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AVERTISSEMENT. 


PouB.  se  faire  une  idée  du  grand  nombre  de  plantes  découvertes  depuis 
répoqiie  de  la  publication  des  premiers  volumes  de  cet  ouvrage  par  M.  de 
hmtxékf  Û  sàSàt  de  jeter  mi  coop-d'cail  sur  lee  ^eci«s  Pbmiantm  lee 
plus  lécens.  Loieque  le  premier  Tolnme  a  paru ,  fl  n'existoit  que  !• 
^fecîes  de  Linné  en  deux  volumes  porté  ensuite  à  quatre  par 

Reichard ,  et  récemment  à  neuf  par  Willdencw ,  qui  n'a  encore  rien 
donné  sur  la  dasse  y  ai^ouxd'hui  très-étendue  |  de  la  cryptog^unie.  Vahl  | 
peu  avant  sa  mort  prématurée  y  aToit  entrepris  un  ^eclet  bien  autre- 
ment Tolnminenz.  Les  deux  volnmee  qnll.  a  publiés  ne  renfivment 
guère  que  trois  cents  pages  du  premier  Tohune  de  WîUdeuoif» 

Ce  seul  exposé  suffît  pour  faire  concevoir  la  nécessité  d'un  Supplé* 
.  aient  pour  cette  partie  intéressante  de  VEm^clopédi9,  surtout  pour  lea 
deux  et  trois  premiers  volumes.  Le  premier  est  aujourd'hui  tellement 
au  dessous  de  l'état  actud  de  la  science ,  qu'il  se  trouve  plus  que  doublé 
par  les  additions.  Il  convient  néanmoins  de  rassurer  contre  Pappré- 
Jiension  d'un  Supplément  trop  considérable ,  et  l'on  doit  faire  attention 
<pe  les  quatre  on  cinq  derniers  volumes  y  publiés  depuis  quelques  années 
•ans  inierrnpiion  ,  n'exigeront  que  peu  d'augmentation ,  contenant 
déjà ,  outre  les  plantes  décrites  par  les  botanistes  les  plus  modernes , 
beaucoup  d'espèces  inédites,  que  possèdent  dans  leur  riche  collection 
MM.  de  jLamarck. ,  Jussieu ,  Desfontainea  y  etc.  y  à  l'amitié  desquels 
Sotautiqm.  SuppUamnt*  Tomoi  !•  a 
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la  commanication ,  ainsi  qu'à  pluaîenrt  aaTuu  botanistea  et 
P<mr  resserrer  ce  travail  le  plus  possible ,  je  n»  donnerai 

e^Ia  ss^onvinie  rîgoureiîseinent  nécessaire  ,  et  Je  supprimerai,  pour 
lus  genres  nombreux  en  espèces ,  beaucoup  tl'observatîons ,  on  ren- 
Toyajpt  aux  auteurs  qui  eu  ont  traité  spécialement  dans  de  savantes 

iBinioj 


Outre  les  avantages  que  présente  ce  Supplément  par  le  tableau  détentes 
nos  riclicsiics  vcgrlalos  ,  j'y  ai  ajouté  tout  ce  que  la  physiologie 'végétai 
présente  aujourd'hui  de  plus  intéressant  ,  d'après  les  bellt  t.  observations 
de  MM.  Mirbel ,  Corréa|  Kicbard,  Decandolle^  etc.  J'ai  tâclié  aussi 
d'abrégé  les  recberches  pour  trouver  une  plante  sous  les  différens  nonas 
qu'elle  a  reçus.  En  conséquence  ^  les  noms  vulgaires  ^  triviaux ,  ceux  de 
pays ,  etc.  que  M.  de  Lamarck  avoit  réservés  pour  la  fin  de  l'ouvrage , 
dans  une  table  particulière  ,  seront  insérés  dans  le  corps  nu^jiie  de  ce 
'Supplément  ^  ainsi  que  tous  les  noms  latins  des  genres  consert'és  ou 
non  y  lenTjoyanty  pour  les  uns  et  les  autres  ^  an  nom  français  soua 
lequel  il^  sont  déciits  :  d'oà  il  suit  qu'avant  de  consulter  un  genre  ^ 
même  dans  le  corps  de  l'ouvrage ,  il  £itudra  toujours  le  chercher  dans 
ce  Supplément  sous  le  nom  qu'il  porte  en  latin.  On  saura  par  ce  moyen 
s'il  a  été  conservé  ou  su])prinié ,  le  nom  qu'il  porte  en  français  ,  ou 
bien  ,  en  cas  de  suppression ,  le  genre  auquel  il  aura  été  réuni*  J'ai  en 
soin  également  d'annoncer  à  chaque  genre  les  espèces  tcansportées  dans 
un  auti« ,  et  les  ralsonn  de  ce  changement.  Aux  ès^ièoes  d^à  déotites, 
j'ai  ajouté  la  synonymie  de»  auteurs  modernes,  surtout  de  ceux  qui 
ont  réuni  à  leurs  descriptions  de  bonnes  figures  ou  des  observations 
particulières.  Les  erreurs ,  les  doubles  emplois  ont  été  rectiliés  le  plus 
possible ,  quoique  je  n'ose  me  flatter  de  pouvoir  toujon»  lee'^viter  .daua 
un  travail  d'une  aussi  vaste,  étendue.  Enfin  |  l'mimge  iem  temlaé  pttr 
des  tables  analytiques  |  qui  o£Briioni  lea  genrea  sous  leuss  aoia^ 
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ft  français  ,  placés  d'^pràt  l'onira  de»  fiinriUafr  natur«Ut«  et  la  cystènui 
MKBel  de  Lâimé. 

La  partie  du  tnrai]  de  M.  de  Lflmarck  dima  cet  ommge ,  quoique 
la  moins  étendue  ,  n'en  a  jias  t  té  la  moins  })éniljl(\  11  a  fallu  tout»?  la 
sagacité  et  les  coimoisaaaces  de  ce  célèbre  et  miats^^iible  xuUuraliâte 
four  y  mettre  cette  estotiiade  ^e'il  eAt  été  ivep  heueu  pour  moi  dé 
^^ouvoir  imiter.  A  Vépoqas  où  M.*  deLasutrck  a  comnienGé  ce  trtrpall  y 
il  n'ovoit  pae  lei  mâmee  secours  que  nous  avons  aujourd'hui.  Un  grand 
nombre  d'herbiers  qu'il  a  visités  ,  ne  contenoient  que  des  plantes  sans 
noms,  placées  confusément ,  ou  bien  des  individus  tronqués ,  mal  clioisis. 
nim  a  iallu  mettre  en  ordre  tons  cet  Tégétaiix  exotiques  y  les  rappro- 
cher par  ftmillee ,  en  déterminer  les  genres' et  les  espèces ,  travail  qu'il 
a  si  henrensement  esécnté  ^  que  presque  toutes  ces  espèces  f  vérifiées 
depuis  sur  «les  figures  on  sur  des  individus  plus  complets ,  ont  confirmé 
SCS  obscrvatitm^.  Il  a  fait  connoîtrc  \v  premier  beaucoup  tle  plantes  des 
deux  Indes  et  du  Cap  de  Bonne-Espérance  y  recueillies  par  Couunerson  y 
Sonnent  f  etc. ,  et  trop  sonvoat  ces  mêmes  plantes  ont  été  présentées 
sans  synonymie  et  sons  d'autres  noms  par  des  auteurs  plus  modernes  y 
qai  éloieiit  à  portée  de  consnlteor  l'ouvrage  de  M.  dé  Lamarck ,  et  mémo 
les  plantes  qui  avoient  servi  de  type  à  ses  descriptions.  Si  donc  Ton 
calcule  le  nombre  de  plantes  connues  à  l'époque  de  la  publication  des 
premiers  volumes  de  cet  ouvrage  ^  on  recounolttra  sans  peine  qu'alors 
M.  de  Lamarck  avoit  déjà  beancocq»  étendu  nos  connoissances  en  bota* 
mqœ,  et  édairé  notre  jugement  par  d'excellentes  observations  snr  les 
réfermes  à  établir  dans  un  grand  nomine  de  genres  et  d'espèces.  J'ai 
tâclié  de  suivre  d'aussi  près  qu'il  m'a  été  possible  cette  marche  tracée 
par  le  génie  j  mai»,  plus  réservé  pour  les  réformes ,  je  me  suis  borné 
souvent  â  des  observations  moins  décidées  ^  plus  convenables  à  mes 
fisœs.  Quoi  qu'il  su  soit ,  j'ose  croire  que  ce  travail  ne  sera  pas  sans 
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vtfllté  pour  la  sdenee  f  et  qu'outre  le  grand  nomlite  d'eip&eei  iiouTeUet 

qu'il  contient,  on  tronren,  sur  cellet  qui  aont  connues*,  des  redierdue 

intéressantes ,  et  des  observations  critiques  sur  ce  qui  aj^mtient  à  la 
philosophie  de  la  science. 

Je  de¥ai»  fmhU&r  à  la  têu  dm  ce  vobimB  mm  dUeomn  ffélimimairm  m» 
fÈVJ9  MXTVML  M  MOTAvt^vMg  moU  dût  cuvoaêUmcêê  pMtàemSè/m  mamê 
àêBgmit  d»  rmimyer  ee  dSseomn  à  la  Jim  dm  cm  voUmm.  Nam  ftéwiom»  mm 
eomtàçmemcm  dm  mm  point  fiuim  r^mr  cmttm  premièm  fordm,  mfm  dm  fom/rmlr 
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DISCOORSi  PRÉLIMINAIRE 

5c^'il         ocfue/  Ht  la  JBotanîfiu,  sur  Us  causes  ftd  cm  «oiuyîW  à  tu 
.  ^progrès,  a'Smr  'etUu  ^  peav^  Ut  ftiarder  ou  Ut  aeeilérer, 

•      i   •        !  •     •  •  • 

D  E  PU  IS  que  l'étude  des  plantes cessé 
d'ctrc  Celle  gcs  hcibcs  médicinales,^!  que 
Je  ciui!a(aji rallie  a.  pçt44  jç^c  catpice  qu'il 
isurpoic  daus Ja  pliii  aimsblf  <Im  sciences ,  U 
)K>tanique  a  fait ,      peu  d'années ,  plus  de 
progrès  qu'elle  n'en  avoii  fait  pendant  piu- 
sicufs  siècles.  Toutncfocc  avoir  otfve^  la  cac- 
riècfr : ^inoé  la  parcoiofae ^^àt  giaat  :  il 
a  trace  de  nouvelles  rourcs  \  il  en  a  reodu 
l'accès  agréable,  facile,  les  a  toutes  éclai- 
rées du  feq  de,so»  geuie,  et  n'a  ces&c,  pen- 
dant tolke  SX  vie*,  de  travailler  à  la  construc- 
tion de  ce  vaste  édifice,  élevé  aux  progrès 
des  sciences  naturelles,  le  composant  de  tom 
ce  qqe  l'tJniveca»ro<lmE  de  pu»  briUant  dam 
les  ccois  t^;aes. Saisissant  l'eiiseinble  de  cette 
science,  écartant  les  obstacles  qui  en  arrè- 
roienties  progrès,  il  osa,  jeune  encore j  ei% 
teprer  la  féfimbe.,  et  i>rL:>L]u'en  devenir  It 
créateur.  Qiaain'cciimoicaes  noDbretqt  .  ou- 
vrages ,  qu'on  ne  peut  comparer,  pour  Tin- 
ye^tion      ^^$r^^  ^  précision  ,  qu'à  ceux 
Su  cdlèbié  Anstoté.  Apras  avoir  posé  les  ha^ 
aesdA,U  sçieffce  dans  son  Funiameatuaf  bota- 
n'tces  et  son  PkihsophUt  hotanlca  y  il  réduisit 
ses. principes  en  pratique,  en  publiant  un  Soe- 
du  Plamarim,  reu  'aopacavaiu  il  avoir  hiic 
paroSire  on  Gàur'a,  dans  lequel  chac^ue  genre 
écoit  caractérisé  par  toutes  les  parties  de  la 
fructiâcation  y  mais,  ii  reconnut  ensuite  qu  li 
devoir  ef tniré  de  ceâf  ■  caractères  généraux 
ceinc  qoî distînguoient  plus  particL'liéi\nvjin 
un  genre  d'un  autre  \  il  créa  des  classes  pour 
les  plantes,  sou*  le  nom  de  système  sexuel^ 
enonctionqui  annonce  autant  de  profondeur 
d^les  idées,  que  de  chaleur  et  de  brillant 
d|^  rimaginaiion.  Quel  q\ie,  soit  le  sort  de 
cerlclpier  travail ,  qui  à,  comme  routes  les 
qietbodès  artihcielles,  ses  avantages  et  ses 
jnconvénîens ,  la  réforme  établie  par  Linné 


d'elles ,  réduite  i  deux  noms , 
une  des  bases  immuables  de  la  science*,  elle 
a  soumis,  entraine  tous  les  esptits»  et  iu>us 
ne  craignons  pas  de  dire  que  c'eit  â  cette  idéi 
lumineuse  que  la  science  doit  une  pirtie  Je 
ses  progrès;  idée  qui  a  été  ég  lement  intro^ 
duite  depuis  dons,  les  autres  scicoces,  ilans  la 
chimie,  k  wln^iMg>»»la  nédecÏM»  FaMF* 
tomie ,  etc. 

Linné  avoir  construit  un  cadre  qu'il  ne 
s'a^issoii  plus  que  de  remplir.  C'est  «lora 
qu  on  vie  aaltre  cette  noble  émalation  qui 
transporta  dans  les  différentes  parties  dtr 
Monde,  les  uon^breui  élèves  du  professeur 
suédois.  Une  immense  quantité  oe  plantée 
jusqu'alors  inconnues  furent  le  fhlit  de lanit 
infatigables  recherches.  Plus  Ls  découvertes 
se  multipiioient ,  plus  l'étude  de  la  botanique 
étoitcoltivée.  On  vit  partoot  les  nararalisici 
les  plus  dtsàn^rfl  l'arracher  aux  douowrs  d» 
la  vie  domestique ,  .ibandoimer  leur  patrie 
pour  satistaire,  dans  des  climats  lomtatn&» 
une  passioci  tmpérieoaeqm  leur  6ÙMir  ooUiet 
les  ratigues  et  les  dangers  de  cette  péniUe 
carrière.  Beaucoup  d'entr'eux  devinrent  les 
viccunes  de  leur  zèle,  sans  qu'il  fût  ralenti 
jaai  ceax  qui  leur  sorvécurent.  Ce  fiir  alon 
q  je  la  science  s'avança  rapidement  ven  b 
perfection.  Fn  peu  de  tems ,  les  genres  ét.i- 
blis  pat  Linné  furent  plus  qve  doublés  »  les 
espèces  multipliée*  presqu'i  TinfinL  Aloie 
on  VI r  pa;  û:re  des  Flores  de  tous  les  pays» 
des  catalogues  tiès-étendus  d'espèces  nouvel- 
les ,  des  monogriphics  intéressantes.  La  pli»« 
patr  de  ces  ouvrages  furent  accompagné  de 
bonnes  figiircs  :  l'on  y  joignit,  ce  que  l'on 
avoii  trop  négligé  auparavant,  des  détaris 
iaiponans  sur  les  parties  les  plus  essentielles 
de  la  fructification.  Le  nombre  des  genres  et- 
des  espèces  s'accrut  tellement,  qu'il  tut  im- 

I  suivre  Ui 


dans  la  nomenclatuie  des  espt;ces ,  chacune,   possible  à  l'e^ptit  le  plus  actif  d'en 
Botanique»  SuppUmetu*  Tom  /•         ,  b 
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frogressTon ,  et  de  saisir  dans  rooifa  <létails 
ensemblp  de  cette  vaste  scicnc*. 
Au  milieu  de  cette  acoimiilAnoik  «le  ri- 
diess«8 ,  de  bons  esprits  oonçarenc  one  »  pour 
en  jouir  avec  plus  d'avantage  »  îl  felloit  se  di- 
viser le  travail,  et  que,  vouloir  l'embrasser 
éuu  i«Mttcs  Ms  pucie»,  c'écott  renoncer  i  des 
ifctîli ^liiiiMlioiiT  en  apparence,  imis  néces- 
saires pour  la  perfiîcrron  de  la  science.  Cette 
klée,  une  des  plus  heureuses  peut-être  quiaient 
été  jpndmm,èaiau  une  maiclie  neoTeUe  â 
l'étude  des  plantes.  Au  lien  de  se  perdre  dans 
l'immensité  d'un  travail  général ,  les  bota- 
aistes  csurem  qu'il  seroh  bien  plus  utile  de 
le  peitager.  En  conséquence ,  les  uns  s'atta- 
chèrent parilcuiiérement  i  l'étude  d'une  fà^- 
miile }  les  awtes,  â  la  monographie  des  gén- 
ies Bombceia  en  eseèces.  Flimai»  4e  ces 
genres  avoient  été  cill  té^^RjjU  on  sTéiiMent 
accrus  d'une  manière  monstrueuse,  en  y  rap- 
^itant  beaucoup  d'espèces  nouvelles  mii  n'y 
«onveRotent  que  •tt>s4mptifskeaienrt  il  fal- 
loit  donc  une  révision  scrupuleuse  ^  elle  An 
exécutée  pour  plusieurs  genres.  Le  succès  die 
ce  tiavail  encouragea  les  recherches,  et  l'on 
vit  avee  surprise  de  grandes  familles ,  d  peine 
•onnues ,  sorrir  du  chaos  dans  lequel  elles 
élMent  ensevelies ,  que  Linné  lui-même  n'a- 
>oît  pu  qu'indiquer,  efMntné  eilleno  pat 
l'immetùité  de  son  tiavtil^ 

Ce  fut  particulièrement  dans  l'étude  des 
plantes  cryptogames  ,  que  l'on  reconnut  les 
cvMiteges  de  ce  nooveeir  plu.  Ces  jiltmes 
étoienc  testées  néconnoes  ou  négligées  à 
cause  de  leur  petitesse  et  de  leur  obscurité  : 
néanmoins  la  plupart  d  enrr  elles,  placées  sur 
les  liniist  éa  tègne  eRniMtet  v^4n1,.  de- 
iraient  être  d'un  grand  intérêt  aux  yeux  de 
Tobservateur.  On  ne  tarda  pas  â  s'en  apper- 
eevoir ,  et  l'on  reconnut  que  la  Nature  n'é- 
toit  pas  moins edminUe  aras  les ptodnetions 
qui  échappent  presqu'à  nos  sens,  que  dans 
eelles  qui  nous  happait  pat  letit  grandeur 
tm  élci^Mice  et  lenr  béni^. 
•  Micheli  s'étoit  occupé  avec  succès  d'un 
grand  travail  sur  ta  famille  des  champignons. 
Depuis  lui ,  SchœfiTcr,  Bolton ,  Gleditscfa  et 
flwiciiB  antns  s'étoient  limés  m  tnème  tia- 


vail. Bulliard ,  devenu  en  quelque  sorte  ha- 
bitant des  bois,  le  continua  avec  unegraode 
•ctWité.  Aptèi  lui,.  MM.  Bralet,  T^xMe, 
Kofiiiuui,  Ausek»  Dccandolle,  Palisot  de 
Beauvoîs,  et  surtoot  Persoon,  étendirent  de 

{>lus  en  plus  des  recherches  auxquelles  Bul- 
ieid  avoir  ét^  arraché  par , une  mort  préon^ 
turée.  Des  plànres  "parasites ,  qui  ne  se  pré- 
sentent sur  les  feuilles  et  les  tiges  des  autres 
végétaux  que  comme  des  taches,  des  piqûres,, 
des  points  ^presqn'imperceptibtes ,  vimvnc 
prendre  une  place  provisoire  dans  cetre  grande 
famille, et  of&irent  aux  observateurs  des  phé> 
noménes  |>articuliers  *,  elles  fiirent  disttibuées , 
comme  les  aotrcs,  en  genres  et  en  espèces. 

Les  mousses  ne  formoient  que  trois  grands 
genres  dans  les  ouvrages  de  Linné,  et  quel- 
ques antres  noms  nombreux  en  espices.  Ces 

filantes  avoient  été  l'obiet  du  travail  de  Dtl-- 
en,  de  Micheli ,  de  Necker,  de  Weiss,  de 
Weber.  Soumises  i  l'examen  d'Hedwig ,  elles 
prirent  nn  caraaèrfe  tout  (EtSStenr^  quoique 
le  voile  qui  cache  leur  fiuctification  soit  en- 
cote  bien  peu  transparent.  Aux  travaux  de 
cet  infatigable  observateur  succédèrent  ceux 
de  MM.  Btidel  et  Falisor  de  Beanvoîs. 
dernier  surtout  a  présenté  sur  les  mousse* 
beaucoup  d'observations  neuves,  çt  une  dis- 
triborion  patticulièie  qui  doit  en,  rendre  l'é» 
tude  plus  Sicile.. 

Nous  avions  sur  les  fougères  des  maté- 
riaux très-écendus,.  un  excellent  ouvrage  de 
Vlinnier  sur  celles  de  l*Am^ique ,  accompa- 
gné de  bellcs-i^eaiesvinaisîi  nous  manqdoit 
de  bonnes  divisions  :  c'étoit  un  travail  pres- 
que neuf,  dont  M.  Swattz  s'est  emparé.  Nous- 
ni  devotts'me  monographie  Intéressante  sot 
cette  famille,  dans  laquelle  il  a  établi  beau- 
coup de  gentes  nouveaux  ,  d'après  des  carac- 
tères de  fructiBcatton  qui  avoient  échappé 
aux  premiers  observatenss.  M.  Smith  avok 
déjà  introduit  des-  itfeitties  tiès<utUet  daot» 
cette  famille. 

Il  en  fut  de  nième  des  Ikhens  ,  d'abord 
réunis  par  Linné  en  un^'stol  genre  ;  ils  de- 
vinrent depuis  le  r)'pe  d'une  nouvelle  famille; 
sur  laquelle  A tharius  nous  a  donné  un  ouvrage 
ttâs-étendn.  Hnfinan,. Dickson  et  beaucoup 
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#a«»n  WK  égalmneot  ooallîbai  â  k  pitfte- 

tion  de  ce  travail. 

L'étude  des  plantes  m.irines ,  si  difficiles  à 
«nme  dam  les  eaax  de  l'Océan,  paroissoienc 
devoir  échapper  aux  observations  :  cependant 
OUis  ,  Gineliii ,  Tuilier,  OmparnanJ  ,  Stav.k- 
house ,  ecc  ont  éic  les  chercher  jusoues  dans 
leurs  retraites ,  et  nous  en  onc  dcmne  de  bon- 
net descriptions  arec  Bguret.BfM.  Paltsot  de 
Bmnrois  et  Decandolle  notis  ont  fourni  des 
génèmlités  sur  cette  noavelle  famille.  M.  La- 
moaroux  a  préparé  an  travail  complet ,  dont  il 
f  dé)i  AnoDonoicre  la  disposition  et  les  prin- 
cipaux genres  dans  des  Mémoires  particuliers 
et  par  la  Itvcaison  d'uiv  premier  tiucicule.  Ces 
essais  litowtiiiwiiCMtioacav^iwiiooipta- 
vons  espérer  de  cet  habile  etacof  ofasemueur. 

Au  milieu  de  ces  grands  travaux  ,  une  des 
familles  les  plus  importantes,  celle  d«s  gca- 
mioées,  pwroisioît  presqnoaUié«w  A  k  «é* 
rité,  on  avoit  isolément  coctifié  ploneim 
genres  :  Kœler,  Host  et  plusieurs  autres  y  ont 
£àit  des  chai^emens  avantageux  j  n\ais  li  tai- 
loit  me  ttfmne  génénk ,  des  divînotis  pins 
natonliw»  on  nouvel  examen  des  parties  de 
la  frucrificarion ,  enfin  une  monographie  com- 
plète. M.  Palisot  de  Beauvots  vient  d  entre- 
pfcndt»  ce  ccarafl  ioifonane.  Le  Mimain 
qi^il  a  présenté  i  ot  flajec  à  l'Institut,  et  les 
notes  qu'il  a  bien  voida  nous  communiquer , 
annoncent  que  nous  ne  tarderons  pas  à  jouir 
de  MV  savwuei  ftcbeichcs. 

Ainsi  leèâe  actif  des  botanistes  les  plus 
distingués  étendoit  de  plus  en  çlus  les  limites 
d'une  science  oui  n'en  connou  pas  d'aortes 
qoe  édiles  de  rUniveis.  Les  vojragM  nous 
proctiroienr  des  Flores  de  tous  les  pays,  qu'il 
Faut  bien  distinguer  de  ces  nombreux  caulo- 

5 lies  auxquels  on  adonné  également  le  nom 
»  Ftorts,  et  qea  ne  sont ,  la  plupart ,  <|iiie  k 
répéri  rion  d'un  certain  nombre  d'espèces  con- 
nues, (^u'on  sait  se  trouver  dans  le  pays  où  on 
Jk  indique.  Quelqaes-ans ,  à  k  vérité  •  oon- 
Oinoonc  du  obsemneo»  paroculières  et  des 
espèces  neuves  ou  peu  connues  \  ils  méritent, 
i  ce  citre,  d'être  distingués,  et  l'on  ne  tar- 
dera famek  CMinie  dei  onvoMi  i«M  oKdiié 
kaPAsMsr  4s  IftSekMi  Uiikti 


d'Allemagne,  par  Hoffinan,  Recb,  eK.| 

celîc'î  d'Autriche,  par  Jacqain;  de  Berlin  , 
parWilldenowj  d'Angleterre,  par  Smith, 
Cuttis  ,  Hudson ,  etc.  \  la  Flort  jranfaisc  de 
Mlf.deLainacckcr1>ecandolk;lesPAMfër 
des  environs  ic  Paris  i  par  Toiunefort  et  Vail- 
lant, etc.  j  mais  les  Flores  qui  ont  particu- 
lièrement étendu  l'empire  de  la  science ,  et 
qu'on  paarnganlit  CQ«me  des  modèles  dans 
ce  genre  de  travail ,  sont  la  Fiore  du  mont 
Atlas  de  Af.  Dcsfootaines  \  les  Plantes  do  la 
Nwfdk-'HoUanit  te  ie  Syrie  de  M.  de  La» 
billardiére;  celles  de  la  Guiane  d'Aublet;  de 
la  Sibérie,  par  Gmelin  et  Pallas  \  la  Flore  du 
Pérou  de  Ruiz  et  Pavoo  \  d'Oware  ce  <k  Benin 
de  M.  Palisec  de  Beaavon  ;  k  Pbtm  éuolst  > 
celle  de  la  Suède>,  de  la  Laponie,  par  Linné» 
les  Plantes  équinoxiales  de  MM.  Humboldt 
et  Bonpland  :  celles  de  l'Amérique  septen* 
crionak,  pif  Midiftod;  Ict  acbees  des  mênee 
contrées,  par  Michaud  fils  \  les  plantes  des  îles 
d'Afrique  ,  par  M.  du  Pctic-Tliouars  \  du  Ja* 
pon,  pac  Thimberg;  de  la  Cochmchme,  par 
Leoceim,  ece.  D'amies  ont  figuré  ec  décrit  W 
plantes  cultivées  dans  des  jardins ,  tam  pu* 
blics  que  particuliers.  Ainsi  Linné  ,  qui  a 
donne  l'exemple  de  ces  diâerens  travaux ,  a 
poUté  les  plaasM  du  Jacdin  dt  CUfloR ,  do 
celui  d'Upsal  \  Dillen ,  VRortm  «kkamensis  ; 
Alton ,  l'Horttts  kewensis;  Ventenat,  les  plan* 
tes  du  Jardin  de  la  Malmaison  et  de  celui  de 
Cels;  Andcew,  Curtis,  la  plupart  des  piancae 
cultivées  en  Angleterre;  Jacquin  ,  celles  de 
Si;hotfnbrunj  nous  avons  les  plantes  grasses, 
par  M.  Decandolle;  les liliacées  par  le  même, 
destinées  par  M.  Redouté,  toutes  décrites  eC 
figurées  d'après  dev  indi  vidus  cultivés.  Ces  ou* 
viages  ec  beaucoup  d'autres  ne  laissent  pres« 
qœ  liea  à  désirer,  soh  pour  l'exécution  ec 
l'exactitude  des  %ns,  iok  poor  k  fidélité 
des  descriptions. 

Nous  possédons  encore ,  sous  le  nom  de 
Fasdcule,  de  Choix,  itJmuUes  y  de  D'user» 
tationsj  de  Cauiêgm»  MCOn  grand  nom* 
bre  d'excellens  ouvrages ,  source  féconde  de 
richesses  et  d'observations,  telles  que  kt 
(sanst  PkflMrm  mriarM  de  Ckfeoij^ 

;ks 
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itotts  ^«tariùjues  de  Tkunherg  et  de  Jacejuin  ; 
ies  Plantes  du  Corollaire  de  Toumefort  j  par 
M.  Desfontaincs  ;  les  Annales  de  Botanujue 
de  Roemer  et  Usteri;  le  Choix  des  Plantes 
<!e  Ventenat  ;  le  ReRcjuU  KœmpfcùanA  de 
Bancks  \  diveis  Fascicules  de  Lhericter  \  les 
Ohservaùoms  hotanioats  de  Rets^  le  Symbole 
et  les  Églcgucs  d«  Vslil  ;  lM.llbif0Mioii^  de 
Gouan;  Its  Plantes  rares  ou  peu  connues  de  la 
France  f  tîgurées  pai  DecandoUe,  etc.^  mais 
on  des  ouvrages  le  plus  merquanc «-  le  pliis 
utile»  le  mieux  conçu  est  celui  de  M.  de 
Liainarck  ,  sous  le  titre  à' Illustrations  des 
.Genres  j  contenant  neuf  centuries  de  gravu- 
res y  qui  font  partie  des  planches  de  \'En- 
fyclopédie  p.ir  ordre  de  matières.  Tous  les 
genres  connus  à  l'époque  de  sa  publication 
jf  sont,  figurée  avec  des  dénik  nie-éGeiidiii 
«nr  les  cmaht*  pariioiiieit  â  chaque  gewe  » 
avec  une  ou  plusieurs  espèces  souvent  nou- 
.velles  ou  peu  connues,  destinées  à  servie 
d'exemple. 

Tandis  qu'un  grand  nombre  de  naturalis- 
tes s'occupoietit ,  par  des  analyses  scrupuleu- 
ses, par  l'exactitude  des  descriptions  et  des 
igiMEes,  i  fiûre  coanoltre  lee  plante»  qu'ils 
«voient  découvertes,  tant  dans  leurs  excur- 
sions que  d<)ns  les  voyages  de  long  cours, 
d'autres»  concentrés  dani  lenK  cabinet ,  con- 
«acroient  rous  leuts  momeM ides  recherches 
non  moins  intéressantes  sur  l'anatomie  et  la 
hysioloeic  des  végétaux,  ainsi,  que  sut  lemeil> 
m  mode  de  daisificacMa.  Ces  savans  send- 
fent  très-bien  que  l'examen  des  parties  exté- 
rieures des  plantes  étoit  insuffisant  pour  Bxet 
les  ptincipts  fondamentaux,  de  la  science  j 
«[u'ils  lestecoiegr  coufoncs  dooieav  tant  que 
Ics  catacièrcs  établis  sur  cette  partie  ne  se- 
roienr  pas  confirmés  par  la  connoissance  des 
organes  intérieurs ,  surtout-des  plus  essentiels , 
de  ceux  qui,  par  leur  forme,  leur  nature,  leur 
p  ■»  ition,  etc.  étabiissoient  la  différence  d'une 

raïKe  à  une  autres  11  iiupoctoit  de  connoitre 
ioflueiice  que  ces  oigaaes  avoienc  suc  les  to* 
ties.'panies  de  la  pUntef*'  let.caaes  qui  en 

formoient  la  ditlérence. 

Ç>n  avuii  Ueja»sut  l'anatomic  des  plantes , 

oppement. 


des  idées  générales,  fruit  des  observations  de 
'  Grew,  Malpigln,  Duhamel,  etc.  Ces  obser- 
vations furent  depuis  modihées,  étendues» 
plus  développées  »  leccîfiées  ou  coutîrmées 
par  plusieucs  amtes  savans,  «omme  je  le  tUtai 
plus  bas. 

On  cstxouToit  dans  l'es  grands  végétant 
ligoeoi,  dans  teaplttiiea  herbacées ,  les  mé> 

mes  principes ,  le  même  mode  d'accroisse- 
ment i  mais  ou  avoit  observe  dans  les  uns 
des  paRMulariflés  <pii  n*e»3totent  pas  dans  les 
autres.  On  voulut  connoîrre  la  cause  de  cette 
différence  :  on  la  trouva  dans  les  semences. 
On  remarqua  avec  étonne  ment ,  que  tes  unes 
i\'avoient  qu'un  seul  cotylédon ,  et  qqe  les 
autfes(leî  plus  nombreuses)  en  avoient  deux» 
Cette  découverte  fournie  deux  grandes  coupes 
atttcelles,  et  les  plantes  qui  appatMnoient  i 
l'une  ou  A  l'autce  o&itenc  dans  toutes  ieuis 
parties,  tant  externes  qu'internes,  des  diffé- 
rences constantes  tics  -  remarquables.  Cette 
iméfessame  théorie  a  été  inendAe  et  oonfir- 
mée  pr  M.  Drsfontaines  dans  une  suite  de 
belles  observations,  d'autant  plus  lumineu- 
ses ,  qu'elles  n'ont  pas  besoin  »  pour  être  vé« 
rifiées,  du  secoois  d»  mictoscope»  avec  le- 
quel trop  souvent  chacun  ne  voir  que  ce  qu'il 
veut  voir.  C'etoit  sur  de  semblables  observ/i- 
tions  que  le  célèbre  Bernard  de  Joniea  «vok 
jeté  les  fondemens  d'une  méthode  aatttielle» 
que  M.  Laurent  de  Jussicu  son  neveu  a  si 
savamment  développée»  et  qu'il  s'attache 
cois  les  joois  A  perncfcionner.  Les  taéihodes 
artificielles,  donc  on  teconnoissoic  l'ixilîié» 
rebutoient  néanmoins  tous  les  bons  esprits , 
qui  ne  pouvoient  se. déterminer  à  rapprochée 
des  plantes -qui  n'am'tenc'de-rcappoix  encc» 
elles  que  dans  le  nombre  de  leurs  étamines» 
de  leurs  styles  ou  dans  la  forme  de  leur  co- 
rolle, et  qui  d'ailleuEs  se  trouvoient,  par'ces 
divisions  arbttraites»  tiès-éloignées  de  cettea 
desqn 'Iles  tlles  se  rapprcKhoient  le  plus  par 
une  foule  d'autres  caractères.  Dès-lots  il  fiiC 
prouvé  que  k  petfecrîondeta.soîeriee  dépen? 
doit  de  celle  de  la  méthode  naturelle,  lues 
plantes  furent  donc  réunies  par  familles,  et  les 
familles  placées  à  la  sutte  les  unes  des  autres  , 
selon  lanct  npf  or  ts  plus  ou.  1 
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Ce  dernier  travail  laisse  encore  nui  doute 
beaucoup  à  désirer.  Un  grand  nombre  de  fa- 
milles ne  forme  que  des  groupes  isolés  :  d'au- 
cm  sont  compocées  de  genres  qui  n  atten- 
denr,  pour  en  sortir,  que  de  nouvelles  ob- 
servacions  :  d'aurres  enfin  n'onc  pas  encore 
reçu  de  place  bien  dérerminée.  On  conçoit 
oue  la  (in  de  ce  travail  ne  peut  être  que  le 
fruh  d'un  rrès-grand  nombre  de  recherches, 
d'observations  dirigées  vers  le  même  b^c. 

Tel  étoit  i  peu  près  l'état  de  la  science 
lorsque  Gxrtner  ponia  ton  bel  oovnge  sur 
les  fruits  et  les  semences.  Dans  l'examen  dé- 
uillé  qu'il  en  donne ,  il  ùùt  connoîcre  plu- 
sieurs parties  négligées,  oa  méconnues  par 
l.inné^  parties  aanctnt  plus  essentielles» 
qu'elles  tiennent  aux  organes  les  plus  impor- 
tons des  plantes,  aux  semences ,  à  l'embryon  j 
qu'elle* nmniMMnt  un  plus  grand  nombre  de 
ctcaccèces  pcincipaox  et  de  points  de  compa- 
raison ;  en  on  mot,  plus  de  degrés  d'affinité 
Qu  de  diâikence  enue  les  familles,  les  gén- 
ie* «  entce  une  plante  ec  une  amie  pfamte  : 
d*oà  il  est  résulté  qu'à  la  description  de  cha- 
que genre  érabfi  par  Linné  sur  les  considé- 
rations du  calice,  de  la  corolle ,  des  éiamines, 

<|o  pïsdl et  citt  péricarpe,  on  peut  aujoaud'hoi 

uouter  d'antres  considérations ,  tirées  de  la 
forme  des  semences,  de  leurs  tégumcns ,  de 
leur  péiispcime,  de  leur  cmbrvon  :  la  nature, 
la  posicioo  de  ce  dernier,  la  rorme  des  coty- 
lédons, er  plusieurs  autres  caractères,  rendent 
ces  dérails  complets.  M.  de  Jussicu  a  fait  scn- 
tir ,  dans  son  Gcnera  Plamarum  >  combien , 

d'un  autre  câcé,  il  éioic  intéressant,  dans  une 

fonle  de  circonstances,  de  bien  observer  la 

position  des  étamines,  qui  n'a  été  indiquée 

par  Liuné  que  pour  quelques  unes  de  ses  clas- 
ses, l'icosandcie,  la  polyandrie,  la  gynandr  ic. 

D'antres  savans  poursuivent  avec  .v:civi;é  ce 

beau  travail.  M.  Cyxrtner  6ls  commue,  celui 

4e  son  père.  M.  Corréa  a  publié  sur  cet  ob- 
ier plusieurs  Mémoires  qui  en  font  desiter 

la  continuation.  M.  du  rôtit -Thouars  a  cru 

trouver,  dans  une  suite  d'observations  qui  lui 

sont  propres ,  saff  It  développemenl  desDour- 

geotts ,  etc.  des  fiiifs  comcadicioires  avec  des 

IpnàpM  q[a*OB  crojroit  saffijamment  établis^  ^  daom  le  principal.objcc de Icyf.tsatiafLf leio»- 


cju'il  soumet  ï  un  nouvel  examen ,  et  qm  xn^ 

ritenr,  de  la  part  des  phvsiolngistes ,  une  at- 
tention tuucc  parcicuiicrc.  M..  Kicliard  s  oc- 
cupe ,  depuis  un  grand  nombre  d'années,  de 
l'analyse  complète  de  toutes  les  parties  des 
semences.  Ses  nombreuses  et  intéressantes 
recherches  ajouteront  sans  douce  un  grand 
degré  de  perfeaion  â  une  science  iniquement 
fondée  nir  l'ob'iervation.  D'un  autre  côté^ 
M.  Mirbel  a  déji  répandu  une  grande  lu* 
mière  sur  les  organes  des  végétaux ,  sur  leui 
développement  ec  leurs  lisocrions  respeaî» 
ves.  Il  est  parvenu  ,  après  une  suite  d'obser- 
vations ,  i  éublic  ce  principe  comme  base  de 
toute  sa  théosie  )  savoir  :  quê  la  tÊOSse  entière 
d'une  plante  Ut  an  t'usu  ceUalatn  »  dont  les 
logci  diffèrent  par  leurs  formes  et  leurs  di- 
mensions. X^es  savans  étrangers,  tels  que 
MM.  Hedvig,  Link ,  Itndolphi ,  Sprengel  » 
Bildcrdyk  et  aatns ,  ont  fHjblié  de  tiés-bon» 
nés  observations  sur  le  même  objet. 

Ces  travaux ,  aiusi  que  l'établissement  de» 
£iroilles  aamielles,  détenaineiant  enfin  let 
véritables  principes  sur  lesquels  il  coavieat 
d'appuyer  l'étude  des  plantes  ;  ils  nous  guide- 
ront encore  dans  l'éiabiis&emeot  des  genres 
ec  des  espèces  \  mais  aprèe  avoir  présenté  i»» 
pidement  l'érat  actuel  de  la  science,  je  doi» 
dire  aussi  les  abus  qui  s'y  sont  introduits ,  et 
qui  peuvent  en  retarder  la  marche.  Mon  bue. 
n'est  point  ici  de  m'ériger  en  cririqoe ,  mue, 
cî'éi.arrcr  tout  ce  qui  peut  multiplier  ou  pnro- 
pagcr  l'erreur,  ajouter  aux  diâicultés,  et  par- 
semer d'épines  la  route  qui  conduit  à  l'étude; 
des  plantes.  Qu'il  me  soit  permis  de  rappeler 
d'abord  quelques-unes  des  observations  qufr 
l'ai  déjà  pcésentées  à  la  tête  du  cinquième 
volume  ae  cet  ouvrage  (  pjges  4  et  suiv.  )^ 
sur  l'écablissemenc  des  genres  ec  des  espèces  » 
et  auxquelles  je  renvoie  le  le*,  tour. 

Ainsi  la  science  marchou  i  grands  pas  vert^ 
la  perièction  lorsqu'elle  fiir  arrêtée  dans  sai 
mûche  capide  par  une  nuée  de  aomuKia" 
leurs  ,  les  uns  de  bonne  foi  et  fort  instruits , 
les  autres  trés-ignorans  sut  le  vér4cablc  bue  de 
la  science ,  quoiqu'ils-f'annoDfastenc  poareai 
être  les  rélô^iuateurs  ^  iU  fîrvnc  de  la  noni^nf 
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4ie confiance  cUns  leacs  idées,  ils  auront  pou- 
voir arbicnnenenc  clui^er  le  nom  des  plan- 
fetdèsqall Ht  leor  coiiv«nou  |as,  les  uns  sans 
|)oavoir  en  donner  aucune  ranon  ,  les  aurres 
^l^rès  des  principes  qu'ils  s'étoiciu  formés  à 
eiix«mênies,  et  souvenc-sui  les  préteites  les 
pliw  légcrt.  Or ,  en  fait  de  principes ,  comme 
chacun  a  les  siens ,  chacun  aussi  a  cru  avoir  le 
même  droit,  et  ne  pas  l'exercer  c'eût  été,  aux 
yeux  de  Temour-propre ,  adopter  l'opinion 
des  autres ,  tandis  qu'il  est  si  doux  d'avoir  la 
sienne.  On  a  respecté  assez  long-tems  les 
noms  donnés  par  Linné^  quoique  cette  ré- 
serve nVir  pas  été  génénde;  mais  cens  em- 

f>loyés  par  les  botanistes  qui  ont  écrit  après 
ui ,  par  les  naturalistes  voyageurs,  en  un  mot 
par  tons  ceux  qui  ont  fini  h  découverte  de 
nouvelles  espèces,  ont  la  plupart  été  rejetés. 
En  ne  pouvant  pa<;  ô:er  à  snn  auteur  l'hon- 
neur de  la  découverce  d'une  nouvelle  plante , 
éa  moins  il  semble  qu'on  l'atfbiblissc  par  le 
changement  de  nom  :  misérable  subtilité  de 
l'amour-propre,  qui  réussit  assez  bien  dans 
des  ouvrages  généraux ,  plus  connus ,  plus 
osneb  que  les  ouvrages  fferriels  donc  ils  se 
composent!  C'est  ainsi  qtie  presque  tous  les 
noms,  tant  eénéciques  que  specitiques,  don- 
iiés  par  Aoblec  aux  planées  de  ta  Guiane,  ont 
été  su^imés  par  Schreber  et  autres ,  sans 
autre  motif  plausible  que  celui ,  sans  doute, 
d  ette  cités  de  préférence.  C'est  ainsi  que  tous 
hs  fodfs ,  dès  qu'on  toiear  fiûc  connoicre  une 
espèce  nouvelle,  le  premier  qui  écrie  après 
lui,  s'emparant  de  l'espèce,  lui  donne  un 
autre  nom  *,  mais  bientôt  le  réformateur  est 
féfotané  i  son  tour.  Je  pouctms  en  citer  mille 
exemples;  mais  il  si:ftr,  pour  s'en  convain- 
cré,  de  jeter  les  yeux  sur  la  synonymie  placée 
datas  c^t-ooviage  i  la  tète  de  chaque  espèce. 

Je  ne  omiçoîs  pas  comment  des  amears^ 
infiniment  estimables  d'ailleurs,  ont  pu  se 
laisser  entraîner  par  cet  abus  si  nui&ible  à  la 
science,  et  donner  retèomle  d'ime  iimova^ 
cion  qui  &t  presque  le  seul  mérite  d'une 
foule  de  compilateurs,  dont  les  travaux,  en 
réunissant  en  un  seul  corps  les  découvertes 
éparses' dans  (fes  («utiles  périodiques  et  au- 
Bes^jerriioitot  infiniment  â  bit»  connotoe 


les  progrès  de  la  science  s'ils  n'y  jecoienr,  au 
contraire,  le  plus  grand  désordre  par  leurs 
prérendues  rétbrmes.  J'en  demande  pudon 

à  plusieurs  hommes  célèbres  mais  je  ne  peux 
m'empècher  de  m'élever  contre  un  pareil 
abus ,  qui  finira  par  écraser  la  science  sous  tes' 
mots.  En  effet,  qu'arrive-t-il  lorsque  l'on 
change  le  nom  d'une  plante  ?  Il  faut  de  toute 
nécessité  rappeler  le  premier,  autrement  on 
intrèhlairoit  comme  nouvelle,  dans  leeata^ 
loeue  des  espèces,  une  plante  déjî  connue. 
Bientôt  au  premier  réformateur  en  succède 
on  autre ,  et  dès-lors  voilà  une  planie  ngna- 
lée  sous  trois ,  quatre,  cinq  nom;  et  plus':' 
j'en  connois  qui  en  ont  jusqu'à  huit  ou  dix,] 
N'est-ce  pas  surcharger  péniblemenc  la  mé- 
moire dnne  nomendatute  fetigante,  sans' 
rîen  a|oater  â  nos  oonnoissances  ?  Le  moyen 
de  se  reconnoître  au  milieu  de  cette  étemelle 
et  rebutante  synonymie  !  Lequel  de  ces  noms 
adopter?  Chacun  en  oeb. se  conduit  aibitrai-' 
rement,  et  l'on  ne  peut  guère  faire  autre- 
ment ,  i  moins  de  revenir  au  premier  nom 
établi;  mais  toujours  fàudra-t-il  connoîira 
ceux  qui  y  ont  été  ajoutés  quand  on  voudra 
consulter  les  ouvrages  postérieurs. 

Â  ce  ptemier  inconvénient,  comme  s'il 
n'étoit  pas  suffisant ,  on  en  a  ajouté  Un  autre* 
qui  achève  la  confusion.  SouventonMppiime 
le  nom  donné  à  une  plante,  er  ensuite  on  le 
reprend  pour  le  donnerâ  une  autre.  Des  êtres 
coalisés  p  >  K  ^légoùter  de  l'étude  tons  les  gens* 
raisonnables ,  ne  pourroient  pas  s'y  prendre 
plus  adroitement  pour  réussir  complètement. 
En  effer,  si  je  cite,  par  exemple,  le  dont' 
heya^  on  ne  manquera  pas  de  me  demander 
si  je  veux  parler  du  dombeya  de  Lamirck ,  qui 
est  V araucaria  Juss.  ;  du  dombeya  de  Cava- 
nilles ,  qui  se  rapporte  â  quelques  espèces  do 
pentapettt  de  Linné  ;  du  dombeya  de  Lnéritter , 
qui  est  le  turretia  de  Dombt  y ,  etc.  Cette  ex- 
phcarion  suâit  pour  celui  qui  ne  cherclie  que 
ienomdwiepbnte;  maissils'agicdedonnec 
un  travail  sur  les  genres ,  il  faut  que  l'auteur 
se  décide  pour  adopter  un  de  ces  dombeya^  â 
moins  qu'il  iie  préfère  les  rejeter  tous,  comme' 
il  arrive  pour  trancher  la  dtfficidté ,  et  établir 
de  aouveaiisnoins  pbitAc  poatja  commodité. 
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me  poar  celle  da.  leaeor,  ainsi  que  l'a  fait 

Jomieya  Lam.  Dtam  k  est  où  un  auteur  se 

détermine  i  conserver  an  iombcya  ,  lequel 
v»-t-il  prendre  ?  JLe  voili  jeté  dans  une  iiis- 
«■Ron  abtohMiietic  étnwgiM  â  h  idcaoB ,  «c 
chanm  aura  encore  une  opinion  différente  : 
i'oo  voudra  conserver  le  nom  de  Lhéritier, 
conùne  le  premier  auteur;  mais  le  genre  pour 
leqwl  il  l«mploie,  «voit  déjà  été  nommé 
mmt'ia  dans  les  manuscrits  de  Dombey  , 
coana  par  plusieurs  bounistes,  et  Lhéticier, 
^oi  pottédoîi  cet  nantMcriis,  ne  pouvoit  pas 
JipMtec.  D'ailleurs ,  Fongeroux  de  Bandaroi 
Vivoit  publié  dam  les  Mémoires  de  l'Acadé' 
mU  des  sciences ,  1784.  Pourc|uoi  priver  le 
menm  M*é»  UTomn»  é'm  hosninage  qui 
la  étaif  tmaâm  par  son  aini?  Un  autre  trou- 
vera plos  raisonnable  d'adopter  le  dombeya 
de  Lamarck  ,  comme  s'appliquant  i  un  genre 
M»  iMm,  «c  4|iM  MoUna,  qiù  «rote  décou- 
vert la  plante,  avoit  confondue  très-mal- 
i-pto^os  avec  les  pins;  mais  alors  il  faut 
sopptimer  le  nom  araucaria  >  employé  par 
Jwnev,  ^maàmÊKoh  les  dombeya  de  Cava- 
nîlles,  erc  On  peut  dire  la  même  chose  de 
ïauUeùa  et  de  beauccyip  d'autres  genres.  Je 
n'éMwIrai  pas  plus  km  etm  JSmmm/im, 
l'on  vrnt ,  entraîne  dans  dak  lon- 
goetirî,  dons  des  incertitndes ,  et  amène  pres- 
qu'autant  d'opinions  dt^rentes  qu'il  y  a  d'au- 
OMsaCrd'cB  fiôre  aencir  1m  incon- 


véniens ,  et  de  piévenir  que  la  même  discus 
sîon  se  repeélMinn  pour  quelques  centaines 
de  genres. 

tonqo'niaoïn  «  écAcmplof  é 

pour  un  genre  mal  établi  ou  déjà  connu  sous 
ime  autre  dénomination,  ce  nom,  sans  em< 
ploi,  redevient  libre»  Pourquoi ,  dti«-t-<m, 
s'en  senriroit-on  pas  de  nouveau ,  surtout 
si  re  nom  est  celui  d'un  savant  distingué,  au- 
quel on  veut  rendre  hommage?  Faut-il  qu'il 
en  soit  privé  ,  parce  que  m»  nom  «nn  été 
déjà  ypriwmem  emplojFé?  P«voiie  qw  cet 
hommage,  si  simple,  si  pur  quand  u  n'est 
pas  prohuié  par  l'adulation,  souvent  la  seule 
léfwiiyByit  des  lon^s  et  pénibles  cnvmx,  | 
mtdmgm  én»  icniéaa  mmat  iBodein„[ 


dmic  coûte  une  nation  joute  des  bicnÊiics 
sent  en  connottte  \\ 


,  mais  dn 

ces  noms  ne  doivent  pti  lôt  lamtdés  pout 

des  genres  douteux  ou  qui  portent  déjà  un 
autre  nom.  Quant  aux  noms  inditfétens,  il« 
ne  dmoienc  f  «ai«ii  lut  npp^  loMqn'ib 
ont  été  adoptés  pour  des  genres  que  l'on  croit 
devoir  supprimer,  encore  moins  les  repren- 
dre  successivement  pour  cinq  ou  six  genres* 
J'en  ai  (ait  voir  l'inconvénient  dait  l^tm  ' 
pie  que  j'.ii  cité  pour  le  domicya. 

Une  des  principale^  causes  du  cbangemenr 
des  noms ,  quand  il  «M  ttiNané^esc  de  le« 
avoir  rendus  ilgmlirtrift..  QoMid  ib  sont  éta- 
blis sur  un  faux  caractère,  comme  il  est  arrivé 
quelt^uefois ,  ils  doivent  éiie  nécessairement 
suppnnés,  ec  c'eK  pceiqtte  It  stalcas.  Qoand 
les  caractères  qu'ib  csptinMM»,  sont  com* 
muns  i  plusieurs  autres  genres  ,^  on  doit  Ie« 
conserver  d^  qu'ils  sont  établis  ;,  mais  il  faut, 
le  plus  possible,  éviter  de  les  employer  prU 
mitivement,  â  moins  qu'on  ne  soit  biei» 
assuré  que  le  caractère  qu'ils  annoncent,  ne 
convient  et  ne  oonviendr»  à  aucune  autre 
plante  t  cfaoït  inpossible ,  tant  que  l'on  n» 
connoîtra  pas  toutes  les  plumfr^tt  oisMnt 
â  U  sucÊwe  du  Globe. 
.  ViukXmmm  àm  ma»  m  dte  li 
gwndejwpotunctfwit  faciliter  Témded'one- 
science ,  et  nous  mettre  i  portée  de  commn» 
niquer  nos  observations  et  nos  idées  avecr 
dnnéec  piédacm,  qu'il  aMbiieane  «ttentiai» 
route  particulière ,  et  ne  doit  pas  être  livré  à 
l'arbitraire.  Nous  venons  de  voir  combien  le 
changement ,  dans  la  nomination  des  plan-^ 
tes ,  jette  de  désordre  et  d'embarras  dans  Té» 
tude  de  la  botanique.  Cette  innovation  s'est 
introduite  avec  la  même  tireur  dans  les  ter- 
mes destinés  è  ftôe  œanoStst  les  diftnnie» 
pacties  on  les  osganes  des  jplansM  ril  eir  d» 
ces  parties  qui  n'étoient  point  connues  défi 
Anaens  ^  d'autres  que  l'on  découvre  tous  !«•> 
jours  ;  d'antics  enfin,  qui  porcoient  des  non» 
obscurs,  dooreux  ou  d'une  signiHcatioa  «Er- 
ronée. Il  esc  évident  qu'il  falloic  changer  ce» 
derniers ,  et  en  ciéer  pour  les  parties  nouvel- 
lemanc  déeonvtNM.  Rien  dt-miemii^  •*•» 
éioit  ctOD  lâii,iD«ii  qiiiad-  mtbbmVi 
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cie  la  réforme  devient  dominant,  quand  on  y 
«naeh«  s»m  icstriction  unt  trop  grande  im- 
portance ,  dès-lors,  s'emparant  de  ces  esprits 
légers,  peu  jadicieux,  il  les  emporte  au-delà 
des  bornes  :  c'est  ce  qui  est  arrivé  pour  la  hn- 
tanique.  I^es  novateurs  ont  fut  ici  ce  qu'ils 
avoicnc  déjà  fin  pour  le  nom  des  (Nantes;  ils 
ont  dpané  aux  parties  des  plantes ,  des  noms 
dtffinfit  éê  ceux  qu'elles  portoient  depuis 
long-cems,  et  leur  ttavaîl  s  est  borné,  ou  à 
des  distinctions  subtiles,  ou  à  substituer  un 
nom  à  un  autre ,  sans  présenter  une  idée 
iNove.  Par  exnapb»  Linné  avoic  donné  à  U 
qwoe  ou  au  support  des  feuilles  le  nom  de 
pétiole;  à  celui  des  fleurs,  le  nom  de  pédon- 
cule j  et  de  pédiccUc  aux  pédoncules  partiels, 
nom  qui  a  été  égalemtnc  «mployé  pour  les 
supports  des  folioles.  On  a  encore  dit  qu'un 
fruit,  un  ovaire  étoit  pédicdte  quand  il  étoit 
supporté  dans  le  calice  par  un  pédicelle  parti- 
«nîec.  Il  ne  paroit  que  cette  ezpcaanoii  émit 
jpflisammenr  entendue;  maison  a  cru,  vu 
a  situation  dans  le  calice  et  son  caraaère 
particulier,  ^foir  lot  donner  le  nom  tcten- 
àfiqoede^McfllpAorej  dont  on  distingue  deux 
espèces  :  U  première,  lorsqu'il  est  produit  par 
le  rétrécissement  de  la  partie  intérieure  du 
pistih,  porte  hr  nom  lie  h«ûgynt>  comme 
dr.r,';  le  lychiùs  et  l'euphorbe;  la  seconde, 
lorsqu'il  n'est  qu'un  prolongement  du  pédon- 
cule ,  portant  plusieurs  ovaires ,  se  nomme 
p^phore  »  cottima  dans  les  renoncules  :.c'est 
un  polyphore  succuli^iit,  qui,  dir-on,  forme 
Ifi  iituit  de  la  braise.  On  i'avoii  regardé  comme 
m  fécepndt,  ec  il  me  tamUe  i|a'aloKs  on 
«'etuendoic  na  peu  miem,  avec  moins  de 
subtilité. 

-  Alon  objet  n'étant  pas  et  ne  pouvant  être 
de  parooarir  ainn  la  liste  des  noms  oooveans 

donnés ,  ou  â  des  parties  déjà  connues,  ou  â 
des  modifications  pïu  importantes  de  ces  mê- 
mes parties  ,  qui  pouvoieui  être  exprimées 
aussi  bien  par  uneépithète,  sans  changement 
de  nom,  je  me  bornerai  i  Kiire  rem.irqu.r 
qu'outre  l'obscurité  ec  l'embauas  que  cette 
nomepclamw  %  souvent  barbare ,  jene  dans 
rénide,«liela-ceiKl  trop  minutieuse,  ec  subs- 
tiiue  -iduinmc  des  idées  «fsuému iquet  i  h 


place  de  celles  que  not»  donnèroit  la  seule 
inspeetîoQ  des  plentes  lorsque  notre  oipriif 

n'est  occupé  par  aucun  préjugé  ;  car  11  est  i 
remarquer  que  ces  noms  assignés  à  chaque 
partie  des  planres  sont  la  plupart  établis  d'a« 
près  les  sjrstèmc»  ec  les  (»pinions  que  chacua 
s'est  formés ,  et  qu'ils  y  tiennent  par  leur  sen* 
et  leur  étymologie  \  de  sorte  qu'Us  oe  peavenc 
être  adoprés  pat  ceux  qui  ont  une  opinion  di^ 
férente,  âqu  par  canéqnent  il  fiut  des  nome 
différens. 

Les  noms  nouveaux  ne  doivent  être  éta» 
Mis  que  pour  des  organes  «onvillemenc  dé' 

c<9uvens ,  qni  ont  des  fonctions  particulières 
bien  distinctes,  bien  vérifiées;  mais  si  ces 
organes  ne  sont  que  des  modifications  d'un 
'  aittre'd^â  oonna ,  il  sera  ton|oats  sofinnc  de- 
l'exprimer  par  une  épithère,  et  non  par  un 
nom  p^rticnlier.  Combien,  d  après  ce  prin» 
cipe  ,  11  aurois-je  point  idite ,  si  je  portoit 
nne  sévère  critique  sur  tons  ces  noms  nou-: 
veaux,  imaginés  depuis  un  certain  nombre 
d'années  pour  des  ocganes  connus  depuis  des 
sièdcslQuel  dédale  unsqu il  s'agit  de  péné^ 
rrer  dans  cette  obscure  nomencfanom,  saisie' 
gner  le  sens  convenable  à  chaque  expression, 
ec  surtout  d'en  faire  une  application  générale 
,  i  tous  les  lues  de  la  végétation! 

•  J*ai  dit  plus  haut  que  les  nombreux  ouvra* 
ges  publiés  depuis  un  certain  nombre  d'an- 
nées sur  les  différentes  parties  de  la  botanique, 
en  avoient  considérablement  étendu  le  do- 
maine; je  dois  dire  aussi  qu'on  auroir  pu  ren- 
dre ces  ouvrages  bien  plus  utiles  s'ils  eussent 
été  mieai  combinés ,  si  tous  avoient  été  tra- 
vaillés sur  nn  plan  imiforme ,  teodsm  au 
même  but,  et  surtout  rendus  d'une  acquisition 
plus  facile  en  écanant  ce  luxe  de  gravures  et 
de  typographie  qui  les  pocte  i  on  prix  auquel 
ne  peut  atteindre  la  fortune  ordinairemenc 
assez  médiocre  de  ceux  qui  cultivent  les  scien- 
ces. Quelle  somme  enrayante  ne  faudroit-il 
pas  réunir  pour  acquérir  les  plus  importans  de. 
CCS  ouvrages ,  tels  que  les  dilférens  Fascicules 
de  Lhéritier,  les  b<âuiz  et  nombreux  ouvtases 
de  Jacquin,  le  /arim  de  ta  Malmaison/uM- 
lÀUacées  de  Redouté,  les  Plantes gnuttidtDtf' 
uatdolU,  IkFlon daao'uttUn  ïtcmu çudem: 

do 
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èsCivin'dles^hFJoreduPtrou^ctïiedcPos-  :  coup  mieux  que  les  plus  belles  gravures  pour 
fugal ,  qui  commence  à  paraikië ,  etc.  etc. ,  •  dittinsuer  couus  ces  variétés.  Roiier  1  «  ni;in 
oonagetaéaninoiiisdontuepeuveiutepasser  j  fait,  ain-C'-oo «  nimi (k  plin pooc  ne  le  pas 

ceux  qui  se  livrent  à  l'étude  complète  tlts  ;  faire.  Quant  au  texte,  on  ne  peur,  en  pénc- 


v^étaux!  Du  moins  ces  ouvrages  ne  lenfet- 
aie»,  k  plupan ,  que  des  plantes  nonveltet, 

rareî  ou  peu  connues  j  mais  employer  le  burin 
jdesanistes  ei  la  pre^c  d«s  imprinieurs  pour 
se  donner  que  ce  qui  «se  déjà  connu ,  c'esc 
■emperfétation  qui,  MeDe;Qenmc  pas  aux 
prt^ts  tic  la  science  ,  ne  luî  est  d'ailleurs 
d'aocime  uiiiicé  :  c'est  une  perte  réelle  en 
-  caifte,  çii  pépier  1  en  argent ,  qui  pot^voietit 
.6»  employer  plù^  fruaue^emcnc  pour  le 
prog^c^  des  sciences.  De  pareils  ouvrages  ne 
.soniorvlioajrcjçnenr  que  des  j^géçulj^ior^s  nui- 
.ciari]ei,^3aâi|a.1^ueUes  Çj»ui  m  odcnlé  pour 
le  profit»  cien  pour  la  science.  On  dupe  le 
public  pour  un  instant,  qui  ne  taa!e  pas  à 
revenir  de  son  erreur,  et  à  faire  le  sacriâce 
de  ses  avances  pour  les  premièttf  UvnéicMis, 
dont  il  ne  prévoit  pas  la  hn. 

C'e&t  bven  pire  encore  lorsqu'empruntaru 
Venom  drunborame  qui  a  en  en  sou  tcms  de 
la  câéhaté,  oa  donne ,  sons  oe  nom  «ç  sous 
/e  litre  dç  nouvelle  édhion ,  un  ouvrage  qui 
n'est  point  le  sien ,  et  dout  on  se  boine  tout 
m  ph»  â  citer  quelques  passages  { celle  est  en 
pinicnlier  la  nouvelle  édition  des  Arhns  a 
^l^ustes  de  Duhamel  y  qui  n'en  porte  que 
le  thte»  ouvrage  sans  plan  détermine  ,  pas 
même  celni  de  0iihamel Vocdre  alpha- 
bénqoe,  dans  lequel  on  trouve  un  gr.ind 
nombre  de  gravures  parfaitement  inutiles. 
Quel  homme,  en  effet  ,  aura  besoin  de  re- 
courir aas.,jbd]es  images  de  l'éditeur  Mi- 
chel pour  apprendre  â  distinguer  t^n  chêne, 
un  hêtre,  un  noisetier,  un  Itias,  ainù  que 
les  noyers  ,  les  pominiers ,  enfin  cen- 
neo,  dont  on  nous  a  gratifiés ,  pour  nbcni 
argent ,  de  dix-sept  planches,  dans  la  crainte 

2ae  nous  ne  conhmdions  le  bigarreau  avec 
i  ccme,  la  gu^pie  avec  hmommoftncy  ? 
Les  mêmes  précautioos  ont  été  prises  pour 
l'olivier  d'Europe  ,  dont  les  variétés  ont  pro- 
duit huit  planches  \  pour  le  figuier  domesti- 
que, qu'on  à  cependant  borné  i  sep  plan- 
àieSy  conîme  si  le  palais  ne  valoir  pa^oi^UH 


ral,  lui  faite  d'autre  reproche  que  de  puitcr 
on  fini  titrej  il  n'est  pomt  de  Duhamel ,  mais 
bien  des  savans  qui  ont  coopéré  à  cette  édi- 
tion :  on  y  trouve  de  très- bonnes  observa- 
tions. Sans  doute  il  eût  e;é  coti^u  avec  plus 
d'ordm  «C  de  sagesse  si  1  édi:eur  u'eût  p^s 
voulu  trop  souvent  diriger  'a  pU  me  des  gens 
instruits  qui  ont  eu  la  ibi blesse  d'employer 
•lencs  connousancet  i  la  tédaaion  de  cet  o«- 
vr.tge  iuterminableéDuli9melavoît4i0in|ié  ^ 
modèle  d'un  bon  ouvrage.  Qui  pouvoir  mieux 
l  exécucet  qi^  M.  Desfoiitaiues,  qui ,  en  deux 
volutaes  ia-i*.  4*ttii  |»ri]^.tiis4Bédiocrf ,  a  sp 
renfermer  tout  ce  qu  il  OODS  importe  le  plqs 
de  connoître  sur  les  arbres  et  arbrisseaux  qui  ■ 
peuvent  êtte  cultivés  en  pleine  terre  sur  le  sol 
de  la  France. 

En  rendant  compte  des  progrès  qu'.i  faits 
la  botanique  depuis  un  certain  iionib>^e  d'aur 
néçs,  je  n'ai  pas  cçu  devoir  'me  taire  sfir.lae 
abus  qui  se  sont  incnxliiits  dans  plusieuâ 
ouvrages  publiés  sur  cette  partie  de  l'histoire 
naturelle,  sut  le  charlatanisme  de  quelques 
spéculations  meiauidles ,  auxquelles  les  sa- 
vans dcvroient  refuser  leur  plume ,  sur  l'in- 
troduction d'une  nomenclature  'arbitraire  et 
sur  ce  luxe  typographique ,  qui  tend  la  science 
inaccessible  à  tous  ceux  que  la  fectone  n'a 
point  favorisés  de  ses  dous. 

Il  ne  suffit  donc  pas  d'écrire,  et  même  de 
bien  éaire  sur  tme  science ,  surtout  en  hisr 
toire  naturelle  :  il  faut  encore  que  les  ouna- 
gcs  soient  tellement  combinés,  qu'ils  puissent 
ctre  utiles  à  uo  plus  gtatul  nombre  de  per-^ 
lOnnes  j  qu'ils  soient  ^nae  acquisition  peu 
dispilimcate»  d'un  format  commode;  qu'ils 
contiennent  plutôt  des  additions  faites  à  la 
science,  que  des  répétitions  de  ce  qui  eit  déjà 
conno.  An  teste,  il  est  essentiel  de  distinguer 
deux  sortes  d'ouvrages  :  les  uns  classiques,  les 
autres  d'érudition  et  de  détail.  Les  premiers 
composent  le  tableau  méthodique,  soit  des 
gentes ,  soit  des  ciptoi  »  ainsi  qn  les  Floiei 
paflûoiliiccs  àcbaqne  cqmxée,  etc.  Ceieoccei 
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d'oovngvs  ne  doivent  présenter  les  lances 

q'i'nvec  une  phrase  spécifique,  une  synony- 
mie choisie ,  une  très-courte  desctipcioa  lors- 
qu'elle CSC  nécessaire,  «quelques  oMervtrions 
mniculiùres ,  peu  ou  fNuac  de  gravures ,  mais 
l'indicarion  de  celles  qui  extstenr  dans  d'.iii- 
trus  ouvrages  :  ce  sonc  des  espèces  de  cacalo- 
gues  taisonnés,  rinventaire  de  nos  richesiet, 
ftitmetués  par  les  nouvelles  découvertes ,  et 
qu'il  faut  refaire  au  bout  de  quelques  années. 

Il  n'en  est  pas  ainsi  des  grands  ouvrages 
poWiés  avec  ngoeet»  ec  qui  présentent  ou 
doivent  présenter  tout  ce  qu'il  est  intéressant 
de  connoîcre  sur  chaque  espèce  de  plantes  , 
•des  descriptions  plos  Hkendoes»  des  d»ere^ 
rions  historiques,  littéraint  on  critiques  sur 
leur^  caractères ,  sur  leurs  rapports  zrée  d'ad- 
tres  plantes, sur  l'époque  de  leur  déc6inrerte, 
■mt  leur  culture,  leur  geroiinarion,  lens  pro- 
priéték  éeoooaiiqttes  ou  médicales ,  leur  na- 
turalisation ,  etc.  :  telle  est  en  particulier  l'His- 
toire des  Fiantes  de  J.  Bauhin ,  ouvrage  uni- 
que, éconifant  par  son  érudicton,  souvent  un 
peu  trop  diffus,  qu'on  n'a  pas  encore  imité, 
qui  cependant  pourroic  servir  de  .modde , 
arec  les  cotrecttons  convenables,  ec  en 
guanè  toutes  ces  long^  iccewai  de  méde- 
cine, sur  lesquelles  oo  ne  peoc  êcn  trop 
réservé. 

De  ces  observaitonï  lecondnk  qiieles  on* 

vrages  classiques  sont  aujourd'hui  i  peu  près 
re  qu'ils  doivent  être  qn'i's  doivent  acquérir 
tous  les  jours  plus  de  perfection  par  les  obr 
servanons  pemcnlières  qui  en  rectifient  les 
erreurs,  lef  doubles  emplois  ptesqu'inévira- 
bles  dans  ces  sortes  d" ouvtagés,  faute  d'avoir 
sous  les  yeux  toutes  les  plantes  qui  s'y  trou- 
vent mentionnées  «  eependint  un  ouvrage 
essentiel  qui  no  js  manque  ,  et  qui ,  plus  que 
tout  autre ,  no-.ts  fcroit  apprécier  les  caractères 

Sénériaues,  c'esr  un  5;>eder<&crilraé d'après 
I  nétnode  naturelle.  PuissionS-nous  l'obte» 
nlr  un  jour  du  célèbre  professeur  qui  a  tant 
contribué  à  la  perfection  de  cette  méthode  ! 

MX  snnds  oovruMs  enrichis'  de 
figures  et  publié  arec  hixe ,  il  fiiut  qa%  res^ 
tent  tels  qu'ils  sont,  avec  leurs  erreurs  ,  leurs 


posant  même  qu'ils  le  soient,  et  qu'ils  aieiit 
toute  la  pe;  fe  tion  dont  ils  sont  susceptibles, 
ils  n'en  sonc  pas  moins  des  ouvrages  isoles  , 
sans  ensemble ,  fhnte  d*aroit  été  nits  sdr  on 
plan  mi  forme,  souvent  tépénuic  ce  que  d'an- 
rres  ont  déji  dit ,  ou  donnant  la  figirre  de 
plantes  qui  ont  été  déji  plusieurs  tuis  repré- 
sentées. Gene  dpétxnoa  esc  mène  qoilque- 
foi$  nécessaire,  surtout  lorsque  l'on  veut  com- 
pléter un  travail  sur  un  genre,  sur  une  fiimille, 
sur  la  Flore  d'un  pays ,  etc.  :  teU  sont  les  li- 
liacées,  les  astragales  j  les^efUiiiifiR«  les  mal- 
vacées,  les  plantes  grasses,  etc.  On  reconnoît 
évidemment  que  les  ^uieuts  de  ces.beaur  ou- 
vrages aur(^ient'èti  Mttfè  tnanqué  'lèar'*bèt 
s'ils  eussent  renvoyé. le  lecteur  aux  gravures 
déji  faires,  et  qu'ils  se  ftissenc  bornés  à  figii- 
rer  les  plantes  qui  ne  ravotccc  pas  encore  été. 
II  n'en  m  moins  vrai  que ,  soos  bieti  dei 
rapports,  cest  moftipUer  i.  grands  frais  Gi 
répétition  des  mêmes  plantes,  tandis  que, 
d'un  autre  côté,  ces  ouvrages,  au  bout  de 

Quelques  années,  sosceptibfes.ile  beaucoup 
'aui;mentations ,  restent  alors  bien  au  des- 
sous de  la  science ,  et  qu'ils  laissent  beaucoup 
à  désirer. 

En  réfléchissant  sur  ce  genre  de  travail, 

j'ai  reconnu  qti'il  eût  é:é  facile  d'éviter  tout 
ces  inconvéniens- ,  de  rendre  ces  sortes  de  tr» 
vanad^me  utilité' plurgénéraleerd'tfne  Êicifo 
acquisition ,  avec  les  moyens  de  les  perfec> 
tionner  i  volonté  ;  qu'il  ne  falloit  pour  cela 
que  rattacher  tous  ces  ouvrages  à  un  pian  gé- 
néral, et  que  s'ils  eôswnt  été,  dès  le  pnn^ 
cipe,  dirigés  de  la  manière  dont  je  vais  l'in- 
diquer, et  à  laquelle  il  esr  encore  facile  dé 
revenir,  il  ne  s'agiroit  plus  aujourd'hui  que 
d'ajouter  â  ce  qui  a  été  fait. 

Tant  qu'on  se  livrera  à  la  passion  de  pu- 
blier sur  la  botanique  des  ouvrages  de  luxe, 
î6  seront  presque  toujours  mineos  pour  les 
éditeocs,  par  lél  4rànces  effrayantes  qu'ils 
exigent,  nuls  pour  un  grand  nombre  de  sa- 
vans ,  qui  ne  peuvent  y  mettre  le  haut  ariz 
auquel  dstonv  portée.  Oa  é^iVecà  ces  |dêu|e 
fhconvériiéns  par  une  cômbîniisoi»  ùrès-slin':; 
pie  ,  et' bien  plus  utile  pour  la  science. 


défauts,  souvent  sans  être  terminés.  £usupT  1     i".  Il  faut  rienoacer  à  donue£  aucu^  ou* 

•  • •  .      •  » 


»• 
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vnje  <lt  Imre,  â  moins  qu'il  ne  soir  destiné 
pour  les  artistes  ou  lej  amateon  de  belles 
gtavureç.  Des  dessins  fairs  au  simple  trait, 
B»w»qajrepcésenteroieiu  chaque  plante  avec 
ne  fidéliftl  scTupuIetKe ,  accompagnés  de  dé- 
tails sot  letpmies  aekiTKtific«cion,teioiciir 
suffisant  :  ajoatotis  un  format  commode,  qui 
ne  soit  ni  trop  grand  pour  éviter  la  trop  Forte 
ttMomoMrion  de  papier;  ni  trop  petit ,  de 
mjnîère  â  gêner  le  développement  des  plan- 
tes on  peu  grandes.  L'iii-4*.  paxoic  devoir 
ieittplic  cet  objet. 

t*.  Chaque  planche  ne  dok  oHm  àtt'me 
•ftile  plante  avec  sa  description  sur  un  feuillet 
«épaté.  Si  cependant,  pour  épargner  la  dé- 
fKttM,  Ton  jugeoii  i  propos  de  placer  plu- 
■MB  planres  sur  la  même  plenme,  il'fliii- 
âroit  alors  les  choisir  relicment  rsfpprochécs, 
qu'elles  ne  puissent  être  élotEnéit  k»  unes 
•esaotict,  ondi  ^oe  soit  le  s7SKiiie  ou  k  di^ 
du>de  qoe  ron  «liopte.  D'ailleins,  comme 
Vagrément  da  coap-d'œil  doit  être  sacrifié  à 
VoiiWié  ç.ènéti\e,  la  planche  tjai  othiroii  plu- 
sieurs plantes  poorroic  être  dispMéé  de  ma- 
mère  que  chacune  de  ces  plantes  ait  son  cadre 
i  part,  i  peu  près  comme  celles  de  Barrélier; 
oe  qui  procureroic  la  facilité  de  les  séparer  à 
wemqàâ  croiroient<levon  leifiûr»  passer  dAs 
■ne  autre  Htvision. 

Chaque  planche  avec  sa  description 
f  dWici  le  pcMnt  te  plus  essenttei,  duquel 
dépend  tou:  le  succès  et  l'avantage  de  cette 
eaneprise)  ,  chaque  planche  se  vendrait  iS0- 
Umemt ,  aa  prix  le  plus  bas  possible. 

4*.  Poor  mettre  dans  cet  oavnge  on  oïdfe 
convenable ,  et  tel  qne  les  «eqoéteori paissent 
\wnx  dès  les  premières  livraisons,  on  ne  s'oc- 
cuperoit  (1  abord  qu'à  donner  les  genres,  choi- 
MMot  pour  chacun  dVax  l'espèce  qai  en  of- 
friroif  tous  les  caracrères  sans  aucune  excep- 
tion. Par  ce  moyen  on  posséderoit  un  Gênera 
complet,  et  autant  d'espèces  qu'il  existe  de 
flences.  C'est  le  plan  q  ie  M.  de  Lamarck  a  si 
ManoMment  exécuté  dans  ees  Bbatrmnns 

Xjet  livraisons  Moeesnws  des  gérices 
scRHent  dirigées  de  manière  à  contenir  de 
pente  £^ottpcie  isolés,  et  oombinés  de  teUe 


sorte  qu'ils  fotmetoient  autant  d'ouvrages 
patcids,  qni  viendroient  se  rattacher  â  l'oa* 
vrage  général.  .Ainsi,  par  exemple,  si  l'on 
prend  d'abord  le  système  sexuel  de  Linné,  et 
qu'on  donne  la  gcArure  d'utrgenre  pris  dans 
duxpt  classe,  on  aura  environ  vingt-cinq 
gravâtes.  Comme  on  peut  choisir  parmi  les 
genres ,  on  aura  soin  de  le  faire  de  nunière  i 
ce  qu'ils  répondent  i  «nniir  de  fitmil|asdtf- 
fiérentes  dans  l'oclre  nnorel  ;  et  lorsque  fott 
viendra  â  ce  tfcrnier ,  on  aura  déjà  vingr-cinq 
gravures  d'avance.  Si  l'on  se  propose  de  sui- 
vre oe  ttavaH  pour  lee  genres  des  phintes  des 
environs  de  Paris  ,  ayant  eu  soin  que  chacun 
des  genres  gravés  réponde  à  un  de  ceux  qui 
se  trouvent  dans  la  Flore  de  Paris ,  on  se 
rroovecar  déji  en  avance  de  cent  genres  ;  ec 
en  aioutaiir  ceux  qui  manquent,  on  pourra 
dès- lors  otf  rir  trois  ouvrages  particuliers  \  sa- 
voir :  vingt-cinq  zravures  pour  rmtelligence 
du  système  sesnef;  cent  poor  orile  de  k  mé- 
thode naturelle,  et  environ  q  narre  tenu  pour 
la  Flore  de  Paris.  Celui  qui  posséjetoic  cette 
demîèie  collection,  jouiioir  en  même  remf 
de  l'avantage  des  deux  antres.  On  conçoit, 
sans  que  j'en  dise  davantage,  comment  on 
poutroit  parvenir,  par  suite  de  cette  combi- 
naison, èdonncrsooBCssivemeni  tons  les  gen- 
tes  connus. 

Parvenu  à  fournir  la  totalité  des  genres, 
travail ,  comme  je  lai  déjà  dit,  exécuté  en 
entier  par  M.  de  liunetac  pour  VSneydom 
pe'die  j  on  passera  aux  espfecs ,  et  l'on  s  iivra 
le  même  ordre  que  celui  qui  vient  d'é;re  ex- 
posé pour  les  «nres.  Les  groupes  seroîent 
encore  plos  fieues  A  îsokr  par  k  moyen  db' 
monographies,  auxquelles  on  ajoutcroir,  sans 
aucun  embarras,  toutes  les  espèces  nouvelles 
à  mesure  qu'on  en  fecoit  k  découverte. 

Les  avantages ,  ainsi  que  le  succès  de  ce 
grand  travail ,  se  trouvent  donc  assurés  p.ir 
ces  deux  conditions  essentielles  :  i**.  par  la 
vente  isolée  ou  par  groupes  des  gravures  avec 
leur  dewiiption  ;  1*.  par  l'ordre  des  livrai- 
sons, qt^i  furincroient  autant  .d'ouvrages  sé- 
^étet  complets,  plus  ooT  Moins  étendus, 
mais  qui,  dirigées  vecs  le  même  but,  ten- 
droknt  toutes  lAi'complémimt  d'un  owngc 
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général ^  ouvrage  interminable  à  la  vérité, 
éc  qoi  n'auroic  d'autres  bornes  que  celles  des 
découvertes,  mais  qui ,  i  tel  point  qu'on  le 
prenne  «  seroit  toujours  InEnimenc  utile ,  et 
pouiroic  ërre  à  volonté  suspendu,  continué, 
«ans  être  obligé  de  cevcnir  sur  ce  qui  auroic 
étéfatc. 

Il  mit  de  ces  coii|idétationf,qiie  cet  ou- 
vrage, d'ime  facile  acquisition,  multiplieroit 
i  peu  de  hais  les  mo]fens  d'insttuction.  Sans 
3oiKç  renmtocce  en  tocaliié  fermecoic  par  la 
loite  nne  forte  dépense  \  maïs  outre  qu'elle 
n'est  pas  nécessaire  pour  ceux  qui  n'embrassent 

Ctint  la  science  dans  toutes  ses  parties,  com- 
en  de  gens  dépensent  beaucoup  plâ  pour 
ar quétli  la  plupart  des  ouvrages  nouveaux  que 
l'on  publie  tous  les  iours  avec  luxe,  et  (jui , 
sans  rien  diminoet  de  leoc  mérite  pemcu- 
liec,  ne  se  rattachent  an  giand  édifice  de  la 
science,  considérée  dans  son  ensemble,  que 
comme  des  pierres  mal  taillées.  D'ailleurs, 
je  ne  peux  trop  le  répéter,  cet  oavcage,4in  on 
peot  acquérir  en  aussi  petites  parties  qu'on  le 
désire,  offre  la  plus  grande  tacilitc,  même 
aux  moiiu  fortunés.  En  se  bornant  à  une  Flore 
panicolt^e,  ans  seuls  genres  d'une  Flore, 
ou,  si  l'on  veut,  aux  plus  tliffiLiies  d'enrre 
eux,  la  dépense dtvieni  itès-légùre  pour  [  ac- 
quéreur y  elle  ne  niontetoit  que  propor- 
tionnellement i  ses  connoissanoes  dans  l'é- 
i\iâ-j  lies  végétaux.  Quel  avantage  de  pouvoir 
^e  procurer,  ou  des  monographies  isolées, 
OU  compléter  les  espèces  d'un  mèm.  gcnie , 
les  genres  d'une  inême  famille  !  de  placer, 
■   si  l'on  veut ,  dans  les  herbiers,  au  déraut  des 
plantes  qui  y  manquant,  les  gravures  qui  les 
représentent,  on  enfin  de  borner  ses  dépenses 
a  IX  seules  espèces  difficiles  A  rencontrer  ou  à 
distinguer  !  Je  suppose  que  l'on  soit  déjà  pos- 
sesseur d'un  certain  nombre  de  bons  ouvrages 
sur  la  botanique,  et  que  Ton  veoille  éviter  la 
rcpérition  des  gravures  d'une  même  plante  : 
en  formant  un  catalogue  de  celles  que  l'on 
possède ,  on  pourra  se  borner  â  l'aoquîâtîoa 
de  celles  qui  mauquenr. 

Xvec  quel  plaisii  le  moins  Fortuné  forme- 
roit  de  petites  économies  pour  acquérir  de 
tôm»  en  tem^  quelques-nnes  des  plantes  ^u*il 


est  le  plus  dosirenx  de  posséder!  f.a  ^omme 
b  plus  modique  sutiiroit  pour  satis^ùi^  à  une 
partit  de  ses  ^iis  :  une  dépenst  6ite  par-^ 
tiellement  et  i  volonté  n'éponranie  pas,  vd 
gêne  pas,  et  se  trouve  i  la  longue  très-consi- 
dérable. Voilà  pourquoi  un  ^aiid  nombre 
d'ouvrages ,  distribués  par  limnoiis^  ont  sou- 
vent plus  de  succès ,  que  s'ils  étoient  vendus 
d'abord  en  totalité.  L'avantage  est  ici  bien 
supérieur  ,  puisque  chaque  livraison  peut  for- 
mec  U9  tBitmble,  ptesqu'on  oavtage  quo4*oa 
peut  restreindre  ou  étendre  i  volonté. 

Je  ne  me  suis  guère  arrêté  jusqu'ici  qu'aux 
moyens  d'exécuter  une  entreprise  ((ui  pataâk 
effrayanio  an  premier  aspect,  mais  qui  de- 
vient, comme  on  l'a  vu,  facile  dans  ses  dé- 
tails 'y  je  vais  exposer  maintenant  les  avanta- 
ges qui  en  résaueeMenr  pont  les  progrès  dM 
sciences  natuselleSt 

i*.  On  a  reconnu  depuis  quelque  tems  , 
avec  beaucoup  de  raison,  que  la  meilleure 
description,  quelque  eiamqu'elle  poisseécro, 
étoit souvent  insuffisante  pout  beaucoup  d'es- 
pèces, surtout  pour  celles  qui  sont  très- rap- 
prochées j  qu'il  falloit  y  ajouter  de  bonnes 
figures ,  dont  l'utilité,  quand  elles  sont  très* 
fidcllcs,  éroir  d'abréger  beaucoup  les  descrip- 
tions, de  faire  supoiimer  tout  ce  que  l  ocii 
pouvoir  saisir,  et  aempêcber  de  coofondM 
une  plante  avec  une  autre  ;  aussi  ne  commi- 
noît-on  giîcre  aajourd  hui  de  plantes  comme 
bien  déterminées,  que  celles  qui  sont  tigu- 
lées,  à  moins  ou'elles  n'oftenc  de»  caracilrat 
bien  tranchés.  Toot  ee  que  l'on  publie  actu^- 
lemeni  de  nouveau  en  botanique  ,  monogra- 
phies, flores  parciculiÙLe<>,  etc.,  est  presque 
toujours  accompagné  de  %ttres;  mais  celle»» 
ci  érant  éparses  dans  un  grand  nombre  d'ou- 
vrages, combien  ne  faut-il  pas  souvent  tn 
consulter  pour  les  espèces  d'un  seul  genre  ! 
Quel  avantage  de  pouvoir  les  réunit  i  pea  dn 
frais  ! 

a**.  Il  est  iinpoinble  en  histoire  naturelle  , 
comme  dans  toutes  les  sciences  J'obMfval» 
tion  ,  j'avoir  rKsn  de  complet.  Une  noovoll^ 

découverte  vient  se  joinilre  à  la  découverte 
la  ^lus  moderne  :  une  observation  en  dé- 
uoïc»  en  modifie  •une  antécédente  miMps 
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mcte.  A  peine  un  oovnge  esc-U  publié»  Que 
ié\i  il  a  besoin  de  corrections,  de  stipplé- 
mtns.Oa  ne  peux  «viteccec  inconvénient  que 
fg]»  fhn  qam  fe  râm  dL*ci|MMt;  Comme 
chaque  gravure  t  sc  isolée  ,  ainsi  que  sa  Ass 
cnpcioo,  qu'elle  se  rend  sépaiément ,  s'il 
lUKrodiiic  quelqu'encùt,  soie  dans  le  texte , 
m  dans  les  figucm,  il  ae  a'agita,  mut  k 
(kifedisparoître  ,  c|iie  de  corriger  ou  de  rem- 
|iacef  une  lâgure  par  une  auue,  de  rcimpn- 
■tc  M  «I  deux  wwilliti.  Cet  oovragc  réuni 
iiiiiiMiPéiii'nrfngttiit,f«^  l^'f"  lUHodà^les 
mntages  <3es  éditions  stéréotypes. 

j**.  Cette  entreprise  jrocuteroit  aux  voya- 
gm  nne  gramle  ftcUiié  pour  publier  Irâxt 
coUeaions  ,  pourvu  qu'ils  voulussent  se  prc- 
tct  au  plan  général  de  l'ouvrage.  Il  suffiroit 
pour  cela  d'adopter  le  même  format ,  de  tenir 
•feptfèet  U  description  ec  Ift  gnvoN  ài  çha 
que  plame.  On  auroit  un  ouvrage  particu 
Ùet ,  dont  en  même  cems  chaque  plante  iso 
Vbt  Vienarok  pcen^  m  pkee  duw  l'onvrage 
.|jbitol.T«ai  ceux  qaîpow^Jtfoiwr  des  es- 
|èces  nouveUeî  et  inédites ,  trouveroient  la 
mème&àlité  poor  les  publier.  C'est  ainsi  que 
fon  venoit  se  latncMr  en  même  ouvnge 


 ces  espèces  isolées,  ép^rses  dat«  un 

«and  nombre  de  journaux ,  de  feuilles  pério- 
3iqnes ,  où  elles  se  perdent  et  s'oublient  i  la 
longue  par  k  difficttlré  de  les  y  trouver.  Pour 
obtenir  ce  grand  succès,  il  suffiroit  de  com- 
mencer :  le  premier  cadre  une  fois  dcessé,  le 
tnvail,  je  n'en  doute  pas,  itoit  rapidement, 
lies  Mancages  de  cette  enmprise  seroient 
bientôt  appréciés.  Q  i'on  se  rappelle  des  pro- 
grès qu'a  faits  la  botanique  lorsque  Linné  eut 
îma^é  de  séparer  Ics  genres,  et  de  distin- 
guer les  espèce»  ^  des  noms  génériques  er 
spécifiques  \  il  avoir ,  par  ce  moyeu  ingénieux, 
établi  des  cases  disposées  dans  un  ordre  tel , 
que  la  plante  ineomioe  trouvoit,  presque  sans 
diffici/té,  la  place  qu'elle  devoir  occuper. Ses 
successeurs ,  travaillant  sur  le  môme  plan, 
n'ont  fait  qu'ajouter  de  nouvelles  pierres  à 
Pédîfiee  dont  il  avoir  jeté  le  fondement.  Quoi- 
qu'il soit  aujourd'hui  élevé  à  une  hauteur 
étonnante ,  il  ne  pourra  être  terminé  que  lors- 
que l'oa  sera  tMOxéqjBll  n'y  aura  pbû  de  dé- 


couvertes i  faire  d.nis  le  rt;;ne  végétil  \  mail 
si  chacun  eût  voulu  bàcir  À  sa  mode  sans  se 
rattacher  au  plan  donné .  oè  enseioit  eofotir- 
d'hui  l'édifice?  Si  l'on  eût  suivi,  pOur  la  pu- 
hlir.ition  des  nouvelles  décoiiverres  ,  accom- 
pagnée de  gravures,  le  mode  que  je  propose 
aujourd'hui ,  avec  des  dépenses  pein4cre  ttée- 
infêrieaMS,  cecoovnge  turoit  maintenir.:  le 
même  avantage  que  ceux  de  Linné  :  il  sufll- 
roit  d'ajouter,  d'après  l'ordre  établi ,  seele- 
ment  «e  qoî  n'est  pas  comm,  ea  li«s  de  ces 
répétitions  étemelles  de  plantes  plusieurs  fois 
gravées.  Toute  plante  une  fois  entrée  dans 
cette  colkcciou ,  et  par  conséquent  bien  con- 
nue, offiriroit  un  moyen  sûr  d'éviter  les  dou- 
bles emplois,  inconvénient  que  l'on  éprouve 
fréquemment  iMsqoel'on  veut  comparer  une 
phuite  i  décrire  avec  me  autre  qm  Ta  déjà 
été ,  mais  sans  boone  ligure.  Il  arrive,  ou  que 
l'on  confond  en  une  seule  deux  espèces  dis- 
tinctes, ou  que  l'on  donne  pour  ileux  j>lantes 
difRfentesceltesqaidMveocItfe  ténues  sooi 
la  même  espèce. 

4*.  L'utiliié  de  cet  ouvrage  ne  seroit  point 
bornée  aux  bounistes  proprement  dits  j  elle 
s'éceûdcoic  eococe  à  soutes  tes  tamifications 
de  cette  science ,  i  l'.iqriculture ,  à  la  méde- 
cine et  aux  arts.  Parle  moyen  de  la  vente 
isolée  des  gravures,  le  phatOMcien se  pcoce* 
reroit  une  collection  de  |daaies  usuelles  y  l'a* 
griculteur ,  celles  qui  peuvent  entrer  dans  les 
bosqueu ,  dans  les  pépinières,  dans  les  prai- 
ries ,  etc.  Cens  qm  se  livienc  anx  arts  écQno» 
miqoes  y  ttouvecoient  les  plantes  tinctoria- 
les, alimentaires,  celles  qui  fournissent  les 
huiles,  les  gommes,  les  résines,  etc.;  ce  qui 
fermeioit  A  Tolonié  amant  de  collewione 

séparées. 

Je  ne  m'étendrai  pas  davantaee  sur  l'en- 
treprise dont  je  viens  d'esqoîiser  le  plan  \  j'en 
ai  dit  assez  pour  &ite  onm^iendre  combien 
elle  serolr  utile,  et  bien  moms diâicile à ex6> 
cuter  qu'on  pourcoit  le  croire. 

L'esseniiâ  esc  de  eoranencer.  Sevoit-on 

"  rte  et  des 
ien  com- 


ju  esientiet  esc  œ  «jhujwuv^. 

rebuté  par  une  mise  de  fond  trop  for 
rentrées  trop  lentes  ?  Si  l'on  m  a  bi 
pris,  si  je  me  suis  suffisamment  expliçiué^ 
cetttcaintenepenaToitUai.  Deqoois'a. 
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gicnl?  Dt  «tendre  isolément  chaqoe  gutViH») 
de  mettre  un  tel  ordre  dans  leur  publication , 
que  vingt-cinq ,  cinquante,  cent  gravures,  etc. 
oflrrat  aotant  de  grou|>es  an  d'oavnges  sépa- 
céi,  éunc  d'tiUcaii  dicigéi  d»  OMnière  à  k>r- 
mer ,  avec  le  tein? ,  un  ouvrage  général ,  qu'il 
ne*  tauc  pa^  Lotcpatcc  à  ces  entrepiises  qui 
fcstenc  presque  saut  mcois  si  elles  ne  sooc. 
poinc  acbev^,  et  qui  laissent  dans  l'incer- 
titude de  leur  continutfioo  l'acquéteuc  des 
premitires  livuisons. 

JW  avancer,  en  attendanr,  que  les  BUu' 
tmàmti  4u  Gmfu  publiées  par  M.  de  La- 


macck,  et  le  comptément  de  ce  Diction- 

naire,  seront  long-rems  le  reaieil  le  plus  utile 
pour  tous  ceux  qui  voudront  se  livrer  à  l'étude 
généiale  des  pfauites ,  et  qu'il  n'existe  jusqu'ax 
lors  aucun  ouvrage  qui  potstt  lui  -^tre  com- 
paré. Sans  doute  il  n'est  pas  sans  défauts  \ 
mais  j'ose  croire  que  tour  savant  impatcul , 
en  Im  fiiissnc  eonnoltre ,  saura,  d'on  aune 
côté,  apprécier  les  peines  et  les  lecKerches 
incalculables  qu'il  en  a  coûté  pour  conduire 
cet  ouvtauge  â  sa  ân.  Si  j'ai  erré,  c'est  souvmt 
d'après  dannes,  n'étant  pas  coujoni  dans  1» 
poasibiiité  de  véfifiec  leon  ofaeemnou. 


SUPPLEMENT. 
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(  Âtiaxir.  F«a.  des  Pl.  vol.  a. 
le  même  genre  qo»  YMmim  Um. 


AB\MA.  C  Adanf.  Fam-  des  Pl.)  M.  Adanfon 
wui tut,  avec  raifoni  un  genre  particulier,  fous  le 

Zd'aiûiiiMK  ^  de  Vantktricum  o0Jtiifitm  Ltnn.  Des 
uspli»  mociernes,  ea  convenaat  de  la nécef- 
fiti  de  cette  réforme  ,  y  ont  fubftitué  te  nom  de 
ntnhtc'urn  ^  adopté  djns  cet  ou\  rage  pour  Vanihe- 
riam  calyculutum  ,  autre  gCRie  qui  ne  4evoic  pas 
tee  corfoMlkiMIto  MM'«ttAi^^^ 

W.  Decandolîe  ,  dans  la  F/ort  frunfaife  ,  a  em- 
ployé le  non\  à'a^ama  au  lieu  de  celui  de  nartkf 
cùun  potir  Vatuhaieum  c^agum  ,  donc  il  juftifie 
i'tof  ioî.    Lt  «oai  à'aimm»  ,  dit-il ,  donné  i  f 

rn  par  M.  AdÉofon ,  doit  être  ptéfifié-à- celui 
mnhcdam  ,  1°.  parce  que  le  aarduthim  dts  au- 
teuTS  tnodernes  n'eft  point  celui  de  Théophraite  , 
lequel  elï  un  ombellifèrei  x".  parce  <nie  ce  nom  a 
Été  app/i<]ué  tsuuôt  i  ce  genre  ,  nuitot  à  celni  de 
Ja  cofieJdie  (  aereliami  cefaentom,  vol.  4.  pag. 
451  )  >  fouTent  à  Tun  8e  à  rautre  à  U  fioM.» 

Le  caracteie  de  t'abama  eft  d'avoir  : 

Un  cuiict  perfifiant ,  h  divifiaiu  igâiUti' 
'Itamincs  i  Us  filamtns  Ijnugiiuux ;  un  «vùn  pyra- 
pidal ,  furmOMti  d'un  ftyle  (ourt  &  de  trois  ^igmaus  ; 
mt  cap/iile  à  trois  toges  ^  à  trois  valves  ftfhiiéts  pur 
des  iloif  lu  ;  dei  ftmencei  nombrtufes  ,  actachies  au 
fond  de  Li  capfuU  ,  ovjlet-ob longues  ,  recouvertes 
dune  memkimu^Ù  fe  prolonge  ,  à  l'une  &  t autre  ex- 
tiémiii,  tn  m  ^fftmdit*  filiforme,  trois  fois  pU» 
hasfqtt  Ummntt  Fm^rpon  eft  eLrou,plMi  à  û 
bafc  d'un  p^ifivm  ttfatt  éûê  ttm  mim  4t  U 

grauu, 

Oêfirwhtu.  Ce  genre  a  les  ét'aiTtines  barbues 
Cewne  \a  anthericum  ,  h  fl  .'ur  bhnche  coinmc  les 
phafauigère» ,  Se  les  (eutltes  en  g  aive  comme  la 
«bfieldie  (  iMti(c/«n  Dlâ.).  Il  diffère  des  anthé 
ries  fnr  Ton  ovaire  pffimidal,  fon  embryon  droit, 
fbn  périgone  (  caKce  )  8c  ft»mmim:s  perfiflantes  ; 
rfes  phalaiigères ,  pir  fes  étartiines  velues  &  p^r■ 
fiftantes  ,  Ion  ovaire  pyramidal  ;  drs  tofitldies 
(narthèces),  par  fes  éiamiri' s  ve'ues,  par  l'aS- 
lênced'ito  petKinvolncre,  &  par  les  cloifons  que 
— '"-fdm*  U  «pfliltf.  H  diftfngqé^ 
m  ^  k»  ifpcadicet  de  les  frainei. 

SMfflémm.  TtmL 


Espèce. 

Abama  des  marais.  Abuma  offtf'^i^i. 

Ahama  foliis  tnSformibus fioribus  loue  fpieutis-g 

fu&feJitHus,  OécMM.  Flot.  ttiof.  voL  171» 

n".  i8yx. 

NarduciumMthtrictndes.  Hope»  Plant,  rar.  cent, 
a. — Moeth.,  Çph.  JN^v.  Qk.  NiiU.i74a«  p.  {89. 

tah^y. 

Aiuherieian  offifragum.  Linn. 

(  ^«Vî  Anthéric  des  marais  ,  n".  6.  ) 

AB.\NDION.  Aiandium.  (Adanf.  Panades  PL 
vol.  i.  pag.  f4.  )  (  yoyei  BULBOCODf.)  . 

AB  APUS.  (  Adanf.  Fam.  des  Pl.  vol.  i.  pag.  J7.) 
(  yoyei  Gethylide.)  Le  nom  it  getkyllii  Lmn. 
appMrtouqc  au  poiceia»  4'»viiH  TMoptotib» 
M.  Âàahiaa  j  a  fMuétéakfèUptà. 

ABATIA.  MM.  Ruîz  8r  Pavon ,  dans  la  Flon 
du  Pérou ,  ont  érabli  ce  genre  pi  u-  des  arbfifleao* 
>ls  ce  pays ,  dont  les  hniillet  font  iîmples ,  entiè- 
res ,  &  les  tleurs  difpoféw  en  grappes  prefque  ter- 
minales. Ils  lui  aOigMMpoor  caradère  elTeniiel  : 

Un  calice  lolorf  ,  à  quatre  divijîont  ;  une  consiU 
nulle ,  rcripLuit  par  plujieuri  fiiamtns  qui  en  tietutaét 
tien  ,  &  qui  font  inférés  fous  rcvji'e  ,•  dtt  étamines 
ncmbrtufes  ;  un  feu/  ftjl*  ;  «"i  p.  '^'n.ut  fimple  ;  unt 
CjpfuU  <t  une  lo^t  ,  h  aeiix  vjivcj  ;  un  rccepiit'' 
de  linéaire  (f  central ^  décurrtnt  fur  chj^ue  valv€^ 
fuffmitait  éafinuMit  uomène^  «  fMiti» 

Oa  diftingue  deux  efpèces  d'abatia,  IJkJ 
nous'  n'avons  encore  que  très  peu  Je  aétaili. 

t.  Abatia  à  féui'les  ridées.  Aiatia  rugofk.'  • 

Akatit  foliis  oilougo-Uiuto/Mis  ,  rugofis  ;  reut» 
mit  ttrmiiu6hn:^ffU  veget,Floit.  per.  pag.  1  j6. 

ArbrilTean  de  <|uîni!e  i  dtx-hnit  pifds  de  haur  , 

?|ui  croît  fur  les  collines  froides,  au  Pèroa.  Sea 
ruiiles  font  itmples.  oblongnes ^  lancéolées. ri- 
déaailàJeMwdW^agif»  f»p|»eaamiliiatei.> 


i.  Amtia  à  petites  fleurs.  Aiaiia  ftnfifiont* 

Abatia  foins  lanctcljiD-ohhrgis  ,  acutîs ,  plunitg 
raumis  tx  dichoiomid,  SyVt,  veget.  Flui.  pei,  1.  c 
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Set  tiges  font  hautes  de  dix  à  douz5  pieds,  râ- 
nftufes  ,  garnies  de  IciiUls  hncenic.s  ,  <ih!on- 

flies,  planes, litles, entières  a  leurs  bord»,  aiguës 
leur  fommet.  Les  flmrs  font  dirpofées  en  grap- 
pes ,  (itué-s  dans  l'aillclle  des  rameaux  fupërieurs. 
Cet  aibrilleju  croit  au  Pérou.  Ses  feuilles  «  ainfi 
que  cc'.Ls  d-:  rer(>èce  ftétéiMM,  fbuniiflieiwwie 
couleurnoire.  ^  '  ' 

ABF.RFAÎF.  A'-ertr-.oj.  Aubî.  Cîitî  plante  doit 
être  réunie  aux  uvuria.  (  Canakc,  Si^pi. 
te  non  le  mot  Juuçfiox  qiMS  M.  àà  Lmnidc  nTa 
pas  anployé.  ) 

'  ABLANICR*  AhUtmt.  'Aobl.  8f  l4\n.'  IQ.*aib. 

479.  C'eft  1;  flchocjrpus  taurifolia.  Schreb.  Gen. 
&  Willd.  Spec.  Fiant,  vol.  2.  pag.  itx^ 

ABOLA.  Adaor.  Ceft  le  genre  oate.-  Linn. 

ABRASLN.  (Dryaadru  corJ.::.:  THobI».  Hoc. 
jap.  tab.  27.  ^  0^*7'!  Driancre.)  ' 

ABROMA.(F<{yc{ÂiaaQ|ù.)  ....  '  i 

•  A«ibraA-li!!i;.<>>y^twçiATjf.).' 

.  ABSINTHE.  (Ko/^^AiLiiouf.} 

-Absinthe  bâtarde  ^ nom iiue porte t  i  8aine> 
Domingue  .   1*  p^nhenium.  kyfitrophtinit  Ljm. 


Absiicthb  de  momagi^.  L«  plante  Mnfi 

mée  à  Saint  Dorrinque  paroît  être  une  efpèce 
«i'ambroilî^  ,  fuivant  le  médecin  Dtfportes ,  qui 
l'indique  comme  uiil  on  réfolutif  danjkstUTiieurs, 
les  fluxions  &  les  rhi^matirmes.  C'eft  peut-être  la 
•inift  pltmè  qeé  l«pfécéd«Mie;(^  ) 

ABU LF ALI.  C«nre  i'AÀ»D(oa,  C'eft  le 
tkymknt  fpîeàté  LioB. 

ABUMON.  Adanr.  C'eft  le  crinam  africamtm 
Linn. ,  1  jg^peel^m  de  Lhérit»,.  Wt^Hy— tf  b  m- 
t»é|ei|(e  UlpÎM. 
■      '      '  .         '       •  I 

AnuTA..AeU.  <yyi|  MlaweM»  aNmi, 
n».  19.) 

AIUTT'.ON.  5/Vj.  Ce  gerrï  ,  confidérable- 
nunc  augniebté  furtout  pv  Cavanilkst  a  eie  di- 


ABU 

vifé,  par  ce  même  favant ,  en  trois  autres  ,  d'a« 
près  la  conli  leraiion  du  fruir,  rëfervan:  pour  les 
fida  ceux  qui  font  compofés  de  plufieurs  capfules 
monorpermes  ott  pelyfpenMS  «  difpofées  orUco- 
laireroent ,  renvoyant  au  genre  anoda  ceux  qui 
n'offrent  qu'une  feule  capfule  à  plufiturs  loges  • 
nionnrpi-rmes,  &au  genre  /  j/aviiceux  à  plufteurs 
capfules  monofpermes  ,  qui  ne  s'ouvrent  point  8e 
qui  font  agglomérées  ou  covMBe  anoncelées  dans 
le  calice  perfidant.  Il  faut  donc  retrancher  des  fida, 
le  fida  cr:fijta  Linn.  (abatUott  du  Mexitiu*, n".  3 1  ), 
&  le  placer  parmi  les  anoda.  CavaniUes  a  encore 
réuni  aux  fida  le  genre.i^pM ,  qui  n'en  d.âière  que 
■par  fesltint  feuvem  dioiqnea. 

0:ftr\\i!':o'is.  Lti  fid«  oiit  des  feuilles  alternes, 

Eaiolces ,  accompagnées  de  deux  ftipules  â  la 
afe  des  pétioles.  La  diverGté  de  leurs  formes  à 
f(  !iri  i  le  caradère  de  plutîeuis  foudivifions  adop- 
tets  par  Willdenow.  El'.ts  font:  i".  les  unes  étroi- 
tes ,  lanceo!  jes ,  oblon^ucs  ou  ovales  ;  i".  ks  au- 
tres rérréties  en  coin  a  leur  bafe  i  5°.  d'autres 
en  cœur,  très-entières  i  4°.  d'auties  en  coeur, 
dentées;  les  pédoncules  uniflotes  (c'ed  le  plus  . 
grand  nombre)  5  f".  mêmes  feuilles,  les  pédon* 
cules  fiippnrtint  plufieurs  fleu'sprefqu'tn  grappes  { 
6".  enlîn.  des  feuilUsen  cœur, à  trois  pointes o« 
amolei^  i  law  tnlik  Cae  didioM,  dans 
«enre  devenu  très-nombreux ,  donnent  plus  4m 
nciiité  pour  diftinguer  les  efpèces  ,  quoique  les 
coupes  Toienr  très-inégiles.  M.  de  I.amarckaétab'i 
deux  loudivilions.  d'après  le  nombre  des  capfuies, 
lenfennaK  dans  !a  premièae ,  les  efpèces  donc  les 
ftiinttiaaic«npo£6sdeciiiDcapliilcsSe  plM«  Sk 
dam  b  fecoBde  cellei  dem  les  mttis  QDC  dix  cap- 
fules &  plus; 

CavaniUes  ayant  eu  un  bien  plus  grand  noT('.'>re 
d'efpèces  à  décrire  ,  a  multiplié  fes  foudiv;fions  , 
dont  !•  s  principal,  s  font  cpalement  appuyées  fur 
la  confîdération  du  fruit.  Il  partage  d'abord  C8 
genre  en  deux  grandes  coupes,  d'après  le  nomVre 
des  femences  dans  chaque  capfule  :  il  diningue  en 
corféouênce ,  i*.  les  capfules  a  une  feule  femence  i 
1".  celles  i  trots  fcmences.  Chiqu-  coupe  tft  Je 
nouveau  oivifée  d'après  le  nombre  de-.  tjpTulesi 
de  cinq  i  fept  capfules }  i**.  de  fept  à  dix  ;  3*.  de 
dix  à  trente.  Confidéraot  eofuite  les  feuilles  dans 
les  pinponions  de  leur  grandeur ,  il  diftingue  , 
1°.  celles  dont  la  longutur  efl  égale  ï  la  largeur 
ou  un  peu  pIms  gr^ide ,  mais  jamais^  double  ;  x». 
celles  dont  la  longaenr  eft  le  double  de  plus  de  la 
larsetur.  Qiio'que  ces  coupes  foieet  pins  arcifi. 
cielles  que  naturelles ,  cependant  Ctvairilles ,  d'à* 
près l'cxaoBfn  d'un  très-grard  nombre  d'efpèces, 
9  effayé  d'établir  quelques  prnicipes  généraux» 
dont  il  a  vu  oeu  d'exceptions  j  c'eft  ainli  qiM  »  4aiit 
les  e<i>èce«  dont  les  fruits  ne. coMtennenr|Ms  au-i 
d«r)  de  dix  capfdes -monofpermes»  il  a  (êsnarqué 
eus  N  corolle  nvoit  fcs  pérales  échancrts  en  denx 
lobes  inégaux,  l'un  plus  aiongé  &  feuvent  atgiij 
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FMn plat  8r  plus  ceint}  auii  lorlqne  let 
fhHtf  antfkm  de  dix  capfules  monorpermes,  ou 

lor'que  !es  caffui  s  coiuiennent  plufuurs  fcmen- 
ces  ,  alors  les  pétales  font  entiers ,  ciéoelés  ou  à 
peine  ëchancrés.  Les  capiàlct  Vldeoc  quot  au 
nombie  des  femenctst  «UM  oDodanm  énx 
i  trois.  quelqitefejfdmpartTortemencdanctl- 
les  qui  doivent  en  avoir  trois.  Le  nombre  des  cap- 
fules efi  prefque  toujours  impjir  dans  les  fruits, 
jinuis  au  deflous  de  cinq.  Les  capfules  monofper- 
tnes  vont  jufqu'à  dix,  très- rarement  4  trente >  cel- 
les i  plufieors  femences  vont  de  cinq  ï  trente  fie 

^1^%  fruiu  i  capfules  nMiofiiennes  font  ren- 
fs  dans  le  calice,  &  plus  coortt  que  lui.  Ceft 
le  contraire  pour  les  capfuIcs  polyrlpcrmes.  Ccj 
principes  n'offieut  jufqu'aiors  que  ues-peu  d'ex* 

lldlâremarquer  cjue  le  pécloncule  des  fleurs  eft 
nanÎTenfoo  Commet ,  un  peu  Mi  deflbus  du  calice, 
d'un  anneau  aflez  fiillanc  dans  quelques  efpèces, 
Ceroblable  à  une  articulation  { remplacé ,  dans  d'au- 
tres ,  par  une  ligne  circulaire ,  d'où  vient  l'expref- 
lioa  de  pidoncule  ur:ui.té  ou  artnuluire ,  employée 
par  Cavanilies.  C'crt  ,  d^ns  les  deux  cas,  une  véri- 
Cabfe  articulation  {  c'eft  le  point  où  les  fruits ,  & 
nétne  les  fleurs  ,  f=  déuchrnt  du  pédoncule. 

Le  nombre  des  Ryles  cfl  égal  ï  celui  des  cap- 
fules*. mais  cesftyleSj  rarement  libres,  font  plus 
«K^onsenent  adhépei»  en  cube  amour  de  l'ovaire, 
i  leor  pvrw  uififriénie.  ties  IHimeoi  des  éttmines 
font  reunii  rn  un  feu!  corps  tubulé  ,  adhérent  p:r 
û  bafe  avec  la  corolle.  Ce  tube  porte  ,  à  foo  fom- 
awc»  dea  «nhètea  ^nSapm  flobaleufei. 

Les  efpèces  ootnbrcufes  qui  doivent  être  a^u- 
téw  à  ce  feore ,  m'ont  détwaùoé  i  IcsprMiMiMr 
daas  l'ordra  adopté  par  CivsniUct ,  ac  i  wnwtiére 

celles  déii  citées  dans  cet  ouvrage»  mt  bornant 
i  les  indiquer  leulenœnc  par  leur  numéro  ,  à  moins 
qu'il  ne  faille  y  joindie  qutli^ues  nouvelles  obfer- 
vattons.  J'ai  négligé  les  loudiviâons  établies  d'a- 
près le>  formes  ou  les  proportions  de  grandeur  <k 
de  Urgeur  des  feuilles  «  comne  effram  trop  de  va- 
tiétéa  Se  d'iocertitode. 

SfeneiiencpMnM-Aiitetfpècej  lejUb«ki> 

{//or  qui  croît  en  Europe,  toutes  les  autres  font 
ezorivjues,  originaires  de  rAmériv:)ue  ou  d>.s  Ind^s 
oritiitales,  quelques-unes  d'.\frique,  nuis  tli'.-s 
offrent  l'avantage  de  pouvoir  s'acclim.ttcr  fjcilc- 
acM  pami  mm  8e  d  ériger  peu  de  foins.  Il  leur 
feKWM  hanM  tem  une  expofition  au  ibIeiL 
Leurs  fe«n  fane  bcUes ,  d'un  jaune  plus  ou-moins 
toncé,  rarement  blanches  :  deux  ou  trois  efpèces 
les  ont  violettes  ou  purpurines.  Les  abutiJons  font 
agréables  par  leur  port ,  par  la  beauté  de  leurs 
feuilles  doÎMet  au  teuchei  St  cotoneuft».  La  oon 
^/Uaeftcetut  d'une  vtRe  eo  Béetîe. 

• 

•  Qudqne»  afpèqea  de>^«  eaUid  Mp»éaa  4>«b 
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^nre, fir  réunies,  par  CavaniUes,  en  an  getlt  p«< 

Ucttliei.  (  y»y*i  Anode.  (  Aaoda,  )  ) 

Espèces. 
S .  1*'.  Cd^kUê  i  unt  finit  femtMk 
*  Ciaq  capfJtt, 

I.  ADUTitON  nain.  Sida  pufîHa.  Cavan. 

Sida  foliit  fuhrotundo-tlUfthis,  dtniatis ,  glahris; 
ptduncuUt  pciiolo  longiorilius ,  folitjriis  ,-  capfuli» 

mut  ici  s,  tJuU  fn0nU9,  WlUd.  ^>pec.  Plane.  voL 
pag.  7J9. 

SUm  pifil*  1  Ma<r  frmie^t  mlbêtt»  ,  n^îm»  ; 

faliis  cllif^tieit,  dtntaùt ,  glakri*.  Cavan.  DilTert» 
botan.  I.  pag.  6.  ub.  i.  fig.  4«  6c  Diiïert.  $.  ub. 

117.  fig.  t. 

^.  Eadem ,  foRis  mtitoriius ,  aciatt. 

Petite  plante,  haute  d'environ  trois  poacet« 
dont  les  tiges  font  ligneufes,  cj'iin  'tiques,  cou- 
vertes de  petits  poils  ouverts  en  etoil  ■ ,  ilurpee< 
de  feuilles  alternes,  petites,  arrondies,  prcique 
elliptiquet.  gbbtes  i  leurs  deux  faces ,  dt^ntées  c  n 
fcie  à  leur  cootottr,  accompagnées ,  à  la  baie  dea 
pétioles,  de  dewt  petitea  mpulcs  droites» fubu« 
iées ,  capillaires.  Lts  fleurs  font  axilliires,  foli» 
taires  ,  foutenues  par  des  pédoncules  droits ,  (im- 
pies ,  plus  longs  qua  les  pétioles.  Les  calices  font 
)igus  à  leur  bafe,  divtfés ,  jufque  vers  leur  milieu  , 
en  cina  découpures  lancéolées.  La  Corolle  eft 
jaune  \  le  fruit  renfermé  dans  le  calice,  campofll  '  . 
de  cinq  capfulet  fan»  arête  \\ew  fom'net.  La  tn*  . 
riété  /  a  les  feuilles  plus  petites ,  aiguës ,  fembla- 
bles  i  calUs  du  mtJocJua  Jupina  Linn. ,  fuiCOUt  à 

lafiforedePlukaaec»  AIflug.  i)t.fg.4. 

Cette  plante  croît  il.ins  ks  Ind^s  oricnrales , 
à  l'île  Mahé  ,  où  elle  a  été  recueillie  par  Com- 
meifoQ.     ( F./:  la  J0f.) 

a.  Abutilon  plumeux.  Sida  pltmofa.  Cava. 

Sidafoftis  ovms,  imtafy^  ntufis  ;  fiorîkus  timi' 
tUiltlMis  ,  glomeratil  ;  faliolis  tongis  ,l'ntjnius ,  /ongh 

àti^tii ,  cttnctUutis.  Cavan.  Dinetc.  bot.  1 .  pag.  7. 
tab.  II.  fif .  4. 

Mahihrj  fp'iimfifj  )  ,  c.-rituHs  prduncufûtii ,  pif 
iyfhyUit  ,  mJtiJlorii  ij^iiii  indivi^t ,  eUifticu  ,  dti^ 

taât,  WiUd.  âpec.  Put».  voL  3.  pag.  770.  li*.  é. 

Mjiachra  plumofiu  Prfrarfi  Encpckf.  vol.  i, 

pag.  686.  n".  6. 

De  la  même  racine  s'élWent  plufieurs  tiges  ra» 
mcufes,  hautes  d'un  demi-pied  ,  mutiies  de  poî*! 
couché».  Les  feuilles  font  alternes  «  pétiolèes, 
ovales,  entières ,  dentéaa  «eia  lew  rooMnec,  o^ 
tuûn ,  légèrement  vduea .  accomp^gaée^ ,  à  la 
laft  èm  péc}olaa«  de  deux  ttpoles  c»piuaitcs« 

A  a 
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Les  ô-  urs  font  médiocrement  pétio- 
Ut% ,  tffiloniitéet  à  l'extrémité  des  tigts  Se  des 
ramMM ,  entourées  d'une  forte  d'involucre  de 
ftttioles  m^giles ,  les  unejfemblabies aux  feuilles, 
d'autres  bmucouD  plus  étroites,  queii^ues-uties 
prefuue  filifoimc»,  ciliées,  plumeufcs.  Le  calice 
•ft  divifii  4  jufque  vers  fa  moitié ,  en  cinc\  décou- 
MMs  lancéolées,  ciliées.  La  corolle  eft  jaune  ;  le 
Ihiit  Rti6mn4HaM  le  calice  i^compnré  de  capfules 
•rfoadics  8r  làosaréte  «  leiiff  '  


Cetrc  pl.une  croît  au  Brt5(ï!  ,  où  e!Ic>  a  été  re- 
çu iliic  par  Co  r.mcrion.  {  D^Jlnpt  ix  i'uva/i.)  Les 
f  )iii)it's  qui  accomp„gntn{  les  fteurs  ne  forment 
pas  un  véritable  involucre  ,  tel  que  celui  des  mai»- 
tkrmf  Be  cené  plante  ayant  d'aiilsan  •»»  les  au- 
tres cir;]dfèies  des  JîJj ,  il  me  SkkMê  qn'oo  éoit 
h  conftrvcr  dai«  ce  genre. 

3.  Abutilon  i  ieuilks  de  vérooigiw.  Sida  vt- 
wtmet^eG»,  Liai. 

Sida  cault  kino;  folVis  cord  tis ,  acutis  ,  intquc- 
itttf  dtatttis i judunculis  loiigijfimis  ,fubcrtdis  ,  p'- 
io/h.  Cavan.  Didèrt.  bot.  1.  pag.  7.  tab.  i.hg.  i, 
&  Diflèrt.  f .  pag.  274.  cab.  l*^*^$§>.  i*  "  Lm. 
Pia,  vol.  I.  n°.  II. 

Sida  kumilis  ,  var.  If.  WilU.  Spec^  Viaai.  vol.  3. 

St^s  fruits  font  renfermés  dans  !e  ca'ice,  com- 

Sofés  de  cinq  caplults  term  nées  chacune  pu 
eux  poiîUcs  aiguesi  ce  qui  'iillingue  paiticui'é- 
iemen(  çette,eipèfcf;  àjt  fidu  humiUt.  I^e  calice  eii 
tévià ,  atgu  i  fa  bafé',  atvtfé ,  lufqu'à  fa  mokié, 
en  ciiiqdécfuipurcs  bni.é')léc'.  La  corolle  cfl  bbn- 
«hitiei  les  capiulcs,  au  oombie  de  cta(i«  teimi» 
■ées  par  deux  pointes. 

4.  AiOTitOit  à  tige  befl^.  SUa  kamiS*.  Cavin. 

Sida  cautt  fpithamto ,  ^cakro  ;  foliis  cordatit ,  <rr- 
90tis  ,  orbiculutis ,  villops.  CaVSD.  Diflèlt.  bot. 

pag.  177-  »b-  '  H' 

Sida  (humtlts)  .fottis  fubntund»  wntëii* »  fùpik 

fîlcjîs  ,  jirratis  ;  ptduiuulis  fubfoitlariis  ,  pttiolo  Icn- 
fioriiuii  coffu/u  auuitis,  Wiild.  SptC  l'IaiU.  vol. 

.   StS  ttges  font  droites  ,  à  peine  haut:';  <1e  fit 

r>uc<. s, Inunes,  rudes  au  touchïr«  trè^-rameufes 
leur  bate  i  Us  rameaux  étalés  horiaontalemenc  » 
garr.is  de  feaiiies  alternes,  petites,  cn"cdeur, 
*r.f(2Heée  la  looguenr  des  pétioles,  on  peu  or* 
ticuMirrs,  .icuminées  i  leur  fommer ,  velues, 
ctén^lé^và  leur  coatoui  >  les  Aipuiet  eulées,  fu- 
bolées. 

I  Les  ffears  font  folitairc's,  axiHaires,  fouteruts 
■fn  des  pédoitt  nies  droits  ,  |  lus  loo^s  que  les 
'fcîiiUcs.  Le  cal'ce  efi  pentagone,  icnq  décnu- 
^puBSi^  U>BOfoU«ftiuiM»ébdée»appMipli» 
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grande  que  te  calice  |  les  pétales  en  coeur  ren* 
verfé  {  le  tube  des  étamines  court,  terminé  par 
des  fîlameiu  très  ccurts ,  Ibutenant  des  antb«Kft 

fort  petites,  jaunâcns  ,  en  forme  de  rein.  L'o- 
vaire tft  à  cinq  côtes,  furmonié  de  cinq  ft)U>  ) 
les  ftig!nates rouRt  iir«s,  globuleux.  Le  ftuit,  ren- 
fermé dans  le  calice ,  efl  compttfé  d«  cinq  capfules 
obtufes ,  à  une  feiile  lêmence. 

Cette  plants  cn4c  dans  les  Indes  orientales.  O 

ÀBvmOM  onUociilaiN.  SUa  nMfacs2srr#. 

Lhérit. 

Sîda  fbtîts  rotUHdatù-tordatis  ,  JtMÊtis  ,  rugofis  j 

ftmini  as  Jcmiurii'/jtis.  Lhétila  Sdtp*  NOV*  l>png« 

1 17  bis,  tùb.  j6  ùis. 

Sidu  humUùf  var.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  5.. 
pag.744.n*.  )i. 

Sidd  (pilofa),  foflis  fubrotuttdU ,  eordatîs  ,f<r'' 
ratit ,  fi^tk  filons  ;  J^tminibut  ttomibiu.  Kea.  Obf» 
bot.  I.  pag.  a}. 

Ses  tiges  font  hautes  de  deux  pteds ,  rudes  , 

pileufes  ,  â  rameaux  étalés,  ffarnis  de  feuilles  al- 
ternes, ovales ,  arrondies ,  en  cœur  ,  acuminées, 
riiiots ,  velues  ,  déniées  cti  Icie  .  a  nervur.s  l'ail- 
lantes, rougeâires  ^  accompaf^nees  de  litpules  ve- 
lues, fubuiées  ,  étalées.  Les  fleun  font  folitaîrcs, 
axillaires .  quelquefois  deux ,  ponées  fur  des  pé- 
doncules filiformes  ,  de  h  longueur  des  pétioles. 
La  corolle  t(>  jaune,  un  peu  p  us  grande  oue  le 
calice  ;  les  pétales  échancres  obliquement  a  leur 
fommet  ;  le  calice  campanulé,  à  cinq  découpures 
velues,  lancéolées,  aiguës.  L'ovaire  ell  arrr)rvii  , 
pentagone  »  furmonté  d'tui  ftyle  filiforme  ,  à  cin^^ 
divifions  éralées  i  les  (ligmates  rougeâtres  ,  en 
téte.  Le  fruit  eû  conpofe  de  ckia  capfules  inera- 
branenfès,  nMNW^wtnes ,  lefquelles  •  confidétées 
connue  cinq  atiUcs  par  Lnéntier»  femUent  alors 
confiner  un  fruit  râprulatre,  ft  nne  feule  loge. 

Cette  plince  a  été  recueillie  par  CommerfiM 
d.ins  les  Iodes  ociencales»  i  tlle  Manrice.  O 

6.  A  BUT  IL  ON  rampant.  Siét  rtpttulCufSa.. 

Sida  cauie  fiUformi ,  ton  go  ,  profirato  ;  foliis  cor» 
dutis ,  trtnutis  ,  ut'i  ique  hijyidis  ;  ptduneuUt  unifia-^ 
lis.  Cavan.  D  CFtrt.  bot.  1.  pag.  7.  tab.  i.  fig.  1. 

Sida  rtpent ,  foliis  Jubntunda'tordatis  ,  dtntatis^ 
Mtrinqtà  hifpîJis  ;  ftduntmBâ  ACtinit ,  pttiolo  lon-^ 
gioribus  i  eault  ^'formi  ,  prcjtrato.  Willdctt.  SpCC» 
Plant.  voL  j.  pag.  74;.  n".  ji. 

Cette  plante  a  fes  tiges  couchées,  mais  point 
riJiiaiites  ,  ran  cufts  ,  cyliiulriqucs  ,  alongées  » 
prefque  âiifoiaws».  bétiikes  de  poils  cendrés^ 
garnies  de  fiewilw  longuement  pétiolées,  ovales., 
vmftmm^u&tM^wmek  d«  yniU  à  km  deys 
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6ce$,  échancré««  «n  cœur  i  leur  bafe .  dentén 
i  leur  coniottr  ,  aigaet ,  un  peu  nuit»  |  les  ftipules 

ftibtiléet ,  étalées. 

Lesfleurs  font  folitaires,  iituëes  dans  l'aifT  lie 
ét9  fèaillfs  ,  fourenaes  par  d«t  pédoncules  (Im- 
flts,  droits  ,  filifonnes  ,  aniiul)irt  <.  .  p!i"<i  loii^s 
<pit  les  pétioles  ,  tetminé^  par  une  feule  fl  iir.  1^ 
calice  eft  cîva?e  ,  pentagone,  â  cinq  détcupiirt  s 
diiées  à  leurs  boras  )  la  corolle  jaune  ;  les  pétales 
MMiésileitrlt^fedé  quelques  lignes  purpurints. 
Le  freit  eft  renfermé  dans  le  calice  ,  compofé  de 
(SNi  capfyles  monofperfnes ,  fermisiéts  par  deux 
pointes.  Cette  cfi-èce  varie  dans  les  découpures 
da  calice»  <|uî  quciquefuit  ne  font  poiot  ciUéeCj 
8e  4»  6s  caplulM  dépourraci  de  puinces. 

Cttnt  plsfitt  cTott  M  PifOB  I  tt  fbrfsuc  swr  en- 

▼irons  de  Lim.i  ,  dans  les  lieux  on^.brnp4<.  K'ie  a 
été  recueillie  par  MM.  Jof.  de  Juilieu  àc  Dumbey. 

7.  ABvntON  I  fimiBn  «Il  Kme.  SU»  Mmi* 
/Ui«.  Csran. 

Sidd  auJt  nodofb,  ntSeaiitt  s  fiitù  nréttii ,  oh- 
tMsi  crtmath  ,  fmikirfiuis  i  tapfutu  ionimSi  trtciis  , 
lotgis ,  ham<uit.  Cavati.  DilEttc»  bot.  I.  piSg.  $. 

D*.  5.  tab.  9.  fig.  J. 

Sida  htdcréfùl  à  ,  fo/ilt  fuhrctund»-t*r^ûût  ,  <rf- 
tafis ,  rif-^'.^is  ;  ftduncuUt  petiolo  loagioritiu  ;  cjp- 
piit  imrifijti*  i  comU  pnfiraio ,  nptnit.  Wiildeo. 
Sptc  Plant,  vol.  j.  pag.  7(8.  d*.  7). 

Malvti  hcdtTA  ttmfirii  folio  &  facie ,  capfulîs  hi- 

Jkmuit.  Plum.  Spec.  i^Sc  Icoa.  169.  lif.  |. 

Ses  tiges  font  grêles,  ranpMtc»»  MtiwAt. 

«longées ,  très-glabres  ,  poulTmde  petites  raci- 
nes à  chaque  noeud,  divilets  in  rarreaiix  alternes, 
garnis  de  feuilles  longuem-nc  pétiolécs,  un  peu 
arrondies  ,  échancrées  en  coeur,  légért ment  pi- 
leafes»  obtuf<u  â  leur  fumroet,  finoées  ou  i  cré* 
K  kirea  Iftches  1  leur  contoQr  i  les  Drrvures  foes , 
disantes ,  prel^ae  finpitt,  iiB  pctt  maraTes  vms 
kur  fommet. 

lits  flcws  lôM  MSuIttt  1 9t<siét%  étttt  I^MUIt 
dfes  fflBIil^  fupportées  par  de  lonps  pédoncules 
Cnmies  ,uni1!«>rcs,  fouvent  p'iu  îunçs  ^jue  les  pé- 
tioles. Le  calice  eft  glabre,  divife  tn  ùm\  décou- 
pures ovales.  Lancéolées»  aiguës  i  la  com  le  jaune, 
■n  peu  plus  longue  que  le  câlicri  les  pctjles  irré- 
gulièrement échancrés  au  fontmet.  I>e  fruit ,  beau- 
coup plus  petit  que  le  calice  ,eft  acaininé,coinpoft 
de  cinq  capfulcs  à  deux  filions ,  terminées  par  Jeux 
foiiKCS  droites ,  alongécs^  aumies  de  ^ucl^ucs 
poSc  en  cfociMt; 

Cette  pljntJ  croît  à  l'île  de  Saint- Domrngoe  , 
edeile  »  été  lecuetiUe  pu  PiUOM^f»  {.D^aiiu  «r 
Cm) 
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8.  Abutilon  i  tige  tadicaaw.  Sidû  ndUams, 

CtVMI. 

Sida  cau/t  rtpentt ,  fureulis  rad'icantibus  ;  foli!$ 
eordato-é£iuù  t  pUofij  ,  étnuùt }  dentibut  ia/aam 
ttnmiiuiis,  Cavan.  Dilfen.  bot.  1.  pag-  8.  ni*.  6. 

Sida  n£tMi,  /v/iU  fuirotimd^t^réuU ,  aauit^ 
ci/iato-deHt4ttÛ f  ftJiMtuiiis /•ûttriii^  fuiota  fn^gfa» 
nbut  i  capftiSs  mMiei*.  WllU.  Spec.  Plam*  TOl.  |* 

pag.  7j;.  n».  62. 

Ne/j-vapa.  RJietd»  Hott.  Malob.  fol.  10.  fÊ^ 

I  iJ.  tab.  07. 

Cette  plante  poullê  des  tiges  rampantes ,  afeiw 

gées ,  heriflées  de  poils  bljnihâ:tes;  elles  pro- 
ddileni  des  rc;.ions  nombreux ,  cylindiiques ,  éta- 
lés ,  munis  de  petites  racigcs  fi.^teures.LL's  feuiileS 
font  petiolée»,  altcmcs  *  en  cœur .  un  peu  ai roiH 
dies,  molles,  pileofes,  aiguës  à  leur  fomnet» 
dentées  i  leur  contour  j  les  drnielures  grandes  « 
terniinees  liiacunc  par  un  poil  foyeuX.  ^ 

Les  Sears  font  petites,  relitaîres,  fitodès  dans 

raiffel'e  des  fctiilks ,  foutenues  par  des  pédon- 
cules fiinples,  unifl.  res ,  plus  longs  que  les  pétio- 
les. Le  caliceeft  divife  en  cinq  découpures  ovales, 
très-aiguës.  La  corolle  eA  travetfée  de  veines  blan- 
châtres} les  ëtamines  placées  à  l'extrémité  d'an 
tube  alongé  ;  les  anthères  d'un  jaune  de  fafran. 
L'ovaiie  eli  arrondi  :  il  lui  luccède  un  fruit  coni- 
pofe  de  cinq  c apiults  placées  ciiciilairemcnt ,  mo- 
Dofptrmcs, dépourvues  de  pointes  à  1-ur  lominer. 

Cette  plante  croit  dans  les  Jndes  orientales. 

9-  AmmoN  i  fettUci  de  anâifer.  SU»  mati* 

fo/ta,  Cavan. 

Sidafolm  pànmiéi-acutii ,  eorÙM»  itit  ff>» 
itatis  ;  tnnufis  tutumitutn  ;  pcduneaBi  mmiMU , 
ptiio.'o  patili}  majoriiuj  i  culiabui  piUf$»  ClVilk 
Diilcit.  bot.  I.  pag.  p.  tab.  1.  Hg.  1. 

Althta  morifolia  Indi*  oecidentalis ,  ad  fiUoram 
finus  citpiuUs  Jinguiariius  ,  parvis.  Pluken.  ftbnig 
pag.  if,  &  Fhytogr.  tab.  151.  fig.  ji.? 

Sida  humi/iit  var.     Wiild.  Spec.  Plaot.  Toi.  j. 
P»f«  744* 

Ses  tiges  font  droites,  grêles,  hautes  d'environ 
deux  pieds,  rameufes,  cylindriques,  prefque  gla« 
bres»  les  rameaux  garnis  de  feuilles  aiteanes  ,  pé* 
tiolées  j  a£Bkt  grandes  «  ovales  *  en  cœur,  un  peu 
arrondies  »  aiguis  i  leur  (bmraet»  légèrement  pi- 
leufes  à  leurs  deux  faces,  crénelées  à  leursbordsf 
les  crépilures  elirgies,  très-aigues  j  Its  pétioles 
on  peu  I  li  s  coiitîs  que  les  feuilles,  accompagnés  ' 
à  leur  baie  de  deux  ilipaks  étalées  j  coones»  Cé' 
tacées. 

U»fieun  bat  UQtvm»  ficiée»  dan»  r«flêll# 
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des  feoinei.  foutemes  par  des  pédoociil«s  6m- 
pies ,  droits ,  légèrement  pileux ,  un  pt?u  piu$  loon 
que  les  pctioles.  l  e  c.iîîtc  cR  ova.e  ,  nérille  Je 

Eoils,  (livifé  en  cini)  ticcuupures  ovales  ,  aiguc^. 
â  coroUtt  efipune  ,  un  peu  plus  grande  aue  le 
olicei  le  Irnic  globuleux ,  renfermé  dans  le  ca- 
lice ,  compofé  de  doq  capfules  wrmmiei  pu  deu 
poiocee  courtes. 

Cftre  p'mte  croît  â  rile-de-France ,  oû  Com- 
merloii  !\i  oolcrvee.  \  DeJcnpt.  ex  Cjvan.) 

10.  Abdtilon  de  i'ile  Bourbon.  Sitia  iorio- 

ftM. 

■  SUé  cmIi  enSOf  ramafo ,  kino ,  fe/iis  cordatù , 
fikiwumàa'muÊliê  f  étntatui  foriiut  J'oùuuut  «  *ifU' 
àtriiiu  ;  ptduiuidu  petioio  paulè  longicrAatt  ômk 

Differt.  l)o:.  i.  pig.  9.  tab.  10.  fig.  2. 

Sida  iùrionic*  »Mu* fainuuÊJo^ordtuit ,  «tatU  , 
inaatis  ;  piJmeMM  JmttriUf  ffthi»  iûÊ^hrUus  j 

ca^ulis  biariftuùs  ,  anfiis  calUt  /ongiorUia,  WîUd. 
Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  754.  n".  60. 

Cette  plante  a  fes  tiges  hériiTées,  droites,  ra< 
meufes,  hautes  d'eavifon  deux  pieds }  les  rameaux 
garnis  de  feuilles  alternée*  péuoldes»  ovales ,  un 
peu  airondics .  échancrées  en  cœur  i  leur  bafe , 
prel'que  glabrts  ,  dentées  à  leur  contour ,  acuir.i- 
(lees  a  leur  fommet,  fouicnues  par  des  pétioles 
blTpîde» ,  plus  cottits  que  les  ienilles. 

Les  fleurs  font  axill.iires,  folicaires  ,  fiipportées 
par  des  pédoncules  limples,  ptefque  filiformes, 
nérilTës ,  plus  longs  que  les  pétioUt.  Le  calice  e(î 
ovale,  divifë  ,  jufqu'a  fa  moitié,  en  cinq  décou- 

Î tûtes  lerminccs  en  dents  aiguës  ;  la  corolle  jaune  ; 
es  peta'ics  rétrécis  à  Itur  («.mmet ,  obli^uciuent 
échincrési  les  échincrurts  inégales.  L'uvaire  ell 
globnIeMK  )  le  cube  deeetareines  fupportant  à  (on 
Joamiet  de»  anthères  petites ,  CoIQks.  Le  fruit  eft 
renfermé  dans  le  cilîoe  {  il  dl  compett  de  cinq 
caprules  1  doaUei  poiotts .  pbt  longues  «pio  le 
çaiice. 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  l  ile  Bourbon  pat 
Cowmenoo.  <  Dtfiript,  «s  Ceuae.) 

11.  Aaumoiff  I  grand  calice.  Side  ctStiiu. 

Ovan. 

Sidi  fbtiit  toriatît ,  crtnatit  j  ealict  mtgno  ,  quin- 
MupartUo  {  eonfiS»  magnis ,  pMiaiihu.  Cavao.  DiflT. 
poc.  I.  p«g>  9-  tab.  $.  fig.  a. 

S!Ja  ealiclna  ,  fo/iis  fA^ûiundo-tordatU ,  asiuni- 
aatit  f  rtpando-dt  xtaùt ,-  pauncutis  f^il  tériit  ^ftùolo 
iamgiaribas  ;  capfu/ts  mucUif ,  pyijjrmiiiu.  Wîlld. 
Sp«c.  Piant.  vol.  j.  pag  747.  n".  59. 

Son  port  &  Tes  tiges  font  les  mêmes  que  dans  le 
/di  Manie»  i  mais  fes  fsvBUg*  ont  de  larges  cré- 
mIumi  obuifèi  »  {n^gilsti  oHcs  ltati|  ofues  *  eo 
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com  à  leur  bafo)»  aenninées  i  lent  fomnet.  CHk 
tenues  par  des  pétioles  plos  couns  que  ke  ni9« 
les ,  accomp.ignés  de  dnx  ftipulas  leiacées»  »• 

ijuees ,  redtelTces. 

Les  fleurs  font  axillaires,  folicaires,  fupportées 
par  des  pédoncules  li:;iplcs,  oroirs,  génicuîés  , 
prefqu'une  fois  plus  longs  que  les  pétioles.  Le  ca- 
Ucc  eft  grand ,  divile  prufuiulément  en  cinq  dé« 
coupures  ob'ongues ,  lancéolées  ,  aiguës.  La  co- 
rolle eft  grande,  étalée,  de  couleur  jaune  :  il  lui 
fuccèsleun  truit  renfermé  dins  le  calice,  compofé 
de  cinq  capfules  monofpetmes^ea  fonne  depoiie» 
(us  pointes. 

Cette  plante  croît  i  file  Bourbon ,  où  elle  a 
été  décoiivette  par  Commerfoni  {D^^ift,  «m 

CtIMM.) 

II.  Abutilon  pileux.  Sida  pUofa.  Cavan. 

Sida  caule  pitofo ,  rjmofo  ;  foliis  eftMatit ,  'înff 
rioribus  cordaiis  ,  fuhrotundis  ,  pan'is  ,  nliquis  tor- 
data-ovMÏSi  ptémualù  longU^  ftmicuUtu  ^pi^Mfi** 
Cavao.  ENArc.  bot.  i.  pag.  9.  tab.  i.  fig.  8. 

Sida  pilofa  ,foli:t  ovato-^orJatij  ,  ohiafts  ^imM» 
ih{  ptdunaUu  foUtariii  ,  ftùoh  ioitgûri^ i 
fulis  lirofir^,  celwe  Irraiertfttf.  V^deik  Spec* 

Plant,  vol.  }.  pag.  756.  n*.  6j. 

^.  Eadcm  ,  caulibus  ptdunculifiue  glabrts. 

Cette  plante  efi  hériOee,  fur  toutes  fes  parties, 
de  poils  nombreux.  Ses  tiges  font  grêles,  droites, 

ramtufès  ,  hautfs  d'environ  deux  pieds  ;  les  ra- 
meaux airernes  ,  garnis  de  temil-s  peiiolees,  cré- 
nelées à  leur  contour ,  un  peu  molles ,  velues  ;  les 
inférieures  plus  petites  ,  arrondies  ,  en  cœur  i  leif* 
auncs  ovales,  plus  grandes ,  echanccées  en  cœur 
à  leur  bafoi  les  ftipules  petites,  étalées*  fubia* 

Les  fieufs  fonf 'fotitaires ,  axfllaires ,  placées  for 

le  côté  dts  ra'TieauXj  fouteniies  par  des  pé  lonculiis 
plus  longs  que  Its  pétioles ,  h^^rilfes,  uniflores.  Le 
calice  clt  petit  ,  giobuleux,  i  ci  ;q  faces,  à  cirxq 
découpures  aigu6t  à  kur  (oinmct  Le  fruit  >  ren- 
fermé dans  fe  calice .  eft  compofé  de  «inq  cap> 
fuies  terminées  par  deux  pointes^ 

Cene  plante  a  été  obfervée  i  Saint-Domingue 
par  M.  uefpOTtes  :  quelquefois  elle  eft  prefque 
entiéreflwnc  glabre.  (Dtjet^  tu  Cnum.  ) 

• 

I  ^  Abotiion  i  tiges  nombreafes.  5Zda  mtJtt- 

caulis.  Cavan. 

Sidj  taulibut  tfnuibnâ  ftowuntOKomfeaiUmt  ifé- 
Uig  fiiii»tundo»<9rdétit ,  <fr-ft*f*j  fofaiWifciiBif  ,  «i^ 
lo/is.  Cavao.  Diflert.  botan.  t.  pag.  10.  ub.  i» 

Ag.  6. 

SWt  mnkitmUt .  foliU  fiAmtmtin  mtdttij ,  dc» 
tii,  duutût  peJÎauaiis  f»&triû,  puitta  d^pdl 
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Imturiiiui  eap/iUù  mutieii,  WiUd.  Spec.  Plaoc. 

Il  s  élève  de  la  même  racine  plufieurs  tiges  gré< 
ks,  nmenrcs  .  hautM  de  den  pied» .  blanUiiares 
atwwiteufe»  ,  garnie*  de  feidllet  ahenwSj  w- 
ItSj  arondies  ,  échmcrees  en  cœur  i  leur  bafe  , 
lignes  à  leur  fomnier ,  dctuecs  en  fcie,  velues  & 
prefque  tomentcufes  ,  pulvérulentes  a  leurs  deux 
hBt%i  les  péàoles  velus«  accompagnés  à  kur  bafe 
de  MX  flipalee  aè»-énldes,  coartesj  ptet^a* 

apilliires. 

Les  fleurs  font  latérales*  pUcéei»  le  long  des 
timeaitz  ,  dans  l'aiflelle  des  feuillet,  fomenues 

pic  te  pédoncules  fîmples ,  beaucoup  plus  longs 
les  pétioles,  pileux,  géniculés,  réfléchis  à 
Jeuo  articulat'u  ns.  Le  ci  itc  eltptftit,  à  cinq  fa- 
ces i  la  corolle  jaune  ,  un  peu  plus  longue  oue  le 
alice.Le  fruit  eft  beencoup  plus  petit  qoe  le  ca- 
Bce  ipi  le  renferme  ,.comporé  de  cinq  capfules 
1,  obcnfes,  dépourvues  de  pointes  a  leur 


Cene  plame  croit  fw  les  c^tes  da  Malabar. 

(r.f.înkeri.  Jiçf.) 

14.  AbutiloN  de         Sida  javtnfis,  Cavan. 
Sidj  cjuie  rtàinaio ,  fuiglabroi  foiiis  cordatis  t 

ûocM ,  luaiohaio-tmutUs»  CuvaBi  DkL  boc.  t.pag< 

13.  tab.  I ,  ng.  5. 

Sidajavenjîj  ,/oli'ts  fubfoiundo-cordatis  ,  dencatit  , 
tritufiidatis'i  ptéuttilis  folitariiSf  ûxitUrihut ,  pt- 
ôottimiptrUmiiUffaiu  bkufpidatiî ,  cauU  rtcli- 

Mfe.WilkL5pcc.Phnc. vol.  ^pag.  76^.0°.  S8. 

;  &•  ncÎMC  prodeifent  pUifietirs  tiges  feiblet , 
indioéee,  prefque  glabres  ,  rameufts  .  longues 
dTea  pied ,  garnies  de  teuiiks  disantes ,  peiiolées , 
ovales, en  cœur ,  prefqu'sufli  longues  que  hrgps, 
acniMiiécs  ,  créneldes  a  leurs  bords  ,  quelauetois 
âdenoo  trok  lobes  aigus ,  p?u  proiioiK«S{  gla- 
blMoa  i  peine  pileufes;  les  pétioles  un  peu  plus 
coarts  que  Us  feuilles,  manu,  à  Uur  bafe,  de 
deux  Oipuies  fon  pettc*t«apilLiiicc,  eiqaées, 

redreffëcs. 

Les  fleurs  font  folitaires  ,  axillaires  j  les  pédon 
cvXes  plus  lon^s  que  les  pétioles  ,  uniflores,  gé- 
niculés. Ls  ca'iice  ed  ovale»  diviiié  en  (inq  dé- 
Ooupores  lancéolées,  aiguës  à  leur  fommet  i  la 
corcile  iaunei  le  fruit  légèrement  globuleux ,  ren- 
fermé dans  le  calice  *  compofé-de  cinq  capfules 
tenaillée*  par  denx  poinm. 

Cette  plante  croît  à  l'île  de  Java  ,  où  el!ea  été 
découverce  par  Commerfon.  {Ocfaipt.  tx  Cav.) 

l^  A0UTU.OM  pyramidal.  Sid*  fyramitLtu 
SUtfiiUê  e^nbds tfihmiiet,  m^iiit,  dm- 
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tatis  i  panlcutâ  ttrmiaali ,  fioÇculis  numtrofii.  Cav. 
Diilert.  bot.  i.pag.  ii.  tab.  i .  fig.  IO «  ft  DiftlCk 
6.  pag.  349.  tab.  194.  fig.  1. 

Sida  pymmidata  ,  foUis  fuhrotundo-cordaùt ,  ûctt- 
minatii  ,ferraiis  ;  ptduncuits  corymbojîj ,/utpaiùttila' 

lis  ;  cipÇulis  iiunjlatù.  WiUd.  5pec.  Plaot.  voL  j« 
pag.  759.  n«.  77. 

AUtUom  folufirtf  fpicâ  jlorum  pyrêmUtUli  flcf 
parvo ,  txaibido.  Delp.  Hcrb. 

Ses  ttges  font  droites,  cylir^driques,  hautes  do 
deux  pieds  { les  rameaux  altern<;s .  garnis  de  teuit» 
les  petioléts,  ovalts,  echancréËS  en  cœur,  un 
peu  arrondie^!  allcx  grandes ,  deaiées  à  leur  con* 
tour,  acuminéct  i  Us  pétiole«  piefq|ii'«iiSI«iti 

aue  les  feuilles,  eicepté  les  fupéijenres:  wim 
e  deM  l^pdes  cottcies  ,  ^oinpi  t  lbboUe«. 

Les  tciift  fbnc  pciitea ,  iiii<ea  i  l'extrémité 
des  rameaux }  les  inferievr<«  «niUltesi  ks  fupép 
Heures  nues  ,  fermant  par  leur  enfhnble  une  pe- 

niciile  tcrmliuk-  ,  feuitlée;  chaque  fleur  fouttnue 
par  un  pédoncule  court ,  fililorme,  accompagne, 
à  fa  baie  ,  d'une  petite  btaâée  fubulée.  Le  c»lice> 
eft  globuleux ,  à  cinq  feces.  fort  petit  )  la  cotoUa 
jaunâtre ,  étalée ,  i  peine  plus  longée  mie  le  ce- 
lice.  I.c  fruit  efl  tenfermé  dans  M»  calice^  CM^ 
pofé  de  cmq  capfules  tctminéespardcax  pointes. 

Cette  planta  crott  i  t'ile  de  SaiQC-t>9nu<>gim> 
(  r.  /  ia  ktri.  Dttfôm,  ) 

16.  AtnmtùH  Uvatva.  SUa  AfwMt.  Caian. 

S/j'ii  foli's  (Orda:ls  ,  otblculalo-aoiminùlis  ,  lo- 

fftfo ,  flabro ,  fiumi  CsvaB.  XHdêrr.  boa  1.  pag. 

13.  tab.  II.  fig.  J. 

Sida  bivaivii  i/Uiis  cvau-cordatis  f  acumiaaiis.^ 
crtMtij ,  tomtntofiti  puhuuMlis  foùuriu  ,  pttiof^ 
irevt»rihus  ;  ealititta  arijlato-a.Êuninatit  ;  capfuiit 
tokéttnùkiu ,  hidtMMu.  Willd.  Spec.  Piant.  vol.  \. 
pag.  745- ti*.». 

Cette plimacfi chargée  ,  fur  routes  fcj  parties, 
d'unduvettqmenteux.  Ses  tiges  font  cyiindtiquee« 
hautes  d'environ  deux  pieds,  garnies  da  AuiUca 
alternes,  tiétioléei  »  auwas,  actnainées ,  «rimi* 
dies  8e  eentncréea  an  ctsar  i  'leur  baJb ,  créne- 
lées i  leur  contoor ,  tananMiifes,  BA  peu  blan<- 
châtres  i  les  pétioiat  infénfibleinent  plus  courts 
aux  feuilles  Inpérieores,  accoaitpagnés  da  deWE 
ftipulcs  étalées  ,  velues ,  fubulécs. 

Les  fleurs  font  folitaires .  axillaires,  Alpportécs 
par  d<  s  pédoncul-.s  fitnp^es  ,  très-courts  ,  bien 
moins  longs  que  les  pétioles.  Le  calice  eû  diviQ& 
aiTez  profondément  en  cinq  dccoupuVes  alongées, 
très-jigues ,  acuminccs  ,  prtfqu'jnftees,  tr«i-ou- 
\ertes  à  la  maturité  d«v  truits  i  la  corolle  jaune, 
étalftr  i  wfÉia  de  la  Innaatiii'  da  —m**' 
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tsies  entier<t  obtus.  Le  fruit  eQ  renfermé  dam  1« 
calice .  i  eioQ  «01^  ,  compofié  de  cinq  oprules 


tellement  adhérente» 
afpcâ,  les  confidérer  connue  ne  formant  aa*ane 

feule  capfule  à  cinq  loges  nionofpfrmcs;  chaque 
capfule  s'ouvre  ea  deux  valves  obiufcs ,  i  peuie 
bideniées» 

Cette  plame  croît  à  TUe  de  Saint  •  IMminoue. 

,  17.  ABUTitOM  vertictUd.  itdc  iwitcilEiM. 
Cavto. 


■  SitUt  umU  piiofo  ;  foliit  9ofêgdM  ,  teamiutijf 

crenatis  i  foribus  f^bvertic'ilîatis  ,  feffiiibus,  QsWU 
DilTcrt.  bot.  1.  pag.  13.  tab.  1.  lîg.  12. 

Sida  verticiliata ,  foliit  ovalO'Cordaùs ,  acumina- 
tiif  dtntiitis  i  fioribus  fuhfefftUans  ,  aggre^aiis  ,  vr'- 
tuiUaiis  i  eapjuiit  fuhnuuieU»  Willd.  Spec.  Plaot. 

Cette  efpèce  a  fe«  tiges ptlenfes*  droites,  cy- 
lindriques, garnies  de  feuilles  alternes ,  diftantes, 
ovales,  ëchancréfs  en  rœur,  acuminée?,  dentées 
à  leurs  bords;  les  p  ciolt*»  deux  fois  yîus  courts 
4|ue  i#S  feuiUes>les  ftipules  très-courtes ,  capiilai- 
Ms,  étaléee.  Les Bsun  font  prefque  feffiUs ,  asil- 
lairei,  ramairées  parpaqttecs  preiqu'en  verticillcs. 
Le  calice  fe  divife  en  cinq  découuures  pileutts, 
Agites.  Les  fruits  font  cunipofés  oe  cinq  capfiiles 
prefque  mutiques  j  monofpetmes. 

Cette  plante  croit  au  Rrcfil ,  fur  les  bords  du 
Rîo-Janeuo,  où  elle  a  été  découverte  par  Coai> 
merfon.  (  K,/,  i»  ktri.  Juf.) 

18.  AbutiiON  odorant.  SîJa  fragram.  Lhérit. 

SUê  fiËis  ivikmato-cordatts  ,  rotundatis ,  ligula- 
iO-âeammati»  t  éauaiis;  ftduneuiit  fo/ituriis  ,  pf 
tiolo  brtvioribia.  lhiliU  Sdlp.  NOV.  VOJ*  I.  pag. 

III.  tab.  53. 

Sida  (fragrans)  ,  foliit  fuirotundo-cordatit ,  a:u- 
minatis  ,  crtn^tis  ,  hirfuto-vifcofit  ;  pedunculit  fol.- 
fvust  ptùoioirryioriiut i  tappd'u  kifitofit.  Willd. 
3pec.  PJmk.  voL  $.  pag.  74).     18.  * 

!  Cette  plante  eft  odorante*  velue ,  légtfrement 

.vifqueufe.  Ses  tiges  font  droites,  cylir»driques, 
^velues ,  rameufes ,  prefque  ligneuCesi  (es  rameaux 
alternes ,  verdàires ,  viiqueux ,  garnis  de  feuilles 
p^tiplées  •  attemea ,  preiqu'imbriquées  «  ovales , 
en  cœur,  rrefque  rondes ,  dentdes,  acnminéet, 
molles  ,  velues ,  d'un  vért  gii ,  t  è^  étalées ,  fou- 
Vent  pendantes ,  ampics ,  de  la  mèiiic  iongutiur 
^  les  pétioles  i  Jea  flipalea  fubalées  •  arquées , 
velaes. 

'  Les  leurs  font  axillaires ,  folitaires  ,  foutenues 
par  des  pédoncuUs  droits ,  filiformes ,  veitts,  ar- 
.licttléi  dpûleus  mUtitt.  Ut  calke  lia  difiiê  ea  014 
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découpures  oblongues,  acumindef,  vehiet,  dn« 
léea «  nwgnea  de  fis  lignes.  La  cofoOe  ell  ^HiMa 
anpoi  Gaa^MUialdet  lëi  pétales  un  peu  arrondie  j 
catmPoRnes  te  velus  \  leur  bafe ,  une  fois  plus 
longs  que  le  calic  e  ;  les  anthères  réniformes,  pd» 
dicelleesi  l'ovaire  pentagone  ^  velui  le  fljrle  plus 
long  que  les  étamines ,  i  cinq  décoapoies  %  lei 
ftigmatesen  tére.  Le  fruit  coonfteen  ciiMicaptU* 
les  veines ,  monofpermes ,  i  deux  pointes  feà* 
cées  ;  les  femences  lblitaiiei«  «nonoee,  oo  patt 
pubefcentes. 

Cette  plante  croît  i  la  Nouvelle-Efpagne.  I> 

19.  AsuTlLOM  diégiat.  SUé  trgau.  Svtfts. 

Sida  foliit  e»fdatit ,  ferratis,  apiet  étUntud${ 
caute  virgato  ;  pedunculit  axillaribus ,  filiformiitu  ^ 
unifions.  Svariz  ,  Prodr.  pag.  lOi  .  &  Flor.  Ind. 
occid.  vol.  X.  pag.  i20f.  —  Wind.  Sjpec.  Plm^ 
vol.  5.  pag.  7J9.  D».  63. 


Sida  (glabra),  fohit  cordâtis  ^  ftrrmtu  ^  > 
natis  f  glakris  ;  etuU  nmofai  pedtMÔiBf  mniiUriiÊUg 

unifions.  Mill.  Diét.  n".  14. 

Maivavinda  ahutilifolfo ,  acumiaiuoi  Éorihiêt  fâT' 
vis ,  luuis ,  ex  alit  foUoram  ;  ftmiiu  Uéuut.  Houft. 

Atbufte  dont  tes  tiges  font  ligneufes,  un  peu 
grimpantes,  foibles  ,  cyl'ndriqtifs  ^  r  in  eufes  ;  les 
rameaux  éulés ,  très-longs,  effiles,  glabres,  cy- 
lindriques ,  garnis  de  feuilles  alternes^  ovales,  en 
cœur ,  longuement  rétréctes  à  leur  fommet ,  iné- 
galement dentées  en  fcie  à  leurs  bords .  glabres  à 
leurs  deux  faccs;  les  p«?ti<i'cs  (ilifonriLS,  delà 
longueur  des  feuilles}  les  Aipules  iubulées,  ap* 
pliqudea  contre  les  t|^ 

Les  fleurs  font  foliraires,  axillaires,  foutenues 
par  des  pédoncules  fimples,  fiiifoimes>  plus  couru 

3 ne  les  feuilles.  Le  calice  eft  pentagone ,  à  cinq 
écoupures  droites,  mpmbrmeufLS  ,  ovaks,  at- 
guf.,  peififtantes  ;  la  corolle  javjne,  Its  pétales 
ova!=s.  lin  ptu  Imuts  à  K  urs  bords  i  les  étamines 
monadclphiques  i  cinq  iiyles  étalés,  autant  de 
ftigmates  obtus.  Les  capAiles  font  gbbres*  m 
jiombre  ds  cinq,  moDo^emies-,  tenainée»  par 
deux  pointes.  * 

Cette  plante  croît  dans  les  contrdes  mdticlior 

nales  de  la  Jimaïjuc  ,  aux  li^ux  arides  ,  parmi  1^ 
brouffailles.  b  ^Defcrift.  tx  Swani.) 

10.  ABOTttx>M  dif  tniiflom.  SUa  émufi. 
Svarit. 

Sîd«  foliîs  cordatit ,  ovatis  ,  acumtnatit  ,  ftrra- 

!:s  ,  ufiiiqui  gliitiris  ;  fioribus  paniculatii.  iwaitz  , 
Fro  tr.  pag.  ici ,  &  Hor.  Ind.  occid.  vol.  ^  pag. 

1 109.  —  willdea.  Spec.  Plaotii  yol.  }.  pag.  ydo. 
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Jmtlgmtàm  énitt9f  Kgomftt,  tMb.  cylin- 
jpy», nmeufcs i  les  rameaux  alternes,  étalés  , 
moûgtîi  les  fcruilles  pétiolées,  ovales,  en  cœur, 

lirgcmenr  acumjnecs  ,  vtinecs,  neîveufes ,  den- 
tées en  fcie  à  leurs  bords ,  glabres  à  leurs  deux 
faces,  longues  d'environ  deux  poucei i  les  pciio- 
kscfliiKifsqaes  ,  pub«fonis,  de  la  longueur  des 
fan»,  accompagnés ,  I  hut  h*te  »  de  deux  Iti- 
pnin  Tabulées . 

les  fleurs  (ont  nombreures,  ramaflées,  médio- 
CKBient  pédïcellées ,  réunits  en  une  piniculs  ter- 
miial:,  liroite  ,  ramcule,  les  tsmihcatiotis  alter- 
nes^ cylindriques  ,  écalee^.  Le  calice  eftpubefcent, 
pWléolK  à  fa  bafe  ,  à  cinq  découpures  étalées  , 
•nkl,  aiguës  j  la  corolle  d'un  jaune  pâle  {  Us 
fUnavales  ^  obliques ,  onguiculés  Î  .Ieur  bafe  j 
tiqâiz  ftyles  i  les  Ikigmates  obtus.  Les  capfules 
Am  m  nombre  de  cinq ,  quelquefois  fix ,  mono- 
%iaes«hérifl%esde  peuts  poils  Uanchfttm,  ter- 
mnées  par  une  pointe  fubufée. 

Cette  pUnte  croit  dans  les  contrées  méiidio- 
Ida  4e  r  Amérique.  1^  (  D^yt.  «»  r*kl  ) 

11.  AbuiiloM  jaunâtre.  5<V<i  fljvtfuns.  Cavan. 

Sîdf  foliis  oxato  -  <ordatîs  ,  oàiufis  ,  inâqualiter 
éutatis  ;  piduntuijt  gcmin,iiii  ,  juibijiorîi ,  pttijlo 
IrmoriUai  cagfulû  oiiaù.  WiUtko.  ^pec.  Plant. 

m.  S/Ja  (profinti)  ,  caule  pnfirato  ,  foliis  cor- 
iais ,  tatii  ,  crfMM  ,  tomentofis  ,  fixvtftwuHia  y 
psnbus  fions,  gtminis  ;  eap/mù  mmtias.  Cmn. 
Oiâert.  bot.  i.  pag.  15.  tib.  IJ.  fig-  }. 

f.  (  iavefcens  )  .  foliis  tordoM,  oUongis  , 
tnmtât  f  muiuo/ii.  jUv*f<tmtihus  f  fiorika»  nunf- 
iiKiiùut ,  gemimû,  Cavan.  OiArc.  bot,  i>pag.  14. 

ub.  15.  hg.  2. 

.  Ji  e^l  très-probable  que  ces  deux  plantes  ne 
Ibot  que  variété  l'une  de  l'autre.  La  première  a 
les  liges  couchées  «  dures  ,  prefque  ligneufés ,  cy- 
Ibériques , légèrement  pubefcences,  longues  d'en- 
viron un  pidd  ,  garnies  de  feuilles  alternes,  mé- 
diocrtment  pétiolées,  ovales,  en  corur,  obturts, 
crénelées  i lear  (bmiBet,  toacotsufes  i  leurs  deux 
£kcs,«i jpevÎMoitiw» oeivattAa,  réticulées, 
manies,  i  fa  baw  de  leur  pétiole ,  de-deux  ftipules 
,  fubii'res.  Les  (leurs  nailfent  folitaiiLS  ou 
de  ux  i  lieux  dans  l'ailTelIe  des  feuilles,  fur  des  pé- 
doncules courts,  épais,  géniculés,  cylindriques , 
velus,  fimples,  de  la  longueur  des  pétioles.  Le 
calice  eft  yein,  globuleux,  à  cinq  faces,  nu  peu 
ecflé,  divifé  en  cinq  découpures  profondes,  ova- 
les, veinées.  La  corolle  eil  jaune,  un  pea  plus 
langue  qiu-  le  calice.  Le  fruit  contient  cinq  tap- 
foles  uo  peu  arrondies  j  aiguës  à  leur  fooimet  « 
f  rnfriiafii  dans  U  calice. 

lAvaifélé  fi  diffère  de  la  précédcM  ppt  ftt 
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tiges  droitn  oa- radrefféca.  Las  feuilles  font  pin» 
alongées ,  échancrées  en  coeur  i  lem  bal'c  .  ova- 
k's-obloniiçues ,  crénelées,  tomenteufes  ,  jaunâ* 
trt  si  les  fliurs  font  un  pt:ii  roui^-  i  rts,  iiclescip* 
Iules  font  quelqiitfois  au  nombre  de  lix. 

Cette  plante  a  été  recueillie ,  ainfi  que  fa  va- 
riété, par  Cotnmerfon  ,  fur  IcS  rochetS»  àMoote- 
Video.  t>  i^'f-  («  Juri.  Du/ont.) 

II.  Abutilon  i  feuilles  de  lin.  5id^  timifoUt, 

Sida  foliis  lintaribiu  ,  kirfktis  t  iaUgtrrimu  f  f»» 
ribui  corymbofo-fpicûtit ,  fpieii  ttfmÎH^tët,  CavaU. 
Dillèrt.  bot.  I.  pag.  14.  tab.  i.  fig.  I. 

Sida  Unifolia ,  foliis  tintarihut  ^  Uutgtrrimis ;  ra-  ' 
cemit  terminuUiut ,  capftUis  Jkinuuiùi.WÙid. SptCé 
Plant,  vol.  ).  pag.  734. 0*.  1. 

Milva  kirfuia ,  gramineo  folio.  Barrer.  France 
équin.  pag.  71.  —  Aubl.  Guian.  vol.  i.  pag.  704. 

Mahht  Rtuuiéifolio ,  fiore  «lté.  JoT.  JidT* 
Herb. 

fi.  Egém,  «*iÊl4fimfiisig§ratmi  ngeem  tmid-t 

nuli. 

Ses  tiges  font  ligneufés ,  hautes  de  deux  pieds , 

rameufes ,  cylin.lriquf  s ,  veluf  s ,  garnies  de  feuil- 
les alternes  ,  très-peu  petjolées  ,  linéaires  ,  tort 
étroites ,  longues  de  trois  pouces  &  plus ,  entières 
à  leurs  bords  4  pÉleufes  i  lisui s  deux  faces ,  aiguës 
à  leur  fomuMt.  i  MfTWts  pea  TaillanteK  les  pé- 
tin'e^  velus ,  tccompignéa  M  deok  ftipules  èm- 
(cs,  lubuiéfes. 

Les  flenrs  font  dilpofées ,  I  t'eitrënûté  des  ta* 

meaux,  en  un',  grappe  ou  une  forte  d'épi  druit* 
pubefceni  j  les  pédoncules  & pédicelles  geoicolés, 
uniflores,  munis  ù  leur  baie  de  petites braâées 
très<ourtes.  Le  calice  eft  anguleux,  couvert  de 
pofls  blaoehittaf ,  angnleux ,  à  cinq  découpures 
lancéolées  ;  la  corolle  blanche  t  le  fruit  renferme 
dans  le  calice ,  i  cinq  capfules  à  peine  aiguës.  Ditis 
la  variété  ^,  les  tiges  font  fin. pies ,  hii.tes  de  trois 
pieds  &  pluSj  g  élesj  terminées  pat  unegrappa 
de  fleurs. 

Cette  plante  croit  i  Cayeaue  tc  au  PéfOtt.  If- 
(  Kf.  im  itri.  Dufoiu,) 

i  ; .  Abutilom  ft  findllti  dtMrftaa.  SIdt  mtgi^- 

fol  ta.  Lain. 

S'tda  fiitlît  aitgu/fis  ,  oUongis  ,  fcrrjtii  ■  axillit 
fuifpir.ofis  ,  crium  Jpinularum  média  majo  t.  Cav.m. 
D  détt.  bot.  1.  pag.  14.  ub.  z.  iig.  2,  fie  DilF.  x.' 

Sida  angufiifoUa  ;  foliis  linearibus ,  deniatis  ,fui- 
(lit  glaucit^t  Jubtomtatpfs ^  audis  ,  fJunfpiatjfti 
Lhérit.Stirp.-Nov.  foL  1.  pag.  89.  tab.  5t. 
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Hcffpidtm.  WUU.  Spac.  fumu  tcA,  }.  ptf .  754. 

Sida  ûnguJllfoUa  ,  fotiis  Mfofih ,  ohlongis ,  ferrc- 
tis  i  axillis  Jutff  in<Jij  ,  trium  f:  ir.uldrum  rr.edta  ma- 

jo't,  Murr.  Syii.  vcg.edit.  14.  pag.  6n. 

SiJa  (  ulmifolia  )  .foiiij  ir.faiorihus  cordato  lan- 
(tolûtis  ,  fuftrioribus  lintaribus ,  omnihut  ferraiis  ; 
tapfuUs  iieiifpidads.  i  Retz.  Obr.  bot  ).  pag-  j7> 

Sidû  angufiifolia.  Lam.  Did.  vol.  I.  11°.  i. 

Ses  feuilles  font  molles ,  douces  au  touchrr  { 
elles  varient  daivi  leur  longueur,  ic  (ont  d'autant 
plus  étroites,  qu'elles  Te  rapprochent  davanuge 
du  fommct  des  rameaux.  Les  fleurs  contiennent 
6iie  étatnines.  Les  anthères  font  petites .  arron- 
«fies  ,  fo^tenues  par  des  filamens  courts ,  fitués  à 
l'extrémité  du  tube.  L'oviire  ett  otbicuUirc  ,  à 
cinq  filions  {  cinq  (kyies  à  peioe  cortr.ivens  à  leur 
bafe ,  de  couleur  purpurine  >  autant  de  (ligmates 
^obuleoi.  Le  frutt.  renfcnné  dans  le  calice ,  ift 
comporé  de  rinq  capfulet,  terminées  chacune  par 
deux  pointes  prefqu'cpincules  ;  Ici  femcntes  un 
peu  tiianguiaircs,  noirâtres.  {^t^i>yt[  Diâ.  u°.  l.) 

24.  Abotilom  à  fientUes  aiguës.  SUa  êcuta. 

Sida  fcùi»  angfifik  UnttoLt'u ,  de«taUi ,  iaftrnh 

bot.  I.  fjg.  i;.  ta^.  a.  fif.  ). 

Sida  acata,  fvliis  lir.cari  latutolatis ,  Jentatit  ; 
ftà,.  c'él's  foliiariis,  axtUatibus  ;  caffulis  Hcufpidit- 
CÛ ,  fiipuiit  U»t0otuU.  Wiild.  S,;cc.  Plaoï.  VoL  l. 
pag.  7i;.  n».  j. 

Sîdufoliti  ianttolatisy  ferratis  i  Jlipulij  ft'actîs  ; 
fmioks  axiiiariiiu  tjoiitoftis.  Eurm.  ind.  147. 


1 1  aagu/Hê  ,  pralongii  fitliit; 
fimim  MBiaf.fJiilMMK*  MaiidC  jc-tab.  354. 
!»•*• 

Silttgitrium  /ongifoiium.  Rumph.  AiDb>  ^•pag. 
4}.  nb.  18.  fig.  a. 

JJ/tm-rêmt.  BhMi,  MalaL  vol.  je.  am,  loc. 
tib.jî. 

Trb-rap|»odié«-de  refpèce  préoMeme,  celle- 
ci  en  diffère  cependant p.ar  fes  tiges, qui  $  élèvent 
à  la  hauteur  de  quatre  &;  iîi  pieds.  I.es  tacioe»  font 
très-longues,  difficiles  à  arracher;  Im  ftwUes  i 
petae  pétioleesj  plui  aiguiiaf  aacaoe  Mpiicinri 

#ép}nes4ant  ictaiiUlca.  LcsfUpiiIctlbmW^ 
)«es  &  aea  Uueéêê,  fèm  la^/m  Me  ks  pé- 
tioles. 

Gtnsplamtcnlt  Juillet  Met«rieQtaIes«  à 
Jnà,  tei  nu  4'AaMie.  ^  (Kf.) 
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Sida  /ôUi*  ttriatîê  ,fAr9Umii*  i  fiipulis  fttaeiii^ 
axillis  fubtrifpinofij.  LlMk.  SftfC  PttM.  VoL  a.ptg»' 

960.  bion  Cavan. 

Sida  foliis  oblongo-cordatis ,  rotumdato-  oktufs  ^ 
dcntatis  i  ptdunculis  pttiolo  squaliiui  ,  tapfu/is  ii' 
cfrnikut.  Wtild.  Spcc.  PlaM.  vol.  |.  pag.  7)7.. 
I**.  7t. 

Aichta  ro^rata  ,  coromandtlienfis ,  pimpitulU  ma»- 
jorii  J6U0  Jaitwmdo ,  fimiat  iiéanû,  Pliilti  Aiiuif. 
pag.  t6,  tu».  9.  fig.  ). 

Sê^M  tfiViÉU  IdMB*  Ditf^  ^ 

La  plante  que  M.Cavanillssinon-.m'e  jî^lu  J.'ij, 
ne  duit  pas  être  confondue  avec  ceUe*ci.  On 
trouvera  mentionnée  fous  le  nomd'iilaiMNi 
Canaritt.  (  yoytxfmu  ftUt^  /AaUTaOM  9LAMC* 
Dia.  f»'.  7  ) 

16.  Abutilon  épineux.  Sida  fpinofa.  Linn. 

Sida  foUif  ovato-cordaiis ,  ferratis  ;  fiipulit  fêta- 
leii ,  axtîlis  fuifpinofis.  Linn.  S^cc,  \'Ui\t.  v<  1.  l, 
pag.  961. — Cavan.  UiCCert.  bot.  i.pag.  it.ub.  t. 
fig.  9.  — Svattx«OhC.  af7.— V«U,Sfaib«L  i. 
pag.  78. 

Sida  fpâufaf  foliit  ovato  -  lanctêlêii»,  ^^^^^ 
cordath ,  éeatatit  ;  pedaacuils  fàifoBtâftttf  amUkrh 

his  ;  axillis  fabfpinofis  ;  fiiputis  fetactis  ,  pcdunculo 
longioriiut  j  eapfulis  iinftratis.  Willd.  S|>ec.  PUnt. 
voL  |.pig.  i^n^.ê. 

Sida  (fpinofa)  ,  caulc  pmufo  ;  axUHs  fuhfpinoftl 
foliit  longiufcuie  petioiaiis,  cordJio-ovaUbus  vtlah» 
ionps  i  tonSus  puftllis  ,  ireviujculi  prdifttlÊnu 
Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  2.  pag.  4). 

Sida  fotiis  tardato-fvaùstfmatiai  eapfiUù  faiaitf 
iicufiiJath»  HotC.  CKff. 

Sttwania  (  corchoroides),  ovdtls  ,  ferra' 

tU ,  fukàt  viÛi^,  Fonkh.  (lor.  cgypt.  -  arab. 
pag.  lté, 

M<t!va  ereSa ,  minor.  carpinifotio  /  jOort  lutta  l 
ftmiaibus  fiagitlit,  jfinMici  acideo  ioMgiaii  éimn/il» 
Sloon,  Caul.  96.  tidi.  i.pag-  iiS. 

AUtaearpbùfÊlia,am»iea*a^friiUfctiu,fiofctib 
luteis  ,  femùat  éat&d  M^flfé  CoaWBfL  Hoct.  I« 
pag.  ).  ub.  1. 


,  j^K^bi^  ma/arii 
t,  lKnû.pliik.  Ain. 


acutiore  folio  ;  jlofutit  mùùtÙS 
pag.  x;.  tâb.  y.  S^,  6. 

êiéa  fpiaefa.  Lan.  IKft.  VOl.  t,  «*.  1» 

Sesiem  font  jaunes  { les  péules  étalés,  i  deug 
lobes  peu  profonds  i  leur  fommer,  inégaux  »  l'uii 
des  deux  plus  long .  plus  aigu  ;  !cs  anthères  arron.* 
dies,  placées  à  1  extrémité  du  tube  dts  filamens  j 
l'ovaire  otbiculaire,  à  cinq  fiUotUi  le  liyle  £inple, 
i|  1m  lisnaM  «0  ilie  I  tel  fmitt 
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renfermés  dans  le  calice,  contentnt  cinq  etpMet 
i  deux  pointes.  (  ^«yc^  Ut  amtrts  éttaiU  à  t*tUeU 
Abvzilon  épineux  ,  n*.  2.  )  On  culdw 


«7.  A»inii.oii  KgiMg  SUâfiai^ 

Sidt  fbliis  ovato-oiiongit ,  ftrfatit ,  fubtia  a/hi- 

mÊêriim.  Cawik  flMw>  hùt,  1.  ii.nkia 

yf^aUij  ufLiptrisf  axiilanhu  i  Mffidu  èmfhalii. 
.wiild.  Spec.  Planr.  vcl.  3.  pag.  756.  n'.  7. 

)  tiges  font  droites ,  ligoeufes ,  cylindriqae» , 
tfc%,  hautes  de  quave  oieds,  nn  peu  com- 
fdtaéts  8c  légéremeiK  pubelcentes  à  leur  parrit- 
fopéricure,  d^un  brun-foncé,  gai  nies  de  fouilles 
alternes,  médiocrement  pétiolées ,  ovalej-oblon- 
giies ,  nombreufes,  rétrécies  à  leur  bafe,  à  peine 
'  "  i  leur  {ommctt  légèrement  pdbrfceiites  , 
dcmées  en  fcie ,  accomptgaée* 
fvàm  droites  4  capillaires. 

Lts  Iran  fooe  axUbtret,  ftBuini.  Têmntmn 

de*  pédeSKulss  impies ,  géniculës ,  une  fois 
line loogisqitte  tes  pétioles.  Le  calice  tft  anguleux, 
de  fftnne  ^^^^^'^  t  ^  c'^q  découpures  planes  . 
aànës  -,  U  coieik  fuac,  peu  ouverte  (  les  pétales 
éoiMKTés  ao  (mmk  m  éfux  lobes  inégaui  {  ne 
mmrûglM€a,6utnami  de  cinq  ftfics  &  d'au- 
ott  de  ftipBaies  m  léte.  Le  Inut  eà  cooiene 
dans  le  caliOj  Mf  itf  à»  cip^  caffalw  4  de» 
poiases. 

Cette  plante  croh  dans  l'Amérique  méridio- 
rile.  Cm  la  «idtifttMlMbdet  HMMdsFlljt. 

18.  Amitilom  bicolor.  Sid»  kUoUr,  Cavan. 
JUs  tgabfiiÊikêfi,  tnH» i  rtmli  pémiùj  /ô£û 

dvtfar  ,  jUîMms.  Gimfe.  fcott.  Rk.  vel.  4.  pfi  6 . 
cab. 

Ses  dfles  fiwt  eylmdriqees,  haeies'  de  deux 

pieds,  d'un  vert  tirant  fur  le  violït,  divlfées  en 
sameaux  étalés,  garnie  de  feuilles  alternes,  pétio- 
lées ,  lancéolées  ,  très  •  acutninées ,  dentées  en 
ici»,  ewkfca  i  Iwr  bafe,  les  rupicietues  longues 
''de  devr  I  tveb  pouces  ;  tes  pétloMMbeiacoup^plus 
cc'jfts  que  les  fl-uilles ,  accomfUgnét  de  «CUP 
iiipuics  lubuiees ,  caduques. 

Les  fleurs  font  folhaires ,  axHlair^s  ,  foutenues 
par  dt*"  ;é  ioîiculcs  ilioit*,  long";  d'un  pouce.  Le 
cairce  eft  divife  en  cinc^  découputet  colorées,  ai- 
Kuès  ;  la  corolle  rougeatre  en  dehors,  d'un  jaune- 
•Maoé  eo dedaos ;  les  pétales  étalés,  tétrécis  i  leur 
.fcift,  m  peu  échaecrés  <aéfik«eui  i  leur  foa»- 
«III  les  «ufaèM»  ofiks»  pédktlléei  I  r«MiK, 
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^ebufeet,  à  cinq  faces  peu  marquées }  cinq  îkj\e% 
réfléchis,  plui  loogs  que  les  étamtnesi  les ntgoiaF 
tes  glebdtttf .  Le  fruit  eft  renfisraié  dan  le  c»> 
lice ,  compofé  de  cinq  capHikt  motMrfj^flnMI* 

mutiques  ;  les  femences  rénifortncs. 

Cette  plante  croit  â  la  Nouvelle- EfpagDe;  elle 
leurit  au  amis  d'eâobte  daas  htoimiitU»^ 

19-  AtvTttew 

WiUd. 

Sida  foliit  0VMt9'tMet«UtU  ,  wdûtit ,  dtntatit , 
apice  truncûiii ,  mutt  ;  ptduHCtUu  fttioU  dup/i  brt- 
viorihiu ,  capfuUt  iin/iraiù,  WiUd.  Sf€K»  PlaOb 
vol.  J.pag.  757.  o**.  70. 

Sida  (trunctta) ,  fitUU «endsr»  »t/eq|i»,  mi^p 

f:  •  rjlis  ;  fiipuHs  ftiactii ,  nodii  fuktrifpktîifê*  UWIÎC» 
Siirp.  Nov.  1.  pag.  107.  tab.  ji. 

Cette  plante  s  eleve  à  la  hauteur  de  deux  pieds, 
fur  une  tige  droite,  cylindrique,  un  peuligneufe  , 
divifée  en  rameaux  très-etales ,  fouveot  munis  da 
trois  petites  épines  I  lenrs  iMrads.  Les  feuilles 

font  ovales  -  oWongue;  ,  en  cœur,  tronquées  i 
Itur  P^mmet ,  un  peu  11  iccs ,  dcntces  à  leur  con- 
tour ,  vertt".  ,  glibr  s  à  iiui  fjce  fiipërieure .  un 
peu  piibelcentcs  en  dcfibus  ,  longues  de  trois 
pouces  &  plus,  fottisnaas  p^r  des  pétioles  prcl^ 
que  de  moitié  plus  courts  que  Je»  fieuillesi  les  fti- 
pules  droites ,  ntbulées. 

Les  flf  urs  font  folitaires ,  axtitaheet  les  pédon- 

ccits  filiformes,  articulés  â  leur  fommet,  plus 
courts  que  les  pt^tioles;  le  calire  pubtfcent,  cam» 
panulé  ,  à  cinq  découpures  étalées,  lancéolées, 
aiguèt  i  La  corolle  jaune ,  un  peu  plus  longue  que 
le  calice  { les  ptoles  obloofs,  triangulaires  ,  nw^ 
qués  obliqueêiem  à  leur  fomieet,  i  écbiocrwf 
inégale,  un  peu  pubefcensi  les  anthères  rénifbr* 
mes,  pédicelléesj  l'ovaire  velu ,  prt.tngone;  un 
Ryle  à  cinq  découpures  réfléchies;  les  ftigmates 
jaunâtres,  en  tête.  Le  fruit  eft  compofé  de  cinq 
capfttles  monofpermes,  renfiennécs  dans  le  calke« 
brunes ,  velues ,  il  dcuB  Cdcim. 

Cette  phMt  cfoie  i  le  Neetttte^iMflna. 

JO.  Abutilon  couché.  Sida  fupinj.  I.hérit. 

Sida  fotiis  fubroiundo  cordatit ,  obtuJi.ifcul't ,  erf 
tétis  i  peduHcutit  fttUWiis ,  ptiln/o  loigio  ièus  ,  caf- 
fldis  iiarUlatis  ,  cauA  procmhtmu  Wiîkkn,  SptC» 
Plant,  vol.  j.  pjg.  yjô.n'.  67. 


SiJa  (fupina),  fMb  eêiém  s»  fw<,  ttÊmaiff 
caulit'u  •■  fil  fo'tnibut ,  pnftfmàê,  Lh«iit.  bdfp.  Ner. 
1.  pag.  iO<^.  tab.  {1. 

Sida  (pcocweben^  )  ,fifii$  «oriûtU ,  ovMfJUr»^ 

B  a 
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Svarrr ,  Prndr.  pig.  IO&«  &  FU».  lod.  «ccâd*  VOl. 

Sida  (ovata),  cau/e  propraro ,  ramofof 
ovatis  ,  cordatis  ,  crtr.jtis  ;  fioriàui  dxillarihus  ,  foli- 
tarittt  ptdunculaM.  CwUï.  Dxûttt,  6.  pag.  3;o. 
Mb.  196.  fig  i. 

Cette  plante  «  le  poit  d'ime  véronique.  Ses  ti- 
ges font  couchées ,  c]rUDdrk|aes  »  très-ratoeufe» , 
un  peu  [ignenfes  à  leur  bafe  1  les  rameaux  étalés , 

aloiigéî  ,  prcfiyiG  filiformes,  un  peu  héiiffi-s  vers 
leur  fommcci  l.s  faillies  petites,  a!rc:rnes ,  diC- 
tantes  ,  ov  îles ,  un  peu  arrondies ,  en  cœur ,  pref- 
^u'cbttifes,  pubefcentes,  blanchâtres  endeflous) 
les  pétioles  Dobercens,  plus  longs  qtie  las  fèaillefl} 
les  ftipules  lubuléesj  étalées. 

Les  fleurs  font  «illaires ,  folitaires  ;  les  pédon- 
cules ilHonnet,  un  peu  pubcfcens,  plus  rouns 
que  les  feuilles;  le  calice  campanule  ,  bUnchârre, 
à  cinq  angles,  àcioq  découpures  ovales^lancéo- 
lées ,  aignèf  i  h  corolle  d'iin  jaune-pâle  ,  i  peine 

Ïlus  longue  qoe  W  calice;  les  pétales  m  roeur, 
nués,  un  peu  édtmcrés  i  les  anthères  rénîfor- 
mes  i  l'ovaire  pentagone}  cinq  ftyles  adhère ns  p.ir 
leur  bafe.  Le  truit  ell  compofé  Je  ciot}  capfules 
monofperines ,  terminées  par  deui  corMS  oiver- 
gentes  ,  plus  longues  que  le  calice. 

Cette  plante  croù  à  la  Nouveik-EIpagne.  » 

}  I .  AaurnON  I  feiiiNes  drotme.  dht^(Mie. 
Csfw. 


SlJû  folUs  cordato-oblengts  ,  loiigi 
ertnMtt }  capfularum  rofins  tlongat'u  ,  hamatU,  Cav. 
DifTeri.  botan.  i.  pag.  15.  tab.  z.  fig.  4. 

SiJj  u/mifblia ,  fo/ih  tvato-eordatis  ,  aeuminaùSf 
tnnaiis  ;  pedunciUù  foUtariu ,  pttido  fuit^nalUuif 
«^fulis  rojinuif.  WilM.  Sf9C,  PISBI.  VOl<  ).  pig. 

74J.  n".  ?4- 

Ses  tiges  font  droites, cylindriques  ,  rameufes, 
hautes  de  deux  pieds ,  garnies  de  feuilles  pétio- 
lées»  ovales,  écnancrées  eu  coeur  à  leur  bafe ,  ré- 
trécics  à  leur  fonmnet  eo  une  longue  pointe ,  cré- 
nelées à  leur  contour,  g!  ibres  à  \vi:[s  deux  laces, 
une  fois  plus  longues  que  leur  pettole,  accompa- 

Ênées  à  leur  beCs  de  deux  ftipuws  droites  •  iîiba> 
ses. 

Les  fleurs  font  axillaires  «  folitaires ,  foutenues 
par  des  pédoncules  fimples,  géniculés ,  à  peine 
plus  longs  que  les  pétious.  Le  calice  eÛ  ovale,  à 
cir<]  faces,  i  cinq  découpures  j  il  renferme  un 
fruit  i  cinq  capfules,  qui  tt-r::i!:icr,t  chacune 
par  une  pointe  atongée,  coutbee  en  hameçon. 

Cette  efpèce  croît  à  l'île  de  Saint-Doioingue. 
{Definpt.  atCtVM,)  '■  ■      .  ^ 
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Sida  foliis  eordatis ,  acuminaùt ,  ftrratis  ,  kifii» 
dis  ;  ptduaculis  muit^rù ,  axUUnriittu  (i  urgÙM^ 

ku..  Cavan.  DiAèru  lv»t.  1.  p«g.  15.  ub.  a.  fig.  7% 

S:dd  urens ,  foliis  eordatis ,  ftrratis ,  hifpid'rs  ;  pé- 
d.ir>culis  rnu/iiftoris ,  elomtrutis.  Linii.  Sf>tC.  Fiant, 
vol.  1.  pag  965,  —  Amoen.  acad.  vol.  j.  pag.  401. 
n".  66.  —  Mun.  CoeMBCftC»  Goâtt.  vol.  }.  pag. 
7j.tab.  5.  —  Sraftt,OUBcv«bociii.  161. 

Sida  artns  y  foliis  ovato  '  etréitis  y  acuminatis  f 
dent  a!!  s;  ptduncuUs  axillariius ,  multifloris  ,  flomf- 
laui  i  carfuiu  nuuitu.  WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  $. 

Sida  urticata,  fo.'Hf  eordatis,  f-rratit  j  fiorihut 
eapiuuii  ,  ptdwuuiis  communuiu  aiariiiu.  Ërovo  , 

Stm.  pag.  2S0. 

Ahhta  fpicaij  ,  èetonic*  folio  villofo  ;  fplcâ  brt" 

tfiort  d  iaxd.  ^oan,  Catal.  pag.  97.  Hift.  a. 
P»»-44'  .  .. 

•  # 

Non  fidt  Kftm  Lam.i  fué  qjl  f^Mmia  iw— a. 

Cavan. 

La  defcription  que  M.  de  Lamarck  a  donnée  du 

fîda  urens  (  ABUTILON  i  poils  piquanS  ,  U*.  I7), 

ne  doit  point  fe  rapporrer  à  cette  efpèce  de  Linné ^ 
mais  au  puvonia  urens  Cavan.  (  f^cyet  PaVON  pi- 
Quant ,  vol.  ;  ,  n*.  %.)  GeUe  dont  il  s'agit  ici  a 
des  tiges  droites ,  cjrHndriqoes ,  hautes  de  deat 
pieds;  des  feuilles' entières  &  non  angutenfes; 
longuement  pétiolées,  ovales^,  acumjnées ,  den- 
tées à  leur  contour  ,  couvertes  de  poils  roides  , 
de  même  que  les  tiges ,  les  pétioles  ,  les  pédon- 
cules fit  les  calices  ;  les  ftipules  étalées ,  fetacées. 

Les  fleurs  font  difpofées^  dans  raififelle  des  feuiU 
les  ,  en  grawes  courtes^  peu  gafniès-i- une  fletÂ 

fohtaire,  pédonculée  à  la  bafe  de  chaque'  grapp«. 
Le  calice  eft  pentagone,  diviie  en  cinq  d-  coupures 
pileufes ,  terminées  par  une  pointecourte  Le  tVuic 
efi  renietuié  dau»  ie.c.alk4|^  compoft  de  cioq.c^p* 
fuies  I  peine  aiguës. 

Ce|t»  piMRe  cr^  à  b  JtHsiqM.  iy 

}J.  AbutilON  glutineux.  Sida  ^lutinofa.  Cav. 

Sida  cault  tomentofo  ,  gluiinofo  ;  foliis  rr.jgnis  ^ 
eordatis  ,  oblongis  ,  acuminatis  ,  fubiia  tomentofis  , 
fuperioribux  parvis  igeduncuH*  eapiUariiut^  bufi^ 
finvis.  Cavsik  Oiflerc.  botan.  1.  pag.  tdl.  tab.  a. 

fig.  8.  ,  ' 

Sida  gfMta^a  fiAmaMé0-nritii$ ,  «mit  A 
ttatis  y  daaatis  !  ptduneidts  geminatis,  fukïiforis  , 

pcùolo  longioribul  ;  capfuUs  biariflatis  ,  arlflis  calice 

longioribus.  Willd.  Spec.  Plant.  voL  j.  pag. 

Sida  (racemofa  )  ,  foliis  crtnatis  ,  villofis ^  cor* 
daùti  ruitmit  axilU'Uus^  nutàiJl9ti*,biàUBu.Ftau 

M»2 
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Set  tiges  font  droites,  cylindriques,  couvertes 
r«n  duvet  glmîneux  ,  hjute»  de  deux  pieds  &i 

£Iu$  j  ks  rameaux  nombreux ,  pffliailét, garnis  de 
M«JI«*|terne»,  diiUiiCM^  longuement  peciolees , 
<Mral«»,  en  coeur,  acuminées  à  leur 
Mmiet,  dentces  eii  fcte  à  leurs  bords,  tomtn- 
«Ues  2  Lur  tace  intcrieute;  les  ftnili  -s  ii/p  ri.u- 
reî  beaucoup  plus  écroites  &•  s  lui  p  ti:cs  ;  es  pd- 
uoiescyiinurîques ,  muni»  à  leur  baie  de  deux 
nfw> petites^  fétacées,  ëtaiée«. 

i  fdoncolc»  font  oniir.aireir.ent ,  comme 
àri  ieiéà  arms  ,  ao  nombre  de  deux  di:n  chi- 
fKanwne,  capi If ^ires,  droits,  alongés ,  geni- 
Wli»,fimples  fv  iinjflotesi  qutlquerois  l'un  des 
<leuïpone  deux  ou  à  peine  uois  fleurs  pedictl- 
Jces.  Lecjhce  eft  gio»>iiltW  ,  légérenwnt  angu- 
fcuzj^vité  en  cin*!  decammttés-aigikfs  à  leur 
i»tt.  U  Irait  ell  Tenferaié  dans  le  calice  »  il 
eftcomporé  dé  cinq  ciplul'js  i  chj 
■ootee  de  deux  pointes  alongées 

Cme  Bbme  croie  i  Siiut-Domingue.  Çom-. 
■ttiiM  Va  t«>kiiiMu  oi»(«svée  i  l'Jit^-rniiM. 

34.  Abutilok  pantculé.  5fVa  ^tfff/çwAfrtf. 

Suia)b<tt4  CTrWflfff-eid»e|t/ ,  oeamiMUJ,  ferrât !s, 
fÉtm»  mcmo/ît  ;  ycinuKiAt  tapitUtiéus^  tongiSi- 
mis.  Linn.  Sptc.  Plint,  vol.  i .  pap.  9^1.  —  Amœn. 
acadera.  roi.  pig^  ^i,  Chérit.  Siiïo.  i. 
M.  4«*.  — Owaa  Diii:  b«.  j.  t«.«al>l  >«: 
"g-  T •  #  »  ?•  .; 
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5i«iï  paaicuLta  ,  fhUis  cordai»  1t¥mi»,  -tAymika- 
,  forrmttj  ,  hirfutiafimiù  ;  0Mk»tatU  i 

ftémuMÙ;  loagifimi»,  tt^m/Oilr.  ft»ai«j>Obr. 
■■I. -ptf.  2 j9.  •  :!  .  1   .   ■  ••..lit ,  !.n  1 

•  Sida  ptmûmtata  ,  /y //a  ovatth<ardatU ,  'deofaus  i 

WflW.  S^ec.  Plant,  vol.  3,  pag.  -60.  i.-.  7^'  ^ 

•  SUt /Uiis  etréMO-aeomhdtis ; peJ:incutit  long!}, 

flictbiu  ,fupertoriouj  rjmofis.  Brown  ,  Jam.  t>.  i8  :. 

•  ■ 

foniLulAu.  Laip,  D;ci.  vpl.  ^  n".  J».  p*- 
^MttrPlteiajgweaiÉMV .    ;     .  • 

Ses  liges  font  grêles,  fî'mpkt;  'pub^ fcv'^te^  , 
fautes  de  deax  pieds  ;  tégérement  tiMneules.  pa- 
incalée)  i  ieor  fomniet ,  garnies  de  fetillfei  ova» 
les,  en  cccur,  piibefccntes  en  delToiis,  anumliées 
à  leur  fo:ninet ,  dentéts  en  fcie  â  leur  contour, 
veinées  &  à  trois  ou  cinq  nervures  failUntes  j  1?$ 

EDoies  iéaéceoieot  tomeoteux  \  le»  flipula»  (ub» 

Les  fleurs  font-  azitlaires ,  8c  forment  (ur  leur 
enfcnftle  une  luaicule  grêle,  alongée.  Les  pédon- 
chIcc  foficm  ordimimneot  a»  nombi»  de  deut 


î -  utre  rameox ,  plus  alongë,  gartit-de  qu^tre  ï  Hz 
â-urs&  plus,  péditellées.  Cw  pédoncules,  tant 
communs  que  partiels  ,  font  longs,  étalas,  capiU 
laires,  pretque  glabies,  accompagnés  à  kur  bufe 
de  très-petites  bractées  courtes,  aiguc*.  Le  cjlite 
e(1  ovale,  piefque  glolukux,  i  cinq  divilions 
ovak-s,  aigi  és  ;  ia  corolle  jaune,  petite  î  elle  ren- 
ferme cinq  l»y!es,  auxquels  fuccèdent  de»  froM 
giobuleus ,  de  la  grandeur  dti  calice ,  contenant 
ciiM  capfuics  à  deux  peùtu  ppiote»  à  pciiie  fco- 
fible*. 

•     •  •  • 

^  ^Cene  plafifi  crott  ^  bJ^iMÏ^  &  «i  Péimu 

5i.  Abutilon  i  p^donctiles  c^illaiie*.  Sié^ 
capitLui».  Cavair.  ' 

Sida  foliit  cordatO'oUongis ,  tomtntojîi  ;  ptdaftlt» 
lit.ionfifimit  ^  ttpUUriimti  fornùù  mùfmU  ,  «m* 
mliithiJ»iir^bmt:C*n»..DiiiBa,  bot.  i.  paf.  io. 

tab.  I.  fig.  7,.&:  Didert.  j.  p^  tJHk' i  ■ 

Sida  (atro-fanguinea), /i;////  eordatis ,  acutis , 
Jffrtrls ,  uirinqu'e  viUofi)  i  ptdumulis  unifions  ,J'o!i' 
tariis ,  cdfilljriiuJ  ;  cault  fruticojo.  Jan.].  ColleAi 
vol.  I.  pag.  49,  &  Icon.  Rar,  vol.  1.  tab.  136. 

Sida  j>anieo/ata  ,  var.  /S.  Willd.  Spec.  Plant,  vo!,' 

Q'iniqiie  cette  plante  réunilTe  une  partie  dt» 
ciktx^tèu).  du  J^i^'i  ponica/oM,  elle  en  diffère  pas 
rbo  port ,  par  Tes  fleurs  foiitaires.  le-  roo  paoiçs* 
lées,  par  (a  corolle ,  &c.  Ses  (iges  Xont  droità* 
lijtneufes ,  tonr»enfeufes  ,  hautes'  d'environ  deux 
piels&r  pîas ,  garnies  feuilles  ovales,  en  cofur,- 
velues  à  '?urs  deux  faces,  algues  à  leur  fommet, 
(i(  iittcs  en  fc:s  à  Idir.contour ,  affez^-tandes;  les 
fuperieures  plus  &  bien  ^oins  pétiolèesj  les  lli- 
pD'esjdVoiiasVrétariSes.  '  ' 

.  ,  <  -  .1  <  <        r  » 

-  LM.A$ur$  (VMiiUiteiftt,  fitnées  dias  l'aifTello 
des  feuiilei»,  pbnéÉs  Au  de  loncs-pédoncules  iit»* 
pics ,  capillaires  i  akwgés ,  «éiikulés.  Im  catict  «il 


pttit,  globuleux  ;  !.i  corolie  fort  petite, idiécltttk 
en  dthois,  diviltc  en  ti!:t|  pétales  d'un  îauite- 
toiKé ,  tichetéide  noir  »  icut  bafe  j  le  tube  des 
etamiiies  grêle ,  alongé  ,  velu  â  fa  pasue  fupé» 
rieure  i  les  Uyles  rougcâttes  ,  au  nombre  de  cinq } 
r  s  fligtTrares  vèlus ,  èn  Ù>trne  de  xê'c.  le  fruit, 
plus  court  que  le  calice,  eft  compole  de  cina  cap- 
fuies,  à  dus  poÎQCei citacoM/  '       -     -  '  ' 

Cette  plante  aoSt  au  Brdfil  tK'atf  Péiou.  1^ 

i6.  AnvTiLON  vtfqueuT.  Sidavifcofj.  Mrtn, 

Sidafo/ils  cordatlt ,  crenjcis ,  tomtntùfis f  p>riSut 
faifaiit  àriit  ;  cofftiit  fcfumiotuRafHot ,  ntmtéh  , 
d^ni^fuv  Lion.  Spec.  i  Fiant,  vol.- 1.  peg.-;>é^.  — 
AmflM.ecMLvol.  5.  pag..40i.--Svtru,0bl^rv. 
lMt.p«|.      —  CaHM.Di(iBR;  btb  i.|Mf.  17. 1 
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S'da  (vt'ieori  )  ,  fol-ls  qVli-"  cordath  ,  acumirta- 
tit ,  unu  llime  ftrratii  ^  tomtntojit-vijjicfis  ,  pilofis  , 
ptdmcui s  f^hJ'otiurUf  t  petioiù  loHpotÛmt  ««ffu/is 

maùcù.  wiUdeo.  Sfic  Plam.  wl.  |.  |Mg»  746* 

SUk  vîft^  pu  viUefa ,  f»tu*  evdatis.  ttmm- 
nstîs  ;  pttUiis  lortgis  ;  ptétOÊtMt  UmùiltttfiiitaïUt» 
htova  ,  iim.  pjg.  180. 

Mthta  popalifolio t  vilhfo,  Uvittrfirral»,9ltlUkt 
Jm.  98.  Hitt.  I.  pag.  XIX.  tab.  1 59.  fi  g  .  4.. 

5ii<i  Un.  Oift.       1.      10.  Mm 

Lhira. 

Ceft  witfbcMfem  donc  let  tiges  s'éUftnr  Ib 

hauttur  de  trois  ï  quatre  pied^ ,  divifées  en  ra- 
meaux étalés.  Les  fleurs  font  jaunes.  Les  fruits 
renfennentfeptcapfules  comprimées  latéralement, 
olKufes  à  kuT  fommet.  M.  Poiteau  l'a  reowîlUe 
i  Saint-Domingue.  T>  (  f^.^)  ToMt»  KflMM  cft 


57.  Abvtimm  «bhlannti*. 

j^.  Linn. 

Sjj<«  fuUit  evéïtt ,  ftrrûtù ,  tomrnicfis  ;  fiorikus 
txillanbut ,  fukptdunculiitu  ;  feminibui  quinit ,  ti- 
éornibiu.  Linr.  Spec.  Pbni.  vol.  Pag* 
Anœo.  acad.  vol.  5.  pag.  401.  —  »rarcft«  Obf. 
^ot.  pag.  tfS.-*  uivan.  Difleit.  bot.  i.  pag.  i?* 
cab.  a.  ig.  f.  — Willd.  Spcc.  Plant,  vol.  ).  pag. 
797.     9.    Un.  INA.  vol.  I. 

5/Vij  humilior,  folîîs  ovath  ^  firratis ,  difiichi 
fùi  ;  ptùolii  &  ptémciiii*  kuvÛtu  f  raautlis  fort- 

JMsfiiiêttdi,  «br«f«».  Bimni^  Jiov  aBa  • 

Abmiioii  â  f«»i1tes  d'orme.  Lam.  n*.  9. 

Ses  tiges  font  hantes  de  deux  pieds  i  Tes  feuilles 
ovales  j  aiguës}  les  flipulcc  droites  «  lancéolées; 
ks  fleurs  axiliairti ,  piefque  fefliles  j  le  calice  glo- 
kulcta }  !«•  fmitt  tto§uaé$  dans  i«  caike,  oom- 


î?.  AfiirruoN  k 
mtrata.  Civan. 

Sida  forùs  ovato-ldnctolati$  t  dtMtatis  ^  ^fcffili- 
SuSifiorihuj  ionglomtrotts,  ftJUtiu*CxnXï*tXSttU 
bot.  pag.  iS.  tab.  i.  fig.  6. 

Sida  glomtrata  ,fiiliis  ovato-lanceolatis ,  ftrratis ; 
fgrihut  fakmùniif  axULrihus  ,  fubfejJitijiLt  ;  capfuln 

iiMfiiiéM.  Willd.  Spec.  PUtiu  vol.  j.  pag.  7}8. 
11.  •  - 

Cene  efpèce  s'élève  à  U  hauteur  d'environ  un 
pied,  far  ime  tige  droite >  finple,  comenteufe. 
Les  teuillcs  font  ovaJes4iiiBMées  »  i  peine  pétio- 


droites ,  lancéolées.  Les  fleurs  font  fîflîles  oïl  pref- 
que  felliles ,  réunic-s  au  nombre  de  cino  à  fix  pat 

r»iquets  dans  l'aifiotle  des  feuilles.  Lo calice  efl  ci* 
ié  i  U  cofoUe  jawioi  le  finiic  tmmpoêk  do  cinq 
capfMlc»  i  deof  potoM*.  La  variété  f  i  Ie0  ftailM 
plus  grandes ,  &  letcapMcs  ptefqu'obtulink 

Le  lieu  natal  de  cecw  plaiitt  n'cft  pafCOfMm 

(F.f.  Mh<rb.Lf.) 

59.  ABtJTILON  à  coiffe.  Sida  caJyptrata.  CavaO. 

Sida  taule  htrbacto ,  glabro  ;  Jbli'ts  ewdatis ,  ova- 
to-lanctolalii  ,  o^ltnga,  dtniaiis ijioubuâ  folitariis^ 
fiminihu  «a/yptratù»  Cavas.  Dinctt.  ^  P*g>  17* 

n*.  9) .  8e  I>ilêR.  f.  pof.  tTCnb.  i)|*M*  >• 

Sida  (  rutans  ) ,  fôfUs  cordaHs^  oeatts,  detu^i 
capfuiit  étprtgt,  mutttètaiitrikàt  ioiaùmtmtit  ht' 
tnràm  apptuSmiotb,  Lhérfc.  Stiff .  Nèv.  I.  pig. 

f  19.  tab.  f7  Ht. 

Sida  autans  t  foliis  ob/ongo-eordatù  ^  acatis  ,  de/t~ 
tatit  i  peduwlii  fuhgeminaiit ,  petiml»  loagioriias  i 
fioriftrit  naunùbiis  ,  caj-fulis  obtafilm  WiUd.  SpfC* 
Plant,  vol.  î-  pag.  754.  n*.  59. 

S-S  tiges  font  droites,  glabres,  herbacées,  cy- 
lin^itiques,  hautes  de  plus  A?  trois  pieds,  divifées 
eo  raincaoz  icdrefffs  «  l.s  feoilles  dtftantes ,  pétio» 
Idotf  «valoiJMicéolées  »  en  forme  de  coeur  »  ob« 
longues ,  acumtoées  à  leur  (bmmet ,  dentées  es  fiuo 
d  leur  contour  i  les  pétioles  plus  coom  oue  les 
feuilles ,  accofiipagnés  i  kucbafii de  dHOEUpriat 
droites,  capillaires. 

Les  fleurs  font  axillaires,  folitaires  ,  foutenttes 
par  des  pédoncules  fimples,  quelquefois  géminés^ 
tiès-longs,  redreflés.capiliaiiea«  féniciilis, Mit- 
flores  ,  inclinés  au  moment  de  la  f  osaifeiK  Le  ea* 

lice  ell  globuleux,  i  cinq  découpures  élargies j 
aiguës;  la  corol  e  d^un  jaune  de  foutrc-foncé  ,  éta- 
lée, une  fois  plus  longue  que  le  c»'ice  ;  les  pétales 
inégalement  echmcrés  î  Us  étamines  limées  à  l'ex- 
trémité  du  cube  des  filamens  i  les  anthères  arron- 
dies. Le  (tyle  eft  globuleux  «  lîllonné.  furmoiué 
do  dix  fligmates.  L«  fruit  eft  pre(que  rond ,  com- 
primé .  à  dix  cannelures ,  un  ptu  plus  long  que  le 
raKce ,  compofé  de  dix  caplules  obtufes»  mono- 
fpermes;  Us  femences  prefqu'ovates »  CdsOpd-' 
mée9  •  placées  ao  fond  des  cap(ulcs  «  lecowveitea 
d*ane  foi  te  de  eoiflè  ar<|iiéc,  lancéolée»  munie  dtt 
chaque  côté  de  dents  failhntes ,  s'éia'ant  lorfque 
les  capfules  s'ouvient.  Ce  candère  fo  letrouve 
dMalB>;deoMrdniM£f.  ' 

Cette  plante  croit  aux  environs  de  Lima,  dans 
les  lieux  fablooeui ,  oà  elle  a  été  découverte  par 
Donbey.  O I  (iM>lP*' 

40.  kzxniLO^  ïSt<S^^vÙHÊ.SIiàaliùfolUu 

Linn. 
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iâOt,  ttfiÊdêt  maÊÊU  ^ti/tiàê,  fiftHmih»  Bah 
mtMi,  dwi.  Dîliu.  boon.  i.  pag.  1 1.  tab.  i. 
flg.  I).  —  Dillen.  8cc. 

liaa.  ^pac»  riim.      a.  i^.  4. 

ùtf  itfi  imugtrrimù  i  /tJa*aiIit  pturiimi ,  axïlUrir 

SpâiE.FlaM;.  vol.  |.pti.74i.iiP.  jj. 

Siia  ttlftifolia.  Latn.  Diâ.  n*.  f . 

Ses  feotije*  inférieures  font  arrondies^  en  cttari 
Nèfles  du  mtlrea  efltptiques,  les  fupérteiires  hn- 
réole<Si  les  ftipules  droites ,  fubulécs,  l*Rërem-r.t 
ciUéet{  les  fleurs  femblables  i  celles  de  1  abutilon 
^•nros.  Le  fruit  eft  renfcfmé  le  caMce ,  roir^ 
p«|e  ét  cinq  à  Arpc  capAUes  wraupées  par  diux 
pttiotes.  C  yoyt\  A^umoM  i  feuUlet  d'aiiioe, 

n  n  Cmffmias  mm  uomhn  4*  f*pt  k  di*. 
41.  AsorriLOi»  â  feoUlet  dt  dumne.  SUt  têt- 

SiJé  fruicofm  ,  foiîis  tifari'n  ,  ovat9'Limti9Uui$  j 
ftnatis  ;  Jcratmris  arOatit  ,  umitlliâ  mmUarUai, 

Liwi.f.  S^p^l  p«ç.  J07.  — Jarq.lcon.  Rar.Tol.  i. 
Tib.        ,  6j  Co.lcâ.  vol.  I.  pjg.  ?8.  —  Cavan. 

Bifisn.  Vtot.  \.       274.  tab.  1 54.  fig.  1  «  8c  Dif- 

fm.i.p^xi. 

Sida  carpiiùfoiia  ,foUh  ovato-»hlongi$  ,f^dupli- 

tapfuUs  iif\jKSb.  WÊd.  Spec.  PInc.  y.  f9§, 
757.  n».  8. 

Sida  (phairtnlis),  /!>£i«  e<Mi» - U»t»êhtU , 

van.  DifTett.  biiC.  I.  p4|g.  I4.  tab.  }.  ^  II*  (  JilK 
a<»r  fUau,  )  _  * 

JidSr  jmmmiu^  ,  var.  ^ ,  tarpirù/oli*.  Lan.  Dift. 
vol  I.  pag.  4.»*.  9. 

Cette  fi'.ante  paroit  tenir  le  inilieH  entre 
jamaicenjîs  &  te  fi^la  glomerata  ;  elle  efl  bien  dif- 
tinâe  de  ces  deux  cfpèces  par  for  port  &:  par  fes 
capiitks  plus  nombreufes.  Ses  tiges  font  droites , 
ligneafes  ,  hautes  d'un  i  deui  pieds  &  pips  )  les 
rameaux  étaks  »  diffus ,  comprimas ,  légéitmciit 
pileux,  Tur  deuT  rangt  oppofes ,  garnis  de  ft  ailles 
Déliocreroer.t  pciioléc^s,  placées  fur  deux  rangs, 
ovales  j  lanceoleti  ,  glabres  à  Lursiieux  taces,  6- 
Bemt  $i  un  peu  inégalement  d(.t)iéta  an  fcie  t 
ynMtti  chaque  denteluie  terminée  m»  m  petit 
pell  toUt}  y»  Hipnlet  drahet,  lhl>aféet9  coani> 
VORCSj  pfôf  longiMt  qde  les  périolcs. 

l  es  fleurs,  rarement  foUtaires.  (qm  dirporées 
trois  à  cinq  enfcmbie  ,  dansTaiffelle  des  feiiilles  , 
en  forme  de  pf  lites  omhelles  pileufes ,  de  la  lon- 
laÇtK  des  pétioles.  Leur  caKce  cft  glabre  j  ia  co* 


A  B  15  ]5 

reHe  jaune.  Le  finiit  eft  tenbnné  dans  le  calice  . 
comporé  de  huit  capfulaa  felon  Linné  :  fan  n 
compté  jufqu'i  neuf ,  toutes  terminées  par  deut 
pointes  un  peu  divergentes.  Le  /i4a  pltiuuMiit  do 
Cmiillc»  «i  b  biIm        m»  pltii  ÎMM* 

Cette  plante  croît  )  1*0»^  Madèie«  i  SÛUt- 

Domingue.     (     /.  ) 

41.  AaotiLORâ  feuilles  doieaflks.  Sidtnufp, 
LIhi* 

Sidtfotiis  tMtiformihut ,  rttufit ,  ferratit ,  fuhw 
itmni^,  Uau,  Spec.  vol.  2.  n**.  6.  Cav.  DilT, 
bot.  i.pag'  18. ta».  ].  fig.4«  &  Di(Gart. ;.  p. «74. 

tab.  131.  fig.  1. 

Sida  rttufii  ffoliis  t^watii ,  apte*  dtntatis  ,  ctf^ 
fu  ,  fuitmt  tpme»tû/b  ;  ptduncalis  folitariit ,  foti» 
longiorièut  ;  capfulit  muticit.  W1IKI.  Sdoc,  PUuit* 
vol.  ).  pag.  740.  n*.  20.  —  Rhiirr.ph.  Hc  PhlkM» 

Sida  ntufa.  Lam.  Diâ.  vol.  i.  n''.  é. 

Ses  feuilles  font  accompagnées ,  à  leut  bafi» ,  do 

deux  petites  flipuies  <iroite»,  fubulées.  Le  calice 
eil  anguleux  ;  il  renferme  un  fruit  compoféde  n^uf 
capfides  dépourvaes  de  poimei.  (IVyst  Asinn» 

LONifeuitlMëlMwfiM.}  ^ 

4r  A BUTiLow à  tears aoaibftafaa.  AAimA 

tif»ra,  Cavan. 

SUm  foUis  ovatît ,  deautis  ,  tomtmt<^  êariitu 

Humcrofis  ,  peduncutii  pttiolo  longiornUlt  XSHtW^ 
DiiTert.  bot.  i.  pag.  18.  tib.  3  fîg.  3. 

Sida  muUijlora  ,  foiiit  ovato-tord<itis ,  oi>tufiuf^ 
culis  ,  dtntét  'u ,  lomtruçfis  ;  ptdumcuti»  f*Utiiriit .  />*» 
ùoU  toHf^rikiui  ufJttLt  kirofnàU»  WiUd.  âfac« 
PtaM.  im.  |.  fif.  74éL  «P.  f f« 

Ses  tiges  font  cflindriaues  8c  tomentevfes  {  ftf 
feuilles  waércinent  pétiolées ,  ovales ,  un  pea 
cQPdf  (  iBsdiociaflwiit  obcafes ,  dentées  en  fîcie  % 
tooiemeufi»!  Kcompainié«fi  de lUpules  droit», 
fubulées ,  velues.  Les  fleurs  foot  folitaires ,  axiU 
laires,  nombreufes ,  fituées  vers  l'extrémité  des 
rameaux ,  rapprochées  flc  ftipponées  par  des  pé- 
doncules velus ,  uniflores ,  un  peu  plus  longa  qui 
les  pétioles.  Le  calice  eft  an  pea  g|obtilaaSt 
^ku« ,  â  cinq  découpâtes  lancéolées  i  fa  corolle 
punet  le  fni»t  renfermé  dans  le  calice  ,  com,^oré 
de  oeuf  rapfules  i  deux  pointes  alongée^.  Ce» 
pointes  formert ,  par  laar  npptoahMHM  •  mb 
iaifceau  remarquable. 

Cette  «'j^fCC<;oJ<*B  Bréll .  «A  die  a  été  re- 
cwflSapaf  CaaHBatftn»  f    f»  b  Asvt.  ) 

44.  ABUTU.OH  à  teailles  en  corac.  in4a  êotdi- 
/•«a.LiM. 

Sida  foli'ts  cordat's  ffuhangulût'is  ffrrratit  ,  villo- 

,  /f.  Litio.  Spec.  Pîant.  vol.  1.  pa^.  ^6i.  —  Cavan. 
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Diflert.  bot.  i.  pag.  19.  tab.  }.  fig.  t,  —  Dillen. 
BcPlttfcm. 

5/^1»  eordi/olia ,  ^/i!s  ovuth ,  corJatis  ,  deniaiis  , 
/.lOLingutatis  ,  oètujiufcu/is  ;  f-  cdunculis  foiitariis  ^ff 
ùqIo  paulo  brtviorilfus  ;  ciipj'ulii  é/royfnuîif.  WiUd» 
§pec.  Plant,  vol.  5.  pag.  7^8.  n".  71. 

Sidj  cordifoli*.  Lam.  Diâ.  n".  16. 

Ses  feuilles  font  quelquefois  médiocrement  an- 

I*  [uleufes ,  plus  fouvent  iimples,  dentées  en  ûle; 
es  Ripules  droites  ,  pileufes,  féiacées  ;  les  pédon- 
cules axillaires  ,  redreiTés  ,  génicoiés;  le  caKoB  i 
cinq  faces .  à  dix  ftrtesi  l«s  pétales  métltoccement 
étalés,.!  deux  lobes  courts»  inégaux.  Le  fruit, 
renfermé  dans  le  calice ,  eft  coiBpofé  de  dix  cap- 
fuies  à  deux  pointes,  /approchées  en  failçeau. 
X  r<y<{  ABumoM  i  Sèmm  en  cœtir ,  a".  16,  ) 

* ,  45.  ABQTtLON  hetbacé.  Sidm  htriteem.  Cavaa. 

SidM  tmuU  ereSo  ,  ]^iapt ,  ramojô  ;  foUU  piAcori^ 
ti*é  trtnato-deiaaùs  i  ftduneulu  pttiolo  puulè  brt- 
^mHiiu  i  tapfuiig  «mmi,  iirojtratù.  Cavan.  DilT. 
bot.  i.p«g.  i^tib.  I).  fi|.<. 

Sida  herBtxcta  ,  foUls  ohlonfjs  ,  acuiis ,  dtntJtis  ^ 
iajl  cordiitis  ;  fidunculis  foliiartti  ,  pttiolo  pauià  irt' 
■viorihus  ;  cuffuiti  ùla'lfi^tis*  AVilld.  Spéc  PlaM. 
vol,  j.  pag.  7j7.  n'.  69. 

Cette  efpèce  eft  toute  couverte  de  poils  mous. 
3cs tiges  font  pileufes,  Lylindriques,rameuresi  Tes 
leuillei  longuement  péiiolées.,  ovales- oblongues , 
ichaticrées  en  cœur  i  leur  bafe ,  un  peu  aiguës , 
crénelées  &  dentées  i  leur  contour,  pileufes  j  les 
(lipules  droites  ,  capillaires;  les  fleurs  folitaires, 
axillaires,  (u^  portécs  par  des  pétioncules  un  u 
plus  courts  aue  les  pétioles.  Le  calice  eSt  à  cinq 
WigkSx  diviie  jufqu  à  fa  moitié  en  cinq  déceapu- 
fM|  la  corolle  jaunes  le  fruit  globuleux  ^  renfermé 
nos  le  calice  «  compofé  de  neuf  capfules  i  deux 


Cette  plante  croît  daai  les  Iodes 

(     f.  in  htrh.  Lam.  ) 


46.  Abutilom  à  poils  loiCutt.  5/dk  nàtau. 
Car». 

.  SUaJUusflitoidaii*,  evtuo-UuutaUtis  ^  dt^t-t- 

fa,  Jeetm  Mngalaûs.  Cavan.  Oidèit.  bor.'  1.  pag. 
X^/ub.  j.fif.  I. 

Sida  mieans ,  fviiis  ovtitis  ,  obtufis ,  ferratis ,  to- 
muntofit,  nitidis  ;  ptduncalis  fotiunis  ,  pttiolo  tnidià 
longioribus  ;  eapfulis  blcqm^,  WilU.  SftÇ,  fUm. 
vol.  J.  pag.  7?9  n".  16. 

■  'Ses  tîges  font  droites ,  ramrufes ,  tomenteufes , 
hautes  dr  Jciix  pieds  &  plus  ;  fes  feuilles  ovales- 
lancéolées,  légéieoient  échanctées  en  cœur  à  leur 
5aiAa  4Miié«sileiirc«)nMur«.obtiifes«  lui  pcuri- 
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dies ,  couvertes  de  pcils  tomeoteux  8e  luifans; 
Its  pLtioL'.  ime  fois  plai  courts  que  les  feuilles, 
munis  à  leur  bafe  de  deux  llipulês  (ubuïéts,  U' 
quéeSj  rediefliSet. . 

Les  fleurs  font  roticaites,  axillaires  ,  foutenues 
par  des  pédoncules  (împlM*  génie uiës ,  velus,  un 
peu  plus  longs  que  l-.s  pétioles.  Le  calice  eftgto- 
ouleux ,  â  dix  angles  ,  tomenteux  ,  divifé , jttl<|lM 
vers  fa  moitié ,  en  cinq  découpures  i  peine  aî« 
gués  }  h  corolle  ;;;unf,  ouverte.  Le  fru;t  ,  ren- 
fermé dans  le  calice ,  tù  compole  de  ueut  capfuks 
terminées  par  dnuc  pointes. 

Cette  plante  croît  naturellement il*ile4tSaill^ 
Domiogue.  (  f^./.  m  Atri.  Saff,  ) 

47.  A  BUTiLOM  tacheté.  SHa  méoiUt*.  Cavan. 
Sida  faim  ti*0ti$ ,  fimtii  ,  MKtiM^i  â^ihtii 

Diffett.  bot.  I.  pag.  zo.  tab.  3.  fig.  7. 

Sida  macutata ,  fotiij  ovatti  ,  obtufis ,  ftrrattt ,  av> 
mtntoju  i  ptdunculis  axtUaribiu  .  aptct  audit  ne** 

mofts,  airfuiis  Mcomihu,  WiUd.  ^pcc.  Plan. 

}.  pag.  -j8  n".  1 1. 

Cette  plante  a  des  tig*s  dures,  jigneu'es,  to* 
menteufcs,  13 unies  de  f.'uilles  a'tetnes,  pttioléesi 
les  inférieures  orbiculaires;  les  lupérieuces  ova- 
les )  obniès ,  prefque  tronquées  i  lenr  fommet, 
avec  une  pointe  dans  Ton  milieu  (  .tomenceufet^ 
dentées  en  fcie  à  leur  contour  ;  les  pétioles  bien 
plus  courts  cjiie  les  feuilles ,  acco.np.igneîi  à  leur 
oafe  de  deux  Hipules  dtoites,  l'ubulees^  tomen< 
tes* 


Ses  flf  urs  font  folitaires ,  axi.laires ,  dtiborées,  i 
l'extrémité  des  rameaux  ,  en  forme  d'un  epi  UcKo, 
foutenues  par  des  pé>ioncule$  géntculés ,  à  pdno 
plus  longs  que  les  pétioles.  Le^caîice  elt  velu  ,  i 
cinq  faces  ,  à  cinq  d<coupuri  s  aiguès  i  la  corolle 
grande  j  étalée ,  iaunàu  e,  'ii  ir^a  -e,  dans  fou  cen- 
tre, de  cin<j  taches  rougeàtres.  Le  fruit  cU  ren- 
fermé dans  le  calice  { il  dl  compofé  de  neuf  cap- 
fules â  deux  pointes. 

.  Cette  plante  croit  à  l'île  de  Saint-Domingue.  ^ 
{V.f.inImi.JuJf.) 

48  Abutilom  i  feuilles  rondes.  Sida  ruiumi- 
fotU,  Lam. 

Sida  foliis  fubcordatif,  fjhrotundis  ,  crtnatis  ,  to- 
mtiuofis  i  capfulurum  ropii  fafcKulatis^  kiru*.  Ca- 

van.  iNlim.  bot.  t.paig.  la  <ab.  ).  ng.  6. 

Sida  rotundifo/ia ,  foliit  fubrotundo-ovjtU  ,  ior- 
daùs ,  obtufis  ,  dtniJtis  ;  pcduncuits  fulitariif  ^  pttiolo 
mttltà  longioribus  ;  cjpjuiis  bianjljiis ,  ûrijh*  €tiict 

longioritus,  Willd.  Spéc.  Plant,  vol.  3.  pag.  jyS* 
n".  66.  * 

ii4*  /maad^.  Un.  Diâ.  i.a*.  ir« 

Ut 
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Ut  feuilles  font  accoinpa||i4cs.  i  kothttê»  de 
«pôles  droites  .  fubulëesi  tes  lemi  reKttfres. 

miiitesi  les  pédoncules  droirs,  génicul- s  p!  is 
Wn^qoe  les  pétioles.  Le  calice  elJ  fpii 
wie ,  contenant  le  fruit  compofé  de  neufcapfules 
ideux Dointes.  C  i^oy^i  Abotooh à ieuiUes  soo- 

49*  A».OTiioNi  (rois  lobes.  Sida  trUoia. 

^Wj^fi!»  in/Srrioriius  eoriLtc-:rfnatis  ;  fupcrlo- 
^matmis,  trîlobatis ;  mtàio  lanctolaio.  Cavan. 
Diflcrt.  bot.  I .  pag.  II.  tab.  1.  fif.  Il ,  flC Oiff.  f. 
pag.i74.tab.  151.  fig.  I.        ^  ' 

SUm  triloba  .fruaibui  fuioUocapfuUriiiuifaliu 

m>ri^:is ,  irdobatis.  Jacq.  Hon.  Schoeri>.  veL  a. 

pjg.  9.  tab.  142. 

tri^^  ,  trtloltist  erautit ,  Uurâlihiu 

mmd^iU^  mttrmiêdi»  tmê.  TJmnb.  Ptadr.  pag. 

117.  " 

SiJii  trib^d  ,  e»rdatit,  Jatatis  ^  trîMis  f 

lebo  inttrmiUio  mcuto,  longion  {  jttdmeutit  mtitl^ 
nkmtffoiUariit  ;  cjpfulis  muticis,  WÏIMm.  SpeC. 

rhat,  «oL  j.  pag.  764.  n'.  91. 
8«^U*lBBt  drenes ,  nmeafet ,  cylindriques , 

,  hïutes  d'environ  deux 
*fe4s-«\es  tMMMx  grêles,  eUncej  j  les  feuilles 
longuement  pétiolées  ,  un  peu  velues ,  vertes  à 
kutsdeux  ficesi  ies  inférieures  ovales-mondies  « 
canères,  ëchancrées  en  coeur ,  créoeliet  ï  leur 
ceotoorj  jes  ropétieares  divifées  plus  oti  mnin% 
PtwwwéBieilt  en  trofi  lobes,  quelouefois  cino  > 
dentées }  celui  du  miliai  lancéolé,  â  peine  aiga  \ 
Ki  pétioles  velus  ,  accompagnés  à  leur  bafe  de 
^tites  ftipules  draices»  dulées.  ciliées,  Uncéc 

L«  fleurs  font  folitaires,  axillaires,  foutenues 
par  des  pédoncules  fi.uples,  droirs,  très-longs , 
fgyaldt,  mclinés  i  leurs  articulations,  pileux  , 
■Sfoimal*  Le  cafice  eft  glabre,  anguleux,  pyra- 
midal, ^oaerant  en  cinq  découpures  ovales,  un 
peu  aignSs)  ta  corolle  blanche ,  i  peine  plus  lon- 
gue que  le  calice  j  les  pétales  entiers  ,  arrondis  , 
ea  onelet  à  knr  beTt  i  l«  étamines  nom- 
PiMMs.  MWMM  fur  des  (HaneAs  capillaires ,  au 
lornmet  d'un  tuhe  court.  Le  fruit  eft  co  npofé  d« 
huit  capfules  au  plus  ,  reatermées  dans  le  calice  . 
«bcoles  i  lew  fommec. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  nonne-Efpérance. 
On  la  cultive  au  Jatuio  des  Plantes  de  Paris.  \t 

jo.  AaoniON  ï  feuilles  tendes.  Sîdm  umata. 
Thunb. 

ttftMtist  foUolit  lanceoljtis ,  '■<moù 
fmdi.  ThÊHh,  Froàt,  pag.  1 18.  —  Lin»,  iuppl. 
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pig.  ÎC7.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  |.  ptg. 
n°.  9}.  —  Lam.  Dia.  I.  n".  jx. 

J'aareis  été  porté  à  croire  (foe  cette  fingaf*^ 

efp<>ce  à  feuilles  ternées  n'étoit  qu'une  variété  de 
la  précédente ,  dont  les  lobes  des  feuilles  (upé- 
rieures  font  quelquefois  rétrécis  prefqu'en  pé- 
tiole à  leur  befo.  8c  paroiflenc  alors  offirii  trois  tb- 
lioles  ,  fi  Thaoberg  ne  feAc  peint  mentionnée, 
dnris  le  catalogue  de  fes  plantes  du  Cip  de  Bonne- 
Ejperance,  comme  une  eijpèce  diftiuCte  de  la  pié' 


f  I .  Abutilon  à  feuilles  de  ricin.  Sida  rù 
d€$.Uàét» 


Sida  foliis  quinquelokit ,  ftrratit  ,  aeuminétu  ; 
ariUit  iiari/UuU,  ÙétU.  Stirp.  NOV.  VCtl*  !•  pag* 

1 1$.  tab.  $$. 

SiéaliâmUi»,  folii*  fuifthûth ,  fmiqiithbii  i- 

lobis  ovatii  ,  ûcutis  ,  dc^t^tii ,  indivifs  ;  peduneuîit 
fuiutnijjiorit ,  çapfuiis  bianfiatit.  Willd.  SpeC  PUot. 

vol.  ).  peg.  76J.  n*.  9f . 

SUa  {fdmtà)  ,  foliis palmatii  ,  magn'u  ,  :- 

«Miye/eCM*  finmisi/U^ii  muUit Juium' 
huûu,  Civn.  DifiKt.  bec  1.  pÂ|.  ao.  nb.  f . 
fig.  f. 

Cette  efpèce  cfl  remarquable  par  fes  erar.des 
feuilles  parfjitenunit  fcmblables  à  celles  du  ticinj 
à  cinq  U  bc-5  entiers  &  non  (înués  comme  dans  l'ef- 
pèce  fui  vante.  Ses  ti^es  font  droites ,  raœafiM» 
haut  s  d'environ  trots  pieds,  pileufes,  ronflèâ'- 
très;  les  feuiil.s  longuement  pétiolées  ,  amples 
en  cœur  i  leur  bafe,  divifées ,  â  leur  contour ,  en 
cinq  lobes  inégaux  ,  ovales  ,  acuminés ,  légère- 
ment velus ,  d  un  ven-gai ,  plus  pâles  en  delToo*» 
â  nervures  faillantesi  les  t>titioles  feins  j  cylindri- 
ques, dépourvus  de  liipules. 


Les  fleurs  font  axiUaires,  folicaiMs  an  fimitles 
inférieures  { dans  tes  feuilles  fapërienr«i>  une  fleur 

folitaire  8f  une  .ititre  à  pcdoncik-  rrneux  fli  mu'- 
tiflore,  foliacé,  (  es  pedoiKulcs  lunt  Hlitoniies« 
velus,  articules  j  plus  <:ourtjq'je  les  feuille».  Le e»- 
liceeil  veiu,sla;)dulcMx,  à  cinu  découpures  ouver» 
tes, lancéolées,  aiguès.  Lacoffoileeftd  an  pourpre- 
clair*  à  peine  plus  longue  que  le  calice;  les  pé- 
tales Têtus,  tronqués  obliquement  à  leur  fommet  j 
les  anthères  portées  lu;  Jes  ril^  Hens  courts  au 
fommet  du  tube;  l'ovaire  conique,  i  huit  faceti 
le  ftyle  à  huit diviiîons capillaires,  réfléchies  à  leur 
fommeti  l^ftiimates  petits,  en  téte.  Le  fruit, 
renfermé  dm  te  calfee  ,  efl  comporé  de  huit  cap- 
fules angolenftt  j  teraiioées  par  âtn  posntM 
roides. 

Cette  plante  a  été  découverte  au  Pérou  par 
Dombey.  On  la  cultive  an  laidin  dea  Planât^ 
Paris.©  (^./O 

C 
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jx,  Abutilon  à  feutiltf  de  jatmpha.  Sida  ja- 
tr^k»idts,  Uiérir. 

Sidt  foliit  p^lmatls  ,  pettath  ;  hciniis  lanceolu- 
{'i  ^  runcinato  /oiaùt,  Lhént»  Siitf»  NOT.  Vu).  I . 

pAg.  1 17.  ub.  56.  —  LttD.  UloRr.  Geo.  ub.  sy2. 
^  I. 

S/Vtf  jutrophotits  t  foliU  fubptlu'îs  ,  fcpttrrhho 
palmutis;  lobis  lanctolatis  ,  acuminaiis ,  pinnutifi- 
dif  ,  der.tavs  ;  ptdsincutis  multijivns  ,  cjff.Ls  fub- 

kimfiéùé,  Wilbka.  Spec.  Pianc.  voi.  j.  p^g.  765. 

(palinau)  ,  foliit  pa/matij,  peltatis  ;  Lci- 
ins  laitteolath  ,  finmtà» ,  ùtàfis.  Jacq.  Icon.  Rar. 
vol.  j.tab.  $47 4  8e  Colléâ.  1.  pag.  5}& 

Sidapdmauu  Qivui.  DîHcit.  f..  pag.  «74.  ttb.. 

Cette  plante  ,  pirfa'r-TTicnt  c*ifti"guée  de  la 
préc-îdente  par  Ivs  lones  oe  fis  f  .  uillts  étroitf , 
profonds,  finués  ,  otululcs  .1  leur  co.uour  ,  pour- 
voit bien  cependant  n  cire  qu'une  variété  de  la 
même  efpèce .  d'autant  p1u5  que  les  partie*  de  la 
fruâ  ficatinn  n'offrent  que  de  très-légères  diffé- 
rences. Les  tige»  font  ikoires  ,  r.imeufes  ,  hautes 
de  deux  pieth  ,  g'jbr-.s  ou  Iic;.rL.ir.i  m  velutsi  Its 
Csuilles  grandes,  palmées .  un  peu  velues  en  dei- 
fout ,  orbicnhiiet,  preibue  peltées  ;  les  découpu- 
rc5  fouvent  au  nombre  de  fe^t ,  lancéolées,  ai- 
guës ,  dentées  en  fcie  ,  à  échancrures  arrondies , 
irreguliétes  ;  les  pétioles  He  la  lonr,iieur  des  feuil- 
les t  velus ,  avec  des  taches  violettes  ».  depoui- 
vii>  de  Aipiile». 

Ln  fleurs  offrent  une  forte  de  particule  teimi- 
nale ,  rameufe ,  ttès-ladie  j  chaîne  rameau  accon- 
pagné  d'une  petite  firatUe  pé»olée{  les  pédon- 

tules  droits ,  de  couleur  pu.purine,  velus  j  fou- 
vent  lin  pctioncule  lîirp!e  ,  uniHore ,  &  un  fé- 
cond dans  1.1  même  atHclle  .  chargi  de  plusieurs 
âeurs.  Le  calice  eft  velu  j  â  ciçq  découpures  lan- 
c^oKef ,  û^aSt  t  1*  ooroHe  i  peine  plue  longue 
q  le  le  calicot  lc»péiales  entiers  ou  rncdiorrement 
ccharcrés.  Le  fruit ,  renferme  dans  le  ca  ics  .  e!i 
compofe  ds  huit  cjpfules  monofpermes,  à  deux 
pointes  qu'elles  perdent  fouvent  par  la  culture. 

Ccite  pbnte  croît  au  Pérou.  On  la  cultive  au 
tlird'n  d.s  Plantes  Je  P.itis.  Elle  a-éié  décottvorte 
par  Doi&bey.  O  C^.  v.) 

*f  ).  Ab  VTiLOM  d»  Indet-ocknnles.  Sttfe  ericii-. 

t$lii.  Cavan. 

Sida  fotits  ovato-acuùt ,  aut  thon^hcjs  ,  inftrne 
integris  ,fipfà  irutqualiur  Jcrr,;:  s  ;  fiipufis  obloitgii  , 
Hntaùkut  ;  eapfuiis  nmieis*  CavAl).  Diflen..bot.  ] . 
pag.  it.  tab.  11.  fig.  I. 

Sîdt  oritfUtît,  fiBis  ovâtt»,  awmnattt  ,  4e»m. 
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capfuUi  mutiài.  Willd.Spec  Plant,  vol.  ).  paj;. 
7)7<n*.  10. 

Ses  tigM  lo  divHimc  en  ihmm»  aUenies»  cf* 
lindriques ,  nmls  de  feuilles  médiociement  p^ 
tiolées ,  ovatev>laiKéolées ,  glabre»  à  leurs  deux 

faces  ,  inégalement  dentées  ,  quelt^urs  unes  ds" 
forme  preloue  rhoniboilale,  entières  à  1  iir  p-irtie" 
inférieure!  les  unes  obtufesi  d'autres  aig'Jc:>  à  leur 
foirmet,  accoiBBegn^  de  fiipules  oblon^uesj» 
l'néaires  «  an  mofns  aufli  longues  que  les  pétrole». 
Les  fleurs  for-t  fo'.itaires ,  ax:l!air<.s ,  foutcnues  par 
des  pédoncules  prvf^uc  de  la  longueur  de»  pstjo- 
les.  La  corolle  i  il  jaune  i  le  calice  anguleux  «  a  cirtq 
découpures,  marqué  de  dix  Aiies  à  U.  bade  t  .il 
prnwl  la  forme  d'un  godet  i  la  manirM  des  ftoitt. 

nn'il  r;iif?in>e.  Ceux-ci  foOt  Compofë»  do  Beof  à, 

dix  caplules  obtufts. 

G«tte  plante  a  été  Kcn«nie  par  M.  Snonerat 
damka  Inde»  wicnulef.  (  K.  /  m  luri,  Lum.  ) 

H*  Abqtilom  diftiqué.  Siddjifidta,  Cavaa.  • 

SiJj  foliis  dijlidie  a/urnis  ,  ovjto- l(uicej!.!:ls  ; 
flortoiu  axularuHu  ,  fitliuiHi.  Cavan.  Icon.  Kar< 
vol.  f .  pag.  IX.  ub.  49>. 

Cette  eff  èce  a  dts  tiges  hautes  de  rfcui  pieds  » 
cylindriques  »  divifées  «n  raoïeaux  alternes  ,  lé» 
géremenc  comemeoz  ,  garnis  de  feuilles  alternes  j 
fur  d^ux  rangs ,  ovalev lancéolées,  échancrdoa  en 
cœur,  dentées  à  leur  contour  ,  un  peu  tomentea- 
ft's  à  leurs  deux  t  itjs;  les  pétioles  plus  court» 

Îue  les  feuilles,  accompagoés  à  leurbafe  de  dcus 
ipnles  oomtes,  Aiboleei ,  caddqnos. 

Les  fleurs  font  axillaires,  folîtaîres,  foutenuespar 
des  pédoncules  droits ,  ardctdés ,  longs  d'uo  pouco 
fie  plus.  Le  calice  eft  divîréendnqdccoupures  ova^ 

It-s,  ai.^iiB;  'a  corolle  trcs-ouvcite  ,  d'un  jiun^ 
loiice ,  naverfcc  par  des  vrines  j'ius  vives  i  les  pé- 
tales ovales,  réttécis  à  leur  bafe  ;  les  anchèi^s 
arrundies«;aunâtres,  ainlî  que  le  tubei  l'ovaire  gio* 
bttleut ,  comprima  ;  le  Oyie  à  dooxe  ou  iretxe  de* 
conpiittS  capilliir  s;  Ics  ilinmatcs  globuleux.  Le 
truit  elt  lin  peu  plus  co^rt  que  le  taSice,  f;lobu- 
Uux  ,  compiimé,  compofe  de  douze  ou  treize 
capiules  roaaofpermes ,  ovales,  aiguës ,  à  U114 
loge,  à  deu  vahmiks  femeoces  noiràrtes,  gloi» 
buleufes ,  NoottveriBs  par  une  MiolB  ovaio  > 
crépue. 

Cette  plants  croit  lia  Nouvelle-E^agne.  {Dcf- 
5;.  ABIIT1I.0M  dSié,  Sid*  âlûait.  Uoïk. 

SiJafo/iis  ovatihas  .  reiujis ,  firratis  ;  jlîpulis  ti-^ 
neariius  ,  ci/iMij  feminijus  mari^aiii.  LiOO.  Spec* 

Plant,  vol.  1.  pag.  t)6i.  —  Amoeit.  acad.  vol.  f». 
pag.  401 .  — Cavan.  Oifitrt.  bot.  i .  pag.  11 .  tab.  ). 
Hg..9  ,  &  Difitrt.  f.  pa».  ijf.  tab.  à;,  âg.  u  — 
Saiaitz.,  Ohf>cv..fugL.  1^7*. 
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SUm  c'ilSaris  ,  JitliU  tmctektij ^  tnituath ,  léfi 
fiiaauttùiJÊipiiiis  iimt«fUë$  »  tiUatii  ^  iart  ton- 
tmUt»  i  pMm*  JoSuuUm,  fkifiJÊtihu  ;  ^ffiUt 

74t.  XZ. 

Oêitt  minor  ,  fupiiUy  kenmûêfolio ,  fore  eocei- 
,  fttnlr.il> us  afperlt.  SloU,  lam.  96.  Uift.  1. 

|tg.zi7.  tab.  1  57.  fig.  2. 

SîieâBaris.  Lam.  Uiét.  vol.  i.  n*.  7. 

S«  feuilles  font  petites ,  ovales ,  obtufes  ;  le» 
£eun  d'un  jaune  un  peu  rougeâtre.  Le  fruit  cil 
lenfermé  dans  le  calice,  compofé  de  cinq  à  fept , 
<\[iieV|«efbis  huit  capfules ,  d'après  Linné;  com- 

]»-iriceç,  hétiffées,  fan;  pointe  bien  fenfih'e  i 
eurlommet.  C^^^  Abutilon  cilié>n''.7.) 

•  56.  AvuTiLOM  à  petiat  feiiiUek  SU*  atyei»- 

SîJm  etutt  ereë» ,  dan  ,  ram^^o  }/h/ih  tn^às^ 

itziat  i  ,  parvi*  ;  fioriitu  axi  !,'!'' ut  ,  j-luribus  in 
caul  4  &  ramontm  apicHut.  CiiVdii.  D.fleri.  but.  I. 

fÊ§.  xu  tab.  iz.  fig.  1. 

Siaa  microphylltt ,  folils  elUpt'.c'a  ,  dtntatis  i  pe- 
diticulii  fu Huit  111 ,  pntolo  iongiotiiui  i  cjpfuit*  bi- 

Kornibui,  Nfîttdn.  Spac  Plant,  vol.  %.  pag.  7)9. 

ti".  15. 

Ses  tiges  (ont  dates  »  pte'tlue  ligneuf^s .  haute» 
de  «feitt  (fMi  &       nBeafe»,  fMiiMi  dttfe«ill- 
.  kt  aicemes.  médiocreoiienc  pétwécs  •  peciuss* 
«taies,  prelqu'uUiptiques  ;  dentées  I  te  un  bords  ^ 

ol  tufri  à  leur  fommct  ,  glatTci ,  acccnp,; -.ni.s , 
à  li  baie  dck  pttiules  ,  de  diux  itipulci  lutt  pj- 

Les  fleur*  font  nombreuses ,  axillgjre^ ,  réJon* 
coIéeSj  ficuées  i  l'extrcnuté  des  i.miejux  Se  drs 
li|M  I  lei  pédoncules  génicuks ,  un  peu  plus 
M0  que  les  pédoles.  Le  calice  eft^à  citîq  ficL-; , 
diffiié  j  jufque  vers  fil  mATtlé ,  en  rino  déLOupur.  s 
tlAi*aigues  à  Itur  fcnirtr;  la  corolle  jumc.  f.e 
6mccu  tenùrm-:^  dans  le  tatice.  compoie  de  Tept 
ctpfoles  tenninées  par  deos  pointe*. 

Cttte  j  bnte  croît  dans  les  Inde»  orif  ntiles, 
od  eiie  a  ëu  recueillie  par  M.  Soaneiat.  {t^.f. 

yj.  Abutilon  liiôflbmi^.  ^vU  muFiem.  Car. 

.  SU*  ftliiê  loÊteÊoUtis  t  firrais  ;  fioriius  ftJtcMfi- 
iûth  ,  caf^fuis  mu-icjitls.  Cavw.  IcoA.  Rat.  voi  6. 

pag.78.  cab.  597.  fig.  i. 

Très-remarqu  ibie  par  fes  petites  fenillc-s  ir  pat 
ftscapfaies  hMiffétrs, cette  plant.-  a  JrMigrs  iit«i- 
m.  Mates  d'an  pied  ,  divirees  en  rameaux  altcr- 
OËi/vahM»  gtfm  de  feaUtes  pentes,  ûx/etim, 
kBcÂiJées»  IwfM  dl^uie  ilfn»kii8iM»  é»  ^uMW  1 
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dnq ,  vertes  8e  glabres  i  leur  face  fiipërlenr?  < 
couvertes  en  deflmu  de  poib  bJanchâtres .  aiguës 
8f  denrées  en  fcie  vm  leur  fonvnct  i  L$  pétioles 

■  de  !,i  '<,:  Rueur  dfS  feuîK.-v  s  i.s  H:;- J^s  f.  ysv/Smt 
'  vciuo  ,  un  peu  plus  couttcs  que  les  paioles. 

Loi  teursTontaxiltaires,  folitaires,  prerqiiera^ 
malTéesen  téte  à  l'extrémité  iie$  rameaux  ,  foute- 
nues  par  des  pédoncules  pileux ,  fi.ifotmes.  Le  ca« 
lice  eft  globuleux,  â  cinq  angles,  i  cinq  dëcoa* 
putes  lancéolées,  velues >  Ja corolte  é'm  vamt- 
foncé ,  une  fois  plus  longue  que  le  calice,  a  cinq 
pétales  ovales,  oblongs  ,  obtus,  rëttj.  is  a  leur 
bafe  i  k  tube-  des  ctaniincs  ventru^  plu"-  c  >iut  uuo 
la  corolle  i  l'oviirc  glf  buleuXi  le  Hyl  lîmple  i 
fept  divifions  ;  les  ftigmait;»  épais.  Le  fiuil  «It  pe- 
tit ,  globuleux  ,  plus  petit  qu'un  grain  de  poivre  , 
CJ  mpolé  de  fept  ciplulcs  monofpermes  ,  hirifftiî» 
de  petites  pointes  placées  dans  des  loliettes,  ter- 
minées pjr  df  s  p>)i.Ttes  i  les  fenienies  brune»  , 
ovales,  comprimée  s  4  tr.uni«sduae  petite  pointe 
htérale. 

Cette  pitnfe  croît  à  la  Noavellei-Efpapn» ,  pro> 
che  Ctulma.  tile  y  fitrutit  au  omis  d'aoâc.  C  Utf- 
tript.  ex  Cav^ft. } 

{8.  Àbutilon  des  Canaries.  SUUt  eanarittifit. 
Willd. 

Srrfa  falîit  lattctolatis  ,  faUinearitta  .  dtntatlt^ 
fah^Jabriê  ;  peduncu/îj  folit/triit ,  àjtiHfriiiu ,  iMgi- 
i  tdhit /Uiontti  ;  caiful-s  h'ro^rOtU^  W'iSd. 

Pliiit.  vol.  |.  pag.  7j;.  «•.  4.  •  • 

Sùiû  (  alba  ),  fUiû  cvé»'  vèUnnls ,  mtpnfiit ,  ftf. 

ratf  ,  gfiiS'ii  ;  ptd::ncu!is  /c.lg>>fr-r.is ,  trean  ; /fp- 
Huitibu*  pitrpurtis ,  axiilis  intrmt^iu.  Cavan.  L)j|f, 

bM.  i.pie*ai.iab.f.fig  8 .  &  Didèn.  a.  p. 48. 

Vutgairtmir,:  thé  dts  Canaries. 

C'eil  on  petit  aièuf^e  ï  tige  droite,  cylindrique , 
glabiv  ,  ramcufei  Us  rarr  eaux  alternes  ,  un  p<  u 
cojïsprimés  vï-rs  liur  (ommct  ,  de  couleur  cen» 
dréc ,  garnis  de  feuilles  alternes ,  pr^lque  feflties  » 
ovJcs ,  oUongnea.  un  peu  obmfes;  les  fup^rieu- 
tek  plus  droites.  Unéaves,  lancéolées ,  aig  ès, 
dentées  en  fcie  a  leur  coniear ,  vertes,  glabres 
tn  deffus  ,  lîinchâ-r. s,  douces  &  un  peu  pulufi 
t  ntts  en  deiroiis ,  longues  l'un  pouce  &  ^liiS» 
lérrécies  en  un  pétiole  coure  à  leur  bafe,  munies 
<\t  Jeiix  pîtitcS  bradées  droites .  fi  taches. 

Les  tîïurs  font  fplitaires ,  axiHaire»,  portées 
fur  des  pédoncutei  iimples  ,  filir«»rmes.  géniculés, 
plus  longs  que  les  feuillos.  Le  calice  ell  gUbre , 
ver.lâtre,  a;  fuleux,  divi'é  profondément  en  cinq 
d^coup(i.-'?Sfi;ai!cs,un  pe-.i^rbrgiis,  prcfqiie  thoin- 
boila'ics,  aijuès.  La  corolle  eft  blanchâtre,  un 
peu  plus  longue  quûle  calice  f  l'ovaire  globuleux, 
marqué  de  m  ut  à  dix  fiUoiu. autant  dï  Oylesi  le» 
fiigiTiates  de  couleur  purpurine  i  le  ftuit  pliu  court 
qiMtocaUca»  conpoléd*  àeaf  mi  dix  cipral«s 

C  1 
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brunes ,  comprimées ,  anguleufes  à  leur  bord  in- 
terne ^  monolperme^j  terminces  par  deux  pointes. 

•  Cène  plMM  ente  ms  îles  Cimries.  1^  mCa 
étécoornubiquée  par  M.  Ledru.  T)  (  ^./.  ) 

Quelques  habitans  des  ilts  Canaries  fubnituent 
fes  icuiîles  an  thé ,  qu'ils  appellent  en  effet  de  ce 
nom.  Elles  font  fudoiifiques,  d'une  faveur  un  peu 
amèrei  oITez  agréable.  On  enlève  ces  feuilles  des 
tiges  avec  précaution .  &  on  les  met  (ëcher  dans 
un  lieu  ftc  ,  à  l'abri  du  foleîl  }  &  po«r  jttger  fi 
elles  ont  per  Ju  toute  leur  humidité  ,  on  le*  cou- 
vre d'un  papier.  Se  l'on  pnfTc  delTus  des  lAmcs  de 
fer  chaud.  Dès  que  le  papier  ne  prend  plus  d'hu- 
midiré ,  ces  feuilles  font  rcnftennécs  dans  des  va- 
fes  bien  nétoyés»  Ikos  odeur  «  pow  s'en  fervir 
au  befoin. 

f^.  Abutilon  à  longues  (Upulei.  SiJaJIipuIaia. 
Cavaa. 

SUêfiBh  !jr:eo!.:t!s  ,  dfrttniis  ,  acutis  ,  pllofit ; 
JHpitlit  inant,  ImeartOut ,  (iiiatis  fAore  iongioiibus, 

Cmn.  Diffeic  hm,  i.  pag.  as.  tab/^.  fig .  lo. 

Sida  Manceotata)  ^  fo'.ils  hr.ceobtis ,  ftnans  ; 
fipalit  Intaribut,  aciutt  »  nervofii.  Retz.  Obferv. 
4.  p8g.ajS. 

Sida  Unceolata  y  folils  oblongch  lanctoUttS  ,  ët»- 
tttis ,  glairiufcuiùi  peduntulis  axiUariiiu  f  fiHta- 
rîh  ;  cafftbs  iiroftratis  i  fiipulû  limaa^lUt  MfVO- 
fii  ,  pedunculo  long:oribut,  Wtilden.  SpM.  PlaOC* 
vol.  i-  pag.  7}6.  u".  J. 

Cette  plante  eft  haute  d'environ  nn  pied.  Ses 
tiges,  ordinairement  coudées  à  leur  partie  infc- 
yicure*  font  droites,  cylindriques,  pures,  la- 
Mtlies»  prefque  glabres  ou  legcren^ent  tomen- 
teufes,  garnies  de  feuilles  alternes  ,  lancéolées  , 
médiocrement  pétidlées  ,  oblongues  ,  aiguës  i 
J«ur  fommet ,  rétrécies  à  leur  bafe ,  dentées  en 
fcie .  prefque  glabres  ou  un  peu  pileufes  ,  longues 
de  deux  pouces  &  pins  >  accompagnées  de  <kux 
JUpules  iinéaiics .  duéea ,  oerveufea»  plut  toagues 
que  les  pédoncuiea  i  fouvent  hme  oet  denx  eft 
jBUfonne. 

Les  fleurs  font  folitaires,  axillaires  ,  fouteniies 
par  des  pédoncules  coutts .  fimples,  à  peine  plus 
îonp.s  ^iie  les  pétioles,  genicules  vers  leur  n.ilieu. 
Le  calice  cft  globuleux ,  à  cinq  découpures  ovales , 
aiRtiës  ;  la  corolle  jaune  i  le  fruit  renfermé  dans  le 
cnl  ce ,  compofé  de  cin^  i  iêpt enfuies  temùoées 
par  deux  pointes. 

■  Cette  plante  croh  i  nie-de-Ffance  tr  «fana  les 

Indes  orientales.  Elle  m*a  été  coaumiDifuée  par 

M.  Dupais.  %i(y.f.) 

60,  AaOTlLON  ihomboidal.  Sida  rhombifoUa. 

Unn> 
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axi/ûV/iiA/îwjMp.  LiiM.  Spe«.  Plant,  vol.  i.pt^ 
q6(.— Cavan.  Diffeir.  bot.  i.  pag-  aj-  "b.  ). 
Ég.  Il  «8e  Diflert,  1.  p.  48.  —  Swariz ,  Obf.  157. 

Sida  rkomiifoiia  ,  foUit  oblongato-lanceolaiit , 
dentatis  ,  baft  tuntiformibus  ,  inttgcrrimii  ;  ptduntm', 

lis  peitults  muho  longioribus  ;  capfulis  bicoritHah 
WilH.  Spec.  Plant,  vol.  5.  pag.  74O.  a".  18. 

Sida  (rhombifolia),  foliis  lanceolau-rhomieiy 
deii ,  ftrratù  f  brevittr  peùalatii  ,i  fiipulis  capiUari- 
Jitacti*  ,  «*i7/m  fakfpiaofii ,  «orAu*  itagi  pedunat- 
latU.  Michaui ,  Floc.  boiMl.  Ancr.  vol.  a.  p.  4f  • 

Maha  mînor^  atSa  ,  bttmùtàfoUo  i  /•«  luxto  f 
f.mînt  durlici ,  mfin  prtiiu,  Sloan  »  ÇiXaL  96. 
Hift.  I.  pag.  117. 

Sida  riomUfûBé,  La».  Diâ.  t.  B*.  4* 

Ses  feuilles  font  ovales-lancéolées  ,  entières  8e 
rétrécies  prefqu'en  coin  à  leur  partie  in£éneare  , 
dentées  à  leur  partie  fupérieure }  elles  deviannciK 

fouvent  ,  à  la  leconde  année  de  culture,  ovales- 
obtongues,  point  rhomboidales.  Les  ftipules  font 
droites,  fubuléesj  les  fruits  compofés  de  neut  cip» 
fuies  terminées  par  deux  pointes.  (  K oyti  Aavii- 
LON  â  feuilles  en  rhomb«s,  n".  4.) 

61.  Abutilon  blatM:h&tre.  Sfie  cmç/cmu.  Car. 

Sida  eaalt  hmmili ,  fratieafo  ;  fitliis  rhomboidibus  , 

fukùi  viL'o0r.is  ,  iu''fc0lil>us  ;  fiipulis  ftiactit  , 
aiâris^  ertitii.  Cavau.  i/ilTeit.  boian.  1.  pag.  ij. 
lab.  8.  fig.  |. 

Sida  canefctns  ,  foliis  rhombto-ovatis ,  apice  dti' 
latis.fubtiis  tomeniofii  i  ptduiuulis  folio  longiori^ 

bat.  Willd.  Spec.  Plant,  vôl.  y  pag.  74a  n*'.  19* 

Cette  p!ante  t*éi^  peu.  S?»  tiges  font  â  point 

longues  d'un^ied ,  ligneufeSjirèi-rameuffS ,  pour* 
vuîsde  loii^îs  racinrs  perpendiculaires ,  trt  S-du- 
res{les  rariieaux  penJans,  garnis  de  f-iiilL-$  a\- 
temes,  à  peine  pétiolées,  petites .  rho  nboi  li'es , 
dentées  têts  leur  fomniet,  glabre  en  delfus ,  blati- 
châtres  &r  tomcnreufes  en  delTaus  ;  les  ftipuKs 
droites,  féiacc.s  ,  noirâtres.  Lts  fl-u-s  fontaxil* 
laires,  folitairc  ;  les  p^inucLi'es  gL-nicul-Js ,  plus 
longs  que  les  feuilles.  L«sauue  s  parties  n  'ont  point 
été  obrervécs. 

Cette  plante  croît  au  Sénégal  ,  où  elle  a  été 
recueillie  par  M.  Adanfon.  \)  (  Dtfcript.  ex  Cav.} 

fil.  AbutiION  du  Cnp.  Sidj  C'perjîs.  Cavan. 

Sida  caule  ramojijftmo  ;  foliis  ovato-lanctolatis  , 
fwadifff  ur  fubfotundo-ovatii  ,  dentatis  ;  flipaUs  eiU»> 
tis ,  capfulis  muticis.  Cavas.  Differt.  bot.  i.p.a|. 
tab.  11.  fig.  i  ,bL  Diflèrt.  L.pag.  49. 

Sida  taptafis ,  foliis  avata-laattola^s ,  daeariff 

peduHetMs  folhjrlis  i  firpilis  line^rii:.!  ,  c:f;^:h  ,  rc- 
tiid»  hagioribui  i  (.f}fuiis  muticis,   yV  uîd.  5^ec. 

jnaBi.voL  I»  (•g.759.,11^  14» 
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Althta  maJtrafpttMUt  t  mdochit  angtifiis  folih  , 
fruMu  ex  aUs/bliormmridicuio  curto.  Flduo.  Alno. 

Ses  liges  font  droites ,  rudes ,  très-dures  ,  très- 
.    *  nmcttfe*.  baïues  de  deux  pieds  &  plus  ;  les  ra- 

"  ttewn  «lancés ,  redrcffts ,  garnis  de  feuilles  pref- 

que  feflîles  ,  ovales  lancéolées  ,  quelquefois  un 
ti»  peo  aitondies,  dentées  en  fcie  à  leurs  bords  >  les 

ftipules droites»  linéaires  ,  élargies  ,  ciliées ,  plus 
»  longues  que  les  pédoncules.  Les  fleurs  font  axil- 

^.  laires ,  folitaires  ,  tédioccenieot  pédonculées  i  le 

j .  calice  a  cinq  faces  pyramidales,  a  cinq  dëcoupu- 

^  tes  aigués;  la  corolle  jaune  }  le  fruit  prefque  glo- 

bultux  ,  rcnfcimé  dans  le  calice,  compus  d en- 
viron neuf  ou  dix  capfulcs  obtufes. 

Cette planie  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpérance. 
U  Elle  y  a  été  itcaaittit  ptr  wL Sommax.  {Drfmpu 

K 

6j.  Abutilok  fiibéreux.  S'tda  fuberofi.  Chérit. 

*  SidiÊ  friiU  mmiitus  ,  fiiincifo  -  dtntatu  ;  eortice 

*  fJrtrofo.  Lhérir.  Srirp.  Nov.  i .  pag.  1 1 5.  tab.  j^. 

I  [  Sidâ  (ruberofa),  /Uih  «vëdtt  énuati*»  kirfu- 

ris  ;  pedurtcu/is  axiitéirlbui  ,  unif.orit  ,  pttiolo  dup/ù 
loaeioriltus  ;  eapfulit  bUornibiu    ca  Je  bafi  fuherufo. 

\ViU4.  Spw.  Plaoc  vol.  j.  pig.  718.  ni*,  j  |, 

-Arbrine.311  dont  t'g  s  font  droites,  rarneu- 
fes,  ve/uej,  hiuus  d'un  i  deux  pie4Sj  revêtues , 
f>rii»a>alement  i  leur  bafe,  d'une  écotce  fendue 
&  prf  f<]ue  fubéreufe.  Les  feuilles  fonr  ovales  , 
prefqu'en  coeur  ,  dentées"  ptefqu'incii'ccs ,  ner- 
veufes,  pliffées  dans  leur  jeuneffc  ,  pàlcb.  veluts, 
no  peu  pendantes,  longues  de  deux  pouces,  fur 
un  pouce  &  demi  &  phu  de  hm-  ;  les  pétioles 
Telus«  un*  fois  plus  courts  qtie  Tes  feuilles  \  les 
1Kp«lr8drMtes«  fiibalées,  heri^Tées,  uès-eadu- 
ques. 

Letfleurs  font  fnlitiires,  axiiîaires,  fuppor'ées 
psr  des  pédontul-.-s  oioits,  artitubs  ,  plus  loiii^s 
^  cjue  Its  pétioles.  Le  ca  ice  eft  vtiu  ,  à  cinq  dt(  cu- 

f  ures  ovales ,  acumintc»  i  la  corolle  jauikàtre  ,  pui- 
puriiie  Vers  fa  bafe }  les  pétales  cunéiformes ,  à 
deox  lobes  inégaux .  obliques ,  légèrement  lîÂués } 
le  née  dei  éunincs  velu.,  terminé  par  des  fila- 
mens  courts ,  capillaires ,  !upportaot  desaiuh:  rc  s 
téniformcs,  à  une  loge.  L'ovaire  eft  conique,  lu  - 
ntontéde  neuf  Oyles  connivens  ikar  bafe,  jau- 
nitres  à  leur  fo:ieneti  les  ftigmates  en  ràit,  de 
couleur  purpuilne.  I.e  fruit  eft  compofé  de  neuf 
rapfulcs  moriorpi  rmcs ,  ridocs  Je  en  bofTe  exté- 
rieurement ,  terminées  par  deux  jointes  i  les  le- 
Mcneef  brune».  iblItairM.  • 

,  ,  . .  •  • 

C^tte  plante  croit  i  la  Nottvelfe-EfjpagM.- ^ 

{De^hipt.  <xUicr:t.)  • .  j.    •     .  J 
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Sidj  fuha'aulh  f  follis  imb'idnis,  pinnars  ^  in- 
ftrn't  tomtntofis.  Cav^n.  Icon.  Aar.  vul.  5.  pag.  t}. 
tab.  411.  fig.  (. 

Srs  racines  font  ép-.iiTes  8v  rimeufes }  fes  tiges 
prelque  nulL-s  }  les  ttu;.!-s  nori^bteufcs ,  imbri- 
quées ,  à  peine  longues  de  llx  lignes,  tomenteufes 
&  blanchaues  en  deflous ,  ailées ,  contpofiSes  d'en^ 
viroD  fept  fotides  linéaires ,  d.-conente$  fut  un  • 
pctio'e  plane  .  élargi  .î  fa  bafe  i  les  deux  foltolct 
iiifciit.ute$  imitant  deux  Ui^mlt-s  lubulées. 

Les  fleiits  fort  folitaires  ,  fertiles  ,  axiiîaires  \ 
leur  calice  ovale  ,  vrlu  ,  à  cinq  découpures  aigués } 
la  corolle  launaire ,  à  cinq  péules  ovales ,  obiongs  , 
obtus  }  les  anthères  rougieâtres,  prefque  lèflilts, 
placées  à  l'exrrémité  d'un  tube  ventro  à  fa  bafe. 
L'ovaire  eft  globuleux, comprimé,  àonze  ou  treiie 
filions; le  ftylc  fimpîe.  d  x  ilo  en  autint  île  paitics  ; 
les  ftigoMtes  épais.  Le  fruit  eii  globuleux  ,  ^om- 
pofé  de  onse  k  treize  ^pfulM  monolpeines-f  1m 
femences  rénitonnes. 

Cette  plante  croît  •u'P^u  ,  au  pied  du  mont 
Cbimboiato.  ^(^.(DirjMp».  à>  CtwM.) 

6j.  AbutilON  fans  tige.  Sida  acaulit.  Cavan. 

Sida  foliis  mitmii  ,  pimutii-j  jmimJiê  fttÎHqiig 
trijiJiJ  ,  lomcrto^it.  CWMk  lONI*  lUr.  VQt<  5>  PSf^ 

ij.  tab.  44:.  hij.  1.  ■  ■  •  ■ 

Ses  racines  relTembient  à  celles  de  l'eTpèce  prér 
cédente.  S.-s  fenùles  font  toutes  radicales itornsn» 
teafes«  fort  peticrs  »  aii^s.  compofées  de  cini 
folioles  trilidiM,  obtufes}  les  fiipolts ,  le<  pétiolep 
&  les  fleurs  comme  dans  l'efp.-.  i-  <,  rf  cedente.  liC 
calice  eft  tomenteux  ,  à  cinq  deiouj  uies;  la  co- 
rolle jaune ,  une  fois  plus  longue  que  le  calice  ; 
les  pétales  oblongs,  obtus,  rétrécis  en  onglet  à 
leur  bafe»  (/ovaire  fi\  globuleux  i  le  Uyie  fimple  1 
Séft  ftigmates  épais  rcugcarrcs.  Le  fiuit  eft 
compoft  de  fept  capfules  ivtt  pj^utesi,  n^ittiqu^s» 
monofpepncs» 

Cette  plante  croU  M  Pétou.  ¥  (  Difrift,  m 

Ç6.  AsoTiLOM  à  iieuiUes  Jinéaiccs.  Sid*  Uiuarit, 
Cavan. 

S'daJblHs  Uatarihus ,  ftrratit  ;  -i-.'.  r  //x  è.:JÎ  fi'ine^ 
JIj  ,  foriiùi  folîtarii:  Civan.  licon.  Rar.  vol.  4. 
pag.  6.  tab.  312.  fig.  i. 

Soos-arbriflTeau  dont  lestiget,  droitfs,  p^u  ra*' 
iTieules,  s'élèvent  .<  Li  hniteur  d'un  pied  &  demi^ 
grnics  de  feuilles  glabres,  alternes,  linéaires  « 
<.-  Italiques,  dentées  cn  fcîe  i  leur  coiitéur,  plM> 
fleurs  tois  plus  longues  que  les  pétioles  ;'ceux-ci 
nnnis  ï  leur  bafe  d'one  petite  épine  recourbée  t 
Its  ftipu'es  lancéolées  ,  légèrement  pileulés. 

Les  fttuft  foftt  wilUites*  foUaues  «  plus  cemtag 
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<iue  leur  r^dopcuîe.  Leur  calice  eft  tuibTtië,  pen- 
tagone >  à  cinq  detts  i  la  corolle  jaune,  plus  grande 
«^ue  le  caîfce ,  i  pe'ne  oiiverieiTovaire  globu- 
Ituv,  tompiinie  ,  .»  i'.ia  fi'.'.i  ni  ;  dix  ftyl**  l'iirmon- 
téi  de  (ii^mites  giobultux.  Le  ffuit  tli  composé 
de  cUx  c^ttlM  renferaiéet  diM  1*  calice,  rnatH 

l,BMMlofprrmes. 


Cette  plante  croît  à  la  Nouvelle- Efpagne}  elle 
lleuiit  au  mois  d'oûobrti  dans  le  Jarain|  de  Ma» 
dlid.  Of.  (  Dtfiript.  tx  Cavaa.  ) 

•        »  *  *         #  • 

:  <7.  AiOTUOM  ficide«SMf«^tid!e*Cavaii»  ; 

'  Sida  fjfi'u  fubrottmdo-<ordatii ,  acuùufmfîs ,  dtM' 
iath',  tomenii'Jii  ;  pe^intuth  fotiianis ,  fçtlttù  h»t- 
vionliuj  ;  eapjl/it  mattEW. jUd.  Spec.  PUltt.,'VoL 
p-  pas-  747-  ?S. 

-  Sida  ftcida ,  caitU  trcàio  ,  atropurfureo  friiis 

ovatit ,  cordatisp  ftniÊà»  ^  fréAtu  Crâa.  DtiSctt. 
bot.  6.  pag.  549- 

Sida  (  vifcofa)  tfiliis  cordatU,dtntatisi  cafful'u 

pag.  m  iii.  tab.  55  6/*. 

frutUido/u,  vlf<.ofa  &  vtllofa  ,fo/i!s  cordât»- 
VOiàùnaùi ,  fmptnortous  itnifer  &  aciui  crtnatit  / pt- 
iàa^  (fdgis  ;  teiuncalu  Umùhas  ,  joiitariit  ttd  aittk 
filOVD,- Jam.  pag.  i8o.   

.  ■  dUct*  i»pmlifoUo  ;  viUofif  i  ievhtr  ftrrmto.  Sktan , 
îlift.  122..  ub.  ly).  iig.  4.  ■ 

.  Tome bpluteeftvifiiiieufe, d'usé odeiiffortè 
^  defiigféable.  Set  tiges  font  Kgneuf«fS ,  hautes 

d'un  dei!:i-pié.i ,  cylin  .ii.]ue5 ,  rnediovremi  nt  ra- 
tiieuft»}  le»  rameaux  alt-riieij  etjles  ,  garnis  de 
ft^itlei  longuement  pcciolce«i  ovaUs ,  en  caur , 
•c(nBhiées,pieri^uc  pÂltées.  (kméea  à  leurs  bords> 
tntnemeBfie»  .-ttaverfifts  par  des  nervures  purpu- 
rine*, p  -ndintos.loncufî  de  d . ttX  pottces » ptltS) 
ks  iti)iules  lubulees'^  caduques.  > 

Les  fleurs  font  axillatres ,  folitatfes ,  foutenues 
lardes  pédoncules  tiliformcs,  velus ,  plus  coiitis 
que  les  teuillet ,  articulés  à  leur  fomm.t.  Leur  ca- 
lie  etl  velu  ,  glutiiieux  ,  à  cinq  d. coupures  éu- 
Jee»,  lancéolées,  aigoesi  la  ceR»Ue  peiite*  un  peu 
phis  longue  qu.î  le  calicet  les  pétales  arrondiat  un 
p£U  pube ficus  en  delTottS  {  les  anthères  rcfnifor' 
tncs  ,  pcdicellées  i  l'ovaire  un  ;>cu  jrro:id:  ;  fept 
â  neuf  iTylcS  capiljiites.  T'J3'iLin> ,  de  la  long..i-jiir 
des  étcminesi  les  Itigntaces  en  lé  e.  Le  truie  eli 
fiompore  de^fePT.à  neuP  capiults  motiorpermes , 
pub'eliccnieSy  obtufcs,  com^Timécs. 

Cette  planre  croit  à  U  Martinique  Ac  à  la  Ja> 
tnai-iee.     {V- f  ) 

68.  Abu^ilon  à  feuilles  de  guiauuve.  Sida 


Ait 

Nov.  I.  pag.  Mi  A/j. 

S  dj  aliktéfoùû  f  foiiis  eoréatitt  fi^tugiUétis  , 
ohtttpi ,  fcrrato  e'emth ,  uHa^i  touttniefis  ;  nflrii 
fiminum  cj/.-cc  h.v'arU-LU.Svittï^PToiT.  pag.  lOfy 
&  Flof.  Ind.  occid.  vol.  i,  pag.  lioy.  —  WilM; 
Spec.  Plane,  vol.  ).  pag.  7;}.  n*.  $6: 

Althij  jlore  luieo,  SSotBgiiwca»  Wàé  I.  pe§.  Xttk 


cab.  I  j6.  de.  i 


Cette  plante  eft  rrès-monevbhncfiitre,  COiACn- 
tfufe  fur  toutes  its  j  arcits.  Ses  tiges  font  un  peu 
ligneufes  ,  droites,  hautes  d'un  à  deux  pieds  }  Tes 
feuilles  alterrwt,  prefifoe  terricillé  s ,  ovales ,  en 
cœur,  nbtufétTïerrt  anguleufcs  «  dentées ,  ligués, 
un  t>.u  epaiiïesi  les  pecietea  étalés,  cyliniciques, 
plus  coarts  que  les  {MÙitafi'kt  fiipiMa  cwtrtti • 
liiiéairts ,  fubulees. 

L.çs  fleuis  font  axillaires ,  très  -  rapprochées , 
f^rtrùf'f  pAr  leur  frfeirble  une  forte  de  panicule 
à  L'extrtitiice  dit  rameaux  \  les  pétipncules  réeiûs 
deux  pu  trois  ,  fouvent  foUtaires ,  à  uneoil  i  plèi> 


fîeurs  fleurs.  Les  calices  font  ii^ércment  aittu* 
leux  ,  â  cinq  découpures  droites,  courtes,  rar- 

cies  ,  iir;iic\  j  la  corolle  jn^nî  ;  içs  p^TiV  s  arrnn- 
dls,  echuncrés  ,  un  peu  ondulé;  ;  'Itx  à  douze  ftyleS 
plus  Isngs  que  les  tilainem  ;  les  (ttgmates  bruns, 
en  Le  fruit  eil  compote  de  dix  i  dovze  cap> 
foies  mMwfpèraiet ,  i  deux  pointes  coiuies»  « 

Cette  plante: ctoit  i  h  lantM^e,  dans  Ua< 

69,  Abotiion  ï  dpL  SUe fyhauu  Ctmn.  * 

iidi  folî'ts  f-tiii/rjuitj  ,  acumlnaùi  ,•  ptdMculn 
pttiolo  parx-o  \  ix  longitrious    (Of/inis  pta(t4U/t^  «m- 

tufUifo'nus  j'pieatu.  Cavao.  OtlTcrt.  bot.  i.pag. 

14^  tab.  8.  fig.  I.       .   ..  • 

Sîda  ffieûta  tfaUit  «iwf/V,  cordith  ,  atatit»  4**' 
tatis  ;  ntctm»  ttrmù»ati,  nuéai  eaffutit  awficM  » 
pituds,  calice  "'-y'jr/^jii;  WUd.Spec.Plaat.voL}. 
pg.  761.  n".  81. 


A^UIoa  vtftmam  ,  flor»  iutea ,  majm,  ; 
Hill.  vue  tab.  4.  pag.  i4,.J(apBd  Buinu  Amer, 
tat).  X.  fij.  t. 

AtbHUiau  dont  les  ra^ieaux  font  tfès-lr<ng$ , 
épai>.  j  I  o  1  bri^ux  ,  rc  ir.li's,  t.iriiis  de  feui>Us 
ovairs  ,  un  peu  aUingei.* ,  cgércmsiit  échancrécS 
cti  (.œur  J  l.ur  bjfc .  a-giës  â  leurfonimet,  den- 
tées, d'un  vcit-bUnchàtre,  légèrement  velues; 
Icrs  d.ntelures  courte.^ ,  di{lanti.s  >  les  (lipules  iu> 
connues. 

ï.psfl.'urs  f«.nt  aherr.es  ,  fituées  à  l'extrémité 
d;;s  rameaux, «-Il  une  forte  d'épi  ftmple;  les  infé- 

tieives  «xittliits  iics  sotMt  noee,  (èoienne»  par 
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pédcncuîes  gcniculés  ,  piui  loogs  aue  les  pé- 
tiole*. I.e  caiic  e  eU  gLibtr  ,  à  ci(K)  cécoupures 
•vaies,  algues  ;  U  corolle  pane,  étalée  «  aÂ;& 
If»  pêt-iles  ébrgi^  i  leur  partie  fupérinN* 
•tcrtnelés.  Le  fruit  tft  globuleux ,  blanchâtre , 
•Mttcoup  plus  g'ajid  eue  le  ciîice , coinpofe  d'un 
prand  noi;  bre  «ic  dpujlc»  comprimées,  mono- 
fpcnms^  les  femence*  notrâtm^arroodks,  ai- 
pi»  m  iiA  de  leurs  t>ord>. . 

Cette  plante  croît  à  l'île  de  Sain: -Domingue , 
•ft  dW  »  été  découverte  |»ac  Je  FiM.Plumiec.  T) 

70>  Abutxlon  d'occident.  SùU  aceUtiua/Is. 
unn. 

Sidafolus  eorJtifttyfuMftatisj  JUpuiis  p^Otmii- 
i»t  i  ptdwumliâ  pttiolo  brtviorihuai  umpMi  mûho- 
iaciJérituM,  ^Ju/is,  ohiufii.  Lttm.^^.  Plaiit. 

pag.  91' 4   —  Anii;c  i.  acad.  vol.  4.  pag. 

iiy.  —  Cavaii.  DiiT-it.  bot.  i.  pag.  i\.  lab.  4. 

S:i4  rcùdt-rtalh ,  fotiis  ohfoigo  cordjii' ,  den:^- 
ttf  ,  fuiloit^iis  ;  ptaunculii  fiiititriu  fftuol*»  ùrtvio- 
riitu  ;  capfJU  oitujht  ,  nmmuHMM,  Willd. 

ec.  PJant.  foU  }.  peg.  749.  o»,  4f . 

I  • 

Sida  oçàdtnmlis.  I.am.  Diâ. 

Lettifet  (bat  cjlindtrqne*  ,  tortifnteu^e*  à  leur 
pwTÎe  fiiptfnenre,  jimeufe^  j  le*  f^uillt  s  inlerieu- 
Tî%  afl-.T  pran.ies,  un  peu  argulriif  i  ;  Us  (upû- 
ri  u-es  .W.hnrei,  p'us  pïtites,  biei.  moin<.  petio- 
léej.  pnir.t  anguleufes  ,  n^édiocren  t  !i;  «icîitces; 
les  Itipuits  Gétacéec,  courbées,  redreflees»  les 
ré  inncules  fi>tivenr  phu  longi  ^ue  les  pétioles, 
principalement  aux  feuilles  rupérieurcs  Lt'î  car- 
tules  font  membraneufes ,  tres-minces  ,  crarlp.i- 
renres  ,  comprimées,  un  pe  ti  veliculeiifics  ,  itio- 
rofpermcsi  Its  rrmcn«.es  placées  fous  line  forte 
de  plunuile  arguée.  (  *^i>w  Abutilon  d'occi* 
dent,  u*.  23.) 

71.  Abutilou  i  Csuiltes  idécoupées.  Siit  mul- 

tîfiJa.  CiVin. 

Sida  folus  multifidis ,  eauU  fnftntto  ,f»rihui  /•- 
OïaSà  vtnkt  wnm  ,  fimimbuMs.  Cjw.  Difftn . 
OOr.  I.  pig.  25.  ub.  4.  fig.  X. 

Sida  (çteToSpctm%),/JiU  tripmnUo  puvutijidis, 
loiîi  fia'fmsque  j^tafit  ,  arilB»  mmèraïuttOtaffeA- 
dicuLiis.  Lhérit.  Siirp.  Nov- 1.  paK^Hj^.  ub.  f7. 

Sida  pttrofferma ,  fiiliis  triparti f >.t ,  laeini'is  l'tnta- 
riiat ,  rtpjndofinuatis  ;  fio-ihtu  fubraumcps ,  t  .;>- 
•ft  !s  a/atit.  WtlM.  Spec.  PUoi.  vol..  J.  pag.  76; 

C.-tte  plante  a  des  racines  fibrcufes  qui  prcdui- 
fisiciiJ)e.tigp  couchée  j«dicboteiQCj.tiè$*ittinettie,, 
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ç;arnie  de  feuilles  longU£;n)ent  pètiolÂM»  fSofVn- 
duine  it  paitagécs  en  trois  ou  «^uekfoeâùt cinq  ài* 

CQupures  étroices ,  linéaires  «  megaicmeiK  iïnuée» 
i  }ùm  boids,  obtwiiii  i  leur  SfnHmia  gUbccs  um 
en  dcffus  qu'en  dLiTuiu^accoaipagaéctdeftipille» 

petites»  lancéolées. 

Les  fmis  fom  ks  unes  rditairei ,  aiillaires  ;  Ie« 

autres  alternes,  terminâtes,  fans  feuilles, en fotmer 
dii  grappe,  toutes  tournées  vers  la  terre ,  tuppor» 
tées  par  des  pédoocules  génicuies,  à  peine  auHl 
lon^  aae  te*  pénolés.  Le  calice  eft  globiilâttXi  à 
dent  dlvrTéen  ctn(|  décertrpwfcfS  viliéc9«  éenricO'* 
lées  ;  la  corolle  b!anche  ,  et.dée.  Le  fniit  eit  orbi* 
culaire,  cnmprmié,  plus  grand  que  le  calice*, 
co.npofé  de  «iaft-btitt  capfulM  atUei,  jmoo- 

Ipeinies. 

Citte  plante  croît  aux  cnvirotis  de  Liitu,  dan» 
les  plaints  fahloneufes .  où  elle  ft  été  éécouvett» 
parDotabey.  G  (A^/:> 

72.  A^vriLOa  &m  iSpuIeft.  Si4k  v^paUrir, 

Cav.in.  ' 

Sida  fulîis  cordjtit ,  acucit  ,  fu  'ftomtntofê- 1  ejefiir 
puL:tti  i  ftdttnculit  axi//urièuj  ^oliuriis  ^  m^iont^ 

pttiolo  brtvionitu,  CavM).  Dmîisx.  bot.  x,  pag. 

Sida  ixfiipmtarit.  Cavan.  DifTercbec.  I^pef..^. 

tab.  7.  Ag  ^.  Dtlf4Uur  dtfcriptio, 

'  ^  Sdj  (yJipuLirit  ,fo/iù  avito-cordatis  ,  oeumina^ 
ti  t  i  pcduatulis  folituriit ,  priiolo  brtvioriias  ;  tap^ 
J'u/ij  muiic'i  ,  cil  ce  hnv'soriita»  WiUd.  PlaïUr 
vol.  }.  pig.  7)4.  n°.  ;S. 

C:tre  plartc  a  l'es  tiqes  h.iut.>s,  cylin  Jricjues  ^ 
tomenrtMifes ,  droites ,  diviiets  en  ri  niiux  al:cr- 
nes,  ël-acés,  farnis  de  fiuiiles  Lagnetnsnt  pé- 
noiics,  ova;es,  en  cetur,  tomentcaies  à  ieui» 
deux  faces,  crénelées  ou  légèrement  (înuers  è 
kuts  bords,  blanchâtres  en  ueflous,  trèv-ti^uifs» 
à  leur  lommct ,  alféz  gran  ics  ;  l.s  pétioles  pi. eux,. 
(yiindriqu<»,«u  moins  aulu  louj^  «|uc  Ls  teuiaks^. 
dépourvus  de  Ilipuks. 

Les  fleurs  fonr  fo'ir.rres ,  axîlUires  ,  foutcnjc» 
pir  des  pédoncules  droits,  trc»  fiiu^Us,  génicu» 
l.s,  deux  ou  trois  fois  plus  courts  que  les  pétioles. 
Le  calite  ert  perûagone,  obtus  a  fa  partie  infj- 
rieuriî,  div^fi ,  à  fa  p.irric  fu,;£rietire ,  tn  iin^j 
<!ci.o::pn:!.5  tta'ées,  h  '^e  L-  s ,  ai3iit's  h  coroiie 
J.uinc  ,  point  tachetée,  très  cran.ie  ,  ouverte.  Ion» 
gue  d'un  pouce  Se  demi  ;  potal.i  entiers ,  inî. 
gslemenc  arrondis  i  leur  fonunet  s  le  tub:  dfs 
iilamens  éhrgt  i  fit  bare..tet(n!né  par  d«  etamir.es 
:  r,iii!irci!r-<i  L'ovaire  tl»  fJobuLiiî,  ;  le  Ityl?  i  plu- 
licurs  uivifuins.  Le  fruit  tlf  toutenteuK  ,  prctque 
c>:  inJ^qui: ,  un  ptu  plus  grand  que  le  cauce^ 
,cu  iip«>fa  d'environ  trettti^ciprHlcsinojiofpenMs^ 
uunqué«s.a4ettr  feminet. 
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Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  â 
nie  Beniboo.  ^  iDrferift.  tm  Ctnm.  ) 

7).  Abvtiiom  é»  bois.  iSU«  JSh*tiea.  Givui. 

Sida  caalt  arhor^mUtf  foins  tomtntafit^  eorda- 
iîs ,  longiffimk  êetmùuiis  ;  fedauuUt  ibiit^  tMiiùf 
ribut ,  unifions  ;  taffiUi  numtfptnùa.  Cav.  Mfert. 
bot.  1.  pag.  y6,  îc  Differt.  j.  pag.  176.  tab.  i}}. 
f  g.  X.  —  Lam.  llluflr.  Gen.  tab.       6g.  x. 

Sida  filvadea ,  foins  ovato-eordttis  ^  mminetis , 
trenaiis  ;  pedunculii  geminatis  ,  pciivlo  muUb  longio- 
tihusicoffulis  muticis,  cofitatis.  Wiild.Spec.  Plaot. 
vol.  3.|»|.7^.n*.4i. 

AibriCfeau  qui  s'élève  fur  une  tige  droite,  haute 
«le  dil  pieds,  très-nmeufe i  les  rameaux  pubc-f- 
cem,  gwmis  de  Feuilles  alternes*  pëciolees ,  foit 
amples,  ovales,  échancrées  en  coeur,  deocée»  ea 
fcie  à  leur  contour ,  tomenteufet  i  leurs  deux  fa- 
ces, longuement  acntr.inées  ;  les  inférieures  plus 
larges j  les  fopéricures  plus  étroites,  prefquelan- 
téoléefl  i  les  pétioles  velus ,  fort  longs ,  txâucoup 
plus  COURS  M»  feuilles  ûipérieuies*  accmnpagnéi 
de  flipuks  droites ,  lancéolées, 

'  les  (leurs  Tont  réunies  deui  ï  deux  dans  l'air- 
felte  dés  feuilles  fupérieures,  fouienues  par  des 
pédoncules  dioin  .aniflores,  géniculés,  pU>s  longs 
que.les  péàuUi.  Le  calice  eft  oblong,  â  cinq  an- 
glts ,  (livifé  en  c'i\  J{  découpures  larges,  acuminées 
a  leur  fomaiet  { la  corolle  d'un  jaune  de  foufre . 
ample» su  moins  une  fois  plus  longue  oue  le  ca- 
lice ;  les  anthères  rénifermet.  tintées  i  foxtré- 
fiiité  da  tube  des  filamens  »  l'ovaire  globuleux  , 
tomenieuxi  les  llyles  nombreux  ,  plus  longs  que 
le  tube;  les  lligmates  globuleux.  Le  huit,  rer- 
fefôaé  dans  le  calice  ,  ell  toiuenteux,  globuleux  , 
ombiliqué ,  compofé  de  trente  i  trente-fix  cap- 
fu^es  monorp^rmes ,  mutioue»,  ampdiDées i  les 
ïcn-ences  aigué*  à  leur  baie. 

Cette  plante  croît  dam  les  ft>rêt$ ,  for  le  bord 

du  ri^iive  Marnnon,  au  Pérou,  où  elle  a  été  de- 
couverte  par  Uùmb.y.  J)  {Deferift,  tx  Cavan.) 

f .  II.  CtpfuUs  à  trois  fimmus. 

*  Cur;  caffuUs. 

74.  Avvmoit  tttsngu'tixe.  Suk  tri^mrt. 
Linn. 

'  Sida  foliis  cordatit ,  fuitomttUofit  f  rmis  trique- 
trit.  Liiin.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  962.  —  Jaca. 
Hori.  tab.  118.  —  Cavan.  Oiflert.  bol.  i.  pag.  10. 
tab.  f.  fig.  I.  —  Ca- m.  de  Fruâ.  &  SeOl.  vol.  ». 
pag.  249.  ub.  I J4  fij.  5. 

Sida  trtquttra  ^foiiis  co-àatis  ,  acuminatis  .  ftrrm- 
iotis;  pedttHCuUs  fsBttri  s  ;  cirfulis  muticis ,  irun- 
«at'n;  ramis  triquctHi.  Willd.  âp«C.  PUot.  vol.  }. 
pag.  7^8.  n".  17. 
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Sida  triquttra.  Lam.  Diâ.  i.  n*.  8. 

Il  elt  facile  de  «econnoître  cette  efpèce  i  fet 
tiges  ttiangnbiits»  cannelées  fur  leurs  trois  faces  1 
les  ftipulcs  courtes ,  droites,  étalées,  ta  corolta 
eft  jaune,  fouvent  purpurine  I  fit  bafe  { les  décou- 
pures du  calice  étalées ,  aiguës  i  l'ovair"  prifma» 
tique,  â  cinq  faces  ,  Curmonté  de  cinq  ilyles  OR 
peu  connivers  à  leur  bafe  :  il  leur  fuccède  un 
fruit  beaucoup  plus  ^rand  que  le  calice  «penta- 
gone ,  compofé  de  aw)  capfules  glabres  >  maii-. 
ques ,  à  trois  femences.  (  rayei  Abotxlon tdaii* 
gulaire,  n°.8.) 

?f.  Abutiion  à  feuilles  de  linminoiiée. 

pcrifîoiifulia.  Lion. 

Sida  fotiis  eordatO'ùme^atis ,  acaminatis^  iéUi' 

Ptrrimts ,  fiiitàj  alhis;  coule  panitalato.  Linn.Spec. 
lant.  vol.  X.  pag.  96t.  —  Cavan.  Differt.  bot.  i. 
pag.  lé.  tab.  5.  Bg.  1.  —  Svactx,  Obf.  paf.  160. 

Sida  trtQa  ,  glabra  ,  foliis  cordjtis .  acuminat'is  , 
integris  f  fuitiu  iacanii  i  pcduncidi*  ioagi£imu  ^  u- 

mtifmit.  Brovn ,  Jam.  pif.  180. 

Sidj  periplotifoé'iu  ,  foliis  cordji  j  -  Ijnceolaiis  , 
acuminjiis  ,  iaicf^trrimi-f  ,j'uUiu  tomeniofu  ;  ptdti»^ 
culis  fuidwifu ,  ptiiolo  loi^arUui}  tûfftdis  arijUtàu 

VVilid.Spec,  Pliiit.  vol.  3.  pag.  741.  n°.  15. 

AUhta  feammonii,  folio  ^fiofadis  aibis ^  itylanica. 

Hem.  Piodf.  jo^i 

Âlcsa  oritnttilit ,  feammonii  fpS»  major ,  ftofihu 
altis.  Plukcn.  Almag.  pag.  17.  tab.  74.  fig.  7. 

Sidj  ptriplotifolia.  Lam.  Diél.  I.  n".  14. 

Les  feuilles  foitt  accompagnées  à  leur  bafe  de 
deux  ftipules  droites ,  petites ,  fubulées.  La  co- 
rolle  elt  jaune  ,  point  tachetéie  i  le  calice  petit , 
globuleux  ,  aiiiît  que  l'ovaire  ,  furmonté  de  cinq 
ftyles  i  les  UiRir.atcs  rciouibes.  Le  fruit  ti\  fort 
petit,  mais  plus  grand  que  le  calice  >  il  cft  com- 
pote de  cinq  capfules  noirâtres,  algliès&  luiûn- 
tea,  éolées  en  étoile,  i  trois feoMoces, Quelque- 
fois deux.  (  Voytl  Abutiloii  I  fiunUes  (iela»> 
menée,  a*.  14.) 

t6.  A.mtrriLOW  éeoiM.  Sid*  fMtmm»  Cavan. 

Sida  f  m  s  fu''^ro:iindo-:urdiiiis  j  acutis ,  initgtrri- 

mis.  Cavan.  Ditlèit.  bot.  1.  pag.  27.  tab.  âg,  4, 
&  DiiTert.  6.  paf.  $49. 

Sida  ptrip/oei/ôim ,  var.     Lioo.  Spcc.  Plam. 

vol.  1.  pag.  965. 

Sida  (  nudiâora)  ,  yb/<ti  cordaiis  ^  roumdûtU^ 
crtnuléthf  pamieuli  apkyllA,  Lhérit.  Sttrp.  Nov. 

vol.  I.  pag.  11}.  tab.  kis. 

Sida  nudifora^  foliis  fairotimdo-cordatis ,  meami- 
tutitg  fiAiittiftrrimU ,  fakài  tmeauftg  ptnaM 
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rmctmofJi  e^ftUt  Hmtieù.  WiU  USpec. 
Hm.  fol.  |.  pag.  74$.  n»,  t6. 

Ain'. /on  cault  hirfiitc  f  fhrt  mino'rt , gUv»'  Plutn. 

Hiâ.  Mflf.  tab.  4.  pag.  iz. 

Akailo*  ampiifimo  f»iio.  eaaU  viUefo,  Plum. 
Vfui  Boim.  Aaiex.  Spec.  ».  leon*  |. 

Cette  plante  ^  réunie  par  Liim^  à  la  précédente 

cntiune  variété ,  en  diffère  par  fon  port ,  par  la 
forme  de  fe$  feuilles ,  pir  fes  ciplules  dépourvues 
dt-poinieî.  Ses  tiges  font  ligneufes ,  cyliîidiiqucs, 
lomenuaTes ,  hautes  d'environ  quatre  piedsi  elles 
fe  ^Ucot  en  rameaux  élancés  ,  paniculét  »  nom- 
kffnK»Csrnis  de  feuilles  alternes,  lonru^ment 
pétiolées,  rootles,  blanchâtres,  priacipulei-nent 
en  de/Tous,  très-ilouces  au  toucher,  pubefcentes 
i  leur  face  inférieure  ,  ovales-an ondies  ,  échan- 
déesca  coeur  I  leur  bafe ,  acummées  i  leur  fom- 
«et,  légéretMBC  deoiées  ou  créncléec  à  leur  con- 
toor }  quelquet-uM*  dM  rupéricnm  1  trois  lobes 

ou  à  ttois  poiotesi  leiSipaki  àmm»  linéiivM* 

aiguës. 

Les  flears  forment ,  â  l'extréinM  des  rameaux , 

une  longue  panicule  très-Iiche,  tomenteufe  }  fou- 
tenues  par  des  pédoDcules  velus ,  genicules.  Le 
calice  eft  divifé  en  cinq  découpures  un  peu  aiguèii 
la  cotoUe  d^un  ia«ae*pâlei  les  pétales  étales  en 
^oile ,  alîez  trâ>d>*  un  peu  arrondis ,  tris-en- 
r/Vrs;  ro/airf  g!oIni!eux  ,  furmon'é  de  cin^]  ftyles 
alongéSj  les  /ijgmatesen  téte.  Le  trjit  el^  prrtqire 
rond,  plus  grand  que  le  calice,  de  forme  prnti- 
gooe  j  &  ouvett  en  étoile  à  fon  fommet  j  compuré 
de  anq  i  feft  capfides  obtulès*  à  trois  {tmeaoa 
noirâtres. 

Cette  phme  croit  dans  les  prés  fiscs .  i  Saint* 
Pomiuauc.  Ou  b  aild»u  au  Jardin  de»  Phiwus  de 

77-  Abvtilom  â  hance  tigt.  Sidle  aitetfior. 
Cavan. 

Sida  foUis  cordtto-acuminatis ,  integris  ,  fuptrn'e 
rmiefctatiisu  f  £iairif,  fuititi  vlllofis ,  Uiefceniibut  ; 
§ar,hitM  fMttMUtis,  Caran.  DiÛktt.  bot.  i .  pag.  27. 
vb.  5.  fig.  ]. 

Sida  txcelfior,  foUit  t»fdûtî»g  9¥ûti*,  Mumiiu- 
,  atf,  infe^errimitfjfiiitài  tùmaU^ i  nâCmîs  fanicu- 

iadsj  tay{uiu  UJUmuù$,WiAà.  ^ec.  Pkoc.  vol.  j. 
|>ag.  741.  u".  24. 

Af>utilon  ,  arior  excelfa ,  ûÙifoUo  &  iigno  levif- 
fitno  ,  vu/gà  f  apud  Uifpanoi  ,  palo  de  balûs  ;  gûUiù^ 
bois  de  radeau.  JoC  \vS*  Hecb.  pennr. 

C'eft  un  grand  arbre  dont  le  bois  eft  léger,  le 
tronc  droic ,  les  feuilles  alternes,  inédioctement 
pétiolées ,  ovales ,  en  cœur ,  très'ondèic»*  acu» 
minées  â  leur  fomuiec  >  glabres  &  un  peu  rougeâ- 
ues  i  leur  £m«  fupérieufe*  velues  &  iauoâtrea  en 
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de^ous ,  i  trois  ou  cinq  nervures  failUntes ,  lon- 
gitudinales ,  avec  quelques  vesoules  latérales  f  les 

Kipules  fuit  petites. 

Les  d;urs  font  dirpofiies,  i  l'eitrémitd  des  fa* 
meaui ,  en  une  panicule  étalée  %  les  ramiUcatiom 

alternes >  chaque  flrrur  p^.loncu'ée  ;  le^  pédoncules 
génicules,  accompagnt^s  z  leur  ba'e  d'une  petite 
br^ft-e.  Le  calice  cd  r  it  petit,  divife  en  cinq 
découpures  ovales-aiguës.  Le  fruit,  beaucoup  plus 
grand  que  le  calice  perttlaM  i  fa  bafe ,  cft  com- 
pofé  de  cinq  capfules  ouvertes  en  étoile  ,  termi- 
nées par  deux  dena^  tenfetmaot  trois  femences. 

Cette  plante  crott  dans  les  contrées  les  plus 

chaudes  du  P^rou  ,  où  elle  a  été  découverte  paf 
M.  Joftph  de  Juflicu.  1)  (y.  f.  /«  hirh.  Ji<f.J 

78.  Abutim>m  à  feuilles  d'beraandia.  Sida  ker» 
«MdfM^.  Lbérti. 

Sida  fotiis  cordatis  ,  fuipeltatij  ,  aeuminatit  , 
fuiuatgrit }  peduneuJitfntSi/trii  produâiorHu».  Lhér 
rit.Stirpb  Nov.  1.  pag.  lai.'iab.  $%. 

Sida  htmandioides  ,  foliii  fmkpeUétù ,  ccrdatit , 
ovatis ,  acumiitatis  ,  ftSintaurimi*  ,  ptihtfMtihms  / 
pedunculis  unijloris ,  eaffkSê  nutt  inr.WiUd.Spcc. 
Plant,  vol.  }.  pag.  740.  n*.  if . 


Ses  radnes  Awt  fibseuiês  ^  nuMufes  :  il  s'en 
élève  une  ifge  droite .  eylindrique.  verdAtre,  bé- 

riffée  de  p'^iis  en  étniliî ,  d'abord  (împ)e ,  pris  ra- 
meufe  ,  haute  ^l'un  pied  &c  dc-mi  ;  les  l  anieaux  gar- 
nis de  fiu:!!es  Inn^nemcnt  péticL^ts,  pr.Jque  pel- 
eées,  ovales,  en  cœur,  amples,  prefqu'entières, 
pubcfcentes ,  aruTiné^s  ,  i  peine  clenticulées , 
pendantes)  les  pétioles  de  la  longueur  des  feuilles  t 
les  Aipules  velues  ,  fubulées  ,  horizontales  ,  re- 
drcifées  i  leur  founnet. 

Les  fleurs  font  rapprochées  â  l'eïtrémtté  des 
rameaux,  axillaites  ,  folitaircs;  les  pédonuiles 
droits ,  velus ,  alongés ,  articules ,  munis  qiiclqu»  - 
fois  d'une  ou  de  deux  braâécs  avec  un  bouton  de 
fl.:ur&  qui  avorte.  Le  calice ,  hemifphériqiie  à  fa 
bife,  fe  divift  M  cinq  décoitpurts  Iauctol.es  , 
aiguës.  La  caroHe  eft  jaune  ;  les  pétales  un  peu 
arionJiî,  un  peu  échnnrrés  à  leur  fommet,  p!»i 
longs  que  le  calice  ;  les  filamcns  libres ,  capillai- 
res,  feulement  réunis  à  leur  parti»  inférieure;  lês 
anthères  rémfomws,  à  une  logei  l'oviire  i  quarte 
ou  cinq  c6tést  trois  eu  cinq  ftyles  jaunitres,  i 
p  -ine  ron-:ivens  ï  'eur  bafei  les  ftit^mates  capitc's, 
pubeicens.  Le  trait  efi  comnofé  de  cinq  caplulcs 
au  plus,  plus  1(. ligues  que  II-  calice,  ovales,  ai- 
guës, renteinunt  chacooe  trois  femences  Imuies» 
arrondies^ 

Cette  plante  croit  t  la  No«velle>Erpegaei(D4^ 

erift.  tx  lÀtrii.  ) 

79.  ABvmoM  i  feuilles  molles.  Sida  mtUis. 
Otieg. 
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•  Sida  fbiils  cor(kac~oti>kidaùs ,  èuplicato  crenath; 
pÊduitaiis  ttti  jku  b^it ,  iOMgiJlimis'i  pttaik  trcna- 
tu,  Ontg.  I>ecaJ..paf .  6$, 

St»  (jgn.  fomr  ifétté» ,  cylindrique ,  àta\m , 

linfi  qpw  Im  ninMWi  >  lnrptfri«l«S'8i  les  pécton- 
•uks  garnis  (^i  feuilles  alrcm»,  fédoléeSri  fort 
amplfs ,  moll<  «  ,  vtrrcî  ,  un  peu  rudes  en  deflliï , 
pubtrcATtes  &  bl  .rcliàtres  f  n  deffoMS,  un  peu  ar- 
KMidkVy  ^chaAcrées  en  cœur,  doablemem  cré- 
nelées ,,  aguifs  on  acommées  à  leur  fommet  i  le* 
pétiole» prefque  de  !a  longueur  des  feuilles,  o>o- 
nii  à  leur  bafe  de  deux  (lipides  droites  «  Uncéo- 

T.fS  fleurs  font  atînaires,  folifaires^le*  pé  Jon- 
cuits  aiongés  j  limples,  nniflnrcs,  rarement  biflo- 
ns^  Le  calice  eft  cotoneuy,  blirtl  arre  .  fi  eux  ,  à 
cina  découpures  ovales,  aiguës  ;  la  corolle  jaune ,. 
preiqu'une  fois  plus  Ui^M  que  le  calice  s  les  f  é^ 


taies  arrondis,  légèrement  créoeiét*  Le  buk  efl 
compofé  de  cinq  à  fix  capfules  brunes  ^pobefcen- 

tcs ,  redrtflits,  i  dtux  pointes  coiittes,  renûr- 
■lant  trots  femeoces  prefq'je  globuleufés. 

'  Cene  plante  croît  au  Pérou.  On  la  cukive  au 
lardio  <k»PJames  de  Pmm.  »  (  i».> 

to.  AitftlLûir  ncnemu  Sidtt  ramofb,  Cvrtn. 

fundi  dtntai  'ts  ;  fioridus  rawofti  ^  ûi-  fUii  fix ,  i/- 
rofitatti.  Cavan.  DiOert.  boun.  i.  pag.  x%,  lab.  6. 
ig.  I. 

Sida  rttmofa  y  foUh  ova:o-co'^d nh  ,  j-j^^uj/ rrr 
dtntiuis  i  raçtmiê  aallarikat  t  capfulit  oiunjijui, 

Will4.  SpK^PluK.      |.      tML  nf.  to. 

Tcutî  1.1  (  !,:r,w  eft  couverte  de  poils  mous, 
doux  au  toucher.  Ses  tiges  lont  droites ,  cylindri- 
qties,  tamenfesi  ht  finiilletaécioltes ,  alternes , 
•vdet.  en  coeur,  |vdi)iM.palnnBt,i'  éB:atenient 
•rpfofefiiléneiit^ÂHiesciirci»  àletnrcoDebor» 
anguës  à  le»  ftauneri  1«»  ffipiilcs  ànim,  K- 

«aires. 

,  Les  fleurs  font  difpoféej  en  grappe»  fimples, 
aailbiits  ;  les  pédoncules  alternes  ,  uniflores  ,  gé- 
riculés ,  munis  à  leur  bafe  d'une  petite  braûée 
^fiex  femblabll  «m  ftipules.  Le  calice  fe  divife  en 
«inq  déconptu«*  acuminées.  Le  fruit  m  ph»  ^raad 
qae  te  calice  «  cAmieoc  lii  capfule*  iàuu  poMfKS». 

Cttte  plante  a  été  reateillie  au  Séft^ 
IK.  Adanfon.  (     /.  in  ktrb.  Jujf.  ) 

*  *  *  ÇajfuUt  de  ftft  à  oa^c. 
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Sida  /of:ù  cordat'a  ,  crenatls ,  tomintpfi yOrUoÊ» 
lato-acumiiutis  f  acwniae  prodmâo  ;  capfulis  ftp*»^ 
ad  cHo  .  duHjgimif.  CavM>  DiflcK.  bot.  I.  p4t>  ». 

lab.  6.  fij.  r. 

Sida  lignofu  ,  foliis  fuhrotundo  co'd^tls  ,  acuminO' 
lis,  crtnatis  ,  tomini<^s  {  ptduncLilii  foli'.Ariis.  pf 
tioio  lortgioritus  ;  capjulij  muticit.  Willdeil.  Spe«« 
Plonr.  Tol.  }.  pag.  744- 

flrttfgwfcor  Hgneufes,  nès-durw,  rtmewfcî  ; 
les  rameaur  garnis  de  feuillet  alterne» o» 
peu  arrondies ,  échatwrétfs  efir  ttKMt ,  etfflWée»» 
leur  Crtnrour,  tomcnt:ufe$ ,  lonsTuen^ent  ^«^"Jj** 
née« ,  fouteituts  par  des  pétit>les  deux  fots  fW» 
long*  que  X.%  feuille* .  mifib  à  leur  brfs  de  *«» 
J  ftipules  courtes ,  élargies. 

Les  fleurs  fofit  folitaires ,  fituéfS  dans  l  aiffelle 
des  fettille».  portées  far  df»p<donc4il«s  fimpl«  , 

•droits,  gér  icu'é»  r  plu*  long»  q»e-  ^*  P^*  î* Iî 
calice  eft  fort  grand,  à  cinq  argles  pli(Wi,  *-eiOfl. 
découpures  large»,  acominees  en  une  poirte  très- 
aiguë.  La  corolle  eft  jaune  ;  les  pétales  entiers  , 
arron  iis  ,  trèiKWvertS.  Le  fruit  eft  conique ,  tron- 
,  quér  i  fan  fomnev»  «n  peu  plu»  grand  queje  ea- 
"  Vice .  comprt»  de  fe^^t  i  Hitîc  «açlMet  éatat»* 
tié«-dures,  ï.  trois  femences. 
Cette  plante  croît  à  l'ib  de  SMii»-DoflMiVie«b 

Si.  Abvtilon  à  OBibelks.  Sidt^  tmMléta^ 
Linn. 

Sida  foitis  corddfis  ,  fubint^uLxis  ,  fubfûnttittojîs  f. 

{Ofihiu  urrtitelLttU  i  eofjMlis  biroJ}raiis  ,  trifpenu  f. 
,nm.  Spec.  Want.  ml  i.  pag.  961.  —  Atndrtfc 
.icid  vol.  f.  pag.  401.  -»  Jacq.  Hort.  tab.  — 
Cava«.  Uifltrt.  i»  pa|P  aS.iaU  é.flg.  j,  Bt  Diflrtc- 
f,  peg.  176.  ttb.  1191.  fig.^  1* 

5iVj  u-vf'dhta  ,  fcliis  fuhrolundo'Cordatii  ,  dt»' 
tJlis  ,  fu!>jn£^la!is  ,  acutis  ;  ptduntulis  fuhquoé^i- 
floris  ,  umbelUtii,  axilUribus  ;  taFfuUs  biarijfatitk 
W'illd.  Sp^c.  Plant.  Vol.  ^  pag.  7(9.  n*.  7<k. 

Sida  umitHitci.  Lam.  Didt.  i.  n".  II- 

L'ovaire  eft  arronvii ,  furmomé  d'e«vît»n  naetf 
ftylesi  les  ftigmates  globuleux  :  il  leur  fuccèdeun 
fruit  fort  petit ,  renferme  dans  le  calice,  conre- 
nair  Ar  ï  onze  capfules  à  deux  pointes ,  i  nw* 
femeoces.  (  l^«yc{  AsvTnon  le  ombelles.  ) 

8^.  ADOTii.o*àp«tiMifbawKn.SM« 

fpirma.  Cavan. 

Sida  cauU  fiexuofo  ,  ramofo  ;  follit  cordatis  . 
cuiatth^talif  g  ^aqut  r.enii  ;  fruHu  vix  calice  1*^- 
jon ,  femiiùhiu  minimié.  Cawa».  DiSùttt.  botaO.  l. 
pag.  19.  tab.  ij.  fig.  4. 

Sida  mitnfperma ,  fittiit fuhrvtundo^ordm'.s ,  tft*» 
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Ses  liges  t  art  Aeni9u(i»s ,  r^nv-uf^-s  ,  cylindM- 
ques*  hautes  de  deux  pieds  i  ks  foiiiUcs  4«n0M- 
«cnt  péri^tées  t  un  pieu  «rrondîiM ,  Mmaém  en 
ccrut»  obfcutémcnt  ctêntlcC!  à  leur  contour,  ai- 
guës i  leur  fomrnît,  mynies  Je  cu^q  neivurcs  ;  les 
ripules  courtes,  cjfiil!âires j  le  ca  ice  Rlobuleux  . 
i  cinq  ang lesi  U  corpiie  j»uae,  La  fruit  eli  fphé- 
riqM^  à  peine  plut  grand  que  le  calice ,  compofé 
itfmxnm  treize  c^>fulef  ,  munies ,  ]orl<]u'elK  s 
ifoamtan. ,  de  deiw  foiam  ciliées  ;  les  /eiutoces 
Ibnt  fort  petites. 

Le  lieu  natal  de  cettt  fhÊtlf  ttiÊt  ftt  «OMItt. 

(  V.  f.  m  htrh.  Juff.  )  " 
84.  ABUTU.OM  4t  S<MNMl«t>  fimiurmU. 
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SiJafoliU  eonUxis  ,  ertnatU,  aeutit ,  tomentffis  ; 

UmfuHkutifnUU  piSs  Jltlùaitmiuto.  Cav.  DiCTen. 
bOb  t.f»g.  is-  tab.  6.  fig.  4. 

5/40 JfiMatvttMa  tfiftiit  fHinttmh-cùrdat'i ,  actf 
WtidMÛ,  tleruatiti  peJmctitu  f«lit0riit ,  foiio  loa^w- 

ribuj  i  capf^l-s  '.runçuiif  ,  oàtufis  ,  caiiit  awjonbiu. 
"WiUd.  ipcc.  Plam.  vol.  }.  pag.     j.  n".  J4. 

AlctA  mffuài  indicM,  ahutilon  di^j  ,  jlort  flavc  ; 

folih  mollit jj  ,  profunde  ve/io/îs  ;  f.liiul:s  Ijriugino- 

6t  f  M«4U  ttyUmtmûuM,  Plidwii.  Alneg.  pag-  17. 
Fbftogr.iao.  ité.lg.  j.? 

Cette  efaèce  a  des  rapports  avec  le  fii*  apMUai 
elle  an  diièie  par  le  nombre  «te  fee  capfulcs.  Ses 
tiges  Çem  ffoagéâtres ,  veluct,  f«Mnftst  feeiMl* 

Je$  longuement  pétioléc»,  ovales,  en  cœur,  un 
peu  arrondies  ,  tomentculVs  ,  crénelées  à  leurs 
bords  ,  acun\inée$  à  leur  l'ommet,  aff  x  petites  , 
^uei()uefoù  uo  p«tt  i^bées^  oumu«s  àaHù^^^fê- 

Les  fleurs  font Tolitaires,  asilUïres ,  fupportées 

C4p  Utnu  pédoncules  velus,  génicplés.  Le  ca- 
eftowe,  oblong}  &s découpures  lancéolées} 
la  corolle  jaune  ;  les  pétales  icKanÇtés.  Le  fruit 
eft  couvert  de  poi  s  ouverts  en  étoile  ,  beaucoup 
plus  grand  que  le  calice  ,  compofé  de  neof  cap- 
Iules  obtul«s ,  tronquées ,  à  iroi&  femeiicet. 

Cette  pUnte  »  éié  recueillie  p»r  5onnenu  au 


8r.  Abvtium  1  i«M 

Ovan. 


Ms 


ju  ifcupo  longifim»  ,  fpità  .w. 


Cav.  DMert. 

Si4a  urmintUf  ,folut  ovat»'lanteo/at!s ,  cordatU , 


Spec. Plant,  vot  j.  pag.  y6i.tfl.Zju 

^  Frutieuliu  pedunculis  ttrmhubkêt  «httgttii ,  i*f«f- 

«iforif  i  ftoriiut  iuieis ,  txtàs  purpurafitntibut  ;  folh» 
ttmmto/i't ,  ùordatis,  crtnatis.  Commerf.  Htrb. 

Cette  belle  plante  a  îles  tiges  ligneofes,  hiutet 
a  pt-ine  d'un  pied  ,  rameult  5 ,  oxné  nt  ment  t'>^1t  n- 
ttfufcs  ;  leur  patue  fupérieure  fe  tei minant  en  un 
long  peioP'ukin  «ne Ceule  ftville.  (on» 

tenant  des  fleurs  en  grappe.  Les  fwilles  font  al> 
ternes ,  longuenem  pétiolé's,  ovales  Uacéolées, 
échincrées  en  coeur ,  crénelées  ou  dentée»  à  leur 
contour  j  quelquefois  un  peu  lobées,  à  p^ine  ai-* 
guëi,  couve  rtes^  â  !ea;s  deux  faces,  A  vnkénMft 
mon»  les  ftipules  conrtM»  fubulées^  80bMi- 

ttttfci. 

Lesfleanfoordi^ttttM,  âlVxtréoiitî  des  uges 
&  des  raneani  j  en  une  fn^wlinple .  en  forma 
d'épi  dcoH.flafm  MBBid^te  f«flc  MuiUe«  les 

pëdonculei  partiels  Ratfli*  à  Uur  baie  d'une  petite 
braCi^e.  ïa  calice  Te  divile  en  cis>a  découpures 
ovales,  peu  profwidts.  La  corol.e  elt  jaune ,  pur- 
purine en  dehors .  beaocoop  plus  longue  que  Ja 
calke.  Le  firuit  j  raillant  hocs  du  calice,  eft  com- 
pofé d'ei'.viron  ririif  capfulcf  obtnicft,  rcc-)uver- 
tcs  d'un  duvet  blanchâue  ^  éplîl j  fCafittnunt  tro^ 


Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfon  i 
Monte- Video^  fui  les  rochers.  1)  f^Dtfciipt,  <m 

'  »0 


AgOTILpN  â  tinis  pointes,  aida  tnaiffidat*. 
Givtn. 

Sida  foliis  cordatis  ,  fubrotundo-tncufpidaiiM  ^dt»- 
,  tomtnto  '  caatù/Mtibu*  i  uUicum  i«<diuù  in- 
ironùm  edHmttU.  uvao.  Dobct.  bo&  I.  p^f.  jO. 

cab.  6.  6g.  f . 

Sida  (craflifolia)  tfoLis  cordatis  ,  pedato-ntrvi-^ 
bus  ,  uxrinquè  tomentofis  ;  pedunculij  ptùoh  Âquali^ 
ku*  ,  ULplmli*  tùtif  qtùnquangulo  vix  m^riktu. 
Lhérit.  Stirp.  Kpr.  i.  pag.  ixj.  fxb.  ^ 

S'uU  v«g^i« ,  fi>im  eiMW  «W<rf*,  4s«M(y« , 

fuhtrifufpidatis  !  pedmcu/is  falturiU  ,  axilLrihu!  , 
pmotoram  lengitudint  ;  capjuiis  Uan/tatit.  iM. 

^fc  PImx.  toL  }.  p«f.  761.  »*.  84. 

ArbrifTeau  tomenteux  fur  toutes  fet  parties  ,  9c 
d'une  odenr  f»rM.  Set  tifos  font  droites ,  c«i|> 
dré» ,  cpHndriqnec ,  ninMte  i  les  rameaux  dt*- 

lés  ,  un  peu  anguleux  ,  garnis  de  feuilles  longue» 
ment  pétiolées  ,  ovales ,  en  ccrur  .  acuminées  i 
leur  fomaut,  molltis,  denters  à  1.  ur  c  i  rour, 
fouvtnt  à  trois  lobes  courts  «  aigus  i  un  peu  epaif. 
fes ,  tomenteufct  9e  blanchâtres  ,  rabattues ,  i 
peine  pl  is  io.-«fues  que  letpétiolMi  lesAiptilet 
petites  t  pieiouc  iiiieiutfg» 

P  * 
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Les  (leurs  font  îxillairej,  fo'.itaires,  lipport^fs  ' 
par  des  péiioncules  tumenteui,  de  la  longueur 
des  pétioles ,  cylindriques ,  aiticul- s  vers  leur 

.  fommtt.  Le  calice  efl  4  cinq  in^les,  4  cioQ  décou- 
pnres  ovates .  fubnlées ,  acamin^s  »  étalées .  ré> 
fléchies  i  leurs  borils  ;  h  corolle  d'un  jaure  de 
foufre  i  les  petUes  de  ïi  loncu-^ur  du  calice,  élar- 
gis,  légéremeat  ^chantres  à  1  lu  fommer.  L'ovaire 
eil  arfooiii»  iorulei»«  puUfceat*  fonnonté  d'an 
1tf\e  filiforme,  à  demi  divtfiS  en  neuf  ou  dir  divi- 
fions  capillaires,  l.e  fruit  a  la  forire  d'une  poire  ; 

.il  renferme  neuf  ou  dix  capfuJes  compriaiécs j  à 
imut  poioM*,  à  trois  fiMneoccs. 

Cette  plMte  ctpit  i  h  NoaTelle>Clpa8M«  "b 

*  4>  *  ♦  Plus  de  dix  capfutu^ 

87.  AnUTlLON  crêpn.  SiJa  crifra.  Linn. 

SiJa  foliis  cordttù  ^  crtnatit  ^  fcainufruOs  {  cap 
^lis  urnuis ,  inpuUy  r^ëmdiSf  «cmAmm.  CaviS> 
•  Diflert.  bot.  6.  pag.  vjf.tab.  135.  fig.  a. 

Sid^  trijpa ,  J»lii*  «lorJatij ,  fuiloiatU  »  cmuM  » 
fommtojisi  tatjutis  ttmuit ,  inflatis^  miOtilocutén^ 

Sus ,  crenjtis ,  répandis.  Linn.  Spec  Plant,  vo'.  2. 

Sag.  çf6^.     Cav,  Diflet(,  bot.  i .  pag.  30.  tab^  7. 
g.  I. 

S/Vd  crlfpa  ,  ftUu  ^hl<Hl£0-cordat!f ,  ccuminat}*  , 
crenatUt  ^^mmù  ùSdXkus  i  itduncui.s  jo  tunu,  pc- 

tis,  muticis,  unduiato-cri^,  WiUd.  £pec«  Plaut» 
^ol.  î.  pag.  747.  n".  40, 

Abutlloa  vtftariian  j  trifpwn  ,  fioriius  mtlinis.  ^ 
parvis.  Dîilco«  Hovt<  EltliMB.  pag.  ^»  ob.  $^ 

fig.  J. 

Àèuriton  «(flrciucii  ,fruâufuiroumdt ,  ptndu/a, 
}  cjffuHs  vefiearii*  cri^tonflm*  Mart^CCot.  xf» 

tib.  19. 

AouiUon  aliud  v^iarium.  Plum.  Icoo.  t  j.  tab^ 

M* 

Sida  ri^HjwwLam.  D'iSt.  i.  n^  1^. 

.    Sid»  êK^luntamtis.  Lam.  Did»  1. 0*.  2  f . 

Les  fenîlks  fiipdrieures  ^  ^nées  fur  des  pé« 
'  ri  oies  très<ottrts  »  8c  qui  tes  fur  paroitre  amplexi- 

caulcs,  ont  occafionné  rétabliflVment  de  diux 
efpèces  par  M.  de  Lamarck,  qui  n'en  forment 
«|u'une  feule  >  ninfi  que  l'a  obfervé  M.  Cavanilles. 
•Lts  fruits  font  conipofi»  de  douse  capfuJes  fans 
-pointe  faillsnte ,  coniemnt  chacune  trois  f'^men- 
ces  g'-ibr^'s,  noirâtres,  en  foime  de  rein.  (  V^-yt^ 
Âbuiilon  crépu,  n^.  24,  &  AsumoN  am- 
flexiceule  «  n*;  xf  q<il  tant  sémir.  ) 

.  S8.  AavmoM  d*Afie.  Sida  afktk»,  Linn^ 
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perïoh  !onptcrihus  ;  fniBa  /jnu^incfo  ,  ealht  pau/i 
majore.  Ciavan.  Diilcrt.  bot.  1.  pag.  )i.  tab.  7-iig< 
1 ,  Se  DifTerr.  a.  peg.49s  gt  Diflrit.  5.  pag.  I7f. 

tab.  liS.  lig.  I. 

Sida  ajîatita  ,/oIiij  eordath,  denratis  ,  indivijîs  { 
Jïipalis  rqUxis  ,  feduiuulis  petiolo  longiorlbui  ,•  cap' 
fiiUsmukUoctUarihus^  hirf.itit,  calice  kre^'iortl us  (jpty 
tiiis  caliet  mafcribu  ).  Linn.  Spec.  FUnt.  voL  a. 
pag.  964 ,  &  Amom.  arad.  vd.  4.  pag.  114. 

S'Jj  .>f>!i:ca ,  fiUiis  cordatis  ,  acutii ,  rupitfïf  ;  j-f 
d^incMiii  fttioio  hnnoriiiu  ,  cap/^it  calict  vix  àrf 

miUui.  Lhéfit.  Snrp.  Nov.  1.  pag^  i  jo. 

5rV<J  tijîitti:,!  ,  foliis  o! Irng  -.c^ dj lis  ,  dentat's  i 
ptiiuncu/n  foàtanu ^  pitiol».  longiorihus  i  carfu&$ 

Plant,  vol.  ^  p.'g.  75 1.  n°.49> 
Abutiion  indicum  ,jf<»f<  ùut»  mînvrt.  Fier.  xeyL 

Lan.  Dift.  I.  n*.  atf. 

Les  feuilles  font  un  peu  plus  longues  que  larges) 
leafiipuks  lancéolées ,  téfléihiess  les  pédoncule» 
g^kuléf  I  accompaerés  tris-feavent  a'one  t>rae> 

tée  en  forme  de  petire  écaille.  î.e^  fruits  font 
tronqués,  très-velus,  un  peu  plus  longs  que  le 
calice  ,  co  npnfés  d'environ  vingt  caprulés  obtu- 
fes ,  à  UQU  femeocies.  (  AvuTUOHd'Aie) 

S9.  Asutiftoif  «le  rSe  MaMict.  S«dt  mmmi- 

tiana. 

Sida  foHîs  Mrdaitt,  rotmndatù,  ttga/tHo-acami- 

njiîj  ,•  fidii'iculis  fiiio/o  iongioriius  ,  t.uijulis  calitt 
ma/orioLj.  I.hei  it.  Stirp.  Nov.  i .  pag.  1 19.  tab.  61. 

Sida  (  mauritiana  ),  fciiis  cord.:iis  ,  acutij  ,  holif 
fericeis  f  peduncuiis  ptùo/o  /ongioriéùj  ;  capfJis  mut" 
tilocularUuSf  Uifutit  {  eauie  aràoreo  Jacq.  Icoo* 
Rar.  YoULtah.  i^,te  Mtfcell.  a.  pag.  3; 2. 

Sid'i  (ir  auritijna  ) ,  fo/iis  fiAntiindo-cordatit  ^ 
aaminaiis  ,  d^niaàs ,  fubtit  tomtnt^s  ;  ptduneuUs 
filitafiis,  peiiofo  longiorihiu  ;  rapfiUt  itrcfratit  ^ 
truncatis  ,  calice  longioriku,  WUId.  Sgt!C  PUot* 
vol.  j.  pag  749.  t.*.  44. 

Sida  (plantflora)  ,  foliis  eordalis  ,  Juhrotund»^ 
MKtniajiis ,  dxntatis  ,  tvmentofs  }  eapfularum  rojiril 
iniiio  foliiariU  f  pofitit  Unis  ,  ioagis  ,  vii/ofis.  C»- 
van  Diflbr».  bot.  l.  pag.  jx.  tab.  7.  fig.  4^  gr 
DifT  rt.  5.  pag.  175.  tab.  ijj.  fig.  I.- 

Sida  pljnifiora.  Lam.  Didl.  i.n*.  2<>. 

Les  feuil'es  font  accompagnées  j  â  leur  bafej  de 
deus  ftipules  lancéolées,  redrc ÂTées.  Leslelirs  fortt 

fo  itaires,  aiillaites }  les  pédoncules  pénicul^'s  ; 
l'ov.Tire  globu'eux  ,  v*lu  j  les  flylcs  nombreux  j  les 
ly^rr  are*  en  tcre.  l  e  Un::  cil  hémifphLriijiie  ,  plut 
grand  que  le  calice,  con  polé  d'environ  vingc-neui 
cagfulet  ronMMéM  d'une  geintg  bogne^flwuMr» 
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Te'.ue ,  qui  enfuite  Te  divife  en  deux  j  les  femences 
au  oookbre  de  trois.  (  ^«y<t  AvoTiLON  à  âciin 

VhMSa  A*. 

90.  Abutilon  à  feuilles  de  peuplier.  Sida  po- 
rmifÊSm,  Oivao. 

SU:  foî'sls  cordatît ,  crtttatis  ,fufclt ,  fibrotundo- 
Kuiii    jsifuhf  fpiralihui  ,  pjculis  ;  cauU  atrorubxj- 
ttntt.  Civan.  Differt.  bot.  1.  p.  jl  ub.  7.  Ig.  9, 
te  DiStri.  5  pag.        ub.  >i8.  fig.  i. 

^«'ia  (  eteros  michos)  ,  fotiis  cardaio-rtuindis  , 
MMHMiij  ,  dentatU ,  Jubpdtatit  >  capfularum  vitlo- 
Jknm  nfitis  ènviku,  Cavao.  Diffuc.  boc  X. 
f>%-  55- 

(populifolia  ) ,  faRis  futrMmdo  €»rdatis, 
taumimtôst  i»ê.qmaluer  rtpanJt-énfti*  i  féuctUis 
ftEuHis  ,  pttiolo  hngioriàiu  ;  tmpfiiiù  tMOi»  ,  tntm- 
catis  ,  citlict  longioribut.  WilUM.  %ec.  PiMI* 
toi.  3.  pag.  7f  t.  n*.  fO. 

Sidi  (beloere),  foliis  ruuadjtis  ,  cord<i:h  ,  acu- 
wtln^iis  ,  crtn^tis ,  moUibus  i  pedunculis  !  itii-Ko  Ion- 
giaribiu,  céf faits  ealiet  mtqmilës.  Lbécit.  âtirp. 
Kotr.  f.  fMf.  ijix 

Mleed  ,HoTt.  Maîib  vol.  6.  pag.  77.  tab.  45. 
Sida  f<^aIi/o/w.Lam.  Diû.  vol.  I.  n*.  28. 

Un  anùère  qui  rend  cette  efpèce  très-remar-, 
^jbfe.  td  d'avoir  des  Kipules  étalées  ,  linéaires, 
qui  finiflentpar  fe  rouler  eo  fpirale.  Ses  fruits  font 
velus  ;  ils  contiennent  de  onxe  i  dix-neuf  capfules 
furmor.r.-es  A'une  pointe  courte  ,  qui  (e  Jivif;  en 
deux  a  l'époi^ue  de  i'émiiiion  des  femmces»  au 
'  aombre  de  tvoil.  (#>y<i  ABOmOM  à  fettOles  de 
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SUa  hîrta.  Lanv 


SâAt  cmuU  hîfi9  »  foliis  eorddtis ,  fiAmmdîs  ,  dsit- 
lùtisi  ffip^s  homontatibut .  eomuam  iisjhr  tomr» 
ftuoUit  dirtSit  i  forilta  foLuriis  ,  macuiatis.  Cav. 
Di&it.  bot.  I.  pag.j).  tab.  7.  fig.  5,  ^  Diil«rt.  %. 
faf.  vj6,  caU  119.  i. 

Sida  kirta  ,  foflisjubtotjndo-eord uis  ,  ncwritiitij, 
dentJtis  ;  pcduncjlis  foUtanis  ,  pttiolo  tongioritta  ; 
'  tavfuHs  tmiuatit ,  atatis  ^  «aStt  htmwShu»  WUld. 
'  Slpec.  Piant.  voh  j.  pag.  751.  n*.  }i. 

Sida  (  fûtoTa  y^JoMis  atiieiUmàs  »  tordatit  ,  ëcm- 
RflMCM  /  ptémtÉÊtt  ptthb  ètawitribiu  /  capfulis  «- 
Hct  tqujfiiKs,  Uérii.  Smf,  fl«v.  l. 

pag.  1  jO. 

Musi/ûm  k-rfutun.  Rttnpb.  Hcib.  Ank  TOL  4. 
pa(k  19.  tab.  10. 

khuu  Lam. Diâ.  Toi.  i.  n*.  27. 


hériSlis  de  poils  fins ,  horiiontaut ,  cette  efpèce 
a  de  plus  fes  ftipuiesonvertn  boriae«uiamem«  fie 
appliquées ,  comme  deux  cornes ,  contre 

caraâèresqui  la  fontaifétnent  diftinguer.  .Se;  friirts 
font  compofés  de  ^ime  i  dix  fept  c,  (>lul',s  tron- 
quée» i  k'urlommet,  à  pt:?c  p!.i^  loiiqirs  le 
calice  ,  ttès-velues  ,  renterinant  trois  feraenccs* 
C  yoy<i  AranioM  hériffé  «  n*.  ^7.) 


91.  AwmoM  pubefcetic  Sîda  puitfettu.  Gnr* 

Stdu  foliii  cordatii ,  fubtobûlis ,  valde  tomentojuf 
ptdiuuulis  tnSàs  t  éiffutiffimiê  p  mtiipnt  /  fiaS»  a»* 
mtntofo,  coiùt»ttmeêt0.  Cavaa.  Diflert.  bot.  j. 

pag.  }j.  n-.7i. 

Sida  pubtfitiu  jfaliit  fiiirottmda-eordatis ,  aaani» 
natit  ,  angûlatO'dtntatii  }  ptdunadis  foUtarii$,  pe- 
tio.'o  Ivngiu'ihus  ;  capfulis  viacniatii  ,  trumatu  ,  cu- 
liu  majoribia.  Willd.  Sptc.  PJant.  »oI.  J.  pag.  7J  j. 
n*.  j$. 


Cette  pLinte  cfl  couverie  de  poils  I 
blanchacies.  Ses  tiges  font  dûtes  «  pretbue  li^nen- 
fes .  rameufes  |  let  ramnauz  gamia  de  woilles  al* 
tei  nés ,  iongnement  péttolées ,  on  peu  arrondies  , 
prtfquetobdei,  ^ctiancrées  en  coeur ,  aeuminée» 
a  It  ur  foiTimet ,  dentées  ,  légérf  ment  anRuteufcS  à 
ieui  funvTiet  ,  tomentenfes  i  iews  deux  faces , 
nerveufes  en  deflbus  { les  pétioles  de  la  longueur 
des  iaoilles,  munis  à  leur  bafe  de  deiK  ftipnkft 
trèa-Telnet ,  no  peu  arquées,  redredSIei. 

Les  fleurs  font  bliiaitcc»  (îtuéet  dans  l'aillsllft 
des  ftuiliis»  foHtenues  par  de«  pédoacdea 
cuK  s,  fJus  longs  que  les  péffotês.' Le  Calice  eH 

vtlu  ,  i  cinq  angles  comprimés  ,  à  cinq  découpu- 
t«s  lancéolées,  aiguës  à  leur  fommet  ;  la  corolls 
blanchâtre  i  les  pétales  irés  éulés.  Le  fruit  eftui» 
ptu  p  us  «and  que  le  calice  j  conique  ,  ttooqué» 
composé  <K  quinze  capfules  i  deux  pointes  co«ii> 
tts  ,  à  trois  femences. 

G:ttc  plante  rr^ît  ï  l'îb  de  Saioc-Doadfltut» 
(f./.  inkwi.  Jujf.) 

9),  Abutilo.n  de  flnde.  Sida  indt'cf,  Linn. 

Sfdit  /Mtf  êortuh ,  fAMmi»  ;  /Hpuiis  reftiAt 

duncultt pttiolo lon^ioribus; capfuUs  rr.i./tllvcu/anbuSp 
fcdb  ii  ,  eaiict  longio'ibuj.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i, 
puR.  964  —  Amœn.  acad  vol.  4.  pag.  )X4.  — 
Cavan.  DiiTvrt.  Iwt.  1.  pag.  jf.  tab.  7»  lO.  — 
Vahl.Sjrmb.  u  pag.  7^ 

Stdaindiett,fùliisobliMg»-tordsus ,  ohtafiafculis  ^ 
inêfëaitter  dtatatis  ;  peduntulis  pttiolo  longioribus  f 
eapfttjBs  mmiàs  ,  gtoUfu-aegrtgutit ,  fcabris  ,  eaSt* 
longlorilus.  WiUo.  Spéct  PtaM.  voL  J.  pag.  751. 


Si£t  eordîfatia.  ForsUi.  FTor.  «gf  pt.-arab.  pag. 
1x4. 
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AUtUcn  Inihum.  5.  E.'.uh  HiR.  ».  >»f.  9fO. 
Icon.  —  Camer.  Hort.  5.  i-b.  1.  —  TtMirn,  IiilK 
R.  Hcrb.  99.  —  Morif.Ouw.  Uift.  x.  py.  f) '  ■ 
4'     ttb.  19.  fig.  4. 

^lia  indica.  Lam.  Dift.  i .  n".  jo. 

Ses  flipuUs  font  lancéolées  «  uès-ouvertes ,  lé- 
fléchies;  tes  pédoncules  gëniailés,  plus  longs  oue 

les  feuilles  ;  l'ovaire  lomenteux  ,  cannelé  ,  glo- 
liuleiix  ,  fiiimonté  de  treize  à  quinze -ftylts  ;  les 
lîipniites  Iphtriques}  lesTriiits  compofés  li^'  u-  ;/c 
à  ouiiue  capiules  tron()ué«s«  â  «ois  femences. 

94.  Abutilon  velouté.  SiiLi  mollifima.  Civin. 

Sida  caulc  trtâo  ,  tomentojo  i  foins  cord^tis  ,  or- 
heulatû-atiiminétiis ,  dtntaiit ,  motUfimis  ;  fioribus 
fitiutfimj  tmiiee  fruâi/tro ,  dtcagono ,  magno.  Çi- 

van*  DÉflerc  bot.  1.  pag.  49.  tab.  14. 6g.  i. 

Sida  nultifima,  JbBis  fubroundo-cordJiii  ,  ACg' 
mÎMiUf  dtntatU  ;  ptaunculis  fubbifioru  ,  pttiolo  bre- 
^orilm^folitariisi  cif/uiis  biàtataiis  ,  trmectis , 

SiVa  (ciftiflrira  )  ,  /oi'/;j  co-d^r.s  ,  acuirin>xiis  ; 
ptdMMCuiis  fuu  ijionj  ,  pctiaio  brcvipritut  ^  culuikus 
fmaqutngKUt ,  cor»U'u  capfuUffHe  tniiei  fuiâqiM^i- 
àus.  Lhéiit.  Stirp.Mov.i^  pa^.  t27.Xib.  jâi. 

Ses  tijjes  font  ta^enteur«9  «  cylipdriqafs ,  irès- 
rameufes ,  hautes  de  quatre  ï  ci»)  pieds  ;  elles 

parviennent ,  dans  !i  ur  p.iy$  natal ,  à  U  hauteur 
4iz  pitds.  Ses  tewlUs  font  tore  amples,  très-ion- 
gaemem  pédoléet,  mf^n  arrondies  ,édmcrét> 
en  coear,  scmoHiée*  «  dentées  i  {eur  contour, 
très'inoiles  Br  fonminces ,  pubefrentes  ;  4es  deux 
Jobesdelabafetrès-rjpprochées;  !«  lîipu!et  droi- 
tes, alongées ,  capHbircs ,  velues ,  tres-ca  Juques. 

Le»  fleurs  font  folitaires  ,  axillaires  ,  foutenues 
par  des  pédoncules  dioiis ,  géniculés ,  plus  courts 

Sue  Uk  pétioles ,  longs  d'un  pouce  &  plus.  Le  ca- 
ce  «t  4  cin^  ^'^'^^  f«Ubns  i  leurs  bords,  com- 
fr  n;  s ,  à  cinq  ^ces .  carénés  dans  leur  milieu, 
i.oii^ue  le  calice  rn* .-luppe  le  fruit ,  il  otfre  dix 
côces  à  ia  ba!c  ,  &  les  angles  devttoïKnt  obtus, 
«Itemativcinent  plus  courts.  La  corolU  eft  d'un 
ftUMile  £rafie ,  trè»«uiKrte»  les  pétale*  en  pceur 
fleMetSf  >  à  peine  plus  longs  que  le  çalice  i  l'ovaire 
globuleux ,  canneie  ;  crzt  llyles ,  autant  de  Oig- 
piaics  en  téie.  Le  fruit  cU  u-i  peu  p  us  grand  que 
le  calUe^ov^ ,  tronqué,  teitét-i  Se  oinbilique  à 
fpn  fqoimaC}  9  renfetme  onze  capJuies  vdu^s  ,  à 
dejix  dtnts  courte  lfr(i^'l|UtS  ^iSMkt  Sotivz  l^t 
trois  femcnces. 

vXvfcp  crok  èvm  let  fbrto ,  au  Pécou  , 

le  long  du  fleuve  Mararncn  -,  elle  a  été  découverte 
par  Dombey.  On  la  culùve  au  Jardin  des  Fiantes 
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(>f .  Atotilom  ordinaire.  Sld*  aiutUoa,  iJrab 

Sida  foliis  fitbnumdo-cordatis  ,  iadivifi*  i^P*é¥^ 
culis  f<iii»inviorHiu  ,  capfulh  nudtiUtmitriMU »  tor- 
ntctUis.bi&dii.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  96}. 
—  Cavao.  Diliert.  bot.  1.  pag.  54^  &  Diibft.  1. 

Sida  akutilon ,  folUs  fuirotundo  cordatis  ,  aeumU 
naiis .  ^ntatis  f  tomtnto&t ;  pi/dmuulu  falitanit  t 
pttiolo  hreviorimu }  emfpJÎÊ  Ihrifhi^,  tamf0àim 
Willden.  Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  7fo.  n*.  47. 

A  '^i^t  Ion  Avhtnni .  Gcrtfi.  dc  Fni^.  &  Son.  vol* 
1.  pag.  251.  tib.  I  j;.  fig.  I. 

Ahutilon  fotiii  tomtntcfs ,  eordatis  ,  p«tipi$nnf' 

liquis  6icwniitu.  Haller,  Hçlv.  n**.  lojj. 

Mtkâ^  Tiufèu^,  fut  iam,  C  Amà.  Bm, 

Alih4té  aUerm,  fh*  tiUtStm*  CaoKr.  Ç^itMb 

668.  IcoD. 

AiatUo»  T^uophafii,  flort  iuuo^  ^Êthtfdgm  «k* 
tiliuuh  2»»^  full.  2.  pag.  9)8.  Icon. 

SUm  MtU»m,  La».  Diâ.  1.  iP.  11. 

Ses  eapfules  (piH  au  BoQibce  de  i|uince ,  «eirS- 
ues«  «due««  «Ptxyuées,  liumoMév  M  Aws 
poimi9.C||êf  eoadepiwit  ch«ciim  tvoii  fitipcaces. 
(       Abotilom  ordioabe  ,  a*,  ii.  ) 

96.  ABVTII.6M  A  IWIlet  dbinfo.  Siitâim^ 

Cavan. 

Sid4  foUi*  fubrotundo-tordatU  tfi^ohéiis  iftéiii' 
culit  umbtUâtts,  eapfu/is  miJtUcêal^riim».  wOf^l» 

Cciic.  Plant,  tab.  .99.  —  fH^^tt.  boC»  f» 

pag.  54.  tab.  9.  fig.  2. 

Sida  ottufa  ,  fo/itJ  eordatij ,  ovatis  ,  oitujis ,  den' 
tatis  ,  iricufpiiaiis  ;  ptdMuUis  pttiolo  ùntg/oriàui , 
fubqtiadrifiorit  ,  umhtUatis  ;  t^pfaiit  «ciUM*  WkU. 

Spçc.  Plâm.  vol.  5 .  pag.  76^  0*.  8tf . 

fies  t^cs  (ont  drMwe ,  uigHievftc  ,  TuneM^M  1 

les  fituMet  pétiuléts  ,  prefque  ronii^s  ,  tn  caenr, 
ï  trois  pointes  ou  à  trois  lobes  peu  nui  i^ues ,  dea* 
téesàlêuts  bords,  obtuTes.  veinées^  ii[;er  ment 
velues  i  les  pétioles  pendant  .  tnsuUux ,  une  f«fs 
plus  courts  que  les  feuilles  i  U%  llipule»  gaMe%» 
iatéraleSa  Ul»|iltt-UBCéoléç»» diWCtO»  aCimi* 
nées. 

1^  flegts  font  dirpcfées  en  une  foite  d'ooiliellr» 

à  l'extrémité  d'un  pédoncule  ccnnuin,  foHtairt: , 
latéral,  p!u!>  lung  que  le  pétiole;  les j>édi celles 
environ  au  nombre  de  cinq,  courts,  oluflores.  La 
calice  eft  anguleux  ,  divit^é  ,  jui^u'ji  la  wtaiiàé  ,  en 
cinq  découpures  { la  corolle  d'imiMuiede  fourfr^j 
les  pétales  étalés  ,  arrondU  ,  largeinetit  8t  incga- 
Irmeni  echancrés)  l'ovaire  orbiculaire  )  les  fiig> 
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ri  le  a&M  ,  hâtiOà  ,  on  pta  utonài ,  eoaopetô 
hmt  capfttlés  coroprimâes ,  i  croit  angies  ,acu- 
■liflë»  ;  letir  poini^  McMrbée }  ellei  conuenneiu 
trois  témence». 

L«  ficu  nrtaJ  de  cette  plante  n'eii  oit  aotnm. 
)7.  Abotilon  â  pétales  cmmiiM*.  r^oM. 
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magn'u  ,  rtfitxù ,  cae- 
tt'atit.  Tavan.  Difl«Tt.  bot.  i.  picr,  56.  rab.  7. 
fii^  7«  &  Ditferr.  1.  pag.  14 ,  ataue  Dnferr.  6. 

rc4cxa  ^follis  fubrotundo  cord.stis ,  acumina- 
tij,  ctr.jiis  ,  tomcr.ct/is  ;  ptdumuiii  foUtariis  ,  pt- 
tiolo  hngiorihar  ;  pc^ln  eunriformihux ^  aprtt  itn' 
tm»,  rçfUsu.  WiUd.  Spcc  Piam.  vol. }.  p^;  7^4. 
■r.}0. 

SUfl  (  fctrorfa  ) ,  folUs  cordatit ,  «nHMài  g  fit*- 
ti*  rrft^niaà»,  Uvénf.  9àrp*  Nov.  1.  pvi.  155. 
^  tab.  64, 

ilMt fij^bMi  tamu Diâ.  I.  n*.  ao. 

Dits  cette  efpèce  fi  remarquable  par  fa  cornile 
ittoatoèe  &  tout-i-  fait  rabauue  fvr  le  pédoMule  , 
IVrane  ei  mik  ,  fiUoné ,  fnnneMe  de  doiMe 

fiy!e$i  le  firuit  eQ  compofé  de  douze  cipfuUs  à 
trots  femnçfs.  (  f'tye^  A&uuloh  à  pétales  re- 
courbés ift*.  la) 

9S.  AiomoN  d'Amëriqae.  Mitk  mmvitMa. 

lirai. 

SUmfoliu  cordatisy  .  iméivifigp  ut^ulit 

wuAîktuimfikus ,  Uigindtaë  *molt  ;.  IteuBs  Uiu*9- 
Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pa^.p^j.  — Wiîld- 
fpec  Plant,  vol.  y.  pag,  740.  0°.      —  C*van. 
Di&ve.  boK.  i.  peg.  97.  b*.  Si. 

■.lanvDid.  i.il*.  11. 


Les  capfules ,  au  nombre  de  Jonie  ,  c  ntiennenc 
cbacnoe  trok  (emences  noirâue».  (  ^^jt^  Aku- 
moM  d'Anéiî^iM.  > 

"99.  AiUTtLOM  vtfcakn.  SUk  mfuiim^ 

SiimfoGit  cordatit ,  éettaàs  ,  fiAtrMh  i  fi'udm 
îiifUto  ,  capfaiis  dtctm  ptmafitrmiSfCvna.  ViSnt. 
bot.  i.  pag.  5f.  tab.  14.  fig.  ). 

Sîd»  vtpcaria  ,  foliii  ovato-cordath  ,  dtntath  , 
pAtria^éMu  j  ftdmadu  fptitatm  p_  élùUanbut , 

Cfii/SM/ifw  WiBdeo.  Spw.  PlaM.  lel. }.  peg.  761.  '  ' 
«*.8î. 

Cette  efpfce  a  des  tiges  <iroitts ,  prer^ue  gla- 
bre?, lui  peu  purptirines,  hautes  de  tmis  pi^js  ^ 
dùi^  ea  lameatix  altcibes»  garais  leiuLie» 


■  fort  graniee,  pMoMM»  «mleByécbaaeiiM  m 

cœur ,  prefqu'a  treb  loSek  oa  i  troh  poîntie» , 

ac.iminces  à  lour  fommet ,  g':htcs,  trés  inollts, 
un  peu  blanchâtres  en  delTous  y  les  pétioles  plus 
longs  qoe  k«  feuillet ,  accompagnés  de  deui  Ai- 
pulai  etroîcM  «I  Unéiîree  ,  d'eboêd  éoUM-r  pwie- 
rabactuc». 

Les  fleurs  fortt  axilhîtet.  fofitaires  ,  înclinéfs 
avanr  leur  épanoaifllment ,  pou  redteflees  ,  fou- 
tefitie»rtir  de  tnngs  pédoncules  drofi»,  g^niculéif, 
plus  longs  que  les  pétioles.  I.e  calice  cil  ovjie  , 
aciuniné  ,  pentagone,  profordement  divifé  en 
cinq' découpures  orale* ,  aiguës*  relevées  en  ca- 
rène. Le  corolle  eil  grande,  ttèe^uverte»  d'un 
jatme  4m  fOMfre  1  lis  pétales  en  conv  neaverfé  « 
élargis,  un  peu  c.hmcrés  \  leur  fommet,  rétréci» 
à  leur  bife  j  les  anthères  fupportées  par  des  fila- 
mens  courts  ,  à  l'extrémité  du  tube  i  l'ovaire  glo- 
btrieuXfftiloAé ,  furmontéde  dix  llyles  plus  longe 

par  des  ftigmates  glo^ 
bulettx.  r.e  fruir  eft  pref^e  fphériade ,  repflé , 
ombiliqwé  à  fon  ftnnmerj  il  parvient  t  \x  grofTtur 
d'une  cerife  ,  de  forme  ovale  ,  plus  g'anJ  que  le 
calice  «  forme  de  dix  capAiles  rronqnées  avec  une 
pecte  pdBie;  fceefeawacw  Cm  a»  aooAnKlr 
cinq. 

Cette  pUoie  croît  ta  Mexique.  ^  {Ptfirift.  m 

ICO.  Ab'jtilon  a  grandee  0eun.  Sida  grandi^ 
fora.  CN.  ) 

Sida  ^arbores  )  ,  fotiit  arU<tUaro-condath  ,  etV" 
nmiâ,  iemtiutfi^  ;  ptdaÊUali»  gêmimi»  ^  paàgU  imt* 

WtlLi.  Spec.  Pianr.  vol.  ).  paf.  74S.  o^.  tf^ 

Sida  (  arbeiea y»  foUit  eaidâtu  »  fduui$  ^  «np» . 
nath  f  pofUmt  tamfomiUtit ,  taait  ariartp,  LbértC* 

Stirp.  Nov.  I.  pag.       tab.  é}. 

Sida  aréorta ,  fidiia  etrdaiis  ,  ovatk  ,  acumittp' 
tît ,  tftnant ,  ^aitMuattiyiia  ,  auMi^lmi  Kmtntofis  ; 
fcjuncul^f  amUUnhÊ»t  ifywi»,  hMO.  i,  Soppl* 

pag.  J07. 

Sida  ariorta.  Cavan.  Diûéri.  bot.  1.  pjg.  }6. 
Lann.  Did.  t.  wfi,  18. 

Sida  (  pervivian»  )  ,  fvliis  fuhrotitndo-cordctit  , 
acuminam  ,  crtnati*  ,  tomtntojit  ;  p€ituauàii<i  axiù'a- 
rièus  ,  unifiorii  ,  iong'is  ;  ^ribus  maximis  ;  Jlipùiis 
lamtvtaêi*,  tiHath ,  patatiê»  GaVMh  JÎMiint.  bot,  U  . 
pag.      lab.  7.  lig.  S. 

SUm  penvkiu,  I jm.  DîûL  t.  n**.  19. 


Il  eft  hors  de  doute  que  le  fida  fmr«fm»e#fi» 

méipe  plante  que  le  J:d<i  ar!>orta  de  Linné  fils. 
Quelques  différences  dans  le  port ,  occafionnées 
p.\r  la  cii'tiirf  ,  qu  Kji'.es  crtt  iiis  fur  le  noml>re  de 
la^ktltkks  avoicM  tait  pieiMice  poM  deu  plame* 
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différentes!  mai»  irè*-rapptochée«.  Ceft  un  tr>j- 
bel  arbufte ,  refnir<^ab}e  par  la  grandeur  oe  Tes 

fleurs ,  p.ir  !a  belle  f<  rme  ^  la  larjv  ur  de  fe$  feuil- 
les accompjgiiees  de  ihpules  fubuiets  Le  calice 
eft  gfAnd  ,  i  tirq  larges  dscoujnirrs  acuminces  ; 
l'ovaire  globuleux  Ht  vtlui  le  ùmc  gros  «  pubef- 
cent,  veloaté,  compofé  de  treize  à  qniniB  cap- 
fules  mutiiji.es ,  tronquées  à  leur  rnmmet  ,  CO^iie- 
nanc  pluliïurs  iementes  ta  nombre  indétennîliéj 
de  trois  à  lix.  C         AtOTiiON  da  Péron  » 

loi .  Abdtilom  à  feuiUec  de  vigm.  Si^  ùti- 

folia, 

.  Siém  eémtt fvticofo  ;/blus  eoriMÎt ,  /(rferw  i 
ttuminatity  Jtr/mtû»  Cavaih  ICOO.  Rk.  VOt  $.  ptg. 

la.  tab.  410. 

Arbuft;.  luut  de  quatre  à  cinq  pîedf,  1  rameaux 
aherncs,  tonv.rutux,  garnis  de  fiiu.Ues  amples, 
echancteea  eo  coeur,  divilees  en  cinq  grands  io- 
bes}1es  deux  infëriears  courts  ;  les  trois  fupé- 
rieun  longuement  a<'umit)Cs  ,  dentés  en  fcie  à 
leurs  bords  ;  le  delFus  des  feuilles  ridé  ,  couvert 
de  quelques  pitite<  écailles  arrondies  i  le  delloui 
tonienttux  »  bûncbà'.te  j  à  cioa  nervure»  rameulcSj 
ûiibnies  »  let  Ilipttles  lancéolées  •  caduques. 

Les  ftsuis  feoc  prandes ,  prefque  dilpofécs  en 
ombelle ifesuémitedes  ciges}  le  pédoncule  com- 
mOD  KriUaire,  foliaire,  de  la  loogacnr  des  pé- 

tkica  i  les  oédicclles  longs  de  deux  ponces ,  ani- 

colésdans  leur  milieu.  Le  calice  eft  tomenteux,  d  - 
▼ifé  en  cinq  découpures  ovales,  aiguës  i  la  corolle 
4'uo  rofe-clairi  les  pécaks  ovalêa-oblongs ,  un  p-.  u 
échancréf  i  leur  fomiaec ,  ciKés ,  rétrécis  à  leur 
bafe  }  le  tube  des  étamines  court ,  vcn:ru  ,  divile  , 
à  fon  fommet  ,  en  trente  tilamens  capilhircs,  jau- 
nâtres ,  plus  courts  que  la  coralie,  terminés  par 
des  anthères  arrondies  ;  l'ovaire  globuleux,  llrié , 
.  tomenteux }  le  ftyle  fimple  ,  à  neuf  découpures 
*  oblongues ,  laineules}  les  ftigtnates  rougeàtres, 
linéaires ,  obtus.  Le  fruit  eft  tionqué ,  plus  grand 
quc  L  calice,  compofé  de  nci<i  c^piuit-s  tcmen- 
teufes  ,  à  deux  longues  arêtes  lubu  ees  j  tîx  iemen- 
•es  ténifomes  dans  chaque  capfute.' 

Cette  plante  croit  au  Chili,  où  élle  fleurit  au 
«loisdeman.  ^  iDtfcrvuœ  C«im^.) 

ICI.  Abutilon  glauque.  Sida  ghucj.  Cavan. 

Sidj  eauU  firiato,  ramo/ô  {  fuliis  cordiitis ,  orbi' 
eulatis  ,  dtiuatis',  toauntofit ,  gLueit.  Cavan.  icon. 
Rar.  và.  I.  pag»  8.  n*.  10.  tab.  1 1. 

Ses  tiges  font  hautes  de  deux  pieds  8f  plus ,  cjr- 
liniri^ues  a  leur  partie  inférieure  ,  piotondément 
caimclecs  vers  leur  fommet ,  ramcuûs ,  tomcnteu- 
fea  I  ka  feuilles  alternes  ,  longueroeot  péciolées  . 
m  coeur ,  prc[qu'orbkttûirea«  dénuées ,  aigué» , 
mice.k  glauquca  es  defloff  wMuitttfta  Ht  ai^ 
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gentéts  f  n  deflous,  accompagnées  de  (lîpules  a* 
duques,  liaéaiiés»  aiguës. 

Les  fleurs  font  folitaires ,  axillaires ,  foutenuei 
par  dc'S  pédoncules  droits ,  articulés ,  plus  courts 
que  les  pétioles  ,  accompagnés  de  deux  écailles 
altjrncs.  Leur  calice  eft  globi  î-ux  ,  i  cinq  décou- 
pures; li  corolle  d'un  jaune  de  foutre;  les  pétales 

Îilus  longs  que  le  c-a  ite,  obiiqjeiiient  éthanciésj 
e  tube  des  étamines  court ,  conique ,  divifé  en 
plufieurs  fiiamens  t  l'ovaire  ovale ,  tronqué ,  to* 
minteiiï;       tivies  nombreux;  les  lligmates  en 
tête.      hiiic,  a  peine  plus  giand  que  ldcali:e,  elt  j 
tomenceux,  ovale,  tronqué,  compoié  de  vingt  i 
trente  capfules  aautioue»  »  à  deux  valves  ,  rent««-  1 
mant  d'une  i  crek  lenences  noirltrea»  rénifoc-  1 
mes. 

Cette  plante  croit  au  Sénégal.  :f  (  Dêftript,  m 

Cavan. ) 

lOj.  Adutilon  effilé.  Sida  virgata.  CavaiU 

Sida  foliit  cordads  ,  ovato-acumintttis  ,  fefftttis, 
à  ftiioli  af  ict  fcnd^iis  ;  peia/is  orbicuUiii  ,  calic* 

itreviorika.  Cavan.  Icoo.  Rar.  voU  1.  pag.  ^5* 
tab.  7). 

Cette ^mte  a  des  tiges  droites,  giitoe*  lÊneU' , 
Tes ,  un  peu  rodes,  hautes  d'environ  qwutepiedis  ' 
gai  pies  de  fêirilles  alternes,  ovales,  en  cœur,  acn- 

minées ,  dentfssen  fcie  ,  perdantes  du  fommet  dï$ 
pétioles,  rudes  à  leurs  deux  taces;  les  pétioles 
plus  courts  que  les  feuilles,  niunis.de  bradées 

étroites ,  prefque  linéaires  ,  redrefTées. 

Les  fleurs  font  folitaires,  axiilaires  ;  les  pédottr 
cules  finples,  articulés,  plus  longs  qne  les  pétio» 

les,  hérinés  ,  uniflores.  Le  calice  c-ft  à  peine  pen- 
tagone ,  à  cinq  découpures  aiguës  j  la  coro^li  un 
peu  plus  courte  que  le  (  a  ice  ,  de  couleur  ja-.iric  ; 
les  pétales  oibiculaires ,  très-entiers  ;  le  tube  court, 
terminé  par  un  grand  nombre  de  Hlamept  Ibnce- 
nant  des  anthère^  ovales  ;  l'ovaire  ovale ,  cannelé  i 
environ  fept  ftyles  connivens  à  leur  bafe  j  les  ftig- 
nutes  globuleux,  l.e  fruit  efl  à  peine  plui  long  qua 
Is  calice ,  globuleux  à  fa  bafe  ,  compofe  d'environ 
fept  capfules  oblongues,  cornues  à  bur  fommet  « 
renfermant  trois  lëmences  noirâtres ,  réniformes. 

Cette  plante  croit  au  Pérou  ,  &  fe  cultive  daM 
le  jardin  bctanique  de  Madrid.  1^  (  Dcfitipt,  tm 
C««Me.) 

104.  ABOTitOM  fféaoc  SUt  g^utt*.  Jecq. 

Sida  fcliii  fuhrotur.do  cordjtrs  ,  crenatis  ,  aCii/nî- 
nato-tncujpidatit  i  fioribut  panieulatu  f  corotiis  rc 
ftnuê,  Wtild.Spec.  Plant,  vol.  |.  pag.  y6t*  n*.  87. 

SiJa  gigantca ,  foliit  fuhrotundo-eoriatis ,  aeumi" 
natis ,  indsvifis  ,  vtl  fapernk  triloàis  |  caiUt  hofi  mih^ 
bofo,  pttalit  rejiexis.  Jacq.  Hoct.  Scboenb.  vol.  a.. 

•  pag.  S.  tab.  141. 

.  Cefl 
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Ceft  un  arbre  qui  s'élève  à  la  btatear  de  vingt 
ineéi  fur  un  tronc  droit,  cytiodt^iw.  épw.  Les 
nmeaitt  font  efUés ,  toiii«me«TMaMM  ,  I 
^nnde  feuilles  alternes ,  en  cœur^  un  peu  ar- 
naoes  ,  irès-amples  ,  molles ,  crénelées  &  den- 
tés en  fcie  .  tomenteufes  i  leurs  deux  faces,  ri- 
Oéesen  dcflous  .  terminées  quelquefois  par  trois 
*î*  i  w?^"""'^^'  '  quelquefois  emièies }  les  pé- 
y'J^Mfptdes.  plus  longs  que  les  feuille»  j  les  fti- 
fmm  oroices  ,  petites  ,  lancéolées ,  linéaires , 
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Les  flîurs  font  folltaires,  axillaires;  les  pédoo- 
coles  courts ,  épais ,  tomenteux  j  le  calice  i  cinq 
diviûons  firoffjndes,  orales,  aiguës,  renfoncées 
a  leur  bi!e  *  h  corolle  iauM;  leipteto  wcoodis, 
très-obtus ,  (triés,  de  11  longueur  du  eaHee  ;  les 
anthères  d'un  jaune-pâle  ;  le  %le  filifonr.e  ,  à  dix 
découpures  conniventes  a  leur  bafei  les  iiigiraces 
obtus  ,  verdatrts  Les  c  (pluies  font  au  nombre  de 
dix  ou  douze,  brunes,  velues,  acuittiiléea,  dif- 
VtShstntoads  planes  en  deiïus ,  contenant  plu- 
leurs  femences  comprimées,  brunes ,  réniformes. 

GettejthnM  croit  dans  l'Amérique  méridionale , 
ans  cimnoi  d»  Ctncas.  J)  (  Difeript.  ex  jacq.  ) 

'-  t.  IIL  U.womin  éts  capftUa  &  du  Jimenctt 
imttntuu 

.  *  io/lAaoTtioN4bPedis.5i</<^/<r  ju^.  Burm. 

SiJ^  fotïii  inftrioribut  fttioUtI»  ^  eordMÙ  ,  «HK 
mSuttSifi^méoribus  feffilibus,  lanetoiaùs ,  dentaiis; 
fténafyJôGtariis ,  unifions.  Burnr.  Flor.  Ind.  pag 
148.  tab.  47.  fie.  I.  — Cavan.  Diffère,  botjn.  1. 
pjg.j;.tab.4.tig.i.— WiUd.Spec.Plam.  vol.* 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  ghbrw,  roi 
de^  cylindriques ,  garnis  de  feoillet  alternes ,  les 
iniMcatei  me  grandes ,  pétiolëes ,  élargies ,  ova- 
les, en  coeur,  acuminées  i  leur  fommet ,  glabres 
à  leurs  deux  faces,  luifanies,  profondément  den- 
tées i  leurs  bords;  les  fupétieures prefque  fefltles, 
étroites,  lancéolées,  comeoteufes.  profondétoent 
dendcnlées ,  prefque  pnmtifidw  i  leur  bafe ,  en- 
tièresBcaigaîi  vcitbnrfiMttMt}  kttfpaksft- 
cacées. 

.  Les  fleurs  fooc  Iblhaiits,  fitoées  dans  raiOélIe 

^es  feuilles,  longntmnit  pétiolées,  placées  vers 
le  fommet  des  rameaux;  les  fleurs  terminales  gé- 
minées. Leur  calice  eft  pileux  $  la  covoll*  ^ne  i 
les  pétales  orbtcttlaire».  ciének»,  mm  plus 
loi^  que  le  calice.  Le  fruit  eft  teoftriM  dans  le 
calice  ;  il  contient  plulîeurs  capfules  mutiqoes^ 

Cette  plaoce  aoit  dam  la Petfe.  (D/ftript.  ex 

'*  106.  Abutilom  i  feuilles  tronquées.  Sida  tnm- 
ttta.  Cavan.  •  . 


$Uffi&t/U09Mtb,dentalis,  rugl^tmm^t 

^k»  tnmcata.  Cftvas.  OiiiKC  beoB.  I..  fig.  If. 
tab.  6.  fig.  7. 

SUê  tnmcata ,  fpiiit  fuinimuSê  ,  eordtti» ,  a^ee 

ttWUatQ^htufis  ,  dtntatis  ;  pcdunculii  folitarlit ,  pt- 
tioto  longioribus  i  eofjulu  maticu.  WiUden.  bpec. 

Phdt.  veL  }.  pag.  7f 6.  a*.  61. 

Cette  plante  a  des  tiges  hautes  de  deux  pieds  J 
rameufes.  tomeoceufiHj  garnies  de  fieuillca  akccr 
oes ,  petites .  pétiolées ,  on  peu  arrondies ,  AcImiv 

crées  en  cœur ,  ridées,  tomenteufes ,  dentées  i 
leur  contour ,  obtufes  &  prefque  tronquées  à  leur 
fommet  ;  les  ftipules  droites ,  velues ,  fubulées. 
Les  fleurs  font  foliuires .  axillaires^  le  calice  pref- 
que rond  ,  pentagone;  la  corolle  d'un  jaune  de 
loufre;  les  pétales  arrondis ,  plus  longs  que  le  ca- 
lice; l'ovaire  ovale,  i  neuf  cannelures;  neuf  ftyles 
rougeâiresi     '     "     "  ' 


Cette  plante  croît  i 
(  Defcript.  ex  Cavan.  ) 


107.  Abl'tilon  biflore.  5/</d  bifora.  Cavan. 

SiJafoliis  cordatis  ,  magnis  ,  crtnatis ,  tomeata- 
fii  ;  dcumine  produSo  {  ia/triorièta  cbiongit ,  tria^ 
fidéUif  }  floribus  gtminis ,  exiiUnèm.  Cav.  Difttl. 
boc.  i.  pag.  57.  tab.  9.  âg.  I. 

Sida  bifiora,  foliis  «HM»«Bfrf»rf/ ,  aeamhtath't 
dentatitf  tricufpidatis  ;  ptdunctdis  gtmh.^r.s ,  j>.-.'.. 
Uriku»  ftùtio  éMoiikui,  Willd,  Spec.  Piaot.  vo*. 
5.pa8.76«.n*.«/. 

Ses  tige»  font  ligneufes,  cylindriques,  tomen- 
teufes ,  divifëes  en  rameaux  alternes  ,  garnis  de 
feuilles  longuement  pétiolées,  grandts,  ovales, 
échancrées  en  cœur,  i  trois  pointes ,  crcriLlees , 
tomenteufes,  longuement  acuminées  j  les  inté- 
rieures plus  alongées  ;  les  Itipults  lancéolées,  éta- 
lées ,  redreflées.  Les  fleurs  font  géminées,  asil* 
laites,  foutenues  par  des  pédoncules  unifloitt« 
géniculés ,  de  la  longueur  des  pétioles.  Le  calice 
eft  grand ,  ovale ,  â  cinq  découpures  lancéolées  ; 
h  corolle  ample ,  de  couleur  jaune  ;  les  pétales 
ouverts,  échancrés;  les  étamines  nombreuîêsA 
fïtuées  à  l'extrémité  d'un  tube  prefqu'aiÂ  long 
que  la  corolle  j  les  ftyles  nombreux. 

Le  lieu  natal  de  cette  plante  a'efl  pa»  connu* 
(  Defcript.  Cava».  **  M.  Uf.  ) 

108.  AeuiiLUN  du  BiéûL  Sida  brafiHeafis. 

Cafan* 

Sidu  cautt  tomtrtofo  ;  fol'iii  fubcorjjth  ,  ovato- 
acutis ,  crenatit crtniiiis  acuminatis  ;  fioribus  nome' 
rojis  f  parvis  J  irtvhtr  pedunculaili.  CavaB»  Ollnv* 

bot.  I.  pag.  ^7.  8a,  Ae  IkScn,  a.  ft§.  j^, 
tab.  }4.  fig.  I.  -  .  .. 

C*tf»  plante  paieh  tvo»  beanoo^  dt  rappèic 
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avec  le fiUj  ftitfofi  de  Lhccitier }  mais  la  fnlâiA  • 
cation  n'éaat  pas  coDaue ,  il  t&  dificila  d'al&irer 
fott  idcotité. 

Ses  tiges  font  comenMufes  ,  cylindriques ,  ra- 
meu(es  i Tes  feui  les  Icmguemeot  pétioles ,  ovaies- 
aiguës,  un  peu  en  coeur,  tvmenteufes ,  créne- 
lées à  leur  .contour  >  les  crénelures  aiguës  i  les  Ùi- 
râle*  droites  ,  fubulées ,  plus  longues  que  les 
leurs  :  celles-ci  lent  nombrcufes,  axillaires,  pe- 
tites ,  toutes  pédtcellées  i  les  f>édicelles  cottru  , 
tomenteut  ,  mcdioi  rement  gci.icHlétl  It  CaUce 
tomenteux  ,  ^ventagoiic  ,  acun.uié. 

Cette  plante  a  été  recueillie  au  Breûl  par  Com- 

109.  ABimto»  i  MXk*  d'alcte.  SUa  ale»Qi- 
iu.  Mich. 

SiiU  trtBa  ,  he'hacia  ,  foliis  infinoriku  triangw 
tato-cordarii ,  incifii;  fuf  tnoribus  pabu^mutUifàtSi 
(Orymio  lerminali  ,  caliciiut  hiJjiiJiêt  Micba  Fltf* 
boréal.  Amer.  vol.  1.  pag.  44. 

Cette  piante  a  prefaue  le  port  du  malva  alcta. 
An  i^ietfMit  droites,  berbacées.  garnies  de  feuil- 
les alii  mes ,  pétiolées  ;  les  inférieures  triangulai- 
res, échmcreËS  en  cœur  à  leur  bafe ,  inciiees  à 
leur  contour  ;  les  Tuperieures  palmées  ,  à  plulîeurs 
divifioof.  Les  âeun  font  difpelëes  en  iwe  forte  de 
c*^fBb«  tcniiiinL  Le  calica  «fthi^ide. 

Cette  Djame  croît  dans  l'Amérique  feptentrio- 
au  Motiickv  8e  i  Tennafliée,  oû  elle  a  été 
éécoofetw  par  knchaox.  (  Dtfeript.  t*  MUk.  ) 

ito.  Ast/TiLOM  phyUanthe.  Sida  pfyiUntios. 
Orna. 

Sida  follls  crjjfii ,  tummÊ^fs  ,  imiricatit ,  dupti- 
tau-trifdisj  ptiiolis  fair^ttU,Qi,y*a»  DiflCK.  boit 

f .  pag*  17^  nh.  117.  if.  4. 

Sldd  (phyllanthus)  ,  tcauUs  ,  folHt  tematit  { 
ffU^U*  f^UmUt  tripartiiis  «  ettatiformUas,  ào^nr- 
Hntii ,  mdïv^ ,  thifi*  ;  fkire  fotitarip  /  pmd»  mU- 
to  infeno.  "iTmiL  Sfc»  Plant,  vol.  }.  fag.  767. 
n*  99- 

Cette  iîngulière  efpèce  a  des  rackiM  fiififtmnes, 
un  peu  Bbreufes  ;  elles  produiront  des  liges  cour- 
tes, ra meu Tes,  couchées  ,  rabcteufes  par  l'im- 
preffion  des  feuilles  tombées ,  radicancn  ,  «m^^* 
de  finiiUea  imbtiqudes  U  nombieuliES  «  paiaculié- 
teiMOt  verf  le  foomiet  des  raineainc ,  pdtMées , 
deux  fois  triiîdes  ;  les  découpures  très-profondes , 
lancéolées,  ovales, charnues,  tomenreufes,  blan- 
châtres en  defliis,  rouflieâtces  en  deflbus,  munies 
do  ftipttlos  <ie  la  longueur  des  pactoles  «-ioCécéea 
ÂMcesesémef  péttoliÉs,  tenMet  pir  «1  appe»- 
diice  obtus. 

Lea  ienct  fiB0K  fetfaim  «  fUH««  plicéN  fiw 
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les  p^tiulesj  xtn  le  fanfnec,  entre  les  fllpoln. 
Le  calice  (ftevaM,  i  cinq  ddcoupurei  «igaest  h 

eoroile  un  pc  u  bleuâtre  ,  beaucoup  plus  grande 
que  Us  feuilles  i  les  péules  échancres ,  m-\  pee 
coonivrns«  veiwi  leur  bafe.  Le  tube  des  eiami- 
nes  s'élève  «a  une  ceimne.  Un  pee  ae  deflus  de 
Ton  ibmoMt  font  placés  des  filamem  «ès-cour ts , 
ramaffés  en  globe ,  foutenant  des  anthères  réni- 
forn^es.  L'ovaire  efl  conique  ,  entouré  depoi's  re« 
drertes  ;  le  ftyls  finaplc  ,  i  Ujuzc  divifions  versfiB» 
Tommet  { les  Digmates  oblongs  ,  un  peu  épais.  Le 
fruit ,  peu  cenoa»  paroh  Itee  compeff  de  deme 
capfuies. 

Cette  plante  a  été  découverte  au  Pérott  par 
M.  lof. de Inffieii.  {V.f.îH  Arré.  Jujf. ) 

m.  AB(;mOM  i  feuilles  ciépues.  Sida  cri/pi' 
folio,  Cawao. 

S'tdd  Ciiult  frutîcofo  ;  foliis  cordal'n  ,  inàfo-toétt» 
lit,  infini*  tomtnufis  ,  fiqttmè  fuaàato-ficlLuiti 
m^rgin^ai  tnffii»  Cav.  fcon.  Rat.  vol.  f .  pag.  au 
tab.  419. 

Ses  dgesfeot  llgoea(ei*liatttea  d'un  demi-pied  , 
divififet  en  rameaux  alternes ,  garnies  de  fieailtef 

petiolee* ,  alternas,  ovales,  un  peu  lancéolées  , 
échancrées  en  cœur,  tomenteufes  &  roufftatrts 
à  leur  face  inférieure,  crépues,  tnciféts  ^  lobeL-s 
à  leur  contour j  vertes  en  deflus,  hériiT^es  de 
points  netiAceaf ,  dans  lefiftiels  on  dtftmgue  des 
poils  courts ,  ouverts  en  étoile  $  les  pétioles  plus 
courts  aue  ks  feuillet }  les  iiipules  coones«  to* 
neauHHa. 

Les  fleurs  Tont  axïllaires  ^  terminales ,  foutennes  : 
par  des  pédoncules  fimpies,  uniflorts,  velus ,  beau- 
coup plus  longs  que  les  ^Milles.  Le  calice  e(i 
grand ,  tomenteux  ,  plus  ceoft  <|Be  la  corolle  «  i 
cinq  découpures  lancéolées }  les  dents  crépoesi 
la  corolle  bleuâtre,  rouge  en  fe  d<. iïechinr  j  les 
pétales  arrondis ,  échanctés ,  rétrécis  t  ii  onglet  le 
connivens  à  leur  bafe  avec  le  tube  des  étamiitet  \ 
celui-ci  eft  brun,  (upporcaot  à  fon  fommet  une 
vingtaine  de  filaneiK  capillaires ,  terminés  par  des 
anthères  arrondies.  L'ovaire  ell  globuleux ,  ftrié» 
\i  (lyle  ûaipie,  plus  coûte  que  les  étimines  j  en*  * 
viron  fept  fligmates  noirâtres ,  planes  ,  linéaires , 
un  peu  ét^ais  ;  le  fhiîc  compofé  d'autant  de  cap- 
fuies  tnu  tiques*  Bonbie  des  iemances  c^eft  pëa 
connu. 

Cette  ptaace  «elt  daos  l'Aoïériqae  méritfio- 

nale.  f> 

lix,  Abutilon  bétérophylie.  Sida  fuuro-  . 
pkytta, 

Sidii  cauU  htriactOffitUs  rjdicaliius  ovato-JjouO' 
lis  ;  catUimt  tripaniàsf  IM4  imtifis  ,  étntatii  ;  mf 
dio  longMt.  CaVMk  Ic«k  RST.  VÂb  J*  f*f* 

I  tab.  411.  * 
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racines  foot  fufifbrmes ,  gatniet  4a  qoel- 
^pK'Bnts }  elles  prodirifem  de*  tiges  htiWcéet  « 

qriindriqties  ,  longues  d'un  pied  ,  légèrement  to- 
nemenfes ,  tinii  Que  coûte  la  plante.  Les  feuilles 
ladicales  font  nombreufes^  prerqu'ovales ,  finuées , 
naoies  de  quelques  dents ^  longuement  pétiolées  ; 
les  feuilles  caulioaires  profoiMément  divifées  en 
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trois  lobes  dentés,  indies,  aigus}  celui  du  milieu 
plas  akngé  s  le»  proies  coaraj  les  ftipoles  ova- 
le s  liptêt. 

Les  fleurs  font  folitaires ,  axillaires ,  fupportées 
pîr  des  pédoncules  fimjiles  ^  beaucoup  plus  longs 
^ue  les  teuilles.  Le  calice  tû  ovale,  tomenteuz  , 
à  cinq  découpures  ovales,  aig»às;  la  corolle  d'un 
bleo-dair ,  trois  fois  plut  graode  que  k  CMUco) 
les  pétiles  veinés  j  le  tube  des  étamines  court  » 
ks  anthères  renilormes  ,  pédicellées.  I/ovaire  eft 
globuleux  ,  comprime  ,  ftrié  j  le  fty'e  iMïipIe  , 
court  «  violet,  divisé  en  uciz«  découpures  capi!- 
JaiNt}  les  i»§m»m  obuu.  Le  fruit  a'eft  pet 
connu. 

'  Cette  pUate  croit  an  Chili  i  elle  leorh  au  nois 
de  mars.  O  ?  (  Difcri/t.  «  Ceveit.) 

113.  Abotilon  à  feuillet  uidcotéts.  SU*  tri- 


Stds  coule  krtvijfimo  ,  filiformi  ;  foliit  tmtli , 

apice  tnder.tdt  'ii ,  ^oniui  ax-Jlaribus  ,  j'olitûriis.Qi'i, 
Icon.  RjT.  rol.^.  pag.  6.  tab.  511.  hg.  2. 

Ses  tiges  font  à  peine  hautes  de  trois  pouces , 
totnenteures,  divifees  en  rameaux  alncMt,  garnis 
definnllcs  pédolées  »akciiiet«  ovales,  tronquées. 
6c  (firififes  i  lear  femmec  en  trois  dents  aiguft , 
légèrement  tomenteufes  à  leur  face  inférieure  , 
longues  de  deux  ou  trois  lignes;  les  pétioles  de  la 
longueur  des  feuilles  }  les  ftiputes  droites ,  linéai- 
wsj  de  le loDinewr  despétlolei.  iMêûmknt 
f«8iaii«e«  eiilleiic»!  b  ceioll»  )MMf  l*e«dre 
Tu  rmonté  4»  dnf  %lc$*  Lct  firoitt  n'ont  pojnc  été 

obkivës. 

Cette  plante  croit  i  l'ile  de  Saint-Domingue. 

*  Efpicts  moins  conttM, 

^  Sida  (  gracilis)  ,  eault  fnticofo ,  fragili  ;  foliit 
«Uongo-cordatis  ffursùm  angnfiatii ,  refitxis  ;  nmulis 
fûfcui^lif.oris.  Richard ,  Mi.  Soc.  Parif.  pag.  1 1 1 . 

PexC  SyoopT.  PUot.  vol.  1.  pag.  143. 0".  33.  ^ 


*  SUê  Cpetnll),  lur^eta  ,  fatàla^  fitxuofa  ; 

fbVns  i/ni'fttîotatis  J  ovat'is  ,  fuhc'r"-.it  ': s ,  molli fimi 
:omtnufisi  jhrikiu  axiUaribtu  ,  jiftubtu.  Petf.  Sy- 

nop{.  VUmu  ^  a.  peg.  a4).  a".  i€,  .iWkrf$ 


sa*  moUù.  Ricbacd^  Aâ.  Soc.  Patir.  E»  À»- 


ABUTUA.  (  Loureir.  Flor.  cochin.  )  Genre  de 
plantes  de  la  Cochinchine,  décrit  per  Loureiro.  Il 
y  rapporte  des  arbriffeaux  i  tine  gliamnie,  à 
tcuilles  oppofées  Se  i  fleurs  en  chinmt  mlfes  mt 
firaieUes,  portés  fur  des  pieds  drfférens,  Ces  cha- 
ttNUfent  noueux  par  intervalles  ,  &  girr.is  à  cha- 

3ue  nœud  d'une  gaine  membrancitfe ,  renfirmint , 
ans  les  miles,  beaucoup  d'éiamines}  dans  lêk 
femelles ,  pluiieurs  ovaires ,  terminés  per  des  ftig- 
mates  à  plufieun  divisons ,  devenant  autant  de 
nne  ftole  fenwnce. 


Ce  genre  a  beaoconp  d'afiakd  avec  le  gnettm 

Linn.  8e  le  tkoa  d'Aublet ,  te  devra  peut-être  fa 
réunir  avec  eux  tn  un  feu!  genre  j  il  oSte  dans  la 
difpodtion  des  coiikh!.i  concentriques  de  fîs  tiges 
&  du  tiOu  cellulaire  interpofé,  queîawe  rapport 
eveclepeceia^vednBiéfil.(/«|:)r 

AC.\CAI.15.  Arbriffeau  d'Égypte ,  cité  par 
Diofcoridc  &:  fcs  commentateen,  for  lequel  on 
n'a  qne  des  renfeigoemetis  très-vagues.  Belon  le 
regarde  comme  la  nnéme  plante  qoe  le  kermtfen  du 
Levant ,  employé  à  Conttantinople  pour  les  mala- 
dies des  yeux  ;  mais  il  ne  donne  de  l'une  ni  dt 
l'autre  aucune  defcriptiott  qui  poldlè  Ics  bite  K*»' 
conooive.  (/qT) 


ACACIA  (Faux).  Roiimia 
(  y*3fti  ROBOtUlk,  D*.  J.) 

Acacia-rose.  R»Uilm 
Robinier  ,  ii».  4.) 


Acacia.  Wilid.  (F<yq  AcAcu«  n*.  104  le 

fuivans.) 

ACACIE.  Mlmofa.  Si  le  petit  nombre  d'efpèces 
d'acacics  cultivéts  dans  nos  jjrdiiis  ou  languiflàn- 
tes  dans  nos  ferres,  les  unes  f^ns  fleurs,  d'ailtmi 
fans  fruits,  ont  néanmoins  ^(^cz  d  agrènient dini 
leur  port ,  dans  la  délicateffe  &  l'élégance  de  leur 
lage ,  quelques'tmes  dans  l'odeur  fuave  de 
leurs  Heurs  pour  être  confi  lérées  comme  un  dep 
plus  beaux  ornemens  de  ces  jardins  factices ,  eréée 
par  l'indufltie  humaine  au  milieu  de  la  plus  trttn 
dei  ftifane,  combien  elles  doivent  exciter  l'ad- 
ndieilon  dn  voyageur  qui  les  contemple  entre  les 
tropiques,  en  Amérique  ou  dans  l.s  I.iïIls,  oi'i 
elles  (e  montrent  avec  le  luxe  de  la  plus  brillante 
végétation  I  Les  efpèccs  en  font  fi  iiomImnAe, 
««rnn  en  compte  uqa«td1mi#lnt  de  deex  cents. 
Mené  en  e  peine  mentionné  une  cinquan- 
taine. C'eft  un  des  genres  le  plus  beau  par  Ils  for- 
mes élégantes  fle  variées ,  le  plus  catieux  par  les- 
phénomènes  finguliers  qu'il  prételny  le  ont  in> 
téieffMK  par  les  rdines  de  Jet  gmwnei  01  ' 
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niflVnt  au  commerce  ptuiîjurs  de  Tes  cf^^èces;  par 
la  pulpe  fucculente ,  fucrée  &  mufqu^e  confenuè 
dans  les  goufTes  de  qu^lcjuet  autres;  p.K  la  bots 
de^confiru^tton  j  qurelies  produifent  -en  aben- 

La  différence  qui  exiOe  entre  les  fl  urs  d'un 
grand  nombre  d'etjpèces  daos  U  forme  de  lt- ur  co- 
rolle ,  dans  le  nomore  detétandînei*  dans  le  carac- 
tère des  fruits  &  des  femences ,  avoîent  déjà  fait 
fentir  la  néceffité  de  partager  les  mimofa  en  plu- 
fîeurs  genres.  Cette  rélorii,  ■  ell  devenue  plus  né- 
cefliire  encore  par  la  d.-toiiverte  des  nouvelles 
efpèces ,  &  Willdsnovc  l'a  exécutée  dans  le  Spe- 
ciu  Piantjrum  qu'il  publie.  J'«î  cru  devoir  adopter 
tm  divifions  !  mùs  comme  il  y  aurott ,  dans  un 
ttwnge  de  la  nature  de  celui-ci ,  quelqu'incon- 
vénient  à  f^arer  des  genres  ii  rapprochés ,  j'ai 

tréfeiiié  deMtt  fOMM  Cil  belles  efpèces  avec 
«  cooiMf  eaavtmblM*  njsianc  à  U  fin  totites 
cdlet  dont  b  fniQHîcittop  "e  m'éme  pcnc  ftifi- 
iâmment  connue. 

La  dénomination  de  mimofa  n'étott  appliqué;  , 
dans  l'origine,  qu'à  quelques  efpèces  de  ce  genre. 
Toiirr.efort  en  avoit  établi  (1.  u>  ;  favoir  :  les  mi- 
mofa ii  les  atatia  le  premier  caraétérifé  par  la 
mme  ankiilée  è»  fin  godfes  { le  fécond  >  par  ces 
mêmes  gouffes  non  articulées.  Liané  n'en  avoit 
fait  qu'un  feul  genre ,  fous  le  nom  de  mimofa.  Ce 
mot  ,  dérive  du  mot  latin  mimus  ,  exprime  la  Ç\n- 
gulièce  propriété  qu'ont  plufieurs  efpèces  d'exé- 
cuter des  mouvement  en  quelque ftnt  fpontanés , 
Ac  de  cbufer  de  figuce  lor(i|it  on  m  iwroche  la 
.  miin.  Le  mot  Mer*  «  été  dam  tow  lei  tems , 
parmi  les  Grecs  ,  le  nom  vulgaire  de  l  efpèce  qui 
produit  la  gomme  arabique.  Ce  mot  ûgniâe  ann 
fans  malice,  parce  que  la  piqûre  de  liMépilWin''cft 
iiiivie  d'aucun  accident  fâcheux. 

Le  bel  arbre  ^ue  l'on  nomme  vulgairement, 
piieii  ooMS»<c«M,  n'appartient  point  du  tout  à 
ce  genre.  Toomefim»  en  VmA«iXfftid»-«eaciat 
a  donné  lien  i  ttCte  6idb  dteommation.  C'eA 
le  rohinia  pftnda^tàt  de  Linad.  iVffti  Robi- 
nier.) 

Je  terminerai  cesobfcrvation?  en  taifint  remar- 
oner  avec  Willdenow  ,  que  ,  parmi  les  genres  ou 
fet  divifions  fuivantes ,  toutes  les  efpèces  de  m/- 
m»fa  U  de  fekroHkia  ,  ^uelcjues-unes  parmi  les  d*f- 
mmuàitt,  lent  plna  ee  tnoins  douées  d'irritabilité 
dans  leurs  pétioles  8c  leurs  feuilles ,  tandis  que  les 
t:ca:ia  &  les  inga  en  font  privés  ;  que  la  plupart 
des  goulfes  ,  dans  les  inga ,  contiennent  une  pulpe 
d  >uce ,  agréable  au  goût^  un  peu  fucrée;  que, 
dan»  k  plus  grand  nombie  des  eipèces  de  ces  dif- 
firent  genrea.  let  Ihtaies  fent  très<adaques ,  les 
pétioles  fouvent  glanduleux ,  articulés ,  ainfi  que 
les  pédoncules.  H  n'exiite  que  ttès-pea  d'efpèces 
herbacées  :  ce  font  de  très-fnads  amas*  dll  «t- 
baficent  on  des  atbttftot* 
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$.  H.  Inoa.  WilU.  Da»s  kt /««r/^  Vwpirodfrar, 

calice  à  cinq  deau;  cwlU  tuiuUufe,  h  âaq  Jeusf 

ftamines  nomèinifes ,  rvonadcl.  hes  ]  goujfc  ii  une 
fudt  loge  i  ftmtntes.pidpt^fn  ou  arilUtti  point  de 

*  VuûBti  deux  fou  glmwt», 
I.  AcACiB  à  petites  feuilles.  Mimofa  mitr»- 

Mtmofj  (  inaa  micrOphylLi)  ,  fpinis  fiipularibiu, 
reSit  ;  fo'.iis  bigeminii  ,  ccri.iceis  ;  foltoli*  fuUimi- 
diatO'tÛipticis ,  oktu/îs ,  reiufis  ;  gUndiiU  im  diekoto- 
mia  petMifiêiri  ifioriiiu  fafeiatlam ,  panicuLxtis , 
ûxUlmiiM.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  102^ 
n«*.  I. 

/4y«  miawffyUë.  Himb.  &  BoefL 

Ses  tiges  fe  divifent  en  nmeaux  fl?xueux  d'an 
brun-cen>lré ,  garnis  de  deux  épines  droites ,  épaif- 
fes ,  fubulées  ,  prefque  de  la  long'jeur  des  peno* 
lei.LesfitaiUes  font  alternes,  pétiolées.  Jeux  fcis 
géminées ,  roîdes,  glabres,  fuifantesi  les  foliolei 
elliptiques ,  entières ,  obtuies  à  leur  foromet ,  vei- 
nées ,  réticulées  en  deffus ,  gUbies ,  un  peu  coria- 
ces ,  longues  Je  quaire  lignes  &  plus  ;  c  haqu-,-  psire 
de  feuilles  foutenue  par  un  pédiceile  court,  gla> 
bre ,  nnini ,  dans  â  bilnracion  «  d"nAe  petHp 
glande.  ^ 

Les  fleurs  font  dUpoTées*  dans  L'atflèlJedes 
feuilles ,  en  une  panîcnle  longue  de  dens  ponets* 

i  ramificarions  prefque  fimplci»  «tceiMt>feaie> 

nant  des  â^urs  fafciculées.  ' 

Cette  plante  a  été  découvene  par  MM.  Hnai> 
boldt  &  BonplandaeaAaiénqiieadeiiilepeeviBee 

de  Cumana.  f) 

i.  Ac  AciE  piquante.  Mimofa  puagens., 

Mimofa  (inga  pungens),  fptMt  âipmlariitJ $ 
krevifimis  ,  nais  ;  fi>liii  bfgemùit  ;  foSoUs  fM* 
midiato~oilongis  ,  obtujis ,  renfit  ;  glandulâ  in  dl- 
ehoto  mi  a  pttioli  hini;  panicutà  pmptici  ^  clongalà, 
icrmi.-.jli  ;  fioribut  capitaiis,  Ugumine  rt99,yiîiià> 
Spec.  PLint.  vol.  j,  pag.  looj.  n".  X. 

Jngj  pungeiu.  Humb.  &  Bonpl. 

Ses  rameaux  font  cylindriques ,  de  couleur  cen- 
drée ,  armés  d'épines  deux  à  deux ,  trè^-courtïs , 
en  forme  de  flipules, droites ,  fuhutées.  Les  fienil'' 
les  font  pétiolées,  deux  fois  génùnées ;  les  fofioles 
longues  d'un  pouce  &  moins,  glabres,  oblunpues, 
entières,  un  peu  coriices,  d'un  vert-;>âle , obtu* 
fes,  veinées,  réticulées  à. leur  face  (upérieeref 
les  pédldes  louigs  d'iw  pouce,  hérilTés.inuotSA 
dans  lete  Ufiirailioo,  d'âne  petite  glande. 

■  Usieuu  fbntdK^flfatj  à  l'extrémité  decst- 
aMMif  en  ww  tajft  ioyle»  pesknlée^cen» 
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pafte^P^uets  de  fieurs  MfnaOées^n  téte»  pé- 
dke'.IcM.  Le  ftuic  tù  une  gouA  di«iM,  pnbtf- 

ccntï  avjni  fi  maturité. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  niéiidio- 
f.  AcAOfi  éBnet^MimÊjfii édéb.  Rosb. 


A  c  A 


5; 


f ,  nîHs  i  foCiii  htttmin'u  ;  foliolit  fubdimi- 
£al»  cîlongis ,  obiujis ,  jlbretufj  macronjtis  ;  glan- 
duli  it  iiciotomia  ftdu  uuli  hini  6"  inltr  foliola  y 
fâ*kali  fimpiiei ,  elongatà  j  urminali  >  fiorikus  ca- 
fiuuû,  i^iofiime  mm».  WiUjd.  SfCiQ*  PUot.  Vol.  4. 
1005.  n".  }. 


Mimef*  émleis,  Ro&b.  Coromind.  1.  pag.  67. 

Cette  plante  refTemble  beaucoup  i  l'efpèce 
pécédemei  elle  en  diflfère  par  Tes  folioles  plus 
gnndes  ,  pitts  longuement  lancéolées i  par  fei  pé- 
tioles plus  courts ,  pourvut  de  ttoit  gtewktl  en- 
fin ^  pv  fes  gouHes  tortillées. 

Ses  rameaux  font  cylindriques,  brut  s , }  i.juetcs 
de  blanc,  arméi  de  deux  épines  ues  counci , 
poiatres 4  droites  j  fubulées.  Les  feuilles  font  pé- 
tiotéti ,  den  fois  génuoées  )  les  folioles  longues 
at\  pouce  Se  p\us ,  oblongues ,  lancéolées ,  co- 
riaces ,  glabres  \  \tm%  deux  faces ,  obtufes  î  leur 
fommer,  on  peu  mucronées  j  les  j'étiolcs  hénfTcs , 
\oogs  d'un  demi -pouce  j  pourvus  d'uoe  glande 
dans  leur  bi /urcation ,  &  de  deui  aaMt4u  ttaft 
des  folioles.  Les  fleurs  font  difjpofées  en  une  grappe 
paniculée,  longue  de  cinq  à  nx  pouces j  réunifiant 
des  Beur»  «a  iéi«.  Le  finit  eS  une  gmde  rau* 
felcre. 

Cette  plante  croit  dans  les  îles  Philippines  & 
aCnieiMnilil  J,  {Dtftnpt,  m  WMU.) 

4.  AcAciE  lancéolée.  Mimofa  /Moa/itM. 
Umofj  (  tnga  lanceolaia  ) ,  f^nî*  fHftUrihui , 

n3is ;  foliis  bigeminis ,  iO'iacen  ;  fofiis  fubdimi- 
diéto-Unteo/atU  ,  obtufis  ,  bc/>  glunduiofis  ;  gtandulâ 
ta  dickotomJâ  petioli  gl^bri  ractmU  paniculatis  , 
UmiuMliiÊU  j  legumint  ton».  V'IUd.  Spec*  Plant. 

vol.4.jiag.  J005.  o*.  4. 
UfÊ  UatêUéuh,  Hmbb.    Beopl* .  • 

Grad  9t  bel  irlire»  (|ui  s'élève  à  la  hatiieur  de 
Muante  ou  cirquame  pieds. Ses  rameaux  font  gla* 
wes ,  flexueux ,  cylindriques ,  de  couleur  brune, 
piquetés  de  blanc ,  armés  d'épines  droites  ,  fubu- 
lées, fiipuUires,  très-fortes.  Les  feuilles  font  pé- 
dolées,  deux  fois  géminées  j  coriaces,  lai&otesi 
les  folioles  UDcé«léc«aO)»tufee»longues  d'un  pouce 
8c  demi ,  veinées ,  réticulées  en  deffus ,  calleufes 
8c  fiaoduleufes  à  leur  bifv.  i  les  pétioles  glabres  , 
iangt  é'm  pouce  «  giuoit  d'unç  gUode,  dans  leur 


bifurcation.  Les  âeurs  font  altew^j  rétinies  en 
grappes  paiiiciilées*'terininaie«.  Les  gouBèe  ftfDt 

tortillées. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amécîqn  méridio* 
$.  AcAciE  ongle  de  chat.  Mime/a  ungm  cm. 


Mimofa  (inga  unguis  caii)  ,  fpinis  fiipuUriiuM i, 
redù  ,  foliii  bigtininis}  foLolti  fubromada^lifàtit^ 
fubdtmidigtis ,  tHMrginatis  glanduld  in  didiMtmm. 
fuMi  gUkri  fi  inttr  foliola  ;  fioribui  eupiuuit ,  /^o-, 
«MM  t*rmùmmU.t  U§umiiu  tono.  ViUd.  Spec  PiaoC 
voJ.  4.  pag.  1006.  n*. 

.^lirr.ffp  li'ipils  Ciiii ,  fpinofa  ,  fotiis  bigemÙUêf^ 
oiituju.  Luin.  spec.  l'hnt.  vol.  2.  pag.  499. 

Mimoft  fpinofa  ,  foliis  bigeminij  ,  oôiujîsf  aotr 

lùj  nais.  Vahlf  Sjrnb.  2.  pag.  loi, 

(  yoyei  AcACiE  ongle  de  chat,  Lam.  n".  19.) 
Le  fynonyme  de  Pluknet ,  tab.  1.  fig.  6  ,  que  M.  do- 
Lamarck  rapporte  à  cette  elpèce  ,  pat  ou  y  fon^ 
venir  beaucoup  mieux  qu'au  aUmofk  murvfkyllm. 
de  WilUenov. 

6.  AcAciE  mtellettfe.  Mimofa  mtUifer*. 

Mimofa  (inga  meffifen )  »  J^ii/f  jV^wEirtf «/ , 

rtcurvii  ;  foliis  bigtminis  ;  foliclis  fitb&miiiato-oh» 
o^^atlt  ;  Uminùnt  tnfformi  ,  n&O.  WiUden.  Spec. 

Fbm.  vol.  4.  pig.  lootf .  a^.  6. 

Mimofj  (  mellifera  )  ,  fpinofa  ,  foliis  iigtminis  , 
obtufis  i  aeuidi  recurvis.  Svmb.  2.  p.  lOj. 

Mimofa  unguis  taii.  Fotskh.  I  lor.  xgypt.-arab. 
pag.  170. 

Cette  efpèce  reflêmbls  parfaitement  à  I.i  précé- 
dente par  la  forme  de  fes  îeuilies,  mais  elles  font 
beaucoup  plus  petites  :  on  n'y  trouve  aucun» 
glaode  «  ni  lur  les  pétioles,  ni  entre  les  feuilles.  Ses 
eortfcf  fiwie eumiftimiii ,  alongées,  aigué'S,  ea 
forme  d'épée. 

Cenoplam  croit  dam  rAiabi»4ieocede.  1^ 

*  • 

'  f.  AcACtt  àbots  rofige.  Mlmafii^ffOim^t^, 

Mimofa  (inga  bigemina  ) ,  inermis,  JUUs  i^tm 
m  mit,  mtmkramaetis  ;  foliolis  oblongo-iatutolêtu. 
acuminatif f gltmllrié  in  dichoiomiâ petioli glabriyV 
inttr foUâla  j  raetmii  fanicutam  ,  termiiutlibus  ;  le* 
gumimt  i»n»..WilU.5pec.  PlaïK.  vol.  3.  p.  1007. 
"'•.7* 

Mimofa  (bigemina)  ,  inrmit ,  fôùtj BigemUds, 
acuminatis.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag. 

Mimofa  îumUtffRis  conjugatis  ^  paràûShmt' 

fubiijugis  J  laactolato-eUiftidt,  âqualUft^ 

ofpojptii.  yabl«  Symb.  a.  pag.  103. 
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'.'Mimèjpi  tïgemîna.  Latn.' I.  n*.  4. 

Set  feuilles  font  munies,  entre  les  folioks  & 
<Uw  11  bifurcation  des  folioles ^  d'une  gliode  fort 
fedM.  (  I^oyèi  Ac^c»  à  tels  rouge ,  à*.  4.)  ' 

8.  AcAas  i  fcvOlei  de  troène.  Mimtfi  Sfi^ 

trina.  Jic<{. 

Mimofa  (  inga  ligiiflrina)  ,  Aâùs  âipuUriku , 
èmUat,  K0b;  fiUis  h^emiiiUi  fbMitfiiMmi- 

didto-oifoKgis  ,  vtrinqui  obmjit  ;  gfandu/â  in  dicho- 
fmii  petioli  pu  '•^cfccniis  ,  &  inter  foltoU  y  racemis 
axUmriiut  ;  itgutunc  ur^nufcJo  ,  reë&,  WilMen. 
Spec.  I  Imt.  vol.  4.  pag.  10C7.  n*.  8. 

Mimoja  ligufifina.  Jacq.  Fragtu.  bot.  pag.  l<). 
99.  nd>.  ^x.  6f .  f . 

ArbufiequisVlive  à  la  hauteur  dequînzepieds, 
dont  les  rameaux  font  cylindriques  «.  de  couleur 
cendrée,  armés, feulîment  furies  tieûx rameaux  , 
de  deux  épines  courtes,  fuUuIeis.  Les  feuilles 
font  4e«F  fois  géminées ,  peciolees  i  les  folioks 
eManai»»|l9ibres  à  leurs  deux  faces,  obtufes  à 
lewt  «MftCltréeMés .  veinées ,  réticulées ,  lon- 
guet de  deny  pooers  &  plus  ;  les  pétioln  pubef- 
cens,  longs  Sm  pouce  demi,  tiKinis,  dans  leur 
bifuicauon  &  dans  celle  des  pédiuiles  «  d'une  pe- 

-  Les  fleurs  font  dirpoPées ,  dans  l'aiflelle  des 
fouiUts^  en  grappes  alternes ,  fimples  ou  quçlaue> 
fois  compolites}  elles  'produifcnc  des  gmiMt  alon- 
gées>  unpe»  cfitndnques*  draiies  ,  noveulès) 
les  valves  torfes  après  fémflion  des  femenMs. 
,  Celles-ci  font  arrondies ,  comprimées ,  noirâtres , 
'  luifantci ,  à  mekié  lecouvextes  par  une  pulpe 
foogiMofe. 

•  Cette plarrte  croît  dans  l'Amérique  mériJionaîe , 
irCaraciSj  aux  lieux  fabloneux.  ^  {Deftrift.  tx 

4 

•  g.^A^cit  à  (eoiilei  de  cMMiberil.  Himtft  fy- 

9Ëmofa  (inga  hymeneafolia)  ,  fpieh  ftipulari- 
h»S  t  tninuùffmis  ,  rtSis  ;  foliit  bipminis  ,•  foiiolit 
fifUimidiauhcilvngu  >  ncuminatit ,  oilafis  gtandtJi 
iu  tUtkotomâ  petioii  glabri  &  ftUontm  4nùuui  ra- 
cemSifMiniMs ,  tirmimOlêm,  W1M.  5pee.  MAt. 
vo!^.  pag.  1008.  n**.  9. 

hymtmufolia.  Humboldt  &  Bonpl. 

Ses  mnetiix  font  cylindriques ,  de  coulcuT  cen> 
drée,  armés  de  deux  épines  droites,  très-fines,! 
peine  fenlîbles  ;  les  feuilles  petiolée*  ,  deux  fois 
géminées  i  les  folioles  coriaces,  alTez  feoiblaUes 
à  celles  du  courbaril ,  ovakMlUoagttes  «  ^abrM  * 
luilàntes ,  longues  de  crbfs  on  qutre  pouces ,  zcu* 
minées  i  leur  poinw  obtu(è{  leur  pétiole  glabre  , 
nwii  4'wne  glettd»  ém  Axapà  ■bifincMîoni  Lm 


A  C  A 

fleurs  font  grandes,  iheiMt,  (à^ntk»  M  Ht 

panicule  terminale. 

Cette  plante  a  été  découverte  dans  laNovfdlla> 
Andalou/ie  par  .MM.  Hwsbolde  ftl  BonplMd. 

{Dtfcripi.tx  WdU.) 

10.  Ac.\ciE  fétide.  Mimofi  fttida.  Jacq. 

Mimofa  (  inga  fetida  ) ,  intrmu ,  fiiiis  Hgtiiù- 
nis  quadrigtminifvt  ;  frliùtii  fukJiaUêSa»  ei/euftt  » 

icutiufcults  ,  fubrhs  ^/ju:is  i  Iri'tis  geminis  ,  extra" 
foiiaceis.  Widd.  Spic.  Fiant,  vol.  4.  pag.  ioj8. 
n*.  10. 

Mimofi  (  fetida  )  ,  incrmis  ,foliis  bigeminis  jaa- 
drigeminifque  ,  fpicit  fu  'igtmelUs.  Jacqutn  ,  Hoft* 

ScBoenb.  voL  3.  pag.  7).  itb.  590. 

Cette  plante  exhale ,  de  toutey  fes  parties,  une 
odeur  forte  6c  défagréable.  Ses  rameaux  font  gla- 
bres ,  cylindriques,  flriés,  dépourvus  d'épines, 
très-Iifles,  d'un  blanc-cendré,  parnii  d  -  feuillesal- 
ternes ,  deux ,  quelquefois  quatre  fois  gemmées, 
compofées  de  folioles  ovaks»  tmigues  d'un  pouce 
&  plus,  lirMS  de  ki  lignes,  wm  en  defliis, glau- 
ques en  deflons ,  glabres  i  leurs  detnt  faces ,  ob- 
tufss  à  Icur^  dfux  exTîémités  ,  irégjlenuT.t  parta- 
gées par  la  nervure  du  milieu;  le»  pétioles  gént- 
culés ,  munis ,  à  leur  fommet ,  d'une  ou  de  deux 
petites  épéoes  crochues.  Les  ieuis  font  «Ulpofitss 
en  épis  latéraux  .  fititéet  hocs  de  TiifbM  4n 
feuilles,  de  couleur  verJârre  ;  deux  OUttoii^pii 
r^nisfur  un  pt  ioncule  commun. 

Cette  pUnte  croit  dans  les  Indes  oriennki. 
Elle  eft  cuhivde  aa  Jardin  des  Pbmat  do  Puis.  % 

(^./) 

ti.  AcAGiiàAuiUesdefspeaaif*.  JMcn^/f*  | 

Mimofa  (  inga  (àponana) ,  nMmci  «  fhUi$  kiff 

minis  piiuutijve  ,  foiiolit  fu^mîiGato~ovaiis ,  pa» 
mituU  uminah  ,  fioriiut  eapiutij,  WiUd.  SpeC  i 

PluH»  vd«  4.  fig.  1008.  n*.  1 1. 

Mimofa  (fjponaria),  inermis ,  fo/iis  Hgemina-  ' 
ris  pinnatifyue ,  paniculâ  urmiaali.  Lour.  t  ior.  CO- 
chfaic.  vol.  t,  pag.  Sot.  i 

Contx  faponariai.  RoBiph.  Htfb.  Aoib.  VoL  4.. 

pag.  131.  tab.  66. 

ArbriiTeau  dont  les  tiges  fe  divifenten  rameaux  \ 
étalés,  dépourvus  d'épines,  garnis  de  feuilles aK 
ternes ,  pétiolées ,  deux  fois  génninées  ou  ailées , 
compofées  de  foKoles  pédiceflées ,  ovales ,  entiè- 
res j  acuminées  i  l-jur  fommet ,  partagées  un  pan 
inégalement  par  U  nervure  du  milieu.  Les  fleurs 
font  difpofées  en  une  panicule  terminale  ,  ramaf- 
fées  en  téies.  Son  écorce  fournit  un  très-bon  £h>  < 
von  («Ueft  teod  ibr  fes  places  pnUiqoes.  IMM» 
dàa  réu,  file  jp  IbiiM  «M  tfcwM  s^«a  •'«!  «ic 
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CiMie  pUme  cro9t  dam  l;s  Mu  dt  h  Codiio- 


Lim.  • 

M  mefa  (  inga  tergemina) ,  mermis ,  folih  ur- 
ftmivi  i  fifliolit  fukdimi^at»-oktûHgit  ,  ohtufij  ,fui- 
{iig/jii.it  j  petiolu  egl.'.ndjluftt  ;  fafctiulii  foium 
txtLUnàu  f/oùtariu  ,  Méaumlatit  j  iegumiitt  nd0. 
WiM.  Spcc.  Plane  vol.  4.  pag.  1009.11^.  u. 

Mimtfi  ttrgtmima ,  ùunù*  ,  fctiit  U^êhUiù*. 
lin.  Spec.  Plane  vd.  a.  paf .  1499.  —  Jan|UB, 
Èmtt.  pag.  26 j.  tal».  177.  ng.  81» 

I ,  var.    Un.  IKft.  nf*.  j. 


Il  n'y  a  point  de  giand«<  «Uni  la  btfovcatiCNidti 

{otbVes.  Les  pédoncules  font  folitaires ,  axillaires , 
(apportant,  à  leur  fommet ,  un  paquet  de  fïx  à 
kuit  feuilles  fefliles  ,  auxquelles  fiiccédriu  des 
foaflès  droites.  (  Vovit  Acacii  i  ûeurt  poux- 

1).  AiCMn  teCai^pea.  Mimofa  tarip«afi0, 

Èihmofa  C  tnga  caripenfis  ) ,  intrmh  ,  foKit  ttr- 
ptÊimis f  frih/is fakéim'tsiiitv'obt'jngh  ,  utrinquc  an- 
P^ftÙ  .  obtufis  ,  rttujis  i  petiolis  tgUr.dulvfis  ;  fdif- 
utuiii  fio-um  iixiiluribiu  ,  folitjriis  ,  pcaumuittit, 
Willd.  Spec.  Pi.nt.  vol.  4.  pag.  locj.  o*.  ij. 

hga  canptr.fti.  Hunib.  &  Bonpi. 

Cet  arbriâeau  a  de  très-grands  rapports  avec 
FeCpice  précédente  ;  mais  les  folioles  font  plus 
Cnades,  aigu£s  à  ieuis  deux  extrémités,  réitcu- 
itt>,  veinées  , point  glauques  en  dtfTous.  Ses  ra- 
mena font  cendrés  ,  pondues  ,  vertu^ueux;  fe$ 
fèttilles  pétiolées,  nois  fois  géminies,  longues 
d'as  pouce  &'  plus,  cblonguts  ,  obtures  j  glabres 
â  kws  deus  nces  i  les  pétioles  de  la  longueur  de 
tafctîfle,  dépourvus  de  ghndes.  Les  pédoncules 
font-o1'i}irt.$  ,  axilhire^,  Tuppoi taSC OU pei|liec de 
dii  i  daute  fleurb  ftfliles. 

Cette  plante  croît  dans  U  Nouvelie*Andalo»- 
^  14.  AcACn  i  feuilles  échaocrées.  Maufa  emsr- 


Kmt/k  (in|ta  emargirwta  )  ,  inermis  ,  foUis  ttr- 
geminii  ;  foliolit  fubiiimidiato-obovaiis  ,  obiufts  , 
emarginatis  f  bafi Jemicordtttis  ,  rigidis  ,  inttrmedtis 
mt^jirihu  ;  pttMis  tglûndulofii  j  ftfciailù  fk9nm 
^"ilttrièai,  éggrtgétii ,  fUimaUàê*  WUU.  Spec. 
Piafti.  voL  4.  paf.  1009.  a**.  14. 


rM.  Humb.  Bonpl. 

Ses  catncan  Toqt  c)|1iiklri4Ms ,  de  couieaf^  eerr  • 
drée*,  {AftsHIrtpétioiéef  ,  trois  ^jis  géminées  { 

les  pétioles  dévmirvu»  ili  glamirs  ;  les  foliole* 
roidet  ,  en  ovale  rtnverré  ,  nes-obtufes  i  letir 
fommet ,  arromlits  ,  échanci^es .  i  demieMCOMT 
i  kor  bîUê«  iaéfaks}  Us  d^ux  extétieoiti  lon- 
fuesd'im  pouce  &  plus  :  Us  quatre  iniérieere* 
iotiguti  d'environ  deux  ;  r  u^t  ";.  f.ss  fleurs  font 
axiliaires,  feflîles^  réiuuts  au  nombre  de  trois  ou 
cinq  ea  in  ftol  ft^uet  •  te  BU  pédonciik  co» 
ir  un. 

Cette  plante  croit  dans  l'Atnérioue  «nétidio* 
Mit.  1>  {D4tiitt.mWrtUâ.) 

Ij.  Ac.\CIE  coriice.  Mimofa  etriacta. 

Mtmoft  (  inga  roriacea  )  ,  iiurmii ,  foUit  Uff/t» 

miris  ;  fiilloUi  fiihj.{mi<iiùtit  ,  obtongO'Umctolatit  f 
acuiiuj^uiis  ,  iniermeaiii  mjjoribus  ;  pttlotis  tgLxn- 
dulo[ts ;  Jafi,uuHs  florum  ju'-gtmir.is  ,  axillaribus ^ 

ptduncuùtUt.  WtUo.  Spec.  Piant.  vol.  4.  p.  iOiô* 
n".  ij. 

eorUttt,  IhmV,  81  BonpL 

Ses  tiges  Te  divifent  en  ram.-aut  ^run^  Sf  c\liii- 
driques,  garnis  de  feuilles  alternes ,  troii  fois  gé- 
minées i  les  pétioles  dépourvut  de  glandes }  lee 
folioles  roides ,  obtongues ,  lancéolées ,  coriaces  i 
les  quatre  inceimédiaires  longues  d'un  pouce  6c 
!  di:mi ,  !cs  deux  extérieures  plus  courtes  ,  à  peine 
d'un  pouce  de  long.  Les  pédoncules  font  rcunis 
deux  00  trois  dans  l'ailTc Ile  des  feuilles  i  iis  fou- 
ticooeotenvifondouaefleufs  fefl'iles,  fafciculées. 
n  leat'fuccèdettoegoaffe  ptane*  droite  ^  linéaire  « 
longue  de  trois  pouces. 

Cette  plante  croît  dans  YAtàéélfm  tiéridi»* 
nale.  T)  (  Dejinfi.  ex  mUd.  ) 

16.  AcAcift  i  longues  feuiUei.  liim»fà  Ua^ir- 
f»Bm, 

Mim0f(Ê  (inga  longifolia)  ,  Mus  ttrgtminli  j 

bafi  Mtauuttb  f  j^udM  inur  fiêoiê  wrwfee/fa. 

Willden.  Spec.  Plant.'vol.  4.  pag.  loio.  D**  l6» 

Inga  longiftlia.  Humb.  &  Bonpl. 

Les  efp^cs  9f»  nous  avons  décrites  iiifi)ii'à 
pfélèiit  evoienr  toutes  leurs  folioles  égale tnetw 

parr3{;ées  par  îeiir  principale  nervure  ,  f<  pur  con- 
féouent  leurs  cotés  inégaux.  11  n'en  eÛ  pas  de 
iiiêaMdeceIle*ci. 

Ses  rameaux  font  cylindriques ,  d'un  brun-cen- 
dré; les  feuilles  pétiolées>  trois  fois  céminé«${ 
les  folioles  i  côtés  prefqu'égsMt^.ofilongees » 

t lancéolées,  acuminées  à  leer  foeiwet ,  tétrédee 
à  lettr  ba(e ,  on  peu  cmiMes ,  IniTMee»  à  hm  ften 
fnpdiitMt  t-kmamt  irtietet  loimDidWiM  Im^ 
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gaes  de  qoatii»  I  cinif  prâcts  I  le  péAlle  cèMMUi 
imiii ,  1  tàa  feoMiiM  eme  les  èeut  foHelei  ter^ 

minalfs  ,  d'iHMpetite  glande  feflile.  ics ieeci  8r 
les  ftutts  n'ont  point  été  obfervés. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  méridio* 
Mie.  Jf  iOfir^  tÈ  WiiU,) 

PtuiUt»aiUa,piti0/ee9mmm,  mtmhmitÊ* 

'     '      '    .  •         •«  MU 

I 

.  17.  Ao&cn  â  ftuhs  fiictdt.  Jtfia^  Lion. 
Mimûfé  (inga  vera)  »  înerndtt  fbtiis  phuttit, 

fiAqiunqutjttgiM  ;foUolis  ovûio-oi/ongis  ,  acumlnaiis  , 
gtairis  f  g!aniùélâ  inicr  omniu  paria  ;  petiolo  aluio  ; 

■tOraUii  villofis  j  legum'inihus  JuLaiis  ,  pubtfctntibut. 

,Wiild.  Spec.  Piaiit.  vol.  4.  pag.  1010.  n°.  17. 

Mimofti  (  inga)  ,  inermisjfoliù  piniuuu  ,  min- 
'qui'jugU;  pttiolo  margi'naio,  artitUMO»  Lim.  SftC. 
Plant,  vol.  i.  pag.  1198. 

Arior  fUiquofj  ,  brafilUnfs  j  foUis  pinnaià ,  eofiâ 
mediâ  aûaAranulis  cxtjnsibus.  Sloan  ^  Jam.  iji. 
Hia.i.M.  iS.  ub.  18}.  lif.  i.^Xd«  HÂ. 
■176t.  —  Mw.  Sar.  cab.  5  t. 

* ^  Mimoft hga,  Laxn.  IKft.  t.  d*.  r. 

On  dilHngae ,  entre  chaque  paire  de  folioles , 

une  glande  affer  groffe  ,  fe(Vile  ,  en  coupe.  Le  ca- 
lice efltubuleux.  à  cinq  dents  droites,  pileux;  la 
corolle  velue  ,  tiibu!eiife  .  à  cinq  dents  ;  les  gouf- 
•fea  pubcfcentea.  (  Ktjfei  Acacib  à  fruits  rocrés  « 

18.  ACACIE  bâtarde.  Mimofa  fpuria. 

Mimofa  (  inga  îçmmi')  t'intrmU  ,foUit  pinnaiis , 

fuh  ju  inquejugis  ;  fol'tolis  obtongis  ^  acuminaiis  ,  fui- 
tiu  tenui^imi  pubtjctntibus  ;  glandulâ  inter  omnia 
pwrUi  pttiolo  alatoi  corolUs  \Ulofit  ;  Itguminibus 

fituiu .  fà^ta^hm, .  WUid.  Spec.  Plnc.  vel.  4. 
pag.  loii.n*.  iS. 

Jîv?>avAf.H«i^icBoapI.  ' 

•         a  •  * 

Cette  efpèce  leiêmUe  beavconp  au  mimofa 

fpuria  par  fon  port ,  pu  Tes  goulfes  ;  elle  en  dif- 
tire  par  fes  folioles  plus  nombreufes  ,  plus  étroi- 
tes .  le vêtues  en  aelTo*»  d'un  l^îêr  dHfec*  Les 
fleurs  fout  plus  petites. 

C'eft  un  arbre  fort  élevé ,  dont  les  rameaux 
font  {tamis  de  feuilles  alternes ,  pétiolëes ,  ailées , 

"êî?  «»*pof'^«*  de  «^'"nq  ou  fi»  paiits  de 

foliOMtt  lesnipériMtrs  plus  grandes,  longues  de 
.trois  poAces  i  les  inférieures  .ic  deux ,  oblongues , 
acumtnées  ,  veinées ,  luifantes  en  delTus^  légéie- 
ment  pub^fcences  en  deffous.  Leslent  fbntlÛf- 
poiëes  eo  épis  axiUaires  &  tenahmit. 
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Cette  plante  croît  au  Bréfil»  dans  U  Noivrib* 

Andaloafie.  "!>  (  Defcript.  t»  I^UU.  ) 

19.  AcAciE  de  Cayenoe.  Mimofa  iagoiJu, 
RIch. 

Mimofa  (  inga  ingoides  )  ,  inermis  ,foliit  pinHO- 
tis  ,  quadrijugi*  i  folioiii  obhngis  ,  acuminatit  ^  fut' 
tiu  tomento/u  ;  glanimlâ  inter  omnia  paria  ,  ptlioiê 
alato  ,  coroUis  viUof»,  WiUd.  Spec.  Plant. 
pag.  10 1 a.  n°.  19. 

Wmofû  (  ingoides  )  ,  luAitu  inga,  fiBoespà* 

:hs  rorrentc/ïs  ,  ovatis  ;  acu-vinr  abrupto,  ttKHt  ^ 
acuto.  Kich.  MX.  Soc.  Hilt.  Nac.  Panf.  1.  p.  IIJ. 

Elle  diffère  de  la  précédente  par  fes  (èttilles  ) 
quatre  paires  de  folioles  plus  larges,  tomenteufes 
en  detlaiH}  t«s  feuilles  fupérieures,  plus  grandes , 
longues  de  qnacie  poecesi  tes  inférieures  lon- 
gues de  deux  poiicea* alenigéesiglabtes Se luibotea 
en  deffus ,  avec  h  nertrâre  an  mmeu  vdnettonièn 
teufes  à  leur  face  inférieure,  terminées  per  WW 
pointe  courte  ic  obtulej  le  pctiole  commun,  ailé» 
articule  ;  une  glande  feâile,  en  coupe  ,  fitue;  entre 
chaque  paire  de  folioles.  Lt^^  fleuis  fout  difpoiees 
en  grappes  timiiMics.  Lit  jennes  rameaux  ,  aioi 
que  les  pédoocttle* ks  caliccs  te  la  c6i«tlb  «  bat 
tomenieuz. 

Cette  plante  croît  i  Cayenne.  fj  "  '  * 
^^^M.^AcAciB  à  feuilles  de  favonier.  Mimoftfk» 

Mimofa  (inga  fapindoïdes)  ,  intrmis  ,foliis  pin- 
luds  ffaàquadnjugiijfoliolis  oiUngit ,  acuminatls, 
fiftà  iàd£t  ,  fiiàu  fiêhriafiuUs  ,-  glandulâ  iiuer 
omnia  pana  ,  petiolo  alato  ,  coroliis  glabris,  Wdld» 
Spec.  Fiant,  vol.  4.  pag.  loii.  ni.  10. 

Arbre  très-haut ,  dont  tes  rameanx  font  M- 

liiïés ,  les  feuilles  ailées  ,  à  trois,  quatre  ou  cinq 
paires  de  folioles  oblongues,  acurninees  ,  glabres 
&  luifantes  en  deifus ,  plus  pâles  en  deflbus» 
dpaiifes ,  on  peu  rudes  i  les  fupécieuces  plus  gran- 
des ,  longues  de  quatre  poncet  )  let  Infifiienici 
infenfiblement  plus  petites;  le  pétiole  nu  à  fa  par- 
tie inférieure,  couvert  de  quelques  poils  rares, 
linéaire ,  ailé  entre  les  folioles  ;  une  glande  feilile , 
en  godet  entre  chaque  paire  de  folioles.  Les 
flew»  ftm  difpoTëes  en  épis  folitaiics ,  axiUaires , 
courts ,  oblongs ,  pédonculés  ;  les  corolles  blan- 
ches &  glabres;  les  goulTes  glabres,  linéaires  « 
longue*  d'un  pied. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amér'que  méridio- 
nale «  aux  enviions  de  Caracas,  b  (Dtfimt  « 

11.  AcAQi  de  Sinéniati.  Mimofa  ji^itmariei^» 
Mimofa  (inga  angufltfolia ) ,  iiurmis , /hiSrjtM- 
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•  'li^'T^'*^*^  ftiti^ishfiku'âhuromHiit  ran'aj 
WiUd«o.  ^pec.  Plut.  vqL  4.  pag.  iw». 

Mr«o/j  (  fînemarienfis), /o/iM  pinnatis  ,  ui- 
<      ''^  '-rfc^./ioyî/,  AjpwawAw,  longi([imU. 

«i.  Goaa.  irol.  z.  94^. 

hnpfms ,  vd^  pôcal.  PeuiOée» 

J'en!»,  vol.  X.  pag.  ij..»!».  . 

^  £?iL'^  comportes  de  qunre  à  neuf 

pmt  de  tbltoles  prefqu 'égales ,  longues  de  trois 
ou  quarre  pouces  ,  l.inceoltres ,  luifante$ .  très-gla- 
bres  à  leurs  deux  faces ,  terminées  wr  une  lon- 
gM  pointe  obtufe  }  leur  pétiolj  ailé ,  articulé 
enrre  les  folioles,  munies,  dans  !r  it<  aifTelies  , 
«'unegluKle  fieffile  &coinprimée.^<.i  goufle»  font 
pines«  iclEtes.  * 

La  figure  de  Feuillée  ne  diffère  tic  cette  plante 
qoeparles  folioles  plus  petites.  Si  elle  eft  la  même 
«{OeceV.e  c^ui  vient  ^  t  tr'  mt-ntionnée,  «e  feroie 
BU  atbre  haac  d'environ  vingr-cirq  i  trCOtC  piedt , 
mnc  le  tronc  de  la  grofleur  d'un  hommetleslevis 
TOtféei  été»  aiillaires ,  feffiles  fur  le  pédon- 
OMCoia«»«n.Sè>gouiresfontp  d'une  pulpe 
Hàtidiittetcfecxée.  ' 

i  Ç;e|te  pUnte  croît  dans  l'Amérique  nélidîo- 
«ale,  aux  environs  dt  Caracas.  T> 


AC  A 


fois  pliH  fons<  que  M  corolle'j  les  anthirtf  arroh- 
dies  {  un  iiyle  fimple.  Le  (tm      poio»  étÀ  ob- 

Cette  pl:inte  €c^  i  Cajrmil».  |>  (P^/lr^.  m 

« 

2  j.  AcAc»  i  feuilles  de  cafle.  iC«M>&  fftti|e«*. 
Mtm9fa  (bjl  ^pnlBafeHa ),  Mrrw//,  foins  pin. 

llUtU,  lnjl^t  t  fttlûtis  OvatO-ob!ora:i  ,  .u-wnin.n't  , 

utrin^u}  niilJh ,  fuperioriiuj  m^j^,f;i>us ,  gl.mdiilà  in- 
ttr  CT\nia  parla  ;  prtio/o  itljlo  ,  fpicis  uxiHar^U t 

conUit  viiiofij,  WiUden.  Spcc.  Plant,  vol.  4.  pae^* 
lOij.B'.'a].  .  .'T^'r 

Sê»  ninKaas  font  glabres,  garnit  de  feailles  ai- 
lées ,  compofées  de  deux  puires  de  folioles  ovales , 
obloneiies,  acnminées,  luifantes,  glabres  à  leurs 
deux  faces  i  les  fupérieures  longues  de  trois  poncec 
&  plus  ;  les  inférieures  d'un  popce  &  demi ,  aranc 
djns  leurs  ailTelles  une  glande  reflile>en  godet  | 
li  pétiole  ailé  entre  Us  folioles  jufqti'à  !a  bafe 
linéaire,  prefque  cunéiforme.  Les  fleurs  lunt  dif- 
poféesen  épis  axillaires ,  Tniitaircs,  péJonculés  |: 
le  pédoncule  commun  couverc  de  poils  laces  t  le 
coceUenMeieeliie:  '  '   

Cette  plinte  croît  au  Bréfil ,  dans  la 
de  Para.  &  {Dtfcript.  ex  1V,IU.) 


11.  AcAcre  blanche.  Mimofa  aibt,  Svartz. 

■  Mimoft  (  inga  alba),  ùivmu,  /oûu  triiumt.i  fo' 
Uoas9U»»gu,  mamitudt^  équaHha,  gtcbm,  gUii- 
^minur  omnia  paria;  pttiolo  alaio  ,  fvicis  ovatis. 
Wmd.  Spcc.  Plant,  vol.  4.  pag.  101 }.  n°.  n. 

^  Mimofa  (alba)  ,  inermh.folîis  pinnath ,  tri- 
&M»  f'/^"**  *<îualiî'-'!  ,  ov.ntj  ,  acuminatisi  pttiolo 
p»mat)pnato  ,  Jpieii  ovatis  ,  âeriiiu  momtétiphU. 

S^.ut,  Prodc.  |MB.8|.fc  Fier.Iod.occid.VoL  t. 

pag.  9-6. 

j^rbufte  dont  les  rameaux  font  liiTes.  anguleux, 
le»  plus'jeune-,  flexueux i ks  feuitles  dtemes,  ai- 
lées, compofées  de  owit,  larement  quatre  pairts 
Oe  folioles  prefque  MBIes,  oblongues.  acumi- 
nées,  ob!i^  es  ,  entières,  alîéz  grandes,  glabres 
à  /eurs  deux  facts.  veinées  ,  nerveufes  i  les  pétio- 
les anguleux,  ép.Vffis  i  leur  balé,  dilatés  i  l'in- 
fertion  des  folioles  i  une  glande  arrondie ,  aflea 
^^fle.  orale  »finiée  entre  chaque  paire  dû  fo- 

Les  ievB  foot  axillairesi  féminées ,  renies  par 
Jarciculef  fer  on  pédoncete  commun  ,  dîvifé  en 

pJwfieurs  pédicclles  formant  un  épi  o\  ai--.  Le  ca- 
uc«  eft  fort  petit  ,  h  tinq  dents  ;  la  corolle  verdà- 
tre,  rubulée  ;  le  limbe  élargi ,  à  cinq  découpures 
dtoktsi  le»  Blamens  réunis  en  tabe .  deoi  Ofl  trois 


14.  AcACtE  luifante.  Mimofa  lûùda. 

Mimofa  (  inga  nicida) ,  intmit ,  folUs  pfnnaus . 
;  iifugit  i  fiiM»  oUmtge  •hm.eolmij ,  utrinqui  nitidis, 
.fupetiortbus  ma/  'riius  ,  f^'.ndu/J  inter  omnia  paria  ^ 
pttiolo  aùttOf  fpi^i*  axiUariiujf  eonliit  viUofit, 

WiUd.6poc.PiaiM.  vol.  4.  fsf.  1014. 1^.14.  • 

Cette  efpèce  diffère  de  la  précéd.ente  par  fc* 
foliole»  beaiieoiip  plut  alongées  \  par  fe>  éwa  ob- 
longs  8e  MO  oviHS ,  longuement  pédoocu(és« 

Les  branches  font  cjHndriques ,  ponâuées  der 
blanc  I  lei  ieimes  nnteaux  hérilTés ,  garnis  de 
feufltet  eompoftÇet  de  deux  paires  d©  foliriles  ob- 
loiigues  ,  lancéolées;  ks  plus  j-unes  mii  r'-n-rs 
comme  dans  l'elpèce  précédente,  luiftntcs  à  leur* 
deux  face  s ,  munies  en  de0iisde|)oils  tares  «  beau» 
com  plus  abondât  Air  les  oervntcs  1  les  f«p^«- 
ret  longues  de  quatre  ou  dno  ponces les  mfe- 
rienres  de  deux  pouces.  Les  fleurs  font  dHpoTéeS 
en  épis  axilUircs,  foiitaires  ,  longULmeoc  pédoa« 
Cillés }  h.  cotoUe  oès-roîde  8e  veloe, , 

Cetre  plante  croît  au  Bréfïl ,  dans  h  pioviocft 
àt?Ui.l)  {Uefcnpi.  €x  WilU.) 

if.  AcACiE  fiftueufe.  Mimofa  f.ijiuofa,  Jfacq.  ' 

Mimofa  (  inga  faftuo/a)  ,  intrmis  ,  foliit  piiOw 
tis  y  qUiidrijugis  i  foUolif  ovaio  -  oHongis  ,  aculit  ^ 
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ptdkellatd ,  inttf  omnia  pana  ;  f^hU  éfa»,  eonl- 
il*  viUofit.  WilU.  SpM.  Piant.  foi,  4.  pag.  1014. 

tab.  10. 

Ses  branches  font  étal^  »  fe»  r«MWV  telus . 
couleur  de  rouille }  fc$  feuille»  a'I^es ,  compojées 
de  quatre  00  cinq  paires  de  folioles  ovaUs-oWon- 
MM ,  VàBuam  m  «leflas  ,  chargées ,  principale- 
■MfK  fer  toi  otrvaiM  ,  de  poH«  épais .  couché»  ; 
hériiSiet  en  defleos  de  poiT*  nombret»  »  couleur 
de  rouille  ;      fo.h.Ies  Aipéitewea  lonfWM  de 

Îuatre  pouces  ;  L  s  inférieures  de  d^UX  poiKM  «> 
tuï  pouces  &  demi }.  le  pé'iole  ailé  ,  glabre  en 
dêtfuat  une  «r  auelquctoia  dfeiu  glandes  pedtcel- 
•  Mm  entre  les  («firikt. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  <bn$  ^^sBe 
de»  fcttiUei .  pofwes  foc  un  pédoncule  cooimnn 
esirémeiMm  wlo.  U  côfdl*  dl  *gîîe®««*«- 
lue  &  roi  de  :  il  lui  fuccède  nne  gouM  Imam* 
élargie  «  comprimée  ,  tottueufe. 
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compofées  de  deux  paires  de  folioles  glabre»; 
ovales ,  aiguës ,  touffues ,  luttante  s  en  dt  ffus ,  plu» 
pàleten  de  flous  i  les  fupérieures  longues  de  fis 
pooc«S  8r  plus ,  8f  de  quatre  pouCCS  de  large  j  Us 
inférieures  longues  de  quatre  à  cinq  pouces  &  de 
trois  de  large,  garnies  fur  leurs  nervures,  à  leur» 
deux  faces,  de  poils  épars ,  blanthitrts  i  una. 
glende  fedile ,  «d  fodct  enne  chaque  paire  de  to* 
liolet  î  le  pétioto  «lé  )  les  épi»  Wiiaifes ,  '  '  ' 
culés,  axillaires  i  la  corolle  toide,  velue. 

Cette  piinte  croie  dam  l'Améii^ 

nale.  T)  (D.fjHpt.ex  m,U.) 

a8.  AcACiE  ifeuiUe»  de  bétre.  MimofafÊgifoiU. 


Cen*  plaoM  emk  4km  V 
ad»,  WB  «nnian»  d»  CMtM 


Jl£mafa  (ingi  m^zf^ioixz)  ,  intrmh  ,foUis pm» 
itatii,  kiju^u  ;  foUoUs  obiongo  laïutoiaiis  ,  atumt» 
maùs  ,  gUàrisi  fUiiduU  iiUtr  omniu  paria  ;  pétiole 
apiee  margitutto»  fpich  axiUiinhus ,  fihqtuiitriiit  i 
cotvU.t  ^tbris,  WtUdeo.  SpecPlani.  vol.  4.  pag. 
ioi|.nr*a8* 

Mimofx  (fagifolia),  intrmu ,  foiiapiBOttif 

t  margiuato.  Liltn.  Spec  PUIK*  ttiL  im 


71$,  ACACIB 

Mimofa  (  inga  velurina)  ,  ùurmis.  fbliu  pinna- 
tu  ,  qua^ijugUi  fotioli*  wvmiu  ,  acuih,  lurinquî 

9mm<i pariât  p*iM»  ^iai»,  to^i  vUÙtfs.  WiJid. 
Spec  Pi^iw^voU  4.  pag.  1014^  n*.  rf. 
'  Settip»isdlvtfemcocaineai»ob«ififneDpn 

guleux,  couvera  d  on  duvet  épais,  fecrugmenx 
garni»  lie  fewUes  ailées ,  compofées  de  quatre  pai 
tes  dt  folioles  larges  ,  ovjile» ,  aiguès ,  chatKécs  a 
leur»  deux  faces, particuliéremetit  en  Jellous  ,  di 
Iloi'.s  mous,  ferrugineux}  luisantes  en  d^Sw, 
KMifiie* de cinqàlizpotlOt», larges,  àleurbafe^d 
noit  rm  quatre  poflcet^one  glande  en  godet  entre 
les  foliole»  i  trois  dan»  les  aiffeHes  de  la  demièr 
paire  i  les  pétioles  ail  ».  Us  fl  urs  font  dif|>ofét> 
«n  épis  foliiairts,  axi'.Uiie  ,  lo  ternie»  par  ui. 
pddoocttle  commun,  u«s  veiu«  feitu|io«uxi  b 
«orolto  foide  Ae  vchie. 

Cette  plante  Or-^tt  as  BVéfil ,  dan»  Il  fHfiKe 
4»  Para,     {Dtfinpt,  t»  VJid.  ) 

17.  Aciai  grftMfea  fcdlkt.  àÊimaft 

fhylta. 

Mimofi  (tnga  macrophylla  J ,  foUis  pinaatit , 
Hjugis  i  fo/ijUi  avilis  ,  acutit ,  ghb'is ,  fuprà  niti- 
jtàs  i  gianiiiêia  tattr  omma  paria  i  pttiotit  alaio  ,  <©- 
tatfiê  WAtibi  WHId'  Sfwc.  Plant.  Y0I.4.  pag.  lOi;. 

n".  17- 

Inga  macvpkyfla.  Wuxrh.  &  BonpI. 

^  i«aaeaux  fimt  Si'iU'^aogulair^s  >  Tes  fettill«» 


àBm^ figifUid*  Lan.  Dtâ.  i .  n*.  a. 

Il  exifte  entre  chaque  paire  de  fuliolca  «Dt 
ghnde  fe(&le ,  en  eodct.  Les  l««cs  ripandent  «M 
odeur  ttèa-(«ave.  (  Kiytt  Acacu  à  froMIaft  d» 
héue.) 


B.  Pétiol4  Mk 


29.  AcAcn  i  ficdts 

Linn. 

Mimofa  (inga  nodofs ) ,  ncnai* ,  , 

lis  ,  bijugii  ,  fûlioU.  ov^u-oblongii  ,  in*quîljurit  ^ 
•labnt  ;  eIjo^uU  inttr  infima  minora  *  ptLvto  il* 

neun.  Willden.  Spec  PlaiR.  vol.  4.  pag.  loid. 

n».  19. 

Mimoft  (  nodofa  intrmh ,  fUiit  pituutû  , 
jug-t  {  pinnis  inferiortius  ,  maorthat  i  wriols 
.uuri.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pjg.  I4$«» 

Mimofi  nodofa.  Lam.  Diâ.  i.  n*.  }. 

Les  feuilles  (ont  ailées  ,  compof^^es  de  deux 
paires  de  folioles  ovales  ob'.ongues}  les  inferieu- 
rrs  munies»  dans  leur  ailTelle»  (fuoeprtitegti 
C  Voy  i  \CACit  i  fvàa  wimai,  tr.  3.) 

jo.  ACACiE  \  corolle  foyeufe.  Mimofa Çenua. 

Mimofa  (  inga  punâira)  ,  inermis  ,  folitt  pinna- 
tis  ,  bi-triju^tfve  ;  fuHi>lis  (.bUngiS ,  a^uminatif  ,  tùr 
\  tiâit  i  gUUuLàii  intt'  omnia  pii'iu  y  pecioh  lerttif 
'fi'igefo ,  Hudo  i  fpicis  panieuLuis  ,  axil'aribiu  ;  c#- 
rt  /?//  fericeo-villofis.  WiUdslW  SgK*  PiaDCVAl.^ 

pag.  1016.  o^t  30» 
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(fkffifoUa).  ùufmis ,  fbiHs  hifuti*  tri. 
'r"  -  A»*''  P«B-  »64-  al».  (IxciMb 

uff  ^ÎS!'*  S'^^TW»  obfcurément  angu- 
»«i  ponSn^  de  bUnc  j  1«  feuilles  compofees 
jiedeHi  ou  trois  pair»;  de  folioles  coriaces,  ob- 
lon?u«,  acuminée»,  iui&mes  te  d'un  vert  foocé 
•odeffus,  plus  pHe»mi9tbm,amwitm,péU' 

•••tlBIJ  1**  feliolts  ruf>éiieures  longues  de  qui- 
»e  pouces  }  les  inférieures  de  deux  poucts  (  u 
àeux  pouces  deroi;  une  gUnde  feOite  Se  com- 
primée entre  lfiSajftif»|lwp4dâfal  IMf.CfUll- 

dt^ueî.  pileux. 

Lts  fleurs  font  (8(i>offes,  dans  raiflêllc  des 
en  grappes  oblongues ,  pédoncaÙM .  ra« 
•cment  (oUtaires^  plusfouven!  au  nombre  de  rroi» 
quatre  far  un  pédoncule  commun ^  formant 
ilors  une  Torte  de  panirule  tetmiiiali,  falgoirôilf 
eû  CMvcrte  de  poils  foytux. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts  de  la  Marti- 

*  31.  AcActi  brillante.  NDmofa  fitUndnu. 

ptf»  }  f£m$  mtiigù  ,  atmitUiutîs,  nitidis  ;  glan. 
dulà  inur  rTj.T'j  /'  .-•Js  ■  pttiolo  femiurtii  ,  g!jiro  , 
''^«ijjptitJ  4txn7uri9ui  ,  etmituuu  i  coroUi*  j  'emeo- 

ydhfis,  Wmi.  Sftc,  nam.  v«L  4.  pag.  1017. 

p  .  il. 

•  Quoique  cette  efpèce  ait  i«  même  port  one  la 
précédcM» ,  tfa  ran  41tineiie  par  d«»  caraâères 
lia  tui  fooK  pcopntf  ae  ftc  b  fnadear 


Sm  raneaux  font  gtabie» ,  qrliiNM<{aet ,  v«r- 
fW|Beax  I  fies  ièttiUe»  ailées ,  compofees  de  deux 

rires  de  fbli»1es  oMongues ,  acuminées .  glabre^ 
leurs  deux  faces,  luifantes  &  d'un  vtrt-foncé 
fti  deOus  .  plus  pales  en  deûbus  {  les  fupérieures 
'  ~~  iS  dkis  fOUOM}  ki  inférieures  de  quatre 
I  *  pourvues  ,  entre  leurs  aiflelles ,  d'une 
_  t  ftffile»  en  godet }  k  pétiole  glabre,  à  demi 
cyliiidiiquc  ,  nu ,  verruqueux  j  deux  épis ,  quel 
qmefois  plus  «  aziUaires  ,  pédonculés.  La  cocoUe 


Cette  plante  croît  au  Br<'nt ,  dans  UpntinOB 
de  Para.  ^  iD^cnpt.  tx  î*^U  d.  ) 

}t .  AcACiE  éclatante.  Mtai^  fnftéou, 

Mimofk  (  inga  corufcan»)  j  iatmit^  fhUit  tfim- 
mA,  trifmgu  i /mUoBf  •iiswffa,  airiîfA  Mmm- 


I  ,  Mkidû  i  gétuduld  inttr  omnia  pdria  ;  pttioh  le 
*tni,  g/atr»,  nidof  fpicis  txUUriimt ,  gtmiamtis  i 
ron^iisg/ai-is.  W3IMMi.^.nMC.f«|.4.paf. 

1017.  n^. 


il  C  A  4» 

• 

Ses  rameaux  font  glabres,  cylindriques,  mé- 
diocrement verrui^ueux  i  fes  feuilles  comporé  S 
de  trois  paires  de  folioles  oblongues,  acamin  es, 
rétréciiS  i  leur  bafe,  luifaKct.d'iM  ven-fonc^f 
plus  pilei  tn  deCous .  glabrti  i  lent  dent  filces  »> 
Us  fupérieure<i  longues  de  qujtre  pouces  ,  les  in- 
férieures de  deux  i  des  glandes  fefliles ,  en  goder , 
coniptinirtï  entre  chaque  paire  de  folioles  j'  10 
pétiole  commun.  M,  dsbre,  cylindrique.  Le» 
âeurs  font  difpofifet  ta  épis  asillaircs,  géminés, 

jongt  de  don  pwmt  pUui  les  coiolk»  gto» 
btes. 

Cette  planta  cfak  daot  TAfliMaaa  arfridla- 
oate.  1^  ipi/crift.  a  WilU,  ) 

||.  AcAdi  éMginte.  Mimofa  fpttUUUt.  Vilb 
Mim»fm  (  inga  fpeâabilis  ) ,  ùumuj ,  fMiu  ^ 


M»  iyH''ifi>MU  «valM,  MMÙâ,  gUirh ,  mitl- 
dis  ,  kmf  iHéfKaUoiu  f  gUmàlii  iiutrpmnia  paria  J 
pttiolo  fem  'tttrcti  ,  glatro  ,  Hudo;fpicii  urminatibiu  , 

coroiU*  vidaft.  Willdeu.  Spec.  fiant,  vol.  *.  mm. 
1017;  ««.II. 

Mimofa  (  fpf  aabilis  ) ,  iatrmit ,  /Wf//  pimuitit  ^ 
bijugis  i  piMÏt  iMtrioaàës  mmtrihmt  ,  pitioU  0^ 
mtar, ,  fpicis  urmiaélUms,  VaU,  Aà,  Séc  Httb 
Nat.  Hafa.  i.  pag.  ai^.  lab.  lo. 

Ses  rameaux  font  légèrement  fl  xueux,  glabref , 
anguleux  par  trois  lignes  fal  lantes ,  décurrentes  , 
pairant  de  la  bafe  des  petfolts  i  revêtus  d'un» 
écor(e  grifitre  4  ferragmMife ,  ponduéc.  Les 
feuilles  font  alternes ,  pétiolées  ,  d  ftames,  con^ 
pofées^  da)K  pures  de  folioles  oppof  >es,  prèfT 
que  leMaaj  oimet  ,  élargies,  membiaheul  s, 
glabres,  acumin?cs ,  trfs  entières,  1  ;;..,;Li ,  ks 
fupérieures  longue»  de  icpt  pouccsj  les  intérieu- 
res une  fois  plus  petites.  Les  fl  urs  fontdjTpoflhi 
en  épis  terminaux  i  les  corolles  velues. 

Cette  plinte  croît  dans  les  contrées  Jes  plat 
chaudes  de  l'Améiifn*  Oa-h.caWw-i-fâtf  d» 
Sataïa-Marchc.  ^  •  • 


^4.  AcACIE 
rina.  Svjxtz. 


ilNlMea  di  JhMfar. 


Mimofa  (inga  laurina ),fo/iis  pimatis ,  bijitgit i 
/•tioûs  •iovato-oiiongis  ,  matmituuis ,  nitidU ,  gU» 
iris  i  gUadulâ  inur  onuia  paria  ;  pstioio  jftmitmti, 
gtMkn  ifiicis  MMiitarUm .  fnlfUtêarUs p  toniës  gla^ 

hri,.  Wilkkik  Spac.  Hiai.  ««k  4.  bm.  loiik 

u*.  J4. 

Mhtofa  ^laurfita)  ,  liUrmh  ,  fotiij  pinnatii,  ht- 
;  pinnis  ovjlls  ,  nitidis  ,  fubâqualH>ut  {  pciiot» 
iiluari-angutato  y  fpicis  axillurikus  ffttiwiié  ifori» 
tas  mûKadttpkis.  Svartz  ,  Ptoif*  pag  9|«  9t  Flafi 

F  « 
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Ses  tiges  font  pourvues  de  rameaux  cylinJrU  I 
ques ,  de  couleur  cer>drée^  garnis  de  feuilles  ai- 
lées, compofées  de  deux  poires^  folioles  ovaUes , 
Oblongues ,  acuniinées  ,  giabrtt  I  leurs  deux  fa- 
ces» luifantes;  les  fnpérieures  longues  d'environ 
quarre  |>oucesi  Its  inférieures  de  deux  pouces  & 
p'us ,  ;:ortant  d.ii,s  leurs  aill  Jles  deux  glandes  fef- 
61es,  en  godet;  le  pétiole  commun,  glabre  à 
4nQi  cyliodiiqw.  Les  Heurs  font  difoofées  en  épis 
MlîbÎMS,  nreaiein  gtoinés ,  axillaires ,  longs  de 
«tint  poucM.  Lm  cerattes  font  glabres. 

Cette  plant* croftclaiBlIledeSaiiii-Cliiiftopbe. 
It  iDtfifipt.€xWilU.)  ,  \ 

M'mofa  (inga  jugîandif.  lia  )  ,  inerm  s  ,  foliis 
pbiHatit  ,  tri-quadrijugijvt  ;  fol'olts  ohlongit ,  aett- 
mùifUU  f  atumathj  glahr'u  ;  pttioh  terni uf- 
aifo  f  pubifittitc  ,  tmdo  ,  egtan«Ulofoi  fpinis  tribut 
exilUribus  ^  corolUs  v.ilofs.  WlHilfà-  Sf  C.  PhPt. 
Tol.  4.  pag.  ICI  S.  n".  H- 

•  Cette  plante  a  des  rameaux  cylindrî(|U8l,légë- 
renr.ent  pubeicens,  couleur  de  rouiilèy  garms  de 
f«oil  ers  ailées ,  cooipofiMs'de  troU  oh  ^wtra  pai- 
res de  folioles  oblongues ,  scaminéM^  rëtrécies 
à  levr  bafe  ,  gLibrts  en  d  ff  15  ,  pubefcentes  en 
oc  (Tous,  fur  leurs  nervuies  ;  Itsiupetieures  longues 
de  cinq  pouces}  les  intérieures  de  trois,  dépour- 
vues de  glandes )  le  pétiole  commun,  nu,  terru- 
fiDMi»pabelcem. 

."fis  fleurs  font  fitiiées  dans  les  aiffelles  des  feuil- 
let,  vers  l'extr-inité  des  rameaux,  dibofiks  en 
deux  ou  trois  épis  p^onculés.  La  cosoUe  *ft  ve- 
lue :  il  lui  luccède  une  gouflè  |il|pnj  lilÉVlilHj  loB* 
^ue  d'cnyiion  fepc  pouces. 

Xéèd  jfiàM  Mok  Hlfè  l'Anrfriduc  méridio- 
nale .  aux  mfttiMi  d»  Gttacas.  B  XJMp^  «c 

Wi.la  )  '  w 


Mhmojâ  (inga  fîraYinea)^  intrmis ,  foliis pînna- 

Htrim^  nitidis  ;  glanâdà  interomnùifaria'iptihlù 

femitcrctl  ,  ruiefcente  f  J}  icit  fa-ticulans  ,  corollis 

gloitris.  Widd..£pec.  Plane,  vol.  4.  pag.  101  jt. 

'  Ses  tigw  ft  divîAok  ai  nmcanz  refrobtieux , 
fwËtaàfin  dton  btun^ndré>.|arab  deTieailIes 
■liées,  compofées  de  cinq  paîfies  defotîolis 

longues ,  acuminécs ,  un  peu  rétrécies  à  leur 
"bafe  ,  lui fantes,  glabres  à' leurs  deux  faces  >  la 

eût  du  milieu  les  principales  nervures  légére- 
jment  j>i!bercenie$,  vues  à  la  louocj  des  glandes 
Wes  8c  «D  godet  «om  les  IuîoImj 
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les  Aipériebres  longues  de  trois  pouces  l'Iettlfi*^ 
tieures  d'un  pouce  &  demi  j  le  péliolo  COMMB* 

pubefcent  j  à  demi  cylindricjue. 

Les  fleurs  font  difjpofées,  vers  l'exitémité  des 
rameaux  &  dans  l'aiflelle  des  feuilles  fupétieures , 
en  épis  pédonculés  ,  oUoniS  *  ramifiés  ,  en  fotma 
de  panicule,  longs  d'an  dCMÛ-pouce.  Les  caucet» 
ainfi  que  les  pédoncule  s  ,  foOK  pibtfcai»!  k  Co- 
rolle parfaitement  glabre. 

Cette  plante  croie  m  Biéfl,  èu»  b  provlnc»' 
de  Ftea.  Jt  {p4«¥'  t*  WilU»)  \ 

ij.  AcAOB  inégale.  MTmm^  ùufHâSi. 

Mimoft  (inga  inzcjualis)  ,  inermis ,  foliis  pin- 
natit  ^  quadriju^is  jfoiiolis  o!>iongo-lanetolatis  t  gUt' 
bris  ,  fuprk  nitidis  ;  fuptriori; us  bafs  intquaUMU t 
^landulii  inter  paria  bina  fuptriora  ;  ptliolo  femiti^^ 
r/ii ,  glabm ,  audo  corollis  glabris,  WUld.  SpeC» 
Plant,  vol.  4.  ftg*  iOf9.:n".  $7. 

Inga  iiuquttlit.  Humb.  &  BonpI. 

Ses  feuilles  fow  ailées,  compofées  de  quatre' 
paires  de  foliotes  oUongues ,  lancéolées,  obiu- 

les,  glabres,  luifantes  &:  d'un  vert-fonce  en  def- 
fus ,  plus  pâles  en  delfous  \  les  deux  paires  fupé- 
rieures  longues  de  quatre  pouces  fur  un  pouce  8e 
demi  de  large,  tiès-tétrécies  au  côte  fupérîeur  de 
Uur  bafe;  arrondies  ilini%rieuri  les  deux  patres- 
de  folioles  inférieures  longues  de  deux  ou  trois 
pouces,  un  peu  tétrécies  aux  deux  côtés  de  leur 
bafej  des  glandes  fJlites,  urcéolées  feulement  en- 
tre les  deux  paires  de  folioles  fupétieures  ;  le  pé-. 
tiole  coSnmon  glabre,  à  demi  cylindrique  i  les* 
épis  courts ,  un  peu  aloogés,  pédoKuksi  le  csf 
lice  &  la  corolle  glabres.  . 

Cette  plame  ctotc  en  Amérique,  far  lès  bonds 
do  VÇiéfto^     (Orp^  «  Vrm.) 

mm  S 

)8.  AcAoi  do  Pan.  Wm^/k-Péfê,- 

Mimrfj  (  inga  heterophylla  )  ,  inermis,  foliis 
pinniitis  ,  t>!ju/>is  geminjtijvti  fblïôlis  oblongis  ,  ait- 
mindtis ,  utrinque  nitidis  j  glandalê  inttr  ommj  pii- 
ri  a  ptéictttàtâi  ptéitatulp  urtti,  gtairOf  nmioijo' 
ribut  WHàdUM-nunMfk ,  tontOi  ^tàtù,  Wlid. 
Spec.  Plant.  Vol.  4.  pag.  loto.  n*.  j8.  • 

Ses  rameaux  font  bruns*  CfUndrIques,  ponc* 
tués ,  verruqtieux  ;  les  feuilles  ailées ,  compolécs 

de  deux  pnires  de  folioles  ,  une  feule  paire  aux 
feuilles  fupéricures}  les  folioles  oblongues,  for- 
tement acuminées,  glabres  à  leurs  deui^  f^c^s  t 
luifanrés,  longues  ^'un  pouce  ou  d'un  pouce  8e^ 
demi ,  portant  toutes  ,  entre  leurs  aUTelles  ,  des 
plandes  pédicellics,  en  godet;  ïe  pédonciile  comr 
mun  cylindrique  à  fa  pan  te  iniciieure,  à  depij 
cylindrique  vers  Ton  fommet,  foutenant  des  fl:^urs 
eo  grappes  ombellée»,  pédooculsoi.  Le  calice 
b  cocoDo  foac  glabieiL 
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plante  croît  aa  BM\,  «Um  U  mtlaca 

^^•^c^ciB  à  baguettes.  Mimo/a  virgMÙofa. 
Mlmoft  uitrmij  f  foliis  pinnatis  ,  tri  ftu  quinquc' 

 <N.) 
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JC-^  fmrgmitofiu  ViU,E«L  OMad.  a.  ob.  jo. 

Snnmeaux  font  rvlintînq-ies,  pà'ti,  atongés, 
Pjwwcens  ,  divifes  tu  un  grand  nombre  d'aucrcs, 
thernes,  très- courts,  fans  épines,  garnis  de  feuil- 
les ailées,  compofées  de  trou  i  dnq  paires  de 
folioles  ovalts  ,  coriaces  «  laifantet,  fUGIes ,  gla- 
bres a  leurs  deux  faces  ,  longues  rie  cinq  i  fix  li- 
gnes,  fur  i  peine  trois  lignes  de  large  i  Jes  pétioles 
attuulés  ,  comprimés,  pcdqa'ailés. 

Les  fleurs  font  difporées  en  ombelles  fimpics  , 
axtUa'tres  ,  (îtuées  vers  l'extrémité  des  ;euiies  ra- 
meaux ,  à  peine  plus  longues  que  ies  feuiJJes.  Les 
r«<ioncuWs  foat  courts,  filitorai«si  les  calices 
»r«-p«"ti.i  dnq  deots  peu  fenfibles;  la  corolle 
IwoJée  .  an  noiiu  quatre  foi^  y,\u^  longue  que  le 
.calice}  le  limbe  parcage  en  cmcj  deius  droites, 
aiguës ,  les  filamens  nombreux  ,  reunis  en  un  tube 
çxè\e  .  fVUUnt  hon  de  la  corolle,  terminé  i  foo 
lumn^ci  pat  une  )uMpe  de  fileu  capillaices  1  hs 
fan  p«ncs.  J«  m-cmmims  poi»  k 

m  à^^J^^)"^^  *  file  da  Cayenne.  Tj  (  K./ 
«««« 


40.  AfeAcn  i  goidfes  en  feirale.  Mîmofa  w- 

Mtcta. 

jvau-fumttù  i  piunù  fMtàutihu  t/ijugh  ,•  fi,//oih 
oBfticis  ,  jfi-n.,-.j/;j  ,  nitidis  gtanduU  okfcuri 
tmttr omnia  fana  y  forîius  itmktUMit ,  itgumine  co- 

thU^to.  WilM.  £pK»PJaa«.  mL  4.  psg.  loao. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  cylindriques, 
d  m.  bruiKcndré,  garnis  de  feuilles  conjuguées- 
«ieesj  les  pinnules  partielles  compofées  de  trois 
paires  de  folioles  eblongues,  elliptiques,  acnmi- 
■ées.aigué»,  longues  d'un  pouce  ou  d'un  pouce 
9c  demi .  lujf  nri.i,  d'un  vtic  toncé  en  dcffus ,  un 
peu  launacTcs  tn  dtllous  ,  glabres  à  leurs  deux 
«ces  {  le  pétiole  cotnmun  cyliiKlrique  i  les  par- 
mi» i  demi  c>lioariqii^«.fqM^g|^rc«j.inànis , 
entre  j^s  fn\u,  es  &  au  fommet  desdivjfiOM«jd*un 
peint  orbiculaire  ,  glaodaleàx.  '.'  '  ' 

Les  fléorS  font  «âfpôfees  en  une  oiftbel(e  foli 
faîre,  quelquefois  deux,  pédonculées  ;  le  caiite 
&  ia  coioile  gUbxçs.  Le  Ifuit  .c«aiifti;  ça  uœ 


n^v^^^^v  v^^M^^w        Wf'^w^^v        •^^^•^^w ^ ^^^^^^^^  w  ■i^w 

'bond  extéfkuc.  ,      .  . 

Cette  plante  croît  au  Bréfil ,  dans  b  fvofiact 
:de  Pua.  \t.i»4mtt.  t»  WUU.) 

4t •  AcAcn  i  finittetlirges.  Mim/k  tatifidét 

Linn. 

« 

Mimofa  (inca  latifolia),  inermis ,  foliis  coty»' 
gaio~pinnatis  ;  pinnit  parti^iHus  ptntafhyllii  ;  fo- 
liolis  ùvMo-Qhhnfi»  f  urmaaitkûs  oppaftU  ,  /âf(*\ 
raiHat  ûùtrnU  ;  format  umMtttù ,  ItÊUnUimt»  ' 

Willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  icit.  n*.'40. 

Mimofa  littifoiij.  Lam.  Diét.  4.  n".  6. 

Mimofa  (laiifolia),  intrmù ^  foiiis  conjugatisg 
pinnis  lermiitatibut  opptfiUi  ,  itUntHag  alunUs»' 
Uml.  Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  t499> 

Les  deux  folioles  terminales  foijt.tes  ligules  qui' 
foient  oppoCées  dans  chaque  pinmile  ;  pétiole' 

n'a  point  de  glandes  apparences  ;  le  cA\cz  ^  la 
corolle  font  glabres,  (yoyi  AcAcit  à  ttutUtt 
lacget  «.n*.  6^  .  \ 

4t.  AcAai  i  tige  lleime.  tiimrfa  eoM^tarm, 

Mimdk  (ània  OMiilora)  ,  intmis,  foliit  <»«« 
jugata-pimiMh  ^  pimth  trip^gis foUo/ù  oblmigU  ^ 
iruqualiàMS,  tirminoBtits ,  bafi  intqualibus  ;  glai.~ 

dulà  inier  crnlj  fu'ij  j  j^,  r/.':ij  urrt'i  :\'.::.'s  ,  Ijlcru/i- 

èut,  W'iliden.  âpec.  Plaiit.  vol.  4.   pag.  ion, 
n».  41. 

Cette  efpèce  reffeinble  beaucoup  à  la  précé- 
dente ,  mais  toutes  fes  fondes  font  oppoliëes  ^  Se 
Cta  flews  bot  beaucoop  pins  petttts* 

Sf  s  rameaux  font  cvlindriques ,  de  couleur  cer- 
dree  ;  Tes  feuilles  con;uguees,  ailées  j  ies  pinnulea 
partielles,  OflOipofées  de  trois  paires  de  foUo(et 
oblongues  ,  acuminées  i  les  deux  terminales  bc-. 
guesde  trois  pouces ,  rétrécies  à  leur  bafe ,  au  c&ié 
intérieur;  les  autres  longues  d'environ  deux  pou- 
ces &  demi ,  luifantes,  d'un  vert-foncé  en  deiîus , 
plus  piles  en  deflbus  {  les  pétioles  à  demi  cylin- 
driques {  une  glande  comprimée  à  la  divifioo  dtr 
pétiole  Se  entre  les  anMIés  des  foHoles.  Les  Heurt 
font  difpofées  en  ombflles  laréraks .  médiocre- 
ment pédonculées,  ulacées  le  long  des  rameaux.' 
Le  cauce  fle  b  cor oltr/em  gtatees. 

Cette  plante  croit  au  Bréftl  ,  dsM la  Movioet 
de  Para,  h  (Defeript,e*  iViUà,) 

4).  AcAcu  i  fleur»  poi|rpses.  Mimfi  gwr-. 

.       1  '   .  -.4 

Hiitofr.  i  mga  purpurea  ) ,  fntrmis  y  folu^  ttm^ 

jugato-pinnaiis  i  pfitnit  qmdrijugiis  i  foiioUi  ohlongis^ 
otitufis  ,  iiafi  in^fjfuiiliuts  pttioUs  telanduloRt  ^  capi- 

Ktxi.  a**.  41.  ' 
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BMiutit  i  fiatus  intimu  miiunitUn  Luuu  bpec. 

llfM.f«Lf.rt|.ifgBi. 

,  Les  pétioles  font ,  dans  c  tte  erpèce  ,  dépoor- 
VW  de  ^ndfet.  (  yoyei  Acacik  a  âcurs  poui- 


'  Mimofii  (  inga  obtufifo'ia  )  ,  inermit  ,foliis  con- 
jagato-piiuié.tis  i  pinmlt  ifkadii  fm  ftxjfjgis  ;  foholU 

ttfitëli*  ftémttdéiu.  Willd.  Spec.  PUm.  ««1.  4. 
|teg.  lOSi.  Il*.4}. 

5)^$  rameain  Gant  cylindriques  >  de  coulenr  ten- 
dréeî  fe$  tVuille»  con  iigué.-s ,  ailées,  médiocre- 
m  Ht  pt  liolfis  ;  le^  pini'ulcs  cn'-poféts  de  quatre 
4  fix  ^>atce»  '.le  foliole  longues  de  tcois  li^nc&j  ob- 
Ipngue»  arrondies  «  nbtuits.  un  peu  mucronées  , 
veti'etles  :tu  c6ié  intérieur  àt  lent  Iwfei  te  cAté 
extéiteur  arrondi ,  prt* fqu'en  ceraré  Les  lôRelei 
font  glab  es  à  Iturs  deux  facts  ,  luifantes ,  légére- 
mtni  ciliées  i  leurs  bonh ^  veinées,  réticulées  i 
lw>f«dblift  vtkK  i  Us  lleuit  réiinie»  «a  «M  pMiie 
fête  courte  ,axiil.ire  ,  pédonculée. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  méridio- 
rale  »  aUX  environs  àt  CimiM.  1>  iDtfif^,  tx 
WUU) 

.  4y.  AcACIE  fafciculie.  Mimofa  fjfciculata. 

Mimoja  (  inga  falcknbtl)  ,  murmis  tfotiis  con- 
jugaio-pinnatii  ;  fimut  «OÔ éietmf»gifvt  /  ftHotit 

cîUitdùi  ,  iiurviis  i  cjpitulij  pedunculatit»  WîiU* 
$|)e<:.  PiaiK.  vul.4.  pag.  1022.  n".  44. 

•  Cette  efp^ïce  ,  affci  femWable  ï  la  précédente 
pir  fon  port  pir  plufi^urs  autres  caraft  ^res ,  s\  n 
dillingue  par  le  grand  trambre  de  fes  tolioles  & 

Ses  rameaux  font  cylindriques  ,  de  couleur 
«endréeiies  feuilles  fafciculées,  coiiju^uées^  ai- 
lées,  conpofées  de  huit  i  dis  paires  de  folioles 
oblongues ,  courbées  en  arc*  obuiTet,  nconf 
cies  &  arrondies  au  côté  intérieur  de  leur  bafe  \ 
en  coeur  &  prolongées  au  cote  cxtéri  ur .  rc'ticu 
Mes^  i  deux  nervures,  Ju'f^ar.tes ,  glabres  à  leurs 
éenu  Aces ,  légèrement  cHiées  \  lems  bords  1  les 
pétioles  velus  {  les  fleurs  réunies  en  têtes  foH- 
taires ,  axillairei ,  pédoncuîées  ;  elles  prodoliênt 
des  goufles  p'anes ,  linéaiTC-s  ,  aip  ë<  ,  rétréciei  à 
leur  bafe  ,  glabres,  un  peu  epailTcs  à  leurs  bârd<>. 

'  Cette  plante  crefit  au  Bréffl ,  éàxA  la  province 
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Mhticfd  (  «ngt  difbolor)  ,  iMtrmis ,  f<ttlîs  amjtt" 
gatO'pinnaiis  ;  pilUtié  ^ndteim  feu  »&»dtci*i^tigis  i- 
folio{is  liiuaribut ,  fuiaimiitiiUo-<ordati$  ,  fuitùtffr- 
tagMêiêt  mpit»M»  fmmt^^it ,  ptdmiemlmit-»  Wittdr 
^e.  PIum.  jvoI.  4.  pag.  1013 .  n*.  4;  « 

Api  d^^elNv  H 81  Bmi^I* 

S^s  rameaux  font  noirâtres,  ferrugineux ,  ponc- 
tués de  blanc  ;  fes  feuille  conjuguées ,  ailées  }  les 
pàmitlcB  cofanpoAfes  de  quinr*  i  dil-hatc  ^im 
de  folioles  longues  d'un  dctni-pooce ,  linéairtf| 
un  peu  aiguës,  arrondies ,  prerqu'encœuraucCis. 
intérieur  de  leur  bi^,  rétr  ici  is  au  tôté  extérieur, 
luifanteSfd'un  vert-foncé  en  dclTus ,  plus  piles  en 
déffous  ,  m  peu  ferrugineufes  «  légèrement  [ni- 
belceotes ,  ^Iquefbis  un  oeu  glabres }  U%  pétio* 
les  velus  ,  accompagnés  ae  deux  ftipules  trèi> 
courtes ,  fiib  ilées  ,  petfiftantes,  en  forme  de  deux 
aiguillons,  mais  tiès  fragiles.  Les  Beurs  font  axil> 
brres^féoMM  OR  petites  tètes  folitaires ,  pédon» 
culées,  pea  garnies;  les  calices  velus.  La  oocott* 
cft  g<ande ,  pabefcente  ,  longue  d'un  pouM. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  méridio- 
nale, fur  U$  bords  4tt  leuvc  Atabapo.  Jt  (X^f/*- 

crift.  t»  Willd.  ) 

47.  AcAciE  à  feuilles  molles.  Mîmafa  mMf' 


Mimtfi  (inga  mol'îffima),  memitsfoliit  cot- 
ji^ato-piniiétit  ;  pinnit  quadr  jugtt  pfitUimiàiato-tor' 
datit ,  utrinqui  moUifimi  viilofis  ,  oittiju  f  HffilmH* 
pfJunculutis.'WiM. SpCC  Pu».  VOL4.  lOftfi 

n**.  46. 

Jnga  màHifim.  HMih.  Bonpl. 

Ses  tiges  fe  divittw  M  rameaux  bruns  «  cjrlin> 
driques  )  les  plus  jëiilMis  pubefcens  )  les  feuille^ 
conjuciuécs,  ailées  (les  ptnnules  compoféesde  qna> 
trepairts  de  foliolfs  alongées ,  obtufes ,  d'envi- 
ron un  pouce  de  long,  arrondies,  molles,  velues, 
prelqn en  c«nr  au  c6ié  tmtmut  de  Inir  bafe, 
réoéviia  au  côré  intérieur,  COUVfftW,  à  leur* 
deowdiccs ,  de  poils  cours  1  (rfe^^ilMMdÉns ,  un  peii 
jauna  res  ;  lis  pétioles  veluî;  les  fleurs  dirpoléef 
en  petites  tért s  fnlitaues,  axillaires,  pédonculée** 
^Ues  prodoUent  des  gouiies  longues  de  trots  poU'* 
ces,  planes,  velues,  linéaires,  épaifles  i  leon 
bords,  aiguës  i  Imr 'fiMninet,  ffcgéciM  i  lew 
bafe. 

Cette  plante  croit  dam  VAméAfiÊ  méfidio- 
iMte.  T>  (  Defcript.  tu  WUU.  ) 

48.  AcACiE  à  cercles.  Mimofa  circinalh.  Linn. 

M  mofj  (  inpa  nrcinalis  )  ,  fpinis  fiipulanhtn ^ 
foliis  conjugiito-j-ir.natis  ,  pi'inii  trijiigis  y  j'olioiii 
evdtit,  Mutts ,  gl«bris  ;  capitulit  ptéiftcmUttt .  tef* 
mintHimi    tegumiiiièmi  fiinOttr  mrtifc  Wiwn» 

fftc«  Planci  vot.  4»  pagi  to*|.  «*»47« 
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M'imofi  (  circiiulis),  mtëU^tû  tMUs  cmja 

Sip.c.  PLint.  vol.  i.  pag.  1499. 

Mimofj  circinalit.  Lam.  Diû.  I.  n*.  30. 

Cette  efpèce  ,  fi  rapprochée  de  l'acacie  ongle 
de  chat  par  f«  épinei  ftipulairts  &  par  JVi  gouf- 
fes  iloagees  ,  loulées  en  fpirales .  en  diAer*  «f* 
IcTitielkaicM  pw  le  canai««  M  te  MBm. 
(fV*  ACACIt  à  ctfcitt J  oP.  |0.) 

*****  Fitilbt^faUéiUiH 

4f.  ACACIl  COIOIMIlfe.  Mimofa  puiiftra. 

Mimtfû  (inga  cinerea  )  ,  intrmis  ,  folitt  iipin- 
»aut  ;  pania/iiiis  quinqutjLgU ,  propriii  Jutfexjugtt  ; 
f»li;i  p  loigi'  J  ootufis  ,  kâfi  in^qualibus  ,fut>.ùs  intu- 

^.^mtMr^,  Wiild.  Spcc.Piant.vol.  4.  p.  1014. 
.  Jvs««MP«i.Hnkft  loii|i. 

Sts  tiges  Te  divîf-nt  en  tamfaux  cylindrinm. 
fubc>t.ens-,  fcs  fcu  l.e&  font  deux  t 'it  Miee»,  a 
cii  (\  paires  d^  pinnules  {  les  pionules  fupérieurcs 
tuàpo(ée%  de  |«pK  paires  d»  folioles  i  k»  iolà»- 
tieufes  de  «teatie  {  les  iôlielef  loo^^  d'wi  étmà- 
foace  i  un  (>cuce«  ovales  ,  oblongurs  1  t>btuf<-$, 
toncTonécs  ,  diUters  au  côte  (nperieur  ae  If  ur 
We  ,  teuécv.«au(ôté  inférieur,  glabres  &  lui- 
Tîntes  en  dcffus.blanchàuc»  6t  tomcDCrutes  en 
éc(f'  uii  les  ibmdirpofée»  en  petites  tètes  i^é- 
doucoices. 

Cette  plante  Cfoâ  diM  l'Am^ique  mér  idio- 
tie ,  im  environ»  éê  Qmic».  Jt  l  D*(iràj.i.  tx 

Mimofa  (  rnga  faman  )  ,  intmk  ,foliis  kiplnna- 
ù>  ,  puittiiliiiu  ftxjugit  ,profrii$  fubjixjugis }  folio- 
lii  QvMo-oilo.  g's  ,  oitupt  i  ttiminalijiu  iadouiia- 
urit,  fmàtks  pttitU.fimt  pubt/Uaùàêê,  WiUd.  dpec. 
"    .iroi.  4.  p^  10x4.  n".  49, 


C'eft  un  d^s  arbres  les  plus  forts  &  les  plus  éle- 
vés de  ce  genre. Ses  lenilks  font  dcuc  tois  ailées  «' 
coopelée»  de  ix  paires  de  pîMnltf  t  le*  p<niiul<-> 
&périeures  compoléts  de  fept  i  huir  pa  ies  de  fo- 
liotes; les  infeiieures  de  deux  ou  trcit.  Le^  IoIk  - 
ks  font  ovales,  oblonguis  ,  obtufes  ,  toi  ffuts  , 
^abces  6c  d'un  vert  gai  «.n  delTus ,  puû-fcent  s  nt 
2e4baS{  Us  folioles  furiérieures  longues  de  troi» 
fo«ce«|  les  iatérieurev  d'uo  deiiii-p<  uce  i  le-  tei- 
«in^l  cAt.s  inégaux  ;  les  pétlnl.s  pubefcetis; 
1»e  glande  comprimée      en  godet  entre  tout»- 
1rs  paires  de  folioles  ic  les  péiioks  communs.  Les 
i  .  rs  font  rf  unies  en  une  petto  téie  ^toNiUu  , 
axiraire ,  pédoneulée  ,  contenant  quatre  i  ûx 
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loDfoe  de  iîtpi  i  buts  poticeia  ca&aUcaSée  i  te 
ditafiittuet. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique 
nale  ,  i  Caracas.  J)  {Dtfcnpt.  ex  WiUà.\ 


tu  AcAca  à  fcaUte 


1 


Mimofa  (inga  filicina)  ,  iaumis  ^  fbTiu  bipiom 
mttût  ptnnUiiiu  dtitn  j  gij  ,  pfûfriiê  wmltijtfiii. 
jMhSi&m/Uiu  ifpi^a  lunge  ptdimtaltti  f  MM 

wtUd.  Sptc.  Ptaot.  vol.  4.  pafi  Mty.  a*,  fa 

Ses  rameaux  font  cylindriques ,  de  couleur 
brune»  fis  feuilles  deux  fois  ailées,  à  dix  paires 
de  pinnulcs  ;  ces  demièrts  coihpoféés  d'an  pmtà 
nombre  de  folioles  linéaires,  obtulês,  uu  pcB. 
mucronées  .  longues  d'environ  fix  lignes .  luifan^ 
tes  &  d'un  veit-foncé  en  d<.flus  ,  paLs  ,  un  p<* 
couleur  de  rouille  en  dcflout*  tronquées  au  i  ô:6 
intérieur  d«  leur  bafe,  tmodies  au  côce  txté- 
tte«r  (  te  pét«oles  fierrugineux ,  pvbeicens  i  k  pé- 
tMecemoNM  cylindrique  i  les  pénîeh  cafia1lctH(/f« 
Les  fl  urs  d  nt  difpofets  en  un  épi  pédonculf  ^ 
p<  niant ,  long  d'un  pouce  tii  demi ,  le  pedouculA 
commun  comprimé  ,  fÉbtfDUK»  te»MgfMNI« 
long  de  huit  pouces. 

Cette  plante  rroîi  au  Bréfil ,  dans  U  pioviocf 
de  Pan.  1^  Wtriri.  m  WiOL  ) 
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MIêiu)/*  (inga  pcnduli) ,  i»«mit ,  fdiU  < 
natit ,  partialibtu  vigtniijugn ,  propriit  muliij~i,ii  f 
fliolh  iiuta/ikiu  i  jpitis  ^akofit  f  ongé  fêditiuitia- 
m  ,  ptiamUi,  WiÛd.  Spcc.  PlaM.       4*  p*  tOSfW 

51. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  cylin'^riques* 
vcrruqueux  f  les  feuilles  font  d<.ux  fois  ailées  ^ 
compofées  de  vingt  naires  de  pii>nut'  s ,  chargée» 
de  folioles  trèvnômbtettfes .  hnttairrs,  aiguës^ 
ciliées  principalement  vers  leur  bafe  )  K  s  petinîtS 
communs  a  demi  cy lin  iriques,  pubeicens  en  d.  (V 
lus;  les  partiHs  pubefcens  |  une  glande  aif  ^ 
eran^ie  ,  coeipiinee  >  fimee  au  dtffu»  de  h  b»£» 
lu  pétkle. 

Le%  fleurs  font  diCpoCÉes  en  éph  globuleM^ 
onxs  d'un  pouce  Oc  plus,  rétrécis  à  learpertiV 
inférieure  ,  pédoncules  le  p^dnwewl»  enoNnuv 
comprimé,  long  d'un  pied  •  natre  pédoncule 
paniels,  pendans,  leogs  d'un  dcnu-picd«  ternu- 
itepsrimteiltfi. 

Cette  pî  inte  ('ott  an  Br  (îl ,  daa»  Ib  |MriK# 

de  Para.  Jf  (^De/enpi.  tx  WUid.)  ' 

f   AcACii  è  dcMX  globe».  Miaufk  %MejSk 

Jacq. 


àiimoft  iiofA  biglobola). 
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Spec.  PUni.  vol  <\  ^ag  \oi$.  n".  $it 

Mumft  '(I»lglo6ota),  f^  'uis  biglohofît^  dtnffi' 
mis.  Jaccf.  Amer.  pagf.  267.  tab:  I79.  êg.  87. 

Ses  branches  font  dépourvue»  d'épinfs  j  fc$ 
feuilles  de,:x  fois  ailées.  Ses  fleurs  font  difpoféss 
en  ^Tîis  L  i  ndat  s  ,  de  la  grofTcur  d'une  poire  ,  cttin- 
fclés  daOs  leur  milieu  ,  ayant  l'apparence  de  deux 
ip»  ghiWlei»  placé*  l'an  foi  t^f^^^ 

'  Mîmofa  (  iriga  peûmata  )  »  vurmit  .  foUi's  hipitf 

naiis  ,  pjrfhL'us  fedtcimju^ls  y  proprii,  rn:.ltrju^ii  , 

'  liifM  ftaùuuâ.  Hiiaib.>fc  Bonpl.         i .  ■  ■ 

Sec  jfêliyiNfoiu  deux  fois  ailées,  i  feize  pin- 
0u1es,  compofét:s  de  fuixante  paires  de  foliole'; 
linéaires  j  obtufes  ,  mucronées  ,  iuifantes  &:  d'un 
yert-foncé  en  dtffus,  ciliées  à  leurs  bords ,  pu- 
(>efrcnte$  &  de  couleur  de  rouille  en  deifous  , 
ainfi  que  les  pétioles  ;  ceux-ci  font  cylindriques  , 
longs  d'un  pied  ilespécjples  partiels  longs  de  trois 

^bcrc'éi'tr  {4tif.  les  Aeurt  ft^obc  polot  été  ob^ 
ftrvées.  * •  • 

ÇettQ-^MM  .cr«iik  tiam  VJ^riqvut  ntértdlo- 
'  mHk,  fin  les  bords  du  leave  Cafliquiare.  (  Dtf- 

f  f .  AcAciE  i  frans  ronds.  Mîmofa  eyeheérpa, 
lacq.  • 

Af/Toyû  ^inga  cydocarpî) ,  hurmis ,  foUis  li- 
ftniiatis  ,  partiJÏibus  f^bnovcmjugis  ,  ptopnis  tr'igin- 
tijagîj  ^  txêtrioHbui  mojoribui  i  fpicis  globofis  ,  pt- 
iimmUtlsy^  éàiUàéilnu'î  Iqoiminibus  codUtatit. 

•ib..)4.  fig.  I.  ; 

-■  Cèft  tih  très-grand  arbre -revêtu  d'urw  écbrce 
creva/Iee,  dont  les  branches  &:  les  ra-lieaiix  font 
|fè(^t<léï ,  giirnis  de  ftuiiles  deux  fois  ailées  i  les 
^inouïes  au  nombre  de  quatre  à  neuf  paires,  com- 
portes de  vingt  à  trente  paires  de  folioles  i  les  ex- 
fé)rieures  plus  grandes,  acuminées  ,  tronquées  i 
leur  bil'i  ;  le  pétiole  cotrunun  plus  épais  vers  fa 
bafe*  poruot  vers  l'on  milieu  une  glande  com- 
primée.   .     .    ,   ^  ■ 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  axillaires  ,  pé- 
doncules j  en  téte ,  au  nombre  de  deux  à  quatre  i 
[et  pédoncules  étalés    fitiformes-.  longs  de  trois 

Y'oucts.  La  cnrolL  cil  blanche,  monnpétaîe  ,  i 
,  Cinq  découpures^  toutes  les  fiturs  monadd^hi- 

^|hai6sp«lyindri^iM9/  LesIcuiofpnidH  goiUfa 

* 
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pUncf ,  orbktittim!,  aptondiet,  nouaufct  0 
iMiéts  flir  leur  bôfd  Mtérievr ,  i  l'endr^>it'  4e 

menées.  Ce'!es-ci  font  p:!  cloppées  d'une  p 
grade,  vilquôule  ,  fivon^ule.  Les  nstuteh  . 
lervent  cbame  de  Oivon» 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  mérî 
nale  ,  aux  enviiom  de  Cauc4s.  b  (.Brtdentty 
WÎUd,) 

f6.  AcAcit  cheveli^.  Mimoji  comofa.  Sir. 

Mimefb  (ihjçt  comèfk)',  bumis  t  fitiifs  ht 

njt:! ,  r  ,  .'  j/rfuî  triju^is  ,  prdpriis  fu^iieeemji^ 
fionfut  punuulata-corymbofij  f  iegumiaiius  acin 

formikus.  WiUd.  Spccr  Pk»ti  vol.  4.  paig-  <G 

n».  jf. 

Mimofa  C  comofa)  ,  iatrmit ,  arborta  ,  /oA/j 
pinnatis  ,  irijugis  i  pinnis H</V€m  fmitkethfjugis  ,  t 
iibu  *  kifi  mufis  ;  floribus  pmûfaUm  ,  moiMdtif. 
Svactt,  Pfodr.  p.  8; ,  fleflor.  lMl»«ttia.  roli 
pa(..98o.    ,   y  .  ...... 

Mi-^of-i  Jrattecfd  ,  ertBa  ,  întrmls  ,  cortîee  ci 
rto  ;  fiorii>us  taxe  conglobatis  j  fpicis  plurimis  , 
mojit  ,  urminalibus  i  foSoU*  nUMimt ,  kipèÊUlà 
Brovn  ,  Jam.  pag.  ijj. 

Arbii^ieau  d'uD  beau  port,  haut  de  quinze 
vingt  pi;.ds,  dont  les  cigif&fiim  fiaibles,  tiès-i 
uieufes  i  leur  ronmnet .  revdniu  d'une  écoi 
blinçhâtre,  un  peu  rudei  ks  rameaux  glabre 

efKîés  j  k s  fr ui'iles  deux  fois  ailéts  ,  compofi 
de  .deux  ,  pli}$  ordinairement  de  trois  paires 
pfnneles'}  nee^  ou  dix  paires  de  folioles  ovale 
un  peu  roides ttèt-gUwt» .  obtufes  i  leur  foi 
met ,  émouffées  ï  lenr  baie  ,  veinées,  hitfiiN 
en  cklTiis  ,  arrondies  à  un  de  It-urs  bnrds  ;  les  p 
tioies  glabres  i  les  pédicel'es  cylindriques,  perd 
à  leur  ba'e  par  une  cavité  hérifliSe  i  fOAOttfe 
lure,  S:  tenant  lieu  de  glande. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule  oupi 
t6t  en  un  corymbe  terminal ,  à  rameaux  nombreiu 
cylindriques ,  ramiHés.  Le  calice  eft  divifé  en  ira 
ou  cinq  petites  dents  verdâtres  ,  obtufes;  la  C< 
rolle  eli  obionpiic-  ,  bLirulucie  ,  petite,  à  troi>  c 
cin^  dents  ;  vingt  à  quarante  Alanrtens  blanchâtrts 
capillaires ,  réoms  en  tube  ï  leur  bafe,  teronin^ 

8ar  des  anthèrfs  arrondies  ;  l'ovaire  oHongj  I 
vie  capilliire  ,  de  la  longueur  des  ëta!n!ni.si  i 
ft'gmate  fi  liale  L  e  triiit  eft  une  goulle  en  lorni 
de  fabre ,  comprimée ,  glabre  ,  longue  de  deu 
pouces .  comenam  fis  I  hnit  fenenees  «roodies 
comprimées. 

Cette  plante  croit  dans  les  cannées  tspiiiitnoi 
nalet'de  U  /aouï^ue ,  for  les  codieis  m  wmm, 
gncs."5  (I>ry«fT/s.c»5«Mrt(.) 

...  I 

57.  AcAOB  ntop«.  Mim»(i  «ûvn.  . 
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fiuu.  fol.4.  pg.  ICZ7.  n°. 

Iigâsiopo.  Huaib.  &  BonpI. 

Cette  plante,  <jue  les  naturels  du  pays  notn- 
irent  *iopo ,  &  qu  ils  emploient  fouvent  en  pbc0 
du  m1>3c,  eft  un  arbte  dont  !«  rameaux  font  ver- 
raqueux,  ponâuési  les  fwuilks  Jeux  fois  ail^ïs; 
trente  i  quarante  piiris  vie  pinnuiej  ,  c>..i  i  l.- 
fee>  chacune  de  foixante  à  quatie-vingts  pjircs 
de  toho'.ts  linéaires,  ciliées,  acuminces;  les  pé- 
iwlei  pubefcens  }  le  commun ,  long  d'un  demi- 
fied  te  pia$  i  tes  paniels  pobefcens ,  l.jngs  d'en- 
tiron  un  poure  &  demi ,  portant  à  leur  bafe  une 
ifitaÀcmceoléc.  Lesgotiites  Contlin^aitef,  acumi 
MO,  f 
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49 


^»  loagnes  de  noli  i  qietre 

Cette  plante  croît  dans  l'Ainéiique  méridio- 
luJe,  proche  Atures.  T)  (Defiript.  m  WUU.) 

j8.  AcAciE  fafla.  Miwutfa [ajfu.  Bruce. 

Hmo/i  (inga  faffa),  iiitnnu ,  foiiU  Upimùtis, 
fvûaUàmt  tri  feu  quadrijugui  pnpriis  Juoleamju- 
m^oi/ongo-ovatii  ;  fiorihui  umbcUjtc-panicuUiis. 
wOd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  loiy.  n».  57. 

S^tf.Ilciice,  Itin.  pag.  17.  Icon.  &  Edit.  geim. 

Se»  «iM^wMi|Mînrue«  d'aines .  divtfëes  en 
tmeaax  aftMMt^fnnis  de  feuil'es  pétiolées ,  al- 
an^s  ,  d:ux  foinMes  ,  compofees  de  trois  ou 
Qiijtre  pjjics  de  pinnulcs  ,  foutenant  chacune 
douie  f  ijr  ?  folioles  ovales,  cblongues.  Le» 
MUE»  rgg|^^i|^lées  en  panîctilei  pfe%'ainbel» 

MM, 

Omhi  pfaaMCMlK  dm  l'AUHiaie.  1> 

J9.  AcACTE  ombellée.  Mimofa  umèel/uta.  Vahl. 

Wmoft  (  inga  umbellita  ) ,  fpinofa  ,  folih  con- 
jagato-pinnatit  iipirtnaiif/ue  ;  panialibus  brjug's  , 
proTtiii  fubdecerrj,igis  ;  ambtUii  ftdtuuulatit ,  ax'U- 

iiri^u  i  Ugunmibui  fpiralUm.  WWi.  Spoc.  Plint. 
f©i.  4.  pag.  1017.  n'.  j8. 

Mimofa  Cumbcllati)  ,  fpinofa,  foUU  tonjugatit 
iqimaaufjsie  ,  bijugis  ;  fionciu  mmttUtUit,  itgumi- 
mùmfpualtbus.  Vahl,  Symb.  ».  pag.  103. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  glabres ,  cylin- 
oriqucs ,  ponâu ^  s  i  les  pl u s  jeunes  d il! ans ,  fi ^  x  u  „  u  X , 
0<in,tub;:rculeux  ,  arm-:$  vl'épines  droites ,  (lipu- 
latres ,  obtufes ,  très-ouvertes.  Les  feuilles  font 
uw;  deux  fois  ai'ées,  à  deux  patres  depinnules, 
con]po;ëes  d'envirop  dix  Min»  de  folioks  gla- 
bres ,  oblongues .  mactenéet,  ebliqaet  i  m  des 
corés  de  leur  baie  ;  uiM  peUft(bode«aiie  cluque 
paire  de  foiiules. 

te»  icois  Ibnt  ràidcs ,  dans  les  aiOèlles  des 


fèuineit'ai  aoinbie  de  douMi  iftiie>«D  fbraw 
d'ombelles  finip!^^ ,  -  las  courtes  que  les  feuillcf  « 

lonçut-'s  d'un  ^'.ik  .  ;  i.  f.e  c  ilir»  eftciUBpa- 
nule,  à  Cinq  di.-fits  ;  a  toioî'e  monopétjle,  uHb 
fois  plus  longue  que  le  calice  i  les  fi:amens  nom- 
breux, ttès4oogs,  tmmad^lpheii  le  s  gouiles  rou- 
lées  en  fpiiale,  pubeTcencet  dans  leu  ienndTe. 

Cette  plante  aolc  )  111e  de  CeiLin*  B  (  Dtfafyt,' 

$.  If.  Mimosa.  Willd.  Ffeun  lurm^phrodlus  ;  ct- 
ikt  à  cinq  dents  y  corolle  nulU  ou  à  cinq  dents  ; 
huit  étaminet  ;  ui  JfyUg  gOafi  divifit  par  anicu- 
/âtioiu  moiufpermâg  ifiiiu  dê  fyU  dm  iaftart 
mitit. 

'*  PeuUtiimipitiiimtMiUiA      •  ' 

60.  AcAciE  i  feuilles  de  piùiéiiiit.Mimofi pif- 

Mimofa  iitermit,  foliis  çonjugato-plnnatis  ;  pim-s 
tri/i.gii  y  fblioiii  tlLptieit  ,  oitufi*  ;  gianduU  ttuef 

par  itrmàuàt.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  ^  ptg.  loiS. 

Cet  arbre  eft  fans  épines  :  fes  feuilles  font  al- 
terne» ,  conjugtiées ,  aidées  ;  les  pinnu'.t-s  compo- 
fées  de  troi»  paires  de  folioles  elliptiquef ,  obtu- 
fès ,  longues  d*oo  f>ouce,  I  cècés  inégaux,  vei- 
nées ,  m.irquces  de  trois  ou  quatre  nervures  ,  lui- 
f.inres,  d  un  vtrt  foncé  en  dclfiis  ,  f  liis  pales  en 
d-(|(>us  ,  gl.ibr'.s  à  leurs  deor  lactsi  les  pétioles 
gbbrifs,  cana'icules,  travrrfés  par  deux  lignes 
bef«. entes  {  une  glandule  comprimée,  urcéolét 
entre  les  deux  foUoles-tenrinalcs.  l  e  fruit  con- 
fille  en  one  gouflb  linéaire  ,  (înuée ,  longue  de  ilx 
3  fept  ponces ,  i<  ntenarit  ,  dans  chaque  anioul4' 
tion ,  une  letnence  blanche  8c  ofleule. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  méridio- 
nale ,  aux  environs  de  Cancas.     (D*fifùt,  «r 

61.  AcAciE  vive.  Mimofa  viva.  Linrt. 

Mimofa  intrmit ,  ktrtgeta  ,  foiiit  eonjugato^àt' 
Mis,  pioMts  fHadrifttjnt,  fotiotu  fainuMdii  ^  if 
mento  uniarticulaio.  Wilidên.  SpeC.  Plant.  V<â.  4. 
pag.  lOiS.  n».  2. 

Mimofa  viva  ,  intrmis  ,  foliis  conjugjtis ,  pinnO' 
tis  ;  panialiius  q.iad'ljui;is  ,  fuoiutiuuis  ;  cju/t  iatr- 
mi,  keriucto.  Linn  ûpec.  PUnt.  vol.  4.  p.ig.  i  joo. 

Mimofj  minima  ,  fierijcea,  vix  uipolli^arit  i  cap- 
fulit  munpfpermis,  hirfutit,  BroVMj  Ja«,  pa§.  154. 

Mimcfa  viva.  Ijm.  Dift.  1.  n°,  27. 

Cette  pUnce«ft  nmafqttablA  par  là  petitelTe  8e 
par  lès  goott»  nwnorpenMaràuM  feule  arUca^ 
lation ,  heriOéet  Ûk  poib.  (  Ftytt  ACAOS  vive  . 

0°.  ^7')  .       ■  . 
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<Ji.  ACAciB  chifte.  Mimofa  et^a.  Ltim. 

Mlmoft  eaée  petiolifqut  ûeuUatiti  faliit  tenju- 
gMto-pinnaiis;  fîitnit  nuadrijutis  j  frKoMtUtugir, 
tntqsù'aitris  ,  fubtquahhus,  WiUdélI»  SpCC  PunC. 
Voi.  4.  pag.  1019.  ri".  J. 

Mimofa  cafia  ,  acuitatJi  ,f>tlus  c^njugatis,  fÎAM* 
$îs  i  pjrtia/iàus  tfij^gis  ,  fmkêfiiaUtus,  Lino.  Spcc. 

Plant,  vol.  l.  pag.  15CO. 

Mimofa  Joliii  to'^ugiitis  ;  foBûlU  piimatis  ;  pinnis 
fiiiiâ>,  JiiUfKéMèiu,  HoH,  Ufùi»  149. 

Mimofa  falljco  fennt ,  firtofj.  B)-rh.  T  ■Jg;^. 
I^Jt.  1.  pag.  Jj.  —  Barm.  Flor.  Ind.  pag.  iii. 

Mimofa  ctfta,  Lam.  Diû.  n*  $4. 

Les  dewi  MioIm  imninta»  font  |>lus  petket 
qo*  les  autres.  (  F<9«t  Acaob  cbafie^  n*.  j^.) 

'  6|.  AcÀat  IbîUe.  AfiawA  4iilÂk  wàu. 

•  Jltinicfa  caaU  fimpliii  ,  a<ult.tto  ;  fvUU  eoMjtgatc- 
fimmtiê  i  pivùs  6ijugis  Jolioiis  «pavatis  ,  f^btiu 
^/iriMflM,  iiaimit  mimbàU.  WjSd.  SpK.  Hmc. 

vol.  4.  pag.  ici.;.  I.".  4. 

Mimofa  àtbitis.  Ilumb.  &  Bunpi. 

•  fiMâtCtAMKfiaiplM.cy'<in<Ui4ues,  hautes  d'un 
||mI  fit  ditmi  oo  deux  .pie4ltr'anHé<s  d'aiguiilont 
4^an,  fabalés,  en  crochets ,  glabres  principalcin.'-nt 
à  la  partie  inférieure  ,  un  peu  lv>ri(T?es  au  point 
^'infercioi  des  péti"l':  s  ,  garnies  de  feuilles  lonfîii:- 
nent  péliolces,  ci  n  uguiée»,  ailées,  à  deux  paires 
ém  piMuit*»*  compoftes  da  fbUoles  lotifues  d'an 
pottce,en«qnto  |«imifé,  mucronées,  inégales  i 
leur  bafe ,  coavertN  de  quelques  poils  rares ,  cou* 
ches ,  \,\.\s  abonJara  en  defTous  i  le  pétiole  com- 
mun pref^Uie  gUbre  j  les  particU  pileux  i  Us  lli- 
pules  linèaiKS,  fubul^es,  ciliées.  Let  fleurs  font 
iéttniet  én  une  té:e  enipti<{ue,  longuement  pé- 
il4MKuU« ,  axidaice ,  roKtaire  ,  de  la  groffrat  ^00 
pois. 

Cette. pfante  rtoît  dans  l'Amérifie  m^rfdio- 
•aie,  proche  Caripe.  O  (  Otf  ript.  tx  Wittd.y 

^4-  Ac.^ciE  blanchâtre.  Mi-no  fa  al'.uJa.  Wi.IJ. 

Mimofa  acuLdtii  tfolnJ  co-ju^^to-pinnatis ffiiiMis 
hi'ju^is  i  foliolis  inéquiluie  u  ,  jluIij  ,  cano-pabcjitn- 
intimis  miniaûi,  Willd.  Spec.  Piaot.  vol.  4. 
pig  lOjOu  r^.  5. 

«tfUt.  Headb.  8r  loppl. 

Arl  riiTeau  dont  les  rameau»  font  tl-flT's ,  ^alcs, 
cyliivliiqiitrs,  armes  >i'^is;iiillons  j  les  plus  jeunes 
pnbeliceiis;  tes  ait;uilloirs  ëpats,  Ôilnilés»  un  peu 
rec  mrbn  i  ks  feuilles  onn;spfii,  aiktef  *  à  àtax 
paires  4e  pinnates.  cnnv«>Mc9  de  foliolM  âToo- 
jre'-.s,  aÏRuë"» ,  lon^iies  d'enviton  un  pnuce  .ia 
flus^  à  côtés  ios|auiA  couyeius  dépolis  i^Un» 
u 
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chtoès,  couché,  très-courts,  entre-" él^s  wm. 
les  ftries }  ta  foliole  interne  de  chaque  pi(.nul«  très- 
petite;  les  pétioles  pubelcens ,  l.i  ipirt  annés. 
Vers  leur  baie  ,  d'un  aiguiili^-n  (olitairc }  les  liipu- 
les  linéaires,  fubulées,  pilbefcentes  ,  caduques. 
Las  flem  foac  ditpoliies  en  té-e,  pédonculées* 
fislttaim  <iv  steinéfls  dus  VwSUQiè  des  feuitle» 
fupétieures. 

Cette  phnre  croit  dans  l'AlDériqfi*  BlétUio- 

nale.  f)  (  D.friyi.  eM  Wiffd.y 

6$.  .\CACiE  fenfiiive.  Mimofj  ftnfni\a.  Lirn. 

Mimofa  cauU  petiuiifiji'C  acultatii  y  fatiis  cor.jx^ 
gato  pii-niitis  i  jolioiii  jMf>aimiaiati/-ov^i  s ,  ^IlUii^  ^ 
/kkki.fiitftt  ifùmu  miiumii.  WdU.  opoc.  Plant, 
vol.  4.  fêg,  io}s.  n*.  ^ 

Mimofa  /n^$hM.  Utm.  9rte,  Hmu  itêL  1. 

pag.  i|oi. 

Mime  fi  fpittofa  ^  prima  .fut  braJUioMt  latiftUiai 
filiquis  rjdijtii.  Br^  yn.  CentUt.  jOg.       Ul>.  t6» 

—  Tttv.  Lhret.  t.«b.  95. 

iM.mo/j  fenfiiiv^.  Lam.  D:<fl.  r.r".  ^f. 

Ses  folioles  font  glabres  en  detTus ,  pubefcen» 
tes ,  un  peu  blanchâtres  en  delTous ,  principale* 
ment  dam  leur  jeuneâe  )  les  fleurs  réunies  en  cé« 
tes  giobdeuiës  i  l'extrénihi  d'un  leng  ^dnciil* 

C6.  AcAOl  à  icviUes  ték».  Miamfa  fimg4*i 

Wilid. 

Mimofa  acuUata ,  foliit  conjugaio  -pinttaùt  >  pia^ 
lût  ^ytffb  ;  foiiolis  fiiUimidiius  ,  avatO'oUoi^t  « 
acutis  ,  utriitqui  fi'ifilf't.  ****"'**  mMmus  rama 
petiolifqut  tomtiaofu^mBàt.  fl^eC-PlMI.  «oL^ 

pag.  io}o.  n*.7. 

S(S  raoïraiiY  font  chanr^  d'ùn  duvet  épais, 
coubur  d<:^  rouille ,  armés  d'aig «illom  ra^es ,  ti^s- 
courts.  Lts  fcuilîts  f.  nt  conjugu- c5  ,  aiîces,  i 
deux  p.irres  de  pinruUs  compofees  de  loiinles 
ovates-cblongues ,  aigud^,  i  c4tés  inégaux  ,  Inn- 
(tutfs  d'un  pouce  Se  deiM  >  couvertes  ,  cq  déHils» 
de  poils  couchés  Cr  nombreux ,  plus  t  pais  en  def- 
fonsi  la  foliole  intérieure  de  cii-ique  pinnule  très- 
perite  j  Its  pétioles  lom'='nt  ui ,  t  .ns  épines.  Leï 
fleurs  fort  difpoOes  en  têtes  pédonculées ,  pref- 
qiie  séokinées,  fituées  dans  i'aifltiie  des  feuillet 
lupériearts. 

Cette  plame  croAt  dait»  l'AaiétiqMe  tiéCTJi»' 
aale.  ^  {Dtjènpi.  «v  WilU.) 

C^-  ArAcnd«WilldllM«r.Mfai^irSIIS*MW 

vtt.  Wi  lJ. 

%îimofj  f1!hr?bân<la^,v«i'&  pttîoUfyM  teuUf 

lis  ;  :ul:  s  ^  r:jU'^j  o-p  ':r.n'itis  ;  foîtol.s  ;u  •j""r  J  ./.'o- 
mtatis  ^faoiiu  ^ngtjoluint  ^tulimis  mitùmit  i  gar 
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Cem  pbnce  a  des  ranuuix  pubcfctM  ,  cyiîa- 
4n^ues,vinés  d'aiguillons  nombreux  j  recoutbés. 
SesfeuiUes  (ont  CQr.;iiguécs,  ailc>;s,  j  Jeux  paires 
de  rir.nules  compolëcs  .le  ti-ho.csovalts,  aî;;ues, 
Jongues  d'un  pouce  «  giibrci  ,  d'un  wri-ionce  en 
deâ'uSf  couvertes  en  Jeirous  de  poils  rudts  & 
•  aMibroyx  >  la  foliole  intérieure  de  <.h^u«  pianule 
Sott fente  ;  ies  péciules  pubefc^ns,  munis,  à  leur 
partie  inférieure,  d.-  quelques  a'nuilton.j  c  >ix 
dts  riuiiie..  ruperiÊUrc&  uu&.  Les  rieurs  loin  diliJo- 
lëekeatétcs  pcdonculéfs.prefqu  tu  yrappes,  foi- 
MK ,  par  kuc  enfemble  •  une  forte  de  paaicule  i 
rciuèMté  des  taneaux  6e  des  tiges. 

Gea»  plante  croît  dans  l'Amériaae  méridio- 
68.  Ac^at.  (ftaftifs  cominittie). 


Mimcfa  acuUatu  ^  foit'tJ  fu^tiii^haio-pinitjeù  j  fin- 
mis  fptur*u  ,  ntmitijugit  /  c>i«/<  .  ptùoiU  ftduiwulif- 
§Hepiàfi'luj^Uis.  ViUden.  Spec.  Pfamt.  vol.  4. 
pag.  10  ji 


n*'.  9. 


j«  ftfae ,  ttwttmw  «  /Mut  fiénUgÎMo^in- 

IfOI. 

Breyn.  Ceatur.  40.  tab.  iS. 


lab.  19. 

iCmafa  fa£tm,'Uuu  Diift.  f .  d*. 

cft  très-remarquable  par  le  mou- 
biiié  qii'eUe  éprouve  lur^u'on  Jii 
qn'cn  ta  approdie  ieulemeot  l»  ouin  } 
elle  u'cfl  pas  la  feule  .  ainfi  qu'il  a  été  dic(K«7<{ 
AcACiE  pudique,  n'.  36.) 


AcAcii  pttdjbonde.  Mimofa  judUmtda* 


Mimtfm  tumttmit .  /ôtiis  fuhdighatv-plnn^iiis  i  pin- 

FfaK.  vol.  4-  pag.  105 z.  n**.  lO. 

Ses  tiges  font  dures,  glabres, concbées, Ion- 

Kf  de  deux  ^iciU  &  plu»  ,  garnies  d'aisMiiîlons 
iéolés  ,  courbes  en  crochets ,  prefque  géiiiinés. 
Les  f-uiï\t:%  fupeneurét  Innt  conjugue-js  ,  ailées  ( 
les  inlërieuies  preique  digitëes,  ailées,  à  quatre 
paires  de  ptmuiles  comp^(ées  de  folioles  nom» 
hreufes ,  lineaices  ,  aiguës  >  couvertes  de  poils 
épars ,  foyt-ux  8f  coochés  ;  les  pétioles  dus  ,  pi- 
jeux.  Les  fl-u:s  fort  dirpoTées  en  tètes  fouvent 
^éoumes^  eUipÙK^s,  aatUaues,  pedoBculées. 


A  C  A  *t 

Willd.)  »  • 

-  70.  AcACtE  à  quatre  éuaÙAes.  Uimofa  tarç»- 
Willd.  • 

Mlmof.t  aculea'a.foUis  fuhd'gitito-p'tnnat'ts  ;  pln- 
nis  j>*4ittfnistmMJu£Ui  rami*  fuitJeentiiiU'  Willd, 
Spec.TUot.  vot  4.  pag.  10$  £.  n^.  11. 

Mim»ft  tttwubti.  ^mb,  &  Bonpl.. 

O  rte  clfièce  a  des  tiges  ligneufiw ,  cyh'ndfi- 
ques  ,  pubeicciites  ver»  leur  lommet,  arméci  d'ai- 
guillons rares, gémbiéfjMpulaires  dans  les  entre- 
MeudSj  vers  l'cxtrémiié  des  tiges.  Les  feuilles 
font  pu  fque  dt Imitées,  aHéet,  i  quatre  ^itcs  do 
pin  u:i.s ,  compoféH  de  folioles  nombreules ,  li- 
ne^ites  ,  algues,  prerque  glabres  ,  cibees  à  icui^ 
àNMds.  par  d«i  ptailt  ftjtatMi.ttti>ihiodtoiH  t  Infér 

tioles  velus. 

Les  éeiirs  font  diO>o(««s,  dans  ï'iiihi\t  des 
feailles ,  en  téces  oblonguo* ,  pedoncuiécs ,  pie<^ 
fliMjéoMiéasi  ta»  éoniÏMa  m  oombre  do  <yi>ci«. 
Le  froir  confias  Ott  ww  gooiô  gUbco .  «ompofiio 

de  cuiarre  articulations  ,  tntourée  de  fiieis  foyeiu. 
Les  )eiiiie»  feuilles,  ainii  qu«  les  téttsde  fleurs, 
font  d'os  MmB  flfgIMI  «VOMI  JMV  ééwipppf  ■ 

lUKIIt. 

Cette  plaoce  cipk  dsqs  l'Aotérique  métidio- 
71.  AcAciE  I  pbfiews  dighadoM.  Uhmrf*  /»• 

/ydaOyU.'WiM. 

Afimvft  acuU-/ta  ,f6liis  piidigitatO'piniuuh J  pin- 
mis  tSoM,  midiifugu.  WilM.  Spec.  Plant,  vol.  4. 
pig.  10^.  a**,  il. 

Mimofa  polydaclyla.  HuTib.  S:  Bon?!, 


Ses  réBoana  (bucMàftés^oUniinques ,  armés 
d'aiguillons  en  crochets  1  Iw  mailles  preique  di« 

gitées,  ailées,  l  huit  paires  A'  pinr  u'es  conro- 
fees  de  loiioks  ^l-ibrcs,  linéaiies ,  ai  a  js ,  loyeu- 
fcs  &  ciliées  à  le  irs  bord^  i  les  peiioks  h  fpidîS, 
dépourvus  d'épines.  Les  leun  font  ditpofées, 
dans  IVUeMe  des  firafllas;  en  tiees  génioées*  el^ 
lipiiques ,  pédoaculées. 

Cette  plante  crott  dans  l'Amétiqaa  méridio- 
Mit,  far  las  battis  da  Ei*iiv«<Mair^  prashe  -Sio* 

?z.  AcAas  tooiantattta.  JfBmafinmmtitt^ 

WilId. 

Mim  ifu  inermisyfoliii fuhdigitato-pinataisifinMis 
qaatemis  ,  muit  jugis  i  f^lioii*  U>mtnt«fk*  WilbUn* 
Spec.  Piarit.  vol  4.  pag.  lojj.  n".  i^. 

M':mofa  tomer.tvp.  Uuir.b.  &  Bonpl. 

Ses  tigcf  f»  àixiifoi  en  umanx  cyUadti^ués  • 

C  X 
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fins  ëp»nrs  ,  couven"!  pnMs  tfhs  -  nembfélix  , 
garni,  dt.*  fciiilLs  prtfiiiie  digitées,  ailérS,  à  quj- 
tre  pairi;s  di;  pinr.u!.?.  rompoftes  lie  plulïeiirs 
■ftiliolts  longues  «i*un  «lemi  pooce,  linéaires,  oh- 
tîifcs  ,  charge* s ,  à  lents  aeux  face»,  de  poils 
abondant  &  blanchâtres  >  ainfi  que  les  pétioles. 
Les  fleurs  func  dhpofies  en  têtes  globulcufe^  > 
pcdonculées ,  asilUireSa  fitiiées  i  Vnaaéaâié  des 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  méiiiiia- 
yjVÀcAciE  2  croclicts.  Mmtfm  HamttM,  Vittd. 

Aîimofj  aculiaia  ,  foliii  hipinnjtis  ,  perUalibus 
quadrijugii ,  pr.opriis  feptem  fta  râojugù  >  fd/MeuUs 

'«uittiu,/u»  iotifrioriiMt,  ytm^  Bptc.  Pkm. 

vol,  4.  pjg.  lo;  ^  n*'.  14. 

Aîbre  ou  arbufle  dinr  leS  tî{|es  font  munies  de 
rameaux  prefqu'ang  ileur  ,  pi^ftèiu,  armév  d'é- 

Eioes  très-fortes  «  abomiaatet.  cetBprknëes ,  cour- 
tes en  crochet.  Les  feaittes  font  deux  fois  ailées, 
à  quatres  paires  de  pinnules  compofées  de  fept  à 
huit  paires  de  folioles  obiongues  .  mucronéts , 
pubCKOnn»»  pariagéec  inégalement  pa»  h  princi» 
pale  nervure  j  les  pétioles  pubefccns  ,  épineux. 

Les  fleurs  font  difpofées  ,  dans  l'aiflelle  des 
feuilles  ,  en  tètes  globulei,fas,  pédonculces  >  les 
pédoncuLupubefcens,  plus  longs  que  les  feuilles» 

•  armés  <f  wv  on  âc  deux  aiguillons.  Les  fruits  cenfif- 
ter.t  en  une  goulîe  longue  de  deux  pouces,  à  cinq 
atticuljtions  >  (inuéeSj  iégérëmeni  pubefcencest 
les  anicuUtMMU  aammiu  d'an  filet  epineni. 

Cette  plante  croît  daiM.  l«a  Itàe»  otmuim.  1) 

(Dtfcrifhtx  IFiiU.) 

'  74.  Ac  ACI8  i  large»  épinès.  Uiaufk  Uti^émofa. 
Lan» 

Mimofa  «euttaUt  fattît  Kphmaâs  y  panialibus 
dcem  fiu  quindfcim'jugls  ,  proprili  ciece"  jugis  ;  jtu- 
ii  is  oppofuis ,  ovatis  ,  comfrejîs ,  inur  jingula  par- 

lialia.  WilMen..  Spec.  li«it.^vol.  4.*pagb  1014» 

Mimoféi  Lufpinofa.  Lati.  Diû.  I.  n*'.  y6. 

Cette  efpèce  eft  facile  ï  dittinguer  par  fes  épi- 
nes larçt  s ,  comprimées ,  j;iurùtrc5,  nianguUires , 
placées  entre  chaque  pionule>  (^<^<{  Acaoe  à 

•  brgts  Opines.  ) 

7f.  ACACI8  i  pltlfieun  ^inCS.  Mimofa  pc/ya- 

Mimofn  acutcata  ,  foUls  hî^!nra:!S  ,  pa'ùal:ius 
decemjugis  ,  propriit  miU'fugti  ■  iutdeis  y.no.'i  com~ 
munis  oppojliis  ,  trl^npulji'thus  ;  iii'r.trr.'i  v.llojîf. 
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Ergot  éliront.  Bruce,  Itk).  5>piK>'l5-  Icon.lc 

Edit.  germ.  j.  pag.  46.  tab.  7. 

Ses  rameaux  font  c)  liovii  i  que s ,  garnis  cleiêtt?l'e« 
doux  fois  ailées  J  les  pinnults  au  nombre  de  dix  à 
douze  paires,  compofées  de  folioles  nonabreuks» 
linéaires,  obtufes  j  le  pétiole  commtw  aroié, etitre 
chique  paire  de  pinnules  ,  d'aiguillons  oppoTés, 
triangulaires,  aigus;  ceuTt  des  tiges  font  compté 
més,  épars ,  recoiMbes.  Les  fleurs  font  difpolées 
en  epis  globuleux  ,  axillaires ,  folitaites,  pcdoiv 
culés,  de  la  grofll'ur  d'une  cerife  :  il  leur  luccèJe 
des  gonfles  Uiié«ises,  flexiieafes«  velues,  tongutt 
'  de  tcois  ponces. 

Cette  plante  a  dté  obfcrvée  par  Bnice  dsM 
l'Abilfime.  ff  (  IJeftrift,  *x  Wm,  ) 

AcACU  4  demi  dpioeafe.  mmtfr  fimi^ 

r.ojj.  '    "  '" 

MimcjA  aiulcata  ,  foliii  bipinrujtîs  f  ^rliculu  CiH^ 
Unis  ,  fupcmt  nc^liatis.  l.inn.Spuc.  FJjDt.  V"l.  i. 
pag.  If 08,  —  WiUd.  $pec.  Plant.  voL  4.  p.  JO^ 
n*.  17. 

Miitofa  Muleit ,  ëi  fimmititem  inierncdiorurr  coih 
fenis  s  foins  dupiicato-pùuwtit,  Hort.  Cli£  2g8. 

G«tte  efpèce  n'eft  encMt»  qo»  n^-mfitfu» 
ment  connue  ,  néanmoins  on.peBt  la  difltngMrl 

la  dirpcfition  des  aiguillons  placés  fur  les  rameaux» 
i  l'extrémité  de  chaque  articulation»  Ses  feuilles 
font  dims  fois  aHées. 

Cetie  elame  cceli  dans  l'Amérique.' 

77.  AcAcri  parefCtofe.  Mmtfi pign^Um. 

Mimofj  acuUatu  ,  /evit ,  foUis  iipiniuitis ,  oppif 
fiù  acuhtuit  j Jpinâ  trtSà  inttr  pngula  pa'tiaLa» 
Linn.  Spec.  nant.  toL  -i.  pag.  1  f07.  —  Amarfl* 
acn  l.  vol.  .\.  pi;.  2-4. —  vSvart/.  ,  Obferv.|Mg« 
joi.  —  Willden.  5,>cc.  Plant,  vol.  4.  pag.  I0|f. 
n^.  18.  Var. 

JEf.hynorr.cnt  fjUit  acacU  latio'ihiis  ;  froniihut 
langi^mvi  atuims  hûicniiiuss  Brcyt) ,  C'eiUur.  p'g* 
44.  tab.  10. 

Mimrféi  f^at.  Lam.  Dift.  i.  jn**  f4> 

/t.  Mimof.1  (arperata  )  ,  ûc^leita ,  kirta  ,  foKif 
bipinnatii  ,  opp-jiù  ùculedfs  ;  ip'inii  trccià  iBltr  fv^* 
gula  pjriiah.i.  Liiif..  Sp-  c.  Plant,  vol.  1.  p. 
—  Bùnks  ,  Relitj.  —  Houll.  tab.  l'J. 

Mimofj  (  afpcrata  )  ,  aculeaté  tf"^"  bipinnatis , 
par:,alii>us  oSo-JuadÊCU^li^frê  ,  ptopriù  muUij<ifis; 
acuUis  oppoficis  ,  aadaaàt ,  vugrfi^til»  p«nt^*i 
paniaULm  hfi fpiitâ  nOi.  'Willden.  Spec  Wsat. 

vol.  4.  pag.  10J.5.  n*.  i3.  Var.  «. 

Mlmuft  cfperata.  I  an.  Di^.  r.  n^       '^'•"■  J'- 

,    Cette  «fgèce  vawc  daas  fies  tiâcs.  &  ici  taœeaux 
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fiitaiitM  fontj  outre  les  aigiiiUooiwiiidpUB, 
cavreitt  de  petites 'épinutcs  femUables  à  des 
poils  courts  ,  tattt6t  eUcs  (n  font  dépourvues, 
coouue  dans  U  variété  «.  (  ^oyet  Acacie  puel- 

7S.  AcACis  endofiMe.  Mhmoft  dtnmieai. 

MÀmofaaeuItMa^^Uu  kipînnatis  ffêriUt^ut  fcx 
fm/èpamjmgh  ,  propriit  mulrjugis  ;  ûCittÛM  oppofi- 

lis  ,  rtilis,  inier  Jîr.gulu  pani.iiiu  ,  pdr[i^t:utr.qut  bjfi 

jpMÀntiù,  Wliiil.  âpec.  PLni  vul.  4.  pag.  103 j. 
11^.19. 

Mimofa  dtrmitms,  HMiib.'  flr  BimpL 

On  diftingue  cette  efpèce  du  mimofa  afperata 

Cir  le  nombre  de  fes  pinnules  ic  par  les  ^guil- 
ns  droits,  fort  menu-.  ,  lubulé*  :  «Us  hli  tc(- 

Étmbled'aillwurs  beauccup. 

St$  tiges  font  pubefcL-ntes  ,  cylindriques,  par- 
feméts  il  a  ginUons  droics ,  menus ,  épars ,  fubulés. 
Les  (euul  sfonc  deux  ibis  ailées  j  a  fix  ou  fept 
Pàirçs  dephnrales  compoféet  de  plufieiirs  folio- 
les linéaires ,  un  peu  obtures,  gîabres  en  defTus, 
pubefcentes  en  dc(Tousi  le  pctiole  commun  pi- 
leux ,  caaree  >l'aigui!luiis  oppofés  ,  droits,  lubu- 
\es  >  deux  iièv>loiigs  à  U  baie  dis  pinnules ,  deux 
autT««p\uscoem entre  tluque  pinnule.  Les  fleurs 
lent  réunies  en  Me  léte  de  ia  groiTrur  d'un 
pois  f  foutèoae  pu  un  pédoncole  pileux  ,  foli- 
uiic,  axtJane. 

Cttte  plante  croît  dans  l'Amérique  méridio- 
nale j  aux  lieux  labloneux ,  Tur  les  bords  du  fleuve 
Afm.  ^  {Rfirift.  «  WHU. ) 

79.  AcACll  aflbapie.  Mimofa  fomnimu.  Willd. 
Mimofa  aadtMt ,  fotiit  àipimiûtti  ,  '  fmniéffiui 

•  quairi  feu  qfiiriqu(j:ieis  ,  p'opriii  miiltijfg!!  ;  ncuttii 
lûëiu  ffiit4ot umqut  Jptiijis  ,  uniinatii.  W'iild.  Spec. 

Wat-  vol.  4.  pag.  10)6.  i^.  aa 
JImm/Si  pmiJMM,  Hoaib.  U  B«iipl. 

Se5  tiees  fo;n  cylriiJ  iqnc*,  glihrcs  à  fcur  par- 
tie isfeiisure  >  arrr.ces  d  .iiguiiloiis  épars,  recour* 
bêsipiifemées  de  poih  foy^ux  à  leurpanie  fapé- 
iKoie,  garnies  de  feuilles  deux  fois  ailées,  à 
fiune  ou  cinq  paires  de  phmu^  >  composes  de 
p.'iifi  \xxs  paires  de  folioles  Iiné«ire$  ,  aiguës  , 
prefoiie  glabres,  un  peu  rudes  i  leurs  bords,  par- 
trcoljérement  vers  leur  fommetj  le  pétiole  com- 
min  presque  glabre  ou  parfemé  de  poils  rares  & 
deonelqnes  aiguiltom  épan  ,  crochitt ,  placés  en 
d.fTûjs;  les  p é Jicelles  dis  foliolts  hifpjlfs.  I.e$ 
lé;es  de  fleurs  f>nt  foUcaires ,  axillaires  ^  longue» 
aiëitt  pédooculées  $  les  pédoncules  glabres. 

Cette  plinte  croît  dans  Us  cnmtées  I  s  pl'is 
^giiA>€  de  i'Améri^iue.  Ij  iD^Jcrifi.  tx  WiUu.} 
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80.  ACACIE  i%hés.  Mimcfu  palfiij  :s  W'ù'iiL 

Mimofj  oculcaia  ,  foiiis  bifinnatts,  pd'ti.-luus 
quinqut pu  fcxjjtis  ,  propiiis  muUijugii  y  petiol:s 

titaitMù.  WUiéta.  Spec.  Plaui.  voi.  4.  pag.  10^6» 

R*.  11.  . 

Uimafii  ft^um.  Hmnb.  Ir  BonpI. 

Ses  tipes  font  ligreufes,  diviféfs  en  nniMiix 
effilés, glabres,  anguleux,  arntés  d'aiguillons  cro- 
chus. Les  fediles  font  deux  fois  ailées ,  à  cinq  on 
fix  ,  quel<|uefois  fept  paires  de  piiiiiules  compo- 
fées  d'ut!  grand  nomt^re  de  folioUs  linéaires,  gla- 
bres ,  fort  l  erircs  ,  aiguës  ;  le  pétiole  commun 
hcriife ,  à  fa  bafe,  de  poil»  foyeux ,  epars ,  &  dans 
fon  milieu  d'un  feol  «ignilkMi  1 1«  péiiolw  p«r> 
tiels  hifpides. 

LesBeurs  font  fituécs  dans  l'ain*.  Ile  des  feuilles, 
difpofées  en  téies  folitaircs  om  géminées ,  pédon- 
culées;  les  pédoncules  irès-gUbres  relies  produi- 
feiit  dt^  gouffi  s  longues  d'un  pouce  &  demi ,  W- 
f.'j  nrcs  j  con-p''fee5  de  huit  à  doi./c  :irciciiia'ioiis 
glabres  ou  parfemées  de  quelques  poils  rares,  eiw 
viroondesd'nn  ilet  lcabre>  fiyjreox* 

Cette  pl  mre  croît  dans  TAaiëriqM  nérîdio- 
nale.  ^  {Dtftrift.  ut  WUU.) 

81.  AcAciE  baffe.  Mimofa  kumitU.  Wîlld. 

Mimofa  ncuUata  ,JifùÙ àifiiUUti* ,  partiafièus  tri 
quadrijugifvt ,  propnu  Hovtmfit  tridedrrjigis  ;  acw 
/fis  rtUis  ,  fubiihtis ,  pttiolorum  oppojltis  ;  lomtr.fit 
ovaiii ,  bianicaléiis.  Wilid.  Spec.  Plant.  voL  4. 
pag.  10)7. 

Mim9fk  ktaàitit,  Hnaib.  6e  Bnnpt. 

?(M  t'c;e^  font  ligneureî  à  leurb.if'j  les  nm^rux 
altcn  ia  s ,  à  peine  longs  d'un  pi^d  ,  ry;indriiju.s, 
rudes  ,  pubrictns  ,  héridis  d'-iiRnillons  nienjs  , 
droits,  fubulés,  trës-fouvent  oppofés}  les  feuilles 
deux  vm  ailées  .  ï  trois  nu  qustre  paires  de  pin- 
nules ,  compofe'es  de  neufi  treize  paires  de  f>- 
lioles  linéaires  ,  obtufes ,  à  trois  nervures,  gbbres 
en  dcfTus,  muiiies  on  dirt  tusde  poils  tareb.  me- 
nus ,  légèrement  ciliées  à  leurs  bords  \  L  pétiole 
commun  rude,  pubefccnt  ,  armé  d'âiguilinns 
drr  it< ,  fubulés ,  cppoCési  1«  pédicelles  (ans  ai- 
guiliom,  ludcs,  puDcftem. 

Les  fleurs  font  difpoflles,  diM  faîMle  des 

ftuilles  ,  i-n  têtes  globuleufes,  pédonculées,  gé» 
mitiff'S  ,  I  une  plus  courte,  l'atitre  une  fois  plus 
lo'  1-s  pédoncules  tu  les  i«  pubefccns  ;  les 

gouUes  un  peu  airondies,  prefau'ovales  ,  à  deux 
articulation»,  parfemées  de  poils  foyenz. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  méridio- 
nale, procbe  lodos  Cha/ous.  ^  {^Dijcrift,  tm 
WUU.) 

^l.  AcAc;t  tufiiide.  Mimofa  hifpida.  Wiiid. 
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JUimofa  acultata  ,  foUîs  hî/hlMtîs  ,  panLiP^as 
éteimjii^is  ,  prupnit  mdcijupt  ^tlimivus i  p*tioiit 

iliffmiéus ,  kifpijis.  WQUen.  Sp«c  Ptanc  voL  4. 
fttg.  1057.  11".  13. 

Cette  efpèce  3  des  rapports  avec  le  mimofi 
figraf  elie  »'en  diftinguepar  fesaiticnUtions  plus 
. «ombccu&t.  f«r  ftspénoles fin» éptoBS « 8e par 
^lufifeon  tunei  csiaâeres. 

•  Sei  rameaux  font  cylindriqnet»  iwleSypdMf» 
cens ,  i harg4s  d'aiguiUou»  épars  »  crochui ,  rares , 
folitaires.  Les  feuil'es  font  deux  fois  ailées ,  î  dix 
•ou  onze  paires  do  pinnui^s  cotnpofées  d  un  griui 
•nombre  de  folioles  linéaires ,  a  trois  nervures  , 
c«uv«ffes  de  poils  épjrs,  couchés*  fort  petits  ; 
ciliées  i  leors  bord»  t  le  pétiole  coopiuo  bifpid«. 
Les  tient%  font  dM^féet  en  têtes  folinires,  ajctl- 
laires,  péJoncuIées j  l's  pédoncules  hirpiJes.  Les 
goufles  font  longues  d'un  pouce  ou  d'un  puuce 
te  diÊni ,  planes  *  linéaires,  rétrécies  i  leandsux 
extrémités,  couvertes  de  poils  rudes. 

-   C-(t«  plante  croît  dans  l' Amérique  noéridio- 
na'e .  aux  eovizoM  4«  GttacA  1^  (Dtfirin. 

.  8|>  AcACII  i  foarure.  Mlmofa  pelth*.  Willd. 

Mîmofj  acttleJta  ,  hifpiJa,  foUis  hip'utnatis  ,  par- 
t'uUhus  à^odt:i:ir.iju}>is ,  frapriU  maitijugU  i  aculto 
nilo  ,fat>uL(o,  !>^Ji  pcrt:alium,Vfi!mL^f9C,ffmt. 

vol.  4.  pjg.  lojS.  H".  14. 

M:mpfj  ;>f/.'/tj.'Humb.  8c  Bonpl. 

Ses  rameaux  font  un  peu  arrondis  ,  pileux ,  ar- 
més d'aiguilhtns  crochus,  épars ,  comprimés  1  les 
feuilies  deu  iiiis  «liées»  longea»  de  tmipiwces 
&r  ^lis ,  i  douxe  paires  de  pimniles  compofécs 

d'un  prunii  ron  Ire  de  tVlio'ts  iinéii  ,  aig'Jc< , 
â  trois  nervures,  pileulcs  &i.  ciliées  ;  le  pcuole 
cooimiin  très-h  ipiJe .  muni  d'aiguilions  ;  celui 
de  la  bafe  des  piitnules  droit  »  long ,  fubulé  »  ac- 
ccnipagné  fouvent  d'an  autre  pliu  écarté ,  qui 
'jninque  ^ueln'ii.  lots. 

Les  fleurs  font  difpofées  »  dans  l'aiftslle  4e$ 
'  feuilles  j  en  ntie  téte  pédoneulée  ,  foitteife ,  de 

fa  prf  fl"  ur  de  'n  cerifî  fjuvaj^e  :  tl!«s  produifent 
dc-s  goiiJîls  linf airts  ,  aitji.és ,  compoféts  de  vingt- 
tire  j  vingt-d«ux  arcicubtioiis  couvertts  de  poils 
ffoides, IOU0US,  d'un  jaune-dair.  teUettia» 4** 'ils 
RfltflibWiK  1 UM  fotttare. 

Cette  plante  croît  dans  l'Aiiéii.^ue  méridio- 
nale «  dans  la  province  d«  Cumin««  fur  k  bord 
des  rivières.  1>  (  Otfctipt.  rx  WUtd.) 

84.  AcACi£  blaochitce.  Mimofa  cMtfctnt. 
Willd. 

Mimafa  acuUaia  ,  foliis  bipinnat's  ,  pjrtiaShu 
cBb  ftu  iittmj  tgis  f  fropriù  mititfjtqfit ,  ftrifoJi»eaim  ' 
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nh  :  ret'o!is  acJiatù.  WOld.  S^ptC.  MtMM  WA.'4» 

pag.  1038.  ti".  1$. 

Elle  refremb!eb'*ancoup  ;»•*  mimofi  hifpi Jj,  dont 
i!  cil  ta.il;  lit  la  >';lting'.ie!  |)ar  les  cjracteies  lui- 
vans.  Ses  tiges  font  cylindriques,  couvertes  ds 
poils  courts,  roides,  épais  ,  couch  s  j  arinét» 
d'aiguillons  épars  &  croclius.  Les  feuille»  ÇsQC 
deux  fois  ailées,  compolëcs  de  hnîc  1  dix  paires 
de  pinnules  ,  garnies  a  un  très  grand  no-rbre  de 
folioles  linéaires  ,  algues,  chargées  ,  à  Uurs  deux 
faces  ,  de  poils  abondai»  &  blanchâtres ,  pIm  roi» 
de»  ,  plus  omnlneux  «  8e  couchée  fur  I»  cote  iofi^ 
rieure  du  niliev  »  le  pétiole  commun  pnbcfcent  It 
pileux  ,  avec  quelques  aiguillons  épars.  Les  flemt 
fuiit  asiUaireSj  folitaires  ^  pédonculécs  }  le»  pé* 
donades  ptlen  4  piriieGmis. 

Cette  plante  CM&dips  la  Gainée..^  {D^èri/t, 

ex  Wilid.) 

%$.  AcACii  à  tige  de  lonce.  AImm/â  màieêÊdU. 
Lam. 

Mimofi  teuluta  ,  foliis  bipiniutit ,  p«ni*Uhmt 
fium^u^i^t ,  prtpriit  fikditodMtimjtig: s  ,  panittili 
ttrmnuUu  WjUd.  Spoc.  Plant.  voL  4.  pag.  1058. 
a*.  a6. 

Mimofa  oSanJra.  Roxb. 

Mimofj  fpini/Sliqua.  Kbin  ,  in  Lirt. 

Mimofa  rubicauUs.  Lom.  Diét.  1.  n°.  48. 

Dans  les  jeunes  poulTes,  la  bafed^s  pétioles  e(l 
munie  d'une  glande  oblorgue  .  qui  dirparoKt  dans 
les  plantes  plus  âgées.  (  Kayc^  AcACll  à  dge  de 
ronce  ,  n*.  16.  ) 

86.  AcACiE  laignone.  Miaufi  eoncianm.  Wdid. 
Mimofa  atabatm,  fUU*  tr^aatk,  partiMm 

Jitxjugtj  ,  proprii.  Tr.ul'.!jjj;ii  ,  culirulis  ;  /;  '■' "rf-f*- 
pttiaùirif  ^pujféi  y  paaicuia  urmimUi,  WilÙ.  SftC* 

Plant.  ToL  4.  pog.  iofp.  nf.  «7. 

Ses  rameaux  font  cyl'rndrti^ues ,  pmfîujs ,  rer- 
ruqueux,  armes  d'aiguilU  ns  uombiLUX  ,  crochusi 
les  jeunes  brinchrs  angulcufes.  Les  feuiiles  font 
longues  de  trois  à  quatre  pouces ,  deux  fois  ai- 
lées ,  compofécs  de  cinq  â  fit  paires  de  pinnules  » 
garnies  de  f<»jioles  nomoreufcs,  linéaires,  obru- 
fes,  à  cô  és  inégaux  ,  en  trinchant  de  couteau, 
ironcjuées  au  côté  extérieur  de  leur  bafe,  amin- 
cies à  l'intérieur,  glabres  à  leurs  deux  ficcs  ,  ci- 
liées à  leurs  bords)  le  pétioh  commun  armé  d'ui- 
guilton,  muni,  au  drtfuc  de  fi  bife  ,  d'une  glan^ie 
comprimée  i  les  partiels  pubefcens ,  i  dtmicylin- 
di^uis.  Ltrs  fleurs  Uim  réunits  en  rêtes  globjîca- 
fes,  pedonculéés  j  formmtpar  Itur  enfembld  une 
paiiicttie  temuaie.  Les  fkoiiB  tk*mM  point  éi^  ob- 
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Mtmofa  aculeata  ,  folilt  hlptnnaùs  ,  n:.lvjagts ; 
upitiJu  axiilaribu^  ,fol!tanis;ltgumtnit)js  Jiiuaih  , 
téJt  fcandinie.  Loiir.  Flor.  cochin.  vol.  l.  p.  8oi. 
—  WUid.  Spec.  Planc.T0L4.pag.  1039.  B*.  18. 

Ses  tiges  feac  fri«ptmei,  lisnenfes  «  rainca- 
Ib,  alongées  ,  armées  d'arc oillom  {  In  fraines 
deui  fois  ailées  ,  compofeejde  pinnults  nombreii- 
ffî,  linéaires  ,  fort  petites.  Les  fl'ï'uis  font  axil- 
Ui:es,  réunies  en  petites  tétei  globuleafes,  fur 
des  peJoQcotes  alongés  &  foliuiret.  Le  calice, 
Mt  dans  tes  fleurs  hermaphrodhet  qiie  dam  1e$ 
lean  wA\t%  ,  «-ft  divile  en  quatte  découpures 
noodies:  il  uy  a  pnn  t  de  coro'Ie.  Les  goudcs 
fine  droites  ,  alon.-'jts,  conipriméts  .  ii.-\uée$, 
(ODtenint  des  femcnces  pUncs  Se  oblongues. 

Cette  plante  croit  dam  les  grandes  for^»^  i  la 
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n.  AcxciE  à  petite»  têtes.  Mima/a  mUrott- 
fle^.  Willd. 


^cimfMgû  ,  pMfHif  multiju^iii  rtteim* fo^itMÛ.  ur^ 
mitiaùout  i  captuUiâ  alnnùl,  ftmhutu.  WiHdtlI. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1040.  n",  19. 

M  rf^fj  microctpha'a.  Humb.  5c  BonpI. 

Cette  plaate  ofire  ,  par  Ton  icuillaM,  YtX^à.  du 
timafêtmirm,  5eitiAM9f»  fbm  rades  ,  cyiindri- 

r»  ,  pebefcens  ,  dépourvus  d'épines  ,  gimis 
feôtnesdeas  fois  ailées,  rompr>fée$  ài  fe«e 
pures  de  pimiules  5  les  folioles  nombreufes  ,  li- 
Héaires,  fans  nervures  fetifibies  >  leg^rtment  ci- 
fiées  à  leois  bords {  le  pétiole  commun  rude, 
pttbcfeem  i  Iw  parti ds  coavcra  de  iongi  peU» 


Les  lleen  fem  difpoftes ,  I  PenrémM  des  ti 

ges  Se  des  rameaux ,  en  grappes  filiformes,  lon- 
gues de  f  roi,  à  cinq  pouces  ,  garnies  ,  à  leur  pal- 
lie mférieure  ,  de  ftuillcs  dctix  fois  aiitîes  ,  à  rrois 
o«  buic  paires  de  piimuies}  les  tètes  de  fleurs  de 
h  ÇViènr  SIWI  dt  nootarde ,  placées  fur  de 
feiMS  (lapMS  coartes,  fMi^ielles,  deux  à  deux 
ht,  dtemes  I  les  pédoncules  vt  lus  ,  à  pru  près  aulfi 
longs  que  les  réies.  !  es  Roufît  s  font  Inneues  d  un 
poecc ,  Itné^res ,  à  cinq  ou  fept  atticulatioos  ns' 
jdtt,  acMiiaécs»  fnaéM  i  biiit  deux  bords. 


Cette  p'ante  croît  dans  l'Amérii^ue  méridîo 
Baie,  fur  les  bords  de  l'Orénotuie.  b  (Dtferipu 

tf.  ACACt^  à  dcaa  épis.  'Mim<^  éjfjekyéh, 
CSmo. 


Mlatofa  iittrmit  ,  fotas  bipiansth  j  pmrtlaHiut 
propriifqiu  fudi^Ufit  i  JfUÙ  amÙUtU,  cylindr.i' 

ctii ,  axiUêrUnf*  WtUd;  i^c.  Fbtttt.  voL  4.  pag. 

1040.  D*.}0. 

Mimofa  d'Paehya ,  cault  frutieofi ,  inermi  ,  fiU- 
ca:o  i  foliis  kipiniutis  ;  foliotii  ovttij  fiorum  fpUiê 
,ix  ':l  ^:  :t>js ,  gerr.iiiii.  CaVaU.  ICOO.  RaC*  VOl.  |. 

pag.  48.  tab.  20J. 

Ses  tiges  font  ligncufes,  dépourvues  dVpinet. 
cannelées^  rameufes ,  garnies  de  truilles  alternes , 
pëtiolées ,  deux  fois  ailées  ,  compoiées  d«  <|uatTa 
paires  de  pinnolesi  rhaq'  e  ptnnuJeconteflaïKftOÏf 
ou  quafre  paiics  d-*  folioles  elliptiques,  en-Otrf*» 
renvtrféj  couverte!  ,  à  kurs  <i(  ux  faces,  de  poils 
couchés.  Les  fleurs  fort  tii  porderj  ,  dans  l'atifeile 
des  feuilles  j,  en  épis  géminés ,  cvlindriques,  pé- 
doncules,  longs  d^Mpooce.  Les  mntsa  ompoini 
été  obfenré». 


Cette  plao««  croit  daas  la  MoiiTclU-£fpsfn|k 

r>  (  Dtfcripu  tm  Cainut.  ) 

oc.  AcACis  i  épis  Roœbceux.  Miimf»  p^hfi^- 
chirn,  '  ■— 


Mimmfd  intrmtt  ,  fvGit  Upimatls  ,  cirrho  termi- 
natii  ,  panialibui  triquadrijugifve ,  propriit  ftjùugi*i 
fpicit  cylindractU  ,  ttongûtis  ,  ttrminaSiM,  Wukl* 
Spec.  Fiant,  vol.  4.  pag.  1040.  n*.  )t. 

Mimofa  foiyPatkij  ,  inermu  ^  foliis  kipinaatit  , 
fmt^U&t»  pUnifyu  ftxju^is,  9im^.  linn.  Syù. 
ve(;et.  pag.  769*  —  JaGi|.  Amcr.  psg.  i6|.  tab* 

iSj.fig.  93. 

f.  Mimofi(tmitt) ,  tiurmit ,  fitâû  hipîtmàâi  , 
einko  urminaiit ,  partialibus  bijugls  ,  propnit  çua- 
dri  Jeu  (ptinquejttgis  ,  tmarg'matis ;  j'pieit  cylindfoceo^ 
fUifo-mitLS  ,  tcmir.jHèuJ.  WiHdfeâ.  Sftt,  VUBOtit 
vol.  4  pag.  lO^i.  n".  }i. 

Mimoft  («nrada)  ,  int  mis  ,  fvi::$  i!finr<y{ii  ^ 
cirrho  ttrmir.iHu ,  pariialibus  qulitqiiejugif.  Linn. 

Spec.  Plant,  vol.  2.  pag.  i  joi.  —  Fior.  xeyl.  119. 
Laai.  Oià.  t,  Var.  $, 

C'.  i  dfiiit  plâ?>tc  $  ftmt  trè*-rapprocl)ée$ ,  fc  i>:\- 
foillent  bien  appartenir  à  U  méiwe  efp^ce.  La 
plante  a  diffère  de  la  première  par  fes  folioles  ef.» 
ttpfiipies ,  échancrées  «  réunie»  en  trois  oifcinÉ 
paîm  de  piwwrtM.  Lm  lépis  font  p!m  dtroin . 
lindri.;)ues,  fi  i  formai  (  Fèjtl  éCACtt  A  ^lîs 
nombreux ,  ii*.  7.  ) 

i.  IIL  ScHRANKiA.  WillJ.  Fieurs  ^^i/tapfirvdi*- 
us  ;  eatitt  à  cm^  demu  y  coroilt  à  cinq  atioupnim^ 
huit  a  dix  étami»es  f  tm  fiyig }  ifo^fft  k 
1w/vM  i  point  d<  pipa  dtns  ht  fieua  nilàit*. 

91.  AcA«n  «  «qaatrc  valves.  iMnàffi  ^aai/i' 
nudvit.  Lias»  t: 
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*  Mimofu  (Tchrankil  actil!><iM)  ,  foiUs  iipinnaih, 
fûniaUèm  tri^aglSf  pn^rlis  mu/tijugh  ;  leguminhus 
mut'u ,  taule  tetragoa»,  WtU(i.Spec.  Fiaob  VOL  \. 
pag.  1041.  n°.  I. 

Mimofu  (  quadrivalvis  )  ,  aculeata  ,  foliit  bipin- 
naiit ,  cjalt  jjj^fiingu/o  ,  acuUis  rtcurvis  ,  Itgumini- 

Htu^MdiivtUyfibut,  Lion.  Smc.  Plant,  vol.  1.  pag. 
ifoB.  -> Laet.Icm.  aM.  iiVi4i(.  -*  B«ti,lRi- 
M^  — Hooft^cab.  25. 

Mimcfj  undiqui  asabâtê.  ntU  mngutaio  ;  foli'u 
dufiieate-piiuuttitf  ftni»ti6t»  Htriufiù  unis.  Roy. 
Lllgd.Bac.47i. 

.  Mùmofâ  ^aadrhoMs.'Ïjatu  Dift.  t.  n*.  $1, 

Ses  racines  d  ru  ti  bclreiift-s ,  ainfi  que  dans  les 
deuxefpècis  (uivintts;  les  lipes  herbacées}  les 
feuilles  deux  lois  ailées  i  le  pétiole  commun  armé 
«faiguillom { les  pantels  pileux ,  a'ayant  d'aiguil- 
lons que  vers  leur  bafe  ;  le<;  pédoncules ,  ainfi  que 
les  fruits  j  munis  ({ut^uts  petits  aiguiMotts. 
(  F«yf{  AcAciB  qua4nv«lve«  n*.  5a.  ) 

-  9  t.  AcAcu  i  gouffes  tétragones.  Mimofa  tt- 


Mimofa  (  Tchrankia  hamaca  )  .  ûcuieata ,  foliis 
iipinnatist  partimlibtu  fudrijugis  p  pnfriù  multi- 
jugis  ;  UfMMw^Hs  n^hm»  ée^mlmii*  ,  C4ttiU  ptn- 
sagono.  WiUden.  Spec  Plane  vol.  4.  pag.  1042. 


n*.  1. 


Sehrankia  kamata.  Humb.  8f  BonpI. 

Cene  efpice  relTemble  beaucoup  à  la  précé» 
dente  {  elle  s'en  diftîngue  par  le  nombre  de  Tes 
pinnu  es ,  p.ir  la  forme  de  Tes  folioles  ^  par  fes 
téces  de  fleurs  bien  moins  pédonculées ,  &  par 
gooffiss  années  d'àtguilloM  nonbvaox»  fie  ter- 
ninées  par  un  bec  acimikié. 

^îfs  tiges  font  herbacées ,  pentagones,  munies 
d'ji^uiîlons  nombreux  ,  comfjrimés  ,  crochus;  les 
feuilles  deux  U>\s  nilecs  ,  compofées  de  quatre 

itaires  dd  pinnuleSj  charçiées  de  folioles  nombreu- 
èt ,  linéaires ,  aiguës ,  reciécies  au  côté  intérieur 
de  leur  bafe,  ironquéts  à  angle  aigu  à  l'extérieur, 
veinées  en  dclTus,  i  nervures  un  peu  faillantes  en 
dcifuus  ;  !e  pétiole  cuniniun  i  aiguillons  nom- 
breux; Us  par(iel>Bl<kbrts,  armés  quelquefois  d'un 
ou  de  deux  aiguillons  vers  leur  bafe.  Les  fleurs 
font  (Ufpofëes  en  têtes  globule ufr s  ,  axilUires, 
très-méatoeremene  péJoncutées  i  les  pédoncules 
munis  J'.iiguiilor.s  ;  les  pouflcs  tctrjgones,  à  qua- 
tre valves  i  trois  rangs  d'aiguiUotu  uës-rapprochés 
fiir  chaqae  valve. 

One  plamo  cxoli  dans  l'Amérioue  mérfdio- 


A  C  A 

9j.  AcAciE  féroce.  Mimofa  Aarr/V«/«. Mtch* 

Mintofa  (  fchrankii  uncinata)  >  acuUdta  ,  foUSs 
iipÎMaiis ,  part:alib:ts  ftxjugis  ,  ptopriis  muttijjgitf 
Ic^uminiiiLiS  acumi.iutii ,  cjult  ptr.tagoao.  WuloMI. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1C4J.  n".  }. 

Mimofa  (borridula),  eauU  keriaceo ,  difufo  pm 
pnauiAeau  paidffqut  unetH'itim  ûtukatit  ;  fotiii 

ntultijUQO-l'ipiiin^tis;  fedulcu:: s  f:cni:r.!S ,  morioctffUé- 

lis  i  Icgumintoiu  dcnftJlimc  atiUdiio-tiktiuuu  ,  ^né' 
drivahibiUt  Mich*  FioC  boiMi.  AotT.  VOl.  t. 
pag.  ij4. 

Mlmojk  (hnrridula)f  ptùolis  inter  pinkarm 
paria  paniulcfis  ,  pinnts  multijugii  ,  eatiU  tertd 

ftriaio;  i-^i.mtnibus  aculeuti^mis  ,  qujdnPoMtoSt 
Vent.  Choix  des  Plant,  pag.  i8.  tib.  18. 

Mimofa  (intfîa)  ,  aculeata  ,  foliis  kipinnatis^ 
pinais  incufvis ,  eault  aagulato  ,  fo/itiU  nAn-paT' 
panis*  Walnr.  Floc.  oiol.  fig.  151. 

Cette  plante  eft  remarquable  par  les  aiguillons 
nombreux  Sc  Crochus  qui  recouvrent  eoiieremcnt 
les  goufTeSi  ainfiqiieles  pédoncules.  Ses  tiges  Iboi 
herbacées ,  cannelées ,  prefijue  pentagones  ,  ar- 
mées d'aiguillons  nombreux  ,  comprimés ,  iné- 
ginx.  d'un  jaune-pàle  ,  crochus  i  les  teuud  \  deux 
fois  ailées ,  compoCécs  de  âx  paires  de  pinnules 
oppofëes  ;  lur  chaque  pinnule  dix  â  doute  pairef 
de  folioles  linéaires ,  obtufes  ,  prefque  fellî!« , 
fort  petites,  tronquées  fur  un  des  cotés  de  leur 
bafe  ,  furmontées  d'une  glande  peu  apparente, 
traverrer;s  inégalement  par  la  nervure  du  milieai 
le  pétiole  commun  tétragone  ,  articulé  à  fa  bafe» 
glabre,  parfemé  de  petits  aiguillons  crocbos» 
muni,  entre  chauue  paire  de  folioles  inférieures, 
d'une  glande  (aillante {  dts  ftipiUca  capilbifeS|dâ 
couleur  purpurine.  ' 

Les  fleurs  font  fort  petites,  axilUires»  folitii* 
res .  fëunies  en  une  tète  giobûlett^;  des  braâéM 

très-courte  s  ,  linéaires,  d  un  pourpre  foncé  i  la 
bafe  de  chaque  fleur,  ttcs  cadu^juts  ;  k$  pé- 
doncules glabres .  tétragones ,  plus  courts  que  les 
feuilles.  Le  calice  eli  glabre  ,  tore  petit ,  d'un 
vert-bbnchâire ,  à  cinq  dents  d'un  beau  Douipiei 
cinq  pétales  de  même  couleur ,  lancéolées ,  ai- 
guës i  dix  étamines;  un  Ryle  latéral;  un  ftigmate 
obtus.  Les  goulies  U;nt  .ilongét-s ,  étroites,  un 
peu  cylindriques,  creufees  de  quatre  filions .  hft* 
riffées  d'aiguillons  crochus  .  à  une  feule  loge ,  i 
quatr»  valves  oppofées  deux  à  deux,  inégales^ 
renfermant  des  remenoes  nombreufes ,  difpofiéea 
fur  un  feu!  rang .  nirifliKa  «  comprimées,  delbont 
prc.'que  cirree. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  fepcentrio- 
nale ,  depuis  la  Virginie  iufqttt  dana  la  riofUe.  y 
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f.IV.  DE«;»î>.vTt;u'=^.  Wi       Flturs  htrmjpkro 
;  £t€s i  cuilct  a  ttn<j  àetiin  coroile  à  cinq  àixifions 
ou  tiiiqfitates  ;  dix  ît aminé*  f  un  fiytt  ;  uncgwffi. 


•  94.  AcAciB  des  nmb.  Mmw/i  iêtufiris. 

Mimefa  (defmimhus  lacuftris)*  iturma^ff 
lïU  bipinaatit  ,  parùalibiu  trnups,  pnpriû  mmti' 
jagis  jfpiiis  »vMis  ;  pttùuuultt  iraîûatUf  uuk  rr- 
P"!» ,  ttnd.  'Willd.  Spec.  Plant,  vd.  4.  |iag.  104^ 
0°.  I. 

Wmofa  lacvfiris,  Humh.  &  BonpI. 

ÂMwÙPufa  ««MtMi  t  Hort.  Parif. 

Ses  tiges  fyut  hetbacées,  rampantes  .  cylind  i- 
«ek»  àépaume*  «l'épioes.  garnies  de  feuilles 
«tenies ,  ftétîolées ,  deux  fon  ailées ,  compolces 

<5e  trois  piires  de  pii.r.ulLS  longues  J'un  pouce  & 
demi,  &  de  foholes  nombrculcs,  lir.éjtresj  ob- 
tufes  à  leurs  deux  extrémités.  Les  fieurs  font  dif* 

Srées  en  un  épi  ovale .  lootiicment  pédcMiculé, 
uenant  des  fieurs  miles  à  la  baie  1  le  pédoncule 
plus  long  que  les  feuilles ,  accompagné  de  deux 
pu  trois  braâées  ovales,  lancéolées,  cadu<|ues. 
Les  goufles  Tout  oblongues  ,  acuodaéM ,  COme- 
nant  de  quitre  i  fit  femences. 

Cecce  plante  croit  dans  l'Âmérique  méridio- 
nale .  3UX  liras  nuécafeua.  s  (  Dtfairt,  m 

•  Çf-  AcAciE  nageante.  Mimofa  natant. 

Mimoft  (  defoianchas  natans  )  ,  intrmt,  JaUi* 
Kpiniuns  ,  parihlihu  trijugit ,  proprih  tndetim- 

ffgi'  ;  ffiiis  ohlongis  ,  interrupiis  ;  ptdunculo  nuth  J 
uutit  urtti^  radicMU.  WiUd.  Spec.  Plant,  vol.  4. 

Mimofa  (n3it3n%)  ,  folii s  iifinnuiis  ,  H  fim  tri- 
jngii i  foilietis  trtdtctmjugis  ,  capitulii  oblongis  ;  eault 
fitmf»^  iafemi  radieanu.  Vahl«S)rmboi.  vol.  j. 
pag.  101.  —  Roxb.  Corom.  t.  pag.  1 1.  tab.  119. 

-  Ntfumia  (oleracea),  faËU  k^buMit  i  fpîtù 
inmm,  lêitniiêm.  Loomr.  Fk».  cocfain.  vol.  a. 

'  Ifiti-todds-vtMi,  Bheed.  Uoa.  Malab.  vol.  9. 
pag.  3;.  ub.  to.- 

Elle,  a  de  grands  rapports  avec  l'erpèce  précé- 
dente. Ses  tiges  font  flexueufes ,  cylindriques ,  flot- 
tantes au  defius  des  eaux,  radicantes  à  leur  partie 
inférieure,  fouvent  calleufes  &  renflées ,  guinics 
de  feuilles  deux  fois  ailées,  compofées  de  deux 
ou  oois  paires  de  pinnules ,  l<M)giies  À'm  demi- 
C0  •  garnies  chacune  de.dn  A  nwtie  piil^  jia 
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r.ilif.li^  îînçii  cî ,  obtufes  à  leurs  deux  emémi-, 
tés.  Les  (iturs  font  liifpofécs  en  un  épi  oblong  , 
interrompu,  lon|j;iiimt-nt  pédi  nculé  ;  les  flcutt 
màles  placées  à  la  bife  }  les  pédoncules  nuS ,  une 
tais  plus  longs  que  les  fettilles;  les  goulTeS oblôii* 
gues,  acuminées,  conif'njnt  fn  .i  h.iit  f  .ncnces. 

Cette  plante  croît  dms  h:',  Indçs  orientales  Se 
i  h  Cochinchine.  Q  (  P.,  ; i.  ex  WiUd.  )     •  * 

p6.  AcACiE  à  tige  trianjjulaire.  Mimoft  tri' 
fwira.  VahL 

Mimofi  (  kTmaothus  triqii.nrus)  ,  intrmis  ,fo' 
Ois  bipimiatit ,  ptutinlibus  ia-tri/ufijvt ,  propnis  éuo'^ 
deciwjups ;  fpicis gioi>o(it  ;  ptdun<.ulj  braUeato ;  cM/ê 
profirato  ,  fuptrn'c  triiiuf.rt.  WïUdea.  SjtCC  PlafK* 
vol.  4.  pag.         n".  j. 

Mimofa  (triquctra)  ,  inermh  ,  pncumhits ,  fo" 

iiis  Uju^is  ;  c.ipitklis  fahrotundit  f  cauHhui  ir.ttrn\ 
eompn£is ,  fu^'era'e  triquttrU.  Vahlj  Syuibol.  3. 
pag.  101.  -  ; 

Mimojj  (nitans)  ,  intrmis  ,  procumhcns  ,  foUit 
iijugis  i  capnuiis  fairvtundis  i  fioribut  dtcand  it , 

die^liàiu  jUriBhu ,  majpriku.  Uan.  f.  Si^L  po^ 

439- 

Mimofa  oritntalit ,  non  fpinofa  ^  rarioribuJ  ramitj 
fioribus  Jpieatif,  Plulcen.  AiOttg.  pig»  tJXt  SC  Pkf* 

togr.  lab.  joy.  fig.  4. 

Mimofa  prajiniia.  Lam.  Dift.  n".  lo.  var.  /J. 

La  différence  qui  exifte  entre  cette  efpèce  8c 
les  deux  précédentes  eft  fi  foibic,  qu'elle  hilTa 
lieu  de  feiipcoDur  au'eUcs  «ppactiemient  à  1» 
même  plante.  Dans  eelle-d  les  flean  rose  nmat•^ 
tttS  davantage  en  téte  011  en  un  épi  court ,  un  peu 
globuleux,  point  interrompu.  >os  r.icines  font  li- 
gneufes,  fes  tiges  nombreuf^s,  coucl.co  ,  com- 
primées à  leur  partie  inférieure ,  tiiangulaires  Se 
Criées  vers  leur  fommet ,  longues  de  quatte  i  dix 
pouces.  Les  feuilles  font  deux  fois  ailées  «  compo- 
fées de  deux ,  quelquefois  de  trois  paires  de  pin- 
nules, garnies  de  dix  à  douze  paires  de  folioles 
li:iéaires,  obtufcs ,  ciliées  â  leurs  bords  {  les  pé< 
doncules  à  peu  près  auffi  longs  que  les  feuilles  « 
munis  de  deux  petites  bradées  caduques.  Le» 
gouflés  filOt  oblongues,  obtufes  j  à  cinq  ou  fix 
(emences. 

Cene  plante  ctott  dans  les  IndM  orientales,  y 

97.  AcAai  i  §em  jlUbm,  Wmafi  plcne. 

Linii. 

Mimofa  (  defmanthus  plenus),  intrmis ,  fotiis' 
oipinaaiis,  pnrtialibut  tri  -  fuadrijugifvt ,  pnpriii 
duodicimjjgit  î  fpitit  wamtftémado  iriSeMti 
eault  profirato  t  <ompnfi.  Wmé.  Spec.  Plant.  VOI» 
4.  pag.  104J.  n".  4. 

JfMi4^  (plem)jieifMrfa,/Mu«^ 
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f^axdris  ,  iitftriariku  fitmt,  LiiUi.  Spec.  Plant. 
yoU  X.  pig.  I  foi.  —  Hort.  Upfal.  145.  d*.  3-  — 
BaoÉSj  Reliq.  Houfi.  ub.  i). 

Mimtftpteuu  Um.  Oift.  i.  &*.  9. 

Cette  f  Tp^ce  ,  aînfi  que  les  d*ux  pr^ëdentes , 
eQ  douée  «le  beaucoup  d'irritabilité.  {.Vay-  AcA- 
cii  i  leott  pldiiei,  n*.  9.  ) 

•  58.  AcAcit  deprunée.  Mimo/k  deprtfft. 

Mimofa  (defmamlNIS  deprefliis),  inermh.folîis 
ilpinnatit  ,  partialibuf  bija/^is  ,  propriis  daodeclm- 
jttgù  i  fpic*  pauii^orit^  eapitaiù  ,  tUcandriii  Ugu- 
auaÛiu  lit'.anàui  i  tâaU  pnikâÊ»,  WilUiMI.  Spec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  1046.  n".  y. 

Dtfmanthus  dtyrcjfus.  Humb.  8f  BjnpI. 

.  Elle  fe  rapproche  eacore  des  précédentes  par  la 
ferme  d«  fes  épis  te  par  U  figuîc  4e  fes  aoufles  i 
eNe  en  «liièn  |Mr  pliifieun  des  canâètes  fiû- 
vans. 

.Ses  racines  fonellgiwvres;  elles  produifent  pla- 

fienrs  tigL-s  longues  de  fep:  à  do.ire  poucei,  gla- 
bres, étalées,  rameufes  dès  leur  hiîi ,  cylindri- 
ques à  leur  partie  inférieure  ,  prefque  téiragotus 
vers  leur  fominec ,  garnies  de  feuilles  deux  fois 
ailées  ,  à  d«az  paires  de  pinnules  ,  compofées  de 
huit  ï  doute  paires  de  folioles  linéaires  ,  obtufes. 
Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  globuleux  ,  peu 
sarnis .  pédonculés  i  I-:s  fleurs  mâles  placées  a  la 
bafd  de  l'ëpi.  Le  pédoncule  ed  nu ,  Je  la  longueur 
de*  ftoillet  nu  un  peu  plus  long.  Le  fruit  confiOe 
•mmegoufTe  lonaaed'iiapouce&<kiBt«linéatre, 
•cwnfalée,  i  pluievit  femcnoee. 

*  Cette  plante  croît  dins  l'Aflu^iaM  aétidio- 
qak.  V  ibtftrift.  tx  WUU.) 


99.  AcAOB  i  begeewei*  MImfik  ^rgam.  Uni». 

Mimofa  ( defmanthus  virgatus) ,  imr.-n'n ,  fuîiis 
tipinnatis  tPanialiius  quadrijitfù  ,  fnfrii*  duoae- 
éimj  tps  i  Jpicis  paucifiorit ,  c^hëttt,  dteMdrh  ; 
ftgumintiui  lintanbus  ;  caule  ereffo,  an^itiklv»  WillJ. 
Spec.  PUnt.  vol.  4.  pag.  1047.  n".  7. 

.  iSwuft  (virgm)  ,  iatfHÊtt  ,Mis  Upimmh; 

fiich  dec  jndris  ,  i-.f.rh-<rthus  ctjtrjiis  ,  mjfculïs  ; 

tattU  trtUo ,  anguLito.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  i. 
paf.  1502.  —  Jarq*  Hofi.  ub.  oo. 

Mimofa  tuntricjna  ,  pig'-J .  f  'Iquis  hn^is  ,  mn- 
fuiti  ^  ailium  oUniibut.  Piuken.  Almag.  pag.  j^i. 
tao.  {07<-fi8.  }. 

J|j«»/{  mrfififtitm,  tiB.  Dia.  I.  a*.  1 1. 

Mfnofa  fpuria  ttrtumhumû  ^fim  mim^fé  iuSta. 

îîann.  ilift.  1  ji.  " 

^âe&  étaaùoes  foatau  iMoabn  de  «Uxi  (m  ^ouSk* 
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très  -étroitee,  fin  tifes  «koitee ,  Cet  lamenix  efités. 
{k^oyti  AcACtiâfiiqoeeécfôhes.til*.  II.) 

ICO.  AcAciE  peioambuc.  Mimofa pinumiacMa. 

Lina. 

Mimofa  (dcfinanthus  difFafiis),  inermîs ,  fo/iij 
bipinnatis  ,  pani^libut  quadri-quinqu<  jugifvt ,  proprii* 
JÛoJteimjagU  i  fpieit  paaciforis ,  c>ipiutis,  ptntaii' 
dris  f  ^miiàku  iilutnkut  tMtU  prof^at»,  WiiU. 
Spec.  nam.  voL  4.  pag.  1046.  n*.  6, 

Mimofa  (pemaRibucana)  »  iatrims  »  fitSis  U» 
pinnatit  jfpicis  cenuû  ^  ptntaadns  ,  iitftn*rikiu  «[^ 
traàsi  cattU  dtauiAttua.  Lino.  Spec.  Plant,  vol.  a; 
peg^  ijoj. 

C.°n€  }  Imte  piroîr  c'cvnïr  ê're  réellement  dif- 
tir.tte  de  U  précédente  p.u  le  tiges  couchées  ou 
renverfées  ,  pir  l'es  fl;urs  à  cinq  etaniioes ,  par  fes 
feuilles ,  plus  fouvent  compcfées  de  cinq  que  de 
Quatre  piiinulc  s  {  elle  lui  reflemble  d'ailleurs  par 
les  autres  parties.  Elle  croit  en  Aiaéxi^ae «  iUBt 
la  Nouvelle-Andaloufie.  \) 

loi.  AcAClE  pon^luée.  Mlmcfa  punUata.  Linn. 

Mimofa  (del'manthus  \>\inGin\xi),intrmis ,foiut 
iipianatis ,  partialiius  quadii-qiùnqutjitgifvt ,  prv 
priij  muitifugis  i  fpicis  ovatis  ;  ftdûnemh  ktfi  irme» 
ttMtoi  ligumnuohiongo ,  oiui/».  WilU.^eC.  Pluie. 
vol.  4.  pjg.  1047.  n°.  8. 

Mimt/a  (panâaU)«M«n*i/,  foliit  èipinmtifg 
fpieU  irwMk  sfkfihu  Âauiêrit ,  inftrioriiui  tajirm' 
cit.  Linn.  Spec.  PliDt.  vol.  1.  pag.  1  foz. 

Mimofa  fruttfitns ,  intmit ,  Sliqius  compnfit , 
falcatis  ,  umbtllatis  £  ptdêtiuitto  îongifimo,  BlOVB» 
Jam.  pag.  x$\, 

Mimofa  punit  a  ta.  Lam.  ViSL  l.  tfl.  il. 

Cette  efpère  fe  rapproche  bèanoeip.  par  fois 
port ,  du  mimofa  pUna.  SrS  gooâet  foOC  oUoaftOet, 

obtulëi.  (        AcAcii  ponâaée*  nf.  la.) 

toi.  AcAcn  cendrée.  Mtmofit 

Mimofa  (defnunthas  cinereus  )  ,  j(^*u<  foiiu- 
riii  ;  foliit  bipinnatU  i  f«rtitHbiu  Jfûîaavtmf*^  » 
propriis  multijugis  ;  fpîeis  cyBndracttM  ,  ia^  atumim» 
lis ,  cernuis  y  ttguminibut  lifitaribur ,  falcattêt^Siàm 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1048.  n".  9. 

Mimofa  (  c  i  nerea  )  ,  fpicit  folitariit ,  foliis  bipin- 
natis,  jioribus  fpicatis.  Linn.  Spec.  Piant.  vol.  i. 
pag.  150;.  —  Roxb.  Corom.  1.  pag.  39.  tab,  174. 

Mimofj  cintrea.  Lam.  Diâ.  I.  n". 

Le  fruit  con(5fte  en  une  goiiffe  phne,  Hnéiire  , 
courhéi»  en  f.iucille,  lonpMj  d  eDviron  deux  poB«* 
•CM.  {Voyi  AcACiB  cendtàCj  n".  3j.)  ' 
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AcAciE  divtTRente.  Mimofa  dhtfgmt. 

Mimofu  (ii<riiMnUiasfliy£rg<'ns  ) ,  fp'"''  f<>l:u- 
riit  ;  fhl'ls  a'pt^natii,  paniaiihtt  odjju^n ,  prop/iis 
muh.l)  .g  i  ;  fyiùs  cy/'in  :iicis,  gcninath  ,  pcr..iu''i; 
legj-ni.io^t  e>/.i:ortit.  WilJtl^ti. SjMC.  fïiat.  vol.  4. 

f4g.  1048.  II*.  10. 

Mimûjà  tUvinemu.  HortaÎMor. 

F  £{U-dimmo.  Brnce  ,  Itin.  f .  pjg.  {^.IcOfk  %L 
ed.{.  geiin.  vol.  5.  pag-^r  (jb.  6. 

ArbriflVau  qui  sVlèv^  I  la  hauteur  de  fix  i  fept 

pieds  ,  tré*- r  irutuJt.  [,ts  t  mic-aiix  font  étilés  ,  dif- 
tus ,  canitclcs  ,  pirlnnes  verrues  blmchâtres, 
garnis  d't  feoillt^  altcrnrs,  pé-iolées ,  (<eux  fois 
■îlëe*,  compofé. s  de  fit  à  neuf,  plut  ordinaire- 
menr  huit  paires  de  pinnule* ,  ch  rrg^.s  J* un  grind 
fi'm'.'re  i"ie  folioles  linfjircs  ,  jin^M.l  ufts  à  Ifiir 
bjfe,  ci.iécs  à  leur  coiuour.  l-est^pines  font  i^roi- 
tes  ,  roides,  lubulses,  fo  iuiref  ,qiie^ucfoti  gè< 
minée*.  Les  fleufs  fo:it  dirpottcs  en  ion  fjixméi, 
Mndam ,  infialns .  C]rKndri<)aet  :  it  lenr  fuccède 
«es  goufles  liaéijrtSj  contournéet. 

On  fonrçot^np  cert»  pUnte  origiMm  de  l'Abif* 

ftue.  1)  (U.f.ript.  or  WHtd.) 

%.  V.  Acacia.  Willd.  F/ears  kérmtphiMBttt i  ta- 
lit*  ^  «tif  ànu  ;  frottt  k  tinq  détUfurt»  vu  a 
gktf  ftutU»ihmmim$  dê  ^natn  à ee»tf  mm fyl'i 
mj^m^i  hhihtj  ftiiu  ét  /fyb  4a»a  U$  fêm 

Aiton. 

Mimofa  (acacia  verticillata  ) ,  iitrmit  ,fnlih  li- 
tutti •fuoul-uli  ,  mui'onutis  ,  rigidi:  ,  pun^tiuikiu  , 
vtnieiUatit  i  fiieit  eyiïnirattit ,  J'olùarui,  Willd. 
^pec  Finit.  v«d.  4.  pag.  1049.  n*.  1. 

Jinap/â  (  VertidJIm  ),fjliij  verticillatîs  ,  Itnta- 
âin»fngmtiius.  Air.  Hurt.  Kcv.  vol.  ).  p.  4^8. 
— >Lhertt.$ert.  Angl.  pjg.  30. ^Cortis,  Magaz. 
«ib.  lia 

.  Ss»  ûfes  fe  di vifent  en  rameaux  Toupies , grâlea, 
^rfeoiÀ  de  quelques  pnils  rares  dans  leur  feu- 
œ/Te,  (iépourvus  d  e;  ines ,  gari.is de  feuilles  reli- 
ées ,  très-ettoites  ,  lelliles  ,  piquantes .  iinéaites- 
fubulées.mucronées  i  leur  rommet,  longues  de 
qaatre  on cio^^Mt, féimicf  de u<ri$i  €x«  m 
wwwat  de  vmicHH.  Lw  flsora  finit  dH^fées  ^  vers 
f extrémité  desiMHtanx  .  en  épi-  axillaires.  foli- 
taires,  alternes,  rarement  oppofés  >  épais,  cylin- 
driques ,  obtus ,  pédoncules  ,  d'un  jailM  do  fou- 
fce ,  longs  d'environ  un  demi-pouce. 

Cette  plinte  croit  dans  la  Ncavelle-HoUande. 
On  la  cultive  dans  ktitiM»  WtnimiMd»  l*Sii- 
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t    tof .  AcAcn  i  iÎMiiUta  da  fciéfifef.  Mimjb 

juitiperiim.  Ait.  ' 

Mimofj  (acacia  juniperina  )  ,foliit  Uneari  fih^ 

l^ùs  ,  niucranans  ,  rig/dis ,  punfii.  J  •■  '  ,  alitrnh  , 
conftitu  ;  [put*  ftokafit ,  foUurii*.  W  iiiaen.  Spec. 
PlMt.  vol.  4.  paf.  1049.  n*.  X. 

Mlm  >fa  f  iiiicifoîia)  ,  iatrmis  ,  folVii  f-arjîs  ,  //'- 
ntii-  iituf  ,  mucronaiit ,  fiipmiatu  £  fiorib^*  etifitaùt» 
Weiid].  CoIlirA.  Plapt.  pag.  Xf.tJbkû, 

Quoique  rr6s  -  rjpp'ocliée  de  1*' fpéce  pr^cé* 
dente,  celle  ci  en  «iiiTére  par  la  dirpofirion  de  M 
feuilL'S  8e  par  la  forme  de  Tes  épis.  S-t  i|f  t  M 
cAvilênt  en  nomax  cylkidriqaeY,  pubefecns,  ^v* 
nts  de  feuillet  feflBlea ,  alternes  ,  point  v^rtreil^ 
lécs  ,  nomhrtufes,  rifprochées  ,  lin^aiies .  trirs* 
éiroitts,  roidfs  ,  piquantes,  mucroéis  à  l.Uf 
fontmét.  Les  fleurs  font  diCpofées  en  ifh  ^obM* 
leux .  de  la  gro^ur  d'an  pois«  ahMOfi*  «tiN 
laires ,  lon^iitmem  pédoncuWe»  1  iK 
une  goulTe  plaan,  bacMée»  < 
meiicts. 

Cette  plante  ciolc  i  la  Nouvdlè- Hollande,  b 

IC&  AcACii  I  ftnillM  éV.  MiHuft  uxi^s. 

Mimofa  (  a'a'  ia  taxifolia  )  ,  intrmïf ,  foliit  Iw^ 
ctoiutitj,  vtrtieiiLtùs  ,  ttrnis  /  ffieit  fuiovétit  |  Jifii' 

tariii.  WilMen.  8pnc.  Plani.  voL  4.  paf.  lOfa 

u«.  î.  ; 

Mimêfj  ( fieltata )  ,  ùurmiâ^foUii  JitUtù» ,  fer* 
«I  ;  etpitHBt  «fuiû.  LonM&«  Fior*  (ochia.  vol. 

pag.  800. 

AtbtifllMn  dont  les  tfgM  ^iXhvtm  i  la  kantiini 
de  huit  â  éh  pieds ,  divifïei  en  rameaux  alcen« 

djrs  ,  ik'pout  vus  d'c-fincs,  garnis  d.  feuille*  fim- 
ples  ,  l'~îî«les .  lancéolées  ,  très-entières ,  g!  ibrcs  i 
M«M  deux  fires ,  rappro.  hées  trois  par  trois  en 
▼enidik.  Us  i;:urs  font  polffiam:a«  termina'ét» 
de  oonlear  pli*,  lianieff  M  fdte  |N«?q«V»inite t  !• 
calice  ÎV*  la  corol'e  â  quatre  div  fi'  lu  ;  I  <.  étjminea 
au  nombre  de  quatre.  Les  goutlcs  tune  couttts. 

Cette  plant*  cra!t  fnr  1»  «Mttcnet  «b  b  Co^ 

to7.  AcAcii  «dofaoM. 

Smith. 

Mimofé  (\caât Tuaveolent), iatmUffoR'u ni 
mt$rHtttg  A^  Jtuniuta ,  MnontfM  tfM^*i>o^iS*» 

peaunculiJtis  ,  rucmoft  ;  ram  s  triqstttrii»  WjJwiWa 
Spt:c.  t'Lm.  voi.  4.  pag.  lOjo.  p".  4.. 

iBmefm  (  foaveotens  ) ,  fflth  Battrai ,  mumS' 

Hutij  ,  n3is  ,  "rargine  tanilagintis  ,  primord  alitai  • 
pinnatis  ;  ramis  tnquet'is.  Siiiith  ,  Aâ.  Soc.  Ljoat 

Lond.  vol.  I.  patt  2{ ^  —  LabiUard*  Nov. HolL 
vol.  a.  fif*  87.  tab.  13^.         ^  * 
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Mimtft  (  obliqua  )  «  intmis  t  pettotîs  planis , 
liiuari-hn€tolatis ,  »Siiquis ,  nudis  ,  foJiiformitus  / 

/r/c/x  jx:/L'ih.s  ;  piobofil,  LuD.  Jouo.  Hift.  Mat. 

Tol.  i.  pag.  89.  tab.  j. 

.  Sm  tiges  fe  divifent  en  rameaux  glabres,  al- 
ternes, à  trois  fîces  ,  garnis  de  feuilles  linéaires  , 
feililes,  rétrécies  à  ieuc  bafe,  mucropées  à  leur 
fommec.  longues  (fao  ponce  8e  demi  ou  deux 
lottcet,  teruunées  pu  one  pointe  courte»  glabres 
s  leoi*  detix  ftces ,  traverfeet  par  une  feule  ner- 
vure, entières,  épaifles  à  leurs  bords;  les  pre- 
mières feuilles  deux  fois  ailées ,  à  l'exirémité  d'un 
pétiole  plantf.  Les  fleurs  Ont  dirpofées  en  épis 

Slobukux  t  fuuées  dans  l  aiiTelie  des  feuilles ,  pé- 
onculées ,  formant ,  par  leur  enfemble ,  une  pe- 
tite grappe  courte.  calice  eft  divifé  en  quatre 
ou  plus  Couvent  cirq  Jécoupures  acuminées,  ci- 
liées à  leur  (o-u-nc:.  La  corolle  eft  ccMnpofée  de 
cinq  pécalcft  ovak».  obloogs»  daqmiiie  i  Ibixtnte 
dtiininet.  Les  gonms  font  ovale*  <  rhoroboïdales 
ou  oblongues,  comprimées,  n  deux  loges .  à  deux 
valves ,  contenant  environ  ûx  femences  brunes , 
oUoQguet. . .  . 

'  Cette  plante  Cfott  dtu  la  NmveOe-HoIbuide. 

lb(^./) 

loS.  AcACTE  à  fleoia  BenbienTes.  Mimfa  jU- 

tibunda.  Vent. 

,  Mimofa  (aracia  floribunja),  inermis ,  folîis  11- 
neariiits  f  utrinquc  atienuaiis  ,  mucronûtis  ,  tircuaiii , 
Jlriatis  /  ftoriôut  inttirupti  fpicatu  /  ramu  itrtù' 

tus.  Willdeiu  ^ec.'  Plant,  vol.  4.  pag.  10;  1. 

y. 

Mimofa  (.floribunda  )  ,  folUs.fparSs  ,  Luueolato- 
HMMriiMS  ffiifàleatis  j /pieit  axiltariltttf  lonmtu^nt 
foliorum  ;  petalîs  rtfoUt,  Vent.  Chott  de  raotes , 
pag.  13.  tab.  15. 

ArbrifTeau  d*itn  porc  ëlëgant ,  qui  sVlive  à  la 

hauteur  de  huit  à  dix  pieds  ,  &:  fe  divi.'c  en  ri- 
nicaux  alternes,  Hexibies,  d'un  brun-rougeàtre  » 
garnis  de  feuilles  itirples,  éparfi^s,  ftHiles,  ûà' 
cuUes  fur  un  tubercule  raillant  &  perfi  liant  après 
la  chute  des  feuilles  {linéaires,  lancéolées ,  un  peu 
foirrbées  en  faucille  ,  firi<<es,  aiguës  à  leurs  dcu» 
extrémités,  longues  de  deux  ou  trois  pouces  &r 
plus  .  larges  de  deux  ï  trois  lignes ,  glabres  à  leurs 
deux  faces,  d'un  vert-gai  «  blancbâtiea  ét  cartili- 
gineures  fur  leurs  bords  {  les  fupérieuies  iafenfi- 
btement  plus  courtes. 

.  Les  6eur$  font  difpofées  en  ëpis  notnbmix  , 
axillairej  ,  Çfêl'-s  ,  de  h  longueur  dos  ft  utiles  ; 
feiTiles  fur  l'axe  comni  n  ,  r.i:'prochées  deux  î 
deux  ,  prefqu  oppofées  ,  hermaphkodiies  ,  quel- 
quefois mâles ,  d'un  jaune  de  foufre  ,  n'pandjnt 
une  l'-gère  odeur  de  jafmin,  munies  br.iLtees 
ovales ,  obtufes  «  membraneufes ,  caduques ,  cou- 
kut  de  loaille.  Le  calice  eft  €anf«mié».i  qsMi» 
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ou  cinq  dents  ;  la  corolle  compofée  de  quatre  .on 
cinq  pétales  ovales,  aigus,  réfléchis  ;  les  étaoïioes 
nombreufes;  les  anthères  droites,  à  deux  lobesj 
un  Hyle  latéral ,  capillaire  ,  plus  long  que  les  éca* 
nures  ;  le  (iigmfete  fimple.  Lcs  firoits  n'ont  poinc 

été  obfcrvés. 

Cette  plante  croit  à  Botany-Bay ,  dans  la  Nou- 
velle-Hollande. On  la  cultive  a»  Jardin  deaFlanm 
de  Palis. C^*v.) 

109.  AcAciC  ï  feoQIes  de  lin.  Mmtf*  BnifôUa^ 

Vent. 

Mimofa  (acacia  linifolii)  ,  inermls  ,  foU'u  li- 
ntaribus  ,  bafi  atunuatis  ,  firtilit ,  mucroruitis  ;  fpkit 
globcfis ,  peàwuitlafif  ,  raetmoft  i  raetmis  folié  fui- 
équantiius.  WîUd.  ^pCC  Plant.  VoU  4.  pag.  IO5I. 
n  .  6. 

Mimefa  (  limfolia  )  f  Joitti  UntMri-laïutolatu  f 
ff>arfii  i  rtetmit  aitUlâriha ff^Mieutadi  «  longiiuéM 
faliorum.  Vent.  Horc.  Cdf.  pag.  x,  tab.  i. 

Mimofa  pinifolia.  Hortulanor. 

ArbrifTeau  à  tige  grêle  ,  divifée  en  un  grand 
nombre  de  rameaux  glabres,  d'un  pourpre-foncé, 
loupits ,  érales ,  anguleux  a  l  arpaitie  fupéricure, 
garnis  de  feuilits  eparfes,  feiïiles,  linéaires,  re-. 
tréci  s  à  leurs  deux  extrémités,  un  peu  cilléies  i 
leur  bafe ,  terminées  par  une  pe  tite  pointe  ,  mu> 
nies  de  ftipules  glabres,  d'un  ve  rt-foncé  ;  la  bafe 
des  feuilles  renflée,  Ht  piuloii  ge.uit  lu;  l-.s  tx- 
meauz.  Les  premières  feuilles,  dans  les  jeunes iit- 
dividus ,  deviennent  de  Vrais  pétioles  qui  fe  di- 
vifent ,  à  leur  fommet,  en  deux  c6tes ,  chargées 
chacune  de  huit  folioles  iropaites  fur  deux  rangs 
oppofés. 

les  flen-s  font  axillaires  ^  pédîcel!(?es ,  réunies, 
fur  un  péd  meule  commun,  en  une  petite  grippe 
dt'  la  longueur  des  feuilles,  formant ,  par  leur  en- 
femble, une  panicule  ferrée,  feuillée^  alongée  : 
ces  fleurs  font  de  la  groflètn-  d'un  graiil  de  mmec. 
rap;  rochcis  ,  au  nombre  de  fept  i  bttit,  en  téies 
de-  b  forme  d'un  pois  , d'un  jaune  de  foufre,  très- 
odorantes  ,  accompagnées  de  braâées  ovales ,  ai»  i 
guës ,  ciliées  4  leurs  bords.  Le  calice  efl  très» 
coort,  ï  cmo  dîvNîons  \  la  corolle  compofée  de.  ! 
cinq  pr-talcs  drt  irs ,  oblonps ,  concaves ,  aigus  ;  les 
étamints  nombreufes}  un  ft^le  capillaire ,  latécaU 
un  fligmate  (îtnple.  Les  frtucs  n'ont  point 'cncoie 
été  obfervés. 

Cette  plante  croit  dans  la  Nouvelte^HoUande  , 
à  Botany-Bav.  C^n  U  cultive  ett  JenAÎD  deeflaBiti 
de  Paria.  ^  (K.v.> 

.    '  .  •• 

I  to.  KcKçi\  k  finiiOes  de  fiapio.  Mimfft 

tirta, 

Mimofa  (  acacia  abietina  )  ,  iatrmii  tfoiiis  Itnea- 
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^ohofii  4  pedmeutmtis  ,  netmojis  ;  fdetmit  folio  Ion- 
gionim,  WmSàm.  Sôec.  PUnc.  voL  4.  pag.  105 1. 
■•.7. 

Mimofa  tm taris.  Hortulaflor. 

-  Elle  reffemUe  beaucoapârefpèce  précédente; 
mais  fes  grappes  de  fleurt  <bm  plus  épaides ,  p!us 

longues  q»je  les  renilîcs;  les  têtes  plus  prc  flc»'  ,  les 
feuilles  piLs  courtes.  Ptut-étre  les  fruits  oflTri- 
roient  ils  aulTi  quelques  différences  s'ils  étoitnt 
connus.  Les  rameaux  iont  anguleux  )  les  feuilles 
Chéaires,  récrécies  ï  lear  bafe,  obtufes  &  mu- 
cronées  â  leur  fommet ,  à  peine  longues  d'un 
ponce.  Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  rap- 
prethéts ,  axiilaires,  compofcts  de  têtes  péilictl- 
kês ,  de  ia  groflcur  d'une  fcmence  de  coriandre. 

Cette  plante  croît  dans  la  Nouvelle -Hollande. 

III.  AcACit  i  lamcMS  ivUm.  Mîmtf*  0ri9a, 
Andr. 

Mimofi  (acacia  ftriâa),  inermis  ,  fJiif  llntur',- 
SametoUiis ,  bj/i  atttnattit ,  okufij  ;  /puis  g/oiojsi , 
dxUljrthui  j  fta-ncu/atlt ,  gtmîHfU»,  WiUd*  Spec 
Plant,  voi.  4.  pag,  loji.  n".  8. 

Mimofa  (  diiûa  )  ,  fo/iit  Jimpliciios  ,  utrinqtù 
Vtnofu\  lintarihin  ,  obtujis  ;  ramit  ftn3:0mit  ;  ca- 
pitulis  gemùuuit ,  o^fitis  ,  tx  aài  JoUortim,  Aodr. 
Boian.  Jtepof.  pag.     ob.  5$. 

Ses  rarreauï  font  glabres  .  roides,  alternes,  an- 
fuieux^  garnis  de  feuilles  alternes,  linéaireSj  lan- 
céolées, rétrécies  à  leur  bafe  en  pétiole j  arron- 
dtM  &  obtures  â  leur  fominet .  ghbres .  veinées  à 
leurs  deux  faces,  longues  d'etiviro  1  deux  pouces. 
Lcs  fleurs  font  fitoées  dans  ['.l'Ht-lle  .1rs  fsriii'lts  , 
réunies  en  épis  globukux,  géminés^  pédoncuUt , 
4sbfrofl«vr  d'un  pois.  •  - 

Cette  plante  croît  dans  la  Nouvelle-Hollaiidt. 
1&  {Dt/crifut»  WiUd.) 

m.  ACACU  i  Ions»  ^ts.  èDmafk  nutn^m- 

Mimofa  (acacîstongifolia),  intrmîi  ,  fotiit  li- 
itijrt  -  Ijrtiioljtii  ,  utrinquîs  angtifiatis  ,  ir'mtrviis  , 
âà^itit;  ffieis  axU'arikus  ,  gtmintitis  |  cylindractit. 
Willd.  Spec  Plant,  vol.  4.  pag.  1052.  n*.  9.  ' 

Mimcfd  (tongifoHa  ),foliis  Initgrit ,  longijfimis , 
tin.'L'juf  ^lahrit  ,  ohtufisf  iapituùs  geminaiis  ,  race- 
ir<j'i< ,  /aigijfimif ,  opfofilis ,  iutit  t  fitUtfmti*.  An- 
dr, w.  Botar-  D^pof.  pag.  IC7.  tab.  icy. 

Ses  tiges  font  droites  ,  fes  rameaux  ghbres  , 
cylindriques ,  anguleux  dans  leur  jeunefTiî ,  garnis 
de  feuilles  alternes,  linéaires,  lancéolées ,  longues 
de  deux  pouces  8f  plus,  médiocrement  rétrécies 
à  leurs  cieux  extrémités,  principalement  a  leur 
kàSe,  un  peu  obuifin  à  lâi»  foouaet^  glabres  à 
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leurs  deus  btm,  tiâén,  vm^pén  de  trois  un» 
vures  légéremeat  mucronéet.  Les  ieurs  foDt  jan- 

nés .  fellîlcs ,  oppofécs ,  un  peu  inclinées ,  difpo- 
fées en  épis  axiUaites,  géminées,  â  peine  pédoo- 
culée»,  loagwei  i  peine  d'un  pouoe  «demi. 

Cette  pLinte  croît  dans  la  Nouvelle-Hollande. 
On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  ^ 

1 1  j.  AcAciE  glauqut.  Jinm/SifEMM/raw. 

A//mo/îi  (  acacia  glaucefcens),  intrmit  ^  foliis 
lanctotatts  ,fubfalcatis  ,  hafi  atttntuitis  ,  ohti^s  ffui- 
hiturmis  ,  gltiutCctntihus fj^cis  axiUtnkiu.  Willd* 

Spec.  Plant*  vol.  4.  pag.  lOf  t.  n^.  10* 

M:mof.i  (  binervia  )  ,  -lermls  ,  foli'is  oblonpîs  , 
fuDcnfijormtPus  ,  iuncrroju  ^  ^tanduL  fis  ,  gtabris  ^ 
trcâis  y  infcrioribiu  primis  pi.tnans  ;  foriÀut  aiûl^ 
taribtu  ffpieaiu  f  inuit,  VendI.  Obferv.  S  6. 

Ses  tiges  font  famenfaa*  dépoorToet  d'épine!  » 
garnies  de  fenillei  alterne* «  lancéolées,  «lUon* 

!";iie^  ,  un  peu  couibéê^en  faucille,  rétrécies  i 
ieur  baie  ,  glabres  i  leurs  deux  faces,  gtanduleu* 
fes  .  de  couleur  prefque  glauque  ,  Oriées  ,  obtufes 
â  leur  fommet.  Les  deux  inférieures,  converties- 
en  pétiole,  produifem  des  folioles  ailées.  Les 
fleurs  font  jaunes,  difpofées  en  épis  axillaires. 

Ceue  plante  aoic  i  la  NouveUe-HoUaode.  Jt 

« 

1 14.  AoAGii  en  faneflle*  Muufm  fiâuat, 

Mimofj  (  acacia  falcata  )  ,  inermis ,  foliis  ohlon* 
gis  .falcatii  ,  b«R  attenuatii  ,  aeiaitt  vtnojit  i  ramit  ' 
jmipitibm,  Willd.  Spefc*  Plant.  voL  4.  pag.  itf  )* 

n".  II. 

Mimofa  (  obliqua  )  ,  inermis,  foliis  o'^liquii  ,  rn- 
Jlformibiu  ,  glanàulojis ,  g'iibris  ,  patuHs ,  inferio- 
tlh»$  primis  fùutm»  }  fwHmt  sjàUéuihu.  VendU 
Obftnr.  57. 

Ses  rameaux  font  glabres ,  alternes ,  dépourvus 
d'épines,  garnis  de  feuilles  oblon^uts,  obliques, 
courbées  en  faucille,  glanduleufes  ,  l'ingues  ail, 
moins  de  tfjois  ponces,éulées,  glabres  à  leurs  deux' 
faces ,  fortènent  tétrédea  i  leur  teiê»  aigufe  i  leur 
fommet ,  veinées  des  dem  eM»t  tnmrnSes  tnéga-  ■ 
lement  par  la  nervure  du  ml8ei.  Lciden feuilles  . 
inférieures,  converties  en  piMlde  *  prodoifent 
pliifieurs  paires  de  folioles  ailées.  Las  flewa  ftnt 
axillaires. 

Cette  plante  croit  dans  U  Nouvelle  -  Hol- • 
lande,  h  '  ^ 

1 1  AcACiB  à  feuilles  fimples.  Mimofa  fimpUâ' 
foEm.  Unn.  ^ 

Mimofa  { acacii  hurîfulii  ) ,  inermis  ,  fotiis  o^et-  ■ 
lis ,  ucMU  ,  muilintfviis  ,-  fpicis  giobefis  ,  peJaaaf  ' 
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luisf  Itgmttmimt  fttlMdt.  Wiliien.  Sp«c.  PUnc 
vol.  4.  pag.  lOf    n*.  SA. 

Mlmofj  (  (î-ni^ilit  ifoli.i)  ,  It  rmli ,  arhona  ,  folih 
PVMÙ  ^  inugtrrimis ,  nnvof$ .  oiiitjis  i  ffiti*  gl»- 
iqfit,  ftéucmlatis,  Ùm.  f.  Suppl.  pag.  4)6. 

Mimofu  manfium. 
(iujh  fvnoi  •'^•o  Rumphii,  ) 

^.  hlimofu  (acicii  minaiiiin)  ,  intrmit  ,Jbiii*. 
r*mu  triqtttrU*  WAU.  Sfttc.  Pi«nu  vo).  4.  p.  105)  • 

U*.  I). 

pig.  ii|.t9ib.8i. 

C'eft  un  nr'MiR  •  fort  clécanr.  Anm  les  tîgi*$  font 
déjJourvut-"S  (i'epiiiis,  revêtues  iVutie  econ'c  gl«- 
bre  ,  de  coultur  ccpdtéc  ,  Ls  rameaux  i  pi  ùie  an- 
guleux (  garr  ief  «ie  feuill<  s  atT^x  grandes  ,  ovales 
ou  oblongut-s,  p^^>^ss,  trè^-entières ,  glabr^'S  i 
leurs  drux  fjces  ,  aiguës  ï  leur  fommet ,  méviio- 
crernçnt  péti  jlees,  fans  côte  dans  leur  mi'i  u  , 
muin  s  d'ii.t  luMiibrc  ^c  ne'vures  fiillinc  s, 

longitn>l!nik-s  i  point  de  Oipules.  Les  fl.urs  (oi\t 
dtfpofées  en  é-/i%  elobuletix,  axtUatres.  fort  pe- 
tits ,  légèrement  péJoncuUs  :  it  leur  fuccède  une 
sotitfe  comprim-e ,  rootbée  en  dedans ,  toru- 
Kufe,  de  la  longueur  des  feuilles. 

La  plant»  5,  fi  elle  n'e ft  point  une  efpèce  diffé- 
rente .  en  eft  au  moins  une  vai  i;té  très- remarqua 
ble  ,  .lyant  d  s  r  imt-jux  i  troi^  Angles ,  des  feuilles 
divifécs  inégalement  par  une  côte  longitudinale  , 
■itmie  (éatemem  de  tMék  nervures  ^an  fenl  cAté. 

Cette  plante  croît  dans  les  îiss  des  Amis ,  à  la 
Nou  vrlU-Calédooie .  61 U  vaùéié  $  aux  Moluques. 

1 16.  AcAciE  à  feuillet  de  myrte.  Mîmofi  my- 
«jfMût.  Smhb. 

Mimofa  (  acacu  myrtîfoîîi  )  ,  inermls  ,  foliis  ob^ 
blt^s  ,  acuminatis  ,  vtmofis  ;  Jpieit  g/oiofit  ,  ptdim- 
eidaùt ,  ra€em«fk,  WUId.  Sçic.  PlaOC  «ol.  4.  pag. 
10f4.  !»•.  14. 

Miitofa  (myrtifolia) ,  iurmit ,  foliU  fimpiUi- 
hus  ,  eUiftùo- ùtuttoiaiit ,  obliqitis  ,  margimt  «aitiU' 
gintU ,  initgjimmu  i  ttfituiU  axitUriitia ,  ractmo- 
JU  i  legumÎMiàiu  wutjgmt  ituraffjtu.  Smiih,  Nov. 
Iiall.pag.  ji.tab.  ij. 

Mîtr.ofj  foliis  ovato-lanctolatît ,  otliquis ,  mid»- 
laù*  ,  acumimatis  ma'giiu  cartiitgintis  i  primordia' 
iiiut  f  iniutUts  Soitb*  Aâ*  SoC.  LtMk  LiNid*  ToL  .1 . 

pjg.  IJi. 

Ses  tigesfoot  d^poafTues  d'épines  i  Tes  rameaux 
gjl^res,  à  deux  aii|^  oppotés  (  Tes  feuilles  pref- 

afelfiles ,  obloBgttR  •  d'environ  un  pouce  te 
i  4e  longueur*  rétféck*  à  km  deâx  exuâ> 
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mit£$ ,  en  forme  de  pic^u^ ,  acuminiis  à  Uur  Tona^ 
n;et,ciit!jit$ ,  cartiUfitKuiTiS  i  leurs  bords,  yti» 
nées,  gUbfët  i  leurs  deux  t4ces.  partages  'u\i" 
paiement  par  b  cfttu  du  milieu.  Les.  fleurs  font 
diipii'ërs  en  ëpis  glolmleux ,  péJor>cnl*s,  de  là 
gioUcur  d'un  grain  de  poivre,  rcuuis  en  grappes 
axtUaiiet.  d«  la  longueur  des  feuilles* 

Certe  p'j:itc  mît  dans 
\f  ÇDefenft.tx  lyUd.)  j 

117.  ACACtl  es  CoqutUe.  Mimofm  eoekUaHh 
LibJbtrd. 

Mim^  foiiu  léaeeotuit ,  «MmHMSw  ■  nervof»  g 

cap'ituht  vix  foliorum  loigitudint ,  ptduncu/aiit  ;  esn 
luùtU  foiivUt  (^thUarijormièms.  Labill.  Noy.UelL 
vol.  u  pag.  %$*  ub.  IJ4. 

ArbriTeau  très-rameux  ,  ha-it  de  q-'itre  3  fiX 
pieds;  les  rameaux  cy'.inii  iqurs  ;  l-s  plus  j  unes 
comprimés,  pr^f^ue  ttiangulaires.  légèrement  pi- 
leux, gamii  de  feuilles  tîtnpies*  hncéolées,  à 
trois  «u  quatre  nervures,  reffiles,  alternes,  un  peu* 

)  tl.-'jf"»  ,  m  'cron  Jls  pa'  une  pci-ire  roide  ttC  COUT* 
II.  acre  i  les  liipules  tubulêes,  cadui^ues. 

Lee  fleurs  font  difpofëes  en  cétes  foliuitts,  pdi^ 

donculécs ,  nxillairt's ,  un  feu  plus  courtes  que  les 
ieuiiles;  chii^us  fleur  accompagnée  d'un^  écaille^ 
ovale,  caduque.  Le  calice  eft  divifé  en  cinq  fo-' 
liolesel  îpdquet,  d.latées,  ceocaves  i  leucfoin- 
met ,  ciliées  1  leurs  bortfsi  \t  corolle  ratralée,  I* 
peine  plus  longue  que  le  cilice  ,  à  cinq  décou- 
pures ovaiis,  courbées  en  rtedutis  ;  les  ëtanùn^s 
nombreufes  i  les  anthères  prefij'i'oibii  ulaires  ,  à 
deux  loges.  Le  fruit  eR  une  gouHe  iindaixe  »  oh" 
longue,  alKiz  droite  ,  acuininée  i  te  deux  cxiré* 
mités  ,  i  une  loge,  â  deux  valves  1  contenant  en- 
viron huit  femences  elliptiques,  compiimées, 
routftâcrcs. 

Cette  plante  croît  dans  la  terre  de  Van-Leuwîn, 
où  elle  a  été  découverte  par  M.  de  LabiUardtèze, 

118.  AcAOi htfpide.  Mmffa  hifpldtiU.Siaààu. 

Mimofa  (  acacia  lufptdola),  intrmis ,  foiiit  f^ 
Jiliàas ,  ohlongis ,  ai^iéêti* ,  duuieidatùt  fiions  g 
fpUiê  giotojitj  foiiutriit ,  utUUHku,  Wuld.  Sjpec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  10^4.  n*.  ij. 

Mimofi  (  hifpidula  )  , /o/(/j  jtmplitihtts  ,  tlG^h 
c:s  ,  i.ili'juij  ,  ul'inque  mtirgiieque  fcainj {  ramiUit> 
kifpiào  -  pabtfctntibut  ,  capit^Ut  fiUtÊrUt»  $aiidl« 
Nov.  Holl.  pag.  5).  tab.  t6. 

S-.'s  rameaux  font  cylindriques ,  hérilTés  de  poils 
co  irts,  garnis  de  tt  utiles  alternes  ,  fclîilcs,  oblor»- 
gties ,  ptefqu'en  fer  de  pique ,  longues  d'un  demi- 
pouv«  Se  plue,  demicttlées  i  leurs  bords,  parta-. 

itées  inégalement  par  la  côte  du  milieu ,  rudes  gc 
digéioneoi  hifpides  à  leurs  deux  faces.  Les  flou*. 
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iwt  ^fpofées ,  dans  l'atflëlte^  feuilles .  en  ëpii 
foHtaires ,  globuleux  ,  f>édonciriés  ,  de  la  profftur 
d'un  pois  :  il  leur  fuciè.le  deigoufT^s  oMongiic^.  . 
laacéolées,  longues  «l'un  demi-pouce,  épajiic»  à 
km  bocdc  a  noftfOMUK  deu  rMDwec». 

Cette  plante  croît  dans  b  NoKVdle-iMhaic. 

It  {Defenft.  ex  WilU.) 

1 19.  AcÂCtE  hétéropbrUe.  MiM«!/Si  AccmpAy/A*. 
hua, 

•  MBmofa  (actda  hererophylla  ) ,  fonu  fimplUi- 

hus  bipinn<3tif]ue ,  Jîmvlicikus  lincanbus  ,  fjlcatis  , 
»iu^f  mucronaiù  ,  innervas  ,  firiatit  i  fpiei*  glo- 
tptduuulaiit,  axiilariilU.  WiUlL  SpeC.PMtt. 
VW.4.pag.  10^4.  n".  iCk 

.  Mimûfa  (  heterophyila  )  ,  intrmit ,  fotiis  bipm- 
nMts  ,  puiefceniiiui  ;  peùoiis  omnHiu  ptanis  ,  ramu- 
hnm  firùUtam  ftleatis,  nudis  ifpicis  globofit.  Lam. 
3oani.4'Hift.  Nat.  vol.  1.  pag.  191.  ub.  . 

MÎM^  AMra^pAyAc.  Ln.  Dift.  I.  M*.  18. 

Cette  efpèce,  vhi-M\nG»4kmtm9lk  fimplid- 
fo  'la ,  avec  le^l  eUe  a  néaaiMin  de  trn>fniMia 
rapports^  a  Tes  tiiet  de  leim  pédoncoléM ,  dîl^ 

pofres  en  grapi'cs  axilliires  tr^vcourtfs.  Les  pé- 
doncules font  munis,  à  l.ur  ba(e  ,  de  quelques 
b  c  s  ova\es ,  ctHicaves ,  aiguës.  goufTes 
font  glabres ,  arqnécs  »  coBiprimées  «  longues  de 

S lus  de  deux  podcrs,  fWMivifMl  trois  lignes  & 
^nue  de  lafciir.  (  Féyit  AcACil  hétéMpbrttt  > 

ïio.  Ac/.ciF  cfier.  Mimofi  fJigna.  Labill. 

Mrmofit  fuliis  liaea'iSus  ,  tntryiit  ,  /angifimitj 
capitu/is  prdunculatii ,  valdk  folio  irrv/orfAee.LlUll. 
No».  H<.11.  vol,  t.  pag.  86.  tab.  ijy. 

Arbtiflieau  qui  s'é'ève  à  b  hauteur  de  huit  i 
Ifn pieds,  &  fe  divife  en  iMUdM*  cvUadri^ues 
légmenent  flcxaeHfes  &  en  rameamimagubif^j 

fMitsdefêaillesKnéaitci ,  acumindfsâ  leurs  deas 

extrémités  ,  un  ;i;u  nrqnecs ,  fans  nervure?  f  nfi- 
b!es,  longues  <le  trois  à  quatre  pouces  &  plus, 
glabres  i  leurs  deux  fiicet,  aiaft  ^  louwi  leil»- 

lies  p»uies  d»  la  pLnre. 

Les  fleurs  font  axiilaires,  folitaires,  réunies  en 
léieà  rexrrémiti  d  un  pédoncule  ftrié,plt»s  court 
lie  £Btiilbsi  le*  hermapluroditee  «lébogéet 
vnc  Icf  mltn,  iiiunbt  è  ienr  baft  é*tm  éeaflte 
ov  ile  ,  aiguë  ,  caduque,  f  t  ur  calîce  eft  anguleux  , 
à  rin^  dents }  la  corolle  à  peine  plus  langue  que 
le  calice  ,  à  cinq  découpures  ovales,  oblongues  \ 
bs  fiUnaeM  tièa-oombreux  i  les  sotbère»  à  deux 
bgw  Im  ftafc  cofHHIt  nue  gotiffs  Nnéaire , 
aloofée»  comprimée  ,  étroire  ,  ftnuée  ï  Tes  deux 
borw.aimè't  à  fes  deux  extrémités  ,  à  une  feule 
I^,è4m<  valves,  renfermant  eDvirOO  di|  fe- 
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CtCM  pbmi  croît  au  cap  \'an-Diénaen«  dm  k 
NoQvcfc-Holhnde.     (    /  ) 

m.  AcAciE  fopliora.  Mimofa  ftpkcrt.  Labill. 

Mimofj  foliis  obovato-oilongis ,  ntrvojis ,  primor- 
diiiH,-us  ,  ftnriiitis  ,  [puis  fcrr.ims  ^  fiffilibui  j  coroliA 
tttrtpefUt  Ugumimàus  JuêtortUoju,  Labiliai  d.  NoV. 

Hiril.  vol.  V  pif.  87.  tab.  1J7. 

Sis  Pifurs  en  épis ,  8f  non  en  téte ,  le  dîfitngueitt 
du  mimofa  àtttnpkyUa  Lam. ,  &  fes  fletns,  Mofi 
que  fes  mfo,  du  mbiufa  lonpfolia  Andr. 

Cet  «0  arbre  qui  parvient  i  b  hauteur  de  vfagi» 
cina  <m  treme  pieds  *  fur  an  tronc  d'environ  on 
pied  de  diamètre.  Sn  rameaux  font  di#us ,  cylin- 

dtiqucs  j  très-nombreux ,  garnis  de  feuilles  ovalev» 
oblongues ,  lancéolées ,  à  deux  ou  cinq  nervures^ 
marquées  de  points  nombreux,  vertes  ou  un  pes 
brunes,  rudesà  bars  deux  îwt»,  ip^nepdtio* 
tées  t  les  premières  deux  fins  «lëts  fur  mjMtiok 

commun,  linéaire,  un  peu CflÏDdf^MOlinUné^ 

dilate  à  (es  deux  bords. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  ftlfibl, sxif» 
lairesj  fouvent  géminés ,  courts,  dptis  ;  chaque 
fleur  accompagnée  d'une  écailb  dnée,  prelque 
orbicdaiM.  Les  calices  foM  pemgés  eo  quart* 
découpurgs  I  de  awicié  pbe  coant^  kcoialbi 
quatre  pdtaies  ovatesf  environ  treoto  filamene 
un  peu  plus  longs  que  la  corolle  ;  l'ovaire  globu- 
leux ,  un  peu  pileux.  Les  gouffes  iom  flexueufes , 
un  peu  cylindriques ,  pref^ue  toruleufes ,  acumi> 
nto  à  leurs  deux  extrémités  ,  une  fois  ptae  loa» 
gues  que  bs  fiBuOles ,  â  «ne  feub  loge ,  à  denx  vaA- 
ves,  contenant  environ  huit  fcmencef. 

Cent  pbmn  cratt  dans  la  >Nouvelb  liollidt» 

*  ♦  Ftuillu  («njuguies ,  Ailées. 

lu.  AcAUi  xyiocsipt.  Mimtfê  anfoeapa. 
Eoxb. 

.  Mimtfit  (  eeada  xjrlocarpa  ) ,  inermis ,  fa/iû 
t»ig%gat9'piHnans  ;  ptnnit  quudri'jugis  ;  fob»tiê  «ttf* 
t9-9ilongis  f  acatis  i  fpicis  ^okoju  ,  ptéamiÊdt , 
gttuMMis.  Wtlld.  SfÊt,  PbM.  «•1.4.'ptg.  tOfJ. 

n'.  17. 

Mimofa  xylotarpM.  Roab.  Cotom.  I.  pag,  <»S, 
ub.  too» 

Ses  tiges  font  dépourvues  d'épines  j  fes  rameaux 
alternes,  garnis  d::  feuilles  conjugérs ,  ailées;  les 
piiuiules  compofées  de  quatre  paires  de  foliolei 
ovales,  oblongues ,  glabres  â  iems  deux  6u:es  . 
aifvib  à  bnr  fommet  1  les  fupérteures  longuet  dè 
cinq  pouces  ;  les  inférieures  de  deux.  Les  fleurs 
font  dirpufécs  en  epis  pédonculéi,  aiillaires,  glo* 
bulcux ,  géminés,  de  la  grolTcur  d'une  cerifei  Us 
i  pédOQCuks  longs  de  dei|K  pouces  6c  plus  t  be 
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gnealêr.  en  fume  de  fabre  .  longut»  de  crois  à 
quatre  (  ouces,  cohtc;  v.n  (  I  jfitursuinènce», 

■  Cette  plante  croit  ^hns  les  In<l«oneQMks«  far 
les  montagnes,  fy  (  Dtjlrir  t.  tx  WUid.  ) 

.         AcACil  à  tire'bouclion.  Alimoft  Jhombu- 

Mimcfk  (  âcida  ftrombulifira  ) ,  fpùtît  Jt^ula- 
rihu!  ;  follti  eonjttgato-pinnatu  ;  pinnu  fÛJri  ii» 
fcxju^ii  :  Ugitmint  tertti,  J'piraiiitr  eoHion»»  WiUd. 
Sftc.  Plant,  vol.  4.  pag.  1055.  n**.  18. 

MiKufa  Jkûmiulifirm,  Lam.  Dtâ.  n*.  } i. 

Cette  tfpèce  eft  reir.ar.-juable  par  fes  goiiffes 
alongécs  ,  loulevs  tn  une  Ipirile  lerrée,  cylin- 
drique .  ayant  U  turme  d'un  tire-bottdUMI»  ( 
AcACtfi  tire-bouchon»  nf .  51.) 

II}.  AcACiE  gommier.  Af/mo/ffHjR/n/^/M. 

Mimofa  (acacia  gummiféra  ) ,  y^in/j  jlifuljri- 
^as;fbliis  conjugaro-pinnatit  ;  pinith  fry  .  ^is  ,  fo- 
Uolis  lincariôui  j  oinitfi;  f^icii  oilongis,  axn'hriùus  j 
Itgitmittt  fnbimnùUfurmi  f  lomtMofo,  WlUd>  â|)ec> 

Punti  vw.  4.  pag.  1056.  n*.  X9b 

•  JllMi^fnnmyfer.  BroiiirQO.iDlitc; 

Cene  plaine^  nès-iapproché«  du  mimojk  mk 
lîMipar  lei  gonflÎM ,  es  4ifti«  eflemieUenleiit  par 
foieai»>Oa  te  dimngne  dn  mimofm  nHatUu  par 
tm  gpaffsi. 

Ses  rameaux  font  cylindriques,  pilea,  ponâués 
de  blanc ,  glabres  8f  rougeâtres  dans  leur  feonefTe,  < 
garnis  de  feuilles  conjuguées,  ailées;  les  pinnules 
compo(ées  de  fix  paires  de  folioles  linéaires,  ob> 
rlifcs  ,  glabres  à  leurs  deux  faces  s  teip^dolea  gb* 
biea}  la*  partiels  longs  d'un  demi  pouce ,  le  com- 
miin  de  deaz  lignes ,  accompagnés  d'épines  ftipu- 
laires  ,  géminées,  fortes ,  fulnilces ,  longue";  d'un 
demi-pouce.  Les  fleurs  lont  dilpoléâs  en  épis  ob- 
longs  ,  axillaires  ,  pédoncules  :  il  leur  fuccèdedes 
Koutles planes,  linéaires,  tomenteures^pre^u'ea 
tonne  dé  collier  «  longuet  de  quatre  ponces. 

Cette jplaoteaiétédécottvene  par  M.  Brouiïonet 
dans  l'Anrique  feptentrionale.  pcocbe  Mogador. 

•5  (Dcfinpi.ex  Witld.)  ■ 


115-.  AcAcii  réticulée.  Mimofj  rctkuLta.  Vmn. 

Mimofi  (acacia  Teùcahti) ,  fpinii  ftipulanius i 
foliis  ^onjugitto  pinnMu  ;  pinnUJtx  ftu  navem^iigij{ 
JhU»Ui  Ûmri'tUon^ t  diJUntihus  ;  petlo- 

lit  ^Uaddà  $t  mumu  urmuatis  s/pitit  globofis  ^ 
fUbmeuiath  .Jolùariii,  Wîlld.  SftC  PJaot.  ToL  ^ 
pag.  lOjS.  n^.  10. 

'  Wmofa  C  reticuUta  )  ,  fiinù  ^uUribiu foUU 
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iiajue  ttrmuutis.  Lm&  MztnàS.  pag.  2p. 

Mimofm  ntiemUta.  Lam.  IMft.  n*.  ' 

Cette  cfpèce  diffère  de  h  précédente  par  la 
forme  de  fes  goulles  >k  par  la  grandeui,  de -M 
femencea.  (        ACACti  rétkttlée.) 

ii6.  AcAciF  cinéraire.  MÎTiofi  tintraria,  Linn. 

Mima  fa  (  .(Cjc!a  HHcraria)  ,  JiultAta ,  foliis  rwi» 
-.to-pintiatis  ;  pinnis  tqu^^iious  ,  acultis  incurvitm 
W  illd.  Spcc.  Plant,  vol.  4.  pag.  lO^j,  n".  11. 

Mimofa  eintrana.  Linn.  Spec.  Plant.  voL  U 
pag.  ifoo.  ' 

Mimofu  mader.ifpat.ina  ,  fpinofj ,  Inijiû  ûcccdens; 
tonite  cinertOf  ratait  tommuiu  ptditulo  ààau.  Pluk. 
Afanag.  pag.  4.  ob.  t.  lig.  i. 

S  js  tiges  font  de  couleur  cendrée  ,  arméts  d'épi- 
nes courtes,  éparfes.  ré  cou:  bées,  garnies  de  fi-uil- 
les conjuguées,  ailées }  les  pinnules  composées  de 
plufuurs  pairts  de  foUoks  oppofées ,  pief^ue  fef- 
liies ,  linéaires ,  obtufes  ï  leurs  deux  extréntitës , 
tern)iiiéfs,  à  leur  fommct,  par  une  petite  pointe 
patticulière.  Les  âiiuis  &:  les  fruits  ne  font  point 


Cem plante  croît  dans  les 
(Defuipt.  ex  fig,  i'luktn.'i 


.  117.  AcACii  )  gnodes  gonflea.  Mtwwjft  fèm^ 

dtit$,  lino.  ' 

Mimofa  (acacia  fcandens) ,  inermis  ,  foins  con- 
jugato-pinnatis ,  cirrho  terminatis;  pinnij  quadriju^s, 
fpiùâ  fiUfomiiu^t  tonilit  ftiuapetalis  ,  cau'e  fcM' 
dtm,  willdaii.  Spec.  nanc.  vol.  4.  pag.  10J7. 
n".  n. 

Mimo/a  (  fcandena ),*  iiurmis ,  fiiiis  eoi^gaoU, 
cirrko  urmiiuti»îfiB»tit  tifugi*.  Linn.  Spec.  PlanC 
vol.  1.  pag.  1 501.  —  Svariz,  Obferv.  pag.  589. 

Gigaiobi»mfçanéaut  «tMtadttim,  Bco<vn«  Jan. 

pag.  i6x,  • 

•  lM»pA^fi«Mdw*Bnei«Zey1.  pag.  139L 

PhafeoU*  maximus ,  pertniùs  ,  folio  dtcompofk»  f 

ioio  maximo ,  contorto.  Sloan.  Jain.  pag.  68. 

Arkor  fUiquofa ,  n^landis  folio ^  bn^iaaa  ^lai* 

Pin.  404.  t 
«MniM.  Rumph.  Anboin.  vol*  5.  pag.  p. 

tab.  4. 

PMfaait.  Flob  leyi.  d44*  —  Beim.  lod. 

MSimfiifeMims,  Lam.  Di6t  i.  ë^.  8.  - 

C'-tR  une  des  efpèces  les  plus  remarquabletdi 
I  ce  fBore  par  U  longueut  de  f<:s.gQuffes»  qui  oac 


Digitized  by  Google 


A  C  A 

it  fix  à  huit  pied«  do  loag.  contenairf  d«fe- 
mences  Urg>s  de  deux  pouces.  (  Koy«i  Acacu 

iiS.  AcACit  «b  Onana.  Jlfar«/&  nwnw 

^  Mimofa  (acacia  cumana),  intrmis ,  foliis  con- 
jUf^tO'plnnatlt ,  pmnts  undedmjugis  ^  fpicit&tifor- 
mibui  ,  corollis  pcntapttalis  ,  c.vjlc  eriSa,  Wlfloen. 
^p«c.  Plant,  vol.  4.  pag.  icjS.  n".  IJ. 
^  Aeatia  cunanenfis.  Humb.  &  BonpI. 

Quoique  cette  plante  ait  le  port  Hu  mimofa  pal- 
iidj  &  Ic^'igata  ,  on  l'en  diOingue  atfément  par  le 
nombre  de  f«  pinnules  &  la  forme  de  fe$  glandes. 

Ses  tiges  s'élèvent  à  la  hauteur  de  vingt  pieds. 
Sti  rjmeiux  font  glabres  ^  cylindriques,  diffus  i 
Tes  feui  ks  conjuguées  «  ailées  «  longaement  pé-> 
riolées  ;  les  pinnules  composées  d'orae  patres  de 
folioles  glabres,  linéaires^  obtufes  â  leurs  deux 
extrémités  }  les  pétioles  glabres ,  portant ,  entre 
chaque  pinnule ,  une  glande  oblongue,  fc/nio  , 
obtufe.  Les  fleurs  font  pppofiies,  i  cinq  pétales , 
a  dix  étamines,  difpoTéef  tn  ép»  ^îllaïKt,  Élt- 
i  formes ,  loiijs  de  trob  pouces.  •  • 

Cette  plante  ciok  daM  rAn^rique  méri  lio- 
raie  ,  dans  b  piOTÎaMdbGWDiiii.  b  (Dtferh  t.  tx 
WUld.  )  •/  V    /  / 

♦  ♦  *  FgaiUu  dtn  fois  Mi, s  ;  Ogu  fim  iflÊu  ; 

épu  jiUfrrmis. 

B*jjL^'  f  B^*:  Mimofa  nudifiora. 

Hicili 

'^Oimofa  (acacia  nudiflora),  inermù,  foins  ii- 
ptMasis  ,  parùclitiu  quadrifcu  fiixjups ,  propriis  duo- 
decimjugh  ,  el!if,tiiis  ^  obiuSs  ;  fpicis  iixilUribui  la- 
uralitmfvt ,  filfjrmUiU.  WiUd.  SpCC.  PUOC  VdI.  4. 

'  Cet  arbre  a  des  rameaux  cylindriaues,  couverts 
dt  dcattkes  par  l'attache  des  feiulles  i  les  plus  ' 
jeanes  pubefcens  )  les  fèailtes  alternes',  deux  fots 
allées  ,  comportes  de  quatie  ou  fix  paires  de 
pinnules  ;  chaque  pinruile  d'environ  doure  patres 
de  folioles  elliptiques ,  longues  4»4|itatre  Ugnes  1  ' 
tfrofldùtt «  obculés  à  leur  Ummtt  eb  peu  Achan- 
«»éM,  glabres  i  leurs  deux  faces ,  luHkntes  Se 
4*at  vert-foncé  en  deffiis ,  plus  psles  en  deflroas , 
Ib  phis  jeunes  tomenteufes  iur  la  cote  du  milieu  ; 
Im  pétioles  puberceni}  une  glande  plaue  ,  cum- 
.pimée  entre  ctuaoe  paire  de  pinnules  &  de  fo- 
Bàlat.  Les  i&tm  iflBfdifpofées  en  épis  aidlltiies . 
iDfennes ,  pédonculés ,  longs  de  trois  pouces  :  ce» 
Émm  (ont  oppofées  (ur  chaqaç  épi ,  diftantts  ,  à 
âiq  pcftalés  i  il  leur  liiccède  dd  gonllM  ^anes» 

Cette  plant»  croit  dea*  lie  Hm  iwiffi  d» 
l'aÉinériqur^^'à  «  •  •  •    ..."      *  ■ 
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150.  AcAcii  gFMekolf.  dliaqfSi'Mna^f 
Llnn* 

Mimofa  (acacia  muricata)  ,  intrmUt  fblUs  6i- 
phuuais  ,  panialiius  ^ajMitçifw  ,  frtfriiê  awltf- 

iilus  ^l'g'egatis  ;  ramii  verruiojîs.  Willden.  SpM» 
Plant,  vol.  4.  pag.  1058.  n°.  ly. 

,     ^f/wtf/tf  (  muricata  )  ,  foii^s  lipinr.ath  ,  partiali-' 
.  hui  qutnquijiigis  ,  propriis  mul'.  'jugts  ,  ohtufis  ;  cauit 
muncjio.  Liitn.  Spec.  Phnc  vol.  2..  pag.  1^04* 

Mimofa  muricata,  Lam.  U\ÎX.  n'.  zo. 

_  Les  fleunfoilt  difpofées  en  épis  terminaux,  cy- 
lindriques, fubulés,  agrégés,  fupporiés  par  de 
longs  pédoncules  rameux.  (  Koycj  AcAUf  gta' 
velêBM«i}*taOb)     ,  . 

\^X.  kzKCXt  fîHit.  Mimaja  palliiMm 

Mtmofa  (acacia  pallida  )  ,  imrmis  ,  fiKh 
"tftif  j  fartiaUhus  bijugis  ,  propriis  daod^it^agi*  , 
/înearièas,  obtujis ,  pubefccnttlnu i  fpicis  fUiformibus , 
foliii  mtilioties  /ongioribut,  WilMcil»  SpeC.  PbUlb 
vol.  4.  pag.  I0f9.  n".  16. 

,  Aeada  pallida^  Humb.  &  Bonpl. 

SntameMit  Ibiit  ftalés ,  cylindriques ,  couverte 

de  cicatrices  ;  les  feuilles  Heur  fois  ailées  ;  deux' 
paires  de  piitnn'cs,  compolees  de  douze,  quel- 
quefois dix  paires  de  foliol;s  linéaires ,  obtpfesi, 
leurs  deux  extrémités,  parfeinées  en  deffus  d'iui 
léger  duvet ,  plus  abondant  en'  deffevi .  ciliées  I 
lears  bords  )  une  glande  fefTile ,  urcéolee  ,  entre 
chaque  paire  de  pinnules}  les  pétioles  pileux.  Les 
fleurs  fonr  oppofées ,  à  c!.>q  pétales  ,  difporées  en 
ép'S  filiformes  ,  folitaires ,  axillaires,  longs  de  trois 
à  quatre  'potMO^j-ttoii  feb  plul  loAgs  iqeei  lei 
feuilles. 

Cette  plante  croît  dans  l'AméciqM  nétidie- 

iM^le.  ^, (  Dtfcript.  m  WUU.) 

^  }i.  ACACIE  Ijfle.  Mtmofa  ievigata. 

\Mimofa  i  aeeck  Irvigata  ) ,  intfmit ,  fmh  ^ti' 

pinnatis  ,  partînlibus  bijugis  ,  propriis  unaecimjugis  , 
obiufis  t  glabris  i  ffitis  fUiformibus  ^  foliis  loagio» 

rAu,  WIMàÀ^Sfut^'^nmliù  «Ms  4.  ftgi  «099* 

n*.  17.  .t  ......  » 

Aeaàa  irvigau.  Humb.  &  Bonpl. 

Cette  efpèce  difère  de  la  précédente  par  fet 
folioles  parfaitement  gl  ibres ,  un  peu  plus  grandes  ; 
par  fea  péw>lc»  p|i^|n^9iabre»,  par  ict  gkaadae 

Ses  rameajx  font  cylindriques ,  diffus,  couverts  j 
jdedcztrices,  fes  feuilles  deut  foisajlâesi  deux 
faites  de  pinnules  compoféesd'eaVfronnétjF,°pttis'^ 
tbbvest  onxe  paires  de  folioles  glabres,  linéaire», 
pbWtti»  à  leu»  deux  ezuéfloités  ^  les  pétioks } 
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fnCqiM  gUbm  «u  pufemé$  de  quelques  poils 
nrei.  Les  fleurs  font  oppofées ,  i  cinq  pétales , 
difpofées  en  épis  axilUireSj  folitaires^  filiformes. 

Cette  plyme  cteit  dans  Vàaéiiqm  ipéxklio- 

I)}.  AcAciE  à  bec.  Mimofa  n^rata. 

'Mhmfa  (acaâà  roftrsta  )  ,fMia  kiphuutis,  par- 
Aêlikui  ptx'fogis  ,  pntpriis  nuiltijugis  ;  gtantbUâ  pttio- 
Uri  ,  /pieu  wnUUriias.  Willd*  âpcc*  PlaBU  vol.  4> 
Mg*  io6a  n^.  aS, 

.A^e  fi^iwe.  Hwnbf  le  IkqpL 

Ses  rameaux  Tont  glabres ,  médiocremeni  cylin- 
driques { fes  feuilles  deux  fois  ailées .  à  fis  paires 
de  pinnules ,  compoflSet  d'un  grand  mmbre  de 

folioles  linéaires ,  rétrécies  &  un  peu  aiguës  à  leur 
fommec ,  anguleufes ,  tronquées  i  leur  bafe  ,  gla- 
bres à  leurs  deux  faces  f  inégalement  penagées 
par  la  oervuie  du  milieu }  les  pétioles .  uot  oam- 
ainns  que  partiels ,  pileux  {  une  gtanoe  urcéoUe 
au  dolTirs  de  la  bafe  du  pétiole  commun.  Les  fruits 
font  .'.irpoies  en  cpi ,  «  confillcnt  en  goulies  li- 
n^airts ,  lof'sucs  de  deux  pouces ,  planes,  un  peu 
£nuée$ ,  un  peu  rudes ,  obtufes  i  leur  fommet  « 
^rgwéés  fit  une  Ungue  poion  éhrfî« ,  en  ferme 

^Cene  phnte  croit  dans  l'Anéiiqoe  raéridio- 
«Ifcle.  |>  (Defcript.  ec  WilU.)  ' 


1^4.  AcAaE  ï  fettilles  étroites.  Mimcfi  éufgiif- 
rtf.  Uta» 

Mim9f$  imtnfut,  ^oliit  èipiaméHîs  ,  partiaÙkiu 

gi/uajiigif  ,  mùiwiig  ,  «t/iongit  ;  fiut^  rM*mefit 
UpmùwAûs  >»/}  fptrmh.  (  N .  ) 

Mîmafi  nHgiifiifuliii.  Lam.  Diâ.  I.  0*«  a&  - 

Son  bots  s'emploie  i  Saint-Domingue  MB  oé- 
▼rages  de  charpente  :  on  s'eo  fext  CfmimmiéiMtit 
pour  faire  les  poteaux  qui  foudennent  lès  édi- 
fices. (  Foyêi  AcAufc  à  fcwUfli  éasoicM.  DîA. 

•      »  • 

Ac4Ctt  à  fiiuiUes  thoabotiaks.  i<iW<i 

Mimofa  inermi*  ,f*'ns  l>iptHnttij  ; fviitdis  i^aj^f- 

.  ta  lices  fonc  dcpourvuei  d'épines  >  garnies  de 
feuilles  internes,  pétiolécs,  deux,  tais  ailées,  cem- 
pofées  de  folioles  aflez  grandes ,  de  fof  me  rhoip- 
boSUnle.  tes  Iteuis  fow  diljpefte»  su  axiQai> 

(«M«^%r>   


A  C  A 

I  ;6.  ACACTK  des  fables.  Mimofa  trtnofa. 

Mimofa  (acacia  arenofa),  inermis  ,  foUis  bifin^ 
naût ,  pmrtiaiiku  fi^i^  «  propriis  ftxdtdmju^it  ; 
lùtêaHiÊUf  mcmU  i  fftàt  gtmiMtit^  ^ifoimhu» 
Wllld:  %ee.  Plai».  vol.  4.  pag.  loda  n*:  ' 

Aibriffeau  qui  s'étfrve  ï  la  hauteur  de  dn  1 

douze  pieds,  dunt  les  rameaux  font  anguleux, 
pubefcensi  les  feuilles  deux  fois  aiiées,  i  fix  oi| 
ièpt  pures  de  pînnule» ,  compofées  de  feiie  dë 
vÎMC-ffiiatM  pdiies  de  folioles  liaéatcei  «latgBfiif 
ciliées  a  leurs  bords  ;  les  pétioles  Usncnltiti-8e 

fubtfcen^i  des  blindes  aiguès  fnrrj  !es  pinnulisii 
es  fleurs  font  difpoféesenépis  géminés, axiHaircS» 
filiformes  ,  de  la  longueur  oes  feuilles  ou  un  peu 

Ses  longues  «  d'evHfon  troii  M  qvsot  P0|^ 
i  toftgoewTCAs  flews  fcHrMandies  ^  MlomiMS, 
oppofées  ;  le  calice  à  quatre  ou  cinq  detits  ;  la  co- 
rolle i  quatre  ou  cinq  découpures)  les  étamines, 
au  nombre  de  bttic  I  div,  ttoil  M*  jplM  tooglBS 
que  lj  corolle. 

Cette  plante  croît  dans  l'Anoérique  méridien 
nale,  aux  ci.virons  de  Caracas,  fur  les  rives  fa*, 
blooeofes  des  fleuves*  ^  iD^t^  •»  WUU.)  . 


tyf.  AçAcil  i 

Ma. 

Mimofa  (  acacia  rracroloba^ ,  inermis  ,foliis  ii- 
pimaati*  ,  partiaMus  ftmdemH^ugi*  i  propriis  matti- 
jugii ,  linearihu*  y  faitmtit ,  maminatU»  k^-n^jar 
t'uifpiàt  filiformtbuitfoikAriittûxillmrUKê.yftÊL 
Spêr.  Mnt.  vol.  4i  pé^.  10.  a*.  ]o. 

C'eft  un  arbre  irès-élevë,dont  les  rameaux  font 
cylindriques ,  de  la  grofieur  d'une  plume  de  cjr- 
gne}  les  feuilles  deox  fois  ailées,  longues d'iio 
oemî-pied ,  cotnpofées  d'environ  feize  paires  de 
pinnules  s  tes  folioles  nombreufes  ,  linéaires,  coui- 
bed  tri  f.)uc!!lc  ,  acnminees  à  l.ur  fommet , arron- 
dies &  rétrécies  à  un  des  côtés  de  leoi  baÂ ,  «f 
guleufes  8e  hafiées  i  l'autre  { les  pétioles  glabres  » 
cylindriques,  canaliculés  en  demis,  marqués  de 
deux  lignes  chargées  de  poils  courts  ,  d'un  jaune- 
pàle.  î.es  fleurs  font  fefliles,  ftrrtes  ,  à  cinq  pé- 
tales, difpofces  en  épis  axiilaires,  folicaires«  longs 
d|environ  cinq  pouces  j  les  gouBes  ItmgueS  insk 

Eied  ou  d'un  pied  &  demi,  larges  de  dvux  pouces^ 
néaiies,  ligneufes,  contenant  des  femencespU- 
ne«j,  «valet  j  Uiges  dîna  poacu  fc'deori. 

Cette  planre  croît  au  Bréfil .  dans  li  | 
de  Para,  b  (  Dtfcrifu  ex  WiHd.  ) 

1)8.  jLcAGtt  è  tans 


Mim»/à  (acaida  pidcberrima) ,  (Mcnnû ,  fotiié 

iipinnaiti  ,  partiatibiu  tredtcimjugU  ,  propriis  mut- 
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/Mk».  WiOd.  Sfêc  Pim.  v«L  4.  |«f.  n4t. 

Arbra  fart  gnod,  cfeaigé  de  rameaux  cannelés , 
tmmx,  ponâoés,  garnis  dt  feuilles  d«ui  fois 
«HiMi  longues  d'environ  cina  pooces  ,  compofées 
<Jc  treixe  paires  de  pinnules  j  les  folioles  no(nbte«t> 
fes,  oblongues,  Jinéatres,  obtufes,  petites,  ar- 
fondies  i  leur  bafe ,  luifaïuet ,  d'un  ven-foacé  en 
deffiw^  plus  pâles  en  deflons.  ilsbretà  leur  con- 
fomt,  ditrgéct.  i  bar  fcolnnirleure,  de  poils 
CoqfO  ,  nombreux  j  couches  j  le  pétiole  comnuin 
cylindrique,  prefque  glabre}  les  partiels 
henlTés  ;  une  glar  de  convexe ,  grande^  placée  au 
■d&u  de  k  bafe  du  pédoie  conuaun.  Les  fleurs 
fnçnètHiomlveures,  fenées ,  difpoiifes  en  épis 
^«  géminés,  pédoncnlés  >  longs  de  deui 
Le  calice  eA  pileux }  la  corolle  divifée  en 
— — "  '11, 


Cette  plante  croît  au  Brtfîl ,  dans  b 
de  Paia,  î>  (  Dcj'cnpt.  tx  WUid.  ) 

à^'  ^^'^^     ^  Gniaoe.  Mimf£û  pùMunfit, 


Uimmfa  (  vscb  gabnenfîs  )  ,  inmmu ,  fùtiit  ii- 
fUnatit ,  fanUlibus  pnpnifjuiâ  itttmjugu  ,  etiip- 
tkts ,  oiti^t  ;  glmdjiià  paSaltri  comvmÂ  f /fitU  JUJ- 
forrrr.bu,  ,  folnarih ,  axlilarihiu.  Wilideo.  SpK. 
Pliât,  vol.  4.  pag.  106 1.  n".  32. 

Mimoft  Cgu/jnenfis)  ,  «rionfteiu ,  intrmis  ,  fi»- 
iHiu  fpiciusj j  ithit ;  /rgtimiae  comprima.  Aublei, 

&u».  vol.  2.  pag.       tak.  fST^T  ^*  I>iâ;  t. 

M  m  if» 

Les  pétioles  commims  peneoc  j  on  peu  ta  dcf- 
fin  de  leoc  be& .  1100  glwdi  coavmc^  (  ^^ivnr 


140.  AcAai  à  épis  de  tamaiix.  Mimofa  uma^ 


14X. 


A  C  A 
àfiibaîM. 


rnermht-fUlh  èipiniMit ,  paftlàUiaê 

vi^Htijug'u  &  u/tiù  ,  propriis  i^uinquag^inrjj^ù  / 
pminiàut fui>fomfrf/u ^  aiuioi  aUtu.  (N.) 

MimvfMfitmetffm.  tan.  DMt  i.  ij. 

L'examen  des  fleuri  dans  cette  efpèce  »  qui  n'ont 
point  été  obfervécs,  celui  des  fruits  daas  la  pt^ 
cédente ,  pourroicne  nous  faire  conaoître  fi  ces 
deux  plantes  tiès-rapprochées  fort  vétiub'ement 
diftindes  ou  variétés  l'une  de  l'autre.  ( 
AcAciE  à  fruit  ail^  n*.  if .  ) Scs finks diftrcw 
d«  eewi  de  la  ptdcédsMt,  m  <■  ^ib  a*< 
qO^WW  Anbr  '  ' 


Ulmofa  (acacia  tamarifïrîna ) ,  hurmh  ,  filiis 
UpUaatis  f  panialiiui  vigimijugij  ,  propriis  muùi' 
jtgUi  imbricaùs;  glanduÙ  inter  in^mum  0  fmpt/mnt 
fanitiimj  Aieù  jttiformàtu^  urminaîibu*  ^  pmmt»* 
latir.  Wifldeo.  Spte.  Mmit.  toi.  4.  pag,  io6a. 

Idinoféi  tamarifchu.  Lam.  Diâ.-  I.  n*.  14. 

Les  pétioles  partiels  font  pubefcdis  ;  les  gtan- 
^Knpcdobe^f  MudeeMKMs  ws  pnMMhs  fiififneii* 

MS  Se  les  dix  paires  fnp^rieures.  (  V»yf[  AcACia 
iépts  de  ramarix  ,  n".  a^.)  J'ai  vu  dan»  l'herbier 
de  M.  D^stomaines  ,  on  nidividu  de  cette  pbwte 
nmnt  d^  iuidques  goulTes  comprimées  ,  longues 
dSio  podi»  8r  Ami ,  glabrès ,  ntudies ,  1  chacune 
de  leurs  futures  «  d'une  aile  membraneuOs.  Dans 
l'espèce  fmmmf  cenè  atle  n'eviOe  ^e-  fin 
feule  fucuxe.  Les  f  raines  font  nooibit  " 


141.  AcA^cie  d'HouAon.  Mimofa  HouAmU. 
Uéric. 

Mimûfa  (acarîj  Houflonî  )  ,  intrmis ,  foUit  U- 
p'mnatis  ,  parttatibus  fuiifcxjugis , propriii  mttùjiiipti 
peùoHt  tomeaiafitiffuâiirmiitati ,  imtflÊfiâ,  WiU. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  loér.  n°.  J4. 

Mimofa  (  Hodbni  ),  àurmi»  ,  fiiiù  iipimmit , 
-W"* ,  fu^H^f  mMjmgit  i  Jblhm 

fubtoi^entiiiut  §  MÊimê  nmpt^to ,  lermina/i.  Lhéf. 
Sert.  Angl.  ^-^Binb  ,  Reiiq.  Houfl.  tab.  a^. 

GUdhfta  (iiwrnds).  ««lA  hurmL  Utan.  Sm& 

PUocvoU  Z.  pag.  1509.  {Exslfynon.  DuktmA) 

Jhtdé  ûmnicMUt ,  «m  feifefa  ,  fiort  pufpmt»  ) 
fimkMm  fiHfiit  pianis,  viUofis;  pùmh 

frlhnm  letutifinU.  hUtt,  lam.  4.  lab.  /. 

Cette  plante,  ddcrice  d'abord  par  Linnd  fous  la 
nom  de  gUdiifia  îmtrmU,  eft  un  véritable  mimoft 
qui  le  fappro«  he  du  mimofa  ^rc.r.difora.  Ses  rÏRee 
iront  point  d'épines  i  (es  ùuiUes  U)nt  deux  Ipif 
aiWes,cofDpoÛKt  d'environ  (ix  paires  de  pinmMiftA 

Iro^erunt  oa  grand  nombre  d«  ^Iteb»  tiès-rap« 
pfôchëes,  pileufes  en  daflotts«  les  pétioles  tomon'* 
tcux.  Les  fleurs  font  femblables  à  celles  du  mimcfn 
i  gr»iréip«ra,  if>»i»  pitf»  petites,  difpoliées  eo  épi 
I  terminal ,  interrompu.  La  cerc^tle  dt  fefflffiurtifrs 
'  un  peu  velue.  Les  goufles/ont  planes*  admi* 
I  nées yfOoflMcres .  ftnnenieiifeg)  1er  ftnencte  ob^ 
■  longues ,  comprimées. 

Cette  plante  cro&  à  Ei  Vera-Cru«.  Tj' 
MOté  Jeu* yWr  MiUn  f. 

14).  AcAciE  trichode.  Mimofa  uickodes.  Jaeq, 

;    Mimtfa  (  acadi  ClidMdbft) ,  èmmrr,  faiiij  hèM 
' phutûtit ,  paniali6ut  bi-trijtgifvt ,  propriis  ui-akii/t—> 
qm^ugrfè*  ,  maâs  ^  atutis^fpitih  femiais  ^gtoiiégj^ 
'judunculutis ,  a»ilàtrihm{.  mUunt  kirfiub^'WwUBl 

■Spec  Plant,  vol.  4.  pag.  lo^^j.  n*.  55. 

.  I* 
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partialHus  fu'ttrijtdis  ,  propriit  h  b!jug!s  ad  quinque- 
j»gu  i  pinnulit  ovatit  i  capituiu  gloèffit ,  axilUri- 

émi  fiorihus  mon^titk  Jaof .  Hoft.  Schonb.  vd.  ) 

>a5.  76.  tab.  394. 

Ses  dget  f«  divifent  en  rameaux  cyliniiriqaes , 
yemtqaeiix,  garnit  de  feuilles  ahernes  »  denx  fois 

ailées,  à  leux  o»  trois  paires  de  pinmilfs ,  com- 
poféis  de  deux,  trf  is  ,  quatre  ou  cinq  pjires  de 
folioles  ovales  ,  aigres ,  veinées ,  ^b^res  à  leurs 
éeux  faces  i  les  fupérietires  pins  gramies }  les  pé- 
iIoIb»  ghbrei  i  une  glande  droite ,  ob-ongue ,  plât- 
rée enire  les  ptnnu'es  inférieures.  Les  fteors  font 
difpofées  en  épis  axillatrcs,  flobnteux ,  géminés , 
pedoncuk-?;  ;  ils  proiluiltru  ties  poufTes  longues  de 
trois  ou  <{\iUK  pouces, planes .  glabres  j  luil'aotes, 
récrécies  à  leurs  deux  excrémnM. 

Cette'  pîante  croît  dans  l'Amérique  méridio- 
nale «  aux  environs  de  Caracas,  ft  (DtCcrat.  «x 

hOmefa  (-acacia  proren  iktrmis ,  folùs  hipin- 
matis  ,  parthîLkus  ijujJrijtigù  ,  propriis  quinqiit  ftu 
oliuiugis  ifficis  glo!>ofis ,  urmiaalibus  ,  panitulMi*. 

yfwçi.  Spec.  Ptonc.  vol.  4.  pag.  io6}.  n". 

M'imofafrocvm,  Roxbk  Cimmmi,  vol.  t.  peg. 
II.  tab.  ixt^ 

'  Ses  riges  font  fort  élevées ,  garnies  de  rimeanx 
cylindriques,  de  feuilles  an-.ples ,  deux  fois  ailées  , 
à  quatre  paires  de  pinnules;  Us  intérieures  corn- 
poiees  de  cin<)j  Ict fiipérieures  de  huit  paires  de 
tVlioles.  ovales,  m  peu  ai^ujfs ,  di virées  inégale- 
ment par  la  nervure  du  nnlleu  ;  le  pétiole  com- 
mun muni  i  fa  bafe  d'une  grofTe  glinde  compri- 
mée. Les  fl^'urs  font  difpofées  en  épis  globuleux , 
pédonciilés  fitdés  â  f extrémité  des  rameaux ,  & 
fefimlW'Mne  l^nple  panicule.  Les  g oufles  font  pla- 
ie*; i^ttéeies  i  leurs  deux  extrémités ,  glabres, 
Ibogues  <te  fix  1  fept  pouces. 

.  Orne  "pliante  croît  dans  lei  Iodes  osîmimIm.  i» 
14^.  AÇACIE  mufi^uée.  Wmoft  9di^at}fima. 

CJnp»  «    •  -  « 

Mimofa  (acacia  odoraitifllma ) , /a<rrr:/; , /b^Vi 
hipinnatis  ,  panialibus  quadrijugis  ^  pr»priit  dtcem 
éutéuim)figifve  y  infunit  miniu'fimii  i  ^ifis  ^oho^ 
p.  Urmituùbut ,  ptiùcmUtù**  WilÙ» ^>0C.  Pkot. 
vol.  4.  pag.  1064.  n*.  37. 

'  MhHofa  (edoratHIbna)  ,  intrmis, 

aatis  ,  qi:adrijugis  ,  multljug';s  ;  foiiolii  oblongït  , 
0itujis  i  paniculis  virgatis  gloitfis.  Unu.  £. 

Spppl  pag.  457.  —  Vahl,  Symb.  ^  pef.  I0%'"- . 
Àoxb.  Corom.  1.  pag.  ii.  tab.  lao. 

JUaàa  mon  Jkinofa  ,  fiUéM  égyptised  faliùfiAtmM 


ACA 

MBmtfii  odoriittjfima.  Lam.  D\&.  I.  n*.  if. 

Les  pinnules  font  compofées  de  dix  à  douié 
paires  de  foliolesj  lés  inférieures  très  petites { les' 
pétioles  munis  ,  à  leur  bafe  &  v>  r'.  leur  fominet, 
d'une  glande  comprimée,  (^«y^  Acacu  odor 
nme,n*.  15-)  ^ 

146.  AcAcis  à  tétce  falandies.  MûwjGi  Aom» 


Mirrjf^  Inc'nîs  ,  follis  htpînnath ,  parthîiiùt 
4^ujtuor  Jeu  fexjugij  ,  propriis  dutdccim  ftu  trtdtàttt- 
jHfit  f  Ûnciiriius  ,  fuiacutis  ;  capitulis  axilUriius^ 
gtmîrtis  ^  fubunm  i  Ugitminihtu  oiloagis  «  plaïutf 
(N.) 

Mimofa  (  leucocephala  ),  w^rmii,  foli'a  kipi»' 
naùt,  ptùoiit  eg/iatibiUft  t  frlioU*  atotUj  ikua^ 
ribus ,  ûiftMÙhaa  {  eapitalb  «mtUmimf  ,  jmmhi 
NrC  Synopf.  Plant,  vo!.  i  pag.  164.  n*.  76. 

Mimofa  teucocfpkétât  Lam.  D\&.  1 .  n*.  17. 

Arbiîfleau  crès-él^anc»jdont  l«s  fleurs ,  réunies 
en  têtes  globoledres ,  font  ifnn  btanc  un  peu  jau» 
nâtre  ;  les  anthères  d'un  jaune-pUo.  (  ^e}r«{  ACA^ 
ciE  i  tète  blanclie  ,  n".  17.) 

147.  AcAcu  i  fruitsbocdés.  àâùufft  mttpuiM, 
Lam.  ... 

Mimafo  /iUiurmis ,  folits  hipimnit  f'portiaGhf 

quinqufjugit ,  propriis  quindecimjugis  ,  obliquis  ,  rl 
bris  i  gUnduld  ttuer  paria  foliorum  j  dtgumiubu 

c«ofn#i,aB«^oa8it.  (N.)  .  . 

Mimofa  (  marginatj  )  ,  inermis  ,  fotûs  dupUcm- 
pinnatis ,  gtaans  y  glanduiii  ad fingulum  parfoUonmi 
pitmutis  obliquis  ,  difiantibuj  ;  /tgumiûimÊ  «Mite 

refiextj.  Perf.  ^nopf.  Plant,  voi  x,  pag.  aéf 

n*.  7j. 

Hfpèce  remarquable  par  fes  f  oiifTet  d'un  jaune» 

roiigrâtre  ,  munies  d'un  rebori  faiUaat*  (  Kgvt' 
A c  /.  c  1 1  à  fruits  bordés ,  n».  1 6.  ) 

148.  AcAcix  è  fÎNiilks  de  iycopode.itfîMj^ 


'  Mimopt  intrmît  j  fotiit  bipinnjtîs ,  paniûlitas- 
tryugis,  propriit  fubirigiruajufiiifoUoUs  imbricaiiti 
fiipuiis  fpiiuformAus  i  fpui*  avM9-c^it4UÙ,  fiii' 
jgemiuît.  (N.}-  , 

Mimofa  inermis  ffolHs  bîrinnaris  ;  f  liolis  imhri^ 
catis  ,  faipubefctiuiiiits  ;  jUpuUt  njUndit  ,  Unuoio^ 
fis  ;  flûiikui  capital! s ,  loage  pediineulatist  PoK^ 
Syoopf.  Plant,  vol.  1.  pag.  26 j.  n".  fy.  ■■' 

.   Acacia  l^topodioidei^ï)tsiw.U  CauU  Hort.  ?Xh\ 

Ses  tiges  &  fes  ramea  ux  font  dépourvus  d'épi»i 

ne*,  faj-sts  de  feuille*  aUeraes,  (kui  foà ailée»,  : 

.  ^  .  ^  ^   
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Amm  ewpiffOB  trente  patres  de  foUoles  itnbrt- 
qfBéM,  ttè$-:fiMTées  .  légèrement  .pubdcenics  , 

lyint  l'afpcft  des  feuilles  d'un  lycopode  {  acccm- 

f>agnécs,  à  la  bj(£  des  pétioles  «  de  flipuies  mol- 
e» ,  mats  fcmbUbifs  à  deux  petites  épines  fubu- 
Mcs.Lee  flears  Umt  difporées  en  épis  ovales,  glo- 
Mbn,  Mîlbires  .  longuement  p^>ioncuUs ,  ibu- 
venc  géminés,  AUHM «M ksailfeUesdMftliiJks 
(opétieures. 

Cette  plante  ed  cuUivée  au  Jardin  de»  Plantes 
de  Paris.  Son  lie*  natal  n'tft  pas  conui*  "b 

149.  AcACiE  en  arbre.  Mimoja  arkorta.  Swartz. 

Mimofa  (acacia  arborea) ,  intrmis  ,foUi$  hipiti- 
itÛtffênUtiiia  fepum/ugif,  propriU  jtfumia^' 
jt^»  éimidiatis  ,  acutis  ;  fpicis  gtobojts  ■  ptdunew 
Iêum  t  tKUlaribus  ;  Uguminibus  amtaiu  ,  ttuuortit, 

Mîmofa  (arborea  )  ,  incrmîs  ,  foli'ts  iip'tnniitïs  ; 
pinnit  dimidiatù  ,  aeuisixauU  ariorto.  Linn  Spec. 

Plant,  vol.  1.  pag.  ifO).  ^  Svaiu  *  Omiv. 

pzg.  ?9o. 

Mimcfd  arèorta  ,  cortitt  cittirto  }  ff  'uà  flohofii 
ftquà  inttrmi  nktnU  /  ftmùlihm  ^miitit , 
(«n(ii>ui.  Biovn.  Jam.  zfX. 

Aeofia  HOU  ^i^ft  tjtmaûtnfii  ^  folih  latà  hap 
im  mHA  finumfij^ttu.  Plnfeen.  Almag.  pag/6. 
latar  i/f .  6p  X. 

•  JU^im  srécm,  manims»  ne»  Jfiitf* ,  piiuûê  mé- 
îtriêas  ;  fhn  tiio  ;  filiqui  cMtfMii  ,  toediué ,  vnirrA 
eofâ,  etesjniiifimâ.  51oan,  Jan».  ijy.'Hfft.  1.  pae- 

54.  cab.  iZi.  Hg.  1.2. 

'  Mimofa  fiScifolia.  Lam.  Did.  l.  n*.  It.. 

Ses  ienrs  aaillairet,  kttfrate».  Tes  gonflips  ar- 

(pées ,  contournées,  renflées  aux  articulations  , 
diftinguent  cette  elpece  de  ia  futvaace.  (  y»y\ 
AcAot  i  fcaiUflt  4»  ImifcM.)  • 

150.  AcACii  inUbrifliQ.  Umêfit  Jal^K^ 

Scopoi. 

Mtae/é  (aacia  jalibciffia) ,  iw»rmi» ,  fÙU*  kh. 
jémtdt,  funitliiit  mdteimjugij ,  prapnit  mattl' 
jugif  ,  dimi^itit  ^ûCitih  ,  ff  ids  fucglobofis  ,  wmi- 
luiipus  f  aggfiuttii  i  itguininiii^  plants  ,  mtmbrojuX' 

ctii ,  gùiànt.VfÏÏiâ.  SfC.  Ptuk.  Tol.  4.  p.  tcitfj. 

Mimo/a  (julibriflln)  ,  ari\>rtfcens ,  foliis  '•ipin- 
tâtàiS  PÎm^^f  euhrifoimibus  ,  mumiiiitis  ;  Jlçribtu 
•mù^as  .ftifiâit,  Scopol.  Del.F^.  &  Faut^.  InfuU. 
r.  pag.  i&  tab.  S.'—  Aitiov  no>^  vol. }. 
pâg.440.  •  ;     '.;  • 

Mimofa  trkonm. Lanv Drft.  l.tP.l^. 

^^^^M  CMn-nkam>  Ija^^Ucav  Aa^aa  k 
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» 

tenrt  dcat  bords ,  nuk  Mint  contoiuBéet  «nmm 
celles  de  i'cipCLc  précédente.  (^»xf{  AqA^c»  èik 
arbre*  Oiâ.  o*.  1$.), 

t  jt.  AcÂca  nciBii.  HÙ^cfii  Mm,         .  -.7 

Mimoft  (acacia  nemu)  ,  i/termîs ,  foliis  hipir^a- 
lii  ,  pjri  'uilibiiS  ju^nrvemjugis  ,  prorriis  muUiju^it  , 
aitr.i^iuiit  ,  ccuiit  ;  ficis  fubglobojis  ,  unninaiil>us , 
aeei-tgatis  f  Uffsminibiu  iùtauiêut  ^  j^uitJitMtiiMf, 

willd.  fipec.  planr.'ToL  4.  )>ag.  h*»^ 

Mimofa  arborea.  Thunb.  ftor.  îfp.  pif.  U9.— 

Biiiks ,  Kocrnpf.  Ic.  tab.  19. 

Mimofa  fptùof*.  Tbuob.  Aâ.  Soc  LîoB.^Lond^ 
vol.  u  pag. 

Cette  efpèce  diBfère  d  $  deux  précédentes  par 
Tes  gouffes  linéaires  «  pubefoentes»  acmpiikies/ 
longues  d'un  ponce  8r  demi.  Ses  fruîDes ,  éenir 
fois  ailées,  font  compoféés  d^ environ  ncsf  palré^ 
lie  pinnules ,  chargées  d'un  grand  nombre  de  fti<« 
îiolts  aiguës  ,  inégalemtm  p.irtjg-^es  par  hi  nerJ 
vure  du  milieu.  Les  épis  font  en  (êtes  glt^l^eu' 
Tes  ,  agrégées  ,  teràliliaka  %  1»  baft  dcs  pétioM» 

munie  d'une  glande.      *  • 

••  •  , 

Cette  plante  ctoit  au  Japon, 

lyi.  AcACiE  noirâtre.  Mimofj  n!gricans.  LabîIT., 

Mimofa  bttrmis  ,  foliis  bipinnatis ,  partialibai  tri* 
ad  oStyugiSf  txtimis  fui  bafi  giandulofs  eapkaO^ 

folitariis  ai  unùs,  LaMU.  Nov.  H9IL  voL  a^pag#: 
88.  nb.  AjU. 

'   Cette  phmeeft  en  arbdkhaiir<le(iiiatf«ilS9> 

pieds,  liivité  en  ramcaui  cylindriques ,  IcReremenr 
(Iriés,  un  peu  pileux  ,  garius  de  teuilles  deux  foi», 
j ailées,  noiritres,  à  dtux  paires  de  pinnules ,  conv 
pofées  de  trois  à  huit  paires  de  folioles  feOîleSa 
elliptiques,  i(1attre5  â  leurs  deux  ^ces,.obture9  i 
leurs  deux  extrcniitis  ;  le  pétiole  commun  coih- 
pritré ,  muni ,  vers  Ion  (ominef ,  d'une  ,  raremttic 
de  deux  glandes  concavca»  ua  pett«ibicataiMB>' 
Us  flipuies  fubu'é  s. 

L($  fleurs  font  ramaffiées  en  téccs  axillaires^fo- 
litaires  ou  ternées,  pédoncu(ées,  de  moitié  pluf 
courtes  oue  les  feuilles ,  arcbmpagHÎes  d^uné  pè- 
•tire  écaHIe  ovaTe,  ciduejue.  le  criid»  rd  )  cnH|  * 

découpùres  ovales-cblong'jes ,  un  pr  it  émotifféc*  . 
à  leur  l'ommer;  la  corolle  à  çini\  divifions  réflé- 
chies; It»  emmires  an  nonilire  de  c-nt  cinquante, 
lin  peu  plus  lon<;>ies  ijue  la  corolle}  l'ovaire  glt*^ 
bre>  ovate-cbluug  i  e  fruit  tft  une  gou(Cs  obqMi' 
gue,  comprimée, d'un  roux-cUir  à  fe s  deux  bords , 
ï  une  loge  ,  à  deux  valves ,  conteuao^  environ  dix  . 
fe.9iaacei.^pi«|n!iaai«udfeâtrea.  »  «  | 

Cette  plante  crrît  dsn*  la" NouvelTe- Hollande' 
dans  la  terre  Van-Leuwjn.  ff  (y.f.)  , 

.   JJJ.  AcAca  fU^.  Mimêfajittitff»i  |ap»    .  .i 
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'  JéBmt^  f  «eacfft  fpeciori  )  ,  intrmb  ,  fifth 
fifiHHOtii  ,  parùiilitus  q;:cdr!-çuir..i^(;ugijve  ,  pro- 
fit fepttm  jiu  ÊMdtcim}ugij  ,fubdimididt!s  ,oktufis , 
glahrh  i /pieis  fuicapitatU  ^  axiUaribuj  ^  aggregatù, 
Wfllden.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1066.  n*.  41. 

Wmoft  (|  fpeciola  ) .  iatmii ,  JoUi»  éq^MUMii, 
fidftainjufu  f  piamt/lOM'Vtmjttgu  i  ftttioas  Mm' 
fù,  glabris  y  giancL/â  fupra  coftt  bapn.  Jacq.  îcon. 
fUr.  vol.  I.  nb.  19S  «  &  ColUâ.  vol.  i.  pag.  47. 
•«>  Ait;  Hocti  Knt.  vol.  ).  p«g.  440. 

Ses  rameaux  (ont  a'temes,  fans  épines^  garnis 
de  feoUles  pétioiées .  alternes  ,  deux  fois  auées , 
è  ^MMM  oii  dn^  »Mre$  de  pinnulet ,  cmnpofiîes 

chacune  de  fept  a  onze  paires  de  folioles,  un 
peu  inégalement  partagées  par  la  nervure  du  mi- 
lieu ,  çbbrts  i  leurs  deux  Faces  «  oblonguts  ,  ob- 
lufes  a  leur  fommet ,  munies  d'uoe  glande  un  mu 
au  dclTus  de  la  bafe  des  pétiolts  partial««M* 
fleurs  foot  di/pofées  ea  épis  pédoacnlétji  IMipiV 
globuleux  X  axilUi^eSf  agrégés.  • 

''Orw  ybBWCNtt      Im  hidcs  offcntttei. 

154.  AcACic  de  Malabar.  Mtmofz  Uhbtck. 


f»  (  acacia  lebbeck  ) ,  inermit  ,  foll'n  il- 
jtiâÊtétbf  féniaHhus  quadr'tjagis ,  propnh  multijugu  , 
44Myit,  fiéimUimii ,  o&utfisi  fjici*  tAgUti^^ 
imM^hnAj  aggngaMs,  m'àlÀ.Sfic.  PMU  VoL  4. 

Mimoj'a  (  lebbeck  )  ,  iattmù ,  fiMU  éipûuuM  , 
étijphi ,  f^imimtù  i  caah  Méono.  Limn.  Spec. 

'  Mimofa  fbliis  pînnatis  ,  folîolis  oilongo-tUiptictt, 
f^iolii  obùavatis.  HalTelq*  A^.  Upf.  17)0. pag.  9, 

Mimtfa  fuliolii  pallkaiibus  ,  quineue  vtl  oS»- 

i^pt.-«nb.  pag.  177. 
.  Jl^jb&ttMfc.  Lmb.  OiflL  K  a*.  14. 

'.Cetli«Cpèce  fe  diflingue  par  Tes  gnufTes  plates , 
màmtûéi  longuet  d'ua  piod»  très.gUbvUL  d'un 
Sm^Nir.  (  P>)wf  icàfit»  de  MablMt.  ) 

^SSf  làç^çtBr  i  tfdfm  de  Ijmeau.  Mim€^a  vaga. 


Mimtfi  (icacîa  M^^fiÊUrmis,  folnsbipianatis , 
f*nialibas  trjjugit ,  propHÎSêXtemij,  trijugis,  infmij 
ftminattt  ;  Jpich  fu''globo^'t  ^ptdunculjtis  ,  gem  ina- 

ù*  unùfvt ,  tucUturUu.  WàUtem.  Spec.  Phnt. 
voL  4.  pag.  iio<4.  a*)  ^* 

Mtmofi  (  vaga  ,  btermit ,  JhH'a  Kpmnatis  ; 
fhmis  exttriorUiu  m^hrUutt  ineurvMÛ  ,  fuMctm* 


ACA 

tab.  I  j.  î 

Mimofawga.  Lam.  D'tâ.  l.  n^-  19. 

8èt  f  Mr»  Ibnt  àW^otht  en  épis  pref^ue  glor- 
ieux, axillairus ,  pcHoncuté'.  ,  réunis  ordmaire- 
ment  deux  ou  trois  enleiiiUe.  (  y pyq;  AcACi£  à 
odeor  à»  fnrcMi ,  0^.  19.  ) 

is6.  AcAai  i  gaufiés  bfgei*  Mîmofa  laùJiG- 

qua.  Linn. 

Mimofa  (  acacia  lat'filiqua  )  ,  inermis  »  fatiii 
pbiHttis  ,  ptflhi&mt  qjtnqutjugii  ,  propriU  dMm 
jugis ,  clitpiic'it ,  obtujis  i  Jpicii gloiafij  f  ptdunculjtis  , 
tcrmiaaùiut,  bruâtaïui  i^uminiiui  oéùmgùjwnn- 
qui  MntÊM.  WïïU.  Spec.  nanc.  voL  4.  pag.  1067» 
n*».  44. 

Mimpft  {  Itiifiliqua  )  ,  irurma  tfit&U  UfiMUtis, 
ptnigfiius  qiùn^ejugis  j  rtunit  jUmufit  »  ffmmh 

gtaiofis.  Linn.  Spec.  PLnr.  vol.  l.  pag.  ■f04« 

Mimo/ii  lailfLqua.  Ljm.  Diâ.  J.  u". 

S  5  rameaux  fort  flexueuz  j  les  pétioles  garnis^ 
entre  les  l  i  inulfs  inférieures  ,  d'une  gUnJe  | 
fenfible.  Les  fl«urs  bbmh»,  en  téte ,  aiiiia' 
(  yoyei  AcACiE  à  gouâès  larges,. 0*.  tf.) 

IJ7.  AcAtiE  jupunba.  Mimofj  jupunba. 

Mimofa  (  acacia  jupunba  )  ,  m-.mafa  imermi*  , 
foliis  bipinimtis  ,  paniatibus  quadri-qtiinqut^ugifve  « 
propriit  fuLoSojiigis  ,  ovmis  ,  obuifi» ,  ubou  çom»' 
puit/ceatibus  /  jbrîiiu  fubcapitttit.  WuUciU  Spec. 
Plant,  vol.  4.  pag.  10^7.  n**.  45. 

Set  tanvaiii  fow  cplittddqiea.  garait  dia  fèuiUes 
deux  Ibis  ailles ,  I  quatre  oa  cmq  paires  de  pii>- 

nule«  ,  coni|  offef;  dn-  Ç\x  cm  hni:  paires  de  foKoles 
longues  d'un  dtmt  pouce  ,  ovales,  obtufifs  ,  lui* 
fantes  &  d'an  vert>f<»n<é  en  defTus ,  blanchâti«t 
&  pubefcentesen  dcAbiis.  Les  flranrontdilpiilia». 
en  épis  aitUanes,  prefqu'en  céte»  idniM  ^  «a» 
btUe. 

Cette  plante  croît  au  Bréfil,  dans  la  province 
de  Pan.  %  ( Dffcriptln  W^HUL) 

lyS.  AcAciB  velue.  Mimofa  vUIofa.  Svartz. 

Mimofa  (  acacia,  vîllofa  )  ,  intrmis  ,  ftUis  itpin- 

ndiis  j  pjrtiallbtts  quinque  feu  fexjugis  ,  propriis  fuk- 
duodecimjugis ,  ovdiis  ,  viUoks  f  fpicis  gioîofit , 

Willdeo»  gboc.  PImk.  vol» 


nicuLlts  ,  termtnatibtlM%  ' 

4.  pag.  «067.  n°.  46. 

Mimofa  (  villofa  )  ,  inermis  ,  foliis  bipinnatis 
fuhquinquejugîs  j  pinni't  ovatii  ,  ptiioln  villofis  ^  ra- 
ctmit  termiaalibiu  f  fariàut  giobofs  ^  cauit  fruUaiA,  '• 
Svatt.  Fiot.ilnd>MCii.  ^ùiraJpeg.         •  ' 

i  dëpOIIIVtt  d^dplMty 
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4*MrriMii  fi  pit4t  »  les  laroeaax  yAis ,  CTiin- 
dô^ues  (  les  feuUies  4eox  fois  ailles  >  à  cinq  on 
fix  paires  de  pimuiks^  comporécsd'tqTiroD douze 
paires  de  toliole»  ovàies  ,  velues  .  petites ,  en- 
lièlM }  les  inféffiMUt  plus  petites }  les  pétioles 

éen  poiKCS}  une  peilt»éeaillA«ffâb,  u  tieu  ds 
jlaoie  i  au  delTus  de  If  bafe  dn  plBOules. 

Les  fleun  fsm  di/porécs  en  gnppcc  droite*  , 
tenninales,  compolées  d'epis  pedeoculés,  m«f- 
que  verticillés  ,  ovales,  charges  de  petites  iieurs 
blanches  «  fafciculees  ,  pédicdlées.  Leur  calice 
ift  loft  petir  «  à  cinq  dents  ;  la  coMlIt  trois  fuis 
ploscnnde  ^oe  le  calice}  les  (ilamens  nombreux, 
capiwiresi  le  Ayle  iiinpte}  uitie  goulb  côiiite  , 
ytaDés  hétiSèe  où  poQs. 

Cène  plante  croît  dans  les  contrées  néridiona» 
laét  U  Jamaïque  «  Sut  les  bauKiti  f)  (  Difchpt, 
"      .)  . 


7» 


^159.  AcAciE  pubefceote.  Mhiufé  fiAtfttns. 

Miwtofa  ir.c'rr.ii  ,  fMlrfuta  ,  foUii  bipinnaùs } 
folioii^qu^  dei.tm  ftu  Uuoàtiimjiigju  f  ftluUo 
€§landulojo  ;  jiortbus  capiiaùs  ^  rMUHofif,  VfDCf 
Uort.  K\a\(n.  pae.  11.  t^.  21. 

Mimofa  pu'»:gfra.  Citai.  Hort.  Parif. 

Arbnfftau  fort  Hégfax  pm  la  déUcate^e  de  Ton 
feuiilage  8c  par  ies  fleure  dont  il  ett  chargé  i  la  6a 
de  l'JiÉTer,  dans  les  ferres  d'orangerie^  Ses  ciges 
km  lustes  de  quatre  i  cinq  pteds  {  fes  nmeaux 

Eubefcen^,  ^epoiirvtis  il'tpincs,  garnis  de  feuilles 
mgues  de  trois  pouces  .  deux  tois  ailées^  com- 
MMH  de  dix  i  doux*  fém  de  foKole*.  mivent 
beMMWpstas*  tièt'rapprochees  j  fect  pentes  « 
lonfMS  d'ine  ligne  ,  larges  à  peine  d'onedeniN 
ligne,  légéremetu  pubelctiurt  ;  le  pétiole  corn- 
nuD  privé  de  glandes.  Le»  âeiws  font  difpofiéis  co 
épie  noBibrMnc.  petits  «  flobuleux ,  de  ceuleor 
MM  { les  iatintm  «liiluf es  i  lapéiieMis  nu  • 
nmunc  fu  lefv  ensable,  soe  (otm  de  pnkiile 
tetmitule. 

.  Cette  plante  croît  à  la  Nouvelle-Hotlauie  t 
die  «A  oïliiTéc  au  Jasdia  des  plastes  de  i'arif.  Ij 

léO.  Acâcn  i  grappes  «Il  llld.  MiiM^ 
mfkëlt,  Vcm. 

Mimofa  (  acacia  difcolor  )*  intrmis  ,foliî»  hi- 
finnatu  ,  partiailhiu  quinqutjugis  ,  ffprtis  fabdt- 
ttmjugis  ,j'u->cùj  cLif.uloribus  ;  Jptm  e/obtjts  ,  pcdun- 
tMUtmirsumc^  mmia^liMu*  &  fxuUrii^.  WiJd. 

S|iw.naBC.v«d.4.|a|.ic<8.'|i*.47>  1 
Mimtfa  (  biiâimpih),  fàUk  icfi  gh»â*-  ' 
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€Îm}ugi4  ;  fioribiis  capitatit  , 
Veot.  Hort.  CelC  pKg.  t>iub.  t. 

Mimofa  (  di&oler  9-f  fiumh ,  fU/h' Slf4âiuiiit, 

focjugit  ,  iicoi»iii>ui  i  pinniJ  acuiit  ,  t-iuaUbut ,  fpiih 
Meidlanius  i  c*pniUu  gM-oJUi  ^ù^*^  Uuj/tmiéf 
pUni*.  AodctV.  ftlfOf«B»tl».mi        Mk  A|fk 

Mcàiotris. 

si»  tiges  (or  cyliodnipifle ,  remeafst^  de  c6a« 
leur  eewbéivles  caaMUt  p«bfli9Hi  êi  lé|érab 

ntent  anguttrux  î  leur  partie  fupérteure,  garnis  de 
feuilles  deux  iois  ailées  ,  i  cinq  paires  de  pin* 
nalesa  compofees  de  t>eut  i  treize  paires  de  fo. 
liofes  ovales-obloogi<^^  aigues  ,  légdreiaeM  ci» 
lices  à  leur»  bords,  trenqults  i  M  ét»  cMê  d» 
leur  bafe  ,  un  peu  charnues  ,  de  couleur  purpo» 
rine  dans  leur  contour ,  glabres  i  leurs  deux  facesi 
le  pétiole  comrrun  légèrement  anguleux,  un  petl 
pileux  t  muai  d'une  gUnd»  concave*  accovipagaé 


Les  (leurs  font  très- odorante  s,  réufeieiMtlltf 
fphériqoes,  d'en  jaune  de  foufire^pédicellées  , 
formant ,  fur  un  pédoncule  coromnn,  des  grappe* 
txillaires,  fimples,  prefque  droites,  plus  longues 
que  les  feuilles { plufieurs  braâécs  ovales ,  ciliées, 
menibraneures,  donc  cino  font  réunies  fout  les 
léics  df  fleurs  en  foreie  d  iovolucre.  Le  calice  «ft 
irès-CQUit ,  i  finq  dtvifions  1  la  corolle  iaune,  à 
cinq  pétales  |  les .  éumines  nembreufies  »  les  &la* 
meoc  monadciphes  à  leur  bafe.  Les  goedès  fooc 
très- plates,  linéaires,  oblonguct.  cl  cui'ct  i  leurs 
deu«  estiéoMC^i.»  iUbfcs».de  €ouk«t  liruae» 
ioofM»  do  demi  poywi  H  ' 
lignes,  contenant  1  *  " 
ovales,  trèsKettiprl 


Cette  plante  croit  dans  la  Noàvèlle-HoUaode  f 
elle  eft  cjokivde  •  depf^is  piufiewte  amm' 
quelques  jardins  de  Iturope.  T7  (  f^-f) 


tél.  AcAae  de  Caracas.  Mimofa  Câneaji 
Jeeq. 


Mimofa  C  ancia  ctfzç^fmi^^  immU^  foUk 

iipinnatts  ,  partialibut  quiaqu^agit ,  frwpriig  mM* 
fugis ,  liHÛârUKS ,  aeutiufiutis  ;fpicu  globoji$  ,  axi^ 
ItiriilU  ffilbttnus  termiriatiinifquti  caliuifi  mj'fiiit 

glMiégkf'*  Wiiid.  ipec.  Piaut.  vol.  4.  pag. 
«".41.  •  ■ 

Mimofa  (  caracafana  )  ,  irurmit ,  filîij  lipiam 
njtis  ,  partiaiiL'ut  fuiqutt.ifucjugtt  ,  pr^priij  muiii^ 
j''g'*  i  t'"'ft  glub'o  ,  ctlicibiu  md  araj  glandulofa^ 
Jacq.  Icon.  hisr.  voL    tati^^i**  ^  Cweêu 

Cnee  olrV#  «ft'ttiiii«Mfle  psr  fes  calkct 

(kcticulés  &  gUnouleuK  i  ieurt  borvic.  Set  ti^cs 
font  glahrtsi  t«s  r^meauc  cjrliodriqiies  >  fes  tceiUee 
alternes,  deux  fois  s>(ées,  à  xàoq.  patres  de  pin» 
niles«  composées  do  dovèpc  à  viOfHMSffoiMi 
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)1«  foUolet  lln^atrM ,  un  peu  obtofci  ^  tûièfs  à 
laun  bords,  coufertet  en  4tSoût  de  potU  <ou- 
cliéK)  kt  imbks  fubdceni. 

Les  fleon  font  dUftofSea  en  ëpis  globuleux  , 
«lilUim  «-  féwui  n  ooobf*  «le  tieîâ  e«  ^tre , 
Inmimm  pWtoiMe.  Lm  éwiiMi  Ibâtiiès- 
loofiMt»  porporioes. 

.  C«tle  plante  cioît  dan*  l'Amérique  méridio- 
«liale  ,  aux  CRvirons  de  Caracas,  t},  (  Defcript.  ex 

•  !  ;-     '  %'       '  '        '  ■'' 

■    .  .         .  ' 

Mîmvfj  (  irari.i  portn-irenfis  )    intrmis,  foliit 

hipinriinis ,  yariulibus  qui-:q^tj  gis  ,  prvpriis  muhî' 

jugis^  Hntarîbus ,  acutîs  ;  fpicii  gloho^s  ^  axillaribus^ 

^Mfniti  caUeilus  margine  ciliatis,  WUld.  Spec. 

rlinc^/^  pag.  1069.  n".  49.  j 

Mimofi  (  portoriceniîs  )  ,  iatrmù,  foliu  bipin- 

natis  ,  paitlal'bus  ful-q.ànq  .eju^^ii  ,  froprils  mulci- 
ju^';s  ;  can/c  giabio  ,  cuii.ibui._ad  ortu  eiliatit.  iiC\\. 
Icon.  Rir.  vol.  3.  tàb.  6||>%',CoUe6t  yol  4. 
pas-  M3-  '       '  . 

'  -  Orne  pimce'a  de  très-grands  rappem  avec  )i 
yrétéletitet  elle  en  dMftre  par  Tes  rameaux  canne- 
lés, par  f.s  to'iubt  im  peu  plus  pr-irufts  ,  be.>u- 
<oup  plus  pubefcemes  &  n-.imi  ptel^iK:  tomen- 
•  «iOKS  en  delToiis  ,  bUnchâttes  Se  pul>ercentes  à 
leurs  deux  faces  dans  leur  teuneHe.  L<s  calices 
font  ciliés  à  4eitr»'  bords^  lcs-fiUmens  blancs  & 
son  4e  cMriewr  pwpaliiie. 

'  Ce  cte  plante  croît  â  Pocto4Ucci>«4Îlslieoxmon- 
lueux.  T)J  Af./.) 
<  •  '  ■ 

galant.  •  ,    '  „  ' 

Mime/a  (  acacia  tetngona  )  ;  intrus  ,  foiiis  bi- 

flnnatu  ,  partiaiibus  quïnq^tj^g's  ,  prvpriis  mults- 
jttgit ,  Untaribiu  ,  aeiuit  î  fpitit  giobofisj  axilUribiu, 
fikitnùti  ramis  idr^gttSs,  Willd.  SptC  Plâift.  V.  4. 

pig.  10^9.  n*.  jOb 

Cette  acacia  diÔère  de  l'acacie  Je  Porto-Picco 
par  les  rameaux  quadrangulaires  &  par  tes  lolioles 
parfaitement  glabres  à  leurs  deux  faces.  Ses  tiges 
font  droites  ç  hautes  d'environ  huit  pieds,  glabres , 
Yameufes.  Les  feuilles  font  deux  fois  ailées  «  i  cinq 
ou  fix  paires  de  pinniiles  ,  compofies  d'environ 
feize  à  vingt-neuf  paires  de  folioles  linéaires^  ai- 

•  • 

Les  fleurs  font  dirpofées  en  épis  axillairês ,  do« 
imkax,  j»édon€«lèi^'«ffdiiiaifcintflnF  tiaxm  tfots 
cn'anbte,  Let  fOtmkêtm  MafMs»'frtrès-lor)^V} 

les  goulfes  longues  de  quatre  pouces ,  prerquî 
linéaires.. obti)f«s,irécrécit S  i  leur  bafe,  épaiffes 
âlMVttekdibO  •    •  :   .  .u.  ..  . 


A  C  Â 

Cette  plante  croît  en  Amérique  ,  dan»  ta  ^ro- 
viuce  de  Caracas^  fur  \t%  burds  fablonneux  da 

fleuteGadiiio.1^  CM^-  *»  ^>iU.)  > 

••  , .  .     .    ..»••'       .■  .  I 

1 6^.  AcAcn  i  nnwB  tâchée.  mmifiUm 

Mimofa  (  acada  Isxa  )  ,  iiumis ,  JUih  i^fbmd* 
tîs  ,  partUlihus  ouadfijugiâ  ^  projMW  Meit§i|fo, 
fubttiJ  gUucis  ;  fpieït  globops ,  ptàlàad*^  , 
laribus  ,•  ramii  urctibiu  ,  divaricùdt»  WIM*  fipK» 
Plant,  vol.  4.  pag.  1069.  n°.  f  i. 

ArbrilTeau  d'environ  quinze  pi^ds  de  hiut ,  di- 
vifé  en  rantéaux  alternes,  Çfhadriques ,  dtiTus, 
écartés ,  de  couleur  cendrée ,  garnis  de  feuilles 
deux  fois  ailées  ,  i  quatre  paires  de  pinnoles  » 
chacune  d'elles  compofées  de  douze  i  vingt-qua- 
tre paires  de  folioles  linéaires,  oblongues,  un  peu 
obt«fe» ,  inégafcn»enr  partagées  par  la  p  incipale 
nervure ,  rétrécies  au  côté  extérieur  de  leur  bate. 
ariondics  à  l'intérieur ,  ,d  un  vert-foncé  en  deffui, 
glauaues  ee  deflfous  ,  glabres  i  leurs  deux  hcesi 
le«  petioks  «M|1l|rts  ^  çoukur  de  rouille. 
Les  fleurs  font  di^pefees  én  *  épis  globuleux, 
pedonculés  ,  axillairês  }  les  filamens  de  coulent 
purpurine.  Les  iiuits  coitfiftcni  en  une  goaffil 
comprimée, \le«fiie  «le  quatre .-pMcea,  téaàsà 
à  fabafe. .    -      .  ^ 

Cette  plante  croit  en  Amérique  ,  aux  environ 
de  Carac»;       D#rd^  te»TiKyL)-1  »\ 

165.  AcACiE  iiffkife.  htimojk  épâ^Mâ» 
Jacq. 

Mimofi  (  acacia  divaricata  )  ,  inermu ,  foUh 
iipinnatis  f,partitiliius  fiX  ftu  novcmju^is  ,  propnu 
mitliijugiS  f  gtabfii  i  fiipttlii  feniovuiii  ,  ftUdttt  i 
g/anduld  pethhri  i  îpi^i*  elobojis  ,  ptdun:uk:xi  , 

axilUriitus.  Willà.  Spcc  PUnt.  vol.  4.  pag.  1070. 

Mimofj  (  dtviricita  )  ,  inermis  ,  fo'iis  hipinno- 
tis  ,  panialiàus  ftx  vtl  novtmjugis  ,  propriii  quaint^ 
gintajttgis  ;  fbipmGM  iimidiato  triangalaribu*,;  fpkit 
glohofis  ;  fioribiu  monadtlphis ,  polyartdrit.  JaCf. 
Hort.  Schoenb.  vol.  )•  pag.  761  tab.  39;. 

Ses  tiges  fb  dMfefit  en  rameativ  dHIus ,  cylin- 
driques,  pon^uës ,  girnis  d-*  feuilles  alteins, 
deux  foi*  ailées,  compofées  de  fix  à  neuf  paires 
de  ptnnutes  ,  chacune  d'elles  fupportant  environ 
quarante  paires  de  folioles  linéaires  «  obtuiies» 
glabres  à  leurs  deux  faces  i  une  glande  convexe , 
feilile  ,  placée  Tous  la  paire  inlrri  ure  de  pinnule, 
fur  le  pétiole  commun  »  de  grandes  ftipules  à  dcmi- 
ovalea«prefqu'en  faucille,  jflez  femblables  ï  celles 
de  Vatacia  laiifiliqua.  Les  fleurs  font  difpofées  en 
^is  globuleux^  axillairês ,  pédonculés  ,  foàvent 
teni«,  quelquefoirprefqu'en  grapj»es.  Ces  fleurs 
ont  nu  gianil  iionaftrediefifaHneos  connivens  à  leur 
pantainOrieiiitt»,.      .  ,-..,.>f» 
-CetMitae«nlrdaBi4«»fBto-occidentalés.  l& 

lé6,  AGACU 
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Vett. 

_  liitnaft  (  acAcia  lopbanthi  )  «  uttrmit ,  folt  'u 
HpiwiMu  f  foniaiHiis  movtm  fim  éiÊOJUcimjugU ,  pro- 

fiMari ,  ^  înttr  AriMi  ttrmmaUt  pmnuKum  ; 

/puis  oplo^^is  ,  peduncul^i  'u  ,  >ixiUiinltui  ,  gtmi- 
Mjj.  Wi.Uen.  Spec.  Plwc.  vol.  4.  pag.  1070. 

Mimcfj  (  dif?achya  &  lo|hantha  )  ,  ptiloUs 
iiijî  inierque  Jaas  furrtmsis  pînnuiaj  ^landutopt  ra- 
Umu  gcninis  .  axitlurikut  ,-  /tgHmimhu  0ruad*tis , 

flan'u:  Ver  t.  Hori.  Celf.  paf.ao.  tab.  ao. 

Ses  tiges  font  droites ,  cylini^riques }  fes  rameaux 
carne'és  ,  pr.fque  liffes  ,  dilatés  &  comme  .uti- 
çuiës  à  leur  bife,  garnis  (ie  fLiiillus  deux  fois 
sil^ ,  i  fept ,  neuf,  uuelquctois  doazc  paire»  de 
pinnoles,  com{7ofées  de  quinze,  dtx-hait8r  même 
-iringlHiaatra  paires  d;i  f  .lioîes  feTiles ,  oMonftueSj 
bncé«ées,''a!e!ic';  ,  il'un  vnr  t  ncé  en  delius  , 
pïus  pilîs  '.n  ù  1:  •  j  ii'MUjii^.s  à  un  des  côtes 
deleurbafc,  parfjgees  ineijattment  par  la  ner- 
vure du  milieu  ,  glabres  i  l<.urs  deux  faces.  Les 
fttioltt  pDbt>rceiu>  deux  ftipuirs  drOÎtts,  hin- 
Céolées ,  algues  ;  unç  glande  ohlongue  &  concave 
a  U  baCe  du  pétiole  commun  LUtrç  chKItPe 
àî:S  d-ui  àctrietts  piires  de  piiiiiules. 

Les  fleurs  font  pédicellées ,  difpofécî  en  grappes 
axiOaifes>  géininéesj  très-touffues ,  longues  d'en- 
viroa  m  fouce  &  denù,.  pédonctitéess  chaaue 
Bear  un  peu  edoranie.  manie  d'aoe  braâée  ovale, 

aiguë ,  pubcfcc  nte  j  !e  calice  à  peine  pileux  ,  i 
cinq  dents  ;  cinq  pétales  dtoits  ,  aigus  ,  un  peu 
piKux  en  dehors;  les  étamines  nombtcufes , 
fiuoies  à  leut  ba(c.  Les  'goufles  font  planes  > 
téiiécw»  en  pé<Geiiie  à  leur 
bafe  .  ohtu''es  ,  mucronées  i  leur  fommct ,  rcn- 
flfts  fur  leurs  bords  ,  à  une  feule  lope  ,  à  deux 
valves,  d  un  brun  marron  ,  contenant  emiron 
cint)  feiueoices  anoodiea,  iégétemeot  compri* 
Bi^ett 

Cette  plante  croit  dans  U  Nouvelle  HoIh-  .K^j 
où  eUe  a  été  déconvercé  mc  M.  Labaye.  T> 

167.  AcACIE  des  Illinois.  Mimoft  iUinoenJû. 


Mimofj  (  acacia  brachyloba  )  ,  Inermit ,  foins 
iipiaaatts  ^  panialibut  oSojugis  ,  propriit  mu/iiji4giti 
ri(udulâ  iaitr  par  infimum  partiaiium  ,*  fpitis  gloin- 

tnlnétoiatis^rtmi.  WHIdco.  Spéc  Fbnt.  vol.  4. 

pag.  1071.  n».  H- 

Mimofa  (  illinoenus  )  ,  inermis ,  pumUj  j  ctult 
Âeriaceo  ,  gracili  ,  d'n  aricato  y  fotiis  bipinnaùt  ; 
finnis  quinque-P^ojugù'i  capitu/U  J'olitjriitp  inviter 
BûtaïufÊié.  Sujpflément,  TomiJ. 


i 


A  G  A 

a 

ptéuHCalatti  ,  liguminikui  pamchMl/*» 

Flor.  boréal.  Am.r.  vol.  1.  pag.  1^4. 

M'rr.ofd  hrjck-jlo'jd.  Mullltnb.  in  litt. 

Ses  tiges  font  droites,  hcibacées  ,  glabres, 
cannelées  ,  peu  élevées  ,  gréks  ,  étalée'.,  garnies 
de  feuilles  deux  fois  ailées ,  i  cinq  ou  huit  paires 
de  pinnules  ,  comoofées  de  feize  â  vingt>quatt« 

p.iires  de  fulioles  lin  j  .ires ,  aiguës ,  un  peu  ciliées 
i  l;ur  bafe  \  1;  penoL  commun  canaliculé  cn 
dEfTus  &  un  ftu  pileux  ;  les  autres  g  .ibns  ,  por- 
tant une  ghndc  ftflile,  comprimée,  p'.JCce  ei  tre 
la  paire  de  pinnules  inferi.ures.  Les  fl  U!S  font 
difpofées  en  épis  globuleux  ,  axillaires ,  de  la 
groflêur  d'an  pois,  lolttaires,  médiocrement  pë' 
donculés.  Les  gouffes  f(<nt  rares  ,  droites»  IoOf, 
céoléts ,  longues  d'environ  fix  lignes. 

Cette  plante  croit  dans  les  prés  «  au  pays  des 
lUiaois.  y  . 

168.  AcAcn  ghnâiMb.  Mimtfk  glttiaUfi, 

Mich. 

àiipu^a  '(  acacia  gbndulofa  )  ,  inermis  ,  fiËù 
bipîntutis ,  pantatibut  duedtàmjugis  ,  proprtis  nia/* 

i  ju^'i  ;  ^/.i •; 4';. '.i  ir.'.cr  orr.nj  paria  parùoiiumj  fpicu 
J  i).'o/à  ,  l  iduruuLius  ,JoliiiuiU  ,  axiliarUus  {  Ugu- 
mif'.iiui  f.:kjUt.  WilUcS»  SpOC.  Pbllt.  VoL  4. 
pag.  IG71.  n°.  Jf.  ^ 

Mimofa  ^  glandulofa  )  ,  intrmit ,  cauU  kerbacto; 
foltis  muhi]  go-bipimutis  i  ptJuiMtlis  fotiufUt  ^ 

cuato^CÊtis.'  Micb.  Flor.  boréal.  Amer.  vol.  u 

pag.  ZM. 

Mimofa  (  glandulofa  )  ,  pttiolij  inttr  piniumm 
paria  glanduiofs  y  floribia  capitatis ,  pemandrit  j 

L^uminikatfÊiutû,  Vctti.  CboU  d»  Fiuic  p«  17. 

tab.  ij. 

Cette  efpèce  ,  remarquable  par  la  finelTe  &r  I3 
nombre  de  fes  f<>li>  L$ ,  ainfi  que  pu  les  gouff  s 
courtes ,  rapprochées  en  tête ,  courbées  en  fau- 
cille,  a  des  tiges  herbacées,  glabres, cannelées» 
anguleufes  t  hautes  d'environ  quatre  pieds  ,  peu 
rameufes ,  garnies  de  feuilles  deux  fois  ailses ,  i 
douze  ou  vingt  pairt  s  de  pinnii'es,  compofées  d^ 
(Vize  i  vingt  paires  &  plus  d.  folioles  linéaires  , 
aiguës,  phnes,  purpurines  fut  Iturs  bords  « 
uonquées  à  un  dM  Cotés  d«  leur  b»fe«'inéiBle« 
ment  partagées  par  It  nervarè  da  miHea ,  miiniat 
de  Uipules  peu  a;>parentes  ;  les  pitioles  gLbres. 
pourvus  entre  chaque  paire  de  pinnub  d'iui9 
ghodt  (dSle«  en fMeCf  d'un  poorpra  vt& 

Les  fleurs  font  très-petites ,  réunies  en  une  tête 
ovale,  arrondie,  axillairc,  folitaire  ,  pédooculée^ 
munie  de  braâ«*s.  Le  caiice  eft  glabre  »  tllbulé  ^ 
i  cinq  dents  ;  cinq  pétales  verd&trel,  coticavet, 
ovales,  aigus;,  cinq  éumipes. rattl^mcs •  itm 
,pottrpte*€Mirj  les  éianioes  mobiles ,  oVîlti#  i 


« 


Dioil 


74 


A  C  A 


oiiaae  fillocs^s'ouvrant  latéralement.  Lesgouffes 
MDi  oombreiilès  ,  rapprochées  en  téte  «  phnes  , 
Icngnes  d'an  pouce,  ftlabies,  arquéci,  |n>mku«« 
i  leur  foif)iiiitic,4*iiii  Dnm-ncicé,  comenancde 
trois  i  lis  AMiiCCt  ^hbKS*  owifai,  conpri* 

Cette  plante  croît  dans  1*Aiii|ri<)ue  Tepten- 
trionalej  fur  les  boidi  dn  fleuv*  Tcnnaliée.  y 

169.  AcAOB  décunente.  Minuft  Jtemwi, 
Doua. 

Mimofa  (  aeada  decwiehi  )j  burmis ,  foliit 
Upinnàiu  ,  partial! tus  undtcirrjugù,  prcfriis  mmiti' 
JngtJi  pttioiù  partialibus  marginatit  ;  glaoÉali  iitur 
omnia  paitialia  ifpi'-i'  glo^op*  ,  pcduncutatis  ,  axiV- 
ianbtts.  Wilid-  Sptc.  Plant,  vol.  4.  p.  icyi.n".  f6. 

Mimofa  dtcurrcns,  Donn.  Catal  14. 

Sta  ramef^i  font  gUbres ,  cinnel^s ,  anguleux  ; 
fe»  feuilles  deu  fois  ailées ,  ï  neuf  nu  onie  paires 
de  pinnuln,  compofées  de  vingt-cisq  à  trente 
paire*  de  folioles  l^lnbres ,  linéaires  ,  ootofts  }  le 
petii  le  corrmun  gl  ibre  ,  à  dcn.i  cylindrique  j  les 
partiels  gisbres ,  bordés  par  une  meiiibrane  fo- 
uâcées  une  glande oblongue,  fefTite  rmre  chaque 
paire  de  pimiules.  Les  fleatt  font  difpoféet  en 
«pis  axillaires.  globuleux ,  folfaairtt •  ptooSledés, 
quelquefois  «oittéCM  idttote  M  pédsacule 
commun. 

Cette  plame  croît  dans  la  Nouvelle-HoUaûie. 
i7(>.AoAeTB  i  lêidnMtitpcérilt.  JAmq^ 

fUricÏHM, 

HhueUk  (taxh fiHdna  ) ^  ûtfmM ^  foliù  tipln- 
mmài  ,  pamtlihu  fitiftxjugis  ,  propriu  ^u/tfpigts  ; 

fitiolo  coifimuni  hlrfuto  i  fpkis  flrhofs  ,  ptûutcu- 
iuiSf  êermùutiiiiu ,  paaicuiatU.  Willd.  Spec.  Piaot. 

val'  4*  f  «t*  i<)7**  57* 

Mimofi  (  filicïoides  )  ,  îttermh  ,  foliîs  Hpinna- 
tis ,  pariiclibui  fcvj-gis  ,  vrvfriit  numtrcfijimis  , 
Mnimis  ,  ciliatis  ,  r^/tfntf«r«^.  CaV».  kOO.  lUr. 

iol.  1.  pag.  jj.tab.78. 

€es  tiges  Te  dtVifcnt  tn  *aiic«ai  knnkttx  « 
velus,  garnis  de  fesMIa  dMMemMt «IMee ^  à 

6%  ou  fcpt  p.Mr«<;  Ae  p'onules,  CdmfoKles  d'en- 
viron cirquan-.e  p.ùr£ s  de  foliole*  lin-^aires  ,  un 
peu  obtures ,  cilrées  à  leurs  bords  ;  lis  pétioles 
communs  bériffés  de  poils  étalés  Les  fleurs  foni 
dilpol^s  en  épis  globuleux,  terminaux ,  pasiorids} 
lès  goulTes  font  linéaires  ,  planes  ,  lotigu-s  d'un 
police  demi  ou  deux  pouces^  pi.euies^  ^1 1» 
dpaîfltf  i  knts  boidi. 

Cette  plaûce  ctottW  lfèzl|d».  %  i^fir^  i» 


A  C  A 

171.  AcAciE  à  feuilles  axnuei.  Mimoft  ^ar- 
vîfoaa^ 

Mimofa  (  acar i.i  microphvHa  )  ,  intrmîs ,  fof''* 
hipinnati* ,  paitiulibut  viginu^aùn^ttjugii  ,  pri-priis 
multijugis ,  iintarikuif  ltimi$mhi  glaniùiJà  fetiola» 
ri  ;  fpias  gfo'^ojîs ,  ptdunctUaÙt ^  ttmnaiit ,  axil» 
UrioM.  Wiliden.  âpec.  FJanc.  vol.  x.  pag.  107} • 

Ceft  un  arbre  haut  de  trente  p'cJs  ,  dont  les 
nniesuifonttoidesacvlindriijuesi  les  plusieunM 
pubeTcens,  gmiit  de  nuilles  deux  foiH  aildes  «  1 

vingt  ou  vii.gt-cinq  paires  de  pinnuks,  COm|M»" 
fées  de  folioles  rrès-c.iduques ,  au  nombre  de  ClU* 
quante  ou  foixante  fairrs ,  très  peiitt  v,  linéaires, 
aiguës,  ciliées  à  leurs  bords,  i  les  piiiules  pubef- 
cens;  une  greffe  glande  urcéolée  à  la  bafe  du  pé- 
tiole commur'.  Les  fleurs  font  difpoféts  en  é[  it 
pli  biileux  ,  f  éHoncul.s ,  axillaires ,  géminés  ,  ati 
moins  de  la  grofft  ur  d'un  [  ois.  Les  gouflcs  font 
linéaires,  longues  de  neul  pouces ,  re  vécues  d'une 
écorce  brone  en  dehors ,  rougeâtic  en  dadansi 
luifanifs ,  conten.int  des  fenieooes  planes*  aoilftr 
ues,  luifantes,  otbicuUires. 

Cétte  pfatiiie  en  JmbStfK  t  dans  la  pro* 
vince  de  Caracas ,  fur  lei  cetKoes  psencnfes.  ^ 

{Uefiript,  tu  WiUd.) 

171.  .ÀCAcil  voyuriife.  èUa^  ftngràut» 

Lion. 

Mirtiofj  (acacia  pereprina),  vitrmis  ^  fttih  fc- 
pimtatit ,  }-^rtialibus  fedtcirrjugis ,  propriis  quaJru- 


gintajugisi  ghndulà  pciioijri ^  fpicif  giobojis ^  ptdun- 

M.  Wif"     "  " 

vol.  4.  pig.  1075.  ^"^  y?- 


cuUiis ,  axilijritrus ,  urnii.  Willden.  ^pec.  Plaacl 


Mùnofa  (peregrina),  intrmis ,  fulUs  bipinnatis  ^ 
piârtialtiia  jiJeeimjufis  f  prapriis  quudragiaiajagin 

gtanauU  b^imrSuÛMu  Udo.  Spec.  Pieai.,vol.  i« 

pag.  ip4. 

dulà  ai  bafin  pttiv/orum  ;  jsUfÙê  99âl9-»tMgi$  ^ 
fUnit.  Hort.  Ciiff.  109. 

Ses  tiges  fe  diviiént  en  rameaux  C)  lindriqœfi 
parftmés  de  points  blancs  ,  garnis  de  feuilles  deut 
fois  ailées ,  i  feiie  piruiHles  .  conpoTées  de  oua- 
raine  ï  cinquante  paires  de ToJîolesliDétlreSjian* 
céolées,  légèrement  ciliées  à  leur  contour;  les 
pétioles  ptibefceris  i  ane  ghftVdfc  c^rthprimée  ,  (ef- 
file, fituée  an  deiliR  de  Ii  bafe  d  j  pétio'e  com- 
mun. Les  flrurs  font  lëfpoféfeS  en  épts  atîUatreSf 
fouvent  ten>é« ,  gtObuleiÉt)  p<dteglllé>,  ét  It^ 
groifear  d'un  -pois. 

Cette  plante  cieit  dans.l'ABlékiqne  riitfridio^ 
nktei  1^ 

1^5.  AcACiE  panicnllfe.  Mimofa  fatùtutau. 
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tiimapi  (  acxcia  panmihn  ) ,  ïntrmis  ,  foiïr's 
wifinnaus ,  panialibas  vigintijugis  ,  propnh  ouatera' 
gtnidjugis  }  glj".ju/J  petio/jn  y  Ipicit  globofis  .  pcduii' 
cmUiu  ,  pmicéxlatisi  paniaUUéoùUMihmi.  WiUden. 

PI  wr.  ToL  4.  ptg.  1074.  ■•.  60, 

Cette  efpèce,  fi  rapprochée  du  mimoft  ptregrina 
pir  Ij  longueur  8e  la  foraw  de  fes  foliolef ,  en  dif- 
fère eflencieilemenr  ptr  la  difpofition  de  fet  fleun. 
SesraineauT  font  rvlinciriques  ,  (l  iés  ,  pubifcens; 
fe«  feuilles  d'-ux  fois  aileej  ,  à  vingt  ou  vingt-cinq 
paires  de  pinnules,  cnmpofees  d«  quarante  à  ctn- 
«^luote  paires  de  foliolei  linéaires ,  ciliées  { les  pé  - 
a«ln  pubefiMMi  le  |iétiole  commun  long  de  trois 
aqpatre  ^ucts;  les  paniels  i  peine  longs  d'un 
demi-pouce;  une  glinde  pl.ine ,  comi  riitiée  ,  fef- 
file,  alongee  .placée  entre  U  paire  inférieure  des 
piruiuies.  Le»  aeuis  l'ont  dirpoiées  en  épis  globu- 
wai,  de  la  grnAnr  d'un  grain  de  poivre  «pédon- 
çaUa,  léon»  en  une  panicule  termoiaie  ,  asdlbif*, 
loaflM  de  deux  pouces  &  plus. 

Çene  plante  croit  «■  Bréil ,  daoi  h  province 
i-^  AcAciBàfiaBdiilean.  mmofû  grmiJl- 

$orc.  Lhérit. 

MlmçJ^  (acacia  grjn iiîl n: )  ,  intmis ,  folili 
oifinnaus  t  partiali!)uj  fcfttmùai'rjugU  ^  propriis 
quadttipat'^jttgu  f  fpiùs  fuicapitjiis  .  p€dunculut  'u  , 
raeemojit^  ttrmhtMu.  WilU.  Spec.  Plan».  yoL  4. 
p«f .  1074.  6î. 

(grandiflora) ,  iutrmir,  foCi'ts  ahru^ù 
ftmitth ,  maitijugis  pmnulU  muJtjugU  ;  fjliolit 
dt^ind-^tmts  ;  rjctmo  compofilo  ,  ttrmina'i.  Lhéfit. 

Scnor.  Angl.  »o.  —  Alton  ,  Hon.  )Uv.  yoL  i. 
pag.441.  ' 

Acacia  non  fpinofa  IntHji  orientalU  tfaliis  pccxi- 

Anukh.  pag.  j. 

.Ondiftinne  aifément  cette  efpèce  iia  ||randear 
4t  ftf  CMdJmc,  longues  de  plus  d'un  demi'poace. 
Ses  rjUMMl  font  cylindriques  ^  flriés ,  pube&ens, 
garnis  de  feuilles  deux  lois  ail  es,  à  dix-fept  ou 
d'u-huit  pattes  de  pjnnules  ,  compofées  de  treiits 
ou  quarante  paires  de  tolioies  Itoiâim  >  un  peu 
«bciifei,  petites,  ciliées  i  laat  OBMoor. Les pé- 
diili»  Ibnt  pubefcens ,  dépoawM  de  ghndss  ;  les 
fleurs  difpofées  en  une  grappe  rameufe ,  terminale. 
Les  ramifications  fupportent  à  leur  lommet  quatre 
à  ciixj  fleurs  feiGles , prefqu'en  téte.  Les  étamines 
fooc  de  couleur  purpurine  •  longues  d'envitoip  un 
pou»  8e  demi. 

Crtto  yliBiD  rro|i  dint  Jti  Indu  Tffitiitfitfi  lit 

I7f.  Ac&cn  «nèio.  Mimt/m  Mena.  Roib. 
Mkuofi  (acach  aman) ,  Aum/^  »f^^*  ^•T"'** 
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fr'cis  gîo^'ofis  ;  ptd^nculis  axllbnlus  ,  àggregatité 
Willd.  Spec.  Fiant,  voi.  4.  pag.  1074. 11°.  6a. 

Mimofit  amara.  Roxb.  Coiomand.  2.  pag.  Ij. 
tab.  lii. 

Ses  rameaux  font  cylindri  ^ues ,  pubefcens ,  de 
couleur  cendrée  i  1rs  feuilles  deux  fois  ailées  , 
compofées  de  neuf  i  dix  paites  de  pinnules  ,  fie 
ce  lies -ci  de  vingt  à  vingt-huit  paires  de  foliolea 
linéaires,  pubeloeotesj  un  peu  obcules}  les  pd- 
lioUs  également  pubefcens ,  dépourvus  de  glan- 
des. Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  globuleux , 
pédoncul;S,  de  la  groIlLur  d'une  cerife,  réunis 
au  nombre  de  deux ,  quatre ,  cinq  ou  fix  dans 
l'aiflelle  des  feuilles.  Les  goufles  font  planes ,  ti- 
néaires,  aiguës ,  longues  d'covinMi  na  damt-piiad» 
renfermant  huit  femencea. 

Cette  plante  croît  dans  let  Indes  orientales,  "h 
176.  Acacia  ihaqie.  JtfZii^tiffawM.  Vm 

Mintofa  (  acacia  glauc  i  )  ,  'mtrmis  ,  fotils  bipin- 
HMU ,  partialiiut  ^uinque  jeu  jtxjugii ,  propriis  nclo' 
decimfugit,  d'^jnùiut  ;  fpuit  gioùvjis  ,  pe^umutjiii ^' 
gtminiSt  MxiUariiMS.  Wiild*  Spec.  l'iaot.  vol.  4. 
pag.  1075.  n*.  6$. 

Mimofa  (^^^iKXz)  t  inermis  t  folih  bipinnatis^' 
panialUiiM  fpà^gitf  jPMMf  fiarimis  ,  glandiUd  îaur^ 

infima.  Lmn.  Sjpec  nanc  vd.  a.  pag.  i  ^04. 

Mimtfa  arhpnfctM»  noa  fpinoft ,  pianis  «Mate 
Utioribtu ,  iafynu  §lmtii  i  jfenf  ei^.  Bftf»,  C«K* 
I.  p4g.7J- 

Ataeia  nmi  ffinofa,  flore  atèo ; follonun  pbuUs 
Ijtiuf.ul'ii  ,  glubris  i  jitiquis  longls  ,  p/unU,  MÎIICT^ 

Djô.  ub.  4.  —  l'xtv.  tbtet.  tab.  j6. 

Âcûtim  huxifoUit  ntaHJhrihu  j  fwiiiu  aliis  i 
Jitlqud  latâ  ,  comft4^Cualb,  Cuol  VOl.  1.  p«g. 

41.  tab.  4:. 

Mimofa  glaucm.  hm.  Diâ.  n".  11. 

Oem  ei^èoo  fe  dHUngue  par  fti  floon  Un- 

chcs ,  a  dix  étamines  ,  fans  corolle.  Ses  épis  font 
gios  àt  globuleux  i  les  gouAes  aplaties,  tottueu- 
fea.  (  rayât  AcACit  «HUiM.  a*.  »i.) 

J77.  AcAaB  I  deas  t^m.  Miwu/k 

Miataf*  (acacia  biceps),  ineniù$ ,  fitiiit  A^pA»* 
natis  ,  partialibiu  fumdri  fut  fuinqu^agis  ,  ff^frUt 
fidecimjugh ,  /aittfôlètiM  ^  difiantibiu  }  gUaùli  pf' 

liolisri  ;  'puis  globo/îs  ,  axillaribus  ,  geminis  ,  pedun- 

fuUtit.  Wil^B.Spec.  Plant,  vol.  4.  pa^.  lo/jf. 

Cette  plante  fe  rapproche  beaucoup  de  la  pr<é- 
cédente}clle  s'en  diOingue  principalement  par 
«Ot  glande  urcéolée ,  placée  fur  le  pétiole  corn- 
aaai  «nw  Ja  paicv  wmvm  des  pianak^  êm 

Kl 
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sameaux  font  cvUndriquet  Se  pubefcens;  Tes  feuil- 
les dàux  fois  ailées  ,  composes  de  <)uatre  ou  cin^ 

Îtaires  ds  pinnules ,  chacune  gainie  de  douu  a 
êize  pairt-s  de  folioles  diftantes  ,  lancéolées ,  ai- 
guës ,  ciliées  i  leurs  bords  ;  les  pétiolf  s  pubefcens. 
Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  globuleux ,  gé- 
minés ,  de  la  grofteur  d'une  cefifei  asiUdMt« 

rMonculées  :  il  kur  fuccède  des  goufibs  daqaam 
cinq  poucet  de  long  »  linéaires ,  épatffiet  i  leiin 
bords ,  renfiermant  plufiears  femeoces. 

Cette  plante  croît  au  Brëiîl ,  dans  U  province 

de  Paii.  T)  (  Defcript.  ex  Willd.  ) 

178.  AcAClE  feuillue.  Mimof.i  frondofa.  Klein. 

Mimoft  (  acacia  frondofi  )  ,  foliis  bipinnatis , 
pûnialibus  fexjugis ,  propriis  quatUQtdecimjitgù  ,  ian- 
uoLu'ut  diêoMtku i  glaniidi  ptùoUri  i  Jfitu  uUf 

Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  107$.  n*.  6$* 

Mimofa  frondofa.  Klein,  in  litt. 

-  Peu  di0«bttee  de  k  précédente»  te  épii  font 
folftaïtet  8r  non  géminét  { Tet  Ibfiotes  moim  nom- . 

breufes}  fes  rameaux  cylindriques,  pubefcens;  fes 
feuilles  deux  fois  ailées ,  à  fix  paires  de  pinnules , 
compofées  de  quatorze  paires  de  folioles  didantes^ 
lancéolées*  aiguës  legéretneot  pubefcentes  en 
deffous,  ciliées  â  leur  contour;  les  pétiolss  pu- 
befcens j  une  glande  urcéolée  fur  le  pétiole  com- 
mun, entre  la  paire  inférieure  des  folioles.  Les 
épis  font  axillaires ,  globuleux  ,  de  la  RrofTeur 
d  une  cetife  {  les  gouiles  linéaires ,  longues  de 
trois  à  quatre  pouces .  planes ,  polyfpennes  ,  un 
|>eu  finué^s  i  leur  bord  extérieur. 

.  Cette  plante  croit  dans  les  Iodes  orientales. 
It  (Dtftript.«itWUU,) 

FeuiUj^i  deux  foii  ailées ,  tiges  munies  d'épines 

179.  AcAciR  i  duttoos.  Millufo  jH^âfm,  Sr. 

■  i^mofa  (.icicii  jattflon)>  fpinii  ftipuhrikm  , 
'ti fi/lit  bipinnmtit;  paniaiibus  bqagu^  pn- 


pHU^igmtij  'gis;fpieis  axillaribiu,  gemtiUs  umifve, 
eyllndrjctis  ,  Fcnd^lit,  WiUd.  Spéc.  PbnC.  TOI.  4. 

pag.  IC76.  n".  06. 

Mimofa  (  piliflora  )  ,  fpinis  ftipularihus  ,  geminis ; 
f^ii»  bijugis ,  g/jrjduîJ  ir.tctfiinÛii,-  fpicis,  pendj/u  , 
fiàtytindficis}  ttguaiiuibus  tomprejp* .     irtZj  Prodr . 

peB.9|>8eFlot.Iad.occid.  vol.  i.peg.^. 

Mirnofd  ii'ifuft,  fpicâ  o  ^/oncj  ;  filif^ÎM  Um^Ofi- 
iuSf  comprtjjis.  Brown ,  Jam.  1  j  i. 


Arbre  d'enviroo  lireMejpiedt»  te  qui  n'efi  qnel- 

auefois  qu'un  fimple  irbrilmo  de  cinq  â  fix  pieds 
e  hiut ,  tlont  l'écorce  efl  ridée,  de  coulsur  cen- 
dcée  j  les  xameauz  tiès-loogs ,  glabres  ^  vcidàttes  * 
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armés  d'épiocs  fouvent  géminées,  fortes  ,  redref- 
fees ,  longues  de  quatre  à  cinq  lignes;  les  teuulet 
deuK  fois  lilétt»  i  deux  peîtes  de  pinnules  «com^ 
pofées  d^envifon  vingt  pyrts  de  fbtieles  glwKfl, 

ob'ongues ,  étroites ,  obtufcs  ;  les  pétioles  gl jbres , 
cylindriques,  un  peu  anguleux  ;  une  glandu  com- 
primée ,  un  peo  entondw,  folinife  à  la  bab  de$ 

pinnules. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  prefque  cylin> 
driqnes*  longs  de  deux  ou  trois  pouces ,  réunis 
deux  ou  trois  dans  les  ailTelles  des  feuilles  i  les 
pédoncules  cylindriques ,  longs  d'an  demi-pouce  « 

foutenant  des  fleurs  nombreufes,  feflîles.  jaunes, 
rapprochées.  Le  calice  elk  fort  petit ,  à  cinq  dents» 
la  corolle  une  fois  plus  longue  que  le  calice,  à 
cinq  découpures,  velue  en  dedans  {  huit  à  dix  fila- 
mens  libres,  plus  longs  que  la  corolle |  rovaiie 
oblong  &  velu  >  le  lligmate  fubulé.  Les  gouffes 
font  péJicellées  ,  longues  de  quatre  à  cinq  pou- 
ces ,  gl  ibfLS,  comprimées  ,  fouvent  tortueufes , 
contenant  pluûeurs  (emences  brunes ,  obloogues* 
féparées  par  des  cioifoos  dtarnues. 

Cette  plante  croît  dans  les  confiées  méridio- 
nales de  la  Jamaïque,  dans  les  campegnea  arides. 

T>  {Defcript.  ex  Swarti.  )  Lesfeoillei  Bt  même  M 
gouiïts,  malgré  leur  faviiir  douce,  paiTent  pour 
être  ircts-nuifibles  &:  même  mortelles  aux  beftiaux 
lorfqu'on  ne  ka  7  a  paaKcottiuaéa  peu  i  peo. 

180.  AcAcit  des  voleun.  Mimt/k  Uumm» 

Linn.  f. 

Mimofa  iiCtà*Umiam)tfpiHis ^ifiUtrUust 
gtminti  ,  eoniuth  ;fetiis  hipimutis ,  ftr  tiaUhu  fH^ 

d'Ijugij  ,  propriis  muftijugis  ^  fpiiis  fuigeminatis  , 
elongatiSf  axiiiaribus.WÙià.  Spec.  Plaot.  T0I.4. 
pag.  1077.  n*.  67. 

Mimcfj  (  latronum  )  ,  fri.-is  (lipularibus  ,  connt- 
lis ,  divaricatis  ,  teretibus  ,  fubulatis  ;  foliis  bipia- 
natis  i  foliolis  quadrijupsi  fpicis  tlongatis  ^ptdu»- 
culatis  r  eutitithiiUf  fJkgmmMiê,  UsHI*  f.  SupfU 

•  Mim^d  Utnmm,  Lan.Dift.  i.  n?.  41. 

Les  épines  derea,  très  »  kwigaes. •  noeabieufe» 

dont  cet  a  brifleau  ell  hérifft' ,  le  ren.lent  très- 
propre  à  faire  des  h.iits  tie  detcofc-  pour' écarter 
des  pofl'eâions  les  déprédateurs  ic  les 
(  yoyei  AcACta  des  voleurs ,  n".  41.  ) 


181.  AcAciB  da  Sénégal 

Linn. 


^  Mimofa  Cacada  lêoefral  ) ,  fpinis  fiipularihu  t«P' 

nis  ,  intermedia  rcfiexj  ;  foliis  h-finn^ti  i ,  f\!r:ialiius 
qjtnque  feu  Jtxjugts ,  propnn  muUijugis  ;  fpicis  axit' 
laribus  ,  iylindraceij^Wttàn*  SfiC^  fuilL  Wék  4* 

pig.  1077.  n''.  68- 

Mimofa  (  feaegal )  tjifi$ù*..unùt  «  iiu^fudi* 
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nfexa  /  fo&is  Hpinnatis  ,  f.onbus  fpicatis.  Linn . 
^tc.  Plant.       X.  pag.  i  jcé. ~  BUckw.  tab.  Hf  • 

dMdm,  C,  Bftuh.  Pin.  J91.  —  Alp.  ^^^gypt.  9. 
tab.  I  f .  —  Fonkt.  ^gypt.  pag.  176.  i.".  Si. 

Mirr.ofa  fcnegaUnfis.  I^m.  Diû.  I.  n".  4}. 

Cet  arbre ,  qui  croie  au  Sinégal,  fe  trouve  auiTi 
en  Egypte  ,  où  Profper  Alpin  &  Forskhall  l'avotent 
autretois  obfervé.  J'en  ai  vu  des  échantillons  m;  - 
portés  du  même  pays  par  M.  DcUûe.  (Tov*?  At  a- 
cn  da  Séaégal^lSiâ.  A*.  4;.  ) 

182.  ACACII  afdc.  Mim»fê  afàk.  Vahl. 

.Munofa  ( acmei» Èbk^ffpiMitJKpularUiafUrHis, 

nBùi/o/Jij  BipinmMÙ f  fmnialihtts  trijugis ,  proprUi 
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fâafujugis  f  giandulâ  Ittttr  par  infimum  partialium. 
willd.  Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1077.  n*.  69. 

Mimofa  afak.  X'^ahl ,  Symbol.  2.  pag.  104.  — 
Fpid(b.  Floc.  aegypt.-arab.  pag.  176. 

Okw  contmlt  ni  In  icm  ni  tet  fhitt»  de  cet 

tiges  font  armées  de  rrnisj  que'que- 
fob  deux  épines  droices,  trcs  oiiveit:">  ;  les  feuil- 
les alternes,  deux  fois  ailées,  conif  ofces  île  trois 

t aires  de  pinnuUs  ,  &  celles-ci  de  cinq  paires  de 
al&iile%  Iméaiies ,  obrufes,  longues  de  trois  11- 
Cnesv  «tve  tlkande  itaée  cmn  b  derfiièM  paite  de 
piomiles. 

Cette  pbiit»  crafr  dans  rAnhie-Hentreoft.  "5  ' 

l8j.  AcACIE  caffre.  Mimofa  cafra.  Thunb. 

Mimofa  (acacia  caffra  ) ,  aeuieu  gtminis ,  ft'ipu- 
larihus  ,  incurvis  ;  foliii  bipinnaiis  ,  puriial'.h^s  duc- 
ëeeimiagu tpropriis  multijugis  ;  glandtUâ  pttiolan  i 

vaL4.  pag.  1078.  d°.  70. 

Mimofa  (  caffra  ) ,  acHleis  bhùs  ,  o^tfiii*}  fbiiit 
ttpinitJtis  ;  pinniilis  tdaetotudê,  fMritifl^S  dort' 
g  uis.  Thunb.  Prodr.  pag  92.'  * 

• 

-  SMfaoMaia  Cmk  cyUnddMtt»flridt|  fi»  feaiJ* 
ks  dew  fois  aildcfl  i  compeleet  de  ftpt  i  donae 

pitres  de  pinnules ,  chacune  d'elles  contenant  vingt 
ovi  ttetite  paires  de  tolioLs  plabres  ,  lii  cjircs , 
cbrufesj  les  pétiolrs  preft^ue  glabres  i  i  1  , mie 
cnnpninée  ,  fituéc  un  WO  au  dtflifl  de  la  baie  du 
périMe-CDesmin.  Les  èeirft  f«>ot  é^pottt$  «d  épis 
aril'aires  ,  pédoncules,  cylindriques,  longs  d'en- 
viron deux  pouces  i  ils  piQdujli«fit  des  goujlâs  fài- 
■es,  HBéMwlancéqléM  j  longaetde  deai  ponce». 

Cette  plame  cctrft.iB,  Cap.da  Boon^-^pë- 

faoce.  T> 

184.  ACACtE  ëtoilée.  Mimofa  fitllata.  \M. 

,Mimtft  ^itcgciaf^Ça^)  mtffiw  gtmnis  .flipu- 
iÛUuil  fflm  hmtiimi^,vpMi*lih)tf  dtunij^gi^t 

jinpdiiiiriidhflFiqC^ 


4init ,  rreurvis  ,  ad  fingula  paria  ;  fioribus  raean^fiu 
.  Willd.  Spec.  Fiant,  vol.  4.  pag.  1078.  n".  71. 

'    Mimofa  (  (letlata  )  ,  fpinis  ftipularibus  i  f^Qg 

h'.pinnaits  ■  yaio^is  fuhrhs  îuultis  recurvis  {  ficrîèMt 
'aicmfi.  \  ahl ,  Syuibol.  vol.  t.  pag.  8l. 

Mimofa  (flcilata) ,  foliis  gemînis ,  pinnatù , 

vemjugis  ;  Ipinis  flcUatts ,  ttrnis,  duabus  apict  rtcur- 
vis.  Forskli.  1  lor.  argypt.-arab.  pas.  177.  n°.  87. 

Ses  r.ime.ujx  fort  altetni  s ,  armés,  à  La  bafe  des 
fenil  es ,  de  deux  épines  ftipulaires,  rccourbicSi 
les  feuilles  pétiolées,  deux  fois  ailées,  comptifées 
de  dix  paires  de  pinnules.  Chaque  ptnnule  fup- 
porte  treize  paires  de  folioles  ;  entre  Ls  épines  , 
les  pétioles  font  munis  en  deffoiis ,  à  chaque  paire 
de  pinnules,  de  trois  aiguillon".,  nt  d-ux  re- 
courbés, ouverts  en  étoile.  Les  âeurs  font  difpo-  ' 
fées  en  grappes  nilldret. 

CetiL-  plante  croit  dam  l' liahil  Ihlinillfi)  j,  fuf 
la.inontagne  de  Kurma.  1^' 

18  ^  AcACU  chondra.  Mimofit  chtmJn.  Rovbt 

Mimofa  (arada  chundra)  ,  aculeis  Jtipu/anhUg 
gtminis  ,  uncinath }  foliis  bipinnatis  ,  pattia^iitS 

novcm  fc.i  tredtcimjuris  ,  propriis  mu.'tijUf:is  ;  glan- 
du/j  ptiioîart ,  6'  inur  tria  urminaltum  cxteriorum£ 
fpiJs  cyiindractis.  WlldCH»  SpCC  Plant.  TOl.  4» 
pag.  10:^8.  n".  7i. 

Mimofa  chundrj.  Roxb. 

Ses  liges  fe  divifent  en  rameaux  cylindriques  « 
armés  d'aigui  Ions  ftipulaires,  géminés,  crocbM. 
L(»  feuillts  font  deux  fois  ailées,  i  neuf  outteiin* 
paires  de  pinnules .  compofées  de  vingt-neuf  ou 

trente-trnis  pair»  s  d.:  folioles  glabres  ,  liné-iires  , 
obtuks;  î'.s  péiioK  s  glabres  5  une  g'ande  coaipri-  " 
mée  ,  ficuée  au  di.nus  de  la  baft  du  pétiole  com- 
mun, &  entre  les  trois  paires  letnanalts  des  pin- 
nules. Im  fteurs  font  aifpofées  en  épis  droits^ 
cylindriques  ,  géminés  ,  axillaires  «  ,U»n^  d'iln 
pouce  &  demi. 

.Cette  phme  cfok  du»  f»s  Iod«s  ofiBM^  B 

186.  Ac  Acii  ds  cacboi.  Mkaof*  utudut,  * 

Linn.  f. 

Mimofa  (  acacia  catechu  ) ,  acuUis  gtminis , 
PHitmitia ,  ttwnatit  i  foliis  bipinnatis  ,  poniakim  ' 
dmmji/ift .  prtp/iii  mutip^t  jmbtficntibas ,-  glan^  • 
duU  pstiolarif  (f  inttf  dao  ttnminaù  partia/ium  j 
fpicis  ,y!'ndriice.s  ,  geminis  tt-rn;fve  ,  axH/jribuS,  . 
WjUd.  Spic.  Want.  vol.  4.  pag.  1079.  n".  75. 

Mimàfa  (  carechu  fpinis  ftipuLribus  ;  foliis 
hifinnalis  ,  muidjugis  ;  glandulii  pùrcia/i.m  Jingu/is; 
fpicis  axUlaribiu  gemiiùs  feu  ternis,  ptitMculatis» 

1  iiui.ii.S.jral;.|iig.  49j|ji'etffiiigU  GomBhod.'.!. 
40.  t«b.  17;. 
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Catedg^  Borr.  IMieaL  ObftiT.  f,  pÊg,  tfi. 

ub.  4.  . 

Mimofa  cattchu,  Lam.  Di£l.  1.  n'.  4f. 

Ses  pétioles  font  légèrement  pubtfcens ,  murrs, 
au  deuus  de  leur  bafe  &  encre  les  deux  denaercs 
paùes  KntttQalef  de  pinoules  j  d'une  glaitde  com- 
primée. Lcf  foniTet  contiennent  environ  ctna  à 
ix  fanences.  (  y*yei  Acaoi  cachou,  a*.  4J. } 

• 

187.  AcAcii  crte^ëpineare.  Mimofa  fiiaoj^" 

Jlmj. 

Mhnofa  (acacia  polyacaotha)  ,  toAit  gtmiuist 
/UpaUriiof  ,  éUauiti»  ;  foBit  bipauutu ,  funhSimt 

desemj  ,  rrop'tls  mulnjugu,  cUtMis  ;  gUnduld  in 
api<€  <J  iaji  fttio/i  communit  ^  fuitùs  actUeatif  fpicù 
^fOubutw^fmiuis,  éxitMtiu,  Willdca.  ^p«c. 
Plant,  vol.  4.  pag.  1079.  n*.  74. 

Se»  tiges  fe  diviiént  en  lammu  cyUn<lrii|nes , 
munis  de  dem  aiguillom  ovales ,  comprimée ,  Hi- 

pubirts  ,  garnis  «le  feuilles  deux  fois  ailées,  coni- 
porées  de  neuf  à  dixpairts  depinnules,  foutenant 
chacone  trente  i  «quarante  p.iires  de  folioles  li 
iféaires,  obtufes,  ciliées  à  leurs  bords.  Le  pétiole 
commun  eft  armé  en  detlous  d'aiguillons  recour- 
bés ,  folit.iircîç  eiur-;  th.mio  paire  de  pinnules  i  les 
|>étioles  partiels  pubefcens,  privés  d'aiguillons  > 
wie  glandé  comprimée  so  deflus  de  la  bafe  &  au 
fommet  du  pétiole  commun.  I,e$  fleurs  font  dif- 
pofées  en  épis  axillaires  &  cylindriques,  pédon- 
culés ,  longs  de  trois  i  qwtre  ponces. 

Cecre  yhntc  croît  dan*  Ict  lodeS  OneOtslci. <1> 

{Dcfcnpt,  ex  WiUd.) 

188.  AcAciB  pom-corat.  JCnm^ 

Linn. 

Mimtfa  (seacfs  cemigera  ) ,  fpinh  Jlipulanius, 

connatis  ,  (omprr/fis  }  foins  bipinnatis  ,  purtiaiibus 
ftxjugls  ,  propriis  vigintijugh  ,  glabrit^  glanduiâ 
fttiolar  't  ;  jpich  axUUrHia  ,  eylindractis,  willden. 
Spec.  Plant,  vol.  4.  pag.  ic8o.  n".  7f. 

Mimpfa  ^cottûgen) ,Jpinis  fiipularibut ,  gtmî- 
9b,  eomaéuu i  foilît  hifîiuutis.  Lion.  Hotc.  Cliff. 
peg.  108. . 

Mimofa  cornigerj.  Lam,'î3iSt,  t»n*.  iJ. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  deux  lon<^ues 
épines  cornées ,  epaiffes ,  adhérentes  parleur  ba(« , 
refiemblant  à  deux  cornes  de  boeuf.^fVyrt  J^<CA' 
Cis  porte-cotoe .  n^.  )7.  ) 

♦  ♦  TêIÛIUs  deux  fou  ailies  ;  rameaux  armii 

Jt^iau  Kl  d' aiguillons  i  épis  glo!}»(t^K., 

A.  Aiguillons  oppofés. 

,i8fL  AcAcui.geeflerèpiiics.  MU^fg-^o^ 
■abc.  •  .-1  "f-v* 
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Mih  fj  f  acacia  in-rocintha  ),  fpiiuj  ft'puhn» 
'  bus  tgcmiBts,  iMctoiatis ,  f.ompr*fts ,  foliu  fuS*quAn- 
tikus  {  foliis  bipinnatis  ,  pa'tiaJibus  duojeiimjugis  , 
propriis  multij  igis  }  glandulù  in  api.e  L' c-ofi  pttioiê 
commuais  i  fpicis  ghbofis ,  peduaculatis.  WlIldOO* 

Spec.  PUne.  voL  4.  pag.  icwa.  n*.  76. 

AtmiM  maerûumAâ.  Hnmb.  &  BonpL 

Les  rameaux  font  flriés ,  médiocrement  cylin- 
driques  i  les  feuilles  d-.ux  fois  ailéts,  compofées 
'de  douxe  -i  treize  paiies  d:  pinmiles,  foutenant , 
environ  trente  pattes  de  folioles  linéaires,  obtu* 
fi.$ ,  ciliées  i  leur  contour  ;  les  pétioles  pubeT- 
cens,  rT,u:.is ,  au  J.tT.is  Je  leur  bafe  &  vers  leur 
fommet ,  d'une  giaiuie  comprimée.  Les  épines  foDC 
ripulaires,  prefque  de  h  loni^ueur  des  fiMtUes» 
piquanres  ,  comprimées  ,  lancéolées ,  acumtnéeo  » 
«uv  rtes  en  argU  droit ,  longues  de  deux  pouces 
&  pljs.  Les  fljurs  f<.nt  -ii^  nfées  en  épis  çlobu- 
leux,  axillairt-s^génuiiées, longuement  pédoncu-  - 
lées ,  de  la  groffeor  d'un  grain  de  poivre,  formant 
prefqu'une  grappe  à  l'extrémité  des  rameaax. 

C^'tte  plaofe  ctoû  dans  rAmériouo  métidio» 

190..ACAC1E  &  épines  concaves.  Mimoja  (0^ 
chSacmtia, 


Mimofa  (acacia  cochliacsntha ) ,  fpinu^ 

'riéits  ,  geminis ,  comatis ,  ovato-lanceolatis ,  conca- 
yisifoliit  bipinnatis ,  puriiuliius  decemjugis,  propriis 
Mgintijugis  y  glandulà  in  apice  (i  baji  petioli  com- 

juanis  /picis  globofis.  pedmeuUiis.  WiUd.  Spec* 
Tient,  vol.  4.  pag.  loov.  o*.  77. 

^fiseie  eoMitCMtké.  Hnmb.  9e  BonpI. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaax  cylindriques  , 
Hriés  ,  légèrement  pubefcens,  armés  d'épines  gé- 
minées ,  llipulaires,  adhérentes  par  leur  bafe  , 
blanches,  ovales,  lancéolées,  acuminées ,  lon- 

Sues  d'un  pouce ,  convexes  d'un  côté ,  concaves 
e  Taoti e ,  en  fb.rme  de  coquille.  Les  feuilles  font 
deux  fois  ailées ,  à  dix  ou  treize  paires  depinnu- 
les ,  ccmpolees  chacune  de  vingt  ou  vingt-trois 
paires  de  folioles  linéaires ,  obrufeSydBéllsâ  1mm 
boidsi  les  pétioles  pubeicens ,  ftipponanc*  i  I«ck' 
'fommet  8c  eans  Is'palre  infërienre  des  ptnnulee  » 
une  glande  comprimée.  Les  fleurs  font  difpofées 
en  épis  globuleux ,  pédoncules ,  de  b  groffeur 
d'un  grain  de  ooiws,  liirmww  pN%B*ane  grapp* 
i  l'extiémité  des  raeaeaux* 

Cette  pîanre  croit  dans  l'Amotique  nifrûKo-  * 
|ute.  T)  (  D.fcnpt.  ê»  trou.  )  - 

I  * 
I   191 .  AcAciE  à  épines  d'ivoire.  Mimofa  «iunum^ 
Unn.'f!  /  .»  '    ..',!.**.;.        *  »  '  . 

Mimofa  (  acacia  ebu/neia  ) ,  fpmà  pipuldHiii»  ^ 

aminis  ,  conntuis  ;  d^lns  bifirthé*i*tpurtia/iiurùa»- ■  \ 

ijugisfpnprui ftyjugisifptmgMofiê^ Miiiimwi^  \ 
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jtiuntahùs ,  eggtt^Mâ.  WiIU.SpeC.PiaK.VQi  4. 

pag.  iÇ/81.  n°.  78.     '  ■ 

fM  ,  d-v.:r;:.-.tis  ,  rerctih^s y  fu!>ufath  ;  foliis  hipia- 

^UÛMmt  ifhn^.  Uiai.  f.  Suppl.  pig.  447. 
Mmtf*  d>—fc  Lwa.  Diû. 

Les  épînes  dont  Its  v'ei'lcs  branches  font  char- 
gées, tendent  cette  pUnte  tr^t-ncuniioiliaole  j 
«llc!>  ont  la  btanchear,  lef  oli ,  l'éclat  de  l'ivoire. 

19^-  àiCAtSM  à  lonpw éfkm*  Jtoofe  *»*rn<«. 

linn. 

^/no/d  (  acacia  bovHdi  )  ,  Atef«  Av^^'^ 

geminis ,  /oAd  fuk*quiiHtli>us  ;  folioltM  Upimnatis 
ti-trijugij've  ,  purtialiius  fuUistmJugis  ,  gUutdutâ 
im  kafi  i/  apite  ptùoii  {  ffkiê  fftli^i  ,  ptdMiumtélh. 

Wiltd.  Spec.  Pl^t.  vcà.  4.  p«f.  1081.  n**.  79» 

M/rno/d  (  borrida  ftlpularihiu  ,  luup- 

$udi^  foliorum  i  foliis  HpiniMiit ,  paniaiitu  Jt»- 

jagis  y  ramii  Uvihus.  Linn.  Spec.  l'Iint.  VuL  !• 
pag.  I/o/.  --  \V*lh,  S>'nib.  i.  pag.  bi. 

*  J^imofa  (  leocactnihc  )-,  fpi»U  JHpi^ÊrSho 

lUfiinAit  ,  étvûficûtii  ,  fuiulati»  ,  terftibui  ;  fofits 
hipinuMi»  f  fn^trijagit  ;  partialiiitt  h  qaadfiJugLt 
md  dtttm^tfky  c  fâ  higlouéd^i  /orii^«.f«gfHif 
élis,  moaoitiê.  Jicq.  Hori.  SdKMOb.T.  i«-p>7f> 
lab.  iç}. 

Mimtf»  «f/ÏM.  Fonk.  Fbr.  tfgjrpC'-tn^'  p*  177* 

Macim  audtrafpaUM»  ,  Joiiit  parvis  /  ét^fiâit  f 
rt^mt  Unis  ,  prtgroMéiims  horrida  ;  cortiee  cfM> 
no.  Phiken.Alnug.pag.     lab.  ili.iig. 4. 

Mimofâ  horriJa.  Lxm.  Diâ.  |.  o*.  38. 

Les  fpfn«5  ne  font  pohn,  comme  celtei  de 
Tcl^ce  ffétédente ,  adhérente^  1?ntr*dk«  Y>ar 
leur  Kaf".  (  y^oyti  AcAciE  à  longues  epénet , 
a**.  .18.  )  Fotikhali  fait  mencioa  d  une  forts  de 
wialie  vennineufe  oui  produit  des  CfMivttlfiara 
comnie  dans  l'épiiepue.  Le»  Aiabw  qui  «afim 
anaqués.  Te  gtierilT«.-nt  par  les  &mï«;ationi  dtit 
rëfine  &  du  bcis  de  cette  platue.  Elles  pr^dui- 
fcnt  d'abord  une  fuvur  fétide  :  il  Cbrt  enluite  de 
deflbtts  la  pean  dit  t<Mii^i  mitade,  de petites  puf- 
tidn  qui  lemblein  être  «tes  têtes  de  M«f«.  On  les 
Mlle  avec  m  fer  tnaf/t  ]  te  "ver  meurt  8t  le  tna- 
lade  gnërit.  Cr$  rré.Ties  liabluns  préte/i  1er:  que 
Tes  renilles  de  ce  rr.in;ofa ,  jeté  s  dans  le  lait 
nonveltemeMt  tniit  dit-  ctnrotau  ,  l'emp^éche ,  pen- 
dant plafieuKS  jouis  •  do  s'aigrir  &  dfi  toutnei. 

19).  AcACife  feiurure.  Mimofa  fitxuçfa. 
MUmdfk  imUtU  A<KW»&  ) ,  J^t  Jlifdéritui  t 
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:  gminis  ,  eonmath  ;  /Wiïi  bipinatlù  ,  përtitUèÊit 

jtdtcimjugis  ,  propriis  muliifugis  ;  glaHmiU  ptlié' 

lari  &  initr  t'inj  pjrid  terninalia  partialium  ;  fiûh 
globofis,  ptdunçuiiitn  ,  Juhqitaumis.  axMuriktê» 

Willd.  ^pacPUBC.  vâl.4.fa^  iOH.iP.8a.. 

JUâtUfaui^  H—boHifclenpL 

?"5  rirrie:i;ix  font  cylitrlriqnçs  &  flexueiit  i  fet 
fiurll-i-s  d.;ux  t'ois  ailées  .  conipofécs  de  f  i.-e 
paires  de  pinmiies,  Inuietnnt  chjcuiie  envi:on 
viugt-cinq  paires  de  folioles  linéaires ,  obtufes  » 
légéremmc  cillées  ;  le  pétiole  commun  long  d» 
qu:!trc  pouces,  canaliciilé  en  deffus  ,  glabre  ou 
un  peu  pi!eux  ;  les  pétioK  s  patiitls  longs  d'un 
pouce  ;  une  gl^':dc-  comi^riinée  ,  un  peu  au  defi.iS 
d*  U  baie  du  pétiole  commun  ,  &  entre  le*  dw 
mères  paires  de  pinr  uhsi  des  épîfle»  géminées  » 
axillaires  ,  fubulces ,  brunes ,  luirantet  ,  kMgti^ 
d'un  pouce.  Les  ilrurs  font  diCporécs  en  épts  giop- 
bulcux>  axillaitcs  ,  pé  lonculis  ,  de  la  grolTeiv 
d'im  pois,  réunis  ttoi»  ,  ^tre^  cia<j  ou  ûx  dans 
laMiiieaMUlA. 

Cette  plantecroît'dansl'Am^rique 
àCunuaa.  b  (^Dtfirift.  tx  WUU.) 

104.  .AcACtar  ittÛM.  JKm4 

Roxb. 

MimtfiifC  •rack  liMcophaca  ) ,  /pinh  /Upaitm 

ribuj  ,  i;<mimit  ,  (oniutis  ;  fvliis  irtpit-.navs  ,  p.r- 
ù^Uàm  jtx  Jra  deet/ryugtt ,  propriis  mul  ijugu^  giaa- 
éM  iiutr  itina  paria  pa'tialiiim  ;  fpiiU  gl^tfit  ^ 
ptattatmiatit ,  pMitftÙÊUt,  -W4U1L  âpcc.  XHmu.%. 
psg.  1083.  flP.  81. 

MiiAttfi  tÊtè/AâM.  Roik  'Cerdlé.  i.  pag.  17% 

lab.  ifO. 

Ses  tiges  fe  divrfein  en  rameaux  cylindriques  « 
<ie  tceoIeuT  cendrée  j  armés  dVpincs  ginindcs* 
ft})niYsireSt  brunes,  lonpMf  v  l'un  [toute  ,  quel* 

3uefoi$  beaucoup  plus  f ntit.s.  Lo  ftuiP.es  lont 
eux  tiiis  ailles,  c6mpn:t.-rs  À-^  fix  a  di:t  p:.Tre$  île 
pinnulcs,  foutenant  eltacuoe  vipgc  paires  àt 
folioles  liaéaires  .  :unpeaaèmfrt.,-dliéea  à  lean 
bords.  Lea  pétioles léi^étcaMnt  pileux;  une  glan.-ia 
comprimée  entre  tas  piimules  trrminaks.  l.ts.  fl^  urs 
font  di  'pdfeei  eti  e pis  globuleux,  de  la  profleur 
d'unjraia  de  poiric,  médiocranem  pédoncules  « 
focmant  «MCfaukidc  SHtiusTot  Las  aouâcs  font 
planes 4  linéaires ,  ua  pm  oquées,  MBHea  4m 
4iiatM  4  cittq  pauflca.  1 

Octeyism»  erofrilam  tefintfes  orlemàt^u. 

19).  Ac/.c:B  tofiteuik.  Mim»fe  4»n*c!f  t. 
Mîmofd  (  acada  tortifoft  JptkùJllpuUrHiiJ^ 

Jo{'ii  hipinrtizùi  ,  purltiilii'us  t>i  Jla  l  i].f:ls  ,  propi  i:s 
fiJtc'mjugis  y  glaadulÂ  ptitoiari    ^icu  eafkaùt  g 

pag.  108}.  a**.  8i« 
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^  Mimr^j  (  tOTtitofa  )  ,  fpiuij  JibtUériluj  /  /cliit 
htpimutii    quadtiju^is  ;  ^Untuai  huer*  infinm  j 

pri'rtis  fi.'Cii'T.jiigis  yjyic-s  i^l.bvff .  I  iiin.  Spec.  Piunt. 
vol.  1.  pag.  Jjcy.  —  Sw.irti,  Obltrv. 

Mi  au/a  tùruofa,  Latn.  Diâ.  i.  n°.  $9. 

-  Ses  épiné«  font  trte^foifM ,  connlvcntet  i  leur 

hafe,  blanches,  cyl  nJriqii. s .  épaiff«.s,  fubuIéeSj 
longues  d'un  à  déux  pouces  »  les  goulfes  pubef- 
c«ntf  s ,  longues  de  quatre  i  cinq  pouces ^étcoiies» 
tenflëes^  un  peu* tories,  polTiperaws.  (  FirjM{ 

'AcAciE  toriutufe,  n",  jp.  ) 

196.  AcAcifi  de  Faroèfe.  Mimofa  funtfiaaa. 
Linn. 

Mimofa  (  acada  ftm«funa  )  ,  /p/n/i  fiipulariiui 

fetaceis  ,  difi'rncllt  ;  foliiî  hipinnatis  ,  panialibus 
^^injue  jeu  ocio;u^!s  ,  propnit  muUiiugis  ;  fpieit 

giobofif ,  y»  Vr//A3i,f.*Wilkl.  Spec.  Plane.  Tol.  4. 
pag.  idà^.  n".  85. 

*  Mimofi  (  farnefîana  )  ,  fpinii  Jiipuiariiut ,  dif- 
titiilis  ;  faliis  hipinniuis,  partia/iius  oâcjagîsijpitit 
^/oii^ r  JijpMus.  Linn.  Horr.  Upf.  146. 

Acacia  te\p!!i:iii.  T'.arrcl.  Icon.  Rar.  t^b.  1 1 58. 

.   Miir.oju  f^rn,Jl>r..i.  I.aiii.  Dicl.  I.  n°.  41. 

Les  petin'.es  fuj'portent  une  glande  placée  un 
fè«-àu  dtlTuus  dts  foHolMt  Âe-fl<urs  répandent 
une  odeur  fuzve.  Pbcées  entre  le«  véremens  de 
•bine,  elles' en  ëcarwnt  les  teignes.  Ellet entrent 
^i.ns  l.î  cdiDpoftunn  des  parfums,  (f^dyc^  ACACTI 

t'arneie.  Lam.  Did.  i.  n*.^x.  ) 

^f^Sfft^  jf*^  M/«0/<  iiuUc^  iloct 

Mimofa  fpinis  fiîpularihut^  fuiu/atit  ,  JifiiBOit  j 
foliis  bipifinaiis  ^  pti'tialibus  fubtredecimjugis  ,  pro- 
friis  multijufis  //oiioiit  minëtiffimii,  ùtuarHtu,oi~ 
Oifif.  (N.) 

Cette  e&èce  fe  rapfrodw  beaucoup ,  par  Ton 
fortj  de  U  ;  précédente }  mais  f  a  frtiÂihcation 
n*e(l  pas  encore  connue.  Les  foliotes  font  beau- 
coup plus  finfs,  plus  nnn.breufes  ,  an  moins  une 
fois,  plus  petites.  Ses  tiges  font  divilées  en  ra> 
meaux  glabres  ,  roogefttres ,  cylindriques ,  munis 
de  detix  épines  courtes,  fulv.iL-es,  rnugeâtres  , 
très-tines.  Les  t^u  IIls  ion:  dtux  tois  ailées  ,  com- 
pofées  de  douze  à  trtixj  paires  de  pinnules  ,  fou- 
tenant  un  très-grand  nombre  defoliqles  iinéaites ^ 
obtuict  i  leurs  deux  axtrémjiés  »  gjabtes  i  le^irs 
4eaz  faces  i  les  pmcTei  légèrement  pubefcens. 

Cette  plante  croît  dans  Ifs  Indes  orientales  , 
&  fe  cultive  di  pui;>  long-tems  au  J.it4'u  ^^^-'^  Piautes 

•  xoS.  AcAcn  âes  ABàll^.  Mimi^^buUkmmi 
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fôHta'rns'i  foliis  'b  ':rtnnaiis\*'pjntaHhm  /Stinovm- 

;    ;/(  ,  prrpri-s  W 'f  y ;  f;h       !j  r,l!ol  }ri  ■  frkh 

glosojis  ,  joiiiuriiJ  ,  axdlai.bu}.  Wiliii.  S^ec.  Piaot. 

vol.  4.  pag.  1086.  ti*.  8^ 

Mi-r.'yf^  (  parvifolla)»  i^tlf  JUpulariiui ,  foll- 
tarin,  eireviittS  i  fitiu  iipitl»attt ,  futnovtmjugii  f 
fpicis  gtobùfii  «  miàUûriktu ,  foUuriis  ifêti^iu  m». 
nadflphit.  Svaniy  Fbr.  ud.  occidanc  .vol.^  a« 

pag.  984.  '  • 

Mimofa  (  mangf  nfis  ) ,  fpinis  ftipulariiia ,  éif' 

iri.it s  ;  fvliis  bipinnutis  ,  purtialiiyu}  (juinqaejugttit^ 
propriis  ftdtcimjiuMis  ;  plandu/d  fupra  ia£n  ft6u 

.Svarts,  Prodr.  Bj.— Jacv^.  Aniet.  t^?.? 

Arbufte  dont  Us  branches  &  les  rameaux  fiiot 
ouverts  horhonnU meht ,  roidiea.  cylindriques, 
flexueux,  revêtus  d'une  écorce  blanchâtre  & 
cendrée  ,  armés ,  à  Ici. r  point  d'infrrtion ,  a'cfjir.js 
folitaires,  prefqu'axillaues  «  foitts  ,  longue»  de 
quatre  ï  cinq  lîgf|csi  lea  feuiUes  font  deux  fou 
ailée*  ,  compofécs  d'environ  neuf  paires  de  pin- 
nules ,  foutenani  chacune  vingt  à  trente  paires  de 
folioles  petites,  ovales,  obtufes  ,  pubefccntes,  i 
p<.>ine  longues  de  trois  lignes}  les  pétioles  pubef- 
cens, accompagné^  de  dieux  ftlpuiâlaiteéoléèsi 
membrane u fes ,  obtufes  ,  caduques  i  longues  de 
iîx  lignes  i  uiiç.glande  fuUtaire  «  .coacav^  au  1^; 
lieu  du  péciolt  j  eatfele^.pnuîdcK.'.  .   .  .  «  . 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  globnientà 
axiUaireSi  folitaires  «  pédonculda.  Leur  calîsecé 
court ,  i  cinq  dents  \  la  corolle  jaunlire  eu  d'au 
vert  blanchâtre ,  tubalée,  trois  foh  plus  longue 
que  le  calice}  environ  vingt  fiiaméns  moft^'A' 
pbes,  plies  J  capitlaiicsi  le  flyje  de  la  lanÎMW 
des  étamines. 

Cette  plante  croit  aux  Antilles  y  fut  ks  wt\ 
fablometuès.  ^  (  Dtfcript.  at'Swart.  ) 

199.  AcAciE  onguiculée.  Mimofa  uncintlla. 

Mimofa  fpinis  fukfcliiaiiis  ,  ftipHlaribus  ;  fUii* 
hipinnatis  ,  panialibus  fubo^njugis  .  propriis  fhbdéO' 
dtcimjugis  J  giandulà  pMotari  ^  fpitis  gl^^^  >  ^'' 
litariis^  axUiaribttSi  J^tni^Êattil^n^tMeadt, 
fafdaâatù  ,  fmarâ  tstteriort  «calsMi/.  (  N.  )• 

Ses  rameaux  font  g'ahres ,  cylindriques,  pf* 
litres ,  armés ,  à  l'infetuon  des  pini)ules ,  d'épines 
courtes,  crochues >  élargies  i  1cm  bafe;  gatnis 
de  feuilles  deux  fois  ailéi^  ,  oooDoiées  d'envin» 
huit  paires  de  pinnules»  foutenant  chacune  de 
huit  a  douze  paires  de  folioles  fort  petites ,  li- 
néaires,  obtufes  à  leurs  deux  extrémités,  légè- 
rement pubefcentes  )  les  géttolev  |mint»>aaot 
glande  à  leur  bafè. 

Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  axillaires»  pé* 
donculés,  globâleux;  ad-auiisil  4e:iMitié  plus 
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Jm 'allées,  blanchîfrps  ,  pul>ercén<  {  lês  ëtJ- 
mines  faiiUnte?  j  les  anrhères  petites  ,  jaunâtres. 
Les  fruits  coti/ittent  en  plufieurs  goufles  fafcicQ- 
lées,  minces,  uès-plates ^  étroites»  glabres, 
courbées  en  faucille ,  armées .  à  leur  ftRVM  exté- 
fâeore^d'aigtiiUom comprimés,  inégaux, crochus, 
élirgii  à  leur  bt£e,  très-aigus^  longs  de  deux  ou 
OtfilligDM* 

Cette  pljnte  eft  cultivée  au  Jaxdb  dn  Photts 
de  Pari*,  l)  (F.f.inktri.  Daf.  ) 

loo.  ACACTB  péionculée.  Mimofa  peduntulau, 

Mimofu  (  acacia  pedunculau  )  ,  ^îêiu ^^aUri- 
hm  f  geminii  i  foliis  kipuuuuiif  ptm*Bèat  fw'wf» 

jugit  j  propriit  ft<Uciii^MgU  }  gland jlâ  peiiolari  ; 
/pt'cis  globofij  ,  fuègemiMU  ,  ptdtuuuluti*  >  ptdunculit 
folia  fuhtquantibust  miMCD.  SpCC.  Ftalt.  VOl.  4. 
pag.  1084.  n**.  84. 

Cette  plante  a  Je  port  de  l'acacie  de  Farnère  { 
■ni»  «n  ren  diflingoe  aifément  par  fes  ^is  lon- 
guement pédoncules.  Ses  rameaux  font  glabres  , 
cylindrique»,  de  couleur  brune  ;  fes  feuilles  deux 
fo/s  ailées,  compiiirrs  de  cjuatrc  ou  cinq  p lires 
de  pinaiiieSf  foutenant  {t\i.t  paues  de  folioles 
clabrCSa  IhériiW  *  obtufes.  Les  pc  tioles  font  pa- 
MCcem  ,  «eCMipagnés  i  leur  bafe  de  deux  épWM 
droites,  fubdVées-,  une  petite  glande  placée «am 
la  paire  de  pinnules  inférieure*,  l-ts  fleurs  font 
difpoiées  en  épis  globuleux,  quelquefois  gémi- 
nés, de  ii  grolTeur  d'un  pots  ,  foutenus  pjr  de 
Joogifédooailcs  pubefcens  vers  lenr  bafe.  glabres 
âkiirperdgiiMéiiMMe,  prefquedela  mémkM- 
fqMlniiiiittM.. 
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Cette  plante  cr'  i t  dans  leS  lodMt  i  f H*  dt llTI. 

■5  {Dtfcript.  tx  Willd.) 

SOI.  AcAc»  i  poiaa  blmci.  MimtfM  tta- 


ICmofm  (  acacia  ponâata  )  ,  fpinu  JlipitkMn , 

geminatis  ;  foliis  bipinn^tis ,  pani^tibas  o&o  feu  duo- 
decimjugisi  propriit  multijugij  ,  ciliatit  i  glandulâ 
pttiolari  ifpiùs  globofis , ptduneulatis ,  fuhgtmin^tis  , 
4aùIUn»iui  ptdamaJis  umtuu^%  Vllkwa.  Spec. 
FfaïK.  vol.  4.  pog.  1084.  n*.  %%, 

Atacia  punSêtm,  HmoI»'.  0C  Bm^L 

.  Ses  épis  pédonculés ,  les  pétioles  8c  les  pédon- 
cules tomenteux,  les  jeunes  feuilles  blanches  & 
cotonneufes,  diflinguent  cette  efpèce  du  mimofa 
fàmtpanfi.  Ses  rameauf  fini^hnpns»  cylindrloues , 
peHenés  de  points  Uancs»  maaïs'à  ia  beie  des 
pétioles  de  deux  épines  fbbaléet.  Les  finMetf  font 
deux  fois  ailées,  compofées  de  huit  ou  dou/.e 
paires  de  pinnules  ,  foutenant  chacune  vingt-cinq 
OU  trente  paires  de  folioles  linéaires  ,  obtufes  , 
câiéM  i  leucs  bot<ki  -une  glande  fort  greffe  ,  ut- 


eéolée,  fituëe  i  la  bafe  du  pétiole  commun'.  L^ 
fleurs  font  difpofées  en  épis  globuleux  ,  pedoa- 
cul^^tevtatgiaMi^  de  h gwii w péHk 

pois. 

Cette  plante  croit  dans  l'ÀiiiéiiqDe  naétidio* 

ici.  AcACiE  arabique.  Mimofa  arabica.  Lam. 

Mimofa  (  acacia  arabica)  ,  fpinit  ftipularibus ^ 
gtminit  ;  foliit  bipinnatis  ,  pattialibus  quinqutjagit^ 
propriis  muUijugis  ;  fpîcif  ghbofis ,  fiiûtrmis ,  axii- 
laribus  ,  pedunculaiis It^umiaibiu  m9iiitifitrmiiÊU0 

tomtMofit.  Willdeo*  ^ec  Plant.  veL  4.  pag.  idij* 

Acacia  altéra ,  vera  ,  feu  fpina  maicatenfis  v</ 
arabica  ;  foliis  anguftiorihus  ;  flort  albo  ;  JiiiquA 
loagà,  viÛofi,  pUrimU  ifihms  énmi.  PLuL  Alm. 
pig.  j.  xA*       fig.  f. 

JtfMMjfb«r«|jM.  L«B.I)ift.  I.  ii*.44. 

Cette  efpèce  ne  doit  pas  être  coofondoe  avec 

l'acscie  J'F.gypte  ,  dont  elle  diffère  par  fon  port, 
par  le  nombre  de  fes  pinnules  &  de  fes  t'olioles «  8cc» 
(  AcAC»anM|M,iif*44.) 

ao).  AcAcnd'Égypce.  Mimtfa  nêÊmkm.  Uon» 

Mimofa  (  acada  vera  )  ,  fpinis  fiipularihut  ,  gé- 
mi nu  ,  patentibes  ;  foliis  bipinnatis  ,  paniulibus  bi' 
jugis  (  quinque  ftu  ftxjupis  )  ,  propriis  oSodeetta- 
J'fts  i  gliHdmli  iiuer  fttguU  panialtum  pana  f 
fiteù  filfiMfii  f  fu^afciaUftis  )  ,  pcdunculatis  , 


axîtttriiut»  WHUèii.  Spec.  Ptaot.  vol.  4.  p.  ic8y. 
n».  87. 

Mimofa  (  nilottca  ) ,  Jpi»is  âifaltfHÊU,  pMui' 

bus  ;  foliis  bipiimatis,  ptfHtBimi  0tttmh,  ^mitM 
interfiindisj  fpicii  globofis,  ptdunci-l.itii .  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  1.  pag.  ijo6.  — Ha£rel(|.  Itio.  47;.—- 
Bbekv.tab.  977. 

Acacia  vera.  J.  Bauh.  Hifl.  t .  pag.  410.  le.  Bonn,  % 
—  Tournef.  Inft.  R.  Heib.  605.  —  VuL  .^gypt. 
tab.  8. 

Acacia  foliis  fcorpioidii  Icgumiroft.  C.  Baub^ 
Pin.  392.  —  Pluken.  Alm.  j.  tab.  iij.  fig.  i,i 

Mimofa  nilotica.  Lam.  Diift.  i  ,  n*.  4J. 

Cet  arbre  parvient  à  trente  pieds  de  haut  :  fes 
feuilles  font  compofées  de  deux ,  mais  bien  plus 
fouvent  de  cinq  a  f  x  paires  de  pinnules.  Les  éptt 
de  fleurs  fe  trouvem  anez  fouvent  réunis  au  nom- 
bre de  trois,  quatre  ^  plus  dans  chaque  aif» 
felle.  (  yoy'i  AcAciE  d'Egypte ,  n".  4}.  ) 

204.  AcACIE  luftrée.  Mimofa  nitida.  Vahl. 
Mimvfa  (  acada  oitida  )  ,  fpiiùt  fiipuldntmtt  g»- 
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mbtU i  ffliis  iipiiuuuù  «  ftrtitiiUÊt  tgugis  ,  propriis 
fitbquiaquejugu  ;  glanai  tMerfingala  paria  partia- 

lium  i  [pu  is  globo/îi  ,  ptiunculads  ,  gemittis,  WiUlL 

Spec.  Piant.  vol.  4.  p.ig.  10S6.  n'^.  S8. 

Mimofa  (  nitich  )  ,  fpinofj  ,  foliis  oifinnutis  ,  bi- 
jugis  j  gtandulà  inttr  fingulu  ;  foliolis  quinquejugts  ; 

fpieit  gloko^  ,  puÙMctUatis.  Vabl,  Symb.  2. 

Ses  tiges  fe  divifsnt  en  rameaux  alternes ,  armés 
de  deux  épines  à  la  bafe  des  pétioles^  garnis  de 
feuilles  deux  fois  ailées  «  eompodes  de  deux 
paires  de  ptnnules ,  Toittenmt  chacune  environ 
cinq  paires  de  folioles  oblongues ,  d'un  vert-gai , 
luifàntLs  à  leur  face  fupérieure  ,  plus  étroites  i 
leur  côté  intérieur  ;  le  pétiole  muni  d'une  glande 
entre  chegne  paire  de  pinnqies.  Les  fl«urs  font  dif- 
IMiies  «a  éps  axiUaues^t'anoée*  globukiBj 


Cme  fihnn  crotc  dam.lMl|idei  ecleeulw»'ft 

105.  AcAciB  à  gouiSss  obcofes.  Mimoft  0b- 

Mimofa  (  acacia  obtufa  )  ,  fpinis  fiipulariius  , 
geminis  ;  foliis  bipinaatis  ,  partialibus  jtdecimjugis  , 
propriis  multijugis  }  glandulà  in  petioli  bafi  Ù  inttr 
iina  féria  aartii£im  urmimtiitia  f  Ugusnisie  tiiuari- 

mm^fjtUifoJWiM.  SfÊç,  FIuk.  veL  4^  p.  1087. 

Aeâùm  efaj/St.  Hutnb.  &  Beopl. 

S»  tametwc  fom  bruns  ,  cytoMlit^Me  1  fe* 
frafllet  deax  foii  «3^ ,  compodies  de  dooxe  i 
dix-fept  paires  de  pinnulcs  ,  foiitenant  trente 
■  paires  de  folioles  glabres  ,  linéaires ,  un  peu 
obtufes  i  les  pétioles  hériflés  de  poils  en  deflus  } 
Je  pécMlé'Coaunun  long  de  trois  poaces  Se  plus , 
ke  partiels  de  fis  à  huit  lignes;  eue  grande  muée 
en  (kflus  &  à  la  bafe  du  pétiole  commun ,  ainii 
qu'entre  les  deux  derrières  paires  de  pinnules. 
Les  gou/Tes  font  planes ,  linéaires .  longues  de 
ouatte  pouces ,  un  pea  arguées  «  obtufes  &  arioo- 
oies  à  wv  fooMMi* 

Cette  plante  croit  dons  l'Amérique  mérldio» 
mie ,  le  lQng.du  Beuve  de  i'Oréiioque.|^  {Dcfiript. 
or  WUti,'i 

lOé.  ACAOE  de  Klein.  Mimofa  Kltinii. 

,  'liUmofa  (  acacia  tOVientoiâ  ) ,  fpinis  ftipufarihis , 
gimiai*  i  foliis  bipinnutîs  ^  partialibus  dt<ewjugis  , 
^ngriis  vingintijugis ,  fuitiit  tomeniofis  ;  glandulà 
fttiolari,  Sf  in: tr  bina  paria  extrtma  pitrtialiumij'  i- 
tÛgMojùjptdaHaUisaxilltribus ,  aggregatii.WlM* 
pftt,  FlaDC.  vol.  4.  pag.  10S7.     ^1.  ' 

9t$  tiges  fe  dirifent  en  nmeaov  cylindriques  « 

topentuit ,  armés,  5  la  br/e  ilr<;  petinj'^  ,  dedeux 
é^>iaes  fubulécsj  gai  ois  de  tcuiUes  deux  iou  ailées , 
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à  dix  paires  de  piooaleSf  comporées  de  vingt  aa 
vingt-cinq  paires  de  folioles  linéaires ,  pâles ,  o»> 
tufes ,  couvertes  en  deflbus  de  poils  blaacbâties 
&  nombreux  ;  le  pctiole  tomenteux,  canaliculéf 
des  glandes  très  comprimées ,  une  fituée  à  la  bafe 
du  pétiole  commun ,  deux  autres  entre  les  derniè» 


des  feuilles  i  les  pédcncales  tomenteux,  munis  de 
gmre  petites  biaâées  fouveac  ptef(|ue  verticil» 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  "5 

(Dtfmpt.tx  WiUd.) 

B.  Aiguillons  ipars  ;  ipis  flijkrmts  ou  glokultux. 

207.  AcAcu  à  fleuis  ninaes.  Mimsifit  mm»» 

Mimêfti  (acacia  tenuiflora  ) .  aeuUata  ,foGis  ii- 
pinnucis  ,  partialibus  quinqitejp'is  ;  propriis  mald» 
jugis,  ciliatis  j  fpicis  filiformibus  fjbiiorum  lonf^tm 

dine.  WiUden.  ^c.  Plant,  vol.  4.  pag.  io88» 

n".  91. 

Ses  rameaux  font  cylindriques  ,  arnnés  d'aiguil» 
lonsépars  .  noirâtres,  recourbés  ;  les  feuilles  dieux 
fois  ailées ,  compofées  de  quatre  à  cinq  paires  de 
pinnules ,  foutenant  chacune  dix  à  vtngt-ut>e  paU 
tes  de  folioles  linéaires,  obtufes,  ciliées  à  leiU! 
contour }  les  pétioles  pubefcens  &  munis  de  quèl< 
4ue$  aiguillons.  Les  fleurs  font  difpol'ées  en  un 
épi  grêle  ,  filiforme,  de  la  longueur  des  feuillesi 
les  goulTes  longues  d'un  pouce  «  minces,  membcar 
neufes  «  pcefi|ue  lancéolées  ,  concenantde  trais  à 
cinq  femences. 

Cette  plante  croit  daos  PAmériaue  méridi»* 
nale,  aiu  enviions  de  Oncai.  \t  (JO^if*. 

WiUi.  ) 

208.  ACACIE  d'Étienne.  Misnofa  itphaniaÊO, 
MaNh. 

Mimofd  (acacia  ftephjniana),  a cultata ,  foliis 
bipinaatis  ,  partialibus  quinqutjugis  ;  propriis  dtCSWt^ 
jugis  ,  fubcàs  pubefcsntibus  ;  fpicis  flif6rmAts,fit6» 

lo'  gioribMâ.  Willd.  Spec.  Punt.  vol.  4.  pagi  1^8» 
Mimofa  (  ftephaniane  > ,  mAm»  ,  fUHr  ^fyi»- 

natis  y  putrefertfibus  /  foliolis  ovali -oblonp  <  ,  bafi 
intquiiihus  ;  fpicis  jpmpliclius  ,  tlongaiis  ifiaml' 

ntbus  vix  comU  in^ttikum  Mmh.  ab  meift. 

Cafp.  110.  ' 

Scana  ptrfiea  tfpiaofa  ,  foliis  exifftis»  Buibf  CeU^ 


S  tout  p*rfiea  ffpiuofa  , 
r.  ).pag.  }é*tab.4$. 


Siliqua  nabathana  ,  tx  PtrJiJ  allata.  Breyn.  CeiH 
tur.  pag.  jj.  tab.  j6.  fi  g.  4.  Ltgumcn  optimum. 

Ses  mseauz  foot  Itiiés,  cylindciques  ,  munis 
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pm»  eoamimii,  m  pt»  tnehm  ; 
..-iUe«de«zfob ailées,  eompoféti  de 

quatre  à  cinq  paires  de  pinnules ,  foutenant  cha- 
cune dix  à  iiouze  paires  de  folioles  oblonguw, 
ovales ,  partagées  ioégalement  par  h  oetTttte  du 
milieu  j  r^trécies  i  lew  iMlSk  locerne  ,  en  coin  ex- 
^neuretnent,  pobeftOww en Mfttm ;  les  pétio- 
les iHibefcens  ,  armés  d'un  ou  de  deux  aiguillons. 
Le»  fleurs  font  dit'polees  en  un  épj  uès-grèle , 
axi.laire,  folitaiM*  pidancttlé,  kos de deu  pou- 
ces &  plus. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrée»  ic^tenuio- 
■des  de  n  Fetft* 

ap9k  Aeeai  eede^  Mww/a 

Mmefa  (  acacia  cadoca  ) ,  aeaUat»  ,  /Mh  ii^n- 
Jttntdiiias  quadrîjugls  ;  proprit t  dectmjugis  , 
tUùn^t,  9lttiS$t  Juiiiu  kirfuiù  f  Jpifis  ovatis ,  pt  - 

Juncidatù.  WiM  Spec  Fine.  vol.  4.  peg.  1089. 
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JÊcaeU  cadoca.  Hutnb.  &  BonpI. 

Quoique  dms  le  plus  grand  nombre  d?<i  eTp^ces 
de  mimofa  les  feuilles  foitnt  irèi-('aJlcs  à  f.-  di ta- 
cher, dans  celles  ci  elles  le  font  beaucoup  pklii 
Ses  rameaut  font  brans  ,  ftrîés ,  blancfittnt  dans 
kor  fomeiTe-,  ^es  feuilles  deux  fois  ailées  ,  i  i^ua- 
tre  pitres  de  pinnules  ,  compck-es  de  dix  patres 
foliolr-s  nvaiej-oblongues,  obcufes,  fans  ner- 
vures Ctnhbks,  partagées  inégalement .  luiiâflies 
8r  d'on  vert-foncé  en  delTus ,  couvertes  en  def- 
Tous  de  poils  abondans  &  blanchâtres}  les  pétioles 
pubefiens  ;  les  aiguillons  crochus ,  épars  fur  les  ti- 
ges &  ks  rameaux.  Les  fleurs  font  difpoféiii  en 
épis  axillaireSf  foliuires  ou  géminés,  ovales  «  pé- 
deocaldt ,  longs  de  qeaoe  l^na». 

Cette  plante  croît  dans  l'AffidliMe  vMdio- 
•aie.  iDtfaiputitWiUd.) 

ITO.  AoAculgoiitbi^piDeilAcJMiaM^«Mii- 

tholoba. 

Mimofa  (acacia  acaniholoba)  ,  acultatat  fMi 
hipinnaùs  ,  partialihus  irljugù  ;  propriis  deetimtafis  , 
fuhittt  pubtfctntibus  i  fpiut  gioiofis ,  /MmUliu  , 
ractmo^,  ;  Ugumimihm  mmf&t  mtmkmk.  WilMen. 
5pec.  Plane  voL  4.  pag.  loSr».  n°.  95^. 

MaeU  «cmtdiêM*.  Humb.  &  BonpI. 

Sw  remean  font  cylindriques }  fes  feuilles  deux 
M»  aBécs ,  à  trots  paires  de  pinnules ,  compofées 

de  dix  ou  onic  paires  de  folioles  linéaires  ,  obtu- 
fes ,  glabres  à  leur  fiM:e  fupérieure ,  couvertes  en 
deflbus  de  poils  couchés  Mes  pééioles  pubefttns; 
les  aiguillons  épart  «  comprimés ,  crtKhus.  Les 
#Bafi  fimr  éH^imSas  en  épis  petits,  globuleux  . 
prefque  feflîlts  ,  rapprochas  en  une  grappe  termi- 
aak  I  icA  gottffea  planes ,  oblongues  ,  nMoibraoeu- 


Tes,  glaKres ,  longuss  d'un 
d'aiguilioos  à  leurs  bords. 

Ome  phiice  crek  dnc  VàMààm» 

ZI I.  AcACii  Aride.  Mimofi/hiata. 

Mimofa  (acacia  flriata)^  acultata  ,fol'it  htpin- 
naiis  ,  purtiaiiiys  novemjugis ,  propriit  fedtcitijug'ts ; 
fpicis  glohofu  ,  peduiuulttù  ,  patucul<itù  ,  ttrminali- 

kuj  ramiMpimus.  WiUd.  Spec.  Plant,  toi.  4.  pag. 
1699,1^,96,  . 


S  s  tiges  fedivifent  en  ramtaaT  alternes  ,  cin- 
ReléSj  nriés,  légèrement  pubefcens  ,  aimés  a'ai- 
geillons  épan«  luotis ,  aigus ,  cmnorimés.  garnis 
de  feuilies  deux  M»  eiléêi»  i  oaiif  pdiea  die  pie* 
nulîs ,  compoTéca  de  treize  â  feise  paires  de  fe>  ^ 
iioles  linéaires ,  obtufes,  glabres  en  de/TuN ,  pileuite  * 
en  deffous  ,  fans  nervures  fenfibks  i  les  pétiole! 
pubefcens  i  les  fleurs  difpolées  en  épis  glubuleux, 
pédoncttlés ,  de  h  grofleur  d'un  grain  de  poivre  ^ 
rapprochés  en  une  panteule  terminale.  Les  gouflîse 
font  linéaires ,  courbées  en  faucille ,  obtuft-s  à  leur 
fomoiet,  rétrécies  i  leur  bafe«  longues  d'un  pouce 


Cette  p!.inte  croît  dans  l'AmérieiM 
m\«.  h  (  Defcript.  €x  ffinu.) 

ail.  AcAciE  bleuitre.  Mimofa  ctfia.  Linn. 

Mimofa  (acacia  carfia  ),  acuUaia  ,foliif  bipiiuuf 
tis  ,  purialHus  ftpitmjvf^is  ,  propriis  ftdecimjëgis f 


rittd.  Spee.  Plant;  toL  4. 


gîanJulà  pttiolari  }  fpieu^bojfis j  fedwunladl , 
nicaltùt ,  lerminaamu.  W 1 

pag.  1090.  n*.  97. 

Mimofa  (  czlia)^  ûtuUM ,frliuMifiM»tU*ipm* 
ni  s  cvali  oblofigit ,  piSqmk  tamiiutiê,  Utti  %ep» 

Plant  vol.  1.  pag.  1J07. 

Mimofa  cAfia.  Lam.  Diâ.  i.  n".  $0. 

\^  pétioles  communs  fe  terminent  par  une  pe< 
rite  pointe épUpeufe;  ils  fuppotMM  *eu  d  (Tus  de 
leur  bafe,  eee  gjande  oUoi^ue.  remplie  d'une 
liqueurmielleure.  (Koy.  AcACiibkuâtre^n*.  fo.) 

ai  3.  AcAciE  à  feuilles  en  aile.  Mimofa ptmuut. 
Uon» 

Miimfa  (acacis  pennata  )  ,  aeuUata ,  filHj  A«- 
pinndtitf  ptrtialii>ui  propriifqut  muliijugis  ;  glam- 
duU  pttiolari  {  peàoiit  communibut  baft  ptduuc»lif- 
iKê  ttmUatisi  fiUt  t^élit ,  Mi»nadmAi  /  Mai» 
eaU  termimdi,  dhwAwd.  WOUktt.  Spec.  Hiac. 
vol.  4.  pag.  1090.  o*.  $t. 

Mimofa  (  pennata),  aculttta  ,  foliis  iij»innatis^ 
numtrofî^mii ,  Siteari'tutrtjûi  paniciUd  aaUeatip 

^Utft.  UMb  8pec.  Pbet.  Tok  fi^ 


capitulis 


L4 
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Mimoft  ptHnMa.  Lani.  D)â.  I.  D*.  /  t. 

Ses  ^nnales,  tant  ptr  leor  ftiefle  que  pu  leur 
fiomè,  om  tjueloyataftiabtaicg  me  In  bailMt 
4l*«QepliiiM.(#>yitJ|«AciiàMlet  ca  «ik, 
»•./!.  ) 

>wi«.1Utiii. 

•;  Mbio/«  (  acadi  cndlUb  ),  mâtM»  ,foiUt  èi- 

flnnatis ,  panialîbus  vigintijiigit ,  piiuùi  rmrflfjfffj'f 
SpfC.  Plant,  vol.  4.  pag.  1091.  n".  100. 

Himofa  tenuifoiia.  Lioo.  Syfi.  ve|et.  pag.  77.  — 
Diâ.  1.  nf.  ||. 


Ccrte  plante ,  confondue  d'abord  avec  le  mî- 
mçfa  pttuiata  ,  en  eft  uès-diftioâe.  (  y^oye\  ACA- 

^5.  ACACIE  i  deux  nervures.  Mimofa  inrfia. 


Mîmofa  (acacia  iOlfia)»  aculdita  ,  fotiis  b'ipin- 
UAtit ,  partialiius  ftxjaps  ;  propriis  fubdtioJecimju- 
giSf  incurvii  ;  pttiotis  acultatif  y  atultis  jlipulâ  brc- 
Viorihus  ;  fpicii  glokofii  j  peduaeuUuÙ»  WiUd*  Sfec. 
Flanc,  vol.  4.  pag.  109t.  n*.  99. 

,  Mimofa  (  intfia  ),  aeuttata,frEts  iipimuttis  ,pia- 

nU  incurva  ,  caule  angulaio ,  jlipu/.  s  acuUo  longio' 
ribus.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  z.  pag.  150*. 

Mîmofa  intpa.  Lam.  Diél.  i.  n".  47, 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  deux  nervures 
longitudinales  qui  partent  de  la  bafe  de  chaque 
foliole.  (  y vyt^  AcAcic  l^ineiveolè  «  «*.  47.) 

2iâ.  AcAai  i  fnObi  4*âmnbitr.  Jlnii^ 

*»ratotùa.  Lirai. 

Mimofu  (  acicia  ceratonia  ) ,  acuUaia ,  foliis  bi- 
fimutit,  partlaiiius  quinququgis  ;  propr'u  trijugij  ^ 
«Aevwftf  «  tiOtrvUsi  Aétis  glokofis ,  ptdanculatit , 
foaiaUatiM,  MfiNiMfilM;  WiU(L^pec.Piam.  vol.  4. 
ing.  1091.  n*.  loi. 

Mimofa  (ceraronia  )  ,  acufetta ,  foliis  bipinn^iis , 
atù^quejugis  }  panialibui  irijugis  ,  pinnis  trinerviu. 

Lam.  ^ec.  Phof .  yoK.a.  pM.  1508. 
'  JtfHMs^«wMm>M.Lain.I>îft.  t.  n*.57. 


Outre  les  aiguillons  nombreux ,  fituëî  fur  les  ra- 
jMMix  &  les  pétioles  conunuos  &  partiels,  on  en 
Mfnàrque  aufli  quelques-uns  fur  les  pédoocnles. 
(  V«y*i  AcAUB  i  feutUw    caioubier,  n*.  ij.  ) 

117.  AcAciE  à  fêiii]]iH4»tamsria.lfMi^  M- 

mt^rindifolia.  Linn. 

Mimofa  (  acacia  tamarindi  folia  )  ^  acultata  ffaliit 
%igûm*tUfjaniaUbu$  quinqutjugis ,  propri'u  gainét- 
CM;^iftf  i  §Uuukdi  tt^ittêni^uiitknêtifytg  ttf 
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datis  ;  fpicis  g!ohoft  ,  peduncuiatit ,  pMtatUuiMm 
Wilid.  Spec.  Plint.  vol.  4.  pag.  1091.  n*.  lOt*  * 

Mimofa  (  csnufndHblb)  ,  êottau  s  ftliit  ^'Pi^ 

natis ,  qiùiiqiujugis ;  partîalibus  dtctm'jugit ,  pttiolis 
communiias  intrmiius.  Linn.  Spec  Pun(.  vol.  X. 

pag.  I JC9; — Jacq.  Horc  Scheieob.  voL  |.  pi.  77* 

tab.  396. 

Mimofa  timm$ulifoiia.  Lam.  Diâ.  i.n*.  f8. 


Le  pétiole  commun  eft  fouvent  dépowryn  à*» 
guilloos  ou  D'en  a  que  deux  ou  trois  diiiM  *  fore 
petits.  (Kowr  AcAOB  à  ftttilks  à»  ounifla* 

E^fkêi  moins  connues ,  ou  dont  la  fnM^kâltitm 

n'a  pas  iû  obftrvée. 

a  18.  AcAciE  à  feuilles  de  leotirque.  Mimofa. 
UmifcifçlUuHoiuHnf. 

Mimofa  fpinofa  ,  foliis  iipianaiis ,  partialiims 


fubfexjugUf  propriis  fuidectmjugit  ;  foiioÛs  Jiiit 
ceis  t  lueidis ,  ovatis ,  maerouatis.  (  N.  ) 

Mîmofa  (  leimfcifbtia)  ^  faliis  hipinnaùs;  folioUa 

majufulii  ,  fuhcoriaccis  ,  obtujis  ,  ovatis  ,  tucidb» 
Perf.  Synopf.  Plant,  vol.  1.  pag.  z6}.  n".  64. 

Mimofa  Uutifcifolia,  Desf.  Caul.  Hoic  Parif. 
p.  iSf. 

Atbriffeau  dont  les  rameaux  font  courts,  diffus^ 
prefqu'en  buiiTon  ,  difformes,  glabres  ,  noueux  » 
un  peu  cendrés  ,  munis  de  petites  épines  opporées» 
fubulées ,  garnis  de  feuilles  deux  fois  ailées 
compofées  d'environ  fix  paires  de  pinnules,  foute - 
nant  chacune  au  moins  dix  paires  de  folioles  op- 
pofées ,  prefque  feflîles  ,  ovales  ,  luifantes  ,  un 
peu  coriaces,  glabres  i  lent*  deux  faces,  obtolieé 
à  leurs  deux  extrémités  ,  mucronées  à  ieut  fom- 

t ,  longues  de  quatre  à  fix  lignes ,  fut  deux  ou 
trois  de  largeur  j  le  pétiole  commun  glabre  ,  ca- 
naliculé  en  deflitt.  L*  fitu^&carion  n'a  pas  «nco«e 
écé'obrenrée. 

Cette  plante  croit  au  Mexique  :  on  la  cuItiiM 
au  Jardin  des  PbnMt  de  Patis.  |»  (  K.'v.  ) 

«19.  AcAciB  i  épiiM»  de  roiet.  iUmêfé  rkaAt^ 

canlka.  Hort.  Patif. 

Mimofa  acuUata  ,  foliis  bipinnatis  ,  paniali&us 

fubfrxjugis  ;  propriis  vigincl-ftxjugis  ,  lincaribus  , 
obtuftf  i  fiiiolis  fpinofs  ^LmanlùJ'fqLt  ■  actifeis 
duobus  mjjonéus  oppofitis  ,  rr,inori(us  jparjts.  (  N.  ) 

Mimofa  (  rhodacaniha  )  ,  fruttfctns  ,  acuUatu  £ 
fotiis  bipinnatis  i  pinnulis  iineariius  ,  tonfenis  , 
obtufis  ,  ciiiatif  iacuitis  duobiu  majoriius  Ofpopùt  , 
rtSis^  minoribus  ]jpfrfy,  Perf.  Syoopf.  Plaot.  vol.  X. 

PH*  *66,n*:  iiip.  ^  . 

M  Hfit.  M  iSiv 
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Set  nmtmfbntalabre»,  qrlindriqiKS,  ^tnis 
du|iiilloM  de  déuefeèces .  les  ans  plus  grands , 
.2"*»  coarts,  oppofeî  ,  droits,  aigus 5  d'autres 
ipus  tant  fur  les  jeunes  rameaux  que  fur  les  pé- 
troles ,  beaucoup  plus  petits,  crochus  j  tousac- 

?|uérant  en  viellilianc  une  codaar  de-rofe.  Les 
euillcs  font  alternes,  dem  M»  atMes,  compo- 
fies  d'enviroo  fix  paires  de  pinnules  oppofért, 
difbmes,  foutenant  au  moins  virigt-fij  paires  ds 
folioles  petites,  linéjires ,  très  rapprochées,  ob- 
tufes.  prefque  glabres}  k  pétiole common  amé 
d  aiguillons  épars,  petils,  de  ^Mlqnes gltudes 
a  U  partie  inférieure. 

Cette  plante  cultivée  au  Jardio  des  Plaatet 
de  Paris.  Qd  M  coouob  poi»  ton  lien  oacaLl^ 
(  r .  v.  ) 

210.  AcAai  fâmamobé  MoMib  AnMMtfft. 

Hort.  Parif. 

Mimofa  acuieatd  ,  foLïit  bipinnatis ,  partialiiuj 
quinqutjugis  ;  propriis  quindttim  ad  vigaî^agis ,  ii- 
'^'j^^S'  *  §UMii  nmufvnumtofii  , 

Mimoft^îtxtntoxUi )  ,  aealeata ,  fofiij  kipiiuta- 
fis  i  foliù  tufinh  ,  ovatis  ,  gftàtrrimit  ;  ramit 
féirmentoft  t  atmltU  [parfit.  Peif.  Synopf.  Plaot. 

Yc\.  1.  pag.  i6é.  n°.  II,'. 

Miaufa  farpuHtoft.  Dcsf.  HOfC  futif.  181. 

Sis  tiges  fe  divifent  en  longs  rameaux  effilés  , 
grimpans  ,  glabres ,  ftriés,  légèrement  anguleux, 
armés  J  aiguillons  épars  .  <  rochus ,  fort  courts  j 

Sarnis  de  feuilles  deux  fois  ailées»  à  cinq  paires 
e  pinnolM  dttlées  ,  oppofées  ,  compofées  de 
quinze  i  viMt  paîiia  de  folioles  linéaires-oblon- 
gues,  obnfS  i  leurs  deux  extrémités  ,  glabres  , 
fans  nervures  fcr  fibl. s  d'un  vert-gai,  inégales 
à  leur  bafe  ,  longues  île  trois  à  quatre  lignes  ,  à 
peine  larges  d'une  ligne  }  le  pétiole  commun 
prefque  filiforme  «  très-glabre ,  muni  de  qiMlqttes 
aiguilbns  rares,  &  d'une  petite  glande aa  étttui 
de  fa  bafe  &  entre  les'pinnules  io^rteures. 

Cette  plante  efi  cultivée  au  Jardio  des  Plantes 
de  Paris.  On.!»  comH^  point  (eu  lieu  natal, 

121.  AcAcii  i  trois  nenroret.  Waufm  tHutrvh 

Hott.  Parif. 

Mimofa  acuUata  ,  foliis  iipinnatii  f  foliolit  dif- 
tatuiiut  ,  trinerviis  ,  vtnojis ,  mucmtMÙUitm  Perf< 

Synopf.  Pbnr.  roi  i.  pag.  166.  u°.  114. 
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M. 


Dc:ï.  Horr.  Paril".  181. 


CetM  efpèce  fe  diAingue  par  fes  folioles  un 
.MB  piai  pendes  que  celke  de  l'efpèee  préce- 
.dince«  mafonées  de  troii  nervures  loogirudinales 
.^itf  paittot  M  Ja  ba(e.  Se»  laineaui  font  aimét 


d'aifBittoM  dpait»  ctoghin.Le»  £ntiUes  font  deui 
fbii  ailéet  >  1  MMm  aaaabnviei  •  linéaires , 
glabres  â  leurs  de«C  6eM«  m  fm  IBMCWliéia  à 

leur  fomtnet. 

'  Cette  plante  1  dont  on  ignore  le  lieu  natal ,  eft 
cakivée  an  JanHo  det  Plamea  de  Ruii.  1^ 

121.  AcAai  de  Ifanc;  Mimoft  «Mmieee. 

Hott.  Parif. 

Mimofa  fpinofa  ,  foliis  HpinitMis  ,  panialikaâ 
quadrijugis  ,  propriis  fubviguttijuni  i  foUolit  mini'' 
mit,  fmbimbruêUs  j  fikiU  êMiitâriêm <  /itUttÎM  j 
nSis.  (N.)  ^  * 

Ses  rameaux  font  glabrati  lyilf,  d'un  bron- 
datTjannéi  d'épines  axiPaires,  B^tes^fubulées, 
tric-dreites ,  longues  à  peine  de  trois  lignes  { 

garnis  de  feuilles  deux  fois  ailées,  longu.-s  d'un 
pouce,  compofées  de  quatre  paires  de  (linnules, 
foutcnant  chacune  environ  vingt  paires  de  folioles 

fort  petites,  uès-rapptocbées ,  ootufes ,  piefoue 
giabfeai  ieapédoleiiéténmeatpabrtceaa»  pewt 

épineux.  • 

Cette  jplame  croit  dane  le  fojraiHM  de  Mardc  : 
on  la  cMKlft  w  Jaid»  daa  Fumm  de  Piuis.  "h 


11^.  AcACIEdei 
teafis.  Mort.  Parif. 

Mimofa  fpinofa  ,  foliis  iipinnatis  ,  paniaiiius 
^ijugif  ,  propriis  tri  ftu  quinquefugit  jJôGâlit  •vaM  ^ 
obtufit ,  Uftritthui  maonimsi  /finit  mfptâùi* 
(N).  •        .  "  '"^ 

Mimo^fÊêytffUuifig,  Oetf.  Ilofi.p8ri(l  iSr.  > 

Cette  plante  a  dans  fes  feuilles  rafped  du  mi- 
mofa fuida.  Ses  rameaux  font  trèe>drotts  ,  cytîn- 
driquet,  piquetés  de  poinct  blaadiiweet  aoMH 
breux ,  armés  de  deux  épineacoones,  oppofées  , 
iiipulaires;  garnis  de  feuitleaden  fois  ailées,  à 
deux  paires  de  pinn  îles  ,  coBipolées  de  trois  011 
cina  pairts  de  folioles  inégales  ,  affez  grandes  , 
ovales  ,  glabres  â  leurs  deux  faces ,  a  an  vert 
dauque ,  entières»  les  fupérieures  hM^ues  de  huit 
lignes ,  larges  de  quatre  t  les  infévieima  beawoup 
plus  petites;  les  pétioles  très-glabres,  articulés..- 

Cette  plante'croît  au  Pérou ,  dans  les  environs 
de  Guayaquil  :  on  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes 
dePaiia.  ^  (f^  V.) 

*  EfiktsmtkitMimiiti 

\ 

*  Mimofa  (  pilofîufcula  ),  foliis  f'nplictierpinM»- 
tls  ;  foliis  iijugis  ,  utrinquè  pitit  adfptrfit  «iovatû', 
dmylt^mit  f  coriaceis  j  capittS*  feéÙutitMti».  Rid^ 

in  Aa.  Soc.  Nat.  Parif.  pag.  1 1 ?•  —  Perf.  Synopu 
Plantt  vol.  1.  pag.  a6i.  a^  i6,  i  È  Caynnà,  )  -  ' 
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.  .*  Mimofa  (  rubiginofa  ) , /b//Vi  fmpiicittr  pin- 

àljniiiièmf  ,  aqtmHaùê }  piàth  muéo  ;  ramis  rui'gi- 
m»fu  i  fnàit  fiwmhumhu  >  fiahrit  ;  ^nhus  fub- 
j0K«a<fi.  Rich.  in  Ait.  Soc.  Nat.  Paril.  pag.  it^; 
^  Perf.  Synopf.  vol.  x.  pag.  n".  i8.  (  £ 
Cajwmi.  )  '  . 

*  Mimofa  (  coriacea  )  ,  foUls  h  'iju^is ,  ovatis  , 
eoriaeeis  ;  ûoribus  um6eUutû  j  ptdunculatis.  Pcrf- 

Spopf.  Plant.  voL  i.  pig.        n*.  51.  (  i 

Caycttitâ.  ) 

*  Mimofa  {  guadelupen£$  ) ,  /W/ij  i/yi<jf>i  ;  /»- 
iStf/r'  ovalibus  ^  obli^uis  ,  fuheoriaceis  ;  capituUs 
tuymk^  PttC  SjmopC  1*  p«g.  t6u  n'*.  31.  (  £ 

*  Mimofa  ^  furcata  )  ,  acuUata  ,fbliis  conjuga- 
tis  ,  divergentîbus  ;  pinnulit  iiil$mri£u.  Pcrf.  by- 

nopr.  X.  pag.  z6 3 .  n''.  43 . — Duf,  HoR.  Parif.  80. 
(ÈxJtfria.) 

•  *  Mimofa  (  corODilIcfoUa  )  ,  aaJeata  , 
tênjugatis  ,  pinnulit  ;  foliotii  difiMtibui  ,  glauei*  « 
{nkoppofiiisi  tauit  acuUato.  Perl.  SyMflC  A*  itf)» 

n*.  44.  —  Désf.  Hort.  Faiif.  80. 

*  Mimofa  (  (IriKofa  )  ,  foUit  conjugatit ,  biju- 
gi*  ,  obtiquii  ,  f.^uùs  yilvjn  ,  flo/tbus  cjpiiaiis  ;  le- 
gumiaiiiu  eompri£u  >  fi'tgofiu  Peif.  SynopC  Fiaou 
vol.  i.  pag.  163.  a*.  48.  (  X  Ptnmi,  ) 

'  '  '*  iCmtfi  (  aggregara  ) ,  foliij  Kpinnatis  ;  fo- 
BtOt  êffUiààlit,  blfinà  pttioiifiiue  pilofis  ;  ptdun- 
fMfir  fMitu  (■  «Mtfw  êggrtgMit.  Perf.  Synopf.  1. 
pag.  zé).  n*.  éj.  (  £x  /jm^/^.  ) 

*  Mimofa  (  nutans  )  ,fpi»oflt  j  /ôfiw  Hpiiatadtf 
fpinofis  ;  fioribus  fpicatis  ,  Jttmnirit  «  iiiftHariàm 
eafiratis  ,  pttalofis.  Perf.  SfOOlt  1.  ptf.  tM. 
n*.  Iif  -  (  £  Stnegai.  ) 

Mimofa  (  aculeaticarpa  )  ,  pi  lofa  ,  aeuUis  gt- 

minis  foiitariif^ue ,  aduncit  ;  foliis  bipinnaùs  ;  le- 
gummibui  faUatis  .  fparji  auUtatit,  0(Mg.  I>eca4. 

*  Mimoft  (  femirpinbla  )t  tcultata  ,  foliis  bi- 
pinaatit  ;  aniculis  cauiimit  ,fif«rmk_é€liltatit*  Pdf. 
S/oopf.  2.  pag.  167.  ni*,  m.  (  Em  Jmtriêi.  ) 

.  AC/ËNA  ou  ACENA.  Ce  genre  ,  établi  par 
Ijnnéj  admit  par  les  auteurs  de  la  Flore  du  Pérou 
ïvec  quelques  correâiont ,  e(l  évidemment  le 
Inéme'que  Vanciflrum  de  Forftcr  &  de  Linné  fi's. 
Tous  deux  offrent  des  fleurs  complètes  ,  à  moins 
que  1  on  ne  confidère  la  partie  aue  l'ca  a  oommée 
pétaiej  comme  quatre  divifions  nieiiiei  Scalitmes 
ilHoUMim»»  méoM,  daM  ce<M«flif)raan>h 
cneora  d'«inies  diffSraices  eittre  cet  état  genm 
que  celles  occafionnées  par  l'âge,  qui  fitit  paroitre 
1  ovaire  prefuue  fupécieur  dans  les  jeunes  fleurs. 
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tubs  du  calice  agrandi  les  recouvre  en  totalité) 
mais  dans  les  deux  eu,  l'ovaire  efl  réellement  ad- 
héreor  avec  le  calice }  ce  qui  £ùt  évanouir  la  dif> 
tinâioa  établie  entre  les  «mm  &  les  anàjhmu 

Quant  aux  étamines ,  elles  varient  de  deux  à  qua> 
tre.  Se  quelquefois  cinq.  Nous  conferverons  le 

nom  à'unijire  ,  déjà  einp'.oyé  clans  cet  ouvrage. 

M .  Vahl  a  cru  devoir  rappeler  le  pramier ,  oonuM  , 
plus  mcieaowpwit  Cdoon.  (Fagnf  AiteisTM.) 

ACAJOU  à  pommes.  Caffmvium  pomiftmm,  VL 

ub.  jza. 

Atcjuba  occiJtnuEt,  Gctto.  voL  I.  ptf.  t$u 
tab.  40.  fig.  l. 

AcajaBû,  ibccgr.  Btif.  pag.  9;. 

JUtjou,  pif.  Btafii.  f  S. — ToimieC  tab.  4%$, 

Anacariium.  Blaclnr.  tlb.  fé^.  — JaCf.  AmI» 
ii4..tab.  iSi.fif.  )j. 

ACALYPHA.  (nyit  Bicninu.) 

AC.A.METL.  Nom  mexicain  d'une  des  efpèces 
ou  variétés  du  mtd  ^  qui  fe  rapporte  au  gsnre 
agavt ,  6i  qui  fournit  une  liqueur  Tinevl*  oit- 
udJe  Al  Mexique.  (  Jëf  ) 

ACAPATI  I.  Nom  mexiLain  d-  Viva  fruitfcent 
Linn. .  connu  auifi  fous  celui  de  y«^<ie 
Mcàftt, 

ACANTHE.  Âtmàkui.  Ce  genre ,  de  la  ^Hle 
du  même  nom  ,  renfcrmoir  phifieurs  efpèce*  qui 
n'offroient  qu'iropartaitement  le  canâére  eflen» 
tiel  alfigné  à  ce  genre  f«r  LilMié.  M.  de  Juffieu  en 
a  fait  trois  genres  pMticdien,  doMT  oow  aUoni 
espolêc  tel  candMcct  aedIMbwr  las  d|Aeii  ce» 
venaMcneac  ice  aoufel  ordre. 

ACANTHUS.  Calice  à  deux  lèvres ,  ï  quatre 
divifiont  {  les  deux  divifîons  latérales  intérieures, 
plus  courtes»  les  deux  extérieures  plus  longues, 
trois  braâécs  eblongues ,  aiguës  ;  celle  du  milieu 
armée  de  dents  épineufes  ;  une  corolle  labiée  {  le 
tube  court,  garni  de  poils  ;  point  de  lèvre  fupé- 
rieure  {  une  lèvre  inférieure  très-grande  ,  i  trois 
lobes  {  quatre  étamines  didynames  i  les  anrhèrrs 
droite»»  conniveDics ,  obloogaes»  velueaaiudtieu- 
I  rementi  m  fligoiace  bifide  i  uoecipfiite  evete .  à 
deux  loges ,  AaoHie  comaMoc  ooe  oa  den  n- 
mences. 

E  s  p  à  c  I  8. 

I.  AcAMTiu  braocurfine.  Aetathmi  moUù, 
Liim. 

Acantkus  foliis  fnuutis ,  intrmilius.  Linn.  SoeC. 

Plant,  vol.  X.  pag.  891.  —  Laoï.  llluftr.  tab.  jjo. 
Mvig.  Eà.  taé.  —  Sabbab  Hetc  R«aB.  Ml. 
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ttab.  I).  -i-  Rcgn.  Bot.  le.  —  G^rtn.  de  Fniû. 
Sem.  vol.  I.  pag,  j.  ub.  J4.  fig.  i.  —  Poit. 
Voyjg.  en  Birb.  vol.  t.  fog.  —  I>ei£  Floc. 
athm.  vol.  1.  pag.  61 . 

Maathms  fiuiviu  fim  moUu  Viré  lit.  C.  Bauh. 
Pin.  985. 

Carduus  acanthvs  [ta  hranca  wjl.  J.Bnb>Iflll,  3. 
pag.  7j.  le.  —  Blackw.  tab.  89. 

Acaïuhiti  fativus.  Tournef.  Inft.  R.  Hetb.  t7<J. 

—  Dodoo.  Pempt.  719.  le,  —  Lobel.  le.  pag.  z. 

—  Ta^ero.  le  78f .  —  Dalcch.  Hift.  1,  pg.  144?. 
le.  —  Parkins ,  Theat.  pag.  le.  -r  Gérard , 
Hift.  1 147.  le. 

Acêxahus.  Catner.  EpilOlB.  4f  t«  fci  —  Matth 
CSbb».  pag.  499.  le. 

ûmtAnt  4wâfc  Hwi.  EyÉ.  >6ttv.  II.  pag.  2. 

Aemtkuj  mollii.  Rivin.  i.  tab.  87. 

Atantkiu  vtra.  Fufch  >  Hift.  pag.  f  1.  Ic. 

$.  JcamkMs  (  nigra  )  1  foliis  Bnuatis .  inermihta  , 

WMitf.  IfUltr*  !»&  ^e*  t. 

Cette  belle  plante  eft  célèbre  dans  t*hiftiMre  des 
Vttnftt  laceim  que  la  nourrice  d'une 
' .  )cimefille«MmlG»riin1ie>  ayant  poné  les  joyaux 
de  cftte  enfant  près  de  fa  tombe ,  pofa  !e  panier  fur 
un  pied  d'acanthe  qui  n'étoit  paî  fo'ti  de  terre  ;  de 
forte  9ue  ks  belleî  feuilles  le  développant  autout 
ën  paoier,  &  étant  forcées  de  fe  courber  fous  la 
fiilne  de  la  tuile  qui  1;  eouvroit,  offrirent  au 
fodpteur  Callinuchas  le  modèle  du  chapiteau  dont 
il  fir  le  couronnement  des  colonnes  élégantes  de 
l'ordre  nommé  Cmintkitn.  Les  feuilles  d'acanthe 
feivetit  de  modèle  i  divers  autres  omemcns.  \  ir- 

Sile  en  fait  ^  dans  VÉaéid*,  b  bff«dili»  d*  U  robe 
'Hélèœ.  (K«y«{  ÀCAMTBI  kmtmàac  » 

a.  Acanthe  épineufe.  Acantkus  fpinofut.  Linn. 

Âctnthus  foliis  pinnatis  ,  fpinofis.  f  intl.  Spec. 
Plant,  vol.  I.  pag.  891.  —  Sabbat.  HOCC  iUMB. 
5.  tab.  14.  —  Miller,  Diâ.  r»°.  4. 

.  On  la  diningue  de  U  précédente  par  les  poi;>res 
^pireufes  qui  terniincnt  Iss  anRl:u<  faillans  de  les 
Vailles.  (  V«7«i  Acanthe  épineufe,  u".  i.  ) 

• 

).  Acanthe  1  feuilles  do  chirion.  AmitkÊU 
tarJmfriita.  Linn.  Snppl. 

I,a  forme  des  feuilles  ,  les  tiges  courtes  ,  pref- 
que  nulles  ,  les  calices  non  épineux  ,  caradterifent 
cette  efpèce.  CKo)W|  ACAMIHràliMiUMdtCbar- 
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4.  AcAKtHE  trèi  ipitmil  Àtmhàjfimf^ 

mut.  Hort.  Parif. 

ÀeamttM»  fhmt  Uàmau-pimMifuliM ,  iutlatit , 

fpinojîffimis.  Perf.  Sytiopf.  Plant,  vol.  1.  pag.  179. 

Acamims  ^iMÊ§imu,  Oeaf.  CataU  Uon.  Fteif* 

P*S-  il- 

Cette  efpèce  eft  très-raaprochëe  de  XimAm 

fpinofut.  Outre  fes  épines  bien  plus  nonibrciifes* 
d'un  blanc-jaunâtre .  elle  a  en  outre  fes  feuille* 
plus  profoniiernent  lacinites  ,  prcfqu'aile es ,  creu- 
fees  &  renflées  en  forme  de  bulles.  Les  tiges  font 
glabres >  cylindriques,  herbacées,  d'un  brun-rou- 
geâtre  { fes  feuiilês  uès-amples  { les  pinnules  dif- 
tantes ,  i  peine  décurrentes ,  lancéolées,  lacio^dM 
iiréguiiérement;  chaque  angle  &  chaque  dans  Ml- 
minée  par  une  épine  roide ,  alongée. 

Les  fleur»  font  difpofées  en  un  épi  droit,  ter- 
minal,  alongé  ,  ferré  ;  chique  fleur  fcliile,  alfer 
rande ,  d'un  blanc-jaunatre ,  accompagnée  d'une 
ra6tée  ovale ,  un  peu  concave  ,  à  trois  nenriKCf  « 
armée  de  fortes  épines  à  fes  bords  {  deux  autres 
bradées  étroites,  latérales ,  fubulécs ,  velues  1  le 
calice  divifé  en  deux  lèvres  glabres,  entières, 
inégales;  la  corolle  â  une  feule  lèvre,  divilée  à 
fon  fommet  en  trois  lobes  couitSjSrrondis,  égaux} 
les  aqthèm  dreitei  •  pvrputlMs»  aiofi  ^ue  k  fljrle* 
ttès-Telaes  amétleiimmeflc. 

Cette  plante  eft  cultivée  an  Jaràh  dtl  HaMet 
de  Paris.  SoB  lÎM  lUUal  O'eft  PU  COMMI.  • 

j.  Acanthe  en  atbie.  Aeamhut  arionut. 

Acanthus  foliis  finuan-étnttttis  ,  fpiaofU  ,  gLiiriti 
caule  fruti:ofo.  Vahl,  Sj  nib.  I.  pag.  47. 

Ai  inthut  taule  arherto;  foliis  finudto-dentatii% 
fpinopi.  Fonkb.  Flor.  atgypt.-arab.  pag.  11/. 

CVft  un  très-bel  arbri0ean  ,  prefqu'un  arbre, 
qui  s'élève  à  la  hauteur  de  fix  â  huit  pieds,  fur 
une  tige  droite,  cylindrique.  Les  feuilles  font  op- 
pofées ,  liné.iires-lint  éo!ées ,  finuées  ,  ondulées, 
glabres  à  leurs  deux  faces,  un  peu  pubffcentes  <n 
deflÎMM  fur  leurs  neiYniest  longues  de  fept  à  huht 
ponces ,  garnies  à  leir  contour  de  dents  irès-épi- 
neiifes.  Les  fleurs  font  rouges ,  oppofées,  felTiles, 
difpofées  en  épis  à  l'extrémité  des  tiges,  munies 
de  bractées  Ln(ëolces,  garnies  i  Lurs  bcrds  de 
cils  épineux,  filiformes ,  longs  d'un  demi-poocei 
la  coiolle  une  fois  plus  lonfue  que  le  calice  \  fâ 
lèvre  divffSe  en  cinq  lobes  incgaui }  U  capfd# 
ova'e,  acuminéc  ,  de  ta  eroâeitfd'm  Mtfkttt  j  , 
contenant  deux  ietnencet. 

Ccoe  ptamt  rttie  dan»  rAid»i«  Ifeamift  ,  eè 
elle  a  die  décoavara  par  Poiifchal.  1> 

6.  Ac\NniF.  à  finillM  lanMéct.  JMMiM 

Ditforidi*.  Lino. 


\ 
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Aciinthut  fviUi  ImuoUtfif  iaugtitimh  i  margiitê 
fpinofis.  Linn.  Spec.  Plaoc.  vol.  x.  pag.  891.  — 
Gronov.  Orient,  i^i.  llilL  IMA.  H*.  f.X'^y'l 
ACANIHEj  n".  3.  )  ■  ^ 

*  DlLlVARIA. 

Caiice  ^  quatre  Vivifions  ,  eirvironat  dt  troit  brae- 
Uapnfquimiriqitées  &  arronéitt ,  tûàfi ^  Ict  divi- 
sons caJitÎÊUiu  i  coi^Ue  taitéti  liêit  MMft»  nfkrré , 
ferme  par  êt$  hîùUrs  ;  qatlquet  dtmu  i  U  fUu  4t  la 

ievrt  f.iptriiurt  ;  Itvre  infc'ieurt  trrs  air^lit^  h  mit 
doits  peu  fenfiiles  y  ua  fiigmuu  (impie.  « 

7.  AcAMTMi  i  feuilles  de  boui.  Aeânûuu  ilUi- 
fi&u,tam.  '       '  . 

JUtmUuu  (ditivana  illcifolia.  J.),foliis  répandis, 
émMm^ùimBpti  eauU  fmiicof» ,  ««h/mm.  Linn. 
fiMC.  Ftant.  vôl.  X.  pag.  89X.  —  Affiner  j  Diâ. 
0*.  $. 

Acantkus  nul^arieut,  agrifolii  foliû*  Pcdv«Sicc 
io«.&  G<tz,oph.  ub.  94.  fig.  i;. 

.   Cviàm  aquaticus  fia  tniêtwm  Jilhéuit.  CoMmel. 

Luz,  6.  n*.  16. 

Cette  phnte  offre  dans  fesfieurs  des  csraâères 
qui  h  diftingucnc  dts  acanthes.  (  yoyei  Acan- 

THÏ,  O*.  4.) 

$.  AcAMnB  Am  bnAée.  Atmùkm  thmtmtui. 

Vahl. 

Acantkui  (  dilivaria  ebraâeata.  J.  ).  fottis  lan- 
eeolato-elliptku  t  dtatMis  { /picâ  terminait  ;  coule 
Jnticofo,  inermî ;  ca^eiiiuttlfipfyùit,  Vahl^Symb. 
?H'  75*  4^ 

Aeamkat  iS^USÊt,  hmakt.  Fier,  codilii.  pag. 
4/8. 

Aquifoltttm  indicum,  Ruoiph.  Amb.  v.  6.  p. 

Cette  efpèce  diffère  de  Vacanthiu  ilici/o/iiu  par 
fÊÈ  d|es  Su»  ifiau ,  par  fes  feuilles  plnsalongées , 
létttfdes  I  leur  Ibmnec  {  par  |es  fleort  beaucoup 

plus  petites. 

Ses  tiges  font  ligneafes>  glabres ,  cylindriques , 
articulées,  rameiifes  i  leur  bare ,  hautes  de  quatre 
i  citiq  pieds,  dépourvues  d'aiguillons ,  garnies  de 
feuilles  oppofëes  ,  à  peine  pétiolées ,  lancéolées , 
«tUptiaues  ,  glabres  ,  prer^ue  luifames ,  légére- 
'  nenc  onuées  &  dentées  à  leur  coucear  s  les  den- 
telarei  cmme* .  droites ,  épinenfes  dam  les  Tîeilles 
feuilles.  Les  fleurs  font  difpofées  ,  à  l'extrémité 
des  tiges  &  des  rarutaux  ,  en  un  epi  alortgé ,  très- 
iimple.  Le  calice  ell  divifé  en  quatre  Folioles,  les 
deux  extérieures  arrondies ,  plus  grandes ,  con- 
caves }  la  corolle  blanche  ;  la  lèvre  oblongue , 
pileufe  dans  fon  milieu,  très-entière j  les  étami- 
oei  purpurines  j  laougineufct.  Les  capfules  Toac 
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ôblongttes.luifaoret.  terminées  pir  devt  'poiirtitfs 
deux  loges,  longues  d'un  pouce  ,  contenant 
dans  chaque  loge  dciix  femences  dures,  offeufes. 
Les  braâees  font  prefque  nulles^  crès-caduquesi 
elles  confident  en  une  petite  fblM»lc  cowte  ,  non 
"épine  ufe. 

Cette  plante  croit  à  la  Cochinchine  &  dans  les 
Indes orieniales.^  (F.f.imM^Ds^,} 


9.  Acanthe  à  longues  feuilles. 

gifiUaj. 

Aeamtkas  (  dilivaria  longifolia  ) ,  fotiit  pttioU- 
tîs  ,  Luietolaxo-tfiloHgis  ,  imugerrimi*  ^  fuk^inofit  i 
JficÂ  UKà  ttmâuUU  (N.  ) 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  très  lifîes ,  dé- 
pourvues d'épines ,  cyHnJriques  à  leur  partie  in- 
ferieure,  un  peu  comprimées  vers  leur  fommet  , 
tout- à-fait  plates  &  même  prefque  membraneufes 
à  la  partie  fupérieure  qui  (upoortc  les  fleurs.  Les 
ftuilles  font  oppofées  ,  nétioUes ,  coriaces ,  très, 
entières ,  oblongues ,  lancéolées,  faiu  épines 
dans  leur  jtuncff^  ,  h  plupart  acquérant  en  vicil- 
Itflfant  quelques  angles  peu  fenlïbl«es  vets  leur  fom- 
met,  terminés  chacun  par  une  petite  épins 
courte,  ainfi  que  le  fommet.  Ces  feuules  ontkiaf 
deux  faces  parfaitement  glabres  ,  rinfïriaufe  lui- 
fante  ;  veinées,  réticulées  ,  longues  de  fix  à  huit 
pouces ,  fur  deux  pouces  &:  plus  de  large  ;  la  côte 
du  milieu  très-faillante  en  delTous,  canaliculée 
en  delTus }  ks  nervures  latérales  confluentes  vets 
le  bord  detfwîllcsi  Icspédotctllriés,  lonpd^ 
fix  lignes. 

Les  fleurs  font  fefliles«  difpottts  «n  un  épi  ter- 
minal on  pen  lldie.  Lear  cauee  eft  très-glabre  , 
compofé  de  folioles  prefque  fcarieufcs,  concaves, 
obtufes,  imbriquées,  fans  épines.  La  corolle  m*a 
paru  purpurine,  à  une  feule  lèvre  prefqu'entièfe  • 
rabattue  fur  les  côtés  |  les  filamens  des  étandnef 
lubulés  ;  les  andièies  drokes,  cblongoes ,  pur- 
purines ,  garnies  en  avant ,  dans  toute  leur  lon- 
gueur ,  d'une  touffe  de  poils  blancs  &  ferrés  {  le 
ityleHUfoiiM* 

Cette  plante  a  été  recueillie  aux  Indes  orientales 
pat  M.  de  LabîUardière.  (K./.  in  htri.  Desfoiu.) 

♦*  Blepuaris. 

Calice  double;  l'intérieur  k  quatre  dicoupurti^  doat 
deux  plus  grandes  ;  t extérieur  i  quatre  foéio/u  <l- 
liées  ;  trÛM  hnSies  plus  courtes  &  ciliées  ;  une  corolle 
labiée  ;  It  uAt  rejcrré  b  fermé  par  des  écailles  ;  la 
Ihre  fupMtun  tr'ts-coune  ,  denàculée  ;  l'inférieure  . 
tris- grande  f  prcfqu'à  troit  lobtti  U  fAgmaufim^ï 
unt  capfule  ovale  .  à  dtux  lifW/  «M  9m  dtut  A- 


10.  ACAMTMI 

^SuppL 
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.  Jcanthvi  (  blepharU  capenfis.  J.  ) ,  foËit  okhé' 
£is,  dentatis  ,  fpiitOMi  Omit  fruùeofo  ,  trtSp  i 

iraatis  fpiMà  fimfiki  êimùéUs,  Lim.  Suffiim. 

W'  '■95' 

BU^tris  (  capen(îs  )  ,  faSis  UnctoUtît ,  <£mM> 

't<f-fpinofis  ;  [finis  ax  llar'tbut ,  ramofîs.  Perf.  Synopf. 

'Plant,  vol.  z.  pig.  180.  n''.  i.  (  Voya  AcAMiut 
«fa  dp.  d*.  8.)  ^ 

^  ti.  AcAtmit  fisofcliae.  AumAu  ftrtam. 
.Lihn.  Supp!. 

Atanthus  (  blepbaris  furcau  )  «  /oliU  ohioHfi», 
étntato  fpirfjis  ;  camle  fnaieofo  i  iraâeû  /pàié  tri- 
flici  terminatis.  l.inn.  Sllpp!.  pag.  Xfj»  (  V*fm 

AcANiHfi  fourchue  »  pag.  X4.  ) 

II.  Acanthe  coudifc»  Jumlmt  fwwfanf. 

Xinn.  Suppl. 

Acanthus  (  blepharis  procumbem.  J.  )  >  folUf 
ohhrigis,  ftrfiitO'  iliatis;  tjult  p^cumbtntt ,  fruticofo . 

Lino.  f.  doppl.  pag.  2^{.  (  Vvyt^  Acanthe  cou* 
"cMsApag.  14.) 

•   li.  Acanthe  à  feuillet  entières.  Ae/uttluu  in- 

Acanthus  (  b^epharis  faniriiïfolia.  J.  )j  yi/Zw 

Blepktn's  ( /jfuraixfolia  )  ,  foHif  vtrtîcillati}  , 
'ttttferrimù ,  limtmrikui  ,  intrmiiusrFtitC.  Syoopf. 

Ibot.  foL  ».  peg.  iSOb  o*.  |. 

Ses  feuilles  font  prefque  Terticilléet*  linéaires , 

.point  épincufes  ,  très-entières.  (  F«yC{  ACAMTHB 
a  feuilles  eodèies,  pjg.  14.  ) 

14.  Acanthe  i  feuillet  ét 
clet  uUtmùuAâfôiiiu,  Jutt, 

JUmduu  (  blepharit  ohilmhHfoUt.  1.  ) ,  folUs 

oViicis  ,  inttgerrimii  ,  fpinofs  ;Jloribits  axillarihut  , 

eauU  frutieofo.  PerC  Syoopf.  Fiant,  vol.  1.  p.  iSo. 

Ses  tiges  font  droites ,  ligneafes ,  cylindriques  , 
garnies  de  feuilles  oppofées ,  ovales ,  très-en- 
tières ,  affez  femblables  à  celles  du  calament  * 
^imuft»  à  icws  bonis.  La  fleun  font  placées 
ma  rdffdle  «IcifiMfllM. 

Le  lieu  natal  dft  cette  phOM  tftâ  pM  connu. 

tf.  Acanthe  de  Madrtt.  Âtamlm  ntUtrâf- 

patenfis.  Linr». 

Acanthus  (  blephatis  boerhavixfolia.  J,  ),j9liit 
quattmis  f  fioribus  axillaribut  ,  tali«ièiu  tlhatit. 

Lino.Sfft.vcg**:  P»f;  4«J-  ^  . .  ,  * 
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éiohmi  n^iiitnktu  ovÊtisgJidémtjto  fiau 


iarba^o.  Pcrf.  SfUOfC.  nUL  ToL  X.  pig.  l80* 


elfierif.  Butm.  Flor.  Ind.  pag.  13a. 
ub.  4Z.  fig.  a. 

Adhatod*  maitrafpaunfit ,  calice  htriêt0  «  ^MI^ 

yiiifà»  vittojis.  Petiv.  Muf.  pag.  zj. 

Ses  feuilles  font  médiocrement  pé(ioiées,  pref- 
(^ue  verticillées  quatre  par  quatre ,  deux  plus  pe- 
tites que  les  autres  ,  ovales .  finuées ,  légéiciocnK 
dentées  i  les  calices  hailNU.  iVoyet  Acamthi  de 
MadnMrti*.;.) 

\6.  ACANTÎIB  à 
glomtruius.  Lam. 

Acantkuj  (  blepharis  glomerata.  J.  )  ,  foliit  qua» 
ternis  ,  mgvjtit ,  tUiuato  Jpinefis  ;  fioribus  axiUa^ 
ribus  ,  giomtrmtù  j  tault  fnuitofo.  (  ^cyci  ACAtf- 
THB  1  pelotons  de  fears  j  n*.  6.)  * 

17.  Acanthe  comeftible.  Acaatkus  tdutu, 
Ponkli. 

(blepbatii  eiîulis.  }.)  ,  follis  quaiemit, 
Itntari-lanaoLuis  ,  dtntato-JpiMjit  £  catUt  friuieofo, 
VaU.  Spmb.  i.pef.4S. 

Acanthus  (  edulis  )  ,/ô//7i  Ijnctoljiis  yfubdcnttt» 
tisifpieU  irMÛtiffiu  JjpÏMofit,  Foiskh.  Fioc.  CgJpCh- 
ar«».peg.  114. 

Ruellia  (  ciliaris  )  ,  foUis  dentatis  ,  tUUtttt  jb" 

ribui  oppoptis.  Linn.  MantifT.  pag.  89. 

RtuHia  (  perfica  )  ,  foliit  lancêoUdt ,  dtntmtiê  , 
fiimdpfit  i  foribtu  qawptii.  BttiB.  Flor.  Ind.  pag. 
i||.tâb.4a.fig.  I. 

Ses  tiges  font  droites ,  Itgrieures  ,  ramifiées  , 
garnie!?  de  feuîllfs  rt-unies  en  verticiilîs  ,  quJtra 
par  i^uatre,  inég:ili  s  ,  glabres  ,  lancéolées,  pref- 
que  linéaires,  médiocrement  dentées,  ^iiteeres 
à  lenis  bpfdt.  obcnAs  i  leor  r 


Les  flems  font  opporées ,  dtfpofées  en  un  dpi 
tennml^  long  dTenviron  deux  pouces ,  muni  oe 
biaâëesmbriqtiéett  rapprochées  ^  difpofées  fur 
Quatre  rang^î  ovales  -  lancéolées  ,  trè  cpineufes 
a  leuis  bords.  La  corolle  elt  d'un  bleu  pale  ,  de 
la  longueur  des  bradées.  Le  calice  a  tr.is  foliolesj 
les  deux  latérales  fubulées ,  ttès-entiè(es>  la  ttoi- 
fième  ovale  «  velue ,  nerveufie  »  envcloppene 
l'ovaire  ,  fe  rétrécifTant  à  Ton  fomme:  en  une  forte 
d'écaillé  oblongue.  tridentëe.  !,.>  caphile  ell  gla- 
bre, ovale,  comprimée  ,  .i  iIlux  log  s;  une  dent 
élaflique  à  chaque  loge ,  contenant  une  Cemeace 
oUongue  «  couverte  de  poib  toiles. 

Cet  te  plante  croît  dans  U  Ftrfil  k  dm  l'Arabie 
iMmeaft.  tt  Ses  leittUes^  m  apport  deronklMl* 
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U  natentcniMi  cUes  (ont  fttouceults,  aflet 
•gnétbkf. 

18.  Acanthe  â  feuilles  de  moUugine.  Aum- 
4litt  itriJ'fryftjfifffff  r  ?<lff- 

Acanthus  (  blepharis  molluginifolia  )  ,fotii.<  qua- 
ternU  f  M^ualiiiu  f  ovatù ,  parvis;  fauU  pro€um- 
htmt€  tftngoft }  f»rikut  ûxiUartbus  .JoBuuiis,  PloC 
^nopi.  Plam.  vol.  1.  pag.  180.  n**.  8. 

MmuAbs  (repéra)  j  eaïUe  repente  >  kifiiJo  ;  fo- 
Sû  faâurmf ,  lintetrUÛtf  iiiugrit  ^fi^àUeau  /  fo-. 
tUtu  axilUribus ,  folitariis.  Vanl  ^  Synb»  !•  p*  7^* 

^.  îdtm,foliis  Lanccolatis  ,  intrgerrîmis. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  l'a- 
'Cmiiie  â  feaiBeseadèxet  :  elle  en  diffère  par  fes 
tiges  tont-ik-fait  rampantes  i  ellas  (ont  gjabres  ^ 
roides ,  herbacées ,  ligneufet  à  lear  bafe ,  diffares , 
rameufes,  cylindriques,  garnies  de  feuilles  au 
nombre  de  <)iiatre  à  chaque  nœud  ,  aflcz  petites, 
ûn  peu  inégilMa  Mlles»  entières  «  légèrement 
ciliées  â  leur  cootour*  jiwict  i  leii»  deux  faces . 
Dans  la  variété  n ,  CM nalllm  fom étroites,  plus 
alongées  ,  lancéolées,  très-entières.  Les  fleurs 
font  folitaites^  fituées  dans  l'aiiklle  des  £euiUes 
liipëfMilifli* 

Gem  (hma  crok  éw  Ih  XndM  «rinaki*  y 

19.  AcAHTHE  i  MBk»  ds  Bnlilne.  Acmtbu 

ihukritfotiai.  }vS. 
dumtkiu  (blepharii  Uatticfoltt*  J.),  Jè&iM  U- 

dichotomo ;floriùui  inur  dickctOÊlitM»  Pttf*  S^llOpC 

Plant,  vol.  2.  pag.  iSo.  n°.  9. 

■  Cette  plante  a  des  tiges  droites ,  alongées ,  di* 
vifées  par  dichotomies,  garnies  de  feuilles  linéai- 
res, ttes-longues ,  légèrement  dentées.  Les  fleurs 
foDt  fituées  dam  la  bifurcatioiidcsti8et.El]0Cniit 

«Sénégal.  {Htrh.  J-.f) 

Oifervatioiu,  On  doit  avoir  recoonu .  d'après 
les  caraâères  de  ces  troit  gaiins«  m'ib  mm  en- 

tr'enx  les  plus  grands  rapports  s  qu'ib  ne  diffèrent 
elTentiellement  que  dans  leur  calice  partagé  en 
deux  lèvres,  &  à  quatre  divisons  inégales  dans 
les  acanthes  ;  i  quatre  diviflons  profondes  &  im- 
briquées dans  les  dilivaria.  Ce  calice  eft  double 
dam  les  kUpkaris;  l'intétieur  &  l'extériear  à  qua- 
tre divifions.  On  remarque  dans  chacun  de  ces 
genres  trois  bradées  inégales  qui  enveloppent  le 
calice.  La  corolle  cil  la  même  pour  tous  uois.  Son 
orifice  ^ft  ^arni  de  poils  dans  les  acanthes ,  fermé 
par  des  écailles  dam  les  dUivdria  &  les  ài^piarit , 
qoi  ont  de  plus  le  ffigmate  fimple ,  divifif  en  deux 
lobîs  dans  les  acanthes.  Les  étamines  &  Tes  cap- 
fules  ont  le  même  caraâèrs  dans  les  trois  genres. 
Les  deux  preodea  fe  ttSanblent  aflezdaos  le  port 
,4tt  tfyèem,tirmlntgûikê  UÊgk»,  pîaniii> 
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des,  plus  rarement  entières .  fintiées»  mais  gar- 
nies d'épines  à  leur  contoar,  illexcrémké  de lenst 

angles  ;  les  fleurs  difpofées  en  un  épi  terminal  ou 
axillaire  ,  fimple,  alongé.  Dans  les  hltphant  les 
feuilles  font  plus  ordinairement  fimples  &  verti- 
cillées,  quatre  par  quatre  j  les  fleurs  folitaires^ 
axillaires  ou  terminales  %  leurs  braâées  platftc  ci- 
liées qu'épineufes.  Si  l'on  réuniffoii  les  deux  pfit- 
miers  cenres .  on  ne  pourroi^  guère  fe  difpente 
d'en  fiqpeier  et  demieri 

ACANTHES  (  les  ) .  famille  de  plantes ,  ain£ 
parce  qu'elle  eft  cooapefite  de  plufiem 
genres  qui  ont  des  rapports  avec  cdw  de  racia- 

the  qui  s'y  trouve  compris. 

Les  plantes  renfermées  dans  cette  famille  font 
des  herbes  doi  t  les  tenilles  font  ordinairement  op- 
pofées ,  aiîilî  cjul  L  s  fleurs.  Leur  calice  fe  divife 
en  plufieuts  découpures  {  il  eft  petfiftant  &  foi>- 
vent  environné  de  bradées } .  la  cefoOs  très^rdi- 
nairemeni  irrégulière  ;  les  étamines,  au  nombre  de 
deux  ou  de  quatre,  didynames}  le  ftyle  fimple,  fo- 
licaire  ile  (ligmate  à  deux  lobes  ,  quelquefois  fim- 
ple. Le  fruit  confifte  en  une  capfule  librej  à  deux 
loges ,  s'onviaot  avec  ébfHcité  en  deux  valves, 
donc  chacune  eoMcte  «tec  elle  k  moitié  de  la 
doifon,  implancee  dm  le  milieu  de  chaqea 
valve  ,  qu'elle  fépare  ainfi  en  deux  demi-loges* 
Des  bords  de  cette  demi-cloifon  fortent  des  ap- 
pendices en  forme  de  crONcbets ,  auxquels  fonc 
attachées  dni  finneiioes  (ans  péri^enne.  Lear 
dicnle  eft  înfiSiicore  «  8r  lem  co^lédoee  fe* 
lijcés. 

Cette  famille  a  de  très-grands  rapports  avec 
celle  des  péJiculaires  ;  elle  en  diffère  par  la  flmc- 
ture  de  leurs  fruits  ,  par  les  valves  qui  fe  divifent 
en  deux  parties  avec  élasticité,  &  en  ce  que  les 
plantes  qui  la  compofeBt,  font  afts  fénéffMMMK 
plus  grandes  &  plus  ligneufes. 

Les  Dtiocipaux  genres  cootenus  dans  cette  £i« 
millelMKleafaiveiWS 

\.  (Quatre  iumiius  diJynamet. 


Les  acanthes  Acoatim*. 

Les  dilivaria  ,.,.,».... DiUvanom 

Les  blepharis  Blepharis. 

Les  thunbergia  Tkunbtrgia» 

l,cs  barrellères.........  Barleria. 

Les  tuelUes.  Raellit, 

TL  Dmi  iummis. 

LesomndM.,  ..J^km. 

Les  Panthères  ...OLaiiMb 


ACANTHUS.  (  Voyti  KcxHxva.)  , 

ACARNA^  WiUd.        Qontomum. }  \ 

I 
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'ACÉNA.  (  Ftjfn  AcMHA»  Svpt-} 

ACER.  (  Voyei  ÉRAnt.) 

ACFRAS.  M.  Perfoon  en  a  fait  une  divifînn  rlu 
genre  j'-^iyn^m.  11  y  rapporte  plufieurs  ' 
à'ophrys  de  Linné ,  celles  qui  n'ont  point  d'épe- 
ron diftioâ.  iVoyi  0»BATS  ^  SaTTMVM. 

ACHAMA.  Sv.  Aib  (  Vêp^  M AmttsQ^) 

ACHAOVAN.  Profiwr  Alpin ,  dam  fe$  PLitttM 
£  Egypte  ,  cite,  fous  ce  nom ,  une  hetbe  qui  a  le 
poit  Se  les  fleurs  de  li  camomille  ,  que  l'on  em- 
ploie djns  les  obflru£tions  &  ta  jaunilTe.  Bauhin 
eo  fait  une  matricaise.  11  n'en  eft  point  fait  men- 
'  iPoottat. 
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Si 


•  ACHAOyAN-ABIAT.  Autre  plante  citée  j»at 
Ptofper  Alpin  ,  qui  croît  aux  environs  rlu  Caire. 
Sa  figure  Oc  la  defciiptiun  font  croire  que  c'eO  la 
ctoéraire  maritime»  9e  Bnibb  aéepw  cette  opi- 
«loB.  £Ue  «i  indiqiiét  cwwit  mwk  dans  les 
obAradiom 8r les mtdadÏM dai fimimet.  (/<//) 

ACHARIE.  Acharia.  Genre  de  plantes  i  ieuts 
iivcoTnptetes  ,  monoïques  ,  établi  par  Thmheigj 

fie  dont  \e  ciraôfete  enentiel  elt  d'avoir  : 

l/a  calice  à  dtax  folioUs  ;  une  corolle  nunopétaUf 
ire  Lu ,  à  trois  ^écoupurtt  ;  datu  les  fiturs  mâles  ^  tni* 
itaminej  iafirUt  foiu  tu  lobes  de  la  corolle}  dans  Us 
ftttrs  fimeUes  ,  un  ovaire  libre  ;  un  flyie  ;  trou  Jtig- 
mates  ;  «ne  capfule  a  une  feule  loge,  s'omMUlt  M 
trois  valves  ;  une  feule  femenct  globuleufe. 

Observations.  Il  eO  probable,  dit  M.  de  Juflîeu  , 
que  la  corolle  de  Thunberg  n'eft  qu'un  calice  ac 
omipa^né  de  «kux  braâées:  la  fitoation  des  éta- 
fàme»  ftnblele  prouver,  n  ftodroit  voir  la  plante 
pour  la  rapporter  avec  certîru>!e  à  fa  famille  na- 
turelle. Elle  rentrera  peut-être  dans  celle  des  or- 
ties; mais  dans  cette  fuppofition ,  l'exiftence  de 
Ja  capfule  feroit  un  obftacle  i  cette  réunion  «  i 
noins  que  cette  cupToIe  ne  foh  amie  chofe  qiMie 
cdice  fubfiftMic» 

Espici. 

■  AcHAUlE  il  trois  lobes.  ÀeharU  trmgodes.  Thanb. 

Acharia  foliis  altérais ,  triMit  i  ptdunculis  axil- 
iMfibu,  unifions.  (N.)  Lam.  111.  tab.  75;. 

JUkÊfi»  tfêgoia.  Thunb.  Prodr.  pag.  14.  Icon. 

^■Willd.  Spcc.  Plant,  vol.  4.  pag.  jiy. 

Plante  herbacée,  dont  les  tigei  font  touffues, 
ttès-ranoeuf-s,  étalées,  longues  d'un  pied,  grêles, 
▼élues,  cylindriques,  garnies  de  feuilles  alternes, 
péttolées^  divifées  la  plupart  en  troi^  lobes  irrégu- 


plu»  ou  moin^  profondes,  couvertes  d'un  léget 
duvet.  Les  pédoncules  font  folitaires,  axillairesa 
beaucoup  plus  courts  que  lespétioles,  i  une  feu» 
fleur  pendante.  Les  fleurs  fupérieures  font  mâles  « 
i  tron  étimînes  beaucoup  plus  courtes  que  la  ço« 
roi  le  ;  les  fleurs  inférieures  femelles:  l'ovaire  eft 
libre,  petit ,  ovale,  léférement  pubefcent  .-  il  lut 
fuccède  une  capfule «vskj  i  trois  valves  ,  à  una 
feule  loge .  renfemant  ine  k»àt  ftoKacs  globn* 
leufe,  inégale  à  fa  furfice. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpé* 
raoca.^ 

ACHE.         Fiiitii ,  a*,  i.) 

AcHi  d'eao.  (  yoyei  Berle.  ) 

AcHi  de  montagne.  {Voj.KHQÈuqp^ ,  n*.  8.) 
(  Ugo/Htim  Uvi/Ktiim.  ) 


ACHILLE  A.  (royei  AcilTtl«E.) 

ACHILI  F.r.  AchiUea.  Ce  genre,  de  la  famille 
des  corymbitéres,  a  des  rapports  avec  les  anthe- 
ml)  i  il  s'en  diftiiigne  pat  wa  c«nâèc«  elfeotitl^ 
qui  confifte  ca 

Um  utSf  09âlt  t  imhitfiié  ;  cinq  i  Su  iimî-jUa- 

rons  femelles  £f  feri  'i!i<: ,  ^  L  c-rconférence  ;  des  ft- 
menée/  tuiu,  platées  Jur  un  r.éceptacU  garni  de  poil* 


Le  plus  grand  nombre  des  efpèces  qui  compo- 
fent  ce  genre  fo'it  remarquables  par  des  fleurs  pe- 
tites,dont  keldlllii-fleurons  du  centre  font  cmnii 
de  couleur  jawie  ou  blanche ,  quelquefois  pwpu* 
rine  ,  difpofëes  en  corymbcs  tewTos ,  étalés ,  aifes 
fouvent  planes  en  «klTus  ,  d'un  afpeft  agréable- 
Les  achilléts  forment  un  genre  ires-naturel ,  i 
feuilles  alternes,  ailées,  plus  ou  moins  finemfnt 
découpées,  quelques-unes  fimples  &  dentées 
(  c'etoient  les  piarmica  de  Toumefort).  Il  y  a  plu* 
fieurs  efpèces  qui  varient  ,  foir  p.ir  la  culture, 
f'iit  même  dans  1»  niture  ,  &  dont  la  détermina- 
tion offre  des  ditticultés  ,  &  ont  occalionné  quel- 
que confufion  dans  les  auteuit.  L'aehillea  millt' 
folium  8e  quelques  efpèces  qui  iTen  rapprochent  • 
en  font  nn  exemple.  Prelque  tontes  ces  plantes 
font  originaires  de  l'Europe ,  du  I.evant .  des  îles 
de  l'Archipel  i  b  plupart  f  trouvent  fur  !  s  h  iuces 
montagnes.  On  en  connoit  à  peine  de  l'Amérique. 
Elles  font  prefque  toutes  hjnbicées,  «ivices«  ploi 
on  oMias  odonnics  dans  tonts»  but  piniet. 

E.t  p  i  e  ■  t. 

I.  AcHiLLBB  vifqueulc.  MhilUa  agtnuumt 

M  1 
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AeAiSmfoBis  itMuoiatù ,  ohtujîs  ,  acaù  finatit. 
Um.  Spec.  Plane  vol.  t.  pag.  1Z64.  —  Bbckv. 
ub.  joo. 

Achillta  agtratum  ,  folia  puhefcentibus. 

f,.  Achi!l(u  ageraium  ,  foliis  gLbris  ,  longioriius. 

,  ^'j^'^^*"  agtr^ium  ,  fpliis  ohlongis ,  ohtufis  ,  ftrra^ 
i*  fttioLm  aaerjuulis  ,  fufciculatis  ,  g/a6ri/ { 

t^mh»  eampofoo ,  fukarOtu,  WiUd.  &>ec.  Plant, 
vol.  }.  pag.  119).  n". 


■Jlt»MmJkUit  firfMiê»  C.  Bnh.  Pin.  m. 

yjt:eratitm  fUnfqmt,  ktrUjaBâ  fMtftâm.  J.  Baub. 

Ilift.  j.  pag.  142.  le. 

Agerjtumfipunuionaliam  &  Mutiatm,  Lobel.  k. 
ttb.  489. 

Bj/fi'ritj  rrinor,Doàon.  PeiDpr.  29c»MogiC 
Oxon  Hift.  j.  pag.  j8.  5.  6.  tab.  i.  Hg.  2.  j. 

y.  jigtraium,  qiu  agtnto  mtfut  eognmta,  proet- 
rjor;  cofymàû  tn  faio.«fljiMiwrlM.  Ubii.  Hort. 

Cliffort.  pag.  4i|. 

Cette  plante,  recueillie  dars  fon  fol  natal ,  a 
fM  ri^cs  «.iroitei,  fes  rameaux  roides  ,  preft^iie  faf- 
cicuiés,  légeien.ciu  pubefccns  i  Isur  partie  fup^- 
liei  re  j  les  feuille»  courtes,  blanchâtre* ,  un  peu 
pubefrentes  :  il  en  efl  de  même  des  pMonaiies  & 
des  calices.  Dans  la  plante  cuîrîvce,  \<  i  rameaux 
lont^Doycnc  plus  étalés,  moin»  mi  tes;  Ics  feuilles 
plus  grandes ,  glabrts,  vertes  ;  les  (If  urs  glabres , 
noiof  ferrées.  (  Koyei  Achiio.**,  n».  i.) 

X.  AcHiLLÉE  en  faucille.  ifcAiaW>U!9iiM.Linn. 

j^chtlUa  foliis  liiuarihus  ,  dentjth  ,  obtufîs ,  pla- 
nts i  d^ntieuUt  crenatii.  Linn.  Sj-ec.  Plant,  vol.  i 

Vx^a  ^  ' ^-  *•  w  — 

l.lultr.  tab.        fijj.  5. 

AthilUa  fa  CJta  ,  f  liis  pinnatis  ,  ttretiufculis  ,  pi- 
iofii  i  pinnis  tripamsis  ,  dtttans  ,  tranf\tr^t  ^  a^ai 

imiricMÙ ,  eorj/paiifimpùei^ëi.  Wiild.  dpec.  Plant, 
vol.  ).  pag,  ai$S.  Q*.  16. 

Ptarmic,  orUauU* ,fnn»Giu/l^  i  fan  maiort. 
Toiirnef.  Coroll.  pag.  37.  ^ 

•  Ses  feuilles  inférieurf  s  font  farciculée^  ;  Ip<;  fu- 
përirom  alternes,  très-étroitis,  finement  ailée* j  ' 
les  I  rnniiles  courttî   à  trois  div-fiot  s  profondes.  * 
blaochàirti  &  pilcufes.  i  Voytx  Achillbc  .  ' 

|.  ACB^LLit  i  feuilles  cylindriques.  AckilUa 
unt  ftté,  WilM. 

^  Àc'  i:lta  foliis  plnnans  ,  urttihus  ^eano-ru'tf,  ,n- 
tiius  ;  linnit  tranfverjn  ,  trunemii  ,  ttentaiis  ,  dene 
tminc.tU;  conm.  a  fimpUd,  W^Ûi.  fiMC.  Plâm.  ï 

vol.  j.i>ag.iiy8.n«.  ij.  | 


A  C  H 

Cette  elpèce  diffère  de  la  précédente  par  II 
forme  de  les  feaitles  non  piletifes,  par  le  jatiiio 
plus  clair  de  ft-s  fleurs.  Ses  r.icine';  loiu  lignrul'es, 
ramifiées ,  de  la  grolTeur  d'une  plaoïe  de  cyene{ 
elles  produifent  plufieurs  tiges  très  {i  nples ,  hao* 
tes  d'OQ  pied .  blanchâtres  &  pubefceoies.  liC»- 
feuiOes  WK  fiiKicutf  es ,  longue»  d'un  demH>oaco . 
&  plus  ,  étroites ,  prefmie  cylindriiiue*  ,  cou- 
vertes d'un  duvet  blancha're  ,  ailées,  à  pinnulea. 
courtes,  tronquées  i  leur  fommet,  munies  de  pe- 
tites dents  aiguës  &  ferrées.  Les  fleurs  font  dif- 
pofées  en  un  corymbe  liinple«  retminalj  de  la  grao- 
deur  de  celles  de  b  aille^fiettille. 

rprte  plante  croît  dans  li  Hj'jtiLV  7;  (  Dtfcripu\ 
tx  IViUd.)  Elle  fe  rapproche  beaucoup  «te  l'elpéce 
foivantei  elle  eo  dOÎne  per  Su  ievéêanton  plus, 
peiîtt. 

4.  AcHtuii  imbiMa.  AtkiUim  bMtmM, 

Vtnt. 

Achiilea  foliis  terttibus ,  fcxfariam  tuUrculmtis  ; 
ptdunculis  elongoût  f  WÊ^Iaris.  VeM.  Hott,  GelC» 

pag.  54.  lab.  54. 

I    Cene  niante  parole  tenir  le  milieu  entre  le» 
'  Mtkemh  te  lel  tMitm;  elle  fe  rapproche,  par  fes 
fcui  les,  de  YûdûlUû  fano'.ina  ,  dont  elle  diffère 
pjt  r.i  tige  moins  rameute,  par  fes  pédonculc-s  à 
une  fleur,  par  Tes  demi-fleurons  plus  nombreux  t 
enfin,  par  la  forme  même  de  fes  feuilles.  Ses  tiges 
font  droites  ,  prefque  lignenfes ,  cylindriques ,  * 
pubefcentes  ,  blanchâttes ,  hntites  d'un  pied;  fc$ 
feuilles  alternes,  prelq-e  funplL-s,  cylindriques, 
herifl  es  a  leurs  bords  de  tub.-rcules  difpofées  fur 
li  X  rings ,  couvertes  d'un  duvet  cotoneui.  Les  ' 
tubercules  fonc  de  véritables  folioles  imbriquées, 
divifées  chacune  en  trois  petits  lobes  ovaLs  ,  ob-  • 
tus  ,  munis  fur  leurs  bords  de  cils  carciljgineux.  1 

■ 

Le»  riges  8r  fes  rameaux  fe  terminent  par  des 
pédoncules  fnip'eî ,  tris-jlongés ,  dcoits,  cylin- 
driques ,  pubefcent ,  fouienant  une  fleur  alfeS;. 
grande,  radiée,  d'un  jaune-doré,  accompagnée" 
de  deux  ou  trois  braâées  membraneufes ,  ovales  , 
concaves,  aig-iès  j  les  écailles  cattcinales  glabres, 
luiiantes,  ov.l.s,  <>btuks  ;  Ifs  intérieures  plus' 
alongées,  relevées  en  dehors  d  une  nervure  tail- 
lante ;  les  d <. mi-fleurons ,  au  nombre  de  quatorze, 
femelles  &  fertiles,  ovales.  Obtus ,  3  nois  dents 
peu  apparentes;  les  femeiwes  envci  i^ipces  dans 
une  paillette  de  coulettr  bnine,  concave»  oUoii*^ 

gue  ,  aiguë.  ' 

Cette  plante  a  été  découverte  dans  la  Perfe  par 
MM.  Broguièm  ^  Olivier.  D  (  r.  ^) 

AcHftLta  ftetoUne*  JMUÊt  futt»lht*  * 

Linn. 
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A.|>ag.  1164. 

Achillta  fiintolina ,  fvliis  pinnatis  y  fu^omentofis  ; 
fimiê  triparthis  ,  tranfveiSs ,  difiantiius  }  tacinits 
$ridÊiÊtmti4  ,  urnU  rarniff»,  W  ilid.  ^ec  PiaPC  VoL  j. 
pag.  1199^  ni*.  18. 

Dans  cette  efpèce ,  qd  Te  rapproche  beaocoap 
4e  i'aekil/ts  tfetifolij ,  les  feuiiU;s  ont  leurs  pin- 
mies  diflantes,  tort  petites,  poin»  imbriquées, 
à  trois  décotipurei  foaifWt  «Maasto.  (^<y«C 
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AcBnxiA  à  lewiOcs 
Lafli. 

AdùlUa  foUit  litumHta, 

albidh  ;  corymbis  ftmpllcihus  ; 
ramutfo  f  féuùcniute.  (N.) 

AMtttm  (iciwifulia) ,  foUis  pinnatis  ,  fuiiere- 

tikus  ,  tomersiopt  ,•  pinnit  tripartitis ,  oatufs  ,  intt- 
gtrnmUf  usitfv€>fii  f  imiricatù.i  WilUieii.  Spec. 

Flaab         fÊ§,  U99.  H*.  17. 

f  3  plante  m-iirionnée  par  Willicnn»'  p.iroîr 
offrir  quelques  ditierc  nces^Qui  font  il.iurer  qu'elle 
fait  la  même  <^ue  celle  titee  ici  par  M.  de-  La- 
Muck.  Les  feuilles  font  ro^nenteufes ,  principile- 
tWMtetsnftnewes  ;  les  (  innoles  i  trots  divrfiom 
p*afo»des  ,  obtufes  ,trèi- entières.  Les  4iemi-fl<;u- 
rom  (ont  coma  ic  fuuies  dans  le«  deux  plantes  i 
les  âeur$  di^Mu  do  laèam.  (^«gncc  Acamii, 
a*,  iî,) 

7  AcHTLLiEeo  comtes  cerf.' iC(ftf/A««*m»<i- 

fijoù^.  WiUd.  ,   ■  . 

Athillta  foins  piihefiMÛiui ,  pi*naùUis  i-lstiniit 
Unctoljtit ,  ferrât it  y  corymko  comfOfitO^  WJUdet. 


Spcc.  Plant,  vol. 


8. 


pag.  II 9).  n' 

AckiiU*  foliis  pinnAtifdis  ,  dtnitttis  ,  gJai^rù- 
WiU4.  Acb.  peg.  iS.  0*.  9.  ok  x.  fif.  it^ 

fies  tiges  font  dmires ,  hautes  d'un  pied  9v 
demi,  ftrtées,  rvtieufes  .  pubsfc entes ,  un  peu 
anguleufes ,  garnies  de  feuilles  ftiTiles ,  lancéolées , 
piannidra,  glabres  à  fatii  M,«iikiiiibefceiMaa 
rpie»  i  h.lottpc  { les  décooporw  IsficMMn ,  de»* 
t<?es  tn  fcie  i  Its  ffiiilles  radicales  pref<)ue  d^  ux 
/ois  pinnat  fides.  Les  II  urs  fôiit  diipifées  tii  un 
corymbe  rameux  i  les  dimi-fleurons  de  couleur 
jaune  1  dtia  grand  ur  Je  ceux  de  la  niille-féuiHe. 

Cette  planta  croît  dan»  le  Levant.  V  (  Diftrtft. 

8.  AcHitiÉE  gerberi.  AcklUta gtrberi.yH'xWà. 

MilUc  foiiit  càuliKÛ  phuttOiftiit  ;  Mùh  inw 

ftni'r.is  ,  rjdicaJit as  pinr.i:i;f  il \  ;  Lànih  tnfd'n  , 
tttoUi*  ruàti  ViX  cadet  m^ijortaut.  Wlilden<  S^ec. 

tkÊU  voL  $»t9§>  U96,  a*.  10. 


Achille*  filas  lintarihus  ,  plniuùfUls,  fuktfctn» 
tiiëâ  j  nuiilmtu  i  faliit  iiuiS»  ,  eaticikmi  nUmÊgm 

Gmd.  Sibir.  jrol.  1.  peg.  198.  ûb.  8).  fig.  1. 


a  Tes  tiges  iuutes  de  trois  ou  qwH 
m  peacet*  nriMuiin  «  aiceodaocc»,  àâ»k»,  lé-  , 
gérciment  pnbefccmes  )  le<  ftaillet  fadiealea  Se* 

la^ieures  linéaires  ,  piimatffides  i  les  découpures 
petites,  nblongues,  trifidesi  les  Icuilks  cauli- 
naires  linéaires,  pinnatifidei  ;  les  découpures  très- 
courwa,  oblongues,  icAip«otières.  Lea fleurs  fonc 
trff-ftrtees ,  difptkiÏBet  «a  corymbes  fin^ples ,  pre&f 
ou'en  cnihtllc  ,  peu  parnis }  les  denii  fieuroiii  t  n- 
vîfon  au  nombre  de  dix  «  fort  petiu^  a  ptine  plus 
longs  ^ue  le  oJica. 

Cette  planw  ctolt  jm  h  VkMm  »(  Jmfe>%ife 

tx  WUU.  )  t 

9.  AcHitl-iH  pileufc.  Aihiîltd  plfufit.  WiOd.  i 
Achillta  foliii  pinn<kit^4u ^fuktiu  fU^ihùliU 


lanctolatis  ,  ioRnis  iiffaniti^i  eçiymko  L^.^^ 
Willd.  Spec.  Piam*  vaiU  ).  pag.  2196.  n*.  11. 

Achillta  foliis  p/juMCtf ,  fuhtht  pilafs  y  pinfûs  M^-> 
ugrii  bijiaifijut.  \V  illd.  Acb.  pag.  j  i ,  a*.  49»    ,  .  t 

Ses  ttget  rmt  dreitetj  pobeftentK.liAites  d'iin  ' 
demi-pird  j  fès  feuilles  alternes,  diftantes,  linéai- 
res ,  i  peine  l'influes  d'un  pouce ,  pubefcentes , 
[îinrvmhdts  ,  pilciift;?  en  .^effous;  leu:s  découpures 
lancéolées,  un  peu  aiguèt;  les  teuilles  fupérieures 
entières,  Jes  inftrieutes  partagées  en  deui.  Les  * 
fieuts  font  noiobreiifesj  difporacs  en  lÉi  coiymlM  ' 


Le  Dèu  natal  dé  cette  planté  b*cÂ  pas  codoB.  %T 
(Dtj^tM  WUld,)   

m.  Ac  I  l'^F  3  feoaic»dicÉBaaflte.ifelî/illM  • 

anihcmoidiS.  Willd. 

Achillta  foliis  pinnalis  ,  pubcf^tr.tibus  ,•  pinnit  . 
lituaribus  f  integtrrim'rs  ,  oitij'u  ;  infenonbuj  lon- 

fiorih^t  t  cymu  Jimfiifiiut,  Wiildtn.  âpec  Plane., 
vo).  }.  pag.  isèofir.'iy.  •    ^  '  '  [ 

Pes  tipes  font  ha!ire5  de  (îx  à  huit  pouces  ,  pu-  [ 
bffrenrts  ,  tameufrs ,  *af^fndame$ ,  garnies  di  \ 
fei/ilks  alternes  ,  pub  fctntes,  piHfufes,  ailéet^ 
cnmprifées  de  pinnules  lir»éarres ,  iofenfiblement . 
pkn  lof^gnes  du  fommf  t  â  ta  bafb  j  obtufes ,  très-  * 
t  ^tièrt^,  que  laueff  is  mu  i  s,  à  leur  l'or  i  fupé- 
rieur ,  d'une  dtm  courte  ,obiufe.  Les  A:urs  (ont  ' 
terminales ,  dilpnrdrs  «a  an  coî^nbo-^mpte  1 M 1 
deinsfl.oTom  courts.' 

Le  lieu  natal  de  cette  plant*  nVft  pas  cbnhu.  Ort  ' 
la  cultive  dans  qtteL|ues  jardinads  rEorop^.  if 

II.  AlUILLEI  d'Égfpte.  AeAiJUéi  ég^piiae*,  ' 
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-  Atkilita  foU'tj  pinrtJtis  ,  tomeiU«0t /  pinnit  f.b- 
WÊtmi4ùt  oktuie  dcruatis  ;  corymbo  coitftfjSea.  Wllld. 
Sjpcc*  Plaotf  vol.  ).  pag.  izoj.  n**.  ^4. 

-  AekUUm  foliis  pinnaiis  ;  /ofioth  «tcitf)  UnUO- 
latiitfirrmo-dentjt  s  Liiuk  HoR.  Oiff.  41 1«  — 
Coiel.  Itîn.?  pag.  i:'?. 

Abfinthium  fatuontcum ,  àgypUMum.  C>  Bauh. 

Ahfnihium  M'gypiijcwn.  Dodon.  Penjpt.  pag.  2J. 

Icon.  {l^oy«i  AcHiLi.EE d'Égypte, n». 8.) 

T2.  AcHiLLii  Upimiée.  .^IcAltfM  KfituMà» 
Linn. 

■*T»tf^il»f  fm^opSyllum)  ,  foliis  bipinnatis  , 
toma'.U'fs ;  pinn:i!is  c  luHnorwn  dtiUatis ,  ruditalium 
integerrtmi*.  Willd.  Spçp.  PUl».  yol.  i.  pag.  1814. 
»•.  Ijr..         •  .         •  »  r-.  7- 

1  PiarmUd  orientais ,  incana ,  foliis  pinnads  ^fcmî- 
jhfià/UyiMX  tonffieiùs.  Tourne^G^T.  |8. 

Ses  tiges  root  droites ,  ftriées,  vn  peu  pubef- 
centW ,  lëgétMHètir  tnguleufes  ;  les  feuilles  pla- 
nes, alongécs.  Jeux  fois  ..ilees ,  W.infhâtces,  pu- 
b^focnte^i  les  foliples  p^tittt  ,;OVj^s*  prerque 
arrondies  y  obcn&s ,  entières  i,\iiPêm»Mpo(eiii 
«n  un  corymbe  terminal ,  m.  liiocrement  ramifié  j 
ks^  calices  ovales  ,  à  peine  pubefcens  ;  les  écailles 
ovales,  concaves,  jaunâtres  ;  les  demi  -  fleurons 

UB,B*»  7.)  -      ,  . 

n*  Achille E  aoiiculée.  AchilUa  aurieuUta. 

ptnnatis  ,  tomtntofis  ;  pinnh  oh/oit' 
gis ,  bufi  fiirtkm  auiUuIatit ,  obtasi  deMiatù  ^  muimis 
eonpuntihus  î  eorymho  tmi^cAo,  cmvAiMj  ndio 
calice  6revMn,WlUd.Sft€»  PhlK. VoL |.pag.  UO}. 

n*.  2j. 

Ses  tiges  font  droites ,  hautes  d'un  pied ,  cylin- 
dr"ques .  tomenteufes ,  garnies  de  feuilles  alter- 
nes i  les  inférieures  pétiolées ,  tomenteufes ,  lon- 
gues de  deux  ou  trois  poticef ,  aflées  ,  compcfées 
oe  pinnules  longues  de  C\x  I  gnes,  oblongucs, 
auriculées  un  peu  au  delTjs  le  leur  bafe  ,  à  den- 
telures obtufes}  celles  de  l'extrémité  confluences  ; 
k$feuil<esfupérieurea  f^les> longues  d'un  pouce^ 

Einnatifides  ;  lei  lobes  aloiigés.  prefqu'entiers. 
rCS  fleurs  font  nombr? ufes ,  difpofécs  en  corym- 
b«s  rameux  &  ferrés  {  les  demi-fleurons  à  peine 
^us  longs  <|iie  le'  cilio»*'. 

Cette  planta  Cfolc  daitt  It  LtVUt.  s  (  Defimt. 

14.  AcBtUÀM  paUciAuMé  AehiUté  pm^ra. 
Lam. 
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tojls;  ptnnis  lintaribut  ,  integtrrimii,  «ht/hi  9$» 
rynth»  fukquadrifioro.  WiUd.  SpeC-PlttC  VM.  ]. 

pag.  1204.  n*.  vj. 
La  plame  que  WHIdenev  rapfmrta  à  cdit  d» 

M.  de  [  amirck  ,  offre  quelques  difTéttMeS.  Sci 
tiges  font  mé  liocrcmeni  ligneufes  à  learbafe;  les 
rameaux  «ès  fimples ,  longs  de  qaatra  à  fia  pouces, 
tomenteux  i  les  feuilles  tomenteufes  &  fo^eufes, 
à  pinnules  linéaires  ,  obtufes  ;  les  fleurs  difpofées 
en  un  corymbe  d'environ  quatre  fleuts  slTei 
grandes.  Lti  calices  (ont  tomenteux  «  hémiipbé- 
riquai. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant  8r  en  Efpa- 
gne  i  elle  varie  dans  (a  frandeuc.  (^«Xct  ACHii* 

LEE,  n°,  9.  ) 

•  I  f .  Aciiiu.il  à  fleuis  d'or.  AehiitM  «nm 
Lam. 

Achillta  foliis  bipiiuutiê  ,  tomentofis  ;  pinnis  £• 
neari-iançtolatit ,  dentatis  ;  corymbo  fimplici  ,  ptduf 
euiis  élongaiis.  W  lUd.  Spec.  Plant,  vol.  j .  pag.  230j< 
n*.  aS.  (  ytyfi  Acbium,«i*>  io*) 

1^.  Acaluil  «opaioire.  AMttea  v^êtamm, 
ViUd.  ~, 

Achillta  fo/iis  bipîimatifSs ,  cano'puhtfct»^»t 
laciniis  Uncart'lanetoliuis ,  ferra tis i  corymk9 
pofno  ,  globofo  ;  fioribus  flojculofis,  "  Wlild»  Sft^ 
Plant,  vol.     pag.  220f.  n".  29. 

AchiUtA  viUofa ,  foliis  pinnatis  ;  pinnulis  plM^- 
ptumilmtt  ÙK^t  ftrtaùs ,  bafi  latiore ,  decumntiUii 
eorymbii  convexis  ,  ampUjJlmis  ;  foribut  radio  d^i* 
tutis.  Marfcbali.  ad  Bierbetflein  Cafp.  pag-  H9- 
»,  -|8.  {Emùif»  fymm.  Ttmmif,  ) 

P ta '■mica  orientalis  ,  foliis  tanacetl  incanis  }  p»t 

éureo.  Buxbaum.  Ceniur.  1.  pag.  aj.  tab.  19.  Ht» 

Cette  efpèoe  paroît  fe  rapprocher  beaucoup  Je 
la  précédente  1  mais  fes  fleurs  font  privées  de 
demi^eerons.  Toit  qu'ils  avortent  ou  qu'ils  ^ 
convertirent  en  fleurons.  Les  feuilles  redemblert 
à  celles  de  la  umijie;  elles  font  blancfaàixet  àc 
pubefcentes.  I^s  corymbes  font  amples»  ftnfiéit 
ramadés  en  tètes  globuleufes. 

Cette  plante  aolt  fur  les  bords  de  la  mer  Caf- 
pienne ,  dans  les  fols  pierreux  &  fablooneex. 

17.  ACH1U.E&  à  fleurs  Xeirées.  AshiUu  co*rt- 
ma, 

AchiUea  (compaûa)  ^ foliis  iipiiauttîJUts,fiut0' 
vUiofis  ;  laciniis  laneeolutis ,  integtrrimis  ;  «vwm 
tompcfiio  ,  coarSato  ;  fioribus  fiofattofis.  WilUeB* 
Spec.  Plant,  vol.  j.  pag.  aao6.  »*.  J<X  — 

achillea  compara.  Lam. 

Cette  acbiJiée  a  ,  comme  b  piécédentej  les 
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fean  uniquement  compofiScs  à»  f»arons.  Ses 

riges  font  herbacées,  un  peu  ligneaCes  è  leur  baft } 
les  rameaux  pubefcens  ;  les  feuilles  deux  fois 
ailées  ,  Uocèôlées  ,  longues  de  deux  ou  trois 
pouces  i  couvertes  de  puils  foyeux  >  les  pinnules 
pmntifiJes,  longues  d'un  demi-pouce  j  les  dé- 
coupures étruiies  ,  lancéolées  ,  droites ,  très- 
entières  ,  munies  quelquefois  d'une  dent  à  leurs 
bor.^s.  Les  corymbes  font  touffus  ,  raineox,  com- 
pofés  de  beaucoup  de  flcur>  jiuiies. 

Le  Heu  natal  de  cette  plante  n'eft  pas  connu,  "if 
18.  Aciuuis  pttbefoeote.  AMlUt  puiefeau.^ 
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Achiltea  foliis  plnnath  jfoiiolU  lanctolatu ,  inci- 
fiSt  ferrat  'u  ,  fabtùs  Uniftri*,  ligo.  Spcc.  Pknt. 
ml,  1.  pag.  1164. 

Achillta  fuktfcens ,  foRU  UpimutiJUiM  ,  ptthtfun- 
Hi*is  i  Imeniit  linatri^aactolatis ,  inaqualibus ,  acu- 
tiafiu/is  i  emrymio  t«intfi*o.  Willdea.  SpOC.  Plant. 

vol.  3.  pi|.  A2o6.  wP,  )i.  (  Ktyif  AcatuiB  « 

5-  ) 

19.  AouLLÉE  i  petites  fleurs.  AehUlta  merM- 
dU;  WiDcL 

Achillea  fotSt  ^l»mat!fUù,puitfitluUlUi  laciniit 
hwtQituii  •  mUKrrimU  ;  corymbo  eomp^kê*  WiUd. 
Spcc*  VliM.  w.  ).  pag.  Z209.  n*.  jy. 

deUllm  fdStpimutd»  ,  puitfcentiiu*  :  pinnit  U- 
,«HMKV,  radio  minime.  Willd.  AchiU.  pag.  }}. 
il.  (  Exiluf.  fynoaym,  &  dtfctipi.  ) 

MUl^Ulam  trimâit,  mStm,  baumu  Tdomef. 
Coroll.  pag.  17, 

Snitges  font  ganiies  de  feuilles  alternes ,  deux 
.ftii  dfes,  longues  d'un  pouce  ou  d'un  pouce  & 
déni,  pubefcentes,  compofées  de  pinnules  à  trois 
découpures  lancéolées,  très-entières.  Les  fleurs 
font  d'on  jaune-foncé  i  elles  forment  un  coryn-.be 
.UkdM  »  ramifié.  Le  cÂUce  eft  oUopgj  les  demi- 
flearowfimtpetiM. 


sa  AcBitiAt  cMomMofii.  JMtttm 


ÂtkilUa  fwKâê  pitmant ,  kuftait  ;  pituth  Bnuai' 
hmif  deiuatii.  Linn.  Spec.  Plant,  vol.  t.  pjg.  1264. 
—  Gmel.  Itin.  vol.  i.  pag.  157.  tab.  15.  ng.  z. 

Achillea  tomentcfa  ,  foliis  bipinnatifidii  ,  vitlofts  ; 
pintiif  confertijpmis  ;  laeinits  Untari-litnttotaùt  ,  /1- 
Ugerrimù  y  torjmbo  tompoêto.  WilM.  Spec.  Plant. 

vçi.  j.  pag.  lAO^.  u*.  38. 

AckitUa  ft&u  Imfiitii,  pimatis  ;  pianit  squati- 
'  '1  /faM/w  isutgriâ  &  uifi^  i  fariki» 


pag.  îjo.  fig.  u 

y  Eadtm  ,  pygmta  ,  caule  humili ,  Jimplicî. 

Cette  plaote  varie  d^ns  fa  grandeur.  Quelque* 
feil  ISm  Ofes acquièrent  jufqu'i  un  pied  de  haut: 
on  en  trouve  aux  environs  de  Grenoble ,  fur  les 
bords  de  la  Drac,  une  variété  dont  les  tiges  font 
très-fimples  ,  hiutes  à  peine  d'un  ou  de  deux 
pouces.  Les  feuilles  font  beaucoup  plus  tomen< 
teufes.  Cette  dernière  plante  m'a  été  commuai* 
quée  pat  11.  da  Foncault.  (  ytytt  A*?""*!  , 
0*.  4.) 

XI,  AcHiuif  i  calice  cylindrique.  AdùlU* 

Achillea  (  ochroleuca  ),  folUs  fihyipir-.natifidii  i 
pinnis  haftot  indivifis  ,  laciniis  lintari-lanctolétii  ^ 
coryrr.bo  compofito ,  calicibus  cylinjfactitt  WilMsU» 
Spec.  Plant,  vol.  j.  pag,  2110.  n°.  59. 

Achillea  ochroleuca  ^  caulihus  tomentofis  ,fioriferii 
ftrUihttGfU  i  fotiis  pinnatifido  -  pinnatis  {  pinnis 

fiàUuUu  ,  «cnrii  pUrumqm  mMUi  ttnMiê 
sciraMvw.  EnA.  Bahr.  voL  7.  pag. 


Saa  tiges  km  laanuiauftaî  fes  fisuahapnbaf^ 
cernes  «  ailées .  prelbue  tontes  pédolées ,  excepté 
cellet  du  haut ,  qui  font  feffiles.  Les  pinnules  pm- 

natifides,  les  infirieures  entièresj  les  découpures 
linéaires,  lancéolées,  très-entières.  Lesfleurs font 
d'un  jaune-foncé  ,  difpofées  en  un  corymba  tet» 
minai  &  ramifié-  Leur  calice  eft  cylindrique. 

Le  lieu  naal  de  cette  planta  n'eft  pas  connu.' 
On  la  cultive  dans  quelques  ianliaidBrBivope.  ¥ 

11.  KcmtvTi  ï  feuilles  d'anioana.  ÂdiXUà» 

abroiiintjoita.  Linn.  . 

Ackiltta  foliis  pinnatis  ,  fuprk  decompcfitit  ^  létt» 
n'iis  tincaribi  s  ,  dijlanlibus.  Linn.  SpeC.  HaiNb  TVl* 

2.  pag.  i26;.  —  Miller.  Didt.  n*.  $. 

Achillea  abrotanifolia  ,  foliis  kipinnatis  ,  puhif~ 
ctntibus  ;  pinnulis  tenui^fimis ,  lineariiiu ,  integer- 
rimis,  diàanùbus  /  eotymàis  eompi^ùiSffiftigimM, 
Willd.  Spec.  Piant.  vol. }.  pag.  a&f  ).  ni.  4f ,  lE 
Achill.  pag.  46.  n*.  50. 

Sfi9  calîcaa  Cm  psafqoa  glabnlaax  1  las  dearf* 
leafoai  da  la  ciiconfiticBca  un  pau  aiiMidii  ^  as 

nombre  de  cinq  ou  fix ,  divifés  en  trois  dantS  à 
leur  fommet.  (  royci  Achillee,  n°.  6.  ) 

aj.  AcHiLLKB  à  feuilles  de  filipeadula.^A/ii2r« 
jlfi^mdHffiM.  Lan. 


M.  amMiufr  Ualleta  Uclv.  tf,  tôt,. 


Achillea  foliis  pifMatis  ,  jfuigiairis  j  pinnulis  de^- 
ùs  f  diftmtibus  i  eorymbu  ïnwttu  ,  toa^aOis^f 


uns 
radia 
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{a.lr.iis  Jarcu  latUi  ftrraùs i  coiymbo  CMrtftfM  «' 
ci'u iiK.s  ^r.,u!uii$,  wilU. Spcc. Puntl  vd.  ).  pif. 
iStx.o".  «. 

i 

Cette p'jnw» d'après  Willdenour* doit  être  ph- 
'céô  partiales  wucetàm.  (  Voy.  AcHittÉE,  n*.  i  i.  ) 

*  24.  Achille  E  couchée.  AchiUta  dttumienj. 
'Lanu 

jMitttê JUUê pinnath  ;  pinnis  ircvikts  ,  ohu/îs  , 
'^miÊVMMis  ffmitfHtiUt  i  toiyn^U  taxit  :  raàio  buvi, 
tUidmtûtoi  cauliimfi^lkiêtit,  (N.>(  ^«y«c AcBU- 
ui,d'.  15.) 

-  tf.  AcHiLLF.E  îk  feuilles  d'tAngoo.  JAiUta 

dracunculoidts.  Hort.  Parif. 

Achillta JoUis  inttgr'u  ftu  fubftrrat'u ,  Uatarikus  , 

iKTvro  ,  maximo.  (N.  ) 

jithiUea  (  leucanihemum  )  ,  /b////  inugtrnws  , 
^Bntâfihuf  toute ramofiffimo;  ramis  virgatit  ,foitops  ; 
fii'fculis  rjdli  muftis ,  calice  majorHat,fttÙSyaiOlp(, 
.Phnt.  vol.  1.  pag.  467.  n®.  1. 

• 

.   Cette  plante  a  des  tiges  droites ,  gljbres  ,  cy- 
,lbdiiqiitt,  un  peo  anguleufes^  divifees  en  ra- 
'  meaux  nombreux ,  e£lé>  ,  f^aàt  de  feuille»  trèi- 
fiirpies ,  éparfes  ,  Undaifcs ,  étroites  ,  entières 
ou  tîiiemenc  lienticulées ,  glabres  à  leurs  deux 
faces  ,  aiguës  à  leur  rommet,  |a  plupart  rétrécies 
ti  Mttlrkare  en  pétioles  courts.  Le»  leurs  font  d'un 
Umk  de  neige  >  diljporées  en  un  cor3rnd>e  lâche . 
tetioinal  ;  les  pédoncufes  prefque  fimples^  glabres  j 
flîfermes  ;  les  calices  glabres ,  o\  aies  ,  d'un  jjtune- 
'pllet  les  écailles  brunes  à  Iturs  bords  ;  les  demi- 
fleurons  remarquables  par  leur  grandeur,  un  peu 
.dénelAk  à  teiu  fominet*  obtus  «  prefiiut  non- 

Cette  plante  croit  fur  le  mont  Caucafe.  On  la 
:arim«  ta  Jacdw  des  Fbotes  de  Pati».  (  ^.  y. } 

!   16.  AcHi»ii  lietilét  MàUUo  Ung^. 

Waldft. 

AckiUca  foliis  oHongo- tincaribus ,  oètujîs  ,  dupli- 
■  Cûto  ftrruUui  ,  puhfjcentibus ,  ciliéttii  ;  caule  villofo. 
iWillden.  Spec.  Fiant,  vol.  i,.  pag.  2190.  n*.  1. 

Achi/leu  foiiis  lingulaiis ,  hirfiuis  ,  iiutqualiur 
ftrraiis  ;  radicjiibta  ptàolatis  ,  iorikits  eorymitfa, 
Waldft.  &  iOtaîb.  FUot.  r«r.  Huag.  voJ.  1.  p.  1. 
tab.  t: 

Ses  tiges  font  droites ,  velues ,  gamiesde  feuilles 
limplés  ,  alternes ,  obinngues ,  linéaires,  en  forme 
de  languette  ,  pubefcentes  .  ciliées  à  leurs  bords , 
obtufes  à  leur  fonruer  ,   iiuriit;5  d  It-ur  conrour 

id'aa  double  tang  de  4eQBeiiMt^ii)^galca«  e»  kie  > 
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«Un  feuilles  radicales  pdtioléet.  Les  fleurs  font 
Manches,  plus  grandea.^a*  celles  èè  Vachillt* 

Carmiea ,  difpofées  en  m  cerfMbe  pfefi|u'ear 
rllé  &  tenninal. 

Cette  plante  crok  «n  Honirie  «  fn  ks  haniet 
nioiitagneSi  y 

17.  AcHiLLÉB  à  feuilles  en  coin.  ÀduUtû  «■> 

ntifolia.  Lam. 

AckiUt<i  C  herba  rota  )  ,  foliit  iMearibus ,  i«fi 
atunuatis  t  imMh  Muleque  glairii  WttU*  SpB6 
Plant,  vol.  }.  pag.  1191.  n".  2. 

AshiUea  folu*  intmnt ,  iafiatatatis.afiuoitM' 
fis  i  eMde.dteliiiai0.  vitlafs.  Fiant,  du  Da^.  ToL 

Pciirmiea  uIpOum  ^un .  fiorèhai  mimu  nmfm 
tù,  Toumef.  inft.  ^.  IbÂ.  497. 

-  Htria  rota.  J.  Bauh.  Hift.  f«  ^  I44.  (  Féfit 
AcHiULâ«,n*.ii.> 

28.  Acmuii  fteiiiniacoiitt.ifdUttMjMnB&i. 

Linn. 

Ackiilta  foliii  tanctolatis  ,  acuminatis  ,  arguti 
ftrraiis.  Linn.  Spec.  Phnt.  vol.  2.  pa?.  1166.  — 
^BLéet.  Flor.  dao.  ub.  64).  —  Ludv.  Eic.  tab.  118. 
— Bhdvel  t  cib.  «76.— Lam.  Illallt.  iak 
fig.  1.  • 

AchilUa /oliis  ItHtmiitU  t  acumtJtMh,  ifffwr 
argue  fenatis ,  glahfU,  WHId.  Spec.  PtattC.  «oL  ). 
pag.  2191.  n*.  ). 

DnuiUKaàis  pratenfi ,  ferrato  f>lio.  C.  Bauh .  Pin. 
98.  —  Morif.  Oxoo.  Hift.  }.  S.  6.  tab.  ix.  fig.  i. 
Pedf*Iistb.  cab*  19.  flf. 

Ptarmica  vu/gant  ,  fort  flm9»  Cluf.  Hift*  i* 

pag.  12.  fig.  2.  —  Kniph.  Cetîmr.  $.  n".  i. 

ÀtAUUé  uudtiptt*.  Ren.  Flor.  orn.  78. 

y.  AMtUm  puhefiens,  taule  futUgnefo.  Oecaad. 
Flor.  franç.  voL 4.  pag.  an. 

Achillta  pyrenaica.  Sibthorp,  Mff.  in  herb.  Lhér. 

AtkUUa  Uatarit ,  foliu  iiluariiu.  Decaod. 

I.  c. 

Parmi  les  variétés  de  cette  plante  on  diflineue 
celle  à  fleoff  donbks ,  colcii^  dans  las  iaauM 
foos  le  nom  de  êaum  tftrmnt.  Tem  fin  flenroM 

font  ftériles  Se  fe  convtrtilTent  en  demi  fleurons. 
Elle  a  été  trouvée  fauvage  aux  environs  de  Bar- 
rège  ,  par  M.  Ramond.  La  variété  y,  originaire 
des  Pyrénées .  a  Tes  tiges  pref^^ue  ligneufes  &  fes 
feuilles  pabeicentes ,  trois  fois  plus  courtes ,  mais 
de  même  LircoiT  r^ni  d.ins  la  plante  ordinaire.  On 
fibferve  fur  Ijui  t.ite  inférieure  ,  des  g'andes  vifi- 
bies  à  l'œil  nu.  Les  fleurs  font  peu  noinbreufes. 
M.  DecaodoUeJafiaapfQBM  eue  efpèce  djftin^e. 
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Ï^tfWté  ^  a  A.S  feuilles  p'us  ^t'oir«,  gllbiCt 
linéairts.  i^oyei  Achilleb  ,  n*.  19.) 

29.  AcHTLLÉE  élégant.  Jk^iA!r«j|^/0/d.Henck. 
.  dehiUta  eauit  MfimMM  ,  ptAtfemtti  folu*  Un- 

PlMK.|nc.  I. 
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Citent  efpice  Te  rapproche  de  VaMUa  ptàr- 
miemi  elle  en  diâfère  par  f*s  tiges  tétrigooes  & 
pubefcentes  {  ptr  Tes  Kiiilles  prefqu'ampleiicau  - 
IH  a  pabefctncei  i  km  dewi  ùcn,  âjuoffes  dsn- 
tehie*  â  leur  beiè.  Ses  racines  fbnr  fnfrornMSf  fi^s 
tig""^  rjmrufes,  hantes  de  trois  pieds  ;  les  feuilles 
fekl'iles,  aiterncs,  lancéolées,  d  ntées  en  fcie , 
aigués }  les  dentelures  arquées ,  ruJes ,  tnembra- 
neufirs^  ai|uës.  Les  fleurs  font  dirpofevs  en  co- 
r^roibes  axilhires,  terminaui,  inéfiux  ,  peu  gar 
ms  }  les  ramifications  di  hotomes  ;  Us  fleurons 
du  difque  jjunes  ,  nombreux  5  les  demi-fleurons 
blancs  ,  rabattus,  l  e  calice  cft  grand ,  hémir,'tiéri- 
^ue^compofe  d'écaiiHes  oblongues,  in'briquées  i 
Im  cnérieurt-s  i  côtes  Taillantes  ,  membraneufes 
à  teors  bords.  Le  réceptacle  eft  garni  de  paillettes 
Jaacéoléesj  nembraneufes .  de  la  longueur  des 
l^areos i  les  Guncnces  nues,  ovales ,  tronquées. 

Son  Vieu  nata\  n'efl  point  connu  ;  elle  eft  oda- 
irée  dar»  (\uc\^ues  iardiiu  botaniques.  if 

}o.  AcHiLlil  î  crêtes.  Achillea  crljlatj.  Retz. 

JlchUJta  fiiûii  liniarihus  ,  plants  ,  acuminatit  , 
Jeautis i  àMtiiuJ  tm^rgimzns ,  tr^nfvtr^t ^  sdiato- 
Stfrmâ*  t  tmit  nauft ,  diffafo ,  fuptnu  puitfttnu, 
WilU.^pcc.Pfant.  VM.  J.pag.  1191.11*.  4.  - 

Ptj/mica  crifiata  ,  folih  litUêrAus  »  ftrratis  ;  ftr- 
trmfmiâê  ,  tri^êtis  ;  cault  ram^^'éUHi. 

0(bAw*  Mit* 


X.  pag.  15. 

I  BmMfiéfiiio,  inguJKJpm»  ,  àm  mm^nt 
ptrticuJiriter  dentaio  ,  &  vtLti  fquamofof  ^tnèmt 
*lhis.  Mich.  Hort.  Flot.  77.  n*.  5. 

Ses  tiges  font  tTès-rimeufes ,  «labres  â  leur 

Îartie  inférieure,  blati.hitres  &:  pubefcentes  vers 
tur  CMnmer,  obtufément  anguleu(et>  les  rameaux 
fafliies,  fimples ,  étalés ,  rabattus ,  pbbdcem ,  gar- 
nis de  feaiiles  étroites ,  linéaires ,  acaminées  à 
lear  fommet ,  dentées  en  fcie  ;  les  dentelures  tranf- 
verfes,  un  peu  arromiies,  échancrfes  ou  trifiK*  ; 
ces  fccondes  dentelures  ciliées,  ferrées  contre  les 
faillies.  Les  fleurs  font  btândics  •  di^fëes  en  co> 
rytttbes  lâches  »  ioipksi  wnwiMwrte>  talicts 
prefque  gtohowin. 

Cetts  pbMa  cMfe  «■  IbSe.  >  (AfHP** 

•  •  • 

}f .  Aouui  t  4m  Alpes.  AddUt*  ^fUa.  Lino. 

^>-4;7/t-j  fo/ih  Ijnceoljris  ,  dentato 
Hoiaïu^ut,  iufpUmmu  À  vmt  l. 


ticutit  tt/tuifimi  ftrrat'tt,  Linn.  Spec.  MuR.  #ol.t. 
pag.  1266.  —  Miller,  Diû.  n*.  14. 

Âch  Itea  (alpina),  foUU  liMarihut ,  peBiMto- 
pin-^it:i^Jij  ,  glakris  ,•  lacinlis  fuhftrratis  ,  corymlt» 

caftpojuo.  Wilid.Spec.  Plsot.  voL  3.  pag-  ^i^i»- 

Aehillta  (  crtftata  )  ,  foliis  ptSinûto-pinnatlJiJis  , 
arguti  ftrratu  ,  glairù.  WilldM.  ^chïU.  pig.  17*  • 
n".  8.  (ExcLf.fynoM,  Rcti.) 


Achilltj  foliis  JtmipimuKUg  fk 

firr4uit.  Gml.  Sàài.  vol.  t.  pag.  if6*  — 
Meir.  «•. 

Aehillta  tUtiar ^  ftl&t  pinnaiis  ,  pinnuUt  mîiitf 

tifimi  fcrrdùs.  VaiQ.  kfX.  Parif.  1710.  B*.  10. 

Ptarmica  alpima^  mUiiféSi  fol»,  Boccoo.  MhC 
pag.  144.  tah.  lOI.  '  •  * 


(, .  Aehillta  (  alpina  )  ,fotii*  iuigrii ,  lMi(toUf4rn 
hrex  ifime  pciiolaùs  ,  firratij  f  firniarif  fwùafii^m 
Wilid,  Achill.  pag.  ti.  n°.  4. 


* 


Cette  plinte  varie  dans  fon  port  k  dans  fts,' 
feuilles  :  ct.lics-tl  ont  fouvent  leurs  tientc!ure>  un^ 
peu  denticulées  en  fcie.  Les  fleois  font  quel(|uefois 

rougdhns.  {I^tyi  Acnuta,  aP.  17O 

)2.  Achille  E  à  fleurs  jaunes  &  bUoches.  ^Ai/- 
/VaMAreAw^WaUft. ».  .  - 

Aehillta  {  y^O.'w'ixm)  ,  foliis  ptÛinaio-plnHai'tfi-' 
dis  i  Uciniis  hntari'ftébuluiii ,  iattttrrimis  i  C»- 
rymiio  tompojîto  ,  coarSaU  f  eault  putfctnu.  Wîj^, 
Spec.  Plant,  vol     pag.  2197.  n*.  i).  Non  Im, 

lintmku  ,  phnato-ptSiiutU  y  fJipUs  ïmifimh 

inicg^rrirtii ^  ;  ^or^mbis  fiorum  dtfjî^mis.  Waldft.  & 
Kiiatb.  l'iant.  rai.  Hungar.  voL  i.  pag.j  j.  ub..f4. 

AckilUa  (  rhamsnoelifolia  ) ,  frUU  ftSimao^ 
pinaatificis  !  latiaiis.  iintatHiu  ,  iiutg$/rimis  i 
rym^o  compofif  ,  fitinai»  ,  eeirSato,  f  t^tCità, 
Synopf  p  c-  191.  &  Flor.  frarç.  vol.  J.  pag.  Xll» 
—  Fuurr.  Att.  telof.  vol.  4.  pag.  30;. 

Cette  plante,  dar«  fon  lieu  natal,  efl  rouverte 
fur  toutes  fes  partiel  d'un  fiuvr  blanchâ'r  ,  to- 
meD«!|iXi  file  devient  pr<  fqut  glabre  loifqu'elle 
ell  cultivée .  exc  .-pte  dam  fa  jeunelle.  Les  feuillef 
caulinaircs  inférieures  font  pétioleet  ;,1m  fupérien- 
re«  prefqu''  ftlTilés .  pefUné^.*,  prefciue  pinnat  fi  les, 
ine.i»  s  i  les  iHécuiipurcS  courtes,  oombieufes , . 
liitéair^'* ,  fubul  es  ,  très-entières.  Les  fl-iurs  font 
difpofë«  en  un  coryihbe  fené  lr  rameux  ,  Us 
demi^nimas-xke  i«  gnadeu  4s  cani  de  \'*MUê»  : 
noiilU»        '  .1     .       .  .  n 

CensplaM  jnvli  «iHaii|iiea«nt  Hmi  fiMoB' 

MHS.  s  A 
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MilUfolium  iatanum  f  creticwn  j  JiUù  fiathaiet 
farûùs.  Morir.  Oxoo.  HiA,  ).  pag.  j^.  f.  6.  tab. 

1 1.  fig.  12. 

WU^oUnrn  buMum,  tnUam,  C.  Bauh.  Pio. 
ifo«8ePnidr.7t. 

MiiitfMam  tmitm,  J.*Baah.IlMI; }.  pag.  f  )9. 

MilUfolium  cretîcum  ^  Rratiotts  miil^filBtt  tmiu. 
Profp.  Alp.  Exot.  pag.  84.  tab.  83. 

ALrotanamfcmina  ,  incaaum,  alho  achilltA  fiwt^ 
€ndam.  Boccoo.  MuC  1.  tib.  $4. 

Ses  tiges  f<Mtt  afeendentes  ,  tomenteufes,  cy- 
lindriques &  umtV^  i  leur  partie  fupérieiire  i 
les  feuilles  ]oi«g«ai  4te  pouce  &  plus ,  étroites  , 
pubeCceotes»  lomtiiteuut  fur  leurs  pcincipales 
Mrviuet  i  Im  cwyaibcs  fimples  9t  .ttnwmux. 
'(        AdBtiii ,  «r.  19.  ) 

4?.  Aciin LÉE  i 
trvpkyila.  Linn. 

AMIltafoliis  pinnatis  ,  pUnis  ,  incifo-ftrrMis  ; 
.txtimis  mjjûrlbiu ,  €oadunaiis.  Linn.  SpM«  PllBt. 
•vol.  1.  pag.  iz6j.  —  Mil!,  D  û.  n".  11. 

AchilUa  macrophylla  ,  foUis  pinnatis  ,  gUiris  ; 
fûmis  lanctoUtis  ^  iaeUt-fcrrmtàa ,  txtimis  confiuen- 
lUmii  tùfymk9  t»i$^fit»,  WilUMO.  Spec.  Plant. 

vol.  ).  pag.  1204.  a*,  aéj  tt  AckilL  pag.  10. 
a*.  II. 

•  AckiUia/oIiù  finmiM  ,  p/êmù»  meifr^mitùi 
.ammû  anâamiUt.  HaU.  Helv.  IP.  1  ir. 


Dracumulus  afyinu  ,  fUiU  fiMffé.  C.  Bânh. 

•pin.     ,  &  Prodr.  jfj. 

MilUfolium  tanacetifaliit ,  ion  mtbo.  Morif 
.Oxon.  Hift.  y  pag.  }g.  f.  tf.nh.  it. lig.  5.  (  Toy! 
Aatiijii«ii*.  14.} 

44  AcHiLLfE  à  feuilki  de  bâa1la/.idliâM 

trithmifolia.  Waldft. 

AekitttafolUs  puirfceittHus  .  cauUnis  bîpinnatifi- 
du  i  taciniit  fineariius ,  okufis  ;  radicdlibus  iipin- 
P'*^*  tripmrùÙ4,  eorymbit  compt^tU. 

ymL  Sftc  pjttt.  voL  i.ffc;  1107.  «k*.  ji. 

AchilUa  triiftmfo/iii ,  foliii  •"frff  tfn  fi—nfii  ^ 
minnulit  linearii>us  fquamijqmtfcëlkèséh^t.-éofym' 

Waldft.  &  KitaH»^PIa«t.  nr:  Hung. 

VoL  I.  pag.  68.  tab.  66. 

Cttte  plante  eft  coavette«fai;^oatetret  parties^ 
«Pon  duvet  blanchâtre,  8t  de  fiétîcs  poils  couchés. 
Ses  feuilles  radicales  font  deux  fois  ailées  j  leurs 

Îiinnules  linéaire* ,  â  trois  découpures  obtufes  5  les 
euilles  ciulinaires  deux  fois  pinnitifides,  â  dé- 
cpupures  linéaires ,  obtufes.  Les  fleuisiaot  dtf- 
Mfees  en  un  corvmbe  fàniglé)  les  'ëôîflle»  du  ca- 
lice obtufes  «  les  k^\T.\- Reur^nabbocs.  t*-^»**»!^' 
^  cedx  (de  la  aùile  feuiLe.  ••.^^»  ww»^ 
•  •  ■.  .  •  .......  -I  .. 
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dette  plante  croit  dans  tes  tenaîns  fablonna^ 
fur  ka  montagnes ,  en  Hongrie.  ^  (    /  ) 

4;.  AcHiLLÉE  à  feuilles  de  tanaifie.  AchilUn 
itMtti^iu.  Allson. 

ÂchilUa  foliit  èi^naêtiê  i  laci'iHs  lanctolaùi^ 
fcrratii  i  corymho  comporte  ,  potulo.  WiUdeR.  Spec« 

Plant,  vol.  3.  pag.  11C7.  n».  }»  ,  8f  Axhill.  pag. 

;8.  n*.  i6.  — <A:iion.  Pedem.  n^  6C:6. 

AchilUa fiUiit  pimimii  i  pinnii  ftmtpinnûtit , 

&  buêgriê,  Han.  Halv.  a*.  108. 

MilUfolium  purpureum  ,  mtjitt.  C.  Bauh.  Prodr. 
76.  — Morif.  Oxoo.  Hift.  3.  pag.  $9.  $.  6.  ub.  11. 
fig.  14.  (  Fayei  Acmuta  »  A*.  15.  ) 


46.  AcHiuis  compaâe.  AthUU* 


i4cAi/&a(diftan$)«  Jbtiij  Hpinnatifidit  'i  UttuU 
ianctttUitis,incifo  ftmuiti  raeki  ûlati,  iMufoJimiéi 
eorymhis  fafiigiatis ,  eompofais.  WïlkL  Spec.  filait 
vol.  j.  pag.  ii07.  n*.  34. 

AchiUta  Ji/léiu,  Waldft.  &  Khaib.  Flanc  ut, 

Hung. 

AckilUû  magna.  AlHon.  Flor.  pedem.  tt*.  <68» 
tab.      lig.  1.  (Mm  Um.)  —  Wild.  AcUIL 

pag.  ZI.  n*.  11. 

Les  feuilles  font  un  peu  velues,  principalement 
for  leur  nervure.  La  principale  nervure  eft  bordée 
par  un  appendice  foliacé,  étroit  8e  entier  i  les 
découparee  nooibieuftt ,  très -rapprochées  lei 

un.'sdes  autré».  Les  calices  font  ovoïies,  pubef- 
cens;  les  demi-fleurons  prcl^^u  tn  forme  de  coeur 
renverfé,  terminés  par  deux  dents  arrondies,  8c 
fouvent  une  troiûèise  plus  peÙK.  (  F»y€i  AOUI.' 

a«,D»,  18.)  '  * 

47.  AcHUXÉE  mille-feuille.  AchilUa  mUUfolim. 
Unn. 

AchilUa  foliii  hifi'-.natis  ^  nudis  ;  Ijcir.iis  'jntjri' 
bas,  dentatis;  taulibus  fuptrn'e  fukatis.  Linn.  Spec. 
Plant,  vol.  1.  pag.  1167.  —  Ludv.  Eûr.  tab.  67. 

(Eder.  Flor.  dan.  taU  yn,  — >Xaaw  lUnfir.  tan. 

AehiUea  mUU/ilium ,  fblHj  hipinnatis^  glairiuf- 
tidit  t  ^atnmhcùùis  liaeariku,  émtatis.  WiU4 
Spec.  Plant.  voL  3.  pag.  iao8.  a*.  36,  «{  AcUL 

pag.  39.  n°.  27.      ,  .  . 

A:hilUa  foliis  pinnatis  ^  pinnis  fcmiplmuuits  ^ 
cifis  6f  integrii.  Haller,  Helv.  n".  108.. 

$.  Aekillga  taaaettlfiilio ,  flore  purpiaio,  VaiÉiOt* 
Aa  Pan'f.  ypj.  —  Kniph,  Cenwir;  ^,  ï,,  ' 

.  •••••«•:••*» 

MilUfolium  alpinum.  Cluf.  Pann.  pag..  jdl. 
y.  ApkiiUt  .(ougoa)  ,fiii^.iifimi^£Pt0' 
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fti  laeîmiis  Btuariiiu ,  dentath  ;  auriculis  éta^fitis. 
Lino.  Sptc.  Plant,  vol.  i.  pag.  1267. 

AthUtt*  magna ,  foliis  iriplicaro'pinnetifidi»  }  Itt- 
taùit  lanceol^iiî  ,  ,uuiij  ,  corymiis  çompofitis  ,  fjf- 

iuifuù.  WlUdcn.  âpec.  Plant,  vol.  4.  pag.  1108. 

La  ranéré  y  paroît  conflituer  une  tfpcxe  dif- 
férente de  la  mille-feuille ,  en  étant  dilUnguee  non- 
feulement  par  fa  grandeur  du  double ,  mais  tii- 
«oft  par  lê«  feoillM  troi»  foi»  ptnmaidn.  pit  Tes 
^igoipMM  irè»étroiTes .  par  Tes  feiullet  nulicales 
«lès^loBgues.  Les  corymbes  font  touftll*  oès- 
éfA.  (yoyti  .\CHiLLtE  ,  n".  l6.  ) 

48.  AcHiLLÉE  â  petius  feuilles.  itfcAi/&«  mient- 

AchilUa  folîts  hipinnatîfdis  ^  iatemeJio  hrtvio- 
riimsi  UcUii*  invi»nitu,  îjumtrrimk  i  4»nmto 

#■  ■ww.  BmwL  Icoo.  lUf.  tab»  nt^ 

Ses  ^çes  font  drotr<^t ,  fimples ,  pnbefcentes  , 
hautes  de  ftx  à  douze  pouces,  ganuei  de  feuilles 
deux  fo»  pinnarfiies  ;  telles  de»  tiges  plus  cour- 
«$  qiie  les  enns  nœuds ,  pubefcentes ,  longues 
d'environ  qui:re  /ignis  ;  les  déco'.ipjres  linéaiies, 
trM-entieres  ;  iti  pinnules  de  la  bafe  plus  coones. 
Lti  flcfurs  font  blanches ,  de  la  gnodaiir  dt  ctlles 
de  VmJUUf  nobilii ,  difpofécf  en  coqpmbtt  laaii» . 
êitt  in  faîte  i  les  calices  oblodgs. 

.  Cette  phttlkcnheiiErpagne.  *  (Defeript.  ex 
WU/d  ) 

49.  AcHiLLil  rofe.  AchitUa  rofta.  Hort.  Parîf. 

AchilUa  (afpleDifolia  ),  foUit  rmdieatihui  ,  hi- 
piniiatifidis  i  cttdinis  intifis  ;  iatinut  ovatis  ,firraio- 
macnnatis  ,  oktuft  ;  foriku  t^U,  VeDC»  Hort. 
Celf.  pag.      tab.  95. 

C'.tte  efpèce  fe  diftingue  aîfément  de  Yachillta 
milefoUum ,  var.  fi,  à  flfurs  purpcrin  s  P-'f 
tiges  droites ,  plus  élevées ,  &  furcruc  par  fcs 
ftïilli  y  dbnt  les  lobes  font  ovales  &  obtus.  Ses 
tt^^s  font  nombreufes  ,  roides  ,  cyUodriques , 
piefoue  fimples ,  légèrement  pubefcentes  ;  les 
feuilles  oblonpes ,  étroites  ,  à  peine  pileufes  i 
celles  de  la  racme  deux  fois  ailées  i  les  caulinaires 
•iKTOes,  lin  peu  difiantes  ,  fefliles  ,  inciféts  & 
iMîniées)  les  lobes  peu  piofondBj  ovales ,  obtus» 
émois.  Les  fleurs  font  ditfpedks  en  c6rymbes  ta- 
m'fiés  ,  tennrnaux  ;  les  ca'ictî  glabres ,  ovales } . 
let  demi-fleurons  d'un  rofe-tendre  ,  en  ovale  ren- 
verfé,  divifés  en  trois  dents  â  leur  fommet }  les 

,temaBtê  gUbc««  dâ^oiikiu  btuati  la  réccpode 
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conique,  garni  de  paillettes  oblorgues,  conca- 
ves ,  frangées  à  leur  fommet ,  plus  loi^ucs  quo 
InOMncw. 

Cette  plante  s  été  d(5couverte  par  M.  Bofc  dans 
l'Amérique  fepteiurionale.  On  la  cultive  au  Jardin 
dM  PlantM  de  Paris,  ijp  (    V.  ) 

fo.  AcnTttii  â  ftdiks  de  Kviche.  AeUUm 

ligufiica.  Allion.  / 

Achillei  foliis  i^^UMÎfid's  ;  latiniit  lintankms^ 
arguii  ferratis  ;  ratki  êtatâ ,  integerrima  ;  eorymii 

compofito  ,  fjfiigidto.  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  |k 
pag.  xxiQ.  ti".  41  ,  &  Achill.  pag.  1 9.  n".  10. 

AehiUe*  ligu/licj  ,  folUt  pinnatit  ;  pinnis  aeuA 
pinnato-dtntaiis  ,  pljnis  ,  glu'jri],  .^llion.  MiiVcll. 

Taur.    p^.  69,  &  Flor.  ptdem.  0°.  660.  tab.  c 3. 

ig.  t. 

Ses  tiges  font  droites  ,  rameu'es  ,  c)  li:  Hriques, 
flriées,  prefaue  glabres ,  hautes  de  trois  ou  Quatre 
pieds,  <fiviféet  vêts  leur  fommet  en  cinq  ï  Qx  ra- 
meaux alteiMS.  Les  feuilles  font  nombreufes ,  fef- 
files,  deux  fois  plimatifides {  leurs  découpures  li- 
néaires ,  aiguës ,  dentées  en  frie,  glabres  â  leurs 
deux  faces  i  la  nervure  du  milieu  bordée» dans  toute 
fa  longueur  t  d'an  appendiee  fbUacé«  eoderMA 

peine  dtnté. 

Les  fleurs  font  blanches,  aflez nombrenlês,  àiC» 
pofées  en  petits  ccrymbes  rameux,  formam,  par 
leur  réunion ,  une  forte  d'ombelle  compofée,  raf- 
tigiée.  Leur  calice  eft  im  p<u  ovale  ,  d'un  blanc- 
pâle  ,  pubefcent  i  les  demi- fit  umin  tLrniinés  par 
un limoe  ovale,  obtus,  ou  legcrtment  échanciés. 
ftmblaUcs  i  cet»  de  fttkUUt  mtkUh. 

Cette  plante  cmît  en  Iialie ,  daris  le  Piémont, 

fur  les  collines  j  au  delfus  du  bourg  de  Cairo.  a( 

(r./.) 

jt.  AcHiLLÉE  noble.  Achi/tta  H^iUh.  Liaa. 

ÂMtttû  fa/itt  Kpinnatis  ;  inftrwthu  nudis  , 

phnii  ;  fuperiorrhut  oLrtiJïs  ,  tomcntoft  ;  eoryrr.bi$ 

coHvtxis ,  eonfcrtiffimis.  Linn.  Spec  Plant,  vol.  I. 
pag.  tadt.<— Rms.Obfenr.  i.paf.itf. 

hlUta   nobilij  ,  foliis  cauUnis  iipinaatifJis 
laitniis  Untarious,  fubdtntatis  ;  racki  atatà ,  dti^ 
tatd  i  radiciilibut  triplicato  ■  pinnaii/idts  ;  co'ymh^ 
compçfila  ,  faftigiato.  Willden.  Spt.c.  Fiant,  vol.  |. 

pag.  xxii.  n  .  41,  &  Achill.  pag.  }6.  n".  zf.  • 

Ackith»  wmtfè&m,  •étntt,  I.  Baob.  H».  }. 

pag.  140. 

Mi/ltMium  nohilc ,  (f  findMUWra  fagi.  Mocîf. 
Qxon. Hift.  }.  pag.  $8. $. 6. lab.  1 1.  fig.  4. 

'  Mm^Ubm         Tnfus  ,  mà.  fÊ^  47d» 

Tanactium  mitu ,  êUémf  «dW«  tamfket»,  C. 
Aaiib.  Pin.  13». 
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(^  icMue*  aoteurs  ont  rt^irié  wtte  plan» 
comme  luis  fimplii  variété  de  YachilUi  odorata  , 
obrciujL-  par  l  i  cultiir  :.  Ses  tiges  font  beaucoup  '.'lus 
haute»,  (irui.es,  cylindriaiKS,  pubcfcentes,  point 
fiflonées ,  garnies  de  fèames  i)«uv  Fois  ailées  ..pu- 
l>efcentes  ,  prefque  tonentcufeN  ;  les  fiécoupures 
diflantcs  ,  etroitfi ,  linéaires  ,  obiufes  ,  à  peine 
dentéest  la  nervure  du  milieu  bordée  de  dentr  jures 
épacfes}  les  feuilles  fupéiieures  ûmplemeat  pinna- 
tilidest  tes  radicales  plus  amples ,  prefqtie  trois  fois 
pinii3tiHJe«.  Les  fl^îurs  font  tcr.Tunilcs  ,  difpf'f-. s 
en  un  coiymbe  rameux  &  talligié.  Leur  calice  elt 
glabre ,  ovale ,  d'un  Mnc«pil«»  Ict  le«(OOS  jau- 
nâtteii  les  demi-6euroM  pM  pmnbreuxi  courts, 
échanCTés  au  fommet ,  réfléchis  en  dehois  j  8e  alon 
I  peine  feofibto. 

Cette  plante  eft  odorante;  elle  croît  en  Suiffe, 
en  Allemagne,  dans  les  depatteaiens  méridionaux 
4eUFnoce.^(r.i>.) 

$1,  AcBiLLBB  odorante.  AMUea  •dortu» 
linn. 

A^hii/eu  foliis  hiplnnatts ,  ovaliftus ,  Hudîufculis  ; 
torymbis  fafiigiaùtt  eonf*rùi,  Litin.  SpeC.  Plant. 

vol.  X.  pag.  ii6S. 

AckilltJ  odorat J ,  fof ils  hip'innatis ,  fubtus  pilo- 
fit  i  pianis  Untarihus  ^  iattgtrrimis  f  corymbo  fim- 
plki,  WilUleo.  Spec.  Pbnc.  vol.  ).  peg.  tziu 

Ackillta  odorata  ffolii*  bipinnaiu  ^  hirfafsipin' 
nttHs  integtrrimts ,  itnearihus  ^  ûeumùtûlUi  caUeiktU 

piilxnu'iias  ,  corymhis  fi/ligiatù»  Wolf.  ÎD  JaCq. 
Colleû.  I.  pag.  lyjj.  tab.  ii. 

Mkillta  o4orau^  var.  fi.  Willd.  Achiil.  pag.  14a. 

AthiUea  pinnis  tqualihus ,  conftrtis  ,  torneiuojis  j 
pinnulis  capiUarUtr  éivifit.  Hatler,  Helv.  edit.  X. 
pjg.  716.  —  Sanvâg.  Moofp.  167. 

Ses  tiges  font  médiocrement  (Iriécs  i  lenr  par- 
tie fupérieure,  hautes  de  fix  i  fepr  pouces;  les 
feuilles  pileufirs  en  délTous,  deux  tuis  ailées  ;  les 
découpures  linéaires,  aiguës,  très-entières  ;  les 
Aeurs  terminales,  ditpofées  en  uo  corymbe  fimple} 
Jet  demi'fleoioM  éa  la  grandeur  de  cemc  de  la 
ttiHe^MOIe.  (F^ejf.  AcnatiB  odorante,  n^  23.) 

Cette  plante  croit  «a  Suide,  en  France  «dane  les 

Alpes,  ^^(f'./.) 

•    J5.  AciiiLLÉE  fétacée.  AchUlea  fetactj.  Waldft. 

AMllta  foliis  bipinnaiis  ;  foUolis  lintan  fnactis  , 
MUtronatis  ,  eonftrti0mit ,  pilojis  ;  corymbit  campa,- 

Jptis .  fafligidtU,  wiUd.  S^ec.  Plant,  vol.  }.  pag. 

,  ÂtkiOeM  fiut^  ,  foliis  pihfit,  muhipaniiO'pin- 
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eoymlit  dtnpijfaytt^idùi.  Wal  iQ.&CÎMib.PlMt 
rar.  Hung.  i.  pag.  8a.  taj.  So. 

ÀekilUa  «dtnu ,  var.  m,  WUld.  Achi  1 .  pag.  41. 

n".  iS.  —  LelTer.  Ilalerf.  nP.878.— Holf.n.  Gerin.  1 

304.  —  Roth  ,  Gtitoi.  vol.  I.  pag.  569 ,  &  vol.  u  j 

pag.  958.  .  [ 

Ses  ttgei  font  droites,  cylindriques,  pikafei, 
ftriées,gar4ttsde  £euillMdeiuc  £u»ailéea»plaaai, 
alongées ,  nmiiiet  de  poHs  fine  plus  m  metni  «m» 

breiu  ;  Its  pinnules  etroitts  ,  linéaires;  les  décou* 
pures  courtes,  aiguës,  tetiiunées  pat  une  petite 
pointe  (pianUfonne.  Les  fean  ma  iteiies ,  u 
fommet  des  tiges ,  en  un  corymbe  rameux ,  tenfiii 
les  pédoncules  pubefcens ,  blanchltresi  lescalkes 
ovales  ,  prefque  cvlin  iriques  ,  pileux  ;  les  demi-  ! 
fleurons  courts,  ovales,  élargis ,  eniiers  on  légé< 
remeot  éduncrés  i  leot  fomnm. 

Cette  plante  croît  dam  les  terrains  fecs,  ea 
SuiOe,  dana  la  Hooyîe.  7f  (  V./.  m  kai,  Dti^) 

54.  AcBtufts  capillaire.  AMUi*  eâfUkuU^ 

Ach':llea  foliis  bipinnatis  ,  pi  lof  s  ;  pinnulis  corn- 
pofuii^  capiUaribus,  minimijf  apice  mucroiuu  'ui  to- 
rymkU  temptfiûs,  (  N.  ) 

Cette  efpèceeft  remarquable  par  les  divifion^ 
Tes  pinnules  extréoiemenc  âoes.  Ses  raanes  ionc 
rampantes }  elles  prodnifent  plnfienn  âges  feiik*i 
afcenianres  ,  rameufes  ,  longues  d'environ  un 
pied,  cylindriques,  à  peins  Itxiées,  couvertes  de 
poils  fins  &  foyeux  y  garnies  œ  feuilles  alternes, 
an  moiiia  deux  fois  ailées,  étroit» «  alongées:  kl 
radicales  pétiolées;  les  caafinaires  feiHes ,  fim«' 
fes'j  les  pinîiuUs  courtes,  capillaires,  finement 
divîfées  en  découpures  très-courtes ,  mucronces  i 
leur  fommet.  Ses  fleurs  font  difpofées  en  corymbes 
compofés ,  prefque  fafligiés  ;  lescalices&kstei^ 
fleurons  aflèz  femblables  à  ceux  de  la  mllleleallB» 

Cette  plante  a  été  recndHie  en  France,  an^ae» 

virons  de  la  Rochelle ,  dans  les  forêts ,  aos  lites 

fabJonneux.  x  (y.f.  in  kcrb.  Desfont.) 

ACHIMÈNES.  Peif.  (  fVy<7  ColoKM&Ej 

n*.  a.) 

ACHIT.  Cijftu.  Ce  genre  a  de  grands  rapports 
avec  les  vignes.  8e  lenfeime  plufiears  efpèccs 
intermédiaires  entre  ces  deux  genres.  {yoye[C4t- 
tictt  VtGNË.;  Le  caraaère  effentiei  de  ce  gaon 
eft  d'aveir  : 

Vn  calice  *  quatre  ou  dt'its  ;  qu.icre  ,  qudqutfu 
cinq  fétalis  libres ,  point  aaherens  à  leur fommtt ,  tta- 
Us ,  caducs  i  quatre  ou  cinq  éutnintsi  tavaire  entouré 
d'un  difquej  jou  taU  à  étim  iogu,  à  MM  0»  pùjfka^ 
femencts.  »  • 
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ûnMmesfef^nmdesde  vrilles  opporeei  aux  feuil- 
les :  ccnet-cf  font  (M  iimples,  ou  coir  po  ées  de 
trots,  de  cinq  ou  fept  folioles  ,  qutlquet'jis  deux 
fris  liiées.  Les  flturs  oiffLiit,  duns  ia  plupart  des 
eu  ices,  un  caraûète  remarquable  dans  leur  difpo- 
£[ion.  Les  pédoncuicf  font  opf(à  aux  feuilles  ; 
ib  (é  di  virent  e»  rmiNicttian  éMlëe«»  «m  ob  pki- 
£eurs  fois  bifurquées  ;  ih.n;ue  rameau  tcnnîné  par 
BM  petite  ombeîle  ou  une  lorte  de  corjrmbe.  Les 
fans  font  psiiiSf  nMiociMNiK fKCMHMl* 


A  C  H 


I*  genre  amptloffis  de  Mit  haut  ,  que  nous  réu- 
niflMls  a  celui-ci,  tient  le  milieu  entre  les  cijfus  &  ks 
W/M  :  il  (e  dilKngiie  des  vins  pu  Tes  ^tales  libres 
i  leur  ibannct  j  ouvens  8e  (éiécbisi  il  ditfère  des 
«yb  par  I»  aonbi»  4c»  païUt  4»  b  afam 


AcHiT  à  tiget 
.  Ruiz  &  Pav. 


•Ci/iu  foûis  eordatûf  meaù  firratis  i  forUms  «M- 
kMâlis  ,  ptJimnlU  dickmtamU»  R«ii  fc  PW.  Fl«r. 
|M«v.  vol.  1.  pag.  64.  tab.  100. 

Ses  fioM  <étiHHnat  1  giunpMttt  •  coci* 
pTtméct.aràaMei,  rameafes,  pubefcentes,  fou- 
vent  couchées  ^:  tiiicantesj  les  feuilles  alternes, 
pétio;éej,  on/es,  en  cœur,  pubefcentes ,  un  peu 
lairaiites  en  deflus,  veinées,  finereent  dentées  eu 
fde  ,  obiufes  ,  auelauetob  acumioéet  «  entières  , 
qiid(»iC9-afl»s  divifcet  prcrqu'eo  mil  lobe*  ;  le« 
pétioles  cylin  iriques  &  contourné» ,  accompagnés 
de  deux  flipulers  oppofées,  caduques,  en  forme 
decroiflant.  Les  vrilles  font  fiinpies,  oppofées  aux 
Jnilks  j  filiformes  ,  inunies,  vers  leur  mibeu,  de 

'  LMlamiÔBt  pWti  fur  des  pédoncules  foli- 
ttiMS^  oppofiSts  au  feuilles,  plus  longues  que 
Im  pétioles  )  ils  tt  «léveloppent  en  une  ombelle  i 

quatre  ou  fipt  rayons,  accompagnés  d'autant  de 
braâées  ovales }  les  pédoncules  partiels  dicho- 
tomes,  inégaux.  La  corolle  efi  jaune,  compofée 
de  quatre  pétales  concaves  à  leur  fomniec ,  ca- 
dws.Le  fruit  confide  eo  une  beia  anondie  ou  un 
peu  ovale  ,  itigoBa»  à'vm  poMpfOHioiiitre»  i  deux 
Mmeoces. 

Cette  plante  croît  ta  Pfion;  aOe  fleurit  depuis 
Je  mois  de  juin  fÊttptm  «âobit.  {D^firvu  *» 

î..  AciiiT  arr.pé'opfe.  Ciffus  amptlopfis,  Pcrf. 

Cifu  foiti*  cordatis  ,  dtntaùsi  rattmi*  dupJuato- 
iifàit,p»rihu  pentandri»,  VttL  ^SapC  PIlBt. 
VoJ.  1.  pag.  I4Z-  n".  z. 

Jtaiftioffs  (  coidan)  «  nmi*  ^iAr*sifom*fiM 


riar. 


loi 


UtÊù  'fr  ftrèm  pn^ÊMiÊ^  ( 

rulii  ,  ractmis  duplicato-bifidii»  \ 
Amer.  vol.  1.  pag.  1 J9. 

Cette  pbnte  a  des  tiges  glabres,  rameufes,  gir- 
nies  vie  ttuilles  alternes,  pétioiées,  ovales,  en 
cœur  ,  l'ethincrure  large,  peu  profonde ) dentées 
à  Itur  contour ,  glabres  i  leurs  deux  6ctt,  «npeit» 
pobeCcentet  en  di;âous  fur  leurs  nervami  Iw 
Koines  fnpërieure*  toguteufes ,  prefqu'à  trois  lo- 
bes dentés.  Les  fleurs  font  difpolées  en  grappes 
deux  fois  biâdes.  Les  étaœioes  lont  au  nombre  de 
cinq. 

Cette  plante  croît  dent  TAmérique  Teptentrio» 
nale,  fur  ks  bords  du  flcovaSavannab,  dans  la 
pqrtdesIOiaois. 

).  Acnr  à  feuilles  de  vigne.  Cigi*  vhigîmuu 

Linn. 

Ciffiu  foUii  nnUtù  ,  rtpanio-  dtnUM ,  fiiktkt  vii^ 
lofis.  Lain. llluitr.  vol.  t.  pag.  jjo.  n*.  leti. 

Ciffus  vitigiiUM  ,  foiiis  eordat»-/iiifoumdU  ,  M»— 

pag.  18. 

CiJfuM  vitigintt ,  foBi$' 

meiitofis.  Linn.  Spec.  ! 
(  ^''yi  AcHiT,  n».  I.  ) 


tomtKtofis.  Linn.  Spec.  PUn^  vol.  l.  pag»  l^Oif 


4.  AcHtT  tomenteux.  Ciffit»  tomentofa.  Lam. 

Gjfiu  foiiis  fuifiHtéfuis.  oitaA  deHUui*,fiiitiu 
tmmu»  férra^unt,  Lan.  uhiDr.  Caosi*  vaL  i. 

pag.  ;)o.  n*. 

Cette  efpèce«  dont  je  ne  connoit  ni  les  fl^ois 
m  les  (rails,  «il  remarquable  par  fes  (edllerilin-t 

pies ,  élargies ,  épaifles,  coriaces  ,  de  quatre  pou- 
ces de  largeur  fur  environ  deux  pouces  de  lon- 
gueur, glabres ,  d'un  vert-foncé  en  delfus ,  cou- 
vertes  en  fteifous  d'un  duvet  brun ,  prefque  noir, 
prefqil'i  cinq  angles  peu  marqués  ,  divtiés  à  leur 
contour  en  larges  dents  très  obtufes  ;  les  pétioles 
comprimés,  un  ^a^pubeficcn»,  articulés,  de  la 


Cette  plante  a  été  obfervée  pîr  Comnetibll  à 

l'île  Bourbon.      (f^-f-      ^f».  Ldti.) 

i.  AcuiT  à  feuilles  finuées.  Cijfiu  rmaad^t, 
l. 

Cijfus  foiHt  eoriaûs  ,  inttp-is  fuhlohatifve  ,  rtpa»* 
dit ,  utri'iqui  glairis.  Vahl,  Symb.  }.  pag.  18. 

Sos  rameaux  font  flexueux  ,  cylindriques ,  arti-  . 
cuLs  ,    couverts  d  un  duvet  tonient*  ur  qu'ils 
perdent  én  vicilliffant  »  les  feuilles  pétioiées,  plos 
larges  que  longues ,  fermes ,  en  coeur  ,  larges  d»* 
deux  ou  trois  pouces,  entières  ou  légèrement 
lobées  o«  &auéctt  necveuCcsj  veinées,  un  peu 
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ftcei  àm*  leur  ender  défalappwMm  »  les  lobes 
•btits ,  terminés  tammt  pir  «M  petîn  pointe  ) 
accompagnés  â  leur  bife  èà  flipUM  OMofies  , 

ovales,  membraneufes ,  s^gnClt  tite-CMliqiMt  • 
longues  de  fix  lignes. 

Les  fleur*  font  atillaires ,  portées  for  des  pédon- 
Cnles  ccKTi-niins  fiji,^ofés  ,  divifés  en  rayons  ra- 
■MUX*  trois  tois  bifurquas  ,  terminés  par  des  pé- 
4icollâ  et)  Q;nbelle  ;  des  écailles  velttes  Se  très- 
teanw.  âtuéflt  à  UbaTe  des  pédicelles.  Le  Fruit 
cft  une  baie  cnfonne  de  poire  ,  de  U  grofTeur 
d'un  pois  ,  terminée  par  le  Ayle  perfiftant. 

Cette  plante  croît  dsM  les  IndM  ociennlei*  1) 

(Def:ript.  ex  yu/U.) 

6.  AcHiT  anguleux.  Ciff^s  angulau.  Lam. 

Cijfus  foliis  fuiptntiigonU  f  anguiato-IohatU  f  crt- 
nulaiit ,  fuhms  tomntofii.  LmB.  liloftr.  GcO.  VOl  I . 
pag.  îji.  1614. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  rameufesj,  herbacées} 
tes  rameaox  alongés  ,  comprimés ,  ftriés ,  légére- 

itïent  pubefcen»;  ,  einis  de  f.uiiles  alternes  ,  mé- 
diocrement péiiolé^s  ,  ovales,  ëbrgies ,  à  peine 
dchancrées.  un  peu  coriaces ,  pref^ue  glabres  en 
4cffis  «  cotomufiM  &  cendrées  en  deflbus ,  quel- 
qu  s-vnefendièffeSj  d'autres  à  trois,  prefifti'idiiq 
lobes  0Ottris«  obros,  i  peine  aic;as,  crJnelés  a 
leur  contour.  Les  fleun  font  oppofces  aux  feuilles  i 
le  pé  loiif.ile  comtnun  p'an^  ,  fUié,  velu,  plus 
long  que  le<  feuilles ,  divife  à  Ton  fommet  en  une 
ombelle  compofée  ,  touffu?'  »  les  pédicelles  munis 
i  leur  bafe  de  petites  braâécs.  Les  haSm  font 
d'nn  pourpre  -  noirit»  «  petits ,  en  Bmam  de 
poire. 

Cette  plante  a  été  rapportée  par  M.  Sonnerai 
des  Indes  orientales.  (     f.  in  ktri.  Lam.  ) 

^V^t^^"^  ^  faillies  toodes.  Gj/ùt  mmi^folU, 

Cifutfotiij  eordato-fiAtwmwMÈ  ,  étm^t  *  gUiris. 
Lam.  m.  vol.  I.  pag.  n^.  161 J.  —  Vsbl , 
Symb.  }.  pag.  i<f, 

SttMtkia  (  rocundilôb'M)  nmlmt-priieu- 
s  /:  rirr  ForâdL Flor.  •gjrpi.-Aràh.  psjg.  jj, 

&C  Icon.  cab.  4. 

Ses  tices  font  cylindriques ,  renflées  3  la  bafe 
de  leurs  articulations  ,'  garnies  de  feuilles  con- 
caves ,  cbamues ,  prefqne  rondes,  glabres  à  leurs 
état  faces ,  ibuvenc  pliées  en  éent ,  obtufes . 
dentées  en  fcie  f  les  df.ntclurc$  fina ,  prefque 
Céiacé^s.  Les  fleurs  font  dirpuPées  en  giappes  op- 
pofées^  prefqu'en  onib:ilt$  lînyl.s,  environ  au 
nombre  oe  quatre  fut  (haque  pédonculo  common. 
IcsftoUiM  condcBUK  qaW  tnk  AaMoee. 
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Cette  plante  croît  dans  l'Arabie.  On  mange  &s 


8.  AcHiT  i  feuilles  en  coeur.  Cijfas  cordiftlU. 
Lino. 

Cijfus  foliis  cordjtis  ,  inugcrrimis.  Linn.  Syft. 
Vtiget.  pag.  I  j8.  —  Miller.  Uid.  n'.  i.  —  Burm. 
Amer.  lab.  z;^.  fîg.  (  yoyt[  Ac  hit  «  ni**  A» 
très-rapprochâe  du  etgia  utmtttf*'-} 

Certe  plante  en  diiT^re  ,  en  ce  que  fes  feuilles 
font  beaucoup  plus  minces,  quelquefois  prefqu'à' 
trois  lobc's  ,  munies  à  leur  contour  de  tres-pentcs 
dencs  anguteufes,  terminées  en  une  petite  pointe 
très-aiguë  i  le  tluveeeft' épais ,  roulTeatre.  furtooK 
fttc  les  principales  ntcvoie»  U  <iir  Jos  pàtiolas..  • 

fw  AcBtT  iicTOtf .  Gfm  ftftàiu* 

Cîffut  foliis  corUjiis  ,  ferrjrls  ,  utrinqui  levibut  ; 
Jtnttiiu  mucronaiit.  Lam.  lli.  vol.  i.  pag.  }51.  n^. 

1^17.  ctb.  S4.  fifi  I. 

Cijfus  (  ficyoiue<  )  ,  foUis  fAcordatis  ,  nudîs  , 
fetactO'ftrratis  y  ramtilis  urttibus.  Linn.  S/À.  veget» 

pag.  ij8.  —  Milkr,  Dift.  a*.  1.  —  ârats* 

Obferv.  4S. 

■CiSiuféU  'ufmfUçiktUt  uitidi*.  Jacq.  Amer.  ai. 

nb.  If. 

Fids  fitm  4mt»à*.  Plam.  Icdn.  «f  9. 8g.  jL 

Bryonia  alia  ,  gtnicuhta  ,  vioU  foliis  ;  hacciih' 
viridi-furfurafctruiinu.  6loan  ,  Jam.  106.  Hift.  I*  • 
pag.  Af  9.  ttb.  144.  fig.  I.  —  Rai,  SnppL  147. 

Ses  tiges  font  grimpantes,  riabres,  ramealês,. 
(triées  i  les  rameaux  comprimM»  fouplcs,plianSg 
articulés  ,  cylindriques,  garnis  de  feuilles  pétio- 
le es,  alternes  ,  très-fimp  les  ,  ovales,. en  cœur*, 
iuifames,  glabres  à  leurs  deux  faces  ,  tendres, 
fucculentes  ,  nerveufes  ,  aiguës  i  leur  fommet , 
munies  i  leurs  bords  de  dentehicea  en  fcie,  iné*' 
gales ,  à  pointe  fëtacée.  Les  fleon  font  oppoféet 
aux  feuilles,  difpofses  en  pinicules  rameufes  , 
d'abort  dichofornes,  terminées  en  ombelles  j  les 
pjdi.;elle5    fimnles  ,  filiformes.   Les  bsise  filBC' 
ovales,  obtufes,  d'un  vert-pourpre. 

Cette  plante  croit  i  la  Jamaïque.  ^ 

10.  AcHiT  â  feuilles  larges.  ClJfus  latJfoUa. 

CiffiafoUit  cordatis,  acuminuu .CtUuo-  dtatstia»  ' 
Btrv^S  «'viV  fMi^uUê.  Lam.  lû.  Goo.  vol.  t. . 

pag.       n*.  1618. 

Ciffia  UùfoHa  ,  foliis  cordato-ovMÎt  i  vtthf&  , 
aemtùtsau/ftiûut'ferntisirtmis  tetragmù*.  Vahl« 
Symb.  ).  pag.  iS. 

Fmis  tnrhgiu .  major.  Rnmpb.  Amb.  vol.  $,  ' 
pag.  446.  Mb»  164.  fig.  I. 
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SchuaamiiM^mm,  RheecL  M«lab.  vpl.  7.  |n|.  it. 
Mb.  II.  (  l^jMf  Août  •  n*.  9.  ) 

11.  AcBiT  rampant.  CJJlûs  nptns.  Lam. 

CjfStf /b/iM  coriato-ovads ,  fuhdentatî»,  gUirU  f 
fêrièut  mmbtlht  'rs  ,  h.u.is  monofptrmit ^  têMUn' 
ftiue.  (N.)  (  f^^y^i  AcHir,  n°.  9.  ) 

12.  AcHiT  ovale.  Cifus  cvata.  L»m. 

Cijfas  foliis  ovutù  ,  aaimtnatit ,  rarittr  dtnuùs  , 
ntrinque  Uviêm,  Lm.  HL  GmiVOL  I.pg. 
B".  1619. 

hfola  Jctudeat  f  faUu  dlongo-ovatis  ,  ad  mar- 
^im  itminUi  fiÛMs.  Bwwi»  Jmb«  pag.  47.  nb. 
4>  fis- 1*1. 

Cette  plante  a  des  tiges  glabres ,  gémVulées  , 
grimpinr^s,  rameufts,  gjrni.s  de  vriliti  Iniiples 
&  lie  feuilles  diRintes,  alceines,  peitolëes, mecn- 
Wiaoeufes*  ovaks^  glabrei  à  leurs  deux  faces  * 
.  i  ptine  àuHéa  i  leur  contour .  aruminéet  i  leur 
fwinwr,  loBfoes  au  moins  de  trois  pouces ,  Tur 
deux  8c  pins  de  large.  Les  fleurs  font  oppofees 
aux  fcuilics;  les  peiloncules  s'épanouiffent  à  lei.r 
fommec  en  une  oaibetle,  dont  tous  les  rayons  « 
nés  ouverts,  tecdidwmMSj  tmdnéi  pw  me 
«m\>e\\u\e. 

Cetxe  plante  aoît  à  la  Guadeloupe ,  où  elle  a 
^  mtfUie  pv  11.  ftuUer.  (y.f.U  M,  Lm.) 

tj.  AcHiT  blanchâtre.  C'JT-'t  caïufcent.  Lam. 
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n  7  a  de  très  grands  rapporu  entre  cette  efpice 
&  le  ovau,  lurtout  dans  !a  forme  des  feui'lcs  i 
mais  j  dans  celks-ci^  elles  font  plus  aloa|ées> 
obli^ies  OB  inégales  i  leurs  côtés ,  furtooK^nt 
leor  DaTe ,  ordos»  oUottgues ,  légèrement  tomea- 
tL  ur<;s  &  blanchâiies  «n  dcàbw  «  denctailées  à 
kur  contour. 

Otte  plante  croît  au  Pérou.  (  Heri.  Thouin.  ) 

14-  AcHiT  g\i\w\i\\c\iX.  Cijfus  gljnduhifa. 
Cijf^i  foliu  ovu  iu  ,  gldhris  ,  lax't  dtaiato^ftrrûtui 


nervis  bafi  glandutofis  ,  petiotU 
B>w  ,  cauie  friuicofo.  (  N  -  ) 

Cf.!  (  antarticus  '),fi>lu*  ovatu ^  laxe  Ctrratit  , 

^riuf.uiis ,  fubtîu  fUuMpfis,  Vent.  CtuMZ  de 
Clant.  pag.  &  tab.  ii. 

Vais  kanguruh.  Hortulîn. 

Malgré  les  rapports  nombreux  de  ceue  plante 
aTcc  tes  dent  précédentes,  elle  enefttra-dif- 
ttnâ.'  pir  f-s  feuilks  plus  grandes,  épatfiês  »  00- 
tiicci ,  gbbies,  prcfque  luilantes«  ovales, élar* 


gits  ,  mais  rarement  échaooées  à  leur  bafe,  i 
oemdares  lâches ,  aig«>ës  1  tes  nervures  faillante» 
en  dcfTous ,  im  peu  ram  fi  e-> ,  munies  »^ans  leurs 
^tiffclles  d'une  petite  ghnde  arronJie,  veUie  5  les 
pétioles  pubefcca» ,  ainfi  que  |r$  jeune»  nrr  ..ux  } 
les  vrilles  oppofé  s  aux  feuilles,  ttès-lunpies , 
roulées  i  leur  fommct  ;  les  tiges  ligoeufits,  CflilW 
driques ,  finement  HriéM}  les  rameau  COimxtt 
de  poib  blancs  &  rares. 

Les  fleurs  font  très-petites ,  hf  tracées  >  cmii> 

vertes  de  poils  loilUàtres,  Hir;)ofë'  «  cn  petites 
ombelles  j  1  cx;:orrite  de  pédonc  ili  h'  t  jmes, 
bifurqf.és.ncccmpagriecs de bnét*  > nv .  es, inem- 
braneufcs,  aigué>«  pubefcertes.  Le  cjIicj  e(t  un 
godet  à  aaatvc  dents  obtufi  Si  hcoro'l.'  à  quatre 
pétales  aitemrs  avec  les  dents  du  calice  .  ovales^ 
obtus,  courbés  en  dedans  ;  quatre  étaniities  op« 
poféiS  aux  pétales;  un  ovaire  globuleux,  plongé 
d^ns  un  difque  tétraeone  :  il  produit  une  baie 
fèche,  globuWufe  «  de  la  grofltur  d'un  grain  de 
raifin,  dtviliée  en  deux  loges,  à  quatre  fenaencw 
ofleofes  »  dont  deux  avortent  fouvent. 

Cette  plante  eft  originaire  de  la  Nouvelle-Hol- 
hnde.  On  la  cultive  au  JaidïD  des  Plames  à» 

Paris.  1)  (  V.) 

If.AcuiTquadraogulaire.  Cijfia  fuaJrangu/arii. 
Liim. 

CiJuJ  foliis  fabdtltoidtis  ,  ftrrato-dtntatit ,  nudis  ; 
cauU  letrêgon»  ,  articuiaio  ,  eanufo.  Lam.  lll.  n". 
1 611.  «-  ûon.  Mant. 

Sâlumtkus  (  quaJragonus  ) ,  tauU  aniciUato ,  di- 
chotomo ,  ttiragMo  £  f«Uit  caraqGl ,  cordjtis  ,  ftf» 
'a:is  ,  fimieomp^emttt.  FotsUl.  rlOT.  zg>  pt.-arab» 
pag.     >  &  Icon.  tab.  1. 

Planta  bacdferj ,  fcandcns  ,  tpidtndros.  Pluken. 
Pbyt.  )  lO.  fig.  6.  Optima.  (  Voyci  AciiiT ,  n*.  4.  ) 

\6.  AcH'T  à  petites  flcïUrs.  Cijfus  mi^rantka. 

Ciffui  f.  iiii  gldbris .  irihiiis  ^fuhintegrit ,  aeulii  i 
umkt^Oaftèfùnqutfdis ,  pettoh  yix  bngîtriiÊU,  (N  )• 

Ses  rameaux  font  grêles,  ftriés  ,  très-p!abre$  , 
larmenteux,  garnis  de  feuilles  alternes  ,  pétiolt  es, 
oyalcs-lanceolées  ,  gbbrts  &  vertes  à  leurs  dent 
faces ,  divifées  en  trois  lobes  inégaux .  les  deux 
inférieurs  beaucoup  plus  courts,  pTefi|a*obt»* 
celui  da  mtlitv  laïKéolé  ,  aigu  ;  entiers  ou  munis 
de  quelques  dents  rares  1  les  pétioles  au  moins  une 
fois  plus  court»,  que  les  feqi'lcs  5  les  vrilles  prefque 
capi  buts ,  bifides.  Les  fleurs  font  iatéra'cs  j  un 
peu  (dus  longues  que  les  pétiolee  i  le  f»4donail(i 
commun  divii'é  à  foo  fommei  en  cbiqtayons  iné- 
gaux ,  garnis  de  petites  braâées,  8e  terminés  par 
de  très-petites  ombellules. 

Cette  plante  croît  i Saiat'JOoniiagne.  (  y,/,  m 
ktri,  Dtifant.  ) 

O 
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♦  ♦  Feuillu  compoféfS. 

17.  AciiiT  acide,  dj/m  acida.  Linn. 

-  Cijfas  foliU  tenuuis  ,  lAovûùt  *  glakiit ,  canojis , 
incijis.  Linn.  Syft.  ^nuti»  p«g>  1 18.  —  Svtm . 

Obi.  49.  w     r  •  * 

Sicyot  trifoUata,  Linn.  Spec-  PUot.  I.  p.  lOI  }• 

J^jRi/«  triphyUa,  fcandau  ft  eÊaviadatat  foliit 
€nitu,fimuit,Bniwa,}ata.  147. 

'  Bryonîa  a!ba ,  triphylL  ,  gc n n !<i:j  ,  foliis  cn^ffis , 
•c/ii4.Sloao«  Um.  ic6. Hilt.  x.  pag.  i.}  j.  tab.  14X. 

Viiis  rrifolia,  miner,  corymbefa,  acinit  nigrio 
fiiiu,  tuiiinaÙ4.  i'ium.  Spec.  iS.  ub.  x$f.  âg.  j. 
(  y»yti  AcHtT  «  n*.  f .  ) 

iS.  AcHiT  ailé.  Cjflff  4tUt*.  Lan. 

Ci Jf us  foliit  ternatts  f  foliolis  hir/ltis  ,  dcnticuh- 
tt*.  lél). 

C/^/  irrfoSgu,  Linn.  Sffl.  Tefer.  paf.  ir^.  — 

Jacq.  Arptr.  pag.  15.  tab.  iC^i.  fiç.  ia«»Jillicc, 
Diû.  1°.  4.  —  Svartz  ,  Obfcrv  50. 

I/f»tt  tripkylla ,  fcandtlUt  fiUh  0»Mit,  /M»- 
tatij  ;  peiio/o  commun:  mêrgUUU»  «UlBiUmi  tlUfêri- 
kus.  Brovn,  Jam.  147. 

Bryonta  alka ,  triphylla  ,  méxima.  Sloaa ,  Jam. 
\r/.  Hift.  I.  tab.  144.  fig.  z.«*Rai, 

âuppl.  347.  (  y oyt[  AcHiT  ,  n*.  6.) 

19.  AcHIT  luifant.  Cljfusiucida. 

Ciffus  foliit  urnatis  ifolitlit  ovatitt  lueiJù ,  gtâ' 
tris,  dtniUulato  faactit  /  «ut/«  em^rtffo  t  fuhutrM- 
fonOf  gtandulofo.  (N.) 

Cette  efpèce ,  qui  me  paroit  fe  rapprocher  bea  u  - 
coup  du  ci  fus  alûta  >  en  dîflèr*  par  les  finitVes  gla- 
briî  ,  (  ni  i  lies  J:^'  luif-ntes  Ses  ramcïux  font  gla- 
gres,  farniLiit^ux  ,  tomprirnés,  légèrement  tétra- 
gones,  ftrilS  ,  p.irfcmfs  de  qntiques  petites  gl.in- 
(ict  i  les  angles  un  peu  menibraneux.  Les  feuillet 
font  pétioiées,  ternées  ,  compofées  de  trots  foli»- 
les prtfqne  feffiles , ovales .  un  peu  inégales ,  ner- 
veufes  oc  réticiilées  en  deiTous,  dentées  en  fciej 
les  dtnrtiuies  courtes,  terminées  par  une  pointe 
|<etacée.  Les  fl«urs  font  étalées}  les  pédoncules 
ylufi:  urs  fois  didi0M«És  «  divifé»  en  ombeUes  & 
tn  otnbellules. 

Cette  plante  crokà  l'tte  de  Cayenoe.  fi  (  F^^f. 
h  ked.  Dttfint,  ) 

>o.  AcmT  cendré.  Gffiuàntn**  Lan. 

Ciffus  foliis  untatit  { /6U§SsM^i^liuitUiu,  ^u— 
(!s  ;  l  teraiibutfiAttnMi^ftàolb  temiku.  Lan. 
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Cette  plante  a  toutes  fes  parties  recouvertes 
d'un  duvet  cendré  ,  pubefceut.  Ses  tiges  font 
ftiiéeSf  afiftuleufes,  grimpantes,  vrtHéts  ,  gar- 
nies de  ftnilles  akernes ,  pétioiées ,  ternées,  com* 
pofétS  de  trois  foliolis  prcfque  (  tt\ki ,  ovales  , 
éthancrees  à  leur  bali-,  furtout  les  deux  latérales, 
un  peu  cpïilfes  ,  nerveuft  s ,  n  é  iiocrement  créne- 
lées à  leur  contour  ;  k$  pétioles  cylii  driques  , 
pref^ue  de  la  longueur  des  feuilles.  Les  fleurs 
font  terminales  ;  les  pédoncules  droits ,  alongés, 
rameux  vers  leur  fommet,  pubefcens, divifés pat 
dichotomie ,  terminés  par  de  petites  ombelles;  les 
pédtcelles  uès  courts  i  les  calices  petit»  «  pubef^ 
cens  t  ^  coalenr  cefidrée. 

Cette  pUnte  n  été  recueillie  dans  les  Indes  orîeB* 
taha  par  M.  Sonnetat.  (         ktri,  Laitt.) 

21.  Ac»T  â  peikf  finhf.  Cffat  mgftmtufâ. 

Vahl. 

C  iJ'us  folUi  tmuik  «  Mangis  ,  ftrraùs ,  gUhrit , 
rr.emàraametit.  VaU»£tb8«  i'f*ê'  I^- 

Vitit  trifo/ia ,  uvâ  (Ofymbofa  s  acinis  minoribus, 
ntundis.  Pium.  Amer.  18,  &  Icon.  tab.  Z59.  6g.  4. 

Ses  rameans  font  glabres ,  angulei»,  fiuw  mem- 
brane fur  les  angles  ;  Tes  feuilles  ternécs;  les  deux 
folioles  latérales  ,  feiiilcs ,  lancéolées,  etltptiques  , 
longues  de  deux  pouces ,  légèrement  mucronées  { 
la  terminale  pétiolée ,  preC^oe  lot^ue  de  trots  pou- 
ces t  fouvent  rétrécie  i  Tes  dewt  e«r<mhds ,  un» 
fois  plus  large  que  les  deux  autres;  toutes  glabres, 
veinées;  les  nervures  roufleâtres  en  deflous j les 
dLiK'j! Lires  d:llarnes  ,  muCTODéeS  }  kt  pédoke 
mcmbraiitux  à  leuis  bords. 

Les  fleurs  fort  petites  ,  pédicellées  5  les  pédon- 
cules axillatrts,  à  quatre  rayons  légèrement  ct« 
liés,  inégaux,  crés- ouverts,  deux  fois  dichoto- 
mes.  Le  calice  eft  très>ceitrt .  )  quatre  lobes  peu 

finfibles;  quatre  p(*t-!rs  ob!on;;s ,  autant  d'eta- 
rr.ines  de  1 1  longueur  tie  la  corolle  i  l'ovaire  gla- 
bre ,  auqu'-l  fuccèdduwbfliefiMtpeiitefObbn- 

gue  ,  obtufe. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales,  b 

aa.  AcHiT  à  6aill«i  ébinfts.  Pfif  tttHjtfUim. 

Lam. 

Ciffiis  finis  tenutis  ifolioUt  obovatis  ,  obtufis  , 
dnuatis  ,  puhcfceatihmt.  Lam.  lU.  n*.  léiy.  (  Voyer 
Al  HIT,  r.".  7.)  Je  foujçonne  que  cette  cfpèce  eu 
la  même  que  le  ti£kt  c'«iMtd,  Vahl,  Svmb.  pag» 
19.  (f>)«tVi«Miàtioi»finiiUes,  voLS.n*.  18.) 

ij.  ACHIT  i  fituilles  aiguës.  Ciffus  acutifoiu. 
Ci  fus  foRis  tenuttitf  folioUt  mtmtnamtâs ,  gHf 

cauU  tcbili.  (N.  ) 
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Ses  tiges  font  gréie« ,  farmenteurcs  ,  gUbrcS, 
flriées,  légèrement  cnm.irnnêes,  anguleufesi  les 
feiiiiles  pétiolëes^  ternétst  les  folioles  petites* 

rfdicellées  ,  ovales ,  très^nces ,  vertes,  glabres 
leurs  deux  faces,  aiguës  à  leurs  deux  extrémités, 
divifees,  à  leur  contour ,  en  larges  dentelures  iné- 
fipfes,  an|ale«tej  aiguës,  pterque lobées  ;  les  pé- 
tioles Riifwmnt  plus  bogtqoe  letfeuilks.  Je  ne 
cooDois  ni  l«  flM»  hMm  fitun. 

Cette  alaiiie  crok  dam  les  Indes  orientales. 
Elle  m'a  M  eoumuàMét  vu  M.  Dopuis.  y  ? 

24.  AcniT  charnu,  djfuj  mmofa. 

Ci£iiisfoliis  uraatis  }  foUolit  ovato-aeutis ,  ferra- 
tii,  MMéu  i  /«tite  en^  Lam.  111.  a*.  iéi6. 

Cifful  CJ'''.ofa  ,  fcliii  tc"tj!it  ,  ovjtis  ,  obtufis  , 

fimuùf  giairis  i  ramii  ptùoiifyu  urtùkui ,  Vaiii  j 

flano  ,  rotundo  ,  nigrx».  Rai  ,  Suppl.  ^6. 

Fmnis  cr^itatu  ,  trifoUum,  Rumph.  AiDboio. 
toL  /.  pig.  44&  tab.  i6f . 

Ttjori  valu.  Rheed  ,  Mahb.  vol.  7.  piff.  I7. 

Xf.  ACHIT  digité.  Cfj^  dlgitata.  Latn. 

iSku  foinails^  Juptn9iîhu  unuois,  Ltm.  lUnftr. 
a*.  16x7. 

Sâ/antkvj  (  digitatui  )  ,fotii*  inftrioriku  palma- 
tts ,  quinatis  ,  fuftrioriinu  umatU  j  otuùitu  fttioh 
communi  fufitntiitis.  FoitUl.  Flof.  >^rpC»«inki> 

55  ,&  Icon.  tab.  j. 

Cmm  effèce  ditf^  do  < j|<<«  /«i<iM  par  Tes 
lênillM  di«Mées  8e  non  pddUfes  %  die  Te  rappro- 
che de  Vhedtra  qulnqutfolia  Linn.  Ses  tines  font 
(çlabrts  ,  cvlin.iriques ,  lameufeS}  les  feuilles  gla- 
bres, pétioléesi  divifées  en  p'.ufieurs  dif^itations 
ou  folioles  ovales,  au  nombre  de  cinq  aux  feuilles 
InfiMeuTes,  de  trois  soi  fopérieures  ;  toutes  réu- 
nies fur  le  pétiole  commun ,  dentées  en  fcie  à  leur 
contour.  Les  fl  urs  font  difpofées  en  panicules  ra- 
meufes.  Le  friiit  coiififte  en  une  baie  globuleu'e  , 
velue,  à  quatre  &Uoos«  «'ouvrant en  quatre  val- 
MfcUsfeuillMcdw«d0vieaiMiittièMddes.  ic 
fmi  employé  avantageufemeot  cMitre  la  fièvre. 

Cette  piaoce  amx  dam  rAsaUe.  {^Forthktd.  ) 
âlL  Amn  «ni».  CI0m  Amw.  VaiO. 

C  ff'us  foll'is  urnaiit  ;  fblio/is  ohovJtts  ,  bu^Êfri- 
mis,ghl>ris.  Vahl,Symb.  3.  pag.  19. 

Sca  tites  font  ^tee»,  gtimpanies  »  munies  de 
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\i\\\e%  opporécs  aux  feuilles,  bifides,  garnies  de 
feuiliïs  alternes,  pétiolées,  teroéeat  lafoUolet 
ovale»,  très-glabres,  cntièm»  meinlïtanettiés « 
mucronées  l  leur  fommet  {  les  deui  latérales  pltia 
petites,  feflTiliS  ;  colle  du  milieu  pétiolée ,  trois 
ïon  plus  grande.  Les  fleurs  font  portées  fur  dcs  pé- 
doncules axiTlaires,  folitaires,  glabres,  plus  longl 
que  les  feuilles ,  uichocomes }  diaqtie  bnadM 
miné*  par  tcob  iteai*  pédiedMea. 

Cette  plante  croit  I  lUt  de  SabteOois.  (Dlf^ 
«njjpf.  «r  KakL  ) 

27.  AcHtT  à  fiHriUm  pédbiiet.  Clfit  ftitu. 

Lanr. 

Ci/fus  foUit  peditiii ,  tnueaphylUs  j  f<>tiolis  ovatO' 

Iil.  n".  1628. 

Ciffus  ptdata  tfoliis  pedttis;  folitlù  ianctolatit, 
firmiâ,  faUksumtma/tê.  Vahl ,  Sfwb,  |.  pag.  la 

Ci/ii  (heptaphylla)  .  fo/!i/  feptadi t  fimût ^ 

k.'fpidis.  Reti.  Obf.  5.  pag.  li.  ? 

Samiucu/  caïutdenjii.  Burni.  Flor.  ind.  pag.  7J. 
(  Kf7((  ACBIT,  II*-  léi.  > 

aS.  AcRrr  Mtdrophylle.  Cifm  htttmfkyU*, 

Cijfuj foliis  ftdatit ,  pentmpfyiU*  ,  giairis  ;folioli* 
faptriorikus  rhon^iétis  ,  trematis  ,*  iafkrioribus  oUim 
qais,  «btufis  ;  eaiiU  f^ulofa ,  ftriato.  (N.) 

Cette  plante  diffhredacijfujpeduta  parle  nonnbr» 
&  la  forme  des  pétioles.  Ses  tiges  font  droites, 
glabres,  cylindriques,  fiftuleules,  flriées,  rame»- 
fesi  les  feuilles  longuement  pétiolées,  pédiaires, 
compofées  de  cinq  folioles  inégales,  pétiolées, 
glabres  à  leurs  deux  faces,  d  cren  lurts  obtufesf 
la  foliole  du  milieu  plus  grande,  rhomboiJale  i  lea 
deux  folioles  btérafes  Tupérieeres  plus  petites,  de 
même  forme,  aiguës  }  les  deux  inférieures  plus 
courtes ,  ovales ,  très-obtufes  ,  crénelées  à  L-ur 
c6té  extérieur  )  leur  côté  intérieur  plus  étroit  , 
prefqoe  tronqué ,  un  peu  en  croiflànt ,  très-en  rier  { 
Us  pétioles  glabres,  comjprioiés ,  ftriés.  Les  fleuis 
font  étalées  ,  aff.z  nombreufes  }  les  pédoncules 
fl<:xueux  ,  dtviles  en  plufieurs  bifuicationi  très- 
ouvertes.  La»  fiina  mdc  glabiei  1  petits,  •vaks« 
ob;us. 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  l'île  de  Java  par 
M.  de  ijuilaidiice.  (  r.  /.  ic  Aer4.  Jhtf^êt,  ) 

29.  AcnT  palmé.  Ctfupabmâtm, 

CijfàtfoUls  palmatis  ,  qj'matis ;  foUolît  utrtnqA 
glabns  ,  angitftit ,  UtunUtis ,  fcjjîlibiu^  dautto-fi» 
uctù ;  ramutis  tttragonit.  (  N.) 

Ses  tigei  fe  divtfent  en  rameaux  gtabies,  no  pea 

grêles ,  tétragones ,  ftriés  ,  farmenteux,  garnis  de 
fcuiUes  aicernes,  pétiolées,  palmées  ou  digitécs, 

O  a 
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compofëcs  de  cinq  folioles  feffiles,  tris-étroites, 
oblongues,  lancéolées ,  glabres  à  leurs  deux  faces , 
i  nervures  peu  f«nfibles,  excepté  celle  4a  miUeai 
longues  d'environ  quatre  pouces  fur  ouatre  ligne* 

de  large,  rëtrécies  à  leurs  deux  extrémités ,  mu- 
nies i  leurs-bords  de  petites  dents  diliantes ,  l'éta- 
cëes|  les  pétioles  grêles,  prefqtie Cylindriques , 
■hbiet,  ftriés  ;  les  vrilles  biiî  les  ,  oppofées  aux 
ieutUes*  Je  ne  connots  ni  les  flsurs  ni  les  fruits. 

Cecie  phnt»  e  été  ffowiiKç  m 
riie-ée-Fcance.  iK.f.  Uktrk.  Dufiiu,) 

.       AcBiT  Orient;  r<j|w  «ffMM/Sr.  Um. 

Cîjfus  foliis  fuhbipinnaiis }  foUoUs  ferratiSy  ovatisj 
éû»lt /rÊuefceau,  Lam.  lUufir.  it**.  16x9,  tab.  84- 
Âg.  X. 

Cette  plante  «  le  port  do  Wrû  «rlerar;  elle  eft 

beaucoup  plus  grande  ;  fcs  feuilles  moins  compo- 
féesj  fes  folioles  plus  larges.  Ses  tiges  font  li- 
gneufes,  glabres  ,  lameufes ,  grimpantes,  cylin- 
driques ,  de  couleur  purpurine  ;  garnies  de  feuilles 
«mples  y  longuement  pétiolées ,  une  8e  Ibovene 
deux  fois  ailées;  chaque  pinnule  pëtiolée,  com- 
pofée  de  trois  folioles  ovales,  élargies,  largement 
dentées ^n  fcie  ou  intifees,  prerqu'anguleults 
point  échancrées  à  leur  bafe,  glabres  à  leurs  deux 
nces ,  aiguës ,  d'un  vert-gai ,  plus  pâles  &  un  peu 
glauques  en  dt  (Tous,  membraneufes,  veinées,  ner- 
veufes  i  les  teuilles  des  jeunes  rameaux  beaucoup 

Slus  petites  »  les  pétioles  accompagnés  de  éeux 
ipules  fcaiiLufes ,  caduques. 

Les  fleurs  font  latérales ,  oppofées  aux  feuilles  ; 
le  pédoncule  coaimm  de  la  longneur  des  pétioles , 

dichotomes  à  fon  fommct  ;  chaque  branche  ter- 
minL«e  par  une  petite  ombelle  fimple,  quelquefois 
bifurc  juée  i  les  péiicelles  courts  ,  Diimis  de  petites 
braâées  caduques  i  la  corolle  fort  petite ,  d'un 
blanc-lrerditie }  le  finit  ctobuleux  «  un  peu  ovale , 
fonnomé  d'an  fiyle  perfiihnr. 

Citre  plante  a  été  découverte  dans  le  Levant 
pjtr  Michaux.  On  la  cultive  au  Jardin  des  Plantes 
d»  Paris.  1^  (r.v.) 

'.   91..ACBIT  coonivem.  Cigis  mutvm/.  Lam. 

Cifusfotih/U^ÎMttiff/oUtiù  tenais,  o'tufiuf. 
tulU,  fuiJentatiâs  pualis  €0mnhtiuAu,  Lam.  111. 
a*.  1630. 

Cette  efpèce  eft  très- rapprochée  du  ci  fus  oritn- 
UtSs}  elle  en  diffère  furtoHt  par  Tes  folio',  s  plus 
]>etites  &  moins  nombreufe'.  Ses  feuilles  font  pé- 
tiolées ,  alternes ,  prefque  deux  fois  ailées,  com- 

Efées  de  folioles  ouates  ,  légèrement  dentées  à 
ir  cofttour ,  un  peu  obtufes  à  ieur  fonunet.  La 
corolte  cfi  fonnée  de  cinq  péules  comùvens. 

Cette  plante  aob  i  Mie  de  Mad^gaftar.  (Oré, 
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31.  ACHIT  flrié.  Cijfusfiriata.  Ruiz  &  Paw 

Cijfus  foliis  digïtaiisifoliolis  oblongo  lanctoUùs. 
ferrai  s  i  coule  firiaio ,  jlexiufo  ;  eymis  coatâMiis, 

Ruiz&Pav.Flor.petttv.ToL  i.  pag.é4.tab.iQa 

ng.  6. 

Ses  tiges  font  giimpintes,  flri-es,  ligneufes, 
tres-ramifiées  ;  les  jeunes  rameaux  pubeli»ns{  iës 
feuilles  digitées ,  composes  de  trois ,  quarte, 
fottvenc  cinq  folioles  glabres,  oblongues ,  lancéo- 
lées, un  p.'U  rétrJcies  en  coin  à  leur  bafe  ,  d.-!!- 
tées  en  fcie  à  leur  partie  fupérieure  i  les  infé- 
rieures plus  petites;  les  pétioles  pubefceni,  ac- 
compagnes  de  Ûipules  ovales,  ainiës*.  à  demi  am> 
plexicaules. 

Les  fleurs  font  dirpoféesenttnedmotennii^t 
oppofée  aux  feuilles ,  du  ho  tome}  les  pédoncules 
&  les  pedicelles  pui>etcens  ,  munis  ite  braûées 
ovales ,  tort  petites,  concms»  aiguës.  La  corolle 
eU  ^une  j  les  baies  d'un  poHme-noic,  de  la  graf* 
feur  d'un  pots. 

Cette  plante  croie  au  Pérou ,  fie  flenrtc  dans  kl 
mois  d'oâobre  8c  de  novenbie.  b  (0^ttm,a 

Rui\&Pav.)  * 

33.  AcHiT  graonleux.  Ci/us  grtutUtf**  Rois  It 
Pavon. 

Ciffus  eaide  anguht»  ,  ^anulofo  ;  folùs  qùitMtf 
foliolis  ohovatis  ,  dentuiis  ;  cymîs  patentibut.  Rliiz 
tfe  Pav.  Flor.  ptruv.  vol.  1.  pa^  64..  tab.  101. 

ng*  4. 

Ses  tiges  font  glabres,  ainfî  que  toutes  les  as- 
tres parties  de  la  plante ,  tigoeufes ,  grimpaïues, 
très-rameufes ,  légémnenc  (étragones ,  grswléB» 
fes  i  les  feuilles  compofées  de  cinq  folioles  en 
ovale  renverfe  ,  dentées  à  leur  partie  fupéiieuta; 
les  inférieures  plus  petites»  les  pétioles  une  fois 
plus  courts  que  les  feuilles,  granulés,  ainfi  «ne 
les  vrilles.  Les  flems  feraient  une  dme  cenMflale, 
étalée,  dichotome.  La  corolle  eftiameilcsbaiei 
noires,  de  la  groffeur  d'un  pois. 

Cette  plante  croit  au  Pérou  ;  elle  fl  rurit  dans  les 
mois  de  déce  mbre  8e  de  janvier.  B  (Ê^trât.  «r 

Rùi  (f  Pav.)  ^ 

H  AcHTT  i  fenines  oUiqties.  Cgkt  ei/tjwu 

Ruiz  &  Pav.  ^  ' 

Cifus  fotiu  hinath  umatif^ui ,  ftrrusis  ;  Uttnf 
Itbut  cordatis  ,  obliquis  ,  incermtdia  ova/i  ,■  fortins 

umbtlUto^rymboJts.  Ruix  &  Pav.  FJoi.per.  voL  1. 
pag.éf.  tab.  ioi.fig.6. 


a 

■I 


Set  tiges  fbnr  tétragones ,  grimpantes, 
fes  .  flriées  ;  les  jeunes  rameaux  pubelccns }  hs 
feuilles  longuement  pétiolées,  alternes,  géminée! 
ou  ternées,  ovales,  en  cœur,  dentées  en  fcie, 
veinées  a  piieiite  i  kiw  6coiofi6|^ou»i  ks  dpix 
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fii>Uo\es  latérales  plus  petites ,  :yînt 
côtés  p'.us  étroit }  la  terminale  plus  g 


un  de  leurs 
grande  ,  acu- 

minée  ;  deux  ftipuUs  oppofécs',  ovales,  un  peu 
élargies.  Les  fleurs  (oot  dii'poCéei  eo  uoe  ombelle 
à  non  ou  qaatr»  rafom  i  les  fédictllo*  dkhoto- 
ines«  inégaux ,  accompagnés  de  «leiiipetKCsbnc- 
La  corolle  çft  jaune. 


Cette  phnce  crdt  «e  Pérne  i  die  Beorit  éum 
les  mois  de  mi  Se  û»iÊi».{D^firift,mMMiitr 

Pavon.  ) 

5;.  AciiiT  mjppou.  Cijfus  muppia.  Lan. 

Cijpu  Jbltii  fuiiipimwit ,  Uviiiu i  foUolU  9Va- 
tnt^mimiâ.  Lam.  Uloltr.  n*.  léft. 

Ses  jeunes  rameaux  font  glabres  ,  articulés , 
comprimés)  les  Veuilles  prefque  deux  fois  ailées  i 
les  pinnules  conpofées  de  trois  folioles  omdcs , 

pédiceltées  ,  très-entières  ,  nn  peu  obtufcs  ,  ré- 
trécies  àleuis  deux  extr.  mités,  longues  d'environ 
un  pouce  &  plus  ,  un  peu  charnues,  ttes-l  ll-s,  à 
oeivures  fines,  latérales.  Les  pédoncuLs  font  tr:- 
fides  t  chaque  ramification  duvifée  en  quelques 
dichotomies  inégales  i  les  fleurs  petites  t  les  buits 
•raies  4  prefque  pyriforoMSt  uès^glabrés. 

Cette  pUoce  croit  i  rile-d»>Piaace ,  oft  die  a 
été  obteitée  pu  Commerfoo.  (  F.  /  ie  hri. 
tant.') 

ACHSU  E  panrVuIée.  Achmea pan'uulata. 

Achmta  f,jpo  pantcuUto  ,  raitmofo  fotiis  tnp- 
formiius  ,  carinath  ,  acitlraiii.  Ruis  8C  FSV.  Floc. 
peruv.  vol.  ^.  pag.  37.  tab.  164. 

Plante  herbacée  ,  dont  Us  auteurs  de  la  Flon  du 
Pinm  ont  fait  m  gente  particulier ,  &  luiiiiel  ils 
anrilNMm  pour  careâère  eflVntiel  : 

Un  catict  doMt$  tm  «xtérieur  h  trois  foûaUt  i  un 
intiritur  a  trois  dicm^urtti  trois  pétniesf  dimsiemlts 

k  la  bjft  de  chcqut  pétjle  ;  fx  fta^nh.ii  ;  un  Jty/e  ;  te 
fi'fmalt  trifdc  j  une  tapfuU  à  trois  Lges  ,  a  trois 
«eAwr. 

CARACTèng  «ÏMBILIQOB. 

Chaque  fleur  offre  : 

^  I*.  Un  ât/rc*  double}  l'extérieur  inférieer»  co- 
riace, campenelé,  à  trois  folioles  prefque  toiides , 

obtufes  ;  ^a  troifièéieinucronée  ;  le  calice  intérieur 
plus  loni;  ,  Tupérieur ,  à  trois  découpures  ovales, 
roulées  fur  el(es-:i>éfT^es»  de  moitié  M  nONIS  pies 

courtes  que  pétales. 

1°.  Une  corolle  compofée  de  trois  pétales  lancéo- 
lés,  réflecluN  i  leur  Commet,  accotnpegnis dMCna 
à  leur  bafe  de  deux  écailles  ovales. 

Six  itamines  t  dont  ks  filamens  font  filifor- 
■Ks,  de  la  longueur  de  k  coioOe  «  ceiniiiée pu  des 
ijjKliiici  linéaires.       ,  , 


4*.  Un  ovaire  ov.:!e  ,  furmonté  d'un  ftyle  fili- 
forme ,  de  la  longueur  des  etamiucs  >  un  uigouie 
à  trois  décoifuns  aigiiifi. 

Le  fruit  confifte  en  une  capfule  ovale ,  ï  trois 
logt  s ,  à  trois  valf  es^conienatit  pluiisun  femences 
ovaks. 

Oifin>aiions.  Les  pétales,  av.tni  leur  dévetop* 
pement ,  font  mules  en  fpirale  avec  les  étamineo 
8f  le  flyle.  Ce  genre  porte  un  no-^i  grec  qui  ex-' 
prime  le  cu-idiere  de  la  :r'-i:icm  i'ri'iole  du  calice 
extérieur,  tenni  .te  en  upl-  points  mutronée. 

Ce  çenre  appartient  a  b  (.nulle  des  afperges, 
&:  doit  fe  placer  dans  L  d  viiîon  des  fmilacécs, 
entre  les  callixcnt  8c  les  phtLjiu,  Au  lieu  d'établir 
deux  calices ,  comme  l'ont  fait  les  auteurs  de  la  F/ortr 
du  Pérou,  il  eft  plus  naturel  de  confiiérer  le  calice 
imeme  comme  trois  divifions  yMis  courtes  de  I» 
corolle  (cili  i.'  cûlore  ,  J^.jJ'.  ).  11  eft  d-flicile  à  croire 
que  ces  divtlions  adhèrent  ou  foient  fupérieuret  à 
1  oveiro,  œmroe  lediAnt  las  aiieun  a-delÎH% 

L'achiv.é-  ne  renferme  qu'une  feule  efpèce  her- 
bacée ,  dont  les  liges  font  garnies  de  feuilles fimplet, 
en  forme  de  glaive ,  armées  d'aieuillons.  LesCeurs 
font  difpoféfs  ,  à  l'extrémité  des  tiges*  M  me 
Çrappe  alongée ,  paniculée.  La  corolle  elk  d'iul 
jaune-verditre.  Cctt  *  plan»  Croit  fur  ks  sibieSa 
dans  les  Andes,  au  Pérou. 

ACURAS.  (  Kdysf  SAKinuiaK.) 

ACHYRANTHES.  (K<y»tCAOii.AiLi.> 

ACHYRONU.  (Keyf^AcNrRomB.) 

ACHTRONIE  velue.  ÂehyronU  vUttfi.  Wendl. 

Achyronia  Miis  lanceolatis ,  iit:tg€rrillUt t  ftéUÊ» 

cutis  axiiturious  ,  urtifioris.  (N.)  > 

AthfiwU  riUof».  Wcndl.  ObCerv.boc  p^*40, 
&Hort.lieficidMS.  i.psg.  ié.tab.  11.— Wiud. 

Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  925. 

ArhrtfT  an  de  la  Nouvelle-Hollande  ,  qni  ctmf" 
ntite  un  genre  particulier,  de  la finuRe  oesléeii- 
mineuiés ,  v  iiiln  Jes  bothonût»  dont  lecsiaaeve 
eflenttel  ett  d'avoir  : 

Un  ettliet  a  cinq  dents  ;  la  dent  ii^hieitr»  i^mfh  p 

iifiji- ;  une  co'oUc  papil'o-i  icie  ;  Us  itnmines  diw 
(Ulphis i  une  goujfe  comprimée  ,  j  ptufiturs  fementts, 

Sçi  tiges  ftjnt  glabres ,  droites ,  rameufes,  cjr-> 
lindriques,  hautes  de  deux  pieds  (  les  rameaux 
alternes,  cylindriques,  chargés  de  lon^s  poils 
épars ,  foyeux  ,  étalés  ,  garnis  ds  feuilles  lïmples  , 
p-.'ti()'<.i.s ,  un  jjcii  rt»!ili;\,  lar.téolejs  ,  phbres  , 
très-entières ,  aiguës  à  leur  fommet ,  munies  à  ieutS 
bords  de  longs  poils  foyeux.  Les  fleurs  font  fo- 
litaiies.  placées^  dans  l'aiffi^  des  feuilles  «  Aie 
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dei'pédonculfs  fîmples  ,  uriî!!ores.  Leur  c.ilîee  efl 
%elil°,  divile  en  cinq  dents  inégales  ;  l'inférieure 
plus  longue  &  bili  Je.  La  corolle  eft  jaune  ,  papil- 
\onf€^i  f ovaire  libr*  :  il  lut  fuccide  une  gouflie 
çomfihiéoi  i  «m  feule  loge,  coaceiuot  plufieun 
iêmences. 

Cette  fkatt  croît  i  la  NouveUe-UoUande.  % 

ACHVROPHORUS.  (Vaî!!.  A  iinf.  )  Vaillant 
a  décrit  Tous  ce  nom  piulîeuts  plantes  du  genre 
fcnola  Linn.  (  Voye^  Seriolb.  )  AJanfon  défigne 
fous  ce  même  nom  le  genre  porctiU  {hyfociii.ru 
Uon.}.  Garrtner ,  qui  en  a  fait  également  ura:;e , 
tie  l'emploie  que  pour  le  feul  hyrocht'is  maùjtj 
Linn, ,  dont  il  fait  un  f?enre  féparé.  cara^érife  par 
l'aigrette  de  toutes  les  rrmences,  poitéc  fur  un 
pédicule ,  en  quoi  il  diière  des  auras  efpècet 
à'kyfoehâri»,  «MM  YmgDàm  àt»  fw—cM  oargi- 

AaA.  ViUd.  ÂMJu  ÂaM.  irtyn  Ceon.) 

ACICARPHA.  ilc;«4'y4«.  Jiif/âènre  de  plan- 
tes dicof ylé.îones ,  établi  par  M.  de  Ju.lieu  ,  à 
fleurs  compoféc  s  ,  toutes  flofiultufts  ,  très-voilin 
de  l.i  famille  drs  ciiuroctphiles ,  cjui  a  beaucoup 
d'^âîiiite  avuc  \c  gundeitai  il  comprend  d.s  herbes 
éiotîqucs  à  ITurr^pe;  à  feuiUes  alternes, itêttrt 
terminales  &  roiitiirts  fur  les  raiiieaux. 

Le  caraâère  elTt-ntiet  de  ce  genre  ell  d'avoir  ; 

Un  calice  commun JîmpU  ,  à  cinq  dLoupures ,  rtn- 
''ofcul 
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du  r^c«ptiefe  réunies  en  un  feul  corps  i  mrfileillfl 

inieriUces  forment  de  fîmples  cavités  alvéolairet* 
ouvertes  fupéiieuffeiiietit.  Leurs  gaines  font  cou- 
ronnées d'une  aigrene  {duneufe  dans  l'un ,  paléii' 
cée  dam  l'iutre.  Leur  calice  i^eA  pas  (impie  ^  nnit 
formé  de  pluficurs  rangs  d'écaillos  ;  enfin  ,  leurs 
fleurs  oâfrenc  des  demi-fleuroos  dans  leut  circon- 
fitrance*  a 


très  ferries,  riunics  en  un  feul  corps.  De  leur  tafeni/e 
réfJu  un  fruit  hénjft  par  tes  pointes  des  ptitlettet , 
•Htre  trfqiulUsfoM  pradquigtdeptthu  Ugm fimhi, 

à  une  feule  fcmence  non  ûigrdtée. 

Obfcrvations.  La  coupe  horizontale  du  fruit 
offre  cinq  loges ,  &  fa  feaion  verticale  tron  rangs 
de  loges ,  placées  l'une  au  deiTus  de  l'autre  ,  ap- 
pliqtié«s  contre  an  axe  central ,  q^ui  eft  proojbie- 
tni'.t  le  réceptacle.  Cette  Jirpolition,  dit  j\î.  de 
JuUîcu,  annonce  l'exifttnce  d'environ  quinze  lo- 
ges, qui  paroiiTent  communiquer  au  dehors  par 
un  canal  très-étroit  &  prefque  fermé.  Les  fleurons 
4tt«em«e  ibnt  peut-être  flérHes.  L'evHbnce ,  la 
foTTie  {V  b  dtfpofîcinn  des  loe;s  du  fiuit  offient 
un  £.U4;t^r trr s-par;iculier  d.irs  l,;s  plantes  com- 
portes. (  )n  l'dioit  d'abord  ttnté  de  rapporter  cette 
pUnte  à  la  famille  des  cotvmbifite* {  nuis  fon 
fl(j^|idilè<eft  fimple  ,  cé  qui  eff  cbntrafre  I  l'obfer  - 
vation  confiante  des  fleurs  henni:  hrodites  de 
cette  famille.  De  plus,  parmi  les  gci  t  s  à  récep- 
tive ivilcicé  ,  «Il  ii'^ri  trouve  aucun  ,  Aim  les  co- 
rymbifères  ,  qui  ait  avec  celui-ci  une  affinité  ipar- 
OUi^  Le  cufp.did  de  Gzrtner  H  VaputtU  du  même 
awmii'MtttlaTémé,  conmie  lui,  kspuDettM  • 


Ce  genre  a  b«niOpHp  d'affinité  arec  les  fauiïes 
cinarocephales ,  qui  renferment  Us  élémens  d'une 
nouvelle  fa^iille  ,  &  (urtout  avec  le  gundelia^  ^jù 
a  de  ntéme  les  fl«urs  toute»  flofcuteufes*  le  léc^ 
tacle  chargé  de  pailUices.  les  flmieMes  ntte»,t«ti> 
fermée  d,ii  s  des  loges  formées  par  la  réunion  de» 
patties  accctioires  de  la  fru^ncation,  mais  qui 
d-ffère  pir  fun  calice  commun  ,  contenant  plu- 
fieun  câlicte  pettieb ,  dont  checnn ,  rempli  ordt^ 
nairanenv  de  cin^  ieurt*  fe  change  en  un  fhric 
creufé  d'une  rsviré  centrale,  f  rtile  ,  niono- 
fperme,  entoure  Je  tjuatre  cavités  îlenli-s  vi- 
lles. Ces  diviTlVs  confidéiations  ont  ruftî  pour 
conftituer  un  genre  paiticulier  de  cette  plante, 
dont  le  nom  aeicarpht  eft  compotf  du  gtec  mtei» 
(  pointe  ) ,  &  curpkos  (  pailleue),  i  ca«f«  de 
paillettes  èpineules.  (  Ji  ff.  )  • 

Espèce. 

AcfCARFHA  i  fruits  épineux.  JltUMfka  ti^m^ 

Aficarpha  foliU  cUmigitf  Jmuaiis^  iafiihrUm* 
fpatuittliSm  Juperioriiui  iiiS  l^lore  fem-.amphxiciuf 
l'iut.  JuC  Annal.  Muf.  Hift.  Nat.  Patil.  vol.  i. 
pag.  $48.  cab.  j6,  iig.  t. 

Plante  hetbacée,  peu  élevée  «  dont  la  tige, 
divii;.e  en  rameaux  alternes,  eA  garnie  de  feuilles 
également  alternes,  pétiolées,  oblongues ,  finnées ; 
les  inférieures  fpatulées;  les  fjpérieiires  ftlfiles  . 
amplexicaules.  Les  fleurs  font  ja.incs ,  folitaircs  à 
l'extrérr.ite  dss  tiges  &  des  ramenux  ;  tllis  ont  un 
calice  commun  fiinple ,  à  cina  divifinns  profon- 
des ,  contenant  un  affex  grand  nombre  de  petits 
fleurons ,  dont  le  tuba  eft  grêle ,  le  Hmbe  évafé , 
à  cinq  divifioro.  Les  étamines  font  fynpénèfes  j 
t-l!es  forment  une  gaine  qui  paroît  portée  fur  cin^ 
iiiets,  inférés  au  tube.  L'ovaire  lotiérieur ,  fur- 
monté  d*wi  lyle  4  terminé  par  un  Atemaie  fimple  , 
fe  convertit  en  une  femence  nue,  oblongue ,  point 
couronnée  par  une  aigiette ,  &  deftituée  de  péri- 
fperme.  Le  réceptacle ,  qui  fupporte  lei  fleuit* 
elt  chargé  de  paillettes  épailies  .  terminées  ea 
pointe  6c  de  longueurs  inégales ,  plus  longues  à  la 
circonférence.  Ces  pailleiKs,  trèi- ferrées  las 
unes  ctNitre  les  antres ,  té  rétndfleiR  en*  m  (cul 
corps  :  il  en  réfuke  un  fruit  qui  a  le  volume  îît 
prei'que  U  forme  du  iriiiUiu  ,  herilTé  de  poiaiM' 
foUdps  fle  aif u«s. 

Cent  plane  a  été  ncodUie  p«  Conmeifeii 
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i  l'embouchure  de  la  Plata ,  dans  les  environs  de 
BucMM-Ajtes  ae  «le  Monte- Vidcoh  (  ) 

AaDOTON.BrovD.Svartz.  {Voyi^  Adélie.) 

ACIOA.  i^oyii  Coupi.) 

ACISANTHÈRE  ^oadrette.  Jt^amàtr*  iua- 

Biaàm  ët'fimé€M,  Lim.  tr  Diâ.  vol.  6.  pag.  ^ . 

-  Cette  plante  a  été  mal  placée  parmi  le*  rhexia  , 
elle  appartient  à  la  fjmille  des  falicairts  ,  &c  fc  rap- 
fvocbe  des  l^thrum.  hile  iiifl'ere  des  rktxiapu  le 
•otnbre  &  la  difpofition  des  organes  de  la  fruâi- 
ficicioo,  par  la  focme  de  fes anthères,  par  les  ner- 
wres  des  feuilles  8r  U  difpofition  des  fleurs.  Les 
feoilles  font  ovales,  crénelées  fur  leurs  bords;  les 
anthères  vacillantes  ,  en  fer  de  flèche.  Le  fruit  elî 
une  capfule  recmiyt  rt«  fie  wtmmméê  yn  le  cdfce , 
i4«wt  >o§e»fc  ooai^MaMaCWIienani  des  femen- 
ces  iMMiMC«lte,jiifilM«$din»  chaque  loge  fur  un 
placenta  paitlcaiitC.  Ccft  OBB  Iwbl  flOO  Un 
arbriffcau. 

ACLAIX)D£A.  Gwit  de  plantM  da  P4flm, 
4lcikytR<feiarPwrom  il  appartient  H  h  ftaillt 

én  fipcini'iTts  ,  a  beaucoup  lic  rapport  avec  les 
tîi-.fid  ,  dont  U  r/ell  prcbablemeiu  i^ii'uae  efpèce. 
On  n  a  pr  int  encore  vu  fon  fruit }  re  <]^ui  a  faitcroire 
qu'/j  etojt  diojfae,  &  ottc  le  feul  individu  «âle 
avoir  été  «Ubré  (/•/).  {y^^  TAXMWk, 

AC.MELLA.  ACMUA  E.  Srilun:kus  acmtlla. 
UUSTU.) 

Aamlifi.  (Rkb.  Perf<Mn.)PM'r«on,  d'après  les 

obretvations  de  M.  Ri  darJ  ,  aétitUli  le  genrn  ec- 
mtlla  ,  compofé  Je  pUlieurs  plantes  ,  la  plupart 
déjà  connues  6;  placées  dans  d'autres  genres ,  dans 
Itê/piiamkm  ,  les  Mtkmùs ,  (ft.  Il  lui  attribue  pour 
canâèie  eflewiet  :  ««  t^kefmptt^  i  pinfimn  dt- 

tùt^urts  foliacrcf  ;  un  '(  crtaclt  oilong ^  garai  àt  pa  'tt- 
leUts;  unt  ccn  lie  i,uiic ,  >Sisfimtncci  tétragona,  nuts 
&  tronquéet  à  Uur  fomimt,  LtS  ftiii'l  s  loi;t  oppo- 

téei\ \ti  pMoocules  folitaires^  uitiflateS)  Ici  flieurs 
iamies. 

L'eïpofitîon  du  caraft.'re  générique  annonce 
coarf)ien  ce  genre  efl  voifin  des  v*rb^m  &  des  0- 
dau.  La  «liiFi  renc6  la  ptns  feittant*  confifte  dans 

les  femences  téiragonc  ,  n::r-*  tronquées  i  leur 
fommec  >  mais  alors  pourc;uoi  y  rapporter  Vacmelh 
mautitiana  ,  qui  ell  1«  J'fi/anthuj  ucrneUa  Linn. 
(BlO£NT,  n".  Il  ),  dont  Its  lemtnces  font  bor- 
éém  de  cils  courts  &  terminées  par  deux  dents 
capillaires?  D'ailleurs,  les  (oies  6c  les  dents  féta- 
cces  font  tiès^  caduques  dansplufieurs  efpècesi  ce 
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qui  peut  occaiîooner  des  erreurs  ou  iaf)gktx  des 
doMea.  Lm  «RvwefpècM  §om  t 


l.  Acmetlii  (  intemieJii  )  ,  caute  procumiente  p 
gij!<ct/c  ;  fvliii  ovjto-luiutoluii*  ,  dtamiis  ftdum- 
cutis  «rminjilbus  ,  raJiis  £fio  éfaOiHilt,  RÎcfa^trd  , 
Peifoon,  Synopf.  z.  pag.  47Z. 

Hllr  diftere  de  la  précédente  par  fes  tiges  ml* 

3 ue  glabres;  par  fes  feuilles  ovales-landéoléês , 
entées;  pir  (s  (  é.toncules  tcr:iiiruii->;  ;  Cifin, 
pif  le<  fliiKons  du  dilque,  rga  .x  en  longueur  aiiX 
a i-n:  f!  ironsdelachcoofiiciKe,  EJfeoohdadl  ' 

i  A  neriqiif. 


1.  Acmtlla  (  repéra)  ,  tauU  rfpeatt i/oliù 

fimis,  Pcrf.  1.  c.  pag-  47J. 

Spilanihus  (  repens  ) ,  cault  reptnte  ;  foins  ova/i' 
Ijnccolatii ,  fu^inrtgrh  ;  ptdunculis  folitariu  ,  ur- 

minihu  mdk*  Ukh.  Flot.  boreaU  Amer, 
vol.  2.  pag.  iji.  — Aatktmi  nfou,  Walc  Hoa 

carol. 

Ses  tiges  font  rampantes;  fes  feuilles  ovale«, 
lanceulte?  ,  prïfqu'entièrcs  ;  fts  pedmicults  uss- 
longs,  folitaireSj  termiraux}  les  fleurs  compoféea 
i  lear  cfrconfiérence  àa  Ar  demi-fleurons  ;  tes  fe« 
mencet  nues  i  leur  fommec.  Elle  croit  4  ta  Caro- 
line, dans  les  Umz  inondés  «  fur  les  bofds  du  fleuve 
Saatée. 

J.  Aitntlla  (  occidentalis  ) ,  foUit  ovatlt ,  fsrra^- 
M  j  irÙHrviit  f  gUiris  j  rudio  quinquefien.  PttC 
1.  C 

CVft  Î3  même  plante  que  la  camomiTle  i  feuilles 
Oppofëes,  n".  16.  — Anthtmis  occ'tdtntalts.  Witid. 

4.  AmiUa  (biiphth.:linotdes), /0<V/.f  ovûtù , 
ftrr„tls  ,  rnr/ineniis  ,  faktkê  faà^wMmt  nM» 

malitfiaro.  Perf.  1.  C. 

Anthtmis  kuphthdlmoidet.  Willden.  Spec  PÎJUC. 

vo<.  ).  pag.  ii8j.  —  Jacq.SdMcnbr.  i.pag.  ij. 

tab.  157. 

Anthtmis  oviiùfciiu.  Orteg.  Decad.  6.  pag.  7J. 

BuphthjimmK  f{€tbnm.  Câv.  le.  Haf.  1.  pag.  Jj. 
tab.  167. 

Cette  plante,  air  fi  qîie  la  pr-'r?ii  rte ,  diffère 
beaucoup  des  autres  e^  pèce^  pui  futi  poit ,  furtouc 

Car  fa  grandeur.  Ses  tij>cs  font  >ir<)itis,  rametifes< 
auies  de  deux  ou  trois  pi::ds;  l'es  ra.nejux  oppo» 
fés  I  fes  feuilles  pétiolées ,  oppnfées ,  longues  de 
deux  pouces  îk'  plus  j  ovales ,  dentées  en  fcie,  â 
tr'»is  nervures,  rudes  en  de  (Tus  ,  pubefcenn  s  eh 
delToiis ,  foiiverit  mi^pules  à  lejr  bafc-.  Le":  pédon- 
cules font  longs,  uniflv>res,  iitués  dans  la  brforca* 
tion  des  tiges  |  les  fleurs  compofVes  d  un 
nombre  de  demi^leaMM  i  mh  cqc 
Elle  croît  ao  Pérou. 
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M.  Perfbon  foupçonne  qu'on  pourro!t  eneèw 
npporter  au  u.éuic  pci.re  ie  fpUamhai  uli^lnofus 
de  évartz  j  tic  ie  iotuU  jfUaMhus  Uno. 

ACNIDE.  Acnida.  Genre  He  h  famil'e  des 
tmanuithei,  qui  a  dts  rapports  avec  le  genre  du 
nloeiioai,  «doot le canâètecOennâ confiée 
dans 

Dts  ftuts  d'ioiquts  ;  dans  Us  fleurs  mâles  ,  un  ca- 
U:e  à  cinq  àivifions ,  point  de  torolU ,  cinq  itamines  ; 
dnns  Us  jitnrs femelles ,  un  calice  à  trois  découpures  ; 
point  de  iorofte  ni  de  fiyle;  uois,  quelquefois  quJtre 
ou  ciruj  ftigmaiet }  ttnê  eapfsi*  MU  MNWrtt  «  è  une 
loge ,  une  jenunte. 

£  S  F  Â  C  f  I. 

Il  ACNlDE  de  Virginie.  Acnida  tannahina.  Linn. 

-  AaùdA  fiiiig  UttuotéUl*  f  cpfUis  Intinfcnlis  , 
éottam^.  Mfch.  Flor.  boreiL  Amer.  vol.  &.  p. 
Hi'C^Vi  AcKiDij  n*.  i.  ) 

X.  AcNiDl  à  bMte  tige.  Jaûd*  rafœnrpj. 
Mich. 

Acnida  frïtit  ovàËrUnctoùttù {  ^4ffuBs  obtufan- 
gulis ,  rugvfis.  Mich.  Flor.  bor.  Amer.  voL  t.  pag. 

ij4.  tjb.  ;o. 

Ses  tiges  font  droites ,  herbacées  ,  ^abres^  cy- 
lindriques j  un  peu  anguleuff  s  >  épjifles',  fidu- 
kofes»  luiites  de  cinq  à  fix  pieili«  gacaies  de 
ftoilles  péiioléet,  ■Iternes  ,  ovates  lancéolées , 

glabrts  3  leurs  deux  faces,  très  eiitièrL-<; ,  aiguës, 
munies  tic  nervures  fines ,  fi:ii(iles  ,  lateraîes.  Les 
fl  urs  font  liifpo'cos  en  un  épi  lîmf  le ,  axillaire, 
aloagé  ;  réunies  au  nombre  de  deux ,  trois  ou 
quatre ,  par  paquets  écartés  |  les  infériiurs  accom* 
pa  M'és  à  l'-iir  bafe  d'une  petite  feuille  \  les  fleurs 
mâles  pétioîé  s  >  Ls  femelles  prefque  fediles  \  trois 
fiigiuates  refliles ,  réfléchis.  I.e  truit  coniille  en 
une  capfule  ovale,  glabre,  ri  iée  ,  à  trois  angles 
obtMj  peu  feofiÛ^tt  coocenant  une  feule  fe- 
mence  IiiTe,  comprimée,  eiucbéeen  fond  de  la 
cifipAile  par  un  pédicele  nit-CMHC. 

.  Cette  plante  croit  4u$  TAnérique  feptentrio- 
mle»  i  le  Virginie.  O 

ACOMA.  Aduir.  (  Wayt^  Aoomas.  ) 

ACOMAS.  Homalium.  Ce  genre  fe  rapproche 
betucoup  de  la&aûtle  des  ro£icées}  il  a  de  grands 
rapports  avec  les  hUkmlUo.  Son  caraâère  effen- 
tiel  confifle  dans 

Un  calice  i  fix  ou  fept  divifons  ;  autant  de  pétales 
alternes  avec  les  découpures  <iu  colite  ;  vingt  une  ita- 
minti  aijpofécs  en  trou  J  jij^tjux  autour  U,:  Cov.tire  ; 
tfoisfijiesi  ovfiires  à  denu  adhirtn*  mvec  le  eali(«i 
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E  s  p  â  c  Bs. 

1.  AcOMAS  â  grappes,  Uomalium  ractmofum, 
Jacq. 

}î:irr,a!iiim  foliis  ferratis  ,  rjiemit  ^x' /!„■'! Lut 
terminaliiufque,fiùrihus pedunculaiit.&wiitt,  Frodr. 
pag.  86.  —  Willd.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  iizf. 
— •  Lam.  III.  Gen.tw. 48).  fig*  ^  (  AcO- 
MAS  j  n".  I.  ) 

2.  AcOMAS  en  épis.  Homaltum  fpicaïam.  I.am. 

Homalium  foliis  deniatis  ,  coriuceis  ;  racemis  ter- 
minatibtts  ,  jiorious  fubfefftlibus.  Sv.  arti  ,  Prodr. 

pag.  86.  — > WiUd. Le.— Lam. Ul. ub. 415. &g.  i. 
(  Voyei  AcOMAS ,  n".  t.  ) 

ACOMAT  à  cloche.  Nom  fotu  lequel  efi  connu, 
danaqoelqeci  AmillM  •  VMfKtU  des  bmaailee. 

AcoMAT  blanc.  On  a  reçu  de  h  Martinique, 
dit  M.  de  Jttlfiea  ,  le  fymptocos  fous  ce  nom.  C'eft 
probéblemeet  le  même  que  Nicolfoo  nomme  «ee^ 
m^ij^- gcdon  flditlebonjanoâtre.  . 

e 

AcoMAT  violet.  On  ne  fait  quel  arbre  deSainC- 
Domtngeê  Defportes  a  voain  deigner  fooi  ce  mm. 
11  en  ftit  un  ftam'mn,  it  faaaWe  ie  regarder  rnwe 
conc;enère  d'iHi  antre,  qni  eft  ïuè^ktkyttmm  àm 

botanillcs. 

ACONIT.  Aeonitam.  Ce  genre  jperoit  devoir 
appartenir  i  ene  des  divifions  de  la  famille  des  re- 
noncules. Les  parties  de  f  î  fli  ur  ont  reçu  diffé- 
rentft  dénominations.  S'.lon  l  i-iné  ii  n'y  a  point 
de  calice.  M.  de  Lamarck,  iiiiHi  que  M.  de  Judieu, 
regarde  comme  ttjs  les  cinq  pétales  irréguliers  ) 
le  fupérieur  concave ,  en  forme  de  cafque.  Les 
pétales  font  nombreux,  fort  petits,  en  forme 
d'écaillés;  les  deux  fupérieurs,  que  Linné  appelle 
r.tclairts ,  fo!.:  plu*;  grands  ,  alongés  ,  cachés  fouS 
le  cafque,  munis  d'un  lon^  onglet,  coudés  à  l'ex- 
trémité. Leur  limbe  eft  réfléchi  8:  a  la  forme  d'une 
lèvre  I  leur  extrémité  eft  épaiOle,  obiafe.  WilU 
denev  donne  è  ce  neftaire  le  nom  de  capuchon 
(  cucullus  ).  Sa  bafe  eft  pro'ongée  en  un  éperon 
relevé  ,  &  fon  fomniet  forme  une  lèvre.  Cette 
p.irtic  de  la  fleur  fournit  d'aflez  bons  caraâèret 
pour  la  diftioâion  dea-efpèces.  Ce  génie  le  lap^ 
proche  beaucoup  des  dinfrdârinei. 

Es  pi  CE  s.  , 

*  Fleurs  jaunes  ou  blanches. 

I.  Aconit  toe>loup.  Aeoaitmm  iyeoSoium, 
Linn* 

Aconiium  fol'iis  palmatis  ,  muU'fidis  ,  villofis. 

Lion.  Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  7J0.  —  GmeL 
JSStàt.  4*  peg.  188.  tab.  8i*  —  Jacq.  Flor..auAr. 

cab. 
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tA.  )So.  —  BUckv.  ub.  —  Lam.  111.  ub. 
^i.  fig.  X.  —  Gam.  tab  ^5. 

.jfeMi^  lift»S»vm  ,  (acH/b*  f«/c«f«  y/7/><i/;  y 
un»  ofmo,  «M«y/JMi»/  mtÙégaUétcmcit  tion- 
§ttA  i  f»ëU  Ptùmtli*,  ptMet»mM$  $  tâàmUs  trifi- 
dit,  rfeuMcr.  WilU.  Sfic,  tban»  vol.  t.  pag.  ixfx. 

A*.  I. 

Mominm  j^t  kirfutis  ,  fimkrSDih  i  kiû  éf 
fBauo  triJUu.  Halter,  H«lv.  É*.  laco. 

Aconitum  lycoëmm,  f»n  hotQ.  Bcfl*  EjA. 

câ.  2J.  fîg.  1. 

Kapeliiu  fi»n  iêum,  RÎT.  nb.  487. 
JlcwràMjOeiiHbHi.  Amer.  I^h.  817.  - 

Aevmitmm  fyeoBonum,  vulgart,  flore  lutto.  Clof. 

Hift.  2.  pag.  94.  (  J^ovf^  Aconit  ,  n*.  i.  ) 

La  plante  i  fleurs  bleues  ,  çitét  comme  variété 
p  de  cette  efpèce  pw  Mwflf  «  eli  une  efpèce 
diaioâe,  dont  mom  ftdtmm  fim  ht*  fous  Jo 
nom  d'dcoBÙ  du  nord. 

2.  Aconit  du  Japon.   Aconitum  ji^onicum. 

A-OnitiiT.  follh  '.■if.lo-j-.::-rii!is  ;  lilCVÙU  Uuifi » 
•iiUjîs .  1  hunl).  Vioi.  ;ap.  pag.  i  ;  1 . 

Celte  'pUrîe  s  hs  liijes  glabres  ,  cylindriques, 
l^rbaceis  ,  ^  ds  feuilles  péttolées  ,  pal- 
mées ,  à  trou  J;vi£ottsprinci))ales ,  les  deux U.- 
térafes  bifîdes ,  la  troînème  trifido  «  cowot  ob> 
tuffs,  inciiecs,  licrr.écsi  !.  s  dentelures  arrondies, 
terminées  par  une  petite  pointe.  Les  fleurs  font 
dlQiolSteteo  Mognp^eonm*  tenaiaala. 

Cette  plaiNt  aob  an  Japon,  y  (  JD^f^pt.  t» 

Tkiatb.  ) 

).  AcomT  âm  Pysénéat.  ilrwiiftiw  pymtù' 
«M.  Lian. 

Aconitum  foliis  multîpar^tit  f  lâcinili  Imearibut , 
imumbeniituj  ,  fju.irrofis,  Linn.  Spec.  Plant,  vol. 
1.  pag.  7ï  !•  '^'"«  —       Europ.  J67. 

'jÊamttam  fymuieimt  tttndH  eatcan  fFtrali  ; 

fol'tii  maximii ,  j-\\-'obat'is  ;  lohis  Vf-  la^inia^o- 
paimdiis  ^  ineifis  i  fUribus  denji  ractmofu.  Decaiid. 

Fkr.  fnoc.  %DopC  4x1. 

jÀlpnitum  pyrtnai.um  ,  ampliort  folio  ,  tenuiiij 
imbUéto.  Toiufief.  Int.  R.  Hetb.  axa.  (  Ex  htrh. 

Si  cette  plante  cft  réellement  l'efpèce  mt>n- 
tionné»  par  Linné,  elle  n'eft  poioc  celle  de  Will- 
denov ,  dont  elle  dfflère  par  les  caraâères  de 
fj  fleur.  Leur  cafque  eft  long,  comparé  à  la  lon- 
gueur dts  autres  parties;  fon  bord  antérieur 
prolonge  en  un  bec  aigu  âf  un  peu  faillant  ;  l'é- 
paieo  du  capuchon  (  l'extrémité  de  chacun  de» 
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péralcs  cachas  rouf  le  cafque  )  eft  rouis  en  fpi- 
rale.  I..e$  feuille»  inférieures  font  très  •  amples , 
divifées  en  fept  ou  onze  divifions  principales  , 

!bu$-divifèes  en  trois  ou  cinq  ddcoupurfs  pal- 
iiic-.s,  ciivc-rpt.rn'-.s  &  incifées;  les  dJctupures 
latt  ralcs  recouvrent  cclies  ijui  les  avoidnent.  Les 
grappes  fonC  fÏKlées  &  riQMttles  i  leof  balê. 

(  yoyti  Aconit,  n".  3.  ) 
4.  Aconit deSibMe.AMiiMiiSIM««i.(N.) 

Aconitum  (  pyrenaicum  )  ,  cuculli  caleart  reSo  , 
obtufo  ;  labio  fpathulato ,  tmargiiiaro  ;  g*itâ  tonici  ; 
JoUlt  iti^itato-quini^u^panitis  ;  l'tciniit  tripartuo- 
dtntatitf  emuiformiius,  Willd.  SpcC.  Plaot.  vol.  x. 
pag.  ixjj.  j. 

Cette  eff  èce  ,  diffiSrente  de  la  précédente ,  eft 

plus  profondedieiit  divifée  ,  dii^itée  ,  i  cinq  dé- 
coupures partagées  en  trois  hnières  cunéiformes, 
dentées.  Le  capuchon  fe  teiniine  par  un  tpcroti 
droit ,  obttut  la  lèvre  eli  en  forme  de  fpaiule  • 
éclnncrée  1  fim  fomoet }  le  caA|tte  cnnivw. 

Celte  plantecrafctebSibdrieSelaTaRarie. 

r  .Aconit  à  fleuri dTm  bhnoîawie.  JmoInm  ' 

ochruUuium,  Willd. 

Aconitum  cucuIR  caleart  areuato  ,  obt.  fo  ;  lalh 
lanctolato,  tmjrginato  ;  galtâ  conicâ,  ciongati; 
faliit  fêtitiu  pukefctntitus  ,  palmato-fuinqutUiis  / 
iaemiU  tripûrtkts,  ituifi-dtmlatii,  Wllldan.  Spec 

Plant,  vol.  1.  pag,  11;?.  n".  4. 

Aconitum  Jlore  albo.  Stephan.  in  Litt. 

Cetts.erpèce  reiTemble >  par  fon  porc,  i 
niium  feptentrîonate.  Ses  tiges  font  pubefcentes  • 
cylindriques  ;  fes  feuil'es  radicales  fort  amples  , 
péiiolées  ,  glabres  en  defTus  ,  légèrement  pubeP. 
oences  en  deflbus^  palmées,  à  cinq  lobes <  les 
découpures  i  trois  lanières ,  incifées  ,  dentées  i 
les  deuteittfcs  lancéoléts  ;  les  feuilles  canOnaires 
P'  rttfs,  prefqii'cn  rondacbe*  nédiocienaK  pé- 

tiolécs. 

Les  fleurs  font  d'un  blanc-jatmltra ,  pnberceii- 

tes ,  dirpofées  en  grappes  fimples ,  terminales  } 
d'autres  pédonculées  ,  folitaires  ,  fortant  de 
f  atflfelle  des  feuilles  fupétieures.  Le  cafque  de  la 
corolle  eft  felfile,  conique,  alongé,  rétréci  ma 
fon  miliea ,  obtus  )  (on  fonmee*  dHaté  êr  ten» 
rr.iré  à  fa  partie  inférieure.  L'éperon  du  capucbMI 
ti\  etroic ,  crochu  ,  arqué  ,  obtus  à  fon  fonvincei 
la  L'vrt  droite,  lancéolée,  obtufe«  écbancrée. 
Ses  piiîils  font  au  nombre  de  trois. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie ,  jufque  ûirtn 
mmtCiaaS».if{Drf«àfi,4mWiUd.'^ 

6,  Aconit  aothora.  Aconitum  aatnor^  Lino. 

P 
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•  M^mtiim  êûnhuM  ptgmgyni»  »  fbl'somm  Uùai  'u 
BntmA»»,  LimK  Spcc.  Phnc.  vol.  i.  pas.  7f  i.  — 
Jaoq.'FIor.  auftr.  ub.  j8x.— Bhckv.tâb.  562. 

Aconiium  anthora ,  cuculli  cathare  rtfiaSo  ,  u  ci- 
nato  ;  Ll>io  a  tjctnàciti ,  obcorditto  ;  foltâ  conuâ, 
rotundatà;  foiiis  multijîuis,  Uc  'tniis  /intariiuS  WîUd. 
fpec.  Planr.  \ol  X.  pag.  1154-  u".  5. 

Anthora  fo  iit  hirj'i.ti4,  femitnlohii  j  lobis  dufU- 

m^-triféb.  Haller«  Hm.  a*.  i99< 

ÂHthora  feu  anùtkora.  Camor.  1  i'it  8)7.Ic«  — 
Rivîn.  ub.  486.  —  Miller ,  Icon  lab.  11. 

Anthora  vuigaris.  Ou(.  Uift.  l.  pag.p8.  (  K oyei 
AcoKiT,     4.  ) 

7.  AcowT  i  fleun  blanches. 
Ait. 


floriius  pentag\n':s  ;  foiiis  filuiris  ,  in- 
punh^ti  luinits  «eutie  iacijis  ;  ftuiU  fupremt  ungue 

UftMiihu  iNfîMv.  Aitm»  Horu  Kév.  voL  t. 
pag.  24^. 

Aeomtnm  album  ,  euculli  c<t/car*  uncioMtOg  ob' 
tttfo  i  labiû  bftvijftmo-reftxo  ,  iifido  ;  galtd  nwi  , 

Ltt  urauiculatà  i  fi  Ha  rirartr.is  ;  Licniis  ovaio- 
emutformibui  t  infidis ,  der.uùi.  WilUicll.  Spec. 

FUdc.  vol.  1.  pag.  iz}4.  d*.  6. 

Aconit  :m  /y  ccHanum,  OtknU^t ,f9n*lh9t  mâpM, 

Toumff.  (roroll.  ^o. 

Cette  plante  fe  rapproche  beaucoup,  par  fon 
port ,  de  liicoiilcum  wjritgjium;  elle  en  diffère  par 
(in  fleurs  blanches  de  par  la  forme  de»  parties  de 
fa  corolle.  Ses  tiçeafonc  drwMS ,  hautes  4*envh«n 

ûx  piL.i^  ;  Tes  ftuiiles  alterres,  péiioîe'cs',  glibr.s, 
à  irnU  grandts  divifions  }  Iti  dé.oupures  ovaks, 
prefqu  en  forme  de  coin  «  trifide? ,  dentées  ou 
incifeës  i  lu  dentelures  aiguës.  Les  fleurs  font 
blanches»  grandes  ,  difpnfées  en  une  Rr.ppe  ou 
épi  terminai".  L'éperon  capuchon  et^  ciochu  , 
obtus  i  la  lëvre  tiès-coune^  réfléchie  &  bifide  ; 
fe  eafque  cor^ique ,  largement  onguicnlé  i  leséâ- 
mines  au  nombre  ds  cinq. 

'Cette  plante  croît  dans  !e  Levant.  Of 

8.  Aconit  barbu.  Aconiium  iariatum.  Joff. 

Aconitum  fioriiu*  fpicatis  ;  torallis  bariatU  ;  fo- 
iiis mtdùganaO'tuoAÙs  y  piio^  i.  e*uU  vUkfo. 
PtdiiSyiiopC  Plant,  vol.  i.      t|*  Bt*«7. 

Cet  ncor.it  a  des  tiges  droites  ,  velues  ,  parries 
de  feuilles pétrolées,  alternes,  partagées  en  plu- 
fifurs  lobes  ;  chacun  d'eux  à  trois  découpures  pî- 
teufcs.  Les  fleurs  font  aanyDafaa«  dMpMéeaea 
épi  i  la  cotoUe  barbue. 

Cette  plante  a  été  recueillie  dans  ta  Sibérie  par 
lf.ltaMn.(ttikJlti:) 
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*  ♦  flturs  bleuts. 

t).  Aconit  du  Nord.  Amutum  ftfUMriaamU, 

Koeil. 

Aconinm  tac*Ui  estean  mobmf  UiiofFatkidat», 

f:bcmarf,inaio  ;  galtâ  cbnicâ  ,  tlon^aiâ  ;  fotiis  pji- 
mjiij ,  pubtfctntibus  i  liicihiit  trifdis^  uivu/ujt:j  , 

d<':tat'a.  WilUen.  Spec.  Plane.  voL  i.  pag.  ii$5. 

n«.  7. 

Aconitum ftptentrtonaU.  Koell.  Aconit.  11. 

Aconiium  lycoilonum.  Var.  Flore  cofd»eo.  Linn. 
Syfl.  veget.  p.  61  f.  —  OEdet.  Ftor.dan.ub.  ia|. 

.    Aconitum  lyeaSonum  ,  fafika  ptiUA  ftPpWtÛ, 

Gmel.  Sibir.  4.  pag.  189. 

Cûluolui  U^fonimif  ftu  br^cû  umgiftr^rum, 
SchceC  Lu  pp.  360. 

Quoique  tiès-rapprochée ,  par  fon  porc,  de 
Vacuniium  fytoSoMum,  cette  efpèce  s'en  difiingue 
par  Tes  fleurs  d'un  btîsapâle»  pat  fes  tiges  plus 
éievées ,  par  tes  dents  de  Tes  feuilles  plus  Ioimms 
&  plus  aigiièV;  les  découpures  trifidcs  ,  étalées. 
Les  fleurs  font  dilpofécsen  une  ^rappe  terminale  i 
I  éperon  du  capuchon  pl  is  oblique,  roulé  en  fpi- 
xale  ^  la  lèvre  en  forme  de  fpatule ,  an  peu  écbaa* 
cfée}  le  eafque  conique  «  alongé. 

Cette  plante  erolt  dans  h  Norrège^  la  Siièdc« 
laRoAe.  b  Sibérie,  tp 

tx»,  AcoMiT  mpd.  Àtmûmm  n^pcflkt .  Lion. 

Aconitum  foliarum  laehus  lituaribus  «  fifenti  lu- 
tioribut ,,lùuà  «Kmnttu.  Uon.  Spec.  Plane.  i» 
pae.  7f  1 .  —  KocU.  Acoo.  14.  Icoo*  —  Lan.  10. 
ta^.  48«.  fig.  I. 

Acoriium  njpellvs  ,  ciictilH  calcare  rtSo  ,  ohtffo  } 
Idbio  /jnceoLiio  ^udjw.dcntt ,  bi^do  y  galed  tonvexi; 
foliis  nitidit  f  qulnqutpartitis  i  laciniit  tripariitis  , 

incifit  «  Uiutriim»,  Willd.  Spec  Piaot.  toi.  1.  pa§> 


Aconitum  tadi  fiaifikif.  Jpieâ  énfi;  ve^tBs  mi- 

fioris, cajpdis  mueront  brevi.  Hattcr»  Hclv.  0*.  i  1 97. 

Aconj/um  lyeoMomm  fcxtum  ,  napcllus  yu'garis. 
Cluf.  Hift  1.  pag.  96.  (  Koy^i  Aconit  ,  n\  i.  ) 

J'ai  trouvé  cette  plante  à  deux  lieues  de  Villers- 
Coseréts  ,  dans  le  rond  du  val!et»de  Vaucienne . 
an  m^ieu-  d'un  marais  i  eUoln'a  paru  cfhir  c\v.e\- 
ques  différences  dans  fon  porc  êe  res  fleurs ,  que  je 
me  dirpenfc-  de  faire  connoîtrv ,  n'en  ayaiu  con- 
fervé  que.  des  iodijvtdua  en  mauvais  état.  U  parois 
fe  rapprocher  de  Pefpèce  futvaote. 


Aconit  de  Néuboarfr 


tutttli.  MttaM 
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UHcecUn ,  ntvoltuo  ,  btfido  ;  gtilei  eanvtxà ;  folUê 
mtîiis  ,  digitaio-quinqucpaniitJ  ;  iaehtiis  iM-im- 
ccr.'^iis  ,  brevijfimi  dfntJi.'i  ;  peduntuHs  gliihrit, 
WiU4.  Spec.  PUnt.  vol,  x.  pag,  1x36.  n".  9.  — 
ImIL  AooQii.  lé. 

AconUmm  (  neomontinum  )  cauU  tlongato  ;  ff  lci 
rtumofo^amofà  ;  galei  humili  ,  brtva*r  nfiwi  i 
fallu  palmaio  quinq.  tpartiùs }  fegmentis  l^^ttnÙ 
imiju  ,  latioribus.  l^offiH.  Gcrni.  187. 

Aeonitmm  naptliut.  Jacq.  Fior.  w&t.  paft  4t.  ub. 

fSi. 

jfcvs&MH.  Ait.  Hofau  17)9.  pag.  41.  olb.  z* 

Acoiiitum  puqpurcum  ,  f(u  napcllug  IW^ÊI»  C> 
Bauh.  Pin.  iSj.  —  Kivin.  uh.  48S. 

AeoaiaatfycoMoHum  quisttan  t  luuiergeife.  Cluf* 

I&ll;  u  pag.  9C.'  Icm. 

Cttte  plante  ,  qui  âvoit  été  confondue  avec  la 
preccdente  ,  en  di^re  par  p!ufi.Mjr$  catadèrts 
pris  furtout  dam  6s  leurs.  Ces  tiges  font  fermes , 
droites,  alnnjgées,  garnies  de  feuilles  pétio'é<  $  , 
alternes ,  les  infërieuref  amples  ,  éparfts ,  prefoue 
pafmées ,  à  cincj  digitaiionsi  les  découpures  élar- 
gies ,  lancéolées ,  d'un  vert  foncé  en  delTus ,  plus 
clair  en  deflbus ,  n  ics ,  luifantes,  très  lifles  â 
leun  deux  itea;  la  deoxdmti  counes»  aigu<iSj 
vnpevebtgtet. 

Les  fleurs  font  d'an  violet-foncé  ,  formant  un 
long  éyi  liilu  «  raoïeux  à  fa  bafe  ,  prefqu'en 
j  grjj'pe  ;  fcs  pédoocutes  glabres,  nniflores  j  le  ca- 

{Mjihi  n  muni  d'ui'     cron  court ,  recourbé,  obtus; 
a  Jèvre  lancéolée ,  roulée  «  bifide  i  le  calque 
j  cooveM,  oès-glabte. 

'  Cette  ptamé  croît  dans  les  foféts  de*  monta- 

gnes j  en  AlLimagne^  dans  U  Cariutbie  ,  la  Cat- 
tâtie»  Sec.  ^ 

11.  AcoxiT  de  Hongrie.  Aconitam  taarUum. 

Azonitam  caule  fubftmpUci  ;  rjctmo  forum  hrevi  , 
*  ;  (ompaiio  ;  gai'tâ  humiù  ,  bnviur  rojirttà ,  antror- 

'  fkm  repando-fuhjvrnicaiâ ;  foliu  nhiniibus ,  quinque- 

I  t  Uânîi»  nmoû  hcifif  éentëtis.  Walt,  in  Hcq. 

Coîltft.  2.  pat;.  îii.  —  Jjcq.  IcOB.  Rv.TOl.  }. 
ub.  492.  —  Koell.  Aconit.  1}. 

Aconitam  tàHnaim  ,  tamW  takantéaito ,  aitw 

fo  ■  labio  ianctoùuOf  rtvoluto  ,  h:fiiu  ;  f^i/iJ  -on- 
ytxùf  foliit  ailidii ,  diguaio-futnquepurmîs  ;  Lci- 
»iu  Unctolatii ,  rn/ido-incifii  ;  ptduncuUi  pubfften' 
tiims.  Willd.  Spec.  Plant,  vol.i.  pag.  I2j6.  n».  10. 

Aeomitum  vioUetum,^  m^Uia.  ftcmidiu.  C. 
Bank  Pin.  18$. 

^  Amiitum  nsftllo  ftmiU  ,  ftd  miniu  «Snikam  , 

I  fiaMMw.J.fiatth.Uiâ.  3.pag.^<. 
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AMtùtum  lycoOmm  famm»  umam»  CM, 
Hift.1.  pag. 

ÀtmûumfmiadMum.  Lam.Dift.  i.  pag.  )). 

Peu  différente  au  premier  afpcâ  de  la  plante 
précédente ,  celle-ci  en  diffère  par  le»  découpures 
de  fes  fieuilles  plus  larges  8e  plus  profondes ,  par 
fes .  pédoncules  pub«fcens,  par  le  cafqu»  de  fa 
corolle  plus  obtus.  Ses  tiges  font  prefque  (impies , 
rimeu(\s  Haru  la  plaine  cultivée;  fes  feuilUs  lui- 
fantes«  digitées,  à  cinq  découpures  profondes  i 
ia»  Iwîtiaa linc^<*lé> »  j  trifides ,  mcifées;  répeton 
èà  capvcbNi  racourbé  ,  obtus  1  la  lèvre  lancéolée , 
roulée,  bifide  r  le  cafijoe convexa «  uèwioutc. 
(  Vayti  Aconit,  n*,  6.  ) 

rte  p!  inre  croît  en  HoOglM  9c  Auê  yelqact 

contréts  de  1. Allemagne. 

I Aconit  à  tige  grimpante.  Aeênham  vêàn' 
au.  KoelL 

AcoKtam  euculti  cûlcan  aimie» ,  êktfif.taih 

oicordatCf  «ifctndtnu  i  fMu  )apaeh ,  ^n^MepûT» 
lititf  taetnihtnififbrmitmtttrifiiSs,  dttttatitî^eMdt 

vo.'uilti.  Wtllden.  Sftc.  Ptam.  vol.  u  pag.  U57. 

n".  n. 

Aeomitum  voUAiU.  Koett.  Aconit,  xi .    iUlae  , 

Horr.  Demidof. 

Cette  finsçul-'ère  erpèce  eft  remarquable  par  (es 
tigts  grimtuntes,  en  quoi  die  eft  (tiffifamment 
dilii.i;;'jee  il- ti-:i:.s  1.  s  mitres.  Sts  feuilles  font 
rouihit.'S  .  à  cii.q  divifiuns  ;  Ls  découpures  cunéi- 
fotir.s ,  iiiiides,  dentées;  l'éperon da capuchon 
crochu  ,  obtua }  ia  lèvia  afeaiidanra  «  pceffu'ea 
cœur. 

Cette  plante  crott  dans  la  Sibdrie.qF 

t  \.  Aconit  penché.  Acoaifum  amuum.  Wi'Id. 
Mmhmm  tmtaiti  têkmre  fiAtàme* ,  obcufi  ;  UMm 

/jncto/ato  ,  tmargintizo  }  paleâ  convtxd  ,  ra<tmo  nt>- 
tunit  ;  foliii  opa.ij  ,  digiuto-quiti^utpartitis  i  laci^ 
ttiii  trifulis  t  iKcifo-dtniaiii.  WilldaD.  ^pec.  Plant, 
vol.  2.  pag.  1257.  n".  12. 

Aionltum  ctrr.uuni,  Kotll.  Acor.i:.  i"7. 

AconiuM  lyeoUoamm  ,  oièavum  ,  tomà  nauuut. 

CIttCHîft.*.  pag.97.le. 

Atonttum  comâ  infiexi,  maximum.  T<Mirn.  It^U 
R.  Herb.  42^.  —  J.  Bauh.  Hill.  j.  pag.  65S. 

Il  fe  rapproche  beaucoup  de  Vaconiium  tour!' 
cum.  Ses  tiges  font  grêles ,  cylindric^ties,  rameufés 
à  leur  partie  fupéricure  {  fes  racines  longues, 
épaifft s,  noirâtres  en  dehors,  garnies  de  beau» 
coup  de  fibres }  les  feuilles  nombreafes ,  touffues, 
\  cinq  divifinns  profondes  ,  étalées  ;  les  lanières 
tiifides,  incifees  ,  dentées,  glabrr". ,  m.  is  [  oint 
iuilaates.  Le»  fleur»  ^nocdiijpafées  en  une  gu^a 
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terminal*,  ordinairement  rameufe,  indinée  avant 
répanouifTement  desBeurS,  puk  m  MU  redref- 
fés.  L'épewn  eft  obtu»,  un  pca  recouibé  i  la  lèvre 
laneéolee ,  édunciée»  le  câCaue  convexe.  La  co- 
folle  ett  d'an  povrpie-dafr. 

Cetre  pîanre  croît  fur  les  rochen,dampltt6ears 
contrées  de  l'Aliemagne.  y 

f /.  Aconit  pmiché.  Atmùtm  rwk^um. 

Aconit um  fioribus  pentagynis  ;  fjtiorwn  laciniis 
ftitipanitis  t  fuptmk  iatioriiiu.  LiOD.  Syft.  Vcget. 
419'  —  ^otlU  Aconit.  i8.  ^ 

Aconitum  cucuUi  eakare  édunco,  oktufo }  tahio 
obloigo  ,  t'farginato  ,  ûdfitjJtaU  f  gitkJ  conicâ  ; 
foliis  nitîdis,  tripaniiu  j  taàmi*  trifidis,  cuntifor- 
mibiu ,  dtntath.  WiUdoo.  SPOC.  PittlC.  VOl.  *.  pas. 

I2}6.  n».  ij.  ^  •  ^ 

Ataaitmn  eênhm  »  pcnmn.  Oodon.  Pempt. 
441.  le.  —  Oabch.  Hift.  1.      1741.  le. 

Ses  grappes  font  prefque  fimples  ;  les  péiion- 
cuL's  intérieurs  plus  alongéS}  l'éperon  du  capu- 
chon obtus,  crochu  }  la  lève*  oblongue,  échan- 
crée,  afceodante'»  le  cafooe  coniauei  les  étatnines 
au  nombre  de  cinq  t  les  feuilles  tairtmes,  i  trois 
diyifions  peu  profondes,  élarpies  ;  chacuie  de  lies 
niiiiie.  cunéiforjne,  ua  peu  élargie  au  lonamet. 

16.  Aconit  à  grandes  âeurs.  Acoaitum  eam- 


Aeonttum  florlius  fu'ipentagynit  ;  fotiorum  Lni- 
miis  cuiuiformiiiu  ,  incijk ,  acuiù.  Luta.  Spec.  Plant, 
vol.  I.  pig.751.  .  . 

Aeonitum  cucuUi  calcjre  adunco ,  ohtufo  ;  labio 
tanetotaio  f  reâOj  acuù  emjrginiito ;  galai  (Onîcâ  ,  • 
^uagÊtàf  f»lu*  opatis  ,  quinqutpartitU  ;  laciaiis 
Mm^ttM^tÊtmbus  ,  trifidis  ,  dentatis.  WiUdeO. 

Spec.  Fitak  voL  t.  pag.  1  z$8.  n".  14. 

Aconitum  eauU  ramofo ,  f«*înUt9  ;  fttitHs 
multifonj  ,  u^fidù  maawu  HOtt ,  Holtf. 

n*.  1198. 

MoMttum  «êuko-purpuuttmg  ûar*  mmdmo  ./eu 
naptllus  quartut,  C  Blllh.  Pio.         (  Fafer  ACO- 

MiT,  n*.  7.) 

17.  Aconit  i  crochet.  ÀeuUam  iuuiêmm. 
Ltnn. 

Att/rimmfarUasfuipentagynii.fanU  maitilobu; 

coroiiurum  galeâ  longiht  exttnfJ..  Linn.  Sper.  Pl.uir. 
vol.  1.  pag.  7fo.  —  Koell.  Aconit,  li.  (  Vo^n 
Aconit  j  b^.  0*} 

AGORVS.  (  Voytx  Acore.  ) 
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ACOSTA.  Genre  de  plantes  du  Pérou«  appeU 
dans  le  pays  cdt'mitier  de  montagne  ,  décrit  par 

MM.  Ruiz  &  Pivon .  à  rapporter  an  moutitita 
d'Aublct ,  dont  elle  ne  diffère  que  par  une  anrhère 
à  huit  !"R;s  su  lien  d-.  ci:'.i]  ,  &  u  le  bj'e  a  cin^ 
loges  au  lieu  de  itoiv.  Le  méiue  nom  a  été  donne 
par  Lour'îiro  à  un  aibrilToau  de  la  Cochinchine, 
très-voiiîn  de  VairtHe ,  &  diftir  â  H  uleinenc  par 
une  cinmjtftme  partie  ajoutée  i  fk  frwâtfication 
pir  Tes  fouilles  oppofées.  f.a  ck.nijfi-'rjj-pe  porte 
aufli  ce  nom  dans  les  familles  de  M.  Adanfon. 
(Jufuu.)  (fVx<tMONTABBl'fiP  AlRC^iLI^ 
Huppl.) 

ACRONICHIA.  Solder.  (r«/<f  HsMNi« 

n*.  4.  ) 

ACROSTIQUE.  Atrofiichum.  M.  Swjrti . 
dans  l'ouvrage  iiitéreffint  qu'il  adonné  furies  fou- 
gères,  a  reftreint  ce  genre  à  des  caraélères  moins 
étendus  jqne  ceux  qui  lui  ont  été  attribués  par 
Lfnné :  d*oâ  il  réfnite  nérelfiiremen t  q ne  beauc  jup 
d'acrofliquîs  de  Linné  doivent  être  plués  dat»$ 
d'autres  gcf.res.  J'ai  cru  devoir  les  mentionner  ici* 
en  indiquant  le  nouveau  genre  auquel  ils  appartien* 
nem.  i'7  ai  réuni  en  entie&le  genre  £A/{m  par  une 
divtfion ,  alin  d'éviter ,  le  plus  poffible ,  de  féparer 
par  un  long  intervalle  dts  genres  rrès-rapprochés 
les  uns  des  autres.  J'ai  Aiivi  U  même  règle  pour 

U  CMâèco  eilèatiel  domen^^  eft  d'avoir  t 

Lu  fr.:a;ficittioH  eompopfe  Je  capfJes  iparftt  far 
U  doi  dej  fiai/Zes ,  trcs  rapprochées,  pref^ue  con- 
fiiuntti ,  tnioarits  ttun  anneau  éiaâique.  privées  d'ti^ 
iw/iwpveerfMuiMM. 


Dans  les  ScHiZiiAj 

LafruSifiation  tft  compofU  de  eaffiiU*  itfiinatt , 
rippnchies ,  placits  far  U  reiten  d'une  foliole  trkf 
Uiwif  par  firiei  Ojfei  rigul-ins,  d/pourvuts  daiim 
UMu,  marquées  de  qudques  ftries  qui  ei  liennent /iea. 
Le  tégument  formé  j>ar  Ut  rebords  de  U  foiioit  r*- 
pBét.  * 

Ce  derniêr  genre  cft  remarquable  par  le  port  det 
efpèces  ûut  le  compofent.Leur  Esuillage,  élevé  fox 
un  pétiole  pi  ane,  étroit,  meobraneut  )  Ces  bords, 
"««««wlleinent  partie  de  la  feuiil  > ,  Te  1  vife  par 
bffwcanons  ou  par  digitations  Amples  nu  plus 
rnucnt  bifides,  ëtioites,  linéaires.  M.  Swanz  a 
nomn^  ces  découpures  de»  umen^ett  :  c'eft  fur 
lenr  tevon  qu'eft  placé*  la  ffoSficarioD. 

Q  lant  aux  acroftijues  ^  ils  ont  le  port  de*  pterîs 
Se  <L%potjpodes,  o«xiV\t ,  cotii-nc  eux  ,  d' s  feuilles 
liinplei  oticompofées,  fimplcnient  ailées ,  ou  deux 
&  trois  fois  ailées  :  d'où  mnlacilt  «WIK  d*  fiwt- 
diviiîoos  ÊKtles  i  faifir. 
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!•  AGRO»TiCHDM.Svarau 
Esricis. 

*  Ftuil/es  fmpUs  ,  point  dh  'féts. 

1.  AcRosTiQUE  i  feuiiie$  de  ciuonier.  A<rvf 
«itrifoiium»  Uan. 
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Atroftichum  frondih-.s  U  .eecLito^-atlt  ^  înttgrù , 

Hemionicis  parapticA  IJim.  —  P.'imitr ,  Fi!ic. 
Cab.  116.  {f^oyn  ACROSTlQUa,  A^  j«  HB* 
MtONITt ,  n*.  Z.  ) 

Les  cspfu'es  font  ^parfes ,  &  occupent  tout  le 

d'fque  de  la  face  inférieure  d.s  fc-uiilcs  ;  ell  s  n'ont 
point  de  tégument,  li  çaroïc  aue  cette  piaute  eU 

1.  AcRoSTTQVc  i  feuilies  de  nomranlaire. 

jtcroJUchum  nummularifolium.  Svvtz. 

Acrojt'ulum fnndiki.s  fuhÇtftlibus ,  eerdmM-fu^ro- 
tandis ,  fAtkt  t»mtntofis  ,  frutl  ftrit  tîtVatis  ifur- 

pag.  191.  t4>-  I-  tig.  t. 

Se»  fovtlics  fww  trèf-longues  ,  rampantes ,  gar- 
nies, de  di'tance  à  rure  ,  de  petites  r.icines  noirâ- 
tres, heri/L'e»  d  ecj.'lies  ovales ,  acuminées ,  tres- 
pîf.re* ,  cooc'iee? ,  brunes,  itr.biiquéiS  }  garnies 
de  femiïei  aliem  s,  prefqu?  felUlui  les  flcriles 
Bombrrofes  ,  ovalft ,  un  p<.<i  arrondies  ,  un  peu 
échancrée*en  t  œur  j  leur  l>  ,ic,  trè'.-entières  ,  fans 
ntrvures  lenfiot  % ,  f?l..bt;.s  tn  de'Jus ,  romenteufes 
8f  bîancha.res  cii  .iclFou^ ,  à  peine  longues  d'un 
drmi-poucc  j  les  poili  en  étoile)  les  feuille!!  fer- 
tiles plus  petites  ,  ovale*  ..on  pea  rétrécies  à  leur 
bafe,  prefque  RÎabres  ,  chir^^écs  en  defTous  do 
capfuktd'uo  btun-luifant ,  enue-mélées  de  poils 
éimléi,  m  pe«  ooirfttrcs. 

Cette  p'jure  crf  îr  S  l'ile  de  Java  ;  e]!e  a  le 
élfieris  pi  ofUoide.  Linn.  (  K./  in  herb.  Juj 


tVOtt 


3.  AcAOSTi^VB  à  longes  feuilles.  AenfiUhum 


AenofiicAum  froadiiu*  liitari-Lnctolath ,  inte- 
tf  mtrginatit  ;  feriHihus  Airetittr  fj-.\o!uns. 
«tt.  Fil.  pag.  9.  —  Jjcq.  CbHeâ.  1.  pag.  10;. 

Aêê  polypodium  (  rigidum)  ,  frondilnu  uiUftfri- 
^tgiéèrù,  aaaUi  Aiibl.  Cuiao.  vol.  t,  pag. 

CÊMm  bngifiSt.  Mhbel. 

Si  racine  noirâtre,  épaiflt^'an  pouce,  munie 
<ie  tihres  alongées  ^  td  couvent  d  écailkft  i  tan 
coiiet { elle  produit  de  grandM  te  longue*  ftaittts 
K.^.. .  .^-t^,^^  Mg««i,tiè»«a»aèie»,  Ion* 


g  tes  d'tm  à  <leax.i»ieds  )  les  ftérilec  planes .  droi» 
us  .  pius  longuet  i  kl  fertiles  rétrécies  à  leur 
partie  rup^rteure  en  une  longue  languette  preiq  ws 
roulée  fn  f^irale ,  rouverte  fur  ce;te  panie  , 
niéme  plus  bi\ ,  de  fruâ'fi.adon ,  compoiéo 
de  pttiies  capfules  en  foroM  de  globules  palvé> 
rulcns. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  méiMio- 
nale.  (K./) 

4.  ACROJTIQOI  à  larges  feuilles.  Aerofiichum 
Ijtifvlium.  Svartz. 

Aeni^ickmm  frutdîhu  mdrginattj ,  inugrit  ,•  yî^r/- 

ovato  •Ltncttftatrt, 

SwAm. ,  Flor.  Ind.  occid.  pag.  1589  •  8e  Fiiic. 

pjg'  y- 

Lingua  ctrvina  ,  r:gidj  0  gljibra.  Pîiim.  Fil.  IJ}". 

Ses  racines  fom  rampmtes,  épaiflVt,  écailk  u- 
fts,  g.ui  kvdf  !on^;u^•s  Jiares  brunes:  il  s'en  élève 
des  pétioles  tyliiidrique» ,  glabrfs,  un  peu  com- 
primés, longs  de  lix  pouces,  foutenant  des  fettillee 
longuet  d  un  pied  9c  plus»  droites,  très-eotisivt , 
un  peu  décurrcmet  fur  les  pétioles  i  ietftériles 
lancéolées,  larges  d'un  pouce  &  demi,  glabres  i 
leurs  deux  faces  ,  vertrs  cw  dtiFus,  plus  pâles  cii 
delToiiî.  .i  ncrviii{'<.  tr.ir.fverfiles  &  parallèles)  te» 
feuilles  fetiiies  une  tois  plus  largetj  ovales  à  leur 
bsfe,  hncdoléet ,  aiftoës ,  à  nervures  pim  appa- 
renter, plus  iipprochoes  ,  couvr  rte^  <.-n  delTous 
par  la  ft uâifîcation  d'un  brur-.'once  i  les  capfu  es 
crès-pctitrs  ,  cntmiie-s  d'un  petit  boUfielet  loï- 
faut,  d'un  biun  plus  clair. 

Cette  plante  croît  à  la  Januï«]ue  «  fur  le  ttono 
des  vievx  acbns  8e  Air  ks  rocheis. 

$.  AcRosTiQviHe  Sainte-Hélène.  jlenfitekMm 

(on/t/rme.  Sv^rtZ. 

JkroâickÊim  fnttdihwt  immargitutù  ,  inttgriâ 
ovat»-ltHetot*tis  ;  finilihas  cwi^ptrmimt  y  funulo 
radicanit ,  fcariofo  ,  fi  amofo.  SvattZ,  Fît.  pog.  l6 

&  pjg.  191.  tab.  I.  tïg.  I. 

Airojiickam  Uùftiiam.  Svartz,  Obf.  inScbrad. 
Joutn.  1801.  pag.  171. 

Il  d  ftt le  du  prfcrdent  en  ce  qu'il  eft  bien  moins 
élevé,  q  ie  les  pétioles  font  plus  fortement  mem- 
braneux .1  leuîs  bords,  toiitts  Ks  feuilles  fcmbla- 
bles ,  moins  a'guès  à  leur  fommet «  moins  veinées. 
Les  racines  font  Hures ,  épaiflèt,  rampantes ,  nr- 
nies  de  quelques  fior  s  fimple»;  couvertes  d'écauîei 
norrvSretifes ,  in  br  quéts,  fcarieiifts  ,  ova!i-$-lan-' 
céti:'  ,  p.î!  s.  Veinées,  réticulées.  Les  feuillet 
font  rmip.cs ,  droites ,  longues  de  cinq  à  fix  pouces  ' 
&  plus.  oblon;;ti(r< -lancéolées ,  fouvcnt  tttt  peut 
finuées  i  leurs  bords ,  légèrement  décurrentes  fur 
le  pétiole ,  i  nervures  peu  feniibles  &  parallèles  « 
glabiea  i  kun  deux  facuai  k»  Hmillcs  lanikft 
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•d'jboid  rr>ùîr'  s  à  leiii';  bor.^s,  puii  f  hnei  &r  cou- 
verte», à  l«ur  fic«  inferi^'ure ,  de  petites  capfules 
lMiBb«B«fé> ,  oèi^réei,  d'un  bnm-p&le. 

Cène  pUnte  croît  à  l'île  de  Sainte-HélèM  9C 
«a de  Bonne^ETpénnce.  (f^'f) 

6.  'AcROsnQDi  finplft.  Àtn^Uhm  Jh^iè*. 
iwntt. 

Acnfikkstm  frondiius  integris  ;  fitnfihus  laneto- 
l.nis  ,  dc.miiutit f  ferti/ihuf  Untitri-laiîtotiuis.  Sv. 
Flor.  Ini.  occid.  vol.  j.  pag.  i  ^87,  &  Fil.  pag.  10. 

Sei  racines  font  couverte*  de  piillettes  (  elles 
produirem  on  (crand  nombre  de  fibres  brunM, 

lîmpies,  vdiiis.  Les  Touches  ou  pén'oles  font  très- 
courts  ,  nus  ,  conipri-nés  ,  à  pci'ie  lonç";  d'un 

{>ouce  j  les  feuilles  «Iroit.s  ,  fimples  ;  les  (lériles 
ongiies  de  cin<)  à  iîx  pouces,  Lancéolées,  rétré- 
«fat  ï  leun  4em  extrémités  ,  ghbres ,  coriaces  , 
i  iKmiret  hOTixomates  &  paralUles  1  les  feuilles 
lèrtilef  deox  &  trois  fois  plus  longues linéaiie*- 
laacéoMts ,  n'^l^'fs  1  entières  ,  couvertes  en  def- 
fbttt  oar  la  frud  fic^tion .  compofée  de  capfulet 
d'an  M«»'f4le ,  ttè»f«utM ,  Am  lé^HBeac.' 

Cette  plaire  croît  fer  le  tronc  des  arbrCt» 
{tormi  le$  moufles,  ï  U  Jamaii^ue. 


7.  AcRosnQOlvUqi 
Svarti. 


Acroflichum  frondlhtis  integris  ;  fler'Jibta  lîntar't- 
lancto'atis  ;  ftiritihMS  tiongatis  ,  coftd.^ue  fjuaTiuioJo- 
wjiidtSifMtUiuiiùuariiiUtfuifitt  viUofis.Swvxz, 
m  pat.  10. 


Acro/Kekum  pctioloBuu  Svaitt  »  Flor.Iod.  occid. 

On  diiiilignt  ctti»  cftèee  i  U  viTcefiié  de  fès 
pétioles -fltâ  fet  feufflet  terrilM  vela«s.Ses  racines 

font  comporëes  de  fibres  rf>icles,  noires,  nom- 
breufes,  filitormes,  cylindriques  &  couvertes  à 
leur  bafe  de  paillette»  ëcailleures ,  fubulées,  bru- 
nes f  luiraptes»  les  foaches  ou  pétioles  nombreux, 
»éide«,  noirfttres.  Les  feuilles  font  (impies  1  les 
flériles  'orr;;ies  -i'e'iviron  un  pied  ,  linéaires-lan- 
céolées ,  acun.iiiees ,  glabies  .i  leurs  deux  taces  , 
larges  d'uri  viemi-i'ouce  ,  à  nervures  p.ir.i!lè"es  ;  U 
côte  du  milieu  Taillante,  cylindrique  i  les  feuilles 
lèrtiles  plus  longuement  pétiolées  ,enfiformes,  un 
peu  obtufis ,  tr&  entières ,  hérilfées  en  deffus  de 
petites  écailles  ciliées  &  pilcufes  à  leurs  bords , 
d'un  brun  ïujiritre  ,  couvertes,  ï  leur  face  infe- 
cieure ,  de  ptcues  capfules  d'un  )'.une-pâle. 

Cette  plante  croît  à  la  Jamaïque  &  dans  les 
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Jlvn^Ëtkiim  frondlltlt  o'''or£o-!jn.-t(i.'aC.'j ,  ulril- 
^ui  «eumiaaiis  ,  j'ufrà  /lipitiiuj'que  pu/tuteo'kirÙJ  i 
margine  erenulato ,  piutd^t»!  fiôtiiiiiU  ù«*to4dat»' 
ItttU.  Svjttz*  Fil.  Add.  pag.  419  ftpag.  194. 

Ses  fonches  f  nt  ligne-jfes ,  radicantes,  épaifles, 
anguleiifes,  couvertes  d'écaillés  luifanies  Ô:  fioi« 
rà'.res  ;  les  pétii/Ls  bruns ,  l'ciillcuit ,  épuiiiis  à  leur 
bafe,  roides,  ang  deux,  lîiloncs  à  leur  partie  fu- 
périeure ,  parfemés  de  tK>ib  ooîritres.  Les  feuilles 
font  obloncues^ancéolees ,  acuminées  â  leurs  deux 
faces  { tes  Itériles  Légèrement  on  Julées,ou  finudes 
ou  crénelées  à  If  uis  hori'\ ,  à  nervures  parallèles  , 
d'un  brun-verdàtre  i  munus ,  vers  leur  circonfé- 
rence, de  petits  points  d'où  fortent  des  poils 
cou'ts .  noir&tres  i  les  feuilles  flériles  en  |Hni  ptas 
petites ,  plut  étroites  ,  membranenfes  1  won 
bords,  parfemées  de  poi's  rares  à  leur  face  fupé- 
rieure,  chargées  en  dcffous  de  la  fiuirtification, 
compofée  de  caplbles  petites ,  très-Dombreafbs , 
fïirees,  d'un  biun  un  ptii  chir. 

Cétte  plante  croît  fur  les  arbres  «  â  l  iie  de 
Madèie.  (  F,f.  U  htrt.  Jaf.) 

9.  Acft.oSTiQU£  veiu.  AerçfiUhiim,  villofum. 
Svartz. 

Acrofihhum  frondiius  lato-!aKctolatis  ,  futicrenu- 
iatij  ^  utriujui  viUo^.  Svartt ,  Flot.  loi.  occid. 
▼ol.  ).  psg.  if92.«  fie  Fil.  pag.  10. 

Lingaa  ca>9iti*  t  ifUkjk  ^  MMer.  P1«b.  FiLlsk 

127.  U. 

Cette  plsme  a  des  racines  fibreufes.  noirâtres, 
noinbreans  j  filHbrmes .  très-(imples ,  velues  :  u 
s'en  élève  des  pétioles  en  touffe  ,  longs  de  c]u.Trre 
ou  (tx  pouces ,  pileux ,  un  peu  comprimé».  Les 
feuilles  font  droites ,  larges,  lancéolées,  tétrécsBS 
princHMlement  i  ieur  (ooMier*  fouvenc  m  pett 
crécMMes  oa  oodotées  i  leurs  bords  1  les  firanles 

(lériles  velues  i  leurs  deux  faces  ,  men.br  \neufes  , 
parfemées  de  poils  roides  &  longs  j  les  ft  uilles 
fertiles  un  peu  plus  petites,  trës-ptieufes  en  def- 
fus .  couvertes  en  deilous  de  capfules  cendrées 
ou  blanchâtres,  fort  petites,  emte-aiélées  de 
queK|ues  polb  rares. 

Cette  plante  croît  fur  le  revers  des  "fflHfglIff  j, 

à  U  Jamauiue.  (  y.  f.  in  heri.  Jujf.  ) 

10.  AcnosTiQUB  tnoufleux.  Acrofiit/utm  muf- 
co/in».  Svâfti. 

Acrofiichutn  frondthus  fquamojis  ;  fitrilikus  ovato» 

Strarts,  FiLpsg.  10,  te  Flor.  Ind.  occid.  veL  ). 

pag.  IJ9I. 

|.  LiMfM  MTwek,  iriUit  &  /mummalh  «mû» 
mufiéfu  Mon.  Fil.  tab.  uo.}  — l«ik  lUuAr. 
86,.  5.4.1 
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Set  fonches  font  rampantes,  garnies  de  pat\- 
jMtn  X:  de  racines  briuirs,  limples  ,  tilit  u  i'  5  j 
ft$  feuiiki  longues  d;  troii  ou  quatre  pouces  , 
«UoRgMs-lanceoléc^  ,  ob'uf.s ,  arrondies  à  leur 
focmnet  j  entières  à  leurs  bor<U  i  les  unes  (tctiUs , 
prefque  glabres  en  deflus,  à  nervures  parallèles . 
ginies  €ti  d«l!ouS  d'écailks  petites,  r,blon:;u  4  , 
allées  i  d'autres  feniles,  deux  tic  trois  fois  plus 
longues ,  plus  écraim,  obeolès,  trS-é.aiUéu  es  à 
loin  deiu  ÊMCt  t  couvertes  «•  defliis^  capitales 
fut  petites,  hiirantes,  d'un  bnfKUuin. 

Otte  p!ii;t:  cron  à  la  Jam-Tijus  ,  fur  le  tronc 
des  arbres.  La  plante  f  diftre  «le  la  précédente  en 
ceqœfirs  feuilles  font  acnminées  &  non  oUtufes  ; 

les  pétioles  5.-  les  fouiEles  cil'Js  à  leurs  btir-H.  Elic 
paroit  devoir  turmer  une  efpece  particulic  ii?. 

II.  AcROSTiQOi  écatUenr.  Mnfidum 
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Aer^ËâÊim/nndtiiu  i'iMtri-îêiutùtatit ,  utrinquk 
fipiùbufque  paUacf  f<^mcfu i  fûUis  eUi«sU,&W. 

Fti.  pag.  10  &  195. 

Set  mîmt  fent  nmalRet  «n  toafFes  gazonjieit- 

fts  ;  elles  pro  juifeni  plufic-urs  fouches^ii  pétioles 
cvlindrtv]ties,  longs  de  trois  à  iix  pouces .  couverts 
d  écailles  prefqu'imbfiquées ,  lancéolées  ,  mem- 
bfaaeuCea ,  cimcs  à  leiin  bords  >d'uD  bcvi  on  peu 
dak  (  Ws  fimitta  kmgvea  d'un  i  deux  pieds ,  li- 
néaires-bnceolées,  larges  d'un  pouce  ,  tétréctes  à 
leurs  deux  exT^mfrés  ,  entières  ou  légèrement 
fif'U^es,  ondu'cei  3  leurs  borJs ,  couvertes  à  leurs 
deux  tâces ,  priocipalcmenten  déilbus  6c  fur  la  côte 
du  BÏIieu ,  d'écuUes  noirâtres  »  luifanecs ,  ciliées) 
la  couleur  des  feuilles  d'un  vcr.-tonté.  Latruâi- 
.fcatioa  n'eSt  pas  connue  i  mais  la  tonne  8c  le  ca- 
laâère  des  ttwHt»  b  tsfpiochem  du  tf^kem  fté- 
cedenres. 

^^t«  plants  croit  à  U  Jiixui^ue  âc  à.  l  île  de 

.  i\.  AoLOSTiQOB  Iptidé.  dtm/Htwm  Muéu 

tâtum. 

Acroftichum  frondibus  ohlongis  ,  obtufis  ,  fiipitiqu* 
rifido  f  iùifis  ;  ftrtitiitu  /»ng;ùs  jirpttutis  ,  apUt  /pa- 
th  ljtls.  5»'jrtz  ,  Fil.  pag.  10.  —  Bo- y -Sauu- Vin- 
cent ,  Voyage  aux  quatre  i!es  des  niets  du  Sud . 
veL  I.  peg.      Mb.  zo.  fig.  t. 

.Ses  fouchïs  font  ra  Tip  ;'t-,-b  j  ch.irg'':^s  ■.l'une 
tOtttfe  de  petites  libres  noirâtres,  c  ntre-:nélées,gla- 
bwtt  pM(que  capillaires  i  ks  reuilles  (tériles  oblon» 
gacs  »  piefqu'en  fpatule .  obtufes»  de  trois  à  cirq 
pouces  de  longueur ,  quel<^nefoi$  moin*  5  parfemées 
de  poils  roide«  S:  roulTcatTr^ ,  nés-ferrés  fur  le 
pétiole  j  les  feuilles  fertilts  de  même  forme ,  d'un 
vtiMciiidraanérfhs,  vetnéet^aveequeiqnespoHs 
nwet(  couvertes  tndefloae*  «nepié  le  Mttr  re- 
becd  nigiiMl ,  do  !•  AvMIcaéeB  naMt»« 


noircit  en  vieiUiiTant.  Leur  pitio'.c  efl  prefque  gla- 
bre* bien  plus  kmg  que  celui  des  feuille»  ftéiiles. 

Cette  iT,  occ  crt  î-  à  l'i'e  Raiirhon,  furies  pier- 
res ,  au  boru  à. s  eaux.  (  K.  y.  m  ktrb.  i.  ff.  ) 

H'  AcuosTiQvi  hpbride.  Aer^xhm  kf" 

bridum. 

Ac'oJH:fium  frondibus  fitritibut ,  ovj:o-»blongii  il'- 

ncariauc  lanciolctit  ,  mur^ifit  ntrviiq^c  o.niùi  ;  /<r- 
tU.iia»  minoribuj ,  gUbih i.fiipitifiusiong  jGrni^.fjutt' 

mofi^.  Svartr-,  Fil.  pag.  il.  —  BocjHMie^Vioc. 
1.  c.  vol.  j.  pa^.  56. 

Cette eipèce varie  beaucoup  dam(c«fNnic«.ftw 
radnes  (ont  éctiNe  u  s  1  '  <^  p  r  tdWireM  des  fffwd^ 

nombreufes,  le<  «  i  -s  fcrttlcs ,  d'autresftériles  :  rts 
dernières  font  ovales,  aigiies  ou  très-oblongu<.s, 
prefque  linéairet»  IimmUm»  longues  de  trc.i&  k 
dix  pouces  »  foatenoes  par  on  pétiole  gréle«  p(y>  ■ 
long  que  les  feuilles,  par(i»né  de  queiquss  dcuttee 
brutws,  caduques  ,  pI-.:<.  rares  fur  1-  S  fcuilles}  lee 
feuilles  fertiles  plus  couit  s  phis  petites  ,  va- 
riables dans  leur  forme  ,  tiés-slal;rc$  ;  leur  pétiole 
très-long,  écailleux  i  la  frudtiiication  d'abord  d'un 
jaune  tr&plle  )  puie  dHm  beau  bcuo. 

Cette  plante  croît  à  ITIe-de-Frince ,  fur  lee 
pienesj  dam  les  carréète».  (  K./  in  hgri.  Jtif,} 

14.  ACROSTIQUI  clMv»ta.,^(n#(l«i  «iràM. 

Linn. 

Acroftichum  /rMdiitu  Luo-ovatU  ,  okt^,  hitfk- 
t'u ,  ftprk  erinith.  Lino.  Syft.  veget.  peg^  flM> 
Svartz,  FiUcpJi^  11.  (  KogK^  ACftOf TI5||D«  , 

n".  y.  ) 


ij.  AcROSTiQue  à  petites  écailles. 


AcrojiUhum  frondibus  oblongis  ;  f/rtitHu  frtvib- 
riiiUf  fitbtiu  âipitOufiue fMamojit.  SvvtTXj  Fittc. 

peg.  II.  — Cavao.  9%wL  i1ftn.  •*-.  |8o. 

De  fes  racines  s'élèvent  des  fouiUas  neinbseete» 

oblonguei ,  de  deux  fortes  j  les  unes  alongéef ,  fté- 

riles  ;  ks  autres  plus  courtes ,  fertiles  ,  garnies  à 
leur  tacc  ir.U'rtLMire  ,  a:n!î  que  les  pftio'es,  de  pe- 
tites écai.les.  Elle  croît  au  Fétuu ,  fur  les  tocbertk 

\6.  AcROSTiQD»  ftngéw  Jtnfitkim  /bWt 

tam. 

Acroftichum  fronJihu  Unefhuis ,  Jbahriatùf  fii» 
pitibus.  fiofs.  £v.irrT ,  Fi'jc.  pag.  ll.-^QÎfnw 

Annjl.  Hîtl.  Nat.  i.  pag.  loa. 

Ceue  plante  cû  compoCée  de  feuilles  Anplec^ 
entières ,  en  forme  dehnce ,  fiangécs  i  leurs bord»^ 
Leurs  pétioUs  font  couverts  de,  petites  écailles 
bbbks  i  des  poils  fias,  foyeux.  EU»  crofc  daasl» 
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royaume  di  Quito,  tàx  les 
ombugés. 


Ueux 


N  - 


17.  Ac&om^va  nmgwt»  AenJUchm  rep- 


Àtn/Hehm  fivitéihu  /hriSètu  ,  ovatO'aeutis , 

eîKatis  î  ftftilibut  limaribus  ;  fiSpitihus  érevi/Jimis  ; 
fureuia  filiformi ,  replante.  S^Viltl,  pag.  II.  —  Cav. 
Picl.  180t.  n*.  f8f. 

Ses  fouche»  font  filiformes  &  rampantes  :  il  s'en 
élève  des  pétioles  très-courts  «  qui  fupportent  des 
feuilles  de  deux  fortes  1  les  unes  ftérues ,  ovales , 

aigiië»  i  leur  fommot  ^  ciliées  à  leurs  bords  j  les 
auties  fertile^  8c  linéaires ,  chargées  en  deffous  de 
la  fru^litication.  Eiie  croit  dlM  l'Améri^M  méri- 
iiioDaic,  au  (^uayai|ail. 

18.  AcROSTiQOB  aiilkira.  àa^tidmm  «xil- 
Unr. 

Aeroftiekam  eMit/iens,  fui  quinqut  pédale  ;  fron- 
d'ihus  ftâii/i  'Ui  lameolath  ^  ftrtUibus  linearibus  ^ftipi 
tutu,adfierUei  CuiaxiUuritus.  Sv^Itïj  Fil.  pag.  1 1 

—  CiTtn.  PraH.  1801.  u».  581. 

Cette  efpèce  eft  fort  grande,  &  s'élève  prerqn'i 
la  kautenr  de  cinq  pieds.  Ses  fouches  pMnnent  la 
forme  d'une  forte  tige  ,  garnie  «te  deux  fortes  de 

feuilles  ,  les  tines  ftériles,  lancéolées  ,fim}>l; s  ,  en- 
tières >  Us  autres  fertiles  ,  pédicetlees,  &  ibiunt 
pRfque  de  raiflèlle  des  feuillet  ftériles. 


10.  AcivosTiQOi 

.  Juir. 


aandné.  Jerofidum  tuu- 


Aenfileham  anptfio- UunoUtu ,  Ungi  ncumina- 
tit  j  baejftrrimù  i  fterUUm  «MtyÎM  âlimùt  ifcrùti- 
hft  0kii/u,  fiAiks  puhentmd*.  (N.  ) 

Ses  racines  font  noires ,  épaiffes  ,  fibreufes  , 
éçailleufcs  i  les  pétioles  ptefque  filiformes,  com- 
féaék,  picr4ue  nus,  longs  de  deux  i  quatre 
pôucet .  Les  feuilles  étroites,  lancéoldes,  glabres, 
nenbianeuTes;  les  ftériles  ciliées  à  leurs  bords , 
ojNMfes,  arrondies  ï  leussdCIIX  extrémités,  à  peine 
nerveufes ,  longues  de  deux  pouces  &  plus ,  larges 
de  fix  ou  huit  lignes  ,  furmontées  d'une  pointe 
Aibujde ,  velue ,  longue  d'un  demi-pouce.  Les 
fitwQes  fertiles  de  même  fettee ,  mats  ordinaire- 
ment point  acuminées,  couvertes  fur  toute  leur 
f4ce  inférieure  par  la  fruâiâcation  d'un  brun- 
foncé  ,  fous  la  raïaw  de  petio  globules  pulvéru* 
lens. 

.Cette  plante  a  été  recueillie  au  Pérou  par 
tt.  Joieph  de  luffisu.  (  K./.  «s  è«d.  /<gf.  )  . 

.  so.  ACK.OSTIQVI  luifiuit.  Jkr^Muun  fpUtt- 
'  MnJUtiim/olu*  Uâiënkn,  ùumêtihiu,  iaur- 
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fqujtnoju.  (N. ) 

Corfer  cum  acrofiicho  mi  fcofo.  ?  Svarti. 

Elle  fe  rapproche  brancoup  de  l'a.  rc^<.i.Aum  «mj/î 
co/(imdeSv.irtz.  Ses  racines  (ont  fibreules  &  noi- 
râtres :  il  s'en  élève  plufieurs  feuilles  d'une  Ion- 
gueur  très-inégale,  les  unes  longues  prefque  d'un 
pied  ,  les  autres  de  cjuclques  pouces,  larges  de  fix 
ou  huit  liijnes ,  linéaires,  planes,  entières,  ob- 
tufes  011  un  peu  argués  à  leur  fommet  }  les  unes 
couvertes  à  leurs  deux  faces  de  paillettes  d'un 
jaune  doré  &  biillant ,  fi  abondantes  fur  certaines 
feuilles,  ainfi  que  filr  les  pétioles,  qu'elle*  let 
cachant  eiuiérementj  d'autres  font  prefque  MWS 
à  l'une  de  leuis  faces,  quelquefois^ux  deux. Cette 
efpèce  a  été  recueillie  par  Commerfoa  à  l'ileBour> 
boo.  (r./.»      Jitf.)  - 

21.  AcaosTiQUE  à  feuilles  de  fuccilê.  ^n^lU- 

Jtcrojl'uhurr.  fo'ih  ccIhcis  ,  elUptkh  fcU  bUKI0* 
l^la-ovalts  ,  fiiJiui  fiu^'nojljjîmii.  (N.) 

11  s'élève  d'une  racine  commune  &  un  peu 
épaiflej  plufieura  £iiiUles  hantes  de  trois  i  fix 
pouces,  de  forme  un  peu  différente ,  les  unes 
plus  courtes,  ellip.iqiits ,  obcofes  I  leurs  deux 
cxtrémitésj  les  autres  ovales  ,  un  peu  lancéolées» 
toutes  fermes,  coriaces ,  alf-z.  femblables  à  celles 
de  la  fcabieufe  fuccife,  couvertes  i  leurs  deux 
faces ,  prioctpalement  en  delTous ,  de  paillettes 
très*nonibreuKs ,  lancéolé ,  aiguës ,  caduques  »^ 
d'un  jaiine-fon;é  qui  l'ianchiflent  en  vieil'ilTanr. 
Les  pétioles  également  écailleux,  plus  courts  que 
les  feuilles  )  la  finiâificalîoa  éparlb  fi»  le  revess 
des  feuilles. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  du  Petit- 
ThouarsilHedeTriftaifd'Acngne.  (  r.f.  im  kuh, 

12.  AcROSTiQuc  douteux.  AcraJHekÊméÊAinm, 

Aerefiiehum  folnt  ftmplicikus  i  ftn^knt  0Vatû, 
muù^  minorihus  /  fentitius  •Uongù^OMWthtit ,  fiA^ 
f{Ktniufii i  firmi»  umi  ,  n^satfrMMy^.  (N.) 

An  polypodium  adnafcens  f  SmutZ  ttk  »  pig.  Zf 

&  222.  tab.  2.  fig.  2. 

Elle  fe  rapproche  de  Vacrofiichum  longifoUum  ; 
mais  fes  feuiUes  font  de  deux  fortes  &  bien  moins 
lonRues,  beaucoup  plus  étroites.  Ses  fouches  font 
grêles  ,  cylindriques,  tortueufes,  rampantes,  ri- 
niilîéjs  ,  écail'.eufes  ,  munies  de  petites  racines 
fibre  if-'s  ,  noirâtres  ,  un  peu  velues.  Les  feuilles 
ft-ii!ts  font  courtes,  ovales,  les  unes  ohrufes  , 
preft^ue  iÏMituUes  i  les  autres  aiguës  ï  leurs  deux 
exttemitMj  i  peine  écailleufes  i  les  feuilles  fer- 
tile» beaocoap  plus  loii^es,d«nMtes«  lancéolées , 

aiguës  « 
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aiguëj,  plu*  ou  moin  écaiUenrasi  Uftuâifici- 
non  d'un  bi un-jaunâtre,  éparlè  fur  le  rcTW*  des 

lËujlks. 
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Cetn  Bbme  croit  à  Wà 
ivkDetfiu.&Juf.) 


xj.  AooiTiQui  i  tel  d«  fcie.  Jer^ùkim 


Acrofiiehum  pumUum  ,f>ondikus  lineari-Umenla- 
git  ,rerradj,  apict  fruSifcrù.  {H,)ljm,  111.  Gm. 
m.  8<>|.  fig.  X.  Aa  fini^téi  T 

Oeft  une  des  plus  petites  efpèces  de  ce  genre , 
une  des  plus  élégantes.  Elle  croît  en  gazons, 
ailèz  fembUble  à  un  greupe  «le  petites  mouAes. 
Sei  racines  font  capillaires  8e  toulFuee  t  H  l'en 
élève  des  feuilles  nombreufes  trfe-fimples  ,  larges 
à  peine  d'une  ligne,  hautes  d'un  pouce  &  demi 
au  plus,  glabres  ,  d'un  vert-gai,  linéaires-Uncéo- 
léMji^rénécies  à  leur  bafe  en  un  pétiole  filiforme  , 
^  fçjç  ^  \tMn  bords,  aiguës,  un  peu 
Vtn  ieor  fomm^t.  Il  part  de  la  côte  du 
Mttnt  4e  nerrores  fimples  qu'il  y  a  de 

 •  i  elles  les  traverfent  jufau'â  leur  fommet. 

lil  froâification  eft  compofee  de  petites  cap  Tûtes 
canlnentes,  brunes,  luifantes  j  phcécf  vers  l'ex- 
néaké  dit  CniIU»  te  «Uct  ncmmiat  !•  dïT- 


Je  crois  que  cette  plante  filOtdawfAaiértque. 


•24,  ACROSTIQ^  pdlé.  Aen/UthmfOiitÊm. 

Svartz. 

Acrojlidum  fnnMas  àtri&ut ,  tpiet  diehotomo- 
mdiatit;  têtùiit  fimiftaf,  firtiâhu ,  nniformi- 
kui,  cTtnutaiit.  Svartz,  Fil.  pog.  IIj  0C  Fiat*  iod. 
occid.  vol.  j.  pag.  i^^j. 

•  €ffimmiÊ  ptkâU,  &nttt»  Prodrora.  pag.  117. 

Lichen  dipiMu.gtnmifààt.  Phiin.  FIL  ub.  jo. 

SfîToucli^sTont longues, rampantes,  filifnrmes, 
nn  peu  flexueules ,  aivifées  en  longues  fibres  , 
brunes,  radicantes ,  couvertes  de  paillettes  in- 
Mi^t* ,  «embraneufei ,  noirâtres }  les  pétioles 
font  m» ,  droits ,  litifbnnet ,  ftriés ,  longs  de  trois 
à  cinq  pi^-jces)  les  feuilles  Rérîles  Dlanes,  droites, 
un  pt  u  arrondies  ,  dichotomes  ï  leur  partie  fupé- 
rieure;  les  découpures  linéaires,  bifides ,  glabres, 
inégaks,  obtules }  les  feuilles  fertiles  beaucoup 
plus  petites,  en  cœur,  prefcjue  rondes,  larges 
de  fix  lignes ,  planes,  point  divifées ,  d'un  vert- 
pâle  ,  nues  &  glabres  à  leur  face  fupërieure  ,  & 
crénelées  à  leur  contour  par  une  bordure  mem- 
bcaoeore  &  ondulée,  chargées  eu  dc/fous  de 
*■   BosaitifÊt.  StfpUmm,  Tgm  h 


petites  capfules  très-nomltreufes ,  d'un  bmn  M* 
fant,  entourées  d'un  anneau  éUltitjue. 

Cette  plante  croît  â  la  Jamaïque .  fur  le  troac 
dcf«ibnf.(r./:)  ^ 

if.  AcaosTtQVB  ferrugineux.  Acroftùhum 


Airoflichum  ffonilhus  pinnatifdis }  pintùs  tineari' 
tus  ,  acutis  ,  maumikut  ,  inttgirrimit ,  connatit  ; 
fi'tpitt'  M*  Cinn.  Syfl.  veget.  pag.  9x9.  {Voyit 

AC&OSTIQDB,  n*.  11.) 

Svartz. 


AcroftUhum  frondikas  Uiumri-^Muttmit ,  , 
Us ,  laeiniis  fitrilihus ,  Bntêr^  ;  /Mlltîu  rnifrr- 
miitu  ,  inttgris i  primordialimagno  »  tftS» ^Mm^, 

Juklobato.SirixVL,  Fil.  pag.  il. 

Ofmunda  coronaria.  MuUer.  —  Natutforfcher. 
u.Sbptfi  iq7.ta]i.9. 

Son  feuillage  ,  dans  Ton  premier  développe- 
ment >  eft  ample  ,  droit  «  oblong ,  prefque  lobé. 
Les  nmlet  font  linéaire  s,  dichotomes,  pendantes, 

découpées.  Les  découpures  ftérites  font  linéaires  { 
celles  qui  poitent  lafroâificatioa ,  entières  &  té- 


Cettt  plante  croit  dam  les  Iodes  oiinuaks. 

xj,  AcitosTiQUB  écufbaal  Jen/Heham  /km- 

marU.  Comm. 

Aen^Uekam  (  aldceiM  )  ffmiéihas  pa/matis  , 
tnOit  i  têeit^  iteiaieMilf,  umttùLtu  ,  oitu/h  , 
rerfiu  apsctsfTuSiftris;pnmordiatihus  reniformibus  ^ 
iobat'Uf  vtnofi,  Svartz,  Fil.  pag.  11.  —  Palif.. 
Beenv.  Fier.  dt)v».  I.  a.  cab.  1. 

Ncuroptatyctron.  Plukw.  AlMMl.tab.4ty.i%.a.. 

—  Schkuhr.  1.  c.  tab.  1. 

Atnfitkm  ^fiuuimm,  dvMkPnd.  itoi.aP. 

J87. 

Cette  phme  offre ,  pour  premier  développe- 
ment ,  une  forte  de  feuille  large  ,  épaifTe  ,  ea 
écuffon,  lobée  ,  prefque  palmée  irrégulièrement, 
marauée  de  nervures  longitudinales  ;  les  autres 
feuilles  font  plufieurs  fois  oifurquécs}  les  décou- 
pures lancéolées ,  obiufes,  d'abord  toutes  cnu- 
vertes  de  poils  étoiles  8c  caducs ,  dlfparriifTint 
avec  l-i  firuâification.  Celie  ci  ne  pri^^fente  J'abord 
que  de  petites  rachci  ,  mais  infenrib;emert  ces 
taches  s'agraudiffeot  U  recouvrent  une  graiîde 
pectSedelaMb. 

Cette  plante  croît  fur  les  arbres ,  dans  TAfciMa 
&  i  la  NottveUe-HoUaode.  C  V^f^  ) 

Q 
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x8.  AcRO&TiQUB  i  &wilM  ds  diéne.  Âtn/ti- 

tkam  futrùfvlium . 

Acvfiîehum  ficndlius  d/linSis ,  tematis  {fit-ntium 
filhtis  ttrminjlihus  ovatif  ,  incijît ,  Luralibus  tri- 
MitfJhSifiauttium  Uiuariiiu ,  fainpnijis.  Sw. 
Fil.  pan.  1 1.  —  Retz.  Obtêrv.  bot.  6.  pag.  39.  — 
Vahl ,  Symbol.  ).  psg.  ic). 

Ophyof>fcfiM  ntyiMÙitm.  Hoott.  N.  H.  X.  tab. 
94.  fig.  I. 

Ofmmda  trifiJa.  Jacq. Coîleâ.  j.  tab.  10.  fig.  ^ 
—  Schkuhr.  Crypt.  gtv.  (»b.  }.  (  F«JW|  Os- 

MO.^DE,  vol.  4,  u".  19.  ) 

29.  AcROSTU^UK  bifur^né.  Aen^ickam  hifur- 


Am^duM  ffWidihus  d'tfiinSls  {  fitr'iHum  pint's 
ihmtri'éithvWHu  iJ^tiUmm  ovcât  ^  liJUù  jivpli- 
eièafine.  Svam*  Fii  f>ag.  Jl.  —  Plak.  Phytogr. 

ub.  }jo.  fig.  4.  —  Sihkuhr.  Ciypt.  tab.  1. 

Ofmunda.ii/uruua.  Jacq.  Colicâ.  ).  tab.  20. 
fig.  l.  (  yi>yei  OSMONDB,  Vd.  4,  H*.  10.  ) 

JO.  AcROSTIQUF.  fleuH.  Acrofi'icham  floriium. 

AcmfUchum  (aiirifum  )  ,fro<^iibus  d-fiinBls  ,  ter- 
nctis  i  ft  rilium  fuiiolis  pinrmtif.dn  ,  mtaio  mttjori  ; 
lattralium  laçiiti'u  baftos  deorj'ùm  elongMu i  frudi- 
feaniium  tipiM^tSt  iîaeariku»  SVtflz»  FiL  pag. 
j  j  &  198. 

Filix  forida.  Rumph.  Amb.  vol.  (î.rpflg.  78. 
ub.  if,  £g.  I. 

&s  Touches  font  hautes  d'an  i  àtwc  pieds  , 
flabrettuguleufea,  d'ua  posniMioiriure  {  les 
mintes  de  djevi  fottei  ;  k  s  unec  flérîles ,  temées , 
à  cinq  angles ,  compofees  de  folioles  pédiccllëes, 
iinuées ,  phmatifides}  l'intermédiaire  plus  granite  î 
les  découpures  étalées ,  profoniéiMnt  divifiées  ) 
les  inférieures  décurrentes  ,  lot  fupéittmcs  con> 
fluenies  i  les  plus  baflès  inciféet ,  crénelées  ;  les 
deux  fo!i:iki  latérales  étendue<; ,  découpées;  |ss 
découpures  extfrnes  plus  longues  j  celles  de  ia 
hth  trè5-grard<;s  ,  perpendiculaires  ,  incifées  , 
crënelët  s  i  les  autres  entières  ,  UMius  glabres  à 
leurs  deux  fjccs,  tin  peu  veinées.  Les  feuilles  fer- 
cHei  font  plus  longues,  parngëes  en  troi*'  ;  kurs 
fiklioles  deux  fois  ailées ,  à  découpures  linéaires^ 
couvertes  en  deflous  de  capfotes  ton  peines. 

Cette  phan  ciqIc  dtM  les  Mm  «ricoMles. 

Jt.  ACROSTIQOB  doré.  At/^UlkKm  MUWm. 
Linn. 

Acrcftichum  ftor.dc  pinnati ,  pinnis  alternis  ,  lia- 
fùfémàbut ,  iattetnimis ,  jgUhrii.  Linn.  Syf).  veg. 
929.— EliMu  flUc  ub.  MH.  —  HiilM.  AkiMi. 


A*  0*R 

tab.  igg.  fir.  1.  —  .<?chkubr.  Crypt.  pt'r.  tab.  l  de  ; 
ub.  5.  B.  (  y^oyti  AcRosriQUE,  n°.  14.) 

)i.  ACROSTf^linikidé.  Atn/tUkaihmminm, 
Lam.  • 

Acrcfikkam  (punûatum  pinnatâ  j  folie» 

lit  aùtmit ,  iaàuolt^  ,  inttgcrrimii  ;  infimii  dvn» 
tulatis  fftipremit  Jteéurauiiui ,  fuprà  puitàaùi  ,  gif  . 
hns,  LioiK  f.  Sl^pl.  f»§,  444* 

Acrcflichum  (piinélulatUTn)  j/roflrf/^ifcf  pinnnt'n  ; 
pin'iii  iéii  colctit  ,  intcgris  ,  fuprj  punSatis  ,  infimit 
«uriculatis ,  termitialilus  ,  A.j'T  coi^dunoiis.  Svi'arUf 

Fil. pag.  1  j.  iVoyti  AcRosTiQue^  n°.  16.) 

H-  AcRosTiQUE  à  feuilUs  de  nkociaoe. ifcri^ 

tii-lium  ni^otiiinâjulium.  hvjri/,. 

AcrOjii(kum  frondibus  pinnatis  ;  pinnij  fterilikut 
tlltpticii  ,  apict   attenimiis  ;  fertilibus   ojpofitit , 

0vato-Unc€»Uuu  f  miaoriim,  cvacu.  Fil.  pag  15  ' 
&  pag.  199. 

Cette  finigère  s'élève  â  la  liauteer  de  trois  fiels 

&'  plus.  Ses  Touches  font  cylindiiques,  jraroksdt 
paillettes  à  leur  bafe ,  glabres  à  leur  partie  fiipé* 
rieute ,  marquées  en  devant  d'un  fillon  proloBd. 
Ses  £etiitles  lont  aildes}  fes  pioanles  de  deui  for- 
tes dans  la  npéjne  fetitlle;  les  unes  filles ,  prefqiie 
feffiles ,  elliptiques,  lnnpue<;  d'un  pied  8:  dtmi, 
longuement  rétrf  ci  s  vers  leur  fommct;  leur  con- 
tour entier ,  légèrement  ondule  ;  I  uîs  deux  faces 

E;!abres  ,  d'un  vert-fombre  »  les  nervures  parallè- 
es  ;  l'inrervalle  rempli  pir  des  veines  lëticutées. 
Les  pinnults  fertiles  font  oppofées  aux  flériles , 
fcffiles ,  excepté  la  terminale  >  beaucoup  plus  pe- 
tites, ovjUs  ou  IjrKColëeSj  acuminées,  légère- 
ment ondulées  à  leurs  bords,  finement  veinées* 
brunes  &  granuleufes  en  dcflbus  ^  couvertes  d» 
(upfules  épai  fes,  cnniiguës,  mais  point  agrégées, 
d'un  brun-pale  ;  point  de  capfules  vers  les  bords. 

Cette  pfame  crotr  i  l'iJ*  dt  SsÎM-Thoans. 

(r.y:f«ie/«.ji/.) 

H-  AcnosTiQCE  à  fdbict  Cen^t.  jfcrqjK» 

chum  infoUatum.  Linn. 

Acrofiickitm  ftondibiu  pinnatis  ;  foliolis  timatis  g 
UutetaUtu,  Linn.  Sjrft.  ves.  psg.  91  >.  —  Schkubr. 
Ciypt.  gsv.  tab.  }.  aa.  Fi>li»bim.\  yoy^  AcRQS* 

TIQOB,  II*.  M.) 

jy.  AcROSXJQUE  Hnué.  AerofiUhum  patMMm, 
Storb. 

ActofUch^im  fror.dihit.t  pinnatis ,  tnftformihiis }  pin- 
tût  ovutis  t  ftmipinnaiijidi*  ,  conacùs  f  fubtîu  imbri- 
caU-fyiMm«ft.  Svaitft»  FIL  peg.  14. 

Ses  feuilles  font  ailées  *  dhfifortnes,  compodet 
de  piaBaks  entes»  cacûces^  i  daaii  piamtîfidetj 
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fUbres  en  dc/Tut ,  linuérs  i  leur  contour «tOtVtr- 

tes  en  detrous  d'écaiilet  imbriquées* 

Cette  plante  croît  au  Pérou. 

j6.  AcikOSTiQVf  étiaBfer*  JtnjfHtktum  éiUf 

Acnfiitkmm  fr^nSha  ^fitnSiti  piwth  inctfit , 
fupe'ioriias  {oaJurutii  ,  dtcurreittHiiS  »  infinis  femi- 
tiaaatijjUit.  Sv«tz,  FiUc.  pag.  ijfflc  Flor.  lod. 
«ood.  vol.  J.  IMg.  tff%. 

Cet  acroflique  a  l'afpeÔ  d'un  polvpode  ;  il  en 
djftire  par  fj  truwlihcation.  Ses  Touches  feint  ram- 
pantes, fljxueufes  ,  afcendantes  ,  hérilTées  d  é- 
.CMUe$,faaueft4le  longoes  fibres  brunes,  radica- 
te  jiétioks  longs  de  fix  pouces  .  cylindri- 
oiies  ,  un  peu  anguleux,  très*li0es$  Ici  feuilles 
ftfrilcs  droites  ,  longues  d'un  pied  8f  demi ,  (îm- 
.-mcnt  ailées  i  !es  toliolei  oppofées,  lancéolées  ; 
s  luperieures  un  peu  confluentes  j  celles  du  mi- 
lieu libfet*  fislîies ,  pinnatifides  ;  les  inférieures 
iBédiocietnent  pédicellées ,  â  demi  pinnatifides  ; 
leors découpures  lancéolées,  acuminées,  glabres 
i  leurs  deux  Tares ,  U-geremciit  dentées  en  fcie  j 
les  iêuilles  fkCtiles  lembbbles  aux  précédentes , 
«m  phtt  coarat.  un  peu  moins  dtvifKwi  le$  fo- 
Bolcs  canèicfl ,  rarement  incifées ,  couverte*  en 
écffootde  caofules  rrè«-p(.tîtes,  brunes,  iuiiâncesi 
leur  anneau  d'une  couleur  plus  pUes  eMSeHnêlëM 
de  paiik-tti.'5  /înes  ou  de  poils. 

Cette  plante  croit  iui  les  monagnes«  â  la 
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****  F€mUupii^dimifiU  éiUu, 
97.  AcROSTiQOs  feelop«adit.  Âtr^idum  cer' 

Acrofircltum  froniibut  dipin&is ,  fierilihus  pinna- 
tis  ;  pinnis  ovMO  ianuoiatù  ,iiutgirrimù  ;  ftrtiiiiuj 
•UpimMatii  f  fimms  Uiuanbut  ;  pinnuUi  t9*4mMit  « 

•UoMfM. Svvn»  Fil.  pag.  14  &  paf.  m» 

Ofmamit  emiiui.  Lhm.  (  fêfti  Osii«lll»B , 
lnl.4,p«f.65|,u*.itf.) 

.  {8.  AcRosTiquB  I  OfdlleciM.  Âmfidhim  aw 

tiatam.  Linn. 

.  Atftêichum  pilait  oppojitis  ,  lanctçlaUt  ;  iaf^mit 
jtntûum  appendkuUt'u.  Lina  Syrft.PJaM.pg.  fy>. 
(Fé)fsr{  AciiosTiQVi»  B".  ^9') 

\<>.  Kc^ovtv^sfWwmminit^Jlà^SdMma- 
i  Acrofiicktttn  fiondiiu*  fitbhlpinnatis ;  pimit  oppo- 
foo  ct>adunatit  ,  fu->tui  htfiutij/imis  ,  bjfi  juldeiujtis. 
4.ian.^ft.  veget-  pag.  jifl.  {^ÛiUanur  BMtrel, 


Jenfiteàuà  (narantff ),>î«M&  (oaélmèiià'» 


irf,  'torlliKs  pinna'lfidij  ,  ftiitùs  im^rictitO-paUactit. 

i>va!t£  ,  l'-lir.  pag.  14.  —  Scurm.  Detttlich.  Flor. 
II.  6  —  Schkunr.  Crypt.  ge».  tab.  4.  —  Spreof. 
Einl.  tab.  a.  fig.  18. 

LoHckitit  altéra  marantà.  CW.  Hift.  l.plg  lll* 
Icon.  {y^yei  AcRosTiQUB,  n*.  ij.) 

40.  Acro&tiquë  lanugineux.  Aeroftuhum  Lmut 

Acrcfiichurr  fronde  brpinnjtJ  ,  lanuolne\fj;  foliolis 

ohtupt ,  àijUnait^  Desfont.  Flor.  atlant.  vol.  1. 
pag.  40a 


Acro/lîthm  (velteam  )  >  fiwnHhus  Hpinnatis  , 
iaaagim^  i  piiuuiLs  diKuSit ,  ovatit  ,fuicordatit  , 
oiinjh.  Aicon,  HMt.  Kev.  vol.  4.  pag.  457.  — 
Svartz .  Filic.  pag.  14.  —  SchlMte.  Ciypc  gev. 

tab.  1. 


LoiiMtis  mMêr,  tmuginofa  ,  eOvaA  facie  « 
minor^  kifpanica.  BarteL  kon.  ub.  857.  858. 

Ft/icula  crifpa  ,  lanuf  ine  hepatici  colons  veftiti  , 
*x lHfiUis-t'êrtumaus.V\u\L  A.m. pag.  ijO.  tab.  18 i. 
fig.  4. 

Cetrp  efpèce  ,  confonJue  par  Linné  ,  ï  ce  qu'il 
paroit  d'après  fa  fynonymie  ,  avec  h  précédente, 
en  eft  parfaitement  difiinguée  par  Tes  feuilles  , 
couvertes  i  leurs  deux  fiices  d  un  duvet  lanugi> 
Mttx.  Sas  racines  fomt  tomieofeSt  brunes,  filifofw 
mes,  laineufes  :  il  s'en  élève  plufieurs  feui'tes 
droites ,  longues  de  huit  à  dix  pouces ,  lirges  d'un 
demi-pouce  &c  plus ,  rétrécies  à  leurs  deux  oïtrë- 
mités  ,  chargées  d'un  duvet  blanc  ou  routTeâtre  , 
deux  fois  aiMaa  1  les  folioles  petites ,  épaiûfes  , 
point  cooflaemtt,  arrondies  à  leur  fommet.  L4 
fruâificadon,  decoultnr  roufleitre,  eft  répaa> 
due  for  conte  ta  futface  inférieure  des  feuilles. 

Cette  plante  croît  dans  les  fentes  des  rochers 
du  mont  Atlas,  eo  Efpagne,  aux  Canaries.  {Ex 

4t.  AcftorriQui  I  queue.  dcnJKthim  tmiit^ 

tum.  Cavan. 

Acro^ichum  fnnJUus  iifùuutiSf  fiimSi  i»f!^ié» 
rUat  pinmatifidis  «  tmehriù  ttrmmmhiu  Bnun^^Êmf 
datis.  Swanx «  FiL  pag.  1/.  —  Cavan.  Pnri.  <8ou 

n".  fji. 

De  Tes  racbet  l'âèvent  plufieurs  feuilles  deux 

fais  ailées.  Les  pinnules  infétiôures  font  pi*  nati- 
fides  i  les  folioles  linéaires  ,  aitifi  c^tie  les  dècou« 
pores  t  celles  du  fommet ,  rétrécic-s ,  Te  prolon* 
'  m  uoe  forte  ie  ^muc.  £Ub  ctott  i  P»» 


41.  AcROSTIQUa  folfuoé.  Acrafiidwn [ulfurtm. 


jUnfilAm  fiùHàiai  tffbmatit  /  piamt  li^ima 
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tifdîs  ;  lacini'u  cuneatU  ,  rttujù  ,  apict  ferratit, 

Swixu ,  Fil.  pag.  i|  «  8e  Flor.  lod.  oodd.  voL  ). 

pag.  1597- 

Il  eft  be^iucoup  plus  élevé  que  l'acrojlnfium  ca- 
lontilas;  fes  f<  Utiles  plus  roiJes,  plus  ^uuiies.  Ses 
ncines  font  fimples,  capillaires  »  velues  *  fes  fou- 
clus  en  p4iio!es  filtformet ,  en  raufFîs  cylindri- 
qites,  d'un  brun  rougeâtre  ;  les  feuilles  droites  , 
oblongiies ,  acuminées ,  ikux  &  trois  fois  ailées  ; 
les  pinnu'es  inférieures  un  peu  disantes ,  courtes  \ 
les  interniediiires  plus  longues  i  les  fupérieures 
in{'(n(iblemeni  ulus  ccoirtes ,  altem'.-s  ,  redreiïéesi 
les  foiioUs  ovales ,  alierties  ;  les  inférieures  pin- 
natifiJtS,  à  découpures  cnnéilormes  ,  obtules  , 
denrées  en  fci:  ,  à'wn  vf?rr-foncé  ,  couvertes  en 
defflius  d'une  poufliè-e  d'abord  blanchâtre  ,  puis 

I'aune ,  dans  laquelle  font  éparfes  dei  capfules  nom 
treufes j  bUncIiànes,  dûphaiies  «  èMoaxëes  4'un 
«ineaa  htm. 

Cette  plante  cmît  i  la  Jamaiiiue  ,  fur  le  levers 
des  rochers.  (1^./  i«  kerh. 

4^AcRos7IQUE  i  pou£Sèce  Uaocht;  ilcnqilf. 

chum  tixlornelarxcs.  Linn. 

A^rvjltchum  f  ynai  'aus  hipinnatïs  ;  pinnis  apice 
attenuaùi  y  piiinlis  I^/tceolatis ,  int'fo- ferrai is  ,  /'«- 
ftrioribmt  fuifum  c>,'fi  auritit.  Svtftz  ,  Fil.jpag.  J  c. 
—  Linn.  Syft.  vegtt.  pag-  950.  —  Willd.  Berol. 
tib  4t.  —  Schkuhr.  Crypt.  gev.  tab.  y. 

^  AcroSii.hum  (ebcneuni  )  ,  frondiiia  finnatis  ; 
piinit  ftffitibui  ,  ohlon^is ,  fi  iuaiis  ;  J-^mmU  hrtvif 
Jirr.is,  inugtrrimii  Svartz  ,  I.  c.  —  Linn.  Spec.  — 

Sloin,  Hift.  I.  pag.  pi.  ub.  jj.  fig.  Vaytr 

AC&OSTtQIJR  j  n*. 

44.  AcAosTiQOB  mtireux.  JtNfikhm  Urta- 
nam.  Sw'artz. 

Atnfiiduim  fiondibus  hipinnatis  ;  pinnulis  /ii- 
toatfaHatis ,  oblongis  ,  ohtufis  ,  infmis  bafi  tihfoleù 
inaju  ,  fjp'ù  mj-^intque  fu.'crcnutjto  ,  rtvoluto- 
prijiis ,  fubiitj  fiiottw-fitfiaoJu.Svitu,  Fil.  pag.  if 
'te  pag.  202. 

AcrojiUhum  (tartareutn  ),fol:is  h^iuût;  pin- 
tuUs  aliernis,  Jieundaùù  ttiiaagiSf  «îti^i  legu- 
iKtMt»  twifimim  piéo».  Cavan.'PrsL  isoi.  pag. 
*4i.n». 

UmiMUis  daalbMéu  Willd.  Hprt;  bfliol.  ttb. 

.  Cette  pteme  «Il  haute  de  deux  ou  trois  pieds. 
Ses  fouches Cbm  toaSues,  cylindriques,  glabres, 
hraiet  d'uo  pied .  .fermes ,  tuiTastes ,  d'un  pour- 
pre foncé  .  marquises  d'un  fiUon  en  avant  a  lear 
partie  fupérieure  ;  les  feuilles  ovales-lancéolées  , 
deux  fois  ailées  i  lâur  partie  inférieure,  droites, 
fimpletnt  nt  ailées  i  leur  paaieTupérieuie  lies  pta- 
miks  alternes  «  diAir.âe»,  lapprochéee^  laacéo- 
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lées,  une  féconde  fois  ailées  }  les  folioles  fefltles 
prerqu'aliernesi  les  inférieures  légèrement  d  ci^r- 
rentea,  les  fupërieures  cotiflueotes  ;  la  terminale 
ovale-bfKéolM, créntrléei  les  autres  ovalea^tb* 
longues  .  obtufcs  ,  glabres  ,  flriées  ,  d'un  vert- 
foncé  en  deflus ,  couvertes  en  d-ffoiu  d'une  pou:- 
lière  llanchàtre,  adhcren-e,  dans  hqnelle  lont 
plongées  des  capfules  éparfes  «  oombreulès,  en- 
tourées d'un  anaeatt  bnn. 

Cette  e6èce  enta  i  U  JuMMoe*  aa  Péfoa  «  an 

ChîU. 

II  r  AcRosTiQUE  ï  fedllei  itm,  Atnfidum 

ihiyfophyllum.  Svartz. 

AcrofiiJum  fronJUms  HpiiiHatis ,  pimût  ttaUM» 
Ijtis  ;  pinnn/is  approximatù  ,  fejfilibus  ,  obovath  , 
inc/'Jû ,  /l'ùuù ,  imeiduf  fapcrtPnbitt  coadunatis  ^ 
fMb»  JbrWMMtftfM.  Svjrtt ,  Fil.  pag.  if ,  8t  Floc. 

ind.  occid.  vol.  j.  pig. 

Filix  aurea^pinaali»  nutaài  iaeifit  divifa.  Plum. 
FiL  tab.  44. 

An  p«rt  d'un  téSantam  il  feint  la  (Hiâîficatfen 

des  actoflichcs,  &:  diffère  des  deux  &:  trois  efpè- 
cts  précédentes  par  fes  folioles  oblongufs,  obtu- 
fes  ,  flriées,  d'un  b-au  jaune-doré  en  df  ffous.  Ses 
racines  font  compofées  de  plufieurs  fibres  agré» 
géts  ,  roides  ,  iongnes ,  liilfoimes  ,  noirâtres  : 
i!  s'en  élève  des  fouches  ou  pétio'es  nombteul, 
noiis,  très-liflVs,  cylindriques,  hauts  d'un  demi- 
pied.  Lts  feuilles  ,  d'une  hirme  deltoïde  ,  font 
droites,  hautes  d'un  pied,  deux  fois  ailées;  les 
pinnuWs  étalées ,  infenfiblement  plus  cotirtes , 
composées  de  folioles  oblongues ,  obtu&s ,  ptef- 
qu'entières  ou  crénelées,  roides,  d'un  vert-luifanc 
en  delTus,  couvertes  en  delfous  d'uîie  poulfière 
jaune ,  brillante  i  les  folioles  fupéricurcs  rappro- 
(hées,  prefque  connivences  }  les  infiittearcs  dif- 
tinâes.  La  fiuâification  confifla  en  petites  capfa- 
le*  ooaii»e«r««,  noires ,  un  pen  hituntes«  éparte 
dans  la  pouSère  jaune. 

Cette  plante  cteit  aux  Antilles  j  fuf  les  lien 

élevés.  (K/.ii.4*f*.  Ai:) 

46.  AcKosTiQvl  fSBvienx.  Atnfiiekumfimi»' 

/tt/n.  S*urtz. 

Acrrfiichmm  fruMMê  UptaÊUÙ»,  pbmÊliê  pA- 
rotuiid.s ,  fyutmiê  fimrî^  «fluArj;  Smutz  ,  t'A 

pag.  16.  .      •     •  ... 

AtroJUdmm  iMvfM/ui.  Willd.  Sditift,  Aft. 
Efface,  ifea.  tab. ig.  4. 

Cet  acroftiqvie  a  un  afpeél  lanugineux.  Ses 
feuilles  font  c;eux  fois  ailées;  les  pinnules  compo^ 
fées  de  foliole»  prer<(|i*aRendies ,  courertes  d'é* 
cailles  Ccarieufes ,  en  fom»  de  peiimi  paittatieft. 
Il  tirnu  aa  Mexique. 
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47.  AcM>»Tig|DI  jiiwiaiii  Àer^Umm pnm, 

Aen^idum  fhtuUhu  dtecmpo/Stis  ;  fo/ioS* 

pnnaiis  ;  pinnulh  ohlortfts ,  oïuijis,  fubikt  fiavi- 
(Mti  fana<^.  Svartz  ^  Fil.  pag.  16  &  pag.  104- 

Efpèce  fort  élégante ,  d'environ  un  pied  de  hiut. 
Les  pétiolts  funt  filiformes,  flriés,  cylindrii^ues  , 
longs  de  fix  a  fept  pouces ,  glabres  ,  luifans  ,  d'un 
poorpre-noirâtre ,  munis  ve  rs  leur  bafe  de  qiKl<|ue$ 
ViflletMs  rnrieufiu*  «i'ua  brun-pâle.  Les  feuilles 
UNie  triangalaîres,  plofieun  foft  compofées ,  lon- 
gues de  trots  à  quatre  poucef;  les  pinnules  oppo- 
fees,  deux  fois  ailées,  les  folioles  également  op- 
pofées^  réparées,  fouvent  teméet ,pUMS,«hkm- 
nwf ,  obn^lcf  j  CBoèit».  4'ihi  iMratt-vtputre  m 
aeiÎM,  cowcftti»  m  ddkMt  «Taiw  pooifière  fau- 
nitre ,  dins  lat^uelle  font  ëparfes  des  capfules 
nombreufts ,  luilântes  j  d'un  brun-pâle)  U  cÂte  du 
ailMi  Bc  Im  bord»  vm  flc  décolorii,  . 

Cette  fhDte  citaSc  àMt  Ykméd^p»  aéridlo- 

nale. 

*  48.  AcuosTiQoi  Uaachâtf*.  ÀtnJUdmm  «Aj> 

Acrofiichum  frondihus  dtcompofùi  ;  foUoIU  fuh- 
UfitMtitit  i  flmutlis  ovato-fubrotwidit ,  /khtàt  mi' 
Mtt-faruuift.  itnin^  Fil.  pag.  17  &pflf.aOj. 

EU*  ^Are  de  l'efpèce  précédente  pir  fa  peti» 

te^  Si  pir  fts  folioles  couvertes  en  deffons  d'une 
pouâiènî  blanchâtre  &  farineufe  ;  elle  ne  s'élève 
qu'à  la  hautenr  de  trois  nu  quatre  pouces.  Ses  pé- 
ûokf  font  droits ,  prefque  capillaires ,  d'un  pour- 
fte-lôncé;  fes  feuilles  oMongiMS,  p^ufieurs  fois 
cempofées  ;  les  pinnules  op^ofées  ,  prefque  deux 
fcis  ailées  ,  piincipalement  a  leur  baie  ;  les  folio- 
les ovile^ ,  un  peu  irrondies  ,  que'quefois  à  trois 
ktbes ,  ailes,  un  peuencocur,  pentes,  entières, 
d'un  vrct  très>CiMcé  en  deffià,  blanchâtres  en 
dtfloiis ,  &  couvertes  de  petites  capfules  brunes , 
iHHEbreufes  j  entourées  d'un  anneau  noirâtre  te 
loifant. 

Cette  plame  croit  dans  VAméf^fm  «idsidio» 

nale. 

II.  SenitJÊÂ.  fvam,  Smidi. 

49.  AcRO&TlQUE  p«^oé.  M'ofiUhtm' ptAina' 
iMi.  Lion. 

Acrcflichum  (  fchizxa  pf  âinata  )  ,  fronde  (împti- 
cifimà,  Ruiû,  fliformi  f  fubuifiuiTû  i  foriêut  4p> 

WHiier.  Hranz,  Fil.  pag.  1  (o. 

,  irf^tkm  .  lino.  Aiaoen.  ecad.  vol. 

Ji  fab.  11.  fif .  4  Je  5.  (  y>p«f  AouotTiQufi  > 

u':9.) 
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rruâiHcatiofl,  décrite  plus  ha«t  daa*  i'eipofitie» 

du  cataire  des  f<.hi\»a. 

to.  AcKOSTiQUS  fifluleiu.  AcnfiUhu» 
lofiam. 

Acnfiîchum  (  fchizxa  fiftutofa)  ,  f'onJe  SmpK- 
ciffimi  y  ttudd ,  fliformi  ,  ttttiufc^lâ  ;  pMriiiu 
ptitAicularitm  ftcuai!*  ^  6MÊ»dtnit  {  jtîpitis  kifioê 

fciit  ffiulofs  Labill.  Mot.  HoU.  vol.  1.  pag.  iO|. 

tab.  X50.  bg.  ). 

Cette  efpèee  ^ëkm  I  pdiw  I  ta  tnatenr  defe 

â  fept  pouces ,  d'une  racine  épailTe ,  couverte  ds 
poiUfoveux ,  d'un  brun-noiiâtre ,  luifans.  RUuleux. 
Ses  pédoncules,  en  forme  de  tiges,  foat  iim,  les. 
nonibreux ,  filiformes,  nus,  cylindriques,  un  peu 
roides ,  terminés  par  une  petite  expanCon  ovale, 
foliacée  ,  â  deux  rangs  de  petites  folioles  lancéo- 
lées ,  oblongues.  obt.ifes,  glabres ,  obliquement 
Ihiées  ,  ciliées  i!.:  comme  déchiquetées  â  leurs 
bords ,  i  peine  portant ,  à  chacun  de  leurs  c6tés, 
une  féiie  de  capfules  fefllles, foticairct,' ovales, 
brunâtres,  llriées  â  leur  foamiec>  s'ouvrant  loa- 
gitodinaleu>ent ,  contenant  des  femenccs  gicbu- 
leufes  i  les  enveloppes  foiarfii  par  Wi  MOI 
courbés  des  folioles. 

Cette  plante  aoît  an  cap  Vao-Diémen. 

$1.  AoKMTiQOi  tm  A^Acn0idimn  ptamiÊ. 

Atroftichum  (fchiuea  pennula),/!vR</«/'n;>/M9^ 
fimi  ,  Hudâ  ,  fUiformi ,  fubancipiti  ;  apptittUculaitM 
parièas  ftatnàU  ,  fubqainis ,  apict  fubuUtu  ,  reSit. 

il  s'élève  de  fts  racines  des  feuilles  très-étroi- 
tes ,  filifoffBMs*  prefqu'i  deux  angles,  d'abord 
très- Amples ,  en  forme  de  pétiole ,  qui  fe  divifent 
à  leur  fommet  en  plufieurs  digitations,  ordinaire- 
ment au  nombre  de  cinq  ,  droites  ,  fubulées,  unf- 
laténlett  obliquement  fttiées  t  les  capCules  dilpo» 
féCI,aateveia  des  digitations,  fur  une  feule  férfau 
enti»  mêlées  de  quelques  poils  fins ,  alongés ,  noÇ 
rima.  Elle  crok  daw  l'Aaiiiiqiie  fepienMieiiale. 

•      .  •. 

ji.  AcROSTiQoa  dJgiié*  Aero0i$kfm  S^^taiam, 

Linn. 

Acrofiichum  (fchizara  digitata),  fronde  pm^li^ 
c'i0md ,  nudi ,  liat«ri-ftti(riquuré ,  /ongijfimîi  f  tpm 
pendietuis  difftm*  g  Uaamàui  «  nàù,  Mraitt«  Fik 
pag.  ifo  &  38a 

Acroftkhum  (digiratom)  ,  JliphUu  in£t,  <rf> 

qvetr'ts  y  fronde  dtgitLuâ  ,  lincdri  ,  irtctgerrimâ  . 
âquoli.  l,inn.  Spt  c.  P'.ant.  pag.  414.  —  Amœn.. 
acjH.  1 .  pag.  2i'9.  tab.  II.  %%f  I.  {r^fti  AOLOS» 

TIQUB  ,  n".  8.) 

Sts  fo^ches  font  noirâtres,  triangulaires,  lon- 
gues de  dcu^.  ou  tr«|js.pi(MiM .  imbctquécs  â  leur 
MÂj  *noii«ddpMbi»  — r  ^fi  fimrhMi 
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laitrifiarii.  Unos  Supfl.  pag.444.  Nmi  F^hUi.  — 
Vaa».  Dift.  I.  n*.  8.  «m.  |k 

^r^UffiL  pag.  7jf.  &  tib.  3.  fig.  i. 

'  Gette  plante  ne  doit  pas  être  confondue  avec 
V-Mniiehum  digitarum  y  qui  cil  un Jehi^sa  àà  Smith) 
«Be  ve  rapproche  beaucoup  it%pttrul  tk 
Ctcioa  eft  placée,  non  fur  le  bord  des  feuilles  j  mais 
entre  le  bord  &  la  côte  du  nnilieu.  Ses  racines 
font  c«aip<»féBk défaits  touffues  ,  fimpleSj roides» 
4Uforaapi«  in  pni  «bUms»  cowrettM  d'écaillea 
nimbnotaref  /finéaiiw«  IblMlén.  Ses  pétioles 
font  nus,  roiJes,  filiformes  ,  un  peu  anguleux  i 
leur  bafe ,  fe  divifant  par  dichotomies ,  formant 
des  découpures  linéaires  j  convexes,  très- étroites, 
courbées  t  nnitaiérales  ,  d'un  ve.t-pâle  ,  cylin- 
driques tk  fabolécs  à  leur  fommet.  La  fruffifica- 
ttoo  e(l  pUcée  fur  deux  lignes  paral-èles,  vers  les 
bArds  concaves  des  découpures ,  munie  d'un  té- 
gument non  i  .terroiDpu  preT^iie  margin.il  ^  noi- 
râtre ,  membRoeux.  Les  capfoks  font  petites  > 
famH  tf  MftwMi  le>  bwwi>ttuwp«i  flmiii 

Cette  ptanw  croie  du»  lei  Ses*  fÊMiaâcà  8e 

Koeo.  M  .V. 

Jerofilth$tm  (  afpt«niinn  ndîamin  ) ,  fot^ 

fimi  nudâ  ,  apict  dichoiomo  radintâ  ;  laciniit  tinta' 
riiuj  f  acuiis  ,  rcUis.  Swartz  ,  P^il.  pag.  7f. 

jttrofiichum  oi^rale.  Vabl«  Sgmbi  1.  ttb.  tj. 


'  Acroflickum  dkhotomÊm,  FonUk  FIpT.  C8yf>t>' 

arab.  pag.  184.  n°.  2.  .  .  _ 

Il  paroît  que  cette  efpèce  avoir  été  confondue 
avec  Vacnfiichum  nuflr^L.  Linn.  Suppl.  F.l'e  lui 
rcfiemble  par  Ton  port  &  par  fes  pétioles  nus  ; 
mais  les  divinons  font  radiées  8r  didiot^ines  à 
leur  fomnwt  j  les  découpures  partagées  en  deux 
fegmens  linéaires,  droits  ,  acitniin^|éulés ,  & 
non  courbés  ni  unilatéraux.  La  frllftlÉBWioU  eft 
d'une  couleur  plus  rembrunie. 

Cette  plante  croît  à  l'île  Bourbon  8c  dans 
l'Arabie.  Elle  fe  rapproche  encore  beaucoup  de 
tmer^l^ek»m  dif^som  i  mû»  dans  celle  ci  b  fiuc- 
tttcBtion  eft  dulerenio» 

■71.  i^cROSTiQUE  de  la  Jainai<iue.  Aenfiithim 

Acrojl'uhum  frond'ihut  piniulifidù J  pinnis  Hneari- 
kiu  ,■  aitttfa  ,  tMatrrimû  ,  ptiauih*  *  toronatu  i 
/Kpiu  /^MM^.  Un.  Sjrft.'  vegec.  pog.  919. 

Svartt,  Fil.  pig.-  55,  U 
Flof.  lad.  occid.  vol.  i.  pag.  i66i.  .. 
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P»lyftdim  uunuinum,  MicbtuXi  Flot.  boml. 
Aner.  pag.  xfù 

Polypodium  ytidtum.  Schkuhr.  Crypt  gev.  ub. 
II.  B.  —  Motif.  Hift..}.  II.  14*  ^  H'  i' 
(  Voytl^  AOLOSTtQUI ,  tt*.  1).  ) 

71.  ACROSTIQO*  rouflêicte.  Acrofiickam  nfum. 


C'eft  .  d'après  M.  Swartz,  la  méoiej^ote  qw 

Yafpltnium  torneBlofum.  Lam.  vol.  1  (CÉTMAC, 
n".  16)}  la  méaie  que  le  pteris  mfj.  l  inn.  Spec. 
Plant.  1}  eoÂo  i'ktauontù*  m/a.  Swzia,  FiL 
pag.  aok- 


7).  AcRosTiQUB  â  fettilln  de  (brUtr. 
(Aan  jM^fUwn.  Lino* 

Acrofiickum  frondiius  pinnaih  ;  pînn'n  oblongo- 
ovalii ,  initgris  ,  ferraiis ,  acutis  i  Jtipitikus  fiat- 
mofia.  Linn.  Syft-  veget.pag.  9*9-  (  f^^yi  Acaos- 
TID9I,  n*.  171  V»Y€l  élifi  POLYPODE  de  la 
Goiaiiej  n*.  é).) 

La  dofciîptiwi  qui  accompagne  cette  demièro 

efpfece  appartient  a  Vacroftique  à  feuilles  de  forkitr. 
(La  plante  d'Aubîet  paroît  être  une  autre  efpèce. 


74. 

tum.  •  • 

Acntickiun  frmmdiiut  pihiutii  /  pimUt  tÊlÊmk  , 
Hntarikat,  t^te  Jamtis.  Li».  ^rO.  vcgoc  fe|>. 

919. 

Onoclea  (  nodulofa  )  ,  pinnii  frJ/Slitus,  Euvp' 
tus  ,  pinitjlifidis  ;  fronde  feriili  ,  pinr.it  quufi  noda- 

lafo  Mnifuiâù*  f  urctolU  contiguu.  Michaux ,  Flor. 
botéal.  Amer.  toI.  1.  psg.  vfx*  Swam, Hl» 
pag.  III. 

Ofmwula  «aroUuana.  Watl.  Flot.  caroL  p.  iS?. 
(  yoyei  AÇROSTIQOI»  A*.  ) 

7{.  ACROSTIQUE  bordé.  ^'«^«AmI  IIMf|tM* 


À.rCjUckum  fhitSkus  pinnatis  ;  pinnulis  obloUgitt 
iiuegtmmu  ,  miMÊtb ,  Acunuuaiis  ;  fiiput  nad0» 

Lira.  Sfft.  Phor.  pig.  919. 

PurtJ  grandifolia.  SvsrtX^Fil.  pif.  9f.'( 

AcRosTiQOfi  ,  a**,  i^.  ) 

76.  AcROSTnjvi  i  liBuiUe»  menoM.  Àtrv/&- 
chum  fanAM.  Linn. 

Âtnfiidkm  fiondibus  pinnatis  ,  lanctolatis;  pin' 
nalis  Uneari-lanceolatis  ,  incifo-ferratis  ;  ferratari» 
tnfimii  majoribus.  Linn.  Syft.  veget.  pag.  91p. 

P»fypodbim  fiaSam,  Srâta»  Fil.  pag.  i9»  ^ 

Flor  In.^.  occid.  vol.  }.  pi.         K^fy^  Aê«0«- 

TIQUE,  a".  10.  ) 

77.  ACJIOSTIQOI 
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77.  AcMfiTlQ[Q£  de  Vîigioie.  Âcnjtidumfla' 

Âetpémn  frwtdîitu  pûuMiti  pianb  «kmh  , 
vfstit ,  crtnjtii ,  ftjpiiius,  firPam  amiatU.  Linn. 
5f*-?eg.pag.  919, 

ÀfpleuMm  eitatim.  Ait.  Hort.  Ktv.  vol.  }.  pag. 
^i.  —  Svutz ,  Fil.  p>8,  79.  (  AfiKOS- 

liqoE,  n"-  11.  ) 

78.  AcB.osTiQU£  â  feuilles  en  fili^.  Acnfii- 
émfliqu9fiiau  Lifio. 

Àcn^lckmtt  (  pteris  thaliâroilles  )  ,  fron^hu  ii- 

firjuus  ;  piiuiis  Jleri/ituJ  pinnatifdis  ;  ladniis  ob- 
,  fruàiftris  pinnatit  ;  pioaidi*  bipartaU^  liaea- 

ntK^ms,  Fil.  fêg,  ^8. 
«  Jat/Stkm  tké/iaroidu.  Linn.  Fier.  M7I. 

^  Acrofiicum  fi/iquofum.  Lùni.  Amocn.  acsd. 
toi.  i.piç.  270.  tab.  12.  fig.  |.  (  ybytr  ACROS- 

T.QVi ,  n"".  1^  &c  14.  ) 

AL  Swuu  foupcoone  que  ces  deux  plantes 
appaiiieiiMut  VU  même  efpèee«  dont  li  pre- 
mière .  m  .  rt  produit  que  Hls  feuillcS  fiéltkSi  1 . 
(econdé,  ^,  dts  tcuiilei  tertilcs. 

79'  ^c&osiM)}i%  46  rite  d'Elbe.  jUnâUàam 

Act9^kamfron£iml»A^iphmtÛt  f  finnuHs  op- 

t^fil»  ttjaautJj  ,  o?i.ps ,  fu-ius  kirfutls  ,  i^Ji  inn  - 

rnimit.  Liaa.  Syû.  vcg.  pag.  yip.  —  (Edcr.  Fior. 
A$H>M  iiptrf*.  Swartx  ,  Ffl.  pag.  39. 

Poty^aéim  marjKtd.  HoÉfm.  —  Srhkuhr.  Crypt. 
I^T»  tib.  19.  (  Koyei  plus  bas  AcROSTlQU£  a» 


diekotum  ,  fotioiis  pinnatis  ;  pinnis 
ffidÊÊBtf  isMtnlaiit,  approximatis  ,  inugtnimis. 
Liim.  Syft.  veg.  ptg.  910. 

yUntrfi  f^rcuj.  Swartz,  Fil.  pag.  i€t*  — 
WilkinAa.  Holm.  1804.  pag.  i<'.6. 

^•^fftium  furçatum.  Svaitz  j  Flor.  Ind.  occid. 

^''■",s frondibus  dicftoiomii.  Linn.  Spec  Plant. 
«4t-  i  (y«yei  AcRosriQUE .  n°.  17.  ) 

.AcROSTTQUE  à  aif^uiUnns.  Acro/Uchum  ccu- 
■■»•.  Lino.  (  yayei  AcROSTiQUE  ,  n°.  28  ,  & 

IL  AcKostiQyi  i  femlles  d'Ormoode.  Àcrof- 

Btaùqat,  SuffUtntnt.  Tomt  I. 
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Acroftiehum  fntndibus  llpinnath  ;  foliolis  rriv/- 
lis  i  pinnu'is  /«luto/atit ,  aifujis  ,Jirrtuis  jjljjilibus  , 
altemii,  Linn,  Syft.  veg.  p^g.  9)0. 

Todea  afticané,  Svartz  ,  l  i  .  pag.  162  &'  }8?. 
— Wilid.  in  Schriif.  dcr  Ati.i.  brtuii.  p.  14.  tab, 
5-  g.  uPimafmB^, 

Ofmsaim  itrUm.  Thanb.  Predr.  Cap.  pag.  171, 

Ofmu»ét  to^a.  Schrai.  Joiirn.  bot.  tSoo.  pig» 
10;.  (  Fcytf  Acit.osTiQtftj  n*.  jo.  ) 

83.  AcRosTiQvi  ptttlifère.  der^tieksm  vivl' 

p^rum.  Linn. 

Acroftkhum  frondihut  hîpînnatts  ,  viviparis  ;  pirt" 
nts  bindtis  ,  unilatcrjUbus  ;  pinnulis  r/T.'jf  ^j  j  , 
fureatis  t  Juim/atis  ^  margiiu  iauriori /ruSji.aati' 
bus.  Linn.  SuppL  pag.  444.  —  Berg.  Aft.  mref . 
VI.  pag.  1 1.  lab.  7.  âg.  }. 

Ctnopterii  (  vtvîpan  )t  fronde  tripinuaà  ,  fùmm 
lis  filiformibus.  Swittt,  Fil.  pag.  89. 

84.  ACROSTK^UB  des  Alpes.  Aenpthum  *U 
piaiuU 

Âcrojlickum  (poljrpodium  h^perboreom ),^m» 
dihuj  /ubbipinnatt'fidts  ,  6»ktiU  hutisi  pinmis  ewuMÙg 
iri-<iutnqutlobatis  i  Ma  tmulàtù  ^  /ùfû  toafbm» 
ûkiu.  SM'Ans*  FÛ.  pag.  39. 

AcrofiUhum  dZ/inUflii.  Bolcon.  Si!.  Z.tab.  42. 
Po/ypodimm  «nmtfMk  Snutb ,  Fler.i^m.  pag. 


iiij. 

Cettrmch  (  «Ipiottm  ).  Dtcaad.  Synopf.  Plaae» 
pag.  1 1|.  II*.  i4|j,  9c  Flor.  nanf.  vd.  x. 

pag.  J67. 

An  acrofiichum  ilvenfe  !  Latn.  Diâ.  l ,  pag.  57. 
Mm  Umu 

Voici  ce  que  dit  M.  n.cnn.^ollc  au  fujet  de 
cette  plante  :  «  Cette  eloèce  didiîtc  certamemenc 
de  YacroftUkum  ilvenft  de  Linné  «  ce  dont  je  fuit 
aH'uré ,  foit  par  lesphrafcs comparatives  de  Sv^'jrtf , 
foit  par  la  aefcriptioii  de  Roth ,  foit  par  un  ethin- 
tilîon  tnvyé  [ur  M  \' .shl  à  M  D  sfont..incsi  miis 
elle  croit  dans  le  midi  de  1  Europe,  &  devcoic 
confervcr  le  nom  à'iUtiife ,  que  tous  les  anciena 
botJiiin  s  lui  donnoient.  L'cfpèce  de  I  inné,  au 
contraire,  ne  croît  point  dans  l'île  d'Libe,  mais 
dans  le  nord  de  TEeiepe^  U  dttrok  pfendre  le 

nom  A'hyperbortum.  n 

Ses  feuilles  font  longues  de  quatre  à  cinq  pou- 
ces. Leur  pétiole  commun  eft  gréU- ,  un  peu  rou- 
ccatre,  pubefcent,  garni  de  huit  à  neuf  p. ir.  s  Je 
ioliolcs  oi.)pofées  vers  le  bas  ,  alu mes  Se  p'us  dé- 
veloppées dans  le  m'Iit  u  ,  fnu  iets  vtrs  le  fouimet, 
longues  de  Quatre  à  fix  lignes ,  arrondies  ou  pbloa» 
gues,  obtures,  dépourvues  de  nervures  r<fi  lïbles« 
déconpéc»  en  cinq  oa  fepc  lebc»  arrondis  tr  pro* 


L 
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fôndt.  TjCS  hotit  ne  lé  replient  point  en  d^flcus.  | 

Li  furfaceinfirijiire  porte  dts  pail!ett<"5  biunes  en 
forme  de  poils  ,  plus  nombreufcs  à  l'ciuonr  de$ 
capfuies  :  celles- cj  naiffcnt  en  groupes  diRinûs , 
arronJis,.défft>utvai  <ie  tégumem  t  à  U  miiurite 
•Itet  cottvreut  toute  ta  fcilifle. 

Cette  pLinre  rrok  en  Provence*  d«H le«  Alpes 
f<  les  PfcénéM.  (Omm^.) 

8  ) .  A  cKOsn^OB  ^anfut.  ÂenfHdum  gUaum. 

Cavan. 

Acrofluhiim  (ptcris  {(lauca)  ^frondi^us  quinqu,ir.- 
gulii  ,  irîpinndlls  ,  plabris  y  pirtnii  infimis  iipartilts  { 
giimulis  liataribus ,  oitufis  ,  urtùujfeidii ,  nurgint 
nvoti^i*  Cavan.  Pnd.  n*^  <S68  »  8e  Amul.  de 
fcienc.  nat.  vol.  i.  pag.  107. 

'  L'enfemble  de  fon feuilUçe  préfente  cinq  angles. 
Ses  feuilles  font  trois  fois  att^s,  glabres ,  prefque 
glau<lues  ;  les  pinnu'es  inférieures  partagées  en 
deux  ;  les  folioles  linéaires  ,  obtufes ,  roulées  à 
Imn  bords  I  ce  qui  les  fiiit  pindtre  cyliodtiques. 

'  Cme  (Aime  ctelt  i  U  NouveUe'Ef^gM. 

N«>/j.  {.'acrcjfichum  cordiitum  Thunb.  fera  men- 
tionné parmi  itt  frammitU.  {f^oyii  Doiladille^ 

^  AcROSTiQoe  bicolore.  Atr^dmm  Ueobr. 
Cav. 

AcrofiUhum  foliU  Itmtolatis  ,  acumîne  produBo 
fiuciificjnu ,  fiÀikt  Mitûuiiiut ,  fuptrni  ftrrugintii. 
Cavan.  Pt«L  l8bt.  ft*.  $77'      Sveif»  «  FU. 

pag.  nj. 

Cette  ïfpèce  des  îles  Marianes  a  des  feuilles 
fimples. lancéolées,  entières,  de  coulent  rouillse 
e«  deuiis,  bUncbârrce  en  de0iM»«  nmlamkées 
en  une  peinte  fou»  laqndle  ft  ueufe  la  fteoii* 


*  AcRosTiQOi  on  fauifuene.  Âmt0iénm  Ira* 

fûformt.  Cav. 

Âcroflnhum  foUisfierilibus  iMCtoUtis ,  petiolftù$i 
fruâlfiris  aL-ioribut,  /trejriiuM.  Cavan.  Pr^  1801. 
j»'.  578.  —  Swaru ,  Fil.  pag.  1 1  ). 

S'i  feui'.l.'s  font  limples  ^  entières  «  de  deux 
foms  ,  les  unes  pf'tiolées,  ftériles^  en  forme  de 
bœi  les  autres  linéaires,  lentlcs ,  plus  élevées. 

Cette  plante  crrit  «u  Péroii ,  dans  le  rojraotne 

4le  Quito. 

*  AcHOSTlQUE  pliffé.  Aerofiichtm  flifUm. 
Orran. 


ACT 

moJis,F«noto  irevionhu  CtvaiL  Prel.  1801.  n*. 

J79.  —  Sw.i  ti.  Fil.  pag.  11 

Cette  erpèce»  ainfi  que  les  deux  ptécidentes , 
paroït  devoir  appartenir  au  genre  onocUa . 
d'après  Sv.irrr.  Ses  feuilles  font  (impies  ,  preCqua 
linjjires.  ,  plus  courtes  que  leur  pétiole,  cott- 
vc  rtes  d'écaiilea  couleur  de  roniUt.  Eile  croit  au 
Péiou. 

ACTifiA.  (F>xc{  AeriB.) 

ACTÉe.  JâêM,  Ce  fmte  «  pour  catsAèra 

elTeniiel  : 

Un  (alite  à  quatre JbUo/ej  caduques  ;  quatre p ('taies  ; 
un p!til ovaires poitf  de  fylfj^  ««  fiigmatt  en  Utt  ,•  u>  e 
bute  k  uat  lofti  flKfasn  fimeiteet  atuuMu  k  ua  fL' 
cent*  buireu» 

E  S  »  A  C  B  S. 
I .  Acrii  en  épi.  ABs*  fpkâu,  Uen. 

AiU-i  tactmo  ovato ,  fruûibus  baccatit.  linn. 
Spec.  Plant,  vol.  i.  pag.  7*1.  —  (Eder.  Flor,  dan. 
tab.  (89-  —  Btackr.  ta».  5(5.  —  Lam.  iSufir. 

lab.  448.  fîg.  I. 

AdM  filiis  eirciumferratù  t  dupiitato-pinaatis  i 
pinmU  €Mtrmà  oiMati,  HaU.  Hèlv.  n*.  107^. 

Afisium  iéttifintm,  C  Bavb.  Pin.  18}. 

ChnJ}i,rho'isina.  CluC  Hîft.  ».  pag'.  S6.  (  P<yf{ 

AcTiE,  n".  I.  ) 

X.  AcTÉE  3  grappes.  AB*«  ntemtfa.  Linn. 

ASm  raetmis  loaffgbaU  ,  fmSUtt  Jtcc'u,  Lipo. 
Soee.  Plant,  vol.  a.  pag.  711.  —  Lam.  OluAr. 
tab.  4H^.  fig.  1.  '(  ytyti  Acrai  «  n*.  i.  ) 

).  Acrii  dn  lapon.  AStt  /«vmiVa  Thniibi. 

AHâd  fpic's  L»!p:jjîmis  ifolioUt  incifis , palmgd»^ 

divifis,  Th.iiib-  Fîur.  lapp.  pag.  221. 

Cette  plante  eft  glabre  dans  tontes  fes  partie». 
Seî  tiges  font  hiibacées;  fts  feuilles  petiolées, 
ternecs  \  les  folioles  Amples,  en  cocar ,  pe  licellées, 
palmées ,  à  cin^  ou  feprhwes  incifés,  dentés  en 
ft  ie  i  h  f  1  ce  fuperieure  verte  &  glabre  i  l'inférieure 
pluspàle  i  le  pétiole fklespédicellesilongés.ftriés. 
LeN  floiiT^  f'^nt  difpofées  en  un  épi  G  iij  ,  lo  c  àt 
trois  à  lêpt  pouces  (  le  caitce  &  la  cotoUe  ttè$-ca- 
ducs»  fovaiio  ^bro,  oblong,  dépourvu  de  ftjrlew 

Cette  plame  croît. an  Japon. ^  {Drfcrift,m 

Thunb) 

ACTiNil£..4â/«M.Ceçenre,étabjipar  M.  de 
iuAîen  pour  une  plante  de  l'herbier  de  tommer» 
Ion  ,  .'ppartient  à  la  faniille  des  corynil  i 'ères ,  ii  fo 
rapproche  des  kymenopapfut  de  Lhériticr  ou  r»tlùit 
Lam.  A  a  pour  cacaftèie  elicmid  t 
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Di*fi*u*^t  r^J:^:s,  f(s  f.tuiont  herm>it  hroj'uts  ,  à 
CH^décu^^  i.rcs  ;  Us  Qt-ni.- tarons  fcmilUi ,  U  trois  lo- 
itt  à  Iturfommtt;  un  calice  fimpU^kfU^fhmfitHo- 
les  ;  tes  femencts  fil^tt  €»  éthtn,  «Mira««fc#  par 
flufieurs  esrius  iUupu  (t  t9mmt  mUu  k  Umf  bafe; 
k  réceptacle  nm, 

Oiffcrvations.  Ce  cenre  diffère  des  ro'.hia  par  fes 
fems  non  floû  uleufcs,  nuis  ra  ûc^s  ;  par  les  divi- 
fioDS  de  fon  calice  .  dirpofëts  lur  un  fcul  rang  ,  & 
boaucoup  plus  courtes.  La  pi^reoce  dts  deiui- 
lewont  forme  fon  piincipal  cvaâke.  Son  doid 
«t  tué  4a  mot  grec  «At«  (rayon). 

Etpics. 

I.  ACTtM&l  héffëroph)^  Àaimm  keêinpkyUa. 
lafliea. 

AàiatÊ,  foliis  iafirioriku  ùuittolatis ,  /inuatis  aut 
Jentûs  {  fÊtf€rivihu  lifmmha  ,  iniegris  ;  caule 
mùforo. 

Aainta  keteropkylU.  Jufl*.  AmmL  MiiL  VOL  t. 

pag.  41J.  tib.  ^1.  fig.  2. 

n  s'élève  de  Tes  racines  plufieurs  tiges  droites  , 
•npeu  liçneufes  à  it  ur  bafc  ,  couvertes  d'un  du- 
tct  touQeitie  ^  ainfi  que  toutes  les  autres  parties 
àt  U  flme ,  camies  de  feuilles  alterne* ,  *lon- 
fées ,  acani»é«i  ;  las  rnpérieures  entières ,  étroi- 
tes, pref^ue  Itfléaires;  les  inférieures  plus  larges^ 
fiauét^  ou  Amplement  dentées  ,  à  dents  écartées  , 
toutes  iîiiuees  dans  les  rameaux  non  fleuris }  cha- 
tjge  ou  rameau  nu  à  fnn  fomnnet,  terminé 
JMr  une  Ccoi»  Bens  *  4oot  le  calice  eft  fimple  >  com- 
fQlé  de  plafievn  fetieles  difpofées  fur  un  feni 
IMf  :  il  renferme  b:aiicoup  de  fleurons  herma- 
phrodites ,  divifés  en  cinq  lobes  à  leur  fommer, 
entourés  d'un  rang  d«  dend-8euront  femelles , 
iaot  la  languette  en  terminée  jnr  troia  lobes.  Les 
étaromes  font  fyngénéfi»  i  le  ftisnate  bifide  i  les 
femencis  velues  fur  toute  leur  furfice. 

Cette  plante  a  été  lectteUlie  par  CoaunerA  n  à 
rembouduire  de  la  rivière  d»  U  Plat».  ¥  (  K.  / 


ACTINOPHYLUJM  (Flor. 


ACTINOTUS.  CUMM.)  (  VAqn- 

K.ELl.t.) 

ACUA  ou  KUA«  novi  braote  d'une  cfpèce 
d'emome,  memionnie  dÙM  Rhee'd.Hort.Mahb. 

vol.  II.  tab.  7.  (  f^oyri  AuouB  àftttilkftlaiges* 

vol.  I.  pag.  I J4.  n".  4.  )  ' 

ACUNNA.  Ce  nnre  a  été  établi  par  Ruiz  & 
Pa«on  pour  des  .aroriffeaux  <lo  Pérou»  ^ue  Uur 
biaOkn Ramène  aa  ^eanhifiuU»  fiiirant  l'ob- 
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frrvnion  dt  M.  Vcntenat.  (  l'Vyt  BiPAHB* 

ACUROA.  A6ouf»4t  (Aoblec»  Guiao.  vol  4. 
tab.  }oi.  )  Genre  de  plantes  de  la  fàmi  le  des  lé* 

gumin  uf's,  établi  par  Ai:b!tt,  q -i  fi-  rapproche 
beaucoup  des  vjrj.rej  (da-^tiut)  An  rréme  au» 
ttiir ,  &  niéme  dts  pterccarput.  11  ne  co.'^prend 
qu'un  feul  arbre ,  élevé  de  douze  ou  quinze  pi^ds, 
fur  environ  un  pied  de  diamèrre.  S.  s  feuilles  fr-nt 
alternas,  ailées  avec  une  impaire )  les  folioles al> 
ternes,  ovalfs,  lilTes  ,  très  entières ,  tefmln^a 
pu  une  p..i:.re  nioufTe,  a!ongée.  S  s  fleuis  :ont 
papilionatecs,  dirpcfées  en  grapptî  terminal  s  8c 
axilUires.  Leur  calice  eli  urcéole  ,  à  cinq  d.ms  j 
tes  Bétaka  oiwakttiéii  l'étendard  très  grand }  U 
caréné  compofee  de  deux  pétales.  Le  firait  eft  une 
go  ir.  nié.liocremcnt  pé  licellée,  rouffeitre  ,  ar- 
rondie ^  concave  d'uu  côte  ,  convexe  de  l'autre^ 
ne  s'oBvraot  pas  ,  comenant  une  finile  fiuaeoce. 

Cet  arbre  croît  da»  b  GlinDe*  f«r  les  bocdl 

de  la  mer.  1) 

ACYNOS.Jcinos.  (Mœnch.PernCenoiBgiec 
avoit  été  donné  i  deux  plantes  de  fa  fitmille  de» 

labiëcs,  au  dinopodium  vtJgare  Linn.  8e  au  thymut 
acinos  Linn.  MM.  Moench  &  Perfoon  ont  cru  de- 
voir établir  un  genre  acynos ,  compofé  du  thymut 
acinos  Linn.  &  de  quelques  autfete»ècesdugenrO 
thymus  i  ils  lui  alignent  pour  caraâète  eflèntie!  1 

Un  calice  a  deux  livres  ,filloniié ,  pi/eux ,  en  iojft  à 
fa  bafr  ,  vtlu  h  fon  oit  fi.t  ;  une  corolle  un  peu  rendit  k 
fon  or.f  .e,  irréguiitre  f  à  deux  ttvres  ;  la  fupéritttn 
droiie ,  échêtaéti  fk^ieurt  à  trois  lobes  éteilis,  tt» 
lui  ém  mUUn  momm/  utau  i«i  hêmimtsftmUt» 

ACYPHYLLA  Potier.  Lafbfitùm  mtyffyOi, 

Linn.  Suppl.  iSi. 

Acyphylla  fyiarrofa.  Forft.  Gen.  pag.  135.  tab, 

6g.  —  Jnff.  Gen.  pag.  m. 

L  'frphlwv  (acyphylla)  ,  caule  vagtnato;  ptlio- 
lis  [oliorum  ailjiatis  i  fuliis  digiiatis  ^  lineariiuj  p 
elongatis  ,  mucronatlt.  Ltm,  SuppL  &  WtUd.$peC« 
Plant,  vol.  I.  pag.  I41B. 

Cette  plante ,  dort  Forfter  avoit  fait  on  geoit« 
a  été  rapportée  an  taferpitium  par  Linné  fila*  M.'di 

Jullieu  el!  très-porte  i  la  regar  1;  r  comme  devant; 
former  un  genre  particu  t^r,  difiingué  de* /tf/Swl» 
tium  par  le  calice  àcinq  du  ts  f  étfilbnt  s;  parlef 
femencea  prefque  trigores  fui  leur  dos.  Les  invt»- 
lucres  univerfels  6t  partiels  font  compofés  do  trois 
à  cinq  folioles  i  plufuurs  des  ombrllutes  i  fleurt 
mal  s-  Les  tiges  font  enveloppées  par  les  gaînea 
dilatées  des  pctiolfS.  les  f.uilles  di:  iréis,  lin^i- 
reSf  oblongues.  mucrooéesi  ksfl«urs  diipoféet 
en  plofieurs  ombeUe^  azUlains*  ^  p^  f  ktt  lOMr 
giiet  que  k»  pétioka;  '  ^ 
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Cette  plante  croit  à  la  NoDfeUe-ZiUnde. 

ADAMBÉ.  Jimmita»  (r«y«{LAeiaSTllOMB  ) 

AOANSONIÀ.  (r<y«i  Baobab.) 

ADELIA.  {f^o^ti  Adhlie.) 

ADÉLIE.  Aàd'j.  Ce  genre  eft  encore  p'u 
bonbreuY  en  ef^èces.  Le  manqué  de  bonnes 
figures  lailTe  quelques  incert  tudts  fur  Itiir  drtei- 
mination  exatï  .  Celles  que  j'ai  vues  djin  les  her- 
biers m'ont  laiffô  «les  d  )Ut,<.  re  les  cit  rai 
qu'en  prévenant  an'elles  exig  nt  un  oouvti  exa 
men  Tur  des  inJividus  vKrans  ou  mieux  confervés. 
M.  de-  r,ainarck  en  a  fait  graver  deux  efpèces  dais 
les  llUfiratiO'n  dts  Genrts ,  plamhe  8jl.  Nmis 
avoustait  avec  ce  favant  des  recherches  inutiles 
pour  retrouver  ce  genre  dans  ton  herbier  :  d'où  il 
fuit  que  je  ne  peux  rien  afliirer  de  pofitif  fur  la 
dcuï-çmt-  figure  ,  qui  paroît  approcb  r  b.MiiC  i;p 
At  Vadtliti  acidoton.  Qiimt  à  la  première,  elle  a 
été  copiée  dans  Brovu.  J  mu  ;ab.  ;6.  fig, }.  Cefi 
le  korya  ca^inoidet  de  Wllld  tn.  vol.  4.  pj^. 

(  Voyt\  notre  Forestier  a  ,  Supil.  ) 

Ohfcmai  ons.  Ce  genre ,  auquel  Lii  né  a  donné 
Je  nom  à'aiitlla ,  avoit  été  mcntioniié  par  Brovn 
fous  la  dénomination  de^raafWlii^attqiicl  fe  trouve 
réuni  le  genre  aeidotott  du  même  auteur  .  lequel 
avoir  employé  ailleurs  le  nom  d'4.i^///j  pour  un 
autre  genre  que  Michaux  a  rétabli  dans  fa  F!o/e 
StfAmérii^ue  fous  le  même  nom  i  ce  qui  nécelli- 
•aimt  le  clungeaficnt  du  nom  aJt/id  de  Linné. 
Mais  la'hauto  tiputation  8r  l.s  grands  travaux  de 
cet  homme  ilMMrtel  feront  toujours  aJoptrr  de 
préférence  les  noms  génétiques  qu'il  a  établis  » 
qui  doivent  refler  pour  finterét  de  la  fctence ,  8c 
qu'on  ne  peut  changer  de  noomn  fans  ajouter  de 
nouvelles  diiEtultés  à  une  nomenclature  déjà  trop 
étendue. 

Le  {»enrs  adt^ia  de  Michaux  fe  trouve  dans 
Willdtnt.w  fcHi<  le  nom  de  borya  ;  mais  avant  que 
ce  genre  fût  publié  ou  à  ç^eu  pièî  dans  le  même 
tems,  M.  Labillardière  avoit  décrit,  dans  fes  plan- 
te<  de  la  Nouvelle- Hollande  ,  un  genre  nouveau  , 
qui  pcrtf  éfjk-irent  le  non  de  iory^  ,  fc  que  nous 
avons  mintionnc  i  l'article  \'lNC£KOLLE.  Dans  la 
nécetfité  de  changer  de  nouveau  le  nom  à'adeliu 
Mich.,  je  ferai  coniioûre  ce  genre  fous  la  déno- 
miîuv.icMi  de  fitrffîU  r,! ,  que  y  dédie  i  mon  efli- 
rv.jMe  &i  a'^cien  ami  rore(tier«  médedo & Ûnnt 
natutalilte  à  Saiat-Quentin. 

Espicia. 

j..  AoUit  coconeulê.  jldUîa  <«nMn£k.  Linn. 

Ai^'t  /hBis  Mangis,  tmmi^fferrath.  Ltnn. 
^lec.  Fiant,  vok  4.  ptgi  1473.— MfDeri» 
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n*.  I .  —  Willden.  Spec.  Plant.  voL  4.  pg.  867.  I 

(  f^'oyti  Ai/iuE .  u°.  1 .  )  I 

•  -i 

2.  AciLiE  ticinelle.  rUiatlU.  Linn.  j 

Adtlia  /oliis  obovat's  ,  iategtrrimt,  Linn»  Spec. 
Plant,  vol.  l'pag.  147).  —  Aoioen.  acad.  vol.  j. 
pag.  41 1.  —  lidl.  Dtâ.  B^.X.  (  l>yic{  AOBUE,  j 

nM.)  .  , 

3.  Adélih  épineufe.  i4^c/M  dWioroR.  linn.  | 

Adtlia  ramis  fitxuofs ,  fpinis  gtmmaceis.  Linn,  i 
SiCC.  Plant,  vol.  2.  |.ag.  1473  «  &  Amoen.  acad.  * 
vol.  f.  pag.  411. 

j^dil'j  (acidoton)  ,  foUîs  ohlongts ,  ohufn  ,  in-  ^ 
itftrrimts  ,fjfcicuùitis iJpinis  axiUoriius.  Willden. 

Spcc.  Plant,  vol.  4.  pag.  868.  (  #>)Wf  Aoiul. 

4.  Aoiut  i  bagnettes.  Jitllt  «fiyuM. 

Adclia  foli'ts   ohoviitis  ,  g!jh'!i  ,  intff^("!T!i  j 
ptdiuiculis  fo'to  longiofibus  f  rumults  a^ici  JfinofSt  '. 

(N.) 

Quoique  cette  plante  Toit  trb-rapproché.^  de 
l'adtlia  acidtton ,  elle  en  diffère  cependant  p:T  t'es  | 
rameaux  très^droits ,  effilés ,  alonges ,  très^oopleSt 
un  peu  cendrés  ou  d'un  brun-rongtâtre,  ra'eirent 
amiés  d'aiguillons.  Les  jeunes  rameaux ,  courts  Sc 
feuilles ,  fe  terminent  par  une  épine.  Les  teuitWs 
naiifent  d'abord  rapprochée*  en  paquets»  puisai- 
ternes ,  éparfes  à  uîeTure  que  les  ramtant s^éon- 
gtnt  :  elles  font  à  peine  I'^n  mes  de  (îx  i  hnkfttntl» 
fur  deux  ou  trois  lignes  de  large  ,  minces ,  glabres» 
vertes  à  leurs  deux  lâces»  très-entières ,  en  oi  jfc* 
renverfe,  médiocrement  petiolées,  obtufes»tt* 
rondics  à  le^r  (ommet,  très-caduques. 

Les  (leurs  font  nombreufes,  prefque  fblMKS 

dans  Taiffelle  des  feuilles;  mais  comme  celles  ci 
font  tres-r.ipprochPes  caduques,  les  fliïursilort 
paroifl^nt  prefque  falcictre^î. ,  portées  fur  des  pé- 
doncules très-droits  ,  glabres  ,  filiformes,  long* 
d'un  pouce  &  plus.  Le  calice ,  dans  les  fleurs  fe* 
mclîes  (les  mâles  ne  mt  font  point  connues)  ,  eft 
petit,  d'un  vert-tendie,  à  cinq  ou  lîx  découpures 
très- ouvertes,  ovales/ aigoSs{  point  de  corolle. 
L'oviirc  c  (}  libro ,  un  peu  globuleux  ,  placé  fur  OU 
rec.  ptacl.  pl.tiuiuieux  ,  (urmonté  de  trois  ftyles 
courts ,  écartés  ^nti'eux  j  chaque  flyle  divife  à  fOB 
fommtt  en  deux  Oigmates  aigus  ,  très-ouvetts. 

Cette  plante  ,  origina  re  de  l'AméHaue  méri- 
dionale ,  ed  cultivée  au  Jardin  des  nanies  de 
Paris.  Ift  (^.v.) 

/.  A»iui  anomale.  JUiSa  MonuiU.  JaC 

Adelia  folui  pihoppoptit  ^  ovato-4a/ueolatU  ^  ^lê* 
Ms,  ohati  tnaatù  i  jttriku  nfttm^^ 
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(N.) 

Ses  rameaux  font  edés  »  cylindriques ,  de  cnu< 
leur  c-rnirée  ,  très-glabres  j  armés  de  deux  opines 
courtes,  oppoféet .  d*im  laune  •  clair ,  droites, 

élargies  à  Ici  r  bifc  :  de  leur  aifTt-Ile  fortenc  dtS 
feuilles  oppoicts ;  les  fupéiieures  alternts,  ovaUs- 
Jarceoféts  ,  médiocrement  pétioiécs  ,  vercts  , 
gltbres  à  kun  deux  ^res*  on pen  ebti^es  à  leur 
KNiNnet .  finement  nerveufes,  crénelées  i  tears  j 
bords  ;  !;  $  crénelures  peu  protontîts ,  arrondies 
8r  obtufcs,  quelquefois  prc.qut  nulles.  Les  flours 
iëmelles  font  nés-petites,  preroue  fcfiilcs,  dil- 
oelees  en  grappes  aaiilsircs  .  filiformes ,  à  peine 
de  la  longaeor  (les  (èuilles  ;  Ws  ftifnnates  au  nom- 
bre de  deux  ou  rroi^  ,  r  flét  hi^  ;  iV.vjire  p'oSu- 
leux,  à  peine  de  lu  giolFcur  li'um  tet=  d'ci  i  iglc 

Cette  plante  croît  en  Afrique  ,  à  Sierra-Leona , 
•ù  elle  a  été  recutiri-  par  M.  SneathnaD*  f) 

ADEMANTHERA.  <  féfit  CoKSom.) 
ilOEHAMTHOS.  (LiMlaid.)  (Vtfn  Va- 

ADEMA.(r«y<{  Avàw  ) 

AnPNODUS.  (  Lour.  Flor.  coch.  )  Ce  genre 
paroit  dctoiriat  rapporté  à  celui  fies  tUocarfia. 
{  Voyei  GANinte  ,  Sfpt.  ) 

ADENOPm  LLUM.  (Perf.)  (^«7.  ScHiECH- 
tlMPAU.) 

ADENOSTEMA.  (Foift.)  (rme  Latbnu, 

ADEVOSrtMF  Air-.v(\—:rr..  M.  Pcrfoon  a 
donné  ce  nom  à  i^n  genre  de  plintes  que  les  au- 
WMdcla  ¥lort  du  Pt'ou  av</jcnt  nommé  gomor' 
Uft^^tAlt  UttMm*  ktaU.  Moiin.  Ctlil. 
fàf.  UKX  n  eft  boa  de  ikvoir  que  Foricr  «voit 
d^i  appelé  adenofiema  une  plante  des  mers  du 
Sud,  que  l'on  a  depuis  appelée  /av<nia,  &  que  . 
d'un  autre  côté  ,  M.  de  Juflieu  avoit  mentionné 
m  Utaun*  qui  o'eft  point  ceUii  de  Molina.  Nous 
CMfervei«m  donc  b  nom  d'eda^lèaM  de  Fer- 
iboo.  Ce  |ean  oAe  pCjMt  canâère  a 

Vit  (orollt  à  ftpt  pi  tait  s  ;  <t'x  ci  aminés  difpopes 
fmr  tfoit  rmngt  ,  infenjihUment  plus  petats  à  thjque 
nutmfdtux  glande t  à  la  iafe  dt  ch^ue  filament  ;  un 
fiste  cannelé  ;  4uat  ou  trms  fiignaut  f  un  énfe  à  une 
jtuie  loge  i  une  MÎx  tih-^'t,  i  dcw  M  UOU  loges  ; 
A»  jwyait»  mi9fimé$,  ■ 

Ce  geam  M  çtafHDd  qpfTna  ftiib  «ffkk 

connue. 

•  •         •  "  " 
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I.  AoiNOSTâia  luifante.  Adtaojltmim  «i- 

Adtnoftimum  fitHù  ûUmgù^âiMitimiê  ,  mkiâU, 

Ru'x     Piv.  l  ia.',  peiuv.  vol.  }.  pag.  ic8. 

C'elt  un  .irbre  toujours  v^rt,  qui  s'élève  i  la 
hiuteur  «le  fuixante  a  quarre-vin:>ts  pieds  &  phts. 
Son  bois  tH  dur ,  pelant ,  d'une  longue  durée  ^ 
fiaveifé  par  de  belles  veines  panacliées  ,  que  le» 
habitiiis  du  Chili  en>p'mi.!it  p<nir  l.\  conltrndlion 
de  leurs  baii:r>ep$,  pour  faire  tfes  poutres ,  tfe 
dont  ils  fabriquent  auQî  deS  tables  Sf  autres  mta* 
Ides  fort  éidg^s.  Les  tcuiUes  font  oj^ktngnes , 
lancéolées,  luifanccs.  Frottées  entre  .les  doi(;tk  , 
eI!e^  répanil  nr  une  oik-i.r  rt  (•.n-u  e  ,  ^p;irii<  l,,int 
de  cëile  de  la  lavande  ou  du  ro.Daria  ;  e  les  lont 
ailringentcs  Se  balkaniques  au  goût ,  &  s'enfiaLr-  - 
ment  très-ai!ément.  Le  fiuit  ett  ptu  charnu  i  mais 
fa  cbtir  eft  jaunâtre  de  tfèS'Sgréable  ait  geét.  • 

»  • 

Cet  arbre  croît  au  Chili  «  dans  les  grandet 
forêts  i  il  ienric  au  ams  de  mars,  te  relie  wm 
grande  partie  d«  t*umée  chargé  de  fleurs  6c  à» 

fruits.  li  pjfoît  q.i  il  en  enille  encore  une  autre 
efpèce  à  truits  plus  petits  Se  plus  aigus ,  d'après 
le  récit  des  habitans  du  Cliili  &  les  auteurs  dejt 
Flore  du  Pérou  f  qui  n'ont  VU  que  les  fruits* 

ADFNOSTEMUM.  i  f^t^n  Amonàuâ  , 

Suppl.)  .  . 

ADIANTE.  AdiaMum,  Ce  génie  otfre  pour  car 
nâiMcfleatielt 

D<j  'fs  rtur.'ies  en  petites  ligries  înierrom' 

pues  ^  pL.ecs  jur  U  àoid  dts  fiuUles  ,  rt couvents 
par  un  tégument  qui  s'ouxrt  de  dedans  en  dehors  ^ 
dr^at*^  /("'«ni  £m  i*  tord  4e  U  feiùUe  n^Uée  «m 

Les  genres  que  j'ai  rapprochés  des  adiantes  font 
compofés  en  partie  d'efpeces  placdes  d'abord  dint 
^  ce  genre.  8r  que  M.  Svtrtxa  fàicpalEtfdaud'aii» 

trcs,  li'après  I.:  nouvelle  diliribucion  dafinig^KI» 
Je  vais  «.n  tracci  ici  l^s  cara^b^res. 

Les  LiNDSiBA  diftrent  peu  des  adiantes }  ils 
offrent  pour  fruâifieaiHM  t 

Des  capfules  réunies  en  petites  lignes  non  interrom- 
pues ,  placées  à  une  petite  ai  fiance  du  bord  des  feuille*  ^ 

&  reciuvemiiarmtlfsmiiUfdê'émmitédtÊnM 

dedans. 

Les  Cheilanthes  ont  encore  de  très-grands 
rapporu  avec  les  adiantes  i  ils  s'en  diflinguenc  prin^ 

X'emeot  psr  leur  tégiioient.  Leur  ftuâificwiga 
: 

Des  carfJes  réunies  en  points  ou  e^fetlitt  Ogeêi 
fip^riutpUtiuJiaU  iwddiâfuàiinfmmnt'U*  pér 
KHt^rmmM  est  ^mt  de  petites  iemiitÊtmiminuui^est 
fimé pur  les  crénelures  rtpUiet éuJiIKUht ^^VamtUt 
'  d*  étdan»  en  d«hort» 
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I.  AftiilMTi  rénifenne.  Â^antum  miformt. 
Linn. 

ÀJianMmn/eMéHmi  orhiculaio-reniformikui  »  in- 
étvifit  j  tfOtMÎM.  Swutt.  t  Fil.  pag«  ixo.  —  Lam. 
lUultr.  nb.  870.  fig.  1. 

Htmionitis  aiarifolia.  Sloin  ,  Jatn.  Hîft*  I. 
pag.  ly.  (  yoyti  Adiante,  n**.  i.) 

X.  AozAMTE  des  Philippines.  A^anum  fkili^- 
ftaft.  Uan. 

Adxantum  frondibus  i  furculo  aùemis  ^  rMâW*> 
m^kuMfJo^ûtii.  £vaiu.  Filic.pag.  iV>.  (royi 
AOIANTI ,  n^.  z.  ) 

II.  Fcili'Us  comp<'fi(s ,  Jimphmcnt  allccs. 

.  3.  AoiANTi  à  trois  fenîiks.  Aditutum  trijfkyt- 
1mm.  Lm. 

AdÎMUum  froHdt  tnjpfytiiffoliolis  ftJJUihus ,  lai' 
§adttis  tjÊÎMitifiéit;  •  eniuuiu  Svanz,  I.  r.  — 
Svuts,FiLl.c.— SBith.iiMd.lc911.74.  {f^oyn 

4.  Adiamtb  cajrewié.  AêUmtmm  nisttum. 
iinn. 

ASantum  fronit  dtghatâi  filial  i  s  pinnatit  g  pin' 

Fil.  pif.  ui.  {.yojti  AoutiTB«  d".  8. }  ■ 

AoiAMTi      Cmida.  À^tumm  ftitam, 

Linn. 

Adiar.tum  frondt  pedutd  ;  foliii  pinnctis  }  pinnit 
rhornbco  oblwips  ,  fu^hiiuiis  ,  i'icifj-lot'aitim  Sw, 

Fil.  pag.  izi.  {.yoy'i  Adiante,  n".  9.) 
^j^ADiAMTt  en  éveoiul.  Jéumum  pAdU' 

AJimUÊm  /hué»  p^^tdflât  fiËoUê  ffmuttts  g 

pinnit  r/iomheo-rotundttèt p  «ftWlimiti  fUfiU  puhf' 

tenu,  Svitit ,  1.  c. 

Adiamumfufum.  Rets.  Obf.  X.  pag.  iS.  ub.  j. 
<  y«y*i  AttANTi  •  a*.  14.  ) 

7.  AoiAMTi  Undrée.  ÀéiMimm  Rn^kt.  Cinn. 

Adimnium  fionJiiiu  ptdatit  ;  foUolit  pinnatis  ; 

\ut,  Cavaa.  FnsL  i8oi.ii*.67f.— Svaits,  FfL 

pâg.  lii. 

Cet  adiamt  %  pccfque  la  forme  d'an  tùulféài 
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Il  en  diflfère  ptr  Ta  fi-i  âification.  &«  (tuillei  r« 

(livifent  en  forme  de  digitations  étalées,  cowpo» 
(Vts  de  folioles  .uté-.$  Les  ilcf  cui  ure$  inférieures 
.'ont  ariomiies,  ob.ufes  i  les  l'upéneures  en  funoA 
de  tcapèie.  Il  cfoU  dans  k  loyMnw  de  Quiioi» 

8.  Adiante  lancéolé.  Adiantum  lancrolatum. 

Àéitmtum  (lin  jfci  lanceolita  ),  fionde pinnaiâ  } 
p'innii  lineji't  Ijnctoljtit  ,  ostufts  ,  firrjtti ,  iilitmit 

fubtqiuùibus.  LabiU.  Nov.  Uoii.  x.  pag.  9S.  tab. 
240.  fig.  I. 

Ses  tiges  font  liflês ,  hantes  d'un  pied ,  planée 
çJ'un  côté,  cannelées  de  l'aurra  &  latéralement, 
foutenant  des  folinîes  difpofées  en  aile  ,  alternes, 
pédicel'écS  ,  lii  eairt  s-lantéolée$  ,  g'a'.ncs^  obta- 
fes,  longues  de  deux  pouces  ,  obliquement  tron- 
quât à  leur  bafc  loir^u'elUs  portent  la  fruâiB- 
cation  :  celle-ci  e(l  placée  vers  chaque  bord  des 
foliotes  fur  une  ligne  non  interrompue ,  trfcs- 
étfoire.  Le  tégument  s'ouvre  en  dehors,  A:  r  j- 
couvie  des  capfub^  ceofitées  1  entourées  d'un  an- 
neau  {uniire: 

Cette  plante  cnrfc  en  cap  VtthDMmeii.  (£4- 

hillardiirt.  ) 

9.  Adiamtb  en  croiflânt.  d£mum  buimum. 

Burin. 

AHûMttait  fron£b*s  fiatutis  {  piiuih  êfttndm  1 

tunalaiit ,  fuhmttgris  ,  radiato-vtnofis  ;  mjrgint  /»• 
ptriore  iniegro  ,  incifoqut  rtpandu-fruîtiJiciuuibiiM  i 
fo'is  fruaificantiiut.  S/<trutt ,  Filïc.  pef.  lit*  — 
Willd.  Phytogr.  i.  tab.  9.  fig.  1, 

Puris  liuuiLua.  Reti. Obfcrv.  2.  tab. 4.  {Voyti 
AotAiiTB«n*.6.) 

10.  Adiante  luiiênt.  4/£^nium  Ucidum.  Sv. 
Mianmm  fhn^btu  pitutmùa  ;  pinais  traf*{iU^ 

iicurr.inatis  ,  apice  ferrjr.s  ;  fo-  'is  fypt/nk  &  tHtict 
toniinuu.  Svnil^  i  Û.  fig.  12.1. 

Pttfis  buUg.  Cmo.  Pm!.  i86t.  n*.  6fi. 

Cette  efpèce  reffemble  preûiu  a  un  pttris.  Ses 
feniiles  font  pirtiulees,  fimplement  ailées, compo- 
ses de  folioles  glabres,  iuifantes,  en  hotmede 
mfèa* ,  acuminees  &  dentées  en  fcie  i  leur 
fommet.  La  fruâifîcation  eft  formée  de  paquets 
tion  inierronipus,  placés  vers  l'extrémité  des  fo- 
lioles. Elle  crnît  an  Pémi  fle  «us  Des  Fliil^ 
pines. 

1 1 .  Adiante  arqué.  Adiantum  arcuatum.  Sir. 

Adiantum  ft  ondibut  pinnatis  f  fiiuu$  altenis  , 
pttiolatit  ,  iuttatis ,  margiiu  fttptrhn  fmSiftnt  i 
firis  oblongis.  Svartz ,  Fil.  pag.  tXl. 

Aâumttm  Uuuuum.  Cavan.  Pcd.  n*.  676. 
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Ses  feuilles  font  liropkment  ailées ,  compofécf 
de  fuiio'es  alceimSj  pédiieHces ,  arquées  ou  eo 
Cfoj/Tajitj  couvemstn  dcffout^  van  leur  foirmet, 
far  h  frnâ  fication  difpofife  eo  paqueu  oUongs. 

Cene  plmte  cnk  m  tkt  Martanes  9e  Pbi- 
lippineg. 

11.  AotANTS  pygné.^^«MMI/iMii/««I.Sv. 

Adtantum  fiondihus  f>uinat'ts  ;  pinnis  fu^'otundis , 
ftrruJatis  y  terminal:  mcjvri ,  irupt^oii^ej  ;  Jhris  mar- 
(ine  Japenori  Jukf0lhari;s.  Swa:tz  ,  F:l.  ptg.  ili, 

ic  F U»r.  Ind.  occid.  pig.  170*1.  —  Plukeo.  Altnag. 
oi».  Xfi.  fig.  4.  —  Btovn  «  M».  87. 1. 

Ses  roach«s  font  ranpantes, -munie  s  'e  ncines 
■onbrMifiM.  noirâtres  ,  velaes,  ujulbires»  lei 
périnles  droits  ,  ryEm-^nc^ufs ,  glabres  oa  un  pnj 

{'ubefcens  ;  les  fcui  le^  j:!ecs  ,  conn  ol'ics  de  f  >- 
ioirs  alterner,  un  p:  u  arronius,  nnene.u  den- 
tées tti  fcie  ,  un  peu  oMivjufc'i ,  oiitUHieh»!>  oblon- 
tues ,  «iguCs  à  l«ur  bafe  %  la  tolioie  fupéiieure 
pWs  ,  en  Tonne  de  trapèze ,  quelqvefots  lo- 
bée, toutts  glabres  i  leurs  deux  faces  ,  d'un  vert- 
gai,  à  neiviires  divergentes  ;  ta  fruilificatioa  \t\x- 
cée  fur  les  bords  des  fo;ioles  ,  en  paquets  foli- 
fkitet ,  un  peu  arqué*  i  leur  enveloppe  en  forme 
vécaine  \  detiti  rande»  1 

Cette  v\\nte  croit  i  la  lifmfÊ»,  f|ir  It  txoac 
des  vieux  aibies.  .  . 

I,-.  AviAsji  à  feoiUei  en  ^ptmt,'Jdiêmitm 

taututum.  Lion. 

Â£miamm  fmnUbus  fimiétis ,  puhefccniibus ,  api  ce 
cjuJj:o  rudicar.tlhui  ;  pimù$  ftmi-ovutis  ,  fuhlutu- 
lu  f  J'iàifian  tatifis  i  lati$ùi$  tmurginaiis.  Svartz  , 
fn.  p«f.  lia  fit  }ia^  jao. 

àÊhmmm  buifim.  Forskh.  Flor.  Mgfft,rwA. 

Adtaittum  hiffutum.  B  irv  ?.»int-Vincenr  «  Irin. 
ToL  I.  paa.  19S.  (  ^'oj<{  Ai;iANT£,  n".  ij.) 

14.  Adiante  à  racines  touffues.  AitMtitm 
fÉ^qpAcrsui.  Svjrts. 

.  Adiantum  froTtdibut  pinnath ,  gfaierrimis  ;  pinnit 

deboidcis  ,furfiim  inc-fis  ;  liic'mi;s  init^/is.  (  N-  ) 

Adiantum  rhi^ophorum,  ïvim  ,  Fil.  pag.  jiO. 

Cette  belle  tlpèce,  tiès-ripprochée  de  X'adian- 
tum  (audjtiirn,  en  diffère  en  ce  que  Ils  pétioles  & 
fes  fëuilies  fonc  entièrement  glabres  j  les  folioles 
prefqHe  deltoïdes  ttr  non  i  demi  ovaus*  lents  dé» 
coupures  ordinairetner)t  entières  &  uon  échancrées 
à  leur  fommet.  Ses  racme^  (oin  cornpofées  d'un 
£uiceanCouff J  (''-c  tioi  s  lirm  Ls.alonoées.tt^S-fim- 
fltt,  un  peu  velues,  &lit'->rmes.  d'où  s|élèvent  en 

ÎJxon  plufieurc  tiges  purpurines  ou  pétioles  cylin- 
r/ques  ,  filiformes,  garnis  à  leur  partie  inférieure 
lie  ^ueiijues  petites  écailles  rouiitatrest  la  partie 
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qui  fnpporte  les  folioles ,  flriée ,  un  peu  an^uleufe  , 
nue,  btanciûtre  ;  les  feuilles  limpleinent  aiiées }  les 
folioles  ilttïtoes,  à  peine  longues  de  fia  i  huit 
ligties ,  pi t  ique  Tcffilce  j  oinéKbrmefl  i  leer  bafe , 

entières,  prcfquc  dtoitcs  à  leur  bord  inféritur, 
incif'cs  inegal  ment  au  bord  fupericur,  un  peu 
glauquis  ,  1.1  l  iuit  fKation  dirpolce  au  bord  fupé* 
rieur  eu  petits  paniut*  iVpar^s,  o\  a  es ,  t  blongs. 

Celte  plante  a  été  lecuei:  Je  aux  îl  -s  Maurice  par 
M.  Borp^Sèim- ViKcnc.  {Kf.m M. DnfoMt, ) 

I    Adiante  i  grandes  feuilles.  AdioatMim  mat 

crophyllum.  Swirtî. 

yWi  mtum  f  ondihut  piniuuis  ;  pinnit  oppcJUis  , 
ujpc^its  ,  acuiis  ,  fitrilikus  inei/is  ;  furr.md  majori  , 
ir.finiii  faohjfljiis  ,  rrjîixis  li'idi  fruci.ferà  Juptmt 
6'  atuice  continua.  Svatrz^  Flor.  Ifid.  occid.  voL  jf 
pag.  1707,    Fil.  pag.  lia.  . 

S?^  ruines  font  prefijus  rampantes,  (^paifTes, 
écai'.teufes ,  garnies  de  fibres  longues,  filiformes  0c 
velues  :  il  s'en  élève  des  Touches  longues  de  d-rus 
pieds,  cylindriques,  un  peu  compriinées ,  loid^s, 
fragiles, très  g'abres,d'un  pourpre-noir,  terminée* 
par  des  feuilles  droiu's,  longucsd'un  pi<.d  5c  plus, 
fimplement  ailées.  conn>o(ecs  de  trois  ou  quattO 
paires  de  folioles  oppouks .  prcr.^i:c  fcHuts  i  l'im*' 
paire  prefque  triangulaire ,  ûiugue  de  trots  pouces  j 
prefqu'aufli  large ,  incifée,  denrée  en  fcie  { les  fn« 
lioles  intermédiaires  longues  de  Jciix  pouces,  éta- 
lées,  rétrécies  en  angle  droit  à  leur  balcj  acuminées 
i  leur  foinmcti  toutes  d'un  vert-foncé,  u°iembra* 
ntuCrs.  lui£uites  Se  veinées  en  dcffus,  plus  pilei 
en  Mhm  { les  fldriles  iitdfSes  8f  dentées  i  les  au- 
tres entières,  portant  la  fruélificJtîon  à  leurs  deux 
bords,  fans  irterruption.  tlle  confifte  en  iiès-peti- 
tes  caplules  aulfi  fines  que  des  grains  de  poufwre, 
très- abondantes ,  d  un  brun-noiràtre. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts,  à  la  Jamaïque. 

té.  ipUMXl  delloiJe.  AdiMtum  diimdtmtt 
Svarta. 

AMantum  fnndHus  pinnatis  ,  infcrni  fiiUipimUm 
tîi  }  pimtulis  dthoidiit ,  oltufs  ;  fummâ  irij^icu.'jrî  ; 
Jirij  ad  margUumJuptriortm  Ù  inft  iyrtm  Juitoatim 

Mût.  SwiÊU,  Flor.  Ind.  ocdd.  vol.').  pig.  170^. 

Sis  racines  font  rampa  nts ,  .iicendaiitt  s ,  écail- 
leiifes,  tomentcufes  noirâtres  à  leur  col  et  j 
elles  étr.cttenr  plufieurs  fouches  cylindriques» 
longues  d'un  à  trois  pouces  ,  très  fines,  prolon- 
eées  en  un  pétiole  prefa  te  capillaire ,  très- glabre, 
luifaiK,  fmitenant  une  feuille  firvpl^m  nt  vlèe  nii 
quetc^efois  detix  fois  ailée  i  fa  partie  intérieure  , 
cotnpcré^  de  folioles  pétiolées ,  lotigues  d'ewvi» 
ton  un  demi-pouce  ,  dtltoï.ics  ,  obliquement  ré- 
tufes  à  leur  bafe ,  obtufes  &;  un  peu  arrondies  i 
leur  fon-.mat ,  d'un  vert- foncé  ,  point  lui  Tari  t , 
plus  pâles  «i  dcflgusi  la  foliole  tertnioate  une  foia 
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plus  fstande  ,  prcfque  régaliéreiMfie  trîaflffllafre.' 

La  huéVfif  itiop  ert  plarée  au  bord  fiipcii  ur  tics 
folto'.es  ùm  iiiTciruption  ;  elle  efî  condituee  par 
des  capinles  noinbieufts ,  couvertes  d'une  enve 
loppe  membraneufe  j  noiritn  •  fbnnée  p^r  le 
boni  fepiié  dès'foKoMs;  * 

Cette  plante  croit  liir  les  roebert,  à  la  Ja* 
maîqiie. 

III.  FtailUf  deux  fois  c'iltet. 

17.  AdiANZ£  à  délits  de  fcie.  Âdiaiuum  ftrruU- 
Um,  Llnn. 

Adiuntum  frindldus  pinnatis  hif'mnat'ifque  ;  pli' 
mtlis  dimidtatu  ,  aeltoideis  ,  ob/ongu  >  fusfalcatis  , 
Jemtatis ,  miirginc  fupttiort frvM'fiàUibui.  Sv^artz , 
Flor.  lad.  occtd.  vol,  |.  pag.  1709 ,  &  Fil.  pag. 
iftx.  —  Ptaken.  Phyt.  tio.  laj.  fig.  1.  (  Vo^t^^ 
Adianti,  n*.ii.) 

'  iS.  Adiamtb  \  fisuIQes  latgcs.  A£an»m  £mx> 

folium.  Ijim. 

,  Atiiéi  -itum  (  des\Ùc\tht\im  )  ,  f'ondiius  pinn>iiii 
iipinnet:fvc  ;  pînnulis  trapr^oideit ,  oklongis  ,  actt- 
minatùf  fuiertnato-dexticulatit  t  wurpHt  {uptriort 
fiaSifcOuHtr.  Svam  >  Flor.  \né.  occtd.  p.  1711 , 
&  Fil.  pap.  115.  —  Pluken.  AIniag.  ii.tab.  15-1, 
fig.  j.  —  f  luiu.  Filiv.  tib.  jz.  (  yoyti  Adiantë  , 

II  faut  en  retrancher  la  fynonvnûe  de  Plukenet 
&  de  Sloane  ,  qui  appaitieoc  à  l'efpèce  fulvante^ 
d'apiès  M.  Swuu*  * 

19.  AoiAHTB  en  budlle.  Âéâmum  faluuim» 

^  Adiantum  frtndiius  pinnatis  bipiuittitijvt  i  pin- 
nulii  baft [u-fum  recLingulit ,  traye^oideis  ,  acumina- 
niffaUûtUg  Mpitt  Jimui*  i /«rû  aiuici  &  fuptnù 
Ammdi.  SvsrtT»  rlor.  IM.  occid.  Tol.  i.  pag. 

lyij.  —  P!uk.  Phyt.  iab.lf3.  lîg.  l#—  SifM», 
Htli.  tab.  $y  fig.  i. 

Pliifieurs  Touches  triangulaires,  gisbres  ,  noi- 
râtres,  tuiûnTcs  ^  e'èrent  d'une  racine  velue  8c 
fil>reure  i  elles  fe  déveln;'pent  en  une  feuiîle  lim- 
ptement  ou  quelquefois  deux  fois  ailée ,  longue 
ë*im  pied  OB  d'un  pied  &  demi ,  compofee  da 
folioles  alternes  ,  prefque  fefliles ,  en  trapèze  , 
longues  d'un  pouce  >  formant  un  angle  dtou  au 
d«flus  de  leur  bafc,  un  peu  courbées  en  faucille  , 
9cuininées .  dentées  en  fcie  vers  leur  fommet  { 
d'uo  vert  gai, iiMcvatee divergentes.  L»fraâifi- 
iatton  eft  aun  bruO'iioîrStre ,  placée  fans  inter- 
ruptlott  Ibitle  bofd  fopérieur  des  folioles. 

-  Cette  plaine  croît  i  la  Jamaïque^  dau  les 
grandes  forêts ,  aux  lient  montoeiut. 

.  xo.  AfilAKTK  i  feaîlkt  en  lance.  Adtanuim 


kX>l 

Àfféirm  fwUlhiât  hîfimnâHt  f  pitmU  finmfif- 

ç-:e  oppojî'.ls  ,  ohlc  -gis\  Tcrmiaai'if^.'S  !Ùar^u',:ri  hjp 


r  ts.  Linn.S^'U.  PUi;t.  vol.  4.pa^.  4}0.  —  6vartz« 


ri». 

II.  ADiAMri  i  crête.  ild(MfiMifn}lMim.  \Mttu 

A£tmtum  frondlôus  hizir.nj'.ls  ;  folioUt  injimit 
biptttitUi  piiuUi  ùnMtif  f  fapirni  Budàjjiion*,  Ltuo. 

Syii.  Plam.  vol.  4.  pag.  4)1. 

^.  ?  Adiaitum  cnjlj:um  ,  fr^-ndlk^'  hlp'mnatîs  ; 
pi  mil  infinis  bipartitis  ;  pinntUis  ob/ongls  ,  pofiiii 
trancatis  ,  fuptnù  incifo-crenatù g  erenis  fruQlfcris  , 
foris  excifii.  Swarti ,  Fil.  pag.  îxj. —  PllMA*  PiU 
tab.  96.  ?  (  *^«yq  AoiANTS»  n".  10.  ) 

11.  AoiAHTi  aefveax.  Jdiantum  mrvcfiMu 

Aiiéiuim  fhHUBiiu  bipiniuthf  ptanuBs  rhombto- 
obtongîs^finatfhntrv^fis ,  furfàm  rtSangalis  ,  fuptrne 
crtnatisi  ertitU  fnAiftri* ,  i'»ns  ùVMtis^fiipiit  nchi' 
<}uifahfuiu$,Swamt  Fil.  pfg.  1x4. 

Ses  fouchet ,  ainfi  que  fcs  pétioles  ,  font  pubef- 
cens}  Tes  feuilles  deux  fois  ailées,  compofées  de 
pinnules  à  folioles  rhooiboîdales ,  eolongues» 
nerveufes ,  lliiées ,  coupées  en  angle  droit  à  leur 
côté  fupérieur ,  crénelées  à  leur  bord  (  Us  créne*' 
lut.  s  dtargiéeBdelafhiâificttioBeapetitipeqeea 
ovales. 

Cate  plante  croît  i  la  Nouvelle-HoUande. 

IJ.  AdI/WT-  nrié.  AdiarUum  firûttum.  S/VitVt. 

Adiantum  frondibiu  iifimaù  /  pinnis  infimit 
bipartitis  ;  pinautis  étitoidtis  rhomMdtrpiue  ,  fuii- 
fa!cat!s,  J}nat:s ,  ri^jdis  ;  jli^-iie  tireti ,  4'  /j3  '  o.  Sv  A'a, 

Flor.  InJ.  occid.  vol.  }.  pag.  1717  ,  &  FiL  pag. 
I Z4.  —  Jacq.  CoUeft.  v.  |.  pag.  14,  tclcoo.  lUr. 

vol.  1, 

Ses  Touches  font  cylindriques ,  prefque  trian* 
gulai;es  ,  longues  d'an  pied,  ruJes,  un  peuépi- 

iictifes  vers  leiirb.if^,  d'un  brun  noir.  Les  feuille* 
font  droites,  ionf.ues  de  douie  à  quinze  pouces, 
deux  fois  ailées  ;  les  pétioles  ruiks ,  cyliaJriques  i 
les  pinnules  alternes ,  lungues  de  quatre  à  cinq 
pouces,  linéaires,  récrécies  vers  ledr  fommet, 
quelquefois  partagées  â  leur  bafe  en  d^  tix  ou  trob 
raniciux;  les  folioles  alti^rnes,  tie^-ia  prochéei, 
à  peint  pctiolfes ,  otiIf):i£ucs  ou  ovales-deltoid^s, 
coupées  en  angle  obtus  ,  &  quelquefois  auricu- 
lées  à  1-iir  b  .fe,  prefqu'entières ,  un  peu  cour- 
bées en  faucille  à  leur  côté  fupérieur.  La  froâi* 
fîcation  eft  placée  fur  le  bord  fupérieur ,  rarement 
à  l'inférieur;  difpof-e  par  petits  p-iquits  à  demi 
arrondis,  interrompus,  recouverts  par  une  enve- 
iMMe.ttnde  ,  en  fbnae  d'ëcitlle. 

Cette 
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Cette  pl4Mt  dok  état  kt  Cni««  i  b  Ja- 

Baît]ae. 

14*  Adiantb  héaflS.  Miaiuwm  kifpiéiùtmn 
Svwtx» 

ÂéÏMttitm  frondihtts  iipinnatU  ;  pinnis  infimis 
fyartitis  ;  pinnulis  r/tomiiùitis  ,  aeaiis  ,  fuifatca- 
tittjlriatù ,  rigiàts  y  fiipiu  unti,  feahn.  SvarU  j 

FiLpa^  114  8e 

I!  diifere  de  \'jj'!dn;um  0riatum  par  fon  port 
moins  élevé,  par  fës  pinaules  rhomboïcUles >  pu- 
befce nces ,  h^friffées.  Ses  Touches  font  angoleuies , 
roides,  fi.iformes  ,  noirâtre»,  longues  de  fix  à 
fept  pouces  5  les  pétioles  hifptdes  ,  anguleux  i 
fe$  feuilles  t^eux  fois  ail  rts,  quelquefois  plus  j 
ies  pinnttle$  alternes  i  les  intérieures  bifides  , 
compofées  de  folioles  rhomboi  hies  .  prefque 
felTiles,  comine  tronquées  à  leur  bjfe  8.:  vers  le 
hiat,  an  peu  prolongées  Se  obtufcs  à  leur  fom- 
net  ,  crénelées  à  leur  bord  fu^'enetir  ,  (triées  à 
leurs  deux  faces  y  les  nervures  divergentes  & 
dîchntoTte*.  La  fruâification  eft  placée  au  fom- 
■et  de  la  face  fupérieure  des  feuilles ,  en  forme 
de  rapfules  d'un  brun-pile  &  luifant  j  leur  en- 
veloppe réniforme ,  formée  pec  U  icpU  éa  bord 
ét  cnat^ue  cienelure. 

Cette  p\anie  ctoît  à  la  Nouvelle -Hollande. 

2/.  ADtANTB  rela.  Adiantum  vll.'ofwr.  Linn. 

Adiantum  frvndHus  Hpinnads  ;  pinnulis  trapt\i- 
lUongij ,  ooiafis ,  antiti  0  fuptrni  fruSifietuuiiut  y 

fil.  pag.  114. 

Adiantum  villofum  ,  frondihus  hipinnatis  i  pinnis 
rkombtis  ,  ancicè  ext  'ufque  fructificantîhtu  ;  fiipitt 
vUlfo.  Linn.  Syd.  Plant,  vol.  4.  pag.  431.  ? 

Ses  fimches  font  noirâtres  »  luifaotes  )  les  pé- 
tioles vdiM }  fes  feuines  deux  fois  ailées ,  com- 

pofées  de  folioles  oblnngues  ,  obtufcS  ,  cîjbres  à 
leurs  deux  faces,  alternes ,  prefque  Afliles,  en 
forme  de  trapèze ,  chargées  i  leurs  bords  fupé- 
TtsuT  8c  extétietir  de  b  fruâtficatioD  difpofée  eo 
paqoets  oblongs. 

Cette  riante  ciolc  à  le  JamiMM.  (  V./.  C»mm» 
x6.  Amamtb  pmdienc.  Âikmttm  pd^tniU»- 

tum.  Linn. 

■/Adiantum  frondijus  bipinnatit  ;  pinnuiit  riomieo- 
evjUbtts  ,  apict  Jirratis  y  foro  lintari  ,  margini  fu- 
ftriori  foiitari»iftifiu  hino.  Svart»«  Fil.  pag.  1x4. 
(  Foyt^  Adiahtb*  n*.  19.  ) 

17.  ÂDIAVTE  tronqué.  Adianium  truntatum. 
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AJîantwv  frond'hus  decompoJUU  ;  fotiolis  pîmut' 
tii  i  finnis  tlurnis  ,  cuneatii  ^Jub/alcatit tUWicatài^ 
ir.t^f;errimii.  Linn.  Syft.  vegét.  peg.  940.  (  yitjfit 
AoiANTfi  ,  n",  11.  ) 

iS.  Adtante  cheveu  d*  VéoM.  AémiM 

capilUs  Vtnerii.  Linn. 

Adiantum  fronde  dtcompcptâ  ;  pinnilis  cuntatis  ^ 
arice  rotundatit  f  loiatis  ;  tobis  ftud  jtris.  SvtXtt  ^ 

Ftl.  pas.  114.  .i>  Lam.  111.  tab.  870.  fig.  i.  — 
Jacq.  Milcell.  Auft.  1.  tab.  7. 

A£mom  e^rùmdrifititim.  Lam.  Diét  i.  p.  49. 

^.  Adiantum  fruticofum  ,  coriandrifoiium ,  jamai» 
ctnft.  Pluken.  Almag.  pag.  10.  Phjrtogr.ub.  2J4. 

fig.  1.  (  yoyei  AotAin';  ,  B*.  I7.  ) 

19.  Adiantf.  crénelé.  Adiantum  crttutmm, 

Adiantum  fronde  dtcompofità  }  fiiuuiiis  rtUMdif 
tu ,  crtnatit,  oitujit.  (  N.) 

Ses  pédoncules  font  glabres ,  prefqne  cylîndrî- 

auts ,  lin  peu  loniprinies ,  d'un  biun  noir  liiil.int , 
'un  très-beau  poli;  ils  fe  divil'ent  eo  ramifica- 
tions alternes ,  fous-divilées  en  d'Mities  capit* 
laireSt  In  folioles  pédicellées,  alternes  ,  Dom- 
breufes  ,  glabres  à  leurs  deux  faces  ,  point  lui- 
fanteSj  un  peu  cendrée  ,  Icu-erement  Urines  en 
deflbus,  arrondies,  larges  de  deux  à  trois  lignes, 
crénelées  i  leurs  bords  i  les  crénelures  obtefct, 
portant  en  deflTous  une  fruâificatioa  iénifonM« 
comprimée,  un  peu  cendrée* 

Cette  plante  a  été  recueillie  per  M.  de  Pede- 
Thouars  à  1  île  de  Tfiftaii  d'Acogna.  (K,  f.  « 

A.  ri.  hf.) 

)0.  AoiANTE  trigooe.  Adianatm  trigoiuum, 
UbilL 

Adiantum  fronde  fuprà  dtcompojitd  ,*  pinnulis 
obovato'rhoiroeit ,  fuptrak  trttmUtit  t  ùuifU 

but  foriferit ,  ftiput  itifoiio,  Labill*  Hvf*  HoD.  u 
pag.  99.  tab.  148.  fig.  a. 

Ses  racines  font  perpendiculaires  ,  prefque 
fimples,  accompagnées  de  petites  Hbres  nocn- 
bctîllês  ,  ^odqiiefois  tomentcufes.  Les  tiges  fonc 
hantas  d'envi»»  on  pied  Se  demi  i  le  KuiUage 
plnfiears  fois  décompofé  <  les  ram*IScattons  altetw 
uf",  i  les  pinnnles  un  peu  ihomboidales  ,  en  ovale- 
renverfé,  crénelées,  incil'  es  à  L-ur  partie  fupé- 
rieure ,  forrpant  des  échancrures  i  demi  cirCU* 
laires  {  la  fructification  placée  dans  ies  écluncni- 
res ,  8r  fermant  des  paquets  en  cfi»tffnit«  com- 
pofés  de  petites  capiules  remplies  de  iéÔMflces 
ovales. 

Certe  plante  a<At  au  cap  Van-DiéflMn.  <  le- 
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IV.  FtiùUa  fbtptun  fois  ailées  oufurcompofîtt. 

|l.  ilClAlITB  tendre.  AManium  ttntrum.  Sv. 

ASantum  pord'âui  fuprà  decompoJStis  ;  pîntiulis 
rhomoeis  ,  oat  fiCs  ,  f^;ttr.'e  inc:fo-i'o!>Ji:s  y  !ué>ij 
étntici'ii'tii  ,  forifem.  i- vartz  ,  1- lor.  Inii.  ocfid. 
vol.  j.  paR.  1719,  &  FiUc.  pag.  114.  —  Bitvn  , 
Jim.  pag.  88.  u**.  7. 

'  Otte  ftphcé  tient  lé  mnien  entre  VétStmmm 

eapillus  Vcniris  Zi  Vadianium  tufcyfjrtiu  j  elle 
diRere  du  premier  par  Tes  feuilles  plus  cotlijK)- 
fées  .  par  les  folioles  plus  exaâement  rhomboï 
d;Us ,  moirs  arrondies  i  leur  foninitt  i  da  ftcond 
par  fon  port  plus  pttir ,  plus  grêle  ;  par  Tes  folioles 
<)l)tafes  &  'ol'éf  s ,  p'  ::.t  atni-iinees  ou  fimplement 
încifécs.  Ses  racines  Tout  ranij'antes ,  tubertu- 
leules, couvertes  d'tii  duvet  noirâtreiles Touches 
ou  jpétiok»  droits,  longs  d'un  i  deux  pieds,  très- 
f labres,  toîfans,  d'un  pourpre-lbncé ;  les  feuilles 
Pmgues  d'un  pied  ,  très-etalées ,  pUifieurs  fois 
ailées }  les  pcfiicelles  capillaires;  les  folioles  al- 
ternes, longues  d'un  ponce, entières  à  leur  partie 
intcricure*  incilées,  prefque  lobées  à  leur  partie 
Tuperieure,  d'un  vert-gn,  diaphanes;  les  lobes 
Hériles entiers}  la  fruitifîration  placée  auTommct 
des  inbes  en  points  fépares  ,  couvertes  pat  les 
nrbordi  tecohf bés  en  forme  d'écaillés. 

Cette  foiir  cre  croit  i  la  JaiMiqiie>daiiilMtteiU[ 
^ndwagés,  bs  cavernes. 

}l.  AniANTE  veiné.  Adiantum  aftmilt.  Swaiti. 

Adutaium  f  ondt  fuprà  dttompefiti  ;  fimutth 
rkrnnkto  fuirotunéis  ,  rd^ato^vaufis ,  Mti^  crttut- 

latis  ;  crtnis  foriftns.  Svart»-,  FiÛc.  peg.  It}»^ 
pag.  jii.  t.b.  }.  fij.  4. 

Il  fé  rapproche  beaucoup  de  Vadijntum  fragile  i 
mais  Tes  Touches  font  plus  longues  i  fon  teidllage 
aïoias  dtvifé.  plus  lâche. &  les  folioles  pôiiK  au- 
tant cvnéilbnnes.  Ses  racines  font  ooetpofiies  d'un 
fâifceau  de  fibres  filiformes  ,  noirâtres ,  garnies  à 
Jeurcollct d'écailles lancéolées, d'un bruivnoirâtr  : 
il  s'en  élève  des  fouches  nombreufes,  fi.iforines, 
fiUonées,an^)eufes,  hautes  d'un  demi-pied«  très- 
glabres ,  hiifantes  ,  purpurioett  les  fifiirlles  plu- 
fieurs  fois  ailé'  s  ;  les  pmnules  a'ternes ,  éta'ét-s  ; 
les  pétioles  capillaire*  j  les  folioles  prt-fqué  r<in- 
dcs ,  un  peu  ihombiûdjfs  à  leur  bafe  ,  glabres, 
d'un  vert  gai ,  longues  d'environ  trois  Ugoes,  on 
peu  incUSes  ou  crénelées^lenticttl^es  à  lest  fom- 
iriet,  marquées  de  nervures  divergentes.  La  fruc- 
tification tft  placée  â  l'extrémité  des  crenclures , 
en  (  Ltirs  paqaen couvent  d'tmreloppM  i  déni 
arrondies. 

Cette  plante  croît  à  la  Nouvelle-Hollande. 
J   Abiahtb  £iaf  Ue.  AdiâoumfrtgUu  Svara. 
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Adijtivm  f  ondi'iyf  fupra  dtcompofitis  ;  p'iuvtîs 
tltatan>"jbovêtis  f  fubiMtegris  f  fiiiM'fici^iionirus  iti' 
terruftis.  Svarti,  Frodr.  pag.  I^J,  &  Flot.  iod. 
occid.  vol.  3.  pag.  «711. 

II  T-  diftirgus  de  Vadianium  capiltut  f^*nens  pat 
fon  teuilLigc  pluluurs  fois  aile,  par  f;s  fali^lts 
petites,  un  peu  roides,  prerqu'tntièies.  S<s  ra- 
cines font  compdTées  de  nbies  nombre  ufes ,  noi- 
râtres «  vtlms,  couvertes  i  leur  collet  de  pail- 
lettes écailleufes.  Les  Touches  &  les  p  tioles  font 
roidcs  ,  filiformes,  très-lilfcs,  no  r.i  les  ;  1- s  ri« 
rriticarions  capillaires,  tâches,  fragiles,  eul^cs; 
les  folioles  petiolées ,  alternes  j  tn  ccin  i  leur 
bafe  ,  arrondies  à  leur  fommet  ou  un  r-  u  ovales , 
pref.ju'entièfcs  »  rarement  tncifées ,  p  i !>it s ,  ver- 
tes ,  d'un  brun-violet  en  iieHons  ,  Lr^t  \  de  trois 
à  q  istre  lignes.  La  frudificnion  cft  réunie  to 
trois  ou  quatre  paqutts  dtllinâsanborduipëtieiir 
les  £s«ulles .  â  demi  globuleuXj  couvertt  pu  de 
petites  ëc^oM*  en  cceuEHir. 

Cette  phiitft  croit  â  la  Jauique  «  fur  le»  toclMS 

calcaires. 

)4.  Adi Avrïï  tUfitiSome,  AJiûmnm  mftfh 

forme.  Linn. 

Auiar.tum  fonde  fupra  decorrfofuâ  y  pinnulis 
trapeiiU  ,  ëtumUoitS  ,  lunici  &  fuperne  mcifo-cit' 
nucis  i  crtmîs  firifaii,  Svartz  ,  Filic.  pag.  Uf. 
(  Voyti  AoiAMTB^  H*.  17.  >  {Exciuf,  Pùàmtt 

)f  yA»iAMTa  d'ÉtUopio.  ÀSéimm  êtkhfifm, 

Linn. 

Adiasuum  fronJififrà  deeompofitâ  j  pinaalts  «- 
netàs  yfupemi  ntiméatit ,  incifcAsiatis  ,  eniudâtis} 
i'o^is  e-nd'g-r.iiirs ,  foriftris  {  indufiis  rtiùfomMts. 
Svartz,  til.  pag.  iiy.  — Houtt.  N.  H.  1.  ub. 
100.  fig.  3.  (f>y<(  APIAMTt,  0^.  50.) 

%6,  AoiAMTB  plie.  Aâlmium  ftUm.  Swtm, 

AdtdfUtun  fronde  fuprk  immfofnâ  y  pinnulis 
ovatO'ihomhat ,  «ACH/fj  ,  fuifkm  àuijis  ,  ir.fmffm 
aaWk».  Swam ,  Fil.  pag.  iz;  fie  jaj. 

Filix  adianto  nigro  effieinanm  Jînilit ,  prdicuh 
V  'iài  f  pùuutlù  magrt  eieganter  inujis  ,  ex  injuîi 
chtufan.  Pluk.  A-.nalth.  91 ,  &  Phytogr.  t.ib.  403. 
6g.  i,  RmuêIm  jfnméù. 

Par  fon  port  &  fa  couleur  ,  cetre  pl.inte  refTem- 
bL-  aux  àiekfaniiti  mais  les  tégiforns  f  >nt  Simples 
&  <.'ot!vrent  en«iedans.  Ses  fouches  font  glabRS» 
cyiiddiikjiiis ,  canaliculéL'S  d'un  côte,  luttantes, 
un  piu  jaunâtres  i  le  teuillage  plufîturs  foi$  ailé, 
long  d'un  pied  4£  demi}  les  ramitî.  tioiis  altt- rn^s, 
étalées  ;  les  piiinutts  pretqu'oppufees,  lancéolés 
à  leur  f<>n-.sr>ect  le*  folioles  akeries,  obloneu^s . 
rhomboïdaiest  im  peu  léciécics  on  coia  â  Um 
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btfo ,  radliSet  ou  dlent^es  en  fcie,  Riiées ,  vertes 
8t  IwCttitirs  en  ffeffos^  plus  pâles  en  defT^us  ;  les 
folioies  fertiles  moins  inciûi  s ,  un  peu  .uiricuie^s 
I  on  de  leurs  bords,  au  deffus  de  1cm  bafe.  les 
raprules  font  pâles,  un  peu  brunes,  oblongues , 
mtfgùales  ;  Jeuis  t^umais  prcf^oe  réiiifoniie$, 
Dwiichitrttt 
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CettepIanModtduiktliMkiodiaadn^uix 
Het  Maïuke. 

.  47.  AoiAMTI  Aficté.  âiimtmm  f^bttaan. 
Anbkt. 

•  A^iMm  (UndTaea  righnu), /nmit  £mpJiei , 
fagittjti  toriatévt ,  ai^mititti.  Dryand.  Aâ..Soc. 
Lii'p  Lorid.  vol.  5.  paf?.  40.  — SvaRCj  Fil.  pag. 
118.  (  y^oyei  Amante,  n".  j.) 

}8.  Ax>I ANTE  échancré.  Adiantum  tmarginatum. 

Adimntum  (lindfn  Ttn\fotmw),fro*de fimpiiei , 
nmif^nm ,  oitufd.  Dryand.  Aâ.  Soc  Linn.  Lond. 
vol.  3.  tab.  7.  Kg.  I.  —  Svansi  FÛ.  fê§. 

Roem.  Aich.  i.  tab.  4. 

Se»  feoiUe»  font  fimples ,  pofiéts  fw  de  longs 
pML<Aei,  «neadies ,  échancrees  à  bord  in- 
liseur  en  fonre  de  rcini  l'echancrure  profonde, 
un  pffu  ftrrec;  entières  &  obtufes  à  leur  bord 
extérieur.  La  fruftifitation  ,  un  iliitaïue  des 
.  bords,  cfi  diïpofée  en  une  ligue  non  interrompue, 
coufem  tégnmeiit  contiMj  ^oumot  en 
dehors. 

Cen«  plante  cfote  daw  h  Giii«M* 

^9-  Adiamtb  â  CenUfet  m iféê,  JduÊam  a^- 

AJjanium  (  lin Jfaea  enBfolia  ) , //wtdîr  piMuuâs 
f  inr.is  tnfiftHmuèmM,  ^unùê,  SvtrtSf  FiL  pag.  iiB 

&317. 

Il  i'élèv«  à  la  haottur  de  deux  pieds  &  plus , 
Ibr  une  fbuche  glabre ,  cylindriiiue ,  canaliculée 

en  dchor» ,  d'un  btun-vtrdâire  OU  rougeâtre.  Ses 
ffuiiles  font  ailets  ;  les  folioles  alternes ,  droites, 
pétiolée*,  longues  de  fix  à  fept  pouces ,  linéaires  , 
ealtformcs,  larges  de  quatre  lignes,  létrécies  à 
leer  bafê ,  obtufes  i  leur  foinmet ,  tièt-«ictères , 
glabres  à  leurs  deux  faces  ,  fi.iemettt  nerveufes. 
La  fru6t!îcation  eft  placée  vers  1«  botd  des  fo- 
lioles,  depuis  leur  bjfe  jufqu'a  leur  fominet  ,  f-n 
une  ligne  étroite,  conuNue,  compofee  de  très- 
petites  capfiiles  d'nn  brun-rvoirâtrc  ,  recouvertes 
d'un  tégument  pile  ,  ttès«étfoit»  inféfé  vecsie 
bord  des  folioles ,  s'ouviant  on  dehors. 

Cette  phntt  cnli  i  111e  Mmnlce  t  elle  fis  rap- 
9dm  liwcoip  àê rtmit  eikMM«  n*.  iti  }  cils 


en  eft  diftingoée  pw  h  fitoatioo  &  b  feme  de  Cet 

tégumeru. 

40.  Adunte  linéiire.  Adiantum  lineart. 

Adiantum  (iindfza  linearis  )  , /ro/ji/*  pinutj, 
iiatari}  pinnii  irevifimis,  fukfiaieiltformiiiu,  antich 
erenuiatis  ,  fruâiJicjiuHut.SwuU,  Fil.  pag.  I18  « 
&  }i8.  tab.  ).  hg.  ). 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  feuilles 
très-étroites ,  linéaires ,  à  peine  larges  de  trois 
lignes,  (împlement  ailées ,  longues  d'un  pied  avec 
leur  pétiule  Ce  dernier  eft  filiforme,  ang  jleux, 
de  couleur  purpurine  ,  très-glabre }  les  folioles 
fort  petites ,  prefqu'oppofées  ,  i  peine  pédicel* 
lées ,  étalées  en  éventail ,  en  coin  i  leur  Infe* 
pLtnes ,  arrondies  8e  légèrement  crénelées  ï  lenr 
fommet,  glabres ,  ftriéts ,  longues  de  deux  lignes, 
roulées  à  leur  bord  fupérieur&prefqu'eo  croifTant 
i  la  maturité  des  frnttoen.  U  fioAificarion  eft 
conftituée  par  une  ligne  oee  interrompue ,  d'ua 
brun-pàle  }  le  tégument  CoaveM,  un  peu  Clé* 
relé,  menbmieiu* drim Tel^pftle , s'oevraoc en 

dehors. 

Cette  plante  croit  à  U  Nouvelle  Hollande. 

41.  Adiamti  à  folioles  entières.  Adiaiuum  ie« 
ttgrifaSim» 

Adiantum  (liodfct  fillcati),  frmtdt  pinnatâ  j 
piaait  fiiUmuti*  ,  tMUgmimU.  Swartx  ,  Fil.  Mg. 
itS.  —  Oiraod.  Aâ.  Soc.  Lion.  Lood.  vol.  j. 
pag.  41.  nb.  7.  fig.  X*  —  Ro«B.  Aich.  a* 

ub.  f. 

Adiajuum  7.  Aubl.  Cuian.  p«g.  96J.  {Eittlaf. 

Ses  pétioles,  ghbres  8f  d'un  brun-foncé  ,  fo 
développent  à  li  ur  partie  fupifieure  en  ure  t'euille 
fimplement  ai'ée,  longue  de  fi*  à  neuf  pouces, 
ofée  de  folioles  alternes  .  pédicellces ,  très* 
entières,  prer:;u'ovatei,  cowbéet  en  faucille  i 
leur  bord  inférieur  ,  longues  d'un  pouce  &  plus, 
glabres,  obtufes  i  leur  fommet  ,  prefque  tron- 
quées à  leur  bafe,  portant  la  fru^lificatio.i  fur  leur 
bord  extérieur  i  les  pédicelles  un  peu  décurteu» 
fur  le  pétiole. 

Cette  pfancc  croit  dans  la  Gnlsne, 

41.  Adiamti  hétérophylle.  JAmm  htei9» 

Ad!jnt:.m  (lindfza  heterophylla)  ,/î»<iif 
natâ  i  pinnu  inugris  ferruLif'fque  ;  inftriorihus  rhom' 
heo-lanuolAtit  ,  acuminuiit ,  fuperiori->ut  rhorr.has  , 
9Ïtm6t,€atimis  toUutatHms.  iwAtti ,  Fil.  pag.  1 18. 
—  Dryand.  Aft.  Soc.  Une.  Lond.  vol.  3.  ub.  1. 
fig.  I.  —  Roem.  Arch.  i.  tab.  4. 

Se*  pétioks  tm  braas«  longs  de  deni  on  tseifl 

S  a 


Digitized  by  Google 


A  D  I 

pottcet}  les  feuilles  de  même  longueur  «.ailées , 
composas  de  folioles  peu  diftantes ,  prefqu'al- 
ternes ,  à  peine  péJiccllées  ,  variables  tians  leur 
forme ,  les  ui.es  eiuicres  ,  les  autres  très  finemeiit 
denticulées}  les  intérieures  rhomboiiaks,  lan- 
céolées ,  acuniinées }  les  fupérieures  plus  courtes . 
rhomboîdales ,  obrafes  {  les  terroimles  oetites, 
arrondies,  cotifliientes.  La  fruâificatîOD Mk placée 
fur  le  bord  extérieur  des  foliotes. 

Cette  plante  ctoit  dans  les  Indes  orientales  ,  à 
Afalicca. 

IfeM.  VAdumnléouMit  a*.  8«  doit  être  phcé 
ici. 

4^  Adiamtb  00  ferpe.  Adiannm  caUmmm. 
Adiantum  (  lindfza  cultnta  ) ,  fromh  fbuutâ  j 

fïnnii  dtlsoidto-  lani:eolj!  '!S  ,  obû^g  ttfnÙfUU  ffni' 
g4lâ.  Sf-itti,  Fil.  p.-.g.  119. 

AMmuim  euttratum,  Wiild.  Phytogr.  i.  tab.  10. 

fig.  1« 

I 

S=$  feuilles  font  fimpl.ment  ailées,  coinpofées 
de  folioles  glabres ,  lancéolées  ,  deltoïdes  à  leur 
iMfe ,  obtufes  à  leur  fommet  «  un  pett  courbées 
en  faunlle  ;  h  foliole  terratg^  beaucoop  plus 
longue  que  les  autres. 

Cette  plame  croit  dans  les  Indes  orientales. 

44.  Adiante  orbiculé.  Adlaïuam  ortieuUuim. 
Lam. 

Adîantum  p'tnnis  ohhng'ts  ;  pinnulis  orbkuLto- 
fubarcuatis ,  infencriius  inci/îs  feu  trifidis.  (  N.  ) 

Lîndfta  (  flabellulata  )y  fronde  pianatâ;  pinnis 
fiahel/iformiflus  ,  denticul Jtis  ,  adultiortun  inferiorum 

fiaiutifiaù.  Dryand.  AA.  Soc,  Lion.  LoM.  vol. 
a»b^  8.  fig.  2. — Roem.  Arch.  x.  tab.  4. — Svartz^ 
FiL  pag.  f  19.  (  FIgyei  Aoiamti  »  n*.  7.  )  - 

4  S  '  A01ANTB  de  la  Guiajw.  Jétaumn  gntMtii/i, 

Aubl. 

Adiantum  (  lindfxa  {juianenfis  )  ,  ^n^i!;  ^i/^i/i- 
na(d  ;  pinnis  pauntibus  ,  fubuïaiis  ;  pinnulis  inff 
rtoriàiu  lunatis  ,  mediis  criive^iformibus  ^  fuprtmn 
fiabtUîformibus.  Svarlz,  Fjl.  pag.  (  Voyet 

AdiamtIj  n*.  11.) 

4$.  Aoiamti  i  ftnillei  roidea.  ABMttm  JMc- 
tum.  Svartz. 

Adiantum  (lindfata  ftrida  )  ,  fronde ^hip'mnatâ  ; 
finnii  erfSis ,  firiSit  ;  pinnùltt  trapeifformibus. 
Swariz  ,  Flor.  Ind.  occid.  rol.  3. pag.  ijiu 

Lindfu  elpngaia.  Cavan.  Prati.  1801.  n**.  6;). 

*^Ses  racines  font  ramparttes^  couvertes  de  paillet- 
lee  Bohatres ,  munies  de  fibres  roides  »  noires  >  épar- 
ita.  f jC»  foBchw  font  droltea,  «a  peu  qiindiiqma  ^ 
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ioognes  d'un  demi-pied ,  glabres  «d'un  broO'fOtt- 

geâtre  ;  les  pétioUs  aplatis  {  les  feuilles  longues  d'un 

pied,  deux  &  prefque  trois  fois  ailée  s;  les  i)innu- 
Ls  oppofées,  droites,  linéaires-lancéolées }  les  pé- 
dicelUs  glabres  «  tétragoaes  ,  routeiunc  des  fouo» 
les  alternes,  un  peu  oppofées,  en  forme  de  tr.i- 
pèze,  rapprochées,  anguleufes  à  leur  b^fe  av^c  un 
prolongement,  un  peu  atquées  à  leur  romm  t  , 
roides,  glabres  à  leurs  deux  faces,  d'un  veic- 
foncé ,  marquées  de  vt  in ules  radiées  «  dichotomes. 
La  truétification  confifte  en  capfiiles  nombretifes  , 
trè$-pt tites , d'un  bruiwnnirâtre .  difpofées  au  bord 
fupérieur  des  folioles  en  une  ligne  non  inrerrona- 
pue  i  le  t^omeac  continu ,  ioUsé  ùu  le  di4tte  « 
ven  le  bord. 

Cette  plante  cnfe  fur  lea  havcee  nootagnes,  i 
la  Jaeuique. 

47'  Adiamtb  trichonane.  A£mium  trickomâ» 

noidcs. 

Adiantum  (lindfva  tricbomanoides  ) ,  frondm 
hipinmatâî  pinnuVti  caneaiis ,  fuUiHeariius ,  rttufit, 

Svartz,  Fil.  pag.  1 19.  —  Dryand.  AU.  Soc.  Linn. 
Loiid.  vol.  }.  tab.  n .  —  Roem.  Arch.  2.  tab.  j. 

Adiantum  cuntiitum.  Forft.  Prodr.  n*.  461. 

Ses  r.icine$  font  rampantes  i  fes  louches  ou  pé- 
tioles  longs  de  deux  ou  trois  ponces;  les  fêutfles 

un  peu  plus  lo  gu  s,  deux  fois  ailées,  compofées 
de  folioles  rétreties  en  coin  à  leur  bafe,  obiufea 
à  leur  fommtt ,  petites»  les  inférieures  profondé- 
ment incifées}  les  Tupcrieures  entières  ou  à  deux 
lobes.  Elle  croît  dans  la  Nouvelle-Zélande. 

48.  .Adiante  irhnPMhxtc .  Adiamun triunguljre, 

Adiantum  (lindfara  tenera  ) , /ronif  trianguhri  , 
tripinnatijidd  y  lacinlis  obwato-rkombeis  ,  inafiê» 
Dryand.  Aâ.âoc.  f  .inn.  f  ond.  vol.  tab.  10.  — 
Rofein.  Arch.  1.  tab.     —  Svartz,  Fil.  pag.  1 10. 

Cette  plante  s  élève  à  la  hauteur  de  cinq  à  fix 
pouces  lur  des  fouches  ou  pétioles  grélâs,  lias  ,  de 
couleur  brune.  Son  iêuillage  préfente  une  figure 
triangulaire.  Ses  (enilles  font  trois  fois  ailées,  fur- 

tou:  !e^  piniuiVs  inférieures  i  elles  font  oppofées, 
iinceol  ,  coinpofées  de  folioles  ovales,  rbom- 
boidiles ,  afi.z  petites,  lobées  ou  bwifées,  dm- 
géesde  trudtification  à  leur  boid  extérieur. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales. 
49  A  Di ANTC  i  petites  fenillea.  JSmtutm  mi^ 

crophyilum. 

Adiantum  (lindfxa  microphylla)  tripiit' 
natif  dâ ,  lunceolatâ  i  iaciaiit  cmuatit  ,  apiee  VfV 
tuas ,  creniUatis.  Swartz,  Fil.  pag.  uo  & 

Ses  fpuçhes  ou  pétioles  font  filiformes,  pâlet^ 
finét}  1^  /ettill|80  tendre ,  M/ciie,  Uncédé^  ioi» 
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d'un  demi-pif  d ,  prefquc  trr  is  fois  ailé  j  le»  pinnul«s 
alternes >  longues  ti'ua  pouce  «  flexueufes ,  com- 
pofées  de  folioles  diftantes ,  pëdicellées ,  longues 
a  peine  d'une  ligne»  ciméifonnesi  leur  btfe,  dt- 
Ijtétfflr  cr<neléei  à  Htm  fommet,  cmières  ou  lo* 
b  es,  d'un  ven-foncé  ;  lu  lobes  ue  même  foroie 
que  Ici  foliolds,  finement  ftriés.  La  tru£tifîcatiuti 
eft  placée  fur  le  bord  des  folioles  en  une  ligne  non 
fnterrompue  .  compofée  de  capfules  ttèt-petites, 
ffon  bran-pâle,  loifantet,  couvertes  d*Biitéi;u- 
isent  membraneux  .  cootinu  *  iTlUI  VMrpâte« 
s'ouvrant  en  «lehors. 

Cent  eTpèce  croît  à  la  NoaveUe-Hollaide. 

♦  ♦  ♦  Cheilanthes. 

JO.  AoiANTE  mignon.  Aiijntum  micropttrif. 

AJitmtum  (cheilantbcs  iDicropteii»). /iva^i^'" 
jn'cukù,  Bmariia*;  pituù*  fidftftihatfwntimii'» 

'm'ifo-creicth  ,  i-;fr  dulis,  Sfmuu,  FaLpeg.ix6» 
8c  314.  ub.  j.  lî^. 

Ceft  ose  fort  jolie  petite  efpèce ,  dont  tes  foa- 

chci  ou  pétioles  font  nombreux  >  en  touffe ,  fi'i- 
jbrmes»  glabres,  d'un  biun-pourpre ,  hauts  de 
éai«à«N»pABcei,  garnit  I  leur  bafe  d'éciillcs 
ahfèft^^lMwStrres  >  terminés  par  une  feuille  longue 
éé  vMfî  oiîi'.t  ;  pouces ,  droite ,  linéaire,  fimple- 
mrnt  ailé.*  ,  cin.p'îîe  «le  prtitts  folioles  alterne*, 
prefque  (eHiiei ,  arroiuii'  s ,  longues  de  deux  iignts 
lâchement  &  médiocrement  crénelées  à  leurs 
iwBdf ^.  |PjKy  ^fpi Jes  vues  i  la  loupe.  La  fruc- 
iÊI^BamSm\mèée par  points  réparés ,  for  le  bord 
S:  -ux  tréiit-1;  rcs  Jes  ft  uilit"! ,  compofée  de  p  ri- 
tes caplules  d  un  brun-pâle ,  couvertes  par  les  cré- 
I  cooibéct  en  dedans. 


Cette  plante  croit  au  P^rou  ,  «Ut  MvifOOS  4e 
Quito.  (  F.f.  in  hiib.  Juff.  ) 

51.  Adiante  à  feuilles  vertw.  Adiantum  viridt. 

Aémtam  (c hélianthes  viridis),//«ii^/^M  bipin- 
uni*  i  pinnuih  9vtuis ,  integris  ;  terminaUiiu  majo- 
ribu  ,  OViito  hnciofjlli  f^th,;(}.i:iy\(  ;  fHpitt  Itvî. 

Svaitz.,  Fil.  pag.  U7.  —  \  ahl,  iymbol.  J.  pag. 
IC4,  te  Diâ.  4.  pag.  714. 

Puris  itbiéît.  Forskh.  >Egypt.  pag.  i%6. 

Ses  fouche^  font  trèi-liffes ,  d*unpoarprc-fonce  , 
ainfiquc  les  pctio'.és  &  tes  pe  licelfes}  le  feuillage 
d'un  beau  vert,dfux  fn,  a  c  ;  ks  [  :  mules  alter- 
nes,étalées»  les  inférieures  octiolées,  prefqu'op- 
pofées ,  {nretifiblement  plus  longues ,  lancéolées  ; 
les  fupériv  ures  alternes ,  prefque  feJfiles ,  conniven- 
res  j  plus  courres,  compofées  de  folioles  ovales  , 
entièrt.si  Us  rtrmii  aies  flus  gran  its,  ovales-Un- 
«réolées  j  prefque  hallées  i  la  fruâiâcation  difpofée 
Su  1»  bord  des  fenilles  en  polmt  fntctrompas. 
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$t'  AoiAMTI  pubefcent.  Adiantum  puiifiênt. 

Adiantum  (cheilanthes  microphylla  )  ^ //-oni/^M' 
bifinnaiis  ,  Ijtutoltitii ,  utrinqui  fiipiuqut  pubefccit' 
tibusf  finnuln  o^fjn^is  ,  obiu^S  ,  creituiuiij  ;  /nfim'S 

ftbpifinatis.  bvanz.  Fil.  pag.  117,  &  Flor.  lad. 
occid.  nA.  j.  pag.  171  ).  (tSêdif* fywm,  JmmM,y 


Adiantum  nigrum ,  ramofum ,  minus,  ramiUit^  tfe^ 

Sloan ,  Hift.  j.  pag.  95.  rab.  ij.  fig.  2.  Mala. 

Lcncki:ls  mitiima  ,  rarr.i  fj.  Plum.  Fil.  tab.  53. 

S"S  racines  funt  coni^ofces  <i'un  pran  1  nombre 
dt  fibri  scoiirt  v ,  roiics,  noirâtres ,  couvertes  d'un 
duvet  d'un  brun-toncé;  Tls  Touches  &  pétioles 
kmgs  de  quatre  à  cinq  po'jccs ,  cylindriques,  fili- 
formes, très-noirs,  luilans,  frjgiUs,  couverts  de 
petites  écailles  tiès  fin^s,  noiiâtrcs  Lis  feuilles 
font  prefiEjue  troiî,  •l  es,  lancéolées ,  1  mpues 
d'un  demi  piedi  l«s  pinnules  courtes,  alternes, 
étalées»  les  folioles  petites,  ovales-lancéolées,  un 
peu  arrondies,  entiém,  ou  crénelées  ou  finuées 
a  leurs  bords }  les  inférieures  fouvent  pinnatifides , 
d'un  v(  rt-g-ii  ,  prefque  gtal  rL>  ou  {  iikme^s,  à 
leurs  deux  faces ,  He  quelques  poils  rares  &  blan- 
châtres. La  fruâ  Bcation  conuite  en  points  d[& 
tinâs ,  un  peu  confluens ,  nombreux ,  d'un  brun- 
noirâtre  ,  couverts  par  un  tégument  entier  8c 
membraneux. 

Cette  plante  croît  à  la  Jamaïque  8c  i  h  Nmh 

relle-Ffpjgne  ,  dans  les  foréu.  ^ 

f }.  ADiANTt  aromatique.  Adiantum fragrant, 

Adi^nium  (cheilanthes  fragrans )  4/- 
pinnans ,  glabris ;  pinnutis  oxntis,  obtujîj  ,  yî/uuMe*' 
fubpinnjnJiJls  ;  U:inuUs  inc. -fis  ,  Jliptu  paUtitfé 
Swmi,  Fil.  pag.  127,  Se  315.  tab.  j.  fig.  6. 

Pofypodium  (  fragrans  ) ,  frondibus  bipinnatif  /  ' 
pinnit  ovatis  ,  fublobatis  ,  obtafis  ,  fubtîu  audit , 
margiiu  rtfitxisifntâifitathmHiu  marpnaUbut,  Lioo* 
Manafl*.  2.  pag.  $07.  Nm  Desfnu. 

Pofypodium  putUitiiu*  Rekh.  Siftu  Pbm.  val» 

A'  P*8-  4M- 

Adiantum  (  fragrans  )  ,  froa£hu  iipinnatis  i  piit" 
nis  oMii'il  ,  fubtobatitt9^ji»afiAth$  «irfw.JLmO*  £• 

iiuppl.  p.^ij.  44^- 

Cette  piatitc  s'cli-ve  à  i'citio  .1  \.\  hauteur  de  trois 
ou  quatre  pouces.  S.-s  r-jcint  s  font  conipofct  s  d'un 
fâifceau  deâbies  rombreuf^s,  entrelacées,  d'un 
brun-noirfttre ,  velues  {  elles  produifent ,  à  l'ex- 
trémité d'une  foucl  e  cylindrique  ,  longue  d'un 
pouce  ,  luifaïue  ,  d'un  pourpre-foncé ,  plufîeurs 
feuilles  droites,  deux  fois  ailéés,  glabres,  ova- 
les-Uncéolce  s ,  longues  de  deux  ou  trois  pouces} 
les  pinnules  étalées,  oblongueSj  oppofées,  foot»- 
nant  des  folioles  fort  petites ,  ptei^ue  feflîlcâ«  ova-  ' 
les ,  obtufes ,  glabres ,  finuées  ou  piooatifides,  par- 
ftnéca  de  petus       jaiinâaaé,  tnnl^anoss 


\ 


\ 
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4!écoupures  entière*  ou  bien  i  Aeux  ou  rroîs  lobes 
â  peine  (eitfibles^  munit  à  leur  Commet  de  li  ftuc- 
dficatioo  feus  1»  fonne  de  pedit  points  bcer- 


Cet»  {dauce  croie  dans  les  Iodes  orieatalts. 
H-  AoiAMTB  i  «denr  fiwte.  AHanum  tdo- 

rdtum. 

Adiantum  (chei1an'.hesodora),/ron</(^«f  trtpin- 
lutiSf  ovatis ,  gtdbris  ;  pinnulit  fubrotundis  ovu/i- 
iifyi*»  urminaiibus  loiatu  i/lifiu  fUfimnit  pilofo. 
Sr^tx,  Fil.  ps§.  ixj  8c  %vf* 

Tttrh  acrofSduu  BalbiSjAddit.  io  Flor.  pcdem. 
pag.  98. 

Pohpodium  odontum.  Eocyd.  vol.  4.  pag.  J41. 

Cette  plante  me  paroît  éne  h  wéms  que  1  e  P o  t. y  • 
PODl,  0*.  114.  Elle  Te  diftini^iie ,  félon  M.Svjrts, 

Kfes  pétioles  «longés ,  pi c  14 Lie  filiformes ,  d'un 
fl-pOUrprOf  couverts  .ie  petites  paillettes  ou 
poîh  roulleâtres-  Ses  feuilles  font  courtes,  trois 
fuis  .nil^es  ;  1rs  folioles  un  peu  arrondies  ouovates} 
les  unes  entières  «  les  autres  lobées  ou  prefoue 
pinnatilides)  les  tégumens  de  la  froffificatlo»  dé- 
chiijiietés  ou  prefqiie  ciliés  i  IciUS  boids*  EUo 
croit  en  SuiHe  &  en  Italie. 

j'J.  AdiaKTB  odorant.  Adiantum  fuavtolens, 

•  jUi*niMm  (cheilanthes  ruaTeolen^)  ,  frondièus 
Kptmtgtis  f  glaèrû  ;  pimnmB»  OVaiiiiu  ^  integat , 
MMfimis  lobatis  pjniutti^difqut  jfi^U  fiifirmifPûU»- 
«0.  SvartZj  Fil.  pag.  117. 

*  Poiypodium  fmgratu.  Desf.  Flor.  athnt.  vol.  1. 
pag.  408.  t:ili  2^7.  —  Encvdop.  vol.  4.  pag.  537. 
iEneiuf.fynonym.) — SihBubr.  tab.  19.  —  Petiv. 
'Gaiofu  tab.  7)-.  fig*  4*  (  ^«yct  Poltfooi  odo> 
lant,  104.) 

<i6.  AotAKn  polyinovpbe.  jUùmtmm /ofymtr- 

fbum. 

Adiantum  (cheilanthes  poîymorpha)  ./ron^/^tf/ 
'  étfompefitis  ;  pinnis  fuboppofiiis,  angufio-lanctola- 
sify  pinnutis  fuiinttgris  ,  polymorpkii.  (N.) 

>  Ses  pédoncules  font  gbbres ,  anguleux ,  prefque 
tétragones,  d'un  bnm>cla)ri  les  pinnuUs  oppo< 
fées,  étroites,  lancéolLf s ,  iouvent  prolongées, 

Eefqu'entières  à  leur  fommet^  compofées  de  fo- 
)lcs  un  peu  décurrentes,  «ppoliet  m  «hemes, 

Elites  i  les  unes  entières,  courtes  on  alongéeti 
I  ivcres  légèrement  8r  îrrégoKérettiem  créne- 
lées» glabres  I  d'un  vert-fombre  ;  la  Fni£\ification 
unale j  étroite,  quelquefois  un  peu  [éuilornej 
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Cette  efpèce  croît  à  Ma^^agafcar  S:  à  l'île  Bour- 
bon^ où  elle  a  été  recueillie  par  M.  du  Petit- 
Thouats.  (  F*./.  Je  ktri,  /*/.) 

j7.  ADtAMTB  à  fflvHles  lemicttlées.  AéSmvm 


Adiantum  (  cheilanthes  lendigera  )  ,  fnndibia 
tripinnatit ,  fubvillvfit  ;  folioUs  orbiiidutis  ,  mini' 

mis,  Svam ,  Fil.  pag.  1x8  0e  jaj. 

Pitrls  IcnJigerd.  Cavan.  Prai.  180t.  n*.  66^  — 
Hort.  reg.  Matr.  1.  kon. 

Fi.'iculd  amtric<iia  ,  villofa  ,  unuijpmi  divifa  ^ 
riiirtu'ts   futrotunaii .   Alllin*  COOIin»  PeUOpk  !• 

pag.  501.  tab.  11.  6^. 

Cette  efpèce  fe  didingue  des  deux  fuivantes 
par  fes  feui.les  conftjmment  trois  fois  ailées ,  8c 
lès  rapports  avec  ces  deu  efpèces  ont  déterminé 
M.  Siram  ï  la  placer  dans  ce  genre ,  jS;  non  parmi 

les  fttnf .  quoique  fcs  tégumens  ne  foient  point  in- 
terrompus. Ëllc*  a  un  pieii  de  lonç;  ;  elle  produit  des 
rj-tsrampans.  Ses  fouches  font  cylindriques,  d'un 
lirun-foncé  ,  couverte^ ,  ainfî  que  les  pétioles,  de 
longs  poils  fins  cendrés.  I^s  feuilles  font  planes, 
linéaires-lancéolées ,  trois  fois  ailées  ;  les  raitifica* 
lio  s  alternes  ,  afcendar.tes ,  rapprochées;  les  pin- 
nuks  alternes  i  les  f'péri  ures  inlenfiblement  plus 
courtes}  lespédicelUs  pi!eux-,  les  folioles  prefque 
rondes ,  fort  petites ,  d'un  vert-fon<  é ,  gIsWt  en 
d-.lTus,  couvertes  en  deflbus  Je  poils  rouffeâtres, 
un  pe  I  réfléchies  8r  crénelées  à  h  urs  borils  }  les 
teriTiinales  un  peu  plus  larg  s.  La  fructification 
confille  en  petites  capitiles  prefque  folitaires^d'oa 
bruD-noirâtre ,  couvertes  pat  un  tégument  blatt* 
châtie ,  membraneux ,  fiiue  entt e  les  crenelures. 

Cette  plante  croit  à  la  Nouvelle-Elfpagoe  &  dans 
le  royaume  de  Qtiito. 

58.  AdiaMTB  hériflé.  Adiantum  kinum. 

Adiantum  ( cheilanthes  hirta),/r»ffi/fi4(f  tipia- 

nutis  iripinndiifidif^ue  ,  hirtis  ;  pinnuin  ovutîi ,  cre- 
nuiatis g  fubtitt  rachibiifytu  fûUatto-kirtis,  ^vartij 

Fil.  pag.  ia8  8e  319. 

Adiantum  ùtffontm.  Schrad.  Jean.  1800. 

i.  pag.  8y. 

Ses  r.icints  font  compofées  de  fibres  nombren- 
fes,  r<):ilts,  filiformes,  noirâtres,  alongécs;  elles 
produifcnt  en  touffe  des  fouches  ou  pétioles  cylio* 
driques  ,  droits  ou  afcendans ,  pubefcens  ,  d'un 

Îiourpre- noiiane  ,  garnis  à  leur  hafe  d'ëcailles 
inéaircs-lunceolées ,  luilantes,  d'ui>  brun-foncé. 
Les  feuilles  font  oblongues,  lancéolées  ,  deux  de 
ptefiUM  Uois  fois  ailées,  longues  d'un  pied;  les 
pétioles  velus ,  cylindriques;  les  pinnules  oblon-, 
gucs,  alttrnes  &  oppolées;  le  s  folioVs  ovales, 
petites  .  quelquefois  entières,  plus  fouvent  inci- 
iéef^înnsitifidiii.lti  désoif  iMM-arieiidia  ,  cté- 


Digitized  by  Google 


A  D  I 

adéeit  eometa,  munies  en  diffat  de  poils  attl- 

ru*éi ,  itèvfîns ,  éc  en  deflous  de  poiU  roufT.àt'f  s. 
1.1  fruilifi  ation,  placée  ûit      b  onis,  til  «^oinpo- 
de  caplules  d'uo  biun-aoii ,  couvtttei  (wr  les 
ciétiduw»  recoarbéu. 

Cettê  ftmm  tnk  «i       4»  BoiiM-Erpé- 

cance. 

J9.  AouNTB  i  peths  lobet.  Aiitmm  fmtn- 
Aétâmtum  (  dieibiiihes  ptrviloba)»  fftm^mt 

hlpinndiis  ,  glabris  i  pinrtuUs  trUob-:is,  conxexii  , 
trtuitUu*  t  ittiio  ooiaMgOf  Lutrtlikui  juùrotiuuiis  ^ 
tuMêÊÊt Ùrai,  SvjRK ,  fil.  pig.  ii8  8e  jiç. 

Ctns  pljnte  ffl  haute  d'un  pied  ,  t-è'-uppro- 
ChéA  de  l'udtantkm  hUttun  ,  diltioguee  par  l'es 
iiiiofos  bi«n  moins  diftatites ,  point  lobées  à  leur 
bife.  Les  Touches  font  glabres,  roides.  lî  ifurints, 
cytindiiques  «  «i'un  pourpre- foncé  >  Us  t'euùlc^ 
orlongues  ,  lancéolées  ,  acurr.inees  ,  deux  tois 
atkcS}  Icai  pëciole  cylindri^ur  ,  héiilTé  de  poiis 
aèHfaB}  letptolMlts  llcernes ,  ét  ilées  honzonta- 
Irnient ,  longues  d'un  pouce  &  plus  i  les  folioles 
prerqu'oppolétrs  ,  i  peine  pvidicellëes  ,  â  trois 
lobeij  celu'  n  i  ieu  plus  alongé  ,  long  de  deux 
lignes  t  Us  deux  lateiaux  arrondis,  une  fois  plus 

El»  ,  UMH  ^bbres  *  convexes  »  un  peu  crene- 
t  lêt  capftt^  prefque  foliuires,  placées  aux 
criodam  qui  fe  répiient  &  les  recouvrent ,  mu- 
afai  4»  qadqoM  pmis. 

Ceoe  pbme  aolc  m  Cap  de  B<MNie-£rpé- 

noce. 

6o.  AoiAHn  voilé.  À J/antum  vtjlitum. 

Adiantttm  (  cheilanthts  vellita  )  ,  frondibut  hi- 
jimttt$  ttipÎMMaiifidiJvt ,  kifpiéuJu  ;  Uciniis  ova- 
AttHUgris  ,  nMvt /ti^uqat  Unis,  SiwvXL,  FiL 

iUMotmi  reJUmm.  Spreogel.  Ajikit.  pag.  m. 

Très-rappiochée  des  d«uT  pre'cé.ltntet ,  ceiM 
fl^èce  en  dtSire  pat  plufieurs  particularité!  dan» 
m  fétiillage  ,  par  les  capfulet  prtviet  de  cégu- 

inens  propres  ,  r-couvertes  par  le  bord  replie  des 
folioles.  îcs  lùuihLS  &  fes  pétioles  font,  ainli  que 
les  feuilles  à  Irurs  deux  tares  ,  parfemés  de  poils 
daits  8e  non  rouflcâtres.  Ces  Veuilles  font  deux 
hit  ail«ec }  les  folioles  ofales,  petites ,  entières , 
quelquefois  piimaiifidcs  »  héciBe«s  de  poils  mes . 
articulés. 

Ceneplmie  er^  i  b  Onfine  8c  dMn  la  Pen- 
fifanie.  (K./) 

6t,  Asf  AMTB  (bt  Cap.  JdÎMtMm  ttpg^. 
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nmpojith  ,  gtairi's;  foUtÛsfiM^pinnaiij  ;  pinrit/ss 
tnafijf  inàivifis  ,  coadunau*  ,  àtnuw'irtnuUlu  / 
yàn'jMwyiiw.SvMtS.  FU.  pig. 

Adi-intutn  coutnfc.  lliurrb.  Prodr. 

Si  fructification  ell  placée  fur  le  bord  de» 
ftilioles  ,  en  points  non  interrompus ,  t»-  cjui  la 
rapproche  de  celle  c<e<i  puris.  Scs  fcui'Ls  inni 
cinbres,  piuûeurs  tois  ailées }  les  pinnuies  prefque 
deux  fois  ailccei  les  folioles  ovaUs ,  ccinuvcmei^ 
poi[itl'.be<s,  un  peu  crénelées  ou  deniktilte* 

Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Erpénoce* 
61.  Adiante  ptër'  iie.  Adhntum pterolitg, 

Adi^iatum  (  cheiUntl]i£s  pteroides  )  ,  fmnéAmt 
fuprà  d.compojitu  t  gLhfii  i  fiUoliê  inpiiuatiê  g 
pinaaiis  torduto-owin  ,  irtnutatis  ;  forit  contiguis  , 
iaiufiSs  imàriuuu  t  fi'fut  gUburim».  ivuii.,  l  'u^ 
pag.  laS. 

Pttris  odicuLta.  Th\xn\h.  PioJr. 

Ses  fauihes  ,  ainfï  que  fes  pétioles,  font  très- 
glabres  \  fon  fetii  bfie  piulieurs  rois  aile  ;  les  feuil'e» 
rripinr.C'.s,  pbbr.s  à  leurs  deux  faces,  compofc-s 
de  foliuks  ovales^  en  c«ur ,  légèrement  créne- 
lées. Lâ  ftyftificMion  confite  en  peine»  leirBiiiiMt 
non  interrompM.^  cenreits  pic  des  T^ir—— 1 
imbriqués. 

Elle  cfoic  as  Cap  de  Bmoe-Erpéraiict. 

6}.  Adiantb  variable.  AJErnaam  warùnu, 

Adiantum  (  cheilanthes  tf  nuifolia  )  ,  fmtàîhti 
blplnnatit  .  fuprà  dtcompofitifyue  ,  gtakris  ;  fo/iolU 
Iaxis  ,  fuisipinnat'u  ;  pinMuùt  «hlongis  ^  crtnatist 
Svans,  Fil.  pag.  laf^  ■ 

Ptcris  n'igra.  Retz.  Obf.  6.  B*.  xf,  —  Eoqrcf» 

vol.  4.  pag  718.  n".  JJ. 

Driefttrit  «Mtftfiris.  Rumph.  Amb.  fol.-tf.ti  |^ 
fig.  2. 

Tiîchomants  tenuifolia.  Burm.  Ind.  pag.  x\j, 

Pttrii  humiitt.  Forft.  Prodr.  &  Cavan.  HecC 
Mair.  ?  (  yojci  Prmis  neice ,  n".  jj.) 

Les  Touches  8e  Ie5  pétioles  font  légèrement  velus 

à  leur  bafe  dans  les  jeunes  individus.  Quelquefois 
le  feiiillige  tft  i  divifions  moins  nomortules  ,  8C' 
aio^s  cette  plante  ne  paroît  point  différer  da 
purii  humiùt  de  Forflet.  Ces  variétés  dépeadeac 
deTigedeiapiaMe. 

64.  AoiANTB  mullifide.  Aéitumm  mMfiAm» 
Àdfmtam  (clienantfiesinattiliia),  j9vii^</5  fuprk 

dtcorr/ojkis  f  glahns  ;  fo'ioV  s  tripir.na:ifidis  y  lac't^ 
ttulit  okavMBt^  couvcxis  ^  incij'if-utngut,  SwjatL  t 
Fil.  p^.  129. 

Elle  •  beascenp  de  lappoft  mc-tt^ÊÊÊmm^ 
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htrium  :  elle  s'en  diflingue  en  ce  (qu'elle  eft  glabre 
fur  loutcs  les  pdiutsjcllt  s  élevé  a  peine  à  U  hiu- 
teur  de  fept  à  nuit  pieds.  Ses  Touches  font  cylin- 
driques, puis  à  deui côtes,  mais  poiotcanoeiéet j 
très-glabres, luifantes,  d'un  pourpre-foncé i  mu- 
nies d'un  tubercule  raaicjl  ,  cduvert  d'écailies 
fubulées ,  d'un  brun  pâle,  gaini  de  longuet  fibres 
noires,  roides ,  fiUfonMS.  Les  fievilles  font  plu- 
fieurs  foîs ailées,  pcerque  quatre  fois  ptniutifides  { 

{es  pétioles  &  les  pëdicelles  cylindriques,  très- gla- 
)re5  ;  ks  rimifuations  pielqu'oppofecS  j  Its  piii- 
nules  alteraes,  ovales,  longues  d'un  demi-pouce, 
compofëes  de  folioles  prefqae  fdViles ,  oppofées  , 
oblonguts,  obtufis,  glabres  à  leurs  deux  faces, 
plus  paies  en  dellous;  les  intcrieures  pinnaiitîdes } 
les  découpures  arrondies ,  crénelées }  les  foliotes 
fttpérieoief  încifée»  ou  à  peine  ciénelées.  La 
firuâificatioo  cft  conflimée  pîur  det  points  (éparés  « 
fihoéft  fous  les  ciéoduies. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  B(Mine<>£fpéiao'ce  , 
dans  les  tentes  des  rochers. 

Adiamtb  dichotome.  AdUunm  dkhoto- 


-  ASmitim  {  cheilanthes  dtchetoma  ) ,  froaditus 

fuprh  dtcompoftis  ,  filaorts  ;  foiiolis  tripinnatis  ; 
râehibuj  fexLofis  pinnulis  difiimSis  .  fuintundis  , 
Uhuis  ;  lobis  crtHulatis,  Svaitx,  Fil.  psg.  119  & 
3}f.  tab.  3.fig.  7. 

Cette  foMèce  eft  remarquable  par  rop  pprt  ; 
die  eft  très-nrie ,  tuote  d'environ  te  ponces.  Ses 

Touches  font  filiformes ,  glabres  .  noires ,  roides  , 
luiTantesi  fon  feuillage  ramifié,  pluliâurs  fois 
ailé  i  les  pédicelles  capillaires,  flexueux  .  prefque 
divifé  par  dichotomies}  les  folioles  très  petites  . 
dQftantes ,  oppofées  ou  alternes,  glabns,  preique 
feffiles  ,  lin  pt-Li  ,irron;1ii.  s ,  !  g.'rt-Tnt  rit  snciiets 
OU  à  trois  lobes  crendes.  Les  points  de  la  fruc- 
tificadoo  (bat  très  petits ,  fur  le  bord  des  , 
lecouverts  par  les  crénelures. 

Cette  plance  croit  an  Pérou ,  dans  le  toyanme 
de  Quito ,  fur  le  mont  Saint- Antoine. 

66.  Adiante  globuleux.  Adijnt^m  g/oèutum. 

AdiJitum  (  chcilanthes  globata  )  ,  gUbtrrimum  , 
frondt  f'prli  decompoptâ ,  plnnis  fuùoppcfilis g /obolis 
Matù  f  fntSificantibus  ghbatii .  (  N .  ) 

.  Ses  racfnes  font  fibreufes ,  d'un  brun-notrârre , 
un  peu  velues  :  il  s'en  élève  plufieurs  pédoncules 
droits,  d'un  i:  ir  -  luif  at  ,  un  p  u  co.■r.pill■,e^. 
Les  pinnultrs  (ont  oppolecs^quelqui-tois  alternes  ; 
leurs  divifions  fouvent  slrernesi  les  folioles  libr:  s, 
linéaires,  obtufes,  divifés-s  en  petits  jobcs  obtus 
I  leur  contour.  Ces  lobes  fc  roulent,  JSr  locm.nt , 
quand  ils  font  chargés  de  fructification  ,  de  petits 
globules  crèwemarquables.  Les  capfules  font  d'Un 
autt'foocé.. 
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Cette  p'ante  croît  au  Cap  de 

(  y.f.  tnht,k.h.ff) 


67,  AptAMifi  arboreficeot.  AdioMmm  viçnf. 
eau. 

Adiantam  (  cheilanthet  afWcfceDS  ) ,  finniAu 

fiipt\i  dccompojitis  ,  gl^^'îi  :  foliolh  quadripinnaiii , 
patentiius  j  pinnulu-itruiin-oilongis  ^  Jtiratis  ù- 
Juûs pimmijti/ii.  Svartx ,  FiL  pag.  t%9-9c 

Lonckhis  (  tenuifolia  ),  arbore/cens,  f'undiiut 
decompoftM  ;  foUis  pinnatU  f  pinnit  iineari-obkt»- 
gis  ,  ferrgUs  ;  infimit  pimuuijUi».  Foift.  Piodr» 
n*.  414. 

Cette  fougère,  qui  a  le  port  d'un  arbriffeas, 
ne  fe  rapporte  à  ce  genre  <que  par  fa  fruâification. 
Ses  feuilles  fout  quatre  foib  ailées  ,  longues  d'un 
pied,  larges  d'un  demi-pied,  glabres  i  leurs  deoi 
tàces  I  les  promibret  di^iftons  étriées ,  oppofées , 
longues  de  fept  à  huit  pouces;  les  pinnules  lancéo- 
lées ,  prcfi^u'oppokes,  acuminees  ;  les  inférieures 
ailééi  {  les  fupérieures  pinoatifides  {  les  folioles 
linéaiies-oblongues ,  aiguès»  «lencéei  en  (dei  lei 
inférieures  pretque  pinnatilidet  ;  la  décoopetede 
la  bafe  auriculee  par  fa  prolongation.  La  truAifi- 
carion  eA  difpofee  ,  proche  les  dentelures,  eo 
petits  points  arrondis  { les  tégumens  i  dttii  arroo* 
dis ,  formés  par  ks  pecins  décoiipoiM  courbées 
en  dedans. 

Cette  plante  croit  2  llte  des  Amis. 

*  Autres  ejpiees  d'ADIANTVM  ,  M  étÊUtÊ^,m 

rapponhs  à  d'aatrei  genrtt. 

Noca,  Les  dttvallia ,  les  hymenopkylLm ,  ral^fâ 
d'abord  parmi  les  adiantes,  ont  été  placés,  dans 
cet  ouvrage,  à  la  fuite  des  triàummu  (^«K 
vol.  8.) 

6%.  Adi AK  rE  rampant.  Adlantum  répéta.  Uno.  f. 

AdlaKtum  (  davallia  pedata  )  ,  frondlhus  ^i»- 
quu'i^u/is  ,  tri  f  dis  trifoliatifque  ,  pinnattfidi)  ;  f"^' 
cu/o  repente ,  h'fpido.  Smith  ,  Adt.  Taur.  toi.  J. 
pag.  414.  taî).  9.  fig.  6.  —  Svixiz,  Fil.  pag.  !}«• 

Humatd  trifiUiata,  Cavan.  Pritl.  1801.  n*.  68a 
(  yoyei  ADIANTt  1  0*.  4.  ) 

69.  AoiANTfi  trifulié.  Adiaiuim  trifoliam* 
Lion. 

Adlanium  (  davallia  trifoliata  )  ,  f'oniibus  altet' 
nis ,  decompojitis fjUxuofa  {  pinnulis  urnatis ^Um*- 
riùbsifo'o  foittariù,  Swixvt  ,  FiL  pag.  Hh^. 
P  um.  Fil.  tab.  99.  fig.  B.,<  Ftyti  Atti^th 

n".  15.) 

70.  Adiantb  i  folioles  tronquées.  AdiMtm 
clavaium.  Lion. 

Jdùmtam{àmm  chma  )  JnnMMt  alunU» 

éttmfftts. 


V 


DIgitized  by  Google 


A  D  I 

itcêmpofiiis  ,  remoù  tripinnatit  ;  pinnuIU  Untûfi' 
CMei/brmièus  ,  ciavatis  ,  apice  foro  fubromaâ»  •m- 
mmttuiimdi^  lUnûcuUto.  S^uU^tÛ.  DM.  IJI. 
(  fiyif  ADtAMTE ,  n".  24.  )  r-w 

71.  Adiante  â  feuilles  meoues.  Adianum  te- 


ADO 


Adiantv  m  (  davallra  tenuifolia  )  ,  fnndièus  al- 
urnis  ,  d(compof,tii  ifUiolU  fahquadr^iiuuuiM  ùui- 
nulis  ùncuri .  cuntifurmin  ,  nu£i i  tkntmtMbu- 
tu.  Svanz^  Filic.  pif.  1)4.  (  V^yti  ApuMit, 
■r,  ly.  } 

71.  Adiante  épineux.  Adianaam  meulnuam. 

Liao.  (  Voya^  ABtAmgt^,  aé,  9e  TMxcao- 

7).  Adiante  trilobé.  AdUntum tntùiuÊU  Limi. 

Adtaïaum  frondibus  compofuis  ;  pinnit  trlparùtis , 
étafs ,  intifis  ,  ttuUtifions.  Linn.  Syû.  veget.  pag. 
9Î9.  ^  davallia  ?  Svans,  FiL  Mg.  I|f.  (  yWer 
Al)lAMTl,0*.|I.)  * 

Aauim  daCUM. 


AlMiKtm  /MEIar  êetompofuis dlMM& , 
fiwuuTjUij  ;  /oi/i  inàqualihiu.  Linn.  Syft»  ftget. 
pag.  940.  A»  itvaUia  f  Sw^Jirtr,  1.  c. 


(  ^<9»{  TUCMOUANI  , 


7/.  AmANTt  iftaOlM  dectfDiifdliMMKsM. 

t^oUitm.  Lam. 

AdUHtmm  froaMms  tripimmaUt  triangulanhus  ; 

margint 

Udtniatis.  Am  tktiitntku  t  (  Fmm»  ASiAMTB  t 

■  •}'•) 

Sdfui  M.  Svartz,  cette  plante  paroh  être  la 

nème  que  fbn  chtilunikes  unuifhiit ,  décrite  pluf 
haut.  D'après  M.  de  Lamaick,  die  femble  difli- 


7<.  AoiAim  ptéfOMteé 

lina 


fttroidit. 


Aduntum  fronde  fûprà  decompojîti  ;  pinih  ovatis, 
hngrU  f  crenmlMtit i  fiipite  levi.  Lina.  Syft.  veget. 
pag.  940.  Am  Mûuttkuf  (  Kam  AjUiUlTl» 

77.  AotANTE  hexagone.  Ad'iaruum  kexagonum. 
làaa.  (Voyez  AciANTE^  n".  18.  &  Pte&is  ,  vol. 


AiUaatttm 


fn  éplct  furcatu  ;  fiipilt  f/UAf.  (N.)  (  F»y«l 

AOIANTE  ,  n°.  2?.  ) 

Cette  elpèce  o'efi  peut-être  qu'une  variété  de 
VâSmHUm^inMm  ,  Linn.  Sappl. .  que  M.  Swign 

range  oarmi  les  cânopter'u  (  C.  Fureata  ,  Fil.  pag. 
88  ).âri  laquelle  il  rapporte,  comme  fynonyme, 

Vaditintum  borhonium  ,  J.icq.  CoUeô.  ^  ,  tab.  II  , 
fig.  I  ,  &  le  lonchitiî  iipinnata  ,  Forjkhal  ,  Flor. 
xgypt.-arab.  pag.  184,  &  AEt.  Petrop.  IX  ,  t.ib. 
F  4  fig.  I  ;  enlî.i ,  le  esnapurû  nUàfrlùi,  Bwg.  Aâ. 
Petrop.  VI,  tab  7,  fig.  I «  1. 

VUUmiméÊirkÊlMmi,  ThMib.  Pcodr.fl«  Cl^., 

eft  \e  pterh  auriculaïa.  SwUtMg  fil.  ptf.  10)»  K 

Encycl.  vol.  4.  pag.  715. 

Vf^Mnim  kofUmm ,  Unn.  f.  Suppt.  pag.  447, 
IWNMi  être  la  même  plante ,  mais  plus  jeune  que 
notre  puru potymorpha ,  vol.  4 ,  pag.  7 1  ^ ,  n*.  4i> 
c'efl  encore  le  puri»  kaftata ,  Svartz ,  Fil.  p.  to6, 
ie  le pttrtJ  aurtculata  ,  Thumb.  Prodr.  Pl.  Cap. 

Vadiavum  Uuudatum  ,  Houtt.  tab.  lOO.  fig.  I . 
(  yoyei  PoiYroonni.)  (  d^idSmm  tmtttnttmm.  ) 
Eocycl.  4.  p«g.  ^$6, 

V*£ÊMtmnfauuUiu,  Lottreiro,  Flor.  coch.  pag. 
8^ ,  paroît  appartenir  au  lygodium  japoidemm, 
S wartz ,  Fil.  p^.  1 54. 

L'drfiMiw  UmilUm  ^  Jacq.  Coll. j.  tab.  11.  if.' 
M.  Svam  fbnpcoMie  que        un  kywun* 

ADOUA.  <riy«t  Adou.) 

ADONIDE.  Adonis.  On  avoit  introduit  dans 
ce  genre  quelques  plantes  qui  offioient  dans  leurs 
fleurs  le  caraoère  des  adonides ,  mats  dont  les 
fruits  n  avoient  pas  été  obfervés  par  les  botaniflet 
modarfles  qui  les  ont  décrites.  Bafinaa«  dans  Tes 
PUutus  d'Afrique ,  avoit  b'cn  annoncé  que  ces 
fruits  étoient  compofés  de  petites  baies  réunies 
fur  un  réceptacle  commun,  mais  ou  l'on  avoit  né» 
gligé  ce  trait  de  lumière ,  oa  l'oa  avoit  cnct  Ct* 
raaère  iofuffiraoc  pour  la  fônmtioo  d*i»i  noattM 
genre.  Il  fe  pidftntoft  ndanmoint  d'une  manièro 
bien  naturelle,  les  efpèces  d^ftinées  i  le  compo- 
fer  fe  diflinguant  déji  des  adonides  par  leur  port. 
M.  Ventenat  l'a  établi  dans  fon  bel  ouvrage  dît 
/«rto  dt  U  Hainuùfmti  il  l'a  Dommé  mmmim  ^ 
de  deux  mou  arabes  «  fthii  a  domé  pour  cane* 
tère  eflèntiel  : 

Un  eétitê  k  Ùnq  MioUs  ;  cinq  péiales  Si  plut  ; 
plufiemn  htht  wmm»fp«m*$i  réunies  fur  un  rietpiàek 
commun. 


78.  AoiANTB  i  fiwiBM 
mchilUâfoIium.  Lam* 

•  Adinsum»  fimUhu  tripinsu^éit  i  piimit  Mott^.  '  fur 'ua  léceptule  comouin. 
Utuaii^  Stfplimm,  Ttmt  U 


Dans  les  adonides  le  fruit,  femblable  â  relui  des 
renoncules ,  eft  compofé  de  plufieurs  capfules  mo^ 
nofpermes  qui  ne  s'ouvrent  poiotj  fKfontfdunitt 
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Les  efpèces  qui  conftitu«nt  jurqu'a'ors  le  genre 
anamenia ,  ont  lewf  ftwllff»  tMlie»  radicalet ,Cora- 
poféesj  deux  So»  maét*  on  ailées  }  Jean  ûges 
nue*  t  ordinaireinent  divîf^  i  tevr  fommet  en 

fllM  forte  d'pmi>el'e  ,  à  rayors  alongés ,  munis 
d'une  collerette  ,  fupportaiu  une  ombellulî.  Ce 
genre  fe  rapproche  d;  s  kydrjftis  par  Tes  fruits,  Ati 
àdonidts  par  fe$  fleurs ,  &  des  ombelles  par  fon 
|K>rC.  Je  l'iodiquerai  ici  par  une  divifion. 

£  S  p  £  c  B  S. 

A99Kt$, 

t*  AaomsB  MBilrilcw  ^IMf  «MMM.  LMfe 

ÀdoHÙ  €aHie  glahfo ,  fkf^nà  fitktto  S  ftUit  mul- 

tt^io-liiuaribui  ;  petalh  f-8  ovJto-ohlongts  ,  wtgue 
nttido  it^  notaiis  ;  ftmimbus  glairit.  lÂsa.  illuftr. 

nK498.  lig.  I. 

«.  Adonis  (  autumiulis  )  ,  forihiu  otiopttalis  , 
Jhitiihs  fttbcylindricis.  Linn.  S,  ec.  P'air.  pig.77i. 

AdonU  (  lainiau)» /{•''i^tf'  o&optttlii  ^  oituât, 
inugris  i  ftuSUut  eySadnà»,  Jacq*  Floc*  aiftial' 

£adtm  ,  fioribiit  cîtrinîs. 

^  Adonis  (  xftiTatis )  j  iorihus  fmtmpttalis ,  frut- 
^mt  math*  Ufw;        Planr.  pig.  77 1 .  {  Fûriàus 

phtniceis  &  ockroUucis.  )  —  Cimer.  E|ttb  p<  tfi^Sî 

2.  Adomidb  c^okor  é»  69*  dbMW'ptmmu, 

Jacq. 

Adonis  fionhus  oHopetalis  ;  petéûis  lâ/Uêotatis  , 
iieutisifrudi^us  cylindrids,  câiltiàn».  Wîll<I.^Ci 

Want.  voL  1.  pag.  1304. 

.  Adonis  àtrihMf  oScpeudit ,  «Alki^as  hirfitis , 

fnitiém  efiiaéitû,  Jêafàa,  Fkr.  mftr.  «oL  4 

Cette  plante  n'eft  peut-érre  qu'sn?  des  variétés 
4e  l'ef^èce  précédente  elle  en  difère  par  fe»  ra- 
àttti  (ans  uvetir  1  elles  font  amères  dan$  l'ado- 
oiJe  annuelle  I  par  Tes  tiges  3c  Tes  calices  ordinal 
rcinent  un  peu  hériJés  ;  par  Tes  pétales  point  ta- 
chetés à  leur  bafe ,  lancéolés  ,  «fmi,  ^ll^llifois 
^unis  d'une  ou  de  detix  dents. 

Cette  plante  croit  en  Aotticfae^  |«rmi  les  moif- 

.  j.  ÀDON^uE  piintaniire.  AdaïUt  vtrjta/n .  Linn. 

Adonis  eau/e  fuifimpiiei,  ad  fort  m  ufque  fcliofo  ; 
mmis  ^rilibus  ;  folits  vtgin*niHu  ,  fuprà  dtcom- 
f^fuis  t  linfaritus  i  pet  élis  6-lf  aiio^git^  ti^/jfiiùj 
mUêfit.  Oecand.  S^^nopT.  Plant.  faU.fa|>4l^ 
Lan.  lUufir.  Geii*  tab..4i8.  ^  i,^ 
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Adonis  ^ort  dodtcapetalo  ^  fruUu  ovaio,  Lmp, 

Spe c.  PUm.  pag.  77.    Gsna.  da  Fniâ. $m» 

tab.  74.  i 

Adonis  aptmùiu.  Jacquin,  Flor.  auflr.  tab.44.  | 
(  yojei  Aj>OMIDB,  I»*.  1 ,  W,  m.  ) 

4.  AcosiDE  de  l'Apennin.  Adonis  tptaninu. 
Uon. 

Adonis  caute  trtSo  ;  ^otUs  radica/ihs  peJuncU' 
UtiSf  dt€<mp9fiiitj  fMintaribus }  forihus  pediiacif 
Mt,  nm^^t^pMs  gUMt,  dnfiUùfi».  DtrMht.  i 

Synopf.  pag.  416. 

Adonis  flofikus  ptntedtcupeitiit ,  fnSu  owto, 
Uor.  Sp«c.  Plaoï.  p«g.  77a.  —  CoHao  ,  illair. 
W  H. 

Hclltbcrus  nif;tr  ,  [trulctctus  ^  caute  genia  fcto; 
/Ure  magao  ,  tuiif*  minons  Uifiar.  Menti,  tab.  }. 
fig.  !•  ^ 

JU09I*  lAimUit,  nr.  $.  Lam.  DiCt  «*•  x. 

QuoiqM  tfèa-fapprorhée  J«  l'crpèca  pifc^ 

dente, cette  plante  tn  diffère  par  un  portflf  pardn 
caraâèrës  qui  lui  font  particuliers.  Ses  riçtes  féht 
plus  élevées,  plus  fermtS}  Tes  f(.u:Ie^  ridici'es 
poitées  fur  de  très-longs  pétioles  ;  leurs  dtcou' 
pures  auifi  oombreufes  ,  mais  moins  étroites.  Ul 
fleurs  ,  prerque  (effiles  dans  l'efpèce  précédente  , 
font  foutenues  dans  celle-ci  par  un  péd  ncule 
aloBgé,  ou  ,  Arié.  Las  capf«ks  font  gtabtes,  aî- 
guës>  anguleufcs ,  réunies  en  une  téte  ovale. 

Cette  plante  aoît  daoslu  Pjriénées.  ^(J^-f-) 
*'*  Anambmia*  Vent* 

♦ 

,   y«  AooTWS  A  fewflaa  cwiicea.  AJenii  ttdâttê. 

'  Adonis  (  anamenîa  coriacea  )  ,  foliolit  fubcot' 
datis  t  torUetU  ,  gUbriufuJis  ,  ûteraUbus  bi.fi  obU- 
qai  tnat€tMi$f  tmitiU  ikfrk  éêmmtpoRtd  ,  pâttntif- 
fimi.  Vcnc.  Jaadia  de  la  MahMif.  vol.  1.  pif.  » 

tab.  11. 

Ranunculus  4uhiopicus  ,  foHis  rigidis ,  florAns  SM 
inuo-wr^fitHtHms,  Commal.  Hon*  pag.  t.tih,  l» 

Chrijiopf-oriuna  africana  ,  ranunculoiétt  ^  fb&t 
rigidls.  Boerh.  Lugd.-Bai.  2.  pag.  Cl. 

Dans  un  Métnone  préfcmé  ï  l'Infiitur  par 
Vemenat,  <br  X'miotds  eapenfis  Lhin. ,  il  fé- 

fulte  ,  d'après  les  oblervations  de  ce  favaT>t  ,  que' 
Linné  avoit  coirpri*  trois  elpèces  difttrtUs  tous 
la  ir-éLie  dénominatton.  Ces  efpéces  ayant  un 
firoit  compofé  de  phifieurs  baies,  do/renr  con/h- 
tuer  un  genre  nouveau.  La  plan?e  dont  if  s'agit 
ici  feprflcTte  fous  rafpctl  d'une  <  :i  '.>e!le.  Ses 
racines  font  compofées  de  plulîeurs  hbres  alpn- 
gées .  de  codeur  brune  i  elles  proiiuirem  en  toofe 
pMita  fiwîUii  ildwilas  ote^laln» 
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ItOguement  pétîoIéf$,  coriaces,  deux  fois  ter 
nées ,  d'un  vert-to  Ké  en  deiliit,  pâUs  &  cendrées 
en  deifous;  les  folioles  pédicdfiw»  |lalbt«i, 
le»«  dentées  en  fcie  i  lenr  eommnr»  un  peu  en 
conr.  Du  centre  des  fnlBet  ^dfrv6  «ne  tige  nue , 
épaifle,  clabre,  cylindrique  ,  un  peu  violette  ,  fe 
divifant  à  fon  lomiTtet  en  fix  ou  huit  rayons  alon- 
gés ,  rapportant  chacun  une  ombelle  partielle , 
«MU  k«  rayons  foot  inégaux  en  longoeur  ,  fim- 
pk*  eu  dhriflb  en  ombcllulc»  i  fct  coHefcttes , 
tant  univerfelles  que  partielles  ,  compofëes  de 
plufieurs  folioles  ovales  «  prefqu'en  fpatule  j  en- 
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Les  fleurs  font  inclinées,  d'un  vert-jaunâtre, 
de  la  grandeur  de  celles  de  la  clématite  ;  leur  ca- 
lice compoiiéd*  dnq  folioles  oblongues,  obtu- 
Crs,  de  J«  IttOMieur  Se  de  U  conkut  d«  li  coiolle  ; 
ks  féaXm  onongs ,  obtus ,  trèf-Tiftables  dans 
leur  nombre ,  ordinairement  às  cinq  à  vingt  ;  les 
étamines  nombreufes,  plus  courtes  que  la  corolle  ; 
les  anthères  arrondies  *  à  deux  lobes  ;  les  ovaires 
nombreux j  Mccés  fur  on  réraptacle  globuleux } 
les  flyles  ttcinunr,  perfiftsM )  les  ftigmates  sigtn 
&  recourbés.  I,f  frivî  cft  formé  de  phifieors  baies 
ovales.  Il  lies  ,  ai^ucs ,  d  un  noir-foncé,  portées 
f.;r  uri  réceptacle  globuleux  i  les  fffTiencfrs  loli- 
tnte»  ,  amcfaées  sa  fmà  de  cba^iw  baie  j  liA»  « 


Cette  plante  croît  att  Cap  de  Bonne-Efpé- 
rw^^^  iâr  k$  moataapes»  pênni  les  rochexf.  ^ 

6.  Adonis  è  fcuillss  de  lafer.  Adonù  laÇtrpi. 

Adomit  (  anantenia  laferpîtiifolia  )  ,  foUzills  fuh- 
€ordatu  ,  rigidis ,  gtahnufcuiu  i  lateraiiiiu  bafi  oià- 
fii  tnauatis  ;  umktOâ  fiifmfOti ,  pmÊ^fM,  VeiK. 
Jard.  de  la  Malna.  pag.  il. 

Imf4r*taria  roHMHaUoidts  ,  africana ,  tnnea^l' 
«M ,  l^rfitii  bkuis  fuHU  rigidis  «  margiju  fpinofit. 
Pluken.  Almag.  198.  tab.  9; .  fig.  1. 

ÀémÊiê  vtfkttoria.  Linn.  SupyL  fif.  X71.  Ai(. 
Hert.  Kev.  voL  1.  pag.  164. 

Adonis  c^enjis.  Linn.  Spec.  Plant.  pJg.  771.  — 
Lam.  Diâ.  !•  pag<  4^-  (Excluf.  Bant.  fyâùHjfm.) 

(  yoyti  ADONIDB  ,  b».  }.  ) 

7.  AoONiDf  grêle.  Adonis  gracilis. 

Adonii  (  anamenia  gracilis  )  ,  MioUs  ovatU  , 
fnfundi  fiffétii  t  rigidis  t  pitons  i  fcjpi  ramulis  de- 

tMmitatâm$s  fmtif»n$,  Veiu.  Jard.  de  ta  Milm. 
te. 

Ai»>dt  âtUêphê^Ttimi».  Pradr.  Ctf» 

Cent  elpèce ,  lieavceep  plus  grAk  dam  tomes 


dentés ,  prnf^ui:  de  f-  s  racines  dt$  f  uilles  radi- 
cales d.vix  (dis  tcrnées  j  les  folioles  ovales  ,  péii- 
celi::es ,  rolJes ,  profondétnsac  deotén  en  fcie  , 
piteufes.  De  leur  ccMve  s'élève-ane  iH|e  ie^, 
nue  »  êMCit  te  feannec  ee  pkfiears  pMencetie 
ombelles  ,  rabattus  en  dehors ,  peu  garnis  de 
fleurs.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  Ses 
feuilles  font  eofbféfli  m  AftifM  coMe  véi- 
catoires. 

8.  AooNtoi  hériflTée.  Âdonit  hi'f^ta. 

Adonis  (atnmenîa  hirfuta  )  «/b/m  UnctolatU  , 
profund'c  ferratit ,  hiffutis  ;  fcapo  iafi  ramefo}  nmi$ 

decumiMiUu  ,  ftmJMsiYtm.  Jard.  de  k  Iftkf. 

1.  c.  • 

Ckrifitfimi*»*  triMiatm  «  fUiii  fcokm  j  fiort 
f-'lpAur^^imim^  Éoêêu  âme,  pig.  I4f.  (47. 

tab.  fi. 

Ses  racines  font  épaiffes  ,  compofées  de  plu- 
fieurs  fibres  fimples ,  brunes ,  alongées  i  elles  pro- 
duifent  plufieurs  feuilles  longuement  pétiolées, 
deux  fois  ternées .  pédicellées,  evsles-lancéeléef , 
profondément  &  irrégulièrement  denrée <;  en  frie, 
nériffées  de  poils  roides,  ainfi  que  les  pétioles. 
De  leur  Centre  s'élèvent  plufieurs  tiges  longues 
de  dewx  pieds  ,  nues  ,  rameufes  preC|ue  dès  leitc 
bab  ,  Mrlfliki  )  les  pédoncules  raMnos ,  peu 
nombreux ,  MttaM  du  oiéme  point,  accompagnée 
i  Pur  bafe  oe  quelques  folioles  prelque  fefliles , 
oblongues  ,  en  forme  de  collerette  ;  It  s  pédicelles 
alternes,  rarement  ombelles ,  munis  d'une  bradkée 
à  leur  halibLo  calice  eft  compofé  de  cinq  folioles 
oUentOM .  verdit res  {  la  corolle  i  placeurs  pé- 
tales de  même  ferme ,  d'un  jaune  de  foafire ,  aux- 
quels fuccèJent  dos  bai. s  glabres  oblongues,  i 
une  feule  loge  monofpetme,  réunies  fur  uo  récep^ 
tackcoamuia. 

Cêitt  phoM  cnPc  a«  Cip  dt  BowBfH^ 

rance.  ^ 

tf.  AooNioB  i  feiûJles  de  cirent.  ^IdMiÀ  te- 
eifitit,  Lam. 

MmUt  (Hwiek  dMtfifelk),  MU  Hfbmê^ 
tu  ;  rotiolis  liMéiiêmfttimm^Uu,  Veai.  J«d.dp 

la  Maku  1.  c. 

Adonit  ftU,  Linn.  Suppl.  (  Voye^  ApoiiiDB  ; 
adonis;  <^V)mc  Amiiim.> 

ADOXA.  (  ypyei  MoiCATELLtNE.  ) 

ADUPLA.  Genre  de  plantes  de  la  UvcvXie  def 
cfpérnMeBj  obfi»vé  psr  Bofe  dans  fAtnétiqne 
tèpwDiriottkj  8e  voila  dochoi»  {f^umu  Linn.)* 
Le  mène  fnifl^e  dtédécilrfom  leuoni  der 

,  <^ui  loi, 
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•  feulement  pour  caraâère  <Jiftinûif ,  des  glames 
-  fimpUs ,  tui'ées  ;  les  inférieures  ftérilss ,  les  fupé- 
rieures  fertiles.  M.  Bofc,  admettant  des  glumes 
bivalves  ,  trouve  dans  chacune  deux  fleurs ,  l'une 
mâle  fie  fefltle .  l'autre  femelle  &i>édonculee.  Les 
autrci  cara^ètes  font  ceux  de  la  haàlk.Ces  deux 
auteurs  y  rapportent  plufieun  elpèces  de  fcirptu 
8e  4fo  hmi^  de  Limé.  U'^*) 

ifiCHME A.  (        AcHMiB  *  Stffi.  ) 

iCCIOrUM.  (yoyei  Ukcoo.) 

-tGERITA.  (Perf.  Fung.  )  (Kay<r  iEci- 
KITI.) 

iCGÉRfrS.  MgaitÊ,  Qmm  phiitei  ciypto- 
games ,  de  h  Mwle  des  champignons ,  qui  fe 
rapproche  besoctnip  des  moilîflures,  qui  reifem- 
blent  aux  koirytis  par  leur  ilru^ure ,  qui  en  diffè* 
tent  par  les  fibrilles  couchées  &  beaucoup  plus 
nemwt  qui  ponenc  les  capfules.  Leurs  plaques 
ont  une  apparence  glabre  oc  charnue  ,  tandis  que 
celles  des  lotrytis  &  des  monilia  ont  1  afpeâ  velu 
&  filamenteux.  Le  canuEtèn  efiuirid  de  M  fawM 
confîde  en  ce  que  : 

Les  zgérites  n'offrent  qu'un  tubercule  ou  une 
croûte  convex;?.  Vues  i  une  forte  loupe  ou  an 
microfcope,  on  jr  ditiingue  dcsceptulcs  fphéti- 
4|ac«,  ëpâffca ,  emcMes  â  dc«  fibrillet  covcMcs  » 
rameufes  &  extrémetnent  miNMS«Ol  fMM  a  été 
éubli  par  M.  Perfoon. 

Espèces. 

I .     -  ÉRiTE  tic*  d'épingle*  M§trU*  fmUKfii^ 

mis.  Decand. 

JBfHiut  mUùma  t  heml/phârica,  CArulto-nipefctiu. 
Decand.  Flor.  fnuîç.  vol.  i.  pag.  -yi. 

<<  J'ai  trouvé  cette  plante ,  dit  M.  Decandolle , 
fur  les  racines  de  jacinthes  qui  croifToient  dans 
l'eau {  elle  y  forme  Je  pLiif-  tubercules  d'un  brun- 
bleuâtre  «  gros  conatne  b  tête  d'une  épingle.  V  us 
au  microfcope ,  ces  tubercules  paroiflent  compo- 
1é%  de  globules  fpfaérifues  très- nombreux ,  ad- 
héicm  fe  loog  de  dia»»  lametii  «  exuémemeat 

1.  jfieiUXB  «mtf(^*JÊ§Ênu  mnmUm,  Dec. 

MfintA  tnfittta ,  auramiAco-fiavefctus ,  fcmini- 
ku  mmimât,  Decand.  Synopf.  Plant,  gall. 
pag.  14.  ^ 

Mueor  aurantius.  Bull.  Champ,  pag.  105.  tab. 

504.  fig.  $.  {.y«t*i  Moisissuai«  n*.  j.) 

'  3.  ificiRITE  en  croâte.  Mgerîu  crufiacta.  Dec 
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demiim  ruhrâ  ;  fllphibui  VtX  perff.i{uis.  DwC.  Syropf. 
Plant,  gall.  pag.  14.  n**.  iZi.  (^«^q  MotM)>. 
SVRB.n*.  1*} 

^.  .£gémtb  die  Ms  iMrts.  Mgtriu  ifyMUcm. 

Decand. 

JEgerita  fulviiiêta ,  ex  cinerto  -  nigricam ,  inth 
ftamtntofa.  Decand.  Synopf.  Plant,  gai!,  pag.  14. 

n».  18}. 

Reticularia  tfyMUoH.  fiull.  CbaUip.  pag.  9O. 

tib.  471.  fig.  I. 

Cette  efpèce  eft  annuelle  :  elle  n'ait  rorle  tx^s 
mort ,  dépouillé  d'écorte  ;  elle  y  forme  de  peijis 
couffins  d  abord  grifàtrts  ,  unis  &  mous,  enfoia 
bruns  ou  noirs ,  &  réduits  en  une  pouflière  qui 
s'attache  aux  doigts.  Les  capfnlcs  fontoblonnies, 
attachées  i  de  petina  Oibs  arcwaléca  M- 
ques.  (Pereerf.) 

5.  iCetain  klaache.  Mgnim  tméUé»  fmL 

^.geritj  conftrta ,  levis  ,  candid*,  FctA  Dîipefti 

Tung.  pag.  40  ,  &  Syi.opf.  pag.  684. 

Sderotium  dgeritJ.  Hoffm.  Crypt.  tabi.  9.  fig.  I. 

Il  fe  préfente  en  automne  dans  les  b  ois  d'aulnes 
huniides ,  à  la  furface  des  bois,  fous  la  forme  de 
petsees  pia^naa  fiméas  j  lilaBclies«  giaauJetiies. 

6.  JBaàfixn  fUt^  JÊgirita  ftUUâ,  ParC 

JEgtnta  fparfi ,  fubtubtrculofa  ,  pallida.  Perfoow» 
Difpof.  Meih.  Fur.g.  pag.  40,  &  Synopf.  pag.  68j.. 

Il  croit  fur  l'écorce  des  rameaux  tombés  des 
chênes  où  il  forme  des  anat  épan«  impenubee* 
cu!eux«  d'un  bianc-pâle. 

7.  .^GFRtTE  bleuâtre.  JEgenta  câfta.  Perf. 

SynopC  pag.  68/. 

On  robferVè  dans  l'hiver  fur  le  trône  dca  ar- 
bres ,  en  forme  de  petits  pninrs  épars ,  d'un  blanc» 
bleuâtre ,  d'une  confiltance  un  peu  molle^  4|ai 
difpaioit  en  fe  dcAcfaanc. 

^GICÈRE  •  Xgittrûs,  Gjtiuiac  fwnnne  sinl!  le 

rkr^iphorix  eomiculuta  de  Linné»  dont  il  un 
genre  diftinâ,  &i  auquel  il  doOM  pour  caractère 

U 1  calice  cortact ,  campanule  ,  à  cinq  divifjnji  eillf 
pêtaltt ,  autant  à'itamiies  i  un  ovairt  fupé rieur  ffnP- 
monté  d'un  ftul  fyU  {  unt  capfuU  aiongéc,  coutih  M 
farmt  dt  eonu,  tuMoh  k  fa  kajêfarU  eaUctg  mu 
finit  fimtmu» 

Les  afinitds  de  ce  genre  ne  font  pss  encore  dé- 
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de  {es  capfukt.  Gcttner  en  JiflingM  dMStfpèCM, 
lom*  deux  fifitries  dins  Runpiit. 

E  s  p  i  c  is. 

I.  iEeicà&i  i  giM  frvia,  JBfptam  aujM. 
Gsno. 

*  Mfkimi  f^u  êhtnâs ,  ovdùi  ;  jtorihut  eymcfo- 
tonfinit i  fruBu  faUato ,  maximo.  (N.) 

Rhi^iphora  (corniculita)  ,  foliis  ovatis  ,Jlaribut 
aamftttu  i  fruSikui  artuatis  t  aauniaatii.  LÛlo.âyfl. 
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Mghfas  rriiijus.  Cxixn.  de  Fru£l.  &  Setn.  vol.  i. 
pa^  116.  ub.  46.  6^  1.  •'Wilid.  Spec.  1.  pag 

Mar.gium  frutefitnt ,  COnipdûÊUlU  RWBpb»  Amb. 
vol.  j.  pag.  1  17.  ub.  77. 

Atbrifleau  qui  s'élève  à  la  hauteur  de  dix  à 
douze  pieds,  garni  de  rameaux  fouples  >  tfHics , 
nao»  da  feuilles  pètiolées,  alternes,  ovales,  en- 
on  pen  ainiét,  veinées,  glabres  i  leurs  de  u  x 
faces,  longues  de  quatre  i  cinq  pouces,  larges 
d'environ  un  pouce  &  demi ,  tétrecies  à  leur  baie. 
Les  fleurs  font  difpofées  en  pjqnets  axiliaires  ^ 
laiiénttx,(bttteiuupar  des  pédoncules  fimplcs,  fi  1- 
fonMS.LiecaVice  eft  campanulé,  perfiftant,  ï  cinq 
éiicOBywei  i  h  corolle  blanche ,  odorante,  à  cioq 
pétales  épais ,  reiichis  en  dehors.  Le  fruit  confifie 
en  une  capru'e  crriace  ,  cylindrique,  acuminée, 
arquée  ou  courbée  en  faulx,  très-glabre  ,  i  une 
Joge,  à  une  feule  valve ,  loneue  d'environ  un  pouce 
8e  denu,  s'ouvrant  longituoinaieflieot  par  fon  côté 
convexe ,  contenant  une  lêule  femeficedt  h  même 
forme  &  de  U  même  longueur  que  h  capTuisi 
l'embryon  femhlable  à  la  fetnence,  verdâcre,  ren- 
verfé \  les  cotvlé Jons  ttès-longs«  à  duni  cylindrt- 
la  ndicttle  ttès-conne,  caiii%M«  Oipé 
I  \  point  de  périipenae. 


Ceice  plaote  crah  ras  îles  MoliiqMi»  liir  Im 
cftMtnsntliBet.  ^ 

».  iCeiciM  1  petits  Icuits.  J^ftmt  wmus. 
Gxrtn« 

Mvctras  fvUit  ovaio-oiùrngis  i/nSikus  iuHJtit , 

Mgiunu  mbmê,  Gsrto.  de  Fi  uâ.  8e  Sm,  L  c. 

UmAratÈbm  méri»,  Rnoipli.  Aah,  ).  ptfi  1x4. 

tab.  81. 

Ses  tiges  font  de  moitié  plus  eoortet  <|M  celles 

de  l'efpèce  précédente ,  &  fcs  fruits  quatre  fois 
plus  petits  ,  bien  moins  aigus.  S:s  rameaux  font  , 
Jés  uns  alternes ,  d'autres  prcfqu  'opporés ,  en  croi  x  i 
les  feuilles  pétiolées  j  alternes  j  les  fupérieures 
oueiquefois  oppoCics»  glabres,  «nfef-obloDfues, 
^ùi^'ébnSf  *  vn  pen-ndes^  mmliSeft  pv  dt» 


veines  3  pein*  l^nibles,  jaunStres.  Les  fleurs  font 
latérales  &i  faifciculées ,  blanchâtres  ,  petites  i  ks 
pétales  réfléchis.  Le  fruit  eft  coriace,  roufleâtre  « 
finement  ftrié  j  les  fenteoces  folitaircSt  ovales ,  d'nn 
jaune- pâle  t  l'embryon  elliptique!  lâ  cotylédons 
planes ,  convexes  ;  la  ndioila  <iKtp«tite«  globtt> 
leufe .  fupérieure. 

Cette  efpèce  croît  fut  les  bords  de  la  mer,  aux 
îles  Moluqucs*  b 

O^ftr\iations.  On  pourroit,  i  ce  qu'il  paroît, 
ajouter  une  troifième  efpéte  aux  deux  precéden* 
tes le'eSIe  mjngi,.mJlondum.  Rumph.  Amboin. 
pag.  115  ,  tab.  85.  Elle  fe  dUUneue  par  Tes  calices 
contournés  1  par  fes  frnits  coniques,  ctès-aigus, 
i  peine  courbés.  G*rtncr  regude  cette  plante 
comme  la  même  que  fon  âgùtra*  msjiui  elle  eu 
di  Ait  par  la  fenne  de  6s  csf  fiilts. 

yBOINÉTlE.  JEginttia.  Ce  genre,  établi  d'a- 
bord par  Linné,  avoît  été  depuis  réuni  par  ce 
même  auteur  aui  oroiantÂts;  il  paroît  néanmoins 
devoir  en  être  diftingué  depuis  qu'il  eft  ai 
connu.  Il  a  pour  caraâère  effeniiel  : 

Un  calict  <Cunt  feuit p'ùct ,  tn  forint  dt  Jpathti 
corolU  campanulie,  à  deux  tèvrts  i  fMtn  éut 
éiéymmmui  «aa/yfe  ;  m*  etffmit  k/ii^mn  kgm, 

Esrâcl. 

Mfimtm  des  Jades.  MgktilaUkÊ,  ttMh, 

JEgiiittia  cauU  Mgdt 
eurvatd.  (  N.  ) 

Mginttia  indica.  Roxb.  Cotom.  vol.  I.  pag.  6t. 
tab.  9.  —  WiOd.Spcc.  PlSM.  «ol.  |.  pag. 

Orobancht  (  rt^inetia)  ,  cau/e  uniporo ,  flnrt  fj^m 
fpithacto.  Linn.  Spec.  Plant,  edit.  1.  pag.  88j. 

JEpatti*.  Linn.  Spec.  Plant,  edit.  i .  pag.  C^x. 

Tftm  €mm^,  Rheed»  Hort.  Mabb.  vd.  11. 

pag.  97.  tab.  47. 

Ses  tiges  font  roides ,  trè^-fimples ,  cylindri- 
ques ,  marquées  de  lignes  rougtàtresj  elles  s'élè- 
vent plufieurs  en  forme  de  hampe ,  d'une  racine 
fibreufe ,  munie  à  fon  collet  d'une  écaille  jaunâtre, 
tancéolée.  Chaque  tige  eft  dépoli f  ne  de  feuillet. 


Moceoiee.  ^naque  tiee  esdepowm  de  teuiUet, 
terminée  par  une  feule  fleur ,  aocoiapagoée  d'ene 
fpathe  jiunatre ,  qui  fe  déchire  enr  ouvrant.  La 
corolle  efl  purpuiine  ,  recourbée.  Le  fruit  eft 
une  capfule  compolée  de  plufieurs  valves.  Cette 
plante ,  mêlée  avec  U  mufcade  8e  le  fucre ,  forns 
un  bon  mallicatoire  ^fli  laffsffitttt  les  deois  de  es 
lait  difpeidtte  It  nattraUb  odeur. 

Cen»  pIsMt  ook  Air  les  coUinee  Ml  Milibar.  V 

OMfntfjsM.  GMBIee ,  dam  As  pirates,  Hif- 
PU    iab.*i7».  a  ddGri»ftF  fiimé  An  li  piM 
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nom  xtn  gMre  de  plantes  rubtacëM  «  qu'il  faudra 
nothmer  autrement ,  à  moins  qu'une  compjraîfon 
eriSt:-  ne  ta  f.-.lTe  réunir  au  genre  carphaUa  ^  donc 
il  ^Aïoit  ne  pu  difitet.  (/<#•) 

4 

JBXjWmve..  M^^UU.  ce  genre  fe  nraftirire 

p2r  (^7  r  d  quatndtMU;  une  corolle  tulmleufe,  à 
fuairt  dtvtfoiu  j  un fydt  k  éîmi  ài^i  uat  itiii  à  deux 
0»  iqiuan  fimneu. 

Borné  d'abord  à  une  feule  efpècCj  ce  genre  a 
été  aiumenté  de  troii  arbriflcaux  de  U  Cuiane , 
4(a*Aa6lec  avoft  mentionnés  fom  le  nom  géné- 
rique de  mjmbtj  .-  on  y  a  joint  un  knoxla  de 
Brovrn.  M.  Willdenov  y  a  réuni  le  genre  nuxit 
Lam.  j  mais  cette  dernière  plante  appartient  plutôt 
â  U  ffmille  des  petfonnées,  qu'à  celle  des  vetbé- 
MoééSj  dan*  liqueJle  fe  rangent  les  zgiphiles. 

E  s  p  i  c  E  s. 

I  .  MettmLt  de  U  Martiaigne.  JBg^Ui»  mar- 

tintctnfts,  Lbin. 

MgiphUa  glaira  ,  fiùHhu  Luà  fémisakuis.  Lam. 

niiiftr*  I.  pag .      B*.  150t.  tab.  70.  fif.  i* 

JEgîphïla  fol:U  ovaio  -  lancrolatii  ,  atam'ubitit  , 
glairisi  ramis  di£.Ji*  ^  pétnicuiit  ttrmiita/iitu  axil- 
larihufve ,  caûemu  ^tiris.  Swariz ,  Prodr.  If. 
—  Vahl,  Egl.  I.  fig,  14.  (  royti  yfiGtPHUE  , 

aP.  I.) 

t 

Cène  phai»  ofte  quelques  nriltéi  dan»  Tes 
iMrillic»  yri  Cm  fk»  «•  MiaftélMiifle. 

2.  ^Giran.*  aibonfoaiNe.  M^Ut*  mrh^rtf- 
Uiu.  Vahl. 

JEppkiU  gU^ra  t  fi^nhat  fjlomraùt,  Lam.  lU. 

JEgiphila  foliis  tllipti<is  ,  aeuminatis  j  glabris  , 
planis  ;  torymbis  axiÛuriéus  ,  ctUieHus  mmifyuin- 
umit.  Vahl,  Egl.  1.  pag.  ij. 

Manatem  (aièotefeens  )./ôtftf  9»«tis,  énuti- 

natis  ;  fioribus  g/omentti'j  ,  «MA  AÉbUtj  GmRI. 
VOi.  I .  pag.  64.  tab.  14. 

Arbre  d'une  médiocre  grandeur,  divîfil'en'ra» 
iMauz  tétragones.  blanchâtres ,  garnis  Je  feuilles 
cfppofées ,  pétiolées ,  loognes  de  uqis  i  quatre 
Mdtès  6t  plus ,  elliptiques ,  acttminée$,fétreciesà 
leurs  deux  extrémités,  tendres,  glabres  en  defTus, 

!»lu$  pâles  &  à  peine  velues  en  delTous ,  tomenteu- 
ts  à  leurs  deux  faces  dans  leur  jEunefTe ,  finement 
veinées,  à  nervures  obUques.  Les  fleurs  font  blan- 
ches, nombreules,  difpoiées  en  corvmbes  oppofés, 
axillaires  ,  plus  longs  que  les  peu  1  ■  ,  divifés  pir 
b|fiiirC8iMM  ,  accompagnés  de  petnes  braâees 
bknchltres  8r  fubulées  j  le  calice  turbiné ,  â  qua- 
tre (knts  j  enveloppant  le  fi-dt  dtni  fii  moitié  inPé- 
iie«(e  )  le  coroUe  ttib«iée  >  4  fueKe  décoefurei 
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laneéoléef  t  le  tube  un  peu  plus  long  qoe  le  calice  1 
les  filamens  à  peine  fenfibies  ;  quatre  anthères 

Retires,  àl'orifi.e  du  tuboj  l'ovaire  globuleux;  le 
yfe  une  fois  plus  long  que  la  corolle,  profonié- 
nvent  bifide  :  il  lui  fuccede  une  baiciun  peu  gio- 
buleufe ,  comprimée ,  Ufle ,  i  peine  mnbîliquée ,  de 
la  grofleur  d'un  grain  de  poivre ,  contenant  de  deux 
â  quatre  femences  ovales .  convexes  en  dehors  « 
pbiiee  8e  comprimées  ea  dciroiie«  nfénws  d'an 
-enveloppe  cruftacée. 

Cette  plante  aoît  dans  U  Cuiam.  1^  , 
yCciPHiLB  jaune,  JEpphUa  lutea,  Lam. 

JEgipfiilj  g/abra  ,fionbuj  glomeratis  ,  axillartbus; 

coroUa  fiavis.  Lam.  Illuftt.  n',  ijoj.  tab.  70. 
fig.  5. 

JE^iphila  (manjbea)  ,f(jl'>'u  o' tor.go-acuminatù , 
apict  aitenuath  y  paniculis  terminalilnu  iaUrtÊÙkt/' 
fue  ,  fitminibus  irulafit ,  fiJHtb  afciytW.  StfïïOZ, 
Fior.  Ind.  occid.  vol.  i.  pag.  ij6. 

Mtaa^im  (  levis  )  ,  fiUit  eUongO'OvatU ,  irr—f- 
aacw.  AttU.  Guian.  vol.  1.  pag.  66.  tab.  zj. 

Scs-  tiges  font  quaJi  angutatm ,  laineefin  «  dt 

couleur  cendrée;  les  rameaux  etalù^  a!ongé5,té- 
tiagones,  très-lifftS,  garnis  de  feuilles  péttolées« 
oppofées,  ebloagues.  acuminées,  rewct»  tvès» 
entières  ,  glabres  à  leurs  deux  hatt ,  prefque 
longues  d'un  pied;  les  pétioles  comts,  cylin» 
driques.  Les  fleurs  font  agglomérées,  difpofees  en 
panicuks  azillaires  ,  termbales  )  les  ramifications 
oppoftos  en  croix ,  rrifides  vers  leur  milieu  »  le 
calice  campanulé ,  à  quatre  lobes  obtus  ;  la  corolle 
jaune ,  à  quatre  découpures  étalées  ;  les  anthère» 
ovales ,  point  faillantes  j  l'ovaire  olacé  dans  le  fond 
du  calice  1  le  ftyle  capillaire  «  binde  vers  fou  (om^ 
met.  Le  fraie  confille  en  «ne  beie  d^abofd  tira»* 
die ,  couronnée  par  le  calice  ,  puis  ilouglttg  jnH 
nâtre,  contenant  quatre  femeoces. 

Cette  plante  croît  dans  la  Guiane.  T) 

4.  /Egiphile  velu.  MgipkiU  villofa.  Lam. 
JEgiphila  viUofa  tfotiit  fiitiu  iacûnu,  Lam.  iU# 

n*.  1504.  tab.  70.  fig.  1. 

JEgiphila  fô/iit  Mmm* ,  aemtis ,  fuitus  tomemic 
fu  ;  tymiê  uifitatis,  Hfidis,  •xilUrihus.  WiiUclU 
Spec.  nant.  vol.  t.  pag.  6ié. 

AWAm  (tfllefa  ) , /MiEr  eeaifr,  jUifts  iiMBit/ 

fioribut  virefcentibus  ,  glomtlwUim  Allblet>  GliMb' 
vol.  I.  pag.  6i.  tab.  23. 

Ses  tiges  font  velues ,  tétrajones  ,  hantes  d«" 
fept  i  huit  pieds;  les  fcailies  oppoTées  en  croi«, 
pétiolées  t  entiètei  «  ovales,  acwninées  .vertes  «a* 
deffus ,  btancMcrei  flr  ce»niieafti  en  émem ,  <b#» 
vent  d'inégale  grandeur;  les  plus  çrandes  longues 
d'nn  pied  «  ktiges  de  qaatte  à  cutq  pouces.  Les 
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CMynbt  bifi-ie  ,  touffu;  la  bife  des  pédoncules 
mime  de  deux  gbn  lesoppoee?.  I.e  caiue  clt  velu , 
à  quatre  lob  s;  l.\  corolle  verdarre.  I-e  t'ruit  tit 
me  baie  )auoe,  à  deux  lo^ts,  c«aieiMDt  cbacuoe 
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Cette  plante  croît  2  l'île  de  C.iycnnc.  I.e% 
Oéolet  là  npmveat  iofi^ahae ,  i  caufe  d«  U  ref- 
AaMaPce  de  fei  feuilles  avec  celles  du  tdrac- 1> 

$.  ^GlPHILE  étalë.  Mpphili:  tlata.  Swiftz. 
JB^kiU  fthis  cUifticij  ,  acuminaiis  ;  pMiculis 

«MB»,  ^vartz ,  Prodc.  |i»  &  Flor.  lad  «cdd. 
f»l.  I.  pag.  2/4, 

KniKtit  (fcaiilcm),/U!r/«  eonUtc^vtthg  ft- 

dancu/is  mu/irpartith,  mûriiut.  BibVa,  J«D.  I40. 

&b.  J.  fig.  J. 

AibiilTeau  grimpant,  i  tigss  droites,  rameufes , 
hautes  de  fix  pieds,  glabres,  cylindriques  >  les  la- 
■eaiH  fitnpks,  oppofes  ^  alongés ,  garnis  de  tmiX- 
les  ovales-oblongues  ,  quelquefois  un  peu  échan* 
cre'es  i  leur  bâfe  .  emières,  arurnirnécs,  trc^-j'a- 
bres  i  les  péciolts  courts,  pubefcens.  Ia&  fleurs 
font  jaunes ,  iffez  grande»  ,  difpofées  en  une  pani- 
cuVe  tettrunaVe  ,  quelquefois  axillaire ,  en  ihjrrie  { 
k»  raitwatti  of^éc,  preCque  trifides-  Lecatiee 
eftcampjnulé,  i  quatre  déco'  pures  droite»  ,  ova- 
les, putjzfççrtii i  la  corol'e  bj^utoup  plus  longue 
que  le  alin;  \e  tub«  cylinduque  :  le  limbe  ï  qui- 
m  ddcoopures  oblonguet ,  oiHu(«s,  éulées)  les 
llaiww  plus  longs  que  la  corolle}  Vtmim  ar- 
rondi,  auquel  Aiccède  une  baie  jaunâtre ,  un  peu 
dÉre  j  à  deux- loges  {  deux  (•incncè«  dans  chaque 
log(>.  ZI  parci:  qu'il  exiOe  quitte  loges  dans  les 
jeurws  fruits,  d'après  robftrvation  de  M.Sfait/. 

Cette  plante  croît  â  la  Guiane  Se  à  U  Jimai- 
6.  Mi&wmu  fétide.  MgipkUâ  fitUt,  Smtm» 

Mgipkîla  foliis  ovato  li>nc<oljt  'n  ,ful>ihs  pttUltf' 
«te  Urûût  i  f«dnnwiis  axilUribiUj,  foUuuiii  ^  tri' 
/•rit.  ïwxnt ,  Prodr.  pag.  5 1 ,  &  Flur.  loi.  PCicid. 
IfOl.  I.  pag.  ijS. 

Nvtia  (  tiata  )  ,  f.  Ilis  lUiptieit ,  Mamimaùs  , 
fiimemhraïuce'u  ,  opfofitis.  PetC  S/nojpr.  Fiant. 
ma  I.  pag,     «^Brâvp,  Jaia.  ob.  |. Of.  %. 

Arbrtffeau  haut  de  deux  pifds,  i  tige  glabre, 
cylindrique  ;  les  rameaux  pubeCcens;  les  feuilles 
oppefées ,  pétiotétt ,  ovale»-!ancéolées ,  entières , 
obtufss  j  pubefceotes,  un  peu  i  i  1éf  s ,  d'une  odeur 
fétiie,  approchant  de  Cfclle  de  la  jufquiame.  Les 
fleurs  font  axilbites,  réunies  ik  mbrc  de-  trois 
ùu  àt$  pédoocules  cousu,  pabeCceua,  farnis, 
dm  fcm  o^a  j  de  pedie»  fbpnlei  vetoei  • 


tit»,  fjemr  ealkt  «ft  campanule ,  trenqnë  { la  co- 

ro'h  j.i;tr.c  ,  pins  longU',-  que  le  pédoncule  ,  di- 
I.>:l'.-  V  loi!  limbe;  Us  fijjmtnsde  la  longueur 
de  la  coto  I.:  ;  l'ovaire  preique  tetragone;  le  11) le 
d;  U  lorgueur  du  tube  \  les  ftigmates  épais.  Le 
Ihiic  efl  une  baie  arrondie,  aflez  grolTe,  rouge  i 
fil  matutité,  i  quacre  fcmenoe*  «  me  diM  cbafae 
loge.  /•  •  ' 

Ciitte  plant»  erak  i  la  JaMtoM»  fiitf  lit  wtm» 
7.  .ficifinti  trNUe.  JEgipUlm  irifét,  Sraits. 

culii  axilljrihus  ,  co-  ft  t  u,  ttifdis.  Sv arts j PfCKk^ 
)  i ,  8<:  Flor.  Ind.  «ccid.  vol.  i.  p.tg.  x6o. 

Petit  arbufle  dont  les  tiges  font  droites ,  tes 
fameaux  tiès-fimrits,  cylindriques,  étalés,  gla- 
bres .  a'.ongés  i  les  feuilles  ovales  -  Uocéfûàes  , 
ÇlaSrcs  ,  entières  ,  roîdes  ,  acuminëes ,  d'un  tett- 
foiiré.  Les  fleur*  font  axijlaires  ,  fupportées  Mf 
des  pédoncules  court» ,  réimis  plulîenrs  enfemlne, 
fimples  ou  trilî  Le  calice  et\  tubulé ,  ï  quatre 
dents;  la  corolle  blanche  i  (on  tube  étiôjt.  nef* 
qtte  long  d'tin  pouce;  te  tinlbe  I  quatre  étcài* 
pures  lancéolées ,  rdléchtes  ;  l'una  d'elles  roulée' 
en  capuchon  à  fon  fommet  -,  les  anthères  non  fall« 
tantes  j  le  4tylej)los  court  ^uc  les  étanalnes.  La 
Fruit  eû  «ne baie  afiex  greffe^  oUoniee^  neite^ 
ï  quatt*  femeiwea. 

Cette  plante  cnk  i  la  JamifM»  |^  iVtfiriffr 

s  vCgiphile  ï  fleuri 

miiltljlvra.  Buiz  &  Pav. 

coHftfÙ*.  Rub  it  Fav.  PltCi  fÛM.^A.  t.  pag.  50. 

tab  \y6. 

Cet  arbtilTeau  s'élève  à  lahiutear  dequtnzeoa 
dix-huit  pieds.  Ses  tiges  fe  divifetit  en  ranieaas 
qua  lranguljires ,  velus  dvM  !eur  )eunella  ,  gam>9 
lie  teuiliet  oppal'ées  ,  obioogues  ,  oT4es,  acuiBa* 
nées ,  très-entières ,  veinées  &  lanugineeiÏM 
deflous.  Les  fleurs  font  axiltaires  .  réunies  deux  ou 
trots  dans  chaaue  ailTelle  ,  médiocrement  pédon- 
cnlées.  Leur  calice  eft  pubefcent,  de  couleur  pur» 
purins ,  à  quatre  dents  }  la  corolle  d'un  ro^gie» 
pourpre,  en  entonnoir,  ttolt  fi>ie  plin  loAn* 
qtie  le  calice |  i  quatre  découpures  ovates.relé- 
chies  ;  les  f  laniens  plus  ci>nru  que  la  corolle  j  1e$ 
anthères  oblongues  ,  faîittées  ;  l'ovaire  arrondi , 
ï  quatre  filions  i  deux  nigmates  aigtiti  tes  baiet 
d'un  pourpre-obfcur ,  arrondies  ,  prefque  tétCI* 
gones  ,  à  quatre  fetnences  dures ,  i  trois  faces* 

Cette  pl«iKC  croit  a«  Bétoa,  ^  IDdeiift,  m 
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.CGLE.  (PttC.)Coma.  ( Aâ. Soc.  Lion. Lond.) 

On  avoir  foupçonné ,  avec  aflfez  de  fondement , 
que  le  cruttva  marmelos  de  Linné  devoit  former 
un  genre  particulier  ;  mais  il  étoit  néceflaire  que 
cette  pUote  fdt  mieux  obfervée.  Roxbarf  t  dàos 
Mil  F£nt«r  du  CènmMdtl,  en  a  dcwmë  tme'boniie 
fignrej  tab.  14).  Dans  les  ÀStJ  dt  la  Sodfté  lin- 
mknnt  de  Lendns  ,  elle  a  été  décrite  fous  le  nom 
générioue  de  corrta;  mais  comme  il  extfte  un  autre 
€orria  (Vent.  Jard.  de  la  Malm.  tab.  ij)  ,  M,  Per- 
foon  y  a  TubAitué  le  nom  à'tgU  (  Synopr.  i  ,  pag. 
73) ,  dont  ie  caraâère  eflentiel  eu  d'avoir  : 

Va  taliu  d'mnt  ftuie  piiet ,  it  ei*q  ioits  ;  tinq 
fkaies  trit-mtVtrttf  an  jtylt  court ,  fyaisi  un  grand 

nombrt  d'itamints  infirits  fur  le  récep'.ncU  ;  une  taie 
^obuUuft  ,à  dou\t  ou  fù^t  logcjf  dont  i'étoru  épaiffe 

^GOLETHRON.  Herbe  des  etiviroM  iTHé- 
xaclée,  dans  le  royaume  de  Pont ,  citée  par  Pline 
comme  nuifible  aux  bétes  de  charge ,  &  furtout 
aux  chèvres,  &  donnant  égaltmcnt  une  qualité 
vénéoeufe  au  miel  quand  les  abeilles  récoltent 
lejbc  de  fes  fleurs.^  Il  ajoute  que  fes  mauvais 
dntt.ne  fe  font  fentir  qu  ï  la  fuite  des  ptiiuems 
Imnddes .  oui  femblent  changer  fa  nature.  Alors 
b  couleur  de  ce  mitl  eft  plus  brillante  j  fon  odcur 
changej  il  pèfe  plus  que  le  bon  miel  «  ne  s'épailHc 
point ,  8e  excite  réternuemem;  Les  MÛmaux  qui 
en  mangent*  fe  jetteac  i  wne  pour  calnec  la 
chaleur  qu'ils  émrouveai.  On  kw  ainliâlft  avec 
fuccès  une  efpèce  d'hyibooiilj  dllllkqîul  m  a 
iait  bouillir  de  la  rue. 

Les  Mieim  modernes  ne  font  point  d'accord 
fur  la  plante  Qu'ils  doivent  regarder  comme  Vtge- 
Ujfhnu,  Quelques-uns  croient*  au  rapport  de 
—        I-  ^1^^^  ^  nuuuuulus 

qii»  .cens  plante ,  qui 


WahiB .  me       ]«  padM  doute  <  iwuuuuius 
fûKumU  lion.)*  paioe  que  cette  plante ,  qu 
craie  dam  les  lieinliiimMes ,  eft  réputée  dange 

reufe  pour  les  moutons.  Gefner ,  fuivant  le  même 
auteur ,  Ij  rapportoit  à  l'efpèce  de  clandeftine , 
que  nous  nommons  lathna  fyutmmria  Lino. ,  pro- 
babkmeot  parce  qu'il  lui  fenootoic  le»  aié«e* 


Toomefort,  dans  fon  Voy^gt  du  Uvum,  décrit 
ehamArodendros  i  fleorsiauoes  (a^tt  pomica 
Linn.j) ,  commun  fur  les  cdtes  de  la  Mer-Noire  , 
dont  la  fleur  excitoit  des  vapeurs  &  caufoit  des 
■vertiges.  Le  miel  que  les  abeilles  en  retirent,  étour- 
dit ceux  qui  e:)  mangent ,  &  leur  cauf*  des  nanfées. 
Cette  conformité  dans  les  efliea  de  deiu  plantes 

Ïuicroiflent  dans  lesmankeilieax  Tu!  a  fau  rré- 
imer  qu'il  avoir  retrouvé  Vtgoi'ahron  ,  &  il  fe 
conBrme  dans  cette  opinion  par  un  fécond  palTage 
de  Pline ,  qui ,  dans  le  même  chapitre ,  parle  d'une 
autre  forte  domiel  recueilli  fur  les  mêmes  côtes , 
ippelé  aweeMmi*  parce  qull  retad.  iofen£ic  çcux 


JET  H 

qui  en  mangent  ;  il  efl  recueilli  parles  abeilles  fur 
les  fleurs  du  rkodod  -ndrot  ,  coumun  dans  les  forêts 
de  cette  ccwtrée.  Piinc  ia-,-peiic  l'evéntment  arrivé 
dans  le  voifioase  de  Trébifonde  à  l'armée  des  dix 
mille ,  commandée  par  Xenophon,  dont  les  foldacs 
eurent,  pendant  un  jour,  de  fortes  évacuations  par 
haut  &rpjr  bas,  fuivies  rêveries,  pour  avoir  pris 
beaucoup  de  miel.  Tournetori  s'appuie  encore 
du  témoignage  d'un  mifljonnaire  de  la  Colchids* 
qui  dit  que  le  mid  recueilli  fur  une  efpèce  de laa- 
tier-rofe  jaune  cft  dangereux  8c  ha.  vernir. 

D'après  cet  énoncé  *  on  ne  peut  douter  de 

l'aâion  de  Yaialta  pontica  Linn. ,  ic  l'on  retrouve 
un  grand  rapport  entre  lui  &  Vigo/ethron  ;  mais  ce 
dernier  eft  une  herbe ,  au  rapport  de  Pline  .  & 
Va^aUa  eft  un  arbtilTeau  de  fejpt  à  huit  pieds  de  ^ 
hauteur ,  dont  le  trooc  eft  gros  comme  la  jambe.  ' 
lien  réfulte  que  l'on  peut  encore  douter  de  l'iden- 
tité de  la  plante  de  Pline  avec  celle  de  Toumefort  * 
6c  que  Vd^oieikrtm  a'cft  pas  eUcore  csitsineMiic 
connu.  Çfuf.  ) 

^GOPRlCON.Liim.  SuppL  (  f>y<{  JdAntOO- 

NIER. ) 

yEGTLOPS.  (         ÉciLOPE.  ) 

iEKIDES.  Genre  étaUi  par  M.  Svartz  pour 
pluieiiit  efoèecs  ^tfiptÊidnim  de  Limé.  (  f>y<r 

>ERVE  tomenteufe,  Lam.  Elle  paroît  être  la 
mèoM  plante  que  l'aeJffnuoês  Miaftamidtt,  (  f^tytf 

CxVÏÏLAWa  j  Ifi.té,) 

/£SCHlNOMENE.  (  f^oyei  Neupts  &  Ses- 

BAM.) 

iESCULUS.  (  Fiyn  llAiiOKmiiu  ) 

i€THUSA.  (  royei  /Eihose.  ) 

yETHUSE.  Jitkiifa.  Le  caraâère  de  ce  ^or» 
eftd'sfoir: 

Unfrût  mu  *  ûimU  ,  armidi  ou  oUong^  fiài  i  la 
pitalu  in^uat  *  em  tmv,  rifiéckls  en  dedaiu  j  lât 
epUtrtttu  ptrtUtUs  A  trms  9u  quatre  foUotu  nAëUm 

&•  dfjtUet  du  mime  citi. 

Oi/ervatiom.  M.  de  Lamarck  a  réuni  dans  ce 
genre  plufieurs  efpèces  que  Linnéavoit  placéesdans 
d'autres  genres  5  ce  qui  rend  celui-ci  plus  naturel. 
Je  me  bornerai  â  préfenter  ici  une  fynonymie 
elTentieile  i  connoine  pour  éviisff  la  coafidiao  8e 
les  dottblei  emplois. 

E  s  V  i  c  I  s. 

r  i€THVsi  «dw  des  cUen.  Mtkrfs  vauipkmu 

lÀaa.  .  .  • 
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 fa fôliit  eonformiius.  Linn.  S|>ec.  Plint.  wl. 

I.  pag.  367.  —  Lam.  111.  tab.  196. 

pnAiti», Cmitx, lui,  pag.  m. 


Cfatfiam.  KMn*  9tm,  vh*  7$, 

Cicuuiria  terre/Iris  ,  minor.  Comm.  Nor.  I740. 

Babd.  49.  (  y^fi  vÉrausi  à  feuilles  4e  pcciil , 

0".  J.) 


x.Mtwast 

iJHirilefi  tsul*  fubnudo  i  foliit  bi^mamdê  (  coâis 
fimimam  pmmmUû  >  Lieu.  Srft.  veget.  jHf.  06, 
Sakpkttûmirio.  —  Jacq.  Viad.      ,  &  Flor.  aaft. 

I.  cab.  fé. 

Ug^fiicum  (mutellina  ) ,  foUolis  acuti  muUiSJu; 
tmmU  Jubnudo,  Crantz.  Auft.  pag.  t^S.  —  AUion. 
Flor.  ped.  n*.  i|i8.  tab.  6f .  If.  a.  ' 

Seftii  fjliit  daplicato-p'innatit , pinnulis  femi-pin- 
matu  ,  iobulit  iaauiiiatii.  Halier ,  Helv.  n".  763. 

LMfaMB^milMlKna  ),  cauU  Smplici  ^fubaudot 
iM9olmcdUs  Jimidiatit.  Decaad.  SylMpC  pag.  309. 

^ndJuAt purpurea.  D'tù.  vol.  4  pag.  yjo. 

Mtam  mutlUmm.  GcRO.  de  FiUâ.  vol.  1.  pag. 
to(.tabbi). 

DaKaamMMtf.  dur.  Pano.  pag.  70c  (  Voyti 
jEtho  s  E ,  aP.  i«  8e  «Smantbi  pourpré  ,  vol.  4. 
pag.  /ia  ; 

Elle  dHfhn  én  antm  efpècea  de  ce  genre  par 

fes  fine?  fjiîlintes,  plus  cpa'fTes.au  nombre  de 
cinq  lur  chaque  lemence.  On  l'a  placée  fucceflTive- 
menr  dans  plufreurs  genres  :  elle  paroit  militer 
principalement  entre  celui-ci  &  les  ligufiicum, 

5.  yF-TiiUSE  i  feuilles  capillaires.  Mthufa  mewr. 

JEihufa  foliis  omnibus  midtipartito-fttaceit 
■riatlaa  WSMftcif  •         ).  UoD.  Sjrft.  vcgec.  pag. 
187. 

Mthufu  mtum  ,  foliit  omiUius  multipartito-fita' 
uit  ;  foliis  fubvtrticillatis  ;  eaule  pûueifolio vagiais 
ftàoloriim  dilautist  ventrieoJSsi  iavomero  miivtrftili 
tmafkyUo,  Ait.Hott.  Kev.  i.  pag.  354. 

JikamMtU  (menai  )»fUiotis  tmilâiih$t  ff 
maiius  fUris,/hitiis.  LÎmi.  $pec  Plant.  1.  pag 

iSi- 

lihm  otkamMdeam.  Jacq.  Flor.  aift.  tab.  jo; 

—  Gxrtn.  <1l  Fruû.  vol.  i .  pag.  IO|.  lab»  »|.  — 

Smith,  Flor.  brit.  1.  pag.  }09. 

Ligufiicum  {tutvm)t  foliis  eapiUariius.  Crantz', 
•Mpeg.  I99< 

Ugujlicum  (meum)  ,  foliis  II  fia  tripinnttis  ; 
ftliolis  MpHl4fil>tis ,  muliijidis  ;  fimnUut  ttongitit. 
moBà.  Synopr.  pag.  ^09. 

BH0MVif'  SiffUmtiit,  Ttmgi. 
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aiMw.Sc«poLCan.  1.  n*. 
UgafKam  ufUttemm.  tam.  Flor.  ftanç.  J.peg. 

Moim.  Rivio.  tab.  61,  —  Blackv.  ub.  jij. 
( Kayi^ifiTROU,  flP.  ). )• 

L'on  voit  par  cette  fynonymie.  que  cette  erpèce 
n'a  paa  motos  varié  de  gemes  que  la  précédente* 
Ses  temences  (bot  alongéet .  â  cAtes  faillaniei. 

4.  /£thuse  de  montagne.  JEthmfa 


JEtkufa  (  bunius  )  ,fo!îotis  radicalibus  pinnatls  , 

cauUnis  màtt^artito-fttatsis.  Lion.  Syll.  veget.  pag. 
a86. 

Carum  bunius.  Sif9t,  Net.  edic.  ix.  peg.  7M"^ 

Jacq.  Hort.  tab.  198. 

Carttm  (  bunius  )  ,  umbellis  feptemfiJis  ;  foUU^ 
idicalibus  ttrnatis  quinùtifqut  ;  cjuimis  bipimutis^ 
ntaribus  ;  fummis  fttaceis.  Gouin  ,  111.  20. 

Dauau  ptuoftUni  ftu  coriandri  folio.  C  Bauh. 

Vin.15*. 

S^pàsifiatÊm,  lim.  ^poc  174.  (&r  <SaiMe.  ) 
Sr/r/i  iaiiiaj;  Vaha,  FlOT.  dlOph.  VoL  X,  pag. 

j88. 


ttrophyUum.  Moench.  Meth.  86.  (  F 9y<{ 

ifiTiraiB/U*.  4.) 

5.  JEmoM  d'Aken.  JUbj^  fium.  Aie 

JEikufa  foliis  omnibus  muliipa'i'no-fdiicds  ,  /b- 
liotis  fubvertidllatis  ,  eattU  nuUtiJblio ,  viiginis  p*' 
tiolorum  anguftis  ,  inv^men  tummfiM  f^yfhfUif» 
Ait.  Hort.  Kew.  vol.  i.  pag.  jy^. 

Cette  efpèce  fe  diftingne  de  toutes  les  autres 
par  û  collerette  unîverfelle  compofée  de  plufieurs 
folioles ,  tandis  qu'elle  n'exifte  pas  ordinairement, 
ou  bien  ne  conliAe  qu'en  une  ou  deux  foliuUs. 
Sts  tiges  Ibnt  garnies  d'un  grand  nombre  de 
feuilles ,  toMH  à  divifiona  nombrenfes ,  trèt*. 
fines  ,  prerqoe  flStacics  1  lesfisBeles  prefque  ver-' 
ricillées.  Les  pétiolca  iSMtmnnit  à  leur  beliij  do 
gaines  étroites. 

Cette  plante  e(l  cultivée  dam  les  Jardina  bo«. 
taniques  en  Angl<  terre.  $00  lien  mal  n'oft  pat- 
connu,  7^  (  Alton.  ) 

i£XTOXlCON  ponâué..C«<«*M0«fini0««)Mi. 
Rnta  8e  Fav. 

^xtùsieon  fotih  oiio^i*  ,  fititki  fKaSatUm 
Ruia  8e  Ht,  Sjrft.  veg.  Fer.  pag»  x6o» 

Cînre  de  plante  ét!ibli  par  les  auteurs  de  It^ 
.  Fl»re  du  Pérou  ,  dont  les  rapports  naturels  ne  font 
I  piienpeftaflbbiio  coonm  pour  m  détominet 
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U  ËUMlle.  Ceft  ua  «ibr*  très-élevé ,  qui  refte 
toofoars  vert  ,  «mi  de  ftaHÎM  ©blnngucs , 
ponâiiées  à  leur  uce  inférieure.  St:<;  flturs  foni 
oioiques  i  elles  ont  un  calice  extérieur  d'une  feule 
fièce  ,'s'ouvranc' latéralement  ,  &  un  imeiicur  i 
cinq  foliolticaduaues.  La  corolle eft compoiec  do 
cinq  pétile!iCrénel«5$;e!!erenfermedan$foncem»« 
cinq  petites  éca  Kes  en  c  crc.r  à  la  h.\fc  dsi  péx:-U  s. 
Les  écatnines  font  au  nombre  decinci,  fertiles 
dans  lei  Itenn  ihâ'es,  ftérilesdans  lesftmetles  j 
elles  erroiirenti  dans  cell' 5-ci  ,  un  ovaire  fur- 
monté  d'i.n  !*yle  fim^  le  .  I.tt-  ral ,  teiminé  par  un 
fligmate  bifi  'e.  Le  fruit  c  rililio  m  lpc  gr.ip[>e  à 
gne  feule  limneiic*,  de  U  tome  d'une  petite 

Cet  aibre  crcit  dans  les  foritt  du  Chili.  Son 
ficuit  eQ  Y^oéneux  j  prinsipalement  pour  let  chè- 
vres qui  en  margcnt.  Ceftl  'origine  de  ion  nom. 
o.ii  fi^nifi.'  poifon  de  ckh'res.  Il  porte  Ml  PécOII  le 
nom  à'aceyiuniUo  ,  petite  olive. 

AFZF.I.ÎA.  Nom  donné  par  Erhrart  à  quel 
<)Uf«  eipères  de  moulTet  du  genre  ^/^Km  de  Linn., 
c.  '!  ft^vig  tt  Biidel  oocraagétf  p«iiDtlei««(|k. 
(  'f^'v^l  Wiissif.) 

AiZELiA.  <  Gmel.  Svft.  Nat.  9-17,  Wahh. 
l  'or,  carol.  pag.  171.)  Gmelin,  d'après  Walthe- 
1!^$,  avoir  décrit,  comme  un  gtnre  nouveau  , 
fous  le  notn  à'cf\eitat  une  plante  de  la  CacQiine» 
que  Michaux  a  reconnue  devoir  appartenir  au 
genre  gtrurdia.  Lir.n. ,  &r  dont  il  a  fair  une  efpèce 
ou'il  nomme  gtrardia  afftiia.  (  Koyti  GêRARSi  , 

AfzèliE  d'Aftique  Afiilla  afriama.  Smith. 
Af\tlia  yUulc  tkmût  t  aitrupù  pinaatis  i  fioriiut 

À({elit'tfrtiaMâ»  Smûk,  AÇt. Soc,  Lian.l«nd. 
vol.  4. 

Arbrilfeau  de  l'Afiique  équinoxiale ,  d^Mit 
M.  S  i.ich  a  forroé  un  genre  particulier  fous  le 
nom  à'tif[tlia,  déjà  employé  pour  deus- autres 

Seores  rupprimés,  donr  nous  avons  parlé  plus 
jut.  Celui-ci  appariierr  à  la  fimi  le  des  légumi- 
neufes .  &  Te  rapproche  à^itaffii.  Il  a  (^pur  cat^c- 

tè«  eflemlôU  '  ■     -    -  } 

•»  «  • 

Un  cjl'tct  tuhuU ,  à  quatre  àécoupurts  eaduquts  ; 
gnt  corgiie  tompofée  dt  qmatrt  ftt'aits  onguiculés  ,  le 
fi^ritmr  pUt  gnmit  ^  itamian  Smt^  kuic  fr- 

ti'ts ,  les  Jeux  flférU-rcs  ftén/es  ;  un  ovaire  p.'.r.L.iu 
a' un  fiyie  fimfle  y  fabulé  ,  ttrmini  car  un  ^itni,:u 
aigu.  Le  fruit  tonfftt  ta  unt  goujtagàkaji',  i  plu- 
ftutê  loftit  «fHUmam»  piufitmgt  fimtgees  noires  ,  m- 
vttopptts  à  Uur  bafe  par  un  qjàtU  ^jtn,t  jnUf  couUwr 
fourprt. 

,  CttukatSi  dkari^deiiBMUBalmntfritt^ 
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nis  do  Ccttilk«  pétioléei ,  alternes .  ailées ,  fitv 
impaire.  Let  fleim  font  d'aoo  coukur  louge- ton* 
céo«  di^fées  en  gnppct. 

AjGALLOCHE.  Exeâcaria.CepmÊÇfttâm 
i  la  £unille  dc«  4uf  htrks  i  il  fie  tappmclio  én 
etotw,  Soa  canâiîe  effiemlet  eft  d'avoir: 

Des  fieurs  dioï^ues  ,  les  mâles  difpofées  en  an  ckt- 
ton  cylindrique  ;  un  ciliée  j  ptine  fcr.fhlt ,  à  mt 
feuU  éeaiilti  foimt  dt  eonlief  trois  itamiatt  dif 
tinSts  ;  dms  tes  ftvt  fim/tlUs,  mis  isMUesiféiit 
Je  :o-o  V  ,  w.  ovaire  ;  tttit  JfyitS  f  tUU  ttffilt  i  tnis 
loJtt  moiiojj ermes. 

Ce  genre  renferme  des  arbuHes  fxottques,  à 
feuilles  alternes^  munies  de  ftipules.  Les  fletiti 
fr>nt  difpofées  en  épis  axiilaires,  ordinairener.t 
lichts  clans  les  fleurs  mâles,  plus  ferrés  dans l<l 
fcmeiks.  M.  S»'ittz  avoir  formé  un  genre  parti- 
culier ,  fous  le  aoni  do  gymaashts ,  de  quelques 
efpèccs  <{a'il  a  ilopuii  nriHiww  dtfWf  a|farttiir 
aiacawaouM.  ...... 

I.  AciiLLOaUd'AinbMM.  Ateâevh  âgaOnJtê, 

Linn^ 

ExctCdria  dioica  f  fioriius  fejpliius  ;  fiaminim 
tripunitis  ,  femineis  nutmofis  ;  foliis  Ovatis  ,  atativf 
culis  ,  erenatis.  Svarti ,  Flor.  Ind.  ocdd.  vol.  1. 
gag.  1 121.  —  Wiilden.  Spcc.  Plar.&  vol.  4.  pag* 

EjKtcaria  agjHoc/tj.  Linn.  Spcc.  Phnt.  vol.  i. 
pa§.  1451.  — G2ru1.de  Fruâ.tab.  108.  —  Lai»' 
1iLub.805.fig.  I  Se  1. 

Àrf  or  exiéu^ns.  Rumph.  Amb.  vol.  l.pig.  î?"* 
tab.  79  ^  ^^lutitfe-nina.  (  l^ioyif  AG^UOtH», 
pag.       &  pour  le  u*.  1,  vojrj  Garo.) 

1.  Agal LOCHE  camectie.  Excs£aria  camtitit. 
Wiitd. 

Éuêùria  'itRttîon&s jiffilitus', femineh  fpi- 
etds  i fiHis  9VMo-oi&i^s .  tKutk^cu&s  t  inttgtmnùt. 
WittdT.  ^ee.  vol.  4.  pag.JBâ4.  tfi.  x, 

Càmeuia,  Rheed.  Malab.  vol.  y.  pag.  89* 

Arbre  d'environ  quarante  pieds  de  haut»  deat 
le  bois  eft  blanc ,  l'écorce  cendrée ,  d'où  déceub 
up  ftic  liiteiix.  Ses  ft  niil-.-i  fcut  pétiolées,éparfe<, 
ovalcs-oblongues,  irès  eniières ,  arrondies  à  leur 
bafe  ,  un  peu  aigoès  -fit  même  quelquefois  un  peu 
a  'la.iivks  ,  d'un  vtfT-forr.brc  en  <i«  (Tii^ ,  plo* 
cUuts  t.n  dilTous.  Les  fleurs ntàics  (ont  odorantes, 
,  d"un  vert- blanchâtre, difpofées  en  épis  ,  axilbin» 
versTêxtréihitédistrameatK«  longs,  trè$-gréle$. 
1.0$  flenri  ftmelfea  -fooc  difpoféà  en  grappes  p!» 
courtes  j  laau^Efcs»  ftoémt  àt»  oaks  i  um 
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cnqufs ,  v«rte$  ou  d'un  vert-fimcé  • 
trois  lemiiices  arrondies. 

Cette  plaate  croît  au  Malabar  ,  dans  les  lieux 
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f.AcAuocHE  giandofeaft. 

bfa.  Svariz. 

ElÊCtcaria  monoUa  ,  foribiu  ytdjcellaiisf  fiamini- 
êmt  emgbm^ratij  ;  fquumâ  glandultftri  ;  ftmutt  'ts 

fcjjllisui  ,  Çoi'.tarlîs  y  joins  owiits  ,  d^umin^lii  ,f*b- 

J'ctrattt.  âvaiiz ,  Flor>  lud.  occideot.  vol.  i.  pag. 
11*4.  . 

R:iini  f'uBu  glabro  ,  arhor  jullfcra  ,  USifctns  ; 

J6U0  myniao.  Sioan,  Catal.  151.  Hift.  1.  pag^  7. 
lab.  ifL  fif.  2* 

Son  tronc  s'élèw  è  ntft  ^cds  de  haoct  U  efl 

r^vètu  d'une  écorce  cendréa»  roufe  CO  dedans. 
Les  rimeiux  font  diff<is  ,  étalés  >  cylindriques, 
glibres,  ladtefcens,  £;ainis  de  ftui'.les  .lîternes  , 
péiioke«&«  épaife»^  ovales- acuir.inées .  glabres  « 
vertes, liliântes ta  «Mm*  un  p«u  dentées  en 
fcî« ,  longues  d'itn  pouce  )  les  pétioles  flabies  « 
trèf-couro  I  point  de  ftipoks. 

tet  fiems  tnllet  fqnt  réunies  en  chatons  Mches , 

filitortrvtv  ,  vers  l'extrémité  des  ramrr.nx;  chai^iie 
ftsur  po\teç  liât  u;i  (.'efluelle  ircs-touTt  ,  muni 
d'une  écaille  cii  ciii.ile  ,  concave  ,     dt-  t  r  ^  j  lix 

fkaiàes  /on petites,  placée»  fur  deux  lanes  ;  ks 
limcM  un  peu  plus  longs  que  l'écaillé  s  Tes  an- 
tiières  glcbuieufes ,  i  deux  loges.  Lçs  (ieuis  fe> 
mêles  frmt  Iblitaires  ,  feffiles  à  la  bafe  des  tha- 
to.^s  rniles  :  leur  ovjire  elt  ovale  ^  tneone^foit 
petit  i  le  Ityie  court ,  tiifiie  j  les  ftigmatcs  icconr- 
bés.  Le  fiuit  tft  une  capfulc  prcfque  ronde,  tri- 
gone',  prefqu'à  trois  coques,  à  trois  loges,  de 
couleur  marron ,  renfèmiant  des  femences  foli* 
SeanoiMlies. 


Certe  plante  croît  à  la  Jamaiqae^  duS  ks  fiwilt. 

]^  (  Defcript.  ex  Swan^.  ) 

6.  AcALLOCHB  à  feuilles  eUipti4)ues.  ExtàtarU 
timifoUa.  Svam.  ' 

Excâearia  dîoicj  yjbnhu  ptdUtUMu  ,faminibus 

<w,  ottu/u.f  fuiin:egtrnmht  Svinx  ,  rlor.  Ind« 
•SÔd*  vol.  2.  pag.  Il  19. 

Gymnantkes  (dliptica  )  ,  iioica  ,  jUminikut  tri' 
furiitu  iftminch  amt/uaeeit.  Svutz  ,  Prodr.  96. 

Arbre  de  donr.c  à  i^uatotze  pieds ,  point  U^f- 
cent ,  chargé  de  rameaux  glabres ,  cylindriques , 
iragiks .  garnis  de  feuilles  ovales ,  oblongues , 
obrofet'«  w  peu  comces,  loneues  de  trois  à 
quatre  pouces ,  'glsbief  A  lewt  Abi»  faces ,  lai> 
liantes  en  dcfliis ,  à  detelttm  trèi-olMftfrt  on 
pMl^-eiKi^'LeeiMn  tamUm^vmi  k»  laon 


mâles  réunies  en  chatons  axillaires  ,  filifornus , 
longs  d'environ  un  pouce  &  demi{  le  rachts  gla» 
bre,  flexueus}  chaque  leor  pédkellée ,  forr  pè. 
tiie,  munie  d'une  écaille  concive ,  prefoue  rondf  i 
de  trois  filam^ns  réunis  à  leur  baie  ,  très-courts  ; 
dfux  autrts  t ^  jil'-i  fort  petites  ,  ti!iét;s ,  aaiini- 
nécs  à  la  bafe  de»  Hlimenj  j  les  anthères  arron- 
dies. Les  fleurs  fêoiellcs  font  difporées  en  petites 
grappes  axitlaires  ,  folitaire»  i  l'ovaire  très-petir) 
un  flylc  coilTT }  trois  ftigmates  réfléchi».  La  cap- 
Tl-Iç  ell  â  peine  de  h  i;ir)|T-ur  .l'un  |  etit  p'tis  , 
arrondie,  à  trois  coqueS,  à  ttuis  loges,  contcnauc 
des  femences  foUtaices. 

Cette  plante  cfolt  fur  Ics  hlutes  montagnes 

la  Jam;iïquc. 
7.  AcAtLOCHl  luilaote.  Excétarit  lucida. 

Excdcarîa  monorca ,  fioriiu  pcdîctllatit ,  ftami- 
nibui  trickotomis  ,  femintit  peduncidalU  i  fvUii  tU 

lifùoi ,  fui>finmù»&mttu,  Fkr.  |iid.ocad.  voi  1. 

pag.  1112.  • 

Gymnantkes  lucida.  Svattz  ,  Prodt.  66. 

ArbrilTeau  dont  les  tiges  fe  divifent  en  rameaux 
épars,  cylindriques,  glabres ,  un  peu  erïîlés ,  gar* 
nis  de  ftatllese|Wrfe$,  nombreures,  ovales,  eu- 
nétfbmes  i  leur  bafe  ,  quelquefois  un  peu  tllip- 
tiques  ,  obtufes  à  leur  Commet  roides,  glabres  i 
leurs  deux  faces  ,  luifantes  en  dcflas,  longues  de 
deux  ï  quatre  pouces ,  à  dentelures  un  peu  écat- 
tées.  Les  chatons  des  fleurs  mâles  font  asillakes* 
fedilcs ,  foUtaires ,  longs  d'an  dimi-pooce  8r  plitH 
(hjqiit  fleur  un  peu  pédiceîlée  ;  les  éiai!1»<i  ca!i- 
CHulcS  concavt  5 ,  un  peu  arromiies ,  iuibii^uécs 
avant  la  floraifon.  Les  fiîamens  très  courts  ,  réunis 
à  leur  bafe)  les  anthères  oetites, oblongues,  tri- 
gones ,  i  trois  loges.  Les  fleurs  fitmelles  font  pref« 
que  l'olitaires  i  la  bafe  des  chatons ,  fotitenues  pat 
un  pédicelle  long  d'un  demi-ponce,  glabre,  dr^tt, 
tfijngulaire.  La  capfule  cfi  prif^ue  ronde,  incli- 
née, de  la  groflcut  d'un  pou.  à  uois  loges  f  les 
femences  brâaes,  foUtaÎNs,  ^biei,  un  pfw.ai- 
rondics. 

Cette  plante  croît  dans  les  conuées  méridio« 
nales  de  la  Jamaïque.  1^  (K/!) 

JGAPANTHUS  nmielliferaj.  (Lhér  )  (  r(>yc{ 
ClUMOU>ll*.4.> 

AGARIC.  (  Ftyti  Bout,  SuppL) 

AoARic.  (Amaaiu  Lam.)  Agariem.  Ce  genre 
avoic  été  nommé  iimuiùu  par  M.  de  I^marck  , 
d'après  Dillân  &  lialler,  le  met  agjiicus  de  IJnoé 
ayant  été  employé  ,  par  les  botantftcs  qui  l'ont 
précédé,  pour  le  genre  àùltau  Linn.  i  mais  depuis 
wès  4»  tieme  ans  que  M.  de  Lanarck  a  piélencé 
le  gcme  tnumitt.  la  dénomiitttkw  de  Linné  arait 
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prévalu ,  j'ai  crn  d«voir  également  eh  faire  afage, 
&  la  rubfiitiier  au  mot  tméMiu,  Par  k  même  ni- 
Ion ,  1«  genre  «f«m  de  M.  de  Lanarck  reiaaieti- 

•  tionné  à  l'article  Bolet,  Suppt. 

A  l'époque  de  la  publication  du  premier  vo- 
lame  de  cet  ouvrage,  les  champignons  n'avoient 
encore  été  que  très-peu  étudiés,  &  les  efpèces 
connues  étoient  l>ornées  i  un  nès-petit  nombre. 
On  peut  jager  par  ce  feol  article ,  comWen  il  s'eft 
étendu  par  les  tra/auY  <1e  p!ufi?iir$  favans  diftin- 
gués,  tels  que  MM.  Bulliard ,  Perfoon  ,  Palifot- 
Beauvois,  Paulet,  &c.  &  beaucoup  d'autres  bo- 
tanides  étrangers.  M.  Pctfooo  «WK  donné  fur 
.cette  partie  roomge  te  plus  méthodique  8e  le 
plus  coniplcr,  l'ai  .ido^  té  une  partie  dî  fes  genres, 
ta  diftiibutioa  méthodique  &  fes  diviiions. 

Espèces. 

.|.  I.  AmANITA.  Perf.  Cft.imr-^nons  munis  (fuie 
(otfft  qui  les  tnvcloppt  en  tiiutr  dans  Uur  Jeu- 
suffi ,  &  laiffe  ftUpmf^  du  ùmUmm  fir  U 
ehaptm». 

1.  Agaric  prititantûer.  AsarUus  venuts. 

^  Agaric  us  (ananita  verna) ,  aeris,  totui  candiius, 
pîleo  dimk-n  fubinfuttdibuliformi  ;  fiipite  iongo ,  fr- 
/iJo,  eytindrico.  Perf.  Synopf.  p^  ajo»  »*.  6. 
(  y^oyii  Amanjtb,  n«*.  jl.) 

1,  Agaric  bulbeux.  Agaricus  hulhofus. 

Agaricus  (amanita  bulbofa)»  totus  candidus  , 
pileo  convtxoi  fiipitt  tiongatOt  MttttlutOj  bulhofo. 
Peif.  Synopf.  Fung.  pag.  150.     7. Ama- 

}.  AcAnrc  à  verrues.  Àgaricus  vemeofit. 

Agaricus  pUeo  ktmifphàrico  ,  kctvolo  ,  citrino  / 
iamtUif/Hfiutm  «ttir.  Decand.  Sfnopr.  pag.  4; . 

o.  âmmÊM  (  citrina  )  ,  pi/n  giabro  ,  àtrin  , 
km«mt  J^t^  éiU4,  Perf.  SfoopT.  pag.  251. 
7. 

$,  Amm^u  (  mappa) ,  ^Uo  ptvefiente  ,  verrucis 
flfi^ntUus  varîegato.  Perf.  I.  c. 

y.  Amanita  ^viridis),  pi/eo  convero  ,  ohfcure 
viridàf  ut  p/arimtun  nudo  i  iameWs  fiipiitque  aiiis. 

Ferf.  L  c.  (  Ff7f{  Aicamitb»  o*.  47.) 

4.  AoAaiC  orange.  Agariau  smnuitiamt. 

(amanita  aurantiaca),  magiuu,  pilca 
9f  auraniio-rubro  ;  lamcUis  ventricrjts  , 
f  f  vtneis  /parfis  fi ipiteque  albis,  Perfoon  j 
^ruopr.  Fung.  pog.  x$x»  ft*.  lot 

fi.  Amanita  (  carfirea  ) ,  tota  aurea,  pileo  flriato. 
Perf.  |.  c.  —  Schxtf.  Fuog.  vol.  4.  pag.  6^ 
ttbk  147' 
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y.  Âgârieus  ovoidts  ,  albus.  BBB.IiaA.  tib. 
(  Vayei  AUAMiTfi  «  n*.  46.  ) 

Agaric  noudieié« fiuflb  «coDge.  Agtnm 

mufcarius. 

Agaricus  (amanita  rr.ufcaria),  pileo  aurMiiof 
ruiro  ,  nitido ,  planiufculo  ;  verrucis  ,  lamiUufifkê' 
que  candidis.  Perf.  Synopf.  2  jj.  n°.  1 1. 

Agaricui  imperulis.  Bjtfch.  Clem.  Fung.  pag.  59. 

/I,  Amanita  (  formofa  )  ,  pileo  auranùo  ,  fulvo  i 
verrucis  Iaxis  ,  fabjlavefcer.iibus  ;  iamellis  alUsf 
fiipit*  fiav^ctntt ,  iongifimo  ,  fi-iamofo  •  fioftUê, 
Perf.  I.  c.  —  ObferT.  M)-col.  2.  pag.  17. 

y.  A*iUBUta  (paella),  minor,  pileo  conveu, 
verrucis  ut  pluriaiimdtnmitn»,  Peif.  I»  C.-*SduA 

Fung.  tab.  18. 

t".  }  Amanita  (  ombrina  )  ,  pilto  planiufitdo ,  t 
fuligineo  -  fubfpadtuoi  vt/mcii  ,  iêtmdUf  fi^tUfl^ 

albis.  Perl.  1.  c. 

Agaricus  macuLtus.  Schzff.  Fung.  ub.  90.  (K»}. 

AaaAiiiTi»B*.4f.) 

6.  Agaric  â  petite  coiffe.  Agaricus pufillus. 

Agaricus  (amanita  pufiUa  pi/eo  htmifpkumt 
umbonato  i  Iamellis  vtntricofis  ,  rofeis  ;  fitpiit  bn- 
viufculo  ,  albido  Peif.  Synopf.  pag.  249.  n*.  J.  ^ 

Agaricus  volvaceuj  ^  var.  ^  ,  minçr,  Bull-  Hnb» 

tab.  $)0. 

Cette  efpèce  tf>  fort  eléçante.  Si  coiff; ,  de 
coul.ur  giifâtre ,  fe  déchire  en  quatre  ou  cin^ 
lanières  ,  oui  perfiflent  i  la  bafe  du  pédicule: ce* 
lui-ci  tft  DÎanchatre,  tranfparent,  cylindrioae, 
plein  ou  filluleux.  Le  chapeau  tH  Rlibre  ,  MiniP; 
phérique ,  large  de  trois  à  quatre  lignes,  travetfe 
par  des  lignes  noirâtres,  en  rayoïu»  furmonté 
d'un  mamelon  convexe,  perfiflanr.  Les  tanietfoiK 
larpes ,  épaifle^,  peu  nombreufes,  alfcz  dirtinteî 
du  pédicule  ,  inégales ,  de  couleur  de  rofe  dans 
leur  écax  adiihe. 

Cene  plann  croit  en  antoniie^  dam  ici  jarfi» 
Seteabok 

7.  Agaric  â  grande  coitfe.  Agaricus  vohateus. 

Agaricus  (  aontlita  virgau  )  ,  cafpitofa ,  pUtf 
campanulato ,  eenieo  ,  piiofo  ,  cintreo  uigrofue,  W 
rie^iiio  ;  lamtllis  pulverulentis  ,  ru^ê'HiUUlMtltit» 

Ptrf  Synopf.  pag.  149.  n".  4. 

Agaricus  volvaceus.  Bull.  Hcrb.  tab.  z6l. 

fk.  Agaricus  bombycinus.  Schzff.  tab.  98.  ? 

Sa  coiffe  eft  entière,  perfiftante,  d'un  gris  tta» 
verfé  de  licnes  noirâtres  ;  elle  fe  déchire  enfuite 
à  Ton  fommet  en  cinq  ou  ùt  découpures.  Le  cli^ 
pea««  hrfe  d'enviiwi  iMiipoK<i»ti|ibi" 
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en  ,  enneHKfint ,  traverfé  de  lignes  noires ,  <']- 
vergences {  d'abord  convexe,  puis  pUne,  puhel- 
cent.  [.es  feuillets  font  blancs  dans  leur  jeunefTe  , 
de  coukur  de  btiqu«  dam  un  ^eavtAcëi  le  pédi- 
cule plein,  cylindriqa»  8ebttiidl|tit.LapbiWt 
donc  la  co  ffc  ti\  jaunâtre, 110 poavoit  mi qa'ttne 
variété  de  ctcce  eipècc. 

Cette  plante  crok  en  été)  par  groupes  «  fur 
le  on  Ar  dsM  les  Anes. 

8.  Agaric  engaîné.  Agaruus  vagiiutus, 

Agaricus  {  amanica  livida  )  ,  pileo  uml-onato  , 
ftmiuftuio,  firiaio  ;  plitnbto  Lvido  ^  lameilis  cM' 
éâis  ,  fiipite  ijft  volvâ  vaguutO,  PctL  SjflMpX.  «47. 
Decand.  Synopf.  4^. 

.  Jgariau  vtfinatus.  BuU.  Champ,  tab.  511  & 

•  m.  Amûtùta  livida.  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  1014. 

Àforiciu  piumèiiu.  SchzfF.  Bav.  cab.  8f  &  86. 

Jmmàê  (ptUefcetis),  pUeo  ùct»  ^  «m  siàido' 
ftU^iuu;  iifiafiUtvi.  Perf.  I.  c. 

Amifiitj  (  hyalina)  ,  pilto  flifite^  ietyUo  « 

lamtUis ^dvifrentibui.  Perf.  1.  C. 

Agaricus  hyaliiws.  Schzff.  1.  C.  tab.  244. 

y.  Amjiti/a  f  ftifcefccns  )  ,  p  Uo  fuiconvexo  ,  ni- 
tido ,  è  /ivtfctntt-fubhipatito  ;  lamtHis  caniiiit  ; 
Jiipiu  fu'inlitto  ,  itx'ido  ;  volvâ  allfidi.  PcrT.  I.  c. 

/.  Amanitu  (  fpaiicea  )  ,  pilto  fubcampjnuljtc  , 
tmèaaaio,  fi'iato  ,  fragili ,  Çpad-cto  }  lameil:s  ian- 
didit;  fiipiu  fyàMÊUii^o  ^  fi^eefaiu*»  Peif.  i.  c. 
pag.  248. 

JftriM  fkhmt*  ScbdF.  Fang.  tab.  9;.  ? 
i.jfytri^  U£iu.  SctisHT.  ub.  245. 

AT.ûniics  (  badia  ) ,  mjjor ,  piU»  iaéh  f  nitiéfS 

lamtUis  fii^iaqi-t  diLù  cajïaneis.  Perf.  I.  c. 

Ç.  Ama  nitd  (  fubvifcida  )  ,  piUo  pliiniufulo  , 
tehracto  ,  fidvo  ,  fubvifido  j  Jiipitt Jquamofv,  coneo- 
kn;  lamillis  «lbiâU,?ttU  I.  C.  (f>yf|;  AmaNITS  » 

Cette  efpèce  varie  braocoup  par  la  eoeteor  8r 

b  grandeur  ;  mais  on  la  reconnoît  conflammcnr 
en  ce  que  la  co  fîe  A'nà  elle  eft  fortie,  forme  une 
p:ine  cylindricuf  ,  ex-  h-ii  fous  terre  ,  &  alongce 
i  la  bafe  de  fon  pédicule.  Le  chapeau  d'abord 
nèf-conveve  «  ptrit  plane ,  large  de  trois  à  quatre 

EDuces,  roux  ,  marron  ou  fauve  dans  fa  jeuneffe  , 
vide  dans  un  âge  avancé  ,  toujours  fttié  fur  fe» 
bords.  Les  lames  font  blanches  ,  inégales,  rayon- 
lUntèS. adhérentes  au  fommec  du  pédicule  :quel- 
fiefebofi  trouve  des  débris  de  la  coiffe  qui  for- 

ttcbe»  fiv  le  chapeau.  (Dmm^)  . 
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f).  Agaric  rade.  AgarUus  afptr. 

Agaricus  (amaniti  afpera),  piUo  caritofi,  ccm- 

paUo  ,  umbonjto .  rutjcfcentc  fuUginto  ,  vtrruiij  a^u- 

tii  afprro;  lumtiiis  confints  ,  c  imiuin  ;  jlipke  lon^J^ 

jiiriitofo  f  fuiiulioj'o.  Ftifoon,  Synopf.  pag.  lj6. 
n".  lé.  —  AbbHd.  Farc.  9.  le. 

Agaricui  xe'ru.of:i.  Hiill.  Hctb.  ttb.  fl^.  — 
[-ain.  llluOr.  Gen.  ub.  S82.  iîg.  4. 

Cette  plante  «  une  odeur  ftMrte^dëûgréable. 
Son  pédicule  efl  long  de  denx  00  trois  poocei  » 

un  peu  renflé  à  fi  hafe  en  f  irme  Az  bulbe ,  point 
filtulvux.  Son  chjpEan  ,  d'abuiil  t  troit ,  liéi-niffjhc- 
rique,  finit  par  lievtnir  un  p.  a  tontavc  ,  large  ds 
crois  ï  quatre  pouces  «  d'une  chair  compacte  ^ 
blanche  ou  rougeâire.  Les  lames  tant  blanches  » 
nombreufes  ,  inégales ,  recouvertes ,  dans  leur 
leuntlT..' ,  d'une  men-.bra.ne  qui  fe  rabat  en  forme 
de  collier.  La  coitfe  cft  incomplète}  elle  difpiroit 
après  le  premier  âge ,  &  laiûe  fur  Je  chapeau  des 
plaques  prodrainemes ,  fouvent  poimoes. 

Cette  plante  croît,  dans  le  cour.uit  de  l'été, 
aux  lieux  humides,  dans  les  bots.  On  la  foupfonne 
vdndnettiè. 

iQ.  Agaric  felitaiie.  Agaricus  frlitariiu» 

Agaricus  /MSM  alhiu  ,  fite0  fimn ,  mHà  « 

deprtffo  ,  vtrrucofo  ,  tifptro  y  lamtU'S  latis  ,  pttucutd 
minimi  adntxh  ;  jhfite  pUno  ,  titUa,  baîicfo ^  ffmu^ 
nu  fo  ,  ..•'".i /j' 13i.ca"d.  Synopf.  pag.  41*0*.  jCo. 
—  Bull.  Heib.  tab.  ic  Se  ub.  ^95. 

Ce  chamsignon  eft  d'un  blanc-f.)le.  Son  pédi«. 
cule  eft  droit ,  long  de  fix  à  huit  pouces ,  plein  , 
épais  à  11  ba'e  ,  garni  e;ail!"S  ,  qui  Ibnt  les  dé- 
bris di;  la  coiffe  iiiLon.oIr  u  i^ui  le  rccouvtoit  dans 
la  jeur  elle.  Le  chapr  tu  e)t  prefque  plane,  avec 
un  léger  enfoncement  au  milieu  :  il  a  fix  i  (epc 
pouces  de  diatnctre  f  il  eft  parfemé  de  veriuee 
éparfes  8c  proéminences  «  qui  font  les  fragmens 
de  ta  cnifT?.  Ses  feuillets  font  larges .  épais ,  non 
contigus  avec  le  pédicule,  fur  lequel  ils  liilVrnc 
leur  marque.  La  noembrane  qui  les  receuvrou,  le 
rabac  en  tôrne  de  ooUier  fur  lé  pédiod» 

Ce  champÏE^n'tn  croir  en  pré  ,  a  l'ombre  ,  dans  les 
bots  i  il  a  un  goût  exquis.  On  le  mange  cuit  fur  b 
gril ,  avec  d»  beurre  0e  du  <èl.  (Deamd,  ) 

II.  Agaric  rrès*grand.  Agaricus  ampUs. 
Agarmu  (atnantia  ampla  ) ,  pîtte  cmofo ,  tarif- 

0mo  ,  munno  ;  rnjrg-r.c  lt\  s  ■  verrmii  crafftufcitlis  , 
dilmioriiius  i  Jiifitt  Jviido  ,  crdjfîjfimo ,  alào  i  itumUié 
angufiit,  (T^lk^aiiUt  Fnf.^raMfC  FiMf.  fw  tfj. 

II".  I 

C'eft  une  des  plus  grandes  efpèces  de  ce  genre. 
Son  pédicule  eit  blanc,  très-épais,  potoc  fiftu» 
Uuz«  nmwj  ven  (m  fpoMBN^  de  ptciCN  I 
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éfnttcs  ,  tranfverfales ,  étroites.  S;  s  limes  font 
ëpaîfles ,  étroites ,  larges  d'environ  trois  lignes. 
Le  chapeau  eft  charnu  ,  très-large  ,  lllfe  à  fes 
bord»,  d'une  couleur  claire  ,  pariemé  de  verrues 
prefque  cpnlparcntes,  un  peu  épailTes. 

Ce  champignon  eft  rare  t  il  (t  trouve  Titr  les 
■MOtagnes  ,  dar.s  les  bois  de  pins.  Sa  faveur  fe 
npprocbe  de  celle  de  Vagariaa  campefirii,  (Perf.) 

11.  AiSAftlc  vcrdloe.  Jgarieus  vh^ttMt, 

Aforictts  ^amanua  virefcens  )  ,  f.'.Vr»  urr.of-: , 
piano  f  pallitxe  virefleutt  ;  vtrrucis  criijfu  ,  pùl-jtà.ris , 
alhidis  ;  fliphe  croj/î  ifcuio  ,  fjuamuloJo-vUUfi  ,  ton- 
dtdo.  Perf.  Synopf.  pag.     j.  n".  14.' 
« 

.  Son  pédicule  eO  tong  de  cois  on  quatre  pou- 
ces .  un  peu  épais ,  blmthâtre  ,  couvert  d'écatlles 
molUs,  velues;  il  fupporte  un  chapeau  phnc  , 
chimu,  un  peu  fpongittix,  d'un  veri-pâle,  épai'ç 
de  quatre  à  fix  lignes  ,  couvert  de  verrues  blan- 
châtres ,  polyèdres;  la  coirf,'  d'un  b!jni.-fjlî.  Ce 
cbimpignon  croie  dans  le&  ioréis  >  il  n'ell  point 
4'iin  godt  dé&sr<ab)e.. 

1   Agaiuc  lougeitre.  AgaHeat  Mtfceiu. 
AgÊthu  (  amânita  robefcem) ,  piUo  eonvtxo , 

epato  ,  rubeptntt  j  vcrruiis  confirtif  itmtU^fytt  •«( 
àû.  Peif.  Synopf.  pag.  i)-4.  n".  ij.  • 

Afifitu'  (margaritiferus)  j  noanuUorum.  Aga- 
fitu»  fupÊlmmi.  Schcff.  FaDs.  nb.  91. 

/s.  Amanicj  (  circinnata  )  ,  pHto  hcmifphtr'uo  , 
fuiwnitilieato  f  rubefccnu  y  verrucu  obiongis ^  cinin- 

m*ti*f  ItmdUs  piMu^euUs,  aiiidis /^itê  tMtfo, 

ftptamalofo;  pilto  epucolore.  Perf.  1.  c. 

Agaricus  myoda,  f  SchacfF.  Fung.  tab.  l6 1 . 

Ce  champignon  s'élève  fur  un  pédicule  long  de 
éeos  pouces  ,  folide  ,  fouvent  bulbeuit  i  fa  bafe, 
un  peu  écailleux  ,  blanchâtre  5  il  fupporte  un  cha- 
peau convexe  ou  henùfpbérique ,  épais,  rougcâ- 
ne,  couvert  de  verrue*  oombreofes,  bhochâtres, 
oblorgues  eu  arrondies.  Les  lames  font  phncs  { 
ovales,  entières,  blanches,  quelquefois  un  peu 
dentées.  Il  croît  en  automne ,  dans  les  bois  de 
bétre.  La  variété  5  eft  plus  rare  {  elle  eft  toujours 
percée  à  fa  bafe  par  des  crous  ét  vcn.  8»  Civeer 
n'eft  point  défagreable. 

f .  II.  ACAMCUS.  Perf.  ChamfigiiMU  dfyomvat 

I.  LeP'OT  A.  Perf.  Ltmes  qui ,  en  vleilîijfjnt ,  fe  def- 
fuhent  fans  noircir  ,  recouvertes  dans  leur  jeuncjfc 
ttim  memhrant  qui  fe  déchire  ordinairement ,  & 
ftnuêian  ta* fan*  ét  saUkraMumt^mfi^aUt. 

f^ÀùÀMlcékvL.AIgaHcmf/Htnu^ 
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Affjricus  magnvs,  pilio  cirru  fo ,  umhonato^fîfém 
mofo  ^  rufeftnte-cintrto  y  Umeliis  rtniiftifutà*,^ 
i>  iiis  ;  ftipitc  àuiàafa,  igag^fm»}  aaaalù  mônh. 
Perf.Syoopf.  Fttflg.  pag.  a  y  7-  1—  ff^ler, 
Flor.  dan.  nb,yi3u^A&.  Helv.  4.  tab.  j.  fig.  1. 
—  Curtis ,  Fkir.  lead.  le.  «^Sovetb.  EafL  Finii 
tab.  190. 

Agari.us  iuLbriKus.  Bull.  Hctb.  tab.  78  &  f8j.  | 

Agariiui  vanegatus.  Lam.  Fior.  franç.  TOL  I.  i 
pag.  114.  j 

JaiamUa  mantana,  Lun.  DM.  1.  pag.  uu  t 

f.  Agaricut  (  fq iiamo fii<:  ) ,  fuperne  convexus ,  /àiitf-  ^ 
mXtÇus  ;  iamis  extra  extipiitm  coalitis  ,  latefctntiiufj  ' 

in  medio  ofUtatataM,  Aa/P  bulhofâ.  Villais,  Plaoti  ^ 
Dauph.  vol.  J.  pag.  1015.  n**.  lo.         *  ^ 

fquamis  obfoUlU.  Schcff.  nb.  18.  I-^.  — 'SiWHl  , 

F!or,  oxon.  p«g.  341.  (  Vay,  Amamite  miMe,  J 

Ce  champignon  ,  qui  préftnte  cutloues  vj-  I 
I iétés,  foit  dans  fa  couleur ,  foit  dan*  la  diipofition 
des  écailles ,  eft  d'un  bon  goûc (  il  fe  maoge  dant 
les  ctaipa^ncs,  oA  il  eft  CMUW  Ibos  lenoindi 

I  /.  AftJAic  eo  bottdier.  Ammw  thpaaUia, 

Bull.  • 

Agariiits  (  colybrinu^  )  ,  major ,  pileo  campoof 
lato  t  /quamofo  ,  pailefcnte  ;  fquamis  majufailit , 
fparps,  rufefcentibus  ;  tameiUs  alb;^s  y  Itberis  ;  ^ifitt 
longiufculo ,  floceofo-villofo  ,  molli  y  annula  fn^iù. 
Perf.  Synopf.  ifS.  —  liull.  M^ib.  lab.^Of  ftjofi. 
fig.  1.  —  Lam.  111.  tab.  S8i.  fig  2. 

Son  pédicule  eft  épais  ,  cylindrique ,  long  d'en- 
viron trois  pouces,  btuic  j f ftoleux  ,  grêle ,  mou , 
cocooneux }  (on  cbapera  campanulé ,  de  cmImc 
Uanéhitre,  de  forme  ovoîde-aion^ée.  Ses  bords  fè 

redreflent  cnfuite  j  fouvent  il  ik-vicnc  concivs 
fans  cefldr  d'être  protubérant  à  fon  centre ,  fra- 
gile ,  large  de  deux  ou  trois  pouces ,  couvert 
cailles  rcniffein-es,  plus  nombreufes  dans  les  jeu- 
nes individus.  Les  bords  font  fouvent  crénilés  ou 
lobés }  les  lames  blanches,  libres  ,  inégales:  U 
fubftaoce  peu  cbaruue.  Le  collet  fe  détruit  b»' 
qaeamenc. 

Ce  champignon  varie  dans  foa  arpeâi  ii  croît 
dans  les  b^iSj  en  été  &  daoi  le  courabc  de  Tae* 
toime. 

M.  Perfooo  die  les  variécéa  foivancM  de  ce 

champignon. 

g,  Agaricut  (  pantberinus)  ,  pileo  fshcamofo  , 
amkmato  ;  fqaamis  eonfenU ,  eiaaaataauo-fermgi- 

ntis,,  aàprtffis  ;  lamelUs  Itheris  ,  IjtiufcutiSf  laufeitf 
tHus  ifiipitt  mcdiocrif  ft^bulhofo  ,  fpuunulofo.  reif> 

le» 
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9r,n  pëJicuIe  eft  moins  éltvé  ,  couvert  d'é- 
cailles  un  peu  )  \unitres  Se  de  fibrilles  cotonneures. 
Les  Urnes  ionc  !ibr«ij  plus  larg«s,  jaunâtres^  coiv 
wesfs,  prenne  lutfiimmt  1*  cbaptau  aioaa  plus 
^paisiranneaa<la  pédicule  àpeiMl«nfible.llfinrft 
dantesboisilepiM. 

y.  Agaricus  (  crlft  uus  )  ,  parvus  ,  pUeo  campanu- 
lato  ^  atbida  i  difio  f^uamifqut  ferrugineis  ;  lamil  ii 
Mmêg  cândîdU  iftipite  ireviufcu/o  ,  c^ivo ,  fu;'rujcf- 
tmu ,  gtain  s  Mumio  fufaù.  Perf.  I.  C.  Bon. 
Faog.  tab.  7.  •  • 

Agaricus  {  cnn^pUtCiXW)  ^  fiiphatut ,  pUeo  £or- 
diék  sUù  i  Jifce  fëjitfitntt ,  fqaamofo  y  fqMmU  eon- 
t^triimi,  iMÊtUitMhy  uhjuIo  ftipiuqut  totuotan. 
ViîliL  nor.beniL  nP.  1104. 

JIgtriau  fubamlquatus.  Batfch.  Elem.  Fung. 
Cont.  *•  J)ag.  f  9.  tab.  37.  fig.        a.  d. 

CtM-ci,  qui  p 3 roît  devoir  former  ane  tfpéce 
ymloriière ,  eft  br-Jucoup  pUiS  p«;it.  Son  pt^d  cult 
eft  fiftuleux  ,  rouir,  àtre  ou  do  couleur  argemee  , 
l'-ng  de  deux  poitres ,  épais  d'une  ligne;  Ton  cha- 
pa/b  large  d'an  demi^ttee ,  bla(iciàtr« ,  campa- 
nalé j  coamt  de  pec»e«  éeafllea  ronllèitres ,  amfi 
que  •foB  centre  i  les  Urnes  blanches ,  ovalts ,  le:a- 
chées  du  pédicule.  Sgo  od^r  eft  forta  ,  îk  ù  la- 
veur fouvent  rebutants.  Il  croit  foc  h  teue  oti  fut 
le  tronc  de*  béues. 

A  Aguiau  (  concntrcai  ) .  vi/t»  ftécMnufo  , 

"  — ' —  iquanulifiut  iufo-ka£U  i  lémtîlis 
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J.  C.  —  Abbild.  tab.  J.  '  '  ' 

Cette  variété  eft  remarqua)  le  par  Ton  pé  lirnie 
JMC  frâ  plut  ^ng  f  dépourvu  d'arnean  ;  ell?  Te 
rapporte  au  précédetttei  par  h  couleur  &  la 
fmne  de-  fes  lames.  1er  écdiiet  font  ferf  petites , 
difporées  en  un  ordre  coi'crntri^ae,  erceptd  au 
centre.  Son  chapeau  elt  blancliatro,ilié4iocr«ment 
charnu.  Il  croit  aos  lioNS  llliniidM^daMlff  Vois 
dehéitiBs.      .  ^   

16.  Agaric  de  chat.  Agaiicut  fdi/ius.  Patf. 

Ag/uiau  fmhparvuit  yiko  plumafiuio  ,  fu^umho- 
U4n  f  amtone /quamitUfaut  nigrefctiat  :  uml>ri/tU  ; 

LtmtUis  nlhldii  ,  lihe'ii  i  ji'fi(t  fi/lnhfu  ,  fu-'iomo- 
lon  i  aawUo  fquamitlofof  oiii^uo,  Ptrf.  âynopf. 
paf.  161. 

Il  fe  diflingoedal'efpèce  précédente  en  ce  qu'il 
n'a  ni  faveur  ni' odeilr  l'enfil:  Us.  De  plus,  foti  chî- 

ÎîfâU  m  pref(^uc  plaile,  noirâtre  -,  (on  pëdicu!?- 
(Ibfeox;  inum  d'en  aimeao  piu»-conftant.  Ses  h- 
mes  (bn\f  Hbie»  &  Maflehânoi.  O*  la  trotive  dans 

kl  fbfdi* .  où  U  eft  rare. 

'       .  .  .  .1 

-  17,  A»iMc  4*1»  binp-dair.  JflêHr»  dUmiu. 
faf*  •••  —  •• . 


Àearic'JS  p'tieo  plant ufculo ,  fuhumhonato  {  umhone 
okii^Q  ,  rtjto  i  UmeUù  iiitrU  ,  iatiufcu/ù  ,  fifeù  i 
/ti/ùtf^iÊlÊfo  ;  tamlM»,  Parf.  SynopC  pag.  Ut. 


Ce  champignon  a  beaucoup  de  rapport  avec  le 
précédent.  Son  pédicule  eft  fiftuleux ,  long  d'un 
pouce  8r  dtmi .  an  peu  épais,  entouré  d'un  anneau 

ttmire.  I.e  chip:  au  elVpr.'fOjiie  pl^nc  ,  à  peine  fail- 
Unt  i  Ton  centre  ,  nnmi  cepctid^nt  d'une  petits 
élévation  orbfcula're ,  oh'ufe ,  couleur  de  roni*Srfl 


lame*  on  fiaiùU«t«  fonc  libres,  uo  peu  élargis. 
tnK.  d'abord  dfon  bnm-cUsr ,  enfvtte  de  coolruc 
grife  i  enfin,  d^oo  bfUO-bncé.  Cetre  cfpèce  eft 
rare,  (^n  la  trouve  dans  les  fo'èts  de  hêtres. 

li.  AoAKic  â  kmas  rouges.  Aganeu  ksmt— 
fh'i»**'  Ml. 

Agjrhus  grceariut ,  ttnuîtt  P^**  umhonMt»  ,  dt» 
màm  fuidtfrtio ,  fiavtfttntt  m  ûrmtUUa ,  gif^yt 
lamtUii  veniricofii ,  /iieris ,  wtntî»'mirij  /  ftipitg 

tenu}  ,  pifco  conio/ore  ;  annula  pano  ,  eriSo.  Perf. 
Sy  tiopr.  pjg.  161.  —  Bull.  Hetb.  tib.  jOf .  fig.  i. 

^.  Agaricus  ntgrefcens),  nigrtfcentt-futigtaeus ^ 
fUic JfKMiuiio/a.  Bull.  1.  C.  fig.  0,  k. 

(■A  r^e  efpèce  crrît  p^r  to'.-flF<$  étalées.  S-^n  pé* 
ditule  t(t  g  éle ,  glabre,  cylinJriijiie  ,  jaunâtre, 
fouvent  muni  d'un  annezu  rcdr-  iTé  ic  peu  régulier, 
ordinaiicment  fort  pe|t;^,pj«in  ou  HliuUux,  lung 
de  deux  on  trois  pouces  :  fl  Amtient  un  chapeau 
d'aborJ  hcti.if^hériqua ,  pui» ci'niquoi  puis, plane, 
avec  le  centre  protubérmt;  il  tft  glabre,  d'un 
jaune-terreux ,  ôlui  foncé  au  ççQirç.  l^  f^iâSSuL 
font  à  peine  aJnirens  au  pé4icuI^ioâua3ti 
quës,  d'un  roupe  que Kiuefbîs  trèl-vîTlT croît  lu* 
la  terre.  La  v.uiéte  ^  H  d'un  nntr  de  fui.'.  Son 
chapeau  eft  jn^^iocien^i^t.  écailleux  ;  il  ^\  plus 

19.  .\&ARtc  moyen.  Jgmàu  m^fimorptat, 

BJI. 

•  ■  •  -   -  ■  -   .  , 

glahro  ,  JUpiuq  f.  c  /'j  i  tfitntt  f  bmtK*  Uti/^i*  »  tim 
beris  ,  canùi4i)  ;  annula  <recio.  Peif.  SyAopC  pag» 

iCi.      Binl.  Ilttb.  tab.  $06.  fig.  i. 

■  Cette  plant  a  eft  affâz  élégante.  Son  péflicule  eft 
elabte,  cylindrique,  grélo,  fi((olettZ ,  épata d'oner 
ligne,  loiig  de  deux  ou  trois  poiiC;:s  ,  entouré d'oa 
anneau  foit  petit,  redreiT^.  tn  forme  dd  godec 
ttès-enîicr ,  perlilhi  t.  Son  chapeau  f  I'.  çlibre ,  peu 
charnu  ,  d'abord  prelque  plan.? ,  un  peu  bombé  , 
fe  rdève  par  Tes  bords  en  vicilliiïant ,  &  devient 
anCbiM  ioot<4-fiiicpiine  1  il  eft  latg^  d'ipe  Ujut» 
rooflcnkre  en  «leflus ,  garni  fn  <Muk0  de  foiwleta 
blancs  afTfz  larges  ,  détachés  du  pédicule.  Itccv|( 
foliaire  ou  pat  petits  group;.»  fur  U  terre. 


'  aa  AaARxc  cadd»  AgMoatt 
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jtgarieas  folitariaif  piUo  pUaùifcuh ,  9hf»ltù 
mihnatOt  argiliaee»  f  iUJie  ubfivo  ;  margint  f^vtÇ' 
catu  j  fyuamulofo  y  lamcUU  diiati  fuligintit ,  fui' 
adnexh  y  fiipîu  folido  ,  albido  ,  âavo  •  macutato  ^ 
gldbro  ;  annulo  brevi.  Perf.  Synopf.  ptg.  2/65. 1^.  9. 
—  Bull.  Herb.  tab.  jfjy.  fig.  j. 

Son  pédicule  efl  cylindrique  ,  blanchâtre ,  épais 
trois  à  quatre  lignes ,  haut  de  deux  pouces  & 
plus  •  point  fiftuleux  ,  fouvent  ptrfeiné  de  taches 
jaunes ,  traorverfales  ou  en  réfeau ,  motH  d'un  an- 
neau  court }  il  fupporte  un  chapeau  médiocrement 
charnu,  large  d'un  pouce  &  demij  d'abord  de 
forme  fphérique ,  puis  convexe ,  |Mit|^lMM,  é*un 
bmiHannâcFe  fur  ut  bords,  bran  lu  ccmn«  tout 
cturrert  4e  pctiies  éciStn  noir itrei ,  gacd  en  def- 
fous  de  lanat  inégales ,  un  peu  courbées,  d'un 
roux-pil?,  aigujfs  â  ktus  deux  extrémités»  â  peine 
adhérentes  au  pédicilb.  Ce  dum^nOD  CfOlC  fo- 
Ittaûeiur  Uiette. 

21.  Agaric  en  toge.  Agaricut  togularis.  Bull. 

Agaricus  fiavtfceni  ffidargUluctus  feu  dituti  ftrru- 
gintus  ;  Umis  /uivauntofis ,  dtmitm  likeris  ;  fiipite 
tongiufcuh  ,  cavo  ;  annulo  nflcxo.  Perf.  £ynopf. 
pag.  x6i.  d",  7.  —  Bull.  Heib.  tab.  59^.  fig.  z. 

Son  pédicule  cft  fiftuleux ,  cylindrique,  long  de 
êmxt  00  trois  pouces .  épiais  de  4àa  «a  «rois 
ligiMs,  blanc  â  fiiMctie  fi^étieim»  jaunâtre  vers 
Ik  balb,  entomé  d*on  anneeo  nbatto  qu'il  perd 
avec  l'agi';  il  foutient  un  chapeau  d'abord  globu- 
leux ,  puis  convexe,  puis  prelque  plane,  large  de 
deux  à  trois  pouces,  liffe,  un  peu  charnu,  d'un 
)aune-rouireâtre  j  garni  en  deflbus  de  lames  de 
aaéine  codeur ,  arquées ,  d'abord  un  peu  adbéren- 
Tes  au  pédicule,  puis  s'en  détachant  ;  arrondies  i 
leur  bafe.  inégales  entr'elles,  recouverres ..  dans 
leur  jeuncfle ,  d'une  membrane  blanche  qui  forme 
l'anneau.  Il  croit  fur  li  terre,  en  France,  foli- 
tàn  on  par  petits  groupes  d«  deux  M  mis  pieds, 
léWlis  eofenble  par  leur  befe. 


ix,  Àa  Aiuc  pvdiqoe. 

Agàr'icus  p'tleo  alho  aut  fufco  ,  camofo,  rotunddlo  , 
globutofo  ,  de  'tn  convtxo  ,  piano  ;  lammis  arxuatis  , 
Uberis  t  (Oncolorlbus  ;  fiipite  fcmptr  fiavo  t  macu/ato. 
Lui  amuUatoi  OMiuiIt/iiprà  firiato.  Bull.  Herb.  ub. 

m,Um,  tiUai.  Bon.  I. c.<^  Q.  R.  & 
j.  i^«/MrfAr«.BidU  1.  c.  L.  M.  N.  O.P. 

Ce  champignon  varie  dans  fa  couleur  ;  il  eH 
tantôt  blanc  ,  tantôt  d'un  jaune-fauve.  Dans  l'un 
tt  l'autre  le  pédicule  tll  plein  ,  cyiinJriquc  ,  ta- 
cheté de  jaune  j  long  de  trois  à  quatre  pouces , 
ëpab  de  dnq  i  fix  lignes  ,  entoure  d'un  apneau 
entier,  étalé  ou  rab.itiu,  fouvent  ftrré  en  (icfTiis  ; 
il  fupporte  un  clugeau  d'abord  prdque  glob.u- 
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leux  ,  puis  convexe,  puis  plane  ou  coac^vt^  de 

J|uatre  à  cinq  pouces  de  diamètre,  garni  endsl^ 
ous  de  feuillets  inégaux ,  arqués ,  non  adhé* 
rens  au  pédicule.  Cet  agarit  croît  foliiaire  fut  ia, 


■ 

2t.  AoAiuc  carfiwriai.  JfâHau  owdbr^. 

Perr. 

Agarieut  piito  caruofo  ,  convtxo  ,  umbonato ,  gr^ 
nal^  ,  J^fiuqae  fMamutofo  inetnatit  UmlBt 

adi$txis  ,  ^»éUu»  Pei£  Sjmopf.  peg.      eP.  la 

Son  pédicule  eft  très -court,  épais  de  Acwr  ou 
trois  lignes ,  légèrement  bulbeux  a  fa  bafe  i  il  fou- 
tient  un  chapeau  charnu  ,  large  Ac  deux  pouces, 
hémifphérique  ou  en  forme  de  mamelon ,  cou- 
vert d  écailles  qui  le  rendent  grenu ,  de  couleur 
de  chair ,  ainfi  que  le  pédicule.  Sa  face  inférieuie 
eft  garnie  de  lames  lancéolées  ,  féparées ,  de  cou- 
leur blanche.  S  n  odeur  eft  nauféabonde;  fon 
goût  amer.  Ce  champignon,  d'un  bel  ;fpcâ,  croît 
paroiileepins. 

14.  Agaric  jaune  d'ocre.  Agarieus  thomh 
Bull. . 

Agarictu  nudiocris ,  fubgreguriut  ,  piln  /«4mp" 
nofo ,  umbone  fer  rugi  neo  ;  lamtllit  eo  nftrtU  ,  pUtm^ 
quepallidis ;  ftipitt  fquamofo ,  on/idbt4>.  Perf.  â]PMp£ 
pag.  164.  Sub  afarico  granulofo. 

/iciB,  UmtUu  foUidii  aut  diùui  ferrugtuis. 

PerC 

y.  lien  j  /«/fv  tl^titfetau.  Petf* 

f'.  Idem  ,  mus  fermi  albidus.  Perf. 

Agaricus  gramtUofiu.  Batfch.  Elem.  Fung.  psg. 
79  &  pag.  170.  tab..  6.  fig.  24.  Necnon  jgaiim 
fiavo-floccofus.  Ejufd.  pig^i  117.  tab.  19.  og.  97.^ 
Hue  qaoque  pertinei. 

Agmrkmi  murimiu,  (Eder.  Fior.  dan.  tab.  lOif. 

fig.  1.  i 

Agariea$9ebtit«iu.  Bull.  Herb.  tab.  sa.  fig.  i- 

Ag4ikn  «neau.  Bott.  Fung.  pag.  51.  ttb.  51. 
fig.  2.  —  Sovetb.  Fung.  tab.  19. 

Ce  champignon  ,  qui  préfÎNite  ptnfiears  tt> 

riëtés ,  furtout  dans  fes  couleurs  ,  eft  ordinaire- 
ment d'une  couleur  d'ocre  jaune  ou  de  rouille , 
quelquefois  tout-i-fait  blanc  ou  d'un  jaune  trés- 
pile.  Son  pédicule  eft  fiftulcux ,  cylindtique , 
long  de  deux  pouces ,  fur  deux  lignes  de  large , 
chiig^  de  quelques  écaillesau  JefToiis  de  l'anneau, 
qiii  trt  dcchue  &  peu  appa'ent.  S<>;i  chapeau  eft 
médiocrement  charnu  ,  d'.ibord  très-convexe  , 
enfuite  un  peu  plus  en  forme  de  cloche,  large 
d'un  pouce  i  le  fommet  toujours  proéminent  8r  de 
couleur  foncée  ;  les  bords  aiTer.  fouvent  pliflili* 
ridés  par  les  débtis  de  la  coiffe ,  qui  le  leBtoj^ 
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auffi  un  peu  écailleux.  L«»  Jainei  font  nombreufes , 
plus  pâles  que  b  lefte  de  la  plante.  Elle  croit  fo- 
linîni  m  «a  groupes  peu  oombÎMax»  panni  les 
bnfèm  00  dam  les  bots  de  pin. 

'IC*  Agaric  à  gouttes.  Agariaa  guuuu. 

JÊftneuj  magnui ,  pîlto  camofo ,  obtusi  umhonato, 
paWtli  lateritio  ;  Itmtllis  pjUtfcentfalbidii  ;  fiipitt 
longijfimo  ,  fubbulbojo  ,  concolort  ;  apict  aanuloqiu 

^jmopf.  peg.  a6|.  n*.  ia.  —  Abtaiid. 

Cecnei^èee  fê  fingaliéreawtic  reimrqtuUe  par 
dm  gouttes  d'un  veri-foncé  attach  ks  au  fommet 
du  pédicule  Se  fur  le  collet  réfléchi.  Ces  gouttes 
fe  defleclient.  Se  forroetu  enfuite  auunt  de  taches 
livides.  Ce  chamoignon  eft  grands  Ton  chapeau 
charnu^  couleur  de  brique  pale,  i  fenmnfatl- 
lant,  obtus,  fourenu  pu  un  pédicule  tris-long  , 
pTefque  bulbeux ,  de  la  même  couleur  !  les  lames 
font  d'un  blanc-fale,  détachées  du  pédicule.  Cet 
agaric  cft  d'une  odeur  défagtéable}  il  croit  fur  les 
mmnpm,  dam  ki  bois  de  pins. 

• 

X6.  ACAllIC  de  roégUfier.  Agarieiu  tUiatrius. 

A^ricus  ntttgnus  ,  pUto  camofo  ,  ohtiu}  umhonato, 
oLtucto  ,  gU^to  ^  lameUit  coafeius  ,  Uberis  ,  albido- 

pag.  zéf. 

Son  pédicule  eft  glabre  «  na  pc«  fiftoleui  ,>tig 
de  trais  i  quatre  pouces ,  ëpa»  de  trais  lignes , 

entouré  d'un  anneau  lâche  ,  8f  foutenant  un  tha- 
peau  charnu,  campanule,  de  deux  ou  trois  pouces 
di  diamètre ,  chargé  vers  fes  bords  de  quelques 
petites  peluchures.  Sa  couleur  eft  d'un  janne-clair  > 
HMi  fommet  Taillant ,  obtus  )  les  lames  libres  , 
hombreufes ,  d'un  blanc-incarnat ,  larges  de  deu»  ou 
trois  lignes.  Ce  champignon  n'a  été  obfervé  qu'une 
Aateloisdansl«  jaMin»pirlf.FtttliMû.  - 

17.  Agaric  i  wcipide  mm*  ÀÊtriau  «adhe» 

fat.  Bull. 

-  Jgcuittu  fiJmâfU»  t  tmifBiUt  durut ,  fiUo 
fim»  cmnvtXtt  «Iom  méoiut» ,  palltfctmtt ,  aueu- 

fu  fordide  rufis  vjrleg.Ho  ;  hmti/h  congtfitJ  ,  ''«/</- 
ettUoiu  i  fiipice  jirmo,  atonùm  tacruffjio,  radicuto  , 
Jf^mafa  ifymmiiê  efÊtit*  fiiiU.  Hecb.  tsb»  ttio. 

Jgtriau  rtdkatHê.  Pei£  ^aopC  1^.  n*.  i|« 

Ce  champignon        d'ine  confîftancc  dure  ^ 
compade  :  dans  fa  feunefie  ,  il  reffetnble  à  un 
oruf  ;  ènfuite  il  s'élève  par  un  pédicule  charnu  , 
long  de  trois  à  quatre  pouces ,  plus  gros  i  fa  bafs 
■qu'à  fon  fommet,  chargé  de  lambeaux  écailleux 
au  d*^ffou$  du  fommer.  Il  pouffe  une  racine  trèî- 
gmSe ,  vervcaie,  qui  émet  de  Ipoguea  hbres 
SatMiMt,  SannauMi  TmmI» 
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radicales  j  te  qui  porte  quelquefois  de  nouvelles 
plantes  de  la  même  efpèce.  Le  chapeau  eft  épais  • 
charnu  ,  prefqu'héiriifphérique  ,  d'un^  blaBt>teft> 
nàtrc,  Urgede  cinq  à  ux  pouces,  garni  en  denout 
de  lames  nombreufes,  fruncees,  inégales ,  qui  na 
fe  continuent  pas  fur  le  péaiculc.  Une  membrane 
réunit  les  bords  du  chapeau  avec  le  pédicule ,  8c 
en  le  ddchiraiit  laifle  des  lambeaux  for  le  premier  « 
ie  ferme  fur  le  ftcoad  on  eollinr  déchiré.  Ce 
champignon  ef)  d'une  (àreiir  ttès-défiigiésblei  11 

croit  dans  it.s  bois. 

iS.  A«AUC  changeint.  Jgâriau  fyiultnmiK^ 
phta.  Bull. 

Agaricus  folitarius  ,  pileo  hemifphsric»  »  eoKyex», 
alhido  ;  laauUit  confenis ,  luttfctntibus  ,  étcumnti' 
but  i  fiipitt  f^uktnfù  ,  folido  ^  dahrû.  BttU.  Herb* 

tab»  f 4^»  lîgi  a<  "  Peii-  SynopiC  itf6> 
jiganau  ffkaltmmrfhiu.  Osond.  SjrMpf*  n** 

Son  pédicule  eft  plein ,  glabre ,  prefque  tabë« 
reux,  long  d'environ  trois  pouces,  épais  de  trois 
lignes  «  foutenant  un  chapeau  blancnâcre,  con* 
vexe ,  Mnifphéiique  .  d'environ  trait  pouces  da 
dismèv*.  W^aà  ca  deioua  de  knes  faaaânes, 
nomfaiMiftt,  déaniww.  ncraltlbUuiittfiwU 
terre. 

19.  AeAftic  Bsetf .  Apifkm  imtlàu*  PetC 

A^aricut  câfpitofus ,  candidut ,  pîlto  kemifpktrîco  , 
teniu  t  gluuaofa  j  lamtUis  dfiaatibus  f  fiipitt  dur» 

164. 

t.Idem^piii»  ûHidOptiKtito  ftMc^o.  Petfooa» 
1.  c. 

Agariau  (  fplendens)  ,  fllp^us  ttgmgtah ,  Uf 
incrajfatis  ,  fuprk  anntUum  fiiittU  t  /libe  MMWW  ^ 
(andidijftmo  ,  vifcido  ,  HÎteutt.  VaU  ,  in  Flof.  dSB. 

tab.  1130. 

Agaricut  (nitidus)  ,  lamiUis  tùvtis^  difiantHus, 
caadtdijjtmus ,  vifcidtu  ifiifit*  éiUMla»,  (Eder.  Flor. 
dao*tab.77|.  . 

Agarieiu  vd/f««.ScopoI.  Cam.  edit.  2.  pag.  4fOb 

AgaricÊt  mmuém,  Sdiiad.  Spictl*  f  lot*  gsrailll» 
pag. iid. 

Son  pédicule  eft  dur ,  prefque  tubëitai  i  ft 

bafe ,  afcend-i'u,  mndé,  principalennent  au  deffiis 
du  collet  épais  qui  l'environne  ;  il  foutient  un 
chipeau  prefaue  tranTparent,  prrfque  tnembra^ 
neux  ,  gtéle ,  némifphérique,  glutineuz  ,  de  cou-, 
leur  blanche,  ainfi  que  toute  la  plante  j  çarni  en 
deflbus  de  lames  élargies,  diftantes,  iartneufes  « 
conniventes  à  leur  bafe  par  des  lignes  décurrentes, 
!'  varie  dans  fa  couleur  ,  qui  eft  quelquefois  d  ur» 
blaac'cauifé  ou  ua  peu  bleuâue.  Çe  tiumgigpoo 
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crcît  en  groupes  ,  toujours  fur  le  rronc  des  hêtres, 
tant  fur  les  individus  «vivans.  que  morts  &  def- 
fécbés. 

)0.  AoAiuc  aoifci.  JgÊrlcas  émignm.  Pcff. 

iato  ,  nigrefcentcumf'nno  y  mjcu.'is  Lstlufcilis  ,  ohf- 
curiorihus  i  limtlltt  alhido-ful  gineisy  fitput  tlufiico  , 
fubincurvo;  annula  ^iUMtt,^tfÊfÊtU  PMIlSf DOpC 
paj.  167.  n".  16. 

Cet  agaric  croit  par  groupes  fur  le  tronc  des 
"Srlwts ,  où  il  eft  nrr.  Son  pédicole  ell  un  peu 
CCNitbé  ,  daflique  ,  long  d'environ  trois  pouces  , 
éoûi  d'une  à  mux  lignes ,  environné  d'un  anneau 
blanchâtre  8f  fugace  ;  i  foutiencun  chapeau  roide, 
charou^  campanule,  d'un  noir  un  pm  dair^  lacgft 
d'environ neof  lignes,  couvert  par  l«fini|nMna 
affez  large;  du  coller ,  <i'une  couleirplltt foncée} 
ks  lames  d  un  bknc  lali  de  noir. 

|i.  AcAKciG  taboteuz.  J§^nau  fytunfu* 

Agtricus  cêfphûfiUf  fUeo  etmof»,  Jliphe  fquar- 

rofo-fquamojis  ,  ochraceo-Jern-gineis  ;  lamtlUs  con- 
'finis  ,  olivacto-paUidis.  àchoefi.  Ic.  Fut^.  111.  pag. 
1/.    Peif.  Synopf.  faf .  1^ 

Agaricut  fioccpfus.  Cftt.  Flof.  Lond.  tab.  1^*- 

Schoefï-  Fung.  tab.6(. 


Agaricut  (  rquarrofus  )  *  JUpttauu  ,  pUt» 
MëUhlmttfceHU  ^pjuamofo  ifquamis  fitfeh  ,pptâmfit  ; 
jlw/M  infra  aanulum  fquairofo  ,    lamd/ij  p^llidis. 
WilM.  flor.  berol.  380.  —  (Eicr.  Fior.  daii.  tab. 
491.  —  Haller*  Helv.  n*.  1199. 

^.  A^àriut  (  aonveHnS  )  »  firrugineo-luuus  j 

9.  Pfeff.  L  c. 


Agarieus  {ixxnvtWxii) ,  fccut  ^  pUeo  tutto  fcrm- 
gineo  ;  iand  mo/lijfimâ  in  ^ammulas  dttui  imbrica- 
tas  digefia  okduSo  ;  ftipitt  pallidi  fulfurto  ;  ann.lo 
■metnhr^irijceo  ,  ftrrugineo  ;  /aminu  pjtlidis  ,  fern:-' 

'giiuw^fufcit.  Bacfdi.  £lem.  Fua^  Conc.  i*  p<  ifj. 
ig.  115. 

J§Êri€»flamnufi$,  Sdittff.  Fong.  tlb.;!!^.? 

Son  pédicule  eft,  ftlon  fon  Heu  natale  untùt 
^fri»drotti  vaiAn  courbé  &  afcendani,  entouré 
'd'm  anneau  fort  petit ,  r^otémt  il  Aippoite  on 
'chapeau  convexe,  ordinairement  large  de  trois 
"pouces  j  jaunâtre  ,  furmonté  d'un  mamelon  peu 
lenfible,  d'une  confiftance  ferme,  parfemé  d'é- 
'cailles  brunee^  ri*ioteiileii«  garni  en  ddTous  de 
James  fines ,  dnibonl  d'une  coueor  pile  ,  puis  plus 
•foncée.  Dans  la  variété  %  ,  les  pédicules  font  r  us , 
les  contettts-pjos  foncées  j  le  chapeau  couvert  de 
iyélitvflocoMupeiidéchMe.  Ctttgtritwhta 
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.iiimnine  fur  *e  txoncdcaatbreijpaitiadiéscniiii^ 

lur les  chênes. 
32.  Agaric  doré.  Agiuiuu  aareus.  Bull. 

Agjricus  fulvo-jureus  t  Uminu  eandiés  i  piUm 
globulofo  ,  àcin  convtxo ,  lituris parvis,  nij^risvafif 
gato  ;  jUpitc  pleno  ,  b,i/î  fuf)ut:enuato  ,  în(^r\o  ,  ait'' 

nu/aio.  Bull.  Herb.  t.  92.  —  l>ecaad.  Flor.  tranç. 
I.  pag.  204.  M*.  549. 

Afarien(vaum),fiiic4fpiiefiu,  magHuty  Mif«>- 
loT-fulvus  ,  pileo  carnojo  ,  planiuffuh  ,  0*y«^* 
fquamojo  pilofo  ;  lam.tUit  conftrtis  ,  t$H»iiaM  ,  /i»- 
emarginatts  ftipitt  ftriclo,  g/ob  o  .  UêflÊpal»t 
annula  fuiparvo.  Perf.  Synopl.  169.  ? 

Agariau  amrtus.Soveih.  Engl.  Fung.  tab.  77. 

Cet  agarie  eft  d'an  6aTe>doié  «  i  rexcepcioa 
des  feuillets,  qui  font  Uaact.  Son  pddicale  eft 

plein ,  glabre  ,  cylindrique  ,  un  peu  aminci  8c 
coarbé  â  la  partie  laférieure.long  d  environ  cruis 
ponces ,  épais  de  cinq  i  fis  Bgnes ,  garni  d'uA 
collier  entier  8:  peu  apparent.  Le  chapeau  eft 
charnu,  d'abord  globukux  ,  cnfui'e  convexe, 
garni  de  petites  peiuchures  peu  norobreufcs  , 
Urées  de  deux  pouces.  Les  feuillets  Tont  blanca, 
inéganx ,  tfès-éitoits  ,  couverts ,  dans  lenr  |ea- 
nèfle ,  d'une  membr.ine  qui  refle  adhérente  an  pé- 
dicule. Ce  clumpiKnon  croît  dans  l'été  »  dans  les 
bois  hamidea  8e  ombiagéa.  (  JiMiid:  ) 


i}.  Agaric  annulaire.  Aganeta  mmaUrius. 

Agarieus  (  polymyces  )  ,  ct^fhùfut ,  congtftus , 
piUo  mioHdit-tii»/»  fpiûmêff,  cdiraceo-fidigmto  f 
lamettîs  f^étnfrvMbus  ,  atUéis  ,  pallefctntAai  g 

fl'tfiie  iimuLiio  ,  Lûnico  ,  oUvjceo-cinereo.  Perfoon  , 

Syt.opf  pag.  170.  —  Bull.  Champ,  ub.  540.  fig-  )» 
&  tab.  177. 

Agariau  (  melletis  )  ,  pitfo  coavtxo ,  lutefcentgp 
fuÇio  irroratof  iameUu  paiiiéiêf  J^iémi  aiuuUatis, 
aggregatis  tfuûii,  Sdcr.  Fier.  daa.-i^  toi}. 
Bolc  Fwig.iab.  141.  fljpsii 


Agaricui  (  congregaïus  ) ,  ftipitatas  ,  pitto  con- 
x€xo ,  fquamofo  ,  fuhfufcoi  lamellis  albidis  i  petioio 
tereti ,  fufctficnte , 
albido.  Boit.  Fung.  tab.  140. 

^  AgaricuM  fHfto-ptdtidiu.  Boit.  1.  C  ub.  156.  Kji* 


JgtAmtffipUit»  Soverb.  Engl.  Finf.  «ab.  lor. 

Agan'eastKmntMU,  Wià»t.9oi.AnÊn$.êilit.  |r 

vol.  4.  pag.  164. 

A.  Ai§»nau  mtamhilis.  SchotC  FuM«  cab<  9. 
Baifi^  Elem.  Fung.  ub.  38.  fig.  loL 
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Ce  chirnpignon  cf>  d'une  couleur  fauve  ou 
lOilflej  fon  pevlicule  chàinu  ,  cylindrique,  fou- 
vent  un  peu  courbe  à  fa  bafe ,  lonç  de  quatre  à 
cinq  pouces  4  muni  d'un  anneau  entier  «  redrefle* 
en  tbrme  de  godet ,  glabre  oa  garni  de  petites 
écailles  dam  la  variété  fi.  Le  chapeau  eft  conveie,  im 
peu  oroéminent  vers  le  centre ,  tacheté  de  petites 
écaillis  noirârres  dans  la  variété  «,  &'  glabre  dans 
b  variété  fi.  Les  bords  font  entiers  ou  un  peu  fi- 
ooeux ,  non  étalés  ;  les  lames  jaunâtres  <m  blan- 
ches, inégales,  defcendant  légèrement  fur  le  haut 
du  pédicule.  Certe  plante  fe  trouve  en  automne 
dans  le«  forérs ,  fur  les  vieux  troncs  ou  tout  au- 
P^/j'ea»  j  elle  croît  «{udqoefois  en  groupes  très- 

i4.  AoA&ic  couleur  éb  duAtri».  Jgarieiu 
miMmnmiu,  Ptff. 

Agmricus  grtgariut ,  piUo  carnefo ,  htmifph*rlco  , 
f*hamloiuito  ,  cancentrici  pilof<y-f<iitamofo  i  lupulhs 
fu'fferrugineit  i  Jlipiie  hngo ,  fquameft ,ptrién  «- 

nido  fugaci.  Pcrf.  SynopC  pag.  271. 

Ce  champignon  a  ttbe  couleiir  d'mi  pam  de 
ihabarbe  \  A  eft  fins  odeur  9c  fins  fsvenr.  Son 

pédicule  eft  long  de  deux  ou  trois  pouces ,  jau- 
•ltTe,ve\u  à  fj  bafe,  écailleux  j  fon  chapeau  , 
d'abotA  htn  if',)lîériuue ,  puis  prefque  plane,  large 
4' *  deux  poutts ,  chama,  im  Peu  élevé  i  foo 
CBMre>  couvert  a  poils  8r  d'écsnlee  eeoceotri- 
fMS.  gamf  en  delTous  de  lames  d'un  jaune  de 
feoHIe ,  un  peu  relevées.  L'anneau  du  pédicule 
efl  trè>-fugace.  Ce  champignon  croit  dans  le  Iblél 
d'Hercyflie,  fur  le  uonc  pourri  des  fapins. 

) $ .  Agaric  ridé.  Agariau  etptrtm,  Pecf. 

AMriau  pdftUtvimt  ^pitt9  uum»fr  ,  eomvtxo , 
rmgefo .  paOïftm»- thrt»»  /  ItmttlU  tonftnis ,  fuh- 
Mrgiiactis  ;  fitpitt  J'olid» ,  fupra  annulum  obliquuw 

fyammÊÊlofo.  Perf.  Obi.  Mycol.  i.  p. 48,  &  Synopf. 


A  G  A 


i63 


Son  pédicule  eft  cylindrique ,  un  peu  tubéreux 
i  fi  btfii ,  pteto ,  légéremoot  écailleuz  au  deffes 
M  f snoesn  oblique  qui  i*entOttre  ;  il  foutient  na 
dMpeau  large  de  quatre  pouces,  dâmpanulé,  gla- 
bre .  charnuj  lacuneux  &  ridé  à  fes  bords,  d'une 
couleur  de  ciiroii>|iile.  garni  erdelfous  de  lames 
nombreuiêst  on  pM  giilunt.  Il  crait  freC^  fo- 
litaiie  dans  us  bois  w  bétios. 

16.  Agaric  paillet.  Agancus  htholus.  Bull. 

Agaricus  gregttrius ,  mtdiocris ,  piUo  fvàcarnofo , 
umbonato  yjiiitiiuuanomtoi  lamtUis  diâMÛbus ,  con- 
tolonims  i  fi  filé  toHguifeMio  «  (yUminc,  étôrtàm 

SfmpC.  fÊ§,  â7|. 

I7Î. 


Ce  champignon  eft  d'une  couleur  Eiuve'ciaire  1 
fon  pédicule  glabre,  cylindrique,  long  de  quatre 
à  cii,q  pouces,  un  peu  courbe  à  fa  bafe.  Son  cha- 
peau eft  d'abord  conioue.  Ses  bords  s'élargiilienc 
enfuite ,  &  finiftac  néme  quelqnefiM  pv  ft 
lever  {  mais  fon  centre  eft  tou}outs  un  peu  pnié 
minent.  Ce  chapeau  eft  un  peu  charnu ,  8c  conti- 
nu ■  avec  la  pédoncule;  il  fil  garni  tn  deftbus  de 
lames  nombreufes ,  inégales ,  de  la  même  couleur 
que  le  chapeau }  elles  font  recouvertes,  dans  leur 
)euoeffe  ,  d'une  légère  membtaM  oui  ie  décikire  « 
ic  forme  un  collier  peu  pronoacé.  C«  dHMfifnoft 
croît  en  groupes  dans  les  boiSa  kt  IMtOS» 
herbages  «  &c.  (  Dtcand.  ) 

}7.  Agaric  ponâué.  Agaricus punSatus.Vetf. 

Agaricus  pUt»  eomvexo ,  ievi ,  canefcentt^mirimo  / 
lamtUis  difiauiimt,  tunkrinis  ;  ftipite  jMtttfi,  «Mn 

nu/a  obfolttt  éifantt,  Perf.  Synopf.  pag.  274. 

Agariias  àdvoiÊt,  m.  ?tsù  ObL  MycoL  i* 
pag.  49. 

Ce  champignon  a  de  tris-grands  rapports  avec 
'le  précédent  ;  il  en  diftere  par  fi  couleur  plus 
foncée  de  terre  d'ombre  tt  par  fon  cbspeaii .  donc 
le  centre  n'tft  point  prééminent.  Ses  hmes  font 
moins  nombreufes,  fon  pédicule  filamenteux.  U 
croît  dans  les  ndocs  lieux  k  précédenc.  nuii 
il  eft  plttt  rare. 

38.  AOARIÇ  bronzé.  Agaricus  irunntus.  Perf. 

Agaricus  pilto  camofo,  piano  ^  oàusè  smiantt*^ 
tK  cin*amomeo  umbrino  ;  lamellif  Jîftaïuîhia ,  tom» 
coloribus  ;  fiipite  longiufculo ,  pbrilUfo  ,  dilutiore  i 
finis  atkidi»riiiu  t  m*mIo  oipUtù  obiifuo.  Petfooo» 
Synopf.  Fwif .  p«g.  174.  H*,  té. 

Son  pédicule  eft  un  peu  courlié ,  fibreux ,  mar- 
qué de  ftries  blaodiâtres ,  long  d'environ  troi« 
pouces ,  épais  de  iro»  à  quatre  ligoesf  il  fbppoR% 
un  chapeau  charnu ,  de  couleur  f  iuve  un  peu  fou* 
cée,  prefque  bronzé,  large  d'un  pouce  &  demi 
â  deux  pouces,  roide,  plane,  proéminent  à  foa 
fommet ,  comprimé  autour  )  les  lames  diftaoïe* 
entr'elles,  de  h  wâam  coulturj  tmotm  pe« 

marqué. 

Cette  plante  croit  dans  U  fetét  dHivcjnitt» 
parmi  les  pins. 


Perl 


)o.  Agaric  à  pédicule  courbé.  Agancus  fitxipa, 
u 


}  ,  fibrUfoJOj 

Mi.  SysopC. 


ph. 
difi 

undulatOi  VtU  4Md9,fiiaWuUM,  "Pi 
pag.  27J. 

Sa  couleur  «ft  d'un  iaune-caoelle  t  fon  pédtcuitt 
;  8c  néne  ondulé  i  fii  fiiperficie  »  liiifiM* 
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long  de  deux  ou  trob  pouces  ^  Urge  d'environ 
deux  lignes  ;  il  fupporce  un  chapeau  large ,  tranf- 
parenc,  point  Itrié,  médiocre  ment  ch.irnu  ,  proé- 
snineot  &  un  peu  aigu  à  fon  fowmet ,  hétnifphé- 
jc^pw,  Mféfentm  BMem»  |*rm  en  deflbus  de 
kmmjimm,  éduncréw,  CMmveoM»*  larges 
d*iine  I  ifemt  lignes,  reconrcitet, 4am  lesr  jeu- 
pefTe,  d'une  membrane  blanchâtre  qui  fe  déchire, 
ft:  forme  un  anneau  peu  fenfible.  U  cioit  daûs  les 
<  Ikmi  q|ne  b  piécédanc. 


•  40.  AoARic  à  gros  péiMk.  Àgtrimt 
Perf. 

Agaricus  mapws  ,  pilfo  earnofo ,  convexo  ;  mat- 
ant infiexo ,  trufiatlno  ;  fquamulîs  pi/o/ij  ,  cdrufcen- 
tiiuj  ,  fpa'fis  oofito  ;  lumellis  cquù^t:  cr'.ntimorr.tis  ; 
$ipiu  magno  «  longe  ,  aliido  j  aiutuh  ooliquo^  Jub- 

Mkmm».  Pirf.  ^nMpf.  pag.  t7f . 

Son  pédicule  eft  fenne,  très-gros,  fibrf ux  , 
l>laiicbâtre ,  long  de  quatre  i  cinq  pouces  ,  épais 
d'un  pouce  ,  écâilieux  vers  fon  fommet ,  muni 
d'un  anneau  blanc ,  oblitéré,  i  peine  large  d'une 
ligrve.  Son  chapeau  eft  charnu  ,  convexe  ,  réfléchi 
à  fes  bords,  hrge  de  trois  pouces,  riilé  Jms  fon 
milieu  ,  parfemé  de  petites  écailles  blanchâtres  &: 
comme  pileuAs  1  garai  en  dcfliMu  de  lames  d'un 

I'iune-canellp,  un  peu  ventrues,  prefque  créne- 
ées ,  prefque  toujours  rongées  par  les  limaçons. 
U  civit  paîmi  tee  pim»  da«  le  rawt  d*Hercjroie. 

Agaricus  gregarius ,  fubaff  itofits  ,  pileo  camofo , 
tonvcxo  ,  piano  ,  luto  ,  crujîalino  ;  lamillis  imurgl- 
HMO'iidntxit ,  argiUjceo-cinnamomeis;  flipiu Jolido  , 
fkriltofa  f  paUifcentt'iiHo  ,  tortimuo,  Peif.  âynopf. 
pag.  176. 

Sa  couleur  eft  d'un  jaune-fale;  fon  pédicule 
fleta ,  d'un  blanc-raie*  Umm  de  deox  i  trois  pou- 
ces «  <pajs  d'un  pouce,  (ottteiMUit  un  diapeau 
chemu ,  convexe  ,  puis  plane ,  large  de  quatre  à 
fepi  pouces ,  d'une  couleur  plus  foncée  â  fon  dif- 
^ue,  girni  en  defluus  de  lam^s  nombreufes,  con- 
aivenies,  un  peu  écluiictées>  larges  de  trois 
Vgnes.  Il  croie  m  wXBêu  ieiiBarais  «  dans  h  forêt 
ffHeiqriiic. 

4  z.  AsAïuc  i  liges  d*olgBeiUili0feiis  uf^^. 
Perf. 

.  Agarieus  ed/pitofus ,  piteo  ttntpakalato ,  ftriato  ; 
iamtllit  iiierii  ;  fiipite  vtntr'tcofo,  hjfi  folUo.  Perf. 
Synopr.pag.  416.  n*.  zo».  —  Sovetb.  Fung.  tab. 
i.  —  Deona.  Ffcir.  miiç  toL  a.  pag.  vxu 

M.  Ag^rkiu  (  uetaceus  )  «  tous  mUmm.  BulL  Hesb. 
•tal».  Î74. 


/s.  Agaricus  (luttg*)»  Star  âMMf. 


A  G  A 

Cette  efpèce  efl  remarquable  par  Ton  pédioile. 
renflé  dans  le  bas  comme  une  tige  d'oignon  ?  il  eft 
blanchâtre  ,  un  peu  roux  à  fi  bife ,  glabre  ou  le 
plus  fouvent  velu  en  deilous  du  cnllicr ,  plein; 
fibreux  intérieurement ,  long  de  cinq  i  fix  pouces  , 
épais  d'un  demi-pouce  i  (a  befe  1  il  fupporte  un 
chapeau  d'abord  globuleux,  potscampanulé,  puis 
convexe,  &  enfin  prefque  phne,  blanchâtre  ,  cou- 
vert d'un  tiffu  pelucheux  ,  quelquefois  blanc.  Il 
croît  c«  été,  (te  les  coicfaet  8c  «h»  les  fenel 
chaudes. 

4J.  Agaric  luflré.  Ag.i'uus  niuns.  Bull. 

Agaricus  folitariiu  ,  piito  kelvolo  ,  niiente  , 
pMulato  ,  dcin  convtxo  j  laminit  nif^ro~(di>o  macw 
Util  i  /lipiu  tUho,  pttnot  unui ,  baji  fubincrugat»  , 
aanuUi»  f  wamlo  pafiJUntt.  Bull.  Herb.  tab.  84»  8t 
tab.  s66.  fig.  4.  —  Non  Perf.  &  Batfch. ,  «MS 
Sowerk.  (  K(>y<£  Amanite  lunré,  n*.  J4.) 

44.  AaAfticcoraiAle.  Agaricn  tormûttm.'MU 

Agaricus  pUto  fulvOf  nife/ctnte,  maximi  coavexOf 
umbonato  ;  iaminis  lil>cris  ^rotundatis ,  ruiris  ;  fiipiu 
albo ,  vix  ffiulofo;  annula  rotundato^  inugro ^fugaci, 
Bull.  Hirb.  tib.  jç^y.  Hg.  1.  —  Dtcaild.  FloT. 
franç.  vol.  1.  pag.  101.  n*.  544. 

Son  pédicule  eft  blanc ,  glabre ,  cylindrique ,  à 
peine  fiituleux,  muni  d'un  collier  arrondi,  entier 
&  fugace  j  long  d'environ  deux  pouces.  Son  cha- 
peau eft  très-convexe  { il  devient  quelquefois 
pli  ne,  avec  le  centre  proéminent ,  d'un  fauve-rouP 
feàtre ,  charnu ,  anondi.  Son  diamètre  varie  d'un 
à  deux  pouces. Les  ftuilkts  font  rougeàtres,  libres* 
inégaux ,  arrondis.  Il  croit  folitaire.  (Dtcand.)  ' 

4J.  .\garic  pilule.  Agaricus  piluiifarmis. 

Agaricus  céfpitofus ,  parvus ,  rufefceiu  ,  pilto  fttk 
fphtr.co  ,  rufelccte  ;  margine  inttgro  ,  albo  ;  laminit 

alt  is,  Itbtns  i  fiipite  albo  t  ffiuUtfo.  Bull.  Hexb. 
tab  itx.  — l>ecaM.Florlfiaiiic»vol.  2*p^.ioi. 

Sot)  pédicule  eft  blanc*  fiftulcux*  elabre*  cylin* 
drique,  long  d'environ  un  pouce  &  demi.  Le  cha» 

peau  elf  pre'qui  frhériqnej  rottfleâtre ,  large  de 
qu  iire  à  cinq  lignes.  Sa  fuperficie  eft  (tc\\t  ,  fes 
boriis  blancs  ^  entiers,  fa  chair  ferme;  les  feuil- 
lets bUncs ,  libres ,  inégaux  ,  recouveru  ^  pendant 
route  leur  vie  ,  p;ir  une  membrane  qui  s'étend 
du  pédicule  aux  bords  du  chapeau ,  &  qui  ne  fe 
rompt  poinr,  comme  dans  les  autres  efpèces.  H 
croit  en  autotrne  ,  par  groupes,  fur  b  moilA* 
au  pied  des  arbres.  {Bull.  Dccand.) 

f.  m.  CORTINARIA-  Perf.  Point  dt  coife  ;  pédi- 
cule centrât}  tamtt  fmi  ne  noinijfent  point  en  vitii'' 
lifioMi  neomHfUs,  dans  leur jtuntffet^imtmi»'' 
'iraa*  hiemiipûtt  ^  fui  laife  fur  U  pUiadt  n*  0^ 

neau  filamenteux. 

46.  blgo.  il(pancar  «fains.  Perf; 
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Àgarictu  totus  vioUetuSf  nîtitlus  ,  pileo  cantof»  , 
g/airoj  fiipiu  ftàiéM»,  ptditfiente.  Perf.  Svnopf. 
pig.  i-jG.  n".  }o.  — Schoef.  FiiDf .  tab.  34.  bg.  y 

$,J§itriais  (anwleTetM),  fAb*  eofiuft,  «»«> 

IW#  ,  patiidè  càruico i  lamcUis  ex  câruleo-cinnamo- 

Ce  champignon  cft  très-élégant  par  fa  couîeiir 
d'un  b!eu-violet.  Son  pëJicuie  cft  long  Je  dtux  ou 
trois  pouces,  ép.us  d'un  pouce  ,  bulbeux i  le  bulbe 
un  peu  comprimé ,  entouré  d'un  rebord  piie  }  le 
lefle  &e  h  parde  fupérieure  du  pédiciïle  CMvert 
d'une  membraie  bleuâtres  la  partie  inférieure 
fibrt  uû;  ;  le  ch.ipeuu  tr^s-charnu ,  large  «le  trois 
pf.uces  &  plus,  convcxî,  quelquefois  d'un  bleu- 
pâle  i  ks  lames  d'uo  bleu  plus  foncée  qui  s'altère 
«fcc  rife.  n  doit  dans  1m  fisrltt. 

47.  Agaric  violet.  Agariuu  vioUctus.  Linn. 

Agmof  fHpkatms ,  piito  rim»fo{  margîne  viola - 

cen  ,  rj-re-ziopj  ;  Jf:';  i:e  arulefcenu  ,  ianâ  ftriugintà. 

Linn.  S)  li.  Pbnt.  cdit.  4.  pae.  601.  — Mich.  Gen. 
Plant,  pag.  149.  cabb  74.      I.  —  Bolb  Fong. 

ub.  yi. 

Ce  chsimpignon ,  qui  paroh  fe  confondre  avec  le 
futvuit .  2  (on  pédicule  bfaolm ,  cottvcft  d'un  du- 
vet fcnnginai  \  il  roppon»  «n  chapeau  crevalTé. 
les  bords  font  vieteis ,  totnenwm  j  Ton  pédicule 
balbcuz;  Conchx^^n  enveloppé  d'une  membrane 
BCDce,  b/euicre«  qui  le  déchire*  8e  refte  en  un 
anneau  peu  marqué  ÛU  !•  pédkllle.  U  ClolC  fi»  les 
bordsdcfAxén. 

48.  Agaric  nu.  Agariuu  nuiut.  tàSu 

Jt§mrictu  gregariiu ,  piieo  carnoÇo ,  tonvtxo  ,  piano f 
marwitu  rtpando ,  i  vhlact»  fuoruftfctntt  ;  UmtUis 
conferùs  ,  dilu.lt  vtoluciis  ;  fiip  'itt  Juiloitgo  ,  itnuif- 
eulo^  cylutdrico^  nudo  ^  (omoUtrt.  Bull.  Heib.  439. 
fig.  A.  —  Peifl  Syiwpl'.  pag.  177. 

Scion  M.  Perfoon  ,  ce  champignon  eft  très  voifin 
du  précèdent  «  &  peut-être  te  même  ;  mais  il  es 
«tifSerè  par  fon  pédicule  I  peine  bulbeux ,  par  l'ab- 
fence  d'tme  enveloppe  membraneufe.  Son  chapeau 
eft  chainu .  plane,  convexe ,  jaune  8f  violet  à  fes. 
bords  ,  puis  rouflVàtre  .  large  de  deux  lignes  ;  Tes 
lames  d'un  violei-clair ,  nombreufes  i  foo  pédicule 
Mf-gnlk  êt  cylindrioue  >  de  coulcflr  met».  Il 
cniiM  gmipM  dam  m  bois  de  pia»> 
1.  . 

AfijUUC  dTHtflCjniit»  JlgariMi  kÊ^ynian. 

Agaricus  pilco  umionato ,  pilofo  ,  fquamofo ,  vio  - 
iucn  y  lamtllii  fuidifiantibus  y  pulvtruUnth  ;  ftipi:e 
longo  ,  folido  ,  CÂruiefctnit.  Peif.  Synopf.  pag.  178. 

C'efl  une  beïle  efpèce^  d'un  bleu-foncé.  Son  pé- 
Mt  dl  ptotoa  Mi«MMM  bMiben  »  V0l«,  kM0 
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de  trois  à  qnme  fonces,  épais  de  €x  ligUMi  il 
fipporiA ms chapeau  pileux,  écaifleos »  pcoéml»' 
tient  i  foo  centre ,  large  d'un  ptmre  8r  demi,  en*' 
veloppé d'une  iivembr.inc  fugue,  de  couleur  fer- 
lugineure)  les  lames  pulvérulentes.  11  croît  partui 
les  piM ,  dans  U  fwdt  d'Heicjoie. 

;o.  AoAKic  d'un  vtolet^endrd.  Agatiau  «w-, 

lacto-cîneieus.  Perf. 

Agarictu  pileo  carnofog  ktmifikêfêt»,  jmnOato  , 
fijuamulofr  ,  rugulofo ,  vhtteem^iiltrf0  f  aakêlii*  dif- 
tlrulis  ,  pu'purafictt-umb'inis  ;  Jlipitt  iuAlffêf€9lf 
^o!vre.  Perf.  Synopf.  pig.  Z79.  n'.  34. 

Agariau  viéUctu$,  Schorff.  Fung.  tab. 
Schnnk  ,  Floc.  bav.  i.  pag.  fdk 

Son  pédicule  e(l  bulbeux)  fon  chapeau  charnu, 
hémifpherique  ,  d'abord  viokt  &  lonienteux  :  il' 

Erend,  en  vieillifTanc^  OM  couleur  fombio  K 
rune  i  il  ed  pondtué  ,  un  peu  ridé  &  légéremcnc 
écailleux.  Les  lames  font  féparées  &  décarrenc<t 
fur  le  pétiole.  Il  cfoic  dant  Ms  bon  de  chéaesi  il 
n'eft  pas  commue. 

f  r.  Agaric  brun-clair.  Agaricus  iaJius. 

AgaricHS  pileo  earnofo ,  coavfxo ,  umbnn»  ^  ni» 
tido  i  lamtUii  oifeuri  einnamomàs  ^  puivtrutûtit  »  ' 
confiait  ;  fiipitt  uiuti  ,  fiknU^  ,  JtàkMtfo,  eam» 
ttjccntt.  Perf.  Synopf.  179. 

Agaricus  fuhpurpurafctM,  Batfth.  ElCOk  Fung. 
tab.  16.  fig.  34.  ? 

Son  pédicule  eft  grêle ,  fibreux ,  an  peu  buU 
beoT ,  épais  de  trois  ou  quatre  lignes.  Le  bulbe 
efl  ovale  i  le  chapeau  charnu,  convexe,  lui  'j.ir, 
bleuâtre  j  d'une  confiflance  épailTe,  large  de  deux 
ou  trois  pouces,  garni  en  deflotis  de  lames  ferrées, 
d'un  brun-jauiAire,  (k  ooiimM«  diM  leur  vieil- 
leflè ,  d'une  poulifae  ifÛÊÊ*  Il  ciek  Ut  ktcolB* 
DM,  panai  laagaxoaat 

fa.  AftAUC  an»  ^oeébfe.  JgviaumMmit: 

Perf. 

Agaricus  pileo  earnofo  ,  opaeo ,  lamtUifqiu  difioA- 
tihus  j  umhrinis  ,-  fiipice  hrexiufcûlo  ,  craffo  ,  ex  «||ij« 

cantffukcêTuUfusot.  Perf.  Synopf.  pag.  ife. 

Ce  champignon  a  fon  chapeau  un  peu  plane,, 
charnu,  épais,  large  d'environ  trois  pouces,  d'un, 
biun-foncé,  ainfî  que  les  lames  ;  il  eu  foutenu  par 
un  pédicule loog  d'un  pouce  &  demi,  épais  de  neuf 
lignM,  blaocMuie  en  dehors ,  onpëa  bleuiue 
dedans  on  fongeluo.  Oo  le  rencmiM  dans  lee 
forêts. 

j  3.  Agaric  à  couleurs  variables.  Agaritus  iw 
rMeoiar.Perf* 
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inargine  fu'uamentt.  fo ,  vlotuto;  tmmeUts  eonfenis ,  ' 
ex  aJ^itUf  diitut  fuiigiiutt  /  àipite  hnvi  ^fuhkulhofo  ^ 

Cet  agaric  n'eft  pa$  roa-nan  ;  on  le  trouve  dans 
les  bois.  Son  pédicule  eft  ,<rf  fque  bulbeux,  long  de 
deux  pouces  &  plus ,  large  d'un  pouce  >  d'un  bleu» 
pâle  >  il  fouiient  un  chipeau  convexe,  charnu, 
d'un  jaune-clair  ou  un  peu  foncé,  épais  à  foo  dif- 
que  ,  luifaiK ,  prefque  tomenteaz  U  ^Mkx  i  Tes 
bords,  large  de  crois  i  quatre  pMOes*  ffom  de 
lames  nonibrearits,  d'an  Mme  uU  no»,  hi- 
fiymi ,  an  pen  jauntiM  i  kait  cAcii* 

14.  AcAMcUcolort.  JftrîM  Keêbr.  Per£ 

Agarîeut  piho  carnofo ,  coirvexo,  rufifieiue-fufco  ; 
margint  imfoùao  ,  faitomentofo UmtUis  iiUui  vio' 
lactit  j /Hpiti  era^  ,  fMuhtnf»  ,  tomtiuofog  emeo- 
ttm,  PéfC  Sfooff.  fa%.  s8i. 

Agdfiau  vM!mw«.  Sovoib.  En^  Foof*  Vb» 

109.? 

'  n  i^élève  Tar  on  pédicule  épais,  long  de  drav 
pouces,  lomenteux,  pitfque  tubéreux ,  foutenanc 
on  chapeau  convexe,  charnu,  large  de  deux  pou- 
CMfd  une  confiftjnce  comp^âe ,  d'un  blanc-vio 
let  an  dcdaot.  blanchâtre  i  Tes  bords,  m  peu 
wiAlsM  en  dehors ,  garni  de  lames  dHm  ftelet- 
«fadr^laiies  de  deux  ou  trois  lignes,  fe4éadUBt 
fiuâemeot.  Il  croît  dans  les  fotéts. 

■  5J.  Agaric  muqueux.  Agaricus  mutofus.  Bull. 

jlgaricuJ  p'dto  carnofo  ,  umboaau  ^  vifcofo  ,  cruf- 
StliaOf  tamtUis  primo  purpurafegatUn ,  diin  ftrnt- 
ffuuu  i  (ilpiu  tranfvenïim  ta  fyiamas  caittUiptu»' 
âdttbtofjs  rupto  ;  primi  0Um»  fuioifoleto.  Bail. 
Ilerb.  tab.  549  ,  &  tab.  596.  fig.  i. 

■  Agaricus  colltnitus.  Soverb.  Engl.  Foog.  tab«  9. 
«•  Perf.  Synopf.  pag.  18 1.  n».  39. 

On  diilingue  aflëx  facilement  cet  agaric  à  Ton 
pédicule  hériflè  d'écailies  cartilagineufes^  irrégu- 
lières, unpea  gélstineaiës»  nrovenant  des  débris 
d'une  coiffe  incomplète  :  il  eft  on  peu  bulbeux  à  fa 
bafe,  plein,  cylinarique ,  de  couleur  jaune  ;  il  fou- 
tieni  un  chapeau  d'abord  globuleux,  puis  con- 
vexe, enfuitL-  prefque  p'ane  ,  glabre,  orbuiiljlre, 
d'iuipUDC  plus  ou  moins  clair,  large  de  trois  à  qua- 
tre pônceta jpnd  en  dcfbi»  «b  lames  d'abord  pur> 
pnrines,  puu  brunes,  reconvenes ,  dans  leur  )eu- 
oefle,  d'une  membrane  blanche  y  filameoteuie.  Il 
CMii  fi»  b  ten»,  deai  ke  forte. 

f€,  AoiUlic  !iyl»rtde.  A§mtm  fyhfiéu.  Bull. 

Agaricus  pi/to  oiconio ,  JLtvo  ruieJcente,  fphi.- 
tic»  ,  C0nvtxo ,  piano margint  revoûtv  /  Umetlif 
fihdiaarentibus  ,  jfavir,  mtmhranâ  céùiti  ^  alèâ^ 
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Bull.  Herb.  tab.  I98.  —  DlCIttl  Ror. 

franç.  vol.  2.  pag.  too. 

Ce  champignon  s'élève  fur  un  pédicule  plein, 
chsnMl*  ibreux  ,  en  cône  renverfé ,  de  cou'.Cur 
fauve^rougeâtre,  long  de  trois  à  fix  pouces,  (bn* 
tenant  on  chapeau  de  même  eouleor ,  d'abêti 
fphérique ,  enfuite  convexe,  puis  plane  ,  un  pen 
roulé  en  dedous  à  Tes  botds.  Sa  chair  elî  ferme, 
épailTe ,  jaunâtre  \  Tes  lames  mmces ,  nombreufes , 
inégales,  un  pen  jaunes  «  ddcnrcentes  fur  le  pédi^ 
cnle  I  reconvertet ,  dans  leur  jeoaeflè ,  par  uM 
membrane  blanche,  oui  Te  déchire,  hilTe  des 
lambeaux  fur  le  bord  au  chapeau,  &.'  qucLjuefois 
des  Vailles  fur  le  pédicule,  il  croît^  ou  folitaire , 
ou  en  groupes  peu  nombreux,  fur  la  terre,  dans 
les  bon. 


.  Agaric  hydiophile.  Agaricus  hydrophilut. 


jlgarîcus  càfpi'.ofus  i  pUtO  nftfcer.te-ffr-fjneo  , 
mofjpne  fihato  vtl  finuofo;  taminu  numtruftoriiiui  , 
einnamomeis,  liieris  ;  fiipitt  ath^fiftulofo,  buHiard, 
Herb.  tab.  511.  —  Dec.  Flor.  frai.ç.  i.  pag.  zoi. 

Son  pédicule  eft  fiduleux.  blanc,  cylindrique, 
long  dedeot  ou  trois  pouces  &  plus,  footenant 
un  chapeau  d'un  fauve  grifàtre  ou  rougcâtre, 
d'abord  globuleux ,  enluite  en  cloche  ,  puis  con^ 
vexe ,  &  enfin  pUoe.  Ses  bords  font  fouvenc 
flriés  ,  quelquefois  finueux  i  les  feuillets  nom- 
breux ,  deconlenr  canetle,  inégaux,  non  albé- 
rens  au  pédicule,  recouverts ,  dans  l-nr  jeuneffe , 
par  un  réfeau  blanchâtre  qui  fe  déchire  ,  &  laifiie 
de  légères  traces  fur  le  pédicule ,  &  quelques 
lambeaux  fugaces  fur  le  bord  du  chapeau.  On  In 
trouve  abondamment  dans  les  bois  ,  après  len 
phiies  4e  loagne  dosée,  (ihft  J)te«*4.) 

58.  AoAUC  écdOeu.  Afêrieus  fymiàrfmt»  BnB. 

Agaricus  fufco-nigricans  ,  totus  fquamulofu ^piUn 
margine  pibtiùato  y  laminis  fere  redis ,  non  dtmrrm 
liius  ;/lipiu  centra  molli {  apict  alio ^fquamit  dl||lt> 

mo.  Bull.  Herb.  cib.  ié6»^DecaM*Floc  fimc* 
vol.  1.  pag.  201. 

Cet  agaric  eft  tout  entier  d'un  fauve-foncé ,  i 
l'exception  du  pédicule ,  qui  eft  plein  ,  cylin- 
drique ,  mou  daf»  le  centre  ,*  revêtu  d'écaillés 
peluchées  dans  toute  la  partie  qui  étoit  i  nu  dans 
foo  premier  âge ,  glabre  dans  U  partie  recouverte 
par  le  chapeau  dans  fa  jennefliè.  Ses  écailles  for- 
ment mm  elpèce  d'aimeen  vea  k  hmt  du  pédi- 
cule. Le  cktpeMi  d'abord  hénd(|>hérique ,  puis 
Convett  on  lOnvent  un  peu  protubérant  d  fon  cen- 
tre, font  héliié  d'écailies  peluchées,  un  peu  cilié 
fur  fee  bords,  large  de  quatre  à  cinq  pouces  j  les 
feiiitteis  inépax,  nombreux»  preique  dtoiis,  non 
décuticne.  Ce  dûmpjgneii  crob  en  «Konme  •  daat 
te  b^,  &r  ke  vk&ft  Mmi.  CM.ItaMd;} 
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jy.  AoAKIC  Iaio«ux.  Agaritus  lanuginofuJ.  Bull. 

Àgan'cus  pile»  hmmt» ,  ttmtmto  Unmto  ,  conco- 
k'e,feiiiim  rartfctnte  ttUo;  Lmttllt  libtris ,  badus; 

fifutfltM,  aigro ^Jt^fttiMo.  Bull.  Herb.  tab.  J70. 
— OeciMl.  Flor.  fncç.  foL  i.  p«9. 199. 

Otte  efpftoe  et  munie  d'un  pédicule  plein, 
long  de  dem  pouces,  cylindrique,  légèrement 
rayé  de  brun ,  foutenant  un  chapeau  de  même  co  u- 
I?ur,  recovivert  d'un  tiffu  drapé  Iiineux,  tort 
tnuffii  dans  la  jeunefle  de  ta  plante,  qui  s'éclaircit 
fur  îej  bords  i  m^fure  qu'elle  avance  en  ïfe.  lorf- 
4»^U««PIw«he  de  fon  dépériHbmcnc,  lechtpeau 
■Vb  pmt  laineux  qu'à  fon  Tommet ,  Bf  I*  refte  eft 
comme  fatiné.  Ce  chapeau  ett  d'abord  ff  henqu  ?  , 
puis  campanule,  puis  conique,  ife  enfin  fesborclsfe 
relèvent  &r  fe  fendent.  Les  lames  (ont  fauves,  li- 
bres ,  inégales,  élargies.  Les  bords  duchape  au,  dans 
le«r  leunêfle ,  fbnthnéi  tn  pédicule  an  «oyen  d'un 
tiffu  aranéeux  ,  dont  une  panie  refte  attachée  au 
chapeau  ,  &  l'autre  au  pédicule.  Itcmîtauprinrems 
&  en  automne  ,  dans  les  bois ,  folitaire  ou  géminé  i 
^i^ï^     ^  vieiUe»  fcttche»  &  iiir  U  letn. 


6>.  Agaric  à  téte  luifaote.  AgAricu*  Umsrt»- 
fkalus.Ml.  ^  ^ 

Agaxiiui  ctfpit0fuj,  ftrrug'tntus  ,  piito  earwfo  , 
'titmsi  umbonato ,  nitente  {  UmtU'u  latiufculh  ,  dt- 
eurnntilfas ,  obfij-ioriéus ;  P/Ut  fuhiacurva  ,foliio. 
AUJ.  Herb.  tab.  /44.  fig.  i.  —  Dec.  f loc.  6aoc. 
faL  a.  pag.  i^. 

ég*nfm$  htUat,  Ferf.  Synopf.  Fung.  pag.  299. 

H  efl  tout  eorier  couleur  de  rouille.  Son  pédi* 
tuleefislabre  ,  pU in,  cylindrique,  fouveui  un  peu 
OWirbéafa  bafe ,  decurrent  fur  le  chapeau ,  long  de 
trois  pouces  j  foutcnani  un  chapeau  prefque  fphé- 
lique  à  fa  nailTance ,  enfuite  convexe, puis  prévue 
^lane,  un  peu  proéminent  dans  fon  centre,  luiunc 
tn  deffiu ,  large  de  deux  pouces ,  garni  de  lames 
hrges,  inégales,  un  peu  décurrentes  fur  le  pédi- 
cule, recouverte»,  dans  leur  jeunclFe  ,  d'une  mem- 
brane aianéeufe  (}ui  Jaiflie  fur  le  pédicule  un  «o- 
te«  pM  fiMfiUe. 

61.  Agahic  châtain.  Jgaricus  eaftaneus.  Bull. 

*  é§Êrieiu  gngaritut  fitifêrnii  ,  piUo  fiUeanufo  , 
€ampamulyto  ,  jubiatliù  dut  fordidè  violacto  ^  umho- 
mmto  i  LimtUii  conftnis  ,  diluti  ferriigineis  ;  fiipite 
tétvc,fukunuiffhrùlofo,albido.  Bull.  Herb.  cab.  z68. 
—  Perf.  Sjmopr.  pag.  198.  —  Oecaad.  Flor.  firanç 
1^1.  pag.  199. 

Son  pédiciil*  cA  d'an  Mène  tirant  fur  le  brun, 
pkia  ,  cylinditqae,  coniiriu  iwc  le  chapeen ,  long 
ae  deux  i  trois  p6uces  ,  foutenant  on  ctiapeau 

fit/né,  d'un  brun-marron,  quclquifois  blanchâtre 
£(U  le*  bpxde»  d'abord  contexe  &  cunpanuléy  con- 
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cave  en  vieillifTint  8e  à  rebords  relevés  ;  garni  en 
de/Tous  de  lames  libres ,  inégales ,  de  couleur  brun- 
ciair ,  couvertes  dans  leur  jeuntfle  d'un  tiflu  fila- 
fflcnteox ,  qui  Te  détache  8r  forme  on  collier  en  ré> 
feau  peu  marqué.  11  cr<  it  en  automne  ,  par  pionpeS 
peu  coniîdéraDies,  dans  les  boii  de  haute  tutaie, 
panai  It  miaflc  on  Ait  les  vit  w  «teocs. 

61.  Agaric  cadié  4»  Aag.  AguHemt  èsimt»' 

chclis,  Bull. 

Agaricui  fuiolivMtut  ftu  luufctntt  fufciu ,  ft'ipitt 
oklongt  j  Jmuihofo  ,  iufffertuet  linti  amkitntt  ruirm 
fafi  âMêt^  {  UmtUis  tmûrginttiif  iuttfietue-tiiuU' 
mtmdt.  Bull.  Herb.  tab.  596.  —  Oecand.  Flor. 
finaf.  v«i.z.peg.  198. 

$.  Jgaricus  notdtui.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  i^. 

Sa  couleur  eft  d'un  fauve-clair  i  fon  pédicule 
plein ,  charnu  ,  cylindiique  ,  lon|^  de  fix.pouces  , 
épais  <j'iin  pouce  i  fa  bafe,  jaunarre,  coupé  dans 
le  milieu  de  fa  longueur  par  une  ligne  rouge  »  il 
fapporte  un  chapeau  convexe ,  puis  plane  ,  large 
de  quatre  à  cinq  ponces  «  garni  en  deffous  de 
finnes  inégales ,  non  décurrentes ,  Couverte»  dane 
leur  jei;n;  iïe  d'une  membrane  en  réfeau  ,  qui 
hifle  .  au  hiut  du  pédicule  ,  un  anneau  à  peine 
fenfible.  Il  craitdmilMbôisdehétMi,  m Mi- 
tomne. 

6i.  Agaric  aranéeux.  Jg<triciu  arantofus,  BnlL 

AgaritM  filto  cafiaHft^n»Uu»,Jlmv  vdmigrtt 
margint  nrM/sro ,  ptdanûh  méun  tfe  MMtinme 

araiuof(  ;  Ummit  primo  afbis  ,  dcin  cinnamome'u 
vti  uîfiamis  ;  fitpict  pitno  ,  àafi  fubinenjfiato.  Bull. 

Herb.  nb.  598.  fi^  a.  B.  —  uncud.  Hoc. Any. 

vol.  1.  pag.  198. 

Agaricus ^Ijucopus.  Perf.  Synopf.  Fung.  pig.  îSi. 
m.  AgJficu*  vioUctiu.  Bull.  Herb.  tab.  ZjO  ,  & 

tab.  f44. 0g.  H.— Lan».  Flot,  ftaof .  p.  iaSi«ii^.  1^ 
$.  Agariau  cn^lQw*  SnA.  llMfb.nb*  fC 

y.  Agariciu  nitidiu,  Bull.  Herb.  tâb.  4Jt.'fig.4» 

AgarLus prottus.  Bull.  H^rb.  tab.  4)1.  fig.  X. 

t.  Agaricus  rimofiu.  Bull.  Herb.  tab.  4)1.  fig.  4» 

{.  Agaricus  ktfyeolia.  Bull.  Herb.  t.  4)1.  fig.  f. 

«.  A^rieiu  c'uuuhaiiiuu.  Bull.  Herb.  tab.  4^1. 
fig.). 

Afj.iricu-s  (  Bii!!îaTc!!  )  ,  pi/eo  carnofo  ,  rufifcente 

hM»  tm*»,  €i$uuàêri99^  Fierf.  SirnopT.  Fung.  p.  ii^ 

BuUiard  a  réuni  fous  une  même  dénoininatieil 
un  alTei  grand  nombre  de  photet  ^  diiiirentes  en 
apparence  ,  mats  rapprechées  en  rétlhé  par  un 

caraftère  facile  à  faiiir.  Dins  leur  jeuntrfe  ,  les 
bords  du  chapeau  font  liés  au  pédicule  pat  use 
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Mewtmmfilielw;  qu'elle  Amble  une  tdle^t- 

raignée  tciidue  par-d.(Tus  feuillets.  Le  pédicule 
eft  plein,  cylindrique  j  plus  ou  moins  renfié  à  Ci 
bafe,  moni  de  fibrilles  radicales  uès-petices.  Le 
chi|waN  eft  d'ab«rd  liéimfjihéàfiiie  >  8e  fes  bords 
teeovtliefir  en  dedans  ;  peu  )  peu  cet  bords 
s'ëtJÎent ,  mais  le  chapeau  refte  toujours  convexe. 
Sa  couleur  tli  mirron ,  violette,  jaunâtre  ou  noi- 
râtre. 1.!  s  lames  font  nombrcufes ,  ioegaks,  d'a- 
bord blanchesr,  &  enfuite  d'une  couleur  canelle 
ou  marron.  La  grandeur  &  les  dimenfioM  de  ce 
champignon  vari  ntheaucoup.  Il  croît  en  automne, 
dans  Us  buis.  (  tiu/i.  Decand.)  (^0y'(  Amanite  « 

n».  15.  ) 

64.  A«  AMe  imUnéb  J§*rUa»  taMnâtuM,  Biill. 

jlgaricus  pileo  convexo  ,  camofo  ,  ford'tdi  lutto  y 
te»U9fiift^tUi^  lamitùs  rufis,flipiti  adhénntiiut  , 
tHbtipu  Jteurremîhiu  ;  fiipitt  baji  tubenulato  ,  fqua- 

mulofo  ,  fotido  ;  annula  fi/amentjfo  ,  fuhro  noiato. 

Bull.  Herb.  ub.  lia  —  Decand.  Fior.  franc,  vol. 
«.pat.  19^. 

AgiirLiis  (  furbinatus)  ,  pileo  camofo  ^  eciivtxo- 
piano  ^  fuivifcofo ,  fulvo  ,  fem/patoj  iameUit  fui' 
vittUinis  iflip.tt  luliofo  ,  htUo  margiaMto  ,  cortinâ 
/kmt^aed.  Perf.  Synopf.  pag.  194.  ? 

JlfÊtiau  ('caliochrous  ) ,  fiUo  foklato^ftuo , 
Auw  ;  Umdiu  MUtU  patfarafitntiàiu  ;  Jiipiie 
^tiUoy  iuliefii  iafiie  mâ^gauaa»  Perf.  S/oepT. 

y.  Afaricut  (  tlirbinaras ,  yar.  # ,  inquinacns  )  , 
fîUo  fuèumbrino  ,  maculato  ,  marp'tne  vifcofo ;  la- 
wuUis  oliviueo-pallidij  j  JUpitt  craffo ,  huiitofo  ;  eor- 
■dttdfUvefiente.  PerGL  C  Mf*  (  ^'°y<t  Ama- 
nite ,  nK  14.  )  il  rtàt  diM  fieecooleius  te  duu 
fes  proportmM. 

6/.  Aga&jc  d^loid.  Jgtriau  dttoUraiu, 

Agaricus  pilco  vifcofo ,  fij^  ido  ;  lamellh  primé 
purpuno-cu-uUti  y  dtmitm  eiammomeis  £  âipiu^gla- 
iroy  fuiiuienfoy  albido  ;  fmnâ fim^utàLntf, 
•Synupr.  Fuag.  ptg.  t8). 

Son  pédicule  efl  glabre  ,  épais ,  blanchâtre,  un 
peu  tubéreus,  long  de  deux  à  trois  pouces,  épais 
de  deux  ou  trois  lignes  ;  fon  chapsau  vifqueux  , 
cbirnu ,  d'abord  convexe ,  puis  plane  ,  large 
-d-'eoviron  deux  pouces  ;  les  lames  étroites  ,  d*on 
•VOnpre  bleuâtre  dam  leur  jeunefle ,  puis  de  cou- 
•leor  cineUe.  Il  croît  dans  les  bois  de  pins. 

66.  Ko AKic  hxVt.  Agaricaj  infrtBtu.  Perf. 

Agariau  pileo  carnafo ,  olivaceo  ,  ferrugineo  aut 
ambriao ;  margint  infraSo  t  infitxo  ,  LimelUt  olivu' 
fût ,  crifpitj^iu  hulkofo ,  piUo  f*hconcolore  atu 
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'Oemef^ècttftrmenpisbUptrbeetttbiMde  . 

fon  chapeau,  oui  paroît  quelquefois  comme  brifé. 
Ce  chapeau  en  charnu  ,  un  peu  aplati ,  large  de  | 
trois  pouces,  de  couleur  olivâtre ,  brune  outet*  ' 
reiife.  réfléchi  fortemeot  à  fé$  bords«  ou  finple- 
tnenc femeuv ,  ftnié.  Le  pédîcule  eft  ibniu} 
bulbeux ,  un  peu  fuifant ,  long  d'un  pouce  8c 
demi  i  les  lames  crépues  ,  olivâtres.  Il  croit  4 
fombf».  dm  les  boif  de  bénes. 

#  r 

67.  Agaric  conconmé.  JgvUtu  fitênua, 

Perf. 

Agariau  fUt»  CMvexo  lamtUifqut  olivaceU  f  fi. 
fiu  fubtorto ,  emvo  ,  paltefctnte-albido  ;  iafi  mt' 
vU/oJ'o.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  184. 

|.  Agaritus  (  fubfimiUs  )  ,  pileo  vifcofo  ,  molG , 
fuliginto ,  fulvo  ;  lanulUi  Utiîifculis  ,  primà  «liva- 
eeis  ,  dctn  cir.njmomàt  i  Pipt*  tjÙ»ém»^&Êk 

ctrulefcente.  Ptrf.  I.  C. 

Son  pédicule  eft  creux,  un  peu  tors,  d'un 
blanc-fâle  &  velu  ,  long  d'un  pouce  &  demi, 
épais  d'un  demi-pouce  &  plusi  te  djfi)ae  troogoéi 
jaunâtre  \  les  bords  minces;  fa  coaleiir  djvâtie, 
ainfi  (jue  celle  des  lames  ,  qui  fc  couvrent  d'une 
poufTiere  canelle.  Il  croît  dans  les  foréti  i  il  «fi 
d'une  laveur  amère.  La  plante  /J  ell  plus  amère.  i 
Son  chapeau  eft  mou  &  vifqueux  ;  fes  lames  plos  ' 
larges;  (on  pédicule  cylindrique^  d'un  bleu-clair. 
M.  PerÛMa  U  refude  comme  nu  eTpèoe  dtf> 
tinde. 

IS8..  AcARic  fauve^bifiré.  Agariau fuly^-fuUge- 
MM  «  Perf*  I 

Agaricus  pileo  fuhvifeofo  y  fiâM-fHUpHI»  p» 
fordidi  ochrauo  olivafcaUti  Umutliâ  c9mf*Ttt$ ^ptr» 
pura fiente  olivaetit  i  JUpkt  fnUaibtfi.  fMU^» 
diùaicênikfcme,  Per£  pag.  il4. 

Cette  ef^èce  tient  le  milieu  entre  les  deux  va- 
riétés précédentes.  Son  pédicule  eft  à  peine  bul- 
beux >  d'un  bleu-clair,  nbreuxj  le  chapeau  légé> 
rement  vifqueux ,  d'uae  couleur' fmve-biftrde  m 
d'un  jaune  un  peu  ventttrei  fa  Tabftance  blandie» 
infipide  j  fes  lames  nombreufes  ,  d'un  pourpre 
olivâtre ,  adhérentes  en  totalité  au  pédicule.  U 
cnh  dm  les  Ibrétt. 

6^.  Agaric  na^olive.  Jgarkm  w^-efii» 

cens.  Perf. 

Agariau  pileo  pUnit^ad»  ,  eanofo  ,  viftofo,  rufoi 
ItmuB»  confiait  y  uRvietU  ,  iemim  eûmémomrii  j 
Jl^iu  kiÊktfa  ,  ptU^êeMt.  PtiC  dpnopr.  peg.  185. 

Son  pédicule  eft  cylindrique  ,  long  de  trois 
pouces^  bulbeux  ,  d'un  blaDC-|>âle  >  il  ioutient  un 
dwpew  eoim»  ,  wis.pliM  .  Iwie  de  quatre 
pouces ,  virqoeux, duimi •  wm^xn,  plus  iPçncé 
daos  foo  oeaoe  i  gaal  «ftdeflbaadalames  f(w^ 
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d'abordiilivâtres  ,  pmj  de  cou'eut  cao  lie.  Il  croit 
^-1  Ut  fotèts. 
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70.  Agaiuc  i  piad  comque»  Agarkut  conopus. 
Ferr. 

ÀMÊricas  pUeo  canufi  ,  ointe  umboiuto ,  pUofo , 
tit  onvt^to  ffubftrrugineo  ;  UmtUit  confettis  «  tmar- 
ginaiit  ;  (itpiu  lon^o  ,  iu/iofo  ^  tmÛt» g  im  mtdio 

veUco.  Pctf.  Synopf.  pag.  i8y. 

On  le  difiinguâ  pir  Ton  pellicule  slongé  ,  bul- 
beux.  rétréci  en  cône,  muni  vcts  fon  milieu  d'une 
ambrane  légère*  i  peine  fenfible.  Le  chapeau 
C§  cKirnu ,  un  peu  élevé  8r  obtm  dam  fon  centre , 
pileux,  d'un  Vcrt  d'olive,  pui^  un  pt  n  rnui'lé}  il 
•ievient  plat  en  vieiililTan:.  Les  lames  font  nom- 
breofes ,  échancréet,  luft*  de  ttob  UgMt.  Il 
croit  dam  les  foiéti. 

7 1  •  Kqâmxo  biMiwrielet.  ât»nauûlk9i^^»m$» 

PeiL 

Agariexs  pi^  taù  &  obtusi  umbonato ,  argtnteo- 
palltdo\  limtliis  primà  diluti  vioUuis  ,  de  in  arf^il- 

Utùs  iàipiu  ioag»  ,  aivtat  Ujvsto.  Fer  f.  âjrnopf. 
pag.  M». 

Son  pédicele  cft  long  d'un  pouce  8r  demi ,  en 

■tafCue  à  fa  'iufe  ,  violet  vers  (on  fonr^iet  ,  ci  eux 
dms  fa  v»ti\\.  ffj.  Son  chipeau  efl  .!'un  blint-pâ'e  , 
argent»',  '.ari'e  d'un  pouce,  muni  d'une  faillie 
large  S:  obtufe  dinc  Ton  milieu  }  les  lames  d'abord 
d'un  vioiet-dair,  puis  uo  pe«  mutÊtu,  juwâtns. 
ilcraKdmksfeidci. 


7*.  AOAUC 
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Agaricus  pileo  carnofo  ,  ionvexo  ,  tT-e/mto  ;  dlf.o 
pallef  ette  ;  lameil'u  conftnis  ,  cinnamomeis  i  ^pue 
bmlio/o,  pilto  eoncolortg  fÊnM  <l£MIMMNMd>  WtÊC 
Synopf.  pag.  »8é. 

Ce  chamfiigttoa  «  «w  odeur  afl!»  fone ,  une 
faveur  amère.  Son  pélieale  eft  bolbeux ,  long 

d'envi-on  deux  pouces  ,  épais  d'un  pouce,  d'un 
blanc-argence  ,  ainfi  que  le  chapeau.  Celui-ci  tft 
convexe ,  large  d  un  pouce  &  demi ,  prefque  fec , 


letlâma  plas  pâle  à  fon  centre  1  les  lames  planes  « 
Hrpc*  échancrées  ,  edhdtentes,  d»  coamn 
MDe^Ucnhduisles  bols  de  pins.  . 


7).  A«AlUO  tMHWM.  dgùritMt 

rtsx. 


nmoio-adaeMS  f  wmww/  jiipiie  aecumoen 
9at»t  butbofof  emidîdo.  ^en.  Synopf.  pag. 

Àgaricus  candidus.  Batfch.  Elem.  Fung.  i.  pag. 
tu.  cab.  lO.  fig,  106.2  {Qfimi  UauUmt  tMiàtn 
J/en  ) 


Cet  iga.ic  tfi  fi>rt  petit.  Sa  laveur  eft  amète; 
foi.  pédi.ule  bulbeux,  blanchâtre*  renveifé  ,  en 
iorme  de  maflue)  fon  cbopcaii  cbarini,  d'abord 
hémîfphér'que  8c  très-Mane  dam  (k  jeuiwfle.  pais 

un  peu  proéminent  &  d'un  fauve  cbir;  ks  la'Ties 
drOantes  j  de  couleur  canelle.  il  cruit  parmi  Us 
hêtres. 

74.  AeAmc  pliant.  Àgancê$  Itutiu.  Pcrf. 

Agarieus  fuictfpitofut ,  palltfctnte  ■  atdus  ,  pileo 
carnofo  t  piano ,  vifiefu  {  lamelUs  lonfftis  ,  plvûnf' 
eatis  ;  fiipite  folido  ,  jihrofo  -  fquamofa ,  cortiiUU«» 
Perf.  Synopf.  pag.  187. 

n  croit  enjpetits  groupes  fur  le  tronc  des  arbres. 
Saconfeurefld'un  blanc-pâle  ;  fon  pédicule  pJein , 
fibreux,  un  peu  étaileux  i  fon  chapeau  tiès-v:f- 
qucux  ,  large  de  trois  pouces,  plane,  charnu  «  un 
peu  peluché  à  fcS  bords  ;  les  lames  pl4MS«  étroi* 
tt$9  décwremes  fur  le  pédicule. 

7f.  Agaric  bâtard.  Jgarieut  fiariat.Pttt. 

Agiiicus  pilto  fubeantofo ,  piano ,  umàtiutt»  ,  «/• 
biaoj  UmtUit  diêantibiu  >  cinnamamtisi 0ipitt  /M|fe« 

jcam,  «Mdid».  Perf.  Sfoopf.  peg.  a88. 

Il  paroît  fe  rapprocher  de  h  variété  Ç  âe  l'aga- 
ric aranëeux.  Son  chapeau  eft  quelquefois  jnine, 
plus  fouvent  bl.Mich.ure  ,  plane,  un  peu  charnu  , 
proé  Tiinent  â  fon  centre,  large  d'un  i  deux  pou»  ' 
CCS  i  fe^  lames  dilbnces .  couleur  de  canelle  )  foa 
pédicule  blanc  ou  un  peu  bleuâtre  ,  fiduleux  ,  long 
de  trois  pouces ,  un  peu  fibreux,  il  croit  dans  les 
iwlcs. 

Td;.  AoAUe  reide.  Àgttkat  riguu,  Pnt 

ÂfÊrieas  fiAfragilii  ,  pilto  fw carnofo  ,  convexo  ^ 
pleno  ,  gUir»  ,  pallefcentt-a&idt  /  LiiuUi*  AMr- 
currentious  ,  demùm  cimumomn*  g  JHril$  mg»  « 
fuitenui:  àaf  fièétdirfd  ^  yitttfL  FctC  SfifL 
pag.  285. 

Son  pédteoteeft  gréle,  fiflu'eux,  long  de  txds 
pouces  &:  plus ,  velu ,  un  peu  bulbeux ,  d'un  blanc* 
fale.  S  m  chapeau  ef)  un  peu  mou,  glabre  ,  large 
de  deux  pouces ,  d'abord  convexe  ,  puis  plane  , 
d'un  blanc>pâle  )  les  lames  décorreotes ,  de  cou« 
leur  jattoia» dam  kuriftettllfii*  Koole  dam kc 
fefdis. 

77.  A«Allic  mÊOÙL  Jfirieu  mâeÊlofiu»  FetC 

Agarieus  cifphofus  ,  frj^ilis  ,  pilto  obtuse  umbo- 
nato  ,  ûùiiSo  i  jquamts  t^tis  ,  diformibuf  ,  umbrinit  ; 
lamtUit  confertis  ,  primé  albit ,  dtmiim  incarnjto- 
eiiureit  {  fiipite  ptrtUofo  ,  fquamofo ,  longueftiU»  j 
Me;  ttrtinâ  fiigaei.  Perf.  Synopf.  pag.  280. 

Il  s'élève  de  la  même  bafe  plufieurs  pédicules 
ftri^s  à  leur  fommet ,  longs  de  trois  pouces ,  épais 
d*uo  pouce  8e  plus,  fibreux  «  blanchittes«  écatt* 
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leui,  foutcmm  un  chapeau  légèrement  virqueui , 
lelevé  dans  fon  milieu ,  large  de  deux  pouces  , 

bîanchati  ■  ,  recouvert  d'une  mtmbrar.e  rrès- 
mitice  1  tugate  ,  laifTant  de  utcs  clethinucs 
d'un  jaune-Ialej  Us  Urnes  ferrées .  d'abord  blan- 
ches, pui»  d'une  couleur  incarnate- cendrée.  11 
croit  en  groupes  dans  les  forêts. 

78.  Agaric  fanguin.  Agariau  Jhnguintuj.  Perf. 

•Agtrinu  eroetê-nttr,  fUt»  eamofo^  convexo  ; 
lamtltit  difllnais  ;  f^hê  fi&h,  lMi|f».  PerfooB  « 
Syiiopr.  pag,  289. 

^gén'ciu  (  fanguineus  ),  Jlipitatus  ,  fdngaiaeo- 
rit&er  ^  unuolor  ,  cnnu'o  tirantofo  ,  ffg^'-'i  ,  aurait- 

tiuco.  Wult.  in  Jacq.  Mifc.  i.  pag.  107.  tab.  1  f. 
ig.       Sovetb.  EngL  Fung.  ni».  4). 

Agaiicus  (  rubens  )  ,  filf  hatut ,  pifeo  convexo  ; 
lamtiiis  triidù  ^  prtfiMdUf  fiipiu  iPHgB,  IMl  fiuué 
niknimâ,Btiu  Fwig.  MD.  |^ 

Lexouléur  de  ce  champignon  eft  partout  d'un 
fetigt  teincdonane ,  plus  foncé  fur  les  lames. 
Son  fUÊaêÊ  W  plein ,  gUbre ,  long  de  trots  pon- 
ces, épais  de  deux  ou  trois  lignes,  envelop)>é  , 
dans  fa  jeune  flr,  d'une  membrane  iresfugace.  Son 
chapeau  ell  grêle,  convexe,  un  ptu  charnu  .  larçe 
if  uo  pouce  &  plus  i  ks  lames  (épatées.  11  croît 
*    les  feréu. 


79.  Agaric  pourpré.  Agarieus  purpurtus.  BuU. 

Jgâfiettt  gftgÊfhtf  mté»eritt  €Mdiit0  '  rater , 

pilto  fiibfqiijr:u!ifo  ,  umbonato  ;  margtne  fiipittfut 
fubbrrvi ,  fa\(Jleau.  Bull.  Herb.  ub.  roB.  fig.  I. 

—  Perf.  S^nopr.  ftgt  — tkcmà,  ffor/  fren(. 
vol.  1.  pag.  197. 

Sa  couleur  eft  d'un  rouge-orangé  un  peu  foncé , 
légèrement  pourprée  i  fon  pédkale  p)us  pâle  que 
k  cb»eau  /  gUnr»»  pkin,  cylindrique ,  Iom  de 
deux  a  trois  pouces.  Son  chapeau  eft  large  4e  deux 

pouces  &  plus ,  d'abord  can»panu!é  ,  puis  en  cône 
évafé  ,  puis  pline  &  même  concave  ,  glabre  i  le 
cenrre  raillant,  ordlnafretneix  un  neu  écnUleux  } 
ks  bords  iioueus  i  ks  lavMS  in^Ies  ,  échancrées 
è  leur  ,  point  adhérentes  {  wcouvertes ,  dans 
leur  jeunf  ffe ,  d'une  merrlna'ic  filamcrucufe  ,b!ar.- 
che,  très-fugace.  Il  croît  (ur  la  terre»  par  grou- 
pes de  deux  ou  trois  individus  ,adbéttlltMiieài6re 
pu  kiir  b«k.  (  BmU,  Dttand^  ) 

•ta  Agaric  terre  bbkire.  Agarhia  lèMtiHtC 

Apncu  gngariiu  y  pilto  fulfcarnojpt ,  eonvtxo  , 
ttmm  umktaatù ,  fiavtfttntt  }  difto  matulifque  U- 
tûîêiù- rukrts  variega:o  ;  lamtUis  planis  ,  cinnamo- 
muu  i  ftipite  fkxuofo  ^  longiuftuia  i  piUo  concolint. 
Ptff.  ^nepT.  pagw  191. 

Cet  nparic  cft  r.iie,  d'un  afpeil  élégant.  Son 
pédicule  eil  6|»teux  efi  dedans  ^  loog  de  deux  ou 
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trots  potiers,  flfTiicux  i  foRchapetoimpeuchamut 
convexe  ,  hémirphcrivjue ,  fanhllt  i  ion  ctim»  , 
Luge  d'un  pouce  Se  plus,  d'un  fosd  jaunâtre  ,  on 
peu  louleur  de  chair ,  avec  de  grandes  taches  îr- 
reptilièies ,  d'un  rouge  de  brique,  tn  ti  r  i  e  d'é- 
cailles  i  les  lames  planes,  un  peu  décutrentes .  d  un 
jaun^-canelk  %  nue  membrane  fogMe,  tfèc-légèr« . 
de  mémeco«ktr.  H  cfoiieaiatomnef  psnMki 

hêtres. 

81.  Agaric  vifqueux.  Agaricus  vîfàdus.  Ltnn. 

Agaricus  gngarius  ,  pileo  camofo  ,  primkm  eon- 
vtxo ,  dtindk  étprtffo  ,  gtlatinofo  ,  fufio-p  irpureo  ; 
IjmtlUi  Jtatmntious ,  ramofist  fukcintitu  i  fiipiu 
àeorikm  întnffato  ,  kaf  intàfynt  fUiv»  ;  coninâ 
g'tjltrie.  Perf.  Synopi.  pag.  191.  —  SchœfF.  Fung. 
tab.  j6.  —  Lino.  Flor.  fuec.  1070.  liijj. — ic^erb. 
Fung.  nk.  7. 

Àgannt  (  atropunftatus  )  ,  piUo  ointsè  um^o- 
natOf  vi/iidfi  lameUit  niveii  i  ftipite  tre£$ufculo^ 

Son  pédicule  eft  glabre  ,  tics-conrt ,  jaune  à  fa 
bafe  6c  dans  l'interteur ,  blanc  en  dehors  ,  tî'nflé  , 
environné  d'une  membrane  irince  ,  tiès-tneace , 
un  peu  noirâtre.  Son  chapeau  t&  cbatitu ,  d'abofd 
convexe ,  puis  comprimé ,  gé^atîneitz,  large  d'M 
pouce  &  plus  ,  d'un  pourpre  foncé  1  les  koM 
décutrentes,  rameufes ,  d'un  blanc-cendré. 

Cette  plante  croît  dans  les  bois.  Dans  la  variété 
^  ,  la  furface  de  ce  champignon  e(t  toutt  pifWNéC 
de  points  d'un  louge  prcfque  noir. 

8  a.  Agaric  eo  maflue.  Agtriau  gomphus.  PerC 

Agarituu  grtgtriitt^  pile*  mmi«iia$o  ,  purpmii^ieaU' 
liviJo  /eu  imténuto-rujê ,  fiAvtfâéo  }  UmtUu  fim^ 

pliiibji,  Jfcurrenrbuj,  purpurajteiue-umirinis; fiipiu 

/on^'o  ,  f.piiirr.iilof} ,  unicolart.  Petf.  Synopf.  pag. 
201.  —  Id.  kon.  &  Uefcript.  Funt;.  Fafcic.  1. 
pjg.  jo.  tab.  1 5  fig.  I.  — ■Sowcrb.  Fung.  tab.  icj. 

Tiès-rnpprochée  dt  l'efpèce  précédente,  celle- 
ci  en  diffère  par  fa  grandeur,  par  fa  couleur  &  par 
fes  lames  plus  fimpksi  Son  pédkuk  efi  «longé» 
écailfeux,  renflé  en  maffuei  ibn  chapeau  ^ua 
pourpre-livide  ou  d'un  incarmt  foncé ,  un  peu 
viiqutux  ,  proémioiT.t  i  fon  centre;  les  lannes 
décurrentes,  d'un  pourpre  -  bruOt  U  trsit  pif 
groupes  dans  les  focéu  de  pins* 

8).  Agaric  aqueux.  Agarkms  éfÊiffiu, 

Agàiicui  (.nirinnus),gn»«i^»iM{iiNtf«plk»* 

fqaamulofo  ,  vifdi^-htmtio  tjuiv9-aarMtt9i  UmdB$ 

con[trtis  ,  candidlt  f  fiipiti  iranfversïtn  Jquamulofo. 
apiee  alhido.  Petf.  Syoopf.  pag.  29I.  —  Schocm 

FiiqgL  lÉb^  if. 

Ce  champignon  e(!  fîtand;  il  a  une  odeur  forre 
il  une  bvcur  amèce.  Sa  coukui  eft  d'uo  jaaoe  «k 
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ihubarbc  rtn  plus  foncée }  Ton  pédicule  un  peu 
écailleux  triri(verralement«blaiicllltMA  foofonH 
■et  I  foo  ciupeatt  viteeu ,  fttffat  c•^oals 
hanHile>coflMDt  MMiUil  '  *       "    ■  - 

ferrées.  ]l  croît  en 
les  bois  de  pins. 

S4.  AcA&ic  glatiHwt.  4ftritët  fjMmfiu, 


9  cm 


Agaricut  fUt»  fifttmiqut  fiipitis  paru  vifcofs  ; 
jn/ro  einnamomto ,  margine  revoluto  iamiiuj  ai- 
êiSf  dtearrtiuikus  i  ftlpite  pUn»  ,  kafi  tinaamomto  , 

JUincra0ato  j  apice  aloo-nigro  ,  m^culato.  Bulliard  , 

Herb.  cab.  298.  139  fie  ;87.  hg.  2.  —  Decazul. 
flor.  fnBf.  «oL  ».  pag^  195. 

AgarîcuJ  (iihohxunneui) ,  fuhcafpitofus  ,  pîlto 
canofu  t  vifeofo  mu  ^eco  ,  umirino  j  Umilit  cm- 
éUit,  fifhê  fimmimi^»»  «Ont».  PwT.  Sfoopr. 
Fang.  pag.  19 j.?  ' 

Ce  dmningfMm  eft  temgtjoable  par  om  fone 
eeoche  d'un  modlage  tloam  ^  qai  recoBvre  le  dia- 

peau  &  la  pjrtie  colorée  du  pédicule  ,  qui  retieiit 
adhérer»  les  touilles  fie  autres  corps  c^ui  viennent 
à  tomber  fur  lui.  Son  pédicule  efi  plei.)  ,  de  cou- 
leur canelle  dans  le  bas  ^  blanchâtre  au  fomm'^t , 
m  pe«  rcnSé  i  (à  bafe,  long  de  trots  â  cinq  pou- 
ces .  tacheté  vers  le  haut  de  petits  points  noirs , 
paioiffem  èire  les  débris  d'  une  membrane  ou 
réfeau  qui  recouvroit  les  feuillets  dins  leur  jeu- 
neflé.  Le  dbpeau  eft  convexe,  à  bords  un  peu 
•■lyiBéi e» defcas ,  large  de  uois  à  quatre  pouces^ 
lie  couleor  caneUe.  Sm  feuilleu  toK  Uancs^  iaé- 

ez,  décurrena.  Son  chapeau  8r  nème  les  feaiU 
deviennent  quelquefois  jiunâtres.  Dans  ur>e 
;  variété ,  le  pédicule  entier  eft  roux.  U  croit 
i«  feitnin  oo  par  gmipet,  flw  h 


8; .  AOAKIC  roufllitre.  Agarhus  vatctnus.  Perf. 

jtgéfieiu  gregarlus ,  pUro  canicfo ,  ktmi^fkêrico , 

mmionat» ,  ptlofo  ,  fquamofo ,  rufo;  lamttUs  a&idit , 

pjUcf.fr.iihusi  jhpite  cjvo  ,  longo  ,  ful'fiiri/fofo.  Perf. 

Synopf^pag.  19t.  —  Id.  Icon.  &  Defcript.  Fuli^. 
paf.  é*  lab.  1.  if.  t.,4.  JftrieKt  n^. 

Son  pédicule  eflfiftuleu»,  alongé ,  mé-^iocre- 
■eoc  Aoreux  i  il  fupporte  un  chapeau  charnu , 
d'abord  hémirphérique ,  puis  plam»  iMiftêtre  , 
pi! "UT  ,  écailleux,  faillant  dans  fon  centre,  garni 
£11  dttlous  de  lames  d'un  blanr.pil«{  <)uelquefois 
tachetées  de  rouille.  0  «ft  couMB  daai  lé»  bois 
d^pios. 
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Herb.  tab.  551.  fig.  x,  &  tab.  j&î.  fig.  i. 
Decand.  Flor.  ftaoc.  vol.  1.  pag.  t$6. 

j4<vmv  enaMir.  PleiC  STDopC  Fung.  pas .  19}* 

La  couleur  de  ce  champignon  eft  d'un  fauve* 
clair.  Son  pédicule  eft  plein,  cylindrique,  quel- 
quefois un  peu  renflé  i  fa  bafe ,  couvert  de  quel- 

ÎjUM  écailles  couchées  8c  brunâtres  i  glabre  au  def- 
us  du  cotlîer ,  long  de  deux  pouces ,  fouteoaiK 
un  chapeau  d'abord  hémirphérique ,  large  de  de'ix 
pouces ,  enfuit e  convexe  ,  charnu,  garni  en  delfus 
de  petites  écailles  pulvérulentes.  Les  lamCs  Innt 
inégales,  un  peu  larf^es,  échancrées,  recouver- 
tes, dans  leur  jeunefle,  par  une  membraoe  qui 
dirparoic  en  laifiu»  i  pcioa  ^I^M»  reftiges  ttir 
le  pédicule. 

J8^.  Agaric  â  pied  grêle.  Agaiiau  iU^odiiu, 

Agâricus  proutformis ,  fufufutU f^tt»  eampanu- 
lato,  dù»  conteo  ,  tUmgéM  «  «««a.  pcflek  convtxo 
9tift0i»t  iuidaiut9i  umimi*  tx  nOn-auramiaciti 
fiipitt  Mtct  atunuato ,  fubanaulato.  Bull.  Hetb. 
rab.  îjofif  &  »b.  j86.  fig.  i.  —  Decand. 
Flor.  aranç.  vol.  ».  pag.  i^d. 

Rien  de  plus  variable  que  ce  champignon  \  il 
change  tellement  de  foimes  &  de  couleurs,  qu'il 
eft  ditficile  de  le  bien  caradlérifer.  Son  pédicule 
eft  large  de  deux  ou  trois  pouces,  épais  d'envirop 
deux  uçnes,  blanC  ou  touOtâtre,  glabre  ou  velu« 
cylindrique  ou  conique  ,  plein  dans  la  jeunefli», 
fihuleux  dans  un  âge  plus  avancé,  portant  la  mar- 
que d'une  membrane  ftlamenieufe  qui  recouvroit 
les  feuillets  dans  leur  jeunelTe  :  il  fupporte  un 
chapeau  quelquefois  canwanulé  à  fa  tuiffanci, 
mais  le  plus  fouvent  ile laimiiM d'iio  côoe  aloogé 
bc  pointu  }  il  devient  «nfiiice  convexe  ou  plane , 
avec  le  centre  proéminent  ;  il  eft  fauve  ou  rouf- 
feàtre,  ou  jaunâtre  ,  uni  ou  rayé,  ou  tacheté  > 
glabre  ou  écailleux,  large  d'un  à  deux  pouces. 
Ses  feuilleta  font  d'un  rouge-orangé ,  larges ,  iné- 
gaox ,  ddunoda  jièa  de  leur  bafe ,  8e  enfnito 
légèrement  proloMiéa  fur  le  pédicule.  Il  crrJt  fur 
la  terre,  en  «onfM»  eo  grppp^s  ou  (blitjùre. 
(BÊiLDttfitd.) 


Î6.  .Agaric  i  tdce  gmae.  Jgariw rfamm^a.- 

fkalus.  Bu.l. 

Agâricus  fpaStmu,  fttw  «fylft  ,  Mwyaaiito» , 

furfuraico  ,  fquamulojo  ;  lamelfis  latiufculis ,  tmar- 
^iu^ùi  fiipit'  fitumofo  i  apitt  Uvi,  unuwrt.  BuU. 


88.  Agaric  des  bois 

lut.  BuU. 


Agarhus  almtom»,  fUl»  tpmutù,  éd»  fffa 

mitrglnt  fuhfiriato}  UnùiÙM  Uût ,  fuUaamat^mj 

fi  'ipttc  pUno  ,  dtinjiftulofo  ,  ftpiùs  bi^  hirfu'.o.  BuU. 

Herb.  tab.  ag.  1.  Non  tuf.  —  Deç^id.  Flp^. 
franç.  vol.  a.  pfg.  19^. 

Sa  couleur  eft  d'un  fauve  plut  ou  moins /oncd. 
Son  pédicule  eft  cylindrique ,  Couvent  velu  â  fa 
bafe,  long  d'environ  deux  pouces  ,  4>leia  dans  fa 
jeuneffe,  filiuleux  d^iis  un  âge  plus  avancé  i  il  fup* 
pone  uo  chapca^  i^thoxA,  convexe,  puispUiie> 

y  » 
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un  peu  firié  fur  fes  bords  dans  fa  vieilldle ,  large 
de  deux  pouces ,  garni  en  deflbus  <le  laoïES  iné- 
gales, noirbreufes,  élargies,  légiremw  décur- 
rcntes,  couvertes,  iiji.s  leur  jeunefTe »  d'un  liffu 
filamenteux  qui  fe  déchire ,  &  Inin'c  fur  le  pidtcule 
on  collier  fugace  «  peu  feoUble.  U  croie  fnr  les 
bois  morte 

85.  Agaric  brillant,  Agiineus  fulgtiu.  Perf. 

Agarictts  gregailus,  compaSus ,  pilt9  nfto  ,  ni- 
tido  ,  fcco;  tiijlo  obful.'ù  fqujmofo  ;  luT.ellis  nhi- 
dii .  obfeurè  f^tv'u  f  fispite  bidiofo  »  fuiiradieato  ; 
tua»  Ku/ghétù  .  MrtMd  paiSéi.  PetlbOD  ,  Sjpaopf. 

pag.  294. 

Agurùas  fericeus.  Schocff.  Fung.  tab.  24, 

Il  fe  dillingus  par  fa  couleur  d'un  beau  jaune- 
doré  y  brillant  ;  il  eft  d'une  f-iveur  agréable.  Son 
pédicule  eft  bulbeux,  irès-fouvem  percé  en  dedans 
par  des  trous  de  larves)  il  foutient  un  chipau  un 
peu  épais  ,  prefqtie  fec  ,  Icgéreni  ne  cciilltux  fur 
fon  difque,  giAii  en  delfous  de  lames  Iuif->nte$, 
d'un  roux-foncé.  Il  croît  CD  gioopot  dant  le*  bois 
do  chênes  &  de  hêtres. 

90.  Agaric  jaunâtre.  Agariau  fiavidiu.  Petf. 

Sft»  û^amort  ;  umetlis  HjtlnSft ,  anieo/orihu , 

favtf.  tnt'.bus  ;  J!!p:u  molli  ,  dcorsiim  incrj  fjto  y  fuf- 
etjicnu.  Peif.  c^ynopf.  pag.  ijj.  —  ScbcKtF.  fung. 
tab.  14. 

Son  pédicule  eft  prefque  brun ,  mou ,  un  peu 
renflé  ;  il  fupporte  un  chapeau  un  peu  charnu  ,  <au- 
natre,  plus  obfcur  à  fon  centre,  garni  de  lames 
léparéeSj  de  même  couleur  que  le  chapeau.  H  eft 
dfime  firâear  am^i  il  fe  rapproche  de  Yagaricas 
fafticularii  d'Hudfon  ;  mai<,  dans  ce  dernier,  les 
James  font  d'un  vert  nébuleux^  qui  fe  noiicilïenc. 
11  Qok  fut  le  tfOM  dat  «ibns. 

91.  AoARic  ja«w>blaiic.  4i«ift«r  «céra&wiu. 
Perf. 

Agaricus  piito  camofo  ,  fufctfcwu-piUUd»  ,fuk- 
iiteaaoi  lamtUit  tx  a^UÎtet«-<iw»Êm«meh  f  /Npitt 

faiiulèofo  ,  fiirlllofo  ,  alhicante  ;  cortinâ  concolore. 
Perf.  Synopf.  pag.  295.  —  Comment.  p»g.  iz. 

Soô  pédicale  eft  d'abord  plein ,  pnh  (Ubieux, 

m  peu  Dulbeux  &  fibreux  ,  long  de  trois  pouces  , 
prolifère  à  fa  bafe^  de  couleur  blanchâtre.  Son 
chapeau  eft  charnu,  larpe  de  deux  pouces,  d'un 
brun-pà!e ,  un  peu  blanchâtre  jles  lames  d'un  jaune- 
fale,  un  peu  canette  ^  inégales.  Sa  fiweitf  eft  anfere^ 
Il  ctoh  (HM  le»  CMto. 

Agarieut  ^U^f  majufulus  ,  fubfpadictus  ,  p  ilco 
«tmfatuUttff  mt/ptu  uaui  /  lamtUU  difiantibut  i 
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'  fiipitt  foiido  ,  fuhchngato  ,  l>ulioft,-oviito  ;  cort'câ 
faeaei.  Pert  Synopf.  pag.  i<^ù.  —  Suhœff.  t  ung. 
tab.  130. 

Son  pédictile  cd  dahord  Ofvale*  bulbeux ,  puis 
il  s'an^incit  ,  s'  Imge  jufqu*)  quatre  poures.  S« 
couleur  i  It  prtiqut;  roull.  arie.  Son  chapeau  êH 
c.impanulé  ,  un  peu  proéminent  datu  fon  ceotie, 
aminci  à  fes  bords,  large  de  trots  pouces,  glabre^ 
d'un  jaune-paillei}  tes  lames  diftantes ,  cnnnivrn- 
tes,  un  peu  arrondies.  11  croît  dans  les  forêts,  eu 
Angleierré. 

9j-  Agaric  hemîthricoe.  Aaritus  itmithkÊK 

Perf. 

A/^.iricus  piito  camofo,  em^mUato-tMico ,  M. 
ciju  'u ,  ad  tattn  eonrfcentt- tomtmofo  i  lamiBit 

plants  ,  fiiargil/dceis  ; /lipiu  crujfiufculo  ,  fi'-nflvfo, 
alhicuntt    coninA  ftrntgintâ.  Petfoon  j  SyoopC 

Si-n  chapeau  eft  chnnu ,  camparulé  ,  un  peuco» 
nique,  l-irr,c  d  un  poi.cs  &  plus, prefque  loyeux, 
pi  eiu  à  fcs  bor.is,  de  coulêur  bmne ,  blimhiire 
é  fa  c  irconfërence ,  fr>u(£nu  par  un  pédicule  blanc, 
iï'iJreux ,  un  peu  épais ,  long  rie  deux  041  trois  pov 
ces.  Les  lames  font  phnes,  l'un  jjune-teireux , 
lancéolées ,  entièrement  adhérentes  au  pédicule. 
Il  croît  dans  les  boii  de  pim. 

94.  Agaric  Tafirand.  Agêrieus  tneemt.  Scbaft 

Agjricus  gregarius  ,  minor ,  piU» ptU^nfi^tOI^ 
ionato^/ukomtMtoJo,  fulvj ,  cinnamomto,  opaco; 
lamttiU  fUlV-troctis  i  ftipitt  fuitenui  ,  firittofo  , 
Lufcente  ;  cortinâ  fugjci.  Per!.  Synopl".  pag.  iç?. 
—  Schœff.  Fung.  tab.  4,  —  liatlch.  Jiiem.  Fuot 
flg<ll7. 

AgafiauaMÉm9mim.t  Uan,  te  Mt.  Fwf. 

tab.  lyo. 

Sa  couleur  eft  en  général  d'an  jaune  de  fafiran 
plus  ou  moins  foncé.  Son  péiiicuL-  eft  grêle,  long  ■ 
de  trois  ponces  ,  épais  de  deux  ou  trois  liîpies, 
fibreux,  cyl:  vliique ,  jauritre  }  fon  chapea'a  mé* 
diocrement  charnu,  proéminent  i  fon  centre, 
prefque  glabre  dans  les  jeunes  individus  ,  tomeiw  • 
teux  &:  couvert  de  paitci  ecai!le<  dans  les  plus 
rands,  aarni  de  lanKS  luifantes.  faftaoées.  il  croît 
aw  lei  bail  de  pins  ae  de  hitiee. 

^  9^.  Agaric  canelle.  Agmair  âmumomiÊit, 

_  Agoriau  piito  fahcamofo ,  umbonato ,  glabro ,  ni' 
tido  ,  dmtêmomeo-rufo  (  diluù  cafidnt»  ) ,  lamtUlt 
tjtiufcidis  ,  cinnamomeis  ;  ftipite  longiuf^uio  (primi 
fuHui^fo  l  ) ,  dilution.  Perf.  Synopf.  pag.  1^.— 
Sotreib.  Fuog.  tab.  aof. 

Cct'e  éfpèce  eft  d'une  couleur  canette  parfaite  : 
«  elle  eft  plus  grande  que  l'efpèce  précédente  i-eUe 
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en  d'ffère  par  ibn  chapeau  confhmment  ghbre  t 
piT  rci  lames  un  p^nvemnies,  échaocrees.  Son 
pédicule  efl  d'une  conteur  p'as  claire ,  d'abord  un 
\Hu  bu'btux .  puis  p!us  alongé.  Soù  tidn  et  fila- 

mïHTeux,très-fugice. 

ç6.  Agapic  trompeur.  A^i'icus  decipitti$.  Perf. 

Agaricus  g^tgarius  ^  piUo  camofo,  tntmbranatto  , 
€Îrcm  umkotttm  aeutmm  étptgî»,  unbtino  f  iamtUu 
Utii^Htu,  tifimri  cinr.^mo'ncs  ;  pipttt  îoi^f  ex 
afyictntt-ntfo.  Perf.  Synu^ii.  pjg.  298. 

Cèt  agaric  reAèmUe  «Bernent  m  préeéJenr , 
^a'au  prcniier  afjxdl  on  le  prent*roit  pour  'ni ,  cf- 
pendanronl  en  d:flingue  par  Uscaradleresfiàivjns: 
fon  pédicule  eft  cylii  drique ,  prefqu'ondulé  ,  l»rg 
de  trots  i  quatre jpoucts^épais  d'une  i  deux  ligne», 
d'un  bfanc^ronmltre.  Son  chapeau  eft  charnu  , 
membrane »ix  ,  comprimé  &  terreux  à  fa  circonfé- 
rence, faiibm,  un  peu  aigu  à  Ion  cencre,  fbl  te, 
large  de  neuf  lignes  ;  les  laines  l  arges ,  d'un  jaune - 
foncé  «  adhérentes  en  entitr  au  pédicule,  il  ctctt 
par  groupes  fur  la  ceire»  dans  les  bois  de  pins. 

07.  Aga&IC  couleur  alvicot.  Agaricus  armt- 
•  PerC 


Agartcui  ff-f!  Vf ,  pileo  fuhcarr.ofo ,  convtxo,  piano, 
dilatato  ,  htlM-u  ,  l.i'reilii  aquoic  cinnutromtis ,  it' 
ttgris  ,  laiiv.:\.i  .  j?  riie  mediocri ,  f  .hhkllivfo ,  iilhi- 

tMu.  BciC.  Synofi.  pag.  a^^.  —  âchau.  Fung. 
tab.  9f  • 

Son  pédicule  eft  grêle,  fragile  ,  blanchâtre,  à 
peine  bulbeux  i  il  fontiem  un  chapeau  un  peu 
chanw  »  d'abord  conveie ,  puh  plane ,  dilaté , 
large  d'environ  trois  pouces,  i  l.irf,e  ombilic  fail- 
lanti  les  lam.s  larges  ,  entières,  d'un  jaune  très- 
clair  i  le  refciu  fucace  ,  coultnr  de  rouille.  Il  croit 
prévue  foliuiie  dans  les  bois  de  héties  &  «k 


98.  Agaric  jaune-clair.  Agaricus  diLtus,  Perf. 

Agiricus  pîtto  emvtxo-pUno  f  glain,  hdvoioi 
têHullis  Ijtiufi  Jis ,  diluù  dnnanumàsi/tifilê  «lU- 
eame.  Perf-  Synopf.  pag.  joc. 

Sa  couleur  t&  d'un  )aune-clair  très- pâle  i  fon 
pédictde  i  peine  bulbeux  «  blanchâtre  ^  long  de 
deux  pouces ,  épais  de  trois  i  quatre  lignes  i  le  cba* 
peau  glabre ,  d'abord  convexe ,  pois  plane  «  large 
de  deux  pouces  ;  les  lame»  décuneuct,  éucfies. 
n  croît  dans  le  s  toréis. 

Agaric  feftoQué.  Jgarieat  [tAng^dut. 

Agaricus  f  ilto  citrnofo ,  planiufculo ,  fubnpando , 
fulvo  ,  ftrmgittto  ,  niûdo  ;  lamtUis  congejiis ,  argil- 
U»t9-cinnmmomà*  i  f^piu  iuiio/o,  crafiujiitlo,  alko. 
tor.âriiopr.pa9.too. 


*   A  G  À  ifS 

Son  pédicule  eft  un  peu  ép-vs .  1  .  beux  ,  blan- 
châtre ,  pLin«  âpeine  d'unnouce  d  epaiâëor ,  en« 
vcloppé  d'un  tKiu  rouillé { w  cnapean  chamo ,  un 

peu  phiie,  légèrement  fi.  uo  à  fes  hord» ,  'argc  de 
tioispoucts  &  pius,  luifant ,  d  un  jaune  dérouille* 
U  croit  du»  le»  fiwéis  de  chêne*. 

100.  A«Aiiic  odenr  de  foufire.  A§»fiem  pynm> 

ù'j'us.  PtrI". 

Agaricus  pHto  camofo  ,  umhonai»^  i'iriUofo  aut 
fu^fquamofo  (fuliginœ ) ,  patlido;  hmtllÎB  cûnftnis  , 

adf.tnden'.ih^s  ,  aiitido-f^Jttfi  .iaus;  flipiit  emv»t 
fuJiiloiJn  i  Lorùnà  fugaei.  fcrl.  Synopi.  pag.  )00. 

Sa  couleur  eft  d'nn  jaune  plus  ou  mnrns  foncé, 

tirant  fur  l'olivâtre  on  un  peu  hl  iicî  i  re  ,  fi-lon 
ra]e  d^s  indivi  lus.  l  e  chapeau  ed  roull(.itie  dans 
L  s  plus  jeunes  :  ils  rép.indent  quelquefois  une  lé« 

!|ère  odeur  de  foufre  (  ils  font  enveloppés  d'un  ré- 
eau  rrès  légt. r ,  fugace.  Leur  pédicule  eft  creux  , 
blanchâtre  ;  leur  thape:iu  cl-.ir  u,  un  peu  fibreux 
ou  èci;l:;ux  ,  faillant  à  fon  cer.trei  leurs  lamee 
nombre  lif  s ,  î^ctndantesfd'iiahlaiiclavédebrak 
Il  ctoît  dans  Us  forêts. 

ICI.  AOARIC  rade.  Agirietu fctAtr.  Perf. 

Agaricus  grtgmmi fpJ^rwu  fdntrto-futiginofag 
pilto  fquamofo ,  Umims  «ifiufioriilu j  f&rU» 

lofa  ,  di/uro't ,  cyllndrico.  Perf.  SjrtU^pag.  }OI. 
—  Sowerb.  EngL  Fung.  tab.  107. 

Son  pédicule  efl  long  d'un  i  deux  pouces ,  épais 
de  trois  ou  quatre  lignes ,  fiSreux  ,  cylindrique  , 
point  fiftuleux.  enveloppé  d'un  tifTu  fugace}  fon 
chapeau  camnanulé,  petit,  patfemé  d'écaillés» 
d'un  gris-foncé ,  large  a  peine  de  denx  pouces  1  les 
lame»  d'oM  ceâMir  plu  (Aftore.  Ce  oianipigmHi 
eft  petic}  il  crtrfc  dans  le»  ferêtt. 

$.IV.  Gymnopus.  Perf.  Point  dt  co'jfe  ni  d'amntémg 
fidUuU  «rdiaairemtitt  pUin  &  uninUifmiUu  fui 
M  tuinifiiu  pMM  «■  iMOffluu, 

101.  Agaric  à  téte  brootée.  AgaritM  mêSU» 
ufMif,  Bail. 

Agaricus  (  cnens  )  ,  fahc*fpitofus ,  magnus ,  pi/e» 

fuhijrnofo  ,  umôonato  ,  fufco-tnto  ;  lame/lis  ûui^- 

mis  ,  Ltncrto-^  iiUijis  j  fiipite  foliiio  ,  ^ri.t  jqu.imu- 

iofo.  Perf.  Synopf.  pag.  joa.  —  Bull.  Heib.  tab. 
ja|.  —  Decand.  Flor.  ftaoç.  voL  ».  pa^  i8i* 

Cette  efpèce  eft  très-çrande  \  elle  fl»  iSÊSngm 
aifémenc  à  tts  lames  inégales ,  ttès^Mes ,  «rw» 
gris-renfflé.  Les  plut  longues ,  avant  d^rriîpet  au 

pédicule ,  forment  un  ang'e  droit  ou  rentrant.  Son 
pédicule  ell  nu ,  plein ,  charnu ,  jaunâtre  Se  gLbre 
vers  fa  bafe,  écailleux  vers  fou  fommet ,  long  de 
fix  ou  huit  pouces ,  épais  d'environ  detu  pouces» 
il  fontientun  chapeau  d'abord  cmnrete.  hénuF* 
>  phéii^  •  puis  conique  par  l'élémioB  de  fb» 
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centrej  éê  Molfw  bNiiÉ«-fiMM<.  Il  cnit  fiir  U 
ptsf. 

to|.  AoARXG.à  téM  Ikiim.  A§triau  fkâwct- 
fkâb*.  BttlL 

Agarîcus  piteo  emmfv  ,  amioamte ,  fuirtpando , 
iadio  ;  lamellls  Hbtris  ,  l^ufctntibus  ;  jUpitr  longo  , 
fyUào  ,Mtut€r0fo.  Bull.  Herb.  tab.  ï/î  - <»g.  i-  — 
Krf.  Synoff.ot%.  |ox.  »  Dêano.  Flor.  frinç. 
vol.  1.  pag.  tSfé. 

Cet  agaric  a  foit  pédicule  ira  ,  plein,  cylindri- 
que ,  un  peu  tuMieOT  1  fa  bafe ,  long  de  cinq  à  fix 

pouces  ,  epïts  d'un  demi-pouce  ,  blanchâtre  à  fa 
bafe,  brun  à  Ton  fommec,  foutenant  un  chapeau 
duuittl,  d*ttn  brun-roux  ,  d'abord  campanulé ,  un 
peu  finueux  à  Tes  bords ,  puis  en  cône un  peu 
^ailleux ,  brge  de  trois  à  quatre  pouces  (  Tes  lames 
inégales,  d'un  jaune-argileux  ,  finueufes,  OOD  ad- 
béteotes  au  pédicule.  11  croit  lui  ia  terre. 

104.  ACAMC  hwt.  Agaricusfuivus.  Bull. 

Agaritaipika  fufco  aut  fubruin^  roauulato  ;  la- 
mîmis  fUv/eatttHus ,  Jînuojii ,  iafi  trunettis  ;  ftipite 
folido  ,  ha/i  int.'cjfuto  ,  fiavo  ,  fir'iato  ;  ft'iis  ruiris. 

BuU.  Herb.  tab.  1  fig.  a ,  8c  ub.  (74. ig.  i.  — 
Otciad.  Fkr.  fiinf.  v«L  1.  pa§.  186. 

Ce  champignon  a  Ton  pédicule  nu ,  plein ,  renflé 
à  U  bÉb«  launitre  >  ftrié  par  des  raies  rouçes  , 
longitlKSndes, longs  de  quatre  à  fix  pouces,  épais 
d'environ  un  demi  pouce }  il  fuppotte  un  chapeau 
d'un  brun>fauve  ou  un  peu  rougeâtre ,  d'aoord 
joiandi  «  p«Ni  convexe  ;  enfin  plane ,  large  de 
trots  k  quatre  pouces.  Les  lames  fooc  nuiiîtiea , 
inégales 4 finueufes,  tronquées  à  leur  bafe ,  noo 
adhérentes  au  pédicule.  Il  croît  en  groupes  peu 
nombreux  «  deux  ou  trois  epfemble,  adhérens  par 
km  bafe. 

lOf .  Agaric  arqué.  Aganctu  amMia.  BuU. 

Agarleut  VMhUt  fiUf  umpmdaïutt  imhit  dlr> 

prtffo  ,  rufefctnte  grlfeo  i  lamellis  latiufcuIU  ,  arcua- 
tis  ,  fubdecurrtntiiut  »  PaUefuntibms  j  fiipite  folido  , 

fubbulbofo.  BuU.  Hetb.  iri>.  4fs  j  le  if^  i.<— 
JftiL  Synopf.  pag.  30}. 

«Nous  n'avons  aHCUM  cfpice  de  ce  Retire  « 
dHt  Bolliardj  qui  varie  autant  que  celle-ci  de 

■grandeur,  de  forme  ,  de  couleur,  dans  un  même 
terrain ,  à  une  même  expofition.  Le  cara6tère  qui 
b  dliftîôgat ,  «lifte  dans  la  ferme  de  fes  feuillets , 
içà  font  copftammeitt  ar^iés  qu  plutàt  inférés 
.aatour  du  pédicule,  comme  autant  de  demi-aco- 
lades.  On  en  trouve  qui,  à  la  hiiueur  d'un  pouce 
te  demi,  ont  atteint  leur  maturité}  d'autres  s'élè- 
.vent  jufqu'à  fix  pouces ,  fur  une  largeur  â  peu 
.près  égale.  Leur  pédicule  ett  nu>  plein,  bfan- 
'châtre,  cylindrique  ^  légèrement  bulbeux  à  (a 


AG  A 

blanc  ,  fauve  ou  brun  5  l:S  lames  blanches  ou  Wea  i 
de  couleur  fauve  ou  brune  à  leur  maturité,  nom»  | 
breufes  .  inégales.  U  croit  en  automne,  (m  h  1 
terre  ,.dans  les  boti«  les  prés*  les  jardiu. 

Bull.  I 

Agar'uus  gregarius ,  pilto  eamofo  ffubcamyanuUio,  ^ 
ruftfctnte  ,  gUbro  aut  fquamulofo  ,  WUtmae  fâ^hi 
inçifo  i  lamtlUs  difietiuibus  ,  tateri  ViKW»  «ttjé»- 
ctntrtfccntibiu  ;  fiif  Ue  eavo,  fuligimi»,  BuU*  Hstb>  1 
ub.  580.  —  PerC  SjrnopT.  {«§.  )0|. 

Son  chapeau  varie  dans  fes  couleurs  ;  il  eft  d'un  1 
blanc-jaunatrc  ou  d'un  roux-bruii ,  d'abord  c«i- 
vexe  ,  puis  conique  ,  puis  plane ,  fouveni  finueux 
&c  fendu  à  frs  bords,  quelquefois  écailleux  \  fj 
furface  ,  large  de  deux  ou  trois  pouces ,  foutenu 
par  UB  pédicule  nu ,  plein ,  glabre ,  cyliodriqui  ou 
un  peu  conique ,  fiftuleus  dans  an  âge  avaixé , 
courbé  ,  jaunâtre ,  un  pett  ftrié.  Les  lames  font  pea 
nombreuTes,  inégales,  blanchâtres,  jaunâtres  nu  1 
grifes,  adhérentes,  mais  rarement  Jécurrenteslur 
le  pédicule.  Il  croit  dans  les  pacages  par  fteifOi 
mM  point  adilécena  par  leur  baiie. 

107.  Agaric  licdide.  Jgariaufe9Uu.  Bd. 

Agaricus  fuhc-ruhefcens  ,  fubdums  ,  pUn  ttat" 
pantUiite  feu  ohius  'e  umbonato  ,  au:  planîu/ith ,  I 
glabroi  lameUis  cragU,  diftaniibus  ;  ftipitt  èrevi , 
fubtetui^  é*9nàm  «MMie.  .^uU.  Herb.  ub.  jS;. 
fîg.  1. 

Agaricut  prMtnfit.  Perf.  Synopf.  paf.  3t4» 
Agarkt»  aimiaiws.  Soveib.  Fanf .  tdb.  ifi* 
J§ÊHea$  fiâtafi».  Bolton.  Fong.  tab.  5^ 

fl .  Agaricus  (  cinereus  ) ,  piUo  eamofo  ,  toffv<» , 
fubnitid»  i  lamtlUs  àifiMtiiiu  ,  pi0m»-d£eMrrtaàb»t  j 
fiipiu  en^ufcido ,  fotU»  ,  ûÊMemnu,  Perf»  L  C. 

àfÊfitur  (  meifnf  ri«"f'T  ),  'cintrtfuas  ^  fUee 
piano ,  coitvtxo  ,  pt^illato;  lamellis  aa^ufaiiit  : 
Uura  dentatO'Crifpis  ,■  fiipiu  fttbfinMO.  Peiil  1.  €•  I 

AgarioÊS  (  vitulbus  )  ,  piUa  éUaà  af^.  If 
me/lis  fiipueqtu  eaudidis.  Perf.  1.  c>  i 

Aftrieai  tnaéu.  Boit.  Fung.  i 

Cechampîgnonefld'uneconfiflancenfTtz  ferme.  | 
Son  pédicule  eft  plein,  nu,  cylindrique,  blta-  < 
châtre  .  court,  UB  peu  grêle  )  fon  chapeau  glabre,  | 
d'abord  convexe ,  enfuttc  plane ,  d'un  rDags» 
fauves  fon  centre  plus  foncé,  faillant  ;  fadrcon- 
férence  un  peu  fînueufe  5  les  lames  inégales,  dé- 
curtentes,  diftantes  entr'elles,  épaitTes.  M.  Pet- 
fooB  dte  quelques  autres  plantes  qu'il  renrde 
cooimevarietésde  lap:écédente ,  oui  n'en  difiweat  , 
que  par  U  couleur.  Le  chapeau  eit  cendré  dans  la  | 
ndM#.ABoiKkàfobardstBft4elI^^  ; 
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Son  edeor  eft  «léfagréable.  Dans  It  plante  y,  la 
couleur  eli  blanchâtre,  Its  (Iries  dilt-^ntes  lur  le 
chapeau  ,  leslamtsun  peu  dentées,  redeurpoint 
ntatante.  La  vaiiëte  i  a  Ton  chap«ao  roulTeatre  , 
iÏMi  pétiicule  &  fet  feuillets  blancs.  Cj  cbanmi- 
pKm  croir'onHiiMStineDt  par  group«s,  émtlcs 
piés  M  far  kt  ooIDbm.  «a  intomne. 

1 08.  AeARic  I  lét*  «doe.  Âguimnrm^imbu. 

Bull. 

jlgaricus  ruftfctns  ,  pUeo  primà  campanulato  , 
Ain  tonvtxo  j  imprimis  margine  goj/ypino  }  Uminis 
imtfmiUmM  ,  fukdteumntibus  ;  ftipitt  tyùiuiricp  , 
mnemutt.  Bail.  Herb.  tib.  376.  lig.  1.  — >  Decand. 
nor.  Samç.  vol.  i.  pag.  174. 

«.  At^nMni/ipts.BuWA.  c.  fig.  6.  C.  D.E. 

/|.  ÀgukmmlUpei.  Bull.  1.  c.  fig.  A. 

Ce  champignoo  eft  d'un  roux  plus  on  moins 
foncé  dans  toutes  Tes  parriit ,  excepté  dans  la 
variété  f ,  qui  a  le  pédicule  blanc.  Ce  pédicii' 
elt  plein ,  ou  »  cjUndrique,  l'^ng  de  deux  on  trois 

nces  &  plus,  épais  de  deux  lignes ,  glabre  dans 
lriété««  piriimcent  dans  la  variété  Il  fop- 
porte  tm  chapeaa  d'abord  rampanulé ,  puis  con- 
vexe ,  cnf^nncux  ,  fiirmut  vers  !:5  bords  ,  r-'^i'ii- 
Vietemcni  atrondi,  plus  fonce  au  centre  ISe  aiit 
bords  que  dans  te  miHeu ,  large  d'an  pMce 
deaii.  Ses  feiùllets  font  iiiéi|»uiy  Icféteawnt  dé- 
cuffMf.  Jl  ereît  par  petitM  towin  fer  kt  bois 
tuom»  (BÊdLDitmi.} 

ic$.  Aaaiuc  4m  feféo.  JlaâtUaâ  mumarmu. 

Berf. 

Agaricus  magnus ,  foiiiaritu ,  pilto  camofo  ,  /aù 
•mieiMfe  ,  ptgniujculo  ,  fuho  -  ruhtfctnte  ;  lamttlis 
^curremibus  ,  atbit  ,  fMifiar.tibus  ;  fiipiie  longif- 
fimo^folido ,  bufi  /anété.ntf  Synopf.  pag.  joj. 

Son  pédicule  eft  plein,  d'un  blanc-pâle ,  lano- 
gireux  u  fj  bafe ,  long  de  trois  à  quatre  pouces, 

Sais  d'un  demi-pouée  (  il  fupporte  un  chïpfeau 
itm  1  un  peu  plane  ,  protubérant  â  Ton  eeAtre , 
d'an  rooge-fauve,  large  de  trois poacet»  les  lames 
blaiKhes ,  un  peu  dillantes ,  d^carrences  «  Urges 
de  deux  ou  trois  ligne*.  U  CraSc  folkilM  te»  M 
foféUj  fur  la  terre. 

Iio.  AaiMbiC  fnOÉKtt.  Jitrkm  efàirkU. 
ren» 

Agariems  piho  camofo ,  convtxo ,  aureo ,  glakro  ,- 
UmtUis  confcrt'ts  ^fmlvo-eUuiamomtii  f  jfjpi"  , 
prillofo} pileo fiicontotott.9ttt.  Synopf.  pag.  306. 

Ce  champignon  eft  d'une  faveur  d'ubord  douce, 
pùis  légèrement  amère.  Sa  couleur  eft  d'un  fauve- 
iuifan*    plu^       moins  foncé.  Son  pédicule  eft 
itiu/eux^  long  d'un  pou«0  «  déni»  <piis  4é  deu 
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lignes,  on  peu  fibreux  }  fon  ihaprau  charnu ,  con- 
vexe ,  trèi-gl.ibre  ,  large  d'un  pouce  ,  d'un  puiie- 
éclatant  à  ton  difquc  {les  lam«.s  nombreures.d'uif 
jaine-canetle.  Il  croàfuc letroac4Mlèpin«,éu)t 
la  forêt  d'Hercynie. 

m.  Agaric  acomatique.  dgMrieas  artmttiau, 

Perf. 

Agariems  pi/eo  tarnofh ,  lato ,  oifeari  chmamo-* 
mto  ,  glutinofo  ;  lametui  junioribui  dtcurrtniihtu  , 
ni/tftentibiu  i  Jltpiu  atvo  ,  mtdiocri.  Perf.  Synopf* 
pag.  fo6. — Soverb.  Eiigl.  Fong.  nb»  144. 

Cet  agnric  eft  tmJrî  ,  fragîfe  ,  d'abord  d'une 
faveur  infipide  ,  enfuite  unptu  aromatique.  Son 
p^fdfciife  eft  (lllulenx  ,  long  de  deux  ou  troii  pou* 
ces,  épais  de  trois  lignes)  le  chapeau  charbUj 
large  de  trois  pouces,  g'utineux,  liffe,  poisrtdé, 
de  coiiK  ur  foncée  de  canelle  ;  il  devient  noir  aux 
endroits  e.il  on  le  touche  i  les  lames  decurtcmct 
daril  lew  jctaed» nuAâwts.  Il  crottes 

1 1 2.  Ag;^ric  cohérent.  Agariets  cohértiu.  Pinf. 


AgaricK»  eéfpiiofui ,  pilto  foieèrnofo ,  un,,  «.—y  g 
rMgoJ'o ,  iiMdmoittto  ;  hmtUiÉ  diflinUis ,  ftAaAulàt , 
aquoit  cinn.rnoruli  ,  majoribué  latioriku  /  fipilt 
cavOf  niuntt-iiaMo  f  bafitvmiUt».  Perfooo*  SfBOpf. 
pag.|a«. 

Cette  el^^èce  eft  très-remarquable.  Trois  ou 
quatre  pédicules  s'elcvent  d'une  bafo  commune  g 
adhérent  entr'eux  en  forme  de  tubercules ,  oMi- 
Terts',  à  leur  partie  inférieure  ,  d'une  membrana 
blanchâtre  &  velue  ;  ils  font  longs  de  quatre  pou- 
ces ,  roides,  lifTes ,  fiftuleux  ,  d'une  belle  couleur 
marron.  Leur  chapeau  eft  médiocrement  charnu, 
ridé ,  proéminent  â  fon  centre  ,  mou  ,  hémîfpî'fé- 
ri^  t  large  d'uA  pâMe  Se  demr*  d'un  ;aané  pim 
oT>  nMifn#  pMs'  I  fes  lMfc#  dHRnOes ,  d'un  jadM 
très  clair  ;  1rs  plus  gr.indes  tpntroes,  élargies. 
Ce  champianon  eft  rare  i  il  croît  fur  le  troïkc  des 
arbfM  ou  lbrkttsra»p«ai  ktibailln. 

ll^  AOAmtC  télâldoce.  Agaricus  ultpkinu, 

Perf. 

Agaric  us  pileo  camofo  ^  coHvexO'plaiÊO  ^  vifoefw , 

papilLiio  ,  crufiallno  {  larntUis  confortis  g  fittHU  ^ 
aquose  cinnamomtis  {  fiipiie  follao  ,  fohferrtf^iUt  ^ 
utrinqat  paliido.  Perf  Synopf.  pag.  307. 

Son  pédicule  eft  nti ,  plein ,  un  peu  ^outllé , 
long  d'un  pouce  &  demi ,  épsh  de  trois  ou  quarre 
lignes  i  fon  chapeau  compadte^  charnu  ,  d'abord 
convexe ,  puis  plane .  Vifc^ueux ,  large  d'un  pouce 
&  plus ,  d'un  blanc-plie ,  f&uAi  â  ion  cetme  de 
petites  protubérance^  irrégulières  ;  les  lames  d'u<k 
)aune-clair,  nombreufes,  largés  d'u;  e  ligne  8c 
demie.  Il  ao2t  panai  les  piàs»  «uu  U  foret  d'Hcr*  • 
cjrflie.' 
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114.  Agaric  gî-ffint.  Agancus  lubncus.  Perf. 

jtgarieus  f,é/to  carnofo ,  umbotiiro ,  cintumomeo  , 
'9ifiido  }  iameUis  confinis ,  tidnexis  ,  argiUaceis  ; 
fiipiu  hngiê/aUù  «  JtariUi/fo  «  ûiMo.  Perf.  Synopf. 
pag.  J07. 

Son  ch*peafi  eft  «ifqaeuTi  charna,  d'an  jaune- 

canellc ,  hrge  d'un  pouce  &  demi ,  un  peu  flrié 
6r  même  recourbé  à  fts  bords,  foiitenu  par  un 
péiiini  e  long  de  deux  fpnccs  &  plus,  blancha- 
t-e .  filKAiu,  Brié  &  un  peu  «ninci  â  Ton  Tomme  r. 
Les  hmes  font  rapprochées,  eonvesea*  on  peu 
roides,  terrcui'es.  nfènoufepaiimlMplBSjaans 
la  forêt  d'Hercynie. 

iif.  AoARtC  btttyc«ax.  Jgtriau  hiojfnetus. 
Bull. 

Àgarieas  pîUo  «ouvcro,  gfairot  ntftfentt^âJh 

(^dlluù  cajiii".to)i  hnicUis  fiixuojù  ,  ahidis  ;  flipite 
Jubeoaico,  uhiauè  f  iloCOf  ru>ro-c<tfianeo,  Bull.  i4erb. 

tÙK  jjXm  —  Dsoua.  Flor.  firaoç.  voL  x.  pag,  181 . 
$.  J§tuwu  iknc^iu,  Perf*  Syoopf.  pag.  |o8. 

■  Cet  agaric  eft  d'une  couleur  roufle ,  plus  ou 
moins  claire ,  inégale  dans  Tes  teintes.  Son  pédi- 
cule eft  ru  ,  pkin  ,  cylindrique  ,  un  peu  renflé  à 

fa  bafe  ,  d'un  rnuge  -  inrirron  ,  glabre,  fouvenr 
velu,  loni  d'environ  quatre  pouces.  Son  chapeau 
eft  d'abord  globuleux,  puis  conique,  puis  con- 
cave, à  bords  relevés,  garni  en  defTous  de  feuil- 
lets inégaux  un  peu  arqués ,  blancs  ou  jaunâtres  , 
adhéienSj  mais  non  decurrens  fur  le  pédicule.  Il 
CTott  fur  la  terre  «  ou  folitaire  ou  deux  à  trois 
inditidot  adhérent  par  leur  bife.  • 

116.  Agaric  vineux.  AgarUujvin  fus.  Bull. 

*  Agêrieui  pibo  ruf^-ruhcf:tnie ,  primhm  ntandatc , 
tandem  Jinuato  vil  /opjto  ,  tomento  ic^ui  obttBo  ; 
laminis  ""i^  »  asimtrofu  ^  fiipitc  fubcyliadrico  j  ru- 

ftfciau.  BoUL  Heib.  tab.  54.  —  Lam.  Didioii.  1. 
fog.  107. 

^  Agarieus  Utteophyllut.  Perf.  SynopHp^  )0p.  ? 
(  yoyei  Amanite,  n*.  10.) 

117.  Agajiic  i  reborda.  AgarUut  margiaeUus. 
Peif. 

Agtricus  pileo  eamofo ,  mtmhraHêeta»  t*nipcnu- 
tgtù  f  aii'do-umirino  i  dijio  «kjaaint  ^  glairo  ; 
UmtIBs  d'jiinâts  ,  atienùs  màfonhi* ,  ;  mar- 
ginc  fimhriaio  ,  umbrino  ;  fiipiu  nitido  ,  iûp  fàktu- 
Stroj'o,  nitido.  Perf.  Synopf.  pag.  309. 

^     Son  pédicule  eft  un  peu  tubéreux  à  la  bafe , 
pileux ,  long  d'un  poace  8e  demi  »  épais  d'one 

ligne ,  foiuenant  un  chapean  charnu  ,  un  peu 
fnembiar^tux ,  tampanulé.large de  trois  ou  quatre 
lignes,  d'un  blanc-fale ,  plus  foncé  au  fnmmet} 
Jes  laines  diftioâes  «  un  peu  arquées  ï  leur  poinc 
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d'jdhéfion  avec  le  pédicule ,  frangées  &:  terreufei 
à  leurs  bords.  Il  croît  au  mois  de  (eptembre ,  far 
le  tronc  pourri  des  fapins. 

118.  Agaric  crevalTé.  Agancut  Hmofus.  Bull. 

Agjrieiu  piUo  eonico  ,  longitudiAoUier  rimoft  , 
fuiruf  fceHte  ;  lanuUis  latîufculis ,  olivécto-argitU^ 

icis  ,  m^trgine  albid'ts  y       iic  fiuumulofo  ,  fannacUf 

pjlie/cfnu.  Bull.  Herb.  ub.  fie  cab.  j^^.  « 
Perf.  Synopf.  pag.  }IO.,. 

Agariau  OKrivtiùmt,  Baclch.ElMi.Faiig.tab»  ta 

fig.  1C7. 

Ce  champignon  eft  peu  charnu.  Son  pédicala 
eft  nu  >  plein ,  cylindrique ,  d'un  bhne-iale ,  im 

peu  ècailleux  8f  f'aiineux,  long  de  deux  à  (ix  pou- 
ces, foutenant  un  chapeau  d'abord  coniq.-e,  puis 
ptefque  plana,  glabre ,  orefque  fatiné,  proémi- 
nent h  fon  centre  ,  firie  de  jaune  &  de  fauve, 
marqué  defoites  Inégales,  divergentes 5 garnies 
df  iTous  de  lames  libres,  iné^^aUs,  )  -.unaire^ ,  blin- 
châcres  à  leurs  bords,  il  croît  dans  les  bois,aa 
bord  des  routes ,  en  été  8r  dans  ramomie. 

119.  Agaric  à  graines  otingées,  Agariau pyr- 
ntfiermas.  BnIL 

Agaricus  pilto  fufco  ,  ferrL^lnto  ,  nigro  macdau, 
convexo  ,  dein  piano  f  /amiiUs  aiiis  ,  dein  ru^t*»- 
rjniiis  ;  fiipiu  ptfito  .  aUo  vtl  pmttUi pnto,  BoU. 
Hetb.  tab.  ^4-».  fig.  }. 

Son  pédicule  eft  fouvent  courbé  à  fa  balé,  au, 
plein .  de  coutour  blanche  oa  jaunlere ,  long  ë*<ih 
viron  trois  pouces, large  de  trois  à  qinire lignes, 
fupportant  un  chapeau  d'abotvi  convexe ,  puis 
plane,  d'un  fauve  plus  ou  moins  foncé,  mitqaé 
de  petites  taches  noirâtres  «  ftriécs.  plus  nom* 
breafes  au  rentre  8e  dais  la  jeune  plante ,  1ar|e 
d'environ  deux  pouces,  garni  en  denous  At  feu  fi- 
lets blancs ,  qui  deviennent  enfuite  d  un  roux- 
orangé  ,  Ulms,  aiqués.  iodgaux.  H  cioit  te  les 
boi$nM»tt. 


120.  .^GARicdesdgesmonee. 

cinalis.  Bull. 

Agaricus  pileo  alio  ,  fuiconvexo  ,  inttrdum  amt»" 
nato  i  maiulis  ruHs  centra  vixriegato  ;  laminis  alhts , 
taji  intkt  emafgiaatù  £  /lipiu  tamui,  "ifr»  m^"^  i 
/ii^Axf/îB».  Bull.  Herb.  tab.  5aa.*fig.  t. 

Ce  champignon  a  un  pédicule  gré'e,  nu,  plein ,  | 
cylindrique,  glabre  ou  hérilTé  vers  fa  baie,  de 
couleur  roulfeâtre  ,  long  d'enx'îron  trois  pouces. 
Son  chapeau  eft  un  peu  convexe  ,  légèrement 
mameloné,  blanc  avec  des  mouchetures  roufles, 
furtout  vers  le  centre}  arrondi ,  large  de  (îx  ou 
hait  lignes  ,  peu  charnu,  garni  en  de  (fous  de  lames 
non  adhérences  au  pédicule,  blanches,  inégales, 
échancrées  à  leur  bafe.  Il  croie  for  les  liges  des 
ptélis  8e  d'auues  plantes  mortes. 

.  ♦  m.  AaAMxo 
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Itf .  AOARIC  Incifé.  JgarieMi  indfiu.  Pérf. 

Jlgaritu*  fi^parviu ,  pt/e»  ktmijpktrieo  ^  tmio- 
mft  ffmmÊhfo  ,  ïïuduto  ;  UmÛU  ^fUSis ,  ftr- 
rugineît  ifijiufMtpA^  MVO,  fAllkv.  P«rC  SfOOpH 

fwg.  jia 

C*eft  OM  peote  eCpèce ,  dont  le  pëdicofe  eO 

court,  glibre,  fiftuleux  i  le  chjpeau  hétnifphé- 
riqae,  puis  un  peu  plane  .  incité  à  Tes  bunlij  d'un 
jaune'dijr,  légèrement  écailleuxi  les  Umes  fëpa- 
lées*  coulMir  de  rouille.  11  cxoU  dans  kt  focéu. 

1 12.  Agaric  à  {Mcdnyé.  JgtricMt  gnmmefO' 

dtuj.  fiull. 

Àgarieus  cifpirofiu  ^  fpadîctus ,  pîlto  campanulatoi 
éifco  dilatato ,  oi-tujîljï'no  ,  pilofo ,  fquamofo  ;  iamellu 
tOKftrtu  t  J'uidecurrentiiu*  ,  o^euriotUm,  fiipitf  ^a- 

kn  ,fe»mfo ,  coanato.  Bail.  Herb.  tab.      te  |8/. 

fig.  1.  —  Perf.  Syoopf.  pag.  j  1 1. 

a.  Àgmriemi  ûAm$,  Bull.  tab.  J48*  fig.  R  «  3c  tab. 
fig.  I.  K.  G.  L.  M. 

J^uieu  n^eea»,  Bull.  uib.  f^S.  fig.  B.  G. 

Cet  agaric  varie  dans  Tes  couleurs.  Ses  feuillers 
(bot  blanics  ou  jaunâtres.  Le  relie  de  la  plante  tft 
tamftt  ïklÊOC,  timAe  roux.  Le  pédicule  eft  glabre , 
on  peu  flkneux ,  nu ,  plein,  cylindrique ,  long  de 
trois  à  QuaiTc  pouces,  épais  d'un  demi-pouce, 
ni  irqué  de  petites  raies  noirâtres  ,  irrégulières , 
çi)  peu  reoOé  i    bafe.  Son  chapeau  efi  partaice* 
mem  (glAn,  #abord  béniifphéri(|ue ,  puis  coo- 
Vexe,  plane  ou  concave ,  faillanr  à  Ton  centre, 
large  d'environ  trois  pouces,  quelquefois  couvert 
de  petites  écailles  ;  les  lames  inégales ,  très-nom- 
bceules,  adhéreote>>  mais  noa  décurieotes.  Il 
aott  fiir  k  tBise. 

J13.  Agaric  réfléchi.  Agsrieët  i^«ai».Ptft 

Jig»*iaa  gngaritts  ,  ftmtginto  -  ochraetus  ,  pilto 

fihcj'nofo  ,  acttti  umhonato  ,  fqutmofo  ,  ochraceo  ; 
iarteliis  difiinll'ts^  diluù  cinnamomeu ; Jiipite  longo , 
ttnux  ,  fiirvfo ,  fquamifi  /  ffiÊmit  t^kmtm  FctfiMB  » 

Synopf.  pag.  j  1 1. 

Agençai  ptlojas.  Schœff.  Bav.  tab.  80.? 

Son  pédicule  eft  long  de  trois  ou  quatre  pou- 
ces, grêle  ,  fibreux,  un  peu  flexueux,  couvert  de 
petites  écailles  réfléchies  ,  d  un  jaune  de  rouille, 
pfaf  cliir  à  Ton  fommet.  Son  chapeau  eft  médio- 
crement charnu ,  large  d'un  pouce  Se  demi»  wef- 
que  conique ,  écailleux ,  garni  de  lamcfl  dHnnftes , 
planes ,  adhérentes  au  pédicule  ,  d'un  jjunc-ca- 
1^.  Jl  ^oît  pat  gr^gp/ut  U  terre,  dai\$  les 

■  • .  ..i.' •■■ 

■  114.  AcAkic  pWd  'tfkÂd^'  40^*^  tin>iptt. 

Apiricus  clnnamomtus ,  p'tltv  h*inifihêrim^fyt0* 
iiotatti^u*.  Suppitmtnt»  T»mt  i. 
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mfa/oj  iOMu/Hê  dijKMS/s ,  diluthrl^ui  ;  Jlipki  > 
«muuo  t  fibnUofo.  Perf.  Synopl.  pajj.  jii. 

Son  chapeau  eft  hémifphérique ,  large  d'uA 
pouce  &  demi ,  de  couleur  canelle ,  ainlï  que 
toute  la  plante ,  un  peu  écailleux ,  foutenu  par  on 
pédicule  arqué ,  fiftuleux.un  p^-u  fîoreux,  long, 
d'un  pouce  &  diemi,  épais  de  deux  à  trois  lignes , 
légèrement  bulbeux  â  Ta  b  ife.  Les  lames  fontdif*. 
tinûes  ,  minces  «  fiexueufes,  alcendantes»  d'un 
jaune  plus  clair.  H  croh  fur  .fe  tronc  des  arbres.  , 

Agauc  pied  en  fufeau.  Agarùiu  fujifo^ 

Agaricut  câfpt'tofus ,  pi/eo  fulitnaci  ,  ruftfcentt' 
vaccina;  litmUtis  difiantibiu  t  élbido-nfefctntikus i 
Jlipiie  fulcato ,  vtntricofb  ^  rûdieûto ,  gUiro.  Bull. 
Herb.  tab.  516.  fig.  1 ,  Âc  tab,  1061.  —  PtecfooOa' 
Synopf.  pag.  8iz. 

Agaricut  eraffipa.  Schœff.  Fung.  tab.  88.  (  yoyei . 
|AmAmi»  i  pédicuk  aaind*  n*.  16.) 

1 16.  AoAUC  i  po0b  ndnté  Jftnttu  twéktm 

tus.  Perf. 

Agaricas  pilco  carnofo ,  umbonau  ,  vifcofo  ,  ra» 
^(j/b  ffuIigimiMkiecino  Mil  fufcefcenie  ;  Iame//ii  Ju^m 
dtcumnt  'îbus ,  candidis  }  fiipiu  /mpcjbif  ,  radicatp, 
Perf.  Synopf.  pag.  jij.  —  Soveib.  Engl.  Fung* 
tab.  45. 

AgariaU  SMOTnA^M.  Pfetû  OUèlT.  Mjcoi.  |« 
pag- 47- 

On  le  dffllngw  i  fa  vifcofité  8r  I  fen  pédicale 

a'ongé  ,  tn  fiiftau  à  fa  bafe;  il  fupporte  un  cha- 
peau campanul  - ,  puis  aplati ,  Taillant  i  Ton  centre , 
ridé,  d'un  roux  plus  ou  moins  fonce;  limes 
blanches ,  prefque  décurrentes  fur  le  pédicule.  11 
cnit  après  les  pluies  ,  ordinairement  folitaice  j  fill 
lemocdMatbcetjdaocleibAbt^tlik" 

117.  Agaric  éhncé.  Agaric  baglpu.  Bail. 

Agarieus  (  ridicatus  pu.lt-iis  )  .  piUo  umhonato  , 
^ubcarnofo  f  levi  ,  v-iccino  ,  mar^ine  xtliofo  ;  UmtUis 
\adf(tiuUndha  t  CMdidit  ;  Jiipite  folido  ,  tomentofo  j 
{na£Mfe,Â/ntf'iMo.PerfooOt  Synopf.  pag  3ii.«~ 
lB11lLHttrb.tab.a3a. 

Il  eft  tris-raporocyidii  wdcédeut ,  dont  il  dif* 
fère  par  fon  chapeau  noB  TiRyjen ,  vclemé  i  te  ' 
bords }  par  fes  lames  non  a  !hérenaefl  an  pédictfc  1  > 

par  ce  dernier  un  peu  velu,  revêtu  d'une  écorce 
facile  à  détacher,  nuraué^daos  i^ef^ue  toute 
fa  longueur,  d^  Or  es  noirfttres &  parallèles,  pio« 
fondément  enfoncé  en  tfrre  .  cyiindrutte,  îontt 
de  huit  à  neuf  pouces,  un  peu  rrnflé  4  Gl.  Salh>r 
Son  chapeau  eft  tonique  ,  puis  aplati,  de  cou!eur  ^ 
tbrunc  ou  blanchâtre:,  larg«'  de  'troi^  pouces  8e 
'plus  \  les  lames  larges ,  mine  s ,  peu  m  m  reulis 
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cMuoées  CD  poioi».  U aok  en  atUMBoe»  (Uns 
Im  bols»  • 

118.  Agaric  pied  noir.  AgarUus  nigripes,  Bull. 

dforicus  eàfp'itofus  ,ftipue  tomentofo  ,  nigrtficnu- 
hadio  ;  pilto  fubcartwfo  ,  repando  ,  gUbro  ^  brunnto  ; 
UmtUis  vtntnceAt ,  imtfeùi^us.  Bull.  $44  {Se  ji^. 
fig.  1.  —  Ltm.  nh&.  oiik  ttA.  fig. }. 

Ag^ricus  vdutipes.  P*rr.  Svnopf.  pag.  J14.  — 
Curt.  Flor.  ton.!.  Icon.  —  Bolton.  Fung.nb,  ijr, 
—  Vaill.  Bot.  Parif.  tab.  iz.  fig.  8.  9. 

Ce  champignon  tR  velouté  fur  toute  la  furface 
de  tbn  pédkule  »  qui  eft  m  ,  Hakm ,  cylindH- 
OUe  •  coiitinu,  long  de  quatre  pouces  .  noiratrt? 
dans  fa  partie  inférieure  j  il  foutient  un  chapeau 
eu  charnu,  gluant  â  fa  fuperficie,  de  couleur 
fauve ^  avec  le  centre  brun,  large  de  <|*ux  pouces 
8c  plus,,  glabre»  médiocrement  convexe.  Sei  la- 
mes font  inégales ,  libres  .  jaunâtres.  II  vienr,  ou 
foiitaire  ou  plus  fouvent  par  groupes ,  dans  les 
bois ,  i  la  fin  de  l'automne  &  dans  les  grands 
6oids  de  l'hiver}  U  a,  loriqa'on  le  mâUie.  la 
avMT  de  la  gooMm  «rabiqae. 

.  119.  Agaric  fphinx.  Agarkus  fphinx. 

Agaricus  ctfpitofui ,  pîUo  vifcofo ,  medio  brunnto, 
tMrgint  ochracco  ;  iamtllts  candidît  /  jttpite  fui»- 
fquamulofo,  dtonum  aigrefetnie ,  umbrino.  Perf. 
Jynopf.  pag.  314.      llauch.  Eung.  pag.  14J. 

On  le  diflingue  du  prt^cédent  par  fon  pédicule 
point  velouté  &  par  fes  ianaes  bbadies.  Jl  aoit 
t , /ttr  le  mac  dac  ttteee. 


ijo.  Agaric  amer.  Agaricus  picrtuj.  PerC 

^  Agarkuj  gregarius  ,  fuktfpitofut ,  pilto  glahro  , 
tmnarno'nco  ,  lamellts  tmarginatit  ,  luitfcenic-ftrru- 
ipnàs  ^ /l4pue  giaira  ,  mudo ,  umbrino.  Perf.  Icon.  & 
DeTcripi.  Fung.  pag.  14.  tab.  4.  fig.  7.  &  Synopf. 

Sa  faveur  eft  d'une  très-grande  amertume  j  fa 
gtandeur  médiocre  }  fon  pédicule  nu,  glabre, 
de  c  oiil  ur  terreux- foncé  ;  il  foppo.rie  un  chj- 
peau  glabre ,  d'un  jaune-caneHe  ,  ium  en  def- 
fous  de  hmcs  échancrées»  d*nn  jeow  de  tonilfe. 
Il  eft  commun  fur  le  ttCUC  dâ  tiblM  oA  il 
cioît  par  groupes. 

»•  •»  ■ 

1^1.  Agaric  ferme.  Agariau fimat^ttéT. 

^Agaricus  jf^turifif ,  pUfçi^  A^ali  ,  conyexo  ,  ruf(f- 
eHtt-vàccino  {  iêmtUis  eoncoloribus  ;  jlipitt  folido , 

îmrjjf^so ,  f>  r/.  rjcee-!omf^.!ofo  futigir.to,  Perfoou , 
Icon.  &  pelciipt.  Fung.  pa^.  ij.  tab.     fi^.,  j 
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on  trois  ponces ,  épais  de  noii  }Spm , 

teux,  pulvérulent ,  couleur  de  biftre}  il  fuppone 
un  ch.ipeau  convexe,  roulTtâtre  ,  large  d'uni 
deux  pouces ,  garni  en  delTous  de  laines  de  méoie 
Couleur;  nombreufes,  prefque  filMl.  11  cndt 
foUcaiM  dana  ks  forics. 

Agaricus  gregarius  ,  plleo  fubcamofo,  acuù  umifB 
M(o  ,  glabro ,  nitido  ,  luttjctnU'Ockracto  ,*  UmtUù 
diJUntHiu  f  fikdtniaùm  decurrentibus  ^  dilaté  Mtnt* 
ctis;fiipite  glak;  folié»,  fiAtlit^n.  PciCSfBBfC 
pag.  }i6. 

«  Peut-être ,  dit  M.  Perfoon ,  ce  champignoo 

n'en  il  qu'une  fimple  variété  dt-  V^^irkta  dtù* 
piens  y  mais  il  n'y  a  point  obfervé  d'enveloppe 
fenfiMe.  Son  pédicule  eft  glabre ,  folfde ,  pm* 

3u'elaftique,  Ion-:  Ac  trois  â  quatre  pouces,  ff^" 
e  deux  lii^nes  S;)n  chapeau  eft  meduicremtnt 
chirnu  ,  glabre,  luifant,  d'abord  convexe,  puis 
plane  à  (a  circonférence  i  fon  centre  faillam«ai|p| 
fa  cootcnr  dSm  faune  d'ocre  |  fes  lames  dtfhmes , 
dëcurrentes  ,  étroites  ,  un  peu  Jentées  ,  d'ua 
taune-clair.  pulvérulentes.  11  croit  vert  la  6a de 
l'a«oaMM,dawleaboisde| 


it).  Agaric  i  odeur  de  mdon^  Afviau  of 


Agaricus  plleo  glahro ,  fuiearnofo  ^/ufco-purparee; 
lamtllls  ventriiofis  ,  femmuto-trttcâs  i  ^piit 
ttnui ,  nigrtfceniu  PeiC  OblèCV.  MfCOt.  t.  pag.45» 

&  Synopf.  pag.  316* 

Il  a  dans  fa  jeuneflê  l'odeur  du  mf  Ion  ;  -'I  prfnd 
celle  du  poiffon  putréfié  lorfqu'il  vieillit.  Son  pé- 
dicule t{\  creux  ,  cylindrique,  long  de  dm  foo-' 
ces  &  plus ,  épais  de  deux  lignes,  noirâtre ,  fott- 
temitt  M  chapeau  un  peu  charnu  ,  glabre ,  d'un 
pourpre-fonce  ,  cblung,  campanule,  quelquefois 
orbiculaire ,  large  de  trois  à  nx  lignes,  félon  fon 
développement  \  garni  en  deflbus  de  unies  ven- 
trues, d'un  jaune  de  fafnw  ioncé.  U  cxoà  Air  iSi 
terre,  dans  ks  forêts. 

154.  Agaric  petit.  Agàrieés  pmmi/us.  Perf. 

Agaricus  foliiarius^panHU,  pitem  fukeamofo^fJt- 
Ikmfpkénco ,  ockntê»'f  ÊtmMtt  'pltUtA  *mfmm  ' 

mets  ,  laùufcuHs  ,  plants  ,  dijfi'nûis  ;  ftifiie  cavo , 
tenui.  Perf.  iiynopf  pag.  J17.  —  Bull.  Herb.  lab. 
xte  ,  Se  tab.  itf  fig.  5.  M.'  K.  0.r  • 

J^ÊiitÊiÊ  ftfiHuf,  SehoeC .Fmg.  «ibf,  api-ï 

Cet  ag.iric  S*elève  i  peine  à  la  hauteur  d'nn] 
pouce ,  lur  un  pédicule  épais  de  quelques  ligries ,' 
ftftult  ur ,  fjïMtçrant  uii  c^a^'Çap  peu.  çbarnu ,  pt<f- 
qii-  h'^'iiiii'pTierii|ue ,  dTun^jaune  d'oire,  large  de, 
quatre  lignes ,  garni  de  bases  larges  de  deux  ott' 
titialigiiesjd'ûnijasD»dtcMell«pâie^pkuMVidi^ 
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ijj.  Agaric  «n  poire,  Jgariau  pyfift 


«rmu. 


Aguricut 


f  totuj  umhrinus  ,  pilto  fubcar- 
»  pUho  ,  ou»  iaauÙis  di(umtf 
Awrf.  Ftefeoo,  Sjraopf. 


Cet  agaric  eft  fort  périt ,  de  couleur  de  terre 
d'ombre.  Son  chapeau  cft  à  peine  charnu  ,  large 
de  quatre  Iiçnei  .  convexe  .  en  forme  de  poire  i 
puis  plane,  membraneux ,  garni  de  lames  déçut* 
rentes ,  fou  tenu  par  un  pédicule  iiftulei»  ,  épais 
d'une  ligne ,  haut  de  fix  a  neuf  lignes.  Il  cmil  fiir 
les  peloufes  qui  revêtent  les  collines. 

^1^6.  Agaric  tranfpacent.  Jgéritmt  ftUmeiéa. 

AgvUms  fiAparvut ,  n^tfcau ,  pi/eo  camofo ,  mtm- 
j^ntf  longiufatht  ttmi.  BnlL  Hcib*  nb.  ;5o. 

Agarictu  hiconiu.  Perf.  S/nopC  ft§,  }I7« 

l\  eft  d'vne  coeleur  ronfll-âtre.  Son  chipeau  eft 
^efque  merbraneux  ,  campanulé,  un  peu  coni- 
que, legéremtnt  llrié  fur  fts  bord» ,  large  de  cinq 
a  fix  lignes,  garni  en  deflbus  de  lames  élargies  , 
jnéga/es,  légèrement  décunentes.  Son  pédicule 
eft  giain-d ,  nu  ,  plein ,  cylindrique ,  grëie  ,  long 
de  deux  eu  trois  lignes.  large  d'une  ligne.  Il 
croît  fur  b  mm,  Mhant  o«  qBclyefeii  pir 
groupes. 

1)7.  AOAUC  pondli.  J^êHou  cm/ptrfut.  Perf 


I  gntÊfùUf  pénMu,  pileo  fubctnafo  ,  ht 
) ,  émÙ  plàtkfimb^Tiftfctnn ,  fquamtdit 
fitrUuetis  oileSo  ;  lamtÛis  latiufcuHs  adncx'is  ,  ci.i- 
namomtls  ;  fi:piu  furfuracto-fjuamulofo  ,  pilto  eon- 
tolori,  Vtxt  Icon.  Se  Defcript.  Fanf.  ptg.  fO. 
cab.  I&.  iîg.  ) ,  &  Synopf.  pag.  ;  i8. 

SaCMileur  eft  d'un  brun-roufleâtre  ;  Ton  pédi- 
■b  fm  grêle  *  long  d'un  pouce  8r  plus ,  à  peine 
^ais  d'oae  ligne,  couvert  d'écailIes  pulvérulen- 
tes i  fon  chapeau  d'abord  hémirphérique ,  puis 
plane  ,  large  de  deux  ou  trois  lignes ,  farineux  , 
garni  de  lames  adhdcemes  «  couleur  de  caoelle.  U 
croie  filr  te  boid  dw  reutM.  4apa  k  voifinue  des 

«-  -«-  a-  ,,tmm 


ren* 


Jtforicut  pilto  camojo ,  mtmàranacto ,  campanu- 
t9  f  ottttfot  gi^ro  ,  /uVcmfbw'j  Umeliis  lutiuf- 

^^^^^^  9 


Synopf.  pag.  }  it.  ' 

Son  pédicule  eft  long  de  trois  pouces  ,  un  peu 
fibreux,  tenace,  blanchâtre,  d'un  brun-mirroil 
en  dehors;  il  foutiint  un  chac>eau  prefque  cotii-» 

Îue ,  campanulé ,  fraeile ,  traolparent ,  légèrement 
rié,  large  de  trois  iqintrtlMncs,  glabre,  ob^ 
t« .  un  pen  rooiné.  Les  lamee  font  fdancs»  «n  oev 
élargies,  aJSétentes  ,  aiccndintes ,  de  la  me«T»# 
couicui  aue  le  chapeau,  il  croit  piefque  folicaird 
dant  les  Dois  de  piitti  il  fe  rapproche  b  aucoup 
de  l'tgênau  taÊtiem»Ut.  Sovtio.  Fuog.  cab.  l6fm 

I  to.  A0AIUC  ven-AmbM.  J/trita»  tiêvrimu 

Perf. 

Agofîeus  pilio  tenui ,  ohfcuri  viriS  ;  fyaamuU* 
mmtit  fcahro;  Umellit  paUidlt  ;  fiifiit  /USéÊ, 

ioKgo ,  mtgnttuite.  PeiC  Sfnopf.  pag.  5 19. 

S-^n  chapeau  eft  mince .  finneux ,  d'un  verc- 
fonibre  ,  couvert  de  petites  écailles ,  large  de 

trois  â  quatre  pouces  i  les  hmes  plus  pi  cs  i  fou 
pédicule  plein ,  noirâtre  ,  long  de  quatre  pouces  ^ 

épais  drôn  pouceé  n  croit  ém  le»  ioita  db 
Utiw. 

140.  Agaiuc  jimw-ftfttiie.  J^fvieiu  'jltm^ 

virens.  Perf. 

Agjricus  ptieo  camofo  ,  ftxuofo  ,  fUvtfctntt  j 
fquami*  miautis  ,  fubohjolttis  ,  Higrejfctntibus  ;  la- 
meliit  citmiis  jfttpiit  tHimuU,  CMKeÂw.  FeclooO. 
S/nopC  .pag.  J19.  —  AbWU.  kw.  -*8dMlf. 
ûk,  41. 

Sa  couleur  eft  d'un  jaune-verdâ-re  ;  fon  chapeau 
charnu,  finueux, convexe,  puis  plane,  couvert  de 
petites  écailles  noirâtres,  large  de  trois  â  cinq 
pouce»,  garni  en  ddloMS  de  lames  d'un  jaune-ci- 
tron.  Le  pédicule  eft  taïuAt  dibre ,  tantôt  dcaiW 
letix.  cyluulraine  ou  réoM.  UCfOil  diM  ksboil 
de  pins  &  de  iiéues. 

14T.  AaAEie  jooqnite.  J§uiau  IwcefeMAiM!» 

Perl.  * , 

Agdficus  pitt»  cafwfo ,  ohfolet\mmhiuuot  *mmA 

flavo  ;  pilis  apprejfîi  ,  nigrtfctntibus  ;  laiatllis  Jif» 
tinâis  fiip.'teque  candidis.  Perf.  Synopf.  pag.  ^19. 

A*  ûgaricu*  ftjunâiu  i  Sovecb.  Engl.  Fuog.  tab. 

Son  pédicule  eft  blanc ,  fdabM,  long  èt  iêam 

pouces ,  épais  de  cinq  à  fix  lignes  ,  foutenant  on 
chapeau  convexe ,  d'un  beau  jaune ,  large  d'aa 
pouce  ic  demij  le  centre  peu  failLmt ,  couvert  do 
poils  couchés  8e  Boirltros }  les  lames  libres  6c 
blanches.  Il  cr<dt  en  wtm»»'àm  les  fiocév* 
funiilM  bnftiet* 

Z  X 
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ui.  Aaaric  à  écaiBM  vwgelins.  J§triau 
mâfêMâ,  PerC 

jfytricB»  pileo  tmnofô ,  ptaniafeuio  ,^UviJ»  ,  ««  • 

culis  rubtUis  ad  marginim  ut  plwlrr.um  pi3o  ;  la- 
meliis  palliait;  fiipite  loneo,  folido  ^  dtonkm  in- 
4r»fatOi  pilto  concolort.  Perf.  SfOU^  pigi  flO. 

—  SchocflF.  Fung.  Bat.  tab.  ii8. 

-  #.  Âgûnau  MtrtuHf^w,  Soverb.  Fuog.  tab. 

Cette  efpèce  reimrqaal>le  par  de  petites  ta- 
ches écailleufes ,  briibntes,  rougeàtres ,  rëpanriues 
fur  toutes  fes  pariies.  Son  pédicule  eft  plein ,  ren- 
flé, qttelquefou  un  peu  courbé,  long  de  deux  a 
trois  pouces,  épais  de  fix  lignes,  foutenant  un 
chapeau  chanra ,  eonrexe ,  pnis  un  peu  plane , 
jaunâtre  ,  peu  faillant  à  fon  centre ,  un  peu  ridé , 
large  d'un  pouce  &  demi  i  les  lames  noiabreures  « 
connivences  «  tiès<:pAks.  Il  cnic  dm  h  forêt 
d'Heicynie. 

■ 

14}.  AcAMC  Jmb  bhac-fllfc  J§mtfu  buUaê» 

Perf. 

Agarieui  fuhgrtgarliu  ^  plUo  carnofo  ^fuhfUxuofo , 
gtahro  ,  c  vlrtfitate-fiAcintno ;  tamtUis  anguftis  , 
éuttfiuuiàuf  i  fiipîte  folido  ^  fiù^tiamalùfoj  paluf- 
CMf».  Pwf.  Synopr.  pag.  3ii«  —  Schotn.  Fung. 

|.  AgÊiwu  (ciiMtm»)j Mfitr  dHmat,  P«rf.  1.  c. 

■  H-tSt  d'une  grandeur  médiocre.  Son  pédicule  e(l 
4pAt  fnuyenc  uo  peu  comprimé  ,  plein  ,  légére- 
mem  éeàlltm,  dNm  Uaoc-ble,  foutenant  un 
dnpcu  charnu,  un  peu  (inueux ,  glabre,  d'un 
vert-cendré  ;  les  lames  jaunâtres  ,  étroites  j  adhé- 
rentes, un  peu  échancrées.  II  croit  en  avtoaiM* 
dans  l«i  foréu«  fouvent  par  groupes. 

144.  Aeiuuc  jaune  de  die.  A§Kit»i  €eriiuu, 
Teru 

Aguricus  gregarius ,  fiavo-cerintu ,  opacus  ,  pileo 
ttrnvfo  ,  piano,  fubumlilicato  ;  lamtlUs  conftrùs  , 
angufth  ;  ftipiit  brtvi^ftkfttUia»  glaàn,  Peifooo , 
"Syaoff.  pag. 

II  fe  dîftingue  par     cmdenr  tmifimne,  d'un 

.jaune  dt  cire.  Son  pédicule  eft  glabre,  court, 
plein  i  il  noircit  quelquefois,  &  foutient  un  cha- 
peau cliamu,  large  <f'un  pouce  8e  deerf«  plane , 

.on  peu  comprimé .  fragile  i  fon  centre  peu  fail- 
bnt  i  les  lames  nombreufes  ,  étroites  ,  minces, 
planes.  Il  devient  «nef  •  9c  çnk  dam  les  bois  de 

''pins. 

'   T45.  AoAAic  i  téce  îMOe.  J§»Haistkfyfiiitig- 

'riu.  Bull. 

AgivUus  fuI>grtM/istt  ffiavo-eiriaus  ,  pileo  ktmif' 


A  G  A 

pilit  ertSis.  6uU..ljeib.  tab.5jd.  fig.  i.  —  PerT. 

Synopf.  pag. 

Cet  agaric  ptodott  on  effet  aflez  aj^ëaUe  for  lee 

bois  &  le^  feuilles  mortes ,  où  il  crnit  par  groupes 
de  deux  ou  trois  pieds ,  adhérens  à  leur  b-ife.  Son 
chapeau  eft  d'abord  globuleux,  puis  convexe ,  puis 
plane,  de ccNileur  jaune  1  le  centre  faillant,  largo 
de  deux  pouces ,  footenu  par  un  pédicule  pteio  , 
cylindrique,  un  peu  courbe,  jiune  ,  glabre  dan* 
prefque  toute  fa  lougueur  ,  blanc  &  hentfe  de 
poils  â  fa  bifo ,  long  de  trois  pouces  ;  les  Inea 
inégales,  un  peu  adhé'entes  au  pédicule»  jaonee^ 
légèrement  échancrés  à  leur  bafe. 

146.  Agaric  couleur  de  foufie.  AgariciufÊd' 

Àgariau  filfureus ,  odoratut ,  piUo  tanmfi  ,  fii^ 

umhonato ,  glabre  ;  Lmtllis  diftinSit,  emargimatit  i 
Jiipiu  longo  ,  cavo  ^  ftxuofo ,  dilutiore.  Buii.  Herb. 

tab.  168  Se  545.  flg.  X —Pm£  Sf  nopf.  pag.  }«JU 

/j.  Agir: eus  (  <^  ororurius  )  ,fo!itéiiius  ,  odcratus  , 
pileo  carnofo  f  umi>onato  ,  firugafo^  aliauceo-peUm 
liJo ,  opaco}  lamellis  rotundato-adiejcit,  tatiu/cmSuf 
Jlipiu  longiufculot  alkid».  Perf.  1.  c. 

Ot  agaric  pafle  infenfiMemenc  d'une  tetnto 
jaune  un  peu  verditre  à  une  couleur  de  foufre 

foiuiii  Son  odeur  eft  celle  du  chenevi»  pourri.  Se- 
lon M.  Perfoon  ,  elle  approche  de  celle  du  ferin» 
gat  (philadelphui).  Sa  faveur  n'eft  point  déTagrd*» 
ble.  Son  pédicule  eft  plein,  glabre,  cylindrique, 
fibreux  ,  long  de  quatre  à  cinq  pouces ,  èpan  de 
cinq  lignes;  fon  chapeau  charnu,  d'abord  coni<Jue« 
puis  convexe^  large  de  trois  pouces*  un  peu  eieré 
à  fon  centre  1  fa  furfàce  ftche  t  Tes  lames  le^alev. 
nombreufes  ,  un  peu  adhérentes  au  pédicule.  U 
cioît  ordinairement  folicaire  dans  les  l>ois,  fut  la 
terre,  en  automne. 

M.  Perfoon  regarde  conme  uneviriëiéde  oetce 
efpèce  la  plaute  dont  «Ue  diCftre  par  le  eouleee 
de  fon  cnapeau ,  d'un  ^ve^rlair  {  par  lès  lamee 

arrordies,  adhérentes,  plus  lirges  ;  par  fon  pédi^ 
cule  bUnci  plus  aloogé.  11  croit  par  groupes*  denu 
h  forêt  d'Heicynie,  panni  les  pins. 

147.  Agaric  odorant.  Jf»mjwed»f;u/.  Bull. 

Agaricus  pi'eo  carnofo  ,  planiufculo  ,  Uvi ,  viref- 
centt  i  Umellls  conftnis  ,  fuhdtcùrre^f.hus  ,  ahiàis  • 
fitpitt  folido  ^fubfitxcofo  ^  coiuolore  aut  viridi.  BuU* 
Herb.  tab.  176  &  556.  fig.  |.  —  Soveib*  Fung. 
tab.  41.  Perf.  Synopf  pag.  jij. 

fitttrugtnofo  f  opaco  i  UmeiUt  fiipiuque  vAgrtf»  ^ 
dilutioriUs,  Perf.  ObTerv.  Mycol.  i.  p^.  44. 

Ce  champignon  a  une  odsur  forte  ,  pénétrante, 
i)ui  api>rui;he  de  ccUe  de  i'anis  ou  du  girofle.  Son 

pMidile  eft  (kiD*  charnu*  cfiain^s  pb» 
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^gi  â  Ton  fommet  *  long  de  trois  ponces,  un  peu 
wNràoui  t  ëe  couleur  blanche  ou  verJlttet  il  fup- 
poWBachtpeau  d'abotd convexe,  puisplane^  de 
tOBieoTTene  ou  bleuâtre,  un  peu  finueus  fur  fes 
bords,  !,irge  de  qtutrc  à  cinq  poucr-5  ,  garni  de 
lames  blatiches  ,  un  peu  decurrentes  fur  le  pédi- 
cule, très-inégales,  environ  huit  den.i-îames  .entre 
tdeux  lames  plus  grandes,  entières,  il  croît  en  au- 
totnne  ,  n.ir  groupes  peu  nombreux,  dans  les  boii 
de  pi;  s.  I.a  pUnre  ^  paroît  n'être-  qu'une  variété  de 
cette  elpèce,  dont  la  cou  tur  ti\  ccn  1rée>  un  peu 
bleuâtre-}  Ton  pédicule  tuhereiix ,  d'une  couleur 
plus  claire  que  le  tefte  ,  ainfi  /ju;  les  lames. 

\t'agaricus\ind:s  de  Ferfoon,  Synnpf.  pag.  324  , 
&  Bol  on.  tali.  1 1 ,  convient  écalcment  à  l'efpète 
n<^jMcfite.  Son  chapeau  eft  glabre  &  verdâtrei  fcs 
mdBets  8r  fon  pédicule  blancs.  On  peut  prefque 
dire  la  même  chofc  de  Vj^.tncus  raphanoidtt ,  Perf. 
1.  c.  Il  a  une  odeur  approchini  de  celle  du  raitis , 
nne  faveur  icre.  Son  chapeau  ptnèt  MOMMMX  au 
uâi  lies  lames  planes,  écioiiet. 

^^^AcAïue  doMMBwr.  Àfaritm  dtktmmm. 

Agaricus  mtd-ocr'tt  ,  pilto  fuhcamofo  ,  hemifpké- 
rico  ,  LTi  'o  uio  ,  ic^vino  ;  fquamulis  piloju  ,  adfper- 
fit  ;  UntlUt  can/trt  s ,  totu  adMxit ^  ex  snUiàtt» 
diluù  oUiMccu  ;  /f^At  mtéMefi,  foiié»t  tmit,  Peff. 

Synopf.  pag.  ^ij. 

Soo  pédicule  eCl  no ,  plein ,  cylindrique ,  on  peu 
Mnenreiiz  â  fa  bafe ,  long  d'un  pouce ,  épais  d'une 
ligne  &  demie  ;  fon  thnpeau  un  peu  charnu,  d  a 
'bord  hcmifpher  ii^ce  .  puis  plane  ,  large  >ie  iix  à  dix 
fcgnes,  aminci  a  fe»  boids,  épais  &  faiilant  dans 
fon  centre  .  de  couleur  un  peu  fauve  •  couvert  de 
petites  écailles  pileuTes  (  les  lamet  nombreufet, 
négalet,  d'un  jaune-olivâtre  c'air  ,  ronniventes  ; 
les  unts  E^us  larges,  d'autres  piu>  courtes ,  arron- 
dî«.  11  <«  nm»  8e  cM»k  4hw  ks  bois  de  piM. 

149.  Agaric  codeur  ébïkùm.Agiriea»urvi- 

eolor.  Perf. 

Jganau  gngmrmtt  fU— pActmfntUt»  ,  éuuti 

itt  ;  fi:ph(  longo ,  fiMU^frfi/f^ûHm.  Perfoon , 

•Synopi.  pag.  jij. 

Son  chapeau  eft  prefque  campanulé ,  velu ,  cou- 
leur de  biche  ,  lart^e  d'environ  neuf  lianes  }  fon 
fommet  un  peu  aigu.  Son  pédicule  eft  long  de  deux 
«tt  irois  pouces ,  épais  de  deus  liglies,  un  peu 
fbreux ,  de  couleur  de  peiUe^  m  écailleux  à 
fofl  fopiinet  {  les  Imte  4**1  Uanc*ftlia.  U  aoît 
Iwl^miVj  4iMlie  bosileliAms* 

i;o.  Agamc  pied  éù  tauptJfÊriau  iyMptr- 

4»id€s.  Bull. 
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lamtlCs  fuhgeUtînofis t  crafu ^  fubpnnùiulu ^eêfiisi 
ftipitt  tomtntofo  ,  cintnf.tntt.  Bull.  Hetb*  tsbw  |I9> 

a'  .  I ,  &  tab.  166.  —  PerC  %iMpf.  paf.  — 
ichsl,  tao.  8x.  fig.  I. 

Ce  champignon ,  qui  a  lie  grands  rapports  avec 

les  mérules  ,  rcdemble  au  pre  ii-er  nfot  él  à  une 
veffc-loup  pedoiiculee.  S«»u  pidim  e  t-il  Lylmari- 
>  If^ng  d'un  à  quatre  pouces,  pltin  ou  un  peu 
iîiiulcux ,  glabre  ou  pubefcent,  droit  ou  courbé, 
continu  avec  le  chapeau  ,  qui  eft  blanc  ,  prefqn* 
globuleux  ^  ferme  &  uni  dans  fa  jeunefle.  Sa  fupêr- 
ficie,  en  vieillilTjnt ,  devient  un  peu  brune,  écail- 
leufe,  couverte  d'une  pouiViè-e  noire,  garnie  en 
d(*lTous  de  lames  rares ,  noirâtres .  peu  faiilantes, 
.ifTc'z  femUablM  ides  rides  épaili'cs ,  divergentes. 
U  crott  en  automne  .  dans  les  bois ,  fur  d'autres 
champignons ,  &  en  particulier  fur  l'agatic  en 

1 1  ( .  AoAmc  ddiaadé.  Ànripu  enAJiiMnûf, 

BuU. 

jUaritBt  pilto  Uvi,  nitido,  Uuritio.  nfr  ees 
pêlui»,  tpâeo ,  JUxuo  fo  {  lamtUU  ttm»  tiiuam»» 
màs  ;  fiipiu  cr^fo  ,  priîUfa  ,  êlkU».  AllL  Ifefb. 
tab.  3C>S  &  346. 

jlfuiau  Uuritùu,  BatTclLEIeiii.  fmg.  tab.  j)« 
6t.  i9S' 

AgariaufaJIAiJit.  Perf.  Synopf.  pag.  ^16. 

$.  Af^riau  etniMMS.  PecC  Obf.  My^ol.  i.  pag. 
to. 

y.  Agaricus  ittvohatuj  ;  ^,  iêpimms  mtfMurt 

^,  parvulus.  Perf.  Syaopf.  pag.  517. 

«Rien  de  plus  curieux, dit  Bulliard,  que  la  ma- 
nière dont  ce  champignon  eft  iemé  fur  la  terre  , 
tantôt  autour  d'un  arbre  ,  à  une  didance  de  dix  i 
douze  pieds  I  tantôt  au  milieu  d'une  prairie  ou 
d'une  forêt ,  formant  des  ronds  réguliers  ou  des 
bandes  finueufes  très-longues  fur  une  largeur  de 
deux  ou  trois  pieds.  U'ailleun,â  varie  beaucoup 
dans  fa  grandeur  &  fes  couleurs.  Sa  furface  eft 
unie,  luiîante ,  très-gluante  dans  les  tems  humides. 
Dans  fa  jeunetle,  comme  dans  un  âge  avancé,  il 
relTembie  ,  par  fa  forme  6c  par  fa  couleur,  à  ixa 
échaudé.  Son  pédicule  eft  ou,  plein,  cylindrique, 
blanc»  long  da  deux  à  trois  pouces,  glabre  i  & 
bafe  «  â  Ton  fenMiet,  tacheté  de  petites  petn» 
chures  noirâtres  dans  le  milieu.  Son  chapeau  eft 
convexe  ,  un  peu  irrégulièrement  boilelé  &  fi- 
nueux ,  glabre ,  jaurarre  ,  large  de  deux  à  quatre 
pouces.  Les  feuillets  font  roux ,  inégaux  j  ceux 
qui  font  entiers  laMènt  m  intervalle  eatrVa  fie 
le  pédicule.  Cet  .tgtric  eft  rommno  e» -amoagiie» 
dans  les  bois  &  les  prairies. 

Iji.  Agaric  acerbe.  Agaricus  acerius.  Bull. 
Agtriciu  Jui(*ffit9fiu  ,  magma  ,  pU«9  tamofo  ^ 
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k^Vùto,  ma'p^ité  ftUntiUoi  lamtVh  tonftrtU  t 
nutitis  ,  fa/iiais  ;Jiip:ie  fu/iao  ,  fuicrjjfa,  pun&aio , 
fyuimulolo  i  pilto  eoncoiort.  B^iU  H«rb.  ub.  jjl. 
fg.  1.  — Pttr.SjniopC  pif, 

Son  pédicule  eft  plein ,  long  d'un  pooce  9c  demi, 
épate  d'une  ligne ,  cylindrique  ,  jaituicre ,  renflé  i 
Ti  btfe ,  couvert ,  principalement  vers  fon  fommet , 
de  petitt  s  brailles  noirâtres.  Il  foutient  un  chjpesu 
chirnu ,  large  de  trois  à  quatre  pouces  Se  plus  , 
orbiculaire,  convexe,  roulé  en  deflbut  i  Tes  bords, 
COlileoi  jiiwfitfe,  fim  de  lam^s  inégales, 
éttoiret,  powbieiifei ,  4'an  jaune- pile ,  lég^ 
menr  Récurrentes.  Il ctottllCttime,  ffUUmifm 
ùe  deux  ou  trois  pieds. 

15}.  AcARic  à  fiMnencM  iwifn.  Jgàiiau 

Agariems  ffreganuj  ,  magnmt  ^  ptt/efitmte-m^t , 
fiif  planiufculo  ;  lamtUis  éi/UaSh  ,ftmina  copie fd , 
naiia  gtrtntibus  ,-  iipiu  .pMuIkofo  ,  craffiufculo  / 

pilto  concourt.  Batt.  Hed».  ab.'f  )4  6e  547.  fig.  t. 

tab.  590. 

Agaricus  ftnUU.  Perf.  Synopf.  pag.  jxS. 
Agariciu pallutta^  Seveib.  Fung.  nb.  14).  ? 

^  Son  chapeau  ,  d'abord  conique  &  obtus ,  de- 
vient cnfuite  convene,  (uns  prefque  plane,  large 
de  trois  à  quatre  pouces,  d'abocd  blaiKhâue , 
Mil  ivulîeâtre,  très-lide.  garni  en  deObus  de 
'WMa  inégales  ,  nombreufes  ,  non  adhérentes  , 
couleur  de  rontlle  ,  contenant  des  femences  nom- 
breufes, de  couleur  rouge.  Le  pédicule  efl  plein  , 
cylindrique,  un  peu  rçndé  à  fa  baie,  blanchâtre, 
tvec^nâqnea  fines  roufléltres.  long  de  trois  i 
^uairt  pouces.  It  croie  dans  les  lieux  boiOis  & 
«auvcns. 

■ 

1^4.  AgaKIC  finué.  Agaricus  finuatus.  Bull. 

Agaricus  magnus  ,  camofas  ,  pilto  lato ,  JSnuatOf 
dtin  deprtjfo  ,  alh  'ido  ,  rufeÇctnit  ;  lameUii  confinit ^ 
^it,  rufiji  iipiu  brevif  trago.  Bull.  Httb.  tab.  579. 

Cg>  I*    mf.  ^mopr.  pag.  |ip. 


La  couleur  de  cet  agaric  «ft  d'un  iauoe-p&le ,  un 

peu  fale  j  les  feuillets  d'un  roux-jaune.  Son  pédi- 
cule eft  long  de  trois  i  quatre  pouces ,  épais  d'un 
demi-pouce,  cylindrique,  un  peu  renflé  a  fa  bafe, 
plein  ^  charnu  ,  fupporunt  un  chapeau  d'aboid 
ContOKO,  puis  plane  ou  concave,  large  de  ftli 
Cspc  pottcet  ,  finué  8;  ondulé  irrégulièrement  1 
tt%  bords.  Les  lames  inégales .  un  peu  fioneuiès  , 
tronquées  à  leur  bafe  ,  à  peine  adhéraoïMI  an 
pédicule.  Il  croit  folitaiie  fur  la  terre. 

Agaric  dilaté.  AgarwuymÊdis.  Perf. 

Aptriciu  fiHutius ,  magnus  ,  piUo  oiusi  umbo- 
MWj  HiMimtÊi  difio  fuktattriMi  UmêUÎM  fui- 
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taueoMiui  /  (ilpitt  iong  fimo^foUêa^  «iUJê,  Htt. 
Synoff.p«g.#»5. 

Son  pédicule  eft  pl  in,  long  de  ûti  fept  pouces, 
épais  de  huit  à  neuf  lignes,  blanchâtre,  foute- 
nant  un  chapeau  large  de  irais  i  qtutre  pouces , 
obtttf  de  faiHaoci  fon  centre,  puis  dilaté  i  (à  cit^ 
confiîrence,  cooleor  de  brique  dans  Ton  tnilieo , 
plus  pâle  à  fes  bords  ,  girni  de  lames  adhérentes , 
un  pcu  échancrécs,  larges  de  trois  â  quatre  lignes 
de  même  couleur  que  le  chapeau.  Il  eft  sase  «  tt 
croît  dans  les  bois  de  bétres  ,  folicaire. 

1^6.  AcAKic  ondaié,  AgâHaunpMéHêtWL' 
^  Agaricus  pilto  oitusi  umionato ,  pallefctntt-U»' 
ritio  ,  margint  rtpando  ;  lamtUis  latis  ,  pailiJù\ 
rotundatis  ;  fiipitt  cylindrùo  ,  aIl>o  ,  gUkn,  Bw. 
Herb.  tab.  413.  —  Perf.  Synopf.  pag.  ^i^. 

Cet  agaric  n'cft  pas  très-commun.  11  s'élève  i  la 
hauteur  d'environ  trois  pouces,  fur  un  pédicule 
d'environ  un  pouce  d'épus, glabre,  blanc, pïdn, 
Cf  lindrique  ,  roppomnt  un  chapeaa  d'abord  ce- 
nwue,  puis  évafè  i  Tes  bords ,  puis  plane  ,  élevé 
a  (on  centre ,  finué  8f  même  échancré  à  fa  circoo* 
férence ,  IIITe ,  rayé  de  )aune  fijr  un  fond  bl»> 
châtre;  fa  chair  blanche,  fon  diamètre  de  tran 
pouces  & jplusdans  fon  parfait  développement { 
fes  lames  de  couleur  grife,  inégales,  libres ,  très- 
larges,  arrondies.  Il  croît  au  printems,  fut  la 
tene,da»ietibidu. 

if7<  Aaakic  gras.  AftHemê  elcfb*.  Bnfcfa.  • 

Agaricus  grtgariut ,  piUo  camofo  ^  pUniafcuIù , 
fijx^Jf  »  paUtfuiut  i  Lmcilis  dtmùm  fpadUtis  i 
fttpiu  Miùfo,  fttvi,  dUtlo,  palhfctnu.  Perf.  SyoopC 

p«g.J}0. 

Agaricus  (  obefus) ,  pilw  craffo ,  puh  t'nato ,  mar. 
gint  t/fuptrni  aquaU,  ochracto-atbo  ,  confiutntt  tam 
fiiptu  crjjfo  ,  brcvi  ,  carneo-nivto  {  lumeUis  pallidi 
ochractii.  Batfth.  Elem.  Fung.  pag.  90,  fig.  aié. 

aricus  (  montofus  ),  Jubctfpitofus  ,  camo» 
fut,  pilto  (X  rufo  ,  dcmkm  pallido;  lamtllis  fublihtnSt 
^l^^^iarfiaMéùiJUfiufaHmiirf^,  hwh 

Son  pédicule  eft  plein,  court,  bulbeux,  épab, 
blanchâtre .  long  d'un  pouce  fie  demi ,  épais  d'un 
pouce.  Il  fuppon*  un  chapeau  charnu ,  d'abord 
campaoulé,  puis  prefque  plane,  brqe  d'environ 
deux  pouces  8e  demi,  d'un  blanc  pâle  ,  un  peu 
ondule  a  fes  bords ,  garni  en  deflous  de  lames 
larges  de  deux  ou  tttm  UgoM,  d'an  jaune-pâle. 
Il  croit  dans  les  lien  mmnmt  ir  arides.  U  vt- 
nécé  #  an  didèst  par  JkcodiK  plas  foncéi. 

If  8. 
Bull. 
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vtl  fulcato,  baji  fubhirfuto  ;  fiU»  oku$i  mhtaof  f 
fiUtfctntt-rmfo ,  /tntu  ;  JsmtUit  MmÊiltmi ,  IU0i$, 
Bull.  Heib.  ub.40).  fig.  A. 

VriirwfMWflfr  Sovnh.  Foiti  ak.  Ut^ 

Cet  agaric  eft  poumi  «Tm  pédtcale  imrqg'eo- 
raciné  ,  Uaochin««  ddH^e ,  cyliodriqu:? ,  un 
peu  aplad  9c  fitlofmé  d'un  côté  ,  glabre  ,  IffTe  , 
fiftuleux ,  long  de  cinq  i  fix  pouces ,  foutenjnt 
un  chapeau  blânchitre ,  conique ,  un  peu  nume- 
loné  au  ceoTO  ,  large  à  peine  de  deut  pouces  , 

Kdunw,  iMn|ué  de  Aries  roufTeâtres;  les 
thhnt,  hm»,  arquées,  inégales.  li  croie 
(blitjire  ou  CB  ptthw  tOÊÊu,  dm  In  pcis»  ca 
automne. 

^^9.  AeAiLic  «aadoé.  Àgtrkn»  ttmtmiu. 


€o»vexo  ,  fuiumttonmt ,  ijgcfi  ;  hmtllis  difiinBii  '; 
jUplu  folido  ,  aibido ,  radieato  ,  JeQnimJLnfQ-Jlri- 
gofo.  Perf.  Synopf.  pag.  531.  —  Boh.  nïlf.  ttb. 

Jo.  —  Sowtrg.  Fung.  tib.  57. 

Son  pédicule  efi  plein  ,  blanchâtre ,  emoaré  i 
n  bafe  de  poils  roides ,  parallèlet ,  jaunitres  , 
fcinbleat  J'attachtr ,  comme  de  petites  racines* 
•OX/êaiBetnMBbées,  parmi  lefifuelln  on  le  trouve. 
Son  cbaftut  efi  chirnu,  un  ptu  membraneux  , 
convexe  .  fg»  (allant  i  fon  centre .  ridé,  d'un 
blanc-pifey  gMoi  en  deAMS  de  Umtt  étnices , 
■MMCieaienc  adbéreatei  m  pédicol*»  4oQt  elles 
détacbeoc  'CKilement. 


léo.  AqAJUC  dM 


m. 


_       t  têfpitùfiu,  pUi9  têmwvec ,  icuf ,  «/urd- 

concO' 

Bmb.  nb.  fé  te  $9$,  Ig.  a. 

Artunita  nummularia.  I.am.  Did.  r.  pag. 
(  Ko]r({  AMANirc  mofloyère,  n».  11.  ) 


107. 


161.  ÀGAKICà 
.  Perf. 


Imgi 


j4garicus  folitarîus ,  plleo  fubcarnofo  ,  ptaniufculo  , 
Jubvifcof»  ,  alutûcto  y  lamtllis  confertlt  ,  plams  ,  ar- 
ailUteis  ,  fiiitittris  ;  jft/iff  iMgifimo  ,  albiauut. 
fitrf-  Synopr,.  pag.  ))t. 

Son  pddktÉte  eft  cylindri  que  ,  Inng  He  quatre 
pouces ,  épais  de  deux  ou  trois  lignes ,  blanchâtre, 
foutenant  un  chapeau  mou  ,  prefiiue  plane  ,  un 
peu  virqueox  ,  d'un  fauve>pâle  ,  large  d'un  pouce 
lit  iuaL  m  bnwi  linéliii-ltBcéoldrt  »  épaiflw^t 
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ipdM cnoDÎvente» ,  ^ onftiiki. Uoeit dans ki 


l6x.  ACAKIC  alofigé.  ÂgariaiM  daim,  flnC 

Àgatiau  mtgfut,  fUto  difto  fmitmfnefot  uuir^ 

gtnt  fluiito  ,  ftrijio  ,fordidk  ochracto  ;  lamttlU  Alf- 
tindit  f  ijtiujiiùis  .  hrumui*  j  âipiu  loHgiffimo  ^ 

m- 

Agmricu  eiatiu.  Batfch.  Elem.  Fuog.  2.  |>ag.  11. 
tab.  )!.  ig.  188. 

Son  pédicule  eft  long  d'environ  fept  pouces  , 
prefque  plein  ,  fibreux  j  blanchâtre  «  écailleux  , 
foutenam  on  chapeau  latg»  de  dem  i  trois  pou- 
ces ,  nn  peu  vifqueux ,  médîoctcawnc  proémi- 
nent i  Ton  centre,  d  un  jnmt-ùie ,  charnu  i  Ton 
difaue  ,  fltié  ,  prefq  ie  cantuié^  pariii  f  n  dclTous 
de  iam^s  convexes ,  d'un  jaune  caneîie  rembtuni  j 
un  peu  pliflees,  libi«i«  couvertes d'iMMfodBèei 
abondani».  U  cmîc  «b  mubmob  Ait  U  moo*  daig 
les  holi  de  pini* 

16}.  AgAKIC  brâlent.  Agariciu  urtiu.  Bull. 

Agttricu}  grrgarius,  piieo  ktmifphtnco  ,  Itvi ,  oif" 
euro  ,  palltdo;  lamtUis  anguftit,  çinnamumtts  ^  fiifit» 
longifimo  fJoUé» ,  iafi  vûiofv  ^J^riit  ryft^tau»»» 
macmiaf.  ML  lfclb«  tab.  fA,  ig.  t.  PeiC 


Sfnopf. 


Sa  couleur  efl  d'un  jaune-fale  8l  terreur.  Son' 
pédicule  eli  cylindrique,  long  de  cinc^  a  fcpt  pou- 
ces, un  peu  renflé  &  velu  à  fa  bafe^  plein,  légé- 
rennent  Ifarté  de  roux.  Il  fupporte  un  chapeM 
d'abord  cenvese ,  enfutte  plane,  large  de  d«ns 
â  trois  pouces  ;  les  lames  inégales ,  rouSe&tres  r 
celles  qui  font  emiètes,  déuchées  du  pédicule.  Il 
croit  te  leateitteai 

164.  AcAftIC  â 
diut,  BuU. 

Agmiicut  fUêù  Umi  «  umhuai»  ,  fiihnpand»  ^ 

citvo,  nitidOf  a/io.  Bull.  Herb.  tab.  5}).  fig.  l, 
ÂfmtKM  itmtfui»  PecC  SjHMpf.  peg.  n)*  ^ 

Son  pédicule  eft  nu  ,  pitin  ,  cylindrique,  long 
d'environ  deux  pouces,  glabre  ,  toujours  blanc, 
foutenant  un  chapeau  gLbre,  jaunâtre  ,  plus  ou 
moins  conique ,  à  peine  large  de  deux  pouces  « 
ordiaeirewcnr  entier  à  fes  bords ,  earni  de  lanus 
libres,  notpbreufes,  iré?ale$  ,  affii  lirges  .  dd 
la  même  couleur  que  le  chapeau.  11  croit  (binaire  , 
dans  les  bois. 

16 f.  AcAMC  è  pied  plein.  AtHmm  finig»0m 

Bull. 
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fUno ,  tandem  fubeQitc*vo,  vix  eamo/ô;  laminh  rufii, 
arcuatts  f  fiipitc  leituiore  ,  «i^id9  «  fUn».  Bull.  Herb. 
nbw  $$6.  f  g.  1. 

Son  chipt  u  tifle,  d'un  janne-pile,  d'abord 
conique,  pui*'  plan^  &  un  pua  concave,  très- 
peu  charnu  .  largt  d'un  pouce  ,  foutenu  par  un 
|>^icnle  acélSt  plein,  cylindrique,  gUbce ,  bian- 
châtre }  fet  lames  Unes ,  arqiiéM«  iséfalet , 
iMflèities'.  Il  croit  fw  la  nm. 

parient  fuicéfpitofuj  ,  pileo  albido-rufcfcentt , 
ktmifph*ri(o ,  tonic  i ,  Atindt  piano  ,  marpne  iaet/»i 
'    mis  fitfiis  t  'tdfctndentiius  j  apUt  ritfb  ,  fàMO  , 
'    {«nu/.  Bull.  Htrb.  tab.        fig.  i. 
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convexe ,  orblculatre ,  large  d'un  pouce  8e  plM| 
garni  en  dcfTous  de  lam-^s  inégales,  largei^fJW 
lantts,  point  .idh^rfiucs  au  pédicule.  Il  croît  au 
printeiitt  &  en  autotiioe«  daot  les feotes  des  uoncs 
dujtoirkr. 


Son  pëdtcul<*  eft  gré'e  ,  droit,  plein,  rouffeft- 
trff  ,  à  pci  le  !ong  de  dfux  pouces  ,  glabre,  cylin- 
d')i|vic,  foutenaiit  ch.i,>eaii  ct'abo  d  heniiffjhé- 
rique ,  puis  commue  ,  puis  pUne  ,  lailiant  à  ion 
canm ,  foavent  frndu  i  Tes  bords  ca  cinq  ou  fiz 
finies,  large (lefix «NI MiifligiMS*  MapavArié 
▼ets  Ton  centre ,  de  cotileur  Uinche  oa  roairel- 
ire  .  garni  en  deflous  de  lames  libres,  jaunâtres  , 
inégales,  afcendantes  du  LÔié  du  pédicule.  11  aoic 
liic  la  leiia»  par  petits  groupes  aafbliBiiia. 

*  téj.  Agaric  hast  mooflkraa.  JgtiitM$  loniBt. 

Bun. 

Agarieus  albido  nififmê  IftIMm .  fiU»  fiiht*r>- 
nofo ,  htmlfphéirico  ,  itiu  «Mite  /  Um»ît  M"^ 
magis  colorjiis  ;  fltptte  p/tno  ^fieetàuBt  fenlff .  Sllll» 

Ht-rb.  tab.  144  &  ;i8-  fig-  x- 

La  faveur  de  ce  champignon  approche  de  celle 
daaMHiiTeroo  :  il  dt  moins  délicat ,  mais  Cumim 
mti  il  porte  la  aon  de  mtafimt  ^mttmm  an 
^aor  moujfcron  ;  M  eS  <f an  Mme  laax  oa  lîafa. 

Son  chapt;au  tiï  d'abord  hémirpli^riaue  ,  puis  co- 
nique ,  quel^iH'fois  plane ,  large  de  deux  pouces , 
aaroi  en  délions  à .  lames  inégales ,  libres  ,  nom- 
areafesj  plus  colorées  fur  Umts  bords  {  le  pédi- 
txAt  plein ,  cyltndrîijne  long  d'enriren  denx 
poucts,  î-pais  de  trois  lignes  au  plus  :  il  fe  tord 
comme  une  corde  en  fe  deiléihant.  La  chair  eft 
molle  &  ne  fe  déchire  qu'avec  peine.  11  crak  en 
atwonHie>  daos  les  terrains  IténUs. 

I  ^8.  AaAHic  hariioonL  A§Êrim  hmitmtâBt. 

Bull. 


Âgtntus  nftfitiu  f  pile»  ««mx»,  «rhiealan , 

iftiim  f  laminis  luds  ,  prominentikus  ;  fiipite  feri 
ori\«iaaUi  apice  ad/uudtau,  fàno,  BuU.  Herb. 
tab.  134. 

Si  couleur  eft  d'un  brun  fauve  ;  fon  pédicule 
«rctque  borixootal ,  on  peu  afcendant  vers  fon 

 at|  fWn,  glabia,  qrlindri<)tie ,  long  de  fix 

»feawMota»€^pwwtlaaWjlwfi»aiial, 


169.  Agaric  écirbte.  A§arit»$( 

Agarieus  *gregafia$  »  SM*»  t*ttinns  ,  fUn  «•■• 

vtxo ,  J'u'ivifcofo  y  tamtUis  difiantibus  ,dtntaùm  tM* 
ntxit;fitpiu  cavp  ,  Juitonvexo.  Bull.  Herb.  tab.  JOi 
&  570.  fig  1.  "PerCSfBopf.peg.  |}4.— SdicelE 

Fung.  tab.  joî. 

Cet  agaric  eft  très- facile  à  diftinauer  par  U 
hc  \c  couleur  rouge  qu'il  conferve  pendant  fa  jeiH 
nefle  1  anis  U  1«  perd  en  vietUiflaDt,  &  deYÏeat 
d'an  Wine-fide ,  taché  de  bran.  Son  pédievle  tt 

cylincirique ,  Couvent  aminci  à  fa  bafe  ,  large  de 
trois  à  cinq  pouces,  plein  dans  l'a  jiunelTe,  iiflu< 
leux  dans  un  âge  plus  avancé  { il  foucient  un  chio 
peau  d'abord  conique ,  puis  prefque  plane,  un  pea 
humide  8t  vifqueuz ,  large  de  deux  i  trois  poe' 
ces,  d'abord  patfaitemtnr  arronii,  enfuite  un 

f>eu  finué  ,  g»rni  en  deiTous  de  lames  inégales, 
ibres,  épaifles.  Il  croit  en  automne  ,  par  petits, 
groupes  ,  daos  les  bois  &  les  terrains  incultes. 


170.  Agaric  4  l6n  rayée.  Àimrwii  ^ 

cephalus.  Bull. 

Agaricut  pileo  eoitvexo  ,  htttnSun  ptatt» ,  pAcnfat 

Uturis ,  nigris ,  inttrruptis  ,  radlantihus  notiiio  ;  mer' 
gine  finuato  ,feiruginto  y  iamtnu  dilute  ptvis  t  bafi 
tnuteatis  ;  ftipiie  pleno  t  gUàn  ,  tyÛMéit»^  bt^* 
cente.  Bull.  Htrb.  tab.  594. 

San  chapeau  eft  convexe,  afliex  fouvent  plane 
dans  fa  vieillelTe .  jaaalira,  aniii|aé  d*aa  gr«d 
nombre  de  rai  s  interrompues,  divergentes ,  aoi* 
res  &  rougeâcres  i  finué  fur  fes  bords,  large  d'en* 
viron  quatre  pouces ,  garni  en  delTous  de  lames 
d'un  jaune-clair,  non  adhérentes  ,  inégales,  tron« 
quées  à  leur  balè  I  le  pédicule  plein  ,  çhbre,  jan> 
nâtre,  cyliodriqea ,  ptafye  loi»  de  cinq  poaces*- 
large  de  cinq  i  Ix  fignes.  Il  ctos  (blkûre.  ' 

171.  Agaric  blanc-ceodié.  Agarieus  ciiurs^* 
Bail. 


Agaruus  totas  eiiurafctns ^fuhttfpitofns  ^  fr^giliSf 
pilto  rocunduto  ,  marpa*  fiàptuuu0i  iamiai*  luis  f 
denfis  ,  inéquahiiu  ,'  jl^itê  ftlM,  tfSlidrie».  Bel» 

Herb.  tab.  418. 

Ce  chmpiiBen  paie  de  la  ceiiear  Uaybe  i  k . 

codeoT  cenmSe,  prtncipaleBient  ibr  fes  MaiUeis. 

Sa  chair  eft  ferme  &r  caffante  ;  fon  pédicule  plein , 
cylindrique ,  long  de  trois  pouces  Se  plus ,  Coute- 
nant  un  chapeau  arrondi,  un  peu  finué  fur  fes 
bords .  convexe,  qnelqpieéMS  un  pea  concave  & 
msmeiQBé  i  fon  ceatw,  letne  de  crois  à  quatro 
I,  tmHd»  liaMS  hàguUflÊhm,  épaifes .  ■ 

élargies^ 
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Airgtes ,  fe  décackim  fitflrnienr,  jf  tontîs  en- 
fernble  ,  du  chapeau  Se  du  pt  Jicu!*.  Il  croît  (oli- 
tdite  ou  en  groupes  dans  les  bois  ^  en  automne. 


A  G  A 


17X,  AoA&ic  couinic  de  froment.  Agari 


\CUS 


^guricHj  ktlvoùu  ,  ntktfmu  ,  BtuHt  fuiruhrit , 
iàiu  difemiatuù i  piie»  tonmn g-twidtm  fui- 
«»tttmijSpb9fUa»^  jfÛkytiUneo,  BdH.  Heib. 
cab>57i.  fig.  I. 

C«c  afwic  eO  d'un  }aiiii»  de  ptilie,  ùrant  un 
pM  far  le  rouge  ,  quelquefois  parfêmé  de  petites 
taches  rougeitres.  San  pédicule  cft  plein ,  charnu, 
cy  lindrique,  long  de  trois  »  quatre  pouces  &  plus , 
épais  de  cinq  à  fix  lignes ,  loutenont  an  diapeau 
d'abord  coBvexe,  eoAiite  légéremcoc  ooncaTe» 
■hbre*  arrondi ,  Uff»  de  quatre  poocct ,  garni  de 
nnes  inégales,  non  adhérentes  au  pédicule.  Il 
croit  par  groupes,  au  nombre  de  deux  ou  uoit 


X7|.  A0AR1C  élégiiit.  Afâfîau  laau.  Perf. 

AttÊint  folitarius  ,  piieo  fubca^riofo  ,  convexo  ■ 
.  wfèôf»p  éUaà  Jktin    Umellù  diftantihus  , 
étemr^ÊÉku  ,  t/ùet  ptviij,  ht^  diùui  purpu- 
rafctniibus;  ^fàê  /^p./UtOUef.  P)r£  SfMpC 

Ceft  one  elpèce  liTez  élégante,  dont  le  pédi- 
cule eft  d'un  fjuvc-clair  ,  de  couleur  purpurine  â 
Aoromoier^pieia  j  vifqueux,  long  de  près  de  trois 
^ces  I  U  fgppom  un  chapeau  ua  peu  chamtt« 

fit  i  neuf  lignes.  ftriiTftt  bânii  «ti  fe  M- 

chant ,  garni  en  dciTous  de  tantes  disantes ,  Ion* 

Kment  décurtentes  fur  le  pédicule ,  jaunes  i 
•  fo<nmet.  Il  croit  après  les  toof  MS  pintes  ; 
4aHks  ptaidds  des  om>iksi|ms. 


174  Agaric  à 
FerC 


lU  coni^pw*  i^fieffaw  co- 


jÊgtriau  ^Uù  eonteo  «  teuto ,  fuivifeofo ,  diluti 

vire/irnu  ,  fijxido  ,•  lumellis  conftrtis  ,  adfcendenti- 


kms  y  fLavefctntibus  ;  fiipite  longo ^fidvo.  Psrfoon  , 

Syitopf.  pag.  —  SchcdL  Finf.  tâb.  a. — 
vartfch'  tient.  Fung.  fig.  28. 


jigMou  erocemt.  BuU.  Herb.  tab.  jo  8c  fi^. 
«f.  J. 

t.  Jgantus  trifUi.  Perf.  SsTSOpC  ptg*  3]f.  — 

SchoHr  Fung  tab.  2.  fig.  9. 

y.  Agjrictu  (inamœnus),  f  /w  conico  ,  rtpando  , 
filBfinto ,  palitdo  ,  opaco  ;  lamtUit  luttit  ;  jHpitt 
favo,  knviufculo.  Perf.  Synopf.  pag.  j 55. 

A  J§mau  éêifgntiut.  Ljghti^  Flot.  fcot.  X.  pag. 
Ce  champignon       dans  fes  cottfewi  tfl'tft 


185 

d'sbord  d'une  belle  coalMraMMt  «iCiftMdti 

il  bruait  enfuite  b  devient  parfalcetnent  noir.ftMI , 
pédicule  éfl  cylindrique,  d'abord  plein  ,  puhflf*. 
tu  jux  ,  long  de  trott  à  quatre  pouces  ,  jaunâtre, 
un  peu  tortueux  i  it  fouiieni  un  chapeau  alfez  fou- 
vent  conique,  quelquefois  écalé  i  fcs  bords  « 
échiDCté ,  Wë  ou  lobé  irrénliércniem  fufqu'aa 
lier*  de  fon  dSam'ètre ,  fec  8t  lairanc  1  fs  lurfac*  « 
garni  en  dedouf  de  feuillets  fermes ,  ép:iiï ,  libena 
inégiiiv ,  prefque  poim  chantus.  U  ctoù  da 

leriains  fecs .  pdOM  Im  fMMti  tc  *~ 

dMS  les  bois. 

Perf. 

jlgaricut  gregmiti  »  fiiiparviu  ,  vifeofiu  ,  pUt» 

umkonjio  Jlifiitaue  cayMt  ,  fu/vo  ^  vindique  varia  ^ 

Umtliu  aur*is.  Perf.  Synopf.  pag.  33  f.  —  Scboetf» 
Faiig.  tib.  |oi.  ^  Sovtrb^  Fonf.  nb.  ti. 

Il  eft  très-fragile  ,  vifqueux  ,  périt ,  remarqua- 
ble ,  dans  fa  jeuneflfe  ,  par  une  couleur  verte  élé- 
ginte  i  il  jaunit  en  viciliiflant.  Son  pédicu't- 
cylindrique,  pkio.  quelquefois  creux  vers  fon 
fiaoMMt.kHig  de  4mi  poMM ph» I  Ton  cke* 
pesa  protnhérant ,  campanoM  on  en  c6ae  plus  oa 
moins  évafé .  prefque  plane  dans  fa  vialleC»  , 
finueux  ou  fendu  fur  fes  bords,  Orié  ou  rayé  de 
jaune .  vert  ou  bigarré}  fes  lames  d'un  jaune-doré, 
afceAdaiites }  celles dik  milieu  plus  larges,  a>{hé- 
rentes^  croit  eo  aittoaaie,  as»  ksprés  fecs  , 
ior  M^eUioM  te  pemi  les  bcqwM  ,  pu 


17^.  AcA&ic  dddtifii  AftHm  Uttmm»  Hiù 

Agafîcus  pilto  fuh conico ,  patUdi  Jtjvo  ,  margine 
tcecrato  ;  lamiUis  trifidis ,  Utiffimis  ,  bafi  angufiù  ^ 
fiipite  fiflulofo  ,  conta  no.  BoltOO.  FlOlg.  tth.  6S.«* 
Perf.  Synopf.  pag.  336. 

Ce  chaoïpienon  eH  plus  grand  que  le  prieé* 
dent ,  point  cnarno,  aflez  rapproché  de  la  divifioll 
des  prattJfa.  Son  pédicule  en  tors ,  fiftuleox  )  fod 
chapeau  d'un  îaune-pflle ,  un  peu  conique ,  déchivé 
1  fes  bords ,  çarni  en  deflbus  de  lames  trifidet , 
irès-iatgcs  ,  retrécies  à  leur  bafe.  Il  croît  dans  les 
prés  Aies. 

1 77.  Aoiuuc  coiAmv  de  di».  .^fsrinw  «snamM. 

Jacq. 

Agaricus  ftipitatui,  piieo  htmifphénco  ,  Itvi^êim 
pittqut  fakfâuhfo  ,  Aavis  ;  iamelifj  ofutUi  bitÊUU» 
Wulf.  in  Jac<|.  Miicell.  aufir.  vol.  x.  pa^  lOJ^ 
ub.  i  j.  fig.    —  Pterf.  Synopf.  pag  f}6. 

m.  Agariau  (  hyporanthus  )  ,  gregariiu  ,  di/utk 
futvut ,  Httidut ,  piUo  pianiiifitUo  ^  vijfiofo  ,  fubohti^ 
mttoi  ùmtUis  d!/4ntibiUt  numda»-adntxis  i  fiipiu 

A» 
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.  $,  Aganea»  (fiffiis)j  MMf  ammiii  falvas^  fHeo 
fiAtëm»f»  f  rim»fôffUMO  ;  ItmiUi*  vtntrieefisgfiA- 
triputris ,  adnexis  ;  fiipiu  fiiiv»^  Ut/illfàk  7ân|f fwrfi- 
ualiter  fnkato.  Perl.  1.  c. 

y.  Afâriau  (înfletns)  ,  gregarius  ,piUo  phniuf- 
tulo  ,  mjrgine  fuhsnfexo  ;  liimellis  vtIUritofa ffi^U 
€OmprtJfo ,  Juiincrajpito.  Petf.  l.  C. 

.  Ce  chtmpif{non ,  variable  dans  fa  grandeur  8e 
les  couleurs,  s'élève  à  la  hauteur  d'un  â  trots  pou- 
ces t  far  un  pédicule  cylindrique»  d'une  épauTeur 


médiocre ,  lifle ,  quelquefois 
Helé,  jaonâife  »  fifiul-  ux ,  (ootenuit  un  cl 


b^nûfphérlque ,  puis  plane  ,  à  peine  vif- 

rsua^qurlquefois  légèrement  courbé  à  Tes  bords 
même  fendu  ,  lifTe  ,  jaunâtre,  garni  en  deffous 
de  !amts  libres,  minces,  élargies,  un  peu  ven- 
(nieSf  ra  tentent  adhérentes.  U  crqit  en  automne  j 
ilir  Un  coUinet  fichet  8e  fur  le  boid  6e»  feréci. 

^^^8.  AeA&lc  .peau  de  lion,  jigarieiu  leoniaus. 

Aga'-icus  fofirantu ,  piUê  tûK^anulaco ,  carnofo  , 
memhrunacto  ,  fragiii ,  aano  ;  tamtllit  rtmotU  ,  in- 
eamatis,  margine  fiavis  ;  ftipite  longo ,  dearsàm  pA' 
iiuraf'at9-t^lltfcentt.  Perf.  Spopf.  pag.  |)7*  — - 
U.  IcM.  8e  DéfcTtpt.  Fung.  Fafc.  i.pag.  x».«ab. 
y.  h^.  4.  —  SchoeflF.  Fung.  tab.  48. 

Agaricus  (  chryfophxus ) ,  minor ,  ^iiSro  htm'if- 

iamOlisBitris , 

mnicotorihut ,  incamatis.  Perf.  1.  C. 

Soo  pédicale  eft  d'un  fauve^pâle,  alongé ,  tin 
pen  renflé  ,  foutenant  un  chapeau  charnu ,  mem- 
Dran  in,  d'abord  campanulé  ou  hémifphérique  , 
puis  un  peu  plane,  épais,  d'un  jaune  allez  ecla- 
fanf  ,  tiès-lifle  «  fragile ,  garni  en  àeffomiêhum 
non  adhérentes  «  diftantes  ,  de  couleur  incamièt  k 
îbuvent  jannÂtres  iHeurs  borda.  La  variété  $  eft 
de  moitié  plus  petite.  Il  croît  en  automne  ,  far 
les  troncs  &  les  branches  tombés,  dans  les  forêts 
deliéiMs.  ' 

•  17^  AeAmic  nflUa  ^fiiTMar  nglvA*.  Peif. 

ÂMtritMS  nugHUt  fpile«  wuofo  ^fuhconvexo  ,  fq$a' 
mm* ertmlofo  fiipittque j^AMa.  irtvi ,  rofco-rubrit; 
Umttus  buqudGôiLs,  cannés.  Ferf.  Synopf.  p>  ;  j8. 
••Schœff.  tab.  ;8. 

**  Agaritu  (^to(éva),JHpiu  longo,  tiiiJo ,  apice 
MMAio/ô.  PerT.ObCMjrcol.  a.pag.  jz.— Scboeff. 

Ce  chimpî?non ,  oui  paroh  au  premier  afpeft 
devoir  appirtcTiir  à  fa  oivifion  d«  rujfutii ,  s'en 
éloigne  par  <es  lames  i'ié^ales.  Ccft  un^  efpèce 
affcz  grande,  dont  le  pédicule  eft  court  «'plein  » 
dHin  rouge-rofe ,  hétilTé  d'écaillés  graauleulfff  j 
ainfi  que  fon  chapeau  >.qui  d'ailleurs  efl  convexe, 
«a  |>cu  plane,  charntu  les  Usp^  blaocbe^  Dans 
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la  vtriécé  le  pédicule  eft  plu*  loi^,  tomeaaiiix 
ven  fbn  fomnec. 

(80.  Agaric  ionide.  AgarUtu  'midts.  Bull. 
Agwiemf  pîtto  eampéumhtù ,  demkm  dtprefo  fii- 

pitequt  fo/ijo  ru'iris  ;  lamcUis  fnbjrcuatïs  ,  candidii  ■ 
ûut  ftélutcfitiuibus.  Bull.  Heib.  ub.  j}}.  fig.  j. 

Pett  Syaopfl  pag.  |)8« 

It  varie  un  peu  dans  fa  coulew.  Son  pédlcide 
eft  plein,  cylindrique ,  long  d'environ  trois  pou> 
ces ,  plus  ou  iM^Dt  rons ,  foutenant  on  chapeau 

d'abord  campanulé,  puis  plane,  puis  l<^gérement 
concave  ,  arrondi  fle  entier ,  eifuite  un  »>cu  Imué 
avec  le  centre  plus  foncé ,  quelquefois  d'un  jaune* 
pâle,  avec  le  centre  8e  le  bord  violeta»  large  de 
deux  i  quatre  pouces,  garni  de  lames  inéfpJesi 
blanchâtres ,  adhérentat  pu  lenrpoime»  «dés  fe» 

fiblemeiit  arquées. 

181.  Agaric  pur.  j4gdr.Uus  puna,  Petf. 

Agjricus  varie  colorât  us  ,  piUo  conico-campanu- 
lato  vel  prorshi  piano,  margine  ftpiiif  Jlnuofo  i  Is- 
miais  kafi  pHofii  i  fiipitt  ftcumqiu  pilis  iiumerofh' 
rihus  kd£  oraaio  ,  ptr  toiam  lon(pu^ntm  fifiulêfi» 
Decand.  Flor.  franç.  vol,  l.  pag.  l8o.—Ptt(iMnt 
Synopf.  pag.  }J9. 

».  AgarlcuM  roftus,  Bull.  Heib.  talb.  'tél.  — 

Soverb.  Fung.  tab.  71. 

/8.  Ag.triius  jamhinus.  Perf.  1.  c.  —  Batfch.  Elem. 
Fung.  pag.  79.  fig.  io.  —  Âgaticus  rofei^.  BuU. 
Herb.  tab.  507.  fig.  plercque. 

y.  Agarichs  facefcens.  Decand.  I.  c.  —  < 
roftèu.  Bull.  Herb.  tab.  507.  fig.  F.  G. 

/.  Agjrkus  (  purpureus)  ,  fiipitatus  ,  pileo  lumif' 
pkêrUo  ,  purpurto  •  lamtliis  trifidis  ,  aliii  ;  fiipiCt 

paifÊirto.  Perf.  1.  c.  —  Boltoti.  Fung.  pag.  41. 
tab.  41. 

I.  Agaricus  (cxfius),  pileo  plûnîufcuh  ^tfti^t 

diluii  tijio  y  hmellis  dliidii.  Perf.  I.  C. 

«  La  fornxe .  dit  M.  Decandolle,  la  grandeur  Se 
furtout  la  couleur  de  cette  efpèce  varient  b«HI> 
coup.  On  en  voit  de  rofes ,  de  pailles ,  de  bniiis> 
de  rouge  s,  de  bleuâtres.  Il  s'élève  quelquefois  i 
fept  pouces  8;  plus  i  quelquefois  il  n'a  pas  plus  de 
dniix  p(uices.  Son  chapeau  eft  tantôt  coniaue,  tan* 
tut  un  peu  en  cloche,  quelquefois  abfolument 
plane.  Les  bords  en  font  entiers ,  le  plus  fouvent 
imiieot.  Son  pédicule  eft  quelquefois  glabre ,  Se 
trè^-fouvent  hrrillé  depc)i!<;  nombreux  à  fa  bafe. 
On  pi-ut  cependant  le  dirtinguer  aux  caraâères 
fuivanî  :  fon  pédicule  eft  toujours  na  ,  cylindri- 
que, fiftulcux  dans  toute  fa  longueur.  Son  cha» 
pêau  i  peu  de  chair;  fa  fnrfàce  légérëmettte- 
mide.  Ses  feuillets  font  nombreiii,  inégaux,  JM 
peu  adhéieos  au  pédicule ,  nuu^ués  de  veiiMS  i 
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lmb*fe|Ml  fArte  que,  fi  on  r'^T-îe  1  fri- 
-vendo  jonr,  ib  offrent  un  réreau  feniiole.  Cette 
espèce  cnii  daof  let  bob,  ei  «tttwuw.  •> 

*  tSi.  AoARTC  coalear  de  chtir.  à§ttim»  «er- 
w«f.  BitU. 

Agiir'tcus  fubparvulus ,  piUo  Ciirnofo  ,  convtxo, 
/iibjlexuof^ ,  carneo  ,  rufo  ;  /jmtUis  confenis  ,  ad- 
tuxis  ,  j/i/j  ;  jlip'tte  mtdioiri  ,  fuiincrttjfaio  ;  pilco 
concolort.  BuU.  Hetb.  ub.  J33.  fi^  l.  —  ?tttooR, 

SjmofCpv.  140. 

Ce  champignon  eft  périt,  d'une  codevr  de 

chair  tiran:  un  peu  fur  le  roux.  Son  chapeau  eft 
compaâe  ,  d'abord  hémifp'  érique ,  r^guhcr  .  en- 
fuite  coiivexe ,  fouvti  t  irreg  lier ,  ftii  lu  ou  fmu'j, 
large  d'un  pouce  6i  pl  .s,  gjri  i  de  feuillets  iné- 
gaux^ blanchâtres  ,  airaLhci  iu  h  ii;t  du  pédicule  : 
celui-ci  eft  plein,  cylindn4ue,  elabre,  fibreux  , 
long  d'environ  deux  pouces  «  de  u  mime  couleur 
^  k  chafeui.  Il  ctôtt  puini  les  {tsons* 

1 8^  Agaric  jaune-violet.  J§drie»s  tnu»<âi- 

fbUui.  Petf. 

jlgaricits  fubparvut  f  pileo  fubtaraofo  ,  ohtuii  um- 
ijOmMo ,  dlluti  c*rulto  ;  Umtllis  convtxit ,  incamato- 
kroct'u  (tu  ochraetis  ;  fiipiu  ffitdofo ,  albido.  Perf. 

Syoopl.  p)|.  )4.  —  Id.  kon.  &  Defcript.  Fung. 

pare  1.  tab.  i.  wg,  1. 

Ce  champignon  eft  petit ,  d'une  faveur  amère. 
An  pédicule  eft  iîftuleux ,  blanchâtre  i  Ton  chapeau 
médiocrement  charnu ,  étalé,  à  peine  Taillant  a  Ton 
centre,  d'un  bleu- clair,  garni  «ndellous  de  lames 
convexes,  couleur  de  chaîr  ou  ocracées*  à  peine 
adhérentes  au  pédicule.  H  CRllti*foaBbfe,  dm 
les  forêts,  fut  la  terre. 

« 

1S4.  Aaasic  féïkiilé.  ÂmtriMt  rttkalmt, 
reçu 

.Af^neu  major  t  fUeo  fragili,  fubvifcofo ,  diluii 
violmceo  ,  reiicuùtto  ,  fuhumkieulato  ;  lamt/iis  diùtti 
croceis  ;  Jlipile  ffiulofo  ,  alàidtt.  PerC  Ic.  &  De(c(ipt. 
Fung.  p.irs  X.  pag.  i).  tak»4.fif.4»5  flC 

Sfrtopf.  Fung.  tab.  ^4. 

Son  pédicule  eftcfiindrique ,  iîftuleux ,  blanchâ- 
m.aaniei.ftriévetefon  fommet .  un  peu  fibreux, 
footenent  un  chapeau  firagile  ,  légèrement  vif- 
queux  >  d'un  violctTclair ,  rédculé  ,  convexe,  â 
peine  protubérant  à  fon  centre ,  puis  un  peu  con- 
cave, acquérant  une  couleur  notre  en  vieilli&nt) 

Srni  en  delTons  de  lMW»hpr)zon  taies ,  d'uniaone- 
ran  pile,  adhérentee  «Btpédicule.  Cetagnkcft 
ifêa  grand  {  il  croie  aux  Kaautanatnen .  le 

<Beecde»eilw>.       ^1  - 

.!S  .   .    :        »•  t^iu!''  i.     •  ' 
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Àgjricus  piSiO  c.rrc'l  ,  fabhtmifphtrico  ,  molli ^ 
/iitVM-yjwi*  ,  diiuti:  fui'.giiuo  ;  lumelhs  conftriis^ 
tennisuf  ,  txiUuti  viaiaceo  ,  a-^gi llactit  i  fUpiU  loUf 
pufculot  vioLceo-aliiào.  Perf.  Synopf.  pag.  }4t. 

Son  jiédicule  eft  cylindrique  ,  fragile  ,  alongé.^ 
d*Bn  violet  très-pâle ,  prefque  long  de  trois  pou- 
ces, épais  de  tr(>i<;  lijjnr-s ,  fupportant  un  ch.iptau 
chnrnu ,  d'aborû  li<^ni:r;>her*qiie  ,  puis  convexe ,  un 
peu  mou  ,  d'nbofd  d  un  bilirc-cuiir ,  puis  d'un  vio- 
let-pâle, enfin  de  couleur  brune  »  litge  d«  deux 
ou  trois  pouces ,  garni  en  deftioat  de  Umet  noai« 
breufcs,  minces ,  norizotuales,  un  peu  décurreih» 
tes,  lérérement  dentée»  à  leurs  bords,  d'un  vio» 
let  Taie,  un  peu  térrei».DcroSteO »IKMIOe>dlM 
les  bois  de  hêtres. 

186.  AcARic  recourbé.  Agaricus  incurvât.  Perf. 

Àgantut  pileo  camofo  ,  umionato  ,  Jiùai  viotm» 
ceo  ;  lamtllis  futconcoioribut }  ^pit*  uadato^  iomtm' 

tofi) ,  dtoisùm  incurvo.  Petf.  Ic.  &  Defcript.  FlIOf^  - 
pag.  1).  tab.  ij.  fig.  ;  ,  &  Synopf.  pag.  341, 

Son  chapeau  eft  cfiarm  ,*  campanulé ,  large  d'un 

pouce  8«"  dïini ,  pr  léininent  à  fon  cîntre,  d'un 
viokt  clair ,  foutcim  par  un  pédicule  comenreux^ 
alongé  en  qutue  ,  recourbe,  d  un  blanc- pâle  » 
pourpre  vers  fon  fommet  »  les  lames  adhérentee 
au  pédicule,  blanchâtres  ou  d'un  violet  très-clair.* 
H  croit  dansleefoiëaAeb^ues^pennilealeniliif 
tombées. 

187.  Agaric  iacamac-gtifâtre.  Agariciu  M- 
eAfwn.Pet£ 

Agaricus  pîUo  fahcarnofo ,  urnhonato  ,  violacèo  g 
iamtltit  grifcit ,  pulverultatit  /  Jtipiu  faifariaattQ  . 
pii!w  dl?ilKrief»rpM.Synopr.  pag.  343.  ; 

Il  s'élève  à  la  hauteur  d^un  pouce  &  deod  ,  Cat 
un  pédicule  épais,  d'une  Ugi|»At  deaûe,  un  pe« 
ferme .  prefque  plein ,  d'un  violée  ttèt*clair ,  pre&. 

que  pulvérulent ,  fcr:''nant  un  chapeau  médiocre» 
ment  charnu,  proti  ment  à  fon  centre  ,  large  de 
Quatre  à  fix  li;;  >  ,  v  ;  'iet ,  i:r  peu  louiTeàtre  à  fon 
lommet,  garni  de  lames  nonibreufes .  prefau'adbé^ 
rentes  j  gridties ,  un  pen  coulâtf  de  chair.  11  dt 
tan»  cf  ok  foliiaiie  Ait  la  cen»! 

1S8.  Agaric  dà  cedeat  bciibni.  4$Himi 

tnckroui.  Perf.'  » 

Agaricus  ctfpiicfus  ,  trucfiigtniLS  ,  çhfiure  viola-' 
itut  ,  pilto  c^mponuLito  f  fukumbiLçaio  ,  fquamu^ 
lofo  ,  iemkm  fatifjmofo  i  UmdU»  vtâtqei^  ,  JHfiHà 
erafifJfiHlf.  Férf.  SfÔof(.,ft$.  34I.  •  •  .  .% 

Ce  dumpignèn ,  dans  ion  jeune  Ige ,  a  oiie  vl-' 

vacné  de  couleur  très- agréable  i.'fl  eft  d'un  yiolet- 
fonce.  Son  p<  iau1e  e(l  d  .ibor«i épais,  puis.gréle^ 
tranfparenr,  taige  il  i:it  pouces  fon  ciuîpeau  cam-. 
nawné..  lacécnmeiia  MnbHinué..  un  nen  *«ill»M»  1. 
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pjiflant  ï  une  couleur  bifirée  ;  les  lames  ventrues, 
■il  ctoit  en  gaioa  «  dam  les  fiocéUj  fur  le  tronc 

189.  Agaric  couleur  d'acier.  Agviau  ckaly 
PeiC 

Jigtiricut  pUco  fu'''Cdrnofj  ,  campanuljto  ,  fu^f^'ua- 
Wtdtfot  primum  ihaIyi>eo  ,  àtmùm  nigrefetnie-eint' 
i  itmtUit  pui^urjfienie-cinereh  tJIipiu  fièimm, 
tnltrt.  Perf.  Synopf.  pag.  38). 

ÂÊtfiOÊt  eeboAmas»  Soveit».  Fung.  ab.  i6i> 
'<-'BoQ.Heib.iBk.  408.} 

Son  pédicule  eft  pletn,  cyKndriqw,  un  peu 

gréle,  de  la  même  co  uleur  que  !e  chapeau  qu'il 
foutient.  Celui-ci  eft  médiocre  ment  charnu  ,  cam- 
'jpanulé>  un  peu  écailleux ^  d'abord  d'un  bleu  d'a- 
cier, puis  noKitf««  un  peu  cendré*  large  d'un 

f>ouce,  glabre  8r  comme  d«m  fa  fevnemi  les 
ames  un  peu  fltxueafes,  d'un  pourpre -cendré. 
Ce  bel  agaric  croie  ea  automne,  paroù  les  gazons, 
fnr  les  coIUoe*. 

190.  Agaric  bleuat-ibacé.  jigaritat  ëtr^a- 

Agj'-hus  pHeo  fuhmtmhraneKto ,  campaiulato , 
fibf  illofo ,  grifco  j  ctfio  i  lamtUit  difiioSis ,  purpuraf- 
ccntibus;  ftipiu  craffiujatb ,  firidi'Câf»  (étryO»), 
Perf.  Synopf.  pag.  344. 

C'eft  une  jolie  efpèce  d'un  beau  bleu.  Son  pé- 
dicule efl  légèrement  comprimé ,  d'un  vert<bleuâ- 
tre,  long  d'un  pouce  &  dtmi  ,  épais  de  deux 
à  trois  lignes,  foutenanc  un  chapeau  large  d'un 
pouce  »  Tégénment  membraneux  ,  campanulé  , 
d'un  bleu  un  peu  cendré  ,  à  fibres  longitudinales; 
earni  de  lames  libres,  d'abord  d'un  bleu  un  peu 
blanchâtre,  enfuiie  pourpre.  Il  croit-daoïklpni- 
tiei  des  laomagMsi  il  CK  taie. 

•  191.  AcAHic  glauque.  Agaricn»  gUucus.  BulL 

Agarîcus  pîi'eo  carnofo ,  memhranaeeo  fiipittque 
cijtj;  lamtÛis  fubtmmnnnaM  ,  rofti*  ,  tèdufcuUt. 
Bull.  Herb.  tab.  i.  —  PeiC  %iiepC  pag. 

^4j.  var.  y. 

m.  Agaricus  (falicinus),  pUto  fuhcarnofo ,  ktryllo i 
hitrit  y  refiis  î  fiipke  fitiido  ^  f^ràlofr  ,  al- 
kido'Ctruleo.  Pcrf.  Ic.  &  Defcript.  ÉaQ|^  Jrâft.  i. 
pag.  9  ,  &  Synopf.  pag.  J44.  • 

|5.  Jgaricuj  (bery'ilus),  pUto  moUi ,  enfiufetUoy 
difco  rugofo  ,  timerto  /  vittis  virtfctnûhus  ;  lamtlUs 
tonftnis  t  Lttit ,  «araos  ;  ^piu  ànvi ,  alàiào  ijOtm 
J^àwtfuMihii,  Peif.  I.  c.  pig. 

•■■  CevagarieTairife  émm  -6  eoéem  9e  uêtte  dans 

U  grandeur.  Sftn  pédicule  eft  gréle,  nu  ,  qilindri- 
que ,  long  de  deux  à  quatre  pouces  «  ordinairemect 
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d'abord  hcmirphérique  ,  puis  convexe ,  fouvettt 
tendu  fur  les  bords ,  large  de  deux  pouces  tic  plus» 
de  couleur  glauque  >  tirant  fur  le  brun  ,  ftné  A 
noir ,  fouvent  tactieté  de  noir  à  foo  fommet,  garni 
en  defTous  de  Lames  élargies ,  de  couleur  roogcâ- 
tre  ,  échancrées  du  côté  du  pédicule.  Il  croît  foU- 
taire  fur  le  tiooc  des  atbtes,  ùu  ceux  da  laules 
&defftidiief. 

191.  Agaric  à  bmes  étroites.  AgarUus  Mgttf- 

Agarîcus  folharlut  ,fuhpar\'UiypUco  camofo^fub- 
umionato  «  <oitvt*o  ,  Cêfio  «  fu^ut^mue  {  lunuÙU 
angufUsy  ûremati*  f  incammùt  {  f^ipiu  fiSéf^  itfi 
viilofo,fubconcolore.Pei(.SynopC.  pag.  )4J. 

Son  pédicule  eft  plein ,  velu  &  un  peu  courbé  à 
fa  bafe ,  long  de  deux  pouces ,  épais  d'une  ligne  9t 
demie  ,  de  h  même  couleur  que  le  chapeau  ,  qui  eft 
d'un  bleu-verdàtre,  large  de  neuf  lignes,  charnu^ 
convexe  »  protubérant!  feu  cencre ,  gtcni  de  la- 
mes étroites ,  arquées .  un  peu  décurrentes  fur  le 
pédicub  ,  de  couleur  incarnate.  Il  croit  parmi  les 
teuiiks  mortes.  On  le  dirtingue  de  Vaguricuj  politut 
par  Ton  chapeau  plus  chatnu  ,  &  pM  foa  fiomineK 
—  embiliqeA. 


i^).  Agaric  argenté. .<4^<tncii/  a'gyraceus.  Bull. 

Agaricus  pilto  fuhMicantt ,  liinaio  ,•  fquamulis 
cinereo-nigrejlenribus  ;  lumeliis  Jiipiuque  iongiu/lu/o 
candidis.  fittU.  Hscb.  (ab.  413.  fig.  i  «  Ik  Jl  J. 

pag.  }46. 

/t.  AgtrjeMê  (mvonfces) ,  grtgâriut,  pilto  earm 
noj'o ,  umioimi»tfqium9fo,eimrtoi  UmtUu  fiipitth 
que  gUhn,  Mdi-àavû*,  Feif.  Sfuaft,  pag.  Hf* 

var.  *. 

y.  AgarUfu  (fcioides),  piUo  Jtipiteqite  brevi^ 
fuUuài/k,  fiKtmnhfii,  fvL  L  c  «te  y. 

Agaricus  (pardinus),  piieo  carnofo ,  campm» 
nulato ,  fquamoj'o  fyuamit  bmil»-lividis  ,  nigrefeen^ 
tikiui  l*>»eUis  eéméSêf  f&p»»  f>i*do ,  fiirUlofo, 
atkUo.  Perf.  Synopf.  1.  c.  var.  /. 

Cet  agaric  varie  dam  fes  couleurs.  Son  pédicule 
eft  plein,  cylindrique,  blanc  ou  un  peu  brun  ^  long 
d'environ  trois  pouces  (  il  fupporte  un  chapeaia 
d'abord  conique,  puis  planei^uftpeu  ceMUMjJ* 
centre  proienincnt,  d'abord  firaplMMOt  fkmé  âllt 
bords  ,  puis  ua  peu  fendu  ou  lobé  ,  laineux  ou 
drapé  dans  la  jeunefle»  large  de  près  de  quaccei 
pouces,  d'un  gris- obfcur,  (urtout  à  lbn,lbfDa»6^ 
Sa  coulées  s'jtfséfaUt  ««te  l'ige .  6r.  fe  répand  par 
pérîtes  mouclwtnres  for  la  furtaoe  du  <»àpe«u  ^ 
dont  le  fond  eft  blanc  ,  luifant,  comme  argenté. 
Us  £coiiieta  Xonc  Ubi»«iÀe<Bt»e»s*;W«Ktviçn|c» 


dtpqi  ^àBttm^i  n  indgiiÛéramttcréMlés.  Bidianlett  aoUbtWUlM 
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variété  dont  le  chapeau  tft  gris  &:  uni.  La  variété  i 
Icmie  prefqu'une  trj>èce  diÙindte.  Son  chapeau  eft 
campanolé,  d'un  gris-cendcé»  couvm  d'ecaiHcs 
pikimc«  i|ni  ooirciiicm  avec  l'âse  i  les  lames  blan- 
clMyloavOTC  wm^u,  larges  m  tro»  i  «quatre  li- 
gnes }  le  pédicule  plein ,  fibreux  ,  blanch;ltre.  Cet 
agaric  ciutt  rouvem  par  groupes  ,  dans  lea  bois  , 


194.  AcAftte 
£<Mrerb. 

Agéneus  piito  fmicamofo  «  pUumfado  j  fquamU 
fp^rfis  ,  nignfctntihiu  ;  jUpitt  fcBéa^  dtorsim  aigri- 

Pei/.  6yftopf.  pag-  347. 

Sea  pëdkale  eft  plein ,  long  de  trois  pouces  »  on 

peu  rentra,  réticulé  à  fa  racine,  noiracre  ende- 
liorSi  il  foutifnt  un  chapeau  d'abord  convexe, 
pou  plane  «  oiédiocreTnent  charnu ,  d'un  blanc- 
nnde«  coamt  de  acbes  noirâtres >  un  peu  rou- 
■ekwcM  éeiam  tr  llèt  bords  t  il  noircie  en  vieil- 
fifidl. Ses  hmes  font  prefqu'entiérement  libres, 
ifae  Uanc-laJe.  Ce  cbampignoo  a  été  obTervé  en 


i9f .  AoAUc  obfinir.  Âftîim  tifimm,  Feif. 

farvuM  ,  pilev  fakctmofot  caavtxp,  mm- 
"  (iJw/«  i  UmtlUs  Uù^fetUi*  * 


Ce  champignoo  eft  petit  j  Ton 
oement  châmo ,  conrexe ,  profailtiân  i  fon  cen- 
tre ,  large  de  lu-uf  lignes ,  écailleux  ,  comme  en- 
imé,  foutenu  par  un  pédicule  long  de  trois  pou- 
ces t  ^pais  de  deux  lipKS^  plein,  fibreux  ,  b!an- 
cbitre  &  velu  i  (a  bafe,  no  pea  fougeâcre  en 
dedus ,  d^nl  blaoc  lavé  de  noir  en  denors.  Les 
h-nes  Tont  on  pes  dpoHTes  »  élargies ,  planes ,  af- 
ceodantes .  biaoehlnw  à  kurs  bqrda>  U  cwit  aiu 
Imb  ■aaflMBf  fMM  In  fiai» 

xfi.  AeAnic  ptuneox.  Jg^rim  pbmofiu.  Boit. 

Agaric»s  pilto  kemifpkirico  (fyuamit),  plumofo , 
mvriao  ;  /*mtIUs  frifdU ,  aiiuij  ;  fiipiu  longo  (  tf 
mai)  t  pUmof».  Belc.  FuDg.  pag.  3}.  tab.  j}.  -~ 
Serr.  j^mopf.  pag.  )47- 

Son  pédîcale  eft  plein ,  cylindrique ,  grêle ,  de 
couleur  grife ,  fouvent  ondulé ,  long  de  quatre 
pouces  ,  épais  d'une  ligne  8c  ph>s  ,  couvert  d'é- 
c^lles  pileufes  ;  il  Tupporte  un  chapeau  large  d'un 
pouce  &  demi ,  béfnifphérique,  de  même  couleur 
^ue  le  pédtcirie  i  tes  éeaillt^iaibriMées  i  la  cir- 
coQfifiHlc«.  Us  Ifmei  fopcdUdetfvblaofhitces. 
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Agarifiu  pilto  camofo,  oitiui  umhonato,  ctntreoj 
umhcnt  nlgrefcenit ,  gluiro  i  lameUii  gquefo-aliidit  ^ 

Syiu^pf.  pag.  548. 

Son  odeur  &  fa  faveur  ne  font  point  dëfagréa^ 
bles.  Son  pédicule  elt  plein  ,  glabre  ,  lîbreux  j 
long  d'un  pouce  &  demi ,  épais  d'un  pouce  {  lé 
chapesn  charnu ,  peo  protubérant,  oMuSi  «Tun 

gris-cendré  ,  tniiiatre  à  fon  dif.]ue  ,  large  d'un 
pouce,  pniai  endcflous  de  Iâm:s  tiasiles,  éctun- 
crées,  un  p  u  conniveotes  ,  d^OO  PlWK^fêl^  0 
ctoït  dans  ks  forêts  de  pins. 

198-  Agaric  enfomé.  Jgémiufimofiu.  Perf. 

Agarictts  grtgarius ,  rigidtui  pilto  carnofo  ,  giaàr»^ 
pUmufeulp ,  lùgnftiut'fuRgiRe»  /  UmtlUs  coykitUm 
Jlipittq  it  folido  ,  ftiUpam-Ml^éU,  FerA  Spitu/u 
pag. 

Ce  champignon  eft  d*aM  cowMhnce  prrfifoa 

cartilagineufe  ,  d'une  faveur  amère .  Son  pédicule 
efl  long  de  deux  ou  trois  pouces ,  plein ,  d'un  t^hnc 
lavé  de  noir,  foutenant  un  chapeau  glabre. charnu, 
d'abord  convexe ,  puis  plaoq  ,  noirâtre  «  cemum 
enfumé ,  garni  en  delTous  de  laoMt  nombtaalhe  $ 
de  même  couleur.  Il  croit  par  gBOOpcs  dlOI  les 
forêts,  parmi  les  gazons. 

199.  Agaric  é  gros  pied«  Agan'tM  .dalyfuu^ 
Feci. 

Agaricus  ftthcêfpiiofus ,  pilto  carnofo  ,  convtxp  ^ 
Vut.  Synopf.  pag.  }48. 

Son  pêdftnrfe  eft  plehi ,  blanchltre ,  épais ,  long 

de  deux  pouces  ,  Ferme  .  couvert  affez  fouvent 
d'an  duvet  court ,  touffu  ;  ii  fupporte  nn  chapeau 
charnu ,  convexe ,  d'un  gris  ae  fourti  ,  ferme , 
large  de  trois  pouces  %  préfentant  alTez  fouvent 
un  réfeau  élég  ant ,  gamt  en  de  flous  de  htne^ 
blanchâtres  ,  fermes,  échancrées  ,  connivenn.^, 
larges  de  tiois  lignes.  11  croit  fvi  1^  uooc  àt$ 

chênes  Son  odeoT  tS  foRf  9t  nbnypts  U  ^ 
veur  amète. 

zoo.  A«ji&ie 
Batfch. 

AgiricttS  gregarius ,  firmu  ,  pilto  pwtvùidto  ,  Km- 

honato ,  c! r  i  ■  m  H-l  iJo  ;  lamttlis  w^finis  ,  fuhJtcur- 
rtmtiut  j  piilUftcnit  aloii  ifiipitt  Juiido  ,  futbuiiofo  ^ 

âgm*uiiêU»,Tnt.  Spnopr.  p«g.  419. 
Agjriius  ntbularit.  Batfch.  Eieoi.  Fuog.fig.  19). 

(  Nondùm  evolutus.  ") 
Agaricus  mollis.  Boit.  Fung.  tab.  40. 

Sa  cnnfillance  cQ  ferme  i  fon  pédicule  aL»ngé» 
plein ,  légèrement  bulbeux  ,  d'un  Jbla/iç-<M4cA  j 
.Mi^Mig  dws  fi»  viciliefl^j  U4'mk^iftt9mÊ^ 
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nent.  Il  Aipporte  un  chapeau  on  peu  conrci* , 

"proémiuenr  à  fon  centre  ,  d'un  cendré  livide  , 
garni  en  dcSoui  de  lamcs  nombreufes ,  un  peu 
docurrences  fur  le  pédicule,  étroites,  d'un  blanc- 
pâle.  11  croie  dam  le*  bob  de  pios  «  par  groupes  , 
pendant  tont  le  courant  éi  l'aotoime. 

Agarictts  gregarius  ,  durus  ,  pitto  tarnofo  ,  con- 
Vtxo  ,  piano  ,  nif^r  'tcjn  e  livdo  ;  lame/lis  ccnf«rtis  , 
*dnt*is  ffiipiuqut  jolido  eandidis»  PetC  Syoopf.  pag. 
549- 

Sa  (aféar  eft  un  peu  douceâtre.  Sa  couleur  & 
foB  chapeau  aplati  le  diftinguent  du  précédent. 
Son  pé  licule  eft  long  de  trois  ou  quatre  pouces  , 
epji-)  d  un  demi  pouce ,  dur,  plein,  de  couleur 
blanche.  Son  chapeau  charnu*  d'abord  convexe, 
puis  plane ,  elaftique  ,  large  de  quatre  pouces , 
d'uD  noir  plombe}  les  lames  nombreufes,  adhé- 
rentes «  lancéolées ,  larges  de  deux  ou  uois  lignes, 
il  cfaji  dwlet  fiMéii. 

toa.  AoARic     ptaieiKt  coiliMt.  Jigvwu 

multieo/or.  Petf. 

Agjriciu  magnus,  piko  eamojh ,  fpnvtno-piano  , 
fuligineo-iinerto  ;  lamtlUs  fubadiuicis  ,  éiJKnSis  , 
paUiditiflipiu  j'ubbulbofo ,  fiËéa,IHrUkfif»  €i»dido. 
Perf.  Synopf.  pag.  350. 

Son  pédicule  eft  plein  j  fibreux  ,  blanchâtre  , 
tn  peu  iMilbeux ,  long  de  quatre  pouces .  épais 
d'un  pouce  j  fon  ch.'kpeau  charnu  ,  d'abord  con- 
vexe ,  puis  plane,  large  de  quatre  pouces,  de 
couleur  cendrée  ,  enfumée  \  les  lames  libres , 
werque  connivences ,  blanches  «  un  p^u  anon- 
dies,  largâs  d'nn  «Muirpottce.  Il  ctoic  4in»  les 

iO|.  Agaric  coflé.  À§aieaM  «nuA».  PiHl 

Agaricus  pileo  camofo  ,  convtxo  ,  pléiio  ,*  lamtUis 
d^tûMtibiu,  latit  ,  caïuÙJif  i  pifiu  loiigf  ^  ttmûdo. 
nttt  Synopf.  pag;  ■ 

Son  pédicule  eft  légèrement  ventru ,  plein ,  un 
peaflrié,  Aibulé  à  fa  bafe  ,  très-fouvent  itrégu- 
lîer }  fon  chapeau  charnu ,  d'abord  convexe ,  puis 
pÂme ,  jilahfe ,  large  de  trois  i  quatre  pouces , 
prcTauc  fans  faveur  j  U  s  limes  Hiftanfes  entr'elles  , 
fragiks  f  larges  d'un  demi-ponce  ,  de  couleur 
blanche.  II  croit  Tor  U  tene'*  dans  tes  tMonu  fa- 
blooneaz)  llcSnre. 


204.  Afiuimic 

Perf. 

Agaricus  pileo  fubcarnofo  ,  convtXQ-p/ariQ ,  fittigi- 
tuè~eiftefro  f  iamklli*  confertis  ^  tenuibus  ,  fubdt- 
f^fêsi  caïuSéu  i  Jtipite  tongo ,  elafiico  ,  fmb^ 
V  UJrfiiMkéf9,  ?9i(.  Synopr.  pag.  )fo. 


aga 

An  aga'Icus  pla;entaf  Batfth*  Etein.Fuîg.  ifa|i  * 
79.  ttb.  y.  fig.  j8. 

Si  faveur  eft  aflringente,  un  peu  Stpciqueifon 
pédicule  plein  ,  elallique  ,  long  de  oenx  ou  trois 
pouces ,  orott ,  puis  contourné ,  légèrement  (bié« 
un  peu  bvlbenx  à.là  bafe^  d'une  couleur  eca- 
drée ,  enfumée.  VL  (bppone  un  diapeas  htgt  d^vR 
pouce  Ce  plus ,  un  peu  charnu  ,  convexe  ,  p.:i$ 
pUne  ,  très-glabre ,  un  peu  protubérant ,  prcfaue 
fponpieux,  de  b  même  couleur  que  le  pedicuu», 

«anu  de.lames  nombreufes ,  minées,  Utges  d'une 
gne  8e  demie ,  décurremes  ,  d*d>ora  UaadMs. 
puis  incarnates,  n  croît  dans  les  ftKétt,oàilfll 
rare. 


xof.  Agaric  noir  U  blanc*  A^uim  Ufkn' 

Uucus.  Perf. 


Agaricus  pileo  fubcarnofo  ,  ctHvtXo-plano ,  fyn- 
mulofo  ,  livido  ^fuécinereo  ;  lamellu  planii  ,  /ïi- 
decurreatibiu ,  d^inâU  .niveit  i  fiipUt  loafojoitdê^ 
aUêg  fiiutmiM»  mpiâ.  Petr.  S^nopr.  pag.  45 1. 

Agariau  difipn.  t  Baifth.  Ekaa.  FuBii  ob.  H» 

fig.  156. 

Son  pédicule  eft  plein  ^  de  couleur,  blanche , 
long  d'un  ï  deux  pouces  ,  épais  de  deux  ligtjet, 
couvert  d'écaillés  noirâtres ,  foutenani  unchapeu 
un  peu  charnu  ,  convexe  ,  puis  plane,  noédiocre- 
meni  proéminent ,  large  d  un  pouce ,  d'un  gris 
livide,  écatUeuz*  d'une  coulent  pins  foncée  à  foe 
centre  ,  garni  en  d^oqu^de  tamca  Knes ,  un  eea 
décurrentes  ,  larges  d'une  â  deux  lignes,  «rm 
blanc  de  neige,  il  croît  fur  la  terre  «  daosksbois 
depInSi 

tôt.  AoARic  en  groupes.  Agariau  t$mMit\ 
Perf. 

Agariau  gnfariut  ,  piieo  camofo ,  eonvexo-^M» 
ftipiieqtu  eonico  i  nignfctaU'fuiiginto  ftm  Uvié»  i 
Unuliis  comforti* ,  piM»  éu'unmmiu  ,  aMfcta^ 

Synopf.  pag.  jja. 

Il  eft  d'un  afp^û  aftez  agréable.  Son  pédîcab 
eft  glabre  ,  long  de  deux  ou  trois  pouces  ,  éhli» 
que ,  un  pevi  ventru  ,  puis  aminci ,  d'un  noir  en* 
iuraé  ,  ainii  que  le  chapeau.  Ce  deroiet  eft  chaîna,, 
furtout  ï  fon  difque  ,  conique  ,  '|>ab  plane  j  ex^' 
cepté  à  fon  centre  ,  large  de  deux  pouces,  gatm 
de  lames  nombreufes  .  plates  ,  décurrentes,  d'uo, 
blanc  de  neige ,  plus  pales  en  vieillifTant ,  rétrécies  , 
â  leurs  deu  «KiéaMiés.  Il  aojc  dans  les  prairies, 
un  peu  httmidaedêa.nontagqts;  <}uelquentslMiv 
taire  «  pl|u  fonvant  pat  grouiMi  cuçuuires. 

107.  Agaric  ,poRn*«|an4i  J§anim  ^k»i^*<, 

Perf. 
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Sfncft,  pag.  iji* 

Son  pédirale  eft  plein  ,  long  de  trois  pouces  , 
épaùde  trois  lignes,  tantôt  bUncbâtre.  tantôt 
plooibét  vainci  oti  renfle  ,  foutciBiK  an'châpêaa 
dumu,  cmpanolé  ,  large  d'un  pouce  te  demi , 
d'un  cendrë-roncé  .  fon  centre  s'elcvaiit  en  une 
f<  tuDLrjiu  c  de  h  forme  d'un  gland  ,  large  d'un 
nu-pouce  >  lames  diûantcs  «  décurrences , 
Il  ciotc  dm  1«  Ibcêa  de 


A  G  A 


^9» 


5^ 


Petl. 

Agarîcus  plieo  carnofo  ,  fubumbonato  ,  cintreO' 
livlSo  ;  margine  aiiicjntt  ;  iamcUis  anuatis  ,  àecur- 
muihms  ,  al^idit  i  fifiu  f(»Ud»  ,  okvtrtk  tlavato. 

n  n'a  prcfqtie  point  de  faveur.  Son  pédicule  eft 
p\cin,long  d'un  pouce  &  demi  i  deux  pouces  , 
épais  de  deui  ou  trois  lignes ,  un  peu  blanchârre 
K  cotonneux  à  fa  bafe ,  en  maiîue  renverfêe ,  de 
couleur  plombée ,  droit  ou  courbé  ,  foutenanc  un 
chapeau  îarge  il'un  poiue  ,  churnii  ,  un  peu  pro- 
tubérant ,  cendré  .  blancltatre  à  fes  bords  ,  con 
^exe,  pois  entièrement  plane ,  même  â  fon  centre  > 
ktVwnMMyilM,  on  peu  décurrences ,  blanches, 
11  croît  eo  automne .  dans  les 

wtdtt  de  bêtieSi 

•  • 

109.  A«iuc  ipofan  noirltre*.  Agêriemimn' 

ftatâut, 

.  AgaritMj  (  ft^uarrofus  )  ,  ruftfcens ,  pUto  htmif' 
fidnc»t  ngiuMrt  ,  dcmùm  convtxo  vtl  pUno,Jînuofo , 
margine  fquAmit a&Uii unûaM»  i  jtifiu  h^imermf- 
fiio ,  fquamofo  ;  hmanoiRt  grtSh^muumàM»  Bim. 
tierb.  tab.  f^f.  ng. 

Âgaruus  (  atropunâus  ) ,  gngariug,  panms ,  pUto 
futeanofo ,  convexo ,  dîluti  tintrto  ;  lâmtlUs  iiflan- 

tikus  t  arcuji  'is  ,  decurrcniibui  i  fiipite  n'itidv  ;  fqjii- 
muUs punâiformikiu ^nigris,  Perfoon» Syoopf.  pag. 

m-  ? 

Ce  champignon  ,  ordinairement  de  couleur 
fauve  ,  quelquefois  blanchâtre  ou  jiunâtre^  s'élève 
i  la  hauteur  de  deux  ou  trois  Douecs»  WWi  pé- 
dicule fiftuleux  ,  cylindri(}ue«  loaMM-  00  Ma  ret>- 
fld  &  velu  ï  fa  bafe  ,  hérifl'ë  d'écaillei  droites  , 
aiguës,  plus  ou  moins  nombteufes  ,  foutcnant  un 
chapeau  d'abord  hémifpherique  &  régulier ,  en- 
fuite  convexe  ou  plane ,  bordé  d'écailles  blanchâ- 
tres. Les  lames  font  oombreufea  «  inégales ,  un  peu 
décorrenres  j  d'un  Aove-clalr.llcrott  par  groupes 

fur  la  terre  ,  dars  les  forêf;.  L'agaricus  atropuniius 
de  Ferfoon  eft  un  peu  difFértnt  de  celui-ci.  Ses 
lames  font  bien  moins  nombreufcs.  Ses  écailles 
lefliembJenc  à  des  pobu  noirâtres  i  £00  chapeau  « 


210.  AcAlllC  papilleuz.  Aganau  pufiuUtÊU, 

p«rr. 

Agarhut  pitto  carnofo ,  fuhftxuofo  ,  vifco/of  cinc 
rt9  tivido  ,  oitMii  ambotui»  ,  pdpiiiit  vifiofii  oèfito  f 
tamettis  fukUcumiuiiMS  ffipîttfu  fymmlit^  tâ»» 

didii.  Perf.  Synopf.  pag.  }y4. 

fi.  Agaricus  (  confimilis  )  .  pU*o  kmi/phéritf  « 
phniu/cu/o  ,  fubvifeido  ,  diau  cûttrto  y  ùmtetlii 

d  'jljntiôut  yfubd  currentibys ,  candidit  y  fiipitt  folido^ 
ion^iufculo  j  tlêicantt  i  fquamu^ù  cinertu.  Perfoon^ 

y.  Agartciu  (  brevis  )  ,  fofhwius  ,  glaber ,  pHeo 
eonvexo-nigreJcMtc  ,  Juix  ijcofo  ;  lamtUis  diftanti- 

bus  f  fiMearnatiha  jupiuftê  kapî  tttis,  Perfoon  ^ 

I.  c. 

Cet  agaric  j  un  peu  variable  dans  fes  couleurs 
8e  fa  forme ,  eft  pourvu  d'un  pédicule  fiNivtnc 
courbé  ou  m  peu  flexueux^hancdetnmooMii» 
un  pea  écailieux .  principalement  vers  (on  ftym* 

met,  plein,  de  couleur  blanche,  foutenant  un 
chapeau  charnu  ,  virqucux  ,  cendré,  un  peu  [!• 
mieux  à  les  bords  ,  couvert  de  petites  pcftules 
vifqueufes,  large  d'un  demi-pouce  ,  peu  élevé  i 
fon  centre,  garni  en  deiTous  de  lames  un  peu  dé- 
currentes  ,  larges  d'une  à  deux  lignes  ,  blanchâ- 
tres. Oans  la  variété  fi ,  fa  couleur  efl  plus  chire, 
les  écaillt  s  cendrées.  I.e  pédicule  n'a  qu'un  pouce 
de  long  dans  la  plante  y{  le  chapeau  large  d  uo 

riace« blanchâtre  à. fes  bords  ;  les  lames  minees« 
peine  lanes  d'une  ligne.  11  «oit  tas  la  iene« 
daiB  les  forêts. 

II 1.  AcARic  à  ûries  tranfverfes.  AgarUiuûmm* 
'.PeiC 


Agaricui  plUo  carnofo  ^fuhangufio  ,  ptano-ccnvcxo , 
giutinofo  ,  oùvaceo~fu/ig!neo  ,  nigrefctntt  ;  lumeUii 
decurremiiiu  ,  candidis  ;  fitpite  folido  ,  nudo^  tranf~ 
versïm  rimofo  i  pUt»  eoiuaiort  ^  ^it*  IÙ»aQ*ftlC» 
Synopf.  pag.  355. 

Son  pédicule  eft  long  de  deux  à  trois  poacs^ 
un  peu  ferme  ,  plein ,  nu,  de  même  couleur  que 
le  chapeau  ,  d'un  blanc  de  neige  ï  fon  fommei , 
vifqueux  ,  marqué  de  rides  traniverfes,  foutcnant 
un  chapeau  large  d'un  à  deux  pouct^s,  charnu, 
convexe ,  puis  pJane ,  gluiineux ,  de  codeur  oHv* 
enfitmée ,  puis  noit  i  les  lames  décuirentts  fur  le 
pédicule ,  uniformes  «  inddiocMinMit  fépatées  » 
blaachitras.  lierait  parmi  les  béties. 

zix.  AdAKic  ndalMique.  JUarita»  mtMntm, 

Perf. 

AgJrîcus  fragilU  ,  piUo  pUniafculo  ,  nigrrfmit- 
fuliginto  ,  glafinimo  ,  obtuse  umbonato  }  lumiUi$ 
conftnit  ,  fubadntxis ,  UtufcuUs  ,  alôidis  ;  Jiipitt 

oagiufiulo ,  béfi  incr,iff(tto.  PerC  Synopf.  pag.  jjj. 
.  n  eft  d'une  cenfillaMe  ^ooficiift.  Se»  péd»> 
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otle  ert  ghhre ,  fibreux  en  dci.'.rts  .  a'crs:;^  ,  qticî- 
quefois  bulbeux  à  ùbafc,  loiueiiiiMt  un  tlupeau 
large  d'un  pouce  &  ciemi ,  d'abord  convexe ,  puis 
un  peu  aputi  ^  très>giabfe ,  d'un  noir  de  biftre  , 
élargi ,  {)««  finllant  i  foa  centre  ,  garni  de  bmes 
nonibreures,  ép'aifles ,  un  peu  lancéolées ,  prefque 
conni«rente(«  blanchâtres  «  puis  |>âles.  U  cruic 


113.  Agaric  gris  de  fourisi  Jgarieiu  murina- 

AgaritMt  piUo  umhrino  ,  nlgrtfctnte  ,  fuhinclfo  , 
t€*tro  inurdùm  ruftfctntt  j  flriit  nigrU  1  inurjeSis  ; 
taminû  grifeis  f  finuofii ,  bafi  inttu  tmarginatis  ^  Im^ 
'tîjpnii-f  ,  den/is  ;  ft  'tpltt  pleno  ,  fulcûto  ,  grifeo  /  ftriis 
mignfetntthus  ,fp^rf$.  Bull.  Herb.  tab.  510. 

Agaric uj  (  nitrattis  )  ,  rigidu-t ,  nigrefctiue-am' 
liinus  ,  piUo  fubcarnofo  f  (onvexo-plano ,  fuhincifo  i 
lamtliit  difiaiuibus t  vtntncofis  ,  fuhjdiuxii  £  fiifiu 
çavo  ,  fubdigarmi.  Petf.  Synopr.  pag.  j  f6.? 

Ce  champignon  eft  pourvu  d'un  p/^dicule  plein , 
nu  ,  cylinJfique ,  qu.^lt^utfois  (î'idnné,  .le  cou'eur 
griflire^  avec  des  ilries  noirâtres,  éparfesi  lo'.;g 
de  troi»  ponces  8c  plus,  éi>ais  de  fept  ï  huit  ligues, 
fourenant  un  chapeju  orbiculaire ,  fouvcnt  lînué 
Ou  fendu,  convene  dans  fa  jeunelle  ,  grifatre  avec 
des  ftries  roîrâ'rcs,  qu-lquefois  roux  à  fon  centre, 
large  de  ouitre  i  cinq  pouces  1  fa  chair  blanche  « 
ferme ,  uès  -  fragile }  les  tarots  fibres .  nombreufes , 
inégales  ,  griiàtre* ,  finueufes  ,  érhancrées  à  leur 
bafe  ,  remarquables  pat  leur  largeur  leur  épaif- 
feur.  Il  croît  en  autonme  ,  fnc  II  tecM  ,  dansJes 
bois  de  haute  futaie. 

La  plante  >  paroii  n'être  qu'une  variété  de  la 

{)r^céJtnte;  elle  en  diffère  par  fon  pé  iicuie  fih\- 
eux  ,  lacuneux,  épais  d'un  pouci  ;  fon  chapeau 
large  de  trois  à  quatre  pouces,  d'abord  campanule, 
|»Uls  an  peu  ptaiip ,  d  une  odeur  approchant  de 
cellf  de  l'acide  nitreax,  d'un  gris-noiràtre  )  les 
James  >  de  couteor  d*olive  après  qu'eflee  ont 
j)trJu  les  petites  ro'u-es  aqueufes  qui  les  recou- 
vrent. Elle  cruic  fur  les  atonugnesj  panuiles  ga- 


lia.  AoARICXMtihghieHZ.  Agarie»  tmàUgi' 
Êu.  BiiIL 

JÎgaricus  rî!eo  nigrrfctntt ,  fuhdîfft>rmt  ^  undulato  ; 
tamellis  olatacds  ,  rotundatis  ,  conftrùs  ;  fiipiu  fo- 
lido  ,  fubcinerto  ,  ^riit  rubtfceiuibus  variegato.  fiull. 

Herb.  tab.  589.  hg.  1.  —  PerCSynopf.  p.  }f6. 

.  BparoKj  d'après  BuUiard,  que  cette  efpèce  efl 
4*uiie  conititancc  cartilagineufe.  Son  pedicuie  ell 
idetn,  long  de  trois  pouces,  cylindrique,  d'un 
Manc-ceoorét  oiarqué  de  petites  (liies  rougeàtres, 
excepté ib bue.  lifuppor te  un  chapeau  noirâtre, 
contoietf  fiaoeuK  8e  oaidiilé*  dilfoiiM«  ItipiW 


Mw.lkin. 
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vlfrtn  qiij'rf  poiice<: ,  garni  de  îamet  d'un  îiiae* 
paie ,  inégales  .  t:largii  s  à  leur  bafe ,  aiguës  à  leur 

11$.  AoAUclttride* 

Agarictu piUogrift»,  SvUos  iùtiJo,Mf< 
tricis  ronis  a'.iquMidè  notato  ,  primkm  campanulato  , 
dein  piano;  laminu  ruiru  j  fubfiituofu  ;  AipUi  alèiM, 
rnhefcdutt  pU»  •  k^iMen^a$»,  Bm,  Heib.  pb, 

381. 

Ce  champignon  eft  pourvu  d'un  pédicu'e  pleio, 
nu ,  cyiiodrtfae»  é^Uanc-fale ,  quelqaefon ta- 
ché de  rouge ,  an  pM  renflé  â  là  ba& ,  clama, 
longd'environqnaKepouces  j  épaisdectnilignei, 

foutenant  un  chjpeau  vl'un  giis-liviJe  ,  qiiclquefiBil 
marqué  de  zônes  concentriques  ,  Uâe  &  même 
luifant ,  d'abord  «ampanulé  ,  puis  pline,  large  ie 
quatre  à  cinq  pouces,  garni  de  lames  nombreuses, 
hbres,  inégales,  un  peu  finueufes,  échanctéesà 
leur  bafe  ,  d'un  rouge  femblaMe  au  fiuit  de  U 
pomme  d'amour,  pfi>duifaDc  une  poiiâîèrc4ek 
même  «wlMir.  U  croît  fiir  U  tent  •  da»  Ittboii. 

n6.  Agaric  4  téie  Uancbe.  4ttriait tmm 

pkalus.  Bull.  • 

Agarieus  toau  aHux ,  pileo  primitm  fpktnco ,  c» 
panilttto-f  piano,  margmt  finueCo  ;  lamini*  firiâh , 
fuhjdht^intlbus ;  fiipiu  pltao  ,  fubtrtSo ,  dàa  nifii, 
matidaio.  Bull.  Herb.  tab.  42.S.  Bg.  1 ,  &  tal>.5)6t 

Sa  coulenr  eft  blanche ,  furtoue  dam  ù  jeuMik 

Son  pédicule  eft  cylirulrique ,  plein ,  charnu,  long 
de  trois  â  quatre  pouces,  Quelquefois  un  mu  ri]ré 
de  brtinj  il  fupporte  un  cnapeau  d'abord 
que,  puis  campanulé,  puis  plane,  fouvent maeiit 
à  fa  circonférence,  large  de  crois  i  quitrepooces, 
d'une  coniîftance  ferme,  quelquefois  un  peu  brun 
ou  fauve  à  fon  cens»»  gasei  en  detfous  d»  Iwe* 
nombceafes ,  ninets»  adliéfentM ,  de  coobiKMa^ 
che.  II  croît  par  petÏK  groupes  ou  folitattet  ■* 
printems     en  autouuie,  dans  les  bois. 

117.  Agaric  velouté.  Agarictu  vilîofus.  Bull. 

Agariciu  piUo  vioiaeeo  ,  puitfctaui  U^au  «■* 
mntimàsi  Jhpù*  ^fliadrin,  pumo»  ftWdîJs*  lA 

Herb.  tab.  114. 

Son  pédicule  eft  plein ,  cylindrique ,  de  CQ^Mt 
blanche ,  long  de  trois  pouces  &  plus,  tottieM* 

un  ch  ipt.Tu  un  peu  ovale  ou  campanule,  puis  con- 
vexe, fouvent  unueux  à  fes  bords,  légèrement  ve- 
louté ,  de  couleut  violette,  blanc  en  dedans ,  large 

d'environ  deux  pouces  ,  girni  de  lunes  inéçiles, 
«l'abord  blanches  ,  puis  orangées  ou  lougealïSS» 
libres,  plus  étroites  vers  le  pédicule.  Il  crok* 
auromne ,  fur  les  morceaux  de  bpîs  pounis. 

'   lit,  AsAïuc  pt^tne.  A§arim  t^"*"'^^  ^ 
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4ivieiu  filto  gUiro ,  fufifjr-.ofo  ,  urrhtato ,  ru- 
f^fit  ligrtfcentt-fuiiginro  ;  iamtll:s  tonjtrtis  ,  libt- 
ris ,  ptirnà  atbis  ,  aan  rojtit  ;  fl  'ipitt  foi-do  ,  alio  ; 
/mf  MùreJcemiiM.  Perf.  Synopr.  rag.  ifr,  —  Id. 
ta.  h  Defcripc.  Fimg.  pig.  B.  —  Biàch.  Ekou 
Vm§.  paf.  75,  &  Cont.  pag.  77.  fig.  76. 

Jgarieus  eervimts.  Schorff.  Fung.  tab.  10. 

fi-  Agariau  (  rigens).  pi/to  fuktamofo,  /^'V'^ . 
flaitiufcuio ,  eimereo  ;  aifo  fquamulofo  ;  lamtUu  If 
hn*,  Uù»fa£aiftifiu  umiU,  cavo  //uifiiriaofo  , 
MkàmijUnttdis  mgnetuuUia.  PerC  I.  c. 

Sop  pédkole  e!l  plein ,  ftnne ,  blanchâtre ,  tra- 
meiiS  par  des  ftrics  tioîrâtrts,  foutenant  un  clu- 

Kn  glabre ,  très-mou ,  un  peu  charnu ^  ridé ,  d'a- 
d  camponolé.  puis  conique ,  noirâtre,  enfumé , 
gM  <*e  JmM  oonbraafiM.  libfH,  aff»  Urges , 
oahnras  <ni  pMicvIe ,  JVierd  blanches  ,  puis 
couleur  de  rofe.  f-a  variété    diffère  de  la  précé- 
dente par  fa  perttefle ,  par  le  difque  de  foo  chapeau 
çouvett  de  petitfs  écaillest  par  fon  pédicule  filJu- 
kttx ,  long  à  peine  4'un  pouce  &  demi ,  épais  de 
deux  lignes.  JLe  chapeau  eft  rpongicux  «  miuce , 
large  d'un  p&uce  &  plus.  ]|  ccoit  CD  «CMUte , 
fur  le  rronc  des  arbres. 

119.  AcA?<ic  nain.  Agjrkùs  Mnus.^tt^. 

A^mrictu  mUiis  y  fragiLs  ,  parwu  ,  pilto  giairo  , 
fItaufitUe,  ranfo  ,fiéumktnMo ,  umirinoi  t*miUis 
mmrttis,  pÊUilmiM  ,  a4fcrt»  tmttfiuiu  ;  /lipitt  fotido , 
midiocn ^fMéUk  «A»  (  jiKW*i>«  ).  P«K«bn ,  Synopf. 

U  eft  remarqiiable  par  fj  petitefTe.  Son  pédicule 
(•  long  d'environ  un  pouc?,  épais  d'une  ligne, 
glabre  ,  plein ,  d'un  blanc  fale ,  quelquefois  un  peu 
courbé  ;  fon  chapeau  large  à  peine  d'un  demi- 
pouce  .  glabr-» ,  tendre ,  d'abord  un  peu  ridé ,  puis 
iKonoé,  Mre^oft  sfamt,  tièe-peu  Taillant  à  fon 
cemie ,  d'une  eovicar  Mme  «  rerreiife  ;  parni  de 
hmes  convexes,  larges  ci*iin*>  lig  le  >V  d' mie,  blan- 
(ches ,  pais  incarnates  ^  fe  détachant  atfemeiit  du 
pé.iicute.rIl.croftai«Bie«ie«dan  le-éitài  des 
«ibcct.    •  '• 

.  Àftritms  pilto,e«mof9  ,  numhrw»*t»9  ^y^^f- 
€tflo  ,  rugofo .  fquamulafo ,  nigrtfctutt'Mminme ,  tnar- 

Eiilofo  i  iame'iii  ionft'tis  ,  lati^m'n  ,  rofds  , 
;  /fpiM  Soliào^  aliiida.  Perf.  D«Uciipt. 
.  cah.  1*     1,  8è  Synop/.  pag.  jr|8.    .,1  ■ 

.  Il  dif&re  de  l'^rîcm.pluteiu  par  fon  chapeau 
«{lit  apJaci.  icMllew  ,  pileux  à-  fes  b^rds  ».  11  eft 
4'UResn  aianiat.  laentiraneiini  V  ridéV^^in  n«ir^' 
Inmâtre,  fouteriu  par  un  pédicule  pioin  /hlxa^ 
cilitre.  Les  lamei^  font  nombreufes ,  nbl» ,  tiès- 
Unif*  »  09«lr»»r  <1«  rof^ .  |l  croi*  i  Vonbm  Jut  la 
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tu.  AcAue  i  fi»iat  «onmc  Jkëriau  fin- 

ctUus.  Perl. 

Agaricus  fuhparvus  ,  p  'tUo  carnofo ,  convtxo ,  plet- 
»o  ,  fuktomtnt,)fo  ,  molli  ,  nigricanit  fufco  ;  fiipitt 
Joiido  ,  fitUteitiufo  ,  tmoUrtf  UauUi*  CMjklit, 
Fcrf.  Bympf.  p»§.  jjS.  ■ 

Ses  lames  font  blanches}  lôn  pédicule,  ainfi 

3ue  lechapeav«  d'un  brun-noirâtrej  blanc  en  de- 
ans  i  n  baft ,  plein ,  u  n  peu  lacqneitt  ,  long 
d'un  pouce  &  plus,  foutenant  un  chapeau  charnu , 
d'abord  convexe ,  puis  plane ,  mou ,  large  d'un 
pouce,  un  peu  mamelonné,  légérenoeoc  CMMI^* 
neux  &  foyeux.  il  cioic  fui  h  Ktte. 

211.  Agaric  luilânt.  Agariau  êitau.  Batrch.{ 

AgmcMs  fragiUs,  pi/eo  fuieim^  ,  fiênii^kab  i 
rugiUofr  ,  fuitomtntofo  ,  nigrefitme-miériMo;  tiuri 
gir.e  intquali  ;  lamtUis  vtntricofis  ,  glauco  cintitit  ; 
pfiu  iuvi  ,  fuiaMeanu.  Batich.  Elenu  Fung.  1, 
pag.  IX.  nb.  19t.  ^tHÙSfoopù  pag,  f 99. 

Cet  agaric  eft  d'une  confiflance  fragile.  Son 
pédicule  eft  court ,  un  peu  blanchâtre  ;  fon  tha- 
p-au  médioerentent  charnu;  an  peu  plane ,  ridé, 
Hexuem,  »in.  peu  coMinttot«id*iin  noit-brun; 
inécat  è  fis  tord».  enMMtéètfès-petites  papiHel 
iotfqu'on  l'axamitie"  à  -la-  lodpe  ;  fes  lames  ven- 
trues,  un  peu  torfes,  d'un  glauque-cendré  j  fé 
détadupt  Su  psdicLile  11  croit  vecs  lar^dsl*M* 
tomoe ,  fur  le»  oioatagoes  aridea. .         '  1 

11).  AfiAUc  4m  cnpandi.  4§0ifiu  ^afimm 

PerC        •     • ,  •  *  1 

Agjrteus  pUto  rugofo  ,  unktrM  ,  fi^Htgn&tHte  j 

liirntUls  a!ut3ffo-palttd:s  ;  flipite  longo  ,  fubtmUllt^ 
tofo  ;  piUo  contolatt.  Perf.  ôynopf  pag.  5^9. 

Son  pédicule  eft  légèrement  tomenteux ,  dci 
couleur  terreuf.-noitâtre ,  long  de  troi«;  pnuces, 
épais  de  deux  lignes  »  blar.cbâti(e  à  fa  bafo,  icufe- 
nant  un  chapeau  tîdé«brge  d'un  pouce,  à  peyMI 

Kroéminent  à  fon  (gMHHI,  di  la  même  couleur  qi|0 
;  pédicule  ,  g^rnT'd^lMMèwi  pevdécàrremea, 
d'un  fauve  trfrs-pâle,  hifimut  Il'crth  dam^t» 
t'océt  d'Hercynie.  .  i  •  m 

11^  Agaric  àlai|t  chapeau.- .4g</w««  ««vAwi 

,  '  •  .  I  11  .  , 

iffir  cojtfints  1 
culù ,  ^tf  Jra,  «/*A^j;;S^gpfiip»g..i5^  ■  ^-n^^ 

.  11  «'élève  â  la'ih^intéur  db  .^x  pr:  ,  ■; ,  fur  un 
pédicule  glabre ,  branchatré  ,  épais  d  un  pouçe  , 
un  peu  tomcntt.u«  à  fa  [Mf'  -  ,  fout^tnaiu  iM,c^|i«^|| 
tiès  glabre,  un  peu  '^\\ii»>U £a^.mft^^à  kwkfSksi 

brunâtre ,  latg  de  quatre  a  nx  pouces  «  garni  d« 


Digitized  by  Google 


>94 


rente»,  lëgéreti*iH déturrent«  Ttir  îe  pM-ciile  , 
un  peu  denticbléet ,  d'un  cendré-cUir.  11  croit 
daoslesboUdepiM. 

tige  biflii.  Agjriau  liumilU. 

WTf. 

^^ÀgtffÛftf  grtfdriaJ ,  eiLo  c^im^fo  ,  Liiîfi-no  ,  ftf- 
Ctfitnù  i  difco  fiàdepnifn  j  o'^Jvieic  J'ijmim^jcju  ,• 
mtllit  pluniuJ'cuiis  ,  confenis ,  M^uoJo-untrcU  ;  ftifiit 

Sjriiopf.  pag.  iCÔ,  . 

Son  pédicule  •td  fÀem ,  lon^;  iTtA)  }N>lire,  i^pils 
4e<}uaue  ligii«ï^  nnpen ratifié ^ettfttifofnifrt», 
fkrfneux ,  p reloue  tomenieat  i  fa  farerficie ,  fou- 
tertant  un  chapeati  épiiî  ,  chirnu  ,  I3ti;î  de  trbis 
à  quatre  pouces  »  un  peu  comprime  à  ion  «lirque, 
relevé  ^  (ies  bords,  rn^iiocremenr  écailieux  > 
>  coitlsifr  .bc|uut-foiii;éè})«f  ivnes  iMi^bieute*»  pU- 
Mf «  im  |{imi4e(MÎ««^  11  «nk      It  iii<l» 

Agti'tcusfu^grtgifriui,  piUo  eamofo,  uwkoniuo  au 
ityiiij'culo  ,  cintrto  ;  4*Jco  ii*greJcf]M<  ;  imt^ciliS  (»H- 
jltrt'j,,  *rtntirginétii  ]  <  'iAti'^it'iftifitf  irfivi0mo ,  eon- 

F?S'  î4p.      ,  .   !•     .*.  ,  .'.  ' 

••'Son  p^initi*  éft  grAi ,  pitrn,  n'I'nifîqae,  É 
Mil»  long  d'un  ]Mface',  ^wis  #pm  »  d'to 
Drtin ,  fotttenmt    thjpejn  aplati  8r  chani:i ,  latitc 
ét  trois  à  qu.nfe  pôurès,  <^  al^or^  conTqMe  ,  pii's 
plane,  fouveni  irrcguliercment  échancré  >  de  ci  U- 
kHr.çtndiç^«>  noji^tre  à  Toadirqu*  ;  ks  l^oMf  ioé 
èilju,  noniV^ufieu  échancrées^-d»  pddpcuie, 
7un  grit-cèaOréii  l4:<cVu.(|nv|iMi  #lBtt|fd«îf .  .11 
(u'y  cn'grbiipesi^iilMMnbieiuM 
te  tccre.  ..-    .r  •       ;         •  ■ 

'tlj,  A»  Atite-à  «Idhir  ft^ff.  AgÊtiesa  gr^tOter* 

9ttr. 

A^aricui  gravit  ,.  nfffft  e^nUffr^  ){fi^^'*'>*'J- 

tmatmnatO'aèuxit ,  fvé^it  alhit'^  ffglllf^  iftttfo , 

WSW  Jfi;  lien  prominenii  ;  fii}iu  foiido  t  fthrivu- 
i^t.4tfi>idq,  Pexf.  %Mi?!f,  pyji.j/^  4»  :  A    •.  " 

Son  pédicule  eA  plein ,  peu  épais,  d'une  Inngn^ur 
nvddiocre  ,  .b)axu:>  conipsâe ,  preîîjue  fibrtitx  en 
Atbors.  foutetUTit  un  cbapccu  à  peiae.jjfgA 
Aei»  pinces,  épais,  chatc»^ ,  fort««i^«yiB|(MOqé:à 


h  fùperfklè,«J;^bWjjib^ifplléfj4^^  gttir. 

rendré.  gàfni  en  déffi>ûs  de  finies.  noinbtéuG»s, 
flIriH'  ou  1171  f^alï'-ijàées  ;  inéç.ilA ,  fl'ufl  \>iiir.- 


»érrtScitsfeh  àrtgfeWfeu^trs  le'f^dtcufe.fl  tfrBîi'fdt 
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À;\ir!:-s  pil.  o  f'i'  cj'nofo,  campaftulato  ,  livido , 
khmidoi  iameUit  diJinSis^  arcuatU^fiifitcfit  hnpi 
eâv9  Miéit.  Petft  SyoApf.  pag. 

Sa  trtrfiflanee  «tt-fnotle,  prpfqu'n'y'eulk,  tra» 

ces  j  ép^is  de  trui^  nu  qu.nre  lignes ,  fillul-ui, 
l)bi  ch'.îire  ;  fo;i  ch  ipi-.u  large  d'un  \  ou  ;  a  plus, 
cpats  de  neuf  liunts  j  «n  peu  chairtiu  i  campand'^ , 
d«  cAuleut-  livi^v  p^'à  faiHabt  è  fHi  e«ntreiKi 
Ufi^s  libres ,  arguées  .  iégéreMAclitdéMtretoMi.fl 
croie  dans  (et  b6is  de  yim. 

1x9.  Agaric  des  jardins.  Ji^risus  kontajitf 
Pfetf. 

t  ■ 

pkmtffin/ot,  ùjôM  upièmuto ,  fwimmo-,  /iiéafr^ 
cen»i  ;  Utkwl^  fJMmAvuiimt  ^  fiétannràê  »  «M* 

Sfiiofi.  f ag.  ■  ■ 

^n^rêe    IMMtd* ,  lf>Ag  ie  Aedk  poteèi 

ÎV  d:  mi ,  épait  de  «lei.x  â  trois  lignes,  urt  peu  éîiP 
rique  &  ondulé  ;  il  fiicpone  un  chapeau  large  dt 
deux  fifotJtes ,  (fiibOrd  hrémiff  heiique ,  puîs  un  pe^ 
iplati ,  peu  proémiiwot  à  fi>o  ceofine «Tablée  inti^ 
ràtre ,  lantAt  d'an  brun  fins  tVàt  ont  fouBMwe» 
I.  géremcnt  ifijpîtleuX  à  Ton  diiljiip,  garni  de  IîHk» 
égéren-  tnt  decurrenies.  planes  ou  uiipeu£t>ncour- 
n:es,  bl.iiuhjiie<i,  puis  incarnate* ,  rongées  à leutt 
bords,  large  de  (r«is  ^igaeew  U««at  fiif  J«Mfi«« 
damUa  jaMBMftdaMlcsbvÂ 

uo.  Agaric  i  tige  plate.  Africut  flittyfkjOÊ$, 

.  *  * 

Agj'kvi  rr.agnuSy  filto  fuhcdmofo  ,  ffapU  ,  si- 
ù/ao  i  umècme  oblufo  ,  fquamulofo  ,  nigrtfcenît  ; 
mtllis  lutifiwis  tjuhténexis  ,  candinit  ,-  jiif  itt  fui' 
radicmt^,  frittot  aiMo..  P^tf.  Obftcv.  hAfCoi  U 
pai.i47i^%o»ff.pag.  jôfc 

Cet  agaric  eft  boam^n  A'4m  éhfoen  ^aii  pm 

charnu,  frafiîlc,  b!aii>.Iiaire  ou  o^iqn^t.luge  df 
trois  à  quatre  pouces ,  convexe ,  puis  plane ,  iinpei^ 
fibreux,  un  peu  écailleux  ,  noiiatre  &  obtu*  à  fon 
ct-ntre  i  M  lamei  larges  d'unfp«w«f)  Si  gbsj  bien- 
ches ,  adhérentes  a  ùn  ]^éd!cme  oe  m£<ne  couleur* 

toMie;  prefqtielblitafr* ,  fur  le  tronc  desuA««.  ' 

■-  ajiv  AG^Lnirc  à  piedtoimrie.  4giriaa  k*^m 
Ptrf.     -^ïr  :  H  -^  • 

jlriné  fi/k^iiJUui  ,  dùn /u/igmmmAidaMkt'dièÊÊk 

f^.fdu  ln'îd.^  Perf.  Ditpar«M«dkiîang.'{Hg.«4 

Ix  Synopl',  pig.  )6£,      ;       •  •  ;  > 

Scfki  clupeau  >iï  dSb^rd  glbSufèufc^  prergiié 
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bbjic  «nfumé.  Ses  lam?«  font  blinclies,  un  p*u 
adhrrt ni-s;le  pidiciii«u^B'-'br««eljli>4ue«  velu 

eéé^ir»  mmi^mMai  U  craie 

ijZ»  AOàftlC  CMBMfaltf.  ilwÙM  M«VrHl<»- 

Peif. 

Agaricat  fragilis ,  pileo  teitui  ,  plantufculo  ,  irre- 
guLrt  ,  fufiO-ttrrtO  ;  Umdl'u  crjjfiuÇcuUs  ,  aijlanti- 
tu4,  aiàisifiipit*  atmpreffj  tfi^tottiii.  Perf.Svnopf. 

ftg.  36}.     SiMPefb,  Fmif ,  tab.  66.  —  wît]^« 

•Arr.  4.  pag.  14}. 

'  Son  oédJ cttleeftcreii«« comprimé^  on peo ton, 
«vmelé.  long  de  troh  pouces ,  épais  de  trois 'ou 

quatre  lignes,  foiiteiutit  un  c  hj;'cau  brge  de  deux 
ou  trois  pottcei,  minCc ,  trarirparent ,  aplati ,  irré- 
frikr-svon  btun-t«mc  ,  garni  de  lames  blanchà- 
fMi'iin  peH épaiCs ,  diflantes,  lancéolécf  ,  con- 
«ifaites ,  urondies  >  légéremeoc  fourchne».  fl  croit 


A  C  A 


,  égfirietu  nnuj  (tiiut ,  fubfolitarùu ,  pilto  carnc/b , 

W^nwM^^.  Syswpf.  46;. 


Ce  cAampignon  eft  parcont  d'un  ^év^  bUnç  4c 
hf  ige ,  parfaitement  glabre.  Son  pédicule  f  ft  pleio, 
ialiodiratte.  loQg d« deux, pouces,  éi>a^  de meuf 
Mim^s  fetfawBotjMiiiPCi  «  f«  bafe  i  ion  chapeau* 
fl|pniu»caaw»j  pvispliM.        de  deux  dm 
tioti  pouces ,  un  p«u  touU  i  k$  Sprdsj  lam«s 
ifillantes  ,  qi:eîquef:  is  échjncrées  ou  un  peu  den- 
U  çf  ov:  fj^  ^terne^rc(quç/9lv^it  «  dj^  les 
bk  fiMomeiK,  pcxinfus  brôyècM. 

2«4.  Agaric  bl^  d'ivoiie.  Â^fmfui  eittnuBt, 
Bul. 

Agar'icus  grcgdrlus  ,  caididus  ,  p'ileo  fuhcarnof»  , 
vijiojo  ,  convexo  j  pijno ;  marpnt  Uvi  f  larn*^in 
t^tantibus  ^  parum  <it:urrtntibus  f  Jlipitc  Iqngo  ,  tpict 


'  Agixricus joi[olui.  Scppol.  Car|i»9iUi^l«|lt|f>4jl* 

—  Perf.  Comment,  pag. 

Amanita  aJU.  lam.  Difi.  i.  pag.  107.  (  '^«yq 
Amamits  biMiche«  o*.  14.  ) 

•  •  • 

■t  j  j.  Ag  ARic  difcoide.  Apriau  Sfitiim.  taf* 


famtlëi  fuidtcttrrint'fbai 
Vt-rÇ.  SyatfpC.  pig^  fùf. 

'  W  efttrotifob  pfuî  petit  que  le  précéJent,  at|« 

qufl  il  relftntbre  beaucoup  j  il  en  dlff^ie  par  fnn 
chapeau  plane ,  vifqueux ,  un  peu  jaunâtre  à  ion 
difque  ou  d'un  briin-rpuirc^âtre.  Les  lames  font 
minces  ,  légèrement  déçuireotcs  i  foa  pédîcujp 
prefque  plein,  un  peu  fkrinemc. 

^J^^  A.GARX  à  jpicd  do.ç,é.  A^rUus  ckryf^on. 

Agarîcus  fu^ctfp'itofui ,  fHeo  cariofo,  JiyiJo ,  m^r^ 
gine  tomeniofo  ,  [lavijo  ;  Ijmdlis  dijiinSiiS  ,  alildU ^ 
lut  ce  c  ij'rit ,  fukdeturititiàus  ;  ftipite  fotidt ,  /o«^  « 

Jquamulofo  ,  parcfientc.  Vi:l(.  Synopf.  pag. 

AgaricMS  thryfodon.  Baifch.  Ëtcm.  Fong.  X,  pa|. 
79w  tabt.  98.4g.  »  II. 

S  m  pcJicule  cft  plein,  alongé,  jaunâtre  ,  écai^ 
leMX  >  entouré  à  fon  fommct  d'un  anneau  velu  ,  d'uti 
beaujaiinr}  le  âupcati  chanm*  WaMKbâtre  j  jauni- 
tfBf  tpmeTuei;x  a  fes  bords,  un  peu  roulé,  pUlvQ, 
comprimé  à  fari  i^ifquei  Icf  lances iibtcs,  h\mr 
chàtu';,  querquetois  un  pfu  incarnaçes,  crépues  ^ 
leur  côté  ,  velues  &  jaunâtres  à  leurs  bord»,  lésé- 
renrnt  (|éç&ir;entes.  II  ao\i  f^Pii  If»  uyillM 
ponnies,  daos  le»  bois  de  fadiret. 


Peti 


1. 


Agàrieut  pilto  plant ufculo  ,  margint  rtvoluto  ,  tq^ 
mtntofo  i  d!jlo  ruhefirmt  ;  UmttHi  diftantiiut ,  fab- 
dttarniuibus  iftipitt  finiun  tMerafiiU  ,  fyumidafoi 

pUio  tnuAmt.  Pecf.  Dil^.  Mcih.  FMf.  pef.  xi» 
SyttopT.  pag.  fàô. 

$on  chapeau  eA  blanc,  d'abord  convexe  ,  pii»s 
plane  ,  roqlé  à  fes  bpid« ,  large  de  trois  pouces^ 
tomerueux,  rougeâtre  à  Ion  ctiu  e,  g.irni  en  de(r 
fous  de  Un>es  dilUntM ,  }égéi£in«nt  Uéçut^teSJ 


foo  p04tc)Ue  )pDg  d^  pouaes.at  pljia,.up  mi 
peau.  U  crott  <ttm  Mt  DM  de  nlow.  » 


^j8;  A^A C^ipé;  '4êmi¥*  firit^ent.  B|ill. 

Agtricus  pilto  eampanutato ,  nieido  ,  pilofo-fjua^ 
mtfi»  ^  rufyfua.u  atti  a^'do  ;  tamtUis  grijeii  ytl  fié- 

ttdttfo.  Bull,      m*A^*         pt^>  6*<» 

Agmrkut  (fertceus), /r/<o  can^audM^fl^r* 

rubrij  ;  Jtipîu  tongii^fculo  ^  fibrilfofo  ,  albîdo ,  teflui. 

Pecf.  Sraopf.  pag.  ^66%  —  U.  Icoa.  6c  Oelcripv 
iFanf.|Mf..i7.cab.fS.d||.ft.«  '        •  ' 

Le  fààpeaa  «Mi.cetajtarir^,  JMi*<kfeui»«flSc. 
I  au&  luUuic  qiM.dtt  ûcia*  d'abord  auùmt,  fm 
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fline,  raillant  à  fon  cenn(j|ùdb  Couleur  btune  , 
roulfe  ou  blmchâtre  ,  large  oe  trois  à  qiiatie  pou 
ces,  ftrié  fur  fes  bords  Se  non  luftré  dans  Ci  vieil- 
leflie,  garni  en  deflbus  de  lames  librès,  inégales  « 
nomhreufes ,  grifes  ou  piinâtres ^  ëchtinctéet I  leur 
hafc  ;  le  péviicuif  orJin.iirLmenififtuUux,  quelque- 
fois pi,  iii ,  lonp;  de  trois  j  tjuacrc  pouces  ,  nu,  cy- 
lindrique, Prié.  Il  cioh  en  3iitomne«dMtfliesboi^, 

Xi9.  AsAltic  Bmté.  A§arka»  pdtau,  PttC 

Âgaricus  fraplis ,  mollis  ,  p  'tteo  ptjniufculo  ,  etr- 
nofj  f  vilhfo ,  eandÛo  i  lamelîit  UtiufaUu,  tiktris  , 
tHcamaiisi/hpiu  invi,  fbin»  «  «Bo»  9etuSp»p(' 

Sa  confiflance  eft  prefque  gélatîneufe;  fa  faveur 
inftpiJe,  aqueufe.  Son  péiiicule  eft  gUbre^coun, 
épais  de  trois  lign.s,  de  couleur  bbnche  )  il  fou- 
uenc  un  chipetu  d'abord  conven «  puis  plane, 
large  de  deux  |M>tiees  ,  un  peu  tiàmu ,  fragile , 
cotonneux  ,  blanchâtre ,  carni  en  deflbus  de  lames 
larges  de  <|uatre  lignes ,  libres ,  d'un  blanc-incar- 
pat ,  mollet,  cmm  crtneMci.  B  fur  h  wire , 
«Aile(lçii»é 

Perf. 

Agaricus  pileo  carnofo ,  convexo-plano  ,  albido  ; 
lamellù  coagefiU,  MftiiSg  ieKtatii ,  dilute  crottii; 
ftlpUe  atrbifiâfiébm4laM^€amtoi»t,  Fecl.  S/iiopf. 
paç.  367. 

Son  pédicule  eft  long  d'un  pouce  &  demi ,  épais 
4e  trois  lignes,  légèrement  lliié ,  renflé  à  fes  deux 
extrémités,  luifant ,  d'un  bbnc-jaunÂue»  (oucenaiu 
on  chapeau  de  inline  couleur  ou  bbochlrr», 
charnu  ,  ttès-glabre  ,  hémifphérique  ,  puis  con- 
vexe, puis  plane,  large  d'un  pouce  &  demi,  garni 
en  ^cDous  de  lames  nombreufes,  un  peu  plai>es, 
ûdlamct  »  P^^m  raneufes ,  k^e»  4  une  ligne  , 
d'anitunedt  fiAinciair,l^ftéiliw  «citmics. 
Il  croit  daiK  In  fo/tèa»  te«  «MB  iMaftwi  \  il 
cftrare. 

241.  A«AKM-tiÉtaK4  Jafnifu  aydkttpui. 
Perf. 

Agjncus  fuietjphofitt ,  piito  fiAtamopt ,  ktmif- 
fhàrico  ,  aliido'pallffcentf  ;  l<irt:ellis  dïfllnSit ,  fuh- 
aonofxis  ,  ionfiorikus }  Jtipiu  longa,  gtairo  ,  atm- 

Agaricus  repens.  Bull.  Herb.  tab.  5)0. 
.  Amaaita  rtptju.  Lam.  Diâ.  l.pag..jC9.  {y^oye{ 

AcAMCj  ConâMCOC  J§Êriau  emfatas. 
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Agarîcmt  etfp'ttofus ,  aUm9»Jf*feo  oktusi  umb^ 
natoi  ianuliis  contents ,  amgafiu  ;  fiiptu  caw  ,  pui- 
vtndtmt-fmemojo  ^  ruftÇctntt.  Perf.Obf.  Mycol.  1. 
p«g.  to.  —  le.  &  Defcript.  Fung.  Faic.  i.pag.  1  f . 
tab.  y.  fig,  i ,  &  Synopf.  pîg  }68. 

Agaticus  tremuliu.  Batfch.  Elem.  Fung.  i.  pag. 
i}0.  tab.  10.^.  104. ? 

Agaricus  diffmr.  Bitfdi.Com.  i*paf-  7f*t*^ 

58.  fig.  110.? 

Sa  coflfilLuic*  eft  Ache  ;  fa  cooteur  blanche^ 
fon  liédicale  nti  peu  comprimé ,  fiftulenr ,  un  peu 
renflé  vers  fon  fomme t ,  couvert  d'un  lég^r  duvet 
roulleâttei  fon  chapeau  un  pt-i:  plat,  peu  élevé  à 
fon  centre  :  il  devient  roux  après  les  teins  pUir 
vieux}  garni  en  dcflbus  de  lames  nonbreuAs* 
étroites.  Il  çrcit  pendant  tout  l'aucooMM  hm 
Us  forélij  Cmvo»  par  limins  Srco»- 

fluens. 

14}.  AcABic  compaA».  àgimtat  cM^paAtf. 

Agaricus  (  lign  u'Iis  )  ,  ci fpitofus  ^  pileo  carnofo 
IrvtfitRtC'alho  ,  pLuiiitfttUo    iarritUit  confenis  ,  toù» 
adnexht  candidis ;  JKpit*  tavo,  ful>!omtntofo,joSéf\ 
a&ido.  Pcrf.  Synopl.  pag.  )68.  B^Uitri. 

Son  pédicule  <vft  long  d'un  â  deux  ponces^  dpM 
de  deux  lignes,  fiflufeux,  légèrement  tnmemetoc, 

princip.Ticmerit  à  fa  bafe  ,  qui  s'enfonce  ,  comrft« 
une  racine  ,  dans  les  bois  fur  lefquels  il  croit.  Il 
foutient  un  chapeau  charnu,  d'un  blano^vide* 
un  peu  pulvérulent,  large  d'un  à  deux  pouces  « 
d'une  fuDftance  compaâe  ,  d'une  odeur  défagréa* 
b!e  ,  lin  peu  plane  ,  pjrni  en  deflous  de  lames 
compaâeSj  minces,  linéaires  «  Mancbâtres,  adhé- 
rentes. H  croit  par  groupes  fur  les  tronetpmnii. 

144.  Agaric  crétacé.  Agarkut  cntacoa. 
Perfoea. 

Agaricus  tâfpitofus  ,  tliui  ,  fâlMl  ttmofo  ,  CM- 
vexo-plûtso  S  lamtltit  Caic^nfuùt^  wématu  ,*  §â!^*t 
Iwfâ^aà»  ,  fiUii» ,  /iitwen/i.^rf.%nopu  psf . 

369. 

n  s'élève  à  la  luuteur  de  deux  00  trois  ponces^ 

fur  un  pédicule  prefque  tomenteox .  un  peu  coni> 
primé,  !urtout  vers  fa  balf  ,  &  un  p-,.u  courbé, 
point  fifiuleux,  foutenant  un  chapeau  charnu^ 
d'abord  convexe»  puis  plane,  large  d'un  poK» 
demi,  garni  de  lames  afler  nombreufes,  minces  « 
étroites,  adhérentes,  couleur  d'eau.  ]|~Croît  parmi 
les  pins  ,  fur  les  montagnes,  par  groupes  de  dn% 
à  fis  individus  adhérent  pat  leur  bafe. 

Z4f.  AaAatC  CMoeU.  Jmuiou  iMgfS». 

Perf.  ..•        '  •  . 

Agaricut  tomfaSiu  » .  filw  carnofo ,  «wtmm  , 
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lofo  ;  tamtllit   eonfonis  ,  pûUiftmtt-albit  ;  fiipitt 

Synopl.  pag.  569. 

Son  odeur  ,  airfi  que  fa  faveur  ,  n'cft  point 
dâà;;iéable.  Son  pédicule  eil  long  d'un  pouce, 
épiK  ik  troif  Ucnrs ,  roide,  blanchâtre  ,  un  peu 
MMMnceM .  vdn  I  fa  Më.  Son  chepeaa  tft  glabre. 

brge  d'un  pouce  8c  plus ,  d'abord  convexe  ,  puis 
pUne  ,  d'un  bUnc-toutTcât'tr..  Il  fe  riJe  &  pren>l 
enfuite  des  cannelures  profonles,  fou  vent  concen- 
triques. Ses  lames  font  un  peu  ^iecurrences.noin- 
breufrs.  larges  d'un  ligne  t^'  demie  ,  d'unVhoc- 
Me.  U  creii  dam  la  foiéc  d'Heccynie. 

FIn£ 

Afttîau  filto  eamofo ,  fubtrofo ,  pu/vinéto  ,  fb- 
rtfandop  g.'mérv ,  albiîbf  difo  tncjmato  ,  paltido  ; 
iMauUis  tat^vù»,  dunrmuibta  ,  sù>is  i  jHfù*  bn- 

n  a  Uttttm  éu  fielet  comefKUe.  Son  pédicule 

eft  îong  d'un  demi  pouce,  dur,  plein  ,  foutenant 
un  chapeau  U'gc  de  ^u.ure  ou  cinq  pouces  , 
charnu,  fubéreux,  glabre ,  blanchâtre,  convexe  , 
pots  on  peu  plane,  d'un  incarnat  pile  i  fondiTque^ 
on  peu  tidé ,  point  ëcaillettx  {  tes  tamet  nom* 

breafes ,  bVmches ,  d^currentes ,  minces ,  un  peu 

arquées,  larges  de  crois  lignes.  11  croit  fur  le  tronc, 

duefefforAti. 

247.  AâARie  itwk  blanc-fikie.  J^pÊiitat  /Me* 

riaj.  Perf. 

jtgMÏtmj  fubgrtgtrinf  ,  toua  foniiJk  gibus ,  piUo 
tmnufo  ,  eompiSa  «  kâmfpkéiic» ,  «0«WMe  /  mmr- 
gùte  tA  ÏBiiio  involuto  ,  fibtQmintofo  ;  lamtUit  con- 
ftrti*  ,  ataujtii  ,  a^fo-^idù  /ipàt  fubfolid»  > 
ftriUafm.  M.  SjmopC  pag.  970. 

1\  a  d'abord  une  faveur  un  peu  douce  ,  qui  de- 
vient enfuite  nauféabonde  ;  fa  con(iltance  très- 
ferme}  fon  pédicule  long  d'un  pouce  &  de  quelques 
Ucnes  ,  épais  de  deux  on  trois  lignes ,  légèrement 
fioreav  i  foi)  chapeau  charnu  ,  compare,  hémif- 
pherique,  pois  convexe ,  à  peine  hrgc  d'un  pouce, 
d'abord  enveloppé  à  tes  bords,  enluire  nu  & 
^ibie.gami  de  hmes  olanes,  nombreufts ,  étroi- 
lM>irèMenées»  d'uo  blanc- fale^  couleur  de  corne 
i  kor  balk>  0  croit  où  foUiaii*  ou  par  groupes , 
kfl  haie**  kftHbtte  «  au  pied  des  arl»ies. 

ift;  AOAHic  paiaiie.  J§trka»  pttm/kim. 
BaD. 

Agaricuj  fabparviu  ,  fubttfp  'itofus  ,  parafticat , 
fitto  c<tmp«nidatO  \  fufrtpûndo  ,  a&idù-paliefcenit  ; 
UmiUù  di/Uiiuiba$  t  «rvAr/êa^^  f^fà*  i  fiipiu 

,  pilofo  t  foBéf,  wBÙ  Hei^  tab.  57^  2. 

(paipH),Af»«te«/iirM# 
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pilto  camrianul.jto  ;  ftipiit  toto  fparitm  pilofo, 
S -werb.  Funr  .  tab.  Z49.»PM£^^IIOpC|Mg.}7l.' 

—  An  fpi  des  dlfiinila  f 

Cette  efpèce  croît  parafîte  for  les  grands  agarics 
à  moitié  pourris.  Sa  coiilear  «ft  bhiirhe  t  fon  pé- 

diculi  cyiirujrique  ,  nu  ,  plein  ,  un  peu  courbé  , 
long  de  deux  ou  trois  p  uict^  ,  un  peu  velu  ï  fa 
partie  inférieure,  foutenant  un  chipe.T.i  d  abori 
conique,  puis  pUne;  le  centre  nri>em:neiic ,  d'une 
coaleor  pitn  toucée,  hrge  d  environ  un  demi- 
pntice,  itnt:eux  i  Tes  bords,  girni  de  lames iné- 
t,Ats ,  ï  peine  adhérentes  au  pédicule  ,  a:ninctes 
j  leur  hjfe.  II  cr>^îr  en  groupes,  au  nombre  do 
tioi>  ou  quatre  individus  adhirens  par  leur  bafe. 

^  j^.  AcAAtc  i  pié4  bnin.  AgvUat  phjiJfêHiÊty 

Agaricas  bmuuo  fufcut,  plUo  umbonato  ,  margiag 
/buniiQj  ijiMttis  eandidis,  bcfi  ^iLuatii,  iii*aualiitu 
fiiiiH^nsiJUpiufolid»,  kajêimr.  jfato.  Bull.  Heib. 

lab.  jja.  fif.  X, 

Son  pédicule  eft  long  d'environ  trois  pouct  i  , 
d'un  bcun-rouflieâtte,  nu ,  plein,  glabre ,  renflé  i 
fa  bafe  j  téaéA  â  fon  milieu ,  éhrgi  à  fon  fummet, 
foiitenaot  un  chapean  de  r-éme  couleur ,  d'abord 
convete ,  puis  plane  ou  concave ,  CuUanc  i  fon 
centre  ,  un  peu  itnueiu  â  fa  circonférence,  large, 
de  deux  i  quatre  pouces ,  garni  de  lames  blanches» 
inégales ,  arquées  à  leur  bafe ,  peu  ad'  ' 
péotcule.  U  croît  foliaiie  fur  la  tano. 

Bull. 

Agaricut  parvulus ,  pUeo 
niufcu/o  ,  ^or.Jiu  ,  alhido  ;  limtL'tS  conftrtii,  dtcur- 
rtntibus  ,  jubargiiiactU  i  fitpiu  Ungiufuilo  ,fmbfk»a»' 

fo  t  unduUto.  Bail.  Hecb.  vb*      fg.  a.  —  Per& 

Synopf.  pag.  }7i. 

Son  chapeau  eft  peu  charnu  ,  blanc ,  marqué  de 
zones  conenirifaes .  d'un  faane-pUe,  tacheté  d»' 
gris  i  foA  caane  ,  d'abord  conique ,  pait  plane  • 
large  da  htrft  1  neuf  lignes ,  un  peu  linuenx  for  (èa 

bords,  foutenu  par  un  pédicule  gréte  ,  fiRuIeux* 
nu ,  cylindrique  ,  blanchâtre ,  un  peu  flezueux 
de  deux  poi 


long 


pouces  &  plus  (  les  lames  nombreu- 


fet.ioégalea,  un  yen déaineoces •  ja«nliiaa.a 

crMt  fiv  la  lene. 

2f  I.  Agaric  jauns  d'argile.-  Aguûtu  tr^giiU- 

eau,  Peif*  ' 

• 

Ag<iricin  fuhparvus  ,  pileo  conlco  ,  cjrno/o  ,  mtm* 
branacto  ,  umbonaio,  nittnte ,  alho  {  fubpalUfeemt'yf 
lamtllh  priitii  atbis  ,  dtmhm  orgitlactn  ,fuictfcttu^ 
bus  ;  ftipitt  medi»tri  ,  fubttnui.  Pctf.  Obi.  MfCS}.  |«> 
pag.  j  I  ,  &  Synopf.  pag.  }7X. 

{ iMMAHii)  «aMae  aaaiUai  j^l** 
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çigiivt  ,  filf«  ijmfianulitio y  acuû ,  fuhftritcc  ;  Lt- 

êfûfiifi»6t  Ham-t  fi(^  Péri.  L.«k 

Son  pédicule  «ft  m  peu  roîde,  créle,  peu  élevé, 
PO  ou  couvert  d'une  menilnaiiL  cres-tugace  ,  fo4i- 
KOUlt  U!i  whapeau  charnu  ,me.iibraneux,  cunique, 
00  peu  aigu  j  d  uo  afpeâ  foyeux ,  Hrié  ,  do 
fieut-' lignes ,  d'unè  couJear  blanche  qui  pâlitavec 
l'âgf  ;  Ils  lames  connivetires ,  d'at>orJ  planches  , 
puis  d'uae  couleur  terreuie,  d'un  jjune-bcur..  La 
variété  #  oO  mpou  plus  grande.  Ses  cooleuts  ne 
àupiwpojnc,  cxetpcé  ccUo  des  boMS,  tpk  4»- 
vient  Ml  MU  titiKhiéo  Elïci  ctôiffnt  Mmut  dtii 
dans  Iw  locétf* 

.Ma.  Aaaiug «0 capuchon. Mnim maiitm, 

J^garitus  fuhgregarius ,  fubparvtu ,  forui  CMuUàtu , 
fUttumpanuLtOf  Uvi  i  Ijmtl  is  artuatU  ,  iuiurtn- 

énrflir^.  Perr.  Synopf.  pag.  37 j. 

Son  afpe£t  e(l  afTez  ëlésinr^do  couleur  bUmdie. 

Son  pédicule  eft  fifluUrux  ,  long  de  deux  pouces  , 
fifenT,  épaifTi  ï.  fa  bafe,  tfiîté  à  fon  fommet,  fou- 
tetiaiit  un  chapeau  large  de  ttois  ou  quatre  lignes  , 
d'at>ord  conique ,  puis  campauulé ,  rrès-lilTe }  fts 
HàBM  décttrrtmes ,  courbéeaea  «c.  Il  croit  orcf- 
pv  (RM^ct*  liula  àne,  pamilca  oMHiilcf . 

2^}.  Agaric  rfRaite.  A§uka»  «Onuv.  Fe^. 

Acariens  fuhgrtgarilu ,oJoratut ,  fuhparvuStJiccus , 
piUo  fui(»rnof> ,  piano  ,  ntguéofo  ,  patkfocnu-atko: 
tamtUis  crifpn ^  jiipitt  brcvi ufculo ,  r^f.fcattt.SAÊtm 
Fung.  tab.  119.  —  Perf.  SynopC pag,  37|. 

.  ^gariiiu  Schttfen,  Perf. 

'  Cer  agaric  eft  potltt  il  répond  uae  odeur  d'ail. 
Son  pédicule  eft  reuueiire,  fiftuleux  «  coriace  « 
haut  d'un  pouce  i  Ton  chapeau  plus  fec  que  charnu, 
^Mipe  large  do  ovaiie  lignes ,  convere ,  puis 
,  médiocoMMKii4é  .  é'm  Uaoe^  >  à 
Kmm  Srié,  garni  en  delhnaqb  tamai  tiianchikres , 
crépues,  qui  fe  détachtni  facilt ment  du  pédicule. 
1}  croit  luf  L;^  lieux  montueox,  ordinairement 


peu  coriicé, 
de  hitres. 
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d%»ma«difir.  B  cnk  dm  Ici  Mb 


if^f,  A  G  Ame  tubércux.  A^nau  tukcnju, 
BJIfud. 

Àgaricus  gngariu*  *  ptrvut,  aiiidu* ,  pttto  coa- 


ha  itum».  Bail  flerb.  ub.  x$6,  6t  c*b.  jii.  fig. 


4.  —  Perf.  Synopf.-oag, 
hatsf.  vol.  2.  pag.  17S. 


174.  —  Decaad.  Flor. 


,  3,<4.  A«4iuc  i  piedcallowf.ditfartatf«ill;^ 
Feri.  '       • .  • 

Agtriciu  fngnius  «  intdontf  >  p«/viu  ^  pUeç  fui- 
itiniofo ,  eottvHn-  fUno ,  Irvi  ^  UmtUîfqut  ttùuxU  , 
mlbiJis  ;  jî-r  'ai  fuktnact ,  cavo ^  nitid» ^nfii-hadi». 
Foif.^ynopf.  pag.  373-  ■  v  - 

•  n  refleotWe  beaucoopâu  précédent,  rtaîs  il  eft 
dipotirvb  d'odeur  J  d'une  couleur  plu"-  étiatante  ( 
ftNi'dapean  Ulle  ^point  ridé,  bien  nvoins  chirnui 
les lainotdittdléil  du  pédicule,  éch^ncrées,  un 

—'mmmnmmmuUiiimi  flliihu*fn 


Agariclu  amamt*.  Batfch.  Elem.  Fung.  d, 
1C9.  fii;.  9).  —  PciC  ObC.  Myc  u  pif.  51,  i| 

Synopf.  1.  c." 

y.  Agjacus  {c\'.x:!L\^i  ),  gngariut  ,  piltû  fit^a- 
piilaio,  piano,  albUo  y  d:f.o  ruftfunic  y  lamtUt*€0^ 

l.c 

_  Bolliard  8r  Perfoon  Ibnc  d'un  fentîment  un  pea 
dilfëtent  ûir  le  développement  de  cette  finguU^re 
phnr..  Selon  le  premier,  on  apper^oit  d'à 
une  petite  graine  ou  tubercule  roûgeatie,  pion 
dans  le  corps  ou  entre  les  fieuillets  des  grot 
peccs  d'agaric  ou  de  bolet.  Cette  graine  s'^Iopfa 
en  un  ou  plufieurs  points,  ^  de  t  hjcuii  fort  aa 
filet  menu,  blanc  fie  furmonté  d'une  pciitL  cé:r. 
Ci.'  filet  fe  développe  ,  &  ou  voi'.  :  nfia  un  agaiii; 
long  de  deux  ou  trois  pouces  au  plus«  dont  lepé* 
dicule  eA  grêle  ,  nu ,  plein  ,  fifluleux ,  garni  vers 
fa  bafe  d'un  anneau  de  poils  &  continu  avec  le 
tubercule  roug.  âtre.  Le  chapeau  eft  large  de  cii>^ 
à  fix  lignes,  piane  ou  convexe,  blanchâtre  ,  lille» 
doublé  de  Juillets  inégaux ,  MsiCS  ,  non  déiac- 
■em  foc  io  pédicule.  Perfboii .  au  contraire ,  tMhf 
9fKt  1»  t«M«Bl«  Toageltra  eft  an  végétal  pitthe- 
lier,  analogue  aux  truff?<i  du  fafran  ,  qu'il  nomme 
fcUrotedtickampi^nont.  lldicqu'on  tiouvequetquî* 
lois  l'agaric  fans  ce  tubercule  ou  cette  plaïue. 
Cette  elpéce  croit  fur  les  grandes  cQièces  d*ji4-, 
ries  on  de  bolets  à  demi  ponrrts. 

156.  Agaric  rameux.  Agaricus  ramenas,  Bull. 

Agarieas  laiieui ,  pi/eo  tiemifpkarico  ^  dfÏHeoKvtxOf 
orb  'utdarii  taminiiatêqitalHus,ad  infcrtionm  JUp'ui* 
dUamu  i  /Upitiistt  cylàtdntis  j  /gwgè  wnaiertf 
é  nmmfmmlmihu,  Bell.  Haib.  «tu  lOA. 

ili»aaiiein»^LiB.Dift.i.f«f:afl«.(rfP« 
Aa&Aiiin«n*.  )!.) 

2f7.  AaARZC  te  lamnn.  J^â^tÊt  mÊtéki 

Bull, 

« 

Agaricus  grtgarius  ,  parvus  ,  Jubpe'Jifîtnê  ,  fH^, 
faicamofo  ,  ktmifpkéfico  ,  aibtd*  i  di/t*  ntftft*iit<  i 


ImmcUis  cot^fenit  ,  aagifftis  }  ^fht  ÙUiimm  j, , 
raceo.  Bull.  Herb.  tab.  336.  —  Perf. SjDopî^FH» 
|7taAObi:«QreaL4.fa^iai47.  « 
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Cét  agjric  eR  bhnc  ,  excepté  te  tenir»  Ai  cha- 
peau, qui  eft  roiigcitre.  Son  pjaicuie  dl  long 
rf" environ  deux  pouces  ,  nu  ,  grêle ,  rylindrique  , 
SiHxtefu.-'t  an  chtftiit  d'abord  conveie ,  pon  con- 
care,  point  ftrié,  à  peine  iar£;e  d'un  peu  ce,  continu 
•v*c  le  péJtcubi  garni  de  lames  nombreufes,  iiié- 
éaîes  ,  ttnninées  en  point-.-  fur  le  pév'.icule  fanj 
liuadWrcr,  mais  rëutjies  entr'elles.  Il  cmû  fur 
\ii  branché*  mortes  rombées  i  terre  ,  i  derri 
^oorricî,  paniL-uIiérenicnt  fur  cffles  du  r^fiet  fit 
Ou  bouleiUk  dans  le  côurant  de  l'autoaioe. 

ift  AcAMt  inodore.  AgArkus  inoJb^Mj.  Bull. 
Afiintus  alkidut ,  piUo  conico  ,  Jein  pUno  ,  um- 

'^hf'*^'***  >  f-'diculum  vcriks  acuminatit  i  jiipitt 
ftîfiMjo^pitno      Jifia/ofo.  6uU.  Heib.  ti\>.  (l^. 

Sonpétficuie  eft  no,  cylindrt^;,  piein<)a  fiflu- 
Vtti,  «peJqnefort  un  peu  tortueux  ,  blanchâtre  , , 
*oo|  de  3tux  puucts  &  plus ,  foutenant  un  clia- 
ptan  coniqw,  puis  pUne ,  blanchâtre ,  large  d'un 
pouce  te  demi  ,  protubérant  à  Ton  centre ,  légè- 
rement fimitux  a  fcs  bords ,  quelquefois  fendu 
ian»  fa  vieineffï  j  les  lamei  libres,  nombreufes, 
ir|fçi\«,ttrniinees  en  pointeducôté  dupédkule. 

Vï  wivx  foXttùtt ,  fur  la  terre. 
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boftli  re^î^s  tfti  deifotK  ,  puis  plan*  &  un  peu  co«- 

cave  ,  large  de  quatre  a  cinq  pouces.  Si  chair  eft 
épaiffe ,  ferme  8»,  blanch».  ;  fa  (UiFace  lècie  ,  Jari- 
neufe  ou  c  tonneufe,  d  fn  gris-rouffi âtre  5  Tes 
lames  dëcurr'.n»es  ,  nombrtuJes  .  inc5.^'cs  .  d'irti 
gTis<hiT  11  croît  vtts  la  fin  Je  r«t6,t!ans  les  bois, 
fur  dts  amas  de  feuilles  p  jurriej. 


ASARIC  dfcs  bruyères.  Agarittu  etiottoné. 


if9-  ^^^i*tç..\xm\}X.  Agèricnspotropus.  Bull. 

^^fëricMt  ^ryidtt  ve{  ftavo  palUfcens ^  rrajor  , 
/l'io  /vtuMdéio,  ttnt'o  nammo/o;  lamtUit 
Uitu,  éearrtnii^m ;  fiipite  loicolore ^aiiqtiaïuHi  à^û 
jMihrfLio  Bufl.  Mcrb.  tab.  57 j.  fig.  2. 

Cet  agaric  eft  quelquefois  entièrement  blanc  , 
mxs  pîus  fi>,:vem  fes  lames  font  blwichï's .  &  le 
f^fte  eft  d'un  jaune^pâle  &  terreux.  Son  pédtcn'e 
wnu,^ia,  g'abrc  ,  cylindrique  .  {^ùelqutfuis  uh 
peo  velu  à  Cl  bife ,  lr>nç;  tie  deux  ou  trois  pou- 
ces, ^pt  s  de  quatre  â  fix  HgheS,  foUrinm  un 
«Mpft:»  régoHer,  arrondi.  àonV«l«  ,  ^vin  plar^ 
€f  AiéfKe  concave ,  fttrllant  à  fon  centre,  gami  tfc 
lures  nouibreufes  ,  inégales ,  dé<^Trentfei.'  Il  cmit 
foliaire  ou  en  groupes  p^u  ooaibreux  ,  fur  h 


.  iwï.  Agaric  petit  bonnet.  Aganeus  pittoUrius. 

Agancar  f  iUo  pnmim  hemtfpkàfito ,  dtin  ton- 
vexo  V  m^rgint  rcfiexo  ,  .grifeo  ,  fucefctntt  ,  pu/vtru- 
utto  ;  /anir.is  griftis  4  fLipht  alùido  ,  ^briliofa  , 
W  vtntricofo ,  firiaioi  firiijgrifcij  vtl  fiavitaïutôm . 
'BiL  Fieib.  tab.  .400.  ^ 

Sstî  ^lictrte  long  dé  rrots  twnces ,  t^rtflé  i 
fi  bafc,  Vru ,  plein  ,  de  couleur  blanche  ,  trtvetfiË 
}ir  des  ftries  grkes  ou  jiuhîtres.  Cotonueuten 
*dah«.  Le  c1>i|>e^u  ,  coWtrnti  a?ec  le  pédictile,  eft 
•"ibord  bémiffrfiéthqae,  puis  coiiveve.,  «yant  fei 


161. 
BuH. 

Agaricut  greganus  ^  ahidus ,  pitto  fiav^cel^^^^ 

convtxo  ,  rarà  centre  promînuîo  ;  lamiUis  fubd:fiaii- 
ùlfuttfiifiu  ureri  ;  afictffiA^Jo^  monjiiuaiukkf». 
Bull.  Herb.  tab.  Jp.  fig  1.  Non  Ht'/. 

Il  a  4«  trè^-grand»  rt^rt^  avec  Vagariemt  eiur- 
nttu  ;  fl  enthffcre  par  fiwi  p4dlc*j*e  Aftwieux  ♦•rstbn 
fommet  8r  ipoiat  écaillemi  (on  chapsau 
blanc-jaunàtre,  plus  tonvexè,  i  peii«  prwtabé^ 
rant  à  fon  fonHoec.  11  croit  par  groupes  dia  les 
bois. 

^1.  ACARiC  mouiTeron.  AéancMJ  aiitUiu. 

Schœff. 

Agancus  iffuttccut^  piUo  fphficc  ,  Jtm<ampm- 
nulittOf  fuam  maxime  tamofo  ,  marglnt .paiitm  rtv»- 
luio  i  Itiminis  co>\ftrtiJf!miâ  ,  intqualikui  i  apUibi^ 
acaminatîi  ;  fHpitc  plerumque  kapinetjjfno ,Juhhir- 
futo.  (Agaricut  rr.oujftron.)  feull.  Herb.  tab.  141. 

(  ^'ÎJ't  Amanite  ,  n".  i|.  ) 
2^3.  Agaric  du  bots  mort.  Agaricus  Ugiuti/it. 

Agarietu  c^f^it^fut ,  ptieo  umhanatc  ,  gluiro  ,  dm- 
namomto  ;  IjmtH'u  fuhdtcwrtnàhut ^  tuUidi  Jerru- 
gi/tiit  ;  Jiipi:t  fqttamcjo  ,  /ulitnui ,  cyiinirko.  feuM. 
Heib.  tab.  vf4.  fig.  i.  —  Decaird.  Flor.  frahç. 
¥oi.  1.  pag.  1.76. 

Agaricus  caudkintù.  Var.  Pcrf.  Synôpf.  pag.  J^i. 

«*  Cftt  agaric ,  dit  M.  Decandoîle .  feflembîe  I 
l**garic  innAitire  ,  ^  M.  Perfoon  le  confiHèt* 

coirmiî  une  fimple  variëté;  il  entliffère  cependrtt 
■en  ce  «qn'il  r\\  point  «le  cnlii<er.  Son  péiicule  éfl 
•pleîn,  cylindrique,  fnuvent  Murtié  i  ft  bafe, 
fauve,  moacheré ,  viîn  la'bjrfc,  de  pet  ires  écaille» 
brunes.  Le  ehapein  eft  d'abord  conrete  . 
■pline,  fouvcnt  finueur ,  ia«ne  ,  svet  le  centf6 
fauve.  Les  feuillets  font  d'un  muge  de  brtqtte. 
inégaux  ,  adhérens  ou  légèrement  décutrens  fur  le 
yédfifule.  Il  croît  f«ir  *le»  'bois  -àe  cliterpente  &  %, 
coupe  des  vieux  troncs.  <• 

264.  Agaric  à  téte  ex\futtiéK\  Agarkhs-e^^O' 

ctphalus.  Bull. 

Agaricus  pi/to  fiavo  ,  ftniort  ad  ctntrum  ti 
ginem  nigro  ;  /aminit  ri'fit ,  intqualihut ,  intiti  tmar- 
fourni  s  •Jlq^tt  cyiiitërico-,  il^fi^aràilt  auttutota^^fs» 
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Son  chapeau  j  d'abord  convexe ,  devient  plane , 
de  couleur  fauve  {  le  centre  8e  le  bord  noirâtres 
daok  là  riciilefle ,  carni  en  deflotu  de  lames  iné» 
*plet  f  ^ten  nMn«iauve ,  échancréei  à  leur  btfe , 

n  peu  prolongées  fur  le  pédicule  :  celui-ci  eft  nu , 
^plein  ,  cylindrique,  un  peu  rétréci  à  fa  bafe  , 
'charnu,  jaunâtre,  rayé  longirudinalenient ,  long 

de  denzjpouces  &  pliis«  épais  de  ^  à  huit  lignes, 
•v  ciMi  ipnnw  M  ptMr  gioopti  nw  m  taie* 

•*  Agaiuc  en  fiiliMii.  Agtriaa  fvfformiê. 
Ban. 

Agaricus  ctfpîtofus  ,  pilto  fufco-fiavtfctntt  ^  eoa- 
Vt*Of  cumpamilaio  ,  ftniore  fubfinuofo  j  Jtipiu  Uvi  , 
api(€  (ylindriLO  ,  medio  veiicncof0  fàtfimitiliktiû g 

Miuolort,  Bull.  Ht'ib.  lab.  76. 

*   Amanita  ttdtmatofit.  Laro.  Diâ.  I.  pag.  108. 

f       Akamitb  *  ri*.  )a  ) 


itff.  AoAiiic  wm.  J/arkm 


Bull. 


Agaricus  raditt  miifA.»JiAc«iùeà  ,  JUpiu*  fexuo- 
"fit  g  gUimi  j  fjfc9'«ignjctnus  ,  flurmos  eauuenU} 
ytU»  tmteolon  *  convcxo  j  tentro  pnmmub,  rota»- 
dtttoi  taminit  eandUit,  BoU.  Hnb.  ob»      (  Fây. 
Amanite  j  n'.  31.) 

t6j.  A6MMiC  fmttàumu  J^rieu  ^Êifuréumê. 


!  pilto  puhMnJM»tiit€fctnu,  ctntn  1 
hui  JUpiu  pitno,  auM»,  BuU.  Hécb.  cab>  5|i. 

•fig.  I.  New  P*r/, 

• 

Ou  le  diftin^ue  de  l'agaric  finué  à  fon  chapeaa 
d'une  couleur  }aune  plus  foncée ,  bien  moiM  finué 
i  fe»  bofds»  poudreux  i  là  fmiÎMt,  paiifané  de 
aMttcheiaiet  fâuret ,  pfw  abondantes  mt  le 

centre  ;  d'abord  hémifpnériq  ie ,  puis  campanulé  , 
puis  pUne  ,  protubérant  à  fon  centre  ,  garni  de  la- 
mes libres ,  inégales ,  blanches  ,  enfuite  jaunitres , 
afccnd^tes  da  «$té,i(ii,Dédicule  :  celui-ci  eft 
.droit»  nu,  plei*  .  «t^MulBar  Manche»  long  de 
trois  i  quatrë  pouces  ,  ép.iis  de  quatre  i  cinq 
lignes.  11  croit  fur  U  terre  ,  par  groupes  ou  fo- 

J.  y.  Mycena.  Perf.  Poiar  dé  e»ife  *i  itmmmuaii 
fUimtt  tentralf  ondiiiairemtat  ^fhUeux}  ckapeuu 
mm  mmàUi^  j  lama  «m  fuùUeu  fui  m  Hoiicifftiu 


xùZ.  AoAfttç  odeur  d*«il.  Agtuiau  tttimtmi. 
,  f  erf. 
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mtmhr:3ndceo-fufe€fctntt i  lemtUis  ditinSl*  ,  aUidit; 
fiipue  iûigo  ,  nlgrefcentc  ,  gluMCO,  Ju>>radicût0  }  iafi 
jin^jfd.  Perf.  Cynopf.  pac.  37f ,  &  Obf.  Mycol.  i. 
pag.  y4.  —  Jac(|.  Flot,  auftr.  cab.  81. — Lion.  Syft* 
vegët.  pag.  1014.? 

Son  pédicule  eft  glauque»  noirâtre,  a^ongé,  à 
peine  tonoenteux,  teiflerré  i  fa  bafe*  fuj>portane 
un  chapeaa  campanulé ,  membnfleax*  d  un  bran 

plus  ou  moins  foncé ,  à  P.rtes  peu  mirquéés  »  garni 
en  deflbus  de  lames  libres ,  féparées ,  blanchâtres: 
il  répand  au  loin  une  forte  od*  ur  d'ail  i  il  croît  en 
automne  «dans  les  lieux  humides,  parmi  dea  amaa 
de  ftiifllet  en  ponéfiiâion. 


269.  Agaric  porreau.  4f 

Agarîcui  grégmriui ,  maiufculus  ,  pilto  Jûhmnt- 

hrjnjceo  ,  hemtfphtrico  ,  Umtllifqut  jUnftjctntikms } 
fiipitt  longo  f  fiitomentofo g  dtorskm  jinguiiuo,  PciC 


Aj;iiruuf  {iWlicem)  ,  ftiphe  fuhruhdh,  ad  ap' 
cent  aitenuato  ,  hafi  fubhirfuto  ;  pileo  ex  aJi>ido-rufif- 
eente ,  piano  vtl  convcxo  ,  vtl centra  giUofo  ;  Umi'^.ii 
concohribus t  Uhtri*.  BuU.  Irlerb.  UD.  If8«  &  ub. 
^24.  fig.  I.?  —  Scopok  Caro.  X.  pag.  4^4.-' 
Soverb.  Funi^.  tab.  Si.  —  Ani  JuH*  Aâ.  Parifl 
r7z8.  pag.  }8i. 

Cet  agaric  n'eft  peot-étre  (fii\ine  vartété  dt 

l'efpèce  précédente  ,  à  laquelle  il  reffen^ble  beau- 
coup ,  &  qui  répand ,  comme  elle ,  une  forte  odeur 
d'ail.  Son  pédicule  eft  grêle,  nu ,  cylindrique ,  un 
peu  conique»  pbtf  ou  moins  velu  ou  pubefcent» 
long  de  quatre  i  cinq  pouces ,  épais  d*enffroB 
trois  ,'ignes  ,  pâle  &r  rétréci  à  fon  lommet  ,  mu- 
geatre  à  fa  bafe,  d'>-ii  découle  quelquefois  un  fuc 
roiigfâtre  Son  chapeui  eft  plane  ou  convexe  , 
large  de  deux  pouces  au  plus,  faillant  en  bofte  à 
fon  centre ,  un  peu  Itnué  a  fa  circonférence  »  pM 
charnu ,  d'abord  blanc  ou  jaunâtre  ,  puis  r^uf- 
feâtre»  garni  de  lames  inégales,  peu  nombreufes» 
libres,  rouffeâtres ,  rétiécies  en  pointe  du  côte 
du  pédicule.  U  croît  fur  les  feuillss  m< 


les  bois  hiinidesj  en 


mortes  «dans 


170.  Agaric  ventru.  Agariau  vturicofia.  BuU. 

Agarieu  MU^ft^ettu  ^  ftipîu  htfi  ventmvfa; 
radice  fimplici ,  acuminati  ;  pi/eo  primhm  caimpani- 
formi  »  icindè  coavexo  j  UaUais  rùfu  ^fntufit,  Imm» 
.  Bidl.  Ueib.  nb.  411.  fif. 


Son  pédicule  eft  filuleux  ,  nu ,  renflé  à  fa  bafê, 
prolongé  en  une  racine  iinipls  Se  pointue  ,  long 
de  quatre  à  cinq  pouces  »  fbiitemnc  un  dûpeài» 
d'abord  campanulé»  puis  conmo,  qtd  devient 
afltfB  fenvent  protubérant  i  fon  centre  8e  Arié  for 
fes  bords  ;  large  de  trois  pouces  au  plus ,  tant&c 
prefque  blanc,  wntot  d'un  gtii-jaur  aire ,  garni  en 
dïlTous  de  lames  nombreufes,  rouftes,  finueiifes» 
i(i»ioéei,pjv^  une  force  ,de  oocb^t  k^|éryro^ 
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décorrent  fur  le  pidiciile.  ]1 
CD  été  Se  en  uicoaioe. 


Agaric  fil^uleux.  AgarUus  fifialofat.  BuU. 

Âgmmt  «ê&itofiu  ,âipu*  Uvt ,  rméUêm  ,  tmfiiuo  , 
prigo/i-Grto  ;  p'iuo  memtnnueto  ,  umiwiatv , 

livido-fujcefcenie  ;  lamelles  dijUndis ,  albis.  Bull. 

Bt^.  ub.  518.  ezduf.  liu.  H.  F.»  8c  ub.  56$. 
Ig.4. 

ÀgMÎeÊi  gêMeulatus.  PerCSynopT.  |pag.  }7(,  ft 

Obf'enr.  Myccl.  t.  pag.  f/. 

Agariau  pfaul»<lyfeatta.  Boit.  Fung.  tab.  154. 


mmÊmiUtm.  Hoffin.  Noau  pag.  Z17. 

».  Àgaricus  fijlulofus  communit.  DeCt Flof •  fiM)Ç> 
vol.  1.  pag,  160.  —  Bull.  I.  c.  fig.  F.  D. 

Jmtikas  maUrietiMtt.  SdloS.  Fung.  ub.  fi.  — 
H£gM.  Mycol.  I.  c.  var.  ^ 

.  #  i^fMXM  n/tfiois.  Bull.  I.  c.  fig.  E. 

y  Jgjrhus  gracilis.  Bull.  I.  c.  fig.  O.  P. 
Agiiriius proliferus.Sowi'.h.  Fung.  tab.  169. 

«  U  eft  yen  d«  cbampigqDm,  4it  M.  Decyn- 
Aolle  a  oui  «antnt  amant  que  celiil<t  pcMii-  le  port , 

U  grandeur  &  U  couleur.  Son  péHicule  eft  quel- 
quefois rrès-g/éle  j  long  de  quatre  à  cinq  poutcs 
eu  lie  Jrox  ir  demi ,  mais  plus  épais.  Sa  c.oulLur 
efi  bianchârre,  roulTe  ou  d'un  gris  plus  ou  moins 
foocéi  ftndnpeau  conique  ou  eoclodie,  plane  ou 
liaeveoc  aurquié  d'une  protubérance  ï  foo  centre. 
An  mitteu  de  toutes  ces  variations ,  on  remarque 
que  fon  pédicule  efttoujoui s  cylindriijue,  glabre  & 
ians  Aries  1  qu'à  (à  bafe  il  fe  renfle  un  peu  &  eft 
dittlft  de  petits  polli  roides  &  noirâtres  s  qu'il  Te 
Mle^  en  ont  petite  Mdoe  poiotoé,^  entre 
Ans  les  fèmet  det  erbres.  Si  «n  ewpe  ce  pédi- 
cule ,  on  voit  qu'il  efl  tubuleux  dans  toute  fa  ion* 
gneuT,  &  qu'à  Ton  fommet  ce  tube  efl  divifé  par 
une  protubérance  qui  part  du  chapeau.  Les  fenil- 
kis  fontoombteas.UâiidiâtiCfmigrifâtres ,  très- 
inigauxi  un  peu  améreirf  te  pAHcule.  Quelque- 
fois i!  fe  développe,  fur  le  ihapeau,  une  cupule 
qui  offre  en  dedans  des  ttuiileis  cuncencri«;|U'.-& 
comme  fi  c'écoit  un  petit  chapeau  d'agaric  né  à 
f envers.  Il  croît  es  wtonuie*  p^t  aroupes  féimts 
^aHe  pied  «.fin  Ice  trônes  9f  les  flnfifiMi  im- 

172-  AoAiuc-l  om;.ninr  wf^psvîM»  p^fjoftrt 

miu.  Bull. 

.  Àgaricus  folitariut ,  fiïpitt  caudato  ,  longitudiita- 
tiUrfiriiito.  argenteo-cîRo  i  pilea  eampanuLao ,  um- 
^MJto,  fiAcituno,  Bui|.  Herb.  tab.  jj^j,  &  rab. 
18.  (ig.  M. PinrC  ObOtt.  MftnI.  i.  p*g.  59, 
Synopf.  377. 
MoiMique.  SuppUmnt.  T»mu  l. 


▲  G  A  SOI 

1.  c. 

y.  ?.i^nni«  (atro-cyaneus),  niger  ,  cyaneo  prui- 
nutiu  ,  pileo  cucuUato,  dtiue  flriaio-f  lcitto ;  marj^mt 
txtr$m9  aiientîare  ;  ftipiu  t/ongMo  ,  lineari ,  finata» 
fiUtm»$  Umtllu  albtnùoribus.  Batfch.  Fung. 
pag.  1 01.  tab.  iS.  fig.  87.  Forti  junio'. 

Agariau  tyKopkaiùu.  Batfch.  1.  c  fig.  8j« 
(  FM{g«/ -«M^  çve^tttf . } 

RapTwoché  du  préeMent,cetut-d  offre,  cofimw 

lui  ,  pl.iCfurs  variétés  remirqujbles ,  furteut  par 
le  changement  de  couleur.  Son  pédicule  eft  long 
de  quatre  i  cinq  pouces  >  fouveiit  velu  à  fa  bafe«* 
cylindrique .  muqoé  de  ttries  bleuâtres*  longitu« 
dinales }  fiftuleuvt  fins  protabéiaoce  au  fommet 
du  tube  ,  muni  d'une  racine  alongée  ,  pointu  }  il 
foutient  un  chapeau  d'un  gris-noirâtie  ,  d'aboidj 
ovoi'ie  ,  puis  conique,  puis  plane  ou  concave,' 
déchiré  à  les  bords,  proéminent  à  Ton  fommet , 
large  de  deux  pouces  &  demi ,  peu  charnu,  garai 
de  lames  libres,  blanches,  inégales.  Cet  agaric  eft 
tout  -  i-fait  blanc  dans  la  variété  jl ,  noirâtre ,  paiw 
fcmé  de  petites  taches  bleues  dans  la  variété  y  § 
furi  chapeau  profoodémeot  cannelé  j  blanchâtre 
vers  fes  bords.  Il-Crek  ocdmslicewt  folicaire» 
dans  les  cavité!  des  viens  tconct.  en  dçé  fie  en 
automne. 

17^.  Agaric  pied  maou.  J§arieàk  popes.  Bull. 


Jg^rUuJ  ftipiu  longiôre  ,  rgaiijpiB,  md  sfittm 
atttnman ,  bjjt  hirfuiifi-no  y  pitêQ  wn^um  ml 
niformi ,  finit  nfu ^  sttdù^U*  «ecece.  Bnll..Iteb«. 

tab.  îio. 

Agaricus  (  piloi'us  ) ,  pi/fo  glahro ,  mtmbranacto g. 
albido  ,  cinr'to  ,  fuc>hernif^h*i ico  ,  popilljso  ,  ft  ijtof' 
tamilUt  dijtinâis  fiipiuqiu  ioHM ,  uitù,  ka6viUof9~ 
albidis.  Perf.  Synopf.  peg.  ta».|<»lailâl.  Bkia*' 
Fut>g.  pag.  67.  fig.  2.  ? 

m.  Agaricus  campanulatus.  Bull.  1.  C.  fig.  A* 

^  Agaricus  conitus.  Bull.  I.  c.  fig.  B. 

Son  pédicule  eft  fort  grêle ,  lone  de  fia  (iem 
pouces ,  cylindrique ,  fifluleux ,  buncMirre  \  ré- 
tréci vers  foB  fomftiet,  uès-irelii  à  fa  bafe,  fou« 
tenant  un  chapeau  campanulé  dans  la  variété  «yt 
conique  da  ;s  h  variété  ^,  mince  ,  blanchâtre,  i 
peine  large  d'un  pouce ,  marqué  de  (Iries  roUfr 
feàtres,  divergentes  ,  garni  de  lame»  blanches 
li/Tes ,  inégales.  U  croit  daàk  les.  bois,,MH;aDi  JM  - 

.'■  — 1 

2.74.  Ag^ic  ^étL'  AfîarUut  àfiiim^9%tC>  i 

.  Agaricus  Jn(if!triMM,ri  iHU/h^^pif**.  f4tii0mkmkU 
méçt»,fkiul,jlHith0^to^Mi*ili^¥ga$A,  «imtfirlin 
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OC  Synopf.  pag.  571. 

Cette  efpèce  n'cft  peut^lcre  qu'une  variëré  de 
I  dgjruus  foiygrammia.  Son  pédicule  eft  plus  long , 
«|c  couieMr  «(Mirée,  lîffe>  pikuz  feulement  ï  fa 
Mie,rGiiidn<  trqaée.  Son  chapeau  eft  preique 
membraneuj  ,  un  peu  ridé,  légèrement  i^.ron  bé- 
raiit  fie  obtui  à  (on  cenite ,  de  couleur  plowbée } 
les  lamés  Manches  j  d'une  grandeur  inèdiy<re.  Ù 
«oit  fur  k  tMie«  k  Ions  iks  branches  de  pins 

— — ■*   .      ■     _  A 


^J7;>  A<uaic  noic-bkfic*  ^tfWMW 

If*!'  (  radie jto  }  )  ,  jijluiofo  ,  iafi  plumofo. 

ylt.  Fung.  pag.  1J7.  tab.  1 37.  —  Perf.  Synopf. 

Son  pëflicultetJkmg  de  trois  pouces  .  RHuleux, 
un|>c>u  nntlât  écailleui  à  ia  baie,  nairim  dons 
ftjeiMCire  .  prulongé  e/r  uoe  racine  braiM.  Son 
ÇM^au eû  d'âbord  oblong,  ptiis  campanule ,  Kflc 
^  (a  fupeiftcie,  d'abord  entidrement  noir,  puis 
blinc  à  fa  tirconteience  j  garai  en  deflbus  de  la- 
ipes  blAkich^  Ht  arquéa.  Ucseît  ei^Angienn». 

^  176,  Agaric  i  pied  kiwui.  ^j—'—j-ffijnr 

.  ^afhtu  fii^olitttrnu  y  urreftris  ^  fiUo  catT^anu- 
/j:c  ,  'ligujiaite  gbuco  y  lamelUs  fubài^ntihus  ^  al' 
hi<io  -c  'rierti*i  jt)piu Jiikradicato ,  fru3o  fuccum  lac- 
tcum  jhemtan.  ?m,  Obi.  MjrcoL  i.  pag.  j6,  & 
Synopf.  pag.  ^79. 

Agarietu  iaM^emê,  Sdmd,  Spicfl.  FloT.  iurm. 

'  n  eft  «ne  fois  phw  petîc  que  l'agaric  filluleuz. 
Ses  couleu»  font  plus  nu  moins  foncées.  Son  pé- 
dicule fe  prolonge  en  une  tacioe  :  ii  en  déceole 
mi  fiic  laiteux  lorfqu'oo  le  brtfe.  Le  clMpeau  eft 
Campanulé  ,  g!aiique  ,  noirâtrr  ;  les  lames  ur.  peu 
diflames,  d  uabfeoc-coidté.  Il  croit  pseéiaiue  So- 
litaire  dan  kl  Ma»  ùu  k  tcfii,  pnai  les 


277.  Agaric  iipMviwinpHst..«fsraM*««- 

matopiu.  Perf. 

jlgancus  csJpUo/uJ  ,  pilto  camo/h,  mtmhranazto  ^ 
e»  alàido-rubtfctmtt i  UmtUtt  mt§fi^  ,  alkU  ;  fiip  'ue 
A^Mui,  n^jMlltM.nrt»fi(eum  nirum  fecehuiue. 
JMàmt'Ch&xt.Mjtol  i.  pag.  &  Syoopf. 
m-  579- 

•  Il  dScoale  de;  foo  pédthilé  feiU  un  &céougcâ 
tre.  Son  chapeau  eft  un  peu  charnu,  oiembiaoeux , 
d^B  btanc  Izvé  de  ronge,  large  drim  pottOe  au 

m^Êm  pmp-«  iVBHiBe^  wBfatatvx  pouces; 
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Les  hmes  font  Manehes  ,  énoîtes,  im  peo  fhnw 
gées.  On  d^lUngoe  i  k  knpe,  fur  Uursfôté»  ,- 
des  pttdcukf  biilkntes.  Il  «oit  fut  U  nooc  du 
atbMS^ 

178.  Agaric  i  pkd  ù&mL  Jgtdm  civcmm, 

Perf. 

Agariau  piU*  cj^panutmtm^  tbtmù  ,  «ifofrtl 
fiiiato;  lamt/Iis fiipiteque fucf»tnet0n/enii.i,\ttià. 

Spicit.  Flor.  ttno.pef- Peitoon^âmepT. 

pag.  j8o. 

.  Spn  pédicukeA  loDg  de  deux  ou  trois  lenici, 
fnuvtm  flcxtieux  ,  jaune  î  fa  bafe,  bhncnàtie  i 
fon  fommeti  le  chapeau  campanulé  ,  fargr  dei,Oi- 
tre  lignes,  de  couleur  cendrée,  à  peine  Arié; In 
lames  diftônus  i  il  en  ddcouie,  vm  ^diiftf> 
cuk ,  une  U^?ut  iiifipide ,  d'un^ jeiiM  hàkm 
Il  croit  paimi  les  feui.les  pourries. 

179.  Agaric  poli,  jigaricut  levigatus.  Perf. 

Aguricus  fi.igrrgarh.Sf  tern^ru,  pJ'eo  mmhrétf 
eeo ,  campamtiUù  ,  tluH*tp-*tntrto  ,  Itvi  /  UmilLt 
dloidii  î  fitp  te  iÊuéiMrifk»/t  fiti*  JMU^  M. 
Synopt.  pag.  )8o. 

H- s'élève  à  peine  i  la  hauteur  de  deui  pierii, 
fur  un  pédicule  muni  à  fa  bafe  de  peii»  poils 
fibreux.  Son  chapeau  eft  metnbcaneux ,  latge  (fin 
demi- pouce  su  plus,  Nflie,  campanulé,  l^ém 
Itrié,  d'un  blanc-cendré  i  les  lames  blanches,  prrf- 
qu'emieremeut  adhérentes  au  pédicule,  llcrottai 
automne ,  en  gwpM  épei»  ter  k  vtmtémH 
bots  depuflk 

Perf. 

Agariau  lotus  tintreus ,  pilto  tenuijfimo  ,  [^it'^' 
ionato ,  rrpando  i  fulcato  i  îamtllit  crajfiufculu  ^  téf 
CM/i  cimerùj  ;  fiipiu  fuiértfi  ^  giairo.  Peif.  Icoo.lt 
Oefcript.  Fuug.  pag.  48.  ab,  (2.  âg.  4,  &  SynofL 

Il  répand  une  odftir  de  nitre.  Son  pédicule  tft 
court ,  glabre,  liftuleux  ;  fon  chapeau  irès  mince, 
un  peu  proNi'^érant  H  médiocrement  chamo  i 
foft  «ennei  flloraié j  tu  iiea  inue  è  lés  bords,  df 
coulevr  coidté» ,  gtimi  de  kities  on  peu  épaiflkt 
d'un  cemiré  plus  foncé  ,  a-hérentes  ,  un  pflt 
éehancrées.  11  ctoit  en  AUemagnCj  dans  les 
focto. 

l8i..AcARic  pied  jatme.  Àgaifaajbvqw.feit' 
Âgarîtut  grtgarius ,  pilto  campamtUao  y  * 

h-rr.tlUfqut  aloido  ântrtis  ;  flipitt  tlvrtgato  ,  fiiflifi 
cofa  ,fiiivffiente.  Perf.  Synopf.  pag.  joZ. 

Agjricus  plicatus.  Schœff.  Fiing.  ub.  Ji. 

Jgaricu  {  Aivifti,,)  jjiipilgtiu  f  fiUo  (a»i/tf 
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^tlojo  tfitvo.  Sibth.  Flor.  oxrn.  pag.  îoy. 

Cet  agaric,  qui  paroît  être  une  vari.té  du  fuî- 
nnt,  efl  plus  grand  AuM CBBtes  fes panies  -,  il  en 
p«r  (oB  ch^peaa  c«ovexe,  lé;iérenMnt  pliffé. 
Son  pédicule  efl  launitre,  vifouiax ,  alongé ,  fif- 
Mieux  {  Ton  chaf>eau  campanulë ,  puis  convexe  ^ 
liié,  d'un  blanc>ccadré  i  le»  Unes  blanchâtres. 
I  aw  M  Aaglcitnt  »  ét  le  Hwo^re  ,  far  la 
mM^pW  WUtUftêp  W  SHCMMWy  frai  lit  fUÊ 

a^a.  AcARic  à  conleirs  variéea.  Agtriau  tp^- 


A^jrïeiu  fKhc*fphofut ,  pUto  campanulato ,  Itviitf 
ctdo  ,  oitufo  aut  fu'>3m'- 'Oilato  ,  ciner^o ,  eâfio  ^fi^- 
v'fcofo;  UmtUU  d  jl  .ntibut ,  ttbis  ifiipiu  JmipkiutOf 
viÇcido.  Pcrfocn ,  Dirpof. Ilcth.  Flir|  paf.  X5«  tt 
Syuof  L  p»g.  )8i. 

•  lim  t  piUo  rigido  ,  fuhargtnu»  fi»  pùuah» 
4ê/h.  Perf.  I.  c. 

/.  iJem  ,  piUo  fijvido,  Perf.  1.  c. 

y.  Idna,  UmâUtfi^ufii  mm  fmiàÊtmmmit.  tmC 

i.  }  Af^riau  (nutans)  ,  piùo  prîmà  muante,  ru- 
^fll^tmtil  MIMW  étiu*»,  étàtitm  pomU  t ,  ao 
MHuim  fSpem  mmniUas.  Soverf».  Fung.  lab.  91. 

Trèj-varùble  dans  fes  couleurs,  cet  agaric  $*é- 
tève  i  I3  hautear  de  deux  pouces  lur  un  peJirult- 
épais  d'une  Ugoe*  vifqucttx.  d'un  jaune  d«  fou- 
NCf  BApfintMiciMpaMilafffcd'etivirMfMire 
Imms,  foc  oa  jjca  chanm ,  prefque  lifle ,  çaaiif»- 
mAé,  obcus  t»u  légéremeiu  otnbiÛqué,  i  peine  vif- 
queux  ,  d'un  bljJic-ceodré , un  peu  bleuâtre,  quel- 
quefois plombé  , tteemé  ou  jaunâtre^  papyc4cé  ou 
pliflé}  les  lames  dînantes ,  blanchM  ,  ^aelouefois 
nr«n  fut  Ir  bien  ou  de  coiikur  încatnaM.  Il  crolr 
pr^Iqne  par  groupes^  fui  kt  ttneaui  absitM  d«a 

Arjrlcus  fol'tarltu  ,  Jîccus  ,  piUo  ji  iatt>  ,  lintato  , 
«■Nfbf  0vi"  ^fi  fubtomtiumf» ,  ai  o,  ftÉL  Htlb. 

Mk.  ISA.  —  PcfC^FMifC  fas* 

Son  eattéHear  aniB  mtiai^deflÇchereire  &.- 
d'aridité.  Il  s'étère  i  ta  nauceur  de  deux  pouces , 
fur  un  pédicule  blanc ,  léférement  tomentcuï  i  (a 
ittfi: ,  plein ,  grêle ,  cvÛndrîque»  foutenaM  un  cha- 
peau tampannlé  ,  d  un  jaufie-toncé ,  traverfë  par 
des  lignes  ooirittes  ^  dhretBMKM        da  nois  à 
i^jiic  liffiies ,  girfii  aft^CasM de  liMM  ÉMnites , 
idhevfTtte^  au  pédiicate  ,  bhnthirrfs,  on  peu 
«'«c  i  tear  b^Te.  It  Crn4t  fo^itaiie  ,  eu  «ssomne  . 


A6  A  9o5 

184.  A«AM«  «Mi  •  émtim  pmdmkfii* 

Perf. 

Âgar'ms  fufttu  ,  glahtr,  piU»  campanifcrmi ,  fa- 
piùs  conico^  Htatqtum  fupra  firiato  ;  tamtUii  intqua- 
lihitM ^  liktns  ;  fi'tpiu  cylinéricOftenui.  Bull.  HCfbw 
tab.  40} .  fig.  B.  C. ,  K  tab.       fig.  i. 

Il  fe  diftingue  du  précédent  en  ce  que  la  furface 
de  f«n  chapeau  cft  iiffe ,  jamais  ftrîée ,  de  couleur 
fiittve  plws  ou  moins  prononcée.  Son  pédicule  eft 
ibb» ,  Mule^x ,  cf lindiique .  ki«t  lit  mii 
pouces  &  un  peu  plus.  Le  chapeau  en  catnpanuld« 
plus  fouvent  conique ,  quelquefois  aplati ,  prottt* 
otirart  à  fon  centre  lians  fa  vicilleffe  ,  1-irge  d'un 
pouce  &  demi , -garni  de  lames  libres,  nombreu- 
fes,  inégales,  llcroit  liBliniie««ll«IIMnM»tei* 
bord  de 


185.  AsAnc 

Boit. 

Agaricus  ftip  'ttotus ,  parvus  ,  ptlto  conieo ,  Jl/iato  « 
fiavo  i  /amtUts  iri^dis,  albis  ;  fiiplie  fiUJ'ormi.  Boit. 
Fung.  tab.  j8.  hg.  1.  —  Perl.  Synopl.  pag.  jS}. 

pddicek  eft  filiforme ,  baitt  d'an  pouce,  de 
{'épaiM1llrd^Mpondeporc,  d'un  jaiuic-péieiles 

cha;<e3u  coniqae,  large  de  trois  lignes,  jaune, 
iirtti^  les  lames  k^anches,  crifiieSjéburgies.liccoii 
da»  kl  4i»f4«r 

18&  AoASic  dcranellk  Jgtrkm  duimMt$, 

Perf. 

Agaricus  gregarius ,  immutus  ,  pilao  inat» ,  fumiff 
fàofie»  ,  p.piUato ,  f*ipiuqut  îrtvi ,  »afi  pitofo^  ci' 
trino  i  lar.etUs  fuitvtntricvfis  ,  uncinaiis  ,  aÛidit* 

Pt^tf.  koo.  Se  Defuipc.  Fuog.  pa(  44.  tab.  lU 

p.  Agjruus  (  tenclla'  )  ■  piho  pallidl  fulphurto  , 
tnuraiat  piLiiiu  tentih  finaio  ;  Jl'fite  concolore  g 
(Uifinû  f  lam'mis  aihtntibui  ,  longhudlnc  fuhtqua» 
lilKU  ,  Utitudiat  a/b»^R/j.  Bacflk.JEtt4B.  FUB^-CcN»* 
I.  pag  103.  tab.  18.  fig.  8S. 

Son  pé'^îcule  eft  très-giél? ,  filiforme  ,  haut  <rtjn 
oiue,  légrrt'ment  pileux  à  fa  bafe,  d'ime  cou- 
eur  ten  Ue  de  citron  ,  ainfi  que  tout  le  refte  de  la 
plante.  Son  ihapeaueft  petit,  hémirphérique,  ma- 
melonné, large  de  deux  ou  trois  lignes  au. plus  i  lés 
lamei  lègéren^ent  ventrues,  en  ci(6cheC .  btl  »étt 
bb'^Lh.ur  s.  11  croît  c^^  gtoUp«| « Mli(-m iMk & 
pins ,  p^rmi  les  feuilles. 

187.  A«AK«c  tVm^i.JtftfUmftinuaHu.  fttS, 

• 

Ag>iriau  folkariut  ,  pi'n  Itvi  «  Atmijphàfitti  ^ 
firiiito ,  fU^fceatt-;.tamtttlt  kornoMtàtibtH ,  fmSttm» 

cold'ilws  ;  /tipiie  lot.^'ffîmo ,  kafi  ji'nUofo.  Ptrf.  ÎC. 
f.. ii(.'t.  F unj{.  pag.  ^  tab.  i.  Rg-  4-  —  S/uopf, 

Ce  1 
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C«Re  efpèce  eft  wm  >  elle  croît  parmi  les  (phai- 
gnes,  dans  les  maraU  ,  folitairement.  Son  pédtcale 
efl  long  de  trois  polices  &  ptus>  ^réte,  un  peu 
fibreux  à  fj  bafe  >  fon  chapeau  liff^,  h  'n-iifphé- 
rique ,  jaunâire  ,  ftrié  ,  large  de  iroi!>  lignes  i  la 
Um.s  d  une  «Milcur  lin  peo  plut  obTotM,  'hoii» 
■»onule«. 

• 

•.  188.  Agarjg  i  pied  lOttiUé.  Jganuu  rtMgutm' 

*  Agnriau  piUo  fiiieampanulato,  faleét»,  Umtttifiat 
^nopf.  pig.  jSj. 

-  Son  pédicule  eft  coriace,  Ri!uleux ,  de  couleur 
de  rouille,  puis  d  unbrur<-noiràire  ,  roi  le,  longde 
trois  pouces,  foucenAnc  un  chipeiu  un  peu  cim- 
MMle»fillomé,  mince,  ridé,  d'un  brun-pâle, 
IHM  M  quatre  ligOjKi.  le»  lancs  f«nugin<;  iilies . 
•dbérenm.  un  peu  vctttMi.  H  oetc  parnu  \m 


•  ^89.  Agaiuc  4m  hjrpMs. 

Perf. 

Agaricut  ttturrimus ,  parvus  ,  totus  ochracto-fer- 
fugincus ,  pilto  eampanulaio  j  fuUato  ;  lamtllis  dlf- 
tantikus  «  iétufea/isi  Jtifiu  mtdutri,  Pcrf.  &rnopr. 
•ag.  181.  —  SchnocK ,  Flor.  bw .  i*  pag.  60$.  — 
Bâtfc h.  Ekm.  FlNlg.paS.  II7.  If^^^SCBOeC 
Fung.  tab.  (Sj. 


*  y  Agarlèus  (  bry ophilus) ,  plleo  «hum  mmh^ato, 
lametlifqut  cinnumomtùî /^fiulu^filâOgfMlÊtfr, 
falUfitnu.  Perr.  1.  c. 

y.  Agaricuj  (  fphagnorum)  ,  pii<o  hemifpiwico  , 
'fopillato  ,  ockraceo  ,  patlido  ;  iamtUis  lath  ,  aquoti 
^ûlUdis;  fiipitt  longo  ,  fuhttnjil  ,fulvo.  Perf.  I.  c. 

Cet  açiric  cft  d'une  fubUance  très-tendre,  gla- 
bre ,  petit ,  d'un  jaune  d'ocie ,  un  peu  ferrugineux. 
-Son  pédicule  eft  grêle,  long  d'un  pouce { fon  du- 

Kctmpsmié,  pan  un  peu  plane,  éllonné tics 
diOintes ,  médiocrement  élargies.  Le  péJi' 
Cttte  eA  plus  cenace  dans  la  variété  ^  i  le  chapeau 
.  large  d'un  demi- pouce  ^  plus  i  fon  centre  un  peu 
\  l^illant,  prefquç  corné.  Dans  la  variété  y,  le  pédi-  • 
cute  èft  long  dé  .trois  pouces,  d'un  fauve-rombre; 
fon  chapeau  pâle ,  obtus ,  Urge  d'un  demi  pouce; 
les  lames  plus  diflantes,  plus  e'iargies  ;  elles  de- 
viennent prefque  d'une  couleur  incarriîte.  Oo  le- 
^|^0||ve  J^atod  ks  poulTes ,  après  les  pluies. 

290.  Agaric  tendre.  Agarkus  itntr.  Perf. 

Agtricu*  fukfUitarius  y  othracto-ftrf)u§meui ,  par- 
las g  piito  mtmbranacto ,  conico ,  Uviufiido;  tamtllit 

•  diftantihas ,  fiipitt  longiufculo.  Schcrff.  Fung.  tab. 
"  77,  —  Sbverb.  Fung.  tab.  JJ.  —  Perf.  Synopf. 
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con-vexo-rufo)  ,  ficeo,  tlafiito ;  UmdB»  f«m* ,  tH' 
fidit ,  fufco  rubns  y  fiipite  pr*ton§$  ,  màU*  Bolf» 
Fung.  pag.  5 1 .  tab.  5 1 .  fig.  u     Pèll»  !•  C. 

Son  pédicule  eft  grêle,  aloogé»  ipril 
d'une  ligne  ,  trcs-f;labte,  footenant  uoch  . 
conique ,  lili'e,  membrzneux ,  de  trois  à  quitte  li> 
gnesvle  haut,  mou,  fe  de/léchant,  8f  acquérant  'es 
couleurs  plus  pàlej  ;  les  lames  minces,  ailiui.cw-s  , 
afcendantes ,  de  couleur  canelle }  celle  du  cha|>e-u 
d'un  faune  11^ foncé»  urantiur  le biun.  Dans  U 
variété  # ,  le  chapeau  eft  platèr  convexe  ({ue  co; 
nique,  Az^  couleur  brune  ,  th'.liqué-  en  fe  deflS£> 
chaot  ;  les  lames  moins  no  nbreufes  ,  triiide*  » 
d'un  brun-rougeâlre.  11  croît  prefque  Tolitaire  fut 
les  g^Kods  »  parini  le»  fiudes  »  en  été  8c  en  «ur 
tomne. 

291 .  Agaric  pilofelle.  Âguricus  pHofellus.  Perf. 

Agaritas  ttHtlUs  ,  fui>ftmigintitt ,  pilto  campmn^ 
lato  ^  conico ,  fuipi'ofo  f  UmtUis  luùufcults  ;  fii^tt 
fublongo  ,puhcjct'U€.  Perf.  Synopf.  pag.  587. 

Il  reflVmble  beaucoup  au  précédent.  Son  pédi- 
cule eft  pubefcei.t ,  prefque  tilii'orme,  long  d'un 
pouce.  Sun  chapeau  elt  campanulé ,  prefque  coni" 
que  ,  haot  de  trois  lignes ,  large  de  deux  ,  obtns  « 
pubefcenc,  principalement  à  fon  fomnet  «  le»lane» 
d'une  largeur  moyenne.  Sa  confifiance  eft  tendre  i 
fa  co  ■:.  iir  d'un  bnni'fefrugineui.  Il  croit  ferle» 

troiKS  pourris. 

X91-  Agaric  couleur  de  coing.  Aériens  md^ 

Agaricuj  grtgariiu  ,  ocknutO'luhoUi  ,  «Mf^Êlf^ 

cent ,  piUo  carnofo  ,  mtmiraitacto  ,  ktmifphsrico  , 
pianiufiulo  i  l.tmtltis  fuktonfenit  ,  pla»is  JUpiu 
mtdioiri ,  fursiim  ju!>ircr.  Jf.iio.  Bull.  Heib.  ob.  $60» 
fig.  I.  —  Perf.  Synopf.  pag.  587. 

Pc  rfoon  perfe  que  les  figures  F ,  C ,  E ,  qui 
repit  fentent  leclii}  eau  de  te  champignon  avec  des 
fines,  doivent  être  rapportés  à  Vagjrlctu  hypnonm. 
Il  paroit  en  efifet  aiTez  probible  que  Builiard  a  con- 
fondu denz  efpèces  :  celle  dont  il  s'agit  ici  eft  d'an 
jaune d'oere  ou  de  coing.  Son  pédicule  eft  grêle, 
fiflulcux,  glabre,  ijuelqu  foi»  un  peu  velu  i  fa 
bafc,  long  de  deux  ou  trois  pouce*.  Le  chapeau  cÎR 
d'abord  convexe ,  puis  conique ,  enfuite  plane,  filfr 
vent  un  peu  Itrié  fur  fes  bords .  large  d'un  pouce  , 
garni  de  lamrt  inégales ,  plus  on  moins  adhérentet 
au  pédicule.  Il  cvoiiencuconine«pemiiiesgnnbft 
&  les  niouHes. 

aoj*  Aga«ic  coqueret.  J§anau  pkyfêhi^ 
Boir.    •    •  • 

AgadtMfitfitx^ctnttt  margint  mon  Jtrîmm  ^ 
gliiitro,  eampani/ormi ,  deùt  piano ,  Umlnis  rtàj'efcen' 
tibut ,  laùjùnit ,  fuJkétcitrrtmtikmt  i  âiptu  tAVO,  ùaem 

I  im//««^  AilL  Heilb^  ab.  féf. 
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Sm  pMkiAft  cA  cyftniriffde ,  flftnleirt ,  long 

d'environ  At^^x  pouces  ,  épnis  .l'une  ou  de  deux 
lignes ,  decoukur  fj  jveou  fau'àtie ,  foutenanc  un 
chapeau  glabre  ,  >l'abordovoide ,  pim  can^nulé , 
IMiapiane  &  même  concave,  anoaii«  uunâtre 
M^Tanbuve-rnux ,  point  ftné  ',  large  d'mpcmcc  ^ 
garni  en  deflbm  de  lames  inffgjles,  très- larges, 
roud&irresoud'un  fauve- gris ,  legérennent  décur- 
Mmes  eu  le  pédicule.  0  Mok  foUcain  fut  la 
tisrre. 

S94.  AfiAftiC  fjvvMK.  JfÊrûa»  pmptHétm- 

'  ^crftaw  frffr»  «4^«no,  primhm  eoim»9 ,  étîn 

ptarto  ;  taminlt  Uheris ,  aUrf-encikus  {  fiipiu  ttnuî  , 
nitidit ,  /tvif  ruftfetmt  i  rudict  ferptndi/uiUri ,  kir- 

JSfié,  BalLHcfli.  cab.  41t.  li^i. 

.C^  agaric  eft  pourvu  d'une  rarine  fi-.ipicr ,  pivo- 
tft^v,  vehie.  Son  pédicnle  eft  grêle ,  long  de  trois 
poKCslc  plus  f  épais  d'une  ligne ,  luifant ,  cylin- 
oriqiie  ,  Hflc  .  fiftulcux  ,  ro'.  fTta  re  5  Ton  chapeau 
d'abc-r  i  convexe  ,  puis  plane,  brge  de  huit  a  dix 
lie  les  ,  dt  cou'eur  chamois  ,  garni  en  deffous  de 
Ianf>es  Itbftf,  iQé||ales  «conflaawiMM  blaochitres.  Il 
.cioit  âaoalâi  boia  de  luMe  fiitaiej  ven  la  fia  de 
Vhiirec. 
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ic»5 


19  r  AcARiedct  ièiiillet 

fkyllus.  Bull. 


j4gar:cus  pilto  plus  mir.itfvi  convtxo  ,  ntunJjto  , 
ex  tdfiio-ruftjitnfe  t  maroînt  fuhfinato ;  laminis  an- 

giêùi  0tpiu  unaifim»  ,fiiformi  ,  pita».  BuU.  Heib. 
ab.  $69,  fif  .  1. 

Son  pédicide  eft  trè>-yéte ,  pl^in ,  cylindrique  , 
long  de  trois  à  quatre  pouces,  noi  jrre  ,  fouten.mt 
un  chjpeau  iarge  tie  quitte  à  cinq  li>;nes,  plus  nu 
moins  convexe,  arrondi .  blanchâtre  ou  toulTea- 
tre .  un  peu  ftrié  fur  fes  borda  ^  garni  de  lames  li- 
bres, étroites  t  inégales.  Il  croie  dam  lea  fbri»« 
fiv  les  Imillea  mettes  tembéei  i  teneb 

196.  AfiAmic  i  pied  ceide*  ^faerifltf  «OMMâkf. 
Perf. 

AtarUut  greganus  ,  fuipari'uf  ,  pl/(o  umioiut»  , 
cj":ajL>-mi:mTa-tiieeOffi^âmè^iii'  dut  fuiJgitteo -pai- 
Udoi  UmtUi*  pUnis,  nivtis  i  fiipiu  gUktrrimo ,  fuk- 
fikOt  imuei;  èafi pitofa ,  apiu  tiAiSf,  ftxC.  Synopf. 
pt*  }8S«  te  CM.  MycoL  s.  pag.  $0, 

Il  s'ëlève  à  la  hauteur  <\e  deux  ou  trois  pouces, 
fur  un  pédicule  aiiez,  ferme ,  épais  ii'une  ligne ,  un 

rtn  buv9,  uèi^labre.pUenK  à  fa  bafe  ^  blanchâtre 
Ton  fommet  ;  il  foutient  un  cbapeao  large  de  qua- 
tre lignes  &  plus ,  chanM ,  membranevr,  élafti- 
qae,  un  peu  convexe  ,  proéminent  à  fon  fommet, 
d'une  couleur  terreufe  plus  ou  moins  foncée,  ridé , 

.Mâitebonie 


deneife.  fl  cvek  Ibr  la  Mne»f«mii  h  aMofit* 
daot  le»  ferétt  j  ten  leioîliett  de  l'a 


erreule  plus  ou  moins  toncee, 

jtanideltfM|MMe«d*aD 


197.  Agaric  des  c6ne»<  Ag^rkas  tMîgmt, 

Agaricut  gregariu.* ,  mttLoerit ,  pilto  fuixjr-  ofo  , 
ttimi  ^  fuhum'tontito  ,  demitm  plmno  ^  fmbatff ^rmi ,  fu- 
limuto  ,  tivido  t  UmtUiê  tùiifinit  t^ttièiai*  ;  pifit* 
fiMmij  haft  rmék»it$  mUuiê.  PerToea,  $yoopL. 
pag.  588. 

S.  n  pédicule  prefoue  long  d'un  pouc  =  &r 
demi ,  un  p?u  pulvérulent ,  garni  de  quel  ',iie-  lîbrts 
à  fa  bafe;  le  chapeiu  médiocrement  charnu, 
mince  ,  d'un  bruD*cniijnié  ,  d'abord  un  peu  con- 
vexe ,  puis  plane ,  larf(e  de  ni  à  neuf  lignes»  1^$é> 
reminc  llrie  à  fa  bjfc  ,  déformé  dans  fa  vit  illeue , 
trts-conipiimé  ,  pr^  lqu**  carré  ,  garni  de  la'Tie»_ 
ferrées,  etr-ites,  Idanchâtre»,  larges  d'une  ligue. 
Sa  faveur  eft  acre.  Il  croîf  vers  ta  fin  de  l'automne  , 
fur  les  c  6nes  de  fapin .  dans  lefqMls  H  péeètte  par 
fes  pedcra  radnea  fibienfts. 

298-  Agamc  da  eonneice.  Âg&fiat  ^atm- 

tus.  Fetf. 

Af,.:n:iis  jiipitatus,  pi!<o  convtxo,  arfiltaceo  (/nf' 
Cfntt);  fiipttt  grjciti,  fifiuhijo,  tx  aièo  jo'd'drfiiref' 
(tnt:  UmtUis  alH*.  ^til\  6ynopf.  pag.  588.  — * 
Wuir.  in  Jaeq.  MÎTcdl.  x.  pag.  xo).  ob.  14. 

fig-  4- 

Agaricus  clavtts.  Schccff.  Fung,  tab.  f9. 

^.  Agaricus  (  dubius  ),  piito  mtmkranacto  ,firi4ito^ 
fmbhemifphtrico ,  /ivtfcente  ,  fuèumionato  ;  lamtUiê 
Utit ,  fimmiafadiâ  ,f»rdidk  aiiùi  pifiu  fîa^fVj  fh 
Ito  cMfhft.  Petf.  I.  c. 

Ce  champignon  eft  d'une  faveur  légèrement 
amère  ,  mais  point  dangereux  ;  i!  fe  mange  dans 
plufieurs  contrées  ie  l'MIemagr.c.  r»n  en  apporte, 
an  commencement  d'avril,  plein  dts  corbeilles 
aux  marchéa,  oà  ils  vendent  Amu  le  nom  de 
gclfchwmmmi*.  Sonpédlcaleeftotmifiairefflent  long 
d'un  pouce,  égal  dans  toute  fa  longueur  ,fi(luleus, 
cylindrique ,  d'un  Manc-fale,  un  peu  jaunâtre.  Le 
cnapeau  cO  d'abord  convexe ,  puis  niane .  légère- 
menr  ftrié.  Sa  chair  eft  blanche ,  très-peu  épaîHé  i 
fa  furfiice  d'une  couleur  argileufe  r^mbmrtie  i*Iie 
limes  lâches,  blanchâtres,  élargif*.  Dans  la  va- 
riété (,  ,  le  chapeau  eft  flrié,  prefque  h^mifphéri- 
que,  livide  ,  mi^ibraneux  ,  ians  faveur  i  les  latnee 
d'un  blanc-lale  ,  ainfi  que  le  pédicule.  Il  croit  (or 
les  lieux  montueux ,  parmi  WS  dans  la  forêt 
d'Hércynte.  l  e  premier  fe  rencorttre  dansTAïun^ 
che ,  !a  Bavière  ,  aux  environs  de  Berlin. 

209.  Agaric  en  grappe.  Agaricus  raetmtfug» 
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JtmBb «au tflpit*  ratnujh.  PkT.  Di()M>r.  Meth. 
Fuig.  fÊg,  15.  ub.  ).  iig.  8 ,  &  Syoopi.  pag.  ^89. 

Cta«fti|iiUèfeerpèceaétéobrcrvéepvM.Petw 
fboD  fur  le  fdtnûum  Uemofum.  SM  pé^cate  eft 

ramcui  j  i!  reffemble  à  ure  gtappe  de  grofeiller, 
iiépouUlÉe  de  fesgraini.  Le^  rirr.eaut  font  fimples, 
latéraux,  terminés  p.ir  -ie  petite?  téces  tranfpa- 
RQtH  Ac  lugKP**  ^  chapeau  eA  terminal ,  lé§é> 
t  tooMMan  ,  preftpe  larft  4e  dem  HgMi. 


3G0.  Agaric  d'Hudfoa.  tÂguriau  Hadfomi» 

I 

^jlf»ncus  gregariia,  pî/to  convexo-aliido  fiîpittqut 

Agar'uus  (  pilofus  )  ,  ftiphatus  ,  pUco  cortvfxo  , 
4i/^0«  pilofoi  pii-t  ru^rittâipiu  loua.  Hudf.  Flor» 

«fk  cdit.  4.  pif.  6u.— Sovedb.  rniig.  oh.  1^4. 

:  Son  pédicule  gréle,  alongé,  noirâtre,  lui- 
fant }  il  devient  un  pea  roogeâtre  en  vîciUiÂant , 
d'aorès  HodM.  mA  qœ  m  poils  épars  ï  fa  bafe. 
Il  flipporce  un  dupeeu  convexe  ,  large  d'e  nviron 
trois  lignes,  blanchâtre,  hérifTé  de  quelques  pi>its 
foides ,  alongés,  noirâtres,  garni  en  deffnus  Je 
linies  bUnchltres,  alternativement  inégales,  un 
t«n  dflbntes  les  unes  des  aultet^i  pcuie  a  ihe- 
lebtei  aa  pddicile.  H  crait  ai  anfomne*  toi  U» 


}0I.  AcAHic  ftjrUfûxmc.  Âgénau  fiyMmtu. 

AgtncMS  pilto  mtmhraniicto  f  convexe  ,  cthido- 
àntrafceMt  ;  UmtUi»  Jiftinclis  ,  pianO'adfttndtmi- 
ius  {  fiipite  httfi  mtMÊ^ranuU  o'iicuIarï  impojito. 

ftt(.  SmwfU  pif.  JJO.— 9uU.Hetb.  nb.  56}.  fig. 
tLêiT%f   '  ' 


Cet^ric  eft  remar4|«alilepir  ooebalë 

brancufe  j  otbiculaire ,  un  peu  convexe  ,  large 
d'une  ligne,  ftriée  ,  pileufe  a  fes  bords ,  du  cen- 
tre Ai  laquelle  s'éîève  un  pédicule  blanc,  glabre, 
long  d'un  pouce  &  plus ,  fourenant  un  chapeau 
convexe ,  mendmmeux ,  d'un  blanc-cendré  ^  large 
de  trois  lignes ,  garni  en  deiTous  de  lames  libres  , 
oi^}|^«.pUnes,  afcendjAtcs.  11  aok  piraii  les 


uPerC 

Ag.tritus  maji.f^iiltis  ,  pilto  mtmbrunactO'flriato  , 
umlfunato  ,  livtj'cent-jSmvoi  tmmtUis  ditmù  cro€»iê  , 
Ltm  purpureo-ctjiis  ij^êie  iw^  ' 
■ëMdo.  Perf.  Synopf.  p«g.  ffr» 

Cette  etp^e  ,  félon  M.  Perfooo ,  eft.  fort  élé- 

fsiNe.  Son  pédiaUe  eft  long  d'un  â  deux  pouces , 
paii  d*^envMt>n  une  ligne ,  d'un  blanr-pâle  ;  Pwi 
chapeau  membraneux ,  iinué  ,  ftrié  ,  campanulé  . 
r  ^  .  ^    .  ^  ,|S«pH« 
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d  Ton  centre  ;  les  lames  un  peu  ^paMW.  d'un  ftm» 
de  fafran-clair  i  Wurs  bords,  d'un  pouipre-blcttitrt 
â  leurs  côtés ,  afcendames.  Il  ctoit  Uu  ke  1 
gpei ,  du»  iM  hoii< 


Àgarictts  gr^fÊriat ,  pilto  Itvi ,  campanuloto  ,  «/• 
hido,  nf€9  tm  iri/Ui  vtrhi  ^«x^'  fuiuMeinatit^ 
tubitxU,  «0«r.  BdUHttb.  ttb.  f6o.fit.  1.  — PM 
Sf  nopf.  pag.  191. 

€oa  chipeMi  wrie  iiw  te*  ceulcwti  il  «t 
blanc ,  quelquefois  ceiat  de  rofe ,  f  aunlcm  m  «th^ 

dâtre  ,  mince  ,  point  charnu,  lifTe  .  campaiMld* 
obtus,  large  de  quatre  ou  cinq  lignes,  foutenapv 
un  pédicule  long  de  deux  ou  trois  {douces ,  large 
de  deux  lignes  au  plus ,  cylindrique .  blanchâtre  » 
fiSttlenx.  Les  lames  nomMeilfet,'inéfnles ,  blin* 
ches,  étroites,  non  décurrentes  furie  pédicule. 
Il  naît  par  groupes  dam  les  bois^  fur  la  mouilefic 
lesF 


904.  AoAftic  puMcM. 

Perf. 

Agtfiem  gngêria» ,  m^fitlus ,  pibo  faèeemofo, 
cantjpwmlM» ,  icri  aut  paptltmtû,  litnrii  ruftfcrmiûiis 
vantgato  ;  lamtlUs  unci/uita-JeeumUtièMi  Jt^ypH 
aliis.  Perf.  S/nopf.  p^g.  39t. 

Agaricut  ttmaude.  Bull.  Herb.  tab.^fo.  &g-  }•  - 

Son  chapeen  eft  aiédiftcremrm  chtma ,  atnipi» 

nulé, panaché  par  des  raieî  jaunss  Se  blanche  , 
large  d'environ  ui  demi  pome,  trè$-fouve»t  niura 
â  fon  centre  d'uie  éminence  conique,  fouteau 

Ïiar  un  pédicule  très-gréle,  BfluUux,  blanchâtre, 
ong  de  trots  p^ces  &  plus.  Les  lam«s  fnntUw* 
ches ,  inégales ,  munies  dans  leur  milieu  d'un  cr»* 
chet  trés'marquè,  &  fe  prolongeant  (iir  le 
«nie.  11  crok  f«t  flMapeë»  fur  les  gasoM 
moaiTes. 

}Of .  Agaric  rofe.  Agaricia  nfeiu,  ftst 

Amifitut  gngarius  ,  farvut ,  nfttu  ,  /î/«e  m«- 
panaUto  ,  paptliM  ;  Umdtît  Miëu  /  ftipiu  J&r 
formi  ,  fiMefimtê,  Pw.  SyMpf*  ptf.-  39f .  tÂ.  $• 
fit-  }• 

Agariau  fijlulofus.  BolL  ftnb.  tib.  fli.  fig.  P. 

Il  eft  remarquable  par  h  coalew  refil .  quelque» 

fois  grife  ,  de  fon  chapeau  caaipuiulé ,  hémifpné* 
rique  ,  puis  convexe ,  proéminent  à  (on  centre  , 
large  d'un  demi  pouce ,  peu  chunii,  fupponé 
par  un  pédicule  long  de  deux  pouces  ,  grêle  , 
bUMcUire»  fflluieux.  Les  laoïes  font  pt.u  a<iSé* 
rehWttltC  te  pédicule,  blanchâtres,  tnég&les.  H 
cr«fc<itflR>fei»dMiflllgefbùUe»aMiTet»  deai 
les  Me. 
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J^rîtmi  grtgsrimt ,  minutât ,  piUc  fiècarnrfo  , 
faf'îuato  y  MknAtio  au  rukefcente  ;  lamtl/is  a/fis  , 
Uciufctdis ;  fHpitt  friiio,  Bull.  Hetb.  tat».  jé>9  ,  fig. 
I ,  ar  lab.  148.  —  Ptrf.  Sfnopf.  Mg.  jçx.  —  Linn. 


£pec.  Ptanr.  paf.  1&14.  —  VaW.  Mb.  II.  %§.  l$, 
ao.  (  y«y€i  ÀMAmn,  a*.  44.  ) 

307.  AoARic  te  pim. 

Perf. 

Agaricms  grtgarius  ,  Ç  bfufcUaUru  ,  rubtrfpiUo 

utiuo ,  ktijiuo.  Peif.  Synopf.  pag.  ^9j. 
Jl/Hiiau  €memm$,  Svntb,  Ea^  Fung.  cibi. 

Son  pédicuîc  (A  long  de  deux  pouces  &  plus  . 
épais  o'aM  ligne ,  pitW|  hétitté  6c  proloogé  en 
^œi  ftbtfe.  nfmpfuimm  rhapeaa  cmfWMlé, 
çtomhéTant  i  fon  ccmre  ,  prerqiie  Kfle,  méAo» 
crement  clkJcnu  .  bt^e  de  trots  à  quatre  Itgiics  ) 
ks  fauac»  difljoâes.  Il  criât  en  groupes ,  far  les 
BaM«  plwfanicaUiQnMiKUNr  kicéM»àn 
.Sicoulnr  tA  


)0S.   AOARIC  i 


Àfatitua  mtf 


Agancus  miniaiu  ,  fjfcUu!arh  ,  candldut ,  pUto 
mtiairanacto ,  ktmifph*.rtco  ;  lamtUU  dteurmuibiu  , 
fnUifamtikut ,  plmintis  initg'is  ;  fUpit*  dlÊnàm  pw 
Âe/iémte.  PetC  icon.  &r  Defc.  Fwf.  g«§k  J^Ôb. 
If'Bg.  f.»Synopr.  pjg.  J94. 

Cet  agaric  efl  blanc,  fort  petit.  Son  pédicule 
eft  fîftulcux  ,  pubet'cent ,  loog  d'un  pouce  &i  piu»{ 
fon  chapeau  large  d'une  i  deux  Iiçn«s  ,  tnembia- 
pevt ,  rabèirf  convexe ,  purs  plane  {  les  lames 
éécarremes,  un  pea  diftuiia»  U  plupttc  torièrei, 
4miites .  arq^iéet.  Il  eft  fai*  flt  cnir  diM  Im  len 


^09.  AGime  Manc  «la  Ide.  ilfarftw  /«ter. 
Perf. 

Agarictu  touu  albut ,  piltv  tampanuLita  ,  pitM/o  , 
Jr»M»  ;  lamtUit  éfinUÏM  ,  mdftM^tuiinÊ  f  J^l^ 
tÊÊfit^h ,  k«fi  hirfuo.  Perf.  Syrnopf.  pag.  {94. 

jlganctts  trichopus.  S<Opol.  Carn.  1.  pag. 

f.  Agaricus  (  pithyuï  ),  tolus  aliiu ,  mlnutus  , 
filto  eampanuUto  t  obiufo  ,Jiriaio  ,  fgpiUato  i  fit- 

aam,  itffiféùs  ém^fiéUrpim  «teaMwPiif. 

S»  eoitfear  eft  partout  d'un  bUnc  <ie  hit  1  fon 

pédicule  grêle  ,  alongé ,  hérifTé  de  poiU  i  Ci  b.ife  ; 
100  chapeau  campanulé,  obtus,  flric  ,  large  d'en- 
yfron  deux  ou  trois  lignes  ;  fes  lames  liiftinitts  Se 
afctwfanf**-  Dans  la  variété  /.le  chapeau  eft 
;  à  te  cmM*  n  cnfe  {ami  iai  bob  de 
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)  10.  ACARtC  «OMMU»  AgÊtitm  VaifÊiU»  Peil 

Aguitui  çtgêriiu  ^  etaftrtitj ,  parvus ,  pi/tt  pm- 
pHUw't  étmmm  fiAmiimlkato ,  faàvifcofo ,  ci»en»  f 

iémt/tù  é/Hais  ,  i.n:;rmt:i  ;  fttpilt  Vtfcojo  ,  crajptj^ 

cuU.  Perfoc  n,  Difp.  Kung.  pag.  M  «  ^  âyaopf.  ptf. 

m» 

Son  piidicule  efî  un  peu  épais  .  vifqucux  ,  ad- 
hérent torçement  par  fe»  p'^ils  aux  tvuilies  des 
piis  I  fon  cfciftau  teiiiwf ,  fragile .  lirge  de  deux 
•u  trois  tignei,  un  peu  vifciMz^de  coule* 
cendrée  ^  é' abord  een^'Uve,  ^TtNvbéfMit ,  puH  UR 
prB  concave  ;  (es  limes  blanthiî.-cs  ,  en  crrchef. 
îi  croit  pendant  ks  aarontnes  ^<luvieut  dans  le* 
beii  de  pb»  ,  un  gmupu  Allés. 

tii.  AttARic  te  teicMkterjaw 

Bul!. 

AgaritMt  pufilius,  flip'mutu  ,  f&hmH  pHto  1 
pmuUio ,  fujcefi  tiiu ,  Jin^io  ;  &tmêÊBÊ  ëMiéis,fi3>- 

519.  fig.  t. 

Agaricus  conicoU,  Perfoon  ,  SfOopC  pag;  J94. 
A*  agarteuM  pufibutVkÊku  WeUlfU.  Fbog.  paf. 

aoo«iab.  M.^ 

f 

Son  pédicule  eft  long  d'un  pouce  8e  demi  ^ 
blanc  ,  cylindrique  «  filtuleux  ,  tomeiueux  â  ûi 
bafe,  foutcnant  un  chapeae  héanl(|M|i<|4i«UU 
ceawanulé,  d'abondi Jf^-I^  MiUlte ,  puis  un  peu 
eeniqae,  roux  ftffirwlorleivoras.  bige  de  treie 
lignes  au  plus,  garni  de  feuillets blanchâti es,  un 

Eu  décurtens,  inégaux  en tr'eux.  U  croit  enue 
I  iteMteteete.teiibMte^M^  i 

llf.  AoaillC pygtné.  Agsricui pygmtm.^ài,  / 
Jtgariau  piho  primhm  cwîvtuo^  dtmptuKO^ 


lÊUrgïnt  firiai»  i  Uminit  n^j  Éipitt  itnmi  ,  té 
ëAot  iaJîpUi*  kirfkta.  BuOiâidi«  Herb.  ub.  fit] 

Son  pédicnle  eft  grêle,  fiflukirr  ,  cylin Jn<iii;  , 
béfiffé  de  poils  à  fa  bafe,  gUbre  Se  blanitîâtré 
tel  le  reite  de  fon  étendue  ,  ieng  d'environ  urt 
pouc  e  8c  detni ,  fourenent  un  chapete  d'abord 
convexe,  puis  plane,  peu  charnu*  de  cocrtetir  fouA 
reâtre,ftrié  fur  (es  bor  ls ,  garni  de  lames  libres, 
inégale».  rouAtitret^aigtés  du  c6cé  du  pédkâiAu 
IlcMk.lbrleflboiti 


$.  VT.  COPUIUQS.  fmt,  Ttbu  4t  coife  i  piikiÊÊa 

ordlnartmtnt  muni  d" um  anneau  ;  lumet  qui  ft  ré^ 
foivtiu  «n  wu  tau  noire  ^  chapeau  mtmiraïuax  if 
fiitm»'fHÊttifktiÊiifei  ttânm  é  iàUiéL  • 

5 1  }■  AuAKitf  Mflene.  Agtimt  9pteiv..Mk 

AfÊficut grtgarius  tpi^(o  ion uo ,  fqaamofo^  atbido^ 


Diaitizi 
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eum^iê,  frim^  Mdo-putirarafantihus  ;  fiipiu  lûit' 
^fiii0,mÊmit»  meii/i.  Biûl.  Herb.  tab.  16. 


.  Agmciu  «MMMi.  Perf.  SynopT.  pa^  — 
<Bder.  Flor.  dan.  tiK  814.  —  Schud.  Icon.  tab. 
io,  iVtfti  Amanite  «  n*.  f  ).  ) 

^14.  Agaric  ftni  éphteèM.  iiSr«nK>«4»Aciif- 

mult*.  Bull. 

Âgaricui  pi/eo  cmùt»,  tHiJo  ^  çeiuro  ûitvtftentt , 

àkfitMm  iiiàt  mtmdmtà  mumh  mm  §m ,  nunc 
mOUL  Mué,  Hcib.  nb.  $9x.  ip  1.  ^  Bafi 
gUkm,  fig.  A«  F«  D.  G.  —Bûfi  hirfuta.  fig.  B.  C. 

Cette  efpère  teffisnible ,  par  fa  grandeur,  à 
l'agaric  éphémère,  8r  par  là  forme  à  T'agaric  maf- 
fette.  Son  pé>iicult:  eft  long  de  deux  ou  trois  pou- 
ces ,  traverfé  dans  toute  Ta  longueur  par  un  filet 
velu  ;  il  eQ  blanc  .  Bftuleux  ,  cylindrique,  renflé 
â  il  jMfe  CD  luw  bulbç  épailfe  »  glabre  ou  hérifle. 
Son  chapcan  cft  d'abord  ovoîîe ,  puis  conique  , 

Suis  plane  avec  les  bords  déchires  ,  bhnchâtre  , 
lié  fur  les  bords ,  jaunâtre  au  centre  ,  garni  de 
lames  libres  ^  étroites ,  recouvertes ,  dans  lent  jeu- 
aeft«  par  uaeinembnoo  (|ua  iibrœe  autour  du  pé> 
jt^eàe  un  anneau  fi»  on  oiobilo  \  eUaa.fe  réiol- 
vent  t  dans  leur  vieilitio»  «H  ttue  e»  ooiie.  Il 

f  A>ic  fur  le  fumier. 

315.  Agaric  p^fTé.  Agarieiu plieatus.  Perf. 

.Agaricus  ctfpitofut^  pilto  campanulato  ,  plicato  , 
fifeefeeiut-  eintito^  ^iu fyiumidofo,  margint  dtmum 
nvdato j  iamis  toaftrtu  y  Uiis  ,  primé  purpuraf- 
€«Ut-Afeit ,  priùnatis.  Perf.  Synopf.  pag.  5^6.  — 
Difpoff  Fuiig.  pag.  ji,  8f  Comm.  pag.  17.  — 
Ligmf.  Scot.  2.  pag-  1013.  —  Curtii  j  Lood.  ub. 
toi.  —  JITm  Im.  m. 

•  Son  chapeau  eft  d'un  hrun-cendré  ,  campmulé, 
pliffé,  couvert  à  Ton  fommet  d'ecailles  brunes , 
'  -couchées  i  il  fe  rabat  8r  fe  dilTout  en  eau  à  fa  cir- 
conférence. Les  lamea.font  nombreufes,  adbé- 
rente»  entr'elles,  parfeiMte  d*me  poulGère  blan- 
icihâire,  très-rapf-roihées  ,  d'abord  d'un  rouge- 
brun  ,  puis  noires }  le  pédicule ,  coupé  tranfverfa- 
kment ,  offire  des  couches  circulaires.  Il  croîc  par 

Agjricus  pilto  tampanuiato ,  nififctnu  ffuitomtH' 
tbfo  j  iamellîs  Lttu-nigrt/itniiius ; Jlifiuillié9,tv\ï. 
Merb.  tib.  194.  &  tab.  fif.  fig.  }.  ' 

'  ^garicus  vdëtiiuu.  Vttf.  Synopf.  pag. 

Son  pëdicnle  eft  tong  de  quatre  I  cfoq  pooeet , 

épais  d'environ  cinq  lignes  ,  cy'indrrque ,  fiflu- 
Jeui.  un  peu  cotonneux  ,  d'un  blanc-tjunâtre }  il 

^  «Il     -     *  I M     I  ■       ^      A0-#  li^^^BB  ^Nlis 
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csmpanulé,  puis  relevd  i  ft«  bords  «n  delTus, 
t  large  de  trots  ^  cinq  poocea  *  fec  à  A  fapuficw, 
'  d'un  fauve-clair  ou  foncé  ,  garni  de  lamea  jm. 

nltres,  inégales  ^  légéremt-nt  décurrentes  fur  la 
pédicule,  parfemées  de  petites  taches  noirâtres, 
couvertes,  dans  leur  jeunefTog  d'an léfeau  filamei^ 
teux  «  très  fin,  qui  fe  détrukcntiéreineQt  :oii  W 
tinguede  petites  gouttes  d'âne  eaant^Hkie  litf  la 
bord  des  lamts.  II  croît  fo'itaire  dans  les  Mb» te 
la  terre,  dans  le  courint  de  l'automne. 

jt7.  Agaric  pie.  Agaricus  picaeius,  Buîl. 

Agaricut  pilto  campanulato  y  unuiffimo  ,  alhiie^ 
in  fquammi  ItUt ,  fparikt  itmhn  rmpto  ;  UmtlBlt 
dtnadatU  ,  eôHfinù  .  aonMaif  /  im^fùm^ 
bidkojo ,  iui^.  Bolf.  ïfetb.  tab.  so».  »  PoiîbiNr; 
Synopf.  pag.  397.  —  Sowirb.  Fung.  tab.  170. 

Cet  agaric ,  très-fugace  ,  efi  pourvu  d'un  pédi* 
cule  cylindrique  .  blanc ,  fifhileux  ,  long  de  hiùt 
à  neut  pouces,  épais  d'un  demi- pouce ,  rer.flîen 
tubercule  à  fa  bafe,  foutenant  un  chapeau  ptef- 
qu'ovale,  puis  coniqae»  puiani  peu  plane ,  lad- 
nié  i  fes  borda,  vecouMrtdTNMpoUicok  bianda 
qui  &  fend  en  rravert ,  8r  hifle  appeicerdr  dei 
lames  brunes,  inégales,  très-nombreufes  ,  adhé- 
rentes entr'elles  par  le  dos ,  fëparées  du  pédiculet 
parfemées  de  plaques  blanches ,  fe  fondant  en  une 
eau  notritre.  Il  croit  fur  les  plantes  en  puné^ 
tKn. 

318.  Agaric  voilé.  Agaricus  obuaus,  Perf. 

Agaricus  pilto  ûliido  ,  tomtiuofr  ,  evaatfunu  ; 
lameilis  dtnudjiîs,  primé  rtàfii gfiifiltk^tumtkm» 

Petf.  Synopf.  pag.  397. 

Son  chapeau  eft  d'abord  blanc,  tomfnteui, 
enfuite  ftrié  ,  déchiré,  parfemé  d'une  pruilliere 
rougeàtre,  foutenu  par  un  pédicule  fiftulcux, cou- 
vert d'un  voile  blanc  qui  perfide  en  anneao.  iJl 
lames  font  nombreufes.  entières  i  elles  deviennent 
noirâtres  &  fe  détruifent  aflee  proniptement,  ainfi 
que  les  autres  parties  de  la  plante.  £Hu  ' — *' 
Angleterre ,  fur  le  fumier. 


319.  AGAMciftoft  cacim.  J^faraotf  < 
rkt^ia.  Mich. 

Âgviott  ptiêo  umpmÊtaf,  grifi»  i  Jtipiu  tmAf 
culo  ;  radiée  lorteiffimâ .  fufifimL  Milcb.  NoV.  fÛ» 
pag.  tSp.tab.  183-  fig.  i. 

Cette  efpbce  d  trèa«tMMrquable  par  une  ra* 

cine  ou  pivot  filiforme  ,  long  de  fix  pouces,  d'od 
s'élève  un  pédicule  court .  long  de  deux  poucet 
&  demi ,  épais  de  trois  lignes  ,  foutenant  un  cha- 
peau cainpanulé ,  d'un  gria-ceodré.  écailleux  dapa 
la  jeunefle.  Il  croît  ven  b  fin  de  ranmmM*  te 
du  fumier  de  poule. 

*  •  ^ 

lia  ilbAUCCMMlitf;i(pariMr<ia<r«iu.  Bull. 
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Àgarieui  piieo  eonico  ^  f.,!;j:o  ,  fuiiomentofo  , 
etnt'to^  apice  Itvi  ,  iivido,  murgint  dcmu'n  lacerato, 
infitxo  ;  Umellis  iintaribiu  ,  punHaiii  ,  ju^f.cxuofis  ; 

fiipiit  loMgo ,  Hjuio  ^fuifêiuuffo.  BalL  Herb.  tab.  88. 

SchorfT.  Fung.  tab.  loo.  —  <K<ler.  Flot.  dan. 
lab.  1198.  —  Lam.  Dift.  var.  fi.  —  Ptrf.  Syaopf. 
^98.  var.  «.  —  Michel ,  Gen.  tab.  8c.  fig.  j. 

Toute?  les  parties  de  ce  champignon  font  d'un 
gris-cendré.  Son  pë<licule  eft  lone  de  ftft  i  huit 
pouces  &  plus.  Milieux,  cvUndrî^iie,  on  peu 
oesuetR,  coovm  d'one  poirinète  tenace  Sr  de  pe- 
tites în^galitéî.  Son  fh.iprau  .  large  df  f  inq  pou- 
ces, peluché  à  fa  furface,  offre  d'abord  la  forme 
d'un  cylindre,  puis  il  fe  relève  i  Tes  bords,  qui  Te 
fendent ,  fe  tecoq  lillenc  en  deffnt  &  le  foôdeot  en 
caa.  Les  lames  font  nombreofes,  tn<^de*,féparées 
du  pédicule ,  linéaires  j  ponâuées ,  un  peu  flexueu- 
fes  ;  elles  fe  noircifftni  rapidement.  11  croit  en  été, 
dao»  les  bob ,  In  pids  •  nur  ks  boatés  de  tnche. 

fil.  Agaaic  dnpd.  À/via»  ttmuuafiu.  Bail. 

Afontus  pilto  ob/ongo,  iniiio  pynuÊÛdéB  ^ 
ftffiek  camféaifrraù  ^  UtimWi  Umdtit  Mumtnfii  ^ 
amlKr,  ptiB£Sf  «Mrfrw  Miiiijiipiu  rnudo ,  krvî , 

?Rndrico ,  tomentofo ,  ufinque  attenuato.  Bolton. 
ong.  pag.  i{6.  ub.  156.  —  Bull.  Herb.  tab.  138. 

•  Jl§mim  (ia0M»«  Ver.  |.  Pkrf.  Syaopf.  pag.  399. 

#.  f  ^vifu  (palIatM),  p^uaatt  pin  eémpa- 

iido.  Boit.  Fung.  pag.  zo.  ub.  10. 

Cet  agaric eA  très-fugace,  8e  fe  réfout  promp- 
tement  en  une  ea«  noirâtre.  Son  pédicule  cil  bian- 
châtre,  fiAuleux,  un  peu  tomenteuz ,  long  de  deux 
â  troft  pooees,  létreci  à  fes  deux  extrémités  (  il 
fuppoTte  un  chapeau  d'abord  cylindrique ,  puis  un 
ptu  conique  ,  large  d'un  pouce  &  demi ,  couvert 
d'une  pellicule  peluchée,  cotonneufe  qui  dirp.i- 
roît,  &  met  à  nu  des  lames  blanches,  étroites,  iné- 
gales ,  appltquéndent  par  deux  l'une  contre  l'au- 
Wà*  Il cnà  mMMMM •  furk  tene. dans  lesiar- 
<U»  âr  les  bob;  ta  «ariné  #  for  las  Amien,  dans 
les  prés.  Cette  dernière  •  M  clMipOMaCMipaMlé, 
fien  pédicule  ventru. 

5U.  A«ARic  à  pied  loofi  ^/uimt  ptiSUa. 

Agaricus  piieo  campanulato  ,  fiffo  ,  ftriHo  (  non 
nvoluio  )  ;  UmeUU  t9l»ftm4  ,  nigris  ;  ftipiu  longif- 

fmot  prillofo ,  aléa.  mf.  Synopf.  pag.  J99. 

Son  pédicule  efl  long  de  fept  à  hait  pouces, 
épais  de  trois  lignes,  blanc  1  cylindrioue,  unpeti 
courbé  ;  fon  chapeau  campanulé ,  puis  fendu ,  mais 
point  relevé ,  haut  de  deux  pouces,  un  peu  pulvé- 
rulent i  fa  fuperficie,  rouHeâtre  âr  obtus  à  foo 
centre  ,  cendré  vers  fes  bords  ;  les  lamet  nokm» 
■ombreofès.  il  croit  fur  le  tronc  des  atbfM.' 
B9tMiqtu,  SuppUmtnt»  jeiiw  /. 
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Perf. 

Àgaricus  piieo  campanulato ,  fqiMmulofo-fariaauo 
fispiu^ue  lomentofo  ,  niveit  {  lamttGê  iHUgrÙ ,  Hrf». 

ntxis,  Perf.  Synopf.  pag.  400. 

Son  chapeau  eft  campanulé ,  parfend  d'écaillet 
tàrineofes ,  large  d'un  pouce ,  tevétu  d'tui  duvet 

d'un  blanc  de  neige.  ainC  que  le  pédicule,  qui  eft 
gtéle ,  aminci .  long  de  trois  pouces,  épais  de  deu|: 
lignes.  11  croit  dans  bs  feîdO  hwildet,  fUC  bt 
crottios  de  cheval* 

414.  AoARiC  à  coctt.  Jgaritmt  êimmmâriat, 

Bull. 

Agaricus  grtgjrius  ,  pile»  el  Itîlïe  ghbulofo  , 
dtinde  campuniformi ,  €h.;g.:ro  ,  luttfcentt  ,  macuiis 
fubnigfis  ,  prtfertïm  in  dtjco  ,  noiaco  {  ftipitt  albo  ^ 
nudo  ,  cylindrico.  Bull.  Herb.  tab.  164.  »  VaiU. 
Bot.  Parif.  ub.  u.  lig.  10.  11. 

L'enti  noirembfMlb  bfdfoocbfobftaoeedo 
ce  chatn, '^^  lofi  a  Ibm iBdNard  I  faire  de  l*eiictv' 

pour  le  lavis.  Son  péibobfft  glabre,  fiduleux, 
long  de  fix  à  fept  pouces, 00, blanc, cylindrique, ■ 
ib  11  tenant  un  chapeau  large  de  tsmh  pouces  &  plusi 
i  peine  charnu ,  d  abord  etoboleui .  pots  cane 
panute ,  un  peu  alon gé ,  j  aonitre ,  finné  è  ws  bords  , 
miiri  vers  u  n  fom;ii;;t  de  pe-itcs  plaques  roulTes, 
Itiié  à  fa  circonférence,  numide  i  lafuperficie, 
g.\rni  de  hmes  inégales,  d'abord  blinches,  puis 
d'un  noir-biftré,  repliées  fur  ellts  mènes,  poinc 
adhérentes  au  pédicule ,  un  peu  pubefcent>^  s  â  leuri 
bords ,  vues  à  la  loupe.  Il  Croît  dans  les  lieux  hu- 
mides, en  automne,  par  groupes  très-étendus, 
fouvenc  paraot  de  b  mémo  fooche.  » 

AcAftic  micacé.  AfÊikm  mitanm,  ML 

Agjricut  câfpîtofîu  f  pUeo  eamffënulato ,  fukato  ^ 
firrupnto  j  ûmtUit  mteatibu,  pnmà  roftii ,  ^i** 
cineaiê ,  tmukm  nigrvfimtihu  ;  /Kpiu  luido,  itmi,- 
Bull.  Herb.  tab.  5ff. 

Agaricus  ferrugintus,  P^rf.  Synopf.  pag.  40. 

Agvicus  tignorum.  Sthocff.  Fung.  tab.  66,} 

La  furEace  du  chapeau  &  celle  des  feuillets  fooc 
paribméee ,  dans  ce  champignoti ,  de  petites  poin** 

tes  brillantes,  fenlïbles  à  h  loupc-.S  j?i  piMic  ile  eft 
nu,  ItAnleux ,  cylindrique,  blanc,  de  quatre  à 
cinq  poucts  de  long  ,  loutenant  un  ch.ipeau  à 
pei;;e  charnu ,  d'abord  convexe ,  puis  campanulé.^ 
alonf;é ,  puis  phne ,  protubérant  i  f<m  centre ,  qui' 
efi  fauve  fie  peluché Haârqué  à  tèabords  de  ftnea 
très-rferrées ,  garni  de  Ijuies  libres ,  inégales-,  très* 
nombreufis,  formées  pir  les  diip'.icaturci  d'une 
feule  8e  même  membrane  ,  en  f  Jtte  que  chacune 
d'elles  paroic  compoiëe  de  deux  lames  ;  elle  fe  ré- 
.  dkir  ««  «M  em  atk»\mam  do  VeDocli 
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d tns  les  bois ,  lai  ^  8e  In  jaidiM,  mb  tfK^ntM 

fois  par  an. 

326.  Agaric  hnt  éteignoir.  JgarMu  fftad»- 
mmOcrim.  DecaïuL 

^  Agarieus  ^extinftarius  )  ,  ftifite  nudo  ,  fubiy 
Ëmdrieo  ,  Im^pÊ^atlo  ,  iafi  tumidiufcuto  ;  pi/eo  cam- 
pamulatfit  margine  intqiuili ,  furjàm  fquamulofo  ,  pat- 
liJo  ,  iplce  fujccfceme,  margifit  dtmum  lacera,  incijO. 
Bull.  Herb.  lab.  4J7.  fig.  i.  (A'<w  i'trf.  BoU.  & 
Xim.  )  —  DKtnd.  Ftor.  tmtç.  voL  t.  pag. 

y^gjriiut  fim^fbma,  Var.  y.  Perfoon  «  Sjrnopr. 

pag.  401. 

Snn  pé.licuîe  eft  nu  ,  fiftiileux ,  ghbre ,  cylindri- 
que ,  blanc ,  long  de  c irq  j  fix  pouces ,  continu  avec 
le  ctupeau ,  un  peu  épaiOî  à  fa  bafe ,  prolooié  en 
une  racine  courte,  foutenanc  un  chapeaa  d'aboid 
OrlindruDie,  puis  ovale,  puis  conique  «  un  pcfu 
Manchon  jaunâtre  à  fon  fommet ,  obtus ,  long 
d'environ  deux  pouces,  flrié  vers  fis  botds ,  puis 
frangé ,  finué  »  parfemé ,  dans  (on  milieu ,  des  de- 
bris  de  U  pellicule  en  forme  de  petites  plaques , 

{arni  de  lames  adhérentes  par  leur  dos,  inégales , 
lanchâtrec«  puis  noires.  La  pluplart  périlTent  après 
la  chute  de  la  peau  :  il  n'en  refte  que  les  plus  gran 
des ,  fou»  lî  forme  de  huit  à  dix  tarons  partant 
du  pèJiculj.  II  croît  foUtaira,  diwlecowaatde 
l.été.  Au  le  fuflùer.  •  • 

Perf. 

Agorhut  eâfpitoptt,  pllto  eampanulato ,  faUato , 
ft'riif,\nto  ,  Umc'.hi  nhtnilhus  ,  ^rimb  loftit  ,  dàn 
eintieis ,  tandtm  nigrtfttmibia.  Perf  Difpof.  Meth. 
Fung.  pag.  6i ,  8t  Synopf.  peg.  40a 

^Itmiau  i^aonm,  Schoetf.  Fong.  é6, 

f.  Àgancttt  (  hortenfi*  )  ..g^e^a'ius  aut  ctffiiofus , 
pilco  fuipUcato  ,  fiexuofo ,  ockrjîco  ,  lamillit  «nguf- 
tit ,  primo  fuicâfiu  ,  dein  n'tgrcfccntihus  ;  filpi$g gf^ 
iro ,  ptimà  mediocri ,  craffi^fculo.  Perf.  1.  c. 

^garitus  truncorum.  Schocff.  Fung.  tab.  4. 

^  Son  chapeau  eftcampanulé,  carnelë ,  fttié,  d'un 
brun- ferrugineux  ,  fouvent  pirTcmé  à  les  bonis  de 
■nia. flocons  farineux  ,  foutenu  par  wnpédiciiie 
MMSV  long  de  ejuatre  pouces ,  épait,  iftnlen.  Les 
MnKSronc  dtroites,  inhales ,  luifanres ,  d'abonl  un 
pen-fettgeitres,  pais  cendrées ,  puis  noires;  elles 
font ,  dans  h  variété  ;  ,  df  cnsleur  t  thracée  ,  ainfi 
que  le  chapeau  ;  les  lame*  linéaires ,  entières ,  noires 
à  l'une  de  leurs  fiu:es,  ecbraoées  i  l'autre.  Il  croît 
enaotonne,  fiirfetronfr^des  airbres,  «Ums  les  fo- 
rées, U'vniécéilMièciMKie  dam  les  jardins,  Oir 
la  terre  &  les  bois  pourrisj  apiè*  1m  pfariei  de 
l'été.  ,         •  - 
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"Àgartcus  fotittrius  amt  fuicifpitofuj ,  pHto  cdm* 
ptuuîiiuo  ,  ol'tufo  ,  txpaUcjctnu  ,  luguluft  ;  LmeiSt 
JUiadfeendtntibuS ,  iatinfiuiu ,  purpurafceatt  cintrciti 
/lipiu  nudiffcrif  cytindrit»,  ^Ofàm  fyumulsf; 
Perf.  Sjrnopr.  pag. 

Sun  pédicule  tft  cylindrique  ^  fîOuleux ,  longdtf 
deux  ou  trois  pouces ,  épais  d'une  ligne  ùk  ptus}  Ton 
chapeau  campaoulé,  obtus,  un  peu  firme,  pile, 
i  cannelures  lacuneufes  à  fa  furface  j  les  lames 
prefqu'afcendantes ,  d'un  pourpre-cendré  «  un  pce 
dbrfies.  U  croit  fur  le  tronc  des  arbres. 

xi^.  Agaric  coconneiix.  AgarUiu gLff^fimu^ 
BuU. 

Àgaricus  ttfpîtofas,  p'tlto  lato ,  fubpiicato  ,  eam- 
paniUato  ,  oekracto  ;  lamellis  dift'tn3is  ,  /iiem;fi- 
prie  eavo  y  vil/o/o  ,  dfor-um  incraJfa:o.  Bull.  (Mk 

tab.  416.  fig.  1.  —  Perf.  Synopf.  pag.  401. 

Cet  agaric  eft  fugace  «  &  ne  dure  au  plus  que  cin^ 
à  (ix  jourf  )  H  eft  muni  d'un  chapeau  campanule , 
puis  plan: ,  tomtnteux ,  enfuite  glabre ,  blanc  dan» 
fa  l'eunefle ,  enfuite  jaune-pâle ,  roux  à  fou  centre, 
enfin  d'un  gris-cendré  ,  iT.arqué  ,  i  mefure  qu'il 
vieillie ,  rie  ilriés  divergentes  à  fes  bords,  large 
de  deux  pouces .  pett  immu ,  foutenu  par  un  pé- 
dicule long  àî  deux  pouces,  blanch  â  re ,  fiftuleox, 
cylindrtqu(> .  couvert  à  fa  bafe ,  ou  quelquefois 
dans  toute  la  longueur ,  d'un  duvec  blanc  ,  coton- 
lieux  ,  fugace.  Les  lames  font  libres,  inégales 
enir'e  les  «  d'abord  blanches ,  puis  noirâtres, 
fe  rédttif«ni.  wnfi  que  le  chapeau ,  en  une  liqueur 
noii*,  fur  h  tcrie «  à  la  fin  du  priatens, 

damlesboîc 

}  }0.  AoAJUC  â  pied  aloogé.  Afariau  aucnpub 

Perf. 

Agariau  pileo  hemifpktrico  ,  molii ,  aiiido  fth  . 
/efitHUgiamellii  grfus ,  margint  ûlbidifUKtfpfiÊt 
longo,  annula  fugaci.  Perf.  Synopf.  pag.  402. 

Son  pédicule  eH  fiAuleux ,  long  de  trois  ou  qn** 
tre  pouces ,  épais  d'un*  li^ne ,  ne  même  couleur 
que  le  chapeau  :  celui-ci  elî  hémifph.'rique,  con- 
vexe, puis  plane, mou, d'un  blanc-pâle,  tres-giabre 
à  fon  difqtie  ;  le»  hmés adhérentes,  horizontalrs, 
d'abot<i  grifes ,  un  pM  iiicnpaies  »  plu  btanchts 
I  leurs  bords ,  ponoMCS  de  noir  t  le  pédicule  tmat 
d'unannetH  fugace.  Il  croie  Mitéiiie  fiir  la  rené. 

ni-  Agaric  drm  finv»^air.  Jlgarku  «im^ 

linui.  Perf. 

Agancut  fragUis  ,  pilto  vifcido ,  diluù  vittUiao 
UmtU'ii  dijlinàfs  ,  argillactis  ;  flipite  fiftulofi^fii/i»* 
naceo ,  pulvtrulento  ,  nudo.  Perf.  Synopf.  pag.  4OI. 

Son  pédicule  eft  long  de  deux  pouces  &  demi, 
épais  de  deux  ligiMii  m,'ftlnle«]r,  o6utert  d'en» 
poufièm  fasineufe  ^  foaiawK  vd  chipcn  tU" 
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yfyt»  d'un  finve-clair ,  Turroiir  J  fon  Tommet , 
liné,  eimpi'iulé  ,  obtus  ,  garni  de  Urnes  libre», 
d'ut)  jaun  -terreux  ,  fljfau-  s,  afcendante»  ,  un  peu 
liiH^  à  leurs  c6ca.  il  «oit  pv  fmapes  bu  le 


911 


331.  Agaric  en  forme  de  dé.  Aganeus  digitaJi 


Jifonciu  pilto  ah  initio  9voUto ,  dtindt  digitati- 
f^rmii  ctntn  ruftfctnu  ,  mafgint  ftnu  nigru  notato; 
fiipiu  ttnui .  Hudo,Jbië9.  Bltt.  IM».  «Éb.  !»•  9f 

tab.  jiy.  fig.  I. 

Agarkus  difftminatut.  Var.  >.  Pecfoon^  âyQopf. 
raf  40J.  ( rtyti  Amamiti ,  4».) 

353.  AOAKW  éUÊiaàoi.  Agûrieiu  difendâaau. 

^  «OMg^ .  parvat,  flÊgax  ,  piteo  ftmi- 

tffêtitUm-pluato  ,  primhm  /Moekraceo ,  dcin  gri- 

fit  g  Umtl/Ù  djJiinSij ,  ftmi-jjrtrxit  ,  ^/i.j'j  /■^f-'f- 

taiAms  i  ^ipite  utplurimùm  iacurvo.  Perf.  Conun. 
pag.  S;  .  &c  SjrnepC  pag.  493.  — >  SchflHr.  Ftaig. 
lab.  foS.Jamùr. 

Ce  dHMqipiOB  paraît  n'être  qu'une  variété  du 
yrécédcBH  ndl  petit,  fugice.  Son  pédicule  eft 
orAinaucinert  recourbé}  il  foutient  un  cl.apeau 
à  detr.i  o»»le ,  plifTé  ,  Itrié  ,  d'abord  légèrement 
ochracë ,  puis  gttAtre  ,  garni  en  deffout  de  lames 
d-.aindss,  à  demi  adhérentes  ,  d'un  blanc  rem- 
bruni.  U  cnk  Tinr  h  tronc  én  libres,  en  été  & 

Agaricui  pilto  campanu/ato ,  oôtujb  ,  unduUto  , 
fidcaio  ,  futigineo  ;  fquamulis  farfuractis  ;  tamtHis 
t»^rtit,Uti*fiiâtp  primé  ctfio-rukris,  étin  hrun- 
mris,  lûgfiMmàlm»»  Hd.  Synopf.  pag.  40 —  Boit. 
Fpg.  f»§.  té,  nb.  té. 

•  Son  pédicule  eft  long  de  trois  poures ,  épjis  de 
trots  à  quacrc  lignes,  blanc  ,  Tubuié .  ûftuleox ,  fou- 
tenant  un  chapeau  campanulé ,  puitptaw,  obtus , 
oadiili.  caniieié ,  couleur  de  biftre ,  couTert  d'é- 
caiD<s  nrineufes { les  lames  nombreufes ,  linéaires , 
d'abord  d'un  rou^c-bieuâtre  ,  puis  bnines  &  noi- 
res, atutbées  au  l'ommet  du  pédicule.  U  croit  dans 
1m  iMifiMW«  Gir  Iw  wn  *^  ' 
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Agarîcus  pUtmm,  Curtîs ,  Flot. 
Wither.  Arrang.  4.  pag.  t^. 

Agarictu  (fubfimilis)  ,  pilto  mtnArMâeto  »  ptè» 
niufcuio  ,  cintrco  ;  apice  fquamofo  ,  rimofu  .  n  eri' 
canuf  UmdUt  angu/Us ,  fi«*iiofi*  Jifiifit*  » 
fuhmihiuê,  Perf.  I.  c*  pif*  49j^« 

Son  pédicule  eft  alongé j  d'un  bUnc-roufTeâtre  , 
légèrement  élaftique,  no  peo  cubéreux  à  (a  bafe^ 
foutenant  uiv  chapeau  trè»-inott,  large  de  neof 
lignes ,  pliflTé ,  cannelé,  ombiliqué ,  plane ,  fugace  { 
les  ftrits  fourchues ,  le  fommet  glabre ,  d'un  roux- 
othracé}  les  lames  point  adhérentes  au  pédicule, 
cendrées,  noirâtres.  La  variété  A  eft  P'u*  petite. 
Ses  lames  font  adhérents  au  pédicule ,  en  formo 
d'anneau  (  les  cannelures  du  cnapeau  dichotomet  « 
un  peu  tomenteufes.  Il  croit  dans  les  piés ,  les  )»- 
dioi  s  te  des  I 

ÀAAitic 

Batrch. 

Agariau  pilto  convexo ,  ciium ,  plicit  deafit, 
kifuUt ,  dijlinffis  pltcato ,  venite  integro  ,•  fiipitt  fu- 
tulaio  ;  lamtUis  ranorii>us  ,  inttgrit ,  &  dimidiaiis 
tdttnùt.  Batfcb.  Elem.  Fung.  Coot.  1.  pag.  79. 
tab.  16.  fi(.  77. 

Ce  champignon  répand  une  fxJ-ur  tellement  nu^ 
colique,  qu'il  occationne  des  iujux  de  téte  affcs 
violens  à  ctux  qui  l'obrrvent  un  ptu  trop  long» 
cens. Son  pt dicule  eit  fubulé  i  fon  chapeau  d'abor^ 
eUong ,  puis  convexe ,  puis  plane  >  large  d'un  demi* 
pouce ,  velu ,  puis  glabre,  cendré ,  marqué  de  pUi 
nombreux  ,  bifides  &  d'écaillés  recourbées  )  garni 
de  lames  peu  nombreufcS ,  entières ,  altetnes  avec 
d'autres  de  moiiiè  plus  courtes*  ceodrées  dans  L  ur 
jcuneBè.  H  ccok  le  long  dot  dioadat ,  for  kp 


34f .  AoiUUC  idisd  Itàé,  Agaricus  fimtJHtUU. 
Sdèr. 

AgaricMS  (pulcher)  ,  tenir  ^  fugax,  piteo  umii- 
0CMO  ,  planiufealo ,  plituso  ;  piieir  latiufcmits  ,  ct- 
f:$i  lamellis  liberis  ,  diJUatiiuJ  ;  fi  'tpitt  cloHgjio  , 
mikido-nftfttnu.  Fecf.  DUjpoL  Meth.  Fung.  pag. 
€x  »  U  Synopf.  p«f .  404.  «  «Uer.  Fkr.  daa. 
tÂ.  1114* 


Batfch. 

Agaricus  pilio  grifto ,  furfuraceo  ,  eampanutjto» 
Liiero  ;  margiae  flnato  ,  vtrtiit  papiUtgcm  ^  fl:piie 
lineari;  Umtail  inttgrit ,  erafioriius,  &  reliquis  vix 
brevipriiiUfi$atnt,Mtrl/q-je  altérait.  Batfch.  Elem. 
Fung.  Cont.  I.  peg;  %u  lig.  7t.  —  Peif.  S|oopC 
pag.  406. 

Son  chapeau  «ft  d'abord  oblong  ,  large  de  tceii 

lignes,  puis  campanulé  ,  écailleux,  floconneux, 
flrié  •  déchiré  à  fe^  bords .  c  ouvert  à  fon  fommet 
de  petits  mamelons  oMongs ,  de  couleur  grife  , 
foutenu  par  un  pédicule  linéaire  ,  long  d'un  pouco 
&  demi ,  fouillé  à  fon  fom  iiet  \  les  lames  inégalesi 
les  entières  plus  épailTes  i  les  aurre«  alternes ,  plus 
courtes  ,  tendres  ,  noires  ,  blaochicres  à  leur# 
bords.  Il  croit  ft.r  U  imO«  lo  loflf  doiOffnièc«|É 
des  grands  chemins. 

1)8.  AfiAMC  eUiptiqiie.i^/'Katf  «i/^/oif.PerfL 

Dd  X 
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J^êrieus  pilto  piano ,  elliptîco  ,  dilate  ufo  feu 
mUtJ»-eintreo  ;  lamtUis  pianiufcu/is  ,  juifconfertis  , 
primà  fitbpurpurafcentibus ,  iemitm  cinnamomtis  f /U' 
pitt  hrcvi ,  niùdo.  Perf.  Synopf.  pag.  406. 

.  Son  pédicule  eft  long  d'un  pouce  «  luirant  ;  Ton 
chapeau  trèvcendre «  Krié,  plane,  dliptique  , 
d'un  bleu  léger  ou  d'un  blanc-cendré  »  les  Unies 
prefque  planes  ^  peu  nombreufes ,  très-ininces  > 
wrges  d'wie  Usm^  pfe%B**dbérentes  «  4'abord 
légèrement  panwniei  ^  puis  d'oa  jauiie-canelle. 
n  «Il  m*  :  M  le  tenomim  fiir  le  tronc  det  ar- 
bws. 


• 

.  AgmicM  gregarius  ,  mînor ,  pile»  eamfanutato  , 

étinm  panito  ,  firiato  ^  glabro  ,  fubcinerto  y  difio 
nfifiaue  ;  fliphe  r.udo,  longo  ,  glabro.  Bull.  Herb. 
cab.  f4i.  fig.  I.  —  Perf.  Synopf.  pag.  406. 

/.  Agarkus  momentaneus,  Bull.  Herb.  ub,  128. 

Ce  champignon  cft  grêle  \  fa  confiftance  molle 
&  fugace.  Son  pédicule  eft  blanchâtre  «  fUhilenx. 
^bre  j  cylindriaue,  long  au  plus  de  quatre  pou- 
ces, épais  d'une  ligne,  foutenant  un  chapeau  gla- 
bre, d'abord  ovoïde,  puis  campanu'é  ,  puis  étalé  , 
ibuvenc  partagé  en  cinq  ou  ûx  lobes  profonds  & 
«Uvergens,  quelquefois  roulé  en  dcflus  a  Tes  bords  j 
rouffeârre  à  fon  centre  ,  d'un  jaune-file  à  fa  cir- 
conférence ,  marqué  de  ftries  noirâtres  i  les  lames 
'étroires ,  libres  ,  ineg..l-s ,  b!an.  hàtres  ,  rédui- 
lant  enfuite  en  une  liqueur  noirâtre.  Û  M  ^e 
qa'un  jooc  &  ctok  for  le<  fimiete. 

'^j^40.  Agaric  des  fumiers.  Agtrietu  fititorarius. 

^ariau  miauûjfimiu  ^  gnfius  ,  pilto  dtmùm  pla- 
iam^i  fiipiu  flifomù  ,  nud».  Bull.  Hetb.  taib. 

Â§inaiM  rêduau.  Per£  SyaopT.  407. 

Cet  agaric  reffemble  beaucoup  au  précédent  ; 
•il  en  diffère  en  ce  qu'il  eft  un  peu  plus  grand,  & 
par  fon  chapeau  plus  grifâtre,  garni,  ainlî  que  le 
pédicule,  d'un  duvet  peluché  «plu*  abondant  dans 
h  itunele  dn  k  plants.  UnMcenaïuonAft,  fur 
letiunden. 

Bull. 

*  Ag^cus  câfpitofus  f  piUo  ab  imitio  campaaiformi, 
êmtdi  eonit»;  tdfco  nfiftttttt  y  mtying  lMeê/9fJtriaw, 

Ç'  ijtOtfiirskm  rtpHcato  ;  ^pittfiàm^tUê  j  MMb. 
ull.  Herb:  ub.  558.  âg.  a. 

Son  chapeau  eft  ftrié  j  large  d'un  ponoe  &  demi, 
grittoe  fi»  As  b«ii«  wtt  i  An  cMMBC,  d'abttnl 
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en  cloche,  pois  conique  ,  relevé  &  déchiré  i  fe$ 
bords,  foutenu  par  un  pédicule  glabre ,  nu  ,  fiftu- 
leuv,  cy'indrique  ,  long  de  quatre  à  cinq  pouce? , 
épais  de  deux  lignes  i  les  lames  font  étroites  «  iné- 
gales ,  jjurâties ,  un  peo ndbëiemw •«LPédictile.r 
11  croie  lur  la  terre,  parglOlIfCI,  duiêmbois^ 
les  prés  &  les  )ardins. 

$41.  Agamc  déltuafffrunr.  ^tritu  ét6^£- 

cuu.  BttU, 

Agar  'rcus  pilto  grifeo  ,  flriato ,     inith  htmîfpk*' 

rico,  àtind^e  campar.iformi  ,  elongjto;  larntllu  l:iy:ris, 
primé  alhido  purpurafunttbus  ,  dcintû  aigri*  ;  fiipiu 

«dif.  BnUiaid,  Heti».  nb.  417.  fig.  a  ,  8c  ub.  f  58. 
fig.1* 

Son  pédicule  eft  long  de  quatre  à  fix  pouces  , 
nu .  glabre ,  fiftulenx  ,  cylfaidrique ,  de  couleuf . 
blanche  ,  myé  i  f"n  fommet ,  foutei^ant  un  chi- 
peau  peu  charnu  ,  d'abord  hémifphérique,  puis  en 
cloche  «longée  ,  puis  reUvé  i  fes  bords ,  large  de 
dem  ponces ,  fauve  à  Ion  centre,  gris  &  ftrié  far 
Tes  bords ,  garni  de  lames  libres ,  nombrenfts  • 
inégales  J  (îabord  blanches  ou  purpurines,  enfuite 
iiuiies  ,  le  fondant  en  eau  noirâtre  avec  le  cha» 
peau,  il  croit  toute  l'année.  AD  gtoupcs»  dawks 
prés  &  les  jardins.  . 

14).  itoARic  emalK.  À^ukm  cwymewig.BdL 

Agariiits  conftttus  ,  piUo  digitaliformi  ,  fiA pH0B 
laufieau  /  coùtn  diluti  fiavo  lamcUis  tHit,  étim 
nigrefeaaihn  /  /(trita  ludo.  Bnll.  Hscb.  lab.  94. 
(  ^eyi|  AkCAMiTit  n*.  4U  )  • 

744.  Agamc  4a  muai.  Jauint  fim^imi»» 

Buli. 

Agtricus  pileo  eampanulato ,  vifcofo  ,  fubfavtf' 
centt ;  lamtllis  adjceadoititus ,  iincrco-ni^rtjctn.tibus  , 

tab.  66. 

Agaricut  ftmknMMi,  Peff.  Sfnopf.  pag.  408.  — 
Wiiher.  Air*  |*  pag.  196.  — 'Soim^  Fm^  tdb. 

iji. 

Son  pédicule  eft  glabre,  fîftuleux,  cylindrique, 
roufleâtre,  long  rie  fix  à  neuf  ponces,  marqué,  m 
peu  en  deflbus  du  chapeau  ,  d'une  tache  nniiicre» 
ctrcnlaire ,  foutensnt  on  chapeau  peu  chamn  , 
d'abord  jaunâtre  ,  puis  gris  &  noirâtre,  large  de 
de  ux  pouces ,  gluant  à  fa  furface  dans  fa  vieillefle  , 
d'abord  en  cloche  un  peu  conique,  puis  plane  8c 
relevé  â  fes  bords,  garni  de  lames  nombreufes, 
inégales,  adhérentes  au  pédicule,  noirâtres  dans 
leur  vit-illeffe.  Il  croît  fur  le  terreau,  fur  les  cou- 
ches en  automne,  dans  les  jardins,  les  iisarca 
chaudes. 


34J.  Agaric  papillonacé. 
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.  J§iinm  fUm  tampMtJato  ,  fiUipiu»  «  futiùgnf- 
Mt»/  iêmdBt  toti*  aintxis,  cintrto  nigroqut  va- 
riUf  margine  aibiàis ;  ftipUt  nitdo.  Bulliafd,  Hcrb. 
ob.  58,  8e  ab.  &g.  x.  —  ?u{.  Synopf.  p»g. 
4iOi 

ytg^ricus  «arni;  PffC  kon.,  &  Defa.  Fm«.  1. 

pag.  40. 

Ses  lames  font  pirfem(?esde  taches  ftmbUbles  ï 
celles  de  quelques  papillons  j  ell.  s  font  minces, 
latges,  inégales,  adhécentes  au  pédicale  »  noires 
dans  lêsr  viettlvfle  t  le  chapeau  peu  chamo,  large 
i  peine  de  quatre  pruces  ,  ghbre  ,  d'abord  coni- 
que, puis  campanuîé,  d'un  jiunc-fale  ,  un  peu 
InOfB  à  Tes  bords,  fourenu  par  un  pédicule  jau- 
olrrc  >  glabre ,  nu ,  cylindrique  ,  lîftiilettx.  Il  croie 
dans  le  courant  de  l'été,  far iMfMÛbtpoanki» 
éu»  ks  boi»  &  Ict  jvdÏM. 

*  Mtf.  A«AIUC  M  àÊmbil«kè.Jlgtritmfim^ 
hiiu.  Perf. 

Agaric jj  pileo  carnofo  ,  hemifphirico  ,  f  :U  ifcofb , 
jLtvainu  ;  tamtUis  UtijfmU  ,  hori^oniahius ,  ni- 
grr/cemt'i^iiIofoiJUfiuiotmo,  «Mic/d/o.  Peifoon, 
Syn<^.  pag.  407.  —  bxKh.  Elem.  Fung.  pag. 
140.  fig.  1 10.  —  Soverb.  Fno^  Ob.  I48.  — BmU. 
Hetb.  tab.  566.  Ri.  4.  ? 

à§mieu  iiiuinofiu,  Cwt.  Fier.  XxmL  ob.  69. 

Son  péJicii.'e  eft  alongé ,  parfemé  foavent  de 
fOÎKS  nurnrrc-s,  muni  d  un  anneau  fugace  ,  fou- 
ttoaiK  un  cnapeau  charnu ,  hémifphétiqtte ,  large 
de  fîx  ou  neul  lignes,  janmtre,  on  peu  vifqueux, 
iKoi  de  lames  adbéremei  m  pédicule ,  trèvlirfei, 
itmpKfTant  toim  la  cmM  in  chapeau ,  bocnon- 
laies,  noirâtres, nébalenfti.  11  crMtdaMinpré*, 
dans  ks  toiéts. 

'  347.  Agaric  dépiîé.  AgjrUuj  dtpilaïus.  Perf. 

Agaricus  fiipiie  fotido  ,  vtLto  (  annulato),  fqun- 
mofo-fyuanâf»  ;  ptlfftKgiato ,  levi  (  ^kn  )  ,  li- 
m4jhfi4^mui  iêmdtumi^,  Perû  Sjpoopf.  pag. 

Agarùiu  ffuMinfiu.  VaU  «  ia  Ftor.  àm.  uh, 
t\$u  c. 

•*  SM  pi^dîcnls  eft  plein  ,  long  de  cinq  poixfç  , 
^«aîs  d'un  demi-pouce,  ce  .vert  d'cc.iiile»  ka- 
rieufes ,  muni  d'un  jr.nt-au ,  fouteniint  un  chapeau 
glîbre,  nu  ,  conique,  proéminent  i  fon  fommet , 
d'an  jaune  canelle,  large  de  trois  pouces ,  garni 
de  lames  ootcâtres.  A  aeSc-fiir  le  aenc  des  beo- 

^J^.  Agaric  écailleuz.  Agarieus  f^aamo/m. 
^^^sricus  fuhcâfpitofut ,  pilto  carnofo  ,  umkonato  , 

'*^^^tto^jm^gi»*^àmffnimtjfoi  UnuUis  ittist 
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Ut».  FéfC  Syoopl.  pag.  409. 
I.  Agarim  difiMt,  Perf.  DHjpof.  Meth.  Font. 

y.  Agaricus  nittnt.V  M. ,  in  Flor.  dan.  tab.  1064. 

Il  eft  très-rapproché  de  l'elpèce  pcécédeiMAi 
Son  pédicule  eft  long  .  d'un  oreti  noir,  dcill- 
Icti»  .  muni  d'en  anntau  ,  f'outcnant  un  chapeau 
thjrnu  un  peu  vifouem  ,  ptoéminent  à  l'on  cen- 
tre ,  de  couleur  d'ochre  ,  écaillf  ut  tVr  frangé  à 
Tes  bords  ,  garni  de  lames  noirâtres ,  larges  d'on 
demi-pouce.  Il  croit  for  les  troncs  d'arbrts  t  la 
variéié  f>  dans  Ici  !!  marécageux,  fur  le» 
feuilles  tombées,  bc.  ia  vanéte  y  fut  le  fumier 
devacht. 

U9.  AeAUtc  i  cetBUft.  J^iuùêi  ekaiJii$» 

Ptrf. 

Agaricus  fiipitt ,  pileo  eonvtxù  ,  /kho ,  cinSé 
obfcuriore  piSo  {  Umtliù  triJUiSfUii*  ,  tligrit  ;  fii- 
pitt lonço ,  ffiiifitfi^.  Boit.  'Fog.  pag. 
ub.  151. 

On  le  diflingue  I  mie  bande  drcttlaire  fitnde 
yers  le  bord  du  chnpeau  ,  d  une  couU  ur  plus  fon- 
cée &  qui  pénètre  duns  la  fubilance.  Le  pédicule 
eft  long ,  fiftuleox,  de  couleur  brune  ;  le  chapeau 
eft  fiiBve,  convexes  les  bmes  larges .  triues  , 
ooidiies.  n  cielt  da»  las  ptés.  Tarie faniir, 
apièsles^aies. 

jfo.  ÂOARie  dai  fi»t0.  .^pencitf  fii^fi^ 

Perf. 

Agaricus  gregtiriut ,  fragilis  ,  pilto  campaïudato  , 
fuctjctntt-fitiigtnto;  lamttlis fttbvtutricoft,  tithulofs, 
fukumbrinii  i  fiipiu fubiKcrajfato,  gUén  ,  UlttU.  Perf. 

kon. ,  8e  OdSn.  Fung.  pag.  41.  t^  il.  fig.  i ,  8c 
Synopr.  pat.4ii. 

Il  eft  très- tendre,  fragile.  Son  pédicule  eft  très* 
glabre  ,  nu  >  un  peu  renflé  i  fon  chapeau  campe- 
nulé ,  d'un  brun-oiftré  }  fes  lames  ventrues ,  né^ 
buleufes ,  de  couleur  un  pen  terteafis.  U  croie 
dtt»  les  prés  après  la  coupe  des  Ambs,  8e  fiir  Ift 
findicr  de  «eshe. 

H  !•  AoAAic  ceprephile.  i^icas  t^pnfUtm 

Bull. 

Agaricus  pilto  fubcamofo ,  lati  umkonato  ,  ruftf' 
ctntt  ,fuliginto  {  Umtliii  lotis ,  vtntricofit ,  *rautti»^ 
atbuxii  ,  ihwdi'  âM  ^hi$  j  fiifitt  tuté»  ,  UifntOg 

cintrafetutt.  IMI.  Hatk  iMk  $ê6,  Ig.  f .  «-*  Perlu 

Synopf.  pag.  412. 

Son  pédicule  eft  grêle ,  ne  ^  fifloleux ,  long  de 
trois  i  quatre  pouces ,  velu ,  ainit  que  le  chapeau, 
dans  fa  première  jeunefle  ,  de  couleur  cendrée  , 
{otttuuot  m  chapeau  coiii%iie«  xouûeiue  «  peu 
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cturnuifon  centre  large,  proéminent  ;  Ie«  hmef  | 
larges,  arquées,  uti  peu  ventrues,  li'un  t;ri<-r(>ux  « 
échancréet  de  bas  en  haut  au  poiitt      leur  infer* 
tion  fur  le  pédicule.  11  croît  en  touâcs  ^  (ut  les 


Ifi.  AeAiuc  bnlbens.  JgtukiuiiJUetiu.  Bull. 

Agaricus  grtgûrim,  parvulus  ,  pile*  hemijpkdrico, 
WtÊTgmltnûtOt  ol>/cu/i  rufo  y  lamtUit  lati^mis,  cin- 
tUHmomrit  t  planit  ;  fiipiu  nui»  ,  fuhkrevi  ,  lunu- 
pno/o,  palUfctnte  albo.  Bulliard  3  mlb.  nb.  |66. 
fig.  i.  —  Perf.  Synopf.  pag.  411. 

n  reflèmUe  besbcoup  au  préeë^em.  St»  cou- 
leurs font  pins  foncées.  Sm  péJicolet  fotivent 
ïiéùWé ,  eft  long  de  deux  pouct.s  aa  plus,  épais 
de  deux  lignes ,  nu ,  fiftuleux ,  cylindriaue  ,  quel- 
oncfois  glabre ,  foutenani  un  chapeau  hémiiphé- 
mue,  convexe,  large  d'un  pouce  &  demi ,  touf- 
ft  3tre  ,  bniii  &"  flrié  furies  borJs,  garni  en  deflous 
de  Lmts  illégales ,  élargies,  d'un  jaune  canelle  , 
adhérentes  au  pédicule,  ("  terminant  p.ir  une  lit^ne 
prefifue  droite,  li  croit  par  touffçs,  fur  le  fumier. 

§c).  AeAUic  fiune terre.  À§unau  finùcola. 

Agarîau  gngâtbu,  pilf  fuhtMrnoÇo  ,  ktnùffkt- 

rlco ,  ruftfitttu-atutacto ;  Umellis  latiufcutis ,fjf~is  y 
/ipitefi^ojo  f  nitide  j  piUo  CMcoiart.  2tti.  Synopr. 
.411. 

Son  pédfcule  eft  long  de  dfux  ou  trois  pouces , 
épais  d  une  ligne,  un  peu  renfle  i  fon  fommet ,  pul- 
vérulent ,  de  couleur  brune  i  fon  chapeau  nnédio- 
crement  charna»  hémifphérique ,  d'un  roux-p41e} 
les  kmai  brunes  «  élargies,  adhérentes  au  pédi- 
cule, larges  d'environ  deux  lignes.  U  croît  dans 
les  prés  ,  fur  les  boufes  de  vache ,  par  groupes. 

$(4.^C4fliC  des  bruyères.  Aguiau  tritturum. 
tût» 

Jgaricus  folitaritts  ,  pitto  fuieatWf^t  temiffhd- 
tUo ,  ohfoUti  papillato  ,  fulvO'Jtrmguuo  >*  UmtUis 
iuiuj'eulU  ,  luhulofis  ,  nigris  ;Jlipite  nudo  ^  fubtenaci , 
ii»itgato.  Perf.  Synopf.  pag.  413. 

Agaricus  heholus.  Schœff.  Fung.  tab.  210,  ? 

Son  pédicule  efl  nu ,  un  peu  ferme,  aloacé , 
4Pm  hvnt-VAt^t ,  foutenanr  un  chapeau  médio- 
crement charnu ,  hémifphérique  ,  un  peu  mame- 
loiïé,  large  d'environ  un  pouce  te  demi  .  fauve  , 
un  peu  ferrugineux  ,  garni  de  lames  élargies ,  noi- 
ritres,  blanches  i  leurs  bords.  Il  croit  foUiaire  , 


}f}.  Agaaic  èm  bbles.  AgarUus  iUhnus. 
.Ftorf. 

Agaricus  pi/eo  fubcamofo  ,  hemifpftMnco ,  fukvif- 
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reh ,  tùgro-pwtBatii  /  ftipUê  Umf»  j  «^liv.  PVrfoOS  « 
SynoplT pag.  41  j. 

Il  a  beaucoup  de  rapport «vecfepiécédent.  Soft 
pédicule  eft  long  de  quatre  pouces,  no,  légéro> 
ment  flexueux ,  un  peu  huft ,  fouteoant  on  cIm^ 

peau  peu  charnu  ,  hé-nifphérique ,  puis  plane ,  oS 
peu  vifqu-uxj  fa  furfjce  luifante  ,  d'un  jaune^ 
pale  ;  les  lames  diftantes,  un  peu  ventrues ,  a.ihé- 
rentes .  de  couleur  ceoJrée,  ponâuées  de  noir.  Il 
croît  dans  les  plafaies  CiblonneiilSM«  fin  les  Iim- 
teurs. 

)5é.  Agaric  niié.  ÀgÊdeas  v*nu.  FtscC 

Agaficut  parvefus  ,  pîleo  campanulato  ,  nit  'ido  , 
palliJo,  df  Ùvido  varioi  iameUit  vuritgatù,  Mdjcen- 
dcntibasi  jtipiu  temû  ,  n^^ml,  fititiÊÊd,  FetC 

Synopf  pag.  414. 

Agaricus  (vuiixs)  ,  fiipitatus ,  pUto  eonito^ri' 
tufa ,  colore  varia  ,  cinerario  ,  grifeo  Sve  aiff9§  |s) 

meliu  trifdutjtifiufl^item.  Boit.  Fuof.  peg.  U, 
tab.  66,  ' 

Il  fe  dtftingue  par  !a  grandeur  8t  les  cotikon 

extrén»?nient  variées  de  fon  chapeau  ,  pâle ,  lui- 
fa  nt,  livide  ou  cendré,  gris  foncé  ou  noir,  cam- 
panifornie  ,  large  de  trois  lignes,  foutenu  par  un 
pédicule  filiforme,  long  de  deux  pouces  âf  plus* 
épais  d'une  ligne, ioa£Hitre,  légèrement  tenace} 
les  lames  trindes ,  afcendantes  &  panachées,  fl 
CTolt  fur  les  gazons ,  parmi  les  faules. 

3J7.  AgaUIC  humide.  Agaricus  uJus.  Perf 

Agaricus  gregarius ,  ttrrejlns ,  pileo  ful>i)rt%'i,  rit- 
gitio]6  f  primà  fkbochracto  3  txpalUfcente  }  UmtllU 
tx  a^KdO'fuipurpurafeemtHMt,  demitm  nigris  j  ftipkt 
lon^fm»,  kajsviUofo,  PecC  Synopf.  pag.  414.  . 


Il  eft  d'une  conMuioe  aqiwefe.  Son  pédicule 
eft  long  de  qnMNOii  ixpoaces,  velu  à  fa  bafe, 
foutenaof  lia  chspwe  coort,  ridé ,  large  à  peine 

de  fix  lignes,  obtus  ,  d'abord  d'un  jaune  d'ocre  , 

Euis  pâle  ;  les  lames  légèrement  ventrues ,  d'à- 
ord  d'un  blanc  teint  de  pourpre,  puis  noires.  Q 
croît  en  grouMB  fur  les  faxons*  «ns  lieus  hanu- 
des,4laBS  les  tbtéisi. 

Jf8.  Agaric  chancelant.  Agaricus  timiaiu, 
U 

Agaricus  niiidus ,  fragiB»t  pHfo  campanulaio  , 
ftriato  ,  vz/co/o  ,  pallefetMUi  éUfeo  JUvo  i  iamtUtt 
di fi  mais,  incanaùs  ;  jUpiu  tuttfetmtt  ^  nmlf,  IdS 
piiofo.  Bull.  Herb.  ub.  415.  fe.  1.  --  PerfooD^ 
Syoopr.  pag.  41    —  Soveib.  Fung.  tab.  laS.  * 

Cet  agaric  eft  luifant,  très-fragile  1  fon  pMi- 
cula  no  ,  iaur>âtre ,  fiftuleux  ,  grêle  ,  cylindrique  , 
velu  I  Tabafe,  long  de  Quatre  à  cinq  pouces  ;  il 
foutient  un  chapeau  en  cloche,  puis  plane,  finuà 
à  lies  bords,  point  chaiou^  u'ayam  qu'une  peUi* 
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cule  jaune  .  facile  à  enlever,  bUlwIlIfie  à  fes 
borùs,  marqué  de  fiiies  noirâtres}  les laats touF- 
fin»  inégiLlet ,  m  ptu  tncamates.  poine  ■Aéreoces 

'au  pé«icule.  ;I  croît  fur  la  terre  ,  dans  Us  bois , 
patnii  les  teuiUes  mortes  «  &  ne  dure  Que  trois  ou 

Sf9-  AfiARic  em,  J/triau  dUêtU,  Boit. 

Jgjncuj  (  n^agnus  )  ,  fiifitanu ,  ^Uo  tonîto , 
pr4mùat  u3o  foivt't  nivtP ,  pofiti  ghtlimcfo,  margine 
tiStHo ;  lameliù  triiJit ,  nigrij y  ft^iu  Mi»fo  (cor- 
tlnjto).  Boitoii.  Fuag.        I).  t<li».  ^{.'-Fctr- 

bynopr.  pjg.  416. 

Son  pédicule  eft  affci  ferme ,  plein  i  fi  bafe  , 
p«!S  hftulcax  j  fouvtnt  couvert  d'une  poufliére 
gridtre,  bulbeux  à  la  partie  inférieure»  k  cha- 
peau grand,  conique  ^  couveit  d'abord  d'^e  pouf- 
Mfe  très-blanche  ,  puis  d'un  paili- 1  clair  >  puis 

Îitmineux;  fes  bords  noirâtres,  déchires,  plus 
ongs  que  les  lames  ,  foniiint  des  cils  noirs }  les 
iainés  prefoue  iancéoléea  ,  noires  ,  ttifîdes.  Il 
crafe  ém  m  ^  le  te  le»  taden,  m  Angle- 


;6o.  AsjAic  toigaeir.  ÂgÊniau  uiùtOhii»». 

Agaricus  p'tUo  campanifbrmi ,  aiiido ,  /actro  ;  U- 
mdlis  niveu  (fu/ct/centihuj  )  ;  fiipiti  f^l>bul}ojo  ^ 
fmkuUto,  mué».  Bolc.  Fung.  pag.  14.  nb.  I4.  ^ 
làumMf  —  PBfC  Synopf.  pag.  417. 

Sun  pMicule ,  muni  df  p<-t}te9  nrinnbnmes , 
s'élève  à  la  hjuteur  de  cinq  ponces  ,  fur  un  demi- 
pouce  d'épailTeur  5  il  eft  nu ,  ni)  peu  bulbeux  ,  cy- 
lin^irique,  fubulé  ï  fon  Ton. met;  fon  chapeau  en 
docbe  ,  blanchâtre ,  déchiré  i  fes  bords.  Les  la- 
.■•i  ,  d'abord  d'un  blanc  de  neige ,  deviennent 
brunes ,  &  fe  réduifent  en  eau  de  même  couleur. 
Il  croit  tantôt  folitaire  ,  tantôt  par  groupes,  dans 


f.  VU.  Rratiua.  PerC  Ptiat  ét  ce^  i'pt£tA 
€mrwlMM  M  muni  ^ ua  anntau  ;  thapeau  charnu  oa 
WêmlrmuiÊM  ,  ptrfi/aiu  }  Umtt  qui  noiic  fftHt  dans 


|di.  AtUMC  cmwftible. 


Agaricus  grrfiarlus  ,  magnuî  ,  pitto  cand'tdo  ,  Icvi 
tu  9»  Mai  fquumffo  y  iamti  is  nArit  j  JUfiu  l»mg»  , 
iaUofii  miutio  muùf^  Bdl.  Hcrb.  IM>.  514.^ 
Perf.  Synopf.  pag.  41  S. 

•Agarieia  arvenjlt.  Schœff.  Fung.  t..b.  Jio.  ^11. 

$.  Agarieut  (  campeflris  ) ,  pUto  carnoj'o ,  p/unh^f- 
talo  ,  ri^  g  /qaamo/b  ;  tamtttis  rubtfcen-t  fiifcis  ; 
fiipUtjtrtv'i^  annula  intompUio.  Perf.  1.  c.  —  SchoefF. 
Fung  tab.  }t.  —  Linn.&xc.  Plant,  pag.  1641.  — 
ltall.Ilefb.al>.iH.  i 
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y,  Agaricus  (  v.iporario5 }  ,  major,  fSlê»  «M- 
piiofo^qnamofo ,  mftf.tMt- nmiriiÊ»  i  tamttlit 
fnfii*  i  firOÊ  taittojo  ,fyiAmiU»f».  Pcif.  1.  C  oy. 
AMAiiiTa,a*.  fi.) 

Ce  chari})ignon  ,  dont  il  cxirtc  que!t]ues  varié- 
rés,  ell  le  moins  tuntfte  de  tous,  le  plus  facile  i 
reconnoitre  j  d  un  goût  agréable,  mais  nonle-^oa 
délicat.  On  le  cultive  fur  couches  :  il  fe  itnconuy 
dans  les  jardtni .  les  bois  8c  .'es  prés  {  H  eft  CMivcrc 
de  mouchetures  jjunes  dan-  !j  variété  |.SQn  pédl* 
cule  eft  pins  court;  Ton  coll  t  incomplet.  Lepëdi* 
Cille  tft  tiibiri  ux  dans  !a  variété  y,  écailleuXllS 
ctupsau  d'un  jaune- leioe  %  les  lanws  brunei. 

x6i.  A«Aaic  hériAm.  J§tna$t  tikoutui, 

Roth. 

Agar'teut  pilto  tonvtxo  ,  fquamofo ,  tchînato ,  fuR- 
ginofo  ,  mj'g  ne  rrtrnt!i\)nâ  Ij.erâ  itr.tto  ;  liimelUs 
miniaiis  i  Jl'piu  niio  ,  fquamofo ^  purpurto.  Roth  ^ 
Catal.  1.  tab.  9.  fi  g.  1 .  Gw».  Flor.  notveg.  a,, 
pag.  ix^.  tab.  7,  fig.  6. 

Son  pédicule  eft  droit ,  Innp  d'un  pouce  &  demi 
en  deux  pouces ,  de  couleur  purpuine  ,  noiriire 
à  fa  bafe,  couvert  d'écii:l-;s  <Vun  btur.-biftré,  fou- 
tenant  un  chapeau  à  peine  charnu,  convexe ,  bif- 
tré  ,  h^Tidé  d  écailles  redrelTées,  environné  à  fee 
bords  d'une  meobrane  déchiquetée.  Les  lamn  fenc 
nonbfeafo  fonge-vif ,  ébrgin  à  taar  fcaft  » 
adhérenrct  an  pédkde.  II  aofc  àm  iM  teftt 
chaudes.  1 

Agaric  azuré.  Agaricus  cyaneus.  Bull. 

Afa  icus  filto  glutinofo ,  aruginofo  ,€»fccationt 
fi.ivefctnte  ;  lamellis  ptànit ,  adnexis  ,  pnrfnrafit 
tiiiu  ,  A/ie-wri^fefft  y  Jlipiu  fquamafa  ,  «M 
fagati.  Bull.  Heil».  bb.  170 ,  8c  tab.  f  }o.  fig.  1. 

Jgariau  âmgbufmi,  PerC  Sfnopf.  pag.  419. 

Jffvkai  èciyUu.  BatTch.  Fung.  'fig.  XI  |. 

.4fvdai»HS^  Me*  FMig.  tab.  fa 

Cette  be'.le  KeTâàve  à  la  hauteur  d'enviNU 
deux  poaoe4j_, . 
drique,  bkwrreTWp'u  ér'ailletix  eh  defib^  dn 
collier,  fo'it.inrt  un  ch-ï.^cau  d'abord  globuleux, 
puis  convexe  ,  aiiiitr  ,  yius  jau:  iffant  par  degrés  , 
lifle  6i  un  peu  gl  l'ir.t'ti-;  .i  fi  fiirface  ,  Îuçl  ti.  Jtnix 
pouces»  les  lames  inégales,  d'un  jaune-roux ,  peu 
adhérenteamfilMe ,  recouvertes .  dans  leur  jeu-' 
neflè .  d'une  niembra<«-i|ttt  fe  détrok^laifie  fur  le 
pédicule  la  trace  d'im  coRitr  td«.tfÂllwncé ,  ae 
qutlquefois  autTt  d<  s  tk-bris  fur  les  oàifds  du  cha- 
peau. II  croît  foliuire ,  en  auteaMe« 
récs,  for  les  nenci  d'arbiea. 


les  fa- 


6^  Agaric  à  graine*  noitet.  Agtritm 
>.BiiU. 
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Àfarietts  pile»  carnrfo ,  convtxo ,  fiavtfcente {  h- 
mtlUs  roiandiitii ,  fuixii  icxis ,  ptimà  Jiavtj'cenrièai , 
dtmàm  nig  ii  ;  fifpite  aliido ,  antuiliuo ,  dcorsiin  in- 
erjfiu»,  BulL  Uerb.  ub.       ->  Perf.  SynopC 

Son  chapeau ,  d'abord  héd&hérique ,  défient 
pliM,  Jirfie  de  d^ui  potton*  liéb ,  glabre,  un  peu 
charnu ,  blanc  fitr  Ibs  bords ,  jaune  i  fbn  centre , 

fi/Ut-nu  par  un  pé  iiail  •  plein  ,  cylindrique  , 
cliirnu  ,  blanchâtre,  buîbeux  à  fa  bafe  ,  long  d'en- 
viron quatre  pouces,  garni  d'un  collier.  Les  lames 
lbntdciurr?nre5  fur  le  pëdiculei  inégales ,  jauni- 
'frcs ,  puis  nuirts,  recouvettes^dansieorjeunefl'e, 
Mc  ia  i&uDbmie  ^niiocine  b  colfitr.  Il  cn^en 
France. 

}éy.  Agaric  précoce.  Agaricus  pr*cox.  Perf. 

AgJricui  fu'ygrtganiu  ,  pileo  carnofo  >  hemifpké' 
rico,  a/utacto-luiejcenle  ,  prîmà  albido i  Umeilis  pla- 
nts ^  unuiius,  agiMUi  fi^eùi  fipiu  folido  ,  fuite- 
naci  ;  anniUo  figati»  Kn.'  OmUBeilC.  pag.  8p  ^  & 
SynopC  pag.  4x0. 

•  Agûriaa  eandScans.  Schoeff.  Fung.  tab.  II7. 

Sonpé^culeeft  ferme,  plein ,  garni  d'un  anneau 
fugace,  fontenant  un  chapeau  un  peu  viG^ueux  , 
piefque  luifant ,  d'abor^i  blanchâtre,  puis  d'un 
jaune-clair  y  charnu  ,  hémirphérique  j  Tes  lames  pla- 
nes ,  minces  »  d'un  vert  d'olive ,  un  peu  nébuleufes. 

iiir  NDOfa  (Ml  cDMiunea  parmi  les  gazoof*  • 

$66,  AcARic  couleur  d'ocre.  Agaricus  JUaetiu. 


Agariau  fitfntgaHu*  t  umfiris^  pila»  eanuo  , 
vlfcofo ,  aumuio-ruf»  (aut  iolan)  f  fifirwlifrr  «on- 
firtit,  fuhvirefctnte-cincrtui  jl^u  kditfk,  torti' 
nato.  Perf.  Synopf.  pag.  411. 

.  Son  pédicule  efl  jaunâtre  «  bulbeiut,  couvert 
^one  Biewbraue  fibieiUe,  fontenant  un  chapeau 

vifqueux,  charnu,  d'abord  convexe,  puis  plane, 
prefque  large  de  trois  pouces,  de  couleur  orangée- 
foncée  ou  d'ocre;  les  lames  nombreufes,  verdâ- 
très*  un  peu  cendrées,  il  croit  en  aotomoe.  Air  la 


'  $67.  AOARIC  amer.  Agarieus  amarus.  Bull. 

JgaiûuM  ctfik^ ,  magnus  ,  piUo  tarnofo ,  fui- 
vi/eoji ,  iatfritioi  margint  flavtfctnu  ;  lamtUis  dif- 
tinBît,Jiibiukutojlu ,  virtfttau-cwrtisi fiipitt  longo , 
fuhfoBdoi  annule  fugaa,  aignfeêM/t.  BolL  Herb. 

ub.  ;o  &  tab.  j6i. 

Agaricus  lauritius,  Schœff.  FuDg.  tab.  49.  fif.  a. 
j.-^Ptrf.SjpiM^pe«.4ii.     "      t7 -o 

Agenças  auratus.  (EJer.  FI«r,  dm.  gjo 
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Bull. 

Â^aricus  cifpitofis tochractus ,pilto  in  mcdio pxh 
tuUranu  i  laminis  aidaatit ,  prima  atau  ohteSis  ^ 

Àgâ^tasfi^daiMt.  Perf.  Synopf.  pag.  411 ,  8c 
Comment,  pag.  19.  —  Bolton.  Fung.  tab«  19.  — 
Batfch.  Elem.  Fung.  tab.  7.  fig.  29. 

5.  Agaricus  (praticola  )  ,  folitarius ,  parvus ,  pilto 
camofo-mtmbranaceo  ,  ochracco  ;  lamtlUs  difiinais, 
f/aaw,  vircfcentc-ctnertis  i  fiipuc  loago  ,  UHuiJbÊr, 

Perf,  Le*  pag.  411. 

y.  Agaricus  (  marginatus)  ,  grtgarius,  pileo  tant- 
panuluto  ,  fiàftmgineo  ;  margint  tomeatafo  -  aOi' 
canu  ;  iamtl&  m  irirtfctnte  nebulofii  ;  fiipiu  na^, 
fhriUofo,  argatt-miâé»,  Perf.  |.  c  ,  fc  ObArv. 
Mycol.  I.  pag.  11. 

Cet  agaric  eft,  ainfi  que  le  prei.  dent,  d'une  fa. 
veut  amère,  d'un  jaune-fauve  plus  ou  moins  fbncd» 
Son  pédicule  eft  glabre ,  fiftuleux,  cylindriôiin. 
long  d  environ  quatre  pouces,  foutenam  un  cha' 
peau  d  abord  conique,  puis  évafé,  protubérant  à 
fon  centre,  large  de  trois  pouces ,  fec  à  fa  furface , 
peu  charnu.  Ses  lames  font  inégales,  nombreufes 
adhérentes  au  pédicule,  enveloppées,  dans  teuc 
jeune fle ,  ^une  membrane  blanche .  qui .  en  fe dé- 
«»i'aot^e«e(buvent  adhérente  par  lambeaux ,  tant 
MX  bords  du  chapeau  ou'au  pédicule  }  couvertes 
d  unepoufTière  roufle, abondante ,  fugace.  Il  crok 
par  louffes,  fur  les  Touches  pourries,  en  antoome 
&  enéié> 

La  variété  /»  croît  folitaire  dans  les  prés ,  fur  les 
gwons.  Son  pédicule  eft  long  ,  très-grèle  |  fon 
chapeau  large  d'un  demi-poûce.ochracéj  feslamet 
planes ,  difiindes.  d'un  vert-cendré.  Dans  la  va- 
riété y,  le  pédicule  eft  loog  d'environ  deux  pou- 
ces ,  velu  à  fa  bafe .  d'un  blanc-argenté  ;  le  chapeau 
campanule,  prefque  ferrugineux ,  blanchâtre,  to- 
me nteux  à  fa  bafe»  fes  lames  afcendantes,  d'un 
vert-nébuleux.  Il  croît  en  groupes,  fur  le  tronc  des 
fapiTO^Ces  deux  variétëilMiC  pcut-dtre  des  efpèces 
diftuâesieUeifootr-' — 


,  3'59- AGARicàippendtoes.  ^«ttnotftf/wMA». 

latus.  Bull. 

Agaricus  ctfpitofus  ,  tang^us  ,  fragiUs  ,  piUofui- 
a<iuofo ,  glabro ,  fufcefenM'Bvido  ,  ex  fieeatione  rugw 
lofo,  palltfcentt;  lamellis  con/ertis,  incarnato-Mcis, 
obceSis  mtmbrauâ  dtmkm  lactrd,  ud  manintm  fila 
ptrfjhmt,  BnlL  Herb.  tab.  jpi.  ' 

/ .  Agaricus  fiipam,  Fnf.  SfnopC  pn^  4«}.' 

Agaricus  fpadiuus.  SchoeC       tik  tif, 

n  eft  d'uQé  coafiftancè  aulbtr  aqueufe.  5o». 

p^cub 


I 
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tcal«  eft  no,  blanc ,  iiftuleax ,  qrlindHqM,  gk- 
,  long  de  quatre  poticcs ,  feoMinfit  on  châpeaa 

d'abord  ovoia^,  ntits  campaniforme  ,  puis  con- 
vexe, de  couleur  tjuve,  roufleatre  ou  d'un  blanc- 
fa!e,  marqué  de  flries  divergentes,  fouvent  fendu 
8c  rebrouO'é  à  Tes  bords.  Les  lames  font  inégales, 
■MBbrcufes  ,  d'un  rooge  plus  ou  moint  vif,  cou» 
vertes ,  dans  leur  jeuneffe ,  d'une  membrane  qui , 
en  fe  déchirant ,  relie  par  lambeaux  ,  adhérente  aux 
bords  du  chapeau.  Il  croit  en  automne  &  tnélé» 
par  troupes  j  dans  les  jardins  6c  Ves  bois. 

fyo,  AfiARic  indidë.  Jgâfiau  unmMt.  ViU. 

Agaricus  p'iUo  ktmtfpktrUo ,  albido  ;  lamellU  ei~ 
nereo-nigricaHtibas  ;  fiipuibusfubfaluarii* ,  ffiulofis  , 
nuais  ,  curvjtu.  Vahl  ,  itt PMT. 4*11. tabw  tOOf,— 
Perf.  Synopf.  pag.  415.  ■ 

^  Son  pédicule  eft  nu ,  fiftuleux .  teeoorbë  ;  il  fou- 
tient  vn  chapeia  hémirphérique ,  blanchâtre ,  garni 
de  lames  d'abord  de  couleur  cendrée,  puis  noi- 
râtres, n  croit  ptefqoe  (blitaire ,  daas  le  Dane- 


971.  AoAitic  dendculf.  Jmaictt  iauioÊlàas. 
Bbli. 

AgarUttt  (  fubaquofut ,  tenuis) ,  piUo  kemifpht- 
Itéo  ,  purpurto-livido  ;  tamtUis  tiufgiat  dtiuatit  i 
JHpiie  fiftulofo  ,  fuftf-ent*,  Boll.  fmi§,  Ob.  4.  — 
Perf.  Syuopf.  pag.  414. 

Son  pédicule  eft  brun ,  fiduleux  ;  fonchapeau  crës- 
meu,  Mmi^phéri^e ,  point  charnu,  légèrement 
fir^ ,  d'un  pourpre- livide ,  large  de  deux  ou  trois 
pouces  «  les  lames  de  même  confinânce  &  de  même 
couleur  que  le  chiare.iu,  munies  à  leurs  b'rJs  de 
dents  ou  d'appendices  ooirâties.  U  croit  en  Angle- 
itiie*  diMiei  ferin. 

)7i.  Agaric  à  fibres  tmns.Jgancuj  fhrUlofus. 
PerC 

Ar^iricus  pilto  fihmembranacto  ,  htmifphérico  , 
a/oiijme  i  IjmtUii  latijftmis  ,  purpurafctniikus^  mar- 
gint  nigris  ;  fiipitt  longo  ,  aibido ,  fibrittii  tiff^eUti' 
ûkui  obfito.  Petf.  Synopf.  pag.  414. 

'Son  chapeau  eft  hémifphérique ,  prefqtie  mem- 
iHranefiT.  nlan^tre ,  large  d'un  pouce  &  demi , 
foutenu  par  un  pédicule  blanchâtre ,  alongé,  nauni 
de  fibres  noirâtres.  Les  lames  font  planes ,  entiè- 
rement adhérentes  au  pédicule,  élargie*,  purpu- 
rines ,  ponâuées  de  noir*  noirâtres  à  leurs  bords. 
ScnAcftrhfMfe.  panai  Iw  feuilles  tortéet. 

•  J7J.  Agaric  à  graines  brunes.  AgarUut  ptUo- 

•Ugarieiu  piUo  ptvO'féUtfttnu ,  allquandb  mar- 
fUi»  priaU  ;  lamimU  fûtiaiio  aéitM.,  «*  vioUut»-. 
Bumufat.  SÊfpUmmt,  TeiM  i. 
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nigrtjitntiiuj  ;  /wtiff  mJ»  ,  êUido;  «me  ^ahfs 
nmieéaj;  kirfuto.  BuO.  Hetb.  tab.  $6t,  ftg.  I*. 

Àgaricus  (  corrugis  }  ,  pilto  fubmtmkmutm ^ 
cjmi'jnulato  y  fubntgofo ,  rofto i  itmtUi*  faivioUitÊ9» 
nejuhfiê  i  fi:pite  t/ongato  ,  alîù.  P»rf.  Difp.  Meth* 
Fung.  pag.  i^,9c  Synopf.  pag.  414.  i 

Son  chapeau  eft  d'un  jaune-pâle  ou  brun ,  queU 
quefois  ftrté  i  fes  bords  ,  d'abord  ovale ,  puis  co- 
nicjue  ,  puis  plane  ,  foutenu  par  un  pédicule  nu  r 
grêle,  fîlluleux>  blanchâtre,  long  de  quatre  à 
cina  pouces,  tantôt  velu  â  fil  ba(ê,  tantôt  glabre) 
les  tunes  io^ks,  adhéiaoret  au  pédicule  «  d'im 
brnfriyiolet .  paia  MiiMb  II  cnic  pat  WOM»  à 
pieds  diflinàia  dus  1m  Mu,  fiu  iMfrtiîHet 
mortes. 

J74.  Agaric  grêle.  Agaritus  gracills.  Perf. 

Agaricia  touu  fragilis  ,  pilto  mtmbranacto  ,  eam* 
panulat»  ,  acMt»  t  moUiffimo  ;  tamtllu  tintariiut , 
nigrefctitlfcintrtU  >  /KpÙ*  iv^fimo ,  §Ulàf9,  Ptll* 
Synopf.  pag.  41;.  ^ 

Mm  «  piAe  «aisfit  liMarMi».  Perf.  U  c. 

Pcif.  1.  c. 

y.  Idtm  ,  pilio  exaliido ,  diluti  alutacto.  Perf.  I.  C. 

Agaricui  difjfus.  Batfch.  Elem.  Fung.  pag.  14^.  ' 

^.  Agaricus  (  cufpidatus  )  ,  pilto  conieo  ,  ûoao  , 
ruiro-fufco  ;  lumeiiis  fubfufcit ,  kêfi  Mgll0it-j  ^^t^ 
Jijiulofo.  Boit.  Fung.  tab.  66. 

Cet  agaric  eft  une  desefpèces  les  plus  tendres  Se 
les  plus  fragiles.  Son  pédicule  eO  long  de  trois  pou- 
ces, fiftuleux,  velu  ifa  bafe ,  quelquefois  eniié-' 
rennent  glabre  ;  fon  chapeau  chanceumc,  membra- 
neux ,  campanule ,  aigu ,  large  d'un  pouce  &  plus* 
de  même  hauteur,  très-variable  dans  fes  couleurs, 
incarnat  ou  d'un  jaune-foncé,  ou  prefque  roux, 
quelquefois  blanchâtre  ou  d'un  fauve-clair;  les  la- 
mes  linéaires,  d'un  noir-clair,  cendré,  réirécies  i 
leur  bafe.  Il  cnilt  dau  les  fecta  «  paillé  les  fettUÎe* 
tombées. 

PeS^'  "^^^^  papycaoé.  Jlforieu  jh^ymMOb . 

■Agaricus  ftipitatui ,  pilto  htmifpkâfico  ,  memirt- 
nacto,  albido  i  lamtUis  tri&dit ,  rtmotis ,  pjllUiif  • 
fiipiu  aliidOfjifiulofo.  Peck  Synopf.  pag.  40.5. 

A|Mto»iiHiiifauMMw..Bofc.Fiiag.  ttb.  11. 

Son  j)édic\ile  efl  fragile,  long  de  trois  pouces, 
blanchâtre ,  fiftuleux ,  foutenant  un  chapeau  mcix»*  ' 
braiieinii  hémifphérique ,  larce  d*cnviroii  deas 
pouces  ,  fec  8r  d'une  confinânce  papyracée  , 
garni  de  lames  libres .  très*cendres ,  diftant^s ,  ni- 
fi.ies,  pales,  puis  brunet« fllit aeifts. U  Ctok fitt 
le  tronc  des  cbAoes.  »  -    .  •  .  * 

£e 
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J76.  AcAHic  ramaffé.  Agaricus  conftrtuj.  Boit. 

:Âgaricus  câfpîtofus  ^  pilto  conico ,  alSiJo,  aeum'- 
nato  ;  Umtlliî  fufco-pallidis  ;  fiipitihus  numtrcfis  ^ 
altidU.  Boit.  Fuiif.  pfg.  iS,  ^b.  18.  —  Peifoon  ^ 

II  efl  d'une  confiflance  molîe.  Son  pëJicule  eft 
filifonns  ,  long  d'un  ponce  &  demi ,  blanchâtre. 
Son  chaptau  eft  fec  »  papyncé .  blanc ,  conique  , 
af  uminé ,  large  à  peine  de  neuf  lignes  i  ks  lames 
d'un  brun -pâle.  Il  croît  par  groupes,  fut  les  écor- 
ém  im  fum  chandM. 


)77-  AaARic  m  doch*.  Atrftw 

BuU. 

JtwUtU  grtgariut ,  hruiuuus  ,  pileo  eampanulato, 
piu^  ,  it9i  i  UtmeUis  conjtltu ,  tatiffimit  ,  libtnt  j 
fiipitt  tongo  ,  juniorum  fukatmulato.  Bull.  Hefb. 
tab.  jji.  fig.  1.     Parf.  Sjrnopr.  pag.  416. 

Sofljpédicale  eft  crHndrique ,  ghbre ,  fiAuIeux . 
kMlg  4tt  quatre  ponces  ik  plus ,  épais  de  deux 
lignes ,  d'uif  roux-cendré  ,  muni ,  dans  fa  jeunefle , 
d'un  3nneau  peu  apparent  >  le  chapeau  campapulé, 
Jifle ,  obtus  ,  large  a'un  à  deux  pouces  «  d'un  roux 
pfus  ou  moins  foncé,  un  peu  jaunâtre ,  lînué  à  Tes 
Dords  ;  les  lames  larges ,  point  adhérentes  ,  iné- 
gjiks ,  arquas ,  de  caujeur  caoeUe ,  large  4e 
^ilitit  li|iiat.Il  craie  par  iFOvpet  fi^  n  «em. 

yjlL  Agaric  teinvUdila^re.  ^luiim  ftmi' 


rifêi  la«Mr  EMi,  mmâûàm  maâUefii  i  JHpiu 
II.  Heib.  «ak  4ax.  ig.  i. 


Jfinciu  pilto  tnfUtn ,  Itvi,  nitld» ,  kimi^. 
i  UmÙi  fitwif, 

»j  nfo ,  nudo.  Bull 

Son  pédicule  eft  îtnat»  f^^  cylÎBdriqae,  de 
cottleur  jaunâtre,  recouvert  dStne  éeoite  que 

l'on  peut  détjcher  entiéreir.e'u  canal  fi!tu!.iire 
interne.  Son  chapeau  eit  contbmmer.t  hémisphé- 
rique .  large  d'un  pouce  {  quelquefois  il  devient 
cpncave  ou  bolfelé  »  glsibre .  lutfaht ,  iaunâtie  i 
fa  fbrîGice  ,  garni  de  mnes  libres ,  inégales ,  nom- 
breufes ,  élargies  ,  d'aSor  J  d'un  blanc-griHtre  , 
puis  jaunâtres  ,  pais  biftr.ts  ,  mais  jamais  mou- 
chetées. 11  crnit  (iir  le  bord  des  chemillS  &  des 
pelouièa  j  pendant  prefque  toute  l'année. 

179.  ^  tte  <o<fa|—,  4i»nrft  ff  Bff  ■ 

Aptritu»  fiAfèRttrim ,  ptho  tmpankM'tmk» , 

€tnt'to-l!vtdo  ,  ftriato  ;  IjT.cHit  lîberis ,  oijcurf  ru- 
fsi  jlipiu  nudo ,  ivngo,  a(t>ido.  Bull.  Hecb.  ul^. 

jtf  fig.  I.  —  Petf.  ^opf.  pag. 417. 

Il  eft  d'une  ccrfiftance  molle.  Son  pédicule  eft 
np ,  blanchâtre  ,  long  de  quatre  à  cinq  ppuces  j 
épais  àfi  deux  lignes  «  cvUndri^no,  filbleu^,  fou* 
«jn^ni  U11  çhapeaa  d'abord  çpnîque»  puis  con- 
^»  puis  plaoe^  de  coitleiUL  tqaSkh  i»uj>e  WK 
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blanchâtre  ,  marqué  de  plis  ou  de  fliies  profon- 
d<^s  ,  divergentes»  les  lames  libres,  inégales, 
d'abord  d'un  iaune^i!e ,  puis  d'un  brun-enfwni. 
Il  croit  folicairt  ium  les  piés«  ks  jardim^  lee 
boU«rttf  UmK« 

Perf. 

Agaricus  fuhfotuarius  ,  pitto  fubmtmkranacto  ,  «/- 
tido ,  ab  initie  conitq  ,  dtin  ditmato  ,  fuh^exuofhf 
Kmirino,  futa^Juau  i  ùimti^is  htiu/lu  'it ,  incar- 
nato-nfs,  ftif.  Commem.  pag.  94,  6c  Synopf. 
pag.  4x7. 

Son  pédicule  eft  Inn^  de  deux  pouces  1  fon 
chapeau  charnu ,  piefque  membraneux,  luifant, 
mince  ,  fragile,  d'abord  conique,  puis  plane  ,  un 
peu  fi  xueux ,  d'un  brun-terreux ,  puis  noirâtre; 
les  lames  élargies,  im  peu  échancrées  ,  d'un  wut- 
clair.  Il  croi(  çâ  &  U ,  prefque  foHiaire,  daoaks 
pâturages  des  montagnes. 

j8l.  ACARIC  biftré.  Agaricui  fuUglneus,  Perf. 

Aganeus  gregarius,  frëgilis  ,  pHeo  eampanulato  , 
obtufo ,  fuligin^o-livido  ;  papiUâ  ohfo/eià  i  lamulfit 
UMiUtu  f  i  eiiurta-aUidO'intamaiis  ;  fiipUt  nué»» 
trif  dlpeÂjbn  ^wvwj^fe.  Peif.  S3mopf.  pag.  417. 

Il  a  beaucouD  de  rapport  avec  le  précédetiç. 
Sgp  jpé4jcvle  ^  giile,  épaiflî .  4'upe  lonpirac 
médiocre,  (onteoant  un  chapeau  campanvlé,  ob- 
tus ,  biftré  ,  un  peu  cendré ,  à  peine  proéminent , 
large  d'un  demi-pouce  ,  un  peu  ridé;  les  lames 
molles,  nombreufes,  à  peine  adhérentes  au  pé* 
di«uk.  bUacbâttfs.  cendrées  ou  de  CMiknr  »• 
Hcrahmnteno. 


)8a.  Agaric  bléuâtie.  Agariau  eifiut.  V^ahi. 

Agaricus  pileo  planiafctdo ,  fitfho  ;  tamdth  grifiv- 

/ufcit  ;  fiipite  futfolitario,  inant ,  nudo,  hafi  albido. 

Vahl,  in  Flot.dan.  tab.  1010.  —  Peiroon,  SynopC 

Son  pédicule  eft  nu,  fiftulcux,  long  d'un  pouce 
&  demij  ép^is  de  deux  ou  trait  lignes,  velu, 
cylindrique,  bhncbltfe  >  fon  çhapeau  fragife, 
d'abord  convtie  «  puis  plane  ^  quelquefois  on  peu 
concave,  de  coulent  brune  ;  tes  lames  nombreo- 
fes,  griTcs  ou  brunes,  nébuleufes.  11  croît  après 
la  (eculie  des  foios^  dans,  Içs  prés^  àv&  la  Noc- 
wèfo. 

}Sj.  Agaric  obtus.  Agaricus  oitufaSm  FfrC 

Agaricus  piii»  fmhtamofo ,  tampanuUio  ^  otuufo^^ 
nitico ,  diluti  iadi»j  tamtliis  umhrinis  ^  JuitHlf 
lofos  ^  nmrgitu  4tliidu^klfS,i  /i;/<<  dtor^m  mtnf' 
fuo,  paUtfeente-aikiJ».  Perf.  Sym^f.  ^(^4^. 

«tC'eft,  ditM.Perroon,uoea(rezb«lleerpèoe, 
qui  cil  (are  ^  qui  aoic  bn    uooca  pquftis*  Soa 
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pédicule  eft  cpa!«,  d'un  blsnc-f  â!e  ,  plus  blanc  8: 
velu  à  (a  bi(e\  Ton  chapeiu  mediocrcmL-nr  charnu  , 
cj  iipjnule,  ubtus,  luifant ,  d'un  iaun.'-clair ,  hjut 
de  neut  lignes ,  ridé  dans  fa  vieillellc  ;  les  lames 
prefque  linéaires ,  enriéremenc  adhérentes  au  péji- 
cule ,  couleur  de  tcm  à'mibn»  tébiiUaSe»,  Mao- 
châtres  à  leurs  bords.  » 

}84.  AcAMC  dei  monugoes.  Agariuu  moatsiuu. 

Agaricus  ^ngariu-t ,  parvai  tpUto  fuhcarnofo  ^  eon- 
vexO  f/ÊifceJeeiuti  LuntUit  fUmif  UtitdtmUt  »  mm- 
trimis ,  fiéKtimlefis ,  margiiu  dÊmtm  filmHiumt*  / 

fipire  brtviufculo.  Perf.  OMSIT.  MjWOl.  I.  pat*9  , 
&  Synopf.  |ng.  42g. 

y}  AgitmM pAh^adeaM,  BacTch.  Elem.  Fung. 

XII. 

Son  pédicule  eR  trè»-court ,  blanchâtre  ;  fon  cha- 
peau petit ,  un  peu  charnu  ,  convexe  ,  d'un  brun 
plus  ou  moins  foooi  §  loi  bmes  plan:  s,  élargies , 
terreufes ,  eoiméci. M  peu  bUnchftnet  i leurs 
bords }  citet  BoirciMBC  mol  iew  vklllefli».  La 
plante  ^  a  de  grands  rapports  avec  celle-ci  ;  mais 
fon^chapeau  eft  en  forme  d'entonnoir.  Cet  agaric 
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mtreOfdemmm  nigrefeenu ,  ad^Jio  i  iMutUt  trajfis , 
ûiiiéis  ;  fi.put  foiido  ,  értviujlu/o  ,  àntreo ,  nudo. 
Bull.  Herb.  tah.  211 ,  &  tab.  ^70.  fig.  z.  ub.  ^79 
&  tab.  166.  —  Peif.  Obf.  MfCOL  X.  ptg.  (Ok  — 
Lan.  Uluftt.  tab.  88i.  fig.  1. 

Jgaricus  adijjlut.  Perf.  Synopf.  pag.  45'9. 

^.  Agaricus  (  elrphaotinus  )  ,  magnus  ,  primo 
tHiJat  j  cortvatat,  SvMik  Fnflg.  Ml».  }£.  Boit. 
FiMig.  ôb.  18. 

Cet  agaric  dettent  noir  en  vicjllHbMi  il  eft* 
dam  fa  jeanefle ,  bran  en  deAu ,  atnfi  que  (à  chair  ; 

fes  feuillets  &  fon  pédicule  blancs.  Ce  dernier  eft 
long  de  deux  pouces  8e  demi ,  épais  de  huit  â  dis 
KpHSy plein, nu,  prefque  cylinoii^ue,  feotetiant 
M  ch^eaa  d'abord  coovexe»  déprimé  à  fon  cen- 
tfe,recoatbéende(bmircsborai,  puis  plane,  un 
peu  finué ,  ferme  &  caflant ,  garni  de  lames  inéga- 
les ,  peu  nombreufes ,  épaiOies ,  non  adhérentes  au 
pédicole.  Il  croit  foliiaire  dans  les  lieux  aridata  to 
automne  4  dam  les  bois  de  hante  futaie. 

38^.  AcAniC  aqueux.  Agaricus  aquofus.  Bult. 

Agartcus  piUo  t»  «Uc-fitfctHH  »  afM/â« 
fiipiu  nudo.fufco  ,  radicuau  plant  tmêautu  BoUL 
Herb.  tab.  n. 


Son  pétfîcule  eft  fàuve ,  nu ,  fîRuTeulr ,  cy'tndrî- 
qne ,  haut  de  trois  à  quatre  pouces ,  muni  de  pe» 
t  tes  racines  floconn  ul.s,  foutt-nant  un  chapeau 
d'abord  convexe  ,  puis  pUne,  quelquefois  concav* 
ou  mamelonné  i  fon  centre  ,  ftiié  fur  fes  bordi  » 
d'un  blanc  méld  de  fauve,  légèrement  fioiieat • 
large  de  éfVm  I  iroîs  pouces  5  fa  chair  ibolle  fc 
aq'.irufe  ;  ff  s  \im^%  inepilrs  ,  peu  ferrées,  très-frl- 
giles ,  point  adhérentes  au  pédicule.  Il  croît  parait 
la  modfi» ,  daaa  laa  boh  oariHa|<a«  «en  la  Jm  4t 

l'été. 

^87.  .\G/Rrr  à  feuillets  fiolett.  Àgâikat^^ 

UceO'lametiaius.  Decand. 

Agaricus  càfpiiofus  ,  pitto  gr:fco  -ruf<fccnte  ;  difco 
callofo ,  marginc  fubjlriaio  ;  lamellis  ''^  (i,  '><^  v',  :na- 
uis  i  fiipitt  nadOf  aliido.  Dccaod.  Synopf.  Fiant, 
gall.  pag.  }i  •  8e  Flor.  firanç.  v«L  a.  pag.  if|. 
n'.  406. 

Son  pédicule  eft  nu ,  fiftuleux  .  cylindiione  , 
bianchitre ,  long  de  quatre  pouces  *  épais  d  uiA 
à  deux  lignes  (  ion  chapeau  mioce ,  prefque  fans 
chair ,  en  cAne  arrondi  au  fommet ,  large  de  fepr  i 
hui;  lignes ,  long  d'un  pouce  &  demi ,  calleux  i  fon 
fommet ,  d'un  gris-roux,  on  peu  ftrié  fur  fes  bordj. 
Les  feuillets  font  d'un  beau  violet ,  inégaux  « 
écrohs.  nvoubreux,  diftinâf  de  pédicufe.  H  ref- 
fanble  beaucoup  à  l'agaric  i  tète  conique  i  il  vierife 
far  la  cano  «  par  SMopaik 

}89.  A«A»ic  ftrié.  JgêrieaM  /Mttat,  BoO. 

Agan'ciu  fiilQ  («nico  ,  dcr.lim  conv(*o  ,  tandem 
piano ,  rufo-alhicante ,  ^nis  profundit  aut  flicit  rtf- 
diantiiuj  nouio  ;  fiipttt  nudo,  tité  ^  tfB»éil*  g 
ttnui.  Bull.  Herb,  tab.  jyi.  fig.  i. 

g.  Amteiuu  iU€M»$.  Scboefi.  Faog.  tab.  31. 
Ban.  linb.  td».  80. 

AnuMiu  pluata.  Lam.  Dift.  I,  pif.  IIO.  ( 

AitAMin.a*.  39.) 

$.  VIII.  LACTIFLUOS.  Perf.  Point  de  co!fe  ;  cha- 
peau chanta  ffoëVtat  eompriméj  fcuilltu  iaigauti 


389.  AoAiiic  tm.  J^iÊtteai  i 

Ag0ka»Mm*  j  laminù  numtrpfst  fapk  H força- 
nt ,  aliquamdi J^it  aat  tlànêf  fm»  muù  WSi, 
Herb.  tab.  ;)8. 

%.  Agaricus  (piperatUt),  pileo  infundtSuTiformi , 

margint  txpanfo ,  glairv,  aïkido  ;  LwtUis  congtjiis , 
fitrcatis  y  candidis ,  patttfcentikus.  Perloon ,  Synopf. 
pag.  419.  —  Obf.  Mycol.  i.  pa?;.  40.  —  BatfclK. 
Fung.  tab.  i).  fig.  J9.  —  Boit.  Fuag.  cab^  ai.  — 

y.  Agariciu  (exfuccaa<)«  muumr ,  rn/utuSiaU» 

Ee  t 
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fiimffù.  PerC.  Obf.  I.  c.  |Mig.  41.  —  Basb.  Ceot. 
4.  tib.  I.  (  Foyl  AUAMlTf  >  a*.  I.  ) 

La  variété  y  eft  ane  feb  |ilitt  gfsnde ,  fèebfti 
les  lames  piles  «  diftamm»  uo  peu  cr^wés. 

590.  AcARicibocdt  ni»nivSËkt,J§irwu<9»- 

troverfui.  Perf. 

•  Agarieus  etfpkofus  ,  aliu ,  macidis  ^onifque  fitn- 
•fànt  'a  Viirttgaïut  ;  pilto  pùtitiufculo  ,  margine  rêva- 

tomentofo.  Perf.  Obf.Mycol.  i.  pag.  i9,Sc 
âfaêpr.  |Ag.  4)o. 

JtittfÊritmt'piperâtKsi  Uoib 

Agdricut  fanguinalis.  ?  Bjcfch.  EltOI*  Fung. 
Cont.  2.  pag.  47.  tab.  56.  fig.  201. 

M.  Perfoon  i^réfume  que  cet  agaric  pourrnit 
•bien  être  le  véritable  agarieus  fiptnumi  de  Linné  ; 
peut  être  eft-U  cncoi»  le  même  que  celui  figuré 
dans  Batfcher  ^  mais  TÎeuz  &  defféché.  Il  eft  de 
couleur  blanche  ,  panaché  de  taches  Se  de  bandes 
d'un  rouge  de  fang.  Son  chapeau  eft  toinenteux» 
il  devient  plane  avec  Tes  bonb  retioufles.  Ses 
lames  /oot  fimples  &  incarnates.  Il  dk  ute-âcre. 
t)iLki«acoDae  par  groupes  dam  les  boit. 

591.  Agaric  à  larmes  laiteufes.  Agarieus  dyc- 


JÊggrieuJ  totus  ail  us ,  fucco  Iticito  ,  infpido  ;  pi/eo 
jonis  grifeîs  aliquar.dà  notato.  Bull.  Herb.  tab.  584. 

Il  eft  de  couleur  blanche ,  parfaitement  glabre^ 
rempli  d'un  fuc  laiteux,  infipide.  Son  pédicule 
ett  plein,  cylindrique,  long  de  deux  pouces  & 
plus ,  épais  de  cinq  â  dix  lignes ,  foutenant  un 
chapeau  orangé  ou  cuivré  ,  convexe  ,  puis  plane ^ 
comprimé  à  fon  centre ,  large  de  trois  a  cinq 

Cuces ,  quelquefois  maraué  de  z6nes  griHitres. 
I  lames  (bac  ùW^les ,  légèrement  décurrentes 
liir  leur  péiUailt.  fi  croit  folitaiie  ou  par  petits 
gMi^ec. 

)9X.  Aaaiuc  I  sAoes.  J^âriau  ftMriMt.  Bull. 

Aganctu  pilto  umhilicato ,  ronato  ,  diluù  ochro' 
eto  ,  martint  rtvoiuto  ,  viUoJo  }  futeo  aeri,  Bull. 
Herb.  nb.  104. 

Agarieus  fitxuofas.  Perfoon ,  SfOOft  pif.  4|a 

J^y^ti  Amamite,  n".  6.)  .. 

^^3.  XuAMie  i  laie  jame.  jifarieat  tidtgtUi. 


.  Agarieut  ammiT  >  fUto  infumBiul^ormi  ,  itprtffo , 
0ipiuque  rt^f  Jucco  fljvo.  Bull.  Herbb  Oh»  567. 
fig.  2.  —  PerCSynopr.  pag.  43 1. 

Sa  chair .  natttrellement  blanche,  devient  jaune 
lorrqu'on  la  coupe,  ainfi  que  le  lait  qui  en  dé- 
dale. Sofl  pédicule  eft  d'un  rooziauve  >  pleio  j 
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cyUndrique ,  \om  de  devi  ponoM  *  épds  de  trota 
lignes  { il  fupporte  an  chafeaa  d^abord  convexe  0 

puis  plane  ,  puis  concave  ,  large  de  trois  pouces* 
glabre,  d'un  fauve  prefque  diftribué  par  zôtieti 
les  lames  inégales ,  adhérentes  &  un  peu  decur* 
-lentes  fur  le  pédicule  «  terminées  eu  pointe.  U 
crtrfk  fidiiaiie. 

}5>4.  Agaric  pâle.  Agarieut palMus.  Perf. 

Agarieus  etfpitofus ,  pitt»  miitîemto  ^  fubvifeofo  , 
fuiiTCirt  iio-pj/liao  j  Irvel/is  flipittfUg  ttt^ttù» 

dilut.oribus.  Perf.  iiynopi.  pag.  451. 

Agn'icus  incantatus.  Perf,  Difpof.  Fung.  p.  64. 
yii;  iricus  fiiiin90hau.f  BaiTcll.  F^g.  ub.  )7. 

fig.  204. 

Son  pédicule  eft  alongé,  d'un  blanc-fale  ;  fon 
chapeau  ombiliqué  ,  légèrement  vifqueux  ,  d  une 
couleur  pâle  incarnate  5  les  lames  d'une  c  ouIliu 
plus  claire  ,  prefque  blanches  :  il  en  découle  ua 
fuc  Icie.  OnlenoavedamieebokdehAnai. 

39;.  Agaric  teftac^.  Ag*nau  t^aetas.  Perd 

Agarieus  pîleo  pUniufeulo  ,  /it/vo  ,  ffiMOTMim»  | 
lamtUts  palltfctntibus  ,  jtjpflr  Utfil^tî^  PcrieeO^ 
Synopf.  pag.  4JI. 

Agariou  kkwdttu,  f  Bacfch.  Fung.  pig.  37. 
tab.  13.  fig.  60. 

fi.  Agarieus  (  fulvo-croceus  )  ,  pileo  fuldtprtfo  , 

Îlabro,  papillato  ,  fiipiteque  longo  .  fulvo  croeto  i 
tmams  têtfinù,  félUéii,  Perf.  l  c. 

y.  ?  Agarieus  (  aurantiacus  )  ,  pileo  fukanguji^  , 
pianiufeuU  ,  auraïuiaeo  j  tamtUis  paliidis  ,  fukdt- 

Agarieus  UMpsat,  Boir.  fmg.  tàb.  9.? 

Cet  3Riric  préfenre  plufieurs  variétés  ,  prînci- 
paiement  dans  fa  couleur.  Son  pédicule  eft  looff 
de  deux  ou  trois  pouces ,  un  peu  épais ,  fauve  ou 
d'un  jaune  de  fafran  >  fon  chapeau  comrese,  pois 
plane ,  comprimé,  glabre  ,  un  peu  maaielonoé« 
large  de  trois  pouces,  fauve  ou  d'un  jaune-ca- 
nelle ,  quelquefois  ponûuei  les  lames  plus  pâles  « 

nomhreufes.  n  créji  dane  iMiwto:  il  ca  deooqle 

un  fuc  acre. 


AeAAic  détidem. 


Agarieus  piU»  umMkato^fiiMwuhf  e»/he*w, 

fordidijallido  ;  lamel.'is  fuccoque  auraatio  Uteriiiis. 
Schoeff.  Fung,  tab.  11.  —  Linn.  Spec  1641.  — 
ftxL  Syoopr.  4)1.  ^  Soveri».  Fimg.  tab.  xoi. 

LaUjrius  lateritius.  Perf.  Difpof.  Meth.  FlUlg* 
pag.  64.  (  Voyei  Amaniti,  n».  3.) 

i97«  A«A&ic  ùm  lAnm,  4f<f»wetee»ei.Bell. 
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jigancus  pilto  fuklobat» ,  ex  grifto-ruftfcenu  y  U' 
WÙmit  &  ftipii*  baft  iavis.  BuU.  Ucib.  tib.  JJ^. 
àg.  f ,  8c  cab.  567.  bg.  ). 

Son  pédicafe  eft  long  de  deux  pouces  &  plus , 
ëpaii  dL'  qii.itre  à  cim^  lignes  ,  plein,  cylindrique, 
blanchâtre  ,  un  peu  j^une  i  fa  Dafe ,  foutenant  un 
ciwptta  watM  on  an  peu  lobé,  Tarn  zûnes  concen- 
tnquct,  d'tan  grii>p&le  »  ttmit  un  peu  fur  la  couleur 
4e  cafil  Ml  lut,  comreie ,  pois  concave ,  large  au 
plus  de  trois  pouces ,  e.irni  «le  limes  tiroitfs ,  iné- 
gjles  ,  jaunâtres ,  peu  adhérentes  au  pé«.iiculâ.  Son 
Ajc  eft  laiteux,  de  coqlenr  Uindie.  UototifoU- 
tawe«  fur  btecre. 

)98.  Agaric  meurtrier.  Agâihiu  mcator.  Bull. 

Agariau  piie»  tmUHeato,  lonau^  éiùui  oehra' 
€*o  ,  m^rgiiu  ntoÎMo  ,  viÙcfo   lamdSt  «tf«t.  BuU. 

Heib.  m.  $1^  fig.  1. 

JfÊrkms  ttrm'tnofus.  Perf(Mll«  SjpiMpr.  43O.  — 
SCMef.  Fung.  tab.  u. 

^  Agmriau  ( necator } ,  ;>/7m  «ar  Minute,  um- 
hrino  ,  margint  torrenrofo  ,  Involuto.  Perf.  Synopf. 

41  f.  —  Bull.  Herb.  ub.  14.  (  l^oy'i  Amanite  , 

395^  Aaakk  rouge.  Aganeat  râler.  PtrC 

Agaricus  grtgariiu  ,  majufculus  ,  piVfO  dtprtjfo , 
och-aceo-rukrgf  ImuÛu  ùvtfceiuibut ,  fiipiu  trtf- 
fiujcuio ,  piliû  tmMbn.  retu  Synopf.  4 jj . 

Agarieus  iaSifbu$$,f  StSbotS'  Foôg.tab.  j.  Quoad 

■  Son  pédicule  tft  d'un  rouge-ferrugineux ,  blan- 
châtre 3  fa  bafe ,  un  peu  épais ,  foutenant  un  cha- 
peau d'abord  convttt  >  puis  déprimé  ,  à  peine 
proéminent ,  roide ,  légèrement  lîllonné  ,  d'un 
tonee  d'ocre  {  les  lames  jaunâtres  ,  d'une  largeur 
médiocre  :  il  eft  d'une  faveur  âcre  &  d'une  odeur 
amète.  On  le  trouve  dans  les  bob  de  pins ,  dans  la 
Ibfii  dflleicynie,  oà  H  ciott  f»  gcooptf. 

400.  A«Aftic  dMCiAcr».  JlfÊrUm  fakbilcis. 
Petf. 

Agariau  pileo  infundibuliftrm  ^  nfifinUi ,  «fi- 
fmaéi  lOttii  nigrit  ,  eonetatrieis  b^npt»  ;  bûiuUia 

pallefcente-încarnatis  ;  facto  albo ,  fuhdulci .  Aguricus 
dmlti*.  Bull.  Herb.  tab.  114.  —  Perf.  Synopf.  43  5 . 

,  AgÊikm» tià4t*M.^iAicA  FuBg.  tab.  73, 

a.  JifMiau         Bail.  I.  c.  0g.  A.  B. 

f,  Agariau  fMMrîM.  BiilL  t.  c.  fi|.  C. 

y.  Agancus  ruhro-cùflur.eti!.  — AfUitMi ttH^fh^^ 
ratki.  Bull.  Herb.  tab.  J67.  tig.  i. 

i:  Agaricus  (cimioatius),  pUto  op*co  ^  fukum- 
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centihus ,  fijutiùdis  ;  JUpite  longiufeBlo.  Perf.  SfttopC 
pag.  454.  —  Batfch.  Elem.  Fung.  pag.  69. 

I.  Agarieus  (innocuus  ) ,  piUo ÇiàkitpT<£o^  rt^m- 
lofo  ^  of-fcuri  cinnamomco  ;  lamtlîit  fimgblàtflA^ 

ttdis  ;  fllpitt  /ongiufculo.  Perl".  1.  C. 

Laâjriuj  /fcfl<//?i/aj.  Scwcib.  tab.  104.? 

i.  LaBarius  {<\aeïçeû  ) ,  parvuiut ,  pi/eo pUniaJ^ 
ado  ,  rugùfo  ,  papille to^  fpmékm,  «Piê€Q  S  UmM» 

o^fcuù  fuivit.  Perf.  I.  c. 

Cet agiricpréfente de nombreufes variét^t.  Sa 
coutMr  eft  tlwz  généralement  d'an  fauve-rouf^eâ- 
tre.  Sa  fupeificie  eft  feche  ,  fa  chair  calTante.  Il  ré- 
pand une  odeur  pénétrante,  afl'ei  feniblable  à  celle 
du  mélilot  bleu;  il  produit ,  dans  fa  jeune  (Te,  uM 
aflez  grande  Quantité  d'un  hit  douceâtre.  Son  pé- 
dicule eft  glabre  ,  cylindrique  ,  droit  ou  un  peu 
courbé  ,  pltin  dans  fa  icninefTe  ,  irrégulîéretrent 
(iiiuleux  àxm  un  âge  ))lus  avancé,  long  de  d?ttX  î 
trois  pouces,  épais  d'environ  doq  Hfnes,  foute- 
nant un  chapeau  d'abord  conveie  on  côniqm» 
puis  pbtM  M  concave ,  protnbénnt  i  Ton  centre , 
large  de  quatre  â  cinq  pouces ,  tantôt  uni,  tantôt 
marqué  de  zones  noiiàtres ,  cotKcntriques  {  garni 
de  lames  inégales  >  adhérenteswpMknle»llcnllC 
en  automne ,  dans  les  bois. 

401.  A«ARic  d'Heiqmie.  AgÊHmtyrMau* 

Agancus  (umbrinus  ) ,  pUto  coitvtxo ,  flexuofo  ^ 
umhrimoi  UmtUit  paUiditi  fiipit*  krtvit  eiiurtfcetutm 

Perf.  synopf.  ptf .  4)5. 

Son  pédicule  eft  court ,  à  peint  lenn  d*na 
pnuce ,  de  couleur  cendrée ,  foutenant  un  chapeau 
épais ,  mou  au  taâ,  convexe ,  un  peu  flexueux, 
couleur  de  terre  d'ombre  ,  garni  de  lames  plus 
pâles,  décurrentes.  Il  croit  dan»  la  foiét  d'Hercy- 
nietpemilespini. 

40a.  Agaric  plombé.  Agtricut  pUmhtiu.  BulU  - 

Agancus  piUo  latijpmo ,  infundîbuliformt  ,ftipitf 
que  r.ignjltnte  -  fuiigintis  ;  lamtUii  lutrfcentibui  , 

fiueo  actrrimo.  Bull.  Herb.  tab.  28a,  &  ub.  jj^. 

I.  AmMk»  anfUMn.  Lan.  Oîâ.  1.  peg.  10$. 

Cet  agaric  a  ■anédievle  plein  dans  fa  jeunefi» 
irréguliétement  finnleux  dans  un  âge  plut  avuicéj 
jaunâtre ,  épait  da  nenf  lignes ,  long  de  deui  on 
trois  pouces ,  fourenant  un  chapeau  convexe ,  puis 
plane,  déprimé  â  fon  centre  ,  déjeté  en  bas  à  fes 
bords ,  large  de  huit  â  dix  pouces  ,  fec  à  fa  fur- 
Ace  ,  de  couleur  noirâtre .  enfinnée  on  plombée  » . 
fans  cAnes.  Sa  chair  eft  blanche  8c  caflànte  1  fin  ' 
mes  jaunâtres,  nombreufes ,  inép.les  ,  décurrentes 
fur  le  pédicule  ,  médiocremeat  laiteux,  très-âcre. 
Il  Cfolt  CB  «UMBoe  a  (bw  ks  boit.  Bl.  IlecmMIt 
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penfe  que  Vuma  iu  iron^ée  n'i-H  qtt'aM  fÈÙêtééê 

celui-ci.  i^oye^  AMANITE, n°. 7.) 

^^f.  Aqabsc  cauft^oe.  Agmait  jfyrogabu. 

Àgûrieus  pileo  ptaniufeuh  ,  plumito  livido  ,  \0- 
Hûtoi  UmtiÙs  numtrofij,  ruiefceatUus  i  âipiu  né»  , 
/uiitiHoJô  {  fueto  primkm  fuÛiÊlci  ,  éi  mim  atmkm. 
BuU.  Herb.  ob.        fif.  X*  —  PttC  Sfaopf. 

pag.  4^'- 

La  chair  de  cet  agaric  blanche  (  «lie  jaunit 
lorfqu'oD  la  coupe  :  il  en  découle  un  lait  qui  devient 
i^galement  jaune.  Soo  p«dicu!e  eft  long  de  deux 
pouces  au  plus,  épaildf  trots  lignes»  plein,  cylin- 
drique, d'un  roux-fauve  ;  il  foutient  un  chapeau 
d'abord  coovexe^puis  plane,  puis  concave,  glabre, 
Jarfo  de  trois  ponces ,  d'un  fauve  un  peu  lAné , 
fuini  de  lanct  attiuëa»  inéfiles,  «dhértntet  &  un 
décurremcs  m  le  pédknlt.  Il  creit  folittiit. 

404.  Agaric  à  pied  velu.  Agjricut  trickopiu. 

■  Agariau  (Ittrldns),  piUo  phni.ifcuh  ^  margine 
defttxo  ,  ohfoteti  ^onato  ,  fjàvjcojo  ,  tx  cincrto  fub- 
fuMunu  i  lameUts  abbrtviutis  ^  atbicanlibus  }  fiifiu 

tmfi vdlt^.  PetC  Sfuoft,  pag.  4)6. 

t  *  * 

I.  ?  Âgancuifitfiui.  Schoeff.  ub. 

Son  pédicule  eft  fiftuleux ,  long  de  deux  pouces 
te  deipi •  épais  d'un  demi-pooce .  velv Ift  ba£i  1  Ton 
chapeau  convexe,  puis  un  peu  aplati,  nbatfo  à  fes 

bords,  légèrement  vif^ueui^,  cendré  ou  prefque 
fauve ,  obrcuiément  z6né ,  garni  de  lames  arquées , 
courtes,  larges  d'une  ligne,  blaiHhjtr<s.  Il  produit 
un  fuc  laiteux  ^ui  devient  rougeâire  >  il  cioit  pami 
lei  bfuyèiee* 

.  40f .  AoAuc  brûlant»  Agmai*  u/mu. 

Aganau  (acrîs),  fiieo  «mm  ,  ptaniu/iato ,  /U* 

ohliquo  ,  clnerto  fu.'lgineo  ;  îamtllis  primé  jlhidis  , 
dein  alutiiceis  ;  Jlipite  aibido  ,  fucco  ex  afbo-'uîej- 
centt.  Perf.  Synopf.  pag.  4^7.  —  Boit.  Fung.  tab. 
60.  —  Batfcb.  iig.  68.  —  Krapf.  Schvam./  tab.  4. 

fig.  4  &  âg.  ^iQ.  ^ 

/S.  ?  Agjricus  (livido-rubefcens),  rigiJiU,fra- 
pUt  t  mtdiUlofiu  ,  i^Stfeem,  pilt»  «tfileti  fufio- 
mttiûaio  ;  Jlipht  Mttittorw ,  lamims  pMii£ffimi  fia- 
'ftntibut.  Bacfch.  Eiem.  Cont.  a*  pag.  51-  Hg.  202. 

•  y.  J^uiuti  (aloeti)a  pik»  emêrto-4ivido  ,  obfo- 
txtls  imàfim  MMfW.  uiff.  SckvMi.  tab.  8.  Sg. 

Sac  9. 

*  II  eft  rempli  d'un  fuc  qui ,  de  bUnc ,  devient 
jaunâtre,  &  puis  prend  une  couleur  roufTe  dans 

fubftance  même  du  champignon,  d'une  grande 
cauftidté.  Son  pédicule  eft  blaachâtre,  fauve  ^ 
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convexe ,  puis  plane ,  un  peu  oblique ,  qutlqne- 
fiiis  légèrement  eciuncre ,  réfléchi  à  fes  bor.s$ , 
ii'une  couleur  grife, entamée ,  Ils  lames  blanches, 
puis  d'un  roux-clair.  Dans  la  variété  ^ ,  le  chapeau 
eâ  cacheté  de  brun.  Sa  filbftance ,  qui  eft  comme 
tomeateufe,  devient  purpurine  ,  ainfi  que  le  bord 
des  lames  lorfqu'tlle  elt  frappée  par  l'air,  puis 
violette.  H  croit  daM  kebott»  pMod  le*  ffuieei 
&  les  broufl'ailles. 

A,o6.  Agaric  des  rabftaiicasp«iiéfides.i|f«f«« 
xyiopkUiu.  Perf. 

fiipiuqut  ctfo-grifeis  ;  lamtUîs  MluBdiu  Petfc  Dl£f» 
Fung.  pag.  6; ,  &  Synopf.  4)8. 

p.  Àgaricus  (  vifcofus)  ,  pUto  piano,  dtprtffo, 
vifcofo ,  rugulofo  ^  oiivacto-ci»$n9i  lamîtlit  ctudi' 

dis  ,Jllpitc  tcnui.  Perf.  I.  C. 

Plus  petit  que  les  précédens  ,  cet  agaric  eft 
muni  d'un  pédicule  court ,  cylindrique  ,  de  It 
même  couleur  ^ne  le  chapeau  :  celui-ci  devient 
plane ,  déprihné ,  large  d'un  pouce  8r  demi  ,  us 
peu  vifqueux  ,  d'un  bieu-cennté  ;  les  lames  blan- 
ches. Dans  la  variété  ^ ,  le  chapeau  eft  un  peu 
ridé ,  d'un  vert  d'olive ,  un  peu  cendré  )  le  pédi- 
cule gtéle.  11  croît  fur  les  troncs  pourris  ou  fut 
la  terre ,  dam  lent  voifinage. 

S.  IX.  RUSSULA.  Perf.  Poiat  de  toiffi  ;  chmpta» 
charnu. ,  ordiiuirtmtnt  comprimé  ;  Urnes  rgalti 
tMr'tUu,  &  «M  ttrmiaitsfûr  un  iamirtUt  aiuut^ 
Uxf  péUSoÊten». 

4C7.  Agaric  blanc  de  neige.  Jgaritus  niim*- 
PeiC 

JÊgtncus  mlnor ,  tôt  us  nsvmu ,  JKj^tt  if»viii/iat^ 
pilii  margiitt  tubcnulofo.  Perf.  Sjroopf.  4^8. 

Cet  agaric  eft  d'une  grande  blancheur  i  il  eft 
fort  petit.  Son  pddioile  eft  è  peine  long  d'Mk 
pouce,  .épab  de  cinq,  i  fsg  Hgoei  1  foo  caapeaa 

charnu ,  comprimé ,  tubercoteinc  i  fes  bords  i  let 

lames  minces  ,  difiiniles.  Il  croît  dans  les  farêts. 
Peut'étre  appattient-il  à  une  des  variétés  de 
péce  fniwce. 

408.  Agaric  I  dents  de  peigne.  Aganau  pdA- 
naceiu.  Bull. 

Agariau  pilto  fuid^fr^a  ,  ■«lytec  //mm  $ 
ttiido  \  eyiindrico  ;  Itmetfh  Mbunk.  BolL  linbi» 
iab>  509.     Decand.  Synopf.  pag.  28.  • 

«.  Agaricus  alius.  Bull.  t.  c.  fig.  M.  N. 

Agaàviâ.  (UiAeu&),  piko  {tAtken§» »  'U>»i 
matging  ievi  «  lamrf/i*  êquM  pédUdu»  Htf  •  Sjraop^ 
4J9. 
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Âgarlctu  Cemeticus),  mcrit  j pUf  it/tlfi a  «M"- 

gint  fuLuto  ,  fanguinf-0iikroi  lêmtISt  munU/j  ; 
i  jfHfi**  *^Ot  rmhtllort  rvio.  Perf.  Synopf.  4)9. 

y.  Agarictu  ochnltuctu,  Bull.  1.  c.  fig.  R.  S~Q. 

.^iMriuo  (  ocbfohc^O»)  ,  pilto  ^tfti^g  plar 

Synopf.  pag.  44}. 

i*.  Agariciu  (  roTaceitS),  ^<i(M  eoHVexo  ,  piano  , 
fthlrvi  t  fofio  ft».  éUfUk  rt^fo  f  lame/lis  /lipite^ue 
mÊkit.  Perf.  Synopr.  4^9. 

et  I!  eft  peu  de  plantes,  dit  M.  Dçcandolle ,  qui 
I  varient  autant  que  celle  ci  pour  la  couleur  &  l'ap- 

parence.  La  première  variété  e(l  toute  biaiichc  . 
et  devient  quelquefois  verdâtte  dans  te  centre  du 
rjwtiii  )  la  deuxième  a  le  ch^pe^it  fauve ,  avec 
bM<BiMt<1  bUacs  >  U  troifiéme  a  le  chapeau  &  les 
fiôltllets  dSfn  i^une-terreux  >  8c  le  pédicule  blanc  ; 
U  quatrième  a  le  chapeau  rouge,  avec  le  pediciil;  & 
-  ks  fiBoilkts  blancs.  Peut>égre  font-.:iles  réellement 
èn  «flèce*  ^indw.  EUes  offrent  cependant  des 
aflez  tranchés.  Leur  pédicule 
dfbknc,  no,  cylindrique ,  chimu,  plein,  long  de 
devz  pouces,  épais  de  cinq  à  fix  lignes.  Le  chapeau 
ej^  d'abord  convexe ,  enfuite plane ,  avec  le  centre 
déprimé,  fouvent  concave.  Ses  bords  font  quel- 
■grfbii  înéyiliétenieot  relevés,  &  fimprelBon  des 
Mlleis  j  tmrque  des  tries  nk%  ftnibiet.  Les 

feuillets  font  firr^ples ,  prerqne  droits ,  adhérens 
au  pédicule,  &  tous  d  égale  longueur.  Elle  croît 
fohtaîce  »  4aai  le*  M»«  CB  étéotta  AMtOBiM,  >• 

409.  AcAAIC  plUffanC.  jifêtU»  i^lUm.  Perr. 

i  jigarUttt  g  regariia ,  mugaas  ,  pHio  opaco ,  fnÇctntt- 

rftro  ;  dff>io  dipalUfeum  ^  ivutUis  (r>ijjluj(«Iù  ^dî^ 
tMàii ,  albuis .  Petf.  Syiooff.  fa^  440*  —  Scfeeff- 

*  Fung.  ub.  I  li. 

Son  pédicule  eft  blanc  ,  légèrement  teînt  de 
i  fonge,  5i)n  chnpeau  eft  firme  ,  épais,  brun-rou- 

1*  frître  ,  p!us  pile  à  Ton  centre ,  lar^  d'environ 

*  trois  pouces  ;  fes  lances  blanches  ,  diftinâes  ,  un 
i  M  épaiffes  \  fon  odeur  douceitto.  U  cr.oit  dans 
r         M  forêts ,  for  les  moncagiMs. 

r 

410.  AcAilkiç  i  ci^peatà  ftexMUXs  Agtj-kus 

Agancus  (  fragilis  )  ,  pUto  dtprtffo  ,  fltxuofo  , 
^Lti^  p^tfmrafuMf  -  rûktUiH  limftiit  UaiufuUù  , 

Sa  faveur  eft  très-âcre;  fon  pédlcuk-  long  d'un 
POMcolIc  plus,  éptb  de  quatre  lignes,  blancnâtrei 
Ton  chapciti»  fngH»  ,  comprimé  >  fiexueiix  ,  d'un 
poarpre-ctait ,  un  peu  rougeâtre  ,  large  de  deux 
A        pouces ,  un  peu  tuberculeux  i  fes  bords,  difforme, 
f         quelquefois  ondulé  ;  les  lames  bUqicllta«élV^s- 

j  I|o(Ni(^U»k)<)ùdf;.bÔiev 
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411.  AcAâic  m  ctoche.  4w  \m  if  nlm  1 , 

Perf. 

Jfarkat  piito  emmipémLm  ,  rtfi»f  ImmMt  jb- 
vtfitatHÊU^fifiu  sJà»,  fmt  S)rMpf.440k 

Son  pédicule  eft  blanc  ;  fon  chapeau  convexe  ,° 
eatnpaftulé ,  de  couleur  rofe ,  un  peu  liflis  à  fa 
fuperfïciei  les  lames  jtuniciio.  U  Cfoic  dam  les 
forêts  4  pajini  lesgaiow* 

411.  AgXric  £wve  i^domm»  J/vitÊs «lat0m 

ctui,  Perf. 

Ag4iricH$  magnus  ,  piUo  plmHhfiuh  ,  fubtuhtnu- 
Icfo ,  ruhro  ;  Umtilit  êtMûUê-pëLktk  ^  J^m  É0f9< 

Perf.  Synopf.  44 1 . 

fi. }  Ruffula  (  ful)flyptic3  )  ,  pUeo  deprejfj  ,  dilusi 
rufifcente-ruiro  ,  marguie  j^lcato  i  lunscUis  aerr.um 

L  a 

Cet  agaric  eft  fnadt  foo  péiffcole  bianc.  Son 
chapeau  devient  piano,  rouge  ,  an  peu  tuberaii- 
leux  ,  large  de  fept  pouces  )  f«s  hilKS  d'un  fiittv«« 
clair.  Dans  la  variété  jS  ,  qui  eft  peut-èrre  une  ef- 
pèce  diUin^e  .  le  chapeau  eft  d'une  couleur  plus 
claire ,  fittoone  i  fea  bords.  Les  lames  font  luifan- 
tes  «  «Tan  jaw»  4*000  obficnr  i  le  pédicule  fhit, 
court.  B  aoir  àun  Wn  ferittv 

415.  Agaric  fec.  Agaricus  xtramptUnus. 

Agiirii^i  (  e&ulemus  )  ,  piZr»  ruhro  ;  lamtUis 
oij'cur'e  fiavit  ^  nitiuis  ;  fiipite  fiavefitnte.  Perfoon  y 

Synopr,  pag.  441.  8c  Qkitvi.  M^cel  1.  pas.  101. 

—  ScbotC  nui|^  «ib*  ts*  fif '  I  8c  }.  —  na(^4 

ub.  5. 

f .  ?  Agwa$  immgdi$iift  S^bfldCv  aatau  U4Jk 

11$. 

Il  appartient  aux  grandes  c(fèees<  ^  onole  plue 
d'éclat}  il  afl  d'une  confiftaaco  lèfijbo,  ftapilikS» 
faveur  e'a  tien  do  rebocant.  Seo  pédiauloo^jaml» 

tre;  Ton  chapeau  rouge;  fes  lames  luifantos,  d'ufti 
jaune- foncé.  11  croît  dans  les  forêts,  o4  it  el| 
rare. 

414.  AoAlue  toMe.  Agêrim  rrjffdku. 

Agarictu  (  aureoa  )  ,  niiidas  ,  piUo  plaa»  «  Jt- 
pre(}o ,  fuJvo  i  iamtUii  CTùfiufetùU  ^  aùuactis  ;  fiipit*^ 
fiavi4o>  Perf.  OhL  Mfool.  i>  pao.  ioi,  flc  Syoopf. 
44Z.  — Krapf.  nb.  |.  fig.  6  8: 

C'eft  une  trës-belle  efpèce,trèl4bflM«fragili* 
d'uoo  grandeur  médiocre  ,  d'ouo  Iweur  poiorse- 
buvante.  Soo  pédicut»  eft  jaoofitie  %  foo  chapy 

lu: Tint ,  plane  ,  déprimé  ,  d'un  jaune-fauve  clair, 
plus  }aune  intérieurement  ;  les  lames  un  peué|ni(c 
ies,  de  couleur  fauve.  11  croie  daflt  kl  mélS»  M 

HPitoe^c^n^M  dd  JCauuwMiew 


Digitized  by  Google 


224  A  G  A 

4if,  AoARic  veao  faave.  Ag^ridu  ifhtUiént. 
Perf, 

Agaricus  minor,  pU»  fimUrfeuIo  »  Ji/ati  vitet' 
timo  £  IsmtUit  fiditU  ,  ex  ineamato  diùaà  «rMMf  y 
JHpiu  uim,  tUtù.  Pcff.  Synopf.  442. 

'  Agaricus  rifgallir^s.  Batfch.  Eleoi.  Fnng.  H 
6j.  ub.  15.  fig.  72.  A.  B.  C. 

Son  pédicule  eft  blanc ,  grcle  .  long  d'un  pouce  ; 
fa  fubnance  fragile,  fon  od^ur  défagréable.  Son 
chapeau,  d'une  foime  convf xe  ,  devient  enfuite 
aplati ,  difforme  j  large  d'un  pouce  &  plas,  untôt 
Uâe  t  nnrôt  un  p«a  taberailevx,  nofe-citir  ) 
les  lames  luiûmtes  >  un  peu  incarnates  ou  d'uit 
jatme  de  fafiran  clair.  U  croît  dans  les  forêts. 

416.  Agaric  rufTule.  Agaricus  rujfuh. 

Agaricus  (luteus  )  ,  piieofitivifcofo  ,  umbUieato ^ 
palUfcenie  i  lamcllis  dl/HnOU  j  jt^itt  iailgufimht 
siio.  Perf.  Synopf.  441. 

Agaricus  (  luteus  )  ^  fipitti  piito  comvexiufciiio  , 
vifcido  {  lameUù  «MWiMif  tifûûih»  «  Jkviv.  HikU. 
Elor.  angl.  edic  z.  pag.  6n. 

'  Son  pédicule  efi  blanc,  légétemene  fiftuieui , 
long'd'un  poace  8e  demi ,  foutenaiR  on  chapeau 

prefque  viR^ueux  ,  pâle ,  ombiliqué  ,  large  d'un 
pouce  >  garni  de  lames  diftinâes,  d'un  fauve* 
dair «  nn  peu  éfùSh».  Ooolc dam  Id  feréa. 

-  '417.  AoAiuc  i  dupecn  obUqnt.  'Agariciu  fut- 

'  Jlatrieaf  (  ochraceus  ) ,  pileo  convtxo ,  viteUino} 
bmmt  eonftnis  ,  unuiius ,  ochractis  y  Jiipite  mUù. 
Perf.  Synopf.  44$. 

Son  pédicule  eft  long  d'un  pouce  &  demi ,  blan- 
châtre, épais  d'une  demî-ligne,  foutenanc  un  thi- 
peau  prefqu'oblique ,  large  de  deux  ou  trois  pou- 
ces, convexe,  d'un  jaune-clair,  fiUooné  à  fes 
bords  {  les  lames  minces  «  nombreufiM,  U  peu 
l^iéfls.i  .leufs  bMds>  la^pas  da  dtpx  00  irai» 
*  poucet. 

418.  Agaric  puant.  Agaricus  fœieiu.  Perf. 

jigaricus  magnus ,  fœiidta  ,  fordidi  paUidus  ,  pileo 
dtpnffo  ,  margine  fornicato  ,  tuhtrculato ,  fulcato  } 
Umtlli*  H^muUi*  dismidiatit.  Perf.  Synopf.  443 ,  & 
OW.  Mycot.  I.  pag.  101.  —  AnoaL  boc.  Faic.  9. 

Agaricus piperatus.  Bull.  Herb.  tab.  29t. 

Son  odeur  eft  tnfeûe.  Sa  chair  a  une  faveur 
très-pî^oante.  Sa  couleur  eft  d'un  jaune-terreux 
(aie  ,  tiiaiK  fur  le  jaune.  Son  pédicule  s'élève  i 
la  hanienr  de  dent  on  rrots  pouces  :  il  eft  épais 

d'environ  un  poice  ;  il  fiippone  un  chapeau  peu 
charnu j  d'abord  convexe,  puis  plane  «  puis  un 
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p«u  concave ,  irrégulièrement  fînué  fur  fes  bord», 
marqué  de  cannelurM  articolées  i  fon  contour, 
large  de  huit  â  dix  pouces,  chargé  d'une  matière 
glu.nte  i  les  feuillets  libres ,  peu  nombreux ,  épais , 
fouvcnt  bifurauës  fur  le  bord  du  chapeau.  II  croît 
en  automne,  «uns  les  bois.  Les  limaçons  en  font 
ii  friands ,  qn'ib  dévouent  l'intériedr^dii  pédi- 
cule ,  tellemeat  ^'00  a  peine  i-  en  noover 
d'entiers. 

419.  Agaric  en  touffes.  Agaricus grtgarius. 

jigaricus  (  nitidus)  ,  grtgarius  ,fragilis ,  ful>par- 
vus ,pi/eo  piar.iufiu/o  ,  diluù  purpa'ofctnit  ;  hmellis 
Utt  JLvit ,  dcniaiO'ComtsùSf  fiipitt  brtviufsulo  ^ 
aHo.  Perf.  Synopf.  444. 

fi.  Rujfuid  (  purpureo  •  fuliginea  )  ,  fubparvm, 
pileo  i  /U^ae9  diitai  purpurafitnte  i  dîffO  «èfit» 
riore  ;  umettif  vUMnit ,  trafiufeutis  ;  Inpkê  tM»* 
Perf.  1.  c. 

Son  pédicule  eft  droit ,  court ,  long  d'enviiOB 
un  pouce,  épais  de  trois  lignes ,  quelquefois  élaf-, 
tique,  de  couleur  blanche ,  foutenant  un  chapeau 
convexe,  puis  plane,  luifant ,  d'une  conUltance 
fragile  ,  petit,  a*ll0  pourpre-clair  ou  enfumé}  les 
lamea  d'an  iaune^  •  fiwies  dans  la  variété  ^  A 
croît  dans  Miboitdëpiitt.  Sa  funm^àttm» 
plus  fecte  dao»  larvarieié. 

410.  AoAmc  finrootewc.  JgariaufipidBg» 

Agaricus  (grifeus),  magnus,  pileo  ful>drpreffo , 
*  grifeo  diluù  purpurajctiue  ;  nwgint  Uvi  >  ianuiÙs 
laùs  ,  crafu  t  fUvefitiaâaai  J^ite  imig»  ,  «Ae* 
Perf.  Synopf.  44j. 

11  eft  doué  d'une  faveur  affes  agréable.  Son  pé- 
dicule eft  de  eoalewr  blanchltre  j  long  de  quatre  è' 

cinq  pouces  ,  épais  de  neuf  lignes  ,  foutenant-  00 
chapeau  large  de  trois  a  quatre  pouces,  convexe, 
puis  un  peu  déprimé ,  rouge  âti  c-  à  fon  difque  .  d'un 
vert-olivâtre,  un  peu  cendré  à  fes  bords,  lifte, 
muni  de  lames  épaiffes ,  jaunlties,  nopeoKoideti 
11  croit  dans  lea  boiade  héms. 

411.  Agaric  Umbcébfte.  ^gmau  cam&m. 

Perf. 

Agaricus  pilto  cantofof  deprtjfo  ,  etruleo  j  lamtllit 
aluiaceis  i  pipiti  fièltmi»  AMdtd».  Pttf.  SjaOpfl 

44Î- 

Son  pédicule  eft  court,  blanchâtre  i  fon  cha- 
peau un  peu  rottflèlire  dans  fen  centre  ,  ltflê« 
bleuâtre  â  foo  contour ,  dMnm  ,  garni  de  lamct 
nombreuiès,  large  de  trob  i  qnaire  lignes ,  dVn 
jaune  d'ocie  datr.  Il  aoh'dan»  le»  fwét»>  ' 

4*1.  AoARic  rangé.  Jgarieut  tnfa», 

Agaricus  (  cynoxanthus  ) ,  filco  dcprtffo  ,  câfo  ; 
di^m  txg<Uli(b>  ffi^purpitnjfeeiue  UuntUis  caadtdis. 

PcffC 
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Perf.  Synopr.  445,  &  Comin.  pag.  «7.  —  Schoeff. 
i  ung  Mb.  9J.  —  BttltOB.  Finif.  cab.  1.  Tig.fit- 

prcmà. 

Cet  agaric  paroît  après  Us  pluies  dans  les  mois 
de  juillet  &  d'aoât,  dtM  ks  forêts  de  chênes  8c 
Mato»!  il  diuepaa^éiUK  rongé  par  les  infeâes , 
mn«K  pw  les  fnnbéet  des  bots.  Son  pédicule 
fourient  un  chipeau  d'abord  convexe ,  pms  plane, 
déprimé ,  bleuâtre  »  tendant  vers  la  couteur  rouge« 
plus  pâle  i  te  CM»»»  guol  4t  hMM  bkn- 
chitxes. 

Âgaritiu  (lividus)  ,  maf^nut ,  pileo  fuhdeprtffo  ^ 
fmfmrafcuut  ûvido,  fuivifeofoi  UmtUù  n—»atli* 

^.  Rujfuta  ranguftata),  mÛMr,  fiieo  purpuraf- 


n  a  ane  ratreur  prefque  ftimcoft.  Son  pédicule 

eftlonj;  de  !ro!<  poj(  es ,  épaisde  quatre  à  fixiignesi 
(on  cbjpcau  grand  ,  un  peu  déprimé  ,  léféreme nt 
vifq lieux ,  d'un  pourpre- livide  ;  les  lames  blanchâ- 
tres,  quel«^uevuoes  bîfurquées.  Dans  U  variété^* 
'^i  poiirNMt  bien  former  une  erpèce ,  te  pêtBcufe 
efi plus  court, fon  (hipeau  légèrement  ridé  à  Ton 
4ir<|ue;  les  boies  larges  à  peine  d'une  ligne.  Sa 
fiMurcAâacIlcioitdaatlM 


ÂgÊtims  mmuftofu 


us. 


purpurajttnwlivwtt  limdB*  êéknueit  i  Mipiu 


péflicu'e  eft  pldin,  bl  inchâtre ,  long  <l'un 
pouce  ;  il  foutient  un  chapeau  convexe  ,  puis 
plane,  ombiliqué  à  Ton  fomrr\er,  on  |MlinNlgci* 
tre ,  large  d'un  DO«f  e  8e  demi ,  d'un  vcRHalivitrft, 
VD  peu  pourpré  i  te  ^Ique  »  tas  laoMf  d'an  janoe 
d'ocre .  larg^  de  trois  lifMi.  &  kwtt  émm 
des  naufées. 

,   4if .  AeAUic  k  lames  fourchues.  Jg^iau  fiit' 


AfaritmM  pUto  fuiinfundiiulijvrmi ,  ex  paUido- 
viridi;  iamdHf  éMtdU gfleri  mmUmi  fitrcans.  DiC. 
Spopf.  pag.  i8.<-*Perr.Obr.  Myeol.  i  pag.  lox, 
ft  Synopf.  446. 

Agtriau  Hidus.  BuU.  Hexb.  tab.  t.  {,Voyti 
•AscAMUri,  n*.  ly.)  . 

.   426.  Agaric  rooge.  ÀgaHaa  nèer. 

JÊgMriaa  piUo  fanguim»  «  lamtUit  t/iis  ,  in  ptdi- 
"   '"  fM.  fmm-L  ' 
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tnll.  Heib.  nb.  4a. 
Ag^dau  fàmitut,  Lu.Flor.ft4iK*  l*?*!* 

Agxrkus  Inttger.  Lte.  S^.  ififO.*!  (Fby«{ 

Amanitb,  n".  S.) 

417.  AcAKic  rerdi/Lot.  J^mua  wrfuÊU. 
Perf. 

Agarieus  maja/iaim  ,  pilto  eanefa ,  «Mnwao  « 
fcUiito,  rufofot  sruginofo;  UmtUis  noHSuUbéM' 
diacii ,  uutdiiis.  Perf.  Synopf.  447. 

tUfalt snginofa.  PerrObT.  MfCoL  i.  pag.  loj. 

Il  «S  d'une  médiocre  grandeur.  Son  chapeau  eil 
cbaniB^ceorexe ,  fendrillé  8c  ridé  à  là  furlace ,  de 
coaleordereaille,  un  peu  verdiûant,  blanchâfeî 
fes  bords  ;  le  s  htnt  s  bhnchâtres ,  un  peu  épalfles  , 
les  unes  bifurquées,  les  auues  plus  courtes.  U  cioû 
dans  les  ftcdB* 

418-  Agaric  vert  d*elive.  Âgariau  oHwéfetm. 

Perf. 

Agarieus  pileo  olivacto  ,  tivido  ,  fuium-'iltcdio  , 
ftriafo  ;  /amtUii  diùtti  ertûs.  Pert  Obf.  MycoL  l. 

pag.  lo).  —  SynopH  447* 

Son  pédicule  eîHiIanc,  long  dp  deux  pouces; 
fr.n  chapeau  d^in  vert  d'olive  pjie ,  convexe,  llrié, 
puispî.iae,  un  p.  u  ombil  qu?  à  Ton  futrunett  les  la- 
mes diftantes  »  d'un  jaune-^latr  de  iaiian.  Û  croit 
parmi  les  b<rfs  de  pin. 

ALIA.  Perf.  Point  de  coifef  pédicult 
nu  ,  plein  ou  ffialeux  ;  chapeau  très- fouvent  omhi- 
liquif  litmts  gai  lu  noireijfctu  pas  ,prtffut  to^ourt 


419.  Aga&ic  centigu.  AgarieuM  comiffou, 

ill. 


Bul 

Agarieus  magnut ,  pileo  camofo ,  depreffh  ,  hep^ 
tico  ,  tnargine  revofuto  ,  :omentofo  ;  lamtUis  didiù^ 
inrv's,  bafi  fu'^porifirmihus  ;  jiipite  tereti  ^  pieu», 

Bull.  Hetb,  tab.  2^,  8c  tab.  576.  fig.  2. 
Agarieus  inveùtsus.  Batfch.  EUm.  I.  pag. 

tab.  I).  lif,  6t,  ->  PImT.  SjfùOft.  448. 

^.  Agarieus  ( truncigimM ) <  wdtar^^npdlm* 

plieaio  i  molli,  Perf.  I.  c. 

Agafieiu  eyêMfwmit.  SchoefF.  Fuog .  tab.  251. 

D*aptitBiilliard,  ee  champignon  sft  d^m  |aime~ 

ferreux  plus  ou  moins  foncé.  Si»n  pédicule  ell  nn  , 
glabre,  cyliitdri^e,  long  à  peine  de  trois  pouces, 
épais  d'environ  un  pouce  8c  demi,  plein» charnu j 
contigu  avec  le  chapeau  :  celui-ci  eft  convexe  dans. 
fa  leoneffe,  roulé  en  dedans  à  fes  bords ,  <]uî  font 
cotontieux  S:  cannel'J?.  Ce  chapeau  s'ai  lant;  mais 
les  bords  ne  le  deroubut  (|uc  loir^e  ij  plante  a 
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ipriï  tout  fon  acCTOfflitmtnt  :  ce  chapean  atteint  (îf 
i  fept  ponces  de  diamètre.  Les  Lmes  foiii  nom- 
bre: ufes,  <iét  urrentes  fur  le  pédicule,  d£  manière 

Îue  l'on  ccnroit  voir  1(  s  tubes  li'uu  ticUt.  Daus  uo 
jge  mnré,  tfle s  forment  des  nyeiM  dtciitc  >  en- 
trt-rrélês  de  deini-îeuillcts.  Tous  Us  feuiH-ts  font 
iormés  d'une  membr-ine  pliflée  avec  une  déiicatetlc 
«xrréme.  Cette  membrane  fe  détache  aifément  de 
hcliairt  avec  liqne'le  elle  n  ei\  cjiie  cnnttguë.  il 
AottUiCMic  dans  les  bois .  «o  été.  Soo  foc  polff-' 

430.  Ag  A  RTC  en  encoonoir.  Jgariau  it^nMdU»' 

Hformis.  Bull. 

jtgtriau gngjrius ,  faimagnos,  favo-fcrrug'ntut , 
nUîdttl^  pîlto  infuneùkulilormi  f  rigido,  murgint  rt- 
fexo  ;  ftipitt  pleno  ,  if^,  faittlUr^fr.  BoU.  HClb. 

1^6,  tk  ub.  5f5. 

Agaricus  gilvus.  Peif.  Synopf.  448. 

Agaricus  cyaikifomiii.  Vahl-,  in  Flor.  dao.  tab. 

loti» 

$.}  Af^ikMi  ffsàéa,  Soverb.  Faag.  tab.  tS^ . 

•  * 

Ce.champi|tiiMieilaMtfl>  4Hvt  jiune  de  ra- 
Mlle  nrèi-aair  ou  un  pf  u  grifitre.  Son  pédicule 
«ft  IM,  cffindrique,  plein  ^  fîbrrux  ,  long  de  deux 
ou  £x  pouces^  continu ^  evafé  à  fa  partie  fupé» 
.'tieure  «  fcutenaitt  un  chapeau  fragile  «  mince  , 
bnmide ,  toujonn  cmifiS  en  tntonnoir ,  large  de 
''quatre  à  ciuq  f'ouces,  plus  on  moins  iinué  fur 
les  bords  ,  garr.i  de  lames  minces,  étroites,  ter- 
minées en  point-  ;  un  très  petit  nt>mbre  prol<;n- 
gecs  jufqu'à  U  bjfe  du  €ha|»eau  &  léféretneot  dé 
currentes.  Il  crohcn  aarciinnejdaMictbeïs,  fur 
les  feuilles  mortes  eruafTi^es ,  qu'il  pëqètct  pV  ks 
fibrilles  radicales  de  l'on  pe>iiculei 

431.  Agaric  mou.  Agaricus  mo/IU.  Bull. 

.  Agarkiu  pilto  fukcanoft  f  infiuuUkmliformi  ^  mol- 
lifimOj  marghu  mox  rrâtxoj  iamimlt  fâvl»,  anguf- 
vfftm's  ,  iniquiiUhui  ;  flipile  folido  ,  tx  alho-fi.jsef- 
tenu.  Bull.  Herb.  tab.  j8.  {f^oyt^  AMA»iiT£« 

»  -    .  • 

Jfftrieut  pilto  fmhttniti ,  p*8H»t  infandHuiifanni , 
WUêM  umbone  promlnentt;  tamellît  aMêff^kêâlûf' 

,fuibulbofo.  Perf.  Synnpf.  449. 

Agûriciu  mtmhraïuttiu.  /  (Eder.  Flor.  dao.  tab. 

'  Son  pédicule  eft  fîftuleux,  ëlaftique ,  grêle  j 
«minci .  légèrement  bulbeux  ,  long  d'un  pAuce  Ac 
'demi .  de  h  même  Maleuf  que  le  chapeau  :  celui- 
ti  eft  mince  ,  un  j»eu  mou  ,  en  forme  d'entonnoir, 
d'un  jaune  très-pale  j  muni  dans  le  tond  d'une  pe- 
tilft  dlévatiMM  immIsii.  UrliMc»  teUw- 

m 
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ches.  H  Croît  au  commencetnent  dû  runeuiM» 

dans  les  bois  Je  hêtres  &  de  pins. 

4iu  AcARiC  àpeciiM  écaiUea.  Agariau fyi*' 

AffoiiMs  pr/(«  iitfimdtitJifrrmi  ,  minmi  fi^iamw 
lofa  ^  fufitjctnte-aluijcto  }  lamtUis  afwsi  élUéUf 
fitpiie  fuèconico ,  folido.  Perf.  Synopf.  449. 

Cet  agaric  cQ  rtmarquab!e  par  les  petites  értik 
les  dont  Ion  chajH-au  cil  tout  parltine  :  celui-ci 
eft  d'.al  eurs  niiuniibuîitornve ,  un  yta  teoace^ 
d'un  fa«v»*d4ir,  fbutenu par  on  pe<iicu'e  plein, 
m  peu  conique,  médiocttment  épais,  prefque 
bulbeux  i  Us  lames  d'un  b.anc-pale.  U  croît  daoa 
J(irbdad«)pim. 

494.  Ae  A  Mc  lobdk  Jgariau  loitiÊg.  Sbveifai 

Agjricus  gregarius  ,  pilco  infundihuliformi  ,  l»' 
f>ato  ,  fpadUt^  i  liimiliis  confertis  ,  ftUlié^Tihaêj 
ftipilt  ttilottgo ,  fursitm  incr  ijlaio.  Scwetb.  TuBg. 

tab.  lté.  —  P«f.  Synopf.  pag.  4X0, 

Sf.n  pédicule  eft  long  de  deux  pouces ,  épi« 
de  troii  ou  qujtre  lignes,  épaiflî  vers  fon  fomtnefj 
foutenant  un  chapeau  en  forme  d  'entonnoir ,  lobé, 
pliflé,  d'us  jaune  de  paille  «  laj[ge  de  trois  pouccti 
les  Inies  nombreiilcs  1  dtroitrt ,  d'iuie  coalav 
pfas  clsit*.  n  ctofc  par  groupes  en- Anglceuife. 

43  j.  AoAMic  en  UoaciM.  J^éiUmm  «uicMmiw, 

Perf. 

Agaricus  tahili^mti  pilto  lol-ato .  coutorto,  "ff^ 
eentffufco  ;  umttSs  ftrraùs  ,  pai/efcentHuti  Jlipiit 
J-ulcjio  fi-fo  ,  (>(tji  connwto.  Pttf.  Syr.opf.  4/0,  8C 
Dijpof.  Meth.  Fur  g.  pag.  IZ.  —  Àbbiki.  D.  à<Lw. 
|.  Heft.  Iceo. 

A§aimm  «m4^atiu,  Soveib.  Engl.  tag.  «b» 

168. 

^.  jlgiMcus  (  cornucopioiies) ,  fiipitatmt»  fitm 
/oiatûfiamtlU*  tri&iiis  ,  dccunenuémtiftifiuttnÊÊfk^  1 
£  >it.  Fung.  (ab.-8. — Goiel*  $yfi.  Nac  pag.  1419. 

Sui>  mtrulio. 

Cet  agaric  répand  tme  odeur  approchantde  celle 
de  l'anis.  Son  petUcule  eft  tortueux  ,  prefqtj'eo 
fpirale,  rcu^eàtre  »  fiUonnéi  il  fouiitnt  un  d»»  ^ 
pean  lolié,  conmumé,  d'un  jauae-clair,  brim  00 
roulfratrt  ;  les  lamts  p'ns  paies,  dentées  en  fcie. 
Llies  font  tri6de&  &  decurreutes  dans  la  variété  ^ 
Il  croît  en  Anglemie»  fur  le  ttooc  des-bteee*  oi 
il  «fi  rare. 

4)6.  Agaric  d'un  bcaa<faMqp«..4HfàMj^i^  * 

furpumu.  Perf. 

Agu/iau-  ctfpitofus ,  fHto  ftbeamofo  ^  ktmi^»» 

nco,  umbillcato  ;  ftipitt  caudato,  ruiiginofo,  dtorstun  I 

kiifuto  t  ftngofo.  Perf.  Sjrnopf.  4f  1  &  Icoo.  *  Ac 
'0*icripc.'f%q§.  p4g.  11.  nb.  4.  fig.  t.  ^ 
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9m  pédicule  cft  polong^  en  forine  éê  qwn* , 
i$  coueor  de  rouille,  ridé,  héxiffét  fnotenant 
un  chapeau  méiiiocrement  charnu ,  prefijue  fec, 
d'abora  convexe ,  puis  hémifphérique ,  puis  en- 
foacé  i  Ton  fommet,  d'un  brun  pourpre ,  plus  pile 
émÙL  TÎMUeflë.  Les  Urnes  Tom  brune*  «  inécales 
àmlmt  htfinr,  11  croîr  par  croupes  paniî  ks 
udmkiboiidtMim. 
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4p.  Agaric 

w.  Hoffm. 


Âg^ricms  fiipitt  m  piltum  iafitndihuliformem  ,  oi/i- 
^mk  r^€3um  dilauto  ^  ctrviito ,  ftthtks  {bifi)  tubt- 
mmtmnfi  j  iamtlU*  angû/Ufimis ,  ahU  ,  im- 
t»Mtar  éÊeMinmdims.  Hofi».  Noraencl.  Fung.  pag. 

Son  p»Jicii!c  tft  plein  ,  long  de  trois  pnucrt  au 
plus  ,  tubcrciix  &  tomenteiix  i  Ci  bafe  ,  fe  prolon- 
geant en  un  chapeau  en  forme  d'entonnoir  ,  obli- 
one  ,  charnu  «  large  d'un  pouce ,  d 'un  iaittie«f  auve. 
tm  Imm»  tom  blmches  ,  très  étriuitet ,  inéffale- 
■leot  décurrenres ,  larges  d'une  ligne  &  d^mie.  Il 
crak  vers  la  fia  de  l'autoimie  «  dans  les  bois  des 


4}8.  AfiAMcdcDid.  Xfttrfwf  iriekêMt,  Pttt 

Agtritmi  filt»  tanoff ,  mimuuf ,  fpétùm  fH^o- 
AtMMfe  ,  ■■iifif  <io ttmtUii  Jtniutïm  Jeearratti- 
Éiifg/SfilÊfÊttmwàitilâ.f«tLSfMp(.  pag  4fl. 

Son  chapeau  eft  charfMt'd'un  jaune  un  peu 
clair  »oinbiU<|ué»  KiéWftt  vif<)tieiiz,  larfe  d'un 
â  den  podcet,  parfemé  di  poils  écailleov,  fou- 
tenu  pjr  un  pédicule  glabre ,  recourbé ,  jaunâtre: , 
fifiuleux.  Les  lames  font  décurrenres  ,  un  peu 
élargies,  dentées,  de  couleur  jaune.  Il  crnîi  fur 
les  boii  de  pim  poiurâ  »  dans  la  focét  d'Uer- 
cynie. 

4i9.  Agaric  luifant.  Àgir'uus  fpUndtm.  Perf. 

^fjnau  pi'io  eantofo,  piano,  dtp-tffo ,  glubro  , 
tn^lho ,  fp'endetu  ;  lamtltis  cong.jiis  ,  ttnuibus  , 
éÊUmmtihus  t  aiiJs  {  ftipite  eiafiieo  f/txiufot  dtvr- 

11  n'cd  point  défagréjble  au  goijt.  Son  pédicti'e 
cft  plein, alongé, blanchâtre, élaflique,  flexueux , 
▼élu,  foutenant  un  chapeau  charnu  ,  pl.inâ  ,  dé- 
vriaé  «  glabre ,  luifant ,  de  couleur  de  cire .  large 
oe  4eux  on  trois  pouces»  les  Urnes  minces ,  nom- 
1  r  lifts ,  décurrentesi  Uaoçliitiei.  U  croît  dan» 
les  bois  de  chênes. 

440.  Agaric  joli.  Jgmncus  ktlùu.  Petf. 

jfyur^ms fiiifénms,  pilto  uanafo^  mtmhranatfo  , 
wà^Beat»  ,  fjiMm*lof»  ,  «urto  ;  UmtUU  itntato- 
t$9iuxîsy  ftipitequt  dilutioribut.  Pcrf.  Syno[>f.  4f  1. 

^42i^«^siolie«  dffoikjiédiaik  «A  tcAtA^ 


mais  ferme  «  loag  d'an  ponce,  d'mi  b«M  jaene- 
clai: ,  fupportant  un  chapeau  un  peu  chamtt ,  inein» 
braneux  ,  ten  ire,  opaqu»  ,  ombiliqué ,  un  peu 
diflfonne  dans  fa  jeuneûe .  large  d'^in  pouce  ,  par-, 
femé  de  petites  ecuUes  d'un  jaune  d'or  i  U  s  lamee 
coMntventig,  réparées  i  Icttc  fooMt,  dcméet*. 
d'un  jaune<hir.  Il  oeil  IbBoÉM»  te»  OWC  M. 
pi»,  diM  U  Mit  dUetqraie. 


BulT 

Agar'icus  gregarus  ,  pilto  fuitamofo  ,  htmifphA- 
rico  ,  umiilicaio ,  lumtli'fqut  palii4i$i  Jnpiie  cuvo» 

luxtfcenu-ruiilo,  Bull-  Hcrb.  tab.414.  —  P«rfoon« 
S/nopf.  4;i.  —  Sb^^K  Fong.  tab,  117. 

Cet  agaric  s'élève  à  h  haut? ur  de  deux  ou  trois 
pouci  s  ,  fur  un  p'iiiitu'.e  glabre  ,  fifluleux  ,  cyli-.»- 
drique,  épais  de  trois  à  quatre  lignes  ,  brun  ou 
fauve ,  foutenant  un  chapeau  d'abord  bémil^llé- 
rique ,  puis  j^ane  .  ombuioeé  dans  Ton  cenrre  . 
légèrement  nnné  i  f«s  bords ,  lilfe ,  mince ,  flrie 
dans  fa  vieillefle,  prefque  large  de  quatre  ponces, 
brun  ou  d'un  jauiH-pâle«  garni  de  lames  inégales, 
blanches  ou  jaunitreét  élw||ies  vers  leuroafef 
éttoties  à  leur  fonnaiec  «  temmi^  brtt((|iieaitiK  , 
de  manière  i  fermer  im  en^Ie  rentrant  8r  pro- 
fond avec  le  pédicule.  Il  croit  par  groupes  f»tr  la 
terre,  parmi  les  feuilles  mortes  &  Us  oMHiiTei, 
dauktbols.  * 

441.  AoARtC  fkrinenr.  Âftriaa  flirhttemu, 

Bull. 

Arj^:.:n  pilto  fahciraofa  ,  unthiiicata  ^ /uhffKêt 
mulofj  ,  jUpiicque  îongo  ,  Oihracto ,  rufo  ;  Umtffît 
lùftjnù-ta ,  rofti$ ,  dtmùit  fjrinjicss.  Pull.  Ht^rb. 
lab.  {10.  fig.  K.  —7  Httdfnn,  Angi  pag.  616.  — 
Sbveifei  Fong.  aoS.  —  Pert*  %»opf.  pg.  4;  j. 

$%Ag9ric^s  (roftil.ii)  ,  g'cginus  ,  minor  ,  pilep 
fnïiaif^iticaio ,  Uvi  yfuboiàruuoj  Untllu  incarnate- 
mfiit.  BuU.  1.  c.  fig.  H. — BatRrh.  Elem.  Fon^.  i. 
pag.  i»5,tA.  19- fig- Ç9- 

Agiirîcus  fubcurncu.  Batfch.  1.  c.  fi^.  iro. 

y.  ?  /garicus  (  tortilis  )  ,  ftipitattu ,  piUo  fufio  , 
jiriato  ,  unéiUtto  f  /amti  is  taraeh ,  fiipiit  àlïïti» 
bolton.  Fung.  pag.  41 .  tsb.  41.  fig.  A. 

Son  pédicule  eft  un  peu  ferme ,  alongé ,  d'un 
jaune-cchracé ,  foutenant  un  chapeau  mcdiocr<:- 
ment  charnu  ,  un  peu  mir.Cf  ,  l^rg^  d'i;n  po.ice  , 
onibili^ué ,  légèrement  te  tll.  ux  ,  tie  même  cou- 
leur que  !e  cluprau  ,  gnri  de  l:,mts  (ifiantes ,  dfc 
couleur  de  rofe  1  blanches  &  fariiieuGîs  4*"*  KUr 
vieilleffp,  un  peti  décurrent*»,  "d'nfc' médiocre 
laiR'-ur.  l.a  \\-ru'r.ô  •  0  pf  nt-étte  \f  'néine  at;aric 
dans  Ta  iettr)£lfe.  Son  chameau  eli  uariaitement 
glabre.  Il  croi;  par  eroupcs  ^iaos  Jepwfto,  pacOfi  - 

.£n  ii|MM«  df  ïàxàg  :  ..'  { iisir.t3àé- 
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'  44).  Agamc  'foaAik*  J^nitat  f^fhuuat* 

Agar'icus  (  f.irfuraceùs  )  ,  gre^^nus  ,  fuhpurvus , 
pilco  tamofo ,  mtmltrauaceo  ^  umàlltcaio  ^caatjcenit 
kelvoh;  fqaumuUs  fiiifiuiiuctis  {  UmtUit  ptouis  y 
fyhdewnntiàui  ,  einnamcmeu jAjpîl*  fiufwmto  f 
fuSrigid»,  Petf.  %nopf.  454. 

Jgarieat  pwhtrmitatiÊt^SdKtX.  FoDg.  tib. 

■  C'fft  une  p«îte  elbèce ,  dont  le  pédicule  cfl 
long  d'un  pouce  &i  demi  ,  à  peine  éra's  d'uiie  li- 
gne 4  un  peu  ferme  «  parfemé  «  air.û  oue  toute  la 
fÀaatit  »  at  Retires  écaitles  farin^ufes.  Son  chapesu 
eftmédiocreroentchjrnUjTnf  niln.mei'x ,  conveïe, 
pais  omUlH|ui,  d'un  blanc-iauiMtre,  iargc  d'cn_ 
viron  neuf  lignes,  glabre  dans  fon  cenne,  ga^ni 
^  Uatt»  pbnes  ,  MMfeoKnt  (Récurrentes  j  d'un 
ftnne-caielfe.  il  aât  ptcaii  In  woafy» ,  par 
gloMpcij.daM  las  forêts. 

444.  AoAAic  co  Cttpttb.  Jgmtiu  eafMlâHs. 

Bull. 

•  jlganclu Jô/ùarùa  ,  pi/to  futc*mofi ,  hemifpht.- 
ricOf  wuHttcttff  UmàUifque  paltitti*  i  filpitt  e*vo, 
iuttfctnte- rutila.  Boll.  Hietb»  nb.  554.  fig*  X.  — > 

Perf.  Synopf.  4J4. 

Son  pédicule  eft  glabre,  fiduleux ,  gréle,  cylin- 
]3rii|uej  bbnchâtre,  long  de  rrois  à  quatre  pou- 
ces »  burgff  4c  deux  lignes ,  foutenant  un  chapeau  ' 
dTabord  eenrexe ,  puis  plane ,  puis  déprimé ,  om- 
biliqué  en  coup»  à  fon  centre ,  d'un  ja«ie-pàle  , 

titni  de  lames  inégales,  oblongues,  Irgércmtnt 
écurnaiM,  d'un  itone-foncé.  U  cfoit  JïBlhtiie 
Inr  k  ttice. 

44 f.  AoARtc  des  migci.  ÀgaUm  mMU. 

Vabl. 

Agar'ictu  p'tito  planiujculo  ,  fiuvo,  fHpittque  fifiu- 
't^f  itudo,  Umtllifqut  dilutioribus.  Vahly  io  Flor. 
*dan.  tab.  IC7Z.  fig.  2.  —  Perf.  Synopf.  4J4. 

■ 

11  eft  fort  petit ,  de  couleur  jaune.  Son  pédicule 
cft  alongé  ,  fiftuleux  i  fon  chapeau  d'abord  con- 
vexe, puis  hémifphérique  ,  puis  concave,  ombi- 
.liqué ,  large  de  trois  à  quatre  Ugt>es  i  les  ïames 
.droites,  prefque  décmoMS*  d'HP  jai^ne  plus 
pile.  11  crok  fur  les  faaaiss  BOOMgMt  do  k  N«»> 
i^ège. 

446.  Agaric  fragile.  Agaricus  fragilit.  Perf. 

A^aricus  fuhparvut,  pi/eo  tonvtxo  ,fragiii ,  mcdio 
tanium  umbilieato ,  ochraceo  ;  margtiu  albenttj  irre- 
fiUarif  (tipiu  grëeili,  irevi  ,  uni-cum  lamellis  pal- 
titUon,  Batlich.  Hem.  Fuog.  Coot.  1.  pag.  87.  tab. 
39.  £^  Al  j.  —  Ptaf.  Sraopr.  45|. 

Son  pédicule  efl  gréle,  cylindrique,  long  d'un 
pooce  ce  plus,  éftè*  d'une  ligne  ftc  demie,  d'an  | 
.mmt  ftb  1 1»  ihipiMi  ikfci»^  yft»  ttfypw^  ' 
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convexe  ,  fragil;  ,  ombiliqué  feu'ement  dans  fon 
centre ,  larie  d'un  pouce  &  plus ,  d'un  jaune 
d'ocre ,  irregtilier  &  hlanchâtre  â  fes  bords  1  let 

iamifs  pUls  pil  :^  ou  d'un-  C'iileur  île  '  I1  rr  USpM* 
tougta  re.  11  ccou  dans  les  boiS  de  pios. 

447.  Agaric  odorant.  Aguîm  fra^wu.  Sov. 

Â^.i^icus  g''(gi''its  ,  pdoracjs  ,  ali^do'fjfcejttns 
aut  pj.'/iàuj  ,  pilcv  umbiixeat»^  levi  ;  lanzeUis  Aein» 
lontatihus  ;  âlpite  longo  t^Sé»,  $OVClb.PHng*  Obb* 
(O.  —  WmW.  Anu^  4.  psg*  téu 

Ce  champignon  d  dilHn^ii:  rar  fon  odeur,  f.e» 
unv  lui  donnent  cell  :  de  U  mauve  odorante  i  d'au- 
tres, c?He  du  foin;  d'autres  enfin,  celle  d*uà  tr*- 
ugiu.  Son  pédicule  eft  long  de  trois  pouces .  épais 
de  deux  lignes  au  plus  ;  fon  chapeau  lifle,  ombi- 
liqué, iuifant .  A\\■^  brun  plus  ou  ntoins  cliir  ou 
d'un  blanc-fale ,  large  d'un  pouce  &  demi  •■,  les 
Lmci  horiBOonlas ,  diftiiiâes»  i  peine  coMtiveo» 
tes ,  un  peu  décunoMai.  Il  cfok  e»  Angkemio» 
dans  les  prés. 

448.  Agaric  virginal.  Agaricus  vîrgtatms.  Jx^l 

Agaric  tu  grtgariu*  ,  fiiptryas  ^  canJidus ,  pUt» 
amiofit ,  primd  cowveo»  ,  diim  ftmo-dcp -ejfo ,  adaÛt 

margine  fi.hinf.exc,  ,  ftnato  ;  lamttlii  d'jiantihiu , 
duwrrttubui ,  vtnoju  -  eomexit.  Jacq.  Xilfceil.  X. 

tab.  15.  fig.  t.  -»  FsvT.  ^mopT.  4^6. 
Jf^Êvau  êticÊtê,  BulL  Htcb.  ab.  1S8. 
Jl§uiau  HhtMS,  SchœCF.  Fu^.  ub.  x^u 

Cft  ag.u!C  elî  nfle?.  agréable  au  goi3t  :  on  te 
mange  dans  que  eues  carnpignes  fous  le  nom  de 
nwbfftntH.  Sa  couleur  eft  otanrhe  ou  légétemenc 
rouficitre.  Il  cff  fec  8f  folide  lorfvju'il  croit  dîns 
un  lieu  ex  jo'e  lj  foieil ,  un  peu  mou  lorfqu'il  vient 
à  l  onibie,  ij.un  un  lieu  humide.  Son  pédicule  eft 
p'ttn  ou  fiftuleux .  cylindrique  t  long  d  un  pouce  8e 
p'.  us ,  concmu  vite  le  ehapean  :  celaM  «ft  d'abord 
convexe  ,  puis  plane  ou  concwe  ,  rabittu  à  fcs 
bords .  laige  de  deux  pouces,  fe  gerçant  à  fa  fur- 
face  ,  garni  de  hmet  peu  nombreu^,  eotre-n-.élées 
de  déminâmes  ^  décerrentes  fur  le  pédicule.  II  croît 
enauconne,  par  groupes^  dam  les  bruyères  Si  les 
fijchsf. 

* 

449.  Agaric  d'm  Usnc^hlfiiit.  Àg^eu  m»- 

dkani.  Perf. 

_  Ag4r.'cui  lotus  tlafiieuif  alio-nitens ,  pilco  umbi- 
licato  y  ieviffimo t  primà  çoavexo.  Perf.  Synopf.  4^6. 

Agariait miiUlIbÊtat.Mtm.  Fung.  tab.  17. 

II  eft  étaftique  dans  toutes  fes  parties ,  d'un 
bhnc-écl  it.:nr.  Son  pédicule  eft  long  d'un  à  dcuK 
pouces  i  fon  chapeau  d'abord  convexe,  puis  légé- 
>w»coiBLaiq«é  ,  uèfMc  «  kige  de  neuf  ligoeu 
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Ç  "croît  au  cotnmencemenc  de  i  automnB{dms-4es 
bm»deba«res  aedochéatt. 

AOAKfc  or    tffeuc.  Âtadttt  thyfikmau. 

Pttf. 

Jl^jtrieiu  tdjpitopti ,  pilio  camofo-membranacto  , 
ktmffkêriem ,  ahido  ;  UmtUU  diftantibus ,  fulphu- 
nuiftpitt  ffiidofo ,  a/èo ,  ^nevf.  Beif.  Synopf.  ^7. 

nprrÎT  avoir  de  grands  rapports  avec  VagaïUiu 
mmu  Son  pédicule  efl  court ,  blanchâtre ,  ^ réie  , 
■nectt  arqué,  plein  di'\s  fa  juincirj  ,  fiituleux  djoi 
OB  ag»  pIiH  avancé  ;  le  chapeju  d'abord  hémirphé- 
rie|ae ,'piiis  concave,  un  pco  coitiqiM,  chamu  , 
membraneux  (blanchâtre,  puis  pâle,  un  peu  gercé, 
large  d'un  pouce  1  <ej  laines  peu  nombrt-ufes ,  décur- 
rentes,  d'un  î.iu'i.-  foutre.  11  crfit  par  groufcS  , 
ùule  tronc  its  fjpuis,  dans  la  torêt  d  Hercymc. 
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4f  I.  A«AMC  pbyllvpliile.  4t§amM  pfyUtpkUàt. 


jlgéricut  fmicÂfpitofiis  f  toadiJat ,  pUto  umbili- 
tatOy  ttv'i  ;  lamtHh  confenh  ,  fu->dtcurrcntibus  ;  fti- 
fiu       viUofo  t  imeurvo.  Peif.  Synopf.  pag. 

Son  pédimle  tft  alonfé ,  Moleinr ,  trèt*v«1a  â 

fi  bi^'e-,  il  fupporte  un  chapeau  rrés-lilîé  ,  ombili- 
c^u-  ,  large  de  dt.ux  pouces  ,  de  couitur  blanche  , 
ainfi  que  toute  Li  p'ante  ;  garni  de  lames  nombreu- 
les ,  legérf  nient  décurrente».  U  croie  ftef^  foli- 
taire .  ni  automne ,  parmi  lei  fettillê»  tombées , 
du»  fes  bo«  ik  Mtret. 

4H.  Agaric  couleur  do  pnmdk.  Jgaritu 

pruitUus.  Ptrf. 

Agaricuj  fuhgrtgartui  f  pilto  cumofu  (primù  con- 
\txo  ) ,  dtpnlfo ,  jltxjofo  ,  candiio  aui  fuhcêfi*  ;  ia- 
wtfliis  demitu  fubintartuai*  ;  pipitt  brevi ^.étâetkm 
'mmftft  vîUofi.  Perr.  Diipor.  Meth.  Foog.  pig. 

10.  ûc  Synopf.  4J7.  —  Scop-  Carn.  z.  pag.  4J7. 

'  B  fe  diftingue  aifémenr  par  fon  odeiK  de  frrine 
aoovelle.  Son  p<<tt(a!e  eft  grêle  ,  court ,  TtrfaM? 

dans  fa  form-^ ,  un  peu  renflé  ,  couvert  d  un  duvet 
moH.  Le  cha?eaa  ,  également  variab'e ,  t{\  d'jbord 
conveie  ,  puis  com;>rimé  j  aplati ,  flexueux  ,  lobé 
«I  àMaTét  bUnc  ou  bleu&tte  { tei  lames  de  couUur 
iB<;>!tme.  Il  croit  folitaira  00  par  petits  sreupet  j 
parmi  les  gazons  ,  dans  tes  forêt»*  Ml  JlMtt.OA>. 
orages ,  en  été  &  en  automne. 

'  4JJ.  Agaric,  tronqué.  Agarkus  truAcatus.  Perf. 

Agiricus  folitarius  ,  parxus  ,  compaîlut ,  piteo  ap- 
phnato-depreffo  i  margint  ixvoLao  ,  ftbtomtntofo  ^ 
LimtP'ts  inamato-argiliactis  i  JUpiit  brivi^funim 
incraJ\iM,  POrf.  Synopf.  458,  '      ,  * 

,  5mipd^cule  eft  glabre ,  médiocrement  cjtindri» 
«ne ,  court ,  épaiffi  à  la  pMtie  fupérieiite  1  wo  clw> 
pgau  un  peu  giéie ,  M  Cmm^  cofl««»j 


puis  coficive  ^aplati ,  comprimé ,  large  d'unpnuce». 
rebroulîe  &.*  un  peu  torucBteux  à  fe$  bords  jlis 
lames  minces,  nombreuCes ,  d'un  jaune-cUir  ou  | 
inctfnates.  Il  croit  dans  les  boû  de  pûai.* 

454.  Agaric  tigré.  Agariau  tigrÎKut.  Bull. 

Agaricut  ptlt9  carn^,  mlkido;  fjuamii  fu'opiLiJùf 
rtin'cfirntihrt  ;  /t'piie  pirno  ,  J  irv  ,  J'ujfy'amu/o/î», 

hfAï.  Herb.  tab.  70.  —  4>o«Hirb.  l  unj.  tab.  68.  —  ' 
Perf.^Mopf.  f«g/4^ 

AgarieHf  er'ùitauJ  Um. VoL  ^, 

pag.  6;.  * 

y  i  Agarftut  fftamofm.  Schaff.  Fung.  tab.  if 
ac'90»  (  #>y«t  Amanitc  ,  il*,  u.  ) 

455.  AoAmie  \  ffifolef.  dgtriait  «Imw.  Pn;f. 

Àgaricui  màgnus  ,  piUo  tarnofo ,  [uhdci^nÊt ^rtr\^ 
.pMM  f  virgalt,  t  Migrtfenut  fui  gintoi  t4m€Uh  pàt- 
/kSs ,  fubdKtnwthiu'i  ppiu'^IH»\  icmféufiuit. 
VciC.  Synopr.  460.  —  Scwerb.  Fujlf.  ob.  I7A.  » 

Son  pédicule  efl  plein,  inégal^  long  4»  icjaift^ 
pouces  &  plus  ;  fon  chapeau  un  peu  rhamu  t'con*' 
vexe ,  puis  un  peu  déprimé ,  fvmé  r  u  cannelé  . 
irrégolier  j  lon(|  de  trois  pouces,  Lirge  d'un  demi- 
pooce.-d'ttD Boir«enFamé }  les  lames  peu  nombreu- 
fes.  [il  I.  loéittonoinriiT  dénuawuss.  Il  appar- 
tient à  peino  è  cotw  lUviCo»  t  S  mit  <lMii'ki< 

4(6.  AttAUC  M  |obolot>4pii»mf  -«jwalaailMb» 

Pcrf.  V 

Agaricus  piUo  fubtenui ,  nrlm,)  pfaniufeulà  ,  deirt 
tnfunOtbuliformi  f  umbrUto  j  /urvi!ij.t  decuirfntibus  , 
ex  albido  fufitfcf.ttibttt  i  fiipitt  hagifftmo  ,  bidbojk  i. 
rmdiculu  çoptofit ,  fibropt.  Perf.  Synopf.  460.' 
Botton.  Fung.  tab.  i4f. 

Son  pédicule  eft  bulbeux ,  long  de  quitté  poo»' 
ces ,  aminci  vers'  le  haut ,  réticulé  i  fa  fuperncie  / 
d'un  blanc-roiiffi  âtre  ,  gsmi  â  iâ'bafe  de  fibres 
nombreufes }  le  chapeau  d'abord onpcu  plane,  puis 
en  foi  me  d'entonnoir  1  de  couleur  brune ,  t«rreufikf 
linué ,  oodiili  à  ^  bords  dus  p^wUïtfié^  lnt^ 
d'un  pouce  te  demi  l'ici  hmes  decMjnntfeif  <f  ur 
hljnc-fale  ,  enfumé.  Il  ttok  Ctt  A|^Uno».4a 


mois  Je  tevri  r. 
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4jy.  Agaric  eo  coupe,  ^^fuitiu  «^«th^rmU^ 

Bufl.  •     '  •   '  ' :  , 

Agaricus  eh/tûm  f  tAfpitft*»U  ^  umbriatu  ,  pile» 
MfiLtdibulifutm^  aaMriw  M^lM»  j  it^if  /Ufhe  umi, 
aiùo ,  ficno.  BoH'  linb.  cab.  0e,{a|). 
Hg.  I,  &  tab.  j7j.  ,  ... 

i >A(fÊricKS  uir4iu.  Perf.  Synopf.  4igf|<«^Valliar|f 
Bor.  PartCl  19b.  «4.  &g.  i  U        « V.v 
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.J§Êikmt £triem$.  Pl«»  Foag. Effivdu  fig. 7J. 

Agaricus  forJidMt.  DkkC  ClQrpt.  Blb.  I.  (flf .  1 6. 
ttb.  ).  fig.  t. 

|«  A§trieiu  /rafolnirilttiii  ) ,  piUo  âipiuqut  «*- 
^0cri,lÊmdUgrÊ0s,  ML  Itek  nb.  |<8.  ig.  1. 

Son  chapeau  eft  IHTe ,  d'une  covlsor  blanche , 
îaunàire  oj  brune  ,  larr.e  d'un  pouce  &  demi ,  d'a- 
bord concave*  puit  en  torme  de. coupe  profonde, 
fiMOMB  fu  MB  pédictde  ftein^  cyttndrique ,  long 
âi^MlM |wQcet. blanc,  conttnn  avcckcbaiwatt. 
Lw hmet fimt minces ,  inégales,  iMciMiemw far 
le  pédicule,  blanches  ou  brunes,  terminées  en 
pointe.  Il  crok  à  t'ombre ,  en  été  îc  ta  autoqMM> 
ia»  Im  bob^pami  h  aoiifii. 

4jS.  AeAllIC  piles  conho».  Àgarieas  txpaUias. 
Fcrf. 

.  ji^riau  pileo  uirnafo ,  memiranaceo ,  umbili^aio  , 
ÛmdOt  iintrto  ,  mjrpnt  fithjlrUuoi  iaméUis  fubàtf- 
tMciSiLs  ,  cinertUi  fiipitt  et^b^taia  ,fiiktlUM  gfa^ 
lido.  Peif.  Synopf.  461. 

•  Il  reffemble  beaucoup  au  précédent}  mais  ilcft 
pins  petit,  d'une  confiftanc»  p'us  rendre,  d'ane 
flMteor  cendrée.  San  pédkul*  cft  épiis,  on  peu 
Jeiuie ,  pfile ,  foMMiMR  un  cfnpeev  clHnNi ,  nteni' 
braneux  ,  d'abord  convexe,  pins  concave  ,  ombi- 
liqué  ,  légèrement  ftrié  \  Tes  bords,  d'un  bhnc- 
lale  ,  un  peu  gris  {  les  lames  peu  nombreufu  s .  de 
cMlcur  ceadffie.  U  cioii  fotioufe,  tu  co«Mn«nce- 
ment  de  XwmmmtiÊtlkmn,  éuÊ)mMM 
pépins» 

4f  9-  AtiAMie  ï  dêrocoiJeiia.  éjuim^^te, 

Agaricus  pHeo  hemifpkanco  ,  umhiiuato  ,  dntreo  , 
d(Mubi|  alhtjcciut  ;  iamtlUs  conftnis  fiJ>dtcurrtnti- 
àus  f  éitminU/u  i  J^jpitt  mediocri  ffiitiamfnf»t  ^'fi 
«ifturi  ciReKM.  Feit  Synopf.  461. 


• 

^  n  n'eft  peot-érre  qu'une  virîété  da'  précédent. 

$'^T^  péviiciile  eft  long  d'un  pouce  8f  demi,  d'abord 
cylindrique,  puis  comprimé  ,  cendré,  parfemé  de 
petites  raches  blanches  ;  fon  chapeau  d'abord  hé- 
mtfphériqiie ,  cendré ,  puis  concave  .  ombiliqué^ 
blanchâtre ,  prefque  nanfparent^  large  d*nn  poore 
&  demii  fes  lames  nombreufes,  adhérentes,  lan- 
céolées ,  on  peu  décurrentes,  d'une  coaleur  phis 
claii*.  U  ctob  diM  k»  bois  piiie. 


ihith ,  /nMf» ,  irrtgmltri ,  tmèiÛeato  j  iamtltis  U- 


AGA 

épais  d'une  ligne  &  plus ,  luifant .  fupportsnt 
chapeau  charnu,  membraneux  ,  d  abor  1  conveie, 
puis  concave ,  ombiliqué  ,  de  couleur  livide  ,  cen- 
drée «  un  pea  luilsiKt  fifiéj  ondulé ,  irrégulisr 
i  fes  bords  1  les  lames  blanches ,  élargies,  un  p«ft  • 
ventrues,  blanchâtres  ou  cendrées.  IlçiolcpMni 
les  pins  4  dans  la  totét  d'Heicyoie. 

4^1.  AfiAiuc  des  tfoocs.  JgtritÊU  ^Uàjfim, 

Perf. 

■  AgatîtM  tnmcigenus ,  parvtu  ,  teatr ,  c£ilcM»*Bf> 
gricans  ,  pilto  in/ur.didulffirmi  ,  ftriato  ;  lamellit 
difiiadit  iftipiu  eyliudrita  «  buji  vUlof:  Perf.  Difp« 
Fung.  pag.  a|  >  Ce  Syaopf.  pi«.  461. 

f,.  Agaricus  {  icmadophilus  )  ,  te»trrlmus  ,  pileo 
iMfiutdthUiformi ,  obfcuii  cinerto  i  lamtUù  pUu»'  ' 
éttmtmihm,  ûiumt.  PerC  Sfmft.  4é|. 

Son  pédîcals  eft  twt ,  qpHndriqnc ,  vda  i  ft 

bafe ,  long  d'u  i  à  deux  pouces  ,  épais  d'une  ligne 
jlus  ,  loutrnant  un  ihapeaa  cendre,  d'abord, 
conx'-'Xc,  puis  en  «ntonnoir,  flrié,  dtin  cen<1ré- 
noiràtre  ,  iarge  d'environ  neuf  lignes ,  garni  de 
lames  diHin^es ,  plane< ,  cetldr4és  8r  décurrentes  ' 
dans  la  variété  ^.  Il  croît  en  automne ,  fur  le  tronc 
des  faule»  creux.  Sa  variété  Te  rencoaue  parmi  ks: 


45a.  AoA&ic  noiritre.  Agaricus  nigulU.  fttC 

Àf^€mi  ptrvHiut ,  /kketfiitefus ,  pilt»  f^t^rs^. 

umbtlicato  f  nig'tf^enrt  ;  Ijmellis  incamato  fubcitt* 
rtis  {  Jlipite  irtvi ,  gUuco.  Perf.  Synopf.  46  j. 

Cet  agaric  eft  fort  périt.  Son  pédicule  a  un  pooce  ' 
au  plus  de  haut  t  il  e(t  de  couleur  glau<|ne«  flr  top- 
porte  m  chapeau  glabre,  d'abord  coovwtft»  pws' 
concave,  ombiliqué,  noiritre,  large  de  trms  i 

3uatre  lignes,  d'une  couleur  plus  foncée  i  foo' 
ifque.  Les  lames  font  décurrentes  «  iocarnaces  «o- 
un  peu  ceodidis.  11  CToit  dans  k*  psés,  Av  ks 
monugoesi 

4^}.  Aqaric  à  petites  deno.  Afârkitt  fimJâ» 

Perf.  • 

Agariota  pUm  mmiHIctto  ,  f<piamuhfo ,  nigrtf- 

ctHU-fîitiginofo  ;  lamefl'n  ftr-ans  .  inctrnjto-f^Ll- 
dis  (JaUik€ri4)t  murgint  nigrit  ;  fiipitt  longiujcuio, 

cavû,  fwkmuM»»  Perf*  SyiMpf.  4f4. 

Ce  chmapigoon  efi  aflez  élégant  t  il  fe  rappro» 
che  de  Vagariau  ekMiiiéus.  Son  pédicule  eft  fiAu» 
feu,  on  ^0  arqoé,  lorig  de  deux  poucm  ^Kl 
chapeau  convexe,  puis  ombiliqué,  légèrement 
écaitleux  ,  noirâtre,  enfumé,  Lrge  d'un  pouce 
6c  demi  Se  plus }  les  famés  prcfque  libres ,  fe  dé* 
tachant  faciiemciit  du  p^dtcuk ,  daocéss  en  kk . 
pâles ,  incarnates  »  Mkes  i  knis  bocdSi  U  ciok 
(nKietooUMMa«| 
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464.  Agaric  booifec.  Jgâriau  êiâirkylUu. 
FtfC 

Afttricut  fuipanvj ,  filto  ktmijpluric» ,  umkili- 
•tÊl»tmmàrinO'ftJigiit€vi  lomtliit  dtcurrtittihus ,  pur- 
ù;Jlipiit  fuivi/iejît ,  eraj^fcu/o.  Perfoon. 
lopC  464. 

Son  pédicule  efl  épais,  virqneiix,  înfenfible- 
ment  aminci,  long  d'un  pouce,  luifant,  d'ubord 
<lt  couleur  purpurine;  puis  ii  prtnJ  celle  du  ch.i- 
l^iu.  Celui-ci  elt  petit,  convexe  ,  puis  htfinifphé- 
f^ue  ,ombi!iqué,  d'un  btan  enfumé  ^  légèrement 
Dné ,  lirçe  de  trois  à  quatre  lignes }  les  Urnes  éié- 
futes*  dkurrentes ,  d'un  poufpre-rou|e.  Il  croit 
'tut  les  craocs  powrit* 

haf. 

Mmntaâ  -fileo  toKvtx9  (  umiiUuK0''k ,  tOgn  ; 

Ltivriàus.  \'ahl ,  in  Fior.  dan.  tjb.  i07i.«<^5cllfa4* 
Spicil.  pag.  111.  —  Peif.  Synopf.  464. 

Cet  agaric,  qui  paroit  appartenir  à  bdMfion 
dts  prattlla ,  a  Ion  pédicule  filluleux,  ventru  en 
dehors,  furtoui  vers  fabafe,  un  peu  violât,  long 
^  deux  ponces,  preli^u'épais  de  tro»  lignes ,  Tou- 
«ttoam  no  cbapcan  convete ,  pttù  concm ,  omUoi- 
tî^ .  ^onpooce^e  larg; ,  amant  dt  haut,  Akwù- 
leur  noire.  Ses  lances  lont  adhérente»  ,  d'un  gris- 
cendré  ou  eafiioiées.  il  croit  eo  Oaneourck^»  dans 
Jcspcés. 
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gitgttrias ,  faiumait ,  rMHiM  iéti  vi9U' 
ttMt  f  érmam  tnntfctn*  ;  Umrttn  tff/hmHits  ;  ftipitt 
leitco ,  fi!>rilU'fo  .  ûtunuàto  ,  folido.  Bull.  Herb.  lab, 
iqS,  ik  tjo.  fig.  I.  —  Perl.  Sjmopf.  46 y. — Boit, 
'nng.  tÉb.  6|  —  ffiuir.  Flor.  anil.  pig.  ért.  ' 

|.  Agjricus  (  incanus  )  ,  piUo  Uvi  aut  fu^fftmmh 

,lafo  ,  txpaiUfcinit,  Bull.  (^70.  fig.  L.  M. 

Il  eft,  à  fa  naiffjnce, d'une  couleur  ▼iolette-îmé- 
"thyfte;  il  devient,  en  vieilliffant,  d'un  blanc-jm- 
ittite.  Sot)  pédicule  eft  plein ,  cylindrique  ,  filan- 
dreux ,  long  d'environ  fix  pouces,  continu «av.-c 
le  chapeau  j  muni  de  quelques  fibres  .tadicalef. 
Son  chapeau  efl  convexe  ,  hémifphérique,  régu- 
lier, pois  déprimé  à  (on  centre  ,  un  peu  finué  â 
kt  bords ,  fec,  comme  velouté  à  fa  furt'ace ,  large 
de  trois  ixiNeeai  les  lames  épaKfes/pett  non- 
bftulcs .  les  un^  entièMS»  Icf  autres  décarrentes 
'lir  la  pédicule.  U  orofeca  «uaiDne,  par  groupes, 
dâaaiâaboia. 

jlgtwictu  grtgarius  ,  pUeo  fuhcarnofo  ,  kemîfpkâ- 
rkof  oifi>im  mmiititéto,  ufa-^vido,  fuiiuwutj 


■  itmiOu  /aèéieitrrtntiiiu  g  •iUd»'UU*nuàt  ;  jUfitg 
twgiiftA»  tavOf  ngùlo,  BkC  Spuff.  465. 

Agariau  thUbu.  Fetf.  ÏÀtfoî.  Fmt.'pat.  au.' 

Son  pédicule  cil  long  de  trois  pouces  ,  roide, 
6ftuleux  i  fon  chapeau  médiocrement  charnu,  hé* 
miQ)bériqiie«  puis  un  peu  oii4|il*qué>  ^'iW-t^hM» 
livide,  large  d'un  pouce  &  demi ,  trës-lifle,  pref- 

3 lie  iuilànc  )  Tes  lames  légéremenc  décurtentes  , 
'un  blanc-inciirnjt.  Il  varie  dans  fes  cnuleu^ 
plus  ou  moins  ioocëes  ;  il  ciau  dans  les  .bois  ds 

463.  ACAJUC  ardoiff.  Jganemt  ûrdojueeut.  BdU 

-  JgarhiÊÊ-imjafiiiimt  ,fMr»  pnmkm  emww  ,  4lrc« 

fiiiirtfu.ndrèi!/fformi  ,  phmheo  ;  lamellis  conftrtié  ^ 
tiktrii  ,  fukftrruginus  ifitpitt  cuvo ,  longo ,  flimltt^^ 

Bull.  Herb.  «b.  14B.    P«ff»  SjMpr.^Âi. 

Il  efl  d'un  bleu  d'arduife  fur  Ton .  pédkule  ^ 
i&o-^bapesu ,  roux  ou  couI.eur.de  iieui|je /tir  (es 
'haei.  $00  pédîcule.eÀ  .cy  lindriqiie^  fiftuUuilb  long 
de  cÎM  à  fia  poaces«  fins  <i|ms.4fc«a.|!Mi.lMl«ib«- 
tre  i  a  bafe ,  fouteiniie  mi  chapeau  peu  cMrni  j 
campanitorme ,  convexe ,  puis  concave  >  f  refqp'ca 
entonnoir,  lînué  i  Tes  bords,  lide  à  fa  Curtace, 
large-de  trois  i  quatre  pouces,  que Iquc fois ipar- 

gue.de  zônes  concentriques,  oou4(tps.(  gadU/^ 
mas  larges,  peu  éoajjlo >. libres,, jiatpk^ivItH^ 
entre-inélées  de  quelques  demi-feiùUèig,^ (||||c 
en  automne ,  dan^  ks  prés  humides. 

4^9.  Agaric  otnbiliqué.  Âgarjciu  umbUitatus. 

Agaricut  pi'tO  tOttVtMO  ,  ctntro  prortitS  contdv»  ^ 
margia*  rrfitxoj  f<e>fai'i./*v/i.,  Uiù  ,  jfo^tiutllis  Aa> 

tab.  411.  fig.  X. 

Son  pédi<;ule  cft  glabre,  bUochétre.mial^a 
cjrlindiique,  long  d'environ  fi;oîs.pjc>uoeti^  foute- 
nant  un  chapeau  d'abord-cooreve ,  puis  cencave,, 
avec  l'.-s  bords  r.ib.ittus,  large  d'un  pouce  &  demi  , 
de  couleur  ùuqaue,  quelquefois  des  Uries  (Oiug^ 
fur  resibi}ca|.pt(U  /ie  lames  larges,  inégales,, 
queiyiM'wm  eMinica  i  leur  d'un  ,cipc)^ 
décHRiK  Av.k.yd4icMle.  U  cioiF  fiables  .boi\« 

470.  AgAfcijp'fJbalaafc  4gawig:/w*newy. 

Perf. 

Agarieus  majafcu/ui ,  ptlto  iitfkitiStuli/ormi  ^  mar- 
gint  tltgaïuijimo  ,  criffûto ,  fokuo  ,  jimhfiato  ,  re- 
nui  y  aquosk  ûtbo  ,  femitrMfpmmd»ilMntUu  ttifiditp 
longiffimh  ,  angifiit ,  piUtKiHê  /  Jtipiu  gmeiti \ 
invi.  Bolton.  r«q^M*4<'«ikj4l»-^.MM« 
Synopf.  466. 

U  eft  d'une  grandeur  médiorre ,  d'une  confif- 
tance  molle.  Son  pédicule  eft  court  Se  gtéle  i  fou 
chapeau  d'abord  coovexe^  puis  ea  eacoouoira 
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mince  ,hianchâtre ,  à  demi  tranrpircnt ,  largfc  d'en- 
viron trois  pouces  4  lobé,  France,  eu  pu  d'une 
maai^  fort  éU^nte  à  fiS  bords  j  garni  de  Umes 

ttlfldtt'f-éaoitèi  ;  fbtt  longHA  •  tnmQpMen^  11 


fit'*-' 


'47t.  Agamc  «dflé.  iffarfaw  fwfl/w.  ^rC 


Apxruiu  piUm  fiAm»mknmatt9 ,  tioaci,  vtm«fo- 
.  ftriûto  f  umhtino- rufo  ;  Umdià»  pmni*,  fiAtoiuoto- 
'rikut ,  ^liiMcU ,  fuàoMoùuiv  eÂtu  ;  ^pèu  (  cow 

Son  pédicule  eft  d'une  fubftince  pref4ue  cor- 
née, noirâtre  j  comprimé  i  il  foutient  w  chapeau 

'  tenace,  un  pep  membraneux ,  ombîliyé,  prefqu j 
pulvéïûJeot ,  veiné,  ftrié.  d'ime  oauleur  fombre . 
tcmnft;  les  ïanves  pea  nombreufes ,  prefque  de 

'îa  couleur  do  chapeni ,  r.lniiqii'js  ,  un  peu  tranfpa- 
rentes,  détachée  s ,  &  tornunc  une  forte  d'anneati 
autoK  du  pédicule.  Il  croît  fur  Im  cnoci  i  demi 
pourris  4  dans  le  mois  d'aodc 

t 

'  '  içx.  Agaric  en  ritqe.  Âtvim       T^rjl  ' 

•    lÊ^aricus  eâfeinfia ,  alhus ,  filio  profuiulk fultato, 
*imMKi  tuio  fiifhem  amiienu  adntxis  fJHpiu  làgrtf 
t«MM»  Perf.  Syifcipf.  467.  —  Scopol.-  cSîtn.  etir.  t. 
Sow^rb.  Tung.  tab.  py. 

jlgaricuj  «ndrofacius.  Bull.  Herb.  tab  6^. 

J^arùttt  nigripa.  Vahl  «  Hor.  dan.  ub.  1 134. 
Éfl- 1-  1  flrlwiii  Hliifil-  nM  i  m 

Cette  efpèce  fe  rapproche  de  la  précédente  ( 
•elle  l!ftllès*ltnuulière,  aflez  lolie,  toute  blanche, 
CMepié  te  pé3ic«le«4ui  eft  noirâtre  00  d'un 
violet  foncé  1  fii  bttë.  Il  eft  grêle ,  plein ,  luifant , 
poli ,  long  d'un  pouce  &  demi,  épais  d'une  ligne, 
foutenant  un  chapeau  plus  ou  moins  convexe  , 
onibiliqué,  flrié,  très-mince  ,  large  au  plus  d'un 
deoù<foiKe  .  on  peu  ondidé  6c  piefooe  crénelé  i 
'tn  bordev-nii  finne d'oeie dm  b  vtrMfé  1 , 
garni  de  lames  peu  Taillantes  ,  peu  nombreufcs , 
entières,  également  écartées  du  pédicule,  & 
formant  une  forte  de  bourrelet  circulaire.  Il  croît 
en  gnon,  furies  feuilles  morus  6c  le  boispooni , 
.OU  été  8t  o  mowwi  ^  étfê  Me.ft>i4tfc 

AifAii^  «adn>(àcé.  Jgariau  4adr<^ûe€ut. 

AgarUat  gftgariut,  ptif^mt  ^  pilro  planiufculo  , 
fubplicaio  ,  aibido  ,  oifoletî  umkimato  ;  lamcÙls  ftn- 
plicikut  ,  coiit  adntxis  ;  fiipiit  nigrtftenu-hâdio. 

Perf .  SyanpÇjpag.  468. — Ebd».  Pbat.  Crypt.  £»f. 


Son  pédicule  eft  noi-atrs  ,  !é^ér-:'m;nt 
vu  à  la  ioupe  ,  fouteiunc  un  cliapeau  convexe, 
puisplane,  plutôt  coriace  que  membraneux,  point 
tiragiie,  un  peu  Taillant  à  Ton  cenue  j  légéremeat 
pliffi ,  d'un  blanc  un  peu  lavé  de  rou^  %  les  lames 
nmples  ,  adhérentes .  un  peu  crépues.  Il  croît 
abondaimnent  pendant  pref^ue  toute  l'année,  fur 
les  liniUet  des  lapins. 

474>  AoiAlticdes'feidlks.  ilSperji(»^p|i%fti. 

Perf.        •  • 

Agariems  grtfgriut ,  miiutiu ,  éUm$  *  fUn 
iniucto  ,  cwJW,  dtmkm  fuîiuUiUeiu»  g  Im 
rjns,  r,>mtf$iprk$  Wji»|(MMf.  PlUftaBj  ^BOfC 

Ag*ri<Mt  f^umm^,  Batftii.  Elem.  Fung.  i.  pa|. 
tib.  84.     Soverb.  Fung.  ub.  9). 

Agafins  Mots.  Bull.  Herb.  tab.  601.  fig.  t.  • 

g.  Agaricat  (  làccharinus) ,  pileo  «0mc* ,  «i^Jlr* 
etu»  ,  Itvi ,  piieM»  ,  «nddilfp,  nivtc  /  /««iwf  pMC», 
concolortbus;iipue  fiMl»,  êUWiÛêIU,  Baifth.  l.C. 

pag.  9ï.fig.  8}. 

y.  Agaricas  f  rugatUS  ),  «rswi»,  piUo  flaiu  , 
mtmirarKictO  ,  fiàtàt  IfgÙfiMlmÙ,  Vfaal,  F%« 

dan.  tab.  1 194. 

Aganciu  aticulofU.  Hofirn.  Nomencl.  Fung.pag. 
2  tf.  lab.  j.  fig.  1.  Jcjifar. 

Agaric  us  (  TTHIcar  )  ,  mtnutijftmus  ,  gnftus  ,  pl'ee 
eonvtxo  y  lamtUit  ptuuis  /  âipùt  tencro  ,  bop  iulào 

annulari  iafim,  Bacfidi.  L  c.  pag.  91.  fig.  8à> 

Junior. 

Dans  fa  jeunefle ,  cet  agaric  reffemble  au  cùtv^' 
ria  gsrtm  de  Baifcb.  Il  eft  fort  petit.  Son  pédicule 
eft  aUNS  fouirà-&k  Umk  8e  un  peu  vck|  il  ooif 
ch  enfiiiM  8r  fbpporte  «1  diapean  membrsneax , 
d'abord  convexe,  un  p^u  hémifphériqne  ,  puis 
légèrement  ombilioué  ,  très-mince  ,  large  d'un 
pouce  &  demi  ou  aeux  pouces ,  blanc  ,,très  roii- 
vent  iitégulier ,  quelquefois  00  peu  maroeloi»é' 
LeslaaMS  font  peu  nombceufes,  épaîlTes,  ranea' 
fe$  ,  blanchâtres  ,  légèrement  décurrentes.  Le 
pédicule  eft  fubule  ,  d'un  rouge-foncé  dans  la  va- 
riété Le  chapeau  plane  fif  marqué  en  delTouS 
d'environ  huit  ri  Jes  dans  la  variété  y.  Il  croit  par 

Snpes,  en  automne,  dans  les  bois»  fiurtosfiHMlM 
Je  fjDoibées  des  MoMi , 

47$.  AcAMC  dodwtit.  J/gvkmt  wf  earfh 

Perf.    ■  • 

Agaricus  pi/eo  ftemifphârico  ,  uml>ili(Uto ,  finato  , 
ffrruginto  ;  hmellis  dtcurrtntiinu  ;  fiiphe  ffiutnf» , 

^iiuoi  Perf.  Comment,  pag.  94,  &  Synopf. 
4^>.-Ba*ch,  Eleiii.r«iog.  pa$ 
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Agaùcatfragtl'u.  ScbcrIF.  Fung.  tab.  ijo. 

Son  pédicule  eft  fiftuteut ,  d'un  nunc-pile  , 
Inutentnc  un  chapeau  fore  petit,  d'abord hémtf- 
phérique ,  puis  un  peu  concave ,  ombilicjué ,  ftrié , 
As  couleur  brune ,  larg:  de  trois  à  quatre  lignes , 
tranfparent,  garni  de  lanus  décurreiues,  adhéren- 
te* «futc'eilés,  plus  pâles  que  le  chapeau.  Il  cioît 
fir  fmipet  wmbteax,  fur  }f  moe  dct  pint. 

^  4^  AttAïuc  des  moufles.  Aganm»  m^fumtm. 

Agancui  fîip'i  -tfjs ,  pUfo  impre0o ,  fhiato  ,  fLavo' 
fi'fio  î  ftifitt  ùajt  tncrjjfaio  ,  incvi  i  lumtUii  hori- 
lont*llt€r  fiiis  ,  fâtSAfitat,  HrfiMa«  Sfntipf. 

pag.  470. 

Son  pédicule  eft  court,  épais  à  fa  bafe,  arqué, 
afcendant ,  de  la  nkén>e  couleur  que  le  chapeau- 
Cdiif-ci  eft  membraneux ,  ftrié ,  d'un  jaiuic^iDncé  » 
bsf»  d'environ  on  pouce  t  les  larnet  d^ww  èou- 
Itur  plus  pile ,  phcées  horizontalement.  II  croît 
par  groupes,  parmi  les  mouffes *  en  automne,  au 
p*ed  det  arbics. 
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AOAAIC  Binlé.  JgâHcMt  kyéfgi 


Agarictts  tâfpuofut ,  unîcolor ,  totus  atiiu  aut 
rufus  ,  pilto  prtMo  ;  fiipitt  cavo ,  unduUto  ,  fukin- 
eurvo  ,  crajftaf.ulo.  Bull.  Htibi.  Ob*  A.  B.  — 
Perf.  Synofi.  pag.  470. 

Ce  champignon  eft  d'une  feule  couleur,  tantôt 
blanc,  tantôt  roui,  tantôt  jaunâtre.  Son  pédicule 
eft  cylindrique  .nu ,  un  peu  ondulé  ,  long  de  deux 
i  trois  pouces,  creux  félon  Perfoon,  quelquefois 
pkin  félon  Buitiard.  Le  chapeau  eft  d'abord  con» 
«exe  &  prefque  globuleux  ,  enfaite  il  devient 
creux  dant  fon  centre,  &  enfin  phne,  un  peu 
finueuxi  il  eft  glabre,  ftcié  fur  les  bords,  large 
de  deux  pouces ,  plus  pUe  I  (on  ceotr».  Les  feuil- 
lets font  inégaux  entr  eux,  vn  ptn  décnrrens  fur 
le  pédicide.  Les  plus  loop    lerminem  cens  «1 
même-  niveau.  11  ook  VU  1m  &nillM 


Agaric  «»  boict. 


Agofiau  grtgarius  ,  piltm  aiftUn  ftu  infundibiûi- 
formi ,  Jlriato  ,  fuifpadiceo  ;  lamtlUs  ImUBtuàkta  / 
Pipitt  tlongato  ,  folido  ,  paUid».  Bail.  Htri».  tlb. 

if.  1.  —  PnrC  SjriMpC  47t. 
$,J^pitmfutviu.  BulL  I.  c.  fif.  C.  H. 

y.  Aguicus  luttolus.  Bull.  \-  c.  fig.  A. 

.       Agariciu  afbus.  Bull.  I.  c.  fig.  B. 

Cet  agaric  varie  dans  les  couleurs  de  fon  cha> 
MM  ,  4111  eft  ordimiMMnt  fium  ,  qaclqtwfois 
flncjWI  fMuiâtre ,  concm  i  te  C«Mft j  ftkvé  > 
jut.  SupfUmm*  TmwI. 


*f  convexe  à  fes  bords ,  IMé*,  large  d'un  pouce , 
foutenu  par  un  pédicule  glabre  ,  pi«^in  ,  cylindri« 
Q;ie  ,  b'anc  OU  roulTeàtre  ,  Inng  di-  tiuis  pouces  , 
épais  de  deux  lignes  au  plus.  Les  lames  font  étroi- 
tes, rouOes,  inégales»  UoÊmam*  H  aolc  rar 
gronpes  fur  la  teift. 

479-  AoAlUG  f  cher.  Agammt  fihJt.  BlA 

^Muitu  parvas,  pileo  Itvi ,  •ckraeeo-ruhefemitg 
lamtllis  d'tfiantibus  ,  abidis  ;  fiipitt  lotgiufiiifo , 
lido.  Bull.  Herb.  tab.  186  .      tab.  f  jo.  fig.  i.  — . 
Ferf.  Synopf  471.  —  Sow.ib.  Fung.  tab.  4;. 

f^.  Aguriiiu  (  tubuia  )  ,  mjjor ,  piUo  fuimtmira- 
Koeto ,  umhiitcato  ,  finato ,  oitracto  fitlxo  ;  Umetiii 
arciutu  ,  umSdu  /  foUd»,  /«W«uci«  rvk 

ÙMi  fUf  tMÊt0t0n,  Pcrf.  L  c 

•         •       •  • 

Cet  agaric  eft  petit,  un  pea  variable  Son  péd!» 
cule  eft  giêlc,  roux  «m  bhnchatre,  plein,  long 
de  deux  pouces,  épais  d  une  ligne,  continu  avec 
1:  chapeau.  Ce  dernier  eft  convexe,  puis  concavet 
à  fon  centre,  entier  ie  un  peu  rabattu  i  fes  bords, 
fauve  ou  rougeâtre ,  large  de  quatre  â  cmq  lign*s  , 

Sarni  de  lames  inépies,  fort  étroites,  jaunâtres, 
écurrentes.  Il  croit  en  automne,  parmi  les  moul- 
fts.  La  variété  ^  a  la  Forme  d'un  tube  5  elle  eft  plus 
grande.  Son  chap«|M  ell  légérenuot  membraneux, 
d'un  jaune  d'ocre  f  flrie .  large  dn  trois  à  quatre 
lignes»  les  lames  blanchâtres,  arquées}  le  pédi- 
coin  long  de  deux  pouces ,  blanchâtre  à  fa  bafe. 
Il  Cfdk  MT  te  «MM  Meifner  ,  peifltt  ks  anaflèii 

4$o.  AcARie  en  ftvûne.  jMriau'ûm»4iMat, 

Bull.  ' 

Agûricut  parvuùu  ,  grtgarius  ,  pUeo  fi«i90'§tall^ 
etnu,  primim  eonvexo  ,  dtin  piano ,  in  UÊin  tt0* 
cave  i  lumimis  nAtfcentUu  ;  JKpiit  pleno ,  aliidû  , 
incurvato,  a^itndtmu,  iaf  Jnàkirfuto.  Bull.  Herb. 
tab.  jfo.  fif.  ].  , 

Son  pédicule  eft  grêle,  plein,  blanchâtre ,  long 
de  fix  â  neuf  lignes,  courbé,  pob  redrelliî,  un 
pw  hériflé  à  fa  bafe  ,  foutenant  un  chapeau  con- 
vexe ,  puis  plane  ,  orr.biliqué  à  fon  centre ,  d't» 
jaune-pâle,  quelquefois  inégal  à  fes  bords,  large 
de  trois  ou  quatre  lignes ,  garni  de  lames  décur- 
rentes,  ioéfl 
ne 


kales  ,  rougtittes.  11  croit  pv  gtoupef 
ftr  ricorce  des  nbces. 

481.  Agaric  hax  androlke.  Aftriçiu  pjiui»- 
androfitemi,  Bnll. 

Agaricns  grtgariu* ,  toiiu  grifeas .  mtmiraitactat , 
pitiO  convexo  ,  demhm  infundibuliformi  y  lamellid 
difijniii>uj  ,  !  i}Jî  /jtij/îmij  ,  jlij  i^e  "  ediocri  ,  folidoi 
Bull.  Herb.  tab.  x-^G.  —  Sibthorp.  Oxon  pag.  jjô, 

Agaricus  tiiuwum^  Peif.  Obferv.  Mycol.  i. 
p2g.  50.  tab.  4.  fif.  8e  Sjmopr.  471.  -«Flor. 
dsâ.  tab*  101  c. 

Ci 
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Agaficut  Hotktu.  Gmel.  Syft-  Nat.  1.  ptg.  1415.  1 

^  î  Àgaricui  (  Vaillintii J  ,fMguSf  pi/eo  eandi- 
tmtt ; iameti't  paueis  (lâtiffima  ) i ptiuntuto  fufco- 
j^Undtntc.  Vaill.  Bot. Paiîf.  ub.  il.  fig.  ii  De  ij. 

—  Perf.  1.  c. 

Cet  agaric  eft  fort  petit }  îl  tarie  «fam  fi  eoii' 

leur ,  qui  efl  bhnche  ,  grife  ou  rouffeâtre.  Son 
pédicule  eft  plci»,  cylindiique  ,  long  de  deux 
pouces  au  ptus  .  foatenant  un  chapeau  convexe  . 
puis  en  forme  d'entonnoir ,  nbaicu  i  fe»  bords  » 
un  pr  u  épais  ,  marqué  (fe  ilries  divergentes  ,  garni 
rfe  lini^s  (  cu  nor  breuG  s,  inë^iles ,  décu: reines, 
plus  luges  àm%  la  variéié  ^.  U  croit  par  groupes 
fur  la  «iMffi,  dan  1»  bok,  M  Mmmo  le  en 
été.  . 

f .  XL  PiBUftOVUS.  Perf.  Point  de  coi'ft  f  fUittU* 
nu  ,  excentrique ,  latéral  ou  nul, 

48t.  Agarjc  i  duvet  noirâtre.  Agaritut  atra- 
èomenufui.  Pttf» 

Agflrictts  magiuu  ,  pUeo  «mmmM  »  fi^U'firtwgi- 
um$  UmtUis  ftUiJi  oekrjeeh  /  /Upiu  tylindrUo  , 
piiâaimt»;tom*m»fOf  atrofuffo.  P^if.  Svnopf.  472. 
Badcfa.  El«a.  Fttof.  pif.  89.  tab.  S.  fig.  )i. 

Son  pé  licub  cfl  coiirr,  épa»  .  cylindrique,  un 
peu  couibéj  bériA°e  d'un  duvu  bnin-n -irâtre  , 
ftipp«Tiant  un  chapeau  oblique  ,  lec  ,  un  peu 
CDjH»MI«  un  peu  ru  (e .  roulé  à  fcs  l>ofdt ,  d'abord 
COtivexe,  puis  prefque  plane  ,  dft  la  Couleur  du 
pédicule  ,  garni  de  lames  d'a'A  jaune-pâle,  diftinc- 
tes ,  conniventes ,  point  décurrentes.  Il  croît  fur 
h  trnnc  des  aibrit»  panicaliéreaeac  Cut  Us 
finies.  . 

Agaric  orcelle.  Àgjrieiu  amlhu.  Bull. 

Af;iiricut  gntgarîite ,  file»  eUiptUo  4Ua  or'icu/uri  ; 

fi-Fi''<  palitdo  ,  fubexeemrico i  Um^tî*  etnft'tis ,  in  ■ 
tarnattt.  BuU.  Herb.  tâb.  |^|.%.  t»9t  tA,  ipi. 

—  Perf.  Synopf.  47}. 

«  Cet  agaric ,  dit  M.  Decan  io'.le ,  tient  le  mi- 
lieu entre  ceux  dont  le  pédicule  ert  central,  & 
ceux  oû  il  ell  excentrique  i  U  eft  dans  l'une  ou 
fantre  dtvifion ,  félon  ta  pnfi;ion  dans  laquelle  il 
ft  d'ivel')p;-e.  Son  pédicule  eîi  nii ,  glabre,  pkin, 
jaur  atre  ,  oràinjirement  courbé ,  long  d'u;i  à  deux 
ponces ,  foutenant  un  chapeau  d'abord  convexe , 
puis  piane  Se  même  concave  dans  le  milieu  •  un 

Îea  nnaeox ,  jattnStre ,  zdné  ou  tacheté ,  large  de 
e»x  ou  trois  pouces  j  l-s  lan»e$  étroite»,  inéga- 
kt ,  d'un  jaune  d'ocre  ,  un  peu  décurrentes  ,  ai- 
guës à  Itiiis  deiix  cytrîmit^s  11  rr.  it  tn  touftVs, 
quelquefois  fuiitaire,  fttr  les  vieux  troncs.  » 

4S4.  Agaric  d'orme.  Agarim  tUmmiiu^BuXl. 
Ag,criaufU«o  carmft,  tatifim,  mittittitf  ftl- 
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Ufctnte  m  StÊtii  Vériegato}  UmtUiâ  kùfimii^f^ 
e-na'g:nat9-Mbiei^*  }  ftipite  adfeeMdtHte.  Bull.  Htibi, 
tab.  pc.  —  Perf.  Synopf.  47J.  —  Soveib.  jnlb 

67.  ?  (  2'o:us  cinacus.') 

Son  pe.licule  eft  excentrique,  plein  ,  charna, 
cylindrique ,  d'un  bime-flile,  awjué.  long  deft 
ponces,  épais  d'un  ponce,  cnndnn  avec  le  chapean. 
Celui-ci  tft  diamn ,  cotivete ,  arrondi ,  trèMiiK 

f)le,  d'un  juine  terreux  ,  marqué,  dans  fa  vieil- 
effe  ,  de  petites  rai^s  rouges  ou  noires  ,  quelcjue- 
fois  lirçe  d'environ  un  pied  &  demi ,  çarm  de 
laiMS  étaigies  .  adbéccnies  au  péiiicaie ,  iné^les , 
écliaocrdas  i  leur  bafo,  blanchâtres ,  puis  d'un 
jaune  fale.  B  aolt  co  MtoinM«  fur  le  uonc  dsi 
otmes. 

^j.  AiiAlUC  nuiqueté'  Agtuiaa  tegelUtu» 

Agariems  pUeo' convtxo  ,  carnofo  ^  leJfcUnto}  tif- 
fttUt  ftre  kexégonit  ,•  fiijiu  iemi ,  fulxxctncicx 
Bull.  Herb.  tab.  513.  hg.  1. — Petf.  Synopf.  474. 

Cet  agaric  s'élève  à  la  hauteur  de  trois  î  qu-tre 
poucrs  ,  fur  un  péditnle  plein,  chirnu  ,  cylin- 
drique ,  arqué ,  de  couleur  blanche  ,  foutenant  ua 
chapeau  convexe  ,  charnu»  arrondi ,  inégal  à  Tes 
bords  dans  fa  vieilleffe,  mart^ué  de  uchespiefaie 
hexagonales ,  d'un  jaune-clair,  fut  un  fimd  pis» 
obfciir  ,  large  d'environ  fix  pouces,  garni  de  la* 
mes  il  égales  ,  blanches  ou  un  peu  jaunâtres ,  ad- 
hérentes su  pédicule,  échancrées  1  leur  baie.  Il 
croit  en  autonuie,  fur  les  vieux  troact  ou  fitr  i» 
vieilles  poutres  de  diéne. 

486.  Agaric  palmé.  Jgaricus  palmatus,  Bull. 

Aj^aricus  cifpiii'fus,  pifeo  lamtllifque  opacis,n^ 

fpaiiict'-s  i  ft'ritc  cx:cr.tr,co  , ft'Jlriclo  ,  albido.  Bul'. 

Hetb.  tab.  ai6.  —  Perf.  Synopf.  474.  — Hofibk 
Nomeml.  fMf .  izf. 

.  ju  À§ariau  uta$  nArfènu.  Seveib.  Fung.  oK 

61. 

Son  pédicule  cft  excentrique,  plein ,  cbaroa, 
blanc ,  d'abord  renflé  i  fa  Inw  *  puis  cylindrique, 
arqué,  long  de  tlois  à  fil  ppucil ,  foMleoam  m 
chapeau  d'abord  convexe,  arrondi,  pois  tnégil* 

fiîiur  à  fes  bfK.^5,  d'un  jaune  brun  ou  roux  ,  la'ge 
de  cinq  à  fix  pouces,  garni  de  limes  inépalis, 
peu  noirtbreufes ,  un  peu  irrésuliércs ,  de  mémî 
couleur  ^ue  le  chapeau  1  terminées  par  une  metn' 
brane  qui  empêche  feur  adhérence  avec  le  pédi>> 
ai]"  1:  croie  en  automne  ,  par  groopM»  Ib  Ulg 
des  bois  ou  des  troncs  d'atbns. 

487.  Agaric  en-vodw.  jâ/éniêM  firmam. 
Parf. 

Agarieus  foUtarius  >  comptdiu ,  pileo  pLmiiifcwh^ 
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%nopi.  474. 

^  Jjgtriea  ttnufiu.  Boit.  Fang.  tab.  146. 

B  eft  pe^(.  Son  pédicule  eft  perpendiculaire  , 
long  de  trois  ou  qiiitre  pouces,  8r  autant  de  lar- 
jeur,  tomenteux,  un  peu  excentrique ,  fuutenant 
Mdtipeaaoni  devient  plane,  large  d'un  pouce 
fe  pus»  légsir«nent  fubéreux ,  de  couleur  livide; 

Jï**»  «îfUnâcs ,  piefflae  décurrentes  ;  elles 
devinient  caftiifie  lexueiinf.  U  croit  fur  le  tronc 
des  arbres. 

4SS.  Agaric  toruleur.  Agaricut  torulojus.  Perf. 

Jgjtrietu  camcQ-fuitrofat ,  pilto  tnfundikuliform  , 
jury/fle  rnotato ,  fiiMlifuo,/ulvo ,  eameoj  lamtUit 
loigi  dceurrviùfxis  ;  fiipig  ifmi,  §nfi»-mnêmfo. 

Pcrf.  Synopf.  47J. 

Agiriau  grifio-tomentofa.  Bacfeb.  £k|B.  FliOg- 

Son  p^.^iciile  eft  court ,  épais,  btdbeîix  à  fa 
bafej  couvert  d'un  duvet  grjfâtrei  foo  chapeau 
COMçae.  puis  concave,  en  entoonoir  ,  un  p«u 
•blÏMe  8C  roiiJd  à  (es  boTiU,  prefque  toruleux  ; 

fimance  charnue,  prefque  fubareufe  ;  fa  (  ou- 
Wormcamate  ou  fauve,  parfemét:  de  ta^hc*  très- 

ÊWs;  les  Umes  longuemeoc  decarreotes.  Il  croît 
rkifMcdaiarhtts.  - 

Pcrf. 

Âgaricas  mofufiuht ,  piUo  fiAttnaci ,  Jeprrjf» , 
i.ut,ro  MU  dimidiato,  lobata ,  fitxuofo,  fubruftf' 
crue  i  Lmtilis  fubran'-fis  ,  hjfi  crifpis  ,  albis  fuira- 
Uifjut.  Perf.  Comment,  pag,  17,  &  Synopf.  47J. 

AgûHeus  fiahtliiformu.  Scboeff,  Fung.  tab.  45 

Âgjrl:us  (  di.riiiattK  )  ,  pllto  ccchlearifonni  , 
mjr^Me  j^auato  ^filpat  UitrtiU  }  lumcUis  iav<jUit- 
liitu ,  in  petittium  dtcurrenf'tbus.  Bull.  Hcib.  tab. 

joftJKnb.  517.  —  Oflcwd.  Sjmopf.  u\  364.  Sub 
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*  Âgarieut  (conchatos),  tolus  fL\ef.eni ,  piUo 
fniinfundihuliformi ,  lamellis  fimplieiiut.  Bulliard, 
H«xb.  ub.  198.  —  Perf.  I.  c.  476.  var.  p. 

Si  couleur  eft  blanche ,  brune  ou  jaunâtre  ;  fa 
diaîr  un  peu  moUalTei  fon  pédicule  plein ,  pttùfo» 
iylio ir iqu«j  arqué,  variable  daus  £1  longueur . 
cwthw  avec  le  cliapeait  8c  inréré  fur  tau  bord.  Ce 
dtapeftu  c(l  mince .  comprimé,  quelquefois  par- 
iwiéde  qtie^ues  petites  ëcaitfes,  ayant  fouvent 
bfoime  d'uni;  coquille  ,  la^g.*  de  huit  i  dix  pou- 
ces Se  plus  ,  irrëg.tl(éreni«nt  lobé  ou  finué  i  fon 
%•«!  I  les  hmfs  i»*fi\t*  «  nombreaiTei ,  déatr- 
te  bpédisab»  ée  cMlew  javM.  a 


for  le  trftnc  des  ailjres  vivans.  (  K^Citt  P*"  ^ 

variété      Merule,  n".  10.) 

490.  Agaric  denté.  Àgariau  ieniatuM.  Ptrf. 

Agancus  grtgariaj ,  pifeo  ptAatû  .  umbilicjto  , 
intégra^  ut  plunmum  idlmiiiiaU',  rufefitntt- patlido  ; 
limellU  dentatii,  athid  s  ;  ftip  'ui  fulcato^  r^fr.  PtiC 
Difpof.  FuJïg.  pag.  XI ,  8c  Synopf.  476.  —  AbUU. 
Icon. 

Il  efl  bt-aucoun  plus  périt  que  le  précëdenr.  Son 
pédicule  «fl  r  nifftatre,  fillonné  ,  latéral  ou  cen- 
tra'j  Ton  chiff.ui  en  rfirnbthe,  cr>tier ,  ombili- 
qaé  ,  large  de  neuf  lignes  ,  d'un  roux>pâle  (  lea 
lames  blanchlmt  II  dcntéM.  Acnlirar  It  «MM 
des  puM* 

491. 

Bu!l. 

Agaricut  fiiûfefiUs  ,  badiut  ,  t*mtUU  uaididit  , 
dteurrtntibus ,  dd  Uura  glandHlçf$,  BuU.  Htrb* 
tab.  4x6.  —  Perf.  Synopf.  476. 

Ctt  agaric  td  remarquable  par  fes  laxes  hrge» , 
blanches,  inégales,  dcciirremes,  munies  de  hoa- 
pes  gtwdiikttfcs  U  velMS»  répandues  « i  8c  là  fuc 
Wvr  Air&ce.  Sm  ehafeav  cil  feMe  ou  rétréci  è 

fa  bafe  en  un  pé.iicule  fort  court ,  épiis ,  latéra!. 
Ce  chapeau  eft  d?  couleur  brune  plus  ou  moins  fon- 
cée ,  lar«e  de  fix  à  fepi  pouces ,  liffe  en  dtiTus , 
d'abord  bémifpbetiqM  ,  rabattu  &e  arrondi  à  fes 
bords  ,  qui  deviennent  enfutte  prefqu;  planes  & 
limieiix.  Il  croît  en  automne  Xr  en  hiver ,  dans  les 
boif ,  fur  les  arbres  &  les  fauches  pourries.  ( 

491.  AOARIC  en  huitre.  Amnenê  afinoau 

Ptrf. 

AgaricM  fiibftipitiUitt  t  fjfc'culato  -  imbrieatui  ^ 

piln  MffVMO ,  tîntrto  m  fujcejcente ,  obovat»  ;  ta- 

mtUis  dlbid's  ,  cr-u'rtnttbss  ,  b.^fi  fuijr.,sj{oti:ofj.i- 

tibus.  Pcrf.  Sy nopl.  477.  —  Curtîs  ,  Flor.  lond. 
cab.  lié.»- Jacq.  Flor.  aufir.  3.  tab.  28S. 

i.  Agâritai  (atrr.-i'lniv  )  ,  ctffitofus  ,  pilco  tmr- 
ncfo  ,  eonvexo-pL  -o  ;  trj'g^ac  rtvoiuto  ,  nigrtf.tatti 
larr.tllti  \t.iojo-dc.  urrtntiliui  ,  candidis  ;  Jlfyittlêit* 
rali ,  brtvi  ,  aiio-nig'tfetnte.  Htrf.  I.  ç. 

Agarlctti  alhus.  Flor.  dan.  tab.  891. 

Agariciu  oft'-tatu.s.Sovuh.  Fane.  t^b.  24!.* 

y.  Agunci  (  fla.'o  cinercu^  )  ,  pUca  cjnwfo  , 
f.:ii dimidiato  ,  cor.vixo  ,  àitcreo-fulivftf  ir.u  ;  la- 
rnellis  fiavo  %  uUMs ,  lattre  albidis.  Peif.  1.  c« 
47S. 

Cette  ef^ce  fe  rapproche  beaucoup  de  h  précé- 
derte  ,  dam  elle  n*eit  peut-être ,  félon  M.  Perfoon« 
qu'une  variété*  Elle  er^  fer  le  tronc  dei  aibrei . 
par  gioi^  pceC^n'inbriqoés.  Son  rhaj^eiu  cft  à 
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paios  péiUcnlé ,  éféi ,  convexe  «  preiqii'Mbiculàire 
M  ovale ,  réfléchi  i  Tes  bords  ,  de  covleur  brone 

ou  cendrée  ;  les  hmes  blanchâtres  «  éicmetBXti  , 
prefqu'aDaftomofées  à  leur  bafe. 

Dans  la  variété  (. ,  le  pédicule  efl  court ,  latéral , 
mélange  di-  blinc     de  noir;  le  ch.ipeau  charnu  , 
•  convexe ,  puis  plane ,  de  couleur  un  peu  violette  « 

Euis  noire  }  les  bords  nom.  Uttmmi  k»  boMS 
lanches ,  veinées ,  décurreijtes., 

La  variété  y  eft  pevt-^cre  une  efjpice  diSioâe. 
Son  pédkalseft  court ,  latéral;  épetf  «fw  potue  ; 
Son  chapeJu  compaâe ,  convexe ,  d'abord  cendré , 
pois  un  peu  rouileàtre  i  les  lames  d'un  )aunes:Iair  , 
blinches  à  Imms  cteil.  Il  cvoii  te  It  noK  «les 
cbéœt. 

49)*  AoABic  dM  imUm*  dgmim  érykuu. 
Perf. 

Agaritus  fptitûtiiu  ,  fUto  eompatto  ^  fu!>oiliqiio , 
nlhido  ;  fquamii  fparjis  ,  ohfoUi  'ts  ;  lamtU'ts  fuhdif- 
tantiius ,  ftipiu  oifoUti  fquamiUofo.  Perf.  Comm. 
PS-  96 ,  ie  Sftùfù  ^yL  —  SÂorff.  Fmv.  ub. 
*3J- 

Son  pédicule  eft  éur  «  court ,  horizontal  ;  Ton 
«hapeaa  compaâe ,  prefan'entier ,  furtout  dans  fa 
.  mmièn  jeunefle .  puis  obli^ .  blanchâtre .  pat- 
wné ,  ainfi  que  le  pédicule .  de  quelques  pelu- 
chures  ëparfes  les  lames  médiocmMM^Îftaotes. 
Il  croît  fur  le  trunc  dts  chênes. 

^£4»  A«Aai€  des  fiuiUs.  Jgâfùat  fiUi^us. 

ÂfuUiu  aaqfiK,  fubfimpUn ,  hoti^mtÊBê,  filto 

Pkrf.  ^popr.  478. 

m.  ÀfHrtm{9Ùuuitma'),  ttmodtrmias,  Abbfld. 
Icon. 

Àg/uiau  (fiiligineus  ) ,  totiu  fittipnâHM.  Perf. 
OoftiT.  MfCoL  1.  pag.  4;. 

Ces  den  yartétés  ne  différent  que  par  tewr  cou- 
leur ,  d'un  )aune  d'ocre  dans  la  preiTiière  ,  d'un 
Doir-enfume  dans  la  feconJe.  Leur  péJjcule  eft 
latéral,  blanchâtre,  tomenreux,  tenace  ,  un  peu 
lecourbé  1  le  chapeau  convexe  ,  déprimé  Ae  finé  à 
fil  balb  >  hrge  de  quatre  ponces .  ganrf  de  hmes 
décorrentes  fur  le  pédicule,  un  peu  ramtufes. 
Manches  ou  cendrées.  11  croît  fur  les  fauks»  vers 
kfind«r«KMuw. 

4f j.  AoAMC  taidif.  J^Êfiimfimiaag,  FetT. 

ÀfÊritM*  imtrteêtus,  piieo  canufo,  compaSo  ^ 
^ivaceo  ;  himtttis  conf<rtis ,  fubramoju ,  patltdh  aut 
iiatfccnliius  { fiipiu  fbviào  ,JquamuUt  nigrtfctntilnu. 
Perfoon .  SynopC  U  CoMHBC  pifi  101.  ~ 
ikbbild.koiU 
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Son  pédicule dlja«»lK«,p«i(«Dé  d'écailleanoi. 
râtre^ }  fon  chapeau  chamo,  compiAe,  homidVi 

prefquc  vifqutrux  ,  d'un  vert  d'olive ,  réfléchi  à  fes 
iMrdti  ks  lames  nombreufes,  pâles  ou  jaunâtres* 
qoelqnes-Qiies  rameufes.  Il  croît  i  la  fin  de  l'aa> 
lomw,  fiir  le  hmc  des  hdac$  8c  dv  «daet. 

496.  AcAioc  tBèvMdL  AtÊtkmtMBgkr- 

mis.  Perf. 

jigtirUiis  fuijtrpliatiu  ,  pilto  planiufcu/o ,  Uctn  ^ 
muttiformi,  cervino  ,  margint  cnnato  ;  ismtlS*  tri»^ 
fidis,  palliai  M ,  fuhrematit  f  ,fiifiu  tnvi  0»  MatÊ»»' 
Perf.  Synopf.  ^79.  —  Botton.  F^.  ob.  tfj. 

Il  n'a  prefque  point  de  pédicule  ou  n'en  a  qoNoi 
trè*<ourt.  Son  chapeau  e\\  glabre,  convexe  ,  puis 
plane ,  de  couleur  tauve  ,  irrégulièrement  déchiré 
&  crénelé  à  ftsbofds,Urge  d«  deuz  ou  trois  pon». 
ces  { les  lames  un  peu  larges,  p&les*  tiifidesj  mpM 
crénelées.  Il  croît  fur  le  tronc  de»  arbfct. 

497.  Agaric  fpaculé.  ÂgaricusJpatu/aïus.PtîL 

Agariciu  tnSut ,  fpatuhformis ,  pilt»  aiutmef 
paflido;  éifi»  /poHgiofo  ,  fquamulofo  ;  ffipUt  ABM» 
liculato ,  ftrfmàivdan.  Perf.  Synopf.  479. 

Agaritiu  Momalut.  PerC  OUnv..  MjfCaL  !■ 
pag.    .  ub.  4.  6§.  1. 

j).  ?  AgaricKS  (petalotdes),  tnSiu ,  ptleo  «x/ù/(o> 
albido,  difco  fmi^ }  Jt^U  m4irmmMii  ,  Smit]^!»' 

drico .  fuprk  Uiumdm*  KiH.  Heib.  t».  116  tt 

yy7.  fig.  1. 

Son  pédicule  eft  tomentetnr,  perpendiculaîre, 
canaliculé;  fon  chapeau  cannelé , d'un  jaune-pâle, 
éuté  en  forme  d'éventail  .  réfléchi  â  Tes  bords, 
fpongieux  it  légèrement  peluche  à  fon  difque  { les 
lames  décurrentes.  11  croit  fur  la  terre,  â  l'ombcVa 
dans  les  forêts.  Le  pédicule  eft  glalm  dlM  b.m; 
riété     {Voyix  MERULB,n*.  ii.) 

498.  Agaric  plane.  Agaricut  pUntu,  Perf. 

Agaricus  dimidialus  g  imtrieatus  ,  ex  atiido  ruit/^ 
cens  ftu  aquosi  Hmumùifieus ,  lamellis  confirtis  ; 
fiipite  irevi,  alho  tomnufo.  PccC  Ob(«rv.  M/fioL 
I.  pag.  8 ,  &  Synopf.  480. 

11  eft  d'une  confiftance  fragile ,  un  peu  compaâe^ 
Son  pédicule  court ,  tomenteux  &  blanchàuei 
fon  chapeau  plane,  latéral ,  d'un  blanc  un  peu  rou- 
geâtre  ou  de  coaleor  canelle  trés-daire,  large  d'un 
Bouce  ;  les  \tme%  nombreufes,  larges  d'une  ligne* 
il  crok  par  groupes  imbriqués,  fut  le  tionc  pootii 
des  «bref. 

499.  AeAme  dimia.  J^fm^m  ftfrigmt.  Ferf. 

Agaricut  imhricatus^  candi  dus  ^  pilto  piano,  gla' 
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tarif;}  dtairrtitdltt,  fiNf*  OK 
&  ^ynopf.  480. 

'  Jl§triau  Mbittima.  Schrad.  SpiciL  pag.  i}a. 

^^^^^^^^^^^^^^  ^^^^^^   j^^^AA  ^^^^A^^A^ftA 
1  w  mHiwnir  onnc  (  «  onv  iwuiiuiicc 

mince  ,  un  peu  humide.  Son  chapeau  eft  pline  , 

très-glabre,  comprimé,  énié  &:  rétréci  en  forme 

rte  peiicule  à  fi  bjfe,  Iirge  de  deux  pouces.  Ses 

kncs  (bot  longuenem  décuncotti.  Il  craie  fus  le 


fOO.  Agaric  gélatineux.  AgarUns  gelatinofiu. 

AfÊtiau  (  mol'  is  )  ,  grtgaHiu ,  moUis  ,  pileo  gla- 
èro  j  gihhofo ,  paUido  ,•  lumti/îs  aquose  ciimamomtis. 

Perf.  SynopC  480,  &  Comm.  p»g.  88.  —  Sdiccff. 

dMpeau  eft  un  peu  gélatineux ,  convexe, 
__jientfleiueux ,  e'abre,  rnho(Té,  decoutcnr 
f  roulTcâtre,  pulveculetu  à  fa  buTe,  iargi4SRi 
ymwi  oa  d'iia  poiïte  fie  deag i  k$  Umat  d'wie  cwh 
iwr  candfe  oèidiiM.  B  Cialt  M  anMHW«  fi»  le» 


fot*  AoMUC  Bypdiyi».  .^ri&itf  Jiyyrtfltf»  BmB. 

Agariciu  ctfpitofas,  pileo  fuhcorlacto ,  tmarginato , 
aliitacto  f  ftipitt  comprtffo  ,  adfcendtntt  y  d/VM 
uiro.  Bail.  Herb.  tab.  140,  &  tab.  f 57.  fif.  i.— 
Perf.  ^mopC  481  «  Bc  Obrerv.  Mycol.  1.  pag.  51. 

AgaHau  fim^tthUm.  ÇdMHt,  Fong.  ob.  108.  ? 

^  ?  Àforiau  (gramineus  } ,  Umtllis  rubris ,  pi/eo 
fipiteqiu  brevif  tantofu  ^  aiiis ,  Flor.  dan.  tab.  841. 

Cet  agaric  eft  d'une  faveur  fi  acre  ,  qu'il  faifit 
fortement  î  la  gorge  par  une  forte  d'étranglement 
lorfqu'on  le  miche  |  il  eft  d'une  cooleur  canelie 
plus  ou  moins  foncée,  d*iine  confiftance  molle.  Son 
pédicule  eft  plein ,  un  peu  comprimé  ,  long  de  fix 
a  huit  lignes, élargi  vers  fon  fommet,  continu  avec 
te  chapeau.  Cduhd  «A  légèrement  coriace ,  hé- 
Biifpherique ,  mi— dl  9e  prâlooifi  i  fet  deux  ex- 
trémités >  un  peu  échmiré    roulé  en  deffous  i 
fcs  bords ,  large  d'un  pouce  &  demi ,  garni  de  la- 
nces étroues,  entières,  toutes  égales.  Il  croit  en 
groupes  fur  les  troncs  d'arbres ,  dans  les  bois .  en 
bivec  &  en  aittomae.  Ltjplance  $  reflcmble  à  la  pré- 
cédente par  fil  forme  { mtis  fes  limes  font  rouges , 
fon  fhapeiu  &r  Ton  pédicule  blancî.  FJle  croît  fur 
les  gazans,  en  Danemarck.  (  Ki^t^  Meruli, 

AOAMC  dotx.  Àgtriau  mids.  FctC 
jigtricus  gn^rius ,  touu  cmndidut ,  pileo  fn^tmr- 

{Miafi ,  «pitt  Jiluuto.  PetC  Obfcrv.  Mfcol.  i. 
pag.  f 4.  tab.  J.  fig  3 ,  &  Synopf.  481 . 
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ment  charnu ,  liffe  ,  glabre,  garni  de 
lîmples  i  le  pédicule  borixcauT  j  dilaté  i  foa 
mec.  lierait  pÉT  groupe»  for  les 

ùirix. 


joj.  Agaric  niché.  Jgaricus  nidulans.  Perf. 

Àgariciu  grtgvius ,  piUo  «UmidÏMOf  naifarmi^ 
primi  nfapîmÊi»,  tomentofoy  fiav^f  w>  «M* 
firtu  ,  è  croceo  dcmum  çinnamomtis,  Perl,  looil* 
&c  Defaipi.  Fung.  |)ag.  19.  tab.  81.  fig.  4»  8e 
SynopC  48x> 

Cet  ag.iiic  eft  fs(Tî!<" ,  entièrement  couché  dans 
^fa  première  jeundL',  &  adhèrent  .u.x  troiKs  par  i,n 
duvet  epiis.  Son  chapeau  elt  trotiqué  ,  lenit  ^nnt- , 
luge  d'an  pouce  &  plus .  iaunâtie  ,jgarni  de  Umcs 
Bombwfa»,  d'dMNrd  couleur  de  fatran ,  |>ujs  d*no> 
iaunt^cimUt.  n  oek  iiir  le  icoac  de»  CqHH. 

t 

104.  AoAKic  bide.  Jgtrita»  h^f^at,  Perf. 

jigaricus  pileo  fuborbicula'i ,  fi-irillofo  ,  fuUgh.eo' 
Ctntfcenu  ;  Ijmellit  iitcarnjtt}-fu/:gir;cis  ;  Jiipite  brc- 
vijJimQ ,  iuieruli  ;  ndiculis  biffoidelt ,  alois.  Perf. 

Icon.  &  Defcript-  Fung*  pag.  jd.  lab.  14.  fig.  4* 

8e  Synopf.  pag.  481. 

Son  pédicule etwftwewrt ,  long  de  deux  lignes , 
latéral ,  muni  de  petites  racinus  blanches ,  femhl 
bles  aux  âlamens  d'un  bidus  i  le  chapeau  pr>j(v)u'or< 
biculaire.  bbnchitre,  légèrement  ombiliaue  ,  :Va- 
bord  enaer  ,  poia  firagUe ,  couleur  de  biitrc.cl«:r  1 
les  lames  un  peu  arauées,  bieaniacee»  enfumées* 
dccurrc fîtes  fur  le  pédicuU.  H  oolc  ftv  le»  lieiICt*' 
dans  les  lieux  ombragés.  < 

foc.  AoARic  vbkt- jaune.  Agariau 


Agaricut  pileo  iimiiiai»,  membraïucto,  violaetO' 
fufvo;  lamellis  concoloribus,  Batfch.  Elcm.  Fung. 

pag.      tab.  9.  (ig.  59.  — Perf.  Sjrnopf.  pag.  48). 

Son  chapeau  a  une  forme  demt-orbiculaîre)  il  eft- 
membraneux ,  tomtnteux  en  delFu^ ,  d'un  violet  un- 
peu  jaunâtre  j  garni  de  lames  convexes,  de  même 
couleur  ^u0  la  chapeau.  D  cvolt  Oir  le»  pouuee 
humides.       '  ^ 

fo6.  Agaric  variable.  AgtAa»  târiaiilij.  PerC 

Agaricui  (  reHi'.is  ) ,  fefdis  aut  eentro  fiipitatus  , 
lacleuj ,  pileo  fabgUbro  ,  Jicco ,'  Umetli*  leauibiu  , 
firrugmtts ,  iR«fa«fiia».  Bull.  Heib.  lab.  tE 

tab.  fil.  fig.  j. 

«.  Agaricuj  (  variabiiis  )  ,  gregariat ,  acaulls  , 
piitù  fititomtntofo  ,  ctnaitto    lamtUii  <x  albo ,  di- 
mkm  rubigiaq/u.  Perû  Ob(erv.  Mycol.  a.  pag.  45;. 
tab.  y  fig.  tx,  9c  Sfçopl.  48). 

Jfiritm  mmMât  Peit  Dilpof»  Mstb.  Feu» 
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Agar'titiS  nileus.  Scv^tb.  Fung.  ub.  57. 

Agaricus  fut'.f:cns.  Flor.  dan.  tab-  1075.? 

|.  Agarietu  ptùuuio  centrali  do/iaiuJ.  Peif.  Obf. 
Mycol.  1.  tab.  j.  lig.  11. 

y.?  Aftaricus  (fîntuius),  fUeo  mtmhranacco  y 
ratmdo'fiatuu  ,  f*itoamuofo-*lUJo  UmeUii Jpa- 

Cet  3g , fie  en  très-variable }  il  eft  ajTex  généra- 
lement (Icpoiir vu  li.-  pédicule. Néanmoins M.  Per- 
Ibnn  a  rem.iiqné  ijtie  ,  Hans  fa  jF.uneffe  ,  il  étoit 
Buni  quelquefois  d'un  pédicule  court.  Son  chapeau 
«ft  ittaché  par  le  bprd  «  d'un  Uanc  de  lait ,  (te ,  gla- 
bre ou  m  peu  tomemettx  »  peu  chamii^  large  de 
flx  eu  h  ilt  Ilfçnes ,  d'abord  arrondi ,  puis  irrégulier 
&(înuéi  fes  bords,  gai  ni  de  lames  larges ,  minces, 
nombreufes  ^  inégales ^  couleur  de  n <uiile  00  de  ca- 
nelle  ;  les  lames  cmièfes,  moins  ooinbreiaftt>|niCH 
des  à  lenn  deuxesirémicés.  U  croît  par  groupes , 
eo  été ,  dara  le»  bott<  fut  kt  brattcbts  mortes .  & 
I  bu  la  teice.  (K«)r<{  Btt&oUj  n*.  7.) 


507.  Agaric  à  racines  tiÙaBiiit%J§tneii$éyc- 
tiorh'ius,  Dccand. 

Agjricus  pilto  fu'^felfiH  ,  dindiJo ,  fcmiorjiiuljn  ; 
margîne/inujto ,  bjj'i  fi-iriffofo  ;  radUîbas  tomer.-.ifn  , 
alhis  ,  rtiifoimibuti  lamtW*  intqualibus ,  pilto  con- 
coloribus.  Dccand.  Synopf.  Plant,  gall.  pag.  18. 

11  eft  prefque  feflile  ,  muni  de  p« tires  racines 
bliiicbes  ,  fibreufcs  ,  tomtnt^iirts  ,  étalées  en 
forme  de  réfeau.  Son  (.hjpeau  eft  blanc,  à  demi 
orbiçutatre ,  finué  à  Tes  bords  >  garni  de  hmes  iné- 
gales ,  de  même  coalent  que  le  diapeaii.  11  croie 
dars  l'argile  humidef 
*  •  » 

.  508.  AOARic  des  ornières.  Jgtrkmi  «ifa»«. 

jlgtriaU  fUt»  nnS/brmt,  fragîR ,  nfifctioe-eano , 

ctntibus ,  dlvergcnMm,  Petf*  Ob(.  MjcoL  A.  pag. 
47 ,  &  Sy  nopl.  4&|. 

Agjrkus  douent.  Batfcb.  dem.  Fung.  pag.  167. 
fig.  112. 

.  ^.  Àgarîcus  (  tephromelus) ,  gre^,tr,\rf ,  fuiterref- 
trit  .  cintrafctns  ,  pilto  fiipiuqut  urtii-iomtnufis. 
Petu  OtiCrHycoL  t.  pag.  47  «  &  Synopf.  L  c. 

y.  ÀgJj-îcits  (  gljiiCUS  )  ,  grifius  ,  fuhftipitatus  , 
pilto  fcrieco  ,fipiu  alhtiuiort  j  pruiatto,  irtvi  f  it' 
wm,  ffc  JBitich.  L  c  p«g.  16p.  6g.  223 .  . 

A  Jgêtkni  tnmaba,  Sduelf.  Fnof.  pa^  jj. 

tab.  XM. 

I.  Agdrkus  (  planus  )  ,  acauiis  ,  trtBus  ,  planus , 
tgmtllis  trifidU  ,  êâÊUlâUltii»  Botb  FlKig.  piVi'73. 
ob.  7&.  fig.  )• 
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Ce  dwaytowira'tftpM«»»fa*rtMhli  fii 

gancmsvanaiiih.  Son  pédicule  eft  ttèt-COOrt.  picfr 

que  nul,  velu  &r  blanchâtre.  Le  chapeau  eft  fragile, 
litéral ,  réniforme ,  routîeâtre ,  un  peu  cotonneuxj 
Us  Unes  diftin^es,  divergentes ,  d'un  fauve-clair. 
Il  eft  de  couleur  cendrée  dan*  le  vadécé  t,tjMÊ» 
que  8r  griiatie ,  un  peu  Ibyeus  danf  h  vartéie  y  1 
plane,  redreffë,  fiflile,  à  lames  triiîde< ,  lancëc- 
lées  dans  la  vsriété  <  ;  il  croit  par  groupes  fur  la 
terre ,  dans  U's  ornières ,  au  milieu  des  bois.  La 
variété  /  croît  parmi  les  mouâes«  ûir  1m  traaa 
poim». 

509.  AlBAKIC  i  petites  ftties.  Jgariau  firiandus, 
Perf. 

Agan'cuj  fulifoUtariut ,  ghier,  dilute  cintnattg 
piho  f(fi!i ,  pelluciJo  yfiriMto.  Perf.  Synopf.  48/. 

Jguricus  finaio-ptlùiàtbu.  PerC  Obf.  Mycol.  z, 
pag.  48. 

Son  chapeau  eft  f-fTiîe ,  tr.nn'pirfnr ,  fîncmfnt 
ftrié,  convexe,  large  de  trois  ou  quatre  lignes,^- 
bre  ,  d'une  couleur  claire ,  cen  Jtée.  Ilcroupvef^ué 
foliuire«.  fut  le  tronc  dts  pins. 

fio.  Aaa&ic  4m 

Bull. 

A    ri  eut  fuhftgîlji  ,  ex  etralto  ardtfiu  ,  ItmtXj 

intqualllius  ,  aijhncli'fi-nh  ,  primo  parpurâfiuàlnu^ 
tandim  nigris.  Bidl.  H,  rb.  t.ib.  j8;.  fig.  2. 

Agaritus  Mpplicatui.  Baifch.  Elem.  Fung.  1.  tab. 
14.  ng.  i&f.  ■ 

A.  iliwinw  «fuir»  tf^bdif .  Bail.  L  c.  fig.  S.  Q. 

Son  chaprau  eft  felTile  ,  latéral,  arrondi  ,  d'un 
bleu  d'ardoife  en  deifus  ,  Lirge  de  fept  lignes, 
garni  en  deflboi  de  lames  d'a'>ord  rougeâcresj 
puis  noirâtres,  io^aks*  diflinûe» ,  foliacées.  11 
s'évafe  quelquefois  en  tout  Ctns  également, & 
alors  :!  attaché  par  le  centre,  &  porte AwlaoMt 
en  delTus.  il  croît  fur  les  troncs  coupés. 

ji  I.  Ag.-"iRic  de  l'aulne.  Agaricut  ntneus.Lmo. 

Agaricus  fubftffiltj ,  futcoriactus y  alio-grifiiu ,  Lh 
mtUisfi^s ,  marine  revolutis ,  fuhfurpuraÇitnu-àM- 
rti$ i  pilto  ftpi  multifido.  Bull.  Merb.  tab.  345  j  ft 
tib.  j8i.  — Perf.  Synopf.  pag.  485. 

Agétricus  (  alnem)  «  0umti$^  UmtUùMfdis .  paU 
vcruientis.  Uto^  Spec.  FtaQt.  i<45.  So««ib> 

cab.  183. 

Aganau  ffiir/ie{^r.Batftli.Eleni.yung.  fig.  it£. 
—  V  aill.  Borao.  Patit»  uk  10.  fig.  7.  *  fidneff. 

Fung.  tab.  ij<S. 

Ce  champignon  fe  préfente  d'abord  fous  la 
forme  d'une  petite  ceope  feffite  oie  nn  peu  pédl- 
I»  idgiliigi,  immKei  dUrs'évafeeniyti 
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<J'un  côté  en  forme  de  chapeau  ,  devient  hëmif- 
f  hcr  iqut;,puis  plus  ou  moins  profondément  ou  ré- 
gulièrement lobé,  roule  cndelTousà  fes  bords  dans 
1^  jeunefle  j  enfuite  plane ,  coriace ,  mince  ,  fec  , 
large  de  deux  i  quatre  ponces ,  horizontal,  d'un 
.M«ac->iSil««iMi  pen  iaunâtre,  couvert,  dtos  fa  jeu- 
nellè ,  d'un  duvet  blanc  ou  grilatre ,  zôné  ,  garni 
"de  hmcs  t'p.ii(Tc<;,  étroites,  roiigtâtres,  cini!i- 
culées,  ramirteesà  leur  fonimet.  11  cioit  tn  hiver 
•r  au  printems  ,  fur  tous  les  bois,  maiS  paicicu- 
liémoeat  fut  ïiaiai.  (  yoy«i  Merule  «  n*.  4. } 

nui.  Decand. 

Agaricus  ft$lit  ,  fukct  ffitofas  ,  ruftfctns  ,  piito 

Jcr.auojo  ,  coridceo-moiltujcuio  ;  itirtuUis  parùnt  nu- 

mtrofij,tmicola/i»iis.Decini.S^aop(.  Piant.  gall. 
pig.  17.  h*.  9S> 

8m  chapeau  eft  d'une  eotififtance  corfaM,  un 
ftaawUe.  Sa  forme  eft  arrondie  ,  convexe.  11 
-dHelEle,  attaché  pr  le  côté  ,  couvert  d'un  duvf t 
mou  ,  épais  ,  coti  nr.eux  ,  d  un  roux-ca'mrlite  ; 
les  feuillets i  peu  près  de  la  même  couleur,  peu 
JMnbniMi,  CMtînus  avec  le  chapeau ,  «iitiert  ou 
iKcrrompus ,  ({«el^fiois  un  pcq  réunis  par  Ij 
ojfe.  Cet  agari:  a  été  trouvé  daos  les  caves  de 
VObfetvatoire  .  par  M.  Lcman.  li  n.  ît  par  grrxipLS 
de  deux  ou  trois  individus  ,  réunis  par  une  elpet  e 
de  prolongcnem  IlICtnbraneux  &  cotonneux ,  (|ui 
i'étend  fut  la  pottie  â  iu|udk  itadhaie.  (J^amm  • 
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Bail! 


)•    Agaric  -da  ftpin.  AgarUus  4iii€tinas. 


Agaricus  ftjfilis  ,  <ri  rù:.c..i  ,  fultgmto-umhriniis  , 
fuhcéj'pitofus  ,  piito  irevi,  lato,  crajfo,  Bull.  Merb. 

Mb.  4^1.  fif.A,  ar  j^i.Bg^  f.  — Faf.  Sy^pf. 

pag.  486. 

Agaricus  ajftnuhnm.  Schrad.  Spicil.  pag.  i  {4. 

11  eft  parfaitem?r.t  Icllile  ,  coriace ,  d'un  roux- 
Imin  i  Ion  chapeau  cotonneux  dans  fa  jeuneffe  , 
court,  large,  ep.-,!5 ,  marqué  quel-pelois  d'yoe 
zone  tranlvtrfale j  garnie  oe  lamts  inégales,  ir- 
régulières ^  nomb'r<nfi»,  k;  l  ues  avec  le  cha- 
peau. £tl£  Ce  trouve  «octe  i^s  fcotcs  de»  tnMce  d« 
ikpiM. 

$1/^  Agaric  de  diverfes  couleurs,  j^urjcus 

Affltîcd^  fii'en  fuhe'cjo  ,  coriacto,  tomentofo,fuf;Of 
mfioqut  fafciaio  i  LtmiUis  aii>it  ^  rtflit.  Ptâncer. 

486. 

H  a  l« «OR  do-  tobM  vtifUolor.  Son  chapeau  c(l 
CMÎace*  MM«ciit,Mn«MnM,MrQué  de  binde$ 
bnmet  8c  griâtiea.  Les  lamas  (om  iaipln> 


rac^s ,  droites  «  UaoclMs.  U  aoît  dans  k»  emi* 

roDS  d'IIrfurt. 

çiy.  Agaric  coriace.  Agaricus  coriaceus.  Bull. 

AgtrUtu  MUis  ,  paUt(enu  ,  fMea»,  lomgntofiu, 
XwMêmêemirMt;  nigris.  Bttll.  Hefb.tah.  394)& 

587.  —  Perfcori ,  Synopf.  4S6.  —  EoltOO,  Fttit* 
tab.  Ij8.  —  LatT\.  111.  tab.  bSj.  fig.  l» 

ÀfMrinu  i^uiiiuu.  So verb.  FiMgt  cab.  i8*>  f  • 

Ah  mndiuamifiiuut  PerfooD,  lMi|>.  nmK.f9|i 

.  , 

Il  eft  d'une  confiftanct  lèche  6c  coriace  «  TaM 
pédicule ,  attaché  par  ft S  bords.'lobéoo  fioneiiv , 

iaige  de  trots  i  quatre  pouces  ,  cotonneux,  d'un 
jiune  pàle,  marqué  de  zones  noirâtres,  concen- 
triques, muni  de  lames  épaifles,  fiaueufes  ,  blan- 
châtres, puis  jaunâtres .  ansftomofées  dans  leur 
jeune iTi ,  puîtdjftinAes  &  fimples.  Il  croit  pe  ndarc 
toute  l'année,  fur  les  vitilles  fouchaSj  daaa  les 

bois.  (K«>)<lMàRDLE,  II".  5.  ) 


Agaric  tcscdor.  J§miÊt  irito/or.  EolL 

Agaricus  fifitiSf  cmmttHSt  vtrpcolor^  lamtiU* 
•finuatii  ,  dicholomit i  prito  rtn'formi  ,fuprk  tomâ»- 
lofo,  Bull.  Hcrb.  tab.  541.  fig.  z.  ^ 


Sa coniîftance  ed  coriace)  foo  chapeau  feflîJe  , 
fl^aché  par  le  côté ,  rénifvrœe,  (îim£  ux  ,  arrondi , 
tomeoteux  en  delfus  j  muni  de  /iini.s  conccn- 
triqnes.  sflex  régulières  ,  rongfs ,  jaunes  &  noires  ; 
garni -de  James  tModNMfes  j  é«aies ,  d'an  jaene- 
fal«,  â  denieiort. S: aiguës,  proteMCéeSr.Il CIAÎf  AB 
le  tronc  du  bouleau  bianc. 

Agaric  des  haies.  Agaric^  fs^Uriia. 
,Per(.  .   .  • 

Jlgaricut  coriactus  ,  durus  ,  uirinqui  pUaUf  ,  pibt 
firigofo  f  roiKtniofo  f'jkàtlicn  f  lamethi  tànfertit ^ 
ramcfs  ,  tuiifumhus.  9ttf.  ^nopf.  pag.  487.  , 

Menlia$  Ji^UriMs.  PerroMiVobWv.  h^MLj^ 

Aàaricia  khftaii.  Si.hoetf.  Fang.  tab.  7<). 
Vain.  Pafir.tab.  1.  fig.  1. 1. 


FM|*Pi» 


9^- 

Cette  c^éce  ,  qui  a  beauronp  de  rapports  avec 
la  précédetite,  devient,  aînlj  que  la  fui  vante  , 
înt  'rntétliaire  c-  trt  les  agarics  t!^'  les  diérules,  S 
f^rr  de  pïlT  «'-•  !'nn  à  l'autrfc  Çenre.  S6H 
chapeau  eft  ,  -ur ,  cariait»,  plane  à  f^'s  deux 

faces,  ridé,  tom^nteux  ,  d'un  jaiiiie-pàl.' ,  girni 
en  ddTous  de  lames  nombrcufes,  jiui.àtre* ,  ra- 
mnâar»  atiattbdibfées'r  lek  aùaaomores  ii  té- 
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<)a«nre$  &  fi  fériées,  qu'elles  officDt  comme  <te 
Jai^eipoces. 

•  Cet  agaric  croît  le  long  def  baiiM*  fwr  les  b«ii 
'  &  lue  le  tioQC  de»  pin». 

5r8.  Aeiuuc  d*  «béas,  ^f"^  fMnmwr. 

■JJnn. 

Agartcus  fcffilis  ,  dim'tdiatus  ,  coriaceus  ,  erûjfus  , 
faherofiis  ,  iigneo-pa/Unj  ,  lameUis  ramofo  finiStis  / 
finuiis  ma^nis.  Decand.  Flor.  ftanç.  vol.  *. 
ij}.  —  Unn.  Syil.  vtgct.  pag.  797.— VMtt.î 
iJb.  i.fig.  j.ï 

J^Adalea  qutnina.Verf.  Synopf.  pag.  500. 

Htnlias  fttmiuu.  Gmel.  Syft.  Mac.  vol.  t.  pig. 

A.drkus  UbyrîaAiftmk,  BttO.  Hèfl».  tab.  151 , 
&  tab.  441.  fig.  I.' 

Cette  plante  eft  un  Protée^  qui  n'a  aucune 
forme  conftante  j  elle  s'étend  en  larges  plaques 
furlebnis ,  auquel  tll.  adhère  prefqu'cntiérement 
par  fa  face  fupërieure  ,  de  forte  qu'on  ne  voit  à 

{'eicélienr  que  la  furface  poreufe.  Ces  pores  font 
.  ttgei»  fmimx  &  «naftomofés,  &  cette  plante , 
félon  fet  déretoppemens ,  poarroit  être  prife  , 
tantôt  pour  un  bolet ,  tantôt  pour  un  agaric.  Sa 
conBltance  eft  fubéreufe  i  fa  couleur  d'un  roux- 
pâle.  Elle  croît  fur  les  vieux  bois  de  charpente  & 
fur  le  tronc  des  arbres.  Celles  qui  croiflieat  fur  le 
•fàpin  fonc  fioime  neicct.  (  Foyei  IttMu,  n**.  1 
;lti,) 

AGATFIOMERIS.  Agathomëride.  (  DtUun. 
Bon  Jard.  )  (  K(i>v<{CAtOMSlllA.  Suppl.  U  Vent 
Mtlm.  tab.  7).  ) 

•  AGATI .  AGATY.  Rheed.  Malab.  1 .  pag.  8(. 
Ob.  51.  (  Fiûjfn  Sb&bani  •  b*.  I.  )         •  • 

M.  Adanfon  en  a  fait  un  nom  générique  :  c'eft 
'■M  efpèce  à'éfihiitcmine  Lînn.^  qui  l'avoir  d'a- 
teid  confidéfde  comme  devant  appartenir  aui 


.  AGAT0PHYLL1fM.(r«9i{IUTnnnA.) 

AGAVE.  Ce  genre ,  très-rapproché  des  .iloës, 
en  diffère  par  l'ovaire  adhérent  avec  la  corolle,  & 
par  fes  étamines  (aillantes.  Il  tire  fon  nom  d'un 
mot  grec  qui  fignifie  admirMc.  Ces  plantes,  en 
effet  »  font  d'une  ^de  beauté .  &  quelques 
efpcce*  tépandeot  me  odeur  .tr6-fuave.  Nous 
avons  peu  de  chofes  â  ajouter  ï  ce  genre ,  finon 
les  phrafes  qui  doivent  en  difttnguer  les  efpèces. 
^ous  remarquerons  cependant  que  M.  Ventât  at 
S  cru  devoir  féparer  de  ce  genre  Quelque»  efpèces 
40jic  a  «  coopptt  ta  Mama  gnre  dédié  à  i 


A  G  A 

M.  Fourcroy,  (bus  le  nom  de/o/crM.  Nmial6| 
ferons  eonnoitre  i  ta  fin  de  ce  geiiie»d«fMlallN 
MpMMoiciR  pas  être  féparées. 

Espèces. 

I .  AgAV£  d'Amérique.  Agavt  amtrkaita.  Linn. 

Agave  ae*iàis  ,  Jûliis  dtntato-fpinofîs  ;  fcapo  ra» 
mofo  ;  tuio  coroUé  medlo  angufiiiio  ;  ftaminibus  co- 
roUà  iongiorihusi  fiylo  fiaminiiu  lo»fj^9rt.  Wilidet. 

Phm.  vol.  1.  pag.  19a. 

Agavt  (  vjri  sata  )  ,  foBanm  margùit  km 

(f^oy<I  Agave,  n**.  i.) 

La  variété  {,  eR  remarquable  par  (et  fiauillespà* 
nachées,  ou  plutôt  bordées  de  jamei  c~  ~*~ 
dttic  an  e6t  né»  agréihtoi 


a.  Agave  vivipare.  Agave  vivipant, 

AgtVt  ataalit ,  foliis  dattath  ;  fcofo  ramofo  / 
ttào  eorolU  mtdio  angufiato  y  ftaminibiu  eonUam 
tquantihut.  W  i!ld.  1.  c.  pag.  19^. —  Lani»lll*tlk 

ij/.  fig.  I,  (Koyrj  Agave,  «»•• }.) 

j.  Agave  de  Virginie.  Agavt  virgaùea.  Uta, 

Agavt  acaïUis  ,  ktrbactt,  AUis  tmniiagiiuihfiK» 
ratis,  feapofimflici^mo.  Wtlld.  I;  e.  pag.  I^j.  — 
Lan».  III.  tab.  i}5.  fig.  z.  —  Jacq.  le  m.  1.  obb 
578.  (  Fiyrj  AgaVE  ,  n*.  4.  ) 

4.  Agave  à  fleurs  vertes.  Agave  lurida. 

Agave  fubcaulefceiu  ^  foliis  dentato  fpinofis  ifeapo 
ramofo  i  fiaminiius  eoroUâ  cylind'icâ  lo.-igignktt{ 
fiyhPûmnikas  knviore.  Willd.  Spec.  1.  c.  p.  lerf. 
—  Alt.  Hort.  ïetr.  i .  pag.  47Z.  —  Jacq.  Cofkâ, 
4.  pag.  94.  tab.  I . 

Mill.l>ift.  ^ 

,  Rippieckée  de  reg»v«  d'Anéiiqw ,  elle  «i 
diffère  par  fit  cQColk  vttie  fie  non  jaune  «  cf- 

lindrique  j  8r  non  rriferrëe  â  fen  muieu  par  M 

commencement  de  tiges.  Le  flyle  eft  plus  court 
que  le»  étamines,  faillantes  hors  de  la  corolle, 
feuilles  garnies  à  leurs  bords  de  dents  épineufes 
ou  large»  ou  plus  dtreitea.  £Ue  croit  dao»  l' Aoér 
riqœi 


Agavb  tubéreufe.  Agave  tuierofa.  Mill. 

Agavt  eûultfcensy  foUis  dentato-fpiitofit  ^  f*£tt 
rW/^;/d.  Miller,  Dia.n».  4.. 

Agavt,  ».  fpinls  folitanU ,  g.  JjfU$  é^S^Oth 

(  y^oyei  Agave  ,  n'.  6.  ) 

Ses  feuille»  lent  fbrt  longues ,  étroites  ^  m* 
nies  à  leurs bnfdi4'i^tei»MmAKiaiplaa,eaM«f 

doublet. 
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♦  FuRCRiiA.  Vent. 

Les  eTpèces  fuiramc*  font  nèt-npprochëes  des 
tgaves  par  leur  port }  elles  en  dHRtem  fi  peu ,  que 

nous  ne  croyons  pas  qu't^n  puifTe  adinettre  le  gr  tire 
oue  M.  Ventenat  a  établi  pour  elles»  &  auquel  iJ 
MOM  les  CMtaâàfct  fitivint  : 

Une  corolle  campmnuUe  yàpx  dtcoufuru ,  mdhirtHie 
k  témin  p4W f*  parti»  infirUunt  /  Us  flamuu  infiris 
fitr  mu  ^nit ,  épai0s  i  tendrituTt  comprimis  >  fit- 
tuléti  une  capf./*  inférieure ^  à  MMT  itgU,  k  trotJ 
veUvtiiplupeurtfenwues.  * 

f.  AoAVi'Rcide.  J^ûntfuUA.  Lfan. 

(furerca  gi|iine»)«  aatUfami ^  ftiU* 
ia^kirrimis.  Linn.  —  Vent.  Bull.  pUlom.  6*.  iZ. 

Decand.  Plant.  gralT.  Icon.  —  Jacq.  IcBST.  t. 
lab.  Î59.  (yoy'i  Agave,  n*.  f.) 

Ses  fleurs  font  difpofées  en  une  ample  panicule 
naenfe,  éalée.  U  coielle  «A  é'w  Umw-w- 

.7.  AsAYi  dbltaiqut.  ^f***  «msImm* 

Agave  (furCT»a  oAoT3:i'),acaiiiis,fotiiseiiitto- 
fpinofiy  coroliis  htxaptialii.  Pcrf.  Synopf. 

.<%av<  uÀcnfs.  Jacq.  Amer.  AcAVi, 

«Cette  p'anie,  dit  M  Mirbel,  efl  le des 
-Mrxicainsi  elle  fournit  une  boiffon  à  laquf  Ile  les 
'Indiens  ont  donné  le  nom  de  p^lqut.  Les  diveifts 

ertîts  de  cette  pUme  ont  chacune  leur  utilité. 
Ion  Rayi\al ,  les  racines  fervent  à  faire  des  cor- 
des; les  hampes  donnent  du  boisj  les  épines  font 
dès  clous  ou  des  aiguilles  ;  les  feuilles  font  bonnes 

foar  coiivtir  les  toits.  On  ks  fiit  auffi  rouir,  & 
on  en  retire  un  fil  p.opre  i  fabriquer  divers  tilius. 
Mais  ce  qui  fait  du  mûguey  un  végétal  vraiment 
précieux  pour  les  Mexic«ns ,  c'cft  reatt  dottce  & 
tnnfparente  qu'il  di<H1le lorfqB*on  ent wndiéles 
fcofies  intérieures.  L,i  foffette  formée  au  centredes 
feuilles  rtmpiit  de  la  liqueur ,  que  l'on  recueille 
dbane  {war  »  8r  qui  chaque  jour  fe  renouvelle  pen* 
dant  un  an  ou  dix-huit  mots.  Ens'épaifilEuM,  elle 
fe  convertit  en  fucre.  Mêlée  avec  de  l'em  d*  fon- 
taine ,  elle  acquiert ,  apr«  quatre  ou  cinq  jours  d<f 
fermetitition,  le  piquant  &  le  goût  du  cidre  j  8c  fi 
ren  y  ajoute  de  récorce  d'orange  ou  de  citron . 
elle  devient  givrante.  Les  Meticains  ont  un  fi 
grand penchint  pour  cette boiAn »  ^°'*i'*^P>^ 
curer.t  iux  dépeti'i  de  la 
véiemens  de  leur  famille.  >• 

AGÉRATE.  J^mmm  Ut  deux  efpècs  dé» 
cr'tes  par  de  LMMtek  ne  Ibnt  poioi  tiékmé» 
Linné;  elWs  d.  ivent  être  ivppeléce  id  «ficlllir 
caractère  fvécifijuc.  >     •  . 


AGE  3S(1- 

E  s  p  É  c  I  5. 

^  I .  AcÉRATS  Êutfle  cooixe.  Jger*tam  cçiÊyioid»/, 
Uoo* 

^ftnuum  foliis  ovatist  fuicordeuis  ^  ottufa,  en- 

iBu.  (N.  )  Un,  Hfalr.  iÉk.^a.  fig.  1. 

Àpgmm  fM$  0mis,  etatt  pUt^.  lion.  Spèe,  ' 

Plaat.  pag.  1 17c.— Svartz,  Obferv.plgt  JOI.—  . 
Gertn.  de  Frua.  &  Sem.  tab. 

Eupatonum  kmmiU  ,  afncanum  ,  fiUêrimb  fielÊ  f 
foi.o  ïamii  pit  ken.  Âjt.  tab.  88.  if>  i. — Heia. 

Parad.  tab.  161. 

Conyn  iutifé/(»lh,SlomtJm.  I.  u8.aè»  Iftt 
flf.  a. 

Sfs  tiges  fe  divifent  très-fonvcnt  ,  dès  leur 
bafe,  en  rameaux  étalés»  quelquefois  couchés, 
très -légèrement  pileufes  ou  glabres <  prefque  cf« 
lindriques»  garnies  de  feuilles  oppofées,  pécio- 
lées ,  ovales ,  i  peine  pileufes  ,  principileiiMflt  ^ 
fur  les  pctioles.  obtufes,  1  trendurcs  également 
obrufes,  élargies  «  entières  a  leur  bafe  {  les  fleurs 
légèrement  bleitàtres ,  quc-lqeefois  blandies ,  en 
bouquets  globuleux  ,  axillaircs»  0|>pofés.  Leur 
réceptacle  efl  nu*  ovale;  les têmencet  glabres» 
anguleufes,  nnirStres,  funji  .rtet  s  d'une  aigrette  i 
cinq  paillettes  membraueulcsj  lancéolées»  fubu- 
lées  ot  dentées* 

Cette  plante  croît  dans  l'A-riérique  méridio- 
nale. On  la  cultive  au  Jardin  des  FllMI»  O  • 
(r.  .   

X.  AGiKATi  i  latges  fealliM.i^«fam  tatifo' 

Age'atum  foliis  ovavs ,  huji  cunej:t!S  ;  caule  pil'  fo; 
paltit.pa^  leneeoLuis  ,  MUis.  Vt'iUd.  Spec.  Piaot. 
veL  9.  psf .  I774i  «. 

Ageratum  foliis  f-uhrotundli ,  fc-r^iis  ,  pappi  folio- 
lit  f  femint  invitrUiu.  jCavan.  Icon.  fiiar.  vol.  4. 

Elle  a  betncoep  de  rapport  avf  c  la  précéd«nre)  * 

elle  en  diffère  par  fes  feuilles  prefqu?  rondes,  ' 
très-obtufes  ,  rétrécies  en  coin  i  leur  bafe  ,  den- 
rées en  fcie  à  leur  contour,  les  t'f;es  piUufwS{ 
les  femences  couronnées  par  des  pii!!t.rtc$  'ancéo- 
lées,  aiçuës,  à  peine  de  la  fonpucur  des  femen-l* 
ces  t  point  ciliées  ni  deniiculée&.  £Uc  creit  m 
Pérou,  aux  envlroris  de  Lima.  O  ' 

•  ).  AoiRATs  bleu.  .^gcMiut  tênbHm  Bpn.  ^ 
Patif. 

Àftnttmm  €eudt  tmBêt'Uf»,  iéf  fiAutfÊgM»s  > 

foliis  litto-pvatis  ,  crtnato-ieiuatit ,  fuhpilofu  ;  p^'  ■ 
leis  pappi  arifiatti  t  étiMiieUtU,  (JS<)       .     •  ;  -' 
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fl/Ja^  AGE. 

JgintaM  oituffo!imm.  Lam.  H'iCt.  \.  p-ig-  H* 


Cette  efpère  reflî'mb'e  i  Xaf^trjtum  coayyt'tdcs 
p»r  le  csradtère  de  fes  f?nie!):es.  S.s  fl  ors  Innt 
plus  noml'r<-uft*^  ,  d'un  bli'u  •,;lvi';  vit  ;  Its  tifes 
droiîc^,  plus  Plcvtes  ,  l>rtû^»r  tcnart-mcs  i  leur 
b<i|«,  h<!ri(Pes  dâ  poiJi  courts;  les  tVuilles  plus 
hrgrs.  deintéis  o»  crénelé»  .îcréR'.tliere m» nt  i 
leurs  bonis»  obtufet,  légèrement  piUuf<;£  à  Iciirs 
detik  rires ,  très-hértilife*  ftir  les  pétioles  ,  mar- 

2 Bées  de  nc  n-urcs  biinchltm  9*veluet.  iVeyti 
h6ÉRAT£  ,  h°.  2.  ) 

.4.  AcËaAT*  bétilTé.  W^tw^iT»  A<'f/*fum.  I^m. 
Aftratum  eatJe  hiito  «  y^i'i  ovato-ianteolaàt  » 

iighriûus.  (  N.  )  Lam,  ItUl(&>  |M>  VjXm  fi|«  Z. 

(  A'£;^r{  AoElVAlE.n".  J.) 

AotRATI  cilié.  A^cr*tum  cHiare.  Linn. 

fWrv.  Liim.  SpecPUoi.  pif.  117^. 

Ctntaurium  tilt  art ,  minus  ,  kifnagarieti'n  ,  trlg.ini 
foÙit  mmpUtrihvêtAtriktt»  m  umètUiê.  Pl4.k.  Almag. 

Qi;oi.:)ue  cttte  plante  ne  n«  foît  pas  connue  , 
cHe  ne  piroît  pas  cepend^t^  d'a|près  la  phrafe  de 
I{ar.é    la  figure  4a  Pbikenet  qu'il  cîte ,  devoir 

êt-v  ]-x  r;  é  ne  tfpèce  guc  l'tf^fafaTj  ct'u!<'jm  Se» 
t.'ffes  .  .  ;:.fi  lyj?  fes  feuilles,  Itmt  parfiitt-ment 
f; "  uri-S  ,  les  tr^ntliues  peu  marquées,  (lus  ki- 
re. s,  bIim  petites}  la*  firurs  difp«fé«s  en  une 
foi  d'umbdle  temuM]*  EUe  Cfdtdam  IcsMcs, 
i  BifMjgar.  , 

Zoccagni. 


fubejctrut  ffil^ 

Jgtr^um  aotymkDfitm.  ZuccafS*. 

E'Ie  a  1  •  port  d'un  o.ynum.  Ses  t?ge4  font  droi- 
tes,  lauitrulcs  piefqiic  Uraeaft-i  ,  fort  éle'»ét-î  , 
pubtlceatt-s ,  de  couleur  purpurine  ,  garnies  de 
ftui  les  ovales  hncéadéei»  deacéet  en  fcie.  Les 
fleur$  font  diAxcUS^es  en  conrmbc ,  de  couleur 
bfe«e  i  Icf  fl^ft  lonfs  &  fiulutt»  Im  pùiUttcs 
«lit  .ir«Mi-'Minni|iifc  lut  fiMffÉi  I  imiat  ariftici. 

4u'<Mt  trouva 

aiemioff4p  dam  Dioicotide  &  Matihiok.  plus 
cnimo^  fobc  le  nom  vutgaii*  A'titfuttoîn  éM  Mffné^ 

tft  aujoard'hiu"  YaikUUa  agtrdtum  Linn.  Tourne- 
fort  l'avoir  placée  dans  fon  génie  purmicui  il  s'é- 
to<t  r«(vi  du  mot  eitrMi.m  poui  uo  auM# 

ÎiM  M.  Atianfon  a  coniÏKvd  iiMi$  le 
c  qui  répond  au  %$vm. 


A  G  I 

.  AGERATUM.  (  V»y*i  AsiRATf.) 

AGERIA.  G«nrc  éi\\>]X  pai  M.  Adatifon  ,  ^ui 
r^MHi^  aux  ffMM  Linu. 

ACÉaiTE.  {f^oyti  Je.GiK\x^,  Supff  ) 

'    AGIHAÎ.in.  AGB.AHAI.ID.  On  tr'>uve  fous 
es  nf>m,  ^îos  l'ouvrage  de  Profper  Alpin  fur  !es 
|>l«ntft  d'E^yute*  puUié  en  i6m,  us  ptMtt  »tbfW . 
•d'an  adpeâ  bianchaite ,  garni  dis  topRoeï  ëviiiM 

<^ui  ruinent  au  drflui  les  feuiHef.  C-;  1-s-ci  l'ont 
.alceriies .  IlipuI  es  co;  ju.;uée^  ,  c'tll  à-dire» 
compofces  de  deux  folirt'es  pott>.'es  fur  le  même 
f>éttole.  Les  icttii  ;  4'un  blanc  verdatre  «  fooK 
axilla'res ,  in  nonibre  de  fept  on  huitt  «tkt  mic« 
f.  Ion  Lippi  : 

(Jutaùti  k  cinq  4ivifons  profondes  ;  cinqfit*lt9i 
dix  tiamint$  ;  un  ovaire  fuptritur ,  furmmti 
flJc  6'  d'un  ft'-gmatc  ;  une  Mt  «flU^ef  MM  MUM 

feit'agont  (/  monojf  erme. 

Cette  plante  a  voit  d'abord  été  rapportée  par 
lAw^é  a<i  genre  x'unenia;  tnfuite  il  l'a  fuppiioiée 
taos  la  rapporter  ailkurs.  Elle  parr.îc  devoir  conl^ 
citoer  un  genre  diftirâ  par  fon  port,  pir  le  nom* 
bre  (^e  fei  pétales  &  de  fes  étamines ,  &  même  , 
^  lanJ  fa  fructification  fera  miaux  conrue  ,  elle 
era  fan»  doute  reportée  ï  une  famille  différent* 
de  et  Ile  i*u  Kîmenia.  On  la  ci'lttve  au  Jardin  des  . 
Pinntes  de  Paii»,  où  'lie  ne  Bettrk fMs.  Suivant 
Prorpcr  Alpin,  (es  ftiiiile  »,  <|ui  ont  un  foAt  aride  « 
i  mt  employées  en  Éibiopie  comme  vermifuge* 
Son  fruit  e<t  purgatif,  au  npporc  de  Lippi  ,  T*i  . 
ajoute  «fue  cet  arbre  u'ell  aboodatu  que  dam  I0 
rojrenae  de  Stnmir.  {tvgi} 

AniNEI.  ^fjnéSà  Le  nom  qae  Lthné  eroig  ' 

impole  à  ce  (Jt  nre  ,  f»  qu'il  avoir  compcfé  de  dfcltS 
m..t$  gipcs  ,  annonçoit  le  candtère  qu'il  lui  fo|^  . 
pofoit }  favoir ,  d'avoir  des  fli.urs  fen>slles  privecft 
Ue  IWie  &.de  ibgnate.  L'i-bTervation  faite  par 
Ml  Veroenéten  1797  >  fur  un  individu  qui  a  leuti  ■ 
dans  le  fardin  de  Ctls ,  a  pmnve  l'ei.  ur  de  cf  rte 
opinion.  Ce  favant  a  cétahli  ainfi  qu  il  fuie  le  ca> 
radère  tffmtiel  d*  ce  geni»,  qijl«aK$fle  «n  des  . 
fleur»  monoiquet. 

Les  fleurs  nùîes  offre^it  ; 

Un  (ai ICC  perffijnt ,  à  Jîx  découpmni  mwrtts  ^ 
dedans  duquel  td  cm  d'fym  divif*  M  /ht  Mm;  p»ûu 

,  pmmmui  ^  mis  '* 


iaeéùcure,  un  peu  au  dtffoite  étfta.  fimmU, 

Les  fleu:$  femelles  oïRcnt  : 

.  U»  •êitié  eammé  dmfé  lu  f4wr*  maht  ;  mîiu  dg 
^ewHls  /  m  ewave  eUiprimé*  ovalg-a'wdi,  à  fin  M' 

Imw,  muni  iT* mue  fi>ffette  ctntmle trais  fyle*  tptatis^ 
plQtuUs  g  touchés  fur  lu  partit  at  l  ouu'n  digrimh^ 
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ntxtfiant  point  fei  hortb ,  urmîités  ckacwt  fêtiffUt 
fi  ^Ttucs  rtfiichii  ;  une  caffi.lt  fiiuie  fur  tt  eétte» 
pe  fljijr.t ,  frrfqu'ovjU ,  ironquce  ,  à  fix  dents  nu  fim- 
mtr ,  à  trois  io^ts  ou  coques  {  cha^e  togt  t' ouvrant 
'"^  iUfiieiti  ta  dtu»  valvt*  fU  fi  tOMtcurntnt , 


A  G  N 


E  s  r  1  c  I  •• 


I.  Aouiu 

Àgynda  foiiis  ovato-fairorundit ,  ohtufis ,  g'n^rii; 

tuuUdIffufr.  (N.)  Willdcn.  Spec.  Plant,  vol.  4. 
pig.  f68.  —  Vent.  HOR.  CbV.  talk  »).  (  f>)Wf 
AOIMEI .  ti".  I.) 

Ses  feuilles  font  arronJies ,  adez  TembUbles  â 
-cdlc$  àt  la  nwnmolaire ,  i 
peu  épzifles  ,  d'un  vert-gUuque  ,  accompaftii^s 
de  fiiptiles  courtes,, ovales,  tvrtninérs  en  pointe } 
•Iw  br«âaw  ttfss  fîn"  ' 


2-  Aanui  à  fmiUe»  ovales.  AgyntU 

Àfyntim  ftliis  ovatit ,  glabtrr-mis  ,  utrin^wt  ok~ 

tab.  797.  fig.  2.  Sl4  âwirwibt» 

Cette  plante,  gravée  d'apr^  un  indiviJd  prit 
dans  VhetDÎer  de  M  ds  Larrarck,  mais  que  nous 
n'avottt  pu  retrouver,  arpa'tient  aux  dgyneij, 
C'eft  par  erreur  qu'elle  a  été  f  !.i  éc  p^rnu  I-5  tii- 
drmjau.  f.a  de(criptinn  que  )'cn  donne  ici  ell  fbite 
tfVprès  la  gravure.  S:s  tiges  font  glabres ,  cy1i:>- 
diiques,  trèt-rameufes ,  garnies  de  feuilles  alter- 
ses,  à  peine  pétio!ées ,  ovales ,  elliptiques ,  gii- 
ï»re$,  entièreî ,  <  btufes  \  leurs  deux  txtréniités  , 
accompagnées  de  petites  flipu'es  atf><  es,  Les  fleurs 
font  axitnkcs, MVil]ue  folitaif  s ,  à  peir^e  pëdon- 
culéci.  fort panCM.  Les  opTules  font  cooiporées 
èt  tnm  efMfOM  «vales ,  ohtufes ,  environ  deux 
fdis  pRif  long:ues  que  le  calice  pftfiftant,  un  peu 
inclinées ,  une  fois  plus  courtes  que  les  tcuilies. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  oriennles. 

j.  AciNEi  pubefcent.  Agyntïa  pubera.  Linn. 

Àgyntia  foliit  fubtiu  fmeniofij.  Linn.  MantifT. 
pif»  296.  (#>y«t  A«IMEI,  tfi,  1.}- 

4  AciMi  i  boillM  obiktti.  Àgtfinm  Mi^Ha. 

wnid. 

'  Jtgwtia  folîtt  oUuifu  t  temÎM  ,  inêqimUlus ,  /«• 
$tg«mmis  ,  iafi  ntmMoh ,  fbMr ,  f^ks  giaucef- 
"  r.  Wiild.  Spee.  Plant,  vol.  4.  pag.  $68. 


Agyntia  muli'tlocularis.  Rotfler.  io  Aâ. 
9dc.  Nac  Set  ut.  Beiol.  4.  pag.  lOtf. 

MMiB.  Flor.  unflÊÊLta^ 

8e»xlget  font  lignMfet)'res  rameaux  blrtiits, 
Itabctt  j  cyliodriqiMa ,  couipiiiBtfÉ'  dinr  Jfar  fOt* 


nèfle,  gMità  dofenSIcsalterm».  oblon^e^ ,  rrès- 
cmières ,  longass  ds  troh  011  «fuatre  pouces ,  gla« 
btes  en  (ItfTts  ,  cijuques  en  drfrr>us  ,  arrondies  te 
inégales  à  leur  bafe,  aiguës  a  leur  fommer.  Les 
pédoncules  fouiiennent  trois  te  quatre  fleuM, 
auxquels  fuccèdem  une  capfule  à  cinq  log:s. 

Cette  plante  croît  dans  tes  Indes  orieacaUs.  1^ 

f«  ACINEÏ  ï 

adarh.  Wiiid. 

Àgyneia  folUs  oblongo  liinctolatii  ,  ohtufii ,  tê0 
atttntuiùt,  imegenimis,  fiMU gtéMtis.Wmi»  Sf9t* 

Fiant,  vi/t.  4.  pjg.  j68. 

Agyntia  multiloculjris.  Roxb. 

Cette  efpèce,  d'après  WillJencv ,  diffère  de 
la  ptécédrnte  par  fes  feuilles  plus  étroites,  rëtré- 
cies  le  potiH  iaéfti.  s  à  leur  Uft£i ,  oMuiiMiw  ton 
céoMes .  trèt-emières ,  g  auquce  en  dcfSni,  kMf- 

ci  .-s  de  deux  ru  trois  pouces  ,  obtafes,  muero- 
ns es  a  leur  foinmct.  Les  pédoncules  font  axillai- 
tes  ;  ils  fupnortent  trois  ou  quatre  fleucs.  Leff  Cap- 
fuies  font  divifécs  en  pli;fieur%  loges. 

Cette  p'ante  croît  dans  les  Indes  orientales. 

AGI.AF.A.  PerH  Sfnopf.  I.  pafl  461  (  V*f^ 

Cl  A  YEU  L  gram  inc.  Suf/pl.  ) 

AGLAIA.  Arbrifleau  de  la  CoTchinthine. ,  dé- 
cvir  par  Lourein»  dans  (bn  fhn  eoM«clùntnfiê  ;  ît 
en  Ait  un  fRin  parricuUcr«  aa^iial  fl  mélamk 
pour  caïaAiM  waàA  t 

Un  (alite  d'une  feule  pâte,  i  efns  dtao  f  rinq 
yttaltâ  y  cin^  éumitui  ,  dont  Itt  atuJurts  ftat  plm* 
(fis  à  touvtiture  rf* un  iiiit  formé  par  la  réunion  dts 
filamt'^s  Ce  !u3t  rfi  Jttjcht  f^tts  l'ovai  e,  fuirr.onié 
par  deux  fiigetau*  feffU**,  Le  /'mit  e0  uiu  ittùe  à 
qtuum  fiUmtt  mtOmM  —s  ftmefimmtf. 

Ce  genre  paroî:  fe  ra;  pr' r  h  r  ("faucrmp  de* 
murrtrya  Ltnn. .  dont  il  ite  àitttit  que  par  fes-  cïns^ 
I  étamines ,  peut-être  aMfi  par  fts  frniti  |  il  a  éf»' 
f  lement  de  grands  rapports  ateC  W  tatua^amlt 
Rumph.  Anib.  j.  tab.  18.  fig.  1. 

Cm  aib«tt  tê  teowrquable  par  tbm  H4§MCm 

,&  par  f'in  agré.ib'e  parfum.  Ses  tiges  fe  d-.viienc? 

«en  rameaux  ét.>lés,  foufdivirés  en  d'autres  dIus 
nombreux ,  f<>rmant  une  téie  large  &  to.  PFite , 
garnie  de  fe.ii>Us  ailée»,  compolees  de  cinq  fo* 
tioles  glabrei enttètta-,  luifamaa  «  oVhkMWoiK 
gues.  Les  fleur»  font  jitmts,  p. titts ..odorintts 
difpofées  en  grapp  s  axi.iiirk$i  elles  ptoiuirenc 


deal 

Cet  arbufte  ift  ni'rîvé  .'3-$  'ers-jirîrns-d*âgfl» 
ment,  à  ia  Lhiitc     à  la  Cuchinchine.  T) 


AGNANTUE.  Ctnutu.  Ce  genre  a  été 

Hh  & 
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facré  i  Commis  botanifle  înuçÊki  par  le  Pèc« 
PtitiiMer.  VaflUnt  le  nmnnke  «gmtkus  i  canlé  49 

fes  fliUTï,  approc  lia  it  d«  celles  lie  Viigms  caflus. 
.  Son  truit  cil  une  baie  à  une  feule  ftmence:  c::  qui 
.avoic  déterminé  Jacqtùn  à  regirder  comme  un 
genre  particulier ,  <)uM  noame  kafia  i  &  Petfoan 
hoftuna .  le  cornutica  punSaia  de  WilldeflOV  Sc 
d'Alton  ,  dofit  le  fruit  c<in(ilK>  en  un  driipi  à 

Î|uatre  feniences ,  te  dont  la  corolle  eft  irregu- 
lère  ,  caraâères  qui  peavent  confiniver  te  genre 
de  J.irquiii.  f  .e  comuiia  corymbofj  décrit  par  M. de 
.  Lamarck  a  été  placé  enfuit  e  par  le  mém;  auteur 
parmi  les  calUcarpa ,  dans  fcs  lilujirotions ,  fous  le 
Oom  de  cali.  lanata  ,  n°.  i  fcc  :  d'où  il  rwtt  Qu'il 
M  cefte,  pour  ce  gcme,  ^ut;  l  efpèce  fiiîvaiitr: 

Agkanthb  i  fleiK»  «i  gn^pes.  ConuaU  fjfm- 
mîdau.  Lins. 


Comuùa  panicuU  termbiaS ,  miâ  j  eimgtté. 

WilU.  Spec.  Plant,  vol.  |.  ptf.  |)X.  —  Lam.  III. 
ial>.  J41. 

ApuAthi*  vitamiJHi9.  Vaîtl.  AÛ.  Parif.  172a 
*7)*  (  ^«rt  ACMAHTaB.  B*.  X.) 

Ses  fleurs  fnn:  <-|'ur\  bleu  affet  gracieux  ,  mais 
d'une  odeur  peu  agréable  )  elles  paroiffcnc  plaire 
aux  cocbeDÎ'Us  des  feciea  j  qiii  let  attaquent  Sc 
les  4évaic»  tcès-r4Miv«nt. 

AGNUS  CASTUS  :  m  qae  l'on  eo^ie 
lbiitrent«  floénw  en  (tutçm  ,  pour  dHifner  le 
vitat  4giuu        de  Uwié.  (  l^oy*t  GAtttiia , 

AGON'm  AG  AVON  :  rom  provençal  éê  h 

bvgriiie  ou  arréte-bœuf  (OemM  Lion.). 

> 

AGOURRE  ou  ANGURE  DE  LIN  (  ang^na 
Uni)  :  non  ancien  donné,  fuivant  Djiechamp,  à 
la  cufcute  ,  parce  qn'dle  ^oufF^  8c  fait  périr  ICB 
tipes  l:n  torf^u'elle  s'y  attache.  On  la  nomme 
iuSi  eoune  de  lin  (fodagra  Uni).  Dans  les  ilantes 
sCuelies  de  ChonKl ,  die  y  ell  encore  fous  le  aoin 
d'Mfmurcde/i/i.  (f^cy^l  Cuscuii.) 

AGRA  :  bois  de  fenteur  provenant  de  l  île  de 
Hatnan  ,  voiiine  de  la  Chioe  »  il  eft  eftimé  ^  &  on 
k  vend  oès-dur  à  Canon,  (/h^)  . 

AGRAHALID.  (         Aoirauo.  > 

AGRENAS  :  nom  provençal  du  prunier  fau- 
«igi  »  Mfèai  Gaiidd.  Le  finie    nooiwe  ^fnw«. 

ACHETA.  On  nomme  ainfi^  \  MMitpelUer> 
l'pAiUn  Mode  dM  jaidins  (nanr  jSwnntflinn.). 
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r    AGRLVCÛNIA.  (K<»y*i  Aicrimo:me.) 

AGRIPAUME.  leonurus.  Ce  g?rr';  f.  -Vf^fn- 
gue  mUoX  par  le  port  des  efpèces  <^ut;  par  je  car-c- 
tère  de  fes  flfrur» ,  qui  ne  le  fépare  que  fwib'cm  oi 
des  phfomh  ,  &•  qui  mè  re  n'eft  pas  t rès- général  J 
ce  qui  a  occafinnné  rëtaV>lifrtmetit  de  p'.ulicurs 
at-.tres  cenrui,  dont  le»  cataâares  fon '  ^.lû'^ns. 
MocikE  rangn  pourmi  les  etrd-Mû  les  efpece  •  qui 
ont  lea  ëtaminet  Wbes  8e  lea  ovaires  (nnnontéi 
d'une  miifV-  do  polis.  Parmi  les  ckaît  rui ,  ff Mes 
dont  Ifcs  f  taaiin  s  &  les  ovaires  font  gLb:  t  s  ;  eiifi'i  » 
parmi  les panicria ,  celles  dort  la  lèvre  inf- riîuref , 
divifée  en  trois  lobes ,  a  le  lobe  du  nùli(.u  écbajl> 
cré.  Los  \  érirables  Itonurus  con'ervent  a*OTS  tigod» 
reofem  M.r  !e  caraâère  que  I  irir.L-  leur  a  ifTigné. 
On  a  auifi  fait  rentrer  dans  ce  genre  des  efpèces 
plaréetdam  d'autres ,  tel  qu- 1*  galeop^s  gaite^d^ 
/•n,  que  Wi  M-n'  «•  p!  ce  parmi  les /«www,  &  le 
kailvu  Ltaata,  ^uc  M.  PerfooD  rappelle  parmi  lea 


Sans  prononcer  fur  cfs  réf"nr '^.cs ,  nous  dirons 
x)uô  lorfi)ii'on  confidère  l'cnfeaible  des  efpèces, 
leur  porr,  l'aCnité  qu'elles  ont  entr'elle* ,  on  ei 
l  ien  tt^nté  de  confervfr  le  genre  tel  que  Linné  l'a 
établi 4  malgré  l'infufifaMce  du  caraâete  eflcotieL 


Carouca. 


I.  AouwAVMi  val|aire. 
Lâm. 

Ltonurus  folih  cuntJformi-ovat'ts  ,  tri/ob:s,  dtt' 
fatis  i  corollit  calice  pungente  majorihui.  WiildeA. 

Spec.  Plant,  vol.  pag.  1 14.  —  Laffi.  Illuftr.  t^b. 
Î09.  fig.  I  &  2.  —  B'acW.  tab.  171.  —  Fufch  , 
Hilt.  )9f.  Icon.  {V^yci  Ag&ipaume,  n*..i.)  . 


z.  Amipaume  crépu. 


tHfiat,  Ltna. 


d«koiv(or> 


Leonurus foliit  tritoiij  qui  quelohtfve ,  inc'fo-den- 
tatis ,  undulatis  ;  coroUis  ciilice  pungeau  majortius. 
Wiilden.  Spec.  Plant,  vol.  }.  pag.  114..— Mmt»' 
Nov.  Comm.  Gœtt.  1777.  P^B-  44-  tih,  4. 

Cardiaca  crifpa.  Sabbar.  Hort.  Rom.  }.  tab.  4}.. 

Leonurus  cardiaca,  var.  Lam.  Diâion.  l. 
pas*  M- 

Cette  plante  eft  fi  tapprerhde  de  ta  précédente , 

qu'elle  peut  êrre  confiée  rée  comme  n'en  étant 
qu'une  nmple  variété  :  elle  a  le  tnéme  port,  les., 
mêmes  caraâères  ;  elle  en  difèr«-  par  fis  ff uillen  ' 
ondulée*  on  crépues  à  tenrs  bords ,  par  les  lobes 
plus  prafiandément  dentés,  prefqu'iodrés.  Elle 
CfoiKdanibSibéde. 
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Moeiikt). 

).  A«aiMa>iB  i.fe«flles  iàiplet.  Lmmnu 

'  Lfno> 


Lmtns  fcliii  waiis  lanceota'ifque  ,  ferrai! s  ; 
celiciius  ft^libjs ,  fpinofis.  Linn  Spec.  817.  — 
Jacq.  Flor.  auOr.  vol.     pag.  j.  lab. 

MmtÊUaânm  ABU  «af£deê.  Boec.  Mar.  2.  pag. 
110.  lab.  96.  (royiii  AeRiPAUMi.  i**.  t.) 


4.  AsitirAUMi 

Lxonnnu  foliis  fubfuinque  lobis  i  lobis  os>tufi( , 
«p/c«  itnutit  ;  ctlidaiu  /^fiHiuê,  Jpinojîs.  Willd- 
^c.  Plant,  vol.  4.  pag.  1 16.  —  Stephan.  in  liti. 

n  fort  de  h  même  racine  plufieurs  tig«s  longues 
iCun  demi-pied ,  couchées  2  leur  partie  inférieure , 
puis  afc'-ndanics  ,  ïameules  ,  tétrapones  ,  pubef- 
ceoies  j  garnies  de  feaiiles  pëiiolées.  opposées , 
longue»  d'un  demi-pooce,  pnbi  fcentes  i  Iran  deux 
£wc»«  priecipeleweBf  en  deflbtu  1  ditileei  en  tceis 
eu  ctM  lobes  oblongs ,  un  peu  rëtrédt  en  coin  I 
leur  bafei  obtufts  ?c  munies  de  rrois  ou  cinq  dtnti 
obiufes  à  leur  foiimet  j  ks  péf ioies  de  la  longueur 
des  feuilles  Les  flcuis  font  leflïhs,  réunies  en  vrr- 
ticiUes  ,  au  lumbre  de  quatre  on  fi(  t  accompagnées 
^9  bfeddet  UtÈcéttf  pubefbmwtt  uiucfonéei , 
ploe  courtes  r,ue  les  calices.  Ceux-ci  font  pubof- 
Cens  ;  leurs  aécoup'  res  ovales .  épineufts  i  leur 
fbinmer.  La  corolle  blanchi*  ,  un  peu  plus  !onf(ue 
%ae  le  calice.  La  lèvre  inférieore  à  trois  lobes 
«bm i  les  écammes  plut  coums  ^flM  b  coiolle* 

Cette  phaca  crabdaiu  b  Sibérie.    (  K.  /  ) 

£41  live  fuçérieurt  en  wùit ,  tinféntuu  à 
trois  lobes  ;  U  lobt  é»  MÛ«à  itkêmtei,  PamU- 
RiA.  Moench. 


f .  AeftiVAOMi  de  Tararie.  Lumm$  MMnkw. 

Lian. 

Imunu  foliis  tnpgrtitis ,  tàt!i$iatis  ;  tétieihtu 

villofs,  Linn.  —  Mil!,  le.  80  —  Hmitnivn.  ?yft. 
pag.  ;oo.  ub.  jy.  fig.  1.  Agmi  almii  , 

3-) 

AfiKVAOïn  de  Sbdile.  tm*ana  fikUiu. 


Ltonurut  ftiiiê  uiftrûùê ^midttfKiit ,  linearihuj  , 
•btufmjtulis,  Uon.  Spec.  PttiK.  817.  {y^oy.  Ag&i- 
rAVMi.n**  4.) 

AGRIPHYLUIM.  JttC  Desfenc.  (  Tsy.  Rob- 

JUA.  Suppl.  ) 


ït/nkU  da  GcnncK^ 
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le  btrMili  Wi'id. }  u  ienfinne  plufieun  eipèces 

de  gorteria  Linn. 

AGROSTËMMA.  (r<ys|  Ltchmidi.) 

AGROSTIS.  Àgrofiis.  Ce  genre  renferme  uau 
be  le  fuit:  d'ef|<èces  noo*breuief ,  i  petites  fleurs  • 
dirpofé<^  en  pamctiles  fitiemem  ramifiées ,  d'un 
portagr  able,  !es  une''  rcrn.inéts  par  ur,e  barbe  ou 
arét3,rU  s  autrts  inuti(}uesou  (ansaréu.  Cesfleuta 
onr  un  calice  i  dem  valve»,  uniAorei  uue  coceXic 
bivïlvi-. 

Quoique  ce  ger-ac  puilL"  ëtr;'  confidéré  comme 
oatttffel  lurfque  IVn  ne  fait  ittetittnn  qu'au  port 
au  rapport  des  efp^ces  entr'ttles ,  néanmoins  quand 
on  examine  leurs  fl-ur$  avec  une  grande  attention , 
on  jr  trouve  dt  s  d  ôc-rerces  fulfiûi  tes  p;  ur  fonrit-t 
pluiieurs  genr<.s  dts  agrojlis.  Quelques  elpects  fe 
rapprochent  des  anindo  par  les  poils  coures,  outU 

3uefoi$  i  peine  fecfiblet ,  qui  enveloppent  U  bafé 
es  fresenoet  oh  plutôt  des  valves  de  t«  corolle, 
petlîftantcs  avec  lesfem  nccs;  mais  les  arundj  font 
de  trf>s-granies  graminées,  à  calice  multiflore 
&  fans  arête.  Quelques  efpèces  n'ont  cependant 

3u'une  feule  fleur  ;  elles  ne  font  alors  diilinguéee 
e<  ûgrofiis  fins  arête  que  par  leur  port.  Quelque* 
auteurs  ont  établi  pour  ews  le  génie eii<Miegr«|li^^ 
{GmiLSjfi.Nat.) 

lyattfmefpiceff,  flrmtmele  pl  us  grand  nom* 

I  re  ,  telles  que  Vagrcfilt  rubra  ,  canina  ,  al^  ina  ,  fjc, 
ont  une  arête  dorfalc  &  torfe  ,  comme  celle  des 
avoines { mais  dans  ces  detnièras*  lecalke cA  «ri* 

tifloie,  comme  celui  des  arunio. 

Il  en  cft  enfin  qui  conservent  parfaitement  leca* 
laAète  effentiel  du  genre,  mais  qui  s'écartent dét 
autres  efpèces  par  Jour  port  j  &  dont  les  fleurs*  ati^ 
lieu  d'être  difpofées  en  panitule ,  le  foM  eu  dp»  flaa'' 
pie  *  ou  digité  ou  r  miifïc  ;  ce  qui  leur  duMM  4i# 
rappot  ts  avec  U  s pani^um  &  Icv  pnfpalum. 

Les  mi/ium  ne  font  diflinpués  des  àgrofiis  <\\kt  par 
leurs  fleurs  un  peu  plus  gioffes ,  &:  par  leurs  valves 
concave  s ,  un  peu  arrondies.  M.  de  Lanurck  a  rt'uni 
CCS  deux  girtres  :  cependant  comme  les  mitimm 
diflètent  des  agn^it  par  leur  poit,  étant  aflez  gé- 
néralement plus  élevés ,  i  plus  g.'  offt  s  fleurs ,  je  les 
féparerai  par  une  divifîon.  Quelques  autres  efpèces 
d'agrofiit  ont  été  exclues  de  ce  genre»  elles  feront 
mentionnées  dam  Iti  gaoNt  paiddAm  anqadb' 
elles  fe  rapportent. 

Les  agrcfiis  ne  croiflient ,  la  plupart,  que  parmi 
les  gazons  peu  élevés .  dans  les  loli  arides  ou  un  pe«'* 
humides  i  ils  ne  poiuroiem  habiter  parmi  les  hautes 
graminées ,  qui  les  ëtoufferoient  par  le  luxe  de  ieoi 
végétation.  Ces  graminées,  trop  fines  8c  gértérale- 
me  nt  trop  petites  pour  tomber  (bus  le  ttaudupc 
de  la  fauix  ,  font  plutôt  deftinées  pour  la  dent  d* 
fa  hnWa  •  4^  lat  bcMia  fiuM  las  ddoiica»  le  f4 
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n'attaque  que  b  partie  d  oite  Je  1j  lî^^ ,  tarJî* 
^ue  fa  pattie  initri-.urf  ,  couchée,  tan^paote  djns 
|>lu&:urs  efpèces .  produit  (ouvent  à  les  anicuh- 
lions  de  nouveiks  racines  &  ptiulTe  d'autres  tiges 
en  très-peu  de  lems  ,  furtout-Jurfq  e  la  fëchtielTe 
n'trt  point  de  trop  longue  durée.  L'tti  iL  Ti  «i^ue  la 
nature  dit  reparoîrrej  dans  I«s  pâturages,  plu- 
■fitHffS  fbh  dans  la  même  fiifon,  ces  utiles  prami- 
rëcs,  8c  qu'elle  afTure  l'cxifl  nce  lîes  ai)'mjiix  ru- 
minans  par  ia  ftrti  itê,  tn  qt>e'q  ie  forte  f  îtab  iti- 
danre ,  des  plantf-s  <jui  doiver  t  les  nourrir.  Fouu  n 
par  les  pieds  des  anmwux  des  houraies^  el!cs  en 
foaifrent  peu ,  8r  forment  nnfi  an  gasoDtotijouri 
vert,  une  peloufe  triicitufe  pou  UpfOineiude, 
oui  n'efi  ni  embarraiTie  iJ  gênée  par  14  rauCNr  trop 
flfevée  deschaunKs.  Il  fera  donc  utile  d«  multi- 
plier ,  pour  former  de  belles  allées  vertes  ou  des 

fâturagrs  dans  des  terrains  un  peu  fablonn^ux  , 
ag'  oji.  s  jl  lunijcra ,  p>.  tri  u ,  alfina  ,    !>ra  ,  C-'l  S i  le 

lenain  tft  uo  pcu-huinide .  i)  fera  avanugcux  de  fa- 
ciliter raccroiffement  de  Vé^rv^U  ejuint  nmmftmt 
^fO^-rflMf-  t'of       f:  ca  venti-albj  ,  fi/vatica  ,  à 

S"ges  plus  élevées  ,  ajourneront  k  Id  bonne  qua'ité 
es  foins.  L'agnftU  pungens ,  dont  les  racines  font 
k«|M^&  ttaiMntfS*  &  qui  (e  pWtt4mi  le  fahle, 
wrlés  rotes  matiiimes ,  efl  «ne  i»  ce«  planwf 
dont  b  n  ul;ipîication  eft  extiémiment  itn  oft.inte 

f|our  fiiter  la  mobilité  des  f<)bies>  &  parvei.ir  à  les 
eirilifer.  Les  eCpècea  eiodques  ne  font  pas  looiiis 
iptéie^^tatts  fiMis  kmpifMt  4e  réconomie. 

EsricBt. 

I:  AGROSTIS. 

<  fleurs  p*nicuIê€S  ^  muaiet  d'ariuj. 

Lino. 

*  JlgrcJKs  paab  nttrhrt  arifé  rtMi^/HSâ,  In- 
giffimà ; ptiùciJA ptnulâ .  Lam.  111.  n".  796.  rab.  41. 
fig.  I.  —  beetf.  Httbom.  tab.  4.  1.  (  ^0/<| 
AsflOITM>.Q.*.  1«) 

a..  A$aosTi«  interrompa.  A^nfiit  imirrupta. 
làtm» 

Jtgroftji  ptt4/o  cxterhre  érijiét»  /  pmitaU  •Uf 
ÙMtâ ,  coar&ati ,  imiamiU,  LÎMW  SpiK*  nani.  pig. 

^  (  yoye\  A<^|10STIS,  pf .  1.  )• 


t.'- 


IMlik  fftor.  a*A»verg. 
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h'fctint  ;  tn/H  nSâ ,  cj//ce  fayVr».  Vm.  ( 

Agrostids,  n**.  4  ) 

5.  AouoSTU  auOral.  (f>fr{  A«ilostis  ven- 
tre.) 

Elle  palTe  aujourd'hui  pour  éoe  la  mène  plamt 
i|ne  le  aM/ueeikWiftfMa* 

6.  AcRosnt  en  rolitan.'4rig|Kr  anoêHamtÊ, 

Linn. 

yfg-oftii  paaicuU  ùUoi^i  péuU«  €*ttrio't  kafi 

viil.jj ,  arifiâfiu  tmrtâ,  mlin  hnp^m  Line.  Spcc 
pag.  91. 

CiUmJZreftis  aririJinacea.  Tloth*  Gcnb  !•  pi§* 

3j.  (  Koyii  Agrostis,  n°.  6.  ) 

7.  AeiLosTts  argenté.  Agn$ît  tûlm^o§U* 


Af^&t  ptniatld  înerëffjii  ^  petaio  exurion  iMe 
Unato ,  tffitt  ût^fkao  «  "niftee.  nuMp.  Linn.  Spec 
pag.  9*. 

Kdel.  dan.  101.  (  Fvjti 


C'eft  avec  rairon  qa'on  a  fépwé  cette^plantfrdH 
agrollis  :  eUe  a  bien  iikuA»  ie  pore  des  taftm» 
pir  la  nrolèar  ét  fei  (lemt  flr  leer  caraébre,  pjc 

les  valves  Ae  la  coro'le  cou/ertes  de  foies  briJ- 
tantes }  maia  le  calice  n'a  «ju'une  fleur  munie  d'i 


8.  AoROSTi*  tardif.  Agn^  ferothuu  Une. 

Agroâit  panieuU  tafcmlit  oHongis  ,  murmâtUi 
Me,/MHe«i««#Mff.  Um.  Maniif. 

Fefluca  fcrot'na.  LiilR.  ^«C..pe(.  114*  (  Flq^ 

AcROSTis»  n".  8.  ) 

9.  Agrostis  rooge.  Âfft^  mira.  Linn. 

•Af^^fjOi  fmiadû  paru  jhrmu  pmeavpmà  ;  pttùla 
(xteriort  gtaiio  ;  mrifii  ttrminéli ,  toniii  ,  recurvm». 
Linn.  Flor.  fuec.  n°.  60.  —  Scheui ,  Qram.  148* 
ub.  5.  lig.  II.  C  (  Koy«i  Aguostis  j  ll*'..^.  } 


ro.  AcudsTis-dM 

Leyir. 


Agrofik  ptudetU.  parvi  ^  fttluMgÊfitué  ,  calke  co- 
lorato  ^  corollâ  lo-giore  ;  Joliis  fttactU.  Lam.  Ul. 

n'.Soj.  —  Uyff.  Hal.  n'.  67.  —  AUion.  Flor. 
pedem.  ii^.  tiéo.  — KoeL  Gram.  34.  —  SdieiiXa 

Giam.  140. — -Prodr.  nb.  4.  fîg.  1.  —  Hatt^Helv* 

n*.  14.  (  Voye[  Agrostis  ,  n°.  1 1 .  ) 

Vf.  kV9snt\%  fitifonne.  AmU*  UitHtA 

« 
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^iadi  fihhngio'  ':but  ;  cuimo  trtSo  ,  fvtiû  f*tM€*U  > 

ftSuUU  gemtiùs.  Dccaiul.  Synopf.  PL  fill.  paf. 
12).  —  Wilid.  Daupb.  i.p«»  78. 

Ell?  a  d  «;  ripporrs  avec  l'agroftis  des  Alpeî  : 
dicr  cft  un  peu  ^>1' s  grande.  Ses  rx:ineï  loni  oUn- 
c!"a'.res  S:  liLu- ufej  ;  fcs  feuiliLS  Hnei  ,  Iin«ai'e5 , 
prefkjue  toutes  radicales  «  longues  de  quatre  è 
dn^  ponces  t  Tes  tige •  tfroittt  j  mvtrs  pied , 
«trémement  fines,  fonreiwnt  uni-  panicule  mince , 
droite ,  peu  garnie }  l«  pédicules  prefque  (étacés , 
frwivent  géminés  ,  spplirués  contre  Ustie-^;  les 
biBes  calicinaLs  trei-liffcs  ,  violettes,  un  pt-u  ; 
Mialctf  tTès-at£uë&  {  Cilles  de  h  coroJk  un  ptO 
pH»  comtes ,  l'une  def  deux  munie  i  fi  bàfe  d 'Une 

un  peu  pl«s  kmpue  que  la  ieur.  ] 
File  a  été  recueillie  par  M.  Vrilars,  ailS  «nvkoM 
4e  Briuiçon  ,  1«  long  des  cbuiiiiu. 

12.  AgROÎTIS  genouillé.  >fi'ro.7/i  canlna.  Linn. 

jtgtvjhi  caficièus  eionpniis  ;  pttakntm  anflj  dor- 
f^t  narvà  >  cutnu  prvjh^tit ,  f-ihramofu.  Linn. 

Sp«r.  91.  —  HofTn.  Gtxm.  ).  tah.  6*  ( 

jMROSTIS  ,  n°.  10.  ) 

I}.  AcKOSTis  de  Magellen.  Agnjtu  magtiU- 

Agr^u  ttBtiim  kiffuût ,  toroUi  dt^/i  /ougi»- 

lfMI.JJ|.B*.t07. 

Ses  tiges  font  glabre* ,  cylindriques  ,  m  peu 

wdts  vers  leur  fommet,  ôniti  nant  lire  par.ii  ule 
longue  de  tri'i-.  i  quatre  poutes;  t.  s  ran.i.'îcationj 
corr.priméts  ,  courtes,  v<  r:icii!teî ,  un  peu  pu- 
befcei  tes  «  ainfi  que  le  rachi»  âr  les  pédicel  es  ; 
ks  vdves  ciltcinales  ireliKS  Tur  leur  dos  ,  plus 
Icnçues  que  celles  de  la  doroltr,1an<.(foIée"; ,  trp$- 
aiguë-N.  I-es  valves  île  la  coroik-  un  pt»  »  btufes  , 
l'extérieure  pl  ji  loncue  ,  m  ,n  c  d'une  birb?  tcr- 
mina'e  ,  prdque  •itoite.  Les  feuilles  font  glabres  , 
linéaires ,  de  la  longueur  de»  fnines  }  cdles^ci 
gbbresj  munies  à  leur  orifice  d'am  Wtdnbnne 
aloogée*  blanche ,  obtufe.  Elle  aÀé  recnciHic  par 
OshmiChi^  m  Aévofc  4c  MafeSm»  r/>) 

14  AeAOiTioa  des  Nchets.  Â§rtf^s  n^f^ids, 

Aili<;n. 

jlfnfiU  faliis  jUiformi-faam*  i  panitÊ/é  fatalâ  ; 

txttriore  arifiâ  dorfali  gtntculaié ,  fore  duf'è  Ivn- 
fiwv.  Willd.  Spec.  pag.  )68.  — Ailion.  Fed.  1161. 

•^HalL  lielv»ii*.  r47S.'^StliMa«Gtaiii.  14. 

.  Agrofih  fcutaa.  VilLrSj  Daoph.  1.  p«g.  76. 

g.}  Jgro/frs  (  fetacet)  ,  caUcthas  laiteealatiJ ;  to- 

Fi«{.  Lood.  ub.  ti. 
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AgrofAê  a^iam.  Witter.  —  Loyf.  Journ.  bot.  ir 
pag.  lOf . 

Ag^9fA$  fif^uttiàu^  Villa»,  OadpUo.  &.  pag» 

La  plane  ^  ,  rapprochée  de  celle-ci ,  n'en  eft 
peut-être  qa'une  \Hiélé>CO^Mfeil*«fe  affirmer» 
CCS  dtux  plantes  ne  m'éiam  p«  CMlMet*  Dans 

cïtte  dernrèie,  les  feuilles  radtrairs  font  fétacées, 

un  peu  glainiies  ;  les  rini.iil-.s  r  .-'.'rc-lTé^  s  ;  les 
'■.i!i<  es  laticeoléi;  la  coro  le  munie  à  l'a  baf*  o'iu:e 
aiè  o  panicul-e.  Elle  croîr  en  Angl.  terre ,  H  dai's 
;  les  landes  de  Bordeaux  fie  de  BreugM.  Elle  ieuril 
80  primems. 

Elle  n'eR  peut  érre  qolme  vadév^  de  Vegrofilt 
a'piné  ,  dont  «>!.*  d  ffère  par  f^i  feuilles  plusetrofr* 

tel ,  piefque  captl;ai;es  ;  par  fa  panictile  conftatn- 
meiit  et.ilée  ;  par  k  s  valv^'s  <  •liiiinaJt-.s  f  lus  ou-, 
vertes ,  point  ri  u  ée$  ni  fut'ulees.  Lfs  épiilcts  font 
d'un  br'.rn  clair  Sr  nori  violets  |  ks  bnhet  dent. 

fois  plus  longues  que  la  corolle. 

Cette  plante  croit  daas  les  prairies  lèches  des 
Alpes.  O 

If.  Agrostis  iqWWt.  Àgm^s  daini.  Leerfi 

Agrcft-t  nlkihi  tfttttim  ,  ÊrAkiu  ;  fitàltis 
infrj  ayicem  mucronatU  ;^^£iir)SMr«i#.LcÛCIleilH 
B».  j6.  tab.  4.  fi^.  4. 

Âgroftis  compnjfu  Willd.  SpeC.  1.  pegi  fdi. 

Cette  efpfrCe  fli  raprroche  beaucoup  de  Yagnf- 
lis  caninj.  tacineS  (ont  ranipanres  s  Tes  figrs  Un 
peu  couibéis  à  leur  bafe*  afcendantest  glabres, 
obliques  ,  longues  d'un  pie.i  ,  garnits  de  feuillet 
glabres*  étroites*  peK  A^mbréuret ,  f^taeées ,  bii 
peu  rudes;  les  gaines  très-lifles{  une  menfbranfl 
r  btufe  à  leur  orifice^  Les  fleurs  t'ont  difpofées  en 
une  panicule  étroite,  un  peu  ferrée,  longue  d'bii» 
à  deux  pouces .  d'un  blinoverdlctt  #  in  pédeo« 
cules  cour^ts,  roliiaires,  les  inférieurs  nmési  leu. 
valves  caltdnales  glabees ,  égales  entr*etlcsj  celle» 
de  la  corf)!Ie  petites  ,  blanchâtre* ,  cnnni^éntC» 
un  p;u  rudes  fur  leur  dos;  l'une  d'.  Wti  terminée 
pur  une  petrte  sréte  i  peine  plus  longue  que  II. 
twhre ,  foovcnt  cadoque  vêts  la  6a  de  la  loraifoè. 
EU»  CMit  dtM  les  Mil ,  ftttlesoeceaox  aifde^ 

16.  Agrostis  i  panicule  roiie.  Agrvêh  âriâé,- 

waid.  - 

Açrofiis  pan' eu 'J  elongjtâ  ,  flrtlJâ  ;  coroltu  ealiea 
minoribui  f  ariâi  i  kuâ  pu*U  ,  urtUi  ,  àon  tt»^ 

l«wv.  WiOa.  Spec.  Plaat.  1.  ^  |66. 

Cer  agroRîs  a  de  grands  rappoAs  aVec  Vagr^i», 
niira,  dont  tlls  n'eft  peur-être  qu'une  v-iriété. 
Ses  feuilles  font  planes,  étroites,  linéaires;  l'orifico 
de  leur  gaine  muni  d'une  mfnibr  u  l  l  uicéolée  , 
déciùfoetée.  Les  f  eyis  font  difpo^ees  en  um  pa^ 
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nicu!e  lonçue  de  quatre  à  cinq  pouces }  tes  ramifi- 
cation» divilcei  en  petits  rameaux  courts ,  roidefl  , 
nombreux.  I.es  fletin  font  bUachâtras»  leurca» 
lice  étalé ,  un  peiintje  for  6  csrèm  j  le»  deux 
valves  de  la  cnro!!e  Torn  é  $  pir  uoe  membiane 
fort  tendre ,  beaucoup  plus  courte  que  Ifi  calice  i 
4^  la  bit'e  de  la  valve  extérieure  i'éiève  VM  uéie 
torfe  ,  plus  longue  c]uï  la  fleur. 

Cette  plaate  croît  dam  i'Américjue  feptentiio- 

WmKm 

1 7-  AoRos-ns'i  paiMe  owde.  J»vÊis  owittt. 

Foflt. 

Agrojiis  pttalo  txttriore  a.nte  apium  ërifiato  i  fa- 
ntcutâ  ovjcdy  coarclaiâ,  fpiciformi.  Pofit.  Pfodr. 
4'^-  —  Labill.  Nov.  Holl.  l.pag.  ip.tab.  li. 

Voici  la  dcfcripcion  que  M.  LabilUrdière  pré- 
fcntc  de  ceitc  plante,  qu'il  a  6brervfe  an  cap  Vaiw 
Diémen.  Ses  tiges  font  foibies ,  couchées  à  leur 
parrie  inférieure,  puis  redreffées,  ftiiées,  un  peu 
cylindrii^iu  s  ,  parfemées  de  petites  écaille»  en 
forme  à  aiguillons  recourbé»}  garnies  de  feuilles 
étroites  ,  lancéolée» ,  d'une  médiocre  longueur, 
ftrtées  j  ain£  oue  leurs  gaines  v/ves  du  calice 
loi»  ovaIe«-oblong»je$ ,  hériffées  fur  leur  carène  j 
celles  de  la  coroilo  à  peine  plus  loiigues  que  le  ca- 
lice, un  peu  inégales ,  pileufe»  i  leur  bafe }  l'exté- 
rieure  bifi  le  foti  fommet ,  d'où  s'élève  une  arête 
•JïWWjdeiuicolée, plus  longue  que  les  fleurs { la 
imiieim'  pneme  fur  le  dos,  une  fois  plus 
^owte  i  kft  reoMAces  oblongoc»,  acomtoéci. 

Gette.plante  croit  dam  la  No«vell0<ZélMMk  8e 

m  cap  Van-Oiémen.  * 

^l^-^AcROSTis  quadxifide.  jigrt^  fKairifU*. 

'  ^Z'ofi'ti  fol'iis  feiaceh  ,  paniculâ  coaraatâ  ;  val- 
vuU  txteriorit  (oroiié  anfii  tonili  inur  laâaUu 

quatuin-  teràkuiUti  IdèiM.  N«r.  Hdl.  pag.  ae. 

nb.  il. 

Ses  tiges  font  cylindrique»  ,  flriées  ,  condéea  i 
leur  bafe  ,  Imteft  de  fia  à  fept  pouces  i  les  fêiriires 

fétacées,  on  peu  roulées  ;  les  gaines  ftriées ,  pileu- 
feji  1  leur  partie  inférieure ,  plus  longue?  que  les 
feuilles  caulinaires.  Les  fli  urs  font  difjofées  en  une 
paniculc  grêle ,  en  forme  d'épi  { les  valves  du  calice 
,  oUongues  ,  aiguës,  prefau'éfala.,  hériffée»  fur 
Jbur  dot)  celle»  de  la  corolle  uti  peu  plus  longues 
pilcures  ï  leur  bafe  j  l'extéri<  ure  dîvifée  â  fon  foir- 
meren  quatre  découpures  aiguës ,  An  milieu  def- 
quelles s'élève  une  aiete  torfe ,  une  fois  plus  longue 
que  la  corolle;  la  valve  intérieure  plus  courte, 
oTfl«>»coocave,  aiguif  »  ki  audières  pref^oe  glp- 


CemplaoKcroitaflcap  Van-Diéiiieti.  (  Uiui.  ) 

1$.  AGA.OSTIS  aidCttié.  JgrtfiU  mitulat^. 
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AgfofiU  paniculÂ  Mgufi ,  patulâ;  gUmu  ealmalt 
iué^aidM»  i  €»r»lli  eâiieiimt  Ufgiort  ;  arifià  Juiur- 
mima/i ,  longiffimi  /  f«ékiJu  inaûfiùt  j  tiiim 
mrtkmltuo.  ^N.) 

Ses  racines  font  eapiltatres  i  fcf  dMumet  géni> 

culés  à  leur  pirt-'e  jpférieure  ,  puis  redreffét, 
longs  de  huit  à  dix  pouces  ;  les  feuill.'S  glabres; 
le  s  intérieures  plus  étroites;  les  fleurs  difpofees 
en  une  panicule  droite ,  verdâtre ,  un  peu  étroite, 
étalée  ,  kmgue  de  deux  pouces  &  plus  {  les  pédi* 
etllts  courts ,  renflés  en  maffue  ;  les  valves  calici- 
nales  inégales  ,  rres-ghbres  ,  luifantts  ,  un  peu 
obtuOs  i  ccllfs  du  la  corolle  plus  longues}  l'et- 
térieure  plus  aloogée ,  étroite  ,  aiguë  ,  terminée 

Ear  uM  loagon  barbe  Snt,  an  peu  lerlb  i  k 
afe. 

Cette  plante  croit  dans  te  PorttiBal.  {V^f^h 
M.  Dtifont.) 

ao.  Agrostis  i  petite»  fleuri.  AMÊbmid' 
fùn.  WilUL 

Àgrofl-s  par:cu/<t  frrp/!c;Jfî'n£  ramis  ajpr«^s ; 
corollU  arrfieiu  ,  aiifiU  J/Lort  iongioriiia.  Wiildtfi. 
Spec.  I,  pjf .  )é4. 

Cette  plante,  d'après  Willdenow  ,  a  le  port  Je 
Yaeroftis  bromoides  ;  mais  les  ramtaux  de  la  pini- 
cule  font  plus  reHerrc-s }  les  fleitrs  plis  étroites , 
plus  aiguës  { les  feuilles  pkM  larges.  Ses  dges  feat 
droites ,  très-fimples ,  hautes  pied  8e  deai» 
pl,uic s ,  élargies ,  un  peu  rudes;  l'orifice  de  leur 
gaine  muni  d'une  membrane  ires-courte  &  troD- 
uuée  ;  les  paniculcs  cooipoTées  de  rameaui  iièi- 
ninples,  toides.  ferrés,  peu  garnis  de  lens.  Uat 
calice  eft  noe  ms  plu»  coart  aue  la  corolle;  les 
valves  de  celle-ci  acuminées  ;  l'extérieure  garnie 
d'une  arête  à  fon  fommet,  une  fois  plus  longue c]ue 
les  valves,  droite,  quelquefois  torfe.  M.  Wili- 
denov  n'y  a  obfervé  que  deux  étamines.  Les  an- 
thères font  jaunes;  les  fligmaces  pourpres. 

Cette  plante  crok  dam  IV 

X I .  ÂoROSTit  en  épi.  4gK^fpUétfinù$JJÊÊ, 

Suppl. 

Agroftîs  panicaii  fpicàformi  ,fiofcutit  biarifiatu} 
arifià  altc-â  rcctpiaculo  inftriâ  ^  geniculatâ  ,  ion' 
giori  ;  aUtra  tnfra  apictm  coraUa  re&i ,  canliii 

hirtis.  Linn.  SnppL  paf.  io8,(f'bye(  Aouisni» 


aa.  Agrostis  «rin,  tf*.  i}. 

Lion.  Snppl. 


2^.  AonosTis  tarJif.  Agrofils  ferotina. 
Agrofiis  faniealâ  ;  fiof cuits  oblongh^  mttcnnatisj 

cuim»  obti99,  folH$  êNvifimê,  Uan.  MamiC* 
pag.  jo.  ..  •  ! 

Ftfim 
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Ftfluca  ffotina.  Linn.  Spec.  pig.  ni. 
'  Cntmen  lolijceum ,  fcotiium  ^  paniculà  txpanfâ. 

Segaier*  Véran.  |.  pag;  146.  tib.  ).  fig.  1. 

Ses  tiges  font  hautes  J'ua  pied ,  afcendantes  j 
couvertes  par  les  g-iînes  des  feuilles.  Celles-ci  font 
courtes  ,  i  peine  plus  longues  que  les  articula- 
rtoas  .  étalée».  Les  raBs&atiom  de  la  panicule 
font  altenies,  mUkoKtvment  nmeures}  la  plupart 
des  fleurs  feffiles.  La  balle  cnHcinaîe  tft  courte , 
oiembra  iieufe  j  celle  <ié  la  corolle  lancéolée  i  les 
deux  valves  oblongucs,  algues,  rrucronéesj  l'une 
d'elles  légéremenc  anfi^e)  le»  pittils  de  cmiknr 


■  14  .  Agrostis  dit  vipMi.  ÀfnfiiM  rhuBs, 

Scbreb. 

jigntfUs  eûliciiut  eoloratis  ,  ftt^umm  •riêà  éar- 
fiUt  tamgittuiime  firi  caiieh;  «Omt  tifitiiJnuihat. 
Schreb.  Spicil.  47.  n».  977.  —  Hoffm.  Gem.  ij. 

RothfCeno.  i.  pag.  ji ,  &  voJ.  a.  pag.  Ha. 

.  PûhîcmU  tfûrfit  t  arifii  ptulà 
r.liali.Iielv.tf^  1481. 


r. 


Gnam 
HJ- 

Agnfiis  (gigantea  )  ,  panicuU  partt  fuptriort 
prîhs  fiorentt  pttteni:Jf!mJ  ;  ca/icibuj  h ifpidis  y  pttalo 
txuriort  glairo ,  dû>fo  fitftrni  fuàariftuxo  ,  cuùno 
trcdj.  H  oth ,  Gcrm.  vol,  |.  p^  |1  «  ft  fêg,  8). 
—  lloSm.  Getm.  ay. 

y.  Eadem  ,  ariftis  longioritut.  Roth  ,  I.  C. 

Ses  tiges  font  un  peu  couchées  i  leur  bafe, 
uis  afcendantes,  glabres,  variables  dans  leur 
jongueur ,  foutenant  i  leur  fommet  une  panicule 
étalée  ,  ramifiée.  Les  fleurs  font  forteiMOt  colo- 
rées i  les  valves  du  calice  hifpides  fur  leur  dos  ; 
celles  de  la  corolle  munies  d'une  aiéte  dutfale  de 
la  longueur  des  fleurs ,  quelquefois  nulle  ou  ca- 
duque i  les  feuilles  très-glabres ,  étroites .  plus 
counes  que  les  tiges.  Selon  Willdenov ,  la  plante 
#o'eû  qu'une  vaiiété  de  la  piécédeote,  \  tige 
phtt  droite ,  plus  élevée  1  la  panicule  plus  étalée , 
fbrtoutàfa  j>artie  fupérieureaès qu'elle  conunt  nto 
à  fleurir.  L'arête  cft  quelauefois  uë*<ottite»  quel- 
^Mfirft  piM  leagw  qae  IN  Ims. 

Cette  plante  croît  dans  les  champs,  fur  les  co- 
teauzj  en  SoiSe,  eo  Allenogne  1  i»  variété  $  fur 
b  boid  dn  flesvcs* 

if.  AcAOtTis  ï  pédotcnlè»  fbibte».  Agn^u 

Apt^  foUit  UntarihiSf  '^"i*  i  paaittU  laxi; 
mmtBs  bngiffimù  f  cépUiariiasf  ftrShiê  mtttu  { 
glumis  calicinii  ttfUi  /MyjMtw/  ttgU  éufiU, 
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Ses  tt'ges  font  grêles ,  hautes  d'environ  un  pied 
&  plos)  les  feuilles  planes,  linéaires,  un  peu  rudei 
an  toucher  »aiBfiaueleMr0irfm»qBtett  glabre  i 
ton  esîfiee,  aranm»  d^tnie  neniMne  nuoce,  aïon- 

gée,obtufe.  Les  fleurs  fornsentnne  panicule  alon» 
gée,  étalée,  très-fouple,  vacillante  j  les  ramifi- 
cations prefque  fafciculées,  fort  longues,  très- 
grêles,  mdet.  capiUaiici. quelquefois  ramifiéee 
prerqu^m  enbene.  Ces  mmt  font  d'un  vert- 
Dlincliàtre,  aiguës  ;  les  valves  du  calice  égaUs. 
heriflees  fut  leur  dos  ;  celles  de  la  corolle  beau- 
coup plus  courtes,  j'ubtft entes,  un  peu  obtuîcvi 
l'extérieure  inunied'uoe  aiéte  doeiàl^torfe,  âue  « 
pU»  longée  qiw  It  lew. 

Cette  plante  «  dcé  cultivée  au  Jardin  des  Plantea 
de  Paris.  Son  Um  Mal  m'eft  îdcomui.  if^*f-"i 
kert,Dts/oia.) 

16.  AcROSTis  des  limons.  Agrofiit  lutofa. 

Agrofi'ts  (  Itttoralis  )  ,  ctlieiiia  iiiuari-lûHeioiÊi~ 
lis  ,  ariftdùs  ;  corollà  itudâ  ;  arijlà  fuburminali  , 
recldjeiUmù  JteumbentHiu.  Smith ,  Flor.  britao. 
voL  I.  pag.  78.  —  Whter  Fier.  lal».  ij. 

Ses  tiges  font  glabres  i  couchées  ou  renverfées  { 
(es  fleurs  difpolées  en  une  panicule  terminale  i  le« 
vaWes  calicinales  étroites ,  linéaires-lancéolées | 
la  corolle  glabre  ;  fa  valve  eztésïaun mUliB  vm 
foo  fommet  d'une  arête  droite. 

Cette  plante  croit  en  Angleterre ,  fur  les  bords 
de  la  mer.  dans  les  MfraiMlÛBOMwi  cUe  leorit 

au  mois  d'aoJt.  > 

j^Âauom*  fil  d'anignée.  «mâ- 

Agmfih  paniculd  taxâ ,  patcnt'ifftmâ;  mmulis  cent' 
plieatu  f  araehnoidtit  i  c^lietiia  t9'oUii  mutsà  bre- 
viorHus  i  fotiU  anglais ,  fMttvolittis.  (  N.  ) 

SîS  tiges  font  droites,  grêles ,  très  lilfes ,  cjr- 
lindiiques,  élevées}  leurs  attieulaiion»  fofC  dif- 
taïues  ,  furtout  les  fupérieures.  Les  feoillts  (ont 
étroites,  un  peu  roulées ,  tri:  aiguës  ;  leurs  giiiies 
fort  longues ,  munies  à  leur  orif^cj  d'une  m  m- 
brane  étroite,  obtufie,  déihirée.  Les  Heurs  font 
difpofées  en  une  panicule  ample,  fort  grande* 
étalée  ;  les  ramifications  très  fines ,  rameufe^ ,  èn« 
tic-itié  éis  comme  I  s  fi's  A'unt  toile  d'arji:;  iJe  ; 
les  latriificationsinffriLuresdif^ofees  en  verticilles 
latéraux  \  Its  fupérieures  folitatrcs.  alternes|  teC 
pédicelles  trèe-kNifs  .plut  fi.is  qu'un  chev.en.  t|er- 
minés  par  unè  peoit  l-ur  oMor^g-ie ,  d'nn'ftron- 
rougeâtte  f'-ni^éj  ItS  valves  ca'.icinaks  petites,, 
obtufest  égales,  de  moitié  pl  s  courtes  4ue  celles 
de  la  corolle.  Celles  ci  font  étioires,  aigués, 
rougcitresi  t'eitérierr-  tcrmi  ée  par  une  arête 
drtme ,  (aitae ,  nés  fcie ,  de  la  loogdeut  de  Ja 
valve  I  ks  IbBtocct 'enveloppées  par  b «pire 
teioe.  •  .    •  l  .  -""^ 
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Cette  pUnte  a  été  découveite  dans  U  CaroUne 
par  M.  Bofc ,  qui  n'en  a 
flaift. 


fmréUê  Ml  de  hMi€. 


18.  A«ROSTis  v«cur.  J^9fu  ftba^am* 

Lino. 

jlgro^ij  panicult.  ramulis  krevibus  ,  mutUis  ,  yûé- 

tonfirttii  (Htm»  gmiatUu»^  npmat»  Laun.  lUoSr. 

n".  816. 

j^grvft-s  tcnelU.  Hoffm.  Gerin.  j.  pag.  }(S. 
^.  Agrrfiit  courâ^ut.  HoSnx,  Geirn.  j.  pag.  jj. 
y.  i^'f  rr/r/i  îwtieîttttâ.  ThoSL  Flor.  |wif.é^  1. 

/:  Âgrcftii  vtriaiu,  ThaiU.  Flnr.  puiC  édic.  «. 
pas-  JJ- 

».  Jgn/Ks  pniifira.  (Fby.  AékOtnS  «  9^.  U.) 

la  vaiUté  #  eft  remaniittble  pcr  A  pmîcale 
lefleirée  en  forme  d'épi,  prefque  toujours  blan- 
châtre, 8e  dont  les  jpédicelles  font  appliqués  con- 
tre l'aie.  La  variété  y  eft  beaucoup  plus  grande  . 
plos  étalée*  &  divifiîe«  4'efpace  en  erpace,  en 
vcnkillei  irtégullen.  Creft  prtraue  le  même  port 
4UN  la  variété  f.  La  panicule  eft  rouflcâtre  ;  les 
ienn  iatetuuies  diAjoâes}  le*  fupéiieuris  en 
£ilciciik«  pédowuléi* 

Je  n'ai  pas  cru  devoir  regarder  comme  efpèce 
diftinâe  la  plante  notée  •  i  elle  eft  très  remarqua- 
ble par  le  prolongement  des  valves  de  la  corolle  , 
m  mak»  une  Mê  pins  loMoee  «m  celles  du 
celiee  »  étroites ,  ibbaléet .  atgt-.Ci.  Ses  flenn  fbnt 
d'ailleurs  di'"pofces  en  une  p;:n'nii1e  érrilée,lon- 

f5ue  de  <leux  ou  trois  poucrs  ,  liche  ,  verticillte  ; 
es  pédonci.l  s  &■  leA  pcdicelles  glabres,  fëtacés. 
On  f  dillingue  dt  s  fleurs  de  deux  r"rtes  :  les  unes 
Wtfce*  »  VfUK  II  s  valves  «le  la  corolle  à  peine  aofli 
ior-goes  que  celles  du  calice  ,  très-glabres  ;  Us 
autres  prefqu'une  foi^  plus  grolTes ,  tc  dont  la  co- 
rolle fe  prolonge ,  ainfi  que  je  l'ai  die  plus  hjut. 
Les  feuilles  (ont  planes,  rudes  i  leurs  bords ,  nues 
â  leur  orifice ,  munies  d'une  membrane  blanchâtre. 
J'ai  obierré  cere  iBfvUèft  viriéié  dans  rheriMct 
4ê  M.  Deifontainet. 

19.  AeiKOSTXS  doi».  JpMs  iideis.  Hort. 
Ptoif. 


Jioriitu  fafciculatis  ,  fu'<fe(piibiis. 

Jgropt  jtcioniftra  ,  var.  y.  Perfoon  «  Synopf.  i. 

AgroHit  (gracilîs),  eêfpluf* ,  cuimo  , 
fikdicumbentt  i  pmmUuU  M  6it*m  niinéritmm 
ÊMà  ifofatiù  ftdrû  ,  fihdtUi»,  M.  l  C 
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Cette  efp^ce  n'tft  peut-être  qu'une  des  vitié- 
tés  de  \'<i^'o[iis  Jtjlunifcrj  ;  elle  en  diffère  par  Ta 
panicule  plus  courte ,  plus  touffue  ,^  fenfibleRteiic 
inrernlmpae ,  &  formant  quelquefois  de  gros  pe> 
<]uets  de  fleurs  prefque  (eifiles .  fouvent  d'un  ^ert- 
fonce  i  les  valves  prefque  glabres.  Elles  font  en- 
tièrement glibres  dans  la  variété  i  Iti  tiges  fort 
menues  ;  les  fleurs difpofées  en  un  épi  Rrè'e ,  ferré, 
prefque  cyiindric^'.ie ,  luifar.t;  les  feuilles  plus  pe- 
tites &  plus  étroites.  Elle  croît  dans  l'Orient.  La 
variété  4  a  été  ncwilUe  aux  eof iiMi  d«  Lyon 

i'O.  AenotTis  piquant.  AgnfiU  puigriu.  Lam. 

jlgrr  JKs  panioM  pàtvi  ,  tw^trtê^  fiAtvmà  ; 

liit  coitvolutis,  pungtntibus  ;  culmo  ramofo ,  rtptWIt, 

l.am.  Illuftr.  n°.  817.  —  Skhreb.  Cram.  1.  ub.tT^ 
fis. }.  • 

Agrostis  ,  n*.  1?  ) 
Je  l'ai  recueillie  fur  les  côtes  de  la  Barbarie. 

}  I.  AcaoSTis  de  Virginie.  AgroJHt  vifgUûtê. 

Agnfiit  ffitàciUi  (fpicifbciBiSf  «longata)  cm- 
traUâ ,  mmtici  ;  foiîU  mvobtf  fiAmUtU  ,  rigiéU , 
txtaniibttt.  Elagt.  Virg.  507.  —  Swarta ,  Obf.  |li 
—  Labil!.  Nov.  Hoil.  1.  pag.  10.  tab.  ij. 

$.  Àgrofiit  (  \anct»),  panicu'â  parvi ,  fu^fiicêtêi 
foliit  cp.ivoiuta-junci  if  ,  blfariis  ;  raaict  rtftniu 
Lam.  Iliullr.  n*.  818 ,  &  I'!  ittr.  tab.  41.  fig.  1. 

Agrofiis  trtmula.  Willd.  -Spec.  I.  pag.  371. 

Rapprochée  d  >  l'efpc  ce  précédente ,  celle-ci  en 
diffère  par  ft$  panicuir*  plus  étroites,  plu^  alon- 
gees«  en  fornie  d'épi .  à  ranùlicatîoos  courtes  8e 
fettées.  Set  feuilles  Ibm  phis  étn>ites  oir  pluiic 
plus  lortemertt  roulées  far  elles-mê-nes ,  dit'pofées 
fur  deux  rangs  ,  "  s  -  étalées  ,  fnbu'ées  ,  moins 
roides  ,  moins  pi.j  »ntes  i  l'orifice  de  !e  .r  %:ht 
garr.i  de  quelque»  poils  fins,  uès*biancsi  les 
tiges  couchées  8e  traloamet»  tes  raiOMaus  coatist 
reduftls. 

Cette  plaKe  m'a  été  crnmiHiMquée  par  M.  Le- 
ém ,  qui  l'a  recueillie  i  Porto^Rfeco  v.  (y.f.y 
La  variété  s  ne  d  ffère  de  h  précédente  qu'en  ce 
qu'elle  eft  beaucoup  plus  petite ,  d  'un  vert  un  peu 
giin^.  (#>jrf{  AoROSTitj.n*.  |x.} 

|t.  A«mosTts  Mritine.  J^vfih  au/Mmâ, 

Lam. 

j^groJUë  faHienU  fpkaiâ  ,  ramiUi*  imijfimbf- 
caliciiia  matieii  ,  tev*ius ,  tquulUtt.  LA*  JUmAt* 
o*'.  819. 

An 

i^ojei  AcAOtTIS.  a»,  JJ.) 
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•  jî.  AOROSTis  de  VlUarf.  Agiv/lh  f^lhrfii. 

^g'i  jlis  (  verticiUan) ,  panieuli  rtSétVtniciUis 
radiuds  ,  rigiJh  biumftd i  fiufmUi  muuUù»  VlD. 
Pauph.  12.  pag.  74. 

Jlpofiis  (atba,  Tir.  ^ ,  ■vtnîcWhtx)  t  PmUuU 
^Êtiiurruptâ  i  fieribus  fafdculiuis ,  fitbjt^ikat ,  ai-. 
fbumt  muieiâ,  Parf.  Syaofù  1.  pif.  yS, 

Cette  plante  me  paroît  devoir  former  une  ef- 
pèce  bien  diflinâe,  afT  z  femblable  ,  par  fa  p^ni- 
Cnle»  iVtun^is  fohnift'a,  très-différente  d'jil 
Imus  p»r  fou  pon  8c  par  Tes  tiges.  Celles-ci  font 
loQfMS .  tnçamet ,  fféntcnlées ,  dures .  cylindri- 
MMy  garnies  d'.-  feuilles  courtes  ,  un  peu  roides  , 
Riabres,  étroites,  nues  i  l'oriiice  de  leur  gaine. 
La  panicale  cil  coimt ,  épitfi»»  nès-fcrrée  \  Tes 
ramifications  prelqiie  vemcilUa  «  connet ,  touf- 
Foes  I  lc«  vertidnet  on  peu  interrompvs  { tes  val- 
ve$  c.ilicinales  aiguë»,  prefque  mucronés'- . 
vert -pâle,  un  peu  jaunâtre)  celles  de  la  corulle 
pl»  coorie*  8e  maiiqttes. 

Cette  plante  cr  ^i?  dans  les  départ-^'Tr  s  m^ri- 
«liooaux  de  U  France  >  aux  lieux  buniidt»  fie  (a- 

bt«HMix.y(r./:) 

•  94.  Agmstii  dM  lifts,  àgr^  tittoraiit. 

Agnf^  piniculé  contrafiâ  ,  fukfptcatâ  ;  cjliùtus 
HtfiêlUatf  v*ginu  foUorufn  taràatit.  Lam.  iUuttr. 
■*.Sao. 

.  Cette  efpèce  eft  encore  trèi-rapprochée  des 
précédente».  Ses  tiges  font  grêles,  alongées,  ter- 
minées par  Un  épi  ferré,  prefqa'interrooipti,  d'un 
verc-blaocbâati  1m  valves  calicinales  inégales.  Les 
limillM  font  wi  ptm  4Hlantes ,  prefque  diltiquées , 
glj«:ques ,  un  peu  blanchâtres,  roulées  &  fubu- 
lées ,  un  peu  roides ,  barbues  fur  les  bords  de  'eut 
gaine.  La  variété  #  •  J»  IMMaB  ÛÊ  A  pioiaile 
plus  alongés. 

Cette  plante  croît  dans  VAmésique  méridio- 
Mle;  8c  b  variété  »a«Séaé|d.  • 

95.  AcKOtTis  pyrand^  Jgrofiis  pyrmdim, 
Lam. 

f  Agrofi'it  panieuli  patente,  parti,  pyramidatA ; 
tMliciiiu  carollÂ  loagimiu»  /  vaginii  on  piiofis. 
IIIoAr.  n*.  8x1. 
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F!!e  difftre  de  la  précédente  par  Tes  panîcules 
plus  ouvertes ,  étalées ,  petites ,  en  forme  de  pyra- 
mide. Les  calices  font  plus  longs  que  la  corolle ,  Se  ' 
Ica  gÊia£$  éiÈ  CmiUbs  pileaTes  lauiëiiMflc  i  kar 
•rwce. 

Cem  planid  cidtc  dm  TAmU^fu 


AgrOstis  en  jonc.  Jg'-cfth  juneea.  Mîch.^ 

Agrofiis  foliis  ftrili't  trtHis  ,  convoluto-fciactis  , 
rigidulis  ;  paniciUd  oblongo-pyramUatâ ,  fiarihus  mm-^ 
lieu  tVaiviiU  txtimd  duplo  minore,  Mkwn,  FIOC. 
boréal.  Amer.  vol.  1 .  pag.  5 1. 

Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  roides ,  droites  « 
roulées  à  leurs  bords,  fétacéesj  I*  panicule  oblon- 
gue  f  pyramidale  ,  fans  arête  { la  valve  ezcéfieure  de 
la  corolle  une  fiiit  piaf  coom* 

Cetn  pimt  cnli  dMf  l'i 

nale. 

37.  AciosTis  à  épi.  Agrojiis  fpicata.  Vahl. 

Ag'ojlit  paniciUâ  fpieatÂ  ;  f»liii  invoUtit,  rigidis, 
in  gtniculis  «Mttrvtuit/  hêhus  û^aSis,  VûàtSfukm  • 

t.  pag.  9. 

Agroftis  (  virginica  )  ,ptrmtiuU  repentHiu  ifoUU 
comftiÊâstâUtiU»,  Focun.  Defcripc.  pag.  ta 

FI!-:'  a  Prf  r:jue  le  port  dt-  Var/cjîis  re-cm.  Scs  li(;e$ 
font  rampantes  ,  alongées  :  il  s'élève  de  leurs  arti- 
culations An  ranveaux  ou  folitaires  noi|ttell|aefait 
fafriculés,  droits,  longs  de  cinq  à  fix  pouces,  termi> 
nés  par  un  épi  long  de  deux  pouces ,  qui  s'inciin4 
&  fc  liivife  en  pl  ifieurs  I"bt$.  Le  calice  efl  plus 
court  que  la  corolle  {  la  valve  extérieure  trois  fois 
pfait  petite.  Les  feuilles  font  courres ,  glabres ,  ro»» 
ié«a  i  Itars  bords ,  tennioées  par  nno  fort*  poinn 
fubuléo  I  leur  gatne  légéremenc  dUéo  j  plualoogM 
que  les  feuilles.  • 

.  Gacw  plame  crak  dam  les  Ciblcade i' Arabie. 
\%.  Agrostis  dtt  Cdiomadd.  Â§N§it  €tn» 

ntanaeltna.  Retz.. 

Agroftit  panieuli  ovatâ ,  patente  ,  ptduneulis  fm- 

pluibus  ,  jioriiuj  fecundil ,  mulicl^  ;  calieifiuj  tqua- 

libus  f  atuus  ,  mUiéis.  Retx.  Oi>f.  bot.  4.  pag. 
—  VaM.^fâb.  i«pai.ia. 

AgfvfiU  itÊ^tt,  Ponkh.  CkaL  arab.  paf .  10^ 

n*.  66.  ^ 

Toute  cette  planté  efl  ruide ,  blanchâtre ,  hauts 
d'un  demi-pied}  les  racines  nombreufes,  fétacées  , 
bbacbes*  roid«a ,  fleuiculês.  Ses  tiges  font  fili- 
fonifiB»^  i£emâmtH,  Mulfife*  I  leur  baie ,  c<Mi« 
vertes  pat  lia  leocNlr famés  des  feuilles.  CeUiH^ 
fnnr  élargiea  >  longues  d'une  pouce ,  roi^les ,  lan- 
céolées ,  aiguës.  La  panicule  eft  ovale ,  médiocre) 
lei  pédoncules  étalib».  «wiciliés^4in|^o»  p«o» 
dani'veff  l'exuéiMié  *  petm  >  1mCMH'^>pédiceHéa  % 
les  valves  calicttules  ériles  ,  noirâtres  ,  aiguè?  ; 
ceil.'S  de  la  corolle  un  peu  plus  petucs}  l'uue  des 
deux  plus  obtufe }  lei  femences  jaiuics  8e  lui- 
fcntc».  ~  ' 

Cette  plante  croît  au  Malabar  ,  dans  les  licioi 
arides  }  «Ik  flTci^  polèc  aMquéo  ')«  kt  ttO»* 

11»-  ■ 
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39.  AcROSTIS  vulgaire.  Agrofiij  vutgarît, 

Agrofils  paniculà  patuU,  g/umis  dorfo  hifpidiuf- 
CttUi  y  culmo  fubafctndtntt ,  forente  i  perigonii  vW- 
vmlâ  inieriore  duplb  bre\'iort ,  retufi.  Dec  SfUOft, 
pag.  114.  —  Hoffin.  Germ.  j.  pag.  36. 

Agrofiis  (  capillaris  )  ,  paniemlà  capHUri  ,  pa- 
tenu;  calicièus  acutis  ,  coloratis  ,  fubéqualibus  ;  jlof- 

euiu  muticis.  Lara,  llluflr.  a".  %xu  —  (Eder.  Flor. 
44a  ub.  16).  Mm  liiM. 

Agn^'tt  (htfmdt)  .  rwmû  fmkidt.  pattrj'u  vtr- 
ùtitiMii  çaUaiiu  Mualiius  ,  hifpidiufctdU  / 
sa^tnmùOê,  WilM.Spec.  i.  pag.  J70. 

Agn^  eapiUâm,  Lim.  Flor.  Awc  «(Ki.  i.n*. 
Éi.  —  r.eeî> ,  Herb.  !»•.  J4.  tdb.  4.  fif.  ). — HalL 

Hdv.  n*.  147J. 

GrmmtB  miBaetum   minus ,  paniculà  nùcHU. 

Mvàd  ,  ja.  Icmi.  f  4. 

$.  j^fr^s  éhtritéu,  HoAn.  Gcnn.  }.  fa$,  17. 

Ag.-oflîs  vJoLcta.  Thuill.  Flor.  parif.  édh.  1. 
pag.  55.  ( /'^ajr.j  Agro:,ti!>,  i/.  ij.  ) 

Lm  valves  calhinales,  vues  à  la  loupe  «font 
h'rifTées  de  très-petits  poils  ^  pointues»  égales 
entt 'elles  ;  celles  de  la  corolle  glabres. 

40.  Agrostis  capillaire.  Agn^is  xafiStris. 

A^rpfi's  panieu/d  capilUri  ,  pattnte  ,  fexuofà  ,• 
ttlteiius  fiAufaits  ,  Aquatious  ,  glubrit  .  colorât u  ^ 
muticis.  S.TJth ,  Icon.  ineJ.  Fafc.  |.  laD.  J4. 

Agrcfiis  cjyîUdrit,  Linn.  Spcc.  Pbnt.  eilit.  i. 
pag.  41,  Se  edii.  x.  pag.  93.  (JVoa  dtfenpiio  net 

. .  Mro/nâfMkiM  uutifmi.  Flor.  Ispf.  tf*.  4; . 

Cetce  efpèYe  ,  confondue  avec  la  précédente  , 
•n  diffère  par  Jes^  valves  calicinales  ,  parfaitement 
fdabro  ,  très  aiguèst  par  b  panictile  â  raittifica- 
tioos  plus  ânes,  capillaires  ,  fl-xueufes  ,  étalées. 
Elfe  Ctok  en  Laponie ,  fur  les  hautes  montagnes. 

41.  Agrostis  des  bois,  Agrofiis  filvatlca.  Linn. 

A^oftis  paaicufâ  coa'âatû  ,  muticâ  ;  calicikut 
êquâuitts ,  virgh  eh  corollâ  bnnor^iu  ffiamitdt 
/apÂ  bi^Niia.  Linn,  Spec  f«g*  .9),  ÇF^ytr 

.  QMl(|nesaotearf  dénient  qne  cette  plants  n'en 

Îu'une  variété  de  l'agmOis  vulgaire  ,  dont  les 
eurs .  attac^uées  de  maladie  ,  prolongent  leors 
■valves  caUcinales.  EUt  ft  npfMCllO  4»  «ocm 
Abmotrts  ,  n°.  18 ,  var.  1. 

41.  AcROSTiSi  blanc.  Agnjlis  «/^«.  Linl^i  . 

«■  -âtrofti^  pMHieëU.ÙPtd  i  ca£ciias  muticis,  âqaa- 
JUiiti  tuimo.np€au,  Lipo.  Sftc.  {tag.  93. — Uoffm. 
G«m*  ).  fi%.  3^ 
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|.  A§n0it  (  palofttis)  4  panicuU  coûtSmA  ,  ma* 
ticd  ;  ealieUat  êfKsUHiu  ,  hifpiiiufadis  ;  culm»  >«- 

perte.  Hudfoo»  AqgL  17.  (Fcyft  Agrostis^ 

n°.  17.  ) 

Peut-être  n'eft-ce  qu'une  variété  de  l'agroflis 
vulgaire.  Dans  la  plante  %  ,  la  pantcule  eftplnreC^ 
ferrée ,  plus  épaifTe  ;  les  fleurs  d'abord  puq»arines  , 
puis  pâles  i  les  calices  un  peu  hérilles  fur  kar 


43.  AcuosTis  ï  feoBles  rauléct.  «»; 

voluta. 

Agroftis  paaiculi  angjg^A  j  fpicatâ  ;  fottiis  gUt* 
bris,  invoLtO'fmkiUéuis  i  admis  ramofs , gtnhiUatit» 
(M.) 

Cette  efpèce  a  quelques  rapports  avec  Xagnjlts 
aiba  ;  elle  en  diffère  par  Tes  tiges  ramsufes  j  m 
peu  coudées  à  le«s  articulations,  glabres,  cy- 
lindriques  ,  un  peu  rotdes  ,  hxwts  d'un  i  deux 
pieds  {  par  fes  feuilles  roulées  fur  elles-mêmes ,  Se 
non  planes  ,  fermes,  fubulées,  très-glabres  ,  tant 
lur  la  gaine  qu'à  fon  orifice.  La  panicule  forme  un 
épi  rameux ,  droit ,  relTerré  ,  long  de  deux  ou  trois 
pouces  ,  les  pédoncules  &  les  pédicelles  gUbres  5 
les  flt  urs  aiguës  ;  les  valves  du  calice  égales  ,  lan- 
céolérs  ,  a'giics,  un  peu  hérifliées  fur  leur  dos  | 
c  lies  de  la  corolle  plus  courtes,  privées  d'arêtes.  ' 

Cette  plante  croît  dans  les  environs  de  Maroc* 
où  (Ile  a  été  recueillie  fst  M.  BsodbOMt.  (  F» fi 
Comsm.  Dttfnu,  ) 

Ag'oflis  pin'tculà  T.  ut  ici  f  fecuniâ  ;  cutmh  fafc.'m 
eulatis,  ereâis.  Lion.  MantUL  ai.  Cf^oytr  Aokofl' 
Tlf^B".  18.)  • 


1') 


PMC-lm  !!*«§. «Me  ^«*Ms  vanété 


4f .  Attitosns  da  Meiiqw.  JÊgt^ 

Li)  n. 

Agrojlis  paMkatâ  MiuA ,  tonmtfià  ;  Mfinlw 
roUifyu  meumiluau  ,  fiJkêfuiHmty  mmkiu  UmL 
Manr.  }i.  (  Kayc|  AoftotTte»  %*,  }a) 

►  *        '  •  .  • 

Cette  t  !ai.t'=^  prcîtprefque  (è  confondre  avec 
le  cmna  de  Linné  «  ou  du  moinsen  être  «qeelpèQ» 
très-votfine.  Quelooef  antenrs  fimr  de  esc  avisf 
mais  le  voyag  -ur  Mirhanx .  dans  fa  Fhre  de  t Ami. 
rique  ftpttntrtonaie  ,  perle  que  le  genre  cinna  doit 
être  confervé}  ^a  il  n*a  cooftammenc  qu'une  feule 
éramtne ,  &  que  la  valve  enétieure  de  h  corolle 
eft  prel^ue  roujouri.pouiva»  4'uae  acéce  pief4|H« 
de  moitié,  plus  coune  fiSMm  valvf^  ■ 


45.  AMiOfTis  lèaaié  4f^/Uêfimè^ 
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8e»ti(t«srom  hautes  d'un  à  deux  pî»d< ,  glabres , 
un  peu  flexueufc  à  I-  ars  articula'ions  :  df  chacune 
de  ces  arriculariuns  il  fort  des  rameaux  tcuillés, 
comprimés  4  ëgalenent  flexueux.  8f  fouVenc  dè 
ÇMdm  pttpéfiM  au  deffous  des  noeuds.  Les 
tMlUiet  fom  ghbtts  ,  courtes ,  nombrtnfes  5  leur 
gîine  fâche  ,  nue  ï  fon  orifice ,  munie  d  une  petite 
membrane  blanche.  Les  panicules  l<  nt  étroites  , 
ferrées .  aflez  fembllMes  1  cdltS  d^  Vagn^it  mexl- 
«f^y  les  lamiicatiôm  en  forme  d' \jis  oblongs> 
cooleor  verte  ,  un  peu  purpurine  \  les  fleurs 
petites  ,  ob'ongues  ;  Ks  valves  calicinaPs  plus 
courtes  que  celles  de  U  corolle  j  aiguës,  mucro* 
oées  à  leur  ronrmiet  |  CtUet  4e  la  OBroU*  élfillM • 
ob!ongues ,  aiguës. 

^^Okm  jlwte  croît    Allem^.X;f./.  f«>«*, 

47.  Aomosm  des  Io4«.  Àfnfiit  imdiet.  Linn. 

Âf^ftt  (elongata  );  i^tdt  ttmtnMà,  Wi»*- 

MCJ^  mutai;  ramulii  alttmit  ^  ftnBilpmù  i  glu  mis 
Zrvtliix,  iaïquaNias.  Lam.  IHuftr.  n*.  816.  —  Mich. 
Flor.  borea<.  AiDir.  mL  I.  ptg.  ji.  — Svanx, 

Obferv.  bot. 

A^TojHi  (purperarcens^  pmieuU  coarSatà, 
tlongatâ  y  ramn  aipngii  ,  tnais  ;  ^fialit  in^q^a- 
iiéms,  mt*miM0iit.  Swatu,  Prodr.  pag.  AcFlor. 
loi.  oeôL  I.  pif»  18;.  (  f^oya  Aoboms , 
••.Ji.) 

i  < . 

4S  AcnosTis  tenace.  >4^'o^j/ ««, 
Suppi.  (K0]r<f .  Agrostis  ,  n*,  ^4.) 

49.  Agrostis  difparate.  Agnfth  difpûr.lAxàL 
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mùmimà.  Mich.  Flnr.  boréal.  Amer.  vol.  1. 

firf'tîges  font  droites ,  glabres  ,  cylindrioues , 
^vëes  ,  garnies  de  feuilles-  alongén.  glaWs, 
aiguës.  l  es  fleurs  font  difpofécs  tn  une  panicule 
lichtf ,  en  forme  de  pyramid^)  les  sa^cations 
orefque  vertfcillées ,  loutenant  des  fleui'l  non»' 
oieufts,  pëdicellées  i  les  valves  caiicinalcs  beau- 
coup plus  longues  oue  celles  de  la  corolle  }  celies- 
ci  petites  «  fiiM  «Dliii  l'in»  4n  4ail  hMMCdip 
plus  courte. 

Cette  olante  croît  â  la  Caroline,  dans  tes  ter- 
rains arioes  8e  fablonneux.  On  la  calthre  in  ItenUB 
idn  Plnvt  de.Paii*.  ^  (K.  v.)  '~ 


jo.  Afiietni  fada.  A^^fif^^^f^êrà.  IÙt&; 


reciirxls ,  afperis ,  ore  iarhatîs  ;  pânkul's  coj?a.:i!  1  f, 
floniuj  ma^iÊfCuiu  «  calUika  eoipUà  JtAuifià  mty^f 
riiut, 

Agrofiis  i^ftM,  Midit  Flflr.  kwaiL  AaMr.  il 

pag.  ji. 

Se<  tige*  font  roides  ,  redrelTee .  ,  r.itr.cufes  dès 
leur  bafes  l«$  feuilles  tris  long. n".  ,  pendantes, 
recourbées ,  très-rudes,  velues  &:  liai  bm  s  à  l'ori^ 
fice  de  leur  gaîne  i  le»  fl?iirs  affc  t  prindes ,  dffi 
pofëes  en  u"e  panicule  feri«*e  ,  latérale  &:  terwî» 
nale  j  les  vatvtfs  de  la  corolle  prefque  trots  fbU 
plu»  courtesr<}a9  ccNêt  da  caisce.'-  r  * 

Cette  plante  croît  >'.tu  le  |||fi4^I|U»^^ 
les  collines  flcles  roche:s.  .7  .-tj-?:? 

bris,  intefiorihu 


pag.  jj.'   '   '^  '5s..^.fM* 


~- T"^-fi  -  If  •  "r  •  » 
Ses  tige<i  font  redreffëcs ,  nouenfes ,  cylindit 
ques;  les  teuilles  planes,  linéaires}  lespanicttM 
latérales  &  tormfnales,  petites,  reférrëes^i  fldMft 
nombreBfesj  JM  f alMIK  calieieélescrds-iiMêt 
peu  r<ldei»nrf««a»'dit  /  |Mti^  e«urteS'%u^^âll^ 
de  la  cordle  (  télles-ci  un*'  ffott'  likibrié^îi  leW 
Info.  -  ■  '  ■    ••  •  --lov 

^  Cette  p(ahte  croît  fur  les  rochers  ,  le  Ions  d« 

fx.  AoftOim^è  tnppes.  Jgn^ù  raumt/k, 

t^ttiti*  'ir1''a /"^rrY^  miwllif  j^ifaialWe 
contli  hngioritiu. 

Cette  ^«inte  ftt  raw>fodié».beaaeaab  «  fnkitiA 
port  «  de  la  précédente.  Ses  rtges  font  droites)  fiîi 
feuilles  longues  ;  linéaires ,  plus  étroites  \  (êsfleurt 
difpofée»  en  une  grappe  ob  longue  ,  comporée 
d'épis  ua  peu  diftaos ,  à  Aew»  oooibreofes  i  Jm 
valvat  de  U  caerile.plue  loMiies  quei  celles  Ai 
CAlice,  tetnuiiées  «A  lUs  p«ia£Mid«7MlàUa 
iune  arife.  ..        ,  -  /  ..  ^  • 

\nèmU»i4à,  fleufa  d^  ililahil .  ^ .  7^ 

•  r     qn-KT     .cr'  ■  ^  VIT':. .     u.  ...  » 

Il- 
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eiffr ,  ptd  neulipiue  IncnjfMiê  &' fiMi  JlaMf. 

WilIJ.  Spfc.  Plant.  I.  pag.  J70. 

Ses  tiges  font  droites.  nmeuCeii  fci  feuilles 
lAogttet^  étcoties ,  linéaires  ,  nàn m  foodicr , 
munies  à  leur  oritice  d'une  meoritmie courte.  Les 
psnicules  font  cres-éulées,  nmenliM,  ditfufes  , 
fort  amples ,  prefque  longues  d'un  pied  >  les  rami- 
^canons  «longées  «  filtfoimes ,  flexueufits}  les  pé- 
dfcelles  rades ,  nombreux ,  ëpiiffis  Ters  leur  fom- 
tnet  :  les  deux  valves  du  cal  ce  égales ,  pointues , 
fplorées  à  leuc  fommet ,  rudes  fur  leur  dos»  celles 
de  là  conOe  menbcuettres»  plm  cwines  qm  te 
calice. 

Cette  pluue  croie  dans  rAmérique  méikiioiMle. 
{ITttU.)  ^ 

j^i  Agrostis  â  «kux  étamines.  Afn^  dûui' 

Âerejlîf  pani^uU  tlongatà,  contraHâ  ;  fiorihus 
Jiiimif  y'nuluis,  diundris^/iUu  tùKy^haU,  Reu. 
Obf>  bot.  f .  pag. 

*  *  Ûii  ^"(ànâ^wt  perticofièts  i  cette  efpère  eft 

de  n'avoir  que  deux  étamincs  dans  chaque  fletir. 
Ses  feuilles  font  loulécs  à  leurs  bords,  étroites, 
iloDgées ,  fubuléts  i  (es  fleurs  fort  petities  •  pref- 
Hftê  feiOlés  1  U  plgpart  unilacéraWs  «  dt(|>o^ëas  eo 
Mne  pgmicule  Iscl  e.  alongéc,  un  feu  reflerréei 
les  pé^^oncu'es  te  les  pédicelles  foibles ,  fétacés  { 
k»  valves  calKiiHks  un  p«|i.  Çabuitti  ,  figées  s 
calles  de  h  corafleplwceimcs ,  dépoisrrMV  4ttt* 
têtes  i  les  ûsmencts  ovales ,  rouflèâtres. 
i  '•  . 

Oisf  plante  croit  dam  k»  iodes  OfiBoalei.  iV, 

f.  m  keri.  Des/ont.  ) 

j).  Agrostis  cilié.  Agrofta  ciliata.  1  huiib. 
t  .wéltr/jfiis^^lMumJd  mi/uùd  /.^iumi  ««diei^d  Mu- 

l«i«.«i(U<.7iMèunir^j  


Ses  tiges  (ont  glabres,  droites  «'  cyRndriqties , 

(impies  ,  hiutes  de  deux  pièfls  ,  garnies  de  feu'Iles 
plus  comtes  que  les  tiges  ,  rudes ,  Criées,  ponc- 
tuées &  ciliées  fur  le  bord  Se  à  l'oiiBce  de  leurs 

Sioes.  La  panicule  e(t  longue  d'un  pied ,  ramaf- 
»sktTxé4Miad«fiil(N«Mi;<riliés,  angulm  ries 

fleurs  me Jiocrement  pédkellées  ,  appliquées  C0117 
lté  les  ramcsuK (lies- Valves  caUciqales  lackcéoléos» 
•Iguës ,  anguleolks  i  ciliées  Cv  Iti  MibM  oOa 
de  U  conoUé  dépottivttes  d'ardtes.  ■'  r 

''.Cctte^hntecro^.auJapo/i.       '  . 

j6.  Agrostis  d*Afiri<ioe.  Âgn^h' afficMM.' 

j4g'x>Jlh  (Çp'iciti)  f  panlcùfi  fpicaiâ ,  cytindricÂ % 
miuieà ;  cuimo  nuta'nte.  Thanb.  Prodr.  pag.  19. 

A^Jdt  tapti^*.  Willd.  Spec.  I.  pag...  ^71. 
Vificf  V0es  font  iacUndes }  elles  fe  terouaentf  ac 
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panlcute  cylindrique ,  alongée  en  ferme  d'^l. 
r^s  4«irs  font  fans  vén*  £U«  aoit  ^  Cap  «te 
BoiMt-&rpdrxnce. 

17.  AoRosTis  i  fio&s  femences.  Agnjiis  put 

Jgroiit  pMtùealù  oUongis  ,  matiât ,  Uvibus  ; 

11lair.fll*.8à. 

S&S  tiges  font  glabres,  en  pirtie  couchées, 

covdées  i  leurs  articul  itions ,  tiès^rameufe)  j  les 

feuilles  pUnes  »  glabres ,  unpeu  élargies}  le»  fleucs 

difpoiées  en  panicule,  tref>ltfles,  ferrées  |  les  nmk 

fications  un  peu  flexutfufes  ;  les  valves  calicinales 

concaves  j  ovales,  prefqu'ëgales ,  à  peine  aiguës; 

celles  de  la  corolle  de  ménae  forme ,  pref>ju'au(S 

longues.  Les  f«nences  font  grofles .  iiii(ânwr»  9c 

roufuârres.  CetTee(l)èce  (ë  tsf  •rodMdbserilEMb 

.<;on  li.'u  tutJ  n'ea  patGoiii».EltetMald«ét 

au  Jardin  des  Plantes. 
■••  » 

5I.  A«iiosTis dfefé.  Âff^fmM,  Eeai. 

Agrofih  panJc  .U  ptdunculit  racemofit  ,  ereSiufca- 
Ht  ijhriitu  hvfuuSffnatùitf  UnuoUti*,  Hecz.  ûbL 

8fi .  itgfek  fbne  afbMsdanistt  fcsiites  de  i|Mtfe 

pieds  &  plus ,  raineufes ,  brunîs  &  entouré  es  il'un 
duvet  blanc  à  leurs  arciculations  i  les  feuilles 
étroites  ,  longues  d'un  demirpied  .  très-gUbcn; 
La  panicule  eu  longue  d'un  demi-pied  &  phif  | 
les  pédoncules  fotitaires  ,  redrelTis ,  d:vi(ës  en 
grappe  par  des  pédicelles  renflés  en  ma/Tue.  Les 
neurs  font  comprimées, lancéolées,  velues, a«- 
guès.  Les  valves  du  calice  font  prefqa'égales,  (M 
peu  planés,  l'une  d'un  brun-pourpre  ,  Vautre 
verre }  celles  de  la  corolle  plus  petites,  inégales  \ 
les  ftigmates  d'un  poHtpKe^oiilm  |  Its  IfcawocM 
blanches  j  ovales. 

Cette  plante  croit  au  Malabar ,  dans  les  lieux 
un  peu  hwMdet  le  gaiMOMB.  (iZr/^.) 


19.  Aguostu  i  panicute  compoCée. 

Âgrofiis  panieuU  compofiu  peJiauàBt 
fiicatU ,  ereSù  ;  gtumis  eorolHnit  ucutis  ,  c 
giorUUi  j  ftliii  ajperis ,  longifimis.  (N.  ) 

.  Ses  tiges  font  fort  élevées  ,  un  peu  angaleiifêt 
&  comprimées ,  principalement  à  leur  mrtîc  fo- 
oéri^et  les  feuilles  larges,  très-alongées, rodes 
]a  leiirs  bords  ;  les  fleurs  petites ,  d'un  ven-pSIe  ^ 
difpoféesen  tine  panicule  lort  ample,  très-longue^ 
compofée  de  plofieurs  panicules  partielles  )  cha- 
cune d'elles  fofpée  detamificattons  prefqae  fins- 
pies,  inégales ,  un  peu  verticilldes ,  en  épis  grêles  ; 
ies  fleots  aUeroes  9^  prefque  ferles  bu  de  petits 
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les  Tilves  du  caUce  pre(i|ii^^ilet» 
plus  courwsque  celles  de  h  cocoU*. 

Ceict  tSpétë  êêdékoÊmmfuU»  Bofc, 
daat  la  Caioliot.  (  F.Jl  Cmm,  Stfi.) 

éo.  AcKOSTit  )  pwtcsb  lacSiait.  JlfrofUs  mt- 

Agroftit  poMiculd  c»mpoStd  ^  io^fimà  ,  nmante  ; 
glumis  atutis ,  aùtté  «MOè  JfMWMf  {  fiSU  Ittia  , 

tfptris.  (N.) 

C'eft  une  grande  efpèce  .  dont  les  tiges  font 
droites ,  hiutes,  garnies  de  feuilles  longues ,  lan- 
céoléas,  dtfBfts,  rodes,  planes ,  cl^fM  fur  leur 
galba.  Les  fleuri  font  dtipofées  en  une  panicule 
longue  d'un  à  deux  pieds,  fnup'.e,  inclinée,  com- 
pofée  de  plufîeurs  panicules  partielles ,  ilont  Its 
rameaux  font  alonges,  ruJcs  ,  triangulaires,  la- 
■ûfiès.  liû  peu  ferrés.  Les  pédicelles  filiformes  , 
réimiflaDt  on  grand  nombre  de  leurs  prefque  fef- 
61es  ,  d'un  vert  pâle  ou  jaunâtres.  Les  vaives  du 
calice  font  glabres ,  fort  inégales,  concaves,  l'une 
4m  moitié  pTos  coune ,  aiguC  )  Tautre  auffi  longue 
b  corolle  «  Miminét  pic  «ne  petite  pointe 
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â55 


Cette  plante  a  été  recueillie  danila 


éi .  AfiHOtXIt  dl^nc.  i[|n^ 

Agrofh  calmo  trtOo ,  fitlfôrmi  ;  foins  invo/uto- 
/iiàm/tuu  j  pMÙculis  laxU  i  ïamtUu  capUUrikut  ;  fo- 


uit capt, 

<N.) 


Agrofit  tltgans.  Thore ,  Ined.  —  Loyf*  loom. 
bor.  1.  pag.  207.  tab.  8.  fig.  t . 

Jolie  petite  efpèce ,  dont  les  tiges  font  fort  n»e- 
Dues  ,  un  p(u  coudées  à  chaque  noeud  ,  haute  de 
ciaq  à  fix  pouces  {  les  feuilles  courtes,  roulées , 
firibulëtt,  munies  à  leur  gaîne  d'une  membrane 
tronquée  &  laciniée.  La  panicule,  d'abord ref* 
ferrée .  s'épanouit  en  rameaux  capillaires  ,  très» 
étalés.  Les  valves  du  calice  font  glabres ,  ovales  , 
très-ouvertes,  petites!  celles  dé  la  corolle  plus 

 T,  '  "  


Cette  plante  crcît  dans  les  hndrfs  ,  Stix  environs 
de  Dax ,  où  elle  a  été  recueillie  par  M.  Thore. 
Ele  fcHiic  Mi  primnM.  O 

61.  AcROSTIS  i  fleurs  lâches.  Agnfiis  Uueifiora. 
Jpv/Us  pamnU  jfattJtU  ,  fttêuâ  ,  U*i  ^  fioriiiu 

jUiformif  apUe /itaceo.  (  N.  ) 

Ses  racines  font  courtes .  fibreufes ,  fatdculées  ; 
e'ie?  poulTeiu  p'ufîeuts  tiges  un  peu  coudées  à 
leurs aniculations  inferiettres,  redrefliées,  fiiitor- 
nes ,  (Xtaoéee  â  leur  partie  ftipérieore.  Imites  de 
Ittitâdïs  pooM*  Lu  itBilkl  WOCCOWlHapluitl, 


tiès-étroitet ,  glabres  atnfi  que  fur  leur  gsine  &  i 
fou  orifice.  Les  paiiicuUs  lont droites,  très-«ta* 

léev,  Ks pédoncules 6  les  pédi  elles oppiifcs,  pref- 
que vcrtictllés.  c  x:iérr.e:Ttent  h  ïs  ,  nus,  un  peu 
Mrifles  munis  vers  leur  fommei  feulement  de 
que^uM âcnnfortpetites  .  peaiceilt'es i  les  val- 
wnHiMiffWrMf«<t  li^pm,  un  f  eu  plus  longuo; 
que  la  corolle,  luif  tues ,  légèrement  purpurine^ 

Cctte^pluit^  croit  dars  la  Caroline  .  <  û  ell«  || 
Clé  recuèiIlM:  pai  M.  Bofc  (  K  /  Comm. Bofi.) 

6}.  AoRo^Tii  verticiJié.  AgnfiU  vtnitUlau. 


Agrofiît  fpids  numtrof:jfim'it  ,  ÇubvtrùàlUt' s  ; 
gemiiiUfàiiatQ-miirieatittalunfcfiiL  Lam. 
ll.Ol».t.paf.  iéi.fll*.t}l.  iiiâyesiHMrivf  * 

Vu/gai 'tmeni  ptiivert.  (  *^<>y<{  AfiAOSTISa  tt** 
II  ,  tic  AlPISH.  Obfirvatiom.  )  . 

64.  Afi&OSTM  pilMt.  ^jng^  fit^  lUtB. 

piiofis.  Keiz.  OdI.  b.  pag.  II. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied  &  demi,  gépt- 
cttlées, munies  d'une  feule  feuille  ;  les  autres  f< 


radicales ,  linéaires ,  longues  d'un  ^*n>i-piMyM»> 
nies  à  leurs  bords  de  longs  poils  blancs.  tiUffMA. 

font  difpofées  en  épis  (afciculés,  linéaires,  uni* 
latéraux  i  le  rachis  plane  ,  velu  à  fes  dentelures  : 
ces  fleurs  font  géminées  ,  l'une  feflile ,  l'autre  pë- 
dicelléet  lesvalvetcatkinales  planes,  ovales,  de 
la  grandeur  des  lêmnces  t  l'une  des  deux  con- 
vexe, trott  fou  plus  petite  i  les  femenccs  brunes. 

Cette  plante  creltibai  k»-  iadM  enemelM 

65.  AbROSTls  linéaire.  Jgrojlis  linearii,  Retz. 

AfTofiiê  jftàt  fnifutttnù*  >  digita$it  y  ftfcmlis 
— .^^^  rnifi^*»  makk.  Rets* 


UA/i 


obf.  4.  pag.  19, 

I      ■      *  .> 

Cette  plante  eft  blanchâtre  ,  haute  d'un  demiy 
pied  ,  allcx  Temblable,  par  Ton  port ,  au  poa  it- 
ntaris.  Les  feuilles  occupent  le  bas  de  s  tiges  i  elles 
font  courtes ,  étroites  ,  étalées ,  difpofées  fur 
deut  rengs.  Les  (hurs  font  difpofées  en  creb  '00 
quatre  épi*  ombelles,  â  peine  longs  d'un  poirce  ; 
le  nchis  flixueux  &  linéaire  :  ces  fleurs  font  al- 
ternes, fefiiles,  unibtérale* ,  appliquées  contre  le 
rschis.  Les  valves  du  calice  ouvertes  &  fubulées  ; 
celles  de  lu  cototft  pl«t  fnqfln»  MapH  .  - 

Cette  plante  ticfAt  èma  lesindes*,  le  lông'de^ 
*  grands  chcnioa.  •    ■  '   
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^.  /ORQSTis  plunc.  Agri^îmÊt 

'  ''^^roJKs  fpicis  fé>tertth  ,  a^lUàs  {JhfeaSt  m«- 

tïcls  ok/ongis  ,  .!c:.tis  ;  VJh  lis  cjlicinis  fu'uqua- 
iiitu  ;  foliij  vjginij'jut  glabnt.  Ait.  Hott. 

Ses  feuilles  font  g'ibres ,  ainfi  que  leurs  gaîncs. 
Ses  fleurs  font  liilpulctS  en  épis  prefque  urnes  & 
en  onib;rlle.  Les  valves  font  oblongues ,  aiguës  j 
fans  atétes;  celles  du  calice  prefqu'é^ales. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orteoiales. 

6j.  AOROsinS  MSàmÀfn^is fttlUta.  Willd. 

;  ^r^is  fiidt  quaternît  ,  wmMIêtii  i  iofiidis 
mÊttuhfpvttûf  tompnfti  WwiSf  MfiiMtfàu* 

,  Ses  tiges  romhtntêt  ^VnvironiHi  4enii-pied  , 
râmeufes  à  leur  bafe»  les  feuilles  glibres^  ainfi 
que  leurs  gaines,  linéaires,  en  carène  fur  leur  dos, 
longues  d'un  ï  deux  pouces.  Les  fleurs  difpofées 
en  tonne  d'onbeile*  cooapofiits  de  qiMtie  épis , 
«Mdeppës  à  leur  baft  par  noe  fcoitle  i^dncée. 
Les  valves  calicinales  font  eiwlee^  couyliaiM  j 
D)Uti<)ues  t  ioégaks. 

Cene  plaoïe  cnh  â  IH»  éè  Saime-Hétène. 

'  é8.  Agrostis  iunfeulépi.  j4|n>/f«moio/î<itA_y<j. 
.  Amfiii  fiici  fiiiurià  ,  tontffStà  j  lot^jfimâ  ; 

JàiMctu,  (N.  ) 

■  Cette  plante  cft  très-ëloignée ,  par  Ton  port , 
Ain  antres  efpèces  de  ce  genre  {  elle  y  convient 
Mr  lè  caraâèie  de  les  fleuts.  Ses  tige»  font  droites, 
mt'  Aèvéëi.  rades  Se  angulenfes  i  leur  partie 
(îipérîeure ,  garnies  de  feuille<;  longues,  très  lar- 
ges ,  aflez  femblables  \  et  Iles  de  Varuntio  donax  , 
planes  ,  glabres,  très-aiguës ,  rudes  à  leurs  bords , 
larges  de  deui  pouces.  Chaque  tige  efi  terminée 
par  un  é|N  ^mur,  long  d*iui  pied  8c  plus;  c'eft 
une  véritable  panicule ,  dont  les  ramificatiens , 
courtes ,  ferrées  te  appliqtiées  contre  le  rachis , 
offrent  l'apparence  d'un  épi.  Les  Heurs  font  d'un 
verMaunitre,  d'une  groffeur  médiocre  ;  les  valves 
^Hdndes  «i  pen  plus  lonnies  que  la  corolle  , 
par  une  polnce  droite ,  femblable  à 
mt  arête  courte  ;  ta  vlitt  extérieure  on  peu  plus 


Cette  plante  a  été  recneillie  à  Porto-Rkcoa  pMT 
M.  Riedlé.  (  K./I  in  htrk  Dufaut.  ) 

*.  AçaosTiDB  i  fettilka  menues.  Agn^  w 


pMtihf:  êfÊÊtihu^éttuiù  i  foliU  iiiUMri-^ttéttii, 

t^atu'Tmt^uudu  u  pag.  j6.  , 
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8m  racines  pooflènt  phifieors  tiges  gtéla ,  ra- 

mafféci ,  hiutcs  d'un  pied.  Les  feuilles  (ont  éttoi- 
tee«  linéaires,  fétacees^  roulées  fur  elles-mêmes ,  i 
penr  larges  d'une  ligne.  Les  fliurs  difporées  ea 
m»  peniîcole  oUongne,  médiocrement  étalée, 
mde  an  toncberi  les  épilletf  petits ,  très-aigus  ; 
les  valves  calicinales  aiguë;,  pitfqu'égales,  un 
peu  rudes  fur  leur  dos  ;  celles  de  la  corolle  très* 
minces  ,  plus  courtes  que  le  calice,  fanulM» 
l'une  beaucoup  plus  courte  que  l'autre. 

Cette  plante  croît  fur  le  mont  Caucalé.  x 
(MmnL)  '  . 

*.  AfiROSTiM  i  panicMle  tovfiw.  Àgn^ 
énêfa,  Ifmb. 

À^/oflis  pa/ùcu/â  conlraSâ  ,  lohatâ ,  muticâ;  uU- 
tikiu  tonftnis.  éctuis ,  dquaiiiiu,  eoroUÀ  dafililut- 

fi9Hhi,  MaisL  Fier.  cMiaT.  i.  p.  |6. 

Agrojiis  (  paluftris)  j  p"^'^"^^  coardatâ  ,  muiUl 
etUcibus  éMulihu  g  hifpidiufciUit  /  tiUmo  rtfUU, 

Ses  tiges  &  Tes  feuilles  rcdèmblent  beaucoup  i 
ceiks  de  Vagrofiis  alba.  Les  rameaux  de  la  pamcale 
fbnt  chargés  l'épillets  très-ferrés,  rapprochéslr 
comn>e  divifés  pat  lobes,  vcr^âtres ,  plus  petits 

2ue  dans  l'agroj^s  alka.  Les  valves  calicinales 
goles ,  fort  aie  ës;  celles  de  la  corolle  (ans  arètss, 
fort  petites  i  rinidiieitte  plm  écrotie  8e  na  pet 
plus  courte. 

Cette  plante  croit  dans  le  royamae  dluritte* 
81  fur  le  otoat  Tasrus.  y  (HeniA.). 

Obfcrvttiont.  On  trouvera  i  l'article  Chloris, 
Suppl.  quelaues  efpèccs  qui  faifoiem  partie  (ks 
agroDis ,  telles  que  Vagrofiis  radiatu,  crmijta,  (f(., 
6e  à  l'article  Tricuooe^  vol.  8 ,  pa^;.  60,  Vagnjbt 
cornut^U.  L'ofT^Hâ  admma  Linn.  for.it<;  un  genre 
particulier  qui  (era  mentionné  IblM  le  Mm  èt 
Stu&MU.  {Sturmia.  Perf.  ) 

IL  MILIUM.  Lion. 

t 

69.  Aoftotiit  i 

fptrma.  Lam. 

Agrofiù  (  milium  paradoxum.  Linn.  ) ,  psniciU 
lûxifimâ  ;  ealicibus  UvHm  ,  tx  viridi-aliidit ,  «* 
foUi  UuMmihufariJUurminalt.  Lam.  III.  d*.  8cS. 
— Sdifab.  Gnn.  tak.  28.  bg.  a.  (  l^oyei  Agros- 

TtS«liP.l8.) 

70.  AcKOSTis  pooAné»  0*.  17.  Agn^f^ 

tata.  Lam. 

VLHi»»  pmêttwm.  Linn.  —  Sw^artz,  Obfo*- 
hM.  pag.  37.     WiUd.  Sftf,  t.  pif.  iSf. 

7i«  AOKOsni 
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71*  AsftosTM  i  kngM  chevdne.  ^jf/' 

»utanu  i  fiorikus  tt^fMs  ifomtpàt^ftriâ  ^  tmuU- 
luuit.  (N.) 

CSnaMM  mitimuwm  ,  md/iu ,  nutante  pmnicaià  , 
Mi4SMflMM»Bind.  Ieoii.754.— ilèib.VattbiK. 

Gramen  ftgttum ,  panUulâ  «midSiMMia  C*  Bttih. 
Kû.  3.  —  Touroef.  Inft.  ^24- 

Gmm»  agnmm  LoMti.  J.  Bauh.  Hift.  2.  pag. 

Àgnnm  vaut  fpicÀ  &  gramen  agromm^  latiort , 
MnutJinaceâ;  comofâ  paniculà.  Lobel.  Icon.  J. 

Oh  diftingue  airément  cette  efpèce  4  fa  panicule 
ample,  penchée,  touffue.  Ses  tiges  font  droites , 
glabres,  flriées  j  qrliodriqaesi  fes  feuilles  lon- 
goes,  élargies j  plûies»  n  pini  rudes,  glabres 
far  leurs  gaines,  atnfi  Qu'â  leur  orifice.  La  panicule 
eft  prefque  longue  n'un  pied  ;  fes  ramifications 
rudes,  nliformes,  angnleufes,  i  divifions  capil- 
laires, fonwoant  des  flean  pédicellées,  Terdâtres, 
parpmines  à  leur  bafo.  onkt»  «ignës,  terminées 
par  une  aitodniit .  w pn  pl«s loogneqne ks 
valves. 

Cene  ftaiecnà  m  ItaKa  I  eO«  a  M  ciddvée 
au  Jardin  da  PImIM  4»  Ftek.  {Kf^im  àiri. 

Du/ont.  ) 

72.  AcROSTIS  rameux.  Agroftij  ramofa. 

Agro0U  (milium  ramofum  RttrA,  culmortmofo; 
foiikupMÊ€ÊlétUtfiUùuuit,  Ben.  Obf. 
6.  pag  21. 

Ses  tiges  font  nawafett  compciaiécs.  pabef- 
ocfites  i  leurs  articulations  |  fes  teoilles  étroites  , 
linéaires,  glabres,  airfi  que  leurs  gaines  ;  les  pani- 
coles  réunies  plufieurs  enlcmb'e  ,  longuement  pé- 
doncu'ees;  chaque  panicule  partitUe  roide,  à  ra- 
nubcaiions  fimpUs»  les  pédiceltes  velus ,  renflés  , 
■unis  d'un  rebord  pileux  ilenr  infertion ,  foute- 
Hmtdeux  tieurs  i  l'mférieure  prefque  feflUej  les 
nltes  calicinales  égales  ,  pointues ,  lancéolées  , 
Ptkafes;  celles  de  la  corolle  plus  courtt  s,  glabres , 
ItaSiamg  cooniventes  a  leur  batej  l'extérieure 
Mninéenrnoe  petite  pointe  tùUét  les  lU|mates 
bruns ,  plutneuz  ,  alongés. 

Çctte  plante  aoic  dans  les  blei  orfeniales. 
<%.) 

OSftrvatioas.  M.  Svartx  penfe  ^oe  l'on  doit 
pbcer  ici,  fous  le  nom  de  milium  viUofmm  ,  Van- 
di»pcgoH infudart àe  Liimé^âf  Lam.  Dift.  n".  ti. 
(  yovix  Svans.  Ptodv.  14*  *  OUenr.  fx  & 
jSi.) 

7|.  Agrostis  globu'en.  Jignfiit  gUi^ 
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Àgrpfiîs  (mîlîum  gînbofum  )  ,  fjnic  Jâ  pafufS  ^ 
^iumis  mutitUffediceUn  (tnguioiuteo.  Thumb.Fior. 
jap.  pif.  49. 

Ses  tiges  font  droites ,  fimples ,  hautes  d'un 
pied  &  plosj  garnies  de  feuilles  étalées  ,  rudes  , 
ftriées  «  Iwicéelées  *  longues  à  peine  de  trois  i 

Îuatre  pown*  cUîée»  fur  le  bocd  8c  i  l'orifice  de 
lur  giltie.  Les  pmkuke  fam  étalées ,  un  pea 
ovales {  les  pédoncules  &  les  pédicel!es  capil- 
laires,  flexucux,  munis  vers  leur  fommet  d'un© 
bande  jaunâtre  ,  circulaire.  Les  valves  calicinales 
font  ovales .  d»tafet«  gUbcet «  d'un  vert-foncé  « 
tirant  fur  le  bnu  i  cwM  de  la  cotolle  dépeimM 
d'arétes. 

Cette  pfaaie  oott  aa  Japon. 

74-  AMkotru  iiÊnM^m  n^àÊÊ,Jgn^rigbB' 

foiia. 

Àgmfiis  (  milium  n'gi  Jum  ) ,  paniculd  fimpUci  , 
pautijiofà  y  Tamis  brtvibus  ;  gfumîs  ovato-condivis  , 
mutids  i  Miit  irtviius  uriaqui  atuntuttis  ,  apicê 
/iiiii&if«.(N.) 

Cette  plante  s'élève  peu.  Ses  tigeafiam  fermes  , 

!;labres,  cylindriques  »  les  feuilles  courtes ,  dures 
ongues  d'environ  un  pouce ,  lancéolées ,  {triées, 
rétrécies  &  comme  étranglées  à  Uur  bafe.  planes 
dans  leur  milieu,  roulées  &  prolongées  vers  leur- 
fommet  en  une  pointe  roide,  fubulee ,  à  nervurae 
blanchiRcs.  Lea  gaiaes  ^brca»  pilénlés  à  leur 
orifice  .  plus  courtes  oee  les  lietttilea .  couvrant 
toute  la  tige.  I,a  panicule  ed  fimpîe ,  longue  d'un 
â  deux  pouces ,  î  ramifi<acious  courtes .  étalées} 
les  fleurs  glabres  .  petites,  pédicellécs.  ovales j 
obtufes»  mutiquesi  les  va'vis  du  calice  concaves^ 
égales  f  i  peine  plus  longues  que  celles  de  la  co-« 
Tolle  :  celle-ci  tu  d'un  brun-noirâtre  ;  tes  valves 
'rèS'peiiteSjépaKfes.  un  peu  inégales,  concaves*': 
pref<pi'hé«ifpbériqiies  ,  euvcrua ,  cadofuea. 

Cette  phnte  croît  ï  lUe  de  Saiet^Deesiniaç*  ' 

{r.f.inhtrb.Dtsfont.) 

7J.  Agrostis  fluet.  Jgrcfilt  itntlla.  * 

Agroftii  (  milium  tenellum  ),  çuimo  fimpUci  «  fi'  . 
liii  .u/i/Iu'iiiiM  t  ftuiUtiiifiiMfbmdiicd,  Cevao.  te. 
Rar.  vol.  j.  pag.  $7.  tab.  174.  fig.  i. 

C'eft  une  fort  petite  efpèce ,  dont  les  rncines 
capillaires  &  fibreufes  produifent  plulLurs  tiges 
grêles  ,  droites  ,  hautes  de  tmis  à  quatre  pouces. 
Le»  feuilles  raduales  fontcapi'laites,  longues  d'un 

[louce.  Celles  des  tiges  ,  au  nombre  de  trois ,  ont 
eur  gaine  ftriie,  rtoflée  dans  fon  milieu .  termi- 
née par  une  petite  foliole  fubulée ,  aiguë  ,  lon- 
gue- de  trois  a  quatre  lignes.  I-e$  fl:urs  forment 
une  panicule  terminale*  ferrte  en  une  forte  d'épi 
droit ,  cylindrî^ee  «'  prefqu'en  maflue  ;  les  pé^ 
cellea  aei*ceeia,  fietacii*  Les  valves  du  calice 


Di 
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font  gbbtcs  «  héimfpfa4nqii<f j,  concaves ,  égaies , 
fonnant.  avant  leur  éfSaroaiwiMnt  *  une  petita 
téie  globuleufe  ;  les  valves  de  la  corolle  beau- 
coup plus  peu(es.4ue  celles  du  calice^  dépourvues 
#arérâa. 

Cette  plante  Crok  ao  Efyêtp»,  iutê  1«  ImPS 

(abionnsujc.  O 

*  76.  AcaosTis  étalé.  Agrofiîs  tfuft. 

Agro0is  (milium  efFufunn  Linn.  )  >  paniculâ  taxi} 
foribut  dijperft ,  muticit  ;  calicmus  obtuSu/culis  , 
kvUiu.  dm.  111.  11*.  Sif.  —  (E'ier.  Fier,  dan 
tab.  1145.  —  Leerf.  Herb.  pag.  18.  lab.  8.  fig.  7 
(  y9jtt  ACROtTM  •  n*.  M*  ) 

Ses  fêoiiea  font  làigea ,  lodn  1  hm  éeust 
f^cçs, 

^  JiriiiM  (coiifcnuin)«/m^fÉiiMiitoM4^m^ 
finis.  M iO.  Q  id.  n*.  4. 

i§'Mif,  'P>'ticft.  Peif.  Syi.opC  i.pag.  74. 

Les  auteurs  ne  font  point  d'accord  fur  cette 
fiante  )  les  uns  la  regardent  CMMM  Me  finripte 
vatiéié.dtt  tBtiiumtf'fi"''  d'autres  pmftt  Qu'elle 
doit  Immn  Wt»  eip^,  étant  plus  hMÊm  sua 
la  précédente ,  ayant  f  i  paniculeatflblliele  IMI 
éulée ,  Si  Tes  Ât^iûs  colorées. 

77.  AcRosTis  bleuâtre.  Agn^ftis  cAndtfctns. 

Atrofiit  (  milium  czrutefcens  )  ,  paniculâ  laxâ  , 
ftémtitiê  tÊ^laribus  ;  calice  txitriorc  mimhrana- 

«M ,  «cNie ,  inurior»  fithuijtûw.  Desfont.  Fl<<r. 
«laiit.  vol.  I .  pag.  6tf.  tib.  ta^Schombu  Maroc 
vol.  1.  pag.  $4. 

I!  s'é!è»«;  ï  \x  hauteur  de  deux  on  trou  pitds. 
Ses  tige«  font  giéiesj  diouesj  les  t'eutllet  |laM4ues4 
très-giabr»s«  diftautes ,  munies  d'uaefutNemem- 
bram  i  leur  oiîici.  L«s  Aeuif  fofiBaiw>wiiu  pani- 
cnle  llche ,  ï  ravifications  capillaires ,  fleiueufies , 
difîufts,  inégales,  rameufes.  !  es  valves  calici- 
naks  un  peu  membraoeufes  à  Wur  Commet»  pref- 
qu'égales  ,  aiguës  ,  convexes ,  bleuârrcs  à  leur 
bafc  I  laa  valvea  de  la  coroUé  obtnfes,  l'eité? 
fîMw  «NHiio^moai^te  «inaiiMl*,  cadooue/  très* 
courte.  Lea  ioMBCca  Ipm  fciwMt*  oUnigMa, 
luifantes. 

Cmt  pliMW  a  ità  ■awailKff  pur  li.  Deafeo- 
taines,  dans  Jcs  fenid  4m  MChm»  te  te  Motx 


5<R.  ACAOSTif 


.  Âfr^ftit  campnffa. 


valvuîù  ca  icinit  ioAguaHiiU ,  mjiiicit  i  ^ 
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s. (  tiges  font  hames  dkdcox  ou  trois  pi«4l» 
glabres,  cylindriipett  Tel  feuilles  fortlonpWUt 

glabres,  un  peu  étroites  ;  leur  gaine  lifl"?,  linMS 
ciliée  à  leur  bord  fuj'érieur,  principalement  iieuf 
orifice.  Les  pantcules  font  droites ,  longues  ptef^ 
que  d'un  pied,  médioctemept  étalées  1  les  pédon- 
çuiea  apulaim .  pref()ue««fticillés  i  Us  pédtceMea 
rouns^  alternes,  droits,  rapprecliés  dès  ^iàm 
ctiles.  LesfIeufS  g'abres,  comprimées^  les  Ttivea 
du  calice  inégales;  l'extérieure  plus  longue  ,  très» 
aiguë  )  l'intérieure  prefque  de  moitié  plus  peiitr  ; 
uo  obtufe  :  dans  la  corolle  »  la  «alve  U  plua 
longue ,  oppofée  i  la  plus  courte  du  Calice ,  aiguii^ 
concave;  la  plus  courte  pre/que  plane,  obtuXe,  op> 
pofée  d  la  plus  longue  du  calice  }  les  felBCIICOa 
d  un  brun- noirâtre  ,  ovales,  obtufes. 

Cette  pUnce  a  été  découverte  par  M.  Bofc  « 
dam  la  CénUm^  <  r./ Ouuu.  B^. } 


7^.  AoRosTis  de  U  Jynaï^.  Âgnpit  jêmtt^ 


Agro^is  (  milium  paniceun  )  tfpieis  fuidigitatit, 
alurnis  ,  approximatif  ,  fUiformibUi  ,  fiôfculit  ftuaii' 
dis  ^  muticit  ,  aaprijjîs,  t/i^oni*.  SvjfISf  VWui^ 
14,  &:  Flot.  Ind.  occid.  i.  pag.  179. 

Ses  tiges  font  finwles,  filifonnes,  hautes  d'an 
pMi  Im'AoUIm  nilat,  iiaéalfet,  droites»  lea 

gaines  pt^btfcenres  fur  leur  dos,  piieufes  i  leur 
orifice.  Les  fleurs  font  difpofées  en  épis  termi-- 
naux  ,  prefcjue  digitéf  ru  rapprochas ,  au  nombre 
de  trois  ou  quatre,  filiformes ,  étalés)  ias  pé«ii- 
ceuietteiininéspar  deux  fleurs  fort  petiMt^OVgte^ 
aiguës  4  unilatetales ,  trigones,  l'une  onpCV  pfatf 
courte  que  l'autre.  Les  valves  cilicinafes  prc& 
qu'égiles,  ftriées  ,  un  peu  ciliées  à  leurs  bords  ( 
et  Iles  de  la  corolle  suffi  kmgues  que  les  valves  de 
cal  ce ,  brunes ,  luifaMet,  ftiiiaiw  Los  ft»uoc« 
font  ovales,  noirâtres. 

Cette  plante  croit  à  la  Jamaïque  «  dans  le;  lieug 
ari4etflc  fiibloniMax. 

8o.  AgROSTIS  punaife-  Agrofiit  dmidita^ 
Àgrtfiis  (rnUiOM  cMcMMIM)»  ftumiiiigitatu. 

falicum  «wAwM  s««ri«ra  Muuê.  Umu  hUmJmL 

184. 

Pùitîtum  (  cimtcintim  )  ,  paniculâ  umbtUatâ ,  rm^ 

(émis  Juk^uJtemis  ^  gi'iimij  cc.lmrâ  ,  aherà  ciliati, 

Beri.  Obf.  j.  pag.  9.  — -  Willd.  Spec.  i.  pag.  544^ 
(  f^«ym  Ao&osTis  digité ,  o*.  sa) 

8f.  AcROSTIS  digité.  Agnfiii  digiuia»  . 


AgrvfHs  ( milium  digitatum )  ,  fiiA  «pi   , 

Jubquittrnis ,  fuiifi$iiô^  {  fi,of(uli4  mMtieit,  oïdpref- 


fis  ,  jecu/iJis  i  Joliii  marnnt 

Svaitz ,  Prodr.  24»  6e  Hoc 
9*1-  m% 


tartilagÏHeo- ftrpf  t^K 

lad.  occid»  voL  i. 
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Sri  ncin«$  font  filiformes  {  fe*  tigH  (impies  , 
énkat,  glabres,  hautes  d'un  pied,  ffilbriTtes, 
Monrimées  à  leur  bife  ;  les  feuilles Milftn.  ian* 
céolëes,  glabres  ,  Rtiées,  un  peu  radks  iintrs 
bordt;  leurs  gaines  conipriméc-s ,  velues  à  leur 
ori/îce  ;  celles  des  feuilles  rad  cales  velues )  les 
autres  glabres.  Les  fleurs  font  difpofées  en  épis 
disttés ,  pte<i|iie  Cel&l«$ ,  filifonnet,  loogi  de  deux 
ponces,  éedét ,  nàteSH.  Les  péAcelies  (bnt  très' 
courts .  tic  fupportent  deux  fleurs  inégales  ;  les 
valves  calicinales  égales  ,  acuminée? ,  Itnées ,  ci- 
liées à  leurs  bords;  celles  de  la  corolle  lancéolées, 
ligues  i  les  femences  brunes^  oblongues. 

Cette  plante  cioît  dans  les  prés  feo»  i  la  Ja- 
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tl.  AcltOtTIf  tOnftànLjIgnilKt  fmpnjfa. 

Agrofiis  (milium  compreffutn  ) ,  y/'/c/*  fukumit ; 
fofcuiis  a/ternis^  muiicis  ,  r^chi  adprcjfis  ;  culmo 
wtêdi»^  «niettlato-tomprtjfo  i  peduncmUs  higi^mis. 

âimt«  Pcodr.  a4«  9t       ^  «ccMnc.  i. 

Cette  plante  eft  pourvue  de  ntrnes  blanches 
8e  filiformes ,  d'où  s'élèvent  des  tises  fortement 
Comprimées  ,  haiites  d'un  pied  &  plus ,  articulées 
Ml  ptibcfcentes  vers  le  milieu  de  leur  longueur. 
Les  Mlles  font  prefipie  toutes  radicales,  longues, 
glab-.ies ,  linéaires  »•  une  feule  vers  le  milieu  de  la 
tige,  courte,  élargie ,  lancéolée ,  pubefcente  i 
fe<^  bords,  munie  d'une  g»îne  très-longue,  glabre, 
linée  «  celles  des  autres  feuilles  courtes  &  com- 
ffinécs.  Les  fleurs  font  difpofées  en  épis,  prefque 
tertiées .  linéaires.  Ces  fieursXont  linéaires .  alier- 
l)es ,  feiCles^ ,  prerqu'imbriqiiéss.  unilatérales  ;  les 
\a!ves  ciilic-rulc'-  ,  lin -aires,  aiguës,  verdâtres , 
irclues  à  leurs  bords  vues  i  la  loupe  j  celles  de  la 
ienÂle  ane  fois  plis  petites  <{itfl  le  calice,  dé 
foorvaei  iTaiéiesitesfeiMacetBaésiitiSrcoa)- 
viiuien» 

Cette  plante  croit  i  b  JamiqM»  dan  les  prés 
te.  {Dtfeàft,  ta  Smni.  )' 

« 

t).  Agaosnt  vomm.  Àff^  tm£ttrit» 

.  Agr»0i*  (  nHiiim  lendigerutn  Linn.  ) ,  paniculâ 

f^'ujtà  ,  Pjramidatà  ;  jlofculis  f^knltldii  ,  kafi  Vtll- 
truaf*.  Decand.  Syiiopl.  pag.  la^.  —  VsW,Sjrrob. 
A.  Mg.  18. 


jfgroftij  tufiralis.  Linn.  Mantifll  )d. 

.  Agrvfiis  puniceû.  Lart.  lU.  If*.  Sfi.  •^Schreb. 
Cram.  tab.  i{.  fig.  )• 

Afw^u  vmritofm.  GoOM,  Hort.  pag.  39.  ub. 

11  a  été  reconnu  que  cettS  ^pèct  élpit U 
■  <|BO  i^ofrt'/hj  panttem'  LiuMir 


84.  AgROSTIS  pO0âué«  Q*.  16.  A^rôfiit  pmttf 

imm.  Lam. 

pjg.  59i. 

Ses  tiges  font  élevées,  glabres,  un  peu  com- 
primées, coudées  à  leurs  articulatioM  iotérteores, 
un  peu  rameufesi  les  IneuiUas  gUbreta  pknes,  aleo* 
lées)  les  galM  IMEw* aaas  à  Isoi  oriflcc i 


8;.  Aguostii  in  Oip,  n*.  ts.J^nfiât^tà' 

fis.  Lam. 

Milium  ci^tnft.  Linn.  Mantifl'.  pag.  18;. 

86.  AgrOSTIS  noirâtre.  A(;roftii  uigricatu. 

Agrops  (  milium  nigricans  )  ,  fiorikus  pauat' 
lads ,  conftrttt;  valvHiù  emiieinis  nitidist  mgnfii»» 
ùàutifiiU*  ti^^ormikus ,  tongijfimiu  Roift  8t  PfeT. 
Flor.  psfuv.  vol.  I.  pag.  47.  - 

Set  tiges  font  hancs  ,'|wni«s  de  feviHcs  émf 

nac ,  très- longues ,  en  forme  de  lames  d'épée  «  Tes 
fleurs  nombreufes ,  alTez  grofles,  difpofées  en 
une  panicule  touffue  ,  termitnl»)  k|  fi»si  4a 

calice  luifantes  &c  noirâtres. 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Pérou  ,  où  elle 
pone  le  nom  de  mats  it  Gtûni*.  Les  Pcruviens  en 
font  torré^er  les  lémences  f  ils  en  letirent  uns 
fiirine  dont  ils  fe  nonrriflen^. 

87.  ACROSTIS  houqué.  .i^rojlM  koUiformis.- 

Manh. 

Àgrojlis  paniculâ  nutante,  ram'n  longtfimls  ,  to- 
nlli  glairâ;  glumâ  exteriore  ariftà  itmùnalii  fficiUà 

bm/^nêHu.  MMrslL  Ftor.tMr.  Canal.  1.  pag-  54. 


Se»  tie'S  s'élèvent  ï  la  hauteur  d'environ  deux 
pieds  t  cikR|bm  aMMiics  da  f«^aitt«i  Iomins,  pla> 
nés ,  étraitar,  ftilén.  Lapanieitte  ad  ti&'ample , 

inclinée  »  les  ramifications  nues  à  leur  pairie  n.ft- 
rieure  1  les  épillets  ovales ,  alTez  grands ,  plus  rap- 
prochés de  ceux  des  avoines  ou  des  hoùus ,  que 
des  agroftis;  les  valves  caticiBalcs  concaves  ,  prt^ 

Ju'égales,  aigués,  très-glabfsa,  d'un  pourpre vatt 
itre  ,  membraneufes  à  leurs  bords;  la  corolle 
glabre  ,  un  peu  plus  courte  que  U  calice;  l'un* 
de  fes  vilves  terminée  par  une  arête  de  lalatt* 
gueur  de  l'épillet,  &  qui  fe  tord  avec  l'ije. 

Cette  p'aote  croît  dara  les  con:réos  méridio» 
aalwda  la  Tavidaw  9  <  JMO 

S8.  AflKoans  pilataBiav.  Ai^ifSi  aSMairs.' 

Àgrojlis  (milium  vernale ),|Atiiî(a/d  Aii^tà/g 
/piiuiU  ithiruiê.  mimimaUtg  àkutU  ^  muom  i 
rUk*  mumL  Mmk*  Fidtr.  ^tir.  t,  pag.  j  j . 

i    «Cetttf  efpèc*'/ ^AibtshaU,^  MpPTbdiè 

Ctc  1 
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beaucoup  du  mi/ium  ef..fum;  elle  m  diffère  par  fe« 
tiges  plus  bafles  ,  par  ft-i  feuilles  beaucoup  plus 
étroites;  par  fes  éptllets  plus  touffus ,  rapprochés  5 
ièt  raciiifs  annuelles.  Elle  Croît  fur  les  collines 
on  iMmt  Cauofe,  Itearic  au  mois  d'aviil ,  &  non 
dm»  te  cmiww  4a  ioiUct  •         te  nm/Sm»  «f<- 

Ohftrvciioa»,  \a  mllium  latïfollum  ,  C.wan.  le. 
»ol.  )  ,  Ub.  ,  eft  la  même  phiite  que  notre 
p^ptaim  racfnojum ,  vol.  5  ,  pag.  }z.  n".  19;  la 
iimpe  qae  le  fûfydtm  JioloBiftrum  de  Botic  & 
Hbn.  Parif. 

m.  MATRELLA.  Perf. 

89.  AcRCisris  muteili.  Agfvfiis  maire'la.  Liiui. 

.  Agr»fiis  fioribuJ  ftfiUkut ,  fpiuuù  }  foli  'u  imvO' 
imi$,  ftuâli^  ,  Ufiiriig.  (N.  ) 

Agfvfl'is  (  mirrclla  )  ,  ^t>r;iu^  ritctmojîs  ;  calicij 
ifolvaid  txttiion  iiuurvdf  sarind  apietuutiàm  tUkif- 
—  Linu  Mttcif'.  pag.  iSf . 


MêuMa /M«M.  Pwf.  Sfii9p£  I.  pi|«  7). 

Cette  plante  forme  évidemment  on  genre  bien 
«Ufiinô .  doot  le  caraâère  eflèntiel  coiwfta  dans  : 

Un»  t»nlU  eaniUgtatu^t  9»  mbtrcîe  ■  muàqttt , 

comprimée ,  à  unt  feult  ou  a  dtux  valvts  comiivtntei 
J^u  i  cité  f  s'ouvraiu  longitudiiuUemtat  à*  tautn  j 

Cè  lence  a  été  jurc|u' alors  très-pea  contra  ou 
ml  décrit  Lm  indiv.idui  <)a«  j'ai  obCtrvés  dar>s 
l'h  tbier  de  M.  Dc<foixaine«  om  ét^  leconnus  par 

M.  N'alh  lui-même  pour  être  le  mat  tlla  de  Linni. 
D'après  cette  indication  ,  j'ai  la  pr  ïuve  <\\xe  les  ca- 
fiûères  génériques  indiqués  par  Lin:.é  n'exiftt?nt 

Çt  complètement  dans  les  indiviios  auc  )'ai  ara- 
la.  Je  n'y  ai  point  vu  de  valves  calicinates  :  il 
S'en  ex°.Ae  qu'une  feule  pour  la  corolle.  Cette 
ir^ve  eft  concave,  ovale ,  aune  feule  pièce,  s'nu 
Trant  longitudinalemcnt  d'un  feul  eote  Peut-ê  rf 
o'eft-eUe  qu'adhérente  du  côté  oppoié  ,  &  qu'elle 
ft  dMfe  en  dans  «alvas  è  U  maturité  des  (en  cn- 
«••I  «afoa  jan'ai  pavëttfiec.  Lct  ftignatas  font 


Toute  caite  plante  eft  petite }  elle  a  le  port  de 
Végy/lh  juncta  ae  LamarcK}  mais  elle  en  eft  tiès- 
dittinâe,  d'après  l'examen  que  j'en  ai  fait  dans  Ton 
hsrbier.  Ses  tiges  font  h'  net  de  deux  ou  trois  pou- 
ces, dures  «  grêles,  cylindriques,  rameufes  i  leur 
bafe)  les  racines  no  pen  traçantes ,  couveraaa  i  bar 
Mida  làpépa«n«  amfi  faa  b  baib  4a»  dcaa ,  par 
les  galhe»  des  premières  fênilles.  Ces  ganies  font 
un  peu  renflées,  elabres,  flriéesi  les  feuilles  cour- 
tes ,  dures,  i^abres,  roulées  â  leurs  bords  ,  aiguës. 
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reflîlet,  alternes ,  dif^ofées,  2  Vaniaki  dat  tiges, 

en  un  prtit  épi  droit,  ovaie  ,  cblong  ,  de  coukut 
un  peu  purputioe  ,  glabre  ,  long  d'environ  un  decni* 
pouœ. 

Cette  r-lmre  crnÎ!  au  Malabar 8t daw k» Indci. 
if.{y.f.in  htrb.  Dejfont.) 

ACUAP!^.  OncMBoklbwotBoaileoénaphar 

dans  le  Brciil. 

AGUAR  A-POUDA  :  herbe  du  BréHl ,  décrite 
imparfaitement  par  Marcgrave.  Il  dit  qu'elle  »*é- 
"ève  3  un  pied  &  demi  j  que  fes  feuilles  font  vi-r- 
ticillées,  au  nombre  de  qu.itre  ou  cinq  ;  que  fes 
fleurs ,  dirpoféei  en  épi  terminal ,  comparées  de 
cinq  pétales ,  ont  la  cottlaor  de  l'odeur  de  la  vio- 
lette de  mars. 

AGUAK.A  QUIYA  :  nom  bréfilien  d'utie  mo- 
relle  qui  piroit  être  i'efpèce  ordinaire  i^folanum 
migram  Lino.)  ou  ooe  efpèce  nès^fiae.  (/hT) 

AGUARIM.A.  :  nom  caraïbe  étv»  geaiiB  4ê 

plantes  nommé  f  ururi^s  Litin. 

AGUAXIMA  :  nom  bréfilien  4'um  «Tpica  dâ 
potvie  ,  piptr  mhtllëtam  Linn. 

AGUILLON  :  nom  provençal  du  fuuuUxpt^tm 


AGUL  :  aom  aiabe  4e  l*Ai^>«rKai  aO^. 

AGY.  Ceft  fous  ce  nom  que  l'on  cultfve  le 
piment  {{jpficum  Linn.)  au  Pérou,  &  furtout 
dias  la  vallée  d  Avica.  Cette  culture  y  eft  fi  éccn- 
d  .e,  au  rapprrt  de  Frézier,  qu'il  s'en  vend  duk 
que  année  dans  ce  iieu  pour  pins  de  qiutre-vingt 
mille  écus  ,  «quoique  le  pri«  en  foii  tiès-ii  uderé. 
Lt  goût  des  F  p.ipnols  pour  le  fruit  irès-piquant 
de  cette  plante  tft  tel ,  qu'ils  ne  peuwnc  s'ea 
palier  dans  anrm  cago4b  ^ 

AGTNEIA.  (royei  Acmai.) 

AIIE ,  AHF.'I  S  :  mots  qui,  dans  la  langue  mal- 
aiichi" ,  c'ell-à-dire,  des  habitans 4a Madagafcar , 
ftgnifient  herit  en  genéml  :  de  là  vient  ttl'il  dût 
de  prénom  â  pluficucs  petite»  plaacMblieAacdaa* 
dont  vnici  h  s  plu»  KaarouaUfla  4*aptèa  ll*  4b 
Peiit-Thouars. 

Ahé-paiki  :  efpèce  da  /""^f't  fir*™iit 
daaa  las  «niaisl  > 

Ani-DONCOUTS  :  trè»-petite  eûièca  d'HCrio^ 
latre. 

AHi-9ATA«  qoi  vott  4iM  /av»  «As 
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yn  OM  «filée*  4»  fn&cwuéi 
hs  IcutOes  fonaiies. 
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par 


Ah^-taho:\iac  :  plante  aquatique,  prefqae 
congénère  du  val  fntr'uu  SoHVCIK  ,  |Rur  fon  abon- 
dance ,  elle  bouche  les  caamul  «ratifié»  par  les 
naturels  avec  beaucoop  d^îndaftrk  pMr  amener 

l'eau,  ouclquetois  d'jfie/  I  in  ,  daiM  ka  fiaièttS 

aquatiques,  iju'ils  noir.inciu  horac. 

AUETS  BOULE,  AHETS  Nf  ANGH  A  ,  RONGOSC- 
Cea  anots ,  fuivant  FLicourt ,  défignent  le  chan- 
▼re  ,  que  les  babit.^nf  de  Madagifcar  cultivent 
a^ec  foin  pour  le  fful  ufage  des  feuilles,  qu'ils 
emploi'-nt  à  I.i  niir,i-'  e  du  tabac  rour  Iuhki. 
Cette  pratique  a  lieu  dans  une  graiide  partit-  de 
fOricm»  quoiqu'il  foit  reconnu  que  c<t  ufage 
jainkieiiK  caufe  des  vertiges  &  ui>e  efpèce  d  ■ 
liréaéi»  Mnible.  Le  mot  hodt  fignific  ftr*i*  ou 


AHIPHI:  nom  caraïbe  d'une  efpicfl  tf^clibiiiie 

A  HOU  AI.  CcrIem.C»  gnmaponr  caïaâère 

cflentiel  : 

Vn.  calice k  cinq  divijions  ;  une  corolle  en  entoHHùlff 

to-.to.iruc,  j  c/ny  aé.O'.tpurts  ■  un  d'upt  irits  g'OS,  i-on- 
UmM  uae  aoix  o£îuje  ,  à  une  ou  dtu*  ftnuncu. 

E  a  »  à  c  B  S. 

T.  AhOOAI  do  Brifil.  Ctrier*  eJ^otuU.  Um. 

Cerhtra  folils  ovatis  ,  aeutîsi  laeinih  corolU  un 
éUatîs ,  catidnis  foliolis  ixfitxis.  AiulrcV.  Depof. 
bot.  tab.  2)1.  —  Lim.  lU.  lab.  170b  ig.  tm{yiyt{ 
Abouai.  fi*,  i.) 

a.  ABOI7A1  ovale.  Ctiiera  ovata.  Cavan. 

décent  ftlu$ 
ttrmtmaltkÊU ffiifÊmlê,  Gavaa.  le.  Rar.  ).  pag.  j;. 
tab.  170. 

Arbiidëao  mnar^ble  pat  là  fruâification.  Ses 
lifes  font  haotea  de  dent  pieds  tt  plus .  vertes .  lé- 

géreiTKfnr  torrcnteufes  -,  Tes  f-".;i  It  i.  ep.irfes ,  nvales, 
prelqu«:  fetlVe»,  glauques  6:  I -gérein«nt  tomet^tcu- 
it%  en  deflbut»  vertéft  en  d  tTus ,  i  une  feule  per- 
TOfeintaMmianieiifa }  ks  fleurs  réunies  quatre  ou 
cinq  I  feitr^mhd  des  tameanx ,  foutenues  par  dea 
pëHiincul.s  lnn^<  d'un  pouce.  Leur  calic-  '-It  rom- 
pofé  «le  cinq  folioies  ovales,  ai::!!.?  ,  nflcLhics, 
conui ventes  à  leur  bife.  l  a  c  i>ro  ic  tll  d  un  jjune- 
f<Mcé{  le  tube  coriace,  per.tagone  i  riniérieur  d« 
Poiiice  fifrmé  par  cinq  écailles  qui  coMVieK.ies 
ét4niines  ;  le  limbe  i  cinq  découpures  un  peu  ar- 
quées ,  élargies  à  leur  fon.met  î  les  étamines  atta- 
chée» à  l'oriii  e  dti  tub  s  'es  anthères  fagittéei,  ter- 

aioéea  pu  une  acéce  coune.  L'ovaiie  ett  liipéiieur  ^ 


ovale  ,  «iiviieMé  d'un  coipsTcwle  pewagciH  «  le 
n  y  i  e  filiforme ,  de  la  longaeer  du  tnoa  %  le  ftigmate- 

en  maflue,  ovale  ,  cniqu;:  8^'  b  fide  à  fapafdelb* 
péiieure  .  entourer  à  fun  milieu  par  une  peUkole 
cir(  ubiie ,  frangée ,  Ions  laquelle  exlftent  dix  fb^ 

fcttes  Le  fruit  n'tft  pas  coni.u.  (  Cavan.^ 

Cette  plante  ne  me  p;;roic  point  convenir  aux 
certera,  mi\$  d'-voir  former  uo  genr;  particulier' 
lorfque  le  fruit  fera  connu  { elle  cnii  dans  la  NoM- 
veUe-Efpagne.  Toutes  fes  partie»  rent  kStÊC' 


f.  Abouai  dea  fade*.  Ctrhn  mughtt,  Lim.  • 

Ce'he'ii  fil:ii  l .ir.ctvla'.is  ,  nervis  tr^-.f-  <rf^!.jat. 

Linn.  S>iL  veger.  pag.  aji.— Petiv.Ciatoph.t4>. 
i6.  4. 

M.i7^Aw(  frufiti  rraewt».  C  Bauh.Pîn.  440. 
iUi«  Hitt.  ijji-  (^«jri  Ahouai«  n*.  j.) 

•  4.  Ahovai  dea  Antillei.  Ctriarm  tUvttÎM,  Uno. 

Ctrhera  foliit  liateifihu  »  tngifimis  ,  confirt  'ts  ; 
ûtrUtitJuj/oiitarat ,  txiltirUiu ,  elongatit.  (N.) 
un.  fflellr.  tab<  170.  ftg.  1.  (  yoy«i  Ahooai  « 
n».  1.) 

•  |.  i  Ctrhera  (  peruvtma)  »  foUU  liiuafi^Mef»- 
tmth,  €»%fértis ,  iongis  iptïiMcmKs  tnv^ftmii  ^  fem< 

citons.  Pôrf.  Synopi.  i.  pag.  167. 

Cerhtr»  tUvttia.  Rttia  &  Piv.  Flor.  per.  voL  u 

Le  plame  |cil«  m  une  variété  trèMcmarquabie, 

ou  plm£t  une  efpèce  parti' uii^re ,  qui  diffère  de  la 
précédante  par  l'ovaire  tétraçr>r;e  &  non  arrondi  f 
par  fou  lliijt^-t^  en  '.étt^ ,  r.ci;-r.iiT  ,  compagrvé de 
vingt  petites  dents  'ecniirl>é"s  ,  ts  -disque  ,  dan<  la 
première  tli:  ftigmate  eden  té:e  ov^le,  hilideiiMI 
fommet  ;  enfin .  les  pédoncules  font  trèi-courtSi^ 
&  garnis  qui-lq'.:efois  de  pluiieurS  (leurs ,  jurqu'ao, 
nomb  e  de  huit.  Dans  la  précédente  ,  les  fl.urs  font 
prefque  foliuires,  les  pédoncules  beaucoup  plus 
longa.  ' 

Cette  plante  croît  au  Pérou  ,  dans  les  grandes 
forêts.  Les  Indien^  forment  avec  fts  fruirs ,  qu'ils 
nomment  co/cd^i/ÏMr,  deachiptkcs  qu'ils  plav'sntl 
leurs  cousk  i  leurs  genoux,  &q|ii,  lorrqn'ils  dau» 
(ent ,  produifent  un  bruit  qui  leur  cil  agréable. 

f.  Ahouai  ondulé.  Cerbtra  undulata.  Andrctr. 

Cirhera  folih  iMitoLuit  $  Btriimà  tttfimiith  j. 
cymis  ramofis  ^  di^tritêtU ,  MXtSarmi,  ÀlWbtV  • 

Oepnr  b.tan.  lab.  i|a  —  Piariboo,  S/o'opf. 

pag.  166.  .  ■  ■ 

Cerhera  (maculata  )  ,  folils  iaateolatit,  vttofia^ 
maculatis  ;  cymis  axiliiiribits  ,  rtttitf$^  ifi|NWfaÂ>r« 

Willii.  âpec.,1.  pag.  iiaS.     .  . 
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Odutfimmmdau.  Jacq.  Icon.  Rar.  t.  tab.  )it, 
le  ColleA.  4.  jpag.  118.  E*eluf.  fyMn.  Forfttr.  — 
Drf  and.  ABu  Soc  Linn.  Lonà.  i.  pag.  trj. 

Quoique  cette  eftiAce  paroîfle  le  lapprocher  du 
cifQra  pannfoT»  d«roffler,elle  s'en  diftingue  par 

h  forme  de  fis  feuilles.  Andrt»"  fourçonne  t^ue  les 
taches  attribuées  aux  feuilles  auront  ete  occafinn- 
nées  par  la  preAion  pendant  la  delTiccation  de  la 
plante.  EUe*  feoc  giabvc»,  Jancéoléea«  veinées  « 
récrédes  ï  leors  deinr  emeinitét,  ondnlfes  i  leurs 
bords.  I.c^  ;:r'  font  axiHaires ,  difpof°«  en  cônes, 
nmeufes,  dirai  iquees.  La  corolle  e(t  bUocbe^  bor- 


Gène  pboM  creit  )  rie  BowInm.  |> 

■  •  Ctrhtn  (  oppolîtifolia)  ,  foliU  oppofiiis  ^ova- 
tis  i  panicu.'J  brc\'i  ,  axlUari  ;  poriia»  farvis,  (N-  ) 
(  ^*0"l  A-HOUAi  ,  pag.  61.  ) 

♦  Ctrhtrm  (nnufculiformis)  ,  folUt  ovato-oilon- 

gh  ,  ûituJfS ,  fp.irfs  j  Jioriàus  rucfrrro/is.  (N.)  (f^Oy. 

Abohm  a  tiun»  en  moude  ,  pag.  61,  qui  «ti  êu^ 
fpurdlNli  le  ètmifa  mufeafffomis.  Sttipl,  n*.  J.) 

♦  Cerhtra  (parviflora)  ,  follls  flc'Uûs,  ohovaùs 
Eoift.  Pfo4r.  pag.  111.  —  Wilidui.  Spec.  i. 

AIDIA.  yfriùt.  Genre  de  plantes  dicotylédones, 
à  fleurs  complètes ,  monopèrilées  ,  de  la  famille 
des  cbèvre-fcuillet ,  qui  parois  fe  rapprocher  des 
Unwuhmt  &  qui  comprend  de»tiiie$  e»ed<ne>  à 
CEiin>pe«  dont  le*- feuilles 
gai  «  Ifc  lii  le«t  en  grappes. 

.  Lecaraâère  elTeniiel  de  ce  genre  efi  d'avoir  : 

•  Wl  eofffr  taiulé,'^  tinq  dtnts;  une  conlU  monopi- 
tale  ,  à  cinq  lobtJ  ;  tmq  anthiret  fefilts ,  un  flyle;  utu 
hue  m9no^trmt  j  couronnée  par  /es  dtnts  du  caiitt» 


1*.  Un  calhe  d'une  feule  pièce,  ttlboléa  divîféi 
fon  bord  en  cinq  dcnu  droites. 

1*.  Une-MrvASr  nofeopétde .  ropértewre .  en  Cnh 

conpe}  le  tube  linuriitrux  à  fon  orificei  M  limbe 
divifé  en  cinq  découpures  lancéolées.  ' 

}**.  Cinq  ttaminesi  les  fiUmeiu  nu's-i  les  anihè- 
fes  fefliles ,  lioéakes  «  infiéiéei  fiir  le»  divUMu  de 
h  corolle. 

4".  Un  ovaire  ovale  ,  adhérent ,  furmonré  d'w» 

ftyle  de  la  Inngufur  des  étaaine*',.tennpQéper  uo 

ftigmate  ovale ,  oblong. 
Lt  fruit  coo£ftc  eo  tuiebaie;o«|iJejpetjcef  eee* 
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rennée  per  let  demi  du  catioe*  leafermam  une 

feuler 


Ohftnmtîmu.  Loeteii»,  auteur  de  ee  few»»  U 

a  donné  le  nom  d'iti^,  du  mot  grec  aidios  (^dter- 
nia  ),  éternel .  à  caufe  dis  la  dureté  &  de  U  longue 
durée  de  fan  boii. 

Esrici. 

AïoiA  de  U  Cochiochine.  Aidù  totJuaeÀiiui^, 
Loor* 

Aidij  fonii  oppopeis  ,  lanceolaùi  ;  raecmîs  têlthf 
axHIarikat.  Lour.  Flor.  cochin.  i.  pag.  I77. 

Ceft  'on  fort  grand  arbre ,  divtfë  en  branchée  lt 
en  rameaux  étalés ,  garnis  de  feuilles  oppofées , 
lancéolées ,  glabres  »  très-eat'ères.  Les  fiéurs  fooc 
blanches,  di%ofic«,  dlM  l'ailTelle  des  feidllet, 
en  grwpei  CWines ,  lâches ,  charféei  de 
baiet.  Le  r  '  " 


eO  pefant,  ée'Cnttleer  blanche, 

compofé  de  fibres  épaiflls.  On  l'emploie  avec  un 
tiès-grand  avantage  dans  les  edifictv,  furtout  pour 
les  fondemens  des  nuifor.s-,  8e  dans  la  cotiftruc- 
tion  desjpgnt»!  il  dute  nèe-loof-Bmi ,  fmr  dus 
l'eau,  foit  foiif  U  tètni^ 

Ce»  èrine  croit  ï  b  Codnadûnv. 

AIGRE  DE  CÈDRE  i  fuc  tiré  d'une  efpèce  de 
citron  ï  dend  mûr  des  environs  de  San.-Reino  , 
dans  l'État  de  Gépcs  ,  d'5>ù  il  ttanfporté ,  dit 
Pomet ,  en  diffbew  endroits  «  8c  enftojré  p«c  les 
parfiuneKSf 

AIGREMOTNE.  Agrîmonia.  Ce  genre  coAk 
prend  un  très- petit  nombre  d'efpèces  toutes  heiba' 
cées  j  munies  de  feuilles  ailées  avec  one  iaqmire  « 
compofees  de  folioles  la  plupart  akemativcrtiem  dt- 
grandeur  inégale.  Les  flsun  font  difpofées  en  ëph 
terminaux  i  chacune  à\  Iles  munie  de  troi<.  braûér'. 
Linné  croit  >  d'api ès  Dalechamp ,  que  le  nom  .igri- 
monia  vient  par  altération  de  celui  d'argemoniaf 
donné  i  une  efpèce  de  pavot,  parce  que  cetu^ 
plante  peffcnc  PW  gaéiic  les  OMOadies  des  yeux. 

EspIcis. 

I.  AiGREMOiNE  officinale.  Agrimonia  •fieinmiit^ 


Agrîmonia  (  eupatoria) ,  foliis  cau/inis  pinnatis 
impari  petiolato  ;  fruSikus  hifpidis.  Lion  Syil.  VM«. 

f  447-  —  ^«r.  Flor.  dan.  tab.  fti.  —  BlacW.  tâS^ 
ai.  — *  Ludv.  Eâr.  tab.  10.  —  LaaL UU  tak 409. 
fig.  I.  — Mill.  Diû.  n».  i.  t. 

pinnittis  ;  fotiolis  ûhlvr's  ,  inferiorîkus  cùfrtir.utls-f 
pctu/is  ciiict  duplh  hng:on6as.  Alt.  Hort.  K^IT.  li' 

pig.  rjo.  —  Miii.  Didt.  n».  j.  —  CmmiHm.  7»  ■ 
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•  1.  Af«MBiaiMi  im  Laviac.  Jrif— fa 

lino.  Z  I 

Agiimnmiû  fitBis  fmBmi»  fhaiMtiM  ,  iii^mri  frfili{ 
fruâihm  hiff  idii.  Linu.  S|>€C.  64).  —  G»r»n.  de 
Fruû.  îir  S;m.  i.  nb.  7^.  —  Lam.  III.  tab.  409. 
fig.  z.  —  Dia.  n».  4.  —  Ait.  Hort.  Kew.  1. 
fig^  liO.  (  ACCRBMOIKE    D*.  1.) 


J.  AlGREMOrNI  à 

bfù,  Liao.  Syft.  veget.  448. 
JtgrimcMcUtt.  Barrel.  IcOA.  Rw.   i».  (  Fioy<{ 


*  jijpflHMM  (  parvilora  )  ,  fruBihus  kifpliis  , 
fatîh  cauttnis  pinnatis  ,  foGola plurtmis  hnitolant , 
pttaiii  caJitt  ftfyuiMgiorHus.  Ait.  Hort.  Kcv.  i. 

pflf.  lia 

OàftPVMicns.  Agrimon'tA  JttmÊimê»  XjÊÙ»  f. 
Suppl.  (yoyfi  Ancistre.  ) 

AIL.  éUiMm,  Ce  tfiOMg  un  dt$  pim  naturels 
Mrnu  kt  Klhcées  ,  avoit  été  «IMfïi  en  phifimrt 

teâions  par  !•.  s  Ancieni;  elles  formotent  autant 
4c  genres  i  uvoir  :  les  oignons  (  cepa  )  ,  les  aulx 

Îtopremem  dits  {aUittm  ) ,  les  poireaux  (porntm  ) 
t  ùs  m0lj.  Ces  genres  éioient  a  peu  ibodai,  qa'ito 
ne  peu  vent  pas  a  éme  aujourd'hui  faaH)iré|MiiBM 
àiviGoDi  :  celles  que  l'on  a  éublirs  depuis  font  î 
ta  veiité  oeu  naturelles  ,  &  il  paroît  difficile  d'en 
trouver  de  fatisbiiintes  ;  elles  aident  du  moins  , 
dans  ce  genre  affez  nombreux  enefpèces>  â  rendre 
plus  (àaiet  les  mofcns  de  les  reconnoître.  Les  ^vi- 


e^ces  rapprochées  par  d'autres  rappons  plus 
Dombieux.  Ceiks  fondées  fur  ta  préÎRtRreoa  I  3b> 
ftaea  dea  bulbes  dans  les  fleara  font  eacote  plus 
in^Nères,  puifqali  «A  des  ef^ères  tantôt  munies, 
tantôt  dépotirvuts  de  bulbes.  Les  ttiiniiies  ont 
itrun  filamens  ou  (impies  ou  alttrnacivement  ùaa- 
p'<es  &  trifides  :  ces  derniers  font  divifés  î  leur 
iaMwt  ea  troia  paincea  riiba(écs,rambèfe]ybcée 
Ar  h  pointa  én  mfHea.  M-  Decandolla  a  ptofté 
avec  avantage  de  ce  caraéière ,  ou'il  fublUneifant 
les  Tous-diviiious  i  celui  d(.s  bulbes. 

_  l«iefeèceapotagèr;s  datent  de  la  plus  luate  an» 
riquité.  I-es  Uraelites>  fous  b  cont'.uitc  de  Mf  ï'e, 
rt;grertoit.  nt ,  dam  leurs  déûrts ,  les  oignons  dont 
fli  fe  nourtiâoieat  pendant  leur  efciavage  en 
XOFfaB.  Çca  pkMat  <>ekac  davasuaa  fkiéaa 
paarlea  Êgypnem, 

■  Parruin  tf  (*p*  Iff»*  vw/«rc  &  JhMgm  wtffiu 


AIL  s6S 

Isa  impakaiioM 


a  dit  JavéoaL  Ctiacoa 
d'Horace  contre  l'ail. 

La  laveur  &cte  &  bcâlanré  i  l'odear  lafëAa  H 

défagréable  qui  cara^tnife  la  plupart  des  aulx, 
fembioietic  devoir  ùire  exclure  te  genre  de  nos 
plantes  d'agrén-ent.  11  en  exil'e  néji>moiiis ,  Se 
l'on  en  a  encore  découvrit  depuis  peu,  de  ttès- 
beHes  elpèces,  dont  les  fi  lus  flattent  la  vue  pat 
la  btUe  teinte  de  km  couleur  rofe.  purpurine» 
jaune  ou  d'un  b'anc  de  !ait  ;  par  la  prardeur  re- 
marouab!?  di'  If   r  <  or')l!t- ,  r-  r  l'i  ^"1  ur  fujve 

3u'eiUt  exhalent.  U  par  une  certaine  etéganca 
am  l^ar  part,  9/A  kt  aiàda  i  k  kaHa  karila 

des  liii  ice rs. 

Drapiinauda  obfctvé  que  ptefque  toqakl  auU( 
devenoient  bulbifèr«.s  dans  les  années  pluvwnfiH| 
alors  les  onU>elles,  au  iieu  de  rapfulcs ,  potterit 
des  buib«s  zxes  bulbes  font  toujouis  fcdiles  au 
centre  Je  l'oinbellt- i  te  qui  .iniionce  que  la  na- 
ture les  tomtc  avec  les  lues  i  uiritit's  delliiiës  à  1a 
pradaâicM  &  au  diveJuppe.i.ent  des  fleura, 4aa 
pëdiïorakale4kl<aMdules.  I.orique  Yailium  mm- 
^ictfin  ëcvientbulbïfere,  la  lige  ne  fe  développa 
point,  &  \tt  tjifceaudebolbeacftlie^ikliiiuika 
des  feuille»  radicales. 

Efvicis. 

*  FmUbt  fttMtt  4  eautÎHaircs  /  aaïkiflit 
eapfu^ct. 

I.  Ail  àfoi' 
Una. 

AUium  cault  planîforto  ,  mmhtWiftro  {  umBellé 
fltitfi^Jltminibus  iricjfp:daii$  ,  pafUs  tarUi  /m* 
krù.  \jm\.  Spvc.  Plam.  41}.  —  Nalkr,  AU.  f. 
Opufc.pag  ;44.  n°.  j. —  Um.  Tl  taW.  l^x.fif.  1. 
—  Miil.  4.  tab.  271.  —  Rudb.  Eijrf.  i..  pa|.  1/1. 

ScoroJnpr,)fi.n>  Litifolium  ,  fpontantum  ,  iiaiicvm; 
floribui  àiUu purpurtis  ^  oàoraùi.  Michel.  Cco.  a^. 

a.  An  pairea».  JUUvm  gmmm.  Una. 

jUBwêê  taule  ptani folio ,  umktUiftfo  ; /tamtnthm 
triemfpidjits ,  rudJce  tunicatâ.  Linn.  Spec.  Plant. 
41?.  —  ïU\\&t ,  Ail.  paf .  548.^  n?.  7.  —  Jibchr. 
tab.  4Z1 .  «  Ciner.  Epit.  le.  (  Ait, 
n%  1.  ) 


AUlum  cauU  plj/tîfolio  ,  umltllifero  ;  umiellé 
glotofj  ,  flaminibuJ  tru;  fpiJttij  ,  corédid  dafié  ttm" 
giorilus   Mi,i.  Didt.  n".  4.  —  HaJkc,AII.J 
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4.  Ail  odorant.  Alltam  fuavcoltiu.  Jacq. 
Allium  cautt plttiifolh  ,  umbtiliftro i  umiellà  ca' 

Wilid.  bpec  FUnt.  1.  fMtg.  6j. 

Alitum  (  fuaveolens  ) ,  /cjpo  nudo ,  ttrttiuCculoi 
fittis  liaearihtts ,  carinatis;  lun^tUuf^hroumaâ^fta- 
miniiMS fJiiLds.  Jacq.  km.  Rar.  1.  ub.  ]d4,  & 
CoUeâ.  1.  tab.  305. 

M.  DecandoUe  peiifi»  qoe  cen»  cl^^tot  «'eft 
qu'une  variété  de  fon  allium  am'-iguum  y  mais  elle 
eft  beaucoup  plus  (;rande  dans  tout»  fes  parties  t 
ce  qui  peut-être  eft  dû  à  la  culture  ;  de  plus ,  tiîe 
eft  odorante  ,  caraâèrc  dont  il  n'eli  pas  fait  nèa- 
dans  la  defcription  de  \' allium  ambigumm»  ÉÊ» 
crob  eo  Auaicbe.(  Fayeipùu  iês  /Ail  dtqtnuc» 
14.) 

j.  Ail  rabattu.  Allium  defi<xum.  Willd. 

Allium  caule  pianifolio ,  umbtllifero  ;  ftaminihus 
tricufpidatis  ,  loHgitadiae  corolU  ;  fo/ii*  angajhf 
iimêanàuM,  fet§»  dttiÎMgto.  Willd.  ^c.  Piaot.  Z. 

m.  6$, 

'  11  tb  iipproche  beaucoup  de  Yallium  rotuidum 

F:  fbn  porc  j  il  en  diffère  par  fe»  kigcs  afceiuLiotu 
n  ajrant  qu  une  ctu!i- 

naire  5  les  autres  font  rafic.ilcs,  lim-aires,  très- 
étroites  ;  l'ombâlle  n'eft  point  globuJfufe.  Leséta- 
mines  font  aufli  loagues  que  fat  cotoUe»  8e  celle-d 
d'un  blanc-pâle. 

,  Son  lieu  natal  n'eft  point  conna.  if.  (  Willd.) 

6.  Ail  à  têre  Tor> ie.AlIiwn  rotuidum.  Linn. 

Allium  caule  pianifolio  ,  umieliifir»  i  fiaminihu 
tlitufpidatisî  umbtllâfubglobofii  jMralM  iauraliàiu, 
muantihus.  Liun.  Syft.  Plant.  1.  pag.^  —  Cliir. 
Pann.  pag.  116.  tab.  119.  —  Hall,  de  AH.  n*.  8. 

—  Lam.  lll.  tab.  141.  fig.  }.  —  Gcrtn. ,  de  Fm£L 
USim.  tab.  16.  (/^«^q  Ail,  d".  4.) 

LioB.- 

AUium  eaule  ptani/ôlto  t  umMBfinj  mmielU  ro- 

tundiiiâ  ;  ftamlnibus  lanccolatit ,  corollà  lon^ioribus; 

foliii  c.lipticit.  Linn.  Spec.  Plant,  pag.  424.  — 
Cluf.  Paon.  paf.  tzj.  cab.       {Vmm  Aii« 

8.  Ail  velu.  Allium  fubhir/utum.  Unn. 

AlUum  taak  phuùfotio  ,  umttlliftrç}  falVu  inft- 
rhHhis  Krfittis  ,  Jhmiaiiat fubulatis.  Linn.  Spec. 
Plant,  png.  424  — HaUcr.^AU.n''.  18.  (  IVl 

AiL,n«.  6.)  . 

•  9.  Ait-  magique.  Allium  maglcum,  Linn. 
Allium  eaule  plmifolio,  umluUifen  i  ramulo  bul' 
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Mill.biâ.«».«  ^Hill.d»AI|.ii*.  ai.  (*>K 

AttyD*. 

10.  An  i  ftoBlM  iibli4iiet.  JUHtm  tMfmm, 

Linn. 

Allium  caule  pianifolio  ,  umttUifero  }  flaminibus 
flifbrmibui ,  ûore  inpià  loagh/BiUf  fiiSu  tUifA, 
Linn.  —  Mill.  DiÛ.  n".  7. 

Altium  ramofum.  Jacquin  .  Icon.  Rar.  t.  ub. 

1 1.  Ail  nMHU  AlUum  ram^um.  Linn. 

Attitm  «Mlle  fiA^mifiE*  ,  mmhiUifin;  fltmid- 

ht  fubulatis  ,  longioribut  i  itmheilà  flobofâ  ;  foUit 
Sntaribus  ,  fubconvexit.  Lbuk  —  MlU.  Diâ.  O*.  8. 
(Pê)rf|AiL»0*.9.) 

11.  An 4e  Taratb.  Jl&m  tMtritMm. Uno. 

Allium  caule  pianifolio ,  umhtUifero  ;  faitit  ftmi- 
tjfliaéricis  ;  faminibus  pmpiitibus  ,  ambellà  fUadm 
uott.  Soppl.  196.  (  Foyei  Ail  j  n".  1 1 .  ) 

I).  Ail  rofe.  AUium  rofcum.  Linn. 

jU&am  taule  pianifolio ,  umbelUftn  ;  umhtUi  faf-^ 
tigiatâ  ;  pttalis  tmarginatis  ;  fiaminiius  brevijjimis  , 

Anplicibus.  Uno.  Sjf&.  veget.  pag.  166.  —  Rudb. 
ElfT.  X.  peg.  166. 9§.  17. 

^.  Idem  >  iulbiferum.  —  Allium  cameum,  Bcfiel* 
Plant,  geo.  5 1.  (  yoyii  Ail  ,0**.  10. } 

14.  Aa  dottteui.  AUimi  éamiipatm.  DeagA 

Allium  umbellâ  capfuliferi ,  globafd ;  foliis  iinta-' 
riku ,  ftaminibut  txferùt ,  fiorious  braêtaUt  ^  fputhâ 
kUorni  ,  mmêiUi  ènvimrL  OeamU  SjTOepf.  pi.  16)* 

jf.  Allium  (  graminifoliutn  ) ,  cnu/e  umbtUifero  , 
umbellâ  fubgloioCà  i  jiumiaiiuj  Jimplitibut  ^  coroUà 

longiêtUiÊt.  9m,  SjrnopT.  1.  pig>  ^{6, 

AUium  erimtnuÊÊ,  Deouid.  I.  c  -^  Thm»,  FL 

Lond. II}. 

/S.  Allium  (  appendiculatum  ) ,  caule  umbellifêro, 
fiaminibus  fuèulatis  ;  petalis  inurnis  iafi  auricuJatitj 
fotiU  aagupo-lintankus  tfiicariiuuit.  rtrf.  ^POpC 
t.  pig.  4j6.  >»•  Runood.  Ppieii.  Ined. 

Sa  bulbe  eft  oblongae  ,  entourée  d'éeailles 

brunâtres  &  caduquts { elle  potilTe  une  tige  gréie,  * 
cyUndrique,  haute  d'un  pied  &e  plus,  munie  . 
dans  la  partie  inférieure  ,  de  quelques  feuilles  li- 
néaires ,  aiongées,  plus  courtes  que  la  tige,  larges 
d'environ  une  ligne.  Les  valves  de  la  fpathe  font  ^ 
moins  longues  que  rombctie  :  celle-ci  eft  fphéri- 
que,  compofée  de  qntniteè'vnigtfleurs)  les  pédon- 
cules munis  à  leur  bâte  de  petite^  brafté-.-s  mcm- 
4>raneiif«s.  Let  fleurs  font  bUocbet  j  4ue)quefbM 
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»  p«n  violacwi  oo  rougtlti:*!)  l«s  étanùnM  &m' 
fitt ,  foboUes  ,  fiUfamw  ,  bsfs  dt  h  fleur. 

«•  La  variété  m  ^  dit  M.  Decandolle^  m'a  été 
Gomouiniquée  p«  M.  Thoie*  quil'a  trouvée  dans 
kilinies,  aux  environs  de  Dax  *  oè  elle  fleurie 

en  été,  f.a  variété  ,1  a  été  trouvée  p.ir  M.  Ramond, 
fur  Jcs  rochtrs  Ji-s  PyiLnecs,  vers  le  fommet  de 
l'Hérins,  au  voilinig?  de  Bagnères,  entre  Luz  & 
Lavédan  ,  dans  la  vallée.  Elle  redetnbie  abfnlu- 
neni  à  la  précédente,  excepté  que  les  découpures 
iBtérieures  de  la  fleur  s'élargilTenc  aflez  brufque- 
ment  à  la  bafe,  de  manièrel  former  deux  appen- 
dices arrondis.  C«fS  deux  plantes  me  paroilTt  ne  de 
fimples  variétés  de  Vailium  fuavtoiens  Jacq.  i  miis 
la  plante  de  Jacquin  eR  plus  grande  dans  (outts  les 
parties.  Elle  eft  odorante  ,  cticooflance  dont  les 
Ww^kee  fraufaU  ne  font  pei  flMBâoib  »  (  ll'M»- 

Oifcrvat'wns.  Le  carsâère  des  trois  divifions 
iotéueures^  élargies  à  Itur  bafe  &  prolongées  en 
eepeÔdtcetfCft  très-fuffifant  pour  former  de  la 
ffante  $  uMcrpèce  diflinâe.  &  M.  Aaotood  m'a 
affuré  que  ce  caraAère  étoit  conflaoc* 

ij.  Ail  de  CaioUne.  AUtum  c*roSnumm, 
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AlUum  httiio  oUaaf$  i  foliij  pUnis  ,  nntanbus  , 
■iktafuifpathâ  irevi,  tivalvi  i  umhtliâ  gloirofâ  ^  cap- 
fitUferâ  i  fiaminikus  fubulatii  ;  ovario  trimaculato , 

fiigloio/o,  Decaod.  —  Rcdottc  Liliac.  roL  x. 

ub.  loi. 

Elle  a  des  rapports  avec  X'allium  ptavittasAn 
Jacquin  $  elle  en  diffère  par  fa  hamp;;  nue  &  par 
fes  teuilfes  non  canalicuiées.  Ses  bulbes  font  étroi- 
tes, oblongues,  enveloppées  de  tuniques  brunes. 
Ses  feuilles,  toutes  radicales .  font  droitea,  pl«ies, 
linéaires ,  obtufes ,  prefque  de  moitié  pIlM  COmtCS 
que  la  hampe.  Celle-ci  eft  droite  .  cylindrique  , 
un  peu  glauque ,  haute  d'un  pied  &  plus ,  termi- 
■6e  Mt  «ne  ombelle  globuleure  de  vingt-cinq  à 
tnme fleurs;  h  fpathe  beaucoup  plus  courte  que 
l'ombelle,  partagée  en  deux  veives  ï  hs  pédon- 
cules cylindriques ,  un  peu  renflés  au  fommet , 
deux  fois  plus  longs  que  la  corolle ,  accompagnés 
de  quelques  bvaé^s  avortées}  la  corolle  blanche , 
nime  dn  wfn  *  i  fix  découpures  concaves ,  ob- 
nfi»)  lee  filanens  fubulée»  deux  fois  plus  longs 

Îne  la  corolle  $  les  anthères  ovales ,  comprimées» 
deux  loges  }  l  ovaire  prefque  globuleux ,  blanc, 
marqué  de  trois  taches  vertes  à  Ton  fommet  j  IcS 
>  nombceufes.  noires  &  anguleuses  •  dif- 


Cette  plante  a  été  rapportée  de  la  Caroline 
|llM.  Bofc  «  cultivée  dans  le  jardin  de  M.  Cels. 

i6.  Ail  à  flew$d'onutliog»Ie.if/fiMi  0rwfAe> 

0^i4Ui.  Bofc.  .  _ 


AUium  feapo  faceido  t  comprtfot  nuioifMs  aa- 
guflis  ,  lintarhttt  }  umktllâ  pauuf.o-a  i  ptéUffÊSf 
tlongaùj ,  intqualiius  ,  faaceis.  (N.) 

Ses  tiges  font  molles  «  herbacées ,  grêles ,  com* 
primées  ,  loncues  de  fix  i  huit  pouces ,  prefque 

nues ,  munies  feulement  à  knir  bafe  de  c^uclques 
feuilles  glibres  ,  tendrez,  étroites  ,  lineiir<.s,  im 
peu  aigiics  ,  un  peu  plus  courtes  que  K^s  tiges. 
L'ombelle  eft  compofée  de  flents  peu  nombreufes, 
accompagnée  d'une  fpatbe  très- courte,  concxve. 
Les  pédoncuUs  font  inégaux  ,  étalés  ,  prefqUe  ca- 
pillaires, foutenant  une  fleur  blanche  ,  femblable 
à  celle  de  quelques  orniihogales  ;  los  déc<iupnrcs 
oblongues ,  lancéolées,  aiguës ^  les  étamincs  plus 
courtes  que  la  corolle  }  les  anthères  oblorgues  . 
obtufes  a  leurs  deux  extrémités»  les  capfttles 
ovales ,  aiioodies.  Je  n'y  ai  point  remarqué  de 


Cette  plinrf  m'a  été  communiquée  wr  M. Bofc# 
qui  l'a  recueillie  dans  la  Caroline,  (f^'f-) 

17.  Alt  glauque.  AUium  glaucum.  Schrad.? 

AUium  feupo  fAaud» ^  glaueo  }  fotiii  liiuariiujp 
mmUs  ,  pùuûs  s  imihmi  ttfitêàt ,  acutis  ;  /Itm^ikU 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pte^  demi  8f  plus, 
un  peu  comprimées,  feuillees  ftulonent  i  leur 
bafe)  les  feuilles  vaginales  i  leur  partit  iufé- 
neuce,  planes  ,  étrottet»  linéaires,  aiaué$«  pluç 
counes  que  les  ligest  les  fleurs  péwceDéeSt  rén- 
nies  en  une  tête  ombellée ,  un  peu  arrondie  ,  en- 
tourée d'une  fpathe  lai  ge ,  concave ,  bifide ,  mem- 
braneufe,  plus  courte  q  ie  l'ombelle.  La  coiolle 
affez grande,  d'un  blanc  leint  de  rofe  ,  à  fix  dé- 
coupures lancéolées  ,  aiguës  i  leséiamines  fimples; 
leurs  filanens  fubulés ,  élargis  à  leut  bafe  j  le» 
anthères  ovales  ,  obtufes  ,  échancrées  i  lent  bile  f 
l'eniie  ^oleu  ;  point  de  bulbes. 

J'ignore  le  li'  u  natal  de  cette  plante,  que  1*011 
cultive  au  Jardin  de»  Fiantes  de  Paris.  Tf.  (  F.f.  «i 
Avd.  Dlf^fter.  ) 

18.  Ail  i  fleurs  aiguës.  AlHam  aeutifhnm. 
LéU. 

AUium  eaule  planifoUo ,  umielliferoj  umMlâfui- 
globofi;  petalii  Unctolatis,  atutisifiaminibua  trieaf* 
pidatis  ,  jUamatlâ  mtfguteUMl,  LoiC  JCNBfl.  bot* 
i.  pag.  179. 

Ses  tiges  font  it^bces,  cylindiiouM.  haatçt 
d'un  pied,  garnies  i  leur  paitle  innrienre  df 

feuilles  planes ,  linéaires ,  longues  de  fii  pouces  , 
très-glabres.  La  fpathe  tft  d'une  feule  pièce  :  il  en* 
fort  une  ombelle  d'environ  Quarante  rayons  ,  for- 
mant une  téte  ptefqne  globuieufe.  La  corolle  d'un 
pourpre>dairs  k>  ptolet  hncéoUi  .  tiBUff  ht 
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étunines  à  trois  pointe»,  de  la  longueur  des  pé« 
«les  I  les  fikuMM  cilié»  i  lem»  bonds. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Perret  , 
<bns  le  Piémont  «  à  Tende  &  au  maut  C^os  i  elle 
ienm  «a  mris 4e  juin.  Tf  (  LoifeL) 

*  *  FeutUa  planté  &  eauItMairess  omhtUes  portant 

.  19.  Ali  potiger.  JU&m  fiitnmm.  lin. 

Atlium  caûU  planifblio ,  bulbifero  ;  bulbo  compo- 
fito  ,  flamiaiku  irieuj^ilatit.  Ùaa,  Speç.  Plaint. 

ilAteWio jSjiip/fê;.Genrd,Flor^p!I.PR>T. 
feg.  l/i.  (  f^oyci  Ail,  n°.  12.) 

te  variété  la  la  bulbe  fiinpie;  elle  a  été  dé« 
cooTerte  par  M.  Gérard ,  fur  le  bord  de  h 

près  di^-s  îles  d'Hiëres.  On  la  foi^çonM  U,follche 
primitive  de  notre  ail  potager. 

20.  Ail  tocambole.  AUium  feorodoprafum,  Linn. 
AUium  cauU  fUniJoUo  ,  iuiiipro  j  /àlus  ertnu- 

lino.  ^pec.  pag.       (  Koyq;  Ml,  n*.  1 1.  ) 

XI.  Aaé»ù!bk»»MthÊmtivianaaulkm. 

Allium  ciiulc  pldn'follo  ,  bulbiftro  ;  Vii^inîj  tt- 
raiiuiffpttAd  muti{â,ftaminiiusuitujpûlatu.  Linn. 

fpee:  paf.  41;.  (        Ait,  n».  14.  ) 

.  EOe  •'eftpeW'éoe^'taM  variété  de  le  pfécé- 

22.  Ail  en  carène.  Alllum  cannatum.  Linn. 

AUium  CJute  planifolio  ,  umbellifiro  ;  flaminibus 

jMttlaus,  Linn.  Spec.  pas.  416.  —  Haller  de  Ail. 
V.  17.  ob.  1*  fig.  1.  (  r<y<c  Aa,  n*.  15.) 

MM»  tySmbifmt  &  eauliiuùmj  omUlt 
ffum  du  ttf^êi* 

^^  Alt  i  léie  f^àéi^i»,ÂUUm'fpkêm^ubn. 

Linn. 

AUium  cauU  urttifoUo  ,  um  'beUiftro  ifoiiis  ftaU" 
ttrttibus;  ftaminibus  tricufptdatu ^  COnUà  Im^»> 
riiuj.  Linn.  Spcc.  Piint.  416. 

AUiigenus  font  ffcorotUfr^fum  alurum.  J.  Bauh. 
Hift.  a.  pig.  j&f.  k.?  (f^ycf  Ail«  a*,  i^.) 

^XA>  Ail  i  fleiirs  nombreufes.  AUium  muttiftomm. 
Defroot. 

Alùum  foliis  earinatis ,  eaulc  fuptrni  nudo  ;  ca- 
pitt  rotunéo  ,  non  huibiftro  ;  fiamini^ut  tnuijpiittit. 

D.s^aa^  Fier,  atleot.  voL  i.  peg^  aSS. 
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il  diffère  principalement  par  fes  feuilles  relevées 
en  carène.  Ses  bulbes  font  ovales ,  revêtues  d'en» 
veloppes  blanchâtres^  membraneufes  {  fes  tiget 
droites,  hautes  de  deux  i  Erois  pieds  f  légérenfenc 
firiées  ;  les  fi  iiilles  glabres ,  aignès ,  larges  de  trois 
à  quatre  lignes.  Les  fleurs  font  très-nombre u fes, 
réunies  en  une  tête  arrondie,  entourées  d'une 
fpathe  â  deux  valves  concaves  à  leor  bafe ,  cadu- 

3 lies,  à  deux  pointes  en  forme  de  cornes  j  les  pi- 
oncu!e$  filiformes;  !.i  corolle  violette,  à  décou- 
pures aiguës  ;  les  Êlamens  plus  longs  que  la  co- 
rolle, alternativement  dilatés,  itroispokltesi  tel 
deux  latérales  filamentcufcs. 

Cette  plante  a  été  rpcueillie  par  M.  Desfen- 
trioee  anx  envtront  d'Alger.  :f  (  T.  /.  io  ktri, 

Af.  AiLderoendaiir../ffî«Mi^(ï»»dtfu.Iion.  .  ' 

AUium  ctule  fubtcrcilfolio  ,  umbeUiftro  }  ftilUt  ' 
eulis  txterioribiu  brtvioribu*  ;  flaminibus  tricujpi» 

duit.  Linn.  Hon.  Upfal.  78»  &  Spec.  Plant.  416. 

Altiam  fiamiitihu  abtmi  trifdit  tfoiiit  Mulofitf 
Ctfîte  fphtrico  ,  non  bul^'firo  ,  atrtfmftnMtbJ^OIt  m 
de  AU.  n*.  1 1 .  tab.  z.  hg.  I . 

Moly  atropurpureum.  Swartz ,  Florig.'tab.  €o»  ' 

M.  de  Lamarck  a  regardé  cette  plante  comme 
une  fimple  variété  de  la  précédente.  Haller  n'eft 
point  de  cette  opinion ,  éc  croit  qu'elle  doit  être 
dîAIngiiée  ceonne  efpèce.  Ses  ieôfs -ferment  par 
leur  réunion  une  tête  ovale  ,  alongée.  f,es  pédon- 
cules intérieurs  font  beaucoup  plus  longs  que  les 
extérieurs.  Les  feuilles  font  longues  d'un  pied  , 
roulées  en  cylindre,  femblables  à  celles  des  joncaj 
les  liges  hautes  de  trois  pieds  { les  dcanuoes  très- 
raillantes  hors  des  fleiirs  ;  les  (èOieDOee  aDgnlea- 
fes,  ainfi  que  les  capl'ules. 

Cette  plante  croît  dans  la  Suiflfe.  if 

26.  An.  i  petites  fleurs.  AUium  fmv^hmm, 

Allium  cault  fubttraijolio  ,  itmMRjtro  ;  umheUÂ 
globofi  i  fiaminiius  fimpHcibus  ,  coroUà  lonf^^ikaâg 
fptthâ  fubutati.  Linn.  Spec.  Plant.  427. 

|.  Uem  ,§n3mt  tiMtnit,  ÇÀMimm  varviftomm.  ) 
nesfont.  Ffor.  adanc.  1.  pag.  1^.  if^9y*i  Aii.» 

n».  17.) 

La  variété  ^ ,  obfervée  en  Barbarie  par  M.  Des-  , 
fontaines ,  diffère  de  la  plante  de  Linné  pnr  It 
cetilear  luiûuite  &  cendrée  de  fin  fliinii,  umii 
Aies  par  une  ligne  verd&tre. 

27.  A:l  de  Pallas.  Allium  PaU^fi.  Murr. 

Allium  caule  faburetifolio  ^  umbdàftro ,  diffarmî  j 
Êmmùa^nt  AmIîcîAiu  .  êMÊ^MtihaM  £  ArJâ 
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krtvijfimû,  Mun.  Coma.  Gont  é.  vffS»  pig*  }t* 
ob.  «. 

Sm  bnllxt  font  globuleures  j  (ôlitiim ,  ninl- 

C{u°es,  de  la  groffeur  d'une  petire  nnifette  \  fts 
Uge5  grêles,  cylindriques,  feuiilées,  hautes  d'un 
pwd  demi  {  les  feuillrs  |>lus  courtes  c|ue  Us 
tiges,  fubttiées ,  ï  demi  cylmdriques»  vaginales > 
IPBr  gaine  pâle  ,  (Iriée ,  marquée  de  lignefl  vio- 
lettes fpaihe  fe  divife  en  deux  grandes  valv£s, 
une  tois  plus  courte  que  l'ombelle.  Celle-ci  efi 
arroïKiie ,  à  fleurs  noml^reufts  ,  pjufiçurs  ftériles  , 
fouteoues  par  des  pédoncules uiâgs  dTMpoiic* , 
de  couleur  purpurine ,  épaiflîs  vers  teur  femmec. 
Licoro  le  ell  ^)etite  ,  purpurine;  les  pétales  er  ux, 
oviks-l^céoles  i  les  étamines  2UlU  longues  ^ua  la 
corolle  :  les  filanvens  pourpres  &  fubulési  les  an- 
dièies  branesj.le  ftyle  trèKourti  les  capfules 


Ceiw  pbott  cnb  dbM  b  SSbëdt.  y 

x%.  Ail  mufqiié.  Àliitm  mofckatum.  Linn. 

ÂUium  eaul*  urttifvUo  ,  nmkcUiftro  i  amhdiâ 
fiftig'ati ,  fubfexfiorâ  ;  pttalU  âciuis  ,  ^^miniimt 
fmpiiciiui ,  folits  fttact'ts.  Linn,  Spec.  Hlanr.  pag. 
417.— Halkr,  de  Ail.  n*.  17.  i^ayti  Ail, 


19.  Ail 

JiBmm  etmU  tenti/olh ,  mmklBfef  ;  jhrihu 

fUdalh  ,  petiiUs  oviitis  .  Jfjrninibus  corollâ  /orpio- 

rihu.  Linn.  Spec.  Plant.  417.  —  Haller,  de  Ail. 

JllJum  pon  bttto  fiufûBU»,  h  Bsuh.  Hift.  i. 

ï»g-  561.  le. 

AUium  ftu  moiy  moHtanumûuartum.  Cluf.  Pana. 

pag.  116.  ttb.  17.  i8»ft  Hift.  194.  Ail, 
a'.  19.) 

* 

30b  AlLifliUrs  pâles.  Alllum  palltm.  Linn. 

AlBum  eaale  fuitmtifoii»,  umbtllijero  }  fiorUut 
ftmduût ,  truneath  i  fiamînUtu  fmpUciiuSf  eonfUam 
ê^manùiuj.  Gouan ,  lUuflr.  14.  —  Lilia.SpeC.4i7* 
{f^ojti  Ail,  D*.  10.) 

|i.  Aml  fMÙcnlé.  AIBum  fêidntttmit.  Là». 

AUium  cauU  fuburtùfoUo  ,  umhtUtftr%t  ftdancu- 
lis  t^illmrHui,  eftfs;  ftamintims  fmfUeiiutt  fitupd 
lonpfimL  LioB.  Spec.  41^.— 'Hall,  de  AU.  iT.  . 
k.  ôbb  I.  fif.  I.  (        ^»  ^■') 

)i.  A II.  «AKifétaot*  À^mm  odtntifimÊOit. 

Desfoot. 

AUium  tulho  tunieato  g  ponfoi  ftiiiis  linran-fuhu- 
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,  rikm  ibiUetUtis  ,  hoh  tm/iifirit,  Dcaf.  flof.  VàHKf 
[vol.  i.pag.  289.  tab.  8^ 

Ses  bulbes  font  oval's,  tuniquéesi  les  tuniques 
ext:  Heures  fôchet,  membraneufes .  déchirées  I 
leur  fommet ,  percées  d'an  grand  nombre  dejpo* 
res.  Les  hampes  font  grêles oues ,  loni^tits  dSm 
p"?vl  Sl'  deiii  ;  les  feui'Ies  ghibres ,  étr.'  itcs,  un 
peu  charnues  .  linéaires,  fubulées,  plus  courtes 
que  les  tiges  ;  les  ombelles  (nédiocremencéalées« 
enveloppées  d'une  (pathe  membnuieufe,  courte , 
•té  dëdilrant  en  trois  00  quatre  découpures  ovales, 
aiguës  j  les  pédoncules  prcfqu'égaux  ,  longs  d'en- 
viroti  un  pouce  i  les  fl-îurs  blanches  j  les  décou- 

f>ures  de  la  corolle  elliptiques,  un  peu  obtufes  } 
es  étamines  une  fois  plus  coartea  que  la  corolle. 
Ces  fleurs  (bot  très-odonuim  |  dlet  fe  montreiit 
dans  l'hiver. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Desfon- 
tables  eii  Barbarie  ,  dans  les  fables  du  défe rt ,  aux 
envirans  de  Cafitt  9c  4»  Tonas,  If  iy.fi.  imkuà. 

Desfont.) 

«  «  «  «  itêUUs  cylindfiqtus  &  caulinaim  i  ■■llriifit. 
portant  tUt  iuiits. 

3}.  Ail  des  vignes.  AUium  vintaU. 

Allimm  comU  ttruifriic  .  àuiUfiro  ;  fiaminibiu  trh- 

tufpidaûMt  UBQ.Spec  ram.  418.  {Voyii  Ail, 
A*,  ai.)  ' 


34-       du  Um»  cukhrii.  JUBam  «fcnsmaa. 

Linn.  , 

AUium  cjuU  ttrttifalio  fhulhiftro  i  folits  feu' ris  , 
fimittrttthus ,  fuktàs  fiiicatit  i  ftjminibui  pmplicikus. 

Lins. Spec  Plane,  pag.  lay.  {^«^1  ^ »  H-} 
Tmuu  lu  faàUu  ndttaiuf  ttu^ 


3f.  Alt  penché.  A^^/m  tuum.  Linp. 


AUium  fcapo  nudo  ,  ancipiù  ;  foUis  lintjnbus  , 
pltUM  i  JtMÙnikiàJ^trieufpioMii,  LiDD.  Spec.  p.  4^19, 

36.  Ail  anguleux.  ÂUium  angalefim,  Uun. 

AUium  fcapo  nudo,  ancipiù  ;  foUis  /ireariius  g 
canaliculaiis  ^fubtits  fubangulatis  ;  umhel'à  f  .JligîjtJt, 

Lion.  Spec.  430.  —  Jacq.  Auftr.  lab.  413. 
Bauh.  IfiJU  1.  peg.  564.  ICOM.  {Toyei  Ail» 
n».  »|.) 

}7.  An.  des  prés.  JOtim  fin^anii  lin. 

AtHum  fetp»  «ade,  «tttipiti  i  Mii$  Sm»^\ 
•  fuitkt  comaâ$ptK9^i  umbtUi pàr*m»dâ ,  jk* 
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Allium  um 
pag.  564.  le. 

Les  auteurs  ne  font  point  d'accCNcd  ùtt  cette 
•lante  8:  la  précédente.  Les  nitt  pemenc,  «trec 
^inné  ,  qu'elles  doivent  être  féparees  comme  ef- 

pèces  ;  les  autres  .  avec  Haller  ,  les  rcgar  lent 
comme  variétés.  M.  Willdenov  affirme  qu'elles 
fint  réellement  diftinûes  ,  les  ayant  cultivées 
|>eodant  plus  de  vingt  ans.  Dans  celle-ci ,  les  ra- 
cines font  traçantes  ,  les  tiges  à  deux  angles ,  mais 
point  ftriées  ;  les  feuilles  convexes  en  deîTous , 
très-liflesj  point  anguleufes  ni  fttiéet}  les  ombel- 
les de  forme  arrondie ,  point  fiiSi^ées  »  les  divî- 
fions  de  la  corolle  point  coirniventes^  mais  éulées 
&  redrefliées  i  les  étamioes  pins  longues  que  la 

CemplaiiM  craie  en  Stiitfâ,  tn  SîMtm»  fcc.  :^ 


|S.  Au.  éduloaa.  MUnm  ûfiébakam.  Lion. 

Allium  fcapo  nudo  ,  ttreti  ;  fuUis  fubulatîs  ,  um- 
ieili  gloiofd  «  ftuminiius  trieujpidaût.  Linn.  Spec. 
nuK.  pag. 4*9*  (  ^<9«{  ^a  B*.  )4<  ) 

39.  Au.  «rniirrie.  .iO&M  %Wsni.  Iicq. 

AUùm  fup9  nmiot  untif  foliîj  lintari-ianceo- 
latit  tplanis;  umbtllâ  fajligiaiâ  ^  ftaminibiu  fabula- 
ju,  Willd.  Spec.  Plant,  i.  pag.  76.  —  Jacq.  Icon. 
.2.  tab.  $6f  •  te  CoUeâ. }.  ptg.  a.7f. 

Ses  tiges  font  droites  ,  nues,  glabres,  cylin- 
driaues  .  garnies  de  feuilles  toutes  radicales ,  li- 
néîures^iancéolées ,  un  peu  canalicu'ées  à  leur 
baft  «  puis  planes .  légèrement  relevées  eo  carène 
fhr  leur  4m.  Les  ienn  Tont  lUrporëes  cd  une  om- 
belle fafliiiéei  lea  écanines  fubulées. 

■  Cette  pfaQl»  creit  an  Autriche,  dans  les  vi- 


40.  Ail  i  grandes  fletin.  A^im  grandi^ 


>rum. 


Allium  (  narcilTiflorum  )  ,  /S^pe  aado  ,  tereti  » 
foiiii  liMori-fubulatis  longiore  ;  ÊimbtUif^igiaté , 
ptuiû  muenmuù,  /Umuûku  fimplieîktu,  willden. 
^pec.  i.  pag.  77-  .  . 

Allium  n  nà^tprum.  Vill.  Daupb.  1.  pag. 
tab.  6.  (  Vo-^e^  Ail  ,  n".  18.  ) 

'  41.  Ail  odorant.  Allium  odorum.  Linn. 

Allium  fcapo  nudo  t  ttrctiufciUo i  foUis  lituaribus, 
tanaliculaùs ,  fubtiu  tàfÊUdss  IPIlSêUi  fi0^d. 
hiaa.  MantifT  61. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied ,  droites ,  cylin- 
^TMoes  ou  munies  d'un  angle  à  peine  fenfible  ;  les 
feuilles  radicales,  prefqne  fafciculées*  linéaires j 
arpégées  j  à  peine  charnues  ^  légèrement  velues , 
•riéMM  dam*  caniUcoléaitB  d^fln.  urpadw 


A  I  L 

j  eft  courte  i  les  pédoncules  difpofés  en  omb^» 
droite  ,  plus  longs  que  les  fleurs  ,  accompagnés  l 
leur  bafe  de  petites  bradée»  roembraneufes.  U 
corolle  eft  blanche, odormniej  fes  découpures owr 
les.  oblongues,  un  peu  aiguës ,  brunes  fur  leor 
carène  ;  les  étamines  fimples ,  fubulées  .  une  fo» 
plus  courtes  que  la  corolle  j  l'ovaire  cendré, «i^ 
qué  de  points  enfoncés  i  le  ûyle  blanc. 

Cette  plante  croît  dans  les  conuées  méridio- 
nales de  rEurepe.  ^ 

41.  Ail  inodore.  Allium  incdorum.  Ait. 

AlBum  feapo  nudo ,  fubtriquetro  ;  /otiit  («laM^ 

bus  ,  plunis  ,  fubita  carinutis  ;  umbtllâ  fafiigtati  , 
floriferâ  i  fiamiiùbui pmplieibus.  Aiton^  Hort.  Ke». 

vol.  I.  pag.  4x7.  ^  Willd.  Spec.  Plant.  ».  pag.  7^. 

Cette  efpèce ,  que  je  ne  connois  pas ,  fe  rappro- 
che.  félon  Willdenov ,  de  l'ail  anguleux  »  mais  elle 
eft  dcax  fois  plus  grande.  S-s  tiges  font  nues^  un 
peu  triangulaires  \  Tes  feuilles  toutes  radicales ,  pla- 
nes, linéaires,  en  carène  à  leur  £Ke  inférieure. 
L'ombelle  tft  chaigé«  de  ÉMIS  fidUgjétai  les  éli- 
mines fimples. 

Cette  plante  croît  à  la  Caroline,  y 

4).  Aa  i  «deur  de  vanille.  Ai&m  fitff^Ê^ 
Vent. 

Allium  fesp»  tmd  ;  /Utff  SwetrUtif  €iritUtU^ 

ohtufis ,  contortis  ;  peduncuUs  nudis  ,  /laminmn  flâ^ 
mcniis  plants.  Vent.  Hort.  CeU.  tab.  26. 

Cet  ail  eft  remarquable  par  (es  fleurs  très-odoran- 
tes ,  &  dont  l'odeur  approche  de  celle  de  la  vanille. 
Ses  bulbes  font  arrondies,  revêtues  de  membranes 
blanchâtres  t  les  hampes  cylindriques,  fioemmc 
(Il  iées ,  un  pen  glauques ,  deux  fois  plus  longues 
que  les  feuilles  )  celles-ci  Iméaires ,  obtufes ,  ca- 
niliculées ,  (Iriées  ,  un  peu  épaiffes  (  la  fpathe 
courte,  s'ouvrant  tn  deux  valves  ovales- oDlon- 

Sues  ,  aiguës ,  preiqo'égalas  {  environ  dix  à  feizo 
eues  difpofées  en  une  ombelle  lâche  ,  incli- 
née avant  la  lloralfon,  d'un  rofe- rendre,  puis 
d'un  blanc  de  lait ,  parfeiiiées  de  lignes  purpu- 
rines} les  découpures  de  la  corolle  ovales- ob- 
longues, prefquVitMifes }  les  étamines  planes, 
atguès ,  plus  courtes  que  la  cotise ,  rapprochées 
en  cylindrique  s  les  anthètes  oblongues ,  d'un 
pourpre- foncé ,  à  deux  loges,  creufées  de  quatre 
filions  i  l'ovaire  ovale ,  d'un  vert-foocé  i  le  ^In 
tiiangnlaiw  ,  plus  COUR  ^  les  étanines  i  le  IBif* 
mate  tronqué. 

Cette  plante, orifinaire  de  rAfrîiuie, efi  cul- 
tivée au  Jardhi  des  nantes.  :y  (  v.) 

44.  Ail  Arié.  Allium  yf a«rum.  Jacq. 

fcapo  nudo ,  obfoUtk  iri^utr»  S  fiBU 
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MU  AMM.^a^i.  Jacq.  Kmu  JUr.  voL 
a.  td».  tST  CMMiraippl77i.  •  —  ViUdeiK 
5mc.  Pbai*a.|iii77*'«-*iMeiic.  LSiacvol.  i. 

tab.  fo. 

Cette  eTpèce  eft  reinarauable  par  fet  éamht* 

lé^éttment  réunies  à  leur  bafe,  &  par  fts  feuilles 
ftnées  en  defTous ,  n'exhalant  aucune  mauvaife 
tàem.  Sa,  bulbe  eft  ovale  j  de  la  groflrur  d'une 
petite  noix }  elle  produit  cinq  à  fix  feuilles  radi- 
ales, linéaires ,  prefqu'obtufes ,  creurées  en  gout- 
oère,  étalées,  longues  d'environ  neuf  pouces.  De 
leur  centre  s'élèvent  une  ou  deux  tiges  nues ,  gia- 
bies,  un  peu  triangulaires,  plus  courtes  que  les 
feuilles.  La  fpathe  fe  divife  en  deux  folioles  oppo» 
fôes,  courtes,  oblongues  .  aigucs ,  perfifiantes, 
enveloppant  une  ombelle  étalée ,  compofée  d'envi- 
ron dix  fleurs  blanches, d'une  médiocre  grandeur, 
légèrement  o<iorantes.  Les  pédoncules  font  grêles , 
cylindriques  ;  la  corolle  divifée  ca  6m.  découpures 
oblonrues  ,  prefqu'obtufes  {  let  filanet»  fubulés, 
â  peint  de  h  longueur  de  la  corolle  ,  légèrement 
adJiérens  à  leur  bafe  j  le  ftigmate  uiangulaire  i  la 
tÊfùàB  i  mhêBffn  6btmim  f— ■iwm  wiiwi  te 
nguleufes. 

^S^tîJ  pl^^^ïl^  CVoS(     ^^ÎJ^P  ^Ï^^  • 

AUium  fcapo  nudo ,  ttuti ,  longi0mo;  foU'u  linta' 
iHiu,  caMaliculatit  ;  fiamiaiiiu  JuMmu,  àfâ  <«n- 
mUt.  Aie.  Hon.  Kev.  i.  ptg.  429» «  Aihmv  , 
,  tep.  vol.  1.  tab.  107. 
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Plus  grêle  aue  la  précédenre ,  cette  plante  n'eo 
paroît  être  qu  une  variété ,  ayant ,  comme  elle ,  les 
étimints  un  peu  réunies  à  leur  bafe.  Ses  tiges  font 
mes,  cylindriques ,  beaucoupplus  longuesque les 
fedllÎM,  grêles ,  hautes  de  trois  pieds  ;  les  feinllc» 
toutes  radicales,  linéa'res,  canaliculées ,  appro- 
chant de  celles  des  narcitfes.  Les  fleurs  font  droi- 
tes, bhnihes  ,  oiiguicuices  ;  les  onglets  forment, 
avec  la  bafe  des  éumines,  un  cône  veidatce. 

Cette  efpèce  croit  à  la  Jamaïque, 

^6.  Ail  globuleux.  AUium  glohofum. 

Atlium  foliii  ttrttibiu  ,Alifarmii>us  ;  fiaminibus 
fmplicibiu ,  ptrigom»  aeutifimo  hnporîius  ;  biUktt 
Moitgis  i  fcapo  tereti ,  fubnudo  ;  unitl/â  globofd. 
Diicand.  —  Redout.  Liliac.  vol.  j.  tab.  179. 

Ses  bulbes  font  grêles,  oblongues,  réunies  par 
£ircicule$>  elles  produifent  toutes  une  tige  droite , 
çf liadriaiie .  no  peu  tortueufe ,  garnie  â  là  bafe 
«le  furiOM  âifbrmes ,  qrltndriqnes  j  d'une  odeur 
d'ail,  plus  courtes  que  la  kampe.  La  fpathe  fe 
diviit  en  deux  valves  inégales,  fubulws  à  leur 


|lebaltiir««  d'oB  coA-vifj  foutenues  Mt  dttptf* 
douculw  reogeâtret,  plus  longs  que  les  fleun, 

dépourvue  Ac  bractées.  1,3  corolle  ell  en  forme  de 
cloche ,  divifee  er»  iix  découpures  égales  ,  lancéo» 
lées .  aiguës  i  ks  étamines  faillantes  {  les  filameM 
filiformes  *  de  couleur  de  colei  lei  anthètes  dioi- 
tes ,  ovales,  d'un  rouge  de  briquet  l'ovtireovald' 
globultux;  Ifsc.aprules  à  trois  angle» ftiUam |  IcS 
feroences  noires  angu'eufes. 

Cette  plante  croît  fur  le  mont  Caucafe,  où  elle 
a  été  découv  rte  par  M.  Marshi!!,  c^ui  eh  a  en- 
voyé des  graines  au  Jardin  des  Plantes.  Elle  fleurit 
vers  lu  «iliea  de  fdié. 

47<  Ail  du  PséaMOt.  ÀUiam  ptdemouumm, 
Willd. 

Allium  fcapo  fuhtetragono  ;  foUis  linearibus  ,  06- 
tu/û  j  umbellâ  pauctfiorâ.  Willd.  Spec.  z.  pag.  77. 

MÎgrum-  AJlion.  Ped.  a".  1881  •  tab»  15. 
0g;  I.  Hm  Linrn, 

m 

AUium  ttonijOUium.  Lam.  Dîâ>  PM*  éS.lllte 
Scopoi.  (  Voyt^  Alt ,  n°.  26.  ) 

48.  Ail  noir.  AUium  nigrum.  Linn. 

Allium  fcapo  nurfo,  ttrtti  i  foliis  tintaribas,  um- 
btUâ  htmifpktricâ ,  ptuSt  pMatUat ,  (Um&^at 

fimpltcibtts.  Linn.  Spec.  450. 

diUtm  mM^tffulanum.  GoiMe«  lU.  «4.  tab.  l6m 
->  Lan.  Did.  1.  pag.  68. 

AUium  muUibulbofum.  Jacq.  Aoflr.  I.  pig. 

ab.  10.  (  K<yc{  Ail*  a*.  17.  ) 


49.AiLdBCUMde.illffMi< 

AUium  fcapo  nudo  ,  ttrtti  ;  fotiis  OoM/Utê  *  M» 
pitiUc  bulbt/tro.  Una.  Spec.  4J0. 

Jm  ëUiam  rmtMf  Midi.  Flor.  boréal.  Amer. 
voL  I.  pag.  1^  (l>r<l  AiLj  B*«  a^b) 

Il  eft  douteux  que  la  plan?e  de  Michaux  foit  la 
même  que  celle  de  Linné.  Ses  fi.  uille$  lonc  planes, 
canaliculées  j  étroites,  linéaires,  alongées;  fet 
hamoes  nues ,  coinpriniiées ,  un  peu  jplus  loognet 
que  les  leim  1  les  ombelles  peu  gaimes }  h  fpedbe 
très-courte }  les  pédoncules  redrcffés,  alongés,â 
peine  au  nombre  de  huit  $  les  découpures  de  le 
corolle  lancéolées ,  avec  une  nervure  d'un  veit* 
bianchâtce  { les  éwaiuu  finpke.  (iMMAeiuCt) 

$0.  Au  changeant.  AlVmm  mmabitt.  Midi.' 

Allium  fcoft  ttrtti tfolin  fuptrù  fubfetace9-cm'- 
valut is ,  fiacciiis;  umbtlU  Jkèmidtifiirà  t/^MUHu* 
fêmplicihs.  Perf.  Synopf.  i.  pag.  §17.  «MidU. 

Flor.  boréal.  Anner,  i.  pag.  ipf . 

Ses  bulbes  font  arrondies  «  enveloppées  de  mem- 
libmlMi  kt  itsBi  4ieitti«c]rliiidr»iaeif 
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les  feDilles  radicales,  plus  courtes  qne  les  tîget« 

Jhnet,  canaticulées ,  mollaffes,  prefque  Tëtacées 
C  ronlées  à  leur  puni;  lupérieure,  La  fpathe  eft 
Counc}  les  ombelle»;  compofées  de  plufieurs fleurs; 
ttuelquefois  elles  port:-nc  Hes  bulbes  ,  &  alors  les 
fleufS  font  moins  nombreufes.  La  corolle  eft  d'un 
blanc  hvé  de  rofe  i.  fes  découpures  ovales-lancéo- 
lées 5  le^  CTarnines  très-fimples.  Quelquefois  les 
©inbellcs  ne  font  compofées  que  de  bulbes. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  fepren- 
trionjle  ;  elle  icorit  Ml  cogHBflOceaeiK  de  mai. 
iMitJuMM.) 

fi-  Ail  i  trait 

Paiif. 

•  ... 

Allium  taitlt  nuio  ,  comprima  ,  ancipiii  ;  foiiis 
pianis  j  Untaritus  ,  flr'utis  ;  wn  id'à  rejUxi;  ftami- 
miin*  Jimpticibus  y  corollâ  /ongioribuj.  (  N.  ) 

Ses  bulbes  font  ovales ,  de  U  groflèuc  d'une 
nofs,  enreloppées  de  ninnbranes  roofleitres;  les 

tiges  fitnplcs  ,  hiutes  d'envrron  un  pied  ,  nues , 
contpriinées,  à  deux  angles  oppofcs  ,  fjilUns.  Les 
feuilles  font  radicales  ;  elles  enveloppent  la  tige 
par  une  gaine  un  peu  lâche  t  longoe  de  deus  ou 
trois  pouces ,  prolongée  en  «ne  feuHte  frttae . 
linéaire,  firiée  ,  large  d'environ  dei  r  lignes,  un 

Ku  plus  courte  que  les  tiges.  La  fpathe  mem- 
ineufe  «  divifée  en  deux  découpures  ireRal-s, 
•tos  longues  que  tespédonctdes.  Ceux<i  font  oum- 
Dreux ,  &  foraiem  une  onbi  lie  iDulTiie  «  feiMevent 
inclinée  pendant  h  floraifnn  La  roroUe  eft  d'un 
blanc  lavé  de  rofe  i  trois  de  Tes  diviiioatfkis  aiguës 
que  les  autres  i  let  étamlMS  billantesi  lès  anihèies 
petites,  ovales. 

Cette  plante  dk  cultivée  au  J^din  des  PUntes  de 
Paris.  J'ignoie  fou  Uev  oata^  y  (  K./.  m  àtd, 

H-  Ali  i  fèdllet  de  pdnierèi*.  J&mm  mf- 

Ali  um  ftapo  nudo ,  triaaeiro  j  foliU  Unctolatit , 
ftthbuis  i  amMi  f^Kpaté.  Llin. 

Allium  pettoltumu  tjtm*  Diâ.  t.  p.  6p,  {^Fogt^ 
Ail,»».  51.) 

55.  Ail  de  l'ÉdlUie.  Allium  dufiunum.  Willd. 

Àilitm f(Uf9  Mdbj  temi  {  foiiis  UnutriktiSt  pUnU, 
cîImcû  ;  aaMU  paueHlori  i  peulis  eAesuM  .  cm- 
cavts.  Willd.  8p«c.PMiK.  vol.  1.  pef .  7^.— Rets« 

in  Litt. 


Moh mamt.  CloC  Hift.  i. ^g.  Icoo.Bm«. 
—  J.  Batih.  Hjft.  X,  pa|.  fA.  Icm. 

Cet  ail  a  des  bu!l>e$  fort  petites .  i  peu  près  de 
U  groffeut  d'un  pois .  blanches,  ovales  :  il  en  fort 
4es  fcoUles  fiiniiiBbnM.  pliaet»  tfuMret» 
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lenrt  bords  'de  pom  bhadiltres.  Sei  tiges  faee 

cylindriques  ,  longues  de  fix  à  huit  pouc»,  ter- 
minées par  une  ombelle  peu  garnie  ,  enveloppée 
par  une  fpathe  d'abord  cylindrique,  fubulée ,  qd 
fe  déchire  enfuite  irTéguuéteoiea&Cespédoncuiei 
font  inégaux  ,  lon^s  d'un  demi^poure  1  un  pouce} 
la  coro  le  bi,iiuhe>  ouverte,  inodore  j  frs  dé- 
coupures concaves  ,  un  peu  arrondîtes  ,  eu  carène 
fur  leur  dos,  trois  alternes  plus  larges  1  les  éta- 
mines  cxès-fiâaples  «  blaiKhc»  ,  de  la  longueur  de 
la  corolle }  l'ovdre  d*nii  blanc-verditre  >  U  ftyit 
blunc  ;  le  iUgmate  (Impie.  SeS  bldbeft  ont  f  edélit 
âcla  ûveur  de  l'oignon. 

Cette  plante  croit  dans  les  contrées  méiidio» 
mlesderEuopc. 

^4.  Ail  triangulaire.  Aliium  trîquetmm.  Linn. 

jÉiffMt  Jbvw  mmb  folUfiiu  triqtutns  ;  /ttHiwîies 
fimplieihas,  UODb  Sfic  pif.  4|t*  (  f^^fl  AU* 

n".  }o.) 

55.  Ail  blanc.  Aliium  album.  Sant. 
Mûmmjitpo  mudo  ,  oiftdnk  trèqmeuv  i  Jotiit  nuB- 

umbellâ  capfulifcrj  ,  petalis  ovatis  ,  Jlamiaiius  fim- 
piiciiui.  Loif.  Journ.  bot.  1.  pag.  aSo.  —  S^oti. 
V  iagg.  p.       tab.  7.  — EiBeiMA.Plint.Gcb 

pag.  ji. 

-  Cette  en>èce,  dit  M.  Loifelenr  de  Longcbamps, 
ed  bien  dilInÛt  de  Vallium  triquetrum.  Sa  lige  eft 
plus  fortement  triangulaire  j  fes  pétales  la-ncéo* 
tés .  traverfés  par  une  netvure  longitudinale  , 
rouffeâtre.  Sa  fpathe  s'ouvre  en  ileux  pièce?.  Elle 
elt  commune  dans  le  pays  de  Gènes  &c  aux  envt- 
roos  de  Tonton.  Elle  ientlt  an  nsois  d'aviil.  ^^ 

j6.  Ail  oignon.  Allium  ctpa.  Linn. 

Allium  fcapo  nutio  ,  tnftrn}  vtntricofo  ,  lotigîort 
foiùs  teretHàt,  Linn.  Spec.  4)1.  —  Lam.  III.  tab. 
141.  tig.  1. — Tonrnel.  Inft.  ob.  2oj.  (  Ail, 
no.jj.) 

57.  Ail  doré.  Allium  moty.  Linn. 

AUiion  feajpo  mMdo  ,  fatcylÎMdriea  ;  /bù'is  Uamlf 
lit  Jtjfdilms  tmktUàfi^ttiéti  \  vn  Sptc  Planb 

pag.  432. 

Allium  aurtum.  Lam.  Diâ.  l.  pag.  ép. 

M»iy  fUvo  fier*.  Svert.  Flotil.  l .  ub.  éo.  fig.  !• 
(K«)M(  Au.,  n*.  I».)  . 

■ 

{8.  Ail  à  fleurs  de 

rtfrlium.  (  Desfont.  ) 

Allium  faliù  lùuari-lanceolgtis  ,  eoneavis  ^faiàli 
'Uttvafs  i  imètUi  gautifLorA  ,  htJkiftrà  ,*  oiMriS 
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CmL^Mt.  PttiT.— >RadoK.  Liiiae.  voU  x»  xA. 

Cïtre  efpèce  a  Aei  rapports  avec  Va/tium  mo.'y  ; 
elle  eo  diffère  par  Tes  tcuilles  plus  étroites  ,  con- 
caves ,  à  fortes  nervures  >  par  fts  ombelles  char- 
fées  de  bulbes;  par  fes  fleius  peu  r)on>breufës } 
par  Tes  evaîres  i  fit  angles  ftHm».  Sa  bulbe  eft 
blinrlie  .  d-j  la  groffeur  d'une  petite  noix  ;  t!'e 
poiiile  i]i  ion  lonuiiet  un  p^tit  nombre  de  rt  uiilts, 
«lelquefois  plus  longues  que  les  tiges  ,  lin-rairts, 
&Kéo!é<«i  caïuJkulées^  à  trois  fortes  de  nervu- 
les  pinllâes  :  de  leur  inilieu  t'élève  une  tige 
drnire,  cylin^lr:  uic  ,  terminée  par  une  ombc'.ls  de 
quatre  a  lix  fleurs  tic-s  étalées  ,  jaunes,  un  peu 
Tcrdâtres  fur  Irurs  nervurvS,  mun-es  ,  i  la  bafe 
deiBédoocuUs,  de  deux  ou  trots  bulbes  ovales, 
ima,  accompagnées  d'une  bradtée  membraoeufe 
&bUnchàtre.Larpathe qui  enveluppp  l'ombelle  eft 
entièrî,  owale  ,  concave,  rejctee  d  un  itul  coté  i 
les  pédoncules  grêles,  deux  fois  plus  longs  que  la 
i^the.  La  corolle  efi  en  cloche ,  à  lix  découpures 
evaiet.obtoiigoes,  un  peu  obtufesi  lesétamines 
plus  courtes  que  la  corolle  >  les  anthères  droites  , 
a  deux  loges  >  l'ovaire  jaunâtre,  héxagone^  à  Ht 
cilm  ItilkMes  «aire  les  filunem  des  éumioes. 

Cene  pUnte  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
ét  Pâlit.  Son  lieu  nasal  n'eft  poiac  connu.  (  K.  v,) 

/9.  iULl  linbcoqws.  jU£mm  trietmm  Ait. 

j^///i7j  fcapo  nudo  ,  ftmiterttî  ;  fbfiis  lanceo/ato- 
^ionfù  fpUnis ,  glabrui  umbtUâglohtTdfftminiius 
fiSwm.  Aie  Hoft.  Xcv.  i.  pag. 

Ses  dpM  foot  nues»  à  demi  cylindriques  «  les 
feiUles  tooMt  ladiMle» ,  |Iabres ,  j>*anes«  oblon- 
ties ,  Uncéotéet.  1^  fleurs  font  difpoféeten<MD- 

bclles  globuleufes  ;  les  capfules  M  lenfiement 

chacune  qu'une  (eule  femence. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  fepteDtrio- 

Cd  An.  fieoletts.  AOlMm  ffaUfim,  Lîi». 

AKam/ai^  itudo  ,  mdâ^Miut  fhlia  t^**  »  vsn- 
tricof^.  ]  Hort.  Up).  78.  —  TMI.  <1«  All.«». 
13.  EkUuJ.  Dodotuù  Symoaym.  tx  Ha,l. 

'.  f.  A^am  mUOum»  Pal].  Itia.  2.  Appeod.  o". 

Cette  efpèce  paroît  d'ahetj  M  devoir  être 
CMifiJérée  qiie  comme  une  variété  de  Vallium 
"pa-  C  éioit  l'opinioa  4c  M.  de  LbobtcIc.  Ltnné 

8t  Haller  la  regardent  comme  diftinfte  ;  mais  ce  ! 
dernier  croit  que  le  cepj  oh/onga,  Dodon.  p.  687,  ' 
ne  doit  pas  être  rapporté  h  lette  plante  ,  mais  à  * 
1*1^  t*pa,  La  principale  différence  confifte  dans  ' 
MtUtmtts  alwrnaatMMtt  nifidit  dinJW*  * 
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An  «9*1  iotplM  dans  celui<ci.  te  tigei  ta» 
vemrvet  dans  leur  milieu  { fes  feuilles  fiftuteufts  ,  ■ 

plu»  courtes  que  la  hampe  {  fts  flLiirs  blanches  , 
nombreufes  ;  les  'rois  divifions  extérieures  de  la 
corolle  plus  courtes }  les  filamens  rapprochés  « 
élargis  i  lt«c  bafei  J««  capfules  arrondies,  à  craii 
loges ,  en  forme  de  trois  coques  { les  (êmences 
noires  Se  anguleufes  ;  même  odeur  que  celle  do 
l'oignon  Son  lieu  natal  n'eO  pas  connu.  La 
variété  ^  croît  en  Sibérie.  Selon  Wiildenow,  die 
n'offre  d  autre  dilfétfenceqa'coce^'cUecA beau* 
coup  plus  petite. 

61.  Ail  civette.  AUium  f^httnopmfiLin.  Linn. 

Ailium  feapo  nudo  ,  ad^quanu  foiit  teretia  ,  /«fil»* 
Ijio  fiorifùfmiû.  Lino.  Spec.  p^.  4|&.  (  Kejr.  Ax&j 
n".3j.) 

6x.  Ail  fcuillé.  AlHum  follofum.  Decand. 

Allium  mmbe/iJ  capfulife'i ,  eoi^rtà  ;  foUU  ttrt* 
ùbuM  ffuhuiMO  /Uiformikms  f  âiiis  raéiuUiius  ,  tUiiê 
adèÊfimtûÊtUâèÊifÊgtiê.  Ducaad.  SfMpf.  paf>  id^ 

Ses  bulbes  font  ovales ,  blanchâtres }  fes  racines 
coinpoféesdek»ngttes  fibres  Uapches»  iafciculaesi 
tes  uges  droites,  hautes  de  huit  ï  dti  poueet, 

cylindriques,  glabres,  Hiiées,  prefqne  mtes  f.es 
feuilles  font  prel'que  cylin  itiques  ,  epailUs  d'une 
ligne  ,  fubulées ,  plus  courtes  que  les  tiges }  les 
unes  radicales  »  d'autres  enveloppent  la  iMfe  de  la 
tige  par  une  gaine  longue  d'environ  deux  poucta* 
ftriée ,  un  peu  purpurine  à  fa  partie  inférieure.  Les 
fleurs  font  reunies  en  une  ombelle  globuleufet 
les  pédoncules  courts  \  la  fpathe  divilee  en  deux 
découpures  lancéolées .  aiguës,  un  peu  éUrgiea, 
plus  courtes  que  l'ombelh  ;  la  corolle  purpurine  f 
les  divifions  lancéolées  ,  prefque  miicronécs  ;  let 
étamincs  ûmplesj  plus  courtes  que  la  corolle. 

Cette  plaflMOokjdaM  les  Pyrénées.  :|p  iy.fi* 
d|.  Alt  de  Sibérie.  ifOSeM /é/«jcMi.  Lft». 

AUium  fcapo  nudo  ,  ttrtti  }foliis  (tmicylindricit  f 
fijmintbut  fiàuUM*.  LioD.  Maot.  $éu  (  /«y.  Au.» 
n».  J7.) 

64.  Ail  fétacé.  AUium  fetactum. 

AUium  fcapo  nudo ,  ttrai  ;  folîis  fttaeéo'fiéit' 
laÙM  ,  cilialO'ferratls  ,  petalis  ovato-lanttoUtit ^tfitê 
tmarginatit.  Plane.  Hung.  pag.  70.  tab-  68* 

Ses  tiges  font  nues ,  ]|labres  «  cylindri<)ues.  Lee 
feuilles,  toutes  caulinaires ,  font  fiitJcéèi ,  fuba-  • 

lées ,  prefqne  denticu'écs  &  ciliées  ï  leurs  bords  j 
les  fleurs  difpofé^s  en  onibclle  ,  enveloppées  à  la 
bafe  des  pé  ionci!  s  p..r  u  ie  fpathe  longuement 
mucrooée 1  les  diviUoos  de  la  corolle  ovslea-lao-  ■ 
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Cette  plante  croit  «b  ltoq|Ht  $  m 
feux  &  fiétile». 


pler- 


Atlium  fcapo  nudo ,  terni;  foliit  filiformiiiu ,  ^a- 
mùùhu  eoroUà  ionàoribus  ;  fpathâ  ovatâ  ,  bifiidd  ; 
mmhiU  em^fiatâ.  (N.)  (^oyei  Ail,  n*.  j6.) 

66.  An,  i  feuillM.  capiUures.  JUinm  €^UUre. 
Ctvan. 

'  MUam  jfitpo  nudo,  ureti  ffoUis  ttfiilaeeis ,  um- 
hetli  paueiflord  ;  pttalis  lanceolatis  ,  a  cutis.  Willd. 
Spec.  Pluit.  t.  p».  81.  — Cavan.  Icon.  Rar.  }. 
fÀg,  4.  tib.  106.  sg.  i. 

Cet  ail  paroit  fe  rapprocher  beaucoup  4e  Val- 
tium  iêt/iianicums  mab  les  étaroines  font  plus  courtes 
que  la  corolle }  fes  feuillet  plus  fines  i  la  Tpathe 
•fcrès-étroite  ;  les  ombelles  peu  gaini'^s.  Ses  tiges 
.Coot  grêles,  droites  j  ouet,  cylindriques  ^  hautes 
iTno  pied)  Ces  feuilIeefOwe*radicales,  plus  courtes 

Se  les  tiges ,  fines  ,  capillaires ,  raginales  à  leur 
fe.  La  fpathe  eft  étroite  ,  courte ,  aiguë  ,  d'une 
feule  piKe  ,  déchirée  par  l'expanfion  des  pedon- 
•ciUess  ceux-ci  au  nombre  de  fix  à  neuf,  longs  à'un 
•Ami-pooce ,  iifpofét»  en  «ne  ombelle  Iletie.  la 
corolle  efl  purpurine^  à  fix  divifions  oblongues , 
aiguës,  les  etamines  fubulées,  plus  courtes  que  la 
corolle  }  les  anthères  brunes  .  ovales ,  un  peu 
-édnuiciées  i  leur  balês  l'ovaire  gkobaleinj  inr' 
meiNé  d*an  ftyle  plus  court  ^  m  étaraines.  Le 
fruit  eft  une  capfule  globuleufe ,  à  trois  filions, 
çoBtenaot»  dans  chaque  loge,  oïdinairement  deux 


!  plante  aoît  en  Erpagoe,  anz  environs  de 
Valence  ;  elle  Umk  M  joHkt.  7t  (  ^*/.  <•  M 

Desfont,  ) 

^^^(^^Au.  à  fimiUM  meoue».  Mtium  umùfimim< 

ÂIRum  /Sopo  luido,  ureti  i  fôtiis  lituari'fubulatis  , 
'  ttinbellâ  paucrfiord;  petalis  fi.irotundt'tVêtîSpoiUlfit» 
Willd.  Spec.  Plant.  1.  pag.  83. 

A^am  fcapo  nudo  ,  tereti  ,  Iimw  /  foliis  fuiula 
^  ,fi!lformihus  ;  capiluiit  laxis  ,  paueipnigmOuA. 
Sibir.  I.  pag.  61.  tab.  1  y.  fig.  2.  5. 

Cet  ail  a  de  très  grands  rapports  avec  lé  pré- 
cédent )  il  en  difière  princtpaiement  par  les  divi 
fient  de  In  corolle,  qui  font  ovales,  prefque  ron- 

'  4n«obtures.  Ses  hampes  font  cylindriques  ,  fif- 
mknTes i  fes  feuilles  fubulées ,  linéaires ,  prefqiie 

'  ififemies i  les  onbeltes  largesi  les étamioesplus 

-  cpunei  qpie  la  corolle. 

•    Cme  pIioM  croit  4aMfai  Sibérie.  (Fcycr  Ail, 
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6%.  AtL  l  flem  obtote.  Mm  «Hifri 

Decand. 

AUium  foliis  futradicalihuj  ,  femicylindrieh  , 
pillariltus  .  acutis ,  fcapum  fcr'i  fuptrannhus  ,  f-^po 
tereti  ,  âatmiùbiu  fimpliàhaâ  ,  peuiln  obiufigimif. 

Decrâo.  —  Redoot.  UUac.  tA.  ut* 

n  (è  rapproche  de  Vël/ium  fidUnanum.  Ses 
buibet  font  blanche»,  fphériques,  de  la  grofleur 
d'une  cerife  ;  il  en  fort  quelques  feuilles  droites» 
radicales  ,  iir.  peu  étalées ,  capillaires  ,  d .mi-cylin- 
driques ,  Ihiées  fur  leur  gaîne ,  prequ'auiH  longues 
que  les  riget.  Cellet>d  fom  droites ,  glabrf-s  .  cy- 
lindriques ,  terminées  par  une  ombelle  iisrrée^ 
prefque  globuleufe ,  compofée  de  quinte  i  vingt' 
cinq  fleurs,  environnée  d'une  fpathe  blanche, 
conc.ve  ,  ovale  ,  d'une  feule  pière  ,  fendue  i  fon 
fommet  en  deux  lobes  aigus  i  le<  pédoocrfe» 
blancs ,  cylindriques ,  épaifl'ts  à  leur  foaMMt ,  oft 
peu  pendans  à  l'époque  de  la  floraifbft.l*  cwiwO 
eft  blanche,  globul-u  e,  avec  un-  légère  teinte 
de  rofe,  à  fix  découpures  oblongu:»,  egai^, 
très-obtnfes .  prefque  tronquées  i  leur  fonmetf 
les  étamines  fimples ,  de  la  longueur  de  la  coroHe, 
planes ,  élargies  à  leur  bafe  ;  l'ovaire  pyraoïidal , 
marqué  à  fa  bafe  de  trois  cavités  gtaOMICOfnile 
ftyle  court  ;  le  ftigmate  Hrnple. 


Cette  plante   originaire  de  la  Sicile,  fe  '  

au  Jardin  te  Plantes  de  Paris  I  tUêimm  ibia 
4tt  pcincinis.  y  (  r./>) 

Au     fteUt».  il^QMBjMfaioMBe.  WIN. 

Alliwn  fcapo  nudo  ,  ttreiî  ;  foliis  ftmicyltndriôt ^ 
umlniUa  d*nju  j  flaminikus  fubulatit ^toroiid iiuf^ 

rilat.  Willd.  S^te.  t.  ^g.  8a. 

C^M  fi^»  nudo  ,  tereti ,  inaiti  ;  foliit  femicytin' 
draceis  ;  capitu/is  fpijfn  ,  muliifioriâ»  Gutl.  SSut. 
vol.  I.  pag.       tab.  16.  tig.  i.  1. 

Ses  bulbes  font  petites,  ovales ,  Iboveat  hSA* 

culées,  munies  de  racines  fiNreufes ,  purpurines. 
Les  liges  font  nues,  fifluleures,  cylindriqties , 
longues  d'environ  un  pied  j  les  feuilles  étroites, 
i  dmi  c^iadriques ,  glabres  ,  toutes  radicaks. 
Les  teers  font  difpofées  en  une  vaMUm  toefte» 
La  fpathe  fe  divife  en  deux  ou  trois  découpures 
aiguës.  La  cotoUe  efi  d'un  blanc-verdàtre }  fet 
divifions  ovales-bnctfolées  I  les  éramines  fiÂe» 
lées ,  plus  longues  que  la  corolle. 

Cette  plante  craît  en  Sibérie,  y 

7a  Alt  nain*  MBtm  ekamàmofy.  Lion. 

AUium  fcapo  nudo  ,  fubnullo  ;  capfulis  eemmii 
foliis platùt fCiiiatit.  Lioo.  Spec.  Plane  4)}.  (^«7. 

SMbdbti  fott  «friMi  te  Mbt 
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é^f  ,  étaléM  par  (em  i  As  hanpcs  gré'e»  ,  à 
pêne  fortits  de  tcmt  h  fpsth*  coarte.  membra- 

neufei  la  corolle  blanche,  à  \h  découpures  lan- 
céolées ,  aigue* }  les  èumtnes  plus  courtes  que  la 
Mnlli»  ItcapMa  arrondi*.  -  ^ 

J'jj  recuci'îi  ccrre  plante  vers  la  fin  de  llliver. 
fur  les  cotes  de  Barbarie.  ^{V.v.  ) 

71.  Ail  rougeitre.  AUium  ruhellum.  Marsh. 

MitLm  Oapo  fukuid9  »  umi  i  Miu  ftmieylindri- 
C!s,  canabemtati,  g  fpatki  ênvii  tmMtâ  cmtvtxâ  , 

«wwM.  Matsh.  Flor.  Caucal.  i.  pag.  164. 

Cette  efpèce  a  le  port  de  V^lLLm  an^uhfum. 
Ses  bu'bts  font  fi 7  pies  ,  pref^ue  rondes,  di;  li 
gtolieur  d  une  iioifctte.  Ses  hampes,  cylindriques 
«  nues,  ont  i  leur  bafe ,  outre  d'autres  feuilles  , 
une  ou  deux  feuilles  vaginales  à  leur  partie  ir  fé- 
l'fure,  «n  peu  charnues,  canaliculecs,  à  demi  ty- 
l'ndriques,  plus  courtes  que  h  h.ur.pe.  L'ombciie 
eft  convfxe.  garnie  de  beau.oup  de  Ûeurs  {  les 
pedicellts  grêles  ,  beaucoup  {Hitt  loofi  que  les 
totolles  ;  celles-ci  font  d'un  poutpt«chir}les  pë 
wes  »gus,  redreflës}  les  étaminea  fimpics,  une 
tois  plus  courtes  que  la  coroJle  /  1*  Ajrle  court. 

Cane  plam*  cralt  «n  Eqpigne.  y  {^Uaréu) 
.  7V  AiLdcafochm.  JUUmfatMiU.  Marafa. 

Àlliumfiapo  fuhnudo  ,  teret't  ;  foUis  ftmiurttihiui 
fpatkd  acuminata  ,  umbellâ  longiort  ifiaminibus  fim- 
fiiaiiu,  corollâ  long- or ih us.  Marsh.  Cafp.  pag.  167. 
App.  &  Flor.  Caucaf.  r.pag.  264, 

Elle  r«  rapproche  beaucoup  de  Vallium  ft'/e- 
nMum}  maiselle  en  diffère  par  fa  fpathe  loncue  , 
MHilée.  Ses  bi;!be$  font  ob!f)ngiJes  ,  ji^iegées; 
le»  feuilles  toutes  radicales;  quelques-uats  vagi- 
nales à  leur  1  af.  ,  à  demi  cylindriques}  la  hampe 
cylindrique i  les  fleurs  en  ombelle}  les  pétales 
étalés  ;  les  étamtnes  fimples ,  plus  longues  que  la 
corolle.  Elle  varie  i  fleurs  purpurines. 

Cette  pfante  croît  fur  le  mont  Taun»^  parmi 
m  pierras  calcaires,  if.  (.Mank.) 

•  Alt  du  Caucafe.  AUium  caucajîum.  * 

Mium  (gfobofum  )  ,  cault  fubumlfoUo ,  umiei- 
liftro;  fiatniiMbus  fimplicibui  ,  coroliâ  duplà  loneio- 
rihui  umiuUâglobofà  ;  fpathà  fidtiUMâ,  Un^t^md. 
Manh.  Flor.  Cwuc  1 .  pag.  t6u 

AUium  foliis  fcmicyliniraceis  ^  caulints  i  fpathà 
l^igifmâ ,  ttriuUo  fMofo^  Gmel.  Sibir.  1.  paâ.  ci, 
n".  1;.  tab.  10. 

Ses  bulbes  fiMiteUongaet,  agrégées,  revêtues 
d'enveloppes luifanies,  d'un '  rnn-foncé}  les  feuilles 
nulinaires,  tt ès-étroites ,  à  ie  i.i  cylindiiques, 
£iias ,  canaliculées.  Les  tiges  fuppoKMOS  HDt 
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ombelle  globuleufe ,  de  la  même  forme  &  de  fx- 
méme  couleur  que  cell:?  de  Vallium  rotundum ,  mais 
plus  petite,  f.a  (pathe  eft  à  i^cf  x  vnives ,  dent  un» 
beaucoup  plus  longue  avt  i'ombelie  j  les  étamines 
fimptea .  une  fbb  plu  looguea  qne  la  coroU«. 

Cette  plante  croit  au  noat  Caacafc,  fur  kt 

AJONC  VUx.  Il  faut  rttran.  herde  ce  genre 
VuUx  iaptnfts^  0°.  },  qui  eÛ  \' iadigoftrd  àeprt^ù. 

Tbaobb 

r.  AiOMc  d'Europe.  UUx  amfm.  Linn. 

VUx  foliis  ^îUtft,  acutis  i  [picis  f parfit.  Lknt. 

Spec.  J>Lint.  iOf5.<~Srr4tb,  Fior.  bot.  &.  pag. 
y $6.  —  Lam.  HL  tab.  611. 

UitKgrmiéiJtùnu.  Poorr.  Aâ.  Tolof.  j.  pag.  ;  53. 

lUbr  wnM&.  TImi9«  Lond.  )99.  ' 

«.  Gtnifia  fpinofi  mtjor,  hnghriiut  tuMs.  C. 

Bauli.  Piiin. 

^  Gcnifia  fpinofa  major ^  brevioribiu  tadtis.  C* 

Bauh.  pino.  jjif.  —Lion.  m. ^ ( f>y<r  Ajonc, 
u*,  1.)  . 

a.  AjoMcaain.  OZnrMMf.  Snidi. 

UUx  (m'mOt)  ,  foliis  lir.earibus ,  gf  :iris,  a:i:tls; 
fpinis  /parfis }  tatttis  faiiolo  injeriure  triàtntato, 

Roth.  Cataicâ.  I.  pag.  |).  — Sa>itb«  Flor.  brh.  a. 

pag-  7J7- 

V itx p<ir\ifiorus .  Pourr.  Ad.  Tolof.  5-pa|.  )35. 
UUx  autumttdlis.  Thore ,  Lond.  jpg. 

UUx  (  proTÎncialtS  )  ,  demibus  ealicînis  lancto- 

latis,  d'Jl  ir.tibus  ;  bruQeis  minuits  ,  adriijjli  ;  ra- 
mitlisgluert^f.uus^  trtdit S  ctlicitus fuopubcfaïuiiius, 
corolLm  vix  fuperaïuHmt.  LoUêl«  Joom.bot.  Lf-g. 
j6i.  tab.  I  j.  fig.  z. 

Cette  elpèce  fe  diftingne  des  detni  variétés  pré» 
fédentes  par  fon  port ,  étant  bitn  moins  élevée  , 
formant  un  petit  buiflon  bas,  dont  les  rameaux 
font  étalés,  diffus,  prefque  couchés  fur  la  ten*. 
Ses  branches  font  glabrcs,  atnfi  qtie  fes  feuilles; 
fes  épires  très-dures,  plus  coii:t  s  ;  f  s  fl  nrs 
plus  petites  &  plus  nombre  nù  s,  le*,  d  ux  fo- 
lioles d  I  C  ilite  çlahres  ou  à  ptiri  '  pubt  icentts  ; 
l'i  terituie  terminée  par  trois  dents.  La  corolle 
Lit  jaune  }  l'étendard  prci^M  plane ,  entier  à  fon 
(ommet}  les  ailes  plus  courtes  que  la  carène  j  I is 
écailles  du  pédiceile  crès-petit<s,  &  appliquées 


J'ai  recueilli  cette  p'ante  fur  les  rocheis  aux 
bords  de  la  mer,  à  Maifeilic.  E  le  cioit  auili  tiaru 
les  Pyrénées,  i  Fontainebleau  «  &c.  It(Kv) 

Olf(irmmu,  Je  ne  ccoh  pas  que  cette  demièro 

Mm 
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efpèce puifle  fe  rapporter  à  ï'ultx  eunpAus ,  var.  ^ , 
Linn.  Ce  dernier  efl  veln  for  les  rameaux  &  fur  les 
feuilles i  il  a  d'ailleurs  un  port  différMt.  Ses  ra- 
meaux font  droits,  élaticés  ;  Tes  tiges  élevées.  Il 
fe  diftingue  de  !a  variété  «  yzr  fes  aiguillons  beau- 
coup plus  coures  «  moim  roides ,  un  peu  fouj>lei} 
par  fes  fleurs  plus  petites,  &  fes  folioles  caRomles 
bien  moins  pubefcertes.  Je  ne  doute  pu  que  ce  ne 
fbit  nne  efpice  diftiode. 

La  plante  f  eft  une  ancre  variété  intermédiaire 

cotre  ces  deux  espèces  ,  "  nv:nr,  iiit  M.  Loife!  de 
Longchairips  ,  les  fleurs  de  la  première,  les  ra- 
meaux de  la  féconde,  dont  elle  fe  rapproche  encore 

£ar  fes  braâées  ou  écaille*  du  pédiceile.  Ses  tiges 
ont  hauces  de  crob  pieds i  Tes  caficef  à  peine  plus 
longs  que  la  corolle,  un  pru  pubefcens;  leurs 
dents  lancéolées  «  écartées.  »  On  la  rencontre  fur 
les  bords  de  la  ner,  nit  eovifOM  de  Tovton. 

AJOUVÉ/  jUumi.  Aahl.  Doar/^,  Sclnreb. 
Gen.  n*'.  17  ,  6 1 .  Ce  genre  d'Aublet  a  été  réuni 
aux  tjuruj  par  Swartz.  11  le  nomme  taunu  htxtnJm. 
}  lur.  in  i.  occid.  x«  pag.  708.  (  f^^il  Laoiuer. 

Suppi.  ) 

AIRELLE.  Vaccinium.  Le  nombre  des  ëtamtnes 
variant  de  huit  à  dix  dans  ce  genre ,  &  Us  diviftons 
du  calice  &  de  la  corolle  de  quatre  i  cinq ,  pour- 
roitnt  fournir  une  fous-divili^n  pour  la  diftribution 
des  efpèces.  On  pourroit  encore  employer  la  dif- 
pofition  des  fleurs  folitaires  ou  réunirs  en  gra}>pes. 
Celle  admife  par  Linné  ,  appuyée  fur  les  feuilles 
aii"ii.tll:s  ou  perfirt^ntts  ,  i-t\f  pjtoîc  plus  ii.iture!!?  , 
quoique  plus  ditfîcile  à  établir  lorlijuc  l'on  ne  peut 
obferver  que  des  individus  en  herbier.  La  chute  ou 
la  p.{rfiflance  des  feuilles  tient  évidemment  à  une 
-organifation  particulière  «  dépen  Jante  de  la  nature 
des  efpèces. 

Ce  genre  a  ,  depuis  im  certain  nombre  d'années , 
ac  i^tiis  un  grand  accroitTLmeHt.  Parmi  les  efpèces 
fju'il  renferme,  quatre  font  inJigènes  de  l'Eu- 
tope }  les  autres  nous  viennent  de  l'Aroériqoe.  La 
plupart  ont  on  femliage  élégant ,  & ,  pour  fruits , 
des  baies  d'une  c  fiuleut  jprc  aMe  ;  i's  procurent  des 
avantages  particuliers.  Ceux  liu  vj.tinium  myrtULs 
onr  une  faveur  acidulé  ,rafiaichiflante.  Leshabitans 
de  la  canDagoe  les  manger.tcrus*  quelquefois  avec 
do  lait  t  8r  on  en  exprime  un  fuc  dont  on  Âlr  on 
ft'op  employé  contre  la  dyffenterie.  ^f  nc-irés  avec 
l'alun  ,  ils  donnent  une  couleur  violettr  ,  avec  la- 
quelle on  teint  les  toiles.  Les  baies  du  v  iccinium 
.i^ginofum  paUent  pour  enivrantes  ,  quoique  leur 
faveur  ne  toit  pas  défagréabie.  M.  Bofir  Mx  que , 
dans  le  nord  de  l'Amérique,  où  Us  a-n  l  es  font 
très-nmhipîiéés  ,  8f  oii  leurs  fruits  fe  fuicèdent 
pendant  'rois  mois  de  l'année,  les  habitans en  tirent 
un  parti  fort  avantageux  :  ils  les  cueillent  indiDioc- 
cement }  ils  Us  mangent  fts»,  fie  en  fopc  une  îoxtt 
4e  coiifitaie  qui  Cs  confëcre  pendaat  plufiean  en- 
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nées.  M.  Bofc  ajouts  que  les  Sauvages  préfèrent 
les  fruits  du  vaccinium  corymbofum,  parce  qu'ils  font 
plus  abondans  &  plus  faciles  i  ramafler,  mais  qoe 
ceux  du  vauimum  refm^um  kû  ont  paru  ks  aièil> 
leurs  de  tous.  (Btf)^  9  Osf/MK.) 

* 

E  s  p  i  c  ■  S. 

*  Feuilles  caduques  ou  aiumtttts. 

J.  Airelle  myrtille,  yaccinium  myrtUlus.  Lann. 

'Vaccinium  ptduttcuUs  unifions;  folhs  fenaiit , 
ovatis  ^  dec'dùis  i  ciule  jnguljto.  Linn.  ^'pec.  4<;8. 

—  Lam.  111.  cat».  ^68.  £g.  1.  (  Aiii,slu« 
n«.  1.  ) 

1.  AiRELLB  à  feuilles  lancéolées.  Faetimum 
myniUndeê,  Micb. 

Vjccin-un  peduncuHs  unifîoris  ;  fo.'îis  Ianceolatit, 
imegris,  murgine  puUfctatiiut ,  mtmjranaceit.  PerC 
SfUopT.  t.  pag.  478.  —  M  ich.  Flqr.  boréal.  AiMf. 
I.  pag.  134. 

Elle  a  le  port  dè  l'airelle  mvrtille.  Ses  feuilles 
font  étroites,  lancéoléei.  entières,  membranMh 

les ,  pubefctntes  i  leurs  bords  &  le  long  de  leurs 
nervures.  Les  fleurs  font  éparfes,  prefque  folitaî* 
rc  s  ,  tré  iiocreu^ent  pédtcellées  :  il  leOC  focoèdS 

une  baie  d'un  noir-glauque. 

Cette  plante  fe  rencontre  depuis  le  Canada  juf- 
qtf*i  la  baie  dUDdfoa. 

3.  AnitU  plie»  Vaeeinium  paiiiJmm.  iUl. 
yaceitûttm  netmî*  iraSeatit,  eomlHs  tySiiinh 

cfo  -(.irt}p.:n  Jat: s  ;  foUls  ovarif  ,  éicui':s  ,  ferralatit , 
gLi/iis ,  dc\isu!s.  Au.  Hort.  Kew.  vol.  i.  pag.  10. 

A'briffeau  garni  de  feuilles  alternes,  glabres, 
ovales ,  légèrement  dentées  en  fcie  à  leurs  h^tJs. 
aiguës  i  leur  fommet ,  caduques  ;  les  fleurs  difpo- 
fées  en  grappes  »  accompagnées  de  pethes  hn> 
tées  i  la  corolle  .campaaalée  ,  prefqius  tffm^ 
driqu?. 

Cette  plante  croît  dans  l'Améiique  feptentrie* 
nale.  B  ' 

4.  AiRtui  hériflSe.  yteeimimm  Unmm.  Umb. 

yacciniàm  ptllttnattis  ntùforh  s  folsis  09*VU  » 
ftrratit  }  remi*  tmtiiast  elivaneatû,  Thuob.  Fier* 
japon,  ijj,  •  . 

Cet  arbiifté  eft  très>ramevx.  Ses  rameaot  ftot 

diffus,  cylindriques ,  ti  lés ,  fi  iformes  ,  velus  vers 
L*ur  fomnicr  ,  garnis  de  feuilles  alternes,  prelque 
feflitcs  ,  ovales,  aigués ,  dentées  en  fcie  à  leurs 
bords ,  velues ,  plus  pâles  en  deflbus.  iaé^aleStétaf 
iées ,  longues  d  environ  fix  Uffoes.  Les  lllems  fbnt 
lôUtairesi  la  cotalle  cMiyaiwMc  1  ffat  découpiiM 
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liliiiniM  CB  dfboit  I  In  incbèiM  plu  cooimi 

k  corolle. 

.Cctti  pUnte  croît  au  Japon.  T> 

(.  AmtLLE  à  longues  étain|a«s.  Faetuùum  fia- 
-—1.  linn. 
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Tmtàiium  ptdmUuHs  foUtarùs ,  unifioris  ;  aniht- 
m  ttnlli  loiuMrUms  j  nUu  oUoiuis  ,JiUeferrims. 
lina  Spte,  Plant.  49«.  —  MîA.  Flor.  boréal. 
Amer.  I.  pig.  127.  (  Fayei  AiRElLE,  n*,  1.  ) 

Cette  efp^ce,  d'après  MichauT ,  v.irîe  dar<^  fi 
grandeur.  Sf  s  tiçes  font  p  u  ou  mor^s  h  nitL-s  ;  («.s 
raireaui  &  fes  feuilles  gli..rL-.  ou  ieç;- rcm  nt  pu- 
befcens  \t%  feuil'es  plus  ou  mnin»  blanchâtres  en 
itScusi  les  fleurs  plus  p  tires  ,  avec  Us  étamtnet 
i  peine  ratllintt.s  ,  m  phis  grand. s  avec  les  éra- 
iMiies  failUntesi  la  coruile  bUnihe;  les  baies  vci- 

6.  AiREUB  fiuigeofs.  FMiiUmm  aiigiatjiim. 


Yêttubm  peduirculis  imifiofù  ;  folih  inttgerri- 
aiitth*atij ,  obtufis,  Uvtku»,  Lion.  Spec.  4(^9. 
•^ttder.  Flor.  dan.  tab.  151.— Jac(|.  Vind.  139. 

|i)  Vjcànium  (fednenfe)  ,  peduncmlis  unifions  ; 
/Uw  mdiïus  f  initgru  ;  céuU  lieeamiente  »  ramufif- 
>w>.  ?eif.  SyDopf.  I .  pag.  47S.  (  Kty*  AiRiLLS  i 

^  etatnines  Tatient  hoU  i  dii ,  Ceioa  Mi- 
tMV. 


7*  Anuui  Manche.  Vtethdam  Mm»  Utn. 

IVcniiMi  pedtmtuiis  fimpliciint  ;  fb&M  blUger- 

tn/i,  ovjtis ,  fuhtus  tomentofis.  Linn.  SpiC.  Puot.*' 
P*£-499.  (^"^'t  AïKf.LLt  ,  n°.  4.) 

S.  Airelle  mucionée.  Vaeciaum  mucrwuuum, 

UÊtU 

y^cùnàm  ptiamculis  fimpliti0mit ,  unifiorij  ;  fif 
liis  cn'aut ,  muc'onatis ,  giairis ,  inugcrrimù,  UoO* 
%C.  ^i;^.  (  Koyei  AiRBLLE  «  n°.  J.) 

J.  Airelle  tnyrfinit*.  VacclniLm  myfinhfs. 

Vaccinium  ramtyjîjjîmum  ,foliij  ovalifui ,  acutij  , 
vlx  dtntatis  ,  fuhtiis  fuhpilojis  ;  fiorihus  corymhojit , 

Stf^ui.  (  N.)  Micb.  Flor.  boieal.  Amer.  vol.  i. 
pig.  2JJ.  ?  (  royvi KVÊMXt ,  n».  ) 

Ses  feuilles,  d'après  Michaux,  font  penâuées 
&  gboduleufes  en  oeflous,  quelc^uefois  médiocre- 
ment lancéolées  >  les  fleurs  axilliires ,  fafciculées  ( 
les  écailles  des  bourgeons  purpurines;  les  décou- 
pures du  calice  d'un  roiuge-écarlate  ;  la  corolle 
0vi|e«  un  p«u  oblonsue  ,  d'une  be'le  couleur 
poarpre,  \  cinq  dents.  Elle  paroît  la  méane  efpèce 
que  cdle  «léciite  par  M.     Lamaidc  ■ 


ro.  AtRuii  «n  MASm.  TttàÊJHm  imtfim, 

Andrev. 

ViiaMim  foiih  ovatis,  MUtit ,  glahnt  i  ptJun- 

Bot.  Dcpof.  tab.  m. 

Ses  rameaux  font  nombreux ,  dififus ,  de  cou'eur 
cendrée  { fes  feuilles  prefSiiie  fefliles ,  glabres ,  ova- 
les, aiguës»  vemée»,  réticulée»,  rëtrécies  eo  pé- 
tiole ;  les  fleursfolîtalres,axillaim  j  les  pédoncules 

plus  courts  que  les  flr-urs  ,  accompagnées  n  leur 
baie  de  deux  bractées  lancéolées  >  le  calice  f  labre , 
teint  de  rouge  à  fes  bords  ,  i  cinq  découpures 
aiguës  ;  la  corolle  urcéolée.  blanchâtre,  avec  une 
légère  tehite  4e  f«fe  t  les  éianines  in  noaibra  de 
dix,  renfermées  dans  h  corolle. 

Cette  plante  crak  dam  i'Anéiiqoe  feptentrie- 

nale.  T) 

II.  Airelle  diffufe.  Vaccinium  d ffuf^m.  Ait. 

Vteeinium  ptéauMtis  JoiitariUt  nmdit ,  uaifionig 
foliis  o\atis  ,  acutis ,  ohfoUte  fenalàâ ^vUio§i»fadk» 
Ait.  Hort.  Kcv.  vol.  2.  pag.  1 1. 

Ses  rameaux  font  étales  ,  diJfus ,  f  amis  de  feuil- 
les ovales,  médiocrement  velu. s,  aiguës  à  leur 
fommet ,  à  denteleies  obtufes.  Les  fleuts  foot  (oli- 
taires }  les  pédoncnlet  tm,  umlntei* 

Cette  plante  croît  dam  let  eoMcém  méridio- 
nales de  la  Cacelioe.  f^- 

1 1.  AiRFLi  B  à  fèdlks  étroiitt.  Vtxàmm  ee-, 

gufiifoiium.  Ait. 

Vaccinium  ptdunculit  foUtariit  «  unifioris  ;  fitliU 
eUiptico-iunccoljus  ,  gUibrti  ,  oijiitth  finimtit»  Aic> 
Hort.  Kev.  vol.  1.  p.ig.  ti. 

SiS  feuilles  font  glabres  à  Kurs  dtux  faces,' 
elliptiques,  lancéolées,  à  dentelures obruft s;  les 
îeui»  tolitaires,  asillairrs)  les  pédoncules  uniflo* 
tes.  Elle  crah  •  Tene-Nenve  ft  i  celk  du  t4ip 
bradot.  h 

» 

1  i .  AiRluB  i  bnâées.  P^sedmam  hnâtJtut, 

Thunb. 

Vaccinium  raumis  foliaiis  i  foliis  f.rratis  ^  M»t- 

tit.  Thunb.  Flor.  }ap.  if^ 

Aibriff  au  garni  de  feui'lr  s  ilt  i^es ,  méJiocre- 
mentpétiolées,  ovales,  aiguës,  un  peu  dentées  en 
feie»  roulées  i  leurs  bords,  glabres  à. leur  deux 
faces,  veinées,  longues  d'un  pouces  les  fleurs  dif- 
pofées  en  prappes  unilatérales ,  accompagnées  de 
petites  feu,!!. s  linc:o!res  ,  (ienté-js  en  fiie  ,  lon- 

fjiies  d'une  ligne.  Les  pédoncules  font  â  peine 
ongs  d'une  demi-ligne ,  munis  dans  leur  milieu  de 
dtux  petites  brafties  f(i?tafét-s,  de  la  longueur  du 
pédoncule.  La  corolle  efl  blanche,  cylindrique. 

Cette  plame  croit  au  Japon.  1>  • 

Mm  « 
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.  14.  AiMUl  à  corymbes.  yMtimkm  eevyni*- 
fim.  Unn. 

accittium  Jlonhu  Cêtymhofij ,  ovat'it  ;  jvGis  ci- 
iongis  ,  aeumÙÊêtû  ,  MÊUtfirrimù.  Linn.  Spec.  4<;>;. 

Vaeàùim  ûmmmm,  Alton  j  Horc.  Kcv,  2. 

Vmcdiûam  éfimêrphiim,  Micfa.  Flor.  boréal. 

Amer.  1.  pag. 

Atbciifeatt  ordioaiieBimt  è  tige  bafle  «  qui  <iuet- 
qpcfinb  s'élève  davantage.  Set  rameaiur  font  nidef  t 

As  feuilles  ovales,  oblongues  ,  aiguës  ou  lécére- 
neilt  acuminécs  ,  orJiiuiremenc  tres-cntières  ou 
à  peine  dentées  en  fcie  ,  légèrement  pubefcentes 
codeflbus,  principaUaient  fur  leurs  nervures;  les 
écailles ,  tant  dee  bontoiis  que  des  bourgeons  >  de 
couleur  purpurine.  Les  (leurs  font  difpofées  en 
coryii.bcs  prcf^ue  fedUes ,  ayant  leurs  pédoncules 
cache»  en  partie  fous  les  écailles  )  les  découpures 
du  calii  e  prefque  iondt:s ,  un  peu  obtufes.  La  co- 
rolle efl  d'un  blanc>pourpre,  ovale*  qrlindrîque, 
alongée  ;  fes  dents  très-courtes ,  un  peu  algafe  t  kt 
énmines  renferméts  dans  la  corolle. 

Cetw  plant»  ode  dam  PAnitique  fepttttdn- 
If.  AiRBUt  dfiét.  Kécdabam  ^aum  TUmb. 

Vuccinium  ractmts  folhtls  ;  foliU  omiii»  tttU- 
gerrimis  ,  hifpidis.  Thuiib.  Jap.  i  ^6. 

Les  rameaux  font  alternes  3  redrefliés  &  velus  > 
garnis  de  feuilles  éparfes ,  ovales,  aignès.  très- 
entières  ,  hifpides»  inégales,  longues  d'an  1  deux 
ponces  (  les  flenn  difpoiSes  en  grappes  unilatéra- 
les, accompagnées  de  prritfs  feuilles  lancéolc-r  s . 
gljbrts  4  longues  de  crois  lignes  La  corolle  elî 
Rnige< 

•  Cette  plamecfoiC'aa  Japon.  ^ 
\€»  AuiLLi  bnmltie.  VàiàtàÊm  fi^Utmm, 

Vitccinium  racemis  mtdiufcuUs  ^  eorolliê  «j^t»' 
érieo-ovatù  f  ceUieibus  aoûts  ijbiiis  eiliptieù,  tcu- 
tfs ,  mttgerrim*  i  vaut  fiàùs  vUtofiufcû/is.  Alton  « 
llort.  Ktv.  1.  pag.  II. 

Ses  nineaux  font  garnis  de  feuilles  elliptiques , 
très-emières ,  aifuè's  I  leur  fommet,  veinées  ;  les 

v-inc-i  lé^ércniciu  pubefterncs  en  defTous.  Les 
fleurs  foni  diffiorcf  s  eu  p.rappes  ordinairement  dé- 
ponrvoef  de  fcuiiltM  i  les  calices  aigus  à  leon 
découpures;  I.1  corolle  ovale,  cylindrique. 

Cette  plante  croît  dans  l' Amérique  icptemiio^ 
nale.  1> 

17.  AiRELLEfeuiliue.Ftfcciflùun  froadofum.Lhin. 
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longis ,  ùutfirrimt ,  deùàuis.  Alt.  Hort.  Kev.  X. 
pag.  1 1.  —  Lion.  Spec.  pag.  499.  —  Mich.  I  br. 
bore 3!.  Amer.  I.  jMgi  ijo»  —  Aodiev,  OepoC 
bot.  tab.  lOOi? 

Petit  arbufte  dont  tes  rameant,  les  feuîQeile 

les  grappes  de  flturs  font  gljndulcux  &  virqueux} 
les  baies  noires  &  globulcufes}  Us  feuilles  oWor.- 
gues-ovales*  prefquVntièrcs ;  le*  fleurs  alternes, 
aifpofées  en,gfMMs  lâches,  garnies  de  pvtites  .. 
bradées  ;  la  conHie  eampamilée ,  i  cinq  découper 

xt^.  1!  croît  rn  \'!r'''nic  ,  dai  î  !:t  Plori  1  ,  aux  lieux 
arides,  parmi  Us  puis.  O  {^j-  <•"'«'«•  i^oft  ) 

18.  AiRBUfi  gracieufe.  yécàiùitm  vtK^nm, 
Aitoo. 

JTttùabm  netmh  hraâtatts  ,  ptdiceliis  iradeo- 
latis  ,  coro/lis  faccimpunuùitis  ;  fotii*  tUipiicis ,  i«- 
tegtrrimU^  deciduit ,  glairit.  Aiton,  Horc«  Kcv.  1. 
pag.  II. 

Ses  feuilles  font  ellfptiq-ies  ,  très  entièr-s  ;  les 
fleurs  difpofecs en  grappes  muni^is  de  fohokî  ou  île  • 
bcaftées  ;  les  pédoncules  fupportant  aullî  de  très- 
petites  braifté'-S  ;  la  corolle  prefque  campanuiee. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amérique  fepcenuio'. 
nde.1^ 

19.  Airelle  réfineufe.  Faeeimëm  nfiiu/m. 
AitoB. 

yaccîrJum  racemh  hrjcicat'it  ,  coroUts  ofj.';<  ; 
foins  tUipfkif  ,  ac^uufciiits  ,  integirrimis  ,  deciiiius; 
aumis  rtfincfis ,  Irrorctis.  Air.  Hort.  Ktw.  2.  pag. 
II.  —  Mich.  I  lor.  boréal.  Amer.  I.  pag.  2}0. 

AndromtdM  bûccata.  Waageoh.  Ainér.  il.  tab. 
50.  fig.  69, 

Ses  feuilles  font  minces,  oblongues^vales ott 
lancéolées ,  glabres ,  entières,  pétiolées,  ordinai- 
rement obrafes ,  quelqtwrois  on  peu  aiguë> ,  par* 
femees  en  delTous  de  petits  points  réfineux.  Les 
grappes  font  latérales  j  les  fleurs  tournées  en  de- 
hors du  même  côté ,  foutenues  par  des  pédoncules 
très-courts  t  la  coioUe  ovale  .  â  cinq  races .  d'un 
vert-pâle,  légèrement  lavée  de  rouge»  tefliméeà 
fon  ori  fî  ce .  Les  baies,  (elon  Wangenh^  icafamcnt 
dix  femences. 

Catte  plante  croît  dans  l'Amérique  feptemiie- 
nale.  b 

ao.  AiaiLLi  ^«iqne.  PiMeiema»  gbaem* 

Lam. 

yaceàÛMm  fUîis  fuhhinceolmo-cunettis ^  hutfif' 
tim'u ,  diluti  glaucis ,  fuirks  rcfinofis  ;  rtttmit  LutUt. 
corollis  plobufs.  Mich.  Flor.  boréal.  Aomr.  I>pag> 
231.  (  Kp^ff  Airelle  ,  n».  7.  ) 

Il  fe  rapproche  beaucoup  du  précédent:  fl  S*en 
diftiasne  ptincipdenentpv  &  corolle  globolenle 


4» 
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Ml)  pentagone.  Les  f-^uilles  font  or<1inairement 
obtufes^quelijutfoit  aipuès  &  m  peu  lancéolées  , 
pari'-mécs  en  dcfTous  de  points  rtiîatuxi  veinées 
&  réticulées  ,  furtout  dans  leur  vieiUeâe.  Les  baies 
(ont  globuleufes  «  bkuâtm  en  glauqiMt  tvec  uoe 
ttiDce  noue»  boones  i  nanger. 

iT.  AmriLE  à  ftailles  ée  troène.  Vteàiùtm 

Uguji  i^um.  Linn. 

yaccinium  mcemii  nudis  ,  frutUofo 
cnnu/aiù ,  oUongh.  Linn.  Spec  PImIT.  JOO.  — 
l^ich.  Flor.  borea  .  Amer.  i.  pag. 

Sei tiges  (ont  droite»,  roidet)  fes  rametnt  an* 
(nient}  (es  feuilles  re^lreffées,  prefque  fcflTiles  , 

membriiiL'ures ,  U.-;-'!  tuent  pubefceiitrN  ,  obloi!- 
gues-ljiiceo'ees ,  finement  dentées  en  fcie, macro- 
nées ,  traverlées  par  des  veines  purpurines  ,  ainli 
^  les  écailles  des  bourgeons.  Les  nc-urs  font  faf- 
eicnlés s ,  prerque  feililes  ,  dépourvues  de  bradées 
'r  nie)  >  u  axiUairtsi  te coioUe  ovik-ebkmgiw« 
iciiuj  dents. 

Cette  plante  croît  dans  la  \  itginie  &  la  Penfil- 
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11.  AtiiKui  d«  Pmfflinaieii 


.^•i<:ciaium  ramit  aaguiofis  ,  nnûe  wùU s  fo/iit 
MfiAus  ,  ovali-lmetolatis ,  mueronatit ,  ferrulath  , 

*^9**it   ludJls  ;  /"../:,■,../;>  cor.fcrtijîons  ,  fuhurmi- 
i  çornUa  ovuta  ,  ^uinqutAtiUMâ.  Mich.  Flor. 
t'  j^  '^  Amer.  i.  pag.  tj*.  (r«y<t  AlASUi, 

AiRBIXBefilë.  Vaccînium  vîrgatum. 

\^*'^^inum  fûcemh  feftUbus  ,  conitis  fuhcylind'a- 
^oiiis  MongO'ftUf  ticls  ,  fubcuneifjrmif>us  ,  fer- 
uhtts  ^  itçiduis  ,  jV^.J^hns.  Alton  ,  Ilorr.  K.  i. 
P»«'  »  i.  —  An  Andrcv,  Bot.  Rcpof.  tab.  181  ? 

rameaux  font  élancés ,  garnis  de  feuilles 
W    u^"** ,  elliptiques .  un  peu  rétrécies  en  coin  à 
bafe  ,  legéremt  nt  dentées  en  fcie  à  leur  con- 
5^^^  >  caduqu;;$>  prefque  glabres  i  les  fleurs  difpo- 
7  ^  n  ^ rappcs  felBIes)  les  coiolles  pnfiiitt  cf  uo- 

Cette  plante  croit  dans  TAmérique  feptentrîo- 

14.  AiMUB  ioem.  Vûtàmam  umitmÊ, 

Vâeeitumm  rtctmis  hrdteatis ,  fefitHiit  ;  eoroUh 
ovato-cylindra<tis  ;  foliu  oblongo-tUlpiiàs  ,  fubcu- 
ntifanntbiu,  ftmiatit  ^  dâeidiù*  ,  fubgUbrU.  Aiton> 

Hoff.  Kev.  X,  fug,  it. 

D'après  les  caraâères  qu'Aiton  attribue  à  cette 
plante  ,  elle  paroit  différer  très-peu  de  la  précé- 
tfenie.  Set  gr^pii  font  dépoiuTuei  de  biaOées  i 


fes  corolles  ovales ,  cylindriques  ;  fes  ftuilles 
prefque  glabres,  caduques,  oblongues, elliptiques, 
prefque  cunéitonnes ,  dentées  en  fcie. 

Cette  plante  ciOk  daos  rAmériqne  fepce»> 

trionjle.  \y 

af.  AlKEI.l-E  galé.  y.tccir.ium  ^d/crjw.  Mich. 

Vaccînium  foli'n  ftjftiihus  ,  ctint,no-i:nceoLiit  , 
fukferr^uùs  f  pubtftrentiùmif.ifçuuiis  jtlfdihui,  culict 
acurmaatu  i  eoroUâ  ovétd  >  faneâ  sû/dit  toarSatà  , 
qàia^HêiemutJ  ;  fylo  trtSom  Aficb.  Flor.  boieit. 
AawT.  I.  fMg.  xjz. 

Michaux  foupçnnne  qu?  cette  plante  pourroit 
bien  être  la  même  aue  la  précédente  :  t'ed  un 
petit  aibiifleau  quia  le  port  «.lu  myric^i  gùU  ,  dont 
les  branches  &  les  rameaux  font  j^ubefcens  i  les 
feuilles  feffiles,  lancéolées,  rétrécies  en  coin  i 
Ir-urbi!;.',  Lgr riment  pubi-fcentcs  ,  un  pi  u  den- 
tées en  fcie  j  veinées  Se  léiiculées.  Les  fleurs  font 
dîfpofées  par  fardcules  prefque  fefTiles}  elles  tor- 
rent d'entre  plufieurs  écailles  qui  cachent  les  pé»  ° 
doncules.  Leur  calice  eft  acuminé  >  la  corolle 
pv.ile  ,  trés-refferree  à  fon  ocfi  e  ,  à  cinq  dentti 
le  flyle  faillant}  les  baies  petites,  globuleufes  ,  ■ 
noirâtres  i  ieur  mataricé»  couronnées  par  le 
calice. 

Cette  plante  croit  à  I»  Caroline ,  dans  les  lieux 

ombfagés.  I7 

16.  Airelle  de  Cappadoce.  Vactiniam  artto' 
JUipkyUt,  Linn. 

y accinium  florif  us  racemofis  ;  fol't  'n  crenulatit  , 
ovutit,  aeutit  i  coule  arèoreo,  ùoo.  â|)CC.  pag. 
;00.  (  yoyei  AlMLLB,  n*.  8.) 

27.  Airelle  à  feuilles  de  myrte.  Vaccinum  myr- 
lifoiiiim.  Mich. 

Vaccinlam  nftns^^iliu  »valiiiu ,  Ituidis  ,  fit' 
dcntkutu'.it  /  corytiAit  ptueUM* «  fuiftfiUhui  «9* 

roUâ  juig/obofo  c4imfûiuitau.Wiâaiia,  Flor.iMf. 
Amer*  f .  pag.  119. 

Cette  cfpèce  &  la  fuivante  appartiennent  peut- 
être  à  la  féconde  fous-diviiion.  Ses  tiges  font  ram- 
pantes ,  très-glabresi  fes  rameaux  garnis  de  feuilles 
alternas ,  pétiolées ,  glabres  ,  ovales  *  luifantes  , 
reccuibées  à  leurs  bords,  rarement  denticulées} 
1,'s  fl-iits  difpolccs  en  corymbes  fafciculés  , 
prefque  felbles  ,  peu  garnis  i  la  corolle  globn- 
leufe,  00  peu  campanulëe,  à  cinq  petites  demi 
très-courtes  i  dix  étaminesi  les  anthères  mutiques 
fur  leur  dos  t  les  baies  petites  ,  légèrement  pédi- 
cellées,  noirâtres,  globoko(eS« COOSOMldei pOT' 
les  dents  du  calice. 

Cette  plante  ctoicdails  la  Caroline- 1)  {Dtfcri^, 
car  Mi*k,) 
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i9.  AiaïuB  en  gnon*  FàceiiUMm  eéfiUofim. 

Micb. 

.  Vmetiniitm  folih  emiHM-namiatis  *  fermas  ; 

floribus  folituriit  ,  fuhfejfilibus ;  coro/lj  antoUud. 
Mich  Flor.  bor.  Amer.  i.  pag.  ij4. 

Très-petit  arbufte,  qui  ne  l'élève  ^a'i  la  hau- 
teur de  «Icttt  à  quatre  poucet«  8edaatlesdge«& 

lés  rameaux  nombreux  font  ramalTés  en  |azon. 
les  feuilles  font  glabres  ,  ovales- arrondies .  ré- 
trécitsen  coin  à  leur  bafs,  obtufes  ï  leurfemmet» 
toembraneures ,  dentées  en  fcie.  Lts  fleurs  font 
folitairest  htérales  ,  prËfque  feffitesi  la  corolle 
courte  ,  en  godet  ;  les  baies  un  peu  pédiccUées  « 
globuleufes,  d'un  noir  glauque. 

Cèm  jpluKe  crotc  dam  l'Amérique  (èpientrto- 
Mie,  ^cipalement  veft  b  baie  d'H<id(iMi.  h 

^Dtjenpt.  fx  Mich.  ) 

2.9.  AiRELt.B  à  petites  fleurs.  yaediù»mftrvi- 
fonm»  Andr. 

yacAlimit  ftliit  UnenUtit ,  undulatis^  venofij; 
Jloriiut  ractmofis  ;  ptdunculis  longiji'nis  ,  hraâcatis  { 
conllâ  eonicâ ,  fi/iaià.  Aihir<.Vj  Botao.  RepoC  ub. 
1»J- 

Ses  tige<  font  glabres ,  cylindriques  ;  fe^  ra- 
tneaux  garnis  de  fcuilLs  glabres,  lancéolées,  en- 
tières, acuminées  ,  un  peu  ondulées,  rétredes 
en  pétiole  à  leur  bafe.  Les  fleurs  font  difpofées 
en  grappes  axillaires ,  portées  fur  de  lorgs  pé- 
doncules; les  pé.iicelles  nvinis  de  bradté  «.  à  leur 
bafe,  &  quelquetois  vers  leur  fommet  ;  le  calice 
court*  la  COfUie  petto»  rougcatre  .  conique  , 
fltiée  t  les.  étamioes  m  nombre  de  dix  (  les  Kla- 
menf  pnbefceosi  les  anthèces  oMongues ,  bîfiies 


Cette  plante  ciolc  dans  fAmériqoe  Icpceotcio- 

zule.  \i 

*  *  FtttUles  ycrfiflagui, 

}0.  Airelle  aufirale.  yuceinium  nuridionale. 
Aie 

f  aecinium  fotii*  ovato-oHongit ,  aeutis  ,  ftrratit , 
ftnwaïuiha ,  pioah  ,  ùitiàis;  ratemis  ttnmaatiius , 
0ielHtt  eorMsfrifmiikit,  Aie  Hoit.  Kev.  1.  pag. 
i5«— Svtn.  Fk«.  Iwl.  «ccid.  t.  pag. 

Elle  a  le  pnrt  du  vacclnlum  arttofi.iphylos ,  mais 
fes  feuilles  font  perfi/tanics.  Cet  arbnllcau  s  elève 
depuis  dix  jufqu'i  trente  pieds.  Ses  rameaux  font 
étalés,  ftiiés.  pubefecnsi  les  feuiiks  polices,  al- 
ternes, pétiolées ,  ovaks .  acuoMuéet,  laifanees , 
phbres ,  coriaces ,  dentées  en  fcie,  léaércmtrnt 
acuminéesi  les  pétioles  courts  »  les  grappes  pre^ 
qi^  terminales,  plui  longues  que  les  Lui  lies , 
nues ,  foucenaiK  tks  fleurs  épacfes,  pédiceilées, 
4'iio  couge-blaaditawslrarcilicei  quatre  deats 
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larges ,  rotirte? ,  aiguës  i  la  corolle  ovale ,  d'abord 
tétragone  ;  le  limbe  rtfTerré,  à  quatre  découpures 
avales  j  huit  filamrrs,  i\c  la  lon£»ueur  de  U  co- 
rolle  ,  horilfés  dans  leur  milieu  j  IfS  a!.th?rî$ 
ovales ,  ariftées  après  rëmiifinn  de  leur  pollen. 
Les  b.iits  r  nt  arrondies,  à  quatre  loges,  d'un 
blanc-rougeàtre  ,  rcntetmant  pluâcurs  fenaencss 
éparfe»  duM  om  pnlp*. 

CfTre  plante  cr?  ît  fur  les  haute*  monta^n?»  , 
dans  les  contrées  méridionales  de  la  Jamaïque.  I> 

31.  AiRELtEd'Otaïti.  Vaccinium  ctrtum.Vnx^. 

yauinium  ptJuitctJit  foiiuriù,  iLÙàoriti  corolUs 
fëimqu^inguLin-ovatis  ;  foliiê  tVëU'fiiirouidiip 
rails,  Forft.  Prodr.  n*.  167. 

Andromtd*  art*.  Lion.  Sup^.  x}8. — Lam.  Diâ. 
I.  pag.  ido. 

Fotfter  croît  que  cette  plante ,  qui  efl  metH 
tionti-'e  pnr'iM  V.',  ANDROliiOBS,  Si*.  ,  doh 
appartenir  aux  airelles. 

)i.  AiAiitl  ponâuée.  Vmcdimm  ithU  uUtm 
Liniu 

yteehlm»  raetitth  termitutlihus ,  mitant thut  /  fb' 
Hit  obovûtii ,  revoluiis  ,  inuftrrimis  ,  fubihs  func- 
latis.  Liim.  Spec.  foo.  — ^  (Eder.  Flor.  dan.  tab. 
40.  —  Lam.  il:,  tah.  aS6.  fig.  x,  (  f>y«t  Axrellb, 

n».  9.  ) 

Elle  varie  dans  le  nombre  de  fis  étamines«  de 
huit  ft  dir. 

j).  Airelle  canneberge.  Vaecinium  oxycoccut. 
Lion. 

yaccinlum  foliis  tntegerrimis  ,  ovails  ,  tevolutts  ; 
caulibus  repe  tif-u$  ,  fil^rmiius ,  nudis.  Linn.  Spec. 
pif».  ^00.  —  dF.Jer.  Flor.  dan.  tab.  8g.  —  Mich. 
Flor.  bor.  /mer.  i.  pag.  128. —  Lam.  111.  tab. 
186.  fig.  5.  (  Koyrf  AtRlLLE,  n".  10.) 

}4.  AiRELLB  à  gros  fruits.  VacciMum  maencar- 
Ait. 


y<tccinium  foliis  inttgerrimis  ,  ovali-»Uoilgh  , 
oilufis  ^  plan  s  i  eauHèus  nptntibtu  ,  filftrmUms, 
Ail.  Hort.  Ktw.  a.  pag.  t  ).  tab.  7.  —  Wangenh. 
Amer.  108.  lab.  )0.  fig.  (rj»  —  Lam.  lU.  tab.  x86. 
fig.  4. 

VaethUam  (  oxycoccas ,  var.  fi,  oblongifolius  ), 


foliis  oblorg'n  ,  o-'!n'i: 


!!i  Uciniis  lanceolaiis , 


frti&upaulo  nutjort.  Micb.  F lor.  boi.  Amer.  vol.  i. 

f^tfMîiiâim  eayMMw.  Vir«  ^  Ijm.  DiA: 

Cette  liante  fe  rapproche  beaucr^up  du  vaeci- 
nium oxycotcta,  &  même,  félon  Michaux,  elkl 
n'en  eft  qu'une  vaiiété.^  Ou  l'en  diiliogue  par  fim 
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port,  &  par  les  pan'es  de  li  f  uftificîtion  un  peu 
plus  grandes.  S^s  tige?»  funt  rampantes  ;  fes  ra- 
iiieMtt  glabre»,  filif ofwni  i  fct  feuilles  planes» 
ahemes  »  ftCles ,  vnin-iManfOt* ,  très-  obtures , 

on  peu  olanchâties  en  deflouî.  S<-s  pétloncules 
axillaires«  folitiires ,  alongés  ,  recourbéi  ,  munis 
vers  leur  mi'ieo  é»  deux  bradetrs  frmblables  aux 
feuilles,  mais  plus  petites,  le  calice  gUbre}  la 
covolb  a  quatre  découpures  prnronde5,  étroites , 
on  peu  aiguës,  réfléchies  en  dehors  5  Irsécaniines 
au  sombre  de  huit  ;  Ls  anthère»  ritilanie&  &i  mu- 
tiques  i  les  fruits  globultia  »  coùcoiiliés  par  les 
^atre  dents  du  calice. 

Cette  plante  croît  daas  les  aurais  touibeuz  de 
rAnétique  feptemrioliale. 

AiRBLLE  hifpide.  Vacàiùiim  kijfidulitm. 
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Vaeeiiùum  frtiU  inugerrimis  ,  revofutif,  evatis  ; 
téueiuf^pêmiiMftJifwmiiutf  kiA'téU*.  Unn.  Spec. 
Pianc  foi.  <—  Mich.  Flor.  bor.  Amer,  l .  pag.  1x8. 

tab.  a). 

Ariutiu  tfym!filia.  Ait.  Hort.  ¥tw. 
Mam/Ui/onmû,  Luù,  Diâ.  I .  pag..  X18.  (  yey«l 

AMOos»ji,n*.8.) 

Ses  baies  font  blanches  .  nn  pea  gtobuleufes  , 
couronnées  un  peu  su  delTcus  de  leur  lumn^et  pjr 
kt.(|uacfe  dents  du  calice.  Le  dernier  eit  nccnin- 
pl|Ré i  Gl  bafis de  deui  petites  braâées.  Les  éta- 
nines  font  au  nombre  de  huit.  L«  fruic  cA  ttès- 
boB  i  manger.  (  Krf.  in  heri.  Juf.  ) 

i6.  AlRiLLB  à  fruits  rouges.  Vëeeimuim  «rytro- 
wpar.  Mich. 

^fcàtthim  fotiis  ovaliliHS  .acuttlnclis  ^  ftrrulatis 

àUaùfyu  i  stutê  tnÛQ.  Mtcb.  Flor.  bor.  Amer.  1. 

ArbnflVao  dont  les  tîgei  droites  fe  iîvirent  en 

nmeaiiic  diffus,  flexUv.ux ,  garnis  de  ft-ui'Ies  alTtz 
E'and.  s ,  ovales  ,  acuminées  ,  minces,  nicnibra- 
ji^rei ,  dentées  en  Tcie  8c  dUées  i  Uurs  bor  Js , 
■^gérement  pubefcentes  i  leurs  deux  foces  le  long 
de«  nervures.  Les  pédoncules  font  foHtatrcs ,  axil- 
»*'les  j  !e  calice  pc  tir ,  à  quitte  découpures  sicud  ; 
'*  Corolle  prelqui:  conit^uî  avant  Ion  développe 
n^ent,  oblongue,  linéaire ,  à  quatre  découpures 
Kfléchies  en  dehors }  huit  anthères  Caillantes , 
oiftiques  fur  leur  dos  {  les  baies  (^obiileufes  , 
Ulântes,  d'un  rouge- vif. 

Cetre  plante  croît  dans  les  contrées  feptentrio- 
oalts  de  la  Caroline  ,  Tut  le^  plus  hautes  monta- 


17.  AtMixB  m  «rke. 


Viiccinlurrt  fciiis  pitioiatis,  oitovaliiits ^muc'onatis ; 
racemis  bradeatis  j  io-olià  campanuldiâ  ,  jcuce  quin- 
fuifdd  f  anihtrh  ao-fo  «riftutis.  Mich.  Flor.  boc* 
Amer.  i.  pag.  2)0.— Marshal,  Amér. 

Très-belle  efpèce  ,  dont  les  tiges  s'élftvMieil» 
hauteur  de  dtx-huii  à  vingt  pieds.  Ses  rameanx 
font  glabres  ,  cendrés ,  noueux  ,  garnis  de  feoilles 
pt'tiolées,  glibres  ,  luifautcs  a  kurs  deux  faces  , 
rii  mcin  dcniii  uléts ,  paticmées  de  points  glao- 
dulei:x,  un  peu  pubefcentcS  dans  leur  jeunelfe, 
ovales,  quelquefois  un  peu  arrondies)  lès  fleurs 
dirpolles  en  grappes  feutllées  ;  les  pédoncules  un 
peu  recourbés  i  la  corolle  campanulée,  à  cinq 
dents  aigULS  ;  te  Hyle  un  p.-u  plus  long  que  la 
corolle}  1.  s  anthères  au  nombre  de  dix,  ariftéef 
fur  leur  dos  >  les  baies  noirâtres  dans  leur  mata- 
rité ,  globuleufes ,  un  peu  fucculeoiM. 

Cttie  plante  croit  dans  les  forétr  arides  dft  h 
Cafoline  &  de  la  Flmide.  b  (  ^-Z  ) 

)8.  AiRFLLE  i  fSmilletde  buis.  Vaedwkmtrû- 

ckygtrum.  Mich. 

tccinium  pumi'um  ,  fotiis  ovalihut  ,  fuhcrena- 
tii  ;  corymbis  fubft^itièui  ,  corollà  irevi 

Flor.  bor.  Amer.  i.  pag.  134* 

Ses  tiges  font  balTes  r  fes  fanilles  ovales ,  â  peÎM 

cré. idées,  rétréries  à  Uur  baCb,  glabres  à  leurs 
deux  taces.  Les  fleurs  uifpofiies  en  petits  cory m* 
bes  fafciculés,  prefque  U&\cn  la  corolle  courte } 
les  filameos  des  étamines  glanduleux}  les  anrhètes 
fntiDOinées  d'une  petite  corne. 

Cette  plante  croti  dafl*  la  Vir^nie  »  anx  envi* 

rons  de  WmchelKr. 

Nota.  J'ignore  fi  les  crpè«cs  fuiv40tes  pCfdMC 
on  coDfefveoc  leurs  fenilles. 

jp.  Airelle  élégante.  Kaceiaium  /ormofum, 
Andr^v. 

Vaccsnîum  folih  tKttgtrnmlt ,  oh'.ongis  ,  acmis  , 
gliihrit  ;  jbrit>u$  nutm^-fafàadatit  f  fubcylindra- 

ctis .  coputis  i  m/i ciAm  M^npr.  Andrcv.  Bocan. 

Depof.  ta'.-».  97.  , 

Arbriiîeau  d'une  forme  ttès*élégante ,  dont  lei 
tig"^,  diviféts  en  rameaux  alternes .  font  gamiea 

il- feuilles  glahre-s  ,  oblongues  ,  p  rio'p  ^ ,  rrès- 
ei  tièies  ,  aiguës  à  leur  fominet.  L  s  fiers  for^t 
Uiér-t'es  &  termi  nales,  <li  poféesen  pra^ipes  pen- 
dantes ,  fafcicuiées ,  munies  de  petites  brattées. 
Le  calice  eft  coloré .  i  cinq  dirinons  courtes ,  on 
peu  obrulïs  j  la  corolle  blanch-  8^  rofe  ,  prt  fque 
cylindrique  ,  à  cotes  un  peu  f.iillantcs  ;  les  éta- 
mines  au  nombre  de  dix  ;  les  filim  ns  un  peu 
velus)  les  anthères  oblongjues«  échincrée>  â  leur 
baA ,  bifides  i  Im  fonmet}  In  fraie  globuleux  • 
icim|lofet.  .         •  ■ 
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Cm»  plante  croit  dans  rAroéri()ue  feptentrio- 
1^ 

^o.  Airelle  à  finiiUM  dumuct.  Vketimmm 

trtffifblium.  Andrew. 

VauuÛMm  foUis  ovaùs  ,  fcrratit ,  cnfiufcut'u  ; 
ivriiitf  fiJmMHllMu  f  (ampaïuUttU.  An4r.  Boun. 
ilepor.  lab.  toj. 

Cette  eff'èce  eft  rt^rarquable  par  fes  petites 
feuilles  roides^  un  peu  charnues ,  ovales  «  très- 
finement  derftées  ,  glabres ,  obtufes ,  récrédes 
en  pétiole  à  leur  bnf.'.  I.ts  fleurs  font  ro«ges  , 
difporées  pr^fiqu'en  petites  ombelles  latérales  & 
terminales.  Le  calice  eft  coUtt  {  la  corolle i  peine 
nne  fow  pluslonsue^  campaoulée ,  contenant  dix 
anthères  bifides  a  leurs  denx  extrémités  «  (bute- 
nues  par  des  filamens  un  peu  pubefcens. 

Cette  plante  croit  i  b  Caroline.  ^ 

41.  AiRBLLS  i  épis.  VaewAm  ^cttum, 

_eis  taminallbus. 

Acojiu  ffiûiia.  [,our.  Flor.  coch.  1.  pag.  jj8. 

Arbriffeau  (]ui  s'élève  à  la  hauteur  de  cinq  pieds^ 
dont  tous. les  ran  eaux  font  afcendans  ;  les  teuiilcs 
opf>ofées,  ovalts- lancéolées  ,  plants  ,  phores  , 
ëpaifles  «  régulièrement  &:  légèrement  dentées  en 
fcie.  Les  fleurs  font  bl  mches ,  dirpof^-es  en  epis 
droits  ,  filiforniis  j  à  I  extrémité  des  ramtaux.  Le 

■  calice eftprefque globuleux, velu,  coloré,  i  cinq 
dents  î  ta  corolle  trois  fois  plus  longue  que  le 
calice  ;  Ton  tube  urcéolé  ,  à  cinq  faces  ;  le  limbe 
très-court ,  à  cinq  lobes  étalés  j  dix  etamines  de 
la  longueur  du  calice)  les  filamens  épais,  pileux, 
inlSrés  fiir  teréceptaclei  les  antHèret  obUngues , 
■vacillai  tes  &r  prolongées  à  leur  fotimet.  L'ovaire 
arrondi ,  adhérent  avec  le  calice  }  le  Ityle  delà  lon- 
gueur de  la  corolle  \  le  itigoiate  épais  :  il  leur  fuc- 
cède  une  petite  beie  globttieulê*à  cinqloges,cou- 
ronnée  per  les  dents  du  calket  les  ftmences  00m- 

.  kenfes,  fort  petites,  arroodiei. 

Cette  plante  croit  dans  les  focên,  i  hCodiln- 

chinc.  T) 

AIRI.  AYRI.  On  nomme  ainfi ,  dans  le  Brëfit , 
une  efeèce  de  pehnier  â  tige  couverte  d*épine« , 
à  feuilles  ailées  ,  qui  peut  êrrt  une  eifèct.-  d'eh{s 
ou  de  kaâris.  Les  Brélitiens  le  fervent  de  les  épi- 
nes comme  de  clous  )  ils  en  arment  auin  leurs 
flèches.  On  lire  de  Ton  tronc ,  par  incifion ,  une 
liqueur  qui  dévient  rpiricueufe  par  la  feraienution. 
: (Voye»  BifiM,'BrafiL  pag^  ix^)  ( A^) 

AITONE  du  Cap.  Aytor.ia  eu^Ju,  Linn.  £  — 
Lam.  m.  Gen.  tàb.  pi.  ~.  Cavu.  Oilf.  boc 


A  K  E 

AIZOON.  (  ro^ej  Languette.) 
AJUGA.CK«yacBu9Lt.)  ! 

I 

AlUVEA.  {Fwyti  AïooyA.  )  ^ 
AKÉE  d'Afnqne.  JUu^  é^Hemê,  DeceC 

Akttfij  foliis  aUcrnii ,  obtusi  pinhatis  ;  fttrihu 
ra:emojù,axUùuiiiu,  DtOiS.  FloT.  des  AocUL  I. 
pag.  é6.  tab.  ). 

Genre  de  plantes  dir oryléJones  ,  à  fleurs  com- 
potes ,  po'.y  per alées ,  de  la  famille  des  favonieu,  ; 
quia  des  rapporu  avec  UsptuUûùa  '.  &  qui  cem» 
pr  nd  des  arbres  exotiques  a  TEurope ,  à  feuilles 
.11  e  s  fans  in^paire  ,  8c  dont  hs  fleurs  font  dlipO» 
re;.s  eu  grappes  fimpUs  ,  axillairts. 

Le  caraâète  «{T^ntiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  ; 

Ua  eaSct  à  etiiq  /Ui»tts  ;  ciruf  pétuUt  appenjit»- 
les  ;  huit  éta'ninttg  UOtM  fiigmans  ;  u-.e  j;,'!  f  iri- 
goact  à  trait  iufie*  m9me^ermui  Ut  jtmtaau 

Caractère  gémérique. 

I 

Chaque  flsur  offre  :  j 

i**.  Un  ealict  inférienr,  à  dnq  folioles  ovaiss,  1 
concaves ,  aiguës  ,  perfiftanies. 

i*.  Une  corolle  i  cinq  pétales,  inlïrés  fittlB  | 
difqvie  glanduleux  ,  munis  à  leur  haie  intérienn 
d'un  appendice  pétaliforme.         '  ' 

5*;HuitÀ«iRm^<,dont  les  fi'amens  font  libres, 
très-courts,  Velus ,  infères  lin  le  difi)ue,aaaiiDdS  I 

par  des  anthères  droites  ,  oblongaes.  I 

4*.  Un  ovaire  libre,  tiigone,  velui  unftyie 
cylindrique,  perfiftant»  tiifide  i  Son  rwnneti 

trois  ftigmatcs  obtus.  i 

Le  fruit  eft  une  capfule  ovoiide^  trigone.  obwfiiu  , 
s'ouvrant  pat  Ton  fommet  en  trois  loges ,  conte- 
nant  chacune  une  fcmcnce  fphériqut  ,  noire ,  lu;- 
fante  ,  attachée  à  raiigie  interne .  &  enfoncée  en 
partie  dans  un  arille  blanc  ,  charna,  4|Ut  occupe 
toute  la  cavité  inféiieuie  de  li  loge. 

L'emiryon  dépourvu  de  pétifperme  i  la  radicule 
courbée  en  lobes.  1 

Ce  ptnre  ne  contient  qu'une  lèule  efpèce.Ctrft 
un  très  bel  arbre,  dont  le  tronc,  haut  de  plus  de  1 
cinqujn  e  pieds ,  fupporte une  cime  tDuïFue ,  com-  ' 
pofet:  de  ramea-  X  diffu?,  garnis  de  feuilles  alter- 
nes* ailées,  faiis  impaire  ,  compofees  de  folioles 
iSei.  grandes  »  pédicellées,  o|^fées,  ovales  , 
lancéolées,  aiguës,  glabres,  entières,  3  nervures 
parallèles,  luifantts  &:  d'un  vtit-fonce  i  Icurf-tce 
(iiperiture  ;  les  pétioles  canaliculés.  Les  fleurs 
font  d'un  blanc  éclatant  j  pédicciiets  ,  offoUs  en  i 

croix 


Digitized  by  Google 


A  L  A 

(n>fx  te  d}(p*0M  en  une  grappe  fimple,  axtilaire  i 

tme  braâée  roulTeâtre  ,  lancéolée  ,  velue  ,  per- 
fitante  â  la  bafe  de  chaque  pédicelle.  Le  calice  eù 
lelu  ,  à  cinq  divifiont  très •  profondes  { les  pétales 
nlus  «  un  peu  plus  longs  que  les  calices.  Le  fruit 
(ft  une  greffe  capfule  rouge ,  ovoïde ,  à  trois 
llgles  obcus  ,  à  trois  loges  monofpennts. 

Cet  arbre  ,  originaire  de-  Guinée  ,  n  été  .ir>- 
fOfté  à  la  Jamaïque  par  un  vailTeau  né^tier,  oà  il 
iflia  crèl-bieB  Mtotalifé.  ^  {Dm^kê.) 

«  Le  bois  de  cet  arbre,  dit  M.  DenifTic  ,  a  de 
b  cunliftance.  II  peut  être  employé  avec  avanta<te. 
L'ombrage  agréable  qu'il  procure ,  &  le  bel  effet 
.qu'i'  pr<Miitt  quand  il  eft  couvert  de  fhitts  rouges 
<iai  reBottent  mervcflfenre^ftefit  pamf  Ton  fèutl- 
hje  ,  le  rendent  propre  à  faire  de  belles  avenues. 
La  pube,  qui  enveloppe  une  partie  de  la  graine  , 
leflemble,  en  quelque  forte  >  â  des  ris  de  veau , 
&  te  nungB  de  néoiej  cuite  dans  une  iticaffée 
de  pooleti  on  4*0116  lotre  manière.  L'on  vend  ce 
KlUt,  qui  co^lm-n^L  à  devenir  commun  dans  tous 
les  marchés  de  la  Jamaïque.  On  peut  multiplier 
cet  arbre  par  fe$  graines  ;  elles  lèvent  très-facile- 
">Mt»  niatt  il  eft  délicat  dam  fa  }enneffs>  &  fouffre 
«mcllemcm  11  tranfplanntîon.  On  peut  le  greffer 
■"r  le  cupany  ou  châtaignier  àcs  Antilles.  Il  fleurit 
"'ns  le  même  tems»  en  mai  &  juin,  &  fes  fruits 
^Ûriffent  COOMBt  CMUt  dft  €•  étoàU,  M  WOÛt  8C 
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Al.ADER  :  nom  languedocien  de  falaMM.  Le 
fkfUir**,  pot»  celui  d'alader  mâle. 


ALADY: 


ALAFIA:flMiiMlgache  d'un  arbrilTeau  grim- 

Sant,  laiteui,  lenwi^bie  par  la  quantité  de 
eurs  d'un  rouge  édatinc  dont  il  fe  couvre.  Il  tft 

de  la  fiijiille  des  apocinées,  dans  laquelle  il  doit 
fotoAer  un  geiirâ  nouveau.  Ua«  comme  la  plu- 
f«t  de  ceux  du  même  otda»,  sn  calice  à  cinq 
lobea;  nnecoroUe  tubulée,  ventnin,  divif^  par 
k  ham  en  cinq  parties  ;  cinq  étamines  à  filamens 
courts,  &  anthères  alongées,  diUiiidlts  ;  un  ovaire 
double,  (utmonté  d'un  feul  Hyle,  terminé  par  un 
pÊam  ta  tê»  t  mai*  U  fe  diftinRiie  de  cous  les 
auDei  par  des  prolongt  mens  filiformes  qui  par- 
tôt  dn  fommet  des  niamens  des  étamines ,  & 
vont  s'atttîcher  au  flyle  fous  le  ftigmate.  Ce» 
'ppcadices  ,  qui  conllituent  fon  cara^ère  eflfen- 
"^'•^  établiffent  un  paffage  entre  les  genres  des 
J%|^à|iées  à  anthères  libres»  &  anthères 
^™^rentes  au  ftigmate.  On  ne  coonoît  point  en- 
r*J^  fon  fruit  ni  Ici  sçraines ,  qui  ferviroient  à  dé- 
5'''*>iner  (a  place  dans  la  famille  ;  m.ii$,  d'après 
j^'l.¥*on,  on  peut  conjefturer  qu'il  s'éloigne  peu 
^  K-cAixu  ie  duperip/oca.  M.  du  Petii-ThMMn»M^ 
SptéuifiÊi.  Sti^ém/M,  Têmt  L 


Wttit  cette  notice.  &  quiaolifervé  cet  arlvtffeau 
à  Madagafcar^  lui  conlistve  le  nom  qu'il  poin 

dans  le  pays. 

ALAGAO,  ARACO,  ADGAO.  TANGAY: 
noms  fous  lefquels  font  conr.us ,  aux  Philippin-  s  , 
des  arbriffeaux  que  C irr.tV.i  r -girde  comme  des 
fureaux ,  parce  qu'ils  ont  une  même  difpcficion 
de  &wltes  &  dt  ieors.  L'un  d'eus  ei  indiqué 
CMMoe  bon  en  cataplafme  pour  les  maux  de  tête 
te  de  ventre ,  les  tumeurs  Se  les  ulcères.  Ce  port, 
ces  vertus,  font  piéfumer  que  les  j/j^vo  appar- 
tiennent au  genre  andarèle  ( f/^</n/id  ) ,  lurtout  en 
exasdnanc  Us  défini  qu'en  donne  Camelii  «  & 
aoi  nélëiitem des  liruits  dégagés  du  calice*  ciè^ 
«Krens  de  cevz  des  fureaux.  (/-/  ) 

ALANCIUM.  {Voyei  Angolan.) 

ALBERCE.  (  Toyq  AutlcOTien.) 

ALBERGINE. AUBERGINE  (  Vojtt Mo- 

RELLE  ) 

ALBOTIN  :  nom  arabe  du  cérébtnche. 

ALBOL'COR.  Les  .\rabcs  nomment  aitifi.aa 
rapport  de  Daiechamp .  la  liqueur  (ju'ii&  tirent  pat 
iiïcifion  de  farbce  de  rencen». 

AT.BOUR.  AUBOUR  :  noms  anciens  du  tain»' 

r.urn  de  Pline,  plus  connu  fous  celui  d'ebénier  Ott 
C)  tife  des  Alpts.  (  Cytifus  laburnum.  Linn.  ) 

ALBUCA.  Six  étamines,  dont  trots  ftérilcs  & 
trois  fixités  ;  fonnoienr ,  dans  Linné ,  un  des 
principaux  caractères  de  ce  genre  »  il  a  été  depuis 
découvert  pluiîeuts  plantes  qui  fe  rapprochoieoc 
des  albucM  par  lenr<.port  &  par  les  autres  carto> 
lèrcs  du  gtore  »  mab  toutes  les  éuroines  fe  troi»^ 
voient  ferriles.  Au  lieu  d'établir  un  nouveau  genre 
pour  ces  plantes,  on  a  pr^fc-.o  ,  avec  alfrz  de 
raifon,  de  les  ranger  paraù  les  aiàuca,  à  l'aide 
d'âne  fbui^divifioa  »  alors  le  cara^re  effendel  de 
ce  genre  fe  trouve  réduit  à  celui-ci  i  favoir  : 

Um  «orolU  à  fx  dtvi/KpjM  pn^aniui  lu  trois  «a» 
tiritunt  nér^ts ,  n/frouiu  lonanuatuf  b$ 
extiriturti  ommtu  (•  w  fyU  fynuddid  ,  triMfff 

laire. 

Ce  genre  renferme  de  très-belles  efpèccs ,  toutes 
originjires  du  Cap  de  Fonr.e-Efpéranie,  &  dignes 
d'occuper  un  rang  diitingué  dans  la  brillante  fa- 
mille des  liliacées.  Elles  ont  extérieurement  beau- 
coup de  reffemblance  avec  les  afphodèles  &  les 
omithogaWs.  Leurs  racines  font  Dulbeufesi  leurs 
tiges  ou  hampes  nue»  ;  leurs  feuilles  toutes  radi- 
cales ,  engainantes  à  leiu  bafe  ;  les  fleurs  difpo> 
fées  en  uM  fccie  dTépi  oa  de  grappe  lâche ,  ter- 
minale. 

No 
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Espèces. 


^*  Ti9U  itaadnti  ferûlti* 

I.  AlbÙoa  jaiune.  AlhucA  ttutt.  Lan». 

AlbiUA  (  m-ijor  ),  pctalis  inttrioribus ,  apict  glan- 
Julofit  t  iyltxis  i  foliit  iineari-ltinuoUuis ,  plaiùuf- 
fttit.  Oiymd.  Afit.  Hobn;  1784.  pig.  191. 

Alhuca  (major)  ,  fotiis  lanceolatis.  Betg.  Plant. 
•Cap.  87.  —  Linn.  Syft,  veget.  516.  —  Redout. 
Umc  tab.  ^  (  Fiyct  AtBUCA,  H*.  1.  nt.  «b) 

1.  AiBocA  i  peeîin  flei».  A^eén&mr,  lim. 

Alhuca  petaUs  inuriorUa»  ,  «f»c»  gjtunhiitfit ,  /«• 

Jîex/J  ifoltis  lineari-f  ibuLtis ,  canaticalatis.  Dryand. 
1.  c.  pag.  194.  —  Linn.  Spec.  438.  (  f^cy^i  AL- 
BUCA j  o*.  z.  T«r.  f .  ) 

Set  tiges  font  hautes  d'un  demi^pied  »  ï  peine 
épeiflèt  d'une  ligne;  Tes  tiges  linéaires,  fubulées , 
larges  de  fiy  lignes ,  longues  d'un  pied  &  plus; 
les  fleurs  jaunes,  difpnfccs  en  une  grappe  termi 
nale  ,  longue  de  iix  lignes  &  plus.  Les  pétries 
n'ont  pas  un  pouce  de  long  (  les  extérieurs  épaif- 
£s  à  leur  Commet  1  les  intérieurs  blancliitres , 
Yarmontét  d*one  glande ,  ïeeourbés  en  dedans  1 
les  braâées  vertes ,  membrancufes  i  ItOfsbotds. 

Il  croit  att  Cap  de  Boom-  ETpdraDcew  y 
|.  AiBUCA  bkDC  ÀAm0a&û.\jÊ[u 

XMéctf  (altîflîma),  /"ff  j/.'i  literlonhus ,  aplcfgfan- 
Aitofs  (f  infexit  ifoUu  canalicu/ato-convoiut'i ,  0 
Jic  jubuliitis.  Jacq.  CoIleÛ.  2.  pag.  264.  &  Uon. 
Rar.  I.  tab.  — Lam.  lil.  ub.  241.  (  yoyei 
Albuca  jD*.  i.  ) 

4.'  Albuca  à  feuiUes  flaf^ucs.  Mbaca  pucida. 
Jacq. 

Albuca  fotitt  IttnecoiaioJhearil^us ,  fiaccidit;  ractmo 
trtvi  i  ptdunculis  patttutfimuiJtoriàusiUMiMius  ; 
fLmmùt  aiurnùt  Jkrkiims,  /«cq.  IcQO.  Rtf.  2. 
lab.  444^  ik  Collett.  4.  pag.  aj^i.  < 

Ses  tiges  font  hautes  c'e  deux  pieds  8f  plus  fes 
feuilles  étroites,  linéaires, lancéolées,  très-molies, 
rabattues  oblic]uetmnt  ;  ies  fleurs  dirpofé^s  en  une 
grappe  courte ,  terminale  }  les  pédoncules  ouverts. 
JorÏMnt  un  a>  gle  droit  avec  les  hauipes.  La  co- 
rolle inclinée,  jaune  &•  bl.mche  ;  les  tTois  ilivi- 
fions  extérieures  vertes  à  leut  baie  iSc  à  leur  fom- 
met;  les  intérieures  d'uii  blanc-jaunâtre,  coutbécs 
tn  dedans ,  glanduleufes  à  leur  foiiiraet. 

Cette  planta  croît  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 
fsnce.-if 

'  Albuca  i  fleitn  vertes.  MteMvinéforé. 
•Jacq. 
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Aliuea  foliis  lintariùus  ,  canaliculatis  ,  fertj  vil- 
lo/û ,  racmo  pautifioro  ,  ptdModu  paittutiu*  ,  fio- 
rihus  nutaniièus  i  filantêatU  4Uumis ,  mlMtibiu, 
Jacquin  ,  Icon.  Rar.  vol.  2.  tab.  446  «  &  Cidleft. 

Suppl.  »;8. 

Cette  plante  s'élève  à  la  hauteur  d'un  pîéd  fur 
une  tige  droite  ,  flexueule ,  glabre  à  fa  partie  fu- 
périeure,  hérilfee  à  fa  bafe.  Les  feuille*  font 
linéaires,  fubulées,  creufées  en  gouttière,  bé- 
riflfées  è  fear  frc*  estérieure.  Les  fleurs  font  tt»> 
minales ,  inclinées ,  au  nombre  de  trois  ou  quatre  % 
les  pédoncules  tiès  ouver  s  ;  les  trois  dtviâons 
extérieures  de  la  corolle  d'un  vert-gii  ;  les  inté- 
rieures gtanduleufes  i  leur  Commet*  léflcchies  ea 
dedans  «  d'un  feit-janaftti». 

Cette  plaB»  croit  au  Cap  de 
noce,  if  . 


6.  Albuca  i  Senta  (enées.  JHmim 

Diyand. 

Alhuca  ptialis  intcriorious ,  oyke  fornicai  'u;  foliis 
plabris  ,  ptdunculis  tongitudint  braâtarum,  Dryand. 

kiX.  Holm.  17&4.  pag.  a^j.  —  Ait.  Hon.  Kev.  1. 
pag.  4}6. 

Ses  tiges  font  à  peine  de  la  gtoflSnird^Kie  plume 
d'oie  i  les  feuilles  linéaires ,  fubulées ,  profondé» 
mentcanaliculées,  hautes  de  deux  pieds  &  plus,  un 
peu  plus  longues  ^ue  les  tiges,  les  fleurs  forment, 
a  1  extrémité  des  hampes  ,  une  grappe  reirerrée  , 
longue  d'en  demi^pied  >  les  pédoncules  ouverts  , 
d'un  pouce  &  plus  de  long  ,  prefque  de  ia  loo> 
gueur  des  bradées  {  la  corolle  iaune;  les  trois  di« 
vifions  extérieures  épaiilles  à  leur  fotrmet ,  lon- 
gues d'un  pouce  &  plus;  les  intérieures  ovales  , 
un  -pes  plus  courtes  que  les  extérieures  ,  cour- 
bées en  voûte  à  leur  fommet  >  les  anthères  fàgit> 
rées  { les  6lamens  (lérites  un- peu  plus  coorts  que 
Its  autres,  canalivu'ésj  convexrs  en  dfhors^  ie 
fiyle  prifmatique  ,  de  la  longueur  de  l'ovaire. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
rance.:)P 

*»  Tm**  têt 


7:  AiBiKM  «nfifie.  .dlfamjlj|i%iMa.Tli«ib.  ~ 

Albuca  foliis  laaceolato  -  tnjtformibus  ,  fîorUJif 
ertdis ,  paaiculâ  fi^igiatâ.  Thunb.  Frodr.  6^* 
Dryand.  Aft.  Hobn.  1784.  pag.  296. 

Les  feuilles  frac  d'abord  canalioulées ,  linéai- 
res ;  elh  s  deviennent  enfuite  planes,  lancéolées  , 
enfiformes,  glabres  à  leurs  drux  faces,  larges  d'un 
f  ied  fv-  demi.  D^'  leur  cer.tre  s'élève  une  hampe 
de  moitié  plus  courte  que  les  feuilles.  Les  âeuss 
forment  une  grappe  en  fiiîte ,  de  la  longBéwr  dee 
hampes.  Les  pédoncules ,  longs  de  trois  on  qoRM 
pouces,  font  ouverts  à  l'époque  «ie  la.fioraifon  , 
pvil  ledicflis^  tcco9ipegn6  de  bfaâéet  i 
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Qpr^ ,  rmifMtres  fur  Ifur  do»,  îongnw  «l'un 
detnt-p  uce.  La  corolle  i-tt  blanche  ;  l'es  divifions 
extéi!eu:es  liiv  airts- o;  1- nputs  j  !es  iruérieurts 
ovale(-oblonf(ues  >  rapprochées  t-n  vcûce  à  leur 
fboHMt,  an  pea  plus  courtes  que  les  extérieures } 
trcb  ftamens  alternes  plus  co^ns  ,  It  Hyle  un 
fts^'Ioog  que  les  écauiioes,  caituciu  ,  prifina- 

Cette  plante  ecoit  au  Cap  de  Berne -ETpé- 

mte.if 

'  IL  AUOCA  en  qaeae.  ÂÛ>uca  eauduta.  Jacq. 

Mmt  foSU  iMMolato-lintarUm  ,  tmaaliadaùs  , 
fM^tmti  ftdmutJis  pauntifiifiù.  Jacq.  IcoD. 
Un.  1.  ob.  441 ,  Ae  CoBeA.  4.  pif .  . 

Sesbmpes  font  Hroîtes  ,  un  peti  nrquées,  hio- 
to  de  deux  pieds  de  ptus  { le»  feuilles  lin^res , 
liiicwtëes ,  roidei  *  nvàim.à  leur»  bords  ,  nm 
liaàén ,  deux  fnis  plus  courtes  que  les  baaapei } 
la  Ifeort  teirminales ,  redreffiées  ;  les  pédoncules 
très-V,ng5  ,  ouviits  hcri/.oijcJtmLnt  j  les  trois 
à'viûuris  extérieures  de  la  corolle  blanches^  mar- 
quées d'une  tache  verte  depah  leur  mUiea  jaC- 
mtm  ibnmiet  ^  les  iméricufer  tcmUcni  ,  travcf 
RM  par  M«  ligM  Mandie  «  tacheiéH  dét  jenee  i 
Imt  foaMDet. 

Cette  plante  oolc  «s'Cap  de  Bonne -Erpé< 

rince.  ^ 

9.  Albuca  fo^euT.  Albuea  fetofa.  Jacq. 

Àiiitca  fidi  'tt  IjnctvtatO'Iiatariius ,  pedunculii 
fumifimU,  Ronhus  tmÊiê»  A 

fuofit.  Jacq.  IcoB.  Rar.  u  ta»* 

ivffU  100. 

Cette  elpèoe  (e  rapprocftedr  r«iiMtf  fi^Hgiat* , 

donrelle  n'eft  peut-être ,  félon  Jacquin  ,  qu'une 
finple  variété.  Ses  bulbei  font  couvertes  d'écail- 
ks  tMnhlées  par  un  poil  foveux  ;  les  tiges  auffi 
kn|tiet  q«e  les  feurlfes  ;  celles-ci  (ioéiires  ,  lan- 
céolées ,  un  peu  planes ,  lâches  ,  llbtliaei  f  let 
pedotKules  ouverts  en  angle  droit  ;  les  inférieurs 
longs  de  trois  pouces  ,  graduelkmenc  plus  courts 
ven  le  fonimet ,  point  recourbés  ;  les  diviOons 
de  U  cofoUe  «aicas*  bordées  de 
'. }  Id  iniéiieiine  iaaaltics«  tiavetfées  par 
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9^5 


440«  &CeUeâ. 


Cette  plame  dole  air  Cap  d»  Boom-  Eipé* 

nnce.  if. 

10.  Albvca  à  feafllet  dorées,  j^uea  aarta. 
Iicq. 

AlèâOC  jMKr  lanceolato  •  l'uuarihus  j  ptduaeuiit 

pgAtbm  ertOb.  Jacq.  Icoo.  Rar.  1.  cab^  441  «  & 
-OoHaO.  4.  pif.  xonc. 

te  bwpo»  fbeclBsni  ^en  pied  tf  dWtff  fi» 


feuille*  planf^s  ,  !iné.\trps ,  !ancéo!éç'  ;  !es  rt/idon' 
cules  trés-np,  rc  tiies  des  tiges,  loi  gs  du  troit- 
pouces  i  les  ti.urs  rcdicd  es;  la  coroSle  d'an  beau, 
jaune-diiréj  traverfée  par  une  li^iie  verte  |  let 
treis  divifiom  iatéricuret  glandulculiei  k  letr  Gmi» 

met ,  réfléchies  en  dedans  i  l<rs  fil  m  |  nfaifllil 

relevés  en  bolTe  vers  leur  pointe. 

Cette  plame  aoli  an       de  BeoMi-Eipd- 

caneek  if 

II.  AlMCikdrifcfCai».  JHmm  ^OffiatA.  Jâcq. 

Alhuca  ptialis  inieriorthus ,  tipicc  fn'nicjcis  ;  ft.!iir' 
glahris  ,  braâtii JLon  iongiorthu.  Jacq.  Ic.  iiar.  i.- 
ub.  64  ,  &  CoHaft.  I.  fÊ^  $f,  ^  Oapand.  Aft. 
Holm.  1784.  pag.  197, 

An  jCrfiOticlui  africjnyj?Lim.D]£ï.  I .  pi?-  îOO. 

Ses  feusîkt  (bat  roides,  linéaires -Uocéo^«s, 
ereafijes  en  gouttière.  Tiee  hampes  poneet  i  leur 

fommet  une  grappe  de  fleurs  Ibuten'ie^  par  des 
pédoociries  plus  coarrs  qee  la  corolîe  ,  accompa- 
gnirs  de  briClées  tin  ..!!  ,  s ,  1  1  i;';  cs  ,  ;)l;is  longtKS 
que  la  fleur.  La  coraiie  ctt  a'un  jaui.e-vt;rdÂtre. 

Cette  plante  croit  dans  rAbyiTinie.  Jf  Ce  te  ef- 
pèce  tne  paroit  être  la  nébe  que  l'AsfBOfiâLf 
d'Afrique»  o*.  3. 

II.  AiBOCA  odorant.  A&uea  fngrans.  Jicq. 

Alinéa  frtiis  /intéri-ùiocto/adi  ,  tanaUcuUtU 
glakris  ;  ptduncutis  fatentiffîmis  ,  ftoriius  ttmuitt 
filumcntis  omnikus  ft'tilir^s  ,  [:uloo  depr^o.  Jacq« 
Hcrt.  Stiioenhr.  i.  pag.  44.  tab.  84. 

Cette  cTpèce  a  prefque  le  port  d'un  anthcricuitti 
elle  a  des  bulbes  comprimées.  Ses  feutltes  fonc 
I^Ubres,  tindairea-lanceolées,  creufées  en  goue> 
tière.  Les  hampes  fopponent  des  fteuts  penchées  j 

odorantes ,  tes  pedoncul-S  très-ouvetts  ,  de  la  lon- 
gueur des  fleurs,  accun^agnés  de  bradées  fort 
courtes  ;  la  corolle  d'un  jaune-verditre.  Une  ligne 
d'un  veit  plu»  foncé  cègne  fiir  le  dos  de  chacune 
dea  divifions. 

Cette  plame  tmk  «1  Cap  de  lMM-Elpé^ 

ranoe.9 

I  \»  AuvcA  TUquenx.  ifftmi  «j|io/Bi.  Uno.  f. 

Aliuca  Jloriius  ertBis  ;  fol'ih  l!  L.r  Jhus  ^vUtofo' 

t^/Stf.  LuiB.  f.  âuppi.  pag.  1 9^.  —  Thunb.  Prodr. 
>ér.  AA.  Heila^  tflé.  pag  jS.  —  Dryand.  Adt 
K<dni.  ryS^  P>8«  —  ^cq.  Icea  t,  tab.  44f  « 
&  CoUeâ-  SuppK  pag.  99. 

Les-lèttîMaa  roncBnéaires ,  fubuléea,  ceamiee 
de  poils  virqueux  ,  ainfî  que  les  hampes  S;  les 
bractées  j  les  pédoncules  [>reroue  glabres,  très- 
Ottvens,  inemé»,  une  fois  pies  longs  que  les 
iavisi  IcediviiMfextéfieaRada  tooerett»  bkmk* 
Am-j  HWerflM  pat—  laipe  b<idé      %  1m 

Na4  ' 
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trois  Intérieures  courWes  en  voûte ,  9t  jaoïiitres 
i  leur  fommet.  EUe  croit  au  Cap  <k  BwMM>Erpé-  j 


14.  Albuca  iAfriBctca 

/m.  Linn.  f. 

Albuca  fiorihu  huumùIuu f/vliU  Jpiralitiu.  Lînn. 
f.  Suppl.  1 96.  —  Thimb.  Prodr.  6( .  9e  Aft.  H«bn. 

17S6.  pag.  (8  tsb.  z.  fig.  I.  —  Jacq.  Ic>Rar.  1. 
tab.  499,  &  CoUed.  Suppl.  100, 

Cette  erpèce  eft  remarquable  par  fef  ftntlles 
liné-iirei  ,  fubulecs  ,  repliées  à  leurs  borJs  ,  rou- 
lées en  fpirale  à  leur  (ommet,  velues^  ru^ies  au 
toacher  ,  iriw  knfues  que  les  hamp«s.  Celles-ci 
fiipportent  i  leur  partie  fupérteuie  des  fleusi  (ovr 
tenues  par  des  pédoncules  inclinés.  La  corolle  eft 
d'un  jaune-fjle  ;  (es  divillorn  iraverfées  fur  lirur 
dos  par  une  large  bande  verdatte.  Elle  croît  au 
Cap  ét  BooM'Efpéfwice.  ^ 

ALCANA.  Plnfiem 

défignent  fous  ce  nom  le  henné  (  laufonia  inermis 
Linn.)«  nommé  auiTi  alhtnna  ,  &  par  corruption 
ml€*tma.  Il  ed  encore  auelquefois  attribué  a  une 
Cfptee  de  filaria  ^pkytUreti  Lioa.).  Eolîn,  dans 
Dalecbamp ,  les  racînei  de  rorcanette  (  mehufa 
ti»Moria  Linn.)  ,  employées  dans  la  teinture,  font 
nommées  aLannt  radiées.  Cette  identité  de  noms 
eft  probablennent  déterminée  par  le  même  emploi 
du  nenné  &  de  l'orcanette  poi»  teiodiB  la  dèso 
8e  les  ongles. 

ALCÉE.  Alcea.  Ce  genre ,  diflingué  des  gui- 
mauves {althâa  Linn.)  pv  poft  >  ^'^^  diffère 
dans  fa  truâification  que  par  Ton  calice  extérieur, 
à  fo  divifiom  an  lien  de  neuf  {encore  fàut-îl  en 

excepter  l'alcée  de  !a  Chine ,  qui  en  a  de  fîx  à  ne  uf. 
JMM.de  JuflicU  &  Cavanillesont  cru  devoir  réunir 
ce  genre  à  celui  des  guimauves.  En  effet ,  cette 
vaifition  dam  les  divifions  du  calice  extérieur 
en  h\x  di<)»aro!tTe  le  caraâère  diftinâif.  On  peut 
néanmoins  ajouter  aux  caraâères  des  atrées  celui 
d'avoir  Uars  capCides  entouriu  d'un  rtbord  mtmbra 

Esvics  s. 

I.  ALcix  rofe.  AUea  rofea.  Linn. 

Alcta  (althsa  rofea  ) ,  cault  trtSo}  falih  nigO' 
fis  y  cordatis  y  qiùnquaneulaiii  ,  crtnatis.  Cay.  Diff. 

1.  pag.  91.  tab.  28.  ^  1.  —  Lam.  ili.  tab.  j8i. 
fig.  1.  (  Voyti  Aicfti«  lï*.  I.  ) 

1.  ÀLciB  à  feuilles  de  figuier.  Mctt  fUifrlia. 
Linn. 

AUea  (  althza  ficifolia  )  ,  cuaU  treSo  ;  foiiis  in- 
firioriiut  palmatis  ffepunUoiaiU  ,  crtaatU  jji^riO' 
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fior.  x,      Lam.  UluAx.  tab.  j8i.  fig.  1.  (.Fî^MI* 

Alcee  j  n°.  1.  ) 

J.  Alcee  de  la  Chine.  Alcea  Jinenfij.  Lam. 

Alcea  (a'thxi  fin  nfis)  ,  cuult  erjûo  .  glahro  y 
infctne  tûmujo  ;  joliis  caràiiùs  ,  f.at'r'ts  ,  i.rtn..t:i^ 

Zilatu:  radiée  annua.  Cavan.  2.  pag. 

19.  tg.  ).  (  y^ei  AlcÉE,  D*.  ).) 

4.  Alcée  à  âtrurs  pâles.  Akca  ^-^Uidd.  WaldiL  : 


Aleea  (althaca  pal1ida),/ô^/7iyifi^(i  

Willden.  Spec.  Pfani.  j.  pag. 77$.  —  Waldft.* 

Kiuib.  P1.UU.  H  un  g. 

Cette  efpèce  (e  rapproche  beaucoup  de  l'alcée 
rofe }  mais  fet  feuilles  font  ovales ,  arrondies;  les 
lobes  très-peu  marqués.  Le  calice  extérieur  eft  aufS 
long  que  l'intérieur}  les  pétalesd'un  blanc  teint  de 
pourpre,  penfaidément  iMSkt  en  étm  lobat. 

Cette  plww  aoli  dans  la  Hongrie. 

5.  ALciB  du  CoronandeU  Mua  cofèmMÊdt- 

liana.  Cavan. 
AUtA  ÇûùtaeiCotoumdtMim)  t  foiiis futtrîM^ 

foh'ts  ;  flor'ihus  incarnatis  ,  fiafiieHuM  ,  fi&ÙriiH 
Cavan.  Diil.  1.  pag.  9}.  ^ 

Tàima  tnatit  ^ud  Indos.  Conunerf.  Herb. 

Ses  tiges  font  herbacées  ,  tomenteufes ,  atnfi 
que  toute  la  plante  ;  fes  feuilles  pédolées ,  prefque 
triangulaires ,  crénelées  «  obtufes  «à  trois  lobei  peu 
marqués  |  les  ftîpules  courtes  s  tes  lent»  fbHtaitîes , 

axillaires ,  prefque  feflîlcs  5  le  calice  extérieur  à  fix 
découpures  ;  l'intérieur  une  fois  plus  long  ,  à  demi 
divilé  en  cinq  découpures  lancéolées.  La  corolle 
eft  grande ,  étalée  ,  couleur  de  chair  )  les  pétalef 
oUongs'*  âargis,  rétrécis  à  leur  bafe  ;  les  étainînef 
courtes,  nombreufesj  leur  tube  rnugtàtie  ;  les  an- 
thères jauutSi  les  (ligmates  de  couleur  purpurine, 
plus  longs  que  le  tube. 

Cette  plante  a  été  recueillit  i 
Commerlon.  (  Utri.  Jajf.  ) 

6.  XtcÉE  à  tige  courte.  AUta  actiUù.  Cavan. 

Aùta  (althza  acaulis),  comU  cnfgi,miaim9f 
foBû  memerofis ,  fiarîbus  fpiattù.  Cavan.  Diflêrc  Z, 

pag.  95.  tab.  27.  fig.  j. 

Mulva  rofea  f/ôtio/uirotundo  ,  ckalepenfis ,  acau- 
los  ;  fiore  palliék  tutM,  Morif.  Oxon.  HilL  2.  pag. 

524.  21. 

Il  s'élève  des  mêmes  racines  p!u£eun  tiges 
courtes,  droites,  fermes,  diffufes,  de  l'épaifTcur 
du  doigt,  hautes  de  deux  à  fix  pouces,  légèrement 
tomenteufes,  ainfi  que  toute  la  plante.  Les  feuilles 
1 1  kmguemeiu  pdtiolées  ^  ndées  , 
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arrondies,  échancrëes  eo  cceiir,  créoslées  «  divi- 
Itei  en  lobes  fenitbles  feulement  dam  les  }euoei 
ftatllei;  les  ftipules  larges,  acuminées,  tili^s. 
Les  fleurs  font  folitaires ,  axilUires , médiocrement 
pédoncutées,  rcu  'ies  en  epi  i  burs  ciliées  tomt  n- 
tetiXi  l'txtémut  bétnifphéri4ue ,  à  ûx  dents  i  l'in- 
térieiirg|ol>iileux,  acumiaé,  ùné,  on  peu  f>enta- 
MK  i  (a  PWtie  fupérieure,  à  cinq  décru, >uies  > 
ucorolle  aan  jaune-pile  >  Us  pétaits  ret:eti»  fit 
velus  i  Ictrs  ongle ;.s  ,  t largis,  échancies  -.a  iom- 
toev,  les  anthères  téaifornaes  ^  l'ovatie  comprimé  j 
u  pca  atramli ,  maïqfié  de^gt-qtutie  filloin* 

Cette  plante  paroit  être  originaire  du  levant} 
elle  a  été  culuvée  au  Jardin  des  Plantes.  O 

(  Cavan. ) 

7.  AlcÉE  d'Afrique.  A/cea  afrl.ana.  Lour. 
Aicta  foliis  triiokit  ^  ertaatis  i  fiorihus  foiitofuf, 

(ochin.  vol.  x.  pag.  513. 

Â»  tUUua  fitttnfaf  Cavan.  OifléR.  1.  pag. 
afciia9.-ig.  f.? 

Cette  efpèce  paroît  avoir  de  grands  rapports 
aiec  Véliàê^  Jk'^  de  Cavanilles.  Ses  tiges  font 
figncoAs»  droites,  qrtindriques,  hériflTées ,  hautes 

4e quatre  pieds;  Tes  feuilles  rudes j  alterne>,  pé- 
tidees,  divifées  en  trois  lobes .  inégalement  crë- 
ndces  i  lef  tlMS  latérales ,  d'un  beau  rouge»écar- 
bie,  Touienu  nr  des  pédoncules  fimplet  *  fol  irai - 
m,  along^.  Les  deux  caltces  om  fis  découpures. 
L'ovjire  efl  Turmonté  de  cinq  ftytes;  le  frwtcoili* 
pofe  de  cintj  capfuies  monofpermes. 

Cette  plante  croît  fur  les  côtes  de  l'Afrique 
«ri«mle.^<I«iu3ltf») 

ALCHIMIUC.  JiektmiUa.  Ce  genre  &  Vapka- 
mie  Linné  font  très-voinhs>  ils  ne  fe  diftinguent 
^  par  le  nombre  des  flyles  &  des  femrncos.  On 
remarque  deux  ftyles  &  dtux  (tmr.etices  dans  les 
4fkmuti  mais  comme  l'une  des  deux  avorte  très- 
Ibwwit,  il  eftalftieub-JMBeBe^ie»  réparer  des 
dditmlll] ,  qui  n'ont  tfonftamment  ^n'un  ftyle  & 
ue  fcmence.  M.  de  Laftiarck  a  voit  réuni  ces  deux 
geores  dans  fon  Dictionnaire  ;  il  les  a  enfui  te  fépa- 
lhélM(e%MitfirMioiu  des  Genres.  Je  crois  qu  en 
cftt ,  malgré  l'avoriement  des  femences ,  l<'ur 

Bibre ,  ainfi  que  celui  des  ftyles ,  eft  un  cir.iûère 
fant  pour  l'étabbiTeineot  de  ces  deux  genres. 

MM.  Ruix^?itrofioma}ométrds«fp«epyaux 

ephants  ,  fous  le  nom  A'ttchemilla.  Ces  ef^èces 
Tarieni  dans  le  nombre  de  leurs  étamines^  d'une  i 
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Espèces. 
*  Alchemima.  Un  flyle  ;  unt  feule  femtnce  '. 
.    Alçu)m|1^b  cqmnuine»  McJuwùiU  yuigdrù. 


jUektmUû  foUis  lêhuùi,  «ifMfiii  nmiiii  ctuU 
glairo ,  fttrikiu  ptéUdluis,  LatD.  Itl.  ^  n*.  I7OX.  . 

tab.  8ô.  hg.  I. 

f.  A'chemilla  (  glabra  )  ,  totm  gMra ,  fioriitu 
pAulà  mjjonbus.  (  l^oyti  ALCHIMILtB,  n".  I.) 

La  variété  ^,  qni  croit  dam  les  Alpes,  a  les  fl.^urs 

un  peu  p!i  s  nnrides,  8e  (es  feuilles,  ainfi  que  la 
tip,e,  part.itement  glabres.  Dans  la  première  on 
remirque  (jttdqwes  poils  rares  for  les  notrores  «a 

deiïou». 

a.  Alchucillh  pubefcente.  AhktmUa  paàe^ 
Mw.  Lam. .  ■ 

AlehemilU  foUis  MatU  ,  fuitkt  fiAtfcfKt^s 
eault  viliofo  ,  faiikia  p^ueils^,  LMfb  Illttftr* . 
n",  1705. 

jmmUU  àyiHda.  Un.  Spec.  179.  ^  Philea.- 

tab.  14^ .  fig.  1. 

Cette  plante  efï  conflamment  difltnâe  de  la 
précédente  par  fes  tigrs,  ;e$  feuilles  &  tout-i  fcs 
autres  parties  ,  tomeruLurcs  (k  plus  grandes.  E'ie 
croit  dans  les  bois  &  les  prés  des  monugocs.  x 

^  AxcRiMiLiB  arfencée  jUdumitk  «gMUM. 

Lam. 

AUhtmilU  foliis  d'igitatis,ftrrMitffiàlkiJifUÊÊ^ 
argtattis.  Lam.  III.  1.  0°.  1705. 

ÀMimttU  alpin**  XAm,  Spec.  179.  (  Voyer 
ALcmaatti  •  oP.  1.  ) 

4.  ÀLcmMittB  qdaB»-lMill0.  JktimUU  pmt' 

taphylla.  Linn. 

tifidis,  f^kihHU,  Uatu  Spec  179.  (Ko^f^  Ali> 
CH^Miixa*  nt.  «.) 

^  ALCHiMtixB  aphanoSJe.  JltêmfOg  â/àamÊ^f 

des.  Linn.  f. 

Alckemil/a  foliis  multipariuis  ^  cnuU  ertSo.  Liolk. 
f.  Suppl.  119. 

Ses  ti;;es  (v\v.  droicîs ,  hautrS  de  fept  à  huit  poi»» 
ces,  à  peine  ramÊufes,  pubt-fcentes  ;  fes  fcriiilles 
a(Tez  femb'ables  à  celles  de  Vaphanes ,  hues .  â  plu- 
fieurs  découpure?  -,  -le*  raditafes  péiielées  j'Ie^s  au- 
tre» amplexicaules  ;  les  (leors  pr^lqu«  vcrticilléesT 
di''pofées  en  grappe  terminale.  L^-  calice  eft  a  huit 
divifions*  de  la  grandeur  de  ctlui  de  Veipkaïutt 
EikcipliilaNoiivtnaiGMnBd«.0(liiM./(>  . 

6,  AlcHIMILIE  du  CâOé  AUhtmilt»  <4pen^i 
Lam.  •  •        ■  1  r     •  •  ^ 

Alikemilla  viUofj  ,  fu'iis  cenatls  ;  f.orilus  fjp- 
lihiu  .gionuraùi.  Lm,  liuiûr.  Gco.  I.  U*.  IJi^m. 

tàb^sjwfg.!.  .  ...  : 


I 
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Pnitt  pUilte  d'an  p*rç  igiéjU*»  Uj^ênmm 
vcloft  fiiT  toum  fet  psvtm  «  dMK     ti^M  fent 

filiforTies,  rameufes;  les  fVuilles  p'^tire^  ,  orbiru- 

cellei  (iu  fiiihorpia  turopéut,  échanciéet  4  kiMT  bafe , 
crénelées  ou  finement  iobées  i  leur  contour.  Les 
fleurs  font  terminales,  fefiles,  aggloméréct. 

Cctw  pUuMt  a  iié  KcndlUt  Ml  Gap  Bomt- 
E^iaace  par  J4..SoBiMiaK.  (  Kf,  i*  htrt,  Lmm,) 

AVHAMSS.  Dtux  fiylesi  deux  femmeu^  éHU 

une  fouvcnt  avortée. 

7.  ALCHiMiLtE  des  champs.  AUhemilla  arvenjîs. 

JUdumiiU  (aphanes  arveniîs)  , /o/m  trifidù  , 
plJbtfluui^  {  fioriius  axillaribiu  fghmeratîs.  Linn. 
Spec.  179.  —  (Eder.  Flor.  dan.  tab.  97?.  —  Lam. 
lu.  cab.  87.  (  yoyti  Alchimille  ,  n".  4.) 

&  Alchimille  xx'Aâ/t.  AltktmiUa  trifêrùta. 
M>r.  peruv.  ' 


•  ÀkktmHh  vUtofit ,  foii  'ts  tripivtilit  f 

ttnformit>LS  ,  muki^is  ;  florins  cûchotkma-Mrym*' 
hçfu.  Ruiz     Fav.  Fier,  peruv.  vol.  i.  pag,  60. 

Ses  racines  font  très^reu(èv4  eUes^jtroduifent 
plufieurs  tiges  étalées  ,  rampartes  ,  (îlitormrS,  ra- 
meufes ,  velues^  ainû  «jue  le  relie  de  la  plante  j 
gMies  de  feuiile» alîliiBaa ,  à  peine  pétiolées,  à 
nois  lobes  cunéifortn<s  >  mulrifidev;  1rs  pétiole» 
engainant.  Les  fleur*  font  petites,  fe'Tiies,  axilUi- 
rts  &  terini  lali-S ,  diipoiees  en  corymbcs  dithoto- 
mes  j  foutenus  par  de»  btadtées  en  forme  de  gaitte 
dlkhtqiiet^.  Les  calices  font  verts  }.  ist  lilamens 
au  nombre  de  deux  ;  deux  ovaires  dans  le  fond  du 
calice  ,  furmontés  de  ftyles  filiformes  ,  de  U  lon- 
gueur des  étamines,  &  de  Itigmatet  giobulea) 
dune  fcmences  f<en{6rm4efrda(fs  le  calice.  • 

Cem  plante  ctok  for  let  monagnesj  an  Pé- 

9,  ALCllIMn.LB  orbiculaire.  jilchemiUa  oriieu- 

Alchtmilla  foliis  O'kicuiato-reniformiiuj,  lobatii, 
ftrtat'ai  fotikia  fpifém-corymbs^,  Ruiz  6t  Pav. 

ffor.  pennr.  I.' pî^.  dv. 

m 

..  Tmxm  la  plane»  «ll:wJaft9  fi»  cîMa  très-ra- 
meufes,  farmenteufes, rampante»*, les  teuiUes  radi- 
cales épaifes ,  longuenieiftpétjelées,  orbiculaire», 
téoifarœes,  lobées  ,  ioci^ees  dentées,  glabres 
en  deffu»,  vehte»  &  aafuitées  en^  deâi)!»»:  très-' 
ventées }  les  Keors  preiqu'en  coffmbes  dichoto- 
{■ts,  yéàkaWéss  y  afles  «ombre ufes  ;  les  pédon- 
cules accompagnés  de  bradlées  perloliées ,  dothi- 
quetées;  le  calice  campanule,  à  huit  découpures 
ovtUs»,  alternathrenienc  pib»coane$|-  dèoz  fila- 
nentj  antam  ja  m  wy  ps  wyieiii'iMi»  awcnnr 
ftv  Hnm,  If 
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10.  AUmulilM  ailé.  AUhtmiUm  «iatt.  Rnia 

arPar. 

ÀiehimUéi  foluê  ^multl,  pinnulis  hi*tt^£»* 
Ruii  &  Pav.  Flor.  peruv.  l.  pag.  69. 

Plar^te  pitenfe»  ttdtonifère.  Set  mes  fenc  cyKn" 
driques ,  farmemevÂs ,  rampanttt ;  le»  fendtes  r»> 
dfcatçs  pétiolées  ,  ailées  ;  deux  a  cinq  pinnules 
cunéiformes  ,  feflîles  {  Ls  feuilles  caulinaires  am- 
pïexicanles  ;  les  pédoncules  coartB ,  axUlairci  \  ka 
calices  verdâtres}  deux  étamineai  deux  €»»«îr«t; 
autant  de  femenees»  On  trouve  cette  pl«ie  dam 
le  Pérou { dUt  fluudt daot  let OMÎa du  (fimmàmÊi 
d'eâobBB. 

ALCHORNEA.  {Vvyt^  AtcoaMàs.) 

« 

ALCINA.  (  Toyq  POLYMNIE  per foliée ,  vol. 
f .  patg.  ro6.)  Ccgcnttav«këid«abliMrQ^ 

nilles ,  w 

gnol  qui  a  écrit  fur  l'hiftoire  n.iturelle  des  Philip- 
pines, où  il  avoir  iait  ^n.loHg.re|uur.  Ce  guireoe 
diRre  dkapa^^MMia'iiàa  par  fba  r'*—  ^ — 


AÎ.CORNF.E.  Atchornea:  r^mtt  àt  ptaiWBsA* 

corvievlmu  s ,  à  fleurs  incotTipIetc*.  ,  iu  iques,^ 
paroit  appartenir  i  la  famille  des  euphorbes,  8e 
qui  ceniprenddeMriMiAatfx  exotiques  à  l'Europe, 
à  feoflfes  a'rernM,  it  (leurs  dllpoléts  en  épis,  if 
caradère  clknticl  de  ce-  genre  eft  d'awir  : 

Des  fleurs  dicïquet;  dans  1rs  ^turs  mâUs ,  un  caRee 
j  trois  ou  cinq  filiaitS  ;  point  de  con  lie  y  huti  éta- 
minei  i  les  jUama*  rémii  à  Uur  iefe  j  dans  les  fe-, 
mellts  y  un  egltce  d'une  feule  p&tt,  à  einf  dents  / 
deux  ou  f  o'n  ffy'ts  ;  une  ci'ff.iU  un  f0t  eàénÊm^  À 
deux  ou  trois  toques  moncfptrma. 

Espic». 

iSwartz. 

Akhoraea  foUis  ovato-adaninaiU  ,  dentiaUatis  m 
gfairis  {  racsmi*  auilUrilnu  urminutiku/fm  (M»ji 
Svatta,  Flor.  lad.  occid.  a.  pag.  ■ry4. 

C'eft  un  arbre  d'environ  vingt  pietb.  San  tronc 
fe*  dkife'en  femclief  hort contilea *  divei  ^cmbv  « 

8r  en  rameitix  c j''rDdrTqires ,  un  peu  rafnttus  , 
gérement  vtmiqaeax ,  garnis  de  ftoilles  éparfes, 
alterner,  pétidWicr ,  afKx  grandes,  longées- dd 
doua  •»  taoi»pniMa<&>pltta,  o^les  o«  tw  pn 
aivondies',  meMbranaaTe»,  très-glabre»,  un  pas 
hiifantes  en  delTus ,  légèrement  li.lées  en  deiTovs, 
foutenues  par  des  pétioles  glabres  «  cylindri^fiaa^ 
almiféa»  lufldcMi» 

Las^flMrs^tont  dioMiics-,  di<f>o%s-t»  gluppea 
axilUirct*  tecminaleSj  longues  de  lîx  à  dû  ponces. 
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aies  ia  nMnWe  ée  auatie  on  clu^  fifr  paqaHi 
fciks.  Leur  calice  eé  compofé  de  trois  ou  cinq 
Moles  ovales,  concaves,  égales,  colorées.  La 
CKoUe  manque.  Les  filamens,  au  nombre  de  huic, 
(oK  iUformes  ^  de  la  loogueui  du  calice  »  réunis 
àlwbafei  les  anthères  droites, ovales.  Les  âeurs 
feaeUttfontdifpoféescn  lo  igues  grappes  prefqiie 
luDf 'tes ,  lâches,  un  peu  pendjnus,  laië  iles  Jk 
non  ixiQaires.  Ses  fleurs  (ont  prefaoe  fetViies ,  al- 
Kroes ,  dtfiinces«  folttùr^  Leur  calice  tl\  tabulé , 
ref^u'uTile ,  i  trois  oo  cfnq  petites  dtjits  aiguës  ; 
'û»iire plas  gran  J  que  le  raîii  e,  en  ctr  ir  ou  a 
àtux  loba;  le  (lyle  court,  biHde,  auel^uetoi^ 
laide  te  i  dem  ou  trois  fligmates  très-longs ,  lan- 
céolés, linéaires.  Le  fruhelt  une  ctpfale  noirâtre , 
ijMevh,  à  deux  ou  trois  co<|ucs,  contenant 


Cette  pbme  croît  fur  les  hautes  n-.ontjgnes  ie 
bJbauqaei  elle  m'a  été  comnmniquée  par  M.  Uu- 


M.DËE  ailëe.  ^Uea  pinaata.  Flor.  peruv. 

JUtÊ  fdnt  tittmij ,  pinnsth  ,fip€riorihus  fimpli- 
âiai  i  jpttii  urminalibus  ,  binis  ,  apite  rtvoluiis. 
Roiz  5c  Pîv.  Flor.  per.  v.  2.  p.  8.  tab.  1 14.  fig.  A. 

Gmeûe  plantes  du  Pérou  ,  à  fleurs  complètes  , 
««(«^njJéèsiàe  la  £inulle  des  borraginées,  qui 
aàu'n^otuinclesAyi^nqpfy/AiOT  &  Ics/JUm- 
êa,  qui  jviqQ'alQoaê  «tnfêiaw  miwt  mim  ef* 
|èce.LecaiaâéKeflënd*14eceg^l*«ft4*«V0ir  : 

Um  e^kr  i  crtq  découpures  ;  une  corolfe  ainpanu- 
Ai  UPjUkipati  une  cupfuU  bivalve  ^  à  une  Jeu/e 

Sa  ti^es  font  herbacées  ,  girni^i  He  ftuïîlL's  al- 
letnes,  aiiee&t  ies  feuilles  iupérieares  iitiiples. 
leslflân  f«n(  difpofires  en  épis  terminaux  ,  tour- 
nées i'oTi  (eul  côté,  comme  dans  l'héliotrope  , 
dooi  cette  plante  a  un  peu  U  port.  Le  calice  e(l 
rfrti'Lnt^  à  cinq  dividons  profondes,  droites, 
Itoeairn;  la  corolle  cnn|mMilécj  de  Uloagucur 
do  caiire,  i  cinq  lobet  *fftondls{  dno  filamens 
|îib«iés, velus  ,  WiC  fois  plus  fongs  que  la  corolle, 
iaCtés  à  fi  ba(e,  fourenant  des  anthères  oblon- 
.çues  i  un  ovaire  libr<- ,  ov.iV,  furmonté  d'un 


fty 


W  &^tonne ,  bifîie  ;  il  lui  luccèaie  line  capfule 
o^tiase  feule  loge,  contenanc  deux  ou  une 
feule  Satijgfmu  avorcement,  s'ownant  ta  dcut 

nim. 

"Cette  p!ante ,  oUferve  M.  de  Jufl'teu,  reflem- 
We  tettement  â  VheliMropiam  piiwatum  ,  Vahl , 

pir  fes  fieutJles  ailées,  mr  fa  cipfole 
f«<oa%!e  fourchu  ,  qu'elle  n  en  eii  peuf^tre 

qu'oBeHriêtéi  ép's  flus  (errés."M.deLamirck, 
ttptiiat  comme  capfulaiie  le  fruit  de  cet  ktlt»- 
^iUM,  j'i  apporté  M  ffMurt  l^drophyle,  fous 

*  nom  à  Jtvîrophy/i/m  magtUanicuni .  S  il  en  eft 
^*  il  ^lûdu  ég^meut  y  jéuuu;  l'alise ,  qui 


meac 


ALDINE.  À/dina.  Ce  nom  eft  donoë  par  Adan» 
Ton ,  en  iséinoice  d'Aldiui .  à  ytitm  ,  atbre  de  la 
Jamaïque ,  décrit  8r  figuré liiM «ewi  de  âryt  par 

Brown  .  Iliftoire  i^e  h  .lam.  izg.iab.  u  ,  fig.  Z. 
il  préfente,  dans  la  tic:ur  &  dtns  fon  ptflii,  les  ca- 
racrères  ordituires  des  plaaces  KinèiintHfni  Sa 
carène  efi  â  deux  péules.Soo  evàuo  devient  âne 
gouQâ  courte,  remplie  de  deux  graines,  dioite 
du  côté  de  la  futute  ,  courbe  &  (înuee  dans  fo.i 
nulitu  du  côté  oppofé ,  prenant  ain/i  la  forme 
li'un  fruit  cmporé  de  deex  lobes  monofpermes  , 
féparés  par  un  étranglement.  Ses  feuilles  font  raf- 
femblées  en  faifceau,  du  milieu  defqueVes  s'élèvent 
des  pédoncules  foliraires  ,  chllgés  d'une  oa  piM 
fouvetit  de  deux  fleurs. 

Linnactis  rapporte  :t  à  fon  afpalatkus  thenut  cette 
j  eîMl  ( 


qu'un  flanium  de  Pluuiitr  ,  figuré 
ir  Bermano ,  tab.  246  ,  tîg.  i  ,  très-différent  par 
ion  fruit  entier  ,  non  finué.  Murrat .  diltinguaat 
avec  raifon  ces  deux  pljntes ,  a  f.iit  de  celle  de 
Plumier  un  ptérocaipe  (  pteiocarpus  iuxifotiut  ). 
L'atdine  a  été  réunie  par  Svartz  i  Vamerimnon  dû 
Rro^  n  ;  mais  la  gouiïe  entière  de  ce  dernier  qui 
avoic  empêché  Brovn  lui  n>ènie  de  Une  te  up- 
prochement,  eft  toujours  un  (îgne  difHniiif,  qui 
^Kcera  peut-être  de  laifliK  iubûiilcc  Vmitin* 
compnefenre.fléparé  ,  diffiMK  dn  wis  gcnrat 
énoncés  ci-dslTus.  ' 

Scopoli  avoit  donné  poftérieurement  1?  même 
nom  au  vadakoki ,  que  Rbeed  ,  Hon.  Maij».  vol. 
9  «  tab.  41 ,  aononçoii  comme  n'ayant  qu'une 
graine  nue  1  mais  cette  plante  a^u  raçaaaur  de» 
puis  comme  «ne  efpèce  de  carmantine.  (  hJlieU 

gendarufflt.  Linn.  &  Diâ.  n**.  7,  dont  le  fruit  eft 
certainement  une  capfule  femblable  à  celle  des 


ALOROVANDE  véficolevfe.  ÂUnwmiéveJùf 
itft»  La».  IIL  Gm.  tab.  tao. 

ALECTOROLOPHOS.  Ce  nom  vient  d'ifii 

mot  grec,  qui  fgnifie  une  crête  de  coq.  Les  .\n- 
ciens  l'ont  donné  à  plufieurs  pl.intes  aff'  /.  différen- 
tes, telles  que  l'aïllaire,  êryfimum  alliarlu  I,inn.  , 
efpèce  de  véUr  \  la  fclarés  des  prés,  féivimprg^ 
tenf»  Linn. ,  efpèce  du  genre  fauge  ;  la  crête  de 
coq  ,  rk'mjtntkui  crijlj  gjlli  Linn.,  cfpèce  d?  co- 
cié:e  ,  &  deux  autres  du  mé.ne  gMire.  Hiller  , 
dam  fes  Sùrpts  Ar/vA/Va^  l'emploie  exclufivemene 
.pour  ces  dernièree  pbnM  *  qu'il  fépafe  dis  M/- 
jiantkas  ,  d'.iprès  leur  raltce  ttnflé  8r  comprimé , 
8f  la  lèvre  Aip^i-ure  i!e  leur  cnro'k'  plus  crum. 
.Cette  fepAfaiion  u'apas  encore  été  geoêral<.tu«i^t 
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Uàoou,  à  fleurs  complète  «  mMOféuUe* ,  tr- 
réculiètts  {  il  fe  rapproche  de  la  ftoullt  des  pédi- 
cuTaires,  &  a  de  grands  rappom  arec  les  oroban- 
che«.  Il  comprend  des  herbes  exotkjuesàl'Europe, 
à  feuilles  dparfés  j  &  donc  le*  leoft  font  «Ufpo- 
fées  en  un  épi  terminal. 

Le  caraflère  elfentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Ua  calice  à  deux  livres  ;  la  livre  fupérieure  kijide, 
tinfirUitn  trifiét  j  une  corolle  en  entonnoir  f  qutrt 
éumints  didynames;  les  filamens  ^ar^  f  HMtttffnle 
StétKX  loges femences  folitaires. 

Caractâri  générique. 
Chaque  Searofitt: 

l".  Un  ca/ic^-  d'une  feule  pièce  ,  à  deux  lèvres; 
la  lupétieure  a  deux  dîvilîons,  l'inférieure  biride. 

^  X°.  Une  corolle  monopctale,  tubulee}  le  tube 
infenfiblennenc  élargi  {  le  limbe  étalé,  i  daq  dé- 
coupures élargies  4  lancéolées,  obtufes. 

)*.  Quatre  kamiku  didvnames  { les  filameos  fi- 
lifomwst  inférés  fur  le  tune  de  la  corolle^  barbus, 

de  !  1  long  ueur  du  tube  ,  deux  un  peu {duS  courts  , 
foutenani  des  anthèr.s  à  deux  lobes. 

4*.  Un  ovaire  ovale ,  furmonté  d'un  ftyle  fili- 
forme ,  de  la  longueur  des  étamines,  terminé  par 
un  ttigoiace  tecoucbé  ,  wn  peu  plus  diais  que  le 
ftfle,  de  la  même  iMigaenr^  flrié  à  fi»  deux 

cotés. 

Le  fruit  confiée  en  une  capfule  ovale  ,  obtufe  , 
jNUuxJhoges,  à  deux  valves  i  une  femence  ova.e 

Etpici. 

AlECTRB  du  Cap.  AUSra  capenfts,  Tliunb. 

AltSra  foliis  ovatis  ,  fejpliius  ,  Jpar/û  ;  fioribus 
'  fikatis  ,  ttnmbiMËtas. 

Aleara  aft^Tb!tuih,tiof»  Gen.  Plant,  vol.). 

pag.  8o. 

Cette  plante  a  le  port  d'un  orobanche.  Ses  tiges 
font  droites,  fimpUs,  flriées,  cylindriques,  ve> 

lues,  fiftu!tiufc<;,  hautes  d'environ  un  pied,  garnies 
de  feuilles  épatles,  fclHIes,  droites,  ovales ,  très- 
entières  ,  obtufes  à  leur  fommet ,  veluts  ;  U  s  in- 
fiMeures  plus  petites)  les  fupérieutes  infenlîble< 
MOt  plus  grandes ,  longuet  é»  cinq  i  Sx  lignes. 

Les  feufS  font  difpofées  en  un  épi  terminal  , 
pourvues  d'un  calice  à  deux  lèvres  {  la  fupérieure 
divifée  en  deux  lobes  ;  l'inférieure  en  trois.  La 
corolle  tU  )june  ,  mauiuée  de  firies  purpurines  , 
d'une  feule  pièce  «  cooMaut  en  un  cube  evafé  par 
le  haut,  attaché  an  fond  du  càktf  divifé  à  Ton 
•]inribeaidnqdécnn|iniei«lMdcinwMS«niBoa-  * 


A  L  E 

bre  de  quatre ,  ont  leurs  filamens  velus.  L'ovaire, 
libre,  eft  femonié  d'an  Ayle  8e  d'un  fligmace 

llrië  i  il  fe  convertit  en  une  capfule  g'abr.',  ovale, 
à  deux  loges,  s'ouvrant  en  deux  valves,  cotice- 
nant  une  fêoMnce  dam  chaqne  loge. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Borne-Efpéra'^c*', 
parmi  lesgaxotts,  fut  le  bord  des  fl  :uves,oùelle 
a  été  découvert  i  par  TI|UDberg.  £  le  noircit  par 
la  deficcation.  G  {Offifi/t,  «x  ThuaL  ) 

ALECTRYON.Gxrtn.  deFruâ.  &  Sem.  i,  pag. 
ii6,  tab.  46,  iîg.  1.  Ganmer  fait nemioo, fous 
ce  nom  ,  d'une  plante  patticolîèie  ,  doaKiln'va 
que  le  fruit  de  conott.  Il  cn  étabuc  le  canâète 

ainfi  qu'il  fuit  : 

Un  6  aie  sicke  f  ii  une  feule  loge ,  Comprimée  en 
criu  d  fa  partie  fupérieure  ,*  «M  [adt  fimmt$  m 

arilU  it complet  Ù  pulpeux. 

Cette  baie  eft  dégagée  du  calice,  cotiace ,  glo- 
buleufe,  pubtfccnie  ,  cendrée  ou  un  peubiutie  , 
furmontee  d'une  crête  marginale  La  ftmence  eft 
fphérique,  luilance  ,  d'un  pourprc-noi  arr; ,  à 
moitié  entourée  d'un  arille.  La  radicule  de  l'em- 
bryon, dépourvu  de  périfpermf ,  eft  recourbée  fur 
I;s  lobes  contournées  en  fpirale.  Ces  cariâères 
déterminent  la  famille  de  cette  plante ,  qui ,  d'i?tès 
M.  de  Jullieu,  doit  entrer  dans  celle  des  favoo- 
niers{  mais  pent^rre  que ,  fi  cette  raérwe  plante 
etoit  mi  ux  connue  dans  toutes  fes  parties  ,  elltf 
feroit  reunie  i  quelqu'autre  genre  déjà  établi  £lb  . 
porte  le  nom  à,' evonyatMtt  mtflfM »  dnslMlia- 
r.ufcats  de  Solander.  ' 

Al  I-PIDÉE  ciliée.  AlepUta  àlîaris.  M,  de  La- 
roche, djns  un  très-bel  ouvrage  qu'iV  vient  de 

tublier  fur  les  eryngium ,  a  féparé  des  a^rattlg 
inn. ,  Yafirantia  ciliaris  Linn.  f. ,  efpëce  plus  r»^ 
prochée  des  eryngium  que  des  aftrances ,  mais  qui 
en  diffère  fuffiumment  pour  conflituer  le  nouveau 
genre  établi  par  M.  de  Laroche ,  6c  auquel  il 
donne  pour  caraâèrecAèiitiel  : 

Ua  calice  à  cinq  divifiont  ;  cinq  p h. 'Us  couiiis  en 
dedans  ,*  fieurs  ftfiles  ,  réunies  en  têu  psT  mm  réttf- 
tacle  nu  ,  hémijpkérique   fruits  tuberculis. 

Les  ombelles  partielles  font  compofées  d'une 
petite  téte  de  fleurs  lèffilci ,  entourées  par  un  in- 
volucre  i  dix  découpures  profondes ,  lancéolées, 
éptneufes  à  leur  fommet.  Le  calice  eft  d'une  feole 

f>ièce,  ï  cinq  découpures  ovales ,  prefqu'obrofes  ; 
e  tube  adhérent  i  l'ovaire,  &  couvert  d'un  grand 
nombre  de  petits  tubercules.  La  corolle  eft  fim  1 
petite,  compofée  de  cinq  pétales  caducs,  alrernes 
avec  les  divifions  du  calice  (  les  étamines  un  peu 
fiillantes  ,  oppofées  aux  découpures  du  calice  ; 
les  anthères  ovales,  à  deux  loges  {  l'ovaire  om- 
biliqué }  dix  crénelwei  i  fon  fommet }  il  s'en  élève 
dpntfljlee  fiUfomwi.  U  finiit  eft  ovale,  adl}érent 

avec 
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avfc  !f  nibf  du  calice,  couvert  de  fubfrcules, 
fàïugé  en  deux  à  l'époque  de  ia  maturité.  (Koyrf , 
f$arknuaméfi»Uit  AiTiLAMCB tWétt,u\ 4.  ) 

ALÉTBIS.  Àtnris.  Linné  avolt  rëml  èm  c« 

genre,  p'.ufieurs  efpèces  qu'un  examen  plus  éten- 
du des  caraâércs  génériques  a  iùt  reconnrutre 
appartenir  i  de  nouveux  genres  qui  ont  été  éta- 
blis foQS  les  noms  de  SanfevUrm  Ht  Vthktimia  , 
■endamés  4att  on  ou? ngt. 

D'après  cette  réfimne  ,  It  oriAbie  des  alétiis 
lédllic  aux  fuivans  : 

UMe  corolle  infundihitUfttrm*  ^  f»im  «AkmU  i 
hvaire ,  à  fix  dtvifiw  ;  fix  itamtnti  âttacMtt  k  ta 
d'Aifor.s  ;  un  Jly'ei  un  fli^mdte  uifide  ;  une  cj.pfaU  à 
mu  faces  ^  it  trois  loges  j  dtvifie  ta  trois  valves  « 
forunt  eksautt  «m  êtoifim  mmytaat  ^  t$Mmmi 

Espàcis. 

1.  Atinn  odonuc  jUarU  fittgrèitt,  lion. 

A/cirii  caultfcetUthHu  ùmeeolatis  ,  Iaxis»  lacq. 
Vind.  109.  —  Lion.  %t.  Plam.  5)7.  (  #^<9«t  Als- 
TKtt,  n*.  $.  ) 

2.  Alétris  farineux.  Aletris farittofa,\Àn». 

JUÈriêéUwdis  t  foliis  lanctolatis  ,  memiranaceis  ; 
ftiUt  aàmù.  UwL  Sptc  Plue.  455. 

Mens  (  alba)  ,fo  ibui  maniftfiius  pedictlLtis  , 
o-i/j  tu6uk>jis  ;  cjlictèusfmtitftris,  leviufbtiis  , 
f-'-j!i.  Mich.  Flor.  bor.  Atm*  1*  pif.  189. 

^  AtiTHis  i  tetm  jauiMt.  Jtittiê  mm. 

Walth. 

Aletris fiorihus  fuhÇe^Uhus ,  hrtvlter  :u!>ultitis  ^fai- 
Cimpanalu:is  i  c,'tu.:'Ui  f;u(i  f.ris  ,  rugefis  ,  fctlber- 
nms%}A\ch.  Flor.  bor.  Amer.  vol.  i.  pag.  loa — 
Pyw».  Aliiisg.  i)f.  tab.  174.  fig.  f.  ->Motir. 
]iift.|.|i«g.  tô^  f.  i|.  lab.    fig.  t. 

n  fort  des  racines  plufieiirs  Feuilles  étalées  en 
rofette,  toutes  radiial.s ,  lancéolées,  très-aigues 
du  centre  defauelles  s'élève  une  tige  droite,  gir- 
jNedeprctHSCtalioles  alternes,  en  forme  d'écailUs. 
Lts  feins  fornshemes,  prefqiie  reifiles,  en  épi 
terminal.  corolle  efl  d'un  beau  jtnne-doré  ,  en 
forme  de  bulle  avant  fon  épinouiflement ,  un  peu 
pvbefcente .médiocrement  rubu^ée ,  prefqoe cam- 
pnaléè.  Cette  coroUe  peififte  fut  le  .finit  j  elle 
Sfim  ridée  ftftibM. 

Cm»  plante  crott  dam  le  CaroKiM. 

mdiaaxy  rapporte  les  fynonytnes  de  Plokenet 
&  de  Monfon ,  que  Liimé  avoit  penfiS  dfcVMr  ap- 
partenir à  fon  htionias  iullata. 
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4.  AtéTRlS  écarlate.  Alttrit  punieet.  t  abill. 

Alaih  f:jti:s  lineari  lanuolatis  ,  fi'Mtit ,  craula- 
tis  i  fupo )u:ijoiiofo.  Labill.  Nov.  HoU.  1.  pag.  Sj. 
nb.  III. 

Les  feuilles  radiciUf  footplaoef,  roides,  (Iriécs 
à  leutsdeux  face»,  un  peu  «attUagineufe^  &  lé- 
gèrement crénelées  i  leiirs  bords ,  prciqu'anlfi 
longues  aue  Its  tiges.  Cell-s-ct  font  hautes  de 
deLix  pieds ,  legéiement  cylindriques  *  munies  i 
1  m  :  u:tiL'  inférieure  d'une  ou  de  deux  feuiUaa 
femblables  aux  radicdes,  mais  plus  petitei,  8e 
d'autres  feirit'es  I  demi  vaginales ,  en  forme  d'é^ 
caiUes,  app'i  ;i!ées  contre  les  tiges  ,  petites,  fem- 
blables 3;jx  bracties.  Les  fleurs  font  difpofees  en 
une  gfp.ppe  ternninale ,  longue  d'environ  fix  pouces 
9c  plus{  iîSDédonctdesfimples ,  !on;;sd'nnpottoeir 
la  coroUe efl,  en  dehors ,  d'un  puurpre  éotrlace , 
d'un  jsiine  >le  fonfre  en  dedans,  tubulée,  ven- 
true ;  le  limbe  court,  à  (îx  découpures  ovales  i 
bor  lées  de  jau-^e  ;  (îx  etainir.es  oppofées  aux  divi* 
fions  de  U  corolle  \  les  anthères  iùilées.  obtufes. 
i  deux  loges.  L'ovaire  eft  libre, lancéolé,  trigunei 
le  flyle  fubu'é  ,  i  peine  failljnt  h  rs  de  la  corolle  j 
le  iligmate  triHde.  Le  fruit  cnnfifle  en  une  cap* 
fuie  «ongée .  rrigone  »  pédiceltée ,  i  trots  loges^ 
ï  trots  valves  i  les  liBiiiaooes>hifpideSt  nombreufcs^ 
oblongues,  attachées  en  un  double  rang  fur  w 
bord  intt'rieur  dt$  valves.  L'erfibryon  eft  linéaire» 
cylindrique,  placé  dans  un  péiifperme  charnu. 

Cène  plaote  croit  au  cap  Van-Oiémen.(D^/crif  r. 
ex  LêàiU.) 

*  Àlttns  (  cochinchinenfis  )  ,  cauhfcens  ,  foltit 
lanctoùu9-iintan^  t  reftxis  ;  fiort  fasùtttUtQ, 
Lour.Flor.  cocUa.  vol.  i.  pag.  il^.JsnHanitl^ 
Htnfist  Lsm. 

ALEVRITE.  BANCOULIER.  Altvriw.  ket 
genre .  éubli  par  Foriler,  fe  réuniffent  deux  an- 
tres plantes  placées  pir  Linné  ,  l'une  patmi  le» 

jjtrofhi! ,  l'autre  p^rmi  !ts  cio:on  ,  Oc  à  mention- 
nées dasis  cet  ouvr.'t^e  ,  la  première  fous  le  nom 
de  Medicinier  d  •>  Moluques,  n".  6 ,  vol.  4 
troplm  moluettma  Liun,  )  i  ia  féconde  fousicelui  do 
CrotOM  dM  Moluques ,  n*.  i; .  vol.  x  (  Crois» 
moituetiHMm  Linn.). 

Ai.Ev:iiTli  trms  lobes.  AUvriut  tribhû,  FocC 

—  Lam.  m.  Gcn.  tab.  791. 

Ses  feuilles  font  brges  ,  alternes ,  longuement 
pétiolées,  diyiféesen  trois,  rarement  en  cinq  lobes 

aii:us  j  les  dix  htéra.'.x  f  ^$-courts  ,  le  terminal 
lancéolé.  Les  fis-urs  font  difpofées  en  une  panicule 
terminale  ,  étMée  ,  rrèl  rwuf».  (^<yec  ZxUO* 
C  AH  AD,  S^pfl.  ) 

AMBOUFIER.  5(yruic.  gCQfAypOVrCIfic^ 

tèie  eUvnùcl  : 

0» 
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I7«  êûlict  lunt  ftuU  p'ùcty  k  ekf  éenUt  miiiù' 
019mm»  adkhtaê  gvte  ttvMtt  farftforàt  infirinrt } 
U  mmirt  éts  ium'nus  variable  («Ufixiaix);  ks 

filamcns  riuiis  par  leur  bjfe  ,  naif.mt  du  fond  du  tukt 
imt  corolle  moaopéca/e  ,  à  trois  ou  cinq  aétou- 
.  ftnsj  t^vair*  contient  plufiettrs  ftmences  ,  mais  il 
dmrtjkfi'tlÊtoudeux  dans  le  drupefsàlùfuttié». 

Espèces. 

I.  AlIBOUTIER  officinal.  Styrjx  officinale.  I.inn. 

Styrax  foliu  ovatis  ,  fuhiks  viUi  fii ,  rjctir.is  fm- 
flieUms tfitio  irtviontut.  Ait.  Hort.  Ktv.  vol.  i. 
pt^.  yj.      Lîlin.  Spcc  6jf.  —  Cavan.  Diff.  6. 
.  pag.  }  jS.  tab.  188.  n^.  i.^Gari<i.  Atx,  pag.  45a 
ab.  9j.  —  Lam.  lU.  tab.  ^69,  (  F<gtf{  Auftoa- 
ma,  n".  t.  ) 

t,  AuBouiiBa  i  gmides  fmuUes.  S^ax  frM- 

Stynm  /Uut  «èoomtis,  fuitàs  vîllvfis  ;  pedunculit 
oxillarihu  ,  fvlitartis  ,  unifioris.  Ait.  Hoit.  Kcw. 
a.  pag.  75.  —  Mtch.  Flor.  bor.  Amer.  1.  pag.  41. 

Styrax  ttfficUiaU,  Walch.  Flor.  carol.  hcx 

Set  fê«tN«  tcm  hnacwÊf  fm  kfges  que  celles 
d«  lefpèce  précëdeme ,  velue»  en  de  flous,  tn 
ovale  renverfé  ,  médiocrement  denticulées,  acu- 
minées  à  leur  fommet.  Les  fleiirs  font  difpnf  cs 
en  grappes  alongées,  terminales  j  kfliics  à  leur 
parue  inférieure  i  les  pédancdcaasinavw,  f*U- 
faites  «  i  une  feule  fleur. 

Cette  plante  croît  dans  les  forlis  de  la  Cvo- 
Boe.  T) 

3.  ALISODFliK  pulvérulent.  Styrax puiverultn- 

nun,  Mich. 

S^flUUt  faliis  pannjis  ,  ful-ft^t'Uus  ,  ovaféui  ,  ncn 
mmiiaatig  ,  fahdu  ftt^ pnh/tttiUMt^-iamauoJis  s  60  ■ 
nhiu  oMiitarikii  ^  /kkarmt-tirmiiÊaliimt ,  ènvifimi 
pcdiuibtis.  Mich.  Flor.  bor.  Ame.  1.  pg.  4<- 

Cette  erpèce  a  de  très-grands  nuppons  avec  Ta- 
Hhovftrï  grandes  feuilles  i  maïs  les  feuilles  font 
beaucoup  plus  petites,  pTefqi.e  felliles ,  ovaiei  , 
point  acominées,  lomenteures  &  comaie  pu  ve- 
tulente*  i  leur  face  inférieure.  T.cs  Acurs  font 
■xillaires,  médiocretnent  pediceilécs»  t^mmcs 
fiefque  trois  par  ttois  au  fbtunet  des  nmeaux* 

EHe  croit  ï  la  Caroline ,  dam  le$  (btéts.  J) 

4.  AliBOVFiER.  à  feuilles  glabres.  Styrax  gla- 
iniM.  Cavan. 

Styrax  fiMIt /uiovaiii ,  glahrrimit ,  àtnticuhtît; 
foriku*  axillariiMt ,  cetAuis.  Cavafi.  DiC  boc  pag. 
J49.  cab.  183.  fig.  1'  —  Mich.  Flor.  bor.  Amer. 

Siyrtx  «awrwMW.  Lam.  Diâ.  i.  |Mg.  8i* 
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Styta*  M,  Waldi.  Flor.  car.  i4>. 

Styrjx  ievigaium.  Ait.  Hort.  KtV.  t.  flf.  7|« 

(f^oyii  ALlBOUFlEa,  n*.  l.) 

Ses  étamines  varient  de  fix  à  dix.  L'ovaire  tft 
adbëieM  au  caUco  dans  fit  partie  iofléfieiiin. 

Ali  •  ou  FI  SB.  benjoin.  Styrax  ^Ji^oia. 
Di^and. 

Styrax  foliis  oilongls  ,  acuminatb  ,  fititiis  »• 
mentofis  i  racemis  compojiiis  ^loagitadiiu  folimm, 
Dryaod.  in  Aâ.  Aitgl.  77.  pag.  ]c8.  tA.  11. 

Lau'us  bcrt^oin.  Honnnyn.  ai  àCL  Haiha.  vu 

pag.        tab.  7. 

Arior  b*n[oini.  Grinim.  in  Epbeaa.  A.  N.  C 

d«<a4.  ■.ân^t^peg.  |7Csif.5i* 
BcA/uî.  Gardasj  aib  Hort.  in  Ouf.  exot.  p.  t  f 

5es  feuilles  font  nhlons'ues  ,  ovalrs  ,  acutni- 
nees^  tiès -  eiuicies  à  leurs  bords,  tomemenfes 
1  l'ur  face  ii  férieaie  t  lef  ■«»  dtfrof^es  dins 
l'ailTdIe  des  feuilles  en  gnppespa&icttlées.  4e  la 
longueur  dcs  feuilles. 

Cette  plame  a«it      les  Indte  ofientdtt.  I 

Sumain. 

Ohfaviiiions.  L'on  n'avoit  eu  jurqn'alors  que  des 
préfomptions  iBceriaines  for  l'arbre  qui  produit 
cette  téfine ,  connue  fous  le  nom  de  henjoïn.  Linné 
penfoit ,  d'après  CooMndin,  «M  ç'étattune  efeètt 
Je  lautier  {  d'autre»,  8c  M.  ie  Lanitrck peMbeil 
pour  cette  o|-ii>ion  ,  l'itttibu  'trit  un  ba<iamier 
{tcrminalid  benjoin  !,iiia  i.),  trempes  par 
lt»gi«  l'odeur  d-  f.i  réiîne.  F.nfin  ,  Diyinder  a 
p;ouvé  depuis,  dan»  les  Tramfaôioxs  piilafot^i' 
quet,  que  i  arbre  qui  fournit  le  benjoin  cftan 
aiiboiÀr. 

A  râge  de  cinq  à  fix  .ins  on  fait,  au  haut  èa 
tronc  de  cet  arbre ,  une  incifiun  oblique  :  il  en 
fort  une  réfine  Manche  8t  ccanfparente  \  elle  de- 
vient «  en  fe  figeant ,  d  un  gris-fauninra  ««  d*!» 
brun-rougeâtie  Sr  macaté  par  places  t  d'oA  vient 
le  nom  iVarrrygdaloîde  donné  au  benjoin.  A  Ma- 
iacca,  JivaiSf  Sumati-a  ,  on  ne  confrrve  ces  ar- 
br-^s  que  pendant  fix  ans^porce^  la  récolte,  qot 
eft  d'environ  trois  livres  par  an  j  diminue  beaur 
coup  après  cet  ige., 

U  benjoin  ie  fuMm»  an  bwi  4a  bble ,  en  fleais 

argentées.  Ces  fleurs  font  un  acide  particuUcri 
nommé  iet-ioïque.  On  tmploie  les  fleurs  de  btn- 
join  dans  Ks  parfnins  i  en  médecine  ,  pour  les 
maladits  du  poumon,  &  dans  la  chirurgie  contre 
la  gangrène  de  tet  éewutllrs  On  a  prétendu 
qu'elles  en'evoient  !.;s  taches  de  ro,  ff.ui;  miû 
1.1  refiue  ,  diffoute  dans  refprit-du- vin  .  dunitt-t- 
elle  cetto  teinture  ,  dout  qudqurs  gouttes ,  i!  ê- 
IdiS  dans  l'caa^ikvienQciu  k  ligueur  biaotJiâtre 
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<]ui,  Car  \es  toilettes,  port*  tt  MNI  àê  Ut  vif 

ftiul.  {yoyex  Benjoin.) 

ALlSiER.  Craupu.  La  plupart  des  alifîers  font 
ind^èoes  ét  l'Europe.  Parmi  les  efpèces  qui  y 
crorlT.nt,  les  unes  ne  font  que  des  arbtifl "  iiix  peu 
élevés  i  les  autres^  des  arbres  d'une  médiocre 
KanJear.  Lm  piaotiers  font  la  décoration  des 
Biatnaiontagnn,  où  l'œil  fe  plaît  d'autant  plus 
i  le*  confidéf«r,  que  les  grands  végétaux  y  font 
plus  raies.  Les  feconJs  le  confoiiJfiu  avec  les 
arbres  de  nos  fotèts.  S'il»  ne  les  égalent  pas  en 
hauteur,  f\  l'ômbre  épaifTe  de  leor  oim  «ff  nuifi^ 
ble  à  la  végétation  des  alifîers ,  ceax-d  remplif- 
fent  avec  avantage  les  clairières  8f  le  ride  des 
taillis  i  ils  s'y  diftinguenc  par  la  benuté  àe  leurs 
feuilles,  fetnblables  à  celles  des  érables  dins  rati- 
fier des  bois,  bien  moins  anguleufes,  mais  (>].is 
hffesdaiii  ratifier  de  Fontainebleau.  Leurs  fleurs 
M  pÎMeins ,  leurs  fiuiu  eo  aatomoe  ,  étalent 

iUMBeg  laOEI  OMIflriblH  tUMttK. 

Les  a!ifiers  des  hautes  montaenes  ont  un  tou' 
autre  afbeâ  }  ils  fe  préfsntent  fous  une  forme 
ijtrefle  ét  favvage .  mais  rdletnem  «il  Intmonie 
me  les  roches  sndes  tic  foltcalr.'S  pi  Us  croif- 
finc.  <|iiils  pUirofcnt  moins  «rotem  plus 
tfélégance.  Cette  forme  peu  régulière  n'<  xt  kit 

Kint  la  beauté  :  on  la  r- trouve  dans  les  feuilies 
I*atknwllîeT  ,  d'mi  bbnc  fjtiné  en  dt- (Tous ,  à 
telets  atfemés  lorf<)tt'eUes  font  ftappéas  par  le 
Meff)  dans  les temr  ée  ftlfief  mirt ,  woMbiaii- 

&;  réunies  en  petirs  corjrmbes  touffus.  Dans 
toutes  ces  «fpèces,  les  huits^  globuleux,  jaunâtres 
•I  d'an  fooge  ph»  ou  moins  vif,  ne  le  cèiem 
point  aux  fleurs  pour  l'agrémem,  &  l'empottent 

Eix  leur  Btilité  :  c'eQ  pnor  eux  «l'un  grand  nom- 
re  o'oifeaux  vieniunt  vifiier  les  folitnilcs  des 
P/renées  &  des  Alpes ,  le  animer  par  leur  p ré- 
fnœ  CCS  roches  jihjiiidoiiiiéts» 

On  a  vu  d^ns  l'ouvrage  de  M.  de  Lamarck  les 
qsaftères  d'après  lefqaeH  cet  auteur  diftmgue  It  s 
im»gmt  des  mtfffthit,  te  tes  motifs  qui  autorifenc 

c  tr-  nouvrM  •  diftrtbution.  Nous  n'avons  â  jjou- 
ter  a  ce  tr.ivaii  (jne  les  piitafes  fpéciii^iies  3t  quel- 
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line. 

Crattgus  fftUt  MiuSw ,  imcifi  ,  ferratîs  ,  fittikt 
tomintofs,  Linn.  Spec.  68i.  —  CK  1  r.  l  'or.  dan. 
ub.  toi.  Poit«  in  Duham.  Aib.  e^it.  oov.  vol. 
4.  tab.  )^ — Lan*  M.  tab.  4Ji*  iii*  u 

Fjm»  M&i.  wnu.  Spec»  a.  pag.  iti. 

Cnmm.  A«llr.  Faft.  1.  cal»,  t.  Af.  x. 

«.  Crattgus  foUts  fiAtwaùh-êwaiù  «  fMu  al- 
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il.  Craiêgut  foUli  — —  -'■'—gft^Jwhht 

tojls.  (yoyi  Alisier,  n".  i.) 

t,  AusiiK  de  FoMiiMbleai.  Omugat  kMUit, 
Lm. 

Craugtts  fv/iis  ovato  fuhntaméiê ,  hfi  m^dt^  , 
ftrratit ^  fubtls  jlbids  ,  lorr.er.^ofit,  Poît*HlDaMak 
Arb.  edic.  nov.  4.  pag.  1  jo.  t.ib.  jj. 

Cratâ(pu  éenatÊ,  Thuill.  Puisj  édic.  x.  pag. 
(  ytyti  ALtsiia  •  m*.  2.  ) 

^  Ausii%  des  hds  e«  tormioai.  Crmtpu  ter^ 

minalis.  Linn. 

Craugus  foliis  cordato-tvdà  ,  UchÛUO-lohath  , 
ftrratis;  lohis  infimis  divarieatit,  f^ritiu  torymicjît. 
Poir.  in  D  ihani.  Arb.  edir.  nov.  vol.  4.  pag.  ii8. 
tab.  }î.  —  Lmn.  >ptc.  oJJi.  —  (Edet.  Flor.  dan. 
tab.  758.  — J.cq  Plor.  Auftf.  f.pag.ii.|ah.44$. 
—  Lam.  lit.  tab.  45}.  fig.  z. 

Pyrus  torminalù.  Witid.  SpeC.  1.  pag.  lOXttf 

4.  AueUR  i  tcob  lobes .  Trecifi»  triMstm. 

Craugus  foliis  iatO'Cordatit  ,  triMatit ,  Jirratis  / 
foiis  luieralikus  iifidii  ^  UratiamU  trtfjQf  ftdumratit 

folitariis.  (  N.  ) 

Ses  rameatrt  Ibnt  cvItftdtlqDtfs.  tabeteot;  les 

feuilles  ép.irfes ,  pétio't-ts,  élargi:.s ,  un  peu  han- 
crées  en  (ocjr  a  leur  baie  ,  divifécs  en  trois  lobes 
principaux  j  les  âc-ux  latéraux  &  inférieurs  très-, 
ouverts  «  ioégaleoieDt  btftivcs  »  le  iopérieur  4le.ce»> 
miivd  ^aft  large ,  1  trois  divtfioos  »  toowe  pies  na 
moins  lancéolées,  aiguës ,  de-.iies  en  k!c,  gla- 
bres ,  coriaces  ;  a  1  pt  u  pub  jlVens  en  deifous  dans 
leur  première  jeun,  fl"  j  les  pétioles  grêles  .làon* 
gés,  un  peu  comprimés.  Les  fleurs  font  tttaëcs 
vers  reiwéntitë  <fet  rameaux ,  fur  des  pédoncule» 
foliraires,  rapprochés,  prefqu'aufTi  longs  que  les 
pétioL'S,  uniflores  ;  le  calice  tré»-rom«nttuii ,  i 
tiiH^ découpures  laiKoolccS,  aiguës,  petûAauMSi 
les  troiu  de  la  grolfeur  d'uoe  cerife.  globuleux* 
de  coidettr  riMige  1  les  femences  cartllâgineufes. 

Cette  fiante  croit  en  Syrie,  où  elle  a  été  dé* 
couverte  par  M.  LabilUcdtète.  1>  (  ^./.  im  IHrh 

DtsfiMt.  ) 

j.  AxisiEa  nain.  Cramgus  humilu.  Lam. 

CfJtigHS  fotl'ts  ovatis  y  ftrratis,  utrinque  glakriti 
foribus  Jr.y-'i  ,  corynhefo'Capitatrs.  l'oir.  itt  Dtt> 
ham.  Arb.  t-  lit.  nov.  vol.  4.  pag.  i  jj. 

Qaitgut  chamcmtfi'iUu.  Jaci).  V  iad.       &  Fies. 

loftr.jnbbsji. 
M^^Hm  tktmmrffîUt»  Lin»,  ^c.  éSj. 

Sarhus  friUÎy.ofi ,  £jc.  Crantz.  Auftr.  peg«  8g» 
Ul»-  i.  Ji^,  J.  (  Vo^ti  AitoifeR  4,) 

Oe  »  • 
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6.  Ali  mer  à  fcaflles  d'vbodMr.  Crtugiu  «r- 

àutifolia.  Lam. 

CrâUgus  /biiis  ovuiis  ,  »  ferratis  j  /«^{ù 

tUUtist  fi^j^feem^.  Poir.  in  Dubâoi.  Arb. 
edit.  nov.  vol.  4.  pae.  ijr. 

Mt^ilus  arbutifoli*.  f  LuiO.  SpeC.  68|.  (  f'cyrt 

Alisier,  n<'.  5.) 

7.  Ali i  1ER  à  kuilles  d«  poirier.  Craugiu  pjri- 
/Wr*  *  — 


ÛratAgus  foU'is  ol>lcng0'OViiris  ,  arguie  ferratis  , 
fiiitki  iacano  tomentofit.  Poir.  in  Duham.  Arb.  edic. 
nov.  vol.4.pag.  iji.  (  f>y«f  AusiBR,  n*.  6.) 

S.  AiiSllU  amélanchter  ou  à  feuille»  rondes. 
Cnuêgmi  «mtituukier. 

CrjT^fui  f.liis  ov  ttpfubrotunJis  ,  dtntjih  ,  f.h- 
glairiii  fctaiis  Lnciolaïu.  Poir.  in  Duhatn.  Aib. 
VDl.4.pag.i3t, 

Cratigiu  numUfUiû,  var.  «.  Lam.  Diék.  i. 

pag.  84. 

Mtfpitus  amclanchitr,  Liiin.  Spec.  68f . 

^  Pjrntf  amelanchitr.  Linn.  Suppl.  —  Willd. 
Spec.    pag.  1014. 

^•rfii/  aaulMdUet,  Crama.  AnSr.  90. 
9.  Alisier  4e  Grèce.  Cnugu  entiea, 

CfûUeus  folils  Lircinnat'is ,  argùii  derUMs  ,  apice 
tmuûtu  i  Jtoribi.s  rucemoju  ,  faalit  tilipticit  ^  gtr- 
^j^^  De$(cm.  Coroll.  p»g.  79.  tab.  59. 


Tm/^m  (pjmn  cretica),  foi^.-s  fuhrotundh  , 
tmarginatis  ,  muemMiit ,  faktiu  Iomùs  y  fionius 
' ractmr>fis ,  pttaH*  laïUtaUtûi  Stminilm  uluiaif- 
que  ftgmtntis  iamuo-tomtiÊUifit.W'ÛU.  ^pec.  Planc. 
X.  ) ag.  loi;. 

Cretégut  roiundi/oiia  t  var.  /l.  Lam.  DiiX.  i. 

Cerafis  idta.  A^fU.  Eiot.  pag.     càb.  u 

Mtfpitus  crttica  ,  folio  circinnatt,  tffUtfi  tÊUji- 

foTmi.  Tournef.  Inli.  Coroll.  43. 

Malgré  Tfs  rapports  avec  refpèce  précé(*ente  , 
celle  ti  en  elt  rrè.'-.liftindtr. .  5^s  ►"•■ui".!e5  font  ova- 
les ou  arrondies,  tlrnits  ,  epai(T>;s,  blanches  Sc 
tomeriteu'es  en  deflons ,  ^lubtes  en  deflus,  pref- 

!|ue  glabr.  s  leurs  deux  faces  dans  leur  vteilltffe, 
a  pliijurt  échancr^es  à  leur  fommet,  avec  une 
petite  p(  irre  dans  1?  miti.  ii  de  rechincnire  j  à 
aenitlurc»  cnurcfs ,  lirhes  ,  très  aip.  ës  -,  les  ner- 
vures fines,  latérales  &  parallèles  i  les  pétioles 
lomentaMaOtt  pubefcer.s  ;  Its  fleurs  difprifées  en 
grappes  Urhes  ,  prefqu'en  corymbe  ,  axilLiires  , 
plus  longues  que  les  feuilles  ;  les  pédoncules  & 
ks  calices  (oineateui }  la  cotoUe  blaocbci  les  pé> 
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aies  obtus  ,  elliecîqttes  )  les  fruits  de  la  frnffsat 
d'un  grain  de  grofeille ,  ovale$>arrondii,  ronges i 
puis  noirirres  ,  à  cinq  loges  ;  deux  femencas  f- 

tilagîneufes  dans  chaque  loge. 

Cetta  plante  croît  à  l'île  de  Ccète»  fui  le 
Ida.  T>  (  y^-f  in  htri.  Desfbit;.) 

10,  AusiER  à  fines  dentelures.  Cratâ/fu  fa- 


Cnugia  Milt  mmu-oilongis ,  tMafit^iviump^ 

eronatis  ,  futiks  tonuMf^  ifiufi^  TMm^9*trfm^ 

bofn.  (N.) 

Am  mtfpiltti  (arbaiifolia),  intrmis,  foliis  oi- 
/ongo-ovalibus ,  acumioatis  ,  fi^ili$>n^  ferruUtis  , 
fuÀiikt  futcitatj'cauiôiis  ;  corywio  eomfofito  }  Mich. 
Flor.  b<HO^  An«r.  i.  pa§>  19t. 

Ses  rameaux  font  glibres,  cylindriques,  luî- 
fans  ,  couleur  de  bronze;  ceux  qui  ponent  W» 
fleurs,  rotdes  ,  très>couns,  hofiaontnux  i  les 
feuilles  médiocrement  péûoiéea-,  ovales-obluo* 
g.>es ,  oblufes ,  un  peu  mucronées  i  leur  fommet, 
trè,s-fiMement  dcuticulées  à  Ifur  cour  lur ,  glibres 
en  deflus,  blanches  &  tomenteufes  en  deflous, 
longues  4*un  pouce  &  plus ,  larges  d'environ  fis 
lignes ,  un  peu  rétfécies  i  le|tr  bafri  les nerwns 
ob  ioues ,  fe  dirigeant  vers  le  fommet  des  feuilles. 
Les  ticuis  font  dif|H>ré:s,  i  re'3(tré!îii;c  .^.cs  j-e'.its 
rameaux ,  en  corymbes  courts  i  les  pédoncules  te 
les  calices  pubefcens|  la  corolle  blanche;  lespé* 
calcs  ovales,  re'trécis  en  onglet  à  Uut  bafe. 

Cette  plante  croît  dans  U  Caroline.  ^  C^-/ 
Comm.  Btfi.^ 

II.  AlISIER  i  épis.  Crjttgas  Jpicju:.  l  am. 

Cralâgus  foliis  rotundatis  ,  ferratis  ,  fubgUins  ; 
fiorihus  ructmofu  ff:cii:is  ,   i,:iut  inius  tumcnicfj  , 

fttalU  hrtvibut.  l^oir.  in  Duham.  Aib.  edit.  oov. 
vot.4.  pa^  I  ja. 

Pynu  (ovalis),y&/ÏM  fiAroautia-tlUpticis  ^  aah 
fit,  f^iànêf  forihuM  raetmofit ,  peiaUt  oAtvnùs, 

Spec.  a.  pag.  1014.  (  royd  Ausibr*  n*.  8.) 

11.  Almish  i  grappes.  OitM^w  nutaufit.  Lam* 


Cratâgvs  foliis  oxuuo  oblongis  ,  acutis  ,  ferratis , 
fubglains  i  floribiu  raetmofis  ;  pttalis  fmiliiUMrikti  j 
oblongii.  Poir.  in  Duham.  Arb.  «dit.  nov.  voL  4. 

pag.  i^j. 

An  mtfpitus  eanadenfU-f  Linn.  Spec.  68j. 
Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  i.  pag.  191. 

An  pyrus  hotrympmm?  Linn.  Suppl.  iff.  — 

Wangerh.  A:rer.  90.  tab.  18.  fig.  éf.  — Willd. 
Spec.  2.  pag.  101  j.  (  f^f/'î  .\lisieu  ,  n".  9.) 

AUSMA.  (rfly*i  FluteàU.)  • 
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A  LISMOIDES.  On  iroiu'c  C^as  ce  non» ,  dam 
^  T^aUtau  du  r'tgnt  vigftat ,  par  VcJKcou  ,  anê 
Emilie  d«  plantes  qu'il  a  dénchée  de  cetlê  dt» 

IJ>Hcç,dort  li  e  to'iroit  une  fcition  pitticu  ière 
•*»as  k  Gentru  t^inniarum  de  M.  de  Juliieu.  Uans 
^tt*  MiiTeUe  frnullet 

calice  eft  à  fîx  divifions  (un  calice  à  trois 
5^'«o|e$,  trois  pétales  j  Linn.  ),  eniourar.t  fix  ou 
le^^f  étamines,  rateinent  plus  ^  au  milieu  defqufcl- 
(Vx^'onc  trois  ou  fix  ovaires  &  pluSj  fuimontés 
X  *^un  d'un  llyle  ou  d'un  fligmaie.  Ces  ovaires 
"^Vîenrwrt  auunt  de  caplules  monofpciiiif  s  ,  ^ui 
Ht  s'ouvietit  point .  ou  polyfpennes  ,  s  ouviant 
«•  dcM  valve*.  L'embryon,  contenu  dans  les 
ntoes,  eft  droit  M  coutbé,  dénué  de  peri- 
i^enae. 

Les  plantée  de  rem  finnifle  font  herbecéet  »  & 

CToiflert  <iMi$  l'eau  ou  dans  les  iieur  humides. 
Leurs  fcu:lies  font  rai'ioks ,  alternes ,  ei>gainan- 
us;  ks  fleurs  dirpofces  en  épis ,  en  ombelles  ou  en 
«enicîlles^  accompagnées  d'un  involucre  à  plu- 
fcers  folioles  dam  quelques  genres.  Le  fapnaria 
ett  le  Icul  genre  de  Cfice  famille  qui  foit  ir.o- 
naqucj  le  fcul  qui  atc  uo  nombre  iudetiui  d'tu- 


A  L  L 


•995 


Les  principaux  caraflères  qui  diflinguent  les 
alifrooidcs  dës  joncs  font  la  pluralité  des  ovaires 
Scrabreoce  du  térirperme  ;  i!s  fuffifent  pour  en 
fÎDnner  une  fam  Ile  dtHinâe,  &  même  pour  les 
fiîparer  des  autres  familles  monocoiylédones  à 
écimin^s  (  pjtyeines }  attachétç  au  t.ilice  ,  qui 
toutes  ont  un  pctilptrme  ,  &  généralement  un 
feul  ovairei  «  mais  ..lors ,  dit  M.  de  Juilku ,  quel 
lieu  occupera  celle  ci  dans  l'ordre  naturel  (1  elle 
s'eloigre  des  joncs  r  »  Ce  problème  (en  dificile 
à  rcr>tidre.  Lts  pcincipaux  gcnrCt^fU  COmpofene 
cette  fami'.ie  loot  les  l'uivans  : 

9.  V.  Fttan  es  »wd«Uê  9»  vtmtilUts, 


Les  biit">me$. 
Les  fluuaux. 
Les  iécUèies. 


Buiomus. 

Ali/ma, 

Sagituria, 


Les  fcheuchièrcs. 
Lee  triglocbifies. 


$.  II.  Fleuri  tn  épis. 

Sthatcktirië, 
Trighemi». 

AI.KLNGE.  (f^oyei  Coqueret.) 

ALLAMANDA.  i^oyti  OAiu£.) 

.  ALLASIA.  (Ftycf  AuAtil.) 

ALLASIE  â  hvàn  routes.  iUEtjKe  fayot.  Lour. 

Alljfia  foliis  pfTitûfhyllis  ,  peduncuU*  HudUforit, 

Lottt.  (k>r.  cocbio.  1.  pa^  ivj. 


C*^  un  grani  arbre  à  rameaux  éri\é^,  gnni  He 
lèiiiUes  opp  ifécsa  pëtiokes,  digitéea ,  compoféee 
de  cinq  foliotes  entières ,  veloes  >  difpnlees  en 

main  ouverte  fur  un  pétiole  commun.  Ses  fleurs 
font  terminales,  réunies  plulicurs  enfenible  fur 
vn  nime  pédoncule. 

Chaque  fleur  efi  compofée  ,  i*.  d'un  calice  til» 
bulé,  divifé  à  ion  foi-nm.t  eu  quatre  lobes,  8? 
environné  i  fa  bafe  d'im  autre  petit  caiic*  exté- 
rieur tréi-coort ,  à  cinq  découpurtiSj  a*,  qtuiie 
étamines ,  dont  les  filamens  font  épais  ,  rurmomés 
d'anthèrts  i  deux  lubes  ,  attachés  au  ummet  du 
tube  du  cJ  cc  intérieur  ,  qui  hic  corps  avec  un 
ov-iire  fui  monté  d'uA  feul  Dyle  &  d'un  liigmate. 
C«rt  ovaire  fe  convertit  avec  le  calice  en  uoe  baie 
grande  ,  pendant? ,  ch.irnuc,  aiongée,  dc^coaleur 
rou.'c  lira:  ;  U\f  ie  l>ruii ,  à  une  feule  loje,  ICMIf 
plie  de  graims  nithécs  dans  une  pu!pe. 

Cet  arbre  croît  en  Afrique,  fur  la  côte  de 
Mozambiqur.  T>  S.s  tcuilies ,  appliquées  eti  C4ta- 
plafine  (ur  les  reins ,  factUceoc  i'accoucbemeot  » 
au  rapport  de  Loai eîro. 

ALUA]R£.  (  Voyti  VfiLAR.  ) 

A  LLELUIA  t  mm  cônmn  de  Xieaiit,  i^vyt^ 

OxAtIDE.  ) 

ALUONIA.  (Koyct  Aluom£.) 

1.  AluOMI incarnate.  AUionta  incarn^i.i.  I  irn. 

—  Lbérit. Stirp.  6).  tab.  ^i.  —  Laui.  ili.  eau.  ^t, 

—  Flor*  peruv*  vol.  t.  pef.  49. 

AlUOMI  \  feniHes  de  jalap.  Jttiemm  nyO»» 

gir.ej.  Mich. 

AUionia  trtûtffoliit  Iato-corJ,it!s  ,  acu;  'is  ;  pe- 
dmnealis  fi/iitériiSt  invoiucro  quinquefiào ,  c  i/ice  fruc 

tifero  ptunfctMt,  Michau»  Flor.  boréal.  AuKr.  i. 

pag.  io5. 

Cette  efpèce  a  le  port  du  mimbilli  jalapa  Ltnn. 
Ses  tiges  font  droites  ,  prefque  glabres ,  garnies 
de  feuilles  largos,  en  cœur,  nés-entières,  aiguës 
à  leur  fummct ,  glabres  à  leurs  deux  faces.  Les 
fleurs  font  foliiaires  ,  pédonculées,  munies  d'un 
involucre  ou  calice  commun  à  cinq  découpures 
oblongues ,  contenant  trois  fleurs  { le  calice  pro- 
re  beaucoup  plus  petit ,  l^réremein  pubefcenr  ; 
es  cot<.i:es  an  peu  iiieguUéresi  le  réceptacle 
m. 

Cette  p'ante  croit  .litis  1"  An, trique  feptentrto* 
nale,  fur  Us  bords  du  fleuve  TennaïOCée.  i^Mieh,) 

ALLIUM.  Au.) 


r. 


ALLOPHILUS. 
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AIJ.OSURUS.  (Berrh.)  Même  p-rrc  <{tie  le 

ALNUS.  <  Kiyii  AoMB  &  Bovuaq.  ) 

ALOÈS.  ^/o«.  Le  cwiâètt  dWaI  4t  ce 

fente  confifte  dans  : 

U»e  coroUt  titiuUufe  ,^it  dccoupurts  à  fon  ori^t  ; 
fat  iiamines  infirits  fur  U  rktpt»cU  d»  p^Klg  unt 
t^f*U  Ukrê,  k  tnfi*  hge*  *  ^  tnà*  ««iw»  i  éu  ft- 

*  TmiUit  harikt  ét  dmts  ipiHtuf€$, 

V.  AtOÈs  à  bord  rouge.  ALè  purpurta.  Lam. 
Aki  (  marRinalil  )  ,  caudice  arhorco  ,  folin  dcn  - 

Dcc^nd.  Pbm.  grifl.  pag.  ^i.  Icon. 

DracMa  (^miT%\m\\i)  ,frtaUofj  ,  foliis  dcnuto- 
fçtnoftt ,  racemit  axiU^f^lU ^  k*tcit  polyfptrmis. 
Aie.  Hort.  Kcv.  vol.  2.  pif.  4(4.  a*. }/  (  ytyti 
Aïois,  I.) 

Cette  «rpèce  diffère  des  autres  efpèces  d'atftès 
pir  fa  corolle  ,  dont  le  fou  i  n'cft  pas  rempli  d'un 
lue  niii^nt  i  par  fa  casfule  cKamne,  cU»btiieu(e« 
à  trois  filions }  par  Ces  loges  point  diviiee*  {mt  me 
ti<  ii'oD  imparfaite  ;  par  Ua  f«tn«nees  ,  poim  rnem*^ 
braneufes  à  leurs  bords  \  enfin ,  fcs  feuilles  ne 
font  ni  éi'ailfis  ni  charnues.  Elle  diffère  des  dra- 
e*na  par  (ti  étamines  non  dilatées  dans  leur  mi- 
lieu, pot  left  loges  des  capfules ,  CMMoarii  ^* 
Hsiir»  Caamct»  difpofiiet  tîir  deux  CMafi. 

a.  Âtoii  fiiccaeria.  JhS  Jktcêtnaé.  Um, 

AUi  t«»k  fnukof»  j  f^lttt  oitongo  enfiformihus  , 
fihuttUtûi  margine  corneo ,  aIl>o ,  ÙÙuf» i /j>i^ii 
fvdKr.  Deand.PiaQt.  grafT.  pag.  8;.  le.  Bbckv. 
edit.  Ttcv.  j.  tab.     j.  —  Regnau't ,  B  t.  le. 

(  ftnuata  )  .  muJtfegms  »  fitiiù  êiéfmmUus  , 

JiaatttO-jtrrjtit  ,  rtjUxij    fMkiU  r^emÛ$»^*MA>s  . 

tyliad'.<.îi.  \V        Svec.  U  pig.  il/.  {Saeùtf. 

JynoK.  Â  'a  6"  DilUn.  ) 

Aloixcr^.  Ml  11.  0". 

MtiftifUiatat  var.  (.  Uno.  Spec.  4ft. 

Alai  perfoliatûffuetQtritu,  Ait.  Kev.  t.  p.  4(^6. 
».  VW»4k  (^«QMC  ALoiStll*.  t.) 

|.  Aloês  ordinaire.       vntg^it,  L«n. 

XMF  /ô/r/j  pjtulis  ,  adfccndtnùbus  f  mâtftiU  fpî- 

flixif.  i>ecaad.  Plant.  guH.  pag.  17.  le, 


•  Aloi  (  barbadeofis  )  ,  foUU  moUHat ,  matu- 
Util  ata  immMtÊ/Utùt ,  margtiu  ffi'"*  oifit/eti 
ruùrU.  Oectod.  Le  —  Miil.  Diâ.  a*,  a.  —  Air. 
Hmi.  Kev.  t.  pa§,  66.  n".  ».  «ar.  lr.  Oeifeoc* 
Flor«  atbiit.  W.  t .  pag.  ;t  to.  —  BUîcinr.  HcA.  4« 
tab.  22(^  —  Recnauli  ,  Bot.  le.  -—Ttt§tù  Uift< 
9Ji.  —  Camer.  U^iu  4J0.  icon. 

.<</0«  pffoUtu,  verê*  Umxu  $fec  Plant.  pa|i 
4^8.  v»r.  r. 

JUrir  tliigauu  Mbr.  Coomu.  Ccecc  1788.  pag. 
191.  tab.  u 

Alo'c  ftmpcrs'tvnm  «  «MiMiu».  LoboL  Ic.  }74«  l|ç 
QUi.  pag.  101. 


^/«ê  «mitiM  9  fifutina  ,  vulgar'u 
Morif.  Kiil.  s,  peg.  414.  f.  4.  taU>  lï*  fif*  t* 

MxdioLris.  '  , 

^.  A(oë  {  ihyfùnici)  ,  fcliis  durLfculis  ,  macula^ 
tis  atu  immacutatis  ;  fyinis  rukris.  Decand.  I.  e.  — 
Lam.  Di^t.  n»,  j.  (  Kavtj  AiOtS  ,  n".  J  &  f. 

Selon  M.  Decandolk.  l'alocs  d'AbylIinic  n  kft 
Qu'une  variété  de  l'aloM  orunaifC.  Sjs  feuillet 
(ont  plus  fermes }  leur  contour  rougctue«  &  le^ 
épines  d'an  rouge  vif. 

4.  AloLS  roujeâtte.  A!-oc  r^hefcens.  Decand. 

Alué  foliis  ampUxicauJiiiU ,  patulis  ,  m*irguu /pif» 
9»fis  {  peduncuùf  comprtjfa  ,  ramofo  ;  ramii  fiUNrm* 
ttMti-  Decand.  Plant.  graÏT.  pa.^.  15.  le. 

AMvtr*,  Lara..Uiâ.  i.  pag-  86.(K<i>y«iALois«  ' 
0-.4.) 

j.  Aïois  cornes  de  bélier.  Alo*  fruiUoft. 
Decand. 

Aloê  (  arborcfcens  )  ,  f^lUs  jrnph-x'cjufi.'us  , 
rtfitxii  .  mM/gùu  jfuttfiê,  Decend.  Plant,  grall'. 
pas*  |8.  Ic. 

AM  puftUtui,  Mftortfcen*.  Ah.  Kev.  i.  p«g» 
4^.  n*.  I.  vaciécd  —  lâna.  Spec.  PiaK.  4f7. 
Tariécé  |. 


AL>'é  ctmùfimi  ^  fiHù  i^xit ,  margliu  Jpiao/h, 
Plnken.  Almag.  tab.  1x9^  fig.  3.  MéU*.  (  Ke}W| 

Aloes  ,  a".  6.  ) 

6.  ALoàs  féroce.  Alo'ê  fcnx.  Lam. 

Altii  eault  arbortfetiue  i  foiiis  perfôiUti*.  aaUb» 
9101911}  fputaSt  i  pumintiiis  tpniii  éfU  ImpiHms» 

Decand.  Pfatt.  graff.  ptg.  ji, 

Ato'i  ptrfoliam  ,  fcroK.  Air.  Hon.  ICev.  t.  f>gv 
467.  variété    (  yoyri  Al  oàs ,  n".  7.  ) 

7.  AloÈS  mîtré.  Aloi  micriformis.  Lam. 

i     AhifoUU  trajet ^m^rgint  J^piiM^,  iiiftnu  Jputmm 
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hff  t  aiprtfs  ,  impuntlat'n  ;  rgctmh  fKmUlMtt. 

Decand.  Pl.nt.  gralF.  pag.  99,  le. 

Àloi  ftffatiata.  var.  t.  Lion.  Spcc.  4j8.  (  y*y<i 
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«9* 


I.ALOit« 

ilUF  yUr£v  cn||&  ,  marginc  fpinofis  ,  maciJatiê  ; 
maeulis  rotanaatu  ,  fparjis  :  ractmii  umitUuàs. 
DecaixL  PiaAC.  graî.  pag.  98.  Je. 


If^b  m»    Ll»  I^L  I.  pag.  87. 

Jb9  ptrfUtauu  mr.  I^tr  y.  Um.  ^»ec.  Hait. 

p»|.  4(8. 

|.  if/or  umhtlfau  minor.  DeoUUl»  1.  C.  (  ^fX't 
Aioés  >  n".  9  4  var.  «.  ) 

9.  Atoii  à  iîeuUks  aiocet.  Mm  unuifolia. 
Lm. 

Ébifrlm  tnmiiuj  fmhmtmirmmAt  mécutans  i 
matulis  miaimtis  /  étnùémM  éJkù ,  tamUiginàê,  (N.) 
(  K«yrj  ALoiSf  O*.  lO.  ) 

10.  ÀLOâs  perfolié.  Aloê  pcrf«>iiata.  Linn. 
Ato'è  foli'u  cauimis  dematis ,  ampUxicaidibiu ,  va- 

Utis ,  fui^ytiudrUis.  Uao.âyft>fCflt.})7*— Ait. 
Kcv.  1 .  pag.  466. 

JUg  fitrm  Oeond.  Plant.  graûT.  pag.  80.  Icon. 
(yî>yH  Aiois  •  nP.  1 1  j  vm.  *  ) 

M.  ALois  i feainet  cottrtat.  .IM  èntvifolia. 
Decand. 

trigouis  f  angultt  fpinofii  ;  j'pimis  Jhâ ,  tfkt  mc- 
mtritfioriSut.  Ddtmt.  Plant.  gntT.  fttf.  Si.kon. 

Àfoï  ptrfc/iata.  \3T.  5.  Um. SpCe. 458.  (  ^•jrff 

ALOiâ  ,  li".  1 1  ,  var  y.  ) 

11.  .Aa.oîs  niiin.  Aloë  ^•.u.mil'.t.  Lam. 

é  acaulis ,  fv/iu  unàiqut  iatrmè  jp'molit ,  adf 
iit>ùs  ,  J'ubulato-t'igonis  ;  ftonkus  cy/injru  is. 

Occand.  Pkot.  gjalT.  )9«  koiK  —  Tlmob.  Uiff^tt. 
ni*.  ^« 

^/oi:  ptrfo/tata  j  kumiûs.  Lion.  Spcc.  Plant,  pag. 
4J8. 

I.  ii/«r  (  el«figar»  )  ,  fiorikus  fp'wuis ,  tukulvfo- 
tn^utrii ,  fuiringtntiéus  ,   9Hi<)u^  dependtntibms  ; 

foliit  i!^'g',f^^fis  ,  Jii,!a:o- fpinofii.  Murr.  Cfwm. 

Cent.  y.  pag.  191.  ub.  2.  (  '^(^«f  Aloàs,  n". 
4*4t  FeulUtt  non  bordées  de  dlHts  ipineuftM. 

Jj.  Aloàs  araignée,  .^w  «ntcAmufe*.  Lino, 


Al, 
ctnacui 


Aie* ^'H'ii  t*fp'nofit  y  (»ar34t:s ,  glaaeff(tt!tfhu  ^ 
'  apiee  pe'iLi  ûtc-HtwMiJ  ,  trifarii*  i  atimUiê /^imi* 

ior:f,ffHt  fumidif  humàÊt  it^éa$,  Dcond* 

Plant,  gratl.  pag.  5c.  irâi.  —  Lam.  yar.  «. 

Aioifumilm^srachnoîits.  var.  ^.  Linn.^ac.4l^ 
(  *^(»y*t  AloIs  ,  o*.  15,  var.  «.  ) 

14.  AioÉs  vert  liviti«.  AL*  uir«virtif.  Drcand. 

Aivt  foliis  ctfpitofts ,  patulis  ,  atrovirturiius  ^ 
4ifJC(  trljaiiis  ;  angulis  fptnis  hcktiins  b'rvisufjui 
mimait ,  UterAiu  ftAuAtnuioja.  Decaod.  PUiii. 
gnCpàg.  ;i.  Icoo. 

460. 

AIm  kiriat40.  MUL  Diâ.  n".  18.  (Kc^rrr  Aïois. 

If.  ÀLOis  perlé.  Àhi  margaraiifirm.  htm, 

Ahë  acauiis  ,  Jifliii  fabtrigonit ,  teumiiuiis  f 
tuktrcutis  tani/agiaeii  ,  undique  adptrjis.  Decand. 
plant,  gtafl*.  pag.  jy.  Icon.  —  Lam.  ih.  ub.  .136. 

Aloë  pumUj,  var.  •  8r  |.  LiDn.Spec.4^  (^fyt 

Atoès ,  n".  14.  ) 

16.  Atois  étrafé.  Alo'è  reiufa.  f  .inn. 

MotUit,  Miit  suiitautfitnts  f  étlnidibut, 
.TiNUik  DiC  d«  dQtf^  ^.  15.  (  Kmyt^  Atoè»« 
n».  ij.) 

17.  AloIs  weioens.  i</M  v«iN^  Lm. 

Aloë  -  ,  foliis  «ifeiigit  ^  aeutis  ^  venons  f 
(  royc|  AlOtS  j  a*.  16.  ) 

18.  Alois  bordé.  alM  matgîMMé.  LiRi. 

•cMitit  f  /miiit  oHomgis  ,  rigiaia ,  apitê 
triâmgfÊUriémt  ,  mafgint  mlktûii  y  y^d/-*  wnnf; 
rtha  minimis.  (  N.  )  (  yoyr{  ALoès,  n*.  tj.  ) 

19.  Aloès  vifqacux.  Aio'é  xifiofu,  Linn. 

Aloi  fubcaulefitns  ,  fûlii»  ipiiricalij  ,  trifariit  , 
ovatis  {  fiori' ui  r^ictmofis  ,  cernuis  ,  cylind'icii  , 
fiiiiilmiiaiis.  DéfMuL  Plant.  grafT.  )>«g.  16.  Icon. 
—  Linn.  Spec. Plant,  pag.  460.  (  f^oyi  .\lo£s  , 
n'.  18.  ) 

10.  Alots  CTiMriqae.  AkS  tjHnênc».  Km. 

Ah'f  (  fpiralis  )  ,  [uhcauUfcets  ,  fv'lis  incT.iôus  , 
ovttto-aciais  ,  imiricatiSf  oUo/mus  ^  adprtfit  i  fio^ 
rihui  cyVimiriciM  ,  trmnfvtfi^  "fffit,  DecMid.  PImC 
pTaff.  pag.  $6.  I.on.  ~  Linn.  S^c.  4J^  (  f'VjCiJ 

Auots ,  n*.  19  ,  var.  ».  ) 

21,  Alois  rtkle.  Mm  rigida.  Decaïui. 
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Aloé  foliis  Inenniiiu ,  etfpicofis  aut  fuifpîralîhus , 
patulh ,  rigidU  f  ianctolato- acutis.  Decuvi.  Plint. 
graiT.  |ug.  6z.  Ic(»o.(  Kayc^  AtoiSj  0*.  if, 
var.  ) 

11.  ALois  panaché.  Aioê  varieg«ta.  Lino. 

Aloi  fuhacaulis ,  foliis  trifariit  ^  fiSù  «  (tmJieU' 
tatit  ;  angulis  earttlagintis  ,  ternis.  Thoilb.  DÎIT 
de  aldë,  n".  ii.  —  Decand.  Plant.  gralT,  pag.  li. 
Icon.  —  Linn.  Spec.  Plant,  pag.  459.  —  Sabbat. 
Hort.  roman,  vol.  6.  tab.  76.  (  l^c{  Atois  •  n*. 
10.) 

2).  ALOès  oblique.  jUoi  ttËqua.  Decand. 

Alee  fitliis  junioriius  difitchis ,  tandem  /parfit  , 
iiuqua/iter  trigonit  «  aciuit ,  patentibus  ,  pikit  ;  co- 
toUis  ventritt^  ,  ttmàâ.  Déoliid.  Piaoc.  gnff.  pag. 

91.  Icon. 

.  A^oè  macuiata^pulchra.  Thunb.  Uillcrt.  n°.'io, 
fle  Pn»dr.  éi.  ?     Aie.  Hort. Kev.  1.  pag.  469. 

y4/o?  foliis  linguiformihus  ,  xaritgatis  ;  fiorikui 
pedunuUaût  f  ttroait ,  ort  int^uaii.  Milicr*  Icoo. 
tab.  191. 

Alal  tfHcaa»,  fLon  nArOi folio  macutit  ah  utrâ- 
fuc  parte  ex  oÂo-viridiiat  MMt«.  TilJ.  Hof (.  Pif. 
pjg.  7.  tab.  9. 

Il  fe  rapproche  de  Va/oès  panaché,  dont  il  dif- 
fère par  les  feuilles  point  dirpofëes  fur  trois 
rangs,  inégalement  trianculaires  ,  i  peine  demi- 
cnlJei  fur  leurs  angles ,  d'abord  placées  fur  deux 
rangs,  pu's  éparfes,  bigarrées  de  vert  &  »1e  blanc, 
terminées  par  une  pomte  cornée.  Le;,  fl-  urs  font 
d'un  rorgi-incarnat ,  pédiceliées,  dirpoû  os  en  un 
épi  lâche,  alongé  ,  accompagnées  de  très-petires 
braâées  aiguës  1  la  coroll;  ventrue  à  fa  bafe , 
courbée  &  plus  pâle  au  milieu  ,  tubulée  &  ve  r- 
dâtre  au  fommet.  Le  fruit  tft  une  caplule  oblon- 

Ïue,  cylindrique  ,  à  fix  cnnelures ,  à  trois  valve»  , 
trois  loges ,  contenant  -des  femtnces  pUncs  , 
noirltict ,  dil^ofii«*fBrdta(  langs  dans  chaque 
loge. 

Cette  plaoïe  ctoit  au  Cap  de  BooM>£fpéraiicei 
■0* ieurtcaa  pttmemi. 

24.  ALoâs  en  c.uène.  Alo'é  ciirina:a.  Lam. 

jUo'è  acaulit ,  fottis  jubdiiiichis  ,  verrucoft  ^  ta- 
nnatis,  apice  triquitrit ,  atutis  ;  fMkitânfiUÙ*  j 
tùivuiif.  Decand.  Plant.  gr^lT.  pag.  6;.  le. 

AM  iifiieha.  Thunb.  Diff.  de  aloë,  o*.  9.  Lipo. 
Spec.  4^9.  var.  7* 

«.  AIvi  (  cartnata  acinacifbmiii  ) ,  foliis  aàna- 
tifomùima  tpnfjntCt  carinatit,  Decud*  L  c— Ait. 
iiott.  Keir,  I.  pag.  4i>9. 

f,  ÀU9  (  tUmUi  taf^Kinis  )  t  foliis  enfformi- 
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h  us ,  planiufculis.  DeciDd.  1.  c. — TIU.  Hect.  lie 
pag.  7.  tab.  8. 

AMvtrm^èh»  Kev^./.pt|.  468. 

Mm  ^fitàê  ,  variété  ji.  Una.  Spec.  Plant,  pag. 

4f9- 

AIm  «oMitMM.  Lam.  Dtâ.  i.  pag.  90.  (riigrq[ 
Aiois«H"Mi 

if .  Aïoàs  en  langue.  Aloë  Unguiformis.  Lam. 

Alié  mumlis  t  fblitt  dfftickist  Uaguifonmiiu  ^ 
oi:uJis,  imtcronaiis,  macuiaiis  aiUVtna€»pt,Dtcnâr 
Plant.  gtalT.  pag.  68.  Icon. 

AJo*  lingua.  Thunb.  Difl'.  a",  il. 

m.  Ak*  (  linguifermis  angàlKfolia  ) ,  fUUtmt' 

guJUoriius  ,  ion^iorlhus ,  maculjtis.  Decand.  I.  C. 

—  Ait.  Kcv.  I.  pag.  469.  var.  «.  —  Milier  j  Oiâ. 
n».  tj. 

Àlor  dijlichj.  Linn.  Spec.  Plant,  pig.  4(9.  — 
Sabbat.  Hort.rook6.ub.7i. — Wemm.  Phytogr. 
Icon.  cab.  57. 

js.  i4/02(fiiq(lliform!S  latifolia  ) ,  foliis  btionhes, 
brtviorihtts ,  maeulMts.  Decaod.  U  c.  —  Ait.  KeV. 
t .  pag.  469.  var.  5. 

•/.  Aloe  (  linguifermis  verrscofa  ).  DecamL 
I.  c.  —  Miller»  Diâ.  o*.  aa?  (  Ko^  Au>iti 

n".  ij.  )  .  » 

16.  Aloès  éventail.  Alol  fiBeatilis.  Lam. 

A/oê  caule  fruticofo ,  dickototno  ;  foliis  difliihts , 
ir.erfKliuf  ,  levibuj  ,  tondis,  iinguijo-mihiu  i  foii- 
bus  Ltxe  rdcemops ^eylindricis.  Decand.  Plant. gtaâl 

pag.  7f .  Icon.  —  Ait.  Kev.  i.  pag.  70*  —  Caitit| 

Nlagaz.  tab.  4J7. 

Aloi  di/licha.plicatilis.  var*  »  LMW.  iSSt 
(  Toyei  ALoks  ,  n".  I4.  ) 

17  Aloès  à  longues  feuillei.  il/iK /oa^/»''* 
Lam. 

Aloë  (  aletris  uvaria  )  ,  acaufl.i  ,  f.<!-:s  enffor- 
miiust  eanalietdtttis ,  (artnatis.  Linn.  6yii.  vegei. 

VtUheimia  uvaria.  WiiM.  S^»eC.  1.  paf»  iStt 

(  fVyf  j  ALOts  ,  n".  2;.  ) 

28.  ALOâs  peine  AloèpiHa.  Decand. 

AloifoVis  era0s ,  morgine  fpinofs  ,  maculatis  / 
nueulis  ôi'ongis  ,  in  fafrias  tran/verfales  diffofititi 
rjcerr.-s  uir.iJs.  Decand.  P!..nt.  prafî.  pag.  »;7.  le. 

—  I  hunb.  Ditt.  n*.  4.  —  WiUdcnov,  Spec.  2. 
pag.  186.  ( E»eirf./ya0a.)(y9yti  AlQi»»V^»9i» 
var.  /5.  ) 

19.  Au)i$  i  épines  cougea.  AM  rkttbcantké. 
Oecand* 
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A!oî  folîts  pstulis  ,  atiilix'cautî'iJt  ;  mitrgi.-.e 
fcinit  nùrit ,  inftmi  rMrioriius  munita  tpedumulo 

à  itf  hroBtU  Mu^,  Decand.  nm.  gr^ir.  Mg.  44 

icon. 

^^Aw  africana  ^  Jpiaii  rtéru  «mata.  X'tinai. 
Vbftop.  loM.  7i'(*V't  At-ois,  n*n,  var.  $  ) 

jo.  ALoès  en  nacelle,  /îloë  vynUfoiia.  Schrad. 

^ùfiè  acaulU ,  foliit  lato-ovatù  ,  concav  'ts  ,  mu- 
tronatu  ,  dorfo  apictm  itertkt  earinaiis  ;  florious  ra- 
«WWjK»,  «t^t  cytindncU  ,  hiUHmtU,  MttdUl. 

VfWtimn,  bot.  p^g.  17.  tab.  t. 

Cette  efpèce ,  rapprochée  de  Valo'è  rtcufu  ,  cft 
principalement  renarquable  par  les  feuilles  lar- 
ges ,  ovales .  concaves ,  nmcrortées  «  courbéé»  en 
carène  Tur  le  dos ,  veu  leur  fimnec  Su  fonts 
font  ptefque  labiéea*  dirpolccs  «11  giappet  éio\' 
teSjCyliiMnques. 

Cett»  plut*  croit  aa  Cip  de  Bonne -Efpé- 
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Quant  aui  antret  «ipècct  noiM  bioi  connues , 

Wjrez  page  91. 

ALONSOA.  Flof.  pero¥.  (  V^net  Hémimé 

ALCPLCURUi.  {Voyti  VuLriN.  ) 

iLOYSiA.  {Voyei  Zapane,  n».  19.) 

AI  TES  (Plantes  deî  ).  -<  Dans  les  Alpe»  &r  les 
Fyrên^LS,  dit  M.  Ramond  en  parlant  de  fa  végùa- 
tioit  fur  lis  montagnes  (  Anna/es  au  Muféum  îhifi. 

uu  v«l.  4,  pag.  497  )  ,  iei  arbres  s'arrêtent  vers 
km.  Biillo  qutro  cents  on  deux  mille  cinq  cents 

ttfetiei  d'élévation  abrolue,  comme  ils  font  vers 
kfofxante-iixième  degré  de  laricu  iei  &  la  bande 
ie»  montagnes  que  ces  grands  végétaux  occu- 
pent, fe  partage  en  autant  de  bandes  particulières ^ 
«nTils  conlBtnent  em-mémes  de  genres  difRfiiens. 
Les  chênes  demeurent  dar s  les  fonds  ;  !•  s  hf'tres 
s'emparent  des  hauteurs  raoyeniKS.  Au  dcHu^ 
s'étendent  les  Capios  &  les  ifs,  qut-font  bientôt 
plice  aux  pins  «8c  ces  pins  font  ceux  d'Écoffc  & 
4e  Riga .  dans  lesPfrÀiées  comme  dans  tes  Alpes , 
tandis  aue  cette  dernière  chaîne  pinède  de  plus 
le  cembro  &  le  mélèfe ,  qui  font  étrangers  à  la 
première  ,  comme  elle  manque  elle-même  du  cèdre 

L'  GR^  fiir  k  Liban ,  6e  qui  pro/pereroit  lins 
E»  êgaletnent  for  nos  nonragnes  d'Etuope  li  la 
nature  le  leur  avoit  confié  tonime  aux  n,oPtapnes 
deTAfie}  mais  tel  eft  le  myOëre  de  la  difF  ii.iiu- 
tion  originaire  des  végétaux,  que  la  nature  ûmble 
ÏBdiftreoté  tou^l40ur  i  U  émilitude  des  lieux  & 
■ttdHiances qui  les  réparent,  càntAt  lappeiant  dans 
le*  climats  pareils  les  plantes  des  contrées  les  phis 
étoiles,  6e  tantôt  refufam  cette  confbfoiiù  do 


prn^lâlons  i  des  régions  qui  réor;:T.  r:  route*  lai 
conformités  do  toi  &  de  la  température. 

•>  Dans  U  zone  des  arbres  fo  montre  |io  arbrif- 
Teau  commun  I  tontes  les  montagnes  de  l'Earope , 

>:  cjiii  leur  ef^  en  même  tems  particulier;  il  n'en 
fucc  point.  Indocile  à  la  culture  ,  il  languit  dans 
nos  jardins  :  il  lui  &ut  k-  fol ,  l'air ,  les  eaux ,  l«s 
neiges  de  fa  pandoi  il  faut  les  montagnes,  8e  14 
même  illuifautuneltoation  partirnlfèreflrrfétef* 
minée}  c'cft  le  rhododendion.  Rien  nMl  brilLint 
comme  cet  arbufte  en  Aeurs  i  nuis  rien  n'tft  i  ce 
point  intraitable  6e  délicat.  Il  paroit  dans  les  Pyré- 
nées à  Ceize  oentsaiitresiufte  de  hauteur  abfolu»| 
il  s'arrête  i  deux  mille  nx  cents  juftet  mais  entre 
ies  limites  où  il  sY-ft  confire  ,  il  cil  fi  abondant  & 
li  vigoureux,  qa'il  feroii  pre(qu'au£  diâicilii  do. 
L'y  eitirpec  qpw  da  l'en  6iie  Ibntr. 

^  »  Le  genévrier  traverfe  cette  bande ,  &  la  laifle 
bien  en  arrière.  Je  l'ai  trouvée  jufqu'à  deux  mille 
nenf  cents  toifes;  mais  i  chaque  étage  où  ils'é-v 
lève,  il  perd  quelque  choie  des  traits  qui  le  dif- 
tinguent  dans  nos  ulaii^cs.  Dans  U  haute  région, 
c'cfl  le  genévrier  de  la  Suède  8e  de  la  Laponte, 
bas,  étalé ,  couché.  Son  tronc  rampe  à  terre  poov 
aller  chercher  un  abri  entre  les  quartiers  de  rocho 
qui  fe  trou\  e:u  à  fa  portée.  Là ,  coiiduit  pir  !a  iii- 
ture  comme  il  le  ftroit  par  I  inft  ndl,  il  cherche, 
il  trouve ,  fans  fe  tromper  jamais ,  les  faces  des 
rochers  <|ui  font  expofés  au  midi  6e  an  couchant. 
Te  rootève  contr'cUes,  8e  y  étale  fes  rameiinx  ea 
efpalier  atcc  unB.'iégîiUrité  quo  l'art  atttindieie 
i  peine. 

>>  Plus  haut ,  la  rigueur  du  climat  ne  fouffre  plus 
que  des  fous-arbriffeaux  que  les  premières  neiges 
peuvent  couvrir  tout  entiers.  Encore  plus  haut» 
cet  abri  même  el  Infuffilant  'contre  l  lpreté  du 

froid  Se  la  longueur  des  hivers  :  rien  ne  fubfifla 
que  ce  que  la  terre  renferme  :  il  n'y  a  plus  que  des 
herbes  à  racines  vivaces ,  &  la  nature  a  prefqu'en- 
tiérement  banni  de  ces  lieux  les  plantes  annuelles 
qui  tromperoîent  fon  efpérance  lotfque,  dans  le 
cours  d'un  été  réJ-.iit  à  quelques  jouri ,  8>:  fouvenc 
.1  quelques  heures  ,  un  coup  de  vent ,  un  brouil- 
ard  ,  peut  flitvir  les  fieurs  à  peine  épanouies,  nk- 
mener  l'hiver     terminer  l'année. 

"  Auaine  élévation  au  contraire  n'arrête  ces 
efpèces  vivaces,qitt,  sus  approches  des  grand* 
froids,  refteneteut  entières  (ous  le  double  abri 
de  la  neige  6e  de  la  terre,  &  renaiff^nt  de  leurs 
racines  aux  premiers  beaux  jours.  Leur  durée 
épuiRt  toutes  les  chances  des  Ciifons  poui  attcio' 
dre .  tôt  ou  tard ,  l'année  Cavorable  à  la  matufatloa 
des  femences  qui  doivent  les  renouveler. 

»  La  zone  végétab  n'a  céeilenient  d'annea  fi^ 
mites  que  celles  de  ta  terre.  Le  pic  dn  Iffidi  cH 

élevé  de  trnis  mille  mf-tre<.  .î'v  f'-t-;  monté Vtngfe> 
ûx  fois,  «k  ;aouu  jon'y  ai  vul<:  thern 

Pp 


Digitized  by  Gopgle 


298     .       A  L  P 

tempéré.  Li,  fur  un  rocher  nii ,  j'jî  trouvé  q  :a- 
rante-huic  efpèce$  tle  plaitKS  phaïk-rogame^ ,  donc 
ui'.e  feule  aoniieUe ,  que  pent-éne  f»  a'jr  letrou- 
verai  plus. 

»  A  Nëouvielle ,  à  une  élévaùoD  qui  excède 
celle  du  pic  du  Miili  de  deux  cent  cinquitite 
mètrÉS,  &  où  le  thermoirètre  ne  monte  en  é'.é 

ÎB  a  huit  degrés,  j'ai  recueilli,  en  cinq  voyages  « 
Buze  elpècei  toutes  vivactt. 

»  Au  fommer  ihi  Monr-Perdu,  â  trois  mille  cinq 
cents  mètre?  d'élévation  ablolue,  au  fem  n  éne 
det  neiges  permanentes,  mais  fur  des  rochers  ^ue 
riiiclioAîronde  leur  pente  en  avoicdébarraflss»)'ai 
recnèf  11i  Inc  eTpètei  toatet  très-Yicooreufet.  ki  > 
dàii<  un-  ii'c»,  j  Mivn^es  les  plus  chut. us  d'une  année 
rem3r>.^uable  par  fa  chaleur,  le  iheimomètre  ne 
montoit  qu'à  cinq  degrés  &  quelques  minutes  an 
dtiTai  du  terme  de  U  congélation,  &  il  defcmd 
certainement  en  hiver  i  vingt-rinq  oti  trente  ;  Se 
ces  plantes  que  j'ai  trouvées  ici  découvertes  da:'s 
une  année  où  les  neiges  avoient  fubi  une  diminu- 
tion extraordinaire,  cft  il  certain  même  qu'etUs 
t'en  dégagent  tous  les  ans?  Ailleurs  «  l'en  ai  vu 
reparolne  qui ,  fublîftant  fiir  la  lifiëre  des  neii^f  s 
permanentes ,  demeurent  prefqiie  toujours  enft- 
vciics  fous  leurs  extenfions;  thts  ne  voient  p^ut- 
étre  pas  le  jour  dix  fois  en  un  fiecle ,  8<  paccoansm 
aÎDit  le  cercle  de  la  végétation  dans  ie  court  ef- 
pce  de  quelques  remaines  ,  pour  rendormit 
aufTitôt  dans  un  hiver  de  plulîeurs  années. 

»  Des  plantes  foumifes  à  des  tdnditions  d'exif- 
tcnce  audi  finpulières ,  on  ne  s'attendia  pas  a  les 
reiroiivcr  au  nonilne  d-.s  ttpèces  qi:e  nous  obfer- 
vons  dans  nos  climats  tempérés  :  ou  bien  elles  ap- 
f  3rti«noeni  esclufivement  aux  plus  hautes  fommi- 
tés  des  montagnes  ,  on  bien  elles  fe  repréfenrent 
l'niqtiement  dans  les  contrées  polaires  de  CFu- 
rnp^-.  Crft  la  Norwhge  ,  c'tft  la  l.apouie  ,  c'(:(\  Je 
Groenland  cuit  fournilfent  les  analogues  des  plan- 
tes qui  croiflent  à  la  cime  des  Alpes  &  des  Pyré- 
nées.  Ce  n'eft  ni  la  Sibérie  ni  le  Kamtrchaïkî .  & 
c  e  ne  font  pas  plus  les  contrées  polairrs  de  l'A- 
mérique (sue  celles  de  l'Afie,  quoiq  i  il  (oit  aulfi 
mal-aifé  de  concevoir  la  diverfité  qui  rèene  entre 
les  produûions  végétales  de  centrées  fi  fembla- 
tles  &  fi  voifines,  qu'il  eft  difficile  d'expliquer  la 
conformité  qui  exifle  en:re  la  végétation  de  l'une 
d'elles  Hc  f'wlle  de  qucli]u  s  fommités  de  monta- 
gnes ,  qui  en  font  ek):gnces  de  quarante  degrés. 

M  Mais  l'obfervaiion  apprend  que  la  propagation 
dei  végétaux  ne  t*ell  pjs  tonjoun  faite  parallèle- 
ment a  l'éqoateur  s  que  fi  un  certain  nombre  de 
plantes ,  confinées ,  par  leur  tempérament ,  dans 
un  clim  t  déterminé,  ne  fe  retrouvent  jufqu'à 
quelque  didance  fous  les  mêmes  latitudes ,  beau- 
coup d'autres  au  contraire  femblent  avoir  été  en- 
traînées dans  le  fens  où  nos  continens  fe  fëparent . 
&  t'étie  répandues  dans  la  direâioa  des  méridiens. 


Au  fud,  l'AmérioM,  l'Afrque  &  î'Alîe  ;  an  nord, 
rn  rope,  l'Afie «rAméiique  font  bien  loin  d'oi« 
frir  la  même  végétation  fur  les  mêmes  parallèles  , 
taudis  qu'une  multitude  de  plantes,  fideUei  àch» 
cun«  de  ces  partiot  Monde,  fi-lcOes  mtnte  i 
certaines  fubdivifiona  de  e  s  crnnHes  divifiois, 
bravent  tous  les  obflacles  que  la  diverfité  des  tvnv 
péracnres  leur  «^ipcfe,  pour  fe  propager  dai  s  un 
fens  abfolnmint  «mnairt  à  ccmt  où  la  cooliw» 
mhé  dei  dinuRS  Im  app^. 

»  Et  poar  ne  point  fortir  du  (o)^t  qui  nous  oe> 
cupe  ,  c'cft  ainfi  ,  par  :  k  m  U  ,  que  plulî  uts 
végétaux  remarquables  dt  la  iar  liiiane,  de  ia  bi- 
cile,  da  l'Ita.ie,  remontent  les  A!p<s,  les  fri;)- 
chiflènt,  8e  vont  fe  répandre  jufque  dans  la  Baffe- 
Allemagne,  fant  fe  livrer  aax  invitations  dn  cli- 
mat, qui  les  porrero't  de  notre  côté.  C'eft  ainfi 
encore  que  les  Pyri:nee$  reçoivent  de  l'Elpagne 
un  grand  n«»mbre  de  pl^tltt•^  de  la  Barbarie,  &r  les 
rendent  i  la  France  occidentale.  La  merendère , 
qui  croit  au  nord  de  f  Afrique  »  fe  moane  dsM 
l'Andaloufie  ,  la  Ciftille,  I  Arragon,  les  Pyré- 
nf'es ,  Se  defceiid  juiqu'au  départem;*iit  des  Lan- 
des. Li  jacinthe  tardive  ,  le  narrifle  bulbocoie, 
ont  la  même  orgins  &  fui  vent  la  même  rente. 
L'amhéric  bfcelor ,  parti  d'Aleer ,  traverfe  b 
même  chitne  &:  .irtive  jufqu'en  Anjon.  I,a  fcille  à 
oinbellts  ,  le  fafran  multifidi  ,  vont  des  Pyténets 
jufqu'en  Angleterre  ,  fans  ciu'aucune  de  ces  plan- 
tes fe  porte  latéralement  à  U  rencontre  de  ccHet 
que  les  Alpes  reçoivent  de  méine  du  Mi<fi  pour 
les  rendre  aux  parties  feptcntrionales  des  piys 
germaniques  i  mais  c'eû  dans  les  grandes  vallées 
des  Pyrénées  ,  dans  c<  s  vallées  temtm  Cteofie»  Al 
nord  au  Aid ,  due  ces  diteâions  prenm^nt  un  ci- 
raâire  teut-l  f4it  frappant  &  fingolier. 

»Je  trouve  le  grand  ceillet  frangé  (JûutAu 

fupcrbuj)  i  l'entrée  de  la  vallée  de  C'ampan  de 
Gavarnie  j  il  ks  parcourt  tout  entière» ,  fans  s'er- 
gaser  dans  aucu  e  des  vallées  obliques  qui  y 
dcbouchent.  Le  \erbajcum  mycoai  f  cttte  belle  &c 
rare  plante,  qui  n'appartient  ni  au  genre  où  Linné 
l'a  placée  .  ni  p-Mit-êîTe  rr  ëtne  à  a  !c;inc  famille  ds 
plantts  .«(îiue!!; incnr  ci  nltituce  ,  i^'  qui,  portart 
un  air  étrantçcr  au  mi.icu  de  nos  vtget-ux  à  Lm- 
rope  ,  fe  diflingue  entr'eux  ,  comme  l'alcyon 
p  inii  nos  nifeaux  indigènes,  le  vedajam  myemi 
aftcde  la  même  préférence  pouc  ta  Oiiéme  direc» 
tion.  On  le  trouve  dans  toutes  les  grandes  vallées 
d<  s  Pvrénéts  ;  il  couvre  tous  les  coteaux  ,  tant  dj 
côté  de  la  France  que  du  côté  de  l'ElfM^.  Li 
s'ouvre^it  devant  lui  les  grandes  vallées  orienté 
du  nord  au  nsidi  j  il  v'y  j.  tre  ,  mais  c'eft  pourn'en 
j  plus  f(-rtir.  V.n  vam  les  tmb.anchemens  de  ces  val- 
lées lui  olf  ent  de  toutes  parts  d'autres  vallons  à 
peupler;  il  franchit  ces  ouvertures, continuant 
f)  route  dans  la  direâion  qu'il  a  adoptée ,  il  monte 
du  nord  au  midi,  s'arrête  au  pied  de  la  crête  de 
la  cbsîoe ,  vers  d«uz  mille  meues  a'ékviitioB 
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lUalw,  9e,  i«p»oHbnt  de  Vamtn  cèeé  i  U  raème 
imen,  il  imemà  hu  Mi4i  àtm  cetM  même  4i- 
TuV.on .  donc  il  a  coaHaameiit  icfttTé  de  «'é - 

»C'eft  ainfi  que  les  premiers  defTins  de  la  nature 
CM^eivtnt  des  traits  plus  déterminés  dan»  les 
nopUfoeSf  où  chaque  o:dre  de  végé  taux  fe  coii- 
fmt  enoe  des  Itmiiet  plus  tranchées ,  plus  diffi- 
ciles i  franchir ,  &  où  l'influence  des  lieux  réfille 
pîi:s  puilTammcnc  à  l'influence  des  caufcs  fécon- 
des, qui  tendent  incellamment  à  confoiuirt-  ce 
,i|ue  ics  CMfcs  premières  avoieni  féparé  ;  &  là  ce- 
'peednt,  combien  de  modifications  n'a  pas  déjà 
inrroJit'tts  !••  laf^s  dts  fi-  cics  ,  Sc  fuitnut  b  pré- 
ki\ii  âc  i  h  on. me  !  Je  parcours  les  immenfes  lié- 
fertsdes  hautes  montagnes  :  k  uc  à  coup  ,  parmi 
ks  pbnt«  s  r  1  res  qui  en  compofenc  les  herbages ,  je 
lemnots  qu^  Iq  ies-unes  de  nos  plantes  triviah  s. 
La  veriiurc  prend  une  teint*  font  ée  qui  contraOe 
avec  le  vert-fiai  des  gïron$a!ptftrcs.  J'avance  :  les 
débris  d'une  hutte  ou  un  rocher  noirci  par  la  fu- 
we  m'expUquenK  ce  myAèie.  Autour  de  cet  afylc 
de  rhoeme  6  feoc  naturalifées  les  plantes  qui 
envir^Ment  nos  haSitations  tuftiq'.i  s  :  fa  mauve 
ceainmne  ,  l'ortie  ,  le  mouron  d  s  utleaux  ^  les 
cbénopoiies  &  les  patiences  vuh  aires,  avec  lef- 
qaeUes  fie  mêle  la  patwnce  des  Alpes ,  comme  on 
MÎilechamoit  s'aipprocher  des  «lèvres  domelti- 
«Kt.  Un  berger  a  féjourué  là  que  qties  femaines  , 
ilrapeui-érre  quelques  anriées.  bn  y  condi.ifani 
fis  troupeaux  ,  il  a  aniené  ,  fans  le  favoir ,  les  oi- 
féaux,  les  inTeâet  de  fes  vallée»  »  il  y  a  porté  le 
germe  des  plantes  de  Ton  TÎiiage.  Il  n  y  reviendta 
peiit  éire  plu^  ;  nuis  tes  fauv.ig-s  contrées  ont 
rtçuen  un  infant  l'empreinte  imieiébile  de  la  do- 
■ûntionde  i*hoonne,  tant  un  être  de  cctcein* 
^ortmce  a  de  poids  dans  la  balance  de  la  nature. 

»  AEIeiirs ,  c'eft  par  des  deftrisûlons  qu'il  a 
ignaté  Ta  prérence.  En  abordant  Us  monta  a;nes, 
Sa  déchiré  de  toutes  parrs  le  voile  immenfe  des 
ftréts  qui  en  cnuvroitnc  les  baies.  Les  bois  ne 
font  point  la  demeure  de  l'homme  :  il  redoute  l-.s 
déioBrs  de  ce  v  ièe  labyrinthe  }  il  en  fufpeâe  It» 
eobres  \  il  y  refsrette  le  foletl ,  vers  leqnel  il 
tourne  un  regaid  de  rcfpeft  S:  d'cf;  crance  ;  il  n  y 
piiiètie  que  pour  y  porter  le  fer  &  !c  teu.  Le 
geime  dîs  plantes  nemorales  s'en  tort  d.'.ns  unt 
lenedefféchée,  qui  o'eft  plus  propre  â  leur  dé- 
vdoppemeat.  D'autres  véjgétaux  les  remplacent, 
le  climat  lui-même  a  changé,  &  attire  de  nou- 
velles efpèces  >  la  température  s'ëlèv?  i  ks  pluies 
font  plus  rares  ou  plus  abondantes  j  les  vents  plus 
incooftao»  &  plus  fougueux  >  les  totreus  j  les  la- 
vtBges  multiplient  ;  les  peintes  fe  fillornient  de 
ravins  5  les  rochers  fe  dépouill  ru  de  la  terre  qui 
les  couvioit,  &  des  plantes  dont  ils  étoient  ornés. 
Tout  vitillit  avec  une  rapidité  crotSance.  Un 
|ècle  de  l'hoaune  pèfe  (ur  la  une  plm  que  vingt 
ftdMdehQanm. 
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»  Et  cependant  c'eft  encore  là  que  les  lieux 
leurs  prodoâiont  ont  te  plus  conrenr^  de  leur  ei- 

raiii  re  orijinaiie  :  c'eft  là  que  la  diftribtr.ion  pri- 
mitive dèi  V  g.taux  a  été  moins  troublée,  que  ie$ 
circonfcriptions  font  plus  fortement  tracéts  ,  que 
l'infiuence  du  fui  &  du  climat  eft  le  plus  percep- 
rible  :  c'eft  là  que  le  rapprochement  oes  objets  en 
fait  reflbrtir  tour  à-:r.i;r  h  fymsnétrie  8:  I  s  con- 
trafles ,  &  que  l'œil  p  ur  fi,  braffer  à  la  foiN  tout 
ce  qui  provoqii-;  l'obi.  i  v  .::  ,>n  &  détermine  le 
jugement  i  &  b  c'eii  d^i.s  la  Uiufturâ  desgtaàilet 
chaînes  de  montagne'^  qi;t:  'e  géologue  doit  étu- 
dier laftruélur^  de  la  tt!:e  &.■  I  hiftoire  des  grande» 
cataHrophes  qui  lui  oit  iir.piimé  fa  dernière  for- 
me ,  c'eft  dans  les  mont-giits  aL-lTi  que  le  botanifte 
eftaiera  depénémt  le  myftèxe  de  la  diflemination 
originaire  des  végétaux  8e  de  leut  propagatios 
ÛKceffive.N  (Ramond.) 

ALPINIE.  À/prtij.  Genre  de  Linné,  qui  .i  été 
Tuppiimé  par  M.  de  Lam;:rt,k ,  &  don:  lesefpècea 
ont  été  réunies ,  les  unts  aux  Akomes  {anu' 
mum  Linn.    \A  aunes  aux  Calanoas  (  kwéiiu. 

Linii.  ). 

ALPISTË.  PhaUrU.  En  confcrvant  aux  pkaUrit 
te  caraâèreque  Linné  l*ur  a  donné ,  il  eft  évideoe 
qu'il  n*y  a  »  parmi  les  eff  t  c  s  itnf  1  rde  s  c^ans  ce 
genre  >  qu'un  petit  nombre  qui  lui  conviennent, 
&  qui  en  forn^ent  alors  un  genre  trts-natural , 
portiHt  elfentieliement  ce  caraâère  : 

Un  cali£4  anijlore,  à  tUux  valvu  igaUt  ^  etmrirtei 
m  t»iia4i  um  Mite  fùttaau  fur  It  éiê. 

Toutes  les  efpèces  qui  offrent  ce  csraâère  ont 
en  mêine  tems  leurs  fleurs  difpofees  en  une  petite 
pantcule  reflerrée  en  épi  court ,  ovale  ;  ce  qui 

forme  une  première  divilion  ,  à  laquelle  ce  genre 
devroit  rigoureufement  être  borne.  La  divifiun 
fuivante  comprend  des  efpèces  intermédiaires  en> 
•tre  ce  genre  te  les  pUcum,  Leurs  valves  calid* 
nales  ne  font  plus  en  carène  ni  mnnies  d'une  aile 
dorfale  ,  mais  li  plupart  ciliées  lur  leur  dos.  Les 
panicules  oftircnt  un  épi  alongé«  cylindrique  j  très- 
iêiré. 

La  plupart  des  autres  effèces  que  Linné  «  8e 
d'uu  très  après  lui,  ont  fait  entrer  «uns  ce  genre  « 
n'y  conviennent  que  médtocreimnt ,  6c  mémo 

fdufieiirs  d'entr'elles  foraient  d<.s  fenres  particu- 
iers ,  ainfi  qu'on  le  verra  dans  l'exponaon  des 
erpèces. 

EsficES. 

*  Fd/v«  mUcîmIu  courhies  ett  eafine,  munies  im* 
arit€  d*  non  ctUies  fur  le  dos  ;  épis  ovales. 

I.  AtPiST^  de  Canatte.  PkjUaru  eaturivi^, 
Linn. 

tkatérisfwùoM  fficifomi,  «vûtâ;  glumiseaC* 

Pp» 
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cinis  amfiadârikut  ûutgris  i  fniU  auadrivmhi. 
^N.  )  Lam.  111.  tAf>.  42.     Recx.  Obf.  ).  pag.  8. 

(f^cyei  AlPISTBjU*.  I.) 

Ses  fleur-,  rint  munies  de  deux  petites  éi  ailli-s 
courtes,  lateraLs  ,  t^ui  oflrent  une  coruiie  à  (jui- 
tre  valves  incg.i'cs  ,  renFermées  dans  CCUei  du 
cdiœ^  dont  ï'uèw  n'eft  point  dentée* 

2.  Alpiste  aquatique.  Pkélarh  aquatiea.  Lino. 

Phalaris  pjniculi  fpiciformi ,  fubcylindractâ }  glu- 

irrs  cu/iiinis  fuidinticuliitis  ;  corollâ  irivalvi  ;  vj/- 
vu/à  exteriore  mi:iutâ  ,  fuli^liitâ.  Air.  Ilort.  KtV,  i. 

pag.  56.  —  Ren.  ObU  ^.pag.  8.  C^^y.  Alpi&te, 

n  n'exifte  qu'une  feule  écaille  courte  ,  fubulée 
entre  le  calice  &  la  corolle.  L'arête  des  valves 
calicinales  eft  légèrement  dentée  vers  fon  fommet. 

3.  Alpists  intermédiaire.  Phalarù  iiutraudU. 
Bofc. 

Phalaris  paniculâ  Jpicifrrmi ,  fuiovatd  ;  flamis 
emiicinis  mouis,  aUmigis,  imugrisf  tmniiâ  tnvàivt. 
(N.) 

Cite  paroît  avoir  de-  grands  rapports  avec  le 

Îhalaris  aquatica.  Ses  tiges  font  grêles,  point  bul- 
eufes  à  leur  bafe  j  les  teuitles  courtes,  mo'.les  , 
éttoites.  Ses  fleurs  font  réunies  en  un  épi  court , 
un  peu  ovale  j  les  valves  calicinales  étroites  , 
aiguës,  à  peine  courbées  en  carène,  point  den- 
tées} une  feule  écaille  entre  le  calice  8:  la  co- 
rolle i  les  (eoiences  brunes  «  luiiàDtes  «  un  peu 
yelues. 

Cette  plante  a  été  découverte  dus  h  Cltotiue 
M.  Bofc.  (K./.  Comm,  B^€,) 

4.  Alpistb  bulbeufe.  PluiMs  Mhf*.  Vm. 

Ph  jLrls  paniculà  fpic'tformi ,  fubcylindfaceâ;  glu- 
mit  canaatis  finugrui  coroUâ  bivahL  (N.)  Cavan.' 

Ifwo.  Rar.  voL  i.  pag»  4^  tik  £4.? 
IHudéfU  M&irSî.  waMco.  Nor.  A£t  betoL 

TlutUris  fativa.  Petf.  Synopf.  i.  pag.  78.  (J^oy- 
AtnsTB,  n*.  2.) 

Elle  fedtftingue  du  phalaris  canarien/U  par  fts 
épis  cylindriques,  plus  alongésj  par  (a  corolle  à 
deux  valves ,  fans  écailles  intermédiaires}  par  fes 
femenccs  p'us  petites  ,  grifàtres  &  luifantes.  Ses 
tiges  font  renflées  en  bulbes  à  leur  bafe.  Dans  la 
plante  de  Caranilles ,  fes  racines  font  pourvues 
de  deux  ou  trois  bulbes  globuleufes,  réunies  en 
chapelet}  les  valves  calicinales  légèrement  cré- 
nelées i  leur  femnet.  Efi-ce  iwe  efpèce  panicu- 

•   AinsTB  blettftcre.  Pistant  wé^tM,  Deif. 


A  L  P 

Pkaiariâ  adm»  fuptnù  nudoijjpitâ  ureti,  taxtuf- 
tuià  ;  glums  ttriMMit,  MwtM.  Oea£  Flor.atUnt.  i. 

pag.  j6. 

Gramen  phalaroides ,  hirfuum  ,  ffieâ  longifimi, 
Buxb.  Cent.  4.  pag  3e.  ub.  53. 

Trèi-voifine  du  pkalarîi  Mhefay  cette  el^ee 

en  diffire  par  fon  épi  plus  lâch^  Si  par  fes  valves 
calicinales  bleuârres.  Ses  tiges  font  droites , 
oooeufes  ,  hautes  de  deux  pieds  H  |rfas  •  flîfor- 
mes ,  nues  à  leur  partie  fupéiieare > garnies  àl*in* 
férieure  de  feuilUs  glabres  ,  larf(es  au  tnoïoa  da  ' 
deux  lignes.  Les  éjji».  font  cylindriques,  rameec, 
un  peu  lâches,  longs  de  trois  i  quatre  jpouceii  < 
les  valves  da  calice  prefqu'égales ,  connffcmetj 
d'un  bleu-pale  ,  membr:-nr'ifc's,  acuminées,  cour- 
bées en  carène  »  celles  de  la  corolle  plus  courtes* 
petites ,  aiguëi  «  pTeTqa'dgales. 

Cette  plii'.te  croît  dans  les  environs  d'Alger,  j 
où  elle  a  été  découverte  par  M.  Desfontaines. 

6.  AtPiSTE  noueufe.  PhaUris  nodofa.  Lir.n. 

Phalaris  paniculà  o!>tongdyfoliis  rigentiias.lJÊÊ, 
Mant.  pag.  557.  (  yoyci  Alpiste  ,  n*.  4.) 

7.  Alpiste  cyUndri<|ue.  PhaUris  cyiiai'kâ. 
Decand.  ^ 

i 

Phalaris  panicalâ  Mifi  eyGndrieài  glumis  glairis, 
obtujts ,  integris ,  marglne  memhranaccis.  Decaod. 
Synopf.  pag.  112,  &  Flor.  fraoç.  3.  pag.  11. 

PhaUrù  hulhofa.  Bell.  Aft.  Tor.    pag.  213. 

«  Sa  racine  efl  fibreufe ,  dit  M.  Decandolle,  9e  " 
poufTe  fept  à  huit  tiges  droites  ,  glabrr":  ,  /i  rurfs 
<run  pied  ,  garnies  de  feuides  ,  furtoiK  dans  ia 
p.irtie  inférirure.  Leur  gaîne  eft  couronnée  par  ^ 
une  membrane  entière ,  lancéolée ,  pointue.  Les 
ievrt  forment  une  panicule  lî  ferrée ,  qu'eAe  te^  '| 
femble  à  un  épi  cylindrique,  long  d'environ  trois  ; 
pouces.  Les  âeurs  paroidént  imbriquées.  Les  val- 
vei  calicinales  font  Uandiâtres,  avec  ^oelques  ^ 
raies  verdities,  courbées  en  carène,  entières  fur 
le  dos;  les  valves  de  la  corolle  obtufes,  très-  ' 
petites.  . 

Cette  plante  a  été  ttonvée  à  Toulon  par  M. 
Flugges ,  &  près  As  Sevirano  par  Beliardi. 

8.  Alpiste  rongée.  Phalaris  prtmorfa.  Lam. 

Ph^larit  (psradoza).  paniculà  oi/ongj  ,  fpici- 
formi  i  gtamu  otlieinis  naviculariius  ,  unidentaùs  i 
flofciilis  injîmis  prtmorfts.  Ait.  Mort.  Xev.  I.  pOf. 

86.  (  Kojff  Alpiste  ,  n".  9.  ) 

Ses  valves  calicinales  font  terminées  par  un 
filet  roide  &  fétacè.Ses  fleuts  fiotilcs  s'obwènac 
&  ta  durciflent  après  la  nainriKi. 

9«  ALnsTBàveafes.PA«£ifi(Mrwdke.LiiMb  . 
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ALT 

**'^'^fijlaris  panlculâ  ovutâ  ,  Jivdformi  ;  gfumîs  ea- 
navicuUribus  ,  dorj'o  ailataio  ;  artià  rectpta- 
K  *  glumis  iongiort  ;  vaginâ  fupmù  MU  fimf^' 
V»'!»/.  Ait.  Hort.  Kcv.  i.  pag.  8<J. 

T»iieiu*  frtutnfis.  Savi  «  in  Aû«  Ital.  vol.  8. 

Aloptcuna  mtricula-us.  Perf.  Syoopf.  i.  pag.  80. 

(Koyrf  AtPiSTE,  n".  8.) 

Si  l'on  eo  excepta  les  valves  calioales*  munies 
^ooe  aréfe  dorftle  «  cette  {dame  ,  qaant  loz  iu- 

tres  caraftères  ,  appartient  aux  a/o/xcurw  ,  ayant 
une  corolle  à  une  feule  valve,  munie  d'une  baibe 

.  la  AurasTi  do  Cap.  fktùui»  capenfis.  Thunb. 
Pkttlarit  ptutiaild  fpicMÂ  ^  ovatÀ  ;  glumis  inu- 

Cette  efpèce  peu  conrne  a  Tes  tîges  temlMntes, 
génicuiées  ;  fcs  fleurs  dirpofées  en  une  pmicule 
ovale,  reû'errée  en  épi |  les  valv«  calicioales en- 
tières. Elfe  croit  ao  Cap  de  BoMM^Efpéiance.  O 

Ohfervations.  Ici  fe  termin^-nt  les  feules  efpèces 
naturelles  de  ce  fenre  :  celles  contenues  dans  la 
divUon  qui  fofr,  dMïrem  des  précédentes  oar  la 
forme  leur  épi  cvîîndrique,  atongé,  feniDlable 
i  celui  des  phleum  ;  elles  s'en  rapprochent  encorCj 
la  plupart,  par  la  pointe  particulière  qui  terrtiine 
les  vaives  de  leur  calice  1  mais  ce  dernier  n'a  point 
b  troBcature  dé  cetiû  des  pètum.  Son  fommet  eft 
plus  arrondi.  D'ailleurs ,  cet  épi  eft  une  véritable 
panicule  i  ramiftcations  rrès-courtes  5f  ferrées, 
tandis  que  les  fleurs Ibnt  felSles  &  difpofées  en  un 
véritable  épi  dans  les  pUtam.  Les  valves  calicinales 
font  ciliées  lur  leur  dos ,  Se  non  prolongées  en  une 
aile  fjilUn'c.  Voilà  de  ces  efpëces  livrées  en  qnei- 

3ue  forte  à  i'ari>itrjire  des  botaniftes ,  &  l'opinion 
e  ceux  qji  les  font  pnlfer  dans  les  phltum  ou  qui 
en  fortnent  des  genres  nouveaux  a'eft  pas  plus  à 
biâmer  que  celte  de  cens  qui  les  ceoAÔrfcoi,  au 
— s  ^  aftttdes  eus  idd^ni; 


3oi 


*  *  Valves  du  calict  KM  courbées  tn  carènt  ni  pro- 
longées ta  ailt  d»iJ!Ut,  mais  eit.it*  fur  U  àosj  tptt 
tyttndrifMS. 

it.  AtPiSTi  tëble.  Pkêltns  pUtoidu.  Lion. 

Thalafis  panicuiâ  cylindricd  ,  feiciformi  ,  hofi 
nmçfi  i  garnis  aagtfiu  ,  faàeiiîaiis  ,  hicmjpidatis. 
Lan.  111.  D*.  841.  Flor.  dan.  tel».  |$  i.  ->  Engt. 
Bot.  tab.  459. 

Phltum  phalaroides.  Hoc).  Gram.  fZ.  —  Morif. 
$.  8.  tab.  4.  fig.  i-  (  f^oy'l  Alpiste,  n*.  6.) 

12.  Alpiste  m  le.  Phalaris  afpera,  Linn. 
PhtUaris  (phleum  afpe(Um),y^M4i  cylindriei. 


gliilri ,  "haf  compcJtiÀ  ;  glemantm  hrtvihas  itntihus; 
culmo  ertUo ,  fthramvfo.  Lam.  III.  8J4.  —  RetS. 
Obf.  4.  pag.  14.  —  Vahl ,  Symbol.  <•  pag.  9* 
Villars ,  Dauph.  2.  pac.  61 .  tab.  2.  ng.  4. 


Dauph.  2.  pag. 

PhU»m  viride,  AU.  Pedem.  n° 
AinsTij«*.7.) 


I}.  Alpiste  dentée.  Phalaris  dtntata.  Linn. 

Phleum  (  dentatum) .  fpicâ  fubpaniculatâ  ,  cylin- 
driiâ  ;  glumis  ferratis  ,  culmo  genieulûto.  TtMal>* 
Prodr.  19.  (  Voyei  Alpiste  ,  n".  14.  ) 

14.  Alpiste  des  Alpes.  Phalaris  afyina.'WiUi, 

Phalaris  panieuU  cyliadricd  ,  fpieiformi  ;  gùulU* 
caliciais  mucronath,tiriiutU,  étfo  ciSétù*  WiMt 

A£t.  Berol.  vol.     pag.  414. 

Phltum  Michelii.  Ail.  Pedem.  n*.  21  î8. 
Phltum  hirfutum.  Sut.  Flor.  helv.  i.  p.ig.  34. 
Phleum  phaluroideam.  Vill.  Dauph.  x.  pag.  60. 
Phleum  paniculà  fpicati  ,  kirfuli  /  ealitt  lancer 

lato.  HalL  Hdv.  nf .  i     — &1wik.  Gnn.  6$, 

Ses  liges  Tont  droites ,  haotos  d'an  pied  fir  plas« 
gamie*  de  feuilles  glabres^  peu  oombreofes,  lar- 

r!S  d'environ  trois  lignes ,  munies  ï  lear  orifice 
une  membrane  large  &  entière.  Les  fleurs  for- 
ment une  panicule  ferrée,  cylindrique,  fembbble 
à  un  épii  les  deux  valves  caUcinales  lancéolées,' 
courbées  en  carène,  point  tronquées  à  leur  Coin» 
met,  mucronées,  (Tun  vert  tirant  fut  le  violet» 
garnies  fur  Itur  dos  de  cils  lrès*loagS«  qoidoilMIIC 
à  la  panicule  un  .ifptit  velu. 

Cette  plante  croit  dans  les  Alpes  ,  fur  les  moi^ 
ngnes  dû  Piémont,  dans  le  Dauphioé,  8ec. 

1$.  Alvists  veine.  Phtiarit  vittofk.  M7ch. 

Phalaris  ? paiticuld  ftriSid  ;  glu-r.à  ohovJiCA  ,  vtfiWv. 
txterioribus  dâiuh  viUofct,  Micik  f  lot.  bot*  AnHE. 
I.  pag.  4j. 

Ses  paniculcs  (ont  rotdes  t  fee  valves  en  ovale-  ' 

renvei  fé  ;  celles  du  calice  couvertes  de  poils  épah 
&  nombreux.  Michaux,  qui  a  découvert  cetlli 
plante  dans  les  forêts  fablonneufes  de  la  Caroline^ 
ne  la  rapporte  qu'avec  doute  wuxfhaUrù, 

i6.  ALPtSTE  hértlTée.  PAd/ar/f /l/^/iAt. Thunb. 

Phalaris  ?  fpicîs  digitatis  ,  glutnU  fetàtiê  f  jUm 

ovdtii.  Thunb.  Flor.  jap.  pag.  44. 

Cettejplants,  dont  les  épis  font  digités,  s'ëiol- 
gne  par  (on  port  des  phalaris.  Thunberg  lui^mèm 
foupçonne  que  fa  corolle  eft  univalve.  Les  tîgeg 
font  tombantes ,  capillaires ,  glabres ,  ratneofes ,  sn 

ticu'ées ,  hautes  d'un  pied,  redrcdéos  i  leur  fom- 
mec^  garnies  de  feuilles  vaginales,  éulées,  ovales  , 
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prerqu'en  coeur  »  à  peÎM  lonfuei  d'un  potict , 
pileut'es ,  ciliées  &  gfanduleufet  far  leur  gaine  ic 
a  ItpUis  bords.  Les  fleurs  font  dirpofécs  en  épis 
digités«  au  nombre  dt  troi^  à  fix,  lur  lelqutls  c<^s 
fleurs  font  altecnss.  feOUes,  imbri()uéesi  les  valves 
calicinales  JaDcéolées»  «isiriii»  htfpides»  dliéesj 
unittores. 

Cett*  ^anttt  croit  an  Japon.  (Defeript.  vt 

.  .17.  AjLPlSTE  en  loftau.  PhaUris  arundiaatea. 
lion. 

P'talans  panlculi  ehlon^Ji ,  pyrjm'tdatâ  ;  glumit 
fu^coHgcjiis  ,  calice  ner\oft>.  Lam.  III.  n*.  844. 

Arundo  coiorata,  Aicon ,  K^v.  1.  pag.  116.  — 

Willd.  Spec.  1.  pag.  4(7. 

Cutama  <rojî  's  colorai,!.  Sibthotp  »  OlOlli  J7» 

{^yo^ci  Ainsrtjn".  10.) 

.  Cette  éfj  èce  doit  être  retranchée  des  f  h  ihn's, 
&  ra  lliée  parmi  let  «nxidb ,  i  calice  uniflure  ,  ou  , 
le'un  d'  iK'CS  .  dzns  un  geai8IIOHVeail««ubUCi)US 

le  nu  ai  de  culjma^rojlis, 

18.  Aï  PISTE  lunetière.  P/ii/flr/V  «rtfci/ôrm/i. 

Phalar'n  paniculâ  lineari  ^  ^teutidâ  }  eaUeiiiu  fuk- 
unifloris  ,  compre^t^fim^tetUmis^  ÊUWodariiuj. 

Lam.  III.  n".  84J. 

.  Btckmannia.  Hoft.  Gramin. 

Cynofurus  truc^rmu.  Ait.  Hort.  K' w^.  1.  pa^. 
105.  —  Willden.  Spec.  1.  pag.  411.  (Koyrj  Al- 
»iSTi,n''.  n.  ) 

Cette  fingulière  plante  a  été  tranTpcrtée  à  tort 
parmi  les  cynofuns^  fes  épillets  étant  dépourvus  de 
orjftéts;  t  le  (c  laiii^rothc  davantage  aes  phalaris 

Et  la  fiuCtificai!oni  nnais  CcS  calices  font  bidores. 
difpofition  de  la  panicule  â  épis  courts  lui  do.^ne 
rnpparctiLi'  iVw.t  pafjalum  ;  ille  doit  plutôt  conf- 
litu^r  un  l  oiivc  aj  genre  ,  qui  a  été  en  ctfet  établi 

{>ar  Iloft,  fous  le  nom  de  btckmannia.  S^s  flxurs 
ooc  fei&lésf  unilatérales,  ferrées  contre  le  rachis  ; 
fes  calices  biflorei  1  leurs  deux  valves  coartes .  ég \- 
les  ,  fcmi-crbiculaires ,  rerflii  s,  rctrécies  à  leur 
bafe ,  tn  buife  à  l'extérieur }  les  v.àlvesdc  la  corolle 
pcurqu  e  il<:  s ,  trè»4iffes}  ta«iwc4'd  des  deux  âeu.'s 
(approchée ,  &  formant  une  poittie  «(ui  dépalTe  les 
valves  calicûules.  Les  femeacet  font  fort  petites , 
jaunâtres,  oUdngiKS*  obcufes,  fedéiachuit  de  la 
corolle. 

1 9.  A  tPiSTt  attelle  ,  o*.  1  j.  PkaUm  oiy^ol' 

des.  Linn. 

^Ue  dl  décrire  dam  les  lUufiratioju ,  Tous  le  nom 
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I  Ohftrvjtions.  M<  de  Lanordc  roupcenaequele 
I  pfuiUris  f/;j.7oii(»  Linn.  Snppl.efttani^pbnie 

que  V-gnfi.s  xiriiàlUiJ  y  d'après  l.  s  inoiviiusa.v 
fermes  dans  Ion  herbier,  r.lleparou  It  tapproiba 
beaucoup  de  VanJropo^on  muricaium  llctz.D*l|)iis 
l'aulf  re  <)ue  j'en  ai  taire ,  la  panttuli  eft  commue 
de  ramranx  crépus ,  (impies ,  filitormçs,  oifpohj 
par  verticilles ,  rapproches  de  h  tije  ,  iV,ît.;:t 
d'une  feuille  ftmbl  ibic  1  une  tputne  urouc.dure, 
fabalée^  au  moins  auifi  lot^ue  que  la  pjniiiils.  A 
chaque  dent  du  rachis  on  dirtingtie  deux  ilsi  ts, 
l'une  Icllile  &  fertile ,  l'rutre  pédiCi  lice  &  «erili. 
Dans  la  pnmière,  le  ci\zc  lU  uniflore ,  idu-i 
valves  dures  j  égales  ,  un  peu  rouléts  i  leurs 
bords ,  obnifes ,  légèrement  nicronées  l'hcnAScs 
d'aipérités  fur  le  dos  ;  l'extéricuie  légétfmenr  v^ 

'  lue ,  tetifermant  chacune  une  valve  de  1*  corollr, 
qui  mi  p!u!>  courte  que  le  calice ,  8c  don  Iïs  rJ- 
ves  font  tranfparentes ,  très-ounces ,  onb,  cb* 
tufes.  La  fleur  («dicellée  eft  étroite,  a-s<4ë,rliii 
petite,  (lér:I-. .  Le  phaL-is  ful-if-ins  (  AUivTt , 
n".  }),dimt  les  calices  renttinic;ir  d'uni  i  trou 
fleurs  ,  a  été  rangé  parnii  les  atrj  { ar  M.  VdU{ 
parmi  les  aloptcunn  par  M.  A'.lioni.  il  t'.intfni:?' 
procher  commé  variété  VhoLus  jn-junu ,  .U 
AuÛt-  tab.  46.  ex  BcUard.  A^t.  l  ur.  f ,  pig 
Quant  aux  efjpèces  de  Forskhai  (  Lam.  Di^i^. 

■n".  I  f-x  I  ),  elle*  font  encore  peu  cooiuies, fi 
en  excepte  le  pkalarù  ëiJKOMt      «A  t*t^ 
pungens  V  ahl. 

ALSINE.  (  Mo&<giuMB.) 

ALSODÉE.  Alfodeia.  Genre  de  plantes Jfcmf- 
lédones,  à  fleurs  complètes  ,  polypetJif». 
voifin  du  genre  des  violettes ,  appa.T..iujît  i  U 
même  famille  i  il  comprend  dts  ai btes  o»  aiW^ 
ft  aux  exotiques  à  .'Eu.'-ope  ,  dont  les  femtttsfcs* 
alternes,  entières  ;  1  s  iHpulcs  caduqocsiksia© 
paiiiculées,  terminales,  axiiUires. 

Le  caractère  eflTentîel  de  ce  genre  cfi  d'avùt  : 

Un  ca/ùe  à  cire;  d:\  fons  ptvfonies ',  ciiiqf*ul** 
réunis  à  leur  bajt  i  un  tute  central ,  portâM  tU^t^ 
theresi  un  fiyitf  me  a^fiUe  à  une  fait  Alff»  ^  C**- 
vdlvtsi  fimtnus  peu  luminu/is, 

CAÀACTiRB  GàNiAIQOI* 

Chaque  flear  ofte  : 

1*.  Un  eélke  i'dnq  divifion»  pfofinules*  |b 

courtes  que  la  corolle.* 

a^.  Une  eorpiU  i  cinq  pétales  lancéolés,  roulés 
fur  ettx-alaBCS ,  adhéicns  par  leur  btSs. 

Cinq  haminet  monadelphes  }  le;s  filamens 
réunis  en  un  tobe  urcéolé ,  central ,  à  cinq  lob.» j 
une  anthère  attachée  à  h  bafe  de  (haqua  lobe> 
.  $'ottwapt  la^faltmenr. 
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Un  ovûrt  libre,  furmonté  d'ui  ftyle  droit , 
plus  lon|  qne  les  éuiniiie$*  terminé  par  un  iiig- 

L?  /ri/r  conlîfle  rn  une  capruîe  cnvflopp^e  par 
le  cilicc  à:  ij  coroiie  ,  perliltjns  &  déflechés  .  à 
trois  lôtés  peu  marquiist  i  une  feule  loge,  â  tro^s 
valve»  ,  chaque  valve  portant  une  ou  deux  graines 
rpfaéritin^.  L'embryoïi  eft  borhontal»  ceotnfuge  ; 
le  péiiiperine  chanus  les  cotjrléJoos  pUott}  la 
raaitule  courte. 

Obfc rvations.  Ce  genre  a  été  établi  par  M  du 
Ft  it-  I  houars.  «  Il  prefente  ,  «lit-il,  pir;icu- 
larite»  qui  le  diftinguent  de  tous  les  autres,  l.a 
fttflie  &  la  pofîtion  des  ëtantincsfoncfurtouc  très- 
MBMrquihlêS  ;  elles  font  pa  l'aitemenr  analogues 
J  crilts  dt.ï  violettes.  1-ts  anthèrts  y  lont  pareil- 
Ici^.'.nt  adnées  vtts  le  milieu  de  laiiRuct'.ts  Icjuam- 
mitormes  :  toute  la  différence  «  c'clt  qu'elles  ne 
fMKfjM  contigoèi.  D'autre*  caieâèfct  plu«  im- 
|Kiffaii$  viennent  confirnter  ce  rspproihtment. 
i".  Li  forme  intérieure  8f  extérieure  du  fruit  : 
d.ns  l'_<i  il  ux  g.-nres,  c'cft  iiiic  c.ipfiile  à  n  e  li>ge, 
a  trois  valves  j  2°.  l'aitache  des  graines  tll  parié- 
tale dans  les  deux  ;  t*.  la  fabrique  de  ces  graint  s 
fe  reflcmble.  Dans  l'un  &  l'autre,  l'embryon  eO 
plane  I  couché  dans  un  périfperme.  I-a  principale 
£ffi^rence  provient  de  la  régularité  ou  Je  1  itte- 

filaricé  de  la  corolle  {  mais  on  fait  que  cette  con- 
iiracion  efl  peu  importante ,  d'autant  plus  que  , 
4«n$  les  violettes  des  pays  ^quatoriaux  ,1a  corolle 
tend  à  fe  régularifer  &  à  prendre  fon  éperon, 
comme  on  peut  le  remarquer  4lM  le  gfon  wti- 
éum.)»  (yoyei  VIOLETTE.) 

Parni  i  k  s  cinq  tTpèc e$  qui  coropofent  ce  gf  nrt- , 
les  deux  premières  e  n:  leur  tube  ou  uicéoie  fta- 
nintfère  fimpie  ^  dans  le»  trois  eutret  il  *H  évafé , 
&  ferme  nne  coupe  lermirée  par  an  bourrelet. 
Lcslob<'S  ftam'iiilert'S  prennent  lu  IÎm  cj  de  l'in- 
léiîèur  même  du  tube .  un  peu  au  delious  de  fon 
b<Md,  qui ,  par  cette  cU(i>ofition,  fotme  aoe  ceiti- 
•ne  parciculièce. 

Espicis. 
t.  Al  SODÉE  i  fleon  me*.  JUfidâa  fêtuifora. 

Pwlit-I'houarS. 

Alfodeia  foUis  euntatU  ,  ftduneuUs  refiexh.  Petit- 
TWrs»  Végét.  4ci  ikaanir.  d'Afinq.  pag.  57. 

tib,  17. 

AtbuQe  éMgant,  qui  forme  uni  builTon  haut  de 
trois ott  quair-  pieds.  Ses  rameaux  font  anguleux . 
garnis  de  feuilles  ipirTe?;,  iVcn  vert-foncé ,  ob- 

S.rétrécies  en  coin  à  leur  bafe,  obtufes  & 
rai»  écbaacréM  è  kar  fooimet ,  longues 
.  ^  deux  pouces  fur  un  de  iane*  àden« 
idaïai  un  peu  écanées  j  fiUonoécs  &  croift  on 
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qoatf»  nervures  laté(alLS,  fotmaoc  un  ar.gle  aigu 

av  c  1.1  principale  .  foutenufS  psr  un  pétiole 
tojrt.  Les  fleurs  font  terminalss  ,  rLUi  iL--  trois 
r>u  nuure  en  fafcicule ,  portées  ch.icune  fur  ua 
pédicule  pajticulicr,  renflé  fous  le  calice.  Celui- 
ci  elt  conipofé  dù  cinq  folioles  courtes}  la  corolle 
de  cinq  p  -taks  réuni»  en  cylii;dre ,  &  roulés  l'un 
fur  I  autre  ;  les  étamines  réur.ies  fur  un  urcéole 

Î)urticulier.  qui  prend  niilTuue  à  la  bafe  des  péta- 
es,  fc  divifc  vers  fon  rrili^u  tn  cinq  lobes  aigUS 
&  conniveiis,  à  la  bafe  d^fqutls  fe  trouve  une  an- 
thère fêflile  ,  attachée  pat  le  dos ,  furmontée  d'aitO 
languett'.".  Le  pifti!  eft  iimpliî ,  terminé  par  un  fiyle 
plus  long  que  l'urcéole^foutenant  un  lligmace  xeo- 
fié  en  nunoe. 

Le  {ruk  eft  une  capfule  à  une  feule  loge,  rëtré- 
cie  à  fa  bafe,  reniée  au  femmef ,  obtufenteot  tri* 
gone.  acuminée  par  lei  veftiges  do  fiyte.  Set  pa- 
rois font  tris  minces.  Elle  s'ouvre  du  fomm?t  i  fi 
bafe,  en  trois  valves  qui  portent  fur  leur  milita 
une  ou  deux  graines  fphériques ,  qui  contiennent 
un  embryon  compofé  a  une  radicule  courte,  &  d# 
deux  cotylédons  minces  &  Mîacéa*  Cet  eadnyon 
eft  couche  horizontal,  ment  dans UOpéfilpenMdo 
même  forme  que  la  femence. 

Cette  plante  croît  à  1  ile  de  Madagafcar. 
t.  Atsooii  en  at1»re.  Alfodtia  athrut.  Petfi^ 

Thouars. 

À^Utim  foiiit  long}  pttiolatis ,  difitxU  ;  fioriiut 

paaitHbuiê,  Pietit^Thouats ,  \  egét.  dcs  Iles  auftr. 
d'Aftiq.  pag.  $7, 

Quoique  M* du  Petit-Thoipr^  n*  i^ik  Honne 
aucun  détail  for  cette  efpèce  ,  le  peu  au  il  en  dit 
dans  les  caraâ^res  fpécifi^uts  qu'il  en  t  r  ifrnte  , 
fuiBt  pour  la  taire  diftioguet  de  la  précédente.  Sea 
tiges  font  en  arbre  )  fcs  rameiux  «amis  de  feuilles 
longuement  pédoléit»  6t  r;i!u',ni  s;  I  -s  ^  urs  dif- 
puiecs  en  paili^ule.  Elle  croît  a  1  île  de  Mada- 
gifcar.  1^ 

^  AtsoDÉB  i  (êuillea  étroites.  AlfodtU  anguf* 
vfo  la.  Petit-Thouars. 

Alfodeia  foliis  angu/}is ,  ljHCiol<i'.is  ;  forihui  fit" 
fdr/j,Peiit-T houars,  Vegét.  des  île»  aulit.  d'AtViq, 
pag.  57.  tab.  18.  ig>  I. 

Arbufteà  tige  droite,  cendrée,  très- ramifiée i 
l'.s  ratneaux  grêles,  cylindriques,  marqués  des 
veftiges  de  deux  flipules caduques,  petiti^s,  itian- 
pulaires  ,  fituées  à  la  bafe  des  feuilles.  Ctl'.ts-cî 
font  alternes ,  médiocrement  rétiolées ,  tres-rapf 
prochées,  oMm^^WM,  lancéolées,  étroites,  ter- 
minées par  une  pointe  moulTe ,  dentées  &  créne- 
lées i  leurs  boids,  fennes^  glabres  ,  d'ua  vert- 
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ftncë  en  delTus ,  grifàrrr>;  en  delToiK  ,  longnes  de 
deux  pouces,  larges  vie  (ix  j  huit  liants,  maniuéfs 
de  ncrvuie*.  iitjr.iljs  peu  mnibi  t-ul :  ^  ,  totr;iint  un 
»^^  un^>eu  •uvert  avec  la  principale  «  &  le  léu- 


Les  fletus  viennent  fur  des  épis  axillairei,  ao* 
compagiiées  chacune  d'uue  bradée  eofoined^é- 
oiille ,  très-rapprochées  &  îmtmquées  •vant  h 

floraifon  ;  ce  n'cft  que  rucceiiivement  qu'dles  fe 
développent.  A  cette  époque,  el;es  font  portées 
fur  un  pédoncule  cylinariqne ,  dt  cir.q  i  i:x  i  ignes 
de  long ,  articulé  vers  foo  milietu  Le  calice  e(t 
etit^  à  cinq  lobes;  la  corolle  an  peu  eampanulée, 
cinq  pétales  d'un  bbnc-roulT  .ur^  ;  les  anthères 
attachées  pjr  le  dos  fur  cinq  écailles  tranfparentes, 
par»Qt.de  l'intérieur  &  un  piaaa  deflbus  du  bord 
4*011  uocéole  ea  forme  de  tonooupe,  cilié  te  cxé- 
Mlé.  L'ovaire  rapporte  un  i^le  teraiiiié  par  an 
ftignute  en  maflue.  I!  en  réfuîce  un  fruit  de  la 
même  nature  que  celui  de  la  première  eïpèce  « 
sais  beaucoup  pin  petit»  8e  m  contenant  <|ae 
trois  graines. 

Cette  plante  croît  k  llle  de  Madagafcar.  ^ 
(Dtfeript,  «K  Petît-Tieuar».  ) 

4.  Alsooee  piibnfeeote.  Alfadùa  pubefuns. 
Fatic*Tiianacs> 

A'fodcta  fjliis  hcjl  cun(atis ,  ram'ts  ptduncuttfq^e 
puktfctntiàut jjioninu  laxt  JpieatU.  Petit- Tbouars, 
Vëféc  4aa  nea  anllr.  d'AlHq.  pag.  fy.  tA.  iK 
fg.  j. 

.  Elle  fe  diRingne  d«-  la  précédente  par  fes  feuilles 
beaucoup  plus  grandes ,  rétréctes  en  coin  à  leur 
bafe  ,  dfnticulées,  obtiifes,  lîllonnéos  par  un  plus 
petit  nombre  de  nervures.  Ses  rameaux  font  plus 
grélea ,  plus  élancés  ,  pubefcens ,  ainfi  que  les 

EédoncHM,  L«a  fletin  Utat  «tiipofitea  en  un  épi 
Icbe,  asUbtre. 

Cette  plante  croit  i  lUe  de  Madagafcar.  ly 

f.  Alsooéb  à  larges  feuilles.  Alfodeia  tatifoUa. 
not'TlioMfai 

Alfjdàu  foliis  ovatls ,  pedunculis  flairh  ,  f!ori- 
iuj  dgrui  foicatit.—  Petit-l'houarSj  Végét.  4** 
Oea  auAr.  d'AfUq.  pag.  17.  yab.  18.  fig.  a. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  la 
précédante  par  la  grandeur  de  fes  feuilles  j  mais 
elles  font  ovales  &  non  cunéiformes  «  un  peu  den- 
ticulées  â  leurs  bords ,  obtufes  ;  les  épts  de  fl  ?urs 

Sus  courts,  glabres ,  plus  ferrés.  Llle  cioit  à 
le  de  Madagafcar.  ^ 

M.  du  Petit-Thouars  fait  encore  mention  d'une 
autre  efpèce  qui  forme  un  petit  arbre,  &  qu'il 
pimaet  de  déciire  8e  de  figuier  par  la  ùdis* 

-  AL$ODEU.(K0y«{Ai.sQj}is») 
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ATSTON'TA.  (  Foye^  Ai«;tone.  )  Ce  genre 
doit  être  fuppruue ,  bi  r  ipporté ,  comm:  e(pèce« 
aux  fym^«e»È.  (  Fayt^  Stmflo^VI.  ) 

ALSTROEMERTA.  (  r«yc(  PiiiiauNi  9t 

AT.TFRNANTHER A.  (  yoyej  Altfpn.MJTI.) 
C'eft  la  même  plante  que  Villectbrum  fcfilt  Line. 
(  yvyei  Cadrlari  ficoïde,  variété    o*.  14.) 

(  Achyrantkes.  ) 

ALTH<E.\.  (  y^oyei  GuiMAVVE  ) 

ALTHERIA.  (Foyrj  Althérie.) 

ALTHÉRIE.  Aithtria.  Genre  établi  par  M.  du 
Petit-Thouirs ,  dans  fon  Kova  Gênera  Mjdagafc. 
pag.  19,  de  la  famille  des  Itii.icoes,  qui  a  de 
grands  rapports  avec  les  walihtria  «  donc  il  ne 
diffère  oue  par  fes  capTulAs  fitnplea.  Son  caracièie 
eflentiel  coiififte  dans  : 

Un  caiict  éoaUti  Cextiritur  eompofé  dt  trou  /o- 
Gotes}  tbuhiear  ftme  ftaie  ^ie*  «  urefoli  »  k  cinq 

découpures  ;  une  corolle  a  cinq  pét  aies  rvut'i  a  leur 
bafe  ;  un  tube  ceatnii  adojfe  à  la  tiife  de  Ij  co'oi'.e , 
terminé  par  cinq  dents,  auxquelles  font  aitaihén  cinq 
anthères  à  deux  lo^es  ,  s' ouvrant  tn  dehors  i  un  ovaire 
fimpltt  i  ein^  faces,  ponant  cinq  JhfUt  n^fproehis t 
le  frutt  confiée  en  cinq  capfi/es  réunies,  montrer» 
mes ,  ovales  j  acumir.ées  i  le  péri/penne  tkvwti 
tenÀtywn  nnUbret  lu  eotyliâtas  pitaet. 

Ce  genre  renferme  des  heibes  à  tiges  droites , 
hcridées ,  garnies  de  feuilles  aiteroes  ,  en  cœur, 
denrées  en  fciei  lea  fieuca  peciie««  asBIaiieft 
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ALVARDE  fpathîcée,  Lvreu-n  fratheceum. 
Lam.  III.  ub.  59.—  Ricb.  in  Act.  Soc.  Hilt.  Nat. 
Fuir.  pag.  28.  m.  }. 

ALYPON.  Afypum.  Plarte  d«?crire  &  figurie 
fous  ce  nom  dans  Mattbtole  6^  Dalechamps  (  Hift. 
z  ,  pag.  i^So,  IcoD.  t.  )  ,  8e  qui  eft  peu  connue. 
On  lui  attribue  une  qu:\;!té  âcre  &:  brillante,  & 
une  vertu  purfjative.  Son  port  &  fon  feuillagft 
femblent  la  rapprocher  du  gînre  tkymtlée.  Adu»- 
rius  la  conbuid  avec  le  tarhtA  Uaiu  des  AodenSj 
en  appelanr  fes  radnea  tariitk  *  8r  fis  laines 
pon  ou  clspijs.  II  ne  faut  pas  la  confondre  avec 
lalypum  de  pena  {  alypurn  pena^herba  terribilis , 
narbonenjis.  Dalcch.  HiQ.  ijpag.  l6So,  Icon.  l)» 
plante  bafle  Se  ligoeufe*  égabnWBt  purgative  » 
5c  peut-être  ainfi  nommée  i  caulè  de  ks  rapporta 
dans  fes  vertus,  commune  dans  le  Languedoc  SC 
la  Provence,  rapportée  au  genre  de  la  globulaire, 
foualenonidefué«iStn«tf/|^iiM.LIim.  (Jaf) 

ALYSSE.  Alyfum.  Les  efpèces  d'alyffum  1 0- 
qoes  véHculeures  ont  été dbctkefràranïde  Visi* 
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BI^B  flirlrt  rovhes  artdei  ou  dir.s  un  fo!  (\é- 
llfci  mjîgte  &:  pierreux  ,  ia  plupirt  .^.  salvlfci  na 
piorp«>tcT  t  qu'aux  rayons  aftifs  du  ful  .il.  L'ombre 
&  .  «iiiinuiue  leur  l'ont  nuibbUs,  Quelques  efpèces 
deccrent  le»  rochns  lesAlpcf  j  mai»  le  pluî  grand 
r!i!l.fc*j  'Ç***^**  originaires  des  ms  de  la 
Gi^  k  do  Levant  :  t  lits  fe  font  remarquer , 
"  p.'Jpirt,  par  tturs  f-mllc*  douces  &  coton- 
i..u!e5^,  par  kurs  belles  Beuts  jaunes  ,  blanches 
dinsqu.l^u.s  trpèces, petites,  mais  quelquefois 
tnwnbreufes,  qu'elles  forment  par  leur  enfemble 
Ua  m^f  étale  ,  en  Kazon  ,  auquel  on  a  donné  le 
nom  de  f^riri//,  aor,  furtout  à  l'ilylTe  des  ro- 
chers.  la  feule  cfpète  que  l'on  ait  admife  dan»  Us 
Firteires.  &  qui  ne  craint  ni  les  chaleun  de  l'été 
Ulatigeur  de  nos  hiver».  Elle  fleurit  vcn  b  fin 
flemars,  &  feconferve  long-tcins. 

Espèces. 
•   I.  AtYssE  épineufe.  Alyjfum  fpinofum .  Linn. 

Ahlfum  ramis  pnferij ,  fpiao/is ,  pt.fifitntibus  ; 
M'.is  Itntan-Unctvtutis  .  okufu  ,  fcnuU.  Wi  îden. 

.^j^^j^tYSSt  tiuiitinie.  Alygum  mariùmum. 

Alyfum  cau/iius  f-f  uiicofîs  ,  procumieatiiuj  f 

'^'^  fi'^plieUmg /mttUÛ  fMintwHU,  Ùue.ns. 
WjllJ.  Spec.  }.  pag.4j9. 

A/yjfum  haUmifolium.  Curtis ,  M  gaz.  loi. 

LepiJium  /ragraas.  Willd.  in  Uft.  Bol.  Muax. 
Hi»  Î7.  (  rtyt^  AiYsst ,  n*.  8.  ) 

^^Alysse  à  feuilles  d'halime.  A/y/um  haltmi- 

Alylfujt  caullh  -js  fijffrutUofs ,  procumitntibus  y 
fotitt  cuneilormi-UmcoUiis  ,  obtufit ,  fubtîts  canii  ; 
fijminiius  pmpticibus  ^jilicalit  oùovutf.  W'illden. 
âpec.  P.aot.  |.  paf.  ^fo.  —  Lino.  £pec.  Piaos. 
W.907. 

huiaria  kalimifoHa.  Ailion.  Flor.  pedem.  B*. 
900.  ub.  H-  fig-  I  ,  8^  tab.  86.  fig  I. 

Thlafpi  halimifoliU^ftmftrvifttu.  Htm».  Ll  gi. 
Bk.  594-  lab.  jjf . 

Booc.  lliiC     td».  }9.  (        ALTut,  n".  1.  -) 
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Htm.  Willd. 

Alylfum  csulibtu  tredit ,  ktrbactit  ;  foliis  linea- 
Wittf,  acuminiaii ,  villofit  g  ftawilmi  fimplUibus. 
Willdenew,  Spec.  Plaai.  |.  pig.  46a  —  Suphas. 
«Ur. 


Ses  racircs  produif:;!!  p!i;fj.urs  tiges  droite»  , 
herbacé'.'»  ,  velue»  ,  hautes  d'tnvirim  un  deioi 
pied,  garnie»  de  feuilles  ftffilcs,  épurfe* ,  trèi- 
rapprochées,  linéaires,  velues â  leun  deux  làoes, 
actHnin^es  â  leur  fontmet.  Les  fiturs  font  blan- 
ches i  Us  fiuits  n'ont poim été  obfervés. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie. 

J.  Altssi  des  rociiers.  Aiyfam  fmxûdb.  Linn. 

Al-^Jf^m  Cttullhut  fruu  fi.ntihus  ,  f  J-.uuljtis  {  fo- 
liU  Unttolatu ,  moUidimi* ,  npandU.  Liniu  —• 

ÇiiRis«  Magas.  ij9.  (  Ftye^  Aly6S1>  a*.  |.) 

6,  AlYSSI  lunaire.  Alyffum  lunarioidu.  WlUd. 

Alyfum  emvlihmt  adfctndttaHus  .fuhfruticofiit  Un- 
(ttùuo-fpatfiu/atis  ,  petiolutis  ,  tomimofis  ;  filicuiu 
eUiftieu  ,  tompnffu,  Wiliiicnwv  ,  Spec.  Piaiu-  ). 

Lu/iiiiij  frutitvfu  ^  fci^tnnis  ,  încanm  ,  Itucoli  fo- 
liii.  Toura«f.  Coroli.  lé ,  &  Itin.  t.  p^.  373. 
cab.{0. 

Ses  racines  Tont  épiilT  s ,  rouflcitres  .  de  la 
grofTeur  du  pouce,  iibrcufttsi  elles  produifcac 
une  tige  tipneufe,  hante  d'environ  tiii  pied  8e 
plin ,  blanchâtre ,  rameu'^e,  afct  Piiai  tf  ;  les  f.  uilles 
pétiulées ,  très-cotonneufc» ,  touAurs ,  laiiceo- 
Ucs,  fpatulées,  longues  d'un  pouce  &-  p!us  » 
larges  de  trois  i  quatre  lignes.  Les  fleurs  font 
jaunes ,  pédoncolées.  dirpoTéiss  en  useforre  d'épi 
terminal,  un  peu  lâche  :  il  K  ur  fixcède  des  fili- 

3UM  grandes  ,  t.llipti4ues ,  comprimées,  longu.s 
environ  un  pouce ,  fur  huit  i  neuf  Ugres  de 
large,  blancbes  ,  cotonneules,  entouiées  d'an 
bourrelet  ,  contenant  npe  '  on  déui  fcmencea 
rotifTrâtres^  orbicaiaites,  nenbraneiifes  i  leurs 
bords. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  Toumefort, 
daoa  les  âes  de  rArchipcL 

7.  Alyssi  argentée.  il^|sf«iii«f|im<MNR.WilM. 

Alyffum  cau'ibut  ereSh  t  f^'We^  ;  ftiii*  ffû' 
thiUato-oé/Miùffiiitài  etMÙ  t  r*umu  pm^tiii4ti$i 
flieuËs  ovmtu  ,  laetttît.  Willdecov ,  Spec.  Kant. 

pag.461. 

Lunaria  t/jgÊHUa*  Allion.  PedsiB.  D^.  901.  tab. 

J4-  fis-  }• 

Omdtf  nrfMtM.  *  tara.  Dfâ.  x.  pag.  $29. 

^  Trèe-HMochée  de  l'uAi^Mr  mfy€0n ,  dont  elle 

n'tft  peut-être  qu'une  variété ,  cette  plante  en 
diffère  en  ce  qu'elle  ctl  beaucoup  plus  gT:!n<Ie 
dans  toutes  Tes  parties,  &  par  Tes  fleurs  d  mofées 
en  grappes  fimples^  formant  par  leur  enfemble  un« 
>anicu]e  étalée  non  un  corymbe.  Ses  tiges  font 
'gneufes,  nn  peu  cctich  ts  à  leur  hafe  ;  lev  ra- 
meaux dioits,  couvviU  d  un  duvet  court,  ai-. 
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geméf  compoCé(ie  poik  en  nyons,  &qiti  Cera*  I 
trouvent  également  i  la  furnce  inférieure  des  < 

feuilles  ,  fur  !es  pédoncules  ,  les  calices  &  les  ! 
filiques.  Les  feuilles  font  oblongues,  fpaiulées  ,  ! 
vertes  en  delTus^  obtufes  au  lommec,  téuécifcs  j 
en  un  pétiole  court.  Les  Beurs  font  d'un  beau 
jaune  {  les  fiiiques  planes  ,  elliptiques  ^  couvertes 
d'un  duvec  blanc  ^  caduc. 

Cette  plante  croit  dans  les  Alpes,  le  Piémont» 
&c.  On  U  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris. 

8.  Alyssb  à»  Alpes.  JS^fiu»  él^efUt.  ÏÀm» 

Alyffum  caulibus  adfeenJaidhu ,  fmfnÊtieifs  ; 
foliis  fukrotundù-fpathuiatii  ,  inetais  ;  raetmis  co- 
rymèojh.  WiUden.  Spec.  }.  p  g.  4^1. —  Linn. 
Manutr.  91.  ^  AlUoa.  Fior.  pcdeiii.  n*.  888.  ob. 
18.  fig.  2. 

y  Alyjfdm  (  murali  )  ,  punffatum  ,  echinatum  ; 
càîUibus  Jiiffrutitcfis  ,  JulertHiS  y  foLis  okov.iso- 
cutui/vrmiius  ,  inttgcnimis  i  forilus  corymi>i>fit 
Waldfl.  &  Kiiaïb.  Plant,  nr.  Hniigir.  1.  pag.  f . 
tab.  6,  iy»y*l  Altsse  ,  n».  4.  ) 

«  Cette  plinte.dit  Willdenoir ,  eft  très-  variable, 
ftlon  les  lonIrtM.  Dans  les  Alpes  ,  fts  tiges  font 
couchée".;  fi-S  feuilles  blanche»  ,  petites,  arron- 
dies. Ailleurs  ,  fes  tiges  font  droites,  hautes  il'un 
pied  i  les  feuilles  lancéolées,  fpatulées ,  vertes 
en  deflus  ,  blanches  en  defTous.  Les  fenences  de 
cette  dgmifere  variété  $  ont  prodvit  k  première 
par  la  calmte.  *• 

9.  AiYssi  4u  nwat  Atka.  Jljffim  MbmÛ€iim. 

Deifont. 

Aiyffutn  cauU  fruticffo  ,  trtBo  ;  foliit  iancto/atii , 
ÎMcaith  ;  ramtis  fupt'ioriius  eiiiatis ,  calice  deciduoi 
Jt  icuHs  /tiui/ormiius ,  ftylum  *quM^ttt.  DeSifooi. 
>  ior.  atlant.  x»  pag.  71.  tab.  149. 

Âhfim  mtîeam  ,  fiauaiU  ,  ferpillifoISo  amdidif- 
0mOteapfuHt  orhkulat'u.  Toutlief.  Coroll.  i  j. 

Elle  difôre  de  la  fuivantepar  Tes  feuilles  plus 
grandes ,  lancéolées  ,  pileufes  &  ciliées  ;  par  fes 
iiliques  cotivtxes,  de  la  longueur  du  ftyle  perfif- 
tant.  Ses  tiges  font  ligneufes  ,  divifées ,  prefque 
dès  leurbafe,  en  rameaux  nombreux,  (impies  j. 
cylindriques  j  redteffés,  rudes  j  blincbàtres.  Les 
feuilles  font  éparfes ,  lancéolées ,  un  peu  fp.uu- 
lées,  un  peu  obtufes,  pétioléis,  hérifféesde  poils 
courts  J  toutfiis,  étalés  en  étmle  }  les  fleurs  dif« 
pofiiee  m  grappes  courtes  ,  fimples ,  termîmles. 
Lear  calice  ett  cadac|  les  fiiiques  blaochâtres .  ar- 
rondies* reoftmMlit  deux  femencw  ovales ,  com- 
primées. 

Cette  pinnte  a  été  découverte  par  M.  Desfon- 
taines  fur  le  fommet  de  l'Atlas»  pioche  Tlemfeo. 
^  {y.f,M ktrk*  DtrfoHt,} 
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10.  Ai,TSSB  i  feuilles  de  ftrpolet.  Aivfm  fir- 
pfiïifolium.  Desfont. 

Alyffum  caule  fruticofo  ,  trttlo  ,  ramofo  }  fitUït 
frathuiûtis  ^  fubiîts  incanis  ;  calki'Dut  colora^^éf 
ciduis.  Desfont.  Flir.  allant,  z.  pag.  70. 

Atyffon  Mentait  ,  fcrpiUifolio  ,  tliehyfi  tafiuk, 
Toufoef.  Corol'.  t  (. 

H'fe  rapproch:  de  Valyfum  alptjlrtf  dont  il  dif- 
fère principalement  par  fes  tig;  s  droites ,  par  (èt 
feuilles  alonrjcs  3>:  non  orSicula  res,  pat  ie^  Il  urs 
beaucoup  p^'i s  petites.  11  s'élève  ''•e  la  méait  ra- 
cine pluoeurs  lig-  s  droites  »  ligneufes ,  cfUnéo' 
ques ,  prtfqiie  filiformes  ,  rameufes  à  leur  patda 
inférieure,  bhiichitrcs  Jans  leur  jeuneffc ,  Ion* 
gii_s  d  t  nviron  un  pied,  garnies  de  feuil  es  roiilîs, 
très-tr.tièrcs  ,  fpatulées,  blanches  en  dtHous, 
cendrées  en  deflus,  pat femées  de  poils  trèxMftli 
couchés ,  étalés  en  étoile;  les  feuilles  inférieures 
plus  pentes.  Les  fleurs  font  petites,  terminales, 
difpoféis  en  corymbr-  ,  Icnij  s  ,  nombreUfes,  pé- 
dicellées.  Le  calice  eft  fort  pc:tit,  caduc ,  i  quatre 
fbOoles  jaunâtres, -«llîprqjes  >  la  corolle  jiuoe, 
un  peu  plus  longue  que  le  calice  »  les  cjpfules  pe- 
ntes, comprimées,  blanchâtres  ;  ovales)  leity'e 
grêle ,  perfiflant ,  crois  fol*  pins  cowt  qw  U 
Clique. 

Cette  plante  a  été  découverte  pat  M.  DîsfflO- 
tainr-s  fur  les  hautruts  de  l'AdaS,  ptOcheTknf» 
^  {y.f.  inktrà.  Dafuu.)  ^ 

Desfont. 

Alyffum  foliis  ang'iflo  tanceolatis  ;  jhrihtt  mf 

mefis  ,  demi  con^tjiit  ;  fihcuUs  orbiculadi ,  mo'.o- 
fpermis.  Desfont.  Coroll.  l'ourn.  pag.  65.  tab.  ^8. 

Alyffum  «ricnuiU  ,fcrpilMolio  ,  eapUiUit  ta  jî"''* 
ImpfmMm  àuù  ^ftf^  Tçum.  CorolL  bn.  i)> 

Ses  tiges  font  grê'es  ,  rameufes  ,  cylindriques» 
hautes  de  huit  à  dix  pouces,  couvertes ,  ainli qne 
les  feuilles  fr  tes  fiiiques, de  petits  poils  étoilfs, 
vifibles  à  11  loupe  i  les  rameaux  un  peu  étales, 

garnis  de  feuilles  alterne»,  lancéolées ,  entières , 
lunsuts  A'^  i-i  q  à  huit  lignes,  fur  deux  ou  tio;5 
de  large.  Les  H^urs  font  petites,  pediceilées.nom- 
breufes,  très-ferrées,  difpofées  en  une  giippe 
fimple  ,  cylindrique ,  terminale ,  longue  de  noi» 
à  quatre  pouces  ;  leur  calice  fort  petit,  à  quant 
folioles  oi/o-gues  ;  les  pétales  blancs,  arrondts, 
plus  l'  ngs  que  le  cilice  ;  les  iîliques  rappre».bées 
de  la  lipi ,  de  la  grandeur  &  deuferme  dece&S 
de  Vulyff..m  cjiuinum  Linn. 

Cette  plante  croit  dans  l'Arménie,  oûeOea 
été  décottveite  par  Toumefort. 

1 1.  Alvsse  à  feuilles  de  famol*.  J^n/mfiM' 
ejbBmn.  I^esfoDt. 
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Al)fum  glairum  ,  ^oiiit  ovatU  »  obtufis  ,  integtr- 

r'inis  ;  ptulit  morguuuiê.  DetCwc  CorôU.  pag. 

ii.  ub.  49. 

ThUJpi  oritntaitf  gUkrum  ^fmali  faliit.  Tourn. 
Conll.  If. 

Toute  cene  plante  eft  glabre.  Ses  tiges  font 
cylindri()aet,^  haute*  d'un  pied  ^  plus,  dtviré«!S 
â  leur  partie  iofifrtenre  en  quelques  nmeanz  lîm- 
pies,  garnis  de  feuilles  alternes ,  aff^z  femblables 
i  cellrs  du  famolus  }  ovales  ,  obtufes,  entières  , 
retrécies  &  dëcurrentes  fur  un  pétiole  court , 
ampiexicaule  )  longues  de  huit  à  dix  lignes  «  larg'-s 
de  cinq  i  dix.  Les  fevn  font  rapprochées  ,  de  la 
grandeur  de  re!!f  «;  de  Vtlyjiua  incanum  ,  pédutl- 
lees  ,  difpofees  en  une  grappe  fimple  ,  ttrnuiiale  5 
les  découpures  du  calice  oocufes ,  elliptiques  i  la 
corolle  blaochet  les  pétale*  échancrés  au  fommet; 
les  •mhètet  Huiaet.  lê  filique  n'a  point  été 
•bfervée. 

Cette  plante,  découverte  par  TournefoRt  Cttk 
4tmVAnaéme.  iDtferijn.  exDetfont.) 

Hms.  Vmtyfmm  ptaùadatim.  Desfont.  Coroll. 

pag.  (iT  ,  tib.  <;:j  ,  doit  être  iciivcyé  au  g^nre  ve- 
farta ,  à  ciuie  de  fes  fiUques  fcfiflées.  (  yoyn 
VuiCA»ij5iyy<.) 

I|.  AtTSSB  d'Orient.  Alyffum  oritault.  Lam. 

Alyfftm  (  clypeola  tomentofi  ) ,  filhutit  orbicu- 
iâtiSftU^emÊriiiujfoiiu  fubtomemofis.  Linn.  Mant. 

?i.  —  Wlfld.  Spec.  5.  pag.  46J.  {Exeli^.  fyium. 
<Mn^.  )  (  Ksytc  Altsss  ,  b**.  9.  ) 

14.  AtYSti  d'AaéliqM.  Àfyfim  Aypvfonm. 

lino. 
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JJyfum  tauUtiu  ktriaeeît  ;  foliu  iRCMM,  dtH- 
Hti$  i  ftaminitui  fnattwr  bifircûU».  Viwu  Spec. 
■  910. 

LuHana  foiiis  tUipticit,  inconditt  dentatis.  Krafch. 
Aâ.  Petrop.  1747.  pag.  381.  ii\>.  1;.  fig.  i.  . 

Ses  ttgfs  font  herbacées ,  garnies  de  feu'iles 
alternes,  blmchatres,  elliptiques ,  dente. s  à  leur 
contour.  Les  âeurs  renferment  ûx  étamines,  dont 
deux  plus  courtes,  munies  i  b  bafe  dn  fiument 
d'une  dent  aiguë  \  les  quatre  autres  pourvues  â 
leur  bafe  d'une  écaille  échancrée. 

Gme  plan»  crah  dans  I* Amérique  feptentrio- 
Mib  I  die  «ft  «no«t«  pea  cminiie* 

^if.  A&Yssi  duBBesntt.  Àfyfim  wmMU. 

.Alyfum  CMtliius  trtâh ,  foiiis  lintari-lanceolatis, 
fUdSs  -iHùtû  ;SiiaJis  êvaUbuf  j  eomprejps  ,  glahris. 
VtoL  Hon.  Celf.  pag.  6e  lab.  8f . 

EJh  t  dmcapporoaTec  l'tijtgiim  «M«M»i  tUn 


en  diffère  par  fes  filiques  glabres ,  ovales  8d  com- 
primées, bes  liges  font  droites  «  nonibreufes  « 
prefaue  ligneufes,  légèrement  piieiifes»  rudes  ao 
toucher  ;  les  mneaus  alternes ,  peu  étalés  {  les 

feuilles  Itfliies,  linéaires-lanccoiéts  ,  tiè'.-einit}- 
res ,  ob-.ufcs,  un  peu  ondulées  â  Icuis  bcris, 
couvert  s  de  poils  couchés ,  en  étoile  ,  longues 
d'environ  un  pouce  gc  demi ,  larges  de  quatre 
lignes.  Les  fleurs  font  dilpoTées  en  grappes  ter* 
niina'es  ;  !js  fo'/'iles  ca!icin:i!es  pubcfcentes  ,  ca- 
duques,  obtuks  ;  h  corolle  d'abord  blanche, 
puis  couleur  de  rofe  ;  les  pétales  bifiJes ,  une  fois 
plus  longs  que  le  calice  i  les  deux  Hiamens  plua 
courts  ,  munis  à  leur  bafe  d'nne  petite  dent  cro< 
chue  j  les  unihères  vacillantes ,  échancrées  à  leur 
bafe  i  les  filiques  ovales  «  munies  dans  chaque  loge 
de  trois  à  iix  femences  btttMS,  ocbkttlaices •  à 
rebords  m;:iLbcaneux. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant ,  où  elle  a  été 
découverte  par  MM.  Btugoière  8e  Olivier,  "b 

r6.  AtrssB  blanchâtre,  ^fyjfum  incanum.  Lrnn. 

(f^oyf^  DiKWE  à  f  uil'es  Xz  giroflée,  n°.  12. 
Mm.ii.hia  latana.  Rotbj  G.im.  l.  pag.  175^  &  1. 

17.  Altssi  d*El^gne.  Afyjpm  wddmam*  Lfan. 
(  Vtyei  Altssb  ,  n*.  J.  )  , 

Alyjfum  caulibus  herbactis  ,  atUcenJentlius;  fotiis 
linean-lanctolatii  ^  tommwjtt  f  plUtUis  tomerioju  , 
ovjtis  ,  adprcfis.  Willd.  SpeC  $•  psg.  464.  (fixtU^. 

fynon.  Tourne f.) 

Cette  efpèce,  qui  a  des  rapports  avec  Yalyjfum 
denpfiorum  ,  DesfoOC  *  |Mfote  «I  dlffiifer  par  foQ 
port  &  par  pluiîeiiis  amies  «aiaâèrsss  Ses  ttiee 
oeortes ,  herbacées ,  afcendames  i  fbs  fenules 

altcrneSj  linéaires- lancéolé: s  ,  tomenceiifes.  Ses 
fleurs  font  fort  petites  «  difpof.es  eu  une  Icngue 
grappe  roide,  terminale  (  les  filiques  petites» 
ovales  «  velues  «  rapprochées  des  tiges,  point 
échancrées,  ftarmoniéies  d'na  ftyle  petlîftaot.  El!» 
crok  dans  l'Annéaie. 

19.  A1T88B  calicinale.  Afyfum  ejHeinum.  Linn. 

Alyjfam  caulibus  htfkaens  ^  jljminibus  omnibus 
dcnutis  i  caUciius  pe/fifitniibus  (fiàctlii  orbiculutit^ 
tmarfiinaiis  ).  Linn.  Spec.  900.  —  Lam.  111.  tab. 
f f9.  fig.  I.  —  Jaoq.  Vlnd.  114.  —  Haller,  Hefar« 
n».  494. 

Adyfcton  calianum.  Scop.  Carn.  801. 

Clyptola  alyjf^ides.  Cranta.  AuSr.  pag.  19. 

Àlyjon  mhimsm.  Onf.  Hift.  <•  p^g.  133. 
—  Epitain.  pag*  jj8>  £§•  1  • 
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MySkm  emmf^.  HoAn.  Getm.  4.  pag-  4).  — 
lam.  Oitf .  var.  |. 

20.  Alysse  des  champs.  Alyjfam  campefi  e. 

Alylfum  cault  kerbuito,  fijmînibus  fiipatis  pari 
fttarum ;  calinbus  decidu'n  (filiiulis  ocuiculeÙS  t 
ugrisj.  Lirn.  Spcc.  909.  —  Lam.  var.  *. 

Mmnchia  cam^  e^ris.  E^oih,  Germ.  1.  pag-  I74. 

p.  À/  Jfam  (fimpîex),  caule  fimplici  ,  fuiramofo  ; 
fiu'i:s  !a.'j-!iinceoidi'ts  ,fi-ylo  fUuuU  brtvijjîmo.  \V  i.lj. 

1*  c.  —  RuJolph.  in  Schrad.  Joura.  x.  pag.  i^l. 
(  V«yei  Alyiss»  d*.  7,  var.  •»  $.  ) 

Quoique  tfèM approchée  de  Yalyffum  ctlîciiuun, 
cctn  dernière  efpece  en  difiFère  biea  certainement 
mt  fet  ttfces  plat  éleirées ,  par  fi»  (eunies  plu$ 

lar^rs  &  it.oins  blinchev  ^  p.ir  Ces,  calices  qui  tom- 
bent p  u  après  li  florailon  ,  &  furtout  par  les  fili- 
cjiies  point  éthancrét.s  à  leur  fommet  ,  cnuveiti;S 
de  puiU  rameua  j  pliu  roidei«  plu»  hécidiéf. 

/I.  Atrstt  â»  moaapm»  MffMm  mMtMKm. 

Linn. 

Afyjjùm  eautthm  httiâtds  ,  dififiii  fiUu  fub- 

lanctoldtis  ,  fu-:ci.!!o-e^ftintUÙ,  LilUl.  SpeC*907.--- 
Lam.  m.  lab.  559.  Bg.  2. 

Cfyptola  montana.  Ctinii.  Auflr.  19. 

Aévfiton  montaium.  Scop.  Cato.  8oj. 

$.Afyfum  (netinmmyt  fitas  ntMmdtiit.  Inaif, 
Flor.  galk.  401.  &r  JoWlI.  boc.  %.  f9§.    1.  (^«9«{. 

ALYSSt ,  n".  6  ) 

Lea  feuilles  font  plus  arrondies  dans  la  va- 
riété ^ 

2a.  ALTSSB<feSii>érit»^iMi  jiiintmm.WSaâ, 

Afyffum  caalUms  heriaeeis ,  aê^ndentihus ,  yïc 
ftfnk  ramQ^i  ftim  miovâtis  ;  fiucu/it  fuiorkicuia- 
tkt  iiuegru ,  m«2».  WilM.  Spec.  3.  pag.  46;. 

Ses  tiges  Tont  herbacéet,  alceadamts,  redref- 
féea»  longues  de  trois  à  quatre  poiicea*  rameufes 
vers  leur  lonunet ,  garnies  de  feuilles  blanchitres , 

en  ovale-renveifé  ,  couvertes  à  leurs  deux  faces 
de  poils  ëtoilés.  f.cs  fleurs  font  jaunes  ,  difpofées 
en  grappes  fmples  ,  terminales  ;  la  corolle  un  peu 
plus  lof^ue  que  le  calice }  les  pétales  entiers  i 
leur  femimet  t  let  filiqoea  arrondies ,  on  peu  plus 
étroites  à  leur  bafe  ,  point  t'chancrées  â  Itui  fom- 
net^  blanches  j  couvertes  de  poils  en  étoile  ,  fur- 
menccea  4*ao  Bjple  periflaai,  4e  le  lengiiear  dca 
fitîques. 

,    Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie.  {Diftrift.  «x 
PTtUd,)  > 

t\.  Al  Y  s  SE  toiiueure.  Aiyû'um  tonuofum. 
WiBd. 
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Alyffum  eauiUus  kerbauUt  tortiÊof&-4'£t^i  fiSh 
ineanîs  t  ftAUmeotatis  f  ntumU  ttrmiaéiHët ,  «*• 

ryrntojîs.  WiUd.  Spec.  5.  pag.466.— Wayft.8t 

K  tuib.  Plant,  rar.  Hutig. 

Elle  reffemMe  beaucoup  i  t*al3rfle  des  moMt-. 

gncrs  par  la  ft>rme  de  U  s  feuilles  &  la  couleur  de 
la  corolle  i  elle  en  diffère  par  fes  tiges  tortoeufeSi 
diflfufes,  herbacées.  Les  feuilles  font  blamhiires. 
prefque  lancéolées }  les  Beuts  difpofées  à  l'extré. 
mité  des  rame  ux  en  grappes  non  fimples,  mais 
formant  un  (  orviub  .  I  :  i  •  t ç  l'ont  pr<-^u'en- 
liers  i  Us  âlamcn»  des  étauiutcs  dépourvus  ds 
dents. 

Cette  plante  croît  dais  la  Hongrie  V  la  Sibérie 
aux  lieux  ttériks  &  lablonneux.  ^  (  W^ilU.  ) 

WillJ. 

Alyfflm  eâtle  keriaeet ,  trtSo  ,  ramcfo  ,  divgrh 
cato  ;  foiiii  ti  ttaribus  ,  iiujnis  ;  filictili»  ohovatis  ^ 

tntigrii,  ^Uirit.  WlUden.  Spcc.  j.  pag.  467.— 
Ste^in.  m  Litt; 

Alyfum  orientale ,  anf^Sfimé  f^^pwB»99m* 

Tournef.  Corull.  if. 

Ses  tiges  font  herbacées ,  hautes  tle  quatre  i  fix 
pouces  ,  droites  ,  ranteufesi  les  rameaux  «iivari- 
qués  i  les  feuilles  blanches,  entières,  obcufeSi  les 
inférieures  bien  moins  longues  ,  plus  largts,  ipa- 
tulées  ,  rétrécies  en  pétiole  à  leur  baie  j  le^  cau- 
Unaires  &  fupérieures  très -étroites,  linéaires, 
lengoes  d'un  pouce  &  plut»  hurfM  d'une  à  oeus 
lignes»  aiguës  à  leur  bafe^un  peu  obtufes  à  kut 
fommet.  Les  fleurs  font  pédiceilées ,  difpofées  en 
grapp«S  courtes,  liin^Us,  lermin.iles  ;  la  corol'e 
petue,  &  peine  p'us  longue  que  le  calice»  les 
pétalel  blanchitres ,  lancéolés  s  quatre  des  fiU- 
mens  munis  dans  leur  milieu  d'une  petite  dent} 
les  dent  autres  pourvus  d'une  écame  fétacée, 
fcp-iré-  de  l'ova  rc-.  Lts  fiî'qties  font  pleines,  très- 
glabres,  ova.es,  uès-encieres,  furmoncees  d'im 
llyle  tièi-courc  »  conteoant  environ  fis  lÎMiieaoei 
pititts,  comprimées. 

Cette  plante  croit  dans  l'Arménie  &  la  T«i> 
ride.  OC.  /  f«  *«*  Dcsfwa.  ) 

if.  Alysse  en  bouclier.  {,y>^*\  Drave, 
n».  14.) 

26.  AiTSSi  \  (eoittes  de  giraffëe.  At<ffm  tM- 

ranthifoiium.  Wtlld. 

A  'yf^m  caule  ereSo ,  fteriaeeo  ;  foliit  UnctolMU  , 
hirtis  ,  iniegerrimis  ;  fiticulis  oitlongis  f  tomfnff 
pljnis  ;  ftigmate  b  'tfido  ,  pttalit  fpttluJUQibuîui^ 
W'jlid.  Spec.  5  pag.  46S. 

An  alyjfum  orientale  ttucttii  folio ,  eandidifii»* i 

tmk  fifyiàftuii  /  Toynufl  CofoU.  ij. 
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Ce  n'eft  peut-é;re  qu'une  vatië»^  d«  Valyjfjm 
ig^étium ,  dont  elk  (UiSère  par  fe»  ftaillcs  moins 
MÎnehM,  qumqtwcoMcitnd*  pofls  longs,  épa»  { 

p.r  le  ftigmate  bifiJe  &:  non  en  xète  j  tnfin  ,  pic 
frs       tjlts ,  une  fois  plus  longs  que  le  cahce. 

Ce  rte  phnte  croît  dans  le  Levant.  (  lyu/d.  ) 


.   Altsss  fpztilléc.  J/yjfum  ffûtluUatum. 


jUyJfiifi  eaulilut  ktrlact'u ,  t'tRls  ;  fol'tis  tonun- 
afs  «    ndieti/Hmi  O'hicuhto  -  fpatha/ntis  ,  caut  r.is 

Vmtimltd*,  WilM,Spec.  {.  pag.  46;.  —  Stephan. 
■  Litt. 

Ceete  efpèce  me  pirr  îr  nvn'r  de  gmnis  rap- 
ports avec  Vd/yjf.m  li.iitoi:um  6-:%  ratirn-S  pfo  '.ui- 
itnt  p'ufi^iirs  li^es  fimp'e^,  droit'5 ,  longu.-s  ti'en- 
Wron  quatre  pouces ,  garnies  de  feuilles  blaochâ- 
iies  ,  comemeures  \  lés  radicales  pétîoUes ,  ortri- 
mlaires ,  fpatiilécs  ;  celles  d«$  tiges  lancéolées, 
«'•tufes.  I,t'^  fleurs  font  difpofées  en  une  grappe 
^'1'  la  ^  ttrnunil.-  {  le  calice  une  foi»  plus  court 
que  ta  corolle}  ctlle<î  d'oa  jauoe  pâlif  i  les  pétales 
ttjtUB  I  l«tilit|ues  très-ftabict,  orbicuhires ,  pr>int 
échancrécs,  (urmonté'.s  d'un  Hv!e  perfîlhnt.  Elle 
*««*ît  fur  le»  monts  aU.i^ues ,  en  Sibtrie.  ^  (  Dtj- 

^ALYSSOIDE.  Tournefort  donnoît  ce  nom.  à 

jfr  plantes  crucifère*-  ,  qn)  l  e  Hiffért  tcnt  desd/y/- 
'r**  9ue  par  leur  l  licule  rerfl^Je;  ce  qui  n'a  pas 
*^V^ché  Linné  de  les  réunir  à  ce  genre.  Nous  les 
etl  «vons  feptrëef  dam  cet  ouvrage*  6c  décrites 
te>m  le  nom  de  vijicairt  { vtfiunû  ).  Veiirenat  dé- 
jijnf  crcrtrc  fnus  la  iienf-m-nni' n  d\r\Jf.>:Jfs  , 
la  evcon  cniieie  des  ciuciseces,  a  nuu  Uiicu- 
-  Ims. 

i'TSyjM.  (FV»y»î  AiYSSt.) 

ALZATÉ£.  A/{eua.  Ruiz  8f  Pav.  Prodr.  Flor. 
peruv.  pae.  40.  tib.  7.  Arbre  du  Pérou,  dont  Ruit 
8c  Pavon  ti'nnt  donné  jufau'â  préfenc  qiM  le  ca- 
taâète  générique.  Il  confiAtr  en  tin  calice  coloré , 
à  tintj  divtfions  ff.rfin^ntes  ,  alternes;  cinq  éra- 
iKiiifs  irfé'ees  foi's  l  ovjiie;  celuf-ti  fur'r.on:é 
d*wt flyle  &  d'un  ftij^mate.  Le  fniit  cnnfifte  tu 
uae  apCule  en  forme  de  <ceur  »  s'ottvram  en  deax 
vahes,  dent  chacune  port*  dane  fou  «Uiea  ta 
tno'iié  de  h  cl  ifoo ,  fur  le  bord  de  Lquelle  font 
stmbéts  des  fttnences  un  peu  membraneufes  à 
kircoatodr. 

Cette  cvprul"  eO  ronform^e  comme  cells  de  la 
famille  des  pé<^licuiaires  i  mais  l'abfence  de  la  co- 
tolle,  rinicrtion  8t  le  nombre  des  étamînes  ne 
p^rmettert  pis  d'y  rappoiter  ce  genre ,  dont  les 
Vér  tjbles  alîliiitcs  ne  font  pas  connues.  (J^f  ) 

•AMAt>OU  :•  ruMaoce  rpongieufe  ,  répandue 


dins  !e  commerce,  très-utile  pour  fe  procurer  cîu 
hu  avec  une  pierre  à  fulil  &  un  biiquet.  On  s'en 
fert  aulfi  très  avantageufement  en  chitttrgie  pour 
arrêter  les  hémorracies.  Cette  fubAance  provient 
d'un  champignon  foTide .  qui  croît  fur  les  chênes 
Se  fur  pluueurs  autres  arbres,  que  l'on  nomme 
vulgairement  4»«Wc  de  chêne  C'en  le  Mettu  igaia- 
rius  Linn.  (l'Sytt  Agaric  amadouvier,  Lam. 
D  it.  I ,  pag.  jo.  )  Ce  n'tft  que  depuis  17JO  qud' 
l'on  fe  fert  de  i'agaric  de  théne  pour  les  hémor- 
ragies. Cette  découveite  ell  due  à  ^t.  bronTatJ  , 
chirurgien  de  la  Châtre  en  Berry.  Apies  des  ex- 
périences réitérées ,  il  annonça  que  cette  fubf-  ' 
tance  étoit  le  meilleur  aftriogent,  6c  capable  de 
fupptéer 
dar.s  les  amf 
avec  fuccès. 


à  la  liçature  qu'on  ell  obltgé  de  fiùre 
impuutiOM.  Oepiiia  ce  mm  en  s'en  Ait 


AM AGA  :  petite  efpèce  d'ébénier  des  Philip- 
pines, dont  le  bois,  fuivant  CamcU,  ett  ooir 
celui  de  llebénier  ordlnaiie.  J. 


AMAtOUA.  Aobl.  (Foyei  Hamii«  ».) 

AMANDII  R.  AmygdaLiS.  Nous  n'avons  que 
deux  efpèces  à  ajuurtr  à  ce  genre,  '  a  preouècetS 
ctiitivée  au  Jardin  des  Fiantes  de  Pans. 

f.  AlCAMOiSR  de  Géoigie.  Amygiaiiu  fier» 

Amygdalus  fi/iis  létunUuiâ ,  t«fi  MtiaiÊatût  êt* 
vifi-ne  firratii  ;  fiotihus  pofygÊmtS,  Oeaioot»  A(br« 

Se  Aibuft.  voi.  t.  I  ag.  izi. 

"  Cet  amandier ,  dit  M.  Disfontaint-S,  a  une  fi 
prji  '.c  rellL'mblaïKe  avec  VMmygd-itmt  miuui  ^  qu'il 
tft  .•>fl'-z  difficile  de  l'en  diftinguer  au  premier  coup 
d'oeil  :  il  s'élève  davantage}  fes  feuilles  font  plus 
lilf-s,  plus  léîeiernfnt  dt-ritées,  i  il  a  des  fleurs 
pclvgamcs.  Il  flcuiit  également  m  pcinrt.U)s,& 
l  alîc  l'hiver  en  pleine  cerre.  •»  Nous  devons  ce 
joli  arbr-ff-  au  4'ornement  à  MM.  Olivit-r  &  Bru- 
guiere.  11  eti  encore  peu  répandu  datis  les  jardins. 
Ses  amandes  fom  ttèt^amèies*  8c  ne  Com  pas  ouiif 
geables. 

^.  AMAMDtciL  coceoneuK.  JmygéâliÊS  imauid, 

Pad. 

fuhfefji  i  UT ffiMu  nlbo-tomentojis.  l'a!].  Flor.  roff, 
1.  pag.  13.  tab.  7.  — W'illd.  hp^  c.  2.  pjg.  084. 

Cette  efpèce  a  éRi'errie.-.t  le  p'  rt  de  l'aminiier  • 
mais  elle  s'en  ddtingue  lifi'inent  par  fea 


nam 


fjuilles  beaucoup  plus  étroites,  prefque  fediles , 
ridies.  glabres  &  vertes  en  ddîus  ,  tomenteufâs 
&  d'un  blaiiC  Je  neige  à  leur  face  safêricwr*.  Elle 

croît  fur  le  mont  Caucjfe.  T) 

k    Les  efpècei  meaiivnaces  ious  les  n"'.  3  &  4, 


Digitized  by  Gopgle 


5io 


A  M  A 


f^ns  phrafe  f^&|ue,  (ii  ctnâérifbtt  M  ^*fl 

luic  : 

3.  AMANOifiS.  argenté.  Amygdaùu  MgtMua. 

'  Jbay§idiu  (oricntdh),  ^is  iMceolans ,  in- 
tcgtrrimts  y  argtnteis  t  permanentihu  J  fttiol»  bre- 
viore.  Air.  Horr.  Kcv.  2.  pa;.  t6z. 

4.  Amandier  nain.  Amygdalu*  nana.  Linn. 

AmygdjLif  foliis  ovétis  C  ianctotatifvt  )  t  ha^ 

au:nidiis  ,  fi-npliàtcr  argutc  Jerrutls.  W  ittiL  â^OC* 
1.  pag.  83.  —  Fill.  Flor.  roff.  i.tab.6. 

On  trouve  finuré  dans  les  lUufir.  Gtn.  tab.  4)1, 

daius  communis  Linn. 

AMANITE.  (r.yr{  kcwaCtSapp!.) 

A!\TANOA.  <r4>yc{  jlMAMOiBR«  &  llluflr. 
ub.  767.) 

AM.\NSIA.  (  r.yrr  Amaxsie.  ) 

AMANSir.  Amjiif.a.  L'émde  particulière  que 
M.  Uuîkouroux  a  taice  dea/iwa»,  lui  a  foumi  les 
moyens  d'établir  plufieurs  genres  ,  confondus 
d'aDord  en  un  feul.  De  ce  nombre  fs  trouve  \'a- 
mitn/ia  y  qu'il  dédie  à  M.  de  S  iir  r-  A  mans,  Le  ca- 
tjftère  tlTcntiJ  de  ce  gtnrc  cil  d  avoir  : 

■  Le  fcuiltufit  (  la  fronde  )  ,  pjrraeé  par  une  ner- 
vure} la  lubliance  réticulée,  les  maill-js  du  ré- 
fisau  repréfeiitant  de*  hexagone»  «longés  &  tré»* 
régnUer*. 

La  fnta  fieatim  «Mifille  itm  àa  Ctpfnlet  ren- 
fermées dans  ane  «nn^oppe  cwBmBPe^  lenplie 
d'une  inncofitémnlpaftme  géleiftwiife,  fitudu 
au  (tmÊUtt  des  imucm»  Se  des  petits  rameaux. 
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avtres  genres.  Il  u-^  f  iu  pas  confondre ,  arec  la 
firuâiâcation,  les  exciemites  des  petits  rauieaux, 
qui»  fe  recourbant  lur  eux-mumaa»  rendent 
cette  partie  de  la  plante  entièrement  opaque , 
prefque  feoiblable^  pour  un  oeil  peu  exercé  «  i 
une  véritable  Inâifieation. 

Cette  plante  a  été  rec«eiUie  ans  Antilles  par 

M.  Poiteau.  (  iMotour.  ) 

X»  AiiANSia  i  demi  pennée.  AmvtfM  femipw- 
Lamour. 


Ce  genre  lie  renferme  îufcjn'alor'  que  deux  ef- 
p^crs ,  rellemeflt  carattcnfees ,  qu'il  (ft  impof- 
fiblî  de  les  confondre  avec  les  aunes  algues  ,  & 
«te  tes  réunir  aux  diflférens  genres  de  cette  nom- 
b.-iufe  fiunille; 

ES»ftCES. 

I.  A  M  AN  811  eialtifide.  Àmmfm  mittrfda. 
{.amour.  , 

^moiifi* fnmlt  rmùpi  »  nmU  nmidify^  dniuto" 
muMjUi*.  Lamoar.  Journ.  Philooi.  n*.  10.  mai 

1SC9.  pig.  332.  taS.  6.  fig.  C.  D*  £»fc  Jonrn. 

butan.  vol.  i.  pag.  i }  J. 

L'-manlie  diffère  des  nlves  &  des  varecs  par  la 
.fruûification  &  1j  fil  P.î.co  r-incu!é-j  ;  des  dic- 
tyotes  &  des  diclyopct^res  (  autres  genres  de 
M.  Lamouroui  )  ,  par  la  fruâification  ;  la  forme 
des  maille*  ■  >  fi  uleur,  qir  l  I>  r^f-  dans  l'a- 
«Moiit,  eù.  btu.li.  j  vwiio  ou  Uuv<  (Uat  le»  deux 


Amanpa  frondihus  membroHactit  t  uno  /atere  in- 
tegrii  f  ttUcro  femipennatij  j  folloiis  lâutiiiêU^dl»' 
tieuUuis ,  fubfalcij'ormibuj.  (  N.  ) 

Cette  fingulière  efpèce  fe  prcfente  foM  on  af- 
ped  très-remarquable.  D  une  ricins  tiiberculeufs 
s'élève  une  tige  nue,  cyliadiique,  divifit;  en  ra- 
mifications prolifères,  membraneuf^s ,  l'embljbbs 
à  des  feuilles  étroites  ,  linéaires  «mioces^  tranf- 
parentes ,  d'un  verM»live  {  d'un  cftté  la  mero- 
Dtaiie  eft  entière,  à  nervures  fints ,  limpl^s, 
parallèles,  très-réguiières>coupée>  à  ar^  es  dions 

Ear  des  iirics  extrêmement  fines,  vifibl^  i  û 
mpe^  très-ferrées  i  l'i^icie  c&cé  de  ia  membrane 
eft  dtvifé ,  jufqu'à  lanerruredu  milieu»  en  petites 
folioles,  en  forme  d'aile,  très-rapprochées ,  1  - 
néâires,  un  peu  courbées  en  faux,  légèrement 
denticulécsà  un  de  leurs  bords.  La  fruâificattfMi, 
d'après  les  obfcrvations  de  M.  Lamourous  «  pla- 
cée i  la  bafe  des  folioles,  ne  dilfihfe^e  celle  de 
l'efpèce  précédente  que  par  fa  fituation  :  ce  font 
des  capfules  granifères  ,  réunies  dans  utie  ouUle 
gâuioeuft  8e  tranfpafeme. 

Cett;  plante  croît  dans  la  Nouvtllt'  IKTande. 
M.  Lamouroux  a  bien  voulu  m'en  comuauiuquer 
«B  exemplaire.  (    /  } 

AM.\RACL'S.  Suivant  la  fable  ,  un  ptiice  , 
Anuia.us  d^  Chypre,  avoU  éie  changé,  après 
la  mort ,  en  une  plante  odorante  ,  à  laquelle  on 
donna  Ton  nom|  c'efl  la  marjolaine  ordinaire, 
efpèce  d'ofigan ,  «n|g««Mn  nuyeraM.  Lion.  (  Jai/.  ) 


AMARANTHE.. 

*  Feuillu  k  tnit  éumùat»,  Ajoueu  avaot  le 

n».  I. 

I.*  Amaranthc  i  feuilles  menues.  Amaraïf 

AmarMtkiU  glomerulij  axillanbus  ,  triar.dris  y 
fo/iis  tinuri'Uictolaiit  ,  euntatit ,  retu/û  y  euuiâ 
ramofo ,  Jtffi^,  WlUdeo.  Sftc  4.  pag.  )8t. 

Roxburg. 

Sis  tigt's  font  très-rameufes«  étalées^  garnies 
de  fcruilies  alternes,  pétiolécs ,  linéalres-uncéo* 

Ites  ,  obcufrs  à  leur  fommet,  rétréties  en  pé- 
uak  à  leur  baie  en  toitat  de  coin  «  uèi*éuoices  j 
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longuet  de  quatre  ou  fiz  lignes.  Les  flcurs  font 
éifpoCées  en  petits  paquets  axillaires<  accompt- 
gaées  de  braâéeslancéoléM ,  obniies  ,  pli»  courtes 
qaehsietms  Iftcalknobnii 

Cette  planw  ct«tc  «fans  les  Iodes  «rientiks.  O 

I.  Amaranthe  blanche.  Amaranthut  alhut, 
WlUdea.  AoMr.  psg.  9.  nb*  i.  ig.  a. 

1.  Amarautbi  i  lindUtt  dmtMs...<li«MMit- 
f^jMe^«w.WflileMv«  Aaar.  Mg.  8.  ob.  4* 

2.  *  Amla&amthb  nmcronée^  JmarMiAiu  ««• 

Amtrantkus  (angiiftifoltis  )  ^  glontruHt  axillari- 
^mi g  tfÙUUbis ifi/iit  Untjri-lanaotatis  ,  jcuiis ,  mu- 
trmutiti  Cêala  nmofo  ,  trtûo.  Willd.  Spec.  4.  pas. 

}8i — MufdnU.^Binbcn. 

AmjrjnthutfmatJUtHlfhit,  MfÊ^i/oliÙ.  TolUB. 

CoroU.  17. 

Cene  efpècc  fe  diflingae  par  fe«  tiges  droites , 
mneuft-S  ,  hiutes  d'un  pieii  &  dt-jni  ,  garnies  de 
liiuillës  longues  de  doux£  à  dix-huit  lignes,  fore 
étroites  «  UDéaires-lancéolees ,  aiguës,  mucronées 
i  leur  fonmet.  Les  fleurs  ronc  réunies  en  petits 
pa^ueis  axillaires.  Les  divifioDS  da  calice  font  ai- 
gries ,  ain(i  c|u<j  les  bradtées  qui  ks  accompagnent. 
Wil  dcnow  p«nie  qi^'il  faut  rspponer  à  cette  ef- 
pèce ,  &  non  i  l'awMWwfcw  gnêifâiu,  fa  fft»- 
oyme  de  l'outnefort. 

Cette  pUnie  croit  dans  le  Levant*  Arfnrks 
bords  de  la  mer  C  a  (pu  une.  O 

1.**  Amaranthe  à  ff  utiles  de  perficaire. 
Jmtfaïukat  ftrficiirhidu»  HoR.  Psrif* 

Amiirtir.:h:^i  yT'  V/i  oilongis ,  lohato-finuatit  i  flori- 

bus  p  'omtrciii  in  jfuà  nida  ,  Juyriur.oji^.  (N.  ) 

Se*  tiges  font  glabres»  rameufes,  élevées,  d'un 
bbncverdâue }  les  rameaux  étalés,  axillaires  i 
les  feuillet  alternes»  pétiolées .  akwgées»  de  tonne 
vaiîée,  tant  dans  lear  gfandeor  «joe  dm  leurs 
découpures,  vertes,  très- glabres  ,  un  peu  blan- 
chiltres  en  deflous  dans  leur  jeuneiT^ ,  obtufes  à 
leur  lommet.  légèrement  décurrentes  fur  le  pé- 
tiole, irrégnuéceaieDt  finuées  ou  lobées  i  leur 
.  contour  1  les  lobes  obtus.^  Les  ieors  font  asilfau- 
tes»  htéraJts  8f  terminiles ,  d'un  vert  jiunâtre  , 
dirporëes  par  petits  paquets  fur  un  epi  étroit , 
cylindrique,  ootus,  umple  ou  rameux,  dépourvu 
de  feuilles,  excepté  i  la  bafe  de  fes  diviiîons  ;  les 
c^dices  obtus  s  trois  étamiaes  dans  chaque  fleur 

On  cultive  cette  amannihe  au  Jirdîn  des  Plan- 
tes de  Paris.  Son  lieu  oaul  ndi  point  connu.  Q 
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a.***  Amarakthe  à  Veuilles  rondes.  ÀmarM' 
tkuM  ônimaÊtu,  Hofb  f*àS. 

Je  n'ai  pu  obTcfver,  ni  dans  les  jardins ,  ni  dans 
les  beibiers,  cette  plante  que  M.  Desfontainet 
a  vue  vivante  au  Jardin  des  Plantes,  &  qui  pacolc 
devoir  ta  dtftingner  par  fès  feuilles  tondes. 

•  - 

X,****  Amaranthe  des  champs.  Ammntkaê 

campe/Hs.  Willd. 

Amarnukus  ^Itmurulîs  trljn,ùîs  ,  axiHaribus  , 
ft0Uihu  iffliis  evatU  ^  tmareinatU ;  taJe  ramojo^ 
trtiht  wuld.  Spec.  4.  pag.  jox. 

Quâi'mit'kiin.  Tanml. 

Ses  tiges  font  droites ,  rameufes ,  de  !a  groflTeur 
d'une  p'unie  de  pigeon  à  leur  partie  infériture, 
un  peu  anguleufcs,  i^rrnies  de  feuilles  aflt/.  fera- 
blablcs  à  Celles  àtï'ambtitum  ^  mais  pi  uji  petites  « 
alternas,  péttolées,  ovales,  à  pettie  lor-gues  d'un 
demi-pouce,  vertes,  ghbres  ,  c  tmfts ,  é^han- 
crées  &  muctonéesà  leur  r&mmeti  les  petiules 
da  la  loogneur  des  ièoilles  i  les  Beuts  prefqu'en 
tére,  ranûffées  par  petits  paquets }  les  calices  8e 
les  braâées  font  de  couleur  blanche  >  membra- 
neui»  ancronés. 

Cette      1  r voit  dans  las  Indasoiiestalea.  Ô 

{Defcrift.  tx  W uU.) 

X,*  Amaranthb  mélancoli^oe.  Amaranthut 
maaiukotîetu»  Liiui* 

AmarMtithiu  giomtntUt  triand/it,  amlUuika^  pa- 
duacuLtùs ,  fubrotuadSi  ;  feliit  avato-taaueiatit ,  co- 
loratis.  Wilid.  AiDarant.  pag.  15.  tab.  9.  fig.  18. 

—  r.am.  111.  tab.  767.  fig.  i.  —  Uno.  SfOC;  S4P|. 

—  Miller ,  Dift.  n».  i. 

Amarantkui  tneolùr ^  n*.  5,  variété  ^  Lau. 
pag.  itj. 

Cette  plante  ne  doit  pas  être  confondue  avec 
\' umaranthus  tricolor ,  quoiqu'elle  en.  foit  très- 
rapprochée  .  ainfî  que  de  h  pr^'cédente.  Ses  tiges 
font  dures,  élevée'^  ;  fes  feuill.s  I  jnf;utment  pé- 
ciolées  j  ovales,  aiguës,  cuivrtul.s  en  delFus  , 
d'nn  rouge-noirâtre  en  dtlTousi  ce!!:s  du  haut 
d'un  iasne  mélangé  de  pourpre  à  leuis  deux  faces. 
Les  fleurs  font  légèrement  pédicellées  &  non  AT* 
files,  té..n'es  en  petits  paquets  daM  raîflbilo  dot 
feuilles.  Sa  â'ur.iifon  eft  tardive. 

Cette  pianie  ctoit  dans  les  indâs  ottentatleg.  A 

3.  AicAKAKTBl  tricolor.  Amaramhiu  t/Ualtr, 

Linn. 

AmarantAas  g/om fruits  trijnàris,  ft0Hbus  ;  fo^ 
lits  obtoagO'laïutoLifis  t  cohraiis.  WiUd.  Auiar* 

fig.  19.  {KajftiAuàMJana*  «     |*  ) 
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EMe  éitkre  de  la  précé  lente  par  Ces  hvffiès 
pfus  alongecs ,  vertes  à  leurs  d.  ux  l.icjs  i  les 
dernières  paiiachees  de  pourpre  >  les  âeuii  ua  peu 

4.*  AmaRANTHI  bicotor.  Amtrantkiu  Hetior. 

Willd. 

Amaranthus glomtrulis  trhndns  ,  fcjfUâUf  C*pi' 
tatit  {  foins  ovjtis  ,  acumiaatù  ^  ohtujit  «  tolontis. 

Malgré  fe$  grands  rapports  avec  l'efpèce  pré- 
cédente, celle-ci  en  diftcri.  p.ir  fes  feuilles  ovales, 
terminées  par  une  poime  olnufe,  vertes  ,  teintes 
en  p oiapre  depuis  leur  inilieu  lurt^  i'ù  Iciir  fom- 
tnet  ,  qut-lqu'.fois  marquées  d'une  tache  jAunatre 
i  la  baie  des  huilles  intéritures^  récrédésen  un 
pétiole preftju'aniri  long  que  les  f(uiile5, excepté 
aux  fupérieutcs.  Ou  la  iuupconne  otigituire  de  U 
Chine.  O 

4.  **  Amarante  gvéle.  Amâmuku  gnuUis 
Hort.  Parif. 

Amarar.ihui  rjo-nfulis  trianinj ,  fpicatO'patt'uulj- 
û*ifoliu  ovaiti,  oiii^jtii  cauit  fmpiut  t  ercâo.  (N  ) 

Gunafêéium  (  candatum  )  ,  ftUii  oviiê  »  iittt- 
ftnimit  y  canle  trtdo  ;  fpicâ  rumofd  ,  term'imili  , 
tnOÀ.  Jac^.  Icuo.  Bar.  i.  ub.  344  j  &  CoUeâ.  i. 

Cette  plante  offte  dans  f-s  fleurs  tous  les  ca- 
raûèret  des  anutanibes,  &  ne  pouvoit  relier 

fanni  le*  «ktmféimm.  $aa  nges  font  droites,  dm- 
flet  on  i  ptioe  ramenfea,  garnies  de  feuillet  gla- 

.«res ,  alternes ,  pétiolées,  ovaUs ,  très-en«ières . 
obrafesi  leur  fommet.  Ses  fl.urs  (ont  monrïjues, 
i  trois  étaiiiines  .  dirpofâes  par  paqjets  lur  des 
épis  droits  ,  rameux  ,  dépoarvw  de  fettiUes»  lî- 
tués  â  l'extrémité  des  tiges. 

On  la  foupconoe  ofigimite  de  U  Guinée.  O 

5.  *  AmARANTHE  du  Gange.  Amaramhui gange- 

tieus.  Lhw.  —  WilMenov,  Anur.  pag.  16.  ub.  6. 
flg.  II. 

ff.*  Am AT^  'ntiie  ij^nfieiifs  épts>  ÂmmuttAtts 

pofy/Uekyus.  Wiild. 

Amaranthus  gtommuS*  trtên^rit ,  ^'emtû  i  finds 

txill'inhus  Ù  ntminalibus  ;  fo'i'n  ovjio-ltattùiâtis  ^ 
émargirtjtis.  Willd.  Spec.4.  pag.  j^J* 

Kupptt-kire'.  Taniu!. 

Ses  tiges  font  foibles ,  raireufes  à  leur  b.ife  , 
tfoendancea,  garnies  de  ftuilles  alitiaes.  Ic.;,- 
gMonncpadolées,  longuead'un  ponce,  ovales- 
laBdaléfi,  échaneréet afec une  pointe,  un  peu 
Huidm  on  cdo  i.kit  baA,  VftiM  â  km-ém 
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hcti,  l,ei  épft  font  gréîes ,  longs  de  do;'i?  i  dit- 
huit  lignes  ,  (itues  j  [  extrémité  des  tiges  ^.'  cans 
l'aiiTJie  dea  feuilles  fuperieureSi  les  fleurs  pé> 
doncuiées  i  le»  calicet.  ainfi  que  lea  braâaes, 
3  :;us ,  membraneux. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  otiencales.  0 
(  tFiM  ) 

6.  Au  AU  AH  XHttritie.  Amaranthus  trjiit  Lion. 

—  Willd.  Ainafam.  pag.  zt.  cab.  |.  f  g.  tO. 

7.  AaïAHAMTRI  K^de.  Ânumuaâu»  Bmàt\ 
l.inn.  —  WiUdenov  ,  Amumt»  pag.  ao.  tab.  1. 

fig.  I. 

7.  *  AMARAMTMg  BebiHaiitei.  AmaréMàts 
mmnas.  WilU. 

Ananatkuâ  ^omtnJù  fui/pkdtig  ^  trUmém 

trifhyllifque  ,  i:x:l/ariius  ,  gcmiii^tts  :  fvliis  rhom- 
beo-Un(coUtu.\^ liiàtuov ^  Amn.  pag.  14.  tab. 7. 
fig.  14. 

Amaranthus  javonlcus.  Houttuyit.  ^LinD.  Flof, 

Sj'H.  10.  )-3g.  itjS.  ub.  71.  fig.  1. 

Elle  a  heau(  oup  de  rapport  avec  Vumarantift 
moHgoflMus  i  elle  en  diffère  par  fts  calices  à  itoK 
folioles ,  par  Cm  paquets  de  fleurs  fréminés ,  f**" 
nunt  un  épi  tefmmal ,  droh  ,  p'us  gtéte  ;  par  As 
feuilles  rh' mboi  iales- iantxoleis  ,  plus  loneues 

-  que  le;  pétioles.  Ses  tiges  font  droites  ,  glabres» 
(Iriecs ,  cvlindckiwa ,  hautes  d*an  pied  8e  dead , 
d  I  vifee»  i  lewpariieinfiérieiMe  entemeam  ceensf 
1rs  fèuîHes  tertes ,  trirerfées  par  des  Teiitrs 
blanclus  ,  o'atiifcs  ,  lui  peu  tchancréts,  term;- 
néci  par  un  poil  ioyeux  ;  les  petio  cs  canalicules  , 
foliacés  i  leurs  bords  i  les  p;Liiu  is  <ie  fl .  urs  légè- 
rement pédoncil'ési  les  folioles  du  calice  obioo* 
gues  ^  acnmtnées ,  blanchiites  >  oiembiaoeafiM  • 
enviionnées  de  bmir^es  oMoDglMi,  membra- 
neufes  ,  de  méine  torme. 

On  foupçonne  que  cette  plante  eft  originaire  du 
j4poa.O- 

8.  AMAftAKTin  potagère.  Jhmrmulms  êlmh 
dus.  Lien.  —  Willdenov ,  Amer.  pag.  17.  c^.  J< 

fig.  9- 

9-  AmARANTHB  du  Mangoftan.  Amaranthai 

mangoJhuuÊâ,  Um.  —  ^IHUdM;  Amar.  pag.  ij. 
tab.  lu 

m 

10.  Amarantmi^  blette.  Am*rë$tthms  kUtum. 
Linn.  —  Willdeoov,  Aaaaraot. pag.  u.iExtùf 
variété  #.) 

10.*  Amara;itu£  couchée.  Anurasuàu  frof- 
tratHi»  Balb. 

Aménuuktu  gbmtnli*  trûuulnt,  /mfcf  trifi^'  > 
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fttiit  rhmieo-ovatil  i  canù  frockmitnte.  B^lbis  , 
imCcelI.  batao.  pag.  44.  cab.  to.  —  WilU.'Spec. 

'  AtMrantkmi ^tfiris.  Oesfooc.  Cat.  Hott.  Vialt, 

Mmrmukmt  mndîs.  Vilt.  Plant.  Daaph.  vol.  1. 

BfêiiimfihtJlTtfjpicatum,  TuocB.  H«ib.Parif.  a. 

SfirMB  rmknm^  mina».  Camenr.  Eph.  a 35. 

IMO. 

Cétte  efpèce  a  tout-à-fiit  le  port  de  la  précé- 
Die,  2  DR  tel  point ,  qu'il  feroit  facile  de  les 
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crnf-jndre  fi  l'on  ne  poitoit  Ton  attention  fur 
Ici  ÎIU1Î5  tiès  nombreux,  ramaflestn  epis ,  non- 
fculemcnt  dans  les  aiffellêa  des  teuiiies  ^  nuis  en- 
core à  rextrémité  dea  nneaux.  Lea  feutilea  font 
•fales ,  rhomboïdales  i  le«r  bafe  {  les  tigea  ra- 
reeufrs,  ift.i!i?e"i  fur  la  terie.  Les  capfules  font 
membraneufes  ,  véficuleules ,  d'un  gi  is-roufleâtre, 
un  peu  comprimée»*  ovales,  aiguës  ;  elles  ne 
s'ouvrent  pomt  en  travera ,  mais  elles  fie  aèvtrnt 
irrégoliéremcnt*  &  laUTent  échapper  une  praine 
fort  meoiie«  lôuicnlaife  «  4'iia  beau  noir'Uii- 
fant. 

Cette  plante  croit  en  France  j  aux  environs  de 
F^.Sec.  O  (»^.«>) 

II.  AacARAMTHl  i  éfh.  Amgrmukiu/picMiu. 

Lam. 

Amaranthus  ftonius  triand'is ,  dtiui  fpicatis  , 
léMUÊSha  «r/  terminaiHus  i  folii$  ovMo-oblongis  ; 
tmU  tnSotfaèramù/L  DtcaoJ.  SynopC  pag.  199. 

Ammrantkus  virid's.  Allinn.  n*.  i:<7)«N!m  Lim. 
( Fôjr^f  Amaranthe  ,  n".  11.) 

11.*  Ama&amtue  verte.  AmartMtksu  viridù. 
lion. 

AmâTonthas  g/«merttli$  axillarihus ,  nminatis  , 
viiindris  ;  foiikus  nufeulis  triphylli*  f  nitit  tUip' 
ùàf ,  emargtnatis ,  margine  iM4ulati$.  W tlldettbVj 
Amar.  p.  18.  tab.  S.  6g.  lé.  —  LiWkSpec.  140^. 
—  Mill.  Did.  n°.  16. 

Blitum  miaus  ,  elbum  ,  polyfptrmum  ,  frlio  f*k' 

maté».  Sloan  «  Jam.  Hift.  i>-pag.  141.  ^a* 
ig.  I. 

Ccraru.V\L  Brafil.  141.  tab.  l.\ï. 

Ses  tiges  font  droites,  rougeâtres.  (Iriées  ^ 
«o  ftuilles  alternes,  pétiolées,  oblon- 


gues ,  ovales ,  quelquefois  un  peu  arrondies  ou 
elliptiques ,  entières ,  ^chanrrées  i  leur  fommet  > 

vertes  «lans  leur  tv.ilieu  ^  mcmbraneufes,  rou- 
geârres  &  ondulées  à  leurs  bonis.  Les  épis  font 
aaillaires,  d'un  beau  vert,  compo(ës  4e  petits. 
AeMjwfn*.  SttffUmuu,  Tfm  l. 


pacvts  globuleux  ,  épars ,  gén.inéi  i  \ti  fie-rt 
nâlea  i  tvok  folioles  caltcinalei. 

Cette  pbnce  ^oH  i  la  Jamaïque  8c  au  Bréfil.  O 

ta.*  AMARAMrRB  i  épis  rabattus.  Ammnmtkat 

dtfitxus.  Linn. 

Amaranthus  fiorihut  t'Ki'-.dris  ;  f  icii  hrtvi0mâ  , 
pauci^o  à  ;  fA'iii  rhomi>co-lanc€oititu  f  eapfe.tis  lUM 

dthifceniihui.  W'IWi.  Atnar.  pag.  la  cab.  lo,  fig. 

2C.  —  Linn.  Mant.  i<)$. 

Elle  a  le  port  de  l'eCpèce  précédente.  Ses  tiges 
fonr  couchées,  nombreufes,  herbacées,  longuaa 

d'un  pied  ,  diviféss  en  ni"' n-':  alrerr-es ,  (triés  , 
prefq;ie  lilVes  ,  garnis  de  Irtiilles  petiole<"$  ,  al- 
terni'S  ,  oviLs  ou  rhomboi  iales- lancéolées  ,  An 
peu  ondulées,  oerveufes,  Umveoc écbanccéea  aa 
(ommet  dans  leur  feoneire.  twminées  par  un  fila- 
ment féracé.  L-^s  épis  font  rourt-;,  à  peine  rameut, 
comi>ofés  de  queit^ues  rt.--u:s  agglomérée»  ;  ils  de- 
vienn:.nr  pluj»  épais,  prelque  «hirnus  &  incliné» 
après  la  fleuraifon.  Les  icura  font  verdâties  f  lea 
anthères  iiunes  {  tes  femewpw  ovilea^  plna  Ion- 
gnc!.  «ne  \c  caiico ,  renieméee  dans  une  capfiito 

qui  ne  s'ouvre  point. 
On  ignore  le  Heu  natal  de  cette  plante,  o 

I}.*  hUh^AUXHa.  ooXygonée.  Amarumhus  po» 

rwéiu  tfam.  —  WilM.  Amar.  pag.  t  i.«ab.  6* 
lU 

**  flun  à  ùaq  éumùus, 

d:.s.  Linn.  —  W illd.  Amar.  pag.  2-.  tab.  9.  tîg.  17. 

Amarantkus  (heâicus),  fioribus  ptatanéri*  , 
fimpi.citer  fpicatis  ,  cxiUaribus .  glomera'.  s  ^  foliit 
ovatùf  aeiuit,  Wtlld.  Amar.  pas.  aj.  tab.  7.  fig. 
1  )  4  &  tib.  1 1.  fig.  aa.  —  BarieL  le.  tab.  é4|. 

Vamaréitttktts  retroftxus,  n".  1 5,  &  Willd.  Amar. 
pag.  5; ,  tab.  II «  ng.  ai  , paruSi  être  la  mémo 
plante  que  ramaïambe  précédente  on  une  aut^ 
vaùaié. 

•  1$.*  AMAKAMTHCi  tige /oîde.  Amanmiw 

Jtriaus.  WiWé. 

Amarantfiui  ractmis peatandris ^  compoftis  ^eftc 
fit  tJMms  ifoliis  tMc^s.  Willd.  Amec. 

peg.  17.  cd»»  |.  fig.  S' 

File  fe  diiiingue  par  fe$  grappes  droites  ,  trè«- 
firréts  contre  la  tl^e  ;  par  fcs  ntuts  à  cinq  éta- 
mines,  par  la  roideur  de  t -ures  fes  parti  Se» 
tiges  font  hautes  de  deux  pieds  8e  plus,  glabres. 
Vertes,  médiocrement  cannelées,  roogêitret  s 
leur  bafe  ,  chargées  de  feuilles  ovales,  vertes, 
concaves,  prolongées  à  Uui  fommet  en  une  pe- 
tite poioie.  Les  mois  fcm  difpoiées  tn  gnppcar' 
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rarpcufes ,  compacte 5 j  cylindriques,  ve:dà'resi 
les  calices  divifcs  en  cinq  tolioies  ovales  ,  acuini- 
nées 4 accompagnées  de  biaâées  fubulées«  ovales. 
nncNoéec.  Son  Oeu  aatil  n'^  point  connu.  O 

iy«  Amaranihe  paniculée.  Amaranthvs  parti- 
êultttui.  Wi]ld.  Amar.  pag.  32.  tab.  1.  fi^.  4. 

16.  Amaranthe  (ing\:'\nt.  Amaraïukut fottgui' 
ntus.  LiiMi.  —  Willdeo*  Amar.  pag.  }a.  ub.  i. 

1 6.*  Amaramtbs  élégante.  Àmtmukut  létas, 

Wilid. 

Amarantkus  racemis  compopiiSf  ptntandrls ,  trtc- 
fMiJ.  i8.  tâb.  8.  fig.  i;. 

On  la  diflingue  de  l'amaranthe  hybride  par  Ton 

r>rt  bien  moins  élevé,  8f  par  fes feuilles  obtufes 
leur  foirmer.  Ses  tiges  font  glibrcs  ,  vcrits, 
prefque  cylindriques,  Ihiées  ,  hniucs  d  un  pie.i  ; 
fci  feuilles  alnsfws,  pélii.lecs ,  gUbres,  ovales , 
obtulès .  un  peu  muaonées  i  les  pétioles  rougeâ» 
très  i  Teiir  bafe.  Quelquefois  les  feuilles  &  les 
tiges  prennent  une  cf  ul -ur  rougeâtre.  Les  fl.  uis 
lent  dilpofees  en  g  appes  ikoites,  terminales, 
rpmeufes,  un  p  u  L-tjk  s,  vcrJàtres  ;  les  infe- 
rieuresprerque  limplts.  Lts  calices fe divifent  en 
cmq  'foiKoles  oblongues ,  ob^ufes.  Le»  braft-res 
qui  environnent  les  p-^Lcts  fleurs  ,  font  fub'j- 
lees ,  vents ,  mucronees.  Aux  fleurs  fuccèdc:.t 
des  capfules  oblongues  ,  ridées  à  leur  partie  infé- 
rieure ,  contenanc  des  lemences  luifantes ,  d'un 
brun  norritre.  Son  pays  natal  eft  inconnu.  O 

iS.  Amaranthb  jaune.  Amaramhas  JUwu, 
Linn.    Willd.  Amar.  pag.  )  j.  tab. }.  fig.  6. 

18.*  Amaranthb  pâ!e.  Amaranthut  thlorof- 
mky.  WilM. 

Anaranthuf  rjccmis  per.unJns  ,  cotrpofitis  ,  nu- 
tjiitious  ;  Jultis  laïutoiatts.  \\  iild.  Amat.  pag.  34, 

tab.  la  ig.  19. 

Ses  tiges  font  glabres,  un  peu  comprimées, 
Ariées ,  cannelées  ,  hautes  de  quatre  pieds ,  gar- 
nies de  feuilles  lancéolées,  glabres  ,  phnes ,  ai- 
guës, l-irgiienient  pé'iolecs;  Its  g'-app',><,  iichcs  , 
rameufes  ,  verdacreS}  les  fupéricures  recourbées, 
un  peu  pnl  efcentes.  Les  calices  font  divifés  en 
cinq  folioles  oblongnes  ,  ttanfparentes  ,  acumi- 
nées  ;  les  braâé<s  epaifes  ,  oblongues ,  acumi- 
nées ,  verditrM.  On  ne  CMiioit  point  Ton  lieu 
oaiai.  0 

• 

♦  19.  AUARANTHE  faCciculée.  Amaranikus  hy- 
ftek9»iri*€*s,  Uflo.  —  I.Iuftr.  tab.  767.  fig.  j.  — 
WUid.  Amar.  . 
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20.  Amar  AN  THE  enfangtantée.  AmatMiku 
emuùia.  Linn.  —  WilM.  Amar.  pag.  19. 

XX.  Amaranths  épincofe.  Amanadau  ùbu. 
fit.  Linn.  —  WiUd.  Amar.  pag.  |8.  tab.  4.  Sg.  8. 

*  ÀMARANTm  i  greffes  tiges.  jbHamdmt 

macroi.iu/of. 

Anutranthus  racemis  compcfi  'u  ,  fiUformiitus ,-  ^ 

Ses  tiges  font  hiutet  de  huit  4  dt«  pieds ,  de  la 
groflcur  de  11  cuitlè  ,  nmi  ufes  ,  charnues  ;  ks  r> 
meaux  très-glabres,  un  peu  rcu>;'.a!r  s,  garnis  de 
feuilles  alcemes.  pétiolées  ,  lancéolées,  très-en^ 
tièrea,  ghriraes  a  leurs  deux  faces,  acuminées  à 
leur  fonnnet,  rétrécies  i  lenr  bafr  { les  pétioles 
prè!es ,  alongéSilcs  fleuis  fort  petites,  difpcfées 
en  grappes  aïulîatres  ^  ramitiees  }  ie^  rameaux  rili- 
formes  ;  les  calices  aigus.  Jâ  n'ai  pu  m*aftiier  de 
nombre  des  étamines. 

Cette  plante  a  été  découverte  dans  la  Caroline 
par  M.  Bofc ,  qui  m'en  a  c^omiuniqué  un  exeo»* 
plaire.  (K./I) 

AMAP.ANTMINF..  C-w/i'iv-rj.  Nous  avcnJ 
peu  d'obfei  valions  à  joindre  à  ce  genre  ,  la  plu- 
part des  efpèces  étant  définées  par  des  phiafcs 
fpécifîqu  s. 

Après  le  n^  3  ,  ajoutent 

4.  Amau amthinb  du  Bréfil.  111.  Gen.  tab.  iSo. 

fig.  I. 

4.*  Amaranthikb  à  feuiilea  étroites.  Gm^ 

pkrtna  angufiifitlia.  Vahl. 

GomfkttM  fila*  ibu*ri-(a»uolaas  ,  glabrit  ;  té- 

iyn.b.  5.  pr.g.  45. 

Ses  tiges  font  droites ,  tétragones  .  pileufes  i  les 
rameaux  itn-.ples,  oppofés,  prefque  Hlifonues ,  plus 
longs-quelcs  tiges,  munis  de  deux  feuilles feflïks» 
étroites ,  rétrécies  ,  longues  d'un  pouce  8f  detni, 

pileufes,  entière?.  Les  pédoncules  font  longs, 
tenrinaux,  (outenant  des  fleurs  tn  té  tes  oblon- 
gues ,  c)-lindriaues  ,  ayant  ordinairement  à  leur 
b.il'e  trois  folioles*  que^iiefais  deux  ,  plus  Ion» 
gues  que  les  téres  de  fleurs  \  tes  écailles  Horales, 
ovales^  c'KiL.u'es  ,  mucionées,  u:i  peu  ciliées; 
les  divilions  du  calice  coniaves  ,  i.intéoiées,  pu* 
befcentes  en  dehors.  L'ovjire  elt  glabre,  oblong, 
funnonté  d'un  fcul  ftyle  &  d'un  fligmate  fimple. 

.  Cette  plante  croit  dans  les  Indes  oiiencales. 

{Vahl.)  ■      >  . 

f.*  Amaranthine  vermiculaire.  Gomphrtad 
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urnofu  i  capiiuiit  foluardt ,  ttrmvuiHkÉ  f  viloHgii. 

S'^y'i.  Obf.  fug.  101.  —  VabUEfl.  i.pag-  j*. 

—  Linn.  Spec.  I.  pag.  iiy. 

JUtuhrum  vermictUautm.  Lin  ^.  Spec.  i.  pag-  ;cx). 

Jblitmtd^iiM  kumiit,  curaJfjvUum ,  ctpe*  foliis 
ikidu  i  capitulis  ûlbîs.  Herni.  Faradif.  pag.  i;. 

I  j.  —  Plukeoet ,  Almg.  pag.  17.  uS.  7/. 
II.  9. 

PûrudL  Marcgr.  BnfiL  14. 
CtfMTwyg.  Piièa.  BniL 

Ses  tige*  font  glabres ,  ramp  ntcç  ,  articuléfs  j 
dJes  pooffeot  à  kur&  uœuds  des  rameaux  courts, 
tflec  nombreux ,  un  peu  renflés  à  leurs  articula* 
lions.  Les  feuilles  font  grafTes.  charnues ,  fcmb"a- 
kles  à  cellts  des  joubitbes  ,  étroites  ^  lin  a  res, 
obtufe?  ;  ouelques-iines  It  girement  lyliniiriqiics. 
De  l'aiflielle  des  feuilles  fupétieures  forcent  une  , 
^B6li|nefois  deux  tétts  de  fleurs  ovales-oblongues , 
cmnpofées  d'écailles  d'un  blanc  arg':nté  &r  Iuif;>nr. 
Quand  les  téces  font  géminées,  l'une  eti  lellilc^ 
iWrapédMatlé*. 

Cette  phnte  croît  fur  les  côtes  noaiitioMt  de 
l'Amérique  méiidionale.  :f  {V.f.) 

f.*«  Amakahthikk  UioeuCe.  Gmv^mm  U' 

Gpmfkfttu  etafe  iafi  prvfirjto ,  fuf'-aticofi  ;frtiù 

ffêtit  ,  atut's  ,  fuprh  puhefccntihus  ,  f  .l::us  i:ujno- 
ttmtKtttfa  i  capillUtt  terminaJi ,  foiituno  ^  ioagc  fe- 

B.ÎIe  crpéce,  dont  Ils  tiges  font  prefque  ligneu> 
fe»  âc  un  peu  couchées  à  1-.  ur  b^fe  ,  blanches  «  ve- 
lues ,  garnies  de  feuillrs  diftantts ,  oppofées ,  i 
peine  pé:iolées  ,  ovales  ,  trbs- aiguës  >  p.ib:  fcenres 
en  deffus ,  blanthis  Se  cotonn.^ules  en  dcfloiîs  , 
très  entières  ,  longues  d'enviion  un  pouce;  Ls 
intérieures  plus  petites.  Les  fl.urs  lotit  poctées  à 
l'extrémité  d'un  très-long  pédoncule  «  dioit*  ter* 
minai,  réunies  en  une  téte  globuleufe,  un  peu 
ovale  ,  pubefctnre  i  les  ecaillt  s  extérieures  rouf- 
Itatres;  le  calice  ttès-velu  ,  d'un.  b!anch;ur  écla- 
tante. Dans  la  variété  fi ,  les  touilles  l'ont  beaucoup 
plus  petites»  prtfque  rondes. 

• 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  Buenos-.Ajrres 
par  Conunecfon.  i^i{K,f,  i»  JUri.Detfinu.) 

7-  AMARAirraiMg  I  épi.  GmvAdhm  /pictu. 

Lam. 

Gompkrena  (  înrerrupta  ) ,  cauU  ertitufculo  ;  fo- 
rihus  Jpicaiit  ,  fcfjtlibus  ,  intcrtuptis  ,  monogytiis. 

Gvanz«  CM.  10e.  —  Lam.  lU.  ub.  .180.  n'g.  x. 
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Ct'ofij  pnetm'unt,  Jjc^.  icoi:.  t.  nb.  $1,9^ 
Mifc.  2.  pig.  J44. 

O '/inmtiwtt.  Je  n*ai  fMiIne  éHKnfné  comme  ef> 

pécc  \e  £orrpk-cna  prrfi'atdy  lîoi'  P  rS.  ,  cjMi  ne 
m';;  pi  i.  d'fférer  dti  gomph  er.a  g'o'toj'  ijuc  p.;r  iVs 
tiges  lOi.J.txs  ,  plus  aloi'^.v'Si  pat  f^»  têtes  de 
fleurs  plus  petites,  pauacii^es  ordinairement  de 
blanc  «  de  rouge. 

AMARANTiiL\S.  (  Tojjq  Amaranihe  ) 

AMARILLIS.  Ce  genre  a  été  enrichi  de  p'.u- 
fi?urs  brlk  s  tfpèccs ,  dont  ^uelques-uMi  font 
cultivées  dans  k-^  jji  Jins. 

E  s  p è  c  E  s. 

*  Spathc  à  une  fcuU  peur, 

I.  Ama&illis  jaune  «  u*.  «.  AawyUi»  tutt*, 
Linn.  Syll.  «egct.  129.  — >  Lnéiit.  Sert.  AngL 
pag.  9. 

1.  Amarulis  de  A'irginie,  n*.  4.  Amaryîtit 
atamujlo.  Linn.  —  Lheittier^  Sert.  A[ngl.  10.  — • 
Ite^cd«  Liliac.  tab.  $1. 

).  Amarillis  du  Pérou.  Amaryllis  ptruviana. 

Amaryllis  {iwti),fpatkâ  unifiorâ ;  corottiemif 
panutjtù  ,  pjtenttufîit'â  ;  fiaminitus  trtâis  ,  ftjik 
^teliauio,  bulôo  bulkiUis  oivaitato.  Ruii  8f  Par» 

Flor.  penv.  vd.  |.  pag.  f6.  tab.  a86.  lig.  A. . 

S.  s  hampes  font  cylindriq-ies  ,  légèrement 
fltiées,  fortanr  d'une  bulbe  arrondie ,  accomp>> 
gnee  à  fa  bife  d'aurr.;s  peiîtrs  bulbes  nombrentet. 

Les  feuilles  foîir  en  !a:n -s  d  "pee,  llriées  ,  cana- 
licuKies,  un  pti.  tecoarbees.  La  fpjtUe  cU  obion- 
gue,div!i  (.  nd^ ux découpures pro,ondt:s,lancéo» 
lécs,aigucs,  divvrgentesjd'wù  ioit  une  feule fleiw 
d'un  jaune  d'or ,  campanolée.  Son  tube  eil  conrt  1 
fon  limbe  i  ih  j.'tonpurc",  li;-c':o;é  s  ,  r  .l.-LS  ic 
un  peu  refi.chus  à  leur  paiii^  luperisiure.  iics 
juintn^s  ton;  droit.s,  toutes égaleit  tel  aaibècct 
luobilesi  le  îîy'e  intime. 

Cette  plants  croit  au  Pérou  «  duu  les  champs  « 
paimi  les  aaiflbiis.  y 

4.  AMARltLIS  flambée.  AmetylUs  tammea» 

awadrPar. 

Amaryllis  fpatftJ  i^n'f  j  J  ;  co-oll'.s  L:c':nih  feml- 
àrcumvolutis  ,  ju:  eue  pdUnsiius  ^  rtfiexisj  gcmisali» 

tur  irtvibui ,  ercciij.  Kuiz  8c  Pav.  Flor.peMv;  I» 

pag.  j6.  tab.  186.  fig.  B. 

Liii0^narciffas  f  moaaatkiu  ^  eoediuiu,  FeuiUde« 
Obf.  vol.  |.  pag.  A9.  ub.  11. 

Amaryllis  (  chilenfis)  ,  fpatkâ  uni  feu  iiSorJj/li- 
HfkUA  i  fioribus  pedunaîiûùt ffttiis  tiiuértiiu,  \jBés'<, 
JeiC.Aogl.pag.  II. 

Br  1 
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D'un  oignon  ovale ,  garni  de  racines  fibreufes 
en  delTous^  s'élève  une  nampe  droite,  longue  au 
plus  d'un  pied  ,  d'un  vert-gai  j  cylindrique ,  ter- 
minée par  une  feule  fleur ,  quelquefois  deux ,  d'un 
tiès-bcau  rouge,  dont  le  tube  ,  un  pL  u  l  imp.>niile  , 
le  divile  à  Ion  limbe  en  lix  découpures  lancéo- 
lées «  aigu4!s,  longues  d'environ  deux  pouces, 
larps  de  quatre  lignes ,  étalées  ,  puis  rabattues  en 
denors;  de  petites  écailies  tronquées,  crénelées, 
membrantiules ,  à  la  bafc  de  chiqus  découpure. 
Les  étamines  font  courtes  ,  droites  ',  les  filjnens 
rottgeâtresi  les  anthèr^ïs  ja'ines  ;  le  ftyle  plus  long 

2 ne  les  étiuniBes.  Les  feuilles  font  radicilcs, 
trottes,  linéaires,  au  nombre  d'une  à  deux ,  en- 
filôrroeSf  réfléchies  «  plus  coaites  que  la  hampe. 

Cette  pbnte  crrîr  fur  les  irorstap  as  du  Chili. 
Son  oignon  paiic  pour  vula- rairc  ,  (ieierfil:'&  ré- 
folucif.  Lts  l.'ulie.ns  le  pilciii ,  &  l'appIiqucBi  en 
cataplafme  fur  U  partie  malade.  Tf. 

f.  Amarilus  pumilio.  Juunyllu  pumilio. 
Alton. 

Amaryilis  fpaAâ  diphyllâ  ,  uniJlorJ  i  corcUâ  in- 
faniiihtdtformi  ,  A  juali;  lacitiin  r<\eluii4 ;  fiuim-.ihus 
inctinaiis t  altérai*  t  brcvioriitus.  Ail.  Hort.  Ke*. 
voL  1.  pag.  41  j. 

Ses  hampes  font  cylir  lii-r.s,  veriâtr?$,  mu- 
nies d'une  feuille  ta^iicalc  iiiiëa  re  .  rétrécie  à  fa 
partie  inférieure.  La  fleur  eft  folitaire,  terminale , 
garnie  d'un:  ipaths  à  driix  d;ct>ii|>iiie$  linéaires, 
luô.i  ces ,  vtites .  p!u5  longuts  ijte  le  tube  de  h 
corolle.  Cell;-ci  3  un  tube  en  entonnoir ,  long 
d'un  pouce,  blanchâtre,  marqué  en  dehors  de 
fix  lignes  raillantes .  &  de  6x  autres  en  dedans .  de 
couleur  rouge,  alrcmes  avec  ks  premières;  I:$ 
découpures  du  limb^  ovalcs-obtongu.'$  ,  .lignes  , 
réflt'chies  ,  plas  \.;r.?.  its  que  le  tube,  blanches  en 
dehors j  d'un  rouge  de  brique  eo  dedans;  les  fila- 
mens  inférés  à  l'orilîce  du  tube ,  recourbés  à  leur 
foramet  ;  trois  alternss  plus  courts  j  les  anthères 
ehlongues ,  inclinées  ;  l'ovaire  oblong  j  le  ftyle 
filiforme ,  plus  long  que  les  étamtoes ,  furmomé 
o'un  itigmate  trifitie  »  lès  découpâtes  rougeâttes , 
Imoaires ,  blanclies  i  l«ar  fommee.  . 

Ctetia  ^te  cf^  au  Cap  d*  Bonoe^Erpé- 
saace.y 

6.  Amarillis  à  fptthe  tnbalée.  AmarylSs 

tuiiffathd.  Lhérit. 

j4mary//is  fpathi  mmnpkylU,  uAulofà ,  hifdà  , 
umjiorj;  pedunculo  JjHuAd  Japià  tmighr*.  Lbèrit. 

Sert.  Angl.  pag.  9. 

.  Sis  hampes  font  droites,  gréiez,  hautes  de 

Suatre  à  huit  pouces ,  à  une  feule  fleur,  forant 
'une  (Mtbe  tubuieufe,  cylindrique,  parngée  en 
deoir  découpures  étroites,  profondes,  «iguèi, 
èpioTies.  La  fleur  eft  droite  i  l'extrémité  d'im 
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long  pédoncule)  elle  coMieoc  fix  filanens  moint 
longs  que  la' corolle  {  trois  altemativcmei.t  plus 
courts,  f.a  corolle  piirpinine,  inhunJiWi- 
torme  ;  k-  tube  court  ;  le  limbe  à  fix  découpures 
cgiles.  veinées,  élargies  à  leur fonwiet,obBiifesj 
lts  trois  extérieutes  léeéiemem  muciuoées.  Je 
n  en  ai  poloi  vu  les  &iiîaei. 

Cette  plante  croit  i  Boenos-Ayres,  où  elle  a 
été  «cueillie  pat  Ommerfeo.  ^iK.J.itkoK 

UcsfDni.  ) 

7-  Amarillis  à  long  tube.  AmaryUu  tahijkn. 

Amaryllis  fpathû  uniforâ  ,  diphyllâ  i  tonUi  14- 
funaiituiiformi,  tuio  Uigifimo»  Lhérit.  SSR.  Al^ 
pag.  10.  , 

3.  pag.  19.  tau  10. 

Son  oignon  ell  ovale,  d'un  beau  blanc •kiqg 
d'un  pouce  Se  plus,  couvert  d'une  pdtièule  giv 

(atre  :  il  en  fort  d.ux  feuilifs  radicales,  linéaires, 
aiguës,  du  milieu  defquelles  s'élève  une  hampe 
l-.iute  d'un  ;  i  J,  un  p  u  plus  longue  que  les fai5- 
les,  ttiiiiinée  par  une  fi  ule  fleur  d'uo  beau iuDe> 
aurore  longue  de  plus  de  trois  pouces.  La  corolle 
t[\  en  forme  d'entonnoir  ;  fcn  tube  très  Une,  !.$ 
découpures  lancéolées  ,  un  peu  aigucs  j  les  Bia- 
mens  prefqu'égaax  en  longueur. 

Cette  riante  croît  dans  les  campagnes,  sn 

environs  de  Liiv.a,  au  Pctou.  if. 

8.  Amarillis  à  deux  feuilles.  Am«yUU  ^ 


lit, 

Amafyûit  fpatké  ^hahi ,  unifiorâ;  eonlUUà- 

nus  cnhiio  fuhrotundis  ;  fo!i  ':s  gcminls  ,  vjldè  intiftA» 
Uhus.  (N.;  {Wayci  AmaRillIj,  n".  Z.  ) 

9.  .Amarillis  maculée.  Amaryllis  maaUu, 
Lhént. 

Amaryllis  fpathi  unifiorâ ,  diphyllâ ,  Dnemi  Iw 

pedunemUuo,gtiûuiHMdiaiMMÙ,  Lhér.Seit.  AOil. 

pag.  10. 

Ses  hanmes  font  droites ,  ftnpies.  narfemées  de 
points  en  forme  de  vérités  li.-nes;  la  fpnthe  di- 
Vifée  en  deux  folioles  litiL-aires  ,  ne  contenant 
qu  une  feule  fi  ur  campanu'ée ,  foutenue  par  HO 
f  èdonculc  ;  les  ctaniines  &:  le  piltil  tecourbél. 

Cette  pl.iite  ctf.it  au  Chili,  r 

10.  Amarillis  en  mallue.  Amaryllis  elavata. 
Lhént. 

Amaryllis  fpatkâ  unifiorâ  ,  difhyOi,  fiitdêlii 
coroilà  tUvatâ.  I  hérit.  Sert.  Angl.  pag.  11. 

Ses  hampes  font  terroi(iées  pat  use  fenk  ^etf 
pédkeUéej  Ibrtaoc  d'iirn  fpeâie  à  dtw  Miolss 


f 
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llMéii-  T.a  corolle  eft  en  forme  de  miffue  ;  !e 
mbe  rétréci  à  fa  bafe  .  point  dilaté  i  le  limbe  très- 
mitc.  Les  fiHuUei  fie  lei  éCMioet  n*9M  poine  été 

cbfcrvées. 

Cetie  plante  cioîc  dans  l'Afrique  inéiidio- 
Mle.  If 

II.  Amarillis  i  fleur  en  croix.  AirarylUs 
fmmJ^ÙM,  Linn. 

Arrii-yllls  fiathâ  indiv'ifâ  ,  uniftorâ;  coioUâ  hilu- 
iittà  f  Jixpaniià  ;  petj/is  infcriorihus  ,  gtnUiiltbuj- 

Ciepind*nithiii.  Lheiit.  Sert.  Angl.  pag.  ii.  — 
douté,  Liliac.  tab.  4.  {I^oyei  AmaRILus, 

*  *  Sfétkt  à  pbtfiutn  p*mrt. 

U.  Amarillis  de  \i  reine.  AmaryilU  rtginà. 

lioo. 

AmaryUts  rpathâ  fuitijiord,  ptdlctUls  divatiastis; 
coroUu  campattulaitf  ,  brt\  'e  lusulcjîs  ,  auiMtiius  y 
fsuce  tuii  Ûrfiuâi  foiiis  tanctoUtis  ,  patiUu.  Ait. 
Uort.  Kev.  i.  pag  416.  —  Redoute*  LiUac.  tab. 
9.-— Lhérh.  Sm.  A.igl.  pag.  11, 

Aa  aatiryUit  nfieêf  Lara.  DiA.  t.  paR*  Itt. 
ft*.é. 

•  One  efpèce  èft  remarquable  par  h  beanté  de 
fesfleats  d'an  rouge -ponceau.  Leur  corolle  eft 

campanulée  ;  !e  tube  court;  l'orifice  barbu  ;  les 
(iivifions  ovales ,  un  peu  retiécies  à  leur  baie , 
d'un  beau  rouge ,  avec  un  onglet  blaoc  au  milieu , 
tt  verdâtre  fur  les  bords  i  les  crois  diviiioosexté* 
rwares  catleufes  i  leur  fommet  ;  les  filamens  re- 
«1refr;'s  ;  Us  anthères  vacillantes.  Les  feuiiles  font 
eblongues ,  lancéolées,  toutes  radicales,  plus  lon- 

Kqoe  les  haoupes  :  celles-ci  potceac  4e  deux 
itre  fleurs. 

Cetce  plante  croît  aux  Antilles. 

I).  Amarous  écarlate.  AiMfytBsfmieta. 

Amaryllis  (f  queftris  )  ,  y^tf/Ai  fuf>l>ifiord  ;  pedi- 
ttUts  trt&is ,  Ipitrfis  ,  hrtvtoribui  tubo  f^Uformi , 
kon\onuli  ;  limbo  obli^i  fiMih ,  fionèm  curvo  ; 

tepH»Jli.  AiuUort.  Kev.  1.  pag.  417. — Jacq. 
,  Scboenbr.  1.  pa|.  $).  tab.  69. 

Amaryllis  êdiéu  Liim.  Amoen.  Acad.  8.  pag. 
af4.?  (riiy<{  Amariilis  ,  n*.  7.) 

•  14.  Amarillu  i  fleurs  purparims.  AattryllU 
fUfmm,  Ait. 

'  Amaryllis  fpjthJ  fuM^onl  ;  eorollU  trtSitfculis, 
uAuli'Jis  ;  f^uct  luh  glabrj ,  foliis  lineari'lait- 
it^aùs.  Air.  Hort.  Yii.v.  i.  pag.  417. 

Amaryllis  elata.  Jaoq.  UofC.  SduMobr»  !•  peg* 
31.  tab.  6i.  .  .  .  ... 
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AmtryllU  fpeciofa.  Lhérit.  Sert.  Angl.  ix. 

Crinum  fptiiofum.  Linn.  Suppl.  I9f.  —  Tbuob. 
Prodr.  59.  —  Lan».  Diû.  1.  pag.  150.  ♦ 

Ses  feuillt  s  font  toutes  radicales ,  prefiju'eiifi» 
formes  ,  liiicaires-linceoléi-s  ,  glabres ,  entières* 
Les  hampes  font  droites ,  nues.  La  fpathe  contient 
ordinairemsm  deux  fleurs  étalée*.  La  corolle  eft 
pie  fque  rampaniilee  ,  r  -clrt-flée  ,  purpurine  ,  d'un 
rouge  At  fjii^  ,  tut»  lieLife  à  u  bafe,  glabre  àTori- 
ritu,  divifci  3  lo  i  limbe  en  fix  dcroupnres,  dOOC 
trois  alurr.es,  cali'-ulcs  ,  on^uirulccs. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Erpé- 

i|.  Amarillis  rétkdée^  Àmêry^  tmcaUtt.' 
Aiiofw 

Amaryllis  fpaihà  fjbhif.ot  .!  ;  coroHis  hajî  tahulojts  ^ 
rutuniibus  ;  fuua  tu!fi  glai^ia  ,  j^.i;  o  comprejfojjoiiis 
oi>lvrgis ,  bafi  aiienuut:i.  Ai:.  }  lort.  Kev.  I.  pag. 
417.  —  Lhéric.  Sert.  Antjl.  12. 

Ses  bampes  font  comprinnées,  munies  à  leur 
babdefEoilles  o^longues ,  rétréçies  à  leur  partie 
întérinir  ■  I  »  ipathe  ne  rtnferme  guère  cjtie  deux 
fleurs.  La  corolle  ell  tubuleufe  &  inclinée  a  fa 
bafe ,  glabre  i  l'orifice  de  fon  tube  %  fe  découpu- 
res mnrqnées  de  Veines  tranfvetfîs,  réticulées. 

Cette  plante  croit  au  Bréfil.  x 

I  f>.  A  MAltattS  de  Tirtarie.  Amaiytlis  taumca, 

Pall. 

Amaryllis  fp^thâ  fubbifiorâ  ;  corollit  fuhcampor 

nulaùs  ,  pr^ifunde  Jtxpartitis  ;  laciniâ  fuprtmâ  anguf- 

ttTimà;  iiijerwrc  ubovatà  ,  utuminaiâ  i  foliis 

rr-us  ,  fcjpo  longiotibus.  Willd.  Spec.  1.  pag.  ^4» 

—  Palias •  Icin.  3.  Append.  n".  85.  tab.  a.  fig.  1. 

Ses  fSsoffles  font  llnéaTres ,  plus  longues  que  la 

hinu>-^.  ?i  fpirhs  ne  produit  qu'environ  dtUX 
riturs.  La  toio  1-  eft  Icgérement  campanu  ée  j 
profondément  divifée  en  (\x  decoupureî  ;  la  fupe- 
ricure  très^troitci  l'infiérieure  en  ovale>renverfé  « 
acuminée  à  fou  fômmetf  les  étamines  plus  courtes 
que  la  corollo)  trds  Kiamens  plus  courts. 

Cette  plante  ctoit  dans  la  Sibéri*.  :)p 

17.  AMARiLLisd«BrouflÔBoet..ifaMf]r/ifo^ivi^ 

foHttia,  Oecand. 

Amaryllii  fpathâ  b'^orà  »  corolU  tubo,  lottgo,  fjuct 
gfa  'jrâ  ,  leclena  auàb  fafiùHi,  Decand.  iJliac. 

tab.  61. 

S^  s  bulbes,  épaifles,  arrondies,  produifeni  plu- 
(leurs  feuilles  linéaire  s-oblongues  ,  canalicvileeta 
d'abord  planes,  puis plilTéc's  &  ondulées.  Si  hampe 
eft  comprimée,  uo  peu  tougeâttei  ia  fpache  coib- 
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pnfé  ■  de  deux  folioles  oppofées,  Uncéolé?$,  n'itii- 
fts,  ftiioês  de  lignes  purpurines.  Elles  j  ro'ui  t  nt 
ordinairement  Jeux  flcur<.  pe ionculôes  ,  q  .i  o.  ; 
que^ues  rapports  avec  ccUës  de  rainiiillis  rayée , 
pir  lubaniës  purpurines  qui  les<léoofent.  Le  tube 
A",  h  coiolle  efl  dt(;:t.  f  ■  !i  i  Irique,  verdirre  à  fa 
bafe  ,  f.">rt  long,  glabre  a  ion  orifice;  !e  limbe  u  » 
peu  intimé,  à  fix  découpures  piofondcs ,  orJis- 
«bionpacs ,  rétrécies  à  leurs  deux  extrémités  >  les 
éiainiii(.<>  un  peu  inclinées.  L'ovaire  ,  adhérant 
avec  !a  corolle,  eft  prefque  ttiangiilaiie  ;  !  ■  ft.!  - 
térininé  par  trois  fiigauies  éuiés,  de  couleur  \>\ii- 
purtae. 

Cftte  piinte  croît  en  Afiique,  aux  environs  de 
Sierra- Leona  >  elle  a  été  Uivoyâe  par  M.  Urour* 
rometiM.Cels. 

18.  AMAULUf  béUcduie.  ÀmarylSr  Mh- 
ionnû.  Ait. 

AmaryKis  coroUîs  trtB:ufcu!!S  ,  hexjpcialts  ;  l<t- 
ciniii  fliii':s  ,  fcdpo  compreffo  ;  f  Lis  Ui.ui<  tanalicu- 
lait! ,  y  :  s.  lU'.'-jr.  t ,  i^Urc !",■  s.  Ait.  Hort.  KtU'. 
I.  pag.  417.  —  Lhéiit.  âett.  Angi.  i&.  Unn. 
Hon.  Ciitfvin.  i j;.  —  MiJl.  Diâ.  n*.  6*  8e  Icoo. 
tab. 

XÀlio-aa^eîJfu  polyantkùs,  fane  intanka» ,  fmio 
it tttm-^At^vM.  Sloan^  Jam.  iic.  Hîft.  i.  pag. 
i44>  —  SebaT.  Tlier.  i.  pag.    .  tak  17.  fig.  1. 

Cette  efpèce  ne  doit  pas  être  confondue  avec 
Vamaiyilit  puniuu.  bulbes  foiic  vertiâiresj  Tes 
hampes  légèrement  comprimies  ;  f^s  feuilles  très- 
glabres,  canaliculévS  ,  aiguës  à  leur  foinntt.  fai! 
hutes  fur  le  dos  en  une  carenc  olitufc.  S  s  fleuts 
fortent  d'une  fp.ithe  bifide,  aigué,  meinbraneufes 
elles  lont  au  nombre  de  trois  ou  auatre  en  forme 
4'ombelle,  pédonculëes.  L'a  corolle cft  régulière, 
eampanulee ,  d'une  b.  lie  couleur  pourprr ,  int  -.r- 
naie,  d'un  jaune-vcrdarre  ou  blanchâtr;:  6r.}%  U 
fond)  les  trois découpui es  extérietiies  recoin bcts 
en  ilkdansà  leur  fommeti  les  trois  intciicurcs  ci- 
liéesileur  bafe  ;  les  étamines  inclinées,  plus  cour- 
tes que  la  corolle  i  Il  s  anthères  d'un  jai:ne-clair , 
épaiues,  oblufes  à  lc;uc:>  deux  excicmiust  is  ityle 
roofeâne. 

Cette  plante  croît  en  Amérique ,  aux  Antilles , 
à  Sutinam.  On  la  cultive  au  Jaruin  dts  Plantes 
<!•  Puis,  y  (     V. } 

19.  AifAMUts  i  bondes.  Amê/ylH»  vùtata. 
Uént. 

Amaryllif  Jpathi  mtJt'rfiorâ  f  flort'jus  pcduncula- 
tis  ,  fubkexapc.alts  ;  pe:alit  txttrioribus  margine  ii- 
hen$.  Lhérir.5cH.  A  ^;1.  15  —  Ait.  Hort.  Kcv.  i. 
pa|.4i8.  —  Cuitis j  Magaz.        —  Redouté» 

.  Mit «ijpibce^  coxursuable  pack CMkttdft fit 
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I  pétalfi,  d'un  roD^f-p'-urpre  Hans  leur  milieu,  tvee 
j  deiiv  ban  ies  d  ufi  biàriL:-).^uiiatre.à  leurs  bords  Set 
:  1  ain-.-'cs  frmt  cylindriques  ,  termint'-.s  par  l^cs  fleurs 
I  peuRcUceS)  Us  divilions  de  la  coro  le  lancéolées. 
\  aiguës  >  prefqu'acuRiinées  j  les  trois  intérieures 
réunies  et»  fj'.-e  ,  &:  nd'it'rtntes  à  l^'ir  pirtie  infé» 
riturt'i  les  extérieures  libres  jufnti'a  leur  baft  ;  les 
était  ities  un  peu  plus  courtes  qu.-  la  con  11  \  les 
anthères  d'un  vert-jaunâtre,  épailJes ,  cbtufesi 
trois  filamens  un  peu  plus  cours  \  le  ptUil  phisloDg 
ctK  !:  s  é'siniiiL»  ;  It-  (lirmate  à  trois  divifiom  W* 
touicees  t  n  dehors  ,  li.lonnécs  en  defliiS. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Eonne-Efpérance* 
On  la  cultive  an  Jaidin  dès  Plantes  de  Paiia.  l^. 

zo.  Amakiuis  en  ftocille.  Amaryllis  ftlem^ 

Lliétit. 

Amaryllis  forthus  mmheUatis  ,  lor.giut  pedmeat^ 
lis  ,  fcxfuniiis;  foliis  fdj.a  is;  mjr^int  carii/a^ineo  , 
muruato,  àijtolore.  Lheril.  Sert.  AngL  15.- —  Ait. 

Hon.  Kev.  1.  pag.  418. 
Criaum  fdimm*  Jacq.  Hort.  ).  p.  34.  labw  ^ 
HseMertwr  fidt*uu»  Thnab.  Pcodr*  j8. 

Si  s  hampes  foîit  glabres  ,  con.piitnéis  ,  de  I* 
longueur  de  l'ombelle  qui  les  tcrmme  ;  les  feuil- 
les planes ,  étalées  fur  u  terre  ,  courbées  en  fao» 
cil!'- ,  gla!>rcs,  linéaires,  ru  ies,  canilagineufes  & 
pnfque  dentées  à  leurs  bords.  Les  fleuss  loni  l«rj« 
gucr-.ncnt  pedoncul:;cs  ;  la  corolle  dlOÎie*  à  fiS 
divilions  protondesj  lancéolées. 

Cette  plante  croie  an  Cap  de  Bonne -Espé- 
rance, if- 

21.  Amarillis  carmin.  Amaryliit  miniata, 
Run  &•  PaT. 

Amaiyttii  fpathâ  bî  feu  qttadrijtorâ ,  corollis  cam- 
panulatit ,  riagtntikut  ;  lacinid  fupumJ  retrcfitxâ  « 
infimi  anguJUttn genîttUhtn  deeunUiuitiis*  Rutm 
9t  Pav.  jflor.  pemv.  pag.  p. 

Ses  bulbes  font  RrolTes  ,  ov..Ies,  arrondies.  Dès 
u'eiles  font  expntct-s  à  l'air ,  elles  deviennent 
'un  vougeKarmin  :  il  en  fort  des  feuilles  glabres, 
eniiloruies,  recourbées  à  leur  fommet.  La  Tpathe 
eft  de  couleur  purpurir<e  .  à  deux  ou  quatre  ftettrs  , 
fedivifant  en  auianc  de  déci-iif  iii^s  ii i:u;t!£$  ,  oh- 
longues ,  lancéclt.-(.s  ,  aiguës.  Les  ficuts  font  gran- 
des, pédonculees,  incUnees  ;  la  corolle  de  cou- 
leur incarnate ,  longue  de  trots  pouces  (  le  tubo 
court  i  le  limbe  campanulé  >  i  fix  découpures  é»* 
lées*  lancéolées  ,  oblongucs  ;  fis  écailles  blanché" 
très ,  à  poils  foyeux  ,  placées  au  fond  de  l'orifice 
de  la  corolle;  Us  filamens  de  la  longueur  du  ftyle, 
courbés  à  leur  foeamett  trois  akentes  plus  co«ff- 
tes  i  le  itigmate  i  trois  lobes. 
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Cette  plaiiM  cralt  m  Pérou» da»  1m  foféts 
des  Aade*.  y 

2X.  Amarjllis  bicolore.  AmtnUu  iicp/or. 

Riét  9tnf,  flor.  petov.  vol.  ).  pag.  57. 

Ses  hunet  font  droites ,  à  denx  angles  ;  f  s 
ffuilles  et:nfonMSt  rctr:-c:.-> ,  ral  es.  La  t'pithe 
ton:ieni  fix  i  douze  fleur)  ;  <:\\v  le  diwCô  en  nut.^nc 
de  dé  coup  ares  inégalet^  mcmbraneufes  ,  ftriétf. 
Li  coroUe  r.li  prévue  camptnuiée ,  longue  d'un 
fmm  9c  deari  ^  Ton  tnb«  court  { foo  limbe  à  fix 
ééceiiptre*  droites  ,  hnc  ëolées ,  rouges  ,  vert^N  à 
k«r  rommet)  Its  HUmem  dioiu,  plus  comts  que 
b  coioUe  )  la  capfiilt  bma*  4c  trifOM  I  loi  f«M*u- 
ces  noires. 

Cette  pUme  croît  au  Pérou  >  fur  les  collines,  if 

t).  Amamius  élégincc.  AmaiyÙiê  onuta. 
Aitoo. 

Amaryllis  fio'ihus  ftfilihat ,  tùroOit  êafi  tuM»' 

fs;  tuio  fpitlhis  limi'  q-^e  Icnriorc  ,  curw-y  ■  limM 
iMtr.iis  ooivmgit ,  a^ijiaùt  /  taciniù  infimà  atvari- 

tâià,  tmetffm.  Aie  Hotc.  lUw,  i.  peg.  418. 

Cet:-'  f-ff  ètt;  ''c  difHnrue  par  fes  fleurs  fciïiV'. 
Sa  corolle  cU' tubutcufe  à  la  bafci  le  tu.be  re- 
courbé ,  plus  long  que  les  fpathes  le  timbet  ce- 
lui-ci divifé  en  fix  découpures  obloague»,  tenni- 
Bées  par  une  longue  pointe  |  h  découpure  iafë- 
riture  concave ,  écaiMO.  Elle  CM»  en  Goioée.  ^ 
(  Aitoa.  ) 

24.  ÀMARtLus  à  iMgUM  Sualk*,  jMUt/yUh 

bttgi/oiia.  Ltnn. 

AmaryUis  ftrih*  amMUris ,  peimeidatis ,  èafi 

iviulo/îi  ,  ftxpiinith  ;  foiitj  fcjpo  duplà  lo'fglonbus. 
Lheritier»  Sert.  Angl.  ij.  {t^oyei  Amaaillis, 


if.  Amarillis  de  montman,  ÂmtrytSs 
Ubili. 


Amaryllis  corolii s  campanulatis ,  tquuHhus  ;  ■laci' 
lits  altirnis  ,  anj}afii  ;  ^enitalibus  rrciis  ,  corollâ 
Suplb  btevioribiu  ;  fcapo  foVwfo ,  fo/iis  iir.ejribut. 

WiUd.  Sptt.  u  pag.  f6.  —  Labill.  Syr.  2..  pag.  ; . 
tab.1. 

.  S»  tigei  f«m  droites ,  un  peu  fletueufes ,  fou- 
vent  rameufes ,  garnies  de  feuilles  longiies ,  alter- 
nes, étroites,  linéaires,  fubulées  ,  vaginales  & 
trcmbrancufes  i  leur  b-ifei  les  fl  urs  terminales, 
pirticulées  ,  prefqu'tn  ombell(»  ;  la  Ipathâ  divifée 
ordinairemtnt  en  autant  de  folioles  qu'il  jr  a  de 
fleurs  i  la  corolle  bleuâtre ,  à  fix  découpures  éga- 
les «  pcofoiiiks  i  uvù  aluraes»  mucronée}}  les 
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ictres  obtufest  les  filamem  droits  >  inférés  fur  les 

onglets  de  la  corolle  ;  trois  plus  courts  5  fes  anthè- 
res obloi'.giits ,  à  qii.:tr--  lillons  ;  l'ovaii '?  i'.t'.iiiur 
(urbinéi  le  iiyic.  plus  long  que  les  étammcs  ;  trojs 
(iiç^inates  recourbes;  une  capfule  ovale- ob'.ongtte'« 
à  trois  logts ,  à  trois  valves ,  renfermant  pluMUrS 
feniences  oval«s-oblongues,  noiritref. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  LtWt> 
!  iière,  Tur  les  hautes  montagne»  du  Liban.  % 

16.  AMARii  fis  riyét.  Atr.drylhs  lincatj.  Lam. 

Amtiyi/is  (seylantca),  fpaihù  muàifiord,  c»- 
rdSs  neffmaiis  ;  tub»  fliformi,  loapfitmt  i*^»u* 
uncir.atis.  T.hérir.  Sert.  Ang|.  l}.  (^Vyt  AmA« 

RILLIS  ,  n°.  I  j  .  ) 

17.  Amajullis  réfléchie.  AnuiryUù  rtvoliua, 
ZAéfit. 

Airai-ylus  ffuihà  multifiord  y  corolUs  hrtviur  pf 
dictlltitts  ,  Itafi  tukuitfis^  rtetiwi*i  Ueimiit  corolU 
revo/uii$  ,foifit  ÛMtrAiu*  Lhéric  Sert.  Angl.  14* 
—  Att.  Hon.  JLw.  I.  pag.  419. 

Sv<  tiçrs  font  longues  d'un  pied  ;  fes  feuil'es  lon- 
gues de  de  ut,  large*  de  fiz  lignes ,  molles .  linéai- 
res, canalicnldct.  Lot  leurs  font  rrès-odonnce»; 

réuBi'es  cinq  à  fix  en  ombeKe,  niecliocremcs.  t  pé- 
dii.eilj£Si  1.^  tube  de  la  corolle  court,  fi  ifomie  , 
verdâtre ,  courbé  ;  les  découpures  lîu  limbe  Ion» 
gnes  de  deux  pouces,  blanche»  en  dedans^,  d'un 
roiifte»  clair  eo  deliocs«  réfléchies  depuis  leur 
milieu. 


Cette  plante  «voit  an  Cap  de 

rance. 


'£rpé« 


2S.  Amarillis  vivipare.  ÂHmryUù  WwfpeM» 
Lam.  (  t^«y*i  «•.  14-  ) 

Quelques  auteurs  penfent  qoe  cette  plante  e(l 

la  irié  ne  que  l'amarillis  rayée.  Gaemer  en  a  fait 
un  genre  paiticulier«  fous  le  nom  de  Mm;  De 
Ftuft.  6c  Sen.  1  «  p(«.  41,  tab.  t). 

Z9.  .\marillis  à  feuilles  larges.  Amaryllis 
UtiftUa,  Um. 

Amarytlii  muhîflorâ  ,  jtorihus  pedictll^lis  , 

hafi  tubulofiâ  i  foliis  QàlongO'iatietoiMit.  Lhéritier  , 
S^  rt.  Angl.  i4.-'Rodb.  EIff.  &.piSvfi.fi(.  la. 
(  Ktyti  Amahiu.»  j  n*.  i  !•  ) 

;o.  AicAïuuia  jauno  d*«r.  ÂHuuylBs  «mm. 

Lhéiit. 

ATaryllii  fpathâ  multifiorâ  ;  eorolUs  h*fi  tahlif» 
fis  ijixpartitis  laàniis  iintaribus ^  undulatis;  geiU* 
talibus  eorolié  loHgiçriiits.  Lhérit.  Soit.  Angl,  14. 

Bedottt.  Liltac.  tah.     — Me.  Hint.  Seir.  t.' 
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pif.  4I9>  — i  Jacq.  Hoct.  Schoéobc.  i.  paf*  )8. 
nb.  7j. 

Âm  mmarylUs  africMaf  Ltm.  Dift.  I>  pag.  124- 
17. 

Ses  hampes  font  !(5p(^rement  comj^rimées,  pref- 
que  lungues  lie  deux  fcs  teuiiks  droites  j 

linéaires ,  canaliculées ,  g'tahras ,  réfléchies  i  leurs 
bords ,  longues  d'un  pied  6c  demi,  à  oeine  larges 
é'm  pouce  ;  la  fpathe  divifée  en  deux  tbliolet  lan- 
céolées, longues  de  trois  pouces ,  contenant  cinq 
à  neuf  fleurs,  foutenues  par  des  pédicelles  iné- 
g.ui): ,  longs  d'environ  un  pouce ,  accompagnés  à 
!<.  iir  btfe  d'une  braâée  de  même  longueur,  tnem- 
buiiciire,  lancéolée.  La  corolle  eft  jaune,  en  en- 
tonnoir ;  le  tubt  tri^one  ,  d'un  \kmi-poucL-  de 
longj  le  limbe  a  iix  dccoupures  linéjircs-l.inceo- 
lées  ,  épaillies  à  leur  fommct  ,  verdâtres  fur  leur 
cirPne  i  les  filamens  droits  ,  inférés  à  l'orifice  du 
tube  ;  t!ois  plus  longs  que  la  corollt  -,  trois  autres 
p^us  courts ,  foutenant  des  anthères  liii'îaircs ,  ob- 
lonpuesj  l'ovaire  ovale,  i  trois  face*  peu  mar- 
ciiées  i  le  (lyle  droit,  filiforme,  plut  long  que  les 
etamioes}  leftigmate  r<>uge ,  i  trois  lobes. 

Cette  liante  croit  en  Cbine.  if.  (  Aiton,) 

'  91.  Amarilus  otiemak.  JmtiyUit  «nmutUs. 
Linn. 

Amaryllis  unhel'â  muUtjlorâ  ,•  floribus  longiffimt 
ped^nculuiis  ,  ftxpurt'tis  ;  germiniius  cunttformi- 
triun(;ularibus.  Lhérit.  Sert.  An^l.  14.  —  Ait.  Horj. 
Kcw.  I.  pag.  410.  (f^oyci  Amariilis,  n°.  11.) 

3 1.  Am  ARILLIS  ^tiaîûtnae.  Amaryllis  fanùenft. 
linn.  ... 

Amaryllis  fpathâ  mult^hrâ ,  corolus  fuifittxiipeta- 
Us  ,  iitttari- UnctoUtu  ;  genitalibiu  nSiufiu/is  ,  ex- 
fertt*.  Ihént.  Sert.  Angl.  ij.  —  Aiton,  Hort. 
Kèv.  I.  pag.  420. 

f.  AHUUyilis  fpathi  muUif.orâ  ;  corollis  pjtenc.'f- 
fimis  t  apiet  refueis i  genitalihus  redmjlalis ,  coroïiâ 
longioriîus f  fbiiit  ùi^fi>Tmi'Hiearil>us.  Jacq.  Hort. 
Schoenbr.  1.  pag.  ^4.  tab.  66.  (Kcy.  AmaRILLIS, 
n«.  9  ) 

33.  AmAR.IU.iS  borUée.  Amaryllis  m^inata. 
Jacq.  .... 

Amaryllis  pttalis  ohlongit ,  rcvolutis  genitaliéus 
nSiuJculis ,  corotià  liMtf^ioribus  y  foHis  iiagulati*  , 
humi  adpreJpSf  tartiiagineo-mtirgiiuttis.  Willd.  âpec. 
2.  pag.  ^9.  •—  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  i.  pag.  34. 
tab.  6y. 

Ses  feuilles  onr  beaucoup  de  relTemblance  avec 
ct\\et4mïk*iitaiukiit  MatHitui  elles  font  étalées 
Au  la  itn««  oblongucf  j  en  forme  de  langue  «  eo- 
tovrécs  d'une  bonfine  cartilagineufe  ic  co]çfée« 
•adulée  vcis  le  fommet.  La  ^a$lie  produit  jèur 
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(idiirs  fleurs  d'pn  beao  rovse  vif  «  flMemM  par 

des  pédoncules  redrelTéi.  L*  corolle  eft  très-éta- 

^e-' ,  divifée  en  fix  découpures  profofides,  oblon- 
gucs ,  refléchies  en  debots  à  leur  fummet  ;  les 
étamiftet  tedrelTées, plus  longues  qne  la  cocoUe. 

Cette  plame  cfok  au  Cip  de  Bonie-Cfyé- 

rance.  ^  1 

^4.  Amarilus  fotbergill.  .^««ryXU*  yôcAci»  ' 

giliii.  Andr. 

Amaryllis  fpathi  multijlorâ  ;  eorelli  kexcpctJ^ , 
revolutd  ;  geniidlibus  e''eéiis  ;  foliis  linea  ii^us  ^  ij'o'  , 
caiitflieulatis  f  oitufis  ^  glaucis.  Andr.  bot.  Diipo.'*.  | 
tab.  163.  '  •  ' 

Ses  bulbes  penduifent  rlufieurs  feuilles  linéan  1 
res ,  légércmeiK  canaiicotées ,  glauques,  obcaiist 
à  leur  fommec  Les  hampes  fe  termtnent  par  plo- 

fi  iirs  fî.urs  fortant  d'une  fpathe  bifi  de.  La  cotofie  1 
el)  Jioitc ,  très-ouverte ,  divifée  en  fis  décooiHMes 
protondcs  ,  teftéihies  en  dehors.  Lcs  étaÔHOCS  1 
font  droites,  ainlï  que  le  Uyle.  ^ 

Cette  |Hante  crMt  en  Cbine.  y  j 
Amariiiis  à  feuilles  lecoorbées.  ia<*  : 

ryl/:s  cuivifolia.  }iÇC\.  ^ 

Amaryllis  petalis  oblongis  ,  undulatis  ,  revoUi.si 
gtnitalii>us  c»roUâ  longioribus ,  reSiufçtUis  ;  foliit  I 
finciis  ,  linari-enjî/ormibus  ,  tonatiuûatis.  WiBd. 
Spec.  2.  pag.  57.  —  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  i.ps|. 

$3.  t.rb.  64. 

SiS  feuilles  font  roiiks  ,  li  iéaires,  prefqu'efl  ! 
tam»  d'epee  ,  cmalicuie  :s ,  courbées  eu  faucille, 
la  Ipathe  produit  plulimrs  Ile.  r$  pedoncuf'étfs  j  j 
les  pédoncules  re.ir«.(rés  i  la  coroUe  divifee  en  6x  ' 
découptires  profondes,  obtongites,  ondulées,  j 
lefl  chies  en  dchois;  les  éiamines  ceAeSteSaft» 

longues  que  la  corolle. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -£(pé* 
rancc.^    •   .  .    .  '  ^ 

I    36.  Amarilus  ondulée.  AmdiyOis  mmétltu, 

f  Liiui. 

Amaryllis  ^p«xhà  muitifitrâ ,  eonliit  pAhamfti'  j 

Il  vus  Jeflexis  ,  corol/û  brevioribus.  Lhé'itier  ,  Si  rt, 
A  gl.  lô.  —  Ah.  Hoit.  Ktv.  I.  pag.  420  —  Jar^. 
'  ]  Mc.  3.  pag.  II.  tab.  13.  t^Voytt  AUAiUXUSj 
n».  S.  ) 

37-  Amarilus  radiée;  AtKtvyOh  ndiéuu  , 

Lhérit.  j 

Amaryllis  ffaihâ  mttù^oré  ^  corolHs  futtbexapf  j 
talis ,  lintaribus ,  undiiUuis  ,  rcvolutis  ;  gutitalikta  \ 
tUAtxiSt  diverjgentiiu$  a  cwW/â  tùtpià  itMffMiiiUw  , 
Lbédu  Seit.  Angt.  léw  —  AN.  Hoct.  ttw.  t.  pag. 
>  411.  —  Andrey  J  OepoC  ub.  9$, 

Liûo-sarciffat 
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'  Uii«-iiareijfuj  ja.rtfjj,  S  ligm.  Avt-f.  ta!?,  jj. 

Lafpathe  produit  pluûeurs  fleurs  ,  dont  la  co- 
relle  cft  divifee  tn  fu  découpures  linéaires,  lan- 
céolées,  ondulées  j  réfléchie*  en  dehors.  Les  éti- 
mimfom  dhraifeates,  rabattues,  du  double  plus 
JoqgMt  qiie  h  contUe.  Son  lieu  oatal  a'eft  pas 

COOMt.  Tf: 

)8.  AmaRILLIS  baffe.  Amaryllh  kumUis.  Jacq. 

Amaryllis  fcapis  paucifioris  ,•  pclalis  paientihus  , 
//i/tjo  aivaricato  ;  J^iis  tinearilut  ,  «i/ii/îr  ,  pUnit. 
Jacq.  Hort.  Schoenbr.  i.  pag.  36.  tab.  69. 

"^Ses  tiges  font  pes  élerées  %  (es  feuilles  coartes , 
fhiwt ,  sbbfw«  Hnédra* ,  nues ,  très-lifles ,  ob- 
tufes  à  leur  fomihet.  Les  fpathcs  ne  produifent  aue 
trois  ou  quatre  fleurs.  La  corolle  eft  tiès-étalee  , 
divifée  en  fix  découpures  lancéolées,  ouvertes 
prefqu'ai  lèvres ,  réfléciiiet  at  ctidaléet  à  leur 
lôtnnMCt  la  décoiyure  iaChitii»  Jivflriqiiée  »  les 
fiUmens  des  éoniM*  aisMiéwt  •  plut  ooms  «m 
la  corolle. 

j^Cene  plante  croie  aa  Cap  de  BoiiM-E%é> 

'  }9*  -<AMAmiUn  iuHMfc.  ÂmarsllU  fUxttofa. 
Jacq. 

Ammyllit  fpathÀ  mubdtrà,  ptulit  paunùhus  ^ 
HDf^  Schoeobr.  i.  pag.  3; .  lab.  ^. 

Cette  efpèce  reffemble  beaucoup  â  la  pré'cé- 
dcnte  i  elle  en  diffère  par  Tes  tiges  8e  fes  KuUles 
■né  Ms  plus  grandes ,  &  par  quelques  autres  ca- 

raél^res  qui  lui  font  particuliers.  Les  feuilles  font 
linéaires,  concaves,  à  peine  obtufes ,  couvertes, 
dam  leur  jeiinelfe.  de  puUuIes  blanch.itre$ ,  ponc- 
taées  dans  un  âçte  plut  avancé  :  ces  points  de- 
viennent infenfibles  par  la  defliccatton.  Il  Tort  plu- 
fieim  fleurs  de  la  fpathe.  La  corolle  fe  Hivife  en 
fix  découpures  lancéolées ,  étalées ,  onduîéi  s  & 
réfléchies  i  leur  fommet  ;  U  dctoupure  inférieure 
plus  écartée }  les  éiamioes  afceodaoces  ,  plus  cour- 
«M  que  ki  pécaki. 

Cette  phM»  crait  aa  Oip  de  Bonne -Erpé- 

-  -  ». 
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^  AMAKitut  latifleire,  JawylO*  ndata. 
lacq. 

Amaryllit  fpathâ  multifiorâ ,  pttalts  pauncij/îmis  , 
infmo  divaricato  ;  foliis  facie  ad  orat  muri^.uo-.if- 

firUf  prcjfirdtu.  Jacq.  Hoit.  Schœubr.  1.  pag.  36. 
«ab.  70. 

Ses  bulbes  produifent  des  fenillca  elliptiques  , 
Mée*  fus  la  terre»  rudes  9c  couvertes  de  pullvles 
i  lesrs  bords.  Les  hampes  portent  plufoort  fleurs 

terioinales.  La  corolle  eft  très-étalée,  (Hyidîe  1 


fit  découpures  '  planas ,  lancéolées)  rirt'rieure- 
écartée  i  tes  étamMaarcendames,  de  h  loogneiir 

de  la  corolli.*. 

Cette  plante  aoic  au  Cap  de  Boane  -.  Efpé- 
ranoe.:^ 

41.  Amahillis  nerveufe.  jémd/y/ûi  ntrwfi. 

AmaryUit  (ftrtata),  fpaM  mmA^â  ;  eorpilh 

campanuliitis,  tqaaiihus  ,  ..'.Al  r.f.ixii  ;  foliit  fuh- 
ovaiiSf  dorfo /frùuM.  Jatq.  Huit.  iSchoenbr.  l  •  paf. 
ltf.tA.70. 

Ses  feuilles  font  el!iptit]'>es ,  un  peu  ovihs  , 
redreffees  ,  llriées  fur  ieui  dos,  boriées  à  leur 
contour.  La  fpatiie  produit  plufieurs  fleurs  dont 
la  corolle  efl  campanuiée ,  à  peine  tubulée  à  fa 
partie  inférieure  ,  divifée  en  uz  découpures  pla- 

U 


nés,  réfléchies  à  leur  fommtt.  Les  ctamine* 
afcendantes,  de  b  longueur  Ai  la  corolle. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne -Efpé* 


42.  AMAMUts  Clépae.  dmaiymteriffm.  Ja«|r 

Amaryllis  fpathâ  paadforà  ;  pttalii  pauntljpmisg 
eriAis  ifoiiis  lintariius  ^  angufiiffimis.  lac^  UoTt* 
ScDoenbr.  i.  pag.  37.  tab.  yi. 

Ses  feuilles  font  étalées  ,  étroites  ,  linéaires  , 
prefque  filiformes.  La  h  impe  ne  fupporie  qu'un 
petit  nombre  de  flturs,  les  plus  petites  de  ce 
sente.  Le  corolle  eft  divifée  en  fix  découpereé 
rrè*-ouvertes,oblongues  ,  obtufes, onduléts.  Les 
étjmines  font  étalées,  plus  courtes  que  la  coiollej 
le  ftjrle  droit. 

C,  rte  plaoïe  croti  as  Cap  de  BenwoETpd- 

rance.  if. 

4;.  AaUftnue  diettéc.  JauuyUù  pManâ, 

Jacq.  •  .  . 

Amaryllis  fpathi  mtdtiftori  ;  peuUt  fatmtifimtt 

tribus  altcmts  infrà  mcdlwn  bn-tatît*  Jacq.  Ifoct* 

Schoenbr.  1.  pag.  ^7.  ub.  71, 

11  fort  de  fes  bulbts  plufieurs  feuilles  linéaires* 
redreffées.  Sa  hampe  fe  termine  par  plitiîeura 
fleurs  >  dont  le  tube  eft  très-court  i  les  divifiona 
dn  linwe  planes ,  trèa^alées ,  prttqu'oavertei  ett 

étoiles  les  étamines  plus  cour-es  q  ie  lacoioltef 
les  fitatnens  étalés,  inégaux  ;  le  ftyle  droit. 

AMASONU.  iV^yti  AHmowm.  8e  Tau- 
gale.) 

AMBAIBA.  Maccgr.  (  Voye^  CouL&quiN.  C«- 
crqpic.} 

AMBARYATE.  AMBREVATE,  AMBAR. 
VATSI  •  VOTREVATE  t  noms  ftHit  leffaueb  les 

Si 


I 


Digitized  by  Gopgle 


A  M  B 


iMbtnni  de  Madagifcar  connoiflent  le  eytlfus  cajan 
Ltnn.  {voyn  Cytise,  n".  iz  ),  &  que  les  colons 
des  Iles  de  France  ont  changé  en  ambrevadts.  Dans 
h  langue  malgache,  ce  mot  défigne  aulH  le  mois 
de  juillet.  «  Il  doit  paroitre  fingulier,  dit  M.  du 
Peth-Thouars  j  de  lui  trouver  deux  fignifications 
a  :fli  éloignées  \  mais  en  remontant  au  fens  précis 
de  ce  mot,  on  en  trouve  U  raifont  car  ces  peu- 
ftol,dflâqii0bcMCwpd*««tneqac  nous  regar- 
-  «hMt  OMune  CliHvaMe«  ont  beaucoup  de  juClefle 
le  de  |o§iqae  dans  leur  tangue.  Ce  nom  eft  com- 
pofé  de  deux  mots,  amhjr ,  qui,  datvs  quelque 
canton ,  fiçnifie  pluie  ou  eau  élevée ,  &  de  vjte 
ou  vato ,  pitrrei  ce  qui  exprime  trè'.-précifément 
la  gléle«  mot  à  mot  pluie  de  pierre.  Comme ,  dins 
h  partie  du  faà  de  Madagafcir.  au  fort  Dauphin, 
les  hahit?ns  font  fouveni  témoins ,  Jans  la  i-ifon 
l'hiver ,  en  juillet  furtout,  de  ce  jjh-noTièr; , 
ils  ont  déogné  ce  mois  par  ce  mot.  D'un  autre 
cAtéj  fls  ont  comparé  les  graines  du  eajaa  aux 
grahn  mêmes  de  la  grêle ,  ce  qui  eft  devena  foin 
furnom  ;  car  fon  vrai  nom  eft  ang  fout  ri.  Ces  g'. fi- 
nes «  accommodées  fort  fimplement,  font  d.ins 
4|Ml|iies  ctnuKM ,  ftirtoM  eo  tems  de  difette  , 
me  princijiele  |MtRi6.de.b  nourriture  des  habi- 
tans.  Dans  cemira  cantons  de  Mnte rieur ,  ot) 
élève  fur  cet  arbufte  une  chenille  vivant  ci  (n- 
ciété,  qui  produit  une  belle  foie.  11  (eroit  à  defi- 
ret  qu'elle  fflc  fb»  conmM.  «•  iPttk-Tkwmn.  ) 

cédé,»*.}.)  ' 

AMBEL  :  efpècede  nâiuphar  de  l'Inde  (  r.yn- 
Mm  iouu  Ltnn.}.  ^  cmti  abondamntent  dans 
lea  risières.  Ç'tft  la  même  que  Pmfper  Alpin  a 
•blcrvée  en  Egypte  ,  &  qu'i!  croit  être  le  Ltus 
des  Egjrpiîens  ,  figure  fur  leurs  monumens.  Cette 
alèrtiOD  »  confirmée  par  M.  Delifle  ,  a  été  depuis 
coa*e«tieftf  M.  NrâooxdaiM  on  IléoMira  Mé- 
iéMéindUtut. 

AMBELANIA.  (f^oyei  Ambelanier.) 

AMBELANIER  acide.  AmktUiùa.  écida.  (f^'C 
ndlr.  Gen.  cab.  169.) 

A.MBLYODE.  Amblyodum.  Genre  de  plantes 
.CTjrptogames ,  de  la  famille  des  moufles ,  établi 
Bar  M.  Palifoc-Beanvois*  <iui  <ê  conppfit  de  plu- 
fienrs  efpëcet  de  wuùwm  &  <ie  fc^wai  ubb.  •  «  de 

rr.t.Çid  d'Ilec'.vig  Sc de BHdeL SoM prindpal csnc* 

tére  coniiUe  dans  3 

Un  optrtult  court,  c^ti^t^  ohttt  ;  firfe  imts 
tourtes  h  obtufts  ;  ciis  libres  ojc  réunis  pur  des  fibres 
tnmfve'faUs  6/  cotwmt  rétifttîu  j  turme  ovatt  ^  oi- 
laupt ,  un  peu  obliffit  uàt  km§  ^drmt  i 

ftnt  dt  p4rith€t. 

Ce  feot     pUnies  tefrcAies»  dovt  ks  rigts 
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fontfimplei  oa  prefque  fimples;  les  fcutiles  êr^f' 
fes  t  les  fleurs  terminales  ou  prefque  latérales.  «  Ce 
genre ,  dit  M.  Palifnt-Beauvois  ,  ne  me  paroît  pas 
définitivement  établL  Les  4ents  obtufes  font-elles 
efFeâivement  des  dons  «w  f une  fiaiifée  l  Les 
efpèces  dont  les  cils  font  Glnes  ne  doivenv^les 
pas  être  d'un  genre  différent  de  celles  qui  les  ont 
réticulés  2  Les  principale»  efpècestappoitées  à  ce 
genve  font  : 

I*.  Uamhlyodum  dealhatum,  (  Bryum  dealbttum. 
Dickf.  Fafc.  2.  tab.  5.  iig.  j-  —  ktifi*  dt^Amt, 
Hedv.  Op.  Port.  tab.  41.  hg.  6  -  ) 

1*.  Amblyodum  Imtfffeuan.  (  Mivum  tri^uonuiu 
Linn.  —  Mufia  longifeta,  Bcid*  —  Uè4v.  UhGb» 

Frond.  1.  tab.  zi.  ii. ) 

i*.  Am^hodum  minus.  (Mie^  migon  Bcidelj. 
Mufr.  4.  cab.  t.  Sg.  1  $.  ) 

4*.  jlmi^od^^gnan.  (MteJU  Jfygiu.  Md>" 

f*.  A'nhlyodam  uUgîaofjm,  (  Bryum  trhhoJet. 
F.inp.  —  DicltT.  —  Lnm.  Dstt.  —  Mnium  uligtuo- 
fum.  Gmel.  —  Mnium  tnehodet.  Hoffm.  —  B'yum. 
Dill.  Mufc.  cab.  49.  fig.  j8.  —  Med^  aiigiiuifiu 
Svartft.  — lki4.<-llMv. Ifaftb  WnuL  uwA,  * 
1. 1.)  (K<y«{  lluiif*  SttrL) 

AMBORA.  (reyet.TAiOOOt.) 

AMBRETTE.  (roy^  CsirrAviLiB  mufquén 
6c  Knuti  nuifiiiièe.) 

AMBRiSISIE.  <F«9K{  Ammim,     la  ) 

AMBROMA.  (  Fôytr  Ammomi.  ) 

AMBROME  à  feuilles  anguleules.  ifwtwin 
tK^Uofii.  UL  ob.  6i64f7. 

AMBROSIA.  (Voyti  Ambhosm.) 

AMBROSiE.  Quelques  nouvelles  ef« 

pèces ,  originaires  de  rAnicrM|M«  «01  été  ai«»> 

tées  à  ce  genre. 

I.  Ambrosu  â  feuilles  eotières.>diR^raiM  mi»* 
gn/Uia.  Wilid. 

Ami'ojîa  folris  (n>.iiis  ,  ftJfUtbut ,  mtamilUfÛ  p 

^'^'m&A^   Utt  ^*  ^' 

Ses  tiges  font  herbacées ,  garnies  de  feuilles 
oppoféet,  feflilirs,  longues  de  trois  pouces ,  larges 
d  un  pouce  8e  demi,  ovales  ,  entières,  dentées  en 
fcie  a  leur  contour,  acuminces  à  leur  fonMiitt, 
birpides  à  leurs  deux  faces  ^  munie»  de  long»  <i(« 
««If  leuK  befe.  Les  grappes  fof  t  ienifo«te»«  «id|> 


Digitized  by  Google 


AMU 

Cette  plante  croit  diMrAarfiiaM'fmMifio- 


A  M  k 


525 


1.  Ambaosii 
Ifichr 

fXiùhta^  oUtHgist/upra  i^fin  iaufcemtm  mtrinqtti 
uidauaiùj  ySWb  utragono  ,  iafra  4fitem  qiuidrî- 
fiÎMofô.  Bfttcb.  Bor.  boftaL  Anor.  x,  pag.  m. 

Ses  tiges ,  ainC  oue  toute  la  plante,  font  hë- 
riffées  de  poils  roicies  j  les  feuilles  fimples,  fcf- 
lUes ,  obiongues ,  munies ,  un  peu  au  deflus  de 
leur  bafe  «  d'une  dei.t  de  chujue  côté,  hn  calices 
d«  fleurs  miles  fe  prolongent  en  me  pointe  plu& 
Jongiie  que  la  fleur.  Le  fruit  eft  tétragone  ,  armé 
de  quatre  épioea  un  peu  au  deÛbus  de  foo 


Cette  plante  croît  dans  l'Amériqut 
ût»  an  pays  des  Illinois,  (y.f.) 

}.  Ambrosie  trifide.  Aminfia  trifda^JJm»'^ 
10.  ub.  765.  fig.  ) ,  /Se  Diâ.  o%  i* 

Cette  efpèce  offre  quelques  wiétës,  foitdam 
le  nombie  des  lobes  des  feuilles ,  qui  varient  de 
trois  i  cmo,  foit  dans  rabfence  de  ces  mènes 
lobes ,  pluneurs  individus  ayant  des  feuilles  en- 
tières I  quelauefois  mélangées  avec  d'autres  feuil- 
les IoMh.  Les  tifas  feue  pins  oe  aMine  Urif- 


4.  ÀMBaosit  penicylée.  JminSé  tminlttâ. 

Àmènfia  /o/iis  glabris  ,  kipinnatifiits  ,  fummh 
pinitaiifidit  ;  ractmit  ttrminalibut  ,  fol  turiis  ;  ru'nii 

^gUtù.  Willden.  Spec.  4- pag.  376.  —  Mit  h. 
stef.  boceal.  Amav.  x»  P4*  io|. 

h»  m— cpJytfe.  Wahec.  CafoL 

Etdem  »  fiBh  finpticittr  fimunifiJii. 

^.  Ambrojîa  ntaxima  ,  inoJora  t  marruhii  aquatki 
ftiiu  ,  UAuiter  Uciniatit ,  vagiaiana.  Pluit.  Alirag. 
47.  tabb  10.  %  f  . 

Ses  tîges  fe  divifent  en  rameaux  nombreux  ;  les 
fupérieurs  réunis  en  panicule ,  un  peu  v  Jus ,  »infi 

K le* pétioles.  Les  feuilles  font  glabres,  peiio- 
,  piefipe deux  fo»  ailées,  vertes  à  lenrs  deux 
ftecs  t  leins  découpâtes  lancéolées.  Las  épis  font 
axillaires ,  Utéraux  &  terminaux  |  le»  fruits  agré- 

Sés,  petits,  ovales ,  pic-fque  gtcmaleux,  à  prine 
pineux.  Les  feuilles  varient  dans  leurs  divifions-, 
«Ues  font  «lekpiefoit  Amplement  ailées^  comme 
la  vanéié  #}  dTaïKies  fois ,  prefque  trab  fiait 


Cette  plante  croh  éuà  rAnérraw  fiMpttlitrio- 


AMnotltâfeufliesd'armbife,  n".  1  Am- 
krofia  arrmtjÇbAi.  Unn.  —  Lam.  Illuîb.  tab.  jû^, 
iig.  1. 

M  de  Lamarck  a  réuni  ici ,  coOMM  variétés* 
les  deux  cfpèces  meniionoées  dans  Uaoé  liras  lé- 
nen  d'<m«i/«  «itejsr  «e  «WMâÇUfe. 


6.  Ammoui  aufUiflBe  «  o*.  5.  émknf* 

Elle  diffère  de  la  précédente  par  fes  feuillet 
molles  ,  par  Tes  découpures  obtufes,  par  fes  épii 
prefque  IciTiles.  L' ambrojîa  atfy niki/blta  ,Mich.  1, 
pag.  i8j,  paroit  être  très-voifine,  de  peucétie- 
une  fimple  vattété  de  cette  efpèce. 

7.  AuBROsii  du  Pérou.  ÀaAn^»  tt**^^ 

Aimit^€  foins  inferioribut  bipinr.d:ijid:s  ;  i^tt^ 
mtdiîs  piiMûtijidu  ,  fummit  «blongt-Unttolutit ,  je- 
dhifai  numiâ  urmimmûîmi,  foUtariùi  tmitlt 
puo.  WiUd.  Spec.  4.  pag»  377. 

Cette  efpèce  n'eft  peut-être  qu'one  variété  de 
la  précédente.  Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied  8c 
demi  à  deex  pieds,  reiilreflées ,  munies  )  tenr  bal» 
de  quelques  rameent  eflilés.cylindriqdes,  pie^ 
que  glabres .  garnies  de  ftmlM  moites .  venes , 
plus  pâles  en  deffous,  couvertes  â  leurs  deux  faces 
de  poils  très-petits»  les  feuilles  inférieuns  deux 
fois  ailées,  auèz  femblables  â  celle*  de  la  préc(- 
>iente  $  les  ifiiennédiaice»  fiçipleraem  pionatifidc* 
â  leur  psff^  fnfiMeore  t  lés  fnpérleiifes  longoet 
d*on  poucc  ,  très  fimples,  lancéolées,  oblringues, 
entières ,  toutes  pétiolées }  les  épis  foiitaires  fie 
terminaux.  On  feapfoiiiie  cette  espèce  on'fittaiin 
duPteott.y 


8.  Ambrosii  hétérodyne.  Jminfiâ 

phyUa.  Willd. 

Ambrofia  foliis  cautinit  pînnatîfdît ,  fuhdentatit , 
ptiio/ûiii  ;  rame'it  fummis  Ijr.ico/jns  ,  fijftliyus  ;  pt- 
tioiis  longi  cdiaiu{  racunis  itrminaùiia  ffoiitAfiùJ 
cauU  panictâato.  WÎUdeO.  %ec.  4*  pag.  17$. 

Mithlenb.  ia  litt. 

Certe  plante  a  biraticntip  de  rapport  nvec  la 
piécédttnte  i  elle  en  rlirfère  par  iVs  fcuil.es  fupé- 
rieures  reffiles ,  &:  par  les  pétioles  ciliés  aux  feuille* 
inférieures.  Les  feuilles  caulinaitcs  font  pétiolées» 


r. 


innatifides ,  longues  d'environ  un  pouce  àrdemii 
les  pinniiles  lancéolées,  obtufrs  ,  piLiif.s  à  leum 
deux  faces,  un  peu  blanchâtres  en  deflous  $  le* 
feuilles  des  rameaux  feflîles  ;  celles  du  bas  munies 
d'uooudedenxlobesi  les(iq»éneures  ti^eotiètes, 
obloognes  f  lancéolées  jobcuft  s,  i  peine  ctliéeai 
les  pétioles  munis  de  longs  poils. 

Cette  plante  oolt  dm  l*Amétlaoe  (cpteotria^ 
oale.  (ïrm)  ^ 
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Oifirvationj.  Vambrofia  arhortCctU»  LaiXI.  a  été 
réuni  i  un  nouveau  genre  éubii  pu  Cavaoilies. 
(  Ffy*!  Framsiria,  Sitfpl.) 

AMBROSDilA.  (  P«3W{'  AMBROsnin.  ) 

I.  AmBROSINIE  Defveufe.  Amhnfmia  Ba0i. 

Imbu. 

Amhrofinîa  foHh  ovatis ,  ptaith.  Willd.  SpeC.  4. 
pag.  178.  —  Lam.  111.  tab.  737. 

z.  AmbAOSIMJB  imcttiée.  AmérofinU  mmenlau. 

AminfiniM  ft/li$  mteaLut» ,  andatâds.  Uct.  in 

Roem.  Arch.  pag.  70.  n*.  51. 

Elle  diffère  de  ]a  précédente  par  Des  feuilles 
maculéef  Be  ondulées.  Elle  crott  en  Sicile. 

Oifervûtlwù.  Baffi ,  direâeur  Hu  Jardin  bota- 
rique  de  Bologne  en  176?,  dédi  i  ce  penrr  aux 
frères  Barthélemi  &  Hyacinthe  Ambruuni^  m<M  i« 
environ  un  iiècie  aufaravanc.  Ces  deui  frèr^ 
4troieoc  été  l'un,  après  i'auti*  profefleais  4le  bo- 
tmiiiae  i  Bologne }  ils  ont  laiiTé  plu£«!ucs  ouvr»- 
gey  qui  foiiBBbfoluiMOt  oublté». 

AMBUIJA.  C  y<y<r.  AMBOti.)  ' 

AMÉLANCHIER.  (  l'oyci  Alisie»,  n«.  7.  ) 

AMFLLr,.  Ameiius.  On  s  retranché  de  ce  gcirre 
Xamtllus  umtcUiitiu,  dGiit«Wt]Mencv  a  fait  celui 
^.Jia{kta.  (^Voyt^  ce  IBe(»8c pour  Ya-nellus  ptdun- 
e|k<Miti  Oitcg.  BALBISIA,  ^uffi.) 

I.  Amelle  lilhnite.  Amellut  Ijthniih.  Linn.  — 
Lam.  la.  tab.  68a.  fig.  1.  —  Jacq.  CoUeA.  j.  pag. 

.551.  lab.  to.  fig.  I. 

Vcri^aa  aptroiiti.  Linn.  Spec.  1.  pag.  5^2. 

t,  AMELtE  diffufe.  >4»fr//tfi  iffufut.  Forft. 

AmtUu  cohU  fnaiecfo  >  nmufifim»  »  f'^jl*"^' 
pveto-ianeftath ,  aftenuf ,  fiAûu  lament^u'VniU. 
5pec.  ^  pag.  1214.  —  Forft.  inCoiiHDetic.  Soc. 

Bcg.  Gœtt.  9.  pag.  59. 

Jo!i  arbufte,  dont  lesriges  fe  divifent  en  nn 
crèft-grand  nombre  de  rameaux  diflliisj  blaneha- 
trei,  cylindriques  j  Mbercens  «  garnis  4'lm  grana 
nombre  de  petites  fiuflics  tancéofées ,  obtufn  , 
e  fortes  ,  tics  entières  ,  uéc'u  s  à  leur  baf»  ,  blan- 
chis &c  ua  feu  lumenicufcs  en  delTous.  Les  Heurs 
fofttfolitiJfcs  i  l'extrémité  des  petit}  rameaux  fu- 
férieurs  «  npprodiéoi  ffefipi'en  pantcule }  leur  pé» 
«lonciite  cotm»  cotoanenvf  lef  écalHes  caHrinwes 

pubefcenteSfOblonglies,  ÏM.btiquées  ;  lesc^ro  les 
n||i,^iirpttrima)>lcs  deim  -  deutoiia.obtu>  & 
(ntieri'i' leur  fomacL 
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Cette  plante  croît  au  détroic  de  Magellao.  b 

(y.  f.  in  heri.  Du  font.  ) 

i.  Amelle  annuelle.  Amtlluj  annuut.  WilM. 

t 

Amtlfus  cault  herhaceo  ;  fol'iis  alternis ,  Untari- 
ius  3  f  ilofis  caultnis  mtdio  in  utrofMt  itUHe  aendNI> 
tatis.  W'jlld.  Spec,  }.  pag.  211J. 

Aitiillus  (alternifolius)  ,  fotils  a/ienij ,  /ii^ea- 
rUus  ;  caulinis  fupra  médium  hiitHUXh^  feimuUh 
unifluris.  Roth ,  Cataleâ.  Bot.  X.  pag.  Ml. 

Toute  la  plante  eft  hérilTée  de  poils.  Ses  tiees 
fontdtt^èt^,  backés  d'an  pied ,  rameuf*$ ,  cylto- 

driquw  ,  gr.r.'!ics  de  feurlles  T  (l'iîes  ,  linéaires, 
alterne*,  un  p  u  obtuics  ,  trc5-entieres  5  celUs 
dfs  tiges  lîiuti  s  d.iiis  leur  milieu,  de  chaque 
côté  (  d'une  dent  akingée  ,  lancéolée.  Les  fleurs 
font  Tolitaifes  »  pédoncolées  à  l'extrémité  de 
th  iqne  rjr).?3U  ;  It-s  (l;tni-flruroiis  de  latirconfé- 
rente  d'un  bkii-tooce.  Sun  lieu  natal  n't^ 
connn.  O  iWtUâ.) 

AMEUUS!  r^fr<C.AiiltÙ.) 

AM|-,NTACF.E3.  (  Tayr^  JulifÊres.  ) 
AMERIMNUM.  {^oyi  Pià&OCA&K.) 

A  \f  K  R I Q  U  E  f  Pl.int?s  de  1'  ).  «  C'eft  .  dît 
M.  Humboliit ,  Takltaux  ae  la  nature  .  vol.  i  ,  ' 
ag.  Co-t  Sec. ,  fous  les  rayons  ardens  du  foleil  di 
a  zone  totrido  que  le  déploient  les  former  iss 
>lus  majeftueûrfès  des  végétaux.  Au  lieu 'de  ces 
ichriis  &:  Ae  ces  mouff;?  épiilTes  q;ii ,  dins  î:$ 
trimât»  du  .Nord,  revéttnt  Tecorce  des  arbres, 
fous  Us  tropiques  le  cymindiam  &  la  vanille  odo- 
rante animent  le  tronc  de  rtf<v>Mr^m  f  l'ac^ou  > 
8e  du  figuier  gigantcfque.  La  verdure  miche  des 
feuilles  du  pothvs  cfjinr.  î^e  avec  les  fltuis  dcf 
orchidées  ,  fi  vanees  en  coiiiturs.  Les  bauhinia  , 
les  grcnidillts  grimpantes  &  les  i>>iniflcria  aux 
fleurs  d'un  }aune-doré  enlacent  le  tronc  des  ar-  ' 
bras  des  forêts.  Des  leurs  délicates  na'tlTenc  dei 
racines  du  ih.eohtom.i  (  le  cacaorir^r  )  ,  airfî  que  As 
l'écorce  «^pailT?  {<c  rude  du  crejct.itu  (  le  calebat"- 
fifr)  Se  du  gfjtjvij.  Au  milieu  de  cette  abondance 
de  fleurs  &  de  fruit»  «  au  milieu  de  cette  végé- 
tation fi  riche  8e  de -cette  confufion  de  pl.in;es 
piluipantes  ,  le  natu^alilK-  n  foiive;-.:  de  la  peine  a 
ttconnoitre  i  quelle  tige  appaiiiennc-ni  les  f-tiilies 
&  Ici  fleurs.  On  feul  .nrbre,  orné  de^pauUiniu  ,  de 
èigiooai^ic  de,  dendroiium^  forme  un  groupe  dç 
végétaux  «  qui  ,  réparés  les  uns  dà  autres  ,  coi^ 
viiroiem  un  efpace  confi  icnble. 

»  Dans  la  z£ne  torride*  les  plantes  font  pies 
aboïKiantec'  en  Tocs ,  d'une  verdote-plus  frHCTté*} 

&  piréc-s  d.-  ùuilles  plus  grandts  &:  plus  bill!.in- 
tes  ^Ufi  dans  les  climats  du  N|Ptr4'  Lt^s  végétaux 
qui  ViveAt  en  fccîété  *  0c  qui  lei^enc  ^  manoljn 
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•es  les  campagn^s  de  l'Europe  ,  manquent  prrf- 
^u'entiereir>ent  dans  les  régions  équaturiales.  Des 
atbres  deux  fois  aufli  élevés  que  nos  chênes  s'y 

f>arent  de  fleurs  auflî  grandes  &  aufTt  belles  que  nos 
is.  Sur  les  bords  ombragés  de  la  rivière  de  la 
Magdtleine  ,  dans  l'Amérique  méridionale ,  on 
vcit  un«  arifluloche  grimpante  ^  dov.t  les  Heurs  ont 
iTuatre  pieds  de  circonférence.  Les  enfans  s'aiim- 
itm  à  s'en  couvrir  la  téte. 

"  La  hauteur  prodigieufe  â  laquelle  s'élèvent 
fous  les  tropiquts  ,  non-fcUlement  des  montagnes 
ifolées,  mais  même  des  contré'. s  entières,  t<  la 
température  froide  de  cette  tl.  vation  ,  procurent 
aux  habitans  de  ta  zone  torride  un  cnup  d'uril 
extraordinaire.  Outre  les  groupes  de  paliriif  rs  tk 
dw  bananiers,  ils  ont  auiri  autour  d'eux  dt;S  formes 
d'j  végétaux  oui  fen^blenc  n'appartenir  qu'aux  ré- 
gions du  Nord.  Des  cyprès  ,  des  fapins  dts  ché- 
fj-.s,  àti  épine -virveitcs  &  des  aulnes  qui  fc  rap- 
prochent beaucoup  des  nôtres  ,  couvrent  les  can- 
tons montueux  du  fud  du  Mexique,  airfi  que  la 
chainj  des  An  les  j  fous  l'équateur.  Dars  ces  ré- 
gions, la  naturè  pfrniet  à  l'homme  de  voir  ,  fans 
quitter  ie  ibi  natal,  toutes  les  formes  de  végétaux 
rfpjndus  fur  la  furface  de  la  terre,  6t  la  voûte  du 
ciel,  qui  fe  déploie  d'un  pôle  à  l'autre  ne  lui 
cachç  aucun  des  mondes  i-efpiendiirans. 

"  Ces  jouiflfances  njrur  lits,  &  une  ir.fir.ité 
d'autrïs,  manquent  aux  peuples  du  Nord.  Plulicur^ 
conflellatlciis  plufî.urs  formes  de  végétaux, 
furtouc  If  s  dIus  belles,  celles  des  palmieis  &:  des 
bananiers,  les  gr.iiMinées  arborcfcentes  &  les  mi- 
Kofd ,  tlont  le  fe.iillage  eft  fi  finement  découpé  , 
leur  retient  inconnus  pour  toujours.  Les  individus 
Unguiflans  que  renfcrntent  nos  ferres  cha-ides  ne 

E cuvent  (  ffnr  qu'une  foible  image  de  la  majelté  de 
i  végétation  de  la  zone  torride  j  mais  le  perfec- 
tionnement de  nos  langues  ,  la  verve  brûlante  des 
poètes  &  l'art  iriiitateur  des  peintres  nous  ou- 
vrrnt  un<i  fource  abondante  de  dédommngemens. 
Notre  imagination  y,  puife  les  images  vivantes 
f  d'ut  e  nature  exotique.  Scus  le  climat  ri^ouieux 

du  Nord  ,  au  milieu  de  la  bruyère  deferte  , 
1  homme  loiitaire  peut  s'approprier  ce  qne  l'on  a 
découvert  dans  les  régions  Us  plus  éloignées,  te 
fe  créer  ainii ,  dans  fun  intérieur,  tjn  monde  qui , 
ouvrage  de  fon  génie,  eft  comme  lui  libre  &:  im- 
pétilfable. 

"  Qu'il  feroit  intére-flact  R:  inftruftîf  pour  le 
^intre  de  payais  ,^  l'ouvrage  qai  rcprcfsnteroit 
les  fornHS  piiiui^aks  des  végétaux  les  plus  frapr 
pji  s  di  s  tropiques ,  d'abord  ifoiees ,  puis  en  cop- 
iratic  Us  unes  4vec  les  autres  !  (^uoi  de  plus  pit- 
(orerque  que  les  fougères  en  arbre,  qui  au  Mexi-> 

Îiie  éicnil(.iit  il  urs  feuilles  d'un  tillu  lëget,  au 
tilus  des  ehCiU  k  À  feui  ics'  •  e  jauikit  ^  Qyi^A  d<^ 
flu|  chaiiuant  qu'un,  m^dir  de  bj^^^i^  U(Td}ir<<K< 
m      l>swÇ^«>H!î-'.    ...  i.,  ..i  . .      ^  ...  i.u 


»  Celui  qui  f.iit  d'un  regard  emV  rafTer  la  nature 
&  faire  abftvadiion  des  phéi<ontèn:s  locaux  ,  voit 
conime,  depuis  le  ^  ô'e  jufqu'à  l'équ.  t  ur,  àmefare 
que  la  chaU  ur  vivifiante  augmente ,  la  force  orga- 
nique &  la  vie  augmentent  auUi  graduellement  ; 
mars  dans  le  cours  de  cet  accrnifltmtnt ,  des  btati- 
tés  particulières  font  réfervées  à  chique  lô.ne  : 
aux  climats  du  tropique ,  la  divcrfiie  de  fnr'res  Sf 
la  f-randeur  des  végétaux  ;  oiix  c!imr.t$  dii  Nord  , 
i  a!p<.£t  des  prairies,  &  le  réveil  périodi..;uc  de  U 
nature  aux  premiers  i'oufle-s  de  l'air  priiitannier. 
Outr^'  les  a\aiitages  qui  lui  font  propres  ,  chaque 
zônt  a  aufli  fon  caractère.  Si  l'on  reconnoît  dans 
chaque  individu  organifc  une  phyfionomie  déter- 
n  ir.tc,  de  même  on  peut  diftingu-r  une  certaine 
phyfî 'notr.ie  niturdic  qui  convic>«  exclufîvtment 
à  chaqu?  /.ône.  Si  d.S  elpèces  ftmblables  de  plan- 
tes,  telles  que  les  pins  Ht  les  théne^,  couron- 
ntnt  égalemcn-  tes  n.ontagnes  de  la  Sjèdc  &  ceKes 
de  la  partie  la  plus  inériiiiona'e  du  Mexique,  ce- 
penilant,  maljjr<5  celte  cotrefpondance  de  forme» 
Ci:  cette  iimilitu  ie  Jèsroniouts  partiels,  l'enfem- 
ble  de  leurs  groupes  prefcntc  un  c^iaûèrc  entiè- 
rement différent. 

I»  C'eft  de  cette  variété  de  car adl'^res  Pf  de  l'in- 
flue nto  du  climat  que  dépendent  y rtfqu'enti-'rt- 
ment  les  difpofi. ions  gaies  ou  ftricufcs  des  honi- 
nies.  Combien  puifTaii  mcnt  le  ciel  de  la  Cirèce  n'a- 
t-il  pas  a;i  fur  fes  habitans!  Comment  les  peuples 
établis  dans  les  belles  &  heureufes  r  '-gmns  qu'er.r 
feiment  l'Oxus,  le  Tigro  &  la  mer  f-gée  ne  fg 
feroiePt-ils  pas  plevc>  les  premiers  à  l'a  i)enits  des 
mocur»  &  à  la  liêlfcatelfc  dts  fentiminH?  .Nl.s  ancê- 
tres ne  rapporièient-ii»  pas  des  mœurs  plus  douces 
de  Ces  vallées  delicicufes  lorfque  renihonfurme 
religieux  ouviit  tout  ^  coup  l'Orient  f.icré  a 
i'hnrope  ton. bée  dans  la  barbarie?  Les  compofi- 
lions  poétiques  des  (îrecs  &  les  chants  rudcs  deS 

f>eupks  pMmitifs  du  Nord  doivent  prâ^qi;c  tout 
curearat^cére  à  la  conHgdration  des  anîrDpux  des 
pLntês  que  voyoit  le  pbète  ^ux  va^f^s  qui  l'en- 
touroient.  à  l'air  qu'il  ^efpiroit  j  &  ptmi, rappeltr 
des  objets  plus  rapprochés  de  nous ,  qui  pé  le  feiic 
ditféren;!nent  difpofé  à  l'orubre  épaiile  jics  hêtres , 
fur  Us  coilines  couronnées  de  fapjns'épnrs ;  enfin, 
fur  la  pelouie ,  oïl  le  zéphyr  murmure  dans  les  feuil- 
les trt.mbl  jnte  s  du  bouleau La  figure  de  ces'plantes 
de  r.ctre  pays  rappelle  fouven:  en  nous  Ht^  images 
gaies,  férienfes  ou  ii}élanco!iaue$.  L'ir.fliicnce  du 
uior.de  phyfique  fur  le  moral ,  cette  ration  réci- 
proque &  mylféiieuVdu  matériel  3<d;  l'i.nmat 
f ;e! ,,  donrtcôt  à  l'  éuijc  de  la  ipiiu*^^  quand  on  l|i 
coniçrr.pîe  du  p'.Jnt'dé^vue.Té  pj|;|i^  fublime  ,  un 
artrait'paniiulier  encore'trop  pf.'u  pjiinu.  On  ns 
peut  nier  que  la  m-fle  des  plantes  iie'Hjit  une  ciea 
pritxipales  cauft-^  dç»  iÇTpreffions  ,diverf.s  qut; 
nous  t;piouwoji>.,  «|1«4  ^giftç,jrvV^fuc.  n«i;i;v  i  i  jgiiu- 
ticn  par  .Mi^r  i«»(W.b>,i.tf  Ç».)Ui«t  .'«H'dfWn  Leur 
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feult  que  s'unit  1  l  à;  -  l'expicffiond'aMfiMcequt 

fe  renouvelle  ("ans  ccHe. 

»  La  grandeur  &  le  développement  des  organt  s 
dans  les  plantes  dépendent  du  climat  qui  Us  ta/o-  ! 
site.  Oao$  rimpumaoce  de  peindre  cooipiéccmei'C 
les  plantes  de  fAinérlqtte  ,  nom  lieftMetons  de 
tracer  les  caxadères  des  groupes  kl  pli»  ïtulUns. 
Nous  commencerons  p^r  Ils  palmiers.  ' 

a>  Entre  tous  les  végétaux  ,  ils  ont  la  forme  la 
plus  Umét  8e  la  plus  noble  :  cef\  à  elle  que  les 
peuples  ont  adjugé  te  prix  de  la  beauté.  Leurs  ti- 
ges, hautes  ,  élancées,  cannelées ,  quelquefois  gar- 
nies de  pi.]u.ins,  font  terminées  par  un  feuillage 
liiifatu ,  tantôt  ailé ,  tantôt  difpofé  en  éventail. 
Les  feuilles  font  fréquemment  frifées  ,  comme 
CiçUes  de  quelques  graminées.  Le  trotic  liiTe  at- 
teint (buvent  une  hauteur  de  cent  quatre-vingts 
pit  iés.  L.\  i^ia  i  uui  &  la  beauté  des  palmiers  di- 
minuent d  mefure  qu'ils  s'éloignent  de  l'éauateur 
pour  fe  rapprocher  des  zones  tempérées.  Un  ca- 
taâère  frappant  dans  les  palmiers,  lie  ^ui  en  vaiie 
l'afpeâ  très-agréablement ,  c'eft  la  direOion  dés 
feuilles.  Les  folioles  font  placées  comme  les  dents 
d'un  peigne  ,  tiès-ferrées  les  unes  contre  les  au- 
tres, &  couvertes  d'un  partnchyme  irès-toide  : 
c'eft  ainii  qu'on  les  voit  danft  le  coca«ier  lie  le  dat- 
tier .  &  c'eft  ce  qui  produit  cet  b«Nil  nftett  de 
lumière  fur  la  fur  face  lupcrit. lire  des  Ibiriliss ,  d  un  | 
vert  plus  frais  daas  le  cocotier,  plus  mat  &  corn- 
tas  cendré  dans  le  dattier  ;  ou  oîen  le  feuiilage 
TeReroUe  iJéeliil  )àt$  rnj^Ux  foh  liflo  com- 
poté  éçtbitiihiiWèH^Waflbs^  Srfeferonrbani 
ijr  lui-même.  Plus  le";  f  tiill  s  fi^>i)t  rL-dreffées  , 
plus  l'a  gle  intérieur  qu'elles  forment  par  le  bas 
avec rext-émicé  fupérieure  du  tronc  eft  aigu,  plus 
)a  figure  de  .l'athre  a^im  càraâère  élevé.  QiKUe 
dtISsTence  d^f|>eft  èMtr^léi  feùilies  pendantes  du 
;  j  n  j  de  ^oxijd  de  l'Orénoque ,  même  entre  celles 
du  dattier  j  du  cocotier ,  fie  entre  les  bi  aaches  du 
6c  én  jUnjiio  ,  qui  pointent  v--rs  Ir-  lia!  !  La 
nature  a  prodigué  toutes  les  beautés  de  formes  au 
paimier  jaguâ  ,  qui  courontlls  fes*  rochers  graniti- 
qjL's  ae<  cutiradlcs  d'Aturès  8t  de  Miypures. 
Lcuis  cijzt^s. élancées, ti"'  '  Iles ,  a(tv.>igneiit  une  hm- 
teiit  ^aémtiÀtSÙàé  a  cent  loixan  e-du  pieds } 
de  forte  que*  fidvani  fetprcfllon  de  Kernatdio  de 
Saînt-Pferre,  elle»  s'élivent  en  f  urrujue  an  deflus 
des  foxéts.  Cetie  cime  aérici  nt-  contr.  lté  d'une  ma- 
nière (urprenante  avec  le  f..uiUage  épais  des  t«ij, 
avec  Us  forêts  de  hàtujs  &  de  mélafiomes  qui 
i;emoureni.  Dans  les  paliniirs  i  fisttilles  palnnées . 
le  fihiiltage  t»affa  eft  fou  vent  pdftiàr  nbecottcKè 
f!e  feuilles  defTechecs  ;  ^  e  qui  doàMdfiM  vîigé- 
f.iux  au  caractère  mëLni.o!iijue, 

.  »•  La  conformation  &  ta  couleur  des  fruits  offrent 
pl«t  de  dhr^rlîié  qu'on  ne  le  croit  en  Europe.  Le 
iMnnitt'tf  ptfhè des  fruits  femb.ables  à  deux  oeufs, 
Ittoc  r«ll««loppe  4  «eaiiieufe  »  bnwe  &  lilli  »  l^ur 
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donne  de  la  reflîemblance  avec  les  jeunes  poiaiH 
de  pin.  Queii*  dil^érMc*  catr«  rdaofme  coe» 
trfangttfave.  tt  dam  8e  le  petft  thth  dirdMce- 

roï>  !  Nfais  aucun  fruit  de  palmier  n'ëg.ile  en 
beauté  celui  du  pirija  de  San-Femando  de  AtJ- 
bapo  8f  de  San-Baltaiar;  il  cft  ovale  &  coloré 
comme  les  pèches  «  OKMcié  en  jaune-doré,  moi^ 
tié  en  roage>fbncé.  On  vefi  des  grappes  de  ces 
fruits  pendre  d-.i  haut  de  h  tige  d'un  pilmi?r  ma- 
jeflueux.  C'eli  lorJque  la  chaleur  &c  l'humidité 
agiflent  en  même  tems,  que  la  végétation  des  pal- 
miers eft  la  plus  vigoureafe  ,  ic  «jne  les  formes 
font  les  plus  vaciéci  :  c*dl  Mvr^Mi  l'Amérique 
du  Sud  eft  hpatàe  d«i  pin  beaux  palmiers. 

"Dans  toutes  les  parties  du  Mon  rit^ ,  la  forme  des 
palmiers  fe  réunit  à  celle  des  bananiers.  Leur  tige^ 
plus  baffe  4  mais  plus  fucculente  .  eftpeSflff'Mf' 
bfcée*  de  couronnée  de  fisaïUes  d'une  confestme 
OMnce  9c  Mche ,  avec  des  nervures  délicates  flr 
luifantes  comme  de  la  foie.  Les  bofqueis  de  bana- 
niers font  la  parure  des  cantons  humides.  Ceft 
dans  itm*  fhuts  qne  repofe  la  fnbfiiwiBediWss 
lei^bdiicsns  dtw  ccopi^piest  il*  ont  aecoiewpl 
ITiwmfne  dts*  IVtifiuiee  de  fii  civiH6cioB«  S  wi 
champs  vaftes  5c  monotones  que  couvrent  les  cé- 
réales répandues  par  ta  culture  dans  les  contrées 
feptentrionates  de  la  Terre  embelliflîeac  pce  l'if» 
peâde  la  tu  tare,  l'habitant  des  tropiques  au  coe- 
traire  ,*  en  ^étabinflant ,  multiplie  ,  par  les  planisp 
tions  d^  bananiers  ,  une  des  foriai^s  de  végétaux 
les  plus  nobles  Ik  Us  plus  magnifiques.  On  trouve 
dans  tous  Ics  pays  de  la  z6ne  torride  la  culiare 
bananier  établie  dï^uis  lei  biais  Iss  olus  aocicM^ 
dont  parlent  les  traditions  8e  leshmofrei.  H  tê 
certain  que  tes  efclaves  américains  o:  t  potte  en 
Améii'jue  quelques  variétés  dà  lu  banane  ;  mus  il 
ne  l'cfl  pas  moins  qu'elle  étoit  cultivée  dans  li 
Nouveau-Monde  avant  l'arrivée  de  Colomb. 

«  Les  feuilles  finement  ailées  des  nt/mo/i,  éei 

acacia  ,  des  gledhfia  ,  des  tamarins  ,  8^C.  font  DM 
foime  que  les  vjg  jtat'x  afi"  et-  nt  particulièrement 
entre  les  tropi.:]ue$;  cependant  on  en  trouve  ail- 
leurs que  d  ins  la  zône  torride  :  ils  ne  manquent 
pas  anx  États-Unis  d'Amérique ,  où  la  végetatita 
eft  plus  variée ,  plus  vigouretife  qu'en  Europe, 
quoiqu'i  une  litirud:  femblable.  l  e  b!eJ-f<>f"é 
du  ciel  de  la  zone  torride,  i|u 'on  apperçojt  à  r«" 
vers  leur  feuillage  délicatement  ailé,  eft'd'aBcAt 
vxttéai«m<nit  pictorefque. 

■n  Le$  eéiUt  fe  montrent  prelqu'exciufivemeffi 
en  Amérique.  Leur  fiSrme  eft  tamèt  fphériqur , 
tantôt  articulée;  tann'ir  elle  s'c!e%c,  comme <!<• 
tuyaux  d'orgues ,  en  longues  colonnes  cannfléfS 
Ce  groupe  forme,  par  fon  extérieur, le contnflel* 
plus  frappant  avec  celui  des  iltiacees  &  des  bana- 
niers }  il  fait  partie  des  plantes  que  Bernardin  « 
Saint-Pierre  a  <î  heureufement  nommées 
vigtuiUs  det  (Ufcru.  Dans  les  plaines  dieuéeseMi 
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èt  rAoïétiqM  ia  Sud  ,  les  antfniaz  ,  tonrm^  n^és 
pu  il  foif,  cherchent  le  mtlocûdut,  végéral  (phé- 
tiaplt  ioMitié  caché  dans  le  fable  ,  enveloppé  de 
pîijiians  redoutables ,  &  dont  l'intérieur  abon.le  en 
fucJ  rafraîchiflans.  Les  tiges  de  cadus  en  colonne 
parviennent  juf(|u'à  trente  picls  lie  hiineur  ,  &: 
ibratot  des  efpeces  de  candcUbrcs  :  leur  phvrio- 
umâft  %  mtc  retfiemblance  (offêm»  avM  ctlw  é* 

>•  Quind  on  eft  habitué  i  n'obferver  les  caHus 
que  lians  no*  ferres  chaudes  ^  on  tit  fra:  pé  il'eton- 
neinent  en  voyant  à  quel  degré  de  denfité  peuvent 
pirranir  kt  vaMItauz  it|neax  des  vtrflks  rifes  de 
mAv.  Le»  RRiirèb  ét  l*AinMq|iie  fivent  qoe  le 
bois  d?  cafijs  êfV  -ncorniptible ,  S:  qu'il  eft  excel- 
lent pour  faire  des  rames  &  des  teuiis  de  porte. 
Aucune  phyfiononiie  de  plantes  ne  produit  fur  un 
éoMger  une  ioipreffion  plus  cxctaordiaaiie  que 
CtPe  qiM  lui  fjit  éprouver  un»  phtne  aride  , 
comme  celles  que  l'on  voit  près  ds  Cnmira  ,  de 
Nueva-Barceilona ,  de  Coro  8c  ilc  hi  (  rovmce  de 
Iteo  de  Bracamoros  ,  couvertes  de  nombreufes 
figcf  de  emtn4  ^ui  s'élèveoc  couiam  des  coloones , 
Il     iWi£tm  pM  i»  kmt  «n  fena»  à» 
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}  rveîpe  8^  les  friitiat*  couvrent  la  tf  rre ,  I.i  \  i"'  inié- 
rieute  des  plaok  s ,  fembUble  an  ft  u  dt  Ptométhée  » 
M  t'étÛtK  ÎMI^  te  BOtiV  riwhfti 


n  Tandis  que  les  euphorbes  forment  des  oafis 
ditperfées  dans  le  délert  prive  de  végétation ,  que 
les  orchi  lécs,  fous  la  zone  torride,  animent  les 
fenius  des  loch'ts  les  plus  Ctuvages.  &  les  troncs 
des  arbres  noircis  pnr  l'excèi  de  taxbaleur,  la 
famé  des  vanille»  fe  fait  refflarqaer  par  des  feuil- 
le» d'un  vert-clair  ,  remplies  de  Aie  ,  &  par  des 
fleurs  de  couleurs  panacliées ,  d'une  flru<5^iire  Hd- 
gulière.  Ces  fleurs  reffembient  à  un  infeCiks  ailé 
ou  à  cet  oifeau  fi  petit  qu'attire  le  parfum  des 
iicâ.iires.  La  vie  d'uo  peintre  ne  fuffiroit  pas  pour 
repréfenter  lootet  cet  orchidées  nusnifi>iues  oui 
ornent  les  vallées  piofondéomt  fiUoOOéea  Jk$ 
Andes  du  Pérou. 

»  Les  cafuarinées,  qu'on  ne  trouve  que  dans  les 
In  <e«  8e  les  Iles  du  grand  Océan ,  foDK  dénuées  de 
feuilles ,  comme  la  plupart  des  cûciuj.  Ce  font  des 
arbres  dont  les  branches  font  articulées  comme 
celles  des  prèles;  cepindi;u  on  trouve,  dans 
d'autres  parties  du  Monde  ,  des  trrces  de  ce  type, 
^s  fing-ilier  qu'il  n'efl;  b;»u.  L'equifemm  altijl- 
mum  de  Plumier  ,  Vepkedra  du  nord  de  rA^rit)ue, 
le  cotleiia  du  Pérou  &  le  calligonum  ftalUftii  de 
S:bt  rîe  approchent  beaucoup  de  la  forme  i.cs  ci- 
fuj.Tinées  C'ed  dans  les  bai  aoièrs  que  ie  paren- 
chyme cft  le  plus  prolongé  :  c'eft  au  contraire  dans 
les  cafuarinées  de  les  arbres  réfinfcux,  qu'il  eft  le  plus 
rétréci.  Les  pins ,  les  thuya ,  les  cyprès ,  appartien- 
lic-rt  3  une  forn-e  Uptentrii.i  a'e  oui  e(l  ptii  com- 
mune d;«n$  la  7Ône  lorride.  Leur  verdure  conti- 
nuelle &:  toujours  fraîche  égaie  les  payiïges'at- 
trîde's  par  l'hiver,  &  annonce  en  même  tems  tut 
peuples  voilins.des  pôUs«  ^ve^  lo(s  même  <}ue 


«  Le»  moeffiieSi  kfKdMmdau  MVcHimteftpt 

tentrionaux  ,  les  aroiles  fous  les  tropiques,  font 
par.'iites  aulïî  bien  que  les  orchidées  ,  &  revétif- 
fent  le»  troiKS  drs  arbres  viriil  (fan^  i  ikont  det 
tiges  charoues  &  heibacées.des  ftuiiles  lâeiiiée»» 
digitées  oo  «longées ,  mais  toufeurs  avec  des  vei» 
nés  tiè^-groffes.  Les  fl-uri  (ont  rei  f  iméfs  dans 
des  Tpaihes.  Ces  végétaux  app.itier.n^itc  plutôt  au 
nouveau  continent  qu'à  l'ancien.  Le  cafadium  Sc  le 
potkos  n'habitent  que  U  «ftoe  torride.  Leur  paren- 
chyme preni  quelquefoî»  «UK  d'OBitaficm,  que  I& 
furfjce  dts  feuillet  eft  jftUléê  »  OHO—  diéiie^M» 
conùum  p*nuf.  v. 

«»  A  cette  forme  des  aroïdes  fe  joint  relie  des  Na> 
nés,  d'une  vigueur  temarq^uable  dans  les  contrées 
les  plus  chaudes  de  l'Amérique  méridional»:  telle» 
font  les  pauUinia ,  Ut»  MfMé,  l»ft%M«je,  4f«. 
Notre  houblon  farmQMeux  &  nos  vignes  peuvent 
nous  donner  one  idée  de  féléganre  des  ^rmes 
ces  groupfs.  Sur  les  bords  de  l'Orénoque  ,  les 
branches  fans  feui'lfs  d's  bauhina  ont  fouvenc 
quarante  pieds  de  Ion  ^  :  quelc^uefois  elles  Kimbaut 
perpendiculairement  de  la  ame  élexée  des  aca- 
locs  ;  qiicli^uefois  elles  font  teniues  en  diagonales 
d'un  arbre  à  l'au-re,  comntie  les  cordages  d'un 
navire.  Les  chats-tiares  y  grimpent  âc  y  defcendeot 
avec  «ne  adraflii  adaiiMlr. 

»  La  forme  roide  des  aloès  bletuirret  contralHi 
avec  la  forme  fouple  des  lianes farmenteufes.d'un 
vert  fraii  &  léger.  Leurs  tiges ,  quand  ils  en  ont 

Joi't  la  p'upart  (anî  divifions,  à  r.œu  !s  rappto- 
ché<i  ,  t')rfês  fur  elles-mênes ,  to  urne  des  fer- 
pt-ns,  &  couronnées  à  leur  fo-niret  de  feuilles 
fuccukrtcs  j  charnues,  terminées  par  une  loogu»^ 
pointe ,  &  difpofiSes  en  ra^on»  ferrés.  Les  aloér 
à  tige  hautoee  forment  pas  des  groupes,  comtiift 
les  végétaux  qui  aiment  à  vivte  en  fociétéi  îls." 
croiffent  ifok's  >ùns  ties  plaines  aii  ics ,  &•  donnent 
p»r-là  aux  tégiopt  du  tro^w;iiHC«aâèic  pani- 
cuKer  de  nébocolie. 

»  Une  loideur  &  une  immobilité  trifte  caraété- 
rifent  la  f^riuc  dca aloès.  Une  légèreté  riante  9lt 
une  foupleflè  mobile 'diftingucot  les  jrainînéc»» 
&  en  particulier  la  phyfionomie  de  celles  qui 
font  atborefcentcs.  Les  bofqaefs  de  bambous 
forment ,  dans  les  deex  Indcs ,  des  allées  of  ' 
gées.  La  tige  JtéTe  ,  fouvent  recourbée  èt  I 
des  graesMis  4es  tropiques ,  furpaéb  en  I 
ceUe.de  QMwipea^dc  de  I 


»La  forme  des  fougères  ne  s'ennoblit  pas  m  in» 

Illp.c^lle  des  gramijiées  d.ins  les  contrées  chait-^ 
et  de  la  terre.  Les  fbui;ères  atborcrri  ei  tcs  ,  fou- 
vent  hautes  de  (rente-cinq  pieds,  reiieiî.blent  à 
des  palmieisi  mais  leur  uonc  eft  moius  vèlanoé  ^ 
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plus  raccourci  Se  très -raboteux.  Leur  feuillagd , 
^im  iéHot,  d'une  contexmre  plus  lâche  «  elt 
tranfparent ,  légèrement  dentelé  fur  les  bords. 
Ces  fougères  gigxmefques  font  prcfqu'exclafiTe- 
m  rir  in  ligèiies  de  la  zone  torridej  mai^  elles  y 
prefèient  à  l'extrême  chaleur  ,  un  climat  moins 
■rdMC«L'aliaitremencde  la  température  étant  une 
cooréfueace de  l'élévation  du  fol.  oopeuc  con- 
fiiérer  eonnne  te  fe;  jur  pnncipaf  de  eci  firagères 
Its  !noiic,if,nj>  r^'iVLC-s  de  deux  à  trois  mi  le  pieds 
au  detïus  du  mveîu  de  l.i  tner.  Les  fougères  à  hau- 
tes tiges  accompagnent ,  dans  l'Amérique  oiéridio« 
•  l'arbre  bieafaifiuit  dont  l'écorce  guérit  ht 
fièvre.  Li  ftéSeuet  lie  cet  deux  végéuuz  indique 
rheureufe  is^gion  oîl  réene  continiliUSflMtt  1a 
douceur  du  pnntems.  »  (  Hitmi.) 

.  AM£THYSTEA.  AMiTHTSTiB.) 


■  AMÉTHYSTLE  à  fleurs  bleues.  A 
rultd.  (  ycyci  in.  Gen.  tJb.  18.) 


C4- 


.  AMIROLA.  Pecf.  (f>y(c  Laoonoa  ,  Sipf/-) 
*.  AMMANNIA.  (K^ei  Ammami.)  . 
'  AMMANE.'.^aMMm(«.- 

^ub.  77.fig.i. 

6e$  flcuis ,  réunies  ordinairement  au  nombre 
de  rrois  dans  chaque  «tfldie  dcs  feuilles  »  font 
Quelquefois  folitaires. 
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4.  ÀMMANE  verticiilée.  AmmMUÙa  vtrùàtlâtê» 


Ammatn'ia  foins  fuhfejfilihut  ^  lanctohtU  i  fii^n 
congtfio'\trticiUaui ^ft^biu  i  ealiu  jMértétilîtM, 
Lam.  lit.  n*.  1 J54.  ab.  77.  fig.  ). 

F.lie  a  de  grands  rapports  avec  la  précédente; 
mais  fes  fleurs  font  pbu  neuJkeuftf  •  iitiîks ,  te 
comme  venicillées  aotoar  des  laaiex. 

5.  Ammane  des  Indes.  AmmannU  ÎMéca, 


1.  Aicii ANS. pourpre. 

Lam. 


fmfKfu. 


il  me  paroit  hors  de  doute  que  cette  plante  eH 
uelV 


Witf  fenegaltnfis . 


•  '  AttmaMÎa  fbliis  ftjftl'thut  ,  bafi  fubaurUuUtit  f 
t«rHiwftéittÛaiu  ,  aggrtgtuis  ;  calit*  quudriJeittate. 

Las.  AL  D*.  f cn.77.  fif.  1. 

i  ..  •      .  -  '  I 

.tSek  tiges  font  glabres,  très-ramenfes»  Jesra- 
meaux  gréles«  oppoiib  i  les  feuilles  fiefliles ,  op. 
pofées .  lancéolées ,  aigiiés«  tétrMgt.êt  légère- 
ment Auriciilées  à  leur  bafe,  glabre»,  trè«-ïnrières, 
étroites,  Iniigues  d'un  poute  6c  plus.  Les  fleurs 
pC^itett  pcdicellées,  réunies  au  nombre  de  trois 
#11  qottie  dans  chaque  aiffellé  des  feuilles  leur 
Cittce  muni  de  qeatte  pèiMi  dentï  1  As*  oourcei. 

/  Cette  plince  croit  au  Séaé^.  Q  (  V.  /.  Comm. 


Ammannia  foliis  Unearibus  ,  fiffillhut ,  dtcurrta- 
tHuMi  MmitUis  axiUartiiu  f  àrevi£uit  g  tdiiuqjÊOr- 
iridiMUÊ»»,  Lam.  01.  m*.  15  fj.  tab.  77.  £(..4. 

Ammannia  bacctfera.  Ltnn.  —  Burin.  IimI*  Ob. 

ij.  fig.  3  .  —  Pluken.  tab.  jyy.  fig.  J.î 

Ses  tiges  font  glabres,  divifées  en  rameaux  op- 

f>ofés, étalés  ,  painis  de  feuilles  oppofée^,  fefliles, 
inéaireSj  un  peu  do<  urreiites,  très- entières,  gla- 
bres, obtuiies.  Les  fleurs  font  ramaffées  dans  l'aif- 
&lie  des  fewUci,  difpofées  en  ombelles  courtMi 
elles  n'ont  que  quatre  étamines ,  &  les  capfules 
paroiflentétre  à  une  feule  loge,  avec  un  placeou 
central  «  feleo  M.  de  Lamuck. 


iadMb.kk. 


6,  Amicani  felMe. 

AmmaHMa  foliit  Ianc€»laiis  ,  iûjî  atitnuatis  ; 
eauU  nm^  ijUrikiu  fifiieidaùt ,  axiUariiia  i  tof 
fuRs  hUooÊl^kMs.  Ait.  Hort.  Kevr.  t.  paf .  165. 

Ses  tiges  font  grêles ,  rameufes  ;  Tes  lèailfes 
glabres,  oppoféeî,  lancéolées,  rérrtcies  i  leur 
bafe;  les  fleurs  raflftmblées  par  paquets  dans  i'aif- 
felle  des  feuilles.  Leur  calice  eft  anguleux  ;  la  co- 
rolle d'un  pourprc-pâle  1  les  âiamens  plus  coons 
que  le  caRce  1  les «ithèfcs  ovales,  jaunlttesili 
capfule  ovale,  ï  deux  loges. 

Cotre  plameciott  Am  les  Indes  orientales.  0 

Ai  ton.) 

7.  Ammanb  oâandrique.  Ammannia  oSaaJnu 
Limi.f. 

Ammannia  foiils  ampttxieaulihus  ,  Uneari-larutO' 
lotis  i  fiotiktu  fttaUiàtis  ,  oQanéns,  Lam.  UI.  0^. 
I  f  |(î.     Ltnn.  Suppl.  117. 


tMùmm.  Rottb.  Progr.  177}.  0*.  4* 

Atnmannia  (  fanguinolenta  )  yfoliii  ftffilibas, 
liatari-lanetolaûs  »  i«p  e»rd«ù*i  ptàuneaUt  ènvif- 
mis  f  mitJtifiorù  ;  jCuiint»  têiiéns  ,  petàttûétit» 
Willden.  Spec.  i.pog. ^9*-^ 5variSaFlar.ini. 

occid.  i.  pag.  271. 

Ses  liges  fiont  droTtes,  très-élevées  ,  lîffes ,  dî- 

éniée*  famies  de  feuilles 
oppofée»« 


I 
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9ppoCét$tkSiies,  amplexicaules,  linéaires,  hocio* 
Ktt,  lifles  à  leurs  deux  faces,  très-entières.  Lm 
^ooeuks  root  axiUaires,  très-courts  )  ils  portent 
ClM  a  trois  fèmt  d'un  rou^e  de  fang  i  les  ët«- 

miiKS  font  au  nombre  de  huit.  La  vanété  «  efl 
beaucoup  plus  petite  dans  toutes  Tes  patties.  Les 
^oncules  portenc  deux  à  trois  fl««lff  éass  les 

MàiMàt»  fewiks  iaCMeoMi  ils  n'm  «ttqorfM 


CMnplMtMrTotcdbMkiliiittoiliMdei^  & 
Il  ntiétt  dan»  r  Anérique  ■éridlonato. 

8.  Aioumiciaa  hA,  JammmU  Mti». 

Mkh. 

Ammaniùa  hum  Ut ,  pneumhtns ,  f^it  iaitcto- 
UtU  ,  ittftrae  in  ptttoïum  mngtifiiUit ijtfiku  pua- 
^hont,/uiitarii  oppofitis  ,  arSè /^iUat,  MicJk 
Fior*  bor.  Amer,  i .  pag.  99. 

âmmtmig  nuuft,  Walt  Flor.  caioL 

Çrae  plante  a  le  pon  ^  I'mwmm^  Altfir  ; 
Mîs  ft*  capToles  font  divifées  en  quatre  Ir  ge^. 
Ses  tifes  font  bs (Tes  ,  couchées*  rameufesi  fes 
feuiltâ  opporées,  glabres,  lancéolées,  rérré- 
cies  en  pétiole  à  lear  bafci  les  fteurs  feAles, 
axiliaires ,  oppofiSts  ,  Iblitaim  4aai  chMot  aU- 
felle. 

Elb  croit  i  la  CaieliM»  dans  les  awaii. 

9-  A  MM  AMI  1  giappes.  ÀMÊÊâÊuàm  tmtmtfi^. 

Desfont. 

Ammannia  ftUùt  fi^Ubut ,  UnctolaM  t  b^S  att- 
9ÙdMÛ$Poràm  mnuftfémetlttis,  (  M.  ) 

Espèce  remircjuible  par  la  difpofition  de  fes 
froTS.  Ses  tigfs  fe  divjfenten  rameaux  gréks  , 
nombreux  ,  ftriés,  légèrement  tétr.tg<)nes,  garnis 
de  jfieuflles  oppoféfs,  feflîles  ,  glahrei .  fntièrcs , 
bscéolées,  aigiès,  munies  i  leur  bafe  de  deux 
petites  oreillettes  arroriiiiis,  point  piolongécs. 
Les  flmrs  font  dil'pofécs  en  petites  grappes  axi!- 
kires ,  oppofées,  un  ^u  paniculées ,  plus  courtes 
^ue  les  feuilles  i  les  pédoncules  &  les  pffdictlles 
prefi^ue  fétacés  ;  la  corolle  d'un  blfu  vif;  les 
étaaunes  au  moins  de  la  longueur  de  la  corolle  ; 
les  capfules  globuleufes ,  un  peu  tougeâtres ,  de 
•MMé  tbsleogiies  «pit  it  calice  petfifiaot ,  i 
fuatre  detKS. 

Cette  pUine  a  été  cecueitlie  4mis  In  rivières 
éà  Delta ,  par  M.  Delifle.  (    f.  im  M.  Dufo,u.) 

■  SO.  AmMANE  rofe.  Ammamia  rofta. 
Ammannia  fbliis  iineariiiu ,  fioraliias  miaimu  ; 

C'eft  une  fort  petite  efpèce ,  doot  les  tiges  font 
flabres.  tendres,  herbacées;  les  ranMaux^61ir 
£tîÔeS(.garoif  de  feuilk-s  felliles,  lii  '  ' 
Btisairm*  SKfpUmut.  Terni. 
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|MS  i  peifie  de  neirligMS  ,  ^bres ,  entières  • 
«a  pca  ai|iiiif  caHae^n  accompagnent  les  fieiut 
beaBceop  plus  pet/tes ,  crès-étroites.  Les  leuif 
font  pmtes ,  fefTiifs,  itaires  &  oppofées  dans 
iViiff  îi:'  des  feiiiiifs  ;  \i  cordie de  coeliic  toft- 

pake  i  le  truit  globuleux. 
Cette  plante  croît  dans  les  Iodes  oiîentales. 

*AMMT.  1t  fiinr  ajoocer  I  ce  genre  ; 

I.  Ammi  commun,  .^nmi /no/K/.Linn.  —  Lam. 
Itl.  talh  19t.— Osmn.  de  Freâ.    San.  cab.  u. 

fig.  8.  ' 

t.  Ammi  i  fieuilies  giaiiaues.  Jami  gUÊui/»' 
W  WiUd. 


Ammi  fjHit  omnibat  muhlfidit ,  , 
è«U4  ptttUâ,  VilUfs,  Oaeph.  1.  pag.  f^i,  — » 
Thflili.  Flor.  pitiC.  éâk.  i.  pag.  1)7.  —  Lion. 
Spec.  i^.f     Goen.  Staanf».  a.  fsf.  4]!.? 

Daucus  peirâtu  ,  glÊÊtifbUa»,  J.  Biah»  lUftr  |. 
pars  i.  pag.  f  S. 

Cette  cljpèoe  a  beancotip  de  rapport  avec  la 
précédente  ,  &  n'en  elt  peut-être  qu'une  variété* 
dont  elle  ditïère  par  l'es  feuilles  inférieores , 
dont  les  folioles  font  divifées  en  découpures  li- 
néatres.  ainfi  oue  les  feuilles  fupérteures,  lei 
reièemant  d'ait'euts  dans  toutes  fes  autres  parties* 
Elle  croit  en  France,  ftc  lae  CMtttt,  dana  tsf 
prés  &  les  champs.  O 

).  Ammi  divariqué.  Ammi  iivaritawm.  Walch. 

Ammi  ftminikui  ^nsUt,  ovatii  ;  eautt  nmtfit 
divafkat»i  mmitUanm  rmdiù  /mitriÛons,  QÛkU 
S'  n.  Nat   I.  pag.  474.«aéd«iM.->Waklier* 

Flor.  carol.  pag.  1 14. 

Ses  tiges  font  droites,  roides,  glabres ,  (Htées, 
cylindriques,  liiutes  d'un  pied  i  les  raa>eaux  Kès« 
étaler  i  les  feuilles  plufieurs  fois  ailées  j  â  décou- 
pures très-fines,  prefque  capillaicaa.  Les  fleurs 
ptrites  ,  difpoféÎN  en  ombelles  peu  garnies  {  les 
pédoncules  filiformes  ,  lâches;  I  invoTucre  pinna- 
lirid?  ,  caduc  ,  très-finement  découpé  5  les  om- 
bellules  à  trois  fleurs  fie  plus.  Les  femences  ftHU 
petites ,  ovales ,  uo  pem  ai|iiii ,  glUbtes,  fff*> 
fondément  ftriees. 

Cette  plante  aolt  dans  U  Cuotine.  i  y^/^ 
Comm,  Bofe.  ) 

4.  Ammi  capillaire.  Amrni  cjpiUaicum.  Mtch. 
Ammi  fo  lit  s  omnibus  capilljcto  muhAdis  ^  fimi" 

Mich.  Flor.  bor.  Amer.  i.  pag.  164. 

Ses  tiges  font  peu  élevées .  rameuiês  db  leur 
M« gsniies  de  ftnilln  ailées,  compoféatle 
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£ inouïes  i  plafieundivifionsopillairesi  les  invo> 
■cm  pimniîtdes  *  une  foh  ph»  coum  que  les 
ombelles }  les  fenences  glabres. 

C^te  plante  croît  dans  le?  thiimps ,  à  la  Caro- 
line. Elle  paroît  avoir  de  uè$-gcAodi  rapports  avec 
la  précèdente^X  I^mA*  ) 

O'-^fc'vaiions.  Wi!!denoNr  a  rangé  le  crithmwn 
pyrettjuum  Linn.  pamii  les  ammi ,  fous  !e  nom 
é'ammi  daucifoUum  ,  d'après  Siopoli  ^  Carn.  ti^. 
|4£*  nb.  lo.  M.  de  Limarck  peofe  que  c'eft  la 
même  plante  qtte  yatiamMiJU  HiMMÎ*  Uod. 

L'arr'-mi  coptkitm  \ 'mn.  eft  un  vériwMg  «AuMV^ 

ayant  des  lemences  hérillées. 

'  AMORPHA.  Am»rphm.  Les  feuilles  des  amor- 
fk»  font  parftm^  de  petites  véfiailes  eranfpa- 
fentes  comme  celles  des  millepntuis. 

*  Le  caraâère  elfentiel  de  ce  genre  efl  d'avoir  : 

Lit  ailu  &  la  eariiu  oh^Uria^  prefya*  mêiUn  ; 
tu  gouffti  iwahht  €*  fiutàtU. 

Espèces. 

'  ^  I.  AlCORPHA  fayx  indigo.  Amorpha  Jrutittifa. 
Lîno»  » 

Amorpk*  /MoK*  fttBctlUd$ ,  o^tufis  f  dentihus 

Batttor  ca!i::nis  ,  n^f'ps  ;  uniio  acwnin.ito.  Poir.  in 
uham.  edir.  nov.  vul. }.  tab.  )6.  —  Willd. Spcc. 
).  p»g.  97e.  —  m.  G«m.  tab.  6tu 

t,  AMOaraA  min.  Amofi^  fumilt.  Mich. 

Amorpha  (pubefcens humilis  ,  foiiolis  fuhÇtf- 
^Ukut  t  muawutit  i  «aiieiiiu  paieftentHus  ,  dtntibui 
êKumimatis  ,-flort  minore,  Poir.  in  Duham.  I.  c.  — 
Sp  c.      p3g.  970,  &  Arb.  17.  —  Mich. 
Flor.  bor.  Amer.  t.  pag.  ^4.  —  Desfoot.  Arb.  1. 
fagk  }ot.    t  • 

'  âmtr^m  kaUeta.  Wéwt*  CwL  179. 

Cette  erpèce.  tris-voîfine  de  la  précédente, 
en  Atfète  en  ce4|ii*elle  s'éliv»peu  «  fes  dget  avant 
i  peine  deux  on  trois  pieds  de  haut;  elle  perd  Tes 

rimeaux  tous  le%  ans.  Ses  feuilles  parotlTent  pref 
que  fcitiUs,  ëraiit  garnies  ,  jufqu'a  l:ur  bafe,  de 
folioles  i  peine  pediceiléc-s,  pubefcentes,  ainit 
que  les  ranneaux*  jurlemées  de  points  tniaX^- 
rens  ;  ta  plupart  entières  Se  JiMcronées  i  leur  Tom- 
met.  Les  épis  font  plus  i»tê!es  &:  plus  lon.js,  tJ- 
mrnteux  ,  un  p^u  bl.mchà:res  ;  les  calices  pubtf- 
cti'S  ,  à  (i:u]  dents  cotiTtjs  JcuminéeS|  la  COtoUe 
à  pfine  plus  longue  que  le  cilice. 

Cette  plante  croit  i  la  Caroline.  On  la  cultive 
au  Jardin  de*  Planuft  de  Paris.    (  ^.  v.) 

*  {.  AMoaPUA  glabre.  Anorpha  gUitru.  ïloxt. 
Ptftf. 
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Amorpha  gUAra  ,  foiiolis  pedîuVatît  ;  tltvf$  ) 
êauika  ea6âûs  ommhu  oiu^ ^irm^fnùs.  (  N. } 

Cette  efpèce  Te  diftingue  des  deux  précédentes 
en  ce  qu'elle  eft  parfaitement  glabre  dans  toutes 
fes  parties.  Les  tiges  font  cylindriques ,  ftriéts, 
liiïcs ,  pre(c|ue  luisantes }  les  feuilles  alcernes  ,  com- 
pufces  de  folioles  nombreufes. alternes,  pédicel- 
lëes ,  point  ponâuées«  très^oMuCa^  i  leurs  deux 
extténûtés .  entières ,  d'un  vert -gai  à  leurs  deux 
fàœt.  Les  fleurs  font  difpoféfs  en  épis  (impies , 
fenés,  quelquefois  un  peu  ramifiés  à  leur  ba  e. 
Le  calice  elt  très-glabre  ,  verdatre^  ftrié,  à  cir.q 
Récites  dents  égales ,  obtnfts  \  la  cotoîle  d'us 
pourpre  -  foncé  «  une  fois  plus  longue  que  le 
calice.  •  .  •  • 

Cene  plante ,  cohlvé»  «a  Jardin  des  Thmci  de 
Piiri^ ,  eft  oriùiaiie  de  YhmMm»  li»temiiinale. 

AMOURETTE.  On  donne  ce  nom  en  Awé» 
rique  à  plufteurs  arMfleauz  épineux  qui  acrro" 

chem  les  paffans ,  te!^  qu'u'ie  efpèce  de  voîkamère 
(volkamefia  ucu-tutu  Linn.  ) ,  qui  eft  l'.imouutie 
dt  Sairit-Chridophe  }  une  elpëce  d'acaiia  {'n:'roja 
tenuifolia  Linn.  ) ,  qui  eft  le  bois  d'amourette } 
une  morelle  ^nenle ,  appelée 
une  autre  efpLce  du  même  genre  ,  non  épincuf-, 
que  Ion  rapport  avec  la  précédante  a  fait  nomrnïr 
amoumtt  franche.  La  luzerne  en  atbr  -  (mcàu^go 
ariorca  Lion.  )  porte  auifi  à  Cavenoe  te  oom  d'à* 
moureite ,  peut  être  2  caufe  de  les  gonflés  recoor- 
bJes  en  crnchrts.  1.'?  même  nom  eft  donné  à  de 
petites  pLiicts  d'une  forme  élégante  ^telles  qu'une 
jolie  faxihage  {(axifraga  hypnoida  Linn. )  cu  tnv  e 

dans  les  iardins}  à  une  briie  ffcdia  Linn.) 

commune  dans  tes  prairies,  8<  àquc^uis  autres 
giaminets  du  n  é  ne  genre.  L'amourette  des  prés 
ell  une  lycbiiiiie  {ijth^it.  fiofcuculi  Linn. ), égale- 
ment abondante  dans  tes  prairies.  (/«/•) 

AMOURIÉ  :  nom  languedocien  du  mérter. 

On  le  donne  aufii  i  la  ronce  des  haies ,  dont  kl 
fruit  tft  vulgaitemeni  nomme  mâ't  jauvage. 

AMPA  :  nom  malgache  d'une  elpèce  de  figuier. 
«  Ce  mot ,  dît  M.  du  Petit-Tliottars ,  parolt  géné- 

rioi.e  ,  Sl  a  rûre  ri^nt  un^  iîgtiifi(.aiiun  dans  cetl^ 
langue.  »  (  ^<>>q  Amvh  &  AmpaLI.) 

AMPAC.  (  royei  AUBE|tTLA,  5lvK«  &  F** 

GARIER,  n*.  9.  ) 

AMPAl  ATANGH  VARl  :  nom  malsathe qui 
(îgi'iH"  pied  de  finge  ou  de .vari ,  donné  tiins  l'tle 
de  Madj^fcar,  fujvtnt  Flacoutt,  à  un  arbre  alféi 
grand .  dont  les  feuilles  font  aftrîngtntes }  elLs 

font  diiiitccs,  compoféis  lîc  ftpr  folio'rs;  Cc-qui 
leur  donne  l'afpe^  d'un  pi.d.  Ofi  nonmie  auA  cet 

afbie)be«««wis/  ce  qui  veut  dite  lëpc  ftniUes-  • 
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t  JJ^^'PALI.  AMP  ALT.  Suivant  M.  Rothon  , 
un  arbre  de  Madigafcar,  ayant  une  feuille 
Xwxdeqfii  polit  le  fer.  Il  y  a  filufieurs  ;irbr<s  tV: 
ce  nom  â  Madagafcar^  qui  fe  dtliingueiu  par  la 
rudefTe  de  leurs  feuilles,  relt  qu'un  figiii.r ,  nom- 
mé ailleurs  ampcioi  ou  ampe/aat,  &  le  mûriei  lape 
(ment  ampalij ,  Poir.  Encycl.  ).  Celui-d  eft  Ctll- 
»»é  i  rile-de- France,  fous  le  même  nom  d'.fn- 
-  fdi,  par  curiofit^ ,  à  caufe  de  fon  fruit  vert , 
ciioiquc  mûr ,  Jf>,-  femblable^pour  la  forme  j  à  une 
tlicnille.  C'ell  Icwa  Ulatt  de  Flacourt.  [^A,  F,) 

AMPANA  :  nom  mihbar  du  lontar  {bor^Jfus 
fAtlVtfirmu  Liiin.  ) ,  genre  ti«  U  £anuUe  Ues 

AMPA  THROI  TS  :  nom  «■*»ffHw  4'ail0  cf- 
fèce  de  §rt^  de  Madagafcar. 

AMPE.  Ce  nom  dëfigne ,  dans  la  langue  mal- 
gache ,  d'après  M.  du  Petic>thouart ,  une  «fpèce 
de  uagia  de  Medipftw»  piqmmo  comme  nos 
orties,  ae  d'aMM  fbflMS  tpk  vm  \k  nine 
propriété. 

AMPELOPSIS.  Mich.  (  Koyq  Vigne.) 

AMSONL\.  Walther  défignott  fous  ce  nom  one 
plar  te  apocinée  de  la  Caroline .  qui ,  félon  la  plu- 
part des  botanift"^,  n'eft  (uriine  ;  fpèce  de  tîberne. 
Elle  fe  diftirpue  dj  Ils  (.<.np  nère<  par  fon  ftig- 
mate  otbicu  aire  ,  par  f  s  fuIlicuUs  droites  j  & 
non  horizontales  ni  pulpeufcs  dans  leur  intérieur , 
&  pxx  fes  fen>ences  tronquées  obliquement.  D'ail- 
leurs ,  les  feuill  es  Tot-t  ultcrn,.  î ,  &'  les  ripes  her- 
batee*.  Ces  caracti  res  lurtifent  pour  en  faire  un 

fer  re  didird  des  tahemAmoncar,: ,  ;iufi  que  nous 
avons  dit  ailleurs.  {Voyti  I  ablrn^.) 

AML'LI.  Ce  nom  brame  a  été  donné ,  foit  à  une 
gratiole  {^'anotackumtdrifolia  i  am.)jCi"^  Hhced, 
Hort.  Malabar.  9,  pag.  i6y,  f.ib.  8y  ,  décrit  O  u'. 
celui  de  tScra  -  manganari ,  foft  à  l'hcttonie  de 
PlndA,  qni eft  le  tijMam-tftria  du  même  antenr, 
▼ol.  Il,  pag.  71  ,  tnb.  ^1^.  Ces  pl  .ntc's  herbacéfs 
ont  enfemble  quelqiK's  légers  rai  poits,  &  font 
toutes  deux  monopétaLs  ;  miis  la  première  ap- 
partient à  la  famille  des  perfonnées  j  U  féconde  â 
des  prinnlacées. 

AMVALLIS  :  nom  bnchmane  du  cherameiier 
^dua  difluHa  Linn.)»  qj'  le  nili  fo.li  dêtîit 
Hc  figuré  dans  Rbeed.  Hort.  Maiabu.    pag.  57- 

ab.  47  &  48. 

'  AMUYONG  :  fruit  d'une  efpèce  de  caida- 
■HUM  des  Philippines. 

.  AMTGDALUS.  {V^fti  Amammuu) 

AMYUS.  {Voyti  BALSAMiia.)  . 
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ANABASE.  Anabaftt.  C  yoytj  nies  obfei  va- 
lions i  b  fuite  de  rex(>ofition  du  caractère  des 
SciUDFS  ,  vfil.  Vil ,  pap.  :5>'4  )  \  'anabaps  aphylU i 
11",  I  ,  cfi  ficîur'.e  diii>,  ks  IiLj; niions  dii  Gtnrts ^ 
t..[i.  il^'i.  H..lias  tait  inetitiuii  J  una  àutrc  elpèce 
tres-VQiiîce  «le<elie«ci,  donc  les  tiges  font  dé- 
pourvues de  fenilles,  i^SF-fimples ,  point  rameu» 
fes,  rainalîtes  en  gazon,  aiiîculées.  Si  poltaOK 
des  fliuiS  aux  aniLulations  inténtutes.  Ces  Mtl* 
cuhtions  font  cchancrées.  11  la  nomme  eae^/Kr 
enutu»^  caraderifée  ainû  qu'il  fuit  : 

Amabas*  cvécwée.  Ja^tfit  tnuen,  Pkll. 

AnabaSs  aphytldy  caul'tbus  numtrops  y  c///  ;r.:/i , 
fmplici^mis ,  anicidittis  ,  bafi  fforiftris  anitUt* 
tmargiatiis.  Willd.  Spec.  I .  g.  1  )t8.  —  MIMi 
Itin.  I.  Append  n'.  109.  tib.  N. 

Vmu^afii  ffin^tm*  a  été  cepottée  auxSouM» 
{fa^oU  tthimu  ,  n*;  )  f  ). 

ANABASIS.  {y^-'yti  Anaba^e.) 

ANACARDE  à  feuilles  longues,  n°.  ^  Aiu^ 
esnSim  hii§if*Ëmm.  Lam.  01.  tab.  loS. 

OhfervêttomM.  l*  nofx  d'scajou  t  qui  avt^t  été 

réunie  à  ce  Rcnre  ,  en  fo  me  un  dillinû ,  nieil> 
tionné  fous  le  nom  d'AcAjou  (cj/fuvium). 

ANACARDIUM.  (  r<y<{  Anaca&dE  & 
Acaxov.) 

ANACOLUPPA  :  nom  malabar  d'une  ptjnte 
rampante,  tt0iiiée  dans  le  Uoitas  mulahar.  vo!.  10', 
tab.  47  J  qui  paroit  être  le  ffifânim  noàifiorû ,  Lam. 
m.  I ,  pag.  f  9  ,  auparavant  rapportée  par  Limvé 

au  genre  verveine.  Rhfe-!e  dit  que  fon  fuc,  mêlé 
avec  le  pi  ivre  en  poudre,  puérit  répi"epfie,Ôc 

Îu'ii  eil  le  fcul  ren  é  le  conn«i  conue  la  morfuce 
a  (afent  cobra-c^feiia,  {Jujf.) 

ANACVCLE.  Àtacyclat.  Ce  g'nre  a  le  port 
des  camomilles  (nnihfmis  Linn.  ),  doiu  il  r.e  ilii- 
(crc  que  par  Tablente  des  demi  fleurons  ;  il  fe 
diilingue  ia  coaUa  par  fon  réceptacle  garni  de 
paillectM. 

I.  AnacYCLE  de  Crète,  n°.  I.  AnacyeLs  crt- 

ticus.  Linn..'^Dcs£Nic  Cbioli.<l(»T9uni.  pag. 48. 
tab.  J7. 

a.  Amacycle  dorée.  .<<we<yc/er>4w»w»  I liii 

—  Lam.  III.  tab.  7C0.  fig.  i. 

J.  Amacycle  velue .  Aiutydm  imlmUmt*  Li— . 
— '  Lan.  III.  tab.  700.  fig.  i. 

4.  AnacYCLS  i' Alexandrie.  Anacydia  a'.txait- 

ériati.  WiUd. 

Tt  1 
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Aiucycliit  fgBiM  iipinnMÙi  foti^iif  iiiumrUm  , 
plams  }  tuait  projlrato  ;  foritmâ  MîMatUm ,  /ùlfij' 

filihus  ;  urminali  ptémiotUM,  WM.  Sgtt,  PUOt. 

vol.  î-  pag.  1175. 

11  fort  des  mêmes  racines  plofieurs  tigM  cou- 
cMm,  étalées,  longues  (te  trois  i  «(uatrepooeet, 
(«mici  de  feiùlles  pédolées,  dtox  fois  ailées, 
CMnp4^8ei  de  folioles  planes  .  lirtëaires ,  aiguës  ; 
les  pétioles  linéaires  ,  un  peu  élargis  à  leur  bule. 
Les  flrurs  Tont  axillairts,  folitaires,  â  peine  pé* 
doncuk-es  i  la  terminale  pourvue  d'un  pédoncule 
plus  liimge.  lia  calices  (oot  bianchâwe»»  coton- 
flem. 

Cette  plante  cnnc  en  Egypte  .  aoK  «nvira» 
a'AIenndiiëro(»m) 

Ohfcr\'ationt,  Uanacycliu  ontntaUi  XJim.  eft 
une  plante  douteufe,  qui  paroît  devoir  être  ex- 
clue de  ce  genre  ,  ayant  le  réceptacle  dépourvu 
de  paillettes.  M.  Perîiaon ,  dans  Ton  Synopfis  PLin- 
ttnam ,  a  iotfoduir  Sans  ce  gente  quelques  efpèces 
d'jnthtmh ,  qui  mit  les  Aotence*  uMOiiiéea  d'oo 
tebord  metnbrancux. 

ANACYCLUS.  {Vayti  AwAcrcti.) 
ANAGALL1S.  (Keyrc  MoimoiiO 

.  ÂNAGIRE  fttide.  JnMgyrU  ftiiit,  Um.  — 
Lam.  m.  tah.  jaS. 

ANAMENIA.  Vemenat.  iVtw  Aoomim, 

ANANAS.  BromiUa.  On  a  ajouré  â  ce  genre 

Jlulîeurs  belles  efpèces  ,  les  unes  ilecouvertes  ï  la 
a(ni>ique  par  M.  Svarta ,  les  autres  au  Pérou  par 
MI4.  Rutx  &  Pavon.  Avant  de  les  £iite  coonoitre , 
je  remarquerai  que  le  Utmdim  munt».  H*,  i .  cit 
iguié  d:;ns  les  llL/l-at!anj ,  tab.  iij ,  ng.  I ,  K  le 
itvmtUa  pinguin  «  n°.  4  ,  tab.  il)  ,  fig.  Jt, 

8.  AnAMAf  i  Imhs  4'«t.  awisfa  rktyfimht. 

JUcq. 

BromeKa  folHs  ftnato-fpinofis  ;  hraBth  ta»erota- 
ùs ,  dtntatit  i  ractmo  fubeompofico  y  foUis  èreviou  ; 
étrihu  ptduMttdaùt.  Willdeo.  Spec.  1.  pag.  9.  — 
Jac^  HofC  SdiMÉbr»  t»  ptS*  vib» 

Set  racines  prodoifenc  des  fisoilles  alongées , 

lancéoltts  ,  cillées,  épineufes  à  leurs  bon^s  ,  mu- 
cronees  à  leur  fommet  j  les  fleurs  pédonculefs, 
de  cou*eur  launc ,  réunies  en  une  grappe  droite  « 
«•«eufe  â  fa  bafc ,  longue  d'un  pied  ,  plus  coQiie 
«fUè  les  feuilles  i  les  pédoncules  glabres ,  acoom» 
pagrés  de  bradées  lanc(*o!é(  S,  jaurâtrP5  ,  dtn- 
•ees  t  perfittaotes  ca  i«  délité  haut.  Les  baies  font 
llabns. 
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Cette  plante  croit  en  Améiî^ue ,  aoi  eariram 
de  Caracas.  ^ 

9.  Ananas  à  panicoles.  BromtUa  panUidi^à. 
Svaitt. 

Ananas  foUis  fcrrato-fplnofis  ,hrciîlels  If.ciotails^ 
raumo  comporta  ^  râctauUit  fuàdi*i£ê^ioribiu  pt' 

tùucuiatis.  Svaite.  Piodr.  t6,  9c  fkttlaà,  «cdi 

I.  pag.  585. 

Se»  fettillea  s'dlèvent  droites  des  radhwi  1  eilu 
'ISmk  lancéolées,  dentées,  épineufesllensberds. 

Ds  leur  milieu  fort  une  hampe  droite  ,  longue 
d'an  pied  ic  plus  ,  couverte  de  braâ:ées  élargies, 
lancéolées,  alternes,  membraoeufes,  d'un  roug» 
dcarlato,  longues  de  fis ponces.  Les  fleurs  lent 
pédonculées .  dirpofifes  en  «ne  grappe  lonoue  da 
deux  pieds,  droite  ,  rameufe  ,  paniculee  ;  Ws  ra- 
meaux un  peu  ramiAés  y  «talés }  les  pédoncules 
longs  d'un  potce ,  cyllndciques  *  ManAtoerfc 

tomcnteux. 

Cette  plante  croît  i  h  Jamaïque.  T>  (  Swarq^  ) 

10.  Ananas  i  grandes bcaâecs.Araau/M^nw» 
Ué$*,  Svart». 

BrtmeCm  /ôIUm  fcrrato^inojh  »  huMrh  «IM*- 

l^m  coliiiis  ,  jcapo  elongato  ,  racemo  compoftg  ,  ract- 
mulii  fJ»di\ifit  f  ftoriitus  ftfiiiiks.  Svattz  ,  Ptodt. 

jé«  de  Flor.  lod.  ocdd.  1.  pag. 

il/tfê  amtrtcaHa ,  arhorihus  innafceni ,  foliis  Ijsh , 

mimSnuuuit ,  -ai  mdrgmts  jpim^,  Houft.  Rebq. 

■pOg.  7.  Mb.  !«. 

Il  fort  de  fes  radms  éli  fenillet  longues  d'on 
pied .  larges  de  trois  jpewee,  épaiilës,  toides, 
droites,  dentées,  éptnenfes  I  kors  bords  De 

leur  centre  s'tlève  une  hampe  un  peu  plus  longue 
que  les  feuilles,  couvertes  de  braâees  éparfes, 
ovales- lancéolées ,  membranettGw«  peifiâaoKS, 
d'nn  rouge-écarlaie,  fiMteanK  one  giappe  lengpe 
d'im  pied ,  diviffie  en  rameaux  nombreux ,  étales , 
<har:;is  de  fleurs  fefDIr  s,  féparies  par  de  p*tit« 
bratttrts  Tabulées.  Les  rrois  découpures  eiiérieU' 
res  de  la  Beur  font  petites ,  ovales ,  terminées  par 
une  pointe  un  peu  croduiei  les  trois  intéttcmi 
lancéolées ,  obtuiès  ;  le  (ligmaie  i  trois  déco«po> 
rts.  Le  fn  it  eft  une  biie  ovale,  couronnée  par  le 
c»itce  perâiiant ,  à  trois  loges ,  contenant  pUifieaiS 
fiameocea  peiicea.,  oMoognes  ,  cmnpwwéei. 

Cet  te  plante  clott  fiif  bs  foclMn>iiaiawifMi 

ti.  Ananas  mcaraece.  Bnm^  hmfUM» 

Flor.  peruv. 

BrmiHtIiû  fiHb  ferraio-fpinojû  ,  oiltifit  twm  MO» 

mine  ;  ractmo  fimpliti ,  jlt*uofi>    braSeii  inftrioriius 

maximij ,  ùuutoLuit.  Hujz  &  Pav.  Flor.  peruv.  i> 
PH*  i^*  iab..tf ».  ,  . 
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tiges  font  droit.  ^ ,  c  v  ImJr iqu?*  ,  noueuf-  s, 
ir«-(ii;|>les ,  garnies  a  icut  b;le  de  feuilles  ain- 
p'es,  !n)bii4uees ,  ftriees,  un  peu  coriaces ,  gla- 
bm,  blanchâtres  en  deflbiu,  épineufes  à  leurs 
hvtét,  depuis  leur  milieu  jufqu'au  fommet  ;  les 
infé,  ieures  obloogues  lObtufet  j  les  fupéiicures  ob- 
/o/igues,  enfiformts}  les  hampes  garnicsde  braûèes 
a!tti  ne$,  lancéolée»,  obtufes,  alfcz  grandes,  de 
Couiteur  ëcarlate ,  âdemi  amplcxicaults.  Les  fleurs 
fimt  fdSIes ,  éparfes ,  de  couleur  rouge-încarmre , 
difpofées  en  une  grapre  teiminilt;  ;  fletueufes, 
pulvérulentes }  ks  croit  divilions  extérieures  de 
la  corolle  liocésUtt.  très-aiguis,  droices  {  les 
tUM  intérieures  quatre  fois  plus  longues ,  lancéo- 
léet,  aiguès , 'ëta  ees ,  d'un  pourpre- violet ,  lon- 
gues de  deux  pouces  &  plus  ;  tix  ecailKs  ovales, 
ails  rnes  avec  les  étamioes  ,  deux  à  deux  à  la  bafe 
•«chaque  divifion  interiM;  les  filamensplus  courts 

Ït  la  corolle  )  les  uthères  droites  ,  linéaires ,  â 
MX  'o<e<.  L'ovaire  eft  turbiné  ,  tomenteux  ;  le 
Forme  ,  plus  long  que  la  corolle ,  farinonté 
àù  trois  ftigmates  rouks  en  fniale.  Le  fmic  eÂ 
uoe  baie  turbiafe,  de  k  groileur  d'une  olive , 
foycuTe*  Ml peuchirnue,  tomenteufe  en  dehors, 
MDcbâtre,  i  ttois  loges ,  contenant  pUifieuis  le 
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Cette  plante  croit  dans  les  fotétt,  fur  ItC  mon- 
tifue»  d*s  Andes ,  oû  elle  fleurit  aux  n»oïs  d*«âo- 
k«  le  de  (ppKnbre  (  Defeript.  tx  Ruii  &  Pav.  ) 

11.  Anama»  en  boucfis.  BnmtUé  fiàtniêtj. 


Bromtlim  JoBis  mjlftfmihu  »  tiUÊifimh ,  ciliato- 

ûaileûtit  ^  fpicis  axilljrii>us ,  conico-S'ur.cjrij  ;  hrac 
tà$  au^o  ffJiattiatit.  Ruiz  &  Pav.  F.or.  peruv.  3 


D'one  même  rtciae  fortent  plufîeurt 
étfovnmM  garnis  de  feuilles  toutes  radi 
tut»,  droites,  nomnrenres ,  enfiformes ,  très-ai- 
guës, ci!iét$,  armées  i  leurs  bords  d'aiguillons 
recourbés ,  très-coutu.  Les  fleurs  font  felTiles , 
intbtiqadci,  ^Xfyofêt»  «0  épis  axillaires .  folitai- 
m.  «mkfftn.  nOMoës  ,  munis  de  bradées  lar- 
«éetées  ou  Ihiésfret-fancéolées.  La  corolle  eft  pur- 
purine; Its  tn  is  découpures  extérieures  â  demi 
lancéolées,  droites,  aiguës  ,  concaves;  les  inté- 
rieures d'égale  longueur,  droites,  purpurir>es, 
hucéoJéesi  les  écaïUeii  peine  fenfibles  ;  les  fila- 
awm  de  h  lonçueur  de  b  coroUe ,  fubulës ,  un  peu 
c^m;;rime'$ }  les  anthèrçs  linéaires,  un  peu  b;hJes 
iieur  baf;;  l'ovaire  cunéiforme  j  le  Uyle  trigone. 
de  la  longueur  des  étamines  i  crois  ftignutes  aigus. 
Jl  leur  »ccède  une  biie  i  trois  loges,  cunéi- 
tomt,  cooteoant  piufieucs  lêaeoces  brunes. 


Otte  plant-  croît  an  Chili ,  dans  les  lieux  hu- 
&  ombfa|éx.  (  Defcriyt.  <ar  Rmi  ft  Fav.  ). 


I?.  A» ANAt  WceleM.  &nM&  iMs/er.  Flor. 

pt.tuv. 

Bromtlia  foliis  tfifformibiu  ^  ciLiAto  '  ocultAtit  ; 
inurioribui  punictis  y  fioriSus  tggrtfoto  •  toniàt  , 

l>raa€it  tUmgU.  Huis  8c  Pat.  Flor.  ptrav.  voL  ^ 
pag.  91. 

feofllag,  tùwm  radicale« ,  font  enfiformei. 
étalées,  Ottvams  en  étoile,  parler^ées  d'un  duvet 
blanchâtro,  tomenteux  ?  les  inteti'îuics  rou«e$, 
ciliées  Scmuniesd'aiguiUons  à  leurs  boids.  De  I;  ur 
centre  s'élève  un  cône  de  fleurs  agrégées,  accom- 
pagnées de  bnâéM  imbriquées  {  les  unes  oblon- 
gaes»  les  autres  cnoéi formes ,  ciliées.  Les  trois 
divifiont  extérieures  de  la  corolle  font  droites  , 
ovales,  perfiflantc's  ,  un  peu  pulvérulentes j  les 
trois  intérieures  un  peu  plus  longues ,  récrécies 
à  leur  bafe .  oblongues  ,  ae  couleur  bleue  >  deux 
PCtHct  écailles  à  ta  bafe  de  chaame  d'elles  ;  les 
niatnens  plus  couits  <^ue  la  corolle;  les  znth'r  s 
droites ,  prefque  fagittées ,  bleuâtres,  l  e  JruU 
confifte  eu  une  baie  trigone,  cunéiforme,  blan- 
chitre ,  é  trois  loges ,  renfimâant  pluieuM  ftmen- 
ces  oblongues ,  fort  petites. 

Cette  pUnta  croit  au  Chili ,  c4  die  Irait  es 
«nil  ar  en  mai.  (  Difeript.  tm  Jtw>  fir  P«v.  > 

ANANT.\LY  MARAVARA.Nom  malabar  de 
Verideràrunt  evaium  Ltnn. ,  doot  Rhecde  dcame 
une  bonne  fiente  j  vol.  12 ,  tab.  7.  Ses  (leac*«  oui 
font  très-belles ,  dorent  long-tems ,  8r  fb  déve- 
loppent même  fur  h  tijre  ,  fJpnrée  de  fi  ricin;  . 
comme  cela  anive  à  plulîeurs  autres  plantes  gral- 
fes  q^ui ,  biffant  échapper  moins  de  fluide  par  la 
trtniptration  iofeniîbte ,  emploient  la  féve  fnb» 
lï^iMe  dans  la  tige<coupée ,  i  h  nanolMie  dfs 
fleurs.  On  fufpend  dans  les  appattenMSS  les  rav 
meaux  prêts  â  fleurir  ,  &  l'on  pnloMa  ainfi  ùl 
joaiCace  te»  fais  le  fins  foins.  (Ji||f) 

ANARRHINE.  Anarrhimm.  DcsToOt.  GeM» 
de  plantes  dicotylédones ,  i  fleurs  complètes  » 
roonopétalées ,  irrégulières ,  de  la  famille  des  fcro- 
phul  iirts  ,  qui  a  des  rapports  avec  les  mufliers 
(  anitrrhmum  Linn.  ) ,  dont  il  éft  un  démembre- 
ment i  il  comprend  des  herbes  ,  quelquefois  dea 
arbufte»,  doot  les  feuilles  radicales  font  grandes , 
étalées  { les  caalio^ias  éaoiies  ,  nombieuies  >  les 
fleurs  petites. 

Le  caraâère  eflVntsd  da  ce  geme  eft  d'avoir  : 

Un  calitt  à  tiaq  dhêapant  prt^titt  ;  mt  ccrilU 
tubulcuft ,  munie  im  éperon  ou  d'un  rtnfiement  fail- 
Uns  à  fa  bafe ,  ouvmt  à  f  ui  orifi:e  ,  fans  pula'.s 
proémi'unt  i  une  tapftii  nrrondie  ,  ptrtt*  ét  diim 
umu  à  fimfommm  «  «'eeiraet  m  pbifUan  ««Am. 


Chaque  fl.  Ut  o^t 
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i".  Un  calkt  p^rfiftant ,  diviT?  en  cinq  dëcoD> 
purts  protoadc» ,  plus  ou  moins  iiugaies. 

1*.  Une  comité  monopérale  ,  irréeulière ,  tubu- 
leiife, munie  d'un  éperon  ,i  f.i  lufe  ou  quclquefo» 
d'une  boiJe  (aill  nte  j  1  orifice  conltartment  oti- 
verrj  leliintte  divifé  en  deux  lèvres  in«^lei{  la 
fupérieuie  droite*  ideax  lobes  obuttil'iBmieure 
à  trois  lobâs. 

)*.  Quatre  éumtus  didjnnmes }  l«  itanem 
fiibulés ,  renferaië»  dm  U  coroUai  la»  HKhères 

rapprochées. 

4*.  Un  ov«Mv  ovale ,  libre  ,  farroone^  d'un  flyle 
'fioq>le  *  terniné  per  uo  fiigmice  en  céte. 

l.e  fruii  ell  un"  cipTiile  prefque  ronde,  i  deux 
iIilon<>  ,  ptrcé::  de  deux  trous  à  ton  rommet ,  à 
deux  loges ,  s'ouvrant  en  plulirurs  valves  ,  renfer- 
mant un  grand  nombre  de  femences  fort  petites. 

0'>/ervj:;o.':s.  Ce  genre  a  été  étibli  j-ai  M.  Des- 
fonuiiH  s  dans  fa  Flpre  du  mont  Atlis  ;  il  difiiere  df 
\' antirrhinum  Sf  du  linaria  par  fon  pon  ,  par  h 
forme  de  la  corolle  .  dont  1  orifice  eft  ouvert,  & 
défoiirvue  d'un  palais  pr;  li-ni.icnt.  I!  faut  y  rap- 
porter Vantinhinum  ôtiluujoluim  LintU  &  l'oatir- 

Mm4mi  canadtnjt  l  inn. ,  amfi  <|ue  ks  efpècesfliir 
vantes.  KVoyti  MufUBR.n**.  loflc^i.) 

I-  ANARiuaMi  acbnfltt.  JbuuHuatmJfwàttfim. 

Desfont. 

Anjrrkinum  frattfceii  ,  ramis  viq^atis  ,  filifarmi- 
tusf  fi/iif  ft'tnnantibut  ^  imis  jrj:  uljt  s{  neemis 
inurruptis ,  a  roUis  tcaudatit,  De^funt-  Flor.  atlant. 
a.  pag.  51.  tab.  142. 

Atbufiede  noit  à  quatre  pi^-ds ,  dont  lei  tiges 
/ont  droites,  tameufes,  très-glabres  >  les  rameaux 
longs  ,  grêles  ,  cylindriques ,  effilés ,  anguleux  , 
gnrn!$  de  feuilles  ilternes  ,  pcrfiitàiites  ,  entières  , 
un  peu  épaifft^s  ;  les  interuurei  fpatiilé-s,  o'jtu- 
<ftSi  dècuriericei  fur  le  pétiuld,  mu^iics  k  uv.nt 
quelaues  deotelnres  i  leurs  bords  \  les  fupé- 
Tièuret  linéaires-lancéolées  ,  étroite* ,  un  peu  aî- 
^uc<;.  I. es  fleurs  font  pcftis,  leflîles  ou  a  peine 
pidicellees  ,  difpolees  en  un  long  épi  gréie  , 
•longé,  terminal ,  un  peu  interro(n{»tt t  aceom- 
pagfié  de  braâées  petites  ,  ubiongnes ,  plus  cour- 
tes que  le  calice.  Celui-ci  eft  fort  petit ,  à  cinq 
découpures  ov  j!es ,  aiguës  ,  membraneufes  à  Icuis 
bords.  La  corolle  clt  t  landie ,  fort  petite  i  la  lèvre 
fupérieure  courte  &  bifide;  l'iniVrieure  ï  trois 
iobes  arrondis  {  le  tube  oblooftj  cylindrique  ,  <'.e 
pourvu  d'éperon  { les  anthères  bleultres.  La  cap- 
lule  eft  petite,  arrondie,  if g-irement  échancrée  , 
â  deux  loges,  s'ouvrant  à  Ton  fomnaet  par  une 
double  oiivtfvine,  comeiiiiit  des  rcneoccs  nom- 
breuiès ,  fort  petites ,  branes^  oUoniues  ,  con- 
vexes» rudes,  ponâiiées. 

Cçpe  plante  •  éé.éknwttvt  pu  If.  DmCdo- 
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raînps  f'.T  le  mont  Atlas  ,  aux  environs  de  TI«m- 
feo,  Mafcar  &  Cafsa.  I>  {y.f.  inhert».  Dttf.) 

•  a.  Anaariunb  pédiairc.  ..<<Mrnfcxiuuif<^kaMi. 
Oesfont. 

Anarrhinum  foliis  radîealthus  o^tongît ,  Jitnttty 

nervofis;  eaulinis  pcdjiis  ;  foltoLs  a  -gifta-tanteo- 
latis  {  fi'jribus  hirfjtis  ,  ractmojis  ,  fijjiiii>ut,  Dcsf. 

Flor.  atlant.  a.  pag.  51.  tab.  141. 

Ses  tiges  font  dri>ites ,  ftrmis ,  prefque  lignea» 
fes ,  glabres  bc  cylindriques  à  leur  partie  inhéribUre, 
rarement  fimplés,  plus  Tonvent  rameufes  à  lew 
partie  fupérieure.  f  es  rameitux  font  drous,  tîT'^!:^, 
paiiitulés,  heitll.  s ,  charg-S  de  fleur»  ;  les  tcuii.ei 
radical. s  etalces  ci  :ofetre,  élargies  ,  butri-ltes, 
<iaelquefois  ovales  ou  elliptiques  ,  aiguës  ou  ob> 
tufes,  hériffées,  à  nervures  longii  udinales ,  décor» 
rentes  fur  le  [H  tiolc  ,  muniëS  â  leurs  bords  dedtn- 
telurcs  inégales,  diltantes;  les  teuillt-s  <.au'i;njire$ 
glabres,  éparffs,  nombre ufes,  piofoiivicment  di- 
vifées  en  plusieurs  folioles  inégaleS| étroites,  lao- 
céolées ,  aiguèt ,  ordinairemeat.eiwèrcs ,  qeel^ue- 
fois  munies  d'oneoude  deux  dents.  Les  il^uis  lont 
prefque  fefTiles,  difpofées  en  un  épi  rerm'nal  plus 
ou  moii'S  làthe  ,  cvlindriLjue ,  clurg^  de  bradtees 
velues j  lancéolées,  très-ai^uës ,  plus  longues  aua 
les  fleurs.  Le  calice  efl  pent,  héiiflSi ,  à  cinq  oé* 
coupures  Inégales,  fubulées ,  un  peu  lache>iucfr 
roile  blanche  ,  velue,  deux  &  trois  fois  plus  lon- 
gue que  le  calice  i  fr>n  limbe  à  deux  ièvr.s;  i  infe- 
r;eure  à  trois  lobes  o^alesj  Cïiui  dn  milieu  plus 
grand}  le  tube  terminé  à  fa  balê  par  un  trèi-pétit 
éperon  gré'e,  relevé  Ôc  coutbé  en  arc.  f 'ovaire 
eft  ovale  i  le  ftigmate  «n  tête,  un  peu  r<:courbei 
la  capible  petite ,  arrondie. 

Cette  pLinte  croît  fur  les  collines,  aiir  Environ 
d'Alger  ,  où  elle  a  été  découverte  par  M.  Deitua- 
uûnes.  (  K./.  m  ktet,  Dt^èmu) 

^  AMAumn»  i  tieis  acrvares.  JmgrMam 

duriminium,  BrOfh.  ' 

Anarrhinum  foliis  radiât H^tus  oiov  uo-Lnuofa- 
lis  ,  trincrvils  ,  fcrrj.'is  ,  hirjutis  ,■  laulilis  tripjr- 
titis;  lacinià  nu-uiJ  l.i:o-  ^r-.icol^tû  i  brallcis  tTti 
fimilihiu  f  fummit  ^mglii.ii>u» ,  B(Otber«  Flot,  lu^t* 
pag.  199, 

D'après  une  plante  que  je  poflïde  en  herbier» 

recueillie  par  BroutVoonet  dars  le  r  vaunte  de 
-Maroc,  je  fuis  porté  à  croire  que  celle-ci  n'eft 
peut-être  qu'one  variété  de  la  prek.édente.  Ses 
léuil!es  radicales  font  ovales-Ianceolées,  rétrécics 
i  leor  bafe,  velues ,  dentées  en  fcie  I  leur  contour, 
marquées  de  trois  nervures  longitudinale*.  Les 
feuilles  caulinjires  font  divifees  en  trois  décou- 
pures profondes  ;  ceils  du  milieu  élareie ,  la-^céo- 
l'fe.  Les  fleurs  font  d'un  jaune  de  foutre  pék,  an 
peu  blwchtnft».MwmpagtMét«  4^  b<»flir««.Cil* 
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^u/accr  inpa||jent  les  fl  urs  infiéricutf  s  n  (Tcmbleiit 
Hf  iw  ilk*  fiipéfkaKs  i  tes  «utKt  font  Amples. 

retr«  plante  croît  dans  les  contrées  fepiemiio- 

4-  AWARRHfMB  à  feuilles  épaiiféS.  Anarrkinum 
Uéf^Hium,  Gnran. 

Ancrrhinum  fo/î.'s  opftfidt  ^  ovatis  ,  acut-s  ,  gla- 
hrui  caJe  adf(tndenu  ,  ntmis  (orymiofit.  Willd. 

Spec.  Plant.  |.  pag.  261. 

Antîrrkinum  (  craflîfolium  )  ,  /oliij  opp<^nis  ^ 
watit ,  tnfiufnUis  ;  tim^  r^txo  ^  tordus  iaxi 
fpictiiitfimuptmé.  Cavan.  Icao.  Rar.  1.  p.  1 1. 
ub.  114. 

^  OrMtiumfjxatiù,tiymifaUo,^nniktU«.Bute]. 
KOD.  Rar.  13  ij. 

Sts  tige*  font  nmenres,  afcendantes,  pubef- 

Cente^  à  K  -ir  pTtfe  fiipérieure  ,  Rar.itLS  de  ImuII-  <; 
oppofe'es ,  ovjI  s  ,  aigrts,  erifèits,  un  peu  épiif- 
fe« ,  g!  -br'S  à  leurs  d-  dx  i\cts  ,  un  peu  repliées 
â  leurs  bords,  allei  f^mblables  i  celles^  du  fer- 
HIk.  tet  flenn  r«nr  i>édonctiWes,  fotmsne  des 
erappcç  lâches,  difpofées  en  cf>ryrrbe  à  Pexwé- 
m  te  (les  i.;ii);:mux  ;  k'S  p^clrmcults  de  h  tongueitr 
des  Heursi  la  c  r^l'e  d'un  bl.inc  Ceintde  poiltpM,' 
■lorie  d'un  epLtoii. 

Cette  plante  croît  fur  Ws  fenres  des  rochers  «  aux 
•avirons  d«  Valence  en  Erpagiw.  Q 

$.  Anarrhine  fluette.  Autnàbum  sMd&mt. 
Csvaa. 

Anarrftinurr  fûï'iis  opj'oî^tU ,  cord^to- ovatis  ,  acu- 
Ut,  tiiut\^.c pioçumjenu  vUiitjn i  ptdmtulu  axUiu- 

riUi,  Willii.5i>eç.  Kmtf  ).  pag.  itfi* 

À.iiir-hi-'.um  (  tenellum  )  ,  caulibut  frocum! n'-.ii- 
ku$  ,  tenuijfimis  ;  formai  axiUariius  ,  JoUtanis  ; 

fténcuits  f^tio  /oni;;orUiu,  Civan.  Icoo.  Rar.  2. 
pag.  61 .  tab.  180.  lig.  i. 

Cette  plante  eft  cbargée  for  tAUtes  l«a  patties 
de  poils  abondaits.  Ses  ôgei  font  couchées,  ra- 

ir.eufes  à  leur  hife  5  les  rameaux  étalés  ,  tres- 
gréles ,  velus ,  chargés  de  feuilks  of.pofees  , 
onles  ,  un  peu  arron  lies ,  légèrement  en  cœur 
»  leur  baie,  aiguës  â  leur  fommer.  Les  fleurs  font 
Mandwfi  fo'.i  aireSj  aitlhires»  manies  d'un  ép:- 
fon,  foutenujs  par  un  pédoncule  beaucoitp  plus 
lonf;  que  les  teuiiles.  Elle  croit  fur  le  lommet  des 
•loi-taçnes*  aus  environs  de  Valence  en  Efpa- 
gne.  O 

.  ANARRUINUM.  (  ^oyti  ANA|kRHiMS.  ) 

ANASTATICA.  (  IV{  liROSi.) 
'  ANATOMiE  ou  n,AMTU.  Véttaà»  éê  k 
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Aruâore  te  des  organes  internes  des  plantes  cft 
aniR  tflfentielle  pour  la  connotflanM  mttme  des 
vénaux,  ^'die  l'eft  poar  celle  dMatâmaux. 
Ceft  *jttt  fénéralemem  des  organes  imértenrs 

que  dépendent  Us  formes  externes,  &  ces  d£r- 
nicres  ne  pourrcmt  recevoir  d'explication  conve- 
rti.le  ni  être  foumifes  i  des  ptinctpes  fixes  o'j'à 
1  dide  des  pfeideis.  Si  ces  connoîffances  ne  lonc 
pas  d'une  néceffitd  abfelue  pour  apprendre  i  dif- 
tinguer  les  plantes  les  unes  d^?;  lutres,  elles  le 
font  pour  tous  ceux  qui  ont  potir  but  d*  lesclaflec 
dans  un  ordre  ntéthodique ,  approchant ,  le  plus 
foAble*  de  celui  de  la  netuie.  L'anatcmue  végé- 
tale ft  borne  i  la  confidération  de  la  flruâoft  oia 
compofîtion  r^v  orale  des  organes  des  vcgc-taux  # 
&  ,  fi  l'on  confidère  enfuite  le  jeu  ou  l'adion  de 
CCS  m^tnes' orr^anesdans  les  forces  vitales,  cette 
nouv(  Ile  confidération  Prend  le  nom  Atphyfiolo^i 
vfgiulc.  Qt!f  iuue  ces  detnt jrtrtffs  hitlèîiie  encore 
beaucoup  à  dciirer  ,  elles  offrent  néaniroirs  ,  djns 
l'état  a^uel  de  nos  connoiflances ,  dfs  faits  tiès- 
corieoi  8t  d'uiie  gnnde  importance. 

Gtevr  8r  Malpistil  (  dit  M.  Ofsfontaines ,  dsntf 

le  rapport  fait  a  ï'Inflitut  d'un  ^fémoire  fin  l'a- 
natomie  végétale  de  M.  Mirbel ,  S;  dont  je  vais 
préfenier  l'extrsit  )  font  les  pten  iers  qui  a-ent 
traité  de  l'ara tomie  des  plante».  &  leurs  ouvrages 
(ont  encore  ce  que  n^us avoirs  de  pins  complet  tjr 
ce  gerrc.  S-  les  prortè';  cetre  be'ic  rartiL  de  !i 
botanique  n'ont  pus  ete  aulli  r.iuicits  qu  on  ciu  été 
en  droit  de  l'efperer  d'après  Its  découvertes  da 
ces  detit,  hommes  célèbres ,  il  faut  cependant 
avtwer  qu'elle  a  lait  quelques  pas  vers  ferler»- 
tion.  Ondoîtâ  Duhan.el  ce  brlles  ohfervntions 
fur  les  grtfits  ,  fur  les  bourrelets  ,  fur  l-s  cou<  hes 
lignciiits.  Duubemon  a  publié  des  faits  intér»  1- 
ians  fur  les  ptolongemens  médullaires  &  fur  la 
flradifre  du  bois.  On  a  découvert  les  pores  do 
l'épid.imc  :  Ifs  bf^urg^ors  ont  été  beaucoup 
mieux  obrtr\c$  par  Ramatuc.1.  Cirtuer  a  enrichi' 
la  fcience  d'un  g'and  nombre  d'ubfetvjtions  noc- 
velles  fuf  rorganiiaiioo  des  tiuits,  &  M.  Des- 
fontaines  lot-mémo,  qui  a  la  modeflie  de  ne  pat 
f>  citer,  a  donné  ,  fur  la  difpofition  des  cruchês 
ligneufcfs,  dts  obfervations  neuves  &:  de  l.i  plus 
grande  impottance,  d'après  l<.f.)L.t;!LS  fndtl^ingu* 
tr^  facilement  les  plantes  monocotyledunes  de 
celles  \  deu»  cotylédons ,  8f  l?s  divife  n.nurtl- 
lemcnt  en  deux  gran.le--  d.flTrs,  dotit  cnrr.ftère 
elTentiel  tU  api'uyé  fui  laltructure,  h  l'i '{Uifition 
$1  le  iléveloi^prment  dts  organe?  inteii.  urs  ;  cn- 
tin,  M.  Mirbel ,  par  une  fuite  de  çlutiturs  Mé« 
moires  !ot  ï  l'IrlKrar ,  a  aoflit  contribué  \  l'ann- 
cemipnt  d'*  l'an.uoniie  vén^tale.  Il  pi-nfe  ,  avec 
rjifon  ,  qu'elle  .ioit  fervir  d  ba's  à  '1  \  h  ,  fioîogis 
des  j  hntes  ,  pirce  qu'il  <fl  impri!r;l'''r  <•.  jvoir  uns 
i.lée  jiilfe  les  foDÛions  orga;iiqtits,  fins  une  coj»- 
naill  .ncc  parfaiM  des  Organes  qui  ks  produi  ent  t 
êt ,  evmuMS-  tel  v^étamt  odc  des  lappocts  très*' 


Digitized  by  Gopgle 


556 


A  N  A 


■Mrqiiéi  <laos  leur  finiâure,  M.  Mirbcl  a  cm 
4evoir  fixer  d'abord  Ton  attention  fur  une  fetile 
elpèce.  Il  i  choifi  le  furcui  lie  pn-fcrence  ,  parce 

Ï'  le  fon  lillu,  plus  lâche  t^u;  celui  de  Lieiucotip 
autres  végétaux,  lui  a  paru  plus  facile  à  ob  er- 
ver.  Après  en  avoir  étudié  l'organifatinn ,  il  a 
porté  conpirativement  Tes  recheichcs  fur  pbfieurs 
Mtm  fbim  dtâmilles  ditféKntei. 

Le  travail  de  M.  Mirbel  eft  pirtagé  en  neuf  ar- 
ticles. Il  traite,  i*'.  des  otganes  qu'on  dîltingue  à 
l'œil  i  1*.  du  tiffu  membraneux  •  du  tiffu  cel- 
lalaire  ;  4*.  àa  tiffu  tubulaire  if**,  des  lacunes  ; 
é^.  dfsgnndHt  7°.  des  poie»t  S^.dtl'épjdttmei 
enfin,  de  h  fubttance  organifatrice  qu«  Du- 
katnel  a  défignée  fous  le  nom  de  camiiiiim. 

Tous  les  végétaux  ,  à  l'exception  des  vartcs  8e 
des  champignons ,  dont  la  lubliince  eit  homo- 
gène, ioni  compoiâs  de  paiiies  .moUes  &  de 
panie*  dures ,  &  leu  r  tige  eft  revêtue  d'uft  dcaiM 
plw  ou  moins  épaitiè.  Cette  enveloppe  a  coiawa 
nément  plus  de  molleife  que  le  tidu  qu'elle  en- 
toure, &  on  peut  l't  n  fcpjrer  facilement ,  fartout 
daoc  ie  t(ros  de  la  fève.  Sous  l'ecorce  le  trouve 
lu  M»,  coinpoCé  de  fibnt  loaglnidinalM  étroite- 
aoenc  imiet<  Dans  les  monocotytédons  ,  il  n'eft 
Csuvent  recouvert  que  de  l'épiderme,  &  il  eft 
formé  de  filets  d  liants ,  enveloppés  par  la  moelle, 

Xii  en  rcnpiit  tous  Its  intervalles.  Le  bois  des 
cot)  le  'oiis ,  au  comraire  ,  eft  touiours  recou- 
ven  d'une  écocoe,  6c  fes  fibres  m  (oat  ni  ifolées 
ni  entotirées  de  moufle.  Cette  fuMUnce  eft  reoler- 
inéâdjr.!>  un  <..ir,al  placé  au  centre  cyliitvire,  fif, 
lorfqu  on  l'a  ûié  peiperhlicutairement  à  l'axe  «  on 
voit ,  for  b  coupe  des  nonçons ,  un  grand  nombre 


5' 


roue  ou  comme 

Ils  fortent  de  la  moë 
ks  monucotylédons 

Après  cet  expofé  fuccinâ  ,  l'auteur  pafl*e  à 
l'examen  des  organes  élémentaires,  qui  forment 
tes  organM  viiblas  i  l'ail,  dont  on  vient  de 
parier»  Suivant  M  >  tontes  les  paiiîcs  des  ptantev 

ne  fort  qu'un  tiffu  membianeux  difFiremmert 
modifia  ;  fie  les  fibres ,  même  les  plus  compares  , 
font  un  ailemblage  de  lanièia  lonfimJinales 
qu'on  peut  féparer  à  volonté. 

Deux  fortes  d'organes  bien  difti  éb ,  favoir .  le 
tiHu  cellulaire  &  le  tiflii  tubulaire,  font  formés  par 
k  tiflb  membranoui.  La  p^micr,  obfervé  au 
microfcope ,  oiïre  une  fuite  de  petites  cellules 
•niiguès  ,  con>pofées  de  niembrancs  qui ,  en  fe 
é.loublant ,  laiiTent  catr'eUes  des  vide»  égaux  , 
lorfqu'elles  n'éprouvent  ancano  pcefion ,  &  qui , 
foit  qu'on  lescoopft  en  tnvm  ou  dans  leur  lon- 
gueur ,  préfentem  cooftamment  des  formes  héxa- 
gonc»,  iffiz  ft  mblab'es  aux  alvéoles  des  abeilles. 
Cha«iue  pan  eft  commun  à  deux  c«i Iules  ,  S<  loue 
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vient  i  dttt  caOMrimë  par  une  fonce  duangè<«, 
alois  les  cnllok*  fe  déforment .  &  ie  cb  «figeot  en 
paraltélofcamM  plus  ou  moins  alottfës.'' 

Les  parois  des  cellules  font  minces  St  diaphanes 
comme  du  verre.  Leur  tiiTu  eft  A  tin ,  qu'on  nepcoc 
le  dffttnguer,  même  avec  leftfcottif  de«  meinents 

Hiitrofcopes  ;  miis  on  y  découvre  coinmimement 
une  muuiiude  de  pores  do  it  il  criblé.  Le  tidu 
cellulaire  eft  fpongicux,  élaftique  &  fa  is  confîf- 
tance.  Plongé  duis  l'eau  pendant  quelque  tems  , 
li  s'altère,  fe  détruit,  6c  fe  convertn  en  mucilage. 
Les  potes  dont  on  vient  de  parKr  établiffinr  une 
cummunicacion  entre  les  cellules,  &  laill  m  paffer 
les  fucs ,  dont  le  mouvement  a  nâcetraitenMOC 
beaucoup  de  tentcw  dws  un  pareil  tiftu. 

il  eft  bon  d'obferver  que  les  cellules  00  Ibot 
tranfpmeme»  8e  fans  couleur  que  quand  «fies  fbnt 
dégaii^LS  de  tout  corps  étranger.  Quelquefois 
elles  tonc  enduites  des  lues  viiqueux,  qui  en  ter- 
ntlTent  l'écUt  &  la  tranfpewnofc  Ce  tifl»,  cook 
mun à  cous  les  végétaux,  ne  s'y  trouve  pas  con- 
jouis  en  même  proportion.  Las  champignons  8t 
les  varecs  en  font  entiéiement  formée ,  6^  l'écor«.e 
des  auues  végétaux  an  contient  beaucoup.  SoM 
l'épideram»  3  «ft  pon  comprimé^  ic  lempli  do 
fucs  ocdkMMmant  vens.  quelquefois  rouges, 
jaunes  8e  même  ■mdthyflâ ,  qui  cooMnuniqucnt 
leurs  teirttes*  du  moîoi  en  appinenca^  à  om» 

membians. 

Le  tilTu  cellulaire  eft  charnu  dans  les  racines 
bulbciilcs ,  fctme  &  ca0ant  dans  les  cotylédot  s  , 
atide  &  (tf  dans  l'alburaen  (  le  péiiipetme  )  des 
graines.  Celui  des  feuilles,  des  bra£te«s ,  des  fti- 
pules,  des  calices  eft  ordinaireme  it  gnrflj  d'un 
fuc  vert.  Les  corolles  ne  font  que  des  lames  niinccs 
du  même  tiilu  ,  tk  c'eft  aux  Ulcs  Colorés,  conte- 
nus dans  ces  cellules ,  qu'elles  doivent  leur  firai- 
cheur  &  tout  l'éclat  dont  cNes  brillent  1  nnis  co 
tlifu  fcft  n  délicat,  quL  la  pr^CHon  la  plus  légère 
ûiti.c  ptuir  Is  ternir  ou  ie  détruire.  H  entre  au(& 
poi  r  beaucoup  dans  b  Itiuâure  des  et^nnncs  iSc 
des  piHils.  Le  pollen ,  qui  lènfemie  le  fluide  fubtil 
&  vivifiant  qui  va  ponet  la  fie  dans  rembiyon, 
n'e(\  qu'un  anui  de  pndttt'Cilalis  foiaéeeper 
ce  tidu. 

Les  fniit»  clutnuf  &  pulpeux  ne  font  auffi .  fui- 
vaut  Duhantel,  qu'un  tilTu  cellulaire  très-Ji'até  , 
&  gonfié  de  fucs  de  différente  nature.  L'embiy^^a 
en  eft  prclqu'eotiéremnit  formé  ;  enfin ,  les  rayons 
médullaiies»  qni-diftinguent  les  plantes  à  deux 
l  c  ulHes  féminaics  d'avec  celles  qui  n  e  n  ont  qu'une  , 
ne  font  eocom  qon  des  pmtongemem  dn  méai 
tilTu. 

Après  avoif  décrit  Torganifation  du  tiffu  cellu- 
laire ,  l'auteur  traire  de  celle  des  tubes  ou  vaif- 
f«éM  des  niantes,  qu'il  divilî»  en  deux  daffcs* 
kiffaodiàliijnriH. 

Let 
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Lt$  grands  tubes  ne  foit  que  dei  ouvertures 
pratiquées  dins  \i  longueur  du  ti (Tu  cellulaire ,  8e 
formées  p^r  l  écartementde  fes  membianes,  «Ui^ 
pour  mieux  dire,  d« iférf tables  lacunes*  8f  Vor- 
pniratioo  des  végétaux  efl  fi  (iir.ole  ,  que  toutes 
fes  différences  qu'offrent  leur  ftiuitiire  ne  font  que 
des  modifications  dutiffu  celluliiro;  mais  comme 
les  parois  des  tubes  font  fans  cfcïfe  abreuvée*  de 
fluides  nourriciers,  elles  prennent ,  avec  le  ten\s, 
de  la  confiftance  ,  &  quand  leur  dcnfité  furpifle 
beaticoup  cel'.c  des  membranes  environnantes , 
elles  fe  féparent  du  refte  du  tiffu.  M,  Mitbel  n'a 
jamais  pu  découvrir j  avec  les  ailleurs  tnicrof- 
copes,  de  grands  twéa  dans  les  champignons,  les 
ficheas  Scies  varecs ,  tandis  qu'on  peut  en  dif- 
ringuer  facilement  l'ouverture  fur  la  co  ipe  tranf- 
verfaie  des  racines  ,  des  tiges     des  briutljfs  des 
xnonocotylédoDs,  Dans  ceux-ci ,  ils  occupent  le 
■  centre  des  filets  ligMoi .  uadii  que  ces  tubes , 
daaftlesdicotylédons,  font  répandus  dins  le  bots. 
Oa  les  y  voit  auflî  fouveni  réunis  par  groupes 
placée  régulièrement  d'efpace  en  efpare  ,  ou  lii.'n 
<l4rpofes  par  z.«aes  concentr ioues  *  ils  iooc  uès- 
Bmnbicaz  autour  du  canal  méîfalhim,  l(  M  m 
«KVittVie  également  dans  l'écorce. 

SI  on  fuit  ces  grands  tubes  dans  leur  marche* 
on  les  voit  monter  parallèlement  de  ta  racino  ' 
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le  trooc ,  rais  fe  joindre ,  fe  ramifier ,  fe  détourner 
A  lew  otieAkMi  verticale ,  pour  pénétrer  dar» 
les  boutons  placés  i  la  furftce  de  Téco'ce.  11$ 
•'alongent  à  mefure  q-te  les  jeunes  pouffes  Ce  dé- 
veloppent «  en  parcourent  tous  fes  rameaux , 

Bflènt  dans  tes  pétioles,  fuivenr  les  nervures  des 
llîWes  ,  &  y  forment  un  refeau  extrcmL-mcnt 
divifé.  On  les  difttngue  également  dans  les  calices, 
dans  les  pétales ,  dans  les  éramtne» ,  dans  les 
llyles  8c  jufque  dans  la  pulpe  des  frui^.  Ht  esWent 
éàm  l'embryon)  6c  etinn»  ce  qui  eft  extrêmement 
•  temarquable,  dans  les  tiges  des  prèles  ils  tiennent 
lieu  dtr  rayons  médullaires.  I /auteur  en  diftingue 
de  quatre  forces  :  les  tub«s  fimpies»  les  cubes  po- 

seux,  les  Mm  tnchéctft  tes  tnchées  propre- 
aoect  dites. 

Les  ubes  fimpits  y  qu'on  connoîr  généralement 
fous  le  nom  de  vaijiaux  propres  ,  n'oflC  ri  pores 
ai  fcnçjts  i  leur  (iicfcue  I  ils  contiennent  des  ùics 
4e  diméme  nature  8t  diverfefhent  colorés  dans 
HO  gimd  nombre  de  plantes  :  on  les  obff^rve  fa- 
ÔkÔMOt  dans  les  pins ,  les  fapins,  les  euphorbes  « 
les  chélidoines,  les  apodm,  te  Us  font 
beam  |>litthrgM«  plaiappttMsdnsrécorce 
^oe  dun  le  bow* 

Les  tuies  portux ,  ainf  lORimés  parce  que  leur 
ffirface  eft  criblée  de  pores  diiUibués  eu  fériés 
tnofVerfâles  8c  parallèles ,  fe  trouvent  en  grande  j 
^■antiré  ihm  le  chêne  ,  le  fureau  ,  Se  daiis  j^teT-  ' 

Je  tous  les  bois  durs.  Ceux-ci  oe  paroitTeoc  pas  1 
Mnés  auflî  pactiailiéKment  que  lei  pi^c^jis 
âmoCmner  des  fecs  ptopies.  -  '  k 


Les  fauffts  trachées  font  faciles  à  ditiinauer 
par  leurs  fentes  tranfverfales  8e  parallèles ,  &  l'on 
croifoit  au  pcetnier  coup-d'œil  qu'elles  font  for- 
mées de  famet  routées  en  fpirales  comnne  les  vé- 
ritabl.s  trachées;  mats  quan>-l  on  les  obferve  avec 
attention,  on  voit  l'union  intime  des  bords  de  la 
lame  aux  deux  extrémités  de  chaquf»  f;:n!e ,  on 
ne  peut  jamais  les  dérouler.  Ces  vailleaux  font  de 
même  nature  que  les  précédent  »  dont  9s  ne  dif- 
férent que  par  la  grandeur  de  leurs  ouvertures 
tranfverfales.  On  les  trouve  communément  dans 
les  bois  peu  compares  i  ilsexiftent  aufli  dans  les 
monocotylédons,  8c  mène  dans  les  plantes  herba- 
cées. Les  iycopodes,  les  fbttgèm«lesTigiieij  8(c. 
en  lenlennent  nae  tiès-gtaode  quamicé. 

Les  triichéts  font  des  tubes  formés  par  une 
petite  lame  ou  filet  roulé  de  droite  à  gauche  j  do 
manière  que  les  circonvolutions  fe  toadlOOCpar 
les  bords.  Lorfou'on  les  ùtt  en  Gmw  coantiic  pae 
les  deux  extrémités ,  elles  fe  déioolent  en  f>cine 
de  tire-boure  ,  S:  Ce  tM  mut  fenfiblem'ent  fut 
ellesHuémes  quand  on  ceûe  de  les  alonger  ,  lî  on 
en  «tcepia  oepeadaitt  cdies  du  butomus ,  dont  les 
contoon  ne  le  npprodieot  plus  dès  qu'une  feia 
ils  ont  été  écartés.  Si  on  veut  les  voir  bien  dtf«. 
tinôemeni,  il  fuffît  de  brifer  à  moitié  une  jeûna 
poulTe  de  l'année  ,  en  pliant  doucement  fes  deux 
extrémités  dans  un  fensoppoféieUeitedèmblcot» 
à  la  vœ^»  i  des  fils  d'asaignée }  nais  quand  on  ke 
obferte  avec  une  bonne  loupe .  on  diflingue  net*, 
tenv;  nt  les  bords  de  li  fpirale  qui  ont  été  écartés, 
&  en  rapprochant  les  deux  extrémités  de  la  frac- 
ture on  voit  les  pedict  dreonveluiiens  fe  ref- 
ferrer  fur  eUe»-nMflMa.|ttr  on  mouvement  de  ref- 
fort.  L<eur  furfâce  eft  unie  on  inégale ,  &  quelque- 
fois poreufe.  M.  Mirbel  affure  n'y  avoir  jamais 
vu  les  énan^lemens  donc  Malpighi  lie  Reichel  ont 
parlé. 

Dans  les  monoc-tylé.lons  elks  ncciipcrt  lé 
centie  d£s  filets  ligneux  :  dans  leî  dicotylélons 
e!Ies  cntou'ent  fa  MoSlle  ,  8f  font  fouvent  mêlées 
avec  de  fauîTes  tr.iclues.  On  ne  les  trouve  pas  dans 
l'écorce  i  nui»  elles  exiftent  dans  les  pétioles  & 
Us  nervures  des  feuilles.  Ces  quatre  ordres  de 
vaillieaux^  qui  ne  font  que  des  médificacions  les 
uns  des  autres ,  fe  rencontrent  fouvent  réunis  dans 
les  mènes  plantes  :  ce  f^-  t  cnx  qui  dillribuent  la 
nourricuiç  8c  la  vis  à  toutes  les  patcies  du  vé- 
gétal. 

Les  petài  tu'jcs ,  que  l'aut^or  a  pareillement 
obfervés  8c  déctits  avec  foin,  ne  font  autre  cbof^ 
<^e  des  cellules  très.-alongées  ,  d'un  .diamètre 
inég-al  dans  Vnw  longueur  ,  &  fermés  ai!x  deux 
extrémités,  l.curs  parois  font  fonver.t  criblées  de 
[  oris  i  ellL-s  ont  beaucoup  pl  us  de  dureté  que 
Celles  du  tilTu  cellulaire  proprement  dit.  On  Qo 
les  coupe  communément  en  travers  <ni*evec  aflês 
de  dilBSciillé  s  nuis  Uft-A  diyiAni  bciJeoMatj  ^ 

V» 
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▼ant  leor  longueur  ,  en  filets  ptus  ou  moins  déliés. 

Jls  entrent  djns  la  formition  Jes  couches  lignt-u- 
f.s ,  Se  h  foliiiité  du  végétal  iJépeni  de  leur  quan- 
tité &  de  leur  denfité  i  ils  contiennent  dts  fucs 

{>lus  ou  moint  épa>s ,  &  diverfentent  colorés.  Dans 
a  vigne  ib  font  remplis  d'eau  :  ceut  des  pins  & 
des  fapins  reRorge:;t  de  fucs  rtifincux  ,  î'^  on  ne 
ksoblerve  bien  ^ue  dans  les  plantes  développées. 
Certains  lichens  rameux  ,  ainH  que  les  tiges  des 
noulEtt,  en  font  abondammeot  nourvus.  Dans  les 
nonocot^l^dîons  ils  entoutent  let  grands  tubes  : 
ceux  des  d!CGt\léions  Hmt  placés  amour  de  h 
moelle  U  des  giatids  tubes  (jui  environn-.-nt  cettd 
fubèance  { cependant  ces  deux  ordres  de  vaiff^-aux 
peovent  exiiler  indéoeodammait  les  uns  dcs  au- 
ms.  Les  flries  qui  finonnent  It  fnrfaoe  des  plantes 
font  des  Fiifceaux  de  petits  tubes  :  on  les  rencon- 
tre jlmSi  dans  l.'S  nervures  des  feuilles  ,  dans  les 
técaks ,  l  s  étamines  fir  les  piftilsi  mais âs  perdent 
leur  rigidité  dan&  ces  organes  délicats. 

L'auteur  a  donné  le  nom  de  lacunes  i  des  ca- 
▼itës  régulières  &  fytnmétriques ,  form^  dans 
l'inrérieur  de  plafieurs  vfpecuix  par  le  déchire- 
nikut  des  membranes.  Os  lacut>es  ne  fe  rencon- 
trent ordinairement  que  dans  les  pitotes  d'un  riiTu 
très  Uche»  telles  que  les  plantes  aquatiques ,  6c 
prttculi^remeftr  dans  les  mnnococflédons  ;  6c , 
fuivant  M.  Mirbel ,  ct-s  déchirimens  ,  loin  de 
nuire  au  végétal .  en  augmentent  les  forces  en  Ui 
eoooentraiK  davantage.  Les  plantes  d'un  tiflu  flaf- 
quej  Sr  particulièrement  celles  qui  vivent  dans 
l  eiu  .  reçoivent  une  plus  grande  qtiantité  de  lues 
q  l'ell  i  ne  peuvent  <  nbortr  ,  parce  que  leuis 
organes  ne  font  ni  iiïez  nrtultiplies  ni  «ffcz  vigou- 
rem  relativetnent  i  leur  volume.  Si  donc  >  par  des 
fttptores  intérieures,  les  organes  devenus  mutiles 
font  détruits ,  les  organes  confervés ,  recevant 
iêu's  toute  la  nourriture ,  acquerront  une  vigueur 
nouvelle.  Les  lacunes  n'exiltent  point  dans  l'em- 
bryon ,  parce  qu3  ces  déchiremens  font  une  véri- 
tjble  déforgartfation  ,  aiii  ne  peut  avoir  lieu  que 
quand  la  plante  a  pris  de  l'accroilTcinent.  Les  la- 
cunes fe  trouvent  dans  les  pétioles  des  fougères, 
dans  les  potamogecons  8c  une  multitude  d'autres 
pbntes }  elles  retTemblent  i  des  tubes  longitudi- 
naux, placés  çi  &  là  d  un  !e  tilfu  cellulaire.  Celles 
des  prèles  offrent  beaucoup  de  régularité;  celles 
des  KUÎIles  des  monocotylédons  font  fouvent  cou- 
pdes  par  des  cloifons  de  tiflu  cellnlaite  «maflé  de 
dflîafice  en  diftince.  On  vt^  Men  cette  singulière 
conformation  â  travers  les  fei;i!!ésdrs  milltit  s 
Irde  bèattcoup  d'auttes  monocotyledoos  à  feuilles 
40  épée» 

Les  niantes  ont- elle  s  des  glandes  analogues  i 
celles  des  animaux  ^  Cette  quemon  n'eftpasencoit 
dcMrée.  Cependant  les  (ucs  blancs  8t  corroflifs 

des  euphorbe  s ,  les  fucs  vifqtieux  qui  enviuifent 
ks  tiges  &  les  feuilles  de  cet  tains  ctiies^  de  plu- 
ieuis  filésés  i  les  diver&s  fortes  de  manne  que 
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produifeni  le  frloe  »  le  «élKe .  rallugii  fei  fé- 
lines ,  les  gommes  8c  autres  fubnances  analogues  { 
le  fuc  brûlant  des  orties  ,  de  quelques  tri:gij  ,  de 
pludc  mi  jatrof  ha  i  ratmofphère  inflammable  oui 
entouie  ia  fiaxinelle  .  la  gomme  élailique  de  Vnt- 
vea  OU  caoBtchoox  t  la  liqueur  acide  qui  fe  réoiiit 
tn  poutre'ettes  à  l'extremîté  des  poils  du  pois- 
chii  he  i  les  huiles  de  différente  naïuie  renfernîérs 
dans  les  graines  OU  dans  certains  péricarpes }  l'o- 
ium,  fuDflance  vénéneufe,  filtrée  dans  ks  cap- 
ules  du  pavot  des  jardins,  tandis  que  Tes  graines. 
:on:i  nneni  une  huile  douce  &  falurairt  ;  1  ha  ie 
caullique  de  la  noix  d'acajou,  dont  le  noyau  eft 
agréable  au  goût  ;  la  qualité  délétère  des  euphoe« 
bcs ,  &  une  infinité  d'autres  faits  fembUb!es ,  ne 
prouvenMis  pas  qu'il  exifte  un  fyfième  d'organes 
fécrétoires  duo»  ks  végétant  ? 

On  donne  le  nom  de  p»res  à  de  petites  cwiv 
tures  pratiquées  dans  les  membranes,  Scdefiiaées 
à  l'abforption  &  à  la  tranfpirarion  des  plaoNS. 
M.  Mirbel  en  diftingue  do  trais  Conm.  Lm  «us  » 
qu'il  nomme  imftnfiUt*t  ne  A  laifênc  paa-oène 
appercevoir  à  Tœil  armé  des  plus  forts  microfco- 
pes  :  toutes  les  parties  des  végétaux  en  font  ot- 
blées  ,  &  on  ne  peut  douter  de  leur  exiftence.  Let 
autres,  déignés  fous  le  nom  de  fera/  mlo«fb,àt 
pont  eonicMoCy  de  gUutdis  eonitatei ,  ffc.  ,  ont  été 
très- bien  obfcrvés  &  décrits  par  M.  DecindcVie 
dans  un  Mémoire  préfenté  à  l'inditut.  On  lesÂu- 
ttngue  avec  le  microfcope  fur  l'épiderme  des  par- 
ties tendres  &  hetbacée< ,  expofées  ï  l'air  &  à  la 
lumière.  Les  plantes  grades  en  ont  moins  que  les 
autres.  Les  plantes  aaïutiques  plongées  dam  l'eau 
en  font  privées ,  tandis  que  les  mimes  •fpècesctt 
font  pourvues  quand  elles  végètent  bois  de  Psau, 
^  iîi  difpnroiflrent  de  delTus  celles  qu'on  é/sve 
dans  l'obrciirite.  Leur  uT  ge  eft  de  (etvit  i  la  trani- 
piration  ,  &  fans  doute  qu'ils  abibtbentanfiriM> 
midite  dans  certaines  circonflances. 

Enfin ,  M.  Mirbel  a  nommé  ports  ^aaialaat, 
de  petites  ouvertures  bordées  de  boorrdeis  epa» 
qoes,  qu'i!  a  obfervés  fur  tes  vaiiTeaux  imérijnrs: 
ils  lui.t  ,  comme  nous  l'avons  déji  dit  j  ou  épais 
ou  arrangés  par  fériés,  bc  de  différentatgnirieuni 
ils  donnent  paflàge  aux  fluiJes  oonmmidMSlM 
vaiflfeaux  ,  «r  lisrv»m  i  expli  quer  coomtontla  Aie* 
le  pirte  en  tout  ffens  dans  l'intérieur  du  végérjl, 
Hc  ,>ourquui  les  tiges  auxquelles  on  fait  des  cih 
tailUs  en  fisus  contraire  iu^u*î  h  mmtÛm,  funmt 
encore  vivre  pendant  long-rems. 

M.  Mirbtl  penlê  j,^  avec  Malpighi,  que  1'^ 
derme,  membrane  mince  Se  tranlparente  qui 

couvre  les  véiçétauT  ,  n'tfî  autre  chofe  qu?  h  r  ■  : 
oion  des  parois  extérieures  des  cellules  du  t'tiu 
cellulaire,  placé  à  la  furface  dts  plantas,  &  il 
afliire  qu'un  grand  nombre  d'obforvatîons  l'oor 
convninca  de  cent  vdiité. 

Eiiifio,  dans  le  deroicf  «nîcte^M.  Mirbel  umi 
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!h  la  fnbftin^e  organifarrice ,  &  donne  ont  iQ'po- 
*  thète  fur  la  formation  &  le  dévetoppemeot  du 
tHTu  relliilairtf  &  du  tiïTu  tubulaire.  La  fubftance 

rrc  nîTarriie  f-'  forme  pendant  U  durée  de  l'ac- 
croiâetiient.  Dins  les  inonocoiy'.edons  elle  fe  dé- 
vofe  autour  des  fïLcN  ligneux  :  dans  les  dicotylé- 
«oMx  c'eS  à  la  furface  de  l'aubier  &:  du  canal 
Rtédullalre.  Elle  eft  d'autanc  plus  abondante  ,  que 
1-  \  i  térai  eft  p'us  jeune,  plus  uin ,  &'  que  U  loi 
&  la  lailun  lo.it  pius  ûvorables  à  la  vegét  ition. 
■Mais  pourquoi  cette  fubilance  prend-elle  toujours 
ék$  formés  conftantet  &  déterminées?  Ceft  là  ie 
■œad  du  problème  que  l'auteur  tente  de  réfoo» 
dre  ,  contre  lequel  ton»  (M  nifoaac—efl*  des 
phyficiens  ont  échoué. 

Le  Mémoire  de  M.  Mirbel  »  ajoute  M.  Des- 
Ibmaines ,  f^réfente  une  foite  d'oMervationi  Inté- 

Xtffantes  fur  t'organifation  des  plintes  ,  qu'il  ra- 
mène à  des  principes  clairs  ,  fimples ,  &  expofés 
av';c  nvjth  )dt  &  prtcilîun.  On  y  trouve  plufi.urs 
faits  nouveaux  fur  le  tiflu  cellulaire  6c  vafculaire. 
Il  prouve  que  les  grands  &  les  petits  tubes ,  ceux 
qui  font  poreux  ,  ainfi  que  les  fauifes  trachée^  & 
les  trachées ,  ne  font  qu'un  fcul  &  même  fyftéme 
ds  vailTeaux  diif.remment  iro  fi^i  s  l  .i  découverte 
des  tubes  poreux  &  des  fautTes  trachées  lui  appar» 
tient  toute  entière.  On  peut,  d'a|Ntès  les  faits 
établis  dans  ce  Mémoire ,  fe  rendre  compte  de  la 
l>elle  obfervaiion  de  M.  Coulomb  fur  1  afbenfion 
de  la  fève  pir  Ic-s  couche*.  I  g  i  uf^i  v(  ifi  ics  de 
la  moelle ,  puifuue  c'eâ  là  que  les  grands  tubes 
8e  les  t-achees  fe  trouvent  réunis  en  ]riu«fmide 
<<{nantité< 

Dans  un  sutie  Mémoire,  dont  je  vais  égale- 
ment préfenter  fanalyfe  d'apris  M.  Desfbntatnes, 

M.  Mirbel  prëfente  une  anatomie  exjâe  de  la 
gcaîne  du  haiicm  ,  avec  des  laiis  intcreffans  fur 
MMi  dévelo{>pi ment  ti  fur  la  formation  tli?  v  ni''- 
feaux.  11  a  obièrvé  le  premier  que  la  racine  n'avoit 
pu  de  vraies  tndiéet  { il  prouve  qu'elles  fe  trou- 
vent toujours  au  ret  tre  des  tiges  dans  l'anneau 
qui  entoure  la  moelle  }  qu'elles  s'y  confervent 
long-tems  fans  s'altérer  i  que  les  autres  cou  hes 
formées  fucceflïvement  autour  de  cet  anneau  n'en 
'am  point)  que  les  tubes  poreux ,  fendus  on  mix- 
tes ,  naiffent  tout  fonnés  dans  les  végr'raux ,  Se 

Îiue  confequemmtnt  ce  ne  font  pas  des  trachées 
oudées.  11  fait  voir  que  la  trachée  ,  dans  fa  jeu- 
pcffr  •  n'efl  point  roulée  autour  d'un  tube  i  que 
ce  prétomhl  tube  n'ell  qu'un  enduit  de  fubilance 
nutritive  qui  encroûte  (quelquefois  l'intéritur  de 
la  trachée.  Enfin ,  M.  Mirbel  nie  que  la  lame  fpi- 
rale  foii  un  vailTc^au  .  Se  il  r^jfure  l'opinion  d'Hed- 
vig  fur  l'afcenfion  de  l'air  &  de  la  fève  dans  ks 
plantes.  Il  filut  faivre  l'auteur  dans  b  (ërie  inté- 
scfiuwe  de  ces  obAmtioas. 

Quoiqu'il  ait  porté  fes  rechercher  fur  rlufîf  ut; 
elpeces  de  femences,  il  a  cru  cependant  acvou 
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fe  borner  i  en  décrire  &  i  en  repréfentît  une 
feule ,  8f  i!  a  choîfi  de  préférence  1?  hiricot  cul- 
tivé ,  parce  qu'il  germe  fie  fe  développe  avec 
beaucoup  de  facilité.  Cette  graine  a  des  caraâè^ 
res  communs  à  toutes  cellts  des  lëguminçufes. 
On  y  voit  une  glande  faillante  ,  pUcée  au  fominec 
de  la  cicatrice  ,  &:  à  fa  bafe  un  petit  alvéole  ifù 
aboutit  à  h  pointe  de  la  radicule.  Ces  deu»or« 
ganes  n'avcii-  nt  etha,>i)é  m  .i  C^xarter  ni  i  Gki- 
chen.  L'envelopçe  des  cotylédons  e(l  tonitée  de 
trois  lames  étroitement  réunies.  L'excéiieuM  f 
une  confiilance  prefque  cntoéq  i  elle  eft  cribice 
de  pores  cylindriques  qui  en  traverféni  l'épaif* 
fiur.  La  féconde  otTre  à  peu  près  la  ménie  or|a- 
nifation  que  la  preii.iè're  ,  &  la  iroifiéme  ou  in- 
terne n'en  qu'un  illlu  cellulaire  allez,  lâche,  par^ 
femé  d'un  goMid  Miubte  de.vaifleaux  dirigés  en 
tout  fens  ;  lis  ndflent  d*iin  tironc  principal ,  qui 
forme  un  anneau  aatour  de  la  cicatriv^^e  La  glande 
placée  à  (on  rommct  n\&  qu  un  rt^nflement  des 
deux  lames  externes  j  elles  font  fendues  en  long 
à  l'endroit  de  la  cicafé^^ce^^  f'eft  swirfiBtfe  fiu 
fure  que  les  vaîfletin  Murent  dane 

la  grame  faw  s'aboocbcc 'avee  xtiË..é»^1kiiuù 

cellulaire. 

De  la  bafe  de  la  graine  naît  un  faïfceau  de  tubea 
qui  fe  prolonge  juMu'é  l'alvéole  de  la  radicule  : 
la  il  percaie  eo  deux  petites  branches  qui  eu 
bordent  i  ouverture,  fe  léuniflêat  à  fa  partie  fupé>> 

riecre,  puis  fe  divifent  encore  en  deux  rameaux  « 
lefquels  montent,  l'un  â droite  ,  l'auue  à  fauche 
de  la  cicartice  ,  en  décrivant  un  arc,  &:  vont  ie 
pl^ngeI  dans  la  gbnde  placée  i  (a  partie  fut-é^ 
rieure,  d'od  ils  fortent  réunis  en  un  feul  iUlbeaM. 
Ce  tronc  principal  jrtte  un  cran  1  nombre  de  bran- 
ches latérales  dans  la  lame  cellulaire,  qui  ne  com- 
muniquent pas  avec  Icavaiflêaux  de  l'oaibilic«  9c 
qui  fe  teignent  couftanunent  quand  eo  mec  gec- 
mer  la  graine  dans  des  liqueurs  colorées. 

"  La  grofle  glande  du  fommet  de  la  cicatrice  cft 
de  même  nature  que  les  deux  lames  cornées  ;  mais 
le  bord  des  porcs  dont  elle  eft  criblée  a  uive  forme 
hfcxngone  ,  comme  fi  elle  eût  été  primitivement 
formée  d'une  malle  de  tifTu  cellulaire,  dont  les 
cellules  fe  fuflint  en  partie  comblées  de  rr.»rière 
à  n'avdir  plus  dans  1  ur  tcitie  qu'un  pot-t  vide 
cylindrique}  &:  les  dtux  tamesexcéii^  urts  de  t'en- 
veloppe ,  obfervées  peu  de  tems  après  la  fécon- 
dation, ne  font  évidemnent  qu'un  tiHu  cellup 
lare. 

Le  pois ,  la  fifve ,  le  fin»  aeeda  6r  autres  \éph 

mineufts  ont  ur  e  or^jnifati.jn  anal-gue  à  celle  du 
haricot;  niais  on  ttouve  des  diflertnces  renxar* 
qnables  dans  les  graines  des  plantes  qui  appar- 
tiennent â  d'aurres  fàiiiiUet.  L'étude  approfoadîe 
de  la  HtuAure  des  graines  eft  mhwtfeare  te  dilfi* 
file  ;  cependant  elle  peut  fervir  à  expli^quer  plu- 
i  licuxs  pbéiMmènes  curieux  j  relatifs  à  la  gefmi« 
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cation.  Ainfi ,  par  exemple  .  on  peut  ravoir,  il'i* 
près  ce  qui  a  été  dii,  poiur()uoi  le  hatkotBiBt 
lof  fc^ue  foo  «mbaic  eft  «mlatt  4e  di»  &  d« 
vernis. 

M.  Micbel.  après  «voir  donné  h  defciiption 
anatomiqne  des  membranes  extërifures  ,  tuite 
des  organes  qu'elles  recouvrent ,  &:  da  d^velop- 
pement  de  la  jtune  plante.  Quand  on  a  depoi.il'.é 
le  haricot  de  les  téjamens  ,  on  appcrçoit  les  co- 
wJëdons  de  l'embryon.  Les  premiers  font  formés 
4rvm  mifle  de  tira  cellulaire ,  emre-mélée  de 
nifleaui  quî  vont  fe  rendre  à  l'emhryon.  Bonnet 
•  nommés  vjijff^iux  mammaires  ,  parce  qu'ils 
alattent  pour  ain/i  dire  la  jeune  pUntr,  Les  cel- 
luks  des  cotylédons  font  remplies  d'une  fécule 
cooipolee  de  petits  graîh»  ronds  8r  blancbitres , 

?Uon  retrouve  dans  toiis  ks  cotylédons  chirm.s. 
fuatid  ih  fort  minces,  cette  mé^ue  fubltanie  tft 
conte-rue  dans  une  m  (fe  de  liffu  ccl!uiaire  ,  dif- 
fincte  de  la  plantute  &  de  fes  cotylédons  :  c'eft  ce 
meJMbotaniftes  oct  nommé  ^j^mc;  mais  le 
péiiqteiuie  eft  enriérement  déponrva  de  tnbes. 

■ 

■  La  fécule  dont  on  vient  de  parler  ,  fort  q'iMlc 
fe  trouve  dans  les  cotylédons  mêmes  ou  cju'clle  en 
foit  féparëe,  eft  la  première  nourriture  -le  l'em- 
bryon «  8e  fa  mafle  diminue  i  mcfure  qu'il  prcod 
de  I  accrojflêmént.  M.  Mirbel  a  obfervé  une  ma- 
tière nutritive  analogue  à  celle  du  périfperme 
■ïdâns  le  tiffu  de  l'écorce  &  dans  la  mcélk  ;  il  penfe 
eue  cette  fubftance,  diflbate  8t  réduite  en  émul- 
^lon ,  pénètre  dans  la jeuneplame  par  les  vaiiTeaux 
*  iMonmires',  8c  qa'elfe  s'identifie  avec  les  orga- 
nés  qu'elle  nourrit  &  développe.  Les  vaiflcaux 
coniiimniquent  avec  la  radicule,  &  le  lait  des  co- 
tylédons fe  porte  d'abord  dans  cet  organe ,  qui 
cioit  le  premier }  puis  il  remonte  dans  la  plumule 
par  des  valfiêam  formés  font  i  coup  pour  le  re- 
cevoir. L'obfervation  &  l'anatomie  prouvent  que 
le  premier  effort  de  la  végétation  fe  paflê  dans  la 
radicule.  Lorfqu'on  obfenre  cet  organe  i  cène 
époque ,  on  voit  à  fa  partie  fopétjeuce  quatre 
faifceaux  de  tubes  plaoés  cnoe  l*écofCe  &  la 
moelle ,  â  des  diftances  dgafest  d'oft  fenent  plu- 
fieuts  petites  racines. 

Avant  la  germination  on  ne  diftingnoit ,  entre 
la  moelle  l'ecorte  .qu'une  lame  gLiieoIèj  ana- 
logne  à  la  fubftance  que  Duhamel  a  nommée  mai- 


Les  quatre  faifceaux  de  tubes  s'abouchent  avec 
les  vaifléaux  mammaires,  &c  ,  peu  de  tems  après . 
on  'les  voit  emoarés  de  vaidcM»  neovcltement 
formés  «  qui  von<  h  perdit  dans  les  feuaies  pti- 

C*eft  au  point  de  réunion  de  la  radicule  avec 
U  plumule,  que  les  vaiffeaux  de  la  jeune  plame 
font  les  plus  nombreux  &  les  plus  gros*  ils  dimi- 
aueoi  iofeofiblement  ea  nomhie  &  en  groflëur  à 
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neitte  qu'ib  s'éb^fneat  de  ce  point,  ic  enCti.i 
lenr  eniénMBé ,  on  nt  SÊSnput  ou'une  glaiie 
tranfparente.  Les  va^oz  une  fou  formés  n'eue 

qu'un  développement  uè^  limité ,  &  ils  perdent 
môme  bientôt  la  faculté  de  croître  »  ils  l'ont  d'a- 


la  futface  des  langécs  Je  pores  ou  de  fentes  tranf- 
verfiles  plus  ou  moins  i  rcloi.gécs  :  ce  font  les 
vai (féaux  poreux,  les  ^ulfcs  trachées  &  les  tra- 
chées. Les  trachées  n'exifient  point  dans  U  tar 
cine  i  elle  M  fcnfêmie  que  des  tubes  porew 
&  de  faulics  trachées.  Ce  caraélère  étnblit  une 
différence  remarquable  entr'el'.e  6c  la  tige.  (>:s 
v.iiireauic  contiennwn:  dss  fluides  oui  ditfetent  fans 
doute  dans  les  diverfes  elVèces  de  riantes.  Celui 
do  haricot  eft  ronge  an  «MMitent  oA  ron  coupe  les 
vaiffeaux  j  m  it<;  aalTitôt  gu'il  eft  expofé  à  l'jir, 
il  fe  teint  d'un  bleu  très-toncé.  Cette  liqueur  dii- 
paroîi  bientôt,  &  les  vailfeaux  ne  charitnt  p  is 
que  de  l'air  &  de  la  lève.  On  peut  leur  faire  pom- 
per de  feen  colorée  (  die  pénètre  iofqoe  dans  les 
dernières  famifivations  des  nervures  des  fcuil  r$. 

Ai'époque  du  développement  de  la  jeune  pLuue 
dont  il  vient  d'érre  Fait  mention  ,  il  n'esme  «!• 
cote  que  quelques  faifceaux  de  tubes  entre  la 
inoèile  &  l'écorce,  dont  les  intervalles  font  rem- 
plis par  une  fubftUKO glairenfe  qui  s'organifebieif 
tbt,Ub  change  en  tubes  ou  celUitcs  alongécs: 
tel  eft  le  premier  {eoiHecde  libres  on  de  vaifleai» 
dus  une  (dante  Ideux  ftuilles  féminales. 

A  la  féconde  époque,  lorfque  le  haricot  a  deux 
ou  trois  pouces  de  longueur  ,  que  f  s  premières 
feuilles  font  épanouies,  qu'on  d;ftingue  à  leur 
point  de  réunion  le  bouton  d'où  la  jeune  poulie 
doit  fortir ,  fi  Poo  tèoà  verticalement  la  pbnte 
dans  toute  fa  longueur,  on  voit  les  vniflfeaux  plus 
apparcus  &  mieux  formés.  Ceux  de  la  tige  font 
pour  la  plupart  des  trachées  que  l'on  peut  dé- 
rouler, ^  on  ne  rencontre  que  des  cubes  poreux 
ou  des  tubes  fendus  dans  la  fadne  :  ils  partent 
tous  de  fon  collet ,  communiquent  par  leur  bafe* 
&  marchent  en  fens  contraire  ;  ils  vont  toujours 
en  diminuant  vers  le  fommet.  Se  l'on  ne  diftingue 
plus ,  tuéme  avec  l'œil  armé  du  meilleur  microf- 
cope,  qu'une  matière  glatreafe. 


La  première  couche  de  vatiTeaux,  placée  i 
de  la  moelle*  eft  alors  entourée  d'une  autse  < 
che  de  vaiffeaut  totit  noovdlemenc formés?  mis 

parn;i  ceux-ci  on  ne  trouve  point  de  trachëff  : 
ce  ne  font  que  des  tubes  poreux  eu  de  fauilfS 
trachées. 

M.  Mirbel  a  dicouvert  dans  la  racine  deloa- 
gues  ceilules  placées  bouc  à  bout ,  lie  parugées 
par  les  diaphragmM,  dont  les  membranes  ont 
moins  de  tranfparence  que  celles  dU  ttffii  oHe* 
iatre»  elks  foot  coute&cdblétf  -de  pores  >  Se  tef 
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Vint  tenir  le  milieis  entre  le  tiflu  celhtliire  & 
la  vaiiflèMU.  U  a  «Mfi  cènoavé  les  mêmes  tubes 
Ik  b«lè  éet  ^naditt  te  des  fiMilles  «  ainfi  qoe 
dios  les  bourrelets. 

Le  haricot,  obfervé  à  une  troifième  époque, 
fetfque  le  bourgeon  eft  développé  ,  que  la  tige  a 
ptii  un  iccroiflefiient  de  qujue  à  cino  pouces, 
&  que  les  ramiaux.  (ont  lorus  <ks  ailtelles  des 
fcailtes  primordiales ,  le  harJëM  alors  offre  nne 
Uoifiètne  couche  de  vaifTeaux  autour  d^s  deux 
^éoédeotes,  laquelle  eft  parfaitement  fembiable 
a  la  féconde.  Si  on  les  coupe  en  travers,  on  voit 
^ue  l'intérieur  eft  fouvent  enduit  d'une  ûtbttance 
)ui  en  rétrécit  l'ouverture.  Mà^r^  cet  enduit 
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:yiinore,qu: 
true  même  avec  le  cems  :  c'eli  a  qui  a  donné  lieu 
à  un  fyftème  d'Hedv'ig ,  dont  il  Tera  fait  mMtioA 
plus  bas.  il  eft  bon  néanmoins  d'obferver  que> 
ans  te  haricot  6c  beaucoup  d'autres  plantes,  il  y 
a  toujours  diS  trachéts  qui  ne  s'obittu.  ;u  p. s,  Se 
Qu'on  peut  dérouler.  On  en  trouve  auUî  dont  les 
y>tres  font  écarte  es ,  tindts  que  celles  des  antrts 
KMiKheDCpar  les  bords.  Dans  les  jeunes  poufTts, 
1*1  eirconvolmions  font  toujours  ferrées  j  mais 
dans  les  anciennes  on  les  voit  fouvent  alongees 
corome  un  rcflort  à  bou.lin.  C'etl  fans  doute  ce 
<^iu  a  fait  croire  à  Muftel  que  les  trachées ,  en 
s  alongeant  &  fe  déroulant ,  formoienc  les  libres 
ngneufes ,  &  occalîonnoient  l'accroiffement  des 
orgaots;  idée  abfolament  fantTe,  parce  que  les 
'radiées  tendent  toujouts  à  fe  reûerrer.  Cela  vient 
ce  que  certaines  trachées  «  17*111  ceffe  de 
"oiire  avant  Us  parties  environnantes ,  celles-ci, 
5?  s'ali  ng^ant ,  00c  forcé  les  Preaùèies  de  le 
«crouler, 

_  ^'auteur  a  vérifié  l'obrervation  de  Sprengel  5 
ravoir  :  que  les  trachées  fe  divifent  fouvent  en 
_^ux  ou  trois  lames.  Dans  le  haricot  il  ne  fe 
a^vJ^  que  trois  couches  de  vaiflcauz.  Celles  des 
rbres  font  infiniment  plus  nouibiMfiMi  nais, 

.^"^1  qu'en  foie  le  oonbfti ItW  fMIDIlloa «i  t»tt- 

PUli  !a  même. 

Le  tiflïi  cenobfre ,  qui  joae  un  fi  grand  rôle 
^ans  tous  les  êtrts  vivant,  fe  ti.ontre  d'aborl  fous 
Ja  forme  de  bulles  d'air  plongées  dans  un  âuide 
«îfi|mtts.  Ses  petites  MWles /éclatent  8e  (b dd- 
veloppent  avec  les  autres  «rganes. 

iflt  obftrvations  de  M.  Mirbel  ont  été  répé- 
tées far  des  végétaux  malades  ,  étiolés  &  mal 
nourris.  Leur  organifaiion  étoit  toujours  la  même. 
Les  naenabranes  avoient  feulement  plus  de  tranf- 
peWMCt ,  &  aucune  des  trachées  de  la  couche  du 
cmitt  n'étott  obftiuée,  quokp»  les  plaons  euf* 
ftnt  végété  pendant  long-tems. 

Aj^tèa  cet  expofé  des  organes  des  végéuux  Se 


de  leur  développement,  l'auteur  rëfute  plofieurs 
faits  avancés  par  Hedirjg  liant  fon  Traité  dt  U  fbn 
vigitaU.  Suivant  ce  célèbre  obfervateur,  les  tubes 
poreux  &  les  faulTes  trachées  ont  été  primitive- 
ment Hes  trachées  dont  les  contours  fe  font  fon- 
dés {  mais  les  trachées  fe  retrouvent  dans  la  cou- 
che intérieure  des  tiges ,  même  après  plufienn 
années ,  &  les  tubes  ^toreux  ,  ainfi  que  les  faulTet 
trachéts,  cxifteiic  dès  la  première  ép<'><]ue  <ie  i'ac- 
croilTement,  tels  qu'on  Us  voit  dans  les  anciennes 
tiges. 

D'ailleurs,  fi  l'opinion  d'Hedwig  étoit  fondée, 
elles  ie  trouveroient  dans  la  couche  citerne  jdu 
bois.  Or,  il  eft  désaornid  qu'elle  n'en  comieiK 

pas. 

Hedviç  aoit  que  la  lame  fpirale  de  la  trachée 
eft  un  vaifTcau  roulé  en  hélice  autour  d'un  tube 
membraneux.  Selon  lui,  les  liqueuis  n;()nt;nt  par 
la  fpirale,  tandis  que  le  cylindre  du  centre  contient 
de  l'air.  «  La  fpirale  eft  crealêt  di^il,  parce  que 
H  s  circonvolutions  Se  teignent  doand  la  plante 
pcnipe  des  liqueurs  colorées.  •  Mais  M.  Mirbel 
adure  que  L-  tube  de  cette  lame,  calculé  au  mi- 
crofcope,  n'auroit  pas  un  trois  centième  de  n\i'- 
lin.ètrej  &  fcxpérièiicetiâ  a  prouvé  que  la  par- 
tie colorante  ne  eeut  montef  dans  Us  vaifTeauz 
du  bois ,  dont  te  dlarriètreeftbeau'oup  plus  grand 
que  celui  que^'on  fuppnfe  à  h  hmc  fptrsie.  th4 
comment  concevoir  que  les  liqueurs  fe  portent  de 
préférence  dsos  fhéltce  de  la  tt.i(  hce  ;  !u:6t  que 
dans  le  tube,  mwmc  doqnel elle  eft  roulée?  Poui* 
quoi  ne  Aiivief t^tle  pts  la  route  la  plus  direm 

la  plus  ouverte  }  C'eft  une  hypcnhl-fc  d?nn#B 
de  tcndcment.  Le  tube  membraneux  d'Hedwig 
n'exiile  pas  dans  la  jeune  riante  :  cela  eft  évident 
pour  peu  qu'on  veuille  obleiver  des  trachées  ne»» 
tellement  formées.  Avec  le  tems  il  fe  dépof!»  un 
enduit  fur  la  pairi  intéri.  ure  de  Cl:rrsi^cs  tra- 
chées :  c'eft  cet  enduit  qu'Hedvig  a  pris  pour  un 
tube. 

Dans  un  autre  travail ,  M.  MirWel  a  dirigé  fes 
recherches  fur  les  diii>: rentes  parties  de  la  ileur, 
&  fes  obrervaiions  lui  ont  fourni  des  faits  infini- 
ment intérelTans,  &  qui  méritent  d'être  connus. 

Tous  les  organes  de  b  fleur  font  formés  par  le 
développement  des  vatfleaut  du  pédoncule  q«i 

Il  foutitnt  ;  ils  fe  grouppent,  fe  ramifient  &  s'ë- 
pjnouilfent  fuivant  la  forme  ,  la  fiiuation  8e  le 
nombre  des  parties  auxquelles  ils  donnent  nail^ 
fance.  Dans  les  monoconlédons  ils  fotit  difpofés 
en  filets diflinds  8e  parallèles,  enveloppés  par  la 
nicèlle  ;  ^iins  les  liitotylédons  ils  formtrt  un  étui 
autour  du  cylindre  médullaire ,  &  on  y  appercoit 
déjà  les  traies  des  rayons  divergens  de  Umcëlle« 
qui  le  prolongent  ven  la  circooféteoce.  Les  ca* 
raftère*  particuliers  des  monocotylédons  fe  trou- 
vent dans  le  nombre  Se  h  difpcfition  ilei  filets  vaf- 
culaires.  Ainû,  par  £xea)ple,iiy  a^oattamncnt 
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tooif  fâSfoeaat  fhcit  en  triangle  ëqailttlfjl  iim 

le  pédoncule  de  la  fljur  de  VaUtrls  du  Cap  ,  &  i! 
s'en  trouve  régulirrement  cinq  à  neuf  dans  les 
pédoncules  à»  al6èi. 

L«  cataâèr'îs  des  dicoiylédons  font  dans  les 
formes  de  l'etui  qui  emboîte  la  moëDe  du  pédoiv- 
cule.  Le  plut  grand  ntmibre  des  vaiiftaux  de  cet 
4MglM  font  des  trachées  oui  na  fe  développent 
«lue  dans  les  parties  molles',  cù  la  végétation  eft 
très-ûûive ,  tels  qu^;  les  jeunes  rameaux  de  l'an- 
née ^  les  feuilles ,  les  fleurs,  tic.  La  largeur  &  la 
'forme  de  leur  tube  ,  coupé  en  hélice ,  facilitent 
finguliérement  la  marche  des  fluides  :  de  ces 
développemeos  rapides  des  paniet  oii  les  nachées 
l'oifanirooc 

L'auteur  ,  en  diff-qair.r  l'enveloppe  colorée  de 
la  fleur  de  plufieurs  monocotyledons ,  a  remarqui 
que  dans  les  unss,  telles  que  celles  dr  Ij  j.icinthe 
fie  de  VaUuu  caftf^k  «  le  ti0u  du  pédoncule  eft 
intitnemenc  uni  8e  comina  avec  l'enveloppe  flo- 
rale, &  qus  dans  d'aim<îs  de  la  même  fdrie , 
tomme  Us  li*  &  les  aloés,  ce  même  tilHi  s'arrête 
tout  à  coup  à  la  bafe  ài  la  flcur ,  où  il  forme  un 
bourrelet  qu'on  feroU  tenté  de  prendre  pour  un 
'ruiiment  ou  calice. 

Les  boianifti^s  ne  font  pas  d'accord  fur  les  ca- 
ractères diftin^its  du  calice  &r  de  la  coroUe.  On 
«voit  efpéré  que  l'anatomie  végétSIe  parviendroic 
à  tracer  la  limite  qui  fépare  ces  deux  otganes  ; 
•C**.fl  tout  le  contraire  telle  tes  unit  &  les  cuntun i, 
puifque.  dans  un  gtand  nombre  4e  plantes,  ks 
Vaitfeaux  du  calicn  tk  de  la  corolle  lonc  difpofés 
éê  h  même  minière.  Quelques  auteurs  ontvdit 
one  î'épiderme  du  calice  écoit  criblé  de  pores 
•MMIgés,  fie  que  celui  de  la  corolle  n'en  avoir 
poiK}  mab  œ  caraâère  n'eft  pas  général  à  beau- 
coup fièt.  f»  il  esifte  dec  oOicw  Aos  pores ,  & 
il  y  a'dee  fttett  d'éiMiines  qd  «n  ont  de  ftmbla- 
bles  à  ceux  des  calices.  Tout  le  mon  le  (ait  que 
les'étamines  ont  les  plus  grands  rapports  d  uiga- 
niCnion  avec  la  coro'l?.  Suivant  Linné ,  le  calice 
eft  un  nrolongemetit  de  l'écorce,  8e  b  corolle  une 
preduoBon  des  lames  internet  du  Hber }  mais  cette 
opinion  n'tft  pis  adr.,i;1ïb!e.  L'écorce  ie  le  liber 
n'ont  pas  de  trachées,  6c  il  en  exitle  dans  les  co- 
rolles 8e  dam  un  grand  nombfe  d«  cilipes. 

L'envtloppe  florale  de  plufienrs  monocotylé- 
dons, tell-sque  celle  des  lys ,  des  jaciiithis  ,  des 
«tétris,  des  iriiées,  &c.,  contient  beaucoup  de 
trachées.  Dans  les  dicotylédons ,  il  eft  fouvenc 

'  facile  de  diftinguer ,  ï  la  fimple  vue  ,  les  calices 
qui  o;it  des  trachèts,  de  ceux  qui  n'en  oiit  pis. 
Les  premiers  wu  d^s  nervures  lail  antes,  ou  bien 

•donnent  naidance  aui  pétales  fie  aux  étamines. 
Ceux  qui  en  font  privés  ,  foDC  oiinces  «  fans  ner- 
vures apparentes ,  8r  leur  haXé  n'eft  point  dirigée 
vers  L*  cenrre  du  pédoncule.  Aiiifi  Ij  cal  ce  du 
eoitci  4  fur  le<)ucl  on  voit  de  gtoHes  ueivures  i 
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celai  delà itfé  de No«t,  qui  a  U  confiOance  Se  la 
couleur  d'une  corolle  j  ceux  des  lofes  8e  d»  frttt» 
frages,  fur  lefqufl»  repofent  les  pétales  8e l€«ét»« 
mines,  &c.  ,  ont  toujours  des  traclues  >  au  con- 
traire, les  calices  des  œiilets,  des  anagaUis,  Sic.  , 
#n  font  privés.  La  dé6nition  de  Linracus  ne  pour- 
roli  donc  être  appliquible  qu'à  ces  derniers.  E 
faut  conclure  ,  de  ces  obfervations  ,  quenonStld 
connoillons  aucun  caractère  tranche,  au  moyen 
duquel  on  puiife  diltiogiier  ,  dans  tous  les  cas .  |« 
calice  d'avec  h  corolk,  i  moins  qn'oo  o'oaploat 
un  cwaâèi*  di  ceoMonoik 

Les  filets  des  étamines  ont ,  J  leur  centre  ,  oft 
faifceau  de  trachées ,  lequel  part  du  réc  pncle 
dans  les  aloïs^  les  ikododendnim ,  U  s  anagallu,  Vc.  ; 
mats  dans  Vaùtnt  u^tié»»  il  nait  de  l'enveloppe 
florale  t  de  la  corolle,  dans  le  t^mt  ;  du  calice  » 
dans  It  s  faxifrages ,  les  rofes ,  8ec.  Ces  obfervii- 
lions  font  d'une  grande  importance  pour  détcT» 
miner  avec précilîon,& d'une  ntunière  inTariable, 
dam ceriaios  cas,  U  véritable  infertion  des  e'ti* 
uifoes.  Ainfi ,  quand  les  vaifteaux  du  réceptacle 
produifent  les  filets  ,  ils  font  nécclîairement  pofes 
fous  l'ovaire: d'où  il  luit  que  les  était  ines  dos  rko- 
dodtndfim  8e  des  alocs  ne  font  pas  f  éugu.es  ,  mais 
bien  Inp^ynti  8e»  loifque  les  filets  des  étamines 
font  formel  par  les  vailwavx  du  calice  ou  de  ta 
corolle ,  ils  en  fixent  l'infertion  à  l'un  ou  i  l'autre 
de  ces  , organes.  M.  Nlirbel  en  conclut  que  cette 
inf.rtion  ne  donne  pas  toujours  des  divifîons  na- 
turelles i  car  Vûkit  8e  Yahm  captnfu  font  évi» 
demrnentd'one  même  fiunille  «  8e  cependanje  leuit 
et  imiruM  ,  comme  00  Vient  dis  le  due«  O'oOt  pM 
la  même  infertion. 

L'anthère  eft  ordinairement  fixée  au  fommet 
du  filet)  c'eft  une  petite  boite  à  plufieurs  loges, 
qui  contient  le  poUÎen.  5a  focne  la  plus  commune 
'  eft  ^longue ,  Se  elle  eftecdioairetnent  partagée , 
dans  fa  loirgu:.nir ,  en  deux  lobes  inégaux ,  feparés 
pat  un  fillon  qui  indique  l'endroit  par  oû  îîs  Wes 
doivent  s'oevtk.  Les  dem  lobes  de  l'anthèie  font 
réunis  par  nn  corps  charnu ,  dam  lequel  jpéoèm 
la  pointe  do  filet ,  8e  le  faîfcean  de  tnchées  eft 
placé  à  Ton  cenrre.  On  croiroit  que  fanthènç  eft 
à  deux  loges,  mais  el!e  en  a  ré  Hement  quatre.  Les 
valves  de  chacun  de  cet  lobes  fe  replient  iofau'aa 
fond  de  chaque  lofe»  avant  t'émiibon  du  poUen, 
8f  y  forment  one  doifon  qui  la  partage  en  deux 
dans  fa  longueur. 

Duhamel  avoit  foupçonné  que  U  rupture  de 
l'anthère  dépe.-tdoit  d'une  caufe  mécanique ,  8r  il 
ne  s  eioit  pas  trompé,  f  a  furtace  de  ctt  orgine 
eft  rtvétue  d'une  lame  de  tilfu  cellulaire  tiès- 
lâche  .  dont  les  membranet  fom  d'une  fineffe  es- 
créTiie.  Au  deflbut  fe  trouve  une  fécond;?  lame 
égalemfnt  ce!lulaire,  miis  d'un  tilTu  ferme,  élal^ 
tique,  &  fii  ci.  (itj.)Ic  dt-  fe  contraét'.r  par  le  dcffé- 
cbemcnc  Cette  coouaiftioo  a  lieu  dam  un  fensv 
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décermioé  par  b  forme  &  b  dirpeiîtfon  du  nffui 
^eiquefois  elleeft  fi  rapide  ,  qu'en  un  clin-d'ot-l 
fa  valves  s'ouvrent,  l'anthère  eft  ispoufTée  en 
arriè:e  ,  &  le  pollen  lancé  vers  le  ftiginate.  Ce 
mouvement  n  eO  dû  qu'à  i'éUfticité  du  tilTu,  &  la 
«oVKfM  de  l'anthèie  fur  le  fll«t  dépend  de  deux 
CMws  mécaniques;  la  f  temiire  eft  le  poids  iiiégnl 
de  fe»  deux  moitiés.  Loriqu  elle  vient  à  s'ouvrir 
par  uns  de  fes  deux  cxtréniités,  &  qu'une  partie 
du  polien  en  eft  fortie,  l'autre,  devenue  plus  pe- 
fante  ,  imprime  un  mouvement  i  ce  corps  léger  , 
fiifpeoda  en  équilibre  fur  h  pointe  du  filet. 

U  iecpodenaTe  dâwnd  dt  1»  contnâioa  des 
tnchée»  qui  wiifèfit  ranthère  au  fifet.  Ces  vaiP 

lèaur  élâftiques,  contournés  en  tire-bourre,  ref- 
ferrent  leur  fpire  lorlaue  les  fluides  qu'ils  con- 
tiennent ,  viennent  à  s'échapper  avec  le  pollen,  & 
conaibocat  auifi  i  fûn  wuUex  faoïtaèie  fur  Ibn 


Les  TaifTeaux  qui  entrent  par  le  piftil  Te  parta- 

ÎJOtCB  pliifieurs  faifieaut  qui  fuivent  différentes 
rreâions.  Les  uns  pénètrent  dans  la  paroi  de  l^o- 
'  *  autres  dans  le  placenta.  On  trouve  trois 
^iceaux  de  tubes  dans  let  parois  de  l'ovaire  des 
nKacèes,  dont  te  pillil  eft  tibre ,  6c  chaque  faif- 
ctau  eft  plac^  dans  la  fmarapar.  où  le  péricarpe 
doit  s'ouvrir.  L  s  ovaires  des  rhododendrum  ont 
cinq  fjiîceiLJx  de  tubes ,  fitués  également  dans  les 
cinq  futures  de  la  rapAile.  11  y  enafix  dans  la 
cobeta,  donc  trois  dao»  Iw  fimiCM«  8e  irott  au 
milieu  des  valves. 

M.  Mirbel  penTe  que .  lorfqu'iiii  ovaire ,  fur- 
monté  d'un  ftyle,  n'adhère  pas  an  calice,  Its 

faifceai  x  de  tubts  ,  qui  en  nourriflent  les  parois , 
s'arrérent  brulquement  à  la  bafe  du  (lyle  ;  c'ert  ce 
qu'on  obrenre  ,  dit-il,  dans  |^lufieurs  lili.icees  , 
«Uos  le  rkododmulrumj  k  mmm,  (ic.  Quand  ,  au 
ccimraire,  le  calice  bit  corps  avec  le  piOii,  les 
vaiffeaux  des  parois  de  l'ovaire  monrctit  dans  le 
ftyle,  &  vont  lufqu  au  fliginate.  Cette  or^niiation 
fe  reirarque  dans  les  narciffes  ,  la  campande  do- 
séOj  Sec.  Léavatlfeaux  qui  (a  rendent  aux  ovaies 
§t  parta«en«  fouvene  en  autant  de  ftifc  an  dif- 
ûnûs  qu'il  y  a  de  i/ucenu.  Dans  r3n,iç;:\lhs  ,  il  n'y 
a  qu'un  t  ifceau  :  on  en  trouve  deux  dans  Its  cru- 
c  tères,  &  trois  dans  les  liliacées,  divifés chacun 
en  deux  biancbes  «  qui  fe  féparent  &  icAent  fixées 
à  eliaqtie  valve  ouand  dies  fom  ouvertes.  Dans  la 

faxiirape  à  fVui  les  épaifTes,  il  y  a  quatre  paquits 
de  faiûeaux  ramitie%  comme  un  tronc  d'aibre  ,  &: 
il  exiiie  quatre  p/aetnu  dans  l'ovaire  de  cette 
plante.  On  trouve  cinq  £uft  mus  4aw  lo  riodo- 
éaidnm ,  8;  ces  faifcnus  doaneni  Mcanc  de  cor- 

«lonaoïn!  ilicnux  qu'il  y  a  d'ovolet. 

Il  jr  a  desplaniL  s  >  ù  on  ne  trouve  qu'un  feul 
lâffbeau  de  tubes  p  i.:  plulî^tirs  ptaetnta  réunis  ; 
n.aiç  alors  ilsjeacntdes  rainiH  .ations  qui  leom  - 
drnt  à  ducuo.  Cette  ocgaoilaiioD  ett  uès-tem^x-. 


?; 
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oaUt  àmt  le  ttim»  :  im  cordon  central  d»  vai(V 

taux  monte  vers  le  fommet  de  l'ovaire,  tt  pro- 
duit ,  dans  fi  route,  des  rameaux  qui  redelccndent 
vers  la  bafe  delà  fleur,  &  jettent,  de  diitanca  en 
diOaoc»  j  des  cordons  ombilicaux  qui  vont  abou- 
tir ans  graines.  De  diaqoe  pttutiiia  monte  un  faif** 
ceau  de  tubes  dans  le  ftyle,  &  cutîquefois  i!  v  en 
a  un  plus  grand  nombre ,  parce  uue ,  dans  cert;iin5 
cas ,  comme  on  l'a  du  ,  les  vjitfcaux  des  piivM  de 
l'ovaire  y  patvtennent  aufli.  Un  ftyle  qui  a  piu- 
fieurs  fatfccaux  de  tubes  eft,  en  ouelque  forte  , 
une  réunion  de  ftyîes  Tous  un  même  épiderme. 
Beaucoup  de  cer^^ales  ,  qui  paffent  pour  avoir 
deux  flylet,  n'en  ont  réellement  qu'un.  Si  on  les 
diflèque  ,  on  verra  qu'ils  ne  font  ùue  les  diviJioae 
d'an  mmI  fiiilèeMi  plongé  dauln  tim  drl'ovabe.  ' 

Qndqaefds  let  «aifleauz  fuivent  la  roue  h 
plus  courte  pow  lè  rendre  au  ftionii  t  d'siicief 
t'ois ,  comme  dans  Yaïutgdllis  >  ils  Ib  dfvilèni  en 

plufieurs  branches ,  qui  fe  réunififent  au  fommet  en 
un  feul  corps  qui  ie  prolonge  jufqu'au  Higmate. 
Ces  vaifteaux  font  fans  douie  les  condudleurs 
de  ÏMrm  Umiaaitâ,  triais  ils  fe  perdent  dans  le 
lifta  cdloMitc ,  It  l'œil ,  aimé  dn  nilcrofcnf>e ,  ne 
peut  fuivre  les  derniers  rameaux ,  tant  ils  font 
déliés)  ainfi  l'obfervateur  eft  an  été  clés  le&  pre- 
mier! ftt ,  &  la  phénoir.ène  do  U  técondaiîe» 
itfte  environné  do  ténèbres. 

Le  ftigmate  eft  en  outre  formé  de  tiiTu  c-  lit»; 
bire.  Sa  for&ce  eft  tantôt  mamelonnée ,  tani6t 
couverte  de  papilles  où  les  vaifteaux  vont  aboutir. 
Quand  les  fleurs  fontnonve'Itment  eclods ,  aucun 
f'igmate  n'oilte  de  tana!  ctnti  il;  m.ns  ,  ju  br-uc 
d'un  certain  tems,  il  fe  p;rtore  fouvrnr  par  lo 
décilireawm  Ai  tiftii  cellnlaire  placé  an  cintre. 

Après  avoir  examiné anatomiauement  les  fleurs 
de  plufieurs  planccs,  i'aucenr  s'eft  ocaipé  de  û 
ftruttiire  des  glandes.  Suivant  lui ,  on  a  étendu  en 

nom  i  des  org.mes  dont  la  nature  5c  'es  ufages 
l[<nt  inconnus.  L'orginifationdcscotps  ^landuleuii 
qui  fe  trouvent  dans  un  grand  nontbre  de  fleuis 
appartenantes  à  des  £imiUes  irès'diftiiiâes  •  loî  t 
fuggére  Quelques  idiîes  qu'il  croit  utile  de  déve* 
k'pper.  Il  y  a  de  ces  i?la;i  "les  qui  font  uniquemeit 
compofées  du  tiliu  cdiuUire  ,  Se  d'autiesqu^rea* 
fennenc  du  tidii  ceUnlaii»  9t  des  vaiibans. 

Le  fond  du  calice  de  la  fjxifr^ge  à  f,u'l!ts  èpalf- 
fits  eft  tjpiffé  par  une  l.tmc  jaune  qui  diliilk  une 
liqueur  liicrée  5  cette  lame  eft  fans  vaifteattx. 
Ceux  qi<i  entrent  dans  le  calice,  les  pétales  &  leé 
etammes  ,  palfent  au  deflous  fam  communiquer 
avec  elles  :  pjrtillement  les  filets  dis  drur  plus 
courtes  etamines  du  cheiranthus  ch.iri ,  ou  gir< :flée 
jaune,  font  entourés  à  leur  bafe  d'un  anneau 
glandukai^  famé  d'an  tifl'u  cellulaire  très-ferré,' 
I  es  vaillèaoT  des  étamines  paffent  au  centre  de  la 
slandi,  lïc  n'ont  aucune  communication  avec  elle, 
il  en  dt  de  même  de  us  fouettes  qui  fe  tfouvent 
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fbr  1«  btfli  de»  éhMom  d«  la  coitroiwe  Impéride; 

les  vaifléaux  pjfTent  au  deff-ms ,  fans  y  jeter  de 
ramifications:  elles  font  remplies  d'une  liqueur  un 
peo  JTouble,  d  une  o  'eur  pénétrante,  &  d'une 
ttWHC  a0ê»  fembUble  à  celle  à»  l'eau  ,.étai  U- 
quelle  <m  anreit  délayé  de  l'ail  flkr  du  Utert, 

II  y  a  j  à  la  bafe  du  pidil  du  coitta ,  un  Boorrelet 
épais  &  blanchâtre,  ayant  cinq  tt  plis  trés-appa- 
r^m.  Tous  le&vaifleaux  qui  vont  à  l'ovaire»  fe  pion- 
^nt  dans  ce  boutrelec^s'f  ramifient,  courbent 
00  pittfieurs  rei»>  revietuieot  fur  kort  paa*  &. 
■lament  enRu  dam  l'ovaire.  Cette  organiTacion  eft 
uès-diflfércntc  de  celle  des  glandes  ctlluinires  dont 
on  vient  de  parler.  On  voit»  d'apies  ce  qui  vient 
d[étre  dit,  qae  le  nombre»  la  diipoliiion  »  les  ra- 
ailBcatiom  des  vailîeaux  des  fleur»  offrent  des 
caraâères  très-dilfiérens  &  très>variés .  &-  au'il  ne 
feroit  ptut-êire  pas  impotVible  d'établir  utrf]fftiuie 
d'anatomie  comparée  daiu  les  végétaux. 

•  ANAVINGA.(r«^  AMATiifGOB;) 

ANA\'lNGUr,  Ànavhfa.  Plufieurs  arbriffcaux 
de  divers  pay&  font  réunis  Ions  ce  nom  en  un  genre 
apétale  on  fana  corolle»  dont  le  c^e  eft  à  cinq 
dmfiomjmifendef .  Les  écamlne»»  amcbéc»  à  fa 
bafe  eu  (ont  le  piftil .  font  au  nombre  de  hait  ou 
dis«  entre  lefquelles  ^'élèvent  autant  d'écaillés 
«A  appendices  lilles»  ou  velues  ou  firaogées.  L'o- 
«alrea  fimnonté  d'un  flyle  ou  d'uo  ft||aute»  de- 
vienc  une  capfiile  coriace,  légéreroem  anguhâire  » 
iiniloculaire»  s^omirant  en  trais  valves  remplies 
de  femence»  enfoncées  dans  une  pulpe  ,  f>r  por- 
tées fur  le  niilieu  des  valvcs.  D'autres  admettant 
dans  les  fruits  vois  loues  réparées  pat  des  cloifons 
iolîirées  Air  le  aiSieo  des  valves ,  que  la  pulpe 

Eut  ftice  difperoltie.  Les  ftuiUes  lont  alternes  { 
;  fleon  axillatres  »  en  paquet  nu  ou  en  cofymbe. 

V'iroucana  d'Aublet ,  que  Schreber  u  nooMié 
athentu  »  appartient  aux  anavingé, 

L'eipolmen  du  carsftère  des  mtvinga ,  tel  que 

nous  venons  de  le  préfenter  d'après  quelques  ré- 
fr'rmet  faites  par  M.  de  Juiiteu,  annonce  la  grande 
affinité  de  ce  genre  avec  les  ftmyda.  Ce  dernier 
s'«n  dîfttngue  par  un  calke  mhnle.  |Mrrabl«nce 
dei  écaflta  8r  la  réerri «in  des  filamens  des  étamtnes 
en  lin  rube  Hivers  ocrres ,  offrant  tous  les  mêmes 
Caraiières ,  avec  de  légères  tiiffërences  dans  le 
nombre  8e  la  forme  des  parties  .  ont  été  réunis 
en  un  feul»  0e  la  dénomination  die  e^earia  s  été 
fubftitaée  »  on  ne  fait  trop  pourquoi ,  à  celle  dV- 
r..i\irga.  Nous  l'avons  préleoié  i  JtfiliBe  étifi^ 
m^du.  (  ycyc\  SAMYDk.  ) 

ANAXETON.  Nom  d'un  genre  de  plantes  ,  de 
la  famille  des  corymbiftres ,  établi  par  Garrrner  , 

iux  Its  (jfpjces  du  gtnrf  ^'njfh.uium  Linn.  ,qui  ont 

^  fgcepucie  des  ^etae&ces  ouuu  de  poils  ou  de 
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paiHettes  1  h  clwenftience,  au  Neo  de  rarehr 

tout- à- fait  nu.  Ce  caraâère  eft  trop  foible  pour' 
devenir  feul  la  bafe  du  genre  païucuiier.  (  oyti 

ANAZÉ.  Arbre  de  Madagafear ,  dont  FtaeeufC 

donne  une  defcription  très  incomplète  :  malgré 
cela  on  peut  y  reconnoitre  \' adjnfoHia  boa^b  » 
d'autant  qu'il  efi  certain  que  cet  aibre  finfuliec 
croit  dans  quelques  parties  de  cette  îie. 

ANAZUE.  NANACHUElMlUiiabefd»' 

l'ammi  (  cmmi  pertnne  Linn.  ). 

ANBLATUM.  Plante  du  Levant,  dont  Toome- 
fort  avoir  fait  un  genre  qut  Lioné  t  iduni  m 

lathrti ,  fous  le  nom  de  fm^ise  aaé/aïaai  Ç^^aj^ 

Clande^>tine,  n''.4.) 

ANCHOAS  :  noaimiicamdtt8iBganbfe(4aM* 

mum  ^ingiber  Linn.  ). 

ANCHO V  Y .  Sloane  ,  dans  fon  H/jfwV»  dtU  Ja- 
maïque, donne  ce  nom  i  l'atbce  cooMi  dee  bocn»  ' 
niAes  fom  celui  de  gniu, 

ANCHCJSA.  (  PîgwtBiiotossB.  ) 

ANCISTRE.  Anciârum. 

genre,  évideounent  le  même  que  l'eeaue^  t  pour 
caraâèM  eftsiial  : 

Un  calice  aUthetU  •  k  guêtre  Me*  mmermis  ^ 

réfléchis  j  t(ur  fomrr.et  ;  quatre  fc:ales  ir.fércs  a  /* o-i- 

fiit  du  calict  i  deux  »  quatre  ou  cinq  éiamints  £  un  . 

fiigmme  em  piiueeut  ;  «ne  femenee  eavUtffét  fmr  k  \ 

ctûiee  »  il  pointes  prefifUfuurftt,  j 

• 

Oifervjtiotu.  Ce  genre  a  de  grandi  rappoits 

avec  les  po:erîam  8c  tes  faaguiforia.  Lei  fleUTS  font 
réunies  en  épis  ou  en  têtes  globuleufes ,  hérilfées 
de  pointes  prefqu'épineufes ,  recourbées  en  de- 
hors.  Les  feuilles  font  atterres ,  pétioléts ,  nom- 
bteules  i  b  baie  des  tigaS;^  qu'irllesenvelof^MOt 
par  inhrieatieH  par  la  6afb  de  leur  pëtiol».  Ce 
pétiole  fe  dilate  fouvent  dans  les  ftuiiles  cauli- 
naires  en  une  membrane  ampk-xicaule  ,  qui  fe 
divife  enfttite  en  deux  découpures  quelquefois 
dentées .  fomant  «ne  forte  de  fltpule  bifide.  Ces  j 
feuilles  font  diées  svee  une  impaire  i  lei  iblieles  j 
feQilcs  J  l'impaire  pétioléej  IfS  extérieures  oppo-  ' 
féi-'s  ^  plus  grandes  { les  intérieures  alternes»  tflr  : 
fenliblement  plus  petites  |  un  dut  cMsdelcn 
bab  fouvent  plus  dtroib 

■  Esrâcfts. 

I.  AwciSTM  i  crochets.  jbÊei/bMm  Uppmttmm, 

ÂMà0nm  (accna  lappacea)  ,  caaie  tnê0,foBts 
ia^trt^MgmiftUçiu  «Mnifi^  9k0Vâtifqiui  raeeadt 

paueifkntt. 
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.  ^9ris.  Riiiz  8f  Pav.  Flor.jier.  vol.  i.  pag;  66, 
nb.  10).  fig.  A.  —  Vahl,  Éamu  PUoc.  voL  i* 

M*  m* 

Se-s  ripes  font  nombreiifes  ,  prefque  Irgneafes  , 
médiocrement  rameures,  hautes  d'un  pie4,  re- 
1ms,  cjrliodri^iieti  tetfi'uille^  nombreufeffCeai- 
ftfétà  ée  paircc  de  folioles  médiocrement 
pétioléej  I  qœlquefl-anet  alternes  ,  oblonsues , 
profondément  dentées  en  fcie,  velues,  glabres 
dans  les  individus  citkivés.  Les  pédoncules  font 
aiinaires ,  quatre  M»  plut  longs  que  les  faûlles , 
C)rUrM|nanB«  fommuut  c'nq  à  fêpt  en  épi» 
MMfcellées  i  à  la  tniè  de  cKaque  pédi celle ,  une 
Dtaâée lancéolée,  entière  ou  tntî.ie,  une  ou  deux 
mtres  vers  k  mtlimt  du  pediceUe.  Le  calice  fe  di- 
vife  quel«|utfaii«ii  cinq  lobetawlM,  concaves  i 
Im  étamines  aa  Mnlra  de  ^atm  «•  cinq  )  le 
Agmate  pelté ,  émmuc  ladmé.  Le  fruit  cé  ob- 
long^à  trois  M  fiili*  bcMa  Wfiflé  4t poinM 
oochues. 

Cette  plante  croit  au  Pérou  ,  fur  les  roches 


émeifrum  (accna  elongata).  falioUt  oUomgh  , 
fimtis  j  fmiliu  fti^fiiMtihu»  t^iât  tlàn^tis  Jhic- 
tAmi  amétfA  mnutU  ,  tmOe  tnêiufcKlo.  Vahl , 
Enum.  Plant.  voL  i.  pag.  19}.  —  Linn.  Mmtiff. 
aoo.  i^ofti  AcjtHA  du  Mexique,  roi.  1. 


).  Ancistrs  coodié»»  ilaejlfi 

iâeifu  ;  peduncufh  fuiflféfmibus  ,  fp:c!s  elor.s^jtis , 
fiuSiiuf  undiiju'e  armâlit ,  tanUiiu  demtrjii.  Alton, 

Hort.  K«v.  vol.  r.  pag.        Uw.  Muftr.  l. 

aP.  349.  tab.  21.  fig.  4. 

Anc'iftnim  ( dtCUwbtni),/oùù piiuuuii , hufut'ui 

Ptodr.  pag.  6. 
Agrimoma  dtcumhent.  Linn.  f.  Soppl.  pag.  251. 

Ses  tifes  font  lonflues  d'un  pied ,  couchées , 
prefque  dépourvues  de  feuilles  ,  très-  fimples  »  les 
feuilles  radicales  alTei  femblables  à  celles  Je  l'ar- 
geatine .  compofées  d'environ  vingt  folioles  éga- 
ttt«léîmement  velues.  Les  découpures  ducaliee 
font  cotonneufes  (  l'ovaire  velu ,  hérifféde  poiotM 
en  crochet,  ainfi  que  le  fruit ,  oui  eft  ttoe  forte 
di  dtvpti  !•»  lémeticei  lacuoeules. 

Cette  pliMt  CNie  Mt  €^  da 

tance.  ^ 

4.  Ancutm  pimatiftde.  Aae^inm  fimuui- 


Jnçilhmiî  (  aoraa  pimtlifida  )  » j^>VM  ftuBU  j 
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foiut  impari-pinnatù  ;  foliolis  otoiutiâ  ,  ^ 
dis  s  fpi"*  iongis  ,  huerrupiis.  Rui»  Ac  nv*  Flw. 

pcrav.  vpl.  I.  peg.  68.  nili.  lOf,  fif.  B, 

Acêna  (pinnatifîda)  ,  foUolis  iiueari-tjneeola  ' 
t  'ts ,  fcrratO'inciJSs  ,  fubpinnatifdit  ^  fuktitt  hirfiuit  i 
fpicis  cylind'icis  ,  caaii  tnâo.  VtÛ»  EllBB*  fkUK» 

vol.  1.  pag.  294. 

Ses  tiges  font  dioicet*  crès-faipk* ,  Avides» 
cylindriques ,  pileufet  I  leur  Vafë,  blMaiitres  9c 
très-velues  à  leur  partie  fupérieure-,  les  feuilles 
radicales  nombreufes ,  ailées  i  deux  inférieures 
caulinaires ,  deux  autres  fupérieores  ;  les  termi- 
nales «Olièsesi  eavîcoo  dix  ptites  de  fblioks  U- 
esiwmcRnees  |  m  imenevm  aiieiiwi  >  vra^ 
entières  ;  les  extérieures  oppoféïS ,  profondémeot 
dentées  en  fcie  ou  incifées,  glabres  en  defliss, 
velues  en  deiTous.  La  tige  fe  termine  en  un  épi 
cyliadriqae  .  loog  d'un  pOMe  &jplas  %  les  ienn 
ioftrlèmes  fbwrei»  Aboies»  les  Riits  liéttflSts  d» 
pointes  en  crochets.  La  nàM  $  ci  pl»  ptdM 
dans  toutes  fes  parties. 

Cette  plante  croît  au  Chili ,  fur  les  collines ,  8e 
la  variété  fi  au  détroit  de  Magellan  »  «è  ctte  a  été 
recueillie  par  Commerfon.  (^./.} 


r.  Angistri  i  feuilles 
tnftrinafoBtm.  Lsm. 


Jhuifhum  fMtH$  tam^hmUÊU ,  pmfundi  fkf^ 
t h  y  fut) tilt  incanis  ;  capitula  g/o&ofo.  i.am.  lll.  I.' 
n".  )4j.  ub.  22.  fig.  I.  —  FutlL  Geo.  4.  tab.  x* 

Amcdhiim  driandrm.  Fotfi.  Prodr.  D*. 

Âncif^nm  fangÊiiforiâ,  Lira.  f.  Suppl.  pag.  S9. 

Acsna  (  fanguiforbz  )  ,  foliis  rtmotis  ;  foliolit  ' 
euHiMtiSf  ftrrêtitf  fuhtîu  Jerittû  f  /pitis  gioio/ÎJ  , 
cau/e  decamhmu.  Vahli  Enum.  Plant,  vol.  l.  pag. 

249.  (F>y<i  ÀMciSTiiB ,  ToL  I*  pag.  148.) 

6,  Amostm  laiDpsme.  Jtu^ham  n^pew.  Veut* 

ÂmëfhmtmUmi  mftHàèmi  foHoRs  ovato  ob^  . 
Uti^,  tÊ^finmiit  HamUi  tt^$aU*  gMiifis, 
Vent.  Hort.  CHf.  pag.  6.  ub.  $. 

Ac*.nd  (ovalifolia),  cauU  rtptntt  ,folus  impari» 
pinnaui  i  foliolii  ovaiibut ^  profuitdf  ftrrjiis ,  ijnem» 
tii  ;  fpiits  giobcfii.  Rniz  &  Pav.  Flor.  per.  vol.  I«  . 
pag.  67.  ub.  lO).  flf.  C 

Aetna  ovaUfolîn ,  foliolis  oUongis  fuhcuntatifqat  ^ 
fuhiks  vUiofts  ifpiti*  (fhiofs,  etudt  rtptuu.  Vahlf 
Flaîit.  toi.  I.  psg.  tj^. 


Elle  fe  rapproche  beaucoup  de  la  précédente. 
Ses  tiges  font  ttè»«MM«ifes«  pileufes ,  cyliodri- 

3ue$  i  les  feuilles  du -bas  noodirenfes  »  compofées 
e  quatre  paires  de  folir>Ies  ovales- oblongues ,  ua 
peu  cunéiformes  à  leur  bafe,  dentées  en  fcie,' 
I^UiMs«ii4affas«plMplk«8Cf«laM    *  ' 
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principalement  fur  leurs  nervures.  Lw  pédoncules 
font  axillaire*  terminaux,  velus,  ntunis  d'une 
ou  de  deux  folioles  i  leur  partie  Aip^rieure  >  ils 
fupporceot  une  petite  téte  de  fleurs  ,  pubufccnte 
Ik  DtaDch&tre  ;  chaque  fleur  accompagnée  à  fa 
bafe  de  deux  bradées  linéaires.  Le  calice  fe  ur- 
mine  par  uois  ou  quatre  pointes  crochues* 

Cette  pfante  croit  an  Pérou  dans  les  Heux  hu* 

mide  s  &  ombrnr.és.  On  la  cuItivO  Stt  JanUodes 
Fiantes  de  Paris.     (      v.  ) 

7.  ASCISTRE  argentée.  A  u^^rum  argfntfwn. 

Ancififkm  (acama  ar^entea)  ,  foliolisovaio-ol>- 
ioMgis ,  firratij ,  fuitiu  ftriteis  ;fpi€Ù  fjMtft ,  tmult 
reptnte.  V'ahl ,  Knum.  Plant,  vol.  l.  pag.  19J,  ■ — 
Ruii  &  Pav.  Flor.  per.  vol.  1.  pag.  67.  tsb.  lO). 
fif.B. 

ProfmM.  Penin.  Chili ,  toL  ).  pag.    .  tab.  41. 

Ses  t'ges  font  grêles, purpurines, cylindrique*, 
velues  ,  irès-rameufes;  fis  rameaux  longs  de  deux 
pieds  ;  Tes  feuilles  compofées  de  trois  ou  quatre 
paires  de  folioles  ;  quel«)uefois  une  autre  paire  plus 
petite  entre  les  dernières  «  ovales -oblongues .  fef- 
files,  glabres  luifantes  en  dclTtis,  foyeufes  8c 
argentées  en  delTous.  Les  pédoncules  font  foll- 
taires,  axillaires  terminaux  ,  une  fois  plus  longs 
que  les. feuilles,  cylindiiques,  blanchâtres,  ve- 
lue ,  e«oawegn^  do  deux  ou  trois  folio' es  al- 
ternes ,  trihJ<s  ,  foutenaot  une  tête  de  fleurs  ar- 
rondie i  deux  bradées  linéaires  i  la  bafe  de  chaque 
fleur.  Les  calices  font  tétrajones  ,  furniontéi  Ae 
deux,  trois  ou  quatre  pointes  épineufes}  les  pé- 
tales Vtius  tn  (dehors  {  M  énMMMe ta ■wwliw  de 
deux ,  quelquefois  de  quatre. 

Cene  plante  croÎK  au  Chili»  daos  les  liein  hu* 

.  mîdes.  ^  (Defcript.eitRiii^  9f  P«v.) 

8.  Ancistre  luilante.  Andjlrum  liuidum.  Lam. 

Anàfinim  fo/iolis  mînimis  ,  tipartitis ,  aeutis  , 

fuperni  nit:uts  ,  J)  uà  ovaia ,  caluiàus  muticii.  Lam. 

Jli.  vol.  1. 0°.  347.  tab.  XI.  &%,  3.  —  Ait.  Hort. 
Kcv.  vol.  i<  pegt  i;. 

ÀtéMû  (IttCida)f /o/m  tri-^uinquepanhUi  iêtS- 

fMtm£ffo,  Vahl«  Enum.  Plûr.  voL  1.  pag.  296. 

Cette  phme  a  des  ti^es  très-courtes,  tenver- 
féis  ;  elles  portent  pluÀeurs  feuilTes  longues  de 
deux  pouces ,  compofées  de  boit  â  neuf  paires  de 
lolioles,  longues  d'environ  trois  lignes  ,  un  peu 
ovales  { les  extérieures  à  cinq  dents  profondes  ; 
lu  hitéHmm  i  dban  ou  trois  découpnres  ;  quel- 

Î|aes-anes  entiins,  glabres  8:  luifantes  en  def- 
tts,  un  peu  réfléchies  k  leurs  bords ,  nn  peu  b'an- 
chà'.rts,  vcluts  en  d^l^cus,  terminées  par  quel- 
ques poils  Le  pédootule  tfl  cylindrique ,  velu , 
tooféi  «fil  fOMts-^  fiMvcai  «iMi  Va«fr  on  ét 
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deux  Folioles  à  fa  partie  ropérieure ,  pomlit  qiel'  • 
ques  fleurs  dans  leurs  ai  (Telles.  Les  épis  tout  ova- 
les ,  plus  ou  moins  prëIt-<; ,  i  peine  longs  d'un 
demi-pouce  i  les  calices  pileux  >  i  quatre  pointes, 
mutîques  dans  Us  individus  COltiviéS}  Us  pétaks  . 
oblongs ,  pileux  en  dehors. 

Cette  plante  aok  aux  aie»  Makwines.  C^*/> 

9.  .\NC1STRE  XTiBit.  AlU'Jîrum  trifijum. 

Aitcifirum  (acxna  trifiHa),  tommto-cantfctnt , 
foliolit  cttntijormilnu  ,  tri-quinquefidifqme  ;  fpicis  j^r» 

ho  fis  f  cMiU  ertSo.  Vahl»  Eouni.  Ptani.  voL  i« 
pag.  196.  —  Flor.  per.  VM.  I.  pag.  67,  tabw  104* 
iig.  C» 

s 

Toute  la  plante  eft  couverte  d'un  duvet  to« 
menteux.  Ses  racines  produifent  plufieurs  tiges 
droites,  inégales ,  longues  d'environ  un  pied  ,  cy-  '. 
lindriques,  légèrement  flexueufes,  un  peu  ftriéeit 
les  feuilles  compofées  de  fept  à  huit  patres  éb  lé* 
lioles  cunéiformes,  à  trois  ou  i  cinq  décoiqmKSt 
les  inférieures  prefqu'entières.  Les  fleurs  (boc 
réunies,  à  l'extréumé  d'un  pédoncule  ttntdiul, 
en  une  ou  deux  tètes  felTiles  >  chaque  fleur  accott> 
pagnée  d^me  ftnle  braâée  linéaire.  Le  calice  fo 
divifc  fouvent  en  cinq  lobes.  Ses  étamines  varient 
de  deux  à  cinq.  Les  fruits  font  ovales,  velus,  1 
quitre  ou  cinq  angle»*  Wliullil  fflK  imMI  d» 
pointes  crochues. 

Cette  plante  croit  dans  les  pâturages  &  fur  les 
iMilhMa.MChiy.  ¥  (O^ïnirs.  euSej!  «  Fm.> 

10.  Ancistiu  de  Magellan.  Atuifirum  magd- 

Ancijtrum  foliolit  ovatîs  ,  incifo  •  piHHâtiftdit  ; 
j^wd  tapitMo-flvi^A.  Lam.  lUuflr.  vtd.  1.  n*.  546. 
tab.  la.  fig.  a.  ' 

Aeéna  (magellanica),  )Wiir  piovatit ,  firna»" 
«M{£i  ,  trijidis ,  fiàUu  tMtfitatUms  iffiti*  globêfiti 
tam  trtSo^  gl^rmt  Vahl,  Eam,  MaDC  voL  i. 

On  la  diftingue  de  la  précédente  par  fes  tices 
glabres,  par  fes  rameaux  enveloppés,  par  les 
gainas  des  feuilles  ,  par  les  feuiiles  ciuîinaires 
plus  rapprochées  ,  &  par  fes  braâées  glalnes. 
C'efl  un  petit  arbofte ,  door les  tfget  finit  Diflcs  , 
à  peine  hautes  de  trois  ï  quatre  pouces ,  glabres, 
rameufes  ,  fouvent  nn  p^u  blanchîtres  i  leur  par- 
tie fujiftieuie  i  Its  Feuilles  (îtuées  vers  l'extrémité 
dts  rameaux  j  competées  de  cinq  à  £4  paires  de 
folioles,  longues  d'environ  trois  lignes ,  ovales, 
un  peu  blancnàrres  en  de  flous ,  glabres  en  deffus  j 
les  unes  à  dentelures  profondes,  prefque  piima- 
tifides;  d'autres  à  trois  dents  ,  quelques-unes  eo« 
tières.  Le  pédoncule,  eft  dxoit ,  de  jouteur  pur- 
^iriBr«  phcé  4»i  lu  dflUès'det  Mies  Aipé« 
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rieur  es  «  un  peu  velu  vers  Cm 

un  petit  cpi  globuleux. 

Cette  pUDte  a  été  recueillie  par  Cummerfoo  au 

11.  AncistM  afcepdtote.  Andfirum  adfceaitnt. 

Âaciprmm  (accm  «Ifteiklem  ) .  foUotis  oitongU 

of-ov.r:fqut ,  ftrratis ,  glakriufcutis  ,  fpiiis  glohofts  , 
tatdt  aciumbtme .  N'ahl,  Enuni.  PLtu.  vol.  i.  p.  lyj. 

Aati0rmm  magtiLiiùeum ^  var«  fi,  foIiêUt  iatio- 
nêÊUtfirtitm.  Lan,  J.  c. 

Cette  plante .  d'après  M.  Vahl .  paroîr  devoir 
conOicuer  une  efpèce  dilUnâe.  Ses  tires  l'ont  gla- 
bres .  cyHndriqnes ,  firtées ,  hautes  de  trois  pou- 
CtSj  le»  feuilles  campoféti  dft  cinq  à  fept  patres 
' de  toHoles  oppoféci ira  atteiMt >  veinées ,  un  p^ u 
pileufes  fur  leur  princîpjle  nervure,  i  dentelures 
obiufes.  Le  pédoncule  eft  terminal  i  il  fupporte 
une  téte  de  fleurs  àfi  U  t^attam  d'uM  cenïe. 
Lear  calice  eit  Mcniné  par  ^mw  p«bitts  éfd* 
neufe». 

Cette  plante  •  M  recueillie  par  ComoMctei  «n 
détrait  de  MageUao.  (Dt^#c.  «r  FM,) 

1 2.  Ancistri  i  d^  c^indrîqne.  âaàfnm  ty- 

lindriftjchtttm. 

Ancifimm  (accni  cytindrtftachia) ,  foUoUs  ob- 
ioagis  ,  ftrratis  ,  futtùs  fcrluit  ;  peduneulis  fcapi- 

^rmibas  f  fpicu  cy/iadrifis  jCauHius  dcmerjit.  Vahi  , 
Eium.  Plant.  voL  i.  pag.  297.  —  Ruu8e  Pav. 

-  Hdt.  pcff.  voU  I.  pag.  68.  tik.  104.  fig.  A* 

Toute  h  p'ante  eft  couverte  de  poils  tomen- 
teux  &  foyeux.  S.s  lij'.es  foiit  couche,  s  t  Tes  feui!- 
ka  ndicalc-s  nombreuff  s,  compofées  de  dix  à  onze 
ptiics  de  foliole*  ttSàkHt  oblonmes,  obinfea» 
pliffihs,  nerveolfei  à  lenn  devx  faces ,  Manches 
&  argertécs  en  deffnus  :  il  s'élève  plufieurs  pé- 
doncules d'un  à  trois  pouces ,  g.irni$  de  deux  à 
cinq  folioles  didantes  j  Amples ,  dentées  en  Tcie  , 
ibuceoant  uo  épi  cyltiidrique ,  long  d'environ  un 
demi^ouce  j  troh  brsâées  linéaires  I  ta  bafe  de 
chaque  fl-ur.  Les  découpures  du  calice  font  ob- 
longues^  étalées  j  (IriétrS ,  purpurines  en  dedans} 
dèas  éramines.  Le  truit  eft  tétr&g-'>ne ,  ovale ,  fou- 
vem  â  une  feule  loge,  quelquefois  i  deiia  «  fer- 
lée quMN 
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Cette  plante  ctdk'.aa  Pétpa.  f  (IK^fbâv.  ex 

x|.  Ancistiib  nioe.  Aatt/hm  jraauikn. 

Anciftrum  (aceoa  ruroila  ),  foUolh  ovjlbus, 
ferratu  ,  giaierrimit  ^  juprk  nitiaù  /  pgifMfiUi*  jea- 
pifi/rmibuSf  fiicis  undiiUj  cmU  émtifo.  V^hl , 

Eiiuro.  Ptant.  vol.  i .  pag.  198. 

',  âo»  (igea  (ont  À  peii|iaiiMe«.<l'uii         igw - 


nies  2  teer  perde  fupérieure  de  feuilles  longws 
<le  treas  pouces  ,  compofées  d'tnviron  domepei- 
res  de  folioles ,  î  peine  plus  grandes  que  celles  de 

ferpollet,  ovales,  très-|îraniies,  luifantes  en  def- 
fus.  veint  cs ,  à  dentelures  obtufes  ,  trois  d'un 
côté  ,  deux  de  l'autre.  Le  pédoncule  ell  long  de 
uoiâ  pouces  ,  glabre .  pourpre  ,  Uancbâcie ,  velu 
vers  Ion  fonuneta  muni  de  deux  ou  trois  folioles 
p'nn^e*  ;  les  inférieures  oppofées  ;  terminé  par 
un  épi  cylindrique.,  accompagné  de  biaôéu  li- 
néaires I  les  frttia  hiàlUt  de  pointes. 

Cette  plante  croît  au  détroit  de  Mùgellin  , 
d'où  elle  a  été  envoyée  pat  Commeitbn.  ^  {Htri. 

14.  ÀMCtSTRB  blevé.  Jtuifinm  l«f*araar.  Lam. 

Andfirum  foUolis  lineari-futulatis  ,  ëfiu  iiOis- 
tit  { fivriiM  tujJlariimt,  Uok  liU'vel.  %*  p*g-  77« 
»*•  348. 

Camajums  pioDée»  n*. }.  ) 
ANaSTRXJM.  (F«yt{  AHaenis.) 

ANCOLIF,.  AquHtgia.  Nous  n'avons  d'autre 
eTpcce  à  réunir  à  ce  genre  que  I'Akcclie  à  fleurs 
vertes  ,  d'Alten  {aquitfgia  viridijlorâ)  ,  dont  les 
fleurs  font femarquables  par  leur  couleur  ^rte, 
ayanr  leur  cornet  droit .  un  peu  recourbé  8f  ren- 
fle i  fon  fommet.  Les  étamines  font  à  peine  égales 
à  la  longueur  de  la  corol'.e  {  la  lame  des  pétales 
marquée  de  rides.  Qnelqecfois  le^dtenet  prend 
une  couleur  bleuâtre. 

Cette  plante  croit  en  Sibérie  1  eUe  eft  caraâé- 
ritteaipfiqalliiiit: 

Afuiltfia  (vitidilora),  neSariis  rtSis  ;  tfîe* 
UÊtH0kl9tfimnÊnMiêaminik»a  corollam  fitiéquan- 
dia».  Alton ,  ffort.  Kev.  2.  pag.  248-  —  PaUas , 
k(X.  Pctrop.  |-'70  pig.  160.  tsb.  II.  —  Murr. 
CoouD.  Goetc.  1700. 1  as.  8.  tab.  2.  — Jacq.  looe. 
Rar.  I.  ni».  IM*  Se  CoNe^  i.  pa|.  $5.  —  Reti. 
Obfenr.  j.  pef.  m. 

A  M  c  o  L I B  vuViire.  AauiUgia  mUgarit,  taqi. 

(  Voyci  111.  tab.  488.  fig.  I  &  2.  ) 

ANDAR  A  :  nom  qne  porte  à  Ceiian  le  mmoft 
cintrtd  Linn. ,  très-bieD  figM^^iM  9wilMa*TM- 

ûur.  zcylan.  tab.  2. 

ANDARÈSE.  Premna.  On  attribuoit  au  prtmtui 
■en  'firult  compofé  de  quatre  noyaux  moitofper- 
mcs ,  renfermés  dans  un  brou  ;  mais  ,  fuivant 
Gacrtner  ,  ces  noyaux  font  réunis  cp  un  feMl*A 
quatre  toges  ;  ce  qui  diftingue  mieuf  ce  f^é  jm 
cM.-^rpa  Wilidehov  y  rapporte  kjKl^  )^ 
rymbofa  J.am. ,  nofiilhié  depuis ,  parienméme  au- 
teur, ca/iicarpa  lanatj.  II  tau:  nuore  y  rapporter, 
d'aptes  M.  de  Judieu,  le  cytJmrtxyfym^iftk^o 
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Jium  de  Swartr  ,  qui  a  de  même  le  Boyan  i  quatre 
ioges^  &  qui  s'éloigne  du  cythartxylum ,  tant  par 
ce  caraâère  que  par  Tes  fleurs  dilpofées  en  co- 

•  nmbe ,  &  non  en  épi.  Aiiifi«  iM^TpècM  iijomer 
•  ce  genre  feront  : 

l.  AnoarÈSB  réticulée.  Prtnuta  retiatiau. 

Premna  foliis  fuitui  vtmjit,  /MÏOÊkUf  J  jhtthus 

faniculatu  ,  ramti  ittrjgoms. 

Cythartxylum  meaaiottrdJum.SvuxZfPtodi.^l . 
'  9c  Ror.  lod.  oecîd.  t.  pag.  1046. 

CytharexyLm  paniculatum,  GMB»  dè  FfUâ*  9t 

Sem.  I .  pag.  170.  tab.  56. 

Cythartxylum  fo/iis  nigofis ,  ovatit  ,  Offofti»  i 
fetiolis  genUuUtis  ,  ractmis  rermiiutAm  »  Mfic« 
fuirifido.  Brovn ,  Jam.  pag.  z6f . 

^  Arbre  d'aoe  médiocre  grandeur  «  dont  le  tronc, 
wiild''éllvinMlfix  pouces  ,  fe  divife  en  rameaux 
tcinfOlMS,caaMl«  thlaochâtres,  garnis  de  teuii- 
les  pétiotées ,  oppofées  ,  ovales-oblongues  ,  aru- 
rointies  i  leur  fommet,  longues  de  cinq  à  (îx  pou- 

.  ce$.  entières  ou  quel>iuetois  fîaement  créoekes, 
«a  pCK  ridéM,  iMmcs,  Mtveufes  en  deflos ,  ru- 
dw,  m  peu  tomenteufes,  cendrées  &  à  veinules 
rétÎMMesen  dtffous  $  Us  pétioles  pubefcens,  loogi 
d'un  â  deux  pouLcs.  Les  fleurs  font  dilpofées  en 
une  panicole  teiiniiiale  &  axilUire,  à  raiiiiîcations 
oDpofées ,  plus  courtes  que  les  feuilles.  Le  calice 
»pnit  >  d'un  blanc-jaunâtre  ,  i  quatre  dents  ;  la 

'  ^rotle  régulière;  fon  tube  de  la  longueur  du  ca- 
lice j  le  limbe  i  quatre  découpures  petites,  égales, 
étjiécs  ;  les  étamines  à  peine  plus  lor>gue$  que  la 
corolle  i  le  flyle  bifide  à  fon  fommet  1  les  ftigmatas 

•  îll^r**'**  ""^  arrondie  ,  de  la 
grofleor  d'un  grain  de  poivre  ,  rougeâtre  ,  conte- 
test  un  no)'au  divifé  eni|Mni9 logei» 

Cem  pfaatt  aok  ib  JmaiqM^  aa  miliett  des 
.dumps.  l> 

1.  AnDARÉSK  jatmltre.  Vrcmna  fuvcf.im.  Juff. 

PftfRM  tomtmtofa  ,  flavtfctns  ,  fouis  ovjcu  lan- 
ceolatis  ,  iniegtrrimù     pania-ia  tncho:omâ.  Perf. 

Synopf  I.  pag.  143.  —  JuC  Annal.  MuT.  Parif. 
vol.  7.  p^.  77. . 

AtbriiTeau  dont  les  rameaux  ,  kf  fraMet  êt  tes 
paoicuies  fom  diargés  d'un  duvet  tomenteux  & 
lannitre^  les  feotUes  pétiolées«  ovales  lancéolées , 
très-entières  à  leurs  bords  Les  fleurs  font  petites, 
difpoféts  en  panitule  dans  l'aiffeile  des  feuilles, 
vers  le  fommet  des  rameaux  ;  les  ramirix  a-ions  tri- 
chotomes.  Le  fruit  eft  un  drupe  prefque  fec,  di- 
irffé  en  quatre  loges,  â  quatre  femences,  dont 
phifieurs  avortent  ftéqucnineDC» 

'  Cette  plante  ciolt  file  kl  àna»  da  Cmouhu 


AND 

s 

}.  AittAEiti  vtniciSt.  AMMMwnlcnMi. 

Prtmna  f^tiu  9V«Ut ,  longi  aemminath ,  ftprk 
» pif^euU  wiitilttÊÛ.  (N.  ) 

Ses  tiges  font  ligneufes  {  fes  rameaux  garnis  de 
feuilles  pétiolées,  ovales,  prefqu'en  cœur,  lon- 
gues de  trois  à  quatre  pouces^ 
pouces  &  plus,  membraneufes ,  entieret . ghbtes 
a  leurs  deux  faces  ,  prefque  luifintes ,  v^nées  6e 
(înement  réticulées  en  deflus  ,  plus  piles  8r  net- 
vcuies  en  deiïous,  acuminéts  à  leur  fonroet,  élar- 
gies U  arrondies  à  leur  baf<f  j  les  pédoles  longs 
viÊù  pouce,  prtfque  cylindriquéi,  on  peu  pubtA 
cens.  Les  fiturs  font  dirpoléts  en  une  paiiinils 
droite ,  rameufe  ;  les  rarr.eaux  oppofés  Sf  verti- 
cillés  ,  pliifieurs  fois  ramifiés  ;  les  pédic;  lies  trèj- 
couru  i  les  fruits  globuleux  ,  de  U  grofleur  d'un 
pecic  grain  da  poivre. 

Cette  pfawe  cmIc  dmllnde.?  If  {Kf,  k  tmk 


4.  Andap  isE  i  feuilles  entières ,  n*.  |. 
inttgrifoiia.  Linn.  —  Lam.  III.  tab.  543. 

ANOiRA.  iF«f€i  Amgbun.) 

ANDRACHNE  à  feuilles  de  télèphî. 
ulepkioidu,  Linn.  —  Lam.  Ul.  tab.  797 

ANDRÉE.  AndriJ.  Gehre  Je  plantes  de  la  fa- 
mille des  mooflie»,  que  M.  Palifot-Reauvois  place, 
d'après  fa  méthode,  éins  U  feâîon  des  aoogoocf  » 
6t  qui  d'jbotd  avott  été  confonds  parDuiaiaiflc 
Linné  avec  les  jungernoancs. 

La  eoillè  eft  cimpinifnraM ,  &  ne  ceorre  <|oe1i 

fommet  de  l'urne  ou  capfule.  Celle-ci  efl  pédoncii- 
iée,  ovale,  alongée  ;  elle  fe  divife  en  quatre  feg* 
mena  égaux,  atucbés  par  le  fommet  à  1  opercule, 
&par  la  bafe  i  un  gonikaneiit  qni  KfismUe  i  oBt 
petite  capfule.  Cet  fbgnena  ne  font  que  Coaffir 
Se  fo  plier  fur  eux-mêmes,  pour  laiffer  un  pa£age 
libre  aux  pouflières  &aux  feoiences.  Les  feuilles 
du  périchet  font  Crè>-longiiet>  au  nombre  de  ttnis 
i cini|.  de  coitvfenc  U»  pdMKiilea  feKveat  en 
entier. 


Dt 


L'oawftMo  de  la  capdde  en  1 , 
femble  parfaitement  i  celle  d'un'jongernDanei  ce 
qui  a  cia(é  Terreur  de  Dillenius  oc  de  Linné. 
Lrhrhart ,  Hedvtg  &  Hoffînan  ont  reconnu  l'euf- 
tence  de  l'opercule  tff  de  la  coiffe  dans  ces  plan- 
tes ,  &  ont  ainfi  reconnu  qu'tlles  dévoient  apDl^ 
tenir  à  la  famille  des  wmêBu.  LeaiconmAleafoes 
encore  incotiooes.     •  > 

Ce  genre  fe  compolé  de  deiur  efpéces  de  fA» 

germancs  ,  déciites  n".  16  &  n*.  28.  La  preinière 
pteod  le  nom  d'«M^M  ra/e/fiw.  Hedv.  ^p«c47» 
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AND 


5^ 


nb.  7,fig.  ij  8f  la 
Hedv.  Spec.  49. 


ANDREUSIE.  Andrtufiû.  Genre  de  plantes  dî- 
co()rlë<iones ,  à  fleun  complètes ,  monopétalécs , 
rt|alières,  de  la  Famille  des  plaqueminiers  ,  qui 
giyeod  de»  irbwftw  cioojx»  à  l'Europe,  i 

U  canâèfe  cllèiicM  de  et  gaon  tll  dPavdr  t 

Vn  mMm  f*tf fiant ,  h  tinq  Jécoupmt  ;  m*  tonlU 
i/MWMfV|  tinq  éitmimti  f  m^vairt  lihn  /  m  flyU  ; 
léHfÊf  miteÊtm  m-Mftn  à  ^ustn  iogtt  «mm- 


CAKACTinl'  aftiliiktQOI. 

C}n(|iitl«ir  ofi*:  ^ 

iMAi«NAra4rMtAdtptteB,  pcrfiibnc.  divifé 


z*.  Une  eerol/e  mnnopëtale ,  hjrpocrat^rifbnne, 
attachée  au  fond  du  calice  ;  le  tuoe  cylindciaue  > 
l'orirïce  feniié  pw  des  polbi  U  liabe  étalé*  i 

cinq  lobes. 

■  j'^.CiiK)  itamintt  inférées  vers  le  milieu  du  tube; 
ks  fibmens  fubulés ,  foutenant  des  anthères  vacil- 
ImcstéciiM&tiet  àknr  bafa*  i'ounMC  Uuta»- 


4^.  I7é  «Mire  ]il>re ,  ovale ,  fiimemé  l*iia  ftfle 
de  la  longueur  des  ëiamiges,  nmioé  p«  uo  m%- 

mate  concave  Se  dilaté. 

Le  frmit  confiile  en  m  drape  ovale,  entouré  par 

le  calice,  contenant  un  noyau  ofleux,  divi(é  en 
jpntre  loges;  une  feule  femeoce  daos  chaque 

Obftrvaùons.  M.  VenteiMt  a  donné  à  ce  genre 
le  nom  A'andrtufia ,  qu'il  a  cm  devoir  fubftituer  â 
câiit  de  pogoaia  employé  d'abord  pair  Andrevs, 
mais  qui  l'avoit  été  déjà  par  M.  de  Juffieu  pour 
deif  oer  un  genre  de  la  fanulie  des  orchidées. 

Espicis. 

I.  AhdrEDHB  glabre.  Ândftufa  glaira.  Vent. 

Aaàmtfk  r*mit  tnBU^  Uvihut  i  foUis  ùvaii-ian- 
mU^t  Mjl»rii*i*  p<9^uUs.  Venc  Âurfk  de  UMalm. 
'fn^ioITtab.  108.  ^ 

Pogonia  {  gUbr*  ) ,  foUis  tlUpt'uo-Uactolatis  ^ 
Aabn$  i  fioribui  ptndittu  ^  miiuaUfOiku.  Andiev. 

Aibriffeau  dont  Je  pote  a  (jiie'que  relTemblance 
^rvec  celui  d'un  taiirier,  &r  qkii  s'élève  i  la  hauteoi 
de  trois  ou  quatre  pieds  fur  une  tige  droite,  cylin- 
dri<)ue  ,  (^isifee  en  ranritaux  ulteriits ,  peu  ouverts , 
ankuiés  au  poiot  de  kut  iafeitioo.  gvoù  <te 


feuilles  glabres,  alternes,  pétiolccs^  ovales  Iin- 
céolées,  liiilàntcsj  d'np  vett-foocé,  paclèméee 
en  dcflons.  loriqu'on  w«  ohftr»  i  la  toope,  d« 
petits  points  blanchâtres  »  leipédoleaaniailél. 

Les  fleurs  font  bluicMltres,  pendantes,  d'une 

grandeur  médiocre ,  axiihures ,  ratement  folitai- 
res ,  foutenues  par  des  pédoncules  (impies ,  cylin- 
driques, uniAures,  plus  lon^  qtie  les  pétioles. 
Leur  oUica  eft  glibre ,  à  cinq  découpures  pro> 
fondes ,  droites,  linéaires,  aiguës  i  la  corolle  hp- 
poc ratéri forme .  une  fois  plus  longue  que  le  ca- 
lice ,  pubefcenrc  i  l'intérieur;  \t  tube  cylitidiique, 
de  la  longueur  du  calice  )  i'orh  e  fermé  par  des 
poils;  le  limbe  diviTé  en  cinq  lobes  ovalaa  aifOU 
dis ,  très-entiers  {  les  éumines  de  la  longueur  dit 
tiibe;  l'ovaire  ovale,  comprimé,  d'un  vert-pâle  : 
il  lui  fuccèie  un  Jrape  enveloppé  par  le  calice 
perfifianCj  contenant  un  noyau  oll^ux^  iqaatio 
loges  monofpecBMf. 

CetNpbiiie  croit  à  la  NonvaBe-HoHaade^i  èlb 
fleofic  a*  comnencement  du  princems,  &padb 
l'himéaMrortngcrie.     {Dtfcript.  ix  Kat.)  • 

a.  ÀNsaausiE  rabattue.  AndrtuJSa  dtbiiU. 
Veut. 

Andnufia  ramis  decumhtnùhus ,  g'uniL  'oJîi  ;  foUis 
Uaetoiûtés  ffitriiMâ  •rtUu,  Vent.  Jard.  de  la  Malm. 
pagi  io8*         •  « 

PogoHtm  (debilts),  fo/Hs  lanetolmlt ,  spieitus 

fukferrulatis  ,  difiichis  ;  ftoriiut  /e/iuuii$t  muUtIfh 
huit  c*ruUu i  tortue fM^nfo.  Aodr.  RcpOÛ  BoC 

tab.  aaa. 

Ses  tiges  font  farmenteufes ,  divifécs  en  ra- 
meaux foibles,  rabattus,  couverts  (l'une  écorce 
glanduleufe ,  raboteufe  \  garnis  de  feuilles  alter- 
nes, pétiolées,  prefque  difpoCfea  fur  deux  nnga* 
lancéolées ,  flabccf  i  leort  deux  ftces ,  entiènss  » 
un  ppu  tien'ées  en  fc5e  vers  leur  fommar.  Les  fleurs 
font  bleues ,  folitaires ,  redrelTéet  ,  pédoacuieiSa 

fiméeaéaBaraiSeUedaaMIei.  . 

Cette  plante  croît  dans  la  NniimHt  fWIllWlr. 
anx  environs  du  port  Jackfoo.  ^ 

ANDROGYNETTF.  Si^ch-^^nandrum,  Cent* 
de  plantes  cryptogames  ,  de  U  taniiUe  des  ly<o> 
podes.  étsbh  par  M.  Pali/0C-Ba«i«ois«d«it  te 
caïaâèce  eiuuidi  eft  d'avoir  : 

Les  fiturt  mâhs  portées  ptr  un  épi  cka^é  de  hrat- 
titi  (oloriti  comme  les/eiaUts,  Ù  auitu  di  <*  aUmt 
ifimtpMrfmiÛ», 


Les  fleurs  mâles  fn nt  compofées  de  braâéeS  lan- 
céolées, ovales»  très>aiguës,  Aieoient  deotéçsan 
fcie ,  fom'  chacnne  defqneno  w  trouve ,  cdmme 

dans  prefque  tous  les  ly  copnt^es  ,  une  anthère  fer- 
^Ue^l^iv^ve,  jénUocmet  coottiuiK  un  aœas  de 
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■à  l'eau. 

La  fleut  feme'îe  eft  co  npofée  de  quatre  OU  cînq  * 
folioUs  cal:ci;.i'.cs ,  la.ic^oiees  ,  ligue'»,  fir>en>enc 
dentées  en  l'cie ,  <p[ua  longues  oue  les  bcaâèes  des 
•iw»  mâles.  Cet  ioltoles  enveloppent  une  capfule 
à  une  feule  loge ,  à  crois  valves  prefqu'ovates , 
obnifes ,  contenant  orJrnjireinenc  trois  femences 
fphériques,  bUnches,  &  retnplses  d'une  fublbnce 
gébtiiMule.  JUaplupatc  (les  efpèces  de  ce  genre  ont 
•MS  fettittes  placées  far  deux  ras^s ,  &  natifent  dans 
les  climats  chauds ,  fous  la  /.one  torride.  Ces  e(- 
sècesjétoieot  pour  k.plupaxt  leoiennefis  parmi  les 


Celles  que  M.  Mirot-Beauvois  y  rapporte, 
fout  :  le  lycopodittm  ruftftrt — alpinum—ftjàcUatutn 
^-;^unioj]tm — canatituliitiun — ctfeiiutatt^verticù'lu- 
'fW fiiâjfÊÛMolinuun  Lino. — eHurt^myrthifatium 
'—ftpmÊÎam  Gmel.  —  ptnaifinne  Lam.  —  porttbi- 
yUs  ,Ljm.  —  pronijlorum  Lam.  —  or.iiik<)fOiiioides 
•Lua.  — JevigMum  Lam.  —  »iùquMm,  ^Ià^»z.  ëo- 

La  plupart  de  ces  efpèces  ont  été  décrites  i 
l'anioe  Lvcorotft.'M.  de  Beauvois  y  ajoute  les 

« 

•  1.  ÀMOBOGYNBTTEatnpIeiticaule.iMcAjr^ttui- 
dhna  êmpêBùf^iiau  PaL-Beayv* 


S:ach-.^y!tandrum  fotiis  diflnhe  inAtk 
■pUxikaauJus .  Dillen.  tab.  66.  H  g.  9. 

Cette  elpèce  eft  très-reconnoiflTible  par  fes 
feuilles,  fi  ferrées  contre  les  tiges,  qu'elles  pa- 
«ifliHiK^inpiexicaulcs,  &  fi  rappMChées  eou'elles 
!M  GMMnet  des  noieaux ,  qu'eues  femblent  perC»- 
Jid«.£lle  ctoitdiMkiliidiimiipritoi  jPs^fH- 

Stadtygyiuuidrum  cault  rtptnte ,  rjmôfà  ;  raMt» 
.fM»^   TtmmlU  dkhotomi*  ,  ffùtiftrU  ;  fpic'S  bre- 
vihut  i  hraSàt  btp  mUHidata ,  apke  *ewmà%uis  , 
margine  fuiintegrù s  fo/ii-i  cijltcha  ,  minuiifimsit , 
jiit^j.  Palif.-Beauv.  j^theog.  p^g.  115. 

•   >Gecte  efpéce.  recueillie  i  l'Ile- de- FraïKe  par 
<M.  Bory-Saim- Vincent,  a  des  tiges  rampâmes 
lameures.  Ses  tsmesas^iMii  dtehoraoMs,  mMonanc 
des  épis  courts,  tcconpftgnés  ds  hn&éti  arron» 

dies  a  leur  bafe  ,  aruminées  il  leur  fom-net,  prtff- 

3 D'entières  à  leur  bafe;  l^s  teutll:s  difpofées  lur 
(ux  rangs,  fioeiMmdaiticalécf»  obcufitt  leur 


5.  Androcynittb  fdnputM.  Su^^gfmf 

irum  fiandtns. 


AND 

yinitat'ss  ;  fjliîs  iilternis ,  oblongLs ,  apiet  ftrrid^titj 
fpicii  urmiaaliciu.  PAUl'.-Ëeauv.  Elor.  «l'-Ov^ .  pag, 

10.  eib.7. 


Cette  belle  efpèce  s'élève,  en  toumatti 
dc5  plus  gros  aibrcs ,  à  Ja  hauteur  de  no  s  ou  (Qua- 
tre pieds.  Elle  s'en  diflingue  par  l'es  tiges  grim- 
pantes, rameufesi  par  fes  rameaux  alternt s,  étales 
en  forme  d'aile,  iStz  fetublabUs  à  crux  d'une 
fougère,  garnis d«  fevUIes  alternes,  oblongoes, 
difpofécs  (ur  deux  rangs,  un  p«u  denticulées  vers 
leur  l'ooimet  Des  tli  pûtes  ou  toliules  plus  petites, 
imbriquées  .  iég[itin  le  loVf  dtt  jBèWSf  Mt  if» 
font  felVilei  is:  terminaux. 

Cette  plante  aoît  dans  le  toyaume  d'Ovaie. 

ANDRIALE.  Andryala.Ce  genre,  telqaeLifloé 
t'avoit  établi ,  ^tott  coinpofé  d'elpèces  qui,  pv 
leur  port  Se  k ur  r^ppwf  Im— lit  »  en  formoient  m 
genre  aflexaatofdl  ma»  on  a  remarqué  que  quel- 
ques efpèces  avoient,  outre  le  réceptacle  veiu, 
quelques  paillettes  aux  bords  de  ce  réceptacle, 
Vaigrerte  ptleufe  ,'oalle  à  la  circonférence  ,  Ut 
l'on  s'cft  dès-Ion  tmpttSè  de  les  ftpaiac  des  an» 

en  genre  paiilcaKtr , 
d  abord  fous  le  nom  de  Voictia  ,  que  l'on  auroit 
dîl  »u  tftow  conf|£rvtr ,  mais  atK|uel ,  pour  aider 
i  embfOnQIer  un  peu  plus  li  nomenclature  de  II 
l^îeflce ,  on  a  fubditué  celui  de  mkù*  Céder* 
nier  nom  a  été  employé  par  M.  de  Lamarrt  pov 
un  autre  genre.  (  yoyei  Voicr  ia  &r  Rothia.) 
Le&  efpèces  qui  appaitieoiienc  aux  vo/^u« foot  : 

\.  AwDiUAiB i coiymibci.  Àmdytk i$rjmkfk 

Lam. 

Andryala  (  integrifolia  ,  variété  «  )  ,foUis  iitff 
iSof^Ut  tuncinitis  ,  fuperioriiuj  ovato-oÛoaf  U , 
■mentofii.  Lion,  S)^.  veeec.  600.  —  111.  ub  6)7. 
<fig.  1.  —  QwtitHdiePnift.  arSem,  i»b..t|t. 

Andrjdàftn^ikt  mt,  m.  Un.  Fier,  fiaef  t 

pag.  117- 

Rothid  niaeimua.WM.  Spec  |..paf'  liiu-^ 
Roth.  Cataleâ.  bot.  t.  pag.  107. 

1.  ANDRiALElaciniée.  Andryala  ladaiMn,  Laiff. 
IU.cab.df7.li8.). 

Andrytia  îHttgi^Uk,  nx,  jb  Um.  Sft.  vqN» 

pag.  Geo.' ' 

AndiyAiafinuaia.  Linn.  Spec.  1157. 

.  AndryûU  l^iM*.  PtQuriet«  ASi  '^'olof.  }. 
|q8. 

Andiy*ta.p4nif9HÊaW,'p,  La«k  Fier*  fin(*  ^ 
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Mûthla  eht'umikifolm,  WiUdn.  Spcc.  Plu». 
«•!.}.  pag.  1611.— 'Rodk  Catal«fi.M«.  I.  pag. 
loyi. 

Oiftrvations.lio\u  avons  fait  mention  du  rctkîa 
tmiryaloldtt ,  Willden.  3  ,  pag.  1611  «  à  l'atticle 
w't^iit  tomcnttuft.  Les  efpèces  fuiYMiei  VffU- 
licMKIlt  aux  yiétlX3b\tt  *iutryid«, 


AND 


Linn. 


4.  Anduau  jlanduleure ,  n".  c. 
lll.tib.1 


ifMdmlef*.  LftK.  IV.  tab.  I J7.  fig.  l. 

Andryala  (  cheifamtttfolia  )  ,  foliis  nuuînaiis  ; 
fimmis  /atteo/atit ,  initgris  ;  vîUa  '  giditdulifero. 
Lhérit.  Stirp.  pag.  55.  tab.  18.  —  Ait.  Hort. 
Kcv.  ^  pag.  iij^  —  WflMm.  Sjpcc.  Plant. '|. 

pag.  1609. 

Andryala  tomuitofa,  Scopol.  Infub»  t.  pag. 


II. 


f*  AmitlAtI  à  tige  nue.  Andryala 


6é.  tab,  a6. 

Cnfii  MMMuySiyfSr.  Goaan ,  llMhr.(j^-—  AlHon. 
Pedem.  n°.  809.  cib.  75.  if.  i.^IflBden.  S^. 

3.  pag.  1591. 

An  Utratium  fandum  î  LiiMi.  ^c.  Plaoc.  pag. 

p.  EaJem  ,  cju/e  ramojt/fîmo  ,  muftijloro  ,  fub- 
foliofo.  Decand.  Ftor,  franç.  4.  pag.  j?s. 

EDe  paroît  fe  rapprocher  un  peu  des  rothia 
(  «p/frid  ).  Les  femences ,  placées  â  la  circonfé- 
neace  des  fleurs ,  font  enveloppées  par  les  fo- 
Kdes  du  calice  ,  en  forme  de  paillettes  ;  elles 
font  quelquefois  dépourvues  d'aijrertts.  Dans 
•  quelques  individus.  Us  tiges>  au  iieu  d'être fim* 
pUs  i  fe  dKrifent  en  deux  ou  trois  lanwwii  i 

?ielquefoi<  elle  fe  ramifie  au  point  de  porter  dix 
dooae  fleurs,  8c  atois  elle  offre  quelqttes  fiettiUes 
éfnfcfl  fi  8c  là  far  1»  tifi.  (  OMMf  ) 

ê.  An  ont  Ali  nonkre.  MirytU  migrieaiu. 

Poir. 

Amiryala  folii»  lÊfÊtinrUms  lynÊO^finnatis  ,  pe- 
émÊtuBâ  ramtfis ,  faMMM»  fimthmm  pnrtmm  ni- 

■ro«<v«l>ra.f^.  as8- 


And-yj/d  foliis  pînnat'ifido-lyrjiîs  ;  flo'lhus  co- 
rymhofis  ,  auptgatu    ptduntuUs  calidiufqut  villo  - 

/»-viYci«£r«.  Deafontaiocs  «  Ftor.  athot»  vol. 

Tente  ht  planté  a  m  «Tpeft-lMiiftwt  Ses  tifes 
km  droit*»  «  hautes  de  dén  i  trois  pied»»  légè- 


rement ftriées ,  crès-rameufes ,  qaeiquefois  pref- 
que  fimples,  pubefcentes ,  changées ,  i  leur  partie 
fupetieurf,  de  poili  glanduleux  &  vifqueux.  Les 
feuilles  font  pétiolées,  glabtes  o«  i  peine  pnbef» 
centes ,  profondément  ptnBtrMidw  )  les  déro«« 
pures liaieires,  lanoéoUwtUO  peu  obtufes,  en- 
tières, rarement  demieoléess  le  lobe  terminal 
plus  qraiid.  l  es  fleurs  forment  ifn  corvmbe  ter- 
nùaal.  Les  pédoncules  font  velus  A:  rameikx,  .ic- 
compagnés  à  leur  bafe  d'une  foliole  linéaire  ,  fu- 
balée.  Le  calice  eft  d'un  brun-noirâtre  ,  \t\a  , 
cylindrique  -,  fes  écailles  fubulées ,  difpofées  fur 
deux  rangs  ;  les  femences  brunes  ,  nblon^ties  , 
poites  )  l'aigreue  fefile ,  impie  >  blanchâtre  , 
If  to  rdcflMttto  MriMiÎBMW  9k  vchi* 


J'ai  dicoiivert  cette  plante  en  BailMrifc»  diSIt, 
les  environs  de  Lacalle.  (  F.  v.  )  , 

7.  AMiwuAti  pimutiMa.  AdyfapfWMt^^' 

Ait. 

Andrytia  foliis  tomtntofit ,  piHmati/Uit  ;  ealieUt» 
(omer.iofis  ,  pilofit  ;  pUu  H^éhfiaM»,  Àiu  HoftW 
Kev.  voL  j.  pag.  119. 

m,  Andryala  hltU  pinaaù^s  ,*  pinait  4'jiMtii' 
iiu  f  éautUs»  Att.  1.  C. 

^.  Andryala  foliis  pnftnJk  fèmut^êf  fèuiâ 

hnviius ,  tititgnj.  Ait.  1.  c. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  garnis  dif 
feuilles  alternes  ,  pétiolées  ,  tomentcufes  &  piQf. 
natifidesn^  les  pinnales  font  diftantès  bc  dentées, 
dans  h  variété  ^  r  ell«  font  profondes ,  courtes. 

8c  entières  dans  la  variété  jj  ;  1rs  cilices  lomen- 

« 

8.  AHDitiAU  i  ftdllet  dt  badlt.  ÀaityûU 

erithmif»lia.  Ait. 

Andryala  foliis  pimutit ,  âneérUmS  ,  MmMKDMft, 
Aie  Hort.  Kew.  vol.  3.  pj^.  * 

Dam  cette  efpèce ,  le*  firafllet  ffinr  aiKes  ft' 

non  pinnatifiJes  .  compofées  de  folioles  linéaires, 
tomenteufes  }  elles  reflemUent  i  celles  du  cntà" 
mum. 

Cette  plaote  croit  à rOe  doBbdtre..^ 

ANDROMÈDE.  AnimmU*.  Une  fuite  de  jotiti 

arbuftes,  qui  s'élèvent  gradueKenient  jufqu'à  la 
hauteur  des  arbres  de  m*dîocre  grandeiir,  com« 
po'e  le  genre  des  andromède^.  Nées  \i.  pltiparp 
dans  les  centrées  dur  Nord,  fu»  des  roches  t^eriiet, 
les  unM  habketic  lo  foMMiet  des<  hautvs 
8r  ,  ff  mbhblcs  ao»  autres  plames  nipines ,  elles« 
IKJUS  étonnent  par  leur  petiiefle,  p^r  !.>  dëlicateffe 
de  leur  feuillage  ,  par  la  (rngularité  de  leur  port, 
qui  les*  »  fait  cemparcr  à  certaines  efpèœi-d»- 
"     4lMK -IMéO  ««MB»  to  00»  j  " 
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ï'éndromed-i  hypn»!4et ,  lycopodioidts ,  &e.  Elles  ont 
tuSi  Ualfwâ  ilf  quelques  bruyères ,  avec  lefquelles 
elles  ont  en  effet  une  grande  affinité  i  naiis  à  me- 
fure  qu'elles  (quittent  1rs  hautes  Alpts ,  &i  qu'elles 
dafcendciu  fur  les  coteaux  moins  tlevcs  ou  dans 
l«»  plaines  >  ces  etpèces  ont  un  afpeû  tout^ffé- 
ffcnt  t  9  fan  rceil  eieroé  du  boontfle  ponr  let 
reconnoître  comme  appartenant  au  même  genre  : 
elles  prennent  la  foi  me  de  grands  arbrtHeaux. 
Ltiirs  tLui.itrstic  (ont  plus  rcir..es,  pérîtes,  invl)ri- 
queesi  elles  deviennent  alternes,  disantes,  pla- 
nes ,  ovales  ou  alongées ,  &  s'afiHcOt  avec  les 
arboufit-i  s ,  dont  elks  ne  ditFereiit  que  par  leurs 
fruits  :  itlj  n  us  voyons  les  laules,  pygméts  fur  les 
Alpes,  ombragtr  dans  les  plaines,  par  leur  cime 
touSiie  ,  les  fatf>ids  des  ruiUeaux.  Quoique  lef  ao- 
âtxmèàes  ne  Te  rencontrent  la  plupart  que  vers  les 
cercles  pnbires  ,  des  vojrageuts  modernes  en  ont 
Cendant  découvert  plufieurs  belles  efpèces  fur 
les  montagnes  des  contrées  ék^uatoriiles  &  aulha- 
les.  Toutes  brillent  par  leurs  jolies  fleurs  &  par  un 
taUtoge  élégant  i  elles  font  l'ornentent  at  ces 
plages  déferres  8f  de  ces  roches  arides ,  fur  lef- 

auelles  la  nature  les  a  fixées.  L'idée  de  tes  bvlles 
turs  reléguées  loin  des  plaines  riantes,  pttlque 
foittaires  fur  une  pierre  nue  &  glacée .  a  rappelé 
i  Linné  l'innage  de  la  belle  Andromède  fiir  fon 
rocher  i  il  leur  en  a  donné  le  nom.  On  en  cultive 
plulieurs  efpèces  dans  nos  jardins ,  que  l'on  tient 
à  l'ombre  &  au  nord  ,  dans  un  terreau  un  peu 
humide.  Quelaues*aaes  confctvert  leurs  feuilles 
tonte  l'annee..Nous  ne  trouvons  dans  les  Andem 
aucune  indication  qui  fafie foupçonner  que  la  con- 
noilfance  des  andromèdes  ait  tu  lieu  parmi  eux. 
Les  botanittes  qui  en  ont  parlé  avant  Linné  les  pre- 
noient  pour  des  broyèreS}  des  arboufiers  ou  des 
«ireUcs,  trompés  par  le  pan  de  quèlques-nnes  8r 
9ar  les  fleurs  des  autres ,  faris  porter  Uur  irtiMion 
fbr  les  autres  parties  de  la  fructification. 

I.  ANOROMàoA  tétngooe.  D^  i.  Ândnmda 
mngona.  Um.  ^  PltlM«  FlOff.  soft  i«  pt|.  i6, 

1.  Andromède  â  {enflles  àtïftttfhK.  Jbidn- 

Wuda  trieoidcs.ViW.   •        -  ■ 

Andromeda  folùs  imiriettlt ,  eoftvtxit ,  mttrgine 
fitacto-cUiat:s  ;  pcdunculit  fotitani*  ,  Mcitiuriéus  ; 
ttnUughbofis.  Willd.Spec.  i.  pag.  6c8.— P»ll. 
flor.rflC  a.  pag.  56.  ub.  yj.  fig.  j.  ' 

Ce  petit sffbirfU  ■  le  port  d'wM  twiqrèeet  il 

s'élève  ï  la  hauteur  de  dit  à  douze  pouces.  Ses 
tiges  font  droites  .  ram«u(ès ,  revêtues  d'une 
écorce  grilàtte  i  les  rameaux  cpars ,  prefque  té- 
tragonçs  »  les  feuilles  eppofees*  ovales  -  obiu- 
fi»  t  convexes,  fétacées- V  ciliées  à  leurs  bords  » 
les  cils  rougtâtres  ou  couleur  de  rouille  i  les 
fleurs  p«donculees  ,  folitairvs ,  axiîlaires  \  \t% 


AND 

rre,  â  quaOré  divifions  1  la  corolle  blanche,  gie* 
buleufet  foo  Umbe  partagé  en  Quatre  lobes  ar*- 

rondis ,  très-courts,  réfléchis  ;  les  éramines  de 
huit  à  dix  i  les  anthères  bifides ,  l'ovaire  globu- 
leux. Le  fiuit  conlîtk'  en  une  capfule  ;«  quatre  ou^ 
cinq  loges  {  autant  de  valves  t  contenant  dés  de*  ' 
meiwet  noMbrenres ,  fort  petitel 

Cette  pltBM  croit  dans  la  Sibérie ,  fur  les  col* 
lioes  IK  le»  «MMaam  de  hI)Mrii.  6 


).  AMlMtOllioi  àt  lIollÉM. 

riana. 

Àndromtda  fioribus  urminatihu»  ,  fi^fifiUiui^ 
cemuis;  foliit  <Uipticis ,  sê^^tHit»  Âw*PlM>fM» 

a-  pag.  }8.  tjb.  74.  fig.  a. 

Erica  fielUriaaa.  Willd.  Spec.  2.  pag.  jSy. 

Cette  efpèce  »  aioû  aue  ia  précédente ,  a  de 
grands  rappons  avec  les  oruyères.  Leurs  divifions 
variant  de  quatre  i  cinq,  &  ce  dernier  nombre, 
étant  le  plus  commun ,  elles  femblent  convenir 
davantage  aux  andromèdes.  Celle-ci  a  fes  tigCS 
d'un  brun-noirâtte ,  chargées  de  rameaux  nom-t 
breux,  cyl|rfdri<]ues ,  inclinés»  les  feuilles  oppo- 
fées  pat  paires  ou  ternées  ,  pref(^ae  fclfilee,  trèc> 
ripprochées,  oblongues  ,  elliptiques.  Les  fleurs 
font  termi.iales  ,  prefque  fertiles  ,  rougeiues,  in- 
clinées t  le  calice,  ainii  que  la  corolle,  i  quatre- 
ou  cinq  divifions |  cellct  de  la  corolle  ttès^pro- 
fondes  ,  ovales  ,  concaves  }  huit  i  dix  étamtnes  % 
.  les  anthères  à  (toux  pointes  s  les  capt'ubs  «viles» 
à  cinq  faces»  i  qvaire  o«  cinq  lofiii  «attac 
valves. 

Cette  plante  croie  au  Kamtzchatka. 

4-  ANDKOuiDE  hypnoîde,  n*.  x,  Aiidromtdt 
fiypnotdet.  Lirai.  —  wilM.  Spec.  t.  pag.  £08. 

f.  Andromède  iycopode.  Aadromeda  iycopo- 
dî«fd^.  paU.  , 

Andromtda  foUis  imbricath  ,  fubalads  ,  giabnig' 
ptiunaUu  Juh^emiiut  'u  ,  mxiUanuut  ;  coroUis  mm» 

PMulmd».  WkU.  Spec.  a.  608.  —  Pall.  Flor, 
roiT.  1.  psg.  s$'  ub.  7j.  fig.  I.  —  Gflael.âibv.i4.. 

pag.  i}o.  tab.  $7.  fig.  1. 

Peu  différente  de  la  précédente  ,  elle  eft  plus 
granie  dans  toutes  fes  patries  1  elle  relFemble  au 
\  l^pode ,  tt  foone  des  gaseto  tntiffiis.  Ses  tiges 
I'Imw  dtalées  Ss  rampancoef  As  fcnMes  glatMes*. 

petites  ,  imbriquées  fur  qu.itre  rangs,  en  forme 
!  d'écaillés  fubukes;  fes  fleurs  blanches  ,  foittaires 
\  fNi  géminées;  les  pédoncules  droits  ,  filiformes  t 
la  corolle  inclinée ,  campaoulée  *  i  cinq  lobes  ai- 
gds ,  tiës-<Nivem  \  huit  à  dîx  étttnines }  les  sih 
thères  rougeâtres,  bifides  {  hs  caprui^^  brunes, 
obttleufes.,  i  fiiii%  nlfcs»  s'ounam  par  le 


Cects 
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Cet»  pttnte  eroît  fur  le  penchant  loi  mmta' 
gntSj  en  Sibérie  &  au  Kamtichatka. 

6.  ANDROMipE  à  fleufs  bleues^  n*.  }.  Jbiéf^ 
mi^tënUté,  Lfam. 

Andromède  têHifiiit.  PalL  FlOT.  roff.  1.  pig.  54. 

tab.  71.  Hg  2. 

ErïM  cénitm.  WilU.  Spec  x.  psg.  187. 

7.  Andromède  mufi  if  nme ,  n".  7.  Andro- 
Ktda  iriaaika.  Lion.  —  l^Aïts^  Floi.  roff.  ub.  74 

Thonb.  Monogr.  de  ericâ. 

8.  AHOROMtoi  atncbée.  Aêdnmtia  fnfirmu. 

Càvtn. 

Ân^omtda  etuUe  fitako'o ,  humif^fo  ;  fjUis  ovato- 
acutii ,  gluhris  ,  fparfii ,  fu'^ferrans  ;  peU^ncu'.is  isxil- 
iariiiut  foiiuuiis.  Cavaa.  Icon.  Rir.  6.  pag.  45- 
ttb.yéx. 

Ses  tige*  font  grél«« ,  trèwameQfef  «  étalées 

Tar  la  terre  ,  cyîindr'quïs ,  à  peine  lonr.ii-s  iViin 
piedi  fes  feuilles  gljbres,  eparlrs  ,  un  peu  ciur- 
naes,  petites  ,  t^ès-notnbreufes,  ovales ,  aiguës , 
loogues  d'environ  deux  lignes,  Ûrges  d'une  demi- 
Hfw,  vertes  en  deiTos ,  veinée»  de  de  coulei  r  de 
loui!  e  en  delTous,  à  peine  der.tic  iil^es  à  leurs 
bords,  fuijttnues  par  des  pétioles  ties-courts.  Les 
fleurs  font  foUtaires ,  ailllaîres  t  les  pédoncules 
fimpies ,  uniflores.  pUi*  coum  que  lés  teuillcs  , 
accompagnes  ào  dêajt  dcdUes  â  leur  bafe.  Le  ca- 
lice cft  glabre  ,  divifé  jufqu'à  Ta  moitié  en  cinq 
découpures  ovales  i  la  corolle  ovale  tubulcufe , 
de  couleur  rore<lair  »  le  limbe  divifé  en  cinq  lobes 
ciMita^  avales  »  dix  éttinioi4 1  ks  fiUmens  un  peu 
Tulwi  les  aachèiet i4etuc  poîn^i  h  vvgùSit  un 
•peu  ^bnleafe,  i  cin^  canmlurec. 

Cette  plante  croit  fur  les  imntaglNSj  an  Pérou. 

fi  (Defiript.  ex  Cavan,  ) 

9.  Andromède  à  feuilles  de  camarioe»  m*.  4. 
Aminmêàt  m^Mr^olia.  Lasu — Comascf.  Uerb. 
—  ViUd.  ^Mc^  2.  peg.  €09, 

D'après  les  obfervations  fatias  par  l'sMtetir  de 
.  l'article  AHpaoMàoE ,  dans  la  nouvelle  édition 
des  arbres -de  ailHiflniteLO«bamet ,  cette  plante 
<fi  UntéoM  0«A  r«rkt«u^nu7ii  Forfi.  Elle  doit 
due  conlêrvée  dans  ce  dernier  gtnte ,  ayant  pour 
firiiU  me  Inie  fuccoleote  «  8c  noa  uae  a^M». 

la  ANOKOMàDi  myrfine ,  n".  f.  ÂHJnmttLt 

'  '  L  Ld^.  lU.  Cen.  tab.  i6$.  fig.  z. 


Ariuus  (  microrhvlla  )  ,  cauU  fruticofi  fiUU 


Ah  D  55$ 

Actl  Gmu  vtoL  f  •  1787. 


mtljtorla.  Podl,' 
pag.  ji.î 


II.  AndromAoi  doMary^and,  n*.  8.  Andr^ 
mtda  mariaM.  Linn.  —  Jacq.  le.  Rar.  Lfab.^lSf» 
&  Colleét.  1.  pag.  )US.-«D«dun.  Afb.edlC.DOV. 

P  'g-  i"7-  tab.  J7. 

Cette  efpèce  varie  dam  la  forme  de  fes  feuillet, 
]ui  foi  t  tant6c  ovales  j  caotdc  plus  «longées  de 

oblongues, 

11.  AnoromÀoi  fenugineufe.  Andnmtdaftr» 
rvgiatm.  Ait. 

Aiiâtomtia  ptdiœaih  cfgrtgiitu  ,  taàOafUts  g 

coro/ffs  fu.f-globofi$  i  f.iliis  ttlipticis  ,  inirgerrimls  , 
fubiîis  fqaamvfo-fannofis.  Ait.  Hort.  Kt^.  1.  pag. 
67.  —  Vent.  Hoir.  Malm.  tab.  8  j.  —  Mich.  Flor. 
boréal.  Amer.  i.  pag.  151.  —  Walth.  Flor.  carol. 

«.  Eadem  (arb(»iefcens)  , /(>/</>  con/eriioniut  ^ 
'tvolms ,  ttavtxU  g  fhmbui  nêimuicps,  Michaiurj 
I.  c. 

f,.  £o4^ffft  (  fruôcola) ,  nmit  ftpikt  jUxuoft.j 
foliis  dift^nur  altt0mi$  ,  aentifiMH  ,  fUiiùufemtit 
fu'jtùs  promimA  mknUtitt  fi^iii»  paMierîiM» 

Mich.  I.  c. 

Ses  liges  fe  diviTtrircn  ram''aiix  alternes ,  cyUn- 
drioues,  revêtus  d'une  érotcc  b:unc  ,  parais  de 
feuilles  aUfrU(îs,^  pëtiotées  ,  ovales  lancéolées  , 
aiguës  ou  an  p6a  <ibtufes,  nés-entières ,  rétréciis 
en  coin  à  leur  bafe ,  d*^n  vert-foncé,  prefqus  çla- 
bres  en  d<  ffus ,  parfemée»  en  dcff'*us  de  petites 
écailles  pulvérulei  tes ,  de  couleur  df  rouille  ,  un 
peu  vblues  fur  leurs  nervurwS  8e  fur  les  jeunes 
pouflTes,  longues  de  deux  à  trois  ponces}  les  pé- 
tioles couits.  l  e";  fleurs  foru  îi' hdr;-s  ,  uns 
odeur,  axillaires  ,  agr  gi  "> ,  foutcnuev  par  des 
pédoiKuUs  filiformes ,  longs  de  qu.ure  àfix  lipn  s. 
Le  c<«lice  eft  pulvérulent ,  à  cinq  découpures  ova- 
les ,  aiguës  {  la  corolle  gfoboleufe ,  à  cinq  denrs  { 

'a  corolle } 


dix  étamines  une  fois  plus  co  irrt: 
les  filaniens  velus,  fubuL-s.  La  cap'u'e  tft  ovale  , 
blai'châtre,  i  cinq  f.ices ,  à  c  rq  Ic^cs  ,  à  cinq 
valves  i  les  cloifons  longiiu.iinales  j  aflhéréntts  au 
irilieu  des  valves  i  les  fetnences  btoMÀ',  fort  pé» 
tites ,  nombre ufes. 

Cette  plante,  d'ap|ès Michaux ,  varie  par  fou 
port  &  par  fa  grandeur.  Dans  la  première.  0,  fie» 
tiges  s'clèvent  en  arbre  i  la  hauteur  de  douze  à 

Îuiti^e  pieds  i  t  Iles  font  droites,  prefque  louiouis 
mpKsi  fes  rameaux  nombreux,  rapproches  CD 
failceaax»  ks  feuilles  droites ,  nombrdufes 
prochéet  des  ratneauv,  en  très -grand  nombM. 
La  variété  ji  eft  un  arbufte  à  peine  haut  de  dent 
ou  trois  pieds,  dont  les  rameaux  font  écarcéS» 
lâches  lie  divergensrlss  fetiiliet  moins  notebun- 
(es ,  formant  avec  la  tige  ua  angle  uitrpuwiti 
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C<  ftc  phnte  eft  oti^iruire  de  l'Amérique  ff p- 
lenirionale.  On  U  cultive  dans  Us  jardins  de  1  Eu- 
rope. Ses  fleuis  A  nonorMC  pendaoc  tout  l'été.  f> 

I^  ANonovèog  ifenOlM  de  atta»,JlMdn- 

muU  tiifittfoliti.  Vent. 

Andromtda  peJunculis  aggrtgatis ,  corollis  cam- 
fanulatis  ;  foliii  ovai'ts ,  dtntatis ,  utrïnqje  glairit. 

Vent.  HoR.  Celf.  fag.  ^  nb.  éo.  ' 

And'omtda  (  fpeciofa  ,  var.  «jllî(i<ih)«  Mîch. 
Flor.  boréal.  Amer.  i.  pag. 

^.  AndromeJa  (Mlv«rulentt),/»//«/Wfà*  miveo 
fuhtrt  eonfptr^î.  TMvels  of  Btftnn.  vol.  ».  ttb. 
3.  fig.  2.  —  Willden.  Sp«c.  Plant.  X.  pSf.  tflO.— 

Vtnt.  Hort.  Malm.  tab.  79. 

Cette  plante  a  beaucoup  de  rapport  avr c  Van- 
drvmedAnMnoHt  i  elle  s'en  didirjgue  par  fcs  co- 
foUes  en  cloche  &  par  f-s  feuilles  dentées.  Ses 
tiges  font  (jlabres ,  droites .  rameufcs  ,  cylindri- 

S'  nei,  roufleâtres  vers  leur  fommet  î  Ils  rarreaisx 
leniM.  garnis  de  feuilles  pétiolécs,  glabres, 
orales ,  dentées ,  munies  d'une  glande  an  fomme  t 
de  chaque  dent  ;  planes  ,  coriaces  ,  veinées  ,  à 
peine  aiguës,  d'un  vert-foncé,  fubfillintes  pen- 
dant l'hiver }  les  pétioles  courts,  très  ouvtrts. 
Les  fleurs  font  axillaires,  fafciculéesi  les  pédon- 
cules glabres ,  cylindriques  ,  longs  de  lix  Hgnes  , 
d'abord  recourbés ,  puis  redreflés  après  la  florai- 
fon.  Le  calice  ell  d'un  vert-blanchâtre ,  à  cinq 
divifions  ovales,  aiguës  i  la  corolle  d'un  blanc 
de  lait,  peu  odorante,  inférée  far  un  difque  glan- 
duleux 5  campanutée  ,  à  cinq  lobes  otales ,  réflé» 
chis  à  leur  fommet  ;  dix  étamine^  de  moitié  plus 
counes  que  la  corolle  »  les  anthères  vacillantes  , 
linéaires,  furmontées  de  quatre  a'ètes.  L'ovaire 
cft  libre,  globuleux,  entouré  di  dix  glandes  à 
fa  bafei  la  capfule  globuleufe  ,  pentaRone,  ombi- 
liqnée  i  ton  fommet ,  divifée  en  cin  q  loges  ,  s'ou- 
vrant  en  dn^  valves  i  fes  cloifons  membraneufes, 
adhérentes  an  milieu  des  valves  { les  femence»  gla- 
bres, noirâtres,  adhérentes  \  un  placenta  cen- 
tral, dont  les  angles  font  faïUans  dans  les  loges. 
La  variété  ^  ne  diffère  de  h  précédente  qu'en  ce 
que  fes  feuilles  font  couvertes  en  deâbus  d'une 
pouflière  blaachÂue>  &  pacftmécs  de  quelques 
poils. 

Cette  plante  croît  din«  !a  Caroline  &  à  la 
Floride.  On  la  cultive  au  Jardin  dcs  Plantes  de 
Paria.^  (F.*.)  - 

14.-  ilKDllOMiot  ftfckalée.  Aniromeda  fàfci- 
M&M.  Svraïu. 

Andromtda  ptdanculis  û^tgetis  ;  foliis  alttmis, 
cvatO'lanceolaùi  ,  oUufu  ^  fubcnaatis  ,  (oriactit. 

SvattKj  FJor..liid.occid.  2.  pig.  S^.  ] 
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Elle  fe  diflingue  de  Vandromtdj  marîaiu  ptrCes 
feuilles  plus  longues,  plus  obtufes,  coriaces. Son 
tronc  s'élève  à  la  hnuteur  d'un  arbre  de  m«.*.iotre 
grandeur.  Ses  rameaux  font  lili«s .  cylindtiaues , 
un  peu  anguleux  ;  fes  feuilles  ovales-bncécdéa. 
longues  de  deux  ou  trois  pouces,  i  peine crén;- 
lees,  glabres,  perfillantes.  Les  fleurs  fontdif^o- 
fées  en  grappes  axiilaires  ,  folitaires,  plus  courtes 
que  les  péuoles.  Leur  calice  eft  fort  petit,  à  cinq 
déconpurel courtes ,  aiguës»  les  capfutes  oblon- 
gues  ,  rétrécies  à  leurs  deux  extrémités,  obfcu- 
réinent  pentagones ,  à  cinq  cannelures,  à  cini] 
loges ,  s'oovrant  au  fommet  i  la  femMOi  obloa- 
gues ,  fort  petites. 

Cette  plante  croit  fur  lesmoougoei.  ilaii' 

mzïque.  !>  (Swani.) 

15.  Andromède  de  la  Jaroaiique. i«inpiiM< 
jtmaittmfis*  Svarts. 

Andromtda  ptdunculis  aggrtgatis;  C0nffl«MÛ| 
diaphanis  i  folits  a  itérais  ,  Uto-UnetolÊittétAt 
incfgtrnnus  ,  fuitiu  àmemu  Svaitx«  floi.  ki 

occid.  z.  pag.  8}8. 

Ses  tiges  font  droites  ,  lilTes ,  hautes  defaà 
fept  pieds  ;  fes  rameanx  anguleux,  ftriés.pdbfr 
cens ,  blanchattis  ;  les  feuilles  alternes,  pft»l«ii 
élargies, lancéolées,  obtufes,  très-entièrej, 

aue  luiiantes  en  delTus  ,  cendrées  &:  couTefl» 
"écailles  rouilléesen  deffous;  les  pétioles  co'JiSi 
un  peu  comprimés  }  les  fleurs  aggrc:écj,  Jtilll»- 
res  5  les  péaoncules  courts,  fimp'es,  rtHèchis. 
uniflores.  Le  calice  eft  terminé  pjr  cinq  (kws 
courtes  ;  la  eerofis  orale  ,  point  cfMiofit» 
tranfpart-nte  ,  de  couleur  aqueufe ,  («^f^  * 
petites  écailles  blanchâtres,  luifiniesirorinc* 
refferré}  le  limbe  à  cinq  lobestrès-cootts.ucipeo 
réfléchis  ;  dix  éumines  inférées  i  U  btfeéa^abe 
de  la  corolle  j  les  anthères  bifides  ;  Vowiie  «»■ 
rondi  :  il  lui  fuccède  une  capfule  ovale,  psnti- 
gone ,  contenant  des  femeoces  bmoeSj  DOCKtreu- 
fes  >  fort  petÎKS. 

Cette  plante  croit  fur  les 
i  la  Jamaïque,    (^nwif  •  ) 


i^.  AsDROMÊoi  oâaodiiqae. 

runara.  Sv/artz. 

Andromtda  ptdunculis  aggrtgatis  /  conliis  ttl*' 
dricis ,  quadrifidis  ;  foliit  alttmis ,  ovau-lancguWt 
inttgris.  Swartz,  Flor.  Ind.  OCcid.  i.p»g  of- 

A  rburte  dont  les  tiges  s'élèvent  ï  douze  ou  cobiî 
pieds ,  divînîes  en  rameanx  lâches ,  étalés,  fl««» 
ftriés ,  cylindriques  ,  un  peu  rouffeâtres ,  g«n** 
feuilles  alternes ,  pétioiées  ,  lancéolées ,  ovJW» 
acuminées,  étalées  ,  trAs-eoiières .  foutcnues  p» 
des  pétioles  glabres ,  courts,  un  peu  compnnjf'- 
Les  fleurs  font  réunies  dans  les odâbides  feutil(;> 
kl  pédmmilit  oAi^^Mm.  iéflécliis.Ucito<« 
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dhrlfif  «a  qoattê.  diiui  prtfqM  pitMl  J  k  cproU* 
cylindrique ,  bli«die  j  de  la  gnudeiir  éê  cem  de 

ïûndromtda  polifolu: ,  à  quatre  fat  es  peu  marquées  i 
Je  limbe  diviif  en  quatre  lobes  très  courts,  aigus^ 
un  peu  rtCDiirliési  huit  filameiis;  l.  s  anthères  bi- 
fide»} l'ovaire  uo  peu  hérifli,  tétragone ,  ovale , 
.  acainlné  :  il  loi  fuccède  m»  caplble  oblongue , 
acuminée ,  un pC«  tinaiOlMa  IvgmsM  lofM  po- 
lyrperine». 

Crai  ftaM  cnii  à  la  Anaïque ,  rur  les  mon- 
ngiMtltsplMébfdei.  1^  {Swm^.y 

•  17.  Andromède  à  feuilles  repliées,  n".  6. 
Jbdmneda  polifolia.  Linn.  —  Mich.  Flor.  borsal. 
Aawf.  I.  pag.  i{4.  —  Duham.  Arb.  edii.  oov.  i. 

pag.  185.  lab.  38.  —  Pall.  Flor.  roff.  pag.5J.  Ub. 
71. —  Lam.  III.  Gen.  tab.  56 j.  fig.  i. 

Rhododendron  polifulium.  S>.opo!.  Carn.  ti".  48  2. 

m.  Andromtda  (latifolia  ),/o//xi  obtongts;  corollis 
«vatii  ,  ir.carnatis  ;  lacinili  cdlictnis  p.niniib'^s  , 
pVMtt^  aibisf  huttiùm  apice  ruiicundit.  Ait.  Hort. 
KkV.  t.  pag.  69,  —  Lam.  var.  0. 

t.  Andrtmtdê  (  HHdtl  )  ,  foliis  lanctc/atij  ;  co- 
nilis  oàioaft'tmidf ,  rwMtimiit  ;  Lciniit  cêii*iais 
mtfb  mêu.  Ait.  Hort.  Kev.  x.  pag.  68. 

y.  And'omtda  (  anguftîfolta  ) ,  ftiiit  UnetoUto- 
hntaribtts  i  lacinlis  calicinis  uUoifp* ,  nérit*  Alc. 
Hott.  Kev.  X.  pag.  68. 

ÂmlmÊÊiât  €ÊiuuUiifSf  &e.  Lam.  var.  y. 

A  ÀmimmaUi  (  fubulata  ) ,  foliis  lineari'fuhu- 
hais.  Dnham.  Arb.  edit.  nov.  i.  pag.  18}. 

Elle  vacie  dans  lagranden^  8e  la  fpnae  de  fes 
feeillet.  Ces  irat^ëtés  Rhr  notro  dépendantes  de 

la  culture  que  du  lieu  natal  de  cette  plante ,  qui 
creit  égalemenc  en  Europe,  en  Aûe  &  en  Axxié- 
xique. 

t8.  ÀMOROMioi  vtfsmt,'  Jbidnm^  crifpa. 
Hort.  Parir. 

Jtndrorrtdii  foUîs  lintan-lanecolatis  ,  punSatis  , 
€ri/pû  ffuifpiie^ts i  portàus  foUtariiSffpkaiis.  (N.) 

Ses  tffw  fe  dtTiiént  en  rameaux  grêles ,  alter- 
nes ,  cylindriques,  prefqiie  glabres,  garnis  de 
feuilles  alterne»,  médiocrement  pétiolées,  linéai- 
res lancéolées,  longues  d'un  pouce  tk  plus,  larges 
de  deuc  ou  trois  lignes,  entières ,  crépues  i  leurs 
bords,  un  peu  pileufes ,  principalement  dans  leur 
ieuneffe  5  ootufes  à  leur  fommet ,  rétrécies  à  leur 
Dife,  vertes,  &  parftmées  en  delTus  de  points  blan- 
cfalnes,  tuberculeux ,  d'une  couleur  cendrée  obf- 
on  eo  deflbusi  les  feuiUes  findricuies  gradoel- 
Imient  plue  petites.  Tl  fort  deraiiêlle  de  cbacone 
d'eUes  une  fleur  uiédiocrement  pédonculée ,  pref- 
qtie  droite,  formant  par, leur  ea(emble  un  épi  ur- 
'  *  '     ""I dt pt^^ffM, i diiqdécoupfH 
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tesdroiMSi  étroitâc,  perAïUntcs  ;  la  corolle  d'un 
Uanc-jaunâ tre petite,  tubuleufe,  une  fois  plus 
longue  que  le  calice ,  divifée  à  Ton  limbe  en  cinq 
Jobes  courts ,  obtus,  réfléchis  en  dehors;  dit  éia- 
mintrs  plus  courtes  que  la  corci!t  ;  lai  Itvîe  droit, 
,  plus  long  que  les  éumines }  le  itigmace  obios.  Lea 
fmitsM  me  feiitpoiacooonN. 

J'ignore  le  lieu  natal  de  Cette  plante,  qui  aétâ 
cultivée  au  Jardin  des  Plsmes  de  Paris,  b  (^./. 

in  htrb.  Desfont.  ) 

19.  ANDROMiDE  à  feuilles  de  faule,  n".  16, 
Andromida  ftUcifflU»  Lam.  »  Smith  «  le  Phnt. 
ined.  I.  cab.  f8. 

20.  Anoponî^tf.  i  feuiHîS  de  buis,  n*.  17, 
Andromeda  t>uxifoUu.  Lam.  —  Smith,  Icuu.  Flanc* 
ined.  I.  tab.  $9. 

iT.  Andromédb  i  fettilks  de  poirier.  Ai4r9» 

meda  pyrifolia.  Perf. 

Andromeda  arbortfceiu  ^  tonict  fu!cj:o-flriato  , 
fvliis  ovato-mcuminaiis.  Perf.  âynopf.  Fiant,  vol.  1. 
pag.  481. 

Ses  tiges  s'élèvent  à  la  hauteur  d'environ  vingt 
pieds,  f.lltfs  foiK  revêtues  d^une  écorce  liriée, 
protorulcment  fillonnée}  Iss  ramcaux  garnis  de 
feuilles  glabres,  alternes»  ovatei,  entièves,  ecn- 
minéss  a  leur  fommer.  Les  Iléon  font  d'une  cou- 
leur  pourpre  très-foncée,  dirpo  fées  en  une  particule 

Î labre.  Elle  a  été  obfervée  à  l'île  de  Bourbon  par 
I.  dn  Peth-Tboiiii^  1^ 

•  *      '  ■ 

at.  AnDROMÉM  ï  feuilles  d'venfe.  Jiidnmtiê- 

HkîfotU.  Perf. 

Andromeda  foliis  eordmis ,  latis  ,  cortaceis  ,fuh- 
dtntatiti  fiorihus  ratemcfo-paniculatis.  Perf.  Synopf. 
Plant.  I.  pag.  481. 

Ses  rameaux  font  alternes ,  ch.Tpés  de  feuilles 
légérenwnt  pétiolées,  alternes,  ovales  &  entières 
dans  leur  jeuneiîe,  puis  plus  grandes,  élargies, 
coriaces ,  échancrées  cnxœor ,  munies  à  leur  bafe; 
de  quelques  dents  écvtées.  Les  flenit  lom  4if> 
nofees  en  grappes  rancufes, prefqw  panîculdei* 
Les  fruits  n'ont  point  été  obfervés. 

Ceue  plante  croît  au  Pérou .  où  M.  Lagafca  M 
a     la  décoBvecte.  1>  iP^f-} 

x%.  ANOftoidiPB  pabefctiMe.  ÀminmUa 

itfems.  • 

Anironuda  foliis  99<ttis  t  etrîaais ,  obtufs,fd>tîtâ 
pubefcentikus  i  racemlt  ènm^mt  »  fubfa/dculaiis  £ 
capjiMt  qatwiutcofiatis^  (N  )  *  '  , 

Andromeda  (rubiginofa  )  , /o/m  ovatîs  ,  corta" 
ceis  ,  iaxegtnimis  ,  obtufit  ^  fubtus  puixfcenUbus ^iit~ 
MiprSm  rMâtufyt  netmis  Uuralibus  ^  trmut' 

•  .  y. y  %■   •    •  * 
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orJUi  ry//idir2eif.r  PerfooOjSynopC  Piiac.  t. 

Toot  me  porte  i  croire  que  cette  plaate  eft  h 

même  c^ue  celle  mentionnée  par  M.  Pcrfoon.  Ses 
)eunes  ttuilies  ,  dans  les  in  liviiius  que  }e  poffede  j 
ne  font  point  touillées .  mats  feulement  parfemées 
depedti  points  roufle&tres  &  nonibteas.  Ceft  un 
arbrilTeau  de  huit  à  dix  pieds  de  haut.  Ses  rameaux 
font  glabres^  élancé  ,  rou|;eâtres,  Bnpen  om- 
primés,  garnis  dé  feuilles  alcerriiS,  pétt«ilées  , 
ovales,  très-coriaces,  obtufes  ou  i  peine  aiguës. 
trè*-«atières ,  gUbiés  ,  téticuléet.  prefque  lui- 
fâates  en  deCTus ,  nerveufes  &  pabefcentes  en  def- 
fout,  longues  de  deux  ou  trois  pouces,  larges 
d*an  pouce  8c  plus.  Les  fleurs  font  axillaires,  pref- 
que  fa  'ciculées,  difpofées  en  petites  gr^es  fim- 
ples,  d'abord  indin'ies  »  puis  redreflièec»  on  peu 
pliib  longues  que  les  pétioles.  Let  capfules  font 
dures,  un  peu  cendrées,  prefque  rylinilriqii 'S  , 
obtufes,  i  cinq  côtes  faillancesi  les  femences  pe- 
riteSj  oibicidiifef ,  utachéet  i  on  (dacanu  cen- 
tral. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Ledru  à 
l'ilc  de  Saint-TiKMiiaa.  Elle  ctoit  fiic  ks  rochers. 

24.  ANMbQicàoB  du  Japoa.  jMéÊwmiÊ 

nica.  Thunb. 

Andromtdu  racem  'is  paniculatis  ,  eylindritis ^  bnC' 
ujtii  i  foliis  tlUptlcis ,  rtftàU  »  â^u  firftis, 
Thunb.  Flor.  jap.  18 1.  tab.  Z2. 

Ceft  on  arbre  d'un  port  agréable,  dont  les  ra- 
meant  font  réenb  prefc  lu'en  ODibelle ,  trois  par 

trois  &  plus  glabres,  Hriés ,  rougeâtres  ,  angu- 
leux ,  garnis  de  feuillt's  .ilterncs  ,  pétiolées  ,  ralTcm- 
blées  par  touffes  au  fommet  des  petits  r?~ieaux  i 
ovalei-lancéoléea,  glabres ,  nerveufes  «  réfléchies . 
kmgoes  de  deux  pouces ,  lég^femeot  demé»  I 
leur  fommet.  Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes 
iitnples ,  terminales,  pédicellées.  Le  calue  eft 
pentagone,  ï  cinq  divifions  profondes,  lancéo- 
léts  )  la  corolle  blanche ,  prefque  cylindrique , 
trois  fois  plus  lonr;ue  que  le  calice ,  mooopétale , 
à  cina  (Iriesi  A\t  ctamines  ;  une  capfulo  piefi|ue 
globuleufe ,  à  cinq  angles  convexes. 

Cette  plante  croît  au  Japon, 

2J.  ANDROULDE  en  arb»e,  u*.  1  ^  Andremeda 
triona,  Unn.  — >  Alc  Hoct.  Kcv.  2  ;  ng  6 — 
Desfont.  Arb.  i .  pag.  157.  —  Mich.  Flor.  boréal. 
Aater.  i.  pag.  255.    .  • 

'  Ses  feuHlei  ont  tttw  fiNVor  acide ,  comme  celles 

de  l'ofeille.  Les  h.iV>itans  des  Érats-lwiis  t^e  V ,\- 
tnérique  les  emploient  en  décoction  pour  calmer 
ll^fotr«  8f  tempérer  l'ardeur  de  ta  fièvre  dans  les 
maUdies  inflammatoires.  Son  bois  eft  fort  dor«  te 
fdonok  lue  employé  avec  avantage. 
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1^.  AhdrokIm  pikuMe.  iiéi^arfi  pt»h 

adata,  Linn. 

ce!x:ihus  ,  nudiufculls  {  foi'iis  ovatïs  ,  acutîi  ,  /KM* 

grti.  Mich.  Flor.  boiea'..  Amer.  i.  pag.  154. 
Aie  Horc  KbV.  A.  pag.  59. 

Andromtda  ractmcfûmf  Lan*  Dfft^  B*«  II* 

Walth.  Carol.  158. 

m.  Andromtda  C  nudiflora  )  »  racemis  mib  §  âf 
rikiu  faififiS^  ;  iâMh  fiu  ttuglaàtik.  Micb.  Le. 

fi.  A'id'orttfdj  (  foliofiflora  )  ,  racemis  foliofi» ^ 
jloiibui  glubtllts  jtu  fui>iomtnt' fis.  Mich.  I.  C. 

Andromtda  (  parabolica  )  ,  foUu  paraMicU 
tmuifyme ,  integtrrimu  ,  fuititt  fiditiff  ÊWfiku 
nicufatii,  foliofu  i  ptéMeiJu  mpit§tm $  .€9ntl^ 

fphAricis ,  vilLtJu.  Oohamel,  Ad»,  odib  mv*  1. 

pag.  191. 

rVaprès  les  ohferv.itions  de  Michanx,  Y^nàro- 
mèiie  à  grappes  (  l_a;Ti.  n'.  Il)  eft  çelie  que  l.tnné 
a  nommée  an^romejj  panicuhtu,  qui  offre  des  dif- 
ficultés par  fes  variétés  nombreufes.  Les  feuilles 
font  membraneu(êfl;  plus  ou  moins  pabefeeiMM  I 
leurs  deux  faces,  quelquefois  nues,  très  viriables 
dans  leur  forme  &  leur  grandeur,  fouvem  obf- 
curément  d  nticulées.  Les  â.urs  font  difpofées 
en  grappes  légèrement  ramihées  ou  paniculées  , 
nues  ou  feuillées,  plu»o«votw  pédicd]des|k* 
ootottea  glabiea  ott.pubefcentes. 

27.  Andromède  i  gnppts.  Andromtda  nei* 
mofa.  Line.  —  Michaux,  Fur.  boceaL  Aoieb  1. 

pag.  is$. 

Andromtda  racemis  ficwuËs  ^  hraStaiis  y  fiitS»- 
plicibut ,  nudis  ;  corolÛt  gMofr^ihJritis  /  fiSiê 
oHongis  ,  ferratit; 

Ânéromiim  panieuttia.  Walttu  fkir.  caml.  i)S. 

—  Lam.  ir-d.  T)".  M.  r  (Exclu/.  Cattsi. fy»jMI,)— 

Duham.  Arb.  e^lit.  nov.  i.  pag.  179. 

Ces  lieux  t Ti  eces  ont  tant  de  rapport,  que  leur 
diftin^tion  oflfre  de  grandes  difficultés  pour  la 
lynonymie.  J  ai  fuivi  l'opinion  de  Midiaux.  Les 
fcuilies  font  ovales4ancéolëes ,  quelquefois  in* 
picment  ovales,  membra^euff  s  ,  légèrement  den- 
riculées  j  Us  épis  prefque  feHiles  ,  nus ,  unilaté- 
raux, atongés;  les  cotoiles  cylindriques  {  les  era- 
Ruoes  terminé«^s  par  quatroi  arêtes  {  cha^e  fl^ut 
mnaifrcn  deASaus  de  deu  peiicet  braâées. 

2S.  AHDROMirE  axillaire,  n*.  10.  Andro^rid* 
ax.lUris.  Laoï.  —  Duham.  Arb.  edit.  nov.  i.  pag. 
186.  lab.  jp.  —  Ait.  Hort,  Kotr.  a.  pag.  69.  — 
Lam.  m.  tab.  365.  fig.  j. 

Andromtda  (Catesbxi  ) ,  ractmîs  ovatis ,  txUlt' 

fihu,  fimpllcibus  ;  coroUis  oblongit  ;  foliis  ovjtttf 

êtatit,f€rru/ati*.  Walth.  F;or.  carol.  pag.  i  jy. 
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Elle  v«i0  àlMUM  ovate  k  àteBtetflUoa* 

19.  ANDRouitDE  à  feuiUcs d« peopiîer j  n*'.  14. 

Andromeda  (  laurina  )  ,  glsitrrima  ,  foliit  oi- 
longc-ovaiiàus ,  /upemi  femïti  angufiatit ,  inttgris 
firrulatifve  ;  racemuRt  axiUaribut ,  lutiit  ;  eorol'd 
tyUndricâ  s  atuhttit  mutieit  ,  kofi  pofiici  gi»iU. 
Mîch.  Flor.  boccal.  Amer.  t.  pag.  is^ 

ÀHénmUm  mamÎMMt,  Ait.  'Hort.  Kcv.  1.  pag. 
70.  — Wiil4.Arb.u.— Didiwn.  Arb.  i.piti.194. 

ub.  42. 

JUirmtitt  phMUm.  WdA.  Fior.  caiol.  1 37. 
jUdnmuU  iaeUa.  Jacq.  le.  Bac.  i.  ub.  79,  & 

Andnmtdii  formofijfîma.  Barrram. 

Lm  fiiatUes  (t  préCinttAC  foi»  <le0X  afpeâs 
Mérent ,  8r  deawm  lîto  i  deux  variétés.  Dans 

|j  première  elles  font  ovale5  !.incéo't;  ,  rctrécies 
à  leur  bal':; ,  crénelées  ou  pro^oiideatent  dentées 
en  fcic  :  dam  la  Teconde  elte)  font  otraks-acumi- 
'  Jié«sj  «RooUies  i  km  \ttè»  liièt.  liHiaiites«  trè*- 
•Kièict.  Cet  dettsfoTMs  de  ftuîOec  A  ravreuvwit 

JKÎquefois  fur  le  même  individu.  Les  fleurs  Tont 
rpolées  en  petites  grappes axiiiaires ,  nues,  (oH- 
nires,  inclinées,  pédicellées;  une  petite  écaille 
à  U  bfliiB  A>A  pédicelles.  £U«s  répandent 
ttfie  odeur  trèt*rti««o,  approchant  de  celte  du 
mie!.  Leur  calice  eft  fart  petit,  d'une  feule  pièce, 
glîbre  ,  à  cinq  divifions  aiguës  i  la  corolle  très- 
blaoche ,  cvlindtiquef  i  cinq  dents  ù  fléchies  ;  dix 
toaunet  inui  coems  <uie  U  corolle ,  les  fiiamens 
veliB}  les  anthères  bifides  t  les  cs^ifules  globoleu- 
Tes,  pentagones,  conrenanc  des  feacnco  jtliot» 
Ires ,  oblongues  «  fort  petites. 

Les  peuplades  ianvaget  de  la  Floride,  ks  Cbiro- 

quois  {V  If5  Nitil  è$  fe  fervent  des  tiç'îs  des 
rameaux  pour  fiire  \i\xfS(ulum*t$.  Un  habitant  des 
^lats-Unis .  »^ui  a  voyagé  chez  c«-$  nations  à  demi 
civîlifées*  nous  alfufe  que«  dans  leur  idiome,  ils 
4ooncnt  le  nom  d*«rifv  d«  etlumêu  )  cette  rmète 
d*andromède ,  i  caitfe  de  Tufage  qu'ils  es  font. 
^DaÂam.  tJit.  nov.) 

to.  Andromède  luifance,  n".  9.  Anaromtda 
imtê*»  Lam. 

Andromedj  nisida.  Bartran.  Walth.  Flor.  carol, 
pag.  157.  —  Mich.  Flor.  bor.  A:ner.  i.pag.  152. 

Andromeda  coriacea.  Ait.  Ho:r.  Kew.  Z.pag.  70. 

Andromeda  marginata.  Doham.  edit.nov.  p3g. 
l88.Cab.4a 

)I.  ANTROMèoE  cjIicuHe.  Andromeda  calycu- 
itui.  Linn.  —  Lam.  Itl.  tab.  36;.  fig.  4.  —  P«lia>« 
Flor.  foff.  pag.      tab.  71.  fig.  1.  ««Mick  Flof. 


AND  357 

bereal.  Amer,  t .  pae.  2^4.  —  DifaHB.  Aib.  cdit. 
■ov.  I.  pag.  189.  tab.  41. 

32.  ANDROMàoE  veinée,  0'.  iS.  AMdrtmeOm 
tuu0»mofms,  Unn,  SoppL 

Andromeda  {  %\am«tZX%y  ,  fUiit  ovato-acmii i 
race  mû  mvUariiiu  ,  giomermtiif  etoilit  gUkrù^ 
iraaeù  ptAottmh  Umgitriàiu.  Cavtn.  ICOIl.  Rff* 

vol.  6.  pag.  4I. 

La  plante  ^  de  Ovanillet  a  de  tels  rapports 
avec  od!e  de  Linné  ,  qu'elle  parnît  n'en  étie 
qu'une  varit-té.  Se»  tiges  font  c)  liiidi i.iui  s ,  he- 
riflées  de  çoils  rubllcatrcs  j  fcs  feii.llcs  u\  ,ilr«.-:ii. 
gu5s,i peine demîcuiées.  coriaces,  vencv  lui» 
faotes  en  delTus .  ponâuées,  pibufes  &c  couleur 
de  roeille  en  deflbus.  Les  fleurs  font  difpofoes  en 
grappea courtes,  asillaires,  (  reft^u'agglométëes, 
féparées  par  des  bradées  glabres,  ovalcs,  aiguës. 
Le  cdicti  eft  velu  l  la  corolle  glabre  ,  ov.iL-mbu- 
ieufe ,  d'un  roote-ceodrei  le  iimba  diviCé  eo  cinq 
lobes  coons.  ovales. 

Cette  plante  croît  ait  P^ou.  "5  (  f-i  ) 

$5.  Anuro-miède  à  grandes  brs^ées.  Aadro' 
mtéa  tnaeata.  Cav». 

AnJrorr.(dj  fi.>liis  oviito-acutis  ;  rjcemîs  termina- 
libia  ,  brtidttuitj  catUi  hirjiuo.  Cavan.  le.  Rar.  6» 
pag.  41.  tab.  56a.  fig.  I. 

Cene  efpèce ,  très-rapprochée  de  la  précédeMe,  • 
en  ditfîbre  pw  Tes  grandes  braâées,  très-diCFereme»  • 
des  fra-llès.  Ses  tiges  font  longues  d'un  pied  Se 

demi  ,  munies  de  rameaux  alternes ,  cylin  Iriques ,  I 
héiiffes  de  poils  caducs,  couleur  de  rouille  5  les 
lêuiQes  ovales* aiguës,  obfcurëmrnt  denticulées,  - 
coriaces»  longues  d'un  pouce  &  demi ,  fur  un  do 
large  s  couverte*  en  defloas ,  principalement  diM 
leur  jeuneffe,  de  poils  xowx  ,  fortant  d'un  point 
tub.'rcnlé  }  l»s  pétioles  courts ,  très-velus.  Les 
flzurv  font  «iifpofées  en  grappes  terminales  ,  fou- 
vent  longues  oe  deux  pouces ,  foutenues  cbacooo  • 
par  un  pédonoile  fimple ,  uniflore  ,  velu ,  muni  i 
fa  bafe  d'une  bractée  ovale,  aiguë ,  concave  ,  fca- 
rieul'c  à  fcS  bords»  deux  autres  (^élites  braâees 
fur  ces  mêmes  pédoncules.  Le  calice  eft  lomen-  ■ 
tcux ,  couleur  de  rouille  ;  la  corolle  tubulée ,  d'un 
rofe-clair ,  à  cinq  découpures  droites,  ovales , 
aiguë!-}  dix  fiiamens  toiirts ,  un  p^ti  velus;  tes 
anriières  à  deux  loges,  à  deux  pointes,  [.e  fruit  . 
eft  une  capfule  glolmli'ufe ,  à  cinv^  liUons ,  ï  cinq 
loges ,  renlermant  des  lemences  glabres  *  ovales .  ■ 
cnmprimées,  foft  petites ,  acMmiDéef  à  Imii:  bafe ,  - 
d'un  jjun^-  de  rouiUe. 

Cet'e  plante  croît  fur  les  fMMagnei  M  Pdltm*  ' 

I)  {Dtfcripi.  ex  Cavan.) 

i 

)4'  .\N£aoMiDB  des  rochers,  a*.  10.  Aiùk«»  < 
•Mda  fijp0riii  LiM.  Suppi.  1 


Digitized  by  Google 


1 


558  AND 

AnJromedé  numh  fimflieijfimis  f  iraStati*  i  ec 
roUis  campanubuU  {  fmiÎM  tiumis ,  oHongis  tftrru- 
latis.  Ford.  Prodr.  n*.  i$$,^'ùvltk.m.  A(b. «Uc 
nov.  t.  pag.  i8z. 

Arbrifleaa  dont  1e$  tiges  font  droites ,  rameufes . 

rylinilriquis  ,  revécues  d'une  ëcorce  d'un  pris- 
hriin ,  garnies  de  feiiill»  glabres ,  oblongues ,  dciw 
tées  tn  rde.  loutenues  par  des  pétioles  très-courts. 
Les  fleurs  font  lîcuées  vers  l'extrémité  des  ra- 
meaux ,  diTpofées  et>  petites  grappes  (impies,  très- 
courtes,  munies  de  bratléts.  l  e  calice  eîî  d'une 
feule  pièce,  perfifiant,  à  cinq  decoupuies  i  la  co- 
roUe  cafflpaotttée»  le  Unbe  dfvife  en  cinq  lobes 
courts  j  dix  étamUÎett  m  ovaire  globuleux  ;  le  Ay  le 
de  la  longueur  de  It  corolle  ^  terminé  par  un  (lig- 
nice  finple.  (DlnAam.  «éU»  mv,) 

)5.  ANpROMioB  tlioBiboidale.  JUàUomiita 

rkdmhoiiialit. 

Andnmtda  ramit  ftùriftrit ,  tri^utrisf  fiHù  rkom- 
ioidt/iiia  UmetoUttfipitf  inugtmmit ,  cûrtiUfiiiei*, 

^tArit  f  gtandulh  icminjth ;  pcJun.  it/lj  axillarihtu , 
sggregdtij.  Duham.  Arb.  cdti.  nuv.  i.  pag.  191. 

-AibrUbtu  i  dget  droites  ,  cendrées ,  chargées 
de  rameaux  nombreux,  cylindriques,  garnis  de 
feuilles  pétioiées ,  éparfes  ou  alternes  <  prefqne 
imbriquées,  rhombotdales  on  o?iles- lancéolées , 
cârtihgineufes,  irès-endères*  tecourbées  à  leurs 
bords ,  glabres  &  luifantes  en  detfbs ,  foovent 
rou'll-es  en  delTous  ,  terminées  par  uhc  glande 
calieufe  &  mucionée.  Les  fleurs  font  réunies  au 
BOmbre  4e  trois  i  fix  dans  l  aiflelle  des  feuilles, 
fiMMCIHKf  MC  de»  pédoncules  filifonnes,  blanchâ- 
net.  Le  cittee  cft  foofleitre ,  pulvérulent ,  à  cinq 
divifîons  courtes,  ovales ^  aiguëi>  la  coro.le  blan- 
châtre, ovoïde,  glabre,  à  cino  dents  i  du  eta- 
miaec  plw  courtes  que  la  coroUe }  les  anthères 
pUongues  ,  fans  arétcrs  ;  l'ovaire  arrondi ,  lanugi- 
iMux;  le  ftyle  glabre  ;  le  ftigmate  obrus  i  la  cap- 
fule  ovoi  le  ,  pentagone,  brune  ,  laineufe  vers  fa 
balê;  les  femences  brimes,  minces  ,  alongées. 

Cette  plante  croit  dans  la  Caroline  méridio- 
Mie 8e  h  Floride.  1^  {Daktm  ctfs.Mv.) 

^6.  AwoKOmIde  ériophylle.  Aubomedt  tri»' 

pfyl/j.  Vand. 

Aniroaud*  rtmms  fteanJi»  ,  urmimêlikut ,  hae- 
uttis  i  conliis  tumit  ;  ftUit  altenih  ,  *vmo  fithr»- 
tuadis ,  iniegerrimh,  fuprlx  lomeitojîs  ,  infrà  lanatis , 
gltméUi  eyUiUrici  urmuiaiu.  Vitndeil.  Flor.  lufit. 
Bcbnlii.  Spec  —  Dab«ii.«dic  nov.  i.  peg.  19^ 

Arbrifleau  dont  les  tiges  Te  divifenten  rameaux 
alternes,  cylindriques,  un  peu  pubefceos,  d'un 
gris^endré,  garnis  de  feuilles  périolées,  alterner, 
très-fermes,  plares  ,  ovales  ,  prefque  r  >n  (es ,  en- 
tièwi  i  leurs  boids,  tomsnteufes  à  leur  face  iupé- 

liettit  «  iaîMtlcs  8e  ceodiéei  «0  ddbtti  «  loflgîm 
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d'environ  devx  ponces  «tenuséM  |wr  nee^haie 

cyïiniriqoe ,  finnenoes  par  des  pdtiolei  eonrtilc 

velus.  Les  fleurs  font  diipoTées  en  grappes  t  rmi- 
naies,  unilatérales,  péJiceliécs,  muni«  debrac- 
té 'S.  Le  (  ilice  fe  divife  en  cinq  découpures  ova» 
les-aiguès.  La  corolle  eii  urcéotée,  à  cinq  divi* 
fions  courtes  {  diT  étamines  plus  courtes  que  la 
corolle;  l'ovaire  légèrement  aOfnbuX(  le  ftfli 
filiforme  i  le  ilignutc  ubcus. 

Cette  efpècn  «  été  décoaverte  au  Biém 
M.  VettosOf  boualft»  poctogaii.  Ift 

ANDROPOGON.  (  r^yti  Barbon.) 

ANOBOSACE.  Les  androlàces  rontlaplopacc 
des  plantes  originaire*  dès  hautes  montagnes  des 

Pyre  lées  &  des  Alpes.  La  n:»ture  les  a  delbnéesi 
couvrir  la  milite  de  ces  rocrtes  arides  &  glacées. 
Quel  que  foit  i'afpcdt  fauvage  de  cés  lieux  i  éle- 
vés au  deflus  des  plaines  fertiles ,  fi  Umg>tems  en- 
fevelto  foos  une  couche  nniforme  de  neiges ,  dès 
que  celles  ci  viennent  à  difparoître,  l'œil  eft 
flatté  tout  à  coup  d'un  fpe^kcle  inattendu ,  en 
contemplant  ces  gazons  tonÂis  compofés  de(tif^ 
(erentes  efpèces  d'aodro&cee .  quI  templacaotka 
frinuts  i  plantes  naines,  mats  qui  danalearpe» 
titcfle  ont  une  élégance  qui  leur  elt  particulière.- 
M.  de  Lamarck  a  réuni  les  artiia  aux  atidrofact, 

I.  Androsace  à  grand  calice.  AndrofÊCim^é' 
ma.  Lino.  —  Lam.  lli.  ub.  98.  fig.  1. 

}.  Androsace  feptentriomle.  i<«</royi«yr^ 
tentrionalis.  Lion.  —  Lam.  iil.  tab.  98.  fig.  2. 

4.  AndAosaci'  f ItfbMM.  ÂaénfÊU  f^èn^ 

Rttz. 

Aiidrvfaet Jotiù  ovmU  ,  daUûtis  ^  puioUtit  i  «an 
MU  ndiù  eapiUarUas  f  eontSs  mocm*  tmfgmt- 

Liiim  exctdcntibits.  ReiZ.  OblitrV.  X»  pi^  lO.  "* 

Willd.  iipec.  i.  pag.  797. 

Aitd'oface  fuliis  petiolaiis  ,  rotuadionbia.  Goiel. 

Sibir.  4.  pag.  81.  tab.  44.  fig,  4. 

Il  paroîc  que  cette  plante  avoir  été  confondue  • 
avec  la  précédente  {elle  en  diffère  par  fes  feuilles 
ovales ,  par  fa  corolle  plus  longue  que  le  calice , 
ci:  par  pli.fîeuis  autres  caractères.  Sl-s  racines  fint  ' 
courtes  &:  hbreufes  j  fes  feuilles  pétioiées,  ovales, 
denticulf  es ,  de  coulenr  ghoqoe.  De  leur  ceooe 
s'élivecit  deux  on  quatre  lUinpes  fllifonnei^ 
ftriées  ,  terminées  par  une  ombene  fimple ,  de  Cx  ' 
.T  Tt-ize  flrurs,  dont  l'involurre  eft  compofé  da 
plulicurs  folioles  fi  iforroes  »  trèvcourtes.  Le  a- 

lice  <>  tum,  fimpMiiléj  pemne—ibcowlte 
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petite  ,  Manchitre  .  fuipifliM  !•  CiIIm  fÊt  «a 

limbe  à  cinq  lo'oti  entiets. 

Cette  plaoïe  croît  thns  U  Sibérie.  O  {Defeript. 

5.  Androsacb  céatmim,  JmirtpÊU  •dtratîf' 

fm».  Wiitd. 

Andreface  ftliii  triquetris «  iaïutolttU «  citiat'u  ; 
amhliê  rtiéut  hnvihut;  ftrundtiù  ti^tlitij  ,  co- 
nUâ  irevioriiiu.  Willden.  Spec.  PImii.  pag.  798. 

Androface  orient jUs  ,foL'is  tmit,  fonaéormt^- 
mo.  Toutnef.  Coroll.  5. 

AÊdnftt*  f^Hi  triquetris  ,  tUimùi  {  fmnulùis 

Uifiais.  Sclireb.  Dtcto.  pag.  7.  cab^  4. 

Cette  pli'te  a  de  petites  feuilles  toutes  radi- 
cales, lancéolées,  i  trois  faces,  ciliées  à  leurs 
bctds.  Le$  hampOK  fe  terminent  par  une  petite 
ombelle  à  rayons  courts.  Les  fleurs  font  très>odo- 
aotesj  les  calices  anguleux  ,  hëtiflés  d«  poils  , 
|fa»  CMna  q«i  la  cmoU». 


AND 


359 


Cette  plante  croit  for  les  haattt 

la  Cappadoce.  if 


de 


6.  AnoROSACI  velue  *  0*.  4.  Andnfut  vU- 
ttfû.  Linn.  —  Jacq.  Coltcâ.  i.  pag.  195.  tab.  iz. 

7.  Androsacb  trooipeiife.  Jainfatê  duuw 
j«fmt.  Jacq. 


ÀMdroJace  foSit  tâHntMs  ,  k*fi  angu^gtit , 
ginc  ciliatisiptrûuàik  àiikis.  Wm.  8|MC.  1. 

|«g-  799- 

Ândroface  (  chatnxjafme  )  j/ô/i/j  ciliatis  ,perian- 

thiii  hirfutis.  Hoft.  Synopf.  9f .  —  Jaeq.  C«lleâ. 

j,  pag.  194. 

Androfiict  villofii.  Jacq.  Auftr.  tab.  351. 

CksmÂfn/mt  aipina.  Bauh.  Hiù.  }  pag.  8^.  Ic. 

Stdmn  mâuit  étàmum  ,  afyimm  fututam.  Claf. 
Hift.  1.  pag.  6i.  Icon. 

Sedum  edpiaum  ,  alttrtm  ^  ^fUtrUm  g  Uânfivre. 
Cluf.  Pann.  489.  Ic. 

Elle  peut  Te  confondre  affer  facilement  avec 
l'androface  velus  :  on  l'en  diftinguc  pir  fes  feuilles 
bien  moins  velues  «  fimpleroent  ciliées  à  leurs 
Ih»nIs,  lancéolées,  rétréctes  à  leur  bafe .  dif- 
pofées  en  rofetre.  Les  hampes  font  plutôt  pubef- 
centes  que  vtliies,  ainfi  que  les  calices,  de  moitié 
plus  courts  que  les  corolles.  Les  poil",  (■■m  ra- 
ineux  fur  les  pédoncules  ^  fimples  fur  les  feuilles. 
I.es  fleurs  font  blanches ,  difpofées  en  ombelle. 
Klte  croît  fur  lei  rodièis ,  daaa  les  HauMS^Alpes. 

*-CA^./0  .  ... 


8.  AMDROSAet  i  faoSIci  obculÎM.  Mdnfétê 

ohM^fôlîa.  Ail. 

Androfict  foins  /anceolatis  ,  baji  anguftatis  ,  gla- 

iiis }  ptriuathiii  anguLius  ,  pu^yi/.mtt.-^u s.  \V'i!lJen. 

Spec.  I.  pag.  709.  —  AUion.  Pedenn.  n".  316.  ub. 
46.  Ag.  1 ,  9c  Spec  t.  pag.  tu  cab.4.  lig.  a. 

Aiidrofjcê  iaSea.  VilUn,  Dattph.  a.  pag.  476. 

{Ex  cluf.  Linn.  fyno'tym.') 

Andnfut  foUit  tUiptieit^  lanttoUuis  t  glc^rit  i 
fi*pû  mmèMnù.  Haller,  Helv.  n*.  611. 


js.  And'ofic*  (btevifolia  )  ,foUis  petiolatitt 
ctoiatiSf  kifiimtf  ftésauuiu  immbitr»  fiudruM 
iongiorièu,  WiUiii  »  Daaph.  v«l.  1.  pag.  4%. 
tab.  If. 

Quoique  très-rapprochée  de  la  p-  '<  -  lent?  psr 
fon  port,  cette  efpèce  s'en  diUin^tie  par  fea 
feuilles  glabres  ,  lancéolées,  plus  lonf^iies .  ob- 
tufes  ,  rétrécies  en  pétiole  à  leur  bafe.  De  leur 
centre  s'élèvent  une  ou  plufi^ots  h  mpes  dfoires  , 
longues  ,  prefque  glabres,  fiiitoniies ,  cylindri- 
ques ,  terminées  par  une  petite  ombelle  à  rayons 
pubefcens.  L'involucre  eli  compofé  de  plufieurs 
folioles  lancéolées  ,  droites  ,  aiguës  ,  pubef- 
cences  ,  un  peu  plus  courtes  que  les  rayons.  Le 
calice  ed  anguleux  ,  verdâtre  ,  pubcfcent  i  la  co- 
rolle blanchâtre,  une  fois  plus  longue  que  le  ca- 
lice. DaM  la  Taiiété  fi  ,  les  fcuide*  font  pin 


courtes  ,  un  peu  hifpides }  les  Itfeill 
plus  longs  que  les  involucres. 

Cïtte  plante  croit  en  Suifb  »  en  Italin  8e  daie 
let  Alpei dnDaupliiaé.  O  ( y: ) 

9.  Amohosaci  blanche*  ÀMinfMê  Uuauu 

Lam. 

AncLrofiict  pilofo  incana  ,  foliis  laïueoUtu ,  mi' 
nimis ,  ftrictitf  gtominto-^tfpitofts  /  p^tdtii  ini* 
voliur»  lomgiwMu,  Lan.  Ul.  cab^  i.  pi^*  4|t* 
n°.  1947. 

Aitmdnftaf  Gnel.  SiUr.  4.  pag.  81.  n".  17. 

Dn  ro!tet  de  fes  ndnet  fort  on  petit  paquet  de 
feuilles  agglomérées ,  ramaffées  en  gazon,  blan- 
châtres, foyeufes,  fort  petites,  lancéolées.  De 
leur  centre  s'élèvent  des  bampea  diofefa,pUettfea 
&  blanchâtres ,  qoi  fotttiennenit  nw  petite  om- 
belle accompaguM  d'oM  Collerette  plus  coom 
que  les  pédoncttlcsj  Itt  caisces  fent  pubefoeos* 
cotonneux.  ' 

Cette  plante  a  été  découverte  en  Sibéiie  px 
M.  Patrio. 

10.  Aii»ft<»aAci  hâie,  o*.  5.  Àmdnftu  ttÊia, 

Ltno.  Son  Altion. 

Androface  (  oaucHlofa).  VHIaTS ,  Oauph.  a.  pi 

477tab.  ij.  5 
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it.  Akd&osaci  couleur  de  ckdf»  t?,ê.âa^ 

Aretia  (  Hallett  )» /W/û  (lA'auV.  Linn.  Spec.  I. 
ÎNifr  14t.  —  Hall.  Heiv.  0*.  719.  tab.  17. 

y.  Andnptàfitfit  màfùHt.  Dvcaod.  Flbr.  &aaç. 

Cette  efpèce  ofiire  deux  variétés ,  remarquables 
toutes  deux  p«r  leui*  feuillet  bordées  dé  petits 

cils.  î.a  féconde  ,  découverte  dans  'es  Alpes  par 
M.  Decandolle.  au  fom-net  du  col  S.iin'-nemi  , 
â  environ  j  jcg  n^ètres  lie  hiuteur ,  le  l  'id  gue 
Mr  l'abrance  totale  de  la  h^mpe  Se  de  1  invo- 
Micre,  é»  ferM  ^v»  fei  fleuis  font  pétliotUécs, 
flombreufes  Se' eitrî-mèlL  .^i  avec  les  feuilles.  A 
mefiire  qu'on  s'eUve  d  ns  les  moiuasnes  ,  on 
yqit  U  ha  npe  .limir.uer  de  iongiif  ur,  &■  on  .irrive 
ainit ,  du  M.  Dïcandolle ,  i  reuutr  dans  la  noénie 
erpèce  ,  det  pbntes  que  quelques  boianiftes  ont  ; 
placées  dans  des  genres  dimrees. 

1 2.  Androsaci  fpmiée. jbiéofiÊte JpmMtté. 

Cavan. 

Androf^ct  f>>liis  cjifpitofit ,  fpatkiUatis  i  fioriitus 
torymboJo-riicemtjû.CMatL  loM.  Rar»  5.  pag.  f6. 

Ub.  484.  fig.  I. 

Ses  racines  font  fafcicttlées«  cylindriques  )  fes 
fèaiSles  étalées  en  rofetcet  glauques ,  (patulées . 
Imgnes  d'un  d«m!-pouce  ,  rétrécies  en  pétiole  , 
toutes  radicales  :  il  s'en  élève  une  himpe  cylindii- 
quej  d'un  routje-funcé  ,  haute  de  (îx  à  huit  pou- 
ces ,  terminée  par  des  fleurs  prefqtis  difjpoiées  en 
corymbe.  Les  pédoncules  font  alternes,  (impies , 
fllitormes  ,  nus  à  l;nr  bafe ,  munis  ,  un  pe'.i  au 
d>.nous  du  calice  ,  d'une  petite  bri<Uee  linéaire  , 
aiguë.  Le  calice  eft  rouge â;re,  divifé  jufv)ui:  vers 
là  BMNtié  en  cinq  découpuies  presque  linéaires , 
ligués f  la  corolle  d*ttn-Touge-inearost ,  en  forme 
defnucoupeî  fon  tube  ov.ib,  un  peu  plus  long 
que  le  calice;  le  limbe  à  cinq  lobes  ovales,  une 
petite  pointe  fubuiée  entre  chaque  lobe  •  cinq 
étarotnes  ir'férées  dans  le  tube  ,  plus  courtes  que 
-ta  «orelle  }  les  anthères  •ovales  t  refaire  o^Ie- 
coni.jue  f  le  flyîe  de  la  longueur  de^  étamines  ;  h 
fiigmate  ^Inbuléux  j  la  capt'ule  plu»  grande  que  ie 
calice,!  une  lofe,  i  cinq  valves {  plusieurs  fe- 
tnences  attnthées  à  un  réceptacle  central. 

Cette  plante  cruit  dansTAméfique  méridionale. 

*  iFkmn  foUtmru.  Amtia.  Liim. 

I}.  Androsace  imbriquée  ,  n".  7.  Androf^ct 
•MteMr.Xim.  —  ijuà.  Ifl.tàb.  gS.  ig.  4. 

Anir9fattSafenfk.\ïlXmt  DanFh.vol.i.pag. 
Androfiut  hilvtiica.  .^iaoB.  Pedem.  n*.  317. 


AND 

DiÊfwfi*  hthÊàeë,  lian.  Spec.  Mf. 

^.  ArttU  tomtmifi*  Scfateidk  Ceiitv.  ExC 

n*.  11. 

Dans  U  variété  ^  le  duvet  eft  plus  abonda»', 
les  Im»  fonc  laténiesfle  ceraisales. 

14.  Androsaci  des  Alpes ,  n*.  8.  ÀnJnf^ 

a/pn^.  I.iiin.  -  Lam.  lU.  lab.  98.  fig-  J-  — 

Aulir.     tab.  18. 

Afidrofaet  MtU .  variété  «9t$.  Vill.  Daoph.  L 

Les  fleurs  •  d'un  bleu  lilas ,  font  quelquefois 
blanches.  Les  capfules  renfennent  dix  i  éovt» 
gr..intj,  félon  M.  Villars.  La  gorge  de  h  corolle 
eU  bordée  d'un  cercle  iaujie  {  les  lobes  fwuvent 
échaoctés  à  leur  fommet. 

1;.  AMBfliosACt  dM  PjrrMes.  JÊBdnfMtfy 
fVBMM.  Lam. 

Androfjce  fo.'iis  lintarihus  ,  fubtus  cariiutit , 
cUiatO'hijpidià  ;  fionbus  pedutuitiuù*  ,  caltct  ^Ukn. 
Lam.  IIL  voU  1.  pag.4J^*  B**  ^9ii' 

An^uiace  JùftiiJMdu.  LapeyT*  Fier.  ^fieo.  i. 

n°.  J.  tib.  3. 

Cette  efpèce  reffemble  à  l'androfacepubefcente 
par  fon  port  8f  fes  feuilles  hériffées  de  poils  fim- 
ples  ;  mais  fes  feuilles  font  relevées  en  carène, 
plus  longues ,  ciliées  i  leurs  bords ,  étalées ,  <r  j 
prefijue  recoutbées  vtrs  le  bas  de  la  plante.  Les 
ieurs  font  foiitaires  ,  (outcnucs  par  des  pédon- 
cules alongés,  un  peu  recourbes  i  l'époque  de  h 
maturité  ,  legeren^nt  pubefcens.  Leiircaliceai 
glabie,  à  cinq  découpures  droites  ,  obtufoi  b 
corolle  Manche  |  U  caftfule  dn  la  taniumur  ds  l 
calice.  i 

Cette  plante  croît  dans  les  Pyrénées ,  fitf  ki  | 
rochers  couverts  de  noude.  y  (  r,/  ) 

16.  -Anorosacs  pubefcente^  Jménfieifttrf' 

cens.  Dccind. 

Androfact  fo/iis  cblongis  ,  pluais  ,  piik  fctntikiui 
pilii  fimpiiciiiu  ;  ftduiuulu  axiUjniuj  umùaali' 
bufouf,  folio  hrtnùiku»  Detand.  SjmopC  pag  ao&  I 
r.rzjji. 

Androfact  anàa  ,  varfi^té  m.  Villars ,  DaDph.  1. 

pag.  474. } 

Cette  p'.inte  a  été  jufqu'iri  confondue  avK 
landrclace  de  A'pes ,  dont  elk-  a  en  tiFet  ie  poft» 
mais  elle  tn  diffère  ,  dit  .M.  Dccaiidolle  ,  en  ce  . 
qu'triie  ell  pubeictnte  &  non  totoni.eufe,  ainiî  | 
qtie  par  fes  poil»  fimples  &  non  r-iin  ux.  On  peut  | 
encore  la  conf<;ndre,  lor'^u'elle  n'eftpas  en  fleu^ 
iVt.c  ï'androftice  cbamjufrr.e  ;  n^ai*  c«  Ilc-ci  pouW  i 
d'  longs  i>eJ  ncuU^s  g^riii';  dt.-  pins  rj  r.t;n  ,  "f^* 
dis  que  la  oôue  a  des  jiédicclks  uës-coum&c 
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firaif  de  poils  fimp  es.  Sa  racine,  bruniue  & 
pierque  ligneufe ,  poufle  plufieurs  ti^es  rcuneufes, 
nues  à  leur  partie  intétieurc.  garnies  de  feuilles 
ftchet  &  étalées  dans  le  milieu ,  terminées  par 
noe  rofette  de  Lu:ilt;s  étalées  ,  point  ferrées  ni 
hnbri^juecs  i  elles  font  oblongues ,  planes,  pu- 
bsfccnt.s.  Les  fleurs  font  foliraires.  latérauiov 
terminales,  portéei  fur  un  pédoncule  plus  conrt 
<|ue  les  feuilles.  Les  calices  font  divifés  en  cinq 
lobes  aigus  S:  pubefcer.s.  I.a  corolle  <.P>  bliiKhe  , 
avec  ia  gorpe  jaune  &  glanduleufe.  La  caj  fuie 
•'MfMW  «inq  valves  renverfée»eB  ddbors,  plus 
longues  que  Us  lobes  du  atlicei  éUê  camMai 
quatre  à  ctoq  femeoces.  .  v 

,  t 

17.  ANDRosAoiqrlÎBdnqM»  J*tfnQfSic»«)r4N»r 

Àrica.  Decand. 

A'id'ojULt  foLis  oilo'jgii  ,  piîojîs  y  pîlis  pmptici- 
tu  ;  ptdunculis  fubcerrr.inalik^i  ,  iongij  ,  pi/ofis  ; 
ciule jtmplhi.  Decand.  SynopC  psr;.  i'^.  n".  i;\4. 

Elle  fe  diftingue  par  fes  feuilies  oli>lp|igues  & 
mn  linéaires ,  «talées  en  roflsteat ,  héfifficf  dt 

Îoiis  firoplesi  elles  fontperfdlantes  après  leur  déf- 
écation ;  &  comme  la  tige  t'alonge  chaque  année 
fins  fe  ramifier,  elles  forment  une  colo;  ne  leriéc 
■&  cylindrique.  Lei  lieUCS oaiflenc  vers  le  loD>met 
des  dges^  portées  fur  <k«.fédoncules  gr4Iei  i  hé- 
liflés,  longs  d'un  pouce  environ.  Le  calice  e(l 
iMibefcent,  à  cinq  découpures  aiguës  j  là  corolle 

Case^laimcR^dimktPnàiées.:y(VlifiSh^ 

18.  AnOROSACE  h\)XAÙf,' dndfofact  iryoides. 

JDtsnàm  .  .  .  A    ■  • 

AaJnpKt  Miis  oUongis  ,  imirieath  ^-^Utfft^ 
jmps  JfiiiplicikuJ  ;  fioriius  fcgtUhiu  ,  t«rmM4/f^. 
J)ec«>d.  Synopf.  pi^.  1(^6,  i^. 

Artiia  àelv€tiau<-HiH»*-Gl».  5.  fkgi  ft. 

{ExcLf.fynon.î)  i        - 1  : 

Cette  efpfèce  «  9«d  »  k»  fort  de  l'androface  tm- 
,  briquée ,  en  diKèr»  pefce  qu'elle  eft  hérifl'de  Me 

ton  cntonneufe  ,  &  que  tous  fes  poils  f.  nt  fimples 
••^f  nullement  rameux  :  caradterc  conlbni  ,  mais 
-qu'on  ne  peut  bien  voir  qu'à  la  loupe.  Sa  racine 
•«ft  mw  ((Mi^be  liriUfe  fie  ligneufe ,  oui  fe  ramifie 
>^r  I»  collet  eo  oneiiEHilo  de  tiges  reunies  en  ga- 

•^%on,  &r  garnies  de  feuiltet  OlMtes ,  île  manière  à 
former  une  colonne  cyliodriflue  i  elles  font  ob- 

-  longues  t  petites  «  touiis  lèrrées  fie  imbriquées  ; 
<ell«i  du  fooMMt  ^un  vtrt'clair  >  les  autres  bni- 
JMS ,  peHttwtes.  Les  flenn  font  folitaires  ,  termi- 
jtales  Se  fe((iles.  Le  fruit  eft  une  capfule  glolm- 

.  Jeufe ,  qui  devient  latérale  pat  le  pioloogsua^ot 


CotM  f  bot*  aoU  4aM  -^Àifms  («mi  Ut 

roclMr».^  (0«M«dl) 

1 9.  A>i  D  K  6  s  A  c  s  cilié?.  Andfofact  iiitaf^» 
Decand.  ■  '  i 

Amdrofaet  foti'u  'ohlonf,ts  ,  planU t  mcglne  c'tlia- 
eit  i  pilit  fmplUihut  &  furcatit  i  ptdunculu  Joiio 
hngioribui  ,  lù^is  xorolU  SMIgri*,  DêOOA,  SynOpT 

pag.  ic6.  n".  1358.  ; 

EUe  puoit  avoir  été  coofondoo  afoc  l'andro- 
face  des  Alpee  fie  l'androface  pubefcente  { ellodilL 

fère  de  l'une  &  de  l'autre  par  (es  poiis  fimples  ou 
bifui4}ués»  naais  point  raiiKUX.  S^  fouche  fe  divife 

n  trois  ou  quatrt-  rameaux  g  êl.s  ,  al<  iwis,  ter» 
minés  par  des  feuilles  xedr^Çi^^  planes  ^  ohloa* 
eues ,  munies  à  leurs'  courts.  Les 

fleurs  font  folitaires,  fouttnue^  pir  un  pédo  icule 
un  ppu  plus  long  que  les  feuir.cs.  Leur  calice  eft 
diviié  en  cinq  lobes  profonds ,  atongé*  ,  garnis  dé 
poi.'s  courts,  légèrement  rameiix I  la  corotlsd'ua 
violet  pale,  plus  prand^  que  dxts  la  plupart  dee"^ 
..ndrofaces  uniflorcs.  Le  t(tbe  cft  de  la  longueur  du 

aiice  ;  lé  limbe  à  cinq  lobes  entfers.  La  capfule 
fe  divm^Ar<ÉifvÙl#d^1iri8h^<i^i^f^ 
du  calice. 

Cette  plante  croti  dans  les  Pyrénées ,  où  elle  ft 
été  obTervée  par  M«  MitlieL  ^  (  Dtcand.) 

AKQmsL%\t.,4fdnUmum,  Efpèçe.4M»i% 
pertuisen  aibiifféaajijpfiriae  de  tout«»les4UKces 

)<ar  Ton  fiuit  charnu  &:  non  capluliite;  ce  qui 
avoit  déterminé  Toùtnciori  à  eu  taire  un  gmre 
leparé.  Linné  ne  trouva  it  pas  ce  caractère  fuffi» 
ûnt ,  l'a  réunie  au  miiiepq(;uit.,{/^47j4{  ce  atoi.}, 

.KSm\k\.A.  {Fi^y.  A'NDRIALF.yi^J^j^eié^ 
ivo:Liit  ii'ab'ird  employé  t;e  nom  pour  defigner  le 
Iftîfrnn  (  U":  0  «  i  fté  dtJ^uiV  mBM^-'pat 
Linné  pour  un  aane^gifcèré.  -   '  -^  <■  '^wA  :*!  oj 

ANEMIA.  X  ym  OsMOMOi.  5ih^V 

ANEMONE,  i^n^monr.  Rivales  des  rernSnculef,- 
dont  elles  ue  c^tf^ot  qu^  par  la  privacioo  du  c«« 
lice ,  les  «némooee.  font  ^  priniofhs  le  plus  Mel 

ornement  de  nos  parterres.  Nous  ne  devons  qu*i 
une  ou  deux  efpèces  primit'Vfs  {Y anémone  cgro- 
naria-kortenfis  Linn.  )  cette  b-ile  fuite  de' Variétés 
xjae  la  culture' (ft  parvemie  à  obtenir.  Oèi 'prétend 
qM  een^  MsiniOiief  elt  origMaiilf  aè7%d^r<i«'eflo 
a  été  apporTc  -  dans  le  dfx-fepnème  fièdè  par  Ba- 
chelier }  qu'elle  croît  également  aux  environs  de 
Confhntinople.  On  trouve  cependant  aux  enV^ 
ronl  de  Nice  fie  'ée  Montpellier  cette  même  ané* 
mono  i  ftwrrfiaipljw.  Soonom  vient  du  root  grec 
jrîfmof, qui  fignihev^nt,  parce  que,  fuiVant  Pline, 
cette  âeuf  ne  s'ouvre  £u'au  foufle  du  vent  :  ix'ua- 
§Êkmfi  ifptrit^m^  vtK»  /jfirante  {  ce  jiBddà^ 
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^  Ain  efpèces  dé\i  Hakm  dm  cm  oavrage , 

j'ajouterai ,  pour  quelques-unfs  ,  des  obfervations 
parikuliète»,  &  d'autres  «fpèces  découvertes 


1.  ANiMOiti  paHkiUe. 
n.— LaiB.UI.GMi. 


Àm 
Imm. 


fulfétilla. 

rnâmfu  Whlwr.  Ftor.  Me.  ^jl.  Von 


AntmoÊtptâmuiih  hi99herut9 ,  ftGis  pinmatU  ; 

ftllotls  tnparth'tj ,  acuminatis  ,  vUlofis  ,•  jforr  «nrc- 
ùafeulo.  Willden.  Spec  pag.  117}.  — AUion. 
BMen.  n*.  1911.  tab.  80. 1^.  t. 

Anémone  (  Halleri  )  ,  foliis  pin/uuîs  ^  foBolu 
nmhifidu.  Vill.  Dauph.  3.  pag.  yiy. 

Anémone  tutu  emudatis  ,  invoùiens  muù^t  ; 
foliis  hirfutis  ,  pinmeuii g  fumt  eÊtmk  UkuU.  Hall. 
Helv.  n'.  1148. 

CcKe  efpèct  fe  npftocbe|  ptr  foo  poR  &  Tes 
TettiUes,  de  fanémone  pnl&dliei  par  fes  fleurs .  de 

l'anémone  prinrannière  ;  elle  fe  aiftingue  de  cette 
dçrnière  par  les  découpures  de  Tes  folioles,  plus 
■yfeiidei , pHw éWoftt», iioéolées, aiguë»,  cou- 
Vertes',  aiim  que  les  aunes  parties  des  feuilles  , 
d'un  duvet  blanc ,  forent ,  épuis  ,  alongé-  Les 
■hampes  font  droites,  hautes  de  fîx  à  huit  pouces, 
'comenteufes .  terminées  par  une  grande  fleur  re- 
4n9te,  veine  en  dehors,  d'un  bleu  gris  de  lin  un 
peu  violet.  L'involucre  eft  très-velu  ;  fes  Folioksr 
^découpées  en  lanières  étroites ,  linéaires.  | 

Cette  plante  aoit  dans  lei  Alpes«  le.Pauphiné ,} 
le  Pi^monit  M  datas  ks  m  4^  ttriogamm,  ^' 

^''•^^  .  i 

6.«  ÀNiuoNB  penchée.  Atêinm*  «nneJ 

Thunb.  ...  •  » 

«       •  .  ' 

I Jhre  eimo.  Thunb.  Flor.  jsp.  pag. 

..Toutes  fes  f'eui'Ies  font  raJicalos ,  p^rîolées  , 
aiUes  ,  en  digitations  ;  les  pinnules  oppofées  « 

Erofond^ent  iocifées  j  leurs  dtcabpuîes  ooai-^ 
reufes ,  alternes,»  lé|éreflMût  .'deaiées  en  Cùt 
r  velues  ptineipaletneiiti  lemfhip  inférieure.  Les 
.hami  es  loni  tomcntcures,  géniculées  à  leur  fom- 
terouoees  par  une  fcuie  fleur  inclijii^« 
. jRMin  4ai»  ^  niliea  d'm  içvdttci»  vili». 

'.  "Si^'AtilteoNC  jaune  de  foufre.  itf«rc«M«  fi/pb^ 


A  N  £ 

Atumoiu  ft^calo  involiuftp  }  f6lii$ 
pÎHMM ,  pii^ifii  ,  planisj  aciui  incijU  i  ftmàA 
eéudattt,  LUÊU  Manc  70. 


Anémone  f  apiifolia)  ,  folîis  cauVinls  ternis , 
natis ,  J'uprii  dtcompofttis  ,  viUofis  ;  foliolts  pinumù' 
(ido-dentatis  ,  acuminatit  y  Jeminiiîu  hirfutis ,  cam- 

éatis.  Wilid.  &ec.  Plant,  i.  pag.  1176.  —  Wulf. 
in  Jacq.  MlfiEeil.  1.  pag.  77-  ub.  4.  —  Scop.Cam. 

n*.  66}.  —  H.ill.  He'.v.  n°.  1 149.  Mao* 
Syft.vcget.edit.  14.  pag.  jio. 

Anémone  (  myrrhidifolia  )  ,  foliis  tri^mft/^ùer 
éecompofUit  ;  Uciniis  confiutntibus  ,  ptê^Êt  éttdtt 
uki*  redis.  Vill.  Dauph.  }.  pag.  727. 

Antmoiu  ûtpina,  var.  ^.  Lam.  Diâ.  n*.  8. 
QuelMMS  amènes»  tels  que  HaUer  Se  LiMié« 

^^H^B  ^m^^^^^^^  ^^£^MkSte      ^^AMA^^^A  aA^^l^^^A  ^l^h  AM^^^bA 

iccTVMVoir  mmrjCwuiiii  vaiicwe  OTnMmi 

efpèce,  l'a/irmoiu  baldenfis-alpina  fi^lphurea  ;  elB 

différent  entt'eUes  par  leur  port  j  par  la  gtandear 
8e  la  couleur  de  feîr  cotolle  «  P»  la  forme  des 
pétales.  Dans V«mimêat hatitaplt» firaiences  font 
lameafes,  furmoiicées  d'un  ftyte  très- court ,  per- 
fiftant ,  &  non  pas  d'une  longue  queue  pluwuTr. 
CeUe  dent  il  eft  iciqueftion  a  fes  feui tin  moins 
tefBi,  i  ddcoopures  plus  fines  ,  très-^boodim- 
ment  velues  {  fa  fleur  grande  ordinairemm  dtw 
beau  jaune  de  foufre  ;  les  pétales  ovales ,  âat^  » 
t  rès-rapprochés ,  arrondis  a»  fcHMK  «  Mt  SmiÊÊl^ 
tés  d'une  pointe  courte. 

Cette  pUnu  croît  dans  Ips  prairies  des  haotcs 
montagnes  .  dam  lei  Xàft*»  U  DÊUÊbÛé,  9tC 

9.  Anhmonf.  des  fleurifles.  Aaesnêm 
Uxuj.  -r-  Lm.  IIL  lab.  496.  fig.  i. 

II.*  ANiKow  â  trais  lobes. 

Ifaftt.  ju(r. 

Anémone  fo/iis  fuicordetis ,  trilebis;  invoUcrv  tii' 
^tyllo}  laciniit  bi  feu  fifidis  ,  corollis  fuhdodeape- 

tab.  il.  Bt,t. 

Elle  fe  rapproche  der  paiméUr:S»  fS- 

eine  efl  tubtreiifu- ;  fes  feuilles  toutes  radicalis, 
longuement  pétiolées  ,  prefqu'en  coeur  ,  pre^- 
dément  trilobées ,  glabres  ,  fthÉlia  |  tes  Msi 
finués  ou  trifi.-ies  à  leur  fpmmet,  obtus,  ^Mt' 
quefois  légèrement  crénelés.  Les  hampét  foat 
grêles,  pubefcentes  ,  nniflores ,  munies  d'un  in- 
volttcie  partagé  en  trois  feuilles  feOtles  ,  caeit- 
formes ,  entières  I  leur  bafe ,  diviféet  bar 
fommet  en  découpures  étroites ,  Lncéolies,  si- 

Sues.  La  corolle  eft  d'une  grandeur  médiocre, 
W M|fp- jÉwiâtte  en  dedans,  quelquefois  un 
peu  pttrpùrrae  ert  dehors,  èompofée  de  dix  i 
douze  péisAts  inégaux ,  étroits  «  oblongs  j  obcas> 
coofemMdehoq.d'uir 
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Cette  pUnM  •  éà  ncMitt^  m  Ctommatron 
onka  d*  b  Phi».  (  r./.  in  M  Acfji«.) 
t^.*  Anémomi  i  fienDlcs  en  cote.  Àummt 

tun<lfolta.  Juir. 

Aa^mont  fbliis  t^oliatU  iftii^  cimtijwmilus  , 
tnuteato-crmaih  j  btvbum  vipkytt^  ,  cmr«M;  /r- 
mtmthiu  lanatit ,  acuminatls.  Jufll  AflOsL  MuT.  Tïïài' 

toi.  J.  pag.  148.  ub.  II.  fig.  I. 

wjluru  ;  folus  fimpliciier  uifAi^tis  ;  foliolis  ftfi- 
ittiu ,  cuttMiù  i  ptduaeulo  langi^m»,  nmiti  tmi' 
lùttu  la»atis,  «HKicw.  Mick  fIm.  boMiL  Anwc  1 . 

Cette  e(pèce«  remarquab'e  par  la  peiîteffe  de 
K$  fleurs ,  l'eft  encore  par  Tes  feuille  longuement 
P^rto'éeç ,  coTr.pofécs  de  trois  folioles  felliles  , 
d'une  grandeur  médiocre  ,  cunéiformes  ,  tron- 
quées ,  crénelées  &  lobées  a  leur  fommet ,  glabres 
a  leurs  deux  faces.  Les  hampes  font  droites,  fim- 

Ews,  namec  d'un  pied  ,  filiformes,  ptefque  gla- 
res,  munies  d'une  collerette  à  trois  folioles 
prefque  feflilcs,  cunéiformes,  obtafès,  tncifées. 
La  corolle  eii  petite ,  jaunâtre  ,  folttaîre  ;  les  pé 
Ulesiancéolés,  obtus ,  pubefcen»  en  dehors,  ainfi 
que  rextrëmtté  du  pédoncule.  Les  femences  for- 
ment une  petite  tête  ovale,  très  -  lanugiBieilli» . 
blanchâtre  ,  hériffée  de  pttiïes  pointes. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrio* 
nale  ,  â  l'embouchure  des  flc-uvet  qnl  w  ieneiK 
da»Ub«ie<rHo4fwi.(^.y:) 

t  J.**  AhAmonb  blaocbe.  AntmMe  «Ai.  JuC 

Aiumom  eault  fimplUi  ,  unifioro  ;  frlUs  quinque- 
péniti»  ,  tMt  apict  Jînuato  dtiUMU  ,•  iavoiuero  trt- 

phyiu  ,  conform,.  juiT.  Annal,  llaf.  Farif.  ««L  ). 
.pag,  Z49.  ub.  xo.  fig.  i. 

t.  «  Cette  planta  «  dit  M.  de  JulTieu ,  n'eft  peut- 
•m  «(tt'liae  variélë  de  Ytmtmmt  fitvtfiris^  inter- 
médiaire entre  cette  efpèce  &  Vanemone  fiUrica  , 
diftinâe  par  quelques  légères  nuances  dans  les 
formes,  &  par  une  moinwe  proportion  dans  tou- 
tes iu  paitic».  $a  racine  efi  fibreufe.  Ses  feuilles, 
'iMCH  radicales,  font  pétiolées,  prefaue  digitécs , 
à  cinq  lobes  obtus  ou  aigus  ,  itregulié.ement 
finiides  à  leur  fommet  i  les  trois  feuilles  de  l'in- 
votucre  femblables  aux  précédentes,  plus  longues 
^  les  ^oles  qui  ks  fupportMt.  La  tfgs .  éle- 
vée de  anq  à  fis  poiieet«»deffiM  de  linvolacre . 
eft  terminée  par  une  fleur  blanche ,  à  cinq  péta'es , 

S lus  arrondis  &  plus  petits  de  moitié  que  ceux 
e  Vantmont  filvefiris.  Quelquefois  une  féconde 
leur,  pins  befle^  Ton  du  milien  du  mdne  iovo- 
lucte.  Les  (eBracesD'oot  point  été  obfttvées.» 
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les  prairies  marbeHfei  de  h  Daouric  00  Sib^rf» 
orientale,  près  de  Tchita.  (  l^.  f.  in  Aeri.  Jug.y 

14**.  Anbmoni  i  feuilks  de  fiimetene.  Aan 

Ammont  cauU  uni/hro,  brtvi  {foUis  ti  fiu  t4m 
itrnatis  ,fiMolu  l^batit  i  iavaiucro  triphyllo ,  mutii- 
fido  ;  femimihu  tanatU.  Juff.  Annal.  Muf.  Parif. 
vol.  ^  pag.  1^.  «ahh.  «o.  fig.  1.  —  Umu-  m  cabw 

496.  hg.  j. 

Anemont  (  triternata  )  ,  foùù  tenatiti  Mioii» 
cuneati}  ,  fu->iniifis  ;  involucfiê  mtltifttil,  V»h1 , 
Symb.  j.  pag.  74.  tab.  6y 

Petite  pUiite,  dont  les  racines,  épailTes.  noin- 
trca,  pouOimc  de  leur  cr  llet  plufieurs  feuilles  me- 
miae»  penoMci,  deux  &  trois  fois  tetnées ,  com- 
pottcs  de  folioles  feffiles  ou  légèrement  pedicel- 
1^'es ,  fort  petites,  obtufes  ou  aiguës,  iiîégalement 
lob«rs,  5I  bres,  étaJee*.  Les  tiges  ou  hampes  font 
courtes,  fimples,  filiforntes,  un<tlores ,  fooMMUiK 
un  iovolncie  i  trois  folioles  Icifiles ,  déchiquetées 
à  leur  fommet  i  les  découpures  étroites ,  aiguès. 
r.a  fleur  eft  petite'}  les  pé  a.rs  d  un  tamit-pàle, 
lancéolés,  altetoativement  plus  courts ,  légère- 
ment pubeftcns  en  deitots.  Les  ovaires  font  nom^ 
breux,portés  far  un  axe  ou  réceptacle  alongé ,  aux- 
qucL  fuccèdeM  des  femences  couyerces  de  duvet , 
&  terminéts  par  une  petite  poiDIlii  '  ^  ^  • 

Cette  pUnte  a  été  recueillie  psr  Commerfon  i 
Monte-\  tdco  «  à  l'embouchure  de  U  rivière  de  U 
«au.  (K./.) 

i7>  AmImoi^  i  feniDas  d'aconk.  J/nmm» 
MconitiftUmm  Mieh. 

Aiumtm  emd*  ntmfo  ,foli'u  radic»iibus  palma- 
lis  ,  eauiMi  MàpkMetidibus  ;  lok'u  acuti  Lnceo- 
/jus  ,  incifo-ftrratis  y  fcminibus  capitula  gloiojo  , 
UiuieuUfiàus  ,  luuii  njUUaùi.  Mich.  Flot.  bOceaL 

Amer.  i*paf.  }Xo.  • 

mtmfhmtkm  frdf«*erêew.  Lion.. 


Antmomt 
pag.  167. 


Michaux ,  oui  a  obfervé  ces  deux  anémones  dans 
leur  lieu  natal*  les  regarde  cooMne  appartenant  i 
la  même  eipèce,  qiuû^  Liooé  aiccitt  dévoie  Ict 

diHinguer. 

10.  Anémone  à  feuilles  de  pigatnon.  Antmone 
thaliâroides.  Lirn.  —  JolEeil»  AunL  itoC  Ptfîd 
tab.  il.  6g.  i.  A.  B. 


ThmUSntm  atttmomùd*».  Mich.  Flor« 
Amer.  t.  pag.  fit.  • 

Ses  femences ,  ramaffées  en  une  téte  ovale ,  font 
obloDgaes,  Uflbs ,  (triées  comme  ceUes  du  tha- 
aSrum  t  cwiftfcic  qui  a  probablemeoc^d^cmie^ 
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Michaux  à  kttUtet  dans  ce  dernier  |;enre.  Parmi 
Im  indivi«hn  qa*!!  en  a  recueillis  dans  l'Améri- 
que j  les  uns  préfentent  des  feuilles  aiTez  grandes 
avec  de  petites  fleurs  ;  d'autres ,  de  grandes  fleurs 
avec  de  petites  tïui'i^s,  C'e(^  à  cette  dernière 
variété  qu'il  faut  rapporter  la  figure  (lePlnkenet, 
tab.  ic6,  fig.  4,  quoiqu'elle  en  diffère  par  dç$ 
pétales  plus  along^,  Seau  nombre 4e huit  aji  lieu 
de  cinq  ou  llx. 

io>  AMiicONi  ombeilée.  Anmmte  amteliatt, 

AîumoKt'floHiat  mmieilatis  ,  iitvobttriii*  i  foliis 
radicalilius  tnpartit'tt  ;  Ijcinlh  trijiJÙ  \  tllUgyri- 
tnis.  WillJ.  Spec.  i.  pag.  1184. 

Anémone  (  fafciculata  )  ,  âoeibus  umieUatis  , 
€9ltp0i9 i  foliit  tripunUis  ,  tr^SâU,  Vdll  «  87»^.  }  ■ 
^74.  {EMckif, fyaM.^ 

Ritr.unculus  ortentalis  ,  napeli^U^  itntgOMifo  , 

.^orc  aibo.  'rourii.  CoroU.  ao. 

Ses  racines  font  fafciculéçs  {  elles  prodiiifent 
des  feailk»  radicales ,  partaglies  ra  trois  ou  cinq 

découpures  ,  iiivifées  chacune  en  trois  autres  , 
aigiics ,  très-entières ,  chargées  de  longs  poils 
blancs  ,  pariiculi-J-remL-nt  à  leurs  borHs.  Du  centre 
des  feuilles  s'elève  une  hatnpe  iiiute  d'environ  un 
déntf-pied,  munie  de'Iongs  poils  épars.  L'invo!u- 
cvk  ra  tompofé  de  trois  folioles  pileufes,  conni- 
Ternes  à  leur  bafis,  i  trois  découpures  entières. 
Les  fleurs  font  blanches,  femblables  à  celles  de 
i'antmont  na'^ci(ftflora ,  au  nombre  de  trois  ou  qua- 
'tret pilenfes  en  dehors,  foutenuet perdes  pédon- 
cules en  ombelle .  un  peu  plus  loBst  que  les  inTO> , 
JlKres.  •      •  .   ■.  • 

Cette  pleiite  croit  dans  Ift  Lcnm«  1»  Cappa- 

ic.*  A  MÉMO  MB  r^ldchié.  Jamoiû  rtfUx*. 
WilM. 

.  t  AmmoM'  caitlt  Cubkiâoro  /  frUis.  tëuUmis  ternis , 
ttrnatis foliolis  fubiripdis ,  apie*  ifmtÊtit  ;  pualif 
flttCio/jcis  ,  ohtujis  ,  rtfiexii,  WilU.  jSpW.  X*  pig. 
^iSi.  —  Stepiun.  in  Litt. 

'  Elle  e  de  grands  rapporu  avec  Vanêmwu  mum- 
eut0îde$.  S»  feuilles,  caolinairec,  terndes,  fe  divi> 

fent  en  trois  autres  folioles  légèrement  trifldïs, 
dtntées  à  leur  fomruer.  L^s  tiges  fe  terminent  par 
^nie  otr  deux  fletirs  i  ftiutenues  par  des  pédoncules 
bérifliés  de  poils,  une  fois  plus  courts  one' les 
JMH»  1  à  peine  ^  longs  oue  les  pétioMi  La 
corolle  cil  réfléchie I  les  pétales  haoàoUt^  pà»r 
ettoits,  obtus. 

'  Gettejplântc  croit  dans  la  Sibérie,  if  {D4^ifu 
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tt.**  ANiMONB  à  feuilles  d^iionne. 
ifipymUu,  Juff.  ;  • 

Antmont  foliU  longé ptticiêrU  «  Uunuth',  f^i». 
lis  faheÊM^nmihÊU^fiuiaiO-triiUttUt  ui- 
pkyUù,  mnu» i  pttMi*  oUuip»,  lufll  Anal.  Mg£ 
PaiiC  veL  j.  pef .  149.  teb.  to.  ig. }. 

.  Cette  eipèce  fe  rapproche  encore  de  Yanmom 
rtmutetloidu i  elle  en  ditfère  par  fes  feuilles  poc* 
téss  fur  des  périoles  beaucoup  plus  longs,  divitîi 
pet  le  haut  en  trois  ramifications ,  porant  chacune 
twfa  MMes  minces,  irréRultéremem  ctméîfoT- 
nu-s,  tantôt  diviféfs  profondément  en  lob  ",  obri.s, 
tantôt  fimplement  crénelées.  Les  tiges  font  fim- 
pi«s ,  peu  élevas  ,  garnies  vers  leur  milieu  d'un  in* 
volticre  à  trots  feuilles  pétiolées,  divifées  chacune 
en  trots  folioles  ovales ,  along^s ,  finuées  &  cré- 
ne'ées  à  leur  fomrr.et.  Les  fleurs  font  folitaires, 
terminales ,  compofées  de  quelques  pétales  étioiu, 
atongés.  Ses  femences ,  ramauSfes  en  tète  •  dm 
arrondies ,  terminées  par  une  petite  pointe. 

Le  lieu  natal  de  cet»  plaotn  o'eft  pas  ceeai. 

{F.f.inM.Jif) 

Anémone  multifiie.  Antmont  muliifijj. 

AneTione  pil-^fx  ,  foUis  ful>ternatis  ,  muhifijis  ; 
Idciniis  iinijrikuf ,  acuiis  ;  i'ivo/ucro  iriphy  lo ,  (in- 
formii  ioriMU  foUtariu  ;  Jimimiut  Unatu^  mtn- 
natis.  (N.) 

Elle  a  pref<|ueIeportdarMHMi<iiAtf  «em.Teem 
fes  parties  font  cottVdtes  de  poils  (tns«  épea, 
rares ,  blancfiâtres.  Ses  feuilles  radicales  fontloo» 

guenient  pétiolees ,  rcdrt  fT.cs^  diviléLS  en  trois 
folioles  déchiquetées  en  pljfieurs  découpures  iné- 
gales, linéaires  j  UwcéoU'es  ,  aiguës,  glabres  ou  i 

Sine  pileuftSt-OBepté  fur  tes  pénoies.  Lesd|cs 
it  droites ,  hetbacees ,  ftriées ,  pileufes,  mêmes 
d'une  collerette  i  trois  feuilles  îpetoe  pétiotées, 
conniver.tes  à  leur  bafe ,  l'einblables,  pour  le  refie, 
aux  autres  feuilles,  De  leur  centre  sëlèveoo  pé« 
doncule ,  quelquefois  deux  &  même  trais  «  n  peu 
cotonneux  1  learfommeT,  nonb  elianm  d^ra 
volucre  partiel .  frmblable  au  précédent,  maisp!os 
périt  i  terminés  par  une  feule  fleur  d'un  blaiic-^au- 
na::e  ,  ntle?.  petite,  compoflSe  d'envilM  fs  fi^ 
taies  &  pins«  lancéolés  »  M  pea  andgaus*  ebn»^ 
pubefeens  en  dehors.  Les  femcnees  font  «éiinite 
en  une  tê-.e  r<v.i'e-arrondie,  lanugineufej  héliile 
de  petites  pointes  courtes,  très-aiguès.  | 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerianai 
dèttdt  de  Magellan.  (  K. /  «  W.  Pa^) 

Ohfirvjiions.  Waltherius  &it  mention  d'une  aif 

tre  efpèce  d'ai.émone  (  anemoiu  eafOÛniiUMtHX* 
cork.  pag.  I    ) ,  qui  paroît  fe  rapprocher  de 

l'unctnv^f  b^ljcnfs.  F.ile  cft  ttop  peu  connue,  trco 
brièvement  décrite  pour  la  tnentioaner  avec  qu^i* 
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ANETH.  Auihmm.  Linné  a  r^uni  dans  un  feul 
|Mffe  rancth&  le  fenouil ,  qui  fe  trouvent  fëpa- 
iddans  Tournefoit-  l^a:  ';  1  aneth  de  ce  dernier , 
les  ailes  margiaaies  du  truu  Twnt  mcmbraoeures  i 
1  tl  koiBé  i  OM  M  «<ipèc». 

I.  Aneth  odorant.  AntUum  ptvtoltM.  linn. 

—  I^m.  f  'I.  tab.  204.  fig.  2. -^Csnil.  dtFlu^l. 

ftScm.  I.  pag.  01,  tab.  il. 

}.  AvsxH  doux ,  fenouil.  Anttkm  fànMnUun. 
Lam.  iU.^.  204.  fig.  I. 

fvùeukm  vKi^r».  G«m.  4e  Fniâ.  8c  Sem.  i  ■ 
fi%.  loj.  tab.  13.  fig.  j. 

Ugufiieum  fmiùcuUm.  Rocb«  Gérai.  l.  pag.  114. 

ANETHUM.  (Tigwt  Ambth.) 

ANC  A.  «Ccft  un  mot  malgache,  dit  M.  du 
F^iii«Thouats,  qui  Te  change  daM  la  compoâtion 
M  Mfoa  8r  anfih  par  é1i6on.w  II  defigne  toutes  les 
herbes  que  l'on  rnange  à  Madapaicar .  S:  d;Ans 
beaucoup  d'autres  p^ys  où  le  riz  fait  la  baie  de  la 
Mwrriture.  On  Its  accommode  fort  fimplement 
ta  les  taifant  boutUtr  dans  l'eau  :  alors  elle*  ref- 
fcvWem  i  nos  ëpin»rd«.  Ceft  le  fajor  des  Mahis , 
Ja  intti  ou  hrede  de  l'Ilc-de  I  raticc  &  de  l'ir.de. 
I^Hnj  un  grand  nonibre  de  ces  plantes  «  M.  du 
Beiit>Thoiim  di*  kc  faivattee  comé  lei  prin- 
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ANGA-MAFAtTS ,  efpèce  de  caryophyllëe  voi- 
£ne  du  pkamactum  ,  aiïez  bonne ,  quoiqu'elle  ait 
un  petit  g(  ût  d'amcriume  que  déufne  ioR  «om 
m^atu  j  ((ui  lignifie  amtr. 

AMOA-MAlilCE  :  efpèce  de  rutUi 


ta. 


Amga*ualao  (  fpi/antha)  :  btède ,  crefTon  à 
^n^-de■  France,  voilîn de  \^mmtlh, EOe*  en  goût 
pi-|aant ,  qai  b  Emc  rechercher  de  phifieurs  per- 

fotines. 

Angak-balaza.  Ceft  VWtttinm  fifile,  cité 
par  Rumphe  fot»  le  nom  de  •buffâUânm,  Herb. 
Aii4>.  vol.  6.  p«g.  )7.  tab.  1  f . 

Akgan-samboo  :  elpèee  de  cmjm. 

i 

*  AHOAiMiNOOtnr  :  efpèce  de  foogèie  grim- 

f>arte  du  genre  des  acrflickum  Linn.  On  en  mangti 
es  jeunes  pouffes  :  c'elt  une  d.s  me  illeures  elpe- 
c«s_,  an  godtméme  des  fcuropeem.  I  n  général, 
les  foogèret  ne  font  puint  au  nombre  des  plantes 
aHmentahet  S  cependant  «  au  tappoit  de  Rumphe , 
les  M:)^  lis  f  n  emploieM  aiiffi  geelyni  uaei  de  la 
mèine  manière. 


Ano-hiti .  Ceft  la  plante  qu'on  appelle  kridt 
par  excellence  à  l'Ile- de> France.  CeÛ  un  folanua 
ou  morelle ,  tfès-voifin  du  folanum  nigram  Line. 
Malgré  cela  elle  fait  la  bafe  de  ta  nourriture  de» 
rolons  des  iles  de  France  iie  Bourbon  (la  Réu- 
nion oû  elle  paraît  fut  les  metlleures  tables* 
<ut  «n  ait  iMttb  iM«HMi  dd  laaimb 
effeo. 

Ang-hivibf.  On  apptlb  fimpicment  cétcé 
plante  ang-kivt  à  l'Ile-de-France,  oû  elle  a  dcé 
apportée  de  Mad^gafcar.  Ses  fruits  font  eftiméa 
par  beaucoup  d'habi/ans  :  on  les  f.iit  entrer  comme 
airaifonnement  dans  les  ragoûts  indiens,  ou'oa 
app.  Ile  curri.  C  eft  to/efae—  magltM  Lan.  Mo- 

RtLLE  ,  n".  71. 

Ahg-soutri  :  nom  malgache  du  cyt'tfus  eaïjn 
L. ,  le  même  que  Yambarvau.  (  f'oycj  ce  mot.) 

Ang-soutri-mourou  :  efpèce  à'ktdyf*nm 
ou  fainfoin  ^or  vient  dans  les  maiais,  &  dont  les* 
feuilles  ont  quelque  feffiBmhhoce  avec  cellea  du 

caian. 

Anc-soutri-mourou-vam*  Ce  dernier 
ntot ,  qui  figQifie>l«NAIt«  diftjnfiie  una  asnd  e^ 
pèce  pliM  neUe.  \Dm Ftrit'Vttaan, } 

Angari  :  nom  malais  d'ww  efpèce  de  plante 
coDoue  des  botaoiftes  fona  celui  de  ^  «fiêiitm 
Linn. 

i 

ANGMLICA.  (  Koy^î  Ascii  iQvit.)       •  * 

1.  Angélique  des  jardins.  AagtUea  archaitme' 
Ika,  Lhm.  —  laok  ia.ub.  198.  —  Caridel»  Au, 
lab.  jj. 

2.  AHciijQui  de  Ralbàb.  énfMtm  MtfomBL 

Gouan.  ; 

Aitgeùca  Jbtiis  iipinnatit  f  folioli*  iaïueoùuit'g 
finaas ,  diainmiiku,Gaauk,  lU.  i).«rib.^ 

Pjnjx  alpîna  Mi,  heimia^s  foGîs,  BocCM. 

Muf.  tab.  90. 

An^lUt  flvtfinst  var.  A>  VilUf»,  Dauph.  a» 

Cette  efpèce  eft  très  rapprochée  de  la  précé- 
dente, dont  elle  a  te  port.  Sa  racine,  longue], 
cpaiife  ,  produit  une  tige  haute  de  trois  pieus  & 
plus,  liHe  ,  à  peine  rameufe,  garnis  de  grandes 
ieuiUes,  approchant  de  relks  .lu  fureau,  t;ois  fois 
ailées  ,  compofées  de  folioles  lancéoldél-,  oblon- 
gues ,  aiguës ,  dentées  en  fcie  »  démrrentes  fur  le 
pétiole  ,  un  peu  cemâventes  )  leur  bafe  ,  légère- 


ment pubffc:  nte$ ,  ainfi  que  les  tig':$.  f.es  v.:i,bel- 
ImcanoTA-hoiuac  :  efpèce  d'épetvièie,         les  font  grandes  ,  bémifphéiiaues ,  compofees  de 

î— iiM,^qpdviittyiimJfattMt  •  ..      *  ciD^MMne.0M  fciiaaw  rayons  iaéyMi«».flQm  fwl 
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ques-uns  femblent  n;  porter  que  det frantèmel- 
les.  I/inva'.Licre  général  eft  formé  d'une  à  fix  fo- 
liole» lims«  k  plupMc  avortées.  Ut  mvoiacrM  per- 
tieb  ont  do  qûtre  à  fa  folioles  meiun.  Les  co- 
rolles ,  de  couleur  pourpre  avant  leur  ënanouifTe- 
ment,  deviennent  bUnches.  Les  fruits  fonipubef-- 
csn*  gfsiei  oMongi»  i  mis  ttméoiùâm* 

Cette  phnte  croît  dans  les  Pyrénées,  où  elle  a 
été  découvette  par  M.  Rafouli.  On  la  aouve  auiTi 
en  Daophiné  8e  dans  le  Piémont,  y 

t.  ÀNOliLlQUE  trifide.  Anetiita  inquiaaU. 

Mick. 

Augtliea  pttiolo  tripartho  i  fo/ioUs  q-.ilnlt ,  ir.àfo- 
étntMis  ,  Uuratiiuj  »  decurjtvis  i  tmpari  rhomàco , 

f4IUi,  Mch.  Flor.  boceaL  Amer.  i.  pog.  167. 

Ses  (iges  font  glabres ,  girnies  de  feuilles ,  dont 
les  pétiol.s  font  partagiét  en  trois  ,  pubefcens , 
blanchitres  ,  amfi  que  les  pédicelles,  qui  (oppor- 

tent  cin.^  fo  iolcs  den.ées,  iticifées  ;  les  latérales 
un  peu  dccut  rciuci  j  la  terminale  rhomboïdale. 

Cette  efp^  a  été  découverte  an  Canada  par 


ANGIOPTbRE.  Angiopuris.  Gem*  do  plantes 
de  la  famille  des  fougères,  qui  a  des  rapports  avec 
les  myrwikeea  ,  &  dont  le  caraâère  elTeatiel  e(l 
itwnus 

Dtt  iarf-hs  p-'ft'ff ,  prefqu'ovales  f  s'ouvrant  en 
dtjfiii  djru  leur  longueur  ,  plactet  fur  àtux  r^q^j  tris- 

nffntkh,  Sf /brmÊMt  me  bgt»  f^V"  — *f|taofr. 
E  s  V  i  c  B. 

AngioptÀke  en  arbre.  Angiopteris  cvtâj. 


Jbigiopurts  frondibus  bipinnat-s ,  pinnis  oppi^fitis; 
fûmuU*  «luruit ,  fncft^ins  ,  lintari  l4M*«iaus  i 


eveê*.  HofFm.  Comm.  Gœtr.  vol. 
II.  pâg.'  if.  ub.  {Synon.  PUmitr  extirf»,)  — 
Srartt ,  Ftl.  pag.  i66  Ht  i^j. 

Pclypttàm  e9dbm.  Forft.  Prodr.  n*.  4)8.  — 

"Encycl.  vol.  j.  pag.  f  jô  * 

Clément**  (  palmîformis  )  ,  eamU  *ri*rt*  »  Jiiiis 
iipinnatit  frOMf.  Ctvaa.  ?t^»  |8ot.  B*.  I164. 

—  Hon.  Reg.  Macr.  Icon. 

Cette  foL-g^re  a  l'afpeô  d'un  palmier.  Ses  tiges 
s'élèvent  à  la  hauie  ir  de  cinq  i  lis  pieds ,  fur  fept 
à  huit  pouces  de  diamètre ,  un  peu  blanchâtres , 
lenillées  â  leur  fommet .  couronnées  de  feuilles 
loogoes  de  fix  pieds,  étalées  horiaontaleaMnt. 
deux  fois  ailées;  les  pinnules  oppofées ,  longues 
d£  deux  pieds ,  conpofées  de  tolioles  alternes . 
'      fi«lM«  iMflVdBilèMllf 
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larges  d'un  pouce  «  linéaires-lancéolées,  arroa* 
diesi  Inégales  à  lenr  bale<  rétrécies  i  leur  foiMnic 


ftie,  glabres  gai,  TOufliEltsm  an  M. 

fous  .  légèrement  ondulées  &  dentées  i  leun 
botrls,  marauées  de  veines  tranfvetres,  tappio- 
dides  à  leor  hafe,  pda  bilidM. 

I.a  frndtification  cft  placée  t»on  loin  des  deoi 
bords,  depuis  la  bafe  des  folioles  jufque  fous  leur 
fommet ,  compofée  de  capfules  fur  un  double 
ranj ,  rapprochées  en  une  ligne  continue  ,  oviUs, 
ilepourvues  d'anneau  j  «ontenaiu  des  femeflcet- 
bnues.  fybériqnes  «  lemicutaicei. 


Cette  plaoMCiolt 
Société. 


Oc*'  Maftanef  Ce  de  h 


ANGOLAN.  AUuÊghm. 

Lani. 

C'eft  la  même  plante  que  le  grrwîa  fMfoliâ. 
Linn.  f.  Su|^l.  pag.  409.  (Koje^  GaïuviER, 

ANGOPHORA.  Ce  genre.  étabH  par  CavanH- 

les ,  n'eft  diftingué  des  metrofidtros  que  par  les  fe- 
mences .  folitaires  dans  chaque  valve  de  la  capfule. 
Comme  il  ell  probable  que  ce  n'eft  qu'un  !n  f  e 
avof temenc ,  &  que  d'ailleurs  les  deux  cdpèctt 
renfermées  dans  ce  genre  n'offrent  point  d^iatra 
différence  avec  les  mctrcfJrro^ ,  j'at  cru  devoir 
les  réunir  à  ce  genre.  (  Koy<^  .Metrosioeros, 

» 

ANGREC.  EpUtnifum.  Depuis  l*établt(fëinent 

de  ce  genre  par  Linné  ,  les  efpèces  fe  font  telle- 
ment multipliées  ,  qu'on  a  fenti  la  nécetfué  de  les 
réparer  en  plulieurs  genres.  Ce  travail  ne  poavmt 
être  aéotté  tuie  par  des  voyageots  éclaiiés,  «yù 
Te  trouTotent  a  portée  d'obierver  cet  plantes  «i> 
vantes  ihn^  leur  lieu  natal ,  le?  indîvidutftcs,  con- 
lervés  dans  les  herbiers,  pouvant  indiBrB  en  erreur 
fur  les  parties  de  la  fruâilîcation.  M.  Svanï ,  qui 
a  fé joumé  long-cens  en  Aaaétk|ut  •  d'ailleurs  tr^ 
bon  obferYateur,  a  entrepris  ce  travirft  »  H  a  énni 
fcs  nouveaux  genres  d'après  la  forme  de  la  co- 
rolle, piincipalemeni  d'après  celle  du  pétale  in- 
férieur ,  que  Linné  nomme  neàtân.  \jts  geuies  vj- 
nUla  itftela  OQC  d^  été  déoits  en  leur  lieedM 
cet  ouvrage.  Pooa  ne  point  trop  écicier  deseiaoNt 
très-rapprochées  ,  je  joins  ici  aux  vrais  epldenèm 
Sv.  les  genres  cymbidivn  ^  onàdium,  aerides.  Ul 
autres ,  tels  que  les  dtminl^iamflÊftauhts ,  compo- 
fés  d'efpècea  plus  ifmwnera  4ieo«iveftes  mw  M 
plupart ,  feront  traités  i  lenr  place.  Famé  les 
dendrum  de  M.  de  Lamarclc,  celles  qui  ne  ft  troa- 
v«nc  pas  rappelées  dans  ce  Suppiéinem  le  feront, 
I»  mm  m  iminHm ,  nllii  «M  «II»  •* 
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Mnént  ^4 .  1^  «  41,  4X  le  44 1  iM  aatm  rtmrent 
•M  Wt  nmtéuim  y  fètt  qae  In  iramérot  6 ,  40 

&  47.  Le  n*.  Il  ett  le  maUxit  mudata  W'illden. 
D*.  if .  La  plapart  des  autre*  «ioivcot  être  mainte* 
ooes,  du  moins  et  qaTaUti  pdicas  4m 
•U«n^  fiiK  lewnoi. 

Etràcit. 

1.  Ctmbidium.  Svarti.  5/»  pktles ,  dont  cinq 
initj ,  ét4Jii  ;  ie  fixiimt  infirteitr^  tcmtmvt  àjkéé^t 
fiant  u  fom  limie  ,  point  iptronni. 

*  EJfiutt  pârafitu  }  pitaits  mu  peu  rtdrtffit. 

t.  AMGmicécadMt*  b*.  S.  i;piMrwi  «wkï- 
M«R.Liiin. 

CfMAm  (Cfiednem  ) ,  fiAemibfew ,  ftjiU 

ttrmtnahiut  ,  al-tfqite  raaicalibus  kulbo  innatis  , 
fubtrijifarmibia  ,  ehttifi/  i  fcapis  fUJormUas ,  axiila- 
riiiu  .  mntJMt.  fivm.  Nov.  A€L  UffÙ.  6. 
pag.  70. 

Epidimdnam  (  feflUe  }  *  ftliit  hefi  comprtgit , 

mvtiùit  ;  ptdtincults  radicaliius  ,  brtvffimis ,  uni- 
ftns,  Svaitt  ,  Prodt.  ixi,  —  Flor.  iud.  occid. 

m-  H7»« 

1.  Anomc  i'trak  «lei .  EfUÊaétm  tn/umm, 

Smith. 

E^dmdntm  foins  Umaû»  ^  rmiittUhufque 

nfformihmt  ;  ftopis  rÊéc»&a$$  mMJlfrù i  gtr- 
m'.ne  tnaLto,  iabio  pttéB*  «flM.  8Mdl«  ICMk 

Plâ.  pag.  14.  tab.  14. 

Cymbidium  (  tripteritm  )  ,  a<ault ,  f  lits  bulho 
iaiÛUt  f  r^icalibut ,  vagiitatis  ;  fdipit  muhijtorit  , 
gtrmine  trUUto,  SviftS  •  Nov*  Mt.  UpC  voL  6, 
pag.  70. 

Sef  feuillet  font  toutei  nSMt$,  en  gaine  à 

leur  ba''e  ,  fort-iiu  d'um?  bulbe,  glabres,  en 
forme  de  lame  d'épée.  De  leur  centre  fore  une 
hampe  droite ,  garnie  de  ptufieurs  fleurs ,  dont 
les  cinq  pétales  fapérieurs  l'ont  redreifés  ;  linfii» 
rieur  concave  i  fa  bafe ,  plane  i  Ton  limbe ,  de  la 
longueur  des  pétales  fi  pétieurs.  L'ovaire  eft  trian* 
gulaire  ,  mui.i  de  trois  .liles  fur  Tes  angits. 

Cette  plante  croit  fur  les  arbrus,  à  la  iunn- 

J.  A.^CREC  hérifTé.  EpUendrum  fiirf.ium. 

Epidendrum  (  cymbidium  hirfutum  )  ,  caulibus 
■J^mptitibiu  ^  foliifqat  lanctotatit  ^  plicato-ntrvcfit , 
^■^rfittis  i  fpicâ  ttrminaii  ,  9vaid  g  bracltis  fiort 
i^=*nporibiu,  WilUkn.  Spec.  PliBt.  vol.  4.  pag.  <)4. 

l«nvnH«v^«»Aay.GlhB.  u  pag.  %i6,  ub. 
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4.  AngRBC  engaîné.  Epidendrum  vtjiîtam.  Sv. 

Epidtndntm  (  cymbidium  veflitum  )  .  cau/e  di- 
ekotomo ,  vagi»it  ÊOtSfiti  imbricato ,  apict  axil/if" 
fu<  bulbi/trit  ;  bulbit  monophylUif  fioribtu  conftrtis  , 
t  vaginit  eauimù.  Svartz ,  Nov.  Aâ.  Upf.  6.  pag. 

70,  Ir  Fier.  Ind.  occU.  §.  fa§.  144S. 

Ses  racines  font  filiforine^  ;  fes  tiges  afcendaa- 
tes,  fouvent  radican^es  ,  cylindriques,  hautes 
d'un  pied ,  entièrement  couvertes  de  gaines  im- 
briquées ,  ovales,  aiguës ,  elabres ,  utembranenfes. 
On  difiingue ,  dans  raiflelle  des  gaines  oppofées  , 
des  butbts  axilUires  &  terminales  ,  grandes,  foli- 
taires  ,  d'oà  fort  de  chacune  d'elles  une  feuille 
redreffiée .  tfit^,  liocéelée.  Les  fleurs  font  preC» 
ue  (êlTiles,  rapprochées  j  placées  dans  les  gaines 
es  tiges ,  de  couleur  purpurine ,  formant  une 
forte  a  épi  par  leur  enfemble.  Les  pédicelies  très» 
courts,  accompagaés  de  deux  braâées  fpatacées  * 
en  capuhoB}  les  cina  pétales  fupèrîeurs  proé 
qu'égaux  ,  ovales  ,  lancéolés  \  l'inmieur  une  fott 
plus  court  i  une  capfuie  ovale ,  piefqae  ttigone. 

Cette  pince  cnic  fi»  le»  iibtes»  i  la'JaBuifM. 

f .  A|i6Mc  ffeHAée.  MfUmdnm  fnOfkmtk 

SvartT. 

Epidendnm  (  cymbiam  prnliferum  )^  jbêkU  rf» 
ttaémtt ,  proliftro  ;  ftliis  difiichis ,  avtto-ltiue^ 
ittis  {  porihus  JxUljribiu  ,  [(jjîtibus  ;  butols  e  va- 
giHÙ  foliorum  dtfhyUis,  Svattz ,  Nov.  A(X.  Upf. 

6.  pe^  71  j    Flor.  104.  oeci4.  ).  pi|.  141a 
l>iU0i4rMB  ftp^finm,  Svirts ,  Pm4r.  1x4. 

Ses  liges  font  couchées ,  puis  afcendames»  tê» 
dicaoces  i  leur  nntie  iafiMewe,  prdifèiopirice 
bulbes  fiioèes  <£m  l*aiM  4ee  fiMinei  t  ceb 

font  alternes,  très  -  rapynchées .  difpofees  fur 
dt-ux  rangs  ,  ovales-lancéoMes ,  obtufcs .  oblioue» 
ment  ëchancrées  i  leur  fommet»  avec  une  1019 
tiès-fine  dans  r^^hangr\^te «  glabres,  firiées  i  tef 
gaines  ovilei ,  nibi IqueeSf  eonpiimées ,  conte* 
nant  dans  leurs  silTelles  des  bulbes  qui  donnent 
naillance  à  deux  teuiilts  fcûiies ,  iemblables  aux 
précédentes.  Les  fleurs  font  petites ,  fc^Tiles ,  foli» 
uiies  dans  les  gaioei,  purpurines  i  les  cinq  pé- 
tales fiipérieust  i  4eD^.'0i^perts ,  prcfqti'cgaux, 
♦ancéol.s,  olrus  5  l'inférieur  coi.cAv.!,  r.d[Liié. 
La  capfuie  eft  alongée ,  qrlindffique,  un  peu  angu- 
leufe  ,  s'ouvratit  longitudinaicment  par  cinq  fil- 
ions. Les  valves  refleut  adhérentes  i  leur  fomaet 
&  i  leor  baft.      .  . 

•  i   CecM  plwie'cfolt  fiir ktbaatti  mtamtfmiê 
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U  Jamaïque ,  fur  1m  arbrM.  y  (  Dtft^t.  M 
Swiurti  ) 

tf.  An^REc  à  fruits  hériÛes.  Epidendrum  tehino- 
eérp»».  Svvtx. 

F.;-iJer:drum  (cj  mhidium  echinocarpcn  ) ,  cauU 
fompreffo  f  dtuunotntt  ^  feWil/Of  imbricaio  joi.is 
Ww-iê ,  9vatit ,  acuminatit  i  e^falis  muricjtis, 
S^irn .  Nov.  ht\.  Upf.  6.  p«g.  71  «  &  Flor.  lad> 
Occid.  5.  pag.  i4Jfi. 

J^dterfriM  «cAuMM»^.  Sviitx  ,  Prodr.  1 14. 

Imodonm  ftnduÀim.  Aubl.  Goiao.  t.  pag.  819^ 
tab.  jii!  *  . 

SwtÎMt  foatfinples ,  rendantes ,  coinptimées  ; 
les  fturaes  alternes,  prcfqu'io.briqtiées  ,  placées 
Ibr  deux  rang-.,  gl.  bre^ ,  (;vi\<,- ib!ongi»es,  ai- 

rës  >  iormani  a  leur  baie  une  gaine  membraneufe, 
demi  amplexicaule.  Les  fleurs  font  latérales , 
«nllaiiea.  ioltcairei*  d'un  jaune.pale ,  routenues 

ndcf  pédoncote*  coorts  ,  accompagnét  i  leur 
e  d'une  bradtée  blarchàtre  ,  &  d'un?  autre  fous 
la  fleor  ;  les  pétales  ovales ,  concaves ,  aigus ,  pref- 
^M' eoooivens  à  leur  fonunet  {  l'inférieur  plus 
court ,  obkMii,  d'uo  Ueu  d'asar,  avec  de*  taches 
purpurioes*  E/ovtire  cil  Uanchâtre ,  hériffit  ;  H  Iw 
fuccède  une  capfule  ovale,  trigone  ,  à  (îx  ftiies , 
Icouronnée  par  la  coioUe ,  tiérilTée  de  petites  poin- 
te» i  foo  fominec. 

Cette  plante  crcîc  à  U  Janaiiqne'»  fi»  ItS trbfet. 

3f.  (  Dcfcript.  ex  6wart^  ) 
-\  . 

*  '7.  AN<fREC  bëriflband.  Epiitnintm 
Evarix. 

..  fyidtténm  (cfmbidîum  moricattim  ) ,  cau/e 
Êtmfnfi  j  pnOiufcuIo  ,  imbrtcjto  ;  faliis  bifarin  , 
•MvTfV^  ecmix ,  Untatis }  caff^là  murieaté.  Sv. 
Ndv.  AS.  VpOtf.  (tag.  fi ,  9c  Flor.  bd.  occidt  3. 

|ag-  Mf4- 

>  Elle  diffère  de  l'efpèce  précédente  par  fon  port  i 
fnr  fét  tige9  pla#  Mevdes ,  élargies ,  comprimées  f 

par  la  grandeur  de  fes  fleurs  &  de  Tes  fruits.  Sr-s 
feuill  s  font  oblonsnes,  glabres,  entières,  mu- 
tron^es  à  leur  fommet  j  les  gaines  larges,  com- 
firimées ,  membraneufeSj  un  peu  lâches^  ftciées, 
aiguës ,  failbmet  en  carène.  Les He^rtfonr placées 
vers  le  fonim?t  d»<;  r'rpç ,  pr.  r;iie  folitairei ,  axil- 
laires  ,  prcfr.iie  U  iril.  s  ;  !cs  pétales  gl  ibres ,  ac  umi- 
•nés  >  les  capfules  grandes  ,  oblongues  ,  prt  fque 

Smé*  d'un  côté,  en  catène  8e  relevéei  co-boAè 
(  l*aotft  t  llériflHe*  I  leur  fimmer  de  polft  iei)- 
«let. 

Cette  plante  croît  fur  les  arbies»  à  b  Jamaïque. 

j^Dcj'crift.  ex  Swjn^.) 

^  8.  Angrfc  à  poils  loides.  Epidtndmm  uithoiar- 
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Epidêiidram  (cfipbidiam  oricbocarpoo  )  *  eittê 

riis ,  line  tribus  ,  fuhrejitxis;  Ci^f  f  .'h  ri:o/îs.  Ssrartl, 
Nov.  Act.  U^r.  6,  pag.  71 ,  &  1  ior.  Ind.  occid.  5. 
pag.  14^4.  . 

EpidtnJnm  ttidtocûrpoii,  Svanx,  Prodr.  it^ 

S?s  lig"s  font  pn^fque  filiformes  ,  cylin  Iriquef  , 
un  peu  comprinvees^  pendantes,  un  peu  raiikufL-s, 
radtcantes  en  defTous ,  coinrertem  de  feuilles  linéai' 
res,  un  peu  réfléchies,  glabres ,  entières,  aiguës, 
longues  d'u;i  denii  poiice  ,  vaginales  à  leur  bafe  i 

S  raines  menibnneufes ,  un  peu  comprimées. 
Les  fleurs  font  prefque  folicatres ,  axiUaires  i  leur 
pédoncule  plus  court  que  les  fruilics ,  muni  i  fa 
bafe  de  quelques  petitLS  br.iftvs,  S:  de  deux 
autres  oval.s,  petites,  placées  tous  li  fliur.  Les 
pétales  font  égaux  ,  convexes ,  un  peu  herifliés  , 
eoooivens  à  leur  l'ommet  »  le  pétale  inférieur  coo> 
cave,  arrondi,  redrelfé.  La  capfule 'eft  petite  « 
pre''que  ronde  ,  hériffi'e  de  poili  bl»IKb4CT*f  >  d*fr 
1)1)1  d  mous,  puis  roides. 

Cktte  plante  croit  i  h  Jaauj(|iift ,  fiirlfsai^rea 
couveits  de  mou0c.  ^.  {^Drfe^*  ut  SuMrt^.  ) 

9.  AMoaac  gifan^iie.  i^dMdnm  flaanm, 

Svartz. 

Epidendrum  (  cymbidtum  glaucuRi  )  .  cda/c  «•■•• 

preffo  ,  ertSiufculo ,  im^rietto  {fittih  ht  finit  ^ 
ianceofatis  ,  fuÀiùs  glaueù  j  eaffu/  s  nuiit.  S^-irtr., 
Nov.  Aâ.  Upf.  6.  pag.  71  i  &  Flor.  lod.  occid.  5. 

Efiéménm  glâÊtÊm.  Srarts  t  Fvedr.  114. 

Ses  racines  font  filiformes,  rampantes  ;  fes  tiees 
fimples,  comprinséet,  longues  d'un  à  deux  pieds, 
couvertes  de  feuilles  élaretes ,  lancéolées ,  d'an 

vert-?ai  ,  chiiqucs  en  dt  ifous ,  entières,  légére- 
n  ent  mucron^es.  Les  fleurs  (ont  folitaires,  axil- 
laires  i  les  pédoncules  plus  courts  que  les  gaines 
des  feuilles  {  deux  bradées  petites  &  bUocbâires 
(bus  chaque  fleur  ;  la  corolle  petite ,  blanchâtre  { 
les  pétales  ovales ,  acuminés ,  peu  ouverts  ;  lat 
capfules  oblongues,  luifantes,  très  glabres,  tri- 
gones ,  s'ouvrant  en  ttob  parties ,  contenant  de 
très-petites  fcinences. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes,  à 
U  Jamaïque.  If  (Ptfiript.  tx  Swanj.) 

10.  Angrec  à  feuilles  de  gramen.  Epidaidnm 
gfWNMâdtf .  SvartB. 

Epidendrum  (  cymbiilîum  graminoides  )  ,  cAidt 
campreffo  ,  aff.ugente  ,  muitifioro  ,  imbricato  ;  folïu 
bifariti ,  tintari  lanceolatis  ,  femotit^culis  ;  capfuHs 

gùbris ,  pedittUU-  tioagatit»  Svartx  ,  Nov.  Aâ- 
Upf.  6.  pag.  7t  (gc  Flor.  ImL  occid.  j.  pag.  m9- 
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Oo  la  dUUuue  ân  précédentes  par  te  diet 
pios  courtes,  fimirfes,  comprimées}  ptr  fts  fêomCfl 

étroites ,  Ilnéairïs-Iancéoîécs }  les  gaines  blanchâ- 
tres. Les  Heurs  font  plus  écartées ,  lâches,  unila- 
téraks  { les  pédoncubt  prd^  capillaires,  alon- 
géij  4eaKMaépliii  coures  que  les  gaicies}  deux 
ftém  bnAâBt  Hanchltres  (om  chaque  fleur.  La 
corolle  eft  petite,  blanchâtre,  inclinée}  les  pé- 
tales oy.^les,  concaves,  acuminés,  très-fouvent 
conoivt  ns  à  leur  foonnet  i  le  pétale  inférieur  coa> 
cave  i  fil  bafe .  acimiM  9c  ttdreSè  à  ron  fonnet. 
la  capfub  eQ  glabre ,  ofadoague ,  peadaace»  en 
bofii ,  marquée  de  fis  filiMS. 

Cette  plante  crr;<t  far  le  tronc  (!es  ttbVH*  âb 
Jamaïque,  jf.  {Defuift.  txS'.vani.) 


Il»  Anmibc  à 


tfidtmlrum  (cjrmbidium  teRrfôBpn),  cmU 
"ffiiii^  imcamhtfuikus ,  fabrotundis  ,  acutis  , 


^ibus.  Swartz ,  Aû  UfL4,  pig.  71  »  8c  FkV.  Uà 

occid.  j.  pag.  14,1. 


Efidenarum  ufiéfotîum.  Sïrartz,  Prodr.  IXX. 

Ses  tiges  Tont  rampantes,  filiformes ,  radican- 
tes  i  ("es  teuiiles  preTque  rondes,  un  peu  charnues, 
rétrecies  en  pétiole  à  leur  bâfo»  pnefqM'imbfi- 

30MS ,  glabres ,  convoM  M  defht ,  coBCRvai  en 
enous ,  légèrement  acuminées.  Les  fleurs  font 
rolitatres ,  axillaires,  prefque  fcfliles ,  purpurines; 
trois  pétales  extérieurs  plus  grands,  ovales,  con- 
caves t  obtus,  cooiiivenSf  un  peu  velos)  deux io- 
tériettrs  plus  petits,  glabres,  oKfongs ,  d'un  rvMige- 
(ângnin  $  l'inférieur  de  mênie  forme  ,  concave  , 
ledrefle ,  cilié  i  fts  bords.  La  capfule  ctt  ovale  » 


Cette  plante  croît  fur  les  rochers  Sr  l:s  troncs 
àm  arbres  couverts  de  moufle .  à  la  Januuaue.  % 

!!•  Am«REC  eo  (àbot.  Epideadnm  calctoiarié. 


Epidtiulrum  (cymbî  ^ium  cilceolarîar)  ,  cauUbus 
fimpiuitius ,  ertiiis ,  fiexuofts  i  foUis  diftichU  ^  nm»' 
là ,  frktdatij  ;  fpici  ertOJ ,  urmiamUi  ftliku  rmo- 
tu.  Willd.  Spec.  4.  pag.  97. 

Efidtadrum  uUuoUri*,  Retz.  ObGsrv.  botan.  6, 

,  fa  tilM  font  flesueufes ,  droites ,  fimples ,  ar- 
HcMéet,  bmietdefix  i  fept  pouces  ;  fes  feuilles 
tiès4talées ,  dHbntes ,  glabres ,  épailfes ,  fubu- 

Iéc<,  en  petit  nombre  i  les  fleurs  prefque  ftflîles. 
difpol'éis  en  une  grappe  temtinale  ,  peu  garnie  ; 
les  hxiGtén  oMongues,  panachées  de  blanc  &  de 
«ôiè{  le  pétale  inférieur  tubulé  i  fa  partie  infé- 
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celui  du  mflleo  pttu  étrâh.  bocéoléi  lei  'atéraux 
élargis  ;  les  autres  pétalOi  UillCS,  ptefqu'cgaux  , 
échancrés ,  un  peit  créptt  |  rambèn  globHléiili»* 

à  deux  lobes. 

Ccue  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  iç 

t|.AM6ftCclioéaite»D*.  10.  EfidtitJnmtinMrt, 
Lhn* 

Epidtndrum  (  c^oibidium  Uneare  )  ,  cauU  fim- 
plici ,  ertQa  ;  faàU  difiicku  »  UatéTibut ,  obtûfis  ,  ^ 
apice  tmarginati*  i  fionit»  tt/wàm»£iu  ^  fatfpùo''^ 

f/x.  Svans«  Nov;  AOLUfC  6.  paf  7*»  *  '  " 

14.  AvMie 

Forft. 

EpiilaMtnim  (cytMikm  eqaftmi),  ea$U  pm- 

piici,  injerni  fltxiiofo  ;  foliis  comprejfti ,  tnjlfortni- 
bus ,  balt  eqaitanxiius ractmo  ttrminali  «  ïpicitto  , 
fliformi  ,  nutanU.  S«^ltX*NoT.  AA.UpC  6, 

71.  —  Willd.  Spec^  4.  pjg.  97. 

Epideiuirum  tquîians.  Fotft.  Prodr.  n".  }  16. 

Set  tiges  fou  fimples»  flexneaiîM  i  ker  peiiic 
infîbiewe ,  nues  â  leur  partie  fupérieure ,  gamiee 

inférieuremeni  de  feuilles  difpofées  fur  d^ux 
rangSj  s'engatnant  par  leurs  bords  vers  leur  bafe  , 
comfKÙnées.  enfiformes  ,  faillantes  en  carène  « 
acomûiées  i  leur  fommet.  L«*  fleurs  font  dif;}ofées 
vers rextr^nhé  de» dgetett  m teimînal ,  fiU» 
forme,  iodiodk 

Cette  plante  croît  dans  lei  Imictoffieiualeatt 

aux  lies  ae  la  Société,  if. 

15.  Angrbc  à  feuilles  cylindriques.  Eptdmdnm 
untiftliam.  Sviits. 

Epidtnd'um  (cymbidium  teretifblium  ) ,  ttuU 
fiwftià  t  /bUU  ftmttntitas  i  êori*  pliwn  ttnmi- 
nalis  ttliU»  tri»utn.  Svarts*.  Nor.  Aâ. 
Upral.  6.  pag.  71, 8e  jFlor.  Ind.  occidciic.  3.  pag. 

Epidtndrwn  leretifolium.  Swzm  y  Prodr.  121. 

S?s  racines  font  courtes ,  filiformes,  blanchâ- 
tres Se  rrépues  ;  fes  tiges  fimples  ,  droites,  hautes 
d'ua  pied ,  glabres  ,  orliodriques  «  i  deux  angles*  ' 

rmies  de  wailles  auernes.  glabres,  chamaes, 
demi  cylindriques,  difpoiées  fur  deux  rangs  j 
leur  g.âiie  ferrée,  légèrement  ftriée.  Une  feuUle 
accontpagne  ui^e  feule  fleur  foUtaire  ,  fitode  Vera 
le  fooMnet  des  ti^es,  d'un  vert- jaunâtre»  ma- 
nie de  deux  petites  bradées  menbraneofts  t 
les  trois  pétales  extérieurs  étalés  ,  lancéolés ,  ai- 
gus, un  peu  convexes»  les  deux  intérieurs  une 
fois  plus  petits,  verdâtres,  redTefl2s,eUiptiqiies« 
épaiffis  à  leur  fommet  ;  le  pétale  iuuitiear  de  la 


HcBre ,  élargi  à  foo  ffaîbe*  diviS «a  aois  lobesj  i  îongueiu  des  plus  giaada ,  ea  aràoe  i  &  failb^ 


Digitized  by  Google 


570  A  N  G 

redreffé ,  aig<i  à  fon  fommei ,  concave  dans  Ton 
milieu.  La  capfule  eft  alongée, cylindrique, ftriéo, 
i  nots  lignes  faillantes ,  longuemeat  réuécie  i  £i 
bal« ,  obcufe  à  foa  femmet. 

Cette  plante  croit  fur  Us  hautes  tnonwgptt  j  i 
U  JanMqiie.  y  (  Dtfcripu  tx  Swani.) 

iC^-  Ammuc  étudaùL  l^duiénm  fiml^im, 

S»'ârtz. 

EpiJtndrum  (  cymbidiom  rerrulatum  )  ,  eduU 
fimplui ,  fabiifkjU»  f  foliis  lanctoUtls  ,  carÎHatis  » 
/inuUiit  sfiièiê  urmiKtlH'H  ,  Iaxis  ^  filiformikus, 
Svarts,  Flor.  Iii4.'  occtd.  j.  pag.  146; ,  &  Nov. 
JiSti  Upf.  6.  pag.  yx, 

^pidndnKt  fimUnuiu  Swinx^  FMdv*  t  Ai» 

plante  baffe,  dont  le»  racines  fafcicléïs  pro- 
duifent  plufieurs  tiges  fimples,  à  peine  hautes  <i'un 
pouce ,  à  deux  uigleSa  ^miet  d'une  ou  de  deux 
feoilles  lancéolées ,  acumînëes,  en  carène  fur  leur 
dos ,  Toides ,  un  pe  i  épaifTes ,  fouvent  courbées , 

•  cartilagineufes  ^  légiiemrnt  dtnticiiîccs  à  I?urs 
bords  j  quelquefois  ruugeàcres  eh  dclîous.  Ue  leur 
ceotre  Tortem  un  ou  deux  épis  fiiifnnms,  de  la 
ldh^|ue«r  des  feuille!! ,  muntt  da  fleurs  altenies , 
nf>prochées,  petitei,  d'im  bnin-roageitre ,  ac- 
compignéc'S  de  bradtirs  cunjriméÊS ,  petites, 
acuntinees.  Les  pétales  font  concaves,  ovalfs-lan- 
céolés  ,  acuminés  ;  les  extérieurs  plus  grands , 
deDticiilés.i  leais  bos ds  i  l'inliérioitr  radreOe ,  con- 
cave dam  (bn  milieu  .'^ifi  Vt  rénià  à  Ton  fom- 

^  met  ;  Us  anthères  à  deux  loges ,  cnntenint  un 
tiol^en  Dédicellé)  It^canfuk  ovale ,  trigooe,  à  lîx 
ligne^niiUames»  les  leineiioet  blaoefaltrce,  très- 
petites. 

Cette  plante  croît  fur  le  fomtnet  des  monta- 
gnes, i  la  Jamaïque,  -if  (  D^fctipt.  mSmnti.) 

■  17.  Amorbc  globttleiix.  E^dndnm  gMafim. 
Jacq. 

Eptdtndnun  (cytnbidium  globofam  )  ,  e«a&')fm- 
flici  tf^ifùflonifoius  tereti-canaticulatis  ,  la^tUo 
0fHUO,  ctÊffriU giçitju.  Smutt,  Nov.  Aâ.  UpL  6. 
pag.  71  •  &  Flor.  lôd.  ocdi.  ).  pag.  1467. 

Eridenàrum  glohofum.  Jacq.  Amer.  pag«  tii. 
tab.  133.  fig.  r.  —  Svartz,  Prodr.  m. 

Il  s'élève  <les  mêmes  racines  plufîeurs  tiges 
dcoim»  finpits»  pitfilpe  filiformes  ,  rjrtindii- 
^nes»  m  peacoagiprimèes,  hautes  de  deux  ou 
trois  pences,  g'mîes  ' de  feuilles  rnides,  ï  demi 

c)'!inJriques ,  gl.ibres  ,  aiguës,  un  peu  recour- 
bées. Les  fleurs  font  terminales  .  prefque  folitai- 
tù,  petites ,  axillaires ,  un  peu  pédicellées  ;  qu  1- 
qnes  Draâées^  fort  petites  à  la  bafe  des  pédicelL>s 
Â{fous  Tovaire.  Les  trois  pétales  exténeu-s  font 
-  •vaks .  foit^âtta,  concaves ,  un  peu  étalés  i  les 
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deux  intérieurs  plus  courts,  jaunes,  re>^rclT2«| 
l'inférieur  concave,  ovale,  aigu,  de  la  lo,  rikut 
des  premiers}  les  anthères  i  deux  loges.  Les  cap» 
fuies  font  gUÂuleufes.  de  la  groflêur  d'un  pMois* 
glabres,  hexagones  «  rottvcaflc  daof  leur  ailieul 

longicudinalement. 

Cette  plante  crok  à  la  Martinique  8c  à  li  II* 
maique.  fur  les knMha* det lAin. f  ( A|^Bf^ < 

tx  Swan[.)  "* 

18.  AiWMc  fmuumn,  ^iémiimm  mmmuk,  ' 

Fotll. 

Ep'ttUndrum  (cymbidium  autumnale)  ,  cda/iiu* 
e  radict  reptixntt  JimpliLibus ,  ancipitihui  }  foliis  con^ 
feras ,  ianctoLuis  ;  Jpîcis  fnhpanicul<jtis  ,  ttrminali' 
tus,  SvrartZj  Nov.  AÙ..  Upf.  6.  pag.  71.  —  WiUd*  • 
Spec  Plant.  4.  pafi  98. 

Sfiémimm  mÊtmoMh,  Fetft.  PMdr.  ol^  fiy» 

Ses  racines  font  rampeqieft  i  l4re»élève  plu- 
fieurs  tiges  iimples ,  un  pee  compriinéia,  à  deux 
angles,  garnies  de  feuilles  très-rapprochéél ^-ll»» 
céolées',  vagmalee  à  leur  bafe ,  glabres ,  nerven» 
fes.  Les  fleurs  font  dtfporées  en  un  épi  terminal , 
prefque  paniculé  i  les  pédoncules  uariemés  de  pe- 
tites bnj^ées  en  écailles  i  le  pétale  infé(i«ur  ce- 
dteflé»  obow  )  fiM  fonoMU 

Cette  phoce  cxdt  i  k  Néorelle-Zélvide. 

1 9:  AHCRtc  I  fimiiles    lycopode.  Eptéiiéim' 

/)  copoàioides .  Retz.  ■ 

Epidtndrum  (corymbium  lycopodioides  )  ,  roir» 
lihus  fimplitihtts  ,  ptndulis  ,  ancipitikas  ;  foliis  dtf- 
tichis  ,  carnets  ,  lanceolatis ,  iafi  equitaniii>us  ,  /pi*4 
ut  minait  tfimpUù  i  inoMs  eiUdtit,  Wliîd*  SpM» 
Plant-  4.  pa^.  98. 

Il  fort  de  fes  racines  plufieurs  tiges  pendantet* 

trè^-fimples ,  planes  ,  comprimées ,  longues  dVn- 
vifon  un  pied  ,  (»;iTries  dans  leur  patrie  fuperieure 
>^te  gaines  lancéolées,  aiguës,  gUbres  ,  longues 
d'un  pouce  ,  8c  i  leur  partie  inférieure  de  feuilles 
alternes,  charnues,  lancéolées,  vaginales,  difpo- 
lees  fur  deux  rang».  Les  fleurs  font  fciV\\cs,  nès- 
rapprocbées  ,  «iifpofées  en  épis  folitairrs,  termi- 
naux ,  femblables  à  ceux  des  lycopodes ,  munis 
de  braAées  courtes  &  ciliées;  la  •coroH»  d*ea 
jaune-orangé  j  les  cinq  pétales  fupéricurs  ovales, 
un  peu  aigus ,  ouverts ,  inégaux  ;  ï  infeiieur  plane» 
en  cœur,  plus  peiii  que  le  pétale fiipérieer.  t> 
capfule  efteo  ovale  rcnverfé. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  oiieculcs j  filX  • 
les  tamarms.  ^  (  Dt/trift,  u 
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Sy-Ti. 

E^tétndnm  (cjrmhidium  morchatum),  cWr  r^* 
. /itméenu  ;  fii'"  diâiciSs ,  taneeoUtis  ^  obut' 
Ja^ialitg  numil  MêuUs,  Uuralibiu  i  petaiis  oinis  , 
-  MUê/h,  Willd.  Spèc.  Plant.  4.  pag.  98. 
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BfidnJnun  mofckatum.  Symes,  Iria.  c^lït-gall. 
p^.  91.  lab.  26. 

Ses  ti!;es  font  gritnpantet  8e  rameufes  >  garnies 
de  feutll:S  difpofL-es  fur  deux  rangs,  glabres , 
Jincéolé;..s,  vjj;iiij!e5  à  leur  bafe,  un  peu  obtu'.es 
à  leur  fommei.  Les  fleurs  font  difjpofees  eu  giap- 

 \,  biénles  »  les  deux  pecdM  iocénciin 

I  tronqués  à  leur  loauoeCt 


CcCM  plMtt  cralK  «bas  l'Afie.  1^ 

ZI  .  ASGRFC  de* 

unum.  Svirtz. 

Epidtndrum  (cymbidium  montanum) ,  eauU  Jim- 
pliciufculo  ;  foliis  faicUnceo/atU  ,  apice  fubrtcurvit; 
ncmo  tirmm«U  ,J*ribtu  fêuaiJû  ,  Umimâ  UbtUi 
tf^dS,  Smwm»  Nev.  ABt.  UjpAl.  tf.  pag.  71  «  & 
.  Flor.  ind.  oodd.  |.  pif.  1469. 


ftoàt.  pag.  III. 

Ses  racines  font  blanches ,  fimples,  épaiffes  {  fa 
tige  très-fimple,  cylindrique,  haute  d'un  a  deux 
pietis,  nue  à  fa  partie  inférieure,  géniculée,  gar- 
mhiU  pactie  fapéiie«tre  de  itmiks  titanes  rim- 
plexictolet  I  leur  bafe ,  ragin«les  ,  4hrpa,  lan- 
céolées ,  un  peu  obr-ifes,  lecourbécs  à  leorfom- 
tret ,  flriéas,  a'tn  brun-ve-ditre.  Les  fleurs  Font 
bUi  ches,  alternes,  péJicelléeS,  un  peu  grandes, 
diftantes,  6n  grappes  terminales,  droites,  lon- 
gaes  d*on  demi-pied ,  fletoeafcl,  un  peu  c6mpri- 
nïées  ,  purpurines ,  munits  de  bra6éis  concaves, 
acuminees  i  les  cinq  pétales  fut'eriturs  prefqu'é- 
§A9XsC9Mvm,  orales -lancéolés  jr  aija«  ;  l'infé- 
*  tieur  plus  long  *  dilaté  »  fnn  limbe  ttifule }  le  lobe 
4tt  ml!l^  plus  alongé,  marqué  de  points  fanguini 
dans  f<in  mlHett  |  la  caprule  gfabce  «  obl«igi»t , 
ttigoue. 

Cecte  pl  nte  croît  fur  les  arbres  «  à  la  Jaiii.ii|tt. 

%i.  AiteitBc  ttouicliec*  ÈpUinirum  tijfreabm. 

Toril. 

fyidenJfitm  (  cynnbidjum  cWpeoIum  )  .folio  /»• 
£eaS  fubrvtmitdo-tordato ,  bufi  cutullato ,  a^îct  rt- 
ftxo,acuivifcàpo  ertaiufculo  ,  racemofo  i  tuSarii 

Willden.  5|>ec. 

ÈfkMnam  tfyfttùm.  Forfl.  Pfodr.  n*.  |»|v 

'    n  %'é\h.-e  dé  M  hénti  vnt  faille  radicale 


Tj  I  iTe  ,  aiçuç  8;  réfléchie  i  fon  fommet.  Lts 
hampes  font  rcdr^Hées  ,  u  rniinées  par  unti  graî>pe 
de  iim  I  le  péttio  infêrievr  «rbiculaire. 

Cfctw  ylantt  cro}c  dan  l'Oe  de  h  Saciété^if' 

a}.  AitoMcct^.£ip*dm2riMi  tffjilr.-Forih  ' 

Epidtndrum  (cymbidium  rofte),j%//ij  teruHiHt 
eyiiiid'ieit ,  inanihiu  ;  vaginis  fifiulofs  ;  pedmBttiéfM 
oppofitifoliii  y  corymbofis  .  vaginam  ptfforantibtu { 

Spcc.  Plunt.  4.  pag.  <;<7. 

Epidtndrum  crljle.  Fotft.  Prodr.  n".  Jlj. 

SiS  tiges  font  garnies  de  feuilles  creufes ,  cy- 
lindriques,  alternes,  roulées  à  leur  bafe  en  un* 

Î;»tne  fiftul'sufe.  Les  pédoncules  fonc  oppofés  aux 
butUes.  traverMir  lea  grfaea  j  &  fecmeot  un  co- 
ryiiibe  lacérai.  Le  pétalr  inféliwc  «ft  «ll|ilC«l)pft* 
tulé,  en  forme  de  cœur. 

Cette  plante  croie  dans  b  NouveUo'Calédo* 
nie.  3f 

24.  Anckbc  noncm»  a*.  i|.  fyUtâdmm 

dofum.  Lino. 

Epidtndnm  (cymbidiiMi  nodofiun),  m«/«  Sm-' 
pi'ei,  moHopkyUot  nàmwh  nditmt»  f  fMo  fimi» 
cyCindracto ,  fubdtat»  f  tamimi  labttii  integrd.  Slr« 
Nov.  Ad.  Upf.  d.  Mg.  74  .  &  Obf.  bot.  318. 
WiUd.      VbM.  4.  peg.  99- 

14<  Anoric  dClie,  flP.  tS.  fjpâdnidlrMi firiftait, 

Lirni. 

Bpidendrum  (  cymbidium  fcriptam)  ,fatii$  iiJi0 
innatis ,  ovaio-ianctolati»  ,  triatrviis  ;  yupo  mutA' 

ftoio ,  ptt^it  macuLtis.  Swmz,  io  Soind.  Dîar. 

bot.  1799.  pag.  218. 

On  trouve  d^ns  VHonuj  malatarîetts ,  11,  p.  69, 
tab.  une  plarwe  rrés-voifine  de  celle-ci ,  fouif 
le  nooi  de  itU-f^U,  ('^«yft    "Mi ,  Si^fi,) 

16.  Angrec  i  cipuchn>«  d'.  i8«  ^Utadnm 

cucultatum.  Liiin. 

Epidtndrum  (  Cymbidium  rucullarum  )  ,  eat-le 
fimpUeî,  miftoro ,  aiphytio  ;  foliit  fubu/u:is  ,  fufca- 
tit  ;  Lminà  uMli  crkaiéé  Smmi ,  Nov.  Ad.  Upf* 
6.  pag.  7;.     Wittd.  Sljpec.  Plant.  4.  pag.  itw. 

17.  AnôRïc  fins  feuilles.  Epidtr.ir^m  sphytLm. 

Epidendrum  (  cymbidium  aphyllum  )  ,  cjuit  fim- 
pl.ajTimo  ,  aphpllo,  tertti,  artiiiùalc  ;  foribus  lait' 
raUbttJ  ^fubftjplibia i  iabetUbufi  eoMvoÙM,  SlwmtMg 
Nov.  Aâ.  Upf.  6.  pag.  7). 

Llm^  spiylbm,  Re«b.  CW  l.  pM»  H- 

tib.  4t. 

.  Cette  efpèce  eA  lenurt^uablé  par  tes  tiges  ei^ 
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^  A  N  O 

,  tiértnem  vrifées  4e  feuilles ,  qrlfauldqaM ,  ard- 
Cttléest  «Ues  ropportenc  i  leur  partie  fqpéicttre 
deî  fleur?  prefque  TfAlles  ,  teéniM.  UptafeÏD- 

iérieur  eft  roulé  à  fa  bjfe. 

^Cette  plante  croît  aux  Indci  oriencalesj fur  les 

t8.  AN6KBC 1  ftttillM  d»  ptnaln.  Ëj^ininm 
flMMagiaifoUum.  Retz, 


J  J[  CTmbidiitfo  plancaginifolium  )  < 
i»*  /Wlfl*  SfiiAh  y  lltuari-triquetris  ,  caitéiieU' 
tâtis,  acutis  ;  fcapo  foltis  /ongiort  j  forliiu  fiieatiSj 
«B0ieAij.  Willd.  Spec.  Fiant.  4,  pag.  101. 

fyidtndrum  pLintagmifotium.  Retz.  Oblèrv.  6. 

ptg.  te. 

Cette  efpëce,  dépourvue  de  tige,  ponflb  de 
■  lês  radnes  d::s  feuilles  redreflëes,  linéaires,  i 
trois  fices ,  un  peu  canaliaiiées  ,  glabres  ,  char- 
nues, tétrécies  vers  leur  gaine  ,  à  peine  longues 
de  deux  pouces,  s'emboitant  les  unes  Us  autres 
à  leur  bafe  j  ks  gaines  membraneufes ,  (triées  :  il 
fort  de  leuis  aiflelles  an  épi  très-fimple,  plus  lorg 
1)ue  les  feuilles ,  muni  de  petites  braétées  cadu- 
cjuys  ,  foutetiant  des  fli  urs  péJicellées,  alternes  , 
.  uifpoit^cs  fur  deux  tangs.  La  corolle  e(t  blanche  i 
.  les  pé talée Mètbawmi  le*  tvete  enérieuts  plus 
ScamUfCOncaves,  tnembraneux.  Les  capfules  fort 
.  •vdetjobtongues ,  glabres,  un  peu  anguleufes  j 
les  femences  blanchâtres ,  très-nombre ufes  ,  atta- 
chées par  des  fils  capUlaires  tris-courts,  qui  les 


Cette  plante  croît  fur  les  rameaux  fupérieurs 
.  des  arbres,  dans  ks  Indes  oneatalei»  %  ibtfiript. 
.«>Af«|.) 

19.  Ancrec  à  feuilles  d'alois  «  n*.  a;.  Epdtn- 

Epidendrum  (  cymbidiujn  aloifoliutn  )  ,  foliù 
radicaliias  iato-liaewHus ,  eûnaiicalalit  ,  tarmefit  ^ 
*pice  retuJU  {  fiapit  mak^kriit  ««Alt.  $VanZj 
Nov.  Aét.  Upf.  6.  pag.7]. 

EpidtHdrum  ûUiJtUunu  Jkq.  Hort.  Schoenh.  j. 
.•pag.  dy.  nb.  )8). 

-  .  30.  Anomc  pcllden^  Epiétadnm  ftadatm, 
Rrâbb 

^   Epidtndmm  (cymbidium  pendalnm),  /Unr  m- 

"^dkalibuSf  difiithi»,  iato-lintaribiu ,  concavls  ^  apice 
•  rttufis;  fcapit  dtelinMOiptttdtUis  ,multiJioru.  Swarti, 

Nov.  kc\.  Upf.  d.  peg.  7},  —  Wiild. Spec.  Ptanc 

,4.  pag.  101. 

Epidendrum ptndulum.  Roxb.Corom.  1.  pag.  * ï. 
.tsb.44. 


A  N  G 

dnun  thifviium  /  elle  n'en  dttfèrft  1  . 
que  par  les  hampes  pendantes  8t  non  redrcMCl  % 
par  fa  corolle  verdâtre ,  par  le  pétale  inférieur  a 
uois  lobes  4  nais  dont  k  lobe  du  milieu  eft 


3T.  Ancmc  1  finales  mies;  11^.  if.  QrfdM* 

druai  ovatum.  Linn. 

Epidtndnm  (cymbidium  o^vxm') ,  caalibus pm- 
pUcihus ,  fieritiSiuifoiih  ovaiis  ,  p/anU  ;  fcapi*  pa.' 

nicu/uùs.  VVillikSMC.PIaMé4.  ^  lot.— Svins» 
Obf.  ji7. 

Angric  tachd,  d*.  ad.  EpUUadnm 

tum.  Lion. 

Epidendrum  (cymbidium  guttatum  ),/«»//«  , 

calibus  ,  /jnctolatis ,  canaticu  atis  ;  f^^ipo  tertti  ;  pe- 

talU  euntiformUia  ,  ntiffii.  Wiiid.  Spec.  Plant.  4. 
ptf.  101. 

)|.  Amgiibc  i  fimflles  de  jonc,  n**.  27.  ^W- 


Epidend'um  (  cymbidium  junctfoltuffl  )  ,  /ôtfù 
radicalibiu  ,  iiatari  fubuUiis  ;  fi*po  pttalifque  ma- 
culatis  }  iaîel/o  unicolort ,  tripanito  ;  lacinid  mtdiÀ 

tran/vmïm.  diUuttd.  Willden.  Spec  Plane  4. 
pag.  ioi« 

^^j^  AwcRic  en  treillage.  £fr^aiirwi»  ttftUatum» 

Epidendrum  (cymbidium  tefTellatum)  ,  cjùhf- 
ctiu  ,  fotiis  imbricata-difiishis  ^  lintarà-tanalieuUus, 
ctmofis  ,  apiet  trideatads  f  rMtm»  «ciQtrf.  SvttlS» 
Nov.  Aâ.  Upf.  6.  pag.7f  ■ 

Epidtndnm  ngtttaum,  &a«b.  CoCMB.  I.  feg. 

)4.  ub.  4X. 

Ses  tiges  finie  gsniles  de  feuilles  imbriquéeij 

fur  deux  rangs,  linéaire^,  canaliculées ,  glabres, 
charnues,  tridentées  i  leur  fonunet.  Les  âeon 
font  difpoféescn  gnppas,  placées  dans  raiflUk 

des  feuilles. 

Cette  plante  croit  dans  les  ][ndes  orientales.  9 

)y.  Angric  jaaaft>obfiBv«n*..7.  SfUtairm 
farmam*  IMm. 


Epidendrum  (  cymbidium  funrum  ) ,  eam/tfit 

foliis  imbricato  dijiickit  ,  lanctolatis  ,  canalhulaùs  ^ 
carnops  ,  ucutit  /  raumo  axillari.  WlUden.  SpcC. 
Plut.  4.  pag.  10). 


;6.  Ahmisc  motdn. 

Roxb. 

Epidtndnm  (cymbMhlBi 


prêmarfim. 
loilum  y,  tmû^ 
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foiitt.  Swmz ,  Nov.  Aâ.  Upf.  6.  pag.  7f . 

Epiit*dnm  frém»tfum.  Roxb.  Coiom.  1.  p.  )4« 

Thjlîa-maravara.  Rhced.  Mahb.  IX.  pag.  6. 
tib.  ^  —  Rudb.  Eiyf.  x.  pag.  ixx.fig.  8."  Rai, 

Ses  rjcir.es  produifent  des  tiges  droites  .  gla- 
bres «  li-nplesf  garnies  de  i:(:utUes  dilhnttft,  dif- 
poré^^s  fur  deax  npg< ,  iinMres ,  an  pra  élargies , 
glabres  à  îeurs  d«.ux  faces,  canaliiulées  en  del- 
ftts ,  échsncrées  &  comme  rongées  à  leur  iom- 
met.  L(s  i  ti:rs  font  «KfpoGiaf  •»  4pM  bttftsus « 
oppoles  aux  feuilles. 

Cette  plante  croît  dans  le«  Indes  orientales,  if. 
yj,  Angrbc  «n  évo»^  EfUt»dnm  fâitUi- 

EfkiiMdram  (c^mbidiatn  flabellifi>nM),«Mii/r» 

umprtjfum  ,  foins  t.tfl  ^ncnuatis  ,  carlnatit  ,  fu- 
ftrnt  phn'is  ,  ovato-lamcoLuiit ,  ntrvojis  ;  ftaph  ab- 
brtviatit ,  unifions.  Svartz ,  Nov.  htX.  Upfal.  6. 
pag.  7?  ,  ^'  Flor.  Ini.  occid.  4  pag.  1471. 

SjfùUadrum  JkiêUifofau..  Svasu  ,  Prodr.  pag. 

Toates  fes  feaillcf  font  radicales,  dirpoASes  & 
OttvciWf  en  éfoicafl  »  les  exiéfieiiies  plus  pèches , 

*  cuiiipi  niiéu ,  efnbraîGRK  tes  autres  en  fetine  ds 

gaine  ;  les  intérieures  droites ,  longues  d'un  pied , 

•  xétrécies  en  pétiole  &  comprimées  à  leur  bafe, 

•  Mil  phnes  ,  alongées.  ovales-linréolées  ,  gia- 
MM,  «ifaës.  Les  liampes font  radicales,  une  fois 

'  plal  courtes  <fae'  tes'lHdtles,  glabres ,  cylitidri- 

*  ques,  garniis  de  quelques  écaillés,  terminées  par 
une  leuie  fl;ur  allez,  grande,  médiocrement  pedi- 
oellée  ,  accompagnée  de  deux  braâées  ovales , 
mfti*^  Us  pétales  (opéiiims  pt^u'é§ÊUX ,  longs 
irm  powe.  bbnchltret,  ovaMs4nic4olés,  aigus, 
veinés,  un  peu  chirnusi  les  intérieurs  ondulés  i 

,  Jeun  bords.  L'intérieur  peu  diSierent  dtt  jpre- 
'  arien  a  ondulé  i  fes  bords ,  plane  vers  fon  lom- 

mec.  La  capfule  eft  pédicellée,  longue' d'un  pouce 
ieuû,  un  peu  racouiMc»  glabre,  trigone,  à 

Sa  Sfies  \  '.es  femcnces  entoittées  d'an  arulc  Uao- 

chitre  &r  diaphane. 

Cette  plante  croit  fur  les  arbres  dos  aMnca* 
ineSf  i  h  Jamaïque.  T^iDrfti^  m  5t«wi{.) 

|8.  Amgrec  fiibulë.  tfliÊuirwm  fiAdaum, 
8»artz. 

Epideadrum  (  cymbidium  fiibuhn»).  Me»/*  . 
fiUh  fubulatit ,  filcaùt  i  rmumê  raétaolmi»  Sv. 
Nov.  AU.  UpC 6b  pag. 7) ,    Flor.  lMl.occkl. 

Efidtnd'wnfuiuIatum.Plods.fig.lli'    ,  .  j^ 


ANC  573 

Ses  racines  font  rampantes  ,  BUformeî  \  tont-s 
les  feuillfs  radicales ,  'ongues  d'un  pied  ,  cylindri- 
ques ,  fubulées,  glabres,  charnues,  un  p«-u  re- 
courbées} des  gaines  membrane  ufes  proche  )es 
racines .  environnant  b  Ka(ê  des  feuilles.  LesBeors 
font  alternes ,  pédicellées ,  difpoféi  s  en  grappes 
longues  de  deux  pouces,  fortani  des  racints,  lâ- 
ches, peu  garnies.  Les  pétâtes  Anv-rleurs  fort 
prefqu' égaux ,  linéaires ,  ^^nsi  riMlerieur  ovale, 
concave ,  aigu.  La  ca^ûle  M  èMéngoe  ^  tri^M , 
i  fix  ftries»  rélféde  a  fes  deux  extrémités.  ; 

Cette  plante  croît  dans  les  forérs  ,  fur  le  tronc 
des  arbres,  à  la  Jamaïque     {Dtjtiipt.  ix  Swart^.) 

)9.  Angrec  i  feuilles  meimei ^  n*.  7.  Efiém» 

drum  unaifhtium.  Lhin.' 

Epidendrum  (  cyrr.bidium  tenuifoliom  )  ,  caultf- 
ttnt  ,  foUit  tintari- fubtdutu  ,  canaliculatii  ,  difti- 
çhit  i  jpieis  oppofitifoius  ^  pMie^lvris.  WilU.  ^pec* 
Plant.  4.  pag.  lO). 

40.  Ancrec  à  feuilles  uiangniaiies,  ^idwrfqmi 
tnquiummS^nnau 

Epidtndnm  (qrmbidiiim  triqueirum),      <i»  • 
faUi*  fiiitriquttrif  ,  canaliculittit  ,  rtamvù ,  mat' 
pnîbmt  iùrfo  ap'utqut  comprtjfi$  ;  fiapo  fimplictuf- 

culo  ,  jtoribus  tetraptlalis  ,  liihdlo  fO' j'-.-ff>.  Sn»  arti.  , 

Nov.  Aâ.  Upf.  6.  pag.  74  «  &  Flor.  Ind.  eccid.  j. 

Ses  féoilles  font  toates  radicales,  difpofifes  ibr 
deux  a»|»»  loa|«ci  de'ilen  à  yw»  ynacea » 

vaginales  9t  eomprimlaff  1  kwt  m» ,  imM , fh« 

bres,  canaliculécs ,  enlifonres,  prefque  triangu- 
laires ,  terminées  par  une  petite  pointe.  De  leur 
centre  s'élève  me  hampe  fiuiple ,  roide  ,  d'un 
pourpre-foocé  »  mwiie  de  quelques  écailles  dif- 
tantes ,  laneéeUes .  fooneMm  -fii  i  dix  fleurs  m 
peu  pédicelléei  ,  d'une  grandeur  médiocre;  hs 
péules  fuf  erreurs  prefqu 'en  croix,  ioéganx,  pana- 
chés de  rouge  de  blanc  ,  nuMS»  «encaen^ 
nrcnurbés  ï  leur  fommeti  i'iofiérieor  une  fors  plus 
grand ,  ovale  ,  en  conr.  La  capitlle  eA  pendante  , 

prefq'it-  longiitr  d'un  pouce,  pédicettée,  Cfj§0llt« 

s'ouvrani  pat  fes  fix  (tries. 

Cette  plante  croît  fut  les  atbres,  à  la  Jamaïque. 

41.  Ancii£c  nain,  n*.  }7.  Epidtndnm  fnfl' 

EriJendrum  f  cymbidium  pufîlllim  )  ,  fo^iij  radi- 
calitiui  tnf$formii>us  ,  b»^  tquitaattbus  ;  fcapis  pau» 
ciSo'is  i  lahtilo  bafi êapl^hn  ,  laminâ  tnlobd.  Sv. 

Nov.  Ati.  Upf.  6.  peg.  74.  — WiUd.SpecPlaiir. 
4-  P»8:  iPi*.  . 
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4Z.  Anorcc  élégant.  Epiieainm'fiUaMam. 

w'iiia. 

i  ■ 

^ItitUo  ertHoj  i>a;t  aueiimiu ,  Ij-nl.^         ifd;  df.o 

,.|#f«M«w. /riVo^^i  ^«f^tiz.  ,  Nov.  Adl.  Cipl.  6.  pig. 

Umodorum  tuberofum.  Lim.  —  Midk  Flor*  bor. 
Amer.  2.  pag.  ijp. 

.Limoifonm  tarif tam.  Lam.  Diâ.  J,  pag.  jij. 

t  '  4^.  ASNIMO  fV4ifM.  ^pMwrfwiii  veneuadum. 

S«Mrtz. 
• 

Epidcndrum  (cymbiJium  verecun  liim  )  »  /o/*/'* 
rAdiealibus  lato  lanctolatit  ,  pltcaio  ntrvofis  ;  fcapo 
ma&Mtm,  petaCs  inttrioriha  eonniventi»us ,  labtllo 

•  >«MlSn>/t  f  iémià  tmarginati  ,  crifpd  f'/akutâ, 

Svtta,  Nov.  Aâ.Upf.  6.  pag.  7;.  ^  wHIden. 
,  iipec;  Plsuib  4*  M*  lof  • 

Limodontm  (  ver#cundum  )  ,  petjfis  fxttncrîhuâ 
ircmrvatis  ,  inttrioribus  arlli  cannivinrous  ;  /di/i» 
conico  ,  fupcrnï  rtcurvo  ,  fuburhiculdri  ,  rmjrg,- 
■  JM(9  j  crenato,  enjpoi  éifcoJ'tpuai/im6ristp.Siiub. 

^CaA^^^^^a^AMk  flM^^^A^^I^M    IKm^^^^Bm     ^^^^Ift^Jfc    A  ^kAA 

^  ic8. 

,     Limoéanm  a/iimmJ»«^  loon.  JLm:.  j.  ub.4GU.. 

*  Limodontm  (  trifi Jum  )  jfaUU  lanctolm'is ;  fiopo 

'  Mlcb.  Flor.  bor.  Met,  t.  pa^.  159.. 

AUtimint  «nurkaam  ,  raJin  ttAtrifa  j  foMis 

/  4)1^1» .  aiig9fiit\;  cault  nuJo  .  florihus  ex  rubro  pal- 
liât parpMrmùtuùina.  Min.  Ceniuf.  lab.  50.  1 

,mLmBLêLhnu.t^S  • 

/I  ■  ■' 

Cette  efpèce ,  confondue  avec  bftivante ,  à  la  • 
qucUt:  cil.-  relTemble  par  Ton  port,  en  eft  diftîri' 
gu  e  )  ar  fes  fleuis  d  un  pourfir«-pâle  &  rougeâ- 
tre.  L-^s  pétairs  extérieurs  l'ont  ouverts,  un  peu 
recouibcs;  les  mtérieurs  connivensi  le  pitafe  in- 
férieur un  iteu  cnniaue  S:  ventru  à  fil  bare  ;  ion 
limbe  preiott'otbiculaire  ,  légèrement  courbe  , 
-.ifà^mexà  kiadiomaaitt  f  filiumié «xx^  &  fungé 
i  foo  contour. 

Citt'  plante  croît  dar»  l'île  de  B^hama.  (  y. 
/)  Lbe  eti  cultivée  dan»  plufieon  jatdto»  d'Eu- 


4^  A.NCREC  élfivé.  Epideadrum  aitam* 


r  '  EpiAM-um  (  cymbMIuto  iHiim)  ,  fuHh  rjJlcé- 
libus  iato-iwtfiiati*  ,  f/B«iU9-!KrvufiJi  i  iCJf*  muiti- 
jL.ro ,  ptùflU,0fiafftt  mdh  inù  WiUdcn.  Spoc 

Fiant.  4.  pag.  lOJ.  *" 

Limodonin- alium,  LiiffU  8c  JLajB.  Diâ.  5-p>g> 
i'I-  { i^oy il  VmaoofLt  dey é  ,ïi*.i.) 

S  s  fleon  font  d'un  blanc- jaunâtre  s  les  pétain 

4;.  Amgmc  iffuttiauiia.  Spidttubiim^aium, 

W.ild. 

Epidcnàrum  (cymbidium  luteam)  ,  fbltis  rmé- 
udÛmt  06/omgà  t  idutis  ;  fcapo  tuBo  ^  fimi-ini ,  yatL- 
tiiom  i  lahtUo  oblonpo  ,  oètnfo  ,  pttalis  invitn, 
Wtlid.  SfpG»  Wnat.  4.  pais.  106.. 

Per.  1.  pag.  jtp.ub.  lo. 

Limodorum  (  lotC^m) ,  fioribuj  fefiUbuMt  «/(«nif, 

eonfcrto-fpkaàs,  Lam.  Dîû.  5.  pag.  51^* 

Ses  racines  font  xompofées  de  bulbes  fafciriif 
lies,  d'oii  s'<:!éve  unt;  tige  droite,  cylindrique, 
haute  de  deux  picdâ,  girniâ  à  la  baie  «le  quel- 
ques feuilles  très-glabres^  d'un  beau  vert,  ob- 
longues  j  aigoës^-iiflex  fenobUble»  i  celles  dii  lii» 
longues  4*ca^fon  fept  ponces  fur  un  8r  deM  4» 
laree,  vaginales  à  leur  bafe.  La  partie  fupérieure 
de  la  tige  eft  envelopée  de  gairus  a!  tecnei,  cjlin- 
driquesj  un  peu  ai^iës.  Les  fleurs  font  grandes, 
d'on.bav  ialuoe.  îdtirnes,  feflîle&j  ranufliéesi 
r«Rfaiimi  Am tiges  en  un  épi  couit,  accomiy* 
gnées  chacune  d'une  bnâëe  lancéolée  ,  ai^uï, 
plus  longue  que  l'ovaire  i  ics  cinq  p^itaies  iu^ié* 
riouis  inégaux ,  médiocren»ent  ouverts ,  lancé»- 
lés  »  wgwi  l'iofiikur  |4u*  court,  olkloqg,  à  peièt 

Cette  plante  croit  au  Chili ,  dam  kf  lieux  an 
peti  humides.  i^-Lm  femmes  indiennes  nouvelif 
ment  accourhéw  mêlem  !e  fuc  de  cette  pUnts 

.ivtc  (lu  bouiuoiu  e'ks  b^>ivent  ce  mélangr  pour 
faire  venir  leur  lait  en  plus  graiide  abondance. 
<Feirf/tfr.) 

46.  Ancrbc  â  feuilles  verdâtres.  Epidtndnm 

Epider.dnim  (cymbidtum  virefcens  )  ,  folils  rf 
dualiuui  ijnctoialit  ;  fiapo  treeio ,  fimpUci  ;  fpici 
coarSatiffeaM»  uiim  mterioribat  tanceoUtis , 
lis  i  biais  interioribus  obioHgù  ,  obtujîi  ;  Itidk 
ovatQ  ,  obibfo  ,  cltvato-fule«t9.  WiJld.  Spec.  P 
4.  pag.  106. 

Epipaclîs  flore  vîrtfctnie  &  varitgatOt 
chen.  Feuill.  Per.  l.  pag.  IZ7.  tab.  19. 

Umoé^nm  (piqu:chfn),^>i4«*rr5M, 
fpuà  ovijfjy  corol/amm  /aiw  t*9$f  t 

Lam.  Diâ.  5.  pag.  516,* 
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ncin«s  font  compofees  cl«  bqlbet  ojj'on- 
ij  épaiffes, TalcJculées*  contenant  une  fubf- 
tance  blan<hàtre ,  aqueufe ,  li'une  faveur  douceâ- 
tre, ap  peu  piquante.  $«»  tigfs  fçnt  ludces  de 
ttois  pieds ,  glabres ,  cylindriques  ,  fpongieufes  , 
droites,  nès-fipples ,  munie*  de  faînes  alternes , 
CMmn/  il|tM[bi  Les  fcutIM  tém  contes  radica- 
le»» coorcef  4  redrefTëes  ,  concavrs  ,  lancéolées , 
lîfuës.  Le»  fleur»  font  grin  i« ,  d'un  bhnc  ver- 
tttM^fediiei,  formant  à  l'exTréait?  de?  iig-i  un 
bel  épi  ovale  ,  touffu  j  les  trois  pécales; extérieurs 
laniéo!>»s  ,  aigus  j  les  deux  intérieur*  obloogs, 
obtus }  le  pétale  inférieur  ovale ,  obtus  ,  rraverfé 
de  ligdes  ondulées.  La  capfule  ti\  lonçue  d'un 
pouce  8i'  plus ,  trt-<.  ciroirr  ,  i  trois  valv.s  ,  con- 
tenant des  ftmcnces  nombre iifes ,  fort  petites. 

Cette  plante  croit  au  Chili .  fur  le  reven  des 


47.  AN6IIEÇ  diurne.  Efidiadnm  Hnmam. 

E^imdnm  (cjnnbidfaiili  dinvaum  i  ,foiiis  rmJi- 

tcliius  Untari-lunceolatit ,  cariaatit  ;  f-a^o  panitu- 
laiOf  peta/u  pauntittus  ,  labtUo  ereda ,  laminâ  iri' 
hkLSwuiz,  inSih^ad.  Jouro.  bot.  1799.  pa§. 
lit.  —  Willd.  S^jec.  Plant.  4.  pag.  106. 

Umodorum  (  diumum  )  ,  fitriàiu  imigrèUiu  , 
6ià*  mantculatii ,  tx  «nrro  ^u/At.«fI»t*  Jacq.  kon. 

Rir.  {.  tab.  ^o) ,  &  ColUâ.  4.  pag.  107. 

Ses  racines  font  nombrealts»  bbnchîtres,  cy- 
tindrî<|uest  fe«  btilbet  rhamues,  agrégées,  ova- 
les-rblonçnes ,  comprimées ,  chienne  d'elles  aon- 
nant  naiflance  à  deux  ou  trois  feuilles  radicales, 
prefque  linéaires,  fermes,  coriaces,  un  peu  ob- 
predjue  loiwuei  à'w  |>ied  8c  dooi.  De  leur 
CHMfC  t'él^  une  nannpe  droite,  fleraenfe  »  haute 
éèécut  pieds  ,  fe  ran.ifiint  à  fon  fomntet  en  une 
paitcule  ttès-étalé«,  fouteninc  des  fleurs  pédi- 
cUées,  odorantet  liMianient  pendant  le  jour.  La 
cwdle  eft  d'un  ver&iawDicre  f  les  pétales  fupé- 
>î  ^  Yjgâtâtm  tedteiE^i  i  ttois 


C-tte  pbnte  croîr  dans  les  forêts,  ea  Amé- 
ri«}uc:,  aux  --iiiitons  d;  Caracas.^ 

48.  Amorec  à  Ceailies  cunliculéet.  EpkUndrum 
tÊMtÊÊittdtum. 

*  KplJtnirum  (  cymbidium  x\^\^\^m')  ,  fubcjultp- 
tVtt  f  fitliii  lanctofans  ,  canalicutatis ,  difiichis  y 
fm^  «^Bo-,  ftmplici  ;  fotVts  aiprtfpê  ,  têHteaîitij  , 
9êgrnJtls ,  carinjiis  ttilo  ;  labdlo  oèoWt»^  mCatO, 
WillJ.  Spec.  l'iant.  4.  pag.  ig6. 

UeUtkonnê  foliit  rigidis  ,  angujiit.  Plum.  Spec. 

9tk.ltén, nb.  181 1  lig.  1. 

Ses  racines  font  firr.pljs,  filiforme;,  étalevs  ; 
les  liges  droites ,  ttès«fiui|)ks ,  feuilleea  feMlsmvoi 
ileiir  parti;  mKtieBiy^fiféciM«  «b  |i^iie4ittti 
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rées,  oblongues ,  lancéolées.  Les  ftittlles  font  roi-' 
des  ,  alternes  ,  alongées  ,  éttoku,  cinaliculées^'. 
très-aiguès,  difpofftei  fur  deus  rangs  )  les  Aadis- 
altenm,  pédiceliées ,  formant  un  épi  lirhe  ;  émxti 
&  terminaU  les  cinq  pétaUs  fuj  éticuis  prefi^ue 
ovales,  étalés  {  trois  plus  giandsi  les  deua  autrcsi 
connivens  ;  le  pétale  inférieur  aigu ,  en  ovale- ren-i 
verfé.  Le  fruit  eft  une  capfule  pendante,  oblon- 
gue,  cannelée,  à  crois  valves,  CAuronnée  pai  LS' 
pétaw  periftaai  &  deflftcbés. 

Cfettt  pliM*  ciok  dan  l'Amériqn*  anérîdîo- 

Mie.  ^.  . , 


49.  AngrEC  d'hiver.  Epidendmm  hytmatt.  • 

Epidtndrum  (  cyaftbidiu'n  hyeaule)^^/m  r<«^ 
ditalibiu  gemiai*  j  tvatis  ,  qnia^tiitrvtù  f  fiap» 

fimpliei  f  vaginato  ,  e-tHo  ;  petiiUs  mcl.s  ;  Uhdlo 
ùioxato,  m*rgùu  unuuiato  ertnato.  \V  ilUen.  bpec. 

Pknt.  4.  f«g.  107.  —  MihiMb.  ki  l Jet. 

Ses  feuilles  radicairs  font  au  nombre  de  deux,, 
amples  ,  glabres»  ovales  ,  atTez.  femltlables  à  celles 
dnwMMMR ,  à  pliifieuts  nervures  en  deffus ,  à  rihq 
nemires  en  deflous,  rudes  i  leurs  bords  :  il  tu^ 
fort  une  hampe  droite  .  lîmple  ,  haute  de  fix  â  fept 
pouces  tk  phiî  .     asvtrte  de  gii  ies,  (iipportant 
vers  Ton  fomniet  ulutieurs  fleurs  acconspagnées  de 
bradées  laticéolées,  longues  de  trois  lignes,  plu- 
lieurs  fois  plot courtesrdoe'tês. ovaires.  Les  vtttit' 
pétales  extérfeMfthrbA^éofés;  les  iii(*ot  iiifé^  ' 
tieurs  oblongsj  le  pétale  inférieur  en  ov.^fe  ren-' 
verfé  ,  pltfl(é  longitudinalement  à  fa  partie  fupé-  ] 
rîean.  aréndf ,  x)nàii\é  4  fes  bords.         '  '  '  \ 

• 

'  ^O.  Amcrec  atricalé.  Epidtndrmm  atrîeulMum^ 
Epidtaêmm  (  qraibidiMi  aaticulmm  ) ,  mU§,  • 

foliis  ijerr.lnis,  ItinccoUto-  ovdt'is ,  fcopoquc  muittfioto 
viiginà  injiatâ  i>j/i  cmûis  ;  pctati*  fuhconnivtntibtu  ,* 
réiitt  maxtwâ  ,  tubtrvfi.  Strittz^  Nov.  Afl.  Upli 

.pag.  7^.  — Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  107:  •  ■  '  • 

Limodorum  uriculaium.  Swartz,  Frodr.  I  J«,),-  - 

Ses  racines font  tubéreufes ,  iitéguUères,  ctur- 
nues,  fttCCiAemes,  furmomces  d'une  bulbe  ia>—' 
.ronite^envir  >nriée  de  pellicules  lèciics  :  ileo  fort- 
.deux  featl'es  prefque  longues  d'un  pied,  élar-. 
flies  ,  lancéolées  ,  glabres  ,  aiguës  ,  entourées  i 
leur  bafe  de  g/ines  ecaiilcufes ,  dont  une  très», 
grande,  ventme,  acuminée  ,  fouvcnt  biH  le  Si 
rrmplie  d'une  eau  limpide.  De  leivccmre  s'élàve 
unr  h.-iirpe  rylindrique ,  den  fois  plusimigue  quoi 
Its  feuilîis,  t  oiivcrie  df  quelques  écailles  éparlcsi 
elle  fe  termine  par  des  fleiin  blanches ,  airernes 
liiftamct,  feniies,  un  pCM  (lindes  ,  cariuqaes,' 
accompagnées  de  braâée» courtes,  lancéolées.  Lei 
'  pétale  fiipétî-iir  externe  efi  concave  j  les  deux  in*- 
térietirs  '.inc  .()!é' ,  courbc'.  en  tiiiolle  ,  tapprothét' 
,  en.cftii()iU:vU&.btéraux  exceiieuts  en  bofic  à-leur' 
' •baie  «RctM,  lappiodiii,  patilwr  ïmÊmxy* 
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Tiipérieures  internes  i  le  pétale  inférieur  ébrgi  â  f« 
ovale ,  concavtt  RM  Unbe  wànÊi ,  obtus 
&  recoarbé  au  fommet ,  martfué  de  trois  taches 
purpurines  i  les  anthères  pr«rque  connues ,  i  qua- 
tre loges;  une  capfule  grande  ,  oblongue  ,  icumi- 
bi  un  peu  torfe  à  fei  deui  exuentites ,  à  trois 
fiiilliet  8c  m  eamàmnu 

Cette  plante  croit  fur  la  terre ,  dam  les  fotéts , 
i  la  Jamuque  &  i  U  Nouvelle  •  Eipagoe.  :f 
(  Dtfcript,  a  Swtru.  ) 

51.  AnCREC  géant.  Epidtndrum  giganuum. 

Epideadrum  (cfmbidium  giganteum  ) ,  foiut  ra- 
éicaJibus ,  tfatMti-tttfifonnibut ,  fuiretu/  vii  ;  fcapo 
téreii  ,  jlorihiu  rtmot  'u  ,  lattllo  h-ijUto  ;  tacinià  in- 
térmeàui  ovatâ,  plicaià.  Svarcz«  in  Schrad.  Jouin. 
boc.  1799.  ptg;  114. 

*  timodonOê  (  giganreum  )  ,  follh  cnfformlbus  , 
ntarvi$  /  ptribia  Jfitatit  ,  rtmotit.  Thuaberg  , 

Ses  riget  s'élèvent  au  moins  â  la  hauteur  <ie  fix 
u  ds  ;  elles  font  nues ,  cyrtindriques ,  pourvues  de 
iilbcs  arrondies,  couvertes  dans  leur  longueur 
id'écaillas  vaginales.  Les  feuilles  font  toutes  radi- 
cales, glabres 4  eofifot«irs«  un  peu  recourbées, 
s^einbofunt  les  unes  les  tmces  par  leur  balè*  L*«s- 
trémîté  des  tiges  Topporte  de  grandes  (feinrs  dtftan- 
tes  ,  d'un  jaune  orangé,  ciifpofées  en  épi;  les  pé- 
tai; s  fuperieurs  médiocrement  ouverts;  l'inférieur 
hafté  &  non  fagitté,  point  eperonné,  feulement 
renflé  en  bofle  à  fa  baft  ^  eu  deflbus«  i  mus  dé- 
coupures  inégales^  ^ikaioM  8e  ftWanees  veis  leur 
\ttt\ eritomniillni  ftn  ample,  ova1««  pliffie. 

'Cette  flabn  adt  aii  ûqp  4^  Boane'ETpé- 


J».  AngrEC  dU^Cip.  Epidtnirum  tuMart. 

•'EfiJtiulnim  (cjtnbidium  tabulare)  ,/o//o  radi- 
taii ,  Untari  /  fctpo  trtfh ,  paucijioro  ;  taminâ  lakdli 
tfifiJâi  hdnih  ovù  'tis ,  initgris.  Swarts«  inSckrad. 
Journ.  bor.  1799.  |  ag.  14. 

*  Strapias  (labularis),  fiBo  rmHeaU  »  Huêrif 
fttÛmt  fpktiu  ,  semiùt,  Thunb.  Prodr.  ). 

Sj:yi:»'n  u^mlmrt.  ùm,  SuppU— Potr.  Dîft.  7. 
pog.  j8i  *  '  ' 

Ses  r<cinc4  font  bulbt  u'es  j  elles  produifcnr  une 
feuille  iadicile  ,  linéaire.  Les  tiges  font  droites, 
pfivées  de  feuilles  «  unwies  d'écaiUes  alternes  i 
elles  fupportent  i  leur  extréflriié  niié|N  incfhéde 

fli-'urs  !a  lits ,  peu  nombreufes.Xe  pétale  inférieur 
ait  diviie  en  trois  lubes  à  foo  iiatbe  {  le  lobe  du 
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Cette  Dla-te  croit  fur  la  monta|M  de  U  Table; 

latam.  •  •  '  '  '  .' 

•    •  '  .    .'  ■'  . 

Epidtndrum  (  cymbidium  pedicellatum  )  ,  ftlw 

radicali  ,  /ineari-lanccolaJo-nervoJo  ;  fcapo  angulattf 

jloribus  fu'r'ptdictUaiis  ,  nuiuuiiè^s  ;  ptt^îis  ereâit, 

Svartz ,  in  Schrad.  Journ.  bot.  I799-  p-'g- 

Strapia*  (pedicellata)«/ô^'o  radicAii,  tnjiffrm, 
Satyrium  ptdictlfatum.   Lion.   f.  SuppL  4OI. 

(  Vayei  Satijuom  péififidlé»  Dift.  V0I.7.  p.  itOk 

1 

H  A  Nome  k 

Itatum. 

Epidtndrum  (  cyftMdiam  aculeatum  )  ,  foW$ 
raéicaliiits  fubternit ,  tnftfvrmihus  ;  f  \ipo  vjginato , 

fpi(d  waiitS^istt.,  ia  Hçhaui.  Journ.  boc.  1799» 
pag.  Mj.  .  . 

Strtpiêt  i^^a&ttXl^fotiis  radiealihiis fuhumit ^ 
tnfifrrmihttjhmisi-^ud  ovotd,  Tbttob.  Prodb 
pag.  }. 

Satyrium  aadMmt,  tÀBÊU  Sl^pL  — Ftfa.  VHtL 
7.  pag.  • 

Ses  racinei  font  butbenfet  j  arrondies  :  il  en  farc 
deux  ou  trois  fieuilles'  en  forme  de  lame  d*épée, 

ftriées  longiiudinalement.  Les  tiges  font  dr  ites, 
hautes  de  trois  à  quatre  pouces^  garnies  dans  leur 
longueur  de  g^alues  alternes ,  foliacées.  Les  fleins 
font  difpofées  en  un  épi  ovale,  terminaL  Lcspé* 
taies  font  redreCTés  ;  le  pétale  inférieur  en  boA 
à  fabafe,  crifi  ie  à  fon  iiuihe  >  ia  découpure  do 
milieu  heriffée  de  petites  puious  bUodb£S  &pu(* 
pbrinei.  * 

Cette  plaoM  ànk  aa  Gip  de  Baaoa-EI^ 

rance.  ^ 

f  f .  Angrsc  écailleux.  Epidmdnm  fqtumMtm, 


Efùiaidnim  (  cjrmbidium  fquananMn  }  , 
nUtêtihu  oMm^,  imMmtit ;  fiêp»  H«at»i*$ 
épkyUo  ;  IdbeUo  àtfitxo  ,  trifijo  ,bariato. 

Sptc.  Plant.  4.  pag.  109.  —  Svoru*  Act.  i^lolm* 
1800.  ptf .  X)»; 

Ophrys  fqunmaiit.  Forft.  Pko4r.  f»^  910* 

Poir.  D16I.  4.  pag.  J7J.  ♦ 

Ses  racine*,  lont  composées  de  bulbes  fjfcicu- 
léc^s  { <  Iles  prodoiiïncdesftuiUes  routes  radicala, 
obloMjues ,  imbriquée^  ,  «i|bès  j  («lUaotes  en  »• 
rêne  lur  leur  dos.  De  leur  centre  s'âève 

hamoe  droite,  dépourvue  de  feuilles,  terminée 
par  des  fleurs  dilpotees  en  épi.  Le  pétale  inUrieur 

i«4liahiiVclNicbiuitMifrdiceapaMs.  ^ 

Cens 
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•  j6.  Angrec  coniL 

Epidtndrum  (  cymbidium  conllorhiion  ), /ca/ro 
taginato ,  apkyllo  ;  fioribus  pediallaiit  ;  pttatU  tun- 
Cfolatis  ,  binii  inferioribus  lintaribus  ,  dtfitxit  f  lu- 
ktUo  oUamgo,  acuto.  WUid.  Spec.  Plant.  4.  p.  109. 
—  Svwtt^  Aa.  Hob».  1800.  pag.  2}8. 

Opkiys  tonUorkii».  Linn.  —  Smith ,  Flor.  brit. 
y  l»g-  M*  Poiret .  Diû.  4.  pag.  ^67.  n».  z. 

n*.  i.  ) 

Iln'f  a  qu'une  feule  éramine  .  dont  l'aidièie  efl 
firffiSeen  quatre  loges.  Le  pétale  inférIear«fiol>- 
long ,  aigu  ,  prefau'entier,  n'offtani  que  deuip^ 
des  lobes  peu  (enobles  m  defliit  de  b  oaie. 
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T7.  Ancric 

Bpidmdntm  (cymbidium  CK!ontorhizon),/ctf;7o 

fuglnaro  ,  apkyllo  ;  fioribus  ptaicciLiis  ,  vetal's  lan- 
teoùuis,  éiualiiiui  laUU»  »àovatQ,  obtufo.  Willd. 

Opkrys  nrdM^'»,  VBàu  flor.  boceal  Aner. 

1.  pag.  158. 

Oniaaeie  «mmiulit,  virpnitut*,  rtuUet  d$at4tâ, 
PUBeo.Alnag.  17|.  tab.  iii.fig.  X.  . 

O  obanckt  vcma  >  radiée  dtntatâ  »  vj^/kiit^fil. 

Pluken.  Almag.  275.  tab.  m.  fig.  1. 

Cecre  efpèce  a  de  très-grands  rapports  avec  1» 
précédente  ;  elle  en  diffère  par  fes  pétales  lancéo- 
lés,  l'inférieur  ovale,  obtus.  Ses  racines  font  gru- 
meleufes,  ramifiées,  femblables  à  de  pf  tite*  den^ 
enchâfTées  les  unes  d^ns  les  autres,  hétiflees  ée 
petites  pointes  à  leurs  bords.  Ses  hampes  font  dé- 
pomrvet  <le  feuilles  enveloppées  de  gaines  alter- 
nes, prefqu'obtufes  i  les  flcurs  petites,  pédiccl- 
lées,  réunies  en  an  épi  terminal  peu  garni ,  pourvu 


'  ^  Cette  plante  croît  au  Canada ,  dans  la  Penfiîva- 
Aie  j  la  Virginie  &  à  la  Nouvelle» Angleterre.  ^ 

f  8.  Amouc  à  inadM  |k«a.  i^MMdhMi  inm- 
.  KfidiiiJftm  (qnnliMii>niniidiloniin),/ctff0 

fkhtrifioro  ,  vaginûto  ;  vaginis  rtmotis  ,  folîanis  , 
ovMto  tanceolaiU  ;  laiello  trilobo ,  intermtdio  emar- 

'giaato.  Svariz,  in  Schrad.  Joum.  bot.  1799.  pflf* 
211.  —  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pjg.  1 10. 

Limodoram  (  giandifioruro  )  ,  radiai  tuberofâ  : 
ptn  mmpt»,  Amm.  AMn,  GÔiaia.  1.  pag.  818. 

tab.  jzi. 

^  raciaes  font  souivues  d'up  tulMccuIe.ac- 


'*Ml4{  8f  cllifini,d*eè  s'élève  une  tige  angulenfe  , 
haute  d'environ  deux  pic;^,$.  gir  .ie  de  trois  ou 
^aue  feuilles  toutes  radicales,  uvalcs  -  oblon- 
gues  a  lancéolées ,  aiguës  i  elles  ne  forment  pin» 
enfuite  que  des  guoes  diftiuiies  j  qui  enveloppent 
les  tiges.  CeOeMi  IM  flipponent  ï  leur  fommet' 
que  deux  ou  trois  fleurs,  enveloppées  chacune 
d'une  br.»âée  longue  ,  éhrgie ,  ovale ,  aig  lè.  La 
corolle  eft  jaune,  fort  grande  j  les  cinq  pétalet 
rupéciemt  o«a)ei»laiicédés»  inégaux^  i'inférietir 
ponétaé  d«  roofe,  I  trois  lobes  {  «loi  du  milioa 
échancré. 

Cette  pbaceaoitdansks  pcéf  «  I  la  GniaM.  y 

S9-  AngrI6  eoêSamtt  d*.  4a  EpUtuéwm 

tnpjfolium.  Linn. 

Mpidgadrum  (  CfOibidium  enfifolium  ) .  /vBh 
ndiutiémt  tnfformhu  ,  mtrvofii  j  fcapo  tercti ,  «• 
cifioro  ;  labello  ovjio  ,  fuhreeurm» g  maeëi*t9,  $V4 

Nov.  A6t.  lipf.  6.  pag.  77. 

Epidtndrum  (  enfifolium  )  ,  fcapo  ttrtt't ,  Uvi / 
foliii  tnfiformibus  ,  peialif  Une  olctis  y  ntQjrii  la» 
iio  UneeoLto,  neurvo , puHÛjio.  Smithj  Soie,  bot» 
pag.  XX.  cabk  14. 

Limodarum  enfatum.  Thunb.  Flor.  japon.  15^ 
—  Banck.  kon.  Kceapf.  tab.  ^  — Lan.  Diâ.  |. 
pag.  jitf.  • 

60.  AngRBC  ftrié.  EpUindrum  ftr  'iatum.  Thuob. 

Epidendnm  (cymbidium  flrijtum)  .foliit  radi- 
ctlibus  tnfiformibus ,  ntrvofis  i  fca-o  angulato  ,  paU» 
çiâaroi  UMl»  ohUngo  ;  Limiai  pUnà  t  tnUà.  Sw, 
NoT.  Aa.  Upf.  6.  pag.  77.  —  WilM.  SpeTWanc. 
4.  pag.  III. 

Umod»ntm  piatam.  Thunb.  Flor.  jap.  pag.  a8, 
&  Icon.  Plane,  japon,  tab.  9.  —  Lam.  Didion.  j. 
pag.fi6.* 

Epidendrum  firutam,  Tfen&b.  AA.  Sot,  lÀM, 

L»nd.  1.  pag.  jly. 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales,  en  forme  do 
lame  d'épée ,  glabres ,  nervenfes ,  ftriéee .  De  fewr 
centre  s'élève  une  hampe  droite ,  glabw  «  angn- 
leuft ,  mttme  de  quelques-flevrs  i  (or  enrémité. 

Les  (^^-.iles  font  lancéolés  i  rinStriencobloog)  fon 

limbe  pliiie,  à  trois  lobes. 
Cette  plante  croît  au  Japon,  y 

6f.  ANORic'dc  Cbim.  fyiémJfam  /mM, 
Andrrr. 

Epîdtndrm  (cymUdimn  finenfê),  yb&'û  ndï- 

caliius  tnfiformibus  ,  ntrvofis  ;  fcapo  pjuciforo ,  fio- 
ribus /tcuadis  ,  pttalis  ftriutis  ,  irio^j  txUriori^ 
rtficxis  ;  Ui>cUo  o  '.  ion^o  ,  obuifi  ,  nfilXO^  WiUd|py 

S0cc.Piai».4.  pjg.  m.  , 
■      •  'Bbb      '  ■ 
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Epïdendnim  (  (inenfe  )  ,  fotiis  u^fymiku,  ÈtP' 
voft  f  roMtoUtiu  ;  neSurio  revoluto  ,  punSato  ;  pt- 
tûUs/triûû»,  Aiidzevs^  Rtpof.  botan.  3.  pag.  216. 
Ul».  «16. 

Quoique  ttèî-rapprochée  pir  fffs  fei-illes  de  l'ef- 
pèce  prétedente ,  celk  ci  en  cU  irès-<iininâe  ;  elle 
en  dificre  par  la  forme  6e  la  dirpofition  ét  Te*  fleurs 

r!»  iiOinbKiiiiB$»  toutes  tournées  du  même  côté 
rextrémhé  des  hampes  \  les  péntes  ftriës.  Les 
trois  extérieurs  font  beaucoup  plus  étroits,  réflé- 
chis en  dehors;  les  deux  ultérieurs  coonivens» 
le  pétait  inftriew  nbattu»  ponAué^  obimig, 

9btu«. 

Cette  plante  croit  à  la  Chine,  tf-^ 

*  Angrbc  terreftre.  Epidtndntm  ttmfin.  Gxrtn. 
de  Fruâ.  fie  Sem.  vol.  i.  pag.  47.  tab.  14.  fig.  6. 
—  Laos.  JU.  nb.  7}o.  fig. 

jfngrtcum  ttrrtflre  prîmum.  RuTTiph*  ftwilliin 
pag.  112.  tab,  ;  z.  fig.  I .  ?  Oi fyUm. 

Il  eft  très-tiifTictie  de  pouvoir  prononcer  fur 
cette  efpèce ,  dont  Gzrtner  ne  dôme  que  1a  def- 
cription  du  fruit,  8e  qu'il  ne  rapporte  qu'avec 

doute  à  la  figure  qu'il  cite  de  Rumphe. 

II.  Oncidium.  Svanz.  CoroU*  à  cinq  ou  jùt  pé- 
të/et{  le  péttUt  û^iritur  plane,  uAtrtntnut  k  fit 

6x.  Anc.rec  de  r«nhnin>.  ^Ukêùhm  mt- 

thàgentnft.  Swartz. 

Ep'tdendrum  (oncidiutT\  cirthagenenfe  ),  acauU , 
/o.îù  elliptieù ,  fUmmfcuiis  ,  camofis  ;  fcapo  rarno- 
ffimo  i  pttêiit  unguieulatii  ,  jubnuuuUu  Sirartl, 
Fktr.  Ind.  ocdd.  p.  1479  >  &  AftlHoln.  tSoo. 
fas.140. 

Epideninim  (  catthagenenfe  )  ,  folîis  radiealHut 
laaceolatihohUngis  ,  acutù  ,  plaait  i  raeemo  eompo- 
fitQ,  Jacq.  Amer.  pag.      tab.       fig<  4.? 

fyUeMdnm  tuMtum.  Sw»m  »  Prodr.  m. 

Vifcum  radiée  majus  &  tiatius  ,  delphlni't  flore 
frrruginto ,  guttato.  ^loane  j  HilL  150.  tab.  14a. 
fig.  I.  {BMmatféwmdê^^ 

Satyrîum  parajtlicum  ,  folîis  ohlongis  ,  radîcali- 
ims  t  maeuUtii i  fcapo  affurgtatt ,  iongo  ^  furmtn- 
m/»,  tUÊétt  »é  0fittm  iwmfoi  fmmm  WÊ^etlu. 
Broirn,  Jam.  \i6.  if. 

Epidendnm  crifpum  f  var.  y  Lam.  DiA.  n".  34. 

Set  ractoes  ftNit  bnioM «  épaifliès,  filiformes , 
très  rold'S}  fi»  féliillet  tomes  radScafet,  hNt- 

gues  d'un  pied,  larges  de  deux  pouces  ,  plmcs ,  j 
elliptiques ,  un  peu  obtufr  s ,  quclqui  fois  tachetées  ! 
de  npir.  De  leur  centre  s'élève  ure  hampe  de  trois  I 

à  quane  pieds«  cylindrique  i  fà  panie  imértetut*  1 


ANC 

• 

w  pan  brmo,  nmnàk  «tei  ibn  fonuimilat 

ramenia  nombreux  ,  alternes ,  étalés ,  un  pett  " 
fletueai  ,  chargés  vers  leur  fommet  de  fleurs 

grandes,  alternes ,  légèrement  pédicellees  accom- 
pagnées de  braâées  acuminées  i  cinq  pétales  fupé< 
rieurs  éulés,  un  peu  Tpatul^f  oval.s ,  obtus, pt* 
nachés  de  blanc,  de  pourpre  8e  de  brno}  les  ttoîi 
extérieurs  connivens  à  leur  bafe  ;  les  deux  inté- 
rieurs un  peu  plus  grands,  veines,  imdules}  leuis 
onglets  plus  él.irgi$  i  le  pétale  inférieur  divifé  en 
trois  lobes  inégaux;  celui  du  milieu  très-grand, 
en  forme  de  rein ,  ondulé  ;  les  anthères  fort  grait* 
des ,  à  deux  loges.  La  capfule  cft  grande ,  pédicel» 
lée ,  longue  d'un  pouce  fie  demi,  ovale  ,  à  fix  fail- 
lies^ «'ouvrant  loncitudinalemenc  dans  (on  vuùàm 
en  ttoi»  valve*  bériiSiea  en  dedans  dn  pojla  oé- 
pus ,  contenant  de  très-petites  fcmences  nombre»* 
fes ,  oblongues ,  aiguës  i  leurs  deux  exttémicéi* 

Cctn  phait'aolt  fiir  ht  tfoiiei  8t  lec  a* 
wiiM  dan  itfcwe,  I  h  JmûfÊm,  y  (JP^M*»  «* 

Swan^,) 

61.  Angric  élevé*  a*.  ||.  Efidadnm  «ft^ 
fmim,  Jacq.. 

Epidendrum  (oncidiom  «MCmm»), jMoi  Mdl» 

culibus  lancioltitis  ;  fcapo  paniculato  ,  cenUu  /«•> 
tapetalii  ,  petalis  lanctolaiis  ,  labello  emarghuto, 
WilKl.  Spec.  Pl.iiit.  4.  pag.  112.  — Svartz.  Ac:. 
Hobn.  1800.  pag.  140  ,  àe  Flor.  Ind.  ocqdent.  j. 
pag.  1481. 

JUJpidMiAMt  edtj^MHB*  9vam  g  PMdf*  i^j» 

Cymbidium  dttfmmm,  Svans,  Mot.  AS.  CjC 

6.  pag.  74. 

6f  Amokbc  i  ooane  pétalea»  n*.  19. 
dnmtmnpMùm,  Jacq* 

Epidendrum  (oncidinm  tetrapetalnm)  ,  jUSfr 

radicatibus  fubulat'is ,  carinatîs  ;  fcapo  fmpVtci ,  f»* 
nllii  tetrapttalit  ;  petalit  ovatit ,  répandis  ; 

•Coréen.  wiUd. Spec.  Plaoc 4.  pag.  lia. 

OnciJîum  quadriftUtbÊmu  Svaitt*  Aft>  HdIb» 

1800.  pag.  Z40. 

Cymbidium  (  tf  trapetalum  )  ,  ^/l'ù  radicaliief 
fubuiatis  ,  do'fo  angutatis  ,  /cahris  .  murgine  ir.it- 
grû  i  puali*  Mmminttis,  Siwèttx  «  Mov.  Aâ.  Upf. 
<î-  P»f-  74» 

<>f .  Amoric  panaché.  Ejpidettinm  varitgaam. 

Kpidemdrum  f  oncidium  variegatum  )  , /o^V/ r*- 
dicalibut  léiiceoiatis  ,  cannant  ,  taruUginte'jtrf*' 
latis  i  fcapo  fimplici  ,  ccrollis  tetnftuiif ,  f*!^ 
obovaiit ,  labello  biloho.  Willden.  SptC  Pfant  4. 
paff.  1 1}.  —  Svartx,  Aô.  Holm.  i8oa  pag.  140» 
8e  Flor.  In  1.  occid.  j.  pag.  1483. 

EfidutiUtM  sMri^fcnuB.  Svans«  Fiodr.  JK* 
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fymUSm  M*A|MMk  Svuck,  N«f.  Aft.  UK- 

6.|Mg.74. 

fTtfcum  d€lphiiùi  j  tort  aiio  ,  gututo  ,  mirtw  ; 
n</ie<  j(iro/2t.  SloaO*  h».  110.  Hift.  I*  |Mg*  «JI- 

tab.  148.  ng.  i, 

HeUthorine  foIU»  tmiwju,  emmm*  ft  faiettit. 
Plam.  Spec.  9.  le  182.  fig.  X.i 

Ophrys  gutmtn^.  Alibi.  Guiatt.  1. 

Cette  plante  tapprorhe  de  la  précédente } 
elle  s'en  diftingtw  par  Tes  feuiUes  racourbées, 
point  fubulées ,  lancéolée» ,  candîcotées,  cartîl*- 
gineufes  &  légéremeiu  dctuiculée".  à  leurs  bords, 
plus  aoguleufes  fur  leur  dos ,  maculées  dans  leur 
wkM.  Les  racines  font  longues.  MMobreufes, 
rampantes  { les  tiges  roi  des ,  fiUfÏDinMs,  glabres , 
nues^  parfemées  de  quelq  ie«  écailles,  quelque- 
fois ramifiées  en  panicule  vers  L"ur  fomOKt.  Les 
fleurs  iont  trè&  btlles,  d'une  grandeur  médiocre, 
prafqne  fclTiles ,  accooipagnées  de  petites  brac- 
tées ovales-lancéolées  ;  quatre  péules  ouverts  en 
croix  ;  deux  plus  petits  ,  rouges ,  concaves ,  ré- 
trécis à  leur  bafe  ;  deux  autres  plus  grjtids  ,  fpa- 
tulés,  obtus,  ondulés;  le  cinquième  beiucouj) 

{>lus  grand,  i  trois  lobes  inégaux)  celui  du  mi- 
ieu  très-large,  réniforme,  Wimc,  ucbeté  de 
rouge  vers  fa  bafe  ;  les  deat  latéraui  plut  coarts  , 
oblong^ ,  courbés  en  fauci  La  capfiilecft  can- 
nelés ,  alongée  ,  torfe  à  fa  bafe. 

Cette  plante  croit  i  la  Nouvclle-Efpegng,  te 
les  arbres,  particuliéreoMnc  te  I0  Mtftmdëi  y 

66.  Amokio  cAotor.  SfUtaéam  «Mm. 

lacq. 

Epldindrum  (oncidîum  cebolleta), /ô/jo  fmi/, 
fakulatof  fcupo  fimplici  ,  ftriâo  i  racemis  pcndulis  , 
jHu/tifiorii.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  ii}. 

Epidmdnm  ethoùiia.  Jacq.  Auiei.  150.  ub.  131. 

Onàiimm  mMEm.  £rant,  Aâ.  Hobn.  1800. 

pag.  240. 

Ses  racines  ne  produitent  qu'une  feule  feui'le 
radicale  ,  cylindrique  ,  fubuiéc.  Ses  hampes  font 
roides  ,  fimples  ,  glabres  i  elles  fupoorieoi  des 
grappes  ramifiées,  peodaaies«c«inpoléMde  Beiin 


ANG 


Cette  plante  croît  dans  les  environs  de  Csr- 
thagèoe,  au  nulieu  des  focéo.  le  long  des  bords 
tebaer.f 

III.  Epidendrom.  Svartx.  Corolle  a  px  pitalts  ; 
lu  euêfitpiriêMf*  ouverui  tii^iritur  tuouli  à  fa 

êy.  AMCREC  en  c«q^riH»a  i^* 


Epidendrum  foliis  gtminit  ^  oblongis ,  hulho  inna- 
fis  ;  fcupo  elongato  y  lamelli  imieUi  cortUtà  ,  oStufd, 
Swjftr ,  Nov.  Adt.  Upf.  6.  pag.  éj.  —  Ja«|.  leoir. 
Rar.  j.  tab.  6oj  ,  &  Collcâ.  j.  pag.  214. —  Andr. 
Repof.  bot.  I .  pag.  1 3.  tab.  13.-'  Lam.  Ui.  Ge9* 
tab.  7|0.  fig.  t. 

Si.  Ancrsc  odorant.  E^dmdnm  fngnas. 

Sxrartr. 

Epidtndntm  folio  lato ,  lauuùlat»  i  kutto  imKât»i 
fcupo  indivifo  ,  mult  'ifioro  ,  aUr»Wtt9  f  Umimâ  lt> 
èt/a  coid.ito-acuià.  SMt  artx,  Prodr.  122  ,  &.'  Flor, 
lad.  occid.  3.  pag.  1487.  —  Svartz,  Nov.  Aâ. 
UpC.6.  PU.        Aie  tioR.  Kbv.  ).  pag*  l<>4* 

^/dkndbat  BatMtm»  Safisbnr.  Siiip.  psg*  I9> 

EpidtKénm  ttrUètum.  Cmût ,  llsitt.  tab. 

1^2. 

Ses  racines  font  courtes,  filiformes  ,  blanchâ- 
tres ,  acc<)mp.i!;i)ees  d'une  buibe  oblonjue  ,  char- 
nue ,  environnée  à  fa  bafe  d'une  ou  de  deux  gaines 
membraneufes  :  il  n'en  fort  qu'une  feule  feuille  . 
longue  d'un  pied  ,  bnceolee  ,  élargie  ,  plane  , 
entière,  acuminée,  quelquefois  un  neu  échancrée 
au  fommet.  De  la  bafe  de  h  feuille  s'élève  une 
hampe  un  peu  cylindrique ,  Anée ,  plus  courte 
que  la  feuille,  accompagnée  de  deux  gaines  aller» 
nés ,  ovales  »  elle  Tupporte  environ  dix  à  douze 
fleurs ,  grandes,  blanches  ,  alternes ,  avec  de  pe* 
tites  btaaées  deitni  lcs.  Les  pétales  fout  recour- 
bés à  leur  fonunet}  les  trois  extérieurs  linéai- 
res ,  lancéolés ,  alongés  ;  les  deux  intérieurs  ova- 
les ,  aigus  ;  le  pétale  inférieur  rétréci  à  fa  bafe  , 
dilaté ,  en  cœur  à  fon  limbe ,  aigu ,  redrefle  à  fon 
fonmet,  marqué  dans  fa  longueur  de  ftries  d'un 
rouge  de  fang  i  Us  ambères  à  quatre  loges.  Les 
capfules  font  grandes,  obloatttw«aliOMS,  pctf- 
qu'à  trois  ailts. 

Cette  plante  crrit  for  les  vieux  troncs  des  ar- 
bres ,  dans  la  Jamaïque.  Ses  ftenis  répandent  «  an 

lever  &:  au  coucher  du  foleil ,  une  odeoi  tfèl- 
agréable.  Tf-  (Defcripc.  ex  Swarti  ) 

69.  AHoaic  bifide  «  n*.  35.  Epidmdnm  iifèÊm. 
Aubl. 

EpUménm  f^t  ftittmis ,  hul!>o  tnnatit ,  lam» 
ceolatis  ;  fapo  ramojo  ;  lamind  labtlli  iriptirtitd  f 
loho  iiutrmeàio  nniformi^biftdo.  ^vaita,Nov.  Aâ. 

UpC  6.  pag-  67. 

Epidendrum  (papilionaceum  )  ,  foliis  fuhru.-iica- 
liiat  Uuutolat'u  ;  racemit  ttrminaUtus   Ubio  oUot' 

dam,pe$éBt  ttmtnbms  itngfvn,  W«ft*St.  Cmc. 
pas.&3a 

70.  Akgrec  I  tnSO»  de  fis.  B^im^im  fiSI- 

folium.  Reti. 

^    Lpidtttdrum.  foUti  fakunis  f  Utttari'lanttoLtss  ^ 

Bbb  * 
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iaJio  innatls  ;  fcapo  fimpllà ,  lamir.i  Uhtlli  hr.cco- 
iiud.  Willden.  Spec.  Plant.  4.  pag.  n;.  —  Retr. 
.Obf.  bot;6.pag.6i. 

Ses  mines  produiTent  p!ufieiir$  bulbes  ,  d'où 
fortenc  deux  ou  trois  fcuilks  prefque  feûîles ,  li- 
néaires.|ancA)lée»,  glabres ^  un  peu  aiguës,  d'un 
Tert-obrcnr,  membraneiife*  >  en  carène  fur  leur 
dos.  Let  hampes  s'élèvent  de  la  bafe  («es  bulbes  j 
eM.-;  fontfimples,  folitaires,  courtes,  filiformes, 
ariici;!ees  ,  terminées  par  une  grappe  ûinple,fou- 
tenant  desflewaijonibiiwfei,  alternes,  pMicel- 
lees,  blanchf s,  purpurines  ven  leur  fommet  ;  les 
cinq  pétales  fupériturs  prefqa'égaux ,  concaves , 
un  peu  recourbés  î  leur  fommet,  sic-is ,  Irn^.ircs  1 
le  pctale  inférieur  hncéolé.  Les  capïules  font  lon- 
gues d'un  pouce  ,  ovales ,  prefque  trigones ,  à 
trois  Uries  ,  prefque  glabres. 

Cette  plante  croît  fur  les  arbres  .dauks  Iodes 
Ofkatalet.  y  (Defiript.  tx  JÏ»^.) 

71.  Angrec  àpiufieurs  bulbes.  Epiduidrum  po- 

Fr-J(r,Jr„.f,  cJuU  repente,  bulbifero  ;  bulhh  di- 
phyllts  ,  umjiorïs  ;  £ore  peduneuùtto  ,  lamini  labtUi 
cordMâ.  Svartî ,  Nov.  Upf.  6.  pag.  67.  Prodr. 
124,  &  Flor.  Jnd.  occid.  j.  pag,  i^u 

SMtigM  fOAt  lontïues*,  articulées  8e  rampantes . 
pouDiiiH  i  fes  articulations  de  petites  racines  blan- 
ches, Hliformes,  par  Itfquelles  la  plante  adhère 
fortement  à  l'écorce  des  arbres }  pourvues  de  bul- 
bes ovales ,  prefque  fefliles ,  enveloppées  de  deux 

eunes  oppol'ees  :  il  en  fort  deux  petites  RuillLS 
ncéolëes  >  ovales ,  obrufes.  [)e  leur  centre  s'é- 
leverK  des  p^dontul^s  f.tittiii.s  ,  très-courts, 
fwiteiiant  une  tieur  ailez  grande  .  blanche,  incli- 
née. L«s  cinq  pétales  fupérreurs  f«mt  prefqu  é 

Suit,  lancéolés ,  linéaires,  aigus j  l'inférieur  re- 
sflej  roo  limbe  arrondi ,  en  coeur  ,  echancré  à 
foh  fommet}  lantliére  ovale,  à  deux  loges;  la 
capfultf  étroite,  oblongue,  brune,  obfcurémcot 
tngone. 

Cette  pl:.nte  croît  fur  I  $  hautes  monttgtMS,  i 
la  Janvu^oe.  y  {Dt/aipt,  t*  Swani.) 

71.  Akgrec  fclTile.  Epidemdnm  fc0t.  Rets. 

•  Epidcrjrum  cault  feandentCt  iotii/ero  ;  fo^is  lan- 
«taiiiti  f ,  r^iuj'îs  ,  fubpetiolath  ,  bulbo  iniMn  ;  jiori- 
bus  geminat's  ,  j"uije,f/ièuj  ;  lamina  lahelli  lanct«h- 

Ltà.  W  lUd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  ij.  —  Reo.  Obf. 
bot.  6.  pag.  A.  (I/m  Swcnf  Pw^.  ) 

Ses  liges  font  grimpantes,  cy'indriques ,  fili- 
formes, couvertes  d'écailles  petites .  ovales ,  ob- 
longues  ,  pourvues  de  bulbes  d'où  fortent  des 
feuilles  éparfes ,  prefque  feflfiles  ,  lancéolées ,  ob- 
lufes  à  leur  fommet,  glabres  en  deflus,  d'un  vert- 
iaiiBliiB«  longues  à  peine  dTim  pouce  •  larges  de 
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trois  \  quatre  lic;ne$.  Les  fleurs  font  petite»  ,  gé- 
minées ,  rarement  f.>lit3ircs,  prel'que  fefliles* 
axitlaires ,  accompagnées  chacune  d'une  bradée 
courte,  blanchâtre,  enflée,  membreoeufe.*  L» 
corolle  eft  blanche }  les  trois  pétales  enérfeon 
ovales  à  leur  bafe,  prolonges  j  Ifr  fonmet  en 
une  longue  pointe;  ks  deux  latéraux  ovalt.s,  ob- 
longs ,  très-entiers;  le  pétale  inférieur  afcendant , 
lancéolé  ,  jaurâtre  ,  pius  long  que  lesprécédem* 
La  capfule  eft  glabre  j  petite ,  obfcaieneot  tri« 
gone. 

Cette  plante  crott  dans  les  Indes  orientales  »  fut 

le  tronc  des  arbres. 

75.  ANcr<Ec  labié.  Epidrnàrum  lab'mtum, 

Epidcndrum  foliit  ladicalibut  ob/ongis  /  éu/io  m«- 
dlo  fotiiario,  monopkylio  ;  fc.ipis  pauciforis  i  lantinâ 
UbeUi  obovatA  ,  imtrojfctâ.  Swattz ,  Nov.  Aâ.  UpCrf 
6.  pag.  67.  Prodr.  114,  5c  Flor.  Iud.ecctdeac.  }• 

5>c$  racines  font  blanches  ,  fimpl?» ,  filiformes  | 
les  leuilics  radicaks  ublongues, cm ièr<: s,  glabres, 
'uifantes ,  un  pe.u  réfléchies  à  leur  fommet  ,  ci'ua 
vert  tris-foncé  «  longues  d'un  pouce  8e  demi. 
Dans  leur  centre  croît  une  bulbe  erroodie  ,  d'oà 
s'e'.ève  une  feuille  femblible  aux  premières.  Du 
milieu  des  feuilles  s'élèvent  plulieurs  nampes  fili- 
formes, (impies,  plus  longues  que  l(s  feuilles', 
peu  garnies  de  ficuts,  accompagnées  de  \mStét» 
lanceoléet'.  La  corolle  eft  petite}  les  trois  pétale* 
fupérieurs  oblorgs  ,  étalés ,  concaves  ,  obtus  ,  de 
couleur  purpurine  ,  Uriés  de  jaune  ;  deux  anté- 
rieurs ,  connivens  à  leur  bafe;  le  pétale  inférieur 
une  fois  plus  grand  >  fgo  limbe  labattui  un  peit, 
échancré  au  fommet  %  l'anthère  arrondie ,  i  deux 
I(  g;  s  ;  la  capfule  oblongue  ,  à  fïx  côtes .  acuminéo 
à  lesdtux  extrémités,  place  à  un  de  fes  côtés. 

Cette  plante  croît  fur  les  atbies ,  à  la  NouveUe- 
Efpegne.  y  (l>«/êr«w.  ex  &mûrt^.  ) 

74.  Amgréc  d'un  pourpre-foncé.  Epitàérmm 
atropu/furtum.  Willd. 

EpidMdnun  foiiis  faitemii ,  Uneiolaàst  buli» 
mnads;  fcapo  fimplici,  tammà  UMIi  oUiniatd, 
loiis  remotis.  Wiîld.  SpOC.  Plant.  4.  |«g.  H§, 

Hcllekorine  fioritiu  att^urfunis.  PInm.  Spec.  9-. 

le.  178.  fig. 

À»  limMtMtm  parpureiuitt  Lam.  Dift.  j.  pag. 

Cette  plante  eft  privée  de  tige  :  il  fort  d'une 
bulbe  radicale  deux  ou  trois  feuilles  lancéolées, 
vagina'cs  à  leiir  bafe  ,  du  centre  defcjuelles  s'élève 
une  hampe  ttès-fimple,  qui  fupoorte  des  fleors 
d'un  pourpre-foncé.  Le  pétale  tnttiieor  de  h  co* 
rnlie  eft  large,  en  fumie  4ê  CSNC  fcavCfft,  à 
trois  lobes  écartés. 
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75.  AMGREC  bUnCfllP.  ^O.  Epidtttdrum  amaiUe. 

un. 

Ep'tdtndrum  foliis  radicjUbut  iuo ■  l.inceotath  ; 
^fo  fu.  divifo  i  pttalis  luura/iyus  orticulatts  j  U- 
wki  laieili  îripartitâ  ;  bciilâ  intcnncd  â  kafiatâ  , 

^tt  hifiJû.  Swxnz ,  Nov.  Aâ.  UpH  6.  pa§.  67. 

76.  AngrEC  étalé.  Epidtndrum  pattiu.  Svartz. 

EpOutinim  cau/e  jimpUcl .  foLis  Monàs  f  fani- 
ali  ttfmimUi  ,  Jîmplici ,  d'ff  fù  ;  lamtnilahttU  tri- 
loii ,  loh«  iaurmfdio  bipiirtiio.  S«'Jrt7. ,  Nov.  ASt. 
UpfaL  6.  pag.        &Flor.  Ind.  occid.  J.pag. 

m- 

Ses  tîst  s  font  (impies  ,  hiutes  à  peine  d'un 
pied ,  comprimées  &  à  deux  angles  vers  leur  fom  - 
tn<^ii  les  feiiiiles  tontes  radicales,  ^I^brcs,  ob 
longues-! jncco!ée s  ,  un  peu  ftriees  ,  longues  de 
dtfux  à  «quatre  pouce*.  Les  fleurs  foiiî  ;i'une  cou- 
l'.ur  }  jlej  légèrement  pédicellées,  difpofées  en 
une  panicuie  étalée  ,  à  ramifications  peu  oom- 
b.'eules ,  a'renief ,  diluantes  ,  munies  de  IvaA^M 
li'  éiifr-s  ,  lancéolées  ;  les  cinq  per.ilrs  Hi;  crie urs 
prtriqu  égaux  ,  ob^ongt  ,  concaves ,  aigus  ;  1  iiité- 
lieur  redrclîe  ;  fun  limbe  à  crois  lobes  { les  deux 
latéraux  arrondit)  celui  du  milieu  plus  éttoic, 
hiûéb  1  fM  foimnet. 

'  Cette  plante  ctoh  fiir  tes  «Iwes ,  dans  les  fo- 
ila.  i  la  JaoMÎ^.  y  iDtfmpt.  ex  Swàni.) 

77.  Ang^ec  vemqneu.  E^datdmm  varw 
ftm.  Svartz.  •     '  ' 

-  E^étHémm  -êault  fimpUtif  vemmjofo ,  ftliofo  ,■ 

fofiis  lanctclat  s  ,  nervojîs  ,  fcapo  paniculj.'o  eorct~ 
i fynt  imptinU  lit.  bviru,  Nov.  ÀÛ.  UpC  6.  pag. 
M»  8e  Flor.  Ind.  ocdd.  ).  pag.  1497. 

•  Sîs  racines  prodmfent  i^lsfi  uis  tif-s  droites, 
<^indri«]uc$  ,  hiut  s  de  ieux  pieds^  fimples^  fté- 
Tfl:Sj  garr.ies  de  feuilles  alternes,  lancMéM . 
aerveufes  ,  longut.'s  de  fix  à  fept  pouces}  les  gsî- 
ne*  Rriécs,  brumes  ou  purpurines  ,  parfèméts  de 
tubercules  de  points  nmiarrcs  :  il  s'ciève  îles 
nrinet  une  han  pe  [  lus  longue  que  les  cigts ,  liire, 
^aiOeure  t  panicuée,  i  ramifications  étalées, 
foutenint  vers  leur  fommet  des  fl.urs  alternes, 

f'édicellées ,  poiiu  ponctuées,  pâles  ou  d'un  jaune- 
oncé .  'i'uiie  grandeur  médi<Kre  ,  accompagnées 
de  bractées  ovales ,  aiguës  i  l.-s  trois  pétales  extt^- 
rieon  ovales,  oblongt;  les  deux  intérieurs  li' 
Oéaires ,  concaves;  l'infcrieur  tubulé ,  divifé  i 
Ton  limbe  en  trois  découpures  i  les  latérales  lan« 
céoléis,  obtufcs  i  l'it  tcrmédiaire  linéaiie,  plus 
longue  4  biiiiei  trois  callofiiét  linéaito  à  i'oii£ce 
4tt  tube  )  rambère  à  deux  loges; 

Cette  plante  croît  à  la  Jamaïque  «  fur  k  trolnc 
des  arbMs.  »  (  Dtfirift»  t»  Sumtt.  ) 
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tdtum.  Linn, 

EpidtnJrmm  «tuit  fimplUi ,  vaginit  imkrmm  f 
/•iiiê  Uneniiitit  f  mrvufis ,  fcapo  paniaêlat»  tor^ 

lifqut  punùai'is.  Svattz  ,  Noy.  Aâ.  Upf.  6.  p.  68.. 

11  dilf  re  de  la  précédente  par  fts  gjînts  plus' 
lâches,  plus  imbriquées}  par  (-i  pai'iculcs  moins, 
ecaieesi  par  I  s  1 1  ii»r  cu.ea  9e  les  coiolles.  chki-' 
gés  de  points  tou^eaties. 

79.  Angrec  pinché.  Epidendnim  nutaas.  Str. 

Epidtndrmm  ttatU  fimpiici  ;  foliis  ovato-itiueoia  ■  • 
lit ,  «mpitniesaltiiu  ;  ^orihus  julifpicatis  ,  muiatuù- 
bus  i  laminé  laitih  tniohd  ,  lo  'oo  irtermtdio  triden- 
tato,  Svartz»  Nov.  Aù,  Upf.  6.  pag.  68.  Prodr. 
txifti  Flor.  Ind.  occid.  ).  pag.  1499. 

Ses  tiges  font  fimples,  cylindriques,  hantes  dt 
deux  pieds ,  garnies  de  feuilles  ampletiraules , 
ovalts-lancéttlecs ,  planes,  aiguës,  rougta'.res  à  "  , 
Lur  baie.  Les  fl  urs  font  jam  es  ,  ledîles,  affei 
grandes ,  réunies  au  nombte  de  vingt  à  trente  ea 
uo  épi  fQliiàire,  terminal,  incliné*  munîdequcln 
qiMk  btpâées  difiantes ,  lancéolées ,  d'un  pourpre- 
clatr  j  les  trois  pétales  extérieurs  ov^^ît:  s -lancéolés , 
.lipiis  i  Iib  JeiiX  intérieurs  lincair-s,  ar  uminés  } 
l'intérieur  à  trois  lobes  ;  les  deux  iobes  latéraux' 
ovales  2  entiers  ;  celui  du  milieu  à  crois  dents; 
'  deux  tedreiïéesi  celle  du  milieu  rabattue  ;  I'.it  - 
thère  i  cuatre  loges.  La  capfule  eft  grartde ,  ob- 
longiit»a'fii(iillies. 

Cette  p'in'e  croît  fur  les  montagnes^  ilaJsi» 

msïque.  -i-  (  Diji.ript.  ex  itfJrtj.  ) 

f 

80.  Angrbc  difforme, n".  11.  EpidtMdrumdif- 

formt.  Jacq. 

|.  Epidtndrum  (  ombetlatum  )  ,  eaule  fimpiieig 

foliis  oolongis  ,  fuktpuurghwfù i  ^ribus  Urminali' 
hiis  ^  ivnjtnis  i  lamini  laielli  iriMif  iatto  imer-r 
mcdio  emurginato.  Svartz  ,  Nov.  Ait.  l/pf.i$.  psg« 
6S,  &  Flur.  ind.  occid.  j.  pag.  ijoi. 

La  plante  d^tite  -par  Svacu  ne  di  ffère ,  d'après 
ce  même  «uteiir,  de  Vtpiéenénm  a  go '■me  Jacq. 

oue  pir  !tr  péulc  intetieu'-,  .".ivife  en  trtiis  lobesj 
Its  deux  latéraux  convexes,  oiidu  és  ;  celui  du 
milieu  plus  petit ,  eihancré  à  fon  fommerj  fin 
tube  ou  fa  partie  intéiieure  une  fois  plus  couiC 
que  les  pèaiw. 

Cette  plante  eroh  i  b  Jamaïque.  7p 

81.  AkO&EC  d'iSas.Epideudrum  diff^fum.  SvartXi 

Epidinâmm  eaule  fimpiici ,  ûncipiti  { foliis  oUûit» 
gis  ;  pétaicutâ  tctminali  ,  rjmvfi,prr,J  y  lamina  labelli 
cordatâ^  Muminatâ.  6varti,  Nov.  Aâ.  Upf.  6. 

pag.  68.  Prodr.  111  «  8r  Fier.  lad.  occî4  ).  peft 
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Set  racines  font  filiformes;  Tes  tîget  dnllM, 

fimples,  ï  lieux  angles,  hiut..s  de  11%  pouces,  gar- 
MCS  à  leur  pattie  fupéricure  de  teuiUes  oblon- 
gM,  nerveurcs  ,  à  peine  aiguës  .  longues  d  uo 
■once  8r  demi .  flriées  fut  leut  gaine.  Les  ficurs 
lont  petites,  un  p*u  pédicellées,  d'un  rouge  de 
ùng,  difpofées  en  une  pinicuie  terminale  ,  longue 
d'un  pied  ,  très  rameul'e  i  les  rameaux  diffus,  éta- 
lée* i  ntnifîcations  filiformes,  purf  urioet,  ac- 
compagnées de  très-petites  braâèesi  les  do^pé- 
taies  fupérieurs  prerqu'égaux }  les  deux  hténeurs 
plus  étroits  ;  le  pétale  Inférieur  redreffé  ,  en  cœur , 
acuminé  ,  veiné  i  deux  callôlîtét  à  l'oriiîce  du 
tobe.  La  caplU»  cft  pendante  *  tùfoae,  dlip- 
'  tique. 

Cette  plante  croit  â  la  Jamaïque,  Air  les  arbres. 

y  (  DJcript.  ex  Swurti.  ) 

8a.  Ancrec  tacncux,  a".  19.  Epiitadrum  ra- 
iuffitm»  Jacq. 

Ep!dcnd'u.m  cau!e  ramojitft-no  ;  fotîis  linearihus  , 
oht^ijis ,  emar^inatis  i  fy  uis  ttrminaUkiit  ^  laxit  { 
fit'ikut  tifiickis.  Svirt?.  ,  Nov.  Att.  Upf.  6.  pag. 
èS.  Prodr.  120,  &  Fk>r.  Ind.  occid.  ).  pag.  1  fOf . 

Les  trois  pétales  extérieurs  de  la  corolle  font 
orales,  lancéolés  1  les  deox  imériears  finédies, 

aigus  i  l'inférieur  redrefféî  fon  limbe  en  cœur ,  de 
la  longueur  des  autres  péules  ,  toide  >  un  peu  con- 
cave j  acumioé.  Cette  plante  varie  dans  la  largeur 
de  lîBt  féuiltes  fie  dans  la  grandeur  de  Cês  auuea 
parties.  (Siir«nf.) 

85.  Amckec  roide,a*.  na, Efiâtainm rigidum. 
Jacq. 

EpiiutiMm  audt  ftmplîcl foUit  ohlongis ,  ohiufis; 
fpicd  termiiuUi ,  ttxâ  ,  ancipiii  ;  ftorikus  diftUhif  j 
itminÂ  /a/iM  t9fJtto-ovatâ ,  acutd.  Sv^artl ,  Nov. 

Aâ.  Upfal.  Cy.  pag.  68.  Piodr.  III,  81  Floc.lnd. 
occid.     pag.  1507. 

Trois  pétales  obtongs  ;  deux  plus  étroitt  &  plus 
courts.  Le  fixième  tft  recin  (Te  ,  de  la  longueur  des 
aOtMS,  muni  à  fon  tub«  de  deux  petite<>  dent<  ; 
ibe  limbe  plane,  ovale,  en  cœur,  letn  ind>  par 
lUM  lrès*petite  pointe }  L'aetiièTe  â  deux  lofcs.  La 
capfttle  eft  trigone,  oUeti|M,  acMiMDée,  triar 
flabiei  (4hMnf.) 

84.  Angrfc  â  fenillas  obcvte.  M/Sâmémm 

ta/^/itfn.  Wilid. 

Efidttdnm  eauU  jmplicii  foiiU  «MmiV,  ohtups, 

/oio  i  Ijcin  â  medîà  thngitâ ,  HfiJJ  ;  apicUÛ  nvo- 
lutit.  Wi^ld.  Spec.  PUnc.  4.  pag.  iiS. 

.  BtUdorÎM  €w^fnno  put  Vêri»,  Piuo».  ^ec. 

le.i8o.flc.e. 
Ses  tiges  tout  fiaaples}  As  fentUes  oUoalMt, 
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amplexicaulet;  fm  fleurs  grandss ,  panacliées,  (lir< 
pofecs  en  une  grappe  terannale  ;  le  petJÎt;  irfé- 
rieur  divife  en  trois  lobes  >  celui  du  milieu  plus 
aloogé ,  bifide  l'ies  découpures  roulées  eo  dcMfi. 

Cette  plante  crok dan  les  contiéescbandesée 

l'Ainérii)tte. 

^f-  AN6iiicideexnngs.S;pMmtfFiMA{/MBni 

Sicarti. 

EpUtndnim  eauU  fimpRci  ;  foliis  eordato-tdHet*' 

Ijtis  ,  koiT[ontj.'thus  ;  fpicâ  icrrtinuli  ,  laxà  ,  atci- 
piii   Jhriàus  difiidùt  y  iami»â  laifcUi  trùohà.  Sv. 

Nof .  AA.  Upf.  6.  pag.  ^,  9e  Flor.  fnd.  occid. }. 

pag.  iyc9. 

Epidmémm  eec^it»  Svira*  Prodr.  111.  Nm 

Jicq, 

Ses  racines  font  filiformes  {        tiges  dfoi- 

tes  ,  (impies,  longues  de  deux  i  quatre  pouces| 
Tes  feuilles  lancéolées ,  en  cœur  au  rlelfus  de  leur 

Îjaî  )e  ,  glabres,  roid^s ,  roulées  à  1  urs  bords; 
es  fleurs  d'un  vert-bianchàcre,  diftaniet ,  alter- 
nes ,  difpofées  (br  deux  rangs ,  foniMm  un  épi  ter* 
minai .  plus  long  qne  les  tig<?s,  on  peu  flexoeox. 
Les  trois  pétales  extérieuis  font  ovaUs ,  lancéolés, 
convesesi  les  deux  intérieurs  pins  courts ,  f-aacési 
l'inférieur  élargi ,  â  trois  lobes  {  les  deux  lobes  la* 
,  téraux  entiers,  arrondis  {  celui  do  milieu  biUei 
l'anthère  à  quatre  loges.  La  cipfule  efl  obloogM, 
cannelée,  acuminée  à  Tes  deux  extrémités. 

Cette  plaoïe  craie  0»  ies  hautes  montagnes  éa 
b'Janaiqiie.  ^  Ottfeffyt.  «s  Swenc. } 

96.  An grsc  aeâniM ,  aP.  i6.  SpUaiinm  me- 

tarnum.  Linn. 

Epidtitdnm  emJ*  fin^Uei  ,*  JpUù  cUangùt  «M* 
niis!  ftorihmt  t§niritiStHtu  !  lamini  UMli  tr^ârdtif 

irtcora;  /adnrJ  itttrmtdii  linearl-tlongatâ.  S^artt, 

Nov.  ACt.  Upf.  6.  pag.  69,  &  Obretv.  botas. 
.  AMttUtc  cHié,  «*.  1;.  Epié$*Jnm  àBam 


»  Lînn 


•^idtninuH  cauU  fimplUî  ;  foliis  Unis,  oilon^, 
ûvenîitf  ttmini  laèelli  tripamtài  Utinii  iHUmedU 
èhuari,  SVartXj  Notr.  Aâ.  Upf*  6.  pag.  69. 

88.  AMcasc  unilatéral,  d°.  ^.EtùUnJnmfi' 


FprJendrum  caule fimplici  ;  folîis  ohlongis ,  rmaf' 
gi'ijtis  ;  ptdunculo  urmmali ,  longifimo  }  fpicâ  taxé, 
ftcundà  ;  calumnâ  longitudhtt  f0tiwtMi  flVIIIS, 

N0V4  Aâ.  UpC  6.  pag.  6f. 
89W  AMHiie  bon.  SfUménmfifmm  9*- 
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*t*ifvt }  ftdiuictih  cf  minjti ,  ehngato  i  fp'iei  ft<h 
Mi  t  eotumuÀ  pttalit  kreviort.  SvarCt^  Nov.  Aâ. 

Upf  &|i«f.é9.— WilM.Sper.Ptant.4.p.  ito. 

F-videndrum.  (  rufcatum )  ,  cauliiut  fimpluihut , 
foliis  ovjUias  ;  ptimuuh  ttrmiHali,  tlongatOtfyiea- 
«MM  ;  fiitcà  fMM  ;  Mû  fthfmioio ,  hu»mW9 
•ifotetc.  Smidi ,  Spicil.  biK.  p«g.  SI.  iib.  15. 

Bp'tdenérmm  «aetfi.  Jacq.  Amer.  ptg.  t24.  ub. 
i)S.  —  Lam.  Diô.  1.  pag.  189. 


m 


pag.  )tf .  (Exclujij  fynonymis.) 

Ses  dges  font  fimpl-s,  à  deux  angles  oppoféSj 
garnies  de  feai!les  alternes,  ovales  ,  oblongars, 
acumin^esj  les  fl-u^»  difpofées  à  l'extrémité  d'un 
long  pévionctile  écaitleux  ,  en  un  épi  globuleux  ; 
le  pétale  inférieur  prefqu'i  cinq  lobes  j[  celui  du 
milieu  d  p«ine  fennble  i  fil  bue  Cttbmé««  plus 
courte  que  les  pétales. 

GtM»  pkaw  cratt  i  k  lIttttnHilM  8e  t 


90.  Amitlc  <B  foc  E^JÊÊdmm  vmaaifirm. 

Epidendnm  eaaie/uas  ,  fotiJt  huihU  innatùf  car- 

f  hrits  cir'tnat'u  ;  fcapo  t  finu  foUorum.  Sirarti,  Nov. 
Att.  Upf.  6.  pag.  69.  Prodr.  pag.  ii4,<StFlor. 
]B<l.ocad.  |.  ptg.  1511.- 

Tïès-petite  plante  ,  à  peine  haute  d'un  pouce» 
dooties  racines  font  ramp  mtes ,  radicanies ,  pour- 
vues de  bulbes  ovales,  fefGles ,  enveloppées  de 
gaines ,  d'où  fort  une  feule  feuille  charnue , 
ovale ,  acuminée ,  faillante  en  carène  fur  te  dos , 
Initant  prefque  le  foc  d'une  charrue,  elabre,  un 

'     "  de 


recourbée  à  fon  fommet.  Du  (Vin  des  Feuilles 
t'âèvcnc  des  hampes  folitaires,  filiformes,  plus 
longues  qiie  les  feuil!*s ,  munies  de  gaines  dtilan- 
tcs«  fort  petites.  Lts  fleurs  n'ont  point  été  oblex- 

Cène  planre  croît  l  h  lamiïqae,  fini*  tiMlC 
des  wbre».  r  (  i^tfcrip:,  ex  itwuri^.  ) 

9t.  Angrec  à  feuillet  étroites.  Epiémimm 

panîculato.  Svartz ,  Nov.  A&.  Upf.  6.  pag.  70. 
Ptodr.  iaj,&  Flor.  Ind.  occid.  j.  pig  1512. 

Ses  rarfnés  fenr  fimples ,  Uinchâtres ,  fitifor- 
m-s  ,  .ilf  nçé(  s  ,  pourvues  de  bulbes  ovales  ,  char- 
nues, trnveioppées  de  gaines  nMrmbraneufc S,  De 
chacune  d'elles  fort  MM  feuille  Teffite,  plane,  li- 
néaire ,  loogue  de  fis  pwcet.  nn  peu  rdevée  en 
carène  fur  le  dos ,  obtufe.  La  himoe  eft  rtdi- 
cale  nn^  foi*  P'"'*  longue  que  les  feuilles ,  droite , 
tjHf^^^^^^siwMaé»  par  une  paoicuie  à  .raaufi- 


rations  j^parfes ,  étalées  ,  purpurines ,  un  ptu 
flexueufes,  chargées  de  fleurs  uon)bteufes«  futt 
petites.  Les  ca[>fules  font  oblongutf ,  petites^  peu» 
dantes,  réirécies  à  leurs  deux  extrémités. 

Cette  plante  croît  à  la  Jao)aït|ue ,  fur  les  brm- 
ches  dee  arbres.  ^  {Defiri^,  tx  Stiwn^.) 

92^.  Angrec  alopgé.  Epidcndrum  «Umg/uum, 
Jac^. 

Sfidtndrum  cauU  fmplici,  foliis  ohloHgii  }  pt- 
éuHCulo  terminait  ,  elongjto  ;  fpicà  laxd^  Uimivâ 
Ubelli  dtntûto-alictâ.  Swartz,  ]MoV.  Aft.  UpC 
pag.  69.  —  Wiilden.  Spec.  Plant.  4.  pag.  lia  — 
Lain.  III.  Geo.  ub.  730.  flg.  1. 

EpUendrum  (etongatum  ) ,  cjttte  ertSp ,  «i>> 

lonpi'i  ,  jloribus  fpicatti  ;  nicîtni  Idhio  tnfiilû  ;  laci- 
Hià  ptcdiâ  iiigid.  Jacq.  icud.  Rai.  a.  ub.  604.  8C 

Colleft.  j.  pag.  atfo.  • 

Ses  tiges  font drMtet,gIabreK^«l6l^s,  (triées, 
garnies  i  leur  partie  inférievn  ^tt  ^HÊjàk*  aker« 
nés ,  amplexfcaoles .  vaginales  i  tebr  bafe  ,  '«n* 

les  ,  alongées ,  glabres,  ftriées  ,  à  peine  aignës{ 
elles  font  remplacées,  dans  la  pauie  fiipéiieuco  des 
tiges,  par  de  petites  éc ai  les  iiiil jnt..s ,  ^ttffes, 
lancéolées,  aiguès.  Les  fleurs  font  petites,  pref- 
que fdfiles ,  difpoftes  i  rextrémité  des  tiges  én 
un  épi  droit,  fîmple,  un  peu  lâche  ,  muni  de  pe- 
tites biaÛées.  Les  cinq  pétale*,  fuperi^urs  fonc 
prefqu<éiaj^,  rrèf-ou verts,  un  peu  aigus,  ftriés» 
rétvédi  «il  oûlet  à  leur  biuGai  le  pénle  tnféeiew 
tuboU  â  fa  ba/e ,  divifé  i  fou  fimbe  en  trois  tobea 
élargis ,  tronqués,  dentée  8c  laciniés  à  It  ur  fom- 
met (  le  lobe  du  mi:ieu  ptofoodémeot  bifide  i  l'o- 
vaire gfêla*  alongd. 

Cette  plante  croît  dans  riUDéiii|ue«  ansoQiE^ 

rons  de  Caracas.  7f.{V'.f.) 

Oifirmimu,  La»  eipècaa  fiiivantat,  dcdaa  pu 
MM.  Ruîa  9e Pavon,  ont  defcriptiun ,  dan»  leur 

Syfiema  vtgetabiltum  F'ort  pe^uvianâ. ,  p.ig.  142  & 
fe^. ,  torment  un  groupe  particulier ,  qui  paioit 
appartenir  aux  epidtndrum ,  &  suxquelle»  ce»  ao- 
teurs  ont  donné  pour  caraâère  générique  : 

CiAf  piuUt  fuptruHn  »véUt'«hlongt ,  JigtU  lom- 
gKtVf  lu  trois  tiu^tun  pùu  Ur^  /  am  fnîkme  fé- 

ra.'e  en  cite,  divefftment  lacinie ,  connivent  avec /i 
ftyie  tubuUux ,  en  maâu€{  un  f^Lamtnt  bifde  ;  quatré 

F.n  atten  rintque  nous  ayions  Air  ceselMcCtdfea 
détails  plus  étendus,  je  me  bornerai  ileamB- 
tiooner  icL 

*  EfiétnênÊm  fcofonatum),  fotiii  ovato-Um» 
etolatis  ;  racemis  dependenti!>ut  ;  neilarii  igiS^  tfi* 
loho  ;  laciniit  kifidis  ,  initrmediâ  mmori. 
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ftAtks  HntMij  ;  ra 

mtOario  fubcrijijta. 

*  EpUtndram  (  criilatum  )  ,  foliù  itutceoiatit  ^ 
9Ê€€mo  dtptndtnte  ;  ntSarii  laiio  tiiptftit»  I  Uàmi 
miiià  kifiiàf  UufûUius  tripanith. 

*  Epiéutdnm  (  panicubtuni  )  ,  folUs  oklongo- 
iûumtéUt  éiJUi  $  iMÙuiUâ  mtnnkm  JUmim, 

*  Epidendrum  (cordailim  )jfoliis  cordatls ,  am- 
^o;  laciniis  Muminaùt,  rteurvU. 

*  Epiacndrum  (  TÏtide  ) ,  foliis  Inteolfuis^  acu- 
.  lis  ;  racemo  umUoti  i  atÂuU  ttUo  triM»^  mUf- 

.  medio  iifido, 

*  Epidendrum  (  parviflorum)  ,/!>//«  ianceolato- 
lÎHtttrikiu  ;  racemo  brcvi  ;  ntàarii  labio  triloào  ; 
luciniis  fu!"o:undis  ;  iniermediâ  bipartitâ  ,  acutà. 

*  Epidtndram  (  nuuns  )  ,  faiiit  ùmetcUtis , 

,  tarii  laUê  trifdû  î  UektiU  tmiattli»  »  ùtttmtéUi 

;  inttgrâ, 

'    *  Epliendntm  (ferrugineum  ) ,  fotih  tihngO' 

lanceolaùs  ,  emargin^tii  ;  ruccmo  /MHftiâ  ^  tnB9  i 
Bt^arii  lubio  du-ninaio  ,  inicgro. 

*  Epidtadrum  (  corymborum  )  , /w/iii  ovato-ak' 
«  itmgis  ,  tmarginatii  ;  fioriius  tÊnibuhkai^  /Uw- 

rymiefis  ;  neSario  çrifiiito. 

'  *  Epidendrum  (  croCeum  )  ,  foliis  oblongis  ; 
'  rmcemo  utmiaaU  ,  [uifpiMW  ,  matùfit»  }  ataafio 

trllobo. 

*  E^ideadrtun  (solabiU)tfoliit  «Uong»-«tova- 
'  A  ,  nmt  voluBimMS  /  ntStrii  iaiio  tïfda  i  taeimib 

lanceolatit. 

~    *  Epidendrum  (  emargtlMRMl     ftHi*  tigulatie , 
'  tiàen-ginatis  ^  crenulatù  ;  rcMMM  Urmimti,  iitSaric 
iÉUgro. 

*  Epidendrum  (  h'Rrruw  ) ,  foliis  ohhnps  ,  cm.i--. 
gUtatis  f  rémii  r>ia.tcaaiious  ,  racemo  urrr.tn<iii ,  pe- 
éuuaSs  U0»rist  neAtri»  iriloio, 

*  Epidendrum  (  rriflorum  )  ,  folUs  L^nceoLitis  , 
,  tridtntatis  i  feduaculis  terminadiitu  ^  uijioris  i  nte- 
.  târio  trifUbw 

*  Epiduidrmm  (acoBiinattim  ) ,  filiis  lauceolato- 
.  Jiiuarièmi ,  tmmo  uwûnfJi   §êS«fU  Uàio  fit^f 

*  fyidendrum  (  Tcabrum  )  ,  friits  «vêf'haetola- 
Us  ,  marpiUiiu  vagini/mt  feêàHft  téttmQ  icnw- 

'  Itaiif  mtëariHaUo  entciformî, 

*  t^Utaérmm  (  liiMwe  ) ,        Uiwàrîim  f  rg- 

cemo  terminali ,  fubpjn  .uLi'.o  ;   r:{8arii  AfAw  ïi» 


ANC 

*  Epidendrum  (eqiiitars  )  ,  foliis  aelnactforml' 
tus  ^  carinatis  f  difiickè  e^uitantii>iui  feapU  unifiorisf 
neSarii  Mh  meaùmêf  trUtêêk 

IV.  Aerioes.  Svatti.  Cinf  fétata  fi^irieur*  At» 
lés  ;  t inférieur  €*  fim»  éi  cA«(|«|  «M  MiMrfe 

9^  Anc.rfc  à  feuilkt  rftoAs»  «*.  «9.  Efi- 

deadrum  retufum.  Linn. 

EpidèmérÊon  (  aeildet  ittsAm  )  ,  /hOi*  fAmA- .. 

caiihus  I  Untaribus  ,  apice  bifuri^im  rtiufn  ;  racui» 

longif^is.  âwuu  »  in  Schxail.  Jouin.  bot..  1799, 
pag. 

Limodonm  rmfim.  Mévw  AA.  UpC 4 

pag.  80. 

94.  AngREC  des  Inda.  E^^étndntm  indicum. 

Epidindnun  (  aerides  pnemorrum }  «  foiOs  ra£» 
ealibus ,  lin4^iht ,  «mmuittimiê  ,  afm  Miaiù  pra-^ 
morfis  y  racmi»  itMg^fimi».  WdM.  Sjpcc  PiMC.4. 

pag.  I  30. 

Biti-marum-maravara.  Rheed.  Malab.  IX.  pag.  |. 
tab.  X. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  beaucoup  de  Upié» 
cédente  %  ella  en  diffère  par  fes  feuiile»  caiulicu- 

mordues  obli^utmenc 

à  leur  fomtnetj  tomes  radicales  &  linéaires.  Ses 
fleurs  font  <lifpofée$  en  très-longues  grappes  ter- 
minale s.  Les  capfules  qui  leur  fuccèiient ,  font 
lifTcs,  cylindriques,  point  ovales  ni  anguleufes. 

Cette  plante  croît  l'ut  les  Mbies  «  dut  les  lodef 
orieacalts.  7f 

9f.  Amgric  i  péaUs  binent,  fyldtadnm  Uf»* 

peuMmt 

Epldtndrvm  (  lertdes  lafioperaUim  )  ,  cau!e  ra- 
mofo  ,  raditante  ;  foins  ovato-ob/o'^gis  ,  buibo  inno' 
lit  j  petaU*  tanceolaf^cutis  ,  tribus  txtcrioribus  t»- 
ttrne  lanugrnofis.  Willd.Spec.  Pbiit.  4.  pig.  i}0. 

Epidendrum  fios  aerit.  i  Reu-  Obferv»  bot.  6. 

Set  racines  fimt  ftwrmontéei  d'une  tnilbe  ^ 

donne  naifTance  à  des  feuilles  ovalrs  ,  ob'ongues. 
Les  tiges  font  raineufrs,  &  poulTent  des  racines  i 
leurs  aiticulitions }  elles  font  terminées  par  dri 
fleurs  «  dont  les  pétales  font  lancéolés  ,  aigus  )  let 
trois  extérientt  talneu'  en  Mm. 

Cette  plance  croit  far  kt  aibres^  dam  leslodci: 
oiiinules.  y 

$St  KVGRtÇ  do  mstfa.  Jfyîdaidna» 

Epidendrum  (  atri;"ies  matun'num  )  ,  cault  rt' 
mofe.t  radttanu  f  joUif  iaïutoiaùi  i ^fttal.s  uibiu 
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mfttitrUiu  tmcnlatit  ,  acutis  ;  binh  furtrlorihui 
diffjrmAut.  Willd.  Spec.  Pblit.  4.  pag.  mi. 

Epidtadrum  ios  atrù  ytlfaavviùeum.  Reti.  Obf. 

Ses  tffM  Ibm^abiftj  tmmSe*,  •nicnMes^ 
tuucaKes,  pieTaue  grimptntes  ;  les  rameaitx  noni- 
bretn,  étalés  ;  les  feuilles  alternes,  lancéolées, 

un  peu  planes ,  légèrement  ftriées ,  longues  d'un  à 
<*«u«  pie<i$.  Les  fleurs  font  «lirpofées  en  grappts 
lafiiiiniii»  rr«»>fiiiiples,  tomts  pédicellées ,  aiter 
JMS  ,  iticliuéesi  les  deux  pétale*  rupérieut^  inc- 
>  tiès-onvercs ,  laaceolés }  les  trois  autres 
D«aucoup  plus  courts,  lancéolés  ,  aigus,  blancs, 
mélangés  de  jaune;  le  pétale  inferitur  couit,  â 
deaai  cyimdriqae,  i  trois  dents;  les  deux  latéraux 

tllW  étroits  &  plus  longs  {  celui  du  milieu  élargi, 
a  capfule  eft  glabre  »  obloogue ,  à  cinq  angles 
iiaé^ux ,  de  tiféSuK  do  doigt,  fTottYmit  en 
tcoxs  valves. 

Cette  plante  croît  fur  les  arbtes ,  dans  les  Iodes 

97.  Amaïc  edenm:  ff/Mndhai  sdbiefMt. 

Epidtnirum  (  aerides  odoratttin  )  ,  amU  trtSo; 
foUis  lineariius,  refUxù  {  pttalh  ovati*  ;  facco  la- 
htlti  amùi  iijido  ;  pratejf»  «rtSo  ^  conico.  WiUieJl. 

Speç.  Pkm.  4.  pig^'i|i« 

AeriJtt  (  ocforata  )  ,  /oliis  Hntarikut ,  refUx'it  ; 
raeemit  fimplieiitu^  axUUrihut.  Lour.  Flor.  çochin. 
X»  peg.642. 

Ses  racines  font  compofées  de  bulbes  linéaires, 
alongées  ,  entortillées  {  fes  tiges  droites ,  longues 
d'un  pied^  prefque  ligneufes  ,  garnies  de  feuilles 
linéaires ,  fort  gran  ies ,  épailïes,  échancrées,  un 
peu  recourbées,  rétrécies  à  leur  bafeen  un  pétiole 
vagioal.  Les  fleurs  font  d'un  blanc-pâle  ,  un  peu 
charnues ,  d'une  odeur  trèMgtéable ,  dUjpo(ées  en 
grappes  longue*  «  «lillaites  «  lecourbées. 

Oecce  plMMe  croit  fiif  lit  âriyrei ,  diM  les  Ib' 

têts  de  la  Cochinchine.  h  ?  (  Dtfcrlpi.  tx  Ret^.  ) 
Traorportée  des  forêts  daos  les  maifons,  fulpen- 
dne  i  l'air  libre  ,  fans  être  arrofée  ni  plantée,  elle 
le  coofierve  pendant  plu£euts  années,  croît  j  fleu- 
ifc  8e  gefaie«  d'après  l'expérience  %a*ta  a  frite 


98.  Angrsc  andgBle*  d*.  4.  ISpiMwd>—  fos 

0frit.  LiiU). 

Epidtndrum  (  aerides  arachnites),  eault  fubra- 
mofo ,  radicantt  ;  foliis  Unceolaiis  ^  f€t*U*  tpiet 
SlatatU  i  facco  luotUi  antiei  iifdo  ;  proc^*  ertSo , 
kdtnmo.  Svartz ,  in  Schrad.  Jourru  boc.  1799. 
fig.  t}|,  k  è/à.  Hohn.  1800.  peg.  «41. 

limodonm  fm mm»  Stntu»  Nov.  Aft.  Upf-  ^• 
pag.  80.  ^ 


A  N  G  585 

99»  AMAie  cetlace.  S/iduiénm  «wiimfws. 

F.pidcnd'um  (  aerides  coriaceum  )  ,/o//7i  caull- 
nij  ovatUf  ac^minjtis,  fu'icoriactUfiiiuatùifjMcu 
yoBiaiLuiê,  Svaitz,  in  Schrad.  lottl».  bot.  1799. 
pag.  IJ4.  —  WillJ.  Spec.  Fiant.  4.  pag.  1  ji. 

Ses  tiges  font  droites  «  preique  cylindriques  « 
garnies  tle  feuilles  altenei,  coriaces,  ovales, 

acuminées  à  leur  fommet,  marauées  de  nenrures 
longitudinales.  Les  fleurs  font  dirpofées,  à  l'ex- 
(réiiiicé  des  liges ,  en  epis  paiiicu'.és.  ËlteCloilfilC 
les  arbres,  i  l  ile  de  Madagaïcar.  ^ 

ANGOURIE.  Afigaria. 

2.  AnsouMB  pédiaire.  AnguU  ftdtta,  UêêU 
—  Lem.  m.  Cen.  tab.  747. 

ANGUILLARIA.  Çl^oyei  Tineuer.) 

ANGUiNE.  Tfkiopu^ta.  te  nom  Iitin  d»  C» 
enre ell  mmpo^  de  deux mott  grecs ,  oui  fignl- 
^nt  fieur  chtvelut  ;  il  exprime  tccs-bien  le  carac- 
tère le  plus  apparent  de  ce  genre  ,  dont  les  divi- 
fions  de  la  corolle  font  bordées  de  cib  ou  de  fran^ 
ces  ttès^enarqnables.  Quelques  Muirellei  espèces 
(MMveiit  être  ajoutées  a  ce  genre. 

t.  Amcuine  i  looju  fnuts.  TridufMtka  «»• 

Cette  efpèce  ,  au  rapport  de  M.  du  Petit- 
Thouars  «  eft  cultivée  à  l'Ile-de-France  pour  (ee 
fruits.  On  les  coettle  lorfqnrfls  font  è  dand  «Art  t 
dans  cet  état,  étant  coupés  en  petits  morceaux, 
cuits  6c  aflaifoonés  convenablement,  ils  fonnenc 
00  UfMM  Gmb  8e  agideUe  eu  goéc 

8.  AMOvmi  hddlo.  Tfkktfim^  ImtmMk» 

Willd. 

Trichofanthts  pomis  ovatîs  y  ûcutls  ;  foliis  corda- . 
tif  ,  quinque  v<l  fepumloio-paîmtuij ,  àtaiatu ,  gia- 
Mt.  WiUd.  Spec.  4.  pag.  601.  —  Kkio.  m  litu 

Szi  tiges  font  filiformes,  nrîrrtpantes,  glabres  , 
anguleufes ,  garnies  de  feuilles  longues  de  deux 
ou  trois  pouces ,  profondément  échancrées  en 
cœur,  palmées j  i  cinq  ou  fept  lobes,  gUbres  A 
leurs  dàu  fiKM ,  è  demetores  écartées.  Les  fleuisr 
mâles  font  nillailCS,  au  nombre  de  (ïx  environ . 
réunies  fur  des  pédoncules  en  corymhe  ;  les  péta- 
les ovales,  dentés  i  les  fleurs  femelles  également 
axillaites ,  foUtaites ,  pédooculées  i  les  pétales  ci> 
liés  8e  frangfis.  Ue  mon  bot  des  poouMM  «valesY 
aiguës. 

Cette  plan»  mit  du»  les  lodei  orieoules. 

(  WUU.  ) 

Oii/«v«iMii/.  WilldetMtr  cite  plufieurs  efpèoet 
d'anguioe,  décrites  par  M.  de  Lamarck  ;  mais  il  en 
cbai^  les  opias.  Aiaà  k  tnckofaniht*  e^ffidau 
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Lam.  n*.  ) ,  eft  te  tfitkcfimdtit  etudat»  WilUien. 
n*.  f.  Le  uiekéfitntkt*  eonicmUim  Lam.  n".  7,  eft 
le  <rMi«/&iKAM  roirm^  WiUd.  n".  lO.  L'efpèce  que 

Jacqgtn  décrie  dans  tes  letaes  rarions ,  ; ,  t.ih.  ^  24, 
&  Cotledt.  X  ,  pag.  {41 ,  feus  le  oom  de  iricJiofun- 
thts  fittidijpma  ,  a  été  |>ttGé  dllll  Mt  OUVnge  pttOM 

lu  mtUtkiiut  n*.  z. 
9  ANOuim  i  lèwUee  rodis.  ri{dbgfSMiAtf  fié' 

hra.  Loor. 

Triekofanthtt fittiis  fubrotundis ,  Jcabrit ,  rugQpf- 
fimis  ;  feduiculis  uniforis  (  pomU  faknumiU  ). 
Lour.  Flor.  coch'n.  2.  pag.  71J. 

Ses  tiges  font  iigneufcs,  cannelées,  grimpan- 
tes ,  munies  de  vrilles  bifides,  garnies  de  feuilles 
alternes,  pétiolées  ,  rudes  «  crès^dées  «  en  cœur» 
prefqoe  randce.  Let  flenn  feue  bhodiM ,  tnenei- 

^ues,  pourvues  de  cils  courts.  I.e  fruit  efl  une 
pomme  petite,  rougeâtre,  prefque  ronde  «  à 
douze  lobes,  divifée  en  cina  loges»  oQOittoant 
plufieurs  femences  planes  ,  oblongues. 

Cette  plante  croit  dins  les  foiéts  «  à  la  Cochin- 

10.  Anotimi  à  trois  poimei.  Tndtofuulu» 
iritufiiéita,  Low« 

Trîckofinthts  foliit  tricufp'idatis  ,  glairti  ,  po/y- 
merviui  fiipulis  fiérotuntUs  ,  cra^  ,  creaatit  j/pici* 

âwàiWthw.  Lowr.  Fier,  cedite.  a.  peg.  719. 

On  h  dininçue  à  fes  feuilles  en  coeur,  glabres, 
entières,  denttculées,  teraun^s  par  nois  poin- 
tes »  travecfée  s  par  pluftews  asmtres»  accempa- 
gnêes  de  ftipules  épailTts ,  un  peu  anondies ,  cré- 
nelées à  leur  contour.  Les  tiges  font  grimpantes , 
lign.eutes,  munies  de  vrilles  trifiies.  Les  fl  urs 
foat  bianihes ,  monoïques,  difpofées  eo  épis  âxii- 
laues  \  les  bradées  grandes  &  dentées  i  h  corolle 
ctaergée  de  cils  i  fes  deux  Tacts.  Le  fruit  cenlîfte 
en  m»  ^^^i^^^^^^^^""^*'*  *  «guè,  i  deux  lo- 

CsnepfaMcMhftbCMliMiiM^ 

i>.  AMOVim  fSmàk»  TtkkifiuiAit  fUofiu 
Xoar. 

Trichofintha  cauU  &  faJiit  piU^  i  ^uU  axilla- 
nShtf  i  intStù  i$a«toùitu  ^  finam,  Lour*  F1iib> 

cochio.  z.  pag.  723. 

Ses  tiges  fonc  fort  longoei,  pikofcs  »  griaiptn- 
tes,  un  peu  ligeetifiFS,  maniée  de  vfHlês  bifides} 

les  feuilles  en  cœur  ;  les  inférieures  palmées}  les 
fupérieuies  i  trois  lobes,  veinies,  pileufes^  den- 
ticulées.  Les  fleurs  font  blanches,  iiioMll|nes, 
difpoféec  en  épis  longs  &  latéraux,  sccompugnés 
de  DfséMei  IttieioMcs ,  denvéet  en  fUe, 'placées 
fous  les  fl'urs.  f-i  cnroHe  eft  à  cinq  divifions ,  rar 
■i*  de  ifè»4oiigs  cils  :  il  lui  lucc^  use  pomme  , 
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ovsle,  a?guè,  d'un  roug^-vif,  à  nre  feu!?  tegt^ 
contenant  «i^s  kxatnçti  rboi^oidaka  ^  otmfA' 
mées ,  bmaes»  lobées. 

Cttte  phnte  croît  dans  les  chlf  i  hC^ 
chiodiiae.  ^Dtftrift,  a  L^êêt.) 

iz.  Anguine  âfraillae  dewBOM.  TiUlufi»-, 

thts  tatnnifalta, 

Tnckofanthts  foliit  ovaio-Juhntundis  ,  fuUo^' 
lis ,  inugrit ,  fuprk  feairit  y  t»rika»  iaàk  MMHM^I  ' 
coroUit  villojis ,  r^txit,  (N.) 

Ses  tiges  font  glabres .  cannelées,  mnoin  dft 

vrilles  prefi^ne  fimples ,  garnies  de  KniHes  altère 
nés ,  pétiolées ,  lirges,  ovales  ou  un  pen  arron- 
dies ,  minces,  glabres ,  veinées  ,  rudes  à  leur  face 
fupérieure,  t>ès-emièras«  ^Ml4|iiefois i  deux  oa 
trois'  lobes  peu  prononcés ,  temuiées  pat  WMtftF 
tite  pointe.  Les  fleurs  font  petites,  blandlities  », 
pédiccllées  au  delTus  de  l'ovaire  par  le  rétréciiTe- 
ment  du  tube  du  calice  &  de  la  corolle  t  difpofées 
en'  grappes  lâches,  étalées,  axilUiresi  aHf» 
fleur  pédicellée  i  la  corolle  â  cinq  déooapUKSiB 
peu  réfléchies ea  dehors,  eo  pea  volaest  l'otahe 
glabre  ,  ovale. 

Cette  plante  croît  i  Porto  Ricco  ,  où  elle  a  été 
recueillie  par  M.  Riedlé>  {  y.f-  ««  Arr^.  Detfom  ) 

ANGULOA.  Ce  genre,  établi  pat  MM.  Rufc 
8r  Pavon,  efl  très-voifîn  des  epidtndrum  i  il  fc 
diftingue  par  fcs  cinq  pétales  fuperieurs ,  conni- 
vens  &  renverles  j  par  le  pétale  inférieur,  pedi- 
coité  t  6e  dont  le  limbo  eè  arcéolé.  Les  autears 
cités  ci-deflus  n'en  indiquent  qo\iM  fealo elfèce 
faas  defcription ,  qu'ils  nomment  ; 

Anguloa  (  uniflora  )  ,  iuliis  ovatit,  muifitHmt 
faliit  lanctotatii  ,  fcptem-mtrviis  ,  pHeatis  ;  filfi^ 

léMifiorij.  SyR.  veget.  Flot,  pentv.  pag.  izS. 

Ses  bulbes  fons  ovatet,un  pea  conaptioéest  à 
deux  angles  oppofss  ;  les  fcollles  pMKcs ,  kaelh- 
lécs  ,  marquées  de  fepi  nervures  longitudinalfj ,  f 
toutes  radicales.  De  leur  centre  s'élève  une  hampe 
droite,  «minée  pecaoeftaitfear.  Clocieit» 
Pérwk 

ANGURIÀ.  (F«gu|*A]f6oaiUx.} 

ANIBA.  (y»yer  AMIM,  &  111.  Gen.  tab.  29!  ) 
C'eft  la  même  plante  qae  le  ttdrout  t»iigij«tiê, 
Willd.  z.  pag.  }^8. 

ANICTANGIE.  AniiLingium.  Genre  de  plaoïes 
cryptogames ,  de  la  famille  des  moulTes,  établi  pK 
Hedvig,  rétonné  par  M.  Palifoc  Beauvoii,  8c 
d'après  lui  fe  compofe  de  plufieurs  ef^ècM  «s 

J}h^f:num  aC»  Ajr||—iliMMi«|Wi>Wllftto 

elleatiei  : 
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■  pat  coiffe  campaniformt  ;  Popt-cuU  mamÙ/alre; 
miu  urne  droite ,  ovale  {  U  tube  court ,  droit  ;  la  gaine 
cylindrique  ,  large  ,  oavene ,  pref^uaujp  longue  que 
le  tu!-e  ;  point  de  péricktt. 

Ce  font  des  plantes  aquatiques  ou  terreftrfs, 
«MR  les  tiges  font  fimples  ou  rameufes,  les  feuille* 
jfp>rfiss«  Im  fleim  laienks. 

Ce  genre  contient  les  cinq  efpèces  fuivante^  , 
«jà  décrites  en  partie  dans  cet  ouvrage  ;  f.ivoir  : 

I*.  Sphagnum  alpîaum.  Lînn.  i».  Hypnum  aqua- 
ticuTt.  l.inn.  Sphagnum  /implicijjimum.  Brid. 
4''.  Aaidjngium  cirrhofam.  Hedv.  Op.  pofth.  Ub. 

j.  fig.  i-^  5".  jiniOti^ùm  fitofim.  Hêàm,  Op. 

pollh.  tab.  y.  fig. 

M,  Palifot-Brauvois  exclut  de  ce  genre  : 

l'.  Vanidangium  bulhofum  Hedv.  ,  dont  U  fait 
]•  tyMkophorum  pteridioidts  ;  i*.  Vmnam^im  u- 
Uatum  Hedv.  ,  qui  eft  le  hedwigia  d:jphana  , 
VtnUtangiuM  lapponicum  Hedv. ,  qui  tll  le 
gymitofiomum  lapponicum  ;  4*.  VaniUungium  plani- 
Jolium  Hcdv.,  qui  ell  Vkypnum  planifolUm, 

ANiCTANGIUM.  iK9f*i  Akictaugib.) 

^ANIGOSANTHEraiiCUiiit.  Jri%i^SM^ 

Anigojânthos  foliis  Unearihus  ,  ftnatii  ;  Jioriirus 
90imiàm-€êrymbofis , pilis  rufis.  Labill.  NtoV.tfoll. 

a.  pif .  119,  U  Voyaf.  de  Uf eyc.  voL  i*  p.  41 1. 
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tomentofo  ,  corymbo  denfo  ,  CMMMP  RgadOUt. 
iiliac.  vol.     pag.  76.  * 

CMte  plante,  très -rapproché»  de  la  familte  des 
inMg  lient  le  milieu  entre  les  di/.uris  &  les  argo- 

•  US*i  eU«  fw«e  un  nouveau  genre,  éubli  par 
M.  de  Ubilbfdièn,telec»a£ttM«flniieleft 

d'avoir  : 

Un  catiet  tudi  mu  cofUê  uMU»  inigiilSkre,  di- 
vifît  tn  fi*  paniei  inigûkt  »  rttwvUti  }  «m  f«td fiyU  ; 
U  fUgmatr  obtus  ;  une  cap  fuie  a  trtU  iÊfU  pêfyfitr- 
jnts  ,  coaronnéti  par  la  corolle. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied  8r  plus.  Ifgëre- 

*  ment  cyfindriques.  à  peine  rameufes,  héri(Tccs  Je 
poils,  furtout  à  leur  partie  Tupérieure,  garnies  de 
feuilles  linéaires  ,  aiguès ,  hnemenc  Innées.  Les 
fleurs  font  terminales ,  dirpofées  en  un  corymbe 
paniculé ,  chargé  de  poils  épais ,  roulTeâtres  ,  plu- 
meux.  La  corolle  eft  tubulée ,  adhérente  par  fa 
b»fe  avec  l'ovaire.  La  partie  tubulée  eft  recourbée , 

en  dehert  ;  le  limbe  4MH  ««  fit  décou- 


pértearet  un  peu  plut  lonfaes  que  les  autres  ;  les 

anthères  oWof^sS,  ideux  loges  i  le  liy'e  plus 
long  que  It  corolle,  prefque  trigone,  foutenine 
un  fligmate  obtus.  I  l  fi  uit  confiite  en  une  caplule 
prefque  globulfule,  couronnée  par  la  corolle  pcr- 
fiftante,  rouifeàtre,  io«flteu(e  ,  ï  trois  lotes. 
contenant  des  femeocei  oombreafes  û  aagu* 
lenfes. 

Cette  pisnt»  croit  dans  tes  fiemr  srides,  ï  b 

terre  de  Van-Leiivin ,  oîi  elle  a  été  découverte  par 
M.  de  Labiliardiiire.  Elle  a  flcwi  daus  le  latdia  de 
M.Ceb.(K/.) 

*  Anifofaïukes  (  flavida  )  ,  /UiU  enjîformibus  g 
tmnit  fubfdabro  ,  corymbo  luxa  ,  tomento  oJuoIcuWm 

RedoncXiliac.  pag.  176,  &  tab.  176. 

Cette  plante ,  obtenue  par  culture  dans  le  jardin 
M.  Cels,  de  graines  rapportées  de  la  Nouvelle- 
Hollande  par  le  capitaine  Baudiii  ,  ne  paroit  être 
qu'une  variété  de  la  précéilente  i  elle  en  diffbre 
par  fe$  feuiTes  vraiment  enfiformss ,  8c  quatre  ou 
cinq  fois  plus  larges  ;  par  fa  tige  prefque  ghbré  , 
excepté  vers  le  foiTiinet ,  Se  non  entière  ^uiit  co- 
tonneufe;  par  fon  duvec  de  couleur  jaunâtre,  8c 
non  de  couleur  roax-brun  ou  chocolat  i  par  fon 
corjrmbe  boancoap  phu  lâdie.  i  «mwttts  plus  dt< 
vergens  8e  i  fleurs  moins  nombreufes  {  ennn ,  par 
fes  fleurs  d'un  tiers  environ  pliis  longues.  Certe 
plante  eft  peu^étre  réellement  une  efpèce  dif- 
tinâe  {  mus  il  eft  difidle  de  pcouenoerj  a'sjraet 
été  ebceme  ^yepec  cukwe. 

AN'INCA  :  nom  bréfilien  de  quelques  cfpèces 
de  plantes  indiquées  dans  Pifon,  Braf.  pag.  lio, 
qui  paroiffent  appsiteijr  i  Vmm  eu  «1  ' 


•  MW  lancéolées ,  inégaies ,  recourbées ,  puis  éca- 
:  lées  t  les  découpures  inférieures  plus  profondes. 

Les  étartiines  font  au  nombre  de  fix  ,  fitviées  fur  le 

tabe  •  au  deftM»  des  itécoiqpuffM  4e  lia^  )  les 


Aninga-iba  :  nom  donné  par  les  BréHliens  à 
un  arbtiHeau  peu  connu  des  botanifles ,  décrit  8e  , 
figuré  par  Marcgrave.  On  le  trouve  abondamment 
dans  les  marécages,  od  il  s'élève  jufqu'i  cinq  on 
fix  pieds.  Sa  tige  eft  fimple  ,  Se  terminée  par  un 
faifceau  de  gran  les  fcui  les  la  iccnlées  ,  poriées 
fur  des  pétioles  longs  d'un  pieJ  Se  demi ,  &  gros 
comme  le  petit  doigt ,  entre  lefouels  nailTent  ict 
fleurs ,  qui  <  d'après  la  figure  de  Marcgrave  8e  de 
Pifon  ,  paroiffent  être  réunies  plulîeurs  etifemble  ■ 
fur  un  même  fpaJice,  à  la  manière  des  ar<!Ï.les, 
&  l'on  peut  préfumer  aue  cet  arbrifteau  appartient 
à  cette  Famnie.  Le  fhm ,  félon  Pifon,  reflemble  i 
Tananas.  Les  R.ktiireb  du  pays  le  nangent  dans  des 
tems  de  difctte.  Les  tiges ,  Xfiù  font  très- légères  , 
leur  fervent  à  connruire  déindeWlKpoar  ««W 
fer  les  rivières.  (  M^if.) 

ANISSILO  ou  MOUCHU.  Herbe  du  Chi«, 
décrite  par  Feaillée  (  H  fi.  d  1  plant,  méé.  du  Pi' 
rou  ,  pjiv  ç  ,  tjb.  1 ,  ti^-.  i  ).  Klle  poulfe  de  (a  ra- 
«iae  4*6  tt^ec  iiinples«  longues  do  deuc  pkds^ 
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garnies  de  quelques  feuilles  alternes  &  triloWes,  ! 
terminées  par  une  petite  léte  de  fleurs,  entourée 
dfuD  involurre  à  ftx  foiiales  dentées.  Chaque 
leur  •  un  calice  anguleux  &  cinq  pétales  jaunes  « 
leconrb^s  en  dedans.  Ce  petit  nombre  de  carac- 
tère s  p  irfiît  fuffire  pour  rapporter  cette  plante  à  la 
famiile  tles  o>nhrllitérts ,  près  de  1  Herinas  &  de 
l'AUrancc.  (^Jujf.)  Itant  mâchée,  elle  chsfle  les 
Tentofités ,  &  elle  cft  d'un  grani  re.Goun  peint 
les' Indiens. 

ANODE.  Anoda.  Ce  genre,  de  la  famille  des 
matvacées .  a  été  établi  pir  Cavanilles  fur  quel- 
ques efpècesde  fia  de  Linné,  qui  s'écartotenc  des 
•utres  par  leurs  fruits.  Dans  \t%pia ,  les  fruits  font 
compofés  de  plufieurs  capfules  difpofées  orbicu- 
laitement  :  dans  les  anodat  le  fruit  eft  fimple, 
uncspfiilain  «  i  plulicws  lofes. 

-  teemAèi«^iHitididtM0eiincftd'ffroir: 

Un  calict  Jimple  ,  h  cinq  découpures  y  cinq  pétales 
aa  peu  conniveas  à  Uur  iajc  i  des  anthères  aom- 
kreaftt ,  fituits  h  l'txirimiti  du  tuhe  des  filamtas  ; 

fUpeitn  fiigmaut  i  un*  cé^/uk  à  flisftiÊr*  Up* 

CARACTiRE  GSNEKiQVI. 

Chaque  fleur  offre  : 

1*.  Un  eûliet  d'une  feule  pièce,  perfiftant, 
divifé  veis  fa  moitié  en  cinq  découpures 
aiguës ,  trèSi«iiftnct  i  l'époquo  da  1»  nonnité 

des  fruits. 

2*.  Une  etnttt  compefSe  de  dnq  pdtaks  élargis 

à  Uur  foiviict,  rtl-crëcis  i  leur  bafe,  &  légère- 
ment connivens  avec  le  tube  des  étamines. 

î".  Des  itatnines  nnmbreufes  \  les  filament  réu- 
ids  en  un  tub?  un  peu  conique,  fuppoitant  à  fon 
Ibnnm^t  des  anthères  fL-lTiks  ou  pédicellées. 

4°.  Un  ovairt  rentermé  dans  le  tube  des  éra- 
mtiies  ,  ovale  m  fphétique  ,  rurnonté  d'un  flyle 
droit .  plut  ou  nwins  profondément  divifé  en 
plufieurs  découpures  filifomcs,  teiminées  par 
des  iigmatts  fiuflM  ,  en  dit* 

Le  fruit  eft  une  capfule  hémifphériquc  fn  di  f- 
fusi  plane  &  en  étoile  ta  deitoiis,  à  plulieuis 
lo(ês  «M>noljieniies. 

O'ftrvations.  Les  anodes  refleroblent  beaucoup 
par  leur  port,  pir  la  difpofition  de  !eurs  fleurs* 
aux  ftd>3.  Les  efpèces  connais  jiifqu'i  ce  Bwweat 
ont  leurs  fleurs  folitaires ,  axillaires  .  longuement 
péionculées.  Les  pédoncules  ne  font  point  arti- 
culés, comme  ceux  des  fda.  Ltwx  principale  dif- 
férence confilte  dans  leurs  fruits.  Dans  les  fida  , 
les  capfules  font  feulement  rapprochées  les  unes 
des  autres ,  point  adhérentes  :  dans  les  anoda  elles 
adhèrent  eotr'^lles,  &  foiment  alors  une  feule 
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capfule  à  plufieurs  loges.  Quoiaue  ce  car?ft*re 
paroilîe  d'abord  luftî'ant  pour  dilimguer  cci  Ucut 
genres  ,  il  eft  cependant  bien  foible  ,  les  fiui:s 
pouvant  être  rigoureufement  cocfidérés  dans  l'ua 
oc  l'autre  genre  j  comme  une  feule  capfule  à  eltt> 
fieurs  loges  plus  ou  moins  adhérentes  entr'elles , 
renfermées  dans  un  calice  comnuiii  ^  ou  bien  fi  oa 
conlîdère  les  loges  comme  autant  de  cafjfu'es, 
celUs-ci  feront ,  dans  les  anoda ,  adhérentes  (cu> 
lement  i  leiir  patrie  inférieure  :  d'où  il  réfult» 
des  doutes  pour  quelques  tTpèces  intermédiaires 
entre  ces  deux  genres ,  telles  que  U  fda  ui^uttta. 

ElFiCBS. 

I.  AHOOt  hallée.  Jbedk  Aq|lefis.CiffiB. 

Anoda  foliis  cordjtis  ,  angulatit  t  Jiftritnèêl 
tloHgmt,  kafidtis i peàuatulit  ItHgifimù^imAris, 

«iM'âarahtf.Cavia.  DiC  boc  i.  pag.  )8.  tw.ti« 

fig.  1. 

Sida  (  criftata  ,  var.  ^  ) ,  foliis  mtgi^tatUi  iaff 
rioiihus  cordatis  /fuptrioruîiS  paiidttrifafmikÊ$i  Uf' 

fulis  muhitùOÊlûrihiu»  Lim.  Spcc.  Plant*  vol.  u 

pag.  964. 

Sida  (  haftata  ) ,  foliis  înftrîorîhas  eerdatîs ,  «d« 
minato-quînquanguiis  ,  fubdentatis  ,  ohiufis  ,  fitft- 
rioriius  ha/iaiis ,  acuminatis ,  bafi  fubdentatis  ;  pe- 
daaeulis  folitariis  ,  axillarikut  ,  longludhlâ  fiïi^ 
rum.  Willdcn.  Spec  Plut.  Tol.  }.  paf*  7<|« 
n".  89. 

Sîia  fbtUs  h^riofUM  «anbtt^'Mgtlaùs ,  fiff 

riorihus  haptlùi  fttaUê  ÙH^imwÙtt  ROJT.  La|i* 

Bat. 

/S.  Anoda  caute  atro  purpurto  ,  deaimhtnti  ifà&t 
vix  cordatis  ,  Litis  ,  quinqut  ad  JkfUM  ef^|nr*f'*j 

in*qualittr  crtnatis.  Cavan.  1.  C. 

y.  Anoda  foliis  cordatis  ^  inftri»fihits  qÙHfm 
lobatis  ,  ac  itis;  lo>>o  medio  oéti^»  f  fÊrikmêlÛê, 

fruHu  dtcafptrmo.  Cavan.  1.  c. 

Sida  criftata.  Lam.  Diâ.  1.  n*.  )l. 

Cette  efpècefe  rapproche  betncoiip  dc;s  deus 
iutvantes »  elle  S^en  diftingue  par  fes  feuilles,  les 

inférieures  élargies,  à  cinq  angles  ,  acuminées  i 
leur  fommet  ,  échancrées  en  cœur  à  leur  bafe,  i 
peina  deméisi  In  fupétieures  haftées,  acuminées, 
alongées ,  un  peu  dentées  à  leur  balis,  vertes j 
prefque  glabres;  les  périodes  plus  courts  que  les 
feuilles  ;  les  flipules  fubulées  ,  arquées ,  redref- 
fées ,  ciiiées  à  leurs  bords  i  les  tiges  &  les  laaaeaox 
trèi-pBens  i  leur  fbnuaat. 

Les  Bouts  font  folitaires  ,  axilhires,  foutetNNS 
fur  des  pédoncules  droits .  très-pilettx  •  pluslenfl 
que  les  feuilles.  Le  calice  eft  d^M  giiWwW» 
il  fe  divife  enfuite  en  cinq  découpures  veiaaif 
lancéolées  ^  aiguës ,  ouvertes  en  étoile  ;  la  conUe 
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iTex  grtnde ,  piifpmtoe  {  les  pétales  ichaaah  1 
kur  font»»  )  1  ovaire  |dohaKux  i  le  ftyl*  i  dix 
upures  finloTAict  t  ict  WfimtiM  mi  ■ 

litf.  Le  fruit ,  plus  court  que  le  calice  ,  confifte 
in  une  ca(  fuie  pbne ,  à  dix  ou  feiie  logis  mono» 

Îttmes  i  chaque  loge  proknmé»  par  wi*  poime 
oite,  hoiizoïstale ,  fortement  ciliée. 

Dans  la  variété  les  tiges  font  tombantes  s  les 
fndlfes  moir's  nombreulës,  à  peine  ëchancréet 
en  cœur  à  leur  bafe  ,  plus  blges*  à  cinq  ou  fept 

angles  i  les  créneltir(  s  inégales.  La  variété  y  a  des 
leurs  bUnch  s.  Les  truiis  font  à  dix  loges;  les 
feU'Ues  en  cœuri  'es  inférieures  à  cinq  lobes  ai» 
giu  i  celui  4a  n^Hen  obnn.  (  Ko^r^  Abutilon 
du  Mexique ,  n".  51.) 

Cette  Diane»  croit  au  Mexique  te  ans  envi- 
rons èt  Lnra  »  dm  k-$  lieux  horaidM.  On  la  cul- 
tive an  JttJin  dct  Pbnws  «te  Paiii.  O  (,y*^') 

a.  Anodi  â  treb  lotm.  ÀModé  ttUoU.  Cavan. 

Anoda  foliis  inftr!oriia$  eordatts ,  fuhértguUùt  , 
tuautit  ;  Juperlsjribuj  trilobatis  ;  iobo  medio  lancto- 
luc,  tongiori ,  retiquis  intqitalibiu  i  foribus  jalua' 
riis  ,  txtUaribus ,  longijpme  pedufUëigtis»  Cit.  Dîff. 
bot.  I.  p?.g.  59.  tab.  ic.  fig.  ^. 

Sida  (criÛJtl  ) ,  omnibus  crinatu  ;  inft- 

riorika  JUrMiaidf'€»fidatit ,  obtufit  ^  fub^nfuan- 
gmSs  s  fifiritnilU  ttÊundtto  kafiath  ,  acuminatis  ,• 
gtàaieiiSs  foBMiU  ,  axiOarihus ,  folio  longionbut. 
wilU.  ^éc  Pbitc  vol.  ).  p«g.  761.  D*.  90* 

Quoique  cette  plante  foir  très  rapproihti;  Je 
fefpèce précédente  par  (à  fruâification,  6c  qu'elle 
•it  été  cotilidéfée  par  quelques  auteurs  comme 
une  variété  de  cette  dernière  ,  elle  psroîr  cepen- 
dant devoir  en  être  diflinguée  par  la  furme  de  les 
feattlM  fie  par  quelques  auites  canâères. 

Ses  tiges  font  fermes  ,  droites  ,  anguleufes  ,  un 
Dcu  fcabres,  hautes  de  d;:ux  pieds  j  à  peine  (  ittu- 
Wtl  fitoilles  alternes ,  InagueiatlK  pétiolées , 
iNNtes,  vnpcttpileNlies,  crénelées  oaMMilei|{c«i 
les  angles  «a  créneivres  aiguës  \  les  feuilles  infé- 
riciut  5  ebrgies  ,  un  peu  arron.iies  ,  i  peine  échan- 
Créescn  cœur,  obtufes  à  leur  Commet ,  la  plupart 
i  cinq  angles}  les  crenclures  prefqu' obtufes }  les 
feuilles  fupéricures  la  plupart  ï  trois  lot>esi  tes 
deux  inférieurs  large*,  inép;ïux«  celiddttiwieu 
plus  long  .  lancéolé,  acuminé,  les  pétioles  légè- 
rement pileux  i  ks  Itipules  linéaires^  obloiigues> 
ciJéek 

Les  fleurs  font  folitaires,  axilSaires  ,  pé<lorKU- 
léesi  les  pédoncules  fimples ,  droits .  plus  longs 
tes  wuBtes .  plos  o«  oioins  ptleox,  quel- 

Juefbis prefque  ghbres;  le  calice  pileux,  à  cinq 
écoupures  ovales  ,  aiijues  ;  la  corolle  purpurine  \ 
les  pétales  un  peu  étroits,  redreifés  prefqn'en 
tabdf  fanùt  de  quelques  poila  vers  ieux  bete^  le» 
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anthères  réniformes;  l'ovaire  nrefque  rond» 'm 
peu  plane  {  te  ftyle  iîmple  ,  i  piufleuts  divifionsf 
de  quinze  i  vingt-cinq  lliginaics  globuleux.  La 
fruit  confifle  en  une  cjpfiile  ciliée  en  litflus,  i 
qumze  ou  vingt  loges,  monofptrmes j  terminées 
chacune  par  une  pointe  horizoncate»  quelquefois 
très  •courte»  te  alors  les  teges  paioifleuc  ob> 
iuf«s« 

Cette  plante  croit  au  Mexique.  On  la  caltife  M 
Jacdia  des  PlaoMs  de  Paris.  Q  (K.v.) 

).  An  OBI  de  Dillen.  JUni*  £ttatimié.  Cav. 

Anoda  foUiê  tritagaitriiut  ;  imftrioribiu  lato  ctf 
miU  tf^tuHti  oij'o/tt  'e  irrnatis  ,  longe  petiolaiisf 

pédmunÊâ  mntttiUM ,  umforij ,  longij/imù.  Cavatw 
DifT.  bec.  I.  pag.  40.  tabi  1 1.  1* 

Anoda  dilltnir.nti  ,  fcHit  înftrierihus  tri'anguli' 
fitbhajliiiis ,  ertndtij  i  juperioribitS  ovan^-lameolaiit , 
fabiiutgtrrimit  ;  ptduncuiis  folitariis  ,  axillaribus  , 

longitudint  foliomm,  Willden.  Spec.  Plant,  vol.  f . 
pag.  764.  D*.  po. 

Abuiilûtt,  AllUtcr»  fort  ,  fruau  diftou*  IHtIeOt 
Hurt.  Elcham.  pag.  ).  tab.  x,  fig.  a. 

Cette  ef.4ce  difftre  des  deux  pr^cé.îentes  par 
fes  fciiires  fupërieures  ov.iles  la:ueolf:  s  ,  SiT  non- 
point  haftées,  ni  à  trois  lobes  ,  ni  aneuleufcs  i  !*af 
fes  feuilles  iiiferieures  alongées  ,  à  trois  »  rare- 
mem  i  cinq  angles»  mab  peint  arrondies  ni  écha» 
crées  en  coeur.  Les  tiges  font  droites,  cylindri- 
ques ,  herbacées ,  un  peu  cannelées ,  rameufes, 
hîutes  de  deux  pieds  &  plus,  très-pileufes,  lur- 
tout  à  leur  partie  fupérieure  ;  garnies  de  fëuillca 
atteroes,  pétiolées ,  prefque  glabres  i  leurs  deux 
fnc  es ,  vertes  ,  ï  larges  crénelurts  obtufes  ,  arron- 
dies non  echiiicrees  à  U  ur  bafc ,  ovales-oblon- 
gues ,  aiguë»  ou  acuminées  à  Itur  fommet  5  les  pé- 
tioUs  velus  i  les  inférieurs  prefque  de  la  longueur 
des  feuiltts,  les  Tupérieurs  plus  cdutcs;  les  fiipu- 
les  liîiéaires ,  lancéolées ,  sfqoées,  rcdrelfées.  • 

Lm  fleurs  font  foliaires ,  axillaires,  fouteno'S 
perdes  pédoncbles  dr«iits.  cylindriques,  uniflo- 

ns,  pileux  ,  au  moins  aufTi  If.pgs  que  l<  s  fcuillrs. 
Le  c.liceeft  d'ahyrd  globuleux,  htrilTe  de  poils 
nombrcm  «  i  ciniq  divifions  lancéolées ,  tiès^> 
gnës,  ouvenea  en  étmle  i  la  corolle  un  peu  plus 
grande  que  dam  tes  deox  efpices  précédentes, 
d'un  po^upre- violet  ,  très-étaléfi  les  pétales  é!jr- 
gi«^  obtus,  prefque  tronqués  i  leur  fommet,  à 
peine  échanctés  ou  légèrement  fmués;  les  étant}- 
nés  pédîcellées,  très-nombtcttfes*  réunies  en  une 
téte  ginbuleofe  i  KextTén^îtë  du  tube  j  l'ovaire  un 
peu  arron,!).  l  e  fruit  coiififte  en  une capfule plane , 
pileufe .  divifée  en  quinre  ou  vingt  loges,  tctnik- 
nées  checuM  ptt  une  ponte  honxoaiak.  - 

Cette  plante  croît  au  Mexique.  On  la  Cttltife  sk 
Jacdio  de|  Plantes  de  Patis.  O  (K«v.)      -  ' 
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4.  ibfOM  i  peûm  Imii. 

Cavan. 


 /oliit  hafiatis  ,  ealicis  taciniis  trtBit, 

ÙMran.  bon.  Rtr.  vol.  i.pag.  19.  ob.  4)1. 
dw0ia  emmu^tm.  Oitig*  DMid.  8.  pig.  9^. 

Cette  pltnte  *  dtlltnga^  des  précédentes  par  fes 

Eetites  fleurs  ,  a  des  tiges  droites  ,  cylindrioaes  , 
auces  d'environ  ût  pieds  .  héri(Iees  de  quelqaes 
poils ,  girnies  de  feoUlM  f^ahttt ,  alternes .  pé- 
cioléesi  l^es  inférieure»  en  cœurj  à  lobes  peu 
marqués  )  les  fupérieures  en  fer  de  pique ,  à  trois 
Icbes;  les  deux  infi*rieurs  courts,  ovales  ;  celui  du 
milieu  lancéolé  ,  aigu .  Uchen^nt  deoté  en  fcie  i 
.les  oédoles  plus  courrs  que  les  feuilles ,  tccompih 
gnees  à  leur  bafe  de  (lipules  fubulées ^  caduques. 

Les  fleurs  font  foliaires  «  axillaires ,  fupportées 
pu  de*  pédoncules  glabres,  plus  longs  aue  les 

pécîoles,  articulés  vers  leur  fommet.  Le  calice  (A 
divifé  jufque  vers  fa  moitié  en  cinq  découpures 
ovales,  aigués.  draine» peÎMMver tes  en  eiuilc. 
même  lorfqu'elles  accompegueoc  les  fruits.  La 
.corolle  eft  d'un  bleu-clair  ;  Tes  pétales  crénelés  , 
orbiculaires.  rétrécis  en  onglet  à  leur  bife  ;  le 
tube  des  étamines  court  ;  les  anthères  arrondies. 
L'ovaire  eA  hémifphérique  &  tionqné  i  te  Rvle  (im- 
pie ,  filiforme,  divifé  à  ion  fommet  en  neuf  ou  dix 
découpures  réfléchies  }  les  (ligmates  blanchâtres  , 
en  tète.  La  capfule  eft  un  peu  plus  courte  que  le 
calice  t  hémisphérique  I  plane  ,  éulée  en  étoile  en 
deffus,  à  plufieurs  toges  prefqu'obtufes,  dont  les 
cloifons  difparoifTcn:  ,  à  pliilîcurs  valves  j  les  loges 
en  nombre  égal  i  celui  des  ftigmates  i  les  femeoces 
folktiies  chaque  lofe,  ooklnet,  tnberco- 
^  lées,  un  peu. comprimées. 

Cette  plante  croît  à  la  Nouvelle-Efpagne.  On 
la  cultive  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  O 


ANOIMB»  iteniMw  Letnr.  Goife  de  pUiites  di- 
cotylédones, à  fleurs  incomplètes ,  irrégulières, 
de  la  famille  des  tégumineufes,  qui  comprend  des 
erbcesov  arbuSee  exotiques  à  l'Europe ,  i  feuilles 
ailées  >  airemes  ou  opporées^  8e  dont  k»  fleuo 
font  dirpoTées  en  panicuie. 

Lb  ciiaAèft  eSniici  de  ce  leme  eft  d'avoir  : 

JS*  dttÔÊifêins  i  dix  é'.jmines  ,  cinq  alunus  ,  pUs 
€9wrtu  i  M  fi]U  i  luu  gau£e.  àroiu  «  jpulftu^t  , 


CARACTèS-S  6ËMÎ&l<2Ufi. 

Chaque  fleur  offre  : 

I*.  Un  oatitt  è  cinq  folioles  femblables  aux 
divifions  de  1*  corolle.  (Ua  alMejNil»  dii  ditî- 
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i*.  Um  ttnU^  fflonopétale ,  Ui<(|ÉB|te,ei» 

fondé'Ttent  divifée  en  cinq  découpures  pfe«|W 
d'égale  longueur,  oblongaes»  afceodames. 

3  Dix  itamims ,  dont  tes  filamett  font  rolmUi» 

inférés  à  la  bîfe  de  la  corolle  ,  plus  courts  oae  h 
corolle  i  cinq  alternes  ,  plus  coures;  les  amnèm 
un  peu  arrondies. 

4**.  Un  o:-jire  libre,  tinéafre ,  fomMlté  ta 

nyle  plus  long  que  les  étsmines»  tmainé  paiot 

fligmate  ûmple. 

Le /nui  eoofifte  ea  «M  feoflè  droite ,  ikiagft, 

pulpeufe,  à  une  feule  l'>ge  ,  à  plufieurs  raMS* 
contenant  plulîeurs  fenwnces  arrondies. 

Ohftrvatioia.  Ce  genre  efi  le  même  que  le 
ringa  JuC ,  décrit  par  M.  de  Lamarclrrettifeflra 

de  ben.  5e  ne  l'ai  mentionnée  ici  qtie  pirce  que 
Loureiro  annonce  avoir  oblervé  ce  genre  fur  U 
nature  vivante,  qu'il  y  joint  quelques  obferritioflS 
particulières  &  deux  efpèces  nouvelles.  llneM 
faire  qu'un  avec  le  morimga.  Cf^«y*l  Bex-JW 

a  décrit  le  néttw  genre  mis  le 

thers, 

EsFÈcie. 

I.  àMOMB  èfaeillw  skiM 

Leur. 

Ànoma  ftliis  ûktnù»  ,  Uftimatisj^Mt  ftfy' 
gonit  »  fimhiihtt  tritÊttfi-^Luh,  Leâi.  fw.  esA 
I.  pag.  )4S. 

tab.  J57. 

Guilanduu  moriaga.  Lino. 

ByptmuiÊrm  éiamdM,  WilUefl.  Spec.  lM* 

Moringa  ^eyljn'tca  ,  fotiorum  p'i^n'u  pinMH  i 
fiore  majore tfrttSti  angulofo.  Burm.  Zejl-  pi{-  i^^* 

Moringa  Mq^.  AcWlb  a|Nld.  CIbCCS0C>FI^ 

178.  C.  }J. 

Arbre  de  médiocre  grandeur,  qui  fe  diWfett 
rameaux  t talés ,  garnis  de  feuilles  alternes,  dfiB 
fois  ailées  avec  une  impaire,  compoféesd'etiTirso 
trois  paires  de  folioles  glabres,  ovales ,  pé<li£f'- 
lées ,  petites ,  très-enti&ref)  les  Inférieures  fouï««' 
ternées  les  fieurs  font  blanches,  difpoÇwj^ 
une  panicuie  prefque  terminale , étalée,  redrtM** 
Les  étamines ,  au  nombre  de  dix ,  foBttooWW" 
liles }  les  anthères  arrondies.  Le  fruit  c«e*w* 
une  gonfle  t^roite  ,  longue  ,  Tabulée  > 
huit  faces ,  s'ouvrant  en  wois  vjJves ,  coni^ 
bfieiH»  (eanDces  w  pe«  astondie» , 
M  net*  à*iililace»»i 
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Cetts  pUnra  croît  dai^Us  Tndet  Ofkntttei  9e 
»u  Sengale.  ff  (  Defenpt.  tx  Lour.  ) 

a*  Amoms  i  fiiuilles  oppo(éet.  Jmmu  moriitfa. 


ffnii ,  ftminikiu  trifauf»  tiêrii,  Low.  rlor«  coch. 
1  pag.  J43- 


ttimingg.  Vahl^  Syntb.  i.  pag.  )o. 

Mormg*.  Bomph.  Amb.  lib.  z.  cap.  7).  nb. 
74-  7S- 

Cet  aibre  ,  tiè^npproché  àa  précédent ,  eft 
pen  lélevé ,  muni  de  rameaox  étalés.  Ses  feuilles 
font  oppofées ,  deux  fois  ailées  avec  une  impaire, 
ctHnpoiées  de  folioles  ovales .  petites ,  glabres  , 
tiès>entières ,  oppoGSeta  pédioeDéei^  Les  teuts 
fbm  »&l<rs ,  difpofécs  en  one  padcute  prefqoe  ter- 
minale s  elks  contiennent  dix  étamines ,  dont  cinq 
alternas ,  p'us  counes  &  fltrileî  ,  les  ;ir  thères  ova- 
les ,  vjcillanies.  Le  fruit  en  une  gouûe  longue 
4*un  pied  âr  plot,  à  trois  fjces ,  â  rrois  ft  qwU 
^iMfott  i  ^oatft  mhres  ,  à  une  feule  loge ,  conte- 
mnc  àià  fenenccs  triangulaires .  ailées  fut  Icun 
WDtU»,  dllpottes  fur  un  in<aie  ta^. 

Cette  plinte  croît  à  la  Cochinchine.  f)  na- 
turels il^  I  lie  d'Amboine  fe  nouiriHent  de  fes 
fcuiU;s.  Les  Africains  font  ufige  des  flrurs.  Au 
Ma'abar  00  mange  les  goufles  quand  elles  font 


).  Anomb  de  la  Cochinchine.  Jnoma  cwhin- 

Anoma  foliis  oppojîtis  ,  hipir.nutis  ;  filiquis  fult- 
tommrtfii^  àrvaiviiujii  ftmùùbuâ  nudù.  Lour.  Fior. 

Ses  tiges  s'élèvent  i  la  hanteor  de  dis  pieds. 
SesnroeeMKfiMHefceodwsifesfaiiyeieppèfeei. 
denx  fois  ailées  1  l<-s  foKoles  fim  jpetîMS ,  en  «vale 

renvrrfé,  tomenteufes ,  très-eniièies.  Les  fleurs 
font  blanches,  épartes  tur  une  MMCole  prefque 
temsinale  »  dix  éuuunes  i  ciaq  altemes ,  fiériUs  { 
les  autres  fnrnMlttéeS  d'anthères  gro&s,  ova'es. 
Les  goiiiTcS  font  eUongnes,  épiiflTrs,  «n  peu 
comprim-ies ,  am'ncies  à  leur»  dejx  extrémitcs  ,  à 
une  feule  loge  bivalve  «  contenant  pluiieurs  fc- 
■■■CM  pieli|iitfMidM»ftMsMefc 

Cette  plante  croh  dam  les  fbcéa dit  UCodiin- 

chiae.  h  (  Lour.) 

Oiftrvationj.  M.  Vahl  rapporte  encore  à  ce 
tlMe«  QmU  le  MOI  de  kvptranthtrA  fcmidittMira , 

COT«D*.  s.) 

ANONA.  (  Voyti  Crv$»oi.> 
ANOPÏERUS.  iy»y*l  Vmou«>-  -  • 


ANS  9^1 

ANRBDEIIA.  (#"«^«1  AxrIori.) 

AXTLDRC.  An-edira.  Genre  de  pl.rtesdîeo- 
t\  hdoiiet  j  i  fleurs  incomplètes ,  de  la  fanûUe  des 
arroches,  qui  a  des  rapports  avec  les  knfdla  ,  8e 
qui  compren  I  (i  ".  herbes  exorifjiies  à  l'Kurofie ,  ï 
tiges  çrimpiKts  j  fie  dont  les  fleurs  fout  diipoft^. 
en  éfis  aiiUaim. 

Le  caraâère  eflemiet  de  ce  genre  èfi  d'avoir  : 

Un  calice  partagé  en  dtu*  Met ,  faillant  tn  ea^ 
rêne  fur  leur  dot  ;  point  de  coroUt  ;  une  ftmenet  rw 
cQinent  par  U  ttiùt  «Omi§nmé  9  mséremat^  à 
de**  4ttUu 


t*.  Un  m/tm  di\iré  en  deui 
relevés  eo  carène  fur  leur  dee. 

2".  Une  corolle  nulle. 


Cinq  i-t.iT.incs       filament.  .. 


.m  chères. 


i*.  U»  ovatrt  fupérieur,  ovale,  ccnvprtmé  ^ 
Moté  d'un  ftjrl»  Bifide  £c  de  dewilifiaaBet.  • 

Le  fruit  eft  compofé  d'une  fauîe  feti'enca  ovale, 
un  peu  comptimée,  recouverte  par  lecaliCe  pei-v 
fîftantj  membraneux,  comprimé,  un  pea  véttCa* 
leue»  à  de«x  aille,  échanccd  i  kt  mm  csoé* 
iskés. 

Ohfcrvations.  Ce  genre  ,  affilié  aux  bafellîs  par 
fon  [tort;  en  iliiTeie  ^vr  fni  caiicr  ,  ['..i  !  s  divi- 
fions  de  fun  Itjle,  de  fon  ftjgmatc^  6c  par  Tcove- 
loppe  de  tk  feesence.-  * 

Espàce. 

ANRtDRE  véficiileufe.  Anrtdern  vefmiofa. 
Anrtdtia  joiiis  ovaio  Ltactotmk  tpnàmculis  pm- 

Fagopyrum  fcander.t  ,  (/i.  SI(ian.  Jam.  vo'.  i. 

tab.  90.  (  l^ipv<t  B/sBLti  vé6cu!cufe,  vui.  à. 
n*.  d,  8e  m.  Gen.  tab.  tif,  fig.  t. Sui  kafelta.) 

ANSKRINE.  Ckenopodium.  J'ai  dvji  p-éf  nté 
fur  ce  genre  &  fur  fes  iapp(>rts  avec  lej  fp/lfalu  , 
qucl^uts  obfervatinns  4  L'artiçle  SûVDs,  val.  7. 
Je  ne  ferai  ici  ou'iniiquei  nu!;.lques  efpèces  qui^ 
.  doivent  y  être  temies.  >  ' 

I.  Anserive  bon -Henri.  Chtnopodlum 
htnrieus.  JJna.  —  Lam.  111.  tab.  18 i.  fig.  X. 

1*  Anseuin'e  BMKrôode.  Cl^mp9dm 

natuai.  Thunb.  . 
Çkêa»f«éiumfoluilntli§dtri^afiiiiij^oUiift\* 
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mucronatis  f  fAccmu  f<iUojis>  Thaobcrg ,  Prodr. 

pg.48. 

Cfltte  cfpèce  paroîi  rrës-tapprorhée  de  la  prë- 
cédemei  elle  e»  diffère  par  fes  grappes  entre- 
mildes  de  feuKles  j  par  Tes  MBSt»  annstdatres . 
hniVi^-s  ^  non  fagioéc»,  obtuic»  fc  mactonéat  i 

leur  fommet. 

Cette  plante  croîr  au  Cip  Je  Bonne- Efpérance. 

x.^  Amserinb  à  trois  éumines.  Chenopodium 
triMdnm,  Focft. 

Ckenopodium  fô/iit  cofdMo-fagîttatis  ;  7/>/c//  rtr- 
m'tmalihia^  ofkyiËi  ,  UttmMfd$,  Forftér  *  Piodr. 
a*,  ti^. 

Cette  plante ,  qui  n'eft  connue  que  d'aptèt  la 

courte  notice  qu'en  donne  Forfter,  eft  renurqaa- 
b!e  par  (es  fleur";,  pourvues  feulement  de  trois 
étamines  ,  dirpofees  en  épi'»  terminaux,  inter- 
rompttSj  privés  de  feuiUts.  Ces  deioièies  fout  (a- 
S'ttM,  échancNc»  en  coear. 

Cens  ^aim  cra^  à  b  Nowdle-ZAaadt. 


}.  AMtBRtNi  ffe«|«lm. 
Liwa.  «  Un.  in.  Mb.  181.  Ig.  «. 


4."*  Ansuumi  à»  Gdaée. 

tfe,  Jacq. 


ANS 

IpoF^luées  ou  chagrinées.  Scs  feuilles  font  plui 
profiandément  lobées,  fouvent  divifé.  s  en  ttoit 
fegmen$ ,  aflez  femblables*      leur  focme  •  à  «■ 
'  fer  de  lance. 

Cette  plante  croît  dani  les  terres  cjifilv^ci. 

8.*  An&eriN£  incifée.  Cktaofodium  ine^uu 
Hoft.  ftiC.  I 

Chenopodium  foii  ':s  owuis  ,  înctfo'jnguljlis  ,  acu- 
tii i  ructmis  uxU/ariius  ,  minimit ,  paua^oru.  (N.) 

File  répand  UM  odeur  focw^  pénétraou.  Sci 
tiges  font  gUbres,  bkiidtitres ,  no  peu  angeteu- 
fcs,  très-rameufes  ,  étalées}  fes  feuilles  oviles , 
vertes,  glabres  à  leurs  deux  faces ,  profondément 
dentées  en  Incifiies ,  atguéi  à  leur  fommet.  Les 
fl.*urs  (bot  etttimenieDt  petites  j  difpo£ées 
grappes  txfllairet,  très^ourtcs,  notid»euf««,pM 
garnies ,  prcfque  filifotmes. 

J*ai  obfervé  cette  efpèce  au  Jardin  des  Plinteu 
Son  lieu  naul  ne  m'eft  point  connu.  O  ^  v.) 

14.  Ansbrims  pourprée.  CkM»|>edr«Mi/«7«nf|C 


ChtmofJitm  foUis  ovmUf  in«umlùrr  Jtmt4ti*j 
voit  ;  rmtemit  fuinmofis  ^  nidw,  4nSiti  <«n 

/hiptici ,  ertûo.  Willd.  Spec.  Plant.  I.  pag.  1301. 

CktMft^um  (  guineeofe  )  ,         ovtuit  «  tuuk 

muutiSiu.  lacg.  IcHtt;  a.  Mb.  |4|«  8eColl«et  1. 

pag.  }4tf. 

Cette  efpèce  a  de  très- grands  rapports  avec 
I0  tàHMipodium  murait ,  dont  elle  offre  Ict  priod- 

Eiux  caïaâères }  elle  en  dtflfère  par  fon  port  >  par 
s  tige»  fimples  «  pu  (es  feuilles  ovales ,  mais 
point  luifiiites;  pir  l'es  fleurs  difpofécs  en  giappcs 
étalées ,  i  p^mc  raaicufcs ,  tk  non  en  coryoïbe. 

•Cette  plante  croit  dans  la  Guinée.  O 

7.'*  Ansikini  i  feuilles  de  figuier.  CJunopo- 


Cktaofodium  foUit  kafiato-pmuûût ,  trofit  y  pofiici 
iéitgrii  fuperioribus  okhtgis  ,  integtrrimis  ;  femi- 
rnihui  paaSMù.  SiiUtb»  Flor.  bric  1.  pag.  Z76. 

Cheiup0iûm  wide,  Curtk  «  Flor.  tond.  ub. 

Cette  plante  lellcaible  beaucoup  au  ^etwpo- 

Jiti^  album  il  v'iriJt ,  aver  lerqiiellts  on  !*a  fou- 
yeiu  confondue  i  elle  en  diffère  efT^ntieUemeat  en 


'  Oumopodium  (  atrtplicis  )  ,  foliis  rhomlea-^vêtU 
bmtfiatifqut ,  inftrioribits  fiauate-tUntatis  ;  paiûadit 
mi^tikus  t  ramofiii  çtult  ertSo.  Ait.  Hott.  Kev. 

I.  pag.  311. -«  Un.  Snpiil,  171. 
14.*  Ansiiumi  qiHnoa.  ClMapfl^àmfaAwi; 

Chenopodium  foliit  triungulafi'Ovatù ,  oifoké 
dtutmti* I  juMwriitu pulveruUntis ;  ractm'u  (oafrnit ^ 
paht»  htrinrUm,  Willd.  Spec.  Plant,  i.  pag. 
1301. 

Ounorodium  folio  finuato ,  faturatè  viraUtt^^ 
quïnoa.  Fcuill.  Pérou,  2.  pag.  1 5-.  tab.  10. 

Elle  Te  rapproche  du  chenopodium  purpurafetiUt 
qui  tù  le  chenopodium  atriplicit  Ait.  {  mais  fa  cou- 
leur eft  d'u»  vert-foncé.  Ses  tiges  font  dronies. 
hautes  de  deun  pieds  &  plus  «  rameufes ,  garaies 
de  feuilles  longuement  pitiolées,  ov.les ,  un  peu 
triangulaires ,  n'ayant  fouveot  «le  deux  foncs 
dents  un  mu  au  delTus  de  lenbaw)  les  fupétieu- 
.  res  lancéolées ,  plus  étroites ,  on  peu  puivérâkiMi 
dam  leur  jeunefle.  Ses  fleurs  font  dirpefito  M 
grappes  touffues,  ferrées  ,  axillaires ,  plus  courttS 
que  les  pétioles,  ^es  femeoces  iqpt  petites  8C 
blaachtecs. 

Cttie  plant*  ci^  M  Chai.  O  (  f^/) 

•>  Les  fenwacct  ib  cette  anferine  font  excel- 
lente* diM  la  ibape  j  dh  FeniUée.  On  en  bk  « 
Pérou  8t  dans  toute  f  Amérique  te  mme  e&g* 

que  nous  faifom  du  rîz  en  Europe.  Elles  font  très- 
;  échauffantes.  Les  infulaires  de  l'Amérique  en  don- 


1 
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cultive  fol] 


csm  pfaMt  dm  lu  jêt- 


I7>AN»RIMlàlMi«. 

IdbiU. 


thon  polygamum  ,  foins  tanetoUtis  ; 

^O-rc-uHs  forum  in  rjcrnis  îo-rpojîtis  ,  te-m'inali- 

hujuéaphyiiù.  LabiU.  Nov. Holl.  vol.  i.  pag.  71. 

Arbtifftau  de  quatre  à  cinq  pieds  &  plus ,  dont 
itiiimeiux  font  ftriéf  1  les  feuilles  alternei,  pé- 
ooMes,  glanooM  ea  deflou* paWinlmtet ,  lan- 

cédées,  entières j  fans  nervures  apparentes.  Les 
woil  font  polygames  j  les  hermaphrodites  ramaf-_ 
wMptr  paquets ,  mêlées  avec  d'autres  fleun  mâles 
ou  femelles,  formant  toute*,  par  leur  réunion, 
des  grappes  terminales, rtmiliées,  prefque  dégar- 
Mes  de  feuilles.  Les  découpures  du  calice  font 
ovales  ;  les  fïlamens  des  étamines  fubulés ,  un  peu 
élargis,  barbus  à  leur  partie  inférieure»  inférés  au 
fond  du  calice  ,  oppofës  à  fes  divilîons  }  les  an- 
^ères  i  deux  loges ,  à  dem  lobes ,  un  peu  globu- 
leuCes.  L'ovaJre  eft  libre,  prefcju'orbiculaire  }  le 
flyle  bifide ,  rarement  trifide  { les  (ligmatex  aigits. 
Le  ftuit  eft  une  baie  un  peu  comprimée,  pul- 
peufe ,  orbiculatre^  à  une  loge,  à  moitié  entourée 
par  le  calice , coatenam  nie  femeiice  leoticnhire, 
■otrâtre .  haiù/iÊS, 

Cette  pboc»  croit  en' cap  Van-Diémeo^pà  die 
t  été  découverte  pat  M.  LahilUcdièce. 

pififvtu'eM.  Le  ekempoJimm  tkam  8e  «Mfr  de 

Lnné  font  tiës  fou  vent  dU&îles  à  diflingiier  l'un 
de  l'autre  ;  ils  produifent  Hit  grand  nombre  de 
variétés,  foit  dans  la  couleur,  la  ginodeor  &  la 
foruae  des  ffitiUes,  vertes  on  plut  on  mofa»  glau- 
4K«  K  pnlyëntleatet.  Je  penfe  qu'il  fimt  égale- 
ment y  réunir  le  chenopodium  concatenatum,  Thuill. 
rior.  Parif.  édit.  1.  pag.  iij.  J  ai  décrit  parmi  les 
amaramhes,  le  ehtnopodium  caudâtum  Jacq.  Le  (he- 
MpUimm  Mf^Unum  Allion.  tsb.  )8*  fig.  4.  &  le 
Amapoiimm  tamfkoratéffoiitm  Ftontr.  AiEk.  Tolof. 
^  I  pag*  |ii ,  «ppaitieDaciit  m  fiUfiU  fn^inua 
Lion. 

Les  efpèces  Suivantes  ne  me  font  point  con- 


*  CktMOfmButn  (punftulatum)  ,foHh  alio-punc- 
tatis  ,  imît  HkomieO'Ovatis  ,  fi  matit  ,*  fuprtmit  il  ■ 
Upticii  ;  rdctmis  Uuniiius  ,fpie4ti* t/Mtofit^ScOf. 
del.  Infub.  vol.  1.  pag.  26.  tab.  11. 

*  CktBopodjuiU'  (  acuminatum  }  ,  /oiiis  «vmw  , 
mmmtiutht  integarinùt  ;  pMÙemU  muU,  ttmi' 
m*li.  Willd.  Nov.  Adt.  Berol.  1.  tab.  y.  Bg.  a. 

*  Chenopodimm  (  latérale  ), /o/</.f  eaatiaît  tmetv- 
lotis ,  ottmfis  i  rMMnm  »t>bneis  { pedimeuBt  tàunh 
Ifius .  foliuiriis ,  MlfMs»  Alton,  Hon.  %ew,  i. 
pag.  iij.  .  * 


*  ehtnopodium  (oppofiriroltum) ,  fôtUs  oppo/î- 
tiSf  fi^ulMisi  glomtruiiê ffBtipt ,  axitlaributt'^ilSlim 

Spec.  I.  pag.  1 307.  —  Linii.  Suppl.  171. 
Smifoia  oppoJîiifûM.  Fallu»,  lùn.  2.  pag.  7JJ. 

tab.0. 

ANSJELI  :  nom  malabare  d'une  efpèee  de 
quier  iarSMgrpus  hirfut*  Lam.  ) ,  figuré  &  décrit 
par  Rhéede,  Hort.  Milab.  ; ,  pag.  z$  ,  tab.  )2. 
■îon  fruit  cfl  bon  i  manger;  mais  pris  en  trop 
grande  quantité,  il  donne  le  devoieinent,que  l'on 
arrête  avec  l'écorce  &  la  racine  dl  némiÊ  arfut» 
(  r<y«{  jAt^oiiA»  a*.  5.) 

ANTAC.  «  Ce  font ,  dit  Flacourt ,  des  efpècet 
de  haricots  aflex  bons.  »  On  cultive  fous  ce  noiDt 
i  llte* de -France,  deux  ptantes  Icgumineafee 

grimpantes ,  dont  les  graines  fe  mangent  en  purée  : 
l'une  plus  commune  ,  à  fleurs  blanches)  l'autre  i 
fleurs  rouges.  IXapiès  M.  du  Petit-TliOBtti« elles 
font  partie  ét  génie  doikiw*.  Lino* 

ANTELÉE.  Auulâa.  Gntner  a  décrit  &  figuré 
fous  ce  n»m  (vol.  I  ,  pag.  177,  tab.  j8 ,  fig.  a  ) 
un  fruit  étiqueté  luna-meàilU  dans  une  collection 
de  graines  de  Java.  C'efi  un  brou,  de  la  forme  fie 
de  la  grofleur  d'une  olive ,  contenant  un  noyau 
olTeux,  à  trois  loges  rr\onofpermcs,  réunies  p.ir  le 
haut  en  une  cavité  vide.  Les  graines  continues 
dans  chacune  de  ces  loges  font  ova1e< ,  noirâtres, 
glabtes,  luifanter.  Leur  embryon  eft  aplati  «  en- 
touré (Pun  perifperme  peu  épais.  «Ce  caiaflète, 
dit  M.  de  Jurt'ieu  ,  eft  infufElant  pour  (déterminer 
fûrement  la  tamilie  à  laquelle  il  faut  rapporter  ce 
fruit.  »  Il  paroit  cepei^dant  avoir  qu; 'ou'affînité 
avec  foUvetier  {Uêoéenénm  Linn. j  fie  le  wfui^ 
dans  la  fanille  d»  nerpruns. 

ANTENNA.  On  donne  ce  nom,  dans  l'île  de 
Ceilan,  au datura metel Linn., elpèce  de  flramoine. 
C'efk  le  kmmutt€  de  Rbéede ,  Hort.  Malab.  vol.  \, 
tab.  x8. 

ANTENNARIA.  Gjfrtner ,  de  Fruif .  &  Sem. 
vol.  1.  pag. ^10.  tab.  167.  fig.  3.  Gxitncr .  exami* 
nant  les  graioea  des  ditféreotes  c-fpèccs  du  geoiu 
gnaphatiam  Limi.,  en  a  r^'inarqué  (  luficu-s  ,  por- 
tées fur  un  dir^jUe  herifTé  île  petites  dents  ,  Se 
couronnées  pai  une  aisrctre  cnmpofée  rie  poils  nuS 
par  le  bas ,  plumeux  f-ulemtnt  vers  Uur  extré- 
mité, repréfenunt  en  quelque  foi  te  des  aatcnoee 
dlofcAes}  il  en  a  fermé  un  genre  panicidiera 
fous  le  hom  <tanttnnaria ,  auqu- 1  ,1  uvt  nt  fe  rap- 
porter, félon  lui,  \i:Sgnûp/nitiit,n-aic.^u'n-atpinum^ 
ferlphioidtS' nuteroitMiim- muricatum  ,  Ùc.  ,  8e  le 
fbgo  itQiuofodiami  mais  ce  caraâère  n'a  point 
paiu  folBfant  i  plufieurs  bocam'lles  pour  (onner 
une  diftindUon  générique  ,  ce  getut  de  GstOiet 
n'a  pas  encore  été  adopté.  O-'ff-^ 
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ANTHEDON.  Théophrait» 

ce  nom  le  néfiter  azérolier. 


ANTHEMIS,  {y^l  OuiOUiui.) 


finis 


ANTHERIC.  Jbiktriam,  Ce  genre  a  fubi  p!u- 
iieurt  rérormes,  tmenées  par  la  découverte  de 
beaucoup  d'efpfrces  nouvelles ,  Se  par  des  obfer* 

tarions  knportar tes  fur  les  pirtie<.  de  h  fiuct-fici 
tton.  Il  en  a  été  fait  mention  à  l'article  Ab/.ma  , 
SappL,  au  mot  NARTHicB ,  &  à  la  fuite  de  l'arti- 
cle Phalakgère.  On  trouve  figuré  dans  les  IlUf 
tratioHi  ,  tab.  240,  VaiuhtrietunfrmtftWt  fig.  1 , 
fi  Vémtitrimm  limiut  ig.  X, 

JkNTHERTCUM.  {f^oyei  Autbimc) 

ANTHEROSPERMA.  (Foy*!  Xyphauer. ) 

ANTUERURA.  (Kig^  Amthulom.) 

ANTUÎÎ.RURE.  Anthtwa.  l.oureiro  a  décrit 
fous  ce  nom ,  dans  (a  Fiort  dt  la  Cocktnchint ,  un 
petit  arbre  (te  la  famtUe  des  rubiacées ,  dont  la 
fruâifi  ation  ,  dans  U  nombre ,  la  finiation  (k  b 
firuâure  de  fes  parties  ,  fe  trouve  parfaitement  la 
même  qa0  dam  wpfycot  hn.i ,  gav.c  m  quel  il  doit 
être  réuni  conmie  elpèce.  (  f^oyi^  Psycothrii, 
Suppl.  )  Loureiro  rapporte  cette  plam«  au  caryo- 
fhULjhr.  Runph.  Aaboio.  voL  )•  pag.  11 1« 

tab.  I  }6. 

ANTHÉRYLIE.  À nherylium. Genre  de  plantes 
dicotylé.lom s ,  i  ^^uts  complètes,  polypétalées ^ 
régulières,  de  h  famille  des  falicaires^  établi  par 
Vahl,  oui  comptenddes  atbuft«s  exotique*  à  l'Eu- 
xope ,  doDc  h  caïaâèfe  eflimciel  eft  d'af^  : 

Uh  ttitee  i  ftMffir  éhifaïuf  me  <»nûik  à  qmatrt 

pitalts  ;  pfujteurs  étumints  inférées  fur  U  calice  ;  un 
«Vdire  Uirti  un  fiyàj  une  capju/t  à  umt  logt,  à  trois 


Ce  genre  ne 
tlpèca  fiiifaiiM  : 


qiie  biSmle 


AnthAutui  de  Rohrt.  JbaSttnIkm  Mtikrii. 
Vahl. 

Anthtrylium  rtamit  f^p^  fi^apptflig  ;  fttioSt 
fiAttaUatis  ;  pediÊÊiatu  tugngMê  ,  diuUÊnh*  ,  «■<• 
Jfcm.  (N.) 

Antiuryaum  Rohrii.  Vahl ,  Aâ.  Soc.  Hift.  Nat. 
Hafn.  1. 1.  pag.  xii.  ub.  8-  Id.  ^mb.  3.  pag.  66. 
Wilid.       Pbi».  2.  pag.  98a 

Arbiiflbn  dpot  les  tiges  fe  dîvifette  an  lamaanx 
gUnes  t  cylindriqttes  »  râles ,  cendrés  {  ceux  •  ci 
en  d'aotres  plus  courts >  la  plupart  oppofés ,  cylin- 
driques à  leur  bafe ,  comprimés  ou  prefque  cétra- 

toDei«  anguleux  i  ieitf  partie  fui^uie^  numit  i 
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chaque  coxh  oppofé  de  deux  lignai  IMRNWdj 
raillantes .  décurrentes»  abouiilTant  i  ilnleiMa 
des  pétioles ,  oA  elles  fetenient  &  forment  ^ 
tre  petites  ^ent^  épineufes.  Les  feuilles  foiït  op- 
pofeesi  quelquts-uiies  alternes,  pctiolées , ova- 
les .  entières»  obtufes,  fouvent  un  peu  é«.hancréM 
4  leur  fommet ,  glabres  à  leurs  «lu  facesi  b 
netvtires  confluentes  vers  les  bords;  les  pédoki 
courts,  prefaue  tétragones ,  nnunis  à  leur  bjfe 
d'un  tubercule  épineux ,  perfitUnt  après  U  chute 
des  feuilles.  Ceanéme  tubercule  exifte  \  finfatios 
des  rameaux.  Les  pédoncules  font  filiformes,  asi- 
laires ,  latéraux  ,  agrégés  ,  au  nombre  de  trois  i 
huit,  à  peine  longs  de  fix  lignes  ,  foutenaot  taw 
feule  fleur  aflèa  petite,  d'un  blanc-làle,  comi»' 
nSe  d'en  rafice  à  quatre  divHkms  ovries,coaa' 
ves,  ca  lnques;  quatre  pétales  un  pni  plus  looB 
que  le  calice,  ovales ,  ondulés  à  leurs  bords, infc- 
rés  à  la  bafe  des  divifions  calicinalesi  deottilèiil 
étamines,  fituées  fur  le  calice;  les  filaONSl  tt* 
formes,  beaucoup  plus  longs  que  lacocoOeiw 
anthères  prefque  globuleufes.  L'ovaire  e(l  libre, 
ovale  ,  fuimotiié  d'un  ttyle  droit  &  d'un  feol  âi(- 
mate  obtus»  au  moint  de  la  tongueur  desteuinft 
le  fruit  fft  ur.e  capiule  arrondie ,  à  une  l«fe 
luge ,  i  trois  valves  ,  contenant  un  graDi»»^ 
de  petttee  fàuMBcee  attachées  aunurilifli 
central. 

Cette  plante  croit  à  llk  de  Saio^Tlloa»Mb• 
fiKvde  par  M.  Ledra .  ^  nfen  t  caMMi|«« 
eseoiplaire.-'b  C^/} 

ANTHERYUUM.  (F^AimrfinnO 

ANTHISTIRE.  Anthifitria.  Gejwe  de  pUm» 
monocotylédones  ,  à  fleurs  glunucéts ,  potm* 
mes ,  de  la  famille  des  graminées,  qui  a  de  grandi 
rapports  awc  les  mmA^ogon,  &  qui  couprenl 
htibes  exotiqi'trs  à  l'Furope,  lîont  le»  1U«0 
font  pour  U  plupait  difpofées  en  paniculc. 

Le  car:aère  efleotiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Du  fUurs  Mtygamts  ;  Us  fitart  nâla  tfwfa^ 
ment  au  nomore  it  y7r,  dont  quatre  ftfU*t 
en  venicilles;  deux  aui-es  pédicetUts;  une, 
deux  ftuTs  ktmuphrodites  centrules^^  attoVr" 
£vu  4tim  infbré*  tttnu  U  fimiét  ttliti. 

Caractère  géneriqvb* 

Les  fleurs  font  polygames^  ks  uwsandte»»*!^ 
riles»  pourvues  feulement  d'énaunes)  aai 
hermaphrodite. 


1°.  Un  calice  à  une  ou  deux  valves  miK,» 
guès,  roulées  à  leurs  bords,  qut  IquetoiscilieîS' 

Uoe  forollt  i  deux  valves  vùaoi,  tati- 


uiymzeu  by  Google; 
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parentes;  Tettérîeure  oval?  ,  étroite}  V 
beaucoup  plus  courte  Se  plus  petite. 

)*•  Trois  iiamioit  ftéiilesi  point  d'oyaice  oJ 
Ckl9K  fln»  oint 

I*.  Un  calice  coriace,  à  deux  valvet 
obîoogueSj  prefqu'égales^  un  peu  obcufes. 

ft*.  Und  eoniit  Ibuvent  nulle  ou  à  peine  fen- 

Trois  itamines;  les  filunens  courts^  fififor- 
fflesi  les  lothères  droites»  oblongues. 

4*.  Un  ovaire  oblong,  accompagné  à  fa  bafe 
d'une  arête  torfe,  alnntçée  \  dm  ftjWS)  Im  Mg- 

mattrs  piUux  &  en  miflue. 

Une  Teule  ftmvut  glabre  «  obloQgue  «  reofeimée 
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Esvicit. 

I.  jkaiTHItTIJlfi  glauque.  .AathifitrU  glane*. 


Antkijlîria  cuimo  ramojôf  eomprtjfo  ;  panîcaiâ 
taxi  ,  gianùs  imieràiiÊUj  arijid  inftnù  villc^d  ,  gt- 
wkaùiâ.  Dcsf.  Flor.  acum.  2.  pag.  )8o.  tab.  2)4. 

Stipa  (  paleacea  )  ,  ariflis  eontortis  ^  tomtmofu  , 
tââtt  muUtà  iotmtnhaii  gjkmUfiàfàpiuàùtu^  Poir. 
Vofag,  0D  Barbk  vol*  2.  peg.  lOi. 

tMvoluth,  ft:ij.:::s ,  indu  paêtfimmÊ,  Vdil« 

Symbol,  t.  pag.  24. 

Ses  racines  font  tortneafes ,  fitiformes  {  Tes  tiges 
htutes  de  deux  ou  trois  pieds,  rameafest  articu- 
lées,  fouvent  coudées  a  leur  bafe}  les  feuilles 
glauques,  un  peu  roulées  fur  elles>méfM«,  8e 
ciHéet  vers  leur  bafe  1  les  fleun  difoofées  en  vns 
panicule  lâche,  réunies  par  paquets  de  deux  à  cinq 
épillets,  portés  fur  des  p-dorKuIcs  axil'airf's ,  fSli- 
fonnes }  chaque  épillet  forçant  d'une  feuille  en 
mIm,  en  forme  de  fpathe.  Il  cftcompofé  de  fix 
leur*  (nâle$ ,  ftériles ,  donc  <)mtre  inférieures , 
ftfiles  &  verticillées ,  &  deux  fupérieutes  oppo- 
iëeSi  pédice  lées  i  une  fiule  fleur  hermaphrodite, 
MEh»  centrale.  Les  fleurs  mâles  n'ont  qu'une 
fade  vilf»  caHdnale,  gboqne  ,  roide,  aiguë, 
concave ,  enveloppant  une  corolle  à  d.ux  valves 
metnbraneufes .  inégales.  Dans  la  fleur  hermaphro- 
dite, le  calice  eft  i  deux  valves  ob!'>npues  ,  très- 
roides  ,  obtufes^  roulées  fur  elles-mêmes,  velues 
i  kor  liafe.  Une  mcinbrane  fimple,  mince ,  tranf- 

Kente  &  très-courte  tient  lieu  de  corolle.  Du 
d  du  calice  s'élève  une  arête  brune ,  longue  , 
lorfe,  pub6fcente.  Les  femenctt  fiNRoUoogiMt, 
eavËtopptes  par  la  calice. 

J'ai  recueilli  cette  plante  fur  les  collines  AUo» 


neufeîjennirbarîe.ai 
Bonne.  ^{K.v.) 


2.  AntHISTIRB  cilié.  AiuAifiiria  ciliata. 

Antkiâiria  g/mmit  imriMoyUuJMiofis  ,  vapnAn. 
gtabrit.  Desfont.  lonti.  dePnff.  vol  40.  pag.  29t. 
—  I.inn.  Suppl.  nj.— -Cavan.  Icon.  Rar.  ^  pjp. 
0.  ub.  4J9.  — Rcti.  Obf.  ).  pag.  ïi. —  Lam. 
Id. tab.  47«  8e      841*  ig.  1  ée  a. 

Andropogon  nutans.  Linn.  Maillift  )0|.  "IJBb 
Diô.  vol.  I.  pag.  575.  Il",  j. 

Aadnfogo»  ^uadrivalve.  Linn.  ^  Lam.  Did.  1.  c. 

Anthiftiria  (barbata),  glumu  vaginlfque  bar» 
i*io-gùuuluitJis.  Desfont.  I.  c.  — •  Cacrtn.  de  FmSL 

AnihijUrU  (japonfea)»  <«£no  ram»fo  f  fmdmU 
C9ûrêatàg  aMUMUi  iitvtfuens  pUtfii^  M^u  hûtiSm 
WilU.  Spec.  Plant.  4.  pag.  901. 

Andropogon  (  ciliatiim)  ,  pamieulé  etmaâ}  eaUtê 
exuriore  muàiforo  ,  tiliatoi  tl^U  mUêttÙt  ^bfiê* 

l'hunb.  Flor.  japon.  4a 

Sùpû  arguent  t  japoMc*.  HODttOvn,  Un.  Pfl« 

Syfl.  1 1  pag.  45f.  tâbi  9t.|g*  I.  (f>)r*  Baabon* 

n»'.  î  &  6.) 

Les  tiges  font  droites  ,  glabres  >  articulées  ;  les 
feuilles  ^abres,  rudes  i  leurs  bords,  ciliées  à  leur 

Î(2tne  I  les  valves  calictnales  des  quatre  fleois^  (icflt* 
es  &  Aérites ,  roulées  i  leurs  bords  >  munies  de  cils 

blant  hi'.ri^s ,  droits,  glanduleux,  les  valves  de  la 
corolle  très-inégilesi  deux  fleurs  pédicelté<î$,  fté- 
riles, ttès-écroices(  la  fleur  hermaphrodite  à  deux 
valves  glabces  •  dûtes»  obtufcs,  velues  à  leur 
bafe{  la  eoroOe  i  une  valve ,  i  peine  fenfible  i  les 
gaines  des  épillets  glabres  (ci'iéus  Am%  h  v.i:iété 
^  ).  Cette  dernière  plante  paroit  avoir  tant  dî-  rap- 
port avec  la  première,  que  je  la  foupçonne  un* 
fimple  variété.  Ses  épillets  font  plus  tournis)  les 
fleurs  plus  grandes.  Les  arêtes  font ,  dans  les  deux, 
torfes  &  pubefcenies  ;  les  femences  brunes ,  du- 
rèSf  oblongues,  enveloppées  par  les  valves  du 
calice. 

Cette  plante  croit  dans  les  Iii4et«8tlt  variété  # 
au  Japon.  O  (f^/) 

AntHISTIRB  nu.  Anthiftiria  tmbtrhit.  Rett. 

Antkijlin»  ftÙU  knvtàieifyiu  madû.Kca^Obi,  3. 

pag.  II. 

Ses  feuilles  font  glabres ,  ainfi  que  celle  qui 
accompagne  les  épil'ets }  fes  tiges  comprimées^ 
Les  fleurs  reffeoibieot  à  celles  de  l'efpèce  précé- 
dente. Les  pédeoeiiles  fbnt  fiilftatres ,  capinahnM  , 
plas  courts  que  la  feuille  vaginale  f  ipérieure  ;  ils 
foppocteot  oeuz  fleurs  (deux  épilleur).  Ceue 

Ddd  t 


Digitized  by  Google 


5^6  A  N  T 

Ïbnte  aok  aa  Cap  de  Bonne -Efpérance.  {Rttx  ) 
'i\t  auroît  befoin  d'un  nouvel  eximen  pour  être 
Wen  déterminée.  Il  'vs  parnU  tiès-probabl  •  que 
Retztus  a  voulu  patlei  de  deuz.epiilcts  au  lieu  de 
éaaxÛtntt, 

4»  ANTBtSTtHB  velu.  JntUJHfUvUtofa, 
Âmii/UfiafoUis  âiveiuenfqat  nudis  ;  iorAat 

Lam.  lli.  Gen.  ub.  S41.  fig.  ). 

Ses  tiges  font  droite^,  fort  hautes;  Tes  feuilles 
glabres,  ainfî  que  les  gaines  florales.  Les  fleurs  fotu 
léanies  en  une  paniculeépaifie,  touffue,  longue, 
fore  ample.  De  1  aiflèll*^  chaque  gaine  fupérieure 
IhiteK  detix  à  quatre  pédoncule*  &  plus ,  gb- 
bfes>  capillaires  .  pendaiis.  terminés  par  un  ou 
deux  épillets  au  moins  aulTi  longs  que  les  gaines 
qui  les  accompagnent  ;  quatre  fleurs  mâles*  A  fil- 
les ,  lancéolée»,  aiguë»  ;  deux  autres  pédicellées , 
bhtt  loBgam-*  plus  étroites  •  roides  ,  mucronécs. 
Les  fleurs  hermaphrodites  font  au  nombre  de 
Jeun,  dures ,  roides,  coriaces,  d'un brun^irâ- 
tre ,  ainiî  que  le  duvet  abondant  qui  les  recouvre  ; 
elles  font  pourvues  d'une  arête  très-fine,  droite  , 
«lépaflant  tes  valves  à  peine  d'une  à  deux  lignes. 

Cette  plante  a  été  recueillie  â  Java  par  Com- 
«erfon.  (T./  in  kirL  Itm.  &  Dtsfuu.  ) 

*  J.  AnthistiR£  géant.  Antkifiiria  giganua. 

Cana. 

AlUhipina  culmo  arundiraceo  ,  aliijjîmo  ;  JUUs 
ttlUtiutdatu  ,  eaiitibut  valdè  pitofis  ^  fioribiu  pâtu- 

4aUuh.  Gavao.  le.  Rar.  voL  5.  pag.  jtf.  tab.  458. 

Anthifiiria  (  gigintea  )  ,  eulmo  trcBo ,  foKis  in  - 
fini  aeûhûto-iUatieiUMU  g  fmùetUà  fMdé.  mw>- 
Ak>v  vilhfo ,  fioJtiÊlh  mmku.  WtIU.  Spec.  Plaat. 
4.  pag.  902. 

C'eft  une  grabde  8c  belle  efpèce ,  dont  les  tiges 
font  tris-glabres,  cylindriques,  noueufes,  hautes 
d'environ  dix  piedSj  épaiflies  d'un  pouce,  teni.i- 
nées  par  une  très  belle  panicule  lungue  de  deux 
pieds,  compofée  d'autres  paniculet  pantelles ,  axil- 
|ah«a.  Les  tieuiUea  font  glabres ,  canaliculées ,  lon- 
gues de  troN  piedi  Ar  plus,  larges  d'une  ligne  & 
demie,  denticu'ées  à  leurs  bor.is  vers  leur  bafe; 
leurs  gaines  llriées,  pilenfes  &c  ciliées  à  leur  ori- 
feat  M*  feuilles  florales  élargies,  eoncaves ,  rou- 
ge&trea,  puia  iéKréciea&  longuement  aruminëes. 
Les  fleurs  flériles  font  couvenes  de  poils  roulfeâ- 
tres  i  les  deux  pédicellees  velues  à  leur  bafe.  La 
fieur  hermajjh;odite  til  dépourvue  d'arête. 

■  Cette  plante  croie  dans  tes  îles  Philippines. 

Obfervatioiu.  Owre  les  efpèces  ci-delTus  men- 
ùoonéet*  il  fimt  encoie  rwportei  aux  antkiprU 
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les  feffiles  &  deux  aoncs  pédsceUées ,  telles  que 
Vandropogoa  cymharbim  LbM*.  Vimdropogo^i  piof' 

tratum  ,  Sc  d'uust»  q«0  Vuoufdt  peiK  faifo  dé> 

couvrir. 

ANTUISTIRIA.  (Ki^ei  AMTmsTiRB.) 

ANTHOCERCIS.  {Ftyi^  UHAuilt.) 

ANTHOCÈRE.  ÀMktitn».  Ce  font  des  plan- 
tes très-faciles  à  diliinguer  pu  1m  organes  de  Im 
fruâification  ,  l'un  defquels  eft  ahmgé  ,  cyliadri- 
i^ue  ,  fendu  an  fommet  ,  que  Linné  re^ardoit 
comm<  la  partie  femelle,  &  que  les  auteurs  mo- 
deoMt  prcoacoK  pom  l'orbe  mâle.  Le  nom  de 
ce  genre  en espnme  très-bien  le  caraâète,éaai 
compofé  des  mots  grecs  ûiuos,  fleur ,  8r  aenst 
corne.  Vanikocert  pond  né ,  n".  I  ,  eft  fit^uré  dans 
les  lltufirations ,  tab.  876 ,  fig.  &  l'anthoctrc  lifft, 
fig.  z.  — Hoffm.  tab  y  M.SvaifK  epiéfiméin 
nouvelle  e%èc«d*aiiuiocète«  Ibos  le  aenda: 

4.  AnthocIri  ciilp4.  JkukÊum  tr^/m» 

Svarn. 

Antkoctros  fronde  (imiatO'laciniatâ  ,  uniiditii 
margme  crifpà ,  non  pun3atê,  9V|IUS»  Nof  •  PfaeL 
Gen.  &  Spec.  pag.  146. 

Ctne  plante  o'cft  pem-éœ  qu'une  variété  de 
l'MilMKres  Jlnr«s,  dMt  eSe  w  difôce  que  par  les 
bords  crifpés  de  fba  ftuill^ 

f.  ANTHociUB  de  CaroBae.  ArifcawHMeawg» 

niaaus.  Mich. 

Antkoctros  fronMhut  krevittr  ntaniatô-Mm», 
margine  /ûkimugri* ,  fiprà  vit  fUwMUwtMÛ,  Wiaîi 
cui:s  fhjtmiu'i  daaéas.  Mkh.  ftov.  beceaL  Amt. 

vol.  i.  pag.  iSo. 

Certe  efpèce  a  fes  feuilles  étalées*  médiocrt» 
ment  lobées,  arrondies  ;  les  iob«  pcêfqo'CMiStt 
à  Icuis  bord», à  Mine  légèrement  ponâués  i leor 
race  lup^rteitie.  Let  comes  font  droites*  longues 
d'environ  un  demi-pouce.  Elle  croît  à  la  Ot^ 
line,  dans  Its  lieux  numides.  {Mick.) 

ANTHOCEROS,  (r<yi{  ANraocàu.) 

ANTHOCONP..  Anthoconum.  Genre  nouveau, 
de  la  famille  des  hépatiques ,  que  M.  Pali(bt-Beaa> 
vois  a  établi  pour  je  marckmtia  conica  de  Linné. 

D'après  cet  auteur,  le  cicaâèie  eflesciel  de  ci 
g<:nre  eft  d'avoir  : 

Les  (kws  miles  ^  fimeOes  ,  Jeff  )  fenfiMieécB 

dans  une  ombi  !!e  conique .  portée  fur  un  longpé» 
doncule  menibrimeux  ,  blanc  ,  etitouré  à  fa  balê 
d'un  périchet  d'une  ff  iile  pièce ,  prefque  circu- 
laire. Les  Aeors,  ordinairemeoc  n  nombce  ds 
cinq»  fiant  WttftâiéetcinwdMi—ikpt> 
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forrent,  par  U  partie  inférieure  de  l'ombelle,  » 
d'une  enveloppe  paiticulière  qu'on  peut  regarder 
Cpniine  un  calice  partieU  elles  (ont  (tipportees  par 
ap  filet,  dont  l'extrémiié  eJ>  gir»'>  (!e  quatre  ou 
cinq  divifions  égiles,  coritL-nant  un  an. as  de  Hla- 
mens  élaHiaues  .  auxquels  adhèrent  des  grains 
d'une  pouiiière  très-fine ,  que  M.  de  Beau  vois  re- 
garde coaMMbpooflière  fécondante,  &  qui  s'en 
détachent,  comire  dans  k$  jungermanes  ,  par  les 
fecouflés  d'irritabilité  qu'éprouvent  les  filanaens 
dès  qu'ils  font  frappé»  ét  coflnft  bmUiu  àê 
l'air  atmofphériquc. 

Les  âeurs  femeUcs  (mâles,  Juff.)  font  féparées 
Tur  le  ménwpled,  en  forme  de  goder,  &  contien- 
nemdes  fcmences  plates  &  ëchancrées.  U  n'exifle 
encore  qu'une  feule  efpèce  de  ce  genre ,  l'anticone 
conique  (anticonum  eMMOmy,  (rfjr.ittVATiQVI 
conique ,  n**  j .  ) 

:  ANTUOCONUM.  AMTBOCOMi.) 

ANTHODON.  On  trouve  fous  ce  nom  géné- 
rioue^  dans  la  F/on  du  Pérou,  de  Ruiz  &  Pavcn, 
TCN.  I .  pag.  4f ,  tab.  74 ,  ô ,  ta  defcription  d'un 
arbriflèau  qui  ne  diffère  de  V hippoeratea  ou  du  ton- 
telea,  que  par  Ton  calice  &  Tes  pétales  ciliés.  Le 
fruit  n'a  point  cte  obfervé.  Il  pc-iK  feul  déterminer 
auquel  de  ces  deux  gcores  on  doit  le  rappocter  : 
Mpremteii<*dkaMCipfiite{  MficoMfi«'ta 
VM  beie» 

ANTHOLOIfE^t  iMmâflM.  Jbulmkmamm 

tana.  Labill. 

AnthoiofM  foltii  fpurfis  ,  e/iipiico  ohlongUi  net- 
miê  ëteilUriiuJ  ,  fubumbdUtis.  Labill.  Nov>  Holl. 

1.  pag.  ixxt     Vojraf.  Peyr.  voJ.  x»  pagp 
ttb.  41. 

Ose  iibillfeM ,  iléLOUveii'  flt  oMkrrtf  pnr  M<  de 

Labillardière ,  lui  a  fourni  un  genre  nouveau  de 
la  famille  des  plaqueminiers ,  Scdoocle  caïaâère 

Uu  Mflc»  caduc ,  h  fM(f»  ftlioles  ;  uiu  corolle  >r0- 
Hopétmlt  ;  dtt  étamintt  nomtreufu  ,  infcries  far  U 
riceptarUi  un  fyU  i  ma  fruit /upirt^  à  quatre  loges  ^ 
àmitfiid$fimmtt, 

'  Sê%  é§H  s'élèvent  iialiameiir  4*  ^otnze  eu 
dKs-hHk  fkàt.  Ses  rameaux,  no»  â  Itn» pacde  m- 
fétitan  t  font  chargés  vers  leur  foninet  de  (mil- 
les éparfes ,  oblonguiis ,  e!  iptiques  ,  coriaces ,  un 
peu  réfléchies  à  leurs  bords,  deux  fois  plus  lon- 
gues que  les  pétiolcS  qid  U9  foutiennent.  Les 
fleurs  font  difpofiies  CD  innw$  recourbées»  aul- 
laîres,  prefqu  en  ombene.OMcnne  d'dkl  offre  : 

• 

1**.  Un  calU*  coropofé  de  deux  i  qoïOe. folioles 
ovales ,  foufODC  ÔMiuqufiS  apès  l'^fanouiflemenc 


A  N  T 

5*.  Une  corollt  d'une  feule  pièce  ovale-cylin- 
drique «CD  fonne  de  godet  «  inégalement  crénelée 
à  lin  bords» 

* 

40.  Des  /ro/nrAf/ nombfevfbi .  attachées  i  nu 
réceptacle  charnu,  fontenanc  des  anihètcs  ob- 
loogues .  acuminées,  de  la  longiioir  des  filanens , 
i  deui  lofn ,  s'oumuK  i  leur  fommet. 

4**.  l^ti  ovaire  libre  ,  ovale-oblong  ,  de  forme 
pyramidale,  k|uadransulairc  ,  léj;ereinLi)t  enfotKé 
dans  le  réceptacle  ,  fiirmonté  d'un  ftyle  plus  long 
que  les  étamines ,  terminé  par  un  ihgmate  aigu. 

Lt  fruit  coniîUe  en  une  cap&ile?  à  quatre  loges, 
renpues  d'on  grand  nombn  de  feawacet. 

Cette  plaire  croît  fur  le»  haureurs  dans  laNoil* 
velle-Calédonie.  ^  {Defcript,  ex  LaUU.) 

ANTHOLISK.  y^/jrAoAjj.  Ce  penre  eft  fi  peu 
diftinâ  des  glav?uls,  que  M.  de  Lamarck  n'a  pu 
s'empêcher  de  l'y  réunir  dans  les  HLfiratiom  Uet 
Genres.  On  y  trouve  ficoré  VMtkoiyta  éUtiopiea, 
tab.  )i,  fig.  a^fioilonomdefUdMwadlM* 
pws»» 

ANTHOLTZA.  (F«y»t  Aîmouii.) 

ANTHONOTHA.  (  Voyti  AIitbomotbi.) 

AN!  HONOTHE.  Anthonotka.  Genre  de  plan- 
tes dicotylédones,  i  fleurs  complètes,  irrégu- 
lières ,  dé  U  fiiaùUe  des  légumineufes .  qui  a  dn 
rapports  «vec  le  voampa  &  Ytpfna  d'Aublet.  Il 
comprend  des  arbriffeaux  exotiques  à  l'Europe  , 
à  feuilles  ailées  «  fans  impaire»  les  fleurs  axiUaî* 
tes  «  dirpoiéfls  «a  pniciilt. 

•Lo  cuaâèi»  eftninl  do  co  gann  «ft  d'mir  : 

Un  ctUice  k  deux  folioles  ;  cinq  pétalu  iniguliers  ; 
dix  étamines  libres  i  trois  plut  gtandts  ;  o\'dtrt  ftf' 
file  i  fpuffe  Urgt^  cot^priméc,  à  une  feule  loge  i  pùi>^ 

Chaque  fleur  offre  : 

t*.  Un  e^ee  partagé  en  deoi  iSalMes  égales, 
concaves  ,  coiiaces  ,  cbtufes^  pQrfVMNM>  COmiK 

bradtécs,  félon  quelques-uns.) 

1".  Une  corolle  irrégulière  ,  compofée  de  cinq 
pétales;  trois  égrux,  lancéolés,  aigus;  un  qua- 
trième plus  large ,  écbancré,prefque  bifide  Cca< 
iice  à  quatre  divtfions))  le  cmquieme  pétale  loiK 
gucment  onguiculé  ,  tlar^i  ï  fon  limbe ,  divifS  ea 
deux  lobes,  recourbé  en  forme  de  cuiller.  (Uw 
corolle  i  «1  fad  pétale»  feloa  qoclqnef-oos.  ) 

j*.  Dix  Itum-na  ;  filamens  droits,  cylindriques, 

i  lÎMes«  iflégaux^.uoi»  beaucpup  fins  lopgs»  i 
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■mhères  plus  «oCTes,  p«ut-étre  les  feules  fertiles  { 
wnh  wvKt  fiUmei»  4»  grandeur  mojrenae  i  le$ 
^tie  davtm  plus  courts ,  i  anthères  plus  peti- 
tas  >  ovales ,  obtHfes. 

4".  Un  ovain  libre ,  fertile,  ova'e  ,  comprinné, 
convexe  d'un  côté ,  velu  ;  un  ftyle  filiforme  ,  in- 
cliné ,  un  peu  pl  is  \*,r\j  que  ks  étamines  moyen- 
nejj  fligtïi.t  petit,  en  léte,  prefque  bifide. 

Le  fruit  confifle  en  une  gouffe  grande ,  élargie , 
comprimée j  à  une  feule  Toge,  renfermant  plu- 
6eui$  femences  larges,  aplaties  ,  arrondies. 

Oiftrvationi.  Ce  genre,  établi  par  M.  Palifot- 
Baravon,  fe  rapproche  d'une  part  de  Vouua  & 
imtira  d'Aublet  («Mcro/o^/um  Sthreb.  &  WiHd.  )  ; 
de  l'autre,  du  perivoa  &  tptrua  d'Aublet  {àimor- 
pha  Schreb.  &:  Willd.  ).  Il  diffère  du  vouapa  par 
lès  dix  éuauues  libres  ,  par  l'ovaire  feiTile  >  de 
î'MiaM  par  la  néaac  caraoère,  ce  dernier  genre 
n'ayant  que  quatre  Rumines,  dont  une  (lérile. 
Dans  le  perivoa  &  Vepenta  ,  les  étamtnes  font  dia- 
delphes ,  l'ovaire  pédicelUl  la  fenM  <hl  calica  Oc 
de  la  corolle  diflFérente. 

Dans  les  quatre  gfnr«  cités  plus  haut  comme 
nèi-rapprochés  de  Y anthonoiha ,  M.  de  Juifieu 
défiene  fous  ie  nom  de  kraSit  leur  enveloppe 
eiterteure  ;  il  appelle  eaSet  les  diyifions  pénloioes 
&  colorées  platées  intérieurement  &:  conlle  le 
feul  pétale  inféré  plus  intérieurement  que  les  au- 
tcea  «vHMsns.  L'alSoîtd  de  Yamkonotha  avec  ces 

Satre  genres  femUe  exiger  la  même  dénemina- 
m ,  qui  en  effet  a  été  employée  par  M>  Pilifot-> 


«  Mais  dans  ce  genre,  dit  ce  favant ,  la  braâée 
eft  un  corps  d'une  feule  pièce  ,  perfiflant ,  qui  fe 
divife  profondément  en  deux  lobes  égaux  ;  eik 
eft  une  cootiouité  de  fécorce.  Les  quaue  divifions 
^  iiiiéf  learss  paroiflent  avoir  la  m^me  point  d'infini 
tion  q'ie  les  ëtamfncs  ;  elles  font  inégales.  La  di- 
vifion  échancrée  femble  remplacer  l'étendard,  & 
les  autres  divifinns  tiennent  lieu  des  ailes  ,  fi  ce 
hTeft  an' il  s'en  trouve  trois.  Quant  an  pécde  on- 
gnicalé ,  il  a ,  comme  la  carèifis  de  tontes  les  légu- 
mineufes ,  un  point  d'infertion  plus  intérieur  i  il 
n'embrafTe  pas,  comme  elle,  atim  immédiatement 
les  étamioes  Se  l'ovaire ,  nuis  fiMlemant  ce  der- 
nier» qu'il  eotpina  pins  immédiatanwnt  daoa  6 
jennefe. 

»  D'apièa  caïaa  oUàrration.  continue  le  même 

auteur,  ne  pourroit-on  pas  regarder  la  bra£iée 
connme  un  vrai  calice  bifide ,  les  divifions  peta- 
loïdes  &  le  pétale  ongaicule  comme  une  corolle 
irrégulière,  a  cinq  pétales ,  donc  ce  dernier  eft 
analogue  i  la  carène,  &  la  div  don  échancrée,  â 
l'éteridard?  Si  cette  idée  eft  fufceptible  d'être 
adoptée,  n'en  peut-on  pas  conclure  par  analogie, 
qu'il  en  eft  de  même  des  quatre  autres  genres 
<IP«riM«  ftrhta,  9M€a,  voiu^a^  dont  le  pétale- 
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unique  remplace  la  carène ,  &  qui  tous  fe  dlllin' 
guenc  cotr'etts  par  des  dîAieaoes,  foitdMsla 
nombra  des  éiaanfaïaa,  foh  dam  la  feme  8r  It 


Bavicit. 


I.  AimoitOTHE  à  grandes  I 

macrophyUa.  Palîf. 

Antkonotka  foUit  ahrupte piuMtù,iifeu  t/ijagisi 
foUoUi  oklongis,  aeuminaùt fioribut  poMUuUta  ^ 

AnthoHotha  macrophytla  ,  fol'.a  ht  feu  tri'juga  ; 
pittolo  koR  tumido  i  folioiit  ohlongis  ,  oeu-niitatii  £ 

flores  pmMtti,  eocUUnt.  Fdifbc-Bennvois»  FIflc* 

d'Or  are ,  pag.  71.  tab.  4&. 

Arbrifleau  divifé  en  rameaux  glabres ,  slterMa* 
cylindriques ,  garnis  de  feuilles  alternes ,  péde- 
lees ,  ailées  (ans  impaire,  compofées  de  auitre 
ou  fix  folioles  grandes .  oblongu^s ,  pédiceliées, 
oppofées  ,  ttès-emlères  i  leurs  bords ,  acuminées 
à  leur  foni-n  r ,  un  peu  rétrécies  i  leurbare,  i 
nervures  latérales,  funptes,  obliques }  les  pédi- 
celles  courts,  un  pendurgisi  le  pétiole  counui 
renflé  à  fa  bafe. 

Les  fleurs  font  d  i  fp  o  fées  d  ans  l'a  i  ffe  Ue  des  feuiUes 
en  pinifilka  médiocrement  ramifiées  ,  beaucoup 
plus  courtes  que  les  feuilles.  Ces  ienrs  fontiiia 
petites ,  alternes  ou  éparfes ,  fotttennea  par  dst 
pédtcelles  courts  ,  fimples .  filiformes  i  les  énnii- 
nés  tes  plus  grandes,  fie  même  plufieurs  des  autres 
liul^iea  heca  de  la  corolle.  Les  goufles  font  ano- 
des ,  oblongues,  arrondies  i  un  de  leurs  coiéS| 
comprimées ,  brufquement  rétrécies  d'un  cM  i 
leur  bafe  ,  terminées  par  une  pointe  un  peu  cour- 
bée i  elles  contiennent  quelques  fiefluences  larges. 


Cette  pbnte  a  été  recueillie  par  M.  Palifot- 
Beanvois  dans  le  royaiune  d'Ovare  ,  entre  la  villa 
de  ce  noBB  Se  Boonopozo,  for  k  boid  daa  iMè* 
rei.  ^ 

ANTHORA.  Efpèce  d'aconit  à  fleurs  jauncè 
(  ûeonitum  aiukora  Unn.  ),  ainfi  nommée  ^rce 

3o'oa  prétend  qu'elle  corrige  Taftioo  pcnuoeoft 
u  tAora ,  autre  aconk  i  Mnis  blaues.  (  fÎQMf 

Aconit.  ) 


ANTHOSPERME.  AntiofitrmMm.  Ce  genre 
appartient  i  la  ftmille  des  rablaoées }  fl  compreod 

des  plantes  exotiques  à  l'Europe ,  à  tige  ligneufe, 
dont  les  feuilles  lont  verticitléesi  les  fleurs  petites 
fie  azillaires,  dont  les  ovaires  ou  les  étamines  avor- 
tent aiïei  fréquemment,  furtout  dans  les  judifll* 

Il  a  pour  caraâère  eibntiel  : 

U»  eoUa/ort/ttUf  k  imun  émut  mm  tmiki 


I 
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adk  tmati  k  UmAt  k  «mm  SuiSm  i  qtuurt  iu 
WÙMtj  m  OVtin  infintarj  U  fiJU  tUong  ,  partagé 
méamgrtkttèfimêuriii, 

Oèftrvjtlons.  Aux  trois  efpèrc^  décr'itts  par 
M.  de  Lamirc k ,  on  peut  en  ajouter  une  qua- 
trie-Bf  ,  à  la  vérité  peu  connue  ,  mentionnée  par 
Thunberg  foos  le  nom  à'anthofptrmum  (  fcabrum  ), 
iWirw  eomvoAttis  f  nutalicuUio-fuouiatit  ^  Jcahns. 

Tknb.  Prodr.  p^g.  |x. 

Le  même  auteur  a  nomm^  antkofptrmum  Un- 
mtktnmik  plaora  d^ritepar  LiaoA  fils  «  8c  qu'il 

ANTHOSPERMUM.  (ro_y.  Anthosprrme.) 
ANTHOXANTHUM.  FtOWVi.) 

ANTHRISCUS.  Pcrf.  Synopf.  Plant,  i.  p.  ^lo. 
M.  Perfoon  a  réuni  à.\ns  ce  genre  plufieurs  efpeces 
éb  feaadix  Linn. ,  en  particulier  le  fcandix  anthrif- 
titt.  Ce  nom  avoit  été  employé  par  Pliae  8c  Dale- 
champ  pour  dëfigner  ki  même  pian*».  îem  Batihin 
ha  également  adopté.  M.  de  Lamarck  l'a  décrite 
fous  le  nom  de  ch^'ophyllam  anthrifiiu.  (  vyt^ 
Cerfeuil,  n**.  ii,  ij  &  14,)  Ca font  les  tiois 
elpèctt  dooc  M.  Perfooo  a  formé  (oq  douvmu 
pan,  8c  anqnel  9  doont  pomr  canâèn  •ffentiel: 

Un  invoiturt  partiel  droit ,  /aiuMii  iu  ftmtntts 
•vUst  tkmrfjk»  é*  fmU  nâujpmÊÊmàu  d'as  tong 
àee  glâirt. 

ANTHYLLIDE.  AnthyLi,.  Les  anthyllidcs  ai- 
ment les  lieux  arides,  élevés  H  lolicairet.  Letones 
{^MthyUis  barba  Jovis)  fe  font  diltinguer  par  le 
brillant  argenté  &  foyeux  de  leurs  nonabreules  fo- 
lioles ,  par  l'effet  de  leurs  fleurs  ,  ramaffées  en  bou- 
<|uets  d'un  beau  jaurve-doréj  d'autre»  {éiuàyUis 
trttxca  )  brillent  fur  le  fommet  de*  aMDMgdM,  où 
elles  étalent  leur  corolle  d'un  rouge- pourpre ,  & 
leur  feuillage  riche  argenté;  quelqu<s  autres  {an- 
tkyUis  erinacta-:r.>fjcd::thoidts)  ont  hxé  leur  féjour 

dans  les  gorges  arfreufes  &  folitaires  de  l'Atlas  « 
dnis  eelies  ou  Liban ,  oîl  quelquefois ,  par  leun 

rameaux  hériflés  de  pointes  épineufes ,  elles  fem- 
blent  prendre  le  cara^ère  fauvage  des  lieux  qu'el- 
les habitent;  d'autres  enfin,  fuyant  l'c-  \y\'%  en 
|Âtis  les  plaines  fertiles  &  riantes .  ont  pénétré  juf- 
fraedam  les  fables  du  défert.  Elles  y  deriennent 
d'autant  p!i:s  hifpiiies  8f  ruftiques  ,  qu'elles  s'éloi- 
gnent davantage  des  terrains  cultives,  l.'anthyl'is 
vulaeraria  forme  de  charn^ans  parterres  fur  Us  pâ- 
turages f«cs  des  montagnes 4  où  leurs  groflés  tdt^s 
de  fléors  faunes ,  blanches,  mélangées  de  pourpre 
te  de  rou<^e,  offrent  je  ne  fais  quoi  de  rîant  lV  de 
gai.  C'ett  dans  les  fols  arides  te  pierreux  que  l'on 
rencontre  Yaïukyllis  utraphylla ,  &  fur  les  revers 
des  coUines  de  1  Atlas  que  )'at  recueilli  YaminUis 
ieâiqfSb  Um  nttie«  ÏMOylUt  Gtrardi,  ccoU  ifc 
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bre  d«s  (ios.  fui  ks  c6tes  élevées  &  aMiidiMsda 
la  Provence.  Ces  obftTvarions  proBvent  la  jofteflè 

iu  coup-  i'tril  de  cet  homme  de  génie ,  qui  a  réuni 
en  un  l'eu!  genre,  des  plantes  que  l.s  Anciens 
a  voient  prefqu'îfolées,  quoique  très-rapprcvchees 
dans  l'ordre  naturel*  vm  par  leur  fru^^iticatioA 
que  jpar  leur  liev  nanl.  Totmitfbrt ,  qéné  par  A 
divilion  Hps  ;  l.in'cs  en  herbe  en  aibris,  avoir 
été  iurce  de  U\it  un  esnre  à  part  des  efpèces  li- 
gneufes ,  fous  le  nom  de  burba  Jovi$l  11  doOM  auS 
efpèces  ht  rb.icées  le  nom  de  vulneraria. 

M.  de  Lamarck  a  réuni  aux  anthyllidis  le  genre 
tbinus,  Linn.  ,qui  n'en  diflère  en  efléc  qoe  par  fon 
calice  à  cinq  arêtes  plumeufes ,  im  peu  plus  lon- 
gues que  la  corolle  \  par  les  ailes  très-courtes ,  par 
le  fruit  à  une  feule  femence  velue.  D'ailleurs ,  ca 
nom  d'tbcius  pouvoir  in.iuire  en  trreur,  &:  porter 
â  croire  qu'il  étoit  queftion  de  cet  arbre  dont  I9 
bois  fournit  ce  bel  ebène  noir  ,  (î  agréablement 
employé  dans  les  ouvrages  de  mofaique  &r  de  mar- 
queterie ,  &  qui  cft  une  efpèce  de  diofpy  ros.  Quel- 
ques efpèces  de  ce  genre  ont  fubi  une  reforme  oé- 
ceflatre.  Ainfi  Vamkyltis  af.-aUtadts  a  ét<i  rcnvoyé 
aux  afpalaitt ,  n'.  J  }  >  &  Vanthj  lin  hcrmanni*  au 
19.  Vanthyllis  invjlucratj  a  été  rappelé  parmi 
les  lotiffrs,  n*.  il.  L'j.nkyhis  qutnqutnora  Linn. 
SuDpl.  paroît  être  la  même  plante  que  1 0*01^4  gaf- 
Wjwr»  Thiwb. 

Le  nom  A'mmthylUt  a  été  employé  par  les  An- 
ciens le  appliqué  à  plufieurs  plantes  diféreiiKSk, 
toutes  plus  on  moins  velues  )  tl  parole  fwmé  de 

deux  mots  grecs ,  qui  figtiifient  iturs  vttua.  En 
effet ,  la  plupart  des  efpèces  d'antnyllide  ont  leur 
calice  couvert  de  poils.  M.  de  Lamarck  a  donné 
dans  las  Jitf(|!/fr<ir<o/i/,  tab.6ij,lafitiife  de  Yanthyt- 
iu  vabtumria ,  fig.  i  ;  de  YtnAfllh  nmuama ,  Kg.  1 , 
&  des  dérails  fur  ta  fruâification  tirés  de  Garrtuer  i 
de  Yantkyllit  utrtfkyUa,  fig.  | ,  fie  de  YamAyiu» 

*  Ptéaus  ktriéeitt, 
i.*  Anthyllidb  à  plufieucs  têtes.  AmkylUà 


AntkytUt  vUIMm  ,  finis  pUnatu  ,  filîolu 
tqaaiiilut  Imigk  toftidsi  aipkaii*  difiinais  ,  ftfi- 
libus,  mttmù.  Destoot  Flot,  cthot.  1.  pag.  ijd. 

tab. 

Ses  tige^  font  (îtiples  ou  i  pdot  lameufes  , 
hautes  de  deux  ou  trois  pieds ,  COUChées,  cylin* 
(Iriques  ,  très-velues;  Tes  feuilles  compofées  dt 
cinq  à  huit  paires  de  folioles  elliptiques*  obloft* 
gucs)  obtufes ,  yeluet',  UsncMtres,  nanieé  Ilaîir 
bafe  de  ri-ut  flipults  de  m^me  forme.  Les  flsuit 
font  réi'nies  en  quatre  ou  fept  gros  paquets  alter» 
ncs ,  fi  filles,  dirtans,  arrondis  en  tete.  Le  calice 
eft  oblong  >  uo  peu  enflé  «  très-velu  «  i  cinq  deota 

iGffiÉ^d^C^^  ^    ^D^|I00|IS^^  ^^HUt^K  ^      lift  ^^P3k^)^fl^4lff  ^^^ft  ^PS^I^^ 
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de  Yanthyllit  vulntraria  ;  l'étendard  entier ,  un 
peu  plus  long  que  les  ailes  i  les  ailes  linéaires ,  de 
ta  longueur  dr  la  carène  i  la  gouireà  une  liMll* 
femence,  recouveite  par  le  calice. 

Cette  plante  croit  dans  1e«  fentet  ân  rodim 

du  mont  Atlas ,  proche  Tlemfen  ,  où  elle  a  été 
découverte  par  M.  Destoncaines.    (  K.  /.  ) 

-  $,*  Amtbyiubi  i  cfocheo.  JUa^Uu  kmttfa. 

Aiuhyl/îs  /ôliis  pinnatis ,  eapitulis  ptduntulatii  ; 
itguminiius  huT.opt ,  calice  hirfiuiJJIrKO  ttng^vnhlt* 

Desfont.  Flor.  atiant.  i  pag.  151. 
AntkyllU  emaidat.  Pair.  Voyag.  en  Birb.  vol.  t. 

m- 

Elle  a  de  très  grands  rapports  avec  Vantkyltis 
tomicina  Linn.  j  elle  en  diffère  par  Tes  têtes  de 
fleurs  épaifTes ,  nombreufes ,  latérales  &  termina- 
les «  camalTées  â  l'extrémité  d'un  long  pédoncule 
yela»  axillaires  par  fes  corolles  petites,  d'un 

t "aune-pâle,  èc  par  fes  gonlfes  grêles,  glabres,  fu- 
)u!ées  Ci  fortement  courbées  eu  hameçon ,  beau- 
coup plus  longues  que  le  calice,  qui  efl  très-velu, 
arqué,  à  cinq  dents  i  elles  renferment  pluiieurs 
femencec  planes  «  fort  petites.  Les  tiges  font  pi- 
leufes,  couchées  i  1m  ftuiUM  nédiocieniMt 
velues. 

-  hiM»aBc«»^i«»fi.'i.A«d.uii«- 

bvie,  an  environ  dé  LacaU*.  (  ^  v*) 

10.*  Anthyllide  i  fettîDek  de  ùSa&m^A»- 
thyUù  onokrychioidu.  Cavan. 

rtmû  temtiut  ftéûaiSt  imtrm&iu,  fià^Jm- 

gioribiu;  capUÛlU  aphyllu ,  P^aBê  êtjfiÂtitm  VJUd* 
Spec.  Plant,  j.  pag.  1016. 

Aitthytlts  (  onobrychioides  ) ,  eauU  fhaicofo  , 
irevi  ;  ramh  ereHis  ,  foiiis  pinnatis  ^  pinnis  fubli- 
ntarièus.  Cavan.  Icon.  Rar.  t.  pag.  40.  tab.  150. 

-  Cette  plame  reflemble  beaucoup  à  Vantkyllis 
Genrii}  eUe  en  ditf^  par  iês  folioles  prelque 
toucet  d'égale  gcaodeiiri  jmt  ke  feuilles  des  ra- 
meaux •'ternéetf  par  fes  (npoles  fwînc  foHicées» 
peu  durables}  ptr  fes  têtes  de  fleurs  bien  moins 
garnies;  enfin,  par  fes  corolles  plus  grandes.  Les 
tiges  font  herbacées,  prefaue  ligoeufes ,  courtes , 
laaaeufe»!  ka  pédoocwlea  iatéiai» . akagéa»  fou- 
Mint  m»  pcoieilM  ét  inm  déeneimi  de 


pcîiie 

braâées. 

Cette  plaan  cxaSt  fur  les 

pagne. 


•  eo  Ef- 


II.*  Ai«TUTUJ9B  iflcitte.  MtJnUû  imtifiu 
WiUd. 


A  N  T 

Specrane.  ).  pag. 1 17. 


 W//  grjiCîi ,  kitmiUima  ,  eietfù  fiU»iftH 

purpureo ,  violacio.  Toumef.  CorolL  44. 

C'eft  une  fort  petite  phnte,  haure  d'environ 
deux  ou  trois  pouces.  Ses  racines  donnent  naif- 
fjtice  à  plufîcurs  tiges  droites,,  rameufes,  légère- 
ment pubefcentes ,  garnies  de  feuilles  compoCées 
de  cinq  ou  trois  petites  foUolei  cunéiformes  » 
longues  d'environ  deux  lignes,  trifides  à  leur 
fommet ,  avec  une  ou  deux  dents ,  accompagnées 
à  leur  bife  de  flipulev  ovales ,  de  la  grandeur  des 
folioles.  Les  fleurs  font  d'un  pourpre-violet^  réu- 
nies en  me  petite  tête  l  l'extrémité  des  miMn* 
portant  unepethe  feuille  à  leur  bafe. 

Cette  plame  croit  dans  les  iles  dei'Accfaipel.  ^ 

(Defcfipt.  «K  WUU.) 

li.*  Anthyllide  foyeufe.  AaUtylUs  firiiu. 
WilM. 

Anthyllis  /urtacea ,  foiiis  pinnatis  ,  *qualikus  , 
ftriuis  i  fpiei  fttbuietiUié  «  oviud,  WiM,  âpcc  3. 
pag.  1014. 

Ekinus  (  pinnata  ) ,  foiiis  pinnatis  ,  quaJrijugîsj 
Jpieis  axillarihus ,  lon^fimi  pedsaitmlMÙ»  Ait.  Hort* 
Ce».  5.  pag.  17.  —  Desfonc  A&.  Sec  Hift.  Nac. 
Parif.  |.  pag.  11.  tab.  |* 

Ebtnas  (pinnata  ) ,  cauU  kerhicro  ;  foUis  irr.psrl- 
pinnntis  ,  fericeis  ,  incanis  ;  ptàunculis  axilUrtbus  . 
iongiffimis  ,  apkyllis  ifpicâ  ovMi,  wlti^bai^DeA 
Flor.  atiant.  i.  pag.  lyz. 

Htdyftirum  ( fericeum  ),fi>liis  pinnatis  }  UfSÊai- 
nibus  monofptrmis  ,  ragots  fpicis  oiwtta,  ^tff^ 
mis  ;  caulibus  enOit,  fUqfit*  Vehl ,  Sfwib»  U  ft^ 
8).  tab.  41. 

Belle  efpèce ,  dont  les  racines  tortueufes ,  çref- 
que  fimples ,  produifent  plufieurs  tiges  droites, 
trèsfileufos,  cylindriques,  herbacées,  garnies  de 
fodues  oompoftes  de  quatre  i  dix  felfoies  fopeiK 
fes ,  luifantes .  argentées,  prefqu'oppofées ,  linéai- 
res ,  larKéolées,  accompagnées  de  deux  ftipules 
(èches,  ovales,  concaves,  aiguës.  Les  fleurs  font 
placées  à  rextrémtté  d'un  très-long  pédoncule 
grêle ,  velo ,  flriét  réonies  en  on  épi  o^e^faleog» 
épait ,  foyeux  ,  trèt-velu  i  chaque  fleur  munie  i  fa 
bafc  d'une  petite  écaille  concave ,  aiguë.  Le  calice 
eft  velu ,  plus  long  que  la  corolle ,  terminé  par 
cinq  filameos  longs,  ploneux,  féucésj  la  corolle 
petite ,  de  conkur  de  rofe.  Les  gouifes  font  pef»> 
tes ,  un  peu  plus  longues  que  le  calice ,  compri- 
mées, un  peu  arquées,  à  une  feule  femence  li^«i 
jannâtie,aneiidM. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  T)esfon- 
taines  fur  les  collines  incukcs  du  mont  Atlas.  <f 

mit  Fduu* 
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M'  ANT1IYU.IDB  vtfqtKule.  JjufyUù  w/dfion. 
Uni* 

AHtMtis  JbtU$  dtgitato-fnmatis,  etlieihi  Alii- 
frit.  Lion.  f.  S«ji|»I.  pag.  j*/. 

Sej  tiges  font  couchées,  Iigneuf« ,  hautes  de 
fil  i  lept  pouces  t  l«s  feuilles  pétiolëes ,  ùlées  , 
pteique  dieitcc^  ;  les  folioles  glabres^  ovales,  iné- 
gilesi  deux  fellilts  .oppoféts  {  trois  péciolées  ;  les 
Utirales  tetnées,  celle  Hu  rnilie»  ai!  ie.  Les  pédon- 
cules font  fimples,  aufli  longs  que  les  teuillesi  ils 
jutent  unepetic^r  xè'.e  de  cinq  à  fix  fleurs.  Les 
CMKS  font  peau  4  chargés  de  poils  virqueux.  La 
«wllt  ci  )Mte,  mm  Mi  fliit.  kagw  «m  1» 
cauce. 

Cette  plante  cioîc  au  Cap  de  Bonne- ETpé- 


16.  Anthvllids  épineufe.  AnihylUt  iragatan- 
Dest'oac. 


AiuhyUis  f'uticoft ,  'ptttoiis  fpîaefitiitiiuf  ^fiHis 

^^uM,  Deafoot.  Floi.  afilant.  vol.  1.  pag.  i;o. 
Bb.194. 

r.nrUki.  Spec.  |.  a*.  i6x. 


Ci  inli  petit  arbiifte  a  le  port  de  Yafiragalus 
vtifMikuda  ,  miis  il  eit  plus  élevé.  5es  (Jgea  l'ont 
mamitm à  deux  pieds, droites*  nmsnâsrtew 
écorce  crevaffee  fur  les  anciennes  branches  i  les 
fcui  les  petiolees ,  altcrnt^  ,  atlees;  les  folioles 
Donibreufes,  fort  petites.,  linéaires-lancéolées ,  ai-^ 
foes,  d'un  vert- blanchâtre  >  pubefcefiies  ;  loi  pé- 
dalej;  qui  les  fupponent ,  très-durs ,  roides,  cy- 
liMbi^ues  ,  perfilians ,  terminés  pir  une  epina 
roîde ,  piquante  i  velus  dans  leur  jcunt de ,  ayant 
Tapparence  d'ancteQI  aMM|KS  iQriau'ils,  to/Ht'àé- 
pouillés  de  feuilles.  ^  <\  ■  / 


Les  fleurs  font  axillaires,  folitaitc-s  on  .i  j^re ',ëé$, 
légèrement  j>éàonculécs ,  muiiies  à  leur  bile  de 
Wiâées  folitaires,  membraneufes ,  ovales,  cadut 
^aei,bifide$  }  les  découpures  ajgiiès.  Leur  calice 
4i  ^ind .  renflé ,  ovale^bfiNiK  ;  metn1»ranéux , 
▼Çl»iHsncbàtre  ou  de  couleur  purpurine,  i;étréci 
^/oooitjfice,  termiiné  par  cinq  petites  dents  féta^ 
cëesj  la  corolle  d'un  jjune-pâle  ou  blanchâtre  , 
d'un  tiers  plus  longue  que  le  c.ilii'eç  "étendard 
entier,  obius  ,  longuement  onguiculé  i  les  aiLs 
I  ntiires,  étroites  ,  un  peu  arq'iees,  plus  courtes 
%iie  l'étoidard }  leur  onglet  ioos  &  filjfomie  >  1^ 
carène  petitè .'  de  ta  lOnRueurldis  «lesi  «Kx  ëtan^ 
nesj  Je$  fifjmen*  courb:-s  à  leur  fommet  ;  le  ftyle 
>rqf(é,  aigu.  Le  fruit  eft  une  ^tmire  pedicellee  » 
petite  j  un  peo  compritnée,  irtqdée',  .Irértlènnéé 
danikciUce^  «te  (êiile  fiBii»«at0' tn  fNnié  ét 

H^-.  •  .      .        .    ...    4        .  •  t  i    •  w  1 


Cette  plante  a  été  iécfkuvgrte  par  M.  Desfnn- 
tailles  dans  tes  fables  du  défieic,  ans  environs  dn 

Calsa.  T)  C/^./) 

La  planta  que  M.  deLabilla;  dière  a  djkrice  fi»«f 
le  même  nom  «ft  dtffiàcnte,  qu  .  i  qu'afles  fembla» 
ble  par  le  poct.  WJUdeoov  1  a  r^ng^e  parmi  |m 

aftragiles.  ,         '  j 

17-  .^NTHTixiDB  luiTante.  JMMiU  kUmUnL 

Willd. 

AHthyUii  fo'.iis  ptiîitathfM^ûlihut ,  ftn€t»ttm0t 

Willd.  Spec.  Fiant.  }.  pag.  1018. 

EJl2  diffère  p-'U  de  \'anthyU':de  barhe  de  Jupiur  ^ 
l'on  ne  confidèire  que  la  tnr-ni.-  &  la  dil'poiîtion  dn 
fes  feuilles}  miis  elle  s'en  dirtingtie  .lif^ment  par 
fes  fleurs  Elles  font  peu  no'ubic  u;es ,  reun'cs 
t  11  une  petite  tête  courte  ,  divifee  en  deux  ,  plus 
v  ourte  <)ue  la  braiâée  qui  racc;ympagoe  i  celic'^ 
tlt  on  cern6e  ou  ailée. 

•  Ctfie  plame  croit  I  l'SIt  de  Crète.  iy 

iS.  Anthyllioe  des  Indes.  Anth^l/n  indU», 
Lour. 

glatris  i  ttteemb  oilongis ,  fukttrtninalibiu.  Loui« 
Flor. cochtn.voKi. p-tg  ■  ,  .t  [ 

Ceft  un  grand  «rfariflfeau ,  donc  le«:«lffe»  rot<C 

droites,  les  ramtaux  gtimoans,  dépoorvus  d'épi* 
ne» ,  garnis  de  feuilles  ailées  avec  une  impair»  i 
compofées  de  folioles  glabres,  ovales ,  trèSfen* 
tières,  prelnuetniicas^les.  Les  fl;:urs  font  blao* 
ches  ,  dtfpcnëeé  en  •fleurs  grappes  atongées  , 
prefqiie  terminales.  Le  ca  ire  tft  ventru,  roiigtl- 
tre ,  à  cinq  dent5 j  tous  \t%  lilatoens  réunit.  |[«e  truie 
cil  uné  goulTé  cottctèj  njpEuiianc  dpw  fonuoicci 


rcniioiirses. 


■r 


Cette  plant*  croît  fur  les  montagnes  >  à-U^Cn'' 

thinchine.  T>  (  Dcf,ript.  ex  Low.  ) 


ANTHYLLIi.  {Voyci  Antiiylude. ) 

ANTICUORE  comptimée.  Aiftickonu  dtpr^as, 
Unn.T^.  Plant,  pag.;),.cab..».  rr  La^Ûl.  fa^ 
i  5?  f  :  —  Vahï "Symb.  w  j»|g.  .\J^  41.  taj^  .J 

porter  le     •  •      ,  •      .    ,  • 

Jujjîta  (  edtiHs)  ,  catlibas  pn/lritis  ,  fatiis  fo.igi 
pttîulatu',  ovatit^  ma'gi'tt  r/k  <to-j(rrai6  ;  jlorif>m 

ttirapetéUs ,  oOàié^.'fonïltk.  Fiof.  itgypt.*anib.' 

pag.  110.      »  •    •  »•  ' 

•  .    ••  J  ,     •     .  <••, 
Cette  plante  ,  au  rapport  dê^orskiiaf ,  eft  em- 
ployée en  tgyp'e  &  dins  ?' Arabie  cntmi  -  plirite 
potagère;  elle  appartient  à  la  famille  des  liliacées^ 
&  fe  rapproche  des  tonhorns. 

ANTICHORUS.  (.Voyti  Antichoiu.>''*  • 
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ANnDESMA.  (K«gM(  Ahtimimi.) 

ANTIDESME.  La  famille  da  ce  genre  n*a  pas 

encore  pu  êfe  t1ét?riTiinée.  Les  /l'I^fo  Je  I.ii  nt- 1  ii 
'diffèrent  û  peu ,  que  M.  de  JuHieu  a  propolé  de 
les  réunir,  rette  opinion  eft  d'autant  mieux, 
fîmdée  ,  que  les  plantes  de  ces  deux  genres  ont  le 
même  port,  les  tnêinîs  propriétés  ,  &  qu'îh  ne 
diffèrent  entr'eux  Que  pjr  !o  nombre  de  quelques- 
unes  des  parties  de  la  fru^Bcation  j  les  fiH^go 
n'ayant  que  deux  oa  Crois  étaïuaes ,  énx  fiig- 
maies,  un caSce un pt« tiibaté* i^an» ottcioq 
dents. 

.  I.  AnTIOESMC  alexitèrc.  Antidefma  alixiuna. 
i.fnn.  —  Lam.  lllaflr.  Gêner,  tab.  8u.  fi?  i. — 
Gxrtn.  de  Fiuâ.  9t  Ssm.  vol.  i.  pag.  188.  nb.  j^. 
fig.  5. 

2.  ANTinrsMF  ie  'S^^^-iv.y^c-iT.  Antiiefmamtû» 
d^gdj-aricnps.  Lam,  111.  tab.  81  î.  fig.  3. 

5.  ANTIDESMEacide.  Antidefma  acidti.  Retx. 

Antidefma  folîis  ohoitttù  ^ffiài  foîiuuiù.  Ectz. 
Obf.  bot.    pag.  30.  ' 

Cette  plmte  paroît  tcès-rapprochée  de 
defma  fii'veflris  Lam.  11°.  4;  mais  fes  feuilles  font 
en  ovale  renverfé ,  bien  moi.ns  aigixsi  fcS  épis 
folitaires  ,  axillaires  ou  latéraux  vers  rexcrémité 
il»>fa;neàux  (r^s<dpi^«Ur  Le»  .«altces  foQC  divilës 
M. cinq  dents;  les  fleuKS  fèiaellcf  ordin^ifcmeilt 
pourvuL-s  de  crois  nyïes  liMéthk*  EM»<mt4fa$ 
Mfclndss  otieotales.^  .  . 

Ni  .  ..  • 

6  ÀNtiMS^l  pttbefiMOKi  Anàé^ma  paèe/ttaM. 
Aoxb.  ' 

•  'Ânttdifma  f^Hîs  elliptîàs ,  urnuqui  acutis ,  fnhths 
^Mttnliiûs  j'  rjcemh  pan\u/.;th  ,  /t  r-n,  'r..7i.'Li/. 
Wifid.  Soec.  Plant.  4.  pag.  765.  —  Roxb.  CorOm. 
A-'paC-  Si-  "fe.  i^J'    î  •■ 

H.  Ai*or  india» ,  bvaff  fùth  ifiopki^  flMrfmh  'ïà 

f  !cii  f^mmo  ramufo  diffoj^i»  ,,  M^ftiftwa.;  PlllkeD. 
Phyt.  zx.  tab.  339.  fig>  1.  '  '  ' 

•  Ses  fbutîtlfs  font  aWrttw  ,  îég^renient  pétio- 
léea  ,  ellipti  .lies ,  un  peu  air,;;ês  a  l.ur  ba(e  ,  ar- 
rondies &-  mucrouées  àieur  lotmnet,  èmièriei, 
loitgties  d'environ  un  pouce  &  demi ,  g Mwek  «n 

de4Tns .  pubeiccnres  à  le^ir  face  infetieure.  Les 
Âeurs  (or.t  i^ii'polec^s  en  .grappes  axiiliifes  ,  tormi- 
llgles,  reonies  t^n  pani^uiiç..t.a.v^ietie  5  en  dilî'cre 
par  les  feuilles  arrondies  a  leur  bafe«  et  .^i^ci^tte- 
fois  légèrement  éth4ncrées  en  coeor. 

Cet;e  p^n^  crqk  fin  liH  «wmagc^s,»  d^a^  l«s 
»«wb<  j.  r;:i       •  l  i\ 


A  N  T 

Antidefma  f»iiïs  fubrotundo  -  tUipiicis  ,  utnttfà 
rotundjiis  ,  oittufn  ,  apice  tm<irginjtis  ,Citbtiu pa»t[' 
ccntiàus  ;  rattmi*  tenmÛuBiut ,  pùiiiryimu  WîiM. 
S,)Ct.  Pl.iiit.  4.  pag.  764.  — Roxb. 

Cette  efp^ce  fe  diftinsue  à  la  forme  de  CmImbI. 
les  pr  r  ne  r-'indes  .  elliptiques  ,  atronifietikan 
Jmix  «  \rr  r.ités  ,  étluncrees  &  olnufes  à  Ifur 
fommet,  longo-'S  d'un  pruce  &  demi ,  preique 
r*abres  e«  de^os  ,  pubefcentes  en  deflTew.  L» 
fleurs  font  difpofées  à  l'extréniité  des  ramcaix 
en  grappes  panicuLées  ,  longues  d'environ  qoaue 
lignes. 

Cette  plamt  crolt  dans  les  Indes  onentalei.  b 

(  Wil'J  ) 

OîfrvatiiHU.  Gifitner  a  aiouté  à  ce  getae  k 
riiejimdts  Lira.  Flor.  icfl.  n*.  40^  1  il  le  aewt 

*  AmUtfma  fhefémiilla.  Gxrtn.  vol.  l  p-  % 
tab.  39.  —  Lam.  Itl.  Geo.  tab.  811.  fig.  i. 

Gr.fuUrù  w^MitM, major,  fh^MtiUUtitfk' 
r.fi'^us'éma.Mmm,  Zêfl.  t  II. 

GheftmiîilU.  HcnB.  ZtyL  $6. .  ■ 

le  fruir  ,  d'.ip  ès  Gatrtner,  eft  pirfatwet 
fcmSîabîe  à  ce'ui  de  Y  antidefma  alexittna  ; 
il  eft  une  fois  plus  oetit»  plut  arrondi,  fMkat» 
fois  i  de«t  lobes  8r  I  dewc  feneMes.  La  cdici 
&  les  nîg-nates  font  les  mémt  s.  Linné  dit  quel» 
feutUeS  font  glabres*  pétiolées,  alternes ,  ctès* 
•Mukes ,  en  ovale  tantmft  •  tm  ptaeNaAs.!^ 
leiin  font  difpnfées  tn  une  t^rinde  paùadtKF* 
■Mnile.  compofiC  de  pluuevirs  g:;ppesparo<ilaM 
elles  ont  cinq  pét-lis ,  félon  Linné.  Le  calice eâ 
fort  ptrtit ,  à  cinq  deocs }  les  éta«ines  sunonbit 
de  cinq  ;  un  pilW.  H  Venfuivroft,  d'aptisUiBé, 
qtie  cette  plante  a  des  fl^-uis  hermaphto^ites  8c 
une  corolk ,  cara£tètcs  qui  ius  coovieoaen  poiat 
aoz  «nudtfnas  t 


ne 


CMii/ iHâi^  trah  Itite  de  Cèslaà.  « 

JLMV*feml>:/'a  Herm  Zeyl.  8,  que  Lirnédonre 
Çomine  une  variété  de  r«t*j^<n«. /jr^iwM , Flor. 
tiyt  n*.  j8,  fe  rapptixhe  ehcore  beaucoup  des 

ahtidefme^  par  fes  fruits ,  f:.  !on  Cx'  tn-  r  ;  ■!s  n'en 
diffèrent  qu'en  ce  qu'ils  font  moins  pulj  eux. 

*  kHÏhàhai  grimpàM;  Aàùêefmet  fuÊim. 

our. 

I 

Amidtfm4  fatiit  pa/m^Us  ,  farratis  ^  et»U  ff' 

Ses  tiges  /ont  ■  lotiguev,  Ifgaeufes ,  gt impantes , 
Guis  aigiolloM:  triltta  »gamies.  dt  feuiiit» 

^tioUes  ,  .aiterpes .,  g'abres.„  p#lméf$ ,  dentws 

e'[)  fcif.  Les  fleuis,  font  dioïv^ues.  Le  calice, dans 
ki  fÏAiipsmâlcs.  eil  divxfe  tii  iLinq  decouput«î 

t«i*  an  nombte  de  cm\i  les  anioexes  4toi»i 


I 
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bàniinret  J  !eur  remmet.  Ut  itufs  Aattlef  |i*om 

point  eie  obft  rvées. 

Cette  plante  croit  eoChioe,  aux  environs  de 
Canioo.  5 

Oi'fervations.  Cette  efpèce  efl  doutcure ,  les 
fleurs  femelles  n'ayant  poiri  été  oblervée»  t  «Ue 
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AnùdtÇma  fjRu  ovau-MtagU  ,  gltèm  i  jh/Hut 

triaaaris.  (N.) 

5^4(^0  (  bunius  )  ,  ficfibut  tnandrit.  Willden. 
Ind.  i6. 

B^ntiu  Jativiu.  Rumpb.  Amboio.  3.  pag.  204. 

nb.  1)1* 

,-.  Siiljgo  (diandra)  ^  fioriitu  dianirit.  Willd. 
Spfcc.  Fiant.  4.  p.  g,  714.  —  Roxb.  Coron,  i. 
pi|>  3f •  isb« 

Adwe  de  médiocre  grandeur,  divifiî  en  nmeaui 

p.u  nombreux  j  garnis  de  feuilles  pétiolé,  s ,  alrtr- 
Hes  ,  fiinples  ,  très-emierti  .  ovalci  obiunguei  , 
gbbres  i  l-uis  d-.ux  faces,  If'tigucsde  cin^^  à  fej  t 
|>oiice»«  Tur  uois  ou  quatre  de  large.  Les  is  font 
gréleft  (  nus ,  alternes ,  très -longs ,  réunis  deai 
•u  qtutre  fur  un  péd<>ncul<;  commun  ,  (outenant 
de  petites  fleurs  djoïques,  fcfliles  .  eparfel.  Le 
ol'cc  ell  un  peu  lubu'eux ,  à  iio's  ou  quatre 
.dents  dans  les  fleurs  nûies ,  à  cint)  dans  Us  fe- 
miles  :  il  n'y  a  point  de  corolle.  Les  ètamines 
fobx  au  nonil.re  Je  trois  ou  de  deux  dans  U  va- 
riété ^.  !.'(  vaire  cft  environne  d'un  anneau  i  fa 
hi'e,  fnrmnnte  d'un  flyie  &  de  dt  ux  ftigmates  : 
il  lui  fuccède  une  baie  arrondie  ^  de  la  grofleur 
d'un  poiSyd'abnrd  rnuge  ,  puis  noîrttre > d'une 
faveur  douce,  adJulée,  rjtie  l'on  mmge  OUÏS  les 
Jndes ,  &  qui  te  ven.i  lur  lt$  m^rchM. 

•  Cette  plante  croît  dans  les  Indes  oiicntaks.  T> 

AX^T1RRH.£A.  JuflT.  Genre  de  plantes  deCom- 
lMt(bn«  qui  a  été  réuni  aux  nuJtuùm,  ( V^ty^VLAi- 
XAMi  verûciUée,  a".  4.  ) 

ANTIRRHINUM.  MofuhO 

ANTITRAGUS.  Gcftn.^:  2 ,  pag.  7»  tab.8o. 

JLa  plante  graniinée  que  Cxrtner  a  décrite  fous 
ce  nom  ,  te  dont  il  avoit  fait  un  genre ,  f-lt  celle 
que  Linné  avoit  fucccffivement  rapportée  aux 
Senres  JihâMiu,  fkle$m ,  muinxandutm ,  8e  qui  eft 
tmSm  égmm  wut  f/Sfèe» du  gear*  eryrfs.  {f^oy. 

FUOU4  HP.  dj     CltYKtS  ,  Sifpt.  ) 

•  ■ 

ANTOLANG.  BALASBAS.  Camelli  cite  fous 
«cet  MBtvii'vbMèM  4e»  Philippines  «  ctdttvd 


dans  les  jardins,  oA  M  I»  plante  en  paliilades. 
D'après  fa  defcriptioii  8e  h  figure .  c'eft  certaine» 
ment  one  efpèce  de  cttmentfiic  (juftUia  Linn.). 
trè^-voilîne  du  j^fi'uia  piUuUuk.  C^^!^)  (^«J^C 

C/'.RMEST!Nt,  n°.  6.) 

KKÏOVcLL.Aiiu^hylI*»  C'eft  le  nom  que  l'on 
donne  au  fruit  mdr  Âi  giroflier ,  qui  porte  égaler 

m(tir  ceux  de  mire  ou  matrice  de  (  tr^'t 

reroj'li  d'une  gomme  ou  rciine  Jure  àc  oone  , 
tr^HKlonuKe  de  atomatique. 

ANTSIAC  :  nom  que  porte  i  Javt  un  figoier 

figuré  d.u$  Humphi  ,  Anil».  t  ,  rab.  91  ,  l<»us  le 
nom  d'arior  coaitiiorum  ,  &  que  Burmau  regarde 
cooNBe  une  vtrîéaé  du  jkn  Hlipufkt.  11  eft  re- 
marquable pat  Cm  tfimc  nis  inégulier  &  finud 
proRNMMnkmt  i  ptr  fes  ramean»  très<encce'aflés , 
i'  quelquefois  réunis  dans  Irur  point  de  contai 
Les  habitaiis  nianj^em  fes  fruits.  Son  feuillage  ferc 
de  nourriture  aux  eniuMUi.  (/ijf'.)  (  Psyi^  Fl« 
CViBa»»*.4.) 

ANTUR  A.  Ce  genre  d»  plirtes  ,  énbli  par 
Forskhal  dans  fi  Flore  de  t  Arabie,  pag.  ^6 ,  a  été 
rëuni ,  ainfi  que  Varduina  ,  au  genre  carijfa  Linn. 
(        CAtAC,  Saffl.  ( «dMiit  VaU).) 

s 

AN\'AI.I  :  nom  Inanie  de  l'emblique  ou  noix 
emblique ,  petit  arbre  de  la  famille  des  euphor- 
bes «que  Lmié  •  réuni  au  genre  pkytùtHthtu ,  9c 

3ue  (iSfitner  en  fépare  fous  le  nom  générique 
'emhlica  ,  dont  le  caradire  diflinéiif  principal  eft 
d'avoir  la  coq-ie  rtufernicc  dans  une  oaie  ,  &  les 
loges  occupées  par  deux  fcoMOces.  C^<y>  Phyit 

LANTRB,  n*.  19.) 


ANYCFllF,.  Anychia.  Genre  de  plantes  dicot 
;.i  ries ,  à  fliiirs  incomf  Ictcs ,  de  ia  famille  d 


lè.i  ries ,  à  fliiirs  încomf  Ictcs ,  de  la  famille  d.-s 
amaranthes  ,  qui  a  de  grands  rapports  avec  les  ilU' 
tehnmftt  qui  comprend  des  herbes  exotiques  % 
l'Etirope  ,  lort'pt'tites ,  à  feuilles  oppofées  ,  mu- 
nies de  Aipules,  &  qui  portent  des  ficurs  fafcicu- 
lées«  ftparées  pw  des  braftéei.. 

Le  ceiuAkneflMiiet  de  oe  (nvt  cA  dfiveit  1 

Un  etiUi  i  cinq  dfeojpures  crcvpes  en  voûte  , 
coilnrvcAMf  k  UuT  Commet foint  dt  corolle  f  deim 

B€  t'cuvn  point, 

CAKACTiRI  GftMiRiQVd. 

Chaque  fleur  ofte  : 

1°.  Un  cjlice  d'une,  feule  pièce,  oblong.con- 
ni  vent .  à  cinq  ddcoupures  aloagééi  »  creufées  en 
voâte  îom ItmSanmm,  fiintuniiai  d'NM  p«UKp 

pointe,  •  .  .  •      .        .  .  / 


1*.  Use  Mim/b  iiulls.- 
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î*.  Cinq  étiim'ints ,  quelquefois  moins  par  a?or- 
tement  t  les  fîlamens  droits ,  fétacés ,  infcrf  s  au 
fond  du  calice  ,  plus  courts  que  lui  ,  oppofés  à 
fes  divifinns  ;  point  de  filameiiiftériies*  fouienaot 
des  anthères  )  r-rqu'en  cœur. 

4°.  Un  ovjhe  libre ,  un  peu  arrondi ,  fonnoilté 
d'un  A)  I'  nnipl  .' ,  ceiminé  par  deux  ftignntes  ob> 
longs ,  tecouibés. 

.  Le  frtût  eft  one  eapfule  irai  ne  t*(»avTe  Doinc , 

«▼eloppëe  par  le  calice  perîîftant,  fcarieeleifon 
Ibminet ,  renfermant  une  femenceprefqu'enreia« 
adhérente  au  fond  du  calic»  per  IM  péoSCelle  fuÎT* 
peadD  au  £nus  latéral. 

• 

I  AMYcnie  herniatte.  AtyMm  htmktrwdts. 

Jdich. 

Anyckia  humi/ufa  ,  piiiejieiu  ,  foliit  oihngo- 
waUt ,  ctËaUt.-  Mich.  Flor.  bonal.  Amer,  i . 
pag.  uj. 

'  Petite  plaote  «  dont  les  tiges  font  très-rameu- 
ies ,  couchéei ,  nombreufes,  ët  ilées  fur  la  terre  , 
.pubefceiitcs ,  g.irnirs  de  fcu  ll  «.  ^lutices^  oppo- 
le^^^feiui^s.,  pubcfcent  s ,  oblongues,  ovales, 
Ciliéea  à  leurs  bords ,  terminées  par  un  61et  fé- 
.Kacé  ,  accompagnées  de  flipales.  Les  fleurs  font 
-ramafTées  en  petits  paquets  dans  l'aiflelle  des 
feuilles  ,  féparées  chacune  par  uni  petite  Inact^e 
fcarieufe.  Les  décou|>ures  du  calice  footfubuiees^ 
ftHmomécs  d'une  pointe  lëncë*. 

Câtte  plante  croit  dans  les  plaines  aiides  & 
lablonneufes  de  la  Caroline.  (Af<«A.) 

Mich.  • 

Anyehia  cffpitofa  ,  pncumbtns  ,  fuipuotjlens  ; 
foliis  lintaripiu  ,  acui.-^tm/s  j  capituUt  /afcicuLito- 
l^rmintUbtu  argaïuu  i  eaUeiktu  mpi«e  igriatis. 
Mkh.Fm.^9staL.Amêi.  i.pag.  ii}.  . 

Cette  efpèce  a  rafpt  â  agréable  de  Vîiteedram 

mtnnych;  2.  Sis  tic  S  font  com  hées  ,  rameufes  j 
légèrement  pubeictntfs  ,  rj-nrJi'érs  en  paion  , 
garnies  de  feuilles  fefliles  j  o^pofées  ,  liné^irts, 
légèrement  pîleufes,  aiguës  a  leur  fommet.  Les 
tvcni  font  réutifes  en  perites  têtes  fafdculéss , 
rErmina'c.,  H'iir  W.inc-nrgt  titij  les  calices  barbus 
à  leur  fomnxçt  6c  lung^uemçnt  jcuminés. 

Cette  pliûtte  a«k  fiir  les  rochers,  à  la  Caro- 
lioe.  iMitk,) 

'•'  Oh/irvmioni.  II  faut,  d'après  Michaux,  rappor- 
"ter  i  ce  getire  le  qucria  e»n9dtmfiâ  Linn.,^ai  a 
iprerquei  tovjouvs  cinq  dcaminet  dam  Ton  ëtat-fau* 

vage ,  8c  feulement  deux  par  avortement  lorfqu'il 
eft  cultivé.  Sans  douce  Mxbaux  an»  (j^lemeat  | 
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obferv^'  que  fes  capfules  étoient  cl'une  feule  pîèce, 
&i  qu'elles  ne  s'ouvraient  putot  en  trois  vaWts, 
autrem-nt  il  devrutc  être  confervépMM  klfM> 
ria.  (  yoyt^  QUBfUE^  U*.  ».  ) 

AOTU5.  (riyff^AoTi.) 

AOU.\RA.  Efpèce  de  palmier ,  dont  AuWet  a 
figuré  le  fruit.  Frootifp.  n*.  5. 11  pouflis  pluienn 
tiges  de  fa  racine ,  qui  s'élèvent  i  la  hauteur  de 
qiim7.e  pieds,  plus  ou  moins;  il  croît  aubjsdei 
coteaux  humides  de  la  Guiane.  Il  paroit  meatiomé 
dans  Plamier  fous  le  nom  de  p^ma  éatyBfin, 
Mëà*i*^  mùrme.  Gen.  pag.  3. 

AOUAROUCHI.  rolroucki.  Suif  jaunâtre,  vé- 
gétal >  extiait  de  la  graine  nommée  à  Cayenne 
ieaieamadou ,  fourni  par  le  voirouchiott  viroladct 
Cilibis  {vïroU Çt'fifcra t  Aubl.  GoiaD.  a»^.  904, 
tib.  )  ,  qtit  efi  une  efpèce  de  mofcadier  qw 
j'ai  d.  ciit  dans  cc  genre  ,  n°.  7  ,  fous  le  nom  de 
iKynfika  febi^ra.  Pour  refrcr  ce  fuif  on  pile  les 
gûiines,  auparavant  féchées,  nétoyéet  «  Ape- 
rces de  leur  coque  s  on  les  réduit  en  une  p&ie. 
fur  laquelle  on  verfe  de  l'eau  boailUme.  Le  fdt 
s'en  fèpare  ,  s'élève  à  la  furface,  &  s'y  durcit 
lorfque  l'eau  ell  r;  froi  lie.  On  le  fond  de  nou- 
veau, &,  après  l'j^  oir  paffé  à  travers  d'un  n< 
mis ,  on  en  forme  des  chandelles*  enpiojrées  dMl 
la  colonie  de  Cayenne. 

APACARO  :  nom  brachmane  d'un  petit  arbre 
figuré  dms  Rhéede,  Hort.  Malab.  vol.  y,  pag.  }tf 
x  .b.  16,  fous  celui  de  tftcroa panel ,  qui  réunit  tOBI 
les  car  idtétes  de  \'uvana ,  &  qui  parott  même  de* 
Voir  fe  rapporter  à  Vuv^ri^  cerajudu àctLlxàmf' 
(f^oyei  CaNANG,  Su/»//.  ) 


APACTIS  du  Japon.  Ap^tHis  japonha  Thunb. 

Apadis  foliu  ûlternis  ,  fimpéUUiu,  WStUt^ 
brii  i  Horibat  raumvfii  ^  JuètHmiiuÛiii». 

ApaOii  jafoiùtm»  Tfcnob»  Flor.  japon,  pag.  191. 
—  Willd.  ^ec.  1.  pag.  84J. 

Genre  de  planter  dicotylédones  ,  établi  par 
Thunberg,  â  fleurs  incomplètes,  poirpétalées, 
dont  les  rapports  naturels  »  ainfi  que  la  hnilk, 
ne  fotv  pas  eocoie  bion  cojous,  Icqoi  ofiepov 
car aâère  eflientiel  » 

Une  eonlÊi  irfamfê  pàêUtf'pakÊt  A  tdkti 

a'un  fiyU.  '■  '  ' 

Ce  genre  ne  comprend  encore  qu'une  feule  ef- 
pèoe;  C'eft  un  atbritieau  dont  la  tige  fe  divife  ce 
nincaustiés-nombreus;^ glabres,  alternes,  garais 
de  feuilles  altémef ,  pétiole,^  s ,  oviles ,  glabre»  â 
leurs  deux  ticcs ,  dL-ntées  en  l  :;e  .i  leur  conto  t, 
jl^iceptë  vers  kuf  bafe.  i^ea  Âcqta  font  ù{\tée»  ye{» 
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rexnëmïtc  Jes  dernîèrcî  mmifirations,  difpof^es' 
en  grippes  ovales  dans  leur  leuntfltj , jmis  alon-  j 
gées  à  mefure  que  les  fleurs  s'épanouident  ;  elles 
n'ont  point  de  ciiice.  Les  pédoncules  ,  aiofi  que  i 
hs  pédicdies,  font  un  peu  velus ,  rtiâe»  ao  ton-  | 
cher.  La  corolle  eft  com  infce  de  quatre  pétales  ! 
crénelés ,  inégaux.  Les  eramines  (ont  au  nombre 
de  feize  à  vingt.  L'ovaivtttR  libre  ,  furmonté  d'un 
iyle.  Le  fm«  o'a  pu  eneoie  été  obf«rvé«  «iofi 
que  le  ftigiiaM. 

Cette  pboie  croit  au  Japon.  1^  (IXt/!n>t.  ex 

APALACHlNr:.  Ar'jrlfÏÏau  de  l' Amérique fep- 
tenttionale  ,  ainfi  nomme  parce  qu'il  cioîi  fur  lîs 
laoms  Apalaches.  L'infubon  de  Cé%  hmHkt  eft 
ïecomnundée  dans  la  Louifiane,  pour  foulager 
l'eftomac,  faciliter  la  digeftion  ,  relâcher  douce- 
ment le  bas  \i  ntre  ,  faire  cou!_  r  !cs  urines.  On 
l'a  vanté  aulli  dans  les  douleurs  néphrétiques  j  & 
dans  les  autres  affeâions  de«  refos  &  4e  la  veÎBe. 
Quoiqu'il  en  foit  fait  mention  dans  divers  traivéf 
de  drogues ,  cette  plante  n'eft  pas  ufitée  en  Eu- 
rope, peut-être  à  caufe  de  la  difficulté  de  s'tn 
•procurer.  On  n'a  pas  mime  bkn  connu  la  vraie 
«palachine  j  qui  avoit  été  legaivUc  taiit6t  comme 
uncronoMuij  tai>iôr  comme  un  prinos,  un  cjffîne. 
Wainttnant  elle  eft  rapportée  fûrement  au  gtiiie 
Houx  ('hx)  ,  fous  le  nom  d'iVcx  vomitorid  Air. , 
qui  eft  peut-être  impropre  ,  puirque  cette  plante 
n'a  paa  jnfqu'à  prérent  éié  regardée  CMme  dmé- 
tique.  (-/«/.)  (  Teyvf  Cassimi,  ii*t  ],  teHoos^ 
iiffl.) 

'  APALANCHE.  Primos.  Les  deus  efpècet  d'a- 
palanchea  décrites  dans  cet  ouvrage  font  les  feules 

cul;ivéc$  ilepiiis  un  certain  te^i  s  d.ms  le*  Jardins 
botat  iques  de  l  Kurope.  La  première  ,  prinos  rcr- 
tUillatus  Linn.  {prinoi  Gronvvii ,  Mit  h.  Flor.  bor. 
Amer.  pag.  X)6)  ,if\  gravée  dans  les  Uiafira- 
tiùMtéts  Genre*,  tib.  2f  f  ,  fig.  i  ,  ainlî  que  la  fe- 
tonÀv  ,  prinoi  f'aher ,  f\^.  i.  Les  luivantcs  ont  été 
découvertes  depuis  ptu  d'aimées  par  dtfféiens 
vojFjtgenrt. 

|.  APALANCU'de»  memegnct.  Frâei  wmm 
mt.  Svanc 

Priais  fvliit  ovutis  ,  firratii  ,  utiinqui  nilidU. 

SvartSf  nor.  Ind.  oc<  id.  i . pagp  (^xx, & Piod(.^8. 
—  Villd.  Spec.  2.  pagl  iif  « 

Cet  arbre 's*<1ève  lia  hioteur  de  vingt  â  trente 

pieds  ,  chargé  de  rameaux  gialins,  cv'inilri.]ues  , 
1^  de  ^euU'es  alternes  ,  pieiiojees,  ovales,  aigi.cs 
â  lents  deux  extrémités ,  glabres ,  netveu(e.s ,  !ui- 
fames  à  leurs  deux  faces*  loi*gues  d'un  pouce  8c 
demi  garnies  ï  !e«r  contour  de  dentelures  écar^ 
tées .  a  nues  ;  les  pétioles  courts ,  elabres ,  cylin- 
driques. Les  Ikuis.fopt  petites  &  blanches,  fou- 
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temeipar  des  pédoncules  rolir.iir?s,  axillaitec» 
beaucoup  plus  courts  que  It  s  tcui.lcs ,  ciurgés  de 
trois  ou  quatre  fleurs  pédicdltes.  Le  calice  ^ft 
partagé  en  (ix  découpures  petites ,  ovales,  con- 
vexes} la  corolle  en  fix  lobes  ovales>lancÂoléa , 
ojverts  en  roue,  réfléchis  à  Kur  fommetj  les 
aiuhiîrcs  arrondit  s,  biliilcN  à  leur  baf-.-  ;  ic  Itigmate 
en  létt ,  comprimé ,  à  fix  lobes  peu  lenfibles.  Le 
fruit  e(t  une  pttite  baie  arrondie,  prefqu'oitogooe, 
noire  dans  fii  maturird,  i  fix  loges,  contenanc 
cluciine  une  fcmcncecoiB|>KiBidej  obloi^pief  uoî* 
litre ,  luilantc. 

Cette  plante'croic  â  la  Jamaikque,  fur  kt  moO» 
tagnet.  1>  {Swni.) 

4.  ApAtANCHi  i  feuilles  iCvt^iuuPiitut^i- 

roxy'oidti.  Svitn. 

Priw  foliu  ftihrotundis  ,  integerrimit*  SvjtfIS» 
Flor.  Ind.  occid.  i.  pag.  6x4,  &  Ptodr.  j8. 

C*eft  un  arbre  dont  le  bois  eft  très -dur}  les  ra> 
meaux  cylindriques,  cendrés,  garnis  de  feuilles 
alternes ,  péiîolees ,  ovales  ,  un  peu  atrondies^ 
glabres  y  trèi-entières,  obtufLS,  un  peu  coriaces» 
plus  pâles  en  dtflbus.  Les  fi.  urs  f  nt  blanchâtres, 
petites,  réunies  de  quatn^^  à  huit,  dans  les  aiflelies 
duS  feuilles  ,  fur  des  pjdoiiciiles  f;  1;  les  ,  plus 
longs  que  les  pétioles.  Leur  c-lice  ell  f  jrt  petiti 
à  lîx  dents  i  la  corolle  i  Cix  ilécoupures  ouvertes, 
ovales,  peifillantes  ;  les  anthères  ciblonpues  ;  le 
fligmate  feifile ,  prcfqu'en  téte ,  à  fix  ftr'es.  Le  fruit 
eft  une  baie  arrondie,  couvo:.:  ee  ^ar  le  ftigmate, 
contenant  iîx  fêmeoces  obiongues,  fiiionoées, 
ttès-rapprochdes. 

Cette  plante  croit  dans  l'île  Sain^Ci^rifloplle  * 
au  mont  Serrât  «  &c.  ff  {Swani-) 

f .  ArAïAMCtit  dioique.  P/Amt  dKatou.  VaU.  ' 

prinos  foliis  ohlongo'ovatis ,  fuf'firratit ,  glabrii ^ 
coriateisi  pedumidi*  axiUanhus ,  j'ubunifioris  ;  fo' 
riiat  A'oiei*,  mnméH».  VAhl ,  Eglog.  2.  pag.  ly. 
tsb.  14. 

Ses  rameaux  font  gt.-.lires,  pontflués  ,  un  peu 
angu^ux,  n;arnis  de  teuiiles  noçibieufes  ,  altef 
nés ,  pétiolè^s ,  larges  de  deux'pôucitt't  ovales  > 

irron  lies  fur  les  in  iividiis  mâles  ,  avec  une  petite 
pointe  courte  }  ohlongiies  -  ova  es  ,  fouvent 
échancréis  fur  les  individus  ftinelles,  glaHres  i 
liçurs  deyx  faces,  a  peine  dtniiculéts,  eiuières 
vers  leur  bafe,  luifantts  en  deiru<^ ,  plus  p.îies  & 
("rfir  cis  A  -  [  i  lits  points  en  iitfLnis.  Les  flems 
l')nt  dici -ju  s,  ks  ;:;a!cs  axiihir.s,  li'uriits  i  nvi- 
ron  au  nombre  ^'e  vingt,  foutcnuss  par  des  pé- 
doDCules  prefque  ûmpies,  irfs-coutts,  de  la  lott* 
gueur  des  pétioles.  Leur  calice  eil  foct'prtit/i 
quitte  découpures  ;  quart*  pétalts,  autant  d'éta- 
mines  j  un  ovitue  avorté  i  le»  &«uzs  IcoKllts  moins 
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nrmbrrur^t  ,  un  p<?ti        graiidef       tcs  flMIfS 

uales  i  I  ovaiie  oblong  ,  o'jtns. 

.  Cecte  pUnte  croie  au  mont  Serrât.  J)  {Vahl.  ) 

'.  6.  Apalanche  luifante.  Prlnos  nitidus.  Vahl. 
Prinot  foliU  oilongo-ovatU  «  ferrât u  ,  niùàu  , 

ftfittu  tttnuulrh,  Vabl ,  Egl.  x.  pa|^  lé. 

Rapprochée  de  U  ;  r  ré^'.ente ,  cette  plsrre  en 
dHfèrerat  (ts  rJtneaux  fl::uri$ ,  plus  grêies,  bruns 
£c  non  blandiitres  |  par  Tes  feuilles  plus  petites , 
plus  luifantes ,  ordinairement  létréciai  en  poinu 
vêts  leur  bafe  j  les  pédoncules  moins  noiTOTf  ut , 
tic  tous  uniflotes}  toutes  les  flcr*  herinafjhio- 
dites ,  une  iuis  plus  gr.in«ies.  L'ovaire  tii  arroiidi  i 
le  ftjrle  pref^ue  nul  ;  le  Itigmate  «su.  Le  fruit 
connfte  en  une  baie  ovale ,  un  pen  ronde  «  de  la 
grofieur  d'un  giain  de  poivre. 

Cette phmecrait M miHK Sénat. ^  (Defofipt. 

Prinoi  fuiiis  ovalibus ,  utrinqui  acum'inMtsi  ptdi- 
eitlb  )mê.fculit  iuufioris ,  ad  imos  rtnumculos  nunur» 
tongefih  ;  fcmineis  folituriis  ;  fiorum  partitione  qua- 
urnariâ.  Mtch.  Flor.  bor.  Amer.  l.  pag.  1^6. 

,  /.  Idem  ,  fiorum  paniticne  quinérUL  Ifich*  1*  C* 

-  JU  €dfi»t  eanUnhM  ?  Walth.  Flor.  canl* 

Cette  plante  offre  tous  les  cartAèret  des  pfhtu. 

Ses  fleurs  ,  comme  dans  la  plupart  des  autres  tÇ- 
pèces ,  font  dioîques  par  avorttment.  Ses  feuilles 
font  alternes,  ovales,  rétrecies  en  pointe  à  leurs 
deux  extrémités.  fleurs  mâles,  rapprochées 
en  gnnd  nombre  vers  la  bafe  des  jeunes  rameaux , 
font  Toutenues  par  des  pi.loncules  un  flores  {  les 
Béuis  ftmclics  folitaires.  Or>!inaitemcnt  les  par- 
ties de  la  fi unification  font  partagées  en  quatre, 
quelquefois  en  cinq ,  Se  dans  ce  dernier  cas  elle 
fwnt  être  b  même  plante  qoe  le  eafimt  «tiWS- 
I  de  WaUMtius. 


Cens  plante  opit  dans  la  Caroline.  1>  (MmA.  ) 

r 

APALATOU.  Apahtoa.  Aubl.  Ce  g.-nre  d'Au- 
b)e: , qu'il  diftinguoit  du  touchitoj,  lui  a  été  réuni, 
&  (é  trouve  dans  Wilt.lenov  >  ne  formant  qu'un 
feul  genre  fous  te  nom  de  erudia.  Cette  réunion 
avoit  été  indiquée  pat  M,  de  Juffieu  dans  îès  Fa- 
«liUes  des  plantes. 

'  APAMA.  (  Fbyti  AivAM»  Se  Oliiftr.  Geoer. 
ieb.4^0.} 

*  AP ARGIA.  Genre  de  Schrébère ,  &  dans  lequel 
Wittdeoov j  d'après  luij  «  réuni  plufieurs  efpèces 


À 

•  •  • 

de  Uontodoi  Linn.  ,  quelques  kkrûtbmt  ht,  fg^ 
ont  pour  caraUéie  eflcnriel  : 

Un  rktfMlt  A/  cnt  aigmuftStU ,  pUmi^i  d 
taUu  imkifaé, 

MM.deL-^marckSrd:  f!tflieuavoîentdéii,bie« 
auparavant,  i.ii\ife  L- genre /fonro^^  i  l-inn.  en  deux 
autres ,  (ous  les  noms  de  kontodon  &  de  uriuui» 
eum ,  en  leur  aiTignant  les  BDémes  caraâtecs.  {Ftg» 
LiONO&MT  &  FlStlMUT.  )  - 

APARINÉ  :  nom  fous  lequel  Toumeibrt,k 
d'autres  avant  lui ,  defignoiei.t  le  gntteron  tt 
d'juires  plantes  analogues  ,  fembtabics  par  leur 
frutlificationau  g«ilU't,  dont  elles  ne  differei  e qus 
ar  l'afpérité  de  U  tige«  des  feuilles ,  &  quetqaa. 
is  dii  fruit. 


1: 


.APEIBA.  Ce  genre  porte  le  nom  à'auilttU 
dans  Schrébère  5;  \\  illdcn<tr.  M.  de  Lamink  i 
donné  dans  ks  liipfiratùHU  U  ligure  des  fraiu  de 
p'ufieor»  elbioes  contenoci  dans  ce  tfKWgtàk 

470.  Apàba  gtahra,  fig.  I  |  apeiha  petpumo ,  fi(Ç.  t; 
ape'ipa  vfptra  ,  fig.  \.  CeS  deux  dernières  figures 
font  de  Carrtntr  ,  ainfi  quf  la  quatliè  iie,  a^iiht 
ethiaMté  Catruo.,  donc  il  n'y  a  de  coonu  que  Is 
frnk. 

APHACA.  APHACÉ.  Cts  noms,  cités  pir 
Théophrafte,  Diofconde  îk  d'autres  nntier.s  ju- 
ceuts,  ont  été  appliqués  à  di&tent^s  plantes.  Les 
uns  ont  cru  qtte  c'étott  l'orobanche  i  d^aatres,im 
plante  cMcoracëe  qui ,  d'après  les  figures  qu|on  eo 
donne ,  paroît  être  une  efpèce  de  trtpit.  Diofco- 
t  ide  parie  d'un  aphace .  qui  eft  un  arbrifleau  légutnt* 
neux.  Enfin,  f^fAtot  de  Lobel  &  des  Modero», 
que  Dodonée  nommmt  or^ameke,  efl  wie  hene 
léguminenfe  ,  dont  Tournefort  a  fait  fon  genre 
aphaca,  8c  que  Linné  a  réuni  à  celai  de  li  gcff^i 
fous  le  nom  de  latkyrut  aphaca  Linn. ,  diHinâ  àt 
Ces  coofénèret  parce  qu'il  n'a  pas  de  ieuiiles,iMii 
firatoMot  des  «tille* ,  g^ mm  g  Itiif  balis.de  lufOi 
ftipides.  (/i*/.) 

APHANES.  (F-eyet  Piuima.) 

APHABCA.  Théophrafie  dëfîgnoit  fous  ce  iw» 
un  arbre  que  plufieurs  auteun  croient  être  fahr 
terne,  raagé  maintenant  parmi  les  nerpruns. 

APHI'i  KR  pirafue.^pib^iaA^^MM.  Lino.— 

Lam.  m.  tab.  {68. 

APHYLLANTHES.  {Voy.  JoKCioiifif  Noir- 

APHYLLOCARPA.  Cavan.  Pr«l.  C'eft  H' 
manda  refaits ,  dont  Cavanilles  avoit  fait  un  jeitfe 

i  particulier.  (  y»yn  Osmomos,  n*.  11  •} 
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,  -APHYTEIA.  iV^^n  AFiuTii.) 

APIOS  :  efpèce  de  tirhym  le  ou  d'euphorbe, 
turhori.aufiojUmu  (  EuPHOREE  ,  nV  6}), 

dent  la  racine  tubereufe ,  en  foroM  de  poire,  lui 
^oit  fait  oo'mcT  le  nom  de  py  ruriu  d  ins  l  ile  de 
Candie,  &  A'upios  dans  la  (.'rè^c,  où  tlle  ett-it 
encore  nommée  ijl'ius  ,  cVa-à-dire  figut,  pour  la 
n.ême  raifon.  Dioicoiide,  Pline  &  Tbeophrafie 
annoncent  fa  proprtéié  bvdiagone,  putgativ*  ou 
ftmetioue.  félon  les  parties  de  la  plai  te  que  l'on 
emploie.  Daîechamp,  en  parhnr  de  Vapios,  dteles 
divers  pafiTiges  de  cts  auaurs  i|ui  lui  lont  rthtils. 
On  a  oonné  poftérie»tr«.n)ein  le  même  nom  à  la 
terre-noix  (  hunhtm  buHoc^fianum  Lirn.),  â  la  geffe 
tttbéreufe  {Utkyrus  tubtrofas  Linn.  )  &  à  une  ef- 
pèce de  glycine  (gtyane  cfitj  Lirn  )  ,  probable- 
ment parce  que  Itur  ncine  cft  également  riibé- 
rcufe ,  &  à  peu  pies  de  la  même  forme.  iJug.) 

•  AWUM.  iVoy^  msn.) 

rûtionj 

j^yyWj  Cib  841 ,  oà  l'apiudéi  mut'ua  efi  repré- 

•I 

APOCIN.  Apocyttum.  Ce  Rf  nre,  qui  renferme 
des  plantts  d'i:n  très-bel  afptd  par  la  difpofition, 
le  nombre  &  fouvem  la  couleur  de  fes  fleurs ,  a 
éU  très-peu  i\x^tatnié.L'apocynum  aadnfimtfolium 
cft  figuré  lab.  17^,  fi^  t» 

.  io.4>  Apocin  à  feuilles  de  ■nitlepefanf.^pMy- 

mrm  hypericifolium.  Ait. 

Apocynum  cuuU  e'ediufci.lo  ,  htrbae«0 i  ftiiU  oh- 
,  cordât is  ,  gèabrit  ,•  cywiis  foR»  Irtviorihu. 
Aie  Hou.  K=v.  I.  pag.  304. 

.  Jlfoeynfm,  ^^tticiciiip}^  eauU  mOo ,  keriucto  ; 
fiBit  otUagis ,  mmbttlu  ttrmtnjiiiut,  Murr.  iy\i. 
veg.  pag.  158.  —  Jacq.  Horc.  |.       17.  tab.  M. 

?t  s  tiges  font  gîabres  ,  herbacées  ;  fes  rameaux 
op^'utes redreUe»  «  UP  .P^'M.  aHgideux  ,  garnis.de 
Quilles  oppofées,  n  édiocr«MiM.pétiolées,  gla- 
bres, vcrtis ,  plus  pâles  6c  on  jpea  pubefcentes  en 

ftflM»  dam  fMr.TeMoefle ,  enuèTés  i  hw  bords , 
pi-ine  aigiics ,  fouvtiit  obtufcs,  terminéts  p.r 
une  petite  pointe  f)  !  ulitorme.  l-<t  fle^iu  (ianfiiilt- 
poféeaciiwie  petite  ombelle  atUbire,  terminale^ 
(lus  courte  que  les  feuilles. 

Cette  plante  croit  dans  rAmétjqoe  liBptentrro- 

XftpiMymm  mhmmm  Linn.  H  &  Di^  A*.  11 , 
ci  Vûpatynam  hêfmm  Thimb.  Prodr.  pag.  47. 
Vaptrymm  iMéitmm  Lacn.  «  été  tenvofé  par  ce 
ittéme  aatetir  an  eftuuutm  buBaur,  roL  l  j  Pig* 

'  .  ; 
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parmi  les:  tyMncknm  avec  celles  qui  ut 
(biamcore  que  très- imparfaitement  connues. 

*  ^fêeyitum  (  cotdltum  )  ,  tWt  voluoiii  ^  hirioi 
/efi»  9ratis,fiMè$  vUbfia.  Tbimb.  Pndc  47. 

♦  Apocynum  (hnceolirnm)  ,  caule  voLhilî ,  her- 
iaieo ,  jiriatOf  giairo  /  foiiis  UncioLtis  »  umbglU 
trifmrà.  Ihunb.  Ptodr.  47. 

Ces  ^eux  tfpèccs  font  originaires  du  Olp  da 
Bonne-Efperance  ;  elles  ne  font  encore  commet 
que  par  la  phrafe  Ipé  Jfique  de  Thunberg. 

1 5 .  Apo  CI  N  aggloméré.  Apocynum  a^g/oineratum, 

Apocynum  Jbliis  tUiptU'n  ,  utrinqui  oi:ufij  ,  fui" 
mutronjtis  {  flo'iius  cymefii,  aggtôiiunuit ;  ffoUà 

fjuce  pi  lofa,  (  N.  ) 

HummuUria  iaUta ,  major,  i  Rumph.  Amb.  J. 
plC.47OwCab.i75.li9.  I. 

Sis  titf;es  font  Ugneufes ,  çrimpantes  ;  fes  rj«» 
meaux  glabres  ,  abnsés ,  cylindriques  j  les  feuilles 
disantes, oppofé. s,  p  'ioIécS,1ongliesd'iinpr!Uce 
&  plus,  larges  au  inoins  de  quatre  tignes,  ellipti- 
ques ,  obnifes ,  arrondies  à  leurs  deux  eftrémicts , 
(biivent  terminées  par  une  petite  pointe,  glabres 
en  deifus  .  blanchâtres  &  un  peu  pubefcentes  en 
deffous,  noement  réticulées)  les  nervures  fines, 
confluentes  vers  les  bords.  Les  fleurs  font  nom- 
breufes ,  réunies  en  cime  axillairc ,  plus  courte  que 
les  ftuiUes.  T,es  rarnifi;.iriot)s  fonc  li  courtes,  que 
les  fleur»  paioiffeat  agglomérées.  Leur  calice  eft 
i  dtiq  découpures  ovaiea,  obtuTes,  blanchlent» 
membraneufes  .  &  prelque  ciliées  à  kurs  Unrds.. 
La  corolle  Ce  divife  en  cinq  lobes  rbtus;  chique 
lobe  girni  en  déduis  ,  v«rs  fa  bafe,  d'une  bmde 
de  poiK  grifitres.  Les  fruia  ne  me  ùmt  pe» 
conniH. 

Cette  plante  a  été  d^Cjoaverte  à  Saiiu-Demin* 
gue  pat  M.  Poîieatfc  ^  ÇK.  /.  m  Atri.  Dêsjbat,), 

16.  AroctH  féiiciilé.  4f»^ffuim  ntiat^tumm 

tout. 

Apacynum  tatêl*  voéaiUi ,  pcrcnni   fvLis  ovaàs  , 

venofit 'Lim,  Spec  S»  i    Le»,  floc.  eocfain.  1.1 

pag.  ac8. 

Olus  erudum  minus.  Rumph.  Amb.  lib.  7.  c.  41* 
cÉb.  40.'8g.2. 


«Ipéce,  oue  Loaietro  croie  être  \'apot> 
cyaitm  rtiicidatMn  Linn.,  a  des  tiges  grêles,  li« 
gneufes ,  f  riiwpintes  ,'piIeufeS.  vyundriqifes  ;  de» 

ieuilles  ov.les ,  pr^'f-iU  jcuVnfhét's ,  très  tiif  ères  , 
plabres,  luifuiitis ,  rccouTbéês  î  '^u'*  bords  i  les 
fleurs  jaunes  ,  difpofées  en  paires  ombelles  alil- 
hires.  Le  calice  eli  divifé  en  ciaq  décoiiparCst  la' 
coeolteiOibpeMWdéo.'i  ciiM|.'l«MesV  cbiq  6a«iiites| 
point  de  filanuns  alternes  ,  llériles  i  un  ovair# 
oblong  ,  conteiunt  les  embryons  de  pj^wet 
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Amenrr^.  (  Voye^  AfOCllt*  II*.  4«  l*«bfenntiOA 

qui  ic  teinuiie.  ) 

.  CetM  plante  crofe  parmi  les  buiflbos ,  â  la  Co- 
chiodiioe*  %  {D^erîfU  «r  leer.  ) 

17.  Apocin  de  b  jeuneflê.  Af9€ymm javeatu. 
Lour« 

Apoeynmm  cautt  fnaic€ff0,  voIuHU  ifoUis  mmtit, 
pilofis  {  racenùt  ^enM»mts,  LouT.  FloT*  Codiin.  I. 
pag.  208. 

Arbrifleau  dont  l«s  tiges  font  grimpantes  j  gté- 
les,  pileufes ,  rougeâtres ,  munies  d'ime racine  en- 
tièie,  grolîe  j  cylin<kiv^iie  .  chjrnue.  L.s  feuilles 
font  oppofeeSt  pileufëS>  ovales,  très  entières.  Ses 
fleius  lom  petites,  d'un  jaune- verdâtre ,  difoofées 
en  ^ppes  dichotomes ,  axslUires.  Leur  calice  Te 
divift  en  cinq  découpures  obloiigues ,  pileufes  , 
étaljL"».  La  corolle  tft  ca-npanulee  ,  à  cinq  décou- 
pures lancéolées,  trois  tois  plus  loneues  que  le  ca- 
lice i  dans  l'intérieur ,  cinq  corpiifcules  connivens , 
en  forme  de  lobes (  cinq  âlamensfiériles^  redref- 
fés;  cinq  anthères  llflîtcs,  en  forme  d'écaillés, 
adhérentes  aux  cin^  cnrpufcules  internes.  L'ovaiie 
eft  oblong,  â  deux  lobes,  furmonté  d'unfligtnate 
fi  iTile ,  concave ,  bifide  { deux  fblUciiles  tettiplies 
de  femences  aigrettées. 

t 

Cette  |4ame  croie  ans  lieux  agrefte»,  i  la  C«k 
duncbine.  ^  (lee^.)  Les  médecins  da  pays  re- 

connotlTent  d^ins  t(s  racines  de  certe  pbnte  une 
tell'!  force  pour  ranimer  les  efprits  vitaux  ,  qu'ils 
prétendent  aue  fon  ufage  habituel  peut  rapptier 
dans  la  vieillards  U  vigueur  de  la  ieunefla. 
f  •  •  •         • . 

•  ^  18.  AroaN  i  fleins  aheoMa.  J^oiymm  mlur>- 
lùfiorum.  Loar. 

Apocynum  caule  fruticofg  ,  fcandente  ;  Jbliij  ova- 
lis ,  acuminatis  y  gUhru  ;  jx:!iis  u /ternit f  nmMii- 
jhrit.  Leur.  Flor.  coJun.  i.  pag.  109. 

.Ses  tiges  font  longues ,  grimpantes ,  rameufes , 
BgnevCa^  garnies  de  fèoiUtS  i^^^ëès ,  pétiolées. 
phinet,  ovales ,  ilabns*  acnmtiiéea ,  nw^tièrès. 
Lciifleîirs  font  f«tes,  inôdores .  difpofifei  en  om- 
belles alternes  Se  axillaires.  Leur  calice  e(l  à  cinq 
folioles  lancéolées,  redreÛé^Si  la  corolle  plus  lon- 
gue que  le  calice  i  cinq  corpufcules  prolirodément 
bifides ,  droits ,  oblbogs  •  adhérais  au  cube  de  la 
corolle ,  &  rapprochant  ks  éumtneii  do  fligmate. 
Le  fruit  coofiRe  en  deux  follicules  polyfpermet. 

.Cette  plante  croît  en  Chine  ,  dan*  lesilespea 
éloignées  de  Canton.  î>  (  Lour.  ) 

*  19.  Apocin  d'Afrique.  Afotynmk  éfifamm» 
|ioar.  ■  ' 

;  Apocynam  cault  fruâafo ,  fahtreHo  >  foli'u  ovat*' 
eblonglt ,  fw*nifirf»/M4rry«r».  Loit>  FlocCMb*  I. 
pag.  10^  t.        ...     ,     .      •••-»*.  '•■ 
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Cette  pl.inte  paroîc  fe  rapprocher  beaucoup  de 
\'^lpocyl.u!n  criJ!orum  Linn.  Ses  tiges  font  longues  do 
hiiir  pici's  ,  reJrcflecs,  ligneufesi  les  rameaux  af- 
cendan«i  les  ieuiiles  ovales-oblongues .  très-entië* 
res,  petites,  glabres,  épaifles;  les  fleurs  pâles, 
axillaires ,  au  noT  brc  de  trois  environ  fur  le  même 
pédoncule.  Le  calice  eft  à  cinq  divilions  droites, 
aiguës;  la  corolle  i  cinq  cleco!ipu:e<;  lancéolées, 
torfe^f  réfléchies;  cinq  corpufcules  fiibulés^al» 
lemsm  avec  cinq  glandes  colorées  ;  cinq  étamioesi 
nn  Hyle  fubulé,  de  la  longueur  des  étamines,  ter- 
miné par  un  liigmate  bifide,  aigu  ;  deux  follicules 
coniques,  cootonant  des  IboiMcesaigrectées.  | 

Cette  plant:  croît  fur  les  côtes  de  l'Afrique 
orientale,  dans  les  plaines  fablonneufes.  "fy  (  LMf 
reàmm  )         •  • 

APOCYNUM.  (f^oye^  Apocin.) 

APOGONF.S.  C'eft  ,  dans  l'ortbéagamie  de 
M.  Palifot-Beauvois  ,  la  première  feâioo  de  la 
famille  des  moufles,  correfpondant  aux  apécif- 
tomes  de  Hedvie  &  aut  Qymnopér»ftom3tes  da 
Bridel.  Le  laraitère  difterei  tiel  d.s  moufles  de 
cette  frâton  eif  d'avoir  l'orifice  de  l'uine  nu, 
c'eft-l-dbe ,  privé  de  denu  8e  de  db. 

Cette  fcâion  contient  fept  gCOMI»  diiHnpél 
ainfi  qu'il  fuie  : 

' X.  ANDftte.  (A^pi-')  Andruai  UlfW ëfMtm 

■^■amn  portions,  coome  dans  les  jongetnaoea.  v 

t.  TOQILSETTI.  (SlQf/.)  Twhtt^  Ofwàk 

caduc. 

}.  Phasc.  {Saffl.y  Pk^etmi  Qpercuk 

flfUni»  • 

**Unu  tkSuiéi.  ' 

4.  Tetraphe.  (,Sitppt.)  Tttraphis.  Opercule 
pcdfiimt,  àqua«*  4enti.  • 

S'  Gymnostomi.  (  Suppl.  )  Gymnofitmmi 
Opercule  caduc;  gaine  dépenryiM  de  perîdietr 

fleurs  terminales.  <•  •  ' 

6.  Anictahcii.  {St^.^  ÀiMêiigikm,  UèM 
cajraftère  ;  -ilenis  latérales. 

7<  Hedwig!E.  iSuppl.)  Htdwigia.  Gaîoe  reii- 
ferâtée  dans  «n  pétkhei.  - 

"  Les  apogones,  dit  M.  de  Beauvois,  établiT- 
fenc  le  paQa^e  qui  lie  .les  roouffes  à  U  Êuuille  deit 
hépatiques ,  qui  les  Prioîdedt  Âns  Tordre  nau*. 
rel.  En  effet,  l'andree  porte  une  urne  qui  fe  â» 
vife  en  quaue  pordoM  4fxles  j  &  qui  eil  portée 
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fur  «n  pë<!oAc«Ie  blanc ,  mou  8c  membraneut , 
comme  dans  les  j  >ngerman.  s.  Le  même  pedun- 
eule  fe  rcrrou\e  da-is  \x  lourbettei  enfin,  il  de- 
Virac  pius  Tolide  dans  le  phafc ,  &  fe  rapproche 
d'aannt  plus  du  tube  de  l'uioe  des  autres 


A  P  O 


"Cette  faiTiîIIe,  extréniement  nararelle,  n'avoit 
pas  été  lailic  par  l.inné.  C'cft  à  Hcd*  gque  nous 
foin.ms  jtdevablcs  de  la  nouvelle  dilirtbutton  des 
m  uHes  par  la  préfeoce,  pai  l'abience  &  par  les 
dttferencn  du  périflome  oo  orifice  d«  l*anie.  Cet 
haSile  obfervaieur  a  le  premier  publié  fes  recher- 
ches. Depuis  ce  tems ,  l'étude  dts  n»oufle$  ell 
devenue  plus  iimple  îe  plus  facile.  Il  refteroit 
très  peu  de  cbores  i  éeàttt  s'il  n'eût  pas  liii> 
néme  cotnpliqné  là  méthode  eo  v  fàifant  entrer , 
comme  caiaéteres ,  ce  qu'il  appelle  iSr« /ban flM&» 
àt  cet  fiante  .     (  Fui  fol-Htauv.  ) 

APONOGET.  Jf»a»gu$m.  Ajoam  «Ut  m- 


1.  Aponoget  à  épi  (impie.  Aponogtton  moncfia- 
tkyon.  Linn.  —  Lani.  Illuflr.  Cl^.  iyé.  fîg«  t.  ^ 
Ttaunb.  Dilf.  nov-  Plai:t.  Gen.  4.  pag.  7J.  IcQù» 

Spathium  chinenfe.  Loar.  Flor.  cochin. 

Apmvgtton  (lineare  ) .  fp'câ  Jimfiieif  /oliis 
iùMtriêiu.  Vahl,  SfaaboL  }.  pag.  ji. 

Le  veriété  f ,  dont  lé*  llems  font  épalemcnt 

dirpoftc»  en  un  épi  iimple  ,  terminal ,  diffère  par 
Ui  ûuidc^ linéaires  âe  non  ovales  j|  en  cœur. 

2.  ÀPONOGïT  à  double  épi.  Aponogutm  d!^«> 
tkyon.  Linn.  —  Aiton  .  Hore.  K--v.  1.  peg.  495. 
—  I  hunb.  Diff.  nov.  P  anr.  Gen.  4.  pag. 74*  ic. 

Laos.  iU.  Geo.  iab«  «76.  fig.  1. 

}.  Apomo«IT  crépH.  ÀfOMgium  trifimm, 

Thunb. 

eri^.  lliurib.  DîlL  nov.  Piam.  Ccn.  pag.  7}. 

Les  racines  font  fibre«rts  v  les  feuilles  pétSo- 
Ices  ,  enfifornits,  longlIfS  de  fis  i  fèpC  pouces  , 
plabrts ,  ciéput  s  ,  scuminées  i  lew  fomiret }  tes 
l'ecii.ks  un  peu  plus  courts ^ue  les  feuilles.  Lts 
naropes  font  Uréaires,  droites, flaires,  flexueu- 
lê»  ,  tt*Ah  fois  plus  longues  que  Tes  feut  les  .  rcr- 
minées  par  nn  épi  finpte*  tnterrompo,  long  d'un 
poice. 

Cfeice  pbnm  croit  daot  ks  liens 
CéL'an,  (7M.)  . 

4.  Apomoobt  i  fiMuDes  éci^na. 

ftMgiÊjlifoiium.  Aie 


I        HiMi  fJHt  tiaêMri- 


ut. 


trtaU  ;  hraStît  hlpartitis ,  fMkU  kÊUmMt»  Mb 
Hort.  Kctr.  i.  pag.  49J. 

Il  paroît  que  cette  efpèce  avoti  été  confon'lue 

par  Linné  fiU  avec  \'aponof>ei(M  Jlfiachyon  î  tMeen 
diffère  par  fis  fL'.ii!!es  plus  étroite'.  ,  .  -■rr 'ci-i  en 
pointe  à  Iturs  dïux  extrémités.  Lts  h.iir4K  j  loiic 
d'un  rouge-palr  ;  Ics  fleurs  peu  nombieuici  -,  i.s 
bradées  blanchâtres 4  lOlues  i  leur  bafe,  parta- 
gées ,  prefque  dan»  tonte  leur  looguenr ,  en  deuc 
découpures  linéaires  ,  oblongues.  Les  étaoïines 
font  au  nombte  de  6%,  ttois  âc  quatre  fois  plus 
courtes  que  le»  braftértf  l/MÛ»  fiumoMé  de 

trois  ftylts. 

Cette  plante  vrott  au  Cap  de  Bonne  •  Efpén 
raoce.  y  (jlitoH.)  • 

APOPHYSE.  L'apcvphyre,  en  terme  dn botani- 
que, dans  h  famille  des  mo'tffes  ,  elt  un  renflement 
particulier  que  l'on  remu%i'je  à  la  bat'e  de  l  urna; 
deapel)ntks,dn  fplancs,  &.'c.  L'apoi>hfr«eftplM» 
on  noii«  apparente  «  fie  de  formes  différentes  litm. 
les  diffifrens  genres  :  tantôt  elle  repréfême  uno  * 
poire  ou  une  bcnitv  i'ile  ,  i  ii  net  orubtlk'  ;  taïuot 
elle  rcflenible  i  un  petit  boiurt'et  auroit  et© 
inierpofé  entre  l'urne  6c  fon  mbî,  avec  lerquein 
néanmoins  elle  tft  continue.  L'apophjfe  eft  fujète» 
â  varier  dans  quelques  genres,  non-feulemenc 
parmi  lesefpèfcs  cntr'clles,  mais  mêi^e  parmi  le» 
individus  de  la  même  efpèce)  ce  qui  ne  permet 
pas  toajours  de  faire  nfage  de  ce  csraâère  pour 
les  diflinguer.  Il  ne  faut  cependant  pas  Conrandre 
l'apophy-fe  ,  dans  les  mouffes ,  avec  une  bafV char- 
nue que  l'on  remarqua  ititcrieiitcmert  iaps  qii.  I- 

S^ues  efpèces ,  par  exemple ,  dans  piufieurs  mitum, 
upportant  immédiatement  la  capfrie.  Cette  bafe 
charnue  donne  preiqne  coofours  i  l'orne  une  ferme 
de  poire,  mais  ne  produit  Jamais ,  comme  Tapo- 
phyfe ,  une  faillie  extérieure.  Les  botani(\es  n'ont 
pas,  jufqu'à  préfent ,  fait  ufagc  de  et  rte  bafe 
charnue  uans  la  diUributiun  de  leur  méthode.  «  Je 
ne  l'ai  pas  non  plus  employée .  dit  M.  de  Beauvois  , 
parce  que  je  n'ai  pas  eu  occafion  de  l'obTenrer  fur 
un  grand  nombre  de  moulTes  qui  maiiqueiu  Axm 
nos  collections  {  mais  je  me  propofe  d'en  ix  t9 
u^age  p.ir  la  fuite.  Fin  atiendntt ,  les  botanMes  1» 
d''vroi!-nt  pis  néglifier  cette  obfervation ,  qtn  pa- 
txit  devoir  mériter  leur  'attention.»  {^rtUfof 


APORETICA.  t^oyi  ApoRÉTic.) 

APOP.É  riC  terné.  Aporetica  urnata,  Fojft. 

Jfouti^j  foltis  tttaadti  wemii  fimptuitJculis ^ 
tixHhniMt,  Foift. Caraâ.  Gen. n*. 66,  8e  Prodr» 

Putneiia  Cernatj.  Willd.  Spec,  PlaïU.  4.  pag. 

Cette  plante .  dont  FotQes  a  fait  un  génie  p«»r 
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tîcalfef  j  pvolfc  s  d'âpre  fes  caraâères ,  devoir 
étreréumtttiMijmilîi^  (omitroph*  Lion.).  Will- 
deoov  nTcs  i  mt  ji|ii*an  feul  genre  avec  le  jwmcM 

do  mène  auteur.  Ce  dernier  a  peut-dtM  plos  de 
npporc  avec  les  litciii  {euphoria). 

ArrtKD'.cT.  On  a  donné  ce  nom  ï  des  prolon- 
ge mens  ou  parties  ajomées  à  la  bafe  de»  ftuiiles 
fc  for  kur  pétiole,  amunedans  l'oranger,  tantôt 
an  bas  du  calice  on  dms  f  intérieur  de  la  corolle 

de  plr.fi'uis  plintes ,  dans  les  fatuilles  des  borraç;!  - 
n''cs,  des  fapntilliers,  des  apocins ,  &c.  Ces  ap- 
pendices de  flcun  portent  aufit  le  nom  d'écaillés  ; 
elles  font  fous  celui  de  «cAurv daosies  defaipciooa 
Aites  par  Linné.  . 

APUI-FIA.  Girtn.  f.a'plante  compofée  que 
Gzitner  délîgne  fuus  ce  nom,  étoit  d'abord  une 
efpèce  de  foncria  de  Linné  ;  puis  ce  dernier  au' 
tenr  Ta  fiit  paffer  dans  le  ger  re  atratty/h.  Le  ca- 
ractère très-dillindlif  des  p.iiilctcs  àu  im  ptacle  , 
()uif  par  leur  réunion,  forment  des  cavités  alvéo- 
•niies,  avoit  déterminé  M.  dejuffieu  à  en  faire 
un  genre  diflinâ.  qu'il  a  nommé  agripky/lum  à 
caufe  de  fes  feuilles  épineufes  ,  comme  celles  de 
Vilex.  C'étoit  auparavant  le  crocediloi.ies  d'AJan- 
fon.  Gxrtner  en  a  fait  frn  apuUiaj  Schteber,  fon 
kt'kheya  {  Houtliiyn  ,  fon  bafiera ,  6c  Vahl ,  fon 
rokria.  Ces- dtverfes  dénominations ,  faites  à  peu 
près  dans  le  même  tenis  ,  prouvent  au  moins  que 
ce  genre  doit  être  dillingué  ,  &  que  pluficurs  au- 
teurs en  ont  tecoimu  la  oéceiiité.  (  Roh- 

AQUART.  JfHtnia.  Ce  genre  renfierme  maio- 
unam  deux  eTpècea. 

I.  Aquart  épineux.  Afmrtim  Mfêtêau.  Jacq. 

Âquartia  (  tomentofa  } ,  yifiw  de««^  tomtntofit , 
nputuUs  i  tuMsfpjrfts ,  retnnhm  ^ifis,  Lam.  111. 
n".  ifo) ,  &  tab.  Zi.  fig.  I. 

1.  Aquart  à  petites  feuilles.  Aquania  mien- 
fkflU.  Lam. 

Aquarùa  fo.'i.'s  mlnimis  ,  integris ^  fubnudis  ;  acu~ 
Ifù  fuigfminaiis  ^  fdUMitiu.  Lam.  UL  1604. 
tab.  gt.  fig.  !•  • 

Aquania  folih  ovitis,  Maminttis.  W91d.  Spec. 
Plant.  I.  pag.  621. 

Cette  efpèce  a  le  port  du  folanum  lydoides. 
Ccft  un  arbufte  épineux  ,  très-rameux  ,  "dont  les 
tameaiix  alternes  font  armés  ,  à  leur  ba'e  ou  dans 
|*ainclk  des  feuiiles,  d'aiguillons  courts,  droits, 
Ibliraires  ou  géminés,  tris-aigus.  Les  feuilles  font 
petites ,  alternes  ,  prefque  felîiles ,  de  h  grandeur 
de  celles  du  ferpolet,  prtfque  glabres,  verviatres, 
ovales,  très-entières ,  aigi.'ès  .i  It  urs  deux  extré- 

itttiés.  Les  pédoncule!  font  uoifloies^  placés  ua 
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peu  au  deffus  de  l'dflUte  des  feuilles ,  foittahti 
ou  géminés ,  plus  courts  que  les  feuilles,  l^a^di*  ' 
vifîçns  du  calice  font  un  peu  aiguës  \  les  étamïan  ' 
au  moins  auffi  longues  que  la  coc^le  »  les  anthères 

fagittées. 

Cette  plante  a  été  recueillie  à  Saint-Domingua 
par  M.  JoC  Maciio.  tiV.f.ùi  Atr».  Um, ) 

AQUARTIA.  {yoyti  AQtTART.) 

AQUILARIA.  {yoyei  Garo.  ) 
AQUILE6IA.  (Fi)y<t  Amcoue.)  * 

AQUIT.ICF.  des  TndeS.  Aquilicia  famhuàni. 
Linn.  —  Lam.  III.  tab.  IJ9.  —  Cavan.  DiÛ*n.  7. 
pag.  )7X.  tab.  ait. 

On  a  cru  que  cette  plante  M  o't  è  re  la  même 
que  le  Uta  ^quata  Linn.  ;  enluiie  ,on  les  a  dillio» 
guérs,  &  Willdencv  les  a  réuuiês  dan*  le  tulm. 
génie.  (  F'tyii  Leé  «  n*.  1.  ) 

AQUIUCIA.  (       AQonict.  ) 

ARABETTE.  Arabis.  L't.bfervation  n'a  fait 
que  cortîrmer  l'opinion  de  M.  de  Lamarck  ,  qui  a 
penfé  que  les  turriti»  Linn.  ne  dévoient  formet 
qu'os  même  genre  avec  celtti-d* 

♦  FtuiUts  fûftUtMÙrrr  aa^ifi  luiufta 

I.  Arabette  des  Alpes.  AnMs  ttfyîma»  Vm» 

—  Lam.  m.  ub.  565.  fig.  i. 

Arahis  incjnj.  Mœnch.  Method.  pag.  157. 

Cette  plante  varie  beaucoup  dans  fon  pert.  Ses 
tiges  font  tantôt  droites  ti  ûmples ,  tantôt  éia* 
lées  pat  touifèsj  rameules  à  leur  bafej  ellecft  00 
|>M^Mcente  ou  prefque  glabre,  fclon  les  ioa- 

a.  Araibbtti  ochrenfe.  JnM»  ceknttÊtâ, 

Lam. 

Arahis  ( umbrofa ) ,  JUiquis  compre0s  ,  UM,aU 
verfu  pendue.  Cnum»  Aofir.  pag.  4! . 

JfwHt  ngp/ê.MoRich.  Method.  pag.  259. 

Armiis  ttmfiEc.  L&in.  ^lec.  pag.  9)0.  >-  Snidh, 
Flor.  briran.  pag.  714. 

Ses  tiges  font  un  peu  velu«f ,  prefque  fisfksi 
fes  feuilles  radicales  d'un  vert' bhnchitre  f  kl 

fleurs  d'un  bl.anc-jaiinàrre  ;  les  f:'i.,ues  phnes .  li- 
néaires ,  arquées ,  un  peu  epaiûcs  fut  Ici  boiii , 
drottea  OU  an  peu  peodantei.. 


t.*  Ara  BITTE  penianê».  JMit  jMiUf. 

Linn.  • 
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i'iniûrïhui;  caUclhus  fubf'dofs.  Linn.  Sper.  p.  9?°- 
—  (Eder.  Fior.  dan.  ub.  6i.  —  Heu.  Oblerv.  j. 

Arahîj  foliis  amplexhaullhus  ,  dtntatis  ;  caule 
tnUo  t  fifnpUcifimo  ffiii^uis  ptaduiit.  Gmel.  Sibir. 
p«9.  z&|.  tab.  fo. 

Bah*  |8> 

Cene  «fpèce  »  qd  ne  paroît  être  qu'une  Tviété 
^  h  pfécédente ,  en  difftre  par  fes  tigrt  flérilfêes 
de  poils  roides,  épars;  pir  les  feuilks  nidcî}  celles 
des  tiges  moitxs  amplexicaules.  Les  pédoncules 
■font  plus  longs ,  lâches,  filifonnes  ;  les  calices  un 
peu  nérifles  à  leur  fommet  >  les  fleurs  himdifs  > 
tes  fîliques  pendantes ,  linéaires ,  comprimict  en 
ahf;lt-s  à  leurs  bords;  elles  font  renâéês  M boOC- 
relec  à  leurs  bords  d^ns  la  précédente. 

Cette  plante  croit  en  Danenarck  Se  dans  U 
6iMne.O(K.«u} 

jtraiù  (tarritis  patuU)j/»/iw  omnîhus  ft'fpi- 
dîs  ;  cauUnis  ampltxicaulibus ,  apice  dtntatis  j  rantis 
patuiis.  Willden.  Spec.  Fiant.  3.  pag.  ^44. 

Cette  plante  reflemble  à  I'arabette  velue , 
n**.  3,  par  les  poib  bifurau^s  qui  la  recouvrent, 
par  (es  Quilles  ea  cœur  â  leur  bafe,  &  par  les 
calices  t^bres  j  mais  elte  en  dtff^  vêx  fes  raci  - 
nés  annuelles,  par  fes  tiges  moins  élevées  ,  plus 
flexueufesj  &  dont  les  rameaux  font  éui'^s  &  non 
icdnflXt.  roides  \  par  Tes  firaUles  deacéet  Gnile- 
iDent  vers  leur  fommer. 

Cette  plante  croie  fur  le»  coUiocSj  dans  la  Hod- 
gric.  O  (  DtferifU  m  Witti.  ) 

Akabbttb  d'AiUoni.  AnMi  AUionii. 

Aru''!s  foHis  gldhris ,  iLcid's ,  radicatis  ,  ov.in's  , 
fuodtntatii  ;  caulinit  lanctolatit  ,  argut't  dtntatis  , 
ftmi-amplcxicauUbiu  i  filiquis  eomprefit ,  JMis. 
,J>ecao4.  Synopf.  pag.  jyy.  n*.  4180. 

TurritU  firiëtu  AlUon.  Auâ.  pedem.  pag.  18. 
-a».  978. 

Elle  reffemWe  par  fon  port  i  TsTabette  ▼eloej 
Ofiaiselleeft  glabre  &  liffe  fur  toute  fa  firface  ,  & 
otfre  i  peine  quelques  cils  épars  fur  le  bord  des 
fcoiltes.  Sa  tige  dt  fîmple ,  droite  ,  haute  d'un 
pied  &  plus  i  (es  feuilles  radicales  ovaUs-oblon- 
gucs,  prefqu'entières ,  rétrédes  i  lePt  bafe  j  celles 
de  la  tige  droites,  irrégulièrement  denrées  ,  lan- 
céolées, à  demi  ampl<;xicaules,  point  auriculées. 
-  |m  fleuis  font  blanches { tes  ffliqoes grêles,  pla- 
nes, linéaires,  droites*  feciéMCOam  Jes 
.loagues  d'ua  pouce. .     .  "  . 
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Cette  phnte  croît  4«ns  le  PlémonCft-du» 

pàtutages  un  peu  humides.  C^. /) 

4.*  AaABETTE  liffe.  Aralit  Uvlgata. 

Aiabis  (  turritis  levîgata  )  ,  foliis  plains  ;  radi-* 
ealibut  obovatis  ,Jlrrjtii  ;  caulinis  ijn:eoljto-linMm 
riittt ,  tntegerrimii^ampIexiîtiuUbus.  Willd.  SpCC* 
).  pag.  f4).  —  MaMenb.  in  Litt.  • 

Ses  tiges  font  très-fimples ,  hautes  d'un  pied  { 

les  feuilles  de  fes  racines  glabres,  pétiolées,  ova- 
les ,  obtufes  ,  légèrement  dentées  en  fcie  {  celles 
des  tiges  glabres  ,  fagittécs  ,  amplexicaules  j  i^s 
inférieures- langues  d'uo  pouce ,  lancéolées ,  ob- 
tufes, dentées  en  fcie  vers  leur  fommet  { les  auiret 
longues  d'un  pied  8e  demi ,  hncéolees  ,  liréaires , 
uès-entières  ;  les  fieuis  un  peu  plus  petites  que 
cdlaa  de  refpèce  Smnam. 

Cette  plante  croît  daiit  b  Pleafilvioie.  • 

iDe/cript.tx  WiUd.) 

f*  ARABITTE  perfoliée.  Arabis ptrfeUtta.  Lsm. 
111.  Ge».  tib.  ;6}.  rig.  4.  —  GKiin.  de  Fruâ.  & 
Zt,m.  tab.  14). 

Turruit  ptrfoliata.  Neck.  Calîob.  pag.  iSj. 

Eryfimum  glafiifolium.  Crantt  j  Crucif.  117» 

Dtatana  giaira.  Scop.  Çun.  o*.  8|^. 

6.  AaABITTB  «leilUe.  Andis  éariattât^, 

Lam. 

Arabis  (  afpera  )  ,  cault  treâo ,  ftxuofo ,  ramofo  ; 

foliis  ovatis,  afpcris  ,  firmi-amp/exuduliouJ  ;  Jîliquis 

untibus,  AUion.  Aua.  Flor.  pedem.  pag.  18.  o*. 
97|.  nb»  2.  fig.  a.  —  WAHeo.  Spec.  Plam.  |. 
pag.  541. 

JMiê  (leâa  ) ,  eaule  nSo  ifotiis  /Êêmapla» 
dcHUtis  tftfiabus  i  filiquit  «rtS»-patmâUi.  VilUffS, 

Oiuph.  }.  pag.  319.  nb.  37.  —  Willden.  ^pee. 

Plant.  \.  pag.  536. 

Les  filiones  font  écartées  de  la  tige  dans  la  va* 
riété  is  -y  elles  font  ploa  rappiechéet^  r'i»  àakm. 
dans  la  variété  «. 

é.*  ARAimi  des  fociwi*.  AfMt  JiMuiliti 
Altion. 

jùMs  foliit  amplttiamtihut  t  ohufis,  fctbris  ; 

/îl'i^uis  tredis,  firitiis ,  planis  ^fubtetratjonis,  Jtrimis. 

WiUd.  Spec.  Flaot.  5.  pag.  i^t.  —  Decafid.  Fior. 
firanç.  4.  pag.  674. 

Arjhls  (  faxatilis)  ,  caule  trtÛo  ;  foliis  amploti- 
eaulibus  «  lanccolatis  ,  dentatis  y  filifuit  fircgriràtiu  • 
raecmi.  AlHoii.  Fier,  pedem.  o*.  97) . 

Arabis  (  nova  )  ,  c«riSr  trtOo  s  foliis  amplexU^ 
^  Ubus ,  dentato-ferratis ,  caulinit ipU^ùê  cnÂ*. 

r  Daupb.  5.  pag.  j  19.  ub.  37. 
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Elle  ft  diilipgue  par  fn  iiliques,  loogaes  de 
trois  pouces ,  du  double  plus  loniraes  que  cdlf  s 
«!e  l'efpèce  précéieme ,  droites  ou  légèrement 
cnurbé;S,  cin;^  rin  tfts  ,  un  peu  tétni^one^.  Ses 
tiges  font  prefque  hautes  de  deux  pieds,  droites,  i 
giniies  à<s  feuilirs  un  peu  rudes,  ampleikttdes , 
UjKéo\éei,  dcnties,  obtufcs  ^  lî^iir  f(»mmet ,  pro- 
longée^ l€ur  balé  eo  deux  oieiUcttes  aiguës.  Les 
flewf  fooc  blanches. 

Cette  plantî  croît  fur  les  rochers ,  dans  les  lieux 
fiéi  iKs  &  pietreux  4u  Piémont  &  du  Dauphiaé.  </ 

• 

7-  Ara  BETTE  à  feuilles  de  pâquerette.  Archis 
htUiàtfolia.  Litin.  —  Uni.  lU.  tab.  fig.  i.  — 
JMq.  Obfttv.  1.  jMft.  ai.  tab.  iz  ,  &  Auftr.  }. 
ub.  i8o  —  Giretk. IcM.  Falc.  i.  tab.  15. 

Tanitît  hdSéifiSm,  AUim.  Flor.  ped.  n*.  980. 
tab.  40.  fig.  I. 

7.*  Ar ABiTTi  rode.  JUM$  fitàm.  AlKên. 

Arahis  (  fiutaflf)  ,  foliis  /ùidtHtaih  ,  radicalihus 
okvxfatiS  ,  CtuUinit  hncevUt.s  euuU  f^Hsfit}  racimo 
frudifen ,  niuaiut  ;  ftliquis  feetmdh.  Wilbkîn.  S|>ec. 
j.  pj,-»-  S\  -  —  Moc.hIi.  Diff.of.  Mechod.  15B.— 

D-tand.  Flor.  fniiç  4.  p  g  677. 

Arahis  (pumiU).  foliis  radicaliius  obovatis , 
ftbdtatatis  f  ohtufis  ,  mriaqui  fctibris}  caulinis  ftfili- 
^ahtmgis y  fahhirfutis }  ractmo  fuinutantt.  iic<\. 
CMicft.  2.  pag.  59 ,  &  Auftr.  tab.  181. 

Arubis  fiahrm^  AUiofi.  Flor.  pedem.  974. 

dtnijtit;  caulmU  nmfitritâil/âiu ,  Ai^ffaâ.  Haller , 
Helv.  h".  447. 

-  Cariamùu  pumi/d t  ôtUiéi  foio^  tfZ/iio.âcguicr, 

Ram.  venm.  587. 

Prefqiie  toujours  glabre  quand  elle  eft  cultivée, 
cette  piante  eil ,  da:.s  fon  fol  tMtJil ,  héritfëe  de  < 

.poils  épats,  ftaif^es  ou  bifucquês ,  principaletnent 
fur  les  feui^Ci  i^dicïics  &  inférieure!.  ;  ce  qui  b 
diihnguc  r  de  la  ptécéJenie  »  de  l.^fMell&  elle 
diffère  encore  par  fes  tiges  nioin^  e  ev  ées,  par  fes  • 
fiU^s  prerqu'unilatéf  aies,  roi  des.  droitea.  H* 
neaires^  comprimées.  Les  grappes  de  fleura  font 
inclinées,  quelquefois  droites  i  les  feuilles  des 
liges  peu  nombreufts,  prefque  glabres,  nbl^n- 
|tuîs,  a'rptexicante^  { le»  rarficaLs  en  ovale  ren- 

•Vtt<e  t  iégéreitteiR  dentées ,  ciliées  à  Icmts  bords. 

1  Cette  pUntA  croît  dans  les  lieux  pierreux ,  fur 

les  rochers  4  on  Suifle,  en  Autriche  &  dans  le 
Piénoiif.  if 

•  7M  ARAsmi  bibAK.  JmUs  Mit.  Ikm.  f. 

-  Arairi4  foliu  MÊ^iÙMaMïu»  j  iaddU,  Unn.  f. 
Suppl*  a^o.  ... 


ARA 

Fl!e  a  prefqu'antant  de  rapport  avec  les  cnf» 
fons  (  cardamin*  )  qu'avec  les  aabettes.  Ses  ti|M 
font  hautes  à  peine  de  trob  à  quatre  poceH , 

liffes  ,  cv/indri(jues ,  très-fimples  j  fes  feuilles  aïs-  I 
p'exicaules  ,  lutfantes,  fermes,  trèt-eniièreï , ob- 
longues .  un  pea  en  taem  %  les  radicales  péde^ 
lëes  ,  obtufes ,  en  ovale  renverfé.  Les  Keiirt^,  j 
d'abord  en  corymbe  ,  forment  une  gnppeteiml- 
nale  à  mefure  qu'elles  fe  développent.  Leur  ciii.e 
fit  p,bbre,  an  peu  biillant)  ta  corolle  blwcht-, 
I  s  fiétales  Ikiéaires ,  un  peu  redreffét ,  du  doukii 
pU  i  longs  que  le  calice  j  les  étaminesde  hMK  1 
gurur  des  pet  ites  ;  le  ftigmace  obtus. 

Cette  plante  cruit  dans  U  Hongrie.  ;f  {.D^aî/t, 

*  *  Fmùlht  etmBmiins  «wKSw  m  amptakmln. 

10.  .AaABETTE  à  feuilles  de  ferpoitt.  Aràiii 
ftrfyllifbOiu  Lam. 

Arakis  (  ferpyllifolia  )  ,  foltis  omnihus  tllift'tit, 
inttgtmmU  j  emJ* fêMÏijf».  ViU.  Uuiph.  ). 

tab.  ij. 

10  ♦  ArabettE  bleue.  Arahis  ctraUc.  Jjc^ 

Arahis  glabra  ^  foliis  obovJtis  ,  api  et  iruisi 
c*tilt  /mètUfl^il»  t  ractmo  cernuo.  Wiilden.  Sycc  1 
Plant  ;  pag.  557.     WiOT.  io  Jaci|.  CoUift  I 

pag.  y6. 

TurritU  camiM.  Allion.  Flor.  pede».  a*.  ^ 
tdb.  4a  fig*  1.  * 

Hall.  ihW.  11".  44 f. 

Toute  la  planta  eft  glabre,  très-vaiiible  ^ 
fa  grandeor.  Ses  tiges ,  for  1»  ftwiinet  des  hautes 
Alprs ,  ont  à  peine  deux  pouces  de  kMi  elles  eo 
ont  cinq  à  (ix  fur  les  montagnes  inttfenw.  S» 

r.icin-s  hrnuiffs,  cyitn.uiqurs  ^  alorifJ'-S ,  fti5'.vi-  i 

ft^nt  vers  leur  codct  en  louches  courtes  tv  aûen- 
dinte».  Les  feuilles  radicales  font  ovales, emito 
(  u  dentées  vers  leur  fomin^t  ,  r?t'Cri?s  fnwQflli 
à  leur  baie.  Cclks  ae  la  tige  ,  au  iioiubte  de  dfS» 
ou  trois»  font  f<  Aies  J  eMiptiques  nu  ovales,  0^ 
longues  )  tt^^qtièees.  La»  fl«iMs  font  d  uo  blcu- 
pale ,  pédicellées ,  réiwîes  en  une  gtjppe  ter"»- 
nale  ,  peu  g  rnic  ,  ordinairement  in  Jnee  :  i.  If' 
fuccède  des  rili<^ues  giéles»  longues  de  Jix  ak^' 
lignes  fie  phn. 

Cette  pUtt»  cco2c  fiw  bt  A!ptt,  e«  Stiiflêlc 
dam  le  PiénoBt.  :f 

1 1.  *  Ajusim  dt  Cnaub  Jn4i*  «nM(r*if* 

F.hrh. 

Arabis  foliis  lanceohtU  ,  raécalibus  ptiielsttS% 
<amliHis  ftfiiika  £  emdt  tUamhaMt  giabro;f<t^" 
tùiiÊê  uifA  Ari^jeiNva.  WiltÉM.  Sf^f^  ^ 
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pag-  si$»  ^  EbA.  Hcsb.  tS.*—  Hofo.  G«b. 

parttm  inttgris  ^  pa^itm  éùuûtit.  CnOtS^  Aliftr. 

pag.  59.  tab.  5.  fig.  1. 

'  Elle  diffère  d«  Yarabis  thaliana  ptr  Tes  tiges 
glabres .  plus  roides .  coochéet  on  «feendantes  ; 
ptr  lès  leurs  beaucoup  pins  prant'es.  Ses  feuilles 
radicxles  font  rudes ,  ov.i'.t  <. ,  un  peu  arron.lies  , 
longuement  pétioléis,  tntit  rt":  oa  Jenrees,  ve- 
ines, ciliée  s  }  les  caulinaires  feûiles^  lancéolées  « 
prcfque  glabtts  { les  fleurs  d'aa  blMC  de  neig« } 
les  pétales  ondulés }  les  fîliques  ar^lélt. 

Cette  plante  croît  bit  las  lochM»  >  «n  Aotxiche. 
12.  AnABirn  bdriflSie*  étMt  kbnu 


Arabh  (ftrifl'!  )  ,  fvf'is  rifidis  ,  dritat's  ,  obtufs  , 
fùfpidis  f  rjàiCii.'i.'ùi  jtihiyiatis  ,•  pilis  f*pc  hifiircis  , 

tmtSkat  hijp'dis ,  pttalis  t  eâis.  Decand.  Synopf. 
pip.  $7f  .n*.  418).— Hudf.  Angl.  A191.— Vdle^t 
PiMt.  narit.  Icon.  tib.  |. 

AfMê  kifiidt.  Ait.  Hmi.  Xév.  x,  peg.4oa 

Tarritis  Biiyi,  VllIafS«  IXlOpIl.  |.  p«g.  )X6. 

tab.  3  S. 

titfpent.  Rai,  Extr.  pac.  1^6. 

«.  Turriiit  (ciliata  ) ,  foiiis  g/abris  ,  cdulin'u  fef- 
fi!  ^us ,  ca/J  atntatis  ;  bafi  if  iifiti  pilis  funatu  , 

ùliaiii.  WilideD.  Spcc.  |.  pag.  544.  —  Schkich. 
Catal.  ^9. 

On  diilincue  cette  erf>èce  \  la  rigi.^irë  de  toutes 
fes  pjrtiesj  aux  poils  roides,  ëp  us  ,  (impies  ou 
MAorqués  qui  oailleot  imx  la  fut  face  &  (iir  le  bord 
des  revillet  dern  la  verîété  « ,  mais  qui  m  fetrea- 
vent  que  c'>n)me  des  cQft  fiic  le  borddet  fiettillcs 
dans  la  vancré 

II.*  Ara  BETTE  pubefcente.  Arabis  pahtfcens. 

Arabis  (  lurritis  pubefcen^  )  ,  çaule  fimpl  ci , 
tntSo  i  foVtit  dentJtis  ,  inftrioribut  fp,ii/iulutv-:an' 
ttotatit  i  fuptrioribus  ianuolatis  ,  fcjjiliè^i  ;  fiHh-ls 
firiâii .  piuftjienubiu.  Dcsf.  Fior.  at.âtit.  z.  pà^.  tfi. 
tab.  i6j.  — >  WUld.Spec.^bot.  j.  pag.  544. 

Ses  tiges  font  droites,  finnpiesj  pubefcertes, 
légéremeiit  ftrtées  ,  hautes  de  deux  â  trois  pieds 
4r  p  us  i  te«  feuilles  pubefcen'tes  9c  dentées  ;  les 
laafcales  rpaiu!ée<  ,  obtufes;  cel!'  s  d  s  t!t;ei  lef- 
files»  éparfcs  j  ledfcllees  ;  les  fu};triturts  lancéo- 
lées. Les  fleurs  feoc  blanches ,  paires  ;  les  pétak-s 
'^ne  foh  plus  longs  que  le  calice  :  il  îetu  AucèJe 
«iesfîfiqnes étroites ,  Iméaires ,  comprimées,  pref- 
Vjue  rr(ii!t.<,  piiSf  fc; lires ,  longues ^ehwrn deux 
.^nucc-s  ,  rnpprochdes  des  tiges. 

CetK  piiiQte  a  éti  découvette  p»i  M<  Daùnk- , 
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taines  fur  les  ipontagnes 

{y.f.  înhtrb,  Ctifont.) 


Mftti 
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IJ.*  .\raBETTE  de  Virginie.  Arabis  Virginie*. 

Arabis  (cardamine  virgtnica)  ,  foUis  pinnatia  f 
fotiolis  (anetolatis ,  bafi  unidcntatis.  Linn.  SpeC.^I^J 

—  GronoT*  Vicg.  99.  —  Petiv.  Gazoph.  ub.  105* 
fig.  i8< 

Alyffum  foUîs  rt£tmUhus  pîmatis  ^  m  sritm 
pojiiii  ;  cauiinis   UtHUoléM  j  /UioUis  tMtft^fiu 

Gronov.  Virg.  i.  pag^lTO. 

'Né^urtîum  burft  pafioris  folio  ,  virginianum  ,  font 
albo  .  filiquâ  comfT^L  PIlUM».  Alnig.  peg.  XJI. 

tab.  loi .  Hg.  4. 

Cardamint  (  virginica  )  ,  gUbra  ,  trttîa  ,  foJtis 
omnibus  pinnatis  pinnuiir  mtnutis  ,  ovalibiu  lùttth 
niiifvt  y  fuitutriaUtu*  ,*  fitquis  êmmbus  ,  longis  ^ 
firUH  mSU.  Mkh.  Fîor.  bor.  Amer.  x.  p^g  uj. 

Autant  ie  ptw  «ipptocbée  des  arabettes  qof 
des  creiïons  ,  cette  pinte,  d'après  M.  de  La- 
marck  ,  doit  trouver  là  place  ici.  Ses  tiee<  Pont 

droites,  glabres,  pref<]ue  finiple  -  i  tout;  s  les  fcui^ 
les  ailées,  médiocrement  pétioléeSj  glabres  i 
leurs  deux  faces  ;  les  folioles  petites ,  ovales  ou 
linéaires ,  entières  ,  légèrement  ondulées  à  leuA 
bords ,  auriculées  ou  munies  d'une  dent  à  leur 
bafe  ;  la  terminale  ordinairement  à  ttoi5  !(;hes 
obtus  i  les  feuilles  radicales  plus  grandis,  étalées 
en  rofette  ;  celles  des  tiges  alternes ,  pea  tKMilT 
breufes,  diftantes.  Les  fleurs  font  petites,  pédi- 
cf  liées,  réinics  tn  une  grappe  lâche ,  terminale  S 
il  leur  fil' LL-Jc  >irs  liliques  grdies,  »longéiS«  (Ot> 
des  ,  ùroites,  comprimées. 

Cette  plante  croit  dans  la  Virante.  1 

16.  A&ABBTTf  pinnatifiJe.  Arabis  plnaatifiJa. 
Lam.  lu.  tab.  f  6    fig.  j.  (  Exci.  arabis  HalUri.} 

Sifymbrîum  ienttum.  ÂIKon.  Ftor.  podeM.  ft*. 

ICOI.  tab.  57.  fig.  v 

Sifymbrium  hu^foUiun.  VÏU,  DtUfb. pSg.  }4f . 

Non  lÀnn, 

'    i  '  .  . 

Ufitmbu  iMicÔMftf.  Powt.  ASk,  Tolof. }.  pag. 

310.  ... 

16,*  AsAirrri  de  lUter.  Ar^it  Batttii, 

Linn. 

Arabis  foUis  fuhgUbris  ,  cauiinis  fuù/yraus  {  rur 
mtis  lanceolatis ,  iniifis  ,  ftffilibus  ;  caule  hino ,  4e- 
bili ,  wnofo  ;  fili^nis  pamlis.  DecnriiL  Syno*»!".  pjg. 
$76.  n**.  41 88.  —  Linn.  Spec.  pag.  919.  —  Pûtit. 
rit.  Httng.  1.  pag.  liâ'I'nb.  ixo.'  ' 

tab.  59.  '       •  • 

Sifymbiium  foUft  imis, ,  baréaft*  i  fi^nonip* 


l 

é 
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întegrist  imâtU»  Hiller.  Opnfib  ptf*  tôt.  Hk  1^ 

Nafiurtium  barbartA  foUU.  C.  Biuh.  Pin.  loj  i 
Ik  Prodr.  4$. 

Elle  s'élève  à  la  hauteur  de  d^'ut  pieds  &  plus, 
fur  une  tige  droite,  foibJe  ,  grêle  ,  rameufe  ,  cy- 
lindrique ^  g.-irnie  de  poils  mouSj  blanchâtres, 
fimples  ou  birucoués»  moins  nombreux  i  la  bafe 
des  feuilles  8r  des  calices.  Sn  racfnet  tmnluifent 
des  rejetons  grêles  f^-  nfcendans.  Tes  feuilles  ra- 
dicales* aflez  fembUbles  'à  celles  de  l'eryjimum 
ivêéffm,  fimt  |Nteiolées ,  découpées  en  lyre,  ter- 
minées par  un  grand  lobe  SMuleuie  ^  celles  des 
tiges  foibles ,  Ternies ,  lancfelees ,  incifiies  ou  ao- 
guleufes.  Les  fletns  (ont  terminales,  difpofées  en 
grappes ,  portées  fur  de  longs  pédicelles.  Les  pé- 
tales font  bh  ncs,  ctroitsï  tes  cipfillCS  dlvItCS i 
^iïes  ,  très -écartées  de  la  tige. 

Cette  plante  croît  en  SuiSe ,  dans  le  Piémont, 
tni  Hetix  humides  des  momagnesi    (.f-f  ) 

t6,**  ARAB6TTE  de  U  Carinthïe.  4r^ih  ovi- 
naltt.  Jaeq. 

* 

A'.ih'ii  fd'ils  radlcatihui  orbicu/atls  ;  caulinisfai- 
•vatis  ^  ftiiolatit  t  rtpaado-dentaùs  :  radiée  mente. 

Jacq.  k.  Rar.  i.  nd».  115.  WiUd.  Spoc  Plant, 
i-  P«g-  MO. 

'  Afdiii  fotiû  /hiipiieiias  ,  integris ,  repando-deii' 
SfesAMir  ,  pMiMmê  f  ttuiinit  ohloHgit ,  fiibovatis  ; 

radealitms  tUuUth,  Wttif.  in  Jaoq.  Colleâ.  I. 
pag.  196. 

Elle  fe  rapmroche  beaucoup  de  Yanfiîi  Hafltri; 
mais  fes  feuilles  radicales  font  orbicubirus  ne  non 
découpées  en  lyre,  entières ,  pétiolées  ;  celtes  des 
tiges  oblongues  ou  en  ovale  renverfé,  piftbiées, 
linuées ,  légèrement  dentées  à  leur  contour }  les 
«dnes  rampâmes  I  las  fleurs  une  fois  plus  gran- 
des, eonlenr  do  foiTu. 

Cette  plante  rrnît  fnr  1°s  hautes  nootagncsde 
b  Carinthie.  ^  {Jacq.  ù  WiUd.) 

.18.  A&ABSTTI  des  Cubies.  AraiU  arenofa. 
Lam. 

J'ai  rappelé  cette  plante  parmi  les  fifymbres, 
tl*.  !)•  Varabis  multicauiu ^lïtW.cX  Balb.  JS  uni/or. 
mis ,  n'efi  qu'une  variété  de  cette  efpèce ,  à  tiges 
plus  nombrunfiM,  8e dont  toutes  les  fisuillM  font 
en  lyre. 

*  Efpèce  s  moins  connuet  ou  douttufcs. 


AaABfiTTB  à  fe^illos^en  Vgtt.  AnH*  fyrat4' 


AraNs  folîit gUiHi  ,  raJieatiiiu  fyrâtU ^auiiaÎJ 

linearibut.  Linn.  Spec.  Plant,  yt^,  CroOOV. 
Virg.  9p.  —  MUl.  Uià.  u".  j.  ,  • 
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Ckeîranthus  eaule  fi/iformi ,  fevi  {  fvUtt  lanet9» 

latis ,  infimij  irtci/is.  Gronov.  Virg.  I.  pag.  76. 

Cette  plante  a  le  port  de  Varabis  thaliana  mais 
fes  feuilles  radicales  font  découpées  en  lyre ,  pu- 
faitemtnt  glabres  ;  les  feuilles  des  tiges  linéaires} 
les  fleurs  plus  grandes.  Elle  croit  au  Canada.  O 

*  Arabettf.  en  faucille.  Arahisfulcata.  Mich. 

Arabis  foliis  /unccoldC:!  ,  ucrlnqui  angufijûs  ^ 
ohfoltti  fubtUniatis ,  ftjft!ih^i  j  filiquii  pendul's ,  an- 
cipitibtts ,  faUitùi,  Mich.  f  lor.  boréal.  Amer,  i, 
pag-  î'- 

Ses  feuilles  fontfeflfiles,  lancéolée»,  rétrédes 
à  leurs  deux  extrémités*  i  peine  fenûblement 
dentées  {  les  filiques  pendantes  *  à  deux  angles 
oppoOs  « -courbées  M  nuciU». 

Cette  plante  croît  au  Canada  ,  dans  la  Nou- 
velle-Angleterre, la  Virginie,  fur  les  rochers. 

*  Arabitti  tubéfeufb.  JnMt  mitn^,  PetC 

Arabis  eaule  fimpitci  ,fuliis  latO' laneeolatit ,  étH' 
tatit  ,  inferioribus  fubfttiotaiis  ;  radice  tubtroft* 
jibrofi.  Perf.  Synopf.  Plant,  z.  pag.  204.  —  Miim. 

Ses  racines  font  tubéreufes  *  pourvues  de  fibres  j 
fes  tiges  fimples  >  garnies  de  feuilles  élargies ,  lan- 
céolées ,  dentées  eu  fcie  i  leur  contour ,  obotfes 
i  leur  fouMnet  1  les  inférieures  médiocmMUCpé* 
tiolées. 

Cette  plamn  ontt  dans  rAmériqut  fitptsBtdo- 

nole.  7(. 

*  Arabbttb  rbomboïdale.  An6it  Hwmbùda, 

PMf. 

A'obis  fotiis  gUhris  ^  rhomhoideis  *  infimk  Im^ 
pciloLtiti  radiée  taienfi.  Pecf.  S/nopC  Plailt.  U 
pag.  Z04.  —  Turptn. 

Cette  plante  paroît  avoir  beaucoup  de  rapport 
avec  la  précédente.  Ses  feuilles  font  glabres*  ds 
forme  rhombr/i  laie  j  les  inférieures  longuement 
pétiolées  }  les  fltUis  aflez  grandes  ,  difpofées  en 
corynib: }  les  racines  tubéreufes.  Elle  croît  aux 
licttB  humides  *  dans  TAmérique  (èptenniendsi 

*  Arabette  traçante.  Arabis  procurrens. 

Âmib  fciiit  9VûûSt  iittegerrimit ,  eiliatisfpiBt 
binatit ,  ^vmi9ttà».  Punt.  m.  Hm^  a.  pif*  iff 

ub.  144. 

Il  n'y  a  que  très-peu  de  différence  entre  cette 
efpèce  «ii  Viirabii  Hulleri.  Toutes  deux  pro.iui'c  r 
de  leurs  racines  des  rejets  trafans  &  rolreir:'^ 
Dans  celle-ci  les  fienttles  font  ovales  *  entières  Se 

non  d:-coupéfs  en  lyre  ,  cilie^'s  à  leurs  bords  par 
dos  polis  biturqués  prévue  ;ufqu*à  leur  bafe* 
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£yfrefn«.  File  cioli  dam  b  HM|fk«  te  le^ 

locbe»  calcaires. 

ARABIS.  (  Foyei  Arabettb.  ) 

ARACHIDE.  ÀraMs.  L«m.  IH.  Cm.  tab.  €i^. 

M.  Poireau  a  obfervé  ,  relativement  à  cette  plante , 
que  ce  que  Ton  prenoit  pour  ie  pédoncule  du  truit 
ecoit  la  partie  tubulie  du  calice.  Dans  le  fond  de 
c«  tube  eil  un  ovaire  pêdîceUé,  qui  n'efi  point 
enveloppé  par  la  ^îne  dtstominei.  Le  pédKellc 
s'alfinge  à  nefaitt  qua  le  hvh  approche  de  la  ma- 
turité. 

Ce  genre  n'a  pas  fealement  intéreffé  les  natura- 
liftes  par  la  finguLrité  le  f  i  f'uiLtitit.ation  ;  il  s'tfl 
encore  attiré  l'attention  des  cultivateurs  par  les 
propriétés  économiques  &  irtéreflântes  de  f.s 
fruits.  M.  Petit- Radel ,  qui  s'eft  occupé  d'une  ma- 
nièie  particulière  de  la  culture  de  cette  plante, 
dans  la  caTrip.igi.e  de:  Home,  nous  foui  rit  d'ex> 
celleotes  obfcrvatioos  fur  Us  moyens  propres  i  en 
afliinr  le  fuccès. 

•  Cette  plante  .  dit-il,  exige  un  terrain  fablon- 
MBXj  qui  fe  iaiOe  aifemeat  pénecier  par  les  pé- 
dmcales  des  fruits  ;  elle  veat,  comme  louce»  les 

léeumineufes  ,  alic/.  d'hun  iJité  pendant  fon  ac- 
ctotlTementi  mais  elle  exige  furioui  beaucoup  de 
pour  la  maturité  de  6s  graines.  L'expofation 
«ew  due  i  l'abri  du  ttwm  ioipiéva  des  vents 
firoidi.  Il  ne  faut  pas  la  femer  dent  en  terrah  en- 
■oiléde  fuini-r  tr^is  ;  lc5  infedes  dévorcroient 
Ia$  fraines  avant  leur  germination.  Un  petit  ver  , 
de  ceateur  fauve,  qu'à  Rome  od  appelle  d'un  root 

Si  correfpond  dans  notre  langue  a  celui  de  gimhf 
en  eft  très-friand.  Elle  a  produit  cent  pour 
Hn  fur  le  territoire  de  Rome,  &  peut  produire 
fttfqii'à  deux  cents  dans  un  terrain  moins  argileux 
&  d'une  chaleur  égale.  On  la  dit  originaire  de 
l'Amérique.  Run>ph<:  en  dunne  U  défier  iptton  dans 
Ibo  Htrhltr  (TAmM/u;  il  repréfen»  fes  rameaux 
Couchés  a  terre.  F.ll-ce  la  ditterence  du  climat  qui 
caufe  cette  diiettion  ,  car  à  i\ome  tUe  vient  con  - 
tainment  dans  une  dircdlion  verticale?  b.lie  com- 
mence à  fleurir  du  pied  :  alors  les  pédooculis  fe 
fichent  en  terre  fans  fe  lecourber.  Ces  pédoncules 
ne  gr,iiri;.ii-  point  hors  d'tlle;  lU  s'aloni;ent  COntî- 
nutllement  pour  la  chercher.  C.'clt  fur  cette  (en- 
dance  n'.tureite  qu'eft  établie  la  lègle  qui  prefcrit 
de  femer  Varachis  dans  de  peiis  filions.  Oo  la  ré- 
chauffe pour  rapprocher  la  terre  des  pédoncules 
de  la  fioraifon  fu.>c)i<.uie  dt  la  planre  ,  afin  de  hâ- 
ter le  moment  de  la  formation  des  graines.  Cette 
Opération  fe  fiait  en  traçant  un  ûllon  fur  l'ados 
formé  par  le  (îllon  précédent  où  l'on  a  femé.  On 
i^e  peut  pas  fixer  généfalen-.ent  l'époque  précité  de 
Cette  façon  ;  elle  dépend  de  celle  où  les  pédoncules 
premier  &  du  fscond  rang  font  déjà  fichés  en 
^rre ,  &  de  celle  où  les  pédoncules  fupérieurs 
Cbnt  déjà  inclinés  pour  la  rechercher.  On  pourrait 
^oire  qu'il  eft  uîik  de  renouveler  cette  l«(on 
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uan-i  les  fleurs  du  fomtnet  font  fécondées;  mail 
■tns  nos  climats ,  cette  façon  feioit  fuperâuei  car 
alors  la  fàifon  eft  trop  avancée  pour  donner  efpé- 
rance  de  voir  les  dèroieis  fruits  parvenir  i  wuf 
maturité» 

»  Par  la  mémeraifon  on  s'eft  trompé  en  aflignant 

le  mois  d'oâobre  pour  fa  récolte  :  cela  peut  être 

vrai  pour  l'Efpagne  ;  mais  cela  feroit  faux  pour  nos 

dép.^.itfcnvjr.s  1T1 i.'.ionaux ,  qui  font  les  f^uls  oil 

l'on  peut  en  et!  lyer  la  culture  avec  audqu'efpotc 

de  fuccès.  Nous  avons  obfervé  qu'i  l'époque  det 

plus  grandes  chaleurs ,  la  fioraifon  de  cette  plante 

efl  entièrement  fufperdue.  Ce  n'ell  guère  qu'après 

I  l  cariirule  qu'elle  rc-cuninunce  à  flcu  ir  ;  mais 

quoiqu'alors  fes  goull'es  parvienitent  à  quelque 

p,iclTeur,  elles  ne  ^rainent  pas.  Ainfi  »  même  (ous 

le  cl'niat  de  Rome,  nous  nous  fommes  contentés 

do  iriiits  produits  par  les  premièies  flcur$  :  d'oii 

iious  pun;in;is  conclure  i-i'je  le  degré  de  chal-jut 

qui  caufe  une  liafe  d.ins  la  fioraifon,  efi  celui  qui 

communique  à  la  t  rre  le  degré  convenable  à  la 

maturité  d:S  graine-s  dont  elle  ifl  dépofiraire,  8e 

cette  chjk-ur  n'tll  plus  alft-t  forte  dans  l'arrfèrc- 

laifon  pour  aid.  T  au  dé\i.U»ppeinfnt  des  graiii;s 

tardives  :  il  faut  donc  les  reçoit  er  après  les  grandes 

chaleurs  ,  avant  ks  pluies  d'automne.  Pour  cela 

faire,  on  donne  un  coup  de  hêche  à  quelque  dif- 

tanre  de  la  plante  pour  la  foult^ver,  afin  que  lea 

graines  ne  s'arr  c  ent  pas.  On  !cs  lailTe  fécher  • 

uuelque  lems  fur  la  plante,  foit  pour  qu'elles  fe 

oetacnent  facilement ,  f«it  pour  fécher  la  plante 

elle-même,  qui  fournit  un  très- bon  fourrage  pour 

les  bettiaux  i  ce  qui  eil  encore  un  motif  de  la  re« 

colcer  dans  Iv  icws  où  UchalcUT  dafoletl  tOOII- 

fervé  quelqu'activiié. 

»  Il  faut  la  femer  quand  le  foleil  a  acquis  de  U 
force ,  8e  réfiRer  I  l'envie  de  le  fitre  an  première 
beaux  ten<s  ;  eu  alnis  la  germination  knte  Se  leS 
infeâis  la  dévorent  ou  bien  elle  nioilit  fous  terre. 
L'époque  la  plus  convenable  eft  du  milieu  dtt  mai 
ju  U)u'à  la  fin  de  juin.  Les  graines  doivent  dire  pla- 
cées i  la  diflance  d'envîroo  un  pied  8e  demi*  te 
deux  à  deux  ,  afin  que  l'ane  pôife  fiippléec  m 
défaut  de  l'autre. 

»  On  fépare  les  graines  des  plantes  en  les  battant 
avec  des  fléaux  légers  :  on  les  conferve  dans  on  Hea 

ftc  )urqu'ju  moment  où  l'on  veut  en  extraire 
l'huile.  Il  faut  choifîr  un  tems  chaud  pour  cette 
opération.  Les  graines  fe  féparcntdes  gouffes  en 
les  battant,  ou  mieux  en  les  faifant  paffer  entre 
de  ux  cylindres  cannelés  dans  une  proportion  réglée 
fur  lagrofîeur  de  la  ç>raine.  L'extradiion  d.-  I  huile 
eft  ta  même  que  pour  celle  des  amandes  douces  ; 
elle  fe  fait  d'abord  fous  un  cône  ro'ilant ,  puis  fous 
un  preffuir ,  dans  det  facs.  L'ararhis  donne  la  moi» 
rie  de  fon  poids  d'huile  fi  on  la  fait  torréfier  avant 
de  la  preiïer.  Cette  huile  c  f>  bonne  à  tous  les  ufages 
auxquels  font  propres  exiles  d'olives  &  d'amasdes 
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douces;  elle  eR  fscellente  à  manger,  &  Airtout 
i  h  cuifiDeycar  elle  rancit  diificilcmeDC.  On  fait 
svcc  C6t  ijnifnsf  tonifiées  s 

n-^'lecs  dans  u  propuf.ion  de  deux  tiers  fur  un 
àe  cacio,  elles  touittiflcni  un  clucolat très-bon, 
qui  exige  onqom  moi»  d»  ibcie  qoe  iediocolac 
firctinaire. 

»  Une  notice  lue  à  l' Atiiénée,  de  Vaucluf?  par 
M.  Guérin,  &  publiée  à  Avignon  en  1804 .  donne 
le  détail  de  quelques  expériences ,  parmi  lefquclles 
on  doit  ren>3iqu;r  les  réfultats  fuivans  :  onze  on- 
ces trois  pros  de  pâte  d'arachis  ont  produit  quatre 
onces  quatre  gros  d'h.iile.  Deux  lampes  d'une 
jiuge  parfaitement  égals  ont  éts  remplies,  l'une 
d'huil:  d'olives,  l'autre  d'huile  d'arachis.  La pre- 
niière  a  duré  une  heure  huit  minutes  quinze  fecon- 
des;  la  fecoMile  ,  un?  heure  quinte  minutes  cinq 
fâcondi.s.  En  mcttmt  l'huile  d'olives  dans  !j  la  Tipe 
qui  avoit  fervj  à  l'huiîe  d'arachis,  &  l'huile  d'ara- 
chis dans  Celle  qui  avoit  feivi  à  l'huile  d'olives, 
laifTant  les  trémes  mèches  dans  chaque  lamnf  ,  la 
même  expdiiêiice  ai;»fi  ici^  tée  a  doniie  li.-  i  tMl-i: 
fuivant  :  l  huile  d'arachis  a  dure  une  h.urc  liiiit 
minutes  quinze  fécondes  ;  l'huile  d'olives  a  dmé 
une  heure  huit  minutes  quinze  fccondcs.  Aii.lî 
l'avantage  err  faveur  de  l'huile  d  arathis  eil  de 
fept  minutes  fur  une  heure  environ.  La  lun  ière 
Qu'eUe  produit ,  efi  d'ailleuts  tiès-çlaitej  ik  ue 
éonn?  point  de  fimée. 

»  On  conçoit  COmMm  It  cnkltre  de  l'arachis 
iMcite  d'être  encouragée  da  »  nos  climats  méri- 
«rienaux  ,  lar  U  double  propriété  qu'elle  «de  fup- 
pléer  à  h  r;  coite  des  anwndes  Se  des  o'ives  ,  qui 
eft,  comme  on  te  lait,  tiès  cafuelle,  Sc  de  tour- 
nirdephis  un  ttèi  bon  fmrrage ,  qui  e(l  natttrelle- 
in?nt  tare  dans  les  dinues  dunds  qu'ette  ex^e.  » 
(  i>.  A  det  Seîeneet  lutunttei.  ) 

ARACIIiS.  (P^oyfi  Arachide.) 

ARALIA.  Araue.)  • 

ARAMACITS.  ARAt.lES  Famille  de  plantes 
dicotylédones  ,  pulypéiaU  s  ,  à  étair.ints  inferfcs 
far  l'ovair* .  »  Toutes  celles  qui  font  linfi  organi- 
l'des ,  dit  M.  d"  Juirt::u ,  pourroi«nt  former  un  feul 
aflemt  hiîe  ,  fous  le  n  nu  de  plantes  omiettifcnt , 
dont  I  s  fl  urs  fo:it  toujours  difpoiéiS  en  ombelle  , 
portées  fur  dts  pé  loucutes  propres,  partant  du 
même  po^nt  Je  L  tige  ou  d'un  pédoncuL*  commun. 
Tout.'S  ont  de  plus  un  calice  d'une  feule  pièce, 
adhérent  a  ('ovaire  i  cinq  nu  fix  pétales ,  &  un 
sombre  égal  ou  double  .î'ecamines  ;  un  ovaire  in- 
férieur aûhérent  au  calice  ;  furmonté  de  deux  ou 
piufieunfiykf  «At  cooionné  d'un  corps  glanduleux 
qui  les  entoure ,  &:  porre  dji:$  Ton  contour  les  éta- 
mines  Si  les  pétales.  Le  fruit  eft  compofé  de  fe- 
mences  en  nomoie  égal  j  ceUii  ^Ut  Oyies  ;  c'.lcs  . 
foucuuea»  ôi  (cuUwkm  au  nombre  de  deux  «  ap-  i 
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p!ii:jii^€S  l'une  contre  l'autre  djini  le  phM  grand 
nombre  des  genres  de  cette  iéiie»  qui  font  iei 
ombeHiftres  propcement  diiM. 

»  Quelquet  genres ,  réunis  fous  le  aom  d'«r»> 
HueUt,  te  difiioiMM  de»  pcécédeai  p«r  le  fiait, 
qui  lA  tme  bue  on  one  capfîHe  ï  ploÇearf  loges 

nmnofpermes ,  dont  le  nom'orc  eft  tnu'ou-s  i.'tet- 
miné  par  celui  des  iiylcs  i  tels  font  les  luiva:u  : 

Gafionîa. 

Po.'yflus. 


Les  gaflones. 
Les  polyfcias. 
Les  fcliefflères. 
*  Les  Henes. 

I.cs  aralics. 

l.ts  kiodaphylles. 

I  es  eu  il  a  nés. 

Les  ginlengs. 


Hthijfitra, 

Scii'iiapkyllum» 

CuJJbnia. 

Vattitx. 


»  Ces  genres  ont  de  plus  «  comme  toutes  les 
vraies  ombetliféres,  Utoibryon  iris -petit,  qflie* 
drique,  placé  dans  une  petite  cavité  oblongue,  a« 
fommec  d'un  pétifperme  cartilagineux  ou  prefqu» 

ligneux. 

»  Les  feoilks  font  elcetMf .  em^ûo^  ^  ^ 
bife  ;  les  Seurs  dtfpoTéA  dant  lef  ttties  en  ombeHs 

f.;np!e  ou  ombellule  ;  dans  ks  autres,  en  ombelle 
compofée,  c'ell-à-dire ,  dans  laquelle  les  pédon- 
cules communs  de  ploiieavs  embelltilcs  font  eui* 
rolmei  séants  fur  un  point  commun  de  la  tige.  Coi 
ombetfet  te  embeltules  font  nues  dans  quclqnst 
araliacéos  ;  dat»  plufirurs,  elles  font  entourées 
à  leur  baie  de  plufieurs  feuilles  verticitlees  ou 
écailles ,  dont  l'enftmble  porte  le  nom  à'mv^l^ 
crt.  La  plupan  de  ces  plantes  font  des  arbriâcaiiX 
ou  de  peats  atbies.  Quelques  unqs  font  heilMp 
céet. 

Je  croîs  pouvoir ,  fans  inconvénient ,  ajouff  l«s 
lierres  à  cette  familie,  ccux-ci  ne  dilFeiant  e  ist- 
ticUement  des  aralies  quï  par  le  nombre  dts  fl/- 
les ,  &  s'en  rapprochant  tellement  par  leur  poit 
9t  les  autres  caraâères  de  ta  finâificacion ,  aju'oo 
peut  3i<cme:n  conion  ?re  quelques  eljièces  de  CES 
deux  gélire» ,  fuiiuut  iux^uti  les  fiyles  éduppcec 
4  robûtivaiioob 

ARALIE.  Araltd.  Ce  genre,  de  b  Amilledei 

araliacees  ,  contient  d- s  pianres  d'un  port  trèl* 
dififer'nt ,  les  unes  à  tige  d'  .rbi  iT  au  .  L$  aotrît 
herbacée».  Les  feuilles  lont  fi  iipies  ou  1  nves"'* 
digitccs ,  ailées  &  même  deux  lois  ailées  ;  uoil 
toutes  ces  plantes  fe  rapp  ocbent  par  des  flcuis 
très-nombreufes,  petites ,  fans  éclat ,  dirpofeeim 
petites  on.bel!-s  nmples ,  réunies  crdinitrcmmi 
fur  une  pjar  pe  touif  ie  ,  alongee,  fimplt  ou  pwu 
culée.  Leur»  pioprietés  médicales  les  r-.n  'ent  in- 
téreffanres  daii)  les  pays  c  à  tlles  croisent.  La  p^t* 
put  font  >i'exc>-llcIl^  fuJoi indues.  \\jx  efpèc<s dé- 
crites par  M.  de  Lamitck  ,  nous  ajou'erons  le»6^ 
vmrcs  ,  en  établtlTant  dCiiOlIkilïffiioOSd'apt^B 
fottne  des  fvuillev 
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•  ifhJÊUt  mu  m  ft^hM  fÊb  MêiU 

kkkvn  Mfpfife.  Mû  kifiUt,  Venc 

Afttlia  autit  fufruticofo  peiioliffm  k^ikB»tj9ÙU 
ù(«mpofitit.  Vent.  Horc.  Ct  lf.  pag.  41.  tib.  4I. 

ArsUa  f  hifpida),  kumdts  ,  imâ  parte  frnttf- 
UUietiMlu  foliifyue  fetis  rigidis ,  kifpidis  i  foliis 
d'plicato-pinnatis  ,  foliolls  IncifoÇt'ratis  ;  umbdlu- 
lit paueiffimii ,  longiufculi ptduntuUtis.'iAiùi.  Flor. 

MicaL  Amer.  voL  i .  pag.  18;. 

Ses  uges  font  fimoles ,  hautes  d 'environ  en  pied , 
nues  ii  ligneufes  â  leur  partie  inférieure .  creufées 
d'tmpreffions  annuelles  &  circulaires  très-rappro- 
cbécs;  ftriées  ,  hérilTées  de  poils  roides^  &  gar- 
nies à  lejir  partie  fuperieurc  de  feuilles  alternes , 
piefaoe  verticillées ,  deux  fois  ailées  { lei  pinnules 
ternées  j  les  folioles  ovales  ,  feffites ,  oppofées  , 
aiguës ,  dentées  en  fcie ,  vertes  en  delFus ,  blanchâ- 
tres en  dtffous,  parfemées  de  quelques  pni's  roi- 
desj  aiofi  que  les  pétioles  «  accompagnés  à  leur 
do  «plilofaMéoMe*,  ■igD&. 

De  longs  pédoncolcs  HOitatéraux ,  nxilbires  & 
terrninaux  fupMrtent  une  ou  quelquefois  plufieitrs 
perires  ombelles  fimples  ,  hemirph;;riques ,  com- 
pofees  de  fsize  à  vingt  rayons  fi  i  formes ,  dont  l'in- 
volucre  eft  formé  par  autant  de  brades  lancéo- 
lées, très-aiguës,  ciliévS,  de  couleilt  purpurine. 

attce  efl  à  cinq  dents  très^nrtes  1  les  pétales 
Mërés  far  un  difque  glanduleux)  l^ovaire  adhérent 
an  calice,  rurnmnté  de  cinq  llylcs.  Les  hais  s  font 
brunes,  globuleufes,  de  la  groffeur  d'un  petit 
pois,  i  cinq  filions,  i  cinq  loges)  autant  de 
Knoices  d'an  bnin^bir ,  ovales-aRoodtes ,  at- 
ndiées  pu  mi  mbeccule  au  (bamei  do  chaque 
loge. 

Cette  plante  croît  parmi  les  rochers,  fur  les 
hiutes  montagnes,  au  Canada.  It  {y.f-)On  em- 
ploie Tes  racines  «  dans  It  CUndO}  comm  fiidori- 

Araue  ï  tige  baflê.  AnBa  kmtti/h.  Cavan. 

Anlia  eMtU  amuo ,  /oliis  impari-pianatis  fo- 
aUii  eonLui*  ,Jefraùs  «  «eafw  ,*  Êoniiu  Mmk$Û«di. 

Gmik  leoB.  Bar.  4.  peg.  7.  nio. 

Cette  efpèce  diffère  fi  peu  Je  Vd'uHt  rdc<mof*, 
«u'elle  paroit  n'en  être  Qu'une  variété  ou  peut- 
•m  la  même,  mais  que  Cavanilles  a  jugée  diifé- 
rente ,  d'après  la  figure  de  Varaiia  ractmofa  de 
Cornuti ,  qui  repréfente  les  fleurs  ramafl'ées  en  pe- 
tites grappes  &:  non  en  ombillules.  Ou  cette  figure 
n'eft  pas  conforme  à  la  nature ,  ou ,  dans  le  cas  con- 
traire ,  elle  ne  feroit  pas  celte  d'un  aralia ,  dont  les 
fleurs  fnnteflentiellement  en  ombelle.  La  figure  de 
Moriion  vaut  beaucoup  mieux.  On  doit  retrancher 
celle  que  Linné  cite  de  Barrelier.  Ses  tiges  font 
moins  élev^ef  »  *f^»  mi  plus  un  pied  &  demi  de 
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long  ,  recouvertes  d'une  écorce  verte  eu  tougel- 
tre,  parfemée  de  tubercules  d'uo  brun  rougeitre. 
tes  levn  naiient  par  petites  ombelles  pins  dfffiuh 

tes,  8f  forment  par  leur  enfemble,  fur  le  pëdoip* 
cule commun, une  forte  de  grappe  très  lâche. 

Cette  plante  croît  dans  la  Nouvelle  Efpagne.  ^ 
On  il  cultive  au  Jaidio  dc  Madrid])  eUowiuit  au 

mois  d'octobre. 

Les  efpèces  fuivantes  rentient  dans  cette  divi- 
fioni  ravoir  : 

JrmB*  fiùofig  n*.  t. 

Aralia  -ckilUi^  ;  n*.  X. 

JrMii*  metma/i,  n*.  ]. 

AaxLti  fiaodapbylo.  AniBt  fihétffyttim, 

Swartz. 

Aralia  foli  'tt  digitatis  ,  foliolls  numerofiffimis  , 
inaaoétitft  i  raetmo  longiffimo  ,  Jîmplici  ,  nuxunie  { 

fe^auKËs  mmMléM.  WiÛd.  Sp«c>  1.  pag,  tjiy*. 
— >  Svam,  Prodr.  f  f . 

Htdtra  (  fciodaphyllum  )  tfoliis  digitat^-amM' 
latis ,  jlht  minoiibus  uau^kuti  rocemis  eomp<H 
fuit  ,  longifftmis  ,  nuiMU^  SwtXtl ,  Flor.  lod. 

occid.  li  pag.  519. 

Siiodjçhyllitm  foUii  majoribus ,  oblongts;  palol-s' 
communibus  umttllatis ,  afixisi  fioriitus  fpicatit, 

Bfovn»  Jan.  i^j.  tab,  19.  fig.  1.  • 

Arbufte  de  huit  à  dix  pieds,  dont  les  rameaux, 
lifles,  étalés ,  fonteunis,  vers  leur  fommet.  do' 
feuilles  éparfes ,  petiolées ,  digitées,  diviféesott 
huit  ou  dix  folicJes  pédicellées,  ovales-lancéolées, 

f labres ,  entières ,  acinninées  j  les  extérieures  trois 
ois  plus  petites.  Les  fleurs  foiu  réunies  en  grappes 
termin  iles ,  falitaires ,  axilUires  ,  longues  de  plus 
d'un  pied  ,  munies  à  leur  bafe  d'une  gaine  brOMs» 
ovale,  obcufet  compofées  d'ombeliules  rappro- 
chées ,  trèe>  nombreufes ,  contenant  fix  a  dfx  - 
fleurs  ;  les  folioles  des  invclut  v  s  en  forme  d'écail- 
les  blanchâtres,  petites,  ovales,  aiguës.  Le  calice 
eft  divifé  en  cinq  petites  dents  1  la  coroÛo  d'un 
blanc-pile  oaverdatre  i  cinq  filamens  très-courts  { 
les  anthères  oblonguts ,  purpurines  )  cinq  (lvles> 
fubulés,  rapp'och^s.  Le  Iruit  confifte  en  une  oaie 
oblongue  ,  arrondie  ,  obfcurément  pentagone  ,  i 
cinq  loges ,  couTMioéo  par  le  calice  i  k  s  femeucot  ' 
brunes  ,  oblongues  ,  comprimées ,  foliaires. 

Cocto  plante  croît  fur  les  hautes  motttegooe  do^* 
lalamaiqiie.  1)  (Swarti.) 

Aralie  à  cinq  folioles.  Aralm  fentapfyUa, 

Thoub* 

Aralia  ariorea  ,  'udmtl,^IUyfâilgli**  Thunè. 

flor. jap.  118.  •.  .     •  .  ^ 
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I  apei  (e  divifent  en  rameaux 
rihbiw»  ÈMuttu*  €)rUfidri((ues«  de  coalcar  cen- 
éiée,  amés  j  ams  qoe  Im  nges  *  d'aiguilloM  foH- 

taires  ,  axiîlaires.  Les  f-^uilles  fortent  trois  ouqua- 
ite  &  p!iis  (iu  même  bourgeon  j  elles  font  pétio- 
léts,  compofées  de  cina  folioles  pédice'.lé- $ ,  gla- 
bres ,  ovAles ,  aiguës .  oentées  vers  leur  fommet , 
witKras  8f  i^tr^ciet  ■  tow  bafii  t  les  iiififi  icuics 
pluspetitM,  celle  du  milieu  plus  grande,  longue 
d'un  pouce,  I-e$  fleurs  lortent  d'encre  les  bour- 
geons, dirpofées  en  une  ombelle  fimplcj  pédon- 
cule )  le  pédoncule  une  fois  plus  coure  que  le 
pétiole }  Ic^s  pédicetlet  capillaires,  étalés  i  les  éta- 
Bines  plus  longues  que  la  corolle. 

Cette  plam».  crak  «i  Jafeo.  Ib  (  D^fitripi,  «r 
Tkmi.) 

Aralie  à  trois  folioles.  Arjlia  tnphylla. 

Aralia  tnpkylla  ,  glnbra  ,foliU  trifalratis  i Jolio- 
sàs  Ju'-ftfdtbus  ,  /anceoiatig  ,  feimit /  UkMU  HsI- 

Himâ ,  (tntrali.  (N.) 

Pan  sx  (  trifolium  ) ,  puS/lum ,  radict  fuknuaidù- 
hulbofâ  i  foliis  ttrmit^fotntu  fi^tfikku,  f  Mkh. 
f  Jor.  iMieal.  Anitr.  i.  peg.  Xfj, 

C'eft  une  petite  pîante  herbacée,  que  je  foup» 
çoniie  être  la  tnê  ive  que  le  panax  trifolium  de  Mi- 
chaux. Ses  tiges  font  (impies  ,  très-grêles,  hautes 
à  peioe  de  cin^  ï  fii  poucct«iiu« .  ghbfes»  vu- 
nioées  par  tro»  i  quatit  fenilletdiipofiSes  onmme 
tme  ombelle,  dont  les  pétioles,  a  peine  de  la 
longueur  des  feuilles,  fe  divifeot  à  leur  fommec 
en  trois  foIioUs  i  peine  pédicellées  ,  lancéolées , 
prclii|u'obtures ,  vertes  ,  glabres  ,  longues  d'un 
pouce  &  plus ,  larges  de  quitte  lignes,  inégale- 
ment dentées  en  ïcie  â  leurs  bords.  Uu  centre 
des  pétioles  s'élève  un  pédoncule  beaucoup  plus 
court  que  les  feuilles ,  ioutenane  une  petite  om- 
belie  folitaite,piefqu'en  téte«coinpofiM  do  fleurs 
MancMtres;  les  pédicelict  flméf  K  ttètHcourts  ; 
les  folioles  de  l'involucre  filiformes  ,  aiguës  ,  au 
moins  aufli  longues  que  les  pédicelles.  Je  n'ai  pu 
obferver  ni  le  nombre  des  flyles  ni  les  fruits.  Dans 
la  plante  de  Michaux  «  les  racines  font  bitIbeulMj 
ti  M  folioles  quelquéfe»  an  noiubct  dn^ 

Cette  phnte  croît  dans  l'.^mériqoe  leptaoïrio» 

On  doit  faire  entrer  dans  cette  divifion  Varatia 
•M^'aik/w  ,  d°.  4 ,  fie  V aralia  ptanaia  ,  n".  $. 

♦  ♦  ♦  FtuUlu  loUtt, 

Aralie  du  Japon.  Aralia  japoniea.  Thunb. 


iaf'uufctnj ,foliii  loiatts.T]\utlb*Fkit,j»p. 
liS.  — i  Wiild.  Spec.  I.  pag.  ip^. 
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'   /aeiKfc  Kampt  Amam»  Fafc  j.  9^7f^ 

Ses  tiges  font  droites,  ligneufes,  fansépinoif 
hautes  die  cinq  à  fix  pieds  «  garnies  ,  tet%  leur  Çotif 
«er,d»  fiMfllei  wowbrHifes ,  ahernet ,  pétiolées, 

i  fept  ou  cinq  lobes  arrondis  ,  incifés  ,  aig'j<  , 
dentés  Teri  leur  fommet ,  verts  en_  delVus ,  plus 
piles  en  de  (Tous  ;  les  pétioles  épais,  charnus, 
amplexicattles ,  de  h  lôagueur  des  feuilles.  Les 
fleurs  ferment»  par  leur  enfemble ,  une  panicult 
compofée  de  petites  otnhellules  fimples}  les  pé- 
doncules accompagnés  à  leur  bafe  de  bradées 
ovales ,  aiguës ,  concaves .  pubefceotes  ,  cads- 
ques.  longues  d'un  demi-pouce  à  un  pouce.  La 
corolle  cfirManclie ,  à  cinq  pétales  éganr ,  ovaiss, 
aigus ,  r:  fléchis  ,  caducs  ,  longs  d'une  ligne  j  les 
étainines  plus  longues  que  la  corolle  i  cinq  iiyles 
filiformes ,  perfitbns ,  plus  courts  que  les  étainî* 
oes}  une  baie  prefque  léttafOM  •  tris-4)btiife« 
flrié» ,  i  cinq  loges,  comenaDrdee  tomodctifeg 
petites. 

Cette  pboie  croie  au  Japon.  Jt  {^D^fr^f» 

»  ♦  *  ♦  FtuilUt  fiaiflt*  t  eiuiins, 

AaALIB  en  arbre.  Aralia  arima.  Linn. 

Aralia  CMmi»  «rboreo  ,  foliit  Sa^tHu,  HmMk 
univerfàiis  rdJns  mig/jndu/ofit.LmO.  AmOlt  Acsé. 
j.  pag.  ^69.  —  Jacq.  Aiuer.  89.  —  Svartz.  ObC 
l'ij.  —  Jacq.  Hort. Sihoenbr.  i.  pag.  16.  tab.  ji. 

Aralia  arborta  ,  fuliis  mitidis ,  «ilon^ 

Bfuvn ,  Jam.  189. 

Ut4Ura  arior,fiii0  kafiaio,  Plum.  SpeC.  l8« 

koo.  148. 

Arbiifl^  dont  les  tiges  aiborefcentes  U  dffî> 

fent  en  rameaux  glabres ,  alternes,  garnis ,  furtout 
vers  leur  fommet,  de  feuilles  alternes,  eparfes, 
rapprochées,  pétiolées ,  amples,  ovales,  oblon- 
gues ,  très-entières ,  glabres  i  leurs  deux  £w8S, 
acu minées  â  leur  fommet,  membraneofes ,  ner- 
veiifes,  rétrécies  à  leur  bafe  ,  longues  de  fit  \ 
huit  pouces  &  plus  ,  (ur  quatre  environ  lie  large. 
Les  fleurs  font  difpofées  en  une  panicule,  doat 
les  raoïifîcaiions  fe  divifent  &  fiu»0R«fli  chaoMM 
ombelle  très-ouverte  %  les  pMoncolea  chargés 
•  glande;  l'involucre  compofé  de  braâées  on 
peu  fcarieufes  &  concaves,  o vales- lancéolées , 
aiguës ,  beaucoup  plus  courtes  que  le  pédicelle. 
Le  ftyle  eft  divifé  en  cinq  panies.  Le  rntit  cod- 
fifte  en  une  baie  l  fix  côtes  Aillantes,  do  la  grof> 
leur  d'un  pois.  M.  de  Lamarck  avoit  d'abord  ren- 
voyé cette  efpèce  parmi  les  lierres  ;  il  a  depuis 

changé  d'avis.  (  ^oy^  le*  obAmikn  i  II  ute 

de  l'article  Lierre.  ) 
Ceue  plante  aotc  à  k  Jamaïque,  ffi^'f) 


ts  mtiau  f  9otongo-ovaitt  i 


Digitized  by  Googld 


ARA 

AR.ALIB  en  tête.  AralU  tjpitata.  J.icq. 

Aralia  arhorea ,  fullis  Jîrr.plicihus ,  tUiptîeit ,  iit' 
ttgerrimi-i;  pan  'iculis  termin^iibus  j  jivriout  ftjftiibus , 

taFÎtatis.  Svartz  ,  Prodr.  ff.  —  Jacq.  Amer.  89. 
ub-  61 .  ~  Alton ,  Hort.  lev.  1,  pig*  ^ 

Lam.  III.  rab.  117. 

2{c^«  (  capitau  )  ,  folii*  illiptlcis ,  ÎHtigtit  / 
mmit  compofîth  ,  ttrminalikus  ;  floribiu  fejfUihus  , 
etfiteUutij.  Sir.ith ,  I<on.  pidi.  1.  pi""  4.  ttb«4. 

Cette  efpèce  dl  fjcile  â  diftinguer  pir  ft  s  A  i'"^ 
(ëfliUs.  reunies  en  une  petite  tete  a  l'cxticnii  é 
é»  pédoncule»  paiticuliets.  C'ett  un  arbriifeau 
«ni  ^élève  i  1t  haarem-  de  dix  â  douze  piedi ,  8c 
fe  divife  en  rameaux  étalés,  ricîé' ,  cylindrique», 
garnis,  vers  leur  fommet,  de  feuilles  éparTes,  pé- 
lioléM,  eltipciqiies ,  prefque  rhombci.lales  ,  rui- 
nes ,  glabres»  lutAwat.  tnuèfaa,  foucenues  par 
de  longs  pétioles.  Lh  leur»  fement  one  grappe 
draite  ,  terminale  ,  ramifiie;  les  pédicelles  foutc- 
luoc  chacun  une  petite  téie  de  fleurs  fefliles ,  nom- 
breufes,  Uanchitres,  accompagné<s  de  pair  s 
bradées  femblablct  à  des  paiUenes.  Us  denu  du 
calice  font  i  peine  vifiUes  ;  la  corolle  fort  petite  -, 
les  petal.s  ooloatt» caducs  ;  l'ovaire  glabre,  tur- 
biné ,  Tui monté  de  trots  à  cini)  llyles  couits  «rap- 
prochés. Le  fhiit  eft  une  btie  obloogne ,  glabfc* 
a  cinq  loges ,  couronnée  par  le  calice. 

Cette  plante  croît  fur  les  hautes  moougnes , 
tnt  Amilies  8e  i  la  Januique. 

AHALIB  en  cœur.  Araiux  cordaïa.  Thnolk 

AraRû  keiiaet»  f  muU  argufiatot  intrmi}  Jôliis 
fimfli^ui,  efiÊth,  Thnnb.  Flor.  jap.  pag.  117. 

Dosjen.  Koeupf.  Amocn.  Farc.  $.  pig.  8x6. 

Ses  tiges  font  afceadMiu»,  à  ptlM  tifneulM, 

velues,  anguleufts ,  médiocrement  ramenfes  \  les 
xameaux  alternes,  garnis  de  feuilles  fi.nples  ,  pé- 
tiolées,  alternes,  ovales,  en  coeur,  rudes  à  it  urs 
<leas  faces,  inégales,  dentées  m  wie,  aiguës  à 
kur  fo  nmet ,  longues  de  dem  poncea  Av  autant 
de  liree  ;  les  pétioles  plus  coofts  que  les  (êuilln. 
Les  fl-urs  font  difpofées  en  ombelles  axtUaires  \ 
les  pédoncules  tricb&tomea,  tomenteui,  ainfi 
«te  les  pédicdlM.L*«>ralit«lftKMBi  dft  daq 
fiyles  divergera. 

Cette  plaaca  ccoit  an  Japon.     {Difcript.  or 

AraRm  (pdnuta),  cault  fca»âuMt 
iSkii.Lmu.  Flor.  codiin.  Lpif.  A}). 
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fe*,  armées  d'aiguillons  épirs ,  recôurbis i  (çarnlce 
de  feuilles  éparfes  ,  longuement  |  étiolées  ,  pal- 
mées, divifées  en  cin^  gr-mds  lobes.  Lfs  fleur» 
font  blanches,  dtfpofecs  en  ombelles  fim^les» 
folitaires,  latérales,  fans  involucrej  kt  pétittfe» 
&  les  pédoncules  (ans  aiguillons. 

Cette  plante  croit  dans  les  campagnes ,  I  le 

Chine.  T)  (Defcript.  ex  Lo:ir  )  ?on  c  orce  paffe 
pour  réfolutive ,  ëpuratoire.  On  i'civplo.e  dans  la 
ra§e  fie  rhf irapiie. 

L'j'u.'i.!  uclsphylla  de  F.our.iro  me  par'>ît  é'ra 
ta  rriéiric  ;  lantt;  que  Vara'ia  palmaid  Lam.  11°.  J. 

L'araliii  eothUau  .  n°.  6 ,  &  l'traàa  umbtliiftr^ 

fe  nppaneiic  i  CMM  dhrifiM.  . 

ARAUCARIA.  Juff.  Gen.  pie.  41^.  Grand  & 
bel  arbre  du  Chili ,  qui  a  l'afpjé^  d'un  protea  ,  8c 
beaucora  de  rapport  avec  les  pins  par  fa  fruâift* 
ceciott.  MoUrn  ri  oMerré  le  premier }  il  i'afoic 

nommé  pinut  araucju  ;  mais  des  éthantillons  rap- 
portés enfuite  par  Dombey  firent  coniii^iire  qu'il 
devoir  conftituer  un  genre  particulier  ,  auquel 
M.  de  Laniarck  donna  le  nom  de  domhtya ,  &  que 
depuis  M.  de  lufBeu  a  nommé  «rmuearU  ,  parce 
qu  il  avoir  été  trouvé  dans  cette  contrée  du  Chili 
habitée  par  le»  Aiaucans.  (  f^oy^i  Domsey  • 
vd.  U,  pef.  pl.) 

ARBOUSIER.  ÂrUou.  Les  planta  renfèméet 

dans  ce  genre  ne  font  guère  en  Europe  que  des 
arbriflieauz  d'ornement.  Quelques  uns  offrent  tn- 
coie»dens  les  pajrs  chauds,  des  fruits  bons  à  mai> 
ger>  msiau'ik  peflenc ,  i£ème  dans  nos  <iéparte- 
meot  méndionaui ,  pour  6des  te  indigeftes.  H 
n'en  eft  pas  ainfî  dans  les  climats  d'une  tempéra- 
ture plus  élevi^e  ,  telle  oue  dans  ta  Batbine  ,  où 
l'arboufier  commun  {armous  uiedo)  eft  trèN-ré- 
pandtt  :  U  eft  des  collioes  qui  en  fom  toutes  cou- 
vertes. Ses  (Mit  M  font  patCmement  mârs  qan 
dans  le  courant  de  l'automneslU  font  alois  favnu- 
reux  ,  délicats  &  point  du  tout  indigcft-s  J  n  ai 
foQVCM  nCMilli  8r  mangé  prefqu'avec  excès  « 
ùm  m  avoir  été  janais  tocoounodé.  M-  D^sfbii- 
raines  t  fiu't  la  même  expérience ,  fie  il  juflifie  éga^ 
lement  Tarbo  ifier  du  reproche  que  l'on  fait  à  Tes 
fruits  dans  des  provinces  où  ils  ne  mùiiflent  qu'im- 
parfaitement. Cet  arbriïeau  eB  gravé  dans  les 
lUuftrations,  xA,  |é6,  fig*  »  »  »««  elpèoes  décria 
tes  par  M.  duLmMck.  Il  fiiiit  qo«iwr  «pita  te 

z.«  AMOVlin.  de  Cunrie.  Jdam  tmu^ 

ritnfit. 

Ariutus  MttitmueoUtittfirratit  i  panieutis  vtf 
ticaUbu*  t  hifpùb-^ëtmofiM.  DohMB.  «dit.  flO?:  I* 
fiB*  80.      '  ' 

CaMtmA  éHU^fue  par  (à  panieritf«iii| 

Ggg  t 
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inclinée  )  mais  toujours  droite  ^  hifpide  &  gluti- 
neufe;  par  Tes  feuilles  aloogëei,  glauqik  !i  en  def- 
foo»  :  il  a  la  port  4e  l'AfàitMt  mudo.  Ses  tig^s  font 
dioiiBi  t  ékÊtcéet ,  |ieii  rtnevfes  ^  levémct  d'une 

ëcorce  brune,  garnies,  vers  l'evtrémiré  <î 2$  ra- 
meaux, de  feuilles  réunies  en  touft'es  alternes  i 
périolées,  glibres,  oUongnesofarncéolées,  d'un 

Wt-fnncé,  luifantes ,  coriaces  ,  glauques  en  def- 
foos  J  aiguës ,  dentées  en  fcie ,  perfilUntes. 

Les  fleurs  font  blanches  ou  couleur  de  rofe  ten- 
dre ,  rcuries  en  une  panicule  droite,  terminale, 
étalée ,  chargée  de  poils  glutineux ,  accompagnée 
4le  bnâéesfcarieiiKt,  lancéolées  ;  les  pédicelles 
'▼élus,  glutineux.  Le  calice  eft  velu ,  divifé  en 
cinq  lobes  ;  la  corolle  ovale  ,  urcëolée,  beaucoup 
plus  grande  que  celle  de  l'artutus  unedo;  l'oviice 
glabre,  arrondi  j^iuinooté  d'un  ftyle  fimpla .  pei- 
fiftant  J  te  «faa  fligmaie  aigu  :  il  lui  faoEMt  une 
mie  anoo^ie.i  cinq  loges  poIyfpenBes. 

Cette  plante  croît  aux  îles  Canaries  «  oà  elle  t 
été  découverte  par  M.  Hiedlé.  1^ 

^.  Arbousier  i  feuillet  emièrM.  .ilrAwiv  ceie^ 

gnfvUa.  Lam. 

D'après  les  obfervations  de  M.  Vieillard  ,  dans 
la  nouvelle  édition  des  Arins  &  Arbufits  de  Du- 
haoïel .  I  •  Mg.  79  ,  les  rTnonjrmes,  les  figures  & 
laa  defcripaora  de  Ctoms .  Jean  8r  Gafpard  Bae- 
•  llIlijCfcée  s  par  Tourne  fort  &  par  *;î.de  Lamarck, 
appartiennent  à  Yarbutus  andr^chne.  Linn.  &  non 
â  cette  efpèce.  M.  Desfontaines  n'tfl  point  de  cet 
'avis.  «  h'arbutus  inttgrifoUa  eft  Varbuius  fuliy  njn 
ftrrato  Tournef.  ,  &  Vandrachne  Theophr^fit  de 
l'Eclufe  ,  fviionynfje  que  Linné  a  rapporté  mal-à- 

Propos  â  fon  arkutas  tmdrmeJuu  j  qui  croît  dans 
lia  de  SauMS  8e  autres  lîenx  »  tandis  que  Tan- 
dradiné  da  Thëophiafte  ed  indigène  à  l'ile  de 
-Candie  Br  que  la  defcription  de  cet  ancien  na- 
turaltâe  convient  â  l'arboufier  à  feuilles  entières 
de  Toumefort  &  de  Lamaxck.»  {Uijt.  du  Arbr. 
tom.  I ,  pag.  161.) 

Arbousiir  i  ièttiiks  de  Jaurier.  JMam 

Uurifoiia.  Uon.  f. 

ArhtiU  a^oriûtfo^  oblongis,  utrinqui  acumi- 
natis  ,  acucf  ferratis  ,  glabrij  ;  racemis  axillaribus  , 
jteundU  f  fc^Uibiu  ,  foliturii*.  Lino.  î,  Suf^  pag. 

n  fe  rapproche  par  fon  pect,  par  la  forme  de 
Ces  feuilles ,  de  t'aiboufier  commun.  Ses  liges  font 
Uraftes  ,  cylindriques  ,  ranseufes  ,  recouvertes 
d'une  écorce  brune  ;  fes  rameaux  garnis  de  feuil- 
les glabres,  oblongu-s  ,  lancéolées*  aiguës  i  leurs 
deux  extiémités ,  peritftaiTtes ,  dentées  enfde, 
acuminées  .i  leur  fonme:.  Les  fleurs  font  difpo-  j 
léeSt  dacs  1  aille!  e  des  feuilles,  en  petites  grap-  1 

tm  mm»  meàm ,  ûi^,  tûÊêtak^t^  * 
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I courtes  que  les  feuilles^  la  corolle  blaochâties  les 
baies  globuleufes,  lougrtrwi»  dmans,  àdaq 
loges  polyfperroes. 

Cette  plante  croit  dam  l'Aaéxiqae  iinttnm* 

naIe.T,(^./.) 

6.  Arbousier  piquant.  Arbuuu  mutnMgu, 
Lion.—  Lanulll.  Geo.  tA»  $66.  a. 

8.  Akbousier  filiforme.  Arbam  jUifermt. 
Lan. 

C'efl  bien  certainement  le  vaeànium  hifpiàkm 
Linn.  {Voyei  Airelle*  Suppl.  n*. 

OkftrvMÙMU.  L'afbuttts  ferpyllifolU  LsOk  if.  7, 
8r  m.  cab.  ^66 ,  fig.  ) ,  eft  le  gauUhrh 

Forft.  {Voyei  Palommier  ,  ^V/'^O  ^VilIJoMV 
rapporte  à  tort  la  plante  de  M.  de  Lainuck  àr»^ 
iittas  mierPpkyJIa  Forft.  )  elle  M  lui  convient  fat. 
Cette  dernière  eft  \'a»dronuda  myrftnlus.  (  Vtryt^ 
Andromède  ,  Suppl.  n*.  10.  )  tnfin ,  \'inju 
pumila  Linn.  Suppl.  &r  WilU.  td  la  mëmeplinte 

Sue  notre  ANSROMàofi  k  feuilles  deaoaiu* 
Hppt,  D*.  9. 

*  Arbousier  à  feuilles  de  filaria.iMM 

Ariittut  cauie  ramopfimo  ifitlUi  ltiuioLiM,iU- 
minatis  ,  aeui  ferratis  ;  Soriiuê  MlUtrik».  f(lt> 
Synopf.  Plant,  i.  pag.  493. 

Ses  tiges  fe  diviftnt  en  rameaux  nombreiir, 
garnis  de  feuilles  alternes  ^  petites ,  ai&z  kabli' 
bles,  par  leur  forme  &  par  leur  confiflince.iceflei 
du  filaria  ;  elles  fbm  glabres,  lancéolées, deotéM 
en  fcie  à  U  ur  contour  {  les  danielunfttlèHigaib 
Les. fleurs  font  axillaires. 

Cette  plante  croît  au  Pérou.  Ij  (HerbJti') 

ARBRE.  L'arbre  eft,  fous  bien  des  rapports > 
le  plus  parfait  des  végétaux  :  c'eft  le  complément 
de  la  vie  végétative.  11  l'emporte  fur  toutes  les 
autres  plantes  herbacées  par  fa  vigueur ,  par  l'a- 
bondance de  fes  fucs  <fitaiix ,  par  fes  moyens  d» 
reprodudtion  ;  il  étonne  par  la  longue  durée  de  fa 
vie  ,  par  la  grolTeur  Se  l'élévation  de  fon  tronc, 
par  la  cime  impofamatc  najeAueufe  qui  le  cou- 
ronne ,  enfin  par  fou  poit  &  par  l'oïStaàlfi  àt 
toutes  fes  parties. 

Toutes  tes  fois  que  la  vëgëtactoa  s^éidUklt 

un  terrain  neuf,  loriqu'elle  eft  livrée  à  ellc-.Tième, 
lorfque  fes  admirables  &  longs  travaux  ne  ÙM 
point  troublés,  ou  pir  Js  hache  deftriiâii»ea 
par  la  dent  des  animaux,  elle  finit  touiouts  par 
produire^  des  atbres  ,  &  h.  furface  entière  do 
C'oht  n'offriroit  qu'une  vafte  forêt  fan»  la  réu- 
nion des  hommes  en  focîété.  La  multiplicité  des 
«cbni  «ft-le  plus  gtapd  obâada  ^'i^uÊfmim 
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nonveaw  colons  loifqu'ils  arrivent  podt  h  pre- 
mière fois  dans  des  contrées  privées  d'habitans. 
Il  en  cft  de  même  des  pays  cultivés  pendant  une 
longue  fuite  de  fiècles,  dépeuplés  enfuite.foit 
par  les  ravages  de  la  guerre ,  foit  par  la  loogue 
durée  des  maladies  ptfliientielles.  Dès  que  ces 
plaines ,  jadis  fertiles,  font  abandonnées  ,  les  fo- 
rêts couvrent  avec  le  tems  ces  cantpagpes  fillon- 
■aées  pu  le  foc  de  la  charme  *  ces  piaines  brou- 
«iet  par  lea  troupetut .  8c  nèum  lit  nàt$  «fpaeea 
occupés  par  les  grandes  cités. 

L'Afrique  feptMKriooale ,  ce  wf»  «mtefois  fi 
peuplé  lorfqu'if  étoix  habité  par  les  Cmhaçinois 
&  les  Romain-;,  aiifourd'hui  prefqu'înculte  depuis 
qu'il  eft  tombé  fous  le  poavbir  du  defpotifme,  elt 
un  exemple  fiâppam  de  cette  vcrité.  Aux  travaux 
dca  hommes  ont  faccédé  ceux  de  la  nature.  Celle- 
ci  i^dt  emparée  de  cet  riches  provinces,  jadis 
ouvertes  de  toutes  parts  au  commerce  &  i  l'în- 
■dufirief  &  il  m'eft  arrivé  bien  fouveat,  en  par- 
comM CM  bdiet  contrées  j  de  retrouver  les  rui- 
nes d'une  ancienne  &  grande  ville  ou  les  traces 
d'un  grand  diemin  dans  des  bois  prefqu'impéné- 
trablû  :  il  faut  fouvent  y  chercher  fous  les  brouf- 
làilles  les  monumens  rares  &  précieux  du  puiiïaiit 
empire  des  Carthaginois  8e  des  Romains.  Une 
briuante  végétation  convia  ces  cènes  abandon- 
nées ,  8r  la  nature ,  libre  de  ronre  contrainte , 
efl  rentrée  dans  fes  droits  en  faifjnt  croître  d.ms 
chaque  loi  lea  végétaux  qui  y  conviennent  le 

Ce  n'eft  donc  point  dans  les  pays  civilifés  que 
l'on  peut  étudier  parfaitement  la  marche  de  la 
narare,  qu'il  eft  cependant  C  eflëntiel  de  con- 
lioître,  même  pour  apprendre  i  diriger  la  culture 
de  Tes  produâions.  Les  befoins  de  l'homme  en 
fociélé  le  forcent  de  la  contrarier  à  cha 


Et  pas  :  fl  M  peut  peraeina  à  la  terre  de  pro- 
ie librement  ce  qo  Vile  vent?  H  eft  forcé  d'ar- 
rêter le  progrès  rapitk*  Acs  forêts  ,  qui  bientôt 
couvriroient  les  plaines  dellinèes  aux  moiflons  ; 
il  arrache  impitoyablement  la  plante  indigène 
pour  k  leasplacar  par  des  végétaux  exotiques. 
C*eft  de  ce  défordre  apparent  que  réAihent  les 
plus  précieux  avantages  pour  l'hoaime  focial  ctnn  1 
il  lait  diriger  tes  travaux  d'après  ceux  de  la  na- 
Vittt  &  que  l'obfervatton  lui  tait  connoitre  que 
IlslAtees j^tes  »  les  noémes  arbres ,  ne  peuvent 
cnitre  légalement  bien  dam  tons  les  Ms  ni  aux 
«Inès  expofitions.  D'après  la  connoiflance  par- 
hite  des  localités  ,  nous  faurons  fertiiifer  les  f;>ls 
les  plus  ingrats,  &  nous  étendrons  avec  profit  le 
tafl*  dooHino  de  la  culture.  Eh  jeiav  on  coup 
4*oeil  ftr  cette  belle  diftriboiion  da  vdgdtsox  b-. 
%neux  qui  ornent  h  furface  de  la  terref^  nous  re- 
a;onnoi\roiu  bientôt  qu'aucun  d'eux  ne  pourroit 
•^tre  witUTt  ifMt  li'vf     lieux  où  ils  croilTent  na-* 
-turèliement.  Si  nous  failions  deicendre  Uts^^an- 
Jie».v;kll«ns.iC!aej;rés.  âc  hrdtm  J.4MIII  miH^, 
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poniou  les  platanes  fur  les  hautes  nontagMS, 

nous  venions  les  premiers  périr  faute  d'air  «  par 
trop  de  chaleur,  «  les  féconds  par  un  air  trop  vif 
8e  trop  froid.  Un  obfervateur  exercé  faura  mime  » 
an  fe«il  port  d'un  arbn»  i  là  fetma,  i  fou  organi- 
fnricn  particulière  «  recoonoStre  le  fol  auquel  il 
dDic  appartenir  :  ce  fera  un  trait  de  lumière  de 
plus  pour  la  dircdti»  ti  de  leur  culture.  11  s'apper- 
cevra  bientôt  que  l'arbre  qui  croit  fur  les  hautes 
montagnes  eft  difterenc  da  cdui  ^'on  rencootie 
f  ir  la  pente  des  collines)  que  ceux  des  plaiaes  Ac 
des  bas-fonds  ne  fe  retrouvent  plus  fur  les  hau- 
teurs i  que  les  uns  ne  fe  plaifentque  dans  les  fables 
arides  &:  brillansi  d'autres,  dans  les  lieux  humides 
ou  fur  le  bord  des  ruiffeaux.  Quoique  certaines 
efpèces  d'arbres  paroiffent  végéter  également  bien 
fous  tous  les  climats  &  à  des  expofitions  différen- 
tes j  chaque  contrée  néanmoins  en  puIIéJc  qui  lui 
font  propres ,  &  qu'on  ne  peut  trouver  ailleurs. 
Il  en  eft  dans  le  Midi  qu'on  ne  rencontrera  jamais 
dans  le  Nord.  Ceux  des  tropiques  ^  de  l'Aineriqaa 
ou  des  Indes  ne  reflemblent  point  à  ceux  de  réu* 
rope  $  B<  quoique  la  culture  parvienne,  à  force  da 
foins ,  à  s'approprier  quelques  arbres  exotiques  t 
il  en  aft  uufimd  MoawtaaMxqaelsalb  eft  foncé» 
de  renoncer. 

Cette  variété  de  produâions  s'oppofe  i  l'uni- 
formité. &  fornte  de  l'Univers  le  fpeâacle  le  plus 

fiibiiine  Ik  le  plus  impofant.  Comme  il  feroit  trille 
&  monotone  u  partout  l'on  ne  renconiroit  qu'un 
gazon  uniforme  !  Mais  il  n'eft  que  le  fond  du  ta- 
bleau :  Its  forêts  en  forment  les  grandes  malTes  , 
&  les  animaux  lui  donnent  le  mouventent  &  U 
vie. 

En  confidérant  les  arbres  fous  le  double  rapport 
de  leur  organifation  lf<c  de  leur  développement ,  il 
faut  avant  tout  fe  rappeler  une  diftindiion  elTen-' 
tielle oui  avait  échappé  aux  Aocieas,  ou'ont  éta- 
blie MM.  da  Jofieu .  û  fa»awiMem  développée; 
enfuite  p.ir  M.  D.-sfontainrs  :  c'eft  celle  des  arbres 
moaocoiyitdons  ou  dont  les  fetncnces  ne  font  pour- 
vues que  d'un  feul  cotjrlédoo^  <8e  dkoiyUéotu  ou 
dont  les  femences  font  mûmes  de  deux  cotjrlè-. 
dora.  M.  Miibel,  dans  plufieurs  Mémoires  lus  i. 
rinftitut ,  a  confirmé  ces  obfe  ,  varions ,  auxquelles, 
il  a  ajoute  un  f;rand  nombre  d'autres  qui  lui  font 
particulières.  C'eft  4*sprès  les  recherches  de  ces. 
uvans  eftimables  que  nous  allons  expofer  la  diffé-, 
rence  qui  exifte  .eôqre  ^  .deiix^  S<;fodes  «ioupes 
dttiègtBavégéttf."  '  ' 

Les  .irbres  rroiocoiyléJons ,  dont  les  palmiers 
forment  le  plus  grand  nombre  ,  plus  fîmplesdans 
leur  organifation  le  dans  leur  développement, 
font  bien  htoins  nombreux  que  les  arbres  dUoty' 
Udotu,  '«  Nés  pour  habirer  les  pays  chauds  ,  dît' 

|M.  Mirbel ,  ils  ne  végètent  avec  vigueur  qu'cnne  ' 
lfa.d«iyt- tropiques.  Ai^uoe  efpèce.oe  croit  fpoo- 

\q0immàk»i^»  psys.dirlW*  fc.ca0*aft  k»!. 
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.  «M  4|W  far  de»  roim  mulripliéi  qtt»  tlionme 

Iwviem  ien  cenferTer  qudques  hdiviJvs  Aam 
es  climats  iempéië<^.  Ordinairement  les  aihres 
•OMnocotviedoos  n  ont  point  dt;  branciie«;  Lur 
tigt ,  cylindiiqae  &  régulière ,  fe  foutient ,  de 
mént  ^'uM  colonne ,  <Um  um  diicâtoo  véni- 
elle ,  8r  IctM'  cime  eft  coumnnée  d'un  vtfle  fair- 
reau  d:  feuilles ,  du  milieu  lierquellci  naifTent  les 
fl:ur$  :  tel  ett  l:  drattia ,  qii-lqiies  efpèces  d'aloés  , 
d'yucca ,  d'agave ,  munis  <Je  Ruilics  limples  ,  roi- 
4êf  I  aiguès ,  en  focme  de  glaive}  tels  font  encore 
«ts  végétaux  de  la  belle  fimiille  dei  fiehnien ,  le 
fagouier ,  -lont  la  tige  contient  une  f(?cule  nour- 
liilante }  le  dattier ,  R'  n  moins  intérc(rjni  par  fon 
vrilîcé  que  pir  fa  fonne  majeftueuie ,  8e  dom  ies 
feuilles ,  connues  fans  le  nom  de  palmet ,  ont  été 
conlàcréet  i  la  ftloire  d.  s  héros  { l'aréca ,  donc  te 
fruit  «mn  li.Mis  !i  conpofj.ion  d.i  tel  ;  le  coco- 
tier ,  qui  lournit  à  dî-s  pe'upladcs  nombteu(ëS  un 
aliment  Tain  ,  une  liqueur  agféabla  *  de*  «oeables 
êc  des  véremensi  le  chamarrops,  qui  porte  des 
ftoilies  pliffées  en  éventail  \  te  corypha  y  dont  le 
tronc  s'élève  à  foixante^lix  pieus,  fie  dont  le  fom- 
aset  (e  couronn-;  de  huit  à  dix  feuilles  de  quarante 
ficdt  de  diamètre  >  le  badns  ficlenipa,  qui  don- 
nent  «ne  boilTun  utile  i  le  lontar  «  (|ui  produit  cts 
fimeui  cocos  des  Maldives ,  (t  remarquables  par 
leur  volume  &  par  leur  foime  fingulière  ,  5j  bt  au 
coup  d'autres  arbrt^s  également  intéreflans  par 
lem  pradiiici  éeoaomi^iet*  8r  «{ai  ont  frappé 
d'étonncmcnt  tous  les  voyageurs  qui  ont  parcouru 
les  pays  chauds  de  l'Afie,  de  TAtrique  K  de  TA- 
mérique.  En  eff.t  ,  qu'on  fe  t  auf^  orte  en  idée 
fous  la  zône  torride ,  qu'on  fe  reptéfente  ces  pal- 
miers fur  leur  terre  natale  j  foit  qu'île  lialbiter<t 
é»  Cables  arides  ou  des  pUges  aatitiotes ,  ou  le 
Amanet  des  montagnes  ,  on  le  fond  des  vallées  , 
partout  leur  afped  a  quelque  chofe  de  fimplc  6c 
de  grand  qui  frappe  l'imagination  ,  &  qui  annonce 
dans  ces  végéuux  une  organifation  particulière  , 
UaodtiiéteKe  de  celle  des  aduBS  -gni  g>f  ofeat 
■••foidttéel'Eiiroiw.  » 

Os  Ibopfofi  a^cft  converti  en  cevtftods  pcr  l'at* 

tentîon  que  l'on  a  portée  au  développement  &  à 
l'organifation  des  palmiers.  L'embryon,  dans  ces 
arbres  j  eft  un  petit  corps  cylindrique  ou  conique, 
plus  ou  moins  tenflé  à  fon  fonmet.  On  n'y  appcr- 
(otc  d'abord  nlta  platttale  ni  le  cotylédon.  Ces 
organes  ne  deviennent  fcnfîbles  qu'au  montent  de 
la  germination.  A  cette  époque  l'embryon  perce 
la  graine ,  &  ,  reAani  toujours  engagé  dans  les  té- 
gument par  l'une  de  tas  e«crdaiàiBS«il  fie  prolonge 
par  l'aime  en  on  fflet  qui  n*eft  antre  choie  que  la 
oafe  développée  du  cotylédon,  dont  le  fommet 
plonge  dans  la  graine.  Cette  bafe  du  cotylédon 
recèle  la  petite  racine  8e  la  petiM  tign,  qui  ne 
tardent  pas  ï  fe  développer. 

L'une  &  l'autre  ont  k  fome  d'un  petit  cône  : 
Mili  fii  tèâg  fmc  k  ncte  potet-ftn  li 
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eene«  8r  cette  de  la  tige  vtn  le  dd.  La  fimàm 
'préfente  nnu  mafle  fofide  ;  la  féconde .  aa  con* 

traire  ,  eft  formée»  de  e.iîne»  qui  s'fmboîtrnt  les 
une*  dans  les  aut  .rs.  Cha>)ue  giiiie  eit  une  feuille. 
La  plus  extérieure  fert  d'etut  à  la  féconde  j  celle- 
ci  à  la  tfoifièiM ,  b  troifième  i  laqaatiièiae«  8c 
a  nli  des  antres.  Le  cotylédon  M-minen'eA  anm 
chofe  que  h  pre  i.i^re  faii'.le,  qui  les  enveloppe 
routes.  Infenûblement  les  feuilles  intérieures  pren- 
nent pins  d'eitenlîon  :  elles  r<;pou(Tent  celles  qui 
les  eovifonnent ,  &  les  forcent  à  fii  pencbat  van 
la  «être  )  elles  font  repouifées  i  1m  tnaT|Nt  callci 
4^ui  naiilent  ifa  is  le  centre ,  Sc  font <ailliainttl4p 
s  incliner  vers  les  preniieres. 

Le5  feuilles  fe  multiplient  8e  fe  fuccèdent  dans 
le  même  ordre  ;  elles  forment ,  à  la  furface  «le  U 
terre^  ««  failiceau  dont  toutes  les  branches  Tooc 
é  t  roiaentent  wiies  par  leur  balê  ,  8e  c'eft  cette  bafe 
folide  qui  eft  l'oripine  du  tronc  ou  ftipe  des  pal- 
miers {  car  les  feuilles  extérieures  ne  tardent  pis 
â  fe  détacher.  Mais  leur  partie  inférieure .  p  us 
durable ,  forme  un  anneau  compaûe ,  dp  ceatre 
duquel  iTdlèvettr  de  nnuteHes  fevHIcs ,  q«i  i  kar 
tour  font  repouffies  à  h  circonférence,  oc,  venar» 
â  fe  détacher ,  laillent  à  l&ur  bafe  un  fécond  u- 
nean  éfd  M  premier  •  Ir  placé  u  deA»  dt  M 

Cf  fecorid  anneiu  eft  bientôt  furmonté  d'al 
troisième  ;  ce  troiilème  d'un  Quatrième ,  &  aini 
de  fuite ,  jufqu'à  ce  que  la  vieillelTe  ou  quelqu'au- 
rre  caufe  arrêtant  h  végétation  ,  l'aibre  celfe  de 
produire  de  nouvelles  feuilles  ^  èc  pat  conféquMt 
de  s^étettr. 

II  réfulte  de  ce  mode  de  dével oppemar.t ,  cjo'un  ' 
arbre  monocotytédon  ceiTe  de  croître  en  épajlfeur 
long-tems  avant  que  fa  croiflance  en  hauteur  foit 
terminée I  ce  qui  eft  d'autant  plus  évident,  qai 
tous  les  anneaux  fomés  par  la  balè  des  ftiuMS, 
&  fuptrpofés  les  uns  aux  autres  ,  ont  un  diamètre 
égal,  &  que  le  premier  de  ces  anneaux  ,  celui  qui 
WtyovkX  ainiî  dire  de  foubaftemcint  à  la  colonoct 
a  pfts  en  épaillêur  toute  la  crotflànce  dont  il  émit 
fofteptible  dès  les  premiers  tems  du  développe- 
ment du  végétal.  En  un  mot,  le  tronc  des  pal* 
miers  a ,  dès  qu'il  s'élève  au  deffus  de  la  terre, 
toute  la  groifeur  qu'il  doit  avoir  dans  tonte  fei 
éttndae.  n'importe  i  quelle  hauteur  il  parrieaw» 
8c  ce  phénomène  Ib  conçoit  aiCSnent  d*^!! 
mode  d'MCToifffent  %rm  nom  vmow  dte-, 
pofer. 

Les  cicarrices  que  les  palmiers  &  autres  arbres 
de  cette  famille  portent  à  leur  fuperficie,  indi- 
quent les  places  d'où  les  feniUM  fe  font  déta- 
chées ,  8e  font  des  preuves  tonjent*  ArtiflhMM' 
du  mode  de  développement  auquel  la  naiere  > 
fournis  les  arbres  pourvus  d'un  feul  cotylédon. 
L  orginifarioti  intérieure  de  ces  arbres  n'eft  i"» 
moins  digne  d'attemsnnqne  leurdéveloppemeoi. 
SitiM  cnifé  tiinfttiftlemi  It  attc  êi»  i*» 
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â  deux  cotylédons ,  comme  Us  Taules ,  les  chênes, 
ks  peupliers  j  les  tiileuisj  le«  frênes  «  &c.«  oa 
apfterçoit  aiiément  fur  cette  coupe  on  |Mbc  cen- 
•ttMflc  une  nmltitade  de  zones  concentriques ,  qui 
ferment  des  cercles  d'autant  plus  grands .  qu  ils 
approchenr  davantage  de  la  circonférence.  La 
demiére  de  ces  zones  cnnftituc  l'écorce  j  mais  lî 
Toù  coupe  égalemeoc  la  tige  d'un  palmier  ,  on  n'y 
Remarque  ni  point  central  déterminé  ni  zônes  con- 
centriques .  mais  un  tiflu  plus  ou  moins  lâche , 
dans  lequel  fe  montre  une  mnltitude  de  noeuds 
cofopaâes*  d'aunnt  plus  rapprochés  eotr'euzj 
fi'mtan  fhu  toUn»  de  lai  cwcenfiience. 

Ce  DVft  pas  la  feule  différance  i'organifation 
V^epiéldiiew  lei  grind»  vdféni»  i  Ha  b  i  deux 
totpéàvm.  Noik>(ealeinenc  u  coupe  tmfverlâle 

du  tronc  des  arbres  monocotylédons  offre  un  tilfu 
lâche  &  des  noeuds  d'un  tiflu  plus  fciré  «  mais  de 
plus  la  coupe  verticale  prouve  encore  que  les 
Mmds  ne  feoc  que  l'extrémité  de  leogs  filets 
dus  j  plus  fionrimux  vert  h  cfrconfifteuce.  Ces 
filets  parcourent  la  tige  dans  fa  longueur  5  ils  fe 
réunifleoc  quelquefois  un  à  un  ou  fe  divifenc  de 
diftance  en  diftuice,  coviioiMiés  d^Hi  tMTa  mou. 
C'eft  cette  organifaiioB  «ri  fût  ^tte«  qtmiqa'fl 
Ibft  fouvent  trèt-dffficfle  de  cooper  im  palmier  i 
coups  de  hache  ou  n\  ec  une  fcîc  ,  on  parviendroit 
facilement  i  le  rompre  ii  l'on  briCoit  les  uns  après 
Im  auties  les  fileo  qui  font  U  Midiié  4e  ft 
lige. 

«  On  a  donné«  dît  M.  Mtrbd,  au  dIRillcIie 
dont  cet  fiko  fent  cfitomée,  le  immi  de  nuOl/e; 

cependant  il  tft  certain  que  cet  organe  n'a  aucun 
rapport  avec  la  moéile  renfermée  dans  ia  cavité 
des  os.  L'obfervation  miCTofcopique  noiu  a  prouvé 
c'cfi  un  tiUu  cellulaire,  fiu»t»iab)e  à  celui  que 

MM  aifoiiinoiivédMalesfeiiille«,l/sfhilu^  les 

cotylédons. 

»  Les  filets  longitudinaux  concluent  le  bois 
ou  corps  ligneux  des  arbres  monocotylédons.  Ces 
filets  ont  en  effet  U  dureté ,  la  ténacité , l'élaflicité 
du  bois  des  autres  végétaux ,  &c  ils  Çonx,  comme 
lui ,  formés  par  une  infinité  de  tubes  ou  vaiffiMux 

Elus  ou  moins  grnnds ,  placés  parallèlement  à  cdté 
tsuns  des  autres.  Cttte  organifation  interne  s'ex- 
plioue  par  le  mode  île  dcvelopptinetit.  Nous  ^voiis 
vu  les  feuilles ,  eu  s'uniilant  par  leur  bafe .  donner 
9ai  fiance  au  tronc  ou  fiipc  {  mais  chacune  de  ces 
feuilles  eft  elle-même  formée  d'une  multitude  de 
filets  liés  par  le  tllfu  cellulaire,  &  c'elt  la  réunion 
de  toui  Ces  faifceaux  particuliers  oui  conflitae  le 
bUceau  général.  Si  les  filets  font  plus  nombreux  i 
h  drconwfèface,  c'ef)  qt>e  tes  feuilles  anciennes . 
preffées  t>ar  celles  qui  naiflent  dans  le  centre,  font 
uns  ceffe  repouflées  vers  la  circonférence ,  &  for* 
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dons,  il  fetoît  difficile  de  les  confondre  avec  les 
arbres  à  deux  cotylédons, donc  nous  allons  exami- 
ner l'organifatioB.  Coofidéréi  d'abofd  dans  leurs 
formes  extérieures ,  nous  reconnoifltons  que  leur 
tige ,  a^  lieu  d'être  égalenvent  épailTe  dans  toute 
fa  longueur ,  va  prer<]ne  toujours  en  s'aminciffant 
de  la  hife  au  fornmet.  Ainlî  le  diamètre  du  tronc 
d  un  ctiéne  eA  plus  grand  au  niveau  du  terrain  qu'i 
la  naifTance  de  fes  branches.  Il  en  eft  de  même  du 
châtaignier,  du  tilleul,  du  fapin,  ârc.  La  cime  de 
e  s  arbres  ell  couionnéc  d  une  multitude  de  bran- 
ches divifées  6i  fubdivifées  en  rameaux.  Ces  rami» 
ficatioiu  fe  portent  irrégulièrement  de  cous  côtél  « 
&  les  jeux  de  la  nature  font  tels  à  cet  égard .  ouo 
la  plupart  des  arbres  de  même  efpèce ,  &  à  plue 
forte  raifon  d'efpèces  différentes ,  que  la  main  de 
l'homme  n'a  point  alTervis  à  des  formes  détermi* 
nées,  diffèrent  abfolument  par  l'aipeâ  Se  les  dimee> 
fions.  Il  e(l  rare  auffi  que  la  tige  foie  parfaitement 
droite,  cylindrique  &  régulière.  Quant  aux  feuil- 
les, elles  font  attachées  çà  &  là  fur  les  branches  , 
&  femblent ,  à  la  première  vue ,  avoir  été  placée* 
au  haiârd.  Il  n'en  eft  cependant  pas  ainfi.  Leur  po> 
fition  eft  tometu»  lelative  au  mode  d'exifleiiGe  dm 
végétal. 

Si  de  l*exMien  dst  fm  uies  extérlemet  noospel* 

fons  à  celui  de  t'organifacion  interne,  nous  trou» 
verons  bien  d'autres  différences  entre  les  arbiea 
ie  dicetyléduns.  Pour  £iire  coa* 


rorgMwatMHi  de  la  imb  des  ax- 

iiplédone ,  Mot  vnm  d'iSord  tracé 


D'après  l'expofé  qui  vient  d'être  préfenté  des 
c;«nâèscs  c^tu  conAkiMPt  ki  aibca  mooocoiijtlé? 


l'hiOoire  de  fon  développement ,  paice^'en  effet 
l'organiûtion  du  tronc  eft  le  lélulutdadévelmp- 
pemtiK  des  fimillea  9t  de  funioii  de  leer  faelei 
mats  maimemnr  nom  detow  (bivre  dm  maidw 
tnverfe ,  &  parler  de  h  Iroftare  interne  du  tronc 
avant  de  dire  comment  il  crtît  &  fi  développe, 
parce  que  cette  organifation  date  de  l'origine  d« 
ia  plante  ,  que  nous  en  trouvons  déjà  l'indice 
dans  l'embryon ,  &  que  c'eft  elle  qui  détermine  te 
■kmU  de  dmeloppemaM  tt  de  aeiftaoce. 

DiM  hs  aitnt  tScotytdtm ,  h  tige  eft  eempo- 

fSSe  de  trois  parties  diftindles  ;  favoir  :  Vêeoree ,  pla- 
cée il 'extérieur  i  la  moëlU,  qui  occupe  le  centre} 
te<oqw  /ffMiM,  qui  eft  intermédiaire.  On  apper- 
çoit  ncilemeot  ces  trois  parties  en  coupant  uo 
jeune  arbie  uaofrerftiMMac  oa  verUcalement. 


pales,  donc  Pum  eft  ea^fatoaie  le  faotm  ie«f- 

rieure.  La  première  eft  \'<uàitfi  la  féconde  efl  le 
éeic.  L'wie.  &  l'auso  foet  tpiwrf6e>  d'aoe  mnltii' 


L'écorce  forme  une  eoMioppo  plus  ou 
i^pailTe  à  la  fuperficie.  Cette  eaeeioppe  eft  co»> 
ofée  elle-même  du  tifu  htrkacé ,  <^ui  eft  la  couche 
a  plus  extérieure ,  des  couches  contcatis ,  qui  vien- 
nent enfurte ,  &  du  //^«r ,  qui  eft  appliqué  iminé< 
diatentent  fm  le  corns  ligneux.  U  efffaalede  tt« 
parer  l'écorce  da  lette  du  végéuh 
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tul  lie  lignes  ou  rayons  méJuîl.xircî ,  qui  »'écen« 
dent  du  centre  à  U  circoiUrereoce  «  &  que  foo  a 
•MnptEées  ans  lignei  hoftiies  d\m  cadran. 

La  «M2//f  placée  au  centre  du  végétal  le  parcourt 
«m  toute  ralongneorielle  offre  à  l'anatomifte 
réutt  ttA^im  \  ta  circonférence ,  &  le  tijfu  mUtd- 
taire  au  centre.  M.  Miibel ,  s'appuyant  vies  obier- 
vations  mictofcopiques,  a  jeté  beaucoup  de  lu- 
niète  fur  toutes  cea^panles ,  que  non»  wons  par- 
courir fucceflivetneitt  avee^. 

A  la  fuperficîe  de  la  eonpe  mnfTerlale .  notis 
trottrom  le  tiffu  heriaté :  tfm  me  couche  anet  la- 
dMj  toujours  Imbibée  d'une  fubdince  réfinfiife  , 
ordinairement  verte ,  auelquefois  brune  ,  jaune  , 
roui^e  ,  î^rc.  Cette  enveloppe  eft  formée  d'un  tifTu 
cellulaire ,  dont  les  parois  les  plus  extérieures  font 
connues  fous  le  oom  é^fyîdtme.  Le  tlffii  heibacé  a 
ordinairfmtnr  une  cnnleur  nè^-intenfe  i  ta  fuper- 
ficie  i  mm  cette  couleur  s  atfoiblit  dans  l'inté- 
ânu. 

Sous  cette  première  couche  font  les  couches  cor- 
tkaUs  ;  elles  font  compofées  d'une  multitude  de 
tubes,  formant  de-pedts  fâifceaux ,  fe  féparant  & 
fe  réuouSwt  alternativement,  de  manière  à  com- 
Mfer  <le«féfi!ao)r«  dont  les  mailles  s'alongf^nt  ians 
la  longu?ur  de  la  tige.  On  parvient  à  divifer  en 
plufieurs  lames  les  couches  corticales  par  un  pro- 
cédé trèi-fimple ,  qui  confifte  à  les  tenir  plongées 
dMi  l'eau  juiqu'iceque  le  6uide  ait  diflous  le 
tiflil  «eUnlatre  qui  wiir  le»  différens  réfeaux .  te 
qui  remplit  leurs  mailles. 

Vient  enfuite  le/Uer;  il  offre,  comme  les  cou- 
dies  corticales,  différens  réfeaux  fuperpofts  les 
uns  aux  autres,  &  dont  les  mailles  wnt  remplies 
par  le  tillu  cellulaire}  maislelibctamoîntdecon- 
fiftance.  On  peut  également  le  fépafier  en  feuillets 
diflinâs,  en  le  (airmr  micérer  dans  l'eau.  Sa  cou- 
leur lire  toujours  plus  ou  moins  fur  le  vert. 

ViMUtr^  que  l'on  trouve  fous  le  liber,  eft  une 
finie  de  couches  ou  de  lé féaux  pLcés  les  uns  fur 
les  aunes  «  femblables  encore  par  l'organifation  à 
ceux  que  nous  venons  de  décrire ,  mais  dont  les 
naïUes  foneDlusaloogées,  les  faifceaut  des  tubes 

Î»1us  droits,  le  tlflu  cellulaire  moins  abondant,  & 
brmantenconféqnence  une  ma/fe  plus  compadle, 
plus  dure,  plus  pcfante.  L'aubur^  comoie  l'indi- 
que fon^om ,  dont  l'étymologie  (eHw)  cil  latine, 
a  une  couleur  blanchâtre. 

La  même  organifation  fe  préfence  encore  dans 
le  bon  s  mais  on  remarque  entre  cette  partie  & 
Taubier  la  différence  que  nous  venons  d'établir 
entre  l'aubier  &  le  liber,  c'eft-à-dire  que  les 
tubes  qui  compofent  les  réfeaux  ligneux  font  plus 
4coiB,  que  les  maUles  font  pins  longues  «e  plus 
«nattes ,  8e  <nie  le  tiffu  celMaim  eft  en  tfiolndre 
quantité  :  d'où  il  réfulte  que  le  bois  eft  néceffaire- 
ment  d'uo  tiiTu-pUts  tené,  &  que  -fii  duieté  &  U 
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pefanteur  fpiilflqiw  font  pins  gimdltt  U  CwJm 
du  bois  varie  i  mais  on  obftrve  ceomnoéMeai 
qu'elle  eft  rembronie ,  en  eanparaifiin  de  cellt  di 

1  aubier.  , 

Les  couches  corticales ,  le  liber,  l'aubier  8f  le 
bois  ne  diffèrent  donc  pas  par  la  naturedts  éléinens 
organiques  qui  les  compofent,  mais  feulement  pat 
la  quantité  ptoportionneUe  de  ces  éléinens.  «  L'ob*. 
fervation  microfcof^qoe  novs  a  prouvé ,  a}onii. 
M.  Mirbel ,  que  ces  quarre  parties  contenoient 
les  petits  tubes ,  les  grands  tubfs  8f  le  tiffu  cellulairt^ 
difpofes  à  peu  pics  de  U  même  manière,  m»is 
dans  des  proportions  inégales  }  &  l'oeil .  fans  le 
fêcom*  oes  verres  ,  apperfoit  très-bien  fur  la 
coupe  tranfverfale  d'un  tronc  de  tilleul,  de 
chêne ,  &c. ,  les  tônes  concentriques  qui  com- 
pofent ces  diverfes  parties,  &  qui  font  voir,  par  ; 
leur  uniformtcé*  la  fmplkité  au  plan  de  U  na> 
cote. m       '  _  ' 

Les  rayons  que  l'on  voie  fur  la  coupe  tranrver" 
fale  j  de  que  ooos  atone  comparés  aux  lignes  Im- 
rairesd'nn  cadran,  font  formés  par  le  tiifiicelfailine  | 

qui  remplit  les  nuilks  des  couchas  concentriques  ;  ; 
&  comme  ces  nuilles  font  fouvent  placées  les  unes  | 
vis  i-vis  les  autres,  il  fuit  de  là  que  lesiayoos  doi> 
vent  fe.  prolonger ,  &  fe  oroiongent  en  efa^ 
lân*  déviation ,  du  ceoue  à  la  circonférence. 

Le  boit,  qttand  l'arbre  «0  tfès-feune,  offire  oa 

c^nril  Innçirudina!  i  fon  centre  :  c'eft  le  canal oé- 
duhairo.  La  paroi  de  ce  canal  eft  tapiftée  de  «amll 
tubes  poreux,  de  grands  tubes  umples,  de  tra- 
chées fie  de  faufles  trachées ,  qui  conipoliEflt  es 
que  nous  avons  défigné  fous  le  nom  d  Aaî  nds* 
/aire.  C'eft  dans  cet  étui  qu'eft  placée  la  moelle. 

• 

La eft  formée  d'un  tiftu  cellulaire  lâcfaet 
qui  ne  «omlent  d'ordinaire  qu'un  fluide  limpids 
&  fans  couleur.  Ce  tiffu  ne  fe  rencontre  que  dini 
les  tiges  très- jeunes  ou  dans  les  branches  nouvel* 
lemenc  développées. 

Il  eft  certain  que  toutes  ces  parties  ne  forment 

2u'nn  feul  &  même  tiffu',  &  cette  vérité ,  qui, 
'après  fon  (impie  énoncé ,  ne  paroîtra  peut  etrv 
pas  d'une  haute  importance,  jette  cependjnt  un  fî 
grand  jour  fur  les  végétaux,  qu'elle  explique  tout 
le  myftère  de  leur  organMnion.  Nous  devons  ajou- 
ter que  c'cft  â  l'ignotMce  do  ce  ftit  qu'il  fut 
attribuer  la  plupart  dn  «tiuit  jwdniiwiwi. 
l'anatomie  végétale. 

Les  branches  &  les  rameaux  ont  la  même  orgaoî* 
lâtion  que  le  tronc  i  mais  les  racines  offirent  quel* 

3ues  différences.  La  moelle  n'exifle  qu'au  fonunet 
e  leurs  ramifications  principales  ;  on  n'en  troava 
aucune  trace  dans  les  rameaux  infi^ieurs.  L'écoros 
eft  plus  tendre,  plus  fucculente,  plus  épaifliîf^ 
dans  le  tronc.  Le  liber  ,  l'aubier ,  le  bou  fêcoa- 
j  fondent  davantage.  D'ailleurs ,  on  y  retrouve  les 
-  couches  coocauoiuoi  &  k»  layona  médnllaifW|^^ 


Digitized  by  Googic 


A  R  B 

Lês  couches  concentriques  du  tfonc,  des  bran- 
ches Se  des  racines  n'ont  pas  loo^rs  exifté.  Le 
cWne  qui  végète  d^pMis  deux  ou  trois  ûècl»  en 
Offre  on  bien  plus  grand  nombre  que  le  chêne  de 
dif  ans  ,  &c  le  chêne  de  l'année  en  a  deux  ou  trois 
an  plus.  (  .'es  couches  fe  forment  donc  fucccflive- 
meiit.  Obfervon»  le  ««féol  dans  fon  origine  .  8e 
luivon-le  lufqw'aa  nooent  où  il  eft  parveou  an 
terme  de  facroiflwcei  nous  parviendro»  ainfi  à 
cnnnoitre  comnenc  la  nacun  opèn  tu  dévelop> 
pen.eiis.  ' 

pans  l'origine  l'arbre  eft  renfermé  fous  les  en- 
V'  loppts  etroi:e<  a"u;ie  craine.  Ces  énormes  boa- 
iuis^iiom  la  malle  fuipjUe  de  beaucoup  celle  des 
•licm  tfpèces  du  rèjjiie  orpanifë ,  puilque  leur 
pOOC acquiert  julqu'à  trente  pi.  ds  de  dianièt:e  ,  & 
ieors  braovhes  foixante  pieas  de  longueur,  ont  ete, 
2-*r"^*  pr<^">ii:r*  jours  de  leur  développement, 
aiiffi  foibles  que  i  herbe  la  plut  chécive.  L'embrjron 
dun  chêne  n'a  pas  deux  lignes  de  long,  forvne 
■rtni-iigne  de  diamètre.  .9 1  t'-gç  eft  renfermée  entre 
•eoK  cotylédons  épais  &  charnus.  Sa  racine  paroît 
.  à  fncériMr  fous  h  fenM  d'an  ctoe. 

Si  l'on  fait  l'anatomie  de  certe  petite  plante, 
on  voit  au  centre  un  hlct  de  m'fèlle,  à  la  cir;;onië- 
rence  un  lirîu  herbacé,  &  entre  l'un  &  l'amte 
Uflu  une  férié  de  tubes  qui  conHituent  l'étui  tu- 
j    î"*  *    "    '  P**'"*  encore  de  liber ,  d'aubier  ni 
de  bois.  A  oeine  les  fluides  d--  la  terre  dévclop- 
Mnc  cette  plante  délicate^  qu'il  fe  dépofe  une  cou- 
25*  <*«       »  «M»  le  tiflo  herbacé  ét  rétui  tubu- 
1mi«.  Ce  riffn,  connme  m  l'a  vu  plus  haut,  eft  un 
■fnean  de  tubes,  dont  les  mailles  lont  remplies  par 
le  tîffu  celtulaire;  cepenianr  Its  tubes  s'alongent 
8c  Ce  redreflent ,  les  mailles  devieoDent  plus  étroi- 
le  tilTu  cellulaire  qu'elles  lenfcimeK,  «Â 
comprimé  :  il  en  réfulte  infenfiblement  la  méta- 
morpholedu  liber  en  aubier;  mais  ce  tiffu  .  â  me- 
fure  qu'il  s  alonge  ,  perd  de  fon  épjiffeur  i  il  fe 
décache  du  tiflu.  herbacé  «  &  laifie  un  vide  que 
^îeot  remplir  une  autre  couche  de  libéré  Cette 
Ci»ache  eft  a  fon  tntir  convertie  en  aubier,  &  re- 
couverte d'un  nouveau  liber,  tandis  que  l'ancien 
nbiet  fe  changft  ea  bois. 

La  jeune  tige ,  parvenue  â  cette  épooue  ,  pré- 
fente  trois  couches  qui  n'exiftoient  pas  dans  1  em- 
bryon. La  plus  intérieure  eft  en  même  tems  tt  pUis 
4|ictenoenieat  formée ,  la  plo»  (ôlide ,  la  plut  com> 
paâe  I  elle  forme  le  bois.  Célle  qui  la  recouvre, 
moins  ancienne  Hc  moins  dure }  elle  forme  l'au- 
bier. La  plus  récente  Se  la  plus  extérieure  eQ  molle 
8e  tofto:  c*eAelle  q«ifiouKciMi  le  liber. 

A  Mcfure  que  les  couches  du  bois  fe  multi- 
■Bear,  celles  de  l'anbier  &  du  liber  lè  lenonvel- 
Nnt,  &  répiiftar  de  k  tige  augmente.  Ce  font 

ces  couches  fuccei&ves  qui  forment  les  zones  con- 
centriques que  l'on  obferve  fur  la  coupe  tranfver* 
^Ué  dfs  uoncs  des  arbres  dicotylédoBS»  9s  iffà 
Mêuaùfu»  SuffUmtiu,  Xsaù  /. 
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Tonr  fi  nombrevCM  dan«  les  individus ,  dont  la 
naifTance  remonte  â  pkifieôrs  iiècle<.  Quant  aux 

rayons  médullaires  ,  on  conçoit  fa:  ilement  leur 
formation.  Les  mailles  ies  refeaux  fuperpof.  s  hs 
uns  aux  autres  fe  correlpondent ,  8c  font  comblé» 
par  le  tilTu  cellulaire  ,  qui  fe  prolonge  pat  con> 
iSiqaent  du  centre  à  la  ctrconfeteoe»  j  8c  commu- 
nique d'un  côté  avec  l'etui  nibnlijie«  (St  de  l'iH» 
tre  avec  le  tiHa  herbacé. 

Mai»  comment  ew  végétiux  croilTem-flt  en  ton- 

gUL-ur?  Cttte  qutftion  n'rft  pas  diffici'.i  i  r-ifou- 
dre.  La  tige  des  arbres  dicntylédons  a  toujours 
une  forme  plus  ou  moins  conique.  Si  ce  carac- 
tère s'alcère  8c  même  s'etface  prefqu'enttéremeot 
dans  un  grand  nombre  d'eipèces ,  il  fe  montrft 
da:is  d'autres  d'une  manière  bien  frappante,  tel 
jue  dans  les  peupliers  .  les  lapins,  les  thuya,  8cc. 

dont  la  tige  verticale  s'élèvt(  

conique ,  très-alongée. 

La  différence  de  Inngoenr  dans  le  diamètre  da 
tronc ,  mefuré  i  diffifrâites  hauteurs ,  s'expliquo 

par  l'examen  de  la  coupe  tranfverfale  ,  qui  oftVc  im 
plus  grand  nombre  de  zones  concentriques  à  la 
bafe  du  végétal  qu'i  fon  fommet  :  d'où  il  faut  con» 
dure  que  les  couches  ne  s  eteodent  pas  égalcmenc 
dans  mut  la  loagnew  4o  la  tige. 

En  eiét ,  H  l'on  ceitpe  an  tronc  verticale  me  ne 
en  fUvant  l'axe  de  l'arbre ,  on  remaraoe  à  la  fu- 
perficte  de  chaque  plan  fnrmé  par  la  (eâton ,  oue 

les  lignes  des  couches  s'inclinent  les  unes  vers  les 
antres ,  &  forment  des  angles  dont  le  fommec 
reçaide  It  CÎeL  Ces  angles  font  placés  les  uns 
dans  les  aunes,  de  telle  forte  que  l'extrémité  do 
leois  côiêt  repofe  far  la  racine,  te  oue  leurs  fom- 
niets  ,  qui  abouiiffent  à  l'axe  de  l'arbre  ,  font 
d'autant  plus  é'erét,  que  les  angles  fout  plus  ex- 
térieurs. Il  eftérident,  d'après  cela,  que  chaque 
couche  repréfente  un  cône ,  8e  que  tous  les  cônes 
font ,  de  même  que  les  angles ,  placés  les  uns 
dans  les  autres.  Pour  c  ncevoir  maintenant  par 
quels  moyens  la  tige  s'elèvc,  il  faut  examines 
fe  produilent  ces  cônes  concentriques. 


Revenons  donc  fur  nos  pas ,  &:  confidérons  de  i 
veau  l'arbro  â  l'époque  de  la  germinaiioa. 

Le  premier (èttftiet du Hber,  fbunê  entre  l'êttil 

tubuliire  &  le  ufTu  he'rb.iié.  s'étend  d  juis  la 
baie  de  la  peti.e  ti^e  juiqu'a  fon  lommct,  qui  eft 
furmoiité  u'un  bouton.  Ce  bouton  s'épanouit  flC 


s'alonge  i  la  couche  du  libe  r  s'akmge  éBaIt.«w,.« 
8e  fe  change  en  un  ctee  ligneux.  Arnvée  i  co 

point  de  a!.velopp. -".ent elle  ceffe  de  croître; 
mais  la  couche  nouvellement  formée ,  qui  revéc 
toute  fa  liiperficie«  8c  qni  par  oonféquent  a  déji 
la  même  MOteor  qu'elle ,  produit  un  fécond  boi»> 
ton ,  Se  ne  urde  pas  i  s'élever  avec  lui.  Ortto  coo* 
che ,  transformée  i  fon  tour  en  cône  ligneux,  eft 
bientôt  recouverte  Se  dépafTée  par  une  troiiîèmo 

coodhe*  Une  ofuniène  nmonte  celle-ci  •  ftn 

Hhh 
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xi'appiri  à  une  cinquième.  11  fe  forme  ainfî  une 
muiticude  de  couches  coniques  &  concentriques  * 
éoot  la  bife  repofe  fur  h  racine ,  &  dont  la  hau- 
teor  eft  d'autant  plus  grande  ,  qu'elles  font  plus 
extérieures.  Cescouthts  fe  dépofcnt  qticl.juefois 
pendant  plufKursfièclËS,  &  le  vc-getsl  prend  Afs 
diinenfiOM  ptodigîeràs.  Les  arbres  des  turéis 
antiques  entourniiïent  une  multi-ule  d'exempU  s. 
Cesénormes  végétaux  doivent  être  de  vieux  nabi- 
tans  de  la  terre.  Leur  origine  Ce  ptrd  datu  la  nuit 
<Us  teois,  i<f  l'imagination  ofe  à  ptine  calculer 
leur  durée.  Qui  nous  dira  combit  n  de  fièdes  fe  fe- 
ront écoulé»  av.-inc  qu  'un  boabab  ait  acquis  qiucre- 
vingt-dix  pieds  de  ciiconféreocef 

Les  bimchcs  ont  abToluiMm  la  même  organifa- 

tion  que  la  tige.  Les  diffé  entes  couches  de  leur 
tilTu  iorment  aulfi  des  cônes  concentriques.  Les 
branches  naiflrnt  à  l'eitrémité  des  rayons  médul- 
laires ,  &  peuvent  être  confidéiéeacoBHMi  <ies  ré- 
gétaux ,  dont  la  radot  fcfoii  pbcée  dm  tra  fol 
figoeoi. 

Les  racines  croifienr<otnnie  la  tige  ;  elles  fe  ra- 
mifient comme  elle  ,  Se  préfentent  également  un 
Cl  itjin  I  nnibre  de  cône»  emboîtés  les  uns  d.)n$  les 
autre*.  LUcs  ont  queloues  rapports  avec  les  bran- 
ches (  mais  elles  en  diffèrent  par  la  propriété  de  fe 
diviTcr  &  fubdivifcr  en  ramifications  qui  tendent 
touiours  à  fe  terminer  en  fil»,  ts  déliés ,  tandis  que 
les  branchti  &  les  rameaux  tendent  au  contraire  à 
s'élargir  en  lan.es.  Le  chevelu  ell  le  terme  de  la 
divificn  des  racines.  Les  fcuiTes  font  celui  delà 
diviUcn  des  branches.  La  fîtujtten  de  ces  orgjnes 
répond  p.irtaitemt:nt  au  but  que  la  nature  fe  pro- 
pofe.  Lts  Hian-if.is  n-.ultiplies  ijui  lern  inent  les  la- 
cioec»  plongés  dans  urt  niili^^u  épais  &  deofti^  s'in- 
trodttilcnt  entre  les  molécules  de  la  terre,  pénè- 
trent dans  les  moindres  vides ,  &  pompent ,  par 
le  moyen  dts  tubes  dont  ils  font  compoles,  les 
fluides  néceflaires  à  la  ntiirition  du  végétal  ;  &  Its 
feuilles»  difperfées  fur  les  branches ^  préfentant  à 
lalmniète  une  grande  fur  face,  rejettent,  par  leurs 
pores  nombreux ,  des  mrafmes  niiifibles  à  la  vé- 
gétation, &  abfurbt-nt  des  vapeurs  qui  vont  aug- 
menter la  mafTe  des  fluides  nourriciers.  Si  d'une 
p«tt  cet  accord  admirable  entre  les  befoins  du 
Wgétal  8e  la  iwnit  àt  fe$  organes  s'explique  aux 
yt  ux  du  philofof  he  par  les  grandes  conndérations 
d'ordre  ft:  il  harmonie  générale,  d'autre  part  le  na- 
turililie  ftu  iieux  doit  pt  n  erque  ces  lois  de  la  vé- 
gétation font  fubordonnées  i  des  caufes  phyfiques 
qu'il  feroit  important  de  coenokre ,  9e  que  l'é- 
tude l'expérience  po-irront  un  jour  révéler  à 
l'homme,  (^cmnunt  Li  Pati,re  du  milieu,  d-ins  le- 
quel plonge  une  pattie  du  végétal ,  modifie-t-elle 
cette  partie  au  yoiat  de  faire  naître  i  la  fuperA- 
de,  ou  des  fermes  chargées  de  rhwveins ,  ou  des 
braïuhfs  f<  uvfTte".  de  ftiiil'e»?  \'ni'à  li  qucflion 
qu'il  s'agit  de  leioudrc,  mais  fur  Lquelie  les  natu- 

filiie»  n'oat  «ocwe  mom  daMén.. 
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I  D'après  les  principes  que  nous  venons  d'éraUîr^ 
I  telatifs  aux  organes  pentculiers  &  ati  développe- 
:  ment  des  arbres  monocotylédons  &  diconlédéns, 
il  eft  facile  de  faifir  la  différence  qui  ettlReemte 
ces  deux  groupes  de  végétaux ,  &  la  nécetTité  de 
fui  vre  une  culture  particulière  pour  chacun  d'eux. 
Pour  en  faire  mieux  rcflortir  la  différence  ,  noui 
allons  expofer  les  caractères  qui  les  diffétcnciCM» 
en  les  rapprochant  par  oppouttoo. 

Dans  tes  arbits  monocotftédons ,  le  tifeei  cf* 
lindrique,  coiBpoflie  de  petits  filets  ligneux,  en- 
veloppés de  tinas  cellulaires.  Dans  les  dicoivlé- 
dons ,  cette  tige  eft  conique ,  formée ,  i".  d'un  filet 
de  tiffu  cellulaire  plateau  cemres  x".  de  couches 
lignenfès  j  fuperpofées  lef  unes  ans  uacns  9c  le^ 

coiivrint  l'axe  de  I  arbre;  |*. d'unC  COQClie  Mlé» 

ricurc  de  tiliu  cellulaire. 

Dans  les  premiers ,  le  tiffu  cellulaire ,  les  tubes, 
les  trachées ,  les  taulfes  trachées,  en  un  mot  tout 
l'appareil  vaL  ulaire ,  s'aloiigent  dans  la  même  di- 
rtdlion  que  la  plante  fuit  en  s'élevant.  Dans  kt 
féconds .  l'appareil  vafculaire  fuit  deux  direâions 
dans  fon  dévelcppenieni.  Une  partie  fe  dir-gevers 
le  fommtt  des  tiges  ,  cr-mnie  dans  les  premiers: 
tels  font  les  tubes  qui  foi  ment  les  Cfuches  coq- 
centriqnes.  Une  autre  partie  s'étend  du  centre  à  b 
ci  conférence  :  telles  font  Ics  CcUuleS  qui  fwWC 
les  rayons  nicdullaircs. 

Le  centre  des  tiges  eft  llche  dans  tes  monecoif' 

lédons ,  &  la  circot.férence  préfente  un  bois  dur  Se 
compaéle.  Dans  les  dicotyledons,  au  contraire,  la 
circonférence  a  peu  de  confiAance  >  mais  l'intéiieur 
offre  un  liflit  ligneux  d'Autaot  plus  dur^  qu'il  eâ 
plus  voifin  de  Yut  dn  la  tige. 

Ceux-ci  fe  ''ooronnent  de  branches  8r  den* 

nveaux ,  le  long  defquels  naiflent  les  feuilles}  ceux» 
là  ne  portent  oïdinairement  à  leur  cime  ni  bran- 
ches ni  rameaux,  muis  feulement  me  toufe  dl 
feuilles  qui  s'épanouit  en  rofette. 

Les  monocot^lédons  croiflent  en  hauteur  par  l'a- 
longement  des  feuilles  concentriques  les  plus  esté» 
rii^  ures ,  &  ils  croiflènt  en  ^aiibur  par  la  multfJi- 
cation  de  CM  mêmes  feuillets.  Les  dicoiylédow 
s  t'ievtnt  p;n  !e  moytn  des  filets  ligtu  ux  du  ctnere, 
qui  produifent  un  nouveau  bourgeon  de  teui'lcs 
an  fenmec  de  l'arbre ,  &  ils  s'cpaiflilfent  par  l'é- 
cartement  de  ces  mêmes  feuilles.  Le  diamtae 
des  uns  ne  sTecvrele  qu'am  lemnri  cdri  du 
autres  eft  tfxd  dès  ks  pfcndets  wm*  de  le  «itdi 
végétal. 

Il  nous  relleroit  encore  l  eauc  oup  d'autres  con- 
firléraiions  à  préfenter  fur  les  athres,  que  nom 
ne  fierons  qii'uidiquer  ici- rapidement,  '>  P^^P^ 
devant  troever  plure  antcufS.  Nous  n'euaieisss 
pas  non  plus  d'établir  la  différence  qui  exifteeoçie 
ce  que  l'on  appelld  arirt  ^  aririfftaU  6e  tfitf*» 

ditteMw  im  uBfeiM  d'ailkm  p«v  le  be* 
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fanifle&Ie  ruhr.7tenr ,  tini<|uem*nt  fondée  fur 
rtpaiircur&l'c'iévation  de  la  tige.  Il  tft  rare  qu'un 
çeii  un  |K'u  exerce  ne  puilTî  les  diftinguer  au  pre- 
mier aipecc.  Nous  remarcjutrons cependant  (^u'il  eft 
qjclaucfoh  des  aibi  s  très-bas, Dr  ieaarbtifleaiu 
ttùsâeves  i  m^is  les  prcn  i  is  ont  pmir  tige  un 
Itonc  épais,  revêtu  d'urre  greffe  écorct- ,  prcfq'.ie 
tcu'our»  rajoteufc  &  crevalT'-  - ,  tandis        i.s  .ir- 
brifTeaux,  quelqu  elt'vés  qu'ils  puiiTt^nt  être,  ont 
jts  ages'ffMn,  fl^sibles,  recouvertes  d'une 
ccoice ordinairement  très-mince.  Dans  l'arbre,  le 
Aiauner  dj  crr^nc  tll  couronné  i'w^e  cime  plus  ou 
moins  valie  :  (lins   arluilll^au,  les  tiges,  partant 
foavcnt  piiifieurs  cnfemble  de  U  racine  toéine^ 
te  me  it  en  v]aelq&e  (bne  une  dme  placée!  la for- 
iàce  de  la  t.  rte  ;  en  forte  qu'on  pourroît  CD  GO  cas 
erwiragf  r  les  arbvill.  .lux  comm-  des  arbres  quî  fe- 
roient  p  ivés  de  troar  :  cependant  la  plupart  des 
arbres  turpaifcnt  de  beaucoup  ies  arbriiTeaux  tn 
élévation.  Il  en  eft  qui  s'élèvent  i  des  hauteuis 
prodîgieufes.  On  a  vu  des  cé  lies  6i  dos  chênes  de 
Ctm  trente  pieds  &r  (  lus;  dts  Lpuis ,  dt  s  mél-^zes 
décent  vingt;  des  palmiers  de  cent,  &c.  L'ëpaif- 
r^ut  à  laquelle  parviennent  certains  arbres  n'tii 

S'M  moins  vemarquable  :  téMoint  cet  fânteux  iod- 
ubs  du  Sénégal ,  qui ,  au  rapporr  d  AJanfrn  ,  ont 
jurqu'à  trente  pitas  de  diainetrev  ce  qui  dotne 
quatrr-vingi-dix  pieds  de  circonférence.  Au  v<  Ue  , 
la  didin^on  entre  les  arbres  &  les  arbrtfleaux  eli 
fi  difficile  â  fixer  d'après  des  principes  rigoureux , 
qu'il  n'cft  pas  rare  de  voir  d  s  atbres  réduits  à  l'é- 
lit d'aibrilTiaux  ,  &:  ceux  ci  parvenir  que'iciUîFois  à 
la  hauteur  tk  ili  grrdcur  d'un  arbre  i.tdinaire.  Je 
coooois  ui>  individu d'4«ie»<PM(  à  une  Lietie  de  âaint- 
Quencin,  fur  la  rentre  de  Paris,  qtie  fon  nomme 
vulgairement  épint  Je  Du/on ,  parce  qu'elle  indique 
Il  pofîtior*  de  ce  village  :  c'tO  un  de  ccs  arbres 
0  l'un  a  de  (ignés  fous  le  nom  do  Rofny.  Son  tronc 
ji  l'épaifleur  de  celui^  d'un  cbéoe.  ^on  écorce  eft 
ëpainê  8r  rid^i  (à  chne  anptet  touffue  :  il  a  au 
^^^;ns  trente  pieds  d'élévuiflO {  il  cA  jlblé  ,  placé 
fui  un  leiue  élevé. 

An  lien  de  cet  futUct  difcuflîons  fur  les  limites 
des  arSret  8e  des  arbritféaux ,  qui  n'ont  que  trop 

occupé  des  favjns  fpéculatiis,  f.ufons  plutôt  va- 
loir ,  au  proht  de  nos  fcmblablcs  ,  la  bonté  de 
kurs  fruits,  la  folidite  de  leurs  bois,  l^s  proprié- 
tés de  leur  écoKO.  Tandis  que  l'on  fe  difpute  pour 
demioet,  pdnëtrom  dans  cette  aarique  tt  forâbre 
forêt.  Quel  fentimeni  de  vénération  s'cm  iie  de 
notre  amc  !  Que!  calme  dans  tous  nos  lenb  !  quelle 
dlMlce  révene  tranfporte  nos  idées  loin  de  nous  ! 
Seuls  au  nulieu  du  lîlence  de  la  nature  •  il  femble 
que  !*Umvert  *  que  nos  femblablet  font  di(p.irus 
pour  nous  :  telles  font  les  imprefftons  qu'excite  en 
nous  la  feule  vue  d'une  forêt,  fans  que  nous  puil- 
fions  trop  en  aiCgner  la  caufe.  L'auteur  bienfaifant 
de  la  OMiue  a  voulu  divctfifier  ooe  plaifics^  nos 
jottttbacM«  en  vadaiit  le  Ipeâade  de  rUmvm 
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rxwnls  i  nos  regards}  il  a  voufu  qtie  la  verdure  des 
prairies .  quj  la  visne  qui  revêt  les  coteaux  ,  que 
les  ni(»i(l  ,:,s  jauniflar  r.  i  ,  ijuj  les  pl  ni  e-,  couver- 
tes de  bois  ,  excitaiTcnt  en  nous  autant  de  tenta- 
tions dtffircMet ,  qui  Tirirac  asréableoMitt  k 
mode  de  notre  «iîOence.  . , 

Nous  antiont  une  bien  fbiblç  idée  du  nombid 
des  ef;èies  d'atbres*8e  d'arbâftes  qui  éxîfte»i% 

la  furfacedu  G!  be  fi  nou";  n'en  iaçions  cjti.'  d'ap'ès 
celles  qui  rroiflent  dans  notre  Europe.  CtU  peut- 
être  ,  {bus  ce  rapport ,  la  parôe  dvjiooié  la  plot 
pauvre.  Sur  environ  douze  si  quinze  cents ,  foiil 
arbres  oti  aibuftes,  tant  indigènes  qu'exotiques» 
cii!tiv^s  en  Europe,  il  y  en  a  à  peine  cittq  cents 
d  indigènes  ;  tandis  q'ie  dans  l'Amérique^  dans  le 
climat  fertile  de  l'Inde,  font  tertTOpN|iieevdans  la 
Nouvelle-Hollande,  on  petit  en  compter  plulieurt 
mille.  Noot  n'avons  pas  nn-firol  mimofa  ;  il  enéxtftè 
plus  de  deux  cents  efpèic^  dans  les  deux  Inde*. 
Nous  fonimes  bornés  à  quelques  efpéces  de  chê- 
nes :  on  en  coooolt  environ  une  «cncaine  d'cxoti* 
ques.  Les  iigiiieia  Cdm  encove  plM  MMabcei»» 
tandis  que  nous  ne  devons  qoCâ  une  feule  efpèce 
toutes  ks  variétés  obtenues  par  la  culture.  Le 
nombre  des  fautes  va  au  delà  de  cent  :  il  n'y  en  a 
pas  le  tiers  d'in  ^igèaes  à  I  f.urope.  Nous  ne  con* 
noiiloos  ni  les  diojffyrçs  ni  les  Àtëit^  ,  quelques 
efpècet  cultivées  exceptées  \  ni  les  aa<Ae«r,  ni  lee 
ra'idnla ,  ni  aucun  de  Ij  belle  &:  nombreufe  famille 
des  palmiers,  excepté  le  dattier  &  le  latanier ,  &c. 
Enfin ,  je  ne  croiroli  Ms  être  fort  éloigné  de  l« 
vcrité  quand  j'adittero»  qu'it  tsÉB»  peiK-Atre  plue 
de  genres  d'arbres  dans  les  tfoii  Mitres  partîeed« 
Monde ,  que  d'efpèces  dans  la  feule  Europe*  Re^ 
venons  à  quelques  autres  confidirations. 

Outre  la  faculté  qu'ont  tous  les  arbres  de  fe  re^ 

f>roiuire  par  graines,  comme  tous  les  végétaux, 
a  nature  leur  a  encore  accordé  d'autr'^s  moyens  de 
multiplication  qu'ils  poffèdent  predju'txclufive- 
ment  \  ils  fe  Tiultiplicnt  de  leurs  racin  s  par  rt- 
jttantt  par  draçtoM^  ^c.  ;  de  leurs  branches  par 
mareotut,  par  êomtmnt,fU  ghff^ ,  frc. 

Qu'on  iage  de  timmenfe  fitoaadicé  des  aibiei 

d'après  ces  moyens  nombre  ix  de  reproduâion 
qu'ils  confervent  pen^ia  :t  la  longue  durée  de  leur 
vie.  Il  n'ift  \  oi;it  lie  vi.:;étjux3uxqutk  lanatureaic 
accordé  de  plus  longues  antides.  Quoique  variée  « 
Mon  lea  erpèces,  il  eo  eft  drtnt  ta  datée  ruqnffc 
prefc^^uc  toiitL  crnvan::.  M.  Adanfon  a  rencontré 
aux  lies  de  la  M  leleine  ,  près  du  ("ap-Vert, 
plufieurs  hoab  ihi  ur  lefquels  il  y  avoir  df  s  infcrip 
lions  de  noms  hoIUniais,  tels  que  celui  de  Rew, 
&  plttfieufs  noms  français ,  dont  les  ans  datoienc 
du  quatory'è  iie  ,  d'autres  du  «piin^ ièir.e  liècle.  Ces 
arbres,  q  loiou'ages  de  pluli.-urs  cmtaiiies  d'an> 
nées  ,  éioient  encore  très-jeunes  ,  n'ayant  aton 
qu'environ  lût  pieUs  de  diaoaètfe.  Le  métoe  aiitcac 
fo  ««UitcvAteiiicnip  d'«uiw<|iUvnlini  AwftÊà 
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vingt-cinq  jufqu'à  vingt-fept  pieds  de  diamètie. 
&  qui  ne  paroiflbient  pas  étte  encore  arrivés  1 
leur  entier  développement.  «  L'arbre  nppelé  en 
Chine  JUmith ,  c'e&'^te ,  arbre  de  mille  ans, 
t^owt  f  ùmm  nanmlifte,  prouve  afTez  que  l'on 
connnît  dans  ce  pays  des  arbres  d'une  durée  qui 
paffe  rimaginatioti  :  aufl'i  c'eft  dans  ce  pays  ,  dont 
ics  peuples  paroiffent  les  plus  anciens  du  Monde 
connu ,  &  qui  par  conféquent  peuvent  avoir  plus 
de  notes  fur  t'anti<juité,  quecroiOent  les  plus  gros 
arbres  cités  jurqu'iri ,  tel  que  celui  de  cent  trente 
pieds  de  diamètre.  L'hiftorien  Jofèphe  rappone, 
au  I  vrt;  y  ,  chap.  51  de  la  G'cr  c  des  Juifs,  <)ue 
l'on  voyoit  de  fon  tems  ,  à  fix  ftades  de  la  ville 
d'EbraiiyUn  térébinthe  qui  esiftoit  depuis  la  créa- 
tion. "  Pline,  d.ins  le  leizième  livre  de  fon  hif- 
toire  naturelle .  clup.  44 .  cite  un  certain  nombre 
d'fliliMS,  MiuraaurqMutespar  ImrvirilltA. 

Enfi  1  Ja  vie  des  .irbres  a  un  terme,  comme  celle 
de  tous  les  êtres  organifes.  «Les  chênes ,  les  fapins , 
ks  cèdres ,  les  palmiers  8r  les  autcet  grands  vé- 
féttux  »  dit  M.  Mit  bel ,  téam»  pesdam  «ne  loo- 
fae  (taite  d'années  de  taniMimee  8e  de  ta  mort  de 
tant  de  races  éphémères ,  fucconibcnt  enfin.  De 
^unes  rejetons  leur  fuccedent  :  ceux-ci  pafleront 
a  leur  tour  ;  car  ce  qui  fait  que  l'indlvido  croît 
le  te  fortifie,  deviem  tti  on  laid  om  iadvicable 
mort.  Il  eft  aofi  des  eaofes  acddenctlles 
qui  hâtent  h  fin  des  individus  5  elles  engendrent 
les  maladies.  Les  maladies  amènent  {a  morr.  Les 
•fpèces  les  plus  robuftes  ne  font  pas  à  l'abi i  de  ces 
couns  impTéYBs.  On  voit  fovveot  de  gsaadt  arbres, 
'rongés  par  des  chancres  9e  des  ulcères ,  périr  avant 
le  tems.  Les  froids excetfiff.L's  chaleurs  ardentes, 
les  vents  violens ,  tes  brouillards  chargés  de  va- 
yews  méphitiques ,  les  longues  féchereilés ,  les 
teins  humides ,  la  préfence  de  légions  d'inftâfs 
dévoram ,  les  attaques  tétcéiées  des  quadrupèdes, 
font  autant  de  caufes  de  maladies  A  de  def- 
truâion. 

*>  Lorfqu'un  arbre  échappe  i  ces  accidens,  & 
qu'il  .irrive  paifiblement  à  la  vieilleffe,  dififérens 
fymptom&s  précèdent  Se  annoncent  là  fin.  Vers 
ce  tems  la  végétation  fe  ralentit,  farbre  ceflfe  de 
croître  &  de  fe  développer.  Le  tronc  8f  les  bran- 
ches des  dicor)'!édons  ne  produifent  plus  alors  de 
nouvelles  couches  de  liber.  Leur  écorte^  dcffé- 
^hée  bc  fendue  ,  fe  détache  par  morceaux.  Leurs 
derniers  tameaux ,  ne  recevant  plos  de  flntdes 
nourriciers  .  fe  flétri  iTent  aux  approches  de  l'hi» 
Ycr,  de  même  que  les  tiges  des  plantes  annuelles. 
A  p  ine  voit-on  (,3  &:  là ,  fur  les  branches,  quel- 
ques boutons  tardifs  ,  qui  périlfent  bientôt.  A 
cette  même  époque ,  les  tiges  des  monocotylé- 
dons ne  fe  chargent  plus  de  nouvelles  cni;rnn  es 
de  fÊiu!lL'S.  Le^  faifce.-'uit  d;  tubes  qui  panent  de 
leur  bi'e  ,  Se  s'e'è\c!it  juTou'à  leur  cime,  ceffent 
de  s'alooger  Sic  de  charrier  la  liqueur  nourricière: 
Aae  fe  développe  plos  de  Aiftean  dt  tnbei  an 
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centre  du  végétal.  La  moelle ,  placée  entre  les 
anciens  faifceaux ,  fe  deffèche  &  fe  réduit  en  pou- 
dre 5  l'union  entre  toutes  les  parties  eft  d  tnute. 
Mille  caufes  de  deftruttioo  ,  jufqu'alors  impoif» 
fantes ,  agitTent  fur  ces  vient  arbns  minés  pu  Is 
tems  ;  ils  tombent  de  toutes  parts ,  &  fe  changent 
enfin ,  après  bien  des  altérations  fuccedives ,  ea 
htmnis  végétal  » 

Arbrb  a  l'ail.  Oa  donne  ce  non  )  pleScnis 

arbres  donc  quelques  parties  exhalent  une  odeur 
d'ail ,  furtout  à  un  arbre  du  Pérou  ,  dont  Ruiz  Se 
Pavon  font  un  genre  nouveau ,  fous  le  nom  de 
cerdana,  Flor.  peruv.  voL  1,  pag.  tab.  1841 
il  difière  très-pen  dn  febeftier  (  cordm  Lin.},  an* 
quel  il  fieidn  pent*éuele  lénnir. 

Arbre  d'amour,  arbre  de  Judée. Ccft 
le  nom  vulgaire  oue  l'on  donne  an  gaînier  (cmi* 
fiUguainm  Linn.j.  Dnrame»  ancent  Icalien ,  em- 
ploie le  piemier.  Le  fteood  eft  plnt  idpandn. 

Arbrb  avx  amAmonbi.  (  Caly- 

CANT.) 

Arbre  d'argent.  (Flttit  Protéi  Aftsiii- 
TÉE,n'.  18.) 

Arbre  aveuglant.  Arior  téctiu.  Rumpb. 
Amb.  1,  pag.  1^7,  tab.  79.  Ainfi  nommé ,  parce 
que  fon  bois  eft  rcm,'li  d'un  fuc  laiteux  rrès-ciuf- 
tique  ,  qui  occalionne  l'aveuglement  ou  au  moins 
des  douleurs  très-cuifantes  lorfqa'on  le  fait  fauter 
aux  yeux  en  coupant  l'arbre,  comme  des matelou 
l'ont  éprouvé,  an  rapport  dé  Rmapbe.  Ceiro» 
c*c^ria  Linn..(  ^«jri|  A«alloche  s^AaiMniB* 
n*.  I.) 

Arbrb  a  batom.  Ceft  vm  espèce  de  ce 

Arbre  de  baume.  On  donne  ce  nom  à  pln- 
fieurs  aibres.defquels  fort  une  Kqneur  balfamiquei 
mais  il  eft  plus  particulièrement  réfervé  pour  le 
kurftra  gummiftra  Liiin.  {^oyei  G  OMAR  r,  n*.  I.) 

Arbre  du  Brésil.  (  Faytr  BR£siLi.ET.Ci/«/' 
pimut  LioB.) 

Arbri  db  ivis.  On  nomme  ainfi  dans  i'ile 
de  Bentbnn.  le^mgerfii  des  botaiiîaee.. 

.\RBRE  a  CALEBASSBS.  (rMCAUBASSUft. 

CfffunûM  Lion  ) 
Arbre  pu  CamaoA.  Ceft  k  rkoétimÊnm 

maximum  Linn. 

ARBRE  PU  CASTOR.  fe  sMMWiffe  jAhm 
Uflo. 
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AkUM  DU  CIEL,  ARBRB  OB  GORI>eN.(r«>r{ 
GlKBOO.  Ginkgo  biMa  Uno.  ) 

ARME  DE  CIRI.  Myriea  etrifim  LtDD.  Ceft  le 
gale  00  cirier  de  la  Loutfiane ,  p«iit  arbriflisau  qui 

croit  dans  Its  lieux  nuiccageux  de  l'Amérique 
reptenuionale.  Sa  g.ainc  dt  couverte  d'un  enduit 
blaflC«qui  tit  une  vcnuMe  cira«  f^ile  à  féparer 
dmirciu  chaude  f  bc  employée  avec  fuccès  dans 
kil&ges  économiques.  (  Foyei  Gale  .  n".  i.  ) 
Lt  néme  nom  efl  lionne  à  un  arbre  de  Chine  , 
bt  lequel  une  efpè^e  d  mle^ï  dépofe  une  véii- 
nUedie. 

Annil  ▲  CBAraUTS.  (  yoyei  AZIDARACH, 


Arbre  db  goraii.'  (  Ttyir  EaTTBitniB  « 
a*,  i.) 

Arbre  de  CYT:ièrir  ,  cultivé  fous  Is  nom  de 
htvt  dans  Tile  de  i  aiti  uu  de  Cythere  j  d'où  lui 
vient  fon  nom.  Il  a  été  tranrporté  par  Conmetfon 
iri(a-dd>Frjnce.  Ses  caraâèrei  le  rangent  parmi 

Akbm  oo  ihablb,  nr  oo  oiablb.  On 

BNMDe  ainfi ,  en  Amérique ,  le  hars  tnpitans 
IitiD.,dont  le  iruit }  s'ouvrunt  avec  élaAicitéj 
bk  une  aifez  forte  explofion  en  jetant  au  loin  les 
«alm  qui  le  cowpoftftt,  (  l>y<{  Sabubr.  ) 

Arbrb  de  Dieu.  Une  efpèce  de  Aguier  de 
llode  pouffe  4*  te  nmean  des  jet»  inftrienci 

,  fe  dirigeant  vers  la  terre,  y  prennem 
citie ,  &  torment ,  par  leur  accroilTemCnt ,  de 
nouveaux  troncs  :  d'uù  il  rcfu'tc  qu'un  feulaibic 
t  ainfi  former  un  borqueCf  dooc  les  tiges  & 
rameaux  repréfencoBt  oef  amdct  8e  des  cloî- 
tres. On  le  cultive  pour  cette  raifon  autour  des 
templts }  ce  qui  l'a  fait  nommer  arbrt  dt  Dieu 
{fUus  rttigiofu  lÀoxu'i^fffàtréufÊfÊétt.  (  Ffiyti 
flGOlERj  n*.  4.) 

Arbre-dracon.  C'eft  le  fang-fîraRon  ou  le 
diagonier  ordinaire  {dracAita  drago  Linn.). 

Arbrb  d'emcens,  bois  o'bmcbms.  .(Koyq 
kiqutsR.  *  Balsamibr.) 

Arbrb  a  enivrer  les  poissons.  Cette 
fMfrjété  cft  attribuée  à  divers  végétaux  :  on  la 
oewre  fbrtouc  dans  le  fifeidia  L  inn.  «  arbre  de  la 
hmÊB  4ea  leguminevlM.  (  i^oyii  BOXSIVRAMT  , 
If.  I.> 

Arbre  de  fer.  Les  Portugais  de  l'Inde  nom- 
ncne  ainfi  le  bois  de  naghas  (  mtfiu  fvrta  Linn. 
doK  le  bob  cft  ui»-dar>  Dtairei ,  qui  ont  m 
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bois  pareil ,  portent  dgalenent  ce  nom  01  plus- 

communément  celui  de  M$  de  ftr. 

Arbre  aux  fraises.  (Knyc^  Arbousier.) 

Arbre  a  franges  ,  arbre  de  neige.  Ceft 
une  efpèce  de  chionanihus  Linn.  (^ox<{  Cuio- 
NAMTRBj  n*.  I.) 

Arbre  a  la  gommi.  On  nomme  ainfi  «dans 
la  Nouvelle-Hollande ,  l'eucalyptus  rcfiniftra  Smith  ' 
6i  le  mttrofidtro»  cofiMa  Gsrtn.  (  rtfycf  EUCA* 
LTPTB  âr  MiTROSIOBROS  ,  Sinl  ) 

Arbre  a  grivbs.  Cdl  le  fartai  matafarim 
Lioa.  (Kqr'i  Sorbier  i>es>  oisblbviis.} 

Arbrb  i»*HOtt.K.  (Feyit  Abrasin.) 

Arbi^e  immortel.  (  V9y*i  ERTTBRms.) 
L'eodnwb  de  Mada§»fcaf  porce  anfi  ceaoa. 

Arbre  isnicENT.  «On  ne  fait,  dit  Co(îîgti|r 
(  Voyagt  à  Cantom ,  pag.  45  ) ,  pour  quel  motiflcB 
habitans-dçs  Qes  Nicobar .  dans  le  felfr  de  Bee» 
gale ,  furnomment  ainfi  le  VacOVR  oe  BaquoIB^ 

n*.  I  (  pandaniu  Linn.  f.  ).  ■ 

Arbre  de  Judée  ou  de  Judas.  (  yoyti  Gai- 
NiER.  Ctreis  Linn.  )  On  donne  aufli ,  dans  les  Phi- 
lippines t  le  nom  asrên  de  Jadu  ae  UùaAavim 
Linn. 

Arbre  laiteux.  On  donne  ce  nom,  en  divers 
pajrs ,  aux  arbres  qui  donnent  par  tncifion  un  fuc 
laiteux  {  ils  appartiennent  la  plupart  i  la  famille 
des  apocinées  ou  à  ctjle  des  euphorbes.  (  Jujf.  ) 

Arbrb  ob  mai  m  db  Saint-Jean.  Les  Crddee 
de  la  Guiane  nomoiem  ainfi  te  momotoiû  des  Ga- 
libis ,  qui  ed  une  e(p&ce  de  panax  Linn.  Dans  la 
Guiane  on  préfière  cet  arbre  à  tout  les  autres  pot» 
la  ctfréaMHiie  de  plaeter  b  oui. 

Arbre  de  mature.  C'efi  ïuvtn*  loiiffblîa 
(  voyei  CaNAMO*  ti*.  f  )» tfttfé  U  dédit  4m  le 
yoyagi  d*  SoMiurU,  wL  ft,  Mf.  RI)  •  Cah.  I}l  | 
il  cft  élevé  8c  nès<droit  s  étta  hi  «km  ibo  ecMB, 
On  le  tioove  te  h  c6ce  de  Coie«aiidel. 

Arbre  a  ia  mtcrainb.-  Cet  albf^  efl  rfnfl 

iwmmé ,  paîCL-  qu'il  tft  regardé  à  l'Jle-de-France 
comme  le  r|j>écitii^ue  de  la  migraine.  C'eft  le  prema* 
inugr^frOm  UdR.  (Fèy«i  AiiOARiss.) 

Arbrb  m  mille  ans.  (^«/'f  Boabab. 
.idw/êeÂiUna.) 

Arbrb  m  11  oîsb.  Ob  deone  fidfittfoii  et 
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nom  ,  2't.G  que  c-.'î  ii  d  -  iu/foi  ^'rjcnt,  ntm^h* 

pyi.'.Ciir.'.ka  Linn. ,  el^icce  dt  lufli^r. 

Arbre  a  pain.  Cet  arbre j  cuUivé  dans  les  îles 
du  grand  Océan  auftrtl  ou  mer  du  Sud  >  porte  un 

fruit  qi:i  a  I.i  r.v  cur  du  pain  ,  &  dont  l-:s  hibitani 
font  1.11  -.i'.v.-j  l.ur  iioiiuiture.  Cook  &:  ti'atttrcs 
voyar-euts  pu  lent  beaucoup  de  cet  arbre,  qui  eii 
encore  connu  fous  le  nom  àa  rima,  C'eli  pour  les 
booflifte*  une  «rpèce  d'^itSeet/piu.  (  y'oyei  Ja- 

Arbre  A  papier.  Cefl  le  Papyrier  de  cet 
ouvrage  {papyrim  Laxa.  111.),  plus  généralement 
cpnnu  fous  le  nom  de  mâritrde  la  Chiné ,  mûrier 

à  papier ,  dont  l'LCorce  tft  cmi-loyée  i  la  Chine 

fiour  taire  du  papier ,  8»:  ,  dms  l'île  d'Otaiii,  pour 
(  fabrique  dts  toilts  de  ce  pays }  U  iétiéêait 
Tous  le  nom  iroufoneda  par  Lbérider» 


POISON.  On  donne  ce  nom,  dans  di- 
vers pays ,  aux  arbres  qui  contiennent ,  dans  quel- 
ques-unes de  leurs  parties,  00  fuc  naifidle>cels 
ope  le  Mamcenilisa  ,  le  ToxicoosniufLOM 
Créttt  toxuoitadnm  Linn.  ) ,  I'Upas  «  &c. 

Arbre  aux  quarante  écus.  {yoye^ 

GlNOO.) 

.  jkRSRI  SB  POtVUX.  Le  gattilier  commun  (y lux 

agnus  caflus  Liim.  )  a  été  ainlî  nommé ,  parce  que 
fou  truii  a  un  peu  la  forme  d'un  grain  ae  poivre. 

.  àaxM  raAHr.  Oo  coMioic  font  ce^noa  plit- 
fienrs  arbres  de  dîvert  gtmet  :  !•  fmt^fiMdii 

Linn. .  le  pingjra  de  la  GdaM j^M  OU /iti- 
dier  de  l'ile  Bourboo. 


AHMJ  SAINT  :  nom  ancien  de  l'aiedarack , 
dont  te  noyaux  étofent  employés  pour  faite  des 
dMpehtt. 

Arbre  «h  Bois  de  Sainte  Lucie.  C*cft  le 
ceiifier  odoiaat  {ptwuu  mahaUi  Lioa.  ) 

Arbre  de  Saint-Thomas.  C'eft  le  hduhînia 
vanega$a  Linn.  j  ainfi  nommé,  fuivant  Zaïmuni , 
pat  les  anciens  Chrétiens  de  Tlnde ,  qui  troyoient 
que  fês  fleurs*8V0Îent  été  teintes  du  Cuif  de  cet 
apôtre  au  moment  de  fbn  martyre. 

•  Arbre  a  sang  :  nom  donné ,  dans  la  Guiane , 
à  on  odllcperaiis  en  aibie,  qpi  donne  par  jndfon 


Arbre  de  sel.  Sonnerat ,  dan?  fon  Voyjge  aux 
Indes  »  vol.  2 ,  pag.  f  S .  parle  d'un  atbre  de  Mada- 
gafcar  J  ainfi  nommé  parce  que  fil  fêptUe  eft  em- 
ployée pour  aflaifonner  les  aiioMNMi  mais  il  n'en 
4<VM>e  «ucune  defaiptifi^* 
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AR'îip.  P"?  spiî;.  On  Ho'ine  c*  nom,  Wtia 
m'm^jii  un-o'CJ  Liiio. ,  foit  au  ceUu  inU'MihtUj 
ofi'èce  de  mi  ~ocou!ier.  Le  periplocagrtealMkni 
au<fi  noatiué  anrt  à  foie  de  Virginie. 

Aî'iî?>E  A  «•m?.  C'eft  ]e  ervton  feiiferumUm. 
(  l^o)ei  CaoTON ,  n".  II.)  Il  doit  être  rcuw  au 
J'upiim.  (  Key<{  GluttieH,  ^aff/.) 

ARtRE  TRTSTB.  C'eft  le  «yStwhet  tAw  irijKr 

Linn  ,  aihfi  nom:né  pnrco  .;iic  Tes  fi^urs  refe dé- 
veloppent que  la  nuit,  &  tombant  le  matin. 

Arbrk  AUX  TULiPfis.  MagtwJU  Lion.  (  Ksyq 

TOIIPÎER.)  . 

Arbre  au  vermillon  :  nom  ancien  du  cfaàie 


Arbrb  mr  vernis.  On  donne  ce  nemi«jod* 

q^ues  efpèces  de  fumac  (  rhus  f.inn.  ) ,  dont  on  re- 
tire, par  incifion,  un  fuc  qui  prend  ,  en  fe  féchant, 
l'afped  du  vernis.  On  avoir  même  cru  que  le  Ter* 
nis  de  la  Ch  ne,  fi  rélèbre»  étoit  tiré  d'un  fiunic: 
cependant ,  s'il  ftuc  en  croire  LotireÎTO ,  3  cl 
fourni  par  l'arbre  qu'il  nomme  augca  ,  trè<i-diffé- 
rem  du  fumac  ,  8c  taifant  partie  de  la  famille  des 
gitttifères.  (/i/.)  (f^m  AoniA  «  Siypl.) 

ArBM  DB  (  yoyei  TlUïTA.) 

ARBUTUS.  {y^yei  Arbousier.) 

AACHANGEL  t  nom  donné  par  les  iu^iwa 
de  te  Barbade  i  renpatoin  odntaote,  an  np 
de Pkdunes , qui l*a figuré «tab.  *77«fii*|< 

ARCH  ANGÉLIQUE.  Ce  nom  a  été  employé 
par  les  Andcns  pour  plufienis  plantes  de  geans 
ditfhcns ,  pour  l'augelique  cultivée  (  jngelic*  tt- 
changdica  Linn.)  ,  pour  le  lamier  blanc  (  lamiam 
aiôm  Linn.  ),  pour  la  campanule  gaucelee  (<ue- 

ARCHENAS  t  nom  arabe  du  genévrier,  fia* 

a  ■ 


ARCHENDA.  Ceft  une  poudre  faite  avec  Itl 
iiauilles  du  heooé  ilu^ania  Liao.),  dont  les  fin» 
mes  d'Egypte  8r  de  Baiberte  fe  fervent  pourdoB^ 

ner  aux  ongles  de  leurs  mains  9c  de  lêoiS 
une  couleur  d'un  ;aune-doté. 

ARCT  lO.  (  Vty^  AncTiom*  9c  iUuOi.  Ces. 
ub.  664.) 


OMponltam  rotund^^Bum.  AUion.  Fier.  ] 

n".  5}6.  lab.  38.  fig.  i. 

VUlariafubasmUs,  Cuett*  Jden.  Daqib' 
170.  tab.  i^. 


Digitized  by  Google 


ARC 

Benrdimfiàûtmdîs,  ViUan  ,  Dattpli.  s.  2f • 

ub.  îi. 

Ce  genre  tient  le  milieu  entre  les  onopordes 
l(ks  bàrdancti  il  a  poar  canâsère  cflenifel  : 

Un  cJice  compofé  d'écailUt  liniMirtS  ,  imbnquUs , 
point  tpincufei  i  un  rèttpuuU  «ji,  muiû  aaivéoU* 
étaticuUs  a  uun  AwWii }  <«m  kl  flmmu  htrmoj^m- 

ilus  ;  /es  fcmtncts  couruméu  «M  «fTMM  pir- 
pâiiiut,  à  poiU  fimpUSf  lAi-fimmt  WtMnUll  *n 

La  germination  de  cette  p!ante  eft  très-remar- 
<)iiabtr.  Ses  graines,  étant  miie»  en  terre,  pouf- 
fsnt  d'abord  deux  cotylédons  dans  une  pofition 
verticale.  La  plumule  croît  fur  le  ch:é,  va  foriir 
i  un  ou  àtvn  pouces  de  difbnc*,  îi  paroit  en 
quHquf  forte  appartenir  à  une  autre  phnte.  Cette 
obfervation  tll  due  a  MM.  Ch  ix  &  V  illars. 

ARCTION.  Dalechamp  a  donné  ce  nom  à  la 
ftime  décrire  dans  cet  ouvrage  foos  te  nom  d Vc- 

liant  ;  il  avoir  été  em,  !(iyé  plus  anciennerpent  par 
Diofcoride  pour  lidigorr  la  bardane ,  connue  de- 
puis fous  (tlui  de  Ijfpa.  Linné  avoit  adopté  la 
Aénnnination  de  Diofcoiiie.  M.  de  Judseu,  dans 
§et  Famine»  lutoralles ,  aùifi  oue  M.  do  Lamarck , 
ont  cru  devoir  laifTe'  pour  la  bardane  le  nom  latin 
Uppa  ,(oh  pat  ce  que  Touinetort  l'adoietioit,  foit 
farce  que  «  dans  les  defcriptions  des  fruits  hétif- 
(és ,  on  emploie  ordinairement  l'cxpreffion  fiaOus 
.  Ufpaaus ,  c*ctt4-^ie  *  fruit  femboUe  1  CMid  du 

ARCnUM.  (r«7»x  ARCTtom  &  Bak- 

I»AN1.) 

ARCTOCAAPUS.  {^«31  Jaquier.) 
ARCTOPUS.  OaRSiMS.) 

ARCTOTHECA.  {foyt^  A&CTOTIOB* 

St^pL  ) 

ARCTOTHIS.  {Foyti  AacraTWB.) 

ARCTOTIDE.  yirâotis.  Plulîcurs  efpèces,  ren- 
fermées (Ufis  Ce  gtnre  ^  s'en  ecartoicoc  par  des 
çafaâites  très  -  marqués  ,  ayant  leurs  fcincace» 
couronnées  par  une  doublé  aigrette  i  l'intétieure 
à  cin^  paillettes  fcarieufes,  comme  dans  les  vrais 
arciotis  i  l'exteritute  à  cinq  rayons  fétices;  le  ré- 
cepucle  chargé  de  paillettes ,  &  non  de  poils.  Ces 
coofidératiora  ont  détermine  Cxrtoer  i  réunir  ce» 
elpèces  dans  un  genre  partie  ulier ,  qu'il  a  nommé 
utftûa.  {foye{  Ua^lMK,  vol.  Vlll.  )  D'après 
titte  rctninic  ,  on  ne  doit  conf;  rvcr  parmi  les 
arttotides  que  les  £x  (.rt^tnières  tfpèces  décrites 
dam  ptx  ouvrage,  tt:  renvoyer  les  autres  aux  u-R- 
nia  .  ainfi  que  je  l'ai  fuit ,  Oc  lédMWilMardfaNMKS 
aux  caiaOeies  luivans  : 
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Un  ceUct  himtfphériqut  ,  cowpofi  £ LaUtts  im- 
hnquits  j  fcuriti'fts  y  ies  fcmtncts  coaronniet  par  mit 
fei.li  Jig-€iie,  û  cinq  ou  Auii  fMUiltetfitrinf€$j  it 

E  S  r  1  c  ■  I. 

I.  Arctotidb  bai  cige.  JrOêtit  moiêUs,  Unr. 

AtQotis  contlulis  radiantiiat  ftnilihus ,  fiAmtmt- 
lit  i  faliiê  àtpanptrtù  fynuit  *  utrinqui  incanis  f 
fquamù  calieinii  ,  exteiwrihu  oitafit  tieUis.  Jaeq. 
Hort.  Schncnbr.  1.  pa§,  t6.  lab.  ij8.— WilUmi. 

ipec.  j.  pag.  IJ49. 

Les  demi  leurons  de  la  circonférence  font  tow 
fertiles  I  les  tiges  très-coortes ,  roucbéest  i  peint 

longues  d'un  pouce  ;  Ic  s  feuilles  trè^  -  fouvent 
blanchâtres  à  leurs  deux  faces.  (  ypjfti  Arcto- 
TIDC«  nP.  I.) 

).  Arctotiob  nuMife.  JrtMs  fêl^MêtHi, 

Linn. 

Araotis  (  calendulacea  )  ,  Jofcntit  radiantiku 
fitriHhut ,  lanctoUtis  ,  indivifts  ;  foliis  muinMù» 
pinnaiifidis  ,  fui>iiu  fuixomtntufit  Witld.  SpeC.  )* 

Kïg.  1H7.  —  Linn.  Syft.  vMet.  éyy.  —  JaCft 
fort.  ScBoenibr;  x.  psf .  16.  t».  157. 

A-  Antm»mfytrmps  africana  ^  foiiit  cardui  ienf 
diBi  i  fionm  rmdiis  intà»  nHùt  ff^tàt  ftupaniK 
Comnicl.  Hort.  Icoo.  — >  Lim.  uInAt.  tab.  715. 

fig.  I. 

Cette  plante  fe  diftingue  de  la  fuivante  &:  de 
Tes  ^triéta  par  fes  tiges ,  beaucoup  plus  fermes . 
dures,  velaes,  fliiccs;  par  les  detni- fleurons  dd 
la  circonférence  ,  plus  larges  ,  lancéolés ,  très* 
emiefs  i  leor  fimimet.  Leilears  ,  dans  la  variécé 
A ,  ont  lems  r^rmis  blancs  en  dtffus,  d'une  teinte 
purpurine  eo  4clIous.  (  >^o><{  Akctotidb* 

|.*  AftCTorniB  triAe.  iMiMis  tnffU,  Lôn.  • 

Arâoùs  (  hypochondriaca  ) ,  fiofculis  radiantibcs 
Jhrtlikuê  ,  iri-^nintmeptifùtijve  ;  foliit  i^rato-pinna- 
tifidis,  dtVétU  fJaM»t«mtntofii.  Wind.  Spec.  }. 
pag.  1548. 

ArSotit  futphurta.?  Garrtn.  de  Fruû.  &  Sem.  x« 
pag.  459.  tab.  171.  —  Lam.  111.  ub.  71;.  fig.  }. 

m,  ArSods  trifUû. 

ArSotis  (  hypochondriaca  ) ,  ptftmlh  rtdiéntU 
bat  fitniHus,tnJUi»i  mtdiâ  imjleKi,  Lin.  Sfi; 
veget.  6f^. 

ArSoiit  fôUit  pmnttifiJtt ,  tamlt  kêriteto  ,  fttdi» 

rjdii  prù/undi  tnfidis.  Hoy.  Lugd.  B^t.  179. 

ArSotit  (  triBis  )  ,  flofaiir  radtantikut  vïcenij  ^ 
tripartitii.  LiaA.  Spec.  1306.  —  MiU.  Ditt.  a*,  i. 
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Alumcttofptrmos  afra ,  foliis  &r  fucit  uraxad  in-  | 
cm».  Brcfn.  Icon.  17.  tab.  15.- 

V       Arûttig  faadfipanhm, 

ArHods  (tx\(\n),  JîofLulii  rjd'i  intihus  fltrilihus  , 

Iuadnpanitu,  Linn»  Maaiifl*.  .479>  —  Ikig.  Plaor. 
^apenf.  }io. 

•  y.  ArBoêi»  trip*rdt9-tnfida. 

ArSotis  (corufcans),  fofculh  radiantlbus  tri- 
panais  ,  txteriort  tri^â.  Liniu  Syft.  vegct.  6^9. 

Aiciotis  quinquepanîta. 

ArUotit  (  fuperba  )  ,  fiofculis  radiantihus  fierilî- 
hltf  quitqmfarùiis  ;  pinnutis  ,  dtntatis  ;  /<ic(- 
■uf  hipiirthis.  I.tnn.  Sp<c.  PUnt.  130/. — Amoen. 
And.  4.  (>ig.  331. 

pttalii  rtdùutàkwa  trifitUt,  VoUu  Nwib..iZ4.  ab. 
124.? 

•  '  Sèi  ncines'T>roéoi(ient  i^tifienrs  twet  écalëes  , 

prefque  couchée* ,  heibacées  ,  très>mbtes,  n^é- 
diocreme.  c  rameutes  ,  cotonneufes  ,  furtouc  à 
Uur  par'iï  fupéricure ,  peu  élevées.  Les  feui'les 
tadicAl-s  &  inférieures  Tont  loDjgiicRient  p^tiolécs, 
'nulles  j  ui)  peu  épailTes ,  roncinéet ,  en  forme  de 
lyr<' ,  prefque  piniiatifi  les,  irrégulièrement  dechi- 
qiircees  ou  riertées  à  leur  contour,  blanches  Ôc 
tomenteufe^  en  difT.ius  ;  les  fupérieures  plus  pe- 
tites «  disantes.  Les  pédoncules  font  fort  longs, 
itiét ,  IttArmx ,  cotonneux  ,  terminés  une 
grande  Se  belle  fleur,  dont  le  calice  eft  htîmifphé- 
rique  ,  couvert  de  flocons  coionncux  ;  les  fleu- 
rons du  centre  jaunes  ,  noirâtres  à  leur  fommet  > 
les  denii-fleurons  de  la  circonférence  d'un  blanc- 

tiioalM«  pane*  à  leur  bafe ,  quelquefbit  «finie 
gèie  ceinte  pnqmrine. 

Cette  efpèee  préfente  plufîeurs  variétés  dans 
la  forme  de  leurs  feuilles,  mais  oue  l'on  a  plus 

{)articiiliérernent  diftinguées  dans  lesdivifions  de 
eurs  demi  fleurons ,  qui  font  à  trois  découpures 
«flès  pfOfeodes  dans  la  variété  ayant  celle  du 
nflieu  couibée  en  dedans  ;  à  quatre  découpures 
.  Inégales,  Couvent  aiguës  dans  la  variété  A  i  à  trois 
profondes  divifîons  dans  U  variété  y,  celle  du 
milieu  tiifidc}  enfin,  la  variété  /'prérente cbq 
divifiom  (fanf  fts  demMIeiirom. 

UmrMoiir  trifiU  ,  var.  fi ,  taraxatoiJu ,  Berg. 
Plant.  Cap.  1x1.  rentre  tiès-piobaUement  dans 
WM  des  vmotéi  piécédemes* 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Erpérance. 
On  la  ciihiTe  Ml  Jardin  des  PIimm  dePaiia.  o 

6.  Arctotide  laciniée.  Ariloth  /adnlaié.Lita. 
Araotu  a^gfra,  Liqfu  Spec.  Plant,  pag.  1307. 
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Aiâotls  (  un  'uUta )  ,  fulnomintofu ,  foph plif 
nuùjiuts  i  pinaU  lintaribui ,  dtnuvt ,  margiu  ftvo» 
liuo-undiUatts.  Berg.  Plant.  Capeuf-  \tj*  — 
Gcrcn.  tab.  172.  rig.  f.  —  lam,  IHnftr.  td>.7i)« 
fig.  1. 

La  variété  3  de  Vti-cfotis  laciniata  de  M.  de  f 
marck  ne  m'tll  p -  int  alïcz  connue  pour  décider  (t 
la  plante  dont  Garrtner  a  figure  le  trait.  &  qu'il 
regarde  comme  Vtrëoùt  itnduUta  de  Bergius ,  eft 
bieii'  la  même  plante ,  fi,  iKéme  dans  ce  cas, 
elle  doit  cire  dtllii  guée  co-ntne  efpèee  d'après  Tes 
grai.-its.  Garitn^r  les  reprelctite  couvertes  d'un 
duvet  lanugineux  ,  de  forme  conique ,  placées  fur 
un  ^réceptacle  alvéolaire  j  le^  alvéoles  munis  à 
leurs  bords  de  poils  auflt  longs  que  Us  femences. 
Les  écailles  du  calice  lont  imbriquées,  arrondies, 
tièsobcufes  ;  Us  lUmi-flurons  fertiles,  ovales» 
lancéolés  i  trois  petites  dents  à  leur  fommet.  Les 
femences,  ï  leur  côté  intérieur  ,  forment  deux 
failliei  en  forme  d'aile .  conniveatet ,  creuCet  en 
ded  ins ,  &  qui  repréfentent  comme  deux  loges 
vid;;s  lorfqu 'elles  font  couples  tranfverfalemcnt. 

Ojftrvations.  Bergius ,  dans  fes  Plantes  du  Cap 
de  Bonne-Efpérance ,  préfente  de  cette  plante, 
ou  plnt6t  oe  Varaoïu  afpera .  deux  rarlétét* 
%.  aréodt  ekieoracea ,  pour  laquelle  il  CÎte  la  figoie 
de  Burman  ,  Plant.  Afric.  p.  i  j8  ,  tab.  J7,  fig.  i  ; 
Se  v.arSoiis  undulata,  à  laquelle  il  rapporte  pool 
fynonTmie  de  Boeih.  png.  loo-,  tab.  toc». 

7.  ArcTOTIDÏ  tricolore,  ArâotJs  tncolor.  Jjcq. 

ArSotis  fiofcul'u  raàianùhuJ  ftniiiiut  ifoltisfti- 
tus  tomtnto^  ,  ovatù  ^  inttgtrrimis  iyratifvi ,  Jtt- 
tatû  t  fcaf9  fulcato ,  unijioro  ijqiuimis  calicinii  ex- 
uriwm»  r^€*u.  Willden.  Spec.  Plant.  3.  pig. 

ArBot'rs  tncolor ,  eorollulîs  radiantibas  fertiHhis, 
ccaulis  i  joliis  fimplicibus  ,  ovatis  fuiiyratifqut ,  ré- 
pandis ^  tommioju  f  fuprii  viridibus ,  fuirùs  tiuanis; 
radio  utrinqui  diftoUn.  Jacq.  HOK.  ScbocnbC.  2. 
pag.  Z7.  tab.  ijj>. 

Cette  plante  n'a  point  de  tige.  Ses  radiMS  font 
filiformes,  de  la  grolfeur  du  doigt,  garnies  de 
fibres  }  elles  donnent  nailTance  i  des  feuilles  pé- 
dolées,  étalées,  les  unes  ovales,  trèf-emièiCS} 
d'autres  échancrées  en  lyre  &  dentées»  tooMS' 
teufes ,  blanchitres  en  defibus  ,  vertes  en  deftti 
De  leur  centre  s'élèvent  dss  hampes  fillonnées, 
hérilTées  de  poils  rougeàtres,  hautes  d'un  pied, 
uniflores.  Les  écailles  du  odicn  fiUit  Mbdceilies, 
réfléchies  ;  les  fleurons  do  centre  d  un  pMKpe* 
foncé  ;  les  demi-fleurons  de  la  drconfimnoe 
tiles ,  d'un  blanc  de  neige  en  dedans ,  d'unfaVfa 
de  fang  en  dehors  j  le  réceptacle  pileux. 

Cette  plante  aoit  au  Cap  de  Bonne -Efpé- 

8,  AacroTOi 
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8.  Arctotide  ondulée.  ArSoùs  undubta.  Jacq. 

ArSotis  eoroUutis  radlantibus  fcrtilihus  »  acaulis; 
/Uiis  fimpiieiims  fui/yratifque ,  dentatis ,  undulatis , 
fuiiîu  tomentojii  &  incanit ,  fuprà  punHdtO'k  'irfutuiu 
&  virtatibut radio  utrinque  concolort.  JaCQ-  Hort. 

SdMMiibr.  X.  pag.  17.  lab.  160.  —  WiÛd.Spec.  3. 
paf.  2)49.  {^on  Berg.  &  G*n».) 

^  ArSoùt  (  Ianaa)«yt>/(W«A01WIM  ,  dentato-lyra- 
dSg  fuprà  fcairiê  t  fiithM  tmm€Bufi  i  ftapu  faUo 
iiiijîfwsAw.  Thonb.  Pcodr.  1^5. 

Toutes  fei  feuilles  font  radicales ,  pétiolees , 
fimples ,  ovalcrs  ou  légèrement  échancrées  en 
twtvoR  rie  lyre ,  ondulées  &  dentées  à  leur  con- 
tour, blanches  &  cotonneiifes  eo  deflbus  «  vërdâ- 
Cres  en  de0'us  &  parfcmées  de  points  rudes.  11  n'y 
A  poîot  de  tige.  Les  hampes  par:enc  imniédiaté- 
mem  des  racines  {  elles  font  droites .  fimples ,  plus 
longues  que  les  feuilles  ,  ftii.es ,  uniflores.  Les 
calices  font  compofés  d'écaillés  prefque  glabres , 
imbriquées  ,  fcarieufes;  les  extérieures  réfléchies; 
les  flturons  du  difque  d'un  pourpre-noirâtre  i  !e$ 
demi -fleurons  fertiles  ^  jaunes  eitérieurt  ment  « 
d*nn  janM-onngé  à  finiériewi  l«  féccpndt 
velu. 

Cène  phme  wAi  m  C«p  d*  Boom  •  Efpé- 

9.  Arctotide  élégante.  ArSotij  fptciofa.  Jacq. 

ArSotis  fiofculis  rûdiantibas  ftnilibus  ;  foli'u  pw 
iffientibuj  ffubiis  tomentofit ,  pinnati^dit ,  dtniaiis; 
tcbo  te' minuit  triangulo ,  trintrvio  ;  Jcapo  follh  brt- 
viarti  ealteinis  fquamis  txurioribus  rtfutu.  Wiild. 
SIpec.  Plant,  j.  pag.  x^fo. 

ArSotiâ  eorollutit  radiantihus  finilihiu ,  ûeam- 
Ut  ifétiU  longe  iyratiSf  Mrguù  finMis.  Jacq.  Hon. 
Sehoeite.  x.  pag.  i8«  ob*  lei. 

ArSon*  (  grtndiflora  ) ,  fofeulit  reéîêiuihut  ftr- 

illihus  ;  fd'i  'is  pinnatifid  s  ,  dtnticuldtis  ,  arjcknoi- 
dtis ,iriaer\tis.  Ait.  Hort.  Kcv.  j.  pag.  Z71. 

ArSotiJ  (  brevîfcapo  )  ,  foLii  pinnatifidu  ,  den- 
tatis ,  fuhtùs  tomeniofsf  fetf**  (oHgitritmi, 
Thunb.  Ptodr.  i6j. 

C'eft  une  efpèce  remarquable  p>ar  fn  grandes  & 
belles  fleurs,  placées  à  rcitrémité  d'une  hampe 

pins  courte  que  les  feuilles ,  ayant  les  écailles  ex- 
térieures de  Itur  calice  hériitécs ,  réfléchies  en 
dehors  i  les  fleurons  de  la  corolle  jaunts  i  les 
demi-fleurons  de  la  drcooféreoce  fertiUs  ^  à  trois 
dents  >  de  coolear  pourpre  i  l'extérieur ,  d'un 
jaune -foncé  à  l'inrérieur,  avec  des  taches  d'un 
rouge  de  lang  à  la  bafe.  Les  feuilles  fort  toutes 
tldtcaileSf  pétiolées,  pubefcentes,  tom^nteufes  ! 
(a  itfeffotts  »  «longées  «  pinnatiflies  { les  dccoupu-  > 
its  dentées  {  Je  lob»  tenninat  uwapiiam^  tu-  ' 
BeMMfM.  &ÊffUmtiu,  Tom  L 


ARC  433 

verfé  par  ttois  nervures,  les  fMaencM  ton  pileu» 
Tes ,  amfi  qq*  le  idceptade. 

Cette  pinte  cidt  an  Df  de  BoaM-ETpi- 

rance.:|^ 

ic.  Arctotide  à  fteiflas  ghuqMS.  iMiiw 

glaucophylla.  Jacq. 

Arllotis  fiofculis  radiant ibut  fertilibus  ;  foUis  ca' 
ntfcentibus  ,  pinnatifidij ,  repaado  fubdtntatis  y  cattU 
kafi  nmefv  j  etUeinis  fquamis  txuriorUui  rt/Ujtù» 
Wflld.  Spec.  Plant.  3.  pag.  ij^o.  . 

ArSotis  eomWt  rt^mUin  firtUUus  ;  foliis  pin- 

natif  dis  ,  fu^!yr.!;!s  ,  dentatis  ,  fuprà  glatuis  ,fuhttiM 
intanu.  J^cq.  Hort.  Schoeobr.  1.  pag.  XX,  ub. 
170. 

Cette  plante  eft  légèrement  tomenteofe ,  d'une 
odeur  défaeiéable*  Ses  tiges  font  hautes  d'un 
pied ,  nomées  i  teiir  bafe ,  garnies  de  {ènllles 
alternes,  pétiolées ,  pinnatifides ,  oblongucs,  pref- 

3u'en  lyre  ;  les  découpures  linuées  &  légèrement 
entées  à  leurs  bot» ,  blanchâtres  en  deiTous , 
d'OD  vert'BlauqiW  en  deflus.  Les  fleurs  font  foli* 
taires  i  l'extrémité  de  leur  pédoncule  ;  les  écailles 
extirieurts  du  calice  réfl  îthies ,  velues ,  fubulées  { 
le  difûue  de  la  corolle  d'un  pourpre-noirâtre  j  les' 
dcnu  flcuro:  s  fertiles ,  d'un  iaunenfonoé  en  de(fauis» 
&  d'un  vio!et-pâ!c  tn  dehors. 

Cette  plante  croit  ai»  Çap  de  Bonne  -  Efpé* 
rance.  if- 

il.  ArctOtiob  couchée.  ArSotis  dttumhw, 
Jacq. 

A  Bstis  fiofeults  radiantibus  ferti/lbus ,  caule  prO' 
eumbtntcifaliis  oklongo-ianceolaili ,  im^-  ai  icr  den- 
utiSf  eanefeeiuiius  ,  Jubtùs  tomentofis    trinerviit g 
utUànit  fquamis  txuritikat  tulfr^*  WilkLSpeC' 
Plant.  ).  pag.  ijji. 

ÀrSotiê  JhfeitBM  riéMtikis  fsnUHut ,  cMdihg 

decumbtncibus  ;  foliis  imu^latis  ,  dentato  ferrait  s  , 
lomentafts.  Jacq.  HOQ.  Scho«Jil)r.  3.  pag.  68*. 
tab.  $81.   '  * 

ArSotîi  foUh  oiovaio-ob/ongis ,  dentatis  ,  tomtlt^ 
tofis  i  cuf/e  decumbtnte.  Thunb.  l'rodr.  164. 

Ses  racines  produifunt  des  tiges  étalées ,  cou-' 
chées  Stit  la  terre ,  un  peu  redrclTée* ,  garnies  de 

feuilles  alternes ,  oblonpues ,  lancéolées ,  inégale- 
ment lientéts  en  fiie  à  I  ur  contour ,  blanchâtres 
&  tomenteufes  en  delTous ,  marquées  de  trots 
nervures.  Les  écailles  extérieures  du  calice  font 
renées,  ve'  irres ,  lancéolées,  acomhiées,  poïnc' 
réfléchn-S  Li  tor«;ile  a  tous  fes  flei  rons  de  cou- 
leur jiunt  ;  Ks  denu  fleurons  fertiles  d'un  pour> 
pte-cuivreux  en  dthots  ,  d'un  jaune-pâle  en  da- 
daits  i  Ls  femeoces  beniSses,  couronnées  pat  fix 
p»iii*ttcst  le  rfupcad»  veto. 
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Cent  plttut  cfott  au  Cap  M  Bmmm-D^- 

11.  AftcroTiDB  iafi|ae.  ^Jp<i>  fùfddt-  Itcq. 

j4'Jo:is  fo*}  lis  rjdiantiius  fftilihus  ;  caiile  r<i- 
ipoyô  ,  htriûcio  ,  afctndtntt  ;  f\tliu  fp^thuluio-idn- 
ttolatu  ,  integerrimii  ,  trincrvHs  ,  pui-<f<eutiius  }  ea- 
licinis  f^uamis  Qmiiiàiu  r^ftxU»  WiUd.  Spec.  PJtOt. 

ArUoth  eorMiUs  têélmuAus  firtitihu,  tmtunt  ; 

tnutt  rtitnofo  ,  fl^aiio  ;  foUii  Lmceolitiis  ,  fuhinxe- 
ftrrimU  t  Juitomtntojîi.  iicn-  Hotu  iichoeitbr.  2.. 
pag.  t9*  iw. 

Rame  aaniielle ,  d'une  odetw  reponflâm» .  4ent 
les  tiges  fom  molles,  rtnvctliéet ,  ranenws  ,  i 

fteine  afceiKlaiires ,  garnies  de  fenfllet  altemet, 
ancéolées,  Tpanilées,  pref^u'entières,  pubefccn- 
tes,tomtmeuies  i  Uur  tace  intérieure»  marquées 
de  trots  nervures }  Icf  écalUes  du  calice  tomen- 
tenfitt  «  imbriqnéee ,  toutes  té&khiet  à  leur  fom- 
nec.  Les  fleurons  du  difijoe  font  d'an  pourpie- 
jbncé  }  les  d.mi-flf  urons  de  la  circonférence  fer- 
tiles, (ie  couleur  blanche,  faunitres  vers  leur 
Mè ,  teints  dt  rouge  à  leur  fomniet}  l'ovaire  un 
peu  velu,  airfi  que  le  réceptacle. 

Cette  plante  aoic  lu  Cap  de  Boone-Erpé- 
nnce.  O 

I}.  Arctotide  tffAét.  ArSotu  virgata.Jiçq. 

AtÛoûs  fUfiutU  raâtmuAu  fir^itmi  i  atitt  ra  ■ 
mofo  ,  trtSo  ,  htrbaceo  ;  foliis  linttiri-lar.ctolatis  , 
fuîtia  puitfctnUkus g  triiuiviis  «  hnfi  Jui>atRt^tis  ,* 
tûliâiàs  fyuHnàs  tfuriprAtt  fâuaûku.  Wiildeo. 
^c.'Plim.  |.paf.i)5|. 

ArOotis  wnttulit  raduitUiKi  JlutUUlii  ,  mmtmâ  ; 
ttmlt  ramifqat  virgadt ,  fUt  i  Umwhu  OmaiUlu  , 

inugtrrimrs  \el  dtntuulatis ,  ghbriuftulit^  JflC^> 
Hort.  Schœnbi.  }.  pag.  ji.  tab.  307. 

Ses  tiges  font  grêles ,  droites ,  annuelles ,  rami- 
fiées ;  ks  rameaux  eÉlé»  ,  aiongds,  garnis  de 
feuilles  fimples  ,  alternes  ,  linéaires-Uncéolers  , 
très-entières  ou  légéiement  demie ulées,  presque 
gla!ire$  ,  pubeicentcs  en  dtflTous ,  traierfées  par 
trois  nervures  ;  les  péd'.ncubs  uoiflores  )  ks 
Vailles  extérieures  du  calice  énlées ,  mais  peine 
séfiéchiesi  le  difque  de  la  cofolle  d'un  pourpre- 
foncé  i  les  demi-iïiuroos  de  la  circonfiéreiKe  fer- 
ffitt,  deciMiic«r  iaueèleniJemfiMai. 

Cette  plante  cnle  an  C|p  ie  BooM-Efpé- 

tance.  O 

'  14.  AncTOTiPi  penicoMit.  MâgtUfaUeuùua. 
Jlnq« 
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tatit ,  fuitiâ  tomMtuofis  ;  caSdtit  fyÊâmU  «Hffc» 
r^aàt*  WiUd.  Spec.  Plant.  3*  pa|.  t|f  |. 

ArBoùs  fr.fcuUs  rûd'iantîhm  iiuàKh»  ;  eaale  fuf' 
frui  ciifu  ,  toio  panicul«to  i  fMHt  f§4^  oUongit  ^ 

dentatis»  fuiiùt  /«««al*.  Jac^.  Hom  Sclwenbr.  ). 

pag.  68.  tab.  }8o. 

Cette  eipèce  s'élève  droite  far  une  tige  velue, 
lîgneufe ,  divifée  en  rameaux  étalés,  formant  une 
forte  de  paniciile  par  leur  enfemble.  L^s  feuille» 
font  oblongues ,  étroites ,  lancéolées  ,  dentées  en 
fcie  â  leurs  bords ,  blanchitres  &  tomenteufes  ea 
deifous  i  les  écailles  extérieures  du  calice  prefqae 
glabres ,  fubulees ,  réfléc  hies  en  dehors  ;  la  corolle 
d'un  pourpre-noirâtre  à  f '  n  difque  ;  les  demi  AlU- 
coos  lertiles ,  de  cou'eur  bbnche  en  de0us,  tu- 
verfée  par  drs  Vvines  d'un  rouge  de  faog,  d'en 
pourpre-foncé  en  d  ifous  &  à  fa  bafe;  les  femen- 
ces  ae  U  circonférence  coutonnées  par  huit  pail- 
lette! t  le  léceptacte  veto* 

Cette  ]4anaa  crali  an  Cap  àt  ^oane-EI^ 

rance.  fy 

I  f .  Arctotim  décttneme.  Ar^tttû  éumim, 

Jacq. 

ticofo  ;  foliis  hirils  ,  oblongis  ,  indivtfis  ffaUnUâàt* 

Wi  Id:  Spec.  Plan:.  5.  pag.  ZJJJ- 

Aràotis  corollulis  radiaittlbus  fertitjhus ,  cjult  f^f- 
frmitofo  i  foliis  inttgris  ,  t-trinqui  hirtu/is  ,  acniim- 
t.'tis ,  ptr  pttiotum  ampUxicaïUtm  duurrtuÙM, 
Jacq.  Hott.  Sdioenbr.  z.  pag.  so.  tab.  i6|. 

Ses  jtiges  font  lîpneufe* ,  épaifles ,  hiotec  dt 
deux  ou  trois  pieds,  ;  .irniis  .  t  leu  lles  (impies, 
alternes  ,  oblongues ,  nès  tntieres  ou  légérenjeAt 
denticulées,  «iécurrenrcs  fur  un  pétiole  amplex^ 
caute ,  hériflfécs ,  ainfi  que  les  tiges,  de  poik  toi- 
des  il  leurs  deux  faces.  Le  dilque  de  la  corolle  eft 
jaune  ;  1rs  d^nii  fl  in-nn»  ftrti'es  ,  de  coii!-.'()[  b'»»- 
cbe«  d'un  rofe-tendre  en  dcfloust  les  femeoces 
gUbcce  i  le  idceptade  «eln.  • 

Cette  pbDte  aolt  m  Cap  4e  Boanc-Ef^ 
rance.  ff 

ï6.  AncroTiDl  trctname,  AtÊtik  rqtm 

Jacq. 

ArMotis  fofcalis  radiantibus  fertUihas  i  cnh  tt^ 
bjcto  ^  afctitdei:te  ;  foliis  hmi)  ,  futtits  incanit ,  /«- 
ftrUtriM  iyiau-acfUMis^  fuptuoTifus  l^iietoUiis , 
dmtéuù.  WiUd.  Spec.  Pbnt.  ) .  pap.  2  ;  f^. 

Arihth  fiifiidis  radijiuiiiiu  ferùJibuj ,  taJùt  rtf^ 

tnXi  {  MiU  iaficfwihs  /Mynitù.  Jacq.  HaR» 
Scbftenbr.  5.  pag.  69-.  tab.  |1f|. 

ÀeM*  mtimfutK  Thmh,  Plodr.  i^f .  f 
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Set  nctnei  font  rampantes  ;  fcs  tîge»  prefqiw 
ligneures  ,  cylindriaues ,  heriSees,  longues  d'un 
pied  &  demi ,  couchées  à  leur  |Mrae  inférieure  , 
puis  afcendaoMf  Ce  redreflcet  j  les  feuilles  iaié- 
fieores  dentées  8e  échancrées  en  lyre  { les  Topé- 
rieures  lancéolées ,  Amplement  dentées  ,  blan- 
châtres en  dciTous^  bériiléet  de  poils  roides.  Les 
àlictS  toOK  ^Ub(m,fttCQUt  globuleux  -,  les  ecail- 
ks  «néricww  courtes  j  iancéo)éet|  iiilMikMS  »  la 
êorotte  ^ttne  i  Ton  difque}  les  itaA-êemom 
ftriés,  jaunâtres  en  dehors  ,  d'un  blanc-jaunatre 
en  dedans ,  d'un  biun-foticé  à  leur  bafe  i  ïts  (t~ 
■lences  couraoïiéM  par  huit  paiUetces  ^  )ê  lécep- 
twle  velu. 

Cette  plaotu  croit  in  Cap  de  BooM*E%é' 
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17.  A&CTOTIDE  auricuiée.  Arâotis  aurituiata, 
lacq. 

Ar&odtfafiaBs  radiantihus ftrtiKhu  $  etA  Jhf 
iUtfa  ^màno-iomentofo  i  foliit  fynds»  «mfUxmm 

WilÛ.  Sp«c.  Piaoc  |.  pat* 

A'Qoùt  corollulit  radlantibus  frrtift^ui ,  cau/e 
fruttfctnie  ;  foliit  fubiyratis  ,  deniatis  ,  acatis  ,  to- 
mentofis  ,  incanit  ,ftfilibM  ;  lobo  txiimo  rhombeo. 
Jacq.  Hort.  Schoenbr.  2.  pag.  21.  tab.  169. 

Ses  tiges  font  ligneufes«  hautes  d'enviioo  trois 

fieds,  couvertes  d'un  duvet  tomeoteus»  d'un 
lanc  de  neige  ,  garnies  ilt-  feuilles  alternes  ,  fef- 
files  ,  an-plexicaules ,  en  fonne  de  lyre ,  blanches 
9c  tomenceufes  en  deflfuus ,  déniées ,  à  Mcf 
gus  i  le  lobe  terminal  rhomboidal.  Les  fteun  foDC 
pédonculées,  folitaires  fur  chaque  pédoncule  }  la 
corolle  li'un  pourpre-foncé  à  fon  dilque  ;  les  demi- 
flcurons  fertiles  ,  d'un  jaune  foncé}  le  réceptacle 
«•lu*  Elit  craie  an  Cap  d«  Bonne-Erpéranet. 

18.  AacTOTiOE  iaSei»itu^,JUSoiUfufiuofa.  Jacq. 

-  AHhtis  flofaiih  mSm^tm$  firtiUtmtff  eedlr  tne- 

to  y  kerbacto  ;  ftjtiis  hinii  ,  ohlongis  ,  dentatis  ;  ca- 
itàmis  fyâomit  exttnoribtu  nfitxu  «  ciùaùi,  Wlild. 

Spcc.  me  ).  paf.  1)^4. 

'  ArSotis  corollulis  radiani'ibus  ft  illibui  ,  ?  annua  , 
iota  pUtfft  i  c*uU  nmofo  ^  ludj  ;  foiiit  finmio- 
étntatb.  Jacq.  Hon.  Schoeobr.  a.  pa|.  10.  nb. 
166. 

Cette  plante  eft  toute  bérilTée  de  poib  roides. 
Ses  tiges  font  droites,  herbacées,  annuelles,  di- 
vilees  en  rameaux  alternes  ,  garnis  de  feuilles  ob- 
loogues  ,  dentées ,  Anuées,  pikufes.  Les  écailles 
ncérieuies  éu  caKce  font  ciliées  à  leurs  bords , 
terminées  en  une  poinHT  linéaire  *  rabattues  eu 
dehors  j  les  fleurons  d»  centre  d'un  poorpre-noi- 
lâtre  )  les  dcmi-Seurons  de  la  circonférince  d'un 
/aosc'QraAsé  i  avec  4ca  tachas  d&  fang  à  leur  bafe  : 


îh  pareîfleM  fertiles ,  mais  ili  élit  befoin  d'être 
mieux  obfervés.  Les  femenceilbtt  glabres  «  point 
couronnées  t  le  lécepiacie  g  ami  de  pafllettes  ik* 

bulées. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne  •Efpé- 
O 

19.  ArctOTIDE  épineufe.  ÀrSotit  fpinuiafa. 


Arcîotis  jlofc'ulis  radianiibus  fcriUibus  ;  cjule  trec- 
10 ,  heréacto  i  foliii  cano-hims  ,  \  ifcofis  ,  ohlongit, 
^mpitricma/ikit ,  mucroaaro-iicntans  j  calicinit^u^ 
mU  exurionias  fétHU».  WîUden.  âpcc.  Phot.  J.  ' 
P»8-  i}5f- 

foliis  ûH^fUxieaulibus ,  kinis ,  incifo-dtntatîs  ;  den- 
tibut  tmtmamt.  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  2.  pag.  21 . 
tab.  167, 

Ses  tiges  font  droites ,  annoenes«heibacées  { 
fes  feuilles  ieAks,  altemea,  oUongnet.  ani^eri- 
caukt ,  hér'ftfies  de  paib  Umehltres  &  vlfiioent , 

încifees  ,  dentées  ï  leur  contour }  les  dentelures 
terminées  par  une  petite  pointe  prerqu'épineufe. 
Les  écailles  extérieures  du  calice  font  lancéolées, 
fnb«i!ées»  aignës*  pilenfes«  très^lées}  le  difqud 
de  la  corolle  d'un  jaune^neéi  les  demt  flenroni 
de  la  circonférf ncc  d'un  j-iunc-crangé,  noirâtres 
à  leur  baie  i  le  calice  couronné  par  huit  folioles 
blanches ,  obbogaee  «  inégales  1  b  léecptad* 
velu. 

Cette  plante  ctoh  an  Cap  de  Bonné  -  Efpé> 
.  0 


ao.  Arctotioe  maculée.  drBoiis  macutata, 
Jacq. 

ArSotit  ^ofcuEs  rad'unci bus  ftrtilibus ,  taule  fuf- 
fruticofo  iJoÙis  pianaiiido-hnuU  ^  angbituo  dtaia^ 

th  tfiitks  MflMW*/».  wiJId.  ^ec.  Fiant.  |.  pag. 

ArSotit  toftuUi  rtdiamibus  ftriiUbut ,  emk  fif^ 
fmtietfc;  pUiit  pinmatifidi* ,  con/erùs  ,  fubikltomtl^ 

toft  ;  corollulis  rjdii  inttrni  albidis  ,  ad  apictm  ni«* 

cuUlii.  Jacq.  Hon.  âcboenbr.  j.  pag.  67.  tab. 

m- 

ArBotis  (caulefcens  )  ,  filiit  lyata-pinrurj!- 
disj  dtiumtit  t  fiiprà  fittbnt  iftliit  t9mentojut  McA 
mfla.  Thunb.  Prott.  i6y 

Cenecfpèce  a  (es  tiges  droites ,  un  peu  lignen- 
fes, courtes,  div.ré  s<n  ïamcaux  airernes,  garnis 
de  feuilles  no  iibreufes ,  tiès  rapproci'écs,  pinne* 
tiHdcs,  prefqu'en  Ifrej  les  tléiouputesanguleufes» 
dentées  ï  leurs  >otds ,  tomeonîuics  à  leur  face  in» 
fiîrieure.  Les  fleurs  font  odorantes}  le  ca'ice  pteft 
que  glabie;  fes  écailles  extérieures  fubulé  s  3  leur 
lonuiMf.  Le  dUàue  de  la  coiolle  eft  d  ua  pourpre 

•lii» 
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trèî-foncé;  les  demi- fleurons  de  la  circonférence 
fertiles  ,  d'un  jaune-orangé  en  dehors  ,  blanchâ- 
tres en  dedans ,  tachetés  à  leur  fommet  >  les  fe- 
mences  un  peu  velues ,  furmontées  de  $ix  paillettes 
obloognes}  le  récepCMlevda. 

Cent  plante  croit  «i  Op  de  Boow-Erpé- 
nace.'b 

XI.  Arctotidb  i  grandei  lem»  ÀHUtàtgnm- 

^Bfora.  Jacq. 

Ar&oùs  flofculU  raéiamiiiu  fîtnUihiu ,  ttaÊt  fif' 
fruticofa  ;  foiiis  pinnatiJUh  ,  denutis ,  futtkt  tvmem- 

tojis  ;  laciniis  itneatibus  ;  cali^inis  fquamis  exterio- 
ribus  adprtjfts.  Wiild.  Spec.  Plant.  3.  pag.  i^Jf. 

.  Arâotis  flofcuiis  radiaittibus ftrtilibus ,  tank  fufrw 
iixof^i  finis  pinaatis  ,  fuhtomentofis ,  fuptmi  rtcur- 
vatis  ;  ptdunctUo  ionmijim»»  J«C%.  HoffC.  Scboeobc. 
j.  pag,  67.  tab.  J78. 

Ses  tiges  font  dures ,  prefque  ligneufes ,  à  ra- 
meaux alternes  j  peu  nombreux  ,  velus,  terminés 
par  un  péiloitcute  ioog  d'un  pied  ^  les  fettiUes  pin- 
oatifidet ,  tomenceafet  eo  deRbati  lei  décmipures 

linéaires ,  dentées  à  leur  contour  ,  recourbées  à 
leur  fommet  j  les  écailles  calicinales  extérieures 
ferré.'S  8e  imbrkiuéesi  la  corolle  d'un  jaune-obf- 
eur  à  l'on  cenrre  ;  les  >îemi  fl  tirons  d'un  jaune- 
oratige  à  leurs  deux  faces,  av  c  des  taches  de  fang 
à  U  ur  bafL  -y  les  femences  velues,  coatmoéet  par 
fix  paillettes;  le  réceptacle  velu. 

Cette  plante  «oit  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
jaoce.  1^ 

II.  Arctotide  en  lyre.  Arâoiis  lyrata.  Willd. 

ArMoth  flofcuVs  radiantihus  ftrtUihus  ;  cauh  frU' 
ticofo  ,  creSo  ;  faliis  cano  pubtfentibus ,  ly  jto  pin- 
fUtifdis  i  iaeinHâ  oUongis ,  obtufis  ,  angsJata-àcn- 
Mû.  Wnid.  Spee.  PUnt.  3.  pag.  Z3f6. 

Ctotte  plante  reffemble  beaucoup  à  VarSotis  af- 
ftra,  n".  5  ;  elle  en  d:lfère  par  fes  feuilles  en  lyre, 
Binnati&des«  couvertes ,  tant  en  delTus  qu'en  dt^i- 
foot,  d^im  dofet  MmcUtre ,  plus  larges  &  plus 
courtes;  les  découpures  oblongues,  obtufes.  an- 
Kttleufes,  dentées 4  poim  réiécldts  à  leur*  bords  ; 

Cette  pluM  Cfolt  «o  Cap  de  BooM-E^ 
~  lance.  b 

a|.  Arctotim  étalée*  JbUaÛM  tUdar,  Jacq. 

, .  Arëoth  âefiulis  radÎMaibus  ferùlibasi  eaidt  fnt- 
neofi  t  tnm»  /  rtmùt  tomento/à-hirti*  ;  ftUû  pinaa  ■ 
tifidà»  tfihàu  tomtnioftt  {  Ueiiùis  Ëmearii-ttmtoU- 
lis ,  anpiittM-àtMaÊk»  WiBd.  ^pecPhot.  }.  pag. 
A3  P- 

ArÛ«ti*  coroliulit  radiaruibui  ftniiiiiaj  caulcfru- 
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tefcentt,  trtSù i foOs  fimuùfdiStM^  tomuu^, 
incanis ,  uadMtûti».  Jacq.  HMt.  Seboealir.  i.  pag. 
a),  tab.  17». 

Ses  tiges  font  hautes  de  trois  i  quatre  çiefc, 
cylindriques  ,  lomenteufes  ,  droites  ,  Iteueufcs , 
divilées  en  rameaux  étalés,  tomenteux,  hifpiies, 
garnis  de  feuilles  alternes,  pinnatifides,  blaochi- 
très ,  tonwnreafes  en  deffoos ,  )  découpure»  Moéii. 
res,  lancéolées,  anguleufes,  dentées  8f  ot.1u!<«| 
àleuis  bords*  mais  point  recourbées}  les.denie> 
Intet  point  mocronées  ;  les  dcuUcs  eviAîeamdi 
calice  velues ,  prolongées  en  une  pointe  /aocéb* 
lée  ,  un  peu  aiguë ,  recourbée.      difque  de  la  co- 
rolle eft  jaune}  lesdem»-fl-urons  jaunes  en  leffous, 
marqtiés  eo  delTus  de  nervures  puipwiaesi  le  16- 
cepucle  velu. 

Cette  planie  croît  aa  Cap  4e  Bome-EIpt» 
inioe*  1^ 

14.  AlLCTonOft  arbnSe.  Jfê$d$  mHmfmt. 

Jacq. 

ArHotis  flofcuiis  radiantihus  fèrtilihus  ; 
ticofo  ,  treko}  pedunculis  piiofis  ;  foiiis  pinua^, 
canefctntibus  ,  fuf>iiu  tomtniofis  ;  laciniis  /v;  • 
Uttceolaiit,  oagulutit ,  muamuto  dMUUis,Mi»k- 

tU.  Willd;.  spec.  Plant,  j.  pag.  xifj. 

AtBottt  toruBuiis  raditntibu»  feriiliius  ;  cci&m 
frtiticofis  ,  tttrtuops  ;  foiiis  pinnatifdiâ  ,  fubfyuin- 
fa  t  tomtntvfa  ,  fubtiu  incanis  ,  undÊlâtiSf  obuft. 

Jacq.  Hort.  St'hoenbr.  i.  pag.  i|*  tab.  171. 

ArHotis  (  undtiîata  )  ,  f  -lUs  pinnatifJis ,  •'«^ 
lati^  t  tomttuofu  i  eauie  fruûeofo.  Tbuitb.  Pmk 
léf. 

Cette  plante  a  la  forme  d'un  petit  aibuft?.  5cs 
tiges  font  droites,  ligneules*  iamifiéei|  mpui 
toitueufes;  fes  rameaux  couvert!,  daiW KW jet» 
nèfle,  d'un  duvet  foyeax  ;  les  feuilles  altemM, 
pinnatifides  «  un  peu  fcarieufes ,  blanchâtres  8c 
cotonnrafet  en  deflous }  les  découpures  linéiiref 
lancéolées  ,  angukufes,  ondulées ,  obtufes  à  leur 
fommet ,  dentées  &  mucronées  à  leurs  bords.  Les 
pédoncules  font  pileux  i  les  écailles  extéiieut» 
du  calice  velues,  fubuléea,  réflécfaiesi  la  coraii* 
jaune  dans  fon  difque }  l«s  demi-flearons  fenileif 
de  c f  uleur  rofe  en  dehors ,  d'un  blanc  de  nei?e  eS 
dedans, d'un  iauoe-oiangé  à  leur  balet  le  lecep 
tade  velo. 

Cette  plame  dolt  Ml  Cap  de  Boom  -Elp^ 

rance.  1^ 

is.  AitCTOTtoB  iabanae.  jHMs  wwrtu 

Jacq. 

ArUoùs  flofcuùs  radiantibus  fertilibusi  caule  trU' 
ta ,  htrbmcto  i  fôHis  piniuùfdis  ,  mmoÙ  ,  fuiàu  u- 
mtntofis  ;  laciniis  lanceolaùs ,  angidatifdtntiùtt 
mar^iu  revoùttis.  Willd.  iipec.  3.  p'g>  ^iS7' 
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A'Soiîs  corollulis  radijnilhus  fctUihus  ,  annua  ; 
fo!:is  pinnaiifidis  ,  utrii'.quf  aruntojo  -  tomtntojis 
fuhtut  albis  ;  lobit  diftaniibus  ,  MntgU^  €ld  oras 

revoUuU.  Jacq.  Horc.  âchwnbr.  ^  pag^  24.  tab. 

C'eft  une  p'ante  annuelle ,  couverte  t^m  Alvet 
lemblable  à  une  toile  d'.  rnignéc.  Les  tiges  font 
droites,  heibac:  1 ,  t-rLir".  de  ftuilles  alternes, 

(liiipatifides ,  bbii  Jia  les ,  tonnn-eufesendeffous; 
es  découpures  diltantcs^  obionguc»  «  lancéolées, 
zngiilenres,  dentées  &  routées  i  ieun  bord<i  les 
écailles  extérieures  du  calice  fubu1:'e^,  rerour- 
bées.  Les  fleurons  dii  difque  font  jjunes  j  demi- 
fleurors  de  la  circonferLnce  Rriilcs,  jaunes  à  leurs 
deux  £ices,  nQÏràtres  en  dedans  à  ieut  baie  %  les 
pédoocnlet  foyeox  à  leur  eztrémicé  s  le*  fememes 
couromde»  pw  lii  i  ièpc  pitlkms}  le  lécepucle 
velu. 

Cette  plante  croie  au  Cap  de  £onne  -  E^pé- 
HK*.  G 

atf.  ÀRCTOtxsi  cuivretife.  Jrëotis  ttpna. 
/•cq. 

ArSoth  fivfcuUs  radiMtUkm  ftrùliimsi  etudt /nt- 
titofo  ,  tredo  ;  foliis  piUk»  ttmmuêê  i  UànU*  if 
ntaribus  ,  fu/'pinnatlfiuis,  tmittlûtu,  WÎIUm.  SptC. 
Plant.  }.  pag.  1358. 

ArSotis  corollulis  rudi-intihus  ftnilihus  ,cauU  fru- 
itfccntt  ;  f<>l:is  p irinatifidiJ ,  fuprà  glabnufculii  ,  ad 
•w  undttlaiis  tf  rigiàu  i  pinnis  omaiiui  tintaribut, 

Jk^  Hort.  Schoenbr.  x.  pag.  i$.  ub.  176. 

.  At99ttt  ittmdMa.  Thunb.  Prodn  165. 

Ses  tiges  font  droites ,  ligneiifes ,  vifqueufes,  à 
trine  Tdues,  hautes  de^  quatre  pieds ,  garnî<;s  de 
nviltes  alternes  4  pînnattfides,  glabres  endeflus, 

toirenteufes  en  deffnus;  toutes  le^pinnules  linéai- 
res, quelquefois  déroulées,  roides  ,  ondulées  à 
leurs  bords,  l  a  corolle  cft  ).iune  à  fon  difquej  les 
demi-fleurons  fertiles ,  jaunàues  eu  dedans^  de  cou> 
kar  purporioe  CD  dehors.  - 

■  Cette  pkou  cidk  au  Cap  de  Bonoe  -  Elpé- 
nace. 

27.  AncTOTioB  fcttieiire.  Ara^th  figmmfn. 
Jacq. 

Anl~j:  'iS  jiofcul:s  rjdianiibus  firtiliius  ;  cauU  fru- 
titofOf  erecio  i  jotiii  gldbriufculit ,  piitnatifiiii  y  la- 
«ftuif  diatariiiu  ,  pinnuiifido  -  dtiuttit  «  undaUùs. 
Willd.  Spee.Pmit.  3.  pag.  25;8. 

V  Ar&9tis  coroWs  radiantibus  ftniltbus ,  caule  fru- 
tftofo  ;  foliis  profiMdi^mt  pinnatifidit ,  utrinqiù  glë- 
iriufeiUit  6/  viridtbus ,  deutatis ,  Jquarrofis  ^  rigidit. 

Iieq.  Hort.  SchoMbr.  x.  pag.  xf,  nb.  X77. 

El'e  a  beiucoup  de  rapporr  avec  la  précédente, 
4oM  elle  (Ufieie  par  ùti  teuilies  petiolées^  vêtus 
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6i  glabres  à  leurs  deux  fjcef,  roidc<;,  fc^iiriiffs, 
profondément  pinnatifides}  It^s  d.'coupures  linéai- 
res ,  incifées  oit  dentées ,  ondulées.  Les  tiges  font 
droites,  brunes  jépaiflt s,  hautes  de  denx  piodll 
les  fleurons  du  centre  de  couleur  jaune;  les  demi', 
fleurons  de  la  circor.'cr  nce  d'un  jaune-orangé, 
tant  en  delius  qa'eo  dtllbuïj  traverfés  par  desner-, 
vures  purpurines. 

Cette  pbdco  croie  «a  Op  éê  Bome  -  E^è' 

rance.  1t 

2  S.  ARCTOTroi  dnériii*.  Jrihûg  tbunvîé* 

Jacq. 

ArSotis  fiofculls  rgJîantlitts  fcrtilibus ,  tauli  fuf- 
frutiiojo  ;  foliis  in.ano  torn^ntijîs  ^  hnge  pttiotutit  , 
pittHafiJUis  i  iacziuis  UnuoluM  j,  obu^  «  dcntHti** 
Willd.  Spec.  Plam.  |.  pag.  i|f8. 

ArOoiis  carolUs  radituixAmt  finUihit'g  eauU  pif- 
frutitofo  i  foliU  pvmdtittUst  tomtnufit ,  incanit  ; 
r»4it*  nptMti.  lacq.  Hort.  Schoenbr.  x.  pag  x^. 
tab.  174. 

ArSotis  canJid*.  Thunb.  Prodr.  i6f. 

Ct  tte  ef I  èce  relTemble  un  peu  au  càterarta  rrutri^ 
tima  par  fun  port  &.'  par  Ci  forme,  ainfi  que  par  la 
couleur  de  fes  feuilles.  Ses  rncines  font  rampantes 
&  rameuft  S}  fes  tiges  prefqiie  ligneufcs  à  leur  bafe, 
hautes  d'un  pied  8c  plus ,  altf  mes ,  longuement 
pétiolées,  blanches  6c  cctonneufes  «  ptnnatifides» 
à  découpures  laticéolées,  obtufes,  dentées;  les 
écailles  extérieures  du  calice  courtes ,  velues ,  lan- 
céolées >  fubulées  i  les  autres  ovales  i  la  corolle 
noirâtre  i  (on  di(qo«}  les  demi -fleurons  d'an 
jaune-orangé  en  defliis,  plus  foncé  i  h  ba|h«^ 
d'un  gros  jaune  en  dcflbos ,  der couleur  brune  i  Ix 
bafe;  les  femences  prel'.jne  cétragones ,  hérilTées  , 
couronnées  par  huit  paillettes  ;  le  réceptacle  velu. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
raace.  y 

29.  Arctotidb  glabre.  ÀtOodi  gMnaû.Jtio^ 

Arâttis  ^fculii  raJiantHus  ftniHkui ,  eamU  f\rm* 

lis  ;  tteiniis  ùûmtlMÙ ,  MKtk  ,  évuaiu  {  «ArfeM 

fyuam.-s  rxrrrtarititf  mÂi^afi«.Wi]M.Spéc..PlS0t. 

2.  pag.  xiS9- 

ArSotis  eorollis  rAdiuntihus  fcrtlUbas  ,  eauie  fu- 
ticojo  ,  tota  glabriufcÊila  ;  foliis  pinnatifidis  ,  aculis  ; 

pinai  tMtimi  Uti»rt.  Jacq.  Hort.  âchoenbr.  a.  pag. 
If.  tab.  17J. 

Aftotit  ttvii.  Tiàu/b.  Prodr.  t6f. 

Cette  plante  e(l  glabra  for  toutes  Tes  partie*.  Se» 
tiges  jpnt  ligneufes ,  cylindriques,  vo  peu  Driéet , 
garnies  *^  KOflfes  itternes*,  ptntistifidei',  roulées 

à  leurs  bords  ;  les  kiéroupurfs  lancéolées ,  dentées, 
,  aiguës  à  leur  fomaaet  »  la  teimitule  g^us  gcai^de» 
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le»  ëtaille»  du  calice  un  peu  otivortfs  Se  redrcf- 
fées»  la  c'>rolle  ci'uu  pourpre-foncé  â  Ton  ciiique  i 
lesdemi^fleurons  jaunes  en  dchoit,  teints  de  pour- 
fM  wn  kar  roaunM  i  les  feuMncM  coiirooaées 
ftt  cbiq  pattlMKSi  1»  «éccpncl*  «ria.' 

'  Cet»  phac*  croit  an  Cap  de  Boom  •  Efpi- 
lâMe.  1^ 

*  Arctotheca.  Venvll.  RictftacU  ahiolairt  ^ 
fmfn^^  *  y<i»«««4  «M  «igrtttéai  tëlitt 

30.  Arctotide  xi-m^imt.  A'Hotls  repens.Jicq. 

ArHotis  fiopuiis  rjdianiihus  fterilibus,  rtctptaculo 
fl^taeto  ,  ftafis  unifloris  ,  foiiis  pinnatifidis  ,  cju/e 
nptHtt.  jjcq.  Hort.  Schoenbr.  pag.  31.  tab.  ;c6. 

Arcljtis  (  Tcapigera  }  «  hliu  iattrrupti  pinnaù- 
jidis,  tomeitto/bi  fûUh  tfuUJhu,  Tbonb. 
frodr. 

ArSotkeca  nptu,  Veodl.  Hoit.  Herrenhof.  pag. 
8.  ub.  6.  —  WaM.  %>ee.  fUm-  3-  pag-  H^i- 

Cette  plante ,  done  on  a  fàh  m  ftnre  parrico- 

Ifer.  reflemble  paîf.jitemtnt  aux  aiftotidîs  par  foD 
port  :  elle  Te  rapproche  des  ur^iia  par  fon  recep- 
ode  ganii  de  paillettes  »  elle  diffère  de  ces  deux 

Sures  par  fes  femcnces  non  aigrettées.  S->s  tiges 
ntdares,  rampantes,  un  peu  redreflees,  blan- 
ch  5  ?e  toav.nreufes ,  garnies  de  touffes  Je  feuilles 
pétiolées,  piniiatiiides  j  verdaites,  un  peu  pubel- 
ceotes  en  deilus .  cotMoanles  8c  très-blanchrs 
'  en  deflbut  >  1rs  découpures  irrégulières ,  finales 
du  incifiies ,  dcnttculées ,  U  plupart  laocéolées  ; 
la  terminai  plus  Itff»  •  i  fmem  lobes  iné- 
gaux. 

.  Il  fort  d'entre  les  feuilles  plufieurs  pédoncules 
fi«ples ,  drcics  ,  cotonneux,  à  peine  plus  lot>g$ 

nies  feuilles*  terminés  pax  une  âeur  d'une  fian- 
'  tnédiocre.  Le  calice  eil  compofii  d^fcaflles 

blanchâtres,  fcarieufes,  ovales,  imbriquées  j  les 
fleurons  du  centre  un  peu  jaunâtres  { les  demi-flcu- 
mus  de  la  circonférence  flérties ,  d'un  jaune-^le 


Cette  pfante  croit  au  Cap  de  Boane>Erp<rancç. 
On  la  cultive  an  Jardia  oee  Plantes  de  Pkris.  % 

(K.v.) 

*  S£fi«t*'  dnanfit  «•  mMmt  <«e«Mfw 

*  ArHotis  (  argeritea),  flofcutis  radiarttibus  fer- 
tilibu  i  fitliis  Unctolato  -  iinearièiu ,  inugerrimis  * 

MW«4w.'Ah.  Hbrt  Kev.  |.  pag.  171. 
Araa^fÊHk  tomafari  »  j  fawrfg>  ThiiBbb  Pfeodiw 

y  Jeiiailltl  fbac  laoeéoléesj  isnéairaj  ttès^- 
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tièrcs,  charcéen  d'un  duvet  lanugineur  j  les 
Acurons  de  la  circuntcrence  tous  tÊiiiles. 

Cette  plante  ctoit  au  Cap  de  Boom  -  £lpi> 
rance.  y 

*  Ara.'tis  { lingaris  ),  foUiê  tiat«iUÊi/i$mmÊ$' 

Jû.  Thuiib.  PtOiir.  164. 

*  Arêth  (jpinnatifida),/0/uV  iiiuarUu,da^ 
tttitf  tmmmufi.  Tboob.  Prodr.  164. 

*  ArHotîs  (  glandulofj  )  ,  cord.stis ,  ohlm- 
fft  f  gtanàulofis ,  fcabris.  Thiu.b.  Fiutir.  164. 

*  ArSotu  (  grandis  ) ,  foliU  ptttofatu ,  obtongit , 
ferrétis,  nmtiM^».  Thnflb.  Prudr.  164* 

*  AiHutîs  (  elongata  )  , /o///i  ohovato-oblongii , 
dentaU*  «  tomeatoft  i  cauit  trtSo.  Tbuob.  Pi odr. 
164. 

*  ArÛotii  (  diflFufa  )  ,  fôliis  oiovatô-obiongis , 
d$m$4Uu,t9m«»t»fis ifuifU  uiufiuts,  Tbunb.Piodi» 

*  ArSotis  (  Ccihn)fJUSs  iMetolatis ,  dcntatii  ^ 

Thnob.  Prodr.  i6f. 


*  MM»  (bidGi),yMt(V  oUmigû,  inafa,  hU 
femuh;  tmMU^  /  ceafr  k^fii».  ThaÉb.  Prêdr> 

*  ArHotis  (  muricaia)  ,  foliis  oblongis  t  lyrttê' 
J.r.!ji:s  ,  faprà  fcabrit ,  fiMu  miU»i9^$  i  ^tlm* 

Thunb.  Pro.lr. 

*  ArHotis  (  pctiolata)  4 /it/iij  ovatit ,  uuif*$ 
dentatis ,  fuhtîts  tomeniofis  ;  ea»k  étCtuiAtue,  téê^ 
cant*.  Thunb.  Prodr.  165. 

^  ArStvM  (  formoia  )  ,f«tusfi»ii^pJis  ,  imms* 
Mj/lr/  en/Sr      deeamûiue.  Thunb.  Prodr.  i6j, 

*  ArHotis  (  peâiDaca  )  ,  foUis  bipinrutifidis ,  pi* 

nftrii  ,  gUàris  i  êêait  ffmàcaf»»  Tbuob.  IPtedr. 

*Ârihtis  (elegans),/«l«  MmtU,  4mêù, 
fukkt  tnmti^t  tmd*  fimttft,  Thonb.  Pkodb 

i6j. 

*  Araoù$  (trifiia  )  .  foius  tintants t  trifditf 
puê^itaMiku.  7||nrob.  Piodr.  idiS. 

*  ArHotis  (nodofa),  fotîis  nodojîs  ,  pinilâUÊ% 
giabris  ;  cau/e  fruticofo.  Tnunb.  Prodr.  166. 

*  Arâoii^  (  medicaulis  foUis  bifiniutist  ff** 
Am«^mAetùi>iepe  wHibra*  Ttaobb  PMds. 

*  ArHotis  (  cemua  )  ,  foliis  bipianatis  ,  glabns) 
wsie  frmicofa  t  tntioi  ûofiims  etriuùu  TiMubergy 

Me.  iML 

\  *  ArSotis  (  fericea  )  ^filUâ  Ufâmâdi^  lAfiii. 
Tbonb.  Prodr.  166. 

I    Tooses  ces  clpèces,  donc  quelques-unes  fooc 
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où  elle»  oni  été  obrervees  p«c  'i  nunbeig. 

*  AltCTOTiDt  !«(«.  ilrAni»  nfim,  laeq. 

ArSoiU  ûofeutii  radiant'^^uM  ferùBi(U tt*uU  pro- 
twntktlUti fpathuUto-UtKeol0tis »  nfMéo-dcn- 
titit»  imtmusj  pappo  dupUù»  WilM.  Spec  Vïmt. 

Ar3otis  cùroUul's  raJîantihus  fenUihus  ,  tauH''us 
proiumbtntibut;  foliit  lanctotMi$,dtntatiSt  aranapsi 
ia  i:ulo  ftrm  'inis  gemintt»,  laC4|.  HOR.  SchoSQbr. 

X.  pag.  18.  tab.  161. 

Cette  cfpèce»  i  rjkifon  de  la  double  aignm 
qni  couronne  fes  fetnences ,  pjroit  appartenir  au 

moins  autant  aux  urjinia  qu'aux  a-cijus.  Sis  racitits 
prod  ifenc  des  liges  couchées ,  rta:écS3  fi;triM«:tde 
ftuilies  alternes ,  lancffolees  «  prerque  fpaittlées, 
alongées.  iîniiéet,  dtn'é:s  â  leur  contour,  blan- 
châtres,  courerm  de  S  »con$  cotonîieux  ,  reflT-m- 
blanr  prefqu'à  des  toiles  d'amie  ne -s.  Les  calices 
font  légèrement  velus  )  les  écai'les  inférieures  lan- 
céolées ,  fiihuléM,  recoacbées.  Les  cwolles  ont 
ieufi  demi  fleurons  fertiles,  couleur  de  roCe-tondre 
â  leurs  deux  faces  ;  ios  fleurons  du  centre  d'un 
pourpre- foncf  ;  les  f" metue»  pilcuftrs,  furmontées 
d'une  double  aigrette ,  ou  plutôt  de  paillettes  nb- 
kiigiies ,  obtaAs',  placées  fiir  deni  twatu  1  le  ré- 
ceptacle pileuc. 

Cette  plawe  croit  au  C^p  de  Bobm  •  ETpé- 
raoce.  y 

*  Arctotide  i  feuilles  de  lUUcd.  Jfëotisêt' 

AHhùt  acautis  ,  foliij  ctfi  itojit ,  an^afilfimit , 
fuhinttgris  ,  gtabns  ;  foliulU  «ttticuù»  iàuaiUMatO' 

Luis  îféore  foliuirio,  {^'S.) 

Cette  p'.arte,  dent  ie  n'ai  p'>int  f)lifcrvé  les  fe- 
Metwe»,  eU  rccnarquablâ  par  Ton  calice,  compofé 
d'an  çrand  nomW«      folioles  étroites,  oblon- 

I;ues,  lmé3tro»4aacëolées.  aiguè^ ,  légèrement  pi- 
eufis.  S  s  feuilles  font  immbreufes,  ramnffi'.s  en 

£ton,  tomes  radicales ,  très-étroitcs ,  li»ngu<-s  de 
n  ou  nois pouces  &  plu»,  à  peioe  larges  d'uiie 
li^esobtufes*  ti^*eotières,  très  glabres ,  qu.l- 
«wTon  aiu>ties  I  leurs  bords  de  quelques  petites 

OteleoT  centre  s'élève  une  hampe  roidej  droite . 
itriac»l>ériffe*  de  poils  roiclcs  &  courts ,  t«rmmëe 
fnrtlPe  feula  fl-  ur ,  au  moins  df  la  gr  andeuole  et  lie 
4e  YtrêMU  infii*-  U  s  fUruroM  du  t  entre  font  d'un 
jauue-pâle ,  de  touieur  brune  à  leur  foipmet  •>  les 
4iaii-leuTons  lancéolés ,  obtus ,  à  trots  dents  , 
tilaQCS  en  dehois ,  avf>c  une  teinte  purpurine  vers 
l.ur  bafe,  d'un  laune-dair  en  delTeNi.  Lt  téCÊf^ 
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Cette  plante  croît  au  Qip  d>  ItillW  Fff  il  MU  » 

(  V.  f.  in  htrà,  Utsfont.  )  • 

*  Amtotim  i  feuillts  «mmn».  ÀtStik  mmO. 

foiia. 

Arâath  cmtt  fitaicofo  ,  glabro  ^  fotïis  fubft'ifor- 

wiiforis.  (  N .  ) 

Ses  tigîs  font  dur  s,  liensufes  ,  glabres,  cy'- 
li. lyriques,  méiiioetenuiit  raoteulès  ,  garnies  de 
fsuilies  éparfcs ,  nombreufes .  aloncees  »  pteftt«i* 
filtfirmes ,  glabres,  prefqne  mbereiudes .  dfvileee 

à  It  ur  fntim  t  en  trois  iknnupi-rts  courtes,  ai» 
Rues.  (^ucloiicfois ,  trais  très  rarement,  «^n  re» 
nvarque  deux  autres  petites  folioles  c»i>pofév't ,  do 
mène  forme  Que  les  découpurfs  tenDiiudea^  Se 
beaucoup  au  ae(fous  d'elles.  Les  rameaux  te  ter* 
minent  par  un  long  pédoncule  crô  •:  ,  cyiin  îricjue, 
rrès-glaSre,  foutenant  une  fcu!e  tt«uc  d'une  grat)'» 
deur  médiocre. 

Le  caliceeil  glabre,  compofé  H'écailles  brune», 
fcarieufes,  imbriquées  i  les  extérieures  plus  éiro>« 
tes,  à  pcaM  eavertes.  ai?,ue^.  Les  fleurons  font 
jaunâtres ,  cotonneux  â  leur  bafe.  Je  n'ai  poinc 
obf'.rvé  de  demi-fleurons,  mais  des  paillettes  à  U 
rirconlérence ,  pkuws  ft  «touillées.  Je  n'ai pae  VN 
ks  femences. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonna-Erpécaflcc* 
\)  ( y.f.im  àéri.  Dto/eM.) 

Eeigiijs  a  fjit  mention  de  qucl^  if  s  .-.utres  efpè^ 
ces  d'aâotides  que  je  ne  trouve  tuées,  ni  chez  tes 
auteurs  raodttoes ,  IH  dans  ce  geore,  ni  dans  aa> 
cun  autre  Son  te9«tit  keUieUfo'ta,  11*.  9 ,  a  les  Ce-' 
menées  velues,  fmmontées  d'une  aigrette  à  cinq 
paillettes  i  le  réceptacle  garai  de  paillettes  ;  le« 
demi-Aearons  â  peine  pitu  longs  que  les  fleurons. 
L'ardM*  pojmlifoU* ,  n".  f  Ses  (emences  foot  cou* 
rnnnées  par  cinq  â  (ix  paillettes.  réceptacle  eft 
tomentcux.Dans  VarSotii  Jkâckadifolia  ,\ti  femeil« 
ctsiont  vcliits,couroiméesp.r  une  aigrette  mem- 
branetife  i  lerécepocle  pileux.  Ces  efpèces  parotf^ 
fctrt ,  les  nneadMoir  reecrer  dans  d'autres  genres , 
les  autres  fe  rapfwocher  d'autres  déji  mentionnées. 
Il  faudtoit  les  mieux  conooicre  pour  pronoooer. 

ARCYRIA.  (  r«yq  SrÉMONiTB.  ) 

ARDI51A.  {^oyr^  TiwBtie».  >  ÂHf;'j;!î<3f-^. 
«  Ce  genre  ,  dit  M.  de  J adieu  ,  qui  ne  fe  rapport» 
à  aucune  famille  connue  ,  doit  en  Inrnier  une , 
voifine  des  rapotiiliers ,  &  qui  ten  diftioanétf  par 
U  point  dfattjche  de  ua  dtamiee»,  l*«aaié  d»4 
graine ,  h  difpoficion  &:  la  forme  de  fon  embryon, 
qui  e(l  alonge  ,  cy^tiuiriquç  ^  occupant  daps  uoe 
liireâion  hoilKontale»  K  caotrft  ctm  péciTpean» 

chirnti ,  très-dur.  >• 
Ce  genre  a  été  .éubli  prefqu'co  méoae  tcoi»  pas 
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f)luneurs  auteurs ,  fous  <ki  nom  differens.  C'étoit 
'heèerainia  de  Bancks.  mais  configné  feulement 
dans  fes  manufcrtts.  Svaru  le  publia  le  premier, 
fous  le  nom  d'ardifiu  y  il  en  décrivit  cinq  ef^éces 
d'Amérique.  Gxrtoer ,  qui  connut  les  graines  de 
éw  mcrtt  efpècrs  d'Amérique  &  de  l'Inde  ^  les 
Somma  ar.guiMarla ,  à  cau'c  de  la  forme  de  leur 
Embryon.  Ce  nom  a  éi*;  confervé  par  M.  de 
laraarck.  M.  de  Jnffieo  cite ,  dans  fon  Gênera , 
évuàn efpèM Mécédentes ,  aoiqueUes il  ajoute 
b  bon  de  pnnd  e  de  nie  Bourbon ,  fou*  It  nom 
de  iaJu/a,  que  porte  l'une  d'elles  à  Ceilan.  L'ica- 
eorea  de  la  Guiane  ^  décrit  par  Aubl- 1 ,  t.ib.  ;68, 
a  été  réuni  avec  raifon  à  ce  genre.  L  'utruphylLm 
de  T.ourt  iro ,  Flor.  cocbin.  pag.  )68a  doit  eucoie 
s'y  rapporter. 

M  En  examinant  de  nouveau  avec  foin  le  wal- 
lenia  de  S»'..rtz  ,  ajoute  M.  de  JuïTieu  ;  le  rapanea 
d'Aublet ,  tab.  46}  le  bladhi»  de  Thuoberg«  Fior. 
jap.  tab.  1 8  ;  le  weJtla  d'Adanfon  00  vtfeoidcs , 
Plum.  Icon.  ifS  ,  fig.  ç  ;  le  mungUHd  de  Ju!fi>  u  ou 
cabttiicria  de  Kuiz.  &C.  Pavon ,  on  fera  peut-être 
forcé  de  les  réunir  eocoie  à  Var^fia,  où,  s'ils  en 
icftent  fépaiét ,  'ùn  concourront  avec  ce  genre  â 
l^aflir  la  noaveUe  fanuil*  qu'il  convient  d'eu- 

ARDUINA.  Ce  genre ,  de  h  fimi  le  des  plan- 
tes apocinées ,  a  été  réuni  depuis  l'ititr-tf-ns  au 
calac  {cu'ijfj  Linn.  )  ,dont  il  ditierc  Iculiinenc 
par  les  loees  de  fun  fruit ,  rempliei  d'uM  léule 
graine,  (f^oyct  Cjoac^  u*.  4.) 

ARFC.  Artca.  Les  efpèccs  renfermées  dans  ce 
genre  ont  l'afpeade  petits  dattiers,  tjui  s'élèvent 
Vax  tme  colonne  cylindrique ,  très-déliée ,  au  fom- 
met  de  laquelle  njïlTent  un  faifceau  de  grandes 
feuilles  ailées,  H  au  dclTous  d'elles  des  panicules  ^ 
^chargées ,  les  unes  d'un  grand  nombre  de  petites 
Amis  j  1m  «ocres  de  fmits.  Le  tronc  eft  plein  de 
nioiil»!  feuillet  fem  An*  ceUè  rcnonvdées  ta 
dMVOdn  faifceau  ,  â  mefure  que  les  plus  exté- 
liMMOtpéritfent: celles  ci  [aident  fur  l'arbre,  après 
lewr  chtite ,  des  inégalités  circulaires  ineffaçables. 
Les  panicules ,  enfermées  avant  leur  développe- 
ment dans  une  fpathe  d'une  feule  pièce  ,  nailfent 
entre  les  bafes  des  pétioles,  très-élargies  &  creu- 
tées  fouvent  en  cuvette.  Let  fleuis  maies  ont  neuf 
énmines,  8r  les  femelles  on  ovaire  i  trois  ftig- 
tiMtes ,  qui  devient  un  fruit  ovale  ,  environné  à  7 1 
hafe  par  le  calice  perûlUnt  j  compofé  à  l'extérieur 
d'une  eofeloppo  ^pdflê  j  d'abord  charnue ,  puis 
^èche^  coDcenuit  me  «mande  creufée  à  fa  bafe 
d'une  petite  cavhé  •  d«M  laquelle  efl  logé  un  em- 
hijwB  infiiricvr* 

M.  BorV-Saint-Vincent  a  découvert  à  l'Ile-de- 
France  plulieurs  nouvelles  efpèces  d'arua,  qui 
doivent  éw  wtmù»  i  ceikt  roenoooDéc»  dani  cet 
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Eeràcit. 

r.  Ame  d*  l'Tnde.  Anu  eatktm.  Un. 

—  Roxb.  Corotn.  I.  peg*  M* tiib*  75' 

Lim.  III.  tab.  8oj.  fig.  l. 

Are.a  pufe!.  CzTip.  de  FruCl.  &  Scm.  vol.  l. 

pag.  18.  tab.  7.  fig*  1.  —  Cciàlp.     —  Kadc»'. 

Heib.  tab.  587. 

Faufei.  J.  Bauh.  Hift.  i.  pag.  389.  le  —Scap. 
Theoph.  îy6.  —  Worm.  Maf.  199. 

4.  Arec  globulifère.  Areca  glohuitfera.  Lam. 
VL  tab.  89^.  fig.  2. 

Jm*  •rjiifimdt,  Gmo.  de  Fraft*  le  8m.  i. 
pag.  ao.  tab.  7. 

7.  AHfC  i  tige  Mb.  Anta  kamiBt.  Wfld. 

Arica  froidih.iS  pinnatis  ;  fotiolis  curtiformlhi: , 
tnuuûii»  ;  jiipitilfu*  fpadieHuf^  rAmops  ^  Icvikt  i 
fmaUtu  ftoÂi^.«iwtw,  «ceiM. WiUd.  SpecPhib 
4-  m-  S9S' 

Pinanga  fjxatîlh  ,  0/yfi^0rmM»  Romph.  Alk 
I.  pag.  41.  tab.  7. 

Son  tronc  ne  s'élève  qo*i  la  bauiear  ée àt^i 

(îk  pieds  ;  il  eft  fort  grêle  ,  Se  fe  couronne  de  feus'.- 
les  ailées,  longues  de  cinq  pie.ls ,  compoféesde 
tolioles  alternes,  felTiles,  rétrécis  s  en  coin  àlcat 
bafe  ,  tronquées  irrégulièrement  i  leur  lotnaiet, 

Îni  eft  en  nséme  tems  denticulé  ou  incifé  ;  les 
tntelures  aiguës.  Les  panicules  font  rimeu^es , 
très4tfles }  les  fruits  fort  petiu ,  ovales  j  00  peu 
globuleux,  aigus. 

Celte  plante  croît  fur  les  rochers ,  i\'île  iîKm- 
boine.T)  Ses  fruits,  quoique  fort  petits ,  font  bons 
à  manger;  mais  on  fait  plus  ordiiiaiieuient  ufage 
du  bourgeon  terminal ^  qui  (•  mneie  dm, 
comme  dam  les  autres  efpèces. 

8.  A&IC  jaenltre.  Anta  lmrfem$,  8017. 

Artca  fetlolis  intrmihus  ,  gtabrls  ;  Jlrphlitis  Inr' 
miitUf  ramofiffimts  i  ramù  iexuofis  ^  frudituu  fuuo' 
nJffit,  Bor)r-Sain^Villc.  Voyag»  1.  peg.  XfL 

FalgminmtMt  palalfle.pajfoo. 

Son  tronc  eQ  d'une  haureur  médiocre  ;  feu 
écorce  feniillée,  aiTci  liflie «  déchiquetée  vets  b 
cime  de  l'arbre.  Les  pétioles  font  glabres ,  verts, 
luifans,  très-liffes,  fans  épines,  pf>int  renBés  i 
leur  bafe  ;  ils  fupportent  des  feuilles  d'un  très  beiu 
vert,  très-flexibles ,  femblables  i  celles  de  Ymu 
catkum.  Les  fleurs  font  dirpofées  en  panicules  piet- 
que  horizontales ,  très-raraifiées }  les  nmeast 
blancs  flexueux,  un  neu  renflis  à  leur  infertioai 
Le  rachis  principal  cft  fort  ligneux  ,  élargi  i  6 
befi» ,  s'inRhcanc  à  l'arbre  par  une  forte  à'éà» 
cniie«  en  famm  de  craiiâK  tsèsHt^nlior.ToaMi 
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kt  Itofi  f«m  pctitet  t  ttinumhieuCei ,  rembene 
de  bvime  heitce  :  il  leur  fuccède  des  fruits  arron- 
tfès4iflès,  boflelés,  d'«boid  brunâtres,  puis 
rauges. 

Cette  phun  uok  i  riM»ftanc«.  7f>  (D^tript. 
tx  Bory.) 

Quoique  ce  palmier  foit  nommé  par  les  naturels 
patmifie-poijon  ,  il  n'eft  rependant  point  dani^ereux. 
L'amenume  de  Ion  chou  ,  dont  la  couleur  rire  fur 
le  jaune,  eft  Tans  «foute  la  caufe  tfA  lui  a  fait  don- 
ner k  nom  qu'il  porte.  Malgré  ce  nom ,  les  feromes 
Cféoles ,  qui  ont  en  général  des  goûu  aflex  bizar- 
res ,  mangent  !'cfi>èce  de  pulpe  fldnoftfcver- 
dâtre  qui  enveloppe  ces  fruits. 

9.  Arec  blanc.  Anca  aJia.  Bory<k 

.^irtat  fttiolu  gtabns ,  ftpitikaa  imtrmihu,  Berf - 
Sifac-Vmc  Vojrag.  1.  pag.  jotf. 

Tout  cet  arbre  eft  glabre ,  fans  poils  ni  épines. 
Son  tronc  s'élève  moins  que  dans  les  efpèces  fui- 
Vantes  ,  &  les  marques  des  vitilles  feuilles  y  font 
moins  fenfibles.  Ses  pétioles  font  liffes  8f  verdâtres 
i  leur  bafe  ,  élargis  en  forme  de  grande  cuvette. 
Les  feuilles  ,  dans  les  jeunes  îndfvidm ,  fime  d'a- 
bord peu  divifées  ,  d'un  vert-gai }  toutes  les  ner- 
vures d'un  rouge  agréable.  Us  tameaux  de  la  pani- 
cule  fuiu  trcs  chargés  de  lleui«  8e  plus  fiM^ue 
4lans  les  auc.es  efpèces. 

Cette  plante  croit  à  l' Ile-de-France,  dans  les 
iMBniMi  élevée*.  1>  (DtfiHjfi,  t»  Baiy.) 

'|0>  Arbc  rouge.  Ama  nànu  Boiy. 

Àmmf^9BtgUri*tfiiUfiiu£tiJlipit4kuj  fpi- 
nofu ,  fpinis  rtMit,  Beif*&iiiii*ViiK.  Vofif.  1. 
pag.  506. 

Cette  efpèce  Te  fait  remarquer  par  fa  grande  élé- 
vation. Son  tronc  acquiert  les  dïniLi  fi n",  les  plus 
fortes.  Dans  fa  jeunelTe  ,  la  baie  des  pétioles  etî 
d'un  rouge-brun,  crès*^oeufe.  Quelques  petites 
épines  filiformes  font  di(perfées  fur  les  nervures 
oes  folioles ,  qui  font  glauques  en  delfous.  La  bafe 
de  l'arbre  tft  fort  évafée.  Les  inipreinons  des  feuil 
les  tombées  font  toujours  remarquables  fur  l'é- 
corce ,  8e  forment  en  quelque  fone  ét%  anneaux 
larges  &  fenfibles  dans  le  haut  par  une  teinte  de 
brique.  Le  régime  eft  plus  horiiontat  que  dans 
l'efpèce  précédente.  Les  rameaux  en  (ont  plus 
grêles,  flexueux  ,  coudés  à  leur  infertion  fur  le 
techit»  qui  eft  renflé  à  fa  bafe,  &  muni  «Npûies 
noires,  en  épingles,  affez  fortes,  divergentes, 
très  pointues,  longues  de  deux  à  trois  pouce». 

Oetie  pfame  cfoir  à  lH«id»Fraioe ,  dans  les 
fo r èts  des  imnHXbhltei  Bipyeiiiie.  |^  fj>^ift. 

Il*  ÂMC  chevelu.  Anca  crmUa.  Boiy* 
AsMaifM.  SuffUÊUM,  Têm  L 
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Artca  fêiiolU  kt^uto-crinith  i  jl^fUhuJ^n^  • 
fpiais  incurvMis,  Boiy-SaÎM-ViBceiw*  Voyif.  I. 

Cette  plante  n'eft  peut-être  qu'une  variété  de  la 
précédente ,  avec  laquelle  elle  a  de  grands  rap- 

Eortsi  elle  s'élève  besucoiip  moins  1  fa  téte  *ft 
ieo  rnoÎM  belle.  L'eTpèce  de  crin  comtov  de  du- 
vet rude  &  roulTeârre  qui  couvre  fcs  pétiole^  eft 
fouvent  fi  épais ,  que  leur  bafe  a  l'air  du  doî  d'un 
animal.  Les  épines  du  rachis  font  courtes,  quel- 
quefois iezttenfes  ,  le  plus  fiwveoc  .courbées  i 
leur  bafe.  , 

Cette  efpèce  ciotc  i  llleiide-Ffance .  dans  let 
forêts  des  plu»  hautes  aoocagpei.  b  {Dt/crift*  «r 

Bory.) 

ARECA.  (Kiy*^  Arbc.) 

ARENARIA.  (Vtyn  Sabumi.) 

ARFNGA  :nom  générique , donné  parM.de La» 
billardière  ,  dans  le  JotvnuU  philom^ti^ ,  firimaire 
an  1 1 .  à  la  plante  nommée'  par  Lenteiro  h*r»fi»' 

gomutui  (v#yq  RcsDirn  ,  n".  z),  difHn^^iiée  tiu 
genre  boraJJ'us  \'it  fes  IpJthes  d'une  leule  pictc  ,  & 
par  Tes  étamines  au  nombre  de  cinquante  à  foixante. 
Cet  arbie  croit  abondamment  daiis  les  vallons  hu» 
mides  des  Iles  Mo'nques.  Son  trône,  haut  de  do» 
quante  à  foixante  pieds,  eft  marqué  de  profondA 
cicatrices  circulaires  dans  fa  partie  inférieure,  8c 
couvert,  dans  fa  partie  fupérieure,  par  les  bafee 
des  anciens  pétioles  «  qui  perfiftent  uès-lon^- 
tems.  Les  fentlles  font  longiwé  <le  qnrme  i  vhgc 
piads,  fouterues  par  un  pétiole  dilaté  i  fa  bafe, 
prolongé  fur  te»  bords  &  vers  fon  point  d'attache» 
en  un  réfeau  de  longues  fibres  noires  oui  envelop-- 
pem  le  tronci  les  foliolas  munies  de  deux  appen- 
dices i  leur  bafe.  ^tte  ks  fenillei  inBiieuresHaife 
fent  de<  rérim?s  ,  enve'oppés  primitivement  dans 
une  fpathe  d  une  feule  pièce ,  divifee  en  nombreux 
rameaux  très-alongés,  pendans  le  long  du  tronc ,  8e 
couvera  de  fleurs  fèAUs  «  toutes  nUes  ou  toutes 

Ceft  avec  les  fibres  noires  de  ta  bafe  des  pécî»» 

les  que  1  on  fabrique,  dans  l'Inde  ,  des  coides  Se 
des  cables  d'une  longue  durée.  La  liaueur  qui  dé* 
coule  par  les  inciiow  Mtes  aul  régimes  naiflaos, 
ainfi  que  fur  le  tronc ,  donne  du  furre  par  Ih 
fïmplc  evaporation  ,  fk  ,  par  la  fermentation ,  une 
boilfon  agréable.  En  méi  agf  ant  les  iiic  fions ,  on 
obtient  cette  liqueur  pendant  plus  dr  la  moitié  de 
l'année.  Cet  aibre  pourroit  offrir  de  grandes  ref- 
fowrcesi  nos  colonies  francaifes,  dont  la  tempé> 
rature  approche  de  celle  des  Moluqucs  ,  s'il  y 
éioit  tranfporté.  Rumphe  rapporte  ,  au  (u  et  de 
cet  arbre,  un  fait  bien  remirqutt  le.  Lorfque  fes 
finiiisfent  mûrs,  le  fuc  quf.  co:ttient  l'enveloppe 
duqiii^  caiifi)  «Us  déiBMi§eailons  infuppoKaMM  ^ 
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Jorrqa'il  Mttch«  à  U  peau  ;  &  fi .  par  taignie,  on 
ppiM  cet  fruiM  i  la  b««che  pour  1m  nMiigei«  le» 
lèvRt  i^enflent  pendmc  plunean  joun  vr«c  du 

douleurs  d'autant  p!m  aflfreufes ,  qu'on  n'y  connoît 

KInt  de  remèdî?.  Profi-ant  de  cette  découverte , 
I  habitans  des  Moluques  ,  dans  une  guerre ,  fe 
dëfèndirwtt vjâone ufcment entêtant  d«  haut drt 

de  ('ma  dans  tiqnelle 
ils  avoicnt  fait  tremper  la  chair  de  ces  f'tiits.  Les 
malheureux  qui  la  rec<-v  ient ,  éprouvoient  des 
^^mangeaifons  fi  atroces ,  qu'ils  devenotent  fu- 
tinn>  Ob  donm  dès^kH»  â  cette  liqueur  le  nom 
vtfmudi.  {^Di8.  ies  Sei*meu natur.  ) 

\  ARÉ.TE.  BARBE.  Jrifia.  On  a  depuis  que^ue 
tems  fubnicaé*  eD  français ,  le  nu»  d^ie  i  OMvi 

•  de  berbe  «  pmir  exprimer  la  pointe  acominée  qui 
lemiiBe  les  valves  df  cemines  gra^ùoéM  Se  autres 
fJeniM.  (^oyct  Barbb.). 

ARETHUSA.  {^yt^  AitimsB.) 

'    ARÊTHUSE.  Artthufi.  Ce  genre  contient  de 
.tfè»>îolics  pbnies  exotiques ,  muni. s  d'une  tige 
fimpfe  ,  garries  de  deux  ou  trois  feuilles  au  plus, 
terminées  ordinaire  ntent  par  une  feule  fleur,  agréa» 
ble  par  fa  forme  &  par  fes  couleurs.  Rapprochées 
des  cllébotinrs ,  plus  encore  des  epîdtnd/wm  ^  elles 
panicipent  1  leur  éU'gince.  Quelques  difiFërences 
dans  la  dtvilîou  inférieure  de  fa  corolle  ont  liécer- 
miné  M.  de  Juflieu  i  établir  lui  nouveau  genre  , 
fom  le  nom  de  pogonia  ,  dans  lequel  il  renferme 
'toutes  les  efpàres  qui  ont  leur  dtvifion  inférieure 
barbue.  M.  Svartz  en  a  fait  pafftr  quelques  tfpè- 
ces  dîDs  Ton  ftnre  differis  :  ce  font  celles  dont 
les  diviiîoDS  btécales  de  la  corolle  font  ouvertes 
>oiiAoantei9eiic»prdiia'^peroiwé«t  iletu  bafe. 

•  *  Aretuusa.  Swartz.  Corolle  à  fix  divisons 
j  pro/ondcJ  ;  Us  cinq  fnfériturts  prrfaut  çoaaivta.- 

.    iuiit  i  ù  partie  inferitmt,  iMMniUMt  tmutkn 

i   par  /an  bord  intérieur. 

1.  ArÉTHUSE  \3Vi\\»t\ik.  Arethufa  iulbo^  Ltnn. 
Spec.  I  }4<>.  —  Mich.  Ftor.  boteal.  Amt*  4>  pag. 
^-*UB».lU.Geii.nb.7Z9.fiig.t. 

2.  AaiXBUSE  langue  de  ferpent.  Arahufa  opkio- 
^a^Qidi^  Linn.  Spec.  1)46. — Mich.  Flot,  boréal. 
Amer.  x.  pag.  if 9.  —  Luik  UL ttk 7x9.  z. 

An  RTHUSE  de  Ciroline.  Àrethufa  iivaneata. 
Xinn.  ^c,  IJ46.  —  M:ch.  Flor.  boreaJ. 
a..P«8'  itoi  ~  LanK  IH.  tab.  719.  Bg.  5. 

f.  ArÉTHUSE  à  deux  barbes.  Artihufa  biptu- 
ma.-a.  Linn.  f.  Suppl.  .ic;.  —  Smith.  le.  ined.pM. 
ji^  ubwii.— Lan.  iiJ.  Geo.  «11^729» 


ARE 

GtMi>  pis*'  ^f* 


Herb. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  ComtneciiM  i 
Buenos- Ayres,  &  non  dans  les  terres  magellanî- 
ques.  Se»  racines  font  fafcicnlées.  Lt  forme  fîngu- 
lière  de  fes  fleurs ,  &  furtout  les  deux  pétale*  ir»- 
ferieurs  de  fa  corolle  ,  la  féparenc  des  aréthufes, 
&  confirment  le  |0iwe  de  CowoBifiM»  «dflpti 
par  M.  de  IvSSa», 


6.  ARéTwrsB  câide.  Anduft  ciliata,  LioB.  f. 

Orchis  (  peftinata  )  , /fli^'/c  tripartito  ;  Làwt 
/auraiiiuf  fitaceo  muUipartiiis  ;  cuu/t  miàorwaù- 
folioque  ;  folio  cordato-amplexicauli.  Wiud.  SfUt» 
PI  int.  4.  pag.  .11.  —  Trtunb.  Prodr-  4. 

Orclùt  A«riiMm/«M.  Una.  Spec.  pag.  i)|4«~ 
Amoen.  Acad.  6.  ktm.  M.  —  SvoftB»  !■  wAk 
U  Mohr.  Afcbfr.  1.  pag.  ^5,  tab.  |. 

-  AaéTRVU  TCrcklHée.  jfnMaiSi  mr^Hê, 

Muhl. 

Areihufa  foliis  quin  'u  ,  ovaiis  ,  venU  iHalis  ;  (ouie 
imiflpro  i  peialis  triiuj  exurionhits  iong.-jfmit ,  lintA- 
rihuj  i  tabello  trUmi»  f  UeiaiA  mtdià  imdaUttà,  WiUi 
%ec.  4.  pag         Miihleab.  in  Lkc 

HtHdtrbt»  é0idt  «  fUm*  metritm* ,  htrU  fi4^ 

disfjcie.  quinquefbMMa,  PhAeik  Mm.  lOl.ulu 

{45.  fig.  I.  ^ona. 

Cette  finguHère  efpèce  eft  très- remarquable  mx 
fes  fèBillea  »  réunies  eaTcnicille  au  fommet  des 
tiçes ,  au  nombre  de  ciÎKi}  elles  font  gkbnt» 
ovales ,  nerveafee ,  ttie-oMteitcs ,  rdtrédei  cb 
pétiole  i  leur  baf*.  arrondies  ,  légèrement  mo- 
cronées  à  leur  fommec.  Les  tiges  font  ii(Dpl«s» 
gféles  »  termindcB  par  bbb  fSnilé  fleur  ;  les  aoii 
durifioas  enétienre»  de  la  corolle  très-longBH* 
fort  étroites  ,  linéaires .  prefque  fuboldes  i  la 
viiîon  ou  te  pétale  infetieur  parai|é  BttOoiilir 
bes  >  le  lobe  du  milieu  ondulé. 

Cette  plante  crott  dans  la  Peofilvaaie  &  le 
Maiybad.  y 

%.  A'KiTMVSB  MaèoKt.  ÂntklUk  paàh 

Willd. 

Arethufa  radice  tuherofà  ,  cautt  trijloro  ;  fôlii* 
ovàiis  ,  altenùs i  iorOmt  Iwtgi:  ptduncuJattt^élui' 

nis.  Witid.  SpBc.  Plant.  4,  pai»  S&.  ^  mhà- 

in  Litt. 

Arttkufa  (  trianthophoros  )  ,  caule  rrtrw  vagi' 
aato  ,  apkyÛo  ,  fuiquadrifioffa  i  vagiais  fpjiiictit , 
redunculit  forum  dM§fiUt.  SvacUj  àA 
1800.  pag.  ajo."  ■ 

Arithufa  (  parvîliMea)^Mf^£( jJStiTw  f»lui f^' 
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Hfori  i  uhtBà  hmfi9.  Midi.  ntr.bomO.  A«Mf. 

BeUdarbu  mériêim  ,  fort  paUido  ,  furpurto  , 
ifAnuAtfjNlofM.  Plulaen.  Maiiii&  lOOw  cab.  $}8. 
fig.  6. 

Ses  tiges,  fimples,  haates  de  quatre  à  cina  pou- 
ces ,  font  garnies  de  trois  ou  quatre  feuilles  al- 
ternes 4  [t&hs ,  prefqu'aaqrfeacaiilift  •  pedui« 
•ralcf ,  an  peu  aiguës ,  dHomey.  heaman  finit 

Fenchmes  avant  leur  épanoui  (Te  ment  ,  fituées  à 
extrémité  des  tiges  ,  au  nombre  de  trois  ou 
quatre  au  plas^  aittmes,  longnement  pédoncu- 
lées  i  les  pédoDcules  intgaus ,  mefqae  fiiiforines , 
tntmis  i  lear  bafe  d'une  bractée  Temblable  aux 
f  u'Mcs.  L»  corolle  eft  petite,  d'un  pourpre-pâle; 
fes  divifioQt  un  peu  aiguës;  la  d^coupute  iofe- 
tieure  i(ès>enrière. 

Cette  plante  croît  dans  l'A-nérique  feptfnttio- 
aale  ,  au  Keutucky  «  datia  le»  Ueux  ombragés,  if. 

9.  Arét«o<B  ymiaM.  ându^  §niikimàu 
Svani. 

JÊrUkMpÊ  radiée  tahtrofi  ,  aphylld  ;  fiorihut  ton- 
g'Jltmt  ptduncutatii.  Swarcr  ,  Hor.  Ind.  occident, 
vol.  3.  pjg.  1456.  —  Wijd.  Spec.  4.  pag.  82. 

Ltmodorum  (  gentianoides  )  ,  nidic4  tuienfâ , 
mphyllum  ;  fc^o  v<i§inMlù  «  pv^kmê  piéÊmtaimk» 

Swanz  ,  Prodr.  1 19. 

S.'S  racines  font  tubéreufes;  fes  tiges  hautes  <le 
i  dix  pouces ,  droites ,  ftmples ,  glabiçs , 
^rpurires ,  garnies  At  feuilles  en  gaine  ,  conca- 
ves ,  anondies ,  d'un  brur-rougeâtre  ou  verdâtre, 
tr?s-courte».  Les  fleurs  font  leiu.inalcs ,  pédon- 
Cttiées.  ptefque  réunies  en  corymbe ,  au  nombre 
d»  At  i  doDM  j  alternes ,  ^rfes  1  les.pédoMmIes 
rougeâtrés,  lâches,  finpîes ,  filiformes  ,  accom- 
pagnées de  braâées  ovales ,  acuminées.  La  corolle 
eft  dtoite ,  prcfque  fermée  ;  les  trois  divifions  ou 
Béoiles  extérieurs  lancéolés .  d'un  brun-pourpre; 
fè»  ékvt  Iniérieurs  ât  mohte  plus  ooum  1  le  pé- 
tale inférieur  à  trois  lobes  entitTs  ;  crlui  du  mi- 
lieu afrondi,  pliflé  à  fes  bords.  Li  capfule  eft  ob- 
longite,  trigone ,  pédonculee ,  contenant  des  (l- 
mences  blanchâtres ,  pulvérulentes. 

Cette  pisote  croit  i  la  Jamaïque,  à  l'ombce  « 
4ar«laabois.y  • 

»  Aretkufa  (  petr»  ) ,  eâult  VAginato ,  apkyU» , 
tatifian  t  ûin  miipinato  ;  Ubetto  «jqm  dildiatù,  ti- 
au  juJm».  i&r,  Synopf.  Plant.  1.  pag.  y  1 1. 

Set  t^ea  font  munies  de  Quelques  feuilles  cour- 
tes ,  en  gaîne.  Il  n'exifte ,  i  l'extrémité  des  liges , 
qu'une  feule  fleur  inclinée  fur  foo  pédoncule.  Le 
pétale  inférieur  eft  dakii  i  ÙM  ùtaam,  fieaqgd  te 

cilié  â  fes  bords. 

^tte  plante  crok  eo  Afriqse  ,  i  Sierra^Lnooà. 
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♦  ♦  DïSPlRtS.  S»am.  CortUt  kfat  émfimn»  pr** 

fondes  ;  tes  àna  fupérieurts  ottvenet  en  gueule  /  kê 
deux  latérales  étalées  hori^oni.ilemeni  ,  lé?;érirrrnt 
iperonnieti  U»  aiukeret  rttowvtrtes  par  unefor- 
Âm  i»  U  iBvifion  ùifêntmrt  «nfpinle. 

10.  Arethuse  du  Cap.  Arethufa  capenfit* 
Lion. 

Aretkufa  (  difperis  capenfis  )  ,  cjnle  diphyfh  , 
uniforo  ;  foUis  lanctolatis    SviTtz  ,  /^â.  Holra. 

iSx).pag.  axa  —  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  5^ 
(  f>yer  A&iTBIlSB *  n*.  4.  ) 

1 1 .  ARftmti  MAsiéflal.  AnArfé  JkiMéa, 

Svarti.  ^ 

Artthufa  caule  d':[kyUo ,  multifow }  fot'is  Itneet» 
rirus  ,fioribus/ect^ndis.  Svwtl,  kâ.  Holm.  i8co. 

pag.  iio.  —  Thunb.  Prodr.  }.  —  Willden.  Spec. 
Plant.  4.  pag.  60.  (  f^oye^  OniILTS,  »f.| 

11.  ArÉTHUSE  ailée.  A'exhufa  alaïa. 

Artthufa  (difperis  alata) ,  bulhis  gloiofij ^  eonlli 
tttrapeiald ,  fiyh  ûlê».  UMA.  NOV.  HoU.  U  pag. 

fj.  tab.  1 10. 

Ses  racines  font  filiformes,  accorfipagnées  d^ 
deux  bulbes  inégales}  les  tiges  fi>i  pUs ,  drcitcs  , 
hanMS  de  fi<  i  fept  poncés,  garnies  de  feuilles 
alternes  »  1m  MMenics  pina  cMttes  ;  la  fleur  ro> 
liidie  ,  terminale-,  pédonculée  ;  les  pétales  fupé- 
rieniS  paiÂcbés  de  vert  &  de  blanc  ,  entr'ouveris 
ewtgiiewie  I  les  deux  latéraux  i^icirieurs  un  peu 
pli  i  coarat  portant,  on  peu  audeiïiis  de  leur 
baie  ,  un  retwernent  en  ferme  d'éptron  cooiti 
i'a;i  ci. s  poules  extérieurs  diUt^ ,  prolongé  pat 
dt  ux  pointts  en  corne  ;  i'autre  concave  ,  lubulé  ( 
le  pétale  inférieur  ovale  ,  lancéolé  ,  très-cojrt  ^ 
muni  d'un  pédioelle  8e  d'un  appendice  barbu. 
L'ovaire  eftfflrié,  en  mafltie;  le  ftyle  à  demi  cjr- 
lindiique  }  une  anthère  oblongue,  à  deux  ItjRes  ; 
la  cap  fuie  oblongue ,  à  iîz  fities  ,  à  une  loge  ,  à. 
trob  valves. 

Cette  plante  1  été  découvet»  tB  VMfe" 
OiéoMO  par  M.  de  Labillardière. 

Tj.  AftÉTHusE  vehie.  Aretkufa  vUlofa.  \Àm. 

Aretii/u  (  difperis  viUofj  )  ,        dipfyth  , 
fioro  {  iraQeu  gtrmlneque  villofo  ifoiUt  t9tém  9tm 

tisyfuhtus  ^isbiii ,  margm  aiùuù.  SvaRsj  ASU. 

Holm.  1800.  pag.  iio. 

Aretkufa  (villofa),  pmbeftent  ^  ktSo  rMitndo  4 
foliit  cr*«itf  ,e{liaii«.lJMl.£iSlip^40f  .-^ThoMk 

Prodr.  J. 

Cette  efpéce  a  le  port  d'un  corr.mtlina.  Toute 
la  plante  eft  pubeftcnt*?.  Ses  racines  font  pour- 
vues de  bulbes  arrondies.  Les  tiges  font  fimples^ 
droites  >  garnies  feulentent  de  «m  foiâks  ot»- 
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ks ,  eo  cœur ,  gla)>re«  en  

iNirds  {  elle  n'a  qu'mw  finie 
bnâées  &  ic§«f«iw  frot  velus. 


Cène  plante  crah  aa  Cap  de 


Ut 


AKiTuusa  eo  capucboo.  Antlufa  eaaU- 

Arahufa  (dirperts  cucullau)  ,  caiJe  iipkyUo, 
ktiforo  i  gemiiu  jflairo  i/oUù  «Mp««> .  hraSUMu 
fiftks  pAtfimûSu,  Srjir»,  Aâ.  HobiTiSao. 

pag.  i20. 

JlMToIe  qoe  cette  plante  fe  rapproche  de  la 
pvécédente  »  elle  a >  comme  elle,  des  tiges  garnies 
de  deux  feuilles ,  terminées  par  une  feule  fleur } 
mais  les  ovaires  font  glabres  j  les  bradées  fieJes 
ftwUes  pttbeTceatet  i  ket  Ck»  infifricace. 


Cette  plaate  ctth  an  Op  de 


15.  Aréthuse  en  cœur.  Aroiafii 

.  Artthufi  (  dîfperis  cordata  )  ,  cauU  dlpkyllo  , 
mmittfioro  /  foiiii  cordatU  ,  gUbru  fiorihus  àijiins' 
tis.  Svartz,  ML  Holm.  1800.  pag*  XiO. 

?e<;  tiges  font  droites,  fitnpies,  te rm;i\ées  pu 

Siuiieurs  fleurs  diiiinâes.  Les  feuilles  ioot  glabres 
lews  deiii  Acea ,  en  fenne  de  coenr. 

.  Cette  plante  Cfoiti  111e  lfliirice.¥ 

ARÉTIE.  Ântié,  (Foyti  AmdROSACC.)  Il  y 
a  de  fi  grands  rapporis  emre  les  araij  &:  les 
Jaet,  que  M.  de  Lamartk  les  j  confidérés  cnn.roe 
devant  appartenir  au  même  genre.  Les  cretia  ne 
fe  difKngucnt  que  par  leur  port  :  ils  ont  des  ra- 
meaux rampans ,  comnte  les  faxifrages  ,  &  non 
lde$  feuilles  radicales  &  des  fleurs  portées  fur  une 
bampe  ,  comme  dans  les  androfact  ;  ils  diffèrent 
encore  de  ces  derniers  par  le  limbe  de  leur  co- 


rolle, plus  piofondément  découpé,  &par  leots 
opreks  icinq  valves dfftinûes  jiifau'âieer  hafe. 
•Ce geere* porte  le  nom  d'un  bntaniiledeleStaMè. 

Haner  eft  le  premier  qui  l'ait  eubL. 

ARGAN.  Sideroxylon.  «Ce  nom,  dit  M«  de 
Aiffieu,  a  été  adoDté  par  M.  de  Lamarck  poor  Aé- 
n^nça» leMroJfy/tf m  ;  il  appartient  fpé- 
'CiaieaMnc  a  l'arbrifleau  que  Linné  nomraoit  fidt- 
•mnr^^M0/i(m,  qui  eft  l'argan  de  Maroc, coltivé 
aa  Jardin  des  Plantes  de  Parias  mais  en  eiaminant 
cette  efp*ce  avec  plus  de  foh ,  Renim  a  reconnu 
I    *PP»"er.ir  â  ce  genre,  elle  dr  voit  pjf- 
fer  dans  le  gf  nre  oltoitndrum.  Dès-lors  on  ne  p«ut 
kiffer  au  y7*«wy/«,  le  ooiii  français  Argan.  » 

t  Mj'^Z^^'".^"'  ^  rapports  avec 

iM  skiyfiffyUm  Lmo.  «  avec  les  ètoatUa  Swmz , 
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à(  «nc.^kpies  autres  petits  cearet ,  <ni*ilioet 
occafionm  des  changemens  fréquens,  toit  dans 
les  caraftères  encntitls  de  ces  genres,  foit  dans 
les  efpèces  qui  les  compofcnt.  M.  de  Lamatck , 
dans  Ui  lUuftrations  des  Genrts,  ditlingue  les  fidt- 
roxyloM  des  (hryfopkylium  par  les  cinq  écailUs  qui, 
dan»  les  premiers,  alternent  avec  les  divifions  de 
la  corolle.  Se  renvoie  aux  chryf^pkylîum  toutes 
les  efpèces  oui  n'offrent  point  ce  cara^ère  ;  i!  réu- 
nit Itt  humelia  de  Svartz  aux JUvntyUa.  Je  les  ai 
nMationnés  à  la  fuite  des  Sapotilliers  {achraj), 
non  comme  appartenant  à  ce  genre ,  mais  comme 
ayant  avec  lui  de  très  grands  rapports,  &  auquel 
SwartA  les  avoit  d'abord  réunis.  Il  faut  Us  rap- 
porter à  ce  genre,  ou  mteax  tranfportcr  aux  iw 
mtiia  lesJUënunien  de  Lamarck,  Jiluftr.  Si  l'on 
adopte  le  caraâère  établi  par  M.  de  Lamarck  ,  il 
faudra  faire  reîitrer  dans  les  [i^troxyloa  toutes  les 
efpeces  de  ihryfopkyllum  dont  la  corolle  fera  pour- 
vue d'écaillés.  Seratts  &  Willdenov  donnent  aei 
ckryfophyllum  une  corolle  à  dix  découpure?.  Se 

fidtroxylon  une  corolle  ï  cinq  divifions,  munie 
en  outre  de  cinq  écailles  à  fon  orifice  5  ce  qui 
n'oflre  guère  de  ditf.rence  que  dans  l'expteffioei 
mais  les  premiers  ont  une  baie  ï  dix  remences, 
les  féconds  une  baie  à  cinq  femences.  Dans  les 
tamiUa ,  c'eft  un  drupe  a  une  kule  fcmcncc.  Ce 
dernier  car.;âire  ell  attribué  aux  /Idir^xy/on  de 
ALde  Lamarck.  Je  n'ai  pas  pu  examiner  un  aflci 
ffMMl  mmkn  de  fimiia  de  eet  deux  genres  poor 
pranoocer  affirmativement  fur  la  diftinfUon  éta- 
blie entre  leurs  fruits,  caractère  auquel  il  faudrait 
feul  s'ariétLr  pour  tn  hxer  les  limites  s'il  éieit 
bien  conilaté  j  nuis  je  crains  <|ne  ,  dan«  fluflyitf 
efpèces  ,  on  ne  donne  le  nom  de  hsits  i  des  drapes 
en  baie,  &  que  le  nombre  varié  de  leurs  loges  ou 
de  leurs  femences  ne  foie  l'etiet  de  l'avortcuienc. 
Les  bamtUa  n'ont  qu'une  femence  j  les  fideroxylm 
en  ont  cinj!  j  les  chry/mkyUim^  dix.  Ces  trois 
genres  ferownc  alors  parhitemenc  bien  diftirgués, 
malgré  leurs  autres  rapports.  En  donnant  a  fon 
gtate  fideroxyfum  un  diupe  monofperme,  M.  dt 
Lamarck  a  de  tait  remplacé  ce  geiM  par  les  inn» 

de  Svartz,  auxquels  ne  doivent  pas  être  rap- 
portés  \tifideroxyl0»  de  Unnë,  du  moins  ceux 
qui  ont  pour  fiuit  une  baie  à  cinq  femence».  La 
préfence  ou  l'abfence  des  écailles  eft  un  caïaâèie 
bien  moins  important.  Les  elpèoea  de  Mîfhff 
font  également  des  kumtlia ,  ayant  toutes  poor 
fruif  des  drupa  monofpermes ,  d'après  l'examta 
que  j'en  ai  fait ,  quoioue  cet  auteur  ait  adopté  le 
caradère  générique  de  Linné  .  une  baie  i  cinq 
femences.  L'auiu^a  de  Plumier ,  MIT.  {,tab.  I2f, 
appartient  aux  fideroxytom  ,  fieloa  M.  de  Jttffice. 
(  f^oyti  AvïV^A ,  Suppi.)  " 


'V  Ç«  diflîcoltës^  qne  jsi 


me  flatte  point  de  pônvdr  lever ,  liê'vâis  pS£5 

quelques  nouvelles  efpèces  ,  OTOUtées  aux  fdt- 
K^xyiou,  &  qup  l'on  pouua  /^««t.  dutt  d'aiwe* 


\ 
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fs,  félon  les  caraâètes  que  l'on  jugera  te  plus 
convenable  d'adopter.  J'indiquerai  également  l;$ 
réformes  faites  par  M.  de  Lamjrtk  aux  genres  fidt- 
T9xyU»  &  chylofkylUtm  «  aiio  de  mettre  CCC  ou- 

ini»«iacc«Mi  av«cltsi/A;(kiMdbiM. 

■ 

I.  Akgan  i  feuiUes  de  laurier.  SWnMyiM  «m- 
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'  ai]fiipfyam  mUtatpUMS,  Lmb,  U.  s*.  «47^- 

t.  ARttAM  i  écorce  grife.  SidtrênylM  eiturtum. 
Lin. 


Cfeo'eft  point  kjUinafiM  imm  Mliaoé, 

|.  AROAM  du  P^OU.  SuUrueyio»  mMgUllo. 


OryfiffyUm  mm§tiU»,  Lun.  lU.  a*.  «478. 

.  Cenecrpèee,  d'après  M.  de  JulTieu ,  paroît  Te 
npporter  davantage  aux  rinéliers  {jraifiu  l.inn.). 
^illdenov  l'a  placée  parmi  \i%  bumtUai  elle  a 
pour  finit  iitt  drupe  moooi^eiiM. 

4.  Aroam  Midcre.  Sidtmtyiù»  Mn-vinits. 
Lan». 

Sidtnxyl<M  inemt.  Lion.  8c  La».  Ul.  o*.  <4f  f . 
tu»,  fzo.  Hg.  I. 

5.  Arc  AN  foyeu.  Sidtnxyio»  unax.  Lino.  & 
UB.lU.D*.Ma. 

Suknxyioa  (  chryfophj'lloides  )  ,  fpînofum  ,fo- 

ftrict»'miumtiàus.  Mich.  Flor.  boreaL  Amer.  1. 

P^g  II)- 

Bumtl'ia  (  tenax  ) ,  foUis  obovatis  ,  oitufii ,  fuiiùi 
argtmeo-tomentojû  /  ptduacuiis  aiùllarihu*  ,  confcr- 

tù.  Willd.  Spec.  Plam.  1.  paf.  io8f . 

Chryfopkyllum  (  carolinenfe  ) ,  folils  ohvtrs'c  Un- 
ceottttis  ,  obtufis.  Jacq.  Obf.  j.  pag.     tib.  54. 

Ses  feuilles  argentées,  foyeuitis  &c  luifanttis  en 
dafbw,  diftiaiwiR  ccoa  eipéc»  d«  U  liiîviMe. 


«m. 


Uich. 

Sidtroxylon  fpînofum  ,  rarnuBt  pountijftmis  ,  pu- 
ttntilus  i  foliis  tvuti'lartuoiatts ,  fuprà  gia^r  'n  , 
fubius  Lnuf;int)fs  ,  ntC  Jt/ittU.  Mïch.  FlOT»  botCal. 

Amer.  1.  pag.  izj. 

Ceite  efpèce  a  de  (rès-grands  rappem  avec  la 
Mécééemei  «Hé  en  diffère  principalement  par  Tes 
^Milles  lanugineufes  à  leur  face  inférieure,  &  non 
mbma  &  foyeoTeSi  elles  Sooi  giabces  «  lancéo- 


lées ,  très-entières  à  leurs  bords ,  très-rcaveat 
obiufes  i  leur  fommer.  Ses  rameaux  font  trèvéca* 
les ,  épii  eux  ,  pubefcens  dans  Uur  jeuntffe  }  fe$ 
fluiirs  axiliaues ,  réunies  par  patjuets ,  affei  nom* 
brcufes,  foiMiMM par dea  pédoncttlea lonfad'iM 
demi-pouce. 

Ce.te  plante  creit  à  la  Caroline  8e  dam  laNon- 
velk^Géorgie,  au  lîaini  I 
fona.  ¥  (  K./.  tèmm,  fl^.) 

6.  Argan  à  feuilles  de  faule.  SUtroiiylM  ^ 

cioides.  Linn.  —  Wangenh.  Amer.  1 17. 

Sidtnxylom  (  lycioides  )  «  fpînofum  j  enSum  , 
foliis  lMO*laiue»Uitis  ,  turinqui  glaMs.  Mkh.  Flor* 

boréal.  Amer.  i.  pag.  112. 

Siderotyh»  (levé),  foliis  elliptiàtt  UftHmt^ 
fuiptrmoHmiUBi  i  fpims  Miifint ,  ptéaitiÊlU  eai* 
p>n»,  Walih.  Fier.  caroL'png.  19^ 

Ses  fruits  confiflent  en  un  drupe  rougeâtre  , 
ovale,  de  la  grofleur  d'un  grain  de  café,  accom- 
pagné à  fa  bafe  du  calice  perfiftant ,  contenant , 
fous  une  enveloppe  pea  épaifle,  un  nwaa  crte- 
dur ,  blanc ,  ovale ,  trè»4uifiac»  à  «M  wult  loge 
moiwfpenie.  iy»f) 

6.*  Arcam  tÊsamM*  Sidtr^kyitit  .ntHmnm, 

Mich. 

Sidtmxylon  fpimafum ,  tUmofum  ,  diffusi  reclim 
natÊom  f  ramis  jferUiètu,  éivarieato-ramiUofii  ifoliia 
parvulti ,  oiovalibus  t  glmitrrimis,  iiUÙmn»  Flor* 
boréal.  Amer.  1.  pag.  ixi. 

Arbtiflêan  dent  les  rameaux .  nembreor ,  abm» 

gés ,  diffus  ,  courbés  en  arc  ,  forment  un  buiiTon 
étalé.  Les  jeunes  rameaux  fe  terminent  par  une 
longue  ^pnc  i  Sa  ponent  des  fienra  aflez  nom- 
breulêf^petiteft.  Uanchinca.  réiinlei  par  £ifct- 
cute«  dam  raHTetle  des  (èaflles»  firatenaes  pat 
des  péJoncuks  inégaux  ,  uniflores ,  longs  de  qua« 
tre  a  lîx  lignes.  Les  feuilles  font  petites,  alternes 
ou  reunies  par  petits  paquets,  un  peu  pétiolécs, 
ovabs»  luiUntes,  très-glabres  «  entières»  obcuTea 
i  leur  fommet ,  rétrécies  eA  poîme  i  temr  bafe  ; 
loi  gués  de  lix  à  huit  lignes.  Les  fruits  confiftcnt 
en  un  drupe  ovale  ,  peu  chaîna,  contenant  un 
noyan  Mtm ,  Iniftac»  d'an  blanc  d'ivoire .  i 
tlries  peu  apparentes,  ne  renfèimant  qu'une  feule 
femence.  Le  fidtnxylm  Itve  de  WaMisfius ,  rap* 
porté  par  Muhaux  a  refpèce  précédente  «  ma  psp 
roitroit  convenir  davantage  à  celle-ci. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptenttio» 
n^lti .  à  la  Nottvella<3éorgie,-ptfcM  Iwbaiibafc 

1 1 .  ARfiAM  aùfticSUirwrjpAii  a^^wAadbtinaa, 

Jacq. 

Sidtroxylon  intrmt ,  foliis  ptrtnnûntihn*  ^  iauttO' 
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ub.  iK>.  fag.  2.  — Jacq.Coll.ti.  i.  p.  ijj.  ub.  17 

Cornus  falii  s  lûurin'is;  frucl»  tlHf9r$^hte0.  CiVUh. 

Carol.  1.  pag.  7^.  tab.  75^. 

Il  paroît  que  cftte  efpèce  ne  doit  ras  è're  con 
fbnciiie  avec  le  bumtlia  ftlhifoUu  de  Swarii  ou 
•vec  VatkrajftlteiMi*  LiMi.  i  eik  «n  diâère  par 
fon  port 8r parla  tonne  de  fes  (èotllwi.  Ceft  nn 
arbre  qui  s'élève  à  U  hauteur  l'c  cinquante  pieds. 
Ses  taineanx  font  Toupies,  alon^^esj  dépourvvis 
d'épines,  ghbres ,  an  peu  cendres  1  garnis  de 
feuilles  éparfe»»  longuement f»étioiées,  rnriaces, 
^fiftames ,  aflez  larget .  tancëoKet ,  un  peu  ai- 
guës, très  fouvent  obtufes  ,  lui  anr<  s  en  drffus  , 
glabres  ,  plus  pâle*  en  drlTous ,  ioutenues  par  «ics 
■ériolei  gfllee  >  pwiiyt  filiformes ,  canaliculës , 
longs  «l'un  i-4râi  poncés  fie  plue.  i4sflean  font 
iaun&rres,  fafacaléef.  te  fntit  eonfifte  en  wi 
drupt;  jiunj ,  ovale  ,  obtus ,  de  la  forme  d'une 
olive,  contenant  un  n<".yau  olTeut ,  nionnfpernwr. 

Cette  plante  cr.oit  aux  îles  fiabama ,  à  Saint 


II.*  Argan  à  feuilles  de  Taule.  Siieroxylon 

Sideroxylon  i  terme  f  foliis  ovato  lanctototîs  ^  ecu 

MfMte.  iMk  éU.  B%  i4|8. 

An  a:hrjs  f^lk'ifu!u?  LinA.  <— ElKTcL  tf.  peg. 

552.  (ExiLf.  Jai:q.  fynoM.) 

Si  c>.tte  pîar.te  efl  réellement  celle  de  Svartz  8f 
de  Linné  ,  elle  eft  très  dil^infte  de  la  ptei  ci^enre. 
Ses  fcuiJes  font  bien  plus  étroites  «  très-aicuës  i 
leurs  deux  extrémités ,  luifantes ,  vemiflees  en 
défias  ,  plus  pî'ts  ei»  deffous  ;  Its  pétioles  j  peine 
longs  de  lix  lignes  i  Us  tl  uis  plus  nombreiites  d 
chique  fafcicule }  les  pédoncules  courts.  Les  fruits, 
dans  l'eut  où  je  les  ai  vus,  offrent  un  drupe  ovale, 
|>refdliç  rond ,  de  la  groflfeur  d'un  pois  &  plus , 
très-liiTe,  d'un  bni»januitiej  tiaMCnim  00  nojrau 
Inonorperme.  " 

Cene-plme'aoit  il'flo  deSÉtac-DoaÙDgm.^ 
I*tm> 

Sideroxylon  hurmtt  fotiis  ianetoùuùf  atmminé- 
4»,  liMrà  ;  JwMimitmfiMl^f  JMUs  émit». 

riètn.  Lam.  ul.  24^9. 

Cette  plante  patoît  être  la  même  ^  h  ittati- 
/Im  pauaggMë  de  Svans*  (Keyq;  &l»OmtUR  ^ 

■oP.  la  ) 
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S'dcroxyton  intrmt ,  foliîs  ohton^r-ev  jfilus^oi>m 
tuSuJcuIis ,  glttkrtt .  fubiki  pua&uu  /  âitnà»i  tûura^ 

Ses  rameaux  font  dépoutirus  d'épines ,  garnb 
de*  feuilles  sltentes,  médioctemefiC  pétiolées« 
oblongues,  ovales,  glabres  â  leurs  deux  &ces, 

por^la^^es  en  delTous,  très-:ntières  ,  un  peu  ob- 
tufes  à  leur  fommcr.  Les  fleurs  font  latérale*, 
prenne  ftHiies.  Les  fruî»  conlillent  en  dcs  drupd 
arrondis,  de  la  groflêur  d'un  grain  de  poine, 
coMenent  '■n  iMyeu  monolj^eiuie •  Le  cocotte  4c 
les  étamines  n'ont  point  été  obfervées. 

Cf  tte  plante  a  été  recueillie  i  U  Catolioe  par 

Michaux.  1)  (f^.  f.) 

14.  Ar«an  atgeocé.  Sidtrmnlmn  muttuit 

Sideroxylon  inernte ,  foliis  ovuùs ,  retu^ ,  toauM* 
'ff$iJonàiu  ftdmculatit.  Lam.  IIL  n*. 
l'huAb.  Pfodr.  ^ ,  Se  fyhtutrit ,  M. 

C'eft  encore  une  plante  très-voifine  des  htnif 
//«r,  dont  le  fruit  eft  une  baie  à  une  ft  u!e  femence, 
au  rapport  de  Thunberg.  Si  cependant  ce  firaitdl 
réellement  une  baie  ptetftt  ()o*an  dnipe ,  il  *wn 
liendroit  plutôt  aut  (îderoxylon  Linn.  ;  mais  II  fau- 
drm't  alors  fuppofer  que  les  femences  avortent ,  à 
Tixccpiion  d'une  feule.  Ses  rameaux  n'ont  point 
d'épines  i  ils  fenc  pourvus  de  feuilles  aiteawt, 
ovales .  pétiolées ,  romentenfes.  Les  iém  Ami 
axillaires ,  pédonculées,. 

Cette  plaoco  croit  ao  Cap  de  aoiine«EI^ 

ranee. 

if>  AlL«AN  ovoïde.  Sidtfwtyion  »k«v4tÊm» 


Sideroxylon  fpinofum  ,  foliit  ohovatis  ,  ohufis , 
Ifdfi  cuneatis  f  utrinqui  gluSris,  Lam.  IW.  u",  2464.  ■ 

Bunuii*  aauata.  Svartz ,  Flor.  lod.  Ocdd.  U 
pag.  496.  —  Encyd.  6.  pag.  ;  J4. 

'Cette  pbmo  paroît  étie  la  mime  qne  le  hmiSê 

cuneata  Svarrt  (voy^i;  SAroT:iLif.R  ,  n°.  u)} 
elle  offre  cependant  peu  de  différence.  Ses  ra* 
mesiix  font  éotneut  fet  feuilleacn  ovale  rrn* 
verfé  ,  prefou  en  coin  ,  rétrécies  en  pétiole  à  leur 
bafe,  obtMee,  arrondies  ,  qi^lquef^fs  on  peu 
échancrées  à  leur  fommet,  glabres  à  leurs  dent 
faces,  plus  pâles  en  delTous ,  finement  veinées. 
Les  fleurs  font  petites,  latérales,  pédonfulées, 
peu  nonbreaiêi  à  dwçM  fiUctaile.  Je  n'ai  pa» 
TU  le  finih. 

Cette  plaoïe  «nie  daoa  rAnériqiie  leéfidto- 


Lam. 
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Sidfvxylon  fpinofum  ,  foUit  ohovato-nttteaùt , 
«^tufis  f  gUàru  t  eortaceu  i  ptdLruulit  divif*  ^  ftfù' 
«iJMi»,  UumBhi»  Um.  la.  n*.  1465. 

'  Cane  pi  inte  I  doffc  les  frufii  ne  fîMn  pis  con  * 

nus  ,  &  doni  les  fleurs  n'ont  été  qn'ini  ompléte- 
ment  exantîtiées,  n'asMinlent  à  ce  génie  <)ue  par 
Ton  port  { encore  t'tt  élojfne-c-elie  par  tepèMi* 
cules  divifés.  Se*  nuMtax  font  é|Maeiii^  firnn 
ée  feutHes  en  ovate  renverfë ,  rétrécit*  en  coin  i 
leur  bafe  ,  coriaces ,  p'abrcs,  obtufes  à  leur  fnm 
mer.  Les  fleurs  font  nombreufes .  petites .  iaté* 
niet  ft  âfeicolëM. 

Cette  pljnte  crok  ao  Cap  deBoone'EfptfMnce. 

^  (  r.  f.  in  kert.  Lam.) 

Obfttvtùiu,  J'ai  vu  dans  l'Rerbiee  d«  M.  D>s- 
fbntafoes  une  pbnte  rapportée  de  Sjitit-Oomin  jue 

par  M.  Nfftoux,  qui  relFembli  beaucnuf"  i  itlie- 
ci  pat  la  forme  de  Tes  leuilles  i  nuis  les  rameaux 
o'onc  point  d  tpit-ies  »  8e  les  tieuts  font  pitfilue 
MicaifCi  :  U  n'y  avoit  paa  de  truies. 

*  ^S^kni  émtufit  m  «■««■#  «aMM«. 

Les  efpèces  fuivatites  ,  rangées  parmi  l«  Cdt- 
mcylan  Linn.  &  Wtlld.  fi  elles  ont  le  caractère 
générique  établi  par  Linné,  admis  par  Willdenov, 

c'c  ft-à  dire ,  une  baie  à  cinq  femences,  ne  doi- 
vent pas  appartenir  aux  fidcrox^Ln  Lam.  lU. 

• 

*  Aroan  paaicaié.  SAfaronjutoi  êymtfim. 

lÀaa.  f. 

SidtrorylM-iitermt ,  foiiij  orpo/ïiis ,  pttio/ach  , 
tfmis  compofnis  &  dtcompofttit.  Linn.  f.  SlipfL  IJt* 

—  Wi.ld.Spcc.  Pljnt.  I.  p.ig.  io<;o. 

^ideroxvLn  i*trme  ^foliit  tiVMÙ ,  fi<imbêu  ptai- 

refaffV.  TnoaU  Pradc. 

Ce  petit  arbaflo ,  oujl  aoîr  fur  la  montagne  de 
ia Table ,  au  Cap  'ée  oanoe-Efpérance ,  a  un  port 
fi  différent  des  fideroxyhn,  que  je  doute  qu'il  ap 
putienne  à  ce  gei  re.  St;s  fcinlles  font  uppoUe» 
bc  non  alternes ,  ovaUs«  petiolées.  Ses  fleurs  font 
ifi^ées  en  bm  panicÉte  f\é»9n  Mt  tmàfU  , 
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3uets  dans  l'aifTeVie  di'?  ftiuiTTcs  ,  routcniics  par 
es  pédoncules  de  la  longueur  des  pétioles }  eltei 
prodoiicn:  des  hnif  i  jiMoitre»»  ëeh  gwiwn  d'nne 
cerife,  à  deux  loge»  monofpfrmes.  • 

Cette  plante  croît  dans  les  Iniies  orientales.  T> 

*  Sideroxylon  (  fericeum),  Uerau  ,filîir  ovatU, 
fiMts  um^tafa  finais.  AiCOO,  HoR.  tftW»  a« 

pag.  262. 

ht jUtrmytmi  mite  Jacq.  Colleâ.  2  ,  pif.  x^» 
9t  Mm.  fcon.  lab.  1 99 ,  eft  le  tkfyfophjUum  mMf 

«m.  ■•.1477. 


ARGEMONE  du  Mexi^ 

l.ihn.  —  Lam.  III.  uh.  4J1. 

D'aptèk  i'obrervation  dr  Gcitner,  de  Fwâ.  9t 
£èm.  Tot.  I.  pag.  287  ,  le  papaver  tmmbntium  LfMk» 

{\oyr^  Pavot,  n' .  <  )  iloi:  être  placé  parmi  let 
argcoioncs  ,  ayant  des  capAiles  lilieft^  oblongneS» 
qui  s'ouvrent  par  cinq  valvts  ,  8e  BOIS  pat  éÊê 

pof«fi  coflUM  dani pivots. 

ARGENT.AIRF.  Ar^rc'.a.  Genre  de  plantes 
dicotylèdooes,  à  fleurs  complètes ,  moaopétalees, 
de  lahmilltdctliferons.  qui  compiwid  oesaibril^ 
fcius  csoti^ei  i  l'Europe  >  U  plupart  grimpaMji  A 
frotUef  alternes ,  entières  i  le»  flows  difpoMoi 
paokttla  00  co  irappes.  - 

Le  cariâére  eflentiel  de  ce  geon  fÊtS'tmiàt 

Un  cal'ut  coloré ,  à  cin^  foUofes  ;  WHt  tOfoUê 


Aroan 
Roxb. 

Sideroxylon  inerme ,  foliis  oblongis ,  ucuminatîs  , 
fihujtf  tfiaioribus  tomentofis;  pedunculis  aggrtgaiis  , 
axiUjiWttt,  hagiiudint  petiofi.  WtWd.  Spec  Want. 
>  t.  fuf.  1090.  —  Roxburg ,  Gorom.  r.  pag.  iH.. 

Ses  rameaux  foru  fans  épines,  garnis  de  feuillesi 
alternes  j  pétiuiées,  oblongues,  acuminées.  ob- 
toTes,  couvertes ,  dans  leur  Teunefle,  ^on  ouvet 
hn»,  ctMMMHi.  Les  iewa  fim  ttaakm  fm  pt* 


nopêiaUt  ^  détoupurti  {  cinq  crAubM$  k  C tt^tt 
4»  tak€$  mu  éêuê  à  ftatn  itfif/  m  /mit  fimêmt 

CARACTiKB  oftnilltQVI. 

Cli«q>ie  fleur  ofce: 

I*.  Un  ceirce  coloré .  perfîihmt ,  à  dno  BJMtê 
concaves  i  let  deux  extéiieures  plus  graMM» 

I  2".  Une  eonétt  monopdulc  )  1«  tube  covrt  «  monï 
à  fon  orifice  de  cinq  crénelures  )  le  limbe  â  daa 
iWijiiMiwwi  nlilBniiiii.ilifliiii.  rtiichiai 

j".  Cinq  itdmlntt  ;  les  filamen»  conniren?,  p!u$ 
courts  «^ue  le  limbe-,  pileux ,  épatUïs  i  leur  bafe.» 
infères  i  l'ocifco  du  uib»«  fimnoam desamUiM 

fagitiées. 

4*.  Uneve/re  libre,  arrondi,  furmonté  d'un  jh^h 
ffiimine ,  de  la  longueur  4et  étamines  ,  teramé 

par  nn  ftîgmate  en  téte ,  échanaé. 

Le  fruit  eA  une  baie  fèche ,  arrondie ,  à  <]Httfe 
loges ,  conaanaut  chacuiM;  une  fiuiwnca  roode  d'un 
coié»  angalonftde  VancVk 

O'fervatiou,  Ce  g^nre,  étaSIi  par  l  oureiro, 
tire  Ion  nom  ém  «ot  grec  atvurtio»  (amxtttu'). 
afgenté,àcauredtréolttde&fcliitt»*r  ' 
celui  de  1' 
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Etvic'ti. 

I.  Arcektaim  i  ftdllti  ohivAi.  Àrgpé* 

^tulifalta.  Lour. 

ArgfftM  Miit  «vmus  ,  ohtfis  j  paiùaitù  pàur- 
mitu^Ata»  Lmir.  FJor.  eoduii.  i.  pag*  166. 

$efl  tfges  (bm  lifiiciifet  »  fort  longues ,  grimpan- 
tes I  peu  ramifîéts  .  garnies  de  iFeuilles  alternes  , 
pétiowcs ,  ovales  ,  obtufes,  très  •  entières  ^  blan- 
chltias ,  luiiantes  ,  pubcfcentes  à  leur  iac*  iafié- 
nenra.  Le»  fleurs  font  bUactiet  «  4ifRolées  «n  M» 
nicidwlldies ,  preCqne  terminales  :  n  lewhfiiccMe 
da»       Aehe»  8e  rougeâtres. 

Cette  pLnre  croît  dans  les  haies,  \  h  Cochin- 
dûnei  elle  p  âte  pour  légéseuieot  aâringeote.  ^ 

t.  AftaniTAiiii  à  tnSSm  •ignSi.  A^ynU 
«CKto.  Lour. 

Argyreia  foliit  ovatfi ,  acutis  ;  corymiU  ûXiU»- 
riiiu.Loat.  Flor.  cochin.  i.  pag.  167. 

Ses  liges  font  grimpantes  &  ligneufes }  Tes  fpuil- 
les  alternes ,  ovalts-lani  éolées ,  très-entièr-  s ,  lui- 
fante»,  tomeoteures.  Sesfl^furs  font  blanihes ,  dir- 
pofifes  en  corymbes  htëiaut .  fur  on  long  pédon- 
cule commun  ;  les  lîlamen^  plus  courts  que  la  co- 
roUe  i  le  calice  coloré  *  les  découpures  de  la  corolle 
pliffées. 

Cette  piaille  cvolk  à  b  CUm.  1^  (r^/Sf^r.  or 
Laur.) 

3.  AftOiHtAlU  m  aibe.  JUj/ynim  m^twû, 

Lour. 

ArfyrtU  eaak  taitno  ,  foHit  ngofis  ^  raumis 
mrmmoBhm,  Lonr.  Flor.  cochin.  1.  pa|É  léj, 

Snn  tronc  s'élève  à  la  hauteur  de  huit  pieds ,  fi 
fe  divilt:  en  rameaui  étalés ,  garnis  de  feuilles  ova- 
les I  gtabies ,  ridées ,  aigoès ,  très-entièice ,  fêlé- 

rhies.  Les  fletirs  font  jaunes ,  difporées  en  grappes 
terminales  i  le  calice  rougeâtre,  renflé,  i  cinq 
de:itsi  le  tube  de  la  corolle  alongé ,  fiiifonie  ;  Ion 
limbe  à  cinq  découpures  pliffées ,  arron4ie$.  Le 
^^^eft^ma  bob  à^^pannlageii^iMno^efnKi, 

Cette  plamie  «ott  dans  les  Forêts,  i  U  Cochin- 
chine.  On  la  cultivé  auflî  dans  les  Jardins.  \)  On  en 
fut  un  ufage  fréquent ,  comme  topique  ,  dans 
ilntonMBWion  &  le  gonflemenc  des  ■uaielles.  On 
Me  MliMÉblt  la*  Iwillat  8t  le»  raduM»  8r  00  les 
•ppifiqM  to  cataplafine. 

ARGENTINE  :  oem  vdgaire  d'an»  pMMtflle 

.  qui  croît  dans  les  lieux  humides.  Ceft  le  fmttf^tt» 
mftrima  Lino.  (  ^oyci  PoTENlULfi.) 
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cans. 

Argytamitia  fttnt  ormit,  trinefviis  ,  fihfâJU^ 

(N.) 

A/gftamiùa  fruticofa  ,  a^JA^folii*  oiiongU  f 
nef9tt  ptmMàn4  anmoit,  Bfovn»  Hêêu  ))8. 

Ricino  ajfinis  ,  odorifera ,  frutlcofa  ,  minor ,  tcntn 
folio  ;  frudu  uicocco  j  diliuit  fupurafeemxt*  SUuik 
Jam.  44.  HiR.  2.  pag.  15).  lab.  V$.  if.  Bai» 
H:ft.    pag.  114. 

Argwmuùm  eûndkans.  Svarts,  Prodr.  & 
Flor.  bld.  oceid.  1.  pag.  536.  —  WiDdM.  ^ec. 
Plant.  4  .pag. 

• 

Cet  atbrifTeau  fe  divife  en  rameaux  effilés, (fw 
blanc  cendre ,  garnis  de  feuilles  alternes,  médio- 
ctL-ment  pétiolèes,  ovales ,  entières  ,  aiguës,  lon> 
gues  d'un  pouce  ,  beaucoup  plus  puetites  fur  les 
jeanes  raneaet  \  marquées  de  trois  principales 
nervures ,  vertes  &  parfemées  en  defltis  de  poib 
couchés ,  blanthatres ,  blanches  &  très  pileofes  eo 
d.flfous.  Les  fleurs  font  dtfpofées  ,  le  long  des  ra< 
roeaux  8e  i  leur  fonunet ,  en  grappes  axUUutes  fbit 
petites  ;  elles  font  nMnoiqoss.  Les  fle^fs  nitteseet 
un  calice  à  quatre  folioles  ;  une  corolle  l  c^^uatre 
pétales.  Dans  les  flsurs  femelles  «  le  cxlice  eft  a  cinq 
foHoiest  poine  de  coiolle.  (  Fêye(  AlAiTAïa. } 

Cette  plante  m'a  été  communiquée  p.ir  M.  Le- 
dro«  qui  l'a  recueillie  à  l  ile'de  Saioc- Thomas.  ^ 

ARGOLASE  laineufe.  ArgoLafm  Unau,  Lam. 
IlL  tab.  14.  —  JnC  Ges.  pag.  do. 

Ljnarla  plamofa.  Ait.  Hort.  Kev.  I.  pag.  4^1. 
—  Thunb.  Prodr.  6j.  —  Willd.  Spec.  Plam.  1. 
pag.  181. 

Hyttkàkm  i  lanatus  )  ,  corMh  taïutis .  emdt 
ramofo.  Lien.  ^oc.  Plaot.  i.  pag.  4j/.  —  Bofeii 
Lugd.-Bat.  17. 

iXlMit  ilttMadne.f  Laob  IKft.  a.  pag.  aSt. 

Cette  plante,  oue  Linné  avoit  rangée  parmi  les 
jacimbes  «  eo  a  été  retranchée  avec  catfonpoar  fia» 
mer  an  genre  pamciilier ,  queM.deJaneaaé(»> 

bli  fous  le  nom  d'urgolajiu ,  compof<5  t\e  dmx  mots 
grecs  oui  expriment  les  poils  blancs  dont  les  pani- 
cules  font  durgées.  Soo  cnaâèfo  aftoiiel  caa> 
fifle  dans  : 

Une  corolle  adkirtntt  à  l'ovaire ,  tubuleufe  ^kfix 
découpures  itaiies  ifix  étaminej  fenilet ,  toutes  ègtUt» 
attachées  fur  les  divisas  de  la  corolle  ;  Us  antHhtt 
vaeiUaiUes  j  mm  Jltgmau  trifide  {  mu  eapfmie  ii  mît 
iogu^  «sMOMMC  (Maur  dmr  m  uritfnÊmm» 

.  D'après  ces  caraftcres,  il  eft  facile  de  recon- 
Ooine  que  ce  genre  eU  ues-voilïa  des  dUatrù  Se  ds 
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tktri^.tra  Gmel.,  qui  n'en  diffèreift  qos  Mf  trob 
df  letm Aminés,  ft^riln  8f  be»iconp  pli»  cour- 
tes que  1^  trois  t  -:-!  s  Sa  racire  eft  fibrcnfe; 
/es  tiçes  fmip'es  ,  ilro  'e<; ,  .inru!;  nies  ,  garnies  Ati 
feuilles  alurnes ,  glabrrs .  1  iiL.  jir_s  ,  ciiuiscu: c  , 
ûtJUnces  en  carèns  f»ir  leur  dos,  Ti.dts  à  leurs 
oordt.  Le  fixmnet det  ttee$  porte  p'uli.-urs  pédon- 
cules ëpiîs  ,  alternes  ,  (out  riant  chacun  un  gros 
bouquet  de  fleurs  agglomérées,  formant  par  leur 
«oremble  une  panîcute  touffue,  fefré»t  MriflSe, 
fur  toutis  fts  parties ,  de  poils  blancs  *  nombreux , 
alongés,  épais  &  plumeux ,  munis  de  rptthet  ficn- 
ples.  La  corolle  eft  colorée  &  glabre  en  dec^m'^ , 
diviféu  en  fix  découpures  très-ouvertes ,  obcufes , 
conni  ventes  en  nibe  i  teor  partie  infiérieuiv}  cha- 
i|ae  découpai»  pomnt  une  étamine  no  peu  plus 
Mttrte  ^ne  h  corolle,  terminée  par  une  anthère 
vacillantiî ,  bifide  â  fa  bafe.  L'ovaire  eft  adhérent 
avec  le  tube  de  la  corolle ,  fmmonté  d'uu  ftyle  di- 
▼HiS  en  tro»  ftif?mates  :  il  lui  fuccè  le  une  capfule 
canronnëe  par  le  limbe  de  la  corolle^  hirpide,  à 
iron  toges  «  renlbnnanc  chkcnne  deux  on  trois 
ftmencesi 

Cette  phnte  par  lit  être  la  même  que  celîi?  dé- 
crite pai'  M.  de  Latnoick  .  fous  le  nom  de  dtltftru 
hixu  uru ,  n*.  4.  EUn  Cfioit.au  Cap  Qoane-Ef- 
péiaiice.  %  ' 

''argolasia.  (  royff  argolase.)  ■ 

ARGOPHYLI.E  luifant.  Atgtfkyiiim  firiwm, 
forft.  —  Lan).  lU.  tab.  1 1 1 .  • 

Ce  genre ,  dont  ta  famille ,  dans  Pofdre  naturel , 

tMt  pas  encore  bien  déterminée  ,  pimll  avoir 
^S  rapports  avec  celle  des  bruyères. 

ARGOPHYI.LLM.  (  Koyc^  Argophylle.) 

.  ARGOUSSIER,  d'Europe.  Hifftfhêi  Humaoi' 
tlu.  linn.  —  Lam.  VL  tab^  S08. 

ARGUZB.  MeprfikndStt  Les  efpèees  conte» 

nues  dans  ce  penre  ont  le  port  dtstoumeforria.  On 
n'eft  point  d'accord  fur  la  dénomination  de  fon 
fruit.  Linné  le  regarde  comme  une  baie  fèche. 

Satrcner  efi  du  même  avis.  M.  de  JulCeu  lui  donne 
nom  tèe'  fapfJte,  9t  M,  Desfo^atnes  teM  dè 
Tbupe.Cem  variation  dépend  de  Ti  féc  que  chaque 
aateur  actache  à  chacun  de  ces  noms,  il  feroit  ce- 
pondant  bien  cflencid  de  s'entendre* . 
n  '  '       „  ■  ,  K 

.  tf  AmvsI  de  Timiifc  iM4||b;(S*iBj|Beefyiiî^ 
linn.  :  ^\ 

'  •  Mtjffe^rckmidîa  eéth.  hèritut ,  Mttf  'JiMkits , 
ÏNtoZ/»  ^yi<rà/ia/>/BM^  lOdftr.fCeher. 
"h*:  1870.  tab.  9r.  —  G^rtQ.  dçFraâ.-8& Séria.  1. 
^jg^.  1 19.  tab.  it)9.  fig.  f.  r  -si   »  • 


t.  Arguzb  arbrifleau.  M^trfehmiflùt  fruicofr^ 

UlKttCy  .  à\i.\    m,»    ,.4>   •'.>»»' .'.J*  •  .   -  ).C»itA 

JtecMlfw;  Stfftmm.  Tmi  h 
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Mtfwfthmiui  uaUe  frucicafo  ;  foliis  fttiûit^i 
oittto4aiut9l*ti$  ;  eonliu  hypocrauriformittit.  htm. 
III.  n".  1871.  —  Linn.  f.  Suppl.  iji.  —  Willden. 
Spec.  Piauc.  I.  pag.  789.  —  Iksibuc.  Atbr.  vol.  i. 
paf.  175. 

Ses  tiges  font  droites ,  hautes  de  cinq  â  fis 

pieds,  rameufes,  cylindriques;  les  rameaux  alter- 
nes ,  rudes  ,  étalés ,  garnis  de  feuilles  tongueit>cnt 
petiolées  ,  alternes  ,  ovales-lancéolées,  rudes,  vei* 
n  es ,  entières  à  leurs  bords,  aiguës  à  leur  l'om- 
m:^t.  Les  Béurs  font  petites,  blanchâtres,  feflîleSv 
uni  atërjles  ,  oi  pofees  en  une  paiiitule  très-éta- 
iae  ,  fituée  à  l'extrémité  des  rameaux  ;  les  ramifi- 
cations prefque  dithotomes  ,  en  epis  grêles.  Le 
r.ilice  eli  fort  petit,  à  cino  dents  aiguës  i  la  co- 
r  jile  ii.fun  ltbuliforme ,  mats  renflée,  giobaleufe 
vers  fon  limbe  ,  qui  s'évafe  en  fouCOUp*.  Le  fruit 
eft  ut'?  baie  fèche  (  un  dnipe  )  ,  i  peine  de  la 
groftcur  d'u:i  grain  de  poi.  re  ,  Lom^iiiincc  i  fon 
fomtiet,  enttiutee  de  quelques  petites  dcnis  faii« 
lantes ,  s'ouvranten  deux  Ion(;ttudina1ement«  coiw 
tenant  deux  femences  dans  chaque  divifion. 

Cette  plante  croit  à  l'île  de  Ténér.lfe.  On  la 
colâve  itt  lardin  des  Plantes  de  Paris,  b  (  ^-  v.  ) 

).  Arguée  à  £euiUes  .écroices.  HtftrfekaùdU 


Miffof.hm'idia  Miis  peùolatU ,  aHgifls ^ Baurl^ 
iamêoUtis.  Lnjfk.  Ilkftr.  Gêner.  voL  I.  pif.  41/. 
n».  187». 

Quoique  cette  plante  ait  le  n;éme  port  que  la 
précédente  ,  elle  offre  cependant  ,  lurtout  dan<;  fes 
feuilles ,  des  cara^ères  qui  l'en  diiiioguent.  Ses  tin 
ges  font  prefque  slabres ,  ligneufes ,  cylindriques  fc 
fes  feuilles  pé'.iolees ,  altrrn^s ,  linéaires,  fotç 
étrdites  ,  aîongecN  ,  a  ;;ue, ,  très-entièr<.'s  ,  char-» 
g^ei  d*ar,;eru^f>  i  ii:urs  d;  11  <  taces.  Les  flc;ur$  ont 
une  teinte  bleuâtre,  difpufees  comme  dans  l'erpoce 
précédente  ;  nuis  les  ramifications  à  peine  aum- 
gées  en  épis ,  pkis  ramifiées ,  &  portant .  vers  leur 
fommet  feulement,  des  fleurs  plus  rapproch/ies.  i 

.  Ceue  pl^fty  ordinaire  des.  Carvuies-,^4^gd!- 
ttvife  au  Jardin  des  plantes  dii  f^.  ^  (.r.  f^. , 


4.  Aa^m  ctnifeMéit 

Um.  Alla. 

■  M^ttfehm£ifoiis  ltmcnUtU  i  k^i£$ic^ 
RtcMctttttttS.  A&,  Synopr.-t<*.Ka-.tab.  f.fig. 
—  Willd.  Spec  Plant.  1.  pag.  790. 


Utis.  Quer.  Hifpï  4.  pàg:  rtff.'Wb.  ïf.  • '^■•••••'* 


(tiL 


^>Sfae racine»  font  roulTcat^es  èc  &breufrsi  Tes  ti- 
g«#«tfeafiikMH<ubacéefc»;b«uftiis,d'un'  pi^d ,  di«S{ 
filer  en, rame)u«  gin^is  (îf^  féullfe.i  feffiles,  Uncéo- 
leâSj  bilpidcs,  entièies,  un  p<u:qbAuje>4.lM§i:s 

^11 
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de  deux  lignes }  les  fupérieures  plus  étroites ,  li- 
oémcs.  Lwimm  Ibnc  bleues ,  pédonculees .  dif- 
pefiies  en  grappes.  Leur  calice  eft  à  cinq  décou- 
pures linéaires  ;  h  cerolls  infimdibuUfonne  ;  le 
tube  à  demi  cylindriqui.  ;  le  limbe  à  cinq  décou- 

Eures}  cinq  étamines  ttes-courtes ,  inférées  dans 
»tiibe;Ie«  anthères  impies  tl^rtreovale,  aigu, 
Ihmonté  d'un  ftyle  court,  filiforme,  vetininé  par 
milîgniate  obtus.  Le  fruit  eft  une  cafNTiiIe  coriace, 
Ombiliquée,  compiimé:  à  fon  Commet,  avec  qui- 
tte points  TaiibrK ,  s'ouvrant  en  deux  bges,  con- 
Mfnuic  chacune  une  Tede  flMwncejOomrcmd'un 
C6ié«  aafakHlè  de  rame. 

Cette  plamt  croit  «n  Efjpafw..(  tx 

ARGYREIA.  Criyc{  AncnitAAI.) 

ARGYROCHifiTA.  Cmn.  le.  Flâne,  vol.  4, 

pag.  J4 ,  tab.  pS.  Cavanllles  a  décrit  8e  figuré 
fous  ce  nom  la  pi  !iue  nommée  par  lÀtméparthentum 
hyfi(ropkorus,  (  Voyei  ParthÈNE  ,  n**.  I .  )  Que!- 
<)ues  parties,  omiies  dans  la  defcription  4e  Linné, 
«nt  fait  cmire  su  botanifte  effignol  que  fa  plante 
étoit  (<fff4rc-nte.  Il  s'eft  en  confequence  détermint- 
à  en  hire  un  g&nre  nouveau  i  mtis  on  a  la  cttù- 
tu  ie  que  c'eft  h  mime  plante  q^Aioaé  n»Mi* 
uonoee. 

'  AUGYROCOMA.  Cxrtn.  d«  Froét  It  Sem. 
vol.  X*  Mg.  410,  ub.  167.  Genre  de  jrfantet  de  la 
fimiUcaet  corfmbffiies ,  établi  parGinrtner  fur 

ifncl^Wt  efpèces  détachée*  dci  genre»  gt^pka- 
Jwm  tk  »ranthtmum  de  Linné ,  &  auquel  iT  ailicn.- 
po;ir  carjctere ,  di  s  fleur*  flafculeufes ,  les  ânes 
«lâles.,  les  netres  femelles  ,  mêlées  enfinablc  ; 

^oées ,  f^Lhes  ,  >Hiir«nres }  les  imérieur.  s  plut  lon> 
gues  ,     tonnant  un  rayon  coloré  autour  des  fleu- 
rons) }*.  i.>  réceptacle  nnt  4*.  lee  aigrettes  pk 
netifei  dans  mues  lewr  lef  i»  —  fenlsni—  an 

•  tMf^^m  Téuèiés  4'^  tutm  fbiit  pite<<)ue 
trtutcî  A[i  Cnp  d""BoTme-F.fpéritice,  &  fetfiblabits 
aux  grup/tj/ium.  Les  fleurs  confcrvent,  après  leur 
defféchémcM^-toiniie  relies  de  l'immeb'feUc,  l'é- 
cbt  qu'elles  avoieot  dans  ienr  éut  de  iiaidMHr-i 
'ibIss  4enmt  «endoonées  par  ifw  lbi»-Ji«tfwi  i  la 
$n.^  fneta  tf NAMiAU  «  ^^mf; 

.p|ABJA.:.non»  que  portoit  ancs^nne^ent  l'^tfier 


DBvi^eiic  i^auner  i 

e1'.eB«daradlde 

)  >  fifluré  dam  ' 


•'AàtK^Êènnê  t%tm  wMmm  é»<'.enédareetede 
Unie,  \  mtlia  k^iidiniéAta  Uaà.  )  ,  figuré  dans 
MaUe .  Hott.  Malabo  ^  tab.  |iu  (  Fojt^jAU- 1 

Ty**»*»)-,    '  »  «c...i<.  ... ,  «...  1 
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Aria  vi-ela  :nom  malabare  du vz/by^t 
Linn.  (voyrj  MosAMBE  ,  n*.  6),  figuré  daas 
Rheède,  Hort.  Malab.  9 ,  tab.  2}.  Cet  auteur  lui 
attribœ  des  vertus  très-étendues.  Selon  lui ,  le 
Tue,  ponî,ié  p.ir  Its  narines,  Inuliî^  h  tète,  &  I» 
prélerve  desetfeis  ^iu  poifon.  Mêle  avec  de  l'huile, 
&  infioué  dans  l'oreille,  il  diminue  la  furdité.  Les 
feuilles ,  prifes  à  l'intérieur ,  font  fortiBantes  ,fio- 
machiques,  &  diffipent  les  vents.  Pilées  8r  mtfcs 
fous  les  aiflelles  àTinv-ifion  d'un  accès  de  lièvre, 
elles  diminuent  &  même  rupprimenc  le  ftiffon. 
Leut  fimple  nfilkatiwi  adoocn  besagwip  Umà 

ARILLE.  Arllliij.  {Voyei  Semences.  )  L'atiUs 
elt  une  extenfion  8e  un  développement  du  cordea 
amUilical  î  il  n'cxiOe  que  dans  quelques  efjpèceii 
il  forme  autour  de  la  graine  une  enveloppe  très* 
fouvenc  incomplète ,  &  n'a  aucune  adhérence  avec 
elle.  Cet  organe  diiparoîr  quelquefois  après  la  ma- 
turité des  femences  »  comne  il  écrive  dans  le74- 
tfofka  faffyF'tfhtim  J»o^.  DtM  «a«M  plante ,  faillis 
recouvre  h  graine  en  totalité»  il  eft  trèi-mtncei 
t  xv  ecrf  au  point  où  s'attache  le  cordon  ombilical, 
l  à  li  i  rme  une  fone  de  bourrelet  «n  capuchofij 
mais  i  oit  fore  que  le  volume  ds  àa  «raine  aot* 
même ,  ce  botfrfel!t>!fmftiQe,  fefmm»  fe  deflfr- 
vheà  un  tel  point,  q  i  i!  finir  par  dirparoîrreentié» 
remeiu.  Dans  d'autres  plantes,  au  «onuaise,  00 
peut  obidrver fartUe  fnr  des  grAmn'pifaiisiir 

L'arille  du  naufçadfer  eft  connu  dans  le  cooi* 
merce  (bus  le  neni  de  hmm«;  c'eft  une  envelo^ 
t.harnue,  odorante,  d'un  rouge-éclatant,  décoe» 
pée  en  lanières  épaitTes.  Celui  du  ravtiuiU ,  arbit 

voihi.  il' s  bimnitrs,  clt  une  membrane  fr an.; te  Se 
d'un  beau  btt-u  de  cie'.  Celui  des  oxaiis  eft  UUn* 
-hâtrei  il  ah  forme  d'un  petit  fac.  A  l'époque  ds 
h  mamriré,  il  Te  crève  à  fon  fommet,  8r,  feifr- 
to  urnant  de  de  I ans  en  dch'T*  avec  élaftidt.;,^ 
ance  au  loin  )a  graine  q. 'il  recouvvoit  d'abord. 
L'arille  eft  une  f'  tt--  de  c»rps  glanduleux,  dans l^ 
quel  font  élaborés  Us  focs  qui  fervetK  2  nourrir ft 
à  développer  la  )  T.<inc.  Cettt;  ouiiiioti  par--  îtptor 
vée  par  le  Je(rëcriem  m  très  vifil>lc-  de  cet  otÉtane, 
à  mefure  que  la  graine  8<  (es  cotylédons  prémuni 
de  raccroiûènem.  {Miré,  Diê.  du  Stumui  ar 
urtUt*,)        .'      '  ' 

.  ARIN  -  DR  A  NTO.  Suivant  Ftacourt ,  c'eB  m 
mtetdT  MadagH<<ar.dMlt'l*b«l».^MlttfMlrf» 

rerd  un-  od.-ur  m:  rveineu(een brâlan'' ,  Sc  fétté 
parlum  trèî-agréible.  Le  tl^eJii'ttut  pwle  ail- 
leurs de  l'a  rdm^r./o  ,  qui  efltf^r  être  )^  lÀème  <\ue 
oeJtti'ci,.Ai:  dont  la  d^dtien.fett  à  £1  ife  delaïf 
cré'dara  le  pays.  (  Aui.  Ptug'^plà.  4**  5iîmf0 
lutanUu.) 

•    r  ;*i 
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Arj»na  tomtntofa  ,  follis  p.  ai  fa  ,  \aginantihiit , 
tfiu  fuhtUaùt  ^  patuiù  i  corymiv  urmiiuUi,  Cavao. 
faon.  Bar.  4.  ptg.  57  8e,  58. 

Onm  d»  pianres  dicotylédones ,  à  fleor*  ct>m- 
plèns«  monopétîléet  ,  tubuleufes  ,  qui  paroît 
avoir  des  rapports  avec  ta  famille  des  ihymelées, 
&qui  co  rpreti  i  do  herbes  exotiques  à  l'Europe, 
âpetttes  Veuilles  alternes  «  fei&Ies  j  ayant  (iti  ieiu» 
inuitt  «B  «B  cviyndbe  tenaiml. 

!•  Ciiaflèft  iftitel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Duatpttitet  icéiffes  pour  calice  i  une  corolle  tu- 
à  cinq  lobes  ;  u.t  ovjtre  couronné  par  cinq 
«Mtttf  i  u»  âyU  alongéi  unfiigautu  it  dtuK  Umti  ; 

Ce  genre  ne fenferme  qu'une  feaîeefpèce,  dont 

Us  racines  font  fufîformes,  fibreiifes  ;  les  fibres 
divergentes  ,  terminées  par  des  tubercules  t  elles 
prcHiuifent  des  tigss  nombre u fes  ,  foKolMt  ou 
très-iiroiaées  i  leur  bêb,  IUi£DaiiM>  un  peu 
dures,  droites,  haatei'de  fept  1  huit  ponces.  Les 
feuilles  font  petites ,  Uncéolée's,  éparfcs  .  vagi- 
nales ,  preAju'imbriquées,  très-aigoés ,  eulées  & 
un  peu  réfléchies  en  dehors,  tomenteufes,  lon- 
gues de  trois  à  quatre  lignes.  Les  fleurs  font  pref- 

!|ae  feffiles ,  réunies  en  un  bouquet  terounal , 
éparées  pat  des  braétôes  qui  les  recouvrent  en 
pirtie.  Deux  folioles  ovaUs,  concaves,  â  uois 
pointes  iiiégalei  ,  tiennent  lieu  de  calice.  La  co- 
rolle eâ  jaune  >  velue  en  dehors ,  tubuleufe  ,  lon- 
gue de  fix  li  gnes  ;  fon  limbe  f^r  divife  en  cinq  lobes 
oval;$  ,  mucroncs.  Les  anthères  fort  prcfque  fef- 
files,  oblongues,  renfermées  à  l'orince  du  tube. 
I.'ov.iirc  eft  couronné  pu  cinq  écail'es  jaunâtres, 
du  milieu  defquelles  s'élève  un  long  ftyle  rougeâ- 
tre, terminé  par  un  ftigmate  à  dâuz  ou  trois  lames. 
Le  fruit  eft  une  petite  baie  glabre,  globuleufe  , 
confervant  i  fon  footmet  ks  veftiges  îles  écaïUeSj 
divlOe  en  den  loge*. 

Cette  plante  croît  dawrAaériqBtinéddioiiale. 

ARISTEA.  Ce  genre ,  peu  différent  des  w«- 
f  a  été  établi  fur  une  des  efpèces  de  ce  genre 
(m'oua  arifht  Lam.t  àiîa  tMeana  -Llnn.  ) ,  dont 

le  fligmate  eft  lîmple ,  en  forme  d'entonncir  8< 
non  irtfiJe.  On  y  a  enfuite  réuni  fucceillvement 
le  morjLa  ctrulea ,  fpiraiij  j  Vixia  fnuieofa  l'hunb.  { 
Vdri/U*  major  Aodrev.  tab.  160»  que  Pccfoop  a 
UDMié  arijlea  fpicaïa.  (  f^oye^  MoRÉB.) 

ARICTIDE.  Àri^iéa.  C»  geuie.  dont  M.  de 
-Ijimrck  n'a  d'dbocd  pidAnné  que  fil  afpèces  >  a 

été  lepuis  f  orfi^iérablemerit  augmenté  $  il  a  dt 
f^imM  rappuics  avec  Uijlipa^  que  M. de  Lanwitck 
norr:me  cj;^-;!  dant  cet  aciÎGk«déMHMaMiMd»nt 

il  u'a  .poitt  iiitt  Mût*' 
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X**  Amstipi  des  .àmfllefi  AHiUd»  Jmi&trmiu 

Arijtii^ttmk  rfpenUp  ramofo  ;  fvHis  jiUkmi'- 

Btiimtiijbris.  (N.) 
JriJSéa  t^fiuithaUf  nu  $,  Un.  VL  if*  yjf, 

Séfl  racines  fmirift^Mijtb^e'MMdllmri  éHes 

produîfent  pîufit  uis  tiges  rameufes ,  les  unes  ram- 
pantes ,  les  autres  prefque  droites,  articulées,  un 
peu  flexueufes,  garnies  de  feuilles  filiformes,  pref- 
que fubulées^glauaues»  plus  courtes,  que  les  tiges. 
Les  panicnles  lontwMtongaK ,  légèrement  purpu- 
rines, compofées  de  ramifications  courtes ,  alter- 
nes ,  prefque  lïmples;  les  épillets  peu  nombreux  , 
TefCtes  ,  alternes  i  les  valves  calicmales  inégales , 
aiguës»  leur  pointe  courbée  en  dedaus,  conte- 
nant dem  fleott ,  f  une  Teffile .  bivalve }  l'autre 
univalve  ,  légèrement  pédiccllée  ,  terminée  par 
trois  arêtes  inégales  j  l'intermédiaire  plus  lougi4$« 
iiubipeineaiâllDftga«^héDf«llé.  ' 

CVtre  jhnte  a  été  obfervée  aux  Antilles  par 
M.  Richard.  M.  Ledru  l'a  également  recueillie  à 
Potto-Ricco,  te  n'en-a  communiqué  dM  «Mii- 
plaiics.  iV.f,) 

•  Aristide  p'umeufe.  Ariftida  plumofa.  Linn. 
—  Vabl  f  Symbol.  1.  pag.  11.  ab.  j[.  —  L«m,  111. 
Gêner,  o*.  778.  tab.  41.  fig.  1.  —  Desfbac.  Flor. 
aibnc  I.  peg.  lo^t 

é.  AmitTiM  hItiflbnB.  Jtif^  k^rbi,  Vm. 

Ariflida  panicutâ  irii:kotomâ  ,  piiienu ;  ariflts  tqiuh 
libut ,  gUbfiti  calice  iquali.  Thunb.  Prodr.  19. 

G'amen  maderafpaiatium  ,  arenaeeum ,  paniculâ 

fpûrfi ,  grifKs  lotiglM  •nuxd.  PUiken.  Almag.  174. 
lab.  191.  fif.  ). 

Lam. 

Arifiida  humàliâ  t  panUiUâ  cùmfo&tà  ,  cspHUtei} 
t/^Uvihâ,  Smimii.  Laos.  UC  oT.  777. 

Cette  plante ,  par  fa  déUcatefTe ,  par  la  iiitfe 
de  Tes  paOÎcnleSi  par  la  p-tit  (fe  de  fes  fluirs ,  rtC- 
femble  i  un  agrojUs.  Ses  tiges  font  giéles,  peu 
élevées  i  fes  f;.u:llt  s  glabres  ,  ca>):llaircs  ;  fcsfl.-uis 
tiirpofees  en  utic  panicule  courto,  mediocrcm<.nt 
étalai  fes  diviiîons  ramifiées,  capillaires  j  chaque 
fleur  pédicelldc ,  fort  petite ,  ob'ongue  ;  les  vat- 
vss  du  calice  glabres ,  mégales ,  très  aiguës  i  ceOe 
de  la  coroMc  b.  aucoup  plus  longue  ,  futulée,  tst» 
minée  par  trob  arêtes  I  fles  &  divergentes. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  méfiiipoaif  » 
.  ù  elle  a  été  rectteiUse  pv  M*  Riciurd.  ( y,J,  m 
é«*à,  ^«n.  ) 

Mi  1 
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8.  Akistidi  llipifetiM.  Jn/ida  JUfi/trmû. 


Afifîia  pûniculi  eompefuâ,  tffufâ,  cap'tUacti  i 
ccliubus  unifions;  mUfé  Vfijîu ^  ffêimÀ ^  itvi. 
Lam.  Il|.n''.78i.  •r—»r'^» 

^  Elle  KiTemble ,  par  la  panicu'e  étalée ,  ati  Jiipa 
jtmeea.  Ses  tiges  (ont  Vantes  ^  glabres,  cylin.lri- 
quts  ,  noirâtres  à  leurs  articulations  ,  foutenant 
«ne  panicule  très-ample  ,  foit  langue  i  les  ramifi- 
cations prcfque  vtrticillées,  réunies  dsux  ou  trois 
y^.^^^^gf m it>ft rieuts ,  prefque  foliraires  aux 
ntpenetttf;  (pabres,  très-lilFes,  capillaires ,  fort 
lorgnes ,  .*:vik'  5  cii  quelques  aunes  rair.ifi. étions 
bitur^uec-s,  terminées  par  une  Beur  fubulee  j 
«roite,alongée,d'un  brun-foncé }  la  valve  ex- 
térieure du  calice  énoice  ,  fubulée  ;  l'intérieure 
obiufe ,  ane  fois  plus  courte  j  la  corolle  compofée 
a  une  feule  valve  ,  plus  courte  que  le  calice,  v*.- 
lue  i  fa  bafe,  aiguc,  teulëe  fur  elle-même,  ter- 
ir.inée  par  ctoû  arêtes  longues  d'environ  trois 

Souces,  caduques,  de  même  longueur ,  réunies 
t  tories  enletubte  I  leur  partie  inférieure.  I.cs 
femtnces  fort  d'un  bcun-cUir  .  obl.<ngu.^ ,  c\  !in- 
^"S^^*  obtufcs  à  leur  fomiuet  après  k  chute  des 

Cette  plante  CT'nt  nu  Sénégal  }  elle  m'a  été 
coiBmuoi^uée  par  Ai.  Dupu».  (y*f») 

p  Aristide  piquante.  Anjliila  puigeiu,J}ta. 

Arifiida  culmo  ptwuuuùtifotiis  fubulatls  .  riei- 
A* ,  puKgtmiitu  i  paaicalâ  iaci  anûa  tnbus  p^'u- 
moTu ,  fubiqtMiiilu,  Deif.  Floj.  allant.  1.  pas.  109. 

lab.  jj.  ^ 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fea  tiges  droi- 
feSji  glabres  ,  ligneufes ,  hautes  de  fix  à  fept  pieds , 
lanieiiresi  Itur partie  inférieure,  rarnics  de  ft uti- 
les glabres ,  roides ,  étalées  ,  tre;-ait;uts,  longuts 
d'un  pied  &  plus,  canaliculécs  en  deJlu».  Les  rieurs 
font  difpofées  en  une  longue  paoicule  irèa-oa- 
l^lte  i  les  ramifitations  ou  pédoncules  capillaires 
«etameu.  Le  calice  cft  comporé  de  deux  valv<.$ 
membraneurrs  ,  prefqu'égalei  .  loncaves ,  aiguë-". 
La  coroliu  n'?.  qu'une  U  u'e  v  ilvc ,  cmi.-ce  ,  aiguè, 
ptdque  cylindrique  ,  tendue  longitudiiuienunt , 
«enninée  périme  arête  articulée ,  i  trois  divifions 
piumeu'es  ,  prefqu'éga! .  s ,  deux  &  trois  fois  plas 
•  lorgue  que  les  épiUets.  Les  feaitxico  lont  grêles 
.flrdongéea.  ^  " 

Cette  j  lantc  a  été  découvt  rte  par  M.  Desfon- 
taiuts  dans  Us  fables  humides,  aux  environs  de 
Sfax,  dans  les  défcrts  de  la  Bttbaiie.  h  (K  f. 

ic.  Aristidb  Uenitre.  A/kl^  euMèm. 

Deslo:  t.  ' 
A/ifiiaa  foliis  gittiruj  paaituid  fOsrStti,  do  a' 
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gatâ  ,  arcuatâ  ,  ftthfecundâ  ,  inttrruptâ  ;  arifiis  levi' 
àus  t  faitMaiitiu.  Desf.  Flor.  adaot.  i.  pag.  109. 
tab.  ai.  fig.  a. 

Ses  racines  font  compofées  de  fibres  tortoen- 
Tes }  elles  produitent  des  tiges  fteùi/at  fiUferoHs» 
fou  vent  rameufes  i  leur  bafe,  nooeofea»  très- 

lifles,  hautes  de  de-ix  ou  trois  pieds  &  plus,  gar- 
nies de  feuilles  glabres  ,  étroites.  Les  panicules 
Anr  étfoites ,  aloogées  ,  arquées  ,  unilatérales , 
interronumea  ,  rudes ,  de  couleur  bleuâtre  ;  tes 
pédoncules  capillaires ,  inégaux  ;  les  épillets  grê- 
les, cylindriques,  aigu<;;  les  deux  valves  caiici- 
nalcs  inégales,  (ubuiées  ,  ne  renfermant  qu'une 
feule  fleur ,  grêle  ,  univalve ,  aiguë  ,  furmontée 
d'une  arête,  à  peine  du  double  plus  longue  que 
la  corolle  ,  à  trois  dififinnt  tf ès-glabres  ,  capil- 
laires ,  prefqu'égales.  Les  feowiicea  font  gtéksj 
ublongues ,  très-clabres. 

Cette  plante  croit  dans  la  Barb^^rie  ,  aux  en- 
virons de  Kerouan  ;  elle  a  été  découverte  par 
M.  Desibounes.  ^  (  K.f  in,  hai,  Deffrat.) 

11.  Aristidb  purpurine.  AriJHd»  purpvafctnt, 

Arîftida  fo/Hs  anguJ}o-fuf>u!jns ,  firiatis  j 
culâ  long't  fplcatà  i  arijiii  fubt-quaiibus.  (N.) 

Ses  tigc's  font  glabres  ,  filiformes,  un  peu  com- 
primées ;  les  feuilles  étroites,  flliées.  droites, 
prerque  planes,  fubulérs  à  leut  partie  fnpérieuiei 
les  fleurs  difpofées  en  ime  panicule  en  fonne  d'ut 
J  fona  épi  grêle  ;  les  rairifirations  courtes,  prefque 
fim^^les,  diftantes,  ferrée»  contre  les  tiges;  les 
fleurs  fup'érieures  feffites.  Le  calice  eft  compté  di 
deux  valves inégafes,  étroites, aiguës,  purpurines, 
uniflofes  i  b  corolle  i  une  (ente  vafve  alongée, 
très-étroite,  rerminéc  {-ar  trois  ai  êtes  prtique 
égales ,  une  fois  plus  longues  que  la  corolle ,  qui 
renfienne  une  feoience  grêle. 

C'tte  plante  m'a  ité  communiquée  par  M.Befl^ 
qui  l'a  recueillie  dans  la  Caroline.  (  '^./.) 

12.  Aristide  â  longs  épis.  Arîflida  longrfpUâ. 

Arifiidu  culmo  juhcomprtjfo  ^  fiiifjrmi,  rismofti 
folt  'u  plif'jrmiitus  i  fpicâ  g/aciti  ^  €hngMài  ui^ii 

Cette  efpèce  eft  tris-voifine  de  la  précé lente  { 
elle  on  diffère  par  fes  fleurs  beaucoup  plus  petitts, 
par  fes  arêtes  tres-mégales.  Ses^iges  fonctaoMp 

f<  s  ,  trbbrr  s  ,  fi.itnriT,es  ,  un  peu  comptiméct, 
hautes  tl'uu  a  .uux  pieds;  If  s  feuilles  glahe*» 
roui  s  ,  fi.iformes.  I.t-s  panicules  offrent  un  é|M 
gréle  .  très-kMig  ,  fliiforoie  ,  peu  garni ,  iatef^ 
rompu  {  les  raniicatioM  courtes ,  («méfies ,  fer- 
rées contre  les  ti^t».  '  e  calice  rit  ui>i9ore,  adeu* 
valves  «  troitcs  ,  alSlJè^ ,  piefc  u'egaies  }  la  vj1»« 
de  la  corolle  tort  Ltioitc  ,  lubu^éc  ,  tennirer  par 

(COIS  aiêus  i  ceik  <Ui  Bilwu  div^euie,  nue  iv» 
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p!ui  longue  que  U  COCoUfti  les  deaS  «OtCM  bMlf 

coup  plus  pet,  les. 

Citt-:  pluntâ  croit  dans  ia  Caroline  {  eUe  m'a  été 
eoamant'ince  par  M.  Bofc  *  qui  en  «  bit  bdécou- 
wite.  iK.f.) 

I).  AjUMtiM  laincttfe.  ÀnfUim  Ummi*. 

Ariji'tda  folus'longi^mit ,  fc^br's  ;  vaglnls  lana- 
tu  i  ramis  panUuU  tlongutu  ,  JubvtrtsiiUMii  j  fc- 

émaUM  k4t  pii^,tri^*  fiààiutmiu.  (N.) 

Ses  riges  font  cylin iriqnes^  élevées»  garnies 
de  feuilles  roides,  très  longue*,  ndes  Air  leurs 
bords,  étaMet;  leurs  s^sines  flriéet ,  hinenfes  j  la 
pjniciile  jlonc:re  ,  nn  iiiocrtment  étjlée  ;  Tes  ram-- 
ficaiions  tcunies  deux  par  deux  en  venicille ,  mé- 
diocrement rameofes ,  reflèrrëes  en  épi  »  le  rach<s , 
les  pédoncaltt  &  le*  eédicelles  tres-rodes ,  ac- 
compagné* àlrarbafeCene  petite  toaffe  de  poils 
blancs  &  laineux.  Le*  leurs  font  étroites ,  tubn- 
léesiles  valves  calicinates  tmiftores,  glabres,  très 
tigDësj  l'extérieure  plus  longue,  un  peu  pur  pu- 
•  me)  la  valve  de  b  corolle  étroite,  roulée  à  Tes 
bords ,  plus  courte  que  le  calice ,  terminée  par 
trois  arêtes  pref^ju'e^a  es  ,  divergentes  ^  prefque 
deut  fois  auûi  longues  que  la  fleur)  Us  (iemences 
gillc*«  akmgéc*. 

Cette  plante  a  été  recuei  lle  par  M*  Bofe  ém 
U  Caroline.  (     f.  Comm.  Bofc.) 

14.  Aristide  feftucoïde.  Anftida  ft0iteoidt$. 

Ariflida  foiiis  angufto-fubulatis;  p'ficuléjpitëtâ , 
fthfnundi  ;  ariftis  f:ibiquali>us.  (  N.) 

Cette  efpècf  reflembie,  par  fj  panicule  ,  au/r/^ 
t{/ci»  k'omo  'dts.  Ses  tiges  font  gré  e». ,  cylindriques , 
tréi-glabie${  les  feuilles couRcs. étroites j aiguës, 
prerque  fabuléet  *  ouvertes  \  trvr  g  sine  glabre  . 
fort  longu?.  T  a  priniculc  ell  pf  11  érnlc'c  ,  ramifi.  e 
par  vcnicilles  ptefqu'unibtéraux  ,  ajaiit  l'ïfpcd 
d'un  éy\  inclir.ë ,  long  de  cinq  à  fix  pouces  tVr  phi*. 
Les  flcuis  font  toutes  pédicellée* .  très-étroius . 
fubolées  !  les  valves  oiIicjtmIm  mégttetj  wtiflores , 
très-aigi,ë<  5  celle  de  la  corolle  un  peu  plus  lon- 

Jue  ,  terminée  par  trots  aiétes  (  ou  une  arête  tri- 
tle)  droites,  picrqn'égales,  plus  longues' que  h 
corolle. 

Cette  plante  croît  au  Sénégal  {  elle  m'a  été 
cooMMiniqoé*  per  M.  Dopuis.  (K.  /.) 

Aristide  à  fleurs,  rare*.  Ari^ét  •Ugmika. 

Ar'tftida  culmls  fl'lSe  ftnis  ,  fuiramofis  ;  folii-i 
€onvo/uto -filiformibus  ,  prélonftt  i  fiortous  aijtaitter 
ûUtmis  ,  joLt^i'Hs  ;  ari/lis  tribus  ygUmà  longd  Ion- 
gio'ifcut.  Mith.  Hor.  boréal.  Amer,  i.pag.  41. 

Ses  cauaes  fi»ni  covitcs  &  fibteufei  \  elUs  pto- 
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dulfentune  tige  roide  ,  plibre  ,  fi  iformc,  qui  fou' 
vent  fe  ramifie  à  les  prtniicrs  1  œuds,  qui  lont  un 
peu  coudes.  Les  leuiltcs  font  droites,  un  peu  roi- 
dcs,  glabres  ,  fi.iiurmes,  roulées  fur  elks-mème*. 
\jei  fleurs  font  prefque  felfilcs ,  alternes ,  diftantes , 
prefque  folitaires,  iilRi  grjmLs,  lorr.fiit  un 
epi  laihe,  terminal.  Loiitju'il  y  a  dtux  Hcurs, 
l  iineeft  pédicelléej  l'autre  felBle,  axil' au e.  I,e$ 
v-ilves  calicinalcs  liMt  longues,  tîès- irucs,pr«:f- 
qu  égales  i  celle  de  U  coiollc  à  p  u  p  ès  d«  ta 
ii.éme  lonf>ucur,  'iure  ,  trè  .-^labrt,  tcriiii^ée  par 
une  très-l.jngue  &  forte  arête,  lorfe  à  fi  lufe  , 
qui  eft  fouveni  fimple  ou  tr  HJe  d.>ns  l'individu 
que  je  poflè.ie  ;  les  dvux  diviiions  latérales  fotc 
courtes ,  caduques* 

Cette  pbnte  croit  dan*  le»  pcé*,  au  pevs  de* 

nUnois.  Cf^/.) 

i5.  AmSTiOB  ï  tige  rokle.  Àrîl&ia  Jfn'Ae, 

Mich. 

Arifiida  euimii/UiiJfHt  0na>  euSis  {  fciUt  pu- 
btfcentikus  ;  ntetm»  M  fj^ûm  hngam  ,  angufijm  , 
non  itk  confenum  toarSato  ;  arifiis  glumâ  ùt^iori' 
iks.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  i.  pag.  41. 

Ses  tiges  font  droites ,  très-roides ,  garnies  de 
feuilles  pubcfctntes,  quelquefois  planes,  d'autres 
fois  routées  &  filiformes.  Les  fleurs  font  difpofée* 
en  une  panicute  ou  une  forte  de  grappe  longue, 
étroite  ,  tetm  nale  ,  reffcrrée  en  épi ,  médiocre- 
aient  touffue  i  la  valve  florale  futmoncce  d'une 
arête  dès-longue. 

Cette  plante  a  été  déconvcm  pir  Miduitt 

dans  la  Balle-Caroline. 

I-.  Aristim  dichoMeM.  Ar^^  dùkotâmà, 

Mith. 

ArijUda  JlrîMi  wmltîaalis  ,feutee*  i  admtt 

tomii  ,  fio'ibaS  farvul'is  ffu^-fficaiis ,  fuf-unùin/lut.'f ; 
anfij  glumâ  irtvlort  &  Oaji  coruorid ,  laleraltbus  art- 
v^fimu.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer*  1.  pag.  41. 

Ses  racines  produifent  pluiîenrs  tiges  roides, 
dichotomss,  fétacées,  ghbres ,  ainfi  qut  l.s  feui^  . 
K$.  Les  flvîurs  font  f«nt  petites ,  prt-fqu'en  épi  5  'a 
valve  de  la  corolle  furmontés  orriii  airement  l'ime 
ftulc  arêie  torfe  à  fa  bafe,  plus  courte  que  b  cc- 
roUc ,  quelquefois  accompagnée  de  deux  «utie» 
arêtes  latérales  très-courtes. 

Cette  plante  croit  dans  U  Haute-CaroHoe^  aos 
environs  de  Lincoln. 

18.  Ani&TIDE  fétacée.  Arlfilda  fetacta.  Retz. 
Arijlida  culmo  treSo ,  arifiis  fcahriufnsBt*  RetS. 

Obierv.  bot.  4.  pag.  ai.  —  Wittd.  Spec  Flanc  u 

pîg.  460. 

Ses  tiges  Awc  oïdioairement  fimples»  droites* 
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roidej  ;  c'.!e<;  fe  teimineiu  pir  une  panitrula  refl«r- 
rcc.  Le  calice  cfl  uniflore,  compole  de  deux  val- 
ves }  l'intérieitre  ptus  longue  8c  plus  gtéle  »  fnmion- 
tée  d'une  pointe  prefqu'en  arête  { l'excétiéofe  plus 
courte ,  acuminée ,  un  peu  fstUant^  en  caiène  >  U 
corolie  univjlve  ,  bineuiéà  &  biftj  ttnûoés 
des  arêtes  un  peu  rudes. 

Cette  plante  croit  au  Malabar ,  dans  Its  lieux 
arides  8e  ftériles.  (D^v*-  m-R«({0 

*  19.  ARiSTtSB  nb«nae.  Arl^Hd»  iqwiffSr.  Rea. 

arifi  s  f  abrlufcttiis.  Rct£.  Obf.  bot.  4.  pif.  Xt.» 
)¥itld.  Spcc.  Plant,  i.  pag.  461. 

Cette  efpèce  a  de  très  f;ran<i$  rapports  avec  la 
précédente}  elle  en  diffère  par  Tes  fleurs  plus  pe- 
tites» pat  Tes  arêtes  moins  divergences,  par  les 
propottions  relatives  de  granAeardes  tiges  &  des 
vLlves.  Ses  tiges  font  filiforn^es ,  couchées  ,  trî- 
ftiles  ou  ratneufes  ,  longues  d'environ  un  pied  & 
demi ,  garnies  de  feuilles  très-étroites ,  médiocre- 
mnt  f«ulées.  La  Moicule  eft  pteryt' unilatérale  { 
te  calice  i  une  (êole  teer }  fts  velvet  Ailbncet  en 
carène  ,  aibUc"!  ,  b'inchei  ,  vertes  fur  leur  dos  ; 
l'extérieure  une  fots  plus  courte  >  les  vêtes  rodâs 
«nocker. 

Cette  plante  croîr  dans  les  lie«II  ftérOeS^  ea 

llalabu.  ( Difciift.  ex  Rti^.  ) 

10.  Aristide  du  Cap.  Aripid».vefUM.'thax\\>. 

.  Âr^iû.  faniculA  trickotomi ,  fûttad  f  MriJUs 
êfualtiia  g  glabrit  ;  ap'ut  inâquaS^  ThlUlb.  Pteldr. 

Cftte  plante»  d'après  Tbonberg»  a  des  tiges 
terminées  par  une  panicule  ample ,  étalée  ,  divî- 
fée  en  trois  parties.  Les  valves  calicinales  font  iné- 
gales i  celle  de  U  corolle  eft  furmontée  par  trois 
arêtes  glabres ,  d  égale kogiMaK. £Ue  CIOK ta  Cap 
de  BoaBe-Efpiéfance» 

ôkfirvations.  D'après  la  remarque  de  Thunberg , 
3  fiuic  npponer  ici  Vévina  (tpenfa  de  Linoé  fils» 
icauft  de  fee  tiois aiitet. 

11.  AnitTiDi  pile*  Ari/Kda  pêUau.  Cavan. 
AHJtté*  pMteÊdâ  p^jlwéj  pUktUiê  êbêmU, 

hiflons ,  approxl'uatis  ;  ari/Hs  capitljrihut ,  longif- 
finlt,  Cavao.  Icon.  Rar.  j.  pag.  43.  tab.  468. 

Ses  ncînes  produifent  plufiturs  tiges  cylindri- 
ques ,  hautes  d'un  pied  &  plus ,  garnies  de  feuilles 
jndiealei ,  oombreures  »  filiformes  »  tcè»«i|iiCi  » 
un  peu  plnt  coicces  <ue  les  tiges }  deux  ou  tieis 
leaillef  caulfnaîres .  à  longue  gaine.  La  panicule  eft 
peu  girnie  ,  longue  de  trois  pouces  ;  les  pédon- 

«tttet  albeiBcs»  bifides,  fouteomt  dcua  leun^  les 
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deiiï  valves  du  ci!icc  ghbres .  très-aîguès»  l'inté- 
rieure longue  d'un  pouce  ,  I  cxteiieure  une  fois 
plus  courte  i  celle  de  la  corolle  oblonjuî  ,  vcli;e 
i  fa  bafe ,  terminée  par  trois  atétës  loagues  de 
trois  pouces  &  plus. 

Cette  plante  croît  au Chfli»  anft  eofliOM  dik 
viUe  de  Cych>Cfha. 

ti.  Aristioi  à  dpi  Ofale.*ifr^Kds  mmm. 

Cavan. 

Arifiida  paniculi  Cubfgiettâ  i  ramul'is  alunuim 
élu»,  fuhquia<tutfi«m $  Safftiius  vMacàt.Cxm» 
^con.  Rar.  vol.  y.  pag.  44.  tab.  469.  fig.  1. 

Ses  tiges  font  hautes  de  cinq  à  fix  poocest  fes 
feuilles  longues  de  trois,  roulées  à  leui  partie 
fupérieure.  La  panicule  relT.-mble  à  un  épi  ovale- 
alongé-»  de  deux  pouces  de  long  1  les  tamificaticns 
alternée  deex  par  deux  { les  rupdricwe»  uiaceei- 
tes}  les  vjIvos  du  calice  glabres,  violettes,  très- 
aiguës  i  l'intétiture  longue  d'un  pouce  ,  l'exté- 
rieure une  fois  plus  longue  >  \x  valve  de  ta  corolie 
tennii^  par  tnw  eréces  preC^u'égaka,  longen 
de  deux  poucee. 

Cette  plante  croît  dans  I1*e  de  MindaBao,pi» 
che  SaiAboaiifaii.  ( Defif^u  «m  Ctvan.) 

15.  ABJfTtM  i  (ige  drekt.  M^Hét  npdâ» 

Cavin. 

Arijlida  pdiiculâ  contrjûâ  ;  foliis  rif^dii ,  fià'u- 
tatit  j  eulmo  paralUlis  ;  ariftj.nun  mtdti  dupli  IcH' 

gicre.  Cavao.  koa.  Bat.  vel.  $.  peg*  44.  câb.  469, 
fig.  a. 

Ses  tiges  font  glabres  «  iMMce  de  tfoii  pieds, 

arnies^  dans  toute  leur  longueur ,  de  feuilles  roi> 
es  f  longues  de  trois  ou  Quatre  pouces ,  fubuléis, 
canaliculées ,  redrelfées  daiu  la  dircdiuu  li- 
ges ,  un  peu  épineufes  à  leur  fominet.  Les  fleurs 
font  petites ,  difpoféetes  we  pamcttle  redettêe» 
longue  d'environ  fix  pouces ,  compofiée  de  plv- 
fieurs  rameaux  placés  «n  verticillcs  aîlteroes ,  rami- 
fiés. Les  valves  du  calice  font  violettes,  prenne 
égales*  très-aiguës.  Loagues  d'une  ligne  &  demie) 
celle  de  la  corolle  plus  courte  que  le  calice .  fut- 
montée  de  trois  ecnee  i  ca^  aiiniliee  eoeftii 
plus  longue. 

Cette  plante  croit  aux  lies  Philippines.  (  Dtftf. 
tx  Ciwe.) 

H»  Aristim  i  paaicate  IftdM.  J/i^  ku, 

Cavan. 

^  Ariâjda  pofùeulà  Uxâg  frdkelliê  midis»  thi*- 
ttt ,  lifidU  i  Jpienliâ  urminsBiut ,  anfi  'u  iafw 
contortu,  Giran.  loeB.  Bar*  f .  paf.  44.  nb>4;0> 

fig.  t. 

Ses  racines  ptoduifeat  des  tiges  Copies  «ÊiTo- 
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Cttlée$ ,  hautes  de  deux  pieds ,  garnies  «  dans  leur 
longueur,  de  deux  ou  trois  feuillet  roulées,  fa- 
bolées,  glabres,  flriées  fur  leur  gaînet  1«$  raJi- 
Clfe»  prei'que  longues  d'un  fi^  1.  Lis  p.-;nicu!es  font 
dtoites,  la..hc-s  ,  longues  d'un  tk  plus;  les 
ramifications  diftantts ,  comprimées  ,  bifides ,  fup- 
portant  des  épiJleu  longs  d'wi  pooce  8e  plus.  Les 
▼Myes  d(i  calke  font  bi  nnes>  prefau  égiles ,  fubu- 
lee»|  celle  de  h  corolle  un  peu  plus  courte ,  ve- 
lue i  Ta  bafe ,  terminée  par  trois  arêtes  torfes  à 
leur  partie  inférieure  ;  celle  du  milieu  beaucoup 
jjhtJQngoe.  Les  bnâcesrontoblangoefl.  cylin- 
étitfatSt  luifiwtes  ,  man^uées  d'un  fillon  longitu- 
«oal,  forament  enveloppées  par  h  corolle. 

_C«ne  fibnc*  cnli  aot  ftet  Pidlippines  ic  i 

if .  AgLMnmt  à»  Imm,  AH0Ué  Aweufc^lfr. 

Cavan. 

AriJIida  (uiato  ramofo,  ptniculi  eontraSâ  ^  £fi' 
culis  a/tenutUt  pùtriius,  ar^t  fuitquaIihu,OKWn» 
Icon.  Rar.  ;  pag.  4$.  iaib.47a  fif.  a. 

iScs  «ges  font  glabres ,  aoMbreofes»  ta<nifiées , 
nticalées ,  hautes  de  trois  pie:l(  :  les  feuilles  rou- 

lées,  fubulées,  peu  ouverte». ;  les  raiicaL-s  nom- 
fereufeSj longues  d'un  pied  ;  les  caulinaires  munies, 
d'une  ^ine  Terrée ,  (triée ,  longue  de  deui  pOMet.  ' 
La  pantcule  ell  rc(ferrée,  longue  d'environ  quatre 
pouces,  comoofée  de  plulieurs  f'pillcis  épais,  al- 
ternes i  les  valves  du  calice  très-aigucs,  jiunâtres; 
l'Intérieure  un  peu  plus  longue  t  celle  de  la  co- 
rolle oblongoe,  roulée  à  fes  bords,  velue  ï  fa 
bafe,  furmoméc  de  trois  arêtes  pKfqu'égalrs ,  de 
la  longueur  des  valves  t  les  femeocw  cylipidriqn, 
convenâ  4e  points  biniM* 

One  plante  crr  it  dans  l'île  de  T.utMy  I^HÉ 

Hta  Philippines.  (  Utjcript.  ex  Lm'an,  ) 

3,6.  A.RISTIDE  lâche.  Arifi  da  vagans.  CevaM. 

^rifrda  panicuU  ramulis  dixaricatis ,  JNUuifêfUi 
torollâ  caliciiut  l^ngion  ;  arifHê  htvUÊ»  .  mtdU 

fraMiun.  Cmn.  Icon.  iUr.  y.  fag.  4jr«  nb.  471. 

Ses  racines  prmluMeiit  4es  tiges  gtabyet ,  nui» 

Tes  rfeiix  ou  trois  pieds,  roiiLV-jtif <;  i  leurs 
ticcuis  i  îes  feuilles  fubuléts,  Inngucs  d'un  demi- 
pied  {  tcs  fleurs  difpofees  en  une  panicoie  très-lâ- 
«he  .pea.rana«fe»i  Im  raMCMK  4nléi ,  pe«  gar- 
jw  M  Atf un  I  les  vwH  «aficiMles  mé^oeiemmt 
atpucN  ;  IVxtérieure  plus  courre  ;  h  corolle  velue  à 
Ja baM ,  fuxmoucee  de       «têtes  i  celle  du  milieu 

'  Cette  l'Imte  croît  au  port  Jadtfon ,  dansbUm- 

"VeHe-Hollunde.  (Dffcripi.  tx  Cavan.) 

Cavan. 
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AriJUéâ  pmkuU  rémis  virgetU  j  foram  ftfeuidù 
intt/npiiti  tonUi  tââkikn  AMfxent.  Cavao.  Icoii. 
Rsr.  5.  pif.  45.  tÉb.  471*  fg.  X» 

S  .'S  tic;  'S  fmt  hputes  de  trois  pîe-ls  pins ,  ren» 
flets  &i  lougcdcrts  à  leurs  nœuds  j  les  teuilks  dtai* 
tes ,  fubulées  ,  longues  de  4«ill  pieds  ;  1rs  galnet 
preique  4e  la  longueur  4ea  entre  ft«uds.  Les  pa* 
uicuMS  font  compofiiet  de  1ong<  épis  grélts  j  l«t 
épillets  meJiocrem.nt  pe.l.mcu'.és ,  réunis  par  faf- 
cicu:es  peu  épais ,  dilUns  les  uns  des  autres  >  les  val* 
ves  du  calice  très-aipriSi,  l'tntériaure  plus  longaei 
celle  de  la  corolle  m  psfl  ^Iw  longue  ({b»  le  ci? 
lice ,  yehie  i  fit  befê,  mwNe  4«  nât  aiécef  bw> 
bues  ;  celle  du  milieu  plus  longue. 

Cette  plante  croît  au  ^festque,  proche  la  vill* 
deCha'ma.  (  Dtfcripi.  ex  C<tvuji.) 

x%.  Akistidb  4e  Panaoïa.  Arî/tUt  ttn^Uk 

Crmu 

JUpidû  pmieM  toadhai^  imgjfimâj  MMrfb 

tlttmaàm  ternit ,  cafHUrikus i arifiâ  murmtéiàtl^ 

giort.  Cav.in.  Icon.  Rar.  5.  pag.  46. 

Ses  feuilies  font  roulées  ,  fubulées ,  longue* 
d'un  gc  demi  ;  fes  panicdea  4e  méate  Iaii> 
guew ,  compofées  4e  rameani  capillaires  ,  trois 
par  trois  .  rapprochés  des  nchis ,  porunt  i  leur 
fommet  environ  dix  .'leurs  pédicellées,  akeniesa 
les  valves  du  calice  vertes,  fubulées}  l'extétieswo 
un  peu  plus  courte  ;  celle  de  la  corolle  phn  km* 
gue.  velue  i  U  bsTei  les  deux  arétM  Ut4r^ 
cources  {  celle  4a  miliett  longue  d'un  4emi  pouce. 

Cette  plaim  ciob  à  llttinn  dt  ftm»à.  {.Ùtfer. 
19.  AftiSTlQl  élevée.  Ai^iU»  ttatitr.  Cavan. 

Arifidj  culmo  ramofo  ,  altïjpino  ;  pji.iculâ  elon- 
gotâ  ,  caiichus  vtotaceis  fcorotid  calitt  -dafià  loa- 
giore  ) ,  arifi'S  tqualibuM.  CaVW.  kOO.  IUt.  VOi  ^, 
pag.  éj.  tib.  ^^9.  fig.  I. 

Ses  tigf  s  font  glabres^  ramcnfe^ ,  hautes  de  qua- 
tre pieds,  renftîes  &  un  peu  r  uîeâtres  à  leun 
noeuds;  les  feuilles  linéaires ,  trè  -étroites ,  fou- 
vent  roulées  ,'trèMigués,  longues  de  fix  i  douze 
lignes  { les  panicules  fouvent  longuet  d'un  pied  , 
Interrompues  d  leur  partie  inférieure }  lesrsoeauK 
redreffés ,  inégaux ,  réunis  deux  ou  trois  ;  les  flcosa 
alternes,  folitatres,  pédicellées;  les  valves  du  ca- 
lice violénes.,  aiguàs*  l'intétieure  plus  longuctf 
celle  de  h  corolle  une  (bis  plut  longue  que  le  ce» 
lice,  très- glabre, furmontée  H?  trois  ntétes  pref- 
qu'egales ,  4a  4oaUe  plus  letiguts  A^tieii  corWlia. 

Cette  plante  croit  dans  tes  lieux  acides  &  nier» 

reux  ,  non  loi»  des  rivaeos  de  la  mer  ,  en  Efpa- 
gne ,  dans  le  royaume  de  Valence.  {,Deftript.  tx 
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ARlSTOf  OCHE.  Anfiahchia.  Ce  genre  t  n  fi 
iiMuret ,  qu'il  ne  peut  écre  confonilu  ivec  aucui^ 
tutre.  Les  rappocfs  qa'tl  paroît  avoir  avec  les 
pifiia  &  le«  ejkrum  n'ez^ent  que  ^.in*  quelques 
parties  de  fes  fleurs.  La  forme  fin^ulicre  de  ces 
«ernitrescfl  très- remarquable.  Quoiqu'elles  aient 
peu  Je  volume  &  d'éclat ,  on  en  trouve  cependant 
d'aflez  grandes»  vaiiée*  dans  leun  nomcts .  agtéa- 
bienent  popAnéts .  les  unes  fort«m<nt  reeour- 
béts  ik'  ctfrant  le  modèle  p.irtaic  d'une  pi^.'e  de 
l'Orient  (drifioloihLi  /i;  /u')iti'autre5  munies  ^Vun 
mbe  venir  i  ougiobuL  ix  à  l'a bafe^pteiqM droit , 

'  fiumoMé  d'une  forte  de  languette  plane«  |Mrolon- 
fée.  dam  quelques  efpèces .  en  on  long  filet  H- 
néûireon  fetacé  Les  un -s  font  hcrbicées  :c'cft  le 
plut  granii  nombte.  Qw  \(\<  es-unts  l'ont  ligneufts. 

_  raraii  relies  de  cfs     uhlus  que  nous  femmes 

raryenus  à  acclimater ,  la  plus  intéreffance  efl 
ariflotoche  fiphon ,  qui  vient  dar.s  prcfque  totis 
les  tcrr.îi:.s,  |iîe:nt  t  rre  ,  qui  ne  i.raiiit  point 
les  froiJs  de  I  biver ,  même  dans  nos  départemens 
mélidicnaux.  S^s  grindts  S:  belLs  feuilles,  fes  ti 
fltt  qui  s'élèvent  ioA^u'au  (bminet  des  plus  grands 
arbres ,  tant  qu'eues  rrourent  un  appui ,  peuvent 
fournit  a  nos  jar.ims  une  de  leurs  yliis  b'  lies  de 
cor4tions.  Set  rameaux  fe  fouinettent  à  toutes 
fortes  de  formes  s  ib  t'cl  ^  .  J.  ne  en  paliflacks ,  fe 
fioatbeot  en  bercesiix ,  (e  prokMigeiK  en  foirlan» 
des ,  retombent  en  Mtom  ,Jk  procarent  beracotio 
d'ombre  Se  de\ a  rdure.  Pli, il  uis  arill<  loches  jouii- 
fent,  dans  rAnurit:{U£  ,  d'une  grande  réputation, 
comme  efficaces  contre  la  moffore  des  ferpens. 
On  t  amibue  d'autres  ^K^pviécé»  anx  efpèces 
•oropéennes,  qui  lenr  ont  fait  âonnerpariM  An- 
ciens !e  nom  qu'elles  portent  S'il  e(l  a!Te7.  r.gréable 

i>our  l'oreille  .  il  ne  i'eft  guère  pour  l'imagioation 
ôf  iS|iM  Ton  coooolc  foo  âymologie  gtecqoe. 

Espicis. 

1.*  Aristoiocti  réniforae.  Arî^ohchU  n- 

mlformii.  Willd. 

Ari/htockia  fotiù  nniformihus  »  tmarginatis  , 
ptttutth}  em^tv^bAilii  eoroltumUit,  punâat'ui 
Lb'to  fpaihulato,  reti  fo,  întuit» ,  km»  WiIMm, 

Spec.  Plant.  4.  pag.  lyj. 

AriJIo^chia  peitata.  Svartt,  Obf.  )4I. 

«  Elle  reflembte  beaucoup ,  dit  WiUdenov ,  i 

Viirlfiolockij  feltatj  Lir.n.  ;  mais  elle  tn  diffère  par 
l'inTeition  du  pétiole  fur  le  bord  deS  feuilles,  qui 
tlots  ne  font  point  réellement  pelcces,  mais  réni- 
fonnes.  Les  fteurs  ont  leur  languette  Uflê  St  non 
bériffée,  obrafe  &  recourbée.  » 

. .  Cétte  plante  crotc  i  Sakw^oaHDgue.  1> 

3.  Aristoloche  trilobée.  ArifiolothU  trilo- 
kuû,  Lan.  —  Jacq.  Obf.  i .  p>ag.  8.  tab.  3. 
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voluLHi  ;  eoroliU  eyliniractU ,  inearvh,  leCwMl/* 
(ojîi  ;  iaiig  t9nkto  »  fit»».  WiLd.  Spec.  Flm.  4. 
pag.  ifi. 

4.  ARisTOtOcai  nifide.  Jri0oMùt  o^i», 

Latn. 

Ariftolochia  (  trilobata  )  ,  foliîi  trîMis ,  caJi 
voljbili  ;  fio'i'ous  max'tmts  ,  bafi  faccatlt  {  lingui 
iiaturi'ioagipmu.  SvartZj  Obf.  bot.  34I.  —  WiUd. 
Spec.  Plant.  4.  pag.  151. 

Arifiolockia  (triiobata).  foliis  trilobis  ,  caak 
volubiii ,  jloribus  tnaximis.  LiiiU.  SpeC.  Ij6l. 

Comme  j'ignore  d'après  quelle  autorité  MM. 
Sw^artz  &  Willden  )v  ont  crn  que  VariJIolMhit 
trifida  Lam.  étoit  V unfiolochia  trUohau  de  Uonét 
&  non  celle  décrite  fous  ce  dernier  nom  par  M.da 
Lamarck  ,  |e  ma  borne  à  meinionner  ici  cette 
réforme  ,  fant  pouvoir  en  expoter  les  raifoos.  Ct» 
deux  efpèces  (j  tic  4")  «  quel  que  foit  le  nom 
qu'elles  portent,  feront  toujours  irès-faciles  i 
diltitiguer  par  l'appendice  de  la  corolle,  en  cœur 
&  fans  que.ie  dans  la  p:\;mière,  prolongé,  dins 
1»  fcconde  ,  par  une  très-longue  queue  enoice 
ftlinfain. 

i.*  Aristoloche  de  Koempf».  AnfiMm 
Kmmfftri.  Willd. 

Arifto  'o^hiu  foins  co-d  itis,  hujlato  fthmM'a  ; 
tûuU  \»ùtbiUi  ptdunculii  uniûoris  »  nudisf  eoroilù 
infnait,  timi»  owm.  WiUden.  Spec.  Ptaat.  4. 
pag.  ijt. 

San-kukfo.  Kœmpf.  Amceo.  Stl^*  —Bandât  ^ 

Koempf.  tab.  49. 

Cette  plante  reifemble  beaucoup  â  Vérijlolockk 
fmuèndru  ;  elle  en  diffère  par  fes  âeurs  deuiftii 
pitu  grandes  ,  par  fes  pédoncules  dépourvus  di 
bradées.  Ses  tiges  font  gtimpantes  ;  fes  feuilles 
echancréet  en  coeur  >  hautes,  prefou  à  trots  lobes  i 
Os  pédoncalM  aatloi«s.-EUe  cmIc  au  Japsn.  |^ 

5.  **  Aristoloche  panduriforme.  Jri/bi»(àk 
fMémJwmUt.  Jacq. 

Arijlolochîii  foliis  oHongls ,  acuminatis ,  cordi- 
ùsj  mtdio  utrinqui  anguâaiis  /  lohU  elongatis  ,  «i* 

tufu  i  toMle  voUAUi,  Willd.  Spec  PbiK.  4.  pi^ 

JJZ. 

Ce  n'eft  que  fur  le  port  de  cette  p'ante  que 
M.  Jacquîn  l'a  jugde  comme  devant  apparterâ 
aux  ariuoloches  ,  n'ayant  pas  pu  obfcrver  fes 
fleurs.  Elle  eft  d'ailleurs  très-reconnoilTable  pir 
la  form«  particulière  de  fes  feuilles ,  ayant  de 
duique  c6té  ,  i  teurs  bords^  une  éehaocrure  oui 
leur  demie  Ja  forme  d'oè  violon  i  elles  font  car 
longues ,  éch'.n(  fées  en  coeur,  acuminces;  1«S 
lobec  AlÂngés  &  aIhus.  Les  tiges  font  gcimpinres 
fleiignenfes. 

Cette 
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Cene  plante  aoît  en  Améitqoe  •  aux  environs 
6.  AaiSTOteCHB  lidét*  JriJMoeiU  nÊgofj. 
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Jl^ochta  (obtufan^,  /./.-(  cordatis  ,  apice 
fHmÙth,  trinerviis  ,  fubiiis  resnu.'^io-Vi  nfjls  ,  if- 
Ktniofs;  cjule  voluhili ,  peduncuUs  folitjnis.  S^. 
pioir.  116,  6e  Flor.  InJ.  occiJ.  J.pag.  ifô}.  — 
Willd.  Spec.  Plant.  4.  pjg.  i  jy. 

10.*  Aristoloche  à  grandes  tieurs.  Arifiolo- 
(lié  gnudiflorû.  Svamu 

jH/bl9ckia  foliis  ùtto-cordatis ,  eaait  vM^iS, 
ftiascJis  folitariit  ;  iimèo  comlU  moximù  ^  Ûtfe- 
pt;  Ubio  longijpmè  etutda»,  Swanz  j  PVOdr*  12 1  > 
&  Flor.  Ind.  occid.  ).  pg.  1566.—  WiUd.  Spec 
Plant.  4.  pag.  i  jj- 

AriioloMa  ftandens ,  /«/i/j  amptioribus  ,  coria- 
ibfpinmjUtMUt-maxim  'ts  ,  variegui* .  in  appen- 
ëum  longêm  unamqiu  d^twuihiu,  firovn,  Jam. 

La  forme  de  la  corolle ,  quoique  irès-grinde , 
diflincue  cette  belL^  efpècc  de  Winftolockta  nn- 

Ei.StS tiges  font  grimpantes,  pfcfQuc  ligneufesj 
oneaux  filiformes,  herbacés»  RM  feuilles  en 
tcc^T,unfeu  arrondies,  encière5,àpe»neaigu<f$, 
gliDre,  iaiges  de  quatre  à  cinq  pouces  \  Icsieiin 
ifiùtittn,  axillaireSj  pcni.iri-s;  le  tube  de  la 
cmik  ventru  un  peu  au  dÊllus  de  (a  bafe,  blanc  « 
wimims  «n  dehors ,  puis  rétréci  y  cylindriqiie  > 
anguhu ,  fortetn:  nt  couiié  ,  sVbraiffant  en  un 
Jimbe  entier»  prefqu  en  coeur,  dont  le  bord  infe- 
lîèar  lèproloOfeen  ure  l<>vre  acuminée  ,  termi- 
aie  par  un  ap{>endice  linéaire ,  loiig  d  un  pied.  Les 
eipfules  font  pendantes ,  pédicellées ,  ï  fix  angkt* 
ï  lix  loKes,  c<>ntenani  déft  faneilCeS  IWiabMIlfee» 
com^nniées  ,  arrondies. 

Cette  plante  crr  ît  fur  les  baffes  montagnes ,  l 
falmaîqite.  if  iDefenpu  as  Vtkt,) 

10.»*  Arjstoloche  en  gueule.  Anpolodûa 
.Vahl. 


ArfMochia  foliis  fubrotundo-cordatis  ;  fiipulh 
fiîàmit ,  futroiwidit  ,  eoràatij,  ampltxicaulihus  ; 
mb  9ota6Ui  i  tM*l^  «dfendemihus  ,  bilahiatit  i 
laiiofuptriore  fp.ithulato ,  inftnort  /<ificro/«M.  Wllld. 

Spec.  Plant.  4.  pag.  165.  —  Vahl,  Symbol.  3. 
P>«-99- 

Anfialochla  gfmub'pra.  Vahl  j  ^nnb.  1.  ptf. 

Uh.  4^.  (  Exclaf.  fynoii.  ) 

Cette  belle  elpèce  1  diftinguée  par  la  grandeur 
&  par  la  fente  de  fa  corolle .  a  des  tiges  glabres , 
cvIuHriques  ,  giimpaotes }  des  fetfillf  s  pétiolt  es , 
prtfque  ronde»  ,  èchutcl^  «"  cœur  ,  larges  de 
tlois  pouces  &  plus,  glabres  ï  Uurs  <kw  U- 


ces ,  ghaques  en  deflnns ,  veinées ,  rétreuléei , 

marquées  de  cinq  nervures;  deux  ftipiiles  lu^es 
d'un  pouce ,  axilijires  ,  inégilcs ,  pedicellees.  (.a 
cori  iie  e(l  longue  de  fix  à  fepc  polices,  craverfiS» 
en  dehors  de  veines  réticulées  ic  purpurines,  u- 
chcréc  en  dedans.  Le  tube  cft  très-enflé  ,  ov.ile  à 
fa  pjrtie  infiricure,  courbé  ,  puis  redrcffé  ,  dilité 
à  fa  partie  fupérieure ,  diviié  prefqu  en  deux  lè- 
V  res  %  l'une  en  forme  de  fpatule  \  faucte  jnfi&rietiM 
beaucoup  plus  longue,  lancéolée jobtufe. 

rvrte  plaaeeooici  U  Jamaïque.  {Ù^inf^  «« 

Aristoloche  barbue.  ArifitlochiA  iar* 
tata.  Jacq. 

Àrifiaioehta /Uiis  ttrdd^t ,  Mtngis  ;  caulc  votm' 
bili  y  corullii  rcH'S  ,  li-ni>o  d  Utato  ,  labio  fpatha^ 
licoy  aptcc  barbaio.  Willd.  S^ec.  Plant.  4.  pag.  l  ^6» 

—  Jacq.  Icoo.  Rar.  ).  ta^  6o8,  8e  CoOeâ.  ). 

pag.  XII. 

Ses  tfees  font  fort  longues  ,  ligneufes  ,  grim- 
pantes ,  diviré£$  en  pluficurs  rameaux  alternes, 
garnis  de  feuilles  pétiolées,  alternes,  glabres  à 
leurs  deux  faces,  oblongnes  ,  profondément  échaii* 
crées  en  ctrur  i  leur  balbt  les  lobes  obtus.  Les 
fleurs  font  folitiires  ,  pédonciil?es  i  la  corolle 
droite  ,  infundibuliturme  à  fa  partie  inférieure  , 
dilatée  i  fon  limbe  {  la  languette  en  ovale  ren> 
verfé ,  prefqiie  fjpemiée  »  héciflée  de  poib  vers  foo 
fonunet. 

Cecn  pla»»  «r^t  dans  la  province  de  Can> 
cas.  b 

II.**  Aristolochi  parfiinide.  At^UttUm 

fra^rjntijfima.  Ruiz. 

Arifiolockid  foltii  cordatit,  deumimttts  ,miùiusi 
fûuU  fhaicofo  ,  fcandtntt  ;  ptduncuUs  folitttnit  ftm 
itnûi ,  unifiorif  ,  ouvl^ui.  Ruiz ,  ^îemor.  fobri  las 
virtut.  de  bejuco  délia  Strella.  Madrid,  1805.  pag. 
45.  koo.  ^ftff.  Sjmopf.  Plant,  a,  pag.  5x7. 

5es  tiges  font  lignenfiK  8e  grimpantes ,  gamice 

de  feuilles  alternes,  douces  au  toucher,  ennères, 
jcun.inéfS  à  leur  fommet.  Les  tieurs  font  axillaU 
i  .s,  tr^s- odorantes I  les  pédoncules  courts,  foli- 
taires  ou  réunis  au  nombre  de  deux  ou  trois ,  oni- 
Bo'es  La  corolle' et  brune,  lavée  d*  rofe ,  veine 
en  dcd.iiis  i  Ion  tube  cylindrique  ;  r>n  limb.'  obli- 
que ,  prolongé  par  une  languette  réâechie  à  fon 


Cette  pitr  te  croit  dans  les  fn:écs  du  Pérou.  Les 
Indiens  emploient  fes  tipe^  pour  fabriquer  des 

cordes  grodièies  8r  des'cables. 

l }.  AaiSTOLOCHE  de  Vlddi.ArAolochia  indiea. 

Lim,  —  Lam.  Ht.  Gen.  tab.  71^  Hif.  a.  —  Gfrn* 
'  de  Fraâ.  8c  Seo.  tab.  14. 

M  mm 
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i6.  A&iSTOLOCHi  à  ^aodet  feiiiUes»  Ari/^»' 
tttMa  macroj^Uâ.  Lm. 

Aripclochia  (Ûpho)  ,foiiis  cordatit ,  paiolaiîs  ; 
fiorièiu  foUiariis  ;  limbo  trifuLo  ,  AMiaîi  ;  braUti 
ovaiâ  }  cauU  volubili ,  fruttfitntt.  Lherit.  Stirp.  I  j. 
tab.  7.  —  Ait.  Hort.  Ktv.  }.  paf.  511.  —  MicD. 
Flor.  boréal.  Amet.  1.  pag.  161. 

16,*  Aristoi,ocrb  defée.  JriftoltckU  aiùf' 
fma.  pesfoDC. 

ArilModùa  unit  fnaîcofo ,  fcanAm»  ;  /ifiît  ff 

rtnnantibits  ,  cordjtit,  undulatis  ;  floribus  folitarlit  , 
incwvtt  i  ptdunculis  pttiolo  iongionèuJ.  DésfoOC. 

rior.  ubM.  vol.  t.  pag.  914.  tA,  149. 

Anjloloch.ia  crcllca  ,  fLundcns  .  altijfima  ,  pifiolo' 

ckt*  Joiut.  Tourn.  Coroll.  pag.  8. — Scbav.  Spec. 

Cette  cfpèce  fe  rapproche  de  VariJIoteckia  fim- 
ftr/imu ,  aoDt  elle  diÏFèfe  par  fes  tiges  iigneefes , 
grimpAntef ,  très<é1evéet  i  par  fc«  fenillet  cron  fois 

Elus  grandcfs  :  elle  parvient  à  la  hauteur  de  dix- 
uit  à  vingt  piedsi  elle  efi  foutenue  par  les  arbres, 
autour  dtrq«els  elle  s'entortille*  Sa      eft  de  la 

eroAéur  ds  pouce ,  diviTëe  en  rameaux  ÇvMe*  .  fol- 
let ,  cortaeux ,  flri<s  ,  fort  lor  gs ,  garnis  de  teail- 
les  alternes,  pétiolées  ,  ovales-oblongiies ,  échan- 
rrées  en  coeur  i  leur  bafe ,  fermes,  luifantes,  d'un 
vert- foncé  >  emières  ,  légèrement  ondulées  i  IcMfl 
bords,  en  peu  obtufes.  ioognes  de  dew  Mttoes 
8c  plus ,  larges  d'un  pouce  8t  dcitti  i  let  pénoles  â 
peine  longs  d'un  pouce. 

Les  fleurs  font  folitjires,  fituées  dans  raifTetle 
des  feuilles  ,  foutenurs  par  un  pédoncule  fili- 
forme, inclitié,  plus  long  que  les  pétioles.  La  co- 
rolle ell  courbée,  arquée,  d'un  pourpre-foncé  en 
dehors ,  jaune  &  fillonnée  de  lignes  brunes  en  de- 
dans; le  limbe  prolongé  en  une  languetrc  droite, 
lancéolée,  un  peu  obtufe,  entière  j  les  capluKs 
pendantes,  cylindriques,  obtufes,  delà  grolTeur 
du  pouce  «  à  nx  pans«  à  ûx  loges }  les  fcneoces  lif- 
fes  9c  en  forme  de  coeor. 

Cette  plante  a  été  déroaveri»  par  M.  DesFon- 
teincs  for  ic  moot  Atlas  ge  ant  environs  d'Alger. 
Oo  b  ciiWvo  M  Jardin  des  Pfootes  de  Paris,  b 

Oiftrvations.  L'an/lolockia  glauta  (  Desf.  F!or. 
ttlaoc.  tab.  2^0  ),  que  M.  Desfontaincs  dit  être 
trè»>rapprochee  de  la  précédente .  gc  n'cti  dÛBrer 

que  par  fes  feuilles  plus  courtes  &  obtufet,  par  Tes 
corolles  d'un  po^irpre-violct  &  par  fon  l.mbe  ovilc 
&r  trois  fois  plus  l.irg*  ,  me  piroit  être  la  même 
plante  que  l'AAisTOLOCHfi  glauque^  a*,  xt. 

LOCHE  de  Crète.  Arïftolochia  crt- 

tfM.  Lam.  —  Desfoac.  CoioU.  Toutocf.  pag.  it, 
abwTi 


A  R  I 

18.*  AjusTOLOCBl  à  braâées.  ArîJMtdûé 
imButta.  Retx. 

Arifioloekia  foliis  eordtùs ,  oitufit;  cuult  inf'mo  , 
flonkus  foiitari'u  ;  iraSth  cordat'n ,  pttioUtit  Reu« 

Oblêrv.  $.  pag.  19.  —  Willden.  Spec.  Plant.  4. 

Ses  tiges  fnnt  foîbips ,  herbacées  ,  flf Tueufes , 
ftriées  ,  garnies  de  feuilles  alternes  ,  périolées ,  ar- 
rondies, échancrées  en  cœur  à  leur  bafe,  obtufes 
i  teor  fotnmet.  Les  fleurs  font  folitaiies,  aiillai» 
tes ,  portées  (hr  des  péd^ncidet  finiplet  1  luilloiei, 
plus  courts  que  les  feuilles  j  les  braélées  en  cœur, 
pétiolées.  La  corolle  fe  prolonge  à  foo  limbe  eo 


2;.  AmuTOtoçai  roode.  JriJModda 
Ltno. 

Var.  f.  Linn.  —  Ar:fioloclùa  palIitU,  WtUd. 

AriftoloMû /Uuf  tordatUf  ovath,  okufis,  tmar- 
ginatis ,  pttiàÊatii;  toUt  ^varlcath  ;  cault  ftxucfo, 
eretiiufculo  ;  pedunculis  folttariis  ,  unifions  ;  coroUis 
treSis;  lahio  tanttoiato  ^rttujo.  Willd.  SpecPlaob 
4.  pag.  i6l« 

2f    ARISTOI.OCBB  iamw.  Ar^ateelua  1mm. 

Desfont. 

Arijtolochij  cault  ertSo  ,  non,  ftandtatt  j  faHit 
conUttii  ;  flonius  folitariis  ^  luuis  ;  eaJtieU  RaAêhi^ 
curvo ,  fornUiito  i  cupfulii  etnmu.  DtafeM.  ConlL 

Tourner  pag.  ij.  tab.  8. 

Arifiolotkia  orientalis  ^  rotunda  ^  Jolio  eklo»gtf 
eanU/f/mif  f»n  uAmImb^  baam.  Tomo.  C«to0.9b 

Cette  cfpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  l'i- 
riAoloche  ronde  i  elle  en  diffère  par  fes  fleurs  jatK 
nés,  dont  la  languette  eft  plus  courte»  iiipei 
pointue.  Ses  racines  font  dures «cbamiilt.ane»' 
dics  ,  quelquefois  cylindriques  ï  It  s'en  &i%t  — 
tige  grêle,  foible  ,  flriée  ,  rameufe  à  fa  M» 
garnie  de  feuiiles glabres ,  en  coeur,  entières,  ob* 
tufes ,  foavent  échancrées  au  fommet .  longues 
d'un  i  deox  pouces}  les  pétioles  couru.  Les  fliniis 
.(bntfoKtatrefl,  axilhires ,  prefque  feffiles;  lesro< 
rolles  jaunes ,  r(  nfiées  à  leur  bafe,  infenfibleipeni 
élargies  vers  leur  fommet,  terminées  par  une  lan- 
guette voûtée,  recourbée  &  un  peu  poinruei 
l'entrée  du  tube  d'un  violet-foncé  ;  les  capfuies 
pendantes,  pyriformes,  iUlonnées,  àâxlogespo» 
Ijrfpemes. 

Cette  plante  cnkic  dans  le  Levant.  (IV^^^* 

Desfont.  ) 

16.  Aristoloche  longue.  An'^oMia  loa^a. 
Lion.,—  Lem.  BL  Gen.  tak  7)3.  fig.  ». 

♦  ArifioUchia  (iïhoteCcem) ,  foIuJ  ^»rdj:o-i''if 
taalatUi  taaU  trtBo,  fntkA.  Lion.  Spec  Jjéi. 
-Hsn.  Oiff.  453.  ^MCDia.  0*.  7- 
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mana,  Pluken.  Ahnag.  51.  nb.  68»  fil» 

Jm  êrifoiaeitt  ftrpentaria ,  var.  ^?  Lam.  n**.  11 . 

Sn tm roBt  draites  &  ligneurai  fiât  fndlles 
Iwrfiiiii  ^  éd— oéet  m  cwg.  EHt  crollëwu 

AMSTOLOCHIA.  (l^jMt  AiùtroLoan.  ) 

ARISTOTELEA.  Low.  Flor.  cocMn.  Genre 
de  planres  monocd^lMen« .  de  !a  Taintlle  des 
orchidées ,  établi  parLoonico,  &  qui  doit  rentrer 
dans  le  %eon  ■mwm  4t  Svam>  (IV.  Nionu* 


ARM 


453 


ARISTOTELIA. 
Maqoi  ,  Suppl.  ) 


ARMARINTF.  Cackrys.  Ce  genre  eft  diftingué 
par  fe$  fruits,  aller  grands ,  ovales ,  qritndriques , 
anguleux^  velus  dans  la  plupart  des  efpècet,  re- 
couverts d'une  écorce  épaiHe  &  fongueoTe. 


I.  AaMARtNTF.  ï  fruits  liiTes.  Caehyt 
Larn.  —  Poim.  A£L  Tolof.  3.  pag.  309. 

Cméy$  Mmifi»L  Alliaof .  Aoft.  pag.  13.  ^ 
^Cadtiy»  iUmittis,  Goiuii«  lUiiSr.  pifi  II. 
Caduys  (  pencedanoides  ) ,  /l//7j  fiUformibys  , 

Itvibus  i  in-\olu.'ii  pinnut  fiSis  ;  femine  ,  non 

foîejto  gfemturtii.  Desf.  Flor.  allant,  i.  pag.  ijo. 

3.  Armarinte  de  Sicile.  MuysjiaUû,  Limi. 

—  Lam.  III.  tab.  loj. 

f.  Ajlmarintb  i  feuilles  4e  panais.  Caduyt 


Caduy*  (  teoemofft)  »  jlitfiV  loèatit,  viliofis  f 
iauatis  ;  femint  urtû,  IMmfiof».  Uesfoot.  Flor. 
ttlant.  1 .  pag.  £49. 


lâyrrMs  «mw.  Imfittnicm ,  fimiiie  viUofr  ,  paJH- 
utctâ  faiiv€  folio.  Tournef.  Irai.  R.  Herb.  jiy. 

Cachrys  (  panacisfolia  )  ,foliis  pinnëti»  mmatif- 

Çw   fiUioUi  oiionga  ,  trtiuttu  i  femimàm  kirfiut. 

7.  AHMARiim  4e  b  Traii4e.  Câekiyt  uuvka. 

wuid. 

C«dtryt  fotiis  Hpiamuis  {  foiiotis  iiueaniiu ,  aeu- 
û$iftmiiiAêu  fiUttu  ftMUrttJaùs,  Willdeo.  Spec. 
Fiant.  I.  ptf.  1410. 

il»  cfldbyf  Itf«afls2f  ?  Fallr  Iii4.  F)or.  iMir. 
Cette  phrne  fil  4iftiii|iM  4n  «met  c^èttf  fir 


fes  fnùts,  beaaceup  plus  petits ,  chargés  de  gros 

tubercules  ;  par  fes  fleurs  aroï:]ues  ;  elle  refTemble 
d'ailleurs  beaucoup  au  cachys  jjcuU.  Ses  feuilles 
font  plus  étroites,  deux  fois  ailées  j  les  folioles 
linéaires  «  aiguès.  Les  ombelles  o'ooc  point  d'in- 
volucre  nniverfel.  CiànA  det  ombeUnles  eft  com- 
pofé  de  huit  à  dix  folioles  linéaires.  Les  fetnences 
font  trois  fois  plus  petites  que  celles  du  cachrys 
ficula  ;  elles  font  fiUonnées ,  garnies  de  plufieurs 
rangs  ferrés  dn  tubercules  glomilens*  quriquefoie 
lougelms.  • 

Cette  plante  croît  dans  h  Ttaride  flc  dam  b 
8.  Aricaunti  I  petit»  frdta.  <^dby#  aÛMv- 

earpos. 

Cachrys  foliis  iripartito-tùcomfofitù  ^frlUUt  ff 
tactil .  Jemiitibus  gltiriUiê  ,Jhiit  trvUUiM,  Tlfal.  4» 
la  mer  Cafp.  n".  9. 

Elle  paroit  fe  rapprocher ,  par  fon  port  8c  par 
fes  feuilles,  du  cachrys  alakrata.  Ses  femences  font 
également  glabres,  m.is  cannelées  &  crénelées 
fur  leurs  angles  j  elles  font  d'ailleurs  beaucoup 
plus  petites  $  les  feuilles  à  trois  principales  ditri- 
fions ,  plufieurs  fois  ailées  j  les  folioles  "    '  - 

Cette  plante  croit      les  bords  | 

..  ^ 


Gabft 


*  Armarimtc  a  tife  bdft.  Céthy»  humUtê, 

Schousb. 

Caekrys  foliis  ^uprà  dttomfûftù  >  ft*krit;foiiotis 
Satmku ,  trifubt ,  mmenaâtisj  fimimih$  fi»hti^  \ 
ce/tr.Sd^ooib.  Maroc  cdh»  geim.  peg.  119. 

Ce  n'eft  pf  ut  être  encore  qu'une  variété  du 
cachrys  Uvigata ,  à  tige  plus  bane,  Sr  dont  les  fe- 
merices  font  un  peu  moins  glabres.  Les  feuilles 
font  glabres  ,  plufieurs  fois  ailées)  letlialjolM li- 
nëaires«  uifides  &  mucronées. 

Cette  pbnw  Cfflit  duM  b  tofimne  4e  Maioc« 

proche  lé  cap  Spartel. 

*  Cachrys?  (crifpa),  /ôHis  mulùJUis ,  dîchoto- 
rrttt;  foliolis  Unearihus  ;  cault  humili ,  fuidichotomOf  ** 
fcmtnihus  ;  par\:u!'ii  j;  iiln  ttniùbMS ,  M^rfMP'MjljMft 

Perf.  Sjnopf.  Fiant,  i.pag.  )ti. 

An  lafirpiiium  f  Ex  horto  Lenu)tmier. 

ARMENIACA.  (  Voyti  Amconu.) 

ARMOISE.  Arttmifa.  Tournefori  avoir  divifé 
en  trois  genres  plufieurs  des  plantes  que  Linné  a 
réunies  en  un  (èul.  On  pourroit  très^DWD  le  «Ovi- 
fer  en  deux ,  lanieant  avec  Touroefbrt ,  parmi 
les  armoifts ,  Tootti  les  efpèces  dont  le  réceptacle 
eft  iw«  ae  ^fixak  le»  mkfntht»  ccik s  <)ai  ont  lent 

Mmm  1 
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réceptacle  hérilCS  à»  poib.  Le«  oMmau  C^^nt»^ 
Bum  )  appaniennent  à  h  fnmàhn  divilioi».  To«f 
nefort  n'en  a  fait  on  genre  que  d'après  leer  poci» 

Plufieurs  plantes,  renfermées  tians  ce  genre, 
portent  des  noms  vulgairts  qui  en  ont  fait  la  répu- 
tation. L'armoife  commune  ( ancmifia  vulgaris  ) , 
vnlgairemenc  herke  dt  ta  Saint-Jean  ,  que  Lobel 
^pelle  encore  la  mh*  det  Mes  (mMtrhtriaram )t 
Imrte  le  nom  d'une  plante  ainfi  nnmmée  par  Dîof- 
corîde ,  mais  que  bien  certainement  nous  ne  con- 
noKTons  point ,  is-  qu'il  nous  fera  toujours  impof- 
fibie  de  reconnoicre  d'après  le  peu  ^ik*il  en  die  « 
&  malgré  fes  nomh-eux  8edifltts  cMMnmtMeatt. 
Quoi  <|u*il  en  foit ,  la  plante  de  Diofcoridc  a  été 
liommée  anemijîu  ,  au  rapport  de  Pline ,  par  la 
reine  Artémife,  époufe  de  Maufole.roi  de  Carie, 

aui  lui  a  donné  Ton  propre  nom.  au  lieu  de  celui 
e  panhenis  (qu'elle  potcoit  auparavant.  Peut-Irre 
anflfi  a-t-clle  été  ainfi  nommée  du  mot  grec  Anhc- 
mit ,  furnom  de  Diane,  qui  paffoit  pour  favorifer 
les  arcoticheinens,  cette  plante  ayant,  dicnen, 
les  mêmes  vertus.  Ce  tja'il  y  a  de  plus  remarqua- 
ble .  &-  fur  quoi  il  eft  bon  d^édairer-le  leâeur , 
c'eft  qu'en  en  ployant  le  nom  armoijt  de  Diof- 
coridc  pour  une  plante  qui  n'ell  point  la  lienne  , 
mais  bifn  ctllc  qu'a  fait  graver  fon  commenta  ce  ur 
Matthiole ,  nous  lui  avons  eo  même  tems  attribué 
les  mêmes  propriétés ,  8r  retreor  t'dft  confervée 
drpuis  Diofcoride  jufqu'à  nos  jours.  11  Tuffit ,  pour 
sVn  convaincre  ,  d'ouvrir  tous  les  livres  de  ma- 
tière médicale ,  &  tous  ceux  qui  traitent  des  pro- 
ftiétds  des  plaôtei  :  il  eft  même  des  pcovioces  où 
on  lui  rend  une  forte  de  culte  foperfticteux.  Si  on 
la  ramafle  la  veille  de  li  Sain-  Jean  ,  8f  qu'on  ait 
foin  de  h  placer  au  defius  de  la  porte  des  maifnns 
ou  an  plancher  d'une  chambre  ,  elle  en  écarte  les 
enchantemens  &  la  foudre.  J'ai  vu  les  habitans  de 
quelques  contrées  ^  en  Picardie ,  Te  livrer  avec 
confiance  à  ce  genre  de  fuperftition. 

Uaifmtkt ,  dont  la  iîgnrfication  ,  en  grec ,  an- 
DOnce  qu'elle  n'eft  po  nt  potable,  que  d'autres 
appeloient  au!li  baihupicron  a  caufe  de  Ion  extrême 
amertume ,  eft  mentionnée  dans  Théophrafte  en 
trois  ou  quatre  endroits ,  qui  ne  fiit  que  la  nom- 
mer eo  parlant  des  lieux  où  tlle  croît ,  &:  c'e  fon 
•extrême  amertume.  Dioîcori.lî  en  dit  davantage, 
&  l'on  elè  autorife  à  croire  qu'il  aparté  de  l'ab- 
^the  commune  &  de  la  Pontique  {anmùfia  vul- 
gvit^tmtdfét  L&in.).8tpiolMMementdenbfin- 
the  maritime  ou  d'une  efpèce  voifine.  Sfs  pro- 
priétés &  fes  ufages  font  encore  à  peu  près  les 
niêmes  que  ceux  qui  ont  été  in  'iqués  par  les  An- 
ciens. Les  Modernes  n'oat  prcfque  ^t  que  répé- 
ter œ  <)n'ils  en  avoient  die.  Son  odeur  forte  «r 
aromatique  ,  fa  faveur  amcie  ,  annor.çoienl  ^Ctt 
qu'elle  devoit  avoir  une  adlion  puifiante  for  noe 
orgaics.  l.'uurone  (arurr.ijîa  ai'Otanum  Lim.), 

à'aaeodeikt  pépéttanie ,  ués  agiéable  ,  fe  trouve 
.dansTbéophafle  bm  k  am  ^aktvtanon,  ^ni 
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SgfnfieiuMWffgCBr.  parce  qu'elle  con(enrefetftdl* 
tes  une  partie  de  Pannée,  ou  qui  m  paafe  maa^, 

à  caufe  de  fa  faveur  amère  &:  pleine  d'âcteté.  Diof* 
coride  en  cite  deux  efpèces.  Les  Anciens  n'ont  pis 
manqué  de  bii  attribuer  un  très-gtàod  nombre  de 
propriétés  ^parmi  kfiauellcs  il  peut  s'en  ttouvcv 
quelques-unes  de  réelles.  H  n'exiAe  chez  les  An- 
ciens aucune  defcrtption  qui  puifle  fe  rapporter  à 
l'eitragoo  (^arumifia  draciuualM*  Ltnn.).  On  doit 
c  robe  qu'ils  n'ont  point  parlé  de  cette  plante. 

1.*  ÂRMOitl  argeutiCe.  ^^rumifia  argnm» 
Lhécic. 

Arlem'-fid  fruticofii  ,  ft'hea,  foins  fubpalmaùi 
pinnatijvt i  Latiniis  imo-iineanius ^  rcmolu.  Lbéliti 
Sert.  AngL  tu  tais  «8* 

Artemijla  fraiicofa  ,fo!i:s  hiptnnattfidis  ,  ferictït , 
eandidii  j  fôiioUs  liir.ctoldio  imcaribus fiorikiuglo' 
icfitf  nûmUt fo' ■■Jcrii ,  virguiis.  Ahu  mit.  Kév* 
3.  pAg.  17a  —  W iUd.  Spec.  Plane  f,  pef.  iSio. 

C'eft  un  fort  be!  arbufte  ,  remarquable  par  le 
duvct  foyeux  Si  argenté  qui  recouvre  (es  ftuilles, 
ainfl  que  par  fes  tiges  fit  par  fes  rameaux  d'un  blanc- 
éclatant .  r^teui  ^rès  la  chute  des  feuilles. 
Celles-ci  font  alternes,  pétiolées,  prefque  pal- 
mées ou  pinnatifivles  i  les  folioles  diftantcs,  li- 
néaires-lancéolées, un  peu  obtufes,  entières  ou 
à  découpures  rares.  Les  fleurs  font  jaunâtres» 
globuleufes»  pédoncnlées,  placées  fur  les  jeunes 
rar.e3ux ,  fermant, par  Icinrenîlêii^le,  une  pr.i- 
cule  alongée«  médioâcmeK  étalée.  Le  fécafindt 
ell  velu. 

Cette  plante  croît  aux  îles  Canaries  &  à  Ma- 
dère. On  la  cultive  ,  comme  plante  d'ornenuot, 
au  Jatdin  des  Plantes  de  Paris.  ^  (  fT.  v.} 

i.  Armoisb  comuMine.  Antn^jk  «f/fiulnae. 

Linn. 

AbfinUàam  vnlgare.  Lam.  Ulufir.  Gcn.  obi.  691* 

fig.  I. 

^ .  Acfnthlum  ir.fipiium.  J.  Banh.  }.  pSg.  l?}. 

ÀrKmiJia  (  inodora  )  ,  fo/îis  compofitis ,  tameif 
tofu  ;  foriùêu  Juiglû^ofit ,  rtcepiacido  vUiofo.  Milk 
Diâ,  o*.  16. 

S".  Arttmifia  (  fiverfiana  )  ,/o//7i  fuiincanis ,cm- 
Unis  ùipinnatijidis  poraiibus  trifidis  lanctolatifvt » 
ramos  paniatU  fiAêquantibus  ;  fiorikus  gloôoSstPt- 
dunculatis ,  nuiantibus  ;  calitibiu  fi(vù}s»  WjUikfl» 
Spec.  5.  pag.  184;.  —  Ehrh. 

Miller  regarde  comme  une  efpèce  diftiriâe  II 
yaiicté  ;î ,  qui  fe  mu'tiplie  par  femences  5  elle  e(l 
inodore,  Quoique  très-femblabJej  paf  ^ 
port ,  à  l'armoiie  commune ,  die  S'en  mSaf» 
par  les  découpures  de  fiesfe||ilks  plus  iugSStf^ 
'  réceptacle  cit  velu. 
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Ouant  à  U  vaiiétë  originaire  de  Sibérie  » 
légiKiiient  trts- approchée  de  l'araiMfe  cetn- 
mmie,  WîlIdeiMvIa  regarde  comme  devant  en 
être  diniiijîuée  comme  efpéce  ,  par  fis  racines 
bifânnuelles,  par  fes  truilics  deux  ion  ailées,  par 
fe>  folioles  moins  blanches ,  toutes  aigofiii  mies 
«ni  accooipanwK  les  fleurs .  très-longues ,  tri- 
MW I  les  ciHfiStIbrieKX  8r  le  réceptacle  pileux. 
Ces  dent  .demiea  Câieatits  eaAoïw  dios  I' 
moilè 
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t.*  Armoisb  huBi  abfiathe.  MumiS*  Mut' 
aâloHfri.  Hort.  Parif. 

Arttmîfia  faltis  pianttis ,  fiAvirîJUas  i  fhuih 

pinnatîpdij-incifis  ,  acut:s  ;  floraHiiut  ftifimpUtikuS i 
Jloribu*  nutaritibiu  ,  f^lojvfii.  (\.) 

Cette  efpèce  a  quelques  rapports  avec  l'nr- 
moife  commune  ;  elle  répind  un  ■  oiieur  puante  ^ 
approchant  de  celle  de  ïanthtmis  eouUa.  Ses  tiges 
font  droites ,  herbacées  ,  cannelées ,  6fldettfes , 
hautes  d'environ  deux  pieris ,  très  rameufes  ;  fes 
feuilles  vertes,  ailées,  un  peu  plus  pales  en  def- 
fous  j  les  foIioUs  prefqiie  pinnatiiides ,  incifées  , 
aiguës  i  les  feuilUs  florales  uonples  ou  (Melqnefois 
tnfides  j  plus  longues  que  les  ffewB.  CMlet«i  fom 
}aunes  ,  globuleufes  ,  peniantes,  pédanculées  , 
formant  une  très-longue  puncule  droite.  Les  ca- 
lices font  fcaricux  ;  le  réceptacle  pileux.  Seroic- 
ce  la  même  que  i'antmifiu  /iverjîanu  Willd.  ? 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  Tipton  (bu  lieu  natal,  y  (  v.) 

j.*  Armoise  rampante.  Arumijia  repens.  Willd. 

Antmifia  foith  alb'tdo'ftrktii  ,  pirtidii-f  ;  pinnis 
tripu'iiti}  ,  h::cdni-us  ,  aiutis  i  rarre.'j  pir,natis ,  fii- 
tatikus  Jimpliciifus ,  caïUe  trtâo fiorihut  fubrotundis  ^ 
ftémumlaus .  ccnuùi.  WHId.  Spec  Plant.  9.  pag. 
1840.  —  Pallas. 

Came  fiante  tépaitd  une  odeur  agréable  )  elle 
rapproche  de  Xtrum'^t  ponùea.  Ses  racines  font 

ramparitesj  les  tiges  ftéri't^  c  ii  h-,  es  ,  iestertiles 
redrtflécs  ,  loyeufes,  à  rameaux  panuuL's.  Les 
feuilles  font  loyeufes  &  blanchâtres  i  les  cauli- 
paires  fitnplement  ailées  1  les  (blioles  à  trois  dé- 
coupures étroites ,  Unéaiiea,  aiguës  { les  fcoilles 
floraks  frfilles  ,  étroites,  linéatitv  ,  frmples  ou 
triH  les.  Les  fleurs  font  arrondies  £<:  pendantes, 
foutenues  par  des  pédoncules  uniflores.  Leur  c:- 
lice  dft  blanchâtre  «  compofé  d'écaiUes  obtufes  a£ 
vehies,  accompagnées  ordinaiieiaeot  de  tfeis  pe- 
tites feuilles,  plus  coBRcaqae  les  pédonctdaai 

le  réceptacle  nu. 
Cette  plante  croît  dans  la  Sibérie.  %  (  DtCcript. 

f.*  AaacoJSB  dOtiMil^  AnmUM  9rm$aBê. 
WiUd.  • 


Arun^fié  yUuj  itwano-fenctu ,  iiifirior^tu  pie* 
natui  fkmi*  tripartitU  tjtftnoriiiu  pinnatis  >*  pim' 
nii  ÛHeériiiU  indivifis  ;  ettdt  trtSo  ,  pciùcaluo  § 

yaniculâ  \'irj,atù  ;  florihus  pedjncuitiiis ,  fubroiundît^ 
nutantibui.  VV  illd.  SptC  Pianr.  }.  pjg. 

Antmifiit  aufiriaca  ,  var.  l>.  Lam. 

Cette  plants  ,  d'après  WiUdenow,  diffère  de 
Vartemifia  aufiriaca  Jacq.  par  fon  port ,  par  fbB 
odeur  J  par  les  feu  lies  toutes  ailées,  par  (es  pa- 
nicules  étroites ,  alongees.  Ses  tiges  font  droites, 
blanchâtres,  haute  s  d  un  pied  ou  d'un  pied  & 
demi ,  ganiies  de  feuiiïcs  d'un  blanc  (oyeux  \  les 
radicales  &  inférieures  deux  fuis  ailées  i  les  pin- 
nules  trifides  ,  linéaires }  les  fttpérieniea  Csàilea  » 
ailées  {  leurs  pninvies  enrières ,  Hnéaifes.  La  p»> 
nicule  cH  compofeL  de  r  meaux  diMB,  fimplfs, 
courts,  tres-rapproche» des  ugesilescaUcescom- 
pofés  d'écaillea  obcaiha  «  blanchâties  i  le  récep- 
tacle nu. 

Cette  plante  croit  dans l'Oricot. »  (Defirât.  a» 

WiUd.) 

Armoise  de  la  Tauride.  Antmifia  tau/ica, 

Antmifia  foliis  incanis  ,  inftrlorihus  hifir.n.nis  ^ 
fuptrioribus  piiuMU  i  pinnis  iiHtari-fitiJormibiu  m 
cauU  tr.aoi  jUrUu  MùagU,  fifiUku.  WlUdeiw 
Spec.  Plant,  j.  pag.  iSjy. 

Arttmifia  MtgtifiAméiL  Stechin*  Artem.  i$, 

n".  9.? 

Ses  tiges  font  droites ,  blanchâtres ,  hautes  d'an 
pied  &  plus  ;  fes  feuilles  blanches  >  les  intérieures 
deux  lois  ailées,  à  peine  pétiolees,  prefque  lon- 
gues d'un  pouce;  les  pinnulcs  lineaices,  Alifor- 
mes  i  les  fcoiUes  fupérieutes  ailées ,  fcinie»,  i  pin- 
nules  linéaires  y  filiformes.  La  panicute  en  con>- 
pofee  de  rameaux  étalés  8c  d'autres  ramifications 
plui  petites,  lous-Jivitées ,  fupportant  des  fleurs 
ietlilcs,  re.licUées,  accompagnées  à  leur  bafe, 
non  de  feuilles ,  mais  de  petites  écailles  verdâ- 
très ,  ovales.  Les  calices  fimt  oblongs ,  jaunâtres, 
luifans,  une  fois  plus  petits  que  trux  de  Vartemi- 
fia dracuKulus ,  compolés  d'écaiUcs  Icarieufes^ 
obtufts,  ne  renfermant  guère  que  ttob  leuis.  Ltf 
receptacl»;  ctt  nu. 

Cette  plante  croie  dans  la  Tauride.  {Defiript. 
es  WUU.) 

y.***  Armoisb  froide.  Arumifia  frifida.WtWé. 

Antmifia  foliis  inttnit ,  pinnatis  ;  pinnis  tripar^ 

tiiis  ,  /iiictirîîius  j  acLiis  ;  fo'uliims  finratii  tripar^ 
titijve  }  cault  aajiendtnte   Jtoribut  giobo/it .  nuta»- 

làk».  W;Ud.  Spec.  Plant.  )•  peg.  i8)8. 

.  Ses  tittafooK  afcendanae»,  kainH  d'«D  dainl* 
pied  ou  d'un  pied ,  finwiife»«  gbto  ilm 
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jnfi  lieure^  blanchâ.rcs  vers  ]«  hiut,  gataiM 
feuiliM  bUncbes  }  les  caulinaites  ail««*,  compo* 
féet  de  folioles  linéaires,  aiguës,  fe(6\n,  longuss 

de  trois  lignesj  ks  u-iica'.-.s }  e;io  .  .s  .  de  l.i  mè  ne 
foime  &  de  la  même  grandeur  ;  les  tcuilic^  âoiales 
fisffileSj  irois  fuis  plus  petites,  aidées  oufin^s* 
ment  trifîtics.  La  pinicuie  fimple  i  fes  rameaux 
droits,  efElés;  les  fleur*  globuleufes ,  inclinées , 
médiocrement  ^'cdu:  culées ,  de  la  gr^indeur  de 
oeDes  de  l'abliiuhe  coiniiiuiie  i  le  réceptacli;  velu. 

Cette  plinte  croit  aux  lieux  froids  &  arides, 
U  Daoytie.  7f  (D^ript.  em  WlUd.) 

6.  Armoisb  de  rodie.  Anemifia  mpefins,  Lm. 

Artemijîa  (  fpicata  ),fjliis  radicmUiiu  kiumatis; 
ttule  adfiendtntt  ,fpicato  ;  fioiitus  crtclis.  Linn.Sylt. 
^reget.  pag.  ^44.  —  J^cq.  Auilr.  j.  Appeod.  tab. 
34. — Wiiid.  Spec*  Plant.  ). 

Anemlfta  boc^one.  AlUoii} ,  Ped.  tt*.  ét^.  td>.  S. 
iig.  I  ,  &  cab.  9.  hg.  I. 

Arumifu  genipi.  Stechm.  Artem.  pag.  17.  n".  7. 

Ântmifia  (rupeftris'),/ô/i/i  tripanitO'inuItiJUis , 
tmdinis  pinnjiis;  fioribus Jpicjtis ^  m^UaUtt midUt 
Villars  ,  Dauph.  }.  pag.  146. 

V.  Eadiaïf  foîiu  cauUnif  ^  liatarièut  ^  indivijit. 


Kulgtinmêiit  gtnipl  noir. 

Dans  la  variété  ■/>  l^s  feuilles  caulinaires,  au 
lieu  d'étie  incifées .  trifides  ou  palmées ,  font  en- 
dères  ae  lindeitvk  Gem  «Aièee  (e  dilUngu^  de  la 
'  fÊÊ  le  i4csptscfe  desflsMit  bu. 


7.  Armoi»  ombdlifenie.  AnemSfk  «Mikltt- 

Jitrmis.  Lam. 

Aruaûfia  npiftrU.  Lîon.  Speciiltf.  m.  ei  — 
AUiop.  Flor.  pedem.  o*»  ■ 

Antmifia  (mutellira)  ,/Mîcr  «nmtfiw  fûimatO' 

mu/tifidis  ;  fioribui  terminalibus  axillaribufque  ;  culi- 
eUtis  angulatii,  recipiactUis  kirfutij,  Viil.  Dauph.  ). 

P^e.  144.  tab.  is*  —  Willden.  Spec  Plint.  ). 
fag.  1811. 

Abjinthium  liixum.  Lam.  flor.  franç.  i.  pag,  4<5. 

Antmifia  (,g\idûii  )  ^  fericto-vUlo/a  ^  incano- 
vinfctns  /  foliis  radlcaltbiti  fmUipùuuuis  i  fOais  fo- 
liifqut  uuiiiiiù  /MàfaimMO  tri  quinqutvt  paniùs  , 
longi  pahitdê,  |!mi|.  CoBeâ.  a.  pag.  i  iS.  tab.  7. 
■g.  I.  a.  i'. 

Fëftmmmt  feaipi  Irfaiic  «it  genipi. 

8.  Armoise  glomérulée.  Arumifij  glacialU. 
Linn.  —  Lam.  111.  Gen.  tab.  69^.  fîg.  2..  Sub  abfin' 
«ftm.  —  Jacq.  Auflr.  f.  Append.  pag.  46.  tab.  j;. 


ARM 

Arttmijta  foliU  omaikts  fatmâti$  6  mb^iSt  ; 

fioriius  terminalibus  ,  ealicibas  rotandatUf  DK^fM» 
culis  hirftttit.  Vill.  Dauph.  }.  pag.  145. 

Abfinthium  congcfium.  LUDUdi,  Floc.  U 
pag.^ 

8.*  Armoisb  loifinte.  Artmmifi*  Mmku, 

Willd. 

Arttmifia  cauU  keriacto  ,  Jimplici^'no  j  foKis 
omnibus  palmato-miittifidis  ,  cano  ferictis  ;  fioriiia 
axiliaribus  ,  globofs  ,  omn.bus  pedancuhtis  ;  caËà- 
nis  fquamù  obtufit ,  C0mUulit  pUofu.  WiUd.  Spec 
PlâM.  ^  pag.  liai. 

Abjinthium  orientale,  tenu! fol iam  ,  argentam^ 
ftriceum  ,  magno  fiore.  Tourref.  CoroU.  )4* 

Artemifu  ruftjiris  ,  var.  ^.  Lano. 

^  Très-rapprochëe  de  Vartenùfia  n(p^^j ,  elle,  eo 
diffère  non-reniement  par  la  grandeur  de  fes  fênB- 

les  de  fes  fljiir*. ,  nuis  encore  par  fes  coroilfî 
piltufes  Sf  I  ar  les  fleurs  toutes  péJonculées  Se 
globu!eufe<i.  Ses  tiges  font  afcendantes,  très-fim- 
ples  •  tomenteufes  &  Toj eufes ,  hautes  de  fis  à  lim 
powMi  fet  (bttllte«  towcs  iMhnées ,  blanches  s 
foyeufcs,  à  découpu:es linéaires.  T  c"^  péiionru':*5, 
de  la  longueur  des  feuilles ,  fuppoitcnt  d'uni;  i 
trois  fleurs.  Les  écailles  du  cjUcc  font  tomen- 
teufes^ obiongues  «  obtulcs,  fcacieuiia  à  kiui 
bords  i  le  réceptacle  pUeux. 

Cette  plante  croî:  dans  l'Oiienr»  if 

S      Amioisb  lanugiaenfe.  JUumfia,  (iv 

Artmifi*  (  lanata  ) ,  «mb  hriteeo  ,  fimplieifimti 

foliis  omnibus  palmato  muttipiis  ,  a!>o-feriuis  ,étf 
tù  iforUtut  axiilaribuj ,  gioioûs  ;  in/trioriisu  feda»' 

euUHê  ^fwnmis  figttku.  Willden.  Spéculant.  ^ 
pag.  181}. 

S;s  tiges  font  très-fimples ,  afcendintes ,  Wm- 
ches  ,  tomenteufes  ,  hautes  d'environ  fit  poucet; 
les  feuilles  d'un  blanc  foyeux  ,  longues  de  fit 
lignes ,  palmées ,  i  découpures  linéaires ,  aiguës. 
Les  fleurs  font  axillaire* .  globuleafea,  de  U  giaïc 
deur  de  celles  He  refpèce  précédente}  les  infé- 
rieures pédonculees  ;  les  pédoncules  deux  foil 
plus  courts  que  les  feuilUs ,  foutenant  une  à  deux 
fleurs  i  les  écailles  calicioates  lancéolées,  aiguâ, 
tomemeute)  Irt  eeroHet  tffeMain^nftst  w(éc9- 
tacle  pileux.  Rlle  diffère  de  la  précédenr?  parw 
feuilles  beaucoup  plus  petites,  plus  étroites,  ai* 
giiës  i  par  fes  fleurs  à  peine  pédicellées .  les  fupé- 
ricures  feifihsi  par  les  écailles  du  calice,  pla* 
étroites ,  aiguii }  par  les  corolles  nès-lainwKS. 

Cette  plante  cto^  for  le*  momagoes- ,  en  £fpi* 
gne.  y  {Dtftrift.  ex  WUU.) 
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/U  Willd. 

Atltmifa  sault  hirkmceo  ^  fimflieifimo  ;  fallu  om- 
Mu  pWMOémmkiféit  t  éU^flnitth ,  u:utts  i  pt- 
in'Ts  Jis  :txi//ariôuj  ,  fpitatli  ;  fiorikus  g  obv^t  jiffi- 
Uina.  W  ill.:.  Spec.  PUiit.  3.  pag.  1825. 

Âmmifa  niFtfirit,  Pslfa*. 

Cette  efpèce  cft  remarquable  par  fe$  épis  très- 
courts.  Ses  ti^es  (ont  fimpics ,  .ifcendantes ,  haute» 
d'an  demi-pieil  »  tCMnenteufes  &  foyeufes  }  les 
bailles  Manchet ,  feyeafet  t  palmées ,  i  décou- 
pures linéaires ,  aiguës.  Les  neuts  font  felfiles . 

1;lobuleures ,  dirpo(<it:s  eu  épis  axillaires ,  de  la 
ongueur  des  feuilles  ou  à  peine  plus  longs  ,  ac- 
compagDéas  4e  braâ^^  trinJes  1  leur  calice  to- 
MNCiixi  kt  écailles  obtures  t  le  léctpiade 
■flan. 

Cette  plame  croit  fin  le  moac  Ooceiè.  ^ 

{Dtfcript.  ex  Wîtti.  ) 


S.****  Armoise  des  hautes  moncagnei.  Ar- 
aae^tf^AM.Wind. 


Antmifid  alpîna.  Paibs. 


Ses  teuiiles  radicales  font  difporées  en  gazon. 
De  leur  centre  s'elève  une  tige  tiès-fimple ,  d'un 
blaac  fojreux .  aTcendante ,  haute  de  trou  ou  ^ua- 
napoocea.  Les  feiMltes  font  pahn<«s,  î  dfceu- 
OaiCS  linéaires,  aiguè»  ;  les  ft.rerieurt s  fimpies  , 
unéatres,  très-courtes  >  les  (  eioncules  axillaires  j 
inclinés,  ciès-cttara»  uniflore^  ;  les  fleurs  globu- 
lesiès  »  les  caUcea  compoféf  d'écaillés  blanches , 
«btoliM  I  1«  réceptacle  pilatix. 

Cette  plante  croit  fur  les  haufts  bwmmuiw  de 
b Sibérie,  l^  iDefirift.  es  WitU,) 

9.  ARM01S.E  à  feuilles  de  tinaifie.  Arumifit 
uutittttijoiia.  Lion.  —  Lam.  lU.  tab.  69;.  fig.  3. 

9.*  Armoise  \>otix)BmÀnm^b«rtttli$.  Willd. 

^Antmifia  foUii  Jtriuù-€aah  »  eauiinit  pimuuù  ; 
fituis  Untmmus  f  atutis}  fioraSiui.fiTtpHciluts;  caule 

afcendcnte  ,  fubramofo  poribui  ^lûbofis  ,  fcduncu- 
ùtis ,  ereîitufcu/ii.  Willd.  Spec.  Plant.  5.  p.  iî>39. 

JriemifM  bortaUs.  Palla$,Iiin.  }.  Appeod.  129. 
t^Hb.fig.1. 

Ses  tiges  font  arcend.2.ites ,  médiocrement  ra- 
aieufes,  pubefcentes,  hautes  d'un  pied  &  plus; 
les  feuilles  blanches  fc  foyeures  \  les  radicales 
iffléei  »  loe  pioottlea  i  nois  découpnm  lioéaiicsi 
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le*  feuilles  caulinaires  feiBles  ,  ailées  i  les  folioles 
linéaires,  céttécies  â  leurs  deux  extrémités}  lea 
feuilles  florales  entières ,  ltnéaires-1ancé«tée«.  Le 

particule  eft  jjblongiie,  élancée,  compnfée  de  ra- 
meaux courts  CSc  redrelle^i  les  fleurs  droites  ,  pé- 
lionculées,  globulcufes,  quelquefois  légèrement 
inclinées  )  les  écailles  intérieures  du  calice  fca> 
rieiifts  { le  récepnde  ptUos. 

Cette  plante  croit  dan»  la  Sibérie  &  le  kngda 
flwDve  Oby.  :y  (  Dtfiripi,  tn  WiUA.  ) 

1 1.  AuMoni  d*Ef^sgiie.  Jnmifi*  hiffûiUta* 

Lam. 

Cette  plante,  cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de 
Paris,  a  été  reconnue  pour  être  la  nr)éroe  que 
l'ammUiM  vulentina  ,  n*.  «9.  Selon  W-iUdenoir« 
l'flTMii^  uktopiea  t  o*.  il.  Uno.  »et  encore  h 
mime  plame  que  VmrumfiA  v^Ioumm  Lan. 

I  f  .*  AuMOiti  cepillaiie.  Ânm^  ttfUUriê, 

lliiinb. 

Àntmipa  frut'uofa ,  foliis  finniîtUat fttfUktmt, 

Thunb.Flor.  jap.  pag.  ;o9.— wtlld.Spec.Plam. 

3.  pag.  1818. 

Intsjm.  Koempf.  Amoen.  897. 

Ses  tiges  font  droites .  Ugnenlcs*  fttiécs ,  ta- 
meofes ,  glabres ,  roolTeitres ,  hautes  d'un  pidl 

&  plus  ;  fcs  rameaux  épars  ,  étalés ,  redrellés  , 
fcmblables  aux  tiges;  les  feuilles  nombreufcs , 
fimples  ,  capillaires,  glabres,  longues  de  fix  lignes. 
Les  fleurs  font  réunies  en  grappes  itès>lwrée»  foc 
les  derniers  rainaaiu. 

Cette  ptaoïe  ccete  «1  Japon.     {DtfiHru  m 

18.  Armoise  fluette.  Artemifia  mhiîmm.  Liai. 

Ctntipeda  (  orbicularis  ) ,  jpncimhtHS ,  fêmêff 
pma  t  foliii  dtAtatit  ;fiorihu  mtWmrUmSf  fëtitmUt» 
Loor.  Flor.  cochin.  vol.  a.  pag.  601, 

Loureiro  a  fait  de  cette  efpèce  un  g'nre  parti- 
culier ,  appuyé  paaiculiécement  fur  le  caraûèrs 
de  fes  femcnces  oblongues,  prefque  cylindriques , 
hériffées  de  poils  renverfés.  Leur  lécepucle  e(l 
nu  ;  te  caHce  compefé  d'écaHles  imbriquées , 
droites  ,  colorées  j  les  fleurs  purpurines  ,  axilhi- 
res ,  fc tilles  ,  folitaires.  Cette  plante  n'a  preiuoe 

Eoint  d'odeur,  mais  oae  fiivear  icie.  Elle  ctoïc  à 
k  Cochtnchine. 

19.  Armoise  citronnelle.  Anemifij  alroianum. 
Lam.  Uluftr.  Gui.  tab.  69^.  hg.  1.— 'Zaooo.  HilL 
lab.  |o. 

to.  ARMOTSt  panîctitée.  Antmifi*  panUabu, 

Lam. 

jUumifia  (  ptocera  ) ,  /nutf€«as  «  egait  rm^. 
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f.itd'.t  ;  fiait  0mnii>us  bipinnails  ,  eapl/iaeeh  ;  r*- 
Itiiàui  g/dMi ,  ktmifp/urieù.  Willd.  Spec.  Pioot. 
P«§*  1818. 

11.  Armoisi  dorée,  ânm^  t^ymkafà,  Lm. 

Ârttmtfij  (  ca  r.phorata  )  ,  pttiolatis  ,  /fj/- 
mato-mult  fidis  ,  tintaribus  j  fjfrtmit  fimplieibiu  ; 
tûUàhu  anguhfis  ,  receptéilûit  hitfutit,  ViUarS , 

Dinpb.  ).  pag.  242. 

Arte'rijij  {hwmWh  )  ,  fruthofa  ,  foli'tS  fuprà  di- 
comfofiits  ,  fuTpinnato  wuitil>dii  ;  fotiotis  lineari- 
fubfttaccis  ;  fioribus  ttonfato-raiemofts  ^  ful-gtoàofit , 
knmi  àt  peduiculo  ptndt^s fftumdu.  Wulff.  in  Jacq. 
Cotteâ.  4.  pag.  t^)^.i 

$,  Arumifia  np^ù.  Scopol.  Ctm.  n*.  iO)S. 

XI.  ARMOiÇK  i  ieuillei  de  camomille.  Arumifia 
€hunMmdifolùt.  Lan. 

^.  Artemijia  multicauiis ,  ertcid  ,  foliis  triplnma- 
tis ,  &c.  Vin.  Dj  jph.  }.  pag.  150.  tab.  ^  5. 

Aniaùfia  Lobtlii.  Allioni,  Ped.  n^.  607.  (  Exclu/. 

t).  Armoise  de»  chamfM.  Arumifia  tmp^hU. 
Linn. 

%.  ArumiJU  Muriùma.  Decand.  Floc.  fitnç.  4. 

*  Ahuofium  martiimim  «  humi  /parfîath  BOBUB. 
Prodif.  FkK.  naon.  fag.  i« 

y.  Arttmi/td  alpina.  Decand.  !.  c.  * 

La  variété  /i  eft  plus  grande  dans  toutes  Tes  par- 
ties ,  8e  parfaitement  glabre  }  elle  rampe  &  trace 
beaucoup.  Elle  a  été  obfervée  dans  les  fables  ma- 
ritimes ,  depuis  Nantes  jufqu'à  la  Rochelle  ,  par 
Bonamjr:  «cu  variété  y,  qu'on  trouve  dans  les 
Haates-Alues ,  a  h  grappe  Itmple ,  dit  M.  Decan- 
dul'.e,  6i  la  tige  haute  de  huit  i  dix  pouces.  » 

W^d*  Armoise  herbacée.  Arumifia  htriaeea. 

Artemifid  foliis  caulinis  tripinnatis  ,  filifjrmisus  ^ 
glairis  i  cauit  trcâo  ,  pjnieitîato  y  floriàuj  globofit  j 
pedmcuiatis,  WiM.  Spec.  Plant.  3.  pag.  i8a8.  — 
Ebrii. 

Ses  tiges  font  limites ,  hautes  de  trois  pieds , 
herbacées}  les  rameaux  païuculés}  lesteuiDes  trois 
fois  ailées  \  les  radicales  biarchàtres,  à  découpu- 
res linéaires  i  celles  des  tiges  glabres  ,  vents,  Hli- 
formes.  Ijt^  fleur»  font  pendantes  >  globulcufcs  ^ 
pédoncttlée»!  le  léc^ude  m. 

Cette  plaoce  ctoh  dan»  la  Sibérie.  if>  (Defiri^. 

tx  WiUd.) 

■   it."***  A&MOiSB  du  Canada.  Arumifia  tana- 
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Aftmifia  fuUtcumkens  ,  parti  puitHi ,  f^UjIf 
nis ,  /ineari'pinnatijidit  ;  rumalis  fpiciji»rit  |  iuAa» 
majufculis  ,  fuiktmifphâricis  ;  calicihus  fttnif*> 
Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  1.  pag.  119. 

Ses  tiges  font  prefQue  couchées  j  l^cmcoc 
pubefceni^  «  gsrme»  de  Veuilles  phnes .  akcnei , 

linéairts,  pinv.atifides.  Les  fleurs  font  afleigta»* 
des,  prefque  hémif,.  hériques,  difpoféc$ptefqB'« 
épis  le  long  des  rameaux  >  les  calices  cenpefis 
d  écailles  imbriquée»,  ovaIe»«rtoadi»s,(cidiiAii 
le  réceptacle  nu. 

Cette  plante  aoit  ï  U.baw  d'HadtejéïKk 
làble  mobile.  (  AfifiA.  )  . 

2^*»*  A&MOIM  i  queue.  Arum^mku, 

Mich. 

Arumifia  ertMa  ,  giahra  ,  foiU*  fui^tuao-timA' 
t  ifidis  ;  laeiniit  eonvexis  ;  èaidê  priaui^^  nmis 

in  racemum  /ongiJJitiLm  ,  ftriHum  dtpoftisi  rtmidu 
eonftrtii  ifiorUms  omnibus  pedictlùuis ,  fà^tit^- 

ovoUêk,  Midi.  Floc.  beveel.  Amer.  t. 


H» 


Ses  tige»  fo«e  droites  &  glabres ,  rancitla  flc 

garnies  de  feuilles  alternes,  pétiolées,  prer^iif 
(étacées^  pinnatifiiles,  très-giabres.  Utifjprw- 
c^nlefc  les  premiers  rameaux  fe  tenùvwpit 
une  gcappe  de  fleurs ,  ilroite ,  tréi*lfl»fK,liii 
divifent  en  d'autres  petits  rameaux tièsinikUl 
fl;:urs  fun:  toutes  péd ice liées ,  of«Ûks*|nffe 
globulcufes  ;  les  calices  glabres. 

Cette  plante  croie  dans  le  fable j  furies  tire} 
du  fleuve  tfillbttti.  (MicA.) 

14.  Armoise  eftragon.  Artmi/lt 
Lan. 

•  ■ 

is.  Antm^  ÂwdbiM«jlvAe 

Parif. 

L'eftragon  eft  remarquable  &:  ûciie  à  diilinjua 
par  fa  faveur  piquante  ^  aromatique.  La  p  ante  h 
cultivée  m  Jardin  de»  Fiantes  de  Paris ,  rn  eil 
totalemcm  privée  1  elle  en  diffère  par  fes  ion 
un  peu  plus  petites.  D'ailleurs ,  elle  luirefo»"* 
patt.aicement  pfti  ion  port  &  par  la  forme  ik  les 
feilÙlei  i  ce  qui  m'a  engagé  i  ne  la  mcniionntr 
que  comme  une  fimple  variété ,  quoi|jB'îl  fém 
bien  arrive; que,  mieux  fuivie,elle  fuitl' 
coBame  eijp^'ce.  J'iguoie  fon  lieu  naiai. 

24.*  Armoisb  de  CMae.  Arum^ 

Linn. 

Arttmijîj  foliis  JsmplicibuS  ,  tomtntofs,  ( 
lunccoljtis  :  tnfr.onhus  cuneiformibus  ;  tnUU' 
Lion.  Spec.  1 1  > c .  -  Willd.  Spec.  Plant. }.  f» 
1848.  —  Leur.  Flor.  cochin.  i.  pag.  6c». 

Anemiûa  foliis  radicalihut  k  Câulim 

Gmel.  fi(Ur.  a.  pag.  117.  (ab.tfi.4|>  1  J'f^ 


UiyHizeu  by 


Googl^ 
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Jiifi-ukîum  marh'itnu-n  ,  ft  .jrjm  ,  !avenl:f*puo  , 
fuiehrioriAmt  eorymkis ,  tno^orum;  Jupore  aromuiUo. 

fliakfln.  AjMlth.  }.  tab.  ;f ).  Ilg. 

T»Ots  cette  plante  cft  inodore  prefnue  fans 
uveiir.  S;'$  tigts  (ont  fi  nple» ,  herbacées  ,  droites, 
épaîfles,  très-tomenteule* ,  hautes  d'uo  ï  deux 

5'«^(«ineofip$<Uns  la  (  bnte  cultivé?) ,  garnieî 
P  fsnil'et  alternes  ,  fimple* ,  tomenteuft  s  ,  nbcu- 
fes  ,  lancéolées;  les  inhérieurrs  cunéiformes,  â 
trois  lob«{  ks  fupérieuies  linéai(«s-lancéolèes^ , 
très  -  entières  «  ^parfet,  TeiBlet,  tomeBMnfiet  I 
Jeurs  deux  faces.  Les  fleurs  font  petites ,  pâles  , 
lamafTées  cti  grappe»  droites^  terminales,  touf- 
fu s  ,  pi«fi|ii'onl«.  La  caltcB  «ft  lichaft  tomn- 
teux. 

Cette  plante  croît  dani  la  dîne.  ^  {^V- 1-) 
Les  ChlDOts  t'en  ftrvent  pour  leur  mom. 

1^.  Armoise  annuelle.  Anemilîa  annuM.  Lînn. 

0.  Ârtmi/U  (biennis  ),/o/us  gU'jris ,  radicalikta 
trif/icato-pinnath  ;  caulini*  inftrïoristts  pinnutifid  t , 
fiptrioriiiu  iatUvifis  ,  Itntan^ta  ;  e^lf  Ari&o  ;  Sj- 
f»mt  fikrmadis  J»if^fBba$ ,  WOM.  Spec. 
Pbm.  |.  pag.  1841. 

Artemifia  le/andica.  Lam.  Diû.  n*.  IJ.  jt. 

Dcs  fleurs  fcffiles,  plus  ramaflees,  les  featlles 
fiipériewes  quelquems 'entières ,  linMra».  une 

exiflence  de  Jeux:  ans,  font  1rs  fciils  caradtères 
t^m  diftinguiutt  ceue  Viiiieie  de  iarmwie  an- 
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465 


17.  AuMont  i  feuilles  cxpWInim^Jrumifia 

étpillifjlia.  Lam. 

Arumifia  (tenuifolta)  ,  frutefcens  ^  eaule  inHo  ; 
foiiU  b^îmuuit  ,  capii/aeeis  ,forulièas  fia^Uùkus  i 

uUitiUê  oUtHgû,  Willd.  Spec.  Plaiie.  ).  pé(.  «819. 

Artemîfia  efMfjM.  LouMirOj  Flor.  codiin.  1. 
fug.  598. 

27.*  ARMOiM  ftdwûéê^Jnmifié  erfwf  i|Bw<. 

Desfoot. 

Ànta^^  tnde  fhuhofo ,  dteumhtmw  ;  fvSîs  U- 

^nutii t ptlloCis  fuhu'ciis  ;  floribus  lO  ifert'ts  ,  race- 
mo/b-pantcuLilf.  Dt-sf.  Flor.  atiant.  z.  pag.  163. 

jibfinihium  fanionicum  ,  judaUum.  Sch^v.  SpCC. 

ii*.x.MmC.  AmAmî. 

Cette  ef^èce  a  une  odeur  aromatique  très-pé- 
nétrante. Ses  liges  font  ligneufes,  hautes  de  deux 
M  VMS  pieds ,  d^vifées^en  rahtieauz  glabres,  firiés , 
rabattus ,  garnis  de  feuilles  nombreufus ,  fort  pe- 
tites ,  d'un  vert-pàle  »  deux  fois  ailées  .  couvertes 
de  poils  très- courts  ,  peu  afjparrnsj  l.-s  fo  ioles 
fubulées ,  inégales.  Les  fl;  urs  font  petites,  ramaf- 
flSeSt  firifilei,o'ttn  jaune-pâle,  difjKineseo  grappes 
jeniculées;  le  calice  cyîin.irimie-,  COOipefé  tfé^ 
B9UJÙqin,  SuffUnuat.  Tomt  I, 


'  «l'îes  în.brîqu'cs  ,  f'o"  petites  ,  obtuft!:  ,  cllipi» 
iiqucs  ,  conc4vest  les  âeuxs  peu  nonu^reuiVs,  àê 
h  HNigoeuf  du  ciUce^ 

Cette  plante  ctr  ît  en  B^r'.^arîe  ,  aus  fieos  «tideS 
&  incultes.  {  Deifoiu.  )     {f^-  f  ) 

27.  **  AlUMMSB  d'Àfiique.  Jbumifa  t^tù 

Jjcq. 

Arttmifia  frutefcens  ^  frUh  èipinnatifiai  ' ,  fu^tbg 
tomtniojîs  ;  laciuis  lanctoLitis  ,  o'otufs  y  puni  eu!  i 
ftauuU ,  fiortbhi  nuttuUiku*.  Wiiid.  Spec  Fiant.  5. 
pag.  181a 

Ses  tiges  font  droites ,  hautes  de  deux  pieds  8e 
plus  i  fes  rameaux  llriés  &  blanchities»  fes  £:ttiU«* 
alternes .  pétiolées ,  deux  fois  ailées .  longuet  d*utt' 

pouce  iJemi ,  vertcfs  en  deffiis ,  tomenteufes 
ti<  très-blaiich'js  en  deflbus  ;  les  découpures  lan- 
céolées ,  obtufes.  LespanicuUs  font  termin  dts, 
feuillécs,  unilatérales;  Us  fleurs  pendantes)  les  et* 
lices  hémirphciiques,  coinpolés  d'écaillés  oblour 
guet,  obtttfes,  lomenteufes. 

O'i  foupçonne  cette  plante  origînjire  du  Cap- 
de  Bonne -Erpérance.  f)  {Defcript.  tx  U'dld.  ) 

18.*  AuMoisi  des  rochers.  ArumifiAfixatiGs* 
WaldII. 

Arttmifm  fmiiis  cmmUmî*  €mmifi*iitHus ,  piMmutê^ 

llneari  fj'iformibus  i  florjf  hus  r.divi/îs ,  Lnej'lhjj  f 
c  .uie  adjitndtntt  ,  ramvjijjimo  ,  panuui'jto  ^  ptaun" 
tatit  fubcoiymbojis  y  ialici^ui  fubglotifo-jnf  ùlaxis  g 

HHMuuiài^  WiUden.  Sp«€.  Piaot.  ).pag.  1850^'^ 
Waldft.  Bt  Kitaib.  Pliiic.  nr.  Hung. 

Arttm/ê  n^^kU.  VîOat  8c  Ifitttcp*  btr  per 
Fofeg. 

Ses  tiges  fooc  afcendantes  *  mneolès ,  psuieu- 
lées ,  hautes  d'en^iroli  dettx  piwb  9t  demi ,  p  abe^ 

centes  à  leur  partie  (upérieure  ;  Its  feuilles  radica* 
les,  les  intérieures  &  celits  des  rameaux  lier ileSi^ 
blanchâtres,  femblables  â  celles  de  l*<rfMiy<  mm» 
ftftris  i  les  folioles  linéaires ,  filiformes ,  un  p«tf 
aiguës ,  entières  ou  munies  d'une  ou  de  deux 
dents;  les  florales  finples,  linéaires,  obrufes  ;  les 
fleurs  prefque  dirpofees  en  cotymbe  { les  caUces 
anguleux  ,  légèrement  globul«a«  hbnchâaeSv 
inclinés;  le  réceptacle  nu. 

Cette  plaoct  créât  en  Hongrie .  fur  les  roches 
calcaires  8c  dans  Us  fables.    (  Dcfript.  t*  WiUdJ} 

28.  **  Armoise  iiuilinée.  Arumifut  nutaas, 

Jnmif*/UusemS»is  piamftiê  uifd^,  Sat^ 
riius  ;  rtmùg  li»t*riht$  ,  iiuBvift  ;  eauù  «nB»^»m* 
nieulatoi  rMUt  iwuiuUêu  ,fieiaiJis  ;  fiorihuMom^ 
gis  tpedimuUaùs.  Willd.  Spec.  Plant.  }.  pag.  i&^l* 

EUe  t  le  pMt  dt  Vérumijm  (truicfctns.  Ses  liicg 

rs  n  a 


uiyai^uG  Uy  Google 
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foot droites^ blanchâtres,  paniculées)  Tes  rameaux 
wdttéfaQx,  fortement  incUnéli  Tes  feuilles  blan- 
ches) celles  des  tires,  ailées  ou  trifides ,  longurs 
d'un  pouce,  à  ditoupurts  planes  ,  linéaires;  its 
feuilles  des  rameaux  linéaires,  retréiits  à  leur 
bafis ,  m  peu  ai$ttét.  Les  fleurs  font  petites, 
•bkmgMS ,  pédonculëes ,  pendantes  {  les  calices 
oblongs;  les  écailles  cxtérieu  es  bhnrhàT  <>,  Ln- 
céoléesi  its  intérieures  ublongues,  obiulcs,  Ica- 
rieufes ,  ne  coaùonc  qn'cnvitao  ttoM  lem  i  le 
réceptacle  nu. 

Cetie  plante  croît  chez  les  Calmoucks,  fur  les 
bords  4a  ienvtt  Donex.  ^  (  Ihfif^  m  WtUd.  ) 

i8>**  Armoise  glauque.  Antmi&a  gUuca. 
WiJId. 

Art.-m':Jî-i  foUls  glauc'ts  ,  puhefcentib-js  ,  infmîs 
pinnaiis  ;  pinnis  Untari-tanetolutis  }  retiquit  fimpli- 
cibus  ,  lintarilançflaiis  }  témlt  tnB»,  /MÎeafato , 
â'iSo  ;  ûo'^ibiu  globofis ,  ptduntutatis ,  mutantihus. 
Wi'Id.  Spec.  Plant,  j.  pag.  i8ji,  —  Pallaî. 

Ses  tiges  font  droites ,  heures  d'un  pied  8c  plus , 
fltiées  ,  paniculécs  j  fes  feuilles  glauques,  cou- 
verts*  de  poils  très-courts,  oombreux  i  les  tniié- 
liettie»  ailées,  à  folioles  linéaires-lancéoléesi  elles 
manquent  fouvent  dins  la  plante  adulte  ;  les  fupé- 
rieures  fimples  ^  fembtables  à  celles  de  Vanemifia 
dnauuulusi  les  fleurs  pédonculées,  mpeu  globu< 
Jeafes,  indiiitfes»  les  écaillet  intéiiewse  du  calice 
liriCHiM«  blaodiltiet«  meiitcMwfti,  mnfpa- 
nÊum  s  !•  dc^uclc  nu. 

Cette  phoM  cloic  «fauii  b  Sibérie.  O  ?  (Dtfer. 

txWilld.) 

X9.*  Armoisb  i  fcoUles  de  fonde.  Jmmifi* 
MdtUu,  WiUd. 

Anmtp*  foUis  cûulinis  glairis  ,  tripartiti* ,  li- 
ntarikus  ;  rameis  lintaribus  ,  acutU  ;  cauit  f^fruti- 
tofo ,  ramofo  ;  ramis  fimpUeibut ,  trtSis  ,-  ptduacuiit 

axillaribus  ,  fubtrifior  'ts  ;  fioribus 

Willd.Spec.  Plant.     pag.  1832. 

Elle  fe  diftinme  par  fes  feuilles  un  peu  char- 
mt», glabres, planes,  longues  d'un  pouce,  )  trois 
découpures  liné.iires  ,  un  peu  aiguës;  celles  des 
rameaux  &:  les  fupcrieures  entières,  planes,  li- 
néaires ,  à  peine  aiguës.  Les  tiges  font  ligneufes 
&  di&fes  i  les  rameaux  fimples,  afceodans,  longs 
î*un  demi- pied  ;  les  pédoocttRt  txtllafres  ,  plus 
courts  one  les  feuilles ,  foutenant  trois  fleurs  pe- 
tites ,  oDlonitues ,  redreflées }  les  écailles  calici- 
ialM  fcavieufef  8e  «brallM. 

Cette  plante' cnk  dw  la  SIbécie.  1>  (Mhgp». 


29  **  Amiaim 
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Artimiju  ffiiis  faUncoMis  ^  rmiitâlihai  HpiitM- 
tis  }  cauUnis  ^mutis  ,  ampkluemmUbms  i  iaciniis  li- 

neartbijs  ;  rarr.eii  f-npltcihus  ,  limanhus  ;  cault  ojf- 
ccnàùnte  f  panieutato  i  ealUibuf  ohlongit ,  tuSit , 

pe^aïadttis.  WiHd.  Spec.  Plaa^  |.  pag. 

Artem:fit  (  monogyna  )  ,  foU'tt  mulùparùtU  , 
ciino-iomcni«fis  i  raceniis  t-tciis  ,  feeuaaU  i  fUrîoët 
eridis  ,  fabquinqutfloris  }  ûofeuto  fimùut  Wtitû  êtt 

nulio.  Wallaa.  &lUiaib.  Plane.  sai.Huii|.  i.p«f. 
77.  tab.  75 . 

B  «"élève  des  mêmef  fârinet  pHifienrt  tiges  ih- 

pies,  afcenJantes,  hautes  d'environ  deux  pieds, 
paniculées  à  leur  fommet.  Les  feuiTes  radicales 
font  blanches,  deux  fois  ailées,  i  découpures  li- 
néaires ,  obctifes  \  celles  des  tiges  fiinplement  ai* 
lées  ,  feiCles ,  moins  blanches  ,  pref^u'ampletî» 
caules  { les  feuilles  florales  {impies ,  ver  âtr  s ,  ob- 
tufes.  Les  fleurs  font  redreffées,  pédonculées  >  les 
calices  oblongs,  compofés d'écailles  in^riquéesi 
les  intérieures  jaunâtres ,  membraneufes ,  obr  fes, 
prefqu'i  cinq  fleurs  >  une  feule  femelle,  quelque- 
foie  Mlle  t  le  récepode  as. 

Cette  plante  croît  dans  la  Hongdc  8C  dan  II 
Sibérie.  1^  {Defeript.  ex  Wdld.) 

;o.  Armoisv  vulgaire.  ÀrtmùfiA  ^gÊtii.  Lian. 
—  Lam.  m.  Gm.  tab.  69;.  fig.  i. 

y.  Arttnù/u  ({ndica  ) ,  foU'u  fukAs  tmmnfti, 

cTii'irxls  pinnatifidis  ;  lacintis  oblon^o  /jnceohns , 
jubdcnidtis ,  acui  'u  ;  fioralibus  indivijds  ,  lintan-u; 
fioribtts  fcffilibus,  otiomgia  ,  ertSisf  fmStiêat  ^UUii 
Willd.  Spec.  Plant.     pag.  18^0. 

Anmifia  viUgmê,  fiunn.  lod.  177.  —  Tbanb. 
Fl«r.  jap.  |to. 

AnemiSé  Utîfbû*.  Rnnpli.  Aflnb.  $,  paff.  i£u 

tab.  9i.ng.  z. 

AntUt^a  ekinen/is ,  cujus  mo/lugo  asMK  ditto* 
Pluken.  Almag.  ;o.  tab.  ij.  fig.  i. 

La  plante  y ,  qui  ne  papolt  être  qu'une  variété 

de  notre  armoife  vulgaire,  eft  employée ,  ainlique 
celle  de  la  Cliine ,  à  la  préparation  du  moxa  par  les 
Chinois  i  elle  diflèie  de  la  nètre  par  les  décoo- 


glabres. 


AuMOiu  da  JapMk  AtumiSt 

Thunb. 

Arumifim  ftlitt  gUMt  f  rtmu  ititetoiétâ  ,  mm* 

gni  ;  caidinis  ob'o.igis  ,  trifiih  ;  fii.ribus  meemo^f, 
eemuù.  Thunb.  Flor.  japon,  pag.  51a —WiUd. 
Spec.  Plan.  9.  pag.  1S47. 

Cette  phnte  ,  d'.iprès  Tfiunberg  ,  a  des  tiges 

dioitts  j  Ji^ufes^  aiicuUu(es«  iUiees«  diviieetâ 
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Im  mrde  ffapârirare  en  fimM«r^if«  >  Ain- 
tk,  loog»  d*  àm  pieds  »  avec  des  nuDiicatioos 
tkenin'.  filiforme*  ;  énlës,  un  peu  couriiéi  à 

leur  lommet;  il'autres  petits  rameaux  capill lires, 
labactus ,  i  peine  longs  d'un  pouce.  Les  feuiUes 
font  glabres}  les  cauitoattes  nlternes,  (ieflUe«,ob- 
longues ,  entières  ,  tncifées  &  denées  VW*  leur 
.fiMnmet,  longues  d'un  pouie;  œflêt  dcs  iMneniX 
lancéolées,  tiès-entierLS ,  aiguës  i  leurs  deux  ex- 
iréirités.  Les  fleurs  naiilcnt  en  grappes,  à  l'extré- 
mité des  rameaux;  elles  font  pendantes,  pédon- 
nUêig  unilatérales  }  leur  pédoncule  tr^-court , 
fpWtiw  ,  réfléchi .  accompagné  d'ooe  petite 
ImâéeàfâbaA. 

^^tre  plnM  ccefe  w  lapso.  y  {Dtftrifu  tx 

Tkunb.  ) 

Armoikb  dentée.  Jntmijk  dmuta. 

JbwÊÙfiit  tmi$  fiikramtfo;  foliîs  gldiris  ,  infe- 
nûriiui  èipiHmiitifiiiij  ,  fupirionhus  pir.n^i's  ;  pinnis 
iintariiutj/jiiiHtegerrimij  i  fiorioui  paiicuUtit  ^  nu- 

tÊÊtibtis,  WiBd.  ^ec  Pbnr.  ).  peg.  1816. 

Ses  tiges  font  glabres  ,  prif^ue  ranitufes;  fes 
fetiilles  glabres}  les  inférieures  à  peine  longues 
d'un  demi^uce ,  deux  fois  pinnatifides}  les  fu- 
périenres  plus  petites  ,  fimplement  ailées  ^  les  fo- 
lioles fertiles ,  linéaires ,  munies  d'une  ou  de  deux 
dents.  Les  fleurs  font  inclinées,  un  peu  globu- 
leufes  ,  difpofées  en  une  pinicule  terminale  }  Its 
écailles  da  calice  menbraneufet  ï  leurs  bords  »  les 
inftriHreftfcafieufes  j  le  réceptacle  pileux» 

Ctcce  pIiMt  cvak  éM»  U  Sibécie.  y 

}f.  Aluicoisi  mtMm  JnmUk  wuaidmë, 

Linn. 

Artcmifia  (  maritima  ) ,  foliis  nivt9-t»mentofis  ; 
iaulinis  pinnatis  ,  lintarikus  ,  obiu/tsf  rtmtia  linea' 
nias  ^faiiptiâttr  oitu/ùi  taule  adfctndente ,  ramofo  ; 
nmmas  eenuîs  ;ptrihus  oiiongis  ,  tomenlofii ,  J'tffi- 
iihus.  WitliL  Spec.  Plant.  |.  pag*  tSj).— SoUth, 
Flor.  britan.  1.  pag.  864. 

|.  Antmijld  (  gallica  ),/o/{ij  incanU  ;  radualibus 
Ktùuuuis  t  Biuan-/Ui/ormib)u  caulinis  pinnatis , 
fimût  tintari  »  fUformitus  ;  caalt  ert8o  ,  ramofo  , 
tomauofo  ;  ramis  »tSis  {  ^onbui  ùUongis  ,  ftbftffi- 
Bias,  enSis.  Willd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  183  f. 

y.  Artemijîd  (  fragrans  )  .fgUit  incanis  ,  radica- 
tibus  biptnnatis  ;  pinnis  conftrtis  ,  linearibus  ,  obtu- 
fs;  ramtitfiwums  jft^libut}  fioralibus  fimpUcibuj , 
ËMttribm  fptn  knvioriktui  mmkiu  oblangU,  tnc- 
tù,fi^tua,  WtlM.^pec.Phm.  ).  pag.  183;. 

1.  Artemifia  (  faltna  )  ,  foiiis  incanis ,  radicaitius 
fkuMis  ;  pinnis  tripaniiis  ,  /meari-jUiformibus  ;  ra- 
Mcii  fimplicibut ,  jUiformibtis  y  eaïut  trtdo ,  panieu- 

tams  rmdU  tnëii^iiÊUsffhHh$  «ééwfM«#«dm^ 
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tuf  ut  h  t  mmaXhku  Wilîideii.  5pec.  Ptot  3.  pe|* 

1854. 

Artemifa  mariùma.  Leyf.  Halenf.  n*.  8I7.  — 
Hotfm.  Germ.  190.  »  Roth  ,  Gcrin.  I.  p«§.  |5I« 

8e  n.  pag.  joy. 

Aifitukium  Ctriplùtm,  ttnuifoUum,  marititauf , 
mërtomtmfi.  J.  nmb.  HlR.  5-  p^g.  177* 

Quelque*  botaniftet  ont  didingué  comme  efpè* 

ces  les  deux  variétés  que  M.  de  Laniarck  a  réu- 
nies â  l'armoife  maritime  ,  remarqmble  par  le 
duvet  fin,  cotonneux,  d'un  blanc-oclatint ,  qui 
couvre  toutes  fes  parties  i  les  grappes  de  Heurs  un 
peu  recourbées.  Dans  la  plante  ^,  les  tiges  fonc 
moins  élevées,  le  duvet  d'un  bhnc  cend  é,  bien 
moins  cotonneux  j  les  grappes  droites ,  touffues. 
Dans  la  plante  y,  les  feuilles  font  blaiKhatres , 
longuement  pétielées  >  deux  fois  ailées  ;  hs  folio- 
les nombreuret  8e  touÂves  1  le*  caniiaaires  feflilei  « 
celles  des  fljurs  (ïmpits  &  Hfléainsi  les  leivt 
droites,  oblonguts>  ftffiiles. 

J'ai  peina  à  croire  que  la  plante  J^foit  bien  dif- 
tinéie  d^s  préced-ntes  ,  furt^ut  comme  efpèce. 
Sts  feuilles  fout  pluS  ûmples ,  un:  feule  fois  ai- 
lées ;  les  pinnules  i  tn^  découpures  linéaires  , 
filiforme*  ;  celles  des  rameaux  fimples ,  linéaires  | 
les  fleurs  oblongues.  Les  ra-neaux  de  la  panicule 
font  pendans,  Ik  les  fleurs  paroident  ft  flilts  avant 
la  floraifoni  ma.i»  enfuite  elles  lie  tedreilentj  8e  les 
fleun  font  pédonculées.  (  W/U.  ) 

$9.  Armoise  de  Valence.  C'eft  la  n>éme  que 
V artemifia  Aifpaniutt  B*.  If  •  im§ BOM  Vvftm 

bit  obfeiver. 

*  I^^kcrMMlM  CMMMV. 

*  Arumifi*  (lercbiana)»  faliis  incaHU,  infirio^ 
ribus  bipinnatisf  j^miùs  UnttûrihuSf  ohtufis ,  bafi 
unuatis  ;  fuperiorîbms  fefftîhiu ,  pitttuuis  ;  fioraiHiif 
pmplicihus  i  caule  fi  fruiicofo  ,  adÇundtntt  y  fioriiiu 
fuhgioboft^fefilibui,  treUts.  WiUd.Spec.  Plant.  $. 
pag.  18^58.  —  Stecbm.  Artem.  p^.  24.  n*.  18. 

Artemijîa  frutîcofa  t  intana ,  folitt  hfirioribus  pin- 
natis p  àmniëi  t  tenuiitr  divijis  ;  pinnit  patmatis  , 
fuperioflhu  btdrvijîs  /  corymbis  feffilibus  ,  cof  iopf^ 
mit  ,  fpicaùs  ,  oblongU,  GnA»  Sihix»  X*t*$>  11^ 

tib.  p.  fig.  1  &  J. 

Ses  ti^es  font  ligneufes  t  fes  feuilles  blanches  « 
deux  fois  ailées  ;  les  pinnules  liréaires  ,  obtufes^ 
rétrécies  à  leur  bafe  i  les  feuilles  fupérieures  fef- 
files ,  fimplement  ailées  |  les  lorales  fimptest  fcs 
fleurs  redreffées  *  feffiles ,  prefque  gtobuleufes. 

Cette  plante  croît  fur  les  rives  du  Volga  ,  amt 

environs  d'Afiracan.  :f 

♦  Jinmîfa  (  fericea  )  tfblîis  ferî.-eo-eanis  ,  eatt- 
Umf  pb^UUÙj  fitmit  Irijpanitis  .  acuminatU,  Unté' 

Nuu  i. 
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ribus  ;  foratièii  finnatis  ;  caule  ûdfctf.dente  ,  fuint' 
»iofi>  ;  fiortàm  giotHffis  ^  nutûntiiuJ,  W  illden.  ipec. 

Flaot.  ).  ptg.  i&fâ  -»  Siechtn*  Acien.  pml  i6, 

»  •  J- 

Ahfiathium  incanum  ,  filiis  muitîidUf  htSutari- 
iM€tohtiSi  fioriioj  ttiiptieis ,  ptadutit.  6mt\.  Sibîr. 
I.  paf.  131.  tab.  64.  fig.  i. 

L«i  caraâères  que  Willdencv  attribue  ï  cette 
|»liat»  font  fi  peu  diffiîrens  rfe  ceux  de  l'anemifia 
àirealis  du  même,  qu'il  cfl  difficile  de  !a  regarder 
comme  une  ef^'èce  dirtinile  î  elle  n'en  dirtèie  que 
PU  fis  ftuilles  floral  :s ,  ailées  au  licU  d'étte  fim- 
Hesi  ptr  Tes  fleurs  pendantes  &  non  radt«Ates. 
Elle  croit  dans  la  Sibérie. 

*  Antmifia  (  virens  )  ,  cauU  ertSa  ,  fuffruticofo  ; 
follis  taxe  pinnaiis,  pinnis  lincaribui  ;  raccmis  axii 
lofibus,  eongtâù,  trtâ'ut  ca/ieHu*  fut-oHo-fioris 
fahMuJû,  flthmmiê,  Moendi.  Mctliod.  Suppl. 

Antmijia  kifpaaiea.  Stechm.  de  Arteqi.  pag.  19. 

Set  dget  foot  droite!,  prefque  ligneufes  ,  très- 
noMores ,  hautes  de  quatre  pieds  ;  fes  feuilles  là  - 
chement  ailées  ,  vertes ,  compofées  de  folioles 
linéaires»  les  grappes  redreffées,eittaffée8,axil- 
laires)  les  calices  irès-glabretf  UB  peoanoiidili 
contenant  de  fix  à  huit  fleurs. 

•  Cette  plante  croît  en  Efpigne. 

*  Antmifia  (pauciflora  )  j/y/jM  cau/inis  piitnafis 
tnfidifve  ,  fiiiformibus  ,  pubejctniibui  ;  caule  adfcen- 

.  ddiu  ,  fuôaivifo  ;  pjniculû  Jlridd  ,  fubfecundû  ;  fiori- 
àus  obloMit  ffubjtffllibus ,  crtdu ,  iri-quadriAorifvt, 
Willd.  ^e.  Planr.  }.  pag.  i8a8.  —  Stechm.  de 

•  Anem.  pag.  16.  n".  u.  —  Gmel.  Sibir.  ptg. 
lié.  tab.  ji.  fig.  I  &  X. 

Sestigetibntafceiidames,  prefque  ligneufes, 

hautes  d'un  demi-pied  ,  preftjue  fimples,  glabres  à 
leur  partie  inférieure  ,  légèrement  pubefcentes 
Vers  le  haut;  les  fèniUés  caulinaires  pubefcentes . 

•  ailées  on  fimplenem  triâdes  «  i  découpures  iili> 
foimes.  La  pmicnle  eft  roide ,  temtinale  ,  pref- 
qo'unilatérale ;  les  flrurs  prefque  felfiles ,  droites , 
oblonguâs  t  au  nombre  de  trois  ou  quatre  j  les 
éc dites  du  calke  jawiftifet «  oboUin ,  btrieufea  1 
le  réceptacle  nu. 

Cette  plaaw  croît  fur  Jcs  rives  du  Voiga.  x 

*  Antmifia  (  anethifoUa) ,  fôBis  emRHlt  gL- 
triâ  f  fi^Ufiatutis  t  capillaeeij  ;  pecioUs  folio  hn- 

'gteriius;  eauU  aifcmimu  }  Soribus  paniculutis  , 
g'obcfis  ,  pedunculatis  y  muantibus.  Willdtn.  Spec. 
l'iant.  3.  pag.  1828.  — ^^Siechm.  de  Artein.  pag. 
19.11».  x|.-~Gme).  Sibir.,».  pag.  119.  tab.  ^4. 

Ses  t'ges  font  afeendantos)  fea  ftitilles  glabres , 
pcelque  deux  fois  uJées«  i  ddcMlporet  capiUaJm  1 
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les  pétioles  plus  longs  que  les  ftuilleii  les  flniTt 
penchées*  pédoacubes,  globuleufcs,  dÛjpofiéesea 


Cem  plMRe  croît  dans  b  Sibérie. 

*  Arum, fia  (  laciniata  ),/»/iM  pHofif  .  triplicato^ 
pintiMiiditi  eaïUi  fimfliàt  fanituU  aphylli  ;fon- 
hut  ^tShofk,  nÊtmûlkmÊ,  WiOdsn.  Spec.  Flam 
pag.  184J.  —  Gmel.  Sibir.  1.  pag-  i".  tab.  57 

Abfinthium  humile  ,  peuctdanijitli»  »  tvymbit  «je 
rri'j.  Amm.  Ruth.  o**.  195. 

|.  Antmifia  ItehSt  tmnrtUt,  rmki  medrifi- 
Uotum  nudJ.  Gmel.  Sibir.  1.  pag.  il},  n*.  58. 

Atfimt/umm  pimphulUfolio.  Amin.  Ruth.  n».  194. 

Set  tiges  foot  droites  «  fimples  ou  peu  rameufes, 
hautes  d'un  med  H  demi -on  deux  pieds»  Us  feud- 
lis  femblables  à  cel'es  de  la  iinaifie ,  pétiolées, 
trois  fois  ailées ,  vertes  à  leurs  deux  faces,  parfe- 
mées  de  longs  poils  épars  j  les  pétioles  canalicu- 
lés.  La  panicuteett élancée* isiiBittsle»dé90urvM 
de  feuilles  i  fes  rameaux coorit  U  mMssi bslsaïf 
globuleiifes  &  incliDéfli«fbiiMMMSFudMpédat- 

cules  court». 
Cette  pbnte  croit  dans  la  Sibérie*  f 

*  Antmifia  (canefcens)  ,  folUs  ineants  ^  Upiw 
naiifUis  ,  fcjfiltbus  ;  laciniis  lanceolatis ,  tîCuiis  ; 
cault  ertko  ^fimpUci  i  poMoUi  Miofà  ifioriktu  tiar 
htfii  ,  iMwiuiW  Willd.  Spec.  Pbnt.  ).  pag.  iS|{. 

Antmifia  oritntiilis,  tanacttifolia,  odortgfMMttÊ 
&  gltuinofa.  Toutnef.  CoroU.  54.  } 

Elle  diil^re  de  h  précédente  par  fes  feuilles 
blanches ,  Teffiles  j  par  fa  panîcule  ieuillée ,  par  («s 

fleurs  beaucoup  plus  grandes.  Ses  tiges  font  Hroi- 
tes ,  fimples,  nautes  de  deux  pieàsj  fes  feuilles 
blanchâtres  ,  pubefcentes  à  leurs  deux  faces,  (t\- 
(îles,  deux  fois  pinnatitidest  les  découpures  lan- 
céolées ,~aigujFs.  La  panicole  eft  droite ,  roîde, 
feuillée  i  Tes  rameaux  (impies,  privés  de  feuilles 
bs  fleurs  globuleufes ,  de  la  grandeur  de  ceilrs  de 
l'abfinthe  i  tes  pédoncules  courts  &  inclines  i  les 
écailles  calicinalea  obtttfes»  fcaiiçufes  à  ieuts 
bords}  le  réceptacle  mi. 

Cette  plante  croit  dam  l'Orient,  y 

*  Antmifia  (  nitrofa  ) ,  foliit  incanis  ;  ealUh 
fiiumatis  ,  Imearibut ,  obtufis  ;  rumtis  lintafii*i  i 
cault  fufmticofo ,  ramofo  ,  panicuUto ,  adfcendaat{ 
florlbus  ojlvngti  ,  fubfeftltbus.  Willd.  Spec.  Plant. 

pag.  183Z.  —  Siechm.  de  Artem.  pag.  Xf. 


n".  17, 


JÊrtmifia  fniticofd ,  fubinuma  ,  /bltk  tHftriorikts 
lenuîttr  nuUtifidi*  i  jttpcioriius  inttgris  ^  ^bué^i 
^o/j  mih  enSis  finetuttJ  ,  oblongis ,  fpicatit ,  ftfi^ 
Hboi.  Gmel.  Sibir.  a.  pag.  11  ).  tab.  jo.  fig.  i. 

Cectfi  erpèo»  •  doi      bUocbâcies  le 
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divifte*  *n  rameaux  afcendans ,  paniculéî  \  les 
ft  uilli  s  cauUnaires ailées,  à  découpures  linéatrts , 
•b  uies;  celles  des  neMNou  linéaires.  Ijt*  Ikun 

font  oblongues  j  redrefTées ,  pre liui^  T.  Hk  s  ,  dif- 
poTées  en  épis  paniculé».  Elle  croii  U^us  la  Sibé- 
liSffiirkstatmMi*.  It 

^  Ariem!/î,i  (  fcoparia  )  ,  folUs  cai-linis  fttjct'.s , 
fUmuis ,  glairis  ;  rudicalibus  pinnatis  ,  mtiUifdis  , 
foisM  ;  eau/e  ereSo ,  ramis  ramul  fis  }  ftoHhmi  HW-  ' 
lis ,  pedanculatis ,  matiuihu,  Wiîld.  SfÊC»  Plsnt. 
j.  pag.  1827. 

Antmifia  (  fcoparia  )  ,  kerhaeea  ,  foliis  eaulimh 
ii  tripinnatis  ,  nudis  ;  folioll ^  fn  tu-s  ■  florihus  ova- 
tit,  nutantiàiu  i  fiofeuiii  Jiauntu  ternis  ,  rtetptdcuio 

Hué}.  WaldA.  8e  Kinsb.  FfaiR.  m.  Hong.  1.  pag. 

66.  tab.  6j. 

Sel  tiges  font  dioiies .  héibacéet  •  anonelles , 
nmeuret  ;  les  raneata  fons-difirés  en  ramifica- 
tions courtes  ;  lei  feuilles  pUbresi  les  radicales  & 
inférieures  plufieurs  fois  piniiatifides ,  à  divtfions 
nombre II fes,  fétacées.  Les  fleurs  font  pëdoncu- 
léesx  ovales  «  inclinées  ;  les  fetndks  aa  Dombrede 
tfois  »  1»  lécepcacle  dil. 

CèiM  plann  wÂt  daM  les  Sens  làbtomieas  de 
la  Hongde ,  diM  U  Tuuàm,  fur  le  aiMit  Tau- 

lus.  O 

ARMOSELLE.  Stripkium.  Ce  genre  contient 
de  petitrarboftes  fort  ëlégms,  touffus,  toujours 
tenSj  fîmbhbles  aux  bruyères  par  la  difpofition 
0t  par  la  petiretTe  de  leurs  feuilles  :  ils  font  pref- 
Me  unm  o  riginaires  du  continent  6e  des  Iles  de 
rA(m|aei  ils  reflemblent  tellement  aux  ftœle,  aue 
M.  de  Lamarck  a  réuni  ici  ces  deux  genres  >  il  les 
a  depuis  fépjies  dans  les  Uluftrations  ,  tab.  721  , 
où  fe.  trouvent  gravés  I<  ftripàium  ciatnmm  de 
Lina«  Scicimh  âikkipkt  da  mAom  asMiir.  (Ksgwf 
Siui,  voL  VU,  pag.  410.  ) 

ARNEBIA.  Genre dtablt  par  Forskhal,  dans  fa 
deficritKion  des  plaows  de  l'Ëgjrpte.  M.-de  La- 
■arck  le  rappone  aux  lîAofftrmum,  M.  Vahl  eft 

du  même  avis.  C'eft  fon  Utkofpermam  titîio'ium 
(Syitib.  2  ,  i-at;,  ;5  ,  tab.  i8)}  c'eit  le  itthaj\cr- 
mum  ut^^jri;-r:.i  1  atn.  Encycl.  (  f^«yei^  Gremil, 
-nf*.  9. }  Il  taut  lire  pour  la  fynownue  ,  ûiuebia 
UaSeria.  C*eft  la  feule  efpèce ,  6t  fans  doute  c'eft 
par  erreur  qu'on  trouve  dans  Forskhd  ,  à  la  dt;f- 
cription  générique  de  cette  plante  «  le  nom  fpéci- 
fiqâe  utrâ0igmM* 

ARNICA.  (  y'ifyei  Doronic.  ) 

ARNOI'OGON.  (t^oyti  Salsifis.) 

ARNOSKRF,  A'-i  fcris.  Gxrtn.  t.b.  157.  Ce 
genre  a  ^té  établi  par  Gacrtner  fur  une  efp<^ce 
tthfoftriê  de  Umé  ,  cooDiie  fou  le  nom  ^fytjfirù 
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mlnt/ra,  te  que  M.  de  Lnmarck  a  r<?unie  .lux  lamp- 
fanes.  Ses  femcnces  font  couronnées  d'un  rebord 
coriace ,  droit  &  entier ,  caraâère  qui  le  diflmglM 
des  lampfanes .  qui  n'ont  point  leurs  femencesf  ou- 
ronnets ,  t^-  des  hyofttis ,  dont  les  femences  font 
aigrtttees.  {Jhyofcàs  fctida  Linn.  d-vrr  it  aufl'i  être 
réunie  à  ce  genre,  il^oytl  Lampsanb,  vol.  lil., 
pag.  414.) 

AROIDES  (Les),  (f^oyei  Gouets.) 

AROLE.  On  donne  ce  nom ,  dans  les  Alpes, 
avcoiAfv,  ef^ècede  pin. 

ARONIA.  (y^yti  Niruni.) 

AROUM.A.  Les  habitans  de  la  Gelane  r»om- 
meniainfi  une  efpëce  de  galanga  (  maranta  arouma 
Aubl.  dont  iis  emploient  les  tiges  fendues  pour 
faire  dts  paniers  ou  pa^aras ,  fuivant  Aublet.  Il 
paroti  qoe  la  pbnie  indiquée  ailleurs  fous  le  nom 
d'efrawM  ,  8e  npponée  m  AcAeî,  eft  la  mêoe. 
(/./) 

AROLrNA.  (  KdgiKt  Aiiouinui,  le  Lan.  18. 

Geoer.  lab.  lo.  ) 

AROUSSE.  Arachus.  On  nomme  ainfi,  diW 
"l'Auvergne ,  une  plante  léguminenfe,  du  genre  de 

l'ers,  très- voifine  de  l'ers  velu  {(rvum  hirf.turn 
Linn.  ) ,  ainâ  que  de  quelques  espèces  congé- 
nères. (Afl) 

ASRAYAN.  «  On  trouve  fous  ce  nom ,  dit 

M.deJulTteu  ,dans  les  de(fms  de  Jufeph  de  Judieu  j 
une  efpèce  de  myrte  du  Pérou  ,  à  fleurs  purpuri- 
r>e$,  à  fruits  bleus ,  bous  à  iT^ai  ger ,  de  b  groflcur 
d'une  cerife.  Il  ell  cité  par  Frezier  j  d^ns  fa  rek- 
tien  de  voyage  de  le  nerdo  9ed.  « 

ARRÊTE-BŒUF.  {Voy^i  Buorami) 

ARRIVOU-TAOU-VELOU.  Ce  mot,  d'après 
M.  du  Pfctit-Thouars  ,  qui ,  dans  la  langue  mal- 
gache ou  de  Madagafcar  ,  veut  dire  soUU  tuu  de 
vit»  défigae  «ne  pl«Miie  de  genre  mefai  # es^ 

prime  hy:  erboI'Cju^^ment  la  propriété  ^*eo  bli 

attiibue  de  prolonger  la  vie.  ' 

ARKOCHE.  AtripUx.  Ouue  ks  fleurs  dr  deux 
Ibrtes  qui  ffpaieac  oe  genre  aes  shcnopoaium ,  aa 
peut  encore  le  leooiMMrftre  aux  calices  d:s  flcucs 
f^^melles ,  qui  ne  confident  qu'en  deux  dfvîfions 
applii]ue'es  l'une  contre  t'eatie,  qui  grandilT  nt 
après  la  Boraifon ,  &  forment'attrout  du  fruit  une 
ersveloppe  de  vieux  pièces  ,  comprimée,  que  l'oa 
I  ort-.me  valves  féminaUs.  Le  calice  desâauis  her> 
maphrodiies  tlt  à  cinq  dtviûuns.  ^ 

Espèces. 

4.  Arrochb  à  fruits  en  rofe.  AtnpUx roftm. 
Line*  —  Lan.  IR.  tab.  85}.  fg.  a. 


L.iLjui^ua  Uy  Google 
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9.  Anaoeoi  étalée.  AirrpUx  ratêU»  Uno.  — 
Lara.  ni.  Geo.  cab.  85}.  Bg.  5. 

IX,  AAR.OCUE  de  judin.  Aifij>itx  honenfi*.  Linn. 
—  Lmb*  IU.  8j).  fig.  t. 

Desfbnt. 

Atrtpltx  cauU  frutïcofo ,  ereBo;  foUis  lanceoljtis  , 
carnojis  ,  moUiiiu  f  calicibus  fruHûs  rotundatîs  ^  ia- 

t^arimu,  Desfooc.  Flor.  allant.  1.  pog.  i$u 

Cette  plante  fe  rapproche  de  YatripUx  portuLt' 
eoîJts  ;  elle  en  diffère  pat  fes  tigtrs  droites  j  par  Tes 
feuilles  attemes,  très-molles ,  lucculentes}  par  fes 

ca'icos  très-grands,  membraneux,  planes,  arron- 
dis. Ccll  un  arbrilleau  très-rameux,  haut  de  deux 

Cieds  &  plusi  les  rameaux  droits,  cylindriques, 
lanchâires  ;  les  feuilles  lancéolées  ;  les  infé- 
rieures elliptiques,  g'auqvics  ,  tiès-entiètes  ,  gla- 
bres à  leurs  ileux  faces  ,  tranfparentes  ,  nbtufcs  à 
leur  lommet.  Les  fleurs  font  petices ,  feiiiles ,  nom- 
breufes  ,  agglomérées ,  fituées  dans  l'aiiTelle  des 
ffujiles  fupérieures.  Leur  calice  eft  de  la  grandeur 
de  celui  de  VatripUx  koruaJU,  trèi-enuer ,  com- 
pciméj  arfondi. 

Cette  plante  a  été  découverte  pu  M.  Desfon- 
caines«  dawlaft  iaUes  du  défiett.  eo  Barbacie.  b 

14.  Arrochb  blanchit».  Atriplex  albicans. 


AtripUxjÊttMtfm 
Toanef.  CoroU.  |8. 


Atripltx  cauU  frui'-cofo  ,  ereBo  ;  Jôiiis  hafljth  , 
integerrimis  f  aeutu  ifpùU  termina/tius.  Ait.  Hort. 

Kcv.  3.  ptg.  4|o. 

Au^tta  (odOfaia),<McrM-^<>i(c«.  cauU  fruU- 
cofo  ,  ntmit  MgtUatis  ;  folHs  ptùolaiit  ,  hafiatis  ; 
fpuâ  fimpliei  ,  Jhaigeni  ,  créja^  fubpingui.  i  Perf. 

5jfMpf.  Pbm.  1.  pag.  iff . 

Toute  la  1  l  une  eft  d'un  blanc  un  peu  cenrlr^; 
elle  a  des  rapports  avec  Y  atripltx  hait  mut. Q'^A  un 
«brifleau  afTez  élégant»  émut  les  dget  (bot  droi- 
tes, lignenfes,  divifées  en  rameaux  un  peu  angu- 
leux ,  garnis  de  feuilles  alternes  ,  petiotées ,  en 
forme  de  fer  de  pique  ,  un  peu  épailî^s ,  blimha- 
ttes,  entières  à  leii<^  bords,  aiguës  a  leur  fommct. 
Les  fleurs  font  difpofëes  >  i  rextrémité  des  ra- 
«nr  épis  fimples ,  toiiTti;. 


Cètie  plante  croit  an  Cap  de  Bonne-Espérance. 
On  la  cnittve  au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  ^ 

A1.R0CBI  de  b  Grèce.  ÂtripUn  pua, 

^  Àtfiph»  tattU  fimitofo ,  adfctndetae  ;  foUis  infi- 
ritrihus  /ii/îcrnf.ttii  ,  h  -Jl^iis  ;  fupcTiorious  lintari- 
IfKUoUttt.  WlUd.  Spec.  Plant.  4.  pa^.  pjS. 
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AtbrifTrau  dont  lef  tiges  font  condiéet ,  tel»» 

vées  S:  afrenriintes  i  leur  partie  fupérieure ,  ^ir- 
nic  s  de  tcuilles  médiocrement  pétiolées  ,  glia- 
ques  ,  longues  d'un  demi-pouce  ;  les  inférieures 
lancéolées ,  en  Car  de  p ique,  très-entières  ou  ma- 
nies quelquefois  d'uue  dêoc  «et*  leur  in|lieu}  In 
fupérieures  linéaires-lancéolées,  très-entièm. 

CetM  plante  aok  daoa  Mie  de  Paios.l> 

16.  Arrocbe  àftnQIes  de  lûb  itftrîpibe  Ail* 

foiu.  Wdid. 

Afiplex  coule  fuffruticofi  ,  ereSo  ifoliU  /tacdii* 
hu  f  aeittis  ,  inugtrriwis.  W'illdeil.  SfÊcV^UU^ 
pag.  959.  —  Humb.  &  Bonpl. 

Ses  tiges  font  droites,  ligneufes,  cylindriques, 
hautes  d'un  pied  &  demi  ou  de  dent  pieds,  gar- 
nies de  friiiiles  médiocrement  pctiolées,  linfoi- 
res  ,  aigucfc,  ttès-eniières  ,  glauques  à  leur  face 
inférieure  ,  longues  depuis  un  demi-pouce  jufqa'i 
un  pouce  8c  deini.  Les  fleurs  font  agfloniéréts, 
approchées  en  épis  teraMiam}  le  caboa  da  Mt 
petit ,  prefqiie  rond. 

Cette  plaine  ciefc  dans  fAndriqne  aéridie* 

nale.  T> 

17.  ArROCHE  en  crête.  Atriplex  criflata.  Willd. 

Atripicx  caule  fruiicofo,  decumbentt  {  fuUit  Itactf 
latis  ,  dentatis  ,  fuhits  tomentofis  {  caâtihufiMi 
dentatis  ,  cnftatis.  Willd.  SpeC  I^iaOb  4.  f»t'9tf' 

—  Humb.  Se  Bonpl. 

Cette  plante  a  des  tiges  Kgnevfes ,  eeadiéèii 

h  .utes  d'un  pied  8c  plus ,  garnies  de  feuilles  al- 
ternes,  petiolées  ,  â  peine  longues  d'un  pouce, 
oblonçues-lancéolées  ,  obtufes  i  leur  fommet , 
rétrécies  en  coin  i  leur  btfe  «  tonMnteufts  «a 
de^Tous ,  inégalement  dentées  à  leurs  bords.  Les 
fieurs  font  axillaircs  ,  agglomérées,  réunies  en  on 
£pi  court ,  terminal  ;  le  caltcedu  fruit  compriné, 
arrondi ,  muni  à  fon  difqoe  d'ott  doiibleiW|dl 
dents  en  forme  de  crête. 

Cette  plante  aoic  en  Amérique ,  aux  envin» 
de  Cnnuma,daiis  les  lieu  (àUooocnx.  f>  {Dtfa^ 

ex  JFUU.) 

18.  AlUtocBB  dentée.  Ji/ifiex  ww&atc  Vîlli 

Atriplex  eaule  fiffruticofo  ,  procumbente  / 
obovaùs  ,  deatieaUu*  ,  fuiikM  iuneniofis  ;  ùbtUit 
fntaât  •rUealêtk  ,  datutU.  Willd.  Spec.  Ffaatf 
P>g>  959-  ~  Humb.  &  Bonpl. 

Elle  rapproche  beaucoup  de  la  précédente; 
elle  en  diffère  par  la  forme  de  fes  feuilles  &  p» 

fes  calices.  Ses  tiges  font  ligneufes  à  leur  partie  io- 
féiieuce«  diviféet  eu  rancjuui  rabattu»^  long*  ^ 
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â  fis  POQCBS  8e  plus ,  garnit  de  fesHles  en 
•rate  remrerfé,  tomenteures  en  deflbus,  longues 
d'un  demi-i.>ouce,  munies,  à  chacun  de  leurs 
bords,  de  trois  ou  quatre  dents.  Le  calice  do  fruit 
•I  blanchâtre,  compriinéj  mbiealaffe ,  «ttouré 
ée  petites  dents  aiguës ,  nu  &  uti  p^u  convexe  à 
iM'dîfqua»  quelt^uefois  furmonté  d'au  petit  tu- 
Micale. 

'  Cette  pInM  atk  é 
aale.  b 
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19.  Arroche  cendrée.  AtrlpUx  cinma. 
Atnplex  caule  fruîicofo ,  ^Uit  iitumri  lmnttolmtis, 

cibus  fruSûs  tommùf  imUfimmù  ,  épiet  indunl*- 

rHuj.  (N  ) 

Les  ditf'rentes  parties  de  cette  plante  font  tou- 
tes d'un  blanc-gridne  OU  cendré.  Ses  tiges  font 
ligOi^ufes  ,  cylindriques,  un  peu  tabotiutts;  Us 
ram.aux  .iltt-rnes,  garnis  de  feuilles  pn  fque  feili- 
les ,  très  rapprochées,  linéairis-lancéolées ,  lon- 
gues d'un  à  deux  pouces^  gUbes ,  épaiffM,  très- 
•ndèfcs ,  obcufea  a  bur  lommet ,  un  peu  récrédes 
en  pétiole  à  leur  bafe.  Les  fl  urs  font  prefque  foli- 
taires  dans  les  airelles  des  feuilles .  â  peine  pévii- 
cellées  (  le  calice  du  fruit  comprimé  ,  convexe 
dent  fon  centre  à  fes  deux  faces ,  nu  &  entier  à 
fcs  bordi,  nÎMigaldre  8e  un  peu  aigu  à  fa  partie 


Cette  plante  a  été  recueillie  dans  la  Nouvelte- 
Holbnde  par  M.  de  Labillatdière.  ^  (  ^.  /.  in 

20.  Arrocbb  Ittifiuiie.  AuîpUx  mtâmt.  ^illd. 

Atrip/ex  cautt  enSo  ,  ktiiaeto  f/b/iis  uiangulari- 
kafiutis  tfauato-dentaiis  ,  fnbius  argmttis  ;  cafrcibus 
frm&ât  trUnguIari-ovatiSf  iattgtrnmii.  Willd.Spec. 

J>bnt.  4.pH*  9âi<^ 

JÙnplix  cau'e  kerbaceo  ;  foUis  triangularihus  , 
JînuatO'deniatis  ,  fuptrni  nitentibus  ;  valvulis  calitts 
Je-nineis  triquetris ,  integ/mmii.  RebettÛfch.  Piodr. 
n".  441.  —  Schk.  Handb.  tab.  548. 

fi.  ?  Atriplex  (  acuminata  ) ,  caule  trrSo ,  herba- 
€*o  ;  foliii  triangulari-hafiath ,  fubtiu  argenieis, 

fupcrioribus  inte^trrimis  ;  calicibus  fruclû^  ovatis  , 
integtrrimii.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  961. 

Atriplex  caule  kerbaceo  ;  foUis  trianguljri  k.>Jia- 
iSf  t  hlfi  apieeqae  produMis  ,  lue i dis  ;  calicibus  fruHâs 
inttgerrimis  ,  glabrit.  Waldft.  U  KitÙb.  HttOf.  1. 
pag.  107.  tab.  103. 

Cette  plante  a  de  grands  rapports  avec  Vatri- 
fltx  honenftt ,  dont  tUe  n'eft  peut-être  qu'une 
mtiné.  Ses  dges  font  droites ,  d'un  jaune  ver- 
iêmtftmrtnetdulêêMtt,  glabres,  cjrlindrt- 


gtilaires ,  élarsles  i  leur  bafe  »  prefqae  hai^ées, 

prolongées  à  leur  fommet  en  une  longue  pointe 
acumitiee  ,  irrégulièrement  finuées  à  leurs  bords  > 
d'un  vert-luifant  en  deflus,  d'un  blanc-argenté  &c 
un  peu  pulvérulent  en  ddSbus  ,  principalement 
dans  leur  jeuneflie.  Les  fleurs  font  petites,  dtfpo- 
fées  ,  dans  U  s  aiff.llcs  dts  feuilles  (upérieuies ,  en 
grappes  jaui  es  &  ramoulcs  j  le  calice  du  fiuit 
ovale  j  triangulaire,  très -entier.  La  ulante  ^  ne 
me  paroît  qu'une  légère  variété  de  celle-ci  ou  d» 
Wtt'iplex  kordnjîi  ,  ayant  lt$  feuilles  fupérieures 
irès-eniières,  &  les  inférieures  plui  lâchement  8e 
bit»  moïii»  pitfiwidduMr  denréw. 

Cette  planre  croît  dans  r.\1lemagM«h  Hon- 
grie Se  la  Tartarie.  O  {f^-  v.) 

Il,  Arrocba  de  Veniie.  Atrium  «mmom. 
Wilid. 

Atriplex  cauU  ettSo ,  ktfkm»  /  /»&*  nt^rûr/lef 

trianj^uldri-hj/ijtis  ,  dentutts  ;  fuperioriius  lanccola- 
tis ,  Jubhajiiitij ,  integerrimis i  calitibia  fiuciûj  rhom* 
beii ,  acutis,  ^tê  ctfoUA  AbumU.  WUtd.  Spec 
4.  pag.  ç)6i. 

Cette  plante,  dans  fon  état  fauvage,  a  des  tiges 
droites,  hautes  d'an  pied  8r  demi ,  rameufes.  Ses 
feuilles  font  glauques  en  delToust  les  inférieures 
haflées,  triangulaires ,  prefque  longues  d'un  pouce, 
munies  de  qut-laues  dents  écartées  ;  les  fupérieures 
hallées j  lancéolées  ,  très-entières ,  longues  d'm 
pouce  8e  demi.  Le  calice  du  fruit  dl  rhomboidal , 
aigu,  un  peu  denticulé  à  fon  bird  ^up^rieur,  î 
trois  nervures.  Dans  la  plante  cultivée,  les  tigts 
font  plus  hiutes  ,  Us  feuilles  plus  profondément 
dentées  6c  plus  longuet  :  le  calice  du  fruit  nnraiié 
de  cinq  i  fepr  nervares  téiiciilées  ,  muni,  do  cm* 

Îue  côté  de  fbn  bord  Aipériew»  de  dent  pccins 
ents. 

Cette  plante  croît  aux  environs  de  \>mfe,  fur 
losbMdsdekiiisf.  0  {Dtfsnifi,  m 

XI.  Arrocri  blaocbitie*  AutaUx  t^Umu, 

Willd. 

Atriplex  caule  herhacta  ,  proeumbetue  ;  folîis  in- 
caniSf  rkombeisf  fiAditttaùt  ;  cûlicibiu  frudâs  tri- 
dieMM-rAeinAcM.  Willd.  Spec.  4.  pe^  961. 

Ses  tiges  font  herbacées  ,  rameufes  &  couchées  { 
fes  feuilles  rhomboidalcs  ,  longues  d'un  demi» 
pouce,  blanches  â  leurs  deux  faces ,  luui  its,  vSft 
l(  ur  fomrric  t  ,  d'une  ou  de  deiu  denu  de  chaque 
côté  ,  qitlq  i-fois  très-entière.  Les  caltces  des 
frui's  font  ihomboïiaux  ,  avec  Uu'S  angits  aigusi 
ce  qui  les  fait  paroître  tridentés.  Qoe^uef^is  lia 
des  ang let  eft  powm  de  dMx  déifb. 

Cette  plante  croh  en  F  fpagne*  fiu los-boids  éê 
la  mer.  (  Dtfir^,  tx  Willd  ) 

AUROCfU  oouchéo.  AtnpltMpnJkwuu  Dtc 
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Àtripkx  cau/ê  heriéUêa  ^  pro^rMOf  famoftjpmo  ; 
féliit  tritagn/éiHms  ,  MmHoÊUtis ,  gimitrnmu  ;  v.tl 

ruHs  f  mir.jlilnjs  incrmiiuf.  Decatid.  Synopf.  Plant, 
gali.  p.  1^6.  d".         —  boudici«  Flor.  Al»bcv. 

Cette  plante  a  îe  très-cjnils  rapports  avec  Va- 
triplex  haflata  ;  cile  en  tiitfète  par  fti  tiges  étalée* 
&  couchées  {  par  Tes  feuilles  pli» pc rite*,  manin 
d'oreillettes  ottiinniremert  [i!u5  prrnorcées ,  mai» 
particulièrement  en  ce  que  l  s  valv-s  féiunal-s 
n'ont  ni  dents  épineufes  ni  tubncules  fur  le  dos  } 
«raâère  qiMiloic  égal«m«nc  la  taire  diMnçuer  de 
l'atriplex  patuta,  Cks  cfpècet  vitient  lellenwnc , 
tant  dans  leur  port  «^ue  dam  l.  urs  f^uilli-s  ,  q  l'on 
ne  doit  efpéier  de  les  bien  déten&ioer  q^ue  dans 
les  caraâètesde  leurs  fëmences* 

Cette  plante  croît  danst  s  chan  p» ,  'es  ilecom- 
biesi  elle  a  été  trouvée  par  M.  Bouclur,  ie  long 
4u  canal  de  Smïui- Valéry.  O  (  y.  v.) 

14.  Arrocus  tiianguLaice.  Atrifitx  triang^iia- 
nV.  wiHd. 

Aiiir  <x  cauftheriéeeo  t  ereâiufcu'o  {  fofiis  trînn- 
gulari  hafiath  «  îtU^rrimh  y  ca/iàiiu.p'uâùt  trian- 
falmUuttfiAdtittîctdMu.d  J'co  ^i«iicmi«lw.WUld. 
5pec.4.pag.  9<>j. 

Cette  plante  a  de  tel?  rapports  avec  Irs  cf'tplex 
patula  &  l\i'.fij!a  ,  que  )e  fcrois  porte  à  ne  la  re- 
garder qut>  comme  une  variété  intermédiaire.  Ne 
la  connoifl'ant  pas ,  je  ne  U  déctt»  que  d  après  ce 
qp'en  e  die  WiUdeiiev. 

Ses  tiges  font  rameofes ,  hautes  d'un  pied  ,  quel- 
quefois couchées  5  fes  ftiiilles  alternes,  tiiau^u- 
laires,  hallces,  très-entièrts  ,  un  pcu  charnues, 
bluchâtres  en  deflfous ,  longues  d'environ  fix  li- 
gnes {  les  valves  féminales  ou  lescaUces  à<i  fruits 
comprimés  ,  triangulaires  ,  tiès^tiers»  quelque- 
fois  miini^  li'utia  >1ent,  Sf  effdjmicenieDtdA  deux 
points  lur  leur  cil'que. 

Cette  plante  croît  a  Venife ,  fur  les  bords^  de 
h  naer  Adriatiqeé.  Q'ÇDtfiript.  tat  Wtlld.  ) 

2c.  An  ROCHE  à  feuilles  obtufes.  ^/^///cx  ol>- 
WiikL  » 

Atriptex  caule  fierhacto  ,  e'tcîo  ,  foU'ts  aprofr.ls  , 
trianpdar'thiu  t  ohtM^mis  ^  iai€gtr'imh,  Wilidtn. 
Spec.  4.  pas.  964. 

Ses  tiges  font  droites ^ppu  élevées,  rameulc s  à 
leur  bafej  les  feuilles  oppofees ,  longneitict  r  r--- 
tiolées ,  triangulaires,  très-entières,  obtu.  1  „ 
leur  fnmmet  &  fm  liuis  angl-.$,  un  pt-u  gl  r  ^nu^ 
en  defl\>us.  longues  d'un  demi-pouce.  Les  fleurs 
ÙMt  àjjfmM,  i  Textrëmit^des  crges,  en  épis 


Cette  plante  croie  dans  la  Si&érie.  Ô  (  Difiripi, 


t6.  AuKOCBS  i  petits  traks.  àtripU*  mkr^ 
fptrm»,  Willd. 

Atripiex  caule  trtHo  y  htrhscto  ;fotlis  tnangalnî* 
kjflatis  ,  aciiiiufculit ,  fubdentiitis  ;  taliàbus  fruâài 
o\  uuSy  atuiis ,  inugtrrimis.  Wllld.  Spec.  4.  pigi 

964.  —  Waldft.  fie  Kitaib.  Fiant,  rar.  Hung». 

Cetteefpècea  des  ligfs  droi:e^,  herbacecJ, 
garnies  de  feuilles  haOees  ,  triangulaires  i  les  itf 
férieiires  Wfrfrement  dentées  ;  les  fupérieiircSttès- 
entières.  1  ts  valves  ft-n.inalcs  fontovales,  iiRuà, 
fort  petites,  ttcï-emiercs.  ELe  croit  dans  UHoo- 
gfie.  O 

*  Efpectt  dauteufts  ou  mûltu  epmmt. 

*  Atripiex  (microphvlla)./o//M  ovatitfiaugrùf 
gtaueis  ;  céu/e  frutico/o.  Ttilinb.  Froik  4S.  Saà 

ckenoyod  o.  Willd. 


S  s  feiiilles  ffiit  Rliuques  ,  ovales, 
fés  tigts  ligneules.  Elle  croit  au  Cap  de  BMfc» 
Eipéraoce*  1^ 

*  Atripkx  (eredi  )  ,  caule  ktrhacto ,  rt9o;k^ 
lut  ovato-lùnceoLtis  »  iaftiianims  ^tuttiii  es&i' 
bu$  f<mimmm  mtdiqitk  mnrteidt.  Smith  t  fl'sr'bfiCMi 

AtripU»  Mt§4^olU  »  iûthiëUi,  Rai«  S|M|L 

Ses  valves  Témlnales  font  Mriflees  ie  pimti 

de  tous  côtés.  Ses  tiges  (ont  droites,  herbicées; 
fes  feuilles  ovales-Uocéoléesi  ks  inteiÏMcet  laa> 
niées.  •  * 

Cette  plmte        paraii  Itt  déooabiM«M 

Angleterre.  O  . 

*  Atripiex  (anguOifolia)  ,  cjuU  hcrhacto  ,ii^i* 
ricato  ;  foliis  laactolaiU  ^  initgtnimit  ,  i/:Jimitf»^ 
hajljtis  ;  (mucîims  femmmm  kaJUtis  ,  UfMifoBb 
Sniith  ,  Flur.  brican.  3.  pag.  1091» 

Selon  M.  Sir^ith  ,  Linné  aaroit  confondu  cens 
plante  avec  YatripUx  patula.  l>ts  fyr>opyniej  de 
!  obel  ,  de  Bauhin  &  de  Haller  appai  tienrent  i 
cct'.e  efpece  ,  &  non  à  celle  de  Linné.  Cesplantei 
varient  à  untC'l.point»^qiiefen'orerois  prortonc:>t. 
(Jclle-ci  a  des  tiges  hetbacets ,  étalées;  Ks  feuillrt 
ititeneiires  h.irtéet,  pt^rque  ileiicées  >  Its  fuf»f- 
rieures  lancéolées  ,  ttés-entières  ;  les  valves  fémi- 
nales liailees ,  prefqiie  Ufles.  Elles  font  «  dansl*'* 
tripltx  patula ,  léqéremèntd'enticuîées  i  femlf» 
m.  t  ,  un  p;u  tu-  ilTtes  a  leur  difque.  EBSCN^ 
en  hurope  ,  parmi  tes  décombres.  O 

*  Âtriplix  (foliofa  UuU  htrittethf  rkaié» 
oilon^is  ^Jfiuiafo  dttuadtg  fhd&m  uiangal<ink0t 
acum*  Uiyr.  In  Sdlradl  Jouni.  i&to.  pag»  Jf* 

Cette  plante  n'eft  probahU  ment  qu'une  vari^rf 
I  d«  ï'ë^ijtU»  fvjeéi  i.  eik,  çs-  diâeie  un  f^^^^ 


Diymzeo  by  Google 


A  R  s 

force  de  Tes  vaUet  lemiitalos  ,  triangulairet ,  ai- 
gués.  Les  feuilles  (•m  oblongiics ,  thomboidaks , 
bnuées  &  dentées.  Elle  aoic  ùu  tel  Ùft*  du 
T]ge«  en  Portugal.  Q 

♦  Jtripitx  (ftnuK«  )  ,  ««wfr  ttritet»  j^Kb  éd» 

uidihiit ,  hafiadi  ,  finuuth  ,  fuhcîis  argtntt'u  ;  cdli- 
ttiat  Jtminmm  Jfitaiu  ,  muricati*.  Ho&n.  Flor. 
iMi.t.|«C.«77- 

On  ne  peut  guère  confidérer  cette  plante  que 
comme  une  variété  de  VatripUx  laciniata.  Ses 
feuilles  font  deltoïdes  «  haQées,  finoées  ,  d'un 
Uanc-argenté  en  deflbus  »  fes  fleurs  difpofte»  en 
épisi  fes  valves  (éniinales  hériffées. 

♦  AiripUx  (virgata^,  cauU  keriaeeo,  patu/o  i 
JUiù  Uncêolâdt ,  nom*  dtcuffatis.  HoÂn.  Flor. 
imn.  u  X77.  —  Schkûlu  »  Haadb.  ub. 
J47. 

Elle  fe  rapproche  encore  de  \'M4^m  fémU, 

Ses  tiges  font  étalées,  herbacées j  Tes  rameaux 
élancés,  oppofes  en  croix  ;  fes  feuilles  lancéolées. 

♦  AiripUx  (  alba  )  ,  cault  ereclo ,  ramojijfimo ,  htr- 
ééte»;  foiitJ  ovatis  ;  fiorihiu  axillarUas  ,  glomtrû" 
risi  ctUeUm  fnMà$  mmgdéùt  ,  dttuùtis  «  Uvièiu. 

Set  tifes  font  drMces ,  très-rameafes .  herba- 
cées; fes  feuilles  ovales;  fes  fleurs  axIMaires,  glo- 
mériUéesi  les  valves  femmales  ItiTes,  aaguleufes, 
4cMéttilMn  bords. 

Arrochc  pmnte.  (  K>yei  Autteim,  n*.  i  j.) 

ARROUY  :  nom  malgache  d'une  efpèce  de 
lèi^tive  de  Madagafcar ,  qui  paroît  être  ,  félon 
M.  du  Petit- Thouars,  le  mimofit  finfiiiv*  Linn«-ll 
y  en  a  une  autre  efpèce  ou'iks  nomment  vmnf 
fira.  Ge.dMMT  Bot  fw  b  dUttof ud  •  vani  àM 

ètûu. 

ARSIS.  Arfis.  Genre  de  plantes  dicotylédones , 
i  fleurs  complètes,  polypétiuées ,  régulières ,  dont 
la  famille  n  eft  pas  encore  déterminée ,  8c  qui 
coamren4  des  arbrifleauz  «zotiaoes  i  l'Europe  »  i 
Mm  fmptes ,  alteneci  U»  Bews  diljpofllM  tn 
iNppet  tennsoales. 

Le  caraâère  eflèntiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Ua»  ttntU  i  dsf  fbskt  eamfmiutU*  ;  m  eatiu  à 
âÊf/UwUti  tui  p^àiàuÊuAn  iifiUmumtn^iritfitr 

U  rictptadc  ;  une  boit  UttUt  fMtli'ii  4âM$  h  té&tf 

à  mt  feiUt  ftmcnct. 

Chaqne  leur  offre  : 

1*.  Un  cd/ic<  inférieur,  partagé  en  cinq  folioles 
étalées ,  prefqu' ovales ,  caauoues  ,  colorées. 
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1**.  Une  cerolU  i  cinq  pétales  obloogs  «  plut 
cmtrtt^lecatkc. 

3**.  Environ  cinquante  kamintt  inférées  fur  un 
réceptacle  alongé}  lei  filameos  filiformes,  pref- 
^*attffi  longs  que  In  calicef  les  enétieurs  plut 
courts  «  fnanniini  dMinthtwi  «onliM  i  qucn 

loges. 

4*.  Un  ovatrt  libre,  arrondi ,  porte  fur  un  ré- 
ceptacle en  forme  de  f<edicelle  ;  le  flyle  fubulé. 
de  h  longueur  des  étaminesi  le  ftigmate  aigu.  \ 

Le/rtf/reû  une  baie  globuleu(««  pédicellée»- 
consnaoK  m»  taMttc»  anondie. 

E  s  p  i  c  I. 

Arsis  ridée.  A/fis  ntgtfa..  LoUf. 

ArftfQlii4  aUtniê  t  ngtfii  ;  raeemù  tenmiaéU* 
*M,  Loar.  Flor.  cochâi.  vol.  i.  pag.  409. 

AtbrfiTean  d'environ  cinq  pieds ,  dont  les  tiges 
font  trôs-ramoufvs,  garnies  dtf  feuilles  fimples . 
sdternes.  ova  es  lancéolée» ,  tidées  ,  uès-entières 
i  lewrt  bords.  Les  fleurs  font  blanehei ,  difpul^ 
en  grappes  â  l'eitrémité  des  rameaux.  Leur  calice 
eft  diyilé  jufqu'à  fa  bafe  en  cinq  folioles  ovales, 
colorées  ;  la  corolle  plus  courte  que  le  calice.  EUo 
préfente  l'afjpe^  d'une  fleur  campanulée*  qtioiqa* 
compofée  de  cinq  pétales.  Les  ëcuoinee  nom- 
breufes  font  attachées  fur  un  réceptacle  alongé, 

Î|ut  fait  paroître  l'ovatre  pcdoncule ,  ainfi  que  le^ 
ruit.  Ce  dernier  tft  dianm  «  globoleUB  «  i  Wia 
feule  femence. 

Cette  plante  a  été  découverte  dans  las  feite  ^ 
h  CocMMUna  par  Lowtin».  1^ 

ARTEDIA.  (Keyrr  AatboiEj  &  lit.  Gen. 
tak  195.) 

ARTEIflSIA.'(  Fêjwi  Aimoitl.)- 

ARTICHAUT.  Cynars. 

I.  Aatichaut  commun.  Cytur*fc»^ià$.  Uni. 
^  Lam.  IH.Gan.  cab.  66j.  Kg.  x.  (£»  Teem.  ) 

4.  Artichaut  fans  tige.  Cyaara  acaulh^  Lrnn. 
—  Lam.  m.  Gen.  tab.  66j.  fig.  i.  —  Poir.  Voy«|. 
en  Barb.  x.  pig.  — >Dsshin(.  Fkr.  adaai.  u  ' 
pag.  249. 

Les  ef^èces  d'artichaut  décrites  par  Unné  oot 
toutes  le  réceptacle  des  fleurs  épats  8c  charnu , 
fort  bon  ï  manger.  Celle  dont  il  s'agit  ici ,  trèi-;  . 
commune  dans  les  terrains  fablonneux  de  la  Bai^  ^ 
barie ,  oùje  l'ai  fréquenunent  recueillie  pour  vC^m 
nourrir ,  eil  i^we  Ofair  trèt-délictte.  fapériean  ' 
à  celle  de  notre  artichaut  commun.  Lesiyaaninvw 
I  dm/uiUm-kamUit  qu'on  rencontre  dansiat  mflmaa* 
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contrée?  ,  fnnr  nufll  très-bons  à  manger  crus.  Ils 
font  d'une  gnnde  retlource  <lu)$  un  pays  où  les 
vivres  peuvent  veidf  i  mMMi«er  4am  dM.voyagcs 
no  peu  longs. 

$.  AUTICRAOT  pnmj.  <?pMr«  pygmaa.  Wllld. 

Cyr.^r^  .icjuHs  ,  folih  pirtnath ,  glabnufculis  ;  iii- 
einiis  acniaiis  ,  jpincfij  ;  ealicinis /quamis  intcriori- 
itâ,  tpietfearitfit,  willd.  Spec.  5.  pag.  169t.  ■ 

Très- rapprochée  de  l'efpèce  pr:céil'-n'e  ,  ce!Ie- 
ei  en  diffère  par  fe^  teuiilcs  v>  rc  's  à  leurs  deux 
faces  ,  épineufes  à  leurs  dentelures  H  n'y  a  point 
de  tige.  Toutes  Its  feuilles  font  ra  lica!-  s ,  ailées , 
longues  d  un  pouce  &  demi  à  deux  pouces  ,  à  dé- 
coupures inégales  .  dentéts ,  aipiics  ,  épintMi(t$  à 
leur  fotnmet ,  bétiiTées  far  leur  côte  du  milieu.  De 
leur  centre  fort  une  Aeur  (èftie.  Son  calice  (  (l 
cylindrique  }  les  écailles  extérieures  ovales  ,  den- 
tées i  leur  fommet  s  les  dentelures  lerminécs  par 
uneépinei  les  intérieures  ovales,  très-entières, 
furmoncées  d'une  pointe  épineufe  i  celles  ^ui  en- 
veloppent les  fleim«  oblongues»  fcatieufee  i  leur 
fommet ,  fa»  épines. 

Cette  plante  creit  en  Efbifli».  «  (  Dtfaipt,  t» 

Willd.) 

6.  Artichaut  couché.  Cynara  pufilla.  I^abill. 

Cynara  acaults  ,foiiis  pïnnatu ,  fubtomentofit  ^  la- 
einiis  pinnacifiiùs  ;  fquamij  ealicinis  inUgfiê  »  tftU 

fetritfit»  Labill.  icoo.  Plant.  %r.  Fafc. }.  |Mg.  it. 
ub.  7. 

•  5.  Cynara- vriottaRt  f  moftiùta,  «CÊtint ifeUi* 

jdcosit.  ,  unuiui  imi/ts  ;  j'quamts  caUÛlÛê  firAm 
fpccianticiu.  '1  ourncf.  Coioll.  }I. 

Ses  racines  font  prefqiie  fimples  }  elles  prodiii- 
fent  de  leur  coHet  des  feuilks  toutes  radicalék  , 
étalées  fur  la  terre,  oblongues  .  lancéolées  ,  ai- 
lées i  les  folioles  pitinatilldes ,  ôMongues ,  inéga- 
les ,  quelques-unes  entières ,  tomenteufes  à  leurs 
deux  faces  dans  leur  j  uncfTe  :  de  leur  centre  fort 
une  fleut  feflîle,  fohtaire.  Le  calice  ell  cylindrique  i 
ks  écailles  entières,  acomioées  «  fctrieufes  i  leur 
fômHiet)  tontes  les  flenis  flofcnleiAês ,  hemia* 

{>hr<jdites;  le  tube  erêle  ,  élari;î  à  fon  orifice  i  le 
itnbe  à  cinq  découpures  linéaires  ,  fubulées  ;  les 
femencf  s  ovales-oblongues ,  légérémnit  rompti- 
•éce  t  ftriies^  rnrmontées  d'une  aigrette  feffile , 
plnmenfe  i  le  réceptacle  concave ,  par(ciné  de 
'  ^iMll^uupoik  raies.  ' 

Cette  plante  a  été  obfervée  aux  environs'  dé' 

Diinas,  par  M.  de  Labillardière.  "iL 

La  plante  de  Tournefort ,  var.  a  .  f^  rapporte  â 
cette  efpète,  félon  M.  de  L^bilLircir^re  ;  <  Le  eri 
diffère  pir  fes  feuiileSi  dont  la  face  fupéiieure  eft 
•hérifée  9c  rnJn  au  toncbeir.  ElU  aol»  dans  l'Ai» 
ménie* 
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'  7.  Artichaut  à  feuilles  entières.  Cynara  m 

iegrifolia.  Vahl. 

Cynara  foliis  loÊUtdatU  ,  énlkatt^  i  fqiutmU 
caluinis  iMttalan-animhMts.  VaU,  SfnM.  t. 

pag.  68. 

C'eft  une  plante  peu  élevée  ,  glabre  fur  toutes 
fes  parties,  dont  la  tige  eft  ûmple  ,  ftriée,  garnie 
de  feuilles  petiidées  ,  êStti  larges ,  laoç^létt. 
longues  d'un  pouce  Be  denu ,  denticulées  a  leius 

bords;  lesdcin'^Iur  sépineules.  La  fleur  ell  bleue, 
û)litair^,  pedontulée,  terminjle,  une  fois  plus 
petite  que  celle  du  C7e«Aiyê0/ymi<,f,-  Its  écaiiicsdo 
calice  lancéolées  ,  acuminéesi  les  ioféf ieuret  tti- 
minéts  par  une  épine  à  peine  piqoantt. 

Cette  plante  croît  en  Efpagne ,  for  les  monta- 
Snes  des  environs  de  Tolède,  d«e  la  Caflik 

neuve.  {Defcript.  tx  Vahl.) 

*  Cynara  (horrida)  ,  fords  pînnattfidis  ,  /.''«i 
tontentofis,  J'piito^i  fpinis  bujeos  folionm  pinno' 
rumque  i>afi  (oaaati**  Ait*  HoR.  Kev.  |.  pag.  148. 

In  Madtra.  if 

*  Cynara  (  glomerata)  ,  acauli*  ,  foliû  pinnati^ 
liais ,  Jpikofis,  Tluinb.  Piodr.  i^,jU  £4ptt  Sms- 
Spei* 

Artichaut.  Ce  nom  eft  donné ,  non-feule- 
ment à  l'artichaut  commun  (f;yBarfl),  mais  encore 
àplufieurs  plantes  qui  ont  avec  lui  des  rap^ru» 
foit  par  leur  faveur,  foit  par  la  confonnattOP  de 
que'ques-unes  de  leurs  parties.  Le  tophaâ^tit, 
îipèce  de  foleil  (helijnthus  tuberofus  Linn.  ),((! 
Vartickaai  dt  urrt ,  aînfî  itommé  parce  que  fa  n- 
cwe  a  le  goét  d'artichaut  :  on  lin  donne  auffi  le 
nom  é'art'chaui  de  JfrufaUm.  patate  y  efpècf  ds 
lifrron  ou  de  quamocUt,  eft  nommé*,  peut  être 
pour  U  même  raifon  ,  artichaut  des  Indes,  l'nf  t  i- 
pèce  de  courge  d'Amérique,  à  fruits  couroiuies 
de  tubercules ,  eft  dans  quelques  lieux  Y  artichaut  it 
Jirufalem  ou  d'Ffpi^ne  La  joubarbe  ordinairf, 
dont  les  ft-uilles  !■  nt  difpofées  comme  les  écailles 
du  fruit  de  l'artichaut  commun .  eft  nomuéc  Vll' 
gairement  artiehaia  Javvagt.  {Jnf.) 

A:\TiriO::CO.  Les  Imliens  nommfnt  ainfi 
l'artichaut ,  appelé  ailleurs  anicoeum  ou  akocalmn. 
C'eft  le  caSus  des  Anciens  ,  dont  la  portion  du 
calice  que  l'on  mange ,  eft  nnnMBée  par  eax  /V*/m 
futvanr  Théophrafi-f,  «/ôt/^fahnnKFljne,  St'r 
awSmM  Ibivam  Athénée.  ifii0iy 


ARTURO  :  nom  que  porte,  dans  l'ile  d?  On- 
die,  uns  efpèce  de  celfie  (celfia  ariiuruf  Linn  ). 
I  obel  l'attiibue  autli  à  un  aAiagale  {afiragalut  fc 
faauittLian,)»  ■  • 

ARUBA.  Âobl.  (  tToyei  Àrube  k  VI  Cta. 
tabw  109.)  Gç  9im»6mM-  àniuSeii,  d«* 
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?ro*i  érre  réuni  aux  qualfi^  ,  ilont  il  difftre  que 
pif  le  nombre  des  pai  cics  de  U  iruttihcaùoo. 

ARUM.  (f^j-qCoUBT.) 

ARUNA.  VéhL  ÀAomniR.) 

ARUNDiNARIA.  i^oytt  RosoiAilUI.)  C'el 
K  «MfM  d« Perfoon.  Sjrnopf.  Pianu  i.  p«|.  lot. 

■  ARUNÛO.  (  r*yei  RossAV.) 

ASAHASAFR  A.  Dalech»n|»  dte  ,  foaf  ce 

~,  d'après  Avicenae  ,  «me  plante  i  racines  tu 
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béreafès,  à:  palmée,  qui  paroit  eue  une  tlpèce 
vwait,  &  qui  »  let  méoiM  vertus. 

—  ASARBT.  Âfanm, 

r.  A  s  Al  ET  d'Europe.  Afarum  turoptum.  Ijnn. 

—  Lim.  ni.  Cea.  ob.  394.  fig.  I.  FJor.  d». 
ub.  66}. 

i.  As  ARET  de  Canada.  Afjrum  canadenfe.Wnn. 

—  LaTi.  III.  Gen.  tab.  J94.  fi^  2.  —  Micb.  Flor. 
boieal.  AnMr.  i.  pag.  179. 

4.  AtARET  à  feuilkl  de  gouet.  Afarum  arifo- 
'tbàtm  Micb* 

Afarum  follts  fMa^ato  cordutls ;  calice  tuhulofo , 
infrà  limbum  buvifime  tf.fuum  toarduto.  Mich. 

Fîor.  boieal.  Anwr.  1.  pag.  279. 
JfimoH  vi^miam,  Walcer.  Flor.  cacoL' 


Cette  eff  èce  eft  nès-iHUriâe  d^s  précédentes 
■parla  forme  ile  Tes  fleurs ,  &  tnème  par  relie  de 
wt  feuilles.  Sa  ne  lues  nmpantes  proJuifent  de 
longues  fîbrt'S  épaiJes  ,  rvlin  Iriq'ies  F.es  ftuillf  s 
toutes  radicales  four  ionfufntnt  petiolécs  ,  prcf- 
queirijnguUirss,  eduncrecs  en  cœur  à  leur  b  ife, 
obtufes  i  leur  fommet ,  arrondies  fur  les  deux  an- 
gles inférieurs ,  glabres ,  entières ,  marquées  de 
taches  blanch&cres.  Les  fleurs  font  me  liocrem^nt 
pédonculées;  leur  calice  tubuié»  le  cube  rétréci 
ai^defTous  du  li«b«(  cdiiî-cî  UtfécenatttriSde  i 

fon  borJ. 

'  Cette  piance  croît  dans  les  forêts  ombragées , 
i  h  BaSè-Carotine.  M.  Bofc,  oui  l'y  a  recueillie, 
•'en  •  coanmniqiié  on  esenflaiM.  (  K./.) 

AS.ARINT.  Tournef.  Cette  plante  ,  qui  tdVan- 
tUninum  afarÎM  Lino.,  eft  diftinguée  par  Tour- 
nefbrt  comme  ferannc  un  genre  particulier,  qui 
dîfiFère  des  tinaria  par  fa  capfillo  l|phériq|W  & 
.ovale.  (  Voyti  MuFLltR. ) 

asarum.  (  yo^^,  asaut.^ 

'  ASÇAUNA,  <F9«  AlCAMMi.) 


A-^CARIN!^.  Af,.^rina.  Ce  génie  eft  compofé 
jihnflVjiix  rv<.tx]iii-'s  ,  trèi-r.imcux  >  ^ar»^'»  dtf 
ft'uiilts  op(i'>  et'S ,  ayant  leurs  fl-iirs  i^il^'ofctl  en 
chatons  dans  J'aïadle  des  ft-uiilcs  rupérieure*.  La 
amille  naturelle  de  cë  genre  n'eft  p*s  .én<o« 
déiennioée. 

E  s  p  â  c  s  s. 

I.  AscARiNB  à  plufieors  épia.  Àfi»lM  poly0«- 
ehiû.  Forft. 

Afcarina  futiît  Pfùlétis,  •ppofiùs  ^  oilongU; 

init^eriimis  ,  ft  'ipulji'ts ;  fioribtts  dioicis,  (  N.)  Foilt. 
Profit,  n".  ^64.  —  WUid.  Spec.  Plant.  4.  pag.  647. 
—  Un.  111.  Gea.  ab.  798* 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaux  cylindriques, 
prnis  de  feuilles  oppofées  ,  pétiolées  ,  oblon- 
goe»,  très-entières,  veinées,  glibres  à  leurs  deua 
♦icf  s ,  aiguës  a  bur  fomm-ît ,  longue» d'un Dooce 
3c  plus ,  accompagnées  à  Irur  baie  d'une  ftipulo 
très  courte ,  vaginale  ,  troti^;Lë:'.  L.s  fl^i'fs  tout 
dioï^ufcs, dirpufecsen  cbaioi^s  prefjue  filiforme*, 
à  peine  longs  d'un  demi-pouce  ,  réuni*  au  rom- 
b-e  <1  >  deux  ou  troi»  daaa  k* aifloUea  des leuiUes 
rujieneiires. 

Cette  plante  CToit  dant  lei!Ies'de  la  Société. 

1.  AscARiNE  à  fruits  rouges.  Af.arina  rubra. 
Afiarina  foliu  fparfit ,  fui/tfratù  ;  forihta  m»- 

MortHa  (  tubra)  ,  folih  ohlor.gh-,  fahlnugenî- 
mit  ,  giuarit , /parfis  i  amtntis  iuuraUota.  Loui. 
Flor.  cochin.  1.  pag.  £69. 

Pntniu  japomta  ,  friUbt  fVpa^  ,  mmmjtmiS,  f 

Koempf.  HilL  jap.  lib.  i.  pag.  lor. 

An  cudntaum  i  Rumph.  Amb.  Ub.  7.  cap.  14. 
ub.  16. 

Cet  arbriffeau  s'élève  à  la  hauteur  de  huit  pieds 

Sitr  une  tige  toctueufe ,  de  couleur  brune ,  divifée 
n  rameaux  étalés  firganis  de  feuilles  éparfea, 
pétiolées  ,  oblonpiies  ,  un  peu  ai^oès ,  glabres  ï 
leurs  deux  faces,  les  unes  entières ,  d'autres  lâche- 
ment deniéta*  Lm  fleurs  font  monoïques ,  difpo- 
fees  en  clûttoi» conrta» latéraux,  filiformea,  cou- 
verts de  petites  écailles  imbriquées,  cbamoet* 
triangulairts ,  à  une  feule  fleur,  fans  calice  ni 
corolle  i  une  étamine  felfile  ,  & ,  dans  les  fleurs 
rrâies ,  deux  ftigmates  fbbolés ,  divergens.  Le 
fruit  eft  un  drupe  rongeitre,  arromii^  (fiin  demi- 
pouce  &  plus  de  diamètre ,  femUable  an  (htti  èa 
marier  par  les  véfuulcs  fucculLUtts  qu'il  offre  à 
l'extérieur  :  il  a  ta  faveur  d'une  cerilè  aigre  i  il 
contient  un  noy.iu  pref(qu'ovale.lacttnens«i  deuK 
loges,  dins  lequel  fe  trouvent oeux  amandes  ovar 
tes,  comprimées. 

Cet  «ibrtIoM  ciele  dÉM  UCoch&ncbiBt.  0»  b 
,ail«ïw«9Chn8-'b  {Dt/ript.  ex  Loar.} 

Ooo  Jk 
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L«S  fruits  de  cet  arbriffeau  Tont  trè<.eftimés 
en  Chine.  On  les  mange  crus  lorf^u'iU  font  mûrs. 


chiochtnois  les  font  fermenter  comme  nous  fai 
fou  pour  le  laifin  i  ils  fe  procurent  par  ce  moyen 
«M  GqiMar  vinnifi»,  d'ut  goût  agiédile. 

ASCHIL  ou  ALACHIL.  Ceft  le  oom  que  ks 
Arabes  donncK  à  la  IciHe  ■aritMM  iJaOë  mari- 
tima  Uan.). 

ASCIUM.  Ce  nom  générique  a  été  AiblHnié 
par  plufietirs  auteurs  à  celui  de  noraxM .  coofiicié 
par  Aubht  pour  un  genre  de  planenét  nCuiiitt* 

ASCLÉPIADE.  AfitifiM. 

;  5. AsctiPiAiNt àtSfn», AfcUpias fyiiuc*. Lino. 
Lan.  OL  Gra.  tab.  175.  fig.  |. 

$.*  AscLÉpiAot  à  fenOlt»  oboOist.  JÊfibfUt 

phtufifotia.  Mich. 

Jf(itpiéuJoiiuamp/t*kûaiHuât  «Mwmw,  rotun- 

ptdunculatâ ,  glabrû  ;  comicuH»  tKfirtÙ,  Mich.  ilor. 
boréal.  Amer.  t.  pag.  11  y. 

Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  opporées« 
feflîles ,  amplexicatt1ea«  oViongutrs ,  arrondies  8r 
obiufes  i  leur  fommet ,  on.iulees  à  leur  contour. 
Les  fleurs  (ont  difpofées  en  une  ombelle  termi- 
nale ,  longuement  nédonculee  ,  contenant  un  affez 

rnd  nombre  de  fleurs.  Les  cotoUes  font  gUlNPat  j 
cornets  tâiUans. 

Cet»  plante  cnk  )  la  Virginie  9c  dans  la  Cà- 
foBne.  iMiek.) 

S.**  AscLFPiADE  anpleiicaale.  ^fi/i^pM*  MK 

fiexicaulis.  Mich. 

•  ^  Àfilq>ias  glabre  ,  c^u/.ius  dccumherttlkus  ,  fimpli- 
tikuj  ;  fiflrù  cordaiis  ,  uinplixicaulU-us  ;  eorniculit 
étliteJt^Mihus ,  comprcgo-Uguiaù*.  Mkh.  Flw.i>or. 

iUner.  1.  pag.  115. 

g. }  AfcUpias  (  huniftrata  ) ,  foliU  fefiliius  ,  cor- 
datit  ,  oppojitis  ;  cauU  profitaio ,  umMiii  tutiiltiri» 
but.  Walth.  Flor.  caiol.  pag.  10;. 

Cette  plante  eft  glabre  fur  toutes  fies  parties  « 
&  même  d'une  couleur  un  pen  glanqne.  Sestfgcs 
font  limples*  tombantes  ou  couchées,  garnies 
de  fettiiles  oppofëesj  feilîtcs  ,  ampîexicaules,  en 
cœur,  iraverf  es  par  des  veines  purpurines.  Les 
fleurs  font  dirpofees,  au  fommet  des  ttges^  en 
axiil.;>res.  La  corolle  eft  verdtoet  les 
cadiéaj  coofciai^  0c  ea  iMfnevt.  ù  i 


A  S  é 

plante  | ,  encnre  peu  conmio»  it  fmSt  Im 

qu'une  variété  de  cette  efpèce. 

Cene  plante  croît  dans  les  pâturages  arides  & 
fablonneux ,  aux  environs  de  la  ville  de  SanmA, 
à  la  Nottvelle-Géoiiio  le  dîna  la  CaraUnt. 

6.*  AaoinAM  hybride^  AfiiepUf  lyM. 

Mich. 

Afct^iut  etuU  fimplicijftmo  ,  faktomtuMh ;  foUtt 
fftiifttit,  Pvodbu ,  puotfctiuibus  i  umAÊUSê  ^ptgt- 
Us ,  ttrmiiudiht,  Midu  Flor.  bonaL  Aakr.  1.. 

ÀfcUpioâ  varieguta.  Walth.  Fior.  carolin.  Nm 

SiS  tiges  font  très-fimp!ts  ,  légèrement  toro*n« 
teufes,  garnies  de  feuilles  oppoféesj  petioléfi. 
ovales ,  à  peine  pubefcentes ,  très-entières.  Us 
ombelles  font  terminales»  point  axillaires  i  h  lo- 
rolle  de  couleur  purpurine ,  bUnchâae  à  fuo 
limbo  le  fiir  le  bora  de*  «omets. 

CteopiaM»  cnItàlaOmlinn.  (MUk) 

10. *  AscLÉPiAOE  i  fleurs  lalneu(es.  AfcU^ 
tanifora.  VahL 

Afcitpias  foliis  plants  ,  linearl  lanceolatis  :  cault 
frutieofo  ;  umiellis  Uuraiiius  ,  foiitarii*  ,*  coioUu 
hbfiÊiii,  Vahl,  fifmbol.  1.  pag.  l}.  tab.  7. 

Afcitpias  (  laniflora  ) ,  foliis  plants  ,  liaian-k^ 
ctolatis.  Forsich.  Flor.  zgypt.-arab.  pag.  51. 

Ses  tiges  font  Ugnonfts .  garniae  de  fëuilks 
oppofées ,  plants,  Iméaites-lancéolées,  luifantes, 

glibreî  à  leur^  deux  faces,  très-entières;  Us  fl-'un 
dilpofees  en  ombw'lles  folitaires ,  axillaires  &  Lté. 
raies }  les  cprolles  velues  en  dettes.  JLe  fniiicoo- 
fifte  en  deux  follicules  firiées,  un  peu  ridées, 
mais  point  enflées  ni  hifpides.  Il  découle  de  cette 
plante  un  fuc  très- abondant,  que  les  Arabes rm* 
ploient  contre  Sa  rage  eo  le  mélaoc  avec  du  beime, 
d'après  Fotskha. 

Ckm  ptama  croie  dans  TAnUo  bonmft.  1> 

11.  *  AscliPIAOB  aà ffione.  A/tUpias puleiré. 
Erbr. 

Afcltpiai  foVtis  Imiictolatis ^  fiAtks  fê^fctitihus  i 
sauUfuptruidivifoi  ambtitis  tn8û,gmiiÙ4.y/itii^ 

Spec.  Hane.  t.  pag.  11^7.  —  Eihr. 

Cette  planio  ell  trèt-rapprochée  de  Vafdrpias 
incarnata  i  elle  en  d'fFere  par  fes  tiges,  pubef- 
centes à  Isur^partie  fupérieure ,  rameufes  feule- 
ment  vers  leiar  fonanet.  Sas  feuilles  font  plus 
courtes ,  nn  pen  plM  larges ,  pubefcentes  à  kiu 
face  bfiffioofe.  Les  fleurs  font  difpofëes  eo  on- 
belles  leminkia  r"--*  - 
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CtM  fkulê  ttùlt  dan  l*Aiiiéfi>jM  fepiMdo- 
■a|i.f 

I AsoinAM  i      pë»,  Jf- 

èHit.  Micb. 

fUa;  fitSis  p«tM*th ,  tvati-Umttdàttt ,  mirinqui 

éiuiis ,  mimirjrijceis  ,-  ptSstUis  eafUitir^HH»  Midi* 
Flof.  bore.aI.  Amer.  l.  pag.  i  \6. 

Sa  tigis  font  tiè$-fimple$,  un  peu  fiftuîeufcs, 
droites ,  foibies ,  cylindcques ,  uès-glibres  ,  ear- 
aks  <1«  feuilles  oppoféet,  péciolées,  lanceoMcs 
M«va!es-UticëolNS,  metnbnnenfes ,  trèi-Mriè- 
Rf,  «iguës ,  prefqu'acumînées  i  leur  fommet , 
fétrécies  a  Itur  ba!e ,  glabres  à  leurs  deux  faces 
Les  Bmrs  font  eniiérement  blanches ,  difporées 

nom» 

hcuffs,  fontcnues  par  éu  pMkeflet  glabres  « 

prefque  capillaires. 

Cette  plante  crr  ît  dam  b  Caroline  ,  aux  liettS 
humides  &  ombragés.  (  y.  f.  Comm.  iiofc.  ) 

it.*  AscLÉPiADE  à  feuilles  éê  duonier.  4f- 

dfdtpiat  foliit  ovatis  ,  undidétis ,  /uiiiu  tUfcolo- 
riiuipait/itiuièiisi  itmMià  urminalij  cault  tnào, 
fmfGd.  'WiM.  Spte,  Plant,  i.  pag.  iz68. 

Àfi/tptjs    /lis  t^Mo^MiutoUlit  f  âmiê ,  nfêni» 

ur.d^ldtii  ,  j\.^:u^  g/jucis  Ù  minuùm  pilojiufcutis  ,  fr- 
nii  ;  cauU  tredo,  umbtUà  hfnij'p/urica.  }àC<{.  icun. 

Raf;  t*vh.  H)>  & CoUeft.  i. pag.  190. 

Ses  tiges  font  droites,  herbacée  s ,  très-fimple  j , 
garnies  de  fruillet  epperées,  ovales- lancéolées  , 
alîx  (enblabhH  |  celles  du  citronter ,  finuées  8e 

ondulées  à  leur  contour,  aiguës  i  leur  fontmet, 
aflez  fermes  >  vertes  6c  glabres  en  deifus .  glauques 
Bc  piibefcintes  ou  U  gérement  piieufes  en  lielious. 
Us  fleurs  font  difpolees  co  onbell*  utioiiule, 
bamti^iéiMiiie. 

Cette  p1«Me  ciolc  daas  rAnériqoe. 

14.  AscupiADS  dompte-venin.  A/litptM  vin- 
tUKôtam,  LÎMk  —  Lam.  111.  nb.  175.  fig.  1. 

Cynanchim  WMtMeBMM.  Plert  SfllOpC  PhOC  I. 

p»E.  174. 

Fintttoxicum  pffuinale,  Moench.  Meth.  p.  J17. 

M.  Perfoon  regarde  cette  plinte  comme  de- 
van'  :!prartenir  aux  cynunchum  ,  Av.Ç\  que  ViifcU- 
n*i  $ugra  ,  Se  même  former  un  gctue  panicu- 
Mr ,  leurs  appeodicea  n'étant  point  des  cornets , 
comme  dans  les  aucies  ef^ècei*  aaaia  deauibct- 
cules  aflez  duts. 

i6.«  AicùPiAoa  des  Iodes.  Jlfiitfia$  tUxi- 

-MM. 
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JJittplts  mmU  mbàUI ,  foUU  infirlori^us  eor» 
datis  ,  fuptrioribiu  OVdt'u }  umhtUit  jtjftlikiu,  Jacq. 

Colleâ.  x.pag.  101.  —  Willden.  Spec.  Platit.  i. 
pag.  itTa 

Nantjtrm  fm^fié.  Wwed.  Hocc  Malab.  9.  pag.  11. 

tub.  13. 

Cette  efpèce  ,  fur  laquelle  il  nous  rcfte  quel- 
ques détails  plus  étendus  à  dtûrer .  s'clève  fur  une 
tige  grimpante  ,  herbacée»  garnie  de  fcuilks  op- 
pofées }  les  intérieures  écunciéea  en  cœttr  t  lea 

fupërieure^  oviics  ,  ent'èrcs.  Les  fleurs  font  diT- 
polées  en  ombelles  fel&les.  Elle  croit  i  l'île  de 
Caitaa.y 

16.*  AscLiPiAoe  fétide.  Afcitpiat  fittiit, 
Ca»an. 

AfcUpias  cju/e  lertd-vo/iiiiti  j  ftorlhus  ractmofs 
(umèeÛis  prohftrii  Willd.  )  ;  fo  iis  oppofuU  ,  cor^ 
dacii ,  a  uminatis.  Cavan.  Icon.  Rar.  2.  pag.4f. 
tab.        —  Willd.  Spec.  Plant,  i.  pag.  iiG<). 

Ses  tiges  font  ligneufes,  cylindriaues ,  génicu» 
lées;  les  rtmeam  alternes  t  ws  feuilles  oppofées» 

pétiolées,  échîncrécs  en  cœur,  ovales,  aiguës, 
vertes  en  dellus,  Rliuqiies  en  dclfousi  les  pétioles 
arqués,  cylindriques,  un  peu  plus  courts  que  les 
feuilles.  Les  fleurs  font  diipofées  en  grappes  laté* 
raies ,  folitaires ,  femblaUes  à  des  ombelles  pra* 
lif^res;  elles  rén-inJent  une  odeur  fenMe.  Leur 
calice  eit  petit,  a  cinq  découpures  aigué>  ic  rou- 
geltresi  la  corolle  d'un  vert-jauni're,  i  cinq  dé- 
conporM  linéaitaïf  réfléchiesi  les  coroecs  dirott» 
8c  blancMciM. 

Cette  pbmecn^t au  Mexique;  elle  eft  cultivée 
dans  le  Jaidii  ittjral  i  Uadiid.  f  <  J7^>c.  t» 

Cavan.  ) 

16.**  AscLiviADi  oficr.  ^tUfku  vimitutiê, 
Svartm. 

Afi/tpiat  caaU  fufruitfetmt ,  voUAiti ,  ft^omti  f 
foliit  opfofitit ,  lawa/atis  ^  gtahris  ;  umullis  late^ 
riliiut f  maliifiorU.  Svartz ,  Prodr.  Si»  ^  ^'<^>'* 
Ini.  Mcid.  I.  pag.  si9» 

AfcUpias  funiculaeta  ,  lat'e  f-.^ndcris  ;  foUls  rur/a. 

Jam.  184* 

Apocynum  fruticofum  ,fcandfns  ,  gtnîfié  kijpmie* 
facie  i  fiorikks  UOti*  >  ôdoratit.  Sloan  «  JailU  S^b 
Hift.  I.  pag.  107,  tab.  ijt.  fig.  i.' 

Apocynmm  feandtns ,  foliit  lauri  ;  fon  ette j  m> 
MIm9.  Plum.  »o.  Icoik  «7.  fig.  1.) 

Ses  tildes  fnnt  très-longues,  fi  iformes,  prefque 
ligneufcs ,  grimpantes ,  cylindriques  i  fes  rameaux 
glabres,  axill tires,  garnis  de  feuilles  oppcfées, 
pé(i'<lées ,  lancéolées ,  aiguës ,  ita'des .  un  m« 
élargies  «  veinéBi»  glabm  •  kno  4c^g  nenb  Lit 
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fleurs  font  pftîtM,  difpofée>;  en  ombelL'^  péA'^ri- 
culées,  compoiécs  de  du  à  doute  fleurs.  l,e  calice 
eft  à  ciii<)  pttius  folioles  aiguës ,  petiiO^nusi  U 
corolle  blanche .  partagée ,  jufqa'î  là  bafe  ,  en  cinq 
déconpores  ovalei ,  aiguës ,  ciliées  i  ieais hotâs , 
d'un  blanc  de  neige  en  dedans  i  cinq  appendices 
ovales,  cmtq  ies,  très-blancs,  poinr  creufes  en 
cotoet.  Le  fruit  confiRe  en  dcui  foUicules  oblnn- 
eues,  acuiTtinées.  étalées»  coaiprimécs  i  Uur 
bafe  >  ventrues .  couvertes  d^yti  duvtt  btanehltre , 
cooçeiMiK  des  rctnencet  aigrettées. 

Cette  plinTf  croît  ie  long  des  ruilTta  ix  ,  à  li 
Jamaïque,  dans  les  lieux  arides  &  l'ablonneux.  if- 
(  Dtfiript,  ut  SwMf !{.  ) 

17.  AsctÉPIADt  à  feuilitj  de  fjule.  AfJepia* 
fituieoftL.L\oa»  —  Latn.  111.  Gen.  tab.  17J.  lîg.  i. 

1-7*  \sctnviADMkfemXk»ài\»miÊS,Jf(Ufit* 
iau"j\,iu,  Micb. 

AfcUp'ut  eêute  tnStf  /htits  fuhf.fi'ihus  ,  ovall- 

lan^^^'ldi:  ^  ,  f.ns\m  anc:.j}.tiis  ,  iicut:jfimis  ,  glahris  , 

margine  ajftnufculU,  Micb.  Fior.  boréal.  Amer.  1 . 
pg.  II?' 

Cette  pljiuc  a  le  pnrt  de  Vafclcpias  ammna.  Ses 
tigts  foot  droites ,  glabres,  cylitidriques ,  quel- 
quefois rameures  I  leur  partie  rupérieure,  &  légè- 
rement pubefcentes.  Ses  feuilles  foni  oprolets, 
prefûue  felUles,  ovales- lancéolées ,  infenfibleinent 
rétrecies  &  tris<aign<!s  i  leur  fommet,  ghbres  à 
lôin  deux  faces ,  un  peu  rudci  i  leurs  bords }  celles 
du  haut  plus  étroites .  lancéirféei.  Ls  corolle  ell 
purpurine,  vetdâii*  tn  deflbusi  les  comeu  de 
couleur  pourpre. 

Cette  plante  croît  dans  la  N  uvelle-G.-'orgie , 
le  long  du  fleuve  Aldumlia.  ( Dffcrift,  et  Mith.  ) 

17.  **  AscLÉPiAoi  i  fieaflks  rares.  JJUepias 
fciÊf«nida,  Mich. 

Aftltfiai  ctiilt  ertBiuffulo  ,  fUiro  {Joiiis  raris  , 
Htumriiut ,  iongijjtmis  ;  unketti»  urmÎHaSius ,  pau- 

jifibpias  (  lancenlata  )  ,  foilis  line  iriiut cauie 
^tO^tUyi»  umktUis  ttrminalibtu.  Waltb.  Flor. 

càfol.  pag.  lOf. 

F.ll  •  nVIt  peu;  être,  d'.iprcs  Michaux,  qu'une 
variété  de  la  précédente.  .">cs  ripes  (ont  glabres, 
redrelTées,  très-peu  garnies  de  feuilles,  nues  à 
letir  panie  fuperieure.  Les  feui.les  func  oppofées , 
fort  longues,  linéaires,  prefque  g  abres}  les  fleurs 
difpofées  en  ombelles  rerminalts ,  peuglroios}  la 
corolle  rougi  âttc  i  les  cornets  jaunes. 

Cette  plante  croit  parmi  Us  pâturages  hunùdes, 
'«Uns  û  BafliB^aioline.  (  Midu  ) 

18. *  AtCLifiADE  de  la  Dtoocie.  J^dt^à»' 
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A^dtptiis  folllt  Itntdribus  ,  fa'>utii'is  ,  pUofo-cU'u- 
tis  ,  opfoftii  i  umhcUit  peduntuUtu  ,  uxtùartiLi  ( 

eaUc^ui ff7«/r.  Willd. Spec.  Plant.  1.  f»«|.  ivti* 

Cette  espèce  lo  rapproche  beaucoup  ^e  VsfcU- 
pijs  ft'ù'ica  i  elle  en  ifitfèrepar  fc*  leuilUs  l eau- 
coup  plus  cfiiirtes  &  plus  étroites,  linéaîrts,  fu- 
bulccs ,  pileufcs  ,  ciliées  à  le  us  Dords  ,  opposées. 
Les  fl-uis  font  de  la  grandeur  de  celles  de  Cafctf 
pijs  fyrijca;  elles  font  difpofées  «A  oldwiles  asiW 
laircs,  pe.io  iculcrcs. 

Cette  plante  croît  dons  la  Daourie.  ^  (Defcript. 
et  Wittd,) 

18.  *^  AsCLftPIADB  rojreufe.  AftUpias  ftt^ 
VahL 

Afiltpîas  folnt  lintarihut  ,  rtvolutis  ,  oppoftis  ; 
coule  frunco/o.  Vahl ,  Symbol,  i .  pag.  ij.  tab.  8. 

Af-lepias   (  fetofa  )  ,  foUis  margint  fe\oliuit. 

Foiskh.  Flor.  cgypc-arab.  pag.  f  1. 

Ses  tiges  font  droites,  lignetifiS  ,  parnies  de 
feuilles  oppofées  ,  linéaires ,  rouîtes  à  leurs  bords  1 
les  fleurs  difpofées  en  ombelles  latérales  8c  t<rmi- 
nales  %  les  cor<-.lL-s  vertes }  les  fiiUicule»  rer.léca, 
couvenes  de  poils  foyeux. 

Cette  plante  croit  dans  l'Arabie  lieoreufe. 

19.  *  AscLÉPiAos  du  Mexi<)ue.  AfeitpUt  «un* 
««■^•Cevaii. 

AfJepiéS  foGlt  vtnîcUUiis  ^  fenîs  f  UiuMlâthi 
floribus  umM/atit,  Cavaa.  kon.  Rar.  1.  pag.  41* 

tab.  )8. 

Elle  diffère  de  VafcUpias  venîeiBttt,  perttculié» 
rement  par  fcs  fruilks  plus  larges ,  au  nombre  sie 
fix  ï  chaque  verticille.  Ses  tigts  font  droites,  gla- 
bres ,  rylm  lriques,  hautes  d'un  pi  d  &  demi,  ten- 
dres ,  herbacées ,  un  peu  anguleufvs  {  les  fcuiilcs 
prefque  f::ffiles,  étroites ,  linëaires-Uocéolétt, 
vents,  gl.bies  à  li  lus  ;liux  f'ces.  aiguës  ilnr 
Ibîi.mjt ,  rétrécits  en  pt;'.iolc  i  leur  bafej  UlfBpé» 
ncnirv  un  peu  plus  étroites.  Les  fleuis  font  blan- 
ches,  beaucoup  plus  grandes  que  celles  de  l'etpice 
précédente,  difpofitce  et»  otnfellef  pédomMcil 
l'extrémité  des  ligts  ,  accompagnées  àleurbll^ 
d'un  involucre  de  tolioUs  courtes,  Uncéolto< 
recourbées  -,  la  corolle  i  cinq  déoeopures  oviksi 
acuminées,  réfléchies  |  cinq  cornets  â  peine  ùil* 
lans {  deux  fbllicales  oblongu^s,  acuminéts.  va» 
trues,  Oriées ,  à  une  lof»,  i  nueftek  TCHt« 
longues  de  deux  pouces. 

Cette  plar  te  croît  au  Mexique.  On  lacultiveii 
JardiD  dee  PlaMet  de  Pteia.  ^  (  ir,  ^) 

to.«  AsciéPiADS  lieéaire.  Af.lepias  fivfjs. 
Cavan. 
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mitBU  UunUha ,  nad^»ri$»  Cma,  Un».  R«r. 

I.  pag.  41.  tab.  $7, 

Afflepias  foins  aittnùi ,  lineari-fiiiidttis  i  um- 

itUis  ptdunditéOit  muMiku.  WiHd.  8pw.  Plaoc. 

I.pag.  iiji- 

Ses  tiges  font  droites,  un  peu  rameufes;  les 
ramcMn  ghbcet,  dm .  cvlindriaues ,  raboteux  , 
d'un  ven-oendré ,  garnis  de  feuiiles  éparfes,  fcf- 
fies,  étroites,  linéaires-fubulées ,  un  peu  canali- 
cuIli.»  ,  glabres  à  leurs  deux  faces,  algues  ,  très- 
rapprochees.  Les  fleurs  lont  d'un  blanc* vetdâtre> 
dirpcfées  en  ombelles  litéralet,  pédoncalées»  in- 
dméeS) munies  d'un  involucre  de  folioles  aiguës. 

Cent  plante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
dtPliii.  On  ignore  Ion  lieu  natal.  ^(K.v.) 

u.*  AscLÉPiAOE  i  longnes  feuiiles.  jtftimas 
it^m,  MUh, 

Àfcttpias  étale  dtcumhtnte  yfoliifque  fparjîi,  prà- 
bagQ  iiruariiùsg  ftA^ifUiiut,  Mich.  niui»  boiesL 
Aner.  i-  pa^- 
t 

Cette  efpèce  paroît  appartenir  à  X'aftUpias  incar- 
nata  de  Walrhérius  \  elle  e(l  r«itiar((iub|e  par  Tes 
longues  feuilles  étmites.  Uoéfliiet,  unpeuob- 
teflf» ,  feflile* ,  i  peine  légèrement  ptibeicentes  , 
épjrfeî,  quelcjuefo  s  rapproché!?<;  pre'qu'en  verti- 
cilie  ou  oppolees.  Les  tiges  font  couchées,  herba- 
cées, litiées  ,  cylindriques,  00  peu  aognteate  à 
leur  panie  rupéneui»*  i  peioepiibefeftmH .  trer- 
ditrei.  L*t  ombcRes  font  adutifMj  wmmales, 

pédonculées  ;  les  appendices  de  !•  COnîlt  plttS 

courts  cjue  1-.  s  organes  fexuils. 

Cette  plante  croit  dans  les  forêts,  à  la  Nou- 
felie>Géorgie.  (  V.f.  Cumim,  Brfe.  ) 

Efpïett  maint  wmvtt. 

*  Aftttpias  (mucronata),  foliis  oblongis  ,  ma- 
tronatii ,  gitbrit  {  umUliit  MtUariiits,  Tbunberf  « 
Prodr.  47. 

Ses  feuilles  font  glabrei,  obloagun,  «Mcm- 
nées  i  leur  famneti  fcs  fleurs  dimofécf  <n  om 
belles  axUUina.  EU»  cnic  m  Caf  de  BoiiB»£rpé- 

tance. 

*  AfiUp'uu  (  parviflora  } ,  foUU  UnetoLiis,  mu- 
aÙMttt  ,  gttàrù  ,  Iffefui,  èafi  mttmuttit  ;  taule 

fruticofo  ,  t'cfl  j  ;  uniàellts  lawatibas  ^  fimtûrik, 
Aiton ,  Hort.  Ktvr.  i,  pag.  $07. 

■  ■Ses  tt§es  font  droites  9t  ligneufcs  t  fes  (étrfites 
glabres,  oppofécs,  lancénlée"-,  laimirées  ,  rér  é- 
des  à  Uut  Dafe  ;  lek  fleuis  pecitts,  dilpoiées  en 
ombeiks  folitaiies  &  Iatét«lcs«  Elle  ctw  àm  U 
Floiide  8c  U  Cvotii».  \^ 
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eordatis  ,  aeumi'natîs  ;  cau!e  voluhilî ,  umittSt  ffê^ 
liftris.  Wiild.Spec.  Plant.  1.  pag.  1169. 

Cette  plante ,  que  Willdenow  n'a  vue  au'încom» 
plète  ,  reffenible  ,  iJ'nprès  cet  auteur,  à  V^fdcr'uts 
fietida,  D*.  16* }  elle  en  digère  par  fes  feuilles 
en  ronir,  un  peu  mondîes}  tes  detiz  lobeg  de  le 
bafe  écartes  ;  le  pédoncule  commun  plus  long  que 
les  feuilles,  ve;u,air>il  que  les  tiges.  Elle  ctoit 
en  Guinée.  :y 

*  Afcttpias  (  filiformis  )  ,  cautt  ereHo  yfuUîs  fiU' 
formibuti  umitUit  tateraltou*^  elonguto-ftdmaçaUir 
ût,  Uon.  f.  Suppl.  pag.  169. 

Àfcltpiat  folii*  tinean-fUifbrwihus  ;  umbtllis  Uu- 
ratibut  f  fumnetUaiit  i  câde  ertSo.  Thuiib.  Prodf. 
47-  . 

D'après  T.inn^  fils ,  cette  plante  M  dHRre  <|M 

par  ]p.  caniMère  de  fe^  fleurs  de  VapocynumfUifyfma 
&:  du  cyni:.:fiuin  jilifo'we.  Ces  ir»iis  filantes  »  telr 
fembltrni  .m  premier  afpeâ,  du  moins  quant  à  la 
forme  de  leurs  feuilles.  Celle-ct  ctoît  au  Cap  de 
Benue^lpérMce. 

*  Â^tpta$  (fbrca)  ,  e«s/e  repente,  foliis  eor-. 
data  -  /jnctolatis  ;  umicHts  ûx'.HjtiktS  ,  gemità^ 
Lour.  Flor.  cochin.  1.  pag.  xii. 

Cette  efpèce  paroît  très-voîfine  de  Vafelepia» 
nigra  ,  fi  toutefois  elle  n'en  tft  pas  une  variét<».  Ses 
liges  font  grêles,  herbacées,  giirrpmtts,  rom- 
bwaftt,  radicantes  â  leur  panie  is  f^rieure  ,  très- 
rameufes  vers  leur  fommet ,  gamins  de  feuilles  en 
cœur  ,  lancéolées ,  pétiolées ,  aflez  petites.  Les 
fleurs  font  d'un  pourpre-foncé  ;  Us  ombelles  axil- 
laires,  deux  à  d«uxi  la  corolle  petite.  Uns  cor* 
nets  I  cinq  appendices  auticutés.  Le  fteic  cenfiAe 
en  deux  follicuK  s  yçtr  ^  ,  fubu'c  s ,  ventrues  en 
dehors,  planes  en  deuaxis}  les  fe minces  ovales^ 
cowHbdet,  tigiettéet. 

Cette  plante  croît  i  la  Cncbinchine  ,  fur  ht 
vieux  murs  &  parmi  les  décombres.  (Lear.) 

ASCOiiOLE.  Afiobolus.  Ce  genre,  d'abord 

rf^nni  aux  /-/^/{«j  par  Bulliard ,  en  a  été  féparéavec 
alfcz  de  raifon  par  M.  Herfbon,  à  c.iufe  des  p;- 
tit«s  capfules  libies  &  fiiliantes  dont  la  furface 
repérievre  cft  parfemée.  Les  autres  caraAèvtt  loi 
fotu  comrr.ims  avec  les  pézizcs.  Au  refte,  ce  genre 
fe  réduit  à  un  très-petit  nonbre  d'efpèces }  elles 
font  totites  charnues,  h.'mtu>hériques , gniNilea!* 
iett  prefqu'en  fotme  de  cupule. 

Esptcts. 

!    I.  AsQOBOU  fiuineiifè.  JfiaMiu  fiafagaem,  . 

!  Perf. 

!j4fcoholus  grtgarias  ,  fuhioncayas jfuÇtas  nul  vi- 
rtfteas  ,  externe  furfaraceus.  PmC  Om*  Mycvl*  I* 

>  pag.  5J.  lab.  4.  ag.  |.  4  Se  d. 
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Ptliiajierconriû.  Bull.  Champ,  pag.  Ijô.  ub. 

«76.  —  S jvnl».  Foof.  abb  18.    Lan.  IlL  tab. 

m.  fig. 

«.  Afcobotus  iuteus.  Bull.  1.  c.  fîg.  t. 

^.  Afcobolut  violâcttts.  Bull.  I.  c.  tab  458.  fig.  4. 

Ce  petit  champignon  eft  prefque  feflile ,  chamu , 
liagtle ,  en  fomte  de  coupe ,  un  peu  plus  granit 

21  une  lentille,  granuleux  «  blanchâtre  &  comme 
rineux  ï  fa  face  inférieure  «  de  couleur  jaune  ou 
violette  ï  fa  face  fupérieure,  qui  eft  tn  même  tem$ 
concave,  parfemée  de  caprulet  fous  la  forme  de 

C'm  noirs.  Cette  efpèce  M  fè  irottvt  que  lîirb 
tadetbétesdefonnie. 


z.  AscoBOtl 

mus,  Perf. 


.  Jfeoiolu*  gtaktr^  eoiore  atnuQ,  Perf.  SyWfnot 
pag.  676, 

Elle  t  ft  partout  d'une  couleur  de  chair  claire , 


abre  à  fa  fuperficie ,  plane  fie  à  peine  bordée. 
Ile  crol»  dam  les  ferén,  Ittr  h 


Berne  des  ani- 

nuux  »  comme  la  préoédentei  elle  eft  nie,  d*afcè> 

M-  Perfoofl. 

3.  AscoBOLE  glabre.  Àfcoiolus glaier.  Perf. 

Jtfcùiçiiu  minutuM  ,  conetpiUj  gftAer ,  nitens  , 
fidkùm»aau,fpaji£eut.  Perf.  OM.  %col.  i-  p.  u- 
4.  fif.  }. B, «clic. 7.  A.  B.  C«  8c  Sfooff. 

©77. 

Elle  croît  en  lecônme  fur  la  fiente  de  vache ,  où 
elle  efl  nfTri  commune  j  elle  eft  fort  petite,  ramaf- 
féc  par  groupes,  très-glabre,  d'un  iaune  ciair.  Sa 
felea  fea  iicfli  «Tabord  cylindrique , 
j  pttb  m  pe«  ceaytwée,  coo- 


4.  AscOBOta  enchâffé.  AfcoMm  immtrfiu. 
Perf. 

JjfioMÊU  fpar/us,  immtrfus  ,  irrtgulaiis  ,  fub- 
eonictu  ,  txttrnl  fubfurfuractut»  Perf.X)bf.  MjNMI. 
pag.  J5.  lab.  4.  fig.  7.  D.  E. 

Cette  ef^e  ell  prerqo'entiérement  enfoncée 
dans  le  fumier  ;  elle  n'»de  Taillant  que  fe$  capfutes. 
Les  femences  qu'elles  renfeiment ,  vues  à  la  loupe, 
fiant  aotaleufes ,  noirâtres ,  plongées  dans  ene  he- 
neitr  aqueufe.  Sa  forme  eft  irrégulièie^pielqne 
coim|ae}  fa  furfiice  un  peu  farineufe. 

ASCOPHORE  vivace.  4tftofk»rt  amUs. 
Perf. 

'  'Jfii9h»nk0H*,rtilJkiu.  PerC  Sjmopf.  p.  «85. 

Ajcophora  ovalis.  Todde  ,  Fung.  Meckl.  I.  pag. 
ij ,  fit  in  d.  Schrifr.  d.  Gefell.  Naturf.  fr.  in  Berl 
fol.  5.  pag.  H7*  tab.  4.  Ag.^'Ôc  6,  M  êfiHH; 
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Cette  plante,  de  la  familières  champignons  U 
de  la  divilion  des  i^mnocu/jMf  de  Peribân ,  OoêlBi. 
tue  à  elle  feule  un  genre  è  part,  qui  fe  rapproclia 
da/KJium ,  &  qui  «1  diffère  par  la  petite  téce  vida 
8e  enldeqei  nnuee  ni  pidicnk  iiifbiaw. 

L'efpèce  dont  il  eft  ici  qn. ft-nn  eft  d'un  b'înc- 
éclatant  {  e!le  reffcmbie  aftes,  bien  aux  étamines 
des  autres  plantes.  Son  péiMorie  eft  ftel  fin-«i'M 
cheveu,  ionf  prefque  d'un  pouce,  letawie  pat 
une  petite  téte  ovale ,  obtufe ,  vide  9t  enlée ,  de 
la  grofleur  d'une  petite  vÊm  A'éfmgfe» 

Cette  plante  croît  en  automne ,  i  l'extrémité 
des  rameaux  ,  par  petits  groupes  épars.  Je  l'ai 
trouvée  au  Jjrdin  des  Plante»,  à  l'extrémité  dcs 
Ceuillet  de  pin  {  elle  fe  coaferve  Rès-Ion| 
malgré roacstféflaeftnefle  fie 

ASCYRE.  Afcyrum.  Le  getwe  que  Toumefort 
avott  établi  fous  ce  nom,  il  le  diftinguoic  desmiU 
lepertuis  (  kyptrititm  )  par  Ic»  ftigmates  &  ksloeei 
des  capfules  an  nombre  de  cinq  au  lie»  de  trots. 

M.  dr  Lsmarck ,  dans  fes  IHjflrathns  dct  Gtnrti , 
tab.  641,  a  rétabli  le  genre  de  Tournefort,  & 
adonné  ke  nom  à'kfperUoides ,  tab.  644,  à  c^luj 
qui ,  daiM  Linné .  porte  le  nom  A'*(cyfum,  qui  n'^ 
toit  point  celui  de  Toumefèrt ,  Linné  ayant  éga- 
lement ran^îé  p.irmî  fes  hypcricum  les  elpèccspoUI^ 
vues  de  capfules  à  trois  ou  à  cinq  luges. 

Il  eft  doiK  efTentiel  de  remarquer  que  le  genre 
dont  il  s*!agit  ici  eft  celui  de  l.inné  ,  &  qu'il  lé» 
pond  aux  Hyptritoides  des  1/Ufiwîom ,  facile  à 
dtftinguer  par  Ut  conlUs  à  quatre  pétait*  ^  parla 
cttlicti  a  quatre  divifiom  ptrpfiamu g  tu  éUK  btê» 
ritunt  htautoup  pliu  grandes. 

E  S  P  â  c  E  s. 

I.  AscYRB  ttoa  de  Saine- Andid.  jifyrmem 

HxjMrîMîiEf. LMkin. Gen. nb. 944.  lig.  a.« 

i.  AscYRE  perforé.  Afcyrum àyptHÊùUiÊ,lm, 
—  Lam.  iU.  tab.  644.  |g.  1. 

4.  ASCYRBàlIgei 

eau/e.  Mich. 

Afcyrum  muttieaute  ,  erratufiulum  ^Joliu  fdlâÊ' 
ceolato  oblongis  ifioriius  f- '-f-jf'Umt, mgfUt, ^flt- 
Flor.  boréal.  Amer.  2.  pag.  7^. 

Afcyrum  (  mutticaule  )  .  fôlut  oi/tmpSf  mmà 
ancipuibuf  ,  toryatè»  urmimaU,  WilM.  omc.  Itab 

y  pag  14-3- 

Cette  efpèce  a  beauetnip  de  rappart  avec  Ytf- 
cymm  hyptrieoidet.  Elle  en  dHftre  pif  fbn  port,  pif 
la  difpofirion  de  fes  Heurs.  Il  s'élève  des  mérnw 
racines  plufieuis  tiges  frêles^  dmtes^  rameiiftf i 
•  >  ài 
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lu»  glabres,  à  d^ux  angles  ;  les  feuilles 
tm&tks,  feiCles,  oblongnes,  glabres  ,  obcul'es 
i  leur  fommet,  rétrécies  à  leur  bafej  testeurs 
vrerque  feffileSjUiUairei  Se  folitairesan  fonunet  i 
MnaMia  iàmÊUt  ftt  km  enfemble  une  forte 

jDene  pbn»  cnit  dus  rAmériqw  Opmmo- 

Afcynm  tawh  *n0o ,  fàptrni.  tUehoume  panîof 

Ij.'u  i  folils  ampli xicdulibks  ,  coràaiis  ;  fiorikts  tri- 
g^r.ij.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  2.  pag.  77. 

Ses  tiges  font  droites ,  dichototnes  &  poniailées 
i  lerir  partie  fupérieure  j  garnies  de  feuilles  am- 

plexi  .  u!i5  ,  en  forme  de  ctnir.  F  es  fleurs  rerifer- 
œeiii  cruis  ftyles.  Elle  croie  daiu  u  Floride. 

AscY&B  à  dis  Mb.  Jfif0am  ftmikm. 

iluh. 

Afcyrum  kamilllmam  ,foiiis  parvulis  ,  ovaliius  , 
»htufts;  pcd'uclUs  longis  ,  refLcxis  ;  fLor^uê  «MM  feu 
digyitis.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  1.  pag.  77. 

Cetje  elpèce  a  des  life*  très-baffes,  garnies  de 
Ruines  fore  petites  ,  ovales  «  obtufe$i  les  pédi- 
ceiles  alongé»  &  réfléchis;  les  ovaires  funnontés 
d'un  ou  de  deux  fiyies.  Elle  croie  dans  la  Nouvelle- 
Géorgie* 

7.  A  s  c  y  R  E  enveloppé.  Afcynm  ùtvaiuum. 
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Afcyrum  ptuiUjfUmis,  ittvoiutitj  fitlih  ovaiO' 
«Umuem  /  eàiiU  tttrugono  ,  pàhiculà  dichotami,  La- 
mU.  Nov.  HoUand.  l.  pag.  ji.  tab.  174. 

Ses  tiges  font  légèrement  ligneufes^  i  tiges 
baffes,  redreffées  .  afcendentes,  tétragonet^ gar- 
nies de  fêttttles  i  demi  amplexicaules  ,  npporécrs , 
•valet-oblongues  ou  elliptiques ,  à  points  tranlpa- 
Kns.  Les  fleurs  font  folitaires ^  terminales ,  nu  pa- 
niculées  par  dichotomies  { les  découpures  liu  calice 
égales ,  ovales-ltncéolées  ;  les  pétales  oblongs , 
perfiftam  kmg-iems  avec  le  fhiiti  les  fîlamens  au 
nombre  de  qoinze  ï  vingt,  ï  peine  farcitulés , 
réunis  à  leur  ba''e,  inférés  fous  le  piflil ;  Iti  an- 
thères orbiculaires  «  à  deux  valves.  L'ovjire  eft 
«rate,  «Mong,  Mb(e>  furmomé  de  trois  llyles 
COum,  rapprochés  entr'eux  à  leur  bafe  ;  les  llig- 
oiates  réfléchi»,  obtus.  Lt:  fruit  etl  une  capfule 
ovale»  obloagiie,  i  me  loge  «  4  mm  valves. 

Cette  pbnfe  cnlt  «1  cap  Vao4)UiBeii.  1^  ta- 

billard. 

■  ■ 

'  8.  Atcntt  couché.  Afcyrum  flumififimi  UaOL 
BuaiUfiit.  iufpUmtat.  Tomt  L 


Afcyrum  petiifîs  g  n'nii  ,  fla-nlnlrut  detariit ,  fo- 
ins oiovaiitj  fuiibut  tttragonû  ,  projtrtuu.  LabtU* 

Nov.  HolL  pag.  }|.  aab.  17;. 

Petite  plante ,  dont  les  tiges  grêles  feoc  éten- 

ilues  fur  la  terre  ,  glabres,  tétragones  ,  garnies  de 
feuilles  oppofées  ,  en  ovale  rcnverfé ,  feiiiles,  un 
peu  crénelées  ou  entières ,  craveifees  de  pointa 
tranfparens.  Les  fleni»  fonc  aaiUaires  tt  termina- 
les, péJonruléestlesdécoapurttdiû calice  égales, 
prcTqu'a  ilTi  longues  que  la  corolle  ;  les  pétales 
ovaks,  oblongs.  Les  autres  parties  de  la  liuCtiÂ- 
cadoa  comae  daoarelîièce  pfécédente. 

Cette plame  cnir  au  cip  Van-Diénee.  (Let/i/.) 

*  Âfèfnun  (  ftans}  ,  taule  erecio ,  inferne  fmplici^ 
ancipite;  foliU  oUoaph-ova/iiiu  j  fioribut  breviter 
ptdietUatù,  trigyni*.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer,  t» 

An  afcyrum  kyperitotdesf  Wdth.  Fler.cavok 

Cette  plante  parolt  être  la  mé.Ti'»  que  \'hyptrt~ 
cum  tttrapaalum  Lam.  n*.  Xi,  d'après  VVilldenow. 
Ses  Ruilies  font  oblongues  ,  obtufes,  arrondies  i 
leur  bafe,  de  la  longueur  des  entre  noeuds)  lea 
pedoncvlês  axillaires^  plu<  longs  que  les  feufllei»  ' 
ioutenant  d'un^  à  cro  s  fleurs.  Eltectoic  daM  î'iU 
méritjue  fcptctunonale.  ^> 

ASCYRUM.  (r«y«;A$CTRB.) 

ASEROÉ  rouge.  Aferoe  rahr^.  Labill.  Nov. 
HoU.  1.  pag.  1 14,  &  Voyag.  de  Lapeyr.  voL  i.  p. 
145.  tah.  11. 

M.  de  Labiltardière  a  décrit  fous  ce  nom  un 
cbampigiwn  pour  le(|uel  il  a  établi  un  genre  par- 
tientier,  8e  dont  il  diftingue  le  cvaAère  eÉTemiel 

par  : 

Un  volva  giUùntitx  ,  firié ,  prtf<iue  glohuleux  ;  un 
péaicult  eyliniù'îfie  ft  fftuUuXj  s' ouvrant  à  fon  fonf 

Ses  racines  font  fo-puf  iifes ,  tubéreufes  ;  el!e$ 
produifent  plufieurs  Hbres  (impies  »  alongées.  Le 
volva  eft  charnu ,  prelqne  globuleux  ,  bUnchltrea 
prefque  tranfparent,  marqué  de  fept  fliies  rant  en 
dedans  qu'en  dehors,  perçé  à  (on  fomnu  t.  Le 
pédicule  eft  cylindrique  ,  beaucoup  ulus  Lng  que 
I'  volva  ,  de  couleur  pourpre,  fiftuleux  ,  ouver^i 
f<  n  fommet,  couromé  par  fept  ravons  écalét, 
bifides ,  de  éoeleir  pourpre ,  jaunâtres  en  deffus. 

Ce  chimpignon  croît  fur  la  terre  ,  parmi  les 
mouffes ,  au  cap  Va»Diémen.  (  Dtfcr.  ex  labill.  ) 

ASJOG AN.  Rnxburc-,  (  Afin.  Réf.  4.  pag.  j jj.) 
a  fait  de  cette  plante,  jjrqu'alors  peu  connue  ,  un 
mitfe  ipzrticulier  fous  le  nom  ^ionefn ,  &  auquel 
ffldotittépourcara^re  elTentie!  :  un  cdice  à  deux 
MdittîrMiie'éttMU^'IMIlidSbn'iforTik^  W-iM 
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charnu ,  fermét  le  limbe  à  quatre  lobes }  un  appen- 
dice en  forme  d'anneau ,  inféré  à  l'orifice  du  tube 
de  la  corolle  ,  qui  fuppnrte  fept  litiinine^  5  un 
ovaire  pÀlkelléj  auquel  ûtccëde  une  goulle  en 
tomt  de  Tabre ,  contenaat  d»  4|aatra  1  huit  Te- 
mences.  Ces  caraâères  anmHWMK  les  rappons  de 
ce  genre  avec  la  famille  des  légBOHneuûâi  «  &  fon 
■finité  am  let         le  1m 


ASIIENL  Ceft ,  d'aptès  Ihkàimf  •  le  moi 


ASM0N1CH  :  nom  péruvien  d'un  quinquina, 
le  àathona  refea,  Ruiz  8c  Piv.  Flor.  peruv*  1* 
m-  S4'  wb.  199. 

ASOUATOU  :  nom  brame  du  tJUiado  Malabar. 
(Rbeed.  Horr.  Malab.  }.  tab.  Ccft  MeeT- 
pèce  de  iguier  ,faa  imdiea  Una. 

AS^ALAT.  /fpalathus.  Ce  genre  a  été  confi- 
dérablenv.tit  augni«;nté  par  les  efpèces  que  I  hun- 
berg  a  mentionnées  par  une  feule  phrufe  fpociH- 

Ïue  dan$  foo  Pndwtu  du  PUnut  duCapdt  Boimt- 
'JpJranct.  Cetefpices  (ont  trop  peu  connues  pour 
que  nous  puifTioiis  entrepiendre  de  les  ajouier  â 
celles  déjà  décrites  dans  ce  Diûionnaire. 

M.  de  Lainarck  a  fait  graver  dans  les  ULfirations 
éu  Gtaia  t  ub.  620  4  letef^ècce  riiiv«me«  : 

1.  A&1>A1  AT  épineni.  AfpuUthus  fpînofa  ,  fig.  } . 

5.  ASPALAT  acuminé.  ÀJjpaiaiAus  acuminata  y 
fig.  4. 

4.  AsPALAT  hfrMRm.  Afpalatkus  h'ifirix  ,  fig.  i . 

û.  AsPALAT  à  fleurs  en  tètes.  AJpulathiu  upi- 
tau,  6%*  t. 

Le  même  auteur  a  placé  dans  ce  genre  un  /otus 
ie  tiené,  n°.  16,  &  queboes  MthmUtduj  n**.  19 , 
J?.  Qwm  à  l*At»AiAT  i  bon  noir,  n*.  »8  (-/ 
palatkmt  ehenus  Unn.  ),  voycft  k*  obfervttkiM  i 

I  ariicle  Aldine  ,  Suppi. 

ASPALATHUS.  {Vovei  Aspalat.)  Ce  nom, 
lldopté  par  Linné  pour  le  getue  que  nous  venons 
de  décrrrr,  a  été  employé  par  Diof^ori  le  pouv  le 
cyrife.  On  l'a  donné  au/Ti  à  Quelques  erpèces  de 
Jpartium  &  4  det  arbrifleaux  épineux  dont  le  bois 
odorant  ^oic  employé  dans  les  parfums,  sinfi 
^'ae  ii§»im  fkadum,  que  l'on  reconnoît  miinte- 
poor  Itie  ase  elQ^èce  de  lilcreii. 


ASPARAGUS.  (  rtyii  Aspnei.  ) 

*  ASPERELLE.  AfperdU.  III.  Cen.  vol.  i.  p.  167. 
Schreberavoit  d'abord  défigné ,  fous  le  nom  à'af- 
fvtiU^  le  gluUru  •ry\»iéu  Lioo.^  différa»  de 
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ce  genre  par  l'abfence  des  valvei  cafidmlcst  «•> 

fuite»  dans  fon  fupplément  4  ilafubfiituélui-nfcne 
au  nom  afpertUa  ,  celui  de  htrfia,  addpté  parplu- 
fieurs  autres  botaniftes  qui  ont  réuni  quelques  au- 
très  efpèces  i  ce  nouveau  genre.  M.  de  Lamardc, 
dans  fes  llluflraùons ,  a  confervé  la  ptemiiie  pboN 
fous  le  nom  à'alpertUa  ,  auquel  il  n'attribue  que 
trois  éumines.  Se$v.ilve5,  clliîes,  conipti;T\ét$, 
Allées,  reflemblçnt  un  peu ,  en  ce  point ,  à  celles 
du  riz ,  qui  a  de  même  les  fleurs  paoiculces  :  on  a 
tiré  fon  nom  fpécifique  de  cette  reffenibUnc». 
(  yoyei  AlPISTE  ,0°.  l  J  ,  8c  LitKil  A  tituppL  ) 

ASP£RG£. 

I.  AspBRCE  cornmme.  Àfiitn^>u90tiiiâtiê*UÊÊt 
—  Lam.  m.  tab.  249. 

4.  Asperge  crépue.  Afparagus cnfiia.hm. 

Afpar*gus  (  decumbens  ) ,  cault  herhacto ,  ÏKtTttt^ 
JecamUMê ,  ramefifimo  i  ramis  ficxuo^ti  foli'u Çna^ 
uis  i  peduncuth  foUtanit  ,  ùrwmmMiU,  WliMsa. 
Spec.  Plant.  2..  pag.  151. 


A fparjgus  (de CUmbenS )  ,  nmwm ,  iiwini I 

decumbens  ,  ramis  fukr/fiexù ,  foliis  ful>ftUHBt»lW^ 

Hoit.  Schoenb,  i.pag.  71.  tab.  97. 

f    AsfiMB  i  gtappei.  Ménuat  ntmtfm 

Willd. 

Afpjrdgus  aculelf  foUtariîs  ,  ramii  firiatis  }fiSU 

fif.ici,latis ,  lineari  Jubuidiis  ,fd/eath  i  ra  tmis  nul: 
tiftoris ,  axUiariiiu.  Willd.  Spec.  Plant.  1.  p.  ifi. 

Ct.tte  plante,  fuivant  Willdenow,  rapprochée 
de  Vufpur.igui  falcaïus,  eft  très-diflPérente  &  bies 
rf  conaoiflablc  i  fes  fniiUes  dix  fois  plus  courtes 
8f  quatre  fois  pim  étroites ,  tanurlKe»  par  paqu<ts, 
linéaires, fuhu'^es,  courhéesen faucille. Ses  trgej 
ligneufes  fe  divifent  en  rameaux  flriés.  Ses  fl'ua 
font  petites  ,  dirpofées  en  grappes  axillaires , lon- 
gues d'un  pouce  &  demi }  ]«■$  pédoiKuIes  accoa>> 
pagnét  «  i  leur  bafe  «  de  brafleet  obtôngues  «  foit 
petites. 

Cette  plante  croît  daM  kl  Indte  «rfittaleii  1^ 

{Defr.pi.  ex  Willa.) 

O  fcrvj lions.  Les  efpèces  fuivantes*  mention- 
nées par  Thunberg  dans  fon  Prodrome  itt  l  /aaei 
du  Cap  dt  Bonnt-Epférance ,  ont  bcfoÎA  d'une  def« 
cription  plus  déuillée  pour  être  mieux  reconnoes. 

♦  Afcaragut  (flexuofus),  Aer  aceus  ,  intmlt, 
cauU  flexutjftgJbtiitiaHUQÙÛiê,  Tiuuib.  PkodnA 

pag.  66. 

*  Afparagus  (fcandens),  furlfatuu  »  iaemù, 
volubilis,  foliis  iMMtlatttt  fsUaûs,  Thiiobeif* 
Prodr.  6). 
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Prodr.  66. 


*  jifparagus  Çd^endeils)  ,  frtuicofu*  ,  acuiea- 


tui ,  ramiê  t^tm  ^^Sm  ftktOitàu  Thanb.  Fkodr. 

♦  Afparagus  (lancctis),  acuUis  fçlitviii  i  folus 
UnceoUtis ,  fuifalcatîs  j  ptêtmoâiM  anUlmt^us ,  /i- 
iiiMaw.Tlimb.PRKif.66. 

ASPERGILLE.  Afptrgillus.  Genre  de  pbntes  de 
la  Emilie  des  champignons,  éubli  par  Micheli , 
confondu  pw  Linné  avec  les  imuar  ,  8c  que 
M.  Perfoon  a  compm  dans  fon  genre  morAlia. 
{Voyez  MoHiLit^^uppl. ,  &  Aspergillus.  111. 

ASPERUGO.  (  yoyei  Rapitti.) 

ASPERULA.  (  Foyti  Aspéruli.) 

ASPÉRULE.  AJgmiU. 

I.  ASPÉRULE  odorante.  AfptmU  odorjta.  Lînn. 
•»Lan).  m.  tab.  6i.  —  Curtis,  Lond.  Icon. 

I  ACTâicpLB  à  fa  fnolk».J^tnlû  knufàjfUa. 
Allioni. 

Afperula  foliis  finis  i  rigidiufiuiii ,  glabris ,  levi- 
ons ,  linearibus  ;  fioribui  l(rmii:,'.l!nui  ,  af;(^rcfiaU}  , 

ft^ibus.  iraâtas  fuptraamus.  Decand*  âynopf. 

Afptntû  faliis  fen'ts  f  lineariius  ;  fiorihus  umbcl- 
imÙS,  ttminalibus  ,  fubftfiiAtU.  AUwm«  FlOT*  ped. 
48.  tab.  77.  fig.  }. 

Ses  tiges  font  grêles,  tétragonet.  limples  00 
rameufes ,  irès-glabres ,  hautes  de  quarre  à  cinq 
pouces  4  garnies  de  feuilles  étioites,  linéaires, 
aiguës  t  un  pea  femes,  rudes  à  leurs  bords ,  au 
Dombre  de  fa  i  chaque  verticiUe.  Les  fleurs  for* 
neiK  nue  petite  ombelle  terminale ,  prefque  fef- 
file  ,  accompagnée  de  fix  foliolt  s  j)lus  courte;  que 
les  corolles  :  celles-ci  font  d'un  blanc  bve  de 
rofe  i  leur  cobe  long  d'environ  quatre  lignes  i  le 
limbe  divifé  toquatie  lobes  aigu«  i  le  fruit  glabre , 
Axié ,  à  detn  feamacn  ovales  «  oblonguts. 

-  Cette  plante  croît  fur  Ut  rochers ,  aq  defliis  de 
Tende  ,diH  to  PUmom.  9  (  r. /.  ) 

Ran». 

Afperula  foliis  feniSf  hinis  ,  acutis ,  internodio 
iongioriiiu  /  fionbtn  terminalibus  ,  aggrtgatis ,  fefi- 
libus ,  braUeas  fuptrtuuibiu.  Ramotid  >  fiuU.JphilOin. 
n°.  4i.pag.       tab.  5».  fie.  1. 1  &  5.— Decaod. 

It  fait  d'âne  iiciiwfati<gli|Btifc  m  gnnd 
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nombre  de  trge«  grê'es ,  quidranguhîrcs ,  droites 
ou  afcendantes ,  hautes  de  quatre  à  cinq  pouces  « 

EniM  im  feuilles  nombreufes ,  plus  longues  qnt 
entre-nœuds ,  linéaires  ,  aiguës .  fix  à  chaquer 
venicille ,  hérilTées  de  poils  roides  à  leurs  bords» 
&  quelquefois  fur  leurs  nervures.  Les  fleurs  font 
faillies  f  réunies  en  têtes  terminales blanches , 
légèrement  pornurines  en  dehors.  Le  fimit ,  d'a> 
près  M.  Ramona ,  eft  formé  par  deux  baies  fèches» 
d'm  pourpre-noir  luiûuit,  dtvi(ées  chacune  eQ 
dMU  lobet  i  leur  anmiiié. 

Cette  plante  croît  fur  les  fOClien«  dam  Im 

Hautes-Pyrexiées.  1^  (  /.) 

2.**  AspÉRULE  hérifTée.  A^nU  hirfiuM,  Des& 

AjjptnUa  ftiUê /«mis  ,  Unearihus  ,  «cutis  ,  ittui&f 
Uth  ,  it^tùrUm  kirfutis  ;  fioribus  aggregattt ,  lcr> 
mtnalibui.  Desf.  Flor.  atlant.  i.  pag.  117. 

Rubeola  lufitanica ,  afpera ,  fioribus  purpurafceiui' 
ius.  Tourn.  Inft.  R.  Herb.  j  jo.  —  Vaill.  Htib. 

Cette  eipèce  a  le  port  du  galium  uliginofum 
Linn.  Ses  tiges  font  droites,  grêles  >  irés-liiies , 
rameufes.  qindrangulaîces,  haum  d'un  pi<d& 
plus ,  héfHwct  ï  lenr  paitie  infiMeare,  garnies  de 

ieuiiles  glauques  ,  étroites ,  prefque  linéaires,  in-  > 
fenûblement  élargies  vers  leur  Commet ,  acumi- 
néti t  finement  (knticulées  ilMit bords,  fix  i 
chaque  veiiicillei  le»  ioférienies  héciflees  do 
poils  courts  fit  Mudes  \  les  irertîctilef  tnférienn 
oeaucoup  plus  rjpprochcs  que  le»  fupérieurs.  Les 
fleuts  (ont  réunies  en  une  téte  termiivale.  La  co- 
rolle eti  infundibuliforme ,  d'un  rofe-pàle,  lengBO 
de  quatre  à  cinq  lignes»  le  limbe  divifié  MqnttIO 
lobes  ovoïdes  i  les  femences  glabres. 

Cette  plante  croit  fur  kt  colUnet*  ans  cnviioot 
d'Aller.  C^./    Ac^.  J>r«i&«r.) 

8.  AsvâlLULB  de  la  Calabre.  AfperuU  ealahUa» 
Linn.  —  Desf.  Flor.  atlant.  1.  pag.  116. 

Rubeola  crtiic* ,  Jmidijpma  ,  frattfctnSf  myrti^ 
folii;  f»n  mêp»,fium-rwkmiu,  Tonm.  CoioD.  /• 


ThymtUafupina  ,  Gfiupf  ^  cretica  ,  ingnil  «db- 

ris  f  major.  Zan.  HiiL  Z15.  tab.  166. 

flore.  Hoit.  (âtbid.  Suppl.  ).  —  Vaill.  He^ 

SA^ardUi  fimUifmâ.  CjrrilL  Char.  69,  cak  |. 
fig.  7. 

AfrenUm  foliis  aapofois ,  lineari-UiKl9^ù  j  CtUfU 
fruiicofo.  Loétir.  Stirp.  6$.  tab.  )Z. 

Cette  plante  répand .  lorftju'on  la  broie ,  une 
odeur  très- 'éfagréable.  Ses  tiges  f  ^nt  iigneufes  , 
couchées  j  rameufes  I  longues  d'un  a  Jeux  pirds  i 
loi  rmeaux  oppofé»  fie  cylinilnqne-  i  l=s  feuilles 

iMMm«  oppofMi,  anpénépaities ,  linéaiiei'iaik- 

Ppp  i 


Digiii^cG  uy  Google 


484        *  ASP 

cfaléw  ,  céoédes  i  leurs  deux  extrMiîté**  pâles 
en  d«flbat{  deux  ftipvlct  petites,  ferrées  contre 

la  tige  ,  ligues.  Les  fleurs  font  dtoites  ,  fi  ill!  s , 
terminales,  réunies  en  coryinbe  au  nombre  de  huit 
à  liomùi  la  corolle  couleur  de  rofe ,  longue  d'un 
demi-pouce }  fon  tube  grêle  )  fon  limbe  divifé  «n 
apitre  lobes  étalés,  fouvcnt  réfléchis  ,  ai(;us;  les 
etamines  faiibritcs  ;  les  anthères  vcrfaul-^s.  Le 
fiuiiiconfiile  eo  deux  baies  Mtbérefltes.  grêles,  à 
peine  oharnuet ,  rougeities .  â  demi  cjrlifâriqMS } 
entant  de  feinences  oblongnes. 

.  Cette  plante  wAt  daiw  la  Calabre.  M.  Desfon- 
caines  l'a  égalemenc  recneHtie  fus  le  .moac  AtU(' 
D  (  r.f,  in  ked.  De^.  )  ^ 

9.  AspiRVLB  i  courtes  feuillet.  JtJptn$Uènvi' 

folia.  Vent. 

Afperu(4  falUs  ^t^urnU  «  krfyiffimu ,  fmptriorikus 

lariSus  ,  foliiariis  ;  terminaltius  fi^igatuiSm  VtOK. 
Mon.  CzH'.  pjg.  &  tab.  6}. 

Cette  efpèce  a  quelques  rapports  avec  lufpe' 
rkta  cynanchica  ;  elle  s'en  diflingue  aifément  par 
fcs  feuillts  très-courtet ,  par  la  iiitpofiiion  de  U  s 
fleurs,  dont  quelques-unes  font  asillatres  &  folt- 
tai  es ,  autres  terminales,  fifciculées  5  par  fon 
ftyle,  divifé  jufcju'à  fabaf:-.  Sestiiics  font  glabrts, 
ligrcn'.rs,  tombantes,  trèv-ramcufes,  géntculées} 
les  rameaux  redrtffési  les  feuilles  linéaires j  ai- 
gtiës ,  concaves .  on  mu  rades  a» toucher)  les  in- 
férieures an  nombre  ae  quatre  \  chaque  venicille; 
les  fapéricUTes  o^<pofees,  portant  fouvent ,  dans 
leurs  ailielles,  de»  rameaux  avortés;  les  fleurs 
d'aborii  d'un  iaune-verdâtre  «  puis  d'un  pourpre - 
fencé  en  ▼fetIlifliHW  1  le  «obe  trois  fiais  pins  long 
que  le  calice  ;  te  linbe  i  qttatre  lob«s  ovales , 
obtus i  le  fruit  Hife^gloiNlleux,  d  un  rouge-brun, 
cootprenanr  deux  femences  recbuveitea  d^une 
membrane  très  tr.ince. 

Cette  plante  «oit  fur  les  montagnes  de  la  Ca- 
ramanie .  oA  elle  a  dié  découverte  par  MM.  Bru- 
guièiefc  Olivier.  1^ 

ASPHODÈLE.  Afphodtliu.  L-  nom  i'afphodUc 
a  été  employé  par  Plire  &  par  Diofcorivie  {  il 
virat  do  grec ,  or  fignifie  fctptfe.  l\  fut  probable- 
ment donné  à  cette  plai  re  3  caufe  de  la  forme  de 
fa  tige  &  de  la  dilpolition  ài  f  s  fleu.s.  Les  An- 
ciens plantnieni  l'afphodèle  rameux  auprès  des 
tombeaux.  Le.  vulgaire  croyott  cjue  les  mânes  des 
morts  fe  oouniflbiem  de  fes  racines.  Les  fangii  rs 
en  ff.nt  très-fri.in is.  En  Barbarie,  où  cette  jiia  te 
eft  très-commune,  air.fi  qn-j  ces  anmuux  ,  j'ai  vu 
la  terre  partout  bouleverlee  t>uur  en  arracher  cet 
aliflaenc  Ce  booleveiiaiQeat  U  tend  plus  fertile  , 
&  facilite  t*accroi0èmeat  de  ta  vdeëtttion  dans  ces 
terrains  durcis  par  la  grande  chaleur,  &  que  les 
|)iui(^  rares  oe  peu  veoi  amoilii  oi  divil'er.  I„e  grouio 


ASP 

&:  les  pieds  da  (aflgUet  (imbieoc  remplacer ,  (Uof- 
ces  plaines  ddfeites ,  h  bêche  8e  le  boyau. 

EspicBS. 

1.  AspHOPiLL  de  Crète.  AfpkodtJiu  «ntim. 
Lion. 

Âfphodtlits  (creticus),  cault  înfernt  f^itfo, 
fuperne  ramofo  «  nudo }  joUii  Jitbulatit ,  nfftiUi  ^ 
nitaUhM  dteiiMuU.  Desf.  CocoU.  Toeta.  pag.  j. 
ub.  1.  -  .  - 

4.  AsFHOoàiE  rameux.  Afphodtlus  ramofat. 
Lion.  —  Laai.  ilL  Qtu,  tab.  .a4«.  lig-  1  fl{  1.  — 
Gartn.  tab.  17. 

^  AJpkodelus  (albus),  taule  nudo,  fimpliâ; 
ptdmmUs  €9aftiùa  ,  loKmtadiat  bfml^tra/m  j  /Uiif 
/f«MMiAM«  tmvuûs,  WW.  Willd;  Spec.  Plni.1. 
!>•«•  «31- 

La  variété  fi  eft  ,  d*:iprès  WiMdenotr  ,  une  ef- 
pèce  dtfttnâ;  ,  qui  diffère  de  l'afphodèle  rameux 
par  fcs  tiges  conllammcnt  (impies  ,  par  fes  feuilles 
beaucoup  plus  étroites  «  par  fes  braâées  delà  km* 
gucur  des  péioncule» }  enfin  •  par  (èa  fiaoïs  plH 
petites ,  beaucoup  phâ  tappcochécs.  Elle  croît 
dans  les  mêmes  lieux. 

6.  Asfaooâu  Um  ofe.  A^odtiiu  atâi^ 
Detfonc. 

AfpkoittBi  toMlt  nul/o  tfotut  fuialaiê-trifÊttnti 
pedicttlis  fruaifc'h  ,  r<jlMu. DmAn».  Flor.  attlfll. 

I .  pag.  5O2.  tab.  69. 

Cette  plante  a  des  racines  longues,  épaiffes, 
fiififoriiK-s  ,  g,ir:iit.s  d-;  qiielq  tes  fibres  i  elles  pto- 
diii:enc  un  grand  nombre  de  feuilles  ramaifces  en 
gn7.on ,  g^abrt-s, étroites,  fubolées y  triangulaires, 
léséreiTient  Rri  es ,  dilatées  &  membraneufts  i 
leur  bile.  De  leur  centre  fortent  plufieuis  rieurs 
folitaires,  médiocrement  pédonculéts  ,  accompa- 
gnées de  bradées  blancbitres  .  mcmbnneures, 
'lancéolées ,  aiguës.  La  corolle  eft^nn  rofe  pile, 
de  la  grmdeur  de  cttle  de  rafphodcle  jaune,  i 
Cx  déLOiipures  ellrpiiques,  obtufes  ,  travi  rfceJ 
par  une  liçne  plus  fortement  colorée)  les  étimi'KS 
au  nombre  de  fix,  trois  plo»  comtes  >  les  fllamens 
onguiculés  ï  lenr  bafej  connivensj  le  Ityitf  ^ 
long  que  les  éramines ,  terminé  par  trois  ll.gmatei 
obtus.  La  capfule  eft  roude^  ré&échie  vetsja  terie 
far  font  pédoncole. 

Cetti  plante  croît  en  Barbarie,  fur  lesmontJ- 
gnes  de  Sbiba*  où  el'e  a  été  découverte  psr 
M.  Oeaibiitaines.  ¥  (  ^-  /) 

*  Afphodtlus  (altaicus)  ,  cault  nudo  ,  fimpEà; 
fluminibus  torollâ  dupl6  longioribus  ;  foltis  Inuf 
ribus  ,  canattculatis.  Wilid.  Spec.  Plaot.  X.  p.  I}f 
—  Pall.  Mi-  Pttrop,  1779.  pag.  160.  tab.  laf 
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^  Àfpkodtlus  (liburnicus  )  ,  éauU  Jtmplkî ,  hj^  î 
^i^fo  i  torvii'u  uriutis  i  moMptuUii  i  Joitù  fttactis. 

n*.  4ti.  tab.  u. 

O&firvMtionf,  I/AsritopÉLE  d'Afnqoe,  n".  ^ , 
parott  éti«  &  même  phnte  qu«  V4M»tm  mkyjfttka 

CV^t  Ai.BVCA,  5^//.  D*.  II.) 

ASPHODELUS.  Asmotàtt.) 

ASPIC  :  nom  vulgaire  8f  corromp;i  que  l'on 
doRoe  à  l'AipisrE  Onarie.  n*.  l  (pkalarij 
emarfertfii  Linn.).  On  derme  encore  le  nom  d*«i^ 
pic  ou  de  jl^ic  i  une  cli^èca  dt  Immie  iUvaadai» 

fiica  Linti.  ). 

ASPIDIUM.  SwutL,  FiUc.  (  f^«yrr  Poly- 
pook.) 

ASPILIE.  Afrilia  Geive  d*  pliâtes  florcoW 
l^s,  de  la  familk  àt$  connk!iwt«$  ,  établi  pjr 
M.  dia  Perit-Thoun  dari'Aç  Gn/rr  w^attamc  d< 

l'ilt  Je  MjJ.fgjfcar ,  pag.  u;  il  co;Ti;>r^n.l  désher- 
bes dont  Its  tigii  font  couchées  ,  les  feuiilcs  op- 
pcfées  &  rdfi'eSj  tes  leurs  folicaires  &  termi- 
Mles.  Elles  ont  poor  caraâèce  tSeaàtl  te  féaé- 
fi«|m  : 

.  1*.  Un  caBte  mtomên ,  cylindrique  ,  ctmpoCé 
d'un  double  rang  d'éca  IN  s  imbriquées  ;  les  exté- 
rieures au  nombre  de  cinq  ,  réliéthies  en  dehors. 

2*.  Une  co'-oUe  raJiée  ;  les  d;;mi-fleutons  de  la 
circonférence  iiétiles  ,  iu  nombre  de  cinq  â  fix  > 
jaeneSj  terminés  |>ir  deux  dents. 

5"*.  Cinq  curnlr.ts  (ya^néÇîS. 

Un  évaire  obinng;  des  fcnertces  obl9ng  jes , 
cemprimêes,  vetnes^  elarg>é»  i  Lur  foÀanet'.eou- 
lontieef  par  dix  petites  délits. 


Le  rés^ck  «-ft  garni  de  peiikues-  iMcielées , 
colorées  k  feat  rwiiiiiict  

O  genre  a  des  rapports  avec  1rs  Jjfihntkm^  tes 
bidtnf ,  Ui  tclyptai  il  en  ditfère  fit  la  couronne 

às  féi  fetnenctJ.  •  '  . 

^ASPLEMUM.  {^Voytl  DOH/.DILLE  ) 

ASS  V-FQETID  \.  GofT.me-réliric  r<niffeâtre  , 
remplie  de  grumeaux  blanchâtres ,  acre,  amère  > 
d'une  odciir  d'aii  infuppoit  tb'.e.  (l^i>yei  Résine  ) 
On  Ht  dans  Koeinj-fer ,  qui  a  vu  tecoker  cette  fubl- 
taiice  ,  qu'au  printems  Us  i'i:rtans  abandonnent 
leim  villages  2  &  fia  portent  en  maffe  fur  les  anon- 
ngnes  od  çr<nt  en  abondance  la  ftruU  qui  |a  pro- 
duit ;  ils  là  débarr^fT  nt  île  fes  feuilles  inférieures, 
qui  font  .fanées,  tk  inciieni  i  nu  ta  partie  ftipé- 
rieuie^  de  b  racine-^  dont  la  groifcur  éj^ale  ctlle 
dii  bras.  Après  cette  opdittion  préliminaire ,  ils 
ffwiiMiiKpilMMdtfBilMte  jours,  &  coupent  | 
tnufvcifidraiCBC  le  fmaec  de  b  ladoe.  Us  Aie  .1 


laiteuT  couvre  bientôt  la  bleflbre.  On  le  recueille  : 
on  fait  une  itutre  kdtton  tranfverfale  :  on  recueille 
da  nouveau  le  ûic  qui  a  coulé  «  8e  on  coflùBM 
atnfi  iui<|ii'«  et  la  sadae  M  épiîttri  LuiîM 
pread  su  foleil  «ne  eonfiUmce  folide.  Les  B«r»* 
peens  ^  Afutiquts  fvK  t  iii(F- remment  afiTeû^ 
par  l'udeuc  par  la  faveur  ài  cette  fublUnce.  Les 
premitLts  trouvent  l'une  &  l'autre  â  nt^ouflantes, 
qu'ils  lui  ont  donne  le  nom  vulfaire  de  fUnmiéut» 
ooii.,Lei  Afiitiques  ,  au  contraire  j  qui  la  coniwdA 
feni  fous  le  nom  dt  ring  ,  !a  tiouv  in  il  fort  i  leur 
gré  &  la  mangent  avec  tant  de  plaiâr  pour  atguifet 
kur  appétit ,  qu'ils  lui  donnent ,  par  excellence  , 
fe  nom  de  manger  des  dieux.  Ou  h:  dans  VWfloirt 
générale  des  voyages  (vol.  9,  pag.  44),  que  foO 
ufage  à  Sjratc  ell  fi  général,  que  l'air  en  eft  10- 
fe^bé.  DM.  des  Sdauts  naturtUts.  ) 

ASSILIS.  C«ft,  d'après  Oa!«champ  ,  le  nom 
que  donnent  les  Arabes  à  une  piante  qui  paroii 
être  le /SfiUMejt/e^f»  r  ' 


ASSIMINIER  t  moi  vulgaire  que  porte  • 

Ïuelques  contrées,  IVeoM  triioàm  Linn.  (  fofii 
lOROSSOLE.) 

ASSONE  i  fewUet  à»  peapliec.  Agmm  /«jwS- 

flflia.  Cavao. 

ÀJfùniaJoUU  *9tt9-itiu*atath  ,  ^jUMi  t  «eiymiU 
trfido.  (N.)  CaTsn.  Difierc  s*  pas»  iM.  tab.  ^ 

âg.  t. 

y fUgairtmtnt  bois  de  fenteur  bleu  ou  gakux.  ' 

Genre  de  plantes  établi  par  Cavanilles  ,  de  la 

ftmiile  Mes  •mh'acé^s  ,  qui  cf  mpren»!  drs  arbtif- 
foux  exotiques  i  1  F.Uiope  ,  S:  dont  le  caraâèrft 
eflentid  eR  dTafdr  !  ' 

V*  t^^iee  dfiuik;  l'tKÛritur  latifeti ,  immfuti 
ji*<Ct  *n  firr/iu  <tuu*  hntUt  à  trois  pokint  ;  tlnf 
pétaies  {  yùtgt  hamhttt  émt  c/ay  fiéiilts  ;  tm^êf^ 
Ut  i  tinq  cayÇuliS  a*né,tmm  €9»  titu  g  à  m»  fÊHU 

loge  ,  a  aeux  jcmtnces. 

i  ArbrifTcau  qui  s't'!ève  droit  fur  1  n  tronc  revétu 
d'i^  érorvi;,cend;ee.  Son  buis  ttt  très-^tdorm, 

\Ct  de  couleur  bit ue  dans  l'intétieur  ,  ac4|uéiraniV 
avec  t*jge,  une  très-grande  dureté.  S: s  feu^le* 
font  granvi  s  ,  •'p.irfes ,  longuement  pétiolt'c^,  .••I- 
tcrnes  ,  ovaics-lantéolées,  éthancrees  en  coeur  i. 
leur  baîè  j  glabres  i  leurs  deux  faces  ,  d'un  vert* 
fonci ,  un  peq  crénelées  â  leurs  bords  ,  veinées  ■ 
nrcl'qa'à  trois  nervures,  prolongées  en  pointe  »■ 
leur  fotnm^t ,  alT  i.  rtniblabl-<;  à  celles  du  popidu 
hjlfiirr.jftra.  Les  fleuri  font  blanches,  Ac.4ey>eflh' 
n  nt  d'un  jjune  de  rouille  eo.viefijîOwsl  el|MlMBk 
difpoféts  t  ï  l'extrémité  des  rameaux ,  en  un  cà-t 
rvotbe  a^illaire  ,  longuenieM  pédonculé)  le  pé« 
donfjàt^^pa^gé  |n  deiis  ttftoclwfi»  /  »  >îi  • 

Le  calkt  eft  dooMei  ITmldear  d*vM  ftoto 
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pièce  t  ca  Ibfme  d'une  bra^^e  tntërale  ,  I  trolf 
lobes  i  limériear  à  cina  divitions  protbndes.  La 
iCOmUs  cil  cotnpofée  de  cin<^  péttici  obliques  , 
WiWt  Ml  faucille  i  les  étamines  au  nombre  de 
wlo§jt^  dont  cinq  ftériles ,  qui  réparent ,  par  leur 
fittMnt  plus  alongé ,  les  quinze  fertiles  de  trois 
en  trois,  toutes  réunies  à  leur  bafe  en  un  petit 

Sodât.  L'ovaire  eft  pubercent ,  furmonté  de  cinq 
jricsj  terminés  par  cina  ftigmaiet  :  il  lear  fiiccède 
un  fruit  globuleux ,  ommliqné  >  oomDofé  d«  cinq 
capfiilcs  conniventeSj  à  OBC  fini»  l0ge«  00OM> 
aatic  deux  femences. 

*  Cette  plante  croie  dans  les  foiéts»  i  l'ile  Bout' 

ASSOUROU  :  nom  cnraibe  d'un  myrte  des 
Antilles  ,  appelé  auifi  poivrt  dt  la  Jamaïque ,  dont 
,  les  feuillci  oat  on  goût  épicé  Se  peuveoc  caocec 
4uM  les  aflkifoiwei^M».  0  tft  flgiué  du»  SI<mm 

(tab.  91  ,  fig.  ï)  ,  que  Linné  rapporte  à  fon 
mynus  pinunta.  {Koyei  i  ce  fujet  nos  obferva- 

tions  à  ranide  MrftTt  i  CmiUm  da  cfanNWttr  ^ 

H.) 

ASSY  :  nom  que  porte  à  \fadagafcar  le  dncâna 
umbrautUftra  Jacq.  (  Voye^  DracoNISR.  S^p^.) 
M.  Rochon  ,  qui  en  fait  un  palmier,  die  qu'il  s'é- 
lève à  la  haureur  de  dix  piecis  ;  que  fa  réte  efl 
touronnée  de  feuilles  fcmblablts  à  celles  du  lis, 
longues  de  qviatre  ou  cinq  pieds  ,  &  diOporéts  en 
parafol.  On  le  nomme  aufli  hjjfirg  bi.  Cette  der* 
idère  fyllabe  figni/ie  grand.  (  Jujf.  ) 

'  ASTÈRE.  After.  Ce  genre,  aujourd'hut  fi  nom- 
Bcetix  en  efpèces ,  étoit ,  che»  m  Ande» ,  boRié 
prefqu'à  une  feule  ,  qui  eft  notre  ajftr  amellus. 
Diofcoride  eft  k  premier  qui  en  ait  parlé  d'une 
manière  aflez  détaillée  pour  qu'on  puiflè  la  recon- 
■oîne  i  eil*  porte  le  oom  |icc  à'afier  attiau.  Vir- 
fOe  l'a  mendooDée*  imm  Sm  Géorgi^us,  (bue  le 
■on  taKuiùu,  ^ne  limé  U  t  ceoftivé. 

f0  mkm  Jh*  im /ÊÊÊk»  md  mmm  mmêat. 

Quelques  autres  plantes  etiropëen»»  ont  été 

Tucceflivenvent  réunies  aux  aftères  j  mats  aucune 
contrée  de  la  Terre  ne  nous  en  a  fourni  autant 
que  l'Amérique  Teptentrionale.  Nos  parterres  en 
tont  décorés  |  mais  celle  qui  y  figure  avec  le  plus 
d'écliK  cft  ttjhr  tlûnaift ,  Tolgifrement  mur- 
marguerite.  Ou  foupçonne  que  nous  en  fommcs 
redevables  aux  miflionnaires  de  la  Chine.  Dilifn 
eft  le  premier  qui  l'ait  décme  fiffude  dans 
foo  Momu  tàAameiifit,  On  cnitm'dle  a  exifté 
tn  -Jardin  des  Fiâmes  de  Paris  m*  Vin  1718. 
t  yoyei  l'hiftoriqiie  qu'en  a  donné  M.  Thouin 
Dans  le  Di^mmn  d'agricuhurt  de  f  Encyciopédie 

méthodique,  fOi  I,  peg.  710  8e  7II  «  «  

ASTIA.) 
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*  f%(r  ^tufi,' 

I.  AsTlai  à  fiMSIee  dV.  4^  taHÊfiam.UML 

Afier  (  muricatus  )  ,  foliU  liatari-jiiiformihut , 
fiairii.^Ufiti  taiieiius  faiifMgiUat ,  unU  fm^ 

eofo.  liieab.  Pradr.  159. 

1.  AsTiRE  imbriqué.  AJUr  nfe»tu.  Lino.  — 
Andrcv.  Botan.  RepoC  £.  fip  9}.  ttb.  9). 
ThiNib.  Ptodc  16a 


3.  AstIre  chevelu.  Jl0«r 
Tbuob.  Piodi.  160. 


4.  Aster  firuticuleux.  Jfter  fnaicdofu.  line» 

—  Jacq.  Frago).  botan.  pag.  9.  tab.  5.  fic-4.— 
Tboab.  Pradr.  159. 

-  j.  .^Tim  toosetnen.       mMeie/itt.  VlBi 

À0«r  fmtittfu ,  foliit  ovatit ,  fimtit ,  f^t»» 
tibus  yfmhtus  tomentojis  ;  Aoribus  terminaliiiu  ,fii' 
ternit,  Wtllden.  Spec.  Fiant,  j.  pag.  101  j.  — 
Schftd.    Wcodl.  Sert.  Hanor.  pe.g.  8.  tal>.  14. 

Àfltr  (  dentaïus)  ,  caule  fruùcofu  ;  fol't-s  itnx»f 
tis  ^fubtîis  ferrugitteis  i  fioiibiu  termjiutiiius  ^  ptdt»' 
em6i  unifiant  ,  6r»8t(tlis.  àuàBLWm  BOOÊU  tUféL 

I.  pag.  &  tab.  61. 

Oitaria  dtruata.  Mœnch.  Meth-  Suppl.  p. 

Petit  arbufte  haut  d'un  pied  ou  d'un  pied  k 
demi  au  plus,  garni  de  rameaux  tomenteux,  eu- 
lés.  S^s  feuilles  font  alternes,  pé  tiolées ,  oviicf , 
longues  d'un  pouce ,  rudes  &  vertes  en  defTus, 
tomenteufes  &  d'un  blanc  un  peu  jaunâtre  en  dcA 
fous,  i  dentelures  écartées ,  au  nombre  de  trois  oa 
quatre  de  chaque  côté.  Les  pédoncul-  s  font  t?r» 
minaux,  folitaires  ou  deux  à  trois  réunis ,  uniflo- 
reSj  comemeuiA  un  pen  ^paiflis  Tous  la  fleur.  Ls 
calice  cil  eein|Mré  d'écatties  oblongues  ^  HérifTées, 
imbriquées,  très-ferrées;  les  demi-fleurons  de  Ii 
circonférence  blancs  ou  un  peu  rougeâtresi  l'ai- 

Îrette  des  femeiices  pfanneviisi  les  filets  ooMifiM 
leur  bafe. 

CetCB  plante  croie  à  la  Nouvette-HoDaede.  ( 

6.  ASTâRE  fatiné.  After  ferieeu.  Vent. 

Âjhr  cntiku  prutawAirnUui  j  fiÊiiit  #<ef>  to» 
ceofatis ,  ftriccij  ;  rvWÊÛ  tUÊ^Um,  V«K.  HaR.CeK 

pag.  }j.  tab.  3î. 

Afier  fiuticofus  ,  fbiiis  oblongo  Unceolatit ,  ftf' 
Ubut  ,  integerrimit ,  trinerviis  ,  feriçe»-iomentefs  ; 

fioribus  unùaaiikk»,  Willden.  ijpec.  f\m.  y 
pag.  iot6> 

.  Mkh.  Floc.  bond.  Awr.i* 


iti. 
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T.Cphce  trè^-remarqmble  par  fes  Feoillas  fofeu- 
tel  &  argentées.  Ses  tiges  fom  ivès-ramenres, 
•oofties ,  ittHes ,  p1iame»{  les  nmcanx  pnbefcens , 

prefque  fiiifV.rfn«s ;  les  fruilles  alternes,  felTlles , 
ovjIei-l:incëolét:$ ,  très-..)itièr''s  ,  à  trois  nervures 
peu  finOhlfj,  longues  d'environ  i  ii  pouce,  mu- 
yoo^s  i  leur  roannet.  Les  fleurs  fout  Totiraires  à 
J'extrëmlté  des  remciax  ,  formant ,  par  Ipur  en- 
ftmbîe,  une  ample  pjnicule  i  ridie- s ,  de  coiilear 
violette  à  la  circonféren'.e ,  d'un  Mune-pàle  à  If  ur 
difque  j  le  calice  co  r.pofé  de  Fo!ir)ks  foyeufes  ;  les 
extérieures  (ismblablet  aux  feuilles  j  Its  intérieures 
plus  éiro'tres ,  recourbées  vers  leur  f«mroet.  Les 
Temences  font  gbbres ,  ova'es-obîongues ,  fitiéts, 
furmontées  d'une  aigrette  brune ,  prefque  fimple. 

Cette  plante  croît  au  pays  des  Illinois ,  dans 
l'Amérique  fepr  ntrionale  ,  où  eDe  «été  " 
wtie  jkar  MidMux.  ^  ( y.) 

7-  AsTÊRE  à  fëttilks de e 
lâiarU.  Ait. 

Afier  frut'uofus  ,  foliu  pttiolatis  ,  fubrotundo- 
ovatis  ,  hiriis  ,  utrinqui  uni  v«l  tidtntat'u  ;  ptdun- 
taUs  tuùfioru  ,  tlouMuis,  urmiaaiHiu,  WiUd.Spec. 
Plant.  3.  pag.  soi». 

Afier  fruficofui ,  ffliis  ovatU  ,  finuatis.  Unis  f 
calicibus  MneétU  «  àwU»,  Aicon  ,  Uecc  Ker.  3. 
çag.  197. 

Afttr  foiUê  tmiia»^€Vêàt'g  émtMÙ  s  cauit  htr' 
kmt€9,  ?  Thniib.  Pradr.  itfo. 

S -s  x\s,es  font  mdiliocrement  ligneufes,  garnies 
de  feu  ilcs  pétiolées  ,  alternes,  ovales,  un  peu 
arrondies ,  prefqu'en  cœur ,  longues  d'environ 
trois  lignes  ,  heiiffies  de  poils  r-ndes  ,  entières  , 
£  nuées  j  quelquetois  munies  d'ui.e  ou  de  deux 
dents  profonies.  Les  fleuis  foiit  bljtithes ,  petiies, 
foliiaîres  à  l'extrémité  dis  ratnewx,  portées  Tut 
de  longs  pédoncules  fimplesi  les  c«fioes  cumpofés 
dTécaitles  hërifliéesj  imbriquées. 

Cette  plsne  croit  au  Cap  de  Boom-Efpé- 
noce.  ^ 

• 

.  8.  AsT&Ri  de  la  Caroline.  Aâer  canUMÛuuu. 
WAh.  • 

Afitr  fnaîeofus  ,  foliis  oUmA  ,  intcgerrimis  , 
tttrinqttk  attenuMiii  ;  calUinis  fyuamU  Ime'uuatis  ^ 
fyuanoftti  ramulit  punefcnuihu.  WiUd.  SpecPlaoc. 
].  peg.  i0i7.  .      .  .  '  

Àllet  cjult  fruufceitc  ,  fu^fcanitnte  ,  ramojiffmoi 
foliu  amplexiinti-ft^ttibiu  ,  os  ait  IjnctolatU ,  itU€' 
gris  ;  ramulit  fummitatt  paueifibris ,  calicHnu  ffMt^ 
laft.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  a.  pag.  lu.  — 
W«Mi  Flor.  «tvoi.  pag.  208. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  ligneufies,  prefque 
'  3^  tiè»*iannfo}  tes  
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cens ,  principalement  dans  leur  jeunefTe;  les  fievil* 
les  alternes  a  Teffiles»  prefqu'ampl«xicaulet«o«»» 
let-hncéolMS,  ttès>entfères ,  longues  d'im  demi- 
pouce  &  p'us ,  un  peu  riules  à  leurs  bords ,  un  peu 
rétrécies  a  leur  baie  ,  aignés  mucronées  à  teot 
fotnmtt.  I^s  fleurs  font  peu  nombreufes,  fituéet 
dans  l'ai^Telle  des  feuilles  ,  vers  le  fomntet  des  ra- 
meaux} les  pédoncule»;  uniflore*.  Le  calice  eft  ob* 
long,  compofé  d'écail!t<.  linrénlées  ,  imbriquées, 
fcariïufes  ;  les  inférieures  réfléchies  en  dehors  t  les 
demi-£eurons  alTtiK  grands,  de  couleor  dednlri 
les  fleurons  du  centre  d'un  jaune-pourpre. 

Cette  plante  croit  aux  lieux  immides  >  i  la  Gai» 

line.  !,(>./) 

9.  Ast£R£  à  feuilles  étroites.  Afitr  angufiifoiiusi 
laoq. 

Afler  fruticoftts  ,  foliis  linrarihus  ,  ccutis  ,  impuite* 
tatit  ^ /mUncëmii  i  fediuUMlis  urmi»aii^  ,  foiiu^ 
»'m.  tm^Hs  *  tUmgHdt.  Wilideo.  S|iec.  Plant.  }. 

pag.  10!  7. 

Afttr  frutictdofut  f  fùlii$  ittuaribut ,  împuii&aiit  , 
fukincanii   p«Jiuuuiit  luùforit  «  ntulit.  Jacq.  Hott. 

5cbociibff*  |.p«g.é|*tabw  1^ 

Arbude  dont  les  tiges  font  rameufes  ,  garnies  de 
feuilles  alternes  «  linéaires  «  tris-étroites^  glal^s 
oo  blanchltrea ,  point  ponânëe* ,  iiès-énmiM  ; 
aiguës  à  leur  fommet.  Les  flrurs  (ont  d'un  bleu- 
pâle  ,  fituées  à  l'extrémité  des  rameaux  «  fur  un 
ttte>loB§  pédonoile  folitaiie ,  uoUavo. 

Cette  plante  cfotc  au  Cap  de  Bonae •  Efpé» 

rance.  ^ 

10.  AstArb  à  feoiUes  oimite.  À^trtUBfÊm, 

Thunb. 

Afitr  frutteofai  ,  ftdVu  Buariku ,  citmojît ,  g/»m 
iris  ,  punâatii  ,  obtufit  /  ptdunculls  uniBont  ,•  ca/!i- 
cibui  imàrieatij  ,  difeo  imiartias.  Wiilden.  Spec, 

Plant.  ).  pag.  1018.  —  Thonb.  Prodt.  ly^ 

Elle  fe  rapproche  de  la  précédente,  ainfi  qoe  de 

X'afitr  fruùculofus  ;  el'e  ditlè  re  de  toutes  deux  par 
fes  feuilles  charnues,  beaucoup  plus  courtes;  de 
la  pteinii?re  par  Ces  mêmes  feuilles,  obtufesâ  leur 
fommet,  glabres  j  poi^âuétf.  Les  piédoncules  font 
beaitcoup  pIiM  coaaà«  fwMe  i-l  extrémité  des  ra- 
mt  a«x  i  les  #ices  pMi^^  <|te:Mitià|i  ^ 

dilque. 

Cette  plaKte  croît  ae  Cap  de  Bonne -£fpé- 
rance.  1^ 

11.  ArrÉRB  i  aigrette  rongeitre.  Afitr  phlcgo- 

pappiu.  Labill. 

Ajier  fruiicoftis ,  foitls  oblongis  ^  Jtatatis ,  fuiths 
tomtnujf*  fjuntoiibut  fupernk  fitMalé'àifii^*,  Le» 

MU. Nev.  HôU.  ».peg. 49.cibb  lyj. 
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,  BeJ  irbrifTeau  haut  de  huit  ï  dix  pieds,  mnoi 
4e  rameaux  Aries,  blanchâtres,  tomenteos  ;  les 
feuillt-s  alternes  ,  à  pt'ine  petiolécs  ,  ohlongues, 
tétrécies  à  leurs  deux  extrémités ,  ûnuèes  ou  pro- 
fbndémc  ne  dentées,  tomenteuresj  bUndiliMi  oa 
d'un  jaune-clair  en  deflbus;  Us  plus  jeunes  cou- 
vertes de  poils  roidcs ,  en  étoiles.  Les  fleurs  peu 
nombrcufes  font  difpofees  en  un  cor)  iiib£  p  ini- 
culé  à  rextrémité  des  rameaux  >  le»  ecailUs  calici- 
^iiales  imbriquées  ,  à  peine  ouvertes  ,  un  peu  pb- 
'lufes,  lépcr.i:  ent  tomenteufcs  ;  les  fleurons  ptu 
nombreux i  ics  ovaires  pi'eux  \  environ  aix  densi- 
flcurons  viukts,  un  peu  réfléchis  ,  à  trois  dents; 
Jeslemeflcea  ohbimMijellipckiuesj  un  peu  firiées , 
couronnées  par  une  tigiette  pneufe ,  un  peu  rade  > 
ifUD  rouge  ue  feu  ;  le  réceptacle  nu. 

Cette  plante  crou  au  cap  Van>Diéinea.^  (iV* 

cript.  ex  Labllt.) 

II.  AsiÈRF  étoile.  Afttr fldluUtut.  LabilL 

Afitr fruticof^is,  foliis  lanccoUiit  ,  ferrt:is  ,fiihtîu 
tomtmtofis  ,  junioribui  fitlluto-hifpidis ,  jioribus  pa- 

m<t*l*tO'Corywikt^.  Labili.  Nov>  Udi.  i.  pag.  50. 
tab.  196. 

ArbriiTeau  très-voifîn  du  précédent ,  qini  s'élève 
i  la  hauteur  de  dix  à  douze  pieds.  Ses  nges  fe  di- 
viCent  en  ranteaiu  ftriés  ,  tomenieux  ,  de  couleur 
un  peu  roufleâtre.  Les  feuilles  font  médiocrement 
niiiQl4es«  aktemea«  lancéolées ,  «igues,  à  dente- 
luret  moins  profondes  «ne  dam  la  précédente,  on 
peu  plus  alongées,  femblables  pour  le  rcfte  ,  ainfi 
que  dans  la  difpofîcion  des  teuillesi  les  demi-fleu- 
rons au  nombre  de  <|uiinei  kt  aigiettei  point 
colorées." 

.•  Cette  plante  cioîc  au  cap  Vaa*Diéi»eo.  1> 

'  rj;  AstAm  i  ftailhi  i»WKfm,A0tr  myrfinoi- 
des.  Labili . 

'AJIer  frmticofuj  tfo/Us  ohovatis  ,  margint  reftxù , 
eremUaia ,  fubiîu  tomauofis  s  eorymiis  fu^trijLris  ^ 
f/tiiûifiàûmiê,  LahilL  Me».  Heil.  t.  ftg.  nb. 

MOI. 

Ses  tiges  font  droites ,  ligneufcs ,  haurcs  Je  cinq 
J  (ht  p'eds ,  garnies  de  feuilles  f  îTiksj  alternes", 
ôvatef,  créneiéts.  ré^éijbites  à  kurs  bords,  cou- 
Verreten  déffoos  dSilrffSvet  tomentenx,  cendré 
ou  ferruginc.r,  !  -  .^-  ..:s  font  difpofees  en  petite 
corymbes  terminaux,  axtllaireSy  compofés  d'en- 
viron trots  Ûiu9t  i  b  coaell»  riMette  i  les-écaiVes 
calicinaks  glabres ,  entières  ,  un  peu  aigi|Cv{  en- 
viron trois  demi-fleurons  linéaires,  aigus.  Les  fc- 

nces  font  gUbres ,  oblongues,  Qriees,  couron- 
nées par  une  aigrette  pikuiie,  luifaoce«d'ilnroi|ge 
de  feu. 

-  Cette  piinie  mh.m  cap-'ViA-iÇâdhMiU'^ 
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14.  AsTÊRi  virqueuz.  À^r  vifio/lu.  LabiU. 

Ajttr  frmtofas  ,  Miu  eUip$ieo'oiljttgis ,  offefi' 
ti*  ,  fuhtkt  tomtattjû  /  fMWU  torymtoSs ,  nmk 
tenu.  LaUH.  N«r.  HolL  1.  pag.  5}.  ab.  lo). 

ArbrilTeau  de  cinq  i  fix  pieds  &  plus,  gamî  de 
feuilles  oppofées,  pétioièes,  oblongues ,  ellipti- 
(jees.  tdcwde»  i  leurs  etiréaihéa,  blanchâtres, 
tomenteul4»,  prefque  fans  nervures  en  dedbus, 

vifqueufes ,  hiifantes  en  defftis.  Lt5  fleurs  rontdi^ 
pofees  en  cnymbis  axiliaires  f*4  terminaux  ;  les 
écailles  caliciuales  tomenteufes  &  légèrement  ci- 
liées I  trois  ou  quatre  demi>fleurons ,  ï  peine 
foyenx  en  deifus  ,  tridentés  à  leur  fommet,  de 
coul"ur  violette  ;  les  femences  ovales-obloogues, 
pileufes ,  Rriées  ,  COQiioiinéet  pu  HM  aifwm 
prefqu'eii  maiTu;;. 

Cette  plante  croit  au  cap  Van-Diémen.  h 

AsTinB  d'un  blanc-fale.  J^tr  mfofiyUu: 
LabilL 

Àfier  frutic:)fus  ,  foliis  ovato  lancnlatli ,  JenU' 
ùs  t  fuàtùt  aloo-ftrictis  i  pnuculis  eompofiùs,  o»/- 
lariiiui  Mdu*  urm$,  LabilL  Nov-  HoH.  X.  p.  f  1. 
tab.  101. 

Ses  tie« ,  hjotes  He  huit  ï  neuf  pîeds ,  fe  divi- 
fent  en  rameaux  redrtlfes,  tomenteux  ,  légère* 
ment  Htiés.  Les  feuilles  font  alternes,  pétioléts, 
grandes ,  oblongues ,  eiUptiqnes,  longues  de  tmi 
à  cioq  pouces  ,  glabres  en  demis .  foyeuTifS  tt 
blanchâtres  en  iielfouç ,  à  ilertelures  aiguës.  Les 
fleurs  forment  des  pauicules  axiliaires, compcfees, 
nues  ,  plus  longes  <fue les  feuilles)  les  écailles 
calicinales  â  peine  pileiifes  ,  légénimeiit  imbit- 
queet  ;  trois  ou  quatre  deni^ettroai  tritHMiienf 
cinq  fleurons  h  jrm;i(throdiees  i  les  poUs  de  VÛ^ 
grette  UT  peu  en  m-ilfue. 

Cette  plante  croit  au  cap  V  an  •  Diémeo.  5 
{LahilL)  „^ 

itf.  AsTiRB  rameux.  Ajltrramutofia.  LabBI. 

.  A^^fitiiis  fparjis ,  BnwHiu  ,  mmrf^  nvoln 

lis  f /uhiiiuminaiit  ;  ramuSM  Mtfioris ,  radia  fithot' 
tonis.  Labili.  N'ov.  HoII.  x.  pag.  JO.  ub.  196. 

Arbrrflfeïu'très-rameux  ,hauc  decin^ifixpieés 
garni  ttfffihitlle^  petites,  contres ,  Imeaîftt.  foa* 
iées  à  leurs  hori.is ,  epitfcs,  prefqu  acu  ii::i?es,  gh- 
bres  à  leur  tace  lu^terieure  ,  couvertes  de  petits 

fioiats  nombreux  »  légèrement  tutnenteufesendeP 
ous.  W  âeu.ts  font.  folitaim,à  L'eztréaàtééea 
rameau^  ;  If  catice  compofé  d'écaillc4  tnbriqtiée** 
dentées  i»:  cHi  c»  !-,.uf*  bvrds  ;  les  Jtnni-flioroiw 
environ  au  nombre  de  huit,  tridentés  à  kur  f<Mi>- 
inet ,  «p  fei.flÉiéKfaii|-iei^4eMWii  99ùm  U 

Cnti 
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Cette  plante  crak  au  cap  Van-DiéaMii.  iy 
{UkUL}  ^ 

17.  Atriill  i  û^fMam^J^  mdcaau.  UbiU. 

After  fi  iuiccfus  ,foilis  fparfis  ,  linearihus ,  margint 
revotuto  ,/iiptrnè  aculcatu  ^  fubtiu  tomtnto^i  fio- 
riàtu  ractmtfo-pMiaUatU ,  nuiiù  fuhfùm»,  laiiU* 
Nov.  HoU.  2.  pag.  ji.  tab.  200. 

Ses  tiges  font  ligneufes ,  très-rameufes ,  hautes 
de  cinq  ï  fix  pieds  ;  les  feuilits  éparfes ,  longues 
de  trois  lignes  ,  érroit- s.  litiiairts,  rou'ées  à  1- ur$ 
bords»  obtuiës,  héiiil-^cs  de  p.'tits  aiguillons  à 
lear  nce  fapérieare ,  ron'f  nt'  iif'  s  en  deflbus ,  de 
couleur  renJr^e  ou  ferrug  nc"(f.  f.fs  fleurs  font 
en  gravpts  oaniculécs ,  un  piu  épriTts  ;  le^  écailK  s 
du  calice  glabres,  in>briaitées ,  un  peu  ciiiées  à 
leur  fonunet  |  cinq  à  fix  deni-fleuroDs  échaoa^ 
à  lenr  rowntt  )  k»  îeumaM  giabrci. 

Cette  plane  cr^  au  c»  Van-DiéiiMi. 
iS.  AstIrb  i  AaniciaigiMMMt.  J^kr  l^U»' 

fhylius.  Perl'. 

^)7<r  (nnicrophyllus)  fjruticofus  ,foliis  confcr- 
tis  ,  ovalihaSj^  cOHvexu  ^  fimumi^rnulms  {fuhtîu  ni- 
^tto4aa*àm0»i  tmmtiUt  unifions  ^  radiis  fukoSoiùa. 
LabîU.  Nov.  nott.  2.  pag.  51.  tab.  1^9.  *-Peif. 
SfpugL  Plane  I.  pag;44>* 

■  Arbufte  de  deux  ou  trois  pied«,  dont  les  ra- 
meaux font  couverts  d'un  duvet  blanc  &  couché  i 
1k  fèuines  extrêmement  petites ,  ï  peine  longues 

d'une  demi-ligne,  convexpn,  elliptiques,  réflé- 
chies à  leurs  boriis  ,  glabres  en  dtlius  ,  lanugi- 
Mnlêa*  d'un  bhnc  ce  neige  en  defl'ous  ,  fafcicu- 
lées.  rabattues.  Les  fleurs  font  terminales,  foli- 
taires  i  les  écaillea  calidnatea  imbriauëes  ,  très- 
enticus,  en  paille lanuBimnfts ( les ngoaces Un 

peu  eo  maiïue. 

Otte  plante  croit  fur  les  bords  de  U  mer  ^  au 
cap  Van-DÎéiMn.  «  (  leMtf.) 

F 10.  AsTàRi  gteidnienc.  AJkr  gUuiimlofus. 
Labill. 

Âfltr  fruticulofus  ,  fotiis  iineariku  *  tlongatis  , 
crtnato-eiandidofis  ,  ptlùtàdi*  i  fimihu  torymbofii. 

LabîU.  MOT.  Hott.  1.  pag.  5a  tab.  i$6. 

8»  ^aeftmSinraAs,  /roices ,  hautes  de  tro's 
i  qnatre  ponces ,  légéiemem  ttriées«  divifécs  à 
leur  partie  fifpériewe  en  rarreeux  Aeora ,  formant 

un  corymbe.  Les  feuilles  font  éparfes ,  linéaires, 
étroites  ,  tiès-aiguès ,  munies,  vers  leurs  bords, 
de  quelques  glan^les  tranfoarentes  ,  fefliles  j  gla- 
bres i  leuia  deux  facca«  légèrement  ciéoelées« 
longues  d'environ  troh  pouces  »  lei  dcaillae  caH- 
cinales  imbriquées,  dentées,  ciliées)  disèvinfC 
B«taiu^,  SuppUnunu  Tomt  I, 


de  mi-fleumw  «odèB^  obtttt }  ks  ftaMBce»  ovalei  » 

pileufes. 

Cene  plante  croit  au  cip  Van-Diémen.  ^  (DeJ- 

20.  ASThas  à  petits  feuilles.  AjUr  micnphyi- 
ikf.Venc 

AfitrfimU^li y  f'Hîs  fptirps  ,  f-'.uhij!,ilh  ,  fuhtus 
ferrugineU  i  eÊ^ciiuj  cxtus  agice  gUnàulo^t,  Vent. 
Horc.  llamk  pag.  S}* 

Cette  efpèce  eft  fbit  jolie  :  c'eft  un  arboflèan 
très-rameux ,  héridë  de  poils  courts  8c  peu  aMai- 
rens.  Ses  fêuitles  font  éparfet,  en  forme  de  ipa- 
tul^  ,  glabres  en  d.ffus ,  recouvertes  en  deflTous  de 
pttites  écailles  couleur  de  rouille,  longues  de 
deux  ou  trois  lignes  «  fur  une  de  lacge.  Im  flewf 
tont  folitamss  au  fommci  des  jeunes  rameaux*  flc 
lanrs  denn-Seutoos  fonc  à  peiae  detités^  les  cdi> 
ces  glanduleux  à  leur  («mnîec. 

Cette  efpèce  a  été  recreillie  dans  le  cours  des 
voyages  du  capitaine  Baudin.  ^  (  Dcfcript.  ex 

11.  AsTiRl  fiSfbme.  Afitr  jUifotiut.  Vent. 

Afttr/USt  Biuan-ji'iformihus  ,  fjfciculatu,  gl^ 
hrii  ,  punSatis  ;  cauit  frutlcofo ,  ti^uth  inttgtmmii* 
Venc.  Hort.  Malm.  pag.  &  tab.  8). 

Cette  plante  a  de  grands  rapports  avec  V jp.tr 
fruiicofasi  elle  en  dif«rs  par  fes  feuille^  pr.  ^  le 
filiformes  ,  par  la  couleur  blanche  dd  Tes  demi- , 
tentons.  Sm  tiges  font  droites»  ftgneufes ,  trè»- 
ramfufts,  de  couleur  brune;  fes  feuilles  écaifes, 
fafciculées ,  feflîies  j  dilatées  à:  concaves  a  leur 
bafe,  glabres,  filifocmes»  d'un  vert-gai,  parfe» 
mées  de  poims  pen  appavcns  »  longues  d'environ 
un  ponce  tr  demi.  Les  Abms  fbnt  d'nn  blanc  de 
hic  à  leur  circonférence ,  d'un  jiune<dofé  i  lent 
centre,  foutenues  par  des  pédoncules  fimples, 
diftans ,  filiformes ,  munis  de  deux  ou  trois  brac- 
tées linéaires ,  ferrées  contre  le  pédoncule.  Le 
calice  efi  glabre ,  compofé  d'écaillès  drohesrlaD*. 
céolées«  obtulcs,  membraneufes  i  leutsboida*  * 

Cette  plante  croît  M  Cap  de  Bonne  «Eb^ 

rance. 

*  *  Tigu  ktriaeiiSt  à  «M  m  diox  jUttn  j  feuilles 

12.  AsTÀii£  des  Alpes  •  n*.  6.  Afkr  ejrfaaj. 

Linn. 

y.  Afler  (  fugax  ) ,  foliis  lamcohcis  ,  hirth  ,  fcO' 
iris  t  inugtrnmii  ^pUnii}  caule fimplUifimOf  triSOs 

nifhn,  mot.  Flor.  lofic.  i.  pag'.  585. 

Oene  ptanie  ne  narek  étie  no'nne'vaiidté  Je 
fi^kr^mê»  Ott  la  liOVM  en  Portugal»  nèelt 
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re  fleurit  que  dans  le  mois  d'oâobre,  après  les 
pluies  d'automne.  Sesuges  font  droites,  très  fim- 
ples ,  terminées  par  ntie  fente  fleur  i  fes  feoitks 

planes^  Ls;uéoIées ,  très-entières  «  fudet  att  WUr 
çhtï,  heciflees  de  poiU  courts. 

1|.  ASTiKE  mignon.  Afitrpulchellus.  Willd. 

einis  fquarr.lt  fabiqujlibus  ,  linttrihÊÊ  j  MMMUMt 

Willd.  Spec.  }.  pag.  2C19. 

jljttr  oritntalU  ^  minimus ,  Jhrt  fuav*-rui*int. 

Toonief.  CoraUt  5^. 

Cette  efpèce  a  de  très  grands  rapports  avec 
l'ûfter  atpinusi  elle  en  diifèie  en  ce  qu'elle  eit  beau- 
Coup  plus  petite  >  fes feoillM plns^aiOes.  i  peine 
marquées  de  trois  nerrares  { les  radicales  en  forme 
de  fpatule;  les  caulinaires  linéaires-UiKéolées.  Ses 
liges  r  e  pnrti  nt  t]u'ur.e  ftule  fleur.  Le  cilice  eft 
compofe  d'écailies  linéaires ,  acuminées,  hcrifliies 
de  (>oil$  blancs  ;  les  demi-  fleurons  plusnombueu  « 
trois  fois  plus  étroiu  ,  d'un  r6uge-vif. 

<>Mybiite  tuAi  dans  rAmiéme.  1^  ÇDtfeàpt, 

14.  AsxâRE  foyeux.  Afitrhotofenccus.  Forft. 

Afltr  kerbaceifs  ,  faliis  ohlongo-lanctolatis ,  ferra- 
tis,  Jubtus  argtnttO'ftrictisi  fcapis  unifioru  ,fotiofii. 

Ford.  Prodr.  n^  196.  —  Willd.  Spec.  Plane.  8. 
pag.  2019. 

Ses  tiges  font  glabres  ,  comprimées  ,  ftrié«'S  , 
garnies  de  feuilles  linéaires ,  éparfes ,  longues  d'uo 
pouce  ,  très-entières  ,  foyeufes  &  blanchâtres  en 
defTous  >  les  radicales  oblongues-lancéolées  ,  «ien- 
cées  en  fcie  à  Jfcur  contour  ,  glabres  en  defiiu  , 
fojreures  &  d'un  blanc  de  neige  en  defâM ,  kw- 
ptm  de  cinq  â  fix  pouces.  Les  tiges  ne  portent 

Ï'ufie  feule  fleur,  grande ,  terminale)  les  écailles 
oHm  liBMeolitfl  •  laiwéoléeti 

Cette  ptinro  cmic  dans  la  Nottf flile>ZéIaiMle.  » 

ÇDtfcripi.  ex  Willd.) 

it'  ASTÀ&E  da  Caiicalis.  Aâ$r  toHdfitMs, 
WiUd. 

J/hretaie  mnifioro  ;  foRh  «Mcir,  ftfiUbiu  ,ftt- 

ratÙffciil>r!Lfculis  ;  cdlicir.is  fquamis  fubâqualibus ^ 
Rnearîbut.  Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag.  lo.o. 

Elle  s'élève  i  la  hauteur  d'un  pied ,  fur  une  riçe 
droite ,  fimple ,  nid?  .tu  toucher ,  garnie  de  feuiil^^s 
alternes,  fcdlies ,  ov.iles ,  longues  d'un  pouce  & 
demi  ,  verrcs  à  leurs  deux  faces  j  un -peu  rudes  , 
veinées  ,lâihemenr  dentées  en  fcie.  Elle  n'a  qu'une 
fenie  fleur  terminale.  Le  calice  eft  compofé  d'é- 
oMIci  pfcfi|iie  tentes  étales*  linéaiiea  « 

Gène  ptaoM  croit  lût  la  mont  Owciik.  9 
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U.  AstAm  «nifleie,       mSftrm,  UicL 

Afier  eaulibiu /Impiiciffimis  f  in  pedunc:.Lm  nudiu^ 
euùuHf  unifiorum  d^ûuiuiA»t j  folUs  UnetoUtit, 
iwgerrimis  ;  ealieitiù  (hifudi^hJit  ,  fdidaà$» 
Mich.  FkK.  bufed.  Aowr.  a.  fig.  tto. 

Ses  tiges  font  très-fimples;  elles  fe  tertrinfnt 

Sar  un  pédoncule  prefque  nu ,  fupportant  uttt  feule 
eur.  Les  feuilles  foK  alternes .  lancéolées ,  très- 
entières  }  les  calices  compofés  de  foliole»  pceiqve 
itmples,  fubalées» 

Cette  planie  «nk  dans  rAoairiqae  fepK»> 
trion.i!(>,  proche  le  lac  lllftaflki  1  daas ks  ounii 

de  Sphaigne.  (  Mich.  ) 

27.  ASTÈRE  biflore.  Àfttr  tiforus.  Mich. 

Aftercaule  fA'ijloro  ;  foliis  fejfilihus ,  lanttviaù, 
fcrrmtii  ,  fuAris  ;  calkinis  fquamis  imèHcadt,*^ 

pr^^  (Hmit,  WiUd.  jipac.  PiaBC    paf.  aoaoi> 

Cette  plante  a  des  tige»  droites  ,  glabres ,  cy- 
lindriques ,  hautes  de  huit  à  dix  pouces ,  légère- 
ment cannelées  par  la  bafe  très-étroite  &  déov* 
rente  des  finiilles.  CeliL  S-ci  (bat  fel&les» alternes, 
étroites ,  lancéolées ,  longues  d*wi  ponce  8r  plus, 
un  peu  rudes  au  toucher  ,  finement  dentées  ea 
fcie.  Les  tiges  Te  termine;>i  par  une  ,  quelquefois 
par  deui  fleurs  pédonculées.  Le  calice  eft  coi^«0 
d'écaillés  ferrées,  imbriquées,  ovales-oblengiia. 

Cette  pUme  croit  au  Canada,  y  (Dijèrift,  ta 

18.  AsriRE  de  Nfagellan.  Aficr  mageUaniiU. 
Lan.  Ul.  tab.  681.  fig.  |. 

Din»  une  note  manufcrite  de  M.  Vahl  ,  que  j'iî 
vue  dans  l'herbier  de  M.  de  Lamarck ,  cet  auteur 
regardoit  cette  plante  comme  on  penàtimiti  &  h 
nonmoit  fmlithm  UUèit/oléu, 

29.  .AST^RF-  df'.icat ,  n*.  5.  Affcr  tcndlus.  '  ir.n. 
—  t  ur»is,  Magaz.  tab.  33.  —  Ait.  Hort  Ke»'.  3.. 
pag.  198. 

30.  AsTiRB  de  l'Arragon ,  vfi.  7.  A/Ur  arrùgf 
ntnju.XjUtk.  UL  GcD.tab.  fSi.  fig.  f. 

31.  Astiiti  des  forêts.  JfbtmtmormGs.  Afc. 

A  fier  foins  lintari-lcKuolaiù  ,  ktfi  atutuit:is, 
tntr^iis  ,  punSatis  ^  fcatriufculis  ;  cauliitis  rtfMM^ 
remis  corytrhofo'f.'^i^iatis  ;    ramulis  fiUformUUt 

unifions  ;  cjlic:!-us  lùl^o  ^:spià  brniorikttS  ,  irr.h'i- 

cutis.  Will  i.  Spec.  Plant,  j.pag.  aoil.  — Aitoo, 
Il4Mt.Efcv.  |.  pag.  198. 

^  tiges  fim  Inities  dVavicMi  op  pied  le  dsait  ' 
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éWirées  ,  vers  leur  fommet ,  en  corymbet  faftigiësi 
ks  petits  rameaux  fîlitornies  ,  terminai  par  nne 
feulé  fleur.  Les  feuilles  des  tiges  font  Unëaires-lan> 
céolées^  rétrécie$  à  leu»  dota  estténutés  ^  ponc- 
nées ,  réfléehtet ,  ùm  un f  met  ftefiUes ,  un  peu 
rudes  i  leurs  bords ,  longues  d'un  pouce  &  demi  ; 
celles  des  rameaux  eulées^  beaucoup  plus  étroites. 
Le  calice  eft  oblong ,  compofé  d'ëcatUes  imbri- 
«nées .  d'abord  ferrées  j  puis  lâches»  en  caiène, 
vndcUes ,  an  p^u  aiguës  ;  le  difqnede  la  corolle 

J'îunâtre ,  une  f«i$  ;)Ius  long  que  le  calice  i  les  demi- 
curons  di  la  circoofereoce  au  nombre  de  huit  â 
dfat,d'iniU«tt-pil«.. 

Cette  plante  croit  4m  YÀmidvm  AfiMttio- 
aale.  ^  (  irm.  ) 

îî.  AST^RF  à  feuilles  d'hyfope,  n*.  ic.  j^Jltr 
kyfopifottus.  Linn,  —  Ait.  Hort.  Ktw.  5.  p.  loil. 

fi.  À  fier  (  punftatlis)  ,  fi^lùs  lineari'tus  ,  rtmotis  , 
trîntrviis  ,  acuminiitis  ,  punâatis  ^  margine  fiairù  ; 
ramulis  eorymiiofo  ■  fafUgiatis  t  divaricaiis  /  ntdit 
fihdccemjloro  ;  eaiiHèms  tminemth  ,  difio  dupl6  brf 
Vîorihus.  Willdrn.  ?pec.  PLinr.  x.  pjg.  icîi.  — 
Waldll.  &  Kiuib.  PUnt.  ru.  Hung.  1.  pag.  1 1  j. 
lA.  109. 

J^tr  (  hyfTopifolîuS  )  ,  fo!tii  lintanbus  ,  iateger- 
dmu,  feabris  f  ptàuiuuiu  fiUnmàù,  Cavan.  Icon. 
Bk.  ).  pig.  17.  abé 

La  plante  variéré-l  a  Tes  fr  ailles  beaucoup  plus 

r?tréfi«  au  fomrret ,  éralées  .  8f  non  droites  Se 
rfiJï^  ;  les  cotyii  bcs  pius  di(fjSi  les  pédrncules 
plus  ilonges,  girnii  de  quelques  feuilles.  Les  de- 
811-Seurons  font  au  nombre  de  huit  à  dix.  Elle 
doit  dam  la  Hongrie  f  ce  qui  pounroic  porter  à 
croire  qa'elle  forme  one  efpèce  difkin^. 

)].  AsTiu  Un,  n*.  16.  JJhr^tris.  Linn. 

14.  AsTàRB  ilSsnUes  de  Unaîre*  d*.  11.  A/Ier 
fiurûyikfiw.Linn. 

ij.  A  i-riiLB  i  feuillet  de  Ho*  0*.  i^4f»^»*' 
f^îM*.  Linn. 

^(1.  AsièftE  à  feuilles  d'eftragon.  Afitr  drucun- 
tiUoidti.  Lam.  (  y^oyt[  l'erpèce  fuivance.  ) 

17,  AsTiai  veiM  4'oc.  Afitr  filidg^uM». 
Mich. 

Jlâtr  taule  fmpUci  ;  foltit  thuari-MMetoUdi , 
oitufiufculii  ,  imcgris  ,  fubirinen  iis  ,  ina'-gine  irfpc 
rit  ;  corymio  fafitgiato  ifioribus  ftjfitTous  ,  aggrrga- 
lis ,  aiUt,  fdtiqiunuliMtSn  Hich.  RM.  bSlital. 
Aover.  a.  pag.  109. 

Convoi»  linifoUa.  Linn. 

Malgii  les  g^sads  nppoia  d«  cette  ^xm  wm 
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Va^r  draetmcuto'rdet  Lain. ,  je  doute  qu'elle  foit  la 
même,  ayant  fts  fljuis  k-fliles  &  agrégées,  tanJis 
que,  ria'is  la  ;ilante  de  M.  de  LaTiirck ,  cultivéa 
au  Jaidin  des  Plantes  de  Paris»  tes  fleurs  font  pé- 
dohculées ,  en  corymbe  |  les  demi-fleurofK  drun 
yioler-tiàle.  A  la  vérité,  tous  les  autres  caraâères 
indiqués  par  Michaux  font  communs  aux  dtux 
eTpeces ,  auxquelles  ces  deux  auteurs  rappoiteilK 
également  le  ««ny|tf  titûfilU  de  F  ' 


}8.  AsTiai  â  rejetons.  Afier  farculofus.  Mich. 

Afier  foliis  longo-daHceo/iith ,  glabriufculis  ;  radi» 
calihus  fpatk.tlatis  y  corymbit  ranfloris  ;  calicinis 
fqiuimis  lin€iiri-oblongis ,  obtuJiufi.ulii  ;  rjaut  re- 

penui  eaïUe  fmplici  t  d^Ui,  CN.)  Mich.  Fior.  bor. 
Aner.  £.  pag.  1x3. 

Cette  f  ttBi»  «ft  pea  éltvée.  Ses  ndMs  Ibnc 

rampantes  te  pro4uifent  des  reietons  i  Tes  tiges 
f'>ibl<rs,  tombantes,  point  rameutes ,  girnies  de 
feuilles  alternes  ,  alongécs ,  hncé olécs  ,  prefc^ue 
clabres  ;  ies  radicales  en  forme  .de  fpatule.  Les 
leur*  font  terminales ,  peu  nombieares»  difporéei 
en  corymbe  ;  les  ecMcs  du  catice  linéaires»  ob* 
longues ,  prefqu'obtult  s. 

Cette  plante  croît  dans  les  f<Méts  de  la  Caro» 
line  repteacrionto»  daw  le  comté  do  BwIem 

39.  AsTiRE  fubttlé.  Jt$tr pAfdâUu,  ICch.  ■ 

A^tr  glabtrrimus ,  parvifons  «  tautt  panieuUlo  » 

ramii  muUifioris  ;  fvliis  l<n€ari-fuiuUtU  >  mugir» 
rimii  ;  citlicibus  cy  t  ndrj.cii  ,  ligulis  radii  nunulis» 
Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  a.  pag.  m. 

Ses  tiges  font  tris-glabres ,  ainfi  que  tontes  lei 
antiespattiet  de  cette  pl  mce ,  divtfées  en  rameaux 

pai)iculés>  garnies  de  feuilles  aitern  s,  linéaires, 
fubulées ,  très-entières.  Les  fleur»  font  petites  » 
nonibreufesi  leur  calice  cylindii^uO  i  les  demi* 

fleurons  de  la  circonférence  fort  petits. 

Cette,  plante  croit  dans  la  Penfilvaoie  &  à  1« 
Caroline»  ans  liens  meiitines  8e  «arfcaneiiy. 
iMkk.) 

.  4a  AsTBft  fUcoi.  .4hr  ftf^ 

Aflcr  foliis  linejii-UnLeoldùs  ,  intcgtrrimis ,  albo- 
viUôfis  i  coule  ramofo  ,  viUofo  ;  ramulii  Jubfteundis y 
mû^rU  i  ttiitHut  iaxiJ  »  imiricatis  ;  fquamit  iat  • 
eto/aiit ,  mutrmtiis.  Willdeo.  Spec  PliK.  }. 
pag.  lozj. 

After  vil'o/us.  Micb.  FloT.  botetL  Amer,  i» 
pag.  113. 

Cette  efpice  a  fes  tiges  dîvifées  en  rameau» 
nombreux .  couverts  de  poils  blanchâtres,  étalés» 
fous-divifés  en  d'autres  très-courts,  recourbés j 
couné*  la  plupwc  du  même  côté ,  teiminée  par 

Qqq  » 
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une  feule  fleur.  Us  feuilles  font  linéaÏK^  ^^fc  (  multiflorus  )  , /U<w  Unurikta,  ktf 

'  ftnimU  t  glabrii.fi.ulii  ;  tûtttt  nm«fifimo^  ^'f4o> 


Ut»  t  aiguès  f  très-enrières ,  pileurcf ,  lon^iies  <l*an 

{►ouce  &  demi  ou  de  deux  pouces.  Lfs  fleurs  ,  y\T 
eur  enfemble  ,  offrent  prefque  des  grappes  unila- 
ter.i'cs.  LiiL;  cilice  ell  oWong,  un  peu  giobuletix, 
d'abord  terrées,  puis  lâches,  pileufei,  laiioéqJéM» 


-  Gmm  plante  croie  dans  TAoïérique  Teptranio* 
Mfe  j  in  pifs  des  lUinoîs.  9 

41.  AsTâRB  ^iU^  JÊftrfoOoUfia,  Ait. 

■Afltr  f.Uii  Uneari-lanctolath  j  utrinqui  aitenua- 
tis  ,  iriegerrimii  ,  acuminatts  ;  tautt  puïtfiemUf  pa- 
nicuLto  ,  ertâo  ;  rmmis  paucijlori*  ,  eali^ku  imhri» 
eatis  ;  fyuamis  /!nedn6i,s  ,  acw.is  ,  ddprtjfu.  Willd. 

Spec.  Pliot.  }.  pag.  ioi;.  •—  Ait.  Hort.  Kev.  3. 
pif.  ac». 

Jfîir  trico'rdts  .  mtliloti  ^ftltrié  êmêoM.  Dilteii. 

Ehh.  J9.  tab.  jj.  Hg.  59. 

Ses  tiges  font  droites,  fimplcs ,  pubefcentes, 

Eanicuicts  à  lei;r  f(  mmtt,  garnies  de  feuilles  gla- 
rcs^ahemesj  linéaires  lancdoléM,  longues  de 
deux  pouces ,  trèt-entiète»^  ndes  i  leurs  bords , 
aaiminees  à  leur  f<;ir,met,  iétrédes  à  leur  bafc  5 
celUs  des  rameaux  beaucoup  plus  courtes.  Les 
fleui»  ftot  ptràcntées  /  peu  nonbrevfts  fur  les 
ftnetox}  les  demi-fleurons  blancs;  les  calices 
compo(%s  d'écaillés  (êirecs ,  imbriquées  «  liné.u- 
fes,  aignib. 

^jCem  plaaM  oolc  dim  l*Aaiëi^i»  leptcmcio- 

42.  AsTÂRE  à  feuilles  meoues,  'n^  ii.  Aêtr 


4}  ASTâniM 
Lion. 


>  n*.  17.  Afitr  dumo/as. 


Ajlcr  foliis  Hncaribus  ,  inregerrimit ,  flabn's  ,  ra- 
mutonim  hnviffimis  ramu  paniçiUatù  i  calicika* 
cy/indrattis,MMimHedtit.  Ait.  Hort.  Ke».  t. 
pag.  ioi. 

«.  iirm  ,  radio  pal&Jk  vittâutp  uttUtfaMsmu, 
Ait.  L  c. 

Z4fM,  Miw  «A»,  cwir  fkff».  Ait.  I. 

U  y  a  de  tris>grands  rapports  entre  cette  elpèce 
&  la  piécédeote.  Celle-ci  eo  diGFère  par  fes  (euil 
1m  linéaires ,  poht  hiibides  i  leurs  bords ,  plus 
courtes  fur  les  tiges  Itériles,  plus  étroites  fur 
celles  ^ui  portent  des  fleurs  i  les  écailles  calici- 
nales  linéaires  &  ferrées.  On  en  diflingue  deux 
▼ariétés.  La  première  a  des  tiges  p\lhe^c^Htc5  ;  les 
demi-fleuioos  d'un  violet-pâle.  La  lecuode  a  des 
fiffls  Bhbn*  I  les  tenî-fleuiow  blancs. 

'  4^  AstIrb  à  Mk»  de  broyé»  •  ai*,  f  S.  Afitr 
tntotéu,  Liao. 


pu^i/tenu  i  rdmulii  fezundis  ,  c<xiin»iu  imhrHatis  ; 
fjuamis  ohlongu  ,  Jquar/ojii  ,  acutit.  Willd.  ^c. 

Fiant  ^  pag.  2027.  — AicHon.  Kev.  ).p.lfl}. 

—  D:l:en.  Hori.  £ith.  p«g.  40.  tabw  36.6^4a 

Cene  variétr  i  ft  rem-.rqiK'Wepar  frî  ti«;es  plus 
étalées ,  legérem-nt  pubt  fceinr-v  ,  un  p  uiuiéî, 
ait^fi  que  les  fcuiilt  s  j  Irvptiits  vamiiuï  tounéi 
preique  tous  du  même  cotéj  les  écailiei  did- 
nales  plittfcarieufes.  Elle  eften  fénénlbcsKmf 
plus  gr  m  |e ,  daas  touies  Cm  parties,  ^nt f^ar  ^ 
crieoidts  Linn. 

4f.  AstÉRE  cili^.  Ajler  ciliam.V/ï&i. 

jtfier  Jitàis  inugerrimis  ,  ti/iaiit  eoMlfUt  limri- 
laaetotatis ,  ntrvofis  ;  ramets  invifimi tùtadt- 

tis  ,  trinerviis  ;  cau/e  ramofo  ,  puhtfcmtti  ramiip»- 
niculatii ,  calicibus  imJffuatu  /  fyuanM  ^aduJmt 
fquarrvfis.  Willden.  Sp«C.  PluW.  )*  pigi  Mil- 
Miihienb.  in  Litt. 

Elle  a ,  dans  fon  port ,  beaucoup  de  npport 
avec  l'efpèce  précédente.  Sès  ligei  fcm  pinp»» 
riurs  ,  puheff  entes  ;  les  r.imeanx  paninlMi  kt 
feuilles  caulinaires  preû^u'amplexicaules, Mu- 
res, lancéolées,  un  peu  aiguës,  lonsnesd'iQ 
pouce,  aMBiies  i  kws  bords  de  cib  ttès-<o)Rii 
celles  de*  fnmms  hncéolées ,  ttès-rapptoctast 
longues  de  fix  lignes,  ciliées  i  leurs  borJs.U» 
fleurs  font  folitairfs  ou  ternées  à  l'eurenaiié it» 
rameaux  ;  les  écaillas  calidnles  liafiealiet,l^ 
tulées ,  obtufes ,  ciliées. 

Cette  plante  croit  dans 

nale.  2^  (Defiript.  t»  Willd.) 

46.  AsTÈRE  à  feuilles  de  coris.  A^t'  c'^i^ï'' 

Âfier  foUis  lintarihus ,  ohtufit ,  rffiacis , 
kifpt(Us  i  cauU  ramof»  ,  d'/u/ô ,  gUkn  i  rmtn 
uHÏfiorîj ,  etltâiut  ùt^McMÛ  i  fyuaiàit  Bimi^ 
tkutatis.  o''tvfs.  Willd.  Spec.  Plant,  j.p»?.  «i» 

—  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  2.  pag.  ni. 

Ses  tiges  font  glabres, purpurines,  très-rais;*' 
tés  f  les  rameaux  dHKis ,  étales ,  %utM  de  feuil^ 
alternes ,  linéaires  ,  très-entières ,  obtufes  i  ids* 
chies,  longues  d'euvirtm  lix  lignes ,  rodes  i  le«J 
bords  t  celles  des  rameaux  beaucoup  plus  petit», 
plus  nombreulies.  Lesfleuis  font  pentes,  dijoeiRS 
en  une  panicule  lâche  ^de  coalent  Ueoe,  (bCiaM 
i  l'ext réalité  de  chaque  rameau  ,  foimant  USt/*' 
nicule  lâche  j  les  écailles  calicioales  fetréeijW' 
briquées ,  obtafès  ,  ^uUes  )  le»  ônéiiedMSi*' 
croiiées. 

Cette  plaate  croît  dans  les  forêts  de  UBj^ 
CaroUoe.  On  b  cùSm  an  Jaidin  desRioMi* 
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47.  AsxèRB  fcarieux.  ÀJlerfquarrofus.Wihh. 

After  foliis  ovatis  ,  acuminatii  ,  integcrrimis  , 
rtpxis  y  mar^int  hifpidis  i  c>iule  ramofo^  kino  {  ra- 
maUâUÙforu,  calUibut  imbricMisi  ûpumU  iineari- 
ttKtaris,  ternis  ,  fquarrofis.  WI1M.  ^)ec.  Plant.  J. 

G y  1028.  —  Walh.  Flor.  catol.  p.ig.  XOf»  — 
ich.  F'or.  boréal.  Amer-  i.  pag.  1  iz. 

Ses  tiges  font  purpurines ,  rameufes  ;  les  ra- 
meaux épars  j  étalés  ,  très-lâches ,  efiiUs ,  parfe- 
aiés  de  poils  courts  8e  roides*  garnis  de  feuilles 
tiis>pentn  •  à  peine  lOMnes  de  fix  lignes ,  om- 
les,  réfléchies  ,  très-entières,  fcfTiIes ,  hiruides  à 
leurs  bords,  acuminées  à  leur  fommct  >  et  Iles  des 
jenœs  rameaux  plus  petites.  Les  â=urs  font  bleues, 
en  panicules  irrégulières  «  foliuircs  à  l'einéinité 
de  clH^tie  rame»  ;  les  écaifles  tdidnales  fcarien* 
tm,  finéaiies,  aiguës  ^  prefqae  cunéiformes. 

Cetre  r^nte  croit  dans  l'Amécique  fiiptentrio» 
nale.  a  Ij  Caroline.  ^  {V-  f') 

48.  AsTÈKE  d'une  feule  couleur  «  n**.  19.  Aftêt 
tmtd»,  Limi. 

49.  ASTfcRE  à  feuilles  d'amandier ,  n°.  24.  A^tr 
mnygdaliruu,  Lam.  —  Micli.  Flor.  bor.  Aner.  1. 

pag.  109. 

Afitr  (  umbella^us  )  ,  foliis  Unctolaii*  «  bafi  aiu- 
mutii ,  inteprrlmis  f  marpne  fcahrisi  nmù  «orym- 
hcft  /fafiigiaiis.  Ait.  Hort.  KcW,  j.  pag.  199. — 
Willd.  ipec.  Fijnt.  3.  pag.  iojo.  —  Hoffon.  Phyt. 
pag.  74.  rab.  B.  fig.  a. 

50.  A$t4rb  ï  tige  rouge  «n*.  ^Urniri- 

$,  Ajier  (  cyaneiis  )  #  foliù  radicalHut  fpathuLx' 
tit ,  ohovatis  i  cjuIMs  OMWgis  ,  inugcrrimis  ,  fui- 
liDus ,  peduneulu  M^tris,  Hl0au  Pbjrt. 
pag.  71.  tab.  B.  tig.  i. 

'51.  ASTÉRE  à  haute  tige.  Afitr  pnaltus. 
^  Jfkr  (  ralicifolius>,^/u«  £»Mri-it*ct9Mf  , 

umUitvi,  Ait..  Horc  Xev. }.  pag.  205. 

Cette  plante  paroît  avoir  de  grands  rapports 
svec  h  précédente.  U'apres  Auon,  les  tiges  font 
droites,  lilles,  hautes  de  cinq  â  fu  pieds  i  les 
feuilles  glabres,  alternes,  linéaires-lance olet s, 
tris-entiêres  (  tes  folioles  caticinales  imbriquées , 
écartées  à  leur  fonomer  ,  aiguës  ;  L^s  demi-fl  jut  .  ns 
d'un  bku-incaroat.  Elle  cioit  dam  l'Amâti^ue 

SU  AsTiAK  FtaMafe.  Afitr  pmmmkiu. 
lacq. 

AJlerfoU'.s  lîneari  lanctoldtis  y  inugerrimii ,  mar- 
giae  hi/pidù    cauie  fimjplici  ,  fupeinit  con/mbofo  , 
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gMro  { ttUcinii  f^uamit  lantcoiatu  ,  oitufi»  ,  êqua- 

/iiui.  WilUea.  Sjptc.  Plane.  |.  pif.  1051.— }ao|. 
H«ct.  I*  pag.  |.  tab.  i. 

Il  a  bejucoup  de  rapport  avec  VuJIer  tripoliumi 
il  en  dilTère  par  Tes  feuilles  plus  longues  ,  pliia 
étroites,  t'èvemières,méme  lies  inférieures,  ion- 
ues  de  deux  ou  trois  pouces,  fans  nervures  fen* 
bles ,  bifpides  i  lent  bafe  ,  glabres  ,  ainfi  que 
toutes  les  .autres  p«rtic  s  île  cttte  p!:nte.  Les  tiges 
font  fimples,  raineuf.s  à  1  ur  fonimet  ;  les  fleurs 
dtf|»ofées  «n  ancôi^tnbe  terminal}  les  demi-fle» 
ront  d'un  rouge -violet  i  les  écailles  caliciiulei 
toutes  égales,  uocéolécs,  obtn&a. 

Cette  plante  ctoli  en  Hongtie,  daw  les  tensiiis 
■natécagem.  y  • 

Si.  AsTinB  amelle^  m*.  8>  40""  '«m'&k*  Udo. 

S 4-  AsrlittiDide.n*.  ix.  Jjhr  ny/iai. Uni. 
— Mich.  Flor.  b*rcai.  Amer.  i.  pag.  iio. 

Ses  t'ges  font  b.ilTes,  trè5.-fîmples  ;  les  feuilles 
roides  ,  ciliées  à  leurs  bords  ;  les  flairs  peu  uoin- 
bimfea. 

f^.  AsTÈRE  géant,  n*.  20.  Afitr Novê-Angli*. 
Lin:i.  —  Mich.  I  lor.  boréal.  Amer*  1.  ptg.  SI]» 
—  Ait.  Hoti.  Ktw.  3.  pag.  20;. 

$6.  AsTèRE  amplexicaule»  n*.  ai.  Âfi^  m>. 

pltxUauiis.  Lam. 

Afitr  (  fpttrius)  ,  foiiis  Uutetohtis\  amptextca*' 
liiius  y  iistegerrimis  ,  (tafi  auriculatis  ;  cuult  pa-iicu- 
lato  4  pilofo  i  rarnU  fubuniforU  ,*  ttUeinis  Jquamù 
Uxis ,  ItmitnUtàs  ;  diftum  éfumii/u.  WSia,  Sp9e» 
Plane.  3.  pag.  2033.} 

Afier  Nw*-An§lU^  var.  Ait.  Hon.  Kev.  |. 
pag.  aoi. 

La  defcripiion  que  donne  Wittdenov  i  Ton  after 
Jpuriu»  me  paroîe  convenir  parfiiitement  à  ï'afitr 
MtpltMîiMiUt  Uaa.  i  ce  qui  m'a  déterminé  à  les 
rapprocher. 

X7.  AsTias  hlaochitie.  Jfor  camt.  WaMIL 

fUSt  MtUMri-iaHetoUtis  ,  îattgtnmù^  tn- 
ntrvtis ,  «frsMfiiè  paieJteittUêt ,  em$ùii  nmu  tù^fHf 
éofis,  àivtmegtU  ;  «aùàka  élfco  dt^  krtvwtmui  / 
imàncëtis.  WiHd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  2025. 

Afier  foliis  lanctoUtii  ,  inugerrimii  ,  trinerviit  , 
ufinque  tomttuo&s      fiofcuiù  radii  aboritntikiu. 

W  lait.  U  Ktia».  Plane,  m.  Hangar,  i.  pa§.  iA, 

tab.  50- 

Ses  tigfs  font  droites,  divif^es  en  ranteaux  éta^ 
le's  &  diffus,  formant,  par  leur  enfemUa,  une 
forte  de  corymbe.  Les  feuilles  font  alternes,  lî- 
,  ii6aiTea4aiicéolées  ,  blaochioes  9c  pubefiaeates  i 


i 
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leurs  deux  ftcetj  entières  i  leurs  bordt^  marquées 
à»  trots  nervores  longito  Itialn;  les  fleurs  étalées 
en  corymb^*  i  les  calicts  imbriqués  ,  OM  ibis  pIttS 
courts  que  ks  fleurons  du  difque. 

Cetti:  p'a:ue  croit  dans  la  Hong  iî  ^ 

58.  AsrtRE  des  mirais.  AJIer pjLdofts.  Ait. 

AJier  foliii  lintanbus  ,  ampUxicauUitus ,  ercQis  , 
iiuegerrîmit ,  glaierrimis  ^  marg-ne  fiuiris  ;  ptdiM' 
cuits  fere  nul  s ,  ctUùbut fytMm^,  ^tix»  HOK  KbV. 
3.pag.  2Qi. 

Cette  efpèce  a  dss  tîgts  droites ,  nmeufes ,  ga^ 

nies  de  feiiil'e';  Llfiles ,  alternes  ,  ampl.-xitauîes , 
linéaires  «  glabres  àjeursdeux  fdces^  ttès-emiè- 
les,  nubs  a  leurs  iHHrds»  longues  de  trois  à  quatre 
foncet  »  larges  de  deux  ou  trois  lignes ,  diûjutes 
entr'elles.  Les  pédoncu'es  font  fi  nples  ,  prifque 
nu« ,  quelquefois  munis,  un  p<;u  au  ïlt  iVous  «lu 
calice,  de  denx  petites  foliuUs.  Les demi'AeiU'o:)» 
de  la  circonférence  font  bleus .  affea  grand*}  les 
fleurons  du  difque  jauoicrcs  )  les  écailles  caUci- 
aale»  fcarieufes. 

Cette  plaoïe cveit  dwis  les  marais,  i  la  CcfO> 
Une.  9 

19»  AstArb  i  grandes  fleurs  «  n*.  ij.  After 
pttiéftmi,  Uno.-- Hofia.  Pbf  1.  pag.  .  ub.  A. 
ng.  I. 

60.  AsTÀtCE  i  feuilles  rouges.  Afier  pklog  foUiu. 
WilldL 

•  Âfitr  foiiis  tanentatis ,  integrrrimis  ,  cord^tis  , 
ém^ieiùcauiihut ,  fubtkt  faiefetutihés  ^  uuUt  Jlmpti- 
ei0m»,  fiàtfctntt;  apiet  paitieaiatoscmiicinis  j'qua- 
mh  Iaxis  ,  im&ricatis,  toact^adt»  Willdeo.  Spec. 
Plant.  3.  pjg.  1034. 

An  f  ajter  (  amplexicauHs  )  ,  foiiis  fmfi  perfh- 
IiMth>implexitaulii>us  ,  fubc»fd  ito-oilongis  ,  infc'n'e 
nom  aiMifiaiU  *  inttgrit  i  païUculà  iaxâ  ,  rtri^ori, 
Mich.  rfor.  borcaL  Anier.  1.  pag.  1 14. 

Cette  plante  a  l'af^â  ër  la  forme  des  feuilles 
àa  phlox  panieuldta.  Ses  tiges  font  timples  ,  cylin- 
drîoues  ,  purpurines ,  pubefcentes ,  hautes  d'un 
pied,  paniculëes  â  leur  fomin-ti  fes  leuUl  s  alter- 
oes,  lancéolées,  très-ent'ercs,  longues  de  deux 
ponces,  amplexicaules,  profondément  échancrëes 
en  cœur  i  leur  bafe ,  rétrécies  61  aiguës  à  leur 
fimmet,  RÎabres  en  delTuS  ,  rouges  ou  traverfécs 
par  des  veines  rou(;catr-S  ^'  pubtfcemes  en  dsf- 
foas,  rudes  a  leurs  bords,  f^s  H,  ui  s  font  diTpofées 
estme  pantOlie  fîmple,  longue  d'environ  quatre 
pouces;  les  ramifications  feuillées ,  chargées  de 
deux  à  cioq  fliurs  i  les  écailles caltctiules  rudes, 
Ucbes^  lancéoleas. 

Cette  i^amtaflk  dans  l'An^riqM  fi^ientrio- 
iale^:f 
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61.  Asrïtt  éu\é.  Afierpattiu.  Ait. 

Haàs,  eonLuis  t  ampttJtieà^hus ,  utrtnqui  piUfi$  g 

cjule  ramofo ,  hirto  ;  ramis  patciti^us  ,  clongjiii, 
pjuitflurii  ;  talicinss  fquamis  imiruutii  ,  lunctoU- 
i.s  ,  patults.  Wiild.  Spec.  Plant.  ).  pag.  20)4.  « 
Ail.  Hon.  Ktw.  3.  pag.  loi. 

Ses  tiges  font  hériffies ,  hautes  de  trois  pieds  ; 
tes  rameaux  étalés  ,  ditfus  ,  pubefcens,  alongés) 
ûs  feuilles  j'irern .s  ,  ob  on j,aes-lancéoléèS  ,  IID- 
pl;rxic3ules ,  échanctées  eu  coeur  ,  tiès-entières, 
pileufes  a  h  itrs  deux  faces ,  obliquement  réfléchies 
X  V-w  \>.\\t  ;  les  fupérieures  tort  petites,  pref- 
qu  nnbriquees.  Les  ncurs  font  peu  nombreufes  fur 
les  rameiux  i  les  écullts  calicina'.e»  imbriquées, 
lancéolées,  eulées  i  les  denù-fleuron$  d  uo  blés- 
clair  I  les  uurons  jaunâtics. 

Cette  pLute  crok  dans  b  Virginie  <e  la  PfeoO- 
vaoie.  y 

61.  AstAri  i  rige  bafle.  A^r  ^t»^  V>1U* 

Afler  fuliis  oviitis  ,  dcutis  ,  intcgerrimi*  ,  pttiolâ- 
tiSf  glaoris,  margine  hdjpidij  ifioriàiu  eona^f^i 
ttbaku  luit,  MAêtU,  Vflld.  %iec.  Flanc  }. 
pag.  M38. 

Ses  tiges  font  droites  ,  finples  ,  hautes  d'oA 
dani'pied , quelquefois  d'un  pied,  glabres,  un  pea 
flcxueufes  i  les  feuilles  pétiolées  ,  oblongiies^f  Jr 
les ,  rétrécies  à  leurs  deux  extrénnt^  »  ttès<«fitiè* 
res ,  glabres  i  leurs  deux  faces,  h'fpides  ï  hua 
boris  ,  Ion.?,'!  s  d'un  pouce  ou  d'un  pouce  8c 
demi  ;  les  lupërieurcs  oblongues-îanceolécs  i  les 
p^ti  des  courts.  Les  fleurs  font  dil'pofees  en  unco- 
rymbe  terminal ,  peu  garni }  Ls  écailles  calicKHlM 
lancéolées ,  lâchement  imbriquées  i  les  demiflHh 
rons  de  couleur  blanche. 

Cette  plante  cjch  dans  la  Pmfllvanie.  Y  (IHF 

cript.  ex  WiUd.  ) 

6).  AsTSRB  à  feailles  de  cornoniUer.^lfiraMk 
nifotié$,  WllM. 

Afitr  fùtîu  «ihmgO'OWttit ,  aeamiiutis ,  iutgtf- 

rirnis  ,  ptiiolatis  ,  ghiris  ,  mir^-i':e  f.jiris  ;  Cii»lt 
glairo ,  panieulâ  paucifio'd ,  mlttiout  jutrimirituit. 

Willd.  Spec.  Plant.  |.  pag.  ao}9  —  Mflilenb.  ii 

Litt. 

Elle  a  des  tiges  droites  &  glabres ,  des  feuilles 
médiocrement  pétiolées  ,  oblongues  ,  ovales,  ré- 
trécies à  leur  bafe  ,  fortement  acuminées  à  leur 
fommet ,  glabres,  très-entières  ,  longues  de  trois 
pouces,  affcz  fimblables  à  celles  du  comoiùDer 
languin ,  légèrement  pileufes  en  dclfous  fur  leur 
principale  nervure  ,  rudes  à  leurs  bords •  le*  f"pé* 
ti  urcs  oblongues-lancéoljes.  Li  panicule  eft  fiftf 
pie  ,  peu  gtfoie ,  o'ayam  que  deux  fieua  ùu  chaque 
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nmm»  i  les  ë<;ailte<  aUMm  oMomac» ,  hÊh 

cédées;  les  extérieures  un  peu  plu*  courtes. 

CMe  plante  ciolc  dui  U  Pcafilf«aie.  y  iDtf- 
«ngw.  «s  WUU.  ) 

****  7%«  luiiacit  i  ftuiltt4  dtHtiesi  la  fufirieurtt 

^  AniM  «ndaMr,  n*.  %u  Afitr  mdiJata$, 
JUqd.  —  Hofin.  Phjrt.  pag.  77.  tab.  C.  fig.  1. 

6;.  AsTèRi  i  feuille*  variables.  4|l(r  dSwrjS. 

folita,  Mich. 

dy^cr»  ,  fukwt  i  faUu  faUnt^rù  , 
awA/afii,  infiriorUta  mUt»-pettol«tit ,  eonltto-ova- 
iStfau  ,  fuperiorifmt  fc^îlibus  ,  ovaUmnccolutii ;  pcni- 
€mtâ  Uxâ  i  ramit  grueUHna  j  mùropkylUt, -hilich. 
Flor.  boml.  Amer.  1.  pag .  1 1 1. 

Certe  plante  fe  rapproche  beaucnup  de  la  pré- 
cédente ,  mais  fes  feuiilea  oe  font  point  velues  en 
deflÎMH.  Set  tifief  f(Mic  dnmes ,  fimples ,  cylindri- 
^^ues ,  ruJ'î<  ,  piil^efcentes,  lâchement  paniculées  à 
leur  fomniëc  pur  des  rameaux  gtéies  &  courts.  Les 
feuilles  font  alternes  ,  j>rerqu 'entières  ou  légére- 
meiK  ondulées  à  leurs  bords,  ovales,  en  cœur,  uo 
peu  dpatffes ,  mdet  i  lenn  denv  nces ,  longues 
d'un  pouce  Se  plus ,  aigucs  â  leur  fommet  i  les  infe- 
xieures  decurrentes  fur  un  pétiole  court  i  les  fupé- 
rieuret  feifiles ,  un  peu  lancéolées  i  celles  des  ra- 
mmam  nèa-petiies.  Lm  ieius  finoid'iiM  grandeur 
médiocre ,  pédonculées  1  lei  pédoncelps  fimples , 
plus  longs  que  les  fleurs,  munis  de  quelques  peti- 
tes foLclcs  i  les  écailles  du  calice  fcarieufea,  vei» 
dâcres  dans  leur  milieu ,  étroites ,  un  pea  obiuiieei 
les  demi-fleurons  d'un  bleu  pâle. 

Cette  plante  croît  i  la  Caroline.  Tf.  (  y.f.) 


(6.  AsTÈHS  à 

fviiui.  Wi:U1. 

j4jïtr  foilit  obfongo-lanctolatis  ,  fe0iibui ,  midio 
ftrratis  i  racic^ilibus  ohlongii ,  cordato-faf^'-ttdtis  ,Jtr- 
mit ,  p€Ùo'Mis  i  e*mé4  ramofi  ,  fiaéro  ;  calictius 
iÊxIst  imkeieMiê.  WrBd.  Sper.  Plant.  pag.  103  f . 
—  Wedemeyer. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  très-rameuGss, 
hautes  de  deux  ou  trois  pieds.  Lts  feuilles  radica- 
les fonr  nhl  ->ngues,  pétiolées  ,  parfait  ni.  ru  fcm- 
blable*  à  celles  du  rume*  aatofi ,  inégalement  den- 
tées en  fcie,  échancrées  en  ceenr  8r  fagittéca  i 
leur  bafe  ,  glibre^  ,  l-^ngvies  d'un  pouce  &  plus; 
les  caulin-iiic  ink i  aiircs  cblongucs ,  ovales ,  acu- 
minées,  à  çrojfcs  dentelur<s  decurrentes  fur  leur 

(étiole  i  les  fupérieures  feAiles ,  obiongues  lancéo- 

ées ,  aruminért ,  dentées  en  fcie  vers  leur  milieu  ; 

es  dt-rnières  très-entièies.  !.'S  fl-ur<  font  blt  tin  ; 

eur  f  édoncule  muni  de  braCîscs  >  le^  ècaiUes  du 
cattce  Mclmaent  imbriqiiéet»  bncéoléet. 


AST 

Cette  plante  croît  dans  l'AmélifM 
nale.  ^  (^Dtfifift,  ex  Wj^) 

6j.  AstAri  ptniculé.  A0v ftuUstiMat,  iUcoa* 

fion  Lu  m, 

Afitr  foitis  avato-lancaLitis  f  fuhftrratit ,  peti»' 
iatù  I  p^rii  i  rééu*tihu  ovat^«»réatit ,  ftrrMis  , 
fiaint ,  petioLtis  ;  f  ctiotis  muUsf  ea»le  ramopfima^ 
^Uàro{  riÊimdis  f  ilvpi  ;  catitihia  Iaxis  ^  fubimkri' 
tatii,  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pa^.  aoif. 

À/ler  foliit  glitbr'ts  ,  acutii  ,  ff-ratii  ,  petiolatù  / 
radicalibus  cordatis  ,  caulinis  ovjiis  ;  fuprcmU  taïf 
eeoLaiis  ,  integrù  ;  ramis  ptmitulatis  ,  cuticiius  laitk 
fuiimineatts ,  umU  gUkm*  Aiteo,  Hott*  Kcv.  j. 
pa§.ao7. 

itû^&ltt  ,  gLthr  t  hitmilis  ,  ramofi^mus  « 
fiore  parvo ,  ctruleo  ;  foliis  ad  iajîn  cordait*,  Mori(à 
Hift.  ).  pag.  m.  $.  7.  lab.  la.  fig.  34. 

Afitrifcus  tatifoliiut  aatumiuBt,  Corniiti,Cinnd. 
pag.  64.  tab.  6j. 

Cette  eTpcce,  très-femblab!e  à  Vafirr  cordifoUut 
ar  fan  port  par  fcs  principaux  caraâères ,  ayec 
equel  on  l'a  coufonda  ,  en  diffère  fous  plufieua 
rapports.  St  <  tiges  font  plabrts  ,  irès-rameufes } 
les  jéUDt  5  r.iiîitau»;  pjk  ux;  les  feuille»  ra  iicr.lcs  pé- 
tiolées ,  point  ilérutrente^ ,  oval  s  ,  en  f  oriir ,  doo- 
téet  en  fcie,  ru  les  au  toudier  j  les  cauUnaires  pé- 
tiolées ,  ovales-lancéelétt  »  gbbiM ,  i  peine  dea> 
tées  ou  très-entières  ;  celles  des  rameaux  fefiltS, 
lancéolées ,  nès-eotiercs  i  les  écailles  caUdMlM 
lâchement  tmlwiqtiées. 

Cette  plaace  croh  dam  fAmériqnt  iép«emriOi> 

nale.  if. 

6S.  AstIre  1  feuilles  en  ooenr,  n*.  }8.  Afier 

tord;f(jliui.  Linn.  (  Excl.  fynon.  Cornât,  éf  Morij.  ) 

Afitr  fotîit  cùrdatis  ,  fubtks  pitcfis  ,  argute  ftrra' 
lis  ,  pttioljtis  ;  petiofîs  alatis  {  c  luie  ptinicu/uio  ,  pi' 
lofo  i  cûtiiièiu  Uuùt  f  fuèimtricatis.  Willd.  Spec. 
Fi»nt.  ).  pag.  1096.  Aitoo ,  HoR.  Kmr,  f. 
pag.  107. 

C-rtre'  thb'^  ditf.rc  de  la  précédente  par  fes  ti- 
ge» m 'ir.s  glabres ,  par  (es  teuilles  un  peu  piltufes 
en  delTous.  prefque  toutes  denticuiées;  par  fe« 
pétioles  ailés,  par  fes  tiges  bien  moins  rameufes, 
caraâères  qu'on  ne  retrouve  p.<s  toujours  conftam- 
me  tu  'l.iti'.  j.'S  pI.(ntfS  cii'tix  ée-;  ;  ce  qui  me  feroit 
fnnpçorinsr  que  l'on  a  i^réfence  comme  espèces 
deux  ohntes  qui  ne  Ibnc  pettc-Atre  ^ne  variété 
l'une  ae  i'autie. 

dj).  A  STÈRE  à  coryjnbes.  Ajttr  eorymhofut.  Ait. 

ÀJitr  fvlirs  argutt  firrati*  ,  ataminatis  ;  inftrio' 
ribus  cordatit  f  puiaUtit  ^  mtdit  i  caale' fuptiw  co* 
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imiriettis  ;  fquûmu  ar3ï  aipuj^s.  Witiden.  Spec 
PI31U.  1,.  pag.  ao)é.  —  Aicoo,  Hort.  Xev.  j. 

pag.  107. 

Ce  que  j'ai  dit  plus  haur  en  trairanr  de  t*e(pèce 

Erecédcnt^ ,  peut  ég.ilcment  s'appliquer  à  celle-ci. 
e»  caraâères  d'après  lefquels  on  les  dittingue  ^  ne 
fcinr  peut-être  que  l'effet  de  la  culture.  Ses  tiges 
fort  glabres,  verdâtres  ou  puipurin^s ,  divisé  <; ,  à 
leur  partie  fuperieure,  en  rimtaux  pileux  <  to mis 
en  un  corymbe  Faftigié.  Ses  ftutlttt  inférieures 
(ont  glabres,  pétiolées,  en  cœur,  dentées  en  fcte, 
point  décmremes  »  quelquefois  un  peu  pileufes 
fur  leurs  nervure^}  les  fupétieurcs  pétioieis,  ai- 
guci,  finement  dentées}  les  dernières  pie(qje  fef- 
nles ,  à  peine  dentées.  Le  calice  efl  oblong,  com> 
polë  d'écaillés  fetréM  %  iiiibci<|«ée»,  lancéolées , 
obcafes}  k»  dcfl^'^euraM    cooleur  blanche. 

Cette  plante  craie  tel  TAotérii^e  TepCMCiio- 
iiab*:f 

70.  AsTim  i  gnnte  htSUm  ,  H*,  yj»  Jfier 

wutn^kjfUiu.  linn.  ^ 

71-  AsiàAB  de  b  Chine»  d*.  44.  J^krààu^. 
Xino. 

7i«  AiTÊRE  maritime»  n**.  9.  uif^ma. 
Lien.  —  Engi.  Bocao.  nb.  vj,  —  Fier.  dan. 
ub. 

Les  feuilles  inférieures  font  quel(}Mfbislétéie« 
ment  dentées  vers  leur  fommet. 

7a.  AsTÀRB  amiuel.  n*.  4}.  JUm  éùuuuu, 
Linn.  • 

Cette  efpèce ,  par  fea  demi-fleurons  linéaires , 
eetierf,  tiet-étrent  «  appenicm  ^lv<6c  wubl  érige- 
rai qu'aui  a/hr. 

74.  AstÈRE  de  Hongrie.  JJiir  kungarkus. 

Afier  (  falignus  )  ^  foliis  Uiuari-ianceolatU  ,  ftfi- 
libus  ,  integerrimis ,  nurgitu  fedbrit  ;  inftrionbut 

tnBo  ;  catieiiiu  «M  biArie*ti»,  Willd.  Spec  Plant. 
|.  pag.  1040. 

Afitr  (  falicifolius  ) ,  foU'u  lanctolMu ,  fcrratis , 
margine  jcakris  ,•  ramtit  Jui>ii>ieunbut ,  inttgtrrimù  ; 
pedur.iitlis  aliernis ,  fuinuait.  ScholU  Suppl.  Flor. 
batb.  pag.  318.  Icoo.  Hotfm.  Germ.  197.  — 
Ruh»  Gcrm.  I ,  paf.  §ef,  8c  U»  pag. 

Set  tiges  font  èttnm  »  glanes  >  diviflSes  en  ra- 
meaux paniculés ,  garnis  de  feuilles  alternes ,  fjf- 
files  f  hneaires-lancéolées  ,  rudes  i  leurs  bords , 
glabres  i  leurs  deux  faces;  les  fupérieures  très-en- 
ttères)  les  inftrieures  lancéolées,  dentées  en  fcie 
veia  ienr  fimmet.  Laaflean*  difpoféeacn  pani- 
cnir^ontleniateiiieiiwinibhacuaipiqinuw. 
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en  vieiflifTint ,  une  teinte  bleultre.  LM  deailit 

caltcinales  font  lâchement  imbriquées. 

Cette  plante  «roîc  en  Allemagne  &  dans  la 
Hongrie,  if 

7J.  AsTà&B  luifant^  n'.  aj.  Afier  Muma, 
Laot. 

».  Aficr  ( puniceus), /o/î//  femi-amplextcaullhus, 
lanceoiatit  ,  ferratit  ^  fcaùrij  i  ptduMulu  aàtntitf 
Jubunifiorii  ;  caiitUmi  àtfium  fiiperMÛhm*  Udd. 
Spcc.  pag.  112,6.  —  Ait.  Hort.  Kev.  j.  pag. 
—  Mich.  Flor.  boréal  Ainer.  1.  pag.  115. 

Afitr  tmeritMiif,  Uùfrlitit  ^  piadml  çâtUiti, 

J.  pag.  liO. 
^.  Ajier  h.fptdMt.  Lam.  n°.  Ip. 

Cette  plante  varie  dans  fa  coolenr  8r  dans  PéW- 

vacion  de  les  tijj:  s ,  qui  s'é'.evt,ni  depui<  deux 
pieds  jufqu'à  fepti  elles  font  ruugeStres  ou  purpu- 
rines) les  fêttilies  ordinairement  plut  larges  danali 
variété  »,  plus  étroites  dans  b  variété  On  lea* 
contre  dés  intermédiaires  qui  prouvent  que  cal 
de  ux  plameane  peevenc  appartenir  qe'é  la  mèm 
e(pèce. 

76.  AsTÈRE  paniculé.  Allvr  pmnicuUtas.  Lam. 

Aficr  Ntrvi-BtlpL  Linn.  (Vonafttr  TrjJ<ftirtti.) 

Attr  (florihnndna)*  iWtti  ftiàimfUxicayâibat  ^ 
huieeçiah,  ii^imriim*  finatisi  auUeglain,  mam 

c  rynshefis ,  ramidis  pîlcifii  ;  ctilicinis  Jquam't  laxit , 
iance»tatts^  imirieatii.  Wiildeo.  Spec.  Plant.  }. 

DÉS*  XQjA. 

Cet  artère ,  par  la  haur-^ur  <1e  s  tlpes  ,  le  nom- 
bre &  la  beauté  de  fts  fleurs  d'un  bleu  vif.eit 
devenu  très-commun  dans  nos  paiteires.  La  plann 
>  diffère  de  celle-ci  par  fes  rameaUZ  pîkux  dC  ptC 
fcs  fieurs  plus  nombreufes. 

AsTF-RF  pubefcenr.  Ajicr puhefctns.  Lim. 
Afitr  (rjtaricus)j  foUU  raéicaitiu*  iaïutoJéi*- 

Suppl.  pag.  m* 
AsTÂRE  de  l*Inde^  À/kr  îMéuut*  Linn. 

After  fotiis  caulinis  oilongis ,  ferratit  ;  ramtit 
lintari-lanceoliUis  ,  obtufis  ,  juiinitgerrimij  ;  iétU 
kirto  ,  ramis  unifions  ,  calicinis  fquamii  txUfiflit^ 
foliaceis,  Wilid.  Spec.  Plant.     p:«g.  1041. 

Aficr  (  indiens  )ffoiiit  ^vat^-oblon^it  ,ftrntt$i 
fioralibus  ovali-laoetUotiê  ,  imUfirrimiêi  ttÊKHI  té' 

fioris.  Linn.  Spec.  pag.  ia}o. 

Afier  eony^dUf  Inàim  orieiialit ,  ramofior,  (4^ 
libusfpatfs. }  Hum.  Afaxug.  j7.  ub.  14^'  Bg.  /• 

Voici 
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Voîci,  d'après  Willdcnov  .  la  defcriptîon  de 
"^  plante  ,  jufqu'alors  peu  connue.  Ses  tiges 
:  droites,  rudes,  cannelées ,  hautes  d'un  pied, 
cameares  à  fa  partie  fapérieure{  les  rameaux  (im- 
pies,  uniiores ,  feailléi;  les  inférieurs  beaucoup 
PJM  long?.  Lm  f.uilles  des  rigcs  font  fefî'iles ,  ob- 
tongws ,  un  peu  obtufes ,  dentées  en  fcie ,  longues 
d  un  à  deux  pouces;  celles  des  rameaux  étroites  , 
5?f**5^, «ocrées  ,  feffiles ,  obtufes ,  longues 
«Tin  deml-poiiee  on  d'un  pouce  ;  les  inférieures 
aentées  en  fcie;  les  fupérieures  très-entières.  Les 
fleurs  font  (oiiraires  à  l  extrémité  des  rameaux»  le$ 
écailles  calicinales  imbriquées  t  les  imérieuietfct- 
neufes»  laocéolées  i  les  extérieunt  é»  h  même 
KNigoeur,  bocéoMes,  foliacées. 

Cette  phnm  CMliai  Chine  &  dan*  les  Indes 

yiyfrr  ca«/r  Juiiuo ,  fimplici  ,  fuprà  corymiofo  / 
fiOu  otioHg<hUac$»latij,  fubfcabris ,  fuhampUafeam' 
i>^$^fietfnatiior^uiaqandeniatis  ;  involucri  fqua- 

mif  it^^MtiUHiiuttâ  ,  kirfiuU.  Decand.  Synopl. 
pag.  aSanP.         •  ' 

ÀJitr  fihlricus.  LuB.  t^.  Vf,  J»  Um».  f 

La  defcription  M.  de  Lamarck  donne  de 
cette  plante  convient  parfaitement  à  celle  qui 
porte  le  nom  d'afterpyrenMj  au  Jardin  des  Plantes. 
Convient-elle  également  à  la  plante  de  Lioiié? 

78.  AsTÈRE  élégaoc  Jjier  eUgans.  Wilîd. 

^fierMiùfcâhùf  etMliaii  cilongolanetolatis  , 
mtgtrnmi*,  «noir;  rtdUiiUius pttioiatis^  oilongU , 

ftrrmùsj  eault  ramofo,  corymhofo,  calicinis  fquamis 
•Uangt-eMneatis  ,  oku^  ^  fjmnofit,  Willd.  &>ec. 
nam.  ).  peg.  1041..  ^ 

ce  Cette  efpèce,  dit  Willdenoir,  a  de  grands 
rapports  avec  i'afiar  anulhu  elle  en  diffère  par  Tes 
ftoiUet  cauBoaiies  aiguës  ;  par  lei  radicales  den- 
tées en  fcie,  toutes  rudes  au  toucher;  par  fes 
fleurs  plus  grandes ,  &  par  les  écailles  calicinales, 
fcarieufes  ,  cunéiformes,  oblof^Mt^dHaléa.  Le 
lieu  natal  de  cette  pUaM  a*eft  pat  cornu.  »  y 
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racines,  d'après  Thiaben^ftot  fibreufes 
neufesf  fes  tiges  droite*»  Birfrfdes ,  hautes 


79-  AstIrb  hiTpide.  ÀfirkiJpUu. 

Mtr  ftliis  oblongo-lanceolatts  ,  fcabrîs ,  ciliatis  , 
fitifirratis  infimit  ,  ovatis,  ferrjtis  ;  cau/e  panica- 
iato ,  hifptdo;  ramuUs  uniflo'is  ;  calicinis  /quamis 
•Uaiigùt  imiricatis,  Willdien.  Spec.  Plant.  3.  pag. 


jifter  foliis  injtmù  'Mongi*  ,  crtnatis ,  fcairis  ; 
taulinis  ianetolatij ,  intrgris  ,  ciUatis;  eault  feabro. 
Tbunb.  Flor.  jap.  Baock.  Icon. — Koempf. 

Mtiujo.  Koempf.  Amoen.  876.  ' 
MetMM^.  Suffiiauiu.  Tomi, 


Ses 

&  ramei  __.,  „  ,  ^  ,  

d'un  pied }  fee  làmeaux  alteiMS,  écartés  %  les  feuil- 
les infétteures  ovales-obicmgues  ,  obtufes  .  dif- 
tantes ,  dentées ,  ciliées  à  leurs  bords  ,  tudes  au 
toucher;  les  fupérieures  &  celles  des  rameaux  eii- 
tières»  lancéolées  .obtufes,  tnfenfiblemenc  plus 
petites.  Les  flenn  reot  foUmiret  i  l'ezcrémiti  d» 
chaque  rameau  ,  formant  une  panicule  par  leureiK* 
femble}  les  écailles  du  calice  oblongues^  \m\tt^ 
quées  I  im  demi  twroni  bhnci. 

Cette  plMCe  odk  an  l^eo.     (De/by*.  «a 

Thunb. ) 

8a  AsTÀRS  à  firailks  ndaa.  4ltr  jkâkr, 

ThoidK 

^trfoùis  oiloit^*  t  firratis  ,  fiairis  ;  ptduneu/U 

PMkMÙUt,  TkoÊOb,  Flor.  fap.paf .  f  1^ 

Ses  tiges  font  droites,  herbacées  ,  cylîndriqMS» 
ftriées ,  elabres ,  de  couleiu  pmrpaiiM.  haMM 
d'un  pied  &r  plus,  dnrMîet,  I  le«>  partie  Apé<i 

rieure,  en  rameaux  paniculës.  Les  feuilles  font  al- 
ternes ,  péiioléés,  oblongues ,  glabres ,  dentées 
en  fcie .  acumlnées ,  étalées ,  vertes  en  delTus,  plus 

Sâles  eo  deflbns ,  hériflées,  i  leur  face  fupérieure 
E  i  lemt  bofds  ,  de  pdls  roides  ;  les  inférieures 
longues  de  deux  pouces  ;  les  rupërieuros  infenfî- 
blement  plus  petites.  Les  fleurs  font  difpofées  en 
une  panicule  mmioale  ;  les  pédoncules  &  les  pé- 
diceiles  déoourvus  de  lÏMiiJiea  1  um  hoâio  laftp 
oéolée  i  chaque  pddicelle. 

Cette  plant» croleio  Japon.  (  Dtfer.  a  nwi.) 

8t.  AsTiu  à  fleurs  de  conife.  Mtr  eonixoidts, 
WilH.  * 

Afitr  foliis  oblongts  ,  trinerviiSt  hafi  angtftatis  ^ 
acutis  i  fuptnoribiu  f^jfiliius  ,  fuiinitgtrrimm  imf^m 
rierihu  petioiatis  ,  jtrrtais  ;  eault  fmpttà  ,  i^rcr  M> 
rymbofo  ;  ealicibus  cylindricis  ,  fquarrofis  ;  radio 
lict  breviore.  Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag.  104}. 

Conyi^a  (  afteroides  )  , /o//m  lato-UnetUatIt  ^ 

corollis  radiatit  ,  ealicibus  fquttrrofis.  LitUl*  SjpoC* 
pag.  1206.  —  Lam.  Did.  x.  pag.  94.  ♦ 

Aficr  (  marilandicus  )  ,  cauU  fimplici  ;  foliis  «m* 
U-lanctolatis ,  fuptme  fuhferratis  ;  fummis  int^fit^ 

corymboja0ifiét9,  Mich.  Flor.  boie'al.  Amer,  u 

pag.  109. 

Ajler  marilandicus  f  ptarmie*  edpiudU^ptrt  a&û^ 
béHaridis  monfpêUêâfum  folin  £r  PInlw, 
Mantiff.  19. 

Cette  plante  préfente ,  dans  la  forme  de  iès 
demi  fl-.-urons  très-couns  ,  l'afpeâ  d'une  eoaHb-« 
genre  dans  lequel  elle  avoit  d'abord  été  placée.  Se» 
tiges  font  fimples  ,- cylindriques  ,  glabres,  lltiées  . 
iMMNt  d'iW  pM  •  «fiftet  j  i  leur  partit  Mh 
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rtéure,  en  itmesat  en  cotymbe.  Les  (iMiiU«s  infé* 
rieures  font  përioiées,  oblongues,  à  trois  otidoq 

nervures  ,  gLibtes ,  légér^'mtnc  dentées  depuis  leur 
milieu  ittCqo'à  leur  fommet ,  rudes  à  leurs  bonis  ; 
lesfapétieufes  feflîles,  obtongues,  aiguës ,  à  peiite 
dentées  ,  rétrécies  à  leur  bafe.  Les  fl  ;uts  (ont  ag- 
glomérées &  feflîle»  à  l'extrémité  des  péJ'  DCuIes. 
Leur  calice  ctl  cylimiriqLe  ,  compofe  d  ccaillus 
'•raie*,  blanchâtres .  vertes  &  réfléchies  à  leur 
fanmet  i  !•  corolle  jaune  à  foD  osmre .  blanche  i 
fa  circonférence  ;  les  demi^liMttOM  lmcéolés« 
plus  courts  que  le  Calice. 

Cette  plante  croit  dans  VÀméxh{w  fepteotrio- 

81.  Asriu  «Gve^nc»  11*.  18.  40er  tàvuht- 
tu.  Linn. 

À^it  (infiirous}  ,  cduU  grteiJl,  fubficxuofo;f  >liis 
fiàrhomioidâ*  ^  mtali^MttoLtt'u  ,  utrinqut  acumi- 
natîs  ,  înte^'is  ;  paniculâ  divergenil  dickotomJ  ^  nu- 
dluf^ulà  ,  puoiiàvrà  i  fijtikia  omnihsu  ptdunciUatis , 

ahis ,  oaomtbuù,  Mkh,  Fhu  boràl*  ^bscf.  x. 

pag.  109- 

« 

8f.  AsTÂaE  lillê.  4^ ttv'^MU»  Lam.  —'An 
i^îtwî  Linn* 

''  Witldefiov  dt«  «  fin»  le  nom  4t^kr  kvigapi* , 
nue  plante  piroît  fe  rapprocher  bf'aucnuo  de 
cel!e-cî,  8e  qn'i!  dit  être  cultivée  dacs  les  jarJins 
pour  Wifitr  Itvij ,  mais  qui  en  eft  différente  par 
fes  ptoicales  crèS'rMDeurei ,  chargéei  d'un  f  r«od 
ooabcede  fleuis. 

9i-  Astiftt  i  (èuilhs  de  prënanthe.  Jier  pre- 

MMlktUu,  WUId. 

^fler  foUis  amplextcautihut ,  fpathulato-lditceota- 
ti» ,  mcdio  ftnatit  ,  kafi  eordans  ;  ramulis  pilons  ; 
tuticibus  Jqaamit  ioHceolatis  ,  fyujrrofii.  Willden. 
Spec.  Plant,  j.  pag.  2046.  —  Mùh!.  in  Lîn. 

St$  rameaux  font  chvgés  de  poik  fec  àtm  li- 
gnes opfmrées  f  formées  par  la  déentMoee  do  la 
bafe  des  f<;uiile<i.t-cllt.s-ci  font  alternes  ,  amplext- 
caules ,  lancéolées ,  prcfqu'cn  f^atule  ,  longues  de 
'étvci  ou  trois  pouces,  scimi  lées  i  l^;ur  fo  nmc  t . 
dentées  en  fcie'  à  leur  ntHieu  ,  profondément 
dehmcfées  en  canr  1  les  écailles  cilkiiules  lan- 
céolées, Geineiitet  les  dcaM-flemms  de  cMisnr 
bleue.  * 

Cette  plante  croît  dans  la  Penfilvanie.  x  (  Deftr. 

8f.  AsTàu  dePsnflmnie.  Af^er  pcnfihfmnmt, 
A$er  (  Mfiplexicaulis  )  ,  fcUu  ovato-obloagij  , 

ttutit ,  ampUxUiiulihui  ,  corauth  ^  fcrratU  y  (euU 
fmnhulato ,  glabro  i  calieiait  fqitamit  iMccoLuit , 
éfSe  imhiicatis.  WlUd>  €jpeC.FlMK.      fSf.  10f6. 

—  MiiU.  in  Litt. 
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Ses  tiges  font  glabres,  ftriées.  divifées,  â  leur 
ronamet^  en  rameaux  panicules  {  tes  fsuilks  alter- 
nes, ampU  xicaules  ,  ovales-oblongues ,  aiguës  , 
glabres  à  leurs  deux  faces ,  rudes  à  leurs  bords-, 
écluocrées  en  coeer  i  leur  bafe  ,  longuet  d'an 
pouce  ou  d'un  pouce  &  demi  ;  les  feuilles  i!es 
rameaux  petites j  lancéolées,  amplcxicaules.  Les 
fl:::urs  funt  bleues,  une  ou  deux  fur  chaque  ra- 
meau }  les  failles  calicioales  Jancéol«es«  fom- 
meoe  imbiiquërs. 

Cette  plante  crok  daos  It  PeafilmUe.  y  (i^ 

cript,  ex  WUd.)  . 

té,  ÀsTàat  en  ofier.  ^IwvbmImkc.  Laok 

After  (tra  lefcantî)  ,  foliis  Lnceolaio-linejritcj  , 

catieUmi  tnëit,  Linn.  —  ffocc.  Cliîf.  408. 

Ajler  (  tradefcanti  )  ,  cuuJe  puberulù  ,  aiimon* 
mofo  ;  ramù  graciiiùiu ,  virgatu  ,  patul:s  ^fimpHtt» 

foliis  lineari- lanccotatis.  Micb.  F lor.  boréal.  AiMt. 
t.  pag.  itf. 

Ces  deux  plantes  font  identiques,  d'après l'o^ 
fervarion  de  Michaux.  L'afier  mmoMit  Una,  /ni 
rapproche  bfancovpi  raii  nous  ne  la  comdÂâs 
pas  efien  pour  pnoonceraCraMii^ 


8-r.  AsTèM  i  MIcs 
longifolms. 


^S.  A sTàni de cwileufs  wiée».  AÊtr wifote 

Wiild. 

^fier  fol'ts  fuhempttx'caulibus ,  Uto-lanctcUt  t , 
fuhftrratu  ;  ladUa  i^us  miriio  ftrrutis  ;  cault  ramO' 
fifimo  ,  gUin  i  taiiciai*  Jquamit  lanctotatis  ,  lasU, 
dijio  hevhriku.  WilU.dpec.  Plant,  j.  p.  lo^j. 

Cette  cfpèce  fe  diftingue  par  Ces  grandes  lit 
belles  fleurs  agîîlomérées  au  fommet  des  ra^ejiir, 
&  qui  changent  de  couleur  à  melure  qu'elles  fe 
développent.  Leur  circonférence  (  blanche, puii 
elle  devient  i-^fenfiblement  d'un  violet- foncé, avec 
le  difq  te  jaune;  ce  qnl  oHîe,  fur  feinime pied, 
de*  fleurs  violettes  8c  blinches.  Les  feuilles fttfé* 
rieures  font  ircs  entières  ;  lt$  inférieures  muniet 
de  quelques  denteliirei;  les  radicales  oblong  iet, 
rétrécies  à  leurs  deux  extrémité» ,  d.'ntées  en  fcie 
i  leur  mi'ieu  { toutes  les  ancres  a<T^exicauies ,  gia- 
brt  s ,  élargies  ,  laiicéolées.  Les  tiges  font  plibrfj , 
trés-rameufes  j  les  écailles  caiicin^lts  lâches,  loh 
cédées ,  plus  cottttes  qne  le  dififoe. 

Cette  plante  croit  dans  l'Amdfiqiie  famuis» 

nale.  :v  {Difeript,  ex  Willd.) 

S9.  AstIre  ramaflTé.  Ajler  JInSut.  Hort.  Parîf. 
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tduîln'ft  ferratîs ,  fuharr.plexicautîhus  ,  tanceolatîs , 
fuimturonatii  ^  rameis  inttgris  i  fqiumis  caiiànis 
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Ses  tiges  font  droccei  ,  firiées ,  prefque  ^abces , 
crèe-aneufes  ;  les  rameaax  grêles ,  iltemes ,  ra- 
nifiëSj  droits ,  rapprochés  des  tti;es .  &  formant 
une  panicule  peu  étalée.  Les  fe ailles  font  glabres, 
al^ternes,  feÛîles,  un  peu  amptexicautes ,  Tondues 
d'un  â  deux  |>ouces ,  lancéolées  ;  celles  des  tiges 
lâchement  dentées  en  fcie  à  leurs  bords,  trè-s  ai 
gnës ,  prerque  mucronées  \  celles  des  rameaux  une 
fois  pluç  petites,  feflîles,  très-entières,  mucro- 
nées. Les  fleurs  font  nombreiifet,  panicolées  «  fo- 
litaires  à  l'evttémitéd'un  petit  rameav  tiès-court , 
feutlië.  Leur  ciîiceeft  glaW,  compcfé  d'écaillcs 
imbriiiueLs  ,  étroites  ,  lancéolées  ,  très  aiguës  ,  i 
peine  le  la  lo:  gueur  des  ai^rettes^  les  demi-fleu- 
ton*  d'un  bieu-teodie  {  le»  aigrettes  ctndcées»  un 
peu  rouSèitret. 

Catt*  ^am» .  cultivé  an  Jatdb  é»  Phmes, 
«l^^originaisB  de  l'^^mtfiiqw  fepacMrionalé.  ^ 

90.  AsTiRi  i  leuilles  de  taule  «  n*.  )i.  Jfitr 

faiicifoliut. 


Afier  (  recurvattts)  fifiUiaSf  àngdtt-Un- 
ctolatU ,  iafi  atunuatu  ;  inferioribus  medio  ferratis  y 
cault  rantojo  ,  giakro  «  rtiurvate  y  caiicinis  fyuamii 
Uxu,  fuiimirieaUt.  i  WiUd.  Spéc.  Phnc.  pag. 
1047. 

La  plante  de  Willdenov  me  paroft  trèwappro- 
chée  de  l'aflète  i.  feuilles  de  faule.  Voici  d'ailleurs 
U  defcription  qu'il  en  donne.  Les  tiges  font  gla- 
bres, tres-rameufcs  ,  longues  de  trois  pieds,  ra- 
battues V:  ts  la  terre  ;  les  feuilles  étroites ,  lan.éo- 
.lées ,  aiguës,  retrécies  â  leur  bafe,  rudes  a  leurs 
bords  {  les  inférieures  larges  de  trois  pouces ,  mu- 
nies d'une  ou  de  deux  dentelures  i  leur  milieu  ;  les 
fupérieures  très-entières  ,  longues  d'un  pouce  & 
dtmi  i  Us  fleurs  de  la  e.rindeurdel'ajlertradefcanti; 
les  écailles  calicinales  linéaires-  lancéolées^  làcbes^ 
aiguës  j  prefqu'égalei. 

Cette  phoce  cn^  dent  VAmin^  (èpteottio  - 
91.  AttiilB  itépm.  40trfitëaUBâ,  Ak. 

^flcr  follls  laricto!atis  ,f:jl>rtufculis  ;  inferioribus 
ferratis  ;  ramit  corymbo/ù  j  frltoli*  caiicints  Iaxis , 
ftUattis  fuicuneifomiàas  ,  ^taàtfcuUs ,  huarrops. 

Air.  Hort.  Kev.  \.  pag.  109.  —  WiUanu  Spec. 

Plant.  5.  pag.  2048. 

Ses  tiges  font  hautes  de  deux  pieds;  fes  rameaux 
en  forme  de  corymbe,  munis  d  une  ligne  piteufc  , 
décutremei  f««tettiiks)ég6eaiencaiDplesicaiiies, 
nn  pen  nides,  hncéeWi »  tiis-«mièMÉ|  ks  in- 
fkaiempi  dtmée».  4  knr  JMiUoi.  bcf  Jno.tot 


grandes  ,  de  couleur  bîeue  ;  les  demi- fleurons  li- 
néaires -  lancéolés  ;  les  écailles  du  calice  laucéo- 
léts,  peu  ferrées,  fcarieufes,  un  peu  aiguës*  ré- 

ttécies  à  letu:  bafe  ,  prefque  cunéiformes. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  feptentrior 
Mie.  9 

91.  AsTèiE  d'automne.  A^cr  ftrotinus.  Willd. 

Afier  foliis  ohlongo-UulUatâtis ,  fcfitibus  ,  glatris, 
marg!nt  fi.ibris  y  in/trioribus  ferratis  ;  ramis  coryinr 
kofs  ,  glabrit  ;  ramuU*  uaiSorù  ;  calicinit  fq^mu 
fmenlath ,  paumtihif,  Wflld.  ^ec  Plan.  ].  pag. 

Ses  tiges  font  hautes  de  <|Mttt  pieds. gUi>ras, 
rameures,  pemcniéesi  îè»  rameau  unuoreai  fct 

feuilles  feflilés,  glabres,  oblongues  ,  lancéolées., 
acuminées ,  rudes  à  leurs  bords  i  les  inférieures 
longues  de  deux  pouces ,  dentées  à  leur  miUcviIes 
fupétieufes  prefqu'eniières.  longues  d'un  pouce. 
Les  fleurs  font  grandes  te  bleues  »  elles  ne  patfflf* 
fent  que  vers  la  fin  d'o^lobre;  les  folîolef  dtt  Ct- 
lice  lancéolées ,  acuminées,  éulées. 

Cette  plante  croît  dans  l'Amérique  £epcenuio* 
Mie.  y  <  O^b^e.  M  lim) 


9).  ASTÉM  è 


94.  AnftRB  «filé.  J0^jmmnt,  Aie; 

Afier  foliis  lanceolatù'liiuarièiu ,  ftfiiliiiu^  già» 
bris;  infinis ftJkfmttà»  »  râmidonm  Uactolatis  j  ra- 
mis  virgatis  ,  w&ifav  filrIfefM»  Mirfi  gtabriuf- 

culo.  Alt.  Hort.  Klv.  j.peg.ao4.— WiUd.Spe& 

Plant.  3.  pag.  zoyo. 

Ses  tiges  font  droites,  glabres,  hautes  de  quatre 
à  cinq  pieds ,  paniculéesi  les  rameaux  munis  d'une 
ligne  pîleufe,  décurrente  ,  grêles,  effilés;  ks 
feuilles  inférieures  lancéolées,  glabres,  ftlliles, 
rapprochées  dt-  cf  Il  s  du  faule,  longues  de  trois 
pouces ,  légèrement  dentées  ,  rétrécies  i  leurs 
deux  extrémités}  les  (npérieiifcs  ]inéaiies>laneéo> 
le. s,  longues  de  deux  pouces,  très-entières;  las 
Ee  urs  d'un  blanc-incarnat ,  de  la  grandeur  de  celles 
defp^l  * 


Cette  plante  croît  dans  l'  Amérlttae 

Toie.  V.  (Defcript.  ex  tyiUd.) 

9f .  ASTÂRE  lancéolé.  Afier  lanceotatus.  Willd. 

Afiir  foliis  lineaTi'4Muolatit ,  ftj^bus ,  iiaega>» 
ri  mi  s  ,  glabris  y  infimis  ùmctoiiUis  ,  fu^fimuis  /  eOiJt 
rjrr.ofo  ,  diffùfo  ,  gldèriufuU  ;  CoUtàét  blUiitûAm 

Willd.  Sptc.  Plant,  j.  pag.  ijo. 

Elle  difïère  de  la  précédente  pat  foiipott;8fettk 
gesfenthaotesdedeux  pieds  &  plus,  tr6«uiieiiAis 
Kt  taaieai»écay(»wBÎb  d'une  ligne  déorâtm» 

Rrt  2, 


5oo 
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de  poils  ;  les  feuilles  glabres  ,  fefliles ,  linéaires- 
lancéolées,  très-encières  ;  les  radicales  pétiolées, 
longues  d'oo  pouce  ;  celles  des  tiges  étroites  «  lan- 
c^lé«$,  èu»én  i  leur  niliett.  longues  d'un 
pouce  ar  demi}  1m  fbpérieuret  Hoëdres-bmcéo- 
lees,  très-einitres ,  longues  d'un  demi-pouce  pu 
d'un  pouce.  Les  fleur»  font  blanches  ,  uo  peu  vio- 
lettes ,  d'une  grandeur  médiocre;  lef  folioles  du 

calice  Uocédées «  «iguei,  médiocmneot  imbri- 
quées. 

Cette  plante  croit  dam  PAairiaue  feptentrio- 


96.  ASTÈRE  i 

tus.  Hort.  Parif. 


.AJUrfoIui  lûttctoLuO'liatar'dtu  t  ftmtis  ;  ramis 
virgatUt  poModatis  y  piiofis  j  jpeiLaeiUit  foliofis  , 
falic'thus  ivbrkatis.  Desfont.  Catal.  ptf.  lOt.  — 
Perf.  Synopf.  Phnt.  i.  pag.  44.7. 

Cette  elpèce  paroît  Te  rapprocher  beaucoup  des 
4ett»  précédentes.  Ses  tiges  fom  droites ,  cylindri- 

Ïufs,  trH-nmeufes}  les  ranteaux  grêles,  rami- 
cs ,  piltux ,  ftfiés  ;  les  feuilles  alternes ,  feflîles , 
Jint-.iire'^-'a:  Cl-  lé.s ,  glabres,  lâchement  dentées 
en  Icle  ,  retrécies  à  leurs  deux  extrémités  i  celles 
des  i  .'.ii-<-.  ..ux  prefqu'entiètes,  beaucoup  plus  étrot- 
ter.  L  '  flsurs  f«>nt  blanches,  petites ,  pédici liées  ; 
I  (.ailles  calicinales  lancéolées  j  lâcDement  im- 
b..^"e  s, bUn€hâir«t«avtcaiiinieUaiid»dans 
leur  milieu. 

Cette  plante  croit  dans  l'Anoéiiaue  icpMotrio- 
97.  ÀSTlas  i  fleun  d'acmoilc.  ÀJitr  mrumifi- 

Àfier  (dracunculoiJes  )  ,  foUh  llntanhus  ^  acu- 
minatii ,  inlegcrrimis  }  inftriontiui  Iincari-lancto- 
ittis  f  fukftrratit  j  ramis  corymtojij  ^  talicikus  im- 
iricatis  ,  Mn/f  gfakru^ttU,  WiUd.  SpeC.  PljOK. 
pag.  io;o.  Kam  Ltm, 

Ses  tiges  fom  droites,  prefque  glabres ,  hantes 

de  quatre  pieds  j  les  rameaux  pantculés  .  munis 
•  d'une  ligne  ptleufe  i  les  feuilles  caulinaires  étroi- 
tes ,  hocéolées  ,  très-entières ,  acuminées  à  leur 
fommet,  longues  d'un  pouce  &  demi  à  deux  pou- 
ces t  les  radicales  &  les  inférieures  linéaires- lan- 
céolées «  longues  d'un  pouce  &  demi,  rétrécies  i 
leo>t  deux  extrémités ,  un  peu  dentées  à  leur  mi- 
Hm.  Les  fleurs  font  blanches*  une  fois  plus  petites 
que  celles  des  efjpèces  pécédentes  i  les  fo'ioles 
calidoales  lancéolées,  aiguës  j  médiociem^oi  ùn- 


Cette  plante  croît  dans  l'AnddfN  fepwntio- 

lule.  -ij.  {Dtfcript.  tx  Wiltd.) 


A  S  T 

Jfier  folîis  tlneanhus,  aeum'maùsy  inttgtrnmU; 
radicaùtus  obloneis ,  fctraiis  ;  ramh  corymyofo-?a- 
nicuUtis  y  calieilus  imbntatis  ,  fyuamis  jd^ni^a , 
cau/e  giahriiifculo.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  p.ig.  151. 

Ses  fleurs  font  blanches ,  une  fois  plus  petites 
que  dans  l'efpèce  précédente)  (es  ûém  draiM* 
hautes  de  deux  pieds  &  plus»  les  rameaux  pani- 
culés  &  pileux  >  les  feuilles  caulinaires  glabres ,  li« 
néaires,  très-entièies ,  longues  d  un  à  deux  p«î«- 
cesi  les  radicales  pétiolées,  obloacues,  deticées, 
obmfes»  les  dcatUes  cafidnak»  IWaini  »  aigaëi, 

fortement  imbriquées. 

Cette  plante  croît  dans  rÀmériq»  fepKflDio- 
nale.  ^  {Dtfcript.  «  WilU.) 

59.  AsTiRE  lupuline,  n*.  40.  Afitr  miftr.  LiOB. 
loa  knÈÊA  étalé,  n*.  39.  J0trfmki.\JÊ^ 

*  AsTÈRE  à  tige  nue ,  tfi.^J^v  aaéiwaBri 

Lam.  UL  tab.  681.  fig.  4- 

Cette  plante  »  d'après  l'obtervation  de  Forfier« 
eft  un  etUnédt.  (  yhfti  Souct«  nV  lé.) 

101.  AstAre  ailé.  A/trpiaaant,  CfeVin* 

Jfitr  foliit  pinnatit ,  râM  dmi  î  fUÈOt  Sêêê^ 

cuneiformièut  ,  apice  fcrratis.  Willd.  Spec.  Plant.  \. 
pag.  zoyj.  —  Cavan.  le.  Rar.  j.  pag.  6.  tab.  111. 

Cette  plante,  remarquable  pa.T  fon  port,  aisf 
que  la  fuivaute,  a  des  tiges  couchées,  hifpiiej, 
cannelées,  longues  d'un  pied  ,  garnies  de  leuikl^ 
oppofées ,  afWef  avec  une  impane ,  compofé«s  é 
fix  paires  de  folioles  linéaires ,  prefqu'en  fofii» 
de  coin,  aiguës,  munies  vers  leur  fommet,  de 
chaque  côté,  de  deux  dents  fines  i  leur  petio* 
ailé ,  linéaire.  Les  fleun  font  foliiaires ,  tenni- 
nales ,  portées  far  on  pédoneale  on  peu  éfuÎL 
[,e  calice  eft  compofé  d'un  double  rang  d'écaiHt» 
fcarieufes ,  linéaires ,  obtufes  \  U  corolle  d'ul 
jaune- foncé ,  à  huit  denMearoOB  ovikSt  uiJ»' 
tés.  (ri/W.) 

Cette  plante  croit  i  la  Noavelle-Efpagne.  ^ 

102.  AstÊre  orangé.  Ajttr  éumKtiut.  Lina 

Â^er  foliù  pinnaùs  ,  rachifimplici  ;  foti»lit  «i* 
lis  yjerratis.  WiUd.  Spec.  Punt.  pag. 

Afier  foliis  pimuuis.  Lias.  —  Hon»  CBÊ.  ^ 
—  MiU.Dia.  }i. 

Ajttr  amtricanus  y  foVns  pinaotit  &  firr^tit  yp" 
riius  auraniiis.  HoulU  Mû.  Icon.  —  Anini.  H«a» 
466. — Bucks,  Rdiq.  Honft.  7.  tab.  iS. 

Ses  tiees  font  herbacées ,  à  fix  cannclorM,  gW- 
nies  de  feuilles  oppofées ,  ailées  avec  une  impaire , 
compofées  de  deux  paires  de  foUoles  ovales ,  d<»- 
•léwWftii.  L»  r*»**  M«  poiK«iié«u»^ 
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^  <le  cba«M  cAcé»  de  deux  deots  Céticées. 
Im  fMU  6m  mttûtt»  ,  tenmrales ,  rootenoet 

par  des  pédoncules  courts ,  uniflores  ;  les  écailles 
du  calice  imbri(|uées,  karieufes,  ovaies,  aiguës; 
la  corolle  d'un  }aiiM««can|é|  Itf  <laiiii-fl«ntOM 

itombreux. 

Cette  pUme  croh ila  V«»Gtau  O  (  WiUd.) 
*  Effkm  MÊhê  muum, 

*  Afltr  (hinus  ),  fiOis  UtvttU ,  «ht^  ,  athtf- 
tmtiàiUi  taiitt  imbrUato ,  eûëiê  fiathofi.  Thonb. 
ffeodt.  Cap.  B.  Sp.  pag.  159. 

*  Afler  (  heterophyllus)  ,  foliis  iafinû»  Mùagit; 
fmprtmit  Untaribus ,  inermibus ,  gUAris»  Tl|nabeff, 

Ftodr.  Cap.  B.  5p.  pag.  160. 

*  A  fier  (  maeroilihiis) ,  /USû  liatan-itatitU- 

tït  ,pilofts  ;  calht  imb'-Udio  ,  CMdifinliufitTbUlh. 
Prodr.  Cap.  B.  Sp.  pag.  160. 

*  Ajîer  (  villofus  )  j /l/m  liiuari  jUiformikiit , 
bh;ufi$ ,  hirfutiti  calUibus  imbrUatis,cmd9  fiwdea^. 
Thunb.  Prodr.  Cap.  B.  Sp.  pag.  lyç. 

*  Afitr  (coriaceus)«  htrbaceus ,  Miis  ovat  'u , 
ùuegtnimis ,  fuptrnk  fuUatis  ^  fubtks  lanatUjfcapis 
mmijioris ,  foUofit ,  tanêtis,  fotSL  Pnii,  È 

Hanfâ-Ztlandid.  :^ 

^  *  Afitr  (  flrigofus  )  ,  foliis  lintdn-iéiutélÊti»  , 

hirfut'u  ;  i-dllcc  *quali  ,  ftùgojo  ;  cauk  AwAmh». 
Thunb.  Prodr.  Cap.  B.  Sp.  pjg.  159. 

*  Afler  (  vemus  )  ,  foUis  rai'icaiihut  lanctoUiis  , 
imtgtmmk  ,  ohti^i  eauie  fubnudo  ,  ftUformi  ^  fui' 
mmîf^î  ptditntuiU  Lina.  Spec.  pag.  1150. 
—  Oroo.  Virg.  115. 

*  Afttr  paUp^ii ,  friiu  MSdU^  «M  Jimuisi  ktr- 

iulîi  UHuibiu  ,  albis  ;  difc(>  lateo  ;  cauU  wiSf  kéf» 
fuxo  ,  trt&o.  Oayt.  Ibid.  £  Vtrgintd, 

*  Afier  (elongatus  )  ,  foliis  tâHeeoLiit  ^  fiabnj  , 
filofo'hifpidit  ;  calice  tquali ,  auJ»  hvhtua»,Thmib, 
Prodr.  Cap.  B.  Sp.  pag.  itJc. 

•  ♦  Afitr  (  zilivuï  )  ,  foliii  Lsnctolatis  ,  fubam- 
fitKitakiibuJ ,  inttgtnimts ,  glabrij,  ntiirgint  fcubiis; 
caOeiku  ùati4,foÛ9ii$  «fMiiAw*  Ait.  tioct.  K«v. 
3.  pag.  loj. 

*  AXer  (rotundtfoihlS  )  ,/o/i/^  ovatis,  inugris, 

Îilofo-àlfpidis  ;  calice  tquali ,  CAùle  kvhêtt».  Tluiob. 
'rodr.  Cap.  B.  Sp.  pag.  160. 

*  Afiir  ( deatitos ),foiiit SmêrUut . éHUMb» 
pilop  i  cault  àidmtB.  TtoaU  ftodf .  B.  Sf, 
pag.  IÎ9- 

*  Afier  (ferranu)*  foliis  iaHeeolatis ,  actuis  , 
ciiiato-ferratis  y  caliu  âfiiMi  ,  UuJê  ktrkêUtê,  TlUMl6* 

Prodr.  Cap.  B.  Sp.  pag.  x(o, 

Afw  (aduU)  t         iêMt^Mi*  t  jtrrûù*  « 
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aemittmdtt  f»t4^  »  ftaberrimis  $  «tlMhu  imiriuim 

titîftBoMt  imtoUtUf  obtufij.  Ait.  Bm.  Kev.  f» 
pag.  xio.  if  In  Novd-6(MÎd. 

*  A/lcr  (  iiivcrr,ens  ) ,  foliis  eUipti^o  /arceolatis  , 
ferratii  ,  ^îuùns  ;  cuuiinis  lineuri-luiiLColjut  ^  elo»- 
gatis  ;  ramis  paitntibus  ^  calicibus  imbrieeuU  gttulê 
puhefcenu.  .Ait.  Hort.  Ktw.  j.  pa^.  ICJ. 

Ses  tiges  font  toibles ,  pubefccntes  ,  hautes  de 
dn^  pieds ,  quelquefois  bien  moins  élevées  ;  les 
raoïeaax  étales {  Tes  feuifNs  glabres,  elliptiques, 
lancéoléts ,  dentées  en  fcie  >  celles  dès  tiges  li- 
néaires-lancéolées,  alongées;  les  calices  cylhiilri- 
quesj  à  folioles  iKMnbreufeSi  aiguës  i  les  fleurs 
petites  %  les  demi  flennoM  blancs ,  plus  court*  qw 
le  calice  i  les  fleurons  rougeàtres  dans  le  difque. 
File  croit  dans  l'Amérique  feptentrionale  .  &  ne 
fleuri  r  dam  les  jatditt  qns  fCis  h  fin  de  M»  4f 
tobre.  li  ■  *  * 

*  Afitr  (  diffufus)  , /b/(V<  tllipiico'lunctolatis  p 
ferrai's  ,  gtabris  ,  proportionacii  /  rumis  pautuibat^ 
uUi€ihus  imbricatiSf  tsnk  faieJiéilU,  Alt*  HoCK. 
Kev.  3.  pag.  105. 

m.  Afitr  CMik  tomtntofo  f  ramis  patentiffimis  ^ 
difco-niro*  Ait.  1.  C. 

Afier  catUt  puStfcmut,  tamê  irirgmù,  iifi» 
firamiato.  Ait.  1.  C. 

Dtm  cette  efpèce ,  très-rapprochée  de  la  précé- 
dente ,  toutes  les  feuilles  fe  re  fTemhlefît.  Ses  fleurs 
(ont  blanches.  Elle  varie  par  fis  tiges  pubefceotet 
ou  lomeoteufes i  par  le  difque  de  Tes  fleurs,  rouft 
ou  d'un  jaune-pile.  EUe  croie  dans  l'Améciqae 
feptentrionale.  y  * 

*  Afigr  (  pendolas  ) ,  fifUs  etiiptie»4mieeoUd0  , 

ferra:! f  ,  glabris  ,  ramulorum  remotiufculh  ;  ramit 
divarieutifimis  ,  ptmdiJit  i  eaaU  ptétfctntt.  .Aitoo^ 

HoR.  lev.  |.  iMf.'  ao4. 

La  peritefle  des  feuilles  !i  refT-mbbnce  de» 
flettc»  la  capprtKhent  de  la  précédentei  mais  fes  ti« 
fM  Ibm  plus  grêles .  paoicuiées  ;  les  ramewix  pea- 
dans  ,  munis  de  feuilles  plus  diflantes  les  unes  dçe 
autres.  Les  fleurs  font  blancbrs  ;  leur  difque  janne, 
puis  de  couleur  de  rouille.  Elle  croit  dans  1  Amé- 
rioue  fepteiitriMale.  ^  Ce*  trois  «(jpèccs  p9<if' 
rofent  bien  e*éne  foe  des  vacUcé*. 

*  Afier  (  icuminatus  ) ,  eaule  fmplki,  jUxaofo  « 
wsgsiafo  i  ffliis  «miUbus  conformibas ,  majufeuUt  , 
OVûR-iametotatis  ,  utrinqui  jêtbâqualiter  angufiatis  , 
longiffimè  acuminatii  ,  intqualiter  ineifo-ftrra:is  ; 
paniaiid  divofifato-  éickoiomd.  Mich.  Flot.  boTtli. 
Amer.  a.  ptf .  109. 

EUe  paroîc  encore  fe  rapprocher' dis  crois  pi^ 
cédentes.  Ses  tige*  font  Amples  ,  flesueulés  •  aèeii- 
ieèfe*! tewes  les faiCTe»  viém  iMBéoMei, afe» 
grandes  ,  prefqu'égdeOieK  rétrécies  à  leun  deux 
e>ttéaùtés  ,  ioogiieaMat  acuminées^  ioégalemeot 
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mciTies  ou  deocéei  t  les  fleun  Manches ,  pédoncu* 
lées ,  difpofêes en  une panioile étalée,  ûkhoum». 
Elle  croit  au  Cana  U. 

*  Afief  (  tortifolius  )  .  fo.'iis  parvutis ,  cuittato- 
^ovalibus  ,  integris  ^  tortuoii  patuiit  ;  corymio  com- 

pofito ,  fubf^àpM»»  Mkh.  Flor.  betetL  Aner.  x. 

pag.  109. 

Cons\a  hifoliata.  ?  Walth.  Flor.  carol. 

♦  Aficr  (thyiûlolius), /o/iù  UnctoLus ,  fah- 
ampitxkOMUàiat  mtëic  firratis  ^glairis  {  cault  thyr- 
fiitieo  ,  urtti ,  pUoro  ;  ptdanculis  anifioru,  Homn. 
Pbytogr.  pag.  83.  ub.  D.  fi^.  1.  /«  Virpitiâ,- 

ASTERELLA.  {Voyei  Asterelle.) 

ASTERELLE.  Afttrtlia.  Genre  de  pUotes  de  la 
famiRe  des  hépatiques ,  établi  par  M.  Palffor  de 
Beaavois,  &  qui  ert  un  démembrement  du  genre 
marchanti*  Lion. }  il  a  pouc  caraâète  elTeociel  des 
•ieim  dioiqnef  : 

Fleurs  milts.  Ombelle  arrondie ,  portée  fur  un 
pédoncule  diama  >  privé  de  péncbet  1  pluûeurs 
lemettes  ftlGIet ,  i  fit  ou  dis  divifiom,  lenfer- 

mant  un  amas  denJcttélaniques ,  où  fontatltcbéa 

.  les  grains  de  la  poiiflîère  fécondante. 

FUurt  ftnulUs  membraneufei ,  feffiles  ,  en  forme 
de  cupule ,  adhérente  â  l'epiderme  ,  contenant 
plufr&m  CBmente»  aiiondies ,  échaoctées ,  coui- 

Ce  femt  lenfiRiMrlet  dcn  efpèœi  tàfiUM  : 
^1.  ^ênBm  UHtUê»  (Fayif  HÛATIQVB  foette^ 

X,  AMertlia  /umifpàmca.  (  Fayn  HâPATlQUE 
héeriiphériqtte  ,  n*.  4.  ) 

ASTÉRISQUE.  (Afttrifcus.  Toumef.)  .ASTÉ- 
ROÏDE. (  AfttroidiS.  Tourne  f.  )  Ce  font  deux 
senres  de  plantss  radiées  j  éubiis  par  Tourne- 
MMrt ,  &  que  Linné  a  réunis  dam  fon  geAre  iupA- 

thj.'rrum.  Tournefort  caraftérifoit  !e  premier  par 
un  calice  dont  les  écailles  débordoicnt  Its  demi- 

fleoroRs.  &  le  fécond  pirvncalioepl»oeaitqM 
les  domi-fleaions. 

ASTI^ROPF.  ÀJferopda.  Gcnte  de  plantes  di- 
cotylédones ,  à  fleurs  complètes  ,  polypéulées  , 
dont  la  famille  naturelle  n'ell  pas  encore  connue , 
qti  p«Voit  le  rapprocher  des  rofacées.  6c  avoir  des 
f  jppoiii  arec  les  Ua€èwtlB*  ;  Il  a  été  éttbii  par 
M.  du  Petit-Thouars  pour  un  arbriffeau  de  Mada- 
nUirar .  i  f^^fiiiles  alternes  &  entières  ,  ayant  les 
mm  dii^oKes  en  paiiicnle. 

ChiqM  flew  e&B  poof  oaâftit  idcmid  I 

Un  calice  ^  ctnq  dh'lfîons  ;  cinq  pftales  ;  dix  //<j- 
mints  toaniviitu  à  Itur.  bajk  i  eiaq-  aittrius  fbu 
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tomui  tm  fyU:  tnU  fiigmatu  (  «M  HflfUb  1  Mè 
AgiM  j  9tUt  M  fM//«  fitimem  ttMttâtitf), 

Caractère  c£NÉ&i<2Ut.' 

Chaque  fleur  offre  : 

i".  Un  colite  d'une  feule  pièce  «  à  cio<i  décott- 
puies  oblonfuei ,  étalée»  1  peifibnus. 

2**.  Une  corolle  régulière ,  I  dnq  péules  adua, 
lancéolés ,  inférés  fut  le  caliceii  émot»  av«c  te 
divtfions. 

j*.  Dix  ttawùtus ,  dont  cinq  alternes .  phiscw» 

tes  ;  les  filamens  réunis' à  leur  bafe,  formant  OD 
U'céole  adhérent  à  la  bafe  du  calice  i  les  anthèns 
biBdes  à  leim  deu  extiéoiités«  ^oumnlaiéif 
lement. 

4*.  Un  ovaire  libre .  tcigone  ,  â  trois  lo^ei  po- 
lyfpermeSt  furmoiuë  d'un  Syle  court ,  mfée  i 
ion  fommet  ;  trois  ftigmates  en  té  te. 

Le  /nuf .  obfervé  ttès-jeune*  paroît  dsvoir  éoi 
une  caprafe  entourée  par  le  ôlice  petfiflutft 

agrandi ,  à  trois  loges  >  contenant  cmisoeqoaM 
(onences  attachées  au  centre. 

Espèce. 

AsTiROPB  i  fleurs  oonbrevfiES.  AfUrçptU  md- 
tifoira.  Heiit>Tll^M*. 

AJleroptid  fotiis  ovato-oUoUffiê  t  okafiit/fM$f 

pcnuu/a  lei  mir.iil'i ,  divjricata.  (N.  } .  Peiit-lboOMI^ 
\''eget.  des  ilcsd'Atriq.  pag.  55.  tab.  17. 

AtbrilTeau  peu  élevé ,  dont  la  tige  fe  dîvffeci 
rameaux  divariouts ,  alternes ,  for::  ait  une  linif 
étalée.  Les  feuilles  font  alternes  ,  médiocrement 
péttolées  ,  ova'es  ,  oblongues  ,  très-nbtufes^ 
bres  i  leurs  deux  faces,  très-tntières ,  longues  de 
trois  à  quatre  pouces ,  larges  de  moitié ,  J'onp 
confiftance  ferme  &  graffe  au  toucher  ;  les  nervu- 
res latérales  itrégulières  j  fe  reunillant  vers  le  bord 
des  feuilles  i  les  pétioles  courts  ,  épais.  Les  flemi 
forment  des  panicules  terminairs  -,  lt*iir<;  ramifica- 
tions comprimées j  très^talées ,  pluiieurs  fois  ra- 
mifiées. Le  calice  eft  profondément  ;ln  ifé  en  cinq 
découpures  ouveirtea.  lancéolées^  perManies.  U 
corolle  eft  blanche*  i  cjnq  pétales  hnoéolés ,  ai- 
gus ,  inférés  fur  le  calice  ,  alternes  avec  fes  drvi- 
fions.  Les  étamines  font  au  nombre  de  dix,  slter- 
nativement  plus  courtes  ;  les  iîlamens  réunis  par 
leur  bafe  »  &  formant  on  urcéole  très-conri .  adné 
I  ta  bafb  do  calice.  L'ovdre ,  obtaflSment  iri|M»» 
occupe  le  fond  du  calice  fans  y  adhérer;  il  eft  fur- 
monté  d'un  ftyie  court,  trifide,  &  de  trois IHeou- 
tes  en  téte.  Le  ftok  ttèii-^anne  amumec  une  capfaie 

'  i  uois  valves  contenant  chacune  crois  ou  tpax» 
femences  prefque  réoifbmnes attachéasid  centie. 
Le  calice ,  ouvert  en  étoile  .  agrandi  &  IBCntet* 

-  neux  t  jeotoure  le  fruit  à  £s  b4ie. 
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Cette filinte  croît  à  l'île  de  Afai^a^afcar  ^  où  tlle 
télé  découverte  par  M.  du  Petit- Thouars.  l) 

ASTEROPEIA.  AsTiaopB.) 

ASTÉROPTÈRE.  Jproptemi.  CxttMt,  de 

Fruâ.  &•  S«m,  1.  pag.  ^(o.  tab.  17}.  Û$.  6. 

Genre  de  planct  t  de  U  famille  des  corymbifères , 
formé  par  Gaermer  far  les  efpèces  do  genre  ieyfcru 
deLiaité^quï  n'ont  poi  t  le  réceptacle  dt- îtiir'- 
f^tmçaini  également  partout  de  piilicttes,  mais 
munies  fenlciDeot»  â  ta  circonféreDce  du  récepta- 
de,  d'écaiUef  counct  qui  entourent  les  ièmencet 
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caraâère  qui  diHingue  ce 
frore  des /r^/ïm,  8e qui  convient  pa.iiculierement 
mltjfe'a  ca^tiêoniiaÙan.  {vf>yt\  l.tYSÈRE,  n**.  i, 
fttll.  tab.  6S8,  fig.  l.),6c  peut-être  à  quciquts- 
■net  des  efpèces  ajomées  pat  Thunberg.  Quant  au 
refit,  ces  plantes  ont  des  fleurs  radicLS,  un  caUce 
commun,  compofé  d'écaillcs  (%ches  ,  insgilcs, 
inbriquées.  Les  femences  des  demi-fleorous  font 
cnronnées  d'une  aigrette  iîmple }  celles  des  fleu> 
100$  furmontées  d'une  aigrette  conipofée  de  f  ies 
nè.-coortes,  entourées  d  arêtes  piiiineules;  carac- 
ikn^  conviennent  également  aux  Uyfera  ;  bc  fi 
ïnwMmom  U  port  rapproche  encore  les  erpè* 
01  de  ces  4«a3c  genres ,  on  «m  tft  tl  peiM  i  kl 


iSrERQPT£RU5.  (reyet  AtTinOTiiiiB.) 

ASTRAGALE.  Jjhtgjhs.  Ce  genre  fe  dif. 
tin^ue  très  bien  par  fes  goulfes  divifêes  en  deux 
loges  ou  prefqu'à  deux  loges .  formées  par  U  ren- 
iree  ^  la  fnrare  inftf  rieare ,  d'oA  réfuKe  nne  do!* 

fftn^lis  ou  moins  complète,  lor^fitiiili  aie,  p  rjl-' 
lee  luxtaWts,  compofé«.$  de  dtux  reuiSlcts  mem- 
btantux.  Ce  cnnâèie  forme  des  adragales  un 
twe  ttUcoMK  naturel ,  i^'il  eft  très-diffi  .ile  de 
ponoîr  le  dîvife-r  en  plufaeurt  antres  •  malgré  le 
IMldnombre  des  «rpècts.  M.  Decar.dolle  l'a  ce- 
penfant  entrepris  dans  la  monographie  qu'il  en  a 
oomiKi  il  a  profité  de  U  différence  que  préfente 
I»  «lène  im^  nne  fuit^  d'efpèccs  affez  nombreu- 
fc,  pour  étab'ir  fon  genre  oxyiropis,  d^ns  le<)uel 
tfttf  carerie  fe  proKinge  au  fummet  en  une  poi:uc 
^ite.  M.  Decandolle  croit  en  outre  que  la  cloi 
m  et  formée  par  la  rentré»  de  la  future  fiipé- 
feuTï ,  tandis  que  'es  adragales  o;n  la  c  irène  ob- 
ïu'e ,  &:  la  cloifon  formée  par  U  future  inférieure. 
On  cnrçdit  qae  ces  foibles  car^âères ,  (ians  l'or- 
wenarorei ,  m  pourroienr  conAJtuer  (ju'.une  fous- 
^iMn^xTamageufe  pc^ur  ta  diftkiâion  des  tf- 
P«t$,n<ii$  qui  a,  d  :in  autre  cftlé,  Ccn^n  ?  pref- 
qoe  toutes  les  autres,  rjnconvéntent  de  tenir 
éloignées  les  viks  des  antres  cotaincs  effaces 
^frockée»  par  ne  pins  fcand  nonbcn  de  cacac- 


aut  panies  de  la  fruâificaiion  pour  la  formati  n 
desgenres^les  tragacaniha  de  Touinefort  devtoienc 
être  confervés  comme  genre ,  formant  une  fuite 
très-naturelle  d'e  fpèces  diilinguées  de  toutes  les 
autres  par  leur  port,  par  ieurs  pîtioles  qui  fe  dur* 
cilfeiit  &:  »tevicnneii(  piquaus  c^  nvne  d-s  opines, 
qui  rempljcent  la  foliole  terminale  i  par  la  pro- 
priété oe  plniieurs  d*enti'e1ks  3e  rouimr  une 
comme  paruculière  s  p^r  leuis  flrur*  axiîbires  , 
prcique  l'cfTiies ,  folitaires  ou  léunits  pLiîeurs 
enfemble  dans  cba;|ue  ailTalle  ;  enfin ,  par  leurs 
gou0eSj  qui  ne  rent:  rm<r!it  que  deux  i  trois 
mencesdauBS  ch^iq  ie  loge.  Leur  tieu  natal  eft  w» 
core  une  coîtfidfraTion  qui  ne  doit  pas  être  négli- 
gée. Les- tragaeancha  ne  fe  trouvent  que  dans  Us 
pays  chauds ,  dans  le  I.^vant,  la  Sfiie,lef  Ses  de 
l'Archipel,  l'Efpagne,  les  départeoiens  méridio- 
naux de  la  France  { ils  aiment  les  (ois  arides,  pier« 
reux,  fabtonncux.  Us  co'luus,  \  s  bor  Is  de  U 
mer  ,  tandis  que  la  âibêiie  ,  ies  Alpes  ,  le  Cau- 
cafe ,  8rc.  foutDilfenK  b  pkipaft  de»  aftiaialee 
proprement  dits. 

En  faifant  rentrer  dam  ce  genre  les  efpèces  qui 
n'ont  pas  pu  y  écre  mentionnées  d'abord ,  je  ma 

luis  principalement  attaché  à  faire  connoitre  cel- 
les que  M.  Decandolle  a  décrites  &:  figurées  dans 
fon  bel  ouvrage  fur  les  altugales.  Je  n'ai  pzs  cru 
devoir  parler  ue  plufieurs  elpèccs  citées  d«ns  Vtlî- 
denov  &  dans  d  autus  auteurs  ,  ne  les  connoil^ 
fant  pas  ,  dans  la  crainte  de  fjir<:  de  doubles  c.n- 
plais,  forcé  d'ailleurs  d'être  coun ,  pour  ne  point 
pafler  les  bornes  que  je  me  fuis  pcefcrites.  Os 
pourra  confulter,  pour  de  plus  ampits  défa  is  , 
les  excellentes  monographies  que  MM.  Failas  &c 
Decandolle  ont  donnêea  dès  aftagiks. 

£  s  p  à  Cl  t. 
*  AsTHAO-AlVf .  Cofkntùhafi,  pciât  muamét. 


I.  AsTRAGALt  d'Autriche,  n*.  14.  Àfktgdm 
MjhiéUM.  Lino.  —  iXcand.  AArag.  paf.  99. 

1.  AsTnioAU  Seerdevelcek  À§ttû§ùlMt  wotKt; 

Decatid. 

Afiragtlus  dlfafaSf  kerbaccu*  ^  folittlis  ovato-oh» 
longis  ,  tmarginatit ,  pt^f-entikia  ,*  iegaminièm  tat^ 

du  '.îs  ,  J}ipiit:::s  ,  ovj!o  ohlongit ,  comprejfis  ,  Jemi* 
bii  cuUribttt.  Decand.  Aftrag.  p.ig.  Se  î.;b.  <). 


Cette  efp^ce  a  des  racines  prefque  fufïformes  » 
dts  tige*  fin.ples  ,.grêks  ,  étalées  t  d-ur  (Hptilet 
diltirétrs  ,  lancéoltes.  LIk-  le  rapproche  At  Vofi^d- 
galuf  aufiriacus  ,  dont  elle  litftVre  par  ff  s  l'^-.s  8c 
•par  fe»  feuilU*s  pi.btlctn;es  ;  les  folioiis  plus  lar- 
ges ,  prefqu'ovales  ;  le  calice  à  demi  diviié  en  cini| 
S  roB  M  »'eB  naeiit  p«s  auflt  tigeviapAiBeu  1 4dceti>>ures  égales ,  liQMica.  Us  Ae«n  ftoc  flee 
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grandes,  en  ^pis ,  afTez  femblabl?*  i  celle»  du  vr- 
(ia  crjica;  l'éundîrd  aloiige  \  la  carène  plu?  courte 
que  les  ailes  }  les  fjoufles  pédicellécs ,  glabres , 
coiiiptiiiiées«i  demi  dîvifées  en  deux  loges}  les 
ftaenct»  bnîpes.  to  fonne  d«  lein» 

Cmm  plame  cfok  «  Péfoa.  y  (I>mmA  ) 

3.  Astragale  i  feuillM  nfones.  AfiragaUu 
iirupliytùu,  Deif. 

Jffragaluj  caule  protumhtntt  ,  fùlUs  ohcordatit , 

fèàtteâê^tomfnfu ^  nutMiUa».  Desf.  Flor*  td*  i- 
faf.  199.  tm>  107. 

JJI/»gAt  acMMw.  WilU.  5pec.  Plant.  |*  pas* 

»*77- 

Pfiiliétin  tiges  étalées  m  cencMes,  longues 

d'un  pied  ,  s'élèvent  en  touffe'  des  mêmes  racines. 
Elles  font  pubcfcentes  ainfi  que  les  feuilles  i  les 
folioles  fort  petites , en  coeur  renverfé ,  tronquées , 
écluDcrées  i Ibsftipules petites»  evak».  Les  fleurs 
fDm  prefque  fefliles ,  difpofëes  en  téte  à  l'extrémité 
d'un  pédoncule  corr.m'.iii  ,  L  calice  petit .  à  cinq 
deotsaiguësi  iacotoUe  bUnche  ;  l'étendard  obtus, 
I^MSlof^que  les  ailes  &  U  carène  {  cette  dernière 
plus  courte  aue  les  ailes;  les  goufles  courbées  en 
faucille .  inclinées  »  aiguës  »  comprimées  «  pubef- 
caotri  ont  Imt  îeuMMa 

Cette  plant?  croît  dans  le  royaume  de  Tunis , 
fur  les  monts  Sbiba .  où  elle  a  été  découverte  par 

|.  AsTRAGALi  fiMa-afbtiftnb  J^m/ÊÊat  fi^- 
,  fiuticofiu.  Decand. 

iejis.  Decand.  Aflrag.  pag.  9u 

jUragaiu  eaulefceiu  ffrtuicofut  t  ramU  kerbaceisi 
ftnnu  jMiMlf  j  fiJbcafiutui  kfumiiùius  viUoJU. 

GMl.âbir.  4.pig.^.ab.a4.ig.B.  • 

Les  tiges  font  ligneufes  à  leur  bafe  { les  rameatix 
herbacés ,  blanchâtres ,  velus  s  les  ftipules  lancéo- 
lées, prefque  ghbres  i  les  pétioles  pubefcens  { les 
feuilles  ci.inporées  de  fept  à  onze  pairts  de  fo- 
lioles fefliles,  oppofées,  ovales-oblongues,  légè- 
rement velues;  les  fleurs  en  iéte«  féunies  au  nom- 
bre de  fept  i  huit  fur  un  épi  court ,  pédicellées, 
garnies  de  bradées  velues»  fétacées;  le  calice 
velu,  i  cinq  découpures  égales  j  la  corolle purpu- 
.rioei  l'étendard  oblong,  obtus;  les  ailes  plus 
C<MRM«pédicellées.LesgOttflès  font  ovales>  pref- 
yi»tn|OiMt,«<giifii>  fOBmriméti<.xwliiBi»  àdog 


AST 

loges  ;  les  femences  brunes ,  arrondilta  fi  Mh^ 

de  trois  à  cinq  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie,  if. 

6.  Astragale  tacbé^  a".  A^agaiiu  om- 
m£mw.  Lira. 

/ijïragtlas  (fobalami)  >  cauU  pnfirato  ,  v'dleff; 
foUis  obovatis  ,  incaiûs  ;  peduncuiis  uùUtrAu  tfiSê 
longioribiu  ;  ftoribus  empitatis  ;  ItgumhAu  IMÛ» 

ftiulaùs  tfimn»,  Oeséonc.  Fk»r.  adanB.  t.  p.  itti 

Aprtgmim»  ammimk.  DecMld.  Aftn  paf.  9}, 

&  ljl.ub.7. 

7*  AaTAAOAUi  émilé.  n*.  19.  J^»g^JkSt» 
Ubb* 

f .  Afragaltù  acutif^Giu.  Perf.  A/bragêftt  (fiàk), 

incamu  f  vitlofus  y  foliis  Hntari-ljnco.'arij ,  ptdm- 
cuiis  folio  hrtvioribut  i  Uguminibus  tapiuiis,fiiul»' 

lis ,  ftBis ,  jMUût  tfktuâi.  Desf,  Flor.  mmu  a* 

pag.  187. 

La  variété^  fe  diftingue  par  fes  feuilles  plai 
étroites ,  linéaires-bncéolécs.  La  corolle  eflbteiil* 
ire ,  fort  petite  {  les  gouffes  fubnlées  &  foyeufi». 
Elle  a  été  obfervé*  par  M.  Deafootames  iiir  les 
cèt«»<le  li  laibari*. 

8.  ASTRAGALB  féfinM»  B*.  «O.  Aângatub- 

fimmi,  lian.  —  PalL  Air.  n*.  i<h.- 

AsTJUMAU  i  Ml»  Mpih.  40m^ÊlÊ$  mtfihm 

Lhérit. 

Aângûlmt  étcumbtM  ,  vUIt^o-incanut ,  fif^ 

prtjfts ,  villojîs.  Decand.  Aftrag.  pag.  87.  tab.  la 

Âftragaluj  unifuliia  ,  fufrulieofuj  ,  proaaiAtKtf 
fiipuUs  JoUtariù  ^  amfUxiumUbtis  ,  ofpojkifilat, 

«ijUlM.  Uiédt.Sdfp. pag.  ' 

Ses  tiges  font  couchées  ,  un  peu  lignfufesi  fe« 
rameaux  afcendans,  velus,  blanchâtres  «  lesftipu- 
les  grandes,  fiiHiaîres»  amplexicaules,  pubefcen- 
tes ,  bifides  «  «Mfiies  aux  touilles  1  les  fnîUa  v»> 
lues  t  prefque  bbndics  »  cotnpofées  de  dix  I  traba 
paires  de  folioles  feffiles ,  oppofées,  oblongaes, 
elliptiques,  tiès-obtufesi  les  fleun  prefque  fef* 
files ,  en  épis  axillaires ,  accompagnées  de  bradées 
lancéolées.  Le  calice  eft  cylindrique  ,  chargé  da 
poils  roulTcâtres;  U  corolle  purpurine;  les  goat 
fes  droites,  ovales-oblongues,  comprimées,  »e- 
lues,  acumioées,  à  demi  divifées  en  deux  loges} 
Isa  ftmaocea  brnoast  lënifoinaii 

Cant  bImm  ooii  aa  PénNk  y 

9.  AaTRAOAU  i  fiMilai  Miras.  ÀfiragJm 

tenuifoUiu.  Desibnt. 

ttgjouàsi 
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ri^jftrihuj  cjpuadt,  fêàauaSt  foth  hivio- 
Desf.  Flor.  atbi».  ».  pig.  i96,  —  Oecand. 
ÂËus.  pag.  109. 

Cètte  phmeei  caiif«MB«lbr  cmim  fetfnitiet. 

de  poils  courts,  nombreux,  très-blancs,  couchéi. 
Ses  tiges  font  grêles,  couchées,  ftriëesjles  fti- 
pBles  ovales ,  aiguës  j  feM  à  hait  paires  de  foUoles 
boéaitfi$.  prefiju'eUipttq^l  les  fleurs  petites, 
ooiileur  de  rofe ,  réunies  en  tête ,  portées  fur  un 
péiioncule  commun  ,  court  ,  axillairL:  i  le  calice 
ctél- ,  brun,  cylindfiûue,  à  cina  deo»  courtesj 
lectndard  nbtm»  pnfi|a'aae  fois  plas  long  que 
les  âilcs» 

Cette  plante  croît  en  Barbarie,  dans  les  fables , 
«n  enviroM  de  Callâ.  ^{r.f.h  hêd.  Du/.  ) 

W^STRACALB  amœodyte  ,  n**.  j8.  Afingahs 
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Âfiragjlut  proflratus  ,  lan<i!ui  ,  fioriiuj  gtmin  'it ; 
UoÛùaHuj  trt&is  ^  ovoiétu^  iamuit.  mtuniuuU. 
MeaMl.AllnK.peg.  sa, 

Afiragiilus  ammodyus.  Pall.  Vojng.  |.  pag.  489. 

tab.6.  fig.  1,  &  Aitrag.  pag.  7.  n».  10..  tab.  j. 
—  Lînn.  f.  Suppl.  pag.  3  j8.  —  Scopol.  Infub.  2. 
pag.  iii.  n*.  yz. 

S« racines  font  fimples,  fort  longues;  fes  tiges 
Oonilbreufes ,  un  peu  iigncuies,  couchées,  lanu- 
ginejfes  }  deux  ou  cinq  paires  de  foUoles  feflîles , 
oppofées ,  caduques  «.rapprocfadee*  ovales-oblon- 
gaet^  lanugineofes;  les  ieùrs  gémhidei,  axillai- 
res,  médiocrement  pédoMculées,  blanches,  pe- 
tites i  le  calice  lanugineux  ,  cvUndrique,  à  cinq 
dents  linéaires  i  l'étendird  étroit^  un  peuplas  long 
eue  les  ailes.  Le  fruit  ett  petit,  ventru ,  laineux  y 
ramomd  d'un  ftyfe  mucronë  6e  recourbé  i  les  fe- 
raences  hriires,  oblongues«  peuaoabmKiM,!^- 
cecs  dans  deux  demi' loges. 

Cette  plante  croit  fur  les  tollines  fablonneufes 
dk'la  Sibérie.  F.ile  e(l,  dans  toutes  fisS  parties» 
4  uœ  laveur  douce.  ^  ( Pall.)  ' 

IT.  AsTRAGAi  F  bjrbu  ,  n*.  ij,,J^raga/ui  bu.-- 
itas.  Laui.  —  Decand.  Alir.  pag.  lit.  —  Palias, 
ikftr.-pag.  |a 

'lâfirmgaht  kifiidiu.  Ubill.  Syi.  pag.  18.  tA.  8. 
•  rz.'AST]tAGALB  eoAi.  AJirjgalus  injtatus. 

Oecaod. 

• 

Afiragalus  diff-Jus  ,  afcemdtns ,  calicihus  vtfieariis, 
l»mtiUMS ,  ore  contraSit  if  nigrejcettiiàia  i  fiorum 
t^aut  itagé  ftéÊÊOi^h.  Decud.  Aflr.  pag.  9a 

Aflr^aha  Jr^ifirmîs.WJMm.  SpecPhnt.  3. 

pag.  il^l. 

Afirjgalui  anthyiloidis.  Pall.  Aftr.  pag.  I     n*.  19. 

tab.  13.  . 


Set  tiges  font  grêles ,  droites .  sfccndamee, 

courtes  j  très-fimples ,  garnies  de  quelques  feuillet 
alternes,  glabres,  compoCées  de  trois  paires  de 
folioles  linéaires  i  les  liolldttnières  plus  graodes. 
Les  fleurs  foncprefqoe  tenaiwiles*  réunies  en  une 
téte  globnleure  >  feules  i  Vetttérixê  <hni  pMeii- 
cule  commun.  Le  calice  eft  cylindrique.,  renflé  8c 
perfiftant  après  b  fioraifon ,  à  tinq  découpures  fé- 
tacécs ,  très-ptleufes  j  fon  ociirce  reffetre ,  muni 
d'un  duvet  lanugineux,  blanc  dans  le  centre*  d'un  , 
pourpre-noir  à  la  circonférence  ;  la  corolle  vîo-  ' 
lette,étrri!te  i  l  éreiidarcl  obtone,  dépalTant  à  pîine 
la  catèae  &  Ses  ailes.  Les  goufies  foot ovales,  acu- 
 dans  le  calice  tcnfli. 


Cette  plante  crelc  dan  les4tfecttde  la  Sibéii*. 

iPalUs,) 

1?.  Astragale  rayé,  n'.  i8.  AfiragnUs  ti- 
ntauu.  Lam.  —  Decand.  Aftr.  pag.  ii ub.  1 1. 
lig.  I* 

14.  AsTRAGALB  véficulenx,  n^.  3}-  AfiragMbu 

ve/îcanut.  Linn.  —  Villars,  Dauph.  5.  pag.  463. 
tab.  41.  fig.  j .  —  Decand.  Aftr.  pag.  91. 

Afiragalus  aii>idiu.  Flor.  Hnngar.  tab.  40.— 
MagnoLHort.  17.  Icon. 

If.  .\sTR/\GALE  hérîfle  ,  n".  )Z.  4t^M§tillà 

ec/tin,7Cus.  Lam.  111.  tab.  6ll.  fig.  y. 

JfiragaUs  pcniaglottij.  Cavan.  Icon.  D*.  ZO^ 

tab.  188.  —  Desfont.  Flor.  ada».  a.  pag.  184.  ~ 
Gxrtn.  de  Frud.  &  Sera.  z.  pag.  340.  tab»  1/4» 
—  Lan.  m.  tab.  6x1.  fig.  5.  . 

AJÊn^fabu  dafygloui$.  Pall,  Aftr.  a*.  1  ii* 

J/kêg)Um  «i(|biM.GDaan .  UMr.peg.  50. 

*  Aftragmlus  fupinus ,  filiquis  t^tt^g  gtomeriÊtis» 

Tourncf .  Inft.  R.  Herb.  416. 

Glaux  hifpMtta.  Rivin.  z.  tab.  109.  Boaa.     . . 

15. '  Astragale  pourpre,  n*.  15.  Afiragalia 
purpurtàs.  Lam.  (  Extluf.  lÀnntù  fynonym,  )  —  De» 
cand.  Aftr.  pag.  9}.  tab.  I  Z. 

À/tragêbu  ffae».  ^îE,  Oaaph.  |.  pagi  459. 

17.  AsT&AOAU  bppofkma  Att^^Ê"^  Jhft** 

glotùs.  Linn.    ,  .  .  . 

A^rtgahu  fPofirMa$t  foliolîi  emarmiaiti  ; 
gumtiUtas  tftSif ,  etpitatis  ,  hirfutii  ;  loeuSgmonv 
/permis.  DecarH.  Aflrag.  pag.  94.  rab.  14.  —  Linn. 
MantiiT.  174.— Desfoot.  Flor.  atlanc  z.  pag.  i8|. 
—Scopol.  lofub.  t.  psg.  110.  n*.  4f. 

•  ♦ 

jljlragj/uJ  epiglottis.  Linn.  Syil.  NaC  edic» 
pag.  199.  n".  19.  (Exluf, fynonym.) 

•  ASragaltu  artnarius.  Muil.  III.  Dao.  tab.  <>14. 
<«»ral.AAr.  pag.  45.  tab.  34.  • 

Sas 
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Afingûlus  iûnicui.  Retz.  Obfcrv.  botin.  i.  pag. 
4i.^Iloclu Gam.  1«  Mg.  3ii,&U«voL  ««pag. 

m- 

'ApiÊgabu^UmK,  Ml.  Itln.  i.  ptg.  164. 
Âftragalus  iuttimt ,  ftrvuj ,  purpureus  ,  Hoflras, 

|«&  nbi.  11.  fig.  5. 

pâg.  Icoti. 

Àfiragalus  montartus  ,  fanm^  .  mcAmw.  Touin. 
Ioû.R,Herb.4i6. 

CiSaw  nmKOM  ,  jfo/t  uruào*  Ropp.  Jeo.  170. 

AfirmahMêtUiiâtaM^y».  »,  kypaglêtdi.  Lam. 
Djâ.ii*.)l. 

Certe  efpèce,  rintôt  réunie  à  lafirjçaluj  penta- 
glottii  Linri. ,  tantôt  méconnue  &  décrite  fous  un 
•utre  nom ,  atnfi  qu'on  Ta  vu  par  la  fynonymie , 
eft  diftiaguée  par  fes.  folioles  toujours  obtufes , 
quelquefois  é'+iancrées  5  par  Tes  goufles  point  pu- 
befcentcs  ,  mais  velues  \  par  Tes  loges  à  ttne  feule 
femence.  Les  Htpules  font  adhérentes  ,  prefque 
vaginales  è  leur  We  »  bMontées.  oppol'ées  aux 
f;.uillï5  ;  ks  calices  cylindriques,  à  cinq  dents  ai- 
eues.  cuuvettsde  poils  noirâtres  i  l'étendard  de 
U-loagu«ur4et  ailes  r  la  carène  pM  coom. 

Cette  plante  croît  dans  les  déparceroeos  méri- 
dionaux de  la  FrtDoe.  en  Efpagoe.  eo  Saiba- 

18.  Astragale  à  faitHet  de  \t(ct.  jUrm/us 
vici^itÛMt,  Decami.  ^ 

^^hiÊfaà»  hamif.fui .  /aiiolU  «AeiHitew  j  Afmi/. 

-Aftrag.  pag.  95. 

Afira^ulus  kumifiifus.  WiUd.  Spec.  Plant,  j.pag. 
3^86. 

Afirafialas  orUrttalis ,  kumifufus  ,  foliis  vîcîé  ; 

fl0ttp*rv»,  etruitu  i  jitifùâ  vUiofit.  Touroef.  Co- 
roll.  28. 

Sw  tl^és  fiMit  couchées  ,  lierbacées  )  ranmifès , 

pubefcmes  ;  fes  feuilles  comjwfées  de  dix  2  onze 
paires  de  folioles  cunéiformes,  échancrées  &  t^on- 
wtétai  Irur  to  nmec.  caavcms  4e pdk  Uancs. 
ïaspectoncules  lont  droits ,  axtihires,  angulettx^ 
pubeicem ,  à  peine  plus  longs  que  les  feuilles , 
foatcnant  cir.q  à  fopt  fl.  urs  droites  ,  pédi  cl'ees  , 
en  épis  >  les  bractées  velues  ,  ft-tact^es  ;  le  calice  j 
cylindrique,  velu^  à  cinq  découpures  linéaires,  j 
égales.  La  corolle  cft  bleue  ,  une  fois  plus  longue  \ 
que  le  calice;  l'étendard  échancréau  fommctj  les  i 
ailes  pédicelléor,  j  leur  lifhbe  auricu'é  à  un  de  leurs  \ 
bords,  de  la  longueur  de  U  carène;  les  goirffes  , 
Mm  M  oUfXigties  4  aiguës  J  comprimée* ,  pileu-' 


Tes,  ï  deux  loges, 

quatre  fcmences. 

Cette  plante  croît  aux  envitons  de  Tiipoli, 
da»  la  Cappadoee.  (  ll«MM<.  ) 

19.  Astragale  iéoDtio.  J^rûgttu  Imàm. 


À^ragaltu  profiratus ,  lepumïmhus  avjf f j ,  viZfr» 
fis  ;  ptdunculi*  trigoitit  ;  foltolii  i>vatis ,  wùiU  tSs 
paulà  lonp9ft.DWKià.  Aflrag.  pag.  96.— Cad 
Syft.  pag  n;^  —  Jaoq.  Mi£ceU.a.piBi59,ft 
Icon.  Rar.  lab.  57. 

Ses  tiges  font  coocfito ,  hetbacées ,  nmnres  i 

leur  bafe  ;  les  ratneaui;  trfgones  ,  pubefiens  1  les 
ftipules  amplexicaules  ,  lancéolées,  de  &ï  a  huit 
folioles  ovales,  pubefcentes  en  defloBt , pédictl- 
lées.  Les  pédoncult»  font  axillaiies,  «1  ^i|lai 
longs  que  les  feuilles ,  foutenant  desiettsMill» 
feifiles ,  réunies  en  un  épi  ovale  }  les  bnftfeio^ 
longues  ,  lancéolées  j  le  calice  pubefow,  ^ 
drique ,  tronqué  obliquement ,  à  cino  deni  ■ 
corolle  purpotine  ;  l'étendard  un  peu  pfctolf^» 
les  ailes  J  celles-ci  pediceliées  ,  prolontttlitar 
bafe  en  un  appendice  tmMidiilMgaMNMMi 
ovales,  velues. 

Cette  plante  croît  en  Suiûe  &  dans  l'Âutticiie. 

10.  Astragale  à  ombelles,  n°.  jj. 
fitàcus.  Lirr.  ^Scopol.  lafllb.l.pag.llO•^•4^ 
—  Oecand.  Aftr.  pag.  97. 

21.  ASTRAGALE  d'ECpagnc  ,  n«.  i^.Afirad^ 
g/aux.  Linn. — Decaad.  Altr .  pag.  97.  •—  P<«li- 
pag.  j6. 

Glaux  Diofcoridis.  l.obel.  Icon.  1.  pag  80.- 
le.  Cluf.  &  J.  Bauh.  Hift.  &.paf.  344.— TalxO' 
le.  $1$. 

xx.^  Astragale  de  Laxman.  J^rag^i**  ^ 

Aftragaùa  ppo^hÊOH*,  fhrihu  mrgè fftMu;  «0^ 

gonis.  Decand.  Aftr.  pag.  y».  —  Jacq.  Heit. VW» 

^.  p:'g.  II.  tab.  57.  —  Liiii».  f.  Suppl  pag- 
Scop.  liifubr.  1.  pag.  109.  Non  Péillas. 

AJirjgiilus  adfurgcns.  Pali.  Aflr.  pag.  4O.  t»l>.  Jl» 

Cette  efpére  a  des  tiges  couchérs ,  flhkw't 
pr;  f  ]U.:  c)  lindiiques  ;  fept  à  r  eut  paires  :e  tn'|"- 
li*s  ovales ,  légèrement  pubefcentes  j  lc>  ticundi  - 
pofées  en  un  épi  oblong  ,  cylindrique idtoàes, 
refl'iU".  ,  bî.i.atitA,  firuées  à  r:;xrréniiléd'uap^ 
donculî  plus  long  que  ies  leuilK'S.  LecaK*» 

{>ubefci  nt ,  cyli  idrique ,  à  cinq  dt'us  pIo!o:w^^I 
inéaiwti  l'étendard  plus  l'ing  que  ies  aile»,  écbao- 
(fé  i  foo  (Mnmeti  les  ailes 
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lîcs  i  un  des  borcîs  de  leur  limbe  j  les  goufles  po- 
befceates,  obloagues ,  tiigtMies  «  mucronées^ 
prefqu'i  dan  lofet  «  coomttitt  plufiBiiit  Ooiai- 
ces  luilàntes. 

CecM  plante  aolc  eo  Sibérie.  (  Dtcaad.  ) 

xj.  Astragale  efparcette,  n".  20.  Afiragaha 
0aobrytkts.  Linn.  —  Decaiid.  Aftr.  pag.  99. 

M.  Decandolle  a  décrit  fix  variété*  de  «eœ 

ItUnte  ,  qu'il  regarde  comme  devant  appartenir  i 
a  même  eipèce  .  ayant  ks  feuilles  glabres  ou  pu- 
befcemes  J  les  fieurs  ea  léce  ou  eo  j  ka  tiges 
fins  ov  nofaii  levées. 

14.  AsjlUGiiLB  aanueU  Afiragaba  anatau. 
Decaad. 

Afiragttlus  fiihdiffufuj  ,  fioritia  fotulis  «  -vexUlo 
pag.  101. 
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Mngttiu  Mnau,  Mgi^l^bSus,  fiofcuIU  fitku- 
nim  »  rauKeaNt  sdkirmiku,  Heifc.  Buim; 

Cette  efpèceparoît  tenir  le  milieu  entre  Va/lrj- 
galus  onobryckis  &  le  fulmiiforinis  i  elle  ditfère  du 
premier  par  Tes  fleurs  étalées  &  non  redreffées , 
du  Tecond  par  rétendard  tiès-long, de  tous  deux' 
putes  tiges  annuelles ,  tiiffufes,  prefque  glabres, 
lepétiote  ell  g  êie  ,  à  peine  pubslcent,  il  fou- 
liem  des  folioles  linéaires.  Les  pédoncules  font 
axfflaîref  •  pies  longs  que  les  (étrilles  1  les  ftenrs 
purpurines,  ramaflees  en  une  tète  étalée  ■■,  le  calice 
cylindrique,  prefque  glabre,  a  cinq  dents  aiguës. 
800  lien iimln*eftpescGQiiii.O  {Ù$e*»L'i 

ASTHAGALE  muù^iié.  Afiragaùu  frO^tat» 

Wlad. 

AfiragAltts  eaultfcetu ,  prceum'-ens  ,  foltotis  oJ« 

longis  ,  iicutis  ,  pilujis  ;  fp  'uis  o\dtis  ,  piduniuhtis  , 


Jô/ia  Jitisfiiaïuiùus  i  brudeit  ovalit ,  memiraaateu 
'Willd.  Spta  Plant,  j .  pag.  1194. 

jl^ngÊhi  gkétr.  Decmd.  Aftr.  psg.  147. 

dfirmgalus  oriintalis  ,  minimus  ^foliis  vUît  ;  fore 
m  mnd»-fav€f(tmu,  adont^fimo.  Toam.  Coioll. 

8ee  racfnes  prodiiifent  plufiein  tiges  couchées , 

très-courtes.  Les  feuilles  lent  compofées  de  neuf 
à  dix  paires  de  folioles  blanchâtres  dans  leur  jeu- 
nefle»  puis  vertes,  oblongu es ,  aiguës  à  leurs  deux 
extrémités  ,  pileuîes  en  deiTons  j  les  flipules  gran- 

'  des ,  ovales ,  meinbrafiedil»,  ferrées  contre  les 
rige^.  Les  fleurs  font  diîpof^es  tn  un  épi  ovale  , 
pédonculé  ,  un  peu  plus  long  que  les  feuilles, 
garni  de  bradées  ovales ,  membraneufes}  le  calice 
rubrjf? ,  i  cinq deocs fttbiiiécs,  paciemées  de foils 

jlOixacfcs.    "  '    .  • 
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16.  A8TILA6AI.S  labami.  Aârwmlm 
Willd.  •  .'^ 

Aftragalus  caulefctns ,  ffotmmbtns ,  foliolit  oi~ 
longis  ,  obtups  ,  pilofis  ;  racemii  piiuciforis ,  conferm 
tts ,  peduncu/atis  ,  foào  àupio  loagioribus  y  iegumi~ 

5.  pag,  1194. 


Afiragtùu  acatdM  firk ,  fort  luuo.  Tournef» 
CotoU»  «9. 

Ses  tiges  étalées,  diffufes  &  pileufes,  o«  à 
peine  deux  pouces  dé  long.  Les  feuilles  font  com- 
poflSes  de  quinze  naîres  de  folioles  oblongues , 
obtufes ,  pileufes  ;  les  fleurs  de  cinq  à  huit ,  dif- 
pofees  en  grappes  pédoAculées,  une  fois  plas 
cuurtcs  <^ue  les  feoiHts.  Le  cdice  eft  pilein  fie  • 
coloré  «  a  cin^  dents  courtes acumioees ,  ova- 
les i  la  cofolle  )auoei  les  goufles  une  fois  plus  lon- 
gues que  le  calice,  pUeuicsa  lOMMBiei  par  Im 

(tyle. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant.  ^  (^IViJ/d.) 

17.  Astragale  oStKmdfngaliu  vimintus.  PalL 

Aftragalus  cau/efe*HM,  trêSus  ,  fruùeofiu  ,  foOiê 
fuhqumqutjugis  ,  laMtoUHs  ,  puktfUmmif  S  fpieis 

fub^jpi:dcu  ,  paiuncuUtis  y  leguminiius  oèléllgo  ùtn- 

£c0ians,vuiojis.  y\  ilUi.  Spec.  Plaou  4.  pee.  la^. 
—  PdLAIr.n*.2|t.tal».xi. 

jfir^gaLs  coiwMtf.  HL  Ida.  a.  Appeod.  pig. 

499.  n".  11. 

Arbufte  d'envîroti  tui  pied  &  demi ,  dont  les 
rameaux  font  herbacés  >  les  feuiUts  compo.ccs  <ie 

Îuatre  â  cini;  paires  de  folioles  larcéoLcs,  aigucs 
leurs  deux  extrémités,  pil.ufes  ;  les  fleurs  vio- 
lettes j  feiCUs,  réunies  prefqu'cn  téte  i  rextré" 
'mité  d'un  péilcncu'e  p  us  long  que  Its  feuilles. 
Lts  goufles  font  oblongues,  lirucolees , velues, 
acutninées,  pref  ju'à  deux  loges  ,  mitqiiéoi  d*WI 
fiLon  profond  à  fon  côté  extérieur. 

.  Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie  &  au  mont 
Caaodik  b  {Wm,) 

a8.  Astragale  arbufte.  Afiragaùu  arhufeuU, 
Paito.  .  , 

Aftrdgdlus  ctui(f(tns  ,  ereHus  ,  fruticofus  ,  fptiU 
fubtrijugis,  UneariituM,  canis  i  jpiiis  fuhet^iuuittpt' 
duruulatis;  ItfmiaShu  lintaribiu^  fi  i'ipilIllljViltJ. 

Spec.  Pbnt.  J.  pag.  1168.— PaUaSyAOr.'paff.  19. 

n  .  14.  tab.  17. 

Cet  arbufte  a  l'afpeâ  d'un  robinia.  Ses  rameaex 
font  herbacés ,  effiles ,  Ipngs  d'environ  un  pttd  fle 
demi)  fes  feuilles  garnies  de  troii  paires  de  folio- 
I  ks  linéaires >blan(,hâu3s.  rëuéci^s  4  leur  baie. 
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«KOës  •  un  pe«  obtolei  â  leur  fommet  { les  ftiputes 
lanoéoléoti  les lletiis  violettes ,  prefau'en  léte  i  le 
pédoncule  prefque  tro's  fois  plus  lonp  que  les 
feuilles  i  les  goulfes  Unéaixes  j  trigooes,  mar<utées 
raffliMprâfimd. 

CeutptaiiMcrafadimb Sibérie.  1^  (mUd.) 

19.  Astragale  i  petites  goufles.  Ajhagaïus 
MÙtnttufut.  Decand. 

/fgwniniius  pa!u- 
.  £f  ,  êiMis.,t»tHpnfiM  tftmi-orbieuiariius  ,  capitatii. 

.  Decma.  Aflr.pag.  131, 

Cette  plante  fe  rapproche  beaucoup  de  Vaflra- 
galus  onoirytkif.  Ses  tiges  font  glabres ,  redref- 
fées  i  Tes  (tipules  triangulaires  |  (es  folioles  (  de 
vingt-un  â  vingt-cinq  )  glabres  ,  ova'es  ,  ellipti- 
<)uesj  les  fleurs  violettes  3  fefliles ,  d'abord  réu- 
nies en  tète,  puis  en  épi  j  le  calice  pubefcent  { 
l'eteud  ad  à  peine  plus  long  que  les  ailes  ;  les 
àà^»Sen^i»i^^* ovalfSi,  point  pendantes , 

Cette  plinie  croît  dans  les  campegoes'  de  b 

$!bétie.  7f  (  DeeanJ.  ) 

)o.  Astragale  à  poiU  rudes.  ^r«Mik/A</. 
fUutus.DecMii.  .r-s  .  / 

Aftragaùu  kerk«ctiu  ,  pilof^o-kifpidus  ,  UgÊmhU- 
Uu  tnëù,  anmttU  ,  hifpiéu.  Dec  Attr,  peg.  i|a. 
tab» 

Cette  efpèce  a  des  rapports  avec  Vnjî-xgjLs 
trimifirui  elle  en  diCfere  par  fe$  folio  es  point 
échancrées ,  par  fes  goulTes  hifpides  non  pu- 
befcentes ,  ja  tuis  contournées  en  fpirale.  Ses  fleurs 
paroiilent  purpurines  ,  peu  nombreufes  j  P^dicel- 
iées  j  les  pédoncules  plus  longs  que  les  Kuilles  ; 
le  calice  pileux,  .1  cinq  >^enrs  tinéairej  ;  les  gouTt s 

•  droires,  comprimées  j  courbées  ta  faucille  j  lès 

-  teneadM  petites ,  nonbieufcs^ 

Cene  pbdte  croie  eo  Égfpee.  (Dtt^ad:) 

31.  AsTR^Ait  des  ûblet.  Afinmata»  mam- 

rin*.  unn. 

Afiragatas  «aaUifoau^  tamofus ,  profiratus,  foDo- 
tit  /ineari-laKeeetatitffiriteit,  complicathi  racemis 
fuffexfloris  ,  folio  longioribai  ;  legumilubus  oi)long:s  , 

pujicfer.csbùs.  Willd.  Spec.  Plant.  }.  pag.   

Linn.  Flor.  fuec.  1.  n*.  éjp ,  &  Iter  Scand.  icS. 

•  —  Retz.  Obferv.  3.  pag.  41.  cab.  j. 

Ses  tiges  font  rameufes  ,  couchées,  longues 
d'environ  un  pied,  couvertes,  ainlî  que  toute  la 
plante,  de  poils  blancs  &  foyeux  j  les  folioles 
pliéesj  lancéolées .  au  nombie.de  trou  i  fix  pui- 
:  «èi  f  les  Ilipulcs  fefibiies ,  ovales ,  bifides ,  oppo- 
fëesaux  feuilles  ;  quatre  à  fîx  flairs  bleues,  en 

-  grappes ,  un  peu  plus  longues  ^ue  les  feuiilciL  Les 
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gouflès  foitt  oblongues ,  cylindriqaes ,  pube(cea- 
tt» ,  un  peu  an)uées«  auiminécs>  marquées  d'un 
lé^efclîUoo* 

'Cette  plante  croît  dnns  les  fables OMNinni «01 
Suéd.e  &  eu  Allemagne,  if. 

31,  AsTRAfiAU  paoacbé.  Apagtkt  itucopluMh 
Smitli* 


Afiragêiu  ettmirfcens,  proamhmi  f  fi^hSt  < 

datis  ,  fulnis  ftiicih  ;  rAcemis  peduncu'.atU ,  foli* 
fubtqu.tniibui  ;  li^umimhus  tertlilnu ,  lancevùtUt' , 
pateniibus  ,  glairis.  WilldeO.  Spec.  Plant,  pig. 

ii5>o.  —  Smith,  Aft.  Soc.  Linn.  i.pag.  ifi. 

Ses  tiges  font  courtes ,  rabattues}  fes  feuilles 
compolifes  de  ccehse  à  quinze  paires  de  folioles 
glabres>en  coeur  renverfé ,  foyeufes  &  pubefceo. 
tes  en  deflbus  ;  fes  ft'pules  aoiples ,  ovales ,  ciliées , 
inembraneufes  i  les  fleurs  d'abord  réunies  en  une 
téte  qui  fe  prolonge  en  une  grappe  à  peine  plus 
longue  que  les  fruiiles.  La  corolle  eft  blanch«rei 
l'étendard  d'un  h'eu-livi.îe  en  dedans  S:  à  fes 
bords  (  ks  gouiles  gUbrcs^  étalées,  cyiindiiquesj 
lancéolées. 

On  ignore  le  liea  natal  de  cette  plame.  % 

^3.  AsTRAOALB  d'Hyrcanie.  Apagtlàtàym- 

nus.  PjII. 

AfiragaUts  ftntUofuf  ,  caulefcens  ,  ereclus ,  fMi$ 
irijug.s  J  ftdunçulis  paucifloris  ;  Ugumint  ^us  oihngf 
mucronatis  ,  puktfuntiotu.  Pall.  Aftr.  p.  IJ.  n".  i>. 

tab.  II.    Willd.  Spec.  Pbm.  $.  pag.  la^ 

Ses  tiges  fottt  courtes ,  ligneuies  >  pnbeftet* 

tes  ,  redrcflees ,  garnies  de  fetiilîcs  ce  np'>fée5  de 
trois  p^irts  de  folioles  pubelcentes,  linéaires, 
aiguës  i  l;s  liipu'es  ovales,  acuninées. Les  péto* 
.cules  fom  axil'.aires ,  p  u  garnis  de  fleurs  pu^ 
fines  J  en  grappe ,  auxquelles  fuccèdentdesgwT- 
fes  oblongues,  mucronees,  pubcCceoies. 

Cette  plante  croît  fur  le»  cim  iâUoaMaAidi 

la  mer  Cafpienne.  1> 

}4*  Astragale  funefte.4^h^4/;iuf«rt«i{i/&. 
Cavan. 

Afiragalut  tauUfctns  ,  ereMus  ,  frutitofus ,  frtët 
multtjugu  ,  oblongo-linwiius  ^êHuapaêiÏM  fouit  i 
ftipulit  Vûginatis  ,  hifdii;  nctmît  ptduiKëUùt, 

foiio  longioni us.  Will.i.  Spec.  Plant,  j.pag.  Il/ijb 
—  Cavan.  Icon.  Rar.  j.  pag. 

Cette  efpèce  s'élève  à  la  hauteur  d^Vi  pied  & 
demi ,  fur  une  tigé  llgneufe ,  ganâe  de  fêolBef 
blanchâtres  .  légèrement  tomenteufes  ,  ainlî  que 
toute  la  plante ,  compofées  de  dix  à  quinze  paires 
de  folioles  ohhmgues ,  linéaires ,  échaiicrées  ;  uoe 
Oipule  folitaiie'^  vaginale,  bifide.  Les  flews  ta» 
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triolettes,  prerqne  refTiIcs,  d^poréf  s  en  une  grsppe 
pédoocuiée^  plus  longue  <{ue  les  ieuiiles.  Ses  hutts 
ne  font  ({M  coiums. 

Cette  p'snte  cr  ît  au  PérOO  }  elfe  pafie  poat 
nuiitbk  aax  initiaux,  tf 

)5.  AsTRAiBALE  «H  atèm.  J/hagahti  fihilifof- 
mis.  DecanJ. 

Afiragalus  fuff>ut,ftns  ,  d  ffjfus  ,  ftdiauulit  /««- 
fi»,  raaeiforis  i  Uguminibus  feJiUbia  ^  UifUtM- 
fubulat'u,  ertJù.  Dccand.  Allr.  pag. 

A^i^aUu  fiàulMu.  PaU.  AQr.  pag.  ix.  17. 
ttb.  10.  B.  —  Willd.SpM.  Plant.  }.  pag.  iigg.— 
Gmel.  Sibir. 4.  pag.  p. 

.     «.  A^ragalus  { taurtcus  )  ,  /MMr«  ùptm  HttÊri- 
hu.  Pall.  AHr.  tab.  22.  A. 

Afirtgalus  iauÊficiu  f  foiio/is  pubcfitatihiu*  Dec. 
Lc.pag.  IJ5. 

|.  Afiragalut  (altaicus)  ,  fJl  lis  11-15  ovm- 
êUgngiSj JUtnius  furfuraUentiotu.  Pall.  Aftr.  tab.  zo. 
||.A.  . 

y.  Àflrjgalus  (  miclIemBS  )  ,  glaher ,  foltolis  7  9 
lineanbiu.  Pall.  AUr-  n".  17.  tab.  11.  fig.  D. 

Cette  plante  a  des  d|es  coachées ,  prerqae  li- 
.  snettTes,  étalées;  les  foitoles  linéaires .  très-étroi- 
tes, légéreniAit  loinsnteures  ,  d'un  v.r  -b'jaLl.â- 
irc  i  des  goulIt:s  droit- s  ,  ftlfiîts  ,  lineaiies-lubii- 
•  lëes,  un  peu  iritîones  Klle  offre  plafieurs  variétés 
«Um  la  longueur  des  tiges ,  dsns  le  nombre  de  Tes 
lbUolet«  ont  fes  fleurs  blanches,  rougcâtres  ou 
.  pnrpurinesj  fouvem  paoacliéet. 

Cette  plante  croh  dans  là  SXbésM  8e  la  Taniide. 
36.  AsTRACALB  Uganéj  n*.  11.  J/lf^fabu 

varius.  La  m. 

Afiragatus  (  virgatUS  )  ^frutitofo-cauUfctTis ,  trtc- 
tUS  ,  fi£0ii$  ftXfBgit  tj^iê  ItÊ^l^fimi  laxà  Itgumi. 
mihtt  ùUQajf»-trifBmru  ,  mucrvnatis.  PallaSj  Aftr- 
.  pag.  10.     xj.  tab.  18.  (  Ex^/uf.  fynon.  L/hh.  ) 

Afiragalut  incaïus  yfruticofut  ,fitUis  vicU.  Buxb. 

^  Cenc  |.  pag.  ai.  cab.  $7. 

ASTRA(.ALF    fillOî'né  ,    n°.   2;.  Àjlrjgu/us 

filciitui.  [.im.  —  J.1  q.  Hoit.  i.  pag.  i'-..  rab.  4c. 
—  Decand.  Aftr.  pag.  138.  —  WtUd.S^c.  Plant. 
3.  pag.  116J. 

JpMfdu  lifu^hehys,  Palbi,  Ailr..paf.  50. 
lab.  40. 

A  As-nucALB  de  diverftt  couleofs.  J^hf 
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Ajirogalas  caultfiens  ,  t'tcius ,  foliolis  Itntafîhus^ 
acut  'is,  glabris  ;  fiiptila  lanaoLtis ,  connutis  {  roMÎS 
àxiUaritus ,  folio  lon^iorihus  {  cu/tcinis  dentihut  iff 
vijfmit  ,  ovaiij  ,  cufpidiitis  ,■  h^umir.ibus  triquetrO' 
fiimUÛM.  Spcc.  Plant.  5.  pag.  ii6j.  ~  PaO. 

AAr.  pag. 45.  tab.  35.  {Eitthf,  Lim.jyaw,') 

Cet  aflr3»ale  rftfl"c?mi>l  •  beaucoup  3  Vu-thjgjlus 
fiorihundus  {oxytropis  Der.  );  il  en  iiifte:e  par  fes 
fleurs  bleues  &  non  jau;ii:i'-s,  par  f>-s  tiges  &  fCS 
feuilles  glabres,  par  lc<  dmts  du  calt.  e  très-conr* 
tts.  Les  folioles  font  linéaires ,  aiguës  i  les  flipulét 
lancéolées,  conniventcs -,  !<■$  grappes  axilhues, 
plus  longues  <)ue  les  fcuilUs }  les  gouflcs  fubuiées, 
prelque  trigones. 

Cette  plante  croit  fur  les  rocheis  8e  les  hautes 
montagnes  de  la  Sibérie,  y 

;9.  Astragale  i  gaines.  Jirmiia  vamwtu* 

Pall.s. 

Aftr.igalut  caultfstnt ,  en  But ,  pu^tfant ,  fi>/!ofis 
lanctolatis ,  utrinqiù  atttnuatis  ;  ftipulis  oppcfitifo' 
m  s ,  folitariitf  vagiaalisf  fpicis  ptduntuliit'u ,  JoIm 
loneiorilws.  WHlde».  Sjpec  Plant.  3.  pag.  1270. 
Pall.  Allr.  pag.  46.  tab.  36. 

Aftragatia  vafiethr,  var.  m^ipr.  Decand.  Aftr. 

pag.  139. 

Il  dHffcre  da  précédent  psr  fes  tige;  plus  éle- 
vi*es  ,  par  toutes  fes  parties  pnKefcentes  ,  par  Tes 
folioles  lancéolées ,  réirécies  â  leurs  deux  extré» 
mit<^Si  par  fes  ftipules  vagnalts,(bUtaires,  oppo- 
fées  aux  feuilles,  ovales,  acuminées.  Les  épis  font 
plus  longs  que  les  fStttillési  les  goufles  droites»  U« 
néaires. 

Cl  rte  plante  cfoSs  dans  la  Sbérjé  j  fuc  te  bocd 

des  lacs.  ^ 

40.  Astragale  à  fmiiUes  de  méUUx.  ^jfrit- 
mtSbuidu.  PaU. 

Afiragalus  caultfcttu  ^  ertSus,  panicalatiU  ,  fotiU 
ii-tr:jugifve;  foliolis  lint*ri-cu»tatit  ^  retufis  ,glahrisi 
ractmis  fl-fçrmiius  ;  Uguminibus  ovatts  ,  rugofis  , 

didymis.\^\\\à.  Spec.  Plant.     p.:g.  ii66.  —  Pall. 

Ailr.  pag.  i  1 .  ub.  41  «  &  itin.  3.  Append.  n".  1 17. 
tab.  Dd.  lig.  I  8e  t. 

Sibir.  4.  pag.  j8. 

Lotus  moiuana^  enSa,  ohimgo  &  atigtfto 
parimh»  &*,  Awm.  Rflthi  n*.  jy. 

Ce:teet|ièce  eft  facile  à  reconnoître  par  fa  ref- 
fcmblance  avec  les  mé'.ilots.  Ses  tiges  fe  divifenc 
en  rameaux  droits  ,  pai.iculés.  Les  feutUes  font 
compoféLS  de  deux  ou  trois  paires  de  folioles  li- 
néaires, cunéiformes,  g'abres.  rétufes:  les  grap- 
MS  ftUronneSj  plw  longues  que  les  feuilles  3  les 
MOIS  purpuiiiNS  3  les  gooflès  sidéest  didjroiei* 
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Cette  plante  ctoii  Cm  les  moDtifoe*  de  la  Si- 
bérie. ^ 

Al.  Astragale  à  gros  épis.  Aftragalus  auunf- 
M(*}V.Dec«iid. 

Jjftragaltu  (  hedyraroides  ) ,  ca:.lt-f:cis ,  erf^iu , 
JcUolis  linearibui  ,  pubtfcentibiu  i  Jiipuùi  ovatis  , 
meuminatis  ;  fpicÂ  pedunculatà  ,  loagij/imà  ,  termi- 
nali;  calicihus  tu&uhfn  ,  pUops}  vexUlo  aaM^  thn- 
Willd.  Spec.  Fiant.  3.  pag.  1264.  —  Decead. 
Aftr.  p«f •  141.  lab.  ta.  • 

Ajlrjg.ilus  orient jUs  ,  onohrychtdis  fadtf  fiicd 
JUrwn  lortgifimd.  Touriuf.  Coroll.  i8. 

Ses  tiges  font  redreffées,  hautes  de  trois  à  qua- 
tre pouces;  les  folioles  étroites ,  linéaires,  pubef- 
centes,  obtufesi  les  flipules  petites,  ovales,  acu- 
minées;  les fleatiponnirines,  pédicellees^  réunies 
en  un  épi  pédoncule  ,  épais  ,  long  d'un  pied  ;  le 
calice  pileux ,  cylindrique  j  l'étendard  aigu  ^  plus 
km  qne  leeaiks    la  caièM. 

Cet»  plante  orolt  dam  rOrient. 

^2.  AsTRAGAu  de  Syife,  n*.  37.  'J^n§^us 
■  fynmuu.  Limi* 

43.  AsTRA«itti  blancbitze.  Âfr^Êlmum^' 

cttts,  Dëcand. 

Afiragalui  fruit fctn  ,  fubtrt&ui ,  fioribus  étasi 

fpUatU  i  fftiolii  thiptitUt  Uifw»  tâtitTHê.  Decand. 
Aûr.  pag.  141.  tab.  16. 

^  ^^ajia^^tphaloM.  Pall.  A&t.  pag.  19.  ub.  24. 
JfrAgâltt  enobryJùoidcs.  Willd.  Spec.  PfamC.  |. 

pag.  taéi.  —  Marsh,  ab  Bicberft.  Cafp.  pag.  117. 

t$,  i  ExeLf.  Tûânuf.fynon.  ) 

%^KtfM  pulute  i  'OHncniiv     iinitet  m  parties  ^ 

fe  rapproche  de  Vajlraçj.'us  fyhcus  Linn.  Ses  tiges 
font  redreffées,  pubelcetncs,  ligneufes  i  fes  folio- 
les lancéoUes  >  les  fleurs  purpurines  ,  réunies  en 
'Une  téte  arrondie ,  longuement  pédonculée}  l'é- 
'tendard  trfci>long,  lancéolé)  les  dentf  du  calice 
lancéolées;  les  gouflls  pileufes,  plus  longues  que 
le  calice  j  futmontées  par  le  ftyle  réfléchi. 

Cette  plante  croît  en  Perfe ,  fur  les  collines 
^eneiifos.  if 

44.  Astragale  de  deux  couleurs,  n*.  44. 
'Âftn^alus  bicolor.  Lam.  —  Val\l,  Symbol.  I.-pag' 

62.  —  Decand.  AOr.  pag  144. 

4f.  Astragale  proralier,  n*'.  4Z.  Jfiragatus 
pforjloides.  Lam.  VaMj  Symbol,  i.peg.  6i.  — 
D.cand.  Afir.  pag.  15J.  tab.  18.  fig.  1. 

46  AsTiUMAiB  feorpioo.  Jjftn^Bt fimfiwUt. 
Foarr. 
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Jftrjgalut  cauUfctBSi  ftdo-patulus  ,  puiifctiu  ^ 
folioiii  oblongis  ,  <^tufii  ,  emaivmatis  ;fiiputit  Un» 
ceoluiis ;  fioribus  axilluriitus  ,f^itariis  ,fubftJ(Hihusi 
Uguminibtu  hamatii  ^jubuUtiM  fpubefctnUbus.  Willd. 

Spec.  Pfaut.  |.  pag.  iiio.  —  Fennec  . 

S-s  racines, fimples ,  perpendiculaires, produi- 
fe  Ht 'plu  fleurs  tiges  pubefcentes,  étalées,  redref» 
fées.  Les  feuilles  font  conapoTéee  d*eiiviion  bat 
paires  de  folioles  oblongoes,  obcufisa,  icbia* 
crées  4  pubefcentes  j  les  ftipules  lancéoUei.  Les 
fleurs  font  axillaires  ,  foliraiiLS  ,  prcfque  feflîlts, 
de  couleur  purpurine  i  les  goufles  iubuiées.  pubet- 
cernée,  coùbMe  en  hameçoa. 

Cette  ptante  cco3t  eo  Efpagne.  O  (  IFâUL) 

47.  Astragale  nain.  Ajlrjgaiusiiamu.Deeuti, 

Aftragala.t  fufruttfiens ,  fuhaeooHs ,  jlprttit  a» 

lis  ,  ciipitato-Jpicatis  ;  foliolis  villvjis  ,  ovaî'ts  ;  fSf* 
pulis  coalitis.  Decaiid.  AUr.  pag.  145.  tab.  17. 

Ses  tiges  font  ligneufes .  rrès-bafTes ,  prefque  nal- 
les  >  les  feuilles  compofécs  de  folioles  tJvaUs ,  ve- 
luesî  les  Aipules  cooniventes  à  leur  bafe  »  l«s  fleots 
purpurinesj  rénnies,  ireitrémitdd'aiifédoiyiib 
commun ,  en  un  épi  court,  prefqu'eti  t«e. 

Cette  plante  croit  dans  la  Syrie,  if 

48.  AsTRAr.AL»  i  tige  blanche.  Afr^Êht 

bicauitf.  Dtcand. 

Afiragalus  pedunculû  folio  lomgioriias ,  tmkfoh 
ticofo  ;  folioiis  pjutis  ,  ovatu  ;  leguminibatumkt 
comprefit.  Decand.  Aftr.  pag.  166.  ub.  61. 

Cette  plante  eft  remarauable  p«r  la  UanclNit 
de  fes  nmeam  de  de  fes  pétioles.  Les  ftipelnte 

petites,  aiguës  ;  les  folioles  ovales,  pubefcentes, 
oppofées ,  au  nombre  de  cinq  à  neuf;  les  pédon* 
cttiei  axillaires,  plus  longs  que  les  feuilles,  fsp* 
portint  une  téte  de  fleurs  jaunâtres.  Leur  olica 
e(l  cylindrique  ,  pubefcenc  ,  à  cinq  dents  linid* 
resi  les  gonfles  ov.des,  obloogues ,  comprimées, 
velues 4  acuminéesj  à  deux  loges >  quatre  ait 
JiHnences  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  croit  dam  h  âbdiie.  ^  (r./  h 

htrb,  Dtsftat.) 

49.  Astragalb)  gtoflè  léce.  J^twfAim^ 

erouphalus,  Willdf 

Aftragaltu  cauUfctns  ,  treBus  ,  foliolis  Monp- 
!^!:^io!ui!s  ,  glubrii  ;  jlipulis  o\^its ,  diiatatis  ,vtgi' 
n-intibiu  i  Jpicu  globofi*  , ptdiUtaJaùf  s  cdieiiêt  if 
natis ,  dexiiku  ùuueSUt^dMÊÛ»,  WiUdee. 
Plant.     pag.  1160. 

Ses  ligesi  font  droites ,  ftriées ,  hautes  de  matrs 
pieds  ;  fes  feuilles  très-longues,  compoleesoefr 

lioles  glibres ,  oblon^^urs  ,  liiicfolées ,  ^ipues;  '" 
fUpules  aoiples  ^  ovales  «  en  gaine  i  leur  iwe  i  >«• 
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fleurs  jaunes  ,  ramafllet  «n  léte  ,  de  la  groffeur 
d'une  petite  pomme ,  i  l'extrémité  d'un  pédon- 
riile  épi»,  un  peu  rilcux }  le»  calices  blancs  8f 
UnugiRniY  ,  à  cinq  dents  linéaires ,  fubuiées  ;  le*^ 

Sowfoveliies.  ptefque  trigones,  cicufées,  vcri^ 
;nr  foomct  »  vus  fiUon  profond. 

Gain  phme  cnh  dam  k  Gàlatit.  Y  <  V^4U.  ) 

fo.  AiTKAGAU  tahttaémKt.  JJhê§alMtaètr' 

en/o/us,  Decand. 

jifiraffalus  pcdunculis  folio  /ongiorihiu  f  cauU  ktr- 
hmcto ,  fuptmi  hifpido  y  Uguminthas  paadit ,  é^nf 

fi* ,  pUojfo^tàtrtidtfs.  DmcuÂ.  AAng.  pag. 
lab.  XX.  . 

Ses  Hget'fent  herbacées  ,  un  peu  tortueufes  , 
cylindrique*;  fes  fLii'l'es  éparfe^  ,  compofécs  de 
vingt-une  à  vingt-cmtj  f<ilioles  un  peu  velues, 
ellipttqu- s ,  obtufe  s,  echancrées  i  leur  fommeti 
les  pédoncules  axilUires,  plus  longs  que  les  ftui'- 
le$ }  les  fleurs  jaunâtres  ,  en  épi  î  le  calice  hifpide , 
à  cinq  dents  étroites  ,  3i;iics  j  les  eoulTes  étalées , 
compriaées,  un  peu  piteufes  &  tubercuiées,  mu- 
craaéM,  vecoarbées  î  Itor  fommet,  i  deux  loges  ; 
UOM  Ott  ^fiMXn  kmtatn  dans  chaque  loge. 

Cette  riant»  a  été  raraeillie  dans  la  Syne  par 
M.  d«  Lalûlardiiie.  (  DtcénJ.  ) 

51.  ASTHAOÀLE  à  bourfe .  n".  f .  Aftragalus 
pUtpfonms.  Ltnn.  —  Pall.  Aftrjg.  pag.  jj.  tab. 
29.  —  I-am.  II!,  tab.  012.  lî^i.  6.  —  GntB*  de 
Fiuâ.  &  Sem.  2.  pag.  .^40.  tab.  154. 

fZ.  ASTR  AGALB  da  CfaÎM*  O*.  6.  éftrûgAui 

ckinenfis.  l  inn. 

jj.  Astragale  rude.  Âftr.igcilus  afper.  Jarq 

Àfkragaltu  ca^ltf.ens  ,  trtcljs  ,  cfser ,  foliolis  U 
Uitr^tanttolatit  i  fpicis  ptiuneuUtis ,  folio  /ongiori- 
êmÊ^Jtri9ii  ;  Uguminibus  oblongo-Uuutoiatis  ,  t  i- 

nrit.  Wilid.  Spec.  Plaitf.  ).  pas.  1171.  —  Jacq. 
a.  Rar.  1.  tab.  15a»    MiCcalk  x.  paf.  - 

j4J!rjga'iii  ch/oranthiu,9ti^,  AOr.p.  JO.  tab.  if. 

Se»  ti>îes  font  droit<»Si  un  peu  rudes ,  cannelées  i 
fes  fol  oîes  linéiiret-lancéolées  ,  glabres  ,  d'un 
vert-glauque,  aigië»,  de  vingt  un  ù  vingt-cinq  j 
le»  pédooculc$  droits,  beaucoup  plus  longs  que  les 
fenllet ,  terminés  par  un  épi  roide  ,  alongé  »  U 
corolle  jaunâtre;  les  gonfle* drotica»  lancéolées, 
trigon'  s  ,  calleufcs. 

Cette  plante  croît  en  Hongrie  &  fur  les  bords 
da  la  mar  Cafpieime.  V  (  K.  r.  ) 

f 4.  AsTHAGALE  à  dcmi  dMÎeiJjl^gaiiu  fi- 

nùhilocularit .  Decand. 
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ertSis ,  arût  fpïcatis  ;  Uguminibiu  ft^tUikKutmrHur, 
Decand.  Ailr.  pag.  170.  tab.  Z3. 

Jfiragaltts  l^manitt.  WHII.  %>ec.  Plant.  p. 
1  ZQo.  —  Pall.  AlU.  pag.  )8.  t^  }0.  iS»d»flff' 

nonym,  Jacj.  6f  Linn.  ) 

Il  fe  dilti  igu^  pai  Tes  ti^çs  &  fes  feuilles  gla- 
bres; par  fes  ftipuks  d'untf  feule  piè  e;  par  Tes 
goi^ef  i  demi  biloculaires,  U  future  iofétieure 
courbée  en  dedans.  Ses  folioles,  tu  nondirada 
dix-neuf  à  vinsît-trois ,  fon:  n  dile^ ,  dUptl^S^ 
acuminées,  glabres  ou  à  p. in;:  çubelceBteat  lea* 
fleurs  jaunes  ,  réui^ies  en  un  épi  ovale*  Il  ooSc 
dans  Ja  Sibérie,  y  (  DtcMd,  ) 

f  S-  Astragale  de  Canada,  n!*.  9.  Afirû§ib» 

cixnadtr.fis.  f.inn. 

(6.  Astragale  de  la  Caroline,  n".  10.  Afin» 

{7.  AsTRASALS  \  fblioka  noadueufin.  Jj^na* 
faoû  fUumfpmMUM,  Pall> 

AJlra^alas  caulrfcfns ,  ertclus ,  pubtfccns,  follit 
ovaio-oblon^is  ;  raitmti  jnhcapitati*  ,peiiulo  brtvio-^ 
rièui  i  leguminihus  oblongii ,  penduiis.  Wllld.  Spec. 
Plant.  5.  pag.  1274.  —  Pail.  Aftr.  pag.  77.  tab.  6j. 

Cette  (jlante  tl\  pileufc  fur  toutes  (»  parties. 
Ses  tiges  font  redreflées  ,  hautes  de  troia  fooces  ; 
ft:s  feuilles  fnuvent longues  d'un  pied,  compoféea-  ' 
de  quinze  pairi:s  de  folioles  ovales-oblongues}  les 
flipules  étalées,  lancéoiees  ;  Us  fliurv  ji  uies ,  dif- 
pofécs  en  grappes  axiilaires,  prefaii  eo  téce ,  plus 
courtes  que  les  fieuiHas}  Kt  goiincs  velMS ,  ob^* 
longues,  cylindriques ,  nitKronées. 

Cette  piasteaoit  dans  U  Sibérie.  :^  (  V^iltd.  ) 

l'S.  A<  rn  1  GAI-E  des  mjraîs ,  ti".  7.  A,1rj^jUt 
uiigi'ijji.'.  Lmii.  —  Pall.  Aftr.  pag.  31.  ub.  z6. 

jp.  Astragale  odorant ,  n*.  8.  Afiragdut  odo^ 
nuut.  Lan.  —  Decand.  Aftc.  pag.  174.  Mb.  «4. 

6».  AsTRACAïc  imicroné.  J^ragébu  «MnaiNH 

tos.  Decand. 

Âft'^apilus  peiuncuH»  folio  équalibiui  fatiolîs  fub~ 
tus  puhtfcentiius  ,  mucronatit  ;  icgumilûtms  eomprtf' 
fis,  atauttu,  Decand.  Aftr.  pag.  17;.  tab.  ij. 

Il  diffère  peu  du  pr?cédt.rit  :  on  IVn  diflinpue 
par  fes  fulioles  nucronccs  à  leur  fomtnet  i  par  Tes 
pouffes  comprimées,  recouibéetà  leoc  (bomar. 
il  croît  dans  l'Orient.  ^ 

(>\.  Astragale  alyfloîde,ii*.  45.  AfiragaUa 
alyjfoidts.  Lam.  Dccaod.  Aâr.  pag.  146.  ub. 
i8.1ig.i. 

6t.  AsTRAOAtB  fefaO.  âfiftp^  ^ 

Dacajul. 
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.  Aftragalut  fufruttfeeiu ,  fiJutetidit  «  foUoUs  tegU' 
miaiàujqiu  ftnttU.»  ett^titis.  Dtciiod.  Aflr.  pag. 
148. 

.  jtàfi/^diu  oritiua/ùf  minimut,  fmt  ftmimê  , 
làfgtmu,  Toumef.  Coroll.  29. 

Ses  tiges  font  très-courtes  &  Itgneufes  (  Tes  feuil- 
les (byeufes  ,  compofées  de  onze  à  douze  paires 
de  folioles  oblongues  ,  elliptiques ,  aiguës.  Les 
fleurs  font  verdà très,  nombrcufes,  réunies  c«  t4te 
à  rextfemité  d'un  pédorcule  cylii'dri  iue;  un  peu 
^lus  long  Que  les  feuilles ,  pubel'ceiir  ainfi  que  le 
calice }  les  oraétées  plus  longues  que  le  cjlice }  les 
foufles  avales  «  foyeufcs^  à  deiu  logM^  acu- 


Cfetee  planes  aoh  dan  le  Levinc.  lyi  (OcMM^  ) 

é|.  AsTftAOAUi  tièi^ela.  J^h^ut  Urfiêi^ 
Decaod. 


Aftragatus  fuputtfctns  ,  fuiacaulh  ,  folioDs  hir- 
futi0mis  tfubtiu  uvoliuU  i  ttguminibusftmicordaùs, 

àUfitis»  Dtcand.  Ajlr.  149.  cab.  19. 

Tr^-petite  ptsnse»  dont  les  tiges  font  très-cour- 
tes, ligneufes,  rameufes}  les  feuilles  blanches, 
tr^  $- velues .  compofées  de  fept  3  dix  paires  de  fo- 
liolvs  rtès-rap}Tocht::-s ,  fv  jTiles ,  ovalcs-oblongues; 
les  fleurs  d'un  bianc-jaunatre,  feililes,  réunies  en 
_  tête  for  un  pédoncule  axillaire ,  très-velu  ainiî  que 
tout  le  refte  de  la  plante;  les  goufTes  prefqu  en 
coeur  ,  trigooes  j  comprimées  ^  à  deux  loges,  con 
oudens  ' 


Cette  plante  a  été  recueillie  en  Syrie  parlf*La- 
btllardière.  ^  {y./,  in  htri.  Desfont.) 

64.  AsTikAOALE  à  feuilles  lienées«  41.  Af- 
tngtitu  àvtfifotiut.  Lam. 

|.  Afiragaliu  {enmpmtus)»  fidacMlit ,  fiapù 
longifflmis  ,  capitulit  glohofis ,  leguminibus  Lnatis. 
Labâl.  Syr.  1.  fag.  19.  ub.  9.  —  Lam.  lU.  Gen. 
'  cÉb.      fig.  X. 

La  variété  ;î  eft  beaucoup  plus  grande  dans  tou- 
tes fts  parties.  M.  LabiUardiète  l'a  recueillie  en 
Syrie.  L'aftragaùu  ctfitMat  Linn.  parole  dev<rfr 
encore  être  lappoité  comme  variété  ï  la  mène 
efpèce. 

'  éj.  Astragale  Mo^ijné  (nain «n*.48.).  4/^ 
tfmgaiut  deprtjJÛM.  lioD. 

$,Aft'(igaluf  ht{minthocarpot.Vi\\zt%  ,  Dauph.  3. 
pag.  4^$.  tah.  42.  Cette  variété  n'en  diâère  que 
par  fes  goufles  un  peu  plus  courtes. 

66.  Astragale  reaoqueviUé«  n*.  i/.  Afira- 
jwAv  fOHtam^ûaum.  Line. 

67.  AsTiiACALK  i  haineçoD,  n°.  14.  AfiragaJus^ 
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kémofiu.  Line.  —  Lam.  111.  Gen.  tab.  6ïi.  fig.  4. 
—  Cctm.  de  Fmd.  8f  Sem.  1.  pag.  j  j 9.  tab.  154. 

68.  Astragale  g^icuié.' A/rugaùu  gtiùciUâ- 

Aftraga/us  incûnus  ,  fiorlhut  caphatis  y  UpuàA» 
itu  hir/ms,fuiarcuatis  ,  mucranaû*  téoifi  c«n» 
/  ptùôttuUtJruaificris,  dtJUm»,  Desfimt  Fl«. 
atlant.  t,  pag.  186.  lab.  J05. 

Ses  tiges  font  courtes,  velues;  les  folioles  aa 
nombre  de  onze  i  quinze  ,  linéaires-elliptiques, 
obiufes ,  foyeufesi  us  fleurs  réunies  en  téte,  i 
l'extrémité  d'un  pédoncule  vela«  plus  cowtwia 
les  feuilles.  Le  calice  eft  velu,  à  cinq  dents  fn* 
céesj  la  corolle  d'un  jaune-pâle)  lesgoulTes  épiif- 
iès «  hérilTées ,  un  peu  arquées,  lancéolées,  fubu- 
Mes»  canlkiiiéss  à  on  deloitslKMds,  fenveifies. 

Cette  phnte  croît  en  Barbarie  ,  fur  les  cotlims 
incultes, aux  environs  de  Malcar.  O  (  *^./.) 

69>AfTKA6ALEd'Andalni](ie.  n**.  16.  Aftn^ 
Uê  imdeat.  Liim.  —  Lam.  III.  tab.  éix.  fig.  i.  — 
G«ftii.deFraa.  &  Sem.  a.  peg.  a$9.  cab>.i54. 

70.  Astragale  à  feuilles  de  réglifle  ,  n*.  ij. 
A^«§»liu  gfycfpkyihs.lmm, 

7  !  AsTAAGAll  doilatéral.  J/hmgabu  fimhi. 

Decand. 

Ajhagalus  procum'oens  ,  leguminibus  oUongu, 
comprtfts  ,  FediceUadi';  €tt&Mui  twuatU.  DeCÊuL 

Aftr.  pag.  161. 

Trèvrapprochée  de  b  ptdcédeos» ,  elle  en  dif- 
fère par  fes  fletirs  tournées  du  même  c6té.  Ses  tiges 

font  couchées  ;  fes  calices  tronqués  ;  fa  corolîe  d'un 
blaoc-jaunatre >  les  gouffes  oblongues,  coaipa- 
niées ,  pédiceUées.  Elle  ciolt  damla  Sibéiie. 

7a.  Astragale  Mglotcîer  »  n*.  «  i .  MrseaUs 
7$.  AsTRAGAti  i  faSn  tonds,  a*,  ii.^h»- 

gains  cicer.  Linn. 

74*  AsTRAeAU  i  petites  £eiiiUes  ,  d*.  la.  i/^ 
iragabu  mUr^fytàu.  Linn. 

7S'  ASTRAGALB  à  grandes  flews.  ^imrfff 
megolamtkiu.  Decand. 

AJIraguIus  difufus , /hrUas  fitcads  ,  patentUas, 
magnit  ;  iftMiUo  «mpio  ,  ttfiarginato  ;  ea/icibus  tsf 
dm  infiath.  Decsftd.  Aflr.  pag.  i  j  i.  tab.  ac. . 

Cette  plante  fe  rapproche  betaeoap  do  cyaîW 

wolgaricus  de  Pallas  -,  peut-êtrf  même  ,  d'après 
M.Decandolb,  cis  deux  plantes devroieni former 
un  genre  particulier  ,  voifin  des  aAragales.  Ses 
ti^es  fooi  cyliodcigiM*,  p^pbeToeMSi,  IteibicéHi 
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b$  feuilles  légèrement  foyeufes ,  compofées  de  fix 
i  Ht  paires  de  folioles  elliptiques  ou  ovales ,  un 
peu  raucronées.  Les  ûmus  foat  grandes ,  réunies 
cji  un  épi  lâche  à  l'estrénité  d'uii  pédoocole  un 
peu  plus  long  c^ue  k»  fisnfllef  i  le  caKce  ptlenx , 
cylindrique j  puis  renflé,  à  cina  den's  pref  ju'ob- 
nifej,  inégales  i  la  corolle  d'un  blanc-jaunâtre  >  l'é- 
ten^lard  ample»  éduBCié  à  liw  feometi  l'ovaire 
•vjleoblong. 

Cette  plante  croit  <lans  la  RnlCe.  (  J9«rMi.) 

76.  Astragale  en  faucille ,  n**.  4.  Aftragalus 
Mum,  Lam.  —  Pall.  Aflr.  pag.  J4.  tab.  28.  — 
An.  Eer.  |.  pag.  7;.    Decand.  Ailb  tab.  U. 

Jfiragmbig  vt/^itiu,  WflU.  SpCC.  Ph».  t.  mg. 

1271.  r-o 

t.  Aflrtigalus  fulcitut.  Desfont.  Flor.  atlanc.  2. 
pat.  1».  tab. ao7..  VaU.Sfnbk  i.  ptf.  58. 

Afiragalus  oritntmlit ,  altiJîmtUf  ftbg*  Jbliis  am- 
^Mikuss  fiort  r«rvo,  fiavefctm»  TûUtuf.  Co- 
tolLa9. 

La  niante  de  M.  Desfontaines  eft  iHdretne  de 

celle  de  M.  de  Lamarck ,  v\-  piroîc  devoir  former 
tineefpèce.  Ses  folioles  font  oblongues,  ellipti- 
quss,  obtufes  j  les  flipiiles  ovales,  aiguës  5  le  ca- 
lice divifé  eo  cinq  dents  couit«s>  fécwéet i  la  co- 
sotte  pedte ,  d'un  jautie-pilei  les  gooflèi  légére- 
neot  pédicellees ,  inc'inces  ,  comprimées,  cour- 
bé en  faucille  ,  aiguës.  Elle  croit  au  pied  du 
~  ^  Atlas.  9 
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77.  ASTRAGAtt  i  feuilles  de  fréoe.  Afiragal»s 
fivttmfieas.  Decand. 

Afimgalus  pedunculis  folio  tqualibus  ;  folioUs  tre- 
ÙÛm  fuperni  ^abris  ;  Ugumiaibiu  fubiriquetris  ,  ar- 

€Mêtit,  Decand.  Aftr.  pag.  177. 


Afîrjajlus  or'er.tdlîs 
fo  c  è  \i'iài  fij\(f^i:n:( 


^  oum^:t.  C.~c 


[■tixinifolio  y 
roll.  19. 

FJle  a  le  pTrr  de  ['àijirugaiui  gly^yphyllos^  elle  en 
difTcre  par  les  tiges  hautes,  redreiTéesi  par  fes  fti- 
pules  coRniventei  1  pat  fes  folioles  plus  grandes , 
ait^ës ,  an  nombre  de  treize  ,  glabires  en  defliis. 
Ixs  (leurs  font  d'un  Jaune-venîâtre  ;  les  pédoncu- 
les de  la  longueur  des  Veuilles  ;  les  goulles  prefque 
tijigeiiet ,  aiqoées.  Elle  Cloh  dans  rOlienc. 

7S.  AtTlLAOAlB  aid8aire  ,  Vfi.  1.  Afiragalus 

Afiragatasf»ri4u,Scop9/UlÊÛà>,  &.pe(*  108. 

79.  AsnLA'GAJ.!  agglonété.  jl^ngaùu  ^tr- 
jKaur.  PaB. 

AfiragaLt  céai^tUU  ,  tnStU  ,  foliolis  oblongis , 
f*tW*tit  i  ^ip*lis  evMÙ ,  aeaminatisi 
Btuiiufm,  SuppUment.  Tom  1, 


A  S  T 


'vuli'jlorls  ,  axtlhabas  ,  glomtratis  ; 
ovaiii  y  iaûatisy  tamearofit.  Willd.  SpCC.  PlaUl* 

pag.  1156.  —  Patt.  Aftr.  paf.  if*  tab.  la. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  de  la  précédente. 
Elle  en  diffère  par  lies  folioles  plus  alongëesi  par 
fes  flipoles  ovales ,  acominées  ;  par  fes  fleurs  réu- 
nies  en  paquetsagglométés  dans  l'ailîtrlle  des  feuil- 
les. Les  gouflcs  font  ovales,  renflées ,  tomeoteu- 
fiw,  EBe  eioitdaae  laSibérie.  if^ 

8a  AsTRACALB  k  gros  finiits.  AJIrjgélKt  au- 

CTocarpttt,  Decand. 

Aftragaliu  fior^uâ  gfamtmi*  ,  fubft0Hbus ,  axil' 

cand.  Allr.  pag.  179.  cab.  a. 

Son  port  eft  celui  de  Vaftragalut  chrlfti^nus  ;  \rait 
fes  goufles  font  très-grofles,  glabres ,  renflées | 
les  fleurs  axillaires ,  prdSpM  femm,  aggliHBicdes. 
Elle  cxok  dans  l'Ocienr.qp 

81. 

Vahl. 

AJlrjgalus  cauUfctns ,  ereâuj^  fp^<^^*  pcduncutatis  ^ 
long!tu<lint  folioram  ,-  leguminihu  ûrcuatu  ,  lanugi- 
nojts  ,ftylatis.  VaU  ,  Sjnnb.  I.  p.  jy.  —  PalL  Attr. 
pag.  69 .  n°.  77.— «Decand.  Allr.  pag.  1 78.  ub.  27. 

Cette  efpèœ  dUftre  des  précédentes  par  fet 

fl  nirs  difpoiéesen  épis  pédoncules  ,  de  la  Ui-'fîUMir 
des  fwuiUes.  Les  gouHes  font  arauees^laituguicu" 
fts/fancrenéee.  Elle  croit  daoa  l'OiiMC. 

8t.  Astragale  vulpin.  Afitagalas  vuipinaÊ, 
Willd. 

Ajlrjajlus  caultfcens ,  tfeSus  ,folus  el/ipticis,  oA- 
tufis  ,  vtliofii  ;  fiipuiit  lanceolatit  ;  fpicis  ovdtis ,  pt- 
(ùmculiitis  ;  caitcinis  deatibui  capiliuct  'u  ,  tanaiis  , 

longitadîM  corolié,  Witlden.  Spec.  Plane  3.  pag. 
12/9. 

J^tfw§dÊê  Afmnàén,  Pall.  Allr.  p.  f.  tab.  7. 

O'obus  fyriacui  ,  kirfutus  ,  mjgno  ^hftt  Moill* 
Hift.  1.  pag.  98.  S  2.  lab.  8.  fig.  1.  ? 

On  diftingue cette  efpèce  à  fs  épis  ovales,  pé« 
donculés,  detagrofleur  d'uns  noix. Sm  tiges  font 
droites,  samies  de  feuilles  velues ,  compofées  do 
folioles  eltipciques  ,  obtufes  ;  les  flipui  .^s  lancéo- 
lées; les  cilices  velus  .  divifes  en  cinq  dents  Itiléaî* 
res  ,  capillaires  ,  lanugineufes  ,  prefqu'aufli  Ion- 

Ïues  que  la  corolle.  Laa  fonfin,  iinniiinifi  dmi 
(  calice ,  contiennent  qoane  lèmences. 

Cette  plante  aolc  fitc  les  colline»  (abldDoeuièi 

de  la  Sibérie.^ 


8;.  Astragale 

trjgdiuS  I 

ab.8. 


[Ueue  de  tenard»  n**.  i.  Af- 
PalL  Aàr.  pag.  11, 

* 

Ttt 
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5i4  AST 

H.  Afiragatut  narhonerfs.  Coiiift.  —  PaU.  Alh. 
pag.  ij.  tab.  lo.  —  Decaud.  AUr.  pig.  147- 

84.  AsTAAGAU  alopécie.  Jfirtgêlm  alopeeias. 
• 

Jjftm^ias  takJtfcetu ,  trt8ut ,  fomm  capituiis 

màf/arîiut ,  ffjjluic>uj,  cylindricis;  Uguminikus  ciIJce 
Juuto  inciufit ,  poiy/lermU.  PalUs>  AUr.  pag.  11. 

nb.  9.  —  WiUd.  Sfme*  Hua,  }• 

Trè$-Hel!e  efpèce,  dont  \is  tige<  font  drrites, 
hautes  d'er.viron  quatre  pieds  j  les  folioles  values, 
eliij)tiques  -,  Us  Oi^ules  *anc^o)éeti  les  é|>jt  <pai» , 
cflmdrioyes ,  obtus  j  Ion»  <U  crois  ou^Mn*  fwt- 
CM ,  <it  ta  longueur  deafeaillet.  EU*  craie  Si- 
bérie «  fiu  les  Docdi  dn  iw  Ahidl.  y 

tfi  Astragale  )  groAè  ^ueue»  À/Irtgjtiu 

élopucurui.  DccanJ. 

AJIragalus  (  in4ximus)(  uuJêfemt»^  mHku ,  fo- 
liptti  ûautttittis  ,  puhefctmtihms  ;'  ^^tKa  o^longa- 
lan-eoiuih  ;  fpicA  cyliukricâ  ,  fifilt,  termlnali  ;  eu- 
liùitu  dei>iii>us  capiUaceis  t  ianatUt  eorollâ  irevio- 

riimt,  WtUd.  $pcc.PlMt.  ).  pag.  itj%,  — Oecand. 

Aftr.  pag.  149. 

nUt»  tfott  imuo.  Toemf.  Cerett;  19. 

Cette  efpèce  diffère  X'aJkrégtUs  jhrecurotfiei 
fmt  fc*  feuilles  une  fois  plus  ërroit*5 ,  obloof.ues- 
tincdotéev ,  pubercentet  j  par  fcs  (lipulet  lancëo* 
lées  &  non  ovales;  p.n  ffs  calices  bien  moins  la- 
nugineux t  à  dents  plus  courtes }  par  fes  corolles 
beiteep  fkv  giMdes  que  !ee  calicei; 

Cette  plame  croh  dan»  rOrtem.  if 

96,  ASTHAOAU  de  Fant.  ^{l-^jgjlts  p»ntitm. 
Pallâ». 

ÂfiragAtus  caul-  fient ,  €^e3:.s  ,  foliotis  oilor^gh , 
emargittéth  ,  fabhirfutis  ;  jtipaHs  Idnceolutis  ;  fpicis 
g  Mo  fit ,  f0i'.ibHt  i  cidtciinu  (yiindrhii  ,  ianutis  ; 
éauàus  ovmtii.  WiUd.  Spec.  Plant.  }.  pag.  iXj$. 
— PaH.  ARr.  pag.  14.  tai.  1 1. 

$.  Ajirjgalus  oriuituli^  ,  gl-^^^r ,  ga'tg*  foU'ts  ;  ca- 

j^nHi  fionpm  ^pkêtm*  ,  éUt  pofitiâ.  Toaroef. 
CotoU.  19. 

Cet  aimgri»  «  le  port  des  «fdoédettt  «'en 

<lfftiripae  par  fes  tiges  prefquf  f;Ia?ire5 ,  puhefctn 
te*  a  leur  foinmet;  par  fcs  teuilhs  légèrement  he- 
liiëes,  point  velues  j  par  fes  calices  cylindriques , 
i  dents  très-œurces,  ovales»  aiguës.  Dans  la  va- 
riété  $t  les  folioles  font  gbbres ,  plus  longues , 
point  échancrées. 

Cetreplante  crok  dans  U  Taoïide»  &  la  variété 
gdars  l'Orient,  if- 


AST 

tommiofus,  Imu  —  Occaod.  Aflng.  pag.  liS. 

tab.  19. 

Aflr.tgaUlt  ehrifitamu.  ^aM,  S)f<rb.  1.  pag.  J7. 

Afirjgalts  (  fruticofus),  ptriUu  taûUtrihmt 
ftA^fm»*,  Folkkh.  Elor.  aBg]rpc.F-afab.  pag. 

*  •  ■ 

•  PiûoUê  ae  draeiMW  pthu  fyiatmt, 
8S.  AsTRAGAii  ovale.  Afirag*liu  o9ctttt,  Dec. 

Afk«g^at  uuAfwi ,  mlUfits  ,  ftduncuiis  faim 
longioribus ,  ovcriis  glalris.  Decand.  Aftr.  p.  211. 

Afiragalut  iMifoliiu ,  orient altt ^capitula  oilvnge, 
$»n  imrio.  Toumef.  Cocott.  28.  - 

Ses  tiges  font  dîftilfcs»  velues  «  couchées,  her. 
bacévSi  fesfeuiUtSCompoirées  de  dix  i  onze  pai- 
res de  Mioles  felTtles ,  ovales ,  obtnfes ,  velue»  j 

ks  pédoncules  plus  lonjrs  q<ie  les  feuilles  ,  k-s  fleurs 
iaiinâtres ,  réunies  en  un  épi  ovale  ,  oblong  i  1(| 
bradées  fétacéf  s,  veines ,  rotjacées  j  le  cali<!p  Cfr 
lindrique ,  à  cin^  découpures  lioêaiies ,  plumea» 
fes  ;  fovaire  glabre ,  ovale, 

Otte  plante  croit  dattsl'Acniénie.iyi  (OmmA) 

,    89.  A&TRAaiiilE  à  téte  vdue.  A^ragalut  da- 

Afiragtilut  eauUfctns  ,  trtBvt ,  foUoIis  eH.'j-t  cit^ 
obtufis  .  mucroitûtit ,  vilioft  i  ftipulit  lanuolaiit  ; 
fpicis  [abromné^ctpilmdM ,  pûbaumUtit  ;  ea/ieiàt 

detitthus  lanceolatîs ,  Ug-imimbufqnc  ovaio-lanctolf 
lis  ,  vilU'fis.  Willd.  Spec.  Plant.  3.  pag.  u6o.  —  ^ 

Paibs.  Aitr.  Pig.  69.  tab.  6f ,  Se  Itm.  ).  Appea4* 

n°.  1 19-  tab.  G.  9.  fig.  I. 

Apagalut  erfccpkalut.  Waldft.  &  Kitaib.  Plaot. 
rat.  Hung*  i.  pag.  4  (.  tab.  46. 

Toute  la  plar.te  cft  pileufe.  Ses  tiges  font  tlroi- 
res ,  quelquefois  prelque  nulles  i  tes  folioles  eUv* 
tiques ,  ootufes .  velues,  flMietonéesi  les  ftifi» 

lancéolées;  Ivs  épis  pédoncules,  en  léte  arroi^diet 
les  dents  du  calice  lancéolées  ;  les  gouûes  tei  âeeSf 
ovales  ;  lancéolées,  vtlucs.  Datu  U  variété  h,  (]U> 
croît  eti  Uottgrie ,  Isa  tiges  le  ks  pédoocuks  fo» 
rougetocs. 

Cette  plante  crott  dim  la  Sibérie  te  farkOM^ 

« 

90.  Astragale  d'Afrique.  jljihtypafafcairMis. 
Lim  DesfODt.  f  Ibr.  «riant,  i.  pag.  tU*^ 
Poir.  Voyag.  en  Basb.  1.  pag.  117.  —  Dto» 
AOr.  pag.  114. 

91 .  AsTRAOAiB  porce'ltiDe.  ÀftngâÊmkni^ 

'US.  Desfont. 
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•kÊ9i0m»:  ttgumtnibiu  ovad*,  ii^tît.  Dcsf.  Flor. 
«lint.  l.  pag.  i8l.  tari).  «M. ->  Witldeti.  Spec. 
ftaat. }.  pag.  ijxi.— OtOMd.  Aftr.  pag.  zij. 

.  Elle  rapproche  beaoconp  de  Vaftragalus  exfca- 
pus  ;  mais  fej  folioles  font  beaucoup  pfu»  pentes } 
"  fc5  fleurs  pédonculéesi  fes  calices  lanugineux  j  fes 
goulli.^  beaucoup  plus  grandes.  Toute  b  plante  eft 
blanchàue .  trèt>veliie.  Elle  croit  dam  l«f  fables , 
lirkc6Md«Barbnie.  of(F.f.  in  M.  Dtsfont.) 
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91.  ASTRACALB  Ùm  tige.  AP'agaUa  tx^caf, 


us. 


Jlfhifaluj  acaulit  ,foliolit  9Hot^^  atnfi ,  pi- 
ttfUjfbribuj  fuiptdiuutUMit^  'gf^ff^tf't  cM^ti 
adprtgihpilofis;  fegumiiMiU  oStongis ,  lanatU.  WBId. 
Spec.  PÏam.  j.  pag,  1522.  —  Lmn.  ManiifT.  27Ç. 
—  Hailet,  Helv.n".  41;.  —  Palia»,  AHr.  pag.  78. 
Dttood.  Alfar.  p«g.  176. 

Prodr.  147. 

Aji'ogaioidcs  fipkiliiic».  Moench.  Meihod.  168. 

Ses  racines  font  épaiflet  &  charnues  i  cllss  pro- 
duifent  pluiieurs  feuilles  cotnpofées  d'un  gnnd 
nombre  de  6>iklef  «vate  >  velues ,  obrufes.  Les 
vidoncnlct  Amt  tiès^CourTS  ,  axillatres,  velus, 
tbstenarK  de  trois  à  huit  fleitrs  aflez  grandes, "d'un 
jaune-clair  ,  dirpolées  en  epis  ;  le  calice  vela«  à 
cinq  découpures  étroites ,  velues  »  les  gonfles  ova- 
les, feffiles,  comprimée»,  à  deux  loges*  cooMant 
dMcoBe  crois  i  4|iiaire  firâiences. 


Cette  plaoce  croie  dans  les  Atoes,  n  Smlle  j 
Aotiidie*  damleLevuic.  y  (r./) 


en 


9}.  Astragale  l  fleurs  pubefcentes.  ^tra- 

'.gaikt  puôifiorui.  Djcaiid. 

*  Afragalu»  fiAtoattiit  ^  fioriinu  aggrtgaù* , JuiM- 
Z^fUt  aiU  faèeiimtUKti  UgnSSûim  ^Skms, 
ibtNtw. Decsnd.  Aftr.  pag.  116, 

Cette  plante  tient  le  milieu  entre  Vafiragaliu 
«apfînai  fe  le  dafyanthia  ,•  elle  fe  diftingue  princi- 
pil  mcPî  pa--  les  ailfs  de  la  corolle,  pubefcentts 
en  dehors.  Ses  tiges  funt  extrêmement  courtes} 
•1b  firars  jaunitxes ,  agrégées ,  ptefifae  feffilesi  les 
^   iÎMGle*  tt  lanugineut'es. 


Cette  phme  croit  dans  bStbétie. 

*    54.  AeTUAGALE  insacanthoïde ,  n*.  Af- 
'  tragalus  îragacûndioidts.  Lam.  ( Exci.  fynon.  Toum. 
•»  WiUd.  {  ride  i^agaium  dtctinatum) ,  (i  fynon. 
Loi,(l.  tx  Deetad,  (vide  Mftragaim  atf^inim, 

VM./).) 

95.  AsTRAGAi.!  à  longues  fleurs.  Aftragaius 


pi/oft  ;  fcapii  ratttnofis  ,  paueijioris  ,  foli9  Jwp/à 
hrtvioribat  leguminiius  tUipticis  ,  infijtit ,  acmml' 
natit ,  glûbrii.  Willd.  Spec.  Plant.  ).  pag.  i}04. 
—  PaU.  Aflr.  ptg.  75.  tab.  tfo. 

Aftragatus  ffJinculis  raiicatts ,  untfloris  aiit  bi- 
fioris ,  folio  dimidio  breviorikus  i  fioribiu  longifftmisf 
foliolis  ovaGktt,  Uifmiftmù,  Gncl.  Sbk.  4.  p.  7f . 

tab.  17. 

Cene  plante  meparoît  fe  rapprocher  beaucoup 
de  la  précédente.  Toutes  fes  feuilles  font  radica- 
les j  tes  folioles  e'Iiptii^ues  ,  obtufe^ ,  lég'^renif  nt 
pileufes;  les  pédoncules  très-courts  ou  3lori',trs  , 
félon  les  !<  calités,  plus  ou  moin'i  vi.liis;  1rs  flsnrs 
jaunâtres  ,  très-longues ,  peu  nombreufes ,  réunies 
en  grappe  { les  goufles  renflées,  elliptiques ,  glt^ 
bres,  acuminéeSf  i  deux  loges. 

Cette  plante  croît  dans  U  Gtaode-Tartarie 
fur  les  monts  Alcaïques.  x 

.  Astragale  utitculé.  Afiragaiiu  utriger. 


AJlraf^lU  Mautis  ,  fot'tolis  ohloigis  ,  acuris  ,  pi- 
lofis  ;  fcapis  ractmofu  ,  paucifi^ris j  foûo  dttflà  àrf 
vioriout;  legiiminibiu  tUipt icis ,  ÎK^mêSt  taithunit * 
pukefctittibut.  VVilld.  Spec.  Plant.  %»ft%>  l)Of.«-> 
Pall.  Artr.  pag.  75.  tab.  61 . 


Afiragûtui  utriger  (var.  «,  ovatus  ),ybW»fir< 
tu ,  Upummiitu  kirfiuis.  Oecasd.  Aflr.  pag.  117. 

^ .  AJl-afalus  (  lincaris  )  ,  fbliis  linêtaièlUt  Uff 

minitus  futh  rfutit.  Decani.  1.  C. 

Ajtragalui  fjrÎMou.  Lobel.  Icen.  1.  tab.  79. 

Sesradwf  pNMbifMit  desflsiiillet  compofées 

foUoI»s  (  ^longues ,  pi'enfes  ,  a'guè*.  De  la  bafe 
de»  périolts  foitent  d^s  hampes  une  fcis  p'us  cour- 
tes que  les  feuilles  ,  fout.nant  une  petite  grappe 
de  murs  jaunâtres.  Les  goufiiss  font  pubefcentes* 
renflées,  elliptiques» acumrnées.  prerqu*fmfl«ce> 
laires.  Djhs  la  variété  «,  les  folioles  font  nvaîe^; , 
itts  goufles  hérifiees.  Da.is  la  variété  ,  tes  folioles 
font  linéainps. 

Cette  plante  croît  fur  les  moRUgnei  dsM.b 

Tauiide  &  eu  Syrie, 

97.  ASTRAOALI  ligDSUX.  AfiragaUn  Ggwfv, 

Dccaaii. 

Aftragafus  caidtfctnt ,  Vtgnofut  ^  chermt,  liyiwl- 

pag.  218.  tab.  j9. 

m.  Afirataliu  (  procerîoT  )  «  tmit  «idtû  , 

y 

5.  Ajïragitius  (minor  )  ,  Càiitt  ftri  naHo^ 
cuits  fvliis  fubaqualibus.  Decand  1.  C. 

Afiragalus  utripr^  yar.  ^.  Palljs ,  Aftr.  pag.  ^6, 

Tc(  « 
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Sss  racines  (  ainlî  que  Tes  tiges  lorfquf;  ceîte 
plinte  en  eft  pourvue)  Icni  ligneufesi  fcs  fc  ui'.les 
velues ,  conapofées  ë'un  gnmTnombre  de  foliole» 
petites,  linéaires,  ob-ufes,  couvertes  de  poils 
cendrés.  Les  pédoncuLs  font  très-couvts  dans  la 
variété  » ,  prefqnc  de  la  longueur  des  feuilles  dans 
celle     Les  fleurs  font  jatmâtres,  droites,  allez 

i (landes  )  fet  calices  nèt-héril&t}  les  goitflêt  w- 
nes ,  comprimées  «  fefllles. 

Cette  plante  croit  en  Afie^duila  Sjrrie.  :f  ( 

fi  in  herb.  Des/ont.) 

98.  ASTRA6AIE  douteux..  Afiragaùu  duiiiu. 

Decaad» 

■  ^naga/us  lignofiu  ,  «nfeapitt ,  viUofo-cîntrtut  ^ 
lamndtùhiu  viUo6$  ^  comprtffs  ,  fimi'iUtsiUaniiu  , 
/PBAm.  Decwo.  Aflt.  pag.  119. 

^  ?  ÀJtragaLs  (buchtortneofis)',  aetuJû,  folio 
lit  ohhngis  ,  obtujît ,  pubtfcentHus  ;  fcapis  fitliifio' 
ris  ,  folio  duy!à  brtvioribus  ,  dicUnatis  ;  iegumimibus 
oblongis ,  acumir.^:ii.  Willd.  Spec.  Plant.  }.  pag- 
ijiO.  —  Pall.  Altr.  p.ig.  76.  tab.  6i.  fig.  A. 

Cette  plante  tft  ligneufe,  couverte  de  poiU 
cendrés ,  dépourvue  de  tiges  |  ffetfiMiilles  coinpo- 
iëes  d'environ  dix-neuf  à  vingt-uoe  paires  de  fo- 
Itdes  oblongues  ,  obtiifes  ,  blanchitres  ,  pubef- 
centes  {  les  p:;iio'icalts  très-courts,  qoeiquetois 
recourbés  après  la  fioraifon,  n'ayant  très-l'ouvent 
«laedâii  ou  trois  leurs  blanchâtres  dans  ta  variété 
«,  jaunes  dans  celle  ^.  Les  goufles  font  cotnpri- 
fliées,  velues,  feflîles,  à  deux  demi-loges. 

Cette  plam  ciok  <Um  h  Sibérie  8e  laTer- 
taric.  b 

99.  Astragale  i  feuilles  de  nummulaire , 
H*.  40.  Afi  agtUut  nummularius.  Lam.  —  D.'cand 
Aflx-  pag.  a.ti.  tab.  1 1.  fig.  1.  —  Vahl ,  Syntb.  1 . 

.60. 


too.  AsTRAOAU  gfttlue.  4ltni§alKt  emenf- 

.  Decand. 


Jflragaùu  ftAeamUfeeat^  ÔHâru-wUtfus  ,  forikus 
fuhfifilibus  aut  ftituumiadt ^  emlieUiû  fùnqutUnta- 
tiâi  ItgumiiUhu  /miUiùaiùirUas.  Deônd.  AAiag. 
pag.  21Z. 

^firagaliu  (  radîciflorus  ) .  florAus  ndicalibus 

fittf^fiSku.  DecuMl.L  c. cab. 4» 

jiftragatas  (brevipes),  forihus  pedunculatis  , 

3itatisi  ptdmcuio  foUit  breviort.  Decand.  1.  c. 

y.  Aftrûgaliis  (  longipes  ) ,  florihus  pedunculaùs  , 
mmutt*  i  ptdantJo  fttU*  û»s»rt,  Decaod.  I.  c. 
'nb.  40.  fig.  &. 

CBCM  «fbèce  s  couverte  de  poils  cendrés  &  gri- 
<UwiU.JWi»  èim  te  pieponkn  i  hmM  te 
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fleurs  font  rvlic.iles,  prefqnc  felTiles;  tantôt  elles 
lont  pedoîicu  éfs,  raaiafftcstn  tète.  Le  pédoncule 
f^ll,  ou  plus  court,  ou  p!u$  long  que  les  feuilles. 
Quand  il  exifte  des  ti^es ,  elles  font  courtes ,  af- 
cendantes.  Quelquefois  les  foliotes  font  plus  pe- 
tites &  plus  lâches }  les  fleurs  d'un  blanr-  aurar^t 5 
ks  calices  marqués  de  cinq  lignes  faiiUntes  i  les 
geofo  i  déni  nleculucei. 

Cem  phate  cn^  dam  la  Sibérie.  9 

lot.  ASTAÂOALI  à  (Cylindrique*. 
gabu  eySa^ûetut,  Decand. 

Aft'agaltts  acaulis  ,  îneano-fericeiu ,  foliulis  tiSf 
tico-ovatit ,  Jpicis  cyliadrëceii  ^  bmStis  ealia  low 

gimàiA  Oeand.  AAr.  pif.  ax|. 

Aft-agalus  orieittaHs  ,  fvliis  vicii.  ir.canis  ;  caalt 
Mudu  ,  tttiio  ;  fioriùuj  luteis.  Tourn.  Coroii.  18. 

Ses  racines  produirent  des  feuilles  couvertes 
d'un  dnvec  d'tei  blanc-foyeux ,  compofées  de  fo- 
lioles ovales  ,  elliptiques.  Ses  pédoncules  fe  termi- 
nent par  des  épis  cylin-iriques  *  chargés  de  â^uis 
jaunes ,  entM-oiélées  de  braftéet  phtt  lonaMi  qi» 
le  calice. 

Cette  plante  croît  dans  l'Orient,  if^ 


toi.  AsTRAttALI  I 

fus.  Vahl. 

Afir.'gjlis  aeaulis  ,  fcapts  trtSis  ,  folio  longiori- 
hui  ,■  La  -iiulii  glot'ofii  ,  b'jiJeis  iintaribus  ,  câliuM 

âquaatibus.  Vabl«  âymbol.  ( .  pag.  60.  — ^  Decand. 
Mr.  pag.  «14. 

Aflr<igalus  oritntalit ,  foUis  vicié  argenieis  y  uak 

nudo ,  tnBo  j  fioribus  luttis.  Tourn.  Coroii.  18. 

Il  fort  de  fes  racines  des  feuilles  compofées  ik 
folioles  elliptiques  ,  d'un  bUnc-argenté.  Les  pé- 
dorcuks  foncaroits,  plus  longs  que  les  feuillei, 
fouténant  une  téte  globuleufe  ^  fleurs  jauaeSf 
encre-:nâëes  de  biaOîcs  Bnériiee^  de  la  loegiw 
du  calice. 

Cette  liante  crob  dans  le  Levant  ¥  . 

103 .  AsTHACA»  boiAleo.  A0rtmdH$  Uf^Sm 

Pallas. 

A/iragaluJ  acaulis ,  foliclis  oblongis ,  emarginaiitf 
CMis;fi^fU  treSis,  folio  brtvioribus  i  fionèu  gi»- 
bofKSfktIùi  céJieiàiu fnSiferù,  globopt^  à^/tùt» 
lamttiâ.  Willd.  Plant.  3.  pag.  i  jio.'Mi 
AHr.  pag.  17.  rab.  15,8;  Itùl.  |.  AppcmL li*. Ml* 
—  Decand.  Aftr.  pag.  124. 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales,  compofées^ 
folioles  oblongues,  blanchâtres,  piieulcs,  échin- 
crées  »  les  pédoociiles  redreffés .  plus  couro  «us 
les  feuilles { ib  AiotieeMot  des  fl»urs  jaunes,  ne* 
nie»  eo  tête  globuletti.  LetalktêùiaimtiAtKÊ» 
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très-|>il«ux ,  laim|ifM«i ,  mÈh  i  P<|mm|M  i«  h 

fruâ  fication. 

Cette  plante  croie  dans  le»  plaine»  lâbloaoeures 
debSibéfie.:^ 

104.  Astragale  heriiïé.  ytjl  agaiuj  hirfiuus. 
VihT 

Âfiragalus  acaulis  ,  folio/h  tltipticis ,  incanis  , 
fiopit  trtàii  j/olio  lon^ioribiu  ;  fioritius  gtoiofo  ta- 
fùadsf  i^ÊÊÎUaiitu  «votif ,  lanatis.  WtUd.  Spec. 
Plane.  ^.  pagi.  ||07.  —  Vabl,  Symbol.  1.  pag.  59. 

Àpragata»  «rientaRs  ,  iû-uUàifimua  it  umtMUffui . 
Townef.  Cordl.  39. 

Ses  feuilles  font  bUnchts ,  byeufes ,  cotnpofée» 
de  quatre  paires  de  folioles  eiliptiques,  un  peu  ai- 
guës i  les  (il paies  menibraoeufes «  larcéolées }  les 
pédoncul^'s  pubefcens,  canndé»,  fias  longs  (|ue 
les  feuilles  ,  foutcnant  des  fleurs  jaunes  en  épis , 
prefau'en  tête)  1  s  calices  velus ,  à  cinq  deius  lan- 
céolées. Les  gouffes  font  ovales ,  un  peu  arron- 
dies j  très4aiiMgiaeuf«a^  plus  giandM  que  Je  caUce^ 


Cm»  plmn  creh  im»  la  Leyanr. 

lOi.  AsTRAfiAlil  da  Liban.  Ajlragalu  Hianuit. 


Jl/blÊga/uj  acaulis  j  fcapit  folia  âqiMHtiius  f /lo'i- 
Icf  osiato-fpUatu  ;  Itguminiôus  ovatis  ,  triquttrit  , 
tomprtjfii  ,  aeutis  t  viUofa.  Willd.  Spec.  Plant,  j. 

4/lrafalas  lanaïus.  Labill.  Syr.  I.  ptgi  1|.  Cab. 

10.  —  Lam.  111.  tab.        fig.  1. 

_  Toutes  les  feuilles  font  radicales ,  compofées  de 
cinq  i  onze  paires  de  folioles  ovales,  tomenteu- 
fes, fefliles.  Les  (lipules  font  pi'.eufcs ,  lancéolées; 
les  pédoucules  cylindriques,  piltux  ,  afcendans, 
de  la  longueur  des  feuilles;  ie  calice  oblnng,  tu- 
lialé  j  à  cin<)  dents  inégales  »  la  corolle  jaunâtre; 
twiooIGts  bnupineufes,  i  demi  en  cœur,>trigo- 
nes,  un  peu  coaprimétt,  à  «Unà  hiloniUiit»,  à 
deux  valves. 

Cette  plante  croit  far  le  mont  Uban,  où  elle  a 
ét^  découverte  par  M.  do LaUlburdière* ^  C^*/ 
inhtri.  DtsfoM.) 


106.  ASTRAMU 
m-  Decand. 


Àftragalus  fuhâcauNs  ,  incatint ,  foRÔBi  ntmndç- 

Ova:l.< itgumin'ibus  trcHis ,  t;hhns  ,  fu.bcl<i\atis  ,fu 
^ftrnc  incurvit.  Decand.  Al.r.  png.  ip.  tab.  44. 

M  Ajhagalus  (  longibr..deatus  ).  Decand.  1.  c. 

Àfi'ogaùu  inuauUffUi^i  incurvât  «mpUfmo 
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^  AfhggtiMt  (bievlbnântDi).  Decand.  L  c. 

y^firjgjluj  (  cinereus  )  ,  acaulh  ,  fj!:o!ij  tHipticO' 
fubrotumùs  ,  J'tricio-tani*  /  /tapis  trtdis  ^  folio  loit' 
giortàmtf  fûièmâ  fiiauiâ,  tentait.  Wdld.  Sf9C. 
Plant,  j.  pag.  ijij. 


Âfitagaiiu  orienta tit^  folù  fHi/ûomdf,  iataKOf 
jHore  IX  ^iridirfiavtjltntt. 

Ses  tiges  font  trè$-court?$  ,  prefqiie  nulles;  fés 
f  uilles  coinpofé-s  d'enviro-î  fïx  à  huit  paiiesde 
folioles  ovales  t  arrondies ,  blanchâtres,  luilatues, 
foyeufes ,  obiuîes ,  lonftnss  d'un  demi-poure ;  les 
ftipules  obicngufs  ,  aruminées  ;  les  pédoncules 
droits,  plus  longs  que  les  feuilles,  foutenant  un 
épi  oblong;  les  Acurs  jaunâtres  ,  inclinées  ;  les 
bradées  un  peu  arrondies  ,  beaucoup  plusjpeiitet 
&  plus  courras  dans  la  varwtd  $.  Le»  gonfles  fonc 
droites ,  glabres ,  prefqu'eo  WUÊue, 
leur  partie  fupérieure. 

Cette  plante  croit  dam  le  Levant,  y 

107.  AsTRAGALB  tecourbé.  4fire§aùu 
wf.  Oesfonc. 

Afragalas  acautis ,  foliolit  tUipticit ,  incanis  f 


Jlorfius  (apitatis;  Itgum  'tnibus  trtSis  ,  arcuatis ,  ld(f 
iris,  inerajfatii.  Dèsfont.  Flor.  aclant.  1.  pag.  18^ 
Ob.  20|. 


Rapprochée  de  Vafirsgaius  incanui ,  cette  «f* 
pèce  en  ditfièrt  par  te  goofliss  beanconp  plus 
épaiffi».  Ses  fimnlec  font  compofifes  de  fepc  I 

douze  piircs  de  folioles  ferrées  ,  blanchâtres, 
ovales  ou  «liiptiques;  les  pédoncules  (triés  ,  pu-> 
belîcena  1  les  Aeurs  d'un  pourpre-pale  ,  fefliles  f 
raiBsiéetcn  tête  { le  calice  tubuleux  ,  à  cinq  pe- 
tites doits  aiguSs.  Les  gouflès  (ont  droites ,  gla- 
bM»«  dpniflts*  Mquées. 

Cette  plante  croît  dans  les  plaines  fablonneu- 
fts  ,  aux  environs  d'Alger,  if  (  y.f  in  ktrb.  Dtsf.) 

iç8.  Astragale  Uaochân»«  n*.  fo»  JJhrafa- 
lai  ÛUOÊUU,  Unn. 

109.  AstRAGALB  pendant.  Afiragaltu  ptadidus. 
Depand. 


Afiragatas  acauUs  ^inc^tnus,  fjliolis 
ribus  pendulis.  Decand.  Aftr.  pag.  i^X 


Àfiragalus  orientalis  ^fotiofitbrotundo,  ean^teateg 
>  g  magHibm  XonMefi  €ofoH<  18* 


Toute  cette  plante  jtft  ^Imeliltre ,  pabefisemn» 

dr^pourviie  de  tige;  les  foîtôles  nrronilies;  lesftettit 
allez,  grandes  ,  pendantes ,  de  couleur  purpurioè.. 
Elle  «Mil  «Uat  rOliem.  as  ■ 

110.  4STRAAAllà 
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Afirùgatut  (natnomhriuf     acauEt ,  foHtfît  el- 

liptico-oriicatatis ,  incanis  ,•  peduncul'ts  folio  /onfto- 
riius  ;Aonhiu  cspitatit  ;  îtgumini'>us  ohiujh  x  tertti- 
im,Jmceis.  Desf.  Flor.  atUnt.  i.  pag.  i8i.  tab. 
104.  (  Excluf  fyMm,  Im»,  &  Taam.}  —  Decaad. 
^A&t.  pag.  ijj. 

Àfiragalus  rotundifoitus.  Wiil^.  Spec*  Phot. 

î'  m-  13 '7- 

Cette  «rpèce  fediftingiie  de  Viiftragjlus  n::mmu- 
lariLi  psr  Tes  folioles  bUnchàcre&,  un  peu  rllipci- 
ques  }  par  Tes  fleurs  d'un  rofe-pâle ,  téunies  en  une 
,tète  uo  peu  ptolongét  en  épi;  par  fes  gonfles 
>eoanes ,  fojreufes ,  obtufes ,  Tarn  pointe ,  ventruM. 
^  Elle  a  été  découverte  par  AI.  fontaines  dans  les 
'  fables  .  piothe  Sbil>a  .  au  tovaum«  de  Tunis.  X 
JiK/.ilierS.DttfoMt,) 

*  r.  AsTRAGAxi  i  grofles  racines.  AfragoLa 
.  mturorhiiui.  Cav. 

Afi^agjlui  acaulls  yfotiolii  ovdtis  ,  aeutis  ,  iica- 
MtS  i  ftjpis  folio  longioribut  ;  fiorioui  fpicjtis  y  Icgu- 
mntibits  o!>ovMis,  vei:!ricofîfj  pu!>fj,  cri:.'àus}  ammint 
UHÙiuuo.  Willd.  spec.  Piant.  }.  pag.  1317.  -rCa- 
km.  Rm.  t,  fat»     <«  •}!• 


Cet  aftragale  fe  rapproche  beaucoup  J.i  précé- 
'^ût.  U  tit  remarcfuable  par  fes  grvtfes  racines  \ 
par  fef  gouflcs  furmontées  d'une  pointe  courbée 

en  haiTVçon.  Srs  folioles  l'ont  ovaUt,  blanchattes, 
. aiguës  i  les  péiloncules  piu«  long^  que  les  feuil- 
'\t»\  lès  fleurs  en  épis)  l'étendard  lic  la  corolle 
alopgé  ,  dé  couleur  pourpre;!.. s  gouflis  veattlie», 
eu  ov  ale  tenvetfe.     11  croie  en  El'pagne. 

1 1 U  AsT&AAAtË  anguleux.  Afna§Uiu  at^gÊJa- 
Jus.  DecaïuL 

Âjhagabu  ûtaitlis ,  iatatus ,  fafkiU  WHi$ ,  mt- 

guiui.  Decand.  AAr.  pag.  2.J4.  tab.  45. 

Ses  feuilles  font  radicales,  blanchâtres»  com- 
•pofëesdeneuf  à  treiie  folioles  o\.\\i-<,^  mncrorrées  ; 
les  fleurs  purpurines  «  fef&leSjdiibntes,  difpofées 
en  un  épilidie'iles  gouffes  étalées  j  prtfque  gla- 
bre^, un 'peWtrigories.  ' 

Cette  plante  a  été  recueillie  en  Syrie  pat  M.  de' 
LabMlardlète.  ifi^.f:  înktri.  Dtsf  ) 

.    1  y.  Astragale,/ fcuiUeslatgçs 4  lit",  jj.  Af- 
*tragaïitf  Utffoiitts.  Xjfm^^y^ïJiisauL  Aw.  pag.  z^. 
cab.  24.fig.     a.  ' 

, '  .•  «-.i  ■•  "•'  '•  ';•  *!    "  I  i 

ii4.(AsTRACALE  de  Mor.tpellier  ,  n°  5 1.  Àf- 

"^ffffgiihis  monfftJfuJunus.  Lioii. — .Dcst.Flps.  atlam. 

'al  paé-  iSi.  —Curtisj  Bocan.  tA^mat^Aup.. 

ScopoL  Carn.  i.  pa^.  77.  tab.  4|.  j 

^  '  rVf.  ASrfkxtfALB'httmé.  AfBràMttti  tbngatv. 

Wiild.  -^^rr.-^  .  ...  •  ^ 
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no  pubefceitihus  ;fcapis  racemoJÎ! ,  trtSit.folk  les- 
gioriiiLt  f  /igurn  iaiiut  oblonùt ,  durii ,  tuitis ,  fUf 

fii,  paûii^,  Willd.  Spec.  Plrât.  f.  pi|.  i)!^ 

Ses  feuilles,  longues  d'un  demi-pied,  fomcoak 
pofées  d'environ  quatre  paires  de  folioles  lilia> 
cblcres ,  pubefcentes  ,  ellipti^oes ,  aignii,  est- 
vertes  de  poils  couchés;  \x  folirile  terminale  pJi- 
cellée  j  les  ftipules  velues  y  ovales ,  acumioecsib 
hampes  longues  d'un  pied ,  légèrement  p9Nb| 
point  ftriéet  i  las  gonfles  pileu4> ,  QfakMii,fifr 
dantcs,  trèt-dures  ,  mucronée» ,  àénxB^ 

Cette  plante  croit  dans  la  Galade.  f  (  TOL) 

I  lé.  Astragale  à  gouffes laineofes. i^jf'i^ 


Afi'iigiilut  acaulis  ffclwlls  ligumirùiuffu  vt&fi, 
vextllo  L'.^ijfî  ao.  Oecaiid.  Aftr.  pag.ii7.ub  47. 

Ses  feuilles  font  toutes  radicrlet ,  comçtkaie 
dix  i  netie  paires  de  fblioles  ve'ucs;  !es&»fV> 
purines ,  droites,  MKles,  tT*îS-rerré«j,;én»«<» 
un  épi  oblong  ;  l'étcnklard  de  lacorolkiiéi  thiféi 
les  goufl'es  v&luei..  Oaif/wf  lo  liesMlëieai 
plante.  (DkMisi.) 

1 17  A  traçais  pied  de  fiUië.4|hvibi» 

guroidts.  Pall. 

_  AUrdgabts  aeaulh ifoliolh'tancfotaût,  wii;/» 
pis  adfctndtntihus  ,  foUo  brtvhfibuj  ;  foniàt  ^ 
io/h  eapitaùs i  calicibas  fruSlftriSf  gîotoft,uf^ , 
pubtfctntik»s.  Willd.  Spec.  Plant.  J. JPM.  IJO^* 
Pall.  Itin.  Appcnd.  llO. nb.CC> i|.|>'> 
Dccand.  Adr.  pag.  zj8. 

Afiragalus  laguru*.  Pall.  Aftr.  pag.  iS.ok.  A 

Cette  plante  eftcooehée,  étalée,  ^Aeoft, te 

tiges  ;  fes  fouilles  compofées  de  folioles  bliricM- 
tres,  lancéolées  i  les  pédoncules  afccndam ,  piis 
courts  que  les  fetlf llcs  ,  Ibutenant  un*  téie  jls- 
bolcufe  de  £nacs  pwrpunnes  )  les  gouâës  fontita- 
fermées  dsns  le  calioe  renflé ,  pùbeiceut, 


1 1 


Aftragaltis  acaulis  ,  foliolis  ov/aris  ,  gUtt^^ 
bus  ;  fcapis  folio  long  orihus  ;  fioribtu  capiuUti^ 
gumiaihus  h^ùs  ,  ghbofs  ,  membrMiuait , 
WiUJ,  Spec.  Plant.  {. 
n".  9.  —  Pall.  Idn.  a. pag.  474,  &  Aftr. 
tab.  58.  —  DecânJ.  ARr.  pag.  259.  tab.  48. 

4*.  Afiragalus  (  Wolgenfis  )  ,  folUlt 
yi-ci/M  itiUncktls.  Piil.  l.c.  tab.  fS.  fig>  A. 

.  ^  j^.  Afircvalm  CtanrîCI»),  mams  tùdiftai^ 
l.oHs  ùvuliaui .  uumfrtfotiiu i ni»,  W* 


1 1.  c.  b.  fig.  I. 


Dlgitlzed  by  Googh 
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.  fi.âf^i^hu  (a!tairus),  (•tloUs  angufiionhus  , 
WÊmttôfonbus  ifeapis  trt&it  t  folio  hngwnêuj. 
y  c.  fig.  2. 

/.  i  Apa.ylu^  f  IjCvc-irpai),  fegHMni»**» /«M- 

tû. Decana.  Allr.  psg  i^i. 

Cette  plante,  très-variable,  a  fei  folioles  ovales, 
un  peu  glauques}  Tes  pedoncvkipiM  long*  qw  les 
feuilles  i  fe»  Heuh  purpurines ,  ramafT-fs  en  iH"  ; 
fa  gONlTec  glabres  ,  renflées  ,  plobui'.-ufLS  ;  les 
cofln  membraaeufes.  Dans  la  variété  «la  i  Unte 
efipius  grêle  i  Us  folioles  oblongues,  au  iu>n>b-e 
Je  tretie  à  ditfept  \  If  s  pédonciilet  incliné  I.a 
Wi«é4  eft  pourvue  <\  'wt  tige  courre  ,  de  foîio- 
fei ovales,  très-nombreuftf .  l-es  péilontulis  font 
droits  :  ils  font  plus  longs  que  les  feuilles  dans  la 
planter  y;  les  feuilles  ftus  éirotcei ,  trè»>llo«ibrr' u- 
f<|s.  La  variété  /,  q^i  eft  peut-étie  un»  efpèce 
diflinâe,  a  fes  gouffes  pube fcci  tes. 

Ceue  piartte  croit  daot  k  ftbéiM  ^  iaM  la 

Çherfooèfe  uurique.  y 

'  ^^^^'^^^^^'^^^  tefticttléj  Afifii^tUu ufikkU- 
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.  ^       moÊuiiâ  >  folioUt  tmtêttmk ,  ySm*» 

ùtiforibits  radicttmu*  fuhfflfiH^us  ,  aggregatis  ; 
Ugminikus  ovtuis  ,  vettricofis  ,  aioo' lomtntofii. 
Willd.  Spec.  PUnt.  ).  pif.  I)2a  —  Pall.  AftMS. 

.pag.  81.  tab.  67. 

Afragalui  fuintcaulit  ^ûoriitus  radUaùs  j,  nume- 


Sps  folioles  liPC-^'^!t'"<;  ,  roiiverces  d'un 

duvet  blancbàtre  tc  Ibycux  i  ks  fli-urs  railicâles, 
prefque  fe0î(es,  agrégées .  aÎTez  nombreufes'i  le  s 
leurs ])urpurines  >  Us  ailes  bordées  à  leurfommct  ) 
tel  gnaffes  <yvnles ,  venrroM,  Manches,  corwuMSu- 
fes.  Klle  croit  fur  tes  bords  de  b mer  CHl^MIM»» 
daw  les  tables  limoMux.  y 


110.  AtTHACALI  i 


«ottfte  caième.  jpn§ùitM 


ÀJIragaha  atauBt ,  puitfitns  ,feapis  fuhtrî^orts  ; 

foi-ii  htcAor'ihtts  ,  (<3/.v<  fcmiquinqutfido  ,  cOftMÂhn- 
nfiT.d.  D  car  d.  Aftr.  pag.  114.  Ijb.  49. 

Cette  plante  eil  toute  pubefccnte  >  ùv»  tiges  j 
Tes  folioles  au  twtnbre  de  onze  :  de  leur  centre 
s'élèvent  l'uttqiies  pé<ioi4Cutes  phis  conrta  <^ae  les 
feuil'cs ,  tnuins  lie  otux  ou  trois  fleurs  terminales. 
Ia:  calice  cft  à  demi  divife  en  tii)q  dems  i  la  co- 
rolle purpurine  j  la  carène  très-courte  i  \ti  gouflies 
«blongiMt  4  hérHTées  »  conyrlmées.  Elle  ocKt  dans 
J»  Sibérie.  !f(0raiMt.)  . 


121.  AsTlUttAU 


Àftragahs  acj  Jh  ,  foiMu  oUltgU,  ohuft ,  pi- 
lofo-puht}ltntiàus  ;  ^>/ir4w  •rtfs*  pemaeutttu  ,  <»«if» 
g^ii*  i  It^uTtintbus  ^>blorg!s  ,  a.  mis  ^  Uit  itit.  Wttid. 
Spec.  Piam.  j.  pag.  ijio.  —  Pall.  AAt.pag.  t6* 
nb.  70. 

S.'S  folioles^  au  nombre  de  vingt,  font  obIol>» 
gui  s,  ubtutes  >  pileufcs ,  puberceniec»  les  pédon- 
cules très*ooiira  ,  piefijuc  nu  s  }  les  flairs  purpu- 
rines, a3rétçt5e$ .  ranuir-j-s  en  têts;  lo«  calices 
iitégalemcni  dcniév^  les  «oullcs  ovales  oblongues» 
prefque  trignnes ,  fanugmettres. 

Cette  plante  cceic  fur  le»  cocbeci  arides  de  la 
Tauride. 

:zi.  AsTRAGALT  i\  f  uillesde dotldios. ^I^w-, 

g^lus  dolichoj  kyllus  l'ail. 

Afiragalus  (  diftu^Ub}  ,  acjUis  ,  foliolis  lanceM- 
lis  ,  acutis  ,  piloJo-f  ut>efccnti^  ui  ;^orihus fubftJftUhiu^ 
aggrtgatisi  talicinis  dentiiia  J^uhuiMU  ^ pit^  f 
fmtimhu  Mongh  ,  fu^triqëetru.  iMêtIê*  wiw'^B* 

Spec.  Plane,  pag.        -^Falfas»  ^t. 

tab.  68. 

Ses  racines  produifenr  des  feuilles  compoHéea 
de  folioles  Lancéolées,  pileuTes*  aiguës,  pobef- 
cenres.  Les  pédoncules^Tont  ttës  courts*  fcefi|iM 
nuls  i  les  fleurs  pâlss ,  agrégées  ;  les  dents  de  ca- 
lice fabulées .  pileufes iksgoilllès ol>loi1glies«  tri* 
gones»  ^nuglntufcs. 

CMtt  platite  creit  dm  h  Gniide>T«iiarie  ter' 
ftir  leftMrdi  de  Je  ocf  Cat^enae.  y 

Pall. 

Jfiragëlut  aeaallt  ,fiimli$  ohioagis,  acurs ,  /îif> 
fcriceis  ;  ficribut  fuhfeffilihas ,  afgrtgittis  ;  ItgumkiS^ 
bus  ovaiis  ,  diffe'mit ,  c.  /  .f  imhifit.  W'illd.  Spec. 
Plant. p^^.  I  jzi.  —  Pall.  Aftr.  pag. Si>.  tab 

pÊfymuui,  imm  Aorii.  iM 

Ses  folioles  font  ob!off;ae?,  aignès ,  f>et| 
blanchâtres,  foyevfes  ,  au  nemSte  de  quinze  »  ies 
fleuts  d'un  blanc  de  lait ,  agrégées ,  prefque  (tf* 
filet}  le  caKoe  «eluf  lesgoul«»ovalef»  ptiiiet» 
ranfanadea  da»  le  ôMct  ^4  ie«  ftMM 
ctoli  dans  la  Sîi»éite.  y 

t  11,  AsTRAGAU  iu»ir4tie.  jUragidat tugnA 

Pall. 

A/l-agatus  procumhtn$ ,  pAttiMttnt  ytifaSâ  ots 
/fcrbuffut  nifrt  •vilhps  ;  ptAmam  mtmiimu .  %i» 

fiorisi  /ff^umtni&us  muxi^^h  ,  ohlorgdr.fi.itii  ,  -puhtf- 
centibus  ,MUc{iu'ariiun.  Pali.  Alk-fsg.  f»^.  tab.  55. 
—  Willd.  Spac  PiaM.  h  F«*        —  Oacwft; 

Artr.  pag.  241 . 

i    $tf  fagaiftyieduifam  fliifieiiis  «igc*  «ès'^eec- 
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ces  &  couchées.  Ses  feuilles  font  compofées  de 
quatre  ou  cinq  paires  de  folioles  oblongues  ,  hë- 
riflees  de  poils  blancs.  Ils  font  noirs  fur  les  flipules 
&  Il  s  calices.  Les  pédoncules  font  asill^ires,  pins 
coutisque  les  feuilles ^  terminas  par  deux  fleurs 
violettes.  Les  goufies  font  grandes ,  longues  d'un 

Ctace,  oUoogiwt»  tcndées  «  aiguës j  à  une  leule 
ge ,  couvertes  d'un  duvet  brun. 

Cette  plante  croit  dans  la  Ruflie.  y 

'  IZy.  ASTRAGALB  i  UgS  COHnO.  j^égt^fUf 

milio.  Pall. 

Afirj^^lus  fuhcaultfctns  ,  profiratut ,  foVtoUs  ii- 
ntari-Unctalatis  ffubtiis  caiùt  ;  ptduncults  ùrtvijpmis  , 
kifioiis  t  folio  ^ifv./0niiM.  Willd.  Spec.  Plant. 
Mf.  1297.  —  PaU.  Aftr.  pef.  €fj.  tab.  ^5.  — 
P^and.  Aftr.  ptg.  14t. 

Cette  efpèce  a  une  tîge  couchée ,  très- courte. 
Ses  feuilles  font  compofées  de  (|uatre  paires  de 
folioles  petites,  lin  aires-lincéolees,  blanchâtres 
en  defTous  ;  les  pédoncules  plus  courts  que  les 
iéuillcs,  terminés  par  deux  fleurs  purpurines j èlliBSt 
gtaades.  £Ue  cioit  dans  les  ilee  CunJea.  y 

AsTlUGAtl  DOiioie.  J^irtiiiluwÊ^tut. 

Decand.  • 

Afiragalus  fubacauUs  ,  liffwfus^  glaier^  fiipulis 
iaginantUus  /  fîoriiuj  aHUUniitt  f  folitams  ,  fub- 
fijfilibus.  Decand.  Aflr.  pag.  244.  tab.  jcff 

Ses  tiges  font  Ugneures  »  très-connes,  nom- 
iHcnfetf  fin  fimilles  glabres  t  ks  lews  uQlatrts  ^ 

folitaires,  prcfque  felTiIes.  EltocfOitfiurlwhMItes 

montagnes  du  Pérou,  f) 

117.  AsTRACALa  pygmé.  Afniâlai  rygmÊmu 
PaU. 

'  Afirofalm  eéuUfctns,  fn0MUi  »  Itgumînibuj  tx- 

iMànim  PaU» .  Aftr. pag.  U.  n<*.  54. — Decand. 
JJr.  paf.  144.  —  Willd.  Spec.  PUnt.  f.  p.  1198. 

Cette  plante  eft  fort  petite  ;  fes  tiges  couchées, 
très- courtes  ;  les  folioles  pileufes ,  lancéolées}  les 
fleurs  prtfque  fcfl'iles  ,  folitaires ,  axillaires  j  les 
■gottflies  obiotiguesji  lancéolées.  pubefcenteSyacu- 
ninées ,  renfliet ,  i  OM  IMe  loge.  EU»  croit 
dans  la  Sibérie.  ^ 

♦  *  Pé:ioUt  piquanSf  rejfemilant  à  des  ipines  ,  ptr- 
fiftans  aprh la  (htatdttfotioUs.TKAQACAVtHA. 

TMmef* 

ii3.  AsT&AOAii  ttifone.  À0râ§^t  trigumi. 

Pc  e  and. 

Ajtragalia  fioriius  foluafus  ,  fuhfiipulis  non  lattn- 
Aftr.  pag.  i8<5. 
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milo  t  ImUq  &or*i  fitiftâ  tngonâ  ,  pynmidalL  Uffù 
—  ffcrb.  Vaill. 

Let  dges  (ont  Ugneufes ,  épaifles ,  tortueofest 
fes  ranewscoiim ,  raaoafles  en  gazons  lanugiaenf  ) 
les  pétioles  don ,  ligneux  ,  anguleux  ,  garnis  de 
petites  fotiol»  ovales ,  blanchâtres ,  laineufes ,  ca< 
duqitcs.  Les  fleurs  font  jaunes,  (édiles,  folinires. 
axillairei  {  le  calice  cjrÉndriqife  6c  pubefcent}  la 
carène  obtufe .  de  la  lonmear  des  ailes  i  les  gouflies 
droites .  ti  igones ,  pubefiDemea ,  i  deux  loges  i  tio» 
penne  ^mmdccs  nonrftnee  daw  cImi^m  tope* 

Cette  plante  croit  en  ÉSTpce-  ft 

t»»»  AsTRAGAtiàiriiitceché.4ynyto«iy 

tocaryos,  DecunJ. 

Jfiragalus  fioriius  folitariis  ,  axiiUurihmtf  iMtwù- 
kus  tfoltis  fiipulifyu  glairis  ;  itgtummhut  wuAt 
hiifutis.  Decand.  Aftr.  pag.  1S7. 

TrjgaeoHtk»  orientatis,  humiUima  ,foliis  v/cu. 
coJU  purpané  ÎÊtM^ctntUMu.  Tournef.  CuroU.  19. 

Cette  el)>èce  a  des  tiges  courtes ,  glabres ,  H- 
neufes  }  des  folioles  linéaires ,  aiguës,  très  gli- 
res.  Les  fleurs  font  folitaires ,  felGles^  aiiUairesi 
les  goutfes  petites  ,  ovales ,  cachéee  IbH  lei  fi* 

Blea,  velues,  i  deux  lot;  s  ;  les  CanMnoespedm, 
Ittuiea  dans  chaque  loge.  £!!•  croit  en  Anéi 
nie.  »  . 

150.  Astragale* beriw  de  Jupiter.  À/infAu 

burba  Jovis.  Decand. 

Afimgalia  (  microcephalus  )  ^  frutdtt*$itàuÊ9 

fpintfetnùktuifolUs  quadrijugis  ;  fi>ti^i*  tâlUMkàtt 

hcanis  ,  mucronatis  ;  jioribtu  axillaribus  ^  p^UbtU , 
fiibuipilaM  i,  calicibits  lanatis.  Willd.  Spec.  Ptui. 

j.peg.  i$)a.— Oncand.  Aftr.pef.  iW. 

Tragacantka  orltntalis  hum  'dUma  ^  tfl|MMC,Asfia 

Jovit  folio.  Tourn.  Coroll.  29. 

SestigesTont  ligneufes,  diifufes ,  rrès-rameufeSt 
longues  d'environ  ttndemi-pted  ;  les  feuilles  coa. 

f>ofées  d'environ  ({uatrt  patres  de  folioles  tancé»- 
ées  ,  bhnches  &  toroenteufbs  i  leurs  deux  hM, 

mucronées  ï  leur  fomniet  i  les  flcnirs  feiTiles ,  aiil- 
laires,  phcées  vers  le  lonimet  dsS  rameaux, 
formant ,  par  leur  rapprochensent ,  une  petite  tte> 
Le  calice  eR  très-lanugineux,  icinq  dents  CMIIH. 

Cette  plante  croît  dans  le  Levant.  ^ 

1)1.  AeniAnAU  à  calice  laineu.  ^Um^ 
uimulm,  Waid. 

AfhrtféM*  fruttfcens ,  ptùoUs  fpintfctt^ha;ftËI 
fuhquinquejiigii  i  folio/is  ohLin^ls  ,  iicutis,  g'.jhni; 
fioriitu  axillariiuj  ,  ftjilikiu  ,  aggregatis  ,*  uiiài*s 
fWajEr,  iéuutU.  Wittd.  Spec.  Ptant.  ).  pag. 

Cette  efpèce  eXl  remarqmôle  par  fes  calices  glo- 
•  bttleux^  c<M^v«ffts  d'une  laine  biaocbe  tcèHÎpiw^ 
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Sèlrigesfont!î(»neur>;$-,  Te»;  pctiol'.sjaniiâtrrs ,  très- 
roides  ,  peifiluns  ,  é(;meux  ,  chaigts  li'cnviron 
cinq  paires  de  folioles  glabres  ,  oblongues,  algues 
i  leufs<ieuxc)itrémi«£s.  Les  fleurs  foiunombteufes, 
ftmleSj  agrégées  4liw  l'aiflelie  des  feuillet. 

Cnte  ^ame  croie  daw  le  UnM. 

ijx.  Astragale  à  tételùaulk.AMragaiuseno' 
MpUAv.WilU. 

^flra^^lus  frtitefctns  ,  peiiolis  /piiufitHliBiu  ;  fo- 
Uu  fithjtpumjugis  i  folioiu  Ututoiatis  ,  villcfu  { fto- 
riémi^bolo-capitatisf  eoIUimit  dmûi»s  jUiformiius» 
Unato-plumcfn ,  cerotUm  âfKOatiUs,  WiOd.  Soec 
PJam.  }.  pag.  ijjj. 

Am  afiragatui  treviptrus  f  Decaod.  Aflr .  pag.  1 04. 

lab.  }i. 

Tragacamha  orUntalls  ,fottis  Mgl^ffadê 
tuto  purpurafctnte.  Tournef.  Corolî.  }0. 

Ses  ligM  font  ligntufes;  f«  pétioles  épineux; 
fes  feuilles  compofées  de  lix  à  huit  patres  de  fo- 
lioles étroites,  bncéolées^  blanckâtres  ,  velues, 
légèrement  calleares  Smnicroneesi  leur  fommet. 
Lts  fl  urs  font  réunies  en  une  rê  r  globuleufe}  la 
corollâ  purpurine  >  les  calices  de  1^  loogueur  <iela 
corolle^  couvera  de  poils  pUmatn. 

Cme  phow  cmk  dm  le  UvflM.  9 
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AiTRAGALE  pluineux.  Jjlrag>ilusplumofu 

Willd.  % 

Aft'agalms  frutefam ,  ^atcCis  fpinefcer.ùhus  ;  foliis 
madrijugis  ;  foliulu  jcuto  -  inann  ,  IjnctoLus  i 
forihi-s  cjfitatit  ;  calicims  dentibus  fi/iformibut ,  la- 
muo-flumops  t  coroUà  bfewoributMié' lïià.  Spec.  Plant. 
}.pag.  ij)). 

Cette  efpèce  àVShtt  de  la  pnécMente  pir  fes 
feuilles  compofées  de  quatre  i  cina  paires  de  fo- 
lioles plus  étroites ,  foyeufes  ,  blanchâtres  \  par  fes 
têtes  de  fleurs  plus  épailles,  dt;  L  gu-lTeur  d'une 
perite  prune  i  par  fes  corolles  pliis  grandes  %  par  les 
calices  moios  bmigiociiz.  i  dents  ploaeoiée.  Elle 
crakdanleLevm.  ft  WiUd. 

Labill. 

jAfiragtlus  fruufctns  j  pttiolis  apice  fpinéSs  { 
liolii  ovato-taïutolutis  ,  glabris  }  fonkus  ftfiÛha  , 
in  cyliadrum  difrofitis  ;  comâ  foliuced.  Labill.  Journ. 
Phyf.  1790.  pag.  J3,  tab.  1.  — Willd.  Spec.  Plant. 
|.  pH.  t|Si. 

/.  Ajlragalus  (  hirpîduliis  )  ,  foUolls  filis  alhis  ^ 
rariufitUis  ,  hifpidis.  IJccand.  Allr.  pag  190. 

On  la  diflingue  des  précédentes  par  fes  fleurs 
bjmes  ,  lêfiles  ,  réunies  en  un  épi  cylindrique  & 
SmiOé.  Ses  fo!in!es  ,  au  nombre  de  tteiu  00 411» 
BoUMiqut.  HuppUmnt.  Tomt  L 


virnn  ,  font  glabres ,  ovales-hnréol^cs  ,  un  p'  a 
olnufes  i  elles  font  couvertes  de  quelques  poilS 
bîuics  dans  \.\  variété  j ,  decouvtrte  en  Pc-rfe  per 
Michaux.  Cette  plante  a  été  recueillie  fur  le  mont 
Liban  par  M.  de  Labillardière.  Elle  {woduit  «ne 
gomne  jaanAtre,  inférieure  i  la  gomme  adragan. 

ijf.  Astragale  du  Caucafe.  ^/^w^a/M  mm- 
M)b«.Pa'L 

Aftragjtus  ffuicfctns  ^pttiolit  fpir:ff-enrtut  ;  fo/ift 
fubjtfumiugii  ;  Joliolis  hnctolatii  ,  mucronatis  ^  hir- 
Û4ifotwu  axiiUritus  '  geminatit\f.0il  bits  ;  etiliâ- 
bu  eûmpanUatii  ,  dtnùkin  liiauoidtis.  WtUd.  Spec* 
Plant.  ).  pag  t^ji.'-Pdl.  Aflr.  pag.  1.  tab.  t. 

Ses  liges  font  ligneufesi  fes  f'.u:lles  vertes, 
compofées  d'environ  fept  à  huit  patres  de  folioles 
bérittiées ,  bocéolées  ,  mucronées  par  une  pointe 
ferre  { les  pétiolesd'on  jaune  de  pourpre  i  les  fleurs 
bhnches;  ftffles  «ari'Iaires  ,  géminées  ;  les  ca!ices 
CJinpanulés,  i  doq  dents,  lancéolés.  Les  goulTcS 
contiennent  quatre  foseliceSt  EJle  aoit  fur  !• 
Caucalê.  "b 

AsTRAfiAi.E  à  fleurs  r rrrp.-if^es ,  n°.  f^^. 
Afiragat'us  compadiu,  Lam.  —     iild.  A&.  Berol, 

1754.  pag.  içf.  tab.  I.  fig.  I.— DeoMd.  Aflv.  pag. 

190.  tab.  |x.  fig.  i.  • 

i}7.  Astragale  i  longues  feuilles  ,  n».  6^. 
Àfifûgaiiu  longifoUiu.  Lam.  —  Decand.  Afit.  pag. 

191.  tab.  )0. 

ij8.  Astragale  eo  boule.  Afiragalus  ftffd^ 
formit,  Lbéric. 

Jprjgjlus  frutefceni ,  pei'iotîs  fpin^iltitlli i  folih 
dtcerr.ju^is  y  foltolis  oblongis  ,  muennatis^  flairu  y 
fiorilms  g/ohofo  cjpimtis  ;  cdlitinit  dentibus  Unttrù^ 
ljnctolitù$,  tûHMguu^.  Willd.  Spec.  Plant.  |.  peg. 
I  }54.  —  Lhérti.  Sttrp.  170. 

Aftragaliu  impfotiBt.  Willd.  A&.  Berol.  1794. 

pag.  50.  tab.  2.  fig.  1. 

Tragacuntha  oritntalis  ^foliis  oie* ,  humiltimafio' 
ritus  in  eapitulum  eongefiis.  Tournef.  Coroll.  30. 

rruTfâcMtle  erf«jtf«£r.  Pocok.  Itm.  pag.  176. 
tab.  88. 

Cette  phnte  rcffemble  à  V^flragalus  lonj  ifolius. 
Ses  paquets  de  fl-  urs  font  plus  épiis  ,  ptefque  Je 
la  groneur  du  poitig  \  fes  folioles  plus  lirge*, 
oblongues.  au  nombre  de  huit  ou  dix  paires  au 
plust  (es  cwcec  recouverts  d'un  duvet  lanugineux  « 
dcnfe  ,  etrre  mêlé  i  les dersts li.^.éaiî.s-ljncéolècs, 
lanugineules.  EUû  croit  daus  la  Pakilme»  la  Sy- 
rie 1^ 

I  }9.  AcntAOAii  i  hléBSm  d*ofivier.  Ajirjgu- 

Vvv 
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Afirag'ilus  jlorîhus  a^grcs^atis  ,  chca  c.iLl^m  dîfpo- 
fitis  i  ftiliit  fnl>giiti>t'u  ,  glauctfctnùbiu.  Dscand. 
AUr.  pag.  ly».  • 

Et1«  •  dff  irèc'gnnds  rapports  avec  let  <ieax 

précéiientes ,  doiu  elle  n'eft  pem  être  qu'une  va- 
riété. Ses  feuilles  font  glauques ,  prefqiie  glabre*; 
iès  fleurs  difpofées  prefqu'en  anncju  &  agrégées 
•tttouc  des  tige».  Elle  ctoic  daos  le  Levant.  |> 

1 40.  AstR A0AL8  jaune  d'or.  jUntgéltt  «ams. 

Willd. 

• 

Afiragûtut  fruuftens  ,  pttioUs  fpincftcntiàus  ;  fo- 
iîîi  Juifi^^apt  i  foUotUUveM'i-UiUÉolûiit ,  glabnuf- 
talit  i  jftvriMtgtotefo-^^^iuub  ;  <alieiuis  étnùiusfa- 
kuUtit  i  viilops.  Willd.  Spec.  Ptant.  ).  pag.  1 }  3 }  > 

&  Aû.  Berol.  1794.  P^S-  ^9"  fig» 
Decaiid.  Allr.  pag.  lyj.  tal>.  32.  fig.  i. 

Tragacantha  oritntaUs  ,  huniiU  ,  fioriius  luttis , 

Sm  riget  Tom  courtes ,  Kmeufes  ;  Tes  peTiolos 
épineux  •  gacoia  «^environ  fîx  paires  de  folioles 
linéaires-lanetfoléM ,  preft^ue  glabres  ;  les  fleurs 

d'un  jaune  doré  ,  réunie''  en  tére  globu'e  ife  ;  les 
calices  velus  ,  à  cinq  denu  fubulées.  Elle  croit 
damleLefim.  ft' 

141.  Astragale  de  Crète,  n".  6t.  Jfiragtdus 
creticus.  Lam.  —  D-canJ.  Aflr.  pag.  19^.  tab.  }]. 

WiUd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  i}}0. 

I4Z.  Asr&AeALe  owrfia.  AÊMttM  tdunridu. 

Willd. 

Afiragalus  fruttfctiu  t  petiolis  fpintfcentihus  ;  fo- 
liotii  Imeari- liinctoldtis  ,  ctnis  ;  pcduncuUs  iijlorij  , 
Ji>/io  brevionbia.  Willd.  Spec.  PÛnc  J.  pag.  1316. 
—  Lhétki  Sthrp.  17a 

Aftragalus  cm/cuj.  Willd.  AA. Berol.  1794.  pag. 
tab.  X.  fig.  2.  (  Excluf.  fynon.  Tourn.  6f  Lam.  ) 

TrtgttmtAa  cntica  ,  foUi»  miaimit  .  iitatnis  i 
fan  mqwt       Toamef.  CoioU.  29. 

An  tmpumaka,  tbemf  fnfy»  Alp.  Exoii:.  pag. 

Cette  efpèce  efl  canf^éiifée  par  fes  pédoncules 
lus  couns  que  les  teuilies  ,  foutcrant  deux  flsurs 
linches  aflez  grandes;  l'étendard  ample,  marqué 
4t  lignes  rouaeâiref.  Les  calices  font  tabulés , 
chargés  de  poils  couchés { les  folioles  petites ,  li- 
néaires ,  lancéolées  ,  blanchâtres ,  Toyeufes  ;  les 
tiges  courtes  ,  ligaeufes  ,  étalées.  Elle  croit  dans 
nie  de  Crète.  1> 

I4|.  AtTRAGALS  hérifloD.  AfiragMÎus  tehïnus. 

DecÎM.       •  • 
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eîhus  quinque  dentatit  ,  corotti  invlsnlnf.  DtCnd, 

AUr.  p,ig.  197.  tjb.  ^4. 

Echinuttftu  alia  tragacantha,  Profp.  Alp.  ClOb 
pag.  57.  tab.  |6. 

File  diffère  de  la  pre^céJente  par  fes  fleuri  fef. 
nies  &  par  fes  calices  lanugineux.  Ses  t'ges  font 
très-courtes,  en  gazon  .  Mri|rées  «l'éptnesjH 
(lipules  glabres  ;  les  folioles  p^ tite^ ,  au  nombre  »ie 
huit  à  dix  paires  ,  obloi^pii  s  ,  linéaire-»  ,  aiguci, 
b'anchâtres ,  velues;  Us  fleurs  axilbires ,  »sr - 
gées ,  prefque  cachées  Diir  les  Aipules{  les  briâns 
glabres  8r  membraneoMt  le  caGce  plus  cour  (fus 
Il  corotie  ,  i  doq  découpure»  droites»  veheta 
rappiochees.  * 

Cettr  phr.ce  croit  dans  le  Levant*  d'oàellea 
été  rappr  rtee  par  U.  de  labUlardiète.  1^  C"./! 

in  htrb.  Dctf.  ) 

144.  Astragale  du  mootOIynape.  A^ngdu 
o(ympicas.  PalL 

Àfiragjlus  (  leucophylluf  )  ,  putefctns  ,  ptùth 
fpimfceniikus  ;  frliis  jiiéjugîs i  folielis  oblongii,  «4- 
tujîufculis  ,  ineanh  ijloriouj  ttrmÎHaUbus  ,  /ui/ij^fî» 
bu\ ;  ca/icibui  tubulofis ,  aentiéus  ovatii .  Willd.  Spcc. 
Phnt.  3.  pag.  3)1.  — Paiias«  Altr.  pag.  4.  >al>.4. 
fig.  3. 

Ses  font  ligneufes  ,  rrès-rameufes.  Les  ra* 
meaux  noirciiïent  en  vîeilliflant  »  ils  font  chargés 
de  fix  i  fept  paires  de  folioles oÛongues ,  velues, 

blanchâtres  ,  un  peu*tjbtufes.  Les  fieniç  {ontblin- 
cHls,  axilUires  ,  fituées  vers  l'extiémité  des  u- 
me.iux  ,  méJiocremcnt  pédonrulies }  les  calkd 
tubulés  &  foyeuxt  lesgiottflês  çjhaàà^»t* ,wêf 
cronées. 

Cette  plan»  crott  en  Amélie  &:  fin  le  imm 
Olympe.  ^ 

14Ç.  Astragale  de  Grenade^n'.tfi.i^nfi* 

lus  g'anatcnfis.  Lam. 

Afircgalus  pottrium.  Willd.  Spec.  Plaot.  W 
1517,  &  Ad.  Berol.  1794-  pag.  ai.  —  VaUf 
Symb.  I.  pag.  6).  —  Pailas,  Aûr.  pag.  l.tab.  \.i 

Afragfilat  trafaeaaika,viT.  fi.  Linn.  Spec.  IC7{. 

i4($.  AsTRAGALB  do  Marfeille,  n*.  19.  Àjkf 
ga/uj  Moffilienfis.  Lam.  —  Decand.  Aftr.  pag.  loi. 

Aji'agalut  tragutamàa*  LIro.  Spec.  1073.  — * 

Desfont.  Flor.  atlant.  i.  pag.  189.  —  f-uil*.  Fû- 
tab.  74.-ryahl,  Symb.  1.  pag.  6i.  —  WillJ.Spec. 
Pluit.  3.  pag.  tftf,  &  Aâ.  BeroL  1794.  pag.  ai. 
tab.  ].  fig.  f. 

Ce  n'tft  point  de  cette  efpèce  qu'on  retire  Ji 
gomme  adragait ,  mais  de  Taftsagale  de  Crète. 

147.  ASTRAGAIB  UHliourS  vett.  AJIraliùuftm- 

ftrvhtiu.  Lan,  • 
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ASraptlui  ariftatus.  Willd.  Spec.  Pîant.  J.  pa?. 
ijitt,  &  Aâ.  Betol.  1794.  pag.       —  Lhérit. 

Àfirapdn  ifuÊàf^rmgtetuthM.  ML  Air.  pif.  3. 

lab.  j. 

Aflr4galiu  tragacantAtt  var.  ^.  Ger.  PcoY.  jiy 
B*.  i(. — Garid.  Aix,  pig.  4^9.  tab.  104. 

P^ro  tn^tetatim,  AS&mA  »  Flor.  pedenu  n°. 

lin. 

TngtUéMtka^vi  kiniffina.  DoUoo.  Peoipt.  7J  t . 

Icoo. 

TmgteMtkû  ptimm,  Tabcni,  1.  pa(.  14^. 

148.  Astragale  ï  f  >uilles  étroites.  J^r^falas 
ang4ijolius.  Lan.  —  W'ilM.  S,.  c.  Plani.  |.  pag. 
I  ja44  &       Berol.  1794.  pag.  aj. 

W'UJ  ^'^'^^^^'^  piquant.  Apragata»  pia^tns. 

A^rjgalus  fruscfctns  y  pe.'iolij  fplntf^' ntii  us  i  fo- 
titlit  «Hongii,  ftrictisi  ptdum  Ao  foliit  /angwre  y 
Unha&Umit ,  dcntibiu  caliànu  fabalaùtt  Wiiid. 

^pec.  naoï.  3.  pag.  1315. 

An  afingiJiu  irtStotanuf  Dtaaà,  Aftr-  pag. 
ao8. 

Tragacantha  humillima  ,  fc  fporgau  ffoi^mf]^' 
tatis.  ?  Tourncf.  C<noU.  ij. 

CetatlrJgale  diffère  du  précédent  par  fe$  feuil- 
les beaucoup  plus  grandes,  par  te%  fleurs  en  épi  . 
par  les  pédoncuUs  plus  longs  que  les  feuiilesi  il 
tt  rapproche  de  Vaflragalui  tragacaniha  ;  mais  ce 
dernier  a  fes  foliol.»  plus  larges,  f;s  peuotuules 
de  la  longueur  des  teuill?$  i  les  dcms  du  calice 
oounes ,  ovales  non  lancéolées ,  Tubulées 
comme  dans  celui-ci,  qui  forme  un  petit  aibutte 
haut  d'un  demi- pied.  Ses  folioles  ,  au  nombre  de 
lept  à  huit  paires  ,  font  blmchàtrts,  loyL'iifes  , 
ovales- nb longues,  a'guës  ,  retrecies  à  leur  bafe; 
les  pédoncu'es  chargés  de  huit  à  dit  flt.urs  blan- 
ches ,  aflci  grandes  ;  les  br;6tee<,  !:in.  o  et  s ,  p'us 
comte»  que  le  calice  j  celui-ci  chaigc  «le  puils 
bluoi  dr  aoifftnes* 

Cem  pitmt croie  daM  le  Levant.  1>  (WH/d.  ) 

i(o.  Astragale  têtus.  Aftragaùu  rtufuj. 
WtTld. 

Ajirjii^iilus  florihus  fuhfpkaùs  ,  calici'>us  cyllndn- 
cis  {  brucieii  memltranaceis  ,  ovatis  ;  foiioiïj  <fuindt- 
cirrjugis.  Decand.  Aftr.  pag.  aoj.  tab.  jy.  —  Willd. 
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Spec.  Plant.  pag.  ijxé,  de  Aâ.  Berol.  1794. 
pag.  24.  tab.  1.  fig.  5. 


I  oriêiiuSs  t  tnMior ,  foUh  vUU  gta- 


Ses  folioles  ,  moins  bl;ini  lu  s  que  celles  de  \'af- 
tragaùts  tragacantha  ,  Ibnt  ovales  ,  Icgeroment  lé- 
tufes ,  au  nombre  de  trente  }  les  fleurs  peu  nom- 
breufes ,  prefque  difpofécs  en  épi  i  leur  calice 
cylindrique,  couvert  de  poils  blancs  &noitjltfes, 
à  cinq  dents  biÉcéolees ,  rs  bractées  ovales ,  mem- 
hraneufcS)  les  Itipules  velues,  acuminées»  ovales 
la  corolle  violette  i  l'étendard  aloogé{  iet  ti|ee 
counes  &  ligneufes. 

Cette  plante  croit  dans  le  Levant.  ^ 

in*  AsnASAu  aner.  JUngtiu  mwm, 

Pallas. 

Afiragalut  fuff'ruticofut  ,  pet  o'is  Jpintfitntikus  f 
folioiis  ovatis  ,  ^!ai>ns  y  fiorihus  fpicatis  ,  trgumini- 

kus fiUedtîi.  Willd.  Spec.  Plant.  J.  pag.  1328.  — 
Pallas;  Aftiag.  pag.  &  tab.  6.     Oecand.  Aftra|. 

pag.  Ï48. 

Oiioii^u'ay.int  tons  les  cataires  des  aflragal.  s , 
cette  pLnie  s'en  ehiig  e  par  les  etamin^s  lîbies, 
te  y  fous  ct  rapt^Tt  ,  elle  pArcx:ioic  d;  voir  tori'-er 
un  genre  panicuiier..  S;^s  tacmcs  font  Ugoeufes; 
mais  Tes  tigts  font  herbacées,  longues  «environ 
un  le-r.i  pied  ;  fes  feuilles  j^I.ibrcs  ,  ro'-npofé-'s  ds 
toLolci  ovales,  obtufes  i  Ls  ftiurs  oMpolc-S  u» 
épis  axillaires  ,  filiformes ,  de  la  longueur  des 
feuilles  )  les  fcwftts  oblongues«  ptef^ue  ttigones^ 
courbées  en  faucille. 

Cette  plante  croît  vers  la  mer  Caf^one,  for 
les  collines  gjppfiMifes  d' Arfagn.  y 

ifi  AsTHAGALB  lenBé*'  Afrm^  tamiéM, 

wiin. 

Aft'aoûlus  fruttfctns,  petiolis  fpiiufeenùhus  ,  fr- 
iiis  fiXjufiis  i  foribus  fuijolitariis  ,  ptdunculatii g 
c<^/ici!>us  frucl'tfetis ,  infiatis  ,  vi  lofis ,  fciaao  dtnta- 
ns.  illden.  Spec.  Piant.  j.  pag.  1329.  —  AIIo< 
Oryâof.  Atrag.  177.  tt^,  »■  ng.  t* 

ÂftnpAu  B,aitwolfii.  \û\\ ,  Symb.  i.  pag.  6}. 

Tragacantha  orieiu/n  ,  \  efic^ria  ,  ereéiior .  caïUe 
ah  imo  cd  jummum  fonda.  KulTiel.  Atepp.  tab. 

Colutta  fpiMfd.  Fofskbal^  Flor.  argypt-arab. 
pag.  131. 

Ses  tiges  font  diPTufes ,  Iîc;neure$  ,  trèi  raineu- 
Ics,  hautes  d'environ  un  pied  fic  plus}  l.s  rameaux 
tomenteux  dans  leur  jeuneflei  les  feuille  s  com- 
pofees  d«  quatre  ou  fix  paires  de  &Uolei  obloo- 
gues ,  blancnltTes,  ptimipalemem  en  delTous;  les 
pétioles  tomenteux  j  les  ilipuUs  ovabs,  hiicéo- 
Ites.  membrapeules  i  les  pédoncules  unifiores  { 
les  leois  d'un  blanc-jaunâtre  ;  les  calices  cylin- 
driques ,  puis  enflés ,  velus ,  i  cinq  dents  rétacées, 
rentermant  une  goufle  à  tiois  femences. 

Oecie  fiante  cnIi  itm  l'Egypte ,  la  Syri«  8t 
fAcngon.  ^ 

Vvv  % 
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OifirmMHs.  WilUtnov  jpeflfe  que  VMdqUu 
trégMeamhoiées  (  Laittt.  mon  Desfont.  J ,  voifine  de 

l'erpèce  précédente ,  doit  appartenir  anx  aftra- 

Î;alcs  j  il  la  nomme  aftragjlus  coluteoidts.  Ses  tolio- 
es  font  ovales,  oblongucs^  obtufes,  toroenteu- 
ies  s  Tes  calices  reoilés  &  velus.  S«  gmifliet  coo- 
nennent  deux  ou  trois  femences. 

i;}.  A&TRACALE  à  épi  velUj  n**.  C6.  Jfiragalut 

AftrjgaLs  lagurus.  Willd.  A6L  BmoI.  1794*  pag. 

a8.  ub.  I.  fi^.  î  ,  &  Spec.  Plant,  j.  pag.  1)14. 

Lam.  —  Aftrjg^lus  hgopodioides,  Willd.  Aft. 
Betol.  1794'  P>g*  ^8.  tab.  i .  iîg.  4. — Vahl^  Symb. 
I.  pag.  64.  —  Decand.  Aib.  pg.  109. 

I H  Astragale  i  gaims.  J/hvgalMt  ^vagmuu. 

Decand. 

Afiragalut  ^orihus  fpieaUi,  petitdit  fuiintrmibus  y 
ftiptdis  aeunungtis  ,  iSn^f  ^  v^inmmUmi,  Oecand. 
Aflr.  pag.  210  tsb.  37. 

Aâraiftius  vmnuiii ,  fion  «cknlauo»  Vaillant. 
Herb. 

Cette  efpèce  efl  remarquable  par  les  longues 
gaines  des  Uipules  qui  enveloppent  les  tiges.  Cel- 
les-ci font  droites  &  glabres  >  les  loiioles  au  nom- 
bre ik  huit  à  ilix  paires,  pédicellée«.  oblongues, 
caduques  j  pubetcentes  en  deffoust  terminées  par 
une  longue  pointe  roide;  les  pédioncoles  velus , 
cylindriques  ,  beaucoup  plus  longs  que  !;s  f.-ui!- 
les  s  les  dcuis  jaunàirts*,  nombre ulcs  ,  ramaficcs 
en  un  épi  ovale.  L'étendard  etl  grand ,  légèrement 
écbancré }  les  ailes  plus  courtes  «  pedicellé«s  ; 
fovaba  wlo  •  ovale,  KaniDé. 

Cette  plante  cfotc  dans  le  Levant.  %  (Dteatid.) 

lu.  Astragale  à  téte  épaifle.  AJlragulut  ce 
fktlMtkM,  Dtcand. 

Aftrjgj!us  ftoribus  cjpit.nls  ,  pet'olis  fuhintrmi- 
iiUf  eaiieiius  JixdettUuU.  Dccaud.  Attr.  pag.  m. 
tab.  )8. 

Ses  pétioles  ne  deviennent  que  médiocrement 
épineux.  Ses  feuilles  font  compofées  de  quatorze 
à  quinze  paires  de  foliotes  prefqu'oppofées  ,  ob- 
lonpues  ,  niciiès  ,  blanchâtres  ;  les  pédoncules 

frêles ,  une  lois  plus  longs  que  les  feuilles  ;  les 
eurs  purpurines ,  réunies  en  une  téte  ëpeifle, 
globuleule;  les  calices  à  fix  dents. 

Cette  plante  croît  dans  la  Perfe.  f)  (  Decand.  ) 

«  *  OxYTROPtS.  Carène  mucronie  ou  prolongée  au 
fmmat  es  «ne  ftinWTi/mu, 

A.  .SàpnUt  m»m  fiUim»  mm  piUotit, 

lyé.  .Astragale  \th,n',^,J0n§tbt titrât, 
làaa.  —  Pali.  Ailx.  ub.  8o. 
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Onytr^  pUtfk.  Decand.  A0c.  pag.  91. 

t  f7.  AsTRAfiALi  à  genlftc  atnnikt»  À/bit' 

gjlus  teres. 

Âfiragalui  (oïvtropis  teres),  eauItftenSftreSaSt 
firi  g'a.'-tr,  /cguminibus  en0it,  untUuBt  gUkih 

Decand.  Aitr.  pag.  91. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites,  ptefoce  plâ- 
tres ,  des  feuilles  légèrement  pubefcentes  en  iter« 
fous,  compofécs  de  fiiliolcs  pédiccllées,  oblua- 
guts,  aiguës;  les  pédoncules  axillaires ,  pubcf* 
cens,  deux  &  trois  toi»  plus  longs  que  les  l.tiîlki; 
les  fleurs  difpofëes  en  épis  lâches,  reJreffcSj  Its 
bradées  linéaires ,  de  la  longueur  des  pédÎMlles} 
les  gculTes  gUbre?  ,  peu  nombreul'es  ,  cylindri- 
ques,  mucror.ees  &  recourbées  à  leur  (ommet, 
redreliées ,  à  deux  logeai  f\a&àut  fenenccs  eb- 
longucs,  renitormcs. 

Cette  plante  croit  dans  I.1  Sibérie.  (Decand.) 

I      Astragale  de  Pallas.  Afi:a^aliis  PalL^. 

Aflragaliu  (  lanatus)  ,  eaidefeent,  pn^firttut,  ne/.  . 
lofo-pubefcens  ,  peJtauii/is  aiifiii  axtUorhut  ^  fitOa 

tquaniibus  ;  leguminibui  fahulato-acumindiis  ,  \.tlo- 

fit.  Pall.  Aftr.  n".  115.  tab.  81.  —  WilU.  V- 
Plant.  |.  pag.  1176. 

Oxytropit  PéUtJS,  Decand.  Aftr. 

AJîrapd!o:aes  montana,  iaeiOUt^m^Orgfonêlh» 

B.;riel.  kon.  K.>.r.  f  y-. 

Ses  tiges  font  couchées,  velues  &  pubefcentesi 
fes  folioles  ovales-oblongues,  un  peu  obtute», 
blanchâtres,  pubefcentes  >  les  pédoncules  axilhi- 
res,  de  la  longueur  des  feui'les,  point  inclioési 
la  corolle  d'un  blanc-jaunâtre  ,  alTcz  grande}  laS 
goulVes  velues  ,  fubulées  ,  acumiiiées. 

Cette  plante  croit  dms  la  Sibérie. 

If 9.  Astragale  oùUe-Aeur.  Afiragakt fui- 

bunaus.  Pall.  « 

Afiragalas  eauleÇcent ,  ereStttyfôRttii  Untef^t 

urinquc  iic::!:s  ,  puàefcfniibus  ;  fHpults  IdnciO'l  ii  ; 
racem:s  uxiUarioas  ,  foUu  lonp  orihus  ;  ca/tcinis  ii'<«. 
r/iij  lintJri-fuhulatis  ,  uni/i-culunius.  Willd.  Sp*C 

Plant.  3.  pag,  1164.  '  Pallas,  Afirag.  pag.  47* 

tab.  37. 

OMytropu  fitrihandM,  Decsod.  Aflr.  pag.  7J. 

Se«  tiges  font  droites ,  couvertes  de  pollllfai^ 
châtres i  fes  folioles  linéaires,  pubefcentes,  aiguà 
à  leurs  deux  extrémités  ;  les  lUpules  lancéolées; 
les  fleurs  jaunâtres,  difpofées  en  épis  axi!!ii'tS 
plus  longs  que  les  feuilles  ;  les  deots  du  calice 
«longéfs,  linéaires,  fubulées { les -goêÎEts  oUaa- 
gnes ,  fubulées  «  i  uoe  feule  loge. 

C*tM  plame  mit  dwi  h  Sibéik.  ¥ 
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160.  AsTRAGAU  bbochi.  AàgmÊiu  éttJittiu: 

Àftn^ifbù  tmttfcens  ,  fufruticofut ,  enBus  ,  cj- 
«tt»  ,  fuktrijugif  ,  ttutceoluiit ,  acuus  ;  ftipulis 
Mongo-acuminatis  fpieis  ptduneîUaiii  ,  foUa  loor- 
gioribusi  \  txtUis  tmatgin0tùttigiimnh*uM9IM$f 
canis.  Willd.Spcc.  Fiant.  }.  pag.  lié}. —Pallas, 
Allr.  pag.  26.  ub.  li.  fie.  i  &  j.  (Exe/uf.Jyaon. 

Toute  la  plante  eft  couverte  de  poiU  blancs  & 
coucl'.cs.  Ses  liges  font  droins»  un  p«u  ligneures  1 
les  feuilles  compofées  d'environ  trois  paires  de 
folioKs  lancéolées,  aicuc-s  ;  les  flipules  acurr.i- 
néis  i  les  pédoiicults  plus  lungs  t^ue  les  feui'Ies  > 
les  fleurs  d'un  blanc- j aunâtre  j  Uirpofées  en  épis  ; 
rétendard  écliancré  à  fon  foouaet  »  les  goufles  ob- 
JongiKs,  bUnchâtics,  pabefcintes ,  mucrooées. 

Cette  plante  croh  dm  h  Ttiiiide  •&  fn  le 
Caucafe.^  (U^iOd.) 

161.  AsTRAGAti  i  tige  glabre.  Jjlr^*hu 

glaier. 

Jflrcgalus  (oxytropis  glabra)j  cûuUfttnt ^ pr^. 
tratui ,  giat^,  Ugumtaiius  faillis  ,  /wifevuHui* 
Oecand.  Attr.  pag.  95.  nb.  S. 

Cftte  tCp'cct  a  ''es  tipes  glabres,  couchées  j  fes 
foliotes  ova  es- lancéolées  j  fcs  fleur»  piupurint  s , 
petites,  diflantes,  prefque  feATiIes,  diîpiiférs  en 
an  épi  alongé  >  les  gouffes  pendantes  ,  lancéolé  s  , 
pul>efcentes ,  chargées  dé  poils  noii actes.  Elle 
croit  dans  la  Sibérie. 

i6x.  AsTR  A6AIB  i  petites  leurs ,  n*.  ix.  Af- 

Vfûgitlus  parvifonis.  Lani. 

Oxytropit  defiexa.  Decand.  Aftr.  pag,  96. 

Aât^folus  kiûTu.  Jacq.  Icoo.  Rar.  1.  tal>.  IJ3» 
ItCeileâ.  1.  pag.  87. 

J^knfciut  ntnfexas.  PalI.  Aftr.  p.  )}•  cab.  27. 

Afiragjlus  dtficxus.ViW.  Aû.  Petrop.  1779.  pars 
X.  p.  160.  tab.  I  j.— Lhécit.  Sûtp.  lùj,  t^.  80. 

I6^  AsTRAOALi  à  ailes  échanciées.  À0ngtbu 

dtchoptcrus. 

^JÎrj^cAa  (oxytropis  dichoptera)  ,  cauUjctns , 
dijfufa  ,  puitf>.ens  ,  fiipulis  coaliiis ,  alis  emargina^ 
tu  ,  pedurtiuùs  folio  tqualihus.  Oecaod<  Aftr»  p>  87» 
•  — Pall.  Artr.  pag.  40.  tab.  i,^. 

Ses  tiges  fontpubefcenies,  diff  jfes  j  fes  feuilles 
ép^rles  i  les  liipnles  adhérentes  ;  les  pédoncules 
.de  la  longueor  des  feuilles  ;  les  fleurs  d'un  bi«u- 
dbttr,  difpofiMs  en  grappes  atillaitet}  les  aiks 
^cbancrdes  i  les  fooflvs  tnaogulûtes.  acumiiiées. 

Gttce  piaM  doit  diM  h  Sibérit.  :y( 


A  S.T  5a5 

1^4.  Astragale  demontapne,  n*.  47.  ÂjlrAm 
galus  montaniu,  Linn.  —  Jacq.  Vind.  264^  &  t'iot. 
auRr.  tab.  167.  —  ScopoLCun.  n*.  911.  tab. 
—  Pall.  Aftr.  pag.  6$. 

Oxyin^  nwuMa.  Decand.  Aftr.  jptg.  66,  — ' 
Spreng.  Flor.  baleaf.  tab.'  8.  Tar.  vUtefa. 

i6f.  Astragale  à  cotolie  blanche.  Apagalus 
letntmUm.  PalL 

Aftragttlus  teaalû  ,  foliolis  tanteolatis  ,  glaMgg 
fcapis  fiflia  êftmtibus  ,  porifus  gM«^<*pitéti*»- 

Willl.  o( ce.  Plant,  j.  pag.  I J 10.  PsU.  Allr* 
pag.  59.  tab.  47. 

•   ihytnpU  intûMtka.  Decand.  Aftr.  6y» 

Toute  la  plante  cfl  glabre;  tlle  n'a  poin:  t^e 
tige.  Se»  ialioles  font  lancéolc^s  ;  Us  pcUonculcs 
à  peine  plus  longs  que  les  teoilk^  i  l  s  fleufS  d'un 
blanc -incirrat .  peu  nombreules,  réunies  en  ttUt 
téte  terminale  &  giubuleufe. 

Cette  plante  croît  dans  b  StbMe.  if 

166.  Astragale  argenté.  AJiragulus  argeiua- 
m.  Pall. 

Jf0f»ftiaf  aCttuUs  ,  foliolis  lauceola'is  ,  fcriceo- 
argmtnt  ffitfu  folU  «i^uuuikmt  i^tihiu  c^iuti$i 
oraSeis  taïugôtatu  ,  tmgiadiiiÊeéhtisfintM,  Wtlld. 
Spec  Plant.  |.  pag.  131Û.— >  PalL  Attr.  pag.  do, 

tab.  48. 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales  ,  d'un  blanc- 
fryeux,  argenté  ;  fes  foliole'.  !.xnceoI;cs;  les  pé- 
doncules de  la  longueur  des  feuilles }  \e.%  fleurs 
blanches ,  peu.mMnDFeufes,  réunies  en  téie  j  les 
bradées  lancéolées}  le  calice  fopetiit  «iflitonff 
que  le  calice. 

Cette  plante  croit  dam  les  défercs  de  k  Si- 
bérie, if. 

167.  AsTRACALBde  Baîcal.  ÀfngtUu  hëkm' 

Itnfs.  Pall. 

/Jlrjgdlus  dcaulis  ,  foliolij  latictolittis  ,  ferUtO»  ' 
faà.j,Ln;î'>ui  ,  fcapis  f  lio  duplù  lo.tf^ioribus ;  fionhiâ 
fiCiifs  ;  .t^i!Ti:nit)us  o\a:is  ,  \c  :i  ic^'fis  ,  acumiiu- 
lis  f  glabrit.  Willd.  Spec.  Plant.  ).pag.  ijij.  — : 
PaU.  Aftr.  pag.  64.  tab.  5». 

JJIngalia  eârukus,  Pall.  lôn.  }.  pog.  29).  • 

Oxytfti^  €inltm.  Decand.  Aftr.  p^.  d8.  * 

ytflrjpjl::!  fcdunculis  radicatis  ;  fcapis  folio  ali- 
quûntô  longiortbusj  foliolis  oMongis ,  glaberrimis  f 
floàbiu  imbrietM$i  l^minibus  vefcariù ,  §Mris, 
Gmtl.  Sibir.  4.  pag.  y  j.  tab.  26.  fig.  2. 

Ses  flMES £001  Ueiies^  inhdqMes»  ipdioéss» 
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'ténues  oitaB  ptMedaac  te  •MoKab«ft  me 

fois  phu  fong  que  fcs  feuilles  i  r«s  foliotes  lancéo» 

]ées,  foyeufes ,  pubefcent^s;  lès  gouiUs  glabres, 
«Viles ,  vtnuuej  ,  acumir.éts  ,  meinbraneulès. 

Cette  phnti  croît  dans  la  Sibeii-.*.  Jf. 

l68.AST&A6ALfi  d'Oural,  n"  AG  .Aftragalusura- 

/n^.Lhm.  —  Pull,  hm  i.  p.  i-jS  ,  iV  M\x.  p.  yj. 
uK  41.  — Gojim,  llîuUr.  fo.  —  Jacq.  I  on  R  .r. 
1.  tab.  ijf.—  Mifcell.  i.  p.  150.  {Noi  ydUiri.) 

Oxytropis  urjUnf.s.  Dn.and.  Aftr.  pag.  6S. 
I(S9.  ASTRAGALI  ÎOCeraio.  A/trugalu  amhi- 

§Êitt.  PaU. 

Afiragalus  ucau/is  ,fo/iotU  ovath  ^  fliipuitfctnti- 
tus  ;  ftapit  fbltii  longiorihus  ,  fioribus  fpicatis ^  biac 
teis  lanttoltït'it ,-  ItQwninihus  ovato-ucuminMÏs  t  «ai- 
Iticjlanbas.  W  1'!  i.  ^ijcc.  Plailt.  3»  pag»  IJtl. — 

Pall.  Atlr.  pag.  54.  tab.  4;. 

Oxyroiis  amjigua.  Decand.  Aftr.  pag.  56. 

AjlragitùiJ  pcJutculU  radicatU  ^  kirfutijpmu  ^  folio 
hÊigiorihia  ;  joUolis  9v»tis ,  atmtU ,  Jd^  imkioMis  ; 
fpici  arS  ffimi.  Gaiel.  Sibir.  4.  pag.  ^9.  tab.  30. 

Cette  efpèce  paroît  peu  dininâe  de  la  précé- 
«lente.  Ses  folioles  font  ovales ,  légëremt-iu  pubcf- 
eentes  ;  fes  petioiicu'es  p  us  longi  que  les  feuilles; 
1m  fleurs  d'un  pourpre  -  violet ,  réunies  en  épis 
garnis  de  bradées  lancéolées,  ph»  courtes  que  le 
calice.  Tes  g  ou  (Te  î  font  drons,  uvales,  ;i.  nmi- 
nées  ,  a  une  feule  loge.  Elle  croit  dans  la  Sibérie 

17a  ASTRAGALB  \  longs  poils.  Afragalutft- 
ttfiu,  PalL 

Apragalusacaulis  tfvlioiis  UnceoJatii ,  iriner\'us , 
glahris  ;  fcapis  folio  loigioribus  ,  fioribut  o\itio-:a- 
pitatis  ,  c<tluibus  vald't  pi'cfn.  WlliJ.  Spec.  Plant. 
}.  pag.  ijii.  —  Pall.  Afir.  pag.  jj.  tab.  44. 

Oxytrofit  fetofa.  Decan  1.  Aflr.  pjg.  57. 

Les  racines  font  longues,  pref<}ue  fiinoles;  rou- 
tes les  feuilles  radicales ,  compofées  de  trois  i 

cinq  paires  de  folioles  g'iHres  ,  linc^olées  ,  pi-' 
IeiiLs.i  leurs  boris;  Ifs  p^  loncul  s  pileix,  plus 
longs  qiir  les  feuilles;  les  Heurs  purpurines  «  réu- 
nies en  téie;  les  calices  ::e,-vt  !us. 

Cette  plante  croit  dans  la  âibérie.  Tf.  {Ptll.) 
iji.  Astragale  à  granies  ieivs.  Âf^abu 

grandifiorut.  Pall. 

Aftragjlus  netwlit»  fttioBt  0ifMgù-tMueoùuît , 
feriicij  i  feapU  folio  duflï  hr  g'oribus  ;  forinus  iaxi 
fpieatit  ^  vpt'il»  pn^Êindi  emargiaato  {  i^miniius 
^lMg0-tmuçiMU  ,  paiefeeniibiu.  Wifflden.  Spec. 
nUK.  I|lt.— PaU.Aac.pig.i7.tlb.46. 
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Oxytmpis  grandifiora.  DecanJ.  Aflr.  pig.  7T. 

Plante  d'un  ttès-bel  afpeâ ,  luifante .  foyeufet 
argentée ,  tiès-variabl»<MiH  &grandettr.  Ses  fo- 
lioles font  oblonguesj  hncé^éesi  fes  pédoncules 
une  fois  plus  longs  que  les  featUes  t  tes  fleurs  gran- 
des ,  d'un  rofe-tendre ,  difpoféts  en  un  épi  lài  hi) 
l'étendard  profondément  échancré  1  les  goollDi 
renflées,  oblongaca»  lancéolée»,  pabefcenies. 
Elle  craie  dan»  la  Sibétie. 

171.  AsTRAOAU  iaoM-iate.  Âpn§akt [914»- 

dus.  Willd. 

Ajl'vgtlat  aettuRt  j  foHoHs  faneeolat'.s  ,  fcn'ctis  ; 
fciip  s  fi'i  o  lo'-gioriituf  cjli.ibuj'que  jeriiti.!  ;  capitaHi 
paucifiorts ,  ttrnùs  }  hradeis  calice  hrtvioriitu  ;  U' 
guminikus  cyliitdnutf^toiigu  fputefiendkttmWÊâ» 

Spec.  P\.\ux.  j.  pag.  1  j I }. 

Afkragalat  (tratenfis.  Flor.  dan.  tab.  IO41.  — 
Lightf  Scot.  I.  p.  401.  tabb  17.  —  Smith»  Biit. 
a.  pag.  780.  (  Ex€Ù^.  fym,  Hatt.  ). 

Cette  efpèce  ,  d'après  les  obf  rvatiom  d  j  W!!!- 
diiiov/  ,  doit  être  dillinguée  do  V^fif^^ulus  ura- 
len/îs ,  avtt  !j  jii  Ile  elle  paroît  avoir  éré  confon- 
due. Les  calices  &  i«i  pédoncules  font  foy^ux  te 
non  velus  I  ka  folioles  foyeuffs ,  lancéolées  t  h 
coroIL-  d'un  jaune-fale  ;  l'erend.ird  violet  j  le  ca- 
lice chargé  de  quelques  poils  n<>iis  &c  bhncs;  iei 
goiiflVs  alongées ,  cylindriques ,  r,o:i  courtes 
ovales.  E.ie  aoic  dans  l'iLcoflè  &  dans  la  Nor- 
vège, y 

17).  Astragale  blanc  Afiragaiiu  eandicMt. 
PaJI. 

Afiraraliis  acauUi ,  foliolis  ovato-lanceolattt ,  pth 
btfent!:us  ;  fapis  folio  dupl^  longioriùuS  ,  jloriiu 
ff.  uatis  ,  br-iâeis  caiicit  longitudtne  ,  ligutniattu 
oilongo-lanceolMis  ,  temùnt  infLtxo.  Willd.  Spec. 
t'ianu  j.  pag.  i31I.~PalLAAr.pag.  61.  tao.49. 

Oxytrupi*  eatuSemu.  Decan*.  ABr.  pag.  7X. 

S;s  feuilles  ,  toutes  radicales  .  font  compoûfe» 
de  f.)!iol-s  ovales-lancéolées  ,  pubcfcemes,  bliO" 
ch.^ir«:s  tV:  piUufcs  en  dc  fTous  }  les  pédoncules  4l 
double  pins  Innçs  qii?  les  feuilles,  foutenaotun 
cpi  de  fleurs  blanches ,  garnies  de  bradées  de  la 
longueur  du  calice;  les  goofles  renflées ,  obloe* 
^•jos-!jntéolee$ ,  tt*r'nin4t-s  par  une  pointe cecOM* 
bec.  E.te  croît  dans  la  Sibérie,  jf 

174.  Astragale  i  queue.  Afirjgalu$  rmdmt 
PaU. 

Aftragj/uJ  acaulit ,  folijlls  of-loif^ls  ,  ûCmÛS 
peme  glabrij  ;  fcapis  trtdis  ,  foins  duplo  lofgicnbal, 
fioriius  demi  Jpicatis  ,  calicil>us  olindratcii. 

Spec.  Plant.  3.  pag.  506.  —  Pall.  Allr.  pag.  éi. 

ub.  fo. 

AfiragaLtt  fpieatiu.  PaHaS.  ItlD.  l.  àff«^ 

u*.ult.tal|.W. 
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Elle  n'a  point  de  tige.  Ses  feiiiî'i"  font  mpo- 
liées  de  folioles  oblongucs  ,  aiguës ,  glabres  en 
Mi»} k> pédoncules  droits,  filkninés,  une  fnis 
pfus longs  que  Ks  feuilles,  foutenant  un  lor.p  é;>i 
toutfu  de  âeurs  purpuiioes  ;  les  calices  cyliitdri- 

Cette  plante  croît  dans  h  Sibérie,  an  pitd  des 

noms  Al:ji\jues.  if. 

IJf.  ASTB.A6Al.a  i  foUîcuici.  JJtragalus  foUi- 

Afirigalus  àeaulis  ffoGolis  ovutii ,  acutls  ,  ferUeo- 
flA^tiuikms s  trêgU  ,J»iio  lungtoriims  {J«ri- 
ht  étutif^tttin  taBdim  ovétis ,  ,„fiatis,  WiOd. 
Spec.  Plant.  }.pig.  iio6.  —  P«U.  Aftr.  pag.  6. 
ttb.  14. 

On  diftingue  cette  plante  à  fes  calices  enflés  , 
«valcs,  piteux  ;  à  fes  coro'les  jaunes,  ies  foitolcs 
font  ovaWa  aiguà»  A  roveufes ,  pubefcentes  -,  tes 
pédonctifes  cris-rolde<  wc  éttnn  ,  plus  longs  que 

les  fi'iiines  ,  trrn-iinés  par  dts  fleurs  rtunies  en  un 
épi  touSu.  Elle  croit  dans  les  défecis  de  la  5i- 
liéiia<  y 

176.  As-rKAfiAli  Otngiti^,  A/h»gtl»t  Jonga- 

ritut.  Pall. 

Afirjgulus  acaïUh ,  foUotis  lanceolatis ,  ftricds  ; 
fcavit  trtSts ,  folio  dup/à  /ongioriiui  ;  ficrikus  fpicu- 
tis ,  d;jl  in:ibui  i  Itgumioihus  UncttLtis.  Willden. 
Spec.  FLnc.  3.  p.ig.  1306.  —  Pâli.  AUr.  pag.  65. 
tab.  51. 

OajftnpUfmtftriau  Decaod.  Aftr.  pag.  7|. 

Les  feuilles  font  ra.licales,  conpoféos  de  fo- 
Jiolts  foy-  ufes ,  lancéolées }  les  pédoncules  droits. 
Mis ,  un  e  fois  plus  longs  que  les  fieuittes,  foute- 
aant  d«s  fl-riirs  violettes  ,  dilbntes  ,  nu  r  o  nhrc  de 
fil  à  dix ,  dil'uoCées  en  épis  •  les  goulicb  lancéolées. 
Ella  cralt  dans  U  Sibérie,  y 

177.  Astragale  champêtre,  n".  4j.  Afl'apa- 
èutmiftjtri».  Liim.— Schauchs,  Itiik  Aip.  4. pag. 

Icoiu 

$,  Oxyin^U,  var.  m«/V.  Decand.  Aflr.  png.  jç>. 

Jftngaku  mmImlh,VSUn,1}9iCffh.  ).  pag. 467. 

y.  Ovftn^àt  t  var.         Decand.  Aftr.  I.  c 

éfragabu  vifiofiu,  Vill.  Daupb.  ).  pag.  4^8. 

I^s  f'ipules  font  g'abres  dans  les  deux  d*rn!c;es 
variétés  ,  velues  daAS  la  première  ;  elle  s  diiiferent 
•afipar  leur  granJMr.ltCi pédoncules, dans  la  der- 
nière ,  font  ch-uf^és  ,  vers  leur  fonme^»  de  poils 

.gUniukux  Se  vifqueuz. 

178.  Astragale  féiide.  Afiragalut  faidus. 
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Àftragatits  acaufh ,  f>r'!s  prrJf'^jtJt ,  vlfcùjis ^ 
tit ,  linearibus  ;  fcapis  fubereëit  ^pauCtHoris,  Villaif« 
iJauph.  }.  pag.  468.  tab.  4).  — •  AlnoDit  Peden. 
n'.  127J.  —  HalUr,  Helv.  n*.  407. 

Oxytropis  (  feuJa  )  ,  acaulis  ^  gluhra  ,  vifiof» , 
fcapis  fupeni  lanatis  {  iegmniniàiu  trtSis  .  unti' 
iafatU^fiMniuirvù,  EXecand.  Aftr.  pag.  75. 

Cette  pliiite  rf'pand  une  odeur  fétide.  Etieeft 
un  peu  vit^ueufe ,  ^  r  iT-mble  beaucoup  à  la 
précédente,  mais  elle  cft  rntiercment .glabre.  Ses 
folioles  font  plus  nombreules  ,  plus  pecitet  (  lee 
fleurs  prcfoue  bhnches  {  les  goulles  deux  fbït  pittt 
longues,  cv.i;ivirivjuc4,  rer.fltcs,  un  peu  courbées  i 
les  pédoncules  lanusnieux  vers  leurfommet.  Elle 
cfoic  dans  le  Dauphiné  fc  les  Alpes. if,  (  y,f.) 

179.  AsTRAGAU  i  ftwllea  délicates.  Aftrégatat 

lepiophyllus,  Pall. 

Àfi'agulus  acaulis  .folioiis  liaearifiliformiiiu  iftO' 
ptsf  olia  ttjuaniiiuJ  f  dtclinads  ,  paucifiorit  ;  legu- 

minibus  fuoroiundo-m'titii  ^  infatis  ,  :  ..Jif  tntious. 

WilKi.Spec.  Plant.  ^  pag.  f  )l8.— Pall.  Ailr.  pag. 
80.  t4b.  66.  fig.  A,  il  Irin.  ).  Appeod.  n*.  1  »8.  tab. 

X.  fig.  î-B. 

Afiragalus  pedunculis  radicatUffaliçihliiitsrHuSf 
piuriiiu  conjugutis  ,  glAtrrimis*  Gn.el^  Sibir.  4. 
pag.  Si'  tab.  24.  B. 

Oxytropis  lepiopk)//j.  Decan-I.  Aftr.  pag.  77. 

Ses  folioles  font  linéaires ,  filiformes ,  peu  nom- 
bicufes,  très- glabres  }  les  peJoncuL-s  inclinés, 
de  \i  lot'giieur  des  feuilles,  (tu  çiri-'s  fleursj 
la  corolle  d'un  rofe  fane  i  les  goulfes  ovales  , 
renflées ,. un  peu  arrondies  ,  à  une  feule  loge,  pu- 
befceotcs.  Ella  croit  dans  la  Sibérie.  9 

180.  AsTRAGALF  à  crochets ,  n",  49.  /(iragatus 
tuuatus.  Linn.  —  Willd.Spec.  Piant.  j.  pag.  1519. 
Onytropit.  Oecaod. 

1 8  ( .  A  s  T  R  AGAïc  i  feallles  temées.  Afiragtlas 

t'iphylus.  Pall. 

y1jlrjgj:us  acàuËtffaiiis  Jîmplicihus  tematifq'jt  ^ 
^•Uo'ii  ;  ÙApts  bifiorîs  ,  deeiinatis ,  folio  longio/ibus, 
\\  i\u\.  Sp.  c.  Plant.      pag.  I)X).<— P^  Aftr. 

pag.  68.  tab.  56.  rig.  A. 

Oxytropis  t'iphylla.  Decsnd.  .\fir.  p.ig.  77. 

Cttteefi  èceeft  facile  à  r^connoître  à  les  feuillet 
toutes  ladi'  ales,  tiès  gi  .brts,  les  unes  fimples, 
les  autfËï  ternées.  Les  han  pes  font  inclinées  «  plus 
longues  que  les  feuilles  ,  garaics  de  deux  îl^ttia 
pi:ri<nrin<-s.  Elle  croït  dam Tes îtcs  fablonoeiifcsdtt 
lac  BjiCil.  -ii. 

181.  Astragale  MopmàL  Jpagaliu  ampul- 
UoM».  PalL 
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fcapis  fotia  iquatuitus ,  fahtnfioris  ;  ttguminihi  t  in- 
ÛatU,  globojo'Ovatis  ,  lomento/îs  ,  unitocularibus, 
WiUd.âpec.  Plant,  j .  pag.  i  }C4.  —  Pal..  Altr.  pag. 
6^.  ttt>.  j6.  fig.  3  ,  &  Itin.  3.  Apptod.  n°.  lai. 
tab.  ce.  fig.  4.  j. 

*.  Oxytnpi*  ^fida ,  var.  vUtofk,  Decand. 

Aftr.  pag.  77.  lab.  1. 

j5.  Oxyj'opls  phyfoàes  ,  var.  gLbra.  Decand.  I.  C. 

Jfiragalat  (t  xfpitofus),  acaulis  ,  foltofit  ohion- 
ff#,  ftairit  f  fiapis  foiia J'viâfftUUUikas  ,  qainque  fio- 
ns ;  U^ur^tnibus  infijtit ,  ovato-itcuminutis ,  f^f'^J- 
tentièus ,  unUocuLiribus,  Willd.  Spec.  Plant,  j .  p.tg. 
1104.  —  PalL  AlUr.  p^.  70.  cab. 

Ses  fol'o'.es  font  hncéoîéês,  foyfules,  glabres 
8c  obloïkgucs  dans  la  variété  f,  ;  It*  petioiKuLs 
la  longueur  des  feuil'es ,  munis  de  trois  à  cinq 
fleurs  d'un  blanc-jaunâcre  »  les  gouflVs  renflées , 
globuleufes  ou  ovales ,  comenteuias  ou  pubel- 
çentes  ,  i  use  (bute  loge.  Elle  croît  en  Sibérie, 

18)  '  ASTHAGALB  écaiUetU.  Afiréftbn  f^uma- 
tofiu, 

Jl0nfaùu  (  oxytropis  rquatnulofa  ) ,  aeauHs  , 
|/«Arw  ffoVtotis  rtnt,irihas  ;  ealUitus  fytiunuiufn  , 
trûBtis  flipul-fjue  c'/ijiis  ,  UgamimiàKS  ovouUis. 
Decand.  Allr.  p.ig.  -9.  tab.  }. 

Cette  efpèce  ei\  entièrement  plabre  ,  fans  tiges  j 
fes  feuilles  compofées  de  folioles  li"éaites;  Tes  ca- 
lices écaiUeuz  }  les  biaâées  &  les  ftipules  ciliées  $ 
les  govffei  orikf.  Elle  ciou  4ans  la  Sbërie.  2f 


.  184.  Astragale  6lïfotme.4^lnf«&M/fryân«f«. 

Afiragalus  (  tauricL'S  )  ,  c.wlif.crs  ,  pjtuLi ,  f^- 
thlii  Untarious ,  tommtvjit  ;  fpUd  pcdur.culu:u  ,  ur- 
minali}  Ugtmin^ui  ovaiis  ,  acu:!!.  Wilid.  Sf-ec. 
Plant,  i.  pag.  1 2S7.  —  PiU.  Aftr.  pag.  48.  ta'j.  }S. 
^  Sxeluf.  fynonym,  )  ^ 

-  Chcytropitfi/iformU.Dtané.  Aftr. pag. 80. tab. 4. 

Ses  tiges  font  nombreufts",  étalées,  tomen- 
tenfesi  fes  fc^uilles  comportes  de  cinqi  fix  pair. s 
de  folioles  linéaires ,  prefq-.ie  filiformes  »  aiguës , 
«otonneufes  ;  Us  liipulcs  ovales;  le  péJoncu  e 
prefque  terminal ,  beaucoup  pl>is  long  que  les 
feuilles  i  Us  fleurs  violettes  .  citpoftesa)  un  épi 
lâches  les gouflls ovaUs ,  blanchà:res,acuminérs, 
ideux  loges }  une  feule  fcmence  dans  chaque  loge. 

Cette  plante  crok  <bm  la  Tauride.  y 

i8f .  AsTRAGAtt  en  aoi/Tant.  Jftragaiiu  lima- 
m,  Pall. 

AftrÊ^ÊÊM»  endtÇctr.s  ,  glahcr ,  perennit  ,  faliii 
/parfis  f  jptdtaeitlo  bicvioriàut  ;  Ugumtniàûi  tri^uttro- 
itnttù,  Pall.  Aftr-  pag.  44.  n*.  47.  —  Willd.  %>ec. 
PJaiit.|*|Hf.  1188. 
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Jjlrégafus  parvtts ,  pliqu'is  fâkmitj  Bubu  dOt. 
3.  pjg.  iO.  tab.  36.  Hg.  i.i 

Ses  tiges  font  grêles ,  hautes  d'un  pied ,  médis* 

crem-r-t  ligneule*  ,  peu  rameutes  ;  fes  feuilles 
Lompoices  d'environ  quinze  paires  de  folioles 
ferrées,  linéaires-lanceolécs  ,  très-glabres {  ks 
p.  Jnncules  axillaites,  prefque  terminau»  , rSHBt» 
les ,  piu-.  longs  que  les  tetiilles ,  luppotuntenvItflU 
uni.  dîx.uredc  n-urs  ;  Its  goiilîts  i;l,ibrcs,ftali.e$, 
trii,oni5  ,  courbées  tu  crcilljnt,  i  deux  lof.fs. 

Cette  pliote  crott  dans  la  Perfe.  î>  Pallas. 

1 86.  Astragale  des  bois.  Afiragaitu ^ivatUiu. 
Pall. 

Afiragaius  acatUis ,  foliolis  infcrioribus  kmtài^ 
fupuioribus  fimpHethu*  «  MoagiSf  aaaU  ;  fcapo  folih 
ioagio  e .  J'pich  «vttîs ,  eatietitu  viiiofij  ,  Ugumini- 
bus  irfmis.  Willd.  Sy(-c.  Phnr.  5.  pag.  1500.  — 
6i/v:coLs.         Aftr.  n".  10a  t.tb.78.  PhauSht- 

tiea,  Pall.  Itio.  3.  Append.  n*.  109.  cab.  W.  ng.  t, 

OxytnpU  fUvûtiea.  Decand.  Aftr.  pag.  81. 

S  >s  rci>i]k>s  ,  toutes  radicales ,  (ont  coaipoflSeï 
de  !olin!-s  Lmugineufes  j  les  inf' rieures  ovalfi, 
plicées  deux  i  deux  }  les  lupétieures  fimples, 
obloncues,  aijiiès  ;  le  pédor.cjlc  plus  long  que 
les  feuilles  j  foutenant  un  épi  touffu ,  ovale,  »c* 
compagné  de  bradées  prvfque  de  la  longMwdis 
fleurs  ;  les  c.i!icts  velusi  les  gottlTes  bnmeSj  lai- 
flées,  pile u les. 

Cette  plante  croît  dans  la  Sibdrie. 

187.  Astragale  à  long  bcc.  Afiragalus  irntp- 

yffiragulus  (  nxvtrnpis  lonçirr.ftra  ),  acautis  ,fii- 
ftricea  ffeapis Jelio  duplo  longioribus  ifoliolu  oêUmfh 
acwmtnatît  »  ean»h  longe  mueronatu ,  iraSôt  ah 
•l'ut  m'tnoribus.  Decand.  Aftr.  pag.  80.  tab.  y 

LUe  diffère  de  la  précédente  par  les  bnâéai 
p?us  courtes  que  le  calice  (  par  le  calice  une  fini 

plus  petit  ;  f  jr  i'étendjrd  arrondi  ■■,  par  les  iiles 
grandes,  en  forme  de  fpatule  ;  par  la  carène acu- 
minée  ,  &  non  pas  obtufe ,  mucronée.  Les  folioles 
font  oblongues ,  plus  aiguës»  foyeuCes  ;  la coioUe 
purpurine  i  l'ovaire  pubafcent.  Elle  croit  dan  b 
SibétM. 

• 

188.  AsTRACALl  ibec  court.  A/iragJiiukitm 

Aftriigalus  (oxytropis  brevitofiia  )  ,  acjulît^ 
gUbriuf<u'a  ,fcapis folio ftkéqm^im f^tpalum^pit, 
coaiitis,  bifaii ,  foiuikt  iilipiito*mnmitimn$,  ikati 

Ai\t.  pa(j.  Si. 

Cette  plante  n'a  point  de  tige».  Ses  folioles  foflt 
eliiptiqurs,  acuminées ,  conjuguées,  peu  VLiues, 
les  fiipoles  glabres,  bifides ,  conaivemes ,  aj^ 
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r|  Iflt  pédoncules  k  peine  de  la  longueur  des 
iflUs  j  les  (leurs  bleues  .  Tefliles,  difpolucs  en 
épi  j  l'étendard  p  oFondément  échaacféf  l«  «iles 
pksioQsuM  i^c  if  cvèM  i  cdle-ci  Mtminée  par 
■M  pointe  nès«Nirte.  EttecraSrduiskSibérie.  ^ 

^j89.-  AsxitACALB^  diphyUe.  JfiragtUut  diphylùu. 
^^^ragtU»  adtnrfyUaf^-  PaU.  Ailr.  pig.  91.  nb. 

Oxyirvpis  (m\ctophy\\i),folMù  Unis  ,  umif- 
oituSs  ;  fetpo'^^ 

ARt.  pag.  K3. 


i^xyirvpii  i  micrnpnyiia^,  rouMM  Mn/j,  urntj- 
fat  oi/oigis,  oiiafit  ;  feapo'filiit  loitnore  ;  fpnd 
ufitd!^;  cartcibushùmurixMUt  ItnaAufs,  Deaad. 


190.  AsTRAOAU  i  fcniUei  «iguii.  J$fà^l»* 

•xypkyllu»»  PaM.  I  .  .  • 

9Mis  ,  Jtrùé'j  {  fiapo  foliis  tmr^-'rc  ,  atclo  ;  fpicù 
Mami  ;  tegumimbus  infato-ovûtu  ,  acumta^ii^ 
puie/eemUiu.  Wjlld.  S\yec.  FlWK.  J.  pif.  l)OI.  — ^ 

Pall.  Aftr.  pag.  90.  tab.  74. 

:  PJkut  oxyphyUa.  Pb^.  itio.  |.  Appead.  a*.  103^ 

Ovyinyî»  «Mfpàyl(a,  Dtcand.  Afir.  ptj.  84. 

E^ce  crèf^riable .  dépourtnie  tie  tigé  ;  dont 

l«  feuilles  font  ordinairement  compoféf  s  de  trois, 
^utlquelois  quatre  ou  cinq  folioles  veitictilées, 
fort-uts,  linéaires ,  acuminées  ;  les  pédoncules 
ledreiTés ,  plos  longs  oae  les  fôoiUes ,  terminés 
par  an  épi  aloagéde-ieim  jaunes)  les  gnuffes 
ovales,  lenflées,  Tnembrjnedfps ,  pubefcentet 
furtnontéâs  d'une  pointe  recourbée.  ' 

Cette  plante  croie  dans  U  Sibérie.  Tf  (  L'Afirm- 
galas  baicalia  ,  Pall.  tab.  77,  fig^  I«0rtftpCat4l|i4 

qu'une  iwéxé  de  cette  plante.)  i 
.    fpi.  AsTJtAGAtt  cooché.  40mt^Fi'^(hÊUUé 

^Jfrufa/us  (  daguncus  )  ,  jc^^ufh  ,  foUotis  Infer'to- 
HiMS  IfitMis  ;  fuperioriitttS  fimpticibus  ,  Untaribus  , 
/iriceis  ;  fcapo  foliis  longiore,  dtclkuao  ;  fpicâ  capi- 
■uuà.  WilliL  Spec.  Plant.  3*  pag.  1301.  — P^. 
•ilAr.  pa^.  88.  tab.  71. 

Pàmta  profirata.  Linn.  Suppl.       ^  Pall.  Itio. 
J.  ApfSndt  J)".  III.  tab.  X  fig..2. 

*    Oaympù  fnfirmta.  Decand.  Aftr.  pàg.  85. 

Sesradnes  font ramaffées  en  gazon,  chargées  .1 
leur  collet  d  écailles  blanches  Se  velues  {  elles  pro- 
duifent  q0el<|aea  fieutlles ,  toutes  radicaica  ,  lon- 
gwwant  pétioléef  }  les  fioUolet-toftfiMires  ordi- 
■aîitum*  demt  i  deux  1  l«t  flipériewet  fimples , 
IJnéatres,  foyeufes  ;  les  pédoncules  couchés .  pref- 
^oe  glabres  ^  un  peu  plus  longs  que  les  feuillet*  ie 
calice  velia,  i  cinq. dents  couctes,  lawifaMgt,,  . 
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191-  AsTRAGALi  clttiifl»-tiippe.  J^ntgaba 

muricjtus.  Pall. 

ÂJiragalus  (uaulis  ,  foUoHs  ternit,  venieillatit ; 
lintari-Janeiolatis  ^  giahrisi  fcapo ^tît  tqÊfM*ijjfi* 
ci*  ovaài  /  l^uninibuM  ianceolatis ,  araùtû  ,  mi^ 

ritatis.'VMM,  $oec.  Plane. }.  pag.  i ioo»  —  Paît 
Aftr.  pag.  89MtaD.  7).  —  Lam.  Diâ.  ni*.  15.? 

Pkaca  muricatd.  ïJnn.  f.  Suppl.        .  —  PalU 
Itin.  3.  Append.  D°.  113.  lab.  A  a.  Hg.  i.  B. 

Oxytropit  murieata.  Declnd.  Aftr.  pag.  86. 

'  Tomet  faf  feoitlm  fonr  radieriet  t  eH«c  (bneat 

fl'nne  toulFe  de  racine-;  ga/onneufcs ,  velues.  Les 
folioles  font  prefque  verticillées,  lernees,  qua- 
ternées  ,  lancéolées  ,  canaliculées  ,  glabres  en 
dedans,  hériilees  de  tubercules  en  dehors.  Le* 
pédoncnles  glabres ,  redreffé?  >  iei  braâée«  8c  Im 
calices  glabre<  5  la  corolle  jaune»  les  g-.uffes  lon- 
gues, arquées ,  lancéolées  ,  aiinévS  de  poils  roidet. 

Cette  plante  croit  dans  la  Sibérie  «  aux  environa 
des  lacs.  ^(UM.  .Sif9iA) 

'19}.  AttmA6AUverdciltaite,n*.  ^4.  Afira* 
galus  vertieUimt,  Udd.  —  Wîlld.  Siptc.  naot.  }• 

pag.  1199. 

AJlragiLius  (  myriophyllus  J  ,  acauUs  ,  foliolis  fu.* 
hu/uiis ,  qutternis  ,  vtrtidllads  ^  pilofit  »JUfi$  j^- 
cutis  f  folio  loagionbiu  iflorHut  tnftriorihus  rtniùtiti 
lefumimUut  ùaUêoimtù  ^  tomtatofs.  —  Pati.  Aftr* 

tab.  Z. 

fi.  ùxytropts  (  verticillaris  )  ,  acjulis  ,  foldis 
quateritis  ,  ftnis ,  verttcii/jiij  ,  t!li;  tia>-acuiàiAàtis  g 

viUofo-fericeis.  Decand.  A(U.  pag.  86. 
194.  Astragale  i'feàUUs  lajqeuièa;  îM^* 

lus  dafyphyllui.'ta:'-'''^  K^Jw-^VriB  Q^-^ti^  . 

Aftragalus  (  oXVtropîa  lanata  ) ,  tudtfuns  ,  frutî" 

cofj  ,  Jiip^lis  coalitis  ;  folioUs  quaternis  ,  viuicilla- 
tis ,  oilongis  ^fvtctiiivtiùUis  ampùtt  Decand.  Aftr* 


Aftragalus  iafyphyllas.  Willd.  Spec.PbiK.  J.  pag* 

iiçS.^ — Pall.  .MÏr.  pag.  91.  laj.  jy. 

Pkaca  Ifuuua.  PaU.  Itia.  3.  pag.  746,  t»)if»  A  ^ 
fig.  z.  I     '  •  • 

PUtM  fUtkm*  Unn.  t  Snppl.  ptg.  )t8« 

Cett»  pten  ft  ranpcdcbè  beaucoup  de  .la  pré- 
cédente t  qui  beaucoup.  CeUe-^t  s'<U>  dif- 
tingue  connamment  par  Tes  ftipules  connlvenres } 

par  fes  folioles  quateiOiles  ,  verticiUées}  par  l'é- 
tendud  de  iâ  corolle  très-ample.  Elle  croU  dansia 
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^  WiUd. 

jfbrmiius,  retu/ûj  foGolit  fuhftfliîibus  ;  Uguminihus 


SpM*  Mm.  |.  ptf*  ifW. 

Toute  cette  plante  eft  glabre  ;  fe$  tiges  courte? , 
■Quelquefois  alongées  ,  grêles,  ftriéet,  un  peu 
tmBgdaiiaé.  couchéei  i  les  feuilles  alternes,  dif- 
iMNet ,  oompofiées  de  huit  à  dix  paim  de  foUoles 
petites,  dSftintes,  oppoftes ,  péwcélUee ,  htieéo- 
rétrécies  en  coin  à  leur  bafe.  émouflée*  , 
écfaaacrées  à  leur  fommet  i  les  fleurs prefque  Tef- 
iks*ariDaÎMS,]â plupart  folttjires,  fort  petites» 
leifDullês  ovalei-oolongues .  fubulées  à  leur  fom- 
mtc ,  courbées  en  nacelle .  dures ,  glabres ,  ridées  ; 
leur  future  creufée  en  gouttière ,  à  deux  loges , 
cooteoaot  des  liMieacee  nombreufes  «  planM  » 


Cette  plante  orok  dans  le  Pottogal.  On  U  cul- 
m« «a  J«diii  dec  PlanM» d*  Perii*  O  {Kv,) 

ASTR  AGALOIDES.  Toutnefortdéfigndit  fous 
cç  nom  un  genre  de  plantes  légumtneufef ,  qui 
tient  le  milieu  entre  les  aftragidetflrlesbagucnau- 
diers.  Linné  a  fubfitulé  i  ce  nom  celui  de  pkaca  , 
genre  que  M.  de  Limarrk  a  regardé  comme  trop 
peu  diltingué  de  celui  des  biguanuditlt  (mAm 
Linn.)  pour  en  être  féparé. 

ASTRAGALXJS  (l>y«(  AmUMâU.) 


ASTRANCE.  ÂirsMiê.  M.  de  Lamarck  a  fait 
'graver  dam  les  liujirathiu  it*  Gtnns  \'«ftrMtia 
major,  tab.  191  ,  fig-  I  »  &  VafirantU  miiur ,  tA>, 
191  ,  fig.  2.  Aux  quatre  ef^ces  décrites  dans  cet 
ourrage  on  peat  y  joindre  Vafiramia  canùeiiea  f 
.laei|.A]lfir.  6 ,  Append.  tab.  10  ,  qui  fe  rapproche 
beaucoup  de  l'ajbrmtim  mthr,  qui  en  diifère  par 
fes  feoidesndiâlee,  dont  m  lobes,  oWongs ,  très- 
ÉigttS,  ne  font  qoe  médiocrement  trifidcs,  mu- 
cronés  Se  dentés  i  leurs  bords  \  les  involucrt-s 
très-e.uiers  !  t^t^  Vafirjniia  minor  de  Scopu.i  , 

'  Carn.,  n".  }Of,  tab.  7.M.WiUdellOwell»^llell- 
tiooné  ane  autre  cfpèoe  faos  le  nom  é*é0nuuiii 

htieropkylla  ,  Nov.  Aâ.  Berol.  vol.  1.  Elfe  ell  ori- 
ginaire de  U  Sibérie.  S-s  feuilles  caulinaires  font 
'■♦niièrel  ovales  ,  reilîles  ,  i  dcncelurts  fines  , 
preique  épineoCes.  Les  involucres  foocùiiéef  & 
4kiitée«  en  fcie  vers  le  fommet. 

ASTRANTHË  de  U  Cochiochioe.  A/huuhtu 


jl/trantàut  foUis  0Mtiê  ,  firmd$i  fiid»  màOtri' 

Lour.  Flor.  cochin.  t.  pag.  174. 

Aitwe  d'nM  kuteiw  aédiocie»  peu  fMai  <b 


rÉmiMM^  lÉni  it  miiin  iiinnh  lia  faiilllailfc^i 
nés  f  pdnolées ,  ovales  ■  dendei  nn  fcii  èlMW 

bords ,  lanugineufes.  Les  fleius  font  yikt*  *npe« 
épai&s  ,  diipoiées  en  loogi  épis  AnflM*  oi&M* 


i".  Une  corUlt  monopétale  ,  en  forme  fou* 
coupe  t  le  tube  court }  le  limbe  plane  ,  dtrilé  ea 
quarone  décoapores  lancéolées  ,  UnMmi  Hlfl 
alternes,  plus  courtes  &  radiées. 

)*.  Sept  ^Mnuno ,  quelquefois  fit  ou  huit|  |« 
filamens  droits ,  filiformes ,  pins  longs  que  les 
vidons  de  ta  rorolle,  IbVMniMdeeiMMfOIINih 

dies,  à  trots  loges. 

4*.  Un  ovairt  libre,  ovale,  un  peu  aigu, fur- 
moméde  quatre  ftjrles  capillaires  ,  de  la  même  Umv 
foenr  que  las  éwMieft*  cecmioé»  pat  des  ftigeuctt 
Hiii(des* 

Lo/S«iic«nileMime(Mle  femence, petite, 
ovale,  acuminée.  eavelnppie  ptr  kabedek 

corolle  perfiftant. 

Le-caraâère  effcniiel  de  ce  gemn  ci  dTaMkt 

Un  calice  huI  ;  une  corolle  en  fomcoi^  }  le  timkï 
qaatorte  divifions;  tuuftmtmn mwthffh  ftrkuk 

perfiftant  de  la  corolle. 

Cette  plante  croh  dam  les  champs,  à  laCodua- 


(Ufimnimu.  Ce  fteme  a  M  dtaUt  parlât* 

reiro.  Son  nom  tft  compofé  de  deux  mots  grfcs, 
after  ( fitlta),  étoile  ,  &  aiuÂas  ( /«u  fleur ,  liaù. 
nommé  i  caufe  dt  canit  •  ém»  h  IMt  4 
onvert  en 


ASTRANTIA.  (^«yfc  Amimn.) 

ATCHAR.  AlTCH  AR.Cei.<Pipi*»lw«^ 
fervations  dj  M.  «ta  Petit-Thonar^ .  un  alTiifoM^ 
mem employé  fam  fin  .e,d*oA  il  a  nafle  ifll^^ 

France  &  dun  l'ï'e  tic  Bourbon,  ou  on  le  nwnnie 
achat.  Il  cotiiîftt-  en  fiu:ts  veits  de  beaucoup  d'ef- 
pècea,  furtoiit  les  mangncs«  les  billmbis ,  les  ci- 
irons  ;  en  légumes ,  comme  Jes  haricots ,  des 
choux ,  des  bourgeons  de  pahiifte  8e  de  bambou, 
des  racines  d'ail,  de  gingembre,  de  la  moutirie 
pilée,  bi  iurtout  des  ptnrens  (eoffiam  Unn.yCei 
méinedn  nom  efpignot  orfMét  cet  dernieti,  <\h 
cette  cor-pofiti'^n  a  pris  fon  nom.  Ct  s  *ruifs  oiil^ 
gumes  font  confits  dans  le  vinaigre.  A  Batavia,  q-ii 
eft  renon-ms  dans  ce  genre  .  8t  dans  d'autres  e»»- 
droits  de  l'Inde ,  on  fubftirue  au  vinaigre  le  Aie  ai- 
gri de  dillF;rent*s  efpèc<.  s  Ae  pahnfert.  Les  capm 
8f  les  cornichon V  font  devérirables  achats  One} 
étolUlé  de  voir  combien  des  peuples  réputés  k>ico 
plus  Drès  que  nous  de  l'état  de  (impiické,  nwi* 

lemiefuiécéiiMi  tenu  êSùStmtmm  1  il» 
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t'écttttnt  pj?  pour  c(li  de  U  fimplîcit^  ta  n«- 
tuxe,  puit<)ue>  hifuit  leur  piiacipale  nourriture 
de  riz ,  ils  éprouvent  le  bfcwîn  de  toniques  pour 
aider  i  b  difeftioo  dte  cet  alioienc  naturalMiieoc 
froid. 

ATEIRA.  On  trouve  fous  ce  qmi,  dans  b  Re- 
ttuU  dts  voyagts  ^  un  fruit  de  l'bide  iflèz  efliiné , 

prul-ablemer.r  le  rréme  qui  cft  nommé  ailleurs 
tuocira  f  e(pèce  de  corollol  (  moa^  fymmofa 

ATHAMANTE.  Âtktmanta.  Lm  erpèce*  à 

fruits  glabres  doivetu  être  tTtUies  de  ce  genre. 
&  renvoyées  au  gtiirc  J'ilinum.  Quelques  auteurs 
MK  cnt  i{M  le  tikawtis  des  Anciens  devoit  appar- 
Cenir  i  ce  genre.  Théophrafle  dit  que  Tes  femences 
Amt blanches  ,  rudes,  obtongucs  j  &  Diofcoride, 
<5u*ellcs  font  blanches  ,  d'une  odeur  réiiaeufe  , 
«qu'elles  piquent  la  langue  i  ce  qdi  convient  affci 
liîaa  i  VMkamanta  Uiênotis  Liiin.  Gcrtoer  en  bit 
un  genre  partirulier  ,  fous  le  oom  de  Ubanciàt 
(de  Friiét-  &  Sem.  vol.  t  ,  pag.  184,  tab.  11  ), 
auquel  il  donne  pour  caraâère  :  une  omktUe  com- 
pofù  i  Ut  iavoimem  à  wit^fims  fiAitUt  f  Infrmu 
/cxrrfx,  fmatUÊM,  Cfft,  few  un  auiM  Mm,  eoB>' 
ferver  les  atk»m*nt*  de  Ltnr^  à  fiuits  velus,  8:en 
exclure  ceux  à  fruits  glabres,  aind  que  l'avoic 
fait  M.  de  Limarck.  L'atkamama Jièiricu  Lînn.8e 
Ltm.  III.  tab.  19^,  fig.  t ,  parott  Iqfifa 
tingué  de  Vêtk*mênuBMtlâtts9tmr  te 
efpeccj  aya-t  fes  feuilles  Amplement  ailées,  les 
pinnuies  mcilées,  anguleufes;  les  Aeun  rouges  es 
deibus. 

L'Ati^AMANTi  mmelKnoïde  ,  n*.  4  (  atha- 

maïua  mutellinoiiits  Lam.  )  ,  rft  la  même  efpèce 
que  VatkamMta  MatthioU ,  Jacq.  Xeon.  Rar.  i  , 
nb.  f7,  à  bquett»  il  Sm  qoocer  ponr  Symh- 
nfmte  : 

Atkamanta  (  M;<tthioli^  ^faliit  fiprù  dtcompof- 
tU  ,  tri  quadripinnatifift ,  vjfttfis  ;folio/is  tlonga:o- 
fuiijfttactit }  ftmitukui  ovatoncutit  ^  ftrutit  ,  hirfa- 
fis  f  fuavtoltntîbus.  Wulff.  b  JaCQ.  Cotteft.  I>IMg. 

XII.  —  Hoa.SynopC  149.— wiiU.^ac.  nu». 

I.  pag.  140J. 

LiboMMii  rupifiris.  Scopol.  Catn.  n*. 

pag.  20.  tab.  29. 

14*um  Matihioii.  Dalcv,b.  Htft.  pag.  7j8.  tab. 
759* 

I  nftJMt,  VilLDan^.  x.  paf. 


Elfe  dKHngue  de  Vathamanta  ertttnfit  par  fes 
t^ei  un  peu  moins  é!ev4es  ,  par  Tes  folioles  gla- 
farei  8e  non  veluss  »  tnais  fes  ciKcs  &  le  pétiole  des 

m     ...   »  f_  ,  -  ■  _  îl- 


Atnamaktc  de  Crète.  AAamanu  avttmfi/. 
Lion. — Lam.  111.  Geo.  tab.  194.  fig.  &  Gnuir 
tab.  Xt. 

7.  AtraMANTE  blaticfaâtre.  Atkamanta  iiuana. 

smL 

Atkamanta  tota  puhtfctns  ,  ir.cana  ,  foliit  fuprk 
daeompofitit  ;foliolti  cuneiformiiuj  ,  quadridt.tttaiù £ 
wmMU  HÊMradiaiâ ,  gloùofd.  WilM.  SjpCC.  PbnC 

I.  pa|.  140X.  —  Sc^pbao.  in  IMu 

Ccrte  efpèce  rcflemble  beaucoup  à  Vj^.h^rr.j-.ta 
conutnjata,  n**.  Xj  elle  en  diffère  par  le  duvet  to- 
mcnteux,lé|ec  Arbbacbitre  qui  recouvre  tou- 
tes  bs  Dtrtief  s  par  bs  tices  plus  épatfles ,  par  la 
fome  ft  b  petiteflê  de  fes  fbholes .  Ses  tiges  font 
hautes  de  deux  pieds .  de  l\  gro/Tcur  d'une  plume 
de  cygne ,  munies  de  t^u-iques  rameaux  i  fttt-builf 
les  radicattts  trois  fois  ailées.  Lcf  piemiètcs  pia> 
nubs  ne  font  pas  fimplement  op(>ofées ,  comme 
dans  la  plupart  dt-s  efpèci-s  ,  mais  quatcrnées;  Its 
folioles  très-p«tites  ,  tunéifotrr.es,  i  trois  ou  qua- 
tre dents  très-aigvës  i  les  feuide»  cj^ilinaires  pltt|> 
pei  i(rs .  deux  fois  allées  ;  tflê  foliobt  imbriquées: 
L*omb«lle  eft  amp!e  ;  Tes  rayons  a  i  .1  Krbjc  d'en- 
viron cinquante  ,  loiijîs  d'un  v^mcc  i  dcnu  j  les 
onibellules  ramaffj^es  en  tête,  a  t  .  s  très  nom- 
breux. L'involucre  univerftl  tiï  compoiié  de  QUelr 
ques  folioles  linéaires,  8c  d'i^fiMu-^léeV 
riikvoliicre  panbl  à  plufieurs  folioles  ^idxireS'^ 
lancéolées. 


Cette  plante  croit  dam  U  Stbdrie.  (  De/cru>i.  tx 

8.  Atramauti  1  brfes  fcnllfas.  JduMtêam 

tattfotia,  Viv. 

AtkatMnU foliotit  ùvaf-oilongit ,  tttntatis,  bafi 
obliqué  traneatis  ,  Uttitii  i  IMt  «étt^  i  extimo  tor- 
data  ,  latîort.  ViviaR«  FiOT.  ImI.  FnglB.  pag.  101. 

tab.  XI.  Hg.  t. 

Aihamanta  cervaria,  Bertol.  Plant.  Gen.  p.  44. 

Daitclu  fecundus.  Manh.  CtMnm.  Icon.  Bona. 
Edic  Valgrif; 

Ses  tiges  font  roi  ^es ,  profondément  cannelées, 
rameutés}  fes  feuilles  unogulaires ,  deux  fois  ai- 
lées, ccmpofées  de  folioles  prefque  fe/Tiks,  ctt^ 
riic^ç ,  luifanrt's  ,  dentées;  ihjrjU-  dent  tenninée 
pir  une  petite  pointe  { les  folioles  intérieures  oya- 
it s-  arrondies  «  àtcobluke»  «igua{  les  exrérieùiek 


ovalef  »  ^MoogoM,  un  peu  nf»fb .  obliquement 
troinqfiéei'l  Nwbafe }  Us  fleurs  blanches  i  les  o«v^ 
b.  Iles  taniâfld«{  rinvolucrc  u;;;ve  Tel  quelque- 
fois .1  une  feule  foliole  ;  les  partiels  à  pluriçurs 
folioles  réfléchies  ;  les  femenccfl  «Mnles .  comprir 
mées  ,  à  cinq  côtes  extérieures  ,  entourées  J'un 
leboid  cartilagineux.  Je  n'ai  pas  vu  les  fruits.  5  ils 
font  pcrÊùicMt  fbbccf  «  cnmn  c  j'ù  " 

Xxx  X 
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Ift  (Mlpçoaner ,  ccue  phate  n'apptudenc  â  ce 
fenre. 

Cette  plante  croît  fur  les  collines,  aux  eovitons 
de  Gènes.  ^.{V/f.in  Acfi.  I>ri/»ar. ) 

9*  AthamaMTE  à  fruits  bUncs.  Aihamanta  Uu- 


Athamanta  (fefcli  leucofpermum  ),  caule  ertcio, 
^txuofo ;  folioiii Jitaceis  ,  invoiucro  fubmonopkyllo g 
im'oiuicUi /Uh&  bafi  connatisi  radtismiàtU*tttf^ 

«rw^jif  MHMMM^.  Planu  m.  Hnopr.  pag.  92. 

•  Les  femences  jHibefcentes  de  cette  pUnte  nous 

ont  d(?terminés  a  la  ranger  dans  ce  genre  plutôt 

Îue  p.\rmi  les  fefdi.  Ses  racines  font  charnues ,  fu- 
, tombes,  réiineufes  :  Ui*ea  élève  des  tigef  droi- 
tes,'ftexueufes.  médiociement  nineuli»*  garnies 
de  fenitlet  alternes ,  ailées ,  divifées  en  foliotes 
féiacées.  L'ombelle  univerfelle  eft  pourvue  d'un 
involucre  prefnue  monophylle  j  les  omSelhiles 
accompagnées  d'un  involucre  à  plufieuis  folioles 
adhérentes  oai  leur  bafe.  Les  fleurs  font  blanches  ; 
les  rafons  des  ombeltnies  pubefcens ,  ainfi  que  les 
ovaires  ;  les  fri  if;  canneli's  ,  blanchâtre»,  pnbêf- 
cens,  couronnes  par  les  Hyles  perlîihns. 

Cette  plante  croît  en  Hongrie,  aux  environs  de 
^ndej  fiirk»woimgn<scaJciitee.y? 

ATHANASTA.  Athakasie.) 

ATHANASIE.  Aïkanafa.  Ce  genre  a  éprouvé 
pluHeurs  réfemes,  que  j'ai  inSquées  ailleurs. 
XV 9jf,  Relhani a  &  Samtoline  ,  n". 7,  vol.  VI .) 
les  efpèces  qu'on  y  a  réunies  depuis  ne  me  font 
la  plupart  que  peu  connues.  Je  me  bornerai  àl;S 
inentiotuier  fans  defcription.  Celles  gravées  dans 
k»  iUi^naiaMéet  Geims  tauti 

2.  AtHANASIE  crénelée.  Athanafia  creaata. 

Lbm.  —  ïam*  Ut*  Geo.  cab.  iyo.  £g.  t» 

*  • 

..  10.  Atmanasie  ificoillesdebectle.  jiiAwii^d 
trithmifolla.  Linn.  —  lam.  111.  ub.  (rjQi,  ig.  |.  — 
Garrtu.  ub.  i6j. 

II.  AtHAKASIB  ptnnée.  Athanafk  fûuutm, 
13m, — Lam.  IB.  t«b.  670.  fig.  4. 

l|.  Athanasib  cendrée.  Atkamfi*  tinena. 
Lioo.  —  Lmu.  m.  tab.  éyo,  fig.  1. 

Athanafia  tomentofj.  Willd.  Spec.  Plailt.'j.  pag. 

j8o6.  —  Thunb.  Prodr.  144. 

i^.  Athanasie  i  feuilles  en  coîo.  Jduuutfa 
•Mne^hà»,  httn»  01.  tih,  6jo.  fig.  ). 

lût  ArBAllAtll  pOflâaéOk''  ^hunajik  funSata. 
Bsrg* 
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Atkanajia  follis  fuhrotundis  ^  gluhris ,  punSatit  ; 
fipribm  urminalibus  tfeJUibus.  Ihunb.Ptodi.  144. 
— 'Willd.'Spec  PlsAf .  ).  pag.  180$. 

Athanafia  florihus  afgregiiiU  ,  tnw^MÊhll ,  fié» 
fjfilibtuî  foliis  fuborbieulaùs  t  mëcronath ,  ptMSi' 
lis ,  gla^rtt\  approx'uuétU»  Becg.  Plant.  Cap.  fi%. 

T,:nacrtum  capcnft ,  koÛftBo.  Pcthr.  Gsuflki 
441.  tab.  81 .  ti^.  6. 

Ses  tiges  font  llgneufes ,  divifées  en  ramwux 
glabres ,  cylindriques , ftriés ,  bifides,  étalés* » 
mities  ,  garnis  de  feuilles  felliles  ,  glabres,  acrdiv 
dits  ,  irès-entiéres ,  légèrement  acuminées  ,  erar- 
fes,  rapprochées , longues  de  deux  ou  ttois'ires, 
parfemées  de  points  tranfparens  i  les  lupeneatet 
un  peu  plus  longues ,  placées  autov  des  iim* 
Celles-ci  font  rapprochies  au  nombre  de  trois  ou 
quatre ,  terminales ,  rrès-peu  pédonculéesi  Its  pe- 
dicelles  courts  &  pileux.  Le  calice  eft  arron<ii, 
compofé  d'écaillés  iinéaifcs,  égales  «liflesjmbn* 
quées,  ovales,  aigués  i  leur  fooimetj  les  enéiiea» 
res  légèrement  pileufes.  La  corolle  eft  un  peu  plus 
longue  que  le  calice  }  le  réceptacle  nu  à  fun  ico- 
tre,  garni  >  à  fa  circonférence  ^  4e  paillectes  t» 
rieufes ,  linéaires- lancéolées,  un  peu  ciliées. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Boooe-Efpénocei 

f}  i^tfi^rift.  €X  Berg.) 

17.  Athamas»  lanagheufo.  Atkm^kmf* 
mofiu  Cavan. 

AthMtfm  eaaie  fruticofo Muê  ÙMtÊri4âaeiiUi' 

lis  f  glaucis  j  lanugincfii^  imln^ttSt,  GaVIB.  lOM. 
Rar.  I.  pag.  i.  tab.  9. 


Athanafia  (  canefcens  )  ,  fvVh  ohhngit,  1 
tomentofis  ;  umbtUis  term:nuiibus .  Tiiunb.  Prod^ 
144.  —  Willd.  Spec.  Fhnt.  }.  pag.  18C4. 

Coma  aurea  ,  africmia ,  fruticans  ,  linari*  fouii 
glaucis  d  lann^aalu»  CélBraaL  Hoftt  X.  pif.  9^ 
tab.  46.? 

Ses  tiges  font  hiiites  d'un  pied  ,  ligneufes,  co* 
vertes,  ainû  ^ue  loiite  la  plante,  d'un  duvet  bUft- 
châtre  &  lanugineux.  Les  feuilles  font  épari'cs, 
très-rapprochéeSj  felËles,  prefqu'imbriquées ,  ii^ 
néaires-Iancéolëes ,  glauques ,  aiguës ,  endbcs» 
longues  d'enviion  un  pouce  au  plus ,  les  fleurs  p<S 
nombreufes,  réunies  en  un  cotymbe  court  &  lii» 
pie  ;  les  pédoncules  fieiûllés,  longs  d'un  pouc:. 
Le  calice  e(l  ovale,  compofé  d'écaiiles  imbri: 
quées,  prefque  lancéolées}  les  Intérieures catttl» 
gineufes  à  leur  bafej  la  corolle  jaune  ,  un  ptu  tt!i:$ 
longue  que  le  calice  }  les  figurons  à  cinq  découpu- 
res aiguës,  recourbéts.  Le  réceptacle d) gatiù <ie 
paillettes  lancéolées ,  plus  lonÇMsqjUe  lésines* 
ces.  Ces  dernières ,  n'ayant  point  été  obTenect» 
iciidaK  donMvs  le  ffaoM  de  cena  il^ce. 
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'  -Cette  plante  croît  dans  l'Afrique  t  elle  a  ët^ 
Odttfée  i  TiiaDon.  ff  {D^iript.  tx  Cavan. ) 

i&  AmàMASil  cfiMeb  Âtiumf»  viffaim» 

Athanafia  eorymtis  fin^OeHët  ;  foliis  infirioniuj 
fiiuutijidis  ,  linearibus;  fupenorihus  o^longls ,  incifo- 
firratù.  Jacq.  Hort.  Schoenbr.  vol.  i.  pig.  ii. 
ab.  14S.  —  WUId.  Spec.  Plane  $.  pag.  t8o6. 

Cettt  efpèce  fe  rapproche  un  peu  de  Vathanafia 
lrMtW4M  elle  eft  beaucoup  plus  petite  ;  elle  en 
mfere  mcore  par  (n  feuilles  inférieures ,  inci- 
ffcftprefque  pinnatifides  ;  les  fupérieures  à  trois 
«n  i  eina  lobes  courts.  Ses  tiges  font  ligneufes , 
huMi  d  environ  un  pied  &  demi  &  plu<  )  Tes 
rameaux  cylindriques ,  effilés  5  fes  feuilles  petites , 
éparfes,  nombreufes  ,  glabres ,  fefl'.ks^  un  peu 
roiHeSj  prerquc  cuniiitormcs.  Les  flrurs  font  ter- 
■linaies ,  réunies  environ  dix  à  douze ,  prefqu'en 
«oibelle  { les  pédoncules  liniples ,  munis  de  quel- 
q  ies  petites  braâées  i  les  calice?  p.labr;S  ,  ovales , 
de  couleur  verte  »  la  corolle  jaune  ;  les  femences 
glabres  ,  snguleufcs  ,  ftriëes  ,  noirâtres  ,  fans  ai- 

Ïette  { le  réceptacle  gml  de  paillettes  fcarjeufcs , 
I  b  leagiiiir  da  cafic». 

Cette  plante  croît  aa  Cap  de  Bonne-Efpëraace. 
"5  {.Dtptript.  IX  /scf.) 

19.  Athawasii  i  trois  pelotct.  Atkdou^  tri^ 

suffit  Hort.  Parif. 

Athanafiu  foliis  /inean'itut ,  glairis  ^  apicc  tri  feu 
faitt^efidis  ,  lurymbu  fuifimplicHus.  (N.) 

r«iM  ûurca,  fnuefctfu  f  fôliis  trifUis.  UthrUti*, 
vlridiiiu ,  gUiris*  Burm.  Aâk.  pag.  107.  tab*  6^. 

fig.  1. 

Cet  arbufle  a  beaucoup  de  rapport  avec  le  pré- 
cédent ;  il  en  diffère  par  fon  port ,  par  fes  lirailles 
alus  alongécsi  par  leurs  découpures  moins  nom- 
oreufes  ,  plus  profondes.  Ses  tiges  font  glabres, 
cylindrique^ ,  légèrement  (triées  ,  d'un  brun-clair, 
garnies  de  feuilles  nombreufcs  ,  èparf^es,  vertes , 
gUinres  à  leurs  deut  faces  ,  felliles,  longues  d'un 

I>ouce  &  plus,  étroites  ,  linéaires,  t'iargits  vers 
eut  fommet  &  divifées  tu  trois,  rarement  cinq 
découpures  étroites  ,  linéaires  ,  un  peu  aigi  é"^. 
Les  fleurs  font  terminales ,  difpofées  en  un  co- 
rymbe  prefque  ûmple  »  les  péaoncules  inéitnux  , 
légèrement  pubeftens  ,  garnis  de  petites  folioles 
ou  bradtées  entières,  alternes ,  ordinairement  uni- 
flores  ,  quelquefois  à  deux  ou  trois  fleurs  pédicel- 
lées.  Les  calice»  font  glabres^  ovales ,  un  peu  glo- 
bidenx ,  compofés  d'éçailles  imlfriouées ,  fcarieu- 
fes,  jaunâtres,  obtufes ,  d'un  vert-toncé  dans  leur 
milieu  ;  U  corolle  jaune ,  un  peu  plus  longue  que 
le  caBce }  le  idceptade  mmi  de  paillettes. 


ATH  153 

On  h  cuMf  i  io  tedfti  dae  FlUMft  de'Mi .  « 

(K./.) 

*  Àthatmfia  ({ctbn),foiut  «mifjéaitit,fut» 
Mtifwibëifclittri'u»  Mmmeli^.TbttDb.  Prodr. 
Cap.  B.  Sp.  pag.  144. 

*  Athanafi*  (glabra  )  ,  foliis  ohlonps  ,  obtufs  , 
gUl>rit  f  umlelUs  ttrmiaiiiit>ut.  Thunb.  Piodr.  C-^p. 
B.Sp.  I44<1^ 

*  Ath  mûjia  (  ifp^ra  )  ,  foliis  ovjtis  ,  quinqutdtn- 
tatUf  rtfitxii  i  portons  paaieulatU.  Tbuub.  Prodt. 
145- 

Athanafia  (afpera),  corymhit  tvmpoftis  ;  foliis 
cvaiis  ,  acutit  j  reJLxis  ,  qÙMfltdtlUaM,  Willdcn. 

Spec.  Plant.  3.  pag.  tSc/. 

ÂtluBufia  Is^tio,  Im*  Spec  .1181*  Imù, 

Diû.  n°.  ij.var.  Jl.  b 

*  Athanafia  (  qwOqncdenUU  }«  fitiis  OVÊtitt 
qainquedintutis  ,  tUÊirpU  j  flùriSitt  JiAmAiUtitU, 

Thiinb.  Prodr.  145*  Jt 

*  Aihjn.jfi.i  (  hirfutJ  )  ,  foliis  lineariius  ,  indfis  ; 
panicmid  eompojità  ^  cui^it  viilofo.  Thunb.  Prodf. 

M4-b 

^  AlAanafia  (tomentofa  )  ,  f'Hh  Hnid'ihas ,  r»- 
mtntofs  ;  paniculâ  compcfid.  Thunb.  Prodr.  144. 

Il  paroîc  que  c'eft  la  même  efpèce  que  i'atita- 
àatrulÀm,  Bt  Lam.  a*,  i). 

*  Jthaitéifia  (  fletuofa  )  ,  foliis  lineanius ,  acutts , 
glubris  ijforibut  pwmàuit,  €MiU  fkxaaf».  Thuob» 
Prodr.  144.  l) 

*  Athanafia  (  filifonnis  ) ,  fidUt  Bmuiri-fiUftrmi» 
bus  ,  glabris  ;  fiorihus  paniculatis,  TIiuIk  risdt» 

144.  b  —  Liun.  f.  Suppl.  361. 

*  Athanafia  (  peâinata  ) ,  foliis  piitHaihf  pbuA 
iintaribus ,  glabris  f  paniculâ  compofki»'ïhaiâatet%f 
Prodr.  I4|.  —  Lii°'    Suppl.  jôi. 

Ohfcrv^t'.or.s.  Plulieurs  efpèces,  ainfi  que  je  l'ai 
dit  plus  haut  ,  ont  été  placées  parmi  les  rtlkania 
I.hérit.  ,  telles  que  Vaihanafa  fqatrrofa,  n".  !{ 
Vathaaapa  geniftrfolîa  ,  n°,  4  ^  VatitanaSa  unifiera 
Uno,  il'athan,ifij  feJfi:if.ora  Linn.|  VaJuau^'»  fa* 
«î£i  Lion. ,  &c. 

Crrtr>er  a  f.iit  de  Vathanafia  annua ,  n° .  9,  un 
gente  paiiuulior  louslervom  de  lonas  inodora  (  de 
FruCt.  &  Sent.  vol.  i,pag.  596,  tab.  i6y,  fig.  f  ). 
Il  faut  en  exclure  la  fynonymie  de  Triuaiieiti. 
VaAMiufià  manthma  LHtn.  a  été  diflingoé  comme 
genre  par  M.  Desfonnines  :  c'efi  fon  dioiis  candt- 
dijpma  ,  Flor.  atiant.  (f^oyei  Santoline.)  WiU- 
dt  [)-.  ^  a  rangé  parmi  lea  MMMttatt»  r*.  3  ,  Vétthsf 
aafia  UnifoUa  Lwo. 

ATHECIA.  (r^yst  Anicu.} 
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ATHÉCrE.  Atheda.  (  G«rw.  de  traât.  8f  Se», 
vol.  I  ,  pag.  141  ,  tjb.  28.)  Gx'.tner  donne  ce 
nom  à  une  baie  lui  a  été  co<Ttmuniqaée  par 
Forfter .  8e  9»  icflcnbto^poor  1»  fam»,  i  celle 
do  trit^eam^  pi  Jfeimm  ecMMM  cHe  im  olire  Al- 
përieur  ,  i  cinq  divifîoris  ;  elle  renferme  une  Ceule 
graine*  dont  l'embiyon  dicoiyiédon ,  à  radicules 
cmiRf»»  i  lobes  alongés  tc  planes ,  eft  pUcé  hors 
4m  centre  du  périrperme  cartilagineux  qui  l'en* 
foore.  Ces  indtcation»  font  inruffifaotes  pour  rap- 


ponev  C0cte  bah  â  ao  f»im 

ATIIGN^\.  S.hreber  &  Gmelin  ont  décrit 
Tons  ce  ootn  Viroucana,  arbrilTeau  de  h  Guigne  , 
fî)'uré  par  Aublet,  tab.  127  ,  qui  do't  è:re  réuAi 
aux  jnaviaga  ou  aux  famsua  lî  de  ces  Hcux  genres 
on  n'en  fait  qu'un.  C'Ul  le  taftaria  ramijiora  de 
Vah'.  (  ytya  UlOOCAIT»  AwaVINCOI,  iiflHl  « 

&Samtdi.> 

ATHÉROPOGON 

tIfUdoidts.  Willd. 

Atfutvpogott  Jficit  fimpUùkmt }  jtorUas  »lt«rnis  , 
rtmutis.  (  N.  )  Willd.  Sjpec  Plaoc  4.  paf .  9)7.  — 

iVIiiiilenb.  in  Lttt. 

Geoie  de  plantes  i  fleur»  glunHioées, polyga- 
mes ,  monoïques ,  de  la  famille  des  ^caBunees,  qui 

a  des  rapports  avec  les  apluJ^  ,  9(  qui  ne  comprcod 
ju^u'alors  qu'une  feule  efpèce  exotique. 

Le  catlâère  efleaiiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

phrodite ,  l'autre  flén/e;  dans  la  pr^n'ùre ,  unt  corol/t 
i  dtnx  valves  i  l'exUriturt  furmoatée  de  trois  arêtes  f 

Us  fiturs  neutres. 

Cette  graminée  s'élève  i  la  hauteur  d'an  pftd. 
Les  iftrfUes  fontétrohM,  longtKMdecîuqpfMices  -, 

lis  tiges  terminées  par  un  épi  fimple  .  compoi'é  di- 
fleurs  a'ttrneSj  diltantcs,  rc  fléchies.  Leur  calice  n'a 
qu'une  feule  valve  «  qui  tenfemie  deux  fleutsi  l'une 
luwfiKodtte»  i  coraJte  bivalve  i  la  valve  exté- 
liavfe  fucOMimé*  dt  trois  ttén%  { l'intérieure  bi- 
fide. Dans  U  Seur  neutre  ,  h  v^lve  extéiicure  et^ 
membraneufe,  bifide  j  munie  d'une  aiéte  un  peu 
•u  dtriTous  de  Ton  fommet  {  l'intérieure  furmontéé 
d«  deax  aidtet.  Les  anthères  font  d'iu.rouge  de 


Cfetci  plsme  croie  dan 

ATHRODACTYUS.  (r^y,  BAqueu^  B".  1, 

ATIIVRRfM.  Ro'h.  Genre  «fe  fongère»  ,  qui 
contient  quelques  aJpùUum  de  Sv<xrtz.  C^'f  Po- 
LYPOOE.)  Le  poiypiiùm  fiG»  /mÙM  8e  it  pitiypo 
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W  donwe  pour  caraft>re  efTentiel  d'avoir  :  lei 
capfulci  réunies  eu  groupes  ovjIc*  ,  épars  fur  U 
feuille,  recotivenes  d'un  tégument  en  forme  de 
rein  ou  de  omiâânt ,  qui  naît  latéralement  d'une 
Bervore  (bcotufaire ,  &  qui  s'ouvre  de  dedans  ea 
dehors.  C'eft  le  genre 
Flor.  boréal.  Amer. 

A'nPOLO«  Grand  arbre  des  Philippines  .  qui 
paroit  appartonh  au  genre  Jaquibk,  8c  qui, 
fulvans  Cametli,  a  beaucoup  de  rapport  avec  le 
MAM  8e  le  eamâng^,  autres  efpèce»  de  ce  genre} 
il  s'en  diftingue  par  Tes  fettSIaB  finaées ,  par  foa 
tronc  plus  élevé  &  plus  gros,  poitaotquelqueCMi 
jafqu'à  quinze  pieds  de  dianrkètre ,  &  par  (bn  ffïk 
petit  &  rougcâtre.  Toutes  les- parties  rendent  un 
fuc  laiteux  tfès>«l>oiMtaoc,  C^fyi  jAQUi£A« 

ATITARA.  Marcçrave,  dans  Ton  Hlfioin  is 
Brifilf  décrit  fous  ce  nom  un  arbrii&au  de  huit  i 
neuf  pieds  de  haiatai»  ,  doot  U  tige  eft  coeverts 
d'arpdiicés  ou  do  peiiaes  épines.  Les  fcaiUes  font 
petites,  ailées,  compofées  d'un  grand  nombre  de 
folioles}  le  pétiole  cotmnun  ganvi  d'épines  encre 
chai^  foliole.  L'auteur  ne  parle  pas  des  fleurs.  U 
figure  qu'il  donne  de  la  plante  ,  pag.  64  ,  renté- 
fente  aflèx  bien  les  feones  poofles  du  fcganer  kiti- 
rovhyUe  ,  \\° .  S ,  &  l'on  eft  porté  i  croire  que  c'cft 
la  même  efpèce  ou  une  efpèce  voiiîae.  (  Juff.  ) 

• 

ATLÉ.  Arbufte  fort  commun  en  Égpptt»  «iil 
fert  prefqu'excliiiîvemenc  de  bots  à  brâter.  C*eflll 

ttmarix  oritntalis  de  For«kha!l,  qui  a  e;t  fi  gi  ré, 
pK  9 ,  dans  le  y«yeige  dt  M.  Soiuuai  eu  E^gy/tt» 

i  y*yt^  Tamaris  >  n*.  4.) 

ATOTO  :  nom  d'une  efpèce  d'euphorbe  (f» 
phorpia  atoto),  tNuvée  pst  rofflir  dos  Iciflesdi 
U  Société. 

ATRACTOBOLE.  AtraBoM»,  Genre  de 
plantes  de  \*  tamille  des  chaaipignom ,  établi  par 
Toddej  Gonfiervé  par  GmeHn .  8e  dont  Periboa  ne 
paroit  fM  avoir  tût  anentioB}  il  coufitte  en  ont 
nibftance  fefile,  en  ferme  de  ropole  opeicnléc, 
d*cù  flirtent,  pit  explofion  ,  des  vëficules  fémini- 
ft*res.  Il  n 'en  eiiûe  qu'une  fsule  efpèce,  que'lod.le 
a  nommée  atr^MoUs  annulons.  (Todde,  Fun^. 
Meck>.  Sel.  I.  pag.  4).  tab.  7.  fig.  ^9.  —  B^tfcl^ 
Elem.  Fung.  Cent.  i.  tab.  20.  fig.  \ 

ATRACTYLIS.  (Ko^q  Quinouiujtts,^ 
Al-RAGÈNE»  CUmatiti.) 

ATR  \PHAXIS.  iVoyei  Atrap^ac? ,  ic  I!!. 
r.t  t!.  r^b.  i6(.)  14  figure  1  «epréfente  I'Atra- 
l'HAcE  repliée,  nP.&(«cn^tf«x(flq)iff<«tfLani.)f 
'  "       A«i'Antii»IU6gdpkMUfriU*.l  (< 
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'f«Mlr  AjM/b  Um —  Lbérit.  Sdrp.  N«tw  I.  m§, 
«7é ttft.  14.  —  Gcrtn.  ub.  1 19). 

nplteata  de  M.  de  La- 
■urrk  a  de  trè$-Rrind$  rapports  avec  Vutraphtx'u 
andulutai  il  en  diffère  par  fes  tiges  trè»-incliliées« 
éttwes,  prefque couchées.  nè$-rMw«te)  ton- 
y  Wt  miftfféf  ;  le»  feuilles  d'un  vert-glauqu  ?. 
CoBnii»  cette  plante  n'eft  connue  que  cultivée  , 
elle  pourroit  fort  bien  érre  une  fimple  variété 
ma  '-^  plante  fuivaote^  que 

Btfc  M*a  communiquée ,  me  par^ilevoif  étite 

4.  ATRAPHACk  à 

tuntifoiitt. 

JtmpUxii  cauU  intrmi  ,  f  foliis  fukftfiUUt ,  cb- 
iM«r<«  retmfisijloriBMs  mbdmUf  ftimtnBt  tnkm- 

iatu,  nfitxis.  (N.) 

Ses  rameaux  font  gréW«CflMcMiMS>cClés, 
d  un  brun-rougeârre ,  gariHl  d*  fMÎAet  alternes  , 
a  P:  me  pétiolee» ,  petites ,  prefqu'oyaîes ,  trèi-en- 
tières  ,  gljbres  à  leurs  deu»  fices  ,  retréctes  en 
coin  â  leur  bafe,  obtufes,  fouvent  comme  trou* 
«ite  9c  kféreaient  échincrées  i  leur  fommet  * 
d  «M  «ett-gii.  Lci  fleun  font  petites ,  d'un  blanc- 
VMdârre  ,  difporées  tn  grappes  alternes  i  l'ex- 
trémi-é  des  ïameaux  i  les  pédoncules  coures ,  pref- 
qu-  it  tarés ,  génicaÛf  flc  ffétéchis  un  pe«  au  def- 
bafe,  accompagnés  «  è  leur  infÏDffliM* 
M  petites  bradées  concaves,  vaginales. 

^^Cmw  crtit  i li OMdiM.  où  die  a  été 
«Mnovcnt  fw  M.      1»  <K. 

ATRlCHIE-^mtW  Genre  de  plantes ,  de  h 
.-fMiiUt  im  oioaieft,  établi  par  M  Palifor  de  Beaa- 
Jiréb,  éem  k  CMaftère  c^ntkl  efi  d'avoir  : 

Xhtwglt  Smplt,tnctpmthMt  garnit tkfon  fom- 
mtt,dt  quelques  poiL  lourts  &  rurti  ;  un  optrtult 
J^ukM ,  plui  ou  moiiu  uigu  j  utu  umt  oUonmu  ou 
«valt^  droitt  ou  Ugirtmtnt  inciinit  i  U  uAtJnig  & 
Snitj  U  §«iiu  Mo»(fmi  ttif»  tmnm  garni  dt 
mM»-im»  9mflS(m*U'^iuaft  éms  ftpRêutn  dtiam, 
fwmani  un  cro.  het  ,  O  fupporianc  u.k  niem^réUtktri^ 
.^oniiilt ,  ptrtée  à  jour  j  point  tu  périchtt. 

Ce  genre  reoferme  des  plantes  tet reftres  â  tiges 
fitnpies  ou  prefque  fimples,  d  feuilles  éparfes  Se 
dont  I'.  s  fle  urs  font  temunalea.  Jil.  PaUfoc  Âê  Bomk 
-  vois  y  rzpporto  troli  «IpèeM  t 

I.  Ataichib  ondulée.  Atrickum  mimlatUM. 
M.  Bcamr.  i&heof.  pag- 42  :  c'eft  le  i>y»m  m- 

Mtltm»  IjÊXin,  n*.  10.  rohirickam  utuLlaium. 
M.  —  Hadv.  MmTc.  Frood.  i.  tab.  li.  17.6g. 
^  la  tf. 

X.  Atrichti  d'Hère)^!».  Atnekmm  httyidamu 
Val.  Bcanv.  ilZilMig.  yag. 4>  x^jftjfo^nHm 
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httyiûtam.  Dickf.  —  Gmel.  Syft.  Nat.  1.  pag.  1  j  17. 
—  Encycl.  j.  p.  i-^j.  •  —  Hedv.  Mufc.  Frond. 
I.  ub.  15.  Elle  a  le  port  des  poiytrichmm ,  donc 

ellediAMitt  ftcoiioCe  ptr  k  lÎKa»  cvlMcloM 

d«  • 


ArurtHiE  renverfé.  Atrickum  tontnvtrfum. 
Pal.  Beauv.  :  c'eft  le  io""*'y<(«'/'''""-Dillen.Murc. 
tab.  fig.  19.  —  Pôljuidmm  andmUtumt  minus* 
Hedv.  Muft.  Frond.  l.  téb,  17.  fig.  14.  ly.  17, 
18.  File  crrii  dans  l'Amérique  fepcentrionale»  SifB 
feuilles  font  petites^  légèrement  ondulées. 

«  Linné  avoit  avec  raifon  ,  dit  M.  Palifot  de 
Bc  luvais,  fôparé  (on  hypnum  undulaium  du  genre 
poiyirukum  ,  dont  il  ditfète  efleniiellement  par  U 
c'  iff.  &  par  l'opercule.  »  «Mdvig  S;  Bride!  ont 
ntal-â-propos  réuni  le  genre  atrichie  i  celui  da 
polytruhum  ,  quia  une  double  coilFcr,  dont  I  infé- 
rienre  cft  lilîe ,  fendue  par  le  côté,  &  l'extirii  ure 
compofée  de  filamens  entrelacés.  Le  geiue  jwâr 
triehum  fe  diflingue  ««Mre  dft  VéOridSmfi^Sùt» 
que  ce  dernier  a  Ton  0|>tT>  n!  iCUOafadrKltp^jfira^ 
cylindrique  ,  jamais  ttua^jone. 

ATRiPLEX.  (  Vtyti  AaftocHB.) 

ATUPUCÉES  (  In  ).  (  l>y<c  AAaoaagTj 

ATftOM.  (  rqjMi  BlitAMMt.) 

ATRUPHYLtUM.  (  Loureiro ,  Flor.  cnchin.) 
Grand  arbre  de  la  Cochinthi:  e  ,  en  j^lu,  l-  din$  Ie« 
conftruâions.  Loureiro  •  «ui  i'a  ainfi  nommé  à 
caofe  de  fes  feaiHat  vai^mlées  en  bifeeaox  aux 
eatrémités  des  rameaux ,  en  fait  un  genre  oartioi» 
lier,  dont  lecaraâère  cil  abfolument  femblable  i 
celui  des  ardifu  :  ce  n'rftdoac  qu'une  efpèce  de 
ce  sente,  facile  à  diflinguer  des  autres  pu  £tt 
feufllea  étroites  &  UoéaiNS.  (  rtyei  AliaisIA  9C 

ATTALÉR  lE.  Plante  de  la  côre  de  Coromand^L 
Elle  a  été  d'abord  figurée  par  Burmaim 
]nd.,tab. 39,fig.  3) roitfleiWHdej^Si^ efiMtiy, 
regardée  ertfuite  fû  Smith  comme  identique  avec 
le  lUma  \tylantem  LllNI.  ,  qi  t-  MM.  de  Juflîeu  8c 
Vahl  rapportent  au  genre  CourARDF  ,  fous  le 
nom  Ji'hyaroUa  ^tyUaico.  (  yoyt[  Steris.^ 

ATTIRAI  U  :  nom  malabare  du  figuier  ignpfct» 
a*»  II.  (  Fiiut  rtiamofa  Linn.  ) 

ATTIER  ;  nom  donné  au  coroflbl  écaiUftWT» 
n^.  1  (  J——  fyumtfit  Un».). 

ATTRAPE-MOUCHE  :  nom  donné  i  plufieurs 
plantes  munies ,  dans  quefques-uncs  de  leurs flf^ 
.tics  t  d'une  fubttance  gluante ,  i  laquelle  les  fnou- 
ckes  8c  autres  fnfeâes  s'attachent ,  fana  pouvoir 
eatoiirft  dé|fl|ei.£lte«flTépaBdgeftrlr^'ia 
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filtn*  lutMt  Lim.»  8e  ftirtoue  dans  les  iocBrfticef , 
dM.  anthères  <l«r«ppcyaiiMWro/«f7it/b/«iai»  Unn., 

&  peui-étre  de  quelques  autres  ipoci;iées,  Lenuri 
^A' atirapt-moiuht  futb  l'on  duQue  ençuit:  au  dionta 
tient  à  un  autre  pnénomène  uè»«iiriéu]U  (  Kfift  * 
DlOMii.  ) 

ATUN.  Atunus Uttorea.  (Rumpbc.  Amb.  j  ,  pag. 
9f ,  uh.  6^.  )  Nom  nulais  ,  fous  Uquel  e(t  décrit 
&  figuré  par  Rumphe  on  vbre  des  Moloques, 

<<looues feuille»,  ahemn  >  ovelM-laBcéolées ,  ont 
quinze  pouces  de  long  fur  environ  neuf  de  large, 
éc  qui  porte,  à  l'extrémité  (iesrameaux,  des  grippes 
de  fleurs,  auxquelle^fuçcèdetu  de  gros  f  ruits  ova- 
les, relevés  en  caiène'^Tun  côté,  &:  contenant, 

'  fous  un  brou  épais,  un  noyau  employé  dar»  l'Inde 
comme  é{>!ce.  On  ignoré  à  quelle  famille  cet  arbre 

-  doit  appartenir  :  or.  reconnoit  feulement  que  fesT 
fruits  ont  beaucoup  de  rapport  9vec  ceux  du 
ij/jnof  tiris  GâEr{n. «,'f jteriCBera  JkMitBs  d'iUton. 

AVACARI.  Jtan  Bauhin  (Hift.  t,  pa^.  ^\S) 
a  mentionné  ,  fous  ce  n.om  ^  un  fruit  ^ui  paroit 
devoir  appattenir  tus  myrtes.  11  croie  daitt  rlnde. 


{ 


AVANâCU  des  MaUbues.  C'cft  le  ncia  ordi- 
ntfce.  I 

AVANCARÉ.  ^f^ièce  de  btricer'des  Antilles 

qui  s'élcve  le  long  des  arbres  ,  comme  Us  lianes. 
'  Elle  eii^  dans  l'herbier,  de  Surian  «  fous  le  nom 
'de  iUui4  0»Mcaré»  (/«#.) 

'    AVARA  PALU.  Cf^ièce  de  fiaHcet  de  Ceilan. 

'  AVARAMO.  P.  tit  arbre  du  Bréfil,  cité  &  figuré 
par  Pi  fi  n ,  pag.  1 68 ,  iloiu  les  gouflés ,  concoiimées 

.'  en  brafléleis  ,  font préfumet  quMdoit  être  rapporiéi 

"SU  genre  «mcm,  &  peut- <tre  i  l'efpèce  nommée 
mitnofa  unfuifc*ti  Linn.  ,  dont  il  difiere  pourtant 
par  Tes  folioles  aiguës  &  qui  ne  font  pas  touc-a- 

'  fjir  difpofées  de  même.  Son  écorce ,  ain^re  Se 
delficcative ,  eft  employée  en  poudre  &  en  i*ëcor- 

'  tiofi  pour  -panfer  les  vieux  u:cères.  Pifon  ajoute 
que  Ion  ufjge  a  qoel^uefeit  opéré  h  gU^OO  des 
cancers.  (^Juff.) 

AVARU  :  nom  donné ,  dans  l'île  de  CeilaD,  i 
KndigO  cvltivé ,  mdlgoftra  tin&orU  Lina. 

•  . .  » 
AVAUX  :  nom  prnven^l  du  cMne  feerin&s 

fHtrcus  coccifera  LiDii.Les  ijuigiMdodeiM  Je  inom* 

4  ment  ava»uffés. 

AUBE.  AUBO.  AOUBA  :  noms  foin  lefquels 

•  te»*PrpveiKami  flc  les-Lanfededoeienftddlgnént  te 
.  ptvpliisr  bUDC  {p«fuliu  alba  Linn..).  •'• 

AÙBEPÎN.  AUBÉPINE.  ÉPINE-BLANCHE. 
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au  eraiéffu  oieyacanthu  Linn. ,  .que ,  d'après  JufliM 
9e  Lamarck,  nous  avot)s  laiifé  psiroi  les  néfliets ,  i 

cau'e  dtf  fcs  fruits  à  dc-ix  noyaux  &  non  à  pépins, 
fous  le  nom  de  mtfpilus  oxyacamha.  (fojff^Nfc- 
flIIR.)  •  - 

•  AUBERGINE.  MÉLCKM^NE.  (Fe^Mo^ 

KBLLBj  II*.  4).) 

AUBIFOIN.  BARBEAU.  BLEUET  :  lioau  nt- 
cient  du  htemu^  c^téuf  de.  Tournefort ,  8r  dm 
Ltnné  avoit  faft  une  efptce  de  centaurée -(Ai* 

tiiwea  cyanus  ).  M.  àe  .îuflTieU  a  réublï  le  gCUlft 
cyanuJ.  {^Voye^  CfNiAURLE,  n°.  30.) 

AUBERTIA  de.  Bourbon.  Aiémià  hwkÊiu, 
Bory.  N  • 

'  ■  AuierriafaKis  dfpofint ,  awio-eHongis ,  imqi^ 

rinis  crtjrglnat'fvc.  Bory  Saint- Voic.  Vefafiek 
Aftiq.  vol.  I.  pag.  356.  tab.  18. 

Ce  genre ,  que  M.  Bory  a  confacré  i  M.Aobert 
du  Petit- Thouars  ,  eft  fondé  fur  un  arbre  de  lUe 
Bourbon 4  qui  parott  avoit  des  rapports  avccles 
)^^^«.SoiicarsAfereeflèmielelkdraTOff:  *  ' 

Un  eMet  à  quatre  d'tvifmlt  fart  ptiitu  ;  futit 
pétales  ;  qtKttre  itamines  ;  qaatrt  fylts, ,  éuâfoU 
fucùdtnt  des  capfuits  oblonguet ,  cannées ,  dont  m, 
deux  ou  trais  avortent  :  tilts  font  unilocuLires ,  s'o.- 
vroM  loagitudim^tment ,  à  ^luenâM  d'une  a  tmt 
fcmattUt,  ' 

Les  feuilles  foac  ovales .  oblongues ,  oyf sléèt» 
pétiolées ,  trèstentièrc^ ,  obtufes  ou  aiguës  ^tpAr 
qiiefois  échanicrées  à  Itur  fommet,  à  nervures  peu 

Liillantes,  Conflirentes  vers  les  bords.  Ce?  feuill« 
ont  une  odeur  approchant  du  bétel  i  elles  font 
vonneules  lorfqu'on  les  brife  entre  lesdoig^Ua 
fleurs  font  fort  p itirts ,  jaunâtres,  peu  apparente, 
difpofées  ,  dans  les  aiffellès  des  feuilles,  en  pap- 
pr  s  peu  c  li  ugciis  :  il  leur  futcèie  d^s  ciof  ile?  vtf- 
dàtres,  qui.  quand  elles  s'ouvrent,  ofiient  l'ap- 
parence de  fleurs. 

Cecce  plaiiti  «rOtt  à  Ille  BowAmw.  1^ 

Ohftrvations.  Les  deux  ampacus  de  Ruirplie 
{voyei  Ampac  8s  Facara)  pounoieot  eotrei 
comme  efpèces  in*  ce  jteue  •  s'ils  dssîcokiMV* 
.YUsdeqfHMToftyles  8k  «mpm  d»cspfidti. 

ÂUBLETI  A.  Le  oq^  d'AtUet ,  boisnjfle  fnn- 
çaiSj  auteur  de  l'ouvrage  fur  les  plantes  d«  li 
Gutane  ,  a  été  donné  4  ptufieuts  plantes  qui  ça 

enfuite  et/»  réunies  à  d'autres  genres.  La  verveine 
à  longues  âiurs  (vfr^rnu /o/i^i)îor<i  Lour.),  verveiiB 
à  bouquets,  n°.  7,  étoit  décrite,  fpus-Ie  oom 
é'autletiat  dans  L'  Journal  de  Pkyfique,  &00  4» 
donne  encorf ,  dans  quelques  ouvrage»  modems» 
celui  de  xerhera  aubUùa.  Gmtlin  &  WilWenor 
[.  ont  fublUtj^attooffi  à'ifeiia,  aiopié  par  Aubier. 
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Car  an  g«nie  de  h  Gniane ,  eelut  de  cet  auteur. 
aisSvattl  8r  Lunarck  ont  confervé  avec  raifon 
le  premier  nom',  fous  ieauel  les  efpèces  de  ce 
genre  font  connues  dar  s  le  pays.  L'aubltiia  que 
Loureiro  décrit  Jans U  Flore  dt  la  Cockinehintt  n'eil 
<|ii'm  paliure.  Il  le  dit  apétale  8r  muni  de  dix  éta- 
nines  {  mais  il  n'a  réeliement  que  cinq  étamines  : 
In  autres,  d'après  fa  defcription  ,  (  .nt  de  vrais 
pétales  femblables  i  ceux  du  paliur-.  (  Koy.  Ver- 
Veine,  Apeiba,  Paliure,  J«/)  Gxrtner  a 
également  établi  un  antre  genre  ou'il  nomme  k- 
iletia  ,  qui  appartient  au  /ontAUlM dft  Linné  fils« 
(  ^ <^'l        I  TI  ,  Suppl.  ) 

Genre  de  i^cas  i  leurs 
incoraplètet ,  monoïques ,  qui  a  oe  rafltntté  arec 

ceux  lie  la  famil'e  des  nerpruns  ,  &  paroit  fe  rap- 
procher dts  mcej'u  de  Forlier.  11  comprend  des  ar- 
bres exotiques  a  l'Europe ,  i  rameaux  djchotomes , 
â^fettiJles  oppofées*  réunies  au  fommct  des  bran- 
I.  Les  leui  Cm  dirpottw  en  une  paoicule  tel- 
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c  s  p  è  c  B. 


Le  caraflère  ttttnûA  de  ce  genre  efl  d'avoir  : 

.  Dis  fieurs  monotqufj  ;  un  calice  à  quatre  petites 
dents  ;  quJtre  pftalts  ;  quatre  itamines  ;  le  réceptacle 
creufé  d'une  fojfette  duns  fon  milieu.  Dans  les  fieurs 
femelUSf  un  ovaire  agirent  au  calice  ;  un  ftyU  /  un 
 '  tk 


'mtitêiUiahedêovâUfhiaufeultti^ 
lu^enat, 

CARACTIRI  OiNÉRlQOI* 

Les  fleora  font  moiio«|aei.  Ln/hun  wiikn^ 

fient  : 

I*.  Un  calice  d'une  feule  pièce  j  tronqué  à  fon 
bordj  court  «perfiftant»  unnide  quatae  pethet 

dents  à  peine  (enfibles. 

1**.  Une  eorùlU  i  quatre  pétales  étalés  «  ovales  j 


I**.  Quatre  itamines  inférées  entre  les  pétales , 
fur  le  réceptacle  ;  les  filamens  droits^  très-courts > 
terminés  par  des  anthères  ovales ,  a  deux  loges  « 
ifnmnUoas. 

Un  réceptacle  plane,  un  peu  convexe,  crcolé 
dans  Ton  milieu  de  quatre  petites  follettes. 

Les  fieurs  femelles  offrent  : 

S*.  Un  f a£«    nne  «erwKr  ooflame  dans  Ica  Seurs 


l*.  Point  à'itamines. 

Un  ovaire  adhérent  an  calice  ,  furmonté 
d'un  ftyle  court ,  épais  ,  terminé  par  un  fiigmate 
impie, mtéw. 

Leyhiîiréft  une  baie  ovale ,  médiocrement  chir- 
lNie«  i  une  feule  loge  ,  furmontée  du  ftyle  peiûf- 
ttnt  j  i  une  feule  femence. 


AvcoBA  du  Ji^. 

Aucuba  feUis  eppojîtis  ,  petiolatis  ,  JimtUS  «  9^ 
longis  i  floribus  paniculatis.  (N.  ) 

jiiKaàajapmiea.  Tbunb.  Flor.  japon,  pag.  64. 
tab.  11.  —  Xœmpf.  Amœo.  eiot.  pag.  77î  — 
Wtlld.  Spe&  nanc  4.  pag.  )i8.  -r  Lam.  JUl.  Cen. 
tab.  759. 

Au  Japon,  Aukoba. 

«.  Jheuba  foliis  fa/i»-vinSku  ,  imrnâoJtti*» 
Thunb.  Jap.  1.  c. 

fi.  Aucuoa  fotm       viriku  »  alio  iwU^tU, 
Thunb.  1.  c. 

Ceft  on  arbre  qui  s'élève  I  la  hauteur  de  fix  i 

huit  pieds,  &  fouvent  plus ,  fur  un  tronc  droit, 
cvlindtique,  qui  fe  divife  en  branches  &  en  ra- 
nur  ux  oppofes,  plufieurs  fois  dichotomes ,  très* 
étales,  droits,  glabres,  anguleux f  uo  P^°^j^ 
nus,  couverts  de  tubercules  par  lés  llBpiemi'W*» 
Qu'y  laifftnt  les  feuilles  après  leur  chUte.  C'-S 
feuilles  font  oppolees,  pâtiolées,  ramaffées  & 
très-tapprochees  à  la  ptttie  fu^neure  des  ra- 
meaux, ovales-oblongues ,  un  peu  irrégoU^es  ic 
variables  dans  leur  grandeur  ,  lâchement" dentéét 
en  fcie  i  leurs  bords ,  glabres  à  Uuts  ^kux  faces , 
vertes  à  leur  faee  fupéneure ,  un  peu  plus  paies  en 
deObtts ,  longaea  de  trois  i  quatre  pouces ,  larges 
d'environ  il  ux  pouces  ,  quelquefois  beaucoup 
plus  grandt  s ,  marquées  de  nervures  ahemes,  la- 
térales ,  méiiiocrement  failîantes  en  delTous  ,  cn- 
naliculées  en  deffus,  ua  peu  ramifiées  vers  leur 
extrémité  { les  pétioles  longs  d'eoviroi)  un  pouce, 
un  peu  ftriés  &  légèrement  comprimés.  On  dif- 
tingue  deux  variétés  remarquables  dans  les  feuilles 
de  cet  arbre.  Elles  font ,  dans  la  première  ,  d'un 
▼etCKibfcur  très>fbiicé,  fans  aucune  tache  i  dans  ta 
féconde,  d'un  ven-gai,  beaucoup  plus  clair ,  pa« 
nachées  de  taches  blanches.  ^ 

Les  fleurs  font  monoïques  ,  difpofées  en  panî- 
cnles  terminales ,  â  trois  principales  divifions ,  pln- 
fieurs  fois  ramiBées  en  rjmea  ix  o>  pofés ,  les  pé- 
doncules &  les  péiicelles  plus  ou  moins  velus, 
accompagnés  ,  i  leur  infertion ,  de  bradées  gla- 
bres ,  lancéolées  ,  Hentées  en  fcie  petites  ,  i'ail- 
leurs  affez  femblabl  s  au»  ftui!!e<.  Le  calio«^eft 
court,  verdâtre ,  tronque  i  f^s  bor  Is  }  la  corolle 
peu  apparente  ,  compofée  de  quatre  pétales  ca> 
ducs,  verdAtres  À  deflbus ,  de  couteor  purpurine 
eti  dch.irs  ;  1-^  étami  k  s  au  nombre  ^e  q-ntrc  ,  in- 
férées fur  le  ri'cepta  k  ,  alternes  avec  les  [>étale$| 
les  anthères  purpurin-  s  ,  à  dtux  loges.  L'ovaire, 
dans  les  fleurs  femelles ,  elt  ovaIc  }  le  flyle  épais  8e 
court  ;  le  ftigmate  capité.  Il  lettr  fuccède  une  pe- 
tite baie  ovaie,  à  une  ftu'e  lope ,  à  p-ine  un  peu 
charnue  ,  ne  reofumant  qu'une  fetitence  de  même 
«  ■        •  *       •         ' . 
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Cet  arSre  efi  nrî.^in;  ire  Hii  J  .pon,  afT-z  rom- 
nrin  d.an»  les  teirains  rulr^v-s.  11  fl  urit  au  mois 
de  jiiin,  &  ns  donne  de  fr  jits  mûrs  qu'au  mois  .le 
nanfuivant.  On  le  cultivé  au  JarJin  de<^  Pl.mttî 
de  Parts  &  dans  plufi.  urs  .lutr  s  Je  1  •".»  rope.  1! 
croît  aver  ar*:.?  dp  finiirc' ,  Se  (c  coi  f.  rve  fans 
peine  en  le  girantijrant  des  grands  froid*.  C'tft 
Jineplan'^e  d'»rnement  oui  produit  an  aflez  bel 
dUt,  furtoutla  variété  i  fetullei  panachées. 

AVELINE.  AVELINIER.  Ceft  nne  efpèce  on 

variété  cultivée  du  noifttier  ordinaire  ,  dont  le 
fruit  cfi  nommé  avc/ine ,  en  latin  avei/tina ,  d' \- 
velîa  ,  ville  de  Campanie  ,  près  de  laquelle  croif- 
foit  cet  achre.  Les  Provençaux  lui  donnent  le  nom 
fmrtOamitr,  &  les  Lngaedocieas  celui  à'aié- 

A\'ELLANÊDE,  cupale  du  gland  de  chêne , 
cmplovéc  pour  tanner  ks  cuirs.  Il  en  vient  bca  i- 
conp do  Levant,  recueillie  particuliérem  ut  fur  le 
chéni  dhv/l.'ani  ;  ma?*  ct  l'e  d?s  chênes  de  France 
(èrviroit  également  aux  mêaaes  afa^es.  (/i^^.) 

AVFLLAXO  :  nom  q-ie  pOrt«,  «U  Chili  » 
bre  déciic  par  Molina  fous  IcdOdl  defWjrr'jttf,  & 

gir  Rttiz  &  Pavon  feus  celui  d»  tatdiia.  (Vaytr 

AVENA.  (        Aromt.  ) 

A  V  EN.\T  :  nomde  l'avoine  dans  qu'  Iqties  con- 
trées liu  Languedoc ,  S: ,  m  Provercf ,  H'ùne  prt- 
paraciofl  de  ce  grain  pour  la  nourriture  de  1  honunè. 

AVENK  A.  On  trouve  fous  ce  nom  ,  dans 
Rheed  (  Hort.  m^lab.  1 1.  tab.  40) ,  une  tbugère, 
dont  Biirmann  fait  un  adiante  {adiaatum  tMnàU- 
tum).  Ses  feuilles,  ovales,  crénelée» «  forin«nc,par 
hors  replU ,  une  efpèce  de  croifrant ,  (bnt  portées 
le  long  d'un  périole  commun.  Mircpnve,  dblM 
VHi/Ioire  du  B-tfii ,  pige  if  ,  déirit  &  figure ,  Tous 
le  nom  d'avc-z^ua  ou  antaM,  donné  par  les  Portu- 
gais qui  habitent  ce  oays ,  une  autre  fougère  qui 
I»eut  appartenir  au  même  genre  ,  mais  dans  la  fec- 
tion  des  feuilles  plus  compotées ,  ou  au  genre  de 
l'acn>fti(}ue«  &:  peut-être  à  Vaen^ukitm  Mlomtla* 


AVÉRON.  AVÉNERON.  On  a  donné  ce  nom 

à  quelques  gnminées  du  gmte  bronus  ;  mais  il  til 

plus  cotniuunemeiu  appliqué  à  l'avoine  folle,  «vtn* 
ySiCMLinn. 

AVERRHOA.  (  Voye^  Ca 

AVET.  AVLTE.  ABÈ1  E  :  noms  dérivés  du 
aoc  latin  &  emplovés  dans  quelques  pays 
pwir  défigneç  l'elfèoe  osduaire  dn  (apin. 
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AUGE.\  du  Opb  Jê^û  euftHfii,  Thunb. 

Aiteea  foliis  opp.'ftis ,  vjgimntttus ^ficrihu  mai' 

larihus  ,  fu-ftlittir  :s.  (  N.  ) 

Aiigc-i  cupenfu.  1  buiib,  Prodr.  pag.  80.  —  Nor. 
Gen.  Plant.  1.  pag.  iif.— Willd.  Spec  Piaoca. 

png.  6;r). 

Genre  de  pîant  s  dicotylédones  ,  à  fliurs  in* 
complètf  $  ,  établi  par  Thnnb^rg ,  «  dont  h  f*« 

mille  mtur  Jl-  n'<  1^  p  irir  encore  déterminée.  A 
offre  pour  car^clère  i  iT-iitiel  : 

Vn  Ciiitce  à  cinq  dieoupmrt*  ;  p^int  dt  corotU  {  £m 
étumi  es  rf unies  «m  uà*  k  ilÊirà^i  m  fyUim 
capfuU  k  di*  iSifu. 

Ce  (tenre  n.?  renferme  qu'une  feu'e  efpèce.  C'cft 
un-  plante  à  tige  herbacée  ,  foible  ,  charnue, 
haute  d'environ  un  pied ,  divifée,  dès  fa  bafe,  en 
rameaui  garnis  de  feuilles  fefliles.  opposées  «  va- 
ginales à  wtir  bafe ,  i  dentt  c^Hndriqaes ,  longact 
d'un  dmii-nourr.  I  ts  fl-urs  (ont  petites  ,  fitiiéts 
dans  les  aillelks  des  k-uilUs  fupëiieures,  folitaires 
ou  réunies  deux  ou  trnis  ,  portées  chacune  furim 

rMoncule  court.  Leur  calice cft  d'une  fiNile  psice« 
cinq  divtfior4.  Il  n'y  a  point  de  corolle.  Les  én> 
mines  font  au  nombre  de  dix  ,  attachées  à  la  bafe 
du  calice  i  les  fitameos  reunis,  i  leur  partie  infé* 
rieure ,  en  un  tube  cnurt»  qui  embiaAé  un  ovaiie 
libre  ou  rupérleur,  furmomé  d'un  ftyle  filiforme, 
que  termine  un  fligmate  obtus.  Le  fruit  confiflcen 
une  cj-fifule  charnue,  cylindrique,  s'ouvrant  (fl 
dix  valves,  divifée  en  dix  logf s ,  remplies  dsiit: 
mercfs  leotlcolaireSj  enveloppées  d'une  tuniqne 
blanche. 

Cette  plinte  croir  au  Cap  de  Bonne  •  Efp^ 

ranc^-.  (Difiript.  ex  TAtmA.  ) 

AUGIA.  Aigiii.  G^nre  de  plantes  dicoty'édo- 
nfs,  à  fl.urs  complètes  ,  polypétaécs,  de  la  (*• 
mille  des  guttitères,  qui  comprend  des  a .  briifeaux 
exotiques  â  l'Europe ,  à  feuilles  ailées  ,  &  doot  les 
fleon  font  difpofiies  en  pamoiics. 

Le  caraâèie  cflentiel  de  ce  genre  eft  d*avoici 

Va  calitt  trùHfui  ,  fort  pt'it  »  /!/r<i/«  ;  ■« 
grand  ttomàn  ititaminet  i  M  fyiti  un  anq>etoiUf 


CAHACTÂm  «&MiaiQi;f. 

Chaque  fleur  offre  î 

I*.  Un  ««Im»  fort  périt,  inférieur,  uonqué, 
étalé. 


1*.  Une  loroUt  compofëe  de  cinq  pétalcs  ob> 
longs ,  étalés ,  ii  férés  fur  le  réceptacle. 

j'.  Environ  une  centaine  i'itamines,  dont  les 
fiiandit  font  fiiifonnes^  phts  l«ii|s  ^  la  caraOej 


Digiii^uG  by  Google 


AVI 


A  V  O 


inférés  Caf  le 
aiiondies. 

4*.  Un  ovaire  libre,  comprimé,  prefque  rood, 
furmonté  d'un  BjU  alifbllM  «  tMSiilé  ptT  UB 

fiigmate  obtus.  ' 

Le  fruit  c(k  un  drupe  prefque  lenticulaire  ,  petit , 
Infinc,  compriiné  verticalement,  cooceoMi  tto 
noyau  de  même  forme  >  à  une  feule  loge. 

Ohfervations.  Ce  genre  a  été  établi  par  J/>u> 
r^ro ,  (^ui  lui  a  donné  le  nom  é^aagia,  d'un  mot 

grec  qui  (ignifie  luifa-.t,  à  caure  d«  flK  réfioeoi 
^ui  découle  de  ce^  arbitlîsuux. 

Espica. 

AvciA  dfi  b  CiiÎM.  Àagitfnt^a,  Lour. 

Auf'j  fof'irt  ptnnatls  ^  integerrimis ;  panicuSs  fuh- 
urmtnaiious.  Luuc.  i  lor.  cochin.  i.fag.  411. 

V tmix  indica.  An  anacatidinus  ?  Kocmpf.  AmOCD. 

^ag.  791.  —       Jap.  lib.  I.  pag.99..— •Cfaaricv. 

Jap.  I.  cap.  27.  pig.  55i.  Icon, 

•  C'eft  un  arbre  d'une  médiocre  grandeur  ifevêltt 
d'une  écorce  rude ,  divfli  en  rameaux  arcendws. 
Les  l'euilles  font  ailées  avec  une  impaire,  coropo- 
fées  d'environ  cinq  paires  de  folioles ,  petites , 

glabrL-4  ,  tris-entières  ,  élargies,  lancéolées,  acu- 
minées  à  leur  fommet.  Les  fleurs  font  pâles  »  raf- 
fèmblées  en  grandes  penicoles  lâches ,  éparfi!tv«rs 
le  fommet  d. s  rameaux.  Le  calice  ef)  fort  petit, 
tronqué  à  fon  orifice  ;  h  corolle compofée  de  cinq 

LialcS  obI:irig>.  \.v  truir  ell  un  drupe  1eiuicu!:iire, 
ge  d'environ  quaue  lignts ,  de  couleur  brune , 
çevéctt  d'une  écerce  mince ,  très-lifle. 

Cette  plante  croît  dans  L-s  grandes  foréti,  i  la 
Cochinchine«  à  la  Chine,  âcc.  l>  (Dtfer^.'  «r 
Lour,)'  •     »  •  • 

'^Cmmibn,  dTaprè*  Le«jkeirA>,  «ft  celot  qai-pro< 
duit  le  vértoMe- ve mis  de  la  Chine  ;  c't  ft  le  vtrn/x 
indica,  Lorfqtt'on  veut  l'obtenir ,  on  fotid  1  écorce  : 
^  en  découle  un  fuc  réfineux',  très  vifqiKux.  On 
ferapUneporottinélé  à  diverfes  fubdinces  colo- 
fées.  Cette réftieeft  encoreemployée ,  dans  l'Inde, 
comn>e  médicament,  apr^s  l'avoir  hit  boni.lir 
pofar  lui  enlever  un  principe  volatil  ,  d'une  âcreté 
•ew*<^e-  Le*  médecins  de  la  Cochinchine  la  fint 
^prendre  ordinairement  ï  leun  qialades  foui  forme 
-de  piTinles.  Hlie  pro  iuit ,  félon  Lttttteiro,  de  très- 
bons  eife-s ,  comme  échauffiutlie',  léfbllllfve,  em> 
inénagogue  &  vermifuge. 

AUGUO.  Les  Prorençnir  namment  ainfi  l'al- 
eue  des  vitriers,  connu  dus  boianiiiçs  Tous  le  pom 
de  xoftère, {(;(imt  ocmiiat  Uim. 

AVICEN.NiX.  (         AvicBNNE,  &ni.G«n. 
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tes  fruits  de  cette  efpèce  font  du  nombre  des 
mets  nommés  cari /s  dans  le  Malabar  ,  lorfqu'ils 
ont  perdu  leur  am-rtume  pamnetongne  macéra- 
non,  &  par  la  cuilTbn  dans  l'enu.  De  ces  mêmes 
firuîtl  verts,  cuits  avec  les  teuilles  de  l'adamboe 
(  ipomiu  campitnulata  Linn.  J  ,  piles  &  mêles  de 
beurre ,  on  forme  des  cataplafmes  émoUiens  pour 
faire  aboutir  les  tumeun.  La  leffive  de  letirs  cen- 
dres fert  à  blanchir  les  étoffes  de  coton  ,  P»-  à  fixer 
les  couleurs  loifuu'on  l'emploie  dans  k  peiniure. 

|.  AVIC£NNB  réfioeux.  Avutnmia  rtjinifira. 

Fort.  • 

Avktnnîa  foliis  ovato-lanccolath,  fuhiui  tomtnto- 
fis.  Forft.  Prodr.  n".  146  ,  &  Plant,  efcul.  pag.  74, 
n*.  J4.  ' 

Cette  efpèce  a  de  très  grands  rapporta  •veefal 
première,  ^es  feuilles  font  oppoOee,  pétioléet  ; 
cotttcet,  hncéoléti.  tièe-mièfcs ,  aiguës  â  leur 

fommet,  glabres  &  luifantes  en  delTus ,  longues 
d'environ  deux  pouces ,  couvertes  en  detlous  d'un 
léger  duvet  d'un  blanc-faunâcce.  Sèt  f4ddaciritB 
font  termtoaus,  pnfijae  trifides ,  portant  un  pa- 
i^nce  de  flenn  en  tête.  Forfter  préfume  que  le  fuc 
concret  qui  fort  de  fi  tige  ,  efi  la  pomme  de  cou- 
leur verte  que  les  habitaos  de  la  Nouvelle-Zélande 
mangent  avec  pbûfr wppottd» Oroîet,  voflf 
gcur  trjnçjis.  .  ' 

Cette  plante  crok-i  k  Noiivelle>ZéfauKie.  1^ 

AVI-HI-AVI  :  nom  que  porté,  i  Midag»fcar« 
un  arbre  du  genre  «UUttùa  ,  fuivant  Gomaiecfon. 


A  VIL  A  :  mm  cmïb*  du 

f~andcns. 


AUI^CiA.  Looreiro  (  F/ore  df  la  CccH'mehine  ) 
décrit,  fouf  et  nom  ,  on- petit 'ai'fA-e  à  feuiîhs  al- 
ternes ,  fiii.phs  î<f  f  léreléts  .  .1  fl jurs  ver  Ijtrc  s,  en 
grapfKS  temwnales,  qi.i  a  b.aucpj^p  dft,fMR«t . 
dans  fa  fruftihcKion ,  avec  1  vjmpt  {eàMa),it 
qui  n'fcft  peutrdlie  qu'une  efpèce  'u  :  i  -  genre. 
1!  en  diffère  par- fon  calice  divifë  moins  profondé^ 
tntnt.  Sa  baie  cft  comp<«fe:;  àe  cinq  loges  ,  remf 
plici  chacune  de  *k;ux  fcmcanuEt.  iSes  feuilles  font 
fimpLs  :  on  leur  «trib.iQ  ua»«énÉemméaigsguqk 
Son iruitn'fftpM bon  à  manger.  (A{^>  .  ' 

AUl  NF.  noir.  (  f^o^e^  BaQMftâiMa » 

&  Nerprun  (/^Aanwiju).)       .  .  • 

AX  OINE.  Avenu.  Ce  genre  ,  qui  piroifTiit  a(Te« 
nitur:  I  loMque  Linné  1  établit  pour  U  preroièt<| 
fois,  a  éprouvé  ,  depuis  cette  époque  ,  bien  dei 
channemen».  On  y  a  inupduic  des  elpèces  placées 
dani  d'autres  genrer/iéMéri  a  reirattchi  d'autres  , 
poor  lef^aellM  00  a  créé  de  n  uv  aux  genres ,  6c 
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dampe  réformateur  enchérit  fut  Ces  prédécefliears. 
Souvent ,  par  le  feul  chingement  de  nom  ,  on  eft 
parvenu  ,  à  force  di  vouloir  perfedltonner  ,  par 
jeter  dans  un  embarras  un  peu  plus  grand  qu'il 
n'étoit  aupumni.  Toit  pour  placer  lesefpèces 
du»  les  genres  nouvellement  créés .  foit  pour  fe 
décider  tor  le  choix  de  ces  genres  &  fur  les  noms 
qu'il  convient  le  mieux  ile  confervcr*  00  dirai 
que  deux  mots  ue  ces  reformes. 

Linné  avoir  déterminé  le  caraâère  effentiel  des 
ivoines  d'après  la  confidératton  d'une  arête  ar 
iiculé«  ,  pltts  ou  moins  torfe,  pbcée  fur  te  dos 
é0  h  trtlirar  extérieure  de  b  corolle.  On  a  re- 

marqué  que  ,  dans  quelques  efpèces  ,  cette  valve 
fe  pattageoit  en  deux  à  Ton  Commet,  qu'il  en  réful- 
ïoat  deux  pointes  très  -  aiguës  en  forme  d'aréte , 
«lue  qotlfuefois  i'arétu  dorfale  n'étoit  prefque 
pe4nt  contournée.  Cette  particularité  a  donné 
miflance,  1°.  anr,enre  trifttumde  Perfoon  (  yoyfl 
Trisetaike.  Oaftrvations ,  vol.  8,  paR.  ll6  ); 
4*. au  genw  d^nUioaU  de  Decan Jolie  {Flort frai- 
Mf/«,  ; .  pag.  )2),  qui  diffère  très-peu  de  celui  de 
nrfoon  { au  ^enKventtnaii^  de  Kœler, Src. ,  tandis 
que  quelques  efpèces  à'hoUus(t  font  gliflees  parmi 
les  avoines  ;  malgré  Kurs  fl4:urs  poljrgaiMS,  quel- 
que»/%litf<t  ,  &i.  Il  y  auroit  bien  encore  d'autres 
fedtet  réformes  i  faire  ;  mais  ]e  me  liornerii  à 
quelques  concordances  de  rynonymie  &  aux  el 
pèces  découvcfrtLS  depuis  U  pabUcAliaii  de  ce 
genre  pat  M.  de  Lamarik. 


Bspicit. 

.  I .  Avoine  cultivée.  jfiMM/isrii». 
lil.  Geo.  ub.  17. 


tiiili.»Lem. 


la  AyoïMB  caHdMie.  Âwm  eaUeiiim,  tân. 

A\'(n<i  p  :riicLU:a  ,  c.ili^:has  biftoris  ,  fiofculii  d-i" 
flh  longio  lout,  -cfirvlUi  an0aiu  ,  pabuuuiis  eapil- 
iantus.  Laoï.  IIU  GOR.  I.  pag.  MO.  OP.  IIOS.  » 
NonFilUrs. 

Dtutikonia.  Decand.  —  Trifetum.  P«fC 


) tigesfont drMtes ,  orlindrMnes  f  terminées 
fer  une  paideule  étalée;  le$  feuilles  glibres  ,  un 

peu  ftriéiS  ,  alternes,  aiguës,  (.es  pt-  loncules  io  't 
très  -  déliés  ,  capi  l  tires  ,  pend  int ,  recourbés  %  \  % 
ralices  luiùns  ,  bifl  >res ,  compiles  de  deux  valves 
d'uniaunc  pâle,  é<îa'i  s ,  très-jivîuè's ,  au  moins  une 
lois  plus  longues  qu;  la  corolle  ,  pctfifta  tts ,  i 
peibe  Rriées  j  les  valves  de  la  corolle  blar^chatres , 
■tembraneufes  ,  tranrpart:0test  pubefcentes  i  leur 
pittfe  inférieure  ;  la  valve  estérieitre  bifiJe  à  fon 
fbmmet ,  Tupportant  fur  fon  dos ,  un  p  'u  au  dt  (Tous 
de  l'échancrure ,  une  arét j  brune ,  mediocremet it 
comowmée,  i  pdne  plH  leogne  fa*  b  calice. 

Cette  plar  te  croît  au 
(  K./.  ia  htrh,  tom.) 
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AYOIIH  courts,  àvtaa  brevU.  Roth. 

iireviAus,  o.nujis  ,  apice  hider.tatis  ;  affii  dorftdi  ^ 
fcah'à,  Horb.  Ger'n.  I.  pa  j.  4©,      vol.  II.  pjg. 
108  .  —  Hofftn.  Germ.  40.  —  WiUd.  Spec.  Piiot. 
I.  |jag.  44y. 

Avena  panictdi  taxâ  ,ftcuniâ  ;  e4dkUëi£fpimu  ,- 
fiminiàLS  hrevibus  ,  obrufii ,  apict  hidettjùt ,  do'ft 
arifiaùs  ,  fcairis.  Roth.  Abh.  uod  Beob.  paj.  41. 
n**  I. 

Set  ûgn  fbnc  hautes  de  deux  oq  trois  pieds, 
dabies«  un  peu  coudées^  tes  articula: ion» lei^ 
foncées  8r  d'un  biun-notrltre  1  les  feniUes  roda , 

ftriéesj  les  gaines  glabres  ,  un  peu  glauques, quel- 
quefois munies  à  leurs  bords  de  qutlques  poils  ra- 
res ,  irès^fim^alongÀi  rorifice  garni  d'une  mem- 
brane courte  ,  tronquée  .  crénelée.  La  pintctile 
eft  oblongue,  lâche,  prelqu'unilatérale ;  les  pé- 
doncules rudes  i  ils  foutiennent  un  ou  trois  épil- 
lets  pédicellés  ;  les  valves  calicinales  d'an  vert- 
pile .  un  peu  inégales ,  aiguës ,  un  peu  (triées  (  elln 
renferment  deux  on  trois  fleurs }  la  corolle  i  peine 
plusionguequelecalicei  la  valve  extérieure ovile, 
oifide  a  Ion  fommet  ,  glabre,  un  peu  raie  furie 
dos ,  munie  d'une  arête  dorÉile ,  prefque  droit? « 
un  peu  lorfe ,  trois  fois  plus  longue  que  les  valves. 
Les  femf  nces  tnvelnppees  des  valves  de  lacorolk 
fo.'it  brunes,  fouvLiu  coi  vertes  de  poils  roides, 
loi.gs  ,  epars  i  tomenteufes  à  leur  bafe  ,  quelijiie- 
fois glabres  .  dépouiUéet  dit  valves  .Elles  font  cmw 
tes .  obtttfcs  i  wurtdein Mtrémités ,  pubelceM» 
d'un  hiun-c!air. 

Cène  plante  crcîr  dans  les  moifT^ns  ,  en  Alle- 
magne ,  aux  environs  de  la  ville  de  Bréoe.  0 

(7. 

10.  Atohii  Umdie.  Attua  miU*  VaM. 


>»  ,  «M  «r^.  VaU  >  Sy^  1.  paf,  14. 

File  a  le  port  de  Vavtna  fit'rva  ,  mais  fts  épiTeti 
font  trois  fois  p'us  p-rttts  les  corolles  velues  i 
leur  bafe  }  elle  me  pamit  fe  rapprocher  bcaucn'ip 
de  la  précédente.  Scs  ti^es  fout  hautes  d'un  pi«it 
fes  feuilles  glauques  &r  «l.-bres  ;  fa  paniculM*^ 
pie,  peu  p-irnik- i  1.  s  v..  ves  calicinaLs  dim 
pâle  ,  iranfparetues  à  leurs  bords  i  la  valve  en^ 
rieure  de  la  corolle  aigi  ë-,  ftriéd  ,  coNVeiiei  A 
partie  inférieure  de  poils  très-b!ancs  ,  portantes 
peu  au  deffus  de  fa  bafe  une  arête  pUislongiiC^at 
le  calice. 

Cette  plante  a  été  oMsfvéefirM.  VàiM 

eovirogs  de  1  unis. 

ZI.  Avoine  d'Orient.  Avent  orientalu.  Schrtb. 
AmMfÊaû/UÀttëiOêtdtfitëiuldiJjpiului^t 


ti 
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Spicil.  f  1. 

>#iv««  (  ncemora  ) ,  fuiva ,  punievii  ht  race- 

'        itfîififnandam  ,mulrijiorutn  cojrîtaiti  • 
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•Ê^fit-iÙÊifimfotikiU  matitU.  i  hsùU.  Fior.  paiil". 

Cette  plante  diiTère  de  l'diwM  fithftfutè»  pa- 
iUcule»alongées ,  reOerréeStprerau'engrappeioni- 
lateivlM  ;  clu^^ue  épîllet  compore  de  état  A«un, 

,dont  une  pedicellee  ,  !a  Jtipjrt  prives  à'aiêtes. 

wlves  caliciiiaie»  innt  oblongurs  ,  concaves  , 
W*W  ,.tiè$->,igups  j  celles  de  la  corolle  plus  cour- 
Mê,  iNiHiUbrW}  i'uas  d'elles  quelquefois  t'ur- 
■KMKée  «line  arére  prefque  droite,  brune  à  fa 
bife,  au  moins  une  fois  plus  Ionique  que  I.1  coroiie  ; 
les  leawBces  étroites ,  aloogees.  Les  feuilles  font 
grandes  «  élwgie»,  rude»  «M  MNcber }  kor  gaine 

Cette  pUcite  fe  cultive  au  Jardin  des  Plantes- 
O«iaroapçomie  oriBinairé^Jkr  Levant.  O  ( 


V.) 


Obfirviuioiu.  Il  me  paroîi  très  -  probable  que 
çette«rpèce ,  ainiî  que  qutlques  autres  rapprochées 
de  Vavtnalativa ,  n'en  ont  été  piimitivement  qae  f 
des  ntUtk,  «u  A  font  perpétuées  pas  b.ciOiyre 
avec  les  caradères  qoi  les  diaingoeiik 

tt.  Ayoinb  de  PcAvCRoe.  if wm  fmnndmK». 

Avtna  (caliciiia  )  ,  foliis  planis ,  baft  piLfij  ; 
^an  'uuli  fimplici  ;  fpicuUt  quinqatfioris  ,  loagitudint 
'êatUis.  Vilbrs,  Dai.ph.  1.  p«g.  (48.  tab.  t.  fig.  9. 
—  WoniiiProdr.  lab.  1.  fip.  i. 

DantAonia  (  provlncialis  )  ,  anfld  longâ,  tortiti  ; 
glumis  y-(î flor  s  ;  f  lits  t'.jbrls  ,  vre  fUofu  ;  inferio- 
ribks  convo(tuo  jiiactis.  Decand.  Synopf,  pag.'i2,6^ 
•St  Fior.fbnç.  |.  pag.  3)'.-—  7Vi)if««i.  PèrT.  .  ; 

Cette  plante  a  des  tiges  hautes  d'environ  un 

pie  1 ,  gré'es  ,  cylindrique  ,  roulées  i  leur  bafe  ^ 
pU'S  redreffées  ,  garnies  de  tsuilles  étroites,  peu 
tîoinbieuûs  ,  les  inférieures  pre^i^ue  férucées , 
roulées  fur  elles-mêmes  i  les  fupérieures  planes, 
uni  peu  plus  laiîtes  ,  glabres  ,  munies  de  oadqti  .s 
poils  à  l'entrée  de  Itiirgnî  ie.  les  fleurs  ont  if  1- 
polées  en  une  panicu!e  droite  >  fimple  ,  prefque 
unihtétaie,  peu  garnie ,  comp:>i<;e  d  environ  quz- 
.tse  é,>i4ea  (pltiaîtcs&^éiceUét.  Le  Cflice  con- 
tient  cinq  ï  fi<  fleurs }  il  eft  coiQpofé  de  deux 
valves  liflts,  fort  grandrs,  d'un  vert  un  ptu  vio- 
let, concaves,  tfè>-aigtè»  i  Us  fleur»  intérieures 
difpfifées  fur  deux  ra  gs  ,  chacune  d'elles  munie 
<de  deux  valves  }  t'iniétieere  giebre ,  membra- 
fienfe  ,  obtufé  1  fevtérieure  coriace ,  concave  , 
v^lue  â  Q  pircie  inférieure  &  fur  fes  bords,  for- 
temeocé^banccé^^  àioii  fpfl)0)ec«.^ii|^4  poin- 


tes «longées,  diveigentes.  De  la  bafii  de  l'échan- 
crare  paît  une  arête  roufleâtre ,  torfe  i  fa  befdj 

fort  longue*  La  plai f.'  figurés  par  Monti  appaK> 
tient  à  celte^  e^ce ,  &  non  mfcfiuca  dtiumïtut 
Unn.  •  •    •  - 

Cette  plante  croît  iw  Provence ,  wn eotimai 
de  Gap  Se  de  Siileron.  if{f^.f.) 
,  -      .       -  '  t 

1}.  Avoine  hifpide.  Avenu  kifpiJa.  Linn. 

Avena  panicalâ  fimptitiftatidias  trifi^'is,  pilt^ 
fii !  glumii Jaiataiis.  L$m.  Ili.  t.  pag.  20i.  ti*.  1 1 1 1. 

—  Linn.  î.  Siippl.  ni.  —  Thunb.  Prodr.  11  — 
WiUden.  Spec.  Plant,  i.  pag.  451.  —  Tnfttum. 
Petf;  I     ■•  i 

Avtna  (  capenlïs  )  ,  ftfn/ti/J  ova:J  ;  flofcuHs  i:- 
nis  j  apUe  biltnfiatis  ;  a'ifid  dorfali  tonâ  ,  fioriiut 
Ji0ims,  iadèàg.  Burm  Prodr.  ). 

Cittetfpèct  a,  dans  la  formt-  &  la  difpofîrion 
de  Tes  fleur» ,  l'afpfâ  d'ua  bnnuu.  Ses  tigea  fout 
lides  >  hautes  d'un  ,  garnies  de  finiiHes  A- 
ternes ,  un  piu  étroites ,  glabres  ,  pileufes  à  l'or»» 
rice  de  lear  gaine.  Les  (leurs  font  difpofeïS  en  une 
panicule  fimple,  peu  garnie  ^  prefqu'en  grappe, 
contenant  nots  on  quatie  épiUècs  pédicittés»  Jeu 
pédoncules  ftnples{  les  valves  calianates  droftes. 
longues  d'un  pouce ,  pileufes ,  aruminées  ,  conte- 
nant trois  fleurs  fubalées}  leur  valve  excérieuré 
biliiesn  femmet,  munie  d'une  arête  teirft , 
fois  p!us  longue  que  les  fleurs. 

Cette,  plaute  croit  au  Cap  de  Bonoe-Efpé- 
rauce.'     .  ;        .       '  .'• 

14.  XvoiNt  fulmlêe.  Avtna  fuhidata,  Lem*  • 

A<9*u  paMiiM  «èr  -tampêfiti  ,  pivpîervo-jfdivjC 

ttntt;  t^'Jici'yuf  fuhnflons ,  f.of.u!oi  tquantibus ;  fo" 
liit  invoiulo-jubuiatis.  Lam.  111.  Gen.  1.  pag.  toc. 
n*.  4ftf.         ..  . 

Avcrtii  (  fct.lcea  )  ,  foliis  feidcen  ,  vaginit  lanagitt 
nt  fis  ,  p  jniiulà  furpura^j^atc  ,  ffifudit  nujufuUii^ 
calicibêis  trifions;  ar:fii$  aigns,  rtcunti.  VillatS  « 

Daifph.  X.  psjg.  144.  tab,  |,  —  ML  .Aft.  Tort  $, 

pag.  118. 

Avena  (aorata),  pan'cula ftri^û  ,  fpicuUê  «/«*« 
gaiis  ,  flufculii  bjjt  vii/ofit  ,  foltis  feiactit.  Alliott. 
Fedem.  b".  iifV-  —  Hall.  Helv.  u".  1488. 

F. Ile  fc  diftmgue  par  f'S  liges  droites  ,  prefquu 
fîliiormes;  par  fes  feuilles  roides ,  aulC  longuef 
que  les  tiges ,  fines ,  preli)ue  (écaoées  »  cris*dt«i- 
tes ,  d'un  vert-pâle ,  foulées  tieurs  bords ,  velon* 
tée^  fur  leur  B.iî:ie.  Les  pinicules  font  olro'tes ,  peu 
garnies  i  les  pédoncules  ferrés  ic  ne  porrant  qu'un 
oudewi^'llets  oblorigs,  fouvent  d'un  jaune-doré; 
ou  un  peu  violets ,  luifaos  ,  tièa-glabres.  Les  calices 
re  renferment  que  deuT  on  troh  ileotv  velaa  î 
leur  btfe'}  a<i  valv  s  aiguës;  l'arête  notiâne*ail 
môins  une  lois  auûî  longue  qtf«4e  calice*  ; 


t 
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-   Cette  plance  ccoù  dtos  le  Dauphiné  fle^dans  les 

Decind. 

.  '  Avtm  ptmicM  trtStà  ,  areptfd;  giamis  Hforit  ; 
fiofculo  ii^triort  wtiéri/iuta  ^Juperiore  iUri/t^.  Ot- 
cand.  Synopr.  ptg.  tt6  ,9t  Floff.  fruç.  ).  pag.  37. 

Ses  tigès  font  droites  j  hautes  de  fix  à  huit  pou- 
jcm*  trè&-iimples,  garaiei, -dani  toute  leur  lon- 
gueur t  de  feuilles  courtes ,  étiMtw ,  redreflee» , 
.pJanes  <ïu  pliées  en  tons;  ;  les  ftipérieures  glàbr<^; 

les  inferieutes  velues  lur  leur  Riine  t<c  à  leut  face 
jnP^ricuce.  La  panicuie  cii  droite  ,  peu^garnie)  elle 
fort  de  U  gaine  fuperieuie  >  les  pédicellcs  ne  pot- 
tent  qu'un  feul  epillct;  ItS  valves  caliciMles  ''ont 
granucs  ,  oblongucs ,  pointi;es,  un  pt.'  j  ir.i-gaics  , 
d'un  beau  violet  à  leur  bife  ,  argent-es  à  fcur 
fommet }  elles  renferraenc  deux  âaurs  foyeores  i 
•but  bat»  ;  lacbmdet  de  viotet  ^ten  f e  Inor.  Dms  ' 
•chaque  épiller,  on  difttngue  troU  îrâtes  droite?  , 
longues,  purpurines,  dont  uii^  f«r  la  halle  infé- 
•  jrwttre,  &  deux  fur  la  fupériâurei  cataâère  re- 
marquable &  particulier  i  cette  efpèce. 

'  Cette  pUnte  a  été  dicouverte  dans  les  Alj>e» 
'4^  Provence  par  M.  Clarion.  (P<cMdL) 

16.  AvcMKc.  ie  Seyne.  Avci:  f.dc-icr.fs.  Dec. 

Avenu  patit.uid  t'C^j,  canf.uUi  ptûncllis  ge- 
.  m  'rnis  s  glum'-s  ki  feu  tnjiors  ;  RofcuJorum  bafivillor 
forum  vaivuid  inuriore  bijtdo.  Decand.  Synopd  pag. 
litf* .   »    •  •        ••  •     «'■    ,•  •;    •  A 

.  Xette  plante  ,  que  )^  ne  conaois  poioC»  qui  croît 
dans  les  Alpes  de  la  H  iUte-Provence  ,  aux  envi- 
ron* de  la  ville  de  S^yne  ,  fe  diOingue ,  félon 
.  M.  Decandolle,  par  fa  panicule  droite  ,  rtfferrée. 
I^es  pédoncules  font  aimipéjs  >  jes  calices  contien- 
llâ)t:d«ai*éfii*trojK'niiiOrcliiéi  lleur  bafê:.U 
vahrctiij^ietafe  de>b  cdïdle-éft- bifide. 

•  Aveita  paniciJata  ,  cjUcthus  fubiriftons  ,  jîofcults 
JqÉbo  ttrminaii ,  arijtû  rtéiâ ,  rtUijuis  aphe  hisriflatis; 
4Ê4!ali.*npA  npxi.  Leerf.  Hrrl>orn.  ii".  8  ;.  t.ib. 
5>.  fig.  l'  {Hon  aveda  rU'vofi. )iAm.  111.  —  Roth  , 
Çt^  U  pi^  y;(  ,,t!£.v^^^^,  Jfii.  108.  — Hofim. 

-  Avena  (  tenui'.  )  ,  paiiculitt ,  ff>iculis  trelîis  ,ful>- 
tri^is  i  fiorhus  omnibus  fertilibui  ,  infimo  arijiuto; 

'tUm,  reHis.  Mœnch.  Methodi  i^j.—  wiUden. 
â^C.  Plant.  I.  pag.  448. 

AffVM  fertîtis.  ?  j^Mwp.  AuA.  pag.  4;. 

Amm-  sntrtJhuM,'Vilkn,  Oauph.  z.  pag.  14g. 
■b«  4.  •  •  ■  V  .   I  .. .  .  ■ 
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ytntenatia  avfiaci'j.  Kœl.  Gram.  174, 
HoUus  biarifiatus.  Wigg.  Piim.  776. 

Ses^  tiges  font  minces  &  grêles ,  hautes <le  lit 
à  dix  pouces ,  un  p^ett  coorikéès  i  leur  ba(è,  ■»  I 
(^uées  de  trois  à  quatre  noeuds  de  couieupoip»'  j 
tme.  Les  feuilles  radicales  font  court» ,  pUna,  | 
étioites  ;  rtllcs  de  la  tige  un  p-  u  m  les,  plie:Scn  j 
long  ,  prcfque  fubuiées;  les  gaines  glabre»,  ac-  | 
rompagnées ,  à  leur  orifice ,  -d'une  iiwbfe  ti>  • 
fide,  lancéolée.  Le--  H.  ins  font  peu  ilOflhfnfts« 
pantculèes^  les  pc?  Jui;.  u  es  ruJes  ,  folitahMile- 
-mioéS'OU  verticiliés,  d'aburJ  ferrés,  puisétai^n  j 
nMMnent  de  la  fi(»vaifon  j  ckargét  d'Un  i  trois  éfà-  \ 
lets  plus  petits  qae  dam  f^fpèec  farmie;  \e(^  j 
ves  du  calice  longues ,  aiguës  ,  un  peu  infgJ«, 
marquées  fur  le  dm  de  fept  Ihits  fines  &  profon- 
des ,  contenant  deux  ou  trois  fleurs  fertiia&ni- 
nies  d'arêtes;  la  valve  extérieure  lille,  lenoiate 
par  deux  pointes  tris  aiguës  >  lUréte  dorCileçsu-  ' 
dee  dans  (on  mi)|^o^j|jrti<iaed<Ua^|ÉilM|pr 
que  !à  corolle.'  '  "  ' 

Cette  plante  croit  fur  les  colline» <èdia,(lio 
le  Dauphui6«  leF$diniMtt;rAneinagM.Y(^>f*) 

z&  AvOfNE  nervfufe.  Avtna  nerwft.\M. 

AvetU  pmietiti  lard  ,  pjuiiflorà  ;  (jli  tiu  sr^ 
ris  ,  cojicto-firiattj  ;  fi^;ci.lu  fuperni  j(ainu,fi» 
Ltoi'ftufts.  Lam.  11.  Cî  n.  i.  pag.  ici.  oMUf. 

Avena  (  i'rigofa  )  ,  paniculù  ohlongÀ ,  (aureâi, 

fecunaà  i  fiofcults  gemiait  ^  apice  iiutifaùi  i  ierft  i 

ari/là  geaitttUuà.  ùiïofik.  Spicil.  j £.  —  KoclGcA  i 

i8f. —Willd.  Spec.  Plant.  1.  pag.  446.-11(11.  j 

Obferv.  i.  pag.  11.  —  Roth  ,  G.rm.  i.  pi;- )9i 

&  vol.  II.  pag,  107.  —  Hofl'm.  G.rm.  y-).  \ 

Ses  tiges  font  droites»  hautes  d'un  piei  &  plati  1 
fes  feuilles  planes ,  glabres  ;  l'orthce  de  ieitf  giî» 
gariii  de.quelques  poils.  La  pmicuîe  eô  Ikte, 
alongée  ,  purpurine,  prcfqu'uDiUterjlei  les  f«-  ' 
donpile»  capillaiies ,  To^tenant  un  ou  deux  épil- 
lets;,  les  valves  calicinales  d'uo  vcn-pak||li'  . 
bres ,  oblongues ,  aiguës ,  marauées  fiir  ItarMiè  I 
cinq  à  fept  nervuresi  elles  renkrnient  deux  ll-ur?; 
leur  valve  extérieure  un  peu  coriace,  lide  iù 
baiê^  nids  tt,  firiée  vers  le  haut,  mnmtfv 
deux  pointes  atongees  «  l'arête  torfe ,  noirâtre»  i 
partie  inférieure ,  uue  fois  plus  longue  <|uel(l  j 
valves.  . 

Cette  phnte  croît  dam  les  «^pSTCeSIMS 

dionaux  de  la  France.  1 

29.  Avoine  luifante.  Avena  lùtida.  DesfiMt. 

Avena  panictJà,  JpicMd  i.glfimf.mimitiMrt"> 
nititU*  ,  ,^ube/».tmtf^4.f  tnariJLuii.  Oeffcnt  fl* 
àtl.  I  .fag,  ipi.  tâb.  ja.  figi  a.  r*^  Tnfttm.  Pe» 

•  8H  IMllM  (BM^iibeftlHKa^cspflti^ 
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çnlé«  :  il  îVn  élève  des  xif^$  droites ,  kiutes  d'un 
pied  Si  y\vs,  çiaSres,  filiforniis ,  nuw  i  leur  pai- 
tlV  fuperieiire  ,  limples ,  q  lïî^iierois  rameufes  ; 
les  F;  uiiUs  tno:!.s,  pu'  ercvntet»  Iarg«j5  d'environ 
une  li^.  Le«4ijr.icii!es  font  refferr^cs  t-n  u  i  épi 
iim^e,  cotnpofees  nmMut  co  ^irs  ,  f  rres;  h 
raihî»  pMhefct  nf  ;  les  énill  f.  un  pt-u  I  une  ix  ,  d  un 
}  un  -pali-j  ies  valv-s  c^iicm^les  pref«^ii\?s 'les  ,  ai- 
Rut-s ,  hnteoléi  s ,  fcariruiles  à  leur  loinai.'t ,  ci- 
liés fur  i«ur  dos*  cont*ntnt  tt«m  è  qoatre  fl.-urs , 
dont  Jeux  latéinle» ,  f  ifi'es  ;  les  corolles  mcmbr.i- 
nettfes  ;  leur  valve  ext»  rieurc  ccncjve  ,  oblongue , 
lifuë  ,  terminée  p.u  deux  p  iint-js  <.n  forme  d'a- 
léte»  une  arête  dorfale  piut  longiM»  droite,  très- 
fine}  b  ifdve  iniériewe  bbncne ,  mr  l^arente  , 
fubulée  ;  Ls  deux  fleurs  centrais  leeere  -i  i  t 
pédiceliées,  pks  petites,  femblabtes  aux  deux 

Cettj  pbnte  croît  dms  les  fj'  les ,  ans  envisont 
de  Matcar  en  Barbirit^  ;  eWà  a  été  découvecte  pac 
M.  Desfomaines.  C*^./) 

]0.  Avoine  i  petites  fleurs.  Avma  parvlâora 
OmImc. 

Âveaa  foliii  piétfiiÊtikit ,  pamculi  pauli  ,fpi' 
taba  ài  ami  tri/ont  ;  ari/U  trtvi ,  feûfonù  t,  u^'ra 
ffi«é  ^pitem  tmvgtmt.  Desfonc.  Flor.  allant,  i. 
ft^  IC).  cab.  )z. 

Fejl^ca  fcg^iuT..  Su  i  ,  Flor.  pif.  I .  pag.  Il^.tkb. 

/.  ftg.  5.  —  liotan.  Etiuf.  I.  pjg.  69. 

Son  port  h  peticrile  de  fes  fleurs  donaent  à 
cette  plante  l'afpcd  d'un  agrolsis.  Ses  tVgoi  ftmt 
d.'oite»  ,  fi  itormci  ,  h.iutts  d'environ  un  pi  d  , 
^uelquetois  ranieuies  i  l'  Ur  Wa)e  ;  les  feuil'ti 
ermucs  ,  pabefccrtcs}  Ici  fl;:urs  nombr-'ulcs ,  fort 
peiitts ,  )aaiûtrt:S, réunie»  en  une panicuie éuiée, 
alongee.  Le  caVwc  comictit  d«>ut  ott  trots  fUots. 
S -S  vjlvrs  four  iné,;.il.s,  ctinc.ives  ,  aigiiCN  ;  la  pim 
gtia-'.e  àc  U  Jongucur  <ie  l'épi Ilec  »  1rs  valves  de  la 
corolle  a%ii(ii  ;  l'arête  droite .  courte  ,  Sèusé» , 
Gtués  un  pt  u  au  deflbus  du  fomnier. 

Cette  plante  croît  en  Barbitrie ,  où  elle  a  été  re- 
cneWie  par  M.  Desfontaines,  (f^.  f  ) 

51.  Avoine  nain?.  Àvena  pum-U.  Desfonr. 

^vena  ^oribus  paniculato-fpicaiit  ,fpuiJ:s  fuhqua- 
d^ifiorhfgUmù  dorfo  ciliacis  ;  arijlâ  Juif,  fmi ,  Ion- 
gitudime  glufit.  Uesf.  Flor.  atiani.  1.  pig.  loj. 

Aveia  (pumila),  panicu/J  contraSi,  fpiadis 
quinqxu  fn  f.x£ont  ;  ftofcalis  hirfuti»  ,  jiA  dpîee 

ar-  jiath  ;  •rfià  #«A«.r  Lafli.  1(1.  Gêner,  pag.  aoz. 

11°.  il  18. 

Alt  Imtem  flMMuf  Pesf.  Synnpf.  Plant,  t. 
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culées  i  ell^protUiifent  ptufieun  tîftcs  fUrfprtnet^ 
noMnIbs  i  l«ir  bafi»,4bov«nt  génkttlées .  léiMnMl 

de  trois  à  huit  pou<4$,  par'iîts  l'e  fVviltes  molles» 
pubtfceritcs.  Lts  flfcais  Amt  téj;.i  .s  en  uns  païu- 
ru!  ' droit;: ,  rv(ltfrré>;,  longue  j'u  1  i  d_:iv  ^^uces» 
Le  r.ichis  il  p;ibe!k.vnt }  fts  jwi  mruLs  courts, 
in  gaux  j  les  épil't  ts  \ah  petits ,  co^uf  i  ir»  ,  d'un 
jauiu.'-  alï  ,  d 'environ  qaatrc  fleurs  i  Us  valvt  s  ca- 
li-inulvs  picfqj'crça'.cs , 'i-i.iéej  &  en  caiène  fur 
Iriir  do'. ,  membranetif.'S  à  Isiir  fomni'.-t  8c  I  teoit 
b'»r  \s  i  la  valve  ex'éiir;ur.-  le  li  :  n  ;nie  ,  au 
ieflnus  de  fon  fommet,  d'un?  aré:e  droite,  tfès- 
fine ,  â  peiné  longue  de  tleox  lignes. 

f'e  te  I  larte  a  éxi  dt^couverte  en  Birbarie  par 
M.  Desfontaines,  aux  environs  de  Mâfcar,  dxDS 
les  fables.  O  (       /«  hah.  Detfom.)' 

)x.  Avoine  à  tige  aplatie.  Avma  plankul&iu^ 
Flor. 

Avenu  )ai'iii.'â  fu' fp'i<a:j  ;  (puulls  'o  '^ii  ,fui- 
qtùitque^oris  ^  gUbcrrimis  :  gUmà  txwivrt  uyicê 

(.\.)  ^ 

Cetté  efpéce  ,  très^r^mirquablVi ,  i  fes  t^gîJ  ru- 
dt_s,  prelquc  r.iii.s  a  ki^r  partie  fupériturç ,  €on.- 
pdmees  ,  h.iu'ts  .l'euvir  >n  deux  p<e.'s  ^  garnies  4 
leur  bile  de  feuillef^l^igt*. ...pUnesjy^ygi.  <9 
deux ,  prefqn  imbriquées  comme  celles  de^  v  tri»  « 
kinçues  .le  fix  i  dix  pnuces  ,  obnifes  ,  Ihices,  ni- 
d  s,  tMîticiil'éreinent  fur  leurs  gùnc-sac  far  léur 
âri  ;  les  Ruines  fès-compriméi  f  ,  munies  ,  à  Isut* 
orifice;  d^ne  it^mibrsne  blancHs  i  mu  feuille  (V|^ 
pérletltëFWs^ft- ,  dtilé ,  ribttir? ,  en  f^  m^ 
crnnée';*"#n  4rir  Tie  d?  fpath-*  ,  qifoiijiiî  nci  tlo!- 
iii^e  dei  Hettrs.  Les  fleuts  fout  difpbfees  eii  une 
pjnîcule  aMnfè«;  fA^  T'^'épr,  mite  J  fes  pé-^ 
doncules  courts,  m  les  ,  foutenant  un  ,  deOT  oïl 
trois  éprlleta.fibloius  ,  pédic«îlf$,  compofés  de 
quatre  à  cinq  âéuTS-  l  e  c.lic-.^  eft  lu'f.n:  ,  très-g'a- 
bre  ,  violet  OC  argenté  ,  à  deiy^,  valv<^  toégaks  , 
concav.  5 ,  aiguèî  ;  la  entoile  de  triante  couledf . 
deux  vt'\  "S  très  i  '  'c;^'t';  :  rt"tériei;'j  p^rîe,  fca- 
rieofcjob'tife;  l'extirif  ure  b>  auco.ip  plus  grande, 
bifide  a  fon  (ûrtmwt ,  monte  d'une  arête  ddrfaîe ,  un 
peu  brun*  ,  coudée,  fwe^fa'ifltt'fWi  a«fll  loi^Wi 
que  U.  corolle. 

Ce  tte  plann  craip  ^  ^  SUÊt.  (Kf.U  Mi 
$).  AvoiNf  doi  iMcali.  A¥9mpéli^hi^Mùà^ 

Àirna  f'fUis  pljt's  ,  lir.ta'îbui  ;  ^drthutl  edrtfir- 
nafcu/d  ;  glumis  biâfttii £ fioft-as  glé.fii ^  ùittrtt 
rie»  ,  e'tcro  ad  apîem  tatUfimi  û*lfiim.  McfunDt  « 
Flor.  burcal.  Amer.  r.  pag.  7*. 

Ses  feuilles  font  planes  ,  linéaires.  Ses  tiges  fe 
terniinentpar  une  paàicule  fan  peurefienrée,  com-^ 
poCie  d'épittecs  parfiûteneiit  giabNt.  Lcs'vàtr^r 
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àu  «lice  •wtaUppenr  deux  {le\u»|  Tune  fjn» 
iiréte  {  l'anue  mHue»  tm.ùM  ûmmet  •  d'une 
aféte  ctès  fine. 

-  Cette  plant»  croie  i  h  Carol}ne8r  dam  h  Géor- 
gie, aux  lieux  marécageux  5  file  fournie  an  trou- 
peaux un  excellent  pâturage.  {Mich.  ) 

•  34.  Avoine  flriée.  Avena  ftnaïa.  Mith. 

Avtna  pan'f£ulâ  toarâulâ  ,  rjrif.orâ  i  glu.mâ  quin- 
queûorâ  i  fioNbus  tâdem  ionglo'iiuf  ,  fubimhtrbibus  i 
fàlvtUd  auêriort priatÂ  ,  dorfo  lutitu  anftatJ  ;  fc- 

wîM  mmd»,  Mich.  Fkn.  boréal.  Maer.  1.  pag.  7^ 
Km  2m. 

Ses  tigss  fupportent  une  panîcule  peu  garnie  de 
fleurs  lâches.  Chaaue  calice  contient  cinq  fleurs 
plus  longues  que  les  valves  calicinales  ,  prefque 
glabres.  La  valfe  extérieure  de.  U  coroUe  eft  mu- 
Sie  de  plufienn  ftriet  8e  d'un*  «éw  dotllrie.  Les 
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Cette  p!:inie  crr  ît  Tiir  la  chiîne  des  montagnes 
qui  règne  depuis  la  baie  d'Hudfon  jur<|u'au  Ca- 


f  f .  Ayqimi  laoUe.  Amu  matUt.  Ukh. 

Avena  teia  mol/ljflm}  pnhtjctns  ,  pamculà  ratt» 
moJo-JpUatâ  t  eaùciiHs  bijioris.  Perf.  Synopr.  Plant. 
I.  pag.  101.  <—  Midi.  Flot.  borMl.  Amer.  i. 
pag.  71. 

Cette  plante  eft  couverte  for  toute»  fes  parties 
d'un  duvet  mou  Sr  très-fin.  Ses  feuilles  font  pu- 

befcentes  ;  fts  flL^urS  difpofées  en  une  grappe  mé- 
diocrement ferrée  i  fes  ramifications  raj'prochécs 
en  é^is  S'-'s  calices  ne  renferment  que  deux  fieurs 
point  barbues ,  munies,  fur  leur  valve  extérieure, 
d'une  aiéte  droite ,  point  totle  «  de  la  longueur  des 
falvcs. 

CMe        cr^  au  Caoad».  (Mieh.) 

AyoïMB  de  FofsUial.  âmm  tank^i. 

Vahl. 

Avtna  panicuhta ,  eaiicibai  triierisi  eorotiu  kin- 
fiitis  ,  arifiaiis  ;  cidmo  rtmofo  f  filut  ÛtVêbuU  ,  ri» 
gidit.  Yabl  f  Symbol.  1.  pag.  x$. 

AvtM  penfilvMieë,  Foiskh.  Flor.  mgf^,-utb, 
p»g.  aj.  n^ei. 

Ses  tiges  fom  nmeufes,  garnies  de  feuilles 
courtes  ,  roides  ,  roulées  à  leurs  bords ,  velues  â 
leur  bafe,  ciliées  fur  le  bord  de  leur  gslvci  les 
ieuts  difpoféesen  panicule.  Les  calices  contien- 
feiit  trois  âeon.*  Le»  corolles  font  velues  «  parti* 
cenérement  fur  leur  do»  i  la  valve  eiiéi]eate  bi> 
fi  le  i  Ton  fommet .  nome»  «D  poo  au  deflbof  « 

d  une  arête  dorfale. 
Cette  plante  croit  en  £gyptt«  «Uns  les  d^f&its. 

<^/-)  .:  • . . 


f7.  Atoimb  llUbime.  Jvna  fi^kndé.Vmê, 

Avena  paniculâ  ereclâ  ,  tcnulj^mâ  ;  callciint  uni' 
forts;  arifiu ealiet  duplà  lontioiibut.  Foiil.  Piodr. 
n".  46.  —  LabîH.  Nov.  HoUi  1.  pag.' 24.  tab.  )i. 

Ses  tiges  cylindriques  font  lé^érenwat  gMca> 
lées  à  leur  bafe;  les  feuilles  flriées ,  un  peu  gla- 
bres ;  l'orifice  de  leur  gaine  accompagne  d'une 
membrane  oblongue^  entitre.  La  panicu'e  fond* 
la  feuille  fupérieure ,  qui  fert  de  fpathe.  Cette 
panicule  eft  droite  »  longue  de  fix  a  fept  pouces, 
étalée  après  la  floraifon  ;  fes  ra'nificatton^  très  kn. 
gues ,  filiformes ,  nombreulès ,  un  peu  rudes ,  deux 
ou  trois  fois  bifurquées;  les  pédicelies  on  peu 
épaiflis  à  K  ur  foenmet}  les  flràr»  ^litaira.  Le 
calice  n'a  qu  une  feule  ftettr$  il  dfvife  enéna 
valves  inégales ,  lâches  ,  aiguë*  ,  un  peumïmbri- 
ncufes,  denciculées  iur  kur  dos.  La  corolle  d(  pi- 
leuGs  à  fa  bafe }  fe  valve  extérieure  de  moitié  ]imi 
courte  que  le  calice*  fouvent  à  quatre  découpùtei 
fëtscées  »  munie  d'une  arête  dorfale ,  torfe,  m 
fois  plus  longue  que  le  c.ilic«.  On  difiiogyeèll 
bife  de  chaque  vaive  un  poil  pubefcent. 

Cette  plante  croit  au  cap  \  ai.-L)icmen.(L»i«il/.) 

Avoine  i  quatre  foies.  Avetut  fuàifiu, 

Avena  panieutd  fp'tc'.formi  ,  caltcibus  uniftnsi 
«oniUrmm  valvulà  exu/hri  fitadrifilà,  Labiii.NMk 
HoII.  I .  pag.  1;.  ub.  jt. 

Cette  plauto  a  beaucoup  de  rapport  avec  kl 

agroitidesî  elle  en  a  davantage  avec  l'erpècepté* 
cédente.  Ses  tiges  font  hautes  de  deux  i  mà 
pieds ,  eiKtéiMMm  couvertes  de  gaines  i  kurp» 
tie  inférieure ,  MRS  8c  très-alongées  à  lenr  panis 
fupérieure  ;  les  fèdRes  ftrtées,  un  peu  rudes  s  l'ori- 
fice des  gaines  muni  d'une  membrane  oblongoe, 
entière.  La  panicule  elt  rellerrée  en  fonne  d'epi, 
longue  de  trois  à  quatre  pouces  j  les  valves  cjlid- 
nales  prefqu'égales  ,  aiguès,  denticulées  fur  lenr 
dos ,  i  une  feule  fleur.  La  corolle  eft  pileufe  i  fa 
bafe  ;  fa  valve  cxrérieure  prelque  de  la  Iffigutur 
du  calice,  divifée  à  fon  fommet  en  quatre  de- 
coupures  fëtacées,  umuie  dune  arête  dorfalenae 
fois  plus  longue  que  la  corolle  ;  la  valve  interne, 
membraneufe^  ovaIe4ancéolée  «  fouvcnc  bl&itt 


.  •  1*.. 


Cette  ^anw  cnit  au  cap  Van-Diéneo.  (IMï 
i$»  AvoiMi  liîoRMidè.  Avm«  knmMit.  Um. 

Avena  fubfpUata  ,  fiimtU  é»MM»  altéré  ptàa- 
aUatii  anft'ts  divarUttit,  mUdim  »9tf»rit.UÊt> 
Spec.Plam.  pag.  1666. 

GramtH  tvenaceum  ,  montanum  ,  /fini  jîmpBà, 
anflh  recwxis.  Rai ,  Synopf.  261.  — Touin.  Inll. 
;iy ,  6c  Vaili.  Heib.  — Monii,  Prodr.  wb.ià 
^  — .OeiQNic  Boa-acboK,  i.'Mg.:aoit. 
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dmMM  ûVtntuum }  alpinum  ,  gbbrum  ,  tngufii» 
^mmtUcufi'iS  anftai'Uf  in fpic^m  diffvfiut,ScbtUl. 

Cramen  avetaceum,  d'.ftichon,  loc^iftis  hn^Jonbut^ 
€am  ariSts  nigricanùbui  ,  inficnù.  i  ouin.  Inft.  JIJ, 

fcVtiiLHerb. 

^Sei  Ctfe*  (ont  drnites,  hiut^s  d'environ  m 
Vied»  9Ûatu(is  à  l.ur  bafe  ,  feaiilées  à  leur  partie 
iBfmeawi  les  feuilles  ^libres ,  droites ,  beaucoup 
iduscourtes  que  les  Vf.-<;;  l'nrific  <1e  Ii-ur  gai^e 
mani  d'ime  membrane  failhnte  ,  lancéoîee  ,  ob- 
lufe.  Les  flem  ;  foin  glabres ,  dilpufées  en  un  épi 
droit,  lomé  pat  une  panicule  ttà-Tenée,  intcr- 
fompue  à  fa  baie  i  les  pédiiQcdes  tnftrittti*  )  deux 
ou  trois  ra:r)ifiri:io!<s,  portant  chacune  deurépi!- 
kis,  l'un  pé  iic.  Ile  ,  l'autre  preloue  feflile  i  les  p€- 
doniules  du  miiieu  (impies  ^  i  aeux  épillets}  les 
épilleu  du  fommet  de  l'épi  alternes  &  felfiles.  Le 
nlice  eft  i  éeut  Tllvet  oblongnet ,  aiguës ,  inéga- 
les ,  contenant  ie  qu  itte  à  huit  fleurs  fefllles,  al- 
ternes }  les  deux  dernières  ftétiles  ,  fort  petites  , 
pédicellées  ;  toutes  les  autres  portées  fur  00  nchis 
noueur,  un  p«u  fémciilé«  s'âevanc  du  ctnir«  du 
ntiee  1  les  valves  de  la  corolle  liffet ,  tairtntes  , 
bblongues ,  aiguës  ;  l'extéri-  ure  munie  d'uii'?  arête 
dorUte  j  geniculée  .  tottilke ,  divergente  «  de  la 
tonfiiciir  da  l'épillei. 

J*ai  trouvé  cette  plante  fur  les  côtes  de  Barba- 
tU  tt  dans ks  environs  de  MuitUit.  y  (K.  v.) 

40-  Avotiu  à  ftnflfci  wMt,  Ahk0  ri^da. 
Marsh. 

Avena  paaiculdta ,  callcibus  bijlom  ,  fiofcuUs  arif- 
tatis  ,  rtceptacutis  barbatis;  fohis  rigiàtj,  difiichis  } 
culmo  teptnte.  Marsh.  Flor.  taur.  I.  pag.  77. 

Cette  plante ,  félon  Marsh-dl ,  eil  très-voifine 
TmvÊmm  fifyùurtia  Linn. ,  furtout  par  la  forme 
4e  A  ptninife  8;  de  fes  épillets.  Rlle  en  diffère  par 
fin tiffes  rampantes  &  radicantes  à  leur  partie  infe 
rieure  ;  par  fcs  f.uillts  plus  courtes  ,  roi  i-  s ,  très- 
acuminées,  glauques,  fouvent  roulées  fur  e!  es- 
nêiBM ,  éûtees  V  difpoTées  fur  deux  rancs.  Les 
calices  ne  contiennent  que  deux  fl?ur5  batbues  à 
leur  baie  ,  munies  d'une  aréce.  Les  anthères  fout 
«M«tte»  »  les  ftigmitei  blancs  tt  plninenf . 

Cette  plante  rroit  fu;  !  •  Caucafe  ,  au  bord  des 
toizensi  elle  fleurit  dans  i  ece.  if  (  Marsh.  ) 

41.  Avoine  maigre.  Avenu  macra.  Marsh. 

Avtna  raetmofk  ,  «aiiciiu*  /kkrUlorû.  /efatût 
gliibrit,  infime  wutthot  câttrif  «fifhtit.  Manhall^ 

Flor.  taur.  i .  pag.  77. 

Petite  plante  ,  dont  les  tiges  s'élèvent  à  peine  à 
la  hauteur  de  trois  à  quatre  pouces.  Ses  feuilles 
font  étroites  &  glabres  ï  fes  fljuis  difpofées  en 
une  $r«ppe  ^ongie  1  le»  épiileu  de  la  g tandeur  de 
Bwàiffiw.  SafpUmêiù»  Tomé  I, 
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«us  de  V4vena  fiavefiemt ,  feOiles  on  pédkeUés* 
folttaires  ou  géminés.  Les  calices  conti^menc  d* 

deux  à  quatre  fleurs  glabres  ;  l'inférieure  muÛT 
que  i  les  autres  munies  d'arétes  divergente». 

Cette  plante  croît  dans  le  royaume  d'Imcrette» 
an  pied  do  GtttctTe.  q  (IfarrA.) 

*  Efphes  moins  tmuuitt. 

Voyti  ''•Tticle  Trisetum  pour  quel:;ues  ef- 
pèces  d  av<Tine  mentionnées  par  1  huiiHeig  ,  d^ns 
fon  Pndnme  éu  PImuu  é»C*f  dt  Bomu 
naut, 

*  AveHû  (elephanttna) ,  pgnioi/é  eompofiti ,  «*- 

ticibas  quad'  ifions  ;  corolHs  pi/ofis  ,  èifijis^  tr^tttit, 
Thunb.  Prodr.  Plant.  Cap.  B.  Sp.  ij. 

*  Avtna  (  antarfla  />tfiuW<î  coarSatâ,  cahcibas 
§KtJfiforis  i  tortUi*  kféU  ,  *ri0iaù,  Thunb.  I.  c. 

*  Avena  (montana),  paniculâ  tre3â  ;  fficulit 
peduncU'itis  ,  fubtrljlorii  ifo/iii  planùjfuhhti/uMp 

rigid  t.  Monti ,  Prodr.  Gram.  tab.  éj.  —  Gnel. 
Syfi.  Nat.  t.  fê§,  191»  An  vritUM  mHtéynitf' 
etmitf 

*  Avtna  (pallens  ) ,  paidada  ramis  tnSU,  toKc 

àhas  bifLoris  ,  corollu  hirfutis  ,  foli's  fetactis.  Link. 
in  Bot.  Journ.  a.  pag.  ^14.  Habiut  in  Lufitaoia. 
An  mtrkuu  wUmor  amtmé  êunUtrUt 

ObfervatMM,  Vavena  fibirica  Lfaui.  fis  trouve 
mentionné  parmi  les  fiipa.  (  yoyei  n*.  11.)  Va» 
vtna  eapenjts  Linn.  a  été  confidéré  par  Thur.berg 
comme  appartennnt  aux  arijiidj.  L'jvcnj  iLn'or^ 
n*.  44  var.  ,  eft  Icvena  prtcatoria.  Thuill.  Flot^ 
petii.  j  édit.  I ,  pag  5  8.. La  variété  m  eft  rWcet 
avtnactns.  Scopol.  Carn.  Z.  pjg.  277.  Vavena  l*~ 
fiingtjna  ,  n".  7  ,  eil  la  mé  iie  que  Vtivtna  panicea. 
m.  n*.  1117,  &  Desf.  Flor.  adant.  r,pïg-  ici, 
ainfi  que  Vavena  negItSa.  Savi ,  Flor.  pif.  i  ,  pag. 
I  ;i ,  tab  I  ,  fig.  4.  —  Botan.  Etruf.  I  ,  pag.  84  | 
mais  il  refle  incertain  fi  c'eft  vraiment  Vavena  /a- 
fiingiana  de  Linné.  (  yoye^  Cavan.  Icon  Rar.  tab. 
4f  ,fig.  i. Vavena ftfjuitertiuLinn.  ne  paroît  qu'une 
variété  de  Vavena  pubefeins  Linn. ,  H°.  n .  Il  fe 
rapproche  auffî  beaucoup  de  Vavena  fiavefiens 
Linn.,  dont  il  diffère  par  fa  panitulc  plus  feirce , 
d'un  blanc-argenté  ,  fouvenr  mélani-ee  de  violet- 
foncé.  Vavena  verficolor ,  n".  I  ;  .  Vill.  D.iuph.  1 , 
pag  141 ,  ub.  4  ,  eft  Vavtif  Sckemit  rii.  Ail.  Flor. 
pedem.  n*.  ixf9>  —  ScbeiKt».  Icin.  6 ,  pag.  45  f , 
tab.  19,  &  Agr.  Prodr.  tab.  ^,  efl  Vavena  alpina 
Latourr.  Chlor.  Lugd.  j.  Vavena  glumofa  de  Mi<- 
cbau    k  bIm  pOHite  qoe  l*eMM)^ÂMt«  Uno. 

Quelques  autems,  en  formant  une  fous-divifion 
d'eipèccs polygames,  y  réuniffent  plufieurs  ho/eus^ 
tels  que  Vhoiciu  lanatiu  —  mollit  —  odorutus  — - 
redoUns  ,  de.  qu'ils  joignent  à  V^ivena  elutior.  On 

«Si  étoooé  <i6  voir  Vaim  fukfiùatfi  Lion,  rangé 
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ilet  «nijifam  toits  les  csfaâèrei  des  avoioef« 
at  m»  wtna  dorfale  te  toi d^lée,  Kœler  en  • 
fidt  un  avtnt  «Tte  nifoo»  mMMëinUtt,  Gnn. 


I.  AvoiRA  de  Guinée.  Elah  ^ 
& Lam.  m.  Gen.  ub.  8y6.  —  Cxim.  taK.  6. 

Girtner  ,  fous  le  nom  d  élais  metanococca  ,  tab. 
6,  prcfente  la  figure  d'un  fruit  au  i'  mpportL  avec 
railonaux  dais,  &  qu'il  foupçonne  même  n'être 
ou'une  variété  de  l'erpèce  précédente.  Il  en  dif- 
lere  en  ce  qu'il  eft  plu»  petit ,  moins  ventrii  ;  fon 
cnvtloppe  bitn  nioins  épaitîe ,  de  forme  un  peu 
oblongue,  nirerrée  lubitement  à  fon  lommei,  & 
termiitée  par  une  pointe  obliaue.Ses  CcineiicesfoiK 
bmnes,  ovales,  oUongoes.  Cet  autear  le  rapporte 

au  r.ux  indica,  vclut  lurvam  rjicndens.  J.  Bauh  Hift. 
I<  P^S- 1^7-  Âg-  I  j  2 .  &  au  nu*  indiea  ia/vatu. 
JohnH*  Dtiidr*  tab»  48« 

.  Swartr  ,  dins  fon  Flora  Ind.  oaiJ.  vol.  i  ,  pj?. 
éi^»  aroentionoé  une  autre  eipèce  d'(Aiù«  ({u"û 


2.  A  VOIRA  d'Occident.  ./4vo/A4i  eicidentaih.  Sir, 

Afwrn  fimuBiut  pimuuis  ^foliolit  vagùuttis  ^fii- 
pkHms  MadSnfM  iàtrmi»  S'mintt  I.  c. 

Palma  non  fpinofa,fofi!s  minoriius  ,fru3u  pruni- 
formi  »  minimo.  Sloan.  Jam.  17a.  Hift.  Z.  n^.  1 18. 

—  Gifek.  Offd.  un.  peg.  too.  n».  6. 

Pa/ma  inermls  ,  caudiee  eucio  ;  plnnis  amplexan- 
ti^M  fjubvagÎHMu  i  iactis  miaoriius,  fifOVQj  Jam. 

pag»|4j.ii*.é. 

ralfà  thacch  éfmd  Jmmmct»fis. 

Ses  tiaes  font  hautes  de  cinquante  ï  fofarante 

pieds,  liffes,  dépourvues  d'épines,  couronnées  par 
une  touffe  de  teuilles  ailées ,  ti  ès-e  talecs,  longues  de 
cina  à  dix  pieds  ;  ks  folioles  Unitaires  lancéolées , 
prefque  vaginales  à  leur  bafe  i  ks  pétioles  66- 
poai  Vm  d'éf  ines,  amplesicadcs  i  leur  balé.  La 
fpathe  univerfeile  fe  divife  en  deux  valves.  Le 
lp.idice  elt  long  de  deux  pieds  ,  compolé  de  ra- 
meaux fimples,  rapprochés,  longs  d'un  pit-d  ,  ra- 
battus *  couverts  d'écaillés  ferrées,  ttès-pombreu- 
tti,  m  éelhm  lefiqnetles  fortem  de  tiès-pctites 
flrurs ,  les  unes  mâks  ,  les  autres  femelles  ,  mè.'éts 
emr'elles.  Le  calice  eft  à  fix  folioles,  trois  infé- 
rieures fort  petites,  trois  fupérieures  prcique  de 
la  longuei»  de  la  cotolie  ,  bocéolécs  «  colorées  i 
k  corolle  blanche,  en  entoimovi  le  limbe  i  iix 
découpures;  fix  filamens  très-pourts,  fubulés,  in- 
férés fur  Us  diviiions  de  la  corolle  {  les  anthères 
•ncoenr*  piefque  droites  point  d'ovaire,  ex- 
cepté on  embryon  ftérile.  D40S  les  fleurs  femelles , 
le  limbe  de  la  coroBe  eft  refTerré  à  fnn  rnmrr  ec , 
reccuv:  rc  par  une  coiffe  inembraneufe  ,  cjui  s'ou- 
v(e  uauivetialeiDem  i  i'épo%ue  de  la  floiaifoo  »  1 


AUX 

8e  dent  U  parde  inféfietue  tefte  dam  le  calice. 
L'ovaire  eft  jannitre ,  en  coeur  { te  fl^le  érmt .  fa- 
bulé ,  plus  court  ijue  la  corolle  ;  le  ftigmite  à  trois 
découpures.  Le  fruit  ell  un  drupe  ovale  ,  oetit, 
lé|érenent  anguleux ,  renfermant  une  fenv  (i> 
mence.  II  n'a  été  obfervé  que  très-jeune. 

Cette  plante  croît  fur  les  montagnes, da» lin- 
térieur delà  Jamaïque.  T>  (Defcript.txSwMi.) 

AVONG-AVONG.  C'eft,  félon  M.  du  Pet«. 
Thniiars ,  le  nom  malgache  d'un  arbre  Teinan]ti3> 
ble  de  Madaeafcar ,  qui  paroît  être  uoeefpècede 
gafionia  ,  de  la  famille  des  araliacées  (  Juf  )  lil  le 
diliingue  par  fon  tronc  prefque  iîmple ,  à  la  ma- 
nière des  palmiers,  &  par  les  feuilles  qui  font 
ttèi-grandes  &  ailées  avec  impaire  ;  mais  chaque 
piire  de  folioles  eft  redoublée,  c'e(l-i-dire  q« 
des  denz  c6tés  il  en  part  deux  du  même  point 

AURICULAIRE.  Auricularia.  Genre  de  plantes 
de  la  famille  des  champignons,  établi  parBulliard, 
&  compris  parmi  les  thâépbores.  (  Vt^yti  ce  ma 
&  lalUafiratiMS  des  Genres .  tab.  886.)  U  figue 
1  eft  fiuvwdMe  emriophyUta  Bull  ,  &  la  figÂi 
VataUdêinû  r^atm  BnU. 

AURICULE  ou  OREILLE  D'OURS,  efpèce 
de  primuU,  ainfi  nommée  â  ouste  del^  Cstae  4e 
Tes  feuilles.  Toumefbrt  en  falfoit  an  geniti  iii> 

fon  de  fon  caliie  beaucoup'plus  cryiirtquellIÉbe 
de  U  corolle.  (  Voyci  Prime  vÈK.t.) 

AURICULÉES  (  Feuilles  V  Àuriculata  fi>ln.  Ot 
donne  ce  nom  aux  feuilles  lerfque  leur  difwie  ti 
prolonge,  à  kvbelb>eadMxeppendkesnp><i 

du  pétiole. 

AURONE.  Ahrotanum.  Genre  de  plantes  de 
Tournefort ,  que  Linné  a  réuni  aux  ârumift, 

(  ^^oyei  Ajucoisi  )  L'aiuMHM  ftawUe  ti  m 

iàotoliae. 

AUTOUR,  écorce  légère  du  Levant,  fpon- 
gieufe^  fans  goût ,  fans  odeur,  employée  daosb 
prépantion  on  cannÉu 

AUZVBA.  Plumier,  dans  te*  tnannibriis ft  6* 

dfflins  non  publiés,  vol.  tab.  114,  cire,  fous 
ce  nom,  un  grand  arbre  de  Saint-Domingue ,  qoi 
eft ,  félon  lui ,  Vacomac  du  pays,  &  qu'il  croit  être 
Je  même  que  Yaufuha  dont  parle  Oviedo  dans  fi» 
Hijhin  des  Indes  occidentales.  On  ne  peut,  d'aprèl 
la  figure  la  defcription  incomplète  de  Plumier, 
indtuuet  le  vrai  genre  de  cet  arbre ,  qui  a  les  reuil- 
tes  alternes  i  les  fruits  de  forme  ovale,  jaunes, 
charnus  ,  remplis  d'ur>e  humeur  vifiaoeotét 
milieu  de  laquelle  eft  un  nnyau  dur,  lenbhbbl 
celui  d'une  olive.  Il  paroit  fe  rapprodltt  du/fc" 
roiùian.  (f^yq  AacAN.  }  (^^) 
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LOUT. 

Axîa  caide  ramofifmo;  f*Bi$  iatlCt^Uttis, 
tojû.  Lour.  Fior.  cochin.  i.  paf.  44. 

Ceftf  au  rapport  de  UmttitOs  w  acbriffeao  doot 
Inndnes,  [  rtiquefiifilbtinet, produtfent  plufienrt 

tiges  rou;îr.i-rcs  ,  un  peu  couchtts  ,  r.naeufts  , 
ues-rameules  ,  hautes  de  «kux  pifds  ,  garnies 
de  feuilles  oppoCêcÊ,  înégalet,  ovales- lancéo- 
lées ,  petites,  comenceufes  <  l^renent  créne- 
lées â  leun  bords.  Les  fleun  font  peticet ,  d'un 
blanc-rouge âtre,  ilirpofécs  en  ^;rjppespcefi|tieier» 

Olinales.  Chacune  li'cll.s  offre  : 

1**.  Un  caiùe  à  trois  folioles  courtes,  aiguës > 
inéfaks,  caduques. 

1°.  Une  corolle  roonopétale,  campanulée,  fort 

Cite«  v^eliise .  donc  le  limbe  eft  pUoe,  i  dix 
m  COURS»  arrondis. 

I*.  Trots  itamints ,  dont  les  filamens  font  fi!i- 
Ibnnes  ,  de  la  longueur  de  la  corolle  ,  foimoant 
ét%  anthères  à  deux  lobes  globuleux. 

4*.  Un  etMTfi  {nfifiear.  ovale,  cannelé,  fur- 
monté  d'un  fty'e  filif  orme,  de  la  même  longueur 
^ue  les  etaminei  ,  terminé  par  un  fiigmate  épais. 

'  Le  friùi  conûile  en  une  Ceule  femence  ovale , 
caoMëe,  velM. 

Cet  arbuRe  croît  à  la  Cochinchine.  T>  (Dtfii'pt. 
«s  Lour.)  D'après  LcHireiro  ^ il  eft  très-utile»  dans 
les  fièvres  hicertninemes ,  pour  détruire  les  obf> 
truftiors  ,  les  humeurs  vifqueuff  s  des  pooHMAS. 
Il  excite  l'urine  ,  la  Tueur  &  1:S  regl^. 

Obfervations.  Lourctro ,  jugeant  cet  afbnfte  di- 

Eie .  par  le*  pto)  1  ier'  s,  Je  riv^îifec  avec  !e gin-fen. 
ià  donné  le  nom  d'axia  ,  du  grec  axtoi  (  dignus), 
digne.  H  a,  par  Tes  Tcmences  nues ,  Quelques  rap- 
ports avec  les  boerhaavia  ;  mais  il  le  rapproche 
davantage  des  valérianes  par  fon  caraâère  géné- 
Tiauc.On  l'en  dillingue  par  fon  port ,  par  fa  c  o 
tôle  réniUèfe  à  dix  looes.  Quant  aux  trois  fo- 
Holes  ralfetnales ,  il  y  a  lîe«  de  foopfonner  que 
ce  font  troi<  br^îtées  ,  furtout  fi  elles  font  infé- 
rieures à  l'ovaire.  La  corolle  devroit  être  aloc 
conidéfte  ceeMae  un  calice  qui  recouvre  la  le- 
mence.  Looreiro  ne  dit  point  fi  ce  calice  »  qu'il 
appelle        ,  fait  coipaooMoaveclaAaMBoe. 

AXINÉE.  Ax'tn**.  Ge  genre  a  M  établi  par 

MM.  Riiiz.  &  Pavon  dans  leur  ProJr^.re  Je  la 
£iorc  du  Virou.ll  appartient  i  la  familb^ies  nw!.il- 
tomes  ,  fe  rapproche  des  hlakta ,  dont  il  difTère 
principaUment  par  l'ovaire  libre  ou  fupétieur.  Le 
calice  eft  en  forme  de  coupe ,  perfiibnt ,  divifé 
en  cinq  ou  fix  dents;  la  corolle  compofétf  de  fix 
•ikales  «B  doloire  ,  inférés  fur  les  bords  mtéiieurs 
McaHcet  douse  énntioes,4eM  fix  alternes  phs 
lamnii  j  ir  ^irr  «blangt  M%«é,  AunMMé 
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d'un  (lyle  recourbé,  de  la  longueur  des  étamines* 
terminé  par  un  ftigmaie  fimple  S:  obtus.  Le  fruit 
con/îfte  en  une  cap  fuie  oblongue,  tronquée,  en- 
tourée par  le  calice  pâtfiihat»  i  fix  lofes,  à  fix 
vahrea  s  «NinaK  i  lents  angles. 

On  ne  dte  oue  deux  efpèces  appartenantes  à  ce 
genre ,  mais  fans  deliniptîeOâ  U  Vite  nœ  iêule 

phrafc  fpécifique. 

j.  AxiNEE  lancéolée.  Axinta  Unceolata. 

Àjeinsa  foliù  «vato-Umcflatit  »  quinqutiurviU  » 
dtmatis.  Ih|ia  9c  PMr.  Prod.  Fi  par.  pag.  lU. 

C'eft  un  arbre  fon  élevé ,  à  feuilles  oppo(<{es  , 
ovalee-laméolées  •  dentées  i  leuia  bordi»  mar- 
quées dn  cn^  nicfafcii.  UdolK  daae  les  frandai 
nxéis  «a  Péton.  Jt 

X.  AxiHÉB  1  fews  pnrpniiMe..^<MMejM»yNre«. 

Axlrua  foliis  cordatis  ,  ftpUmmfV^  j  C/WMC^ 

dentatis.  Ruiz  &  Pav.  1.  c. 

Arbre  de  quioae  i  dix-huit  pieds  »  des  grande* 
fiNêia  dn  Péran.  Ses  feuilles  font  en  forme  de 
cœur .  à  fept  nervures .  crénelées .  dentées  â 
leurs  bords  i  fes  fieurs  de  couleur  purpurine;  elles 
varient ,  dans  It  nonihn  de  kan  ptttîatj  de  cinf 
à  dix.  b 

I.  AxiRis  cécatoide.  Axym  ccntffidw.  Uen.— 
Lam.  m.  Geo.  tab.  7f).  fig.  1.  —  Gstrtn.  de 
Fruâ.  8e  Sem.  2.  pag.  aïo.  tab.  laS.  fig.  i.  — 
Vabl  J  Syvh.  1.  pag.  76.  —  Jacq.  Icoo.  Rac.  ub. 
6e  MifeeH  u  paf. 

Ackyranthes  (  pappofa  )  ,  foli'is  altern  'ts  ,  îr\:jfiuf~ 
ckIîs  »  iintan  auuatii ,  ohlKps.  Fonkh.  Flor.  cgypt.- 
arab.  4S. 

Dhtis€tnttMes,  WïïUL  Sjpec.  Plant.  4.  pag.  )é8. 
Çtraiofptrmam  ptÊffrfuat,  fwC  Sfnopf.  Planta  U 

K'afthtainnikovia.  Glildeoft»  Aâ.  Pettop.  l6. 
pag.  f  48.  tab.  J17. 

Le  calice  à  deux  divifioos  ,  perfiftant  Se  recou* 
vtant  le  fruit,  qu'il  furnionte  par  deux  efpèces 
de  cornes  ,  a  fait  rc  corder  cette  efpèce ,  par  quel- 
cjiies  b'^nniftes ,  comme  i^evani  former  un  genre 
particulier ,  qu'ii»  ont  nommé  diotù  :  c'eft  avoir  une 
bica  grande  pefion  pow  les  gaaies  nonvtaux. 

1.  AxULiS  amafanihoïde.  Ax^-'t  amamuMiu* 
Lion.  •—'Lan.' m.  Gen.  tab.  7^3.  fig.  t. 

AVIS.  ASCûS  :  noms  arabes  du  (■ungue,  erpèce 
de  clunvre  .  ou  ayant  av£c  lui  b.-jucjupd'afEnité. 
\  \jes  1  urcs  le  nommcsM  efurath.  On  trouve  cnCOCn 
«  dans  Poinet  le  piment  fous  le  nom  d'oxi. 

i    AXYAIS.  (  K«m  AuRi  s.  ) 

Zxs  X 
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AYA-PANNA,  eÇoèce  d'eopatoire,  dont  il  fer» 
fait  mention  au  fupplément  de  ce  genre.  Je  vaif, 
en  attendant,  r.ipporter  ici  ce  que  M.  Aubert  du 
Petit-Thoaars  a  dit  de  cette  plante,  dont  la  décou- 
verte &  les  propriétés  ont  tait,  dam  le  tea» ,  !• 
fiijM  de  pUiieiin  diifenanoos  cutieufes. 

«  L'aya-penna  eft  le  nom  que  les  hibirans  du 
Bréfil  donnent  à  une  plante  de  leur  pays ,  à  laquelle 
ils  attribuent  de  grandes  propriétés}  ce  qui  enga- 
gea Auguftio  Baudin ,  frère  de  celui  qui  a  dirigé  le 
voyage  à  la  Nouvelle>IIoltMide ,  entrepris  pour  le 
progrès  des fciences,  à  la  portcràTlle  de-Fnnce  } 
ce  qu'il  a  exécuté  en  1797.  Ce  ne  tut  pas  fans  peine 

3|u*u  parvint  à  fe  h  procurer.  Elle  fut  confiée  aux 
oins  de  M.  Céréi  elle  «voit  d^  été  éprouvée 
avec  fttccès  thns  ûi  cnkafe-  dei  arbres  â  épi- 
Cîrîts.  Sur  la  réputation  de  cette  plante,  on  crut 
qu'on  lui  avoii  confié  un  tiefor  encore  plus  pré- 
cieux; aufiîappliqua-t  il  tous  fies  foins  i  la  mut» 
tipUer:  il  y  pecvtot  beureoleinciit  evant  que  l'ar- 
deur avec  laquelle  on  chrrchoic  I  fe  la  procurer 
fi\t  à  fori  comble  ;  cir  i!  aumir  tu  peine  à  la  con- 
lerver.  Le  récit  des  cures  multipiiécs  qu'elle  avoir 
prodahet»  étok  teU  devoit  la  regarder 

comme  noeiMiiacée  univerfelle  i  auffi  n'y  avois-il 
•ocim  malade ,  de  quelque  nature  que  fifit  fba  mal, 
qui  ne  l'envifagcât  comme  feule  capable  de  finir  fes 
foufiffjnces.  F.lle  détruifoit  l  efFet  de  toute  efpèce 
depoifon^  celui  des  minéraui ,  celui  des 'végétaux, 
cewi  des  ferpem.  Quant  i  ces  derniers ,  ce  qui 
vaut  mieux  que  tous  les  contre-polfons .  fa  nature 
a  écarté  de  nos  îl  s  africaines  ces  terribles  ani- 
maux i  mais  il  y  exifle  quelques  fléaux  que  d'autres 
contrées  ne  connoilTeot  pas  :  c'eft  ainfi  ()ue la  chair 
de  plttiiéars  efpèces  de  poiflbns  eft  fujéte  à  de- 
venir un  vrai  poilon  fut  ceitaioes  plages,  dans 
^  ceitainea  fàifi>ns. 

L'aya  pannay  remédioir  eflficncement;  ce  qui 
titoit  un  grand  nombre  d  hjbitans  He  la  pofition 
de  Tantale  ^  où  la  crainte  les  tenoit  >  mais  ce  qui 
éteic  cpcoie  plus  ptécieu ,  cette  plante  fûfoic 
dirparofltre  totB  les  fytnptAmet  effrayans  do  té- 
tanos. F.n  un  mot  .  chaque  jour  liccc  uvroit  une  ) 
nouvelle  propriété  à  rette  plante  merveillcufe  ;  I 
en  forte  qu'il  eût  été  plus  coun  de  faire  fénu- 
mératioodes  maladies  oui  lui  avoieot  réfifié,  que  de 
ceKea  qu'elle  avott  gtiéries.  Il  n'en  pas  étonnant , 
d'après  cela,  que  l'on  ait  mis  beaucoup  d'empref- 
fement  à  fe  la  procurer  :  aufli  l'a-t-on  vu  vendre, 
au  baiar  ou  marché,  i  raifon  de  trois Ibmh  teuilU. 
(11  e(l  vrai  que  c'eft  la  plus  petite  monnoie  du 

Eays. )  M.  Ceré,  trouvant  beaucoup  de  facilite  à 
i  multiplier  de  msrcotes  (fts  graines  ont  conf- 
utnmeot  avorté  jufqu'à  prefent } ,  fe  trouva  bien- 
tAcè  même  de  rép  ndre  à  rempreffement  que  les 
kabitansmettoiemâ s'enptocurcrdcs pieJs ,  ?i'par 
ce  moyen  elle  fe  trouva  au  dcilus  des  bLioir  s. 

•  11  eût  été  ceptod^iu  di£cile  de  parvesicà  ce 
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point ,  fi  fon  ne  fe  fût  un  peu  refretdi  for  Iba 
compte.  En  t  ffiet ,  l'expérience  ne  tarda  pis  à  faite 
recoi  iioitre  que  l'on  avoir  au  moins  exageié  fes 
verius  i  en  iorte  <^ue  ,  p^r  une  forte  de  réaâioo 
qui  eft  prefque  toujours  la  fuite  de  l'engouemem, 
on  vit  fucceflîve-nent  diminuer  le  noni\ire  c!e  fej 
partifans  j  ce  qui  lui  donna  letemsdefedévclopptr 
dans  tous  IfS  jardins.  Il  eft  même  à  craindre  que, 
comme  tant  d'autres  remèdes,  elle  ne  dcfceode  aa 
point  d'être  tocalemem  oiAme.  Il  eft  pnbiUe 
cependant  qu'elle  peut  être  cnip!oyét^  avîntagci- 
femf  nt  dans  plufieurs  cas  {  mais  il  faut  que  des 
expériences  fuivies  &  répétées  par  des  gens  de 
l'arc  lui  «fli«iaot  la  place  Qu'elle  doit  occupai 
dans  b  matiète  médicale.  On  pent  cewjcâaw 
d'avance  qu'elle  n'y  fera  jamais  comptée  pami 
le  petit  nombre  de  remèdes  héroïques ,  qui,  dans 
les  mains  d'un  médecin  haliile  ,  décidsK  iée)is> 
ment  la  cure  des  maladies  ahiqoes  :  cfcfteifN 
dénotent  fes  qualités  extérieure» ,  fon  odenrièft 
faveur.  Son  odeur  ell  bien  aromatique,  miisiao 
degré  inférieur.  Il  en  eft  de  même  de  fon  amer- 
tume ;  elle  eft  mêlée  à  une  légère  afttiâioo. 
mais  ii  foible  ,  qu'il  eft  bien  difficile  de  peofii 
^'e|l^^u£fe^}amais  £aire  beaucoup  d'imprefioi 

"La  bntan'que  offre  un  autre  moyen  de  con- 
jeéturtr  l'ufage  auquel  on  peut  employer  une  pUnte 

3uelconque  :  c'eft  par  l'eiMm  dct  lapports  00 
egrés  d'affinié  ^^elle  Mut  avoir  avec  d'aams 
plantes  ;  en  un  mot ,  fa  daffificatton  natarelk  U 
place  de  Vaya  panr.a  n'a  pas  été  difficile  à  déttr- 
miner.  Dès  qu'elle  a  montré  fa  âeur ,  elle  i  dd 
être  placée  parmi  les  compofées  :  on  n'a  pas  eu 
}  lus  de  peine  à  teconnoître  qu'elle  Eiifoit  putie 
du  g^nreeupatoire  ;mais  cette  famille  étant  laplM 
liombreufe  du  ré?:  l  vegLtil  ,  il  n'a  pas  Ctéaufi 
facile  oue  dans  d'autres,  de  circonfcrirefes  veniM 
générales  ;  &  il  n'y  a  pas  la  vingtième  partie  des 
efpèces  qui  la  compofent,  qui  aient  place  dut  11 
matière  médicale  ,  &  par  conféquent  qui  aient  érf 
éprouvées.  Le  plus  grand  nombre  de  celles  qui  T 
figurent ,  fe  font  également  reinar(|uer  pit  leur 
odeur  forte,  aromatique  ou  (Mde ,  &  parleur 
fiv.  ur  plus  on  moins  amère  ,  ces  â^wx  qualités 
réunies  ou  féparées.  Le  genre  tupaiont  lui-même, 
comenant  une  cinquantaine  d'efpèces ,  n'eû  pj* 
plus  circonfcrit  dans  fes  propriétés  généraJes.  La 
lus  commune ,  qui  habite  ITwepe  ,  a  en ,  coome 
aya-panna  ,  un  moment  de  vogue  j  mais  elle  eft 
laiîfée  depuis  long-tems  par  les  praticiens ,  quoi- 
qu'elle paroifTe  mériter  leur  attention  par  fon  aIne^ 
tume  8c  unelégère  odeur  anMMtique.ilyad'aancs 
efpèces  qui  poff^dent  cet»  dnmère  qnalM  i« 
degré  plus  éminfnt  :  c'eft  paimi  eUeaqoedcNffe 

ranger  V aya-panna.  » 

La  defcription  abrégée  &  les  caraûères  boti- 
ni^^ues  de  ïaya-pannj  ont  paru  ,  pour  la  ptenotn 

ioua  dans  ii  Gaïuu  ét  MttéfM^  da  8  i&Ml 
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ïïs  f.iiToient  pirtie  d'r.ne  lettre  que  M.  AviSert  du 
Peut-Thouars  avoit  adrtflée  au  dodsur  Aoderfon , 
8e  ^ue  celui-ci ,  aprè»  l'avoir  traduite,  lit  inférer 
dans  cette  feuill?.  M.  Venlenat,  qui  ne  potivoit 
en  avoir  tonnoilfatKe  ,  fit  de  ceite  i)lana-  l'ob;ct 
tfon  M'-TTioire  lu  i  l'inlticur  narional  :  'i^puis  ,  il 
Ml  a  publié  une  figure  dans  Ton  bel  ouvrage  fur  ies 
|4»ncs  ém  Jaidid  de  h  MabMlfoo.  {Dm.  4tt 
Sriiew.  iMt.) 

I.  AyIne délicate.  Ayenia  pafiUa.  I.inn. —  Lam. 
m.  tab.  ->  Cav.  Diflert.  j.  p.  189.  tab.  147. 
—  Gcrta.  de  Froft.  &  Sem.  1.  pag.  581.  tab.  79. 

4.  AyÈNE  hÇÇ'î.  Ayenia  Itvigata.Svixli. 

Ayenia  foUii  o9a:is  ,  inttgrit  ,  glaierrimit  j  ger' 
trine  peeUetUato  ;  ntSario  deetmfido  ,  niÎMk  3v. 
Prodr.  pag.  97,  —  Flor.  Ind.  occid.  1.  p.  iiji. 

Arbrifleau  diviré  en  rameaui  flexneux,  glabres , 
cytindriqne« ,  garnis  de  lêttillesalteniei,  petielées. 
ovales  ,  obtuf^s,  entières,  gînbres,  arroiiilit^ à  !  isr 
bafe,  veinées,  Ir  ngues  d'un  pouce  ou  d'un  pouce  Se 
demi,  munies,  â  la  bafe  des  pétioles, de  ftipules  très- 
petitestrubulées.  Les  fleurs  Toot  petites,  d'unrottfe 
de  fan  g,  foliralres^  axilbires  1  tes  pédoncules  m- 
formes ,  pluslorgs  que  Ifs  pétioles  ;  le  calice  à  cinq 
folioks  pâles,  ovales,  concaves  }  l'appendice  tu- 
balé  ydlvifé»  i  fon  limbe ,  en  dix  découpures  éta- 
lëce,  liaéatres ,  acuminées  >  un  peu  rédécnies  à  leur 
feounetf  pubefcentes ,  de  la  longueur  des  foliotes 
ducalice}  les  Blamens  prefque  nuls  ■■,  tes  anthères 
arrondies  ,  à  deux  lobes  ;  le  Oyle  court,  à  peine 
fiûDwic  i  le  ftigma»  prefijtt'ea  tdte. 

Cette  plante  croit  parmi  ks  bfOdbîIlM*  1  b 
Jamaii<|ae.  b  {Swart^.) 

ATENIA.  (  Vhyti  Avii») 

AYLANTHUS.  (F^ywi  UiiefT  »  Poxoi- 

UOM.) 

AYTONIA.  (  r«y<{  AtroMB.  > 
AZADARACHT.  (  V^ye^  AzioAAAC.) 

AZALEA.  {f^oyei  AzAlEE.) 

AZALÉE.  JttJttu  Ce  genre  eft  un  démembie- 
mem  do  eiam*rMenJru  de  Toumefott  »  «pii  réa> 

piSbît  en  un  feul  gt»nre  les  rhododendrum  &  les 

3'fiUa  de  Linné  ,  entre  lefquels,  en  effet ,  il  n'exifle 
iautre  différence  que  celle  du  nombre  des  étami- 
nes»  &  donc  la  corolle ,  dans  les  «fn/^M ,  ett  iné- 
galmnenc  divilSSe  ï  peu  près  comne  dans  U*  cbè- 
TfelenillM. 

Les  nombreufes  variétés  que  l'on  obtient  des 
tt^aUa  vij'iofa  bc  nudifiora  y  Lamatck 
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dent  douteufes  plureurs  «fpice$ qoe  f OB  «  don> 

nées  comme  nouvelles. 

L'fljj/tj  procumèens ,  n*.  4,  efl  gravé  dans  les 
ll/iifirutions ,  lab.  MO  ,  fig.  I  ,  &  Vûialea  glauea 
fi  g.  1.  Michaux  ,  dans  fa  flore  de  f  Amérique  fcf 
itntnamdi  t  préfente  Its  efpècef  futvantes  comme 
dnvant  étra  difiingiées. 

7.  AzAtii  Uandiâm.  Jialttemu/itiu,  Mch; 

A[alea  foliit  fubtus  ttnui  tomtnut  tMifienûiiu  » 
ntrvo  Aoa  fetîgero  ;  foribiu  rofeis ,  floi|  vifeiJts  j  em- 
iiet  wùtuaifftmo,  fitmi^as  exfertis.  Mich.  FIor« 
bofcd.  Aner.  i>  peg.  ija 

Dans  re  te  plante  ,  les  fleurs  font  nue*,  cfefi-i* 
dite , dégagées  de  feuilles,  réunies  en  ombellef 
h  corofle  couleur  de  rofe ,  point  vifqueufe  ,  gla^ 
bre  ou  â  peine  pubefcente  lorfqu'on  l'examine  à 
l'oeil  nu.  Son  tube  eft  plus  court  que  d.ins  Va^aUa 
vifciftt;  les  dents  du  calice  très  courtes ,  <  btuiès^ 
arrondies  »  les  étamine*  lâiilaaBes  »  les  feuilles  re- 
vêtues endeffonsd'andimttl^gerft  Uîncbâtie. 

Cette  plante  croît  fiirlebocdditndftMnj  dm 
k  Balfe-Cmltae.  ^ 

8.  AzALtediàneAniDu.  Jbjtdt»  peiydimmtt 

des.  Mich. 

A^alea  fubnudiflora  ,  foliis  glabeUii  i  nervo  fupfJi 
lanuginofo ,  fubtiu  fetigero  ;  fioribiu  nu^ciiiiU  ,  «OU 
vifcofîs  ;  fidminibut  longiftmè  eMfirtU.MU'tu  Flor* 
boréal .  Amer,  i .  pag .  151. 

Elle  fe  diftingue  de  Vaja/ea  vifcofu  par  fes  Heurt 
point  vifoueufes.  Ses  feuilles  font  prefque  glabres, 
venus  i  leurs  deux  faces ,  lanogineulies  fur  leur 
Mtincipile  nervure  en  deflîts  ,  pileufes  en  defToes. 
La  couleur  eft  rofe }  le  tube  velu,  pltn  court  que 
le  limbe .  oui  eft  beaucoup  plus  grand  que  dans  les 
aunes  efpèces)  le»  dcamines  arèa*lâiHmMf  lut 
dents  du  calice  coumtj  ovalet»  anoadiets  ha 
flenn  prefque  nuas. 

C^te  pEantacfoh  dans  TAméiique  fepcemxio- 
nale ,  i  la  Nouvelle- Jaiièf.  1> 

9.  AzALÉB  couleur  de  foocL  JÊfÊUt  têtmdit' 

tacea.  Mich. 

AiaUa  fukmmiifiora  ,  ftim  mtrinmi  fiAmtiimti 
ptrftBis  hirfutulit;  fioribmi  êmpitûriluSf  Ho»  ^ff* 

fis  ,  ca'tndiilactis  ;  cal'uis  deniibus  oblongis  ;  coroltâ 
tubo  kirfuto  ,  laeiniis  breviore,  Micb.  Flor.  boieal* 

Aaser.  1.  psg.  ift. 

Cette  efDèce  fe  rapproche  beaucoup  de  Vaialta 
poiuica  i  mais  fes  feuilles  font  glabres  ,  tandis  qua 
dans  celle-ci  elles  font  pubefcentes  i  leurs  deux 
fices;  Si  lorfqu'elles  font  entièrement  dévelop- 
pées ,  elles  reiknt  un  peu  li^iftées.  Les  fleurs  font 
1  plus  iniidaa*  fiefiiue  naa»  peiaa  >nfi|BSiifi»^ 
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dhxn  jaune  do  Tafran,  qntIqiie'"oîs  d'un  rtiage  de 
feu  tirant  fur  le  jaunei'ie  tube  de  b  coruttevdtt, 
plus  coutt  que  les  divifiou  da  lynbe }  les  dénis  du 
calice  oblonguw. 

■  Ceoe  plam  crok  dans  1' Améri«ie  fêpienttto-' 
ni»  A  fiir  les  hautes  montagnes  de  la  CaxdtM  8t 
Ihrks  bords  du  ienveSavamah. 

*  Azalée  à  fouilles  de  romario.  ^«Im  nf- 

Wurinifotiu.  l'urm. 

A^alta  ^oùius  folitariis  ;  foltis  iineari-lMoeeoia- 
tàêt.  ma/gitte  repxis ,  Ji'trjutisf  Burm.  FIor<  fod. 
pag.  4Z.  rah.     fig.  ).  —  Lam.  iU.  Geo.  i.  pag. 

Ses  featlks  font  alterties ,  lin^aires^Iancéolées, 

velues,  replices  à  leurs  bonis,  étroites,  afTiz 
femblablcs  à  celles  du  romarin.  Les  fleurs  ionc  Ib- 
Ittaires  &  non  dirporéesen  ombelle }  le  oliGe  fer- 

nisineur;  I  i  corolle  jaune. 

Cette  plante  croit  au  Japon. 
,    ♦  AZALI  E  pileufe.  A^alea  riloh.  Mich. 

A^alcii  foliit  pihfis  ,  ad  apictm  aivùs }  florihus 

oSandrii,  coroUis  ovdtis.  Lam.Hl.  Gen.  I.  pag.  494. 
^Ali^h.  Journ.  d'Hilt.  nat.  vol.  i.  pag.  410. 

Cette  plante,  fi  véfitabteinen.c  elle  appartient  à 
ce  genre ,  eft  remarquable  par  fes  fl;urs  d  huit 

étamiiies  ;  par  fti  cotoUes  ovales.  Ses  capTuL  s  fant 
oblor.gucs  jan^ulcufesi  fes  feuilles  pileuies,  d'un 
blanc  de  neige  à  leur  fommer.  Elle  croît  fur  Ls 
^us  hautes  montagnes  de  la  Caroline  *  veis  les 
ibuitet  de  la  rivière  CatA^ba.  h 

AZ.A.RA.  A^ara.  Genre  de  plantes  dycotylé' 
dones ,  à  flears  incomplètes ,  dcmt  U  famille  natu- 
relle n'a  pas  encore  pu  être  détermin  ée ,  qui  pa- 
zoît  avoir  des  rapports  avec  les  prokij,  &  peut-être 

euvoir  fe  réunie  à  la  famille  des  rofacécs.  RuizSf 
v^*.aiiieunde  ce  geure-i  n'en  ont  décrit  dans 
lew  ProirwmâiU  flonduPérout  qoele  caradère 
générique,  8f  en  ont  mention-  é  trois  elpèces  à 
tiges  ligneufes  ,  fous  forme  d'ai^iifleaux ,  dont  les 
ftniUes  fiMKamères    Us  Beim  odoiantes. 

Le  eaiaAèn  de  ce  geaie  eft  d*eveir  :  ' 

I*.  Un  calice  divifé  en  quatre  ^  cinq  ou  fÎK  par- 
ties renver  fées  pendant  la  daiaifooj  &  pins  re- 


Point  de  «ralfe.  *  '  * 

Un  grand  nombre  à'étamines;  vingt-Jeui  i 
trente-ûx ,  attaché;;s  fous  l'ovaire  ;  Içs  nlamens 
capillaires,  de  la  longueur  du  calice,  foutbnant  des 
anthères  arrondies  ,  à  dtux  lubes. 


Desi^isiMW  fl^riles  <  neâaires  ),  femblables  à 
MWrdeidianinfii,  ma»  plus  oomu  ,  pUcés  entre 
'    •e.lfrcîlici*     .  .  . 
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4*.  Un  ovaire  libre  ,  arrondi  ,  furmonti  (faa 

flyis  lubulé  ,  terminé  par  un  lligiute  obtus. 

Le  fruii  conlille  en  une  baie  entoutée  car  Is 
calice  ,  terminée  par  le  fiyle,  i  une  feule  loge . 
contenant  des  (emences  qombieufiss,  aitachéct 
far  trpis  placentas  adhérens  aux  perds  iaienei 
delabaie. 

Espèces. 

I .  Az  AR A  dentée.  Â^an  ftrréu.  Roiz  &  Par. 

Aif^m  fptiis gtminis ,  fe/rstis,  mt^oti  /«aruto», 
tnUari  fiAmuni»  ;  corymbh  muUtiferit,  Rm  8t 
Pav.  Pndr.  Flor.  per.  pag.  i  )7. 

Arbriffeju  dont  la  cime  efl  prefque  globuleufe; 
Us  feuilles  gémineei>  dentées  en  fcte  ;  une  piui 
grande  lancéolée,  une  plus  petite  un  p«u  ar- 
rondie. Les  fleurs  font  nombreiiiês,  diAtofeesea 
coiymbe.  Il  croît  an  Chili ,  dans  les  iôrto.  ^ 

1.  AzARA  à  feuilles  entières.  A^ara  inugnjoiu. 
Rttiz  8r  Pav* 

A^'ira  foliit  gtmin'is  ,  i'^tegerrî'nis  ,  majon  oj- 
ovmto  i  Jmv^u  fpicuiis ,  ptndùUs.  Ruiz  &  favoOj 
Pradr.  rler.  peruv.  pag.  1  }8. 

Cet  arbrilTeau  s'élève  i  la  hauteur  de  dis-holt 
ou  vingt  pieds.  Ces  feuilles  font  géminées ,^èi> 
entières  ,  inégales  ;  la  plus  grande  en  ovale  rt«* 
verfé.  Ses  fl.urs  font  dilpofécs  t  n  -  pis  ptndir\s.ll 
croit  dans  les  grandes  forées  ,  au  Chili ,  daos  les 
environs  de  la  vilie  de  la  Concejprion.  b 

}.  AzARA  dentée.  A^ara  dentaïa.  Ruir  &PiT. 
Azara  foliis  gtmïnis  ,  dentatis  ,  majori  tUifluOi 

f^Mt»  mmMl4$it.  Bmz  8c  Pav.  1.  c. 

Se*  feuilles  font  dentées ,  géminées  ,  !né^?.!«  ; 
la  plus  giande  elliptique  }  les  fleurs  diipolees  cd 
ombelle.  Il  croit  dans  les  roênseï  Gens  ^ 
deux  efpèces  pcéoédentes.  ^ 

,  A7ÉDARAC.  MeHa.  M.  de  Jjfïleu  r.ince  ce 
genre  dans  la  tamilk  des  azédatacs  ou  nielucecs. 

1»  A.XBOARAC  bipinné.  Melia  aiedanuLÎÀim. 
—  Lam.  m.  Gen.  ub.  );a.  —  Cavan.  Oifirb?' 
pag.  ^6},  tab.  107. 

*  MeUd  (  Compolîta  )  ,  /t>//.'/  ;-;.7r:,;.'M  ,  f?''^!ij 
injimis  tc/natit  j  ptduniulis  ,  caituDus  coroUiJ^iut  la- 

men^fù.  Wjlld.$pec..  Plant,  a.  pag.  SS9- 

initie  dH^M/ Gavn.  Diftft,7.  pag.  jd^.- 

Arbriffeau  dont  les  tameaux  font  noirâtres  en 
vicillilTant  j  épais,  cylindriques,  ridés*  ihié»i 
marqués  de  cicatrices  i  les  plus  jeunes  tomeoteu 
&  feuilles  }  les  feuilles  alternes ,  longtmpeat  pt- 
tiolées,  ailées  avec  urte  impaire  { ies  folioles  pé* 
dicel|éa,«libnsAisnBteJKM»i  ' 
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irîn-:*e»,  veinées ,  lâchement  dtntées,  entières  à 
leur  bife ,  pubefcentes  dans  leur  jeuneffe  }  les 
feuilles  inférieures  ttrnées  ;  les  pétioles  pubef- 
cens,  Turtout  à  leur  baie.  Les  fleurs  font  difpofées 
«nim  corymbe  ptnicdé'.  aiillatre,  plus  court  que 
les  f>tii!Ies;  1-s  pédoncules  cylindriques  ,  piib.-f- 
ceii'  ;  le  ci  lice  tomenteux,  à  c  inq  dt-nts  obtules  ; 
les  pétales liriéjir.  », obtus ,  tomcn  ei.x  en  deh  )rsj 
l'apiiendice  cylindrique  Se  denté  )  les  anthères 
ovales  j  aiguës ,  infifipért  i  forifieo  m  fappaidice  i 
Je  ftignaa»  m  tén.  Lo  hvk  n'a  poiot  M  oUcrvé. 

Cette  plante  Cfolt  dans  kt  bdet  oriemales.'b 

(  tf^illd.  ) 

AZCROLIER  :  nom  particulier  fous  lequel  eft 
connu  le  crattgu*  a^aroiut  Linn.  Son  fnàt  ft  nomme 
Miénlt  :  c'eA  oocro  NifUCA,  n*.  t, 

AZIER.  N'iidieHj-  Ce  genre ,  très  rapprorhë 
des  pjyioihria ,  en  diffère  par  le  nombre  des  loges 
&  des  femences  :  il  n'7  en  a  que  deux  dam  les  pfy- 
tviAria,  ctoq  dans  les  nonaitHa,  M.  de  Lamarck  a 
figuré ,  dam  fe«  lllufirations  du  Gtnru,  le  n*.  4  j 
Honaulia  ractmofa  ,  tab.  l$$  ,9%^  t  ,tt\lt  VP,  J  , 
noaatelia  violaeta  ,  fig.  1. 

AZIMA.  iFcyei  Azimb  ,  &  111.  Geo.ttb.807. 
— Sebaf.  Tlier.  1.  ub.  i  r  fis.  i.)  — ACmmcm  iar- 
'ArMf.Lhdric.Stiip.ial>.  I. 

AZOLLA.  (  rhyti  AzoLU»  8c  Dl.  cak  863.  ) 

Cette  plante  a  la  forme  d'un  falvinia ,  &  pnroit 
en  avoir  les  caradères^  autant  ^u'on  peut  en  juger 
d'après  rinfpeâioii  de  fet  parues,  mfininieiit  pe- 
tites. (/«-/.) 

AZORELLA.  (royn  AzomlU.) 

AZORELI.F.  AioreHj.  Ce  genre  ,  établi  par 
M.  de  Laniartk,  a  été  depuis  nommé  chamiiii 
par  Czrtner.  Ce  dernier  auteur  j  a  réuni  une 
autre  plante  fouate  nom  de  ektmiu*  tri^pidata^ 
qui  fe  trosve  étf»  ta  néme  aoe  le  de  Cotn- 
merfon  &  de  Juflieu  >  &  dont  M.  de  l.amarck 
«voit  fait  une  efpèce  d'hydrocotyle  (^kydrMtyU 
gmmiftra ,  n*.  q  ) ,  à  laquelle  il  réunit  qwdqwt 
variétés  ,  dont  (a  troifîème  (  var.  y  )  me  parolt 
trop  bien  diflinpuée  des  autres  pour  ne  pas  en  être 
féf'aiée.  Ptut  être  taudra  t  il  eejlemttu  réunir  aux 
a\ortUa  le  genre  ope  MM.  Ruiz,  &  Pavon  ont 
noauBé  fragnfm  iSu  UwFlortdtt  Pérou.  D'après 
ces  obfcrvations  ,  voici  le  tableau  des  efpeces 
auxquelles  fe  trouvent  réunies  quelques  autres 
qui  ont  été  découvertes  à  la  Nouvelle- Hollande 

Ear  M.  de  Labiilardière  ^  &  d'autres  décrites  par 
iimaillet. 

EiFftcia. 
I.  Azomui  filameMenft.  JionUafiiameniofa. 
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À^orella  foitis  îndh'ifts  ,  integtrrîmit ; petlolis  /»- 
fcrne  diLtmis ,  cUiat'u  Vahl^Symb.  j.  pag.  47.  — 

WiU,,i.  s^-ec.  Pi  n  t.  I.  paf.  ijdj.  —  Lan.  UU 

Gen.  tab.  189.  fig.  i. 

Chamitu  iiuegri/olia.  Gsrta  de  Fruft.  &  Stm, 
I.  pag.  94*  tab.  xx.  6§.  4. 

Les  fruit»  font  petits,  léRérement  comprimas, 
ovales  «  couronnés  par  Us  àeim  du  calice  ,  for- 
més de  deux  fitnenccs  tnirquées  de  trois  lignes 
raillantes  fur  le  dos.  f  zniitr  a  obfervé  que  quel- 
quefois ces  fruits  fe  lUviloient  en  trois  femeaces  ; 
cara^ère  trèS'fiognlîer  te  juf^'^ots  ttoiqoe  dSM 
les  ombelles. 

2.  AzoKBLii  à  trois  pointes.  A^prUU  triet^ 

pidata. 

Aiorella  Juliis  i/ifiji i ,  petïolis mndit.V ih\  tSy tnb. 
pag.  48  —  Willd.  Sptc.  Plant,  l.  pag.  Ijdjr.-' 
Lam.  111.  Gen.  tab.  189.  tîg.  2.  4. 

Chamiiii  trifurcut*  (f  tricu&idata.  CxitO.  de  FiuSt» 
&  Sém.  pag.  95 .  tab?  ai.  fig.  4. 

Hydroc0tyU  gmmifam.  Lan.  Oid.  }.  pag.  tj^ 

n**.  19.  var.  «. 

Boiax  gltharia.  Comm.  Herb.  &  MA.  —  Juft 
pag.ud«t4;|. 

Vdgaiteaiem  Ooimini  dea  Maleoinaa^ 

A.  Eadcm  y  foins  hrtvionim^  âÊmfifimh  iÊiincati^ 
Lam.  I.  c.  &  111.  fig.  5. 

Les  fruits  fon*  beaucoup  plus  grands  que  dans 
l'efpèce  précédemei  te  leun  plâs  mes  dr  omI- 
qoefois-iolti^iea. 

|.  Agomuj  perw  gn—ea.  Aiê0dUfMmm^wm. 

bricatts.  (  N.  ) 

•  MydrocoiyU  gtmmifira ,  ^u.  y.  Lam.  t)iâ. 
pag.  tf«.  mT. 

Cette  efpèce  diffère  de  la  première  par  fes  feuilles 
très-petites»  ovales^  très-glabies  ,  un  peu  charnuea» 
iiflcs » pielque  luiftntes  ,  un  peu  concaves,  légd* 
lement  Mguës  ,  très-imbriquées  }  elles  diffèrent 
de  h  féconde  par  ces  mêmes  feuil'e»  très-entières, 
plus  courtes,  moins  épaiffcs,  S>.'  par  la  plante  en- 
tière beaucoup  plus  petite.  Elle  croit  fur  le  fom- 
met  des  montagnes  du  détroit  de  Magellan  j  od 
elle  a  été  reanittie  parCMMasfon.  ( r,Jf,imM, 

Desfont.  ) 

).  Azorelle  gazonneufe.  A^rtUa  etffitofth 
Oivan. 

A^ortlU  foli'is  muliifankm  imiricatis ,  erafit  f 
tpieenfttM  tOlMM  ,*tiUot  amhel  is  JimpUcibus  ,  ur- 
miiulièms.  CafaB^ICOO.  Rar.  5.  pag.  S7-  4^4* 
fig.  2. 
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^lortUa  er^fiftliû,  9ttU  Synopf.  Plane,  u  f^%- 

JOj. 

Sa  ndnes  font  ftififermei ,  pmiiM  de  quelques 

fibr  s  ;  elles  produif  rt  de-;  tipp^  nombrcufes  ,  ra- 
nialleés  en  gazon,  longues  d'tuviron  trois  à  fix 
lignes  ,  couvertes  de  petites  feuilles  épaifles , 
gUuques,  imbriquées ,  crèSHVMfocbées  de^tiges^ 
tr  concaves  i  leur  pirtie  infirieare ,  enfutte  réflé- 
dlies,  ovales ,  aiguës  à  leur  fommer.  Le^  f!  urs 
fbat  difpofées  en  une  ombelle  fimple^  terminale  , 
médioctemcnt  pédonculée,  l'involiicve  comporé 
ide  cinq  folioles  ovales,  aÏRuës,  dumaes,  adhé- 
rentes 1  leur  bafe.  Les  pédiceles  font  courts .  ca- 
pillaires .  au  nombre  de  cinq  à  huit.  Le  calice  eft 
fort  petit,  petfiftant ,  i  cinq  dents  ,  adhérent  à 
foyane  »  le  fnit  ovale ,  i  deni  femefloes  ,  i  tiois 


Cette  plante  crdc  an  Chili ,  fiir  les  hautes  aaon- 
Mgnes.  (  Defaipt.  ex  Camut,  ) 

.  4.  AzoRELLB  à  feuilles  de  linéaire.  A^onlla 
ËMetrififU».  Cav. 

A\ortlla  foliis  lineanhus  ,  fparfis  }  umbeltit  itni- 

vtrfalibus  (f  partiaUkui.  Cavan.  Icoo.  Rar.  j.  pag. 
p,  tab.  48/. 

Cette  plante  fi»  rapproche  Augyngîdiam  de  Forf- 

ter  ,  dont  elle  diffère  par  fcs  pet.*lt;s  très-eiititrs  , 
par  Tes  femirnces  à  trois  ihies  tuberculées.  Elle  efi 
remarquable  par  fa  grandeur.  S«rs  tig^s  font  haiiies 
de  deux  pieds,  cylindriques,  divilees  en  rameaux 
épirs  ,  garnis  de  feuilles  nombi.  ufes ,  éparfes , 
linéaires ,  fubulces ,  fvn  étroites ,  longues  d'en- 
viron un  pouce.  L'ombelle  univerfelle  ett  coro- 
pofée  de  quatre  ou  fix  rayent}  les  partielles  d'un 
peu  plus }  les  pédicelUs  très-courts  ;  les  involucres 
Formés  de  trois  à  fix  folioh  s  perfiftantes,  (ubulées. 
l.c  cili.e  eft  â  cinq  dents  perfiftantes >  la  corolle 
compofce  de  cinq  pétales  ovales,  aigus { les  lîia- 
nens  capiilain  s  .  prefqiie  ()e  la  longueur  de  la  co> 
rotlc  >  I- s  anihîies  arrondies,  partagées  par  un 
lîtton  ;  l'ovaire  nr.  peu  conipiîrné  }  deux  i(yles  di- 
vc  rgcns ,  plus  arts  que  la  corolle  i  les  (licmates 
épais.  Le  fruit  e(t  ovale  ,  globuleux,  médioae- 
nwnt  comprimé» trois ftiiés  i  chaqœ  £ice,  char- 
gées de  tris-petits  tuberoilei. 

Cetre  (  lante  croit  au  port  Jackfon  ,  dans  la 
NouvcUc-Hollande.  {Defiript.  tx  Cav.) 

S-  AzoReui  lancéolée.  AtarMa  ianeatùua. 

Ub.n.  . 

Jbofttl*  mmhiUé  tompoftU  ,  foUit  iMctnlêtis, 
labill.  Nov.  Hott.  i.  pag.  74.  lab.  99* 


A  Z  O 

Arbrifleau  i  laneaint  cylindriques,  énUs ,  M. 
géremenr  pileux  t  i  feuilles  alternes,  lancéolées, 
de  trois  à  cinq  nervures ,  glabres ,  entièrfs,  irès- 
aigutis.  Les  ombelles  t'ont  compo(<ics  de  quatre  à 
huit  rayons,  rarement  fimples,  plus  fouvent  tei> 
minés  par  de  petites  ombellules  \  les  involociei 
formés ,  ainfi  que  les  involucelles  ,  de  trois  on 
fil  folioles  fubulétïs ,  de  la  longueur  des  pédi- 
celles.  Lt  calice  eft  fort  petit,  à  cinq  dents { 
les  pétales  ovales ,  oblongs,  tf ès-entiérs  i  les  éta> 
mines  à  peine  de  la  longueur  Jes  pétales;  les  aii« 
thère»  prefque  globu'eulL-s ,  a  deux  l<  g»s  ;  l'ovaite 
ovale  ,  un  peu  comprinr.é;  les  Itylfs  leflrchis  i  les 
(ligmates  umples  ,  aigus.  Le  fruit  eft  iégéreDarat 
globuleux ,  comprimé ,  couronné  par  tes  d«M 
du  calice ,  divifié  en  deux  femences  légèrement 
anguleufes,  portant  fur  leur  dos  cinq  ou  fept  lignes 
Taillantes,  comM  on  les  alteniec  hétifi&ei  éi 
hercules. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  de  La- 
billaidièie  dene  la  teite  dt  Vaa-Leuvin. 

AZORELLE  ovale.  A[oretla  ovata.  LabiU. 

AloreUa  wmMUi  tomtofus  ifoUu  ovatiSfimhi' 
cttîM,  Lahitt.  Nov.  HolL  1.  pâg.  74.  ah.  tca 

Cet  arbrilTeau  ,  haut  d*lin  pied  &  plus ,  révéra 
d'un  épiderme  très-mince,  rranfparent , caduc , 
eil  parfaitement  femblable  au  précédent  dans  11 
dirpofitioo  &  la  faune  de  fes  fleuia  )  mai»  9  co  d 
trèâwIHfiÇreiit  par  Tes  feoUlet  ovnletj  acimiate, 
prefqu'imbriquées,  à  trois  OU  ciiM|  netvwes. 

Cène  plant»  crdt  à  la  cem  de  VanpLewritt'b 

6.  AzoRUU  conpriinéeb  dfvrdtà  M^pn^L 

Labill. 

A^ortUa  imhtlia  eompofitit  j  camU  tomgnftt 
f^kêfhyU»,  Lahitt.  Nov.  HoU.  1.  pag.  7;. 

Set  tiges  fimceochées  i  leur  bafe  .  rametifes, 
herbacées ,  comprimées ,  i  deux  angles  ,  longiMS 
d'un  pied  &  plus,  prefque  nues,  excepté  quelqoel 
folioles  capillaires  fort  petites ,  bifides  ,  tnfides 
ou  fimples ,  placées  fous  la  divifion  des  rameaux. 
Les  rayons  de  l'ombeKe  (ont  tri»<faiégaux  ;  les  oM* 
bellules  fimples  ou  quelquefois  cooiporées  %  Xwt 
volucre  des  ombelles  de  quatre  à  fix  feUoIesfriMi» 
lées  ;  elles  des  ombjllul.s  à  deux  ou  quatre, 
toutes  plus  courtes  que  les  rayons.  Le  fruit  «fi 
tranivLrij.i.ment  dliptiquè ,  comprimé ,  paitigi 
en  deux  femences  convexes  en  dehois  «  ItdésS) 
marquées  de  uois  lignes  faillances. 

Cette  plante  croît  au  cap  Van-Diémen.  (L^MJ 
.  EUevég^tedaulefiiUe&pfodaicdehgoaiaife 
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I^AALA-PALETr.  Rheede.  Hort.  nidîbtr.  %, 

tak  10.  C'eft  le  nom  malabare  de  Vuvana  leyia- 
aÎM  Linn. ,  &guié  dans  Rheede.  Œoya  Can  amc  > 
*•.§.> 

BABATAMIBI.  C'eft  ,  Aiinni  SoàÉÊ»  U  M 


BABEL  A  :  arbre  de  i'Iod«  .  qw  .  «L 
de  Codigajr,  cft  une  e^pèc*  d  <imcm.  Sénm  l  e 
même  ameur  •  a  nourrit  llnfta» 
gomme- laque.  On  le  nonae  iMiU  éu»  le  Ben- 
gale. (A/) 


EABOSA-QUINADO  t  OMn  poRega»  d'une 
cfeèce  de  rîyiu  de  |a  cAre  de  MalibaK*figuide  & 
Mérite  par  Rheede»  Ilorr.  malab.  vel. 7, pag. 77^ 
Cab.  41.  (ycyci  Aciiir,  n".  4.) 

BABOULI-CANTI  :  nom  brachmane  dujîj- 
€urtia  fepiaria ,  figuré  parmi  les  plantes  Hti  Coro- 
Bijndel  ,  publiées  par  Roxburg  ,  pag.  48,  rab.  615 , 
%c  que  Kheede  avoit  déjà  meodooiié  dans  fcm 
Hon.  mtàêUr.  vol.  j ,  peg.  77,  jj.  (  Vvyti 
RamoMTOU  4  SmttL  ) 

BACASIB  épiecttft.  Awafie  jftfa^e.  & 

Pavon. 

Bacaria  foiiis  ohovatis  ,  mturmaùs ,  cariUagi- 
■ilf  i  fitriitu  fiHtêriis,  Sftt.  veftc.  Flor.  peruv. 
pag.  xb8. 

Geow  de  plantes  florculeufes ,  de  la  fiuniUa  des 
irymbilèies,  écaWi  par  MM.  Ruia  8lr  Pavoa }  il 

comprend  des  arbrifleaux  i  fleurs  foittaires  ,  ra- 
diées ,  dont  le  caraâère  efTentiel  eO  d'avoir  : 

Un  calie*  commua ,  ovale ^  compofi  d'iuùUit.im' 
in'quéti  ,  fcarieufts  ;  la  tMtinmrti  PV^iât-ÙMcéo- 

liet  y  Us  intiriturts  ttnia  'trts. 

La  (oroUe  eft  radiée  ;  les  d«mi-fleuroRS ,  placés 
à  k  circonférence  >  funt  hermaphrodites,  fertiles  > 
i  agiire  dems  ,  munis  d'une  longue  foîe  qui  parc 
4e  rouvertate  du  tube.  Un  feu!  tenron  ft^ilc  oc> 
cupe  le  centre  :  il  eft  très-gnnd ,  div!''é  à  Ton 
ibmnet  en  cinq  lobes,  ie  inféié  fur  un  cotps 
iMMueuXi  il  renferme  un  Itigmate  timple  &  une 
leuM  anthère  fefile»  pbcée  dans  le  fond  du  tube. 
Dm»  les  aeties  leurs  hetmaphcoditet  le  ftigmaie 
e{i  bifule,  8ek*llaaeB»dei<taui{aeiiaréiéa  fitt 
le  tnbe. 

Les  ftrntncet  foat  furmontées  d'une,  aigrette 
flliHaenfe,  Se  lé  récepcade  cft  velu. 

Ijes  tiges  Te  divîf^nt  en  rameiux  char§éi  da' 
BMuù^ut.  SufpUnunu  Tom*  I, 


làafflef  dtemes ,  preCque  Ailles»  «•  erda  imi* 

verfé  ,  glabres,  carcilaguiealèt, «idètat.  IBIKfO* 

nées  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croie  fut  les  moougnes  ékviCÊ', 
aoPém.  1^ 

BACAU,  BACAUVAN,  BACHAO  ,  BU^ 

CHAU  :  noms  divers  ,  fous  lefquels  eft  défignée 
par  Camelli ,  dans  fes  plantes  des  Philippines ,  pu» 
biiét-s  par  Rai ,  une  efpèce  de  manglier  ou  palé- 
tuvier, qui  offre  des  rapporu  avec  celui  que  Ltnn^ 
nomme  rhi^opkora  gymnorki^a  ,  8r  dttM  hrâwl  Bni> 
gutères  trouva  des  caraflèrfs  un  peu  dHferens  de 
ceux  du  manglier  ordinaire.  Sespéules,  plies  en 
deuxilans  leur  longueur,  préfentoient  chacun  la 
forme  d'une  gouffe  ou  filique ,  daat  laquelle 
éteieac  lanfciiaéat  ftt  1^ 


Lhéritier  a  cru  ce  caraâère  fnfffiaiK  peur  fépa> 
rer  cette  efpèce  &  en  former  un  genre  nouveau , 
qu'il  a  nommé  hruguiera.  Le  iacau ,  examiné  fur 

iir  deffin  de  Cimelli,  Sr  d'après  fa  de.fcription  , 
leiT.ble  appartenir  à  ce  nouveau  gcpre.  "  La  fleut 
cft  blanche ,  dit-il  »  compofee  d'étamines  qui  for- 
tent  deux  à  deux  de  «quatre  boîtes  (  Uj^jftea).  Le 
fruit,  noirâtre  ,  poité  fur  un  calict  à  quatre  divi- 
sons, rempli  d'un  fuc  laiteux  ,  a  (a  forme  d'une 
buuieill.-  leni^é;!  par  le  bas,  de  U<)ueUe  fort  une 
P'oduftion  (la  radicule)  lexiUe  »  verte,  de  la 
grolTtur  du  pttit  doigt,  longue  d'ur  pîed  8f  demi 
&  pendante.  De  liiver^  points  Je  I.1  tig  niidcnc 
dci  ra  ..(.aux  qui  le  diri^  nt  vers  la  terre,  &  vonç 
y  prendre  racine.  »  Cette  organifanoo  déûgna 
aflez  clairement  un  manglier.  &  futtoai  une  ef•^ 
pice  veifine  du  inyMMi»  (paletttfier.  )  (Af.) 

BACCAUREA.  Genre  de  p'antes  -lict  ty'éd'v- 
nes«  à  fleurs  polygames  «  incomplet',  s,  qui  comi 
prend  des  afwiflegulx  exotiques  à  ^Europej  V 
fciii'lis  fî  nple<; ,  entières .  &  dont  let  lettlt  lODt 

yilpelees  en  grappes.  r 

Le  caraûère  efleiiiiel  de  ce  genre  tft  d'avoir  ; 

Dts  fitÊirs  folygeumH  \  éniftes  /  an  cûiUt  à  cin^ 
déiospmu  î  fmu  il  ft9lUi  jfât  à  Mt  hamhnj  m 

f^mttUs,  '  "  ^ 

Caractère  «i/ii&iQui. 

Les  ftVLfi  hirmeiphrodiui  ^  iBS^iAiIft  CBpeifM 
grappes  ,  otftci.c  chacune  : 

'i*.>Un<rtf/»c«h)ferieur,  i  cinq  découpures ora*) 
'les,  chfwnaes,  séfldchies/peifiintntes. 

Aaaa 
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Jt".  Six  à  huit    aminés  ,  dont  lc$  filamfns  font 

trcs-courcs  >  iiiféiéi  fur  le  récepucle  ,  cetminés 
par  dM  «icbiret  anoadies»  i  deinc  loge*. 

4*  Un  ovaire  AMI*»  pdm  d«  fyk  |  »  ffifWUp 

concave ,  hcinlé. 

Len /««ri  femelles,  fur  un  pied(ifiparë«  dî^ofées 
ti)  6ui>p«»  tbtt  longues,  «ffrear  : 

i".  Le  calice,  la  eorolie^  conune  dans  les  fleurs 


1*.  Un  <n'j/V#  arronili  s  point  de  ftylc  )  UQ  ftig- 
mate  tort  grnrui ,  lenticulaire  ,  mamelonné. 

.  Le  fr^i:  eft  uoe  b»t<  arrorulw^  fuccuicpte  «  à 
proie  loges ,  coniesunc  chacMPi  4|mis  ffffrot 
ovales,  un  peu  comprimée*. 

•  Oifirr4tiotu.  C*  genre ,  établi  pu  Loureiro , 
tirt  Ion  nom  de  U  covUnt  de  fet  baiesj  d'uu  beau 


Esvicis. 

'  I.  Bacgavma  moSÊnm»  Btieemm  ifmijtoni. 

Lour. 


.  Sutetuna  WÊÎt  fljiamoemli  fruS'fic«Htitus  , 
àmh  flMnfa.  Lmi.  Flor.  oachis.  i.  pag.  8 1 5. 

Himi-àaa,  Riiaplu  AnMn.  IH».  .4>  fif* 

tab.  9. 

Arbre  d'une  médiocre  grandeur,  dont  les  ra- 
fheaux  font  étalés  j  les  feiuller.  ovales,  oblongues, 
très-entières,  acuminécs,  cparfes,  péiiolées;  les 
leurs  d'un  vert-jaunàrre,  difpofees  en  grappes 
ihiples ,  pendantes  du  fommec  des  t<g*s  &  des 
prin<ip;iles  branches.  Le  fruit  eft  une  baie  epaiffe 
d'un  pouce^  inodota,  d'un  jaune  d  01,  gUbre^  à 
tioii  loges,  d'une lin«iiriignletn«asèsdoiice« 
bonne  à  manger.  >. 


.  Cette  plante  (c  feocofifr*  ùiwm 


t.  Baccaouia  «MiUflofe.  B^tfmm  cê^Hfur». 
Lmw. 

'Baccaurea  imo  cauU  fruBifUanit ,  hxrîf  gf^trii. 
Vour.  Flor.  cochin.  2.  pag.  813. 

Ses  tiges  &  fes  fc  uilles  font  femblables  à  celles 
ée'PtfpMe  piéoédente.  Ses  Heurs  en  di^rent  en 
ce  qne  1er  grappes  font  fimples  ,  pendaotes  feule  - 
vient  du  fpoimet  des  cig«'s ,  Hc  non  des  rameaux. 
Les  baies  font  glabres ,  globul jufes .  à  rrois  loges, 
d'un  pourpre'toocé^d'uof  iaveur  acide«  iHHHtM  ^ 


Cette  plime  eft  cultivât 4fl||  k|}ttdiM«â]ai 
Cftfhinfhipff.  fi  (Lfor.) 


BAC 

^  Baocav&iA  fiumgt.  Btumufh^fy, 

Lgur. 

Bateamrta  ramis  fruSificanùkia  ^  bacdt  Mmeiufii, 

tour.  Flor.  cocbni.  1.  pif*  813. 

'  Arbre  peu  élevé,  mah  plus  grand  qne  les  deu 

piéi  é^lê-ns  ,  muni  d*  rameaux  ob'iqiiei.  Lesfctâ* 
les  font  éparrcs  ,  p^tiolées  ,  ovaUs ,  lancéolées, 
très-entières ,  pubefcentes  tn  de  11  It-s  S  un 
difpofée»  en  grappe^  fimples  .  pendantts  de  i'ei- 
trémlcëdl»  IMfKim  8t  non  des  tiges  ;  les  àbcMf 
pures  du  calice  courtes ,  étalées;  les  bsies  prei^ 
tun'ie* ,  d'un  brun-jaunâtre ,  tomentcufes, i 
loges  {  utte  femeoce  dans  chaque  loge.  Leur  favtir 
eft  doace,  wésegréeUe  dans  ks  individus  dm- 
ges  I  elle  devkttt  acide  &  rdwoote  daH  l!9  pliâ- 
tes cuhivées. 

Terre  plante  croît  fur  lea  flMNItllDeaa  ^bC»' 

chinchine.  b  (La«r.) 

BACCHANTE.  Bacekaris.  Les  bacchantes  foit 
fî  peti  diftliigiiées  des  confies ,  que  plufi.ois  aa< 
tturs  oot  réuni  ces  Jfux  genres,  tandis  que  d'aa- 
trts  ont  placé  indifféremtrenr  plufieiirs  efpèces 
dans  l'un  ou  l'autre  genre.  MM.  Kuiz  &  Pavoa* 
dans  leur  Flan  4»  Pérou,  çn^  établi  leut  génie  ■** 
liaa ,  compofé  d'ef))èoet  OU  nouvelles  on  piilêi 
dans  ces  deux  getires  ,  qui  ont  les  flvurs  hemu- 
phrodiies  tterilcs,  &  ies  feules  femelles  £eitiles. 

Nous  devons  i  M.  de  Julfieu  les  obfemdgil 

fuivantes  ,  inférres  dans  Its  Annales  du  MëjtiH 
a'k'ftoirt  naturelle  ae  Paris ,  vol.  7  ,  pag  j8f. 

m.  En  parlant  du  genre  kaccharis ,  Cxrtaet  a  dit 
avec  caiion  <)ue  ce  genre  diflifroît  crès-f>ctt  de  il 

conyze;  mais  il  ne  favoit  pa^  que  les  vri!S  ij.'<4*» 
rit  de  l'Amérique  font  dioiques.  Cttte  cblerva- 
tiop,  fingulière  dîna  une  plante  corr.polee,  f^te 
d'aboid  pw  Richard  &  par  Vahl  ûii  uoe  etpèçe, 
aétécomnnde  ftar tmitet par  Michain  1  eHe «« 
èuie  la  bafe  du  carcâère  diflirftif  du  kaccharist 
auonel  il  faut  dès -lois  rappoitcr  le  milmaiB 
Ruia  &  Pavon ,  nombreux  en  cfpèces,  qui  eH 
fondé  principaknient  fur  cC  caraoére.  &  losm 
tes  efp^M  M  AeMÉsrir  nm  dioeqiie»  deyroar  An 
repot  têts  au  cony^a.  Le placus  de  Loureiro  fc  np* 
pjochera  du  même  genre ,  &  fe  confondra  pcat- 
ôcra  «vec  liâ  lerfi|tt'il  fcM  OMew  CMiBu.  • 

Cette  obfervation  importante  établit  tes  liaitcs 
des  deux  gf  nres  k^ulut-ts  8:  cttyia,  ic  devient  * 
averiiffeinent  pour  s'uUurtr  des  effèces  réel*» 
ment  dioiques.  Il  en  ell  beaucoup  for  leiquelles  u 
eft  difficile  de  prononcer ,  fuite  d'avoir  été  obia- 
véea  Cmm  les  rapports  que  nous  venons  d'indi- 
quci  ;  elles  doivent  reOrr  iiovifoireinent  dawj* 

S tentes  od  elles  (e  trouver:! ,  jafqu'à  ce  g»'^ 
oient  mieux  cennies.  Mpm  y  «jowaraaiM  «- 

s 
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Baciharh  (  (éfliliflora  ) ,  /o/z/j  Itvibut ,  cuntatO' 
thavaiAaê^fiqftnà  deataùt;  /Uriius  in  ramulis  per 
gbmmbt  «ttitUm  ,  fe^Us  remotos  difpoptit  ; 
ealicuM  fquAmu  fuptrni  rufs.  Mich.  Flor.  boréal. 

Amer*  x.  pag.  izj.  —  PetC  Synopf.  PUoc.  a. 

Se$  tiges  fe  divifent  en  rimeaux  grêles,  élan- 
cés j  crèi>glabres ,  ftrtés»  anguleux,  garnis  de 
fMiHes  alternes ,  diftante* ,  prefque  retfites ,  rétré- 
ctes  en  coin  à  leur  Ivife  ,  ovales  ,  très-liffes ,  ob- 
tufès,  entières  ou  legc rement  dentées  vers  leur 
fommet,  corures  ,  un  peu  çl.uques.  Les  fleurs 
font  preiique  felTiles ,  réuoin  en  paquets  dans  l'aif- 
fclle  des  feuiUes;  leur  caliM  ovale,  compofé 
de  petites  écaiUet  d'M  bnia-wiflêlcie  à  101» 
ibmmec. 

Cette  plante  croît  ï  la  Caroline.       1m  foréu 
"  40laaar.<K./.) 


t|.  Baccbawtb  è 

■0Mgi^ifolia.  Mtcb. 

Bae€k*rit  gtahtrfima ,  panîculato-  nuMMIma ,  fr- 
Sis  angufiAfo-tiiumrikus ,  iniegris  ;  panicitU  eompo- 
fità,  mahiflorà;  (abàhut  miaufcuUs  ,fiibvigintiforis. 
Ikiich.  Flor.  boieal.  Anter.  vol.  i-  pag.  Jij. 

Cette  efpèce  cft  glahre  fur  toutes  Tes  parties. 
Sm  tiges  le  dhrffeoc  M  ndtfam  nombreux ,  pani- 

cu!is  j  gîrnis  de  feuilles  alternes,  étroites,  linéai- 
res, entières  ,  quelnuetois  un  peu  dentées,  fur- 
ccmles  premières.  Les  fleurs  forment  une  panicule 
ramifiée  ,  I  fans  nombreufes.  Leer  calice  eft  fort 
p«tt,  &e«iideKea«ir«M«wvingiilMdefavs. 

Cette  plante  croît  fur  les  côtes  maritimes,  de- 
flrift  k  CMDofiM  itifi|R'â  la  FkMide.  (ifiaê.) 

* 

14.  B>  coi AWTB  i  MOfel  ttAttÊm*  Bawte 

fw  inémijoli*.  Vahl. 

Bocchuris  foliis  oilongis  fJiJiiHus  ,  rigWis  ,  arguiè 
Jênmtis  ,  venofo-reticuLuis  f  «ttymêtUrmina^i ,  iiori- 
iki  eongeftîs.  Vahl ,  Symb.  ).  pag.  97.  —  WïIUeo. 
Spec.  Plant.  }.  pag  191;. 

jlk  coi^d  mhHtiJbdmf  toBU.  Dift. 

Arbrifleau  parfàiteniMtt  glabre ,  dont  kt  ra* 

«eaux  font  marnués  de  cicnriccrs  &  d'une  ligne 
de  chaque  côté  ,  formée  \>iï  k  prolongement  de 
la  principale  nervure.  L.es  feuilles  reflfsinblent  ï 
celles  de  l'arbouieci  oiaif  eUu  font  un  peu  plus 
courtes,  liffes,  felTiles,  ferme»,  veinées,  réttcu- 
4é<.s fiiieneitt  dentées  en  fcie,  un  pet»  rcncdes 
&  eouèut  à  leur  bafe,  ledrclLes*  pref4u'iBaU«> 


i  ^iitfes«Les«etyaiibes(iMicfiai^ea*C8nnii8iiz^lef 
pëdoncnks  «vakin,stwik  rfkae  feuille  lipcéa 

lee  i  les  fleurs  gtobuleufes. 


Cette 
Vakl.) 


doit  as  FéiM.  Jt  iOtftHfU  «• 


1 5.  Baccranti  i  feus  fi^âîks,  BtetkÊris  ftS' 
/ifiorm.VM. 

Baccharis  foliis  ohhagis  ^  f^^ktts  ^  dtMtatis  iitte- 
grifque;  fionàMSS$miMaiiku,fi0iihu,WÛli,8fmb» 

i-  P^g-  97- 

Ses  rameaux  fdiic  glabres ,  aind  que  toute  la 
plante,  prefqu 'anguleux  ï  leur  partie  fupérieure 
par  des  lignes  décanemet*  garnis  de  litutUea  fèù» 
files  i  leiTnflirfriiilfi'  att^nea,  les  fupéwicei  op^ 

pofées,  lonpufs  d'un  demi-pouce  au  moins,  ova- 
les, un  peu  arrondies,  coriaces ,  nerveufes ,  quel» 
miefois  munies  de  trois  à  quatre  dents;  les  fleurs 
lefliles ,  cyiind^MS niénnies  «  au  nomilKe  de  trois 
on  quatre ,  anmiiiMt  flès  rameaux  ^  une  fois  plU 
grandes  que  cdles  du  haeckans  htEmiftti4i. 

CattepkMnorakasBféfi.  ^  (  VM.) 


16.  Bacchahti  vahM.  BmtfUiiê^Ukfiu  VahL 

Biicckar'is  foliis  /j!!i(o/.i:is ,  petioLitis ,  txcronim 
ferratis  ,  fiiiiiu  ramifmt  vUiof»-fiiàtomtmo^.  Vahl« 

Sfobel.  j.  pag.  98.  — Wiilden.  ^pec.  Pknt.  4. 

pag.  1916. 

Elle  parolt  avoir  it»  lappons  avec  k  kécdutris 
Dlofcondis  s  elk  en  éMUn  par  û*  rameam ,  fes  pé- 

doiicu!?$  velus,  ainfi  que  les  feuilles  en  dcdous. 
Les  tiges  font  ligneu(esi  les  fëuiUcs  bncéoîéesa 
plus  étroites >  rétrécies  i  leur  bife  en  pétiole ,  (ans 

auriculaires.  Les  fleurs 


font  dironféM  an  cerymbei  £i(U(Hés  >  atongéa  , 
pédoncules  i  les  feuilles  des  ramifications  fubu» 
Mes  i  les  folioles  caltcinalea  féucées  de  ooo  lao- 
céoléest  IVIgiene  ronfleâna. 

Cette  plaow  «aàk  te  Vàmkk  lumift,  1^ 

17.  BACCRAirri  ^iâtte.  Andwis  SêBu, 

Vahl. 

BaeehâHs  foliis  eaïuifermiim  ,  fiJrwiM0ê  ,  ÛM** 

ferrimh ,  ItVibuJ  ,  trintrvi'si  floùhus  dioicit.  Valllf 

Symb.  ).  pag;  98.  —  Wiild.  Spec.  Plant,  j.  ptgir 
1919.  —  Lam.  IH.  ab.  tf^S.  ig.  5. 


Sae  fSMMann  Anr  gkfeies  ^  9^àÊ9 ,  mar qtida 

lignes  déciirrentes ,  earnis  de  fctivllcs  jhemes  , 
pref^ue  fHfiies  ,  trè^-liffes  ,  cunëiformrs  ,  emiè» 
res  j  un  peu  epaiffes  ,  hngues  d'un  pouce  &'  plu», 
wawftes  par  irois>oecv«ie»  «et  diipatoi^reHr  «c 
le  fianwMt.  fcee  ieofs  IInr  «et^es ,  flptfes  9 1 
nombre  de  quatre  a  fe;»t,  ' 
i'cxtfèa4té  dearaoïcauit. 
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.  Cette  plante  croit  à  S3bt  Domia|lM  &  .dant 

Le  iaeeiam  ekimnifit  Lom.  Bt  plaleDCl  tiittH 
f<îpte««:  pott  ineniiflMért  idiéiMttfatféi  peimi 
let  cMiyzee.  (  ■  > 

.18.  Bacchante  i  petites  fleurs.  Batthurii  par- 

Baci  ftiirlt  fuUis  angufio-ltinceoUds  ,  fuiJentatlt  ; 

fM»ieuia  pauciiord  ,  feduiuui^  auUiiiraiitaiit,  (N-) 
11.  Ub.  698.  Ig.  X. 

I Petit  ^biif)edoi)c les  tiges  font  droites,  cylin- 
^fj^ies}  les  rameaux  prefqii'içippojësi  les  ftuiOc» 
Aombreufcs ,  éparfes,  fort  etrâttet,  lancéolées, 

un  peu  iig  jcs  à  leur  (ommct,  rétrécies  en  pétiole 
à  leur  bafe  j  quelques  unes  eiiciètes ,  la  plupart  à 
denttlures  aiguës,  peu  inarqpiéei.  Les  fleurs  font 
4ifpofées  en  une  panicule  courte,  étalée*  tetaiH 
baie  ou  (iiuée  dans  la  bifurcation  des  derniers  ra- 
meaux prolongés;  les  raniirti acions  prefqu'oppo- 
fées ,  iimplts  ou  bifîJes ,  munies  ,  dans  toute  leur 
longueur,  de  braâées  nombrèuTes.  très-petites, 
aiguës.  Les  fleurs  font  petites,  prefque  globuleu- 
fes  i  les  écailles  calicinales  aiguës.  Je  o  ai  pas  po 
«'aAifBr  fi  éki  étomt  dioi^uM. 

I  Cette  plante  a  été  recueillie  pefCc— & 
1è  trouve  dans  foo  herbier.  J} 

BACCHARIS.  (f^oyti  Baccbamti.) 

BACONIA.  (ftyti  Baconb.) 

B  A  CONE  i  corjpmbes.  Ammm  cMyaiAo/i. 

D;ca!ul. 

<  BaeoaU  foiiis  gUtkrii  ,  imactêintis  ,  tauii  ;  e^tym» 
4m  umiMithmt.  (  N.  )  0%cmL  AimL  MaT.  Earif. 

vol.  9.  pag.  ZI9. 

Arbufle  dont  M.  DecandoUe  a  fait  un  genre 
particu'.iit,  de  la  famille  des  rubiacéts,  qui  fe 
lapprochc  des  fiaffMM ,6(^111  «ftepowcvsâète 

générique  : 

Un  calice  k  quatre  iu^es  y  non  acUténiu  à  l'oyaire^ 
•M  tanÛt  M  wfMMMr,  «  quasn  loiej  ,  vtîue  à  fùu 
orifice  ;  un  ovain  Binti  «M  àéit  tèdu,  à  4aat  lo- 
ges ^  a  deux  fimimtt** 

'  Sés  tiges  tt  diviftnc  en  ramesnt  ebfciiréaient 

tétragon.' s  j  un  peu  pubefcens  ^  comprimés  vers 
leur  l'otnmet ,  garni',  de  kuillcs  pôtiol-  es ,  oppo- 
fées,  oblongue*; ,  lancéolées  j  glabres  à  k-ursdeux 
6c«s«  vertes  &  luifaotes  eo  dcflus,  plus  pâles  en 
«MÎmu,  entières,  acominées  à  lear  fonraseti  à 
nervures  (impies,  alternes,  latérales,  taillantes. 
Les  fleurs  font  nombreufes,  tiiipofées  en  une  pa- 
nicule ample  ,  terminale}  les  ramifications  oppo- 
flÉU  «Ml  prefqu'simiMS  ,  déponrvoes  de.bradé<is , 
leiniiiées      im  ÉMÂaonhtwtej  prcfqu'en 
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cime.  T.e  calice  cft  divifé  en  quatre  lobei  obtut 
la  corolle  infundibuliforme ,  barbue  à  fon  orificti 
fon  limbe  éulé  ,  à  qtiatte  lobes }  les  étamincs  in- 
flSréès  àfeeifcn  du  nritet  lés  fianan  cs«m{1n 
anthères  Taillantes,  linéaires ,  contournées  après 
la  fécondation;  l'ovaire  libre,  ombiliqué  à  (oo 
fommee.  Le  Ruit  cfl  une  baie  ftche ,  à  éen 
loges,  ren^rmant  deux  femences  ï  demi  itob» 
leufiM.  L'embryon  eft  c]rlindri<)ue ,  redrew  { le 
périfpenne  cartilaginettx. . . 

Cftte  plante  croît  en  Afriqott*  àSieinliqpk 

^  (  y.  f.  in  ktrb.  Dtcund.  ) 

Obfervaiions.  Ce  genre  a  été  confacré  |^r  M.D»> 
candolie  à  la  mémoire  du  célèbre  Bacoo  de  \'tvt 
lam  ;  il  el\  remarquable  par  fon  ovaire  libre,  8e 
non  a  ih.> re nt  avec  1»  cme , csMâère  qa'oo  a? oit 
ctu  d'abori  ne  pas  convenir  aux  rubtacées,  mais 
qui  cepeadant  avoic  écé  trouvé  depuis  pai  11  de 
Uonack  dans  k  fiMMni  0e  le  i 


BACOUCOU,  B.\COUCOUHAKFXHA  : 
noms  caraïbes  da  bei»iikr«  felon  Suri»  8c  IL 


BACHAT.A  :  nom  arabe  de  Tamaranthe  olàa> 
cée  ,  n".  8  ,  8c  de  giulyw^ècw  COII|^llètM» 

fuivani  Dalechamp, 

BACHI-BACHL  On  nomme  »iafi  i  Midigal- 
car,  dit  M.  de  Jnffieii »  one  e<||>èc»  de  mafeadter. 

I.  BACILE  maritime.  Criihaum  mantimum. 
Lion.  —  Lam.  IIU  tab.  197* 

t.  BAcas  i  larges  HmIOw.  OUkmm  Ufh 

Hum, 

CrithmuM  fotioUs  uuuiformkM ,  ffit.  Aine, 
Hort.  ICeW.  1.  pag.  }4Z.  ^ 

Critkmmm  folih  pimnatiê  ;  fifliolit  feftlihu,  «if» 
vatif  ,  iobjiit  ;  Mis  dentaiis.  Ltnn.  Suppl.  180. 

Ses  tiges  font  droites,  |UbreSa  cannelées,  cr> 
lindriqutst  fes  Iwiflies  ailées,  très-glabres {  w 

folioles  oppofées,  au  nombre  de  deux  à  trois  pai* 
res ,  feûîles ,  décurrentes  à  leur  bord  extérieur, 
inkt  fiblemeot  dilatées  en  lobes  ic  dentées.  Us 
invoiucrcs  font  compofées  de  &t  i  boit  foliein 
lancéolées;  les  fleivs  jaunes  )  tes  fetneacw  Blsij 
gl  ibres ,  catmdées ,  â  rebord  faillant. 


Cette  plane»  crok  i  Ténéciffs^  fiv  les  cl« 
maritimes.  ^ 

■ 

*  CHdmum  (  caharienfe  )  .ySitftf  eamoSs ,  U/i»' 

natli ,  baji  ampli  VéifiMtÙm»  CtVaB*  U  AnL 

fcienc.  nat.  pag.  ^f. 

BACUPA.  (  f^oyei  BaCOPE  ) 

BACOPE aquatique.  Baojpt  t^mm,  hiAL-r 
LaflikllL  iib>  t«*- 
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lACOVE .  M  (Tint  dfècêài 

BACnUS.  Ce  genre ,  confondu  par  Linné  avec 
les  cocotiers .  en  diffère  par  Tes  fruits ,  dont  l'em- 
bryon eft  latéral ,  c'eft-à-dire  ,  placé  fur  le  cô  é 
de  11  graîne,  au  lieu  d'être  fitué  à  h  bafe,  cor..iTif 
«lajis  les  cocoiieis.  il  a  d  «uUcun  pour  caractère 
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Des  feurs  monniques  {  tes  deux  fexes  difporés 
fur  le  iTiême  rép,ime  ;  une  fpathe  univerfeile. 

Dans  les  fitun  màiu ,  uo  calice  i  trais  divifions  { 
IM  coralbBWMpdtakt  trifidet  Ai  étMwiics* 

'  Dam  les  fnnfimttta  ,  m  calice  à  atois  folio- 
les pettces«  caduques  i  trois  pétales  beaucoup  plus 

Srands  ,  wrolMUi,  perfidans}  un  ovaire  à  trois 
■ipnites* 

.  Ixfrait  eft  un  Jntpt  globuleux  ,  charrir,  fibreux, 
à  utie  feule  loge  j  contenant  une  noix  ofleule,  mar- 
qaée  dttimbttoiM  â  IftlNifo)  rcnbryoa  laténi. 

Esricis. 

I.  BÀCTAisl  petits  ftttin.  Bdêrit  miiur.  Jicq. 

Lam.  Oiâ.  a.  p.  $9, 


BaHrh  min'imj.  ?  Gjtrtn,  de  Fruft.  &  Sem.  i. 

pag.  169.  tab.  1)9.  fig.  j.  (f^oyti  Cocotur> 

■  2.  BactRis  à  gros  fruits.  Baiiris  major.  Jacq. 
B*Sm  fruSuQyato.]ic({.  Amer.  180.  tab.  171. 

5.  ?  BaUrîi  glohofd  ,  wlnor.  Gxrrfi.  de  Friiâ.  8r 
Sem.  I.  paf.  2,1.  ub.  9.  iig.  i .  — Latn.  Uluitr.  ub. 

Palma  pinis  (/  cjudice  uhiqui  acuUat'ifftm'tt  ^fnÊlt 
majufculo.  Biovn.  HilK  Jam.  544.  u°.  7. 

J*aùiu  frondiius  pinnaiit ,  uitûù  acuUat'n  ^  acu- 
iùt  àfgriiÊmUMtfitiBu  nujtn.  MlU.  Dift.  n*.  |. 

BnëdptbiuK»eco,  Grew.  Muf.  p.2o|.  tab.  16. 

Cette  efpèce  refTemblc  beaucoup,  par  fon  port, 
à  la  précédente  ;  mais  fon  tronc,  d'environ  deux 
pouces  8e  plus  de  diamètre  ,  s'élève  i  U  hauteur 
de  vingt  à  vingt-cinq  pie><$.  Ses  fruits  font  prel- 
que  de  la  grollî;ur  d'un  oeuf  de  pigeon.  La  plante 
$ ,  figurée  par  G»rtner  quant  au  fruit ,  diffère  peu 
de  cette  efpèce.  Ses  diupes  font  globuleux  ^  un 
peu  cumprisidi ,  é*m  bnû'jtMiltre. 

Cette  flttiB  cnk  an  catiiwM  ét  Cttthft> 

B.\DAMIA.  Cyrtn  de  Fruû.  &  Sem.  a.  pag. 
^  tab.  97.  C'eft  ues  probablemeot  le  urminalia 
WtÊÊtritiëHa.  (Fêftl  BadamUR,  ft*.  ^^tt  Sappi. 

OMiNv.)  Ganoar  m  fiut  uo|CIM  panknUet» 


dont  le  fruit  eft  un  drupe  fec ,  à  une  loge ,  mé- 
diocrement acuminé  &  obtus  à  ion  (bmmetf  l'en- 
veloppe très-mince  ,  renfermant  une  chair  foa« 
gueufe  ,  traverfoe  dans  fa  longueur  intérieurement 
par  fix  pn  tubénmen  un  peu  angulcuf.s ,  «.ompo- 
léesde  fibres  pref4ueligncufcSi  une  feule  feote Ace 
oltlongue  ;  les  cotylédons  tu liacés  ,  roulés  en  Q>i> 
raie  :  point  de  pluffiule  t  k  nulicule  fupérteute 
alongée,  cylindrique,  uupettcompfhnée^piefqu'à 
deux  angles.  Cette  defcription  du  fruit  coavieot-^ 
elle  aux  obfcTvations  de  M.  du  l'etit-'Thouars  fut 
le  terminalia  maurhiana?  (  Voye^  BaOAMIEK.) 

BADAMIER.  TerminaUa.  Ce  genre .  de  la  fa- 
mille des  myrobotans  ,  efl  compofé  d'arbres  ou 
arbriffeaux  s  d;. ux  Indes,  irmarqii.ibits  pjr  îa 
b(>auté  delturport  par  leuis  ufagcs.  lisent  du 
grandes  feuilits  entières,  phcées  fur  les  rœuds 
ou  i  l'exuémité  épailfie  des  rameaux,  «hI  el'es  for- 
ment des  toufies,  d'uil  lottent  de  longs  épis  de 
petitet  leurs  dépênivuei  de  corolle. 

Parmi  les  efpèces  mentionnées  par  M.  ie:  La- 
marck.  il  faut  ajouter  pour  fynonymie  :  1*.  nu 
terminalia  catappt  ^9^,  1.  Jacq.  Icon.  Kar.  I.  tab* 

1 97  «  &  GoUed.  I .  psg.  1  )0.  —  Lam.  111.  tab.  848. 
(ig.  I.  2*.  An  terminalia  molueeana  ,  n*.  a  ^  urmi" 

nalia  (glabrata  )  ,  f»His  obo\aiis  ,  utrinqiù  glabris. 
Forll.  Prodr.  j8j,&  Plant.  Efcul.  pag.  J2. — 
Spreng.  Antiq.  Bot.  102.  tab*  X.  '■^  nmiatSm 
eglandulofa.  Roxb. 

3*.  Le  urminalia  mauritiaiia ,  n*.  }  ,  Se  lltuflr. 
tab.  848,  (îg.  2  {'*"'yfX  BadaMia,  SuppL), 
n'elî ,  felow  M.  du  Pcti'-Thouars  ,  qui  a  oL- 
fetvé  cet  arbre  à  l'Ile-de-France,  que  l'individu 
déjà  vieux  do  urminalia  àm^oin  ,  n".  4.  (f^oyt^ 

BiENJoiNT .  Sappi.  \  Cet  jirbre  ett  le  plus  groa  Ae 
le  plus  grand  de  nle>de>France  8r  de  file  Boue- 
bon.  S  )n  feuillage,  d'un  vert-jaunacre ,  conttaîle 
d'une  manière  remarquable  avec  le  vert-fombl* 
dont  les  arbiflèaux  des  tropiques  font  alTez  gé- 
nétalcflMnt  coloiés.  Son  bois  eft  préféré  à  tout 
leteuttes,  dans  le  pays,  pour  finie  des  pirogues. 
II  produit  une  réfine  odorante ,  connue  fous  Is 
nom  de  faix  ienjoin  ^  &  emj>loyée  dans  Us  égliiea 
en  place  d'encens.  Le  vrai  beo|ob  n'eft  extrait» 
coname  en  Ta  cm  fucceffifement ,  ni  de  ce  bade- 
mierni  d'une  efpfcre  de  Iturier,  m^iisd'un  alibeu- 
fier  décrit  figuré  f  ar  Dryander,  Angl.  vol, 
77,  pag.  }c8,  tab.  la,  fous  le  nom  de 
{o/«*  (Fsgwi  AuBODSiea  «  b*.  j,  SSw^) 

Lea  el^èces  fomocea  deiveac  écie  aîmtéit  1  c« 
genre. 

6.  Ba damier  ifenilkeen  eorar.  TenaMefie 

fubcordata.  WillJ.  . 

TerminaUa  fttliis  obevaiii,  bafi  eglandulofu  ,  car- 
iatit ,  obu^ gfiànpandis  ,  urinquc  glabris.  WiQd* 

Spcc.  Plan.  4.  paf .  968.  —  Huiab.  Ac  Beopl. 
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Citte  tfphe»  ù  nppiooh«  beaueoap  du  bida- 
wàetf  n*.  1  s  mais  fes  KtiiUes  font  ëchineiëM  en 

cceur  à  leur  bafa  ,  inégdenient  finuées  i  leurs 
bonis«giabM$à  leûn  ileia  bet$ ,  obuiés  à  leur 


Cette  plante  croîr  dans  l'Amérique  méridio- 
ittk.  où  elle  a  été  découverte  pai  MM.  Hum- 
boMcetBMipland. 

7.  Badamier  à  feuilles  etlipdqDes.  Ttmwu- 
BmtUfyiiuu  Wind. 

Ttrmiaûlia  foliit  ohloneo-tllipticis ,  rotimdata'ob- 
'  »  ilutgmtmis  ,  fiàuu  fMtuftuliSi  i^if  fahiiu 


tafis,  inu 


Ses  rameaux  font  biun ,  cylindriques  s  les  ra- 
mifications pubefcentes,  garnies  de  feuilles  lon- 
gues de  deux  ou  trois  pouces,  oblongues  ,  ellip- 
tiques, rétrL-cies  à  leur  bafe,  arrondies,  très-ob- 
tufes  &  légèrement  mucronées  i  leur  fommet , 
dabres  8f  d'un  vert-foncé  en  defTus,  plus  pâles 
ic  parfemées  en  deflbus  de  poils  rares  Se  couchés , 
«Hinis  en  defTous,  â  leur  baie ,  de  deux  glandes  en 
forme  de  coupo ,  légèrement  oédiielMtsLcsieM» 
(ont  paniculées  fc  terminales. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orienules.  f} 

9.  Bahamiir  diftélt.  TtmkutSû  tMaU. 
Retz. 

Ttrmina/ia  fotiis  ovato  •  oblongis ,  ohtufis ,  intt- 
merrimit ,  utrin^ui  gifirit  ;  fttioli*  Cufra  kigUndu- 

i^.  Willd.  8^.  naob  4.  pag.  9^. 

JWai^Â'ti  foliii  olfOVJtit,  HuJis  ;  pitiolis  fuprà 
r  ^  roftmié fiaifiicUms.  Retx.  Obftrv»  J  • 

l'- 
Arbre de  vingt  i  vingt-quatre  pieds ,  â  ra- 
meaux très-difius ,  épa's ,  cendrés,  garnis  de  feuil- 
les pétîolées,  prefqu'oppofées ,  ovales,  très-en- 
tières, glabres  ,  foyeufis  &:  pubefcentes  dans  leur 
feuneffe;  deux  glandes  au  fommet  du  pétiole.  Les 
fieurs  font  fertiles ,  veriicillées ,  en  grappes  termi- 
oaks }  le  calice  court ,  campanulé ,  jaune  8l  dabiA 
tn  dehors,  velu  en  dedans ,  i  cinq  petites mmsi 
dans  le  fond  .  des  glandes  oblongues  &  barbues  } 
dix  étamines  alternes ,  plus  longues  que  le  calice  { 

Fovaln  oUong  >  ph»  épais  8e  pile«s  i  ft  Iwfe. 
Cette  plam  crohdm  Uê  Met  oiiMciles.  %. 


.  Badamiul  i  Jarfc»  Aeais.  Ttrminëiim  iM- 
«.  Svartz. 

Terminalia  fotiis  •'•wf/x ,  k«f  t^4niulofit , 

ta^is  ,  fuhprraiii  ,  manque  (ofiâ  mtdio  Jui- 

fiu  fuUfitntt.  VVitiJ.  Spcc.  Piant.  4.  pag.  «K^'j». 


B  A  D 

pag.  747- 

Artormaxima  tforùpruniftrat  eonUe  .-drtndiÎM, 
folio  longij^mo  latiffimoqat.  Sloan  ,  Catal.  184.  Hift» 
pag.  1 30.  —  Rai,Hift.  3.  —  Dendr.  pag.  4). 

Cette  efpèce  diffbre  de  celle  n*.  6  par  Ib 

feuilles  rétrécies  on  coin  &  non  échancrées  en 
cqeur  ileur  bafe ,  garnies,  à  leurs  bords,  de  petites 
dtOtsdÛlantes  &  glanduleufesileurprindpueMf 
vurc  quelquefois  blanchâtre  &  pubefceate  ea  de(^ 
fouï.  Son  tronc  eft  tiès-épais,  naut  de  cem pieds 
&  plus  i  les  rameaux  étales  \  les  fleurs  difpoféesea 
grappes  axillaires,  terminales.  Elles  font  blancM* 
très ,  nombrenfes ,  petites,  TefOles,  les  inférieures 
berm--iphrodiie$î  les  fupérieures  miles.  Le  firuii 
eft  un  drupe  tr^gres ,  ovale  ,  acumioé ,  un  pea 
compritné,  en  forme  de  nacelle,  pulpeux ,  d'i;n 
vett-rougaitreA  d'une  faveur  douce,  comesaK 
ua  aoyi  è«a  faate  Îwkmm  mù^ 

Cette  pfaaiie  ooh  ft  la  laaaaiqM.  ^ 

*  TîmmM&i  (arbufcula),  foDU  «véto-lMo»' 
bumiâtMi^fitMHiuf  r«mi$  diAttam» 
ctmh  itnms,  avatts  «  Prodr.  pag.  68  ^  It  Fki^ 
Ind.  occid.  i.  pag.7J0. 

Ses  fruits  &  fes  fleurs  mâles  ne  font  point  con- 
nus. Ses  tiges ,  hautes  de  iîx  à  fept  pieds ,  font 
;  très-rameuÎTes }  les  feuilles  éparfes ,  pétiolées ,  ov». 
leSj  lancéolées ,  entières ,  pubefcentes  i  les  fleoti 
petites,  (effiles,  difpofées  en  grappes  asibtMB< 
tetminales  ;  le  calice  urcéolé .  velu  en  dedaaiiles 
étamines  plus  longues  oue  le  calice^  lesaoïfatfsi 
en  corarj  l'ovaire  ovale  ,  furmonté  ds  Cflt 
buléj  de  la  longueur  des  étamines. 

Cette  plante  croît  ftir  les  montagnes ,  i  la  Ja- 

Le  firuit ,  figuré  111.  tab.  S48 .  fig.  1 ,  eft  ceki 
du  ttuùkoKfgûâu^u.  AnU.  (  Kty^^  TaMUOO- 

UER.) 

BADI%N  9u  BADIANE.  lUieium. 

I.  aA»i*Mid>haiiaa.itfWba»<«^Swwr.Liifc 
»  Lam.  IH.  Gcn.  tahL  493.  fif.  ».  — >  GaM.  m 

Frua.  SfSem.  i.pag.  })i.cah.df.fig.<.— I*" 
gpault  «  Bo^  lab.  ^96. 

1.  Badiani  de  la  Floride.  Ulkium  Mémmh 
Lino.  —  Lan.  III.  ub.  49).  6g.  i«  — GsRfi.l>c» 
pag.  ^}9.^DHlu«.tdn,a»ibcofli.9.p4g>i|» 

lab.  47. 

{  ).  BAotAHi  i  paticas  fleuis.  lUkUm  tÊn^ 
nuM.  Venc 

màmm fePii^whKfi^fvihmtmfm*^  ^f^fT 

vit;  pctalis  (nliLCifut  'oïLittdd.'ii  ,  (omemtÛk  ^' 


% 
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JWcium  aa^ÊÊm  Aunun'f  «  lDmi.jMfb  14. 

Lond.  1769. 

UUtium  pttatis  difinins  f  ovaié-fu^otuitdis ^i^el' 

là».  Vcnc  imà.  éê  Ctlkt  pig.  u>  it. 

Cett*  efpèce  fe  diftrpgsje  à  les  fl-riirs  p'ns  pe- 
tites que  djns  le«  Mitres  Ëfpètes,  le  ron.bre  tifs 
pétale!)  5e  des  diviiîons  du  calice  étant  d'aiUetu-s 
borné  à  fix  ou  huit.  Cvrt  un  arbrilTeau  toujours 
vert,  aïoiiutique  dans  toutes  Tes  parties,  \^u\s 
dont  l'odeur  f«  difllpe  infenfiblemtnt  îcrii^u'il  a 
été  arraché  i  la  terre  ,  les  fruits  reliant  feuls  odo- 
IH».  l/orinr  iltvicm  «éme  plut  vive  Sr  plus  pé- 
nétrante â  mcfure  auMIs  fe  deffèchent.  Les  tiges 
font  droites,  C)'liniiri<|ues ,  hautes  de  huit  à  dix 
pieds,  extrêmement raineuTes,  d'un  bon  dur  6:  tra- 
gilcç  recouvertes  d'une  6cotce  flunce^  d'un  gtis- 
'  't  let  raiMSttv  altemet,  axilhtres  ,  d'un 
!-blanchâtre,  portant,  à  leur  eiirémiré,  des 
tors  obiongs,  pointus,  dont  les  écailles  Kjnt 
avales ,  concaves ,  munies  de  cils  peu  apparent , 
udttcs.  Le»  feuilles  font  alternes ,  pétiolé«»,  tsès- 
•nâèicf ,  hncfolées  »  obcolés  ou  aiguës  ilenr  tbm- 
mst  furmonté d'une  glande,  lilTcs,  glabres  ï  leurs 
deux  faces^  planes  «  coriaces,  d'un  vert-faocé  en 
deftè.  pim  pib»  tn  deSmii  Im  pétiolMtil^ 
courts. 


B  A  e 


Les  flen»  font  pf«lî|a'axi]ltiiM« 
#iiCFMsin  fonnec  des  jcnnfesnoiMn ,  indinécSf 

pédonculéf's  ,  inodores  ,  couleur  de  miel  ,  munies» 
fur  leur  pédaBcule  ,  de  quelques  bradtees  fort  p«- 
tiws«  alternes,  ovales  ,  aiguës,  â  peine  ciliées» 
tièt*c«daqttes.  Le  calice  cft  cooipoM  do  fis  i  huit 
lUioles  caduques ,  placées  fur  oeax  rangs ,  ytr- 
«lâtres  en  dehors,  a'un  j'iunu  de  miel  en  dedans  ; 

à  huit  pétales  attachés  au  bord  du  réceptacle, 
fitf  Jeqoel  font  ponit  los  ovaires  dilpofiti  Mf  deux 
tram,  ovales^rrondis»  tnédioctemenc  ouvcro  { 
lei  intérieurs  plus  étroits }  fix  étamtnes  dirpofées 
ftir  un  feu!  rang  ;  douze  ovaires  obiongs,  compri- 
més, réunis  en  un  faifceau  conique  ,  inférés  fur 
Mldili|Mdplli|SMaM  de  capfulesque  d'ovaires, 
ouvertes  en  étoile ,  parfenées  do  points  dorés , 
¥aot  à  la  loupe .  à  une  feule  ftmence .  de  conteur 
bmilO,  el!iptic]ue ,  très-luifante ,  tronquée  à  fa 
Infe,  8:  munie  d'un  ombilic  cartilagineux. 

Cet  arbude  a  d'abord  été  découvert  par  Bir- 
train  &  eiifuite  par  Midiaux  dans  la  Floride  ,  fur 
les  bord»  du  lac  Ceoiges»  introduit  en  France,  & 
cultivé  ehex  Celi  8r  au  Jardin  des  Rames  on  1 78Q. 
II  paiTe  l'hiver  dans  l'orangerie,  8c  fioric  dlOS  le 
courant  de  l'été,  h  (fVoi.) 

BAQINDJAN  :  nom  arabe  de  la  metoneène , 
IcIoflPonMnI.  (StlknMm  meto>tgena  Linn.)  Sloane, 

dans  fon  Hiflolre  dt  lu  Jjrnuï:jue ,  indique  ,  comme 
fynonymes  de  ce  mot .  deux  autres  mots  aral>cs  , 
hendingian  &  hathlttiuùtH  «dans  Iffqodl  OB  NOM* 

ankeneffMlei 


■  pillé.  D'Herbdot  (BH/iothi^ut  orientait)  corn- 

9tnà,  fous  les  noms  arabe»  de  àade/gian  Se  de 
Atfiirff^plM  ,  le  fruit  du  fiUmm  p^mifcmm  ,  que 
I  non»  anmoiflons  foos  les  noms  de  vér^ngaus  2t 
»  pommes  dt  amour.  Il  regirdc  ces  mots  araNcs  comnte 

;  forn.ci  par  coiruptioi:  ou  p. tfan  iii<///i£A/«iyi ,  dont 
les  hfpagnots  om  fait  vtrungtiM  &  kewmnati  les 
Italiens ,  mt[miti<vui ,  Se  les  botaniffes  mcwnt,  «mÂi 
infana.  Cette  rfeintèrs  dénotr.tnation  n'a  donc  pas 
fon  origine  d.in^  h  propriété  qu'auroic  ce  truie  de 
produire  U  folir  d'aimur ,  8c  c'tft  à  tort  qu'on  en 
a  tire  le  nom  français  de  /ommo  dtamov.  {DiS» 
des  fihmt.  mm,  )  «  . 


à  Java 
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BADOK-BANKON.  On  roimne  ainfi 
une  plante  qai  tfl  lo  ittlom  diftUha. 

pag.  116. 

BADULÂ.  (  TiNnnw.) 

B  A  DU  L  AU.  Cei  le  nom  que  porte,  i  C.e9m» 
un  petit  arbre  de  la  forme  d'un  cerifier  (  Butoh 
ZeyI.  pag.  m  ,  ub.  lO)  )><!»*  ^  Vtudrfia  Amr^ 
des  botamftei ,  fe  dont  kft  fruits  Comi  adminti* 
très  avec  fiwcis ,  foM  fiamt  di  ftb*  dne  k»  ib» 
vfes  stdsaiei.  (AtlRM.) 

JJSCXEA,  (Fofn  TiOMcnn.} 
BiCBOTRYS.  (Keyet 
BAGASSA.  (,y^>yex  Bagassibr.) 

BAGASSE.  Ce  mot  eft  pxfTé  des  langoes  d« 

midi  dt  l'Europe  dans  nos  colonies;  il  vient  de 
taga ,  baie ,  le  iacca  des  Latins.  B  igofa  eù  l'enve- 
loppe  des  graines  des  raifins  ou  des  olives,  dé* 
pouiltée  de  fon  fuc  par  le  pitiJoir.  te  forannr  I0 
nurc.  On  l'a  appliqué .  dans  nos  iles ,  à  la  canne  1 
fucre  qui  a  pane  par  le  moulin ,  &  ,  par  une  plus 
grande  extenfion ,  aux  tiges  d'indigo  retirées  de 
la  cuve  après  la  fermentation.  Ij  bagaffc  de  canne 
fert  à  nourrir  les  beftiaus  quand  elle  eft  fraîche  , 
ou  à  chauffer  les  fourneaux  loifqu'elle  a  été  fé^ 
cliéeuifoleil. 

La  bapffe  d'indigo  fait  un  bon  engrais  foif^ 
qu'on  lui  a  donné  le  tems  de  vieillir  :  on  l'entatfè 
à  cet  effet  dans  des  folTc-s.  Il  croît  deffus  un  cham- 
pignon qui  «  quoique  fort  reflemblsnc  i  tMÊricm^ 
fimtuHmt  efi  regardé  comoio  nie  éélkatâ  nte^ 
de-Franc:-.  Il  paroït  que  h  double  fermentation 
de  la  cuve  &:  de  la  pu!rét.iâion  ne  détruit  pas  Ia 
faculté  germinative  des  graines  d'indigo  ;  car  deU 
bagalTe  provenant  de  plantes  avancées  &.n}ootéeft 
en  graine  ,  ayant  été  portée,  au  bout  de  cinq  ans 
d'enfouifiage  ,  fur  tes  terres,  en  peu  de  jours  lo, 
foi  fe  trouva  couvert  de  jeunes  plantes  d'indigo»' 
en  aufli  erand  nombi*.  MO  fi  on  les,  tfic  fipsdn 
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BAGAPATE,  PAGAPATE  ou  BAGATBAT  : 
nom  donné  «  dans  les  Philippine»  «  )  nn  «itae 

décrit  par  Camelii  &  Sonnent ,  connu  maintenant 
des  botaoiftes  fbiu  celui  de  joaaeraùa.  (  Kovet 

Buaru) 

BAGUENAUDIER.  OWr.  Il  énir  aflte  na- 
turel ^  en  ne  confidérant  que  la  fruft  fication  ,  de 
réunir ,  ainfi  que  t'a  fait  M.  de  Lamaick ,  les  phaca 
Linn.  aux  colutta,  furtout  en  confervant  parmi  ces 
dernitrs  lescrpèccs  hetincéeti  rnisfi  l'oa»'anéce 
à  leur  porr  &  ï  hor  Heu  natal^  on  ne  pourra  «^em- 
pécher  de  I.sféparer.  En  effet,  ks  bjguenauiiiers 
proorement  dits  Tont  des  arbriflieaui  d'un  bel  af- 
pea^oui  s'élèvent  i  quatre  ou  ii  pieds  en  touffes 
agréables  «  ^  phiTent  éjihwwiit  par  U  couirur 
glauque  on  vert-temife  de  four  fèoiUage,  & 
par  leur»  fleurs  d'un  jaune-pâle  (d'un  rouge-vif 
dans  le  baguenaudier  d'Éthiopie),  difpofées  en 
frappes^  U  auxquelles  fuccèdent  des  gouÂTes  véfi- 
colenres-,  ils  fe  plaifenc  dans  les  Tols  arides,  au 
boni  des  précipices,  dans  les  fentes  des  rochers, 
a  une  médiocre  élévation.  Les  pfiaca  ,  au  con- 
traire ,  font  en  général  de  petites  plantes  herba- 
cées ,  rampioies  ou  peu  élevées ,  qu'on  ne  trouve 
^Ibr  les  montagnes  alpines,  où  i  on  aime  i  ;f  s 
"T,  mais  <)tti  ont  trop  peu  d'éclat  pour 
'  comoM  oi  — " 


Les  j-hjca  diffèrent  des  baguenaudiers  par  lear 
fruitiftiation ,  en  ce  qu'ils  n'ont  poi  .t  le  ftyle 
baibu,  &  que  kurs  goulTes  font  moins  fODiées* 
un  peu  comprimées.  M.  Decandolle  ajom  wie , 
dans  la  plupart  des  efpéces ,  ces  goulG»  ft  tOH^nt 
fur  leur  pédicelle  pendant  la  maturation  ,  de  forte 
que  la  future  qui  porte  les  graines .  de  fupérieure 
qu'elle  étoit ,  devient  ioléiteiinr,  Convie  ae  hiflè 
tomber  les  graines. 

Quant  aux  efpères  herbacées  des  eoUtea  de 
Linné,  M.  Decandolle  en  a  fait  un  genre  à  part . 
fous  le  nom  de  Itjfenia ,  auquel  il  donne  pour  ca- 
raâére  effentiel  d'avoir  Us  gouffts  membrantufn , 
eompriméfj  ,  point  vificultujts  ;  ii  fiyU  eoit/ié  emtn{ 
ttfigauM  tm  liUi  U  carin*  «ititfê, 

m 

Espèces. 

'     «  COLVTIA.  UUÊk  2%»  fffMf/i. 

J.  BAOOIMAUDIER  commun.  ColuttJ  arhoref 
«fM.  Lino.  —  Ltm.  111.  Gen.  lab.  624.  fig.  i  &  a. 
— Obhaai.  edk.  oov.  ju  peg.  90.  tab.  xx. 

Cet  arbrilTeau  ,  félon  M.  Desfontain«s ,  ne  peut 
être  It-  coluua  de  Théophrafte,  qu'il  dit  être  uo 
arbre  fort  éltvé  {arbor  magnùu^nt  prtftans  ),  dont 
Je  feuillage  eft  employé  ;i  la  nonniturc  dts  trou- 
peau» i  ce  qui  ne  peut  convenir  à  noue  bague- 
iuudier.  (  Bi0:  éu  «rér.  1.  pag.  1 1 1.  ) 

*s:  Bacwiiavdiul  Ai  Uvain.  Ctkm  •nt»- 
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ttiù.  Lam.  m.  tab.  614.  fig..}. 
R»r.  4.  pag.  4.  ub.  )07. 


WiUdM.  Spec.  Fbât.  }.  pag. 

1 1 39.  —  Ait.  Hort.  it.w.  j.  |Mig.  5  j. 

Coiutea  fanguima.  Pall.  Flor.  roC  t.  pag.  174. 

Coluua  këmUU,  Scopol.  Infubr.  U  pag.  it. 
nb.  u. 

3.  Baguenaudier  d'Alep.  CoLuta  hdtfiu, 
Lam. 

Coiutea  Pocockii.  V  'Iden.  Spec  PialC  }tp^. 

1140.  —  Aie  Hor^  Kcv.  3.  pag.  j;. 

4.  Baguenavduoi  àtMufk^  CoU^ftmf 

cens,  Linn. 

*  CoLaea  (  rigida  )  «  piMÙ  tanetoims ,  Miisf 
ttmUfrmu^ ,  «nafe«  jltim.  Thn^  Pnii. 

*  Colutta  (obtufata),  fkmh  Baurikas  ^  ctaU 
frutefeeattt  €rta»iPaniumetmûfSt,  anAû.  Thwb. 
Prodr.  I J4. 

*  *  Lessertia.  Decand.  Tige  herittk. 


5.  BAOUIMAtnilB«.ÛR»4%imiK. 

MM.  lacq. 

Cntuua  fôËoB»  oUongis ,  pubefcentibiu  ;  tadt  kf- 
iaceo ,  eredo  ;  ractmis  ttrminalibus.  Willd.  Spec 
Planr.  3.  pag.  114Z.  —  Ait.  Hort.  VJkW.  3.  pag./^ 
—  Jacq.  Vind.  |I| ,  &  Hort.  ).  peg.  f.  ah»).«» 
Murr.  Syd.  veget.  pag.  668. 

CoiuUM  (fiâulofa),  cautt  AcrAocM //Miii 
(û,  tmHfUituU ,  fuitiu  pubefamUms,  Han.  ObC  )• 
pag.  40. 

Coiutea  (pubefcens)  ,  ;>/nnrj  lanceolatis ,  villo' 
fiti  cauU  htriaceo,  ttUh  »  puit/cenu,  ThuDbeig« 
Ptodr.  114.  i 

Ufirtm  fÊimuuu,  Deond.  Aflng.  pig.41* 

Ses  tiges  font  droites,  ftriées  ,  peu  ramelifes,! 

K'ne  pubefcentesi  les  feuilles  çompofées  de  fiià 
t  peires  de  folioles  petites ,  ovales  ,  obleo* 
gues ,  péiiceDéeç,  pubefcenres  ,  obtufes  à  leurt 
deux  extrémitts  j  les  fleurs  bUnches  ou  legcre- 
msnt  purpurines,  pédicellées ,  prefqu'anilatéra- 
les ,  difpofées  en  grsppes  finplà ,  alongées  i  le 
relice  campanufé ,  i  cmq  dénis  argués ,  fnégaht: 
la  corolle  petite  ;  les  ai!es  onguiculées  }  les  go;;tft$ 
petites,  glabiesj  ovales,  comprinnées^  coDteJuni 
quito  i  cinq  Opctpoes.  rénifbnnes. 

Cette  plante  croît  an  Cap  de  Boîine-F/pe'rjnce. 
Oa  la  cultive  au  Jaidia  des  Plantes  de  faiis.  f 

6.  BAGU&.SAU01ER  aoDusl^  n".  j.  CoLut 
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M.  Lînn,  —  Lam.  Illudr.  t»b.  6x4.  fig.  /,  — 
WilM.  Spec.  Fiant,  j.  pag.  1141. 
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£<j|BmM«Mau,  Deeuid.  Aflrag.  pag.  4j. 

*  Colittta  (tonentofa),  pimùs  ovatts^  incani$i 
€Êii/e  herhacto,  nmtiiufog/iiiè«u  raitmiU»»  ThMsb. 
PkiKir.  I  jj. 

*  Colmteû  (  vefîcaria  )  ,  f  inait  ovatis  eauU  her- 
tac(o,  decumheme,  villofo;  UgiminAuMiiaiatis, 

infiatis.  Thunb.  Frodr.  13  f. 

*  Coluttii  (excira)  ov«w\r,  «c/jî*i  eaule 
Prodr.  IJ4. 

.  *  Coiutem  (  proflrata  )  ,  pînnis  Uiiu»Uti$ ,  villo- 
juWtfioris.  Thunb.  Prodr.  1 34. 

*  (Mluua  (linearis),  pînnis' Umtariku  ^  «eutu  ; 

«û.  ThnBb.  PM>dr.  ijf. 

*  Coiutea  Cxkhinomeno'iàes)  ,  heriaeea,  folîo- 
Ut  UtutoUtu  ,  obtufi»  ,  e  lurvo  atunùnati*,  ^airU. 

**»  Pbaca.  Linn. 
7.  BaquEMACDIER  du  Portugal.  Coiuua  bétied. 

Pifta  (  baetica  )  ,  cauUfctns ,  enSa ,  pilofa  ,  U- 

Smin'ibui  tenti  fitiformiiu;.  I.inn.  Spsc*  IoiSi4« -~ 
esfont.  Flor.  allant.  2.  pag.  iHo. 

^ftragalui  lufiian'tcus.  Lain.  Diû.  I.  pag.  311. 

S.  Bacuenaopier  des  Alpes»  n*.  4î.  Cvùiua 
m^iiu»  Lam.  lU.  lab.  614.  fig.  4. 

PAtfM  Jacq.  Icon.  Rar.  i .  tab.  t$t  ,  9c 

Mifrell.  z.  pag.  9}.  —  Decand.  Aftr.  pag.  47.  — 
Wîlld.  Spec.  Plant.  ).  pag.  iijt.  N^n  Linn. 

jUragaioidiS  alpina  ,  hirfutaf  tr«3a  ,/oliù  vicié. 

jMM  Jiitf»  iWa».  m  Ptf.  19.  tab.  14.  ff.  X. 

9.  BA«OBiuosin  4esp«yi  fraidi.  CSiAkm  f4- 
gîda. 

^  Cotatea  (phaca  frigida) ,  eauUfcent,  treSatiadi' 
vifa  ,  foitis  phautis  ,  fuiquinquejugit  y  Joliput 
longis  ,  oblufis  ,  fubciliatis  {  Itguminibus  obtongis  , 

knfatu.  Willd.  Spec.  Plant.  J.  pag.  iif  j.  —  Jaca. 
Vind.  26; ,  &  Flor.  auftr.  tab.  i6<S.  —  Oecand. 
Aftr.  pag.  46. 

d(pÛM.  Liiw.  Spec.  1064.  —  Flor.  du. 

AfMftUu  coule  tnSo  ,  fiiputis  maximis  }fotiolis 
«Miif  ,  jM«Mi«  j  UgUÊÊÙmktu  ÎH^Mû,  HtSkt,  Helv. 

PiloM  tdknata.  Crams,  Anflr.  419.  tab.  A. 
Batmuqat,  SupfUmtiu,  Tqou  I. 


Rapprochée  de  l'tTp^ce  préce'-^cnte  ,  avec  h- 

3|ielle  on  l'a  peut-être  coiitondue,  ctlie  ci  tu 
ifFi^re  par  (es  tîges  plus  courtes,  gUbres  ,  an(;u- 
leufes}  par  lès  flipules  ovales .  élargiet,  foliacés. 
Les  pétioles  font  glabres,  chargés  de  CToia  i  <|va- 
tre  paires  de  folioles  petites,  glabres,  ovales  ;  les 
fleurs  d'un  blanc-jaunâtre  ,  diipofées  en  grappes 
axillaires  ,  er.tre-rrêié«  de  braâ.*es  oblongiief, 
ciliées  fur  leurs  boids;  le  calice  glabre ,  à  cinq 
dents  courtes  {  Jes  goufil's  droiiés,  obtonguts. 
reniées»  hériflëetde  poib  aflet  nombreux. 

Cette  phnte  croît  daos  les  hautes  montagne» 

alpines.  (K.yr) 

10.  Bagoimaiidiir  gjabre*  MmagUn, 

Coiutea  (  phaca  glabra  ),  caule  ramcfo ,  projlrato; 
foltolis  ovato-lanceohiis  ,  florum  alu  integtrrimis  { 
ieguminibui  glabris  ,  ovoiaeis  ,  rtfupÏHMtii.  Oecand. 

Synopf.  pag.  )H  >  ^  Flof*  ^uif*  4<  peg*  — 
Ciaiton.  Bull,  phtiom.  o*.  61,  DecamL  Alirag. 
pag.  48. 

Pkmé  G*nrdL  VUl.  Diuph.  4.  piff.  474.  i 

Cette  phnte  fe  diflinr;ue  de  la  précéfiente  par 
Tes  tiges  couchées ^  un  peu  ligneufes  à  leur  baie  » 
ainfi  que  le  refie  de  la  (riante.  Ses  feuilles  font 
compofées  de  quarre  à  fit  paires  de  folioles  lan- 
céolées, ovales-oblongues ,  aiguës;  les  flipvlet 
merobraneufes ,  pointues  ,  légèrement  ciliées  , 
quelquefois  foudées  enfemble  >  les  fleurs  difpo- 
fées  en  grappes  axillaires ,  plus  longues  que  les 
feuilles;  le  calice  muni  de  poils  noirâtres,  un  peu 
lanugineux  ;  la  corolle  blanche  ;  la  carène  &  le 
bord  inférieur  des  ailes  tachés  de  violet;  celles  ci 
entières  j  les  brsâées  linéaires.  Les  goufles  fooc 
ovales,  pédiceUéei  dans  le  calice  ,  trèshglahtee. 

Cette  plante  ctolt  daw  les  Badès-Alpes.  x 

11.  BACL-ENAQDiuian8nl»n*.7.  CMueeeii^ 

traits.  Lam. 

Phaca  aujtralis.  Linn.  —  Jac^.  Mifcell.  I.  ub.  J. 
—  DecamL  Atat.  pag.  f  i. 

M«M  Bslbri.  VU.  DMph.  4.  peg.  471. 

11.  Bacuemaudier  aOragale.  Çoluua  afirf 

Coiutea  (phaca  aRragalina) ,  tauU  ramoff ,  prof- 
tr<Ua  s  JUpuii*  lamceoiatis ,  actiiis  i  alis  eariaâ  bn* 
^i0iUtuiUfamb^pail9nk»,  kiifiait.  Decand* 
Aftr.  Ji.  —  Synopf.  pag. 

Afiragalut  alpinus.  Linn.  —  Lam.  Diâ.  I.  pif. 
31^.  —  Flor.  lapp.  tab.  9.  fig.  i. . 

PA«M  MceiBM.  AUinnl,  Fier,  pedem.  a".  tx$6» 
(  V9f«i  AsTlU«AtB  des  Alpes ,  n".  34-  ) 

Bbbb 
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I  ;  BAGOiMAOïniR  i  Beats  AMÉhrMftf .  CWin- 

ttJ  forihunda, 

Coiuua  (  phaca  Boridana)  ,  cauleftiu  ,  ereSa  , 
glahra  ,  fvliti  abrupù  pinnatis  ;  fotioUi  ohlongis  , 
obtufit ,  mucronaiù  i  fitpaiU  UnctoUto  •  fj/utatis  i 
itgÊtmimUiu  Moagîs ,  eomprtjps  ,  ûtumngùi,  WilM. 
.Spec.  Plant,  j.  pag.  iiji. 

Roiinia  vcfiwij    Tuq.  IcOO.  RlT.  I.  ttb. 

&  Collet.  I.  ■^1^.  :c 

Cette  plarte  ,  qui  a  bcauroup  de  rapport  avec 
fes  roiinia  ,  parmi  Irtquels  Jjc<]uin  l'avoir  p'atée, 
paroît ,  d'après  W'illd? nov  .  (e  nppiocher  davan- 
tage des  f^dcit.  Ses  tiges  font  droites,  glabres, 
hautes  de  trois  i  fept  ficds,  garnies  de  feuil  es 
ailii«s  fans  impaire  ,  compofées  de  dix  à  feize 
paires  de  foliules  oblongilW,  obtafes>  mucru- 
liées;  le  pétio'c  comrram  terminé  par  un  filet  fé- 
tacéi.  les  llipules  lancéolées ,  fubulëcs.  l-ts  fleurs 
font)aune$  j  pcdoncuiccs,  au  nombre  de  quatre  à 
cinq  fur  chaque  grappe  i  les  pédoncules  velus , 
uillairesi  Ie«  gouffes  oblongoes ,  enflé<:s  ,  cor.t- 
prim/ts,  aciiminé'*$ ,  à  deux  loges.  Ce  dernier 
caradère  ne  permet  guète  de  cor.tierver  cette 
'plime  dans  ce  geni«.  - 

CttttphBMcnit  àm»  la  FlodJt.  0.(  V^iUU,) 

14.  BAWWA  V9lS».iH  ftlfaiea.  C^lÊitta  filfvU. 

Cotuiea  (phaca  Cllfola)  ,  catiltfctas ,  treSa  ,  in- 
MR« ,  Jb/iis  pinnatis  y  fotioUi  oiovjtis ,  obtujii  ;  fli- 
ptUis  oblongis  ,  obtujii  ;  Icguminibus  globofis  ,  ptn- 
dulis.  Wtlid.  Spec.  Plant.  5.  pag.  1 151.  —  Lir.n.  f. 
Suppl.  pag.  336.  —  Pallas«  iùn.  Append.  n".  11$. 
'tab*  Bb. 

Ses l%M font  droites,  blanchâtres;  Tes  feuilles 
filées  ,  compofées  de  folioles  en  ovale  renveifé  , 
•btufesi  les  fliputes  obtongaes  >  obtures;  les 
gouifes  ptndantes  ,  pédonculecs  ,  fjob'.il- ufes  , 
femblabli»^  par  leur  torme»  à  celles  de  ïa^ngaliu 

Cette  plante  rrok  daiu  U  Daourie  *  fuf  les 
bords  du  lac  Tarée, 

.  ly.BAOTiWAPDrtii  drt  QiMw.  CtikmymÊm'ui. 

Colutta  (phaca  arenaria),  cauUfctns  ,fubramofa  ^ 
ttdfctndtnt ,  giabru  ,  foUis  pinnatis  y  fubquinqiujagii ; 

fïlioUs  Untari-lanttolatis  ,  impa-i  j'ubfcffili ;  Ugumi- 
nibuj  »bovaiiS',  is^atii^  trtûis.  Wiild.  Spec.  Plant. 

.3.  pag.  i254.->-FàUas«  Itin.  3.  Append.  u^.iiî. 
tab.  Aa.  fig.  I  a» 

Ses  tiges  font  médiocTc  nent  rameufts  ,  alîcen- 
dantes ,  tràs-glabres ,  garnies  de  feuilles  ailées , 
comporées  d'enyircKi  cinq  patKS  de  fioUoles  gla- 

bres,  linéaires-lancéolées;  la  foliole  impaire  pref- 
que  leiiile  ;  les  gouQes  droites  «  renflées  «  en  ovale 
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Celte  plaBtt  CR^  JtaB  h  âbéiie.  y 

16.  BAaoMAVOiBK.  vdfiadeev.  Muu  AdS* 

cacûba. 

Coùuea  (  phaca  halicacaba)  ,  «auUfant ,  prvaa- 
heus ,  foiiit  piimatis  yJuhqnK^ajgi* ,  Moaps,  «» 

lis  ,  incanis  ;  impari  ju'.'fejpU  {.CJi'icibus  injljtis ,  ova- 
lis  ,  nticiUdtiSg  kirjiai*.  Willden.  Spec.  Piint.  j. 
pag-  «*54- 

Des  R-.èi-nes  racines  fortent  plufi-rurs  tiges  conr- 
tci  de  couchées.  Les  feuilits  fotu  compofées  de 
quatre»  cinq  ou  fix  patres  de  folioles  oblongues, 
aiRi;C5,  blanchâtres,  velues  ;  l'impaire  prefoUi  trf- 
iile  i  les  âeurs  jaun-s  ,  dirpofées  ,  au  nombre  de 
trois  ou  cmq,  en  grappes  axill  ires,  pédonculéts; 
les  bradées  ovales,  meœbraneulcs,  placées  a  U 
bafe  de  chaque  fleuri  les  calices  ovales ,  icofléi, 
velus,  réticulés,  à  cinq  dent»  kncéoléss, 
léi.sî  l'étendard  obtus. 

Cette  plante  croît  dans  b  Galatie.  ^  iDifcn/L 

17.  BAGVwAOMiit  è  tiois  Êan.  Ctbmii- 

Colutta  (  phaca  triflora)  ,  eêisje  diekotomo ,  ftii- 
ha  trnuihmâ ,  panruiis  ;  vexUI»  earimi  ioaptn  }(»' 

liofis  19-ZJ  >  Itgwnlnli^us  Uerri/fti'! u-j^idù tpAqU^ 
tibus.  Decand.  Allr.  pig.  Ci.  lab.  i. 

Sijs  liges  fort  dichoromes;  les  feuilles  alteirses» 
ai'ëes}  les  pétioles  filiformes,  garnis  de  dix  iveuf 
à  vingt^ois  folioles  petites)  la  fleurs  fort  pen- 
tes ,  réunies  au  nombre  de  deux  ou  iroisi  l'em* 

dard  plus  long  q  le  la  carène  ;  le^  gouïfes  enllé«S» 
compriméts ,  pubefcerues  ;  ks  feiiiences  noiiâatt» 

Cette  platue  croît  au  Pérou  O 

18.  Bagvsmauimsii  à  tsois  foiioles.  Colau* 
trifoSéta. 

Càlutn  (phaca  trifiiKata) ,>M;/i  umatii ,  ov*- 
tibus  ,  obtufis  i  iifgmiai^  fimiorUetsLnit,  là» 

Mamifl*.  270. 

Cerre  efpèce  paroît  fe  rapprocher  davantage 4m 
crotolaires  que  des  baguenaudiers.  Ses  tige»,  d'a- 
près Linné,  lont  filiformes  Sr  rameufes  i  Tes  teaiQtt 
pétiolées  ,  î  trois  folioles  obtufes ,  tomenteufes 
en  dtiToiiS  ,  nerveufesi  la  terminale  plus  grande} 
les  Ilipults  lancéolées,  fétacées  à  leur  fommtt» 
ksfl  urs  difpofées  en  grappes  terminales;  lespé; 
diceUes  géniaés»  uoiftarcs;  les  gouffes  à  des» 
orbicnlttés,iedBes,ventnies.obinresf  bfin** 
fupéiituw  prolongée  en  une  peinte  ftocétai^ 

courbée. 

Cette  plante  croît  i  la  Chine.  (  Linn.) 

ip.  Ba^venaudijbr,  à  feuilles  blanches.  Coint» 
inauuu 
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Phaca  (  încana  )  ,  caUàbuS  fruBlferis  ,  ovatli  , 
ii^iati*  tvU^fis  i  foticlu  oklongis  ,  o^uifit.  Vahl , 
Syah.  t.  pas.  fj,  —  WilI4»  Spec.  Plant. }.  pagr 

Ajlragaliu  anUiyltoidet.  Lam.  Diâ.  I.  pag .  }10. 
C  '^oy'î  Astragale  ,  n».  jS.) 

Obftrvûtinns.  ^f.  de  Lamarck  pCnfe  qu'il  faut 
rapporter  à  cette  divilîon  ,  fous  le  nom  li  •  .^Ltea 
wo/garùa  ,  le  cytifiu  wolgaru  us  Linn.  Suppl. ,  aai 
y  conviifnt  en  effet  par  fon  porc ,  par  Tes  fiMiilies 
ccm-oféïS  de  fix  à  fept  paires  de  folioles  avec 
u;ie  impaire,  nrbiculaires ,  argentées,  &  par  le 
caraâèrd  des  flstin  en  grappes ,  droites  ,  unilaté- 
rales «  d'un  beau  jaune.  (  Vayti  les  obrervatioos  i 
la  fin  de  l'article  Cytise.  ) 

BAGUETTE  D'OR.  {Voyix  Cirofiée, 
a*.  I.) 

BAHEL-SCHULLI  :  arbrifTeau  épineux  de  la 
côte  de  Malabar,  figuré  par  Hheede,  vol.  2 ,  lab. 
4f .  11  eftj  fuivanc  cet  auteur ,  apéritif  &  bydrago- 
gue}  il  croit  dens  les  lieux  humides.  Cet  le  fcir- 
itria  longifiUm  de  Linné.  (F«y<|;EARiiALii&6« 
n*.  i.) 

BAHEL-TSJULLI  des  MaUbares.  C'eft  la 
même  plante  que  fon  nomme  i  Java  patjar-aytr. 
Elle  eft  figurée  dans  Rheede,  Hort.  malab.  vol.  9, 
tab.  87.  Burmanne  l'a  regardée  comme  un  fefame. 
I^inné  en  a  fait  une  colosnnde.  Vahl ,  qui  l'a  trou- 
vée différente  de  ces  deux  genres  par  fa  corolle 
prcfque  régulière ,  à  quatre  lobes ,  ai  par  la  cap- 
f'jle  à  deux  loges,  l'a  novn-W'^  e  jckirr.enct  ftf^moi- 
<&«;elleeô  herbacée  S;îs  feuilles  (ont  oppofées& 
lanoéoléea.  Ses  Usure  firac  en  cfpèce  de  Br-^PP^  ter- 
minale. (f^«]f«t  CoLOMMifit  n*«  $ ,  Ik  St^fL) 

BAHO  :  variété  du  manguier ,  cultivée  dans  les 
Pbîlippliws,  que  l'on  diftingue  ,  fuivanc  Camelli , 
par  fon  ftuit  plus  petit,  moins  charnu •  Se  donc  le 
nopau  jeA  i  proportion  plus  gros.  (  Ji/.  ) 

BAI-B  AI ,  BAI-BAIBA:  noms  carailm  d'un  nuU 

f'ighla  fpicata  y  Cavan.  Mof  adel.  8,  p.ig.  4C9,  tal>. 

i^;M^ui  eft  auÛi  le  bois  dy<reatéri(}ue  des  AutiUes. 

BAILLERIA.  (  Voyti  BAtiiinE.) 

BAILLÈRE.  Bail/tria.  Schrfber  a  fubftitué  à 
ce  genre  le  nom  de  trixit ,  auquel  il  a  ajouté  les 
deux  efpèces  ci*iotntes.  Le  kailleria  afftr*  eft  figuré 
dam  les  IDufhations ,  tab.  711. 
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.  BAiLiiRB  térébinthacée.  Baitttda  unhiit- 


\.  Bai 


ftrrutat'ts  ,  hiji'ijis  ,  fihtïis  kirfutis  i  Jlorlôus  corym- 

bo^.  Svartz ,  Prodc.  iiji  &  Flor.  ind.  occid.  5. 

Abriiïeiu  dont  la  tige  eft  rude ,  haute  de  ctna  i 
fix  pieds  >  fes  rameaux  redrcCféf ,  un  peu  velus }  les 
feuilles  oppofces ,  pétiolées ,  ovales-oblongues , 
acuminéts  ,  di  t  ttHS  en  Icie  ,  à  :ro:s'  nervures  , 
couvcites  en  di^fius  de  points  calleux  S^:  de  petits 
poils  fopensi  les  petiolei  pubefcens.  Les  fleurs 
répandent  une  odeur  da  térébenthine;  elles  (ont 
terminales,  difpofécs  en  corymbes  paiûculés{  les 
f-^L  îoncuîes  cylindriques,  oppofés  en  croix  ,  pu- 
befceris,  munis  à  leur  bafe  ae  petites  folioles  li- 
néaires; le  calice  ovale,  compofé  de  huit  i  dix 
écailles  oblongues  ,  prefqu'égales  ,  pubefcemes^i 
les  fleurons  du  difque  nombreux  ,  hfrmaphrodî- 
tes  ;  les  dcrui  iL  uroiis  flmcres  ;  kur  lin-ibe  trifid?. 
Les  femencesdu  centre  avortent  fouventt  celles 
des  fleurs  femelles  font  ovales ,  prelque  crigones . 
un  peu  velues  ,  fans  aigienes  }  le  réceptacle  cou- 
vert de  paillettes  oUôOgues,  aiguës,  concaves  , 
plus  eowtes  qm  les  rcnenett. 

Ceit?  plante  croît  à  la  Jamatquej  dsos les  val- 
lées pierreufcs.  (Siviirrj.) 

4.  BaillÉRE  rongée.  BailUria  erofa. 

BaiUtria  (  trixis  ttob^ ^  faiiis  Ui9-«vMis  ,  m* 
eifo  ftrratiê  ,  rugtft  ,  fimmi ,  ftàotii  kmnonba», 

Svartz ,  Pcodr.  ti| ,  &  FJor»  Ind.  oocâenc'}* 

pag.  1577. 

Ses  rameaux  font  cylindriques ,  légèrement  to« 

menteux  i  fcs  feuilits  opy  oïetS,  pcciolëes ,  lar- 
ges, ovales,  un  peu  rhomboidales ,  aiguës,  inéga- 
fement  incifée-s  00  dentées,  longues  de  cinq  â  ftx . 

Eouces,  hériffées  de  poils  rudes.  Les  fl.urs  font 
lanches,  alîli  grandes,  tiirpoféssen  un  corymbe 
terminal}  le  calice  glabre,  à  fix  ou  huit  folioles  lif- 
Ces ,  ovales,  concaves ,  aiguës {  les  paillettes  du 
leceptacle  elliptiques ,  peu  nombrenfiss. 

Cette  plante  croît  aux  AntiHes,  i  l'Ile  Saint- 

Chrirtophe,  &C.  f)  (Swarti  ) 

*  BailUria  (trixis  pedunculofa)  ,  A<fé«Me,fW« 
mis  graitlibus ,  apict  1-5  cepftditi  ;  foliis  UmtÊlk^ ^ 
fcrratit  ,  quinquerterviis  ,  hifpidis.  ilichardj  ÎH  Aft. 

Soc.  Liiin.  Fari(.  pag.  loj.  £  Caitnnâ. 

BAITARIA  acaule.  Ba'itaria  ttcaulls.  Flor.  pcr. 

Baiuria  acatUit  ^  foUii  iineari-lanceoiaiit.  Ruiz 
&  Pav.  SylL  veget.  Flor.  peniv.  pag.  1 1 1. 

Genre  de  plantes  établi  par  MM.  Ruiz  &  Pa- 
voo.  fur  une  feule  plante  du  Pérou  j  dont  la  radoe 
eft  vifipieufe  6e  produic  des  ibiiincs  touttt  ndic»> 
les,  linéaiics-lancéolées.  Les  fleurs  offrent  : 

I*.  Un  f>;AVf  à  quatre  folioles,  dont  deux,  at» 
tiiChées  bit  le  pédoncule  plus  bas  que  ka  autres* 
finit  pins  étroites  U  lefleoblent  à  des  baâén. 

Bbbbi 


Digitized  by  Google 


S64  BAL 

i".  Une  corolh  monopétatc ,  taboUe*  dRvUSie  à 
fi>n  limbe  en  cinq  découpures. 

i".  Quatoixe  ou  dix  hutLétamiiui  renfermées 
4aiil  le  tiilw ,  attachées  Tur  (ei  parois. 

4".  Un  ovairt  libre ,  Tunnonté  d'un  feul  ftyle , 
terminé  par  un  Hignute  à  trois  découpures. 

Le /ruU confillt  en  une  capfule  ac(  ompagn^e  du 
calice  petfiitane,  à  rrois  iàces*  divifée  en  trois 
loges,  correnj  r  "'ii^îeirs  femences  lentic  laires , 
ettachcLS  aux  (.l<>if  >ns,  comifttël chacune  avec  la 
paroi  de  chaque  valve. 

Cette  plante  cr<<tt  an  P;rou  ,  dans  ICi  lieint  tti* 
des  &c  pierreux ,  te  long  des  routes. 

.  BALAI-DOUX.  HERBE  A  BALAI:  nom  que 
l'on  donne,  félon  M.  Palifot-Beauvois,  dins  les 
Antilles  &  dans  la  patrie  françaife  de  Saint-Do- 
mingue, à  la  rcopairr( /^«^AfMiiii/eMLion.).  parce 
que  les  Noin,  lorrqu'iis  ont  befoin  de titlai.  em- 
ploient une  poignée  He  cette  herbe  très-commune 
dans  le  pays,  &  qu'ils  vont  cueillir  au  mument 
iné:ne  de  s'en  fervir.  Da"s  la  partie  de  Saint-Do- 
mingue* OÙ  la  fcopaiie  eft  plus  tare,  elle  efi  rem- 
placée poar  cet  nnge  par  1*wm  Mit*  Lnm. ,  ap- 
pelée coujfer  pu  \ts  colons,  ou  par  le  fiJ-i  amerl- 
«Ma,  que,  aans  quelque^  quartiers  j  on  appelle 
Airtc  ét  éou^e  heurts  ,  parce  que  fes  pétales  ne 
commenoeot  â  s'épanouir  que  vers  midij  il  fé 
lefer ment  deux  ou  trois  heures  après. 

BALAM-PULLI  :  nom  maiabare  du  tamarin , 
ligttré  par  Rheede  da»  l'Usrt.  wiéM,  voU  1  « 

BALANA  RONE  :  nom  caraïbe  de  Façade  ou 
fcniîiive  épineufe,  Cuivant  Nicholfon. 

•  BALANG-HAS  :  efpèce  de  flerculier  de  Ceîlan 
^  (jhnvB*  Mtm^tu  Linn.),  figurée  dms'  YEon. 

malah.  vol.  I  ,  tnb.  49,  Si*  dans  la  Monadelphie 
de  CavaniUês,  tab.  143.  C^<7<{  St£Kculi£r, 
»••  I.)  I 

BALANGUE  (Gxrn.  de  FruÛ.  &  Sem.  i.  pag. 
.48;.  tab.  i8j)  ,  fruit  de  Madagafcar,  décrit  8e 
riguré  par  Catrtner.  C'eft  une  petite  baie  globu- 
Isufej  noirâtre,  charnue  à  une  ou  deux  loges,  ré- 
parées, dans  ce  dernier  cas .  par  nne  cloifon  mem- 
braneufe ,  contenant  den  femences  bbnchiirês  j 
en  cœur  renverfé  ,  attachées  au  fond  Je  la  baie, 
entieren-.ent  enveloppées  par  un  arilie  fec  i  l  em- 
bryon  muni  d'un  périipennechameiles  cotjrlédons 
foliacés}  la  radicule  courte ,  dioîec,  cjlindriqoe. 
La  liante  qui  produit  ce  firuit  n^eft  pas  connue. 

^  BÀLANOPHORA.  (  Voyt{  Balanophore.) 

BALAIv^OPHORË  fongueufe.  BaJanophora/un- 
Un.  111.  lab.  74a.. 
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Cyncmor'ium  (  balanophora  )  ,  fUpht  fiuamoft  , 
amento  obiongo  ifq^mU  paiMÉit ,  obloag»  UattMr- 
lis,  Willd.  Spec  nant.  4.  pag.  177. 

Ce  p?nre  paroît  devoir  être  réuni  aux  tjtumê' 
riium  Una.  (        CTiiOMUUR«  X,  pag.  H*.} 

BAL  ANOPTERIS.  C  fl  \s  nom  queOxrtuera 
donné  au  molavi  des  Phi li lapines >  qui  eitï'ktri» 
dêtm  UmnMi*  Ah.  6e  Lam.  (  ^oyq  MouATi.) 

BALANTI,  petit  arbre  des  îles  Philippiws, 
remarquable  par  fes  feuilles  ombiliqiiees .  adst 
femblwles  i  celles  du  iinoagj  des  mêmes  îles ,  oui 
eft  le  rrerW  mapp*  Lion.  CameIK  dit  que  Tes  le. 

mences  rcffen-blentaufTi  à  celles  du  ricin,  l!  ijnur* 
^ue  fes  ractoes  fout  employées  dans  la  dytrenteric. 

* 

BALANUS  :  nom  donné  par  quelques  aadcni 
«ttcean  au  beo  (flMni^  ofa^e  )• 

BALASBA5.  (  F<y<t  Ahtolamo  •  Safpt) 

BALASSEN»  BALHSSAN  :  noms  égypdeniAi 
bcoane  de  ludée,  félon  Profpei  Alpin. 

■ 

.  BALATANA  :  nom  caiaibn  det  gtoflé*  te- 
nanes. 

BALATAS.  Plufieurs  arbres  étrangers  portent 
ce  nom.  Préfontaine»  dans  fa  Maifoa  ra^iiu  dt 
Cayennt ,  parle  do  bstitas  Manc,  dd  bahiasfODgft 

&'  de  celui  à  groffe  dcnrre.  Il  dJtaille  leurs  ufajes 
pour  les  conitrudtions  ;  mais  il  ne  donne  pas  lut 
botaniftes  les  moyens  de  les  reconnoitre.  Son  ba- 
latas  blanc  eft  probablement  le  couratari  des  Gali* 
bis ,  qu'Aublet  nomme  de  même  dans  fes  F£>ar<* 
d(  Id  Guiane,  pag.  724.  uh.  290,  en  ajouta^'t 
qu'on  fait  des  cordes  avec  fon  écorce.  Le  babas 
rouge  eft ,  ftloo  Nicholfon  ,  conon  i  Saint-Do> 
minrue  ,  fous  le  nom  de  f.  pctUHer  marron.  k\i\>\fX 
cite  encore  une  efpèce  de  (apotillier,  qu'il  noirnie 
ackras  kalau  ou  bois  de  natte.  On  pofl^de ,  dats 
les  colifâions  de  fruits ,  fous.le  nom  de  iaUus, 
une  graine  alTez  groffs ,  lilTe  comme  les  rapotilles» 
8:  conformée  de  irême  que  Clufius  l'a  figurée dirs 
fes  Exotic.  pag.  ^6.  L'arbre  qui  la  produit  n'ett  p4S 
connu .  mais  fon  genre,  ou  au  moins  fa  fiuniUe,ctf 
ficile  i  déterminer.  (  Kpy<(  COORATAIU  »  Sa* 
romiiBR..)  (/«/.  ) 

Poupée  Defportes  parle  ,  foos  ce  nom  de  ié- 

latas ,  d'un  arbre  de  Saint-Domingue;  maisladef 
cription  qu'il endonne  ell,comme  celle  de  Nichol- 
fon ,  trop  incomplète  pour  pouvoir  le  rapprocher 
des  noms  de  Ltoaé  OU  d'autres  botanides.  Jl  eii  à 
remarauerque,  de  toostes  naiwaliftesqut  oat  pl^ 
couru  le  pays  pour  en  connoître  les  proK^i'-ori, 
Defportes      Ntcholton  font  les  feuls  qui  aitnt 

ftrlé  4ê  ctIM.  U  fivmtfe/apMjffitr  MM* 
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joint  à  fon  caraftère  d'ivoir  une  gramme  fleur  pour- 
pre 6c  une  ecorce  mucilagineufe  &  ftiamenteufe, 
comme  tesnulvacées  ,  tout  femble  nous  indiquer 
^*il4  éie  mal  obfervé}  ce  qui  eft  d'autant  plus  i 
ngietrer  ,  que  Defportes  l'indique  comme  four- 
niCini  un  bois  conip.iéle  ,  bon  a  bitir  &  i  ÙBt 
toutes  fortes  d'ouvrage*.  (  Pal.  tieauv.) 

BALLA'TONASSO,  arbriffeiu  mentionné  dans 
XHifioirt  dit  HJama  des  lUt  l'hilippitus  ,  par  Kai  , 
pig.  70 ,  &  doru  Camelli  a  donné  b  figure  j  tab. 
36.  Si  l'on  en  juge  d'après  b  figure,  cette  pbnre 

Îaroit  vonoeiltt  fîtinmÊmappm  Litio. ,  figuré  dam 
lumphius^  Arrbo  n.  vol.  3,  tab.  icS  ;  mais  fes 
feuilles,  (juuique  pelcécs,  (ont  en  cœur,  arron- 
di's  »  ennèret  à  b  bafe  ,  8e  terminées  eii  pointe 
au  romiBet>»vec4e*dentdoret  fur  les  bords.  Ses 
wttiuei  foBt  ilfcmesi  bs  deux  fupérieures  oppo 
fées.  Les  fleurs ,  mâles  ou  femelles  ,  naiflent  dans 
l'aiflelle  lUs  feuiiks  fupérieures  &  en  grappes. 
Les  n>àles  offl tnt  une  raafle  globulëufe  d'étamines, 
les  temelles,  dont  on  ne  voit  que  le  iniit,  font 
fituëes  i  la  paitie  inférieure  de  la  grappt.  Le  truit 
tii  arroiiiii ,  &  ,  félon  Rai,  â  quatre  loges  j  ce  qui 
éloigneroit  cette  pbnie  du  genre  ricin  j  mais  par 
renfemble  de  Tes  caraâères ,  il  n'y  a  nul  doine 
^'elb  ne  foit  une  plmte  de  la  famSIt  4w  W» 
phorbes.  (  Lcm.  Did.  dts  Jcieac.  nat.) 

E  ALAL'STFS.  On  donne  ce  nom  ,  dans  la  ma- 
tière médicale  ,  aux  fleurs  delTéchées  du  grena- 
dier ,  qui  eft  aufTi  nommé  kalattfiur  dans  quelques 
contrées,  particuliécemeot  «n  Pxovence.  (F«y<{ 
Crbnadier.  ) 

;  BAI.BISIA.  (  Vùyti  Balbisie.) 

BALBISIE  à  kfigs  pédoocules.  BaihiSa  tUn- 
gata.  WiUd. 

Bulhifia  tmnlt  frotwtiAtnu ,  fulfimplici  ;  peémem^ 

lis  urminaliius  long  'fftniis  ,■  tiiticims  foliulis  ovatis  , 

ûJftiuutihjt.  W  lil.t.  Spec.  Plant.  5.  pag.  1214.  — 
rnt  SfMp£  Pbnt.  2.  pag.-^a 

AmtUiu  ptdMeniMis.  Ons$»  ' 

Cette  plante ,  rapportée  d'abord  aux  amtllui  pu 
Ortfga^  dont  file  efi  en  effet  très-voifine,  en  a 
été  féparée  pat  Willdenov ,  qui  en  a  fait  un  genre 
paitkulier ,  ayant  pour  caraâèra  cflieotiel  t 

Uh  calUe  jîmple ,  à  huit  folioles  ;  Us  demi-fleurons 
trHula  i  les  JtHuncu  IkrmonUu  «tmu  aigrttu  ftfiU , 
fbmmifii  le  rh^ftmae  fmUtci, 

Les  tiges  font  herbacées,  couchées,  puis  af- 
CCBdantes^  longues  de  fix  à  huit  pouces,  hérif- 
fées  de  poi!s  mies  ,  grilâtres .  prelque  fimples  ou 
trîchotomi:^  ,  ii'uvjnt  guère  que  deux  rameaux 
oppofés,  garnis  de  feuilles  oppofées,  péciolees, 

•mùm,  pnfiiM  rhottboUtlei*  i  gidMt  duuilup 
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rcs ,  chargé*?  'h  pni's  nules  l  leurs  deux  faces, 
veinées,  à  ttois  nervures  plus  latili^ites.  Chaque 
tige  ou  rtnwau  ft  ntmàas  par  un  très-long  pédon> 
cale  de  quatre  à  fix  ponces  ,  fimple ,  uniflore,  hif- 

!>ide.  Le  calice  e(l  velu,  à  folioles  prefqu'égiles  , 
ancéolees  ,  aigtics  i  h  corolle  jaune  ;  <on  difcue 
d'un  jaune  plus  pàlej  les  deoai  âeutons  piotooiié* 
ment  partagés  en  trois  découpures. 

Cette  plante  croit  .lu  Mexique.  On  b  ailtiw 
au  Jardin  des  Plantes  de  Paris.  O  (y.v.) 

*  Btiiifiit  (caiiefteoi)  ,  tamUinêo,  fff^» 

vis  foliolis  roiundatù,  BidUVà»  —  Ptcf.  S/OOf  C 

Plant.  2.  pag.  470. 


B  ALESSAN.  Jinice.  (K«y.BiatAiaia«  f« 

Suppl.  ) 

BALIGARAB  ,  BALIFARAB  m  BUYONG* 
arbriileau  dcf  Phîlqtpiaef ,  ayant  te pott  do  Ciule, 

ijuc  les  Maures  nomment  garjb.  Sa  jeunes  ra- 
meaux ,  longs  &  pl'ans  comme  ceux  de  Tofier,  fe 
chargent  de  feuilles  oppofées ,  très-grandes.  Les 
fleurs  «  difpofées  tn  bouquets  terminaux  «  font 
iaunâtres ,  monopétalea ,  divifiées  par  le  haut  en. 
cinq  lobes  épanouis  en  étoile.  Entre  ces  fleurs ,  on- 
trouve  ,  dit  Camelli ,  de  oui  nous  enipruntona 
cette  defcription  ,  d'autres  ceiiiUrsdifl:'.  rentes  do. 
celles  des  raawaux  plus  couciea,  plus  minces*. 
mar(^uées  dednq  nervarei,  8e  ftifam,  par  leur  cott> 
leur  olanche,  uncontraik  agréable  avec  celles  des 
âeuts&  des  feuilles  inférieures.  Les  fruirsfontdo 
petites  liaks  cowonoées ,  verdâttcs,  remplies  de 
graines  roeiwes,  &  auxquelles  les  feuilles  florales 
relient  attachées.  Il  eft  facile  de  reconnottre  ici 

Iiie  11  baligai.ib  t(l  uneefpèce  de  muifirr.dj ^  genre 
e  la  famille  des  rubiacées,  bien  caracteiiie  par  une 
des  divifions  de  fon  calice,  qui  prend  une  exten- 
fion  très-ccnfidérable  ,  &  fiiblille  fous  la  forme 
d'une  ftuille.  (,"ett  peut-être  la  même  plante  que 
1  o  t  (  AvV^  d  u  \t  a  I  a  ba  r ,  ment  i  onné  par  R  heedc*  i^*)* 
BeLILLA  &  MUSSBNDS,  SlVi'/-)  (/■/.) 

EAT  IMBA,  BOLIMEA.  Chez  les  Malais  on 
nomme  ainfi  le  caramboUer ,  appelé  ùUeurs  ii- 

BALIMBAGO  ,  petit  arbre  des  Moluques*  que 

Camtlli  dit  être  h-  même  que  le  lu;-a'::i  des  Ma- 
labares ,  ou  hibifcus  populne^s  des  bo:anillt-s.  Il  dit 
que  fa  fleureA comme  celle  de  l'abelmofch ,  autro 
elpfce  À'h-bifcus^  8f  que  fon  fruit  eft  rem  H  d'ua 
fut  Ic-n-blable  .1  ce!ui  de  h  pommf-gutte.  S  rjcine, 
regardée  comme  éméiiouc  ,  s.!!  employée  dans  les 
diarrhées  anciennes^  les  fièvres  quotidiennes  «  ks 
coliques  8e  les  îndigeAinos'.  Cette  propriété ,  dans 
une  plante  de  la  famille  des  maîvacees  ,  ett  afles 
particuUé;ej  &  peut  éue  révoquée  en  dout0« 
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BALÎNGASAN  ou  PUTAD  :  nom  d'un  petît 
arbre  des  Philippines  .  qui  apparrient  au  g^nre 
firavadtitm  JulT.,  dans  la  famille  des  myrtes-  Ca- 
melli  en  parie  dans  Ton  Recueil  des  plantes  de  ce 
pays,  publié  par  Rai.  ( /v^  )  (  Fîiy*^  jAiuasiAR* 
a*,  f ,  ^  Staavaoi  ,  5<y!p/.  ) 

BALISIER  Canna.  Quoique  Ifsbilifîers  foient 

des  plantes  nées  fous  les  tropiques.  Se  que  la  plu- 
part habitein  c?.\lemcnt  rAfii- ,  rArri..^iie  &  l'A- 
mérique, cependant,  ignorées  des  Anciens,  elles 
nfonc  été  connues  c]ue  depuis  la  découyerte  de 
l'Amérique.  Il  paroit  que  it^s  premiers  indivtdoe 
vivjiis  en  Euro  c  opt  été  obtenus  de  grainis  en- 
voyées par  des  ntiiHonnairis  à  des  religieux  por- 
tugais ,  qui  les  ont  enttivéei  8e  propagées  dans  les 

{'aMios  de  leor  courtat.  Le  port  é1ér;ant  des  bali- 
î«rs ,  la  beauté  de  leurs  feuil'es  a-nples ,  farinées , 
d'un  vert-gai,  l'éclat  ^v  la  i  ir  ii:-  im^n'iLTe  de 
leurs  deurs,  les  ont  fait  rechttcher  par  les  cu- 
rieux* 8e  les  balifisrs  font  devenus  en  peu  de  tems 
rom^menc  dos  plus  célèbres  jardins  de  l'Italie  , 
de  l'tlpagne  ,  de  la  France  &  des  autres  con- 
trées méridionales  de  l'Europe.  î.euts  racines  , 
tubéreafes  &  charnues  «  produifenc  tous  les 
•m  m  grand  noarfire  de  caieux  ,  qui  rendent  la 
propaRstion  de  ces  plantes  bisn  plus  facile  & 
plus  fàte  que  les  feinences ,  dont  la  maturité ,  dans 
nos  dimats ,  n'eft  pas  toujours  parfaite.  Il  paroit 
mToa  a  tottjoors  traité  ces  plamts  avec  ii^  de 
déHicatefe ,  en  employanc  poer  dics  au  prtntems 
les  fjrres  chaudes ,  les  vitraux  ,  8f  ,  dans  I  hiver , 
l'orangerie  ou  la  ferre  tempérée.  Ces  foins  minu- 
riens,  en  prolongeant  leur  foibleiTejsroppofent  à 
leurparfiute  naturalifation.  Des  cultivateurs  plus 
hardis  tes  ont,  depuis  quelques  années  >  abanuon- 
nées  en  pbine  terre  ;  ils  en  ont  obtenu  de  très- 
b.^aux  individus,  plus  vigoureux,  plus  ciurgéi  de 
fleurs,  8e  des  feoMnces  bien  mûre*. 

Léclufe  a  le  premier  décrit  &  figuré  l'efpèce  de 
baîifier  qui  long-ieias  eft  reliée  la  feule  connue  ;  il 
la  nommoît  eannn  in£e*  ,  dénomination  adoprée 

pir  Liii;:i  ,  S:  toii.îéa  fir  les  rappoits  qui  painil- 
ierit  exuler  eiurc  les  racines.  Tes  tiges  &c  celles 
d.s  rult  jux  ou  cannes.  Les  deux  frères  Bauhin , 
Lobel  &:  Dalechanip  lui  ont  confervé  le  nom  de 
rvfiauÇ^arunJo)  ;  d'autres,  eu  particulier  RuT.phe 
ti  Tournefort  ,  la  confiderant  camme  une  plante 
mitoyenne  entre  l'^rundo  Se  l'actnu  ,  l'ont  jppe- 
lée  eanaacerta,  Cameurios  en  fiûe  une  efpèce 
de  g  iieul  {^Udlolus  indUm  )  ,  en  i^uoi  il  s'ecirre 
niuins  dts  îaj)p*jrts  naturels.  Ces  Jilférentis  déiio- 
nuiiationsprouv.::it  combien  ,  à  cette  époque,  l'on 
étoit  loin  d'avoir  des  idées  juiUs  fur  les  affinités 
d/BS  plaoces. 

Lebaintér»  i^ui  embellit  les  vades  campagnes  des 

tedes  ,  f  It  afdi  cuhivé  cmme  plante  d'agrément 
«MOnv  des  habitations  îi:  dans. les  jardins]  il  eil 
^«s  briUant  par  fcs  dehors ,  par  l'écJat  4n  tt$ 
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fleurs  ,  qu*ùtile  par  fes  ufape^.  On  a  dit  U.  répété 
que  les  feuilles  etoienc  employées ,  dans  les  colo*, 
nies  françaifes»  i  cevvfir-  les  cafés  des  Nègres  | 
nuis  il  ett  à  rentarquer  que  l'on  donne  qnekueitiM» 
le  nom  de  halifier  à  des  plantes  de  ta  famille  detba* 
njiiiers,  qu'on  a  confondus  a\  e-c  les  vrais  î:<a'ifijr<. 
Les  bananiers  ont  desfeuilies  bi>:n  plus  grandcs,^- 
pUis  propres  ï  cet  ufage  économique.  Au  rappoit 
de  Barrère  ,  Its  femcnces  font  tr4s-/ec)ierchées 
par  les  pigeons  ramiers ,  dont  elles  rendent  la 
chair  amere  :  elles  feroient  très  piécicuias  pour 
les  arts,  i  cauGs  de  la  bïlle  couleur  pouiprft  qu'el* 
les  fbamiflimci  mais  eH*  ne  dsre  pas,  8e  jnt^aV 
lors  on  n'a  pas  encore  pu  tro.iver  us  moyens  pour 
la  fixer.  Les  habitans  des  Indes  &  les  Eibiopieos 
font  des  chapdecs  avec  fes  graines»  deres,  gube* 
leul'és,  d'un  beau  noir-lulfant. 

Les  voyagsun  ont  depuis  peu  d'années  décou- 
vert dans  les  deux  todes  quelques  nouvelles  efpë- 
ces  de  b-ilifier,  qui  ne  le  cèdent  guère  en  beauté 
à  la  première.  Celle-ci  eâ  gravée  dans  les  lUt^r. 
Gen.  tab.  i.  Atti  cfpècet  décrites  il  faut  ejottier  : 

4.  BAtitiBH  I  fouines  joBctfonnss.  Csaae  jm- 
cta,  Ren. 

Cjnna  fôHis  lintarihui  ,  MTW^.  '  RstS.  Obftfr. 

Fafc.  I .  pag.  9.  n".  I. 

Cette  efpèce  eft  remarquible  &  bien  diftingués 
par  fes  feuilles  étroites,  linéaires,  femblables  à 
celUs  des  graminées  ,  vaginales  à  leur  bafe ,  à  cinq 
nervures  faiPantes  ,  hjutes  d'environ  un  pied, 
munies,  proche  les  racines,  de  petites  fibres  ca- 
pillaires. Les  tiges  font  enveloppées  par  pluâeurs 
gaines  lancéolées  i  les  fleurs  tecminales  peu  nom* 
breufes;  ta  corolle  pectce^d'un  IOttS*«MEOr)  b 
capfule  héiillee. 

Cette  plante  croît  à  la  Chine,  y  (  DtftrifU 

j.  Bausiir  panicttlé.  Onuim  pmmaUgtg»  Rsb 

&  Pavon. 

CifAJM  fiiii*  ovatit  f  fiAtîu  lanatis  t  argntàtî 
pttalis  in/eriorHas  ànvimrika.  Riiiz  &  Pav.  Flor. 
pecuT.  voL  I.  psf .  I.  tab.  i.  i. 

Ses  racines  font  rameufcs  8;  fafciculées  ;  fes  r/- 
ges  droites  ,  cylindriques  ,  hautes  de  dix  à  doute 
piedsi  fes  feuilles  alternes,  pétiolées.  ovales,  ner' 

veufes,  hnugineufes  &  argentées  en  deflous;  les 
fleurs  difpoféîs  en  une  panicule  terminale  ,  ét*> 
lée,  munie  à:  bradées  ovales,  lancéolées;  la  co- 
rolle de  couleur  écatlate  ;  les  trois  pétales  exté- 
rieurs plus  grands,  égaux;  les  inténVurs  inégii'ï- 
1.3  ca-ifj'e  eft  grands,  ovale  .  oblongue,  héùSée 
de  pointes  ;  les  iéuicuces  noirâtres  «  un  peu  globa- 
le uies  8e  luifantes. 

Cet»  plaine  (il  omtMidsK  kt  bois   dsM  lu 
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jardîrj  ,  au  P^rnu  ,  cù  el'e  pone  le  nnm  vulgiire 
à'achira  faavagt  ( aehira  filvtfira).  Ù  Pav. ) 

6.  Balisicr  à  flenn  iliii.  Céhm  huUtrm. 

Ruiz  &  Pav. 

Canna  foliis  oxat'is  ,  acumir.atis  ;  laciniis  tribus 

eorolU  iattrioribus  nuforihu».  Rufab  &  Pav.  Flor. 
perav.  vol.  1. 1.  c. 

Ses  tiges  font  très-hiutes,  droites  .  articulées  i 
lès  lèiiîUes  i  pétiole  vaginal  ,  alternes ,  ovales  , 
■acumînées,  gbbr-  s  &■  luiiant  s  en  deifuSj  lanoi-.i 
■n«ufes  &  blanchâtres  en  (ielFous }  les  fleun  difpo- 
tt«  6ft  grappes  Réminëes  &  bifides  ;  les  p^doncu 
les  comprim»;?  ;  ks  pédicellcs  pendai.s  ,  umP.ores , 
accomp.igiir!»  d'une  petite  bradée  oval=  ,  i|-itha- 
cée  ,  à  leur  bife  «i'un  ou  de  deux  hl miens  li- 
néaires, fubulés.  La  corolle  «tt  intundtbuliforeie  i 
les  trois  découpures  eveÉrfemet  pliM  .courtes , 
Jancéoiées  ,  rouiées  ,  de  couleur  purpurine  ;  les 
trois  intérieures  oblongu.^s  j  plus  grandes,  plus 
larges ,  éralîes ,  rougeâtres;  un  appen  dice  bifi  le , 
en  iorme  de  pétale;  l'anthère  placée  fur  une  des 
dhrifioMi  le  ftyle  en  ferew  àm  hnguecte  )  la  cap- 
fuie  trigone  ,  oNongje ,  htMê\  \m  AaMoces 
brunes  &  globuleufcs. 

Cette  plante  croit  au  Pirou ,  où  elle  eft  culti- 
vée comme  plante  d'omemsnt.  On  la  nomme  fu- 
mat-acUra,  c'cA-i^lire»  achira  élégante.  ÇRuii  & 
£ev*) 

Balisier  eft  un  nom  vulgaire  qu'on  a  donne  à 
plufienrs  pbntes  <)ut ,  a  h  veiite ,  ont  (quelques 
rapports  avec  le  eanna  de  Linné  ,  nuis  qui  appar- 
tiennent i  un  autre  genre.  Ainfi,  au  Cip-Français, 
on  nomme  ialifier  Yamomum  ^erum  '-c!  I.inn.  On 
l'appelle  auffi  giagfmhn  Mtjrd,  On  donne  enrore 
ce  nom  à  Valpinia  Tm(«$»of»  dans  certains  quaitiers 
de  Saint-Domingue  oïl  croît  ceite  dernière  plante , 
d'après  l'obrervation  de  M.  l'altfot  -  Bssauvois. 

.  Dâfportcs  parle  d'un  autre  balifier  de  Sainc*Do- 
iMn||u«  dans  le  nombie  des  plantes  propres  pour 

^  la  teinture  :  c'eft  le  «^fw  anàiati  Linn.  »  le  pa(o- 

'  tûéHingii  iit  jMargravt. 

BALLOTil.  iVoyei  Ballotb.) 

• 

BALLOTF.  :  nom  vulgaire  d'un  chêne  {qutr- 
cui  ballot Dj^loat.  )  que  nous  avons  rtncon  rj, 

:  M.  Desfoluaines  &  ntoi^  fur  la  câte  de  Dacbarie  j 
dans  les  montagnes  infërieures  de  l'Atlas .  dort 

,  les  glands,  aufli  doux  que  la  châtaipnp  ,  ferveru 
de  nourriture  pendant  une  pariie  de  1  hiver  i  ud 
grand  notnbre  d'habitans  du  mont  Atlas.  Il  app.ii  - 
neoc  i  la  feâlon  des  chênes- verts ,  qui  ne  perdent 

f>oint  leurs  feuilles     a  beaucoup  de  rapport  avec 
'y^eufe,  dont  il  difnrc?  par  fa  tige  plus  élevée, par 
*  fes  feuilles  cotonneufcs  en  dcffous,  par  ffs  fruits 
f\M  al<Higé$i  d'une  ûveut  douce  «  Cec.  (i^ejrct 
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Chêne  ,  Suppl. ,  &  un  Mémoire  de  M,  Desfon- 
taines .  inféré  parmi  ceux  de  l'Académie  des  Si.icn- 
ces,  1790*  pag.  )94*»b.6.) 

I.  Baliotb  fétide.  Ballota  nigra.  Linn.  edît-  t. 
pag.  f Si.  —  Lam.  lllufir.  tab.  yo8.  fig.  i.  —  Bull. 
Herb.  tab.  507. —  Smith,  Flor.  brit.  1.  pag.  6^5.. 

D'apiès  robferva*i<^n  de  M.  Smith,  le  tallota 
nig'u  de  l.inn. ,  edit.  i  ,  ell  u;ie  p!.inte  difFérenre 
de  celle-ci  ,  particu'.ièic  à  la  Suède  ,  qui  cil 
peut-être  la  Hg.  i  de  la  planche  65  de  Uivin. 

a.  Ballotb  taineufe.  Bogota  iaaata.  Linn,  — > 
Lam.  111.  lÂ.  508.  fig.  1. 

PM^erU  mattifO*.  Moench.  Meth.  Suppl.  pag. 

Oifauuhat.  On  trouve  dans  l'herbier  de  Com* 
merron  une  plante  de  l'ffe>de>France ,  qui  a  le 

port  dti  hiiliota  nigrti ,  nv-.is  qui  en  difT're  par  fts 
calices  non  ftriés  m  piitlés.  Ses  teuilles  font  en 
cueur .  prc  qu'à  doubles  créndUKS  i  leur  co6« 
tour  i  ïti  iieurs  tamaffées  par  p^uen }  les  caticet 
un  peu  liCdS.  M.  Pérfoon  ra  nommée  kdlatm  mou- 
rir iaïa.  Louceito  a  trouvé  en  Chine  l'efpèce  fui- 
vante. 

f.  Ballote  ptleufe.  iBa^0M^//ci/â.  Lour. 

Ballota  foliis  ovotis  ,  emuui»,  $9mtiuofi$i  vmi' 
eiilii  pilojts ,  eâSâèmt  Atmadtmmù,  Lour.  Flor. 
cochin.  1.  pag.  441.  . 

Cette  cfpèce  d'ffère  du  h^iUota  d'ipicha  prîncî- 
paUment  par  fes  calices  à  lix  der.ts.  ScS  tiges  font 
droites,  foibies,  hautes  de  quatre  cieds,  ptieii> 
fes ,  ftriéet«  rameiifiess  les  feoiilcs  pétiolééi  »  ova* 
1..S ,  point  en  corar ,  crénelées  8r  non  dentées  en 
fciô  ,  aiguës,  tomenteufes.  !,cs  fl?urs  font  blan- 
ches ,  réunies  en  vtrticiiles  axillai:cs  bc  piL'ux  ; 
leur  calice  tubulé ,  recourbé,  à  dix  (tries ,  divifé 
i  fan  limbe  en  dix  dcno  aigués ,  réfléchies  ;  la 
lèvre  fupérieare  de  ta  corolle  entière ,  en  forme 
de  vedte  i  l'intérieure  écJée«  i  trois  lobes. 

Cett;  phnte  croît  aux  lieux  incttiMSj  i  la  Co> 

chincnine.  x  (  Dt^ctift.  ix  Leur.  ) 

6  ALOULOU  :  nom  caraïbe  du  bananier  â  pe- 
tits fruits. 

BALOURINHA  :  nom  caraïbe  d'une  efpèce  de 
fda^  genre  de  la  famille  des  malvacéev.  Ouf.) 

B.\I.SAM.\RI.\.  «  T,e  penre  que  Loureiro  a 
ior.nc  fous  ce  nom  dans  ù  Fiore  de  la^Cockintkine , 
n'eit,  dit  M.  de  Ju(]jeu ,  qu'ui^  efpèce  de  caiaba 
(catcphyllum }  { il  otfire  quelques  diffiîrenccs  dans 
fon  calice  à  dtux  feuilks  ,  fcl  m  Lourtiro.  Sa  co- 
rolle eft  compofée  d<:  lix  pétales ,  &  fes  étamines 
caffemblées  en  plufieuis  paquets.  On  tire  de  Cm 
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Cfooc,  de  Ces  rameaux  &de  Te*  feuilles  un  Cac 
connu  fous  le  nom  de  iaiane  ie  Marie ,  employé 

pour  empéthcr  l'inflimrrntion  Sf  la  p:itriiité  des 
pla;e&.  Ses  amandes  fournifTent  aulii  une  huile 
abondante ,  de  quaiité  inférieure  ,  donc  on  fe  leit 
pour  Itf  Uwpe».  Calaka  ,  Suppl.  ) 

BALSAMIF.R.  Amyris.  L's  additions  à  faire  à 
ce  genre  intéreOant  fe  reduifent  aux  fuivantes  : 

I.  BalsamibR  ëlémifère.  Amyri*  tUmiftn, 
Unn.  —  Lam.  lU.  ub.  30$.  (îg.  i. 

4.  Balsâmibr  de  Ciléad.  Amyrit  gUtaitnfts. 
Linn.  —  Vahl ,  Sjrmbtri.  1 .  pag.  28.  nb.  1 1. 

y.  Balsamur  de  la  Mecque.  Amyrit  opobalf.- 
miam.  Una.  —  Lun.  111.  tab.  }0).  fig.  X. 

BcUlfdn.  Bruce,  Icin.  ^  pag.  16.  looo.  SC  edit. 

Cerm.     pag.  aS.  tab.  1  &•  3. 

%.  Bttlftmta  mtecaiwafii.  Glediiich,  Aâ.  Soc. 
N«K.  Bei^  |.  pag.  117.  ub. }.  fig.  x, 

WiUdenow  foupçonne  que l'efpèce  précédente, 
celle-ci  &  la  variété  ;s  poudroient  fort  bien  n'être 
que  des  variétés  de  la  ménte  plante,  produites  par 
l'âge  ou  par  te  fol ,  &  dont  i-s  feuilles ,  ailées  & 
plus  coniporées  dans  la  jeune  plante*  fonc  cemées 
^nattd  «Iw  «â  pliift  avancée. 

la  BAUAiiniL  kacaf.  JmffrU  Imufi  F««ldi.  — > 
Vahl  »  Symb.  1.  pag.  18. 

tuta.  Willd. 

Amyrit  foliit  pinnatis ,  ftU^Ut  pttioUt'u  ,  nmt- 
■mit ,  ovatis ,  4uumiaatïs^  éiatmdi  /  rmumh  MxUla- 
riiu».  Wiild.  Spec.  Planr.  2.  pag.  j  57. 

Cette  efpèce,  d'après  Willdenov  ,  eA  diilin- 
«ée  de  toutes  les  autres  par  les  dentelures  de  Tes 
toHoIes.  Ses  feuilles  Tonc  toutes  ailées  \  les  folioUs 
pétiolées,  au  nombre  de  neuf,  ovales ,  acuminées, 
échancrées,  parfemées  de  points  rélineux  &  dia- 

Îthanes  ;  les  dentelures  ditbnces  j  les  fljurs  difpo- 
ées  en  grappes  fimples  &  axillaires  t  les  pedicdies 
Maidoietf  tièa-aloogés. 

Cette  plante  croît  daoa  lei  104»  ottemalM.  1^ 
{O^cript,  ix  WUU.) 

14.  BAisAMIER  anifé.  Amyris  anifata,  Willd. 

Amyrù  /»liù  pimaci*  ,fotio/i*  ptùolatit ,  trtde- 
iimis^  ovaiù4ÊMittMit ,  oèfolitè  dtatêtit ,  ùtdqua- 
libui  i  fonitalu  êxUktiiëi,  WiUd.  Spec  Plan.  2. 

pag-  ÎÎ7- 

Elle  reffcnnble  beaucoup  à  la  précéJente.  On 
l'en  diflingus  par  Tes  folioles  ^us  noiribreufes , 
ovaJes-ljum^oltes^  inégilei  à  leur  M  *  i  <kac6* 
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ures  i  peine  fenfibles.  Les  panicutes  fonneot  pref- 
q>u'  des  curymbes»  &  les  pédicellcs  portent  {Au- 
ueurs  fljurs. 

.(^cceplaoïectoktolaGMioée.^  (rilUL) 

1$.  BAUAMiiH  deGeâao.  xi^miut 

Retz. 

Amyris  foltis  pinnatis  ^  petiolatis  ^  ^Uhris  i  «• 
cemis  intenupiis,  axUléllêmî  pÊt^tU  iâmlmnàt, 

htKMdtis,  Retx.  ODferv.  4.  pag.  a;. 

Cette  crpèce  diffère  de  Tes  rongénères  par  la 
nombre  des  parties  de  (a  tructifîcation  St$  tiai 
font  revêtues  d'une  écorce  cei.dree  ,  fcs  feuiuei 
ailées,  compofées  de  cinq  à  (èpt  toltoles ovales, 
pétiolées,  aiguës,  glabres,  très^ntièret; les lieait 
rcunie'î  par  paquets  interrompus  fur  un  pédoncule 
axiUaire ,  enveloppés  d'un  involucre  en  cœur, 
feffile,  UMoeoteux.  Le  calice  eft  tomenteni.  éo- 
buleux ,  i  ttois  deiia«  plus  grand  que  la  oofoUet 
trois  pétales  concavcfli  vélos  en  dedocstftiéi»* 
mines.  Le  fruit  eU  un  drupe  fec  ,  ovale,  long 
d'un  pouce  &  demi  j  contenant  une  noix  oflenfe, 
épaiOe^  qui  offre  dans  fon  tnt4rieuc  tau» caiM»» 
comme  pour  loger  trois  femences. 

Cette  plante  croît  i  l'ilo  de  Ceilan.  C'eB  eOe 
qui  fournie.  Mou  lUcawa ,  te  wftiiÉWii  |omm 
ditei  des  botidqMf.  b  (^mc*) 

16,  lAUAMillL  polygme.  Amyrit  ptÊgtÊmt, 

Cavan. 

Amyns  foiUs  /impiicibuSf  Uacfiatit ,  ùiugtrri- 
mit  i  nutmit  Jimplicibut  ^  axUUnkut  mumnf$. 
Willd.  Spec.  Plant,  i.  pag.  )|},  —  Ôna  Jcoi. 
Rar.  ).  pag.  2a  tab.  259. 

Arbre  de  quinze  à  dix -huit  pieds  ,  revêtu  d'one 
écorce  brune,  chargée  de  rameaux  «ouverts  de 

feuilles  épirfes  ,  fin>ple$ ,  niédîocren>cnt  pétio- 
lées ,  un  peu  coriaces,  ovates-lancéotées,  laifio* 
tes ,  très-entières.  Les  fieurs  font  polygames  >di^ 
pofées  en  grappes  (impies,  oonbieufes ,  axillairess 
ies  pédiceriescapillairesi  lecaKee  hémifphérique, 
à  quatre  dents»  la  coio  le  d'un  jaune-pàle,  i  qua- 
tre pétales  ovales  ,  rétrécis  à  leur  bafe  ;  un  cot- 

{lufcute  central .  plane  •  orbiculaire,  à  huitcréoe» 
ures  dans  les  fleurs  mâles  i  huit  étamines ,  ddat 
quatre  plus  longues,  alternes  avec  les  pétales: 
dans  les  fleurs  femelles,  un  ovaire  libre,  globu- 
leux }  le  ttyle  prefque  nul  ;  les  iHgmates  corapofts 
de  trois  00  ^nacm  corpufcules  globuleux  i  ks 
HIamens  plus  courts  que  dans  les  fleurs  mîka« 
munis  d'anthères  peut-être  ftériles.  Le  fruit  eH  M 
drupe  iphérique^camenancm  oopan  fbliahe* 

monolperme. 

Cette  plante  croit  au  Chili,  8c  Ce  culiire  an 
Jardin  botaniquft      Madfid.  1>  (.Dtfiiift,  m 

BALSAMINE. 
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BALSAMINE.  Impatiens.  \\  n*f  a  dans  ce  genre 
que  deux  efpèces  qui  nous  foicnt  parfaitement 
con.li!  s ,  i'une  cultivée  dans  toui  Us  jardins ,  l'au- 
tre aiFez  commune  dans  les  bois  ombragés  &  hu- 
mides de  l'Europe.  La  première  (  impatiens  balfa- 
mina)  eft  gravée  dans  les  Iltuflr.iiions  ,  tah.  yij. 
Les  efpèces  ajoutées  à  celles  décrias  par  M.  de 
Lamarck  ne  nous  foiit  peine  coMues.  Non»  bous 
bomeroiu  à  les  mentionner  rapidement. 

*  Impatient  ( bifida )  ,  ftdimttdh  maoris tfoli- 
tarlis  ifoUis  oiùngis  ,/i/r4uh  f  ntSariis  hngiffimisj 
Ufais.  Thunb.  Prodr.  4t.  £  Cap.  B.  Sp. 

*  Impatiens  (  capenfîs  )  ,  ptduncuHs  unifions , 
^ifiMnu  ;  foUU  9vmtit  ,  treais  piliftru,  1  buab. 

*  Impatiens  (  biflora  )  ,  redanculls  fotitariis ,  ple- 
nuRfM  hifiiù  i  foUit  qvatit.,  ftrrûtiti  fioriiiu  fui' 
9i$ ,  muuiu  nttrit.  'Wût.  Corail.  119.  —  wàu. 
^pccPlam.  i.pag.  1175.  .  . 

*  Impatiens  (natatis),  peJuncuHs  trljhns,  ftUt^i- 
fis  i  bliis  angufio-lanceolatis  f  neâario  brevijjimo, 

WJad.SpccPim.  i.|Mg.  117;.  -    >  - 

Cette  efpèce  ,  originaire  des  Indes  orientales , 

•  les  fieuilles  femblables  à  celles  de  b  balfamine 
det  jardins  {  nuis  (et  fédo(K.Dles  ne  (ont  char^s 
que  de  trois  fleur)^  S—,  égy^OB  n'oAp  AB'me 

bofle  très-cource.  ' 

\J impatiens  ro£mannifbUa  de  Reizius ,  obf.  J  , 
pag.  19  ,  a  de  fi  grands  rapports  avec  Vimpatiens 
•fpofitifolùt  Linn. ,  qu'il  y  a  tout  lieu  de  foupçonner 
^ue  c'eft  la  même  plante  ou  one  fimple  vaiiété. 

BAF-SAMITE.  Ba/famita.  Genre  de  plantes 
4abU  par  M.  Desrontaintt,  ScdMicJlâ  été  fjiit 
flumioo  à  l'arcidc  Tanaisie.  (  y«3fi  m  «m(.  ) 

.3ALSAMON'A.  Vandelii  avoit  décrit ,  fous  ce 
nom  ,  une  planre  oui  appartient  au  genre C(fpA««  de 
Jacquin.  (  Foy^j  SaliquiER,  n*.  i.) 

'  BALSAN  :  nom  arabe  du  baUamier  ^  fournit 
lebaumedelBdétt. 

BALTIMORA.  (,Voyei  Baltimore,  &  UI. 

M.  Richard  regarJe  le  millerîa  a!ba  cultivé  2 
Triannn  ,  comme  devant  appartenir  a  ce  genre. 
• 

•  BALTRACAN.  On  trMve  ce  nom  dans  Vah 
ffmnt-de  Bom^  ,  4lilt*ciitaHon.  1)  die  <i«*H  anpar- 

ti-nt  i  une  plante  de  Tartâtie  .  qui  reflemble  i 
celle  Ai  la  rave.  Son  fruit,  qui  ell  une  capfiile  , 
s'oiiVVe  loffqu'il  eflinût ,  &  répand aldrs  une  odeur 
Mnlbiable  à  celle  de  l'orarger.  Us  grain«$  reflèm- 
Uenr  ,  pour  1  o kur  &  poiu  la  forme ,  ï  ctlles  da 
fcnoiiil.  Les  Tartaici  fe  notir/ifTenc  de  çe  fhri|> . , 
tiouuù^M.  SafpUnuM,  T^m*  l. 
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BALUC  ANAD.  Grand  arbre  des  Philippines, 

f ue  Rai  ii:  Camtlli  croient  être  le  camui  de  Clo- 
ius  ,  ^  qui  parok  avoir  beaucoup  d'affinité  avec 
l'aUvrius  ,  auquel  fe  rapporte  également  le  («ai- 
de Rsaiplnus ,  Amb.  x,  ub.  58. 


2 


BALUCBALUC,  arbre  élevé  des  îles  Philip- 
pines  ,  dont  on  retire  un  fuc  réfineux  ,  au  nppOlt 
de*  Camelli.  Ses  feuilles  font  alternes >  ailées,  cooi- 
pofées  de  cinq  folioles  ovales  ,  aiguës  ,  aflin 
f  ]  n  II  s  ,  k'ot.t  une  eft  terniin  ile.  Son  fruit  paroîc 
être  une  gouûe  i  il  appartient  donc  à  uo  eenre  de 
la  famille  nés  légumineufes  ,  voifa  da  éwef|ie«l 
de  rangelin  (mnétra  ).  {Jt^f. ) 


BALYRY: 


BAMATA  t  newcttaïbe 

Amitiés ,  hignonim  fmnafkfUm 
ipoirier  des  1  es. 


bjmone  des 
»«aeftl« 


BAMBAGB.  Bémhtgùi  t  nom  italien  du  ( 
qui  eft  aafi  nommé  émelM.  L'étymologie  de  cé 
mot  vient  probr;b!emer.t  du  rapport  quiexifte  en- 
tre la  bourre  dont  Ces  graines  font  enveloppées, 
&  la  foie  fMicnie  par  le  bombyx  ou  ver  à  foie.  Le 
nom  de  iombax  a  été  depuis  appliqué,  par  Linné  1 
au  fromager ,  autre  genre  de  plantes ,  dont  le  fruit; 
contient  un::  bourre  pareille  ,  &  dont  Pona  fait- 
mention  dans  Ton  Voyage  ««  «10M  BaUo^  fous  celui' 
àiUmUghiiu&én^iM')  '  ] 

BAMBOCHES ,  jeunes  tiges  de  bambou ,  dnnt 
on  fait  des  canne*  léfècei. 


BAMBOU. 


(I>y<t  VdVfjOU.). 


BAMIA.  Profper  Alpin  &  Jean  Baohin  nomment 
ainft  une  efpèce  de  kccirie  (  hi >if.us  efLu/entus. 
Lion.  )  •  connue  ailleurs  fous  le  nom  dtfoatitjuoa 
lemle.  C  F«y<{  KiTMiI*  n*.  40.  ) 

BANABA  f  BANAVA  :  noms  que  porte  dans 

les  Philippines  le  mumhojîa,  genre  d'arDriff.au  de 
la  famille  des  falicaires.  On  trouve  aulli ,  fous  le 
dernier  de  ces  norrs ,  dans  un  herbief  d*  nné  par 
Poivre  >  le  maybuta  des  Philippines  ((«v^julUc* 
Lam.).  (         Mabolo.)  ."  ^ 

BAN  .ANES,  fruits  du  bananier.  (  Fay.  et  met,") 

BANANIF.R.  Mufa,  Les  norabrcufes  variétés 
obtenues  par  la  culture  de  cette  plante  iî  pré* 
cteufe  pat  la  bonté  de  fes  fruits ,  noasioi|t4^iei^ 
tninési^  ne-  pewnHfcéfamef  Icii  quelqoeimo«vell«e 
efpèces  ajoutées  i  celUs  décrites  par  M.  de  r>a». 
raarck.  On  an  trouve  .déux^'cécrites  par  Jacquii» 
dans  l'JIortus  fchomir.  t  i*.;mt^  maaUata ,  vol.  4r 
tab.  446 1  I*.  Mit/a  rofucta  ,  id  nk  4,  tah.  44^.  Jk 
y  a  eoeoM  le  mufa  coeeitua ,  Andrew,  Bot.  Repof. 
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les  mjfrct'rons ,  tab.  8j<î  &  8}?.  —  Dcruffac, 
Flot,  des  .Vniill.  i,  pag.  f7,  lab.  x  8d  i.  U  bana- 
nier poR»  auffi  te  nom  de  pimutim  êu  M»» 

Titt  tfcé  envoyé ,{l  y  a^adqncf  annéef ,  à  l'Inf- 

tîiur,  (  ir  M.  Hapel  la-C  "henay? ,  un  Mémoire 
fnr  les  iraLhé«  du  bananier,  8c'  fur  les  ufîg  s  aux- 
«toeli  ellef  peuvent  éire  empl. IV  cî.  ^  'e  ^k':^ol^e 
camimt  étt  étuik  ion  intéfeiUw.  11 1  étt  inw 
pîimi  itm  \»Atmalu  âu  Mwfimn  £i'^êkt  natif 
Ttilt  de  Furii ,  vol.  ^  .  p^^-  2  94-  "  l'^  bananier  , 
dit  l'auteur ,  déji  h  pric^uK  par  l'aliment  qu'il 
fWittit  awi  Africain»  <k  aux  habirans  de  nos  colo  - 
ni  s ,  par  )'eau-de-vie-fu«»e  &  inanifefttmeotétbé- 
r^e  que  ]'3i  retiré^'  de  fes  fruits ,  par  la  farine  pro- 
pre a  h  p-inifitJtion  qu'on  peut  préparer  avec 
CCS  mêms  tniits  cuciilii  avai'.t  leur  nucurité,  & 
eAfflén  fécb  t  &  r»pé«,  offre  encore  UM  noë- 
velle  fr'.yhçt  d«  cMnn,  dio<)C  la  (égéncté  oe.lt.cMe^ 
point  à'celle  de  l'edredon  ,  8c  qui  ^acitra  •wr- 
«loyéinx  mêmes  ufages.  Chique  tronc  de  bananier 
4oMièi«fe[u'4un froitt:  demi  ie  tuchées,dtoht  ks 
tUfUm  pfiw  ïwigj  ,  plu»  élattiqur*  &  plut  dirpofes 
à  fc  licï  entr'oux ,  qtie  ceux  des  diverfes  efpèce$<le 
ci>ton.  Frive  d'aitUtts ,  )e  n'ai  pu  faire  effayer  ici  de 
fikbf  kHier  diférens  nflus  *«ee  cetçe  matière.  J<;  me 
Aiis  borné  i  la  faire  fitorpow  l'«ni>èpy«r  à  h  br^jde- 
rfeS:  an  tricotage.  MteMMa  ré^ultau.  Oo 
poui  ra  (iwi  ioute  en  fabrigœr  des  étoffes  qui  feront 
d'une  eicirén»e  Mgévaaé.  Elle  4oit  funout  être  pro- 
pre â  la  fabrication  de»  yfciyeiwti-car  j'ai  reconnu 
qus  fes  fi!$ ,  contournés  en  fpirale,  fe  contraint 
ftit:-  raein  Se  fe  Kent  etKr'nnz  wrun  degiéécdlt' 
kur  peu  fur>erieiir  à  celui  de  1  eau  bouillante ,  c»- 
raâère  qui  le  rapproche  delà  laine.  Cette  m  tière 
eft  encore  fruicelletite  prwi[  faire  des  mAche»  4aps 
b  fabrication  des  chandelles.  L'incinération  de  et  $ 
Aérh  s     tarde  pas  i  s'oj't'p'r  )p»ètl»ar  caifcoài- 

f.  ti  m.  Elles  ne  tonnent  p<  int  ,  comme  le»  mé- 
ches  de  cnaon ,  ce  champignon  qui  dimtoae  beau 
coupla  lumière ,  »  les  chandelle*  n'ont  Wfow 
d'être  moucbétsquede  loinenloi"  »Qtitri  i  même 
r^l  trach.ic»  du  bananier  ne  pourrnient  être  em- 
^ovèes  dans  fes  Vthga  économiques  avec  autant 
d'avantage  que  l'autenr  le  nréfame.  fon  ob'.exva- 
5oo  ffrott  toujours  biérenante  flrmne  aux  pro- 

g.  ès  de  Vanatomte  végétale  ,  parce  qu'on  ne  cnn- 
noît  aucune  plante  <  ù  K$  traii»é*s  foi=nt  audi 
d}cîid9ntesi|uedani  le  hananif^r ,  Se  oà  ii  foit  auiTi 
îanlcX  k-i  obferver .  Après  <^u'on  a  coupé  le  tronc 
4a  bananier  &  les  fenUfes  qw  l*teveloffe*t.  il  en 
fort  uo  gra-^de  quan  icé  <ie  fuc  limpide,  qui  a  été 
analyié  mi  MM.  f onrcroy  Se  Vanauelin^  Cette 
«Ml^/inft«én  ikfy*n4»lfÉAe  cité  plus, 
ha  t  pro'ivî-  qof  ce  fiic  coottenc  ooe  trèf- grande, 
•uaptice  éé  leis.  âr  qu'ë  y  •  fi  peu  de  maittèrn: 

dans  ce  foc,  qu'on  ponafoirln  — 

■Mimée  • 
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BANCAI.US.  Rumph.  Amb.j  .  pi^.  84,tah. 
fig.  t.  Il  peroît  quec'eft  la  irémepUnte  qntle 
MMdint  mrûMûH»  Cinn.  (  V^y.  NAmt ,  nP.  r.  ) 

BANCOU»  ,BANCOUUER,  NOIX  DE  BAN- 
GOUL.  •(  l^9j*i  AlKVRlT,  Safpf.  ) 

'  BANCSIE  0Mit/<.  Gebeaapnreaétéaai- 
menté  >le  plofi  ui 4  efpèces ,  la  plupjtt  découvert 
à  1.V  Nouvelle- Holla  de  ,  &  les  anciennes  mieai 
déterminies  pir  di  $  fisures  &  des  obfetvitiom 
particulières.  Le  genre  édÉM  ,  étabU  pM  CavaiAW 
les ,  <^9  Mi  S»»>kh  a  nonuné  Affnî»  wnstewe,  il» 
ft^rme  quelques  efpères  placées  d'^ord  funà  IM 
bunkfia.  (  VaUBJER.  ) 

E  S  p  àc  e  $• 

I.  BANcsir  ferrée.  BaokJU  fitrata.  XJm,*» 
Lam.  111.  uau  j4.lig.  i.  —  White, liin.  ai).|oi» 
—  Ov  Icon.  Kar.  6.  tab.  54O.  —  Andiev^tA 

Repof.  tab.  82. 

B^akpH  conthifera.  (Jzru).  de  Fruâ.  &  Sem.  (. 
pag.  axi.  tét, 40. fit'  I. 


1.  Bancste  i  feuilles  entièTes. 
/ofia.  Liim.  —  Lam.  Ht.  tli».  54.  €f.  S.  —  Otm» 

Jcon.  Kar  6.  tab.  ^46. 

-  Banl^ii  fpk  ta  Gacrtn.  de  Frnâ.  flc  Sem.  >•  ^ 
•xti.  taè.  48.  fig.  >• 

f.  Bancsie  ï  feuilles  de  bruyère.  Bai&fapim 
frlim.  Uiin.  —  Cuan.  Icoo.  Bmt.  $,  tab. 

5,  BAifcisti  deneéft.  S<M|jR>  dbtftfa.  Lfa»^ 
Wendt'Hoit.  Hetfen.  tab.  8. 

f .  Bahcsii  nmfcnBlbnne.  Bntfk  wh^kê^ 

mis.  fîarrtn. 

Bankfia  foRi»  «in^,  iatq^imUi  coulis  mut- 
u$H9t9tthU%  Lmi».  Illiiftr.  a.  ir.  lafft*- 
■  Gmtgkà»  Finâ.  &  Sem.  i.  pag.  tii. 


BAMAHA.  (  reyi{  BytHAlB»»  ».  t*.  4fi|.} 


Certe  f  fpèce  a  «^éjà  été  mentionnée  fous  le 
A'ahuouai  à  ftiiit  en  moiicl..-  ,  vol.  i  ,  paç.  ét. 
Gxrtuer  la  cor.fidère  comme  uniaakfiat  malgré  f« 
i  èuMli  tine  feule  loge.  C'eft  uoe  capfule  longue 
'  d'un  i  deux  pouces ,  ovale,  conique ,  acuminéc, 
ligneufc  ,  t'  ure  couverte  de  tubercules  arrondis, 
paca«.hée  de  bmn  &  tie  roua,  à  une  f,-»le  loiie» 
s'ouyranten  deux  valve», camilMlM  dwit  (iwH> 
deaaiké6«,<a«(««^) 

■  6.  BAJfCiiE  rnngfie.  Bonifia  pramoffa.  Anir. 

Bj-fkitu  fotîis  euntatit,  ftwmêtfi»,  fcmm,f^ 
tus  ii/c  o-pmaiiath  i  farikat  aMMià  ftrftmUm  'H^ 
divv't  Bm.  R^oUtab.  ifl. 
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.  te  tflM  fbor  guniet  de  fenilles  éparfes ,  pref- 
qiiefeâir^s ,  rétrécies  en  coin  i  leur  bête,  tson- 
qnées  &  comme  rongées  à  lenr  femmet ,  Mché- 

flKDt  (1  r-,t  'L<>  en  fcif ,  parTemées  en  deflbus  de 
pofou  blanchâtres;  les  têies  de  flnirs  font  très- 
note»  ovales,  oblongues,  obtules  ,  rolitatres, 
d'un  pourpre-foncé  ;  'es  capfnles  bivalvr? ,  i  deux 
îèmences  ailées.  Elle  eft  cultivée  au  Jardia  des 
PlHitts4ePim.  b 

7.  BaVCSIB  i  petits  épis.  Bank/Ut  mietofiûMa. 
Cavan. 

Bankjîa fo/th  lancfolato-tînearibut,  ftn  jto-fplno- 
ffubiia  tomentefit ,  aiiii.  Cavan.  Icon.  Rar.  6. 

Cet  aibfiffeau  s'élève  1  h  hauteur  de  cinq  à  (îx 
'pieds .  fur  une  tige  très^rameufe  «gacnie  de  feaiiles 
ëpaifes  ,  linéaires-lancéolées  ,  récrécfes  en  m  pé- 
tiole court ,  rronquîes  i  leur  fommer  ,  glabres  , 
vertes  en  dcfliis  «  toinenteulin  &  biaçchâties  en , 
deflbus ,  longues  de  deux  pouces ,  i.demdiKesj 
'  épineufi'^;  les  fleurs  réunirs  en  ttne  téte  OvaJe,  de 
iagrofleur  d'un  glimi ,  placétf  Ams  la  bifurcation 
des  rameaux  i  les  involucres  fubulés  { les  écailles 
toinenceufes;  U  corolle  velue  »  d'uo  jaune  de  fa- 
Iran  ,  i  <)uatre  découpures  capitlaiiei* 

Cette  plante  croît  au  port  Jadcfon  ^  dam  la 
J^vtUtt^loBaade.  ^  (iCaww.)  ' 

t.  BikiftSM  i  liniines  eblimm.  BMkJim  oh- 

iêHgifvtim*  Cavan. 

Bankpjfoliis  obtangti  ,ftrrans  ^ftUkstomauofi* i 
taide  arào'cv.  Cavao.  Icon.  Rar.  6.  pag.  14.  tab. 

54». 

Son  tronc  s'é'ève  à  douic  oti  quinze  pieds,  l  e 
bo*s  eft  dur,  d'un  hlanc-rougeâcre  ;  les  rameaux 
«flin4rM|«ie» ,  ramifiés,  dUfofH  fur  trois  raagf. 
Les  feuilles  font  coriaces  ,  i  peine pétfolées ,  ob- 
longues ,  à  dentelures  aiguçs ,  i  veines  puallèles , 
glabres  en  deffus  ,  tomenteufes  en  deffous ,  lon- 
l^ies  de  trois  pouces,  obtufes)  les  têtes  de  fleurs 
ovales  ,  longues  de  «rais  pouces  t  les  écailles  to- 
ménteufes }  les  corolles  v-lues ,  d'un  jaune*doré. 

Cette  plante  ctoh  dans  les  càviiw»  du  pon 

Jackfon.  ï)  (  Cavan.  ) 

Cavan. 

Bméjki  fifBb  •mm  •ihngh  ,  ftnatc  fpinofii  , 
/parfis  ,  fubtùf  ferrupu^tmmmi^  Ca«4iW  kë» 
Rar.  pas-  29.  ub. 

Cee  arbre  parvient  à  U  hauteur  de  uentc  pied* 
Sr  plus.  Ses  tameaux  (bm  tomentcox  dafS 
ieuoefTe  \  fes  feui  les  éparf-s  ,  très-amples,  «•!»• 
ces  «  pétioléts ,  proloud^aicai  «kqiéeaa  sMHelr 
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très  8r  tomen|eufcs  en  dtfTims  1  glabres  en  defTus, 
ovales  -  oblongues ,  obtufes  \  les  dentelures  épi» 
neufes;  les  fleurs  velaes,  d'un  jaune-bcun,  reî|- 
nies  en  rétes  folitaires  ,  longues  de  trois  pouces  \ 
les  flyles  rouges,  periiftans,  après  la  fkoodatîoo, 
en  miMdrépiiwt im  pea  râiMs. 

Cette  plante  croît  à  la  NouvelMIoUaBée»^  b 
baie  Botanique.  1>  (  Covm.) 

10.  Bancsib  i  fiMÎUa  d«  (Mie.  B0»k§* 

cijiLii.  Cavan. 

BaHkfij  fitli'.t [parfit f  oilongU  ,  inugtrrimîj,  apieg 
htvktriÊiuniÊMtt.  C«vm.  IcMé  Rar.  6.  pig.  ji. 

AtbrtflTeau  d'environ  iix  fUedt  ,  muni  de  n* 
meauxtoasenreuxSe  ron0èâtres  dam  leurjeuneflitft 
garni» ée  fêtiilles  nombreufiEs  ,  éparfes  ,  obloa» 

fu.  5  ,  très-entièrts  ,  tomenteufes  en  ^ielTous ,  tra- 
verlëes  par  le -pétiole  qui  les  déberde  feus  la  ferme 
d'une  ^ÎBC  cénMj  raniiniWi 

Cette  ^laote  çc<^  i  U  Im»  Botaniqoe.  1^ 

f  I.  BXNCmi  ftllitiKiNbdIci;  Èa/ikfia  margi- 
141  ta.  Cavan» 

Eankfia  foins  llneartbus,  trunouiêf  ew'^/ir  rc~ 
volutis  i  capfiiUi  comfrtfit.  Cavan»  Icon.  Kai.  6. 
pag.)O.Bib.;44. 

Ses  tiges ,  hautes  de  qu:itre  ï  cfoq  pieds,  foitt 
gafiiie*  de  feuilles  étroites ,  Madsiresytronauéis 
à  leur  fommet ,  loegnes  de  dnw  ponces ,  «Mfè^ 

crement  péti.Mf^es  ,  t  >m:"nrt  uf  s  en  diflbus  ,  rou- 
lées à  leurs  bords,  teririiiées  par  «ne  petite  pointe 
épineufe  {  les  fleurs  velues  ainfi  qu?  les  écaille^, 
ramaffées  en  use  tète  dpsifle ,  longue  de  deux  pou- 
ces .  bértffSe ,  après  la  fikondaiion .  mt  les  Rflet 
perfiftans  y  les  capfuhscoaipriméef ,  ideux  valves. 

Cette  plante  ctok  au  post  Jsckfon.  ^  (  Coiwe.^ 

12.  Bancsie  ètefllel  tti^AAèt,  Aw%l«  eftd- 

folia.  Cavan. 

B4mkfia  faliis  vtniciUjds  ^  fui/anceolatit ,  integi^ 
mahfjUmr  muKt4li,  amt,  Cavan.  Icnn.  Râif. 
6.  pay.  fO.  tal>.  r4r' 

Ses  tTgiesront  haur-s  de  ^onr^  pieds,  ranvurfs, 
garnies  de  feu:  les  quaicroées  on  p  ef^  v-^iiiciK 
lées,  à  peine  p^tiolécs, oblo-gu^-» ,  étroit  s.Iail* 
cdoIéiBS«  irèi-epiièim ,  bLinches  &  légéremenc 
tomenieofift'eft  dlfflToas^  gtabtvs,  vertes  en  A«f' 
fu^r;  les  fleurs  jaunes ,  v^u«  ,  i«éun!es  en  létes 
épaifles,  ovales,'  obtufes,  axil.aiie&i  le»  ft/lés 

Cem'^UMfe  cn4t  itf porrfaK.fero«.  1^  (AtMn.'l 

Cccci  ^ 
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mpicem  versus  dentîculato'fpinofis.  Smîth,  Nov.  Ho'l 
I .  {Nig.  I  ).  ub.  4.  —  Cavan,  kon.  Har.  6.  pag.  »6. 
tab.  sfj. 

Cette  efpëce  Cs  difltnipie  par  (es  fevillcs  nom- 

breufes ,  eparfes  ,  linéaires,  luifantcs  en  clelTus, 
légèrement  cuconneufts  en  deffyus,  ionguei  de 
•deux  â  trois  pouces,  rodées  à  leurs  bords  ,  à  ien- 
celures  ëpineufes  vers  leur  fommeci  nottquées  &c 
terminées  par  trois  épines.  Les  fleurs  (ont  faunâ» 
très ,  velues  ,  réunies  en  une  tête  cylindrique, 
longue  de  quatre  pouces ,  munie  à  u  bafe  d'é- 
.caille»  Tubulées ,  en  Swœ  d'involucre }  les  mtics 
'écailles  épaiflés ,  tDmenteur(.s ,  Us  llyles  rouges. 

Cette  pUnte  croît  i  la  NouveUe-HoUande*  au 
port  lacnoD.  J)  (  Cavan.  ) 

14.  Bancs lE  traçante.  Banifa  rrpent.  (  Labill.) 

Bankfia  foliis  oilongis  ,  pinnutifidis  ;  laciaiis  ova- 
tO-UnctoUtii  ,  flAéuuatis  ,  funioribui  cauUqut  re- 
ptnii  fcrrugiHto  tomentofii.  Labil!.  Nov.  Ho!l.  i. 
pag.  liSj  &  Voyag.  vol.  1.  pag.  4U.  tab.  ij. 

.-  Sm  ti|es  font  traçantes ,  couvertes  d'an  duvet 
épais  8c  rougeitre  >  les  feuilles  oblongues ,  pin- 
natifiJes,  à  découpures  ovales-lancéolées  ,  légé- 
'remenc  dentées,  couvertes,  lot f^u'elles  font  fort 
*jea«es,dtt  mène  duvet  que  la  tige ,  au  point  de 
lure  prendre  cette  pbnte  pour  quelqu'<.rpère  d*^ 
crûfiichum  ;  mais  ,  plus  avancées  en  âge  ,  eiiis  font 
.trck-Iifles.  Les  fleurs  font  réunies  fous  la  loxme 
îrm  cW»  i  l'esnéoBiié  d«i  liges. 

Ce'te  plante  ctoh'  à  la  «être  de  Van-Leavin.  "h 
xj.  BAMCSit  atgemée.  AmI}^  «Imsc.  lahitL 

Jij  :kjl.i  fuhacauKs ,  foliis  Hnéjrlhus  ,  ft'rjio^pin 
itJi  jidts  ,  rruiw/tl,  fubth*  ^ntViis  i  i.iiiun  acutii  ^ 
V'V'  X-f  ,  mirgint  nfitxîs»  LabiR.         Holl.  U  pag. 
,li8»  &  Voyage  vot.  1.  pag.  41  ;  tjb.  24. 

Cette  efpècc  n'a  prtfque  point  de  tigrs  i  elle 
eft  remarquable  pji  le<'  longues  feutUcs  linéaires, 
pinnatind.s  ou  très  ptuf\>ndém  nt  dentées,  tron- 
quées i  l.ur  fommet  j  d'un  blanc  de  ocîur  en  d«^' 
wus  )  les  découpures  loides aignffs rel^chtcs'  i 
leurs  bords.  Ette  CTcit Mit  ■ftatca Jluitt fBO L  pré- 
«cienti;.  l) 

*  Bankjij  (grandis)  ,  foliis  pinnai  fidis  ,  trunca- 
s£(,  mit€roaatis  ,  fitbiks  pu'^ifentibus  i  lM.iniis  avû' 
lis  ,  acuminatii ^aJtirmu'WvlAM.  ifVC»  Plaît.  I. 

Cetre  eCpèce  efi  remarquable  pat  la  forme  £n- 
guKère  de  fcs  f  utiles  pWatkidee-j  iroMuets  , 
mu€roaées«  pubefccmca  en  dcibnCi  ieadécou- 
vures  alternes,  >o«ales,  ecnniaéet.  Ette  cnit  â  la 
Nouvel  e-HoilinJe.  Le»  IcOK  4c  1m  a'flOt 
foim  été  obiierrés.  ^ 


B  Aïl 

DANCUOUS.  Rumph.  1.  pag.  i(&  iA^m. 

BANDURA.  C^sgrt  MftMimtt,«*.i.) 

BAMGA  :  palnûer  des  HiiHppines,qiH,fcwB 
Camèlli ,  a  beaucoup  de  lapport  avec  le  dwia 


BANGADA  VALU  :iioaikainea  imeelito 
de  lifcrop  {tmtvolwliit fu  tÊpn, ljae.)i^(giiéi 
dans  rHori.  msJai.  i  r.  tat>.  f7<'  ' 

B.^NGHETS.  Suivant  Flaccourt,  c'tÛlejW 
des  pbntes  du  g^nre  indigofcr*  ou  util,  «hit tl 
fervent  les  hjbitans  de  Madagafari  ililMiia» 
ment  plus  commut:éuit.nt  tnghets. 

BANGI  :  petit  aibr»  de»  Philippines,  meli 
d'un  fuelaîceu*.  CanielB  dit  que  fen  Mt,  èh 

"irolîeur  d'une  orange,  eft  vert,  tuberc  Itut.hoo 
à  mander  ,  nuis  que  Tes  graines  enintnt  d  ttm 
les  ducML. 

BANCO  :  phucn  dnPMUppiMf.KfBéew 
Canu  lli ,  tak  4f ,  0e  qui  jMKcii  4n  ai^i 

de  fttvtua. 

BANr.UF  :  fh-pvre  de  Mnde,qai»'é'è»fl>Mtt- 
coup  plus  haut  que  celui  de  l'Europe ,  dont  il 
roit  tept niant  n'ikrc  qu'une  variété.  S^sfevCIts 
font  eniplofées  cn  maftication  Sr  pour  ivm.\A 
mélange  de  fa  Hnlne  me  l^r>pioin,  TarKlrle 
furre,  pris  ï  l'intéiieur  ,  procure  une  ffpèce 
d'tvr<:fl«  &  un  fonunbil  tranauilie.  Le  «u/m  d-i 
Indiens ,  compofé  de  mufc,  a'ambie  &r  <le  fucte, 
auxquels  on  joint  cette  graine  ,  eft  en  ufïje  pj« 
é<3-ter  le>  idées  fombres  &  infi^irer  de  la  fi». 

BANGUILING.  Lepnh  aibre  qn  pwtsa 

nom  dans  Ls  i!es  Philippines ,  ti  doBtCuniKM 

irention  ,  eft  le  «fcj  aijiicha  Linn. 

BAN1S1 LRE.  BMiJhrU.  M.  Cavinill^aiV 
menté  ce  genre  de  pluùeiKe  belles  efpèees. 

14.  BanistIre  ^palaoée.  Bmif^t  ptlmas. 
CafW 

Baniferia  aiult  vcluUli  ,  foliis  palmatis ,  fi^ 
tomtutofj  i  petiolis  biiilaKdulôfM,  Cavao.  ûmULf 
pjg.  4J0  tab.  257.  fig.  a. 

Céitê  efpèce  eft  reiharquaMe  par  h  fefiM  è 

les  feuilles  palmées  ou  divifées  en  cinq  digitui*» 
aiguës;  ctlic  du  milieu  plus  longue  (  U  partie  in- 
férieure des  feuilles  entière ,  d'u:*-  ven-fonof, 
glabres  en  d^4ui'',  blanchâtres  .  tiès-coioeiiMb 
en  deflbus  t  le  pétiole  mtmi  de  dsut  gtambslte 
fommet.  T. es  tiç;es  f^nr  ErimpaUM,  Lafilttfa^ 

ttoo  n'a  point  été  obfecvée. 
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«  Cette  plante  croît  à  Saioc-Donlngae.  1^  (  ^-  /■ 

;  I/*-  BjuntriRi  fa^ciée.  BMîfmné  p^mua. 
/Csvtt. 

'  Btnijleria  cault  volubili  ;  foins  fagituuist  """V*''' 
fètht  umtntofs;  peiioiis  èigiantiulufis,  CtVin*  Oifl . 

Ses  tige*  fàtUf  grimpantes  ,  p,-.rnies  <\i  feni'ltî 
pétiolées,  oppofées^  aH  .i  grandes  «  fagitcécs  ^ 
munUs,  vers  leur  fomifiec,  ifNM  d6DI  courte  de 
clia<)ue  c6té  ,  glabres  en  defTus  ,  tomenteufes  à 
leiif  ftce  inférieure ,  deux  fois  p'us  longues  que  le< 

£ étioles  :  t*  iix-ci  font  pourvus  de  deux  Rl.ind  $  à 
:ur  fonimet.  La  Irudliftr ation  n'eft  point  connue. 

.  Cette  plaate  croît  ^  i  île  de  Saiat-Domiitgue. 

■t6,  BiANtsTiRi  «nriaiMè.  Bimjltria  M/ienEtta. 
Cavaa. 

BaaUUrim  uuU  voluiiU  ijoBit  fuifagiuat'u ,  gtt- 
kiêj  mit  mm^ittii,  toriàmê  «eMbuj.  Cavan. 
IWftit»  9.  pas*  418.  Uto.  X5f . 

S-  s  tiges  ,  grêles  &  grimpantes ,  font  garnies  de 
feuilles  glatjres^médiocremtuc  fagittees  ou  plutôt 

ÈrofonwiMnt  échancrées  en  cœur  à  leur  bafe  ; 
is  lobes  arrondis ,  irès^otiers  i  les  pétiohs  plus 
courts  que  les  fniittes ,  pourvus  de  douze  g!an  les 
iJeur  iomgaet}  k-  calice  \  huir  glindirs.  l  e  finit 
corifine  en  trois  caftAïUs^  furmontées  chacune 
â'une  aile  bncéolëe ,  obtufei  les  femences  ova- 
k$  4  aiguës. 

'  Cetre  plante  a  été  recueillie  par  Cewaeriea  i 
Rio- Janeiro.  T)  (CtfVkm.) 

•  17.  BAMiSTÀRE  échancrée.  Bani^ria  tmargi- 
•Mtt.  Cayan. 

BaniJIena  folili  ovjtis  ,  fu^corditii ,  apice  cmar- 
ffnato  cujpidjtis  f  defuper  tomtnufit  i  fionbut  race- 
m»fo  -  eorymi«fi$.  CavM.  DlflèR.  9.  pag.  42;. 
ub.  249. 

Ses  rameauic  «réles  fonr  revêtus  d'une  écorce 
brune,  garnis  de  feuilles  ovaIt;<i  ,  pétiolées  ,  un 
peu  en  cceiir  à  leur  bafe  ,  échantrév>  à  leiir  fom- 
met .  avec  une  petite  pointe  dans  le  milieu  de 
féchancrure ,  gkWres  en  defltis ,  tomenteores  & 
ftr'iirint-tiris  en  deffou»  ;  le  pétiole  court,  à  deux 
a'and  s  ;  huit  ehndes  au  ra'ice  ;  'a  corolle  jaune } 
les  pétales  orbicuiaires  &  frangés  ;  les  étamines 
tougr&tres  i  l'ovaire  tomenteuxi  kt  capfules  pe- 
tites ,  fttreiomées  d'une  «le  ponrvue  d'une  dent 
▼ers  fa  bafe.  ' 

Cétn  phm  aohdans  rAofi^iqne.  (Cmn.) 
18.  Banistêre  i  pmkia  MBêê»  Baiû/kfia 


BAN  57$ 

BitnlfetU  foUh  tlUpticu ,  ittrin^  mmtdalîtf 
glabrisi  rtccnis  urm . r, alikas ,  fi»p»mintaù»,  WMd» 
5pec.  Plant,  i.  pjg.  7^9, 

Bi:rJ^Ieria  fuii  'u  o'/ongis^  obtujîi ,  rig':diii  'cccmi$ 
ttrmUutUbu,  Jacq.  Ob.etv.  ).  pag.  7.  tab*  $6, 

Ses  riTiraux  funt  glabres}  fes  teiii''.-.s  petites, 
obtuuguis  ou  ellipitoiiâ< ,  arror.di.s  à  ieurs  deuK 
eitréflMtés ,  glabres  ,  tntièrcs ,  nppofécs  >  flnédto- 
CfcmeiK  pétiolées  j  les  fleurs  difpofties  en  r/  :  j 
terminales,  fîm^^les  ou  peu  ramifiées j  ie  ca.ice 
{^Imdulcur  ;  les  péuLs fesogés,  poums  dt  uès* 
longs  cngl-ts. 

Cette  plante  cri  ît  à  la  Ciro'.ine.  ]j  (/«j.  )  ' 

19.  BAlitsiâRft  héritSée.  Bonifié  mviuté, 
Cavan. 

Bamjkri»  foBh  ovmto-'anth  Umauopi 

ftorum  ractmis  axiUaritu.  t ,  fitotulis  muntëiil,  Cif* 
Didert.     pag.  415.  tab.  146.  fig.  1. 

^  Ses  tige»  fe  diviftnt  en  rameaux  oppofés «  cf» 
lîndriques.  garnis  de  fcuitbs  médiocUMMOt  pé> 
tiolées^  ovaits.  aiguës  ,  très-eotiires  •  convenef 
en  defloos  d'un  duvet  Uanchltre  %  les  flinrs  dif* 

poffi  s  en  grappes  axilUires .  opp«>fée<; ,  ainfi  que 
Us  pédoncules.  Le  calice  eft  pourvu  de  huit  glan- 
des; lescspfules  armées  de  cinq  pointes  cowtify 
l'inférieure  plus  lotg-jei  les  ailcs  roufleâtres. 

Cette  plante  a  été  recueilHe  au  Pérou  par 
M.  Jofepb de Jofien  h  {^  f-    f**^^-  Joff- ) 

10.  BANiSTÂaa  d'Afrique.  Btutifitria  Itm*. 
CavM. 

t 

Btm^erùi  ramis  tuhtrca/atis  f  fiiUs  ovatitj,  apict 
acumlnatii ,  csnaceis  ;  foriku  fémmlatit.  CavaSa 
DilT.  9.  pag.  414.  tab.  147.  —  Ijm.  III.  tab.  381* 

Ses  rameaux  font  glabres  ,  cylindriques  ,  parlb^ 
rrés  de  petits  tubercules;  Us  feuilles  grandes 4 
ovaU  s  ou  ublorgues  ,  coriaces ,  très-glabres ,  en> 
cières ,  ai  uiT.ir  écs  ,  veinées ,  réticulées  ;  les  fleurs 
difpofées  eo  uiie  panicule  terminale  { les  ramifica- 
tions' akttlaires  {  les  pédoncairs  accompagnés ,  i 
Ifut  bafe  ,  d'une  petite  braftée  ai^uë.  Le  calice 
lf^  pourvu  de  dix  glandes;  les  pétales  petits,  ar-" 
tondis  ;  les  Oyles  prolongés,  perfiflaw  &  recoQr- 
bés  fur  les  fruits  { les  capfules  UgnenCes,  munlea 
d*tinr  aile  longue  d'un  pevee  8r  demi  1  les  ttmm  . 
ces  ovales-obloogues ,  acuminées. 

Cette  plante  crulc  dans  l'AikifM»  à  SmMt 

Leona.  b  e^  /) 

11.  BAMiSTàikt  Ibjreofè.  iewyiri»  ^Msm». 
Ckvan. 

Btnîfitri»  rtmit  anàpitihu  ;  faliit  «ifêdi^fiiiA  . 

tomentop!  ;  ptt'solh  bigtandutops  ,  fiorihiu  raeimo0$» 

Cavaa.  DiUeit.  9.  pag.  4x9.  ub.  i|8. 
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B  A  If 

t  fruits  de  cette  belh  pfaMtefle  Aient 

tu  connus ,  elle  paroit  néanmoins  appartenir  ain 
aniflères.  L'écorce  d<.  Tes  rameaux  ^It  d'un  brun- 
cendré)  Us  feu'lles  ia  ges,  ovilcs,  :ie>s  entières, 
'obtufes  «  àiucronécs ,  Juiruites  en  deSas  »  cou- 
wtÊt  en  à  ff>as  d*m  ànwtt  Coftm  8e  faimltre  ; 
les  pétioles  cru  ts  ,4écarrens  fur  lis  rarr.ea<ix  ,  où 
ils  tormeiu  deux  aagks  oppofés  ;  deux  glandes  à 
Jeor  fommet  { les  fleun  dilpufétrs  en  une  panicale 
«oflapoTte  ffififct  <»poféei,  axillaircfi  les 
fédoMales  unil  jfcs ,  amculéi ,  aceompayiët  de 
deux  nipulrs.  Le  calice  eft  hémirphë  tque ,  à  cinq 
découpuret  ovales,  tnnienteufcs  ;  huit  gtaodes  > 
les  pétales  frangés ,  onguiculés i  l'ovaire  «nie, 
tdd }  trois  ftyles  ^  dix  élimines  adhéRBMt  par 
kiir  bare  ;  les  anthères  ovales. 

•  » 

-  Cent  plante  a  été  obAfvéera  Biéfilp«i)e«a- 
Uj.  J,  (V./ Uk$fi,Irf:) 

ginea.  Cavan. 

ueiti  forihu»  fiuùtmUiis  f  hanm  ntauiiê  ftpabut, 
Jlipuli*  imèrieMû*  Cavan*  Oiflêrt.  y.  pag.  414. 

lab.  14S. 

Ses  feuilles  font  roides  >  ovales-aciuninées ,  fi- 
nsiéeS)  légèrement  ptleufes  à  lean  deni  faces, 
d'un  jaune  femiçineux  en  dtHous  ;  les  pétioles 
courts  i  les  Aeurs  paniculé-js  i  tes  pédoncule»  nom- 
breuxt  uniftoces,  accompagnés  de  flipules  i  lenr 
ba^l  huit  glandts  (ur  le  calice  ;  les  pétales  petits^ 
fonaves  «  m  peu  frangés ,  d'un  jaune  de  f««fie 
ttl  peu  rougeatre  }  ks  ovaires  velus;  les  fruits 
Coneoteux^ainfi  que  leurs  ailes }  deux  appendices 
^th  bafedi  dia^nu  ncnbmic}  losfeniêncsttfva* 
Jns,  acuRitoées» 

Cette  plante  a  été  recueillie  pat  Conunedbo  à 
IHo^finefro.  1^  fCSn^n.  ) 

'  25.  BAMitriHB  à  longues  feuilles.  BMiJteria 

BtaifUrin  /aiiis  <Ai9nf(it ,  ueuminatis  ,  rigidis  , 
miiàU  ;  panitidé  urmiméM  ,  mmis  fMUtuifim'u  S  w . 
tedr.  pag.  7;,  flt  Flar.  ImL  oood.  a.  pag.  8;6. 

!  Ses  rameaux  font  glabres,  cylindriques ,  étalés  1 
lés  feuilles  oppufeLS  ,  pétiofécs  ,  l'ingucs  d'un 

Eied»ob'onguts»  ariouJtes  à  leur  bjie  ,  gbbr  s , 
libnies,  un  peu  roides*  acuminéesi  les  fl  urs 
petites,  diTpolecs  en  une  p^nicute  terminale  ; 
les  ramifications  fimples,  éialées».  les  pédicellcs 
courts,  umflocesittôjscâprttlesadhéreatci, mo- 

.  Bofpc raies. 

V  Cette  plante  croît  aux  Antilles  8e  i  Sthne-Lu- 
dk  %  (Smnni.) 


BAN 

M  cauU  voluhilï  ;  folut  ovidi ,  éCMÙt , 
inu^gmimit i  Attribut  umiei/atis  ,  invtlu.rit  fiipal^ 
cas.  Cavaft.  Viff.    pag.  419.  tab.  157. 6|.  1. 

Ses  tiges  font  grimpant**,  MgdvenNnrvsImi 

fes  feuilles  ov-I.'.,  aiguës,  veitsSj  glabres  et 
deflus,  glauques  &  un  peu  velues  en  delTous, 
très-entières  j  les  pétioles  courts ,  i  deux  gUnio. 
Lcsâeuis.  portées  fur  de  lon|^  pédoncnks^fi» 
ment  une  fiirie  d'ombelle  I  troit  tafons.  Le  dKct 
tH  pourvndtehttic  glandes  ;  la  corolle  d'un  jinoe 
de  fuufre  •  fongetire }  les  pétales  petiu  \  dit  étt 
mines  coni«M)tfeisiylescafillaiMStksSi|MHi 
foliacé^. 

Cette  niante  ooici  l'île  de  Satnt-Oo«uii|w.b 

(  Cavau.  ) 

x$>  Bamstère  à  grès  fruits.  BûHiJkriâwutt»' 

BvUifkria  fatiis  oiiongit  ,  acuminaiU  ;  hnm 
/fùâ  MmpfiSté  i  JruSiiut  ûlii  lati^mu  ^  o^ojav, 
fM«mtei«.  PerC  Syoopf.  Plant.  1.  pag.  ]crj. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  la  giandenft 

f>ar  l'ampleur  des  aihs  qui  furreuntent  ks  (.a|rfb* 
es }  elles  font  fort  larges,  obliques  ,  artoiitlies. 
Les  rameaux  fort  garnis  de  feuillei  oppnfées,  pé- 
tiolées,  oblongues,  acuminées }  les  fleurs  dtfpo- 
lies  en  épis  rameur.  Elle  croft  à  la  Martmi)ae. 
»  (r./.iaAcf«.  Ji/.) 

BANITAN.  On  emp'oie  dans  les  Fhilippioa , 
pour  les  fièvres  &  l'afthme»  une  racine  «k  <« 
nem,  mentionnée  dans  CameHi t  elle  eft  ^  h 

grofTeur  du  dui^tt,  contournée ,  couverte  dune 
écMce  fàriée  &  friable  ,  dont  la  faveur  ,  d'ibard 
douce,  tire  enfuite  fur  l'amer.  La  partie  Ugneujé, 
très-compaâe>  moins  amëre,  efi  marquée  défis* 
1^  fieurs  lignes  :^irigée»en  rayons  du  centre  Ihdr* 
I  conférence.  F  lie  paroit  appirtenir  i  un  arbriflinS 
dont  le  kuit,  gros  comme  unè  petite  nèfle,  eft 
charnu  8f  rempli  de  pinfieurs  graines  inégales  a 
leur  furface.  Ces  caradfères  ne  font  pas  filfilÎBt 
pour  determitier  fon  genre.  (Jujf.) 

BANK AEETTI  :  nom  malabace  du  faoahK 
«illaise  (fiifceiffee  ea^lfaiw  Uea.),  figméèn 
VMtru  flJ&^lab.  IQ. 

BANKSIA.  (  n^er  Bamcsii.> 

BANNiSTERlOlDES.  Lmhi;  Fier.  w|L  ^* 

407. 

Cette  plante  peu  connue  paroît  fe  raporocfev 
de  huMlcfltf  grofularU  Reiz.  fig.  4.  8t  du  piti 
riitf^du  Gcrai.  (  9utJLA,Siàfpi*) 

BANULAC  :  plante  memto'>née  par  Rai  ^ 

fon  Bijtoir»  dts  phintés  dts  t'es  Fii/rrpims ,  tl 

figurée  par  Camelli ,  lab.  jO.  Suivant  iUi,  t  «J^  *■* 
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nbrifTrao  aflez  grand ,  dont  lesfem'Hei  font  oppA> 
iées,  iieâilcs ,  en  cœur  &c  pointues.  Les  fleurs  font 
4ibwiés  en  an  cor^mbe  compofé  de  trois  petits 
lédoncutes ,  qui  louti^iinenc  chicun  trois  fleurs 
tubateufes,  blinches,  &  dont  le  limbe  eti  divifé 
en  quatre  parties.  Le  fruit  ett  une  baie  de  la  f  rof- 
^tti  d* UQ  pois  j  6t  contient  deux  ||r«ines  ou  petites 
\JBf  uiflueraviiMn  puiicjvHiiL  a  iniracT 
tniplMice  comme  t«n  p.ivcttj,  gt  nr<  de  la  famille 
4ttlWIKé«S*  {  iiOa.  X>i(i.  «««  JcitM.  matur.  ) 
• 

■  BANWAL  rarbrîffenu  ^e  Cetlan ,  dont  les  tiges 
ftnîeaieafes  &  trn>ilexibles  s\tendent  au  loin. 
On  co  Itit  des  cofAci  poiif  Imt  Im  b4Mft« 

BANU-KURUNDU  :  nom  vulgaire  que  pocte, 
inie  dt  Cèibo,  le  /jim» ffawwwaww Lino. 

BAOBAB  i  feuilles  dtgitées.  ><dN^MiM  ^f- 
liM.  Lion.  —  Lim.  lii.  Gen.  tJ).  f  88«  — -  CaT4a* 
Diflert.  bot.  5.  pag.  iç8.  tab.  15^7. 

L'accroiiïemenc  de  cet  arbre ,  très-rapide  dans 
l(ipiWDitrt.s  ïiinees^  diminue  enfuite  confi^lera- 
Memeift.  Sa  durée  étonite  I  imIkgtMdw.  On  le 
•otime  poer  cette  raifon  arirt  de  milU  amt:  Aâm- 
fon,  i  qui  nous  doons  une  hiUoire  trës-etendue 
ét  ce  végétal  1  a  prouve  que  .  pat  mi  ceux  qu'il 
MfekoMrpéé  ra  Sénégal,  plaftim  éteteoc  sgés 
ithi  mine  ans. 

Le  fruit ,  lorfcju'il  eft  gâté ,  &  fon  écorce  li- 
gneufe,  fervent  aux  Nègres  à  fiire  un  excellent 
favoo,  en  tirant  la  kiîîve  de  l'es  cendres  &  en  la 
{ttfaot  bouiiâc  avec  i'huik  de  palmier  ty»  con* 
eKBcei  rencif» 

LeiNègfC*  font  encore  un  ufagebîen  fînguTier 
le  tronc  lie  ces  arbres  :  ils  agrandirent  les  cavités 
de  ceux  <\\]i\  font  attaqués  de  la  carie;  ils  y  prati- 
quent des  efpèces  de  chan.bre»,  où  ils  fufpend.  i.t 
les  cadavits  à*  ceux  auxquels  ii»reftifet)c  les  hoa' 
iKwn      n  wpDivore  ^  or  1  w  «n  reimeitc  1  mnos 
avec  une  piarvche.Ces  cadavres  s'y  deffèchent  par- 
âiremcnr  ,&c  y  deviennent  de  véritables  momies 
Casa  aucaee  etw  préparation.  Le  pUis  gnad  iM>in> 
bre  de  ces  corps  ainfi  deflechés  font  ceux  étt 
fuiriott.  Ce  font  des  poètes  muficiens ,  qui  préfi- 
df-nr  aux  fêcts  &c  aux  danfes  à  In  cour  drs  rois 
oejjies.  Cette  efpèce  de  fuperioiité  de  ta'ens  les 
nelpeéter  des  autres  Nègres,  qui  les  regar.ient 
CeiMne  des  fortiets  ou  des  démons»  mats  à  leur 
mort  ce  rt-rpedt  fe  change  en  horreur ,  &  ils 
croient  que  fî  on  entcrroii  cts  corps  ou  li  on  les 
jetoK  dons  1m  eeos ils  attireroieat  le  BMlédiv- 
fat  h  •unM^I^M^oui^uoi  ib  les  cacbm 

BAQUOIS  «ir  VACOMA.  Fmdtuhi,.  M.  de 
Vetiirl'hoaers  a  donaé  fur  ce  genre  un  Mémoire 
dnelafuel  il  ptikn»»  feiae  efp^çes  hica  diiiiuc- 
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]  tes,  qu'il  n*a  pu  rapporter  à  aticaoe  de  ctlles  dé- 
crites dans  les  auteurs,  &  dont  il  donue  l'indica" 
tion  avec  des^hrafes  ipécifiques ,  auxqu- Ues  il  « 
ajouté  une  notice  fur  le  poit  de  chacune  d^elles. 
Nous  Uê  mentionnerons  i  h  fuite  dss  efpèces  déjà 
connues. 

«Ces  arbres  font  remarquables,  dît  M.  Ju  Perir- 
Thouars,  i*.  par  Kur  tejiUcs  enhformes,  difpo» 
fiétis  fur  trois  lignes  fpi>alîs,  qui  lantdc  fe  lon- 
tournent  d«  gauche  à  droi.e,  Sc  rant6:  dans  le  fent 
oppofé  ;  2**.  par  leur»  raaieaax  phifieuts  (•H  trifbf* 
quési  pir  leurs  frui-s  3v  Lurs  rci\  com^infcs, 
Jefqu'i  préfent  on  »  fait  de»  tentatives  i<iutilef 
pour  ddwrmiiier  la  place  d>  ce  genre  dtns  l'ordre 
nature).  La  flruâure  intéiicu  c  d=  la  graine  &  la 
g  rmin.vion  le  r  ippfo  he:  t  des  pal;T»ier$  j  il»  de- 
viennent s^ea  nombreux  pour  ft>rmi?r  une  famille 
diftioâe ,  quoique  rentennés  daos  un  feiil  génie.  • 

•  « 

EsficBt. 

I.  BaQDOIS  odorant.  Pandanus  odoratiffitau» 
Linn'  —  Lam.  IIL  ub.  708.  —  Rr  xb.  Corom.  l. 
pag.  6^.  tab.  9^.  9).  96.  —  Jacq.  Frag.  b  >t.  p.  11, 
tab.  1)  .6c  14.  é%.  1.  —  Lu».  Cochtn.  pag.  719. 

AvfdtM^fiiMfit»  FodL  Cm.  HP»  7|. 

1.  Baqdois  i  ptufievrs  tètes.  Pmddiuu  polyem* 

Paitdanus  (hurailîs),  foliis ,  iorfo  mj'pinequt 
Jpiao/o-dtntutJj  ;/fuâibuj  globofiSf  afmg^it.Wtud, 
àpec.  Plant.  4.  pag.  64;.  —  Jaco. Yra^  bot.  pe§» 
Ai.tab.  14*  fig.  i.<~Loac.Caçaia.  peg>740.  . 

}.  BAQUOisACricidaiie.  C^vet  Pai(paii«.) 

■ 

5.  Baqoo»  Uffe.  PtaiMat  tttfit,  Leàr«, 

Pandanies  foliis  imgijpmis  ,  én^  ùftrmihu  , 
fruSu  fotaario.  Lour.  Cocbio.  ^ig.  74t.  <-  WiHd» 
Spec.  Plant.  4.  pag.  6^6. 

Pmukmu  mn/chatus  feu  Um.  ROBlk»  AmImIb. 

Arbrifleau  i  tige  courte ,  épifffe ,  rametife,  par- 
femée  d'aiguitlonv  Ses  feuilles  font  fuMdes  Joo- 
ée  Sx  pteds ,  ca«diciil«è% ,  AftfctfMes ,  7oè- 
g'.iement  acuminées ,  glabres ,  fans  éptnes  fut  leur 
dos.  Les  fleurs  font  dioiques  ,  terminales ,  fans 
c^ee  ni  corolle i  les  fl.-urs  mJfles  réunies  en  grap- 
pes eompofées ,  oblongucs ,  jaunittes ,  odori(&> 
rames.  Les  femelles  produlfimc  "in  màt  ovale* 
pcoc  J  lOHUiie  «  negeutxe  «  uMiunen. 

Cette  plante  croît  dans  les  forêts  de  la  Cocha»- 
chine.  ff  (  Lour.)  Ses  feuilles*  bUndûues,  luifiMr 
tes ,  d'one  lonyiedwéet  A>Ât  eayleyées  par  lae 

habitatioQf. 
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PMdéMtfoUh  margint  dorfoque ferrato-fpirwfis , 
caudicis  ramis  ertSù»  VàL'Btmv,  Flot*  d'Ovace  , 
pag.  J7.  tab.  ii. 

Les  racines  font  memlmiMnfM,  hofs  de  U  terre} 
les  tigrs  nues ,  rameufes  i  les  ratneen  dans  une 

dir  .ilion  hitrizonta'e  ,  redreff^s  vers  kiir  extré- 
mité i  les  teuillcs  imbriy^uees  ,  vagiiules  à  leur 
bafe,  dun  vert-glaiiqu«  ,  longues,  tnfifonres, 
.  txèi*aiKuëi,  dentées  en  fcie ,  tant  fur  leur  dos  4)ue 
inr  leurs  bords  {  placées  i  l'enrémlté  d«s  ra- 
meaux, qui  fe  relèvent  comme  les  branches  d\m 
luftre.  Les  fleurs  font  blanches  ,  d'une  oJcur 
fuave,  réunies  en  tètes  axillaires,  fe^Tiles  i  le  Ipa- 
dice  des  fleurs  niies  obkwgi  les  dni^  A  uoe 
ftiile  loge. 

• 

Cette  plante  eték  fut  les  hfuii  do  Ëmn  Tôt- 
mofe.  à  peu  de  diflaoce  d'AgâthMien  A&kw.  T> 

iPul.Btàuv,) 

■  7.  Baqdois  à  fetntoces  puiporinet.  Psadéniu 
turpur^m.  Pet.-Th. 

Psadmas  eapltuiis  folrtarUs  ,  éqnnée»tiàmt  s  nu- 

cihus  difperniis  ,  apict  chusl-  fyramidatit  ;  fiigmati' 
ùiu  gldbrii.  Per.-Th.  Journ.  bot.  i.  pag.  44. 

Cet  arbre  ne  s'élève  qu'à  une  vingtaine  de  pieds. 
Set  lites  ont  trois  à  quatre  pouces  de  diamètre. 
Files  font  folitaire^ ,  pendantes  j  les  (ligmaies  gla- 
bres; les  noix  t;ui  les  compofent,  en  pyramide 
obtufe  à  leur  fummet  ,  ne  contiennent  que  deux 

{raines.  Elles  foot  de  couleur  purpurine.  U  croit 
ri1e-de-Fra»ce.  Jt  (Peu-Tk^) 

8.  Baquois  cultiiré.  Pandamu  fativut.  Petit- 
Thouars. 

Pandanui  cjpiialis  folitariis  ,  ctrnids  ;  nuclbiu 
fdpfptmu  .  apiee  pyramidatU  i  ftigmadhu  gfk- 
Int.  Pet^Th.  foura.  Bor.  i .  pag.  44.  . 

*  Cettvéfjpèeeeft  remircjua  1j  pir  Ta  belle  ferme 
pyramidale;  elle  s'élève  a  cinvjuatue  ou  foixante 
pièds.  Ses  têtes  de  fruits ,  folitJires ,  penchées  , 
de  forme  pyramidale ,  ont  jufqu'a  un  pird  de  dit- 
mètre.  Les  feu:lles  font  longues  de  ûx  pieds  dans 
leur  jeuntfle,  fur  quatre  pouces  de  large  ;  mais 
elles  diminuent  dans  1  s  plantes  aJulus.  l-es  noix  , 

ÎtyramiJalesà  leur  fommet,  condenntnt  piuil;ur$ 
emences.  Les  ftigmates  font  itl.ibres.  On  la  cul- 
tive dansprefque  toutes  Us  habitation*,  a  I  I'c-  ie- 
Trance.  Ses  teuilles  font  Its  plus  propres  à  t^ire 
des  nattes  ou  des  facs.  Depuis  quelques^  ant^ées 
♦n  l'a  iranfportée  dans  les  coioAies  des  Amillef  « 
■««  dio  a  Mèfe-bien  wML 

•  I  ••  •    •  . 

« .  Oem^M.cft  oOthrdt  m  laidiAdct  fkum 
de  Patii.  1^  .     .  .. 
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9.  ^k(y3WtmÊKaM,PtMd0améaqiÊmi.fiiàb 

Thouars. 

Panianus  eapitidis  folitariis  ,  refiexit  ;  nuciiusp^ 
IjCptrmis  ,  extern}  comofs  ,  apict  o'-ti-û  pyramidi- 
tu;  fiigmatiiiu  fuberefis.  Petit- Thouars }  Jwun. 
Bot.  i.pag.4f. 

Cet  arbre  eft  de  moyenne  taille  ;  (a  tige  garnie , 
â  U  bafe.  dtndaetcctéiMUtcsifiiifeiiiUiK 
grandes  { fe«  ticK  de  lîrmti.felsttieei,  rdMtnes, 

aff.-x  groffes,  formant  un  fphéroïi.:  aplati  à  l'épo- 
que de  b  maturité  i  les  noix  obtufcs ,  pyraoùdaks 
i  lenr  fommet .  charnues  à  leur  fu(>erficie,d'aM 
faveur  défagréable»  \e*  fligmates  fubéreux. 

Cette  plante  ccoic  dans  les  bois  de  l'ile-d»- 

France,  b    '   '  • 

10.  Bai^UOIS  maritime.  Pandanus  mammts. 

PandaBus  c  pitulis  folitariis ,  cernuis  ;  nueiiutft^ 
lyfptrmis  ;  fiigmat^  éfcretis,  fuUipuùs,  ft» 
Thouars,  Journ.  Bot.  i.  pag.  4f. 

Cet  arbre  fe  fait  remarquer  fur  les  bords  delà 
mer  des  deux  îles  de  France  &  de  Bourboo .  pv 
fa  belle  forme  pyramidale.  11  eft  d'une  élévatifla 
médioci».  Sa  tige  eft  garnie ,  i  fa  btfe.  denciM 
exrérieures.  Ses  fruits  font  ob'oPRs,  folinircs» 
inclinés  ;  les  ftigmaies  prefque  digttési  lesooK 
plus  grêles  que  da^s  le  pêttdmu/aùinu.  EUcSf» 
ferment  pluaeurs  femences. 

1 1 .  B AQuois  élégant.  Feediaia  digait»- 

Thouars. 

Pandanus  capiculis  foliuriis  ,  centuit  ;  ue'Am 

Journ.  Bot.  i .  pag.  46. 

Cet  arbre  s'élève  à  peine  à  h  hauteur  de  vio|i 
pieds.  Sa  cime  eft  bien  garnie }  ce  qui  lui  doM 

un  afped  élégant.  Ses  téres*  de  fruits  font  folîi»- 
res ,  inclinées ,  compofees  d'une  vingtaine  de  iwil 
pyramidales  à  leur  fommet ,  contenant  plufieon 
femences.  U  eft  commun  .lur  le  bord  des  liviens 
de  lUeBootbon. 

II.  BaQUOIS  eofifortne.  Pandamu  tttffabt 
Pet.-Th. 

Pandéous  eaifittiit  foUurih  .  treSis,  Af&»î 
niuibus  païuit,  difitrmis  ,  acuti  pj/tamiéaiii.  M» 
Thouaiï ,  Journ.  Bot.  1 .  pag.  46. 

Le  trône  de  cette  plante  eft  minée,  ame^ 

lève  qu'à  huit  ou  dix  nied^;  il  cil  fourmuenl*" 

tar  des  racircs  ext'iriuures  fouvent  très-ionîoeJ- 
.a  cime  eft  étalée. Ses  feuilUs  ont  àpeinf  unpi"i 
de  lonc; .  ^ur  denv  p^ces  d>-  largi^  elles l«lil>tei>fl 
vert  jaunâtre  ttès'gai.  Ses  tétes  dt  frtks  feer 
fies.  folinices>.«edMtfëM><<H  i)Pix-pf  '''' 
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^Kofei,  pyramiddM  »  dgaik  Elet  èe  coadcn- 

Jbent  que  deux  ren>encet. 

Cette  plante  crok  dans  les  rosiiais  de  Mada- 
pËm,  pièt  ém  rivage  de  Je  aer.  1>  (  P<r.>  7%.  ) 

I).  Baquois  redredé.  Pmiuùuuu  <ngtni.  Petit- 
Tmiuo. 

Pandanus  cjritulis  folitarits ,  ptdunculatis  ;  nuci- 
ims  mmofpermiit  mpiet pyramidatit»  Pet.-Th.  Jouin. 
«Bec.  I.  fâ§,  46. 

U  forme  un  petit  arbre d'OMvingtaine  de  pieds, 
pfiMtiidal.  Les  feuilles  ont  un  pied  de  long  «  Tu: 
neuf  i  dix  lignes  de  large  vers  le  milieu.  Les  têtes 
de  fruits  font  folitsires  ,  pc.ionculées.  Les  noix  , 
pyranuciales  i  leur  fommet ,  ne  contiennent  qu'une 
ftule  femence.  dont  les  rats  font  très-friands.  Il 
croît  dans  les  mèa  élevées  de  tlle  Boutboo.  f) 

M-  Baqvois  rphéroide.  Péadmau fiiértidau. 

Pet.-'Ih. 

• 

PMdanmt  tapitiUis  fai-tériù  ,fefiU6u4i  lucibus 
mnmfitmU,  tfktfluid$,  Pec.-Tb.  Joimi.  Bot.  i . 
fag.46. 

Lactmedecetteerpèce  efl  ramaffée  \  les  feuilles 
afii»  gnadet,  de  couleur  glauque.  Les  têtes  de 
ifrnts  font  Affiles,  arrondies  ,  &  rtftent  envelop- 
BétS  dans  les  feuilles  ;  elles  ont  cinq  i  fix  pouces 
3e  diamètre.  Les  noix  .  planes  i  leur  fomnet ,  ne 
renferment  qu'une  feule  femence.  El'e  croît  dans 
les  endroits  marécageux  de  l'intérieur  de  i'ile-de- 
Ffiaoe.  ^ 

i;.  Baquois  cmIom.  Peadbntf  tmwtéeus. 
Pet.-Th.  . 

Pandanus  ctphulis  foUimU  »  itnmu  ;  muiius 
nonofpcrmis,  apice  pynuàiUtil,  Pct-Th.  Journ. 
Bot.  I.  pag.  47. 

C'eft  un  arbre  de  quinze  â  vingt  pieds ,  pyra- 
midal. Ses  feuilles  font  alongées  ;  les  têtes  de  fleurs 
folitaires > réfléchies }  les  noix  pyramidales  à  leur 
fonunet»  i  nue  feule  femence.  11  croie  i  lUe^de- 
Fnnce. 

16. Baquois  pygmée.  Pa/uUnus pygmttu.  Pe* 

PàHdtHMt  eapttulis  racemofs  ,  erecih  ;  nudhus 
monofftmit ,  apice  pyramidaih.  Pet.-ïb.  Journ. 
Bot.  I.  pag.  4$. 

Cette  efpèce  ne  s'élève  pas  â  plus  de  dix  pif  ds. 
Sa  cime  eft  éulée,  très-garnie  de  ÊîuiUes,  qui  ont 
A  peine  lix  pouces  de  long ,  fur  f  s  i  neuFlignei  de 
large  Ses  fruits  ne  font  pas  plus  pros  qu'une  noix  , 
ayart  à  peine  un  pouce  de  diamètre  >  ils  font  ra- 
itiafTés,  au  nombre  de  cinq  ou  fis, *aa  frappes 
akoîtes.  Les  neixibm  moooipenMs .  pfcamidsici 
à  Imc  faMt.  Elfe.cralt  à  ]£ds^fcsr,  b 
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17.  Baquois  cMaeBIUe.''Ai»éMW  «ribiSiv.  Ptt- 

tit-'l  houats. 

Pandanus  capitulis  oilongis ,  racemofis  ,  ereâù  f 
nucihu  mmtfpvmit  t  tfieêpimdt,  Pec*Th.  JowB. 
Bot.  I.  pag.  47. 

Le  tronc  de  cet  arbre  a  plus  de  fis  ponces  de 
diainètre ,  mais  il  s'élève  i  peine  i  dix  pieds  ;  il 

foutient  une  cime  étalée  en  parafol ,  de  doiua 
pieds  au  moins  de  diamètre.  Ses  fruus  viennent 
en  grappes  i  ils  Ibne  oblongs  &  plats  d'un  c6té  | 
fes  noix  monofpermes -,  elles  deviennent  charrues 
en  mûriflant.  Leur  pulpe  eft  très-douce ,  &  les  na- 
tmels  de  Msdegafcir  les  fnccK  Tolonoeis. 

Cette  plan»  cn2c  à  ItU  d»  MsdsMfftr.  'R 

(Pei.-Th.) 

18.  Baquom  ilobwleuï.  PéMJtim  gioiiÊlifinu, 
Pet.-Tb. 

Pandanuf  eapUaR$  filitâriis ,  ghtc/îs ,  frjfUihut  / 

nuàbus  monofpermUg  épkt  pUÛùi»  Pet.«Tb«  Joiun* 

Bot.  I.  pag.  47. 

Cet  aibre  s'é'ève  ï  peine  à  fir  pieds.  Sa  cimp 
eft  élégamment  ramaffee  ;  fes  fruits  fphériques, 
feabUbles  »  pour  h  fomejle  le  vohime  *  à  un  boii> 
let  de  canon  de  i*.  Ses  fenHles  ont  un  pied  en- 
viron de  long  ,  fur  neuf  lignes  de  large  ,  garnies 
de  petites  épines  moUes.  Les  noix  font  planes  i 
leur  (bnmec  %  «Iles  ne  contienoent  qu'une  ièiilo  , 
femence. 

Cet  eibie  ciolci  ril«-de>Fcuce.  1^ 

^  19.  Baquois  WfUK*  Ptaimm  aurveim. 

til-Thouars. 

Pandanus  capitulis  folifariis  ,  eoniciSf  etmuîs  f 
nu'.ihus  monofpcrmis  ,  mpiet  fituùs ;  Jj^als  Mnuuù* 
Pct.-Th.  Journ.  bor.  i.  pag.  4S. 

Cet  arbre  s'élève  à  trente  pieds  environ.  Sa 
cime  forme  une  belle  pyramide.  Ses  feuilles  font 
oblonf;ucs }  fcs  fruits  coniques  ,  folitaires  ;  ih  pen- 
dent fur  de  longs  pédoncules.  Les  noix  qui  les 
compofent  j  font  remarquables  par  dnq  ou  nx  épi* 
nesimpl.intées  fur  U  tommet,  &  convergentes  vers 
les  ftigmates  qu'elles  entourent..  L«s  femeoces 
fimtfoUtsices. 

•  « 

'  U  cioh  à  liulagtfcarj  dans  les  aitnb.  1^ 

so.-  BAqoois  des  nuiis.  PtàtiUnus  paluftiU» 
Pct.-Th.  ' 

Pandanus  tap/tulh  folitariîs  ;  nucihus  polyfper» 
mis  ,  digitatis.  Pet.-Th.  Journ.  Bot.  i.  pag.  48. 

Son  tronc  eft  élevé  de  dix  i  douze  pieds }  il 
porte  une  cime  dîfTufe.  Les  feuilles  fo6t  tsèt*grm- 
des.  il  fort  du  tronc  &  même  des  rametn*,  des 
iKiiiM.qitf.de(ce«deBt  lufqn'i  lenerLe  finikcft 
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très- gros ,  fo!itaire  ;  les  noix  dont  il  eft  compofô ,  . 
font  divifées  jurqu'i  leur  bafe  en  pluiieui»  lobes  i 
tUes  ftnicniin»  ptufieun  kmeote». 

Cet  ubre  croît  dans  les  parties  marécageufes 
4e  rtoïérieur  de  l'Ile-de-France.  T)  ( P*t  - Th.  ) 

*  Pandanus  (obelifcus),  fruHificaitone  igitotâ; 
fyiiis  ttrminaiièui ,  maximis  ^  /aiittiUiits  ^  minimit. 

m.-Th.  JenrD.  Bot.  t.  pig<  49< 

Ounique  U  ficHÛtfication  de  cette  plante  n'uic 
pas  été  obferyée  j  elle  paroit  une  efpcce  tics-iiii- 
xinâe  par  fuD  pott.  De  loin  eUepiéfcnte  l'afpcâ 
d'un  oti:lifqus  ,  s'élevatit  à  cinquante  ou  ftuxante 
pieds  ,  fur  un  diamètre  de  trois  pieds  vt-n  le  bav. 
Cet  arbre  fingulier  croit  dans  les  marais  Us  plus 
profonds  de  Madagafcar.  1}  {Pet.-Th.) 

*  PandaoÊU  (nodus),  capituUs  foiitéfii*  »  de 
ftndentibus  ;  nuciku*  piUyfptrmit  ,  apict  eéatft  fy- 
ramiaatis  ;  fi  'tgmaàkMê  }»$mf»*  fOC'Th.  JoilTO. 

Bût,  I.  pag.  4j. 

Cet  arbre  refTemble  beaucoup  au  pandanus  fa- 
tîvus  f  il  en  diffère  en  ce  qu'il  n'a  point  de  racines 
extétieiues.  11  aoitdaos  les  mènes  lieux. 

BARACOCF  A.  On  trouve  fous  cenoiB^dans 

Céùlpin  ,  l'abricotier  à  noyau  doux. 

B ARALOU  t  BAROULOU  :  noms  canibes  du 

baRfier. 

BARAM  ARECA  :  nom  malabace  do  pois  fabre , 
doSehat  eMêmù  Linn.,  lîguié  éam  VUtnas  ma- 
isivutfflw  ,  8»  pif.  S  j ,  tab.  44.  (  r^yiC  Doue.  ) 


1.  ivjP*!^  98.  tab.  6.  fig.  9.  — 
—  wmà»  S|pee.  Plut.  i.  pag. 


BARBACENE  duBitfl.  B^rb  actnia  braJUienJîs. 
Yandelli^  ia  Koem. 
IH.  Gen.  ub«  iji. 

Ce  genre  de  plantes ,  établi  par  Vandelli ,  eft 
encore  peu  connu.  U  ne  parle  m  du  caraâère  des 
•âges  8e  des  feuilles,  ni  de  la  fituadonde  l'ovaire  { 
ce  qei  pooRoit  détenuoer  l'afluiité  de  ce  genre 
«feckslàticairaïf  ToftiiieéiokAipétlem:,  avec 
les  onagres  s'il  étoit  illttrie««  d*aptèf  r«bferva- 
iion  de  M.  de  Juflieu. 

Le  caraâère  eifentiel  de  ce  genre  cft  d'avoir  : 

Un  calic€  h  fix  dtnts  /  fix  pctaltt  /  fix  filamens 
ilargii  ^  demis  au  fommct  i  un  jiyU }  mtê  UffuU 

'glanduUuft ,  à  trois  valves  polyfpermts. 

Cette  plante  x  un  grand  calice  renflé,  d'une 
Yeute  pièce,  diffiClà  fon  limbe  en  fix  parties ,  cou- 
vert extérieurement  de  poils  termines  par  de  pe- 
tites glandes.  Les  pétales ,  au  nombre  de  lîx,  pa- 
xotfletit  attachés  à  l'orifice  du  calice  ,  ainli  que  les 
étamines  en  même  nombre  >  les  filamens  élargis , 
4iuêM  ï  leur  roanei^  ks  «Khèrcs  appliqués  fur 
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les  côte's  des  filamens.  L'ovaire ,  furmonté  d'un 
iiyle  &  d'un  ftigmate  en  mailue  4  devient  une  up- 
fule  alongée  ,  i  ivois  VllvCS*  ntt&IIM|lt 

non.bre  de  femences. 

C&tte  .plence  cxdc  au  Bré&L 


BARBAJOU 
ordioaif»« 


nom 


B.\RBARl'Eott  HRRBEDF  SAINTE-BARBE, 
efpèce  de  véUc«  fyfimum  iariarta  LinD. 

BARBASCO.  On  lit  dans  le  RtcueHdes  voyopt, 
qu'àGuava<iuil,  fur  Ic&côtfsduPéiou,  kspècbeM 
enivrent  le  poiÂbn  avec  le  foc  d*uBepUiitedea 

nom  ,  fk:  qu'ils  la  mêlent  audï  >1ans  Unis  i^nrces 
après  i'jvoir  mâchée.  U  cil  piobabic  cette 
plante  elt  une  efpèce  do  genre  molène  .  veriJam 
Lino. ,  (|ue  l'oo  connoit  comme  jouilfaet^dej» 
même  Tenu  enivrante  ,  propre  i  tonie  hfâadb 
dts  foI.li  CCS  ,  dont  ce  genre  fait  partie.  L'osa 
d'autant  plus  lieu  d'être  fondé  dans  cette  opinien, 
que  le  nom  barvafco  tft  donné  ,  dans  les  Antilles, 
au  ja^inia ,  efpèce  d'arbclifcau  dont  les  feuiiics 
font  également  enivrantes  8c  employées  pour  pi» 
dic  le  fi.iiiTon  11  paioît  encore  évident  quecSIIB 
el\  dérivé  du  latm  vtrbafeum.  (,Jfff-) 

BARBE  DE  BOUC  :  nom  vulgaire  du  ûl£fi» 
fauvage  ,  traduit  du  tra^opogon  ,  qui  eft  le  aoai 
latin  du  genre.  Dans  quelquea  lirâl  Mfihdbr 
vaire  corallojide  pone  ce  nom. 

BARBE  DE  CAPUCIN.  On  nomme  attifi  li 
chicorée  iàiivage  (  cichorium  tntyhus  Linn.  )  que 
l'on  me^nilfei  dans  des  caves,  &  qui,  plantée  fut 
coiidice  m  enfoncée  dans  des  no»  piaà^ 
fur  ki  cèeésd'tai  lemeiii  mn^  de 
des  jets  alongés  &  blancs  que  l'on  coupe,  S: 
auxquels  fuccedsnt  de  nouveaux  jets .  On  les  mi£U"S 
enfalade.  Ils  ont  un  petit  degré  d'amertume  qai 
n'efl  pas  défagréable.  On  donne  auffi  ce  BOf  àj> 
nigelle  de  Damas,  dont  la  fleur  eft  cmoana 
d'un  infdncte  nès-décoiipé»  aa  Bdm  kuim 
Linn. 

BARRE  DE  CHKVRE ,  traduiftion  des  «00 
latins  i>ari>a  caprt  ûc  aruncus  ,  ce  dernier  dérivé <fi» 
grec  eryngos ,  oui  itgnifie  ta  même  chofe.  Tourae- 
fort  &  Tes  prédéceffeiut  ddigoôient,  par  le 
iaiia  caprA^  uoe  pUoto  réunie  depuis  par  La* 
au  gM»e/pfrM«q«i  cftkjHrM«n«MtUBB> 

BARBE  DE  DIEU.  Ceft  no  iwben»  «iér 

BARBE  ESPAGNOLE  :  nom  vulgaire  du  «/- 
Und^  ufnoida  Lino. , caragate ,  n*.  io,do«l« 
tiges,  lQngnn*filiniBmft*i  dir""*  ■» 
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hchs 8r couvertes  d'un  duvet «rKatre ,  préfcntent 
la  foime  d'une  barbe  qui  pend  aux  arbres  fur  lef- 
^el$  croît  cette  pbnte  :  de  là  le  nom  de  6ar!)e  tfpw 
jM/r .  donné  à  cette  plante  par  les  Créoles  des 
Aoolm,  Ses  fibres ,  ligneufes,  noires, font  dures, 
&  ont  un  peu  la  conlîftance  du  crin.  Elis  croît  fi 
abondamment  fur  les  arbres .  qu'elle  les  couvre 
que  Iquefois  «n  entier.  Oo  en  fait  peu  d'ufage  dans 
les  Antilles,  quoique,  comme  le  dit  Nicbolfop* 
M  paiflê  employer  fes  fibres  dépouillées  de  leur 
écorce  pour  faire  des  fommiers  &  des  meubles.  Les 
Am^ricaios ,  peuple  encore  nouveau ,  &  qui  m.  t- 
Kttt  tottt  i  fvofit.  Te  fenrenc  en  eff^t  de  cette 
plante ,  qui  croît  abondamment  dans  les  Etats  du 
Sud,  pour  ces  ofages  &  pour  rembourrer  des  chai- 
fe  &  des  fauteuils  ;  mais  fes  fibres  n'ont  pas  allez. 
de<0Dfi(lan€e  pour  être  d'une  longue  durée}  elles 
M  taidem  pas  i  ft  rompre  8e  i  fe  br1(èr.  Dabord 
elles  fe  nmaffent  par  pelotons,  qui  rendant  fort 
defagréables  les  meubles  ainfi  compores ,  &c  elles 
finiflent  par  b  broyer  8e  fe  réduire  en  pouifière  ; 
Ct^ui,  en  mettant  les  meubles  hors  de.fervice, 
occafionne  un  nouveau  défagrément.  On  peut 
mettre  au  rang  de  ces  meubles  les  lits  de  plumes 
&  matelas  que  l'on  fait,  dans  l'Aotétiiiue  fepten- 
trîonale ,  avec  !•  dom  àêhmdEum  ou  fnA*. 

BARBE  DE  JUPITER.  C'eft  le  iaria  JovU  de 
Dalechamp  de  Tonrnefort ,  que  Linné  a  tranf- 
portédans  fon  genre  anthylUs.  Lesdiverfes  efpèces 
de  barba  Jcvis  font  de  petits  arbrifTeaux  à  feuillage 
foyeux  Ce  argenté.  (  Voye^  Anthyllide.) 

BARBE  DE  MOINE.  On  trouve  Ahu  ce  nom , 
dna  Icf  |f4iwBft  rfwtllftt  de  CInmmI  «  la  ^'K't*'* 
«idimife. 

BARBE  DE  RENARD.  On  dnnns  ce  nom  au 
trûgaeûHth*  de  l'ournefoit  «  connu  auifi  fous  ceux 
d'épine  de  bouc  8r  d'adpganc,  8e  ^ue  lioiié  a 
lédiiisii  getue  iftmaie» 

BARBEAU.  (  F«yi%  BiviT  8e  dwTAUnit.) . 

BARBES ,  CARMAS  s  non»  arabes  de  l'yeufe 
àichiM-fert,fidanOaledunp.  * 

BARBEUIA.  Pet.-Th.  Gen.  nov.  Madagafc 
i8.  Genre  de  pUncca  dkotvlédoaesj  ,i  fleurs 
bicomplètes ,  dont  la  ftmiile  n^ft  pas  encore  dé- 
terminée, qui  paroît  avoir  quelques  rapports  avéc 
les  prockia.  Il  a  été  dédié  par  M.  du  Fecit-Thouars 
àBarbeu  du  Bourg,  auteur  d'une  Flore parifiMMi 
fous  le  titre  de  Botanifit  fraaftu.  Ce  fURe  •  ftur 
caraâêre  eiïentiel  : 

Um  e«Ket  i  elnq  Jéeoupures  profondes  ;  umt  fMti 
toncave  ,  membrantufc  ;  point  de  corolle  ,•  des  éumi- 
U€S  nomkrtafu  j  tt$  fUaauni  courts  ,  aplatis ,  UJirù  • 
M/màéttttttÊ'i  kêmitiàm  êUtngm^  fégiâim$ 
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un  ox  ei  e  Itère  ;  Jeux  yïyA  j  c-.-^urrs  ,  /pals  ,  htnffét  ; 
une  capfule  à  dtux  lobes ,  u  dcux  loge*  ,*  chaque,  loge  a» 

Ce  genre  renferme  des  arbuftes  foibles ,  far- 
mcnteux ,  s'attaihant  aux  plantes  qui  les  avoilï- 
nenr.  Leuts  rameaux  font  grêles,  flexibles)  lee 
feuilles  alternes  ,  pétiolées  ,  ovales  ,  ob!on?iies , 
trè5-p,1abres  ,  d'une  couleur  lugubre  }  les  heurs 
fjkicu't  esi  lepédoacnleceamHmeouttaloiigé^ 

comprimé. 

Ccs  p'ances  croiilcnt  à  l'ile  de  MadagaCc^c. 

BARBIFÈRE.  Btri^knt,  (Foytt  BahivU* 

2  ,  Suppl,  ) 

hAR&0îi,Aa4lnfcmuu  Ce  genre,  d'aprèa  l'eia- 
n«tt  deterpèees  dont  il  éioit  d'abord  compoflS ,  a 

donné  lieu  à  la  formation  de  quelques  autres  gen- 
res. Les  anthijiiria  ont  déji  été  mentionnés  dana 
ce  SuppUmtnt.  Plufieurs  i Tpèces  d'andropogon  j 
ont  été  rapportées  ;  d'autres  feront  rappelées  dan» 
le  genre  ca/pm ,  auquel  appartiennent  les  eedné» 
pvpmkmiâtmm^fnviiitim'^fifàidmmmt^ 

Espicit. 

I.  Baabon  carhjueux,  n°.  r.  Aainfogm  têri» 
erftm,  Vm,  —  Tbiub.  Flor.  jap.  59. 

1.  BaMON  denté.  Aiiérûpogmt  fimtum.  Reta. 

Anàropogon  fpîci  fmp!îct .  Imhrica'.â  ;  ferieias  h  '- 
nis  jlorum  arifialis  feffilium  ^  binis  mutuîs  ptdictiia- 
torum  ;  calicibus  ttnivalv'tbus.  Retz<  ObC  5.  p.tl» 
—  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  90}. 

Sss  tiges  font  filiformes,  rameufes,  hautes  d'un 
pied  ,  velues  â  leurs  articulations  ;  les  feiunesUr* 
fes,  linéaires;  le  péiloirule  alongé,  prefque  ca- 
pillaire ,  foutenatit  un  épi  fimple  ,  folitaire,  lone 
d'un  pouce  &  demi ,  chargé  de  fleurs  ferrées,  di^ 
pofée*  fur  quatre  rangs,  dont  deua^^  du  tn^me. 
cftté ,  coMieniMRC  des  fieors  felfiles ,  niniwiMése 
d'une  arête;  les  autres  pé^licellées,  fans  arite. 
Les  calices  n'ont  qu'une  feule  valve  ovale,  ob- 
tafe ,  verdàtre  ,  ciliée,  ftriéet  1s corolle  i  deux 
valves  lancéolées  i  l'intérieure  en  carène.  Dans  les 
fleurs  femelles»  Tovaiie  eft  ovale .  comprimé  t 
l'arête  torfe ,  brune,  alenfée,  înMcéeiJa  bsft 
de  la  corolle. 

Cette  plante  crok  au  Bengale  ,  fur  le  bord  des 
teoves.  if.  (JZcq;.) 

BaiibO)^  diereln.  Afubvpogon  àhtnuU 
Tmabw 

Andropogon  fplcâ  fothjnà  ,  h-rfut.t  ;  arij^ls  ninl-.f , 
gnùculatu  t  tongi^mis^  i  hunb.  1  ior.  jap.  pag.  40. 

Dddd* 


Digitized  by  Google 


68o  BAR- 

D'une  touffe  de  racines  filifortnes  s'élèvent  plu-  ' 
fleurs  liges  (impies  ou  ranrteufes  ,  droites  ,  articu- 
lées «  capillaires  à  leur  partie  fupérieure ,  longues 
de  huit  a  dix  poaces»  les  rameaux  alreines  «  (}oel- 
quefoit  mmîttëst  les  fimilles  glabres  ,  enôères  , 
longues  de  iro's  à  quatre  pouces,  velues  aoxarti- 
ciilationsi  les  épis  l'utiiairés  ,  rarement  géminés, 
linéaires  j  longs  d'un  pouce  >  le  rachis  couvert,  à 
l'iofertion  de  chaque  fleur,  de {wils  bUncs,  courts , 
étoît^s.  Les  valves  calicinales  font  glabres  >  les 
arêtes  R^nicultcs  à  leur  ba^e  ,  divergtlItMj beau- 
coup plus  longues  que  les  fli  urs. 

Cette  plante  croît  au  Japon.  :^  (  ThunL  ) 

4.  Barbon  ^ïM.  Andropog9n firîatum.V/WXà. 

AndrofogM  tpUâ  Jmtplid  ,  ptrihiu  gemiaatit } 
hermw^irùbn  J^ISE,  ttriftato  ;  mêfcuh  pi^eeiUto 

valvulà  calicls  txter  'tore  r^^rva/^.WiUd^SpeC»  Plant. 

4.  pag.  90J.  —  Klein,  in  Litt. 

^  Ses  racines  font  dures ,  prefque  ligneufesi  les 
tiges  hautes  d'un  pied  ou  a'un  pied  &  demi ,  ra- 
meufes  à  It-ur  bafe  ,  afcendantes  }  les  feuilles  çîa- 
bres,  fermus ,  Unets  >  les  gaines  barbues  à  1  ur 
orifice  ;  les  épis  folitaires^  termin:iux  ,  longs  d'un 
pouce  &  demi }  les  fleurs  géminées  j  les  herina- 
|>lnoditet  feiffint.  La  valve  enérieme  èa  calice 
acuminée.  ciliée  à  fes  bords,  à  trois  ou  cinq  ner- 
vures ;  l'intérieure  membraneufe  j  la  corolle  mem- 
braneufe  ;  une  arête  glabre,  géniculée  ,  s'élevant 
4i»  la  bafii  de  l'ovaire^  beaucoup  Jriiis  longue  que 
h  corolle  )  les  fleurs  ailes,  pMicdlées  \  les  pé- 
di celles  compciaiés  Scdliés)  lèt  'aféns  droites , 
terminales. 

Cette  plante  croît  au  Malabar.  ^  (  WiUd.) 

f.  Barbom  d'AUtooi.  AtiJnpçgo»  JUionii. 
Becnd. 

Aninpogo*  fpiei  fcBtarii ,  «rvM  «  wwâma&  / 

fofculis  gtminh  ,  Aide  mafculis  glabris  ,  muticis , 
indi  ftmineis  puiefctntiiui  ,  longi  ari/iatis  ;  ari/tis 
mtiofis-i  contorûs.  Oecand.  Flor.  franç.  ^.^a^.^, 
&  Synopr,  n*.  1691.  --r  WilUcu.  Spèc.  Plane  4. 
pag.  904. 

Ânir9p9§»it  coarwmm.' Allioni ,  Flor.  pedem. 

"n".  ii~7.  tab.  91.  fiî  4.  —  Dt.sfonc.  Flor.  atlsnt. 
1.  pag.  J77.  (  ExduJ.  jynon.  )  —  Lam.  Dift.  n".  2, 

Scill.  cab.  )4o;  fig.  3.     ^    -  « 

.  Cette  ei^èce ,  Sicile  i  confondre  avec  Vandropo- 
gon  tomamm ,  en  difère  par  Tes  fleurs  plus  régulié- 
leawtti  dif^ofées  far  deux  rangs ,  par  fes  arêtes  plus 

velnesj  par  tes  valves  des  fl;.-urs  maks .  glabres , 
lâmpoîls  tuberculeux.  Les  tiges  font  droites,  ra- 
nifiees  à  leurs  articulations  ;  U  s  feuilles  longues, 
'Uii  peu  rudes ,  droites,  pliées  fut  leur  nervure, 
d'un  vert-glauque ,  glabres  ou  parfemées ,  vers 
kttc  bafe  ,  de  quelques  poils  épacsi  une  vomt  de 
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poils  trèî-conrtJ  i  l'entrée  de  leur  çaîne  ;  les  ?pii 
folitaires,  comprimés  j  les  fleurs  fefliles,  difpofees 
deux  à  deux,  garnies,  à  leur  bafe,  d'une  touffe  de 
poils  roux ,  diljpofées  deux  à  deux ,  de  telle  ibna 
qu  2  tontes  les  femelles  font  d'un  côté ,  8e  les  eiks 
de  l'autre  ;  l.s  valves  des  fl»ur$  mâles  gLbrcs,  ob- 
tufesj  celles  des  femelles  brunes,  coriaces,  cou- 
vertes de  petits  poils  roux,  terminées  par  une 
longue  aréce  velue.  Ces  arêtes  fe  tortillent  lei 
unes  avec  les  autres ,  de  n»ni^  i  ne  foonv 
qu'un  SetA  faiffean. 

Cette  plante  croît  en  Italie  «  daui  le  PiéiMtt» 
en  Barbarie.    {l^- f.) 

6.  Barbon  i  épis  cors.  Aadnfagmtmorim» 

Linn.  Non  Lam. 

Cette  plante ,  originaire  de  Wnde,  a  éféese» 

fondue  avec  l'erpècc  ptéLede  '.te  ,  qui  croit  en 
Europe.  On  a  vu  précédemment  en  quoi  ces  deux 
plantes  diffèrent.  Celle-ci  eft  fnrtout  icmarquable 
pir  le?,  valves  de  fes  calices,  munies  de  loil|J  psib 

Tms,  blancs ,  horitontaux.  Çf^-f-) 

7.  Barbon  i  fleurs  divergentes,  a*.  3.  Âadn- 
pogon.  £yarkûtam,  linn.  —  Lam. 

8.  Barbon  panicuié ,  n".  4.  Aadrogog^gfUh, 
Lion.  —  Lam.  ni.  tab.  840.  fig.-i. 

Aadropogon  paniculâ.  ramis  Iaxis  ,  irijlons  ;  fcf- 
cuits  Uteralihus  mafculis ,  intermtdio  ktmofkiv 
dito  ,  arifiMo  ;  arifiâ  ficfado  fm  mdA  tt^ftn, 
Horc  Gnm.  1.  pag.  1.  tab.  1. 

•     •    •  ' 

9.  Ba&boii  adcidane.  AMdnptgm  êàtdm^ 

Retx. 

An^pogoa.  pa»UaU  fmplUi,  coarSatii  nmit 
apice  trifioris  ;  jhre  intermuU»  fimheù ,  fi0 ,  tfiti 
srifiato ,  hûf!  harbatoi  mujculis  ftdkeHaùs,  mMi  S, 

fukuUtis.  WiUd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  ()c6. — Reu. 
Obferv.  $.  pag.  la. 

Gramtn  aeiciJêUmh  Rttfliph.  Auib.  6.  pSf>  !)• 

tab.  y  fîg.  I. 

Rapprochée  de  !a  précédente  par  foo  pOït,«lli 
s'en  didingue  par  l'es  fleurs  plus  petites,  pwfe 
panicules  plus  lerrées  ;  les  ramifications  terminées 
par  trois  fleurs  j  celle  du  milieu  femelle ,  fi^tj 
veine  î  la  tnfe",  munie  d'une  arête  \  les  la» 
mâles  p.^.licillées.fub  liées, mutiques;  IcsfariBa 
^urtes,  un  peu  denticulées,  mai»  point  ciliéai 
.leurs  bordsi  les  gatnet  garaiss  decusfcoleflUBti 
leur  orifice. 

Cette  plante  croît  dans  les  Iodes  orieaaIe!,aa 
lleuillénlear:|p' 

•  • 

Oifervatims.  L'<u>«ir«^<^.u«M«  l'e*^ 
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appartiennent  aux  muU^rU.  (  JnAîpÛU 


To.  BARBOtt  lofeao. 


Andropogon  pankulâ  ramofù ,  nutante  ;  font  ur- 
aûi  ketmaphrodito  arifiato  baji ,  pedict/lnijque  bar- 
iftUi  mafculis  Uteralihiu  mmùs,  Wlildoi.  %>ec. 
Mwit  4.  pag.  906. 

Cette  plante  cft  très-ëlevëe ,  &  reffsmble  par 
Ton  port  a  un  rofeau.  Sis  feuilles  Tupérieutes  font 
longues  de  deux  pieds ,  lara«s  d'un  ponce  i  les 
gaiats  glabres  j  ftriérSi  l  oriRce  muni  d'une  mem- 
brane barbue  ;  la  panicule  rajieiife  ,  incli:iée  , 
longue  d'un  pied  i  le»  fleurs  rapprochées  au  nom- 
bre de  trois }  deux  iniles  latérales  ,  hncé  jl^es , 
mmioues,  foutf  noM  par  des  pédicdles  pileux  ;  U 
fl«ijir  hermaphrodite,  dont  la  val»e  extérieure  du 
calice  efi  plus  g-andt' ,  tridentée ,  ciliée ,  parfemee 
de  poils  épars,  barbue  â  fa  ba/e;  la  valve  inté- 
rieure aiguë  ;  la  corolle,  pour  vue  i  labaTe  d'une 
aiéie  lorle,  plus  longue  que  la  fleur. 

II.  Barbom  afénacd.  AadnpigOÊt  tv€iuuiim. 

Mich. 

.  Andropogon  foliU  afperis  vaginifqut  glain't  ;  pa- 
niculû  nuaa  ,  fuifyrémîdaàm  obiongi  ,  muUi$orâ  ; 

fioriéus  rttffj'centibus ,  triandris  j  p!um.i  vjAJ  ...'.v  j 
vUiofd^  ariftd  vaLi  eoKtortà.  Mich.  Fior.  boioai. 
*— iM.pag.  58. 


Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  gbteti»  rudes , 
aiofi  que  leurs  gaines  »  les  peoiculet  une»,  oblon- 
gues,  prefque  pyramidales  )  les  fleors  nomoreures , 

rouflèâtres }  la  v»Ive  extérieure  velue  ;  les  atétes 
très-coo  tournées.  Elle  croie  dam  les  coutrées  des 

11.  Barbon  douteux.  Andropogon  ambiguum. 
Mich* 

And'opogon  foins  ampltxîcaulihui ,  fubcordato- 
lanctolatis  ;  paniculâ  tamis  promise  fttaceis  ^  (impU; 
cihus  ,  ereclis  /  glamis  folitari'e  aUernis  ,  unifions  ,• 
fiore  imitrbi ,  longiJjUmi  ari&ato  ,  triundro  flofculi 
Jucctjfoni  ineremtttto  artfii/ormu  Mich.  Floi.  bor. 

Amer.  i.  p4g. 

C- tte  efpère,  recueillie  par  Michaux  dans  les 
fols  fablonneux  de  la  Caroline ,  a  des  feuilles  am- 
plexicaules ,  prefqu 'en  cœur,  lancéolées.  pi- 
nicule  eft  longue;  les  tainifications  droites ,  lïm- 
ples ,  fétacées  ;  les  balle*  alternes ,  folitaires  1  uni- 
fie re  s;  les  fleurs  glabres»  munies  d'une  longue 
^léce.  of. 

I  ; .  Barbon  ipaoicule  Ucbe..iladrnMMa  Uotum . 
Jladrof  ogon  pani4»tà  UuÂ  i  Jhfeaù  ëUtr»  ftjftii  t 
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Plant.  4.  pag.  5^37. 

Androfogon ferratum.  Thunb.  Flor.  jap.  pag.  41. 

Ses  tiges  font  droites,  (impies  ,  cylindriques j 
glabres ,  hautes  de  trois  pieds  s  les  feuilles  gla- 
lires  ,  veinées,  ciliées,  d.ntées  en  fcie,  hétiflee» 
au  bord  dï  leurs  gaines  ;  les  panicules  lâches,  d'un 
brun-nottàire  ,  longues  d'un  demi-pied  ;  les  pé- 
doncules glabres»  tedreflés»  capillaires  «  flexoeux }  < 
deux  fleors  inférées  i  chaque  dent  du  pédoncule ,  . 
l'une  feflilc,  velue  à  fa  bafej  l'autie  pédicellée  j 
le  pédicclle  court,  velu  i  tes  calices  glabres  à  leur 
r>inimMa  ooiiitres  ï  leur  bafe  %  une  arête  caduque, 
glabre ,  contournée  J  quatre  fois  plus  longue  q|ae 
les  â;.urs. 

Cetce  plante  croît  au  Japon.  (Deferîpt,  m 

14-  Barbom  i  mafliie.  Mdnpegui  MaUfiamm, 

Thunb. 

Andropogon  pjr.iculâ  patulâ  ,  villofâ  y  ariflâ  tôt" 
tili,  mtdd{  ft£ttUi*  incrajfaùs  ^  patergfbrmihia» 
Thunb.  Flor.  jap.  pag.  4t. 

Cette  plarite  s'élève  à  la  hauteur  de  deux  pieds, 
fur  une  tige  de  l'épaiffeur  du  doigt ,  (impie  ,  gla- 
bre ,  iViée,  garnie  de  tiuillcs  glabies,  !i!i:-aires, 
longues  d'un  pied,  finement  denticulees,  velues 
à  l'orifice  de  leurs  pSxm.  La  paiâcule  eft  étalée  • 
ram'fiee  ;  les  fleurs  caduqut's  ;  les  pédoncules  ca- 
pillaires, âcxueux  i  les  nedicellrs  très-courts, 
renflés  en  malTue}  le  racnis  flexuoux  ,  velu  à  Tes 
dents i  les  valves  du  calice  rudes,  veluts  p  laacéo-, 
lies ,  flriées,  acumioées  1  ks  barbes  torfes,  gém-' 
culées ,  divergentes*  nau  fois  plût  looguM  quel* 
calice. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  {Defcript.  «r 

if.  Barbon  hifpiJe.  Andropogon  kifpUam, 

Andnpogpn  panieiUi  eoarOati;  fpMê  ^tmiàttû'' 

tis ,  fubramofis  i  fiorihiu  gtminatis  ,  arlftaiis ,  altero 
fe^ili ,  alttr,i  peaictliato.  Wiilden.  Spcc.  FLiUt.  4. 

pag.  908.  —  Hus^  fle  B<4npL  % 

Ses  tiges  font  droites,  hautes  de  cinq  pieds, 
rameufes  à  leur  bafc  ;  les  feuilles  roides ,  longues 
d'un  dt  mi -pied  &r  plus ,  hérifl'ées  de  poils  roides 
nombreux  5  les  gaines  hifpides ,  firiées ,  fétacées 
à  leur  o  ifice  ;  la  panicule  longue  d'un  demi-pied,* 
compofée  d'épis  nombreux,  fcrrJs ,  longs  d'un 
ou  de  deux  pouces,  (Impies  pu  un  peu  rameux  à. 
lenr  bafê ,  difpofés  en  vertjcillesf  les  fleuri  gémi> 
nées,  l'une  feirile  ,  l'-utre  pédicellée;  Its  pédi- 
celles  Si  les  calices  rudes  fur  leur  dus  ;  les  valves 
calicinales  iné^alts,  nerveufes;  la  corolle  munie 
i  fi  bafe  d'une  arête  génicniéOjglabre*  toc(e«  ( 
'  fois  plus  longue  que  le  calice. 
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Cette  plante  croîr  à  Cum:na  ,  obfervée  par 
MM.  Huroboldt  &  Boiipland.     (  f^'t/iU.) 

16.  Barbon  oard,  n*.  ii.  Amlnptgom  a«r^. 
Linn. 

17.  Barbon  ghu<|ue.  Androfcgoa  glaucum. 
Retz.  ' 

Andrcfogon  pankulâ  foliaced .  involucetlts  calici- 
infifue  biûoru  î  foram Jtffiliian  cadietius  thvaiviiuSf 
ptdmtuCuonM  UvtMhit,  Rett.  ObC  f.  pog.  xo. 

Ses  tiges  fotit  fiUfoTmes  ,  hautes  d'un  pied  ;  fes 
feuilles  glaijiques,  plaoei^  linéaires}  la  panicuie 
foliacée  )  uo  ou  plunears  pédoncules  courts  j  ior- 

tant  de  !a  gaîne  d'une  feuille  ;  un  involucre  navi- 
culaire, aigu , d'où  l'ortant  dcuxpédicelies  courts, 
aeeonpagnés  chicun  d'un  involucre  particulier, 
conrenant  deux  fleurs ,  l'une  (effile ^  l'aum  pédoo- 
culée.  Dans  la  première ,  le  calice  eft  i  trois  val* 
«es  ;  les  deux  Lter.iles  p!an£s,  en  fjuciile}  l'autre 
droite  j  roulée,  plus  longue  *  acuminée  >  à  deux 
flem  I  les  ▼alm  de  b  cor^  ioégalef }  les  fiig- 
mates  plumeux. 

Cette  plaote  croît  dam  les  bdet  ofieualct.  x 

18.  Barbon  porte-laine.  Andropogon  laiùgtrum. 
Desfoot. 

Andropogon  folUt  convoLtîs;  fpiculis  lanwpHt^  , 
vaginÂ  siuSis  calic»  ixtcriore  auUo  ;  p>re  herma- 
ph»dit9,anJlM0,  Dflsf.  Flor*«tiaBt.  1.  pag.  379. 

*  Aiiénp^tK  êrU^ofuf»  Wflld»  Spec»  Phot.  4. 
|fag;  9to. 

Cette  efpèce  s'élève  à  la  hauteur  d'un  pied ,  (hr 
une  tfge  glabre ,  Ufle ,  garnie  de  feuilles  roides , 

glabres,  roulées  fur  elles-mêmes;  leurs  gaîncs  j)ius 
courtes  que  les  entre-nœuds.  Les  épis  font  pédi- 
cellés,  fimples>  aiillaires,  fortant  de  gaines  folia- 
cées }  les  fleurs  gérninées ,  enveloppées  d'une  Uine 
blanche,  irès-épaiffe ;  les  mâles  légèrement  pé- 
dicellées,  mutiqu-  s  ;  ks  h?,  maphrodites  feflVies, 
munies  d'une  atéce  létacée,  dç  la  longueur  d&s 
valves. 

Cette  plante  croit  fur  les  montagnes ,  pfodie 
Cafta  en  Barbarie  ;  elle  a  été  découverte  par 
Jf.  Oesfbncasnes.  :^  (  ^-  /.  /«  hert.  Dtsfom.  ) 

19.  Oarbon  à  panicuie  toide.  Andropogon  âfic- 
tsm.  Wilid. 

Andropogon  panîcéâ  fiAttmëotâ  ;  floribus  apice 
ari/huit ,  iafi  viUoS$  ,  §mîtâs,  aiuro  fifiii  ,  aiuro 
jmâhtUatfi  etnUi  trivttia\  VéluU  mttmeéâ  hi- 
)MI.  Wltld.  ^c.  Plant.  4.  pag.  911. 

Andropogon  paniculâ  ertciâ  ;  fpîcis  unlforls ,  ar'if- 
Uiùsj  coroiU  ^tmâ  trivaivi  ^  vaiviUâ  inurmtdld 

(^dd,  Horf.  Qtm»  u  paf .  a.  ub.  a. 


BAR 

Ses  tîpes  fort  hautes  de  deux  pieds  8c  plus;  !« 
feuilles  alfez  femblables  àcelles  d;.$  rofeaua, rudes 
à  leurs  bords  \  les  inférieures  ciliées  vers  tant 
bafei  les  gaines  firiées,  ciliées  ileaisbotdttaw 
membrane  barbue  à  leur  orifice.  La  paracuîe  cft 
roide .  compofée  d*épîs  rapprochés ,  les  fupétieurs 
limples  ,  les  inférieurs  rameux  s  les  flsurs  gémi- 
nées ,  barbues  à  leur  bjfe  ,  l'ui»e  feflile,  l'aurre* 
pédiceilée  1  \t9  pédicelles  &  le  rachis  velus  ;  la 
valve  extérieure  au  calice  plus  grande ,  échincree, 
aiguè  i  la  corolle  à  trois  valves  menribrjn  u'c»  ; 
l'extérieure  oblongue,  roulée  à  fes  bords  i  l'inté- 
rieure plus  courte ,  lancéolée .  terminée  par  Uft 
arête  droite,  hifpide  ;  la  troifième  valvtbeadCOOp' 
plus  petite,  lancéolée,  bifide. 

Cette  plante  croît  dans  la  Hongrie,  r  (  WllU.) 

10.  Barbon  ouene  de  renard.  (ÀLOPicu- 
Wilid.  Sp«c.  Plans.  4.  pif.  911. 

ai.  Bamom  ficdwaîdeb  Jadnpegm  puàê' 

roides.  S^'artx. 

Andropogon  paniculâ  fimplici ,  flriciâifpUu  abu^ 
nii ,  eonftrtis  ,fimplieUiu sfioriius  geminnUs  ,niui» 
fejjtii,  arifla'.o  ;  ahero  ptdictllato ,  mutico  ;  récki  U- 
naii  t  lanâ  fionbus  longiore.  Wilid.  Spec.  Plsot.  4. 
pag.  91a.  ~  Sv^ariz»  Ftodc.  itf ,  jBcFlof.  mù 
occid.  I.  pag.  20;. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  de  la  pr?cé<îente} 
elle  en  diffère  par  h  difpofition  de  fes  flturs ,  par 
fa  panicuie  plus  petite ,  par  fon  arête  droite ,  peint 
géniculée  m  torfe.  Sa  panicuie  eft  roide ,  fia!ple« 
compofée  d'épis  atremes ,  ferres ,  très-fimptei .  Us 
flf  Mrs  font  géminées  ;  l'une  feflîle  ,  munie  d'une 
arête  }  l'autre  pédiceilée ,  fans  arête  ;  le  racbit  & 
les  pédicelles  chargés  d'un  dam  tamigiwn  |to 
long  que  les  fleurs. 

Cette  plante  croît  â  b  Jamaïque j  furies  oosa* 
gnss  (ècnes.  ^ 

11.  Barbon  ondulé.  Andropogon  mdâum. 
Jacq. 

Andropogon  pnnuulâ  fin^lieîfimâi  fiitts  aittnùt, 
remotitfjetundit  f  JUuUiu  geminatis ,  ptdictlUtui 
eoHtihu  vnhaiis  v  cortUn  txtenore  anftjtis  ^foSat 
unduUtis.  WiUd.  Spec.  Ptant.  4.  p«g.  911. 

And  '  opogon  fpicâ  pînriJtd  ,  fiorîèm  ficundis.  Jm4> 
koii.  Kar.  3.  tab.  3G1 ,  8f  Colledi.  }.  pag.  137. 

Ses  tiges  font  rampantes ,  puis  afcendantes  ;  fei 
articulations  barbues;  les  feuilles obtbngues,  on- 
dulées ;  la  panicuie  trèt-fimple ,  compofée  d'épis 
alternes ,  unilaréranv  ;  les  fleurs  géminées ,  toutes 

pédicf  Ik  .  ç  ,  î'untï  Hiile  ,  l'autre  hermaphroiJite» 
le  calice  à  deux  valves  oblongues,  obtufes,  no* 

aiei  d*iwt  utm  tm  iMf  AMc»  mâ^k 
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valve  «nédMM«b  te  eanlte  i  r'mtkkm  ara- 
tique. 

Cet»  plante  croie  dam  i'île  Maurice,  y 

li-  Barbom  à  coonet  SeoUlM.  Jadftfêgon 

irevi/iUîum. 

Andnpogon  fpîch  axiftaHèas ,  alttrmh  ,/àfftérîh; 
fjriôtu  wnit ,  in'.ermedio  hcrmaphrodho ,  j'tjJHi ,  bjf 
trijldio  f  huralibus  m<tf cuits  ,  apice  arifi^tis  ;  ctUmo 
ti^cematme  t  eompnjfo,  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag. 
91). — Swmt, Pcodr.  36,  9c  Flot.  lod.  occm.  i. 
pif.  109. 

Ses  tiges  font  comprimées,  afccn(^a-te$ ,  géni- 
colées,  garnies  de  feuilles  courtes  i  les  épis  atter- 
4M»»folitaires,fitués  dans  les  ailTelIes  des  feuilles  ; 
ksépilletsdiftans;  les  fleurs  réunies  au  nombre  de 
troiij  l'intermédiaire  fertile,  hermaphrodite,  mu- 
nie d'une  aréœ  à  fa  bafe}  ie$  deux  fleurs  mâles 
htérales,  poorvuM  d'ono  aiéce. 

Cetto  plaMO  ccolt  à  la  lamûqoo»  au  liaoi  fa- 
Uoomws.  O 

14.  Barbom  ftftigif.  jMw»  fi^K^ëum. 

Svartz. 

Andropogon  fpicis  fimplicihus ,  pedunctdatis  ,  gtmi- 
matis ,  paniculatis  ;  fiorikus  geminatis ,  hermaphro- 
£to  ftftli ,  calice  corollàqut  ariftato  mafctdo  pcdi- 
ctUato  j  calice  arijlato  ,  valvuld  txteriore  maximi  ; 
corollâ  mutici ,  rathi  lanatâ.  Willd.  Spec  Plant.  ±. 
fag,  915.  —  Swarcij  Prodc.  x6,  ù  Flor.  lod. 
tocad.  1.  pag.  107. 

Ses  tiges  fupportent  tine  panicole  alongée^ 

compofëe  d'épis  (impies  ,  gémiiios ,  pédonculés , 
fur  iefciuels  les  fleurs  font  réunies  deux  i  deux  i 
l'ntie  herataphroditet  IVflile,  ayant  les  valves  du 

calice  8c  de  I.i  corolle  terminées  par  une  arête } 
l'autre  mile ,  pédicellée  ;  le  calice  feul  pourvu 
d'une  arête  ;  la  valve  extérieure  très-grande }  celles 
de  la  corolle  mutiques;  le  rachis  lanugineux. 

Cette  plaote  croit  à  la  Jamaïque  «  aux  lieux  ùi' 

Barbon  pourpre.  Andropogon  purpurafcens. 

AUnpogam  fyid$  fmp&tibut ,  pednntulatis ,  gtmi- 
matis }  firiae  fiulkmlàu  $  foriku*  gtmiùs  ,  htnna- 
f4tfvdiio  fejfUi ,  la»etotût»,  ariâat»  ntturo  pedUtl- 
lato  ,  arifigtg  j  mdû  eUûii.  willd.  Spec  Plane.  4. 

Andropogon  (  fcoparium  )  ,yagînis  villojîs;  ramis 
nuTtofis ,  eloBgatiê  ,  purpura} ctntibus  ,  in  longam  pa-^ 
uiaUam  ftriSis  $  fpUi*  fimpiUeiiÊU  i  fiotrihus  diftind^ 
mktrmist  tfiaiiérit  ;  im/^MUskm^fms  }  fioftuli 
miHtorii  rudimcnto  ncutro  ,  «r^|ltie.  'Midi*  flor. 

>ocmL  Amer.  i.  pag.  j7«? 
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Ses  tiges  fi:pportcnt  une  pan'cuîe  rfiiJ'  ,  pur- 

1>urine  »  compoCée  d'épis  géminés  ,  dont  l'an  eft 
onguement  pédohculé ,  l'autre  i  pédoncule  coortf 
les  fleurs  également  géminées  j  les  hermaphro  Jires 
fe/nies ,  lancéolées  ;  la  valve  extérieure  du  calice 
terminée ,  aux  Beurs  inférieures ,  par  une  arête 
droiici  leur  corolle  i  deux  valves  inégales»  oiunie 
i  fa  bafe  d'une  arête  torfe,  alongée;  letfews 
flëriles  pddicellécs  i  leur  cnlice  étroit,  lancéolé, 
furroonté  d'une  arête  droite  &  courte  )  )a  corolle 
BMitiqoe  I  te  lachis  dlié. 

Cette  plante  croie  dan  rAoïéckM  ftMeatdO- 
oak.¥(l^i^.) 

x6.  Barbom  à  fêitiUei  obiolcs.  d»in§e§f  eA- 

tuJifoUum. 

Andropogon  culmo  filiformi  y  ramis  axillaribus  , 
ea^Uaceis }  fpicis  minimis  ^  axillaiibus  ^  fubfoUtê^ 

Cette  finçulière  erpèce  eft  fort  délicate.  Ses 
tiges  font  grêles  ,  foibles,  flliformes,  rameufes} 
les  rameaux  axillaires,  pte^oe  6fciculés ,  fétacés; 
les  feuilles  planes  «  glabres ,  courtes,  trè»«btufes^ 
linéaires ,  finement  denticulées  i  leurs  bords ,  très» 
ouvertes ,  quelquefois  réfléchies  ,  de  la  longueur 
des  gaines  ;  celles-ci  taches  ,  nues  à  leur  orifice  • 
faifaot  la  fbnâion  de  fpathe  :  il  en  fort ,  ou  des 
ram?aux  ou  des  pédoncules  qui  fe  iattent  fur  le 
côté,&  pouffent . hors  d'une  gaine  florale,  un  ou 
pluiieurs  épis  filiformes ,  ï  J^''^^  loiigs  de  fix  i 
nuit  lignes ,  foitant  d'une  gaïae  florale,  foateoua 
pit  un  pédicette  fdcacé.  Les  ÉeofS  font  glabres, 
ferrées  contre  un  rachis  très- fin  ,  alternes  ,  prefque 
géminées  >  l'une  à  peioepédiceUee .  fubuleei  niu* 
nie  d'une  arête  tom,  aMsdreite}raoao  Miite»  . 
mutique  «  feffile. 

Cette  plante  a  été  recoeilUe  par  M.  Ledm  i 
Poito-IUcco.(r./.) 

17.  Barbon  flexible.  Andropogon  ftxilt. 

Andropogon  fpiii*  axillaribus  1  paniculatis  j  ptdi» 
€tlSt  rtckifu  wtmtisi  culmo  firi&o  ,  [ub  apîc€  triât»- 

Ses  tiges  font  grêles,  droirrs  ,  ro'ilfs  ,  hautes 
de  deux  i  trois  pieds ,  glabres ,  rameufes ,  trian- 
gulaires i  knr  partte  fupérieure  {  les  rameaux 
axillaires,  compiimés,  anguleux,  fouples  &  fl::xi- 
blesi  les  feuilles  longues,  prefque  triangulaires, 
rodes  ï  leurs  bords ,  parfemées  de  quelques  peils 
rares,  trèvfios.  De  l'aiflelle  des  gaines  rupMHMca 
fortenr  plufievrs  rameaux  latéraux ,  terminés  par 
des  fleurs  alternes ,  en  é\w  ,  i.^unies  deux  à  deux 
dans  une  brsdé:;  concave  .  à  peine  plus  longue  que 
lesieOfSi  le  tachis  t^'  furtout  les  pédîrelles  barr 
bus  ;  l'une  des  deux  fleurs  furraontée  d'une  aiêie 
droite  >  un  peu  contournée  >  l'autre  mutique.  « 
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_  Cette  pUnte  a  été  r<?cueillte  par  M.  Bofc  dsRs 
l'Amérique  fepteiitcionale.  (  K  f.) 

*  *  Fùmn  Ji/itoféu  fur  fJëfmn  fyii , 

18.  Dareom  >  gwfe  pmiculd.  JÊiirwfagm  ma- 

ttvuros.  Mi  ch. 

Andropogon  vaginis  follorum  ad  marginct  man't- 
ftfiîe  \'illvfis;  panieulis  LieralHusfaJlietiiaio-pohJii- 

«niùf  in  hngtim  eonfertam  jue  panieulam  confiritiis; 
jhrmu  momuidiis ,  arifiis  ^•if/ogium*  /ongUudinej 

vjlvis  interifihtgiKint.  mch.  Floc.bor.  Aam. 

»•  pag-  57- 

Cinna  (  glomerau)  ^  j|ptci«  itjidij ,  glomeratis  , 
terminatihut  i  hfmSm  *i«wis  ,  fêmigu,  Walcer. 
Carol.  f9. 

Elle  a  le  port  de  Vatdropi^n  bicorne;  elle  en 
dîfTère  par  Tes  arêtes,  par  fes  gaines  de  feuilles 
veluîs  à  leurs  bords.  Ses  tiges  font  garnies  de 
feuilles  alternes,  loiigu<:s,  un  peu  étroites,  aiguës; 
les  fleurs  difpofées  fur  pli^enrs  éph  (éminés,  faf- 
ciculés,  irèi-feT-rés ,  formant,  par  leur  enfemble, 
une  lungue  funicule  epjiffe  ,  latérale;  le  rachis  & 
les  invoTucres  munis  rie  longs  poils;  une  feule  éta- 
miM  I  les  valfes  de  la  corolle  glabre»{  les  aiéces 
91111»  &  cinq  fois  plus  longues  que  le  calice» 

*Gene  plante  croît  dans  la  Floride  8e  la  Caro- 
line,  ans  lieu  humides,    (  r.f.  ) 

29.  DARBoiri  lears  éptriés.  JiÊdnfogom  éifi- 
tifiarum.  Mich. 

Amér^pÊfÊU  «M^bilt  fiCanm  /  aUmis 

0HMi  enBu ,  /W  tà  imofttriéu  ;  ffiàt  £fiù  tau- 

ralibus ,  rariorihus ,  ereffis  ;  florièus  monandris ,  ariflâ 
longà^  reâd  ;  valvis  iaurioriiiu  glakru.  Micb.  l'  ior. 

|»ofwl.  Jlner.  1.  peg.  57. 

CIm«  (  lateratii  )  ,  fpicis  HfiJit ,  LiieraUbits  ,  fo^ 
iitariisf  éntâtù  êiâvîuis  j  pùmofit,  Waltec.  Cacol. 

59- 

Les  tiges  font  droites ,  trè:-roiJes  ;  les  gaîres 
des  feuilles  glabrt  s  ;  its  fleurs  difpofées,  dans  toute 
la  longueur  des  tiges,  en  épis  ilillaiis,  latéraux, 
gémiiics  ou  folitaircs,  tiés-droitsi  Its  involucrcs 
,«dus  «  ainfi  qa^  ie  adu^i  l«s  valves  iotéricures 
fbbief }  h  oorolïe  à  une  n^ule  écaniae,  fumon- 
jlée  d'une  arête  lon(^ue  &:  droite. 

'  Cette  plante  croît  dans  le*  foiécs«  à  la  Ctfoiloe 

6c  dans  La  Fiotide.  ^ 

if^  Ba^VOM  ^  tcois  épis.  Jndmpagêm  umtnMm. 

;  Jaiivpofm  mmu  remoù  abend*  fffàuriU .  )fiit- 

pUcibttS  ,  pttrifqut  ti  ifitchyis  ;  fpUis  di fiante r  alitr- 
m*  t  bifdù  i  vÛiit  iiiw>iueri  giumd  inviohéiu  Ûo- 
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ex  inc'j'urd  arijijrrt  lofipam  ,  contortam  f  tKlUtttf 
Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  i.  pag.  J7. 

Cette  efpèce  fe  rapproche ,  par  fon  port  j  de 
rciror.  hh'.  i't.  Ses  tiges  le  diiifeiit  en  ra» 
meaux  alterne» ,  diilans ,  (impies ,  folitaites ,  les  in- 
férieurs portant  quelquefois  quatre  épis ,  les  autres 
tff)=\  i  'es  épis  alternes, diiUn», bifides; les intola* 
ries  v  Jas;  les  poiU  plus  courts  que  les  ba1les;lei 
fl  u;s  à  trois  étamines  ;  les  valves  intérieures  légé- 
rtment  velues }  l'une  d'elles  bifide ,  pourvue  d'ios 
longue  atécecoocoitiii4e»fiaiéei  11  divifion.  ' 

Cette  fiante  ciok  ans  liens  moonienc»  àm  k 
Caralîne.  y 

j  I .  B  A  n  B  o  N  odorant ,  n°.  i  y.  Andropogon  fth- 
nanthut.  Linn.  —  Vahl .  Symbol,  t,  paf.  iO(.  — 
Vent.  Heit.  Ceifl  tab.  89. 

Andnf^jMt  Ueanu,  FoisUi.  Mgfft.  pg.  17}. 
U-  Barbon  i  bradées,  dndroppgo»  Mktm, 

Willd. 

Andropogon  fpic'it  Iaxis  y  conjugatts  ,  pauitaiaiit  ^ 
i'aSeaiisifijnbus  ternis  ;  inttrmedio  kermaphrodlto , 
ftHîli  f  arijhto  ;  arifiâ  hifpidâ;  lateralibus  ituif^^^lit, 
ptdictUatu  iûrijUM  rmehipUofi,  Willd.  SpCC  Flaot* 
4.  pag.  914.  —  Humb.  fle  Bonpl. 

Il  fe  rapproche  du  précédent  par  fon  port.  Ses 
tiges  font  drc  tcs ,  hautes  de  crois  pieds  |  fes festl* 
les  glabres,  longues  d'un  demi'picd;  les  fut»érietH 
res  plus  petites ,  pileuies  à  leur  orifice  ;  h  panicule 
terminale  ,  à  rameaux  divariqués  «  accompagnés, 
ainfi  que  les  ramifications ,  d'invotncref  M  ds 
bradtées ,  d'où  fortent  deux  épis  lâches ,  peu  gar- 
nis ;  les  fleurs  ternécs;  celle  du  milieu  leilile.hefr 
maphrodite  ;  le  calice  mutique  ;  la  corolle  pourvue, 
i  U  bafe,  d'une  arête  torfe,  génic«lée«  hifpiéef 
trois  fins  plus  longue  que  la  fleur;  les  ttixat  odlM 
latérales  ,  géminée^ ,  péAiceliées  ;  la  valve  eirî- 
rieure  du  calice  plus  grande  ,  terminée  par  une 
arête  ^/dte  8r  eonit») la  cocotte  nudqnei  fe.o^ 
chis  couvert  de  longs  poils. 

Cecte  plaatè  ctoic  à  Cumana.  if.  (  WilU.  ) 
II  -  BARBOir  de  Vtigioie»  ji*.  16.  Éaèni^ 

virgm  'uum.  Lînn. 

54.  BAft.aoM  bicocne,  n*.  17.  Androoogom 
€mmt.  Lîmt.  —  Svarts ,  Obferv.  pag.  )8i.  * 

Elle  diffère  de  ['andropogon  macroures  de  Mi- 
chaux par  fes  feuilles  rrès-glabres,  même  ftr  Is 
bord  de  leurs  gilnes  ;  par  fes  fleurs  dépout*s* 
d'arêtes  ,  rétmies  au  nombre  de  deux  ou  oeil}  b 
ndùs  durgé  de  Jongs  poils.  ^  (    /  ) 

BaABOH  hitiffé,  n".  14.  A,:dropogo»kir* 
UM.  Lins.— U4»font.  Flot,  allant,  z.  pag  i?^-^ 
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i6.  Baubom  doubla  éni ,  n*.  ij.  Ana'rofogon 
difia^fty^m.  Litui. Dcifont.  flor.  atUnt.  i.  pag. 
J77.  —  Poir.  Voyage  en  Birb.  1.  ^g.  z6y.  — 
jarq.  Icon.  Rar.  tab.  61:;.  —  Co  1  éh  i.  pag. 
iSj.  —  Allioni ,  P«dein.  n".  117;^.  —  Holl.  Gram. 
|.  pag.  t.  nb,  25. 

Parmi  les  individus  de  rr  rr»  efpèce.qus  j'ai  ob- 
fervés  fur  Its  c6us  de  Barbarie ,  j'en  ai  fouvent 
nncoocre  e  innseptip 

^T^^Barbom  plumeuz.  Aniropogon  plumofum. 

AnJrnrogon  fpia's  gem-iat's  tern'ifve ,  terminaii- 
ius  i  jïoj.ulis  f;c-n.nis  ;  tjl  cibus  pilofts  ^  at'tro  fef- 
fii ,  mu  ico  ;  uite  o  pediccilato  ,  arifiato  }  arifiâ  plu- 

mofâ.  WiU4.  Spec.  PIak.  4.  Mg.  «18.  —  Humb. 
U  Boopl. 

Ses  tîgeS  font  droites ,  cylindriques  ,  hautes  de 
deux  ou  trois  pi^ds  ;  les  feuilles  pl  ines  ,  un  peu 
reides,  rudes^  à  l:;ur5  bor  ls  j  les  gaines  glabres, 
ftriéesi  les  articulations  velues  ;  les  epis  terminam, 
géminés  ,  «|uelauefois  ternés  ,  longs  de  trois  à 
quatre  pouces;  les  fleurs  imbriquées,  géminées, 
1  une  felTile,  mutique  ;  l'autre  pédiccUée  ,  munie 
d'une  aréf«  fix  à  fept  fois  plus  longue  que  Ja  fleiir , 
torTe,  plumeure  de|>uis  Ta  bafe  jufque  veis  (e  mi- 
lieu ,  puis  hifpide  julqu'i  fin  fommec»  l«i  calices 
pileux. 

Cette  plante  croît  à  Cumana.  if.  (  WUld.) 

}8.  Barbon  h'xné.  Andiopogon  kinatum.  Retï. 

*  Andropogon  fficis  geminit ,  Unatis  y  calscit  val- 
flit/i  alttrS  tnuicatà  ,  trtàtnutâi  pttmto  »ujori  0rif- 
$sto.  Retz..  Obferv.  (.  pag.  ai. 

Ses  tiges  (ont  hautes  d'un  pied  6c  plus .  filifor- 
mes ;  les  pédoncules  alongés  ;  les  épis  gé>iiinés . 
longs  d'un  pouce  ;  les  de'us  du  r  ichis  couvertes 
d'une  touffe  de  laine  jaunâtre  qiii  enveloppe  éga- 
kmtn:  des  fl.urs  fetOles  ;  le  calice  Arié  ,  à  deux 
valves  ;  la  plus  grande  acuminée  ;  la  plus  courte 
tronquée  ,  a  trois  dents  ;  la  valve  extérieure  de  la 
corolle  linéaire,  munie  d'une  arére  g  niculée  ; 
rintérieure  plus  courte*  mutique  j  deux  lUgmates 
knin^Oe  velus. 

Cette  pUto  croit  dans  kc  Iodes  otieuales. 

X««t.> 

,  ..59.  Baruon  à  anneaux  ,  n".  24.  Aitêraptgon 
4innulatun%.  f  orsk.  —  Vahl ,  Symb.  x.  pog.  lOX^  — 
Willd.  Spee.  Plaot.  4.  pag.  918. 

40.  Barbon  mutique,  n°.  19.  Andropog»» mu- 
'tham.  Liim.  —  WtJld.  ^lec.  Plant.  4.  pag.  919. 

U'tlldtrnow  eft  porté  à  croire  que  cette  efpéce 
appartient  plutôt  aux  ehlorit  qu'aux  andropogon ^dt 
qu'elle  f(^jrappfocbe  dtt.WUDia< /finu. 
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4T.  BAiùHMf  à  longoes  8ilces.>lo4sipiiM  tri/» 

taium. 

Andropogon  fpicij  ternit  quatemifve  ,  fioribus  ge~ 
minads  ,  aUtro  fijftli,  ^M^^  arifiato  ;  alieio  pedicei' 
Imo  ,  mutico  ;  foliis  vaginifqut  Lxe  pile  fis.  (N  ) 

Cette  eCpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  la 
prérédbMo  %  À  en  ëSSbÊC  par  les  fleurs  poorroes 
d'aré;âs,  fëunies  en  trois  ou  quatre  éi'is  t«>rmi- 
ruux  ,  pédonculÀ ,  velus ,  linéaires  ,  cuuiprimés  % 
les  fleurs  alcernés ,  géminées }  l'une  feflile,  pourvue 
d'une  longue  arête  brune,  géoiculée  i  l'autre  pé- 
dtceltée,  mutique;  le  calice  acuminé}  le  ratbis 
pileux  ;  1  s  teuii!cî>  riid-s,  fermes,  étroites,  lon- 
guement fubideesà  leurfommet,  un  peu  planes, 
pik  ufes .  ainil  que  leurs  gatnes }  les  tites  gUbits  « 
cylindriques;  \ii  ardcnbClOOS  brOlMit  PHtMWKj 
ttès- glabres. 

Cette  pUme  «  été  obIMo  i  me-do-Fianc» 
pu  Conmerfon.  (  F.finktri.Dt^fiuu*} 

41,  Barbom  pileux.  Amtrçpogoit  j^Ufim,  WîSUU 

And'^opogon  fpicis  d'gitatis  ,  fuhjtnis  ;  flor  'thus 
minaiis,  bufi  viliofit;  aUcro  htrmaphrodito  f  ari^nto ^ 
ftjfi/i  i  aluro  mjfculo ,  mmfg  ptéu*IUlO$  ftfcU 

glabri.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  910. 

Ses  tigos  font  liautec  de  trois  pieds ,  rameuTes  i 
teur  bafe  I  tes  feuilles  roldes  ;  les  infertenres  ion- 

guei  de  quatre  pouces  ;  les  fupérieures  longues 
d'un  pîedi  (liiées  ,  pileul'es  un  peu  au  defljs  de 
leur  baftf  »  l'orifice  muni  d'une  membrane  troiH 
quée,  lactniée  ;  environ  fix  épis  longs  de  trois 
pouces  j  les  fleurs  géminées  ,  environnées  d*iuM 
longue  lain"  a  leur  bafe  5  \z  fljur  hermiphrodite 
feATilei  le  calice  mutique  ;  fa  corolle  pourvue  d'une 
arête  un  peu  torfe  ;  les  fleurs  miles  pédiceBdeSj 
muciques  ;  le  rachis  glabre. 

Cette  plante  ctoti  dans  les  Indes  orientales, 

(  Wiltd.  ) 

4}.  BarBOM  de  U  Cluae.  Andiopogm  Bladiùi, 


Andropogon  fpicis  fuhoclonls  ;  flofculo  hermaphro- 
dite fi^ii  f  UnAatoi  ntutro  pedurutUato  ^  eiiiato  ,  mu- 
tie»,  Retz.  OMerv.  i.  pag.  17. 

Ses  tiges  font  (impies,  cylindriques ,  peu  fenil- 
lées,  velues  à  leurs  articulations  |  les  feuilles  par* 
femées  de  poils  blancs ,  furroot  i  rorifice  des 

gaines  ;  environ  huit  épis  pédoncules ,  lin  -.n.ts  ;  le 
rachis  pileux,  gtniculé»  les  fleurs  alternes,  gé-' 
minées,  entourées  de  poils  blanchâtres  ;  b  fleur 
hermaphrodite  feâile  .pourvue  d'unt  longue  arétf 
torfe  ;  deux  longs  Itigmates  noirâtres  ,  épais ,  un 
peu  hériffés,  fupportés  par  des  (lylts  courts,  ca- 
piliaiies  j  la  fleur  ttéiile  vide,  p^diceUâe  ,  legé" 
I  rementâide.  ' 
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44-  BAMOm 

Retz. 

Andropogon  fpicis  fili/ormiiiu ,  fubd  'igitatis  ;  fio- 
r  'thus  geminatis  ;  ftmineo  pediieUa:o  ,  anjlulo  ;  maf- 
etUo  ft0ii  >  mutieo  i  eaUùiiu  uaivalviius.  Retz  > 
Obferv.  s*  pag.  ti» 

Ctm  pUnM  a  àm  tigei  filifonnes.  hautes  de 
drai  piedc  »  fSMvfi»»  gmaes  de  feuHb»  linémcs 
cdk*  da  Im$  rr^-nombrenfe<  )  les  inti«i  rares. 

HufitlIlSépilfi'iformes,  d'un  briiii-verdàtre,  fup- 

[sortent  des  fleurs  géminé^  héiilfées  ,  velues  à 
eur  bafe  i  la  fleur  mite  Mum  ,  tMittqoe  ;  U  fleur 
femellepédicerL'î,  pour,  ne  d'une  arêtes  les  calices 
linéaires ,  velus ,  univalv»,  obtuse  U  coroUe  i 
deux  valves  lancéolé?»)  Vuèmwtto,  génicilétt 
plus  longue  que  la  fl;.-ur. 

C  tce  plante  croît  i  Trao(|uebarre  ,  fur  le  bord 
ietfleavfs.  (ktn  ) 

BAnfiON  doré.  Andropogon  aurtum.  Willd. 

Andropofon  fpicis  dïgitatis ,  plurimis  ;fioni>us  ge 
minatis  ,  ariflatis    ûltt'O  ftfjili  ,  alctro  pcdicdLtio  y 
talicihus  ohtvfis ,  vilto^s  ;  ntcîù  kirfutâ.  Wi.l(leo. 

Spec.  Planr.  4.  pap.  911. 

Andropogon  fpicis  eonfertiSf  kirpaù ,  nfr-fiavis, 
IKimeroJîs.  Borg.  hin.  i.  pag.  i&i.  tab.  ii. 

'  Ses  tiges  font  hautes  d«  deux  pieds  i  Tes  feuilles 
raides  8e  planes  )  Icfir»  |atnes  ttriëes ,  pi^eulês  à 

leur  orifice  {  les  épis  dipités ,  au  nombre  de  cinq 
â  quinze  >  longs  de  deux  3  quatre  pouces  ;  les  fleurs 
fémit^ées,  hermaphrodites  i  l'une  pédicellée,  1  au- 
lie  ifOàA»  I  leur  «altce.â  deux  valves  obiuGes»  cou- 
vertes d'une  laine  Idrame ,  d'an  iauite  d'ort  la  co- 
rolle pourvue  ,  à  fi  bafe,  d'une  arête  torfe ,  trois 
fois  plus  loneue  que  les  deurs }  le  tachis  revêtu 
de  poâls  rouflelties* 

Cen»  plaaM  outt  à  Ille  Boarboa.  9  (  WHU.  ) 

■'  46.  BauboN  digiié  ,  n*.  ao.  Jbtdrapogon  iJefiA- 
iKu  n.  Linn.  —  Lam.  IlL  tab*  840>  fi|.  4.  «Jioft. 
Sàtam.  1.  pa§.  y  ub.  j. 

47.   ArKBOu percé,  Aa^opogor.penufum^'WîRd. 

Cette  phme ,  très-fingultère  par  le  mm  aeroB^ 

•j'on  rermrque  (ur  chacune  des  valre^exririeiirt"s 
e  fes  calices,  porte  tous  les  carattircs  des  andro- 
pogon ,  ii  doit  y  être  réunie.  On  peut  en  dire  au- 
tant de  \'hokuê  ra€*tmfui»  Fi^kb.  (  J^«grc{  Hov> 
«t;E,ii°. 


—  Latn.  Oiâ.  }.  p.  142. 
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Barbon  fouicho.  Andropogon  farcatum. 


BAR 

bas  geminatis  ;  kermaphrodito  ftffiU ,  arifiato  ;  mf- 
esUonuuifo  «  pedieellatoi  racki  pilofi,  Willd. 
Mni.4.pif.9i9.  ^ 

Ses  tiges  fe  terminent  par  environ  quatre  épis 
longs  de  trois  pouces  ,  compofés  de  rteuts  gémi- 
nées; les  hermaphrodites  Tefliles  ,  ayant  un  calice 
à  deux  valves  lancéolées ,  hifpides  fur  leur  dos  & 
à  leurs  bords  }  l'extérieure  bideotée  i  Ton  fo«- 
met  j  l'intérieure  aiguè  ,  un  peu  plus  longue;  la 
corolle  membraneofe}  la  valve  iote Heure  entière} 
rewétieuie  bifide  ,  ■Mnie^one  arête  géniculée, 
au  moins  une  fois  plus  longue  nue  les  vulves  'e$ 
fleurs  mâles  pèdicellées  >  les  valves  calicmaies  ir.u- 
tiqoeSj  acilininées,  hifpides  fur  le  dos  &  à  leurs 
boidsi'ia  corolle  dépourvue  d'arétesi  le  nd» 
coQveitde  ciès*longs  poils. 

Cette  plante  croh  dans  fAménqM  Aftoarie* 

nale.  i(.  (  U^iiid.  ) 

*  Andropogon  (villofum)  ,  fpiei*  £§iuù$fff 
rikut  ariji^ii  ,  fej^iù  pt  duntuk^toqiu  ;  ttikt  ttSnt» 

fu»  ifiUtfif,  Ihonl».  Pfodr.  v>*(,ÈCiip,a,Sp.) 

BARBOTINF.,  SEMENCINE.  POUDRE  A 
VERS  :  noms  divers  de  l'abAoche  de  Judée  (a^ 
moift,  n*.  14)*  dont  la  Tenence  ,  envoyée  da 

Levant^  a  une  grande  amertume  &  une  odiW 
forte  ,  qui  la  rendent ,  d'une  part ,  (lomachkne« 
&:  de  l'autre  propre  à  faire  BMMSrir  les  vers.  C'ct 
peut  être  celle  <)ue  l'on  noaune,  dans  les  boad^ 
q lies, /^DMM  eontfi.  It  eft  an moitis  fâr  que  ceUed 
.ippirtient  au  même  l'-''--  l-i"iie  a  nommé  une 
eluèce  antmijia  cvmra ,  probablement  parce  qu'elle 
a  Us  mêmes  propriétés  ,  ou  même  qu'elle  fournit 
U  graine  des  bouti^iee*  C  Koycf  Armoise.) 


BARBOUTOUBA 
dntm  bi^dum,  AttU. 


nom  caïaâbedft 


BARBOUQUJNE.  (  Fty^i  Saisirs.) 

1.  BARBULE  4e  Chine.  AuMe  fm^i,  teor. 


Barhula  forihtu  vinîeiUmit 
ratis.  Lour.  Flor.cochin.  1.  pag.  441, 

Genre  de  phntes  de  la  fjmitte  des  labîics,  (talft 
par  Loureiro,  fur  une  efpèce  d'arbulte  de  la  Chine, 
d'une  odeur  très-agréable ,  qui  s'élève  i  la  hauicor 
d'un  pied  environ .  garni  de  feuilles  cotonoetifes, 
ovales,  obiongues,  dentées  ^  oppoTées.  Les  lifts 
S:  les  rame.ijx  fe  terminent  par  une  pyranidedl 
fleurs  bldntlu-s ,  difpofeespar  veniciiles. 

Le  calice  eft  d'une  feule  pièce,  â  cinq  décou- 
pures droites  ,  égale»  ,  fort  aiguës  i  h  corolle  la- 
biée ,  à  deux  lèvm  i  U  livie  fupdrknie  divilie 
en  quatre  lobes' ovales {  rinfëtieiite  grande ,  inn» 
gét'  ,  b.ubue}  quatre  étamines  did^naroes;  un 
ovaire  à  quatre  Iobc«  ,  furmonté  d'un  feul  fiylai 
fMoe  icBâMeSHMi  is  lefed  Al  oJiGe» 
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Cftte  plmre  croît  i  la  C()chinc5iine.  Klle  tîre 
fon  nom  de  fa  cotoUe  iiatigce  à  U  lèvre  infé- 

l.  Barbole.  Barhula.  Genre  de  !a  famille  des 
ipriuiîVv  ,  établi  p.ir  M.  Palif<  t  de  Bcauvcis.  Ce 
nom,  fe  crouvar.tle  tnënie  que  celui  eniployé  plus 
haut  par  Louteiro  pour  une  autre  plante,  pourroit 

être  changé  en  celui  de  iarèiprc  (  barhifirui  ) . 

Le  caraâère  de  ce  genre  *  d'après  M.  de  Beau- 
vois  ,  eft  d'avoir  un  pénftome  fimp'.e  ,  garni  de 
als  fimples,  tournés  en  rpirJe,  réunis  en  un  rub^ 
cylindrique  »  libres  feulement  au  fomaiec , 
comme  les  tftamines  de  quelques  plantes  mona- 
de!; ii"^.  f .3  fo'ffefft  lilie  ,  en  ternie  de  ci pnchonj 
l"o,)-r».t.le  loni;,  dioit ,  fubule »  l'urne  tubulée, 
ovale  ou  cylindrique;  U  galoe  obloogoe  «  dé- 
pourvue de  périchct. 

Ce  genre  ne  comprend  que  quatre  efpèces ,  qui 
/ont  :  des  hryum  de  Linné  ,  dss  batbules  &  dts 
tortu'cs  d'He^wig  &  de  Btidel.  Ces  efpèces  font  : 
iKbryum  rurale — Jutuiucutr.  Linn. — tricetorum  Gmtl. 
—  barbula  acuminjfa  Hedv.  App.  pofth.  tab.  , 

Sg.  f.  7.  (  yoyci  tarùcU  Bry,  8e  Pal.-ficauv. 
9redr.  pag.  16.) 

BiUlBYLUS.  Brovn,  Juff.  C'ett  le  baroh  d'A- 
daafb(I.Ce  genre, établi  p4r  Brovn ,  le  rapproche 
JbCMicoup  des  triehUia  ,  &  patoit  roémc  devoir  y 
àat  réuni.  Il  n'en  dilfèie  que  par  le  nombre  «kc 
Vanies  de  la  fruftificuion  ,  qtii  ménie  foOK  Virâ> 
oies,  &  par  rinl  rtiondes  é'.aminîs. 

Le  caiut  tfi  campanule  j  a  quatre  ou  cinq  dents 
tùHrUSi  qucfe  ou  cing  pitaits  itfirit  fur  U  hord  inti- 
iwird»  cA'uti  huit  à  di*  éamiatf  Jonant  du  fond 
da  calice  ;  iet  fiftment  eomprimis  ;  ies  ûuiint  ova~ 

hs  i  un  oviiire  libre  ;  un  flyle  i  un  fiigmaie  ;  une  cap- 
fuU  J  trois  L'ges  ;  dtux  feme'tcts  dans  chaque  loge. 

<J'eft  un  arbre  d.»  la  Jamaïque  ,  dont  le  tronc 
revêtu  d'ur.e  écorre  rabnreufe  i  les  feuilles  al- 
ternes ,  ailées  i  les  fleurs  diipoiiéet  en  gnpp«s. 

î  l  TRICHIIIE  ,  Suppl.  ) 

BARCA  :  nom  maiabare,  donné  ^  fuivant  Clu- 
â  refpèce  ou  variété  de  Jaquier  {ardacar- 
pus  .  n°.  r  )  ,  dont  le  fruit  eft  plus  t'w^culeot  8e 
plu^  agréable.  Suivant  Rheed,  il  eft  nommé  v«r«M. 
On  rtconncît  facilement  que  c'tll  le  n.émc  mot 
fToii«ncé  diftéreoMBenti  8e  que  le  4eraier  doit 
Jnvf  céfilté»  ^J^f'} 

^AllCiAM.VN.  A  Gvxarate  on  nooune  ainfi  le 
tvtbith  «les  Ar«bct«  fiiiyanc  Clvfiuf. 

BARDANE  m  GtX>UTERON.  Lappa  Um., 

ariiium  Linn.  Le  lappa  glabra  Lam.  ou  arâiutn 
lappa  Linn.  eft  (ttavé  dans  les  lUupatioM ,  tab. 
61^.  WjJidffnav  Se  fiidqiKSiniK«b«ttniflltt  «tt 


BAR 


587 


r.ing^  parrr.i  les  ccrdiau  les 

efpèces  de  l.amarck. 


BARDO  l  l  iER.  C'eft  le  nom      pone «  daw 

rile  Bourbon,  V imbricaria.  (  J'oy*^  NatTIER.)  Il 
fe  nomaie  Lticore  bois  de  nattes ,  à  raifun  de  l'ul.rge 

3u'on  y  fait  de  (on  bois  débité  par  lames  ou  lattes , 
lies  nattes  dans  le  pays  ,  8e  employées  pour  cou- 
vrir les  maifori^,  ce  qu'expriment  aufll  le  nom  laiin 
imluieariu^  6l  it  itix\*iii%  bardouter ^  corrompu  de 


BARETIA 
(  f «jr^t  QoiTk) 


QUIVISIA  CtrSBlU 


BARHAR14A  :  Mm  que  les  habitans  de  Mad^ 

«afcar  donnent  à  an  grand  8e  bel  aibce  de  leur  Ile. 
I  eft  remarquable  par  fes  grandes  fleaines  8e  ftf 

fliurs.  II  t\\  w'c  voifîn  de>  dlUcnia  ou  catmon  { 
mais  il  paroit  devoir  former  un  genre  particulier. 

BARILLE.  On  nomme  ainfi ,  fur  quelques  c6tes 
méridionales  de  France ,  la  loude  ,  qui  elt  nommée 
ojri/lj  fur  ctllos  d'Efpai-fîe  ,  &c  dont  l.-s  cendre» 
donnent  la  meilleure  foude  d'Alicance.  Ce  dernier 
nom  eft  «afli  donné  au  tmii4  maritima ,  fuivmt  Jbo> 
quin,  par  les  Américains  hubicui  ds  ÛrthlfllM. 
(  yoy Cl  Soude  ,  11°.  y .  ) 

BARIN  ou  B  AUiN ,  efpèce  de  beqaois  {pand^ 
jstfUan.)  lies  J!hili(>pioes  «  wiieiiée  pur  Ct» 
melli. 

BARKHAUSIA.Qiietqiieserf.èces  de  crépis  ont 
été  rangées  dans  ce  genre  établi  par  Moench^ 
adopté  pat  Oecandolle.  Ces  efpèces  ont  été  fé- 
fifées «Bt «fl^j'»  d'épiés  les  osnâères  fumas: 

Un  calice  CJnalieLlé,oilo.-ig ,  en  côies,  Jlllùnat  ^ 
fj  baft  ix  réx'oq^ede  la  tnatuitté;  les  falioles  intérieurtf 
jlo.rgé.-s  ;  cclLs  du  Cûltie  exié'iei^r  courte»  &  lâches  f 
le  rictvta'U  alvéolaire  &  nu  ;  les  aigrettes  JimpUs ^ 
pétUcellees  par  le  prolongement  fdiforme  de*  JemeiutSf 

Les  crépis  al^  '.na  —  rulra  —  fetiia  ,  tic.  appar- 
tiennent à  ce  (.cnre.  (  Vvy,  CKtriDi.  ,  Suppl.^ 

BARLERIA.  iVayt^  BaruluÀi^.) 

BaRNADESIA.  (  Voy^i  Barnadez  &  les 

lllufirat:Oi:s  ,  tab.  OU  «ft  figUlé  le  bûTlUti^ 

fpinofa  Lion.  ) 

HAROLA,  Adanf.  (  Voy.  Barbvlus, 5tfp;»f.) 

BAROMEIZt.  (/>y.  PotY*<%o.i,  Ji»..i460 

BAHaERU^-W.  C  riy.  PoAAQvtet ,  AeU.) 

BA&RALPEU.  Qm»  àà  plene  i|m  M.  da 

Eeee  x 
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Gêner,  Nov,  Madag^if.  n".  Si  ) 
confacre  à  M.  Barault ,  médecin  à  l'Ile-de-France , 
qui  a  K  ciiei  lli ,  tant  dans  ce  tte  île  que  àum  l'Inde, 
•Mî  grand  nombre  de  plantes.  Ce  genre  appartient 
â^finnille  des  nerpruns  i  ii  oSte  pour  caraâèie 

UucaUce  urcéoli ,  a  cinq  découpures  ;  cinq  p^ta'ts 
fort  petits  t  onguiculés ,  iifi^es ,  inférés  e/itre  Us  déiou- 
parts  du  calice  ;  tt<imia<s  ;  Us  filament  dilàtds  à 
leur  baje  ,  c/jif  ^^fét  aux  pétales  &  plus  longs  ,•  ust 
WttaM  gtanduleux  autour  dupifiili  l'ovaire  aahèrent 
mufortadu  calice;  un Jiyiefiut Ul^fKt it$  étêHilus. 
Le  fruit  n'efl  pas  connu. 

Ce  genre  contient  des  arbriOeaux  à  tinedroitei 
les  rameaux  oppofés ,  articulés  %  les  feoTlfes  très- 

gbhff^s ,  oppofées ,  léç^remcnt  dentées ,  p arf^  m  'es 
dépeints  tranfparens.  f^s  pédoncules  font  coû  ts, 
fitues  i  la  baie  des  feuilles,  bifides,  puis  tiifijes, 
enfin  i  nois  fleurs  petites,  globuleufes.  Les  bour- 
|mtt  root  rëfineux. 

'  BARRF.I.IKRE. BdVmd. Quelques cfpèces doi- 
'venc  ét  e  aj  >ucécs  à  ce  genrej  qui  d'ailiciiR  fis 
rapproche  beaucoup  des  rutlU», 

10.  BArRFuiftE  i  croît  épines.  BétUrU  tri- 

fpinofj,  \'M. 

Barleria  fpiais  axiUarilfut  ^  eomptjfitis ^  triradia- 
iisj/pkif  urmmêUèm,  imêrkttis,  Vah|,  SraboL 
1.  pag.  ^6, 

Ju/HeU  tpfpintfft.  Forskha! ,  Flor.  Mfpt.-arab. 
pag.  6.  —  Lan.  Diô.  i.  pag.  6j}.  b"  •  Car- 

MANTINE. 

Atbrideau  à  feuilles  oppofées,  orales>lancéo- 
lées  ,  rctrecies  en  pétiole  à  leur  bafe  ,  entières  , 
Ionien  s  ce  deux  ponces  &  plus,  rudes  &  ciliées  à 
leurs  bords,  munies  «  dans  chaque  aifldJe^  d'une 
épine  blanche  j  fubulée.  I  troisbiandes  très-ou- 
vertes. Les  fleurs  font  imbriquées,  dffpolees  en  un 
épi  terminal  ,  garni ,  dans  toute  fa  longueur ,  de 
grandes  braâées,  &  de  deux  autres  plus  petites, 
lancéolées  «  ûibulées  ,àh  bafia  de  chaque  Aeiir.Le 
c^c«  eft  vel«4  ainfi  qiie  It  coMlle. 

Cette  plante  croît  dant  lei  forées,  ùu  les  non- 
tagnes,  duM  l'Arabi*  henrculê.  ^ 

1 1 .  BARRBLiiKi  i  deux  épIncs.  BmM»  Kfài- 

acfa.  Vahi. 

Barleria  fpinis  axiHarièut,  hira£ads  ^  torifiHt  : 

JuJKeia  iifihitft.  Forskhal ,  >£gypr.  pag.  6.  — 
lam.  Dia.  i,  pag.  63J.  n».  "^CÀrmantihe. 

Ses  tiges  font  ligneufes ,  divifées  en  rameîux 

C'Ieux;  (es  feuilles  médiocrement  pétiolées,  ova- 
I4  oès*«Kiins»  ivKvooéc».  vtliiM  fiv  km 
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'  veines  &  ï  leurs  bords.  De  l'aiffelle  des  ftnillei 
fupérieures  fortent  des  épines  oppolées ,  ordinai- 
rement à  dea»  branches .  quelquefois  bifides,  éta- 
lées, plus  lon.^ues  que  les  feuilles}  les  pédoncules 
courts  j  Militaires .  uniflores ,  inférés  dans  1î  divi- 
fion  des  épines  j  le  calice  velu ,  de  h  longueur  des 
épines  -,  la  corolle  grande  ,  violette ,  longne  de 
deux  pouces  i  le  aiM  renfibteneot agrandi. 

Cette  plante  croît  dant  l'AnUe  hanenfe. 

* 

1 2 .  B  ARRBuftKB  acamlie.  BoHtrië  MutthUu. 

y  M. 

UatUritt  fpiuit  Mmiait  ,  axiliariiut ,  foliêuit  i 

fpieu  «mlitrièat ,  j^cw^.  VaU«  Synb.  i.  IM1.47. 

Sa  tiges  font  garnies  de  feoiliss  péiiolfes ,  op- 
pofées, ob'on£uet,  ttèt-entiè-es  ,  cuf 'i  ié;s ,  pi- 
leufes  De  l  une  des  deux  aiffelles  ("cuit me  u  for- 
tent deux  épiiv  s  rn'des  ,  lancéolées  ,  foliacées, 
épineufes  à  leurs  bords ,  rarement  pilcuGs,  aae 
fois  plus  longues  que  les  feuillef.  LesftenrtlMK 
diijpoiéM  en  épis  ixilliiret,  unilatéraux. 

C.tre  plante  croît  dans  l'Arabie  heneolà. 

(KdA/.) 

IJ.  Barri  LliRE  rude.  Barleria  ffrigofa. 

Barleria  ine'tnit  tfêlus  ohlougis  ,  Csktkt  ptàaiit^ 
rtmiffue  prigofiti  hr^âtU  tiBêtis,  Wfllden.  %a 
n«nt.9.pag.}79. 

Elle  dilTère,  félon  Willdenow,  du  barleria  crf- 
taia  par  fts  feuilles  longuement  péiiolées,  plus  lar- 
ges ,  très-rudes  en  deflous  *  le  loog  de  leurs  ner- 
vures; par  les  épis  terminaux}  par  les  braâées 
plus  élargifs  ,  point  muctonées  î  par  les  cils  phs 
fins ,  plus  épai<  ,  plus  courts  que  les  braâées.  Les 
rameaux  font  glabres  ,  parfemés  ,  dans  leur  jea- 
neiTe ,  de  poils  couchés }  tes  iêoillês  oppofées,  ri- 
maflées  au  fomniet  des  rameaux,  longues  de  trois 
pouces,  acurniiiécs>  glabres  en  diellusi  iesbraâéet 
ovaLs ,  ohtufi»,  «mnéet, réticulées,  dliésii 

leurs  b  ur  is. 
Cette  plante  croît  dans  les  Iodes  oriental».^ 

14.  BAMBuiM  couchée.  JWcrftffracwfcek 

Lour. 


Barlaki  iatrmii  ,  foliiê  UmutLttis , 
hifpùliti  t^imdu  tâmimMmi*  Lear.  Fler.cei^ 

i.  pag.  4î8. 

Ses  tiges  font  nombreufes  ,  ligneufes,  tortuen- 
fesj  couchées,  dépourvues  d'épines,  hériffées, 
girnies  de  feuilles  <^polèes*  lancéoléât  éiaigiei» 
pileufes,  crénelées  \  (eon  bords.  Les  tkim  A* 
jaunes,  ramifleesen  téte  terminale  ,  accompagni» 
de  bradées  ciliées,  acuminées  i  les  calices  parta- 
Qés  «n  i|HSi»  déoe«pnm  Abalén  fie  piteufes 
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les  cipPules  oblongues ,  angolenAt,  i  dtn  loges  ; 

ks  femences  orbiculaircs. 

Cette  plante  croît  aux  environs  de  Canton  «  aux 
Kem  tnctthes.  1>  (  Dtftript.  ex  L»»r.) 

Ohftrvations.  M.  de  l  amarrk  S  pcnfé  qoe  le 
lerij  no3iflo-a  &  cripjra  n'étoient  que  deux  va- 
r  étés  de  la  même  eifèce.  M.  V'ahl  les  a  léparées , 
&  il  ajoute  comme  variété  de  la  première  le  iufiiçia 
laaciolau,  Forskh.  wC^ypt.  pag.  6, dont  elU:  dif- 
fère par  fts  feaillM  ptleulcs  M  dinnis,  principa- 
kment  vert  te  bonis, 

Le  barltria  lon^ifiorj ,  n°.  7,  eft  figuré  dans  les 
JUufirations ,  tab.  fig.  J  .  —  Vihl  ,  Symb.  l. 
pag.  46.  tab.  16. 

Bjr!c-ij  erifittm, ru.  m. Lam.  111. 6§,i,9c  var. 

fi.  lil.  Hg.  2. 

Cette  dernière  eft  une  erpèce  bien  difiinéle. 
Le  iarleria  eoteinea  >      8 .  doit  être  rap;^orté 

an  numx,  rdon  VaU  8e  WiUdeoov.  (  ^oy^i 

RUELLIE  ,  n*.  J4.  ) 

Le  harlcria  fyramidata  ,  n°.  9  ,  que  M.  de  !-a- 
marck  a  établi  d'après  Plumier  ,  feroit-il  la  même 
plants  qr.e  le  rueiiia  ôlechum  de  Linné ,  auquel  ce 
dernier  auteur  rapporte  la  même  Bgure  de  PiMoùer 
avec  celte  de  Sloaae,  tab.  109,  fig.  t.? 

BARRINGTONIA.  (  Kcy^j  BuroNic.) 

6ARTALAI  :  nom  provençal d'ttO  chardon  très- 
épineux  (  cniciu  ferox  Linn.  >. 

BARTOLINA  :  uom  donné  par  Adanfon  au  tri- 
4x»  de  Linné. 

BARTONIA.  {Voyei  Bartoke.) 

BARTONE  âuecte.  Bartonia  ttneUa,  Willd.  in 
ABU  Sœ.  Nat.  Cor.  Berol.  4.  vol.  ).  * 

C'ift  une  petite  plante  de  l'Amérique  fepten- 
rrionale  ,  très-délicate  *  qui  a  l'afpeâ  du  bufonia 
ttnaifoGm,  8c  dont  WilldenoV  fiitt  un  genre  par- 
ticulier ,  auquel  il  donne  pour  caraÛère  eflentiel  : 

Un  calice  à  quatre  folioles  ;  une  corolle  campanu- 
lée  y  perfiflante,  a  quatre  découpures  i  quatre  étamiaet  ; 
ut  féal  ftyle  ;  une  car  fuie  à  une  feid*  Ugt  5  k  âotx 

ves  f  contenant  pl^fiiun  fcmcnces. 

.Cette  plante  a  été  lécueiiiie  à  Philadelphie  par 
Mohlenbeiy» 

BARTRAUCGenre  de  la  fantiUe  deamoiiflcs. 
C  '^rr  CB»iUi.oxis  «  Stfplt  ) 

BARTRAMIA.  Gxrtn.  Parmi  les  efpèces  qui  ' 
coinpofoient  le  genre  triumftna  de  Linné*  il  s'en  j 
trooToit  ptofieura  dépottrvnea  de  calice .  Ik  «^ui  ! 
fewhtoiem  diToigécrcfipuéea  dÏM  miKS.GcRDer* 
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en  exécutant  cf  rte  réfornie  ,  't-ç  a  cor.fervées  dans 
le  genre  de  Linné  >  &  a  tiauli  pour  its  autres  le 
genre  bartramia,  auqtiel  U  attigoe  pou  cacaitèie 

efTentiel  : 

Un  calice  k  cinq  foliotes  ^  munies  d'une  barûe  un 
fcuau  de  foui  Je  leur  fommet  ;  cinq  pé$alesi  ànq  <iian^ 
dts  fjo  mitufei  a  la  bafe  des  pciales  ;  quinze  é:jmi:  rj  ; 
une  cJf  fule  divijee  en  quatre  coques  à  deux  loges,  fans 
valve*  i  les  fimenees  Joliuûns,  euBUmua  aux  pevaU 
des  loges. 

Il  réfutte ,  d'après  Gcrtoer ,  qoe  les  efpècef 
confervées  parmi  les  triumfettm  font  dépoorvoes  de 

calice  &:  de  glandes  à  la  b.ifr  de  I.i  corolle.  Les  cap- 
fulesfont  très-entières,  à  quatre  loges  i  le>  femen- 
ces  libres,  8e  non  adhérentes  aux  parvis  des  cap- 
fules. 

r  es  principales  efpèces  à  rapporter  ï  ce  irenre, 
&:  aejà  décrites  parmi  les  triumftna  (v<»y«j  La»- 
puLifiR)*  font: 

I.  Bartramia  iufp'V*  C««.  de  Fruft.  8e 
Sem  1.  pjt.  M7.  tab.  m.  fig.  j.  — Lam.  lliuftr. 
tab.  400.  fig.  2.  (  yoyei  Lappulier  ,  n".  6.  ) 

a.  B/^RTRAMIA  glanduiofa.  Lam.  111.  tab.  400. 
fig.- 1.  (  Vhyti  Lapkvubr  j  d*.  8.  ) 

Les  efpèces  de  Lappuitir  ,  n*».  ? ,  4  8f  f  , 

femblent  devoir  égaîe  nent  appartenir  r>  ce  nou- 
veau genre.  Il  me  parou  cependant  que  les  trium- 
fetta  tormant  une  fuite  d'efpèces  affet  naturelles, 
il  feroit  préférable  de  les  coiifcrvcr  dans  leur  inté- 
grité ,  ayant  d'i^illeurs  rerr.arqué  c^ue  le  calice  étoit 
caduc .  éc  que  q».ind  mémo  il  n'txilteroit  point ,  ce 
caraâèce  &  quelaues  autres  de  médiocre  impor- 
tance font  nfuffiiaos  ponr  imuiler  un  genre  pea 
oonbieiix  en  efpèoes«  ttès-rqpprodiées  emr*elles. 

BARTSIA.  (  F<y»t  CocrIti»  MxMkas  L.) 

BARU  e«  DAUN-BARU.  «  Dans  la  langue  ma- 

laife.  dit  M.  du  Petit-Thouars ,  on  nomme  ainfi 
le  hibijcus  ttliaceus  Lmn.  Les  habitans  de  Mada- 

Îtafcar  prononcent  baro  ou  varo.  Ce  nom  a  pafTé  i 
'Ile-de-France ,  où  il  défigne  le  m^e  arbufte ,  qui 
croit  en  abondance  far  les  bords  aé  la  mer ,  dans 

Quelques  anfes  qu'il  Jt'core  magnifiquement.  Son 
corce  eft  employée  pour  faire  des  cordes.  On  le 
nonune  aoft  «MAeer.  »  (  Fcytt  Kbtmib.  ) 

BARUCE.  Oufius  décrit  fous  ce  nom  le  ftuic 
dn  kura  L.  <  Keyei  SAauKk.  ) 

BARYOSMA  TONGO.  Gxrtn.  de  Frud.  8c 
Sem.  i ,  pag.  7î .  tab.  9} .  C'f  ft  b  mèaae  ^anteque 
le  cntmaruna  d'Aublet.  (  ^oytl  COUMAROU  6 

TaraU.  ) 

BARYXYLE  ronfeltn.  Mâfjxytàm  nfim.  Loi». 
Flor«  cocbia.  i* 
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Genre  de  p'anccf  de  U  fanùUa  des  l^uoiifieu- 
fes ,  étMi  ptr  Lomeiro  far  an  grand  arbre  com- 

nnin  fur  les  montagnes  de  la  Cochinchine.  Son 
tronc  le  divife  en  rameaux  garnis  de  ieui!li.$  ail:es. 
Lesileaitfîttll  jaun«^,dirporées  en  eph  à  l'extré- 
adti  des  lemeMS.  Chaque  fleur  eft  pearvue  d'un 
calfce  I  dnq  dfvffiei»  réilédûes.  u  coroRe  cfl 
conipofce  de  cinq  pécaUs  un  peu  inégaux  &  chif- 
fcnoés  i  dix  éntnines  de  longueur  inégale  )  un 
ovaire  temriné  par  un  ftyle  8e  un  fttgman»  tpA  fe 
convertit  en  une  gouffe  cylindrique ,  cOOMUm 
plufieurs  femeeces  do  peu  au^uleutes.  b 

On  emploie  le  tronc  po0r  h  itnifliiiAfon  des 

ponti  ,  &  pour  les  colonnes  qui  doivent  fuppotîer 
de  grands  poids.  Le  bois  eft  roux ,  &  (i  dur ,  qu'on 
lut  donne  ordinairement ,  dans  le  pars,  le  nom  de 
foii  Jt  fer.  Ces  (qualités  font  exprimées  par  le  nom 
de  cet  aibte ,  oaryxyloa  «  fi^iiîaot  eo  grec  hou 
f^fiuu* 

BASAAL.  Selon  M.  de  Juffieo,  refp^ee  n*.  i  a 
«ne  affinicé  maripiée  avec  le  gaare  sn^fiû  (cine- 
Ker  ) ,  dont  9  n'eft  probablement  qu'une  elptœ  i 

^-  i  Vfpèce  11".  î  fcmble,  par  fon  port  flcpei  fbn 
caraCtcre^  plus  voillr.e  dës  ihymé'ées. 

BASAR  :  nom  fous  lequel  les  Arabes  défignent 
les  bulbes  ou  racines  des  pUuces  bulbeufcs^  fui- 
^niK  DakcJiwnp^ 

BASELLA.  (  f^oyr  Baselli  ,  8e  Ittnflr.  Otm. 

tab.  ItJ.  fig.  1   H  ldla  ruhra.) 

^  Le  hafeili  vtjîcarid ,  n".  6 ,  forme  an  genre  par- 
^ulier  ,  (bus  le  nom  d'mKredtra.  (  yoyei  Anre- 

^BASIL£A.  (Tdyci  Baiili.) 

BASILE.  BafiUa.  Ce  genre  eft  le  même  que 
celui  dcn:;iié  par  plufieurs  auteurs  mo  {<  rn^s,  fous 
ie  nom  A'eucomis  ;  il  ne  renfermoic  d'abord  qu'une 
leule  efpèce.  Quelques  autres  y  onc  été  ajoitidcs 
^pnis. 

t.  B.A5ILE  à  épi  couronné,  n*.  I.  A||Bke«0ve- 
*ata.  Lam.  lU.  tab.  2^9.  fig.  i. 

Eiuomis  rtgia.  WiUd.  Spec.  Plant,  z.  pag.  ^j. 
Ai^.NoR.  lev.  1.  ptg.  4H* 

k.  Basiii  pboâné.  Bafil**  pmiSatê. 

BaJilM  (eucomis  punâata),  fi^v  eyËndrico; 
Joliis  oUongO'Ianctolatis ,  canaliculutis ,  pattntibus  ; 
t9m*  foUîs  treviéuj y  ractmis  /oagijimis.  Ait.  Hort. 
Xev.  I.  pag.4^}.  —  Wiild.  Spec. Plant.  1.  pag.  95. 
—  Lhénc.  Sen.  Aogl.  ub.  18.  Lam.  111.  tab. 
1)9.  lig.  i. 
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Omithogjhm  purlhtum.  Thunb.  Prodl.4l. 

Cette  effèce  diffère  de  h  précédente  ptr  ftt 
feuilles  oblongties-lancéotées ,  étalées,  caMalica* 
'  le  s  ,  .ligues,  parfemées  en  deCTous  de  points  d'un 
I  pourpre-fonce  ;  les  tiges  ér.alenent  ponâuées, 
f  glabres  t  cylindriques.  Les  fleuis  forment  m  éfi 
aionçé ,  terminal ,  cylindrique  ,  courontié  par  una 
touffe  de  feuilles  courtes  ;  les  divifïons  de  h  co- 
rolle lancéolées,  blanchâtres  à  leurs  bo;ds ,  d'ua 
verc-foncé  ou  pourpre  dans  leur  milieu  ;  les  £U* 
mem  aheinatlVement  élargis;  l*ovure  f^iabre,  n 
peu  globuleux. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonne-Efpénnccî 
elle  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de  P^rn.  x 
(K.v.) 

O'/ervatlons,  *  Eucomts  (undulata),  jfaf*^ 
lindrico ^  Joliis  ovaio-obloagit ,  undHÙUtt,  fÊÊOtd» 
tus  { e»mêfoBk  bHfkaitm^  memL  Ak^lilM^ 

Kew.  I.  pag.  45  j. 

OrnithogaUtm  UMdiilatum.  Thuob.  Piodr.  ét> 

Quoique  je  ne  connoilTe  pas  cette  plmte,  8t 
qu'il  me  foie  difficile  de  prononcer  ,  je  fcrcu  trèl- 
porté  à  ne  la  regarder, d'après  Utw  c  iradere.oue 
comme  une  variété  de  la  précédente ,  à  feaiuei 
oadnUeti  Im  dpb  fumonm  de  fdtelef  phs  Iw 
goM.  EllectokwCapde  Bosme-Efpérmoe.^ 

9.  Iasili  naine.  ïït^Uam  ne»c.  Ait. 

Bafiléa  (  eoeenb  nana  ) ,  fcapo  c/a%mn  ;  /Uni 
lato-UnetùUttSf  tuuti*.  Ait.  Hort.  Kev.  1 .  p.  4^1. 

—  Jacq.  Horc  Scboenbr.  i.  pag.  47.  tab.  91,  fle 
Colleâ.  4.  pag.  II). 

Fntillaria  (nan  i)  ,  r,:cemo  conro^o  ;  MtU  lifi' 
riù,  ampltxÙMUiéus  ,  ianceaiatis.  Linn. MiOt.  U}. 

—  Bnim.  Pradr.  9. 

OmiHt^nn  nanm.  Tbnnb.  Prodr.  Su 

Orckidea  capcnfis ,  tu^é  rofio,  PedV.  Oh 
zoph.  tab.  Sf.  Hg.  6. 

.  I^jme  belbe  ovtle«  de  b  ffdfeiir  de  poii«, 
"s'éléfeni  phtMiH  1  '(f  wNct  ntfciles  ^  cnnéiKiiiMS, 

oblongiies  ,  un  peu  cbfufes,  ëpaifTes  ,  cartilïgi- 
neufes  à  leurs  bords.  Les  hampes  font  droites,  un 
peu  flemeufes ,  pleines»  en  forme  de  mafTue ,  coa- 
verres ,  vers  leur  fonraiet«  de  fleon  (dlilesj  M' 
pofées  en  épis  ;  les  bradées  tnfërieores  ovales,  d* 
la  longueur  des  fleurs;  les  fiipériLHires  be.iocoup 
plus  longues,  lancéolées,  aiguës  i  les  rermnulM 
ramalTées  en  toufit.fani  leni«|la  corolle  ver- 
dâtre ,  i  fix  découpures  oblongnes ,  obnrfes ,  on 
peu  éifaiées  à  leur  fommet  j  les  filaroens  un  peu 
courbés,  à  peine  plus  cnurts^ue  la  coioil; ,  (iJir- 
gis  à  leur  b^fe  ;  les  amhères  oblongues ,  pre^u^ 
droites;  l'ovaire  arronJi ,  à  trois  IMMS  S  kfy^ 
droite  fiiboléj  le  Aigoace  Biofiù, 
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'  Cmm  phme  «raie  an  Cip  de  BmiK-Ebéraoce. 

BaftUa  (cucomis  bîfolia)  chvato ;  foUh 

tttipticis  t  acutis  f  gtminis ,  kumi  tuipre^.  W:lld. 
Spec.  PUnt.  3i.p^.9t.— |tcq.Icoii.l.Cab.449> 

it  Colleâ.  4.  pag.  2.1  f. 

'  D'une  bulbe  arron^ ,  un  peu  conpiiniée .  for- 
temdc«xli»a{lleff opposes,  vaginaletllevr  Mfe, 

giibres ,  ovales,  larcéolécs,  aigiits,  rervtrfers, 
îonguei  de  fept  pouctrs,  légertment  ponituéts 
étant  vues  à  la  loupe.  De  leur  centre  $  élève  une 
beope  droite,  longue  d'un  demi-pied  «  rerfiée 
flifemmemem  en  tnaflfue  à  fa  partie  fupéiieure , 
chargée  de  fleurs  en  épis ,  accompagnées  de  brac- 
tées ovales,  acuminéesj  longue»  d  un  pouce.  La 
çorolb  tA  d'un  Manc-verdâne  i  les  pétales  ob- 
lonç  ,  un  peu  aigus  ,  trois  a'tcrnes  plus  étroits  ; 
les  hianiens  élargis  U  connivens  a  leur  baie,  ar- 
qués vers  le  ftyle  j  Its  anthères  inclinées  i  l'ovaire 
^'bre*  tricone}  le  ttyle  dcoit,  fabule  j  plu»  coure 
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Cette  plame  croh  an  Of  de  Boane'Ei^éfttce . 

BASILIC.  Ocy 

22.  Basilic  i  feuillet  entières.  Oeymum  ittte- 

— f.wnu,  ' 


Oiymum  fyiiis  Mugit  ^  aetumtds,  inugtrri- 
mii  i  hraSêtê  siUêtiê,  WiUdea.  Suec.  Plue.  ^ 
161. 

Sef  tiges  font  droites,  glabres,  rameufes;  les 
rameaux  étalés;  les  fluilles  longuement pitioltes, 
obiongucs ,  très-entières ,  quelquefois  lancéolées , 

Eonâuces  en  deflbus ,  acuminées .  rétrédes  à 
ïur  bafe,  longues  d'un  pouce  &  deini;  les  fleurs 
vcrticillées  ,  difpofées  tii  grappes  terminales ,  lon- 
gues de  tr(,is  à  lix  pouces  j  les  verticillet  dtflam , 
çoropofés  de  fix  fleutsi  les  bradées pétiolées.  ob- 
lomiieft ,  aiguës ,  ciliées ,  ï  dentelures  peu  mar- 
•méti.  La  lèvre  liipérieure  du  calice  eft  trifiie,  la 
véoouDure  du  milieu  obiufe.  le»  latérales  acumi- 
nées (  M  lèrte  Tupérieure  da  la  corolle  à  trois  dé- 
«omins }  celle  du  nlHen  fcnveifée  %  la  lèvre 
taranentn  lancéolée. 

Cette  pltDM  czeit  dauf  les  Un  orientales. 
Af»  B  Asmc  necJutbé.  Otymim  l'uflt— .  Thuab . 

Oeymum  panieulâ  terminait ,  fmemHêJi /  emtdt  re- 

■mifque fiexuoft.  Thunb.  Flor.  jap.  249. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied .  ramenfes «  her- 
bacées ;  fes  rameaux  ilexaeux ,  ledreiTds ,  courbés 

"en  dedatis  à  leur  fomtnot,  Ir'gérement  tomentei-x  ; 
les  feuilles  oppolées  «  longues  de  iu  lignes  i  les 


fleurs  dirpoflte  eo  gnppes  teraibalet,  paaknléi^ 

reflerrées. 

Ceue  plant»  crett  an  Japon.  (  Tkmih,) 

14.  Basilic  tffld.  Otymum  virgmitm,  Thnnb. 

0:ymum  racemîs  venicillatis  j  virgatis  j  JÔBiê 
ohlongis  ,  ferriitis.  Thunb.  Flor.  jap.  pag.  150. 

Cette  efpèce  a  des  tiges  profondément  canne- 
lées, rameufes,  flexueufes,  redreffees,  finemenc 
tomemeufes;  les  rameaox  effilési  les  miilles  ova* 
les^oblongues ,  pubefcentes,  deimes  en  fcie,  lon- 
gue* d'un  pouce  &  plus  ;  les  grappes  (ituées  ï 
l'extrémité  des  rameauXi,  redrelTéeSj  longues  d'en- 
viron trots  pouces  »  confiées  de  vêrtkiUes  nom- 
breux, à  fix  fleurs. 

Cette  plante  croît  an  Japeo  ,  aux  envicnnc  dt 

Nagafaki.(TW.) 

if.  Basilic  à  feuilles  ridées.  Oeymum  rugofam, 
Thunb. 

Oeymum  tacmis  terminalihut  ;foliis  ovatis,  e«r- 
fis,  ftrratit,  pàtkt  ntfj»^  Thuib.  Fior.  japon. 

pag.  249. 

Set  ttget ,  hanies  de  dent  frfedt  tir  pini  «  fenL 

csnneléf  s  ,  légérrment  tomenteufes  ;  les  rameaux 
étalés  i  Ls  feuilles  ovales,  acuminées,  dentées  en 
fcie ,  plus  pâles  &  ridées  en  deflbut  j  les  ropërieures 
beaucoup  plus  petites}  les  grappes  tetminaka  de 


Cette  plante  croît  au  Japon.  (  Thunh.  ) 

26.  Basilic  à  féuiUes  rudes.  Oeymum  fcahrum, 
Thnnb. 

Oeymum  racemis  ^mplscthus  ,  ertà'is  ;  foliis  ova^ 

lis  ^fubtks  pundoM»  1  hunb.  Aâ.  Soc.  Liim.  Lond» 
2.  pag. 

OçfBHMi  iwmlhnm.  Thnob.  Flor.  jap.  14p. 

Elle  a  des  tiges  droites  ,  hautes  d'un  |ded  dt 
plus,  divilëes  en  rameaux  peniculés*  oenicm* 
ainfl  que  tonte  la  plante ,  de  poik  rades  1  les  fedOsn 

oblongues .  ovales ,  aiguës ,  dentées  en  fcie ,  fine- 
ment pon^uées  à  leur  lace  intérieure.  Les  grap- 
pes font  fimples  »  tenninales ,  longnes  d'environ 
trois  à^atre  ponces  s  les  fleurs  oppofiéesi  kn 
bfifiéos  létacées. 

Cette  plante  creit  an  Japon.  (  Tkmti.  ) 

27.  Basilic  crépu.  Oeymum  crifpum.  Thunb. 
Oeymum  raeemit  ttrminalibut  i  Joiiis  ovatii  ^fer^ 

r.iiii,  crifpis i  taUôAu  kiJfûBs,  Thunb.  flor.  |qw 

pag.  248. 

Sijo.  Kocmpf.  Amoen.  784, 

Ses  tiges  font  velues  «  dioites^  rameUfes  s  le* 
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rame.iux  en  croix  >  Ie$  ftuiîles  pétîoléfJ ,  ovale? , 
'acuminees,  deinéiStD  fcie  ;  Ici  intérieures  très- 
entières,  glabres ,  ds  couleur  purpurine ,  crépues , 
longues  d'un  pouce;  !-s  penolts- lâ  hes,  veius  ^ 
de  la  Innpiieur  d^s  feuilles;  les  grappes  lâcht-s , 
terminales  ,  lon:;ucs  de  quatre  à  fix  poucts  5  les 
bradées  courtes,  glabres j  oblongues^  actuniiiécs} 
les  calices  lUrpUes. 

.  Cene  plante  crofe  an  Japon.  (  Thué.) 

z8.  Basilic  aigu.  Ocymum  acutum.  Thunb. 

Cette  plante  a  des  ti|es  droites,  lilTes,  glabres, 

Sarnies  de  feuilles  pétiolëcSt  ovales-acuminées  , 
entées  ee  fcie;  les  inférieures  entières,  glabres , 
p'us  pitet  8;  veinées  en  deflTout ,  longues  de  trois 
pouces  ,  ljr^',es  >\t  deux  ;  l  s  pétioles  un  peu  plus 
courts  <]ue  It-s  feuilles  ,  hérilTés  en  deflnus.  Les 
grappes  font  filiformes ,  longues  de  trois  pouces 
plus ,  munies  de  bradées  ovalea«  hifpides . 
aiguës. 

Cette  plante  croît  an  Japon.  (  Thunb.  ) 

.  ao.  Basilic  à  feuilles  de  ferpolec  Oeymum  ftr- 
lyl/^/fMi.  Forskb. 

r  O^mum  foliîs  lintar  'i- lancifolatis  ^  iategtttimis  ; 
maùtmiika  Ungiffimis.  V  .-ihl ,  S/ob»  t.  pag.  4).  — 
jForskh.  Flor.  srgypt.-arab.  pag.  iio. 

Arbrilfeau  charf^é  de  rameaux  nombreux,  dif- 
fus, blanchâtres,  garnis  de  feuilles  lancéolées, 

C !tites,. linéaires  «  blMichâtres,  légèrement  ve- 
es ,  rétréeies  en  pétiole  à  leur  baus  Les  jeuncs 
rameaux  (  ffrtrt  ,  .>v.int  leur  développement  ,  des 
fji(ce.iux  de  fruilies  axtllaires.  Les  grappes  font 
droites,  terminales  ;  les  pédicetles courts >■  calleux 
leur  bafe  ;  les  braâéîS  ovales»  fort  petites  ..ca- 
duques, aiguës;  tes  fleurs  rabattues;  les  calices 
un  peu  vr'.us ,  les  deux  dents  inféri.ures  fétacéfs  , 
les  luperieures  ovales  )  la  corolle  une  fois  plus 
longue  que  le  ca'ice}  les  fihtnens  velus  à  leur 
.baie  ,  truis  lois  plus  longs  que  la  corolle. 

.   Cette  plante  crok  dans  l'Arabie  heureulè>  fiir 
te  noBt  Çhadra.     (  VaU  &  Farskk.  ) 

•   }0.  Basilic  à  feuilles  molles.  0:ymâm  molU. 
Alton.  • 

Ocymum  foliîs  ovaeis ,  tordattt ,  acutis ,  ftmui* , 
rug^t  tJiiuAiu  (ieuf*î  kraBi  h  fu>>rottaul»-tiMàfor- 
mdiu.  Ait.  HoR.  ttw.  &.  p .  g .  j  1 1. 

Toute  cette  plintc  eft  puberrenre,  d'une  odeur 

fiuve;  fes  tiges  épaiffes  ;  Ls  teuilli.<.  l  u^ts  ,  ova- 
■|es,  aiguës,  moites ,  ridées, profondément  éthan- 
'«rées  en  coeur  i  les  lobes  rapprochés  t  les  dente- 

lures  inégales  ,  obtules  ;  les  pétioles  prefqu'auffi 

ion^s  que  les  feuilles.  La  corolle  eii  d'un  blanc-  . 

violet;  le  tube  de  la  longuet»  du alice|.b ièm  ; 

....  t  •  V.* 
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rtipf^rtt'ure  orbicu'r'ire ,  m  voûte  j  l'I 
quatre  lobts  ;  les  filauiens  (iinpks. 

Cette  plante  croît  dans  les  Indes  orientales.  Q 
{Aitm.) 

U.'BASILIC  «rcendam.  Ocymum  êfemJm, 

WulJ. 

Ocymum  fotiis  ovatis  ,  fubdtntatit  ;  venicUUt 
paueîfiorù  j  uUuihuM  puktficiuiinu.  WilidcU.  Spec, 

Plant.  |.  pag.  166. 

Les  tiges  font  ligtieuf'  S  8f  rameufes  \  leur  hfe, 
afcendanies,  hautes  d'un  demi  pied}  les  feuilles 
longuement  pétiolé'^s  ,  ovales-oMonfBM ,  a^oA 
i  leurs  deux  extrémités,  légèrement  dentées, gla- 
bres en  deffus ,  un  peu  rudes  en  deffous ,  longuei 
de  lîx  lignes  Les  grippes  font  terminales,  i  qua- 
tre verticilies  compolés  de  quatre  fleurs  i  le  ca- 
lice pnbeftent ,  i  deux  lobrs  ;  la  lèvre  fupfrieuie 
oblongue  ,  obtufe  ;  i'inf^riei.re  dtnticuîée  versfon 
fommet,  munie  de  deux  arêtes  i  les  braâeesob- 
longaes,  pubeftentes. 

Cette  plante  cTolc  dm»  tel  faïtet  orientrio.  % 

(  WUld.) 

O'fervations.  M.  \'ahl  range  parmi  les pUint^ 
thus  (^germantii  Lam.)  V ocymum  hadit^fU*,U>t 
&  l'oiymum  Zaïarheadi,  n".  21.  Ce  font  deoief* 
pèces  de  Forskhal.  On  y  réunit  aulfi  Yoeymm 

yu-.Hùtwn  ,  II*.  8.  Vocjinum  biifiUcum  ,  n*.  1,4 
(îgure  dans  les  lUufirauont  ^4.  L'ocynum 

cochUatum  Hort.  Parif.  a  bien  des  rapport* am 
Voiymum  buUatum  Lam.  V ocymam  ttyU' 

nieu»  Mcdic.  une  variété  de  Vocymum  gnuigumm^ 
0*.  i;. 

ji.  Basiuc  )  tiges  rondes.  Ocymum  unuF 
cuuU. 

Ocymum  puhtfctttt ,  foliis  lineari  Lînctnfatts,  Ittà 
ftrratts  j  âorikus  minimis  ^  axilianbut  ^  opfojuis) 

Cette  cfpèce  efi  remarquable  par  Tes  tiges  ^at 
que  cylindriques,  firiées,  grêles^  toides,  pila^ 
fes  ,  pubefcentes ,  rameufes  i  lenr  partie  iiip^ 
tieure ,  hautes  de  huit  à  dix  pouces  &:plus,  g)(^ 
nies  de  feuilles  nicdnjcrementpétioiées,  étroiteSi 
linéaires-lancéolrcs ,  longues  d'un  pouce  &  pluSi 
prefqu'obtufes,  aiguës  i  leur  baie,  glabres  en 
fleflbs ,  légèrement  pileufescn  detfbns,  licheiMDt 
ientées  en  fcie  à  leurs  bords.  Les  fleurs  font  pé- 
dicellées ,  petites ,  oppoiees  deux  à  deux  ou  foli- 
aires dans  l'aifTelie  des  feuiUea  flipértenM  1 1» 
calices  hériHes  de  poils  cendrés. 

Le  lieu  natal  de-,  cette  plante  ne  m'efi  pa>K 
connu.  (  K. /.  ic  Aeré.  i>»/gmr.  ) 

3$.  Basilic  à  gros  épis.  Ocymum  macrofi-' 
cnyiMi. 
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.  Oeymum  eaulefufruikofo  ;  fvliis  ùvjio-fubldneeo' 
Uttj  j  obiufii  4  fu^Atnttus  j  fuogUùruj  Jfuà  àenfùf 

Ses  tiges  font  dures,  glabres,  prefque  ligneu- 
lies.  très-rameufiss )  les  runeaux  pileiu ^  le» feuilles 
i  peine  oétiolées ,  peticet ,  eovrtes  ,  ovdet  ou 
Oralr^-i  blongucs,  un  peu  chirnues ,  vertes ,  pref- 

£e  glabres  a  Uuts  deux  facss,  obtufes,  à  peine 
nrées.  Les  rameaux  font  terminés  par  un  épi 
m»  looc  d'un  pouce  6c  pîas  .  cylindrique ,  obtus , 
coa^oTé  lit  Wttit  uèÊ'AitiÊ»,  doot  les  calices 
fiMt  Mri^  de  poik-nèiHConm. 

Cette  plante  croît  à  Potjdtchery,  où  elle  a  été 
recu'riliie  par  Commerfon.        (     /•  ">  A<r3. 

DtSfoM.) 

*  Oeymum  (  ntadagafcarieiife  ) ,  paltfcem .  fo- 
iiis  conàaiO'OvaM  «  vêluuit  /  àmëeiê  Jkànttuidù  , 
imugerrimis ,  yîifaàs  WKi^b.  Herb.  luff.  —  PtrT. 
SfPopC  Plaot.  1.  pag.  15;.—  Commerf.  Madagaf. 

*  Oeymum  (panîciiIiTiim  )  ,  foUis  ovjth  ,  acu- 
minati's ,  crenatu  ,  jjbtus  pu'ujicntibus  ;  flonbus  faô- 
panicu/atit  ^p€di«Mis.ripmtfiM,  Herb.  JuiT.  —  Ftrf. 
Synt^ù  Plane  x.  paf.  115.— Ceomerf.  MjuU^f- 

Basilic  fiuvage.  Les  Créoles  de  la  Giii'.ne 
Bommeot  aiofi  le  matouri  des pré6>  décrie  &  figuré 
per  A«Uee«  tek.  259. 

BASNACILLI.  La  bryone  Uciniëe  (  iiytaU 

BASSAL  BASSIL  :iioiM  «rabes  de  l'oignon , 
fittTSoi  Hocmnaan* 

BASSIA.  Ilupb.) 

BASSINET.  On  donne  particulièrement  ce  nom 
à  la  lOMNKirie  bulbeuT*. 


BASSOVIA.  (  Voyex  Bassovï  des  foiéts ,  & 

Jlluftr  G:  n.  tab.  io2.)  Richard  la  regarde  CMHIie 
une  elpèce  de  morellej  folanum  Linn. 

BASTERIA  ,  HoBRUfti.  C  f'  v^r  RoHRiA  , 
Sitppi.)  C'eft  la  même  plante  que  ie  bafitra  d'A 


BAT  AN.  Le  voyageur  Linfcoc  ddffgne  fooc  ce 
noiD  on  arbre  de  l'Inde,  dont  la  fleur  fe  nomme 
ïiM,  &  le  fruit  hériflé  ,  de  la  grolTcur  d'un  me- 
lun  ,  éryê».  Il  eft  probable  qu'il  a  voulu  parler 
du  DURYON.  On  eft  moinspemàCfoife^'ilaic 
voulu  parier  du  jaquiet-. 

•    BATARUE A  ou  BATTAREA.  C  Vbssi- 

Loup  6"  Batarree.  ) 

BAT  AXE ,  PATATE,  BAT  AT  AS.  Qû  donçc 
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ce$  noms  à  pluiîeurs  racines  tubéreufes ,  bonnes  ï 
manger ,  8f  plus  particulièrement  à  une  efpèce  de 
liferon  {convolvuliis  èjij.'^j  Lirm.)-  Les  racines 
de  topinambours  &  de  pommes  de  ^rre  fooc 
aiafi  nommées  dans  quelques  lieui. 

BATELÉ  :  nom  caraïbe  d'une  efpèce  d'eup a- 
toice  9  fiUva&t  NichcÂftiD. 

BATHECBATIEC,  BA^H.  Les  Arabes  8c 
les  habitans  d;  l'Inde  défîgmnt  le  melon  d'eau 
fous  ces  divers  noms  ,  defqueU  dérive  probable* 
ment  cdui  de  pafiifue,  tods  lequel  il  {fi  plus 
coenu. 

BATAELTUM  ,  efpèce  de  Pichet  Linn.  Genre 
éubli  par  Achard ,  dont  le  caractère  eft  d'avoir 
une  fhi£lification  fefTile  ,  prefque  globuleufe  , 
couverte  de  pupilles  en  forme  d'opercule? ,  s'ou- 
vrant ,  vide  en  dedans.  La  bafe  eft  uniforme, 
cruftacée.  Ce  genre  ne  contient  qu'une  efpèce  ori- 
ginaire de  Sierra-Leona  en  A&nque ,  décrite  pas 
Ahefins .  8c  figurée  dam  AcfaanI»  Meth.  Lkb.* 


BATHENDA  ,  bob  dem  les  infulaires  de  Ceî. 
lan  font  des  cuillers  pour  manger  le  riz.  Linné 
foupcomie  que  c'eft  une  efpèce  de  Ketmie  {ht" 

BAT15  mathjme.  III.  Geo.  tab.  80^. 

BATO  ou  BATU.  Ce  mot  lignifie  pierre  dans  la 
langue malaife.  Il  entre  danitecompofuion  de  plu> 
fieurs  noms  plantes.  Il  en  eft  de  même  chez  tée 
hibitans  de  Madapafcar,  qui  le  prononcent  vj/0. 
yato  Uta  :  ce  font  les  graines  du  gutUndina  bon- 
ductlU  Linn.,  dont  ils  fe  fervent  pour  ;ouer  à  un 
jeu  foR  imiAijeuxj  qui  eft  Itffanga  décrit  par  Fla> 
courti  A«P. 

BATRACHION.  Ce  mot  grec  figniiie  en  latin 
nuuuumùu ,  fle  en  ftao^ais  feiire  gnnouUU.  Dana 
quelques  auteurs  anciens  îl  défigne  quelques  ef« 

pèces  de  renoncules  ,  particulièrement  la  re- 
noncule bulbeufe,  appelée  auûi  vulgairement ^rr- 

BATRACHOSPERME.  Batrachcfpermwm, 
Genre  de  phntes  de  b  famille  des  a!j;,tie5.  Co 
genre  a  été  établi  par  V'aucher  fur  pluûeurs  efpè« 
ces  de  conferves  d  eau  douce.  Il  comprend  celles 
qui  font  gélatineufet ,  qui  préfentent  à  la  main 
une  furface  douce  ,  oiidtueule ,  &  qui .  lorfqu'oa 
les  faifit  fans  précautions,  s'échappent  comme  le 
frai  des  poifloos  lie  des  grenouilles.  C'eft  d'apièa 
cette  parocnlaricé  qitf  R<»th  e  donné  le  premier  1« 
nnm  on  imttdn^ftmt  à  ces  foitea  de  plantes. 


Vaucbcr  a  obfervé  que  chnque  ramification  eft 
teinùiiée  par  uu  âlct  ti^uiipatent  &r  d'une  exuémo 
^  Ffff 
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fine  (Te ,  par  où  il  fuppofe  que  peut  Tortir  ta  matière 
gluante  &  gélatineufe  dont  elles  font  couvertes. 
Cet  obfervatcur  n'a  pas  diftinûement  reconnu 
dans  ces pbnces  deux  organes  fexuels  ;  mai»  il  ré- 
fulte  de  (es  redierehes  8c  de  (es  expériences ,  que 
les  efpèccs  de  ce  genre  fe  multiplient  par  les  an- 
neaux qui ,  lors  de  la  maturité  ,  fe  rompent  &  le 
réparent ,  8f  prodiiifeQtde  nouvelles  plantes  {  mais 
Vaaclier  a  remarqué  que  ces  articulations  ou  an- 
MMK  n'iTofcnt  pas  tout  la  même  fome,  &  par 
Conl^quent  (qu'ils  ne  Tont  pas  tous  deftinés  aux 
mènes  fonâions.  11  Tuppole  que  ceux  qu'il  n'a 
|»a9  vaiè  feproduire ,  (ont  ftériles  «  ou  peut-être 
renferment  fa  soliffièn  fiicoodame.  Ces  demie»  , 
plus  retits ,  lui  ent  Temblé  des  organes  fifcoodans. 
dont  la  pouflîère  fort  par  les  ci!s  ou  filets  tranf- 
parens  qui  (ertninent  chaque  ramification. 

La  première  obfervation  eft  très-bonne,  con- 
forme à  la  marche  graduée  de  la  luture  dans  l'or- 
ganiracion  deséues  vivans.  U  Eallotc  s'en  tenir  là  ; 
Mais  vouloir  découvrir  des  parties  fexoelles  dans 
ces  végétaux  qui  ne  font  pour  ainfi  dire  que  les 

Premiersiinéamensde  U  végétation ,  c'eft ,  comme 
obrervenès-bienM.de  Lamarck,  vouloir  abfo- 
hllMBt  jrnoover  ce  qd  tfj  peut  exifier;  c'eft 
COmmt  i  Pon  recbercboit  dans  les  polypes  les 
•rgum  dea  dautfiMM» . 

Les  bîfrachofpermes  font  facHcs  i  diflingucr 

[>ar  leur  furface  onâueufe.  Leur  tige  eft  articulée  ( 
es  rameaux  fouvent  dirpoféi  en  WÛCÏOm  nmî- 
iés.  Oo  obferve,  entre  ces  mntfcaiMM»,  des  ooc • 
pufcttles  hériffés,  qui  fbnt  lei  nMUmemde  non- 
vettes  plantes  ,  &  (|ui  ft  Spasciic  d'enx-néiiMS 
de  la  plante-mère. 

I.  Batr  ACH->srER,MF.  pelotoitoé.  Bêtndio- 

fptrmum  mincctum.  Vauch. 

BtXtrachyfptrmum  fubglobofum  ,  fRs  impUxis  , 
•MM/Stf.  Vauch.  Cunferv.  pag.  I17.  tah.  il.  fig. 
■1.  5.     Decaod.  Flor.  franç.  a.  pag.  fS. 

Cmtfttvn  poliiiuat  gifikfa,  gtlattHofa.  Holler^ 
Delv.  n*.  if  to. 

Ellâ  fe  prêtant  i  Vaà\  fous  la  fo  rme  de  ma- 
melons d'un  beau  vert ,  arrondis  ,  gélatineux  ,  va- 
riables dans  leur  forme  &  leur  grandeur.  Ils  adhè- 
rent à  des  corps  fixes ,  &  fe  rencontrent  à  lafource 
des  petites  fontaines.  Vus  au  microfcope,  cesoia- 
'melons  fbnt  compofiii  de  filtaens  doilMnét ,  ra- 
menx  vers  leur  fnminet ,  engagés  dans  une  matière 
glaircufe^  chaque  ramification  terromée  pat  un 
'cil  mnTpaient. 

'  t.3ATiiACROsmMt  ên  (Mbsêo.  Btarmko- 
'ffiTHMm  fjfiiealoium.  Vauch. 

-   'BMathofftnuun  fUt  tffmàm^tii,  fiÊ^tUtUm  j 
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fummi'tatt  ramofis.  Vauch.  Conferv.  pag.  1  iC.  tib, 
I  j.  âg.  I.  —  Decand.  Floc.  franç.  a.  pag.  58. 

Ri9Mltrim têafiiitridu,  Rfldi, Qnd.  i.  p.  ii]. 
tab.  é.  fig.  3  ge  1.  pig.  149. 

Ce  font  des  mamelons  fa fciculés^ verts  ,  gil*. 
tineux  .  longs  de  quelques  lignes,  à  lobei  inégu* 
liers.  lis  préi^flient,  au  mîcrofcope  t  ff^l 

ntinibre  de  lîlamens  p.ira!Iè"es  j  alongéi ,  divifés , 
à  leur  fommet ,  en  plufieurs  ramifications  termi- 
nées par  des  cils  tranfparens.  Elle  s'attache  au 
pîenes  dans  les  eau  à  dcBai-comaimi. 

|.  Qatrachospermb  en  plane.  Bmmttfrm 

mu  m  plumojum.  Vauch. 

Batraeio/jwmum  tnmù*  «tongatU ,  ramalit  tmM 
appnKÛÊédi,  Vaycfa.  Cen&cv.  pag.  ii}.tib.ii. 

Elle  eft  étaltfe  en  petites  touffef  d'un  beiuvm, 
longues  de  deux  à  tcois  pouces.  Les  rameaux  font 
cylindriques ,  doifonnés,  branchuti  '^P* 
prochés  du  tronc  ptiocipal  i  les  ramilUaiuons  tt> 
ternes  ou  oppofées ,  terminées  par  on  cil  tranlpa* 
r-.nt.  nie  adhère  par  fi  bafe  au  fond  de  l'eau,  Ic 
fe  uouve  dans  les  eaux  daires  fie  les  fomaines. 

y 

4.  Batrachosperme  en  heape. 

fpcrmum  gljrr.emtum.  Vauch. 

Bauachojfermum  ramofum^  mmi.Iis  irtvUui, 
fi^adMit ,  SvtrgmtAui,  Vaach.  Conferv.  fag. 
114.  tab.  12.  fig.  1. 4.«i-JiiQn.Pl)jrC  M.9.|i|> 

ja.  tab.  3.  fig.  7. 

Confcrva  geiatinofa.  ChaOtT.  Cooferv.  pag. 

ub,  |.  fig.  9. 

Bjtrachofptrmim  /ùipltx,  Occaiid.  BulL  WL 

n°.  }i.  pag.  ai. 

Conferva  mutaiUh.  Dillv.  Brit.  conf.  tab.  n« 

Son  tror  c  principal  eft  tranfparent ,  compoC 
d'articulations  cloifcnnéeSjd'un  beau  vert.  Il  pJrt 
de  chaque  cloifoDj  des  filameos  fimples  ou  nmevs* 
foiftahm  ou  le  plus  fouvent  en  hoopes ,  articuiéi* 

d'un  vert-fonce,  ter.iiincs  par  un  cil  rranfpnent 
On  la  trouve  en  hiver  ou  au  printems  d jns  ic$  taux 
courantes.  Elle  adhère  aux  pien»  par  û  baffc 
File  n'offire ,  fond  elle  eft  fiam  ,  qn'wie  aofe 
gélatineufe. 

f.  Batracmospbrmb  à  coUiex.  Butrtdititff 
mmn  monWfitrme.  Vauch. 

Batrachofperrr.um  ramvfum  ,  nURUfis  VirtHil''!:c- 

fafciculatis.  Vaucl».  Conferv.  pag.  itit  lab.  li- 

fig.  I.  J. 

B<i»aAofpimmm  9^rktMt,  Deond.  BuILFUt 
•*7  Ji.  pag.  il. 
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Chara  gdâtiiitfkt  Tfar/KiNifum»  Rodl*  Citai,  i  • 

jMg.  117. 

Ctmftrv* gdaUitofa.  LÎOO.  (  yoy<[  CONFERVB/ 
^.  Batk  AcHOsraiiu  hérHB.  Bftnàktfitmum 

kifpidum.  Thare» 

Bûtrachofpermum  ramofum ,  ramis  magnhudlne 
truacum  â^uaaiibusi  romuUs  piliformîhaMtUitdiquc  o!>- 
uSis.  Thorè,  MagaC  Encycl.  an     p.  )98*ttb.  5. 

—  Decand.  Flor.  t'rarç.  z.  pag.  60. 

«  Cette  plant««  dit  M.  Decand.oIle,  eft  d'un 
cbitain^fbneé,  tirant  fur  le  noir  Elle  devient  d'un 
beau  violet  par  Ij  delTiccation  ;  elle  a^ihère  aux  ro- 
chers par  un  petit  empatemfcnr .  duquel  part  une 
feule  tige  qui  fe  ramifie  fubitement  en  une  infinité 
de  rameaux  branchas .  t04S  de  Uinteiieé|»aifl'<îur 
que  le  tronc .  6c  qui  ont  treit  i  quatre  |Nweet  de 
longueur.  La  plante  t\\  er.rnie  li'un  bout  i  l'autre 
d'un  duvet  fi»»,  trèi-vifiale  à  l'oeil  nu  }  ce  qui 
donne  à  chaque  branche  l'apparence  d'une  queue 
de  char ,  dont  les  poils  ferotent  trèt-diftinûs-  F-lle 
a  été  découverte  dans  l'Adour,  près  Dax,  par 
M»  ThocVy  puis  dMB  b  Sewie  pw  M»  VÀntn»  ■ 

Dans  un  Mémoire  publié  dans  Us  Anr.^!es  du 
Mufium  iCkifioire  nûUtrelU  dt  Paris,  vol.  ii,  pag. 
}.'o .  M.  Bory-Satnfr-Viiioem  ajoote  à  ces  erpèce  s , 

Êtl  ne  reconnoit  pas  toute?  pour  des  batracho- 
■mum  f  aueloues  autres  erpeces  nouvelles  ,  & 
variécéi  atS'HiMminhi»  «  nmmém  ainfi 
qu'il  fuit  : 

7.  Batracmc^perme  du  bambott.  BaMèho- 

fpcimum  biimbufinum.  Bor. 

BatrachofFermnm  fitatMt^  rtmofit  ,  articuiù 
</ongu(M  ;  veriicih'h  mintitijfimis ,  d'ftantibus,  conoi- 

dtis.  Bor.  Ano.  Muf.  Parif.  la.  p.  ji;.  tab.  19. 
Bg.  I. 

Le  filament  principal  fe  divife  en  ramifications 
grêles,  alongée s  ;  les  rameaux  fimples  épars  ,  très- 
petits;  les  articulations  ordinairement  nue»  ;  leur 
point  de  cont)û  renflé  comme  Us  entre  nœuds 
des  bamboufj  les  verticilles  arrondis  j  très- petits , 
difrm»  ,  en  foinM  de  c6pe ,  compoMs  de  petits 
nmems  tièi-fénd*. 

Cette  plante  croît  à  l'II^-de-Fraoce,  dao»les 
grands  ruideaux  ,  (ur  les  galets. 

8.  Bathachosvbrmb  de  Vaillant.  Bûtraeho- 
BatfaA^penmm  plâmeutù  nmojts ,  pyramidt- 

tîs ,  infern}  r.udit  ;  ramis  fimpliciius  ,  fuhpinnaiis , 
aeutistfaUit  i  veaiciUis  cmpre^s  ^  conuguis.  Bory, 
Amef.  Muf.  Panf.  it.  pag.  ^* 

Corallina  piaguis ,  rAmofa  ,  vùidUw  VlSL  Eatif' 

40.  lab.  6,6§.6,  Mêdioerù, 
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Ses  tipes  n'ercMent  guère  deux  pcures  de  lon- 
gueur. Klies  font  fines,  nues  à  leur  bafe  >  les  ra> 
meaux  nombreux ,  fubulÀi  les  «ercicilles comptt- 
més  ,  volumineux ,  tellement  rapprochés  ,  qu'ils 
(b  confiondent  ^  &  forment,  autour  des  jets,  un  cy- 
lindrique continu  de  mucofité.  La  couleur  de  la 
plante  cft  obOcure  ,  d'un  Ma»>veidâae.  Elle  aoU 
dans  les  baffina  des  femainei. 

9.  Batkachospckme  kératophjte.  Batraeho' 
fimsuam  ttfiÊtopàyiM,  Bor. 

Batrachofpermum/Krpê  atmeâ  ,  nigro  fufcâ,  nudi  ; 
anieulit  craffitifeàUs ^  nmit  ittrtkUiifuis  >  verticU- 
lis  eMuM^r.  Borjr,  Aon.  Mof.  Psr.  1^  pag.  3x8. 
tab.  5i.fig.  i.  -4 

Cette  cfpèce  élégante  a  des  tiges  longues  de 
trois  pouces  &  plus,  très-fines,  capillaires ,  ren- 
fiées  i  leurs  aiticu!a(ions>  les  rameaux  chargés  de 
petits  venicilles  globule  us,  un  peu  aloogiés«géUdr. 
neux .  d*!»  besn  wrcrinae  fur  lebleimdtfOk  Ellei 
croît  dans  Ics  landes  de  Boidesus  •  dsos  leeliad- 
uines. 

10.  B  ATRACHOsraiixn  trifte.  Bsurtck^enum 

trtfit.  Bor. 

Batraehoff  enttum  fiamtntis  fttaceis ,  tlongatit  ; 

ramis  hrevio'ibus  ;  vtrticil/is  fparjîs  ,  compUtis  x«- 
compUtifvt.  Bor.  Ann.  Muf.  Parif.  12.  pag.  519. 

».  Batrachojperma  (  thftis  chiora  )  ,  ùtteo'vrrgf" 
cens ,  pallida  ,  fi/amemtû  ibfljpieujfall  j  tniri0imi§» 

Bor.  l.  c.  tab.  Ji.^  fig.  3. 

f.  Bucrackojptnma  (iriftis  colorata)^  «iMbwie- 
v:nfuas  ,SiMUIÊlit  kipUu*  ,  crjfiùfcudt*  BoT.  {.  C» 
tab.  |i.  ng.4. 

Ses  tiges  fines  produifent  des  rameaux  grêles 
&  courts ,  chargés  de  verticilles  inégaux  «  allàs 
diilans.  Les  filamens ,  d.ins  la  variété  fontphM 
longs  &  très-gléies.  La  plante  éft  d'An  juune-ver- 
dàtre  :  dans  jevariéié  #elle  eftd'un  violet-vec- 
dâtic.  Les filwnens  font  toons»  trti  épaii. 

Cette  plante  croît  dans  les  eaux  Froides 8e  Cou- 
rantes, dans  le  département  des  Landes. 

on  a  tait  un  Uirtdkefiermiim ,  n*.  f,  omoit  osns  i« 

fynonymie  une  grande  confufion ,  félon  M.  Boryi 
il  en  a  préfeocé  fept  variétés-  Il  donne  à  cetlb 
efpèce  le  nom  de  -èÊtmktfiemiâ  Autifenle.  Lâl 
variétés  Cdoc  : 

».  Batracftofptrma  (  confufa  )  ,  grîfco-fufca  ,  ver' 
ticiUis  contiguis ,  fuiconfujis  ,fuptm  't  &  in^trni  com» 

pr4k,  Bor.  L  C  peg.  110.      29.  fig.  |. 

BêtHÊditfinmt  (eauin0liins1,/«Aa>  «m». 
cil/is  approxima^^  f'eM»(Er«  dryMÎM.  Bor.  L  t« 
ub.  X9.  4. 
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y.  Batraekofptrma  (  moniliformii)  ^  Mn-fufca  » 
VtrticUiu  eMdinariii ,  diJtinXs , /phétrieis  ,  ia  nmU' 
Ht  eoafùfr^mpnj/is.  Bor.  I.  c  ub.  )o.  fig- 1. 

Bêtrmehofitrma  (  pulcherrima  )  ,  grifto  viola- 
tta  ,  verticil/is  fphsricis  ,  d'.fljniibus ,  ia  cauiHui  & 
ramiUii  àifiinHis.  Bor.  i.  c.  tab.  30.  fig.  X. 

f.  B«»aekofperma  (  casndefcens  ) ,  ramU  elonga- 

tîs  ,  gracUibus  ;  vtrticlllit  tltgannjftTte  fphAricU. 

Borjr,  1.  c.  ub.  30.  fig.  5.      Dillen.  tab.  7. 
Bstwkofpt/m»  indéhy,  tênUo-virefcins  , 

X  c.cab.  jo  hg.  4. 

«.  Batraehofptrma  (  ftagtillis  )  ,  tiiUù-vinfetns  , 

filumtnsîs  crajjit  ,  ramops  ;  vert'iclUis  dîfllnSis  ,  com- 
preffiufcuiis t  ia  trunco  eonfufis.  Bor.  ).  C  tab.  30. 

6$.  s.  — râlcn.  tab.  8.  fig.  44 ,  Se  cab*  7.  iig.  44- 

C&arm  Utr»d^q/jftma,  WeiC  Plane  oypcog. 
Icon. 

*  Efj.}ets  moins  connut  t. 

*  Batrackofptrmum  (  mjurus  )  ,  ttmuo  ttongito , 
fimplici  f  ramulis  oiii/ormtku  fittih,  DeC.  Synopf. 
pag.  là.  —  DacL  Qbt  •  ptg.  76;  lo  a^n- 
tium. 

*  Batrachofptrmum  (  hzmaricei  )  ^  fubglobofum  , 

atro-^iriit ,  c9*>«xm  «mrntf»,  kàkt  y<r>.  Oeond . 

.fiynopf.  pag.  11. 

Conftrva.  hématitet.  Ramoiut ,  loed.  Âti  rup«S 
nadioia  graakica»  Pframracwn. 

*  Batraehpfpermum  (henii(^acr{com),ySitfifeio- 
fum  ,  Itntis  mofaitaJine,  atn-viride  ,  contextu  car- 
'Aofv,  dtnfa.  Oecand.  Sjroopf.  pag.  11.  In  lapidibas 

• 

BATSCHIA.  Gew*  é»  pîames  dicotylédones , 
à  fléMrs  connptîtes  ,  monopétalées  ,  de  la  hmille 
des  borraginéet ,  q-.ii  a  de  grands  rapports  avec  les 
tithofpcrmum  (gréniil),  &  qui  comprend  des  her- 
bea  exotiques  i  l'Europe  «  â  f<uUles  eatières  , 
ahamat  I  les  fleina  aiiHaiitt»  frikaicet. 

Lstaiafièia  cfintM  ils  ce  gany  afe'^aivi^  • 

1Z>  nMtÊ  i  cinq  dicoupures  profondes  ;  utu  corolle 
*n  fouenfti  ^  ff^*  eavironaé,  à  fa  bafi  intenu  , 

hàfùuu, 

CA&ACriAI  «iulltlQOl* 

Xba^w  Beur  ofte  x 

I*.  Un  calict  difHS  prafcadéaient  ep  cinq  dé- 
.foi^iim dvoiaas.  lioéaivaa ,  ajgiijii. 
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coupe  ;  le  tube  droit  «  plot  long  qoe'le  caSce  ; 
environné*  à  Ta  bafe  interne,  d'un  amiaaa  baibaj 
l'brMios  ont  !•  Uoibe  ikm&  en  daq  Ubei  «• 

rondis. 

Cinq  hamines  renfermées  dans  le  tube }  le» 
filamens  frefque  nulsj  les  anthères  ovales,  re> 
dremea. 

4".  Un  ovaire  libre,  arrondi,  â  quatre  lobes , 
furmonté  d'un  llyle  capillaircj  de  la  longueur  des 
étamima}  le  Iligniata  ton  petit,  échaaoé j  i dett 

lobes. 

Le  fruit  cOnfide  en  quatre  fetnences  noet  aa 
fond  «lu  calice ,  dttiea .  fanbntca  ,  fcaibIMi  I 

celles  des  grémits. 

Otifervuiions.  Ce  genre  nVft  que  médioanMat 
didiiigiié  des  grémils  ,  6e  auroit  pu  y  être  ténnt} 
il  n'en  diffère  tdentitllLtncnt  que  par  l'ir-rtiu 
barba  placé  â  U  bafe  intérieure  du  tube  de  ti 
corolle*  caraâère  trop  foible  pour  fervir  de  bafe 
i  un  genre  particulier,  (/^cf  kSobtevanaMi 
la  âii  de  ce  gente.  ) 

EspicBs. 

I.  Baticua  de  Gnelip*  BéU^dâ  CmUL 

Mich. 

Batfchia  caule ,  foliis  cjlicihuf^ue  hi  futis  i  feSi 
eaittinis  oklongis  ,  noralibiu  ovatts    caluious  tonps, 

ftthlaïutolaÙM»  Micbam,  Flor.  bortal.  Aiaec.  u 
pag.  i)0.  ^  . 

Bd^ia  ttroùiilei^.  Valih^  Flan  caioL  pagi 
91.  —  Gmel.  Syft.  Nat.  i.  pag 

Cette  plante  «  des  tijpaa  dfoitea ,  hétiffies 
poils  ru.ies,  garnies  de  reuilks  alternes,  frffiles, 

tiè".  entières  ,  rudis  i.-  velues  j  leurs  deux6ceS| 
celles  des  tiges  oblongucs  i  les  florales  ovales* 
lus  courtes.  Les  fleurs  font  axilbires,  foliraittS* 
tuées  vers  le  haut  des  tiges.  Les  calices  font  m* 
des ,  hérilTés ,  oblongs  ;  les  découpures  laocéo» 
lëcs;  la  corolle  alT.z  i;rande|  fnn  Bmbn  |lfrfl|M 
plane  ,  à  cinq  lobes  arrondis. 

Cette  plante  croît  dans  les  fotltSt  i  h  Balc- 
Caralioe. 

MIch.  ^ 

Baifckîa  Câidt  f  foUis  r-âfcrùmqut  fummheàisl 
molUitr  caïuUcaïui'vi/iofijJiinîs  /  foàis  omnikut 
longit ,  adiahu  ànvifimù,  Uktu  Ftor.  battiL 
Amer.  i.  png.  i  jo.  tab.  14. 

Ses  tiges  font  droites ,  cjlilidriqnes»  bbadii* 
très,  un  peu  velues ,  garnies  de  fêailles altenas, 
ftflîle? ,  linéaires,  oblongaes  ,  très -entières ,  ob- 
tufes  à  leurs  deux  extrémités ,  toutes  de  méoe 
totam,  €nwmm  d«  poBi  mou  9tVbatcbÊm$ 
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frès-nom^ux  { les  feuilles  florales  plus  courtes  ^ 
{tus  vtittes»  le»  flciu» axillaiits  «  ftef^at  Tcfliies  , 
antMTletlBfirieiifMf  lecaKce  me  fok  plus  court 

Cla  corolle ,  à  cinq  divifions  profondes,  hifpi- 
j  étroites^  tiès^nièii  U  cotoUe  à  cinq  lobes 
anoodit. 

Cette  plante  croît  dans  rAmërique  feptenrrib- 
Bale^  fui  1«$  coUiM»  Ht  dûs  les  toiéts  de  Ten- 
juâee. 

O'>ftrvatîons.  Michaux  penfe  que  le  lîthofptr- 
mum  urientalt  de  1  inné  Hevroil  être  lapporte  â 
ce  genre,  ou  plutôt  ne  former  <}u'un  feul  iienre 
3riei  dem.  In  àMfihia  n'ayant  potcu  de  cvaâères 
iufifans  Mur  écre  repare»  des  grcmils.  Ce  nom 
^  it^ihm  a  «ocore  été  employé  pour  d'autres 
(ema* 

1*.  Thiiftberg  l'k  appliqué  à  des  plantes  que 
•Mucis  lui  avoii  envoyées  des  environs  de  Saou» 
Fë  )  tt  «n  a  donné  le  caraâère  8e  la  figure  dans  le 

cinquième  volume  d  s  Nouvtaux  Achs  a'Uffil , 
pag.  iio»  tab.  z.  Ce  genre»  qui  elt  dionjue.  4  un 
périt  calictt'i  tims  ftnilln,  &  one  corolle  à  rroit 
p^kales  coriace>f  vetea',  rapprochés  dans  leur 
milieu  &  réfléchis  en  dehors  vert  la  peinte.  Les 
fleurs  mâlc^  ont  /ïx  éumines ,  portée»  lur  un  diT 
j^e  central ,  dont  trois  ftétibs  font  inférées  à  fa 
Circonférence  ,  &  alternes  avec  les  pétales,  (  es 
trois  autres ,  fertiles ,  partant  du  ceotte»  ont  leurs 
.filamens  réunis  en  pivot  anguleux ,  qui  eil  cou 
fonné  par  les  trois  anthères.  Les  fleurs  femil^s 
ont  lîx  filamens  fteril«s«  infeié»  ég^ieatcflt.iur  un 
«liique ,  &  ourqué»  de  detis  tadïea  fat  Uêêk 
trémité  élargie.  Leur  piftil  tft  compofé  de  trois 
ovaires  libres,  furmontes  chacun  d  un  ftyle  laté- 
lal»  imériMr,  &:  d'un  lligmaie  échaocré  i  ils  de- 
viennent autant  de  drupe»  coriaces ,  alongés^  ve- 
lus ,  remplis  d'un  feul  noyau  oflèuz,  à  moitié  bi- 
IpcuUire.  La  graine,  p'iéeen  deux  ,  remplit  ainli 
le»  dtux  demi-lugcS,  feparécspar  une  demi-cloi- 
Ib».  L'embryon  ,  renferme  dans  un  périfperme,  a 
Biie  radicule  intérieure ,  &  des  lobes  également 
repliés.  Ces  plantes  paroiflent  ligneufes  ,  &  font 
grnnpanrcs  ;  elles  ont  tLs  tVviillcs  jlt  ^nes,^^m- 

51es  «  marquées  de  trois  nervures  a  leur  bafe.  Les 
eus  font  petites ,  p'acées  aux  aifltlles  des  feuil- 
les^dtfpnfccs  cti  grappes  1âch:sdans  ttueefpèce, 
&  en  épi  terré  dans  (  autre. 

•  En  exanninant  avec  attetmon  ce  canâ^re , 

dit  M.  dj  Juillet,  on  reconnoît  Air-îe-chaTip  que 
ce  genre  ai>partient  à  la  fa.TÙlle  des  iriénifpermes, 
&  de  plus  il  eft  probable^  c'eft  le  nlme  que 
Vabuta  d'Aublét ,  dont  cet  auteur  o*a  pas  aflez 
détaillé  le  caraâère.  -  (  Voyti  MàMiSPBRUE , 
19.) 

a*.  Vahl ,  dans  le  troifième  volume  de  fon 
SrmM..kot.mi.  39,  tab.  56,  avoit  aufli  donné 
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rib  de  Orilan  ;  mais  ayant  eu ,  avant  la  publica- 
tion de  fon  travail ,  communication  du  genre  de 
.Thnnberg  j  il  a  fubOitué  â  ce  nom ,  dans  un  er- 
rata ,  celui  de  kumboldtia ,  fous  lequel  il  déiîgne 
la  plante  de  Cei!an  :  d'où  il  réfulte  que  le  nom 
de  bjtfckia  a  été  donné  à  trois  pkoies  diAftCfiteS* 

6ATTA  :  nnm  cvaibe  da  oopd  («dh»  ^pm^ 

lia  L.  ). 

BATTARÉE»  BATTAREA  ou  BATARREA. 
(  y^yei  VB^8t>'tOOT.  )  Genre  de  phmtet  de  la 

famille  des  champignons  ,  dont  il  a  déjî  été  fait 
mention  à  l'article  Vfissiî-LOU?.  Son  laraâèreeft 
d'tvotr  une  double  valve ,  d  où  fort  m  fupport 
teroûnd  par  an  chapeau  campanule ,  velu ,  conte* 
nant  uns-  pouAîère  adhérente  i  des  filamens.  Lé 
-hijiejuert  iLtovivert  ti'iinf  pelli.  ulc  déc  hirée  , 
qui  paroit  être  une  portion  d'une  des  valves.  U 
ne  comprend  qu'une  feule  efpèce. 

BATTl-SCnOI'.ICENAM.  Rheed  ,  dans  fon 
Horius  muLb.  2 ,  pag.  7;  ,  tab.  40  ,  défigne  fou» 
ce  nom  matabare  une  efpèce  d'otiic  (unica  inui* 
rufta  L.)  qui  a  quelques  rapports  extérieurs avcc 
itfehorifftam  du  mène  lieu  ,  efpèœ  4ifirugiûm 

BAUDRIER.  On  donne  ce  nom ,  fur  les  c&ies 
de  la  mer  ,  aux  .efpèce»  àtfueftsvuyancf  ti-ls  que 
le  fucus  fdcckmnnm»  L. ,  dent  le  finifllage,  fim^ le, 
lugr,  me  mbraneux  &  très-lorg«  piéMmàpett 
pie»  la  tonne  d'un' baudrier. 

BAVERA  i  feoiiles  de  gaiance.  Amei»  nMéè» 
dM.  Attdr. 

Btv*rm  fUSs  ytniélLith ,  fubfifiHêm  »  •moto- 

lan^tctcih  ;  jiorihui  fubfolit.triis  ,  axil/wîi^us.  {N.  ) 
Andr.  Botan.  Rcpaf.  pag.  fie  tab.  i^8.  —  Vbnu 
Mahn.  pég.  fie  Mb.  9^, 

ArbriCfeau  «le la  Nouvelle  I  Io'lande,d*«i aipeft 
très  attréable,  la  feule  efpèce  de  ce  gf  nre; ,  à  fleurs 
complètes  ,  polyuétalée» .  régulières  >  dont  la  fa- 
mille nanureUe  n  cil  pas  CMOie  déterminée. 

Le  caraâère  eflcntiel  de  c»  genre  cft  d'avmr  : 

Un  catite  j'crfJjî^n:  ,  a  huit  d/coupurtf  ;  autant  de 
pltules  infi'ti  fur  un  dijijut  qui  tatourc  l'.ovaire i  des 
iiamints  nombrtufes  ;  t ovaire  libre  i  dtuxjfylesi  MKê 
ctpftdt  k  deux  iogUf  é'Diivraiu  kfitafommu  tf  des» 
vafvaiifdn.  ' 

Ses  tiges ,  hantes  d'environ  trois  pieds ,  fe  divi- 
fenv  en  rameaux  oppofés  .  velus  ,  articules  â  leur 
bafe  •  garnis  de  feuilles  verticillées ,  au  nombre  de 
fix*  inwtéef.  trois  k  trois  fiir  un  tubercule  peu  ap- 
parent; ova1es«laocéolé$s,ttès-ouv«:rres  ,  recour* 
bées  à  leur  fonunëf  ;  iTguÂ.  prafque  ftûiles .  gla- 
lièc  êâéiÊmm  ItttfAtttVty— m  «n  déÎMc. 
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dentées  i  leur  moitié  Ainérieur*.  Let  fleurs  font 
de  couleur  de  rote ,  pédonculée«,  uilbires>  pref- 
que  folitaiiei  »  les  pédoncules  fflifomiet  >  pabe(- 

cei  s  ,  plus  longs  que  les  feuilles. 

Le  piice  eft  perfiâantj  p^cofondémcnt  divifë  en 
flx  ou'hùic  dîîcoupures  tanoèolées  ,  aiguës ,  den- 
tées, veUit-s  en  delTous  ;  les  péiali  s  alternes  avec 
Jes  diviùons  du  calice,  ovalt^,  r^âcchis,  trjverfés 
par  une  ligne  blanche  ,  tr&t-cidttcs  ;  les  étamines 
inférées  fur  le  difque  qui  entoure  l'ovaire  ,  plus 
courtes  que  la  corolle  )  les  anthères  vacillantes , 
ovales ,  arrondies,  à  quatre  fi'loiis,  s'ouvrant  laté- 
ralement i  l'ovaire  libre, globuleux,  très- velu;  les 
Hyles  plus  longs  que  les  étamincs  >  tes  fligmaccs 
obtus  :  il  leur  fuc  cède  une  capfule  globuleute ,  co- 
riace ,  velue ,  recouverte  par  le  calice  }  les  femen- 
ces  noinbreufcs  ,  fort  petites,  brunes,  ovales, 
clugrinées,  attachée»  à  un  pI»ceDta  de  moitié  pliti 
oonn  que  la  capfule ,  dilaté  fSe  membranenx  fur  (bt 
bords,  correfpondans  à  ceux  ^es  divifions  de  cha- 
4HM  valve  4  &  formant  la  cioilun  i  lo  périfperme 
chtrou. 


Cette  pfame'cide  au  eoviroM  én  poit  licic- 

fon.  1? 

Ce  genre  a  été  dédié  pat  M.  Bancks  i  MM. 
Hofbaver  frères,  nés  en  AUen^gM»  |teiooet  cé- 
lèbttt  M  hIftoiM  natucelle. 

BAUHINE.  Bauhiiùa.  Trois  efpèces  de  hauhi- 
aia  font  figurées  daok  ït*  tUuêmiotu  du  Gtaru  ^ 
tab.  }Z9  i  favoir        I ,  BaAima  aamîmat* 

lO.  —  Fig.  2,  Ujuhiii.i  ruf-f.ens  ,  n**.  II.  —  Fict.  3, 

Butihiuia  divArioiia ,  ii".  j.  Piulieurs  belles  ei'^èces 
doiveot  éue  «iomé^s  i  ce  génie»  ceik»  que  : 

.  1%.  BAOmifB  i-pitites  fldnit.  BmiàuU.  parvi- 

$àra.  Vahl. 

Bauhinia  rjcemis  OxillarihlS  ttrminalilufqut ,  nu- 
taatibus pttalit  ËitttribM  j  MU  foliorum  rotuada- 

ait,  iUiMt,.VûL  Synb.  |.  |Mt>  SI' 

Cette  pîante  ,  très-r^pprochée  du  haak'-l:  /:...-- 
itits  ,  en  diffère  en  ce  qu'elle  elt  dépourvue  de 
vri'les.  Ses  tiges  font  gacidM  4li  fboilici  aheriKS , 
pitiolées ,  ovaleg»  en  coeur  ,  beaucoup  plus  peti- 
tes que  dans  le  haMnia  fcandcns  ;  les  deux  lobes 
arrondis  ,  très-obtus  ,  point  acumint  s  ,  p'  ilves  à 
leurs  deux  faces;  les  fleurs  (itué:s  d.ins  raiifeHe  des 
feoillés  filpériciires ,  dtfpofées  en  grappes  pendan- 
Mi  Ûvotollevompofee  de  pétales  linéaires. 

Cette  plante  croit  dans  les  Iodes  orientales,  b 


14.  Eaohiiii  doflgée.  Awif ,  

Buuftinia  folîis  cordât Is  ^  lobts  porrtB'is  ,  acutis  , 
uintrviis  j  pttalU  lanctolatis,  Alt.  Ho(t>  KfcV.  t. 

fag.48.— Svam«PiAdt.pag.68.  .     .  \ 
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corjiitu  ;  lohis  femîovatts  ,  acuri:  ,  ful'cuiid''n<n,'t:i; 

pttalis  ^utolêuii,  Jacq.  lion.  Scboenbt.  !•  p.  i^. 
tab.  i«io» 

Bauhinia  non  acuU  lU  ,fbn»  at^SoH  é  tSitmL 

Plu  m.  Gen.  ij ,  &  Icon.  44.  fig.  1. 

■BoêJtinUi  foliit  iiloUs  j  jpiàt^tûxif,  umiuli- 
iui.  Brcvoi  Jam.  a^. 

Sentît  fpur'u ,  aui  afftlatho  affinis  ariat fSkfl^ 
foUù  iiau,  Sloan,  Jam.  i$o.  Hift.  1.  pag.  fu 

Ses  tiges  fe  divifent  en  raneaut  glabres,  cylin- 
driques, cendres,  garnis  de  feuilles  alternes,  pé>> 
tiolées ,  échancrées  en  cceur  i  leur  balë  i  les  deui 
lobes  proloRgés  »  à  demi  orales  ,  lancédéi»  fiifr 
qu'aigus  ,  traverfés  par  trots  i  ooatre  numm 
longicuviinales  ;  glabres,  entiers  i  leurs  bords;  le* 
fleurs  difpofées  en  épts  lâches  à  l'extr^inité  des 
rameaux  »  les  pénles  lancéolés  ;  tes  frahs  g!lalNts> 
comprimés,  lancéolés,  i  dctti  valves  «  eonifiar 
plttfieurs  femences. 

Cette  plaote  croie  i  Saint-Domingue,  fy  ./) 

if.BAUttiMS  pied  de  chèvre.  BéuihiiùMfittê- 
pr*.  Cavan. 

BauhinU  eaule  arioreo  ;  foliis  coriatis  ,  g^Mj 
Mis  apice  divtrginùbus  ,  fioribus  ratimifit  Ctnib 
tcott.  Rar.  5.  pag.  j.  tab.  404. 

Tige  haute  d'environ  douze  pieds ,  rtmeofe, 
girnie  de  feuilles  glabres ,  un  peu  roides ,  «a 
c«ar-,  dauques  en  deffous  «  à  deux  lobes  pro* 
fonds ,  dtvergens ,  ti«is  wervws  i  dia^ee  mI»I 
une  petite  point*  roide  entra  les  deux  lobfs; 
ftipules  très-petites.  Les  fleurs  font  difpolees  en 
grappes  alternes,  lermina'es;  les  pédtcellesépan, 
fortant  d'une  bradée  fabelée.  Le  calice  ett  obioog, 
â  cinq  pointes ,  s'ouvnnt  laréralemeitt  ce  ma 
de  fpathe  rtflcchicj  cinq  pétales  ovales,  ondaill 
i  leur  il  nbe,  glabres  ,  d'un  rouge-pàieen  deciaM» 
t(>menteux  &.'  blanchâtres  en  dehors |  IcséraiMMl 
dia  Jelphes  ;  les  goufles  along?«s  ,  compriaéeSj  i 
deux  valves;  les  femences  ovales ,  comprinto. 

• 

Cette  plante  crok  dans  les  eovnoes  d'Acapeb» 

16.  Bauhimb  i  larftt  ftnQIei.  Réakùiâki' 

foUa.  Cavan. 

BauhÎM  e«idâ  thaUtfo  y  folîit  sordmtu  ,  m»»- 
datobUMi  i  ftmtu  namoju ,  gUàrù,  Cavw.  k* 
fier.    pag.  4.  tab. 

Remarquable  par  fes  larges  feuilles  en  forur, 
arrondies I  tiaverfées  par  neuf  nervures ,  à  deiu 
lobes  cottits ,  aieus,  divergens,  cette  plÛRt  m 


encore  par  fes  fleurs  glabres ,  en  grappes  to- 
nales &  axillaircs  i  les  pédicelies  nombreux  »  a^ 

 ^àlwMiftwthnMelMéeUttii» 
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ftfalM  blancs ,  glabres  &  veillél|  !•  (dbcoiBM 

MM  î'efpèce  précédente. 

Cette  plante  croît  au  Mexique.  T>  (  Cavan.) 

17.  Bauhinb  i  MSktËO»dm,MéukiMU  roum- 
difriiM.  Cavan. 

Baahhitfolih  aùernis ,  fuirotimdis ;  Mîtfem'f 
O'^^iculutis  ,  fubiùs  lomtmofii  ;  fioriius  mUMcfis, 
Cavan.  Icon.  Rar.  5.  pag.  5.  tdb.  4^06. 

Ses  feuilles  ,  prefqae  rondes  «  font  tomeoteu- 
r  t  eadeffous,  glabres  en  deflbs,  ï  fepr  nervures» 
â  deux  lobes  obius}  Jc$  pétioles  pileux,  ainfi  que 
les  jeunes  rameaux }  des  ftipu'es  courts  6f  jin  petit 
corps  dur .  épineux  â  le  bafe  des  pétioles  ;  les 
4eurt  difpofées  fur  deux  gtAppss  terminales  >  ve- 
Jties;  fes  pétale»  courts ,  peutSj  d'un  rouge-cUir, 
pileux,  ovales-oblongs,  leurs  ongictî  capilliirwS, 
toinenteux  .  alongés  >  l'ovaire  velu.  La  tru^fica- 
'CAoB  «•  celft  daV.  -i;  • 

Cette  plana  croit  dam  rAnéiiqnc  jnéridio* 
iMle.l(£M.) 

18.  Baqbimi  eo  crwlTaiit.  BmAmm  ÊaïuirU. 
Cavan. 

Bmakinia  fotiis  gïaint^  ewdatu  i  Mû  fmknimn- 
dis  i/êfiàmi  raeemcfis,  têmmm/ù*  CavID.  Ic.  Rar. 

S-  pag-  4-  "b.  4C7. 

£lie  As  rapproche  du  bjuh}nia  ratemofi.  Ses  ti- 

Ees  &  Tes  rameaux  Tonc  glabres  j  les  feuilk  s  g  a- 
res  ,  plus  larges  que  longues  ,  écbaocrèes  «n 
croifliu»  à  leur  bale«â  deux  lobes  anoadist  Itf' 
péttoks  filiforaws ,  renflât  1  leurs  dcnv  extréni- 
tés  }  les  fleurs  en  gr  ippes  axillaircs  ;  les  onpi.-ts  iics 
pétales  longs,  Aiifutmes,  pileux.  La  fruâilicatien 
«a  cdkde  refpèce  précédeme. 

Cette  plante  croit  M  Mes!qne«  dans  les  envi* 
xom  d'iic^ulco.  It 

19.  ZAvmm  éfàom^  Bû/JUmU  ffûuft* 

B:::hin:a  (  paiilrtia  acnleita),  ct^ule  fruthofo  , 
a:ule^:o  i  folHs  ovaiis  ,  bilolfii  y  lohit  obtufit  i  fimi- 
bits  geminis,  M  racemum  fèHtfam  difiofitis.  Cavan. 
Jcon.  Rat.  f .  pag.  6.  ub.  410. 

Cetiî  efpèce  &  la  fuîvanrc  forment ,  dans  Ca- 
vartili'.s,  un  genre  particulier ,  qui  ne  diffère  i^es 
àaukMi^^  par  le  cube  du  calice  pet€ftaBi  6e  les 
étamtnea  monadelphes.  Ses  tiges  font  rameufes  , 
hautes  d'environ  nuit  â  dix  pieds }  les  ram*anx 
opp»»ffs  ;  Us  rtipulos  remplacées  par  deux  aigu  I- 
Jons  oppofés  ;  les  feuilles  ovales ,  â  deux  lobes 
obtus  ;  les  pétioles  courts }  deux  leurs  latérales , 
p<5dfce!i'éts  ,  fur  un  pétioncvile  commun  ,  !i>''s- 
cotirr  ,  accompagné  de  bradtees.  Le  caiice  eli  tu- 
buJé ,  grêle ,  oblouf,  i  ciiM|  Mfoies  courtes ,  en 
fornac  d'aidtes^  s'euvxfKcaMict  pscio<|  4écou- 
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IMTtiiloméci,  r^Bîchies  )  les  péules  trk^troits , 
d'uQ  jaonc-roageàcre;  les  filamens  rouges ,  capiU 
laites }  les  anthères  faiBantes  «  bifides  à  leur  bafe» 
mucronées  à  leur  Commet  (  €VH  filamem  plus 

courts ,  fouvent  ilériles. 

Cette  plante  croît  dans  le  voifinage  de  Pamint. 

ao.  BAbniMi  non  ëpineoft.  BmdiiaU  iiurmêt 
Cavan. 

Bjuhinia  inerm'is  ,  cn  Je  afho-efctr'.K  ,  fotiis  0tlS> 
ùs ,  iobis  acuiis  ffwnàus  laumujn  ,  urminul  'ùui, 

(  PauUtia  ùuraût.)  Cavao.  Jmo.  Ras.  $.  pag.  <. 

tab.  4c  9. 

Ses  tiges  s'élèvent  â  la  hauteur  de  douze  on 
quinze  pieds.  Les  rameaux  font  alterne^,  fans  éoi' 

nesj  \t%  feuilles  ova'es,  à  deux  lobts  argus,  ni- 
vergcns  î  vertes  en  dellus,  ftnugmeufes  en  »ief- 
fous ,  à  neiit  nt:rvures  i  1m  fttpoles  Courtes  ,  ai> 
guës  (  Us  fitfurs  dîjfpofées  en  prappes  terminales } 
les  pédiceltfs  oppolés  ,  accomp.ig:ics  de  deux  pe- 
tites bra(ft:c;s  concaves,  aiguës.  Le  tulv  l'u  ciiica 
eft  long  de  trois  ponces,  iilluoné,  tenniiie  par 
cinq  pointes,  s'ouvrant  enfufte  en  cinq  découpures 
réfléchies;  les  pétales  plus  coutts  que  le  calice j 
les  anthères  Taillantes,  à  deux  loges  }  lef  goufles 
longues  de  huit  pouces ,  à  peine  larges  dé  trois 
lignes,  à  plufïeurs  femences  noirâtres  &  lui'.'antes. 

Cette  plante  croit  dans  les  environs  d'Acaput- 

CO.  ^  (  CtfVM.  ) 

21.  Bauhine  à  larges  fili^ues.  Bauhinia  latifi- 
Cavan. 

Bauhinia  eaule  fmticofo,  foliorum  /obis  acMÎt^ 
legumiaiius  tatifimiê.  Cavan.  icoa.  Aar.  5.  paf*  5« 
tab*4o6. 

Quoique  Us  fie-irs  de  cette  plante  n'aient  point 
été  obltrvées,  Its  feuilles  8:  fes  Iruiis  la  placent' 
dans  ce  geure.  Ses  tiges  font  Couples  »  rauieuliet , 
hantes  de  dix  à  douze  piedt  1  les  fsuiUes  akemes  » 
ovalcs  ,  <  n  cœur ,  à  v^-  ;ix  I.  bcs  ptoffinJi ,  aigu*, 
à  onze  i>ervur<rsi  les  tlvurs  en  (;iappes  termioaleri 
les  gouflès  longues  d'un  dtmi-picdt  larges  dedans 

f>ouces,  comprimées,  ioégalemftit  partagées  par 
a  future .  qui  dev  ient  déatrrente,  en  forme  d'une 
membrane  large  de  trois  lignes)  les  felMPces  Im- 
fantcs,  ovales,  co.nprimées. 

Cette  plante  croît  aux  ilcs  Philippines. "5  (Cav.) 

2t.  BaOKIM  à  feuilles  rétufes.  Bauhinia  retufa. 

Banhinia  rmmit  fttiullfqut  vu' efccnùbus  ,  foliis 
eof4atit  i  io^it  èrgvUut ,  kuju  j  ratemis  termina- 
lUitt,  ttnuatafisi  gnitaiiku  tj^enû,  (N..} 

T  es  ramt  aiix  font  cylindriques,  pubefcens  dans 
,  i(ttr  )«itiKâèi  ki  £eutUet<lirsie««  en  cmr  i  Inir 


oiyiLi^ud  by  Google 


fkio  B  A  0 

bafe ,  à  deux  lobes  peu  profonds,  divergens,  très- 
obnu,  coriaces,  prerqiie  glabres  i  leurs  deux  Cii 
cet  r  les  fleurs  en  grappes  leriniinles  j  droites  >  | 
TOmenteofès  { le  calice  ve!u  ;  !eî  pétales  oolongs  ; 
les  filamens  très-raïUuis  i  l'ovaire  velu  i  le  Ityle 
l^ng,  pubeiMM'j  ircembé.  Je  m  coanois  point 

les  fruits. 

Cette  plaqte  a  été  cultivée  au  Jardin  de  Tiia- 
aon  eii'i7<4.  l^  (  r,/.  in  Ui*.  j^f.  ) 

li-  Bauhine  à  grandes  fleurs.  BauJùaia  grandi- 

B^uhinia  folh's  !jto  -  ovatii  ,  fuhtîu  tomenio/ts  ; 
ioiij  obtu/û  i  fiortius  maximis  j  geminis  £  ramu  pu- 

Cette  belle  efpèce  ,  remarauable  par  liM  gran- 
des fleurs  >  par  la  largeur  des  p4caies>  Ce  r«pproche 

'de  huktnij  jpinofa  {patJeth  Csv.).  &$  rameaux 
font  cylindnt]ties ,  pubefcens  dans  leur  jeunelle  j 
les  icruilles  larges,  ovales,  en  cœur,  à  deux  lobes 
courts,  arrondis,  ob:us  ;  tomenteufes  en  defTuus, 
à  oeuf  oenrures  )  deux  épines  à  leur  bare.  Les 
fleuri  font  latérales,  pédicellées ,  géminées  à  l'ex- 
trémité d'un  pédomule  commun.  Le  calice  eft 
tubulé,  pubefceni,  ainfi  que  les  pédoncules  ;  la 
ooiolle  très-grande  ,  longue  d'environ  trois  pou- 
ces; les  pétales  larges ,  lancéolés,  d'un  blanc-jiu- 
râtre  •  les  étamines  à  peine  de  la  loagueur  des 

.péufc».  Les  ftma  n'ont  point  été  «Ums.  > 

Cette  plante  a  été  rapportée daPérOQpirDoiB* 

htf.  t)  (  y.  f.  in  htrà.  Juff.  ) 

24.  B/UHiNB  à  gnndes  feuilles.  BanUma  nu- 

cropkyiia. 

Bauhinia  foKh  profundk  Uhiatis ,  MHmimals  , 
fu  HÙs  fulv.s  i  /obis  quinquentrvii$il/ifÊmimkiu«U^ 

tLis  ,  murgina:ts.    S.  ) 

Cette  belle  plante  a  des  tiges  &  des  rameaux 
.  glabres  i  des  feuilles  alternes,  tort  amples,  ton- 
.  guement  pétiolées ,  d'un  vert-foncé  &  iuiunt  en 
9;8us,  drun  jaunc-pile  en  deflbus,  glabres  ,  di- 
.  villes,  prefc]u-  jiilqa'i  leur  bafc  ,  en  deux  grands 
loLies  ovalrs,  entiers ,  acumines ,  i  cinq  nervures. 
Je  n  ai  pas  vu  les  fleofS.  Le»  goudfes  font  compri- 
mées, longues  de  trots  ponces*  fut  un  de  large , 
•  elliftiqiies,  rétréctet  i  leers  deux  extrémîtéi ,  à 
boriiures  faillanrc» ,  tclsjvec  ^i  le>  ftmenccs  de  la 
grollcur  d'un  baruo: ,  aoit-s ,  l-iifantes  ,  uval.-s. 

le  I:eu  natal  de  cette  plante  n'<ft  pas  bien 
.  connu.  M.  de  Jui1i::^u  bfodpfoniie  d*AiBiaiqàB.|^ 

*  Bjuîiinia  <  candida  )  .  fol'ù  eorJatù,  fubtus 
paitfctntittut ,-  /oi>ii  ovatis ,  obtufis  eaiieibus  ftptrak 
mumuMs ,  timgaùs*  Ait.  HcR.  Kcir, 
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inàqaa/iêus  ,  ohtujls ,  quin^utnerviisi  cirrho  jSmplici, 

Uurali.  Svm.  itei  ad  le^  Avim.  },  Lond.  iSoQi 
tab.  7.  In  Indîi. 

BAUHINIA.  {Voyei  Bauhine.) 

BAUMGARTIA.  Mœnch.  (  f^yrç  Epibati- 
RiuM ,  Suppl.f  auquel  ce  genre  paxoit devoir  étra 
rapporté.) 

B  AZ  ARA  :  nom  arabe  de  b  puUcaiîe  (jUm^ 
pfylliMm  im  )«  fiiivanc  Delechanp. 

BEAUHARNOISE  i  fruits  peodaoï.  M«o 

notfia  fruSipeniula.  Ruix  &  Pav. 

Btauhamoifia  foliit  UMtoUu^iiiftmâ  j  hnhl 
uni-ttrnit ,  terminatiîn,  Rols  dC  FkT.  AllM. Hrf. 

H  lit,  Mtc  Paof.  voL  II.  psf.  71. 

Genre  de  plantes  dicotylédones  ,  ï  ftenrs  com- 
plètes ,  irrégulières ,  polypétalées ,  qui  fe  rapwo- 
che  d?  la  fiaiiUe  des  gutntères,  bi  comprend  des 
aftbriflèatts  exotiques  i  l'Europe,  i  feuillet  oope* 
fées  i  les  fleun  lerniiMles,  founiies  on  mam> 

Le  ceteâèri  eflèotiel  de  ce  genre  eft  d'ami!: 

Un  calic€  à  dtux  folivUs  ,  une  corolle  à  fSSle 
pétales  ;  des  anthères  nombreufes  ,  f^fikif  |HM 

fiylu  }  une  pomme  à  quatre  femences. 

On  ne  connoît  encore  qu'une  feule  efpèce  qui 
appartienne  à  ce  genre.  C'eft  un  arbtiflean  haut 
de  dix-huit  i  vingt  pieds  &  plus.  Son  aoK  6 
divtfb  en  rameaux  étalés  ,  oppofés ,  arTfcTtlés,W 

peu  comprimés ,  garnis  de  feuilles  pétiolées ,  op- 
pol'ées  j  lancéolées,  elliptiques,  très  entière», 
luifantes  ,  longu.'s  d'environ  un  pouce  8f  deal» 
Urg-:'s  d'un  dt  mi-pouce.  Les  fleurs  font  pédooQ^ 
lees ,  Terminales ,  folitaires ,  géminé«sou  MBéci, 
n.ccn.p  ii^nécs  ,  à  I.)  bafe  dts  péàoles >  dft^MIF 
br  Cl  ^cs  ovalcs-hncéolécs,  caduqu'::s. 

Le  ci'ice  efl  compofé  de  deux  folioles  ovales, 
concaves ,  réfléchies ,  cailuques  j  la  corolle  jau- 
ra  re ,  à  qiiatre  pétales  ovales,  deux  extÉtieun 
oppofés ,  deux  intérieurs  beaucoup  plus  larges; 
les  étamines  nombreufes  ,  inférées  fur  le  récaj- 
taclr  ;  point  de  fi  amens  j  les  anthères  feifiiÈS,  li- 
néaires ,  réunies  à  leur  bafe  par  un  anneau  uès- 
court ,  à  deux  loges ,  répandant  leur  pouiliiteptt 
deux  pitres  latéraux.  L'ovaire  eft  libre,  enoWt 
renv-rfé,  fvumonté  de  quatre  dyles  rapprochés  l 
leur  bafe,  puis  divergensi  les  Itigmates  limpies, 
obtus.  Le  fruit  eft  une  pomme  turbinée ,  per- 
dante, revêtue  d'une  écorce  coriace  ,  divifée* 
quatre  loges  par  une  cloifon  ineiubraoeufe,ctf' 
tenant  ^«eno  ianeoccs  launitris. 

Cette  plante  crofcdanslesaiidttdaMiei.D 

.  •  •  •  • 

BECHION  :  BOMdfé  Ai  |fec«  qnereB  <  d"j| 
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aa  tvflSIatre,  parce  qu'il  étoic  employé  contrf  la 
cottx  :  d'où  vient  le  nom  de  planus  bét.kiqu(ts  j  donoé 
è  mîtes  cdits  fni  oDt  là  mène  propmté. 

BECKËA  M  BOECKEA.  {Voyt^  Tiongimb.  ) 

BECKMANNIA.  Hoft.  {Voytt  Alpistb, 

BEDARJNGI  '.nom  arabe  de  la  méliffe^  fuivant 
OalediMiip. 

flËDéGUAR  ,  efpèce  4e  tameor  oa  gale  che- 
yeîue  ,  produite  fur  le  n  fitr  par  la  piqûre  d'un 
infeâe  du  genre  cynips.  On  lui  a  attribué  beau- 
coup de  vertw  j  qui  fe  rédoifiuit  ila  qiuUlé  aT- 
uùiienit  piopn  au  cofiet. 

BEEDELSNOEREN  :  nom  flamand  d'un  arbre 
aoBOiéj  for  la  c&te  malabare,  tfitr^-fjwfirdvadlif 
fthnmx  Rheed  »  H»n.  matai.  4  ,  pag.  i  ^,  tab.  17, 
que  Linné  a  réuni  i  fon  genre  euf,(ii<i ,  fous  le  nom 
d'eufcnia  acutanmuUt  &  qui  ^^oic  être  réuni  au  ftra- 

M^imiJuil.         JAMBOsiu«n*.  5^  €rSra A- 

BFESHA.  On  nomme  ainfi ,  fur  la  côte  mala- 
bare  «  une  efpèce  de  bambou  citée  par  Rbeed  « 
9im.  mmUA.     pag.  119,  tal».  60. 

VEETKLIM  :  nom  flamand  de  la  bafelle  >  que 
ToD  manie  dans  rinde»  ^césée  ccrauae  1'^- 
mud, 

BÉFARE  ,  BEFARIA  ou  plutôt  BEJARTA. 
Des  obfervations  faites  par  M.  Vencenat  fur  la 
llroChne  des  fruit*  de  ce  genre ,  prouvent  évi- 
demment, félon  lui ,  qu'il  appartient  à  la  famille 
des  tofages.  Ce  même  favant  remarque  encore 
fllM  feCMJid  oiionga  —  lanctolaia  (Syll-  veget. 
wU0t»  pehir,  ),  qu'il  a  obfervées  dans  l'herbier  de 
tyônbty ,  fe  rapportent  au  genre  htfaria ,  &  que 
même  ces  efpèccs  ne  diflfèrent  pas  des  btjaria  tf- 
tuan*  &  rtSnofa  Linn. ,  ainii  que  l'avoit  déjà  re- 
marqué M.  Zéa»(AnnaI.  de  fcienc.  nat.  vol. 
'pag.  I  ji  ).  Ce  même  botaiiiOe  ,  M.  Zéi ,  difciple 
du  célèbre  Muiis ,  a  prévenu  qu  il  talluit  écrire 
btjaria  &  non  btfarid.   Béjar ,  ami  intime  de 
MutiS)  étotr  profelfeur  de  botanique  à  Cadix. 

A  ces  observations  nous  ajouterons  la  defcrip- 
.tioB  d*aM  nouvelie  efpèce  de  h^aria ,  découverte 
par  Michaux  dans  la  Floride  occidentale  ^  figurée 
pat  Veatenatj  cultivée  cbet  CeU,  de  graines 
yappowki  pat  Bafc« 

).  BÉFARE  â  gtappes.  Btjaria  ractmofa.  Vent. 

:  Stjaria  Jmliis  ftJUittts ,  laïutoLttis  ,  inttgtrrimis  , 
Utriniuik  glairis  ;  raccmis  terminalihus ,  coroUu  iHê- 

puUAu.  Vent.  Hort.  Celf.  pML.  Se  tai>.  $1, 
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m.  CauU  ramîjqut  hifpidts. 

^.  Coule  nanùfqiu  glabris* 

Btfma.  (paniculata)  ,  ramîs  ktfpidtfitiU  j  filih 
waii-umetotath ,  glabris  ;  pan'uuli  ftbaphyUâ  ^md' 

tijîorâ ,  glutinofâ.  Mich.  Flof.  boieaL  Amer*  i* 

pag.  280, tab.  16. 

AtbrilTeau  élégant ,  remarquable  parles  grandea 
&  belles  fleurs.  Ses  tiges  font  droites ,  plus-  ou 
moins  vifqueufes ,  hautes  de  trois  à  quatre  picdf» 
hifpides ,  quelquefois  glabres  j  raroeules }  te»  fcoH» 
les  alternes,  prcfque  fcfiiles,  perfiftantes,  rappro- 
chées, ovaies-lancéolét  s  ,  tiès-enùères ,  aiguës, 
rëtréciec ,  i  leur  bafe ,  en  un  pétiole  court  %  gUt^ 
bres  ,  luifanres  en  deffus  ,  plus  pâles  en  delTous  , 
un  peu  pileufes  fur  leur  ptincipaie  nervure.  Lei 
fleurs  font  d'u  btaoc  légnemtnc  ceint  de  pour- 
pre, liirpofées  en  grappes  tetiBiiules  «  point  axil- 
laires ,  (impies  ou  rameufes  ,  pédicellées,  accom- 
p.-igi)écs  de  bi.idtées  très-petites  ,  lar  céoiées  ;  le 
calice  glabre,  très  couitj  la  corolle  à  fept  pétales 
un  peu  adhérons  à  leur  bafe  ,  inégaux  ,  owonftji 
obcu? ,  dilatés  vets  leur  fommet }  le  ftigmate  en 
tétt ,  à  (ept  ftries.  Le  fruit  c<  niifte  en  une  capfnlo- 
globulcufe  t  àc  la  groflfeur  d'un  pois .  avec  laquelle 
perfiftent  le  calice  &  le  flyle  «  divifée  en  fept  lo- 
ges ,  s'oitmnt  en  ftpt  valvêtf  te$  deifont  for- 
mées par  les  bords  rentran».  des  valves  ;  un  placenta 
central,  cylindrique,  dilaté,  &  divife  à  fon  fommec 
en  lobes  pénètrent  chacun  dans  noe  loge  { 
des  femences  nombiettfts«  oblMgMif  KOHuft* 
très ,  tort  menues. 

Cette  plante  cfottainc  Ueux  AbloMieiii.daM 
h  FhKide.  ^  (r./:  Cbm.  B^) 

BCFARIA.  <  Vtyti  Béfam.  ) 

BEFBASE.  Dans  les  Œuvres  d'Avicenne  <m 
trouve  fous  M  nom  k  MCis  da  Ja  aMiftade«  fiû- 
vant  Clufiul. 

BÉGONE.  Bégonia.  Ce  genre  a  été  fucceffiv*» 
ment  édairci  &  augmenté  par  Uiétitier  &  Dryaa- 
der ,  &  les  efpèces  diftribuees  dlM  Wk  Oldw  noa- 
veaa»  ainfi  qu'il  Aiit. 

E  a  ri  c  1 1. 

♦  ^MÊi  /eai'wir  driy  •  iJ^ùUàt  m  <t. 
I.  Bi«om  liilkMa.  B^gmdû  Mim,  iftfuid.  ' 

Jiigonia  fruticoft,  trtSi  ,foiiit  glaherrïmis ,  int- 
aitaliur  cordatit ,  ohfoUte  dtHtMisj  (apfulÂ  aid  maxi- 
mât^lfmmdi.  Dryand.  Aft.  &e.liMI.  UuL  I. 
pag.       —  Ait.  Hort.  Ktvr.  j.pag.  )52.   .  ^ 

Btgonia  ( obliqua), /rM'Vo/ît  ,f»Uit  obiifàkmr» 
datis  ,  camofu  ,  gUAmmi*  {ftipuHs  tripterif,  Lk4§» 
Stirp.  pag.  95.  tab.  ^{MiOrf,  £fmtM,)^lêÊÊ, 

ULGua*  tab.  778.  ^   

Gffi 
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Btgonia  (  minor  ) ,  eault  fruthofo  ,  trtBo  ;  foliis 
itntatis  ^  glairù  j  Aonku»  ^anituîatu.  Jacq.  Icon. 

Sir.  j.'tab.  6i9,  u  Colbft.  i.  pag. 

•  J^|MM  /M^wM.  Sram»  Prodr.  * 

Arbriâeau  dont  les  tiges  font  droites,  glabres, 
ïameafiîs  «  cylindriques  i  les  feuilles  très-  glabres , 
renverfées ,  un  peu  clumucs ,  d'un  ven^tmidre , 

alternts  ,  pétiolées,  affez  grandts,  en  cœur  obli- 
que, aiguës,  prefqu'tntières  ou  bien  à  dente- 
lures iiré^ulière» ,  arrondies,  fAuvent  peu  fetifi- 
bles.  Les  fleurs  font  blanches ,  ciifpofées  en  pani* 
cnles  axitlatres,  prefque  terminales,  longuement 
pëtiolées ,  prefc{ue  divifées  par  dichotomies  {  cha- 

•  «ne  flenr  pédiceilée,  accompagnée  de  deux  petites 
W^hêSu  oppofées,  ovales,  ai.uës,  en  forme  de 
carène}  quatre  pétaks  obtus,  dont  «îeux  beaucoup 
plus  étroits  &  un  peu  plus  courts;  les  étamin^s 
très  courtes  \  une  csplule  triangulaire,  furmontée 
par  les  pétales  perfiÀans,  à  trois  loges  i  leuis  an- 

5 les  prolongés  en  ailes  membraneures,riine  d'elles 
eux  fois  plus  grande  que  les  deux  autres ,  toutes 
le  fépaiant  en  deux  à  l'ouverture  Je^  valves  i  Us 
cioifons  très-minces,  étroites,  oppofées  aux  val- 
ves i  les  femencM  nombceufes «  fon  petitts,  prtf- 
que  globolvste. 

Cette  plante  croit  fur  ici  bsutts  mmunn ,  i 

■  la  AMMïqiw.  ^  ( 

Hcq. 

Btgonia  fruticofa ,  treSa  ,  foltis  ittéquaUur  epr- 
4ttàt ,  fuhangtdutis  ,  dtnùculatii  ,  glabris  ,  fuiths  ad 
vtnas  fubkirfutij  /  panicuti  dichoiomd  j  capfuU  alâ 
moMimd ,  MCktoMfuid  j  reiguis  foraldtiûf  aeutungu- 

U**  WiUd.  Spec  PiiBC.  ^  pifi  411. 

Btcronia  taide  fruticofo  ,  treB'ufculo  ;  foliis  dtnta- 
tis  ,  jmbromndis  tfai.U  glairis  ,  doifo  àiffuM  }  paut' 

€ulâ  dickmmâ.  Mcq.  u  ~ 


Colleâ.  |.  pag.  ifo. 
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Ses  tiges  font  droites,  ligneufes.  garnies  de 
feuilles  alternes,  péiiolées,  plus  larges  que  Ion 
gués,  échjticrtes  en  cœur  oblique  à  leur  bafe  , 
prefoue  rondes,  glabrfs  en  deflos^  Idgdrement 
ftkériflees  en  deflont  te  long  d«  Icon  veines ,  den- 
ticulées  ,  prefqu'angiileures  à  leur  contour  ;  les 
fleurs  difpofées  en  panicule  i  les  ramifications  di- 
chotomes  {  la  corolle  blanche  )  quatre  pétales , 
deux  pli<s  petits.  Le  froit  conitfte  en  une  capfule 
-i  trois  valvet  j  i  trois  loges ,  accompagnées  d'ai- 
les membraneufes ,  une  plus  grande ,  élargie  à  & 
«artie  fopéricttre ,  rétrécie  en  angle  aigu  k  fa  bafe } 
lia  dm  iMfct  ailM  pMilliiea. 

•  Cette  plante  croie  «B  «nrim»  ikt  Cmcas , 
iw  Ben  biuudes*  ^ 
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I  Begonh  eâu!efctns  ,  folils  renrformîltts  ,  anptf 
tis  ,  dtntatit  y  capfulA  alà  maximà ,  acutaapUi^  nt» 
l/quii  paraiietis,  miiùmit.  Dryand.  Aâ.5SettjBi, 
Lond.  f.  pag.  ï6\.  tab.  14.  fig.  i  8;  z. 

Cette  efpèce ,  rapprochée  de  la  ptécédente,ca 
diffère  par  fes  tiges  bien  moins  élevées ,  chantoei, 
de  répailfeur  du  doigt  ;  par  Tes  ftuillcs  rénif!  r- 
mes ,  plus  fortement  angoleufcs,  à  deiutlurei 
plus  marquées }  les  pétioles  de  la  longueur  du  dia- 
mètre des  feuille».  Les  panicuks  lont  tetoiitaies; 
le  pédoncitle  commun ,  long  de  fix  ï  fept  poacet , 
foaténant  ure  cime  d'abord  lieux  fois,  puis qu:tre 
foie  dlcbotomc  ^  les  peaicelles  difpoies  enom» 
belle  I  les  fleurs  biancnes  \  quatre  pétales  dans  les 
milM«  dnq  dans  les  femillts }  les  ll|rteST(lttt|1» 
caplble  ovale«  trigone,  à  angles  oanbnMaiikl 
.ries  beiucoep plttspetitcaqiiedaairelpkipé» 
cedente. 

Cette  plante  croit  dans  les  fentes  des  lochtn, 
au  Bcéfi*  pteche  Rio-Janeira.  1^ 

4.  RieoMi  heibacde.  Aysece  <r«lMe.Uàit 

Bégonia  caailfitiu  t  foiiis  eordatit ,  acam'mtit, 
ferratis  ta^Jk  nU  muùmé^hUtttA  /  rcfijtti  lUr 
uratis.  Oryand.  Aft.  Sèc.  Lba.  LoBd.i.p.  16t. 

Btganim  Aeriaeta  ,  foliis  fuktftaUhm$ ,  t9tdétitj 
acuminatit  f  cHiate'tUmani  yfuprà  candtitatffltS' 
cuJatis,  Lhent.  Stirp.  pag.  y;,  tab.  47. 

Set  tadnn  font  tubéretifes  t  elles  preèilftie 

une  lige  droite ,  herbacée,  fiinple ,  longue  de  fi 
à  huit  pouces ,  garnie  de  teu-lles  alternes  ,  petio- 
léts ,  en  cœur,  glabres, acuminée$,prcrqtt*égiles 
aux  deux  côtés  de  leur,  bafe  ,  dentées  ce  idt  à 
liur  contour  i  les  dentelures  ciliées  à  leur  Com- 
met i  tes  fleurs  terminales ,  pa:iiculées  ;  les  cap- 
fuies  furmontées  d'iu^  aile  trëa-gaode|les<Uvx 
autieiebliiéfléat. 


Cette  plante  croît  fur  les 
car ,  le  long  des  ruiÛeatu.  1^ 


.à 


/.  BÉCONE  crénelée.  Si§uUt  crtnata.  Dryad. 

Bégonia  cauiefceat ,  fiBii-  kmqttatittr  ttréidtt 
fuirotundii ,  oitujis  ^  enÊÊÊÊt'éÊiÊtati*  }  capfiâkiBt* 

tularibus.  Diyjitd.  Ad»  Soc  Lfam.  Lidd.  t.  pi^ 

162.  tab.  14.  hg.  ). 

Ses  tiges  font  garnies  de  feuilles  alternes ,  srraa- 
dies,  obtulês,  echancrées  en  cœur,  â  deux  lobes 
inégal»  «  ciéoelées ,  dentées  à  Um  contour.  Se< 
fleurs  Ibnt  d'un  rouge- pile  i  le*  tMÉIevcoinpoTiei 
de  quatre  pétales  ,  deux  oppofés  plus  étroits,  i 
peine  plus  coum  )  cinq  pétaks  dans  les  leuts  ^ 
melles,  mil  ploi  fooosi  ml^s  BoecipMoà 
deux  loges. 

Cette  plante  croie  fiir  les  tocben«  daasksi^ 
orientales  .  dm  lUt  AdfiNM  9l  fCOCfet  b  M 
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Dryaod. 

Bégonia  caulefiens  ,  folîis  intqualictr  coatis  , 
ovatis  ^  acutist  angulatis  ^  obfoltti  deatJtis;  capfuUt 
Mocuiaritu*.  Dryand.  Ad.  Soc.  Liao.  LoiicL  i* 
paf .  tél.  nh.  14.  fig.  4. 

Cette  plante  a  des  trges  droitcf ,  fitbres,  §»• 
nies  de  feuilles  alternes,  pétiolées ,  ova!es,  ai- 
guës«  échancrées  en  cœur,  à  deux  lubes  inégaux , 
inguleufes  à  leurs  bords,  avec  des  dcnteiiires  peu 
ntarauees.  Les  fiean  foiu  d'un  l>Uiic-iaGarDat  avec 
des  flries  toageitm  ;  dam  les  mSles,  les  dent  pé- 
tales extérieurs  ovales-irron  lis .  obtus ,  prefqu  en 
cœur  à  leur  bafc}  les  deux  intérieurs  ovales-ob- 
lofifs^  un  peu  plus  petits,  à  peine  obtus;  les  fila- 
WMm  cottro«  nès-nomboMis»  npprochés  en  un 
cAnefaillant  ^  les  anthères  ovales,  tcdfeflSas i  cinq 
pérales  dans  les  fleurs  femrlles  }  1  intérieur  plus 
petit  que  les  autres}  point  d'éuminesi  l'ovaire 
mocNMié  I  tmh  tf giabicsi  les  csplidii  i  «Icttx 
toges. 

Cette  plante  aoh  dan  ks  Indes  on— ttif»  »  à 
im»  iOryamd.) 

7.  Bp.GONt  ferrugineufe ,  n*.  9.  Bégonia  ftnu.- 
f»M.  Linn.  —  Dryand.  Aât.  Soc.  Linii.  Lood.  l. 
pag.      -r  Sottthf  Icoa^iaed.  pag.  &  tab.  44. 

9.  Bi60|ii  élevés*  AyMHtf  innadU.  Diyand. 

Bt-gonia  cdulifcens  ,  fbUis  inâqualittr  cordcitls  , 
aa^uiaiit^  ftrfotis  i  eaplulé  alit  parkm  iinquaHèiu. 

Vtfwni.  Â6t.  Soc.  Linn.  Lond.  1.  pag. 

Bevonia  (obiiqi]])  ,  foliit  imjuj/iur  dent'tcula- 

tù.  Thunb.  Flor.  japon,  xji.  —  liaocks,  Icon.  — 

SJwtaiJf,  Xonnpf.  Amcen.  esot.  888. 

Ses  tiges  font  hautes ,  droites,  lignenfes ,  divî- 
fies  en  ramnaiu  altetnes ,  ganis  dn  ftnilles  pétio- 
Ides ,  aheraes ,  échancrées  en  eorar  oblique  i  les 

lobes  inégaux  ;  le  co:.tour  det  feuilles  anguleux  , 
denté  en  icie  i  les  dentelures  inégales.  Les  ailes 
dM  capfiiles  ne  fiam  que  uès  peo Inégales. . 

Cene  planM  ctelk  an  Japon.  |> 

9.  BteowB  I  grandes  findltes  t  n*.  6.  Bégonia 

macnphyila.  Lam.  —  Dijpend*  Aét  Sàe.  Lion. 
,Lond.  I.  pjg.  164.  / 

£«^01/4  (grandi folia)  ,  cauU  frutkof» ,  ereSo i 
foliis  ftnalis  ,  glabns  ;  furiktê  fmàctÎMU*  Jacq. 
Colied-  1-  pag-  1^8- 

Btgçnia  pUiqua.  Jacq.  Obferv.  i.  pag.  1 1. 

10.  BÉGONF.  tubéreufe,  n".  \.  Bégonia  tubtrofa. 
Lam.  (  ExcLàJ.  Jy^om,  Linn.  SuppJ.  )  —  Dryaod.  AU. 

M  lii»>l<inA  1.  pat..ié8.. 


II.  BÉCONE  à  feuilles  rondes,  n".  7.  Bégonia 
ntundi/olia.  Lam.  —  Dryaod.  Aâ.  Soc.  Lion. 
Iiond.  I.  pag.  i6f, 

AyMjf  «MSfM  >  var.  >.  Lina.  Specw  PliBC.  1498. 


*  *  EffUêê  fearvNff  4ê  tige:  fiiitUê  A  dM  «i 

m 

tu  BÉGONB  ilbptèce.  Afmus  ifipuris,  Smiih. 

BegoHÎa  taidefeens ,  folxit  gtairis  ,  femicordaiis  , 
oiftmk  4mmiâi  colîi/k  «lit  pA&^i^u»  «  panlw 
Ihm.  Dryand*  Aft.  wMm  Ltnn.  Lond.  I.  pag.  léoh 

—  Smith  t  Icon.  ined.  pag.  &  tab.  43. 

Ses  tiges  font  droites ,  glabres ,  ftriées  »  m  pen 
charnues  i  fes  feuillet  ovales,  lancéolées,  aiguës, 
ï  demi  en  cœur  à  lear  bife ,  inégales,  très-glabres , 
ondulées,  à  peine  denùculéesi  les  pétioles  courts  { 
la  panicttie  teiodÉMle ,  dicbocome  {  les  braâéOk 
obiongues  ,  nriembrareufes  ,  caduques  }  les  fleurs 
mâles  petites  ,  nombreules ,  i  deux  pétales  en 
cœur»  arrondis  »  une  capfule  turbioée ,  à  trois  lo- 
ges ,  i  trois  ailes  égales ,  rabattues  à  leurs  an^es. 

Cette  plante  «oît  i  Java.  (  Smith.  ) 


M  - BifioMi  à  £taiUee  aignéi.  A^PBMW 

foUa. 

Begom*Umtlfi€Ht  f  foliis  femieoriatis ,  angulatis^ 
dentatis  ;  capjfiiu  mlâ  maximâ ,  obtufangulâ  ;  reliqait 
aeutangulit.  Drfsnd.  Aâ.  Soc.  Lion.. Lond.  i. pag. 
léj.  —  Svrartft,  Fier.  M.  oedd.  t,  peg.  994.  «•> 
Jacq.  Collcâ.  1.  p^.  i  z x . 

Bégonia  purpurea.  Svartx ,  Prodr.  8^. 

Àetri»  fnàu  kêri*  éK«maU  ,         uuapttal»  , 
eJfe.Sloafl,  Jaok uk.  txy.  ig.  i  8r  a. 

Elfe  s'élève  â  la  hauteur  de  deux  pieds  fur  une 
tige  foible,  cylindrique,  articulée,  glabre  «néhl 
rameufe ,  garnie  de  feuilles  pétiol<ées  ,  ovdcs4an- 
céo!ées,  acuniinées  ,  à  demi  en  cœur,  inégales  à 
leur  bafe  «  glabres .  denticulées }  les  flipuies  pe- 
tites .  cadnaùes ,  lancéolées  { les  fleurs  panicn- 
lées  s  les  pédoncules  rougeâtres ,  plus  longs  que 
ks  feuilles,  étilét,  dichotomes  à  leur  (ommet, 
foutenant  huit  à  dix  fleius  blanches,  mu  iiis  de 
bra^iécs  petites  ,  purpurines}  quatre  pétales  iné>  ' 
gaux  dam  les  flf  01$  MMicsi  «inq  dans  tes  femelles  ) 
l'ovaire  de  cculeur  purpurine;  trois  Oyics  bifides) 
une  capfule  ovale  ,  à  crois  aiiglesi  une  aiU  (rès- 
grande ,  à  angle  obtus  {  Us  deux  Mttics  ptal  pe- 
lles, aiguës. 

• 

Cette  plante  croît  fur  les  OMNitagoes  de  la  J»> 

nuique.  f)  {Swart(.) 

14.  BÉGOME  acominée.  BtgoM  atumùtti», 
Dtjènd.  '■ 

Cggg  X 
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tcwn't'un's ,  inAqualîler  denunh  ;  capftiît  a!â  mani- 
mâ  «  obtufttngutâi  rtliquis  acutangulu.  Drvan<i.  ASt. 

Sw.  Uni.  UMid.  i.^.  16^06.14.  fg.  5  6. 

âèt  dBM  fooc  larnies  de  feuilles  lancéolées , 
WBUàÊéti,  inégakment  dentées  y  à  demi  en  coeur 
i  leur  bafe ,  n'ajrani  prefijue  qu'un  feul  lobe.  Les 

fl.UîS  wâlci  ont  quatre  pétales  ,  ^ont  deux  oppo- 
fés  ,  plus  petits.  Les  fieuTS  feinelUs  en  ont  cinq, 
d  ux  plus  petits.  L'nvaire  eft  accompagné  à  fa  bafe 
de  deui  braâ^es  finement  dentées  ,  une  fois  plus 
courtes I  les  capfules  munies  de  trois  ailes  >  la  plus 
grande:^  ai^lt  oInm>  Im  4«n  aiOM 
»igu. 

Cette  pUace  croît  fur  les  moatagnes,  à  la' Ja- 
1^ 


tf.  BicoMB  i  tige  ba£Ge.  J^^mm  lumitU. 


D. 

Btgonia  cautefceni ,  ertHa  ,  faltls  kîfpWs  ,  fcmt' 
tordadi  ,  dupiicato  ftrratis;  capfuU  alit  rotundacit , 
farttm  intqualihHt.  Dryand.  AQl.  Soc.  Linn.  Lond. 
r:  pag.  166.  nri>.  ij.     Aitoo,  Hoct.  Kev.  j. 

Toute  cette  plante  eil  charnue ,  tfan(}mente. 
Ses  tiges  font  cylindriques ,  renSées  à  leurs  arti- 
culations, de  fix  i  viagt-quatte  pouces  de  haut , 
rougeâtres  ,  ainfi  que  les  pétioles  &  les  pédon- 
ciiIm  i  les  £suilles  oval«  .  i  demi  en  cœur  i  leur 
bafeptettes,  hifpides  en  oeflus«  prefque  glabres , 
plus  pâles  en  detTous  ,  ï  dentelures  inégales  & 
cil  ées  j  géminées  «  â  denii  ovalesi  les  pédoncules 
longs,  ixillaires,  fouvent  dichotomes,  à  plufieurs 
flcius  pédicelléesj  une  peut*  bradée  ovalie,  ciliée 
.ibban»  de  chaque  pédtcclle  1  h  corolle  blanche  { 

Cre  pétales  inégaux  dans  les  fleurs  mâles .  cittq 
les  femeUesi  une  capfule  trigone^i  à  ailes  ar- 


Cette  plaoM  CfoU  i  lUt  4e  lâ  Triaiié.  T) 

1  EÉçoNE  velue ,  n*.  ).  Btgonia hirfuta.  Aubl. 
—  Dry  and.  Ati.  Soc.  Linn.  Lond.  i*pag.  167. 

*  *  *  J%Kt  jMWiw  ir^wAbf  etM^  M  «Mn^Mf . 

17.  BÉGONE  â  (leurs  violettes,  n'.  8.  Bégonia 
Mftie*.  Linn.  —  Dryand.  A£L  Soc.  Linn.  Lood.  i . 
fif.  #7.— Mrii*IooB.  ÎMd.  peg.  It  nb.  4;. 

'18.  BiooNE  à  feuilles  d'orme.  BtguU  lUm- 
/US«.WilM. 

Bégonia  caulefcens ,  ere3a,fi>Iiis  utrinqui  hifpldU, 
intquaiiur  Moi^i  t  iùtpiicaio-dentii:ij  ;  capfuU 
.  muiximâ  ,  eoMyifil/  reitqmii  oktufanf-ulu .  VVilld.' 

Spec  Plaat.  4.  pag.  418.  —  Hmnb.  &  aonpL 
•  *  Sif'ilMi  fiHR  dniiisA  ttsMiflWi 
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feuilles  velues  \  leurs  deux  ftces ,  inégakmat 
oblongiies  à  leur  bafe ,  aiguës  à  leur  fommut ,  lon- 
gues de  trois  pouces,  inégalement  denties ,  à  d^n- 
teittiei  aiguës.  Les  capfules  partent  une  aile  tiès* 
grande,  lénédes  en  angle  aigu  à  fiiUbi  ksdnK 
autres  phis  petites  «  i  ao^es  ebots. 

Cette  plante  a  été  découverte  dans  l'AmériqM 
méridionale  par  MM.  Humboldt  &  Bonpland.  ^ 

19.  Begone  liffe,  n°.  4.  Bégonia  gUbra.  Aubl. 

Bcgonia  (  fcandens  )  ,  radicans  ,fiiiiis  ovtuo  fal- 
riundit  ,  otfoieti  dcHtaih  ;  capfuU  aU  matmà , 
oitttfivtgÊtU  i  ntifaU  paraUcGs ,  muàmi»»  Olfiad. 
Aô.  Soc.  Linn.  Lond.  i.  pag.  168.  — Svanit 
Prodr.  86,  &  Flor.  Ind.  occident.  *.pag. 99».— 
Wilid.  Spec.  PUnt.  4.  pag.  418. 


20.  Bft«ONB  Hsine»  Btguiû  mmid>  Ikiét. 

Btgonia  acaulis  ,  foins  lanctoitob  t  fiafo  f'^^i- 
fioro.  Dryand.  Ad-  Soc.  Linn.  Lond.  l.pag.  169. 

Bégonia  acaulis  ^  foliit  âqiialikui  »  loMcUàt} 

fe«p9fkM$Ên,UààiuSàx^V»^99'^^- 

Petite  plante ,  haute  à  peine  de  quatre  à  cinq 
pouces 4  pourvue  de  racines  charnues,  arrondies, 
prefque  tubéreufes  ,  d*oà  fortenc  quelque^  f:ui  Its 
pétiolées ,  oblongues  ,  étroites ,  lancéolées,  éga- 
les, atuminéei,  rétrccies  à  leur  bafe,  glabriS, 
dentées  &  ciliées  à  leurs  bords.  De  leur  centri 
s'élève  une  bamoe  |réle«  fiinplej  à  peine  plut 
longue  que  les  Rwlles ,  terminée  par  deux  M 
trois  fleurs  pédonculées,  dent  une  femelle  ;«P» 
tre  pétales  inégaux  dans  les  fleurs  màies  ;  desK> 
mines  nombreufes,  très-courtes,  conni ventes  i 
leur  bafe  ;  fix  pétales  inéguliers  dans  les  fleurs  te- 
melles  \  une  capfule  dUongue  ,  triangulaire  i  use 
des  ailes  beaucoup  plus  grande  ;  les  femenSSlfal 
petites ,  nombteuUs,  prefque  rondes. 

Cette  plante  ctoîi  à  Madagafcar>  où  elles  été 
décottverctt  par  Bnignièie.  V  (  D^iHru  klkak.) 


xi<  BifiONl  tendit.  Afsant  «oicra.  HifmL 

B^fottia  «emmUt ,  foRu  imêfialittr  ewdatis ,  fmi- 
but  amMiatls.  Dryaoi  Aâ.  Soci  LiMk  >• 
pag.  169.  tab.  16. 

ToutlK  les  feuilles  font  radicales ,  orbicuhiivtt 

aiguës  ,  en  cœur>  tendres ,  membraneufes,  iné- 
galement dentées  i  les  lobes  inégaux  ;  la  face  fit- 
périeure  parfemée  de  petites  glandes  à  la  bafe  dd 
veiniJr!  ;  les  pétioles  quelquetoi»  longs  d'un  pie^ 
rouges,  prelQue  glabres,  cylindriques}  les 
pes  droites, cnamues;  des  ftip^lts  radicales  ovale» 
e>  acmoinéoi  i'  les  Beurs  pcdou'en  ombelle  i  les 

^^lljl\SSS!''utiim  iir Ims£ 
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thej;  les  filamens  nombreux,  capilîairfs ,  conni-' 
yeot  à  leur  bafe  ;  quatre  pétales  dans  les  fléurs 
*ttes»fs<Uos  les  femelles  tune  capfuie  tutbi- 

mégik». 

Cétte  plant»  crofc  i  (He  de  C^n.  (  Dry  and.) 

'si.  BfiGONB  à  deux  »Hcs.  Bégonia  àipiera. 
ïhpaâ, 

Btgonia  acaulh  ,  foUis  iatquaUttr  tordutis  {  pe- 
dmuulis  diehoMmisf  capfitU  alâ  «ni  mtfXjMa  «/• 
«ni  tmgvJU,  ttrùâ  otfoletd.  Dryaikl.  Aâ.  $0c  linn. 
lond.  i.|Mf.  J70. 

Bégonia  (capenCs),  aeaulis  ^ /Uiii  bufjÊàlrter 

dentiiulatis.  Lion  f.  Suppl.  420. 

Ses  feuilles  font  toutes  radicales .  péiFolées , 
ovales ,  inégaîement  échancrées  en  cœur  à  leur 
hUêi  glabres  à  leurs  denx  faces  «  légéitmenc  den- 
licttlret  à  leur  contour.  De  leur  centre  s'élève 
uns  haiT>f,e  ou  peiioncule  droit,  dichotunie,inuni 
de  <|uei(jues  fl-.urs .  auxquelles  luccède  une  cap- 
fitle  trigone ,  ovale ,  garnie  feuleiMm  de  deux 
àileSf  une  très-grande,  l'autre  beaucoup  plus  pe- 
ihe. étroite.  On  y  resiarque  l'apparence  d'une 
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Cotte  phnrc  croît  fur  le  revers  des  monugnet^ 
aux  lieux  ombraj^és ,  à  l'ile  Joanna.  tf- 

i|.  BftGOMB  i  baie  pétaks.  Btgaaia  aa^ftula. 
Lhérir. 


Bégonia  mmR*  ,  /^Big  tmétdt  ,  quinquetM*i 
pedunculis  duhoiomit.  QryMid*  Aâ*  âpc*  lillO. 

Lond.  I.  pag.  171. 

Bégonia  acauUs  ,  foUis  eçrdatit ,  quinqueloiis  , 
iHâqualiur  dentatis  ;  fioriiai  mafilUis  oStjpcl»^. 

Lhérit.  Stîrp.  pag.  loi. 

Cette  eff'èce  ed  rentarquable  par  fes  pétales 
égaux  ,  par  Tes  feuilles  grandes,  aOcx  femolables 

à  celles  de  la  vigne ,  coûtes  radicales ,  longuement 
pétiolées  ,  aiguës,  en  cœur ,  à  cinq  lobes  obtus, 

trefque  glabres ,  inégalement  dentées  { les  pétio- 
m  pubeîcens }  la  harnpe  droite .  pubefcencet  haute 
4* -deux  pieds,  trifide,  prefoue  nmîfiée  en  (o 
xymbe  ;  les  flturs  pédiccUees  i  les  bractées  Tcffi  ts , 
•  jDppolées ,  caduaues  ,  ovales ,  échanciees  i  fu  à 
imu  péules ,  plus  louvent  huit  dam  |es  leurs 
inâles  ;  cinq  à  fit  dans  les  femelles. 

.Cette  piznte  a  été  décottvarta  att  Pérou  par 
Dmnbejr.  if 

t 

*  Begtmîa  ((tipu\»ce»)  t  eatdtfeens ,  /oliis  rtni- 
formihus ,  fuhangulatit  ,  creaatit  ;  pttioli4  venifqtu 
foliorum  faiiùs  kiffutil,  WiUi^en.  $pec.  Plant.  4. 

.  LttfimiudeMCté  «Ijpèeta'oKpoiKAétb- 


ftrvés.  Ses  feuilles  rcffcmblent  beaucoup  à  celles. 
du  bégonia  reni/ormis  ;  mais  elles  font  velues  ÙU 

kwr  «    ■  ' 


pétiole  &  fur  leurs  veines  à  leur  fatt 
rieure.  Les  fleturs  font  prefque  difpnfées  en  om- 
belle ,  munies,  fur  leurs  pédicelles  j  de  deux  brac- 
tées oppofecs ,  membwimfca,  afi»  gnadea« 

ovaU-s ,  acum;nées. 

Son  li«u  natal  n'eft  pas  connu.  Y) 

*  Bégonia  (  cucuUata)  ,  caidefcens  ,foliis  inAquO' 
Hier  cordatii ,  denticulatis ,  glabris ,  eucuUaùs  j  cap- 
fuU  alâ  maximà  f  acuiangïdâ  ;  rtUfiù  ptualitUt, 
VViild.  Spec.  Plao(.  4.  pag.  414. 

Ses  tiges  font  ligneufes»  pourvMS  <ie  fêuiltef 

médiocrement  pétiolées  ,  oblongues ,  en  cœur  i 
leur  baie  ,  â  lobes  inégaux .  glabres^  concaves, 
denticulés  s  les  fiipules  granoes .  oblongues  ,  den» 
tées  ,  v^es  »  point  membraneufes  >  quatre  péta* 
les  .  deux  oppofés ,  plus  grands  ,  arrondis  j  deux 
auties  étroits,  lanct  olés;  une  capfuie  i  trois  ailesj 
la  plus  grande  rétrécie  à  fa  bafe  en  angle  aigu{ 
les  deux  sottes  plus  petstu»  égaletj  Mcrédfla  à 
leurs  deux  extrémités. 

Cette  plante  ccoit  aa  BféfiU  1^  (  WUld»} 

BZGONU.  (riiy«(U«oiii.) 

BEGUIL  :  fîruit  de  la  grofTeur  d'une  pomme 
ordinaire  ,  mais  dont  la  chair  a  la  couleur ,  le 
grain  &  le  goût  de  la  firaife.  iU<ft.  abrég.  des  voya- 
ges,  i  y  paç.  191.)  L'arbre  qui  le  produit ,  croît 
dans  les  bois  de  k  Sierra-Leoiu  ,  fur  les  côtes  oc< 
cidenuks  de  l'Afrique.  C'eft  peut-être  une  efpèce 
d'arbouIier«  d'après  la  defcriptioo  inupariàiie  da 
fruit. 

BEHEN  blanc.  Les  Arabes  défignoient  fous  lè 
nom  de  Mmen  mkiad  ou  btlua  Uant ,  une  MCtlM 

bbnchf  à  l'irtérieur  8c  à  l'extérieur,  qui  avoir  une 
odeur  aromatique  &  une  faveur  un  pcu  Oiptiquej 
ils  lui  attribuoient  une  vertu  tonique ,  &  celle  ' 
d'augmenter  la  fécrétion  de  la  femeoce.  Elle  étoit 
également  eftimde  ctiex  les  Perfes ,  qui ,  sptèt 
l'avoir  pilée,  la  méloient,  certains  jours  de  fête, 
à  leurs  aliinens.  On  ne  la  trouve  pcc^ue  plus  dans 
les  phatniaciet.  8e  l'on  eft  incertain  fur  la  plante 
qui  la  fournit.  Toumefort  paroit  croire  que  c'eft 
celL  qui elt  comme  mamtenant  des  botaniRes  fous 
le  nom  de  centaurta  bihtn,  I!  ne  f.it'r  pas  la  con- 
fundre  avec  le  behen  blanc  des  environs  de  Paria 
(  cucubalus  behen  Lino.  )  j  quï  n'eft  pes  «aiploiié  Ctt 
médecine.  {Jt/f')  . 

Behen  rouge.  C'eft  une  racin?  nommée,  par  les 
Arabes  ,  behwest  aekmar,  ^ue  l'on  apporte  de  la 
Syrie  6c  du  moat  Liban coupée  par  tranclie» 

compafifs  ,  d'i  n  rouge-noir ,  regirdëe  comme 
atirmgence  àc  tonique  ,  emi>loyee  autrefois  pour 
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a  dît ,  mais  fan$  pouvoir  l'affirmer ,  qu'elle  appar- 
tmoit  au  Jtati:e  limonium  Lion.  ,  que  quelques 
auwvrs  nommoient,  pour  ceit«  rai  Ton,  ktktm  m- 
hum ,  6e  qui  ptf  cicipe  on  peu  4e$  miam  pnpûé- 
té«.  (/«jf  ) 

BEIAHALALEN ,  H AIALIIALEZ  :  noms  ara- 
bes ét  U joubarbe  ordinaire  (ftii^tfvifimmâtnm 
lina.  )  t  kIoo  Dalechanp. 

BEID-EL-OSSAR,  BEIDELSAR  :  plante  d'É- 
gjrpte  ,  de  la  famille  des  apodaéist,  tapponée  au 
genre  tftIfyUit  ^  &  que  l     crok  éece  vtfeltpits 

proetra  Ait.» elle  croît  abondamment  fur  les  bords 
du  Nil.  fie  s'élève  à  la  hauteur  dt  deux  coudées^ 
au  rapport  de  Profpâr  A' pin.  Les  Égyptien  em- 
ploient en  guife  d'aiDaiou  L-$  poiis  («jriui  qui 
couronnent  Tes  graines  j  ils  en  garntflent  auffi  teor 
litj  comme  d'une  tfpecc  dt  duvet.  I.'cir.pHtre faite 
avec  les  feuilles  pilées  de  la  plante  d\  bonoedansles 
twneun  froide*.  Son  foc  laiteux ,  appliqué  fur  les 
Cpirs.  procure  le  moyen  d'enlever  facilement  leurs 
poils.  On  dit  encore  qu'il  peut  être  mis  en  ufage 
pour  ronger  les  boutons  p.il^ux  ou  vénériens,  & 
qu'on  (ù  Un  autû  de  la  plaota  conu»  la  fièvre. 

BEJARIA.  (,ray*{  BEfARiA.) 

BEJUCO.  HifpocfÊUM.  Ce  geora,  affilié  â  la 
MUe  dee  dcaUrs  •  vmiD  de  cède  ém  malpi- 
glues ,  offre  pour  canâère  effendel  ; 

Va  ealtee  à  cinq  iivijiw  ;  cinq  pitales  ;  trois  iu- 
miatsi  uafiylti  trois  ca-fulu  comprimëtj  ,  à  deux 

Esricis. 

I.  Bsjuco  gtimpaot«  d*.  i.  Uipfocnua  fcM- 
éÊ»t,  Jacq. 

Wppocraita  {t^CùtèÊtt'^  fjbli/s  ovato-Unceola' 
^ffirrutitf  caffiMâ  ckonMt.  Lam.  lU.  Gen.  i. 
pw  100.  D*.  4x6.  «ab.  iS.  lig.  I.  —  Svam,  Pvodr. 
17»  fle  Obtev. pag.  al  {fytirf.  Fùm,  fyatm,) 

X.  Bbioco  owale.  Stpf*ermtM  oimm.  Leni. 

Hippocrjuj  foUis  oviiliitu  ,  leviter  dcniatii  ;  cap- 
fiiù  ovtMt,  integtrnmê.  Lam.  lU.  1.  o*'.4a7.  tab.  i&» 
fig.  X. 

Cou fcandtnt ,  fruSu  trigiiidmtfiimmÊi»,  Ptan. 

Gen.  8 ,  &  IcoD.  88. 

HippocrJiea  volubilis ,  var.  %. 

Cette  plante,  confondue  d'abord  avec  la  pré- 
cédente, doit  en  être  fëparée  ,  fie  former  une  ef- 
pècé  particulière .  principalement  diltinguée  par 
lies  capfulet  ovales,  obtufes^  elliptiques,  point 
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8r  non  lancéolées  ,  épaiffei ,  coriaces  ,  gUb-ei  1 
leurs  deux  faces  »  plus  pales ,  prd'que  glauques  en 
deflbas ,  à  peine  aiguës ,  à  dentelures  obtufes ,  peu 
nuawiliëei.  Les  fleurs  font  très-peti<e$,  nombres- 
fes ,  les  unes  pédice'lées ,  d'autres  prefiius  Tcffiles, 
di.''porée$  en  panicu'es  axillairts ,  amples,  étaléeii 
les  ramifications  très^u vertes,  bifurquées,  furtout 
le*  inférieures!  les  pédoncules  glabres,  en  pe* 
anguleux  { les  tiges  grimpantes.  1 

Cette  plante  croît  dans  l'Amériqtie  méridio- 
nale i  elle  a  été  recueillie  par  M.  Ledtu  i  Pott»* 
Riocn.  b  (  V^.f,  Cémm.  Udm.) 

i.  Buuco  mnltiflom.  Wffoeimttt  andk^hntf 

Lam. 

Uippocratta  foliit  Uto-ovalihiu  ,  Umku  ^  istt- 
gerrimUi  eymit  crArù ,  mUtîfknt.  \jm,  fmk.  !• 
pag.  loi.  D**.  4x8. 

/S.  }  Hippocratta  (  COmofa  ) ,  panicuits  comofs) 
peianculis  multlfidis  ,  capUlanbus  i  foliii  tvatiii 

Ind.  occid.  i .  pag.  77. 

Coa  fcAndtnstfntStmti^iijSmOffinçiUn.  Pluo^ 

IcoB.  77.  tab.  88.  fig.  A.  B. 

Il  cA  tfèt-probable  que  la  plante  de  M.  de  !> 
marck  8c  celte  de  Svans  appairinnneot  i  la  nlitt 
efpèce.  Ceft  no  ariMiffe»  dont  les  riges  fe  (Bn- 

fenf  en  ranteaux  glabres,  cy'inJriques ,  girnis  de 
feuilles  oppofées,  médiocrement  pétiolées.  alTea 
larges ,  ovales  ,  tcès-entières  ,  glabres  ,  Uflès  i 
leurs  deux  faces,  un  peu  aiguës,  qttelqnefQitac•^ 
minéft.  Les  fleurs  font  dtfpofMs  en  paincélei 
axillairrs  ,  touffucs ,  rrès  -  ramifiées  ;  les  ram  fica- 
tiens  termi.'^ces  en  cimes { les  pédoncules  glabres) 
tes  pédiceiles  capillaiiMi  les  capfiiles  gnikbi» 
fouvent  folitaires. 

Cette  plante  croît  i  OvemeSc  i  laNoeveOe* 

Erpagne.|>  {V.  f.) 

4.  Bejuco  ru  le.  Hippocratta  afperj.  Lam. 

Hippeertii*  fo/Uê  omiit ,  fubiaiegenimi* ,  ^ 
tris ,  fuhiht  ntiuft^  ^^ffi*»*  Un.  VL  I.  pag.  tel. 

419. 

Deux  caraâ^res  principaux  diflinguent  fuffCiiD- 
ment  cette  efpèce  des  précédentes  &  des  fui- 
vantes  :  1*.  (es  fleors  beaucoup  plm  grandes  «"t 
dans  toutes  les  autres  efpèces  ;  x*.  fts  feiM» 

rudes  à  leur  face  ir.férieii;e  j  e'ies  font  d'ailleBif 
ovales,  oppofées,  péîioiées,  phbres  à  leur  fac* 
fupétieure ,  traverlées  en  deffous  par  des  veir^f 
fendbles,  prefqu 'entières  \  leurs  bords.  LesiciiO 
font  difpofées  en  paoicules  axiJlaires. 

Cette  plante  aolt  i  llfd  de  Clfame ,  cA  «Be  « 
<iéiMneilHeptrM.IUclAi4;«  (T./) 
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HippeeriUa /blih  ovatis  ^  levtttr  itntMtit  ;  rtmu- 
U»pnë4tis  »  pênktu  vnitUktià*  Lm.  lUiiAr.  i. 
f*i.  101.  M*.  4fO. 

Hippocnuta  (  madagafeirimb  )  »  /îMbw  «tw- 

tu  ,  acutit  ,  nitidlt ,  fuhtnttgtrrimis  ;  ramulis  itpro- 
/i,  fonkui  vtniciUatù,  Laœ.  IIL  G«n.  l.  pag.  loi. 
••.4M. 

Wppoerjua  (verùcV.hn)  ,Jltr^^ftrddOttii, 
Pcrf.  Sjnopf.  Plant,  i.  pag.  40. 
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J'ai  réuni  ces  dfux  plantas,  diif  90*  t'a  fait 
M.  PtrfiiMl^  leur  ayanc  trouvé 4m orafitères  (|ui 
Myermettènt  guère  de  les  teiir  répuées ,  an  moifs 
<CMIM»e  eipècçs.  Les  tiges  font  ghbres  ,  cyltn  lri- 

3uc$  ,  ranjiufes  j  les  rameaux  alternes ,  ponûués 
an*  ia  variété  m,  charges ,  dans  la  plante  /i,  de 
tiiMicaki  ovales ,  un  pea  comprianés ,  garnis  de 
fsuîlles  oppofée»; ,  médiocrement  pétiolées,  ova- 
les .  plus  ou  moins  aiguës ,  à  peine  demiculées  à 
leur  contour,  glabres  a  leuu  deux  faces ,  luifantes 
CD  dtftia  ,  plus  plks  «a  ékfbv.  Les  Heun  font 
pethet,  rénriet,  4um  rMdHB  des  feuilles ,  en 
paquets  verticillés  (  les  pédoncule*  fnùfÊê  6m- 
pies ,  inégaux ,  courts ,  capillaires. 

Cette  pUnie  crnù  au  Sénégal  8e  à  1  île  de  Ma- 


€,  Btivoo  vtn.  AvfWMM»  «IrM».  Rini  8e 

ippoeratta  fcamJttu ,  cofymbis  dichotomit;  fotîîs 
■tvéuit ,  oiuai  aeumiiuuù.  Ruiz  8c  Pav.  Flor.  per. 

i.pit.44*ab.74.£|.  A. 

ArbrifTeau  grimpant ,  dont  les  tiges  font  gla- 
'bres,  rameufes,  hautes  de  quinze  à  dix-huit  pieds  ; 
le»  fruUlet  opporée»,  pélioléet,  étalées ,  un  jseu 
<oriaces ,  ovaie* ,  entières  ou  un  peu  dentées, 
acuminées^luirantesendeHus;  les  pétioles  couai, 
contournés,  cmaliculés;  les  fleurs  MyoCc&i  en 
cairymbes  dichotomes^  axillaires  &  terminaux; 
k«  pédiceUet. accompagnés  de  petites  braâëcs 
ovales,  concavos  ,  atguës  ;  les  fleurs  petites  & 
jaunes i  les  capfules  vertes,  longues  d'un  pouce. 

Cette  plante  croît  an  Pérou  «  dons  ki  forêts  des 

*  Hifpçcraua  (  indica  )  ,  foliij  tUipt'uis ,  obta- 
Jmfiiiùt,  tnnuUtis  ;  eorymiu  •MiUmhia,  WilUlcii. 
%MC.  PhDt.  I.  pag.  195. 

Olfinfatioru.  On  trouve  dans  ta  Fh'e  dm  Pérou 
Vn  genre  très-voifin  des  hippocratta ,  8e  nui  doit 
MOC-étre  y  être  réuni  :  c'eft  \'a>ahod»ti  de  Ruiz  8c 
nTon.  (r «yit  «•  mm 4êm  ttmn SvffUmm* ) 

BEL  &  BELA ,  mots  d*  U  Imcm  des  peuples 
de  la  côte  de  Malabar  j  «  ils  entrent,  dit  M.  .Hu- 
bert du  Petit- Thouars ,  dans  la  conipolîtion  de 
^gSniit  MM  4t  plaiiiw  dtaiw  ptr 


I  dan^  foR  HeriHS  malûiarietj.  »  Djns  le  dlakAtt 
d\  û  cet  auwur  les  a««mttnicS(  ce$  mon  jMnif- 
rentdnemw  ëpithète  <nif  vmcdfreMtM.  te  mec 

beluttti  a  la  mé-Tie  fignîncaiion  :  hn  fert  auflî  au 
même  ufage.  Ces  trois  mon  en  précèdent  d'au- 
tres qui  font  en  quelque  forte  des  noms  gënéci* 
oaee,  8e  dénotent  les  plantes'  qui  fe  diftingoent 
des  mires  par  des  fleucs  blanclies.  Quelquet-nts 
des  MOM  fmvttis  eo  founillism  Ispieeve. 


I.  BEi-ADAMEoi.  Rheed,  danst'Hffrr.  malak. 
9 ,  pap.  119,  tab.  j8 ,  a  décrit  &  figuré  fous  ce 
nom  une  belle  efpèce  de  Uferon ,  qui  reflemble  k 
celle  de  rne-de-Franoe »  que  M.  de  Lamarck  a 
fait  connottre  fous  le  nom  de  Uferon  à  feuillet  i» 
tilleul  {coKvotvuUtt  tiliaittts')  \  mais  celui-ci  en  dif- 
fère par  frt  fleurs,  qui  font  blanches ,  ce  que  défi- 
gne  le  mot  de  M  «  qui  entre  daru  la  compontioa 
de  fon  nom.  Celui  ^êdamioit  qui  le  fuit ,  dé* 
{îgne  ,  feit  d'aetm  Uferoos,  (bic  le  mmuké^fM 
Linn. 

• 

X.  Be  lAtiB  ,  Bfla-/*.yé.  Les  habitms  de  Ma- 
dagafcar  donnent  ce  nom  à  un  arbre  de  leur  p^ys, 
dont  ils  font  beaucoup  de  cas  i  caufe  de  fes  pro- 
priétés. Ce  mot  efi  coropcfé  de  é«  ,  qui  veut  dit» 
gnnd  (le  Uear  des  Malais ),  8r  de  tiké ,  qui  vtvc 
dire  homme  ou  mâle.  Tout  ce  que  l'on  fui'  juf^u'i 


I  ecw  ciM 

croit  qa*i  nue  certaine  diflmee  au  bord  de  te  mer, 

&c  dans  hi  montagnes ,  i  une  aifez  grande  éléva- 
tion. C'eft  là  que  les  babiiau  vont  te  chercher 
pour  en  rapporter  l'écMOtadam  ils  font  beaucoup 
d  ulafe  «la  regardant  comme  on  excellent  remède , 
opinroa  fondée  fur  fif  faveur  très-amère  8e  méléa 
d'un  peu  d'arome.  Cette  qualité  la  nnd  propre  i 
un  uTage  qui  en  fait  faire  une  grande  confonmia* 
(i m  :  il  coiifitle  a  la  faire  infufer  dans  une  liquew 
fermentée  que  l'on  tire  du  ius  de  la  canne  i  fucre, 
&  que  les  habitant  de  Maaagafcar  nomm<^nt  toc- 
fara  ,  ^  ceux  de  l'Ile-de  Fr.ince  pa.igGwin.  Cette 
écorce  fait  le  même  tS.t,  dans  cette  boilfon^que 
le  houblon  dans  la  bière.  L'aaMttnme  qu'elle  pro«- 
cure ,  8e  i  laquelle  on  s'accoutume ,  la  rend  plus 
faine  :  c'eH  pour  la  même  raifon  que  les  hahitaos 
de  Batavia,  au  rapport  de  Rumphtus,  mêlant  aa 
oséate  fitc  de  canne  les  feuilles  8e  les  tifes  de  U 
noBordiqae  batftmiee  (  la  mor^ofe  de  fUt-à^ 
France  )  ,  ufage  que  l'on  Mwdt  uaim  diM  Mê 
colonies  africaines. 

On  ne  peut  guère  douter  que  cette  écorce  , 
examinée  avec  foin  ,  ne  fe  trouvât  pofleder  des 
propriétés  précieufes  pour  la  médecine  ,  dans  !• 
genre  de  celles  d«fimaroobeottduquinquma,aefr 

3uels  on  l'a  compDrée  ,  8e  dont  mê  le  on  lui  a 
onné  les  noms  :  c'eil  ce  que  Mauduit  a  cherché  à 
rtnWfcr  m  nnhiisar  daa  w  M^ioiKa  de  la  te» 
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dété  de  médecine,  vol.  « ,  peg.  ,  les  obfem* 
tioi»  4e  Sonœrat.  Ce  nvant  voyageur  en  «yotc 
fait  uf.ige  lui-tnéire  avec  fuccès  dans  un  flux  de 
fang  ;  il  lui  donne  le  nom  de  hcla-ayé.  C'eR  fous 
ce  même  nom  que  Muriai  a  donné  le  précis  de  ce 
Mémoire  dans  le  fixième  volume  de  Ck  Mattirt 
médicale  y  pag.  177.  {AtJ>.  Pet.-Th.) 

BELAM-CANDA.  (roy<{  Belem  canua.) 

BELA-MODAGAM  :  nom  donné  pnr  les  habi- 
tjns  de  la  cote  malabare  à  une  plaine  de  leur  pays, 
que  Rheed  a  décrite  &  figurée  dans  VHortus  ma- 
iatariaa  >4>  p.  i £1 ,  ttb.  C9.  Il  td  aifé  de  li  recoo- 
a^cie  pour  une  eljpèce  du  genre  fctvala  Lfon.  f 
■niteue  paroît  différente  de  celles  connues  juf- 
ipi'i  préfent,  principalement  parce  qu'elle  forme 
'va  périt  arbre  9c  «i»  elle  croie  dans  llntérleur  des 
Mrnw  >  au  lieu  que  les  tuttti  »  conmment  les 
'dent  décrites  &  figurées,  Tune  en  Amérique  par 
Plumier ,  la  féconde  à  Amboine  par  Rumphe  , 
ne  font  que  des  arbuftes  qui  bordent  le  rivage  de 
la  mer.  (Aui.  Pet.-Th.)  Leléconde  plante  efl  le 
iQibt6AUK€êd*tCmta,  Xt  pag*  119, nk  15.' 

BELA-POLA.  Rheed  a  décrit  &  figuré  fous  ce 
nom  (  Hon.  mûtaktr.  ai  i  «  pag.  69 ,  tab.  3  j  )  une 
plante  de  la  fimiiUedeaMcli«deetjU«i  paroît  du 
même  genre  naturel  que  l'angrec  écrit ,  n**.  i8 
(  epidtndrum  fcriptum  Lion.  ) }  elle  croît  fur  la 

■  terre,  dans  les  endroits  marécageux.  Ses  feuilles 
font  graiides«pliffi^&oerveufes,réiiniesàlabafe 
en  one  bulbe.  Les  flean  font  difpoféec  en  un  épi 

■ferré  &  latéral  ;  elles  font  bhncbatres  ;  h  divifion 
inférieuie  de  la  corolle  marquée  de  veincs  pour- 

*prfs>  Les  bulbes  de  cette  plante ,  pilées  avec  du 
fîi*  forment  un  linimenc  propre  à  biter  la  matu- 

•ratkm  des  phlegmons,  des  tomeurs  ou  abcès.  C*e  A 

un  ufage  auquel  on  emploie  aflTe/.  généralement , 
dans  tous  les  pays,  les  différentes  elpèces  de  bul- 
bes. Dans  nos  cliinaCB,  c'eil  celui  pour  lequel  on 
fe  fert  le  plus  communément  du  lis  blanc.  Le  mot 
fola ,  dans  la  langue  de  Malabar ,  défigne  g)ufieurs 
plantée  b«ttiealea.  (  Aâà.  PttvTk.  ) 

BELASCHORA.  Suivant  Rheed  (Vert.  maUh. 
8,  pag.  8 ,  tab.  i  )  >  on  cultive  fous  ce  nom  ,  à  la 
cote  de  Malabar,  dans  tous  les  jntdiiis,  une  cucur- 
bitacée,  dont  la  pulpe  j  qui  eft  douce ,  fe  mange 
cuite  &  aflaifonoée  comme  1.  s  concombres  ;  elle 
eft  mflre  dans  la  faifon  des  piniea.  Il  paroît  que 

■  c'cft  une  variété  de  la  calebalTe  (  cucurhita  lagenana 
Linn.),  cultivée  pareillement  à  l'Ile-de-France , 
fous  le  nom  de  (.ulcb.jffe  doueefqat  l'on  apprête  de 
la  même  manière  que  pbiâeurs  autres  cucurbiu- 
cées  ca  uiâge  daaa  cette  Ile  »  tels  que  la  papaugaie 

.  ie  iei  fêitlu,  elpèces  de  courge. 

BELEM-CAMOA.  (F<y«{  MàUl«  ri*.  |.) 


BEL-ERIC IT  :  nom  malabare  d'une  plante  da 

la  famille  des  apocinees ,  décrite  fans  figure  pat 
Rhr-ed  ,  Hoit.  muLb.  vol.  1 1 ,  pag.  j6.  L'cico,  i 
la  fuite  duquel  cette  plante  ell  tappottée,  cAl'^* 
rAffier  gigùuté  Um. 

BELIGANA  :  nom  langaedodeo  dataviim 
faavage. 

BEULLA  :  nom  que  les  habicans  de  la  cto 

mslabare  donnent  à  un  bel  arbriffeau  de  leur  pjys, 
dont  Rheed  fait  mention ,  Hon.  maUb.  1 ,  p.  17, 
tab.  18  :  il  A  de  trèe-grands  rapports  avec  le  Ba- 
WAKAB  ivoy<x  «  <Me>>  £  minae  ce  n'eft  pis  b 
même  plante  )  il  appartient  I  la  fontlle  des  rdU» 
cdts  ;  tl  fe  diftingue  furtout  par  une  des  divifions 
de  fon  calice*  qui  s'alooge  &  s'étend  confidéra. 
blement,  ftptend  la  forme  d'une  feuille  iraronéa 
de  cinq  nervures.  Rumpbe  a  regardé  cet  aibriiuM 
comme  le  même  que  fon  daun  putri  on  fiiiitm  ftiaf 
cipijfi  ,]r\t\h.  Amb.  4,  pag.  m,  tab.  51.  BurnMaa 
a  rapporté  l'un  fie  l'autre  comme  fynonj^tnes  de 
fon  mmgênia,  M.  de  Lamarck  leslufle  anffitéa* 
nies  en  fupprimant  le  genre.  Se  reportant aufi»^ 
dénia  cette  yhmt  de  RhLtd ,  Humphe  &  Burmtf^ 
Vahl  &  Willdenow  admettent  la  fynon)  mie  ,  en 
laiflânc  néanmoins  fubûâer  le  genre  muJfauU. 
Adanlbn ,  dans  le  Supplément  1  u  première  édt 
lion  de  ['Encyclopédie .  r  eirde  1rs  trois  plantes 
comme  trois  elpèci^s  dil'iijilcs,  &  il  faut  avoua 
que  l'on  ne  fera  afl\ire  <le  li  H  entité  des  plantes 
bgurées  pat  Rbeed  fie  Rumpbe  que  lorfqu'eiks 
auront  étftvdùBéea  ftr  te  fimn  on  dan»  kth» 
biers.  (iW.  fecrTè.}' 

BKMPATH^€GAS  :  nom  que  l'on  donne, 
dans  l'île  dcCeilan*  kVhiUfiiu  f^fiiUiiu\jM'$ 
cfpèce  de  ketmie. 

BELL  ADON  E.  Atropa.  Ce  genre  a  fubi  tant  de 
réformes,  qu'il  eftprefque  dilparu  en  entier.  A 
eft  vrai  que  (  inné  y  avoil  introduit  quelques  ef- 
pèccs  qui  ap',).irfe.;<>itnt  évidemment  i  d'autres 
genres.  Ainli  l'ut  or j  ph  ftloaes  Lir.n. ,  qui  tft 
Viitropa  datur/ifolia.  Tbor.  Chl.  Land.  74,  reoroyé 
aux  pky faits  par  M. de  Lamarck,  «.unAitue  le  gm* 
nicandra  de  Gzrtntr.  (  Voyei  CoQU F.n  FT,n".  J), 
&  Sjppl.)  La  mandragore  torme  un  genre  patO- 
cnlier  dans  Tonmefort,  Juffieu ,  Gatrtner,  &c. 
Sçopoli  tiiit  un  genre  da  MUdmui.  L'atnffdt- 
Met*  LInn.  appartient  amr  mofriles ,  8rc.  Eaiit 
MM.  Ruiz.  &'  Pavon  ont  établi  le  g.nre  ftwki) 
très-voiûn  des  atropa  ,  &c  qui  pourroit  rigouieuie- 
nent  y  4m  rémû.  (K«jr«c  SAJUQViea.) 

V atropa  mandragora  y  n*.  I,  BulL  Heib.  ni. 
14J  fie  146,  var.  .eft  le  mandragorf  iH*^ 
Gîértn.  de  Fruâ.  8e  $em.  t,  pag.  a3<»iab.i|» 
fig.  1.  — Blackv.  tab.  J64. 

L*«myie  MUdaêa,  n*.  a»  eA  figuré  daas  iet 
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tab.  29. 

Vatfûpa  praeMdmêOem.  (bdMoM  adadiée, 
m.  2 ,  pag.  12  )  a  éB6  nenrioiniée  i  Vuddn  Sa- 

RAQUIER,  n*.  4. 

Enfin  ,  Vairopa  fnitefctns ,  n*.  4,  cft  figuré  dans 
ïtuliluâr.  tab.  J  14,  fig.  2  ,  &  Yùtropa  arbortfctnt 

LÎM.  Çbclbdone ,  n<^.  ^  )  eft  la  même  plaAce  que 
Il  ctAMia  ompiiwiK^  n*.  é. 

On  trouve  dans  la  Ftort  du  Pérou  quelques  au- 
ow^èoc*  d'«<rap««  qui  fonc'fafM  aux ^lécé- 

Beuasonb  ombcUée.  Jttrof^  um^Uta, 
RnÎK  Br  Psnr. 

^iMyw  tu^  fm^ua»  ,foUit  cvatu  cordatifque , 
imèfvHmû  aÊ^pUmtifyHt  j  ftoribus  umb<lUiis  ,  co- 
notBM  nv9iiiiit.  Flor.  pcniv.  i.  pag.  44.  tab.  181. 

Ses  tige*  Tont  gîabres  ,  fl?5tuenfes,  ligneufes  , 
hautes  de  quitte  pieds  ;  les  rameaui  dichotomes  ; 
les  fêuilK'S  alternes ,  foKtaires  ou  gémiaéef  »  ova- 
les, en  coeur  ,  très-entières  ,  les  inféiteures  angth 
leufes,  légèrement  pubefcentes.  Les  pédoncutes 
font  axilhiris ,  coi:rts  ,  pen  ians ,  fniitcnant  huit  à 
douze  fleurs  pediccllécs ,  prcfqu'en  ombelle.  Leur 
calice  eft  pubefcent,  à  ci  nq  découpures  profondes , 
algues  i  la  corolle  jaune  j  le  tube  cylindrique ,  d'un 
puurpre-foncé  ;  le  limbe  i  cinq  divifions  profon- 
des ,  rabattu-.s.  Le  fruit  confifte  en  une  baie  blan- 
châtre ,  globuleufe ,  de  la  groffeur  d'un  pois. 

Cette  plante  croît  fur  les  collines,  aux  environs 
deUma.^ 

6,  Belladone  bifloie.  Atropa  lifiora.  Ruis  & 

Atropa  caule  fruticofo  ;  foins  oviiiis  ,  ac::t:s  ,  in- 
ttgenimit  f  ptdunculis  bi^oris  »  fi*miiiibu4  coroUâ 
mngwriku.  Flor.  penir.  1.  tab.  18t.  6g.  t. 

Afbrlflèaa  léifeewam  pnbelôent,  haut  de  deux 
fièds,  ayant  des  tiges  droites ,  cylindriques  \  d  s 
lameaax  pendans,  lég^rfmfnt  arguleux,  garnis 

de  fcuHîc^  ovales,  aiguës,  très-einierts ,  liS  infé- 
rieurts  lolitaires  ,  les  Tupérieures  gémin  es,  l'une 
tin  peu  plus  grande.  Les  fleun  foK  latérales,  axil- 
lairesi  les  pédoncules  plus  courts  que  les  feuilles  , 
terminés  par  deux  fleurs  pédicellées ,  inclinées  ;  le 
calice  légèrement  pentagone  }  la  coroll-  tiois  fois 
plus  longue  que  le  calice,  un  peu  utceolee,  llnée. 
▼elM  en  dehors  >  le  tube  d'un  blaoO'Verditre  ou 
de  pourpre}  le  limbe  d'un  j'une-vert,  à  cinq  dé- 
coupures redre0éesj  aiguës;  les  anthères  Tail- 
lantes^ d'un  bleu-clair;  le  lligmace  bleu,  à  deux 
lo>ges^  tes  baies  arrondies,  un  peu  comprimées  « 
blanches ,  de  la  groflisur  d'«in  pou }  les  femeaoef 

^tites  &  j.uirâtr.  s. 


BEL  609 

Cette  plante  cfoifi-duia  le  Fémi»  a«i  lieat  bn» 

mides.  T? 

7.  BELLADOMfi  bicolore.  Atnpa  b'uolor, 
fcPavon. 

Âtnpû  eauU  fruticofo  i  follis  ovatU  ^  mÊfjliÊÛi  ^ 
glabris  î  ptdaaadi»  }  •  4  jfenir.  Flor.  peniv.  x. 

Set  tint  fimc  Ugneafet,  haatee  de  Ht  i  Upt 

pieds,  droites,  rameufes,  cylindriques  ;  les  ra- 
meaux anguleux  >  les  feuilles  ovales  ,  foliuires  fie 

Séminées,  glabres  >  anguleufes,  aigu£f|  \ê$ 
oocules  axiUaicea,  cylindriques,  foutenanc  trois 
à  quatre  ieoisi  la  corolle  tubuleufe  j  d'un  rouge" 
OMCur  •  vene  à  fon  limbe. 

Cette  plante  cxolcdaiis  les  lîeinconibis0ie,  M 

Pérou.  1> 

8.  Bbllaoomb  rode.  •if^  &iùx  8t 
Pavon. 

Atropû  tank  kt/i^teo  ;  fiSU  avMh^  gtminit  g 

attero  minori  ;  fioribus  folitarUt ,  Cerimu  i  tOfotitÊ 
fuidicemfidu.  Flor.  peruv.  1.  pag.  45. 

Plante  herbacée  ,  hériffée  de  poils  rudes ,  donc 
les  tiges  font  droitt-s,  anguleufes,  hautes  de  deux 
pieds,  dichotomes,  rameufes ,  oarnies  de  feuilles 
géminées ,  pdtioldes,  orales-oblongues  8e  laocéo- 
It  L-s  ,  très-ertières  ,  un  peu  finuées  i  leur^  bords. 
Les  fleurs  fo  u  folitaires,  pendantes,  axiîlairts  ou 
dans  la  bifurcation  des  rameaux  ;  la  corolle  d'un 
bleu-jaunâtre,  violette  dans  fon  centre  ,  canip.-i- 
nutée  ,  étalée ,  prefcju'â  dix  découpures  ,  cinq 
ahernes,  aigcës,  cinq  autres  échancrées.  Les  fi  a- 
mens  font  velus  6c  violets  i  les  baies  blanches,  de 
la  groflènr  d'un  pob  1  les  ibmenoei  petites ,  fonf^ 
feâires. 

Cette  plante  aoic  fut  les  coilioes ,  aux  envuow 
de  Lima. 

9.  Belladone  barbue.  Atropa  arifiita.' 

Atropa  (  phyfilis  aridata  )  ,  cauU  fruticofo  ;  foi 
lits  oblongit ,  imigrlt  ,  glabris  ;  ramit ,  pttiolis  p«- 
duneulifjue  lani^nojii  y  di^çutis  tûuiiais  arifiutû» 
Aicon,  Hort.  Kew.  i. pag.  144. 

Cette  efpèce  app.irtiem  plutôt  aux  «ivi^ qu'an! 
phyfulii.  C'efl  un  atbrilTeau  dont  les  rameaux  font 
cylindriques  ,  comprimés  ,  prefqu'anguleux  fie 
flexufcux  à  leur  partie  fiipctieure  ,  revécus  d'une 
écorce  prefque  lubéreuie  ,  tomentcufe,  cendréo 
ou  un  peu  jaunâtre.  Les  feuilles  font  abemes  00 
géminées  ,  ovales-lancéolées  ,  entières  ,  acunii- 
nées ,  prtfque  glabres;  les  j-étioles  pubefcens  ;  les 
fleurs  prefque  folitairei. ,  rxillaires  ;  les  pédomules 
tomeateux ,  à  peioe  de  la  longueur  des  pétioles  | 
les  ikmsdif  calicn  terminé'^^s  par  une  longue  poiim 
en  lonne  d'aiîte}  la  coiolie  jaunâtre ,  cenp»« 

Hhhh 
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IMiéti  (m  déCMpucB  bncëolëet,  «cumtnêcs> 
tiès-aigttii  s  les  baies  globuleufes ,  uuioic»  j  i  leur 
baAt  ni  catic«  pciéAanc. 

Cette  plante  crf^ît  aux  îîes  Canaries.  On  'a  cul- 
tive au  Jardin  d;.i  Plantes  de  Paris,  h  (  ^-  /  ^ 

la  Bellaoonb  de  Rothe.  Atrop*  Rjikii. 

jitnfa  (ttnU>ellaia)t  caule  trtSo ,  ktrhuceo , 
1ti$toi  umèmh  tattXênmit  /ptJmicmlatit ,  ttmuis  ; 

^br/An  flic^tis  ^  jUamtntis  if^f  i.j  ^lis  ;  foitis  oxu- 
ns  ,  ftitri»  t  fméiiktu  gtmimu.  Koib.  Catal.  x. 
•M.  16. 

Cene  plante  a  le  port  de  Vacropa  pnatmhems 

Oit.  ou  atrofa  f /;Vjr,i  Hoth.  (voy({  S..KAQI  IER, 
4  )  i  mais  f-s  ti^vs  font  droites,  li.  rbàcéci, 
ilérin<e«$j  girni-  s  d«  («uiKes  s  les  inférieures  il-.n- 
l»lfs,  les  fuDéiicure»  géminées,  ovales,  très  en- 
tières ,  légèrement  hériffëes  de  poib  rudes.  Les 
<eOrs  (ont  difpofées  en  o.rtbeiles  aotillaires ,  pé- ' 
doncutées  ,  pcn.hntef.  La  coro!l-?tft  plitrée  ;  les' 
filamens  barbus  à  leur  bafe.  Le  fruit  co'  fide  en 
'une  baie  globulcufe,  luifjnte  ,  d'un  noir-liviàe  , 
marquée  de  ()uïit«  Ugn^fS  en  cioix ,  diviiée  en  deux 
logea. 

Le  ]iea  oatal  de  en»  planta  D*efi  jms  conoa. 

BEI.L.\DONNA.  Ce  rom  eft  employé  par 

3uelques  auteurs  pour  deligner  quelque  s  d<Ai>/'d  ^ 
ont  on  a  fait  un  genre  patticuliei  (voytz  Bll- 
JpAOOkb))  il eA  encore  appliqué,  félon  nukenet, 
au  fiianmm  v^pmîlîo  »  plante  épineufe  des  Cana- 
ïies,  oû  elle  cft  nommée  ptrmtnton.  Ses  feuilles 
Xbni  en  cœur.Srs  fruits  contiennent  un  {uc  rouge^ 
i]ue  les  femmes  de  ces  iles  emploient  f<our  fe  co- 
lorer les  jouts  Si-  fr  rtndre  plus  agiéjb'e*.  C)n 
trouve  auflî,  daii^U  famil.e  dts  nartillLS,  \'umu- 
9yUii  MèÊâÊM*,  mtamé»  Mt^Éum  dai»  Ict  jar- 


BELLIkN  :  nom  ar^be  de  ta 

BELLAN-PATSI  A  :  nom  que  les  habîrans  de 
la  c6re  malabare  dorinent  à  une  plante  remarqua- 
b!e  j  que  Rheed  a  décrite  &  figurée ,  Hort.  ma/al. 
4a,fag.  7),  (ab.  40.  Linné  Ta  rapportée  au  fyco- 
ptdfmHt  «tmamm.  Elle  fe  triwve  répandtte  dans 
tous  les  pays  fnués  entre  les  tropiques;  tlle  a  été 
ligurée  par  Plumier ,  Plukenet  &  Burmann.  Adan- 
liMi ,  daôa  le  Supplément  de  la  f»remière  Encyclo- 
pédie j  prétend  que  ce  font  quatre  plantes  diftinc- 
tes ,  confondues  en  une  feule.  L'obfervation  de 
ces  plantes  dans  leur  pays  natal  ou  dans  tes  Ker- 
Mers  pourroit  décider  cette  ^&mb  s  car  les 
f  garec  9e  let  defcriptiom  dexet  eaMm  font  trop 
vnieues  pour  rien  aflèofr  de  «emiii  â  06  fidet. 
iMh,  Ptt.-Tk.  ) 
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]  BELLARDIA  :  non  iiibftinié  prSduebètel 
celui  de  tonunta ,  employé  par  Aublet  pou  wx 
plante  de  Caycnne  (voy^  Tostane)  Aliioti 
donne  le  oiéiue  nom  à  des  ef^èces  de  rhuuulutt 
qu'il  détache  do  leur  genre  piimitif.  (t^o^qCo* 

CRSTB.) 

BEIXE-D  AME.  Ce  nom  eft  donné  i  plu&w 
plantes,  telles  que  l'arroche  des  jardmt ( «wfta 
fiorienjîj  Linn.),  la-belladoM  {éuopékilmm 
Liiin.  )     une  efpMf  d'aMayfttii (aauiyifiriitfr 

iioana  Unn.  ). 

BELLE  DE  NUIT.  On  nomme  ainfi  ks  àîi- 
rentes  elj  êtes  de  niiîUge  (  miraiidit  Linn.),puu 
que  leurs  fltuis,  légère mc-ni  odorif&nBlCIi  ac 
s'epaoottiâenc  t^'k  l'euttée  de  la  nm. 

BELLE  DE  VITRY.  C'eû  one  virî^é  da 
pêcher,  décrite  &  iîgurée  par  Duhamt.1  d^nsfos 
Tnùti  àu  àrhra  fiuiittn^  vol.  l  «  p.  }6,  té.  ij. 
C'«i  ra«andkr>pécher. 

'  BF.LLERIS,  BELLFRFr.I.  C'eft  undtjsii*. 
bolans  mentionnes  dans  les  divers  Traiiéiduir»- 
goes  ,  fous  le  nom  de  mytobohnas  btUinu.Qtiff 
Her ,  qji  i  exanii  é  liiitesicur  de  fa  gii':,  i 
regarde  conune  une  véritable  efpèce  dewii^ 
lan ,  8e  croit  que  c'cfl  la  même  juame  ^hi« 
des  MalabaMS, figuié  dans  tBan,  mtU.  4,f>i^ 
ub.  10. 

6£LLIS.  iVoyti  Paopiutti.)  . 

BEI  LIS  ,  BFI.LIO.  On  trouve  fous  ce  eae, 
dans  Pltue  dans  d'autres  anciens  aucun,  non' 
feutemtm  la  plante  fi  connoa  fbna  ceM  4e  m«* 
rt  it ,  mais  encore  piufiturs  efpèccs  de  thryea* 
tliè  iie  j  &i  furiout  ia  imiguente  ordinaire  (<iy> 
fimtkmam  UMuaikmmm  Linu  )^  . 


BELLIUM.  (  yoyti  Paquerolu.) 
BELLONIA.  C^t^'t  Béllon.) 

I.  BELLON  à  feuilles  rudes.  BtUon'u  «frtH. 
Lfim.  — Lam.  111.  tab.  149. — ^^vartr,  Ptoëf.4i- 

-   2.  BctLON  épinenz.  BeUonia  fpmefa.  Sirim. 

BiUoaUi  foliit  «vatii ,  angulatis,  Jptuiù-fi/tt'i 
ptâu^Ui»  antlânims  ,  uiûfons^  Srâta,  fteA^i^ 
&  Fior.  Ind.  occid.  i.  pag.  38a. 

Arbriffesu  qui  s'élève  à  la  hauteur  d'emir* 
deux  pieds ,  fur  une  tige  droite  >  raineufe,  é9>- 
neuTe,  divifée  en  rameaox  oppoléf ,  toidcs,  gla- 
bres ,  étalés  }  les  épines  oppoféea  oe  aiinaB* 
piquantes ,  fragiles,  fetacées  ,  placées  awele 
feuilles,  plus  longues  que  les  pétioleSi  I^s  fifii* 
les  médiocreioefli  pétioieea,  oppofé«s  ea  citf« 
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evales  ou  obîongues  ,  anguleufei,  un  p^u  den* 
téti ,  un  peu  rudes  en  deiTus  >  blanchâtres  en 
deffous,  longOCt  d'un  pouce  ;  pliilieurs  auties 
feuilles  beaucoup  plus  pctiie»  dans  l'ailTelle  dcs 
premières  ;  les  fleurs  petites  ,  blanchâtres  ,  axil- 
uires  .  foutenues  par  des  pédoncules  giibres,  tju- 
geâtres ,  pppofés  aux  feuilles  »  le  calice  à  ciiHi  dé- 
coupures lancéolées ,  un  peu  velues,  perfiibmtsi 
h  corolle  prefqu'en  roue,  X  cinq  découpures  pro- 
iondes.  Le  fruit  conMe  en  une  capl'ule  oblongue, 
aigaè,  petk»,  i  potau  recouibée .  i  une  loge  ,  à 
deux  vâlves}  un  réceptacle  longitudinal,  oppoîé 
MIS  côlés  de  la  cap  fuie }  les  femeuces  Dombuufes^ 
San  peuttf  »  oUongMs*  aciiminéw.. 

Cette  plante  croit  dans  les  foréti^  à  SailK-Do> 

«ingue,  le  long  des  fleuves. 

BELO.  «  Des  trois  plantes  dont  il  eft  fait  men- 
t'cn  dans  cet  aiticle,  les  deux  premières,  dit 
M.  de  Jttflieu,  diflingu  jes  par  tear  écorce  grife 
ou  blanchâtre  «  oui  h»  a  hiit  noamnmrim  de 
pieux  èlàius ,  prérentent  de  pli»  de«  Feuiftes  aiîées 
fan*  impjire  ,  &  une  fruâificatiAn  qui  paroît  être 
celle  de  la  famille  des  l'avooiiiers.  L'efpèce  i  pv.- 
tit<^s  feuilles ,  dont  le  fiait  cft  globuleux  comme 
celui  d'un  melicocca ,  eft  peut-être  de  ce  genre 
(peut-être  aulfi  le  pomtzia  pinnata  de  Fotfter  fe 
rapporte-t-il  i  h  même  plante  )  i  celle  à  feuilles 
pim  larges  ,  i{os  a  un  fruit  triangulaire,  lefliemble 

* 

«•  La  troifième,  oowmée  «ninr  ie  pkmt  mair  i 

caufc  de  la  couleUffnoire  de  frfn  écorce  ,  e(l  d'ail- 
leurs dii^rente.  S^t  feuilles  font  alternes  &  finv- 
pltt»  Set  fleurs  ,  en  petit  norr.bre,  font  difporées 
0n  grapp«s.  Ses  fruits»  de  formes  ovoïJe  >  alon* 
gée  ,  renferment ,  fous  une  peau  mince  .  quatre 
noyaux.  Ces  caradéres  Tont  inrLfTifans  pour  dé- 
imnmax  Cm  genre  Hc  môme  (a.faoniUe.  *• 

BrLOFRF.  :  nom  malabire  fous  Ie()uel  Rhsed 
a  fait  coniHutte  ,  dans  Ton  Hort.  maluh.  6 ,  pag.  77, 
cai>.  45,  Mne  plame  de  \  \  famille  des  malvacéés , 

3ui  a  été  décrite  par  M.  de  Lamarck  fous  celui 
'abutihn  a  feuilles  de  peuplier  (  fUa  popuiifmliA 
Le  kaiu-beloert  du  même  ouvragU  .0ft^9BB'â1^K 
VMlvacée  ,  mais  du  genre  ketme, 

lîELOU  :  nom  br:\chrriine  du  covatam  de»  Ma- 
labaies ,  le  même  que  b  6tii  ou  ttUgkmi  de  l  i  e  de 
Cetlan ,  que  Linné  rapportoit  Wk  gemo  triauva  , 
Se  dont  M.  Cfirrea  a  fait  un  nouveau  penre  fous 
le  nom  d  'Jtgiàt  Se  qu'il  reuoii  à  ia  famiJe  des 
•ra0g«s>  ('^«y<t  M&ïÂ  (t  Tapiui, n*.  5.) 
*  *  *    h:  .no  I  •Y»  I  :    .      '   ■  • 

•ra^JUTTA  >-«Mt  employé  daw-lt  oompolklen  ; 
<îe  piuûeurs  noms  de  plantes  de  la  côte  de  Ma'a-^ 
bar,  citées  par  Kneed  dans  fon  Uottus  malabar.  Il 
fpateSt^  c'«ft4e^^  all>ti||de  itt  &r  ik/d  ,  qui  j 

;  mit  dlif •  Aiy»^  dttiîigwé  pt  im  Mimli>afioo«M| 


B£t  (Tu. 

3  f3rement  une  Signification  particulière.  Par  un 
changement  commun  à  ptelque  toutes  les  LngueSj 
le  même  mot  devient  j  dans  certaines  occafions 
velutta.  Ces  obfervations  font  de  M.  du  Petit- 
Tbouars»  ainfi  que  les  articles  fuivaus»  daus  lef> 
qtitit  etioQ  le  aotMkcc. 

BELUTTA-ADECA-MANJEN.  Suivant 

Rheed ,  c'cfl  le  nom  malabare  d'une  plante  figurée 
&  décrite  dans  VHort.  matai.  10 .  pas.  71,  ub.  j8» 
qui  eft  le  pafle*Tdoiitt  argenté  (  cd^  meuptri»» 

BEI.UTT.\-AMF.L-POni  :  nom  fous  leouel 
Rbeed  a  décrit  &  lîguté,  dans  fon  Uon,  maUàér» 
6 ,  pag.  8; ,  tab  48  j  un  arl>ufie  iméreffant^  mait 
diint  il  a  donné  trop  peu  de  détails  pour  QU'OO 
puilTe  le  claifer  convenablement.  11  a  des  nenrs 
femb'ables  à  celles  du  jadnin ,  &  appartient  peut» 
être  à  quelques  apociné^s.  On  l'emploie  contre  U 
morlure  des  fcrpens  ;  ce  que  défigne  le  mot  <rm</t 
pedt  ,  qui ,  dans  la  langue  de  la  côte  malabare  , 
s'applique  à  plufieurs  plantes  réputées coaune  ^fé* 
cifi-^ues  contre  ces  terribles  accidtm. 

BELLfTTA-AREr.l.  Le  1  lurofe  (  nerium  )  i 
fleurs  btandie»  efi  ainfi  nomme  fur  la  côte  maiti 
bare  >  au  rapport  de  Rheed,  Uj  i.  muLéar.  9, 
pag.  i ,  tab.  i.  L'efpèce  à  fleurs  roies  y  ell  Tous  la 
oom  û'anii  ûurJ>9V0iuâf$ti, 

BELUTTA-KAKA-KODI  :  non  iwiraiMmrwit 

plante  rampntet  de  la  fàmiUe  des  apocinées  , 
mentionnée  par  Rheed  dans  fon  Uart.  maUbar.  9  , 
pag.  7,  ub.  f  Se  â ,  qui  pareit  devoir  fe  rappoiteg  . 
au  genre  echiies.  bllv^U  remarquable  par  fcs  teuiU 
les  en  co^ur ,  qui  ont  près  d'un  pied  de  diamètre. 
ScsH.urs  font  graïuics,  rafliembiées  en  cotymba 
terminal^  b«aAche*$  au  moment  de  leur  épaaoïiièfot 
ment)  elltt  exhalent  alors  une  odeur  des  plus  fut* 
vts ,  approchuu  ds  icllcs  du  girofle.  Kn  viciilif- 
fanc  cht-i  jauniilcnt  j  S[  leOT  odeur  (e  change  en 
ctlle  de  melon  bie^  mâf.  L«s  follicule  ^  l#uf 
fuccèdent ,  frnit  aulli  très^graudes ,  ic  contiennent 
des  graines  à  aigrettes foy4ufi;s.  û  mot  kékn-kèili 
s'applique  à  fin&tMn  «tMMi  fllÊÊm  4«  U  wâm 
lamisie»  •         .  .  i- 

BF-(,UTT.\-KANF.LLI  :  nom  que  les  habitans 
de  la  cote  rtudabare  uonncnt  a  un  aiUre  de  leur 
pars .  ftgwé  dàm  l  U0fi.  .malabar,  f  ,  nb.  lo .  qui 
paroît  apfanenir  à  ta  fatniUft.dM  Nifites.  On  le 
uotnme  ^neoct  ken->miavtl  gc  ponttj*  dans  le  même 
lieu;  i!  s'cléve  à  une' hauteur  médiocre.  S^sfemi^ 
Ui ,  qui  lont  entières  &  oppoiées ,  ont  une  faveur 

Hne  ndeur  aromatiqaec.  daUcur  tflcom^ée 
d'un  ca'iie  adhéren: ,  à  cif>q  divifions,  &:  d'un 
grani  iMSn.bre  d'éumuvesqui  paioilT.rtt  avoir  été 
IMMVtrtes  par  uA  péliiti  fM  £»rme  d  cp  icuie-^ 

«MBML  du»,  k  tim.«H^»<'«M^<  U  fruit  ^ 
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leur  fuccède ,  eft  cruromé  p.ir  !c$  Vivifions  du 
calice ,  &  cooiienc  une  graine  aromatique.  Sts 
feuilles,  réduites  en  poudre,  fe  pretmem  dans 
du  lait  pour  anécer  les  dianhées. 

BELUTTA-MODELA  MUCU  :  nom  d'une 
plante  décrite. &  fijuiee  par  Rheed  dàt^il  Hoitus 
iMahar.  io,pag.  IJ9,  h  g.  80.  Elle  piroit  devoir 
fe  rapporter  au  genre  rolygonum  C  renouée),  d'ao- 
ttnc  que  le  nom  modtta  mucu.  efl  appliqué  a  dllO- 
CWS  eifèrcs  de  ce  genre,  telles  que  U  reroiée 
barbtw  &  celle  d'Orient,  qui  font  le  modeL-mucu 
&  le  fehovama-mcdittt-mutu  des  Malabares  ;  mais 
on  n'a  point  exprimé  dans  la  figure  les  gaines  des 
feuilles ,  qui  font  très  -  reniuquabies  dans  ce 
fenre. 

*  tEtUTTA^ONAFU.  Rheed  a  décrit^e  (igmé, 

dir.s  fon  f^on.  mi/a'njr.  9  ,  pjg.  j^,  fig.  ,  une 
plante  qui  eft  une  efpècede  banamtne  {impaiieu), 

3 ut  M.  de  L^martk  regarde  comme  une  variété 
e  celle  qu'il  oomme  hûlfmhu  fafeîcuUt.  Six  ef- 
Mcea  du  même  genre,  décrites  &  fi;<)rée9  fons 
le  non  colLdif  d'or^iipu ,  foiu  dittingu  e».  par  un 
prénom  qui  exprime  leur  diif&rence.  ainb 
que  rei!e  citft  nommée  MbM^'pacce  ^'eDe  9 
iM  8et»s  blanches. 

Br.LUTTA-POLA-TAL\  :  nom  fous  lequel 
Rhsed  a  fait  connaître  (  K»n.  maluihtr  1 1 ,  p.  73, 
tab.  58  )  une  plante  bulbeufe  que  Linné  a  raupor- 
•éo  au  c^inum  ajinticum  ,  dont  Garrtner  a  fait  le 
genre  bulbint ,  tondé  fur  ce  que  les  rapfules  fe 
changent  en  buib<s  ,  comme  il  arrive  à  quelques 
tfpèc«s  d'ail.  Elle  s'eft  naturalifée  le  long  dequel< 
qvet  mlfléam  de  Tlle  •  de  -  France.  Le  nom  d« 
/oAî ,  qui  entr»  dans  la  compofition  de  fon  nom 
malabare,  fert  dans  cette  langue  à  défigner  plu- 
sieurs plantes  bnlbeufei.  (  fVjwt  AMAliTLUt , 

•  * 

'  BELÙTTA-TSJAMPAKAM  :  nom  malabare 
Ibuitoquel  Rheed  a  fait  connoître ,  dans  fon  Hort, 
maAiiar.  3  .  pag.  69 .  tab.  y  j ,  un^dtl  pkt  kMn 
arbres  de  l'Inde.  Les  Brames  le  oomuMiK  aefa* 
t^mpo ,  6e  les  habitana  do  Ceilsn  nagku.  Outre  ta 
beauté  de  fes  fleurs,  dont  les  Indiens  aiment  à  fe 
parer  ,  il  c(\  recommandable  par  Ton  boit,  qui  e(l 
du  b  plus  grande  dureté  :  aufTi  les  Européens  lui 
'•nc-ils  donné  le  nom  de  i>ois  de  ftr.  Linné  en  a 
formé  un  genre  qu'il  a  confacré  a  la  mémoire  du 
médecin  aiabe  Mefué  ;  il  ne  comprend  nifqu'à  pré- 
sent qu'une  ievio  erpèce>  qui  m  le  mt^M*  fàrté, 
{  yoyti  NaoAS.) 

t  BELUTTA-TSJOR I  V  A  LLI  :  efpèce  de  o/« 
■4e  la-cô<e  de  Malabar  (  cifjs  pcdata) ,  romérqMH 
ble  par  Ta  grappe ,  dont  les  grains  font  blancs  ;  ce 
^tti  le  diitingue  du  ci^M  canufa;  qui  eft  le  ujori- 

WKdsnlnefayt,  Ôp-vu»n  ' 
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plantes  dans  VHort.  maïah.  vol.  7,  pag.  li  9e  19* 
tab.  9  &  10.  (f^ijyrç  AcHiT  ,  n"».  10  8c  11.) 

BELVÉDÈRE  :  nom  vulgaire  d'une  efpèœ 
d*a»fetlne  (ekeH»poJium  feoparimn  lAm.  )  ,  que 

l'oncu'tive  dans  Irs  jardins  à  caufe  de  fa  verdure 
agréable  &  de  l'élégance  de  fon  port  ;  ce  qui  l'a 
fait  nommer  MvUkrt  «m  Idb  k  voir.  En  Ita^^ 
où  elle  croit  narurellement.en  CD  fiuc  des  balais. 
(  yoyti  Ansérinh,«*.  17.) 

6ELV1S1A.  Ce  eenre  avoir  été  établi  par 
M.  MirbdpMrpliiwuTs  efpèces  i\  acrt^iHumfK 
quelques  autres  plantes,  dont  la  frudl  lî ration  oc- 
cupe tout  l'efpace  entre  le  bord  de  la  t^uiile  8é 
!a  nervure  principale,  dirpofés  en  lignes  de  l'un 
&  de  l'autre  côté.  La  membrane  qui  U  recouvre» 
ei  aitadiée  fur  le  bord  delà  feuille,  8e  fedécadw 

du  côté  de  b  nervure  principale.  Les  ûcrcjîicfiam 
f/'icaium  —  aujimU  —  diguacum  —  fd  quojujn  de 
Liimé  fjifoîent  partie  de  ce  çenre  (  il  étoit  con- 
facré  à  M.  Paltlot  de  Beauvois.  (  Kevq  Acros- 
riQUE,  &  les  réformes  établies  par  Svartz.) 

BEM  ou  BEN  :  mot  employé,  fur  la  côte  mala- 
bare ,  par  fes  habicaos ,  dans  la  compofition  de  plu^ 
fieurs  noms  de  plantes  de  leur  pafs  t  il  veut  dku 
hlûfte,  «On  peut  remarquer,  die  M.  Aubert  du 
Petit-Thouars ,  qu'il  exille  dans  la  compcfition 
des  mots  des  langues  du  Malabar  &  dcs  pays  ma- 
lais ,  la  même  difTérence  qu'entre  ctlles  du  midi 
de  l'Europe ,  ï  commencer  par  la  France,  &  celle 
du  nord ,  en  y  comprenant  l'Angleterre  :  c'eft 
que  ,  dms  les  premières  ,  l'adjedif  précède  ordi- 
nairement le  fubftantif  j  &  que .  dans  les  aunes  j 
c^cA  le  contraire.  On  MTciouivu  la  preuve  dam  kl 
nomt  maUburcs  fuinm.  -  ' 


BEM  CURÎNI.  Rheed,  Won, 
tabi  li.  Nom  malabare  du  ji^Kcim 
à  fteufs  cuorteu» 


».  p.  il 


BEM-NOSl.  Rheed ,  Hort.  malah.  i.  pag.  if. 
tdb.-lt.  M.  de  Lamarck  regarde  cette  plante  comme 
une  variété  du  gattilMir  à  iceai  ^Miilica «  qjui  cft  Je 
nofi  des  Malabare». 

BEM-PAVEL  :  nom  malabare  fous  lequel  Rheed 
a  décru  H  figuré ,  dans  fofpflith.  mmtmi.  8,  p. 

tab.  18,  une  plante  cocurbitacée ,  à  rjci;^e  tubt- 
reufe.  La  petiteflé  de  fes  Beurs  ,  qui  font  jaunes, 
&  Tes  feuilles  découpées,  peuvem  faire- 
qu'elle  i^panienc  au 


•  BEM-PUL  :  nom  vu'gaire  d'une  planre  de  l'île 
de  Ceiian^  dont  Gxrtner  a  décrit  le  -fruit  Tous  la 
nuui  du  mîHyMa  fc^iKtoa»  t^fÊif^^t  afcw  14.  • 


a.  p.  19. 


BEM-SCHETTI.  Rlieudi  flen; 
nb.  14.  Lt  Ml 
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•Hie  plaMê  fil  la  tradaWnn  dv  nom  milabare } 

car  le  fcheiii  du  rrême  ouvrage  eft  Yixore  ,  fur- 
•omme  écarlatt  à  caufe  de  U  couleur  de  fcs  ââurs. 
(F«)W(  Izoïui»     I  8e  t.) 

BEM-TAMARA.  Rherd,  Hort.  mafalfar.  ti. 
pag.  6i .  fig.  ^  1 .  11  exiflc  fur  la  côte  malal  uc  Jeux 
dpècbs  de  neùtmiot  l'une  à  fleurs  rofes ,  l'autre  à 
êean  Uanchaa.  La  prcmièn  «Il  le  ttuttra ,  &  on 
dif!îngue  la  fecottde  par  b  dénomination  ^  Um- 
umura. 

BEMBI.  Suivant  Rheed  »  c'efi  le  nom  donné 
parles  Brames  ï  Yacorut''ealamut ,  qu'il  a  décrit  & 

fî«uré  lar  s  trtjft  fîcjtion  fous  relui  dOOiMnriat, 
Mort,  malab.  1 1  ^  pag.  99,  tab.  48. 

BF.MPIX. Genre  de  plantes  établi psrLonreiro, 
à  fleurs  complètes,  régulières  ,  polvpétaiées, qui 
paroû  fe  ranirochér  do  la  fitnille  des  caffo^rfiy!* 
lée»  ,  qui  comptend  des  arbriOeaux  exotiques 
f  fEbrope,  ne  nniennaiit  jufqu'alors  qu'uoe 
Aille  eiiwce. 

•  Cètarbrifleau  a  de;  tiges  srîmpnnteSjCiiefchant 
■nMMÙ  fur  les  corps  autour  dcf^uels  elles  s'en- 
tertfllaici  eliea  font  garnies  de  glandes  fcui:ies 
opporées,  en  forme  de -coin.  Les  (leurs  font  dif- 
polées  en  petites  grappes  au  fommec  des  raaieaux  > 
elles  ont  chacune  un  calice  à  trois  divilîons  5  une 
corolle  compofée  de  cinq  pétales  ovales {  dix  éu- 
irines ,  dont  cinq  alternes  plus  longuet  t  un  ovaire 
libre ,  l'urmonté  de  trois  flyles  plus  épais  au  fom- 
met  qu'à  la  bjfe,  terminés  chacun  par  un  Itigmate 
comprimé  verticaicment.  Le  truii  ell  une  petite 
baie  à  trois  loges.  Ses  feuilles  font  employées  par 
les  habttans  de  la  Cochinchine  pour  couvrir  les 
toits  des  mailuns,  les  bar4Ut;s  &  autres  objets. 
Ces  couvertures  (ou  ttès-lègèses^  fie  durenc  fort 
lorg-teaie; 

pfaoM  CKolt  da»  les  fbrCui  I  la  Cochio- 

diine.  1^ 

BEN.  (  Fîiyti  Amoiib  ^  Bois  n^hréiique , 

Ben  eft,  félon  M.  du  Petîr-Thounrs,  un  nom 
de  la  langue  de  la  côte  du  MjLbar ,  donc  Kheed 
e  emprunté  ceux  qu'il  a  employés  dans  fon  Uonus 
malaoaricus ,  &  fou  -  lerquel".  il  a  décrit  les  p!.irites 
de  ce  pays.  Comme  ceux  de  heltH  de  èeLuta  ,  il 
veut  dire  ildac.  Il  (e  change  »  à  ce  qu'il  parois»  en 

EEN-D.\KI.  Suivant  Rheed ,  Hort.  malah.  r , 
pag.  1 ,  tab.  I  &  8  a  c'efi  le  nom  que  les  Brames 
donnent  au  baquoia  odorant  (jMnAuitf  oiomtjfi^ 
mm  Uoo.). 

aBN-DAMJ.Oiaomtmt«idamié  leinq 
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plantes  diffîfrentet,  citées  dam  rjfotvf  nuiai.  de 

Rheed  :  i".  au  parl-parota,  vo'.  f  ,  p.  91,  tab*4tf^ 
qui  ell  le  g  twia  oritntalit  Linn.;  z*.  i  \'tMa~p*' 
rua ,  vol.  7,  pag.  7y  ,  tab.  40  :  t'ià  le  p»Uiot  fcan- 
deiu  Linn.  ;  )^  à  Vunjaia ,  vol.  7 ,  p.  H  >  > 
qui  paroit  être  une  efpèce  de  Cf/fonia  ;  4".  au 
mjltitu  malii-mur^Vùrj  ,  vol.  12,  p3g.  f7,tab.  19  : 

c'efi  une  efpéce  d'acroftiche  à  Veuilles  fimpits 
(  acrù^dmm  àetmphylùm)  i  5*.  enfin,  ao  mm* 
poue/t  vol.  U .  p3g.  17 ,  tab.  14 ,  que  les  bocanif» 

tes  nomment  ly.opodiwn  phiegmuria. 

BEN  DE  JUOËE.  (  Fayn  B£NJ  oui.  } 

BF.N-K  VDALI.  Rheed  a  décrit  fous  ce  nom  , 
dans  Ion  Hort.  maUb.  4 ,  pa^.  $9^  fans  donner  de 
figure ,  une  plante  qui  parott  être  une  efpèce  do 
mélaftome,  d'autant  .jUè  le  kéJaU t  i  'a  fuite  du- 
quel il  efl  déclic  4  ell  le  méiafiom  mê/aiatàroide ,^ 
n*.  16.  Lam. 

BEN-KALESJ.\M.  Rheed  a  décrit  &  figuré 
fous  ce  nom  de  la  I.mgue  nnlabare  '  Ilorr.  malah. 
4  ,  pag.  71  «  ub.  54)  j  un  arbre  remarquable  par 
les  gale$  dont  il  Te  couvre ,  &  qui  font  produitct 
p.ir  des  piqûres  d'infeftes.  Jufqu'à  prefent  on  no 
lui  a  pas  reconnu  d'autre  frudlifîcation.Ses  feuil- 
les ailées  &  alternes  feroient  préfumer  qu'il  doit 
appartenir  à  U  famille  des  iiivoiioiers. 

BEN-M>£NJA.  Rheed  a  décrit  foot  conom  , 

dans  fon  Hort.  maUf>ar.  4 ,  pag.  1 1 J  ,  tab.  y7,  Ufl 
arbre  de  trente  pieds  de  haut ,  dont  it  n'a  point 
donné  la  frudlification  ,  parce  qu'elle  n'tfi  poinc 
parvenue  ii  fa  conBoUTance.  Dm  racines  de  cet 
arbre  on  6lt  une  décoéHon  alexipharmaque ,  qui 
eft  très-vantée  contre  les  itèvres  malignes.  Son 
écorce  ^  bouillie  avec  le  caUmus  aromatuus  &  du 
fel ,  dans  une  décoâion  de  riz, ,  arrêts  ,  dît-on  ^ 
fur-Ie-champ  les  vomifTemei»  qui  proviennent  do 
la  morfure  des  ferpens. 

BEN-NUVEL.  (  f>y<t  B£LQTTArKAliBUl.  ) 

BEN-PAL  A.  Plante  du  genre  <n4wi»,  i|arfn 
&  décrite  par  Rheed.  Hort.  maiai.  lOt  p>g>  I  If. 
tab.  58 }  elle  doit  fe  rapporter  â  la  feâion  qui 
comprend  le»  e^èct»  i  ti|e  on  paniceka  dkn»- 
tomea* 

BEN-TIRU-TAÎ.T.  Rheed  a  décrit  &  figuré 
fous  ce  nom,  dans  fon  Hore,  maUb.  i,  pag.  m  , 
tab.  54,  une  efpèce  de  liferon  â  feoiHea  Ofdee» 
entières.  &  â  fleurs  blanches ,  folitaitea •  noitéti 
fur  de  longs  pédoncules.  Le  tira-mli  dn  OMne 
mgt  èi  weaétMi  oi^ièo»  de  HfaiMi. 

BEN-TSÎAPO  :  nom  brame  du  kgmpfiria  rv- 
ondc  Lion.  (  Vèyti  -ZinOAiM.) 
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BRNAFOULI  :  nom  d'un  rit  du  Bsr;:.i!e, 
nës-fin  &  très- long,  de  la  plus  grande  blanc  ht  ut , 
qoî .  tn  nppoffi  de  Colfigny ,  répand .  lorCqu'il  eft 

cuit,  une  odeur  fiiive  Se  agréib'e  :  c  eft  ce  qui  l'a 
fait  nommer  bcnafouU  ,  i\ui  It^niiie  oàonftu  dans 

la  Uogiia  dtt  ftifu  {f^f.  ) 

BENA-PATSJA  :  nom  malïbate  de  l'hélio- 
trope d;s  In  tes  (  htliotropium  inditum  Linn.  ) , 

BENCARO  :  nom  brame  du  cavjlam  des  Ma- 
labares  j  figuré  dans  {'Hort.  maldiar.  1,  pag.  89  « 
ttb.  50,  qui  eft  le  fitreuUa  ialangkM  Udd» 

BENDURU ,  efpèce  de  fougère  de  CeiUn ,  qui 
pvrott  appartenir  au  genre  ugena  Cavan.  ou  ramon- 

dia  Mirb  ,  (^a^s  lequel  ces  auteurs  ont  rnppoiré 
fophioglvjfum  fcandtns  Linn.  Ac  les  aucies  plantes 
^  ont  it  mène  cmâèi». 

•  BENEFEFIGI  ou  SENEFFIGI  :  noms  arabes 
ét  h  tioktte  de  miis^  faivant  Dalcdunpw 

BENGALE.  On  nomme  amfi ,  dans  l'Inde  ,  ane 

nctne  employée  en  méilecine,  plus  connue  dans 
les  pharmacies  fous  le  nom  de  caffumiuiiar, 

BENGENI ,  ALBENGENI  :  noms  de  l'arbre  du 
kenjmn  dans  l'Indoftan  >  futvant  Coffigny. 

BENGL  D-ilechamp  dit  que  tes  médecins  arabes 
nomment  ainfi  la  }iifqnlame. 

.  BENGIECHCST  :  nom  arabe  du  vittx  agnus 

BENGIRI  ôu  GETRI  :  ariwe  de  M  cète  irala- 

bare ,  décrit  &  figuré  fous  ce  nom  par  Rheed  , 
Ifot.  ma/aù.  4 ,  pag.  lOf  ,  t.ib.  51  j  il  appartient  â 

la  famille  des  euphorbes.  On  peut  même  préfu- 
mer «  malgré  l'inluffifance  de  la  defcriptioo,  qu'il 
appartient  ao  genre  glotier  (fapiam  Lirni.  ) ,  d'au- 
tant que  toutes  fes  parties  contiennent  un  fuc  lai- 
teux ,  très-abondant  &  très-âcre  :  cependant  on 
man^e  fes  femences}  mais  il  faut  bien  fiûn  atten- 
tioo  à  ce  qae  la  pulpe  ^  emonra  lenr  coque  ne 
touche  point  la  peau ,  9t  furtoot  les  lèvres  ;  car  le 
fuc  qu'elle  contient,  ocrafi'M  ne  cies  «itcèrcs  qui 
font  quelquefois  fuivis  de  li  wmrt.  C  eit  pour 
«ette  raifon  que  les  Portugais  de  l'Iiide  les  nom- 
ment nc/iea  d'infemù  on  d'enfer ,  pour  les  diflin- 
gut;r  de  ceika  da  phyUantlut»  tmUiem,  qui  «fi  pour 
fts  la  MfiM.  (  Ptt,'Tà, ) 

BENISSA  :  nom  brame  d*an  atbra  qne  Rheed 

a  déciir  &r  figuré  ,  Hori.  malab.  f,  p.  41,  lab.  ix , 
Xous  celui  de  pcmnagam.  Il  paroit  être  de  la  ianuUe 
4cac«phorbea4  Se  vcdfodttridn. 


B  £ 

BENJOIN  ïnom-d'une  fubRance  réfineufe  <^t 
le  commerce  fillt  vcnîr  de  l'Inde  pour  être  em- 
ployée à  différent  afages.  Il  ne  paroit  pat  Qu'elle 
ait  été  connue  des  Ancitns  ;  m  .»$  J!e  l'eft  aepuil 
long-teins  des  Modernes ,  par  I  er.tremilc  des  Ara- 
bes ,  de  qui  nous  avons  emprunté  ce  mot.  Co  nme 
tant  d'autres  veaua  de  la  même  foorce ,  il  s'cft  foit 
altéré  :  auA  a-t-U  beaucoup  varié,  fiiivart  l«s 
auteurs.  En  pafTant  par  différentes  filières ,  il  eft 
(ievenu,  (uivant  IfS  uns  ou  les  autres  ,  le  *</j<«- 
n..  rn,  le  ier^oin ,  le  benivi ,  le  hengeni  ou  alheii^tm 

de  l  indaOao)  le de  Judée i  enfin  kioyHb 
Ce  dernier  mot  ^  le  WtMMe ,  8r  le  tfpe  éi 

tous  les  autres.  S'il  faut  en  croire  Gardas ,  il  figni- 
fie  fUi  de  Jaoa  ,  parce  qu'il  croit  dani  uo  endroit 
de  ce  nom  proche  de  sSanarie.  Cette  étfmologie 
ne  s'accorde  point  avec  ce  que  l'on  connoit  it 
l'origine  de  cette  drogue.  Peut-être  cependant 
en  (iebtouilhnt  fon  hilloiie  ,  trouvera-l-Oi k 
moyen  de  la  rendre  plus  viaifembUble. 

Depuis  l'auteur  que  Boot  vanoas  de  dcar ,  cana 
hiflotre  eft  reftêe  tiea-oblcote.  ta  notice  qnH  «» 

a  donnée  ,  a  été  copiée  fuccf  (lavement  par  tons 
ceux  oui  en  ont  traité  ,  entr'autres  J.  Baahin  tt 
Rai  t  fans  qu'aucun  y  ait  rien  ajouté  d'intérelTanit' 
On  a  été  fumât  trèa-long-tems  fans  avoir  de  no« 
tions  cenainei  fn  le  v^étal  qui  produifoit  b' 
benjoin.  Commetin  crut  le  rec(-n  inî-re  dans  un 
laurier  de  Virginie ,  qui  e(l  devenu  le  iauriu  kt»- 
Linn.  {  mais  il  ne  fut  pas  difficile  de  s'appe^ 
cevoir  qu'une  drogue  apportée  d'Afie  ne  pouvoit 
provenir  d'un  arbre  de  l'Amérique  j  en  forte  qu'on 
filt  obligé  de  fe  tourner  d'un  autre  lôté.  Lmiie 
reçut  enfaka  un  autre  arbufie  «  fous  le  oonde 
benioin  ;  mail  n'ayant  pu  lé  ToU"  fewir,  n  la  np* 
poita ,  fur  rinfpeition  feule  de  fon  portt  tageaie 
croton ,  &  en  fit  fon  crotott  ken^ot. 

Quelque  tems  après ,  Jacquin  ayant  reça  éi 
M.  Lemonnier  deux  graines,  fous  le  nom  de  i«« 

join  dt  Baurhon  ,  i'  en  ro  1  une  ;i  la  terreidk 
lui  produifit  un  aranikau  qu'il  tic  figurer,  8t« 
d'après  l'anatomi.;  de  la  féconde  graine ,  il  la  le- 
connut  pour  une  efpèce  de  umiamiia,  &  lui  dcnn 
le  nom  aeumtMaUû  itn^ot  ;  mils  Murray .  qui  Tia» 
trod  iifit  dans  la  ÉKondc  édition  du  Syfltmj  vfjf- 
tabilium ,  remarquant  qu'aucune  de  fe^  paities  n« 
déceloit  l'odeur  de  b«njoin  »  douta  que  ce  fik 
réellement  i'arbrequtle  produifoic  Effeoiveinear, 
d'après  les  rectiercnes  des  nituralrfles anglais,  fuT' 
tout  dcMarfiîcn,  il  pai  ut  corft:nt  qu'à  Sumaf  ij 
qui  tournit  la  plus  grande  partie  de  cctie  rubftaooe 
importante  pour  le  commetce ,  elle  prevenoit  d'il 
arbre  congénère  du  fiyrax  ou  aliboufiet.  Drjriwfcî 
l'a  décrit  dans  les  Tranfaâlqns  dt  iaSocutéry<def 
année  1777»  '  •  ' 

Te!  ci}  le  précis  des  travaux  de  la  b otaniqu* 
cet  objet.  Une  autre  fcieoce  ett  venue  au  lecoun 
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*qae  le  benjoin  ^toi:  une  fubdance  d'une  nature 
'Âffereoie  «le  la  plupart  des  autres  réiÎMS^  6e  Je 
'prodolt  «fan  «cide  particulier ,  qœ  cette  réfoe 

lè  retroiivoit  dans  différens  végétaux,  comme  le 
camphre  &  le  caoutcho*  ou  gomme  élaHique,  il 
ne  doit  pas  paroitre  étonnantque,  fuivaiit  ie  piyCt 
difiertov  libres  le  produifeoc ,  Ile  que  ditféreiis  pa}-$ 
le  fonrnidênt  an  rooimerce.  Cet  adde ,  di(F.-ren)- 
mcfit  Ccinbiné,  exifle  encofe  dans  la  vaniKv  ,  appe- 
lée dans  qiitriq  es  lieux  henioènil ,  tic  il  leit  de  bafe 
à  pUifuurs  biumeSj  ttli  que  ceux  du  Pérou  be 
de  Tolu}  ilt'efi  tlOUVé  pareillement  dans  le  ftyrafc 
OU  la  réfine  produire  par  l'aliboufier  commun;  & 
comme  cec  arbuHe  en  ît  dans  toutts  les  pairies 
méridionilns  de  T  Europe  &  des  cotes  de  l'Alic 
■baignéi^s  par  la  Méditerranée,  par  confëauent  en 
Paltliin:: ,  il  «"  (errit  pas  étonnant  ijue  ici  Ara- 
bes, entiaiikés  par  l'analogie,  eullcnt  tontomlu, 
Ibus  le  mène  nom  de  ienjoa ,  ie  fyrat  8c  le  ben- 
join. D'après  cette  découverte  cmmioiie,  on  n'ell 

Etifi  furpris  de  retrouver  f'odeur  de  benfoîn  dam 
:  laurier  bsnjoin  &r  !e  liquidambar.  t. a  chimie, 
-poulTanc  plus  loin  Tes  reciierches ,  a  fini  par  dc- 
«OHVitr  cent  fiiWInct  4aM  h  fègiw  «Minai. 

Il  refte  encore  un  point  important  de  l'hifloire 
lururtlle  du  benjoin  à  éclaircir  :  c'ed  celui  du 
J>er.ioiji  de  Bourbon.  Conune  l'a  renaïqué  Mur- 
rajr ,  aucune  panie  de  cet  arbre  n^aittioocc  exte- 
jritruicmcnt  qu'il  contitnne  cette  fubRance  ,  au 
point  qu'à  l'ite-de-Fcance  ,  où  il  eftauUi  cotnniuii 
ôu'i  Bourbon  •  on  «ft  perfiiadé  que  ce  nom  lui  a 
été  donné,  pwcom^pdoo.do^a  fii  ^Heajmt, 
parce  que  ion  bois  eft  nèa-Hant ,  8e  recherché  à 
caufe  de  ce  la  par  Its  cîiiirons.  Cette  étyiiiologie 
a  été  rtcueillie  d'abord  par  Lacaille  ,  enluite  par 
M.  de  Saint-Pierrei  naiti  Bourbon ,  plus  ancien- 
'nement  habitée,  on  y  connott  la  réune  que  cet 
arbre  produit,  Sf,  dans  les  prfmiers  tems  de  la 
colonie  ,  en         fcrvuit  d      !•  s  i-t-  ift^  au  lieu 
4'cncensi  ce  oui  avoit  engagé,  Coinmeifon  à  le 
nommer  rtpnarta  .•elle  eft  devenue  plut  rare,  parce 
"on'il  n'y  a  qut  les  très-victrx  pieds  qui  en  pro- 
duifent.  Ce  n'elt  que  fur  le  bois ,  depouilb  de  fon  . 
ëcorce  ,  qu'elle  U  maniteftc  :  <  1  e  Te  piéfente  le 
plus  fouvenc  fous  la  foime  d'un;  groflâ  Ij^rroe 
l»nnie  ;  elle  ne  confifte  d'abord  qu'en  une  ptiticuie 
■mince  &  fragile.  Fn  lacslïant,  on  trouve  tout  l'in- 
térieur rempli  d'une  t^au  /Oufle.  preluu'infipide 
jk.  4àM  odenr  fenlible.  Il  ^colt  qu'elle  le  coagule 
lentement.  L'examen  de  ces  larmes  &  des  arbres 
q«i  les  produifent,  porte  ï  croire  que  cette  eau 
n'a  ritn  de  ci  miiiuii         le  lait  &  les  uitr.  s  fucs 
«oiorés  qui  produiient  les  réfines  da.  s  IcS  autres 
plantes,  8r  que  c'eft  l'eau  mène  de  la  ploie,  qui , 
.fUarant  â  travers  les  fibres  des  troncs,  ertraine 
avec  elle  le  benjoin ,  qui  y  eft  dépofe  en  partit  ules 
très-menues;  elle  s  n'y  l'ont  pas  >.!il&>ucef ,  mais  Itu- 
ienaenc  fufpenduos}  en  forte  qu'on  peut  re|arder 
CBt»rMdiiâiooc«BiMtMelpèce  ' 


•fi  £  N 


végétale,  t  a  fuppoiiion  d«  benjoin  dans  les  fibres 
du  bok  o'cft  paa  tntaite  ,  pnifqu'il  s'en  dégafe  «o 
lemt  par  la  «ombaflioBt 

Le  benjoin  du  eonmiefce  eft  me  fnbftince  ré> 

fineure,  brune,  fragile,  d'une  odeur  partit ulière, 
agréable  ,  qui  fe  développe  avec  plus  d'énergie 
c|uand  on  la  fait  btûUr.  Un  le  diftingue  par  <uC> 
lérens  noms.  Le  benjoin  le  plus  pur  efl  Vùm^- 
dalciJt ,  aonné  ainfl  parce  qu'il  eil  divifé  en 
pecitts  ma!''t:s  ou  pains  qui  on:  In  forme  d'une 
amande,  fiiivant  Mjrl'<len,  qui  a  donrié  i^s  détails 
les  phs  Mibentiquâs  fur  le  benjoin.  ASumamon 
le  nomme  mayan.  Le  plus  p«r  eft  fut  nommé  ca- 
hfa  ou  tête  ,  que  l'on  dift'npue  tn  tére  d'Europe 
î^c  n  lêci  de  î'inde,  fHvaiu  !e5  pa ,  s  pour  lefquJs 
il  clt  dtltin/.  La  plus  prande  paitie  di  celui  qui 
arriw  en  Anskiene  <yft  exportée  dans  les  pays 
catholiques,  an  on  le  bulle  cnu  me  cnc  ns  dans  les 
églife?.  I.ts  ufiçes  auxqii  ls  on  Ttinp  oie  en  mé- 
A-  cii.e  en  coi>(oniii.ert  la  moindre  qnaeiité,  quoi* 
ou't'ii  Iw  attribne  d«s  propriétés  atiex  énergiques. 
En  général ,  on  le  regarde  comme  béchiqiie ,  vul- 
néraire &:  incifif  :  ii  entre  dans  plufieurs  compofi- 
lions  ,  furtout  qaand  jI  ift  Tous  la  fr.t n^  de  ââursi 
il  ell  eiitr'autres  la  bafe  du  cofinéiii]ue ,  Vintr;  fous 
I  nom  de  lait  inigUêL  (  Am»,  4*  Tk,  DiOùm. 
dej  fiiene.  m*t.^ 

BÉNOITE.  Gcum.  Lirn.  Cur^ofltylluta  Lam, 
Tournefort  avoit  donne  le  nom  (ic^riun  i  un  genre 
de  plantts  qui  renfennoit  plufieurs  efpèces  dts 
pxtfraga  de  Linné,  dont  l'ovaire  eft  tout-à-fait 
l.bre  ;  mais  Linné  ,  après  avoir  réuni  c«s  plantes 
à  la  faxifrace,  a  appliqué  le  nom  de  gcum  à  la  bé- 
noite,  queTonmeran  nommoft  ttryophyllata,  8c 
que  M.  de  Lamarck  avoit  adopté. 

n  y  a  tout  lieu  de  croire  que  les  Anciens  n'ont 
point  connu  la  bénoire  ,  ou  du  moins  qu'ils  n'en 
ont  point  fait  mention  dans  leurs  e<  rits,  quoiqu'on 
lui  foupconae  .quelques  rapports  avec  le  gtÊon  de 
Moe  (liy.  lé,  chap.  7),  dont  Jes  racines,  d'é- 
piés cet  auteur,  font  grêles,  noirâtres,  d'un© 
odeur  agréable ,  propres  pour  appaiftr  les  di  uleurs 
de  poitrine  &  les  points  de  c6té,  8e  qui,  par  leur 
Xaveur  aromatique,  didtpeK  les  csadnés  de  l'of- 
ConnNOt  pouvoir  prononcer  aflimativc* 


ment  d'après  de  fi  légères  indications  ?  Quri  qu'ij 
en  foit,  les  auteurs  qui  ont  parié  les  premiers  de 
cette  plante ,  tels  que  Brunsféis ,  Tragus  8c  Mat- 
thiole.  lui  ont  donné  le  nom  de  etryophyUau  à 
caufe  de  l'odeur  de  racines ,  approniant  un  peu 
de  celle  de  l'ccillct.  Matthiole  en  diflingue  deux 
efpèces  qu'il  a  figurées ,  le  gtum  urianum  &  moni*- 
num  Linn.  Les  grandes  propriétés  attribuées  ï  fts 
racines  l'ont  fait  appeler  par  le  vulgaire  kerba  hr.t- 
didit ,  herbe  bénite  ,  bénoite.  En  attendant  oii'on 
puilfe  fe  décider  fur  l'identité  du  gcum  de  Pline 
avec  notre,  bénoite ,  l'on  a  provifoirement  attri- 

boé  i  mm  éemkn  phiKt  ks  propriiié»  que 
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Pline  amibne  i  la  tienne.  Quoique  négligée  au* 
jourd'hui,  &  déchue  de  beaucoup  de  fa  première 
réputation,  la  bénoite  peut  offrir,  dans  fts  racines 
odorantes  ,  drs  propriétés  utiles  dans  les  arts  & 
l'économie  domeftique.  Dambourney  en  a  retiré 
une  belle  couleur  mufc-doré ,  Sv*  h  pbnte  entière 
donne  une  teinture  ncifeiti.  F.n  Sucde  &  dans 
quelques  autrts  piovinccs  du  Nor  i ,  on  jette  dans 
les  tonneaux  de  bière  un  paqtiet  de  racines  i  elles 
dometit  i  cette  liqueur  un  goilt  agréable,  &  l'em- 
pêchent de  s'aigrir.  On  préieod  CDcoie  qu'elles 
raccommoder. t  le  vin  gâti. 

Quelques  efpèces  de  bénoite  ont  trouvé  place 
dans  nos  jjrdins  comme  plantes  d'ornement  :  tels 
font  le  fcMi  rivait  Linn.  «  aoréable  par  fes  fleurs 
d'an  rore-tcndre ,  &  qui  en»  «i  wtSXnwéftàKtt  ; 
le  geum  nutans ,  chargé  èê  liclks  fleuit  jiinea  dès 
le  mois  de  mai. 


I.  BfiMOlTB 


I.  Gam  uriMttm. 


Limi.— Ait.Ifeit.Kcv.  x.  pag.  118.— Fkr.dao. 

fi,  Ceum  (  întermedium  )  , /b.V/j  rnurrupif  rin- 
natis  f  ^oriboi^  fubnutatuibui  ,  aliiihi.s  piiun.'i.ius 
( MtC  €t$UÙveHÙkui  net  r^xis  );  fCdUs  f^^hrotundo- 
»9éÈ^tt  unguictilatis  ;  gtrmialbus  pUofisi  «'"'jM  nudâ, 
muUati  i  jlyiû  pilujo ,  fruâu  ftéit/^Uâtê*  Ehrh. 
Beitr.  6.  pg*  14).  —  Pfet.  Hoft.  bcit.  I.  nb.  40. 

Caryophytlata  vulgarts  ^  majore  jlort,  C.  Bauh. 

Pio.      —  Mapp.  Aie  58. 


■Hort.  }y. 


j  fnàB»  im^fui,  Qmm. 


Caryophyllata  ftlvifirit.  Fuchs  ,  Hift.  }8/.  Ic. 

•  La  variété  ^  efl  parfaitement  femblable  à  la  bé- 
noita  commune  par  fa  frudtification  i  mats  fon  port 
la  tapproche  de  la  bénoite  des  tuifleaux.  Ses  pé- 
doncules font  légèrement  inclioèsi  les  calices  ou- 
verts ,  mais  peine  cnnmveos  ni  léléchits  ks  fMlil- 

■  les  ailées  avec  totenuptioa. 

ï.  Rfwotte  de  Virginie,  t.*.  i.  Geum  virf;i- 
nianum.  i.inn.  —  Murr.  Nov.  C^min.  GoetC.  y. 
.pag.  t:  tab.  }i.  —  Ait.  Hort.  Kmt.  a.  pag.  wj. 
—  Mich.  Fior.  boréal.  Amer.  i.  pag.  )Ol. 

Gtum  canadenftfiM^.  Hort.  l,  p.  Zl.  ub.  17J. 

}.  BftMOiTi  du  Japon.  Geum  japomcum.  Thanb. 

CtumJbfUiU  «heSU ,  fruàibut  hirfutis,  «1^»  mit- 
dis,  foiiu fiAtrilobis.  Thunb.  Jap.  zzo. 

Ses  tiges  font  droites ,  cylindriques  ,  flexueu- 
fes,  hautes  d'un  pied  &  plus,  velues,  i  peine  ra- 
ineufes  «  feulement  à  leur  partie  ropéneon }  les 
«ameaux  irèxoum»  alternes  ,  légéicnwat  iMien- 
trax  $  les  fetiiUei  alc«iiMi«  fmtHiSn^  m  pM 
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arrondies ,  à  trois  ou  à  cinq  lobes  ;  fflolks ,  dea* 
tées,  velues,  longues  d'un  pouce;  !es  pétioks 
tomenteux,  plus  courts  que  les  feuilles;  ceux  f;:- 
pules  ovales  «  foliacées  ,  dentées  ,  inctfées ,  plu 
courttsqoe  lésf»étiolts.  Les  Reimibiit  folit.ires, 
terminales  ;  le  calice  .\  dix  découpures,  cinqjhït* 
ties  plus  courtes  ;  It-s  pétiles  de  la  longueur  du 
calice  i  les  femences  ovales  ,  hériff.-i-s  de  i>oili 
gris  i  les  arêtes  fiUbsqi  »  fiabulées  «  lecoiubées  ca 
crochet. 

Cette  plante  aok  an  Japon.  %  (D^irift,  m 
4.  BÊMOITB  dn  Oaada.  Gtam  auMb^  UmL 

Geum  fioribus  trtWts  ;  fenùrJhus  kirfudi ,  arl^i- 
lis  ,  Hudii  i  foUis  omniifus  pinnaiù  f  pianit  nom- 
formibus  ,  intilu.  Murr.  Comm.  Gtttt.  j.  ptg.  )§. 
tab.  4.  B.  —  Mich.  Flor.  bor.  Amer.  t.  pag.  }00. 

Geum  alfpptcum.  Jacq.  Icon.  Rar.  I.  tab.  9},ft 

Colleâ.  1 .  pag.  88. 

GnM  ÊtUhm,  Ak.  Hort.  Kev.  x.  pag.  117.  — 
Wi!ld.  Spec.  Plant.  2.  pag.  1113. 

Ses  tiges  font  rudes,  droites,  cvlindriqoei, 
médiocremer  t  rameufes,  angulcuics  par  ladécur- 
rence  du  pétiole  j  les  feuilles  plus  ou  moins  hérif- 
fées  8c  velues  ,  ailées  { les  fupérieores  à  trois  6>- 
ttolet  ovates-tancéolées ,  rétréciet  en  coin  i  bar 
bafe  ,  aiguës  ,'  inctfées  ou  lobées  ,  ou  profondé- 
ment dentées  ;  les  (lipules  larçes  ,  incifecs.  Les 
fleurs  font  folitaires , portées  à  l'extrémité  de  k>ngi 

ftéioncules  droits  &  roides;  la  corolle  jandtnei 
es  pétales  oiUcnhires ,  plus  longs  que  le  dfol 
les  lemences  brun?$ ,  hénBétU  lc«  aréM»  MCti 
terminées  en  crochet. 

Cette  plante  croît  datu  l'Amérique  feptenaio- 
nile.  On  la  ciiliiw  M  Jaidbi dea PuMe» de fttift 
»(K.v.) 

J.  BÉHOITE  des  ruifTeauT,  n".  j.  Geum  nvA 
Linn.  —  Flor.  dao.  tab.  721.  —  Ëagi.  BoM. 
tab.  lod. 

Geam  maum,  Ciamst  Aaftr.  pag.  70. 

Geum  (hybridum  )  ,  $ore  nutante  ,  calice  f»- 
liofo  ,  coroUém  fciyMtûtam  txcedenu,  Jacq.  Icoa. 
Rar.  I.  tab.  94,  &  MifceU.  1.  p^g.  |$. 

tab.  10.. 

C«nf0pfyUéia  monuuu  ,  fon  fUao ,  pnlifr*  i 
foii»  Meré  ttmpiâ.  BtifB.  Cfenrar.  pag.  i}a> 
tab.  60. 


CaryophyUata  proliféra  ,  fpftktU 
Loef.  Prulf.  jy.  tab.  6. 

CaryopkylUu  montMa ,  urtU»  Oail  Mi*  ^ 
pagi  104.  lcaa« 

CiijofkytUu 
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Caryophyltàta  aquatlca  ,  fiorihs  ,  m^S 

mitantibus.  Cam-r.  Epit.  716. 

La  variété  ^  eft  didinguée  par  Tes  flean  beau- 
coup irtMs  iaclinées  fur  leur  pédoncale  \  par  fe$  ca- 
«ces  pliM  gran<i$  que  les  corolles  >  ayant  leurs  di- 
vifions  prcfque  foliacées  &:  dentées.  Les  pétales 
ronc  plus  nombtwi  *  flC  ipilt  4Bdl|MefMI  fMk 
dix  ou  douze. 


^-  BâMOITl 

Lam. 


^^^om  des  Pfiénées.  Gmm  rymdemn. 

J^*"  «HftWrffa*,  prM/?>  C*i7«  tongiort- 
tttférifiù  pilofis  ,  haf%  tortis.  Willd.  Spec.  Pl.inr. 
a.pif.  1115.  —  Raroond,  Bull.  phil.  4t.  pag. 
I40.iib.  io.fig.f.  *        •»  rB 

Caryopkyllus  pyrenaica  ,  ampl^ffimofith  è  Mun- 
diort.  Tournef.  Inft.  R.  Herb.  19;. 

,  Cette  pUnte ,  qui  reflèmbte  au  geam  monta- 
en  d'flère  par  Tes  arêtes  recourbées.  Ses 
racines  font  brunes ,  épaiff.s  ,  horizontales  5  elles 
prodaifent  une  rige  prefque  nue  ,  longue  d'envi- 
fBo  Un  pied,  droite  ,  fiinple ,  «etoet  les  ftnil. 
t*  pileiifes  à  leurs  deux  faces; 

Ut  foHoies  latérales  fort  petites ,  inégales  ,  den- 
tées ;  !a  ti  tmiiiile  r>rt  ample ,  arrondie ,  à  quatre 
ou  cinq  lobes  &  plus,  dentés,  obtus j  les  feuilles 
caulinaires  feflUes  ,  à  trois  lobes  cofiéifennes  1 
leur  bafe,  incifés,  dentés ,  acuminés  5  les  flipules 
ylongues ,  profondénjent  dentées.  Les  fleurs  font 
«Tuo  btai)  j!une,  terminales,  |iédOnculée$ .  incli- 
■pes,  a^  nombre  d'une ,  deux  ou  trois»  les  pétales 
•ttvem,  arrondis,  plus  grands  que  le  calice  ;  les 
lemem  es  groflfes ,  velues ,  recourbées ,  prolon- 
gées en  une  arête  glabre,  torfe  daas  foo  milieu. 
cMkiqw  i  &  pMcio  fhrériBttM. 

^  Cme  plune  croie  dm»  les  Hmm-Vftiaim.  of 


Destont. 


mont  Adtt.  Gmm  ûttmnUam, 


Gtum  vilhfitm ,  foliis  h^tnoribus  pinnatis  ;  pin- 
nu/A  termintUi  eo^Jard  ,  mmimi g  taule  fuiiuniûoro  . 
fnaau.hirfiaiti  trifiiê  ttaunit.  Oetfom.  Flor. 
•dub  I.  pag.  40X. 

dié  ft  diftingue  i\u  ^eum  montanum  par  fes  tiges 
plus  eleyéc<. ,  pi'eulcs,  hautes  il  un  pied  &  demi  ; 

8at  fes  t'oiiobs  moins  nonibreules,  plus  écartées, 
efortoutpir  fes  arêtes  contournées,  point  bar- 
bues. Lés  feuilles  radicales  font  ailées,  pétiolées; 
Jm  folioles  au  nombre  de  trois  à  einq  ,  quelquefois 
fept,  arrondies  ou  ovales ,  crénelées  &  Yientéts  \ 
b  tenninale  très-grande ,  obtufe,  en  coeurt  les  fU- 
ttktjm^ ,  «vilM  «  in<itt«si  les4MMS  fottni- 
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tés ,  terminales .  iaones  {  Us  fiHUMCts  vulufesi  les 

arêtes  prefque  glabres. 

Cette  plante  croît  fut  1«  mont  Atlas,  prociia 

p.  Bbmoits  géoiculée.  G*um  guùmUuttm» 
Mtdi. 

Gtum  fukpaniculaùm  multlfiorum  ,  foliis  caulini» 
fuifejji/ibus ,  tripariitit  ;  petalis  cuneaio-ohcordatis  ;  . 
arifiis  proniu  puhefcentiùiu  ,  mcdio  gtnùulutit.  Mich. 

Fkr»  boresL  Amer.  1.  psg.  500* 

Ses  tiges  font  limpics,  divifées ,  â  leur  partie  fu- 

fiéiieure ,  en  rameaux  paniculés,  étalés  ;  les  feuil- 
es  alternes)  celles  des  tiges  prefque  feflîles,  à 

trois  liécoupuies}  les  ftipulcs  prefqu'etuières  j  les 
fleurs  nombreufes i  ks  pétales  rétrécis  en  coin  i 
.leur  balè,  élar^  en  cœur  i  leur  fommet  >  les  fe-  . 
menées  terminées  par  des  aié^  s  c-jniculées  dans* 
leur  milieu ,  pubefcentes  daus  toute  leur  lon« 


Cet»  phav  cffdk  S»  Gnuda.  (MmA.) 

10.  BÉMOiTE  radiée.  Gcum  radiatum.  Mich. 

Gtum  hirfutijjtmum  ,  cauU  fimplici ,  foliis  radica- 
UImu  pimnatii  ;  impari  amptifftmo ,  rtniformi ,  ra» 
diaiul'iitrvofo  caulinit  amplexicautHnt ,  l/i({(ê-/e* 
ctriti  ûrifits  glabrit ,  apice  fmpUà,  Mkh.FkV.lwr.* 

r.  i>  pag.  }Oi< 


Phnte  alTez  e'Iépanto  ,  \  tigos  fimples ,  droite";,' 
très-heiitïées ;  tes  teuilles  radicales  ailées,  cotnpo- 
(éc%  de  petites  folioles  peu  nombreufes  i  lu  csr-' 
minjle  très-ample  ,  en  forme  de  rein  ,  à  nervures'' 
failUîitts,  divergentes  ;  les  feuilles  cauliiiaires  fim- 
ples, amplexicaules ,  inctfées  J4f  comme  déchique- 
tées à  leurs  bords.  La  corolle  eft  jaune ,  plus  foncée 
i  fa  bafe  { les  pétales-rétrécis  en  coin  i  leur  partie 
inférieure  ,  en  cœur  rcnverfé  à  leur  fommet}  let 
arêtes  glabres ,  fimples  à  leur  fommet. 

Cette  plante  croit  fur  les  hautes  montagnes  de 
bCsieHoe. 

II.  BiNoiTB  de  montagne,  n*.,if . 


II.  BiN(»TB  uoifm»,  tt*.  6»  Gmm  rqpMUfc 

Unri. 

i^.  Benoîte  à  feuilles  de  potentille,  n*.  8. 
Gtum  fowuiUoidi*.  Lam.  —  Willd.  Spec.  Plant.  1. 
pag  lit*. 

Diyâ$  gtoides.  Murr.  SyR.  pag.  4S1.  — Jacq* 
Hort. }.  pag.  58.  tab.  68.  —  Pall.  Rolf.  tab.  1 1. 

Geum  Laxmanni.  Ccrtn.  de  Fruél.  &  Seoi.  I* 
pag.  jji.  lab.  74. 

Iiii 
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H.  BèNoiTS  du  KuRschnkk»  o*.  7.  Geum 

kamtchaticum,  Lam. 

Dry  as  anâmonoidts.  Pall.  Itio.  3 .  Append.  n*.  pz. 

Bot*  1.  ub.  E.  fig.  4. 
Gium  :/t<jn«jnMAi.  WiUden.  Spec.  Phot.  1. 

pig.  IM7- 

*  G<am  Ç\nyo\\xctiX\xvn) ,foiùs F'nnatis ,  txtimo 
ntuniato  ,  ffWMi» /  ftorihtu  f«Bo  ùoièturanu  Peif> 

Synopf.  Plant,  i.  pi  g.  57. 

Toute*  les  feaille»  font  ailées ,  rat^icales  j  U  der- 
rière foliole  «rrondîe,  crénelée.  De  Itur  centre 
lîëlève  11  r  h  mpe  mi-  '^  fi  partie  intérL'ure ,  t^r- 
atoce  par  cino  fleurs  peiionculees  ,  rapprochées 
ei»  tôie ,  feuillé«s  à  leur  bafe.  U  coioUe  eft  Uan- 
che^  i^iis  petite  que  le  calice. 

Otte  plante  croit  ao  détroit  de.  Magellan  i  elle 
«été  cecneillie par ÇnmmetSon.  (Jlint.  Ji^ ) 

*  Gtam  {mi%t\\xtncnnk),  fotiii p'uMti^ tmtûmo 

marimo  ,  lohaio ,  inferiorihus  minimit  ,  fcapo  tlon- 
gato.  Perf.  Synopf.  Plant.  1,  pag.  fy.  (  HerL  Jujf.) 

BÉOLE.  Bàa.  Lam.  111.  tab.  if.  Commerfon  a 
confacré  ce  genre  an  frère  de  fa  femme,  Fran- 
çois Beau,  curé  de  Toulon-fur-Axroux  ,  dans  le 
^SiarotoU.Le  attUtjovtUana  de  la  F/ore  du  Pérou 

parolt  devoir  ftiéiKur  i  celiii«ci.  i^oyi  Jovil- 

BER  pa  BOR  :  noms  indiens  d'une  eA^èce  de 
jujubier  {li^phas  jujuia  WUId.) ,  <)ui  eu  le  i»ry 
des  Brachinanes ,  le  pernn'»id*U  des  Malabares. 
C'eU  un  des  arbres  fur  lefquels  on  trouve  une 
^éfine  connue  fous  le  nom  de  gommt'Uqut ,  dépo- 
iSje  par  iloe  efpèce  d'iofeâeduiMirt  e«eea».  (Kiy. 

•  BERAROÎA.  VitU  C^yqr  Argtioms.) 

'  BERBEMA:  nom  hngMdociea  8e  italien  de  b 
tcrveine. 

BERBERIS.  {Voyei  Vinettier.)  C'efi  le  nom 
latin  de  l'épine-vinctte.  Les  Anglais  la  nomment 
Ifrfcny  ;  les  Arabe*  rena*  «n  mùfnk  i  ils  donnént 
]•  nom  de  ktàtnm  on  eanrAcffftn  i  f  aobépine. 

•  BERBOUI5SET  :  nom  languedocien  da  ftfgoo 
«rdinaice  {^nftê*  écduuu  Linoi)* 

*'  rçRCE.  Hil^aiw.' 

11  nVft  peut-être  pas  i'un  très-grand  intérêt  de 
favoir  fi  le  fphonàylium  de  Dioîcoride  eft  la  même 
|)Jante  qtiè  notre  tem  hrjncurfine,  que  Matthiofe  a 
fait  graver  pour  celle  de  Diofcoride.  Ce  que  ce 
derniei  nous  en  dit ,  ainfi  que  Pline ,  ne  porte 
^oe  fiir  des  piopiiéiéi  médicale»  uds-dencwit  | 


mais  ce  qui  nous  tmporteroit  davinca(^>eettf«it 

de  favoir  employer  a  des  ufages  écoooadqiKSeM 

plante  irès-com  nutie  fur  le  bord  des  bois,  îSc  fur- 
tout  dans  les  près.  On  alîure  qiie,  coupée  jtès  de 
terre  lorfqu'elle  eft  lut  le  p<MnC  de  i-orir ,  etts 
fournit  aux  vachfs  un  bon  fournée  qn'eto  «- 
ment  beaucoup.  Quelques  autres  efpèces  debeite, 
têl'.es  que  celte  à  ieunles  etro  t  s ,  celle  des  KV- 
pis .  font  ptefque  dea  pUnies  p  >tigèrcs ,  furtoot 
la  première ,  dont  les  naWtans  du  Nord  oaati|Wit 
les  tiges  vertes  ap  ès  en  avoir  enlevé  l'écorce. 
Si  auxquels  la  décoction  de*  feuilles  tient  lieu  de 
bière  On  retire  des  tiges  defféchées  après  ou'd'es 
ont  fermenté  dans  l'eau ,  de  l  alcoot ,  &  tnéœe  eo 
plus  grande  quantité  ,  d'après  les  expériences  de 
MVl.  Giulio     Gio6eit ,  qu'on  n'en  peut  obtenir 
d'un  poids  égal  de  vin.  On  fait  encore  qu'en  Sibé- 
rie les  tiges,  ratiffées  &  féché^sau  foleil,  fc  cou- 
vrent d'ooe  eÉBorv  fcence  fucréî,  qjiUfc^'oo  recueille 
avec  foin,  &  qui  p.fle  pour- une triandifeitès- 
délicate.  Nous  nous  occupons  trop  peu  de  nos 
plantes  indigènes ,  qu'on  a  trop  long-tems  corifi- 
dérées uniquement  coinme  plantes  médicinales,  & 
auxquelles  on  «  fini  par  préfésex  k>  plamet  m* 

tiquwS. 

Le  petit  nombre  d'espèces  ajontéee  à  ce  gwe 
font ,  la  plupart  j  des  vanécésdeedlesq{uéMMK 

dé) 3  connvies  :  ainfi 

Vhtracltum  ampli/oUum  de  Lapeyroufe,  Fîor. 
pyreh.  ,«#18  même  plante  que  Vàtrat/tum  piaty 
phyllum,  RaiVio:id  ,  Ined.  Toutes  deux  fe  confon- 
dent avec  {'heraUtum  pyreuaitum  ,  Lam.  n'.  7. 
Peut-être  celle-ci  o'eft-êue  qu'une  variété  défie* 

racUum  alpinum, 

VhtracUttm  pumilam ,  Villars ,  Daupb.  1  j  paf» 
640,  tab.  14,  eft  la  même  que  Vhmubam  mui^ 
am.Lam.  n*.  B.  .  , 

VheracUum  tUg/mt ,  Jacq.  Auftr.  pap.  i-f , 
rapproche  beaucoup  de  YkùwUum  angufiifrlitmf 
n*.'  X.  Ses  folioles  (ont  pinnatîfi  Jes  j  les  decoope' 
tes  iliftantes  entr'c-llcs,  dentées;  l'angle  intfn'tfur 
ovale;  il  croit  en  Autriche.  On  pourroit  y  réunit 
Vhtracltum  fiavtfctns  WiUd.  j  nuis  celui-ci  l  des 
fleurs  iaunes ,  radiées.  Jacquin  lui  a  cooimé  le 
nom  -alttnikmn  anguftifohum ,  Flor.  Antr.  t  » 
pas».  46  ,  tab.  17J.  Enfin,  Yhtracltum  angyJUfoUtm 
oflfre  ,  d'après  Jacquin  ,  Auftr.  z  ,  pag-  46  ,  tab. 
174 ,  une  variété  remarquable  par  les  pinnu 
ïoliples ,  très-longues.  On  trouve  dans  le  caotofa* 
do  Jardin  des  PbBites  une  efpèce  de  SSbiî^,tm 
le  nom  d'hertdiam  tàciBUaam,^j6  n'afpttf* 
obferver. 

Molina  cite  une  efpèce  du  Chili ^  qu'il  appelle 
ktncleum  tubtrofum  \  eHe«  diflèn.  feloo  Ini,  ds 

XheracUftm  fpkondylium  que  par  fes  racÏDSS  ^UIM>« 

composées  de  tubercules  longs  de  fix-  l^wp» 
épnildtCNèaSc  perte tatndiéia^eadaK 
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fes  pétales  extétteu's  font  plus  granits.  Les  feuilles 
ioK  afléet«  OMBpoféM  à»  fepi  foliotes. 

M.  Vemonr  a  déoit  ûgué  rcTpèc»  fùi- 
vaote  : 

9  6  RCF.  à  r-uilles  d'abiyotli».  Hdw/cuK  ah- 

jhûhiijoitum.  Vent. 

He'acitum  incanum  ,  foUis  dtcompojitis  ;  foitolis 
.tunt'iformibus ,  trifid'u;  caroUh  fu!>un'iformbus .fruitu 
viUofo.  Vent.  Choix  de  Plant,  pag.  &  tab.  7. 

Sphondyiitun  orùiuaU,  humiliits  ^  Miu  ûhSm- 
tiii.  Tomef.  Covoll.  x&.  Hèrb.  VaiU. 

Cette  efpèce  fe  rapproche  ^1  tordylium  par  fon 
fruit  prerqu'orbiculaire  &r  un  peu  renfla  à  fes 
bords.  Toutes  ft;$  parties  répandent ,  loi  Qu'elles 
font  fro;(Te-s ,  une  odeur  femblable  à  celle  de  Va- 
pium  gravtûUiu.  Ses  racines  foot  ptvocMKes ,  iai> 
•  Miiiêtdr charnues  i  (estigetlMfitMdedeinpiedf, 
.piefoiie  nues ,  hérilTées  de  poils  courts  :  il  en  fort 
.me  liqueur  qui  s  epaiHït  à  l'air  ,  fif  devient  vif- 

Jjueurei  les  Feui  les  prefque  trois  foi»  «itéett  les 
ulioles  .cuoéiformes»  à  trois  lobes  coùrts «  li- 
fiéatres ,  obttis ,  hériflet  de  poili  courts.  Les  om< 
b:  lies  font  terminales  ,  cnmp  tfécs  d'environ  vingt 
rayons >  les  i  voiucrts  formes  de  folioles  droites, 
ba'.éolées  ,  aiguës,  courtes  ,  perfiiîa'  tes  ,  très- 
velues  ;  les  corolles  blanches}  les  péta'e^  prefqne 
éfSax ,  planes ,  plus  rcfléchis  i  leurs  bords,  un  jvu 
échancrés  »  le*  fruits  ov  iies  ,  arrondis ,  cotnpri- 
IBés,  marqués,  fur  cbaqas  face,  de  trois  ftries  peu 
•gaernes  j  ftérUés  de  poils  bLochitres  8c  con- 

■  Cbnephnte  croît  dans  l'Oiierr,  fur  h  i  onre  de 
Bagdad  t  elle  dt  cultivée  dans  le  j.irdin  de  M.  Cels, 
de  femcnces  iMutUliee  fu  MM.  Bcagoiètt  8e 

Olivier.  1^ 

Nous  devons  encore  i  Michaux  une  autre  ef- 
pèce,qui  eflh 

10.  Bbkce  laiueufe.  HtratUum  Unatum.  Mich. 

Hemeltum  fifltpmm  petîoh  nervi fque  faMs  ta- 
naio-Mt'IvfijJimis  ;  foliis  (•ifodatlt  ;  fotioUs  omnibus 
petioiatis  ,  ampli j ,  fubrotuudo-cordatis  ffubpalmauh 
ialnûâifmSibus  arhiedaiism  Mich.  Fmt.  bofeal. 
.Aner.  l. 

Les  tiges  font  gmiies  de  fetiilles  alternes ,  ai- 
•lées ,  i  trois  grandes  divifionsf  tontes  les  folioles 

pédicellées ,  amples ,  arrondies ,  en  cœur ,  lobées , 
prefque  palmées  ,  leurs  nervures  en  deflbus ,  ainfi 
que  les  pétioles  couverts  d'un  duvet  lioagineti 
très  épais.  Les  fruits  font  orbiculaixes»' 

Cette  pUnte  croît  au  Canada. 

Canner  a  rétabli  pour  ce  genre  le  nom  ancien 
.éêfihméyiiim il  a  figuré  les  fhdts  de  YhmMÙKm 
|Ma«(«s«c4b,xi.()>>3tc{aaifiUtU^.«lb>  M>« 
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fî;.  1.  Ta  figure  1  rcpréfeme  ï heraelejm  fphondf- 
//<«»,  0».  I.) 

BERCEAU  DE  LA  VIERGE  :  nom  vulgaire  de 
la  clémante  odorante. 

BERCKHEYA.  WiBd.  (  r«y.  RoBRi  A,  SuppL  ) 
C'eft  Vty^fyOm  (  JnS.   Y^iUeU  de  Gmer. 

BÉBÉJLIE.  Lee  habitant  de  IHedeCeilan  don* 
nent  ce  nom  à  une  »laaM  donc  GsNrfMff  •  décrit  \m 
fruit,  &  dont  il  anit  iB  seoie  faos h  dénooniDa* 
tioii  de  M^oMw.  (  Ksgrii  M  «M  j  SitfipiL  ) 

BERENDAROS  :  nom  arabe  du  bafilic  des  far- 
dins  (ocymam  bafi/icum  Linn.),  fuivant  Dalechamp. 
Dans  ta  Fiore  d'Araiit  de  ForsJchall,  il  eft  nommé 
hé&éuàetritmu 

BERGAMOTTIER ,  elj^ce  d'oranger  ,  dotic 

le  fruit  eft  plus  petit  ou'une  orang?  ordinaire ,  dWn 
f  oilt  crès-iuave,  q>ii  lui  ell  particulier.  Le  pétiole 
de  la  feuUle  eft  marqué  eo  deffons  d'une  ligné 
blanche. 

BERCERA  de  bemg.  Atfyvm  JCaai^rY.  Liim. 

Be  gera  foliis  aller nh  ,  in-fan-pinr.at'iSffbtrihllM 

corymbo  -rjcimofis  ,  icrrr.ir.a! :i>u}.  (N.) 

Bergera  Kmnigii.  Linn.  Mantiff.  jéj.  —  Roxb. 
Coram.  1.  fi%.  9.  tab.  ni. 

Pjpaya  ftlvfftrit,  f  Rumph.  Amb.  I.  |Mg.  149. 

tab.  jj.  fig.  I. 

G  nre  de  plantes  dicotylédones,  à  fleurs  com- 
plètt  s  ,  polypétalées  ,  de  la  famille  des  orangers, 
qui  a  de  grands  rapports  avec  tes  mumya^  éc  qui 
comprend  des  arbres  exotiques  i  I*Corope,  il  ftoll- 

les  alternes  ,  ailées  avec  i  npaire  ;  les  fleuistemi" 

nal'.s ,  en  grappes  réunies  en  corymbe. 

Le  caradtre  efTvntiel  de  ce  genre  clè  d'avoir  :  , 

Un  calice  fért  petit ,  perf fiant ,  k  cinq  découpures} 
cinq  pétales  ouverts  ;  dix  étamines ,  cinq  alternes  plus 
courtes  ,*  uh  ftigmaie  turbiné  ,  cannelé  tranfverfaéement^ 
une  haie  gMuiekfet  i  éemfimnutt. 

Caractère  générique. 

Chaque  fleur  cfFre  : 

I*.  Un  c<t/i<«.d'une  feule  pièce,  fort  petit,  jpec- 
(iftaot.  i  cin(|décoapiit«acowcea,vgnâ,étaiéca. 

1*.  Une  tonUe  i  dnq  pétales  crès-ouTCtts,  ob- 

longs,  un  peu  obtus. 

j".  Dix  itamiaui  cinq  filamens  alternes ,  plas 
cotttts  que  les  antres,  foaceaaot  des  anthères  w 
rcMidies. 

4*.  Up  «Wjr»  libit  «  m  peu  arrondi ,  fumioaté 

li ii  a 
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d  un  ftvle  filiforme  ,  en  malTue  1  foii  fomtnet , 
teimiflé  par  un  fligntaie  luitiAt,  tuibimS^»  ï  came- 
nitt  tnmTvarfales. 

t^fiidt  confifte  en  une  iaie  prefque  globuteofè  » 

accompagnée  à  fa  bafe  par  le  cal  ce  ptrûlUnl,  â 
line  feule  loge,  coniensuu  dtux  femencts. 

C*eft  un  grand  arbre  de*  Inde  s  ^  qui  fnpporte 
une  cime  touffue.  Son  ècorce  reffemble  i  celle  de 
l'aulne.  Ses  feuilles  font  alc8fbM,jpétioléts«  ailées 
avec  une  impaire  >  coinporë«s  ée  tolielefl  alternet , 
pédiçellées,  oTaks-Uncéolées,  prefque  rhomboi- 
oales ,  glabres  à  leurs  deux  faces  ,  plus  étroites  a 
un  de  leurs  côtes  ,  légèrement  dentées  i  l'autre. 
JLcf  fteurs  foot  pédicellée».  <itfoo(i&«ten  corymbes 
tennuiaux ,  compofiFt  de  ramincackH»  fimples,  en 
grappes  droites  ,  étalées ,  plus  courtes  que  les 
leuiilcsi  les  pédicelles  courts,  cylindriques,  gar- 
nis de  bradées  lancéolées^  perfiftamesi  d'antres 
à  leur i»(ê«  peûres .  foiitaires  ,  cadnques»  appli- 
quées contre  les  pédicelles. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  otîenules.l? 

■  Oiftrvûtimu.  La  figure  de  Rumphe,  qoe  je  n'ai 
citée  que  furl'autoiiié  de;  VVill  kncv  ,  quoi  ju'e'le 
paroiHe  répielciiter  aHez  bien  le  port  «le  cet  ar- 
bre, offre,  daps  la  deutipciun  qu'en  donne  cet 
auteur ,  des  caraâères  qui  ne  peuvent  convenir  au 
htrgtra  y  &  qui  font  très-reouirqQables.  Le  tronc , 
aiiifi  c^ue  Its  nnieaux  ,  cft  divifé  par  articu'r»- 
tions  11  rufceptibies  de  fe  caQer  net ,  que  l'on 
n'ofe  y  monter.  Les  fruits  Ibnidt  petites  baies  de 
Ja  grofleur  d'an  grain  de  im  >  tronquées ,  &  cou- 
ronnées i  leur  fbnmet  par  cinq  fihntf  ns  réfléchis, 
divifées  iiitétieurcment  en  cinq  lopes.  Si  cette 
plante  coovenoit  au  btr§tra  ,  il  faudioit  etKore  y 
ajouter ,  peut-être  comoM  nlpèco  «  ta  ifun  x  de 
M  ovéne  planche. 

EERGIA.  (  Voyt^  BerGIE.)  Le  htr^ia  captnfisy 
n*.  I  ,  ell  le  bergia  vtrtUiiiata,  Willd.Spec.  Plant. 
1.  pag.  770.  —  Vahl,  SvmboL  t.  pag.  yo.  —  Le 

pvU-tsjira,  Rheed ,  Malab.  9- pag-  ijj.  tab.  78. 
—  Le  btr^ia  tiquatua,  Roxb.  (Joiom.  1.  pag.  ii. 

tab.  14A. 

BERGKIAS.  Sonnerat,  dans  fon  Voyage  à  U 

KoitvtlU- Guinit f  dé/îgne  fous  ce  nom  un  arbufle 
de  Manille ,  que  l'on  y  connoit  fous  celui  de 
grand  paddcaqm,  flr  qm  ,:tiaillp«raé  au  Cap  de 
Bonne-Efpérance ,  y  eA  nommé  caautpirt  fauvagt. 
C'eft  un  gardtnia.  (  yoyei  Garsens  venicille , 

melongena  Lînn . 

(  Voyej  M0RHI.LE,  n".  4J.)  A  Saint-Domingue 
<c  dans  les  Antilles  ,  on  connoît  fous  ce  nom  la 
mélongène,  dont  Defportes  cite  deux  efpcces  ou 
variétés,  l'une  â  fruits  jaunes»  &  l'autre  à  fruits 
violeisi  eUn  cft  aufi  apptiée  hMm$,  La  aoi^  di 
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UrÎHghse  paroît  originaire  des  provinces  deFmct 
qui  avoiânent  les  Pyrénées.  &  dans  lefqueltcs 
cette  plante  eft  encore  nonnuée  vulgaiteBeBi  vf 
rtnficr.j.  L. S  Créoles  font  ftiands  de  ce  frmt, 
qu'ils  fetuient  &  mettent  .fur  le  giil  après  avuif 
mélangé  la  chair  avec  de  la  oûs  de  pan,  én 
beune  j  du  piment  &  beaucoup  d'épices. 

BERLE.  Sium  &  fifon.  U'^■^.  Les  caraaèrts  nui 
diaingttolent  les >wi  des  >/vrt  de  Linné  etoien;  4i 
folbles ,  que  M.  de  Lanuiik  a  cru  devoir  réumr 
ces  deux  genres,  le  premier  ayant  de»  pétate  ea 
cœur  au  (ommtt ,  le  llcond  les  ayant  linwolsl, 
8e  les  femences ordinairement  plus  ovales,  un  pctt 
moins  alongées.  D'ailleurs  ,  le  port  ,  dat^s  Us  ef- 
pèces,  n'eft  point  ttnifbrme.  Les  unes  ont  1  urs 
tildes  droites,  d'autres  rampanît-sj  les  folioles 
tres-grandes  ou  étroites,  courtes  ou  a!'>n7éiS, 
lancéolées  ou  capillaires,  vertiuîlées ,  &c.  Les 
fleurs  font  blanr h«$ ,  les  collerettes  compolees 
de  quatre  i  dix  folioles  j  les  rayons  des  omWw 
or J il  aireaaent  en  petit  nombfn, <e  fowentlisa- 
raux. 

On  trouve  dins  les  liluftrut'ions ,  tab.  içy,  fi?  t» 
k-  Jlum  iutifvlium.  &  fig.  l ,  j'îum  jïf.rum.  S.  oa 
Willden*. V  ,  le  fiun  jUifrUam  Thunb.  eft  U  taticc 
plante  que  lé  eontm  twûfotini^  VaM. 

Le  fm  Ikt^um ,  n«.  t ,  e#  le  torianJnm  li- 
Cranti ,  Auftr.  pig.  lU-  Il  eft  à  remar- 
quer qu'il  arrive  artez  fréquemment  que  les  pre- 
mières fisni  les  de  cette  plante  fs  prefentent  lous 
une  forme  très-iirégutière  «  étant  trèirlarges ,  ctif- 
pées ,  déchiquetées ,  incifées  00  plnfienrs  fois  «- 
lées.  J'en  ai  fouvent  trouvé  de  fcmhiabwa  a  la 
Carre,  aux  environs  de  Paris. 

Le  fium  angujl  fo/ium  ,  n**.  1  .  cft  Vapium  fîamjà 
Cranti,  Auftr.  pag.  11  j.  —  Sium  ireaum,  HodC 
Angl.  edic.  I.  pa?.  lO).  —  Sium  aod^rum, Flar* 
dan.  tab.  147.  fitm  Uuw^Shan  htnU,  Coom» 
Flor*  moorp. 

M.  Dccandolle  cite  ém  ta  Fhre  ffar-.ca'ft , 
vol.  4,  pag.  jcc ,  une^variéié  dti/îtf>n 


..  .  j,  qu  il  appïUe  jRm  .  _ 

peine  à  la  hauteur  de  quatre  pouces. 

Le  ftum  f^lcari»,  n*.  5>,Dèsfbnt.  Flor.  attat 
I .  pag.  ZJ5 }  Gsertn. de Fraét  8eSem.  i , pag.  itsf, 
tab.  25,  eft  la  même  plante  que  le  feftU  fulu  a 
Cranti,  Auftr.  pag.  108.  —  ScopoL  Caro.  edii.  i- 
n".  3f4'"  . 

n  fnn  â  cw  obfentiMii  a|ontet  kt  e^ic» 

fuivantea: 

•     •  •  ■ 

lé.  BiRU  fan|Mnt.^SbMi  wp—i.Iiiwfcfc  ' 

Sium  caule  rtpente }  foliolis  fuhrotanib »  é^*^ 

an^uiatii,  lÀtM,  Suppl.  pag.  151.  —  J*cq.  ilaif*  y 
pag.  54.  tib.  l(0.^ilopif^  Synopf.  ifL 
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Sium  frepens  ;  ochreatam  ) ,  cjuA  ramofo ,  fj- 
^sfuiianttuiatUf  invoiucro  ^pkytlo.  D«caud.  ïiot. 
tiailÇ.4.  ptg.  )00. 

Ses  tiges  font  feiUes,  glttirM,  heibacjn,  cou- 
chées &  rr:çanieS|C!les  pouffent,  au  dcffous  des 
noeuds  d'où  (Mutent  les  feuilles ,  des  touffes  de 
racines  captilaires.  Les  feuilles  font  longnement 
^liolées  y  compofées  d'envjron  quatre  pûtes  «le 
folioles  petites ,  opporées ,  prefque  feffiles ,  min- 
ces ,  arrondies ,  inc:lses ,  dentées  ou  lobéîs  ; 
l'impaire  ordinairerneiit  i  trois  lobes.  L^s  ombel- 
les font  opporées  aux  fcuiiles ,  compofées  de  cinq 
àfcx  rayons  ipégjux,  placés  à  l'extrémité  d'un 
pédoncule  prefqu  auHi  loi'g  que  les  feuilléS }  à  li 
bife  des  rjvoiis  y  um  K.licrLttc  à  quatre  ou  fix 
folioles  ovaitis ,  renverfees.  Le  fruit  ett  ovaU,  lui 
peu  arrondi ,  firié,  compiiné. 

La  variété  troovée  MX  IkotteMi  prés  de 
^(Mi^  tient  prerque  le  iMliea  entre  cette  efpèce 
K  le  fitM  nodiflorum.  Pènt-étre  doit -elle  former 

nne  efpèce  dillinû»;.  «  Klle  a  la  ti>]c  rampante  . 
dit  M.  Dtcandollej  les  ombelles  pedoiiculees,  & 
la  foliole  terminale  à  trois  lobes }  mais,  d'un  autre 
coté. elle  fe  rapproche  du  fium  nodiflorum  par  fes 
foKoles  prefque  lancéoléesj  par  la  dilatation  mem- 
braneufe  qui  fe  forin»à  la  bafe  des  pétioles  j  par 
la  cot:liliance  de  fes  feuilles;  enfin,  par  fa  colle- 
.  ntte ,  qui  n'eft  qu'à  deux  iit^oles ,  &  qui  manque 
quelquefois.  » 

.  Cette  plante  (var.  •)  croît  fur  le  bord  iîes 
étangs  ,  dans  les  iitux  tourbeux,  inondés,  daiis  la 
Bohême  ,  fur  les  rives  du  Danube  en  Attttiche« 
aux  environs  de  Paris,  fltc.  :^  (K.  v.) 
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17.  Berlf.  couchée.  Sium  ilMOKieiu.  TfHinb. 

Sinmff/iU  kipinnatis  tfoitoth  tnfdîs  ,  cault  de- 

«mi^eme,  Witlden.  Spec.  Plant.  1.  pag.  143;  

l'hunb.  Fior.  jap.  peg.  1 18. 

Petite  plante,  dont  la  tigs  eft  couchée  ou  ren- 
verfée  par  terre}  les  feuilles  i^icales  glabres, 
knigitemem  iiétiolées .  deux  fois  ailées ,  compo- 
Cfes  de  folioles  trîfiJes.  Les  ombelles  (ont  termî- 
aalts ,  preiq.ue  finiplett  les  (emence»  ovales .  ob- 
tnfes ,  glabres  «  Hriées  •  fimnomées  par  les  ftyles 
per  lift  ans. 

Cette  pluie  croie  an  Japon.  (  Tàu»i.  ) 

18.  Bmu  du  Japon.  SiëHtJtpmtUium.  Tbimb. 

Sium  foiiis  pimatis ,  foliolis  ineijlst  KÊntêfist 
itrminalibus.  Thunb.  Flor.  jap.  pag.  1 18. 

Ses  tiges  font  droites  .  flexueufes,  rameufes  à 
leur  partie  ftipérieure ,  garnies  de  fieuilles  gla« 

bres ,  ailées  ;  I  inf.rietire  très  grande;  les  pirniilfs 
.irrégulieres,  obloiigues ,  ovales,  étalées,  entières 

«1  Jndfito}  les  (îipéîneunft  beaucoup  p'.tis  petites} 


les  folioîes  lancéolées ,  très-entlèn:';  Lrs  raflieaux 
le  terminent  par  des  orr.btlIt:s  con.ptjlt.e$. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  (  Thunb.  ) 

19.  Berle  linéaire.  Sium  Hntart.  Mich. 

Sium  foUU  pimutu  ,  foitolii  fuhlanceoliUO'lintm' 
ribus,  radiii  knvihiu.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  i« 

Cette  plante  Te  rapproche  d?  la  berle  de  Vir- 
ginie, n".  8.  Ses  ti,2es  font  dioites  i  (es  feuilles 
ailées,  compoféc-s  de  folioles  alongées  ,  prefque 
lancéolées  «  linéaires,  légèrement  <koté«s  en  uie 
à  leurs  bords;  les  dentelures  diftantes;  les  rayons 
d=s  ombelLs  trè^  toarrs  ;  b  coI!crci:e  univerfelle 
peu  garnie  \  celle  des  ombelles  partielles  compo- 
tée  de  folioles  linéaires ,  plus  nonbfeuAs. 

Cette  ^  latue  croît  à  la  CatoUoe  ,  dans  les  lien 
humidw*.  ^Mitk.) 

10.  Cbrli  imemddiàiie..  Sûmi  iiuemedùm, 

DecanJ. 

Sium  caule  procumh<nte ^  gracili ,  foUviis  profundi 
tripurtiiis  ,  fubveniciUatis,  OeCSIMl.  ^mopf.  PlaOC. 

gall.  pjR.  5  8.  n°.  Î45Î. 

Sifon  vtnicMatO'  inundatum,  Thore ,  Chlore. 
Land.  toi  ;  tclotirn.  botan.  i.  pag.  193.  tab.  7. 
fig.  I  &  a. 

Cette  efpèce  a  le  port  de  la  berle  inondée ,  tz 
fe  rapproche  ,  par  fes  caraâèrcs ,  de  la  l'erlt-  ver- 
ticillcc.  .'■'a  racine  eft  compofee  de  pl  ifit  iirs  fibres 
prefque  (impies.  De  petites  bulbes  font  placées  au 
dcflbus  du  point  rû  chaque  tigs  produit  des  ra> 
C!Bi^.  I,a  tige  eft  grê'e,  t-ible  ,  couchée  ou  ap- 
puyée fur  les  plantas  vo. fines,  herbacée,  longue 
de  trois  à  neuf  puuces ,  glabre  ,  une  ou  rarement 
deux  fois  bifiirquéei  les  teuiUes  radicales  preli)ue 
auHi  longues  que  la  tige }  leur  pétiole  no  fiir  les 
trcis  qujrts  de  fa  longueur,  portant,  vers  fon 
foii-.mtt  ,  huit  ou  dix  paires  de  petitîs  folioles 
oppofées ,  h  plupart  profoiîdément  divifées  en 
trois  lobes  liiéairest  de  forte  qu'elles  paroiflâitc 
un  peu  vettieiltéesi  les  feuilles  cautfnaires  en  petrc 
nombre,  beaucoup  plus  courtes }  l'ombelle  géné- 
rale à  quatre  ou  iix  rayons  un  peu  inégaux  i  fa  col- 
lerette  compoMe  de  quatre  ou  fix  folioles  lancéo- 
lees ,  aifex  courtes}  les  coUerettfs  partielles  à  cinq 
folioles  \  les  llsttrs  blanches ,  wièx  lemblables  .i 
celles  de  la  b:  rie  inondée }  les  pétales  en  cceur  • 
courbés  à  leur  fommer. 

Cette  plante  croit  fur  le  bord  des  mares  her- 
benfes,  i  demi  couvertes  d'eau;  elle  a  été  trouvée 
aux  environs  de  Oax  par  M.  Tboie.  O  '  (  DtcMd» 
&  Tktre.  ) 

Nota.  La  Berlb  inondée  ,  n^.  1 3 ,  efl  VfiyJrvc*' 
tyle  iBMniaam  Sniib«  Clor«  brît.  1.  pag..  5(4. 
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.Lug\.  bot.  ub.  )9j.  Quelquefois  toutes  Tes  feuilles 
font  capillaires  i  elles  apptRitnntot  alors  à  la  va- 

riccé  ,  /oA/i  omnibus  capillaceit ,  auUtfittreSo. 
«ïchuntach  ,  21et:lauil.  i.  pag.  90. 

II.  Berli  naine.  Sium  pufiltum. 

SiwK  (fifon  jiufillttm  )  «  diUMiMt ,  /o/m/  iiwna- 
•àm  mwbifaniUM,  uwtMUËi  tri  •fuinfmiprit ,  fruc- 
tiifus  fcaicmUs,  Miduuu»  Flof.  bar«aL  Amor.  i- 
pag.  16S. 

Cette  plante  (h  rapproche  beaucoup  du  daucus 
éivarictituj  de  W  ahher  ;  elle  feroit  jieut-étre  mie'  x 
|»lacée  paraît  les  ammi  que  panni  les  fium .  à  caufe 
de  Tes  fruits  légëremenr  hériflTés.  Ses  tiges  font 
courtes  ;  fes  fcuil'ts  deux  fois  ternëes  j  les  n/ioics 
à  piulîeiirs  tiècuupures  i  1rs  ombel.ules  comuolccs 
ëe  tiois  àcâiqflciin|liMfiNiiaovaleStfinei«an 
.peu  ruJcs. 

Cette  plante  croit  à  la  Caroline ,  «Uos  les  ioU 
fablonnewt.  O  (  ^«Z) 

2Z.  Berle  trifoliée.  Sium  trifoUatum. 

Sium  (fifon  trlfoliatum)  ,  fo/Ht  omnOm»  trîfo' 

liart  y  foLolis  dentut'S  ;  inftrtur  ihus  ovdi'iius  ,  i-j 
MU  j  jfuptrioritjus  ovali-iannoUtis  i  untkcllÂ  urmi- 
tuU  t  JoÙtariâ ,  premifù  peduiumUté  ;  fnSUnu  fuk' 
/«tB«ir«.  Mich.  Flor.  boteal.  Amer.  i.  pag.  168. 

Toutes  fes  feuilles,  d'après  Michaux,  font 
compofëes  de  trois  folioles  dentées  à  leurs  bords  ; 

les  iiifcii  ur-t  ovales  ,  à  deux  ou  trois  lobt-s;  les 
tupiii^urcs  ovJes-lancéolees.  L'ombeiie  eft  foli- 
taire,  terminale,  tonfuemeoc  pédoocnléei  les 
fiuits  médiocrement  arrondis. 

-   dette  plante  ctok  dans  k  Haute -CaxoUDe. 

23.  Beiile  bordée.  Sium  tnarglnatum, 

àium  (ii(on  marginatum)  pinnjtit  ,f-ipt' 

rioriias  qmutUt  g ^iotit  omatàus/î^Uiius  ,  Unteo- 
latU  t  iiuegenimUf  aHido-mofgimiitù  i  iavoùuro 
imfoiuitUifiue  nmUis.  Mich.  Flor;  boréal  Amer,  i- 
pag. 169.  . 

Ses  t'gf  s  fnpt  garnies  de  fcMnlies  iilées  ;  les  fu- 
f;-ricurcs  cornpotets  de  cinq  loii;;l.;$,  toutes  Icl- 
fiics ,  lincéulées«  très^ntièrts  ^  tntourées  d'un  re- 
bord blenchàtre.  Les  ombeUc»  &  uutbelUiies  font 
dépourrves  4e  colkretie. 

Cette  plante  ctoU  dans  b  Caroline ,  «la  lieux 
komides.  (  Mick.  ) 

*  Stam  (  (ifon  bu'bofum  )  ,  pufillum  ,  radite glo- 
lofo-bulbcfà  i  ctitite  deti/i,  jimflii.iJfimo  ,  diphytlo  , 
fuinb  unti arruluio  ;  folio  tattrjli  trifartito  ,  punio- 
Htkus  fuipinnaiis  }  pinnulis  tU\ifis  ,  urminâli  fuàbi- 
unmai  m^dùUis  termimtUàBS ,  fiUUà  triin» ,  tri- 
fMhtâefêrù.  Mich.  FkB;  bor.  AflMC  i.  peg.  169. 
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Le  ge()re  de  cette  plante  eft  un  peu  dooceaf  » 
fes  fruits  n'ayant  pas  été  oÛbrvés  (Uni  leurflUM» 

riré>cllf  p.iroit  néannioins  avoir  de  r;fri'.'.ite  avec 
\e  jïum  inundatum.  Ses  tiges  lonc  droites ,  huiies 
de  trois  i  cinq  pouces ,  portées  fut  une  bulbe 
écailleafe  à  (on  fooMnci*  Cette  tîf»  ne  ptoJiiùt 
u'une  feut!le  vers  fou  millen ,  ateeen 


3e  fleurs  ;  e;!e  eft  terminée  par  uni  feuille  f.ffile. 
Il  fiitt  iic  la  g)ine  d.ux,  que  quekoi>  trois  pédon- 
cule* ,  tenninés  par  une  ombelle  ptcfque  fefLle, 
à  trois  ou  cinq  fituisi  la  collerette  i  fuliolespet 
nombi  eufes.  Le  calice  cft  entier  ;  k  s  pstalesbtaâcti 
i^valis;  les  étiriiines  plus  longues  qui  la  coroî'.e; 
les  anthères  d'un  pourpre-foncé  j  i'ovaite  coia. 
primé»  tmbiné ,  Ané  f  les  ftyks  aloogés. 

Cette  plante  croit  prefque  dans  la  région  dei 
neiges ,  fur  les  roches  élevées ,  proche  ICnoifiile, 
daos  l'Amérique  feptentrionale.  (Mich.) 

*  Efp'tcet  moins  eonautt, 

*  Sium  (  grand iflorum  )  ,  fo/iis  blrinnatts  ;  ff 
liolii  fiibnuuidit  ,  ittcifo  dtktatit^'ïhmh.  ProJr. 

*  S't^m  (  paniculatum)  ,  yô/i/j  hlpinnjtis  ;  f»- 
liolU  lùutuiout ,  ituifo-giu^tifdU.  Tbunb.  Frodr. 

*S'uim  (patulum),/o/j<j  !>ipiiut0dÊ tfhMitt^ 
fidit,  ramis  diff^Ju.  Thunb.  Prorfr.  JI. 

*  Sium  ( afperuni) , yà/MT  tri^mm^t  fiiuia^ 

fcàiie.'lijque  fcairù.Tbugb,  Ptodr.  Jt, 

*  Sium  (  hifpidiim  ) , /u/iVj  tripimuniSt  t«ié» 
ptduacuiijqtit  /ctfAWj.  î'hunb.  Prodr.  ji. 

1^  ^rjCR  (  villofum  )  ,  fo/iis  tripinnatifidis ;  /m> 
«lit  mmi*  ,  iaiifo-ftnaiti  ,  villifjis.  Tbuob.  Prodi. 
51.  . 

Toutes  ces  plancea  enàÊmt  aaCapdeBoHw* 

Elperuiict. 

*  (lancifolium)  yf^Mis pianatisifatioUtU»- 
.ccLiis ,  tquatiiiùsi  umotlîit  unùaaiihtu»  SàaèA» 

Flor.  t  avjr.  I.  pa^.  556 

*  Sium  (  cicutaefolium ) ,  foUii pisuuttt,filiolii 
lintM-taKetoLstis  ,  raine is  ferrtitû  ,  mmteld»  unà- 

nallirus.  Ginel.  Flor.  Sibir.  1.  pag.  zci.  tab  47. 

*  Sium  (fuave),  Jôiiis  r*dieaiikus  hipiusutitt 
fuiUntarikuM  j  eeulinis  pinaaùs  i  pianit  UuuêUus, 

étr/uà^finu^  WaMier.  Flor.  caroL  ii; . 

*  Sium  (fifon  CrintSm) > /à//<i  omnibus  trifti' 
aatis  f  eapiiUnbui  f  iMVêiàtfû  decompofito  fttêctà. 
PalL  Aâ.  Peirop.  1779.  z.  pag.  15a  tab.  7. 

Cette  efpèce  paroit  avoir  des  rapports  arec 
notre  tuami  divarieaius  SiMfL  »  on  du  oioini  iff' 
mk  tu  même  g^nre  par  m  c^CBene»  IMn 
.  4ntt  foie  ailées.  £tle  avk  d«a  kSibâte. 
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*  Sium  (fifon  filTatioim),  /o//7j  radicalilus 
longe  petiolûtis ,  decompofit'is  /  foUolis  triF«nUis  j 
lacmus  cutttatis  ,  incips  $  e*»U  fiéaphylh,  firolW. 
Phycogr.  Lulit.  n**.  ig.  U  U^umû  mmhnfit. 

BERMUDIENNE.  SifyiImMmu.  Le»  filamens 
des  écaniines ,  connivem  dan»  toute  leur  longueur* 
&  piéfiffîtam  un  tabe  alonpé ,  forment  le  princî-* 

pj|  caraftère  de  ce  genre.  Dans  I-s  f^rraria  6:  au- 
nes genres  voifin»  ,  ces  filanwns  ne  font  conni- 
»ens  qu'à  leur  parue  ir.ferteure  )  -ils  font  libres 
Aans  les  morées,  les  ixics,  &c. 

Des  trois  efpèces  décrites  par  M.  de  Lamarck , 
U  première  efl  gravée  6ms\tttlbiftwio»s ,  tab. 

569,  &•  d.ins  Girtt  er,  d  Frua.  &  Scm.  i,p.  }z, 
ttb.  1 1  ,  fig.  j.  C'elt  la  même  que  le  fifyrinchium 
anapj  Cavan.  DW.  6,  pag.  f4f  ,tab.  190.  fig.  2. 
M  uoi^èiae  appaitieiit  aux  morM ,  &  a  été  de 
PMmtn  mentionnée  au  genre  Moric,  n".  3. 
Ceft  la  même  planta  que  le  fifyrinchium  Liifvlium 
S^artz.  11  tauc  à  ces  tjpèces  ajouter  les  Aùvaotes  : 

3.  Bermooiemmx  él^ani».  Sifyrhshhm  tU- 
'\  WtUd. 
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Si/yrimekittm  fcapo  tertti ,  mùjhf»  ,JImplhi;  folio 
ndictb  ,  iintari  ,  aeuminato  ,  buviaie;  pttalii  ob- 
iomgis,  acuiis.  Willd.  Jipec.  Piant.  3.  pag.  577, 

Morta  ((-If  gans  )  ,  fcapo  weti  ;  fbtto  uaico  ,  //- 
nfari ,  tnfiformi  ,  prucumhente  ,  fcapum  fuftrante  y 

S ulU  omnibus  tgfanàulvfu ; fiigmatihus 6ifidt».iK<{. 
ort  Schoenbr.  1.  pag.  6.  tab.  12. 

De  fef  racines  #cléve  une  hampe  fimple,  cylin- 
drique ,  très-3labre,  couverte ,  dans  toùte  fa  lon- 
gueur, d'écaillés  oblongues ,  alternes,  acumioées, 
en  forme  de  fpathe.  U  n'extfte  qu'une  feule  fèu!!Ie 
radicale  ,  plus  longue  que  la  h:!nipe  ,  p'abre ,  li- 
néaire, enfitorme  ,  couchée.  La  hampe  le  termine 
par  une  fleur  foliuire ,  afl'ez  grande.  f,a  corolle  eft 
jaune  en  dcbois.  dépourvue  de  glandes  i  les  pé- 
tales linéaires,  eblongs ,  aigus  { les  crois  extérieurs 
llian)ués  dans  leurntilifu,  endt-Jans  ,  d'uMgtande 
ïacbe  veruàtre  i  ks  Itigmatcs  bifiks. 

Cette  plante  croit  au  Cap  de  Bonne  -  Efpé- 
nnce.  y  . 

4.  BiRM  nmsNKB  i  |caode«  teiin.5(j^M^juR 
frttntbfonm.  Onran* 

Sifynnchium  radiu  hulhofâ  ;  f  apo  ttreti ,f!nif6^{ 
fpjthu  Ji.6ttijhrà;  petahs  ohuvatis,  oixaftii  joliulda- 
t*oiatis ,  plicatts.  Willd.  Spec  Plant,  j.  pg.  J78. 
^  Cavan.  DiUert.  6.  p.ig.  346.  tab.  191.  fig.  2. 


racines  font  bulbeufes  :  il  s'en  élève  une 
bantpe  droite  ,  fimplf  ,  cylindrique  ,  feuiilée  j  les 
Feuilles  de  la  hampe  lancci  l  -is,  rétrécies  à  l-.uis 
lieux  extrémités  j  plriTees,  ftriées.  La  (patbt  donne 
aMfince  i  4eiix  011  ndi  leiin  tciniialt»,  sniulesj 


de  couleur  faure.  l  a  corolle  cft  large  d'un  pouce 
Se  demi  %  les  pétales  en  ont*  renvetfé  »  uès» 

Cette  plame  croie  au  Pérou.  :f 

f.  Bermvoibmnb  des  CoUlnes.  Si/yructium 
wabutm,  Cavan. 

Sifyiinchîum  fcapo  tertii ,  fubramofo  ,  folio  eau* 
lino  Iintari ,  acuminato  breviort  /  petaUt  oblotigit  ^ 

actttis.  Wir.a.  S{>ec.  Plant.  |.  pag.  578.  — Qivaa. 

DiHert.  6.  pag.  546. 

Marna  (cullina),  /««spo  urtti,  /olù  dtptademtt^ 
taeittiis  eoftlU  fui4qiuiÙim$.  Thunb.  Difll'de  IDO» 

reà ,  pag.  1 1.  ifi.  t5,8rPKNlt.  11.  »  Jaeq.icoe. 

Kar.  i.  lab.  iï6. 

Cette  er|>èce  a  de  très-grands  rapports  avec  la 
bermudienne  élégante  t  elle  en  diffète  par  fes  hae»> 
pes  pius  élevées ,  terminées  ordinairement  par  trois 
â^urs;  une  feule  tieur  à  l'extrémité  de  chaque  ra- 
meau }  la  feuille  pomt  couchée  ,  mats  feulement 
retiverfée }  la  coroile  plus  gtandé  «  fougtitre  oa 
jauniue  ,  (ans  tadie. 

Cette  plan»  crott  fur  les  coffines*  an  Cap  da 
Bonoe-Eipefanoe.  y 

6.  Der.mudienkB  nocrauée.  Sr/ynnchum  jk»> 

cronaium.  Mich. 

Sifyrinchium  foiiis  angvfiiffiaùs  i  fciipis  fttaceh  ^ 
fmpliàjfunis  ;  glumâ  urmtmtig  mica ,  bhalvi ,  C0« 
loititd  ;  valvé  txterioris  maerone  n^  j ,  fioribui  iam» 
giore.  Mith.  Flor.  boréal.  Amer.  2.  pag.  33. 

Cecte  plante  paroit  diffjrer  très-peu  de  la  ber- 
mudienne  graminée.  On  l'en  diOingue  par  la  vahÂft 
extérieure  de  la  fpathe,  prulongée  en. une  loogM 
p  u  i  nte  droite ,  plus  long  ue  que  les  fleurs.  La  fenit 

les  font  tiès-erroius  ;  les  hampes  fétacées ,  irès- 
fimples  i  les  fleurs  couleur  d'amethyfle j  ainfî  que  U 
bafe  des  feuilles  St  lafpethe.  La  figure  de  Plukener, 
tab.  61  f  fig.  I  tap{>ortée  au  fifyrinckium  ^rami- 
neum  Lam. ,  me  paroit  convenir  davantage  a  cette 
(  .''pècc.  M.  Bofc  m'a  communiqué  une  plante  de 
la  Caroline  ,  qui  a  de  très-grands  lapports  avec 
celle  de  Michaux  ;  mais  les  valves  de  la  fpathe 
font  prefqu'cgiles  ;  les  fleurs  fort  p  tiies.  Elle 
rciferuble  paitaitemenc  à  la  tiguie  de  Plukeoec» 
«icepcé  les  valves. 


Cette  plant»  cnie  àum  la  Penfihranie. 

7.  Bermudibnmi  I  petites  fleiifi.  Sîfyriiulum 

mitranihum.  Cavan. 

Sijyrinchitirr.  fl^-"o  ancipiti ,  ramofo  ,  fo/iojo  ;  fpa» 
tki  jubtriflo!  u  ,  liii^uau,  fioribus  fuhtqu^li  ;  fetalis 
t  r,iarii>ui  ,  jcumtnaiis  ;  Jui'ii*  griimir.ds  ,  can^luu- 

latit.  Willd.  Spec.  Plant.  5.  pag.  J77.  ^  Cavuk 
Diifecc.  6.  paf.  14;.  tab.  19t.  fig.  1. 
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Ptnt»  frftm»    peiw  htmê  de  é«nr  iftwcet; 

Ses  himpcs  fonr  ailées ,  ramtufes  3f  feuillées  >  fe$ 
feuilles  graminitormes  ,  linéaires  ,  canaliculees  , 
acuminëes  à  leur  fnmmet  i  la  fpathe  à  deux  valves 
jjiégales ,  d'où  foFtent  «leu  OD  trois  fleur»  i  peine 
suffi  longues  que  les  valves }  U  coroUe  eitréme- 
—  petite }  les  pétales  Itoéarc*,  acamiMS. 


Cècte  plante  cnrft  an  Pëton.  ^ 

8.  BsufomiMMi  ronlée.  S^ynmiûm  ^etmvo- 

àttum. 

Sifyrinckium  Cufp  faifimpUti  «  eomprtjfo  ;  foliis 
lintari-eiil^ormiSas  g  JfMiâ  uminaU  «  multijiord  ; 

Ses  hampes  font  fciblcs ,  p'anes  ,  flriées,  ordi- 
nairement (impies,  peu  L-u:litt:s  dans  Lur  lon- 
guettr  ,  garnies  à  leur  bafe  de  feuilles  courtes ^ 
Bonrtweuies ,  étroites  ^  enfifonnes*  linéaires  »  ai* 
guè's»  les  caulinaiiei  de  même  forme.  La  hampe 
eft  terminée  par  une  fpathe  oblongue ,  à  deux 
valves  aiguës,  inégales }  elles  rentcrment  de  deux 
à  quatre  ou  cinq  flcuts  jaunes ,  allez  gracdes  ;  les 
pétales  tfès-fliinces  ,  larges,  pt tfuu  ovales  ,  fou- 
vent  roulés  fur  eux  méiner  ;  les  filamens  libres  à 
leur  Tommeti  les  anthères  ohlongues^  iagittees  ; 
let  cailfulei  ovales. 

Cette  plante  croît  au  Cap  de  Bonnc-Efpérance; 
elle  çlï  cultivée  au  Jardin  des  Plantes  de  Pacii.  ¥ 

9.  BermodiENNB  à  réfe^u.  Sifyrinckium  firia- 
tuat.  Smith. 

Sifyrinthium  Çcapo  antlpiti  yfoUûfo  ;  jlorihux  fpî- 
tati*  ;  ptttlis  Juiiotundo-ovatu^  acutis  ijoliis  /iiuari- 
tHfifomiku.  Willden.  Spcc.  Plant.  ).  pag.  580.  — 
Suiith ,  Icon.  piâ.  I.  pag.  &  lab.  9. 

Sijyrinchium  (  fpicatum)  ,  cauU  eompreffb  ;  fpa- 
tiit  muUifioris  ,  atumis  ^  in  fpitMm  mdpfoximatis. 
Cavan.  kon.  Rar«  a.  pag.  a.  ûb.  104. 

Morta  (  ferma  )  ,  /I^J;  o  terni  ,  foliis  en/îformi- 
hts  ,  ractmo  trtâo  ^  ûotihtu  aggrtgatit.  Jacq.  Hort. 
Schoenbf.  i.  pag.  &  nb.  11.  iSteatuStm  WiUd.} 

Cette  belle  efpèce  s'élève  à  la  hauteur  d'un  i 
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tnnttti  ptr  àn  (Mes  un  peu  jaunâtres  ttéttm: 
tns  en  rénaw  1  tes  capfules  prefque  globuleufes.  '. 

Cette  plante  croît  au  Mexique.  On  U  cuhne 
au  Jardin  des  Pîantes  de  Piriî.  -2^  (Kv.) 

BERTHOLLETIA  élevé.  BftholUiia  txalf*, 
Humb.  Be  BonpU 

BmMIttim  ffSh  muaàmh  ,  alttmis  ,  intrg-.rri- 
mis ,  o^loiigis  ;  fruBu  maximo ,fph*,rico.  (  N.)  HlUnb. 
&  BonpI.  Fiant,  equin.  pag.  m.  tab.  j6. 

Très-bel  arbre ,  élevé  de  plus  de  cent  oieds,  far 
un  tronc  droit,  cyl:nJ;ique,  de  plus  de  deux  pjed» 
de  diamètre ,  divilé  en  rameaux  alternes ,  étalé, 
recourbés  vers  la  terre  ï  leur  fooiroet ,  garoii  de 
feuilles  alternes,  médiocrement  pétiolées,  oblon- 
gues ,  corijces ,  longues  de  deux  pieds .  fur  dnq 
à  fit  pouces  de  lar«e,  d'un  beau  vert .  à  i:ne$ 
tranfverfalea  j  parallètos ,  ramifiée»  en  ref^u  ver» 
le  faoïd  des  Mke.  Les  lews  nToM  pouK  M 
oblervées. 

Le  fruit" eft  un  drupe  fphérique,  delà  groffeac 
d'utic  tête  humaine,  divifé  intérieurement  en  qua- 
tre logts,  contenant  chacune  plulîeurs  no  x;  E  n- 
veloppe extérieure  raboteufc  «  fiUoonée  ,  recoa- 
verte  d*m  brou  de  eodear  vetee,  imi ,  l^ifaot. 
Chaque  loge  contient  fix  ou  huit  noix  tubercl- 
lées,  inégalement  tria.ngulaires,  attachées  par  tor 
extrémité  Inférieure  à  une  cloifon  centrale  ;  W 
femences  oblongucs,  prefqas  triangutaitts>  de  U 
même  nature  «pie  les  ansndes  otdinaire»  »  ttèi- 
bonnes  1  nianç^r  quand  elle?  font  fraichcs  ,  trè«- 
fufcepnbles  de  fe  rancir  par  la  quantité  d'Ijuile 
qu'elles  contiennent  :  elles  A'otfremwianeappe' 
rencc  de  plumule. 

Les  Portugais  du  Para  0>nt  depuis  long-teoM  Wi 
très- grand  commerce  avec  les  fruits  de  eetaina* 
que  Us  naturels  nomment  iuvid,  8c  I  s  r/p3sno!l 
fruiu  atmmdtonî  ils  en  portent  des  cargaiions  il> 
Guiane  itançaife  ,  en  envoient  à  Lisbonne  &  en 
Anglaterre.  Les  amandes  foumiflent  une  très- 
grande  quantité  d'huile  bonne  I  brûler.  «Nm» 
avon\  été  très-heureux,  dit  ^^  Bonpbnd,  M  Kam- 
boldt  &  moi ,  de  trouver  de  ces  amandes  din»  no- 
tre vo^sge  fur  l  Orénoque.  Il  y  avcît  trois  mois 
que  nous  ne  vivions  que  de  miuvais  chocolat,  ds 
rixc'iftdïus  l'cui,  toujours  fans  beurre &r  foetest 


deux  pieds.  Ses  tiges  font  firaples  on  rameufes,  }  V^.,  ,   .  ,  ,    ,i  ...^^^^nJe 

le  courant  de  fem.  Les  Indiens  venotent  d'en  tes 

h  ricf>!te.  Ces  amandes  font  d'un  goâteiye*i 


peu  cylindriques  à  leur  partie  fupérieure  ,  feuil 
lées  dans  toute  leur  longueur  i  les  feuilles  droites , 
larges ,  plié  s  en  deux,  enfiformes,  aiguës.  Les 
fleurs  (ont  difpofecs  ,  i  U  partie  fupérieure  des 
tiges ,  en  un  long  épi  «iroit ,  ramaflees  par  paquets 
altctnes  dans  l'aifltile  d'une  leui.le  très-ouverte, 
ovale ,  concave ,  plus  ou  moins  acuininée  ,  en 
forme  de  fpathe  i  l;s  fpaihes  propres,  bivalves, 
fcarieufes.  La  ccrolle  til  grande  ,  bleuâtre  }  les 
pétales  ovaIçs,  un  peu  cuneifbroaes  à  kui  bafe* 


d»ft* 


recf>.t 

furtout  quand  elies  fort  fraîches. 

Cet  arbre  eft  originaire  du  Bréfil  \  il  iê 
auflj  dar.s  r.\*)ienc|i!e  efpagnole  ,  foroanc 
réts  fur  les  bords  de  l'Otépoque.  l> 

BERTli.RF.  Bcnle-a  Ge-,i?  de  phr'tes  dlfOty^ 
IcdouîS»  a  lieu(&  complètes  «  aioaupe  ulecs  • 
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des  rubîacééS,  qui  a  des  rappem  ITCC  le» 
wiÊemenemum ,  gf  qui  comprend  des  jubuftet  exo- 
tiques â  l'Europe ,  dont  les  feutUMfiiaKCBdèces, 
•rôofiie*)  Iw  fleurs  difpoCâes  en  gnppef  «nw- 
aaliw«  miiiti  de  pecitet  bnâén. 

U  ctnéttrt  dbiitîcl  de  et  gMm  «S  dr«v«ir  : 

Un  caiùe  à  eiit^  denu  i  uiu  eontU  uêatufipmâiie 
à  foa  orifUM;  U  ftigmate  à  deux  lamtt  ;  unt  lait  cou- 
nmie,  à  éiiat  ^gu,  à  eôut  fùUaaus  ;  plu^turt 
fimmm, 

CAHACTfrltl  «ftlli&IQVI* 

Chaque  fleur  offre  : 

1*.  Un  tatia  d'une  Craie  pièce  »  oubioé  «  à  cinq 


1*.  Une  e^nUt  monepétaIe«  tubulenre  ;  le  tube 

apea  court,  velu  à  fon  orifice  i  le  limbis  i  ctn  ] 
;0A|pansoii«feiie«,ovdes^  aiguës,  periAums. 

j*.  Cinq  HcmiMu;  Jes  iîUinens  tth^-cavctk,  in  • 
férés  au  deffous  de  l'orifice  du  tube^ unûnéipw 
des  aiuhéres  droites ,  linéiùrcs. 


4*.  Un  eewlw  adhérent ,  arrondi  «  furmomé 
d'une  giandei  le  llyle  iUfiMMi  U  tftÎMMidinx 

lames. 

Le  fruit  eft  une  baie  globuleufe^  couronnée  par 
les  dents  du  calice ,  fouveor  i  cô«es  failhaie»,  â 
deux  loges  polyfpermes. 

LesiisMUMf  aciondifls ,  phUUiin  dans  chaque 
 '^-nàlicWfinJ 

Es  pâ  c  ES. 

I.  BtikTiàRi  de  la  Gniana.  Bmmm  gÊumm^. 


BmiiTM  fvlus  9VM0^MMgii,  MOtminails  ,  fuitiu 
tomtntojis  ;  ftiputts  atutit  ;  ramîs  panicuiif^ae  villo- 
à$.  (N.)Uin.  III.  cab.  i6f .  fig.  i.— Vahl,S/mb. 
f»  pi^       AuhliGniaii.  i.pat.t8aak  ^ 

\  Aibrifleau  dont  le»  ti|es  Te  <Bftfent  en  rameaux 
©ppofés ,  cylindiiijues  ,  velus ,  garnis  de  ftuilles 
médiocrement  pétiolées,  oppofées,  un  peu  élar- 
gies, ovales  ,  oMongues,  acurr.inées,  toinenteufes 
en  deflbus.  très-entières  i  les  nervures  ûmples,  la- 
«érdes ,  alternes  t  les  Qipules pedttt»  ovales,  très- 
aiguës.  Les  fleurs  font  blanches  «  petites,  difpo- 
fées,  à  l'extrémité  de  chaque  rameau ,  en  grappes 
il  peine  ramifiées,  velues,  muni L s  de  petites  brac- 
tée* dcioices,  lancéolées  à  labafe  de  chaque  pé- 
dfcelle.  Les  fruits  font  de  petites  baiae  globuteu- 
fés  ,  de  la  grofleur  d'un  pois  ,  à  côtes  Wltott» , 
couronnées  par  les  diviii'jns  du  calice. 

'  Cette  plante  croit  à  Cayenne  &  dâOllH  Afêtt 

4e  la  Quiane.  T)  (  ^-  /  ) 
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i-.  BlRTlèllI  wAuzane.  Btniera  ialu\anîa. 

Btrtitra  foU'u  Uneeolatis  facluiSfUtrinqtà glabritf 
ramis  panicuUfqiu  glabris,  (  N.  )  Lam.  Ul.  Genct* 
tab.  t</.  ig.  X, 

rakimim,  CmnaittC  MIT.  8e  Heib. 


Cette  plante ,  (lont  Commerfon  avoît  fait  un 
genre  particulier.  Te  rapporte  évidemment  à  celui- 
ci.  Elle  diffère  de  l'efpèce  précédente  par  fes  ra- 
meaux glabres,  gamis  de  nuillea  médiocrement 
pétiolées  ,  plut  étrtrfcet ,  lancéolées,  emièrea  , 
glabres  â  leurs  deux  fiaces,  coriaces,  aiguës  ;  les 
liipules  ovales,  prefque  fcarieufes.acuminéeSilet 
fleurs  difpofées  en  grappes  terminales  ,  prefque 
panicniées,  nèt'ti^^tref  >  les  ramifintions  grèlea, 
peu  neinbreiires ,  nnmiet ,  i  lenr  bafe ,  de  petites 
braâ^es  fubulées.  Parmi  les  fleurs ,  les  unes  font 
pédicellées  .  les  autres  prefque  feflTtles  ;  le  calice 
court,  i  cinq  dents  ;  h  corolle  petite  ,  une  (bit 
plus  longue  que  le  calice.  Le  fruit  confifte  cn  UM 
petite  baie  gk^uleufe ,  peu  chanuie. 

•  dié'KcneaBe  à  1^  towboobpic 
i.1^(K./:asAir«.£M«.} 

BESLERIA.  (  Foyer  BasièRE  ,  &-  Illunr.  Gen. 
tab.  fi4.  oû  eft  figtn'e  le  M4riâ  iauti,  n°..z.) 
Jacquin  a  £iit  connoitte  l'efpeee  fohranie  ; 

8.  BeSIÈRE  dentelét:.  Btjleria  fimlata.  Jacq. 

B<fleria  pedunculu  ftmplicibui  ,  folitariis  ;  calici" 
ius  jirratis  ;  corollâ.  glabr*  limbo  ferrulato  fo^t 
Mong'tJ ,  utrinque  aemmiMUis,  Wiud»  Spec.  Plant. 
).  pag.  167.  —  Jacq.  Hon.  ScImmAc.  3.  pag.  11. 
uU.  190. 

Ceft  un  arbrilTeau  dont  les  tiges  font  farmen- 
teufes  &c  grimpantes ,  garni  de  feuilles  oblongues  , 
prefqu'elliptiques.  oppofées,  .icuminées  à  leurs 
deux  exuémités  «  d'un  vert-foncé  en  d^iTus,  d'na 
pourpre-bran  en.  deflbus  ,  hériflées  à  leaa  deex 
faces  ;  les  péJonciiles  axillaires  ,  folirnires ,  oppo< 
fes ,  uniflores  i  les  fleurs  d'un  jaune-blanchicre  j 
bnr  calice  ample ,  verdâtre  ;  fes  décoopuita  fae» 
ment  dencéet  en  fine»  b  cofoUi^,glabfei  fon  adni 
ventni ,  fiMlhnt  en  bodê  â  6  biife  1  le  Ifinbe  fa»* 
nnent  denticulér 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  occidentales,  f} 

Ohfervations.  M.  PerfiMO  «  diM'  U»  Syoûffis 

Piaitt._i ,  pag.  1 6  f ,  dnrjinn  el|pèee  déconvene  à 

Saint- 
ainfi  : 


Befltna  ((stlj^Inea),  foliis  oblongis  ftrratis 
kiatulatù  i  pitis  adprejps  ;  cauU  eéticUu/fiit  inàfitg 
demi  villoft.  Perf.  Synopf.  U  c. 

Ses  feuilles  font  oblonguet,  dentées  en  fcie, 
nMoées  en  deflbot  de  brget  tache»  tougcitres  \ 
ItCHiMâdlifdwjfaHdmées  en  fcie,  pisfani 
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lacint<fe$;  la  çprolU  lubuieufie,  velue, prèTqul 
deux  lèvres,  en  bi/fli»  âA  bafei  me  mie  à  une 
feule  logoi  le«  feuwoGM  anaché^aiu  paroi»  de 

la  loge. 

B£STRAM  :  nom- brame  do  mili-MU  des  Ma- 
labifce,  décrit  par  Rhetd  ,  Hvrr.  mataiar.  4, 

pag.  uy,  tab.  f^5.  ArNr-  fii'jnr  partie  liu  genre 
<]Ue  Butirfenn  a  ii'jrrune  ùntiUijmj  .  i^ui  vriit  «^ire 
iûntrcpoifon  j  parte  qu'il  palle  pour  le  fpécilîque 
contre  biiM|rta^ç4^.  ^trpent  nommé  coSra  di  ca- 
ftUa.  AdanFo^  a  coniervé  le  nom  de  itjlram  ,  & 
place  ce  genre  dans  la  première  feition  de  fa  t'a- 
ipilledes  ciihymulcs.  (  yoyc^  Antidesme.) 

BÉTEL  :  efpèce  d«  poivre  tfiftr  hettl  Linn.) 
caltÎTée  dans  <)îverres  parties  de  l'Ane,  furrout  près 

t'es  fûtes  de  \\  mer,  qui  grimpe,  \  h  manière  de 
la  vigne,  fur  les  irbrcs  ou  Air  les  Tuppons  qu  on 
loi  donnew  Les  Indie»  le  nichent  cmcinuelle- 
ment,  &  corrigent  Ton  amerrume  par  un  mélange 
de  chaux  &  d'arec.  On  prend  le  bétel  après  le 
Mpas  pour  ôter  l'odeur  des  viandes ,  &:  avant  de 
(t  préfeoter  chez  les  perfoones  auxquelles  on  doit 
des  égards.  Dans  les  vifîtes  on  s  en  préfente  mu- 
Cnelteroen'tj  &  on  le  mâche  toujours.  Le  bct.l  eii 
divcffsment  nommé  d  ins  chique  lieu  ;  mai»,  fes 
dénominations  de  bttcli ,  de  ietU  ,  kitre ,  8i'c. ,  font 
dérivées  d'un  même  nom  primitif.  On  trouve  auflî 
i  Madagafàr  alHcan  le  leéM  pMce  ce  ttne 
efpèce  coriginère.  Plufîeurs  poivres  fpnt  connus 
au  Brélii  foui  celui  de  j,ièoraidi.  Il  partit  que  le 
éeiys  du  même  pays  appartit;nt  encore  au  niéme 
genre.  (  Jij^ )  (  roye^  PoiVRua«  u*.  }•  ) 

Cr.TIS.  Dans  VH/îoire  des  phntes  des  Philip- 
pitus  de  Camellt ,  imprimée  par  Rai,  on  trouve 
fous  ce  nom  un  grand  arbre ,  dont  le  bots  efl  fo- 
lide^  pefant  j  incorruptible  ,  d'une  Civeur  amère. 
Ses  reuilles  font  alternes ,  grandes ,  ovales ,  lan- 
céolées &  entières.  Aux  fleurs  ,  raflcmblées  en 
paquets ,  8c  portées  chacune  ûir  un  pédoocuie 

Earticulier,  nccèdeot  des  fruits  fort  petite.  Le 
ois  e(l  bon  pour  exciter  l'étemuement  Sf  pour 
chaHer  Ie<  vers .  à  raifon  de  fon  amertun>e.  La 
dirpoiition  des  fleurs  peut  faire  préfumer  que 
cet  arbre  appartient  ï  la  famille  des-  (àpoiiliien. 

(M  )  ' 

BÉTOINE.  Beiouica.  Parmi  le  petit  nombre  de 
plantes  qui  ont  fixé  l'attention  des  AïKiens  ,  la 
Mcome  eft  une  de  celles  donc  ils  ont  parlé  avec 
le  plnt  d'éloge.  Il  paroît  qu'ils  étoieot,  dans-Ieors 
recherches  fur  les  propriétés  des  plantes ,  dirigés 
par  ce  principe  ,  vrai  fous  beaucoup  de  rapports, 
que  plus  les  plantes  avoient  de  faveur  nu  d'odeur, 
plus  elles  dévoient  avoir  d'influence  for  l'écono- 
mie animale.  La  Mtoine ,  d'une  odtfor  hcitve 
&  pénétrante  ,  avoir  bien  des  titres  pour  entrer 
d#M  U  liAe  des  planées  médicales  :  au0î  l'eiuboiii 
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'  fiafme  a  été  porté  iî  loin  pour  cette  plante,  Qu'en» 
étoit  ptéfque  confidérée  comme  une  panaces  rai* 
verfelle.  Maux  de  tête,  maux  d'yeux, d'ortille», 
de  dents  ,  rétention  d'urine  ,  goutte  .fciatv^oe, 
engciirdiirement  des  n»embres ,  morfurcS  de  (et-  1 
pens^  ctt,  fra^urés,  douleurs  d'entailles ,  ul» 
çéres,  abcès ,  Src,  enfin  prefqu'aurone  des  an» 
ladiev  qui  afftûetit  le  corps  humain  ne  poutcii 
refiltcr  à  la  vertu  toute-puilTante  de  U  betnine. 

f  C'étoit  déjà  pa0«r  les  boines  de  U  vraifcmbUsc  i 
mais  le  moyen  d'arrêter  l'efpric  humain  dans  fes 
écarts  lorfqoe.  fans  principes ,  il  n'eft  guidé  <^ue 
par  l'atiiour  du  me  rveilleux  !  Biemôt  la  b^to  ne 
devint  une  plante  facrée.  lies  omninà  farula  tfi^ 
dit  MerCi,  célèbre  méilectn  d'Augufte,  auteat 
d'un  petit  ouvrage  fur  les  pnntiélés  de  la  bé- 
toine .  &  qu'il  die  être  b  nme«tw»ie  éafim 
aulfi  bien  que  du  corps  ,  garantiflant  ceux  qrf 
voyagent  la  nuit,  de  toute  efpèce  de  charmait 
de  dangers ,  écartant  les  viil  .ns  &  les  fiintomts 
des  lieux  fùnts  &  du  tombeau  des  morts.  Qudl 
homme  raifonnable  confieroit  aujourd'bai&niNf 
à  un  médecin  qnidéblinmit  de  pieiBtaitiili»' 
gances! 

Diofcori  ie'a  donné  au  betonica  Aei  Latrnt  les 
non»  grecs  «q|lr»«  Ac  pficotropkon.  Il  y  a ,  au  relie , 
oiselqee  coniufion  dans  la  nomenclature  de  pk' 
Deuis  auteurs  anciens  ;  ce  qui  n'a  pas  grand  wean* 
vénicnt  aiijout.l'hui ,  mais  qui  pouvoir  en  avoir 
beaucoup  autrefois.  U  paroît,  d'après  Ptine,qua 
ieionica  efl  le  même  nom  que  celui  de  vttoùcê 
employé  dans  les  Gavles ,  &  qui  tire  fon  origiie 
des  Vêtons ,  ancien  peufAe  d'Efpagrw  ,  auquel  « 
attribue  la  découvertL-  de  I.1  bétoine.  D'un  atitra 
côté,  le  vetonica^  fclon  Pline ^  fc Doaunoit/&r4- 
tuU  en  Italie ,  dénomlmtion  qni  e  été  réfervie 
par  la  Aiire  pour  défîgner  une  plante  très-différen» 
de  la  beto  ne  ,  le  fenatula  lincl^ria  Linn.  La  bé- 
toine a  repris  de  nos  jours  la  place  Qu'elle  devoil 
occuper.  On  la  cite  avec  éloge  dans  les  Traités  de 
matière  médical»  «  8c  c*ell  a  peu  pré*  tant.  Sm 
lUàge  eft  pelé  de  mode. 

On  trouve  dans  les  Il/iiffmtîons  des  Gtnrts,  ob.  | 
J07,  fig.  i  4  le  hetoniea  oguinaiis,  &  fig.  a>  le.^< 
<on/M  e/iMM/fi*  On  •  dcpai»  décoavcffcT 
foivantes!  . 

6.  BItoimi  roide.  XcsiMUMiWtfe.  Ak. 


Betonîea  fpki  oiloagé ,  eoro/lafittt  gÊÊtâ  iHUfi; 
litemid  imurmedid  Imkéi  Ufèriàru  eremmto-mnéidmài 
tdSdhiu  pilops.  iàU  Hoit.  Itw.  1.  pag.  ^99-^ 
Decanc^.  Flor.fimç.  — Fliii^»H» 

$50.  Icon. 

Betonica  hirfuta.  TbuiU.  FioT.  paxif.  édit.  !• 
peff.  «9^  MMXsev* 

Betomi^  ^§tkndi»*  Polkha  ^û»,  $€x,  Hm 
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.    Cette  «l^èce  refli»AIe  beaacoâp  1  b  b^hie 

officinale,  avec  laquelle  on  l'a  proba1)Iement  con- 
fondue s  elle  en  diffère  par  fon  calice  velu,  par 
fes  braâéet  ciliées  î  loirs  bords  ^  par  ft  Cdfolle 
^pubefceoM  en  dehors ,  par  le  tube  plus  court.  La 
'tige  eft  pllll  roide ,  plus  velue  ;  les  feuilles  plus 
IjfgïS,  plus  velues.  J'ai  rencontré  des  individus 
dont         long  de  fîx  â  huit  pouces ,  étoit  com- 
pofë  de  verttdlies  nombreux,  très-ëcartës  les  uns 
des  autres.  La  rr.éme  variété  a  lieu  dans  la  bétoine 
,  o£cinale.  Je  doiite  d'ailleurs  que  ces  deux  pLiOtes 
'  toiem.  céaUemcnt  deux  erpècei  diflUnftcs. 

Cette  plante  croît  en  France,  fur  les  collines , 
dani  les  bois  fcct  flc  faUooMiu.Mix eavicons  de 

-  -  >(K.v.) 
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7.  BÉTorNE  blanchâtre.  Betonica  incana.  Ait. 

Betoaica  fpicâ  inttrrupcj  ,  co'oUarum  galtâ  hifidUi 
iteiniâ  inttrmtdtâ  Libii  inftrio  is  cnnatâ  ;  tubo  to-, 
muntofo  ,  incurvo.  Ait.  Hort.  KtV.  1.  pag. 

BiUMÏCé  incana.  Miller»  Diâ.  tl",  J. 

Cette  plante  eft  rapprochée  de  la  précédente. 
-Ses  tiges  fort  moins  élevées,  pHn  grêles {  (es 
feuilles  un  peu  plus  larges  &  moins  longues  j  fes 
fleurs  couletir  de  chair;  mais  le  caraâère  qui  la 
dWiwgo»  plus  particulièrement  confifte  dm  b 
iH're  fupéri^ure  de  la  corolle  ,  bifide  &*  non  en- 
tière i  le  tube  on  peu  courbé  &  tomenteux. 

Cette  plante  «oit  en  Italie  «  fur  les  moDU- 


Oifi/v*thns.  Le  httonUa  grandijlofa  ThuiU. 
le  ietonica  orientalis  Linn. ,  c,ui  paroît  s'étte  OpUI- 
ralifé  âans  les  bois  de  Meaux  en  Brie. 

BÉToivE  d'eau.  On  donne  ce  nom  à  la  fcrophii- 

laire  aquatique,  {f^oyf^  et  mer.) 


Betoine  d 


ntca 


le  montagne  :  nom  vulgaire  de  Vtw 
Lina.  (  roy^  Doronic»  n*. 


8.  tiTom»!  gnndei  ikim.  BcteerM  fTtf  nef '/?ord. 
•^illd. 

Bttonua  fpicâ  folio  fi  ,  interrupîâ;  ealieibtu  mar- 
giat  viUofis ,  dtnubiu  J'uitUatù  ,  tw^dtis  gûlté  «ktor» 
du£  Wilfd.  Spec.  PlaoK.  }.  pag.  96.  Ae«  TkmU. 
—  Stephan.  in  litt. 

Ses  fieuilles  radicales  reflemblent  prefqu'à  celles 
du  fAlvarfr  Ai^fD/<r  j  "pétiolees  ,  e-n  cœur^obrufes, 
pubefcenttfS  ,  à  grolTcS  drnts  obtules  1  épaidesi  les 
feuilles  taulinaircs  infériemes  petiolees;  les  fupé- 
rieorei  8c  les  florales  feflîles,  ovales ,  prt  fauVn  | 
coeur  «  entières  i  leur  bafe  »  pubefcentes  i  Uurs 
deux  faces ,  à  groHes  dems  an  peu  aiguës}  U» 
fleurs  difpofees  ,  à  l'exrrémit^  des  tiges,  en  vtr- 
ticilles  au  non^bre  de  buit  i  dix ,  diftans  ;  les  fu- 
to^fieuts  rapprochés)  les  calices  glabies  ,  tubu* 
leux  ,  velu>  a  leur^  bords,  i  cinq  dents  fubulées  { 
la  corolle  quatre  fois  plus  brngtie  que  le  calice  ;  la 
jÀvrs  fup^rieure  droite  ,  plane  ,  obiongue  ,  cn< 
tiéni  l'inférieure  i  trois  (obcs«  celu)  du  oniiieu 
tz^grand,  entier,  arrcndi.        ,  ^ 

Otte  pbn'te  croi:  dans  b  SîWtie,  le  bot  do 


BETONICA.  (yoyei  Bétoine.)  Ce  nom  latin 
de  1.1  bëtoine  a  été  aufli  donné  ,  par  quelques  au- 
teurs anciens .  i  deux  efpèces  de  véronique»  à 
deux  fcrophttbbes ,  à  ttn  ftachys  8c  i  «bn  céil- 

lets  (  dtdntkus  canhufijnorum  &  fuptrbus  UmU^^  A 

une  tuque  (/tu/<i/arw^f/-<^Wrt<i  Linn.).  .     .  . 

EÈTRE.  On  oottve  dans  Datechamp  une  lon- 
gue d!(bufliftii  Air  ee  mot,  qui  avoit  été  attribué 

mal-à-propos  ï  la  canelle  ,  nnis  qi:i  paroît  plutôt 
appartenir  inné  efpècede  poivre,  &  furtout  1 

celui  que  l'on  noaoM  'Mw.  (  Voyti  €t  tm, 

Suppl.) 
BETTE.  Bm. 

La  bette ,  connue  vulgairement  fous  le  nom  de 
potrée,  fe  trouve  mentionnée  dans  les  auteurs  les 
plus  tncbm ,  dans  Théophrafte,  PIIm  ,  Diolco* 

ride ,  8fc.  ;  mais  il  en  eft  queflion  comme  d'une 
plante  plutôt  médicinale  qu'alimentaire.  Quant  1 
la  betterave  ,  on  pourroit  peurétre  la  rapporter 
au  ieta  nigra  de  CCS  mêmes  auteuif  «  qu'ils  ne  dif* 
tinguent  de  la  première  que  par  ft  coubur  8t  par 
qu-Iques  propriétés  pai ticuli' res  qu'ils  lui  atrri* 
bur.  nt,  fans  qu'il  y  fuit  parlé  de  la  propriété  alimeo» 
taire  de  fes  racines.  Il  n'y  a  pas  mé  ne  très  lo:)g> 
tems  qu'on  la  connoît  en  France ,  du  moins  fous 
ce  rapport.  Olivier  de  Serres  eft  le  premier  qui  en 
ait  fait  mei  tion,  lorfqii'en  i  il  é^rivoit  que 
cette  plante  venoit  d'éire  appoi  tée  de  l'Italie.  On 
a  reconnu  depuis  combien  ce  végétal  dtott  nno 
acquifitfon  intirelTinte. 

On  trouve  dans  les  I!/ufirjtions  des  Ctnres ,  tab. 
iBi,  fig.  I  ,  le  i>€ia  mantima  Linn.,  &  tig.  2 ,  le 
ktta  vulgaris  Linn.  Il  exifte  une  vat iété  de  la  bette- 
rave, luooue  depuis  un  certain  norobie  d'anoésf 
fous  le  nom  de  mcrm  de  difttte  ;  elle  étott  cultivét 
en  Allemagne  ,  &  M  l'abbé  C'omnv  rell  l'a  intro- 
duite en  France  le  premier.  On  lui  attribue  beau- 
coup de  ptopriMs  éCMMudques  «  ^  <ë  letnMti 
Vent  en  grande  partie  dans  notre  betterave  cm»- 
mune  %  mais  les  racines  ae  fo^t  poim  sUmemsicM 
pont  l'houM»  «  cuiMM  «ettts  de  b  betatnvt. 

Alton  a  fait  connaître  une  rrolfime  Ufpècs  M 

beia ,  caraâétilée  amfi  qu'il  fuit  : 

3.  Bette  éulée.  Betapatula.  Ait. 

Bu*  jlorHus  t9ii§^fiutfaliis  omnibu*  lit 

Kkïï  i 
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ttoiatis,  réaU»  rfhwrfwilf.  AiCMI ,  Moife  Cftfr.  I. 

Ses  tiges  font  hautes  d'un  pied ,  divifées  en 
rameaux  iKMnbreux,  étalé»,  tlongés,  garnis  de 

feuilles  étroites ,  glabres ,  toutes  Iitiéaii-es-lanc<?'o- 
lées,  prefqu'en  fer  de  lance.  Les  fleurs,  réunies 

£ar  paquets,  ont  les  folioles  du  calice  élargies  â 
m  bare  4  entières  â  kurs  bords  &  non  dentées. 
Cette  plante ,  connue  depuis  peu  d'années ,  n'eti 
encore  employée  à  aucun  ufage  particulier  ;  elle 
f»afle  l'hiver  dans  l'orangetiej  &  croit  naturelle- 
■M»  ilHejlelfadèi*.  . 

*  (trigf na  ) ,  floàbus  ternis  ,  trimniù /  <dSr- 
dlm$  tmitims.  WaMft.  Pbm.  Hwiftr.  ptg.  H- 
tab.5j.  .  * 

Gttttt  irfame>^  Menée  le  Imf  4m  ftrdinf,' 

dins  la  Hongrie,  eft  remarquable  par  fes  fleurs 
ternées,vlirpo(ées  en  longs  épis,  à  trois  fiyles.  Ses 
calices  ont  Vifpell  d'une  coralle*.  teob-tUe  une 
Tarlété  du  i«t4  vulgaru  i 

BETTERAVE.  (K<yi{  Bittb.}  • 

-  BETULA..(#Vyit  BOVLIAV.); • 

BETTS.  Pi  fon ,  dans  fon  Hifkom  du  Brijil,  cite 
fous  ce  nom  6c  fous  celui  de  6ètre  un  arbrilfeau 
de  quacre  à  cinq  pieds  de  hauteur ,  dont  ia  tige 
eft  droite ,  noueufe ,  verdâtre ,  patfeniét  de  points 
blancs.  De  «quelques  mendis  lupérients  il  poufle 
des  nmeauz  conformés  te  Cj&lotét  de  la  même 
manière.  Ses  feuilles,  lancéolées,  reffembîent  un 
peu  i  celles  du  laurier.  Les  fleurs ,  diPpcfées  en 
petits  duMMis»  Cfnnme  celles  du  poivre  loiig« 
paroiiTent  oppofées  aux  feuilles  fur  les  rameaux. 
Cette  plante  a  en  çéneral  le  port  du  poivriîr , 
Bi-iis  elle  n'en  a  point  la  faveur.  La  lacine  feule 
contient  un  atoinate  femblable  â  celui  du  gingem- 
bre, &  fa  décoâion  eft  employée  pour  calmer  les 
douleurs  de  colique  &  dilfiper  les  vents.  Le  ca- 
Xiàtère  énoncé  fait  préhini=r  que  le  ietys  eft  un 
poivre  ou  fait  partie  d'un  genre  voilln.  Son  nom  , 
qui  approche  de  celui  de  iéu/,  femble  fortifier 
cette  opîtâon.  Il  ne  paroit  pas  qu'on  puilTe  le  rap- 
prochtr  du  iatis  que  Brown  a  obfervé  à  la  Ja- 
maïque, &  dont  les  chatons  font  différeos  d'jiptès 
la  dercriptioB.  (Jif.) 

BEURRE  DE  BAMBOUC.  Mungo-Parck, 
dans  fon  K oyage  d  Afnciue  ,  parle  d'un  arbre  mé- 
diocre ,  i  feuilles  alremes  &  ovales ,  â  fruits 
fondt ,  de  -la  ferme  d'ime  iwht  »  comemnc  -un 

noyau  rempli  d'une  amande  de  la  grofleur  d'un 

Îtand.  Ces  graines,  pitées  boutliivs  dans  l'eau, 
onoeot  une  graiffe  d'un  blanc-fale  ,  qui  ti.nr  lieu 
de  beurre,  &  reffemble  à  du  lard.  C'eft  le  beurre 
de  bambouc,  dont  on  fait  uCige  en  Jinimen(  pour 

Êu  rir  la  iciatique.  11  puoit  qu'oO  litt  doboe  tufli 
)  nom  de  bttûtdt.  .  *  . 
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BEURRERTA  ou  BOURRERIA.  Bc«vMHi 
Ton  Hiftoire  des  plantts  de  Ij  Jti>nâîijice,  avoît  iè&* 
gné  fous  ce  nom  un  arbriiîtau  qui  porte,  dam  les 
Anti.'lLS  fr.inçailes,  celui  cie  hols  cahril  eâiari ,  !c 
que  Jacquin  a  enfuite  décrit  fous  le  même  non, 
Li nn> ,  qui  l'avoir  fapporcé  d'abecd  an  ftbtfcet 
(co  !'a  enfuite  réuni  à  fon  genre  tkrtâé't 

qui  a  pris ,  en  français ,  le  nom  de  cakrilltt.  Le 
huit  de  l'ehntia  eft  une  baie  qui  (e  parnge  m 
deux  hénuiphères,  chariin  i  deas  loges  ibmo* 
fpermet  :  cetu!  du  itwrrtrîa  fe  divifb  en  ifiiaQe 
feg.nens  également  bilocuLires ,  ce  qui  peut  éta- 
blir entr'eux  une  dillinition  gêner. 41J  .  Au  rcftf, 
ces  deux  genres  doivent  toujours  rclt  r  rappro- 
chés, &  le  beurrerU  fervir  de  ttarilition  duldiK'f- 
tier  au  cabrillet.         )  (^9y({  Cab&u.l£T« 

BËXUGO.  Oulîus  parle  d'une  racine  ie  ce 
nom,  apportée  du  Pérou,  &  eîr.p'oyss  dans  le 
pays  comme  purgative.  Son  écotce  eft  gnla-rt. 
Son  goilt,  d'abord  vifqueux  &  dr>ucea:re ,  re- 
vient enfuite  icre,  &  nnit  par  être  biuknt.  Si 
lige  eft  farmenieure ,  &  reflemble  un  peu  à  cdiê 
d'une  clémjtitr  ;  ce  qui  !*a  fait  nomnner  l'cndji 
ptruviaaa  par  Caipar  fiaubio.  On  ignore  cepen- 
dant â  quelle  plante  peut  apftmenir  cette  ntim. 
Seroit-ce  à  l'hjppoerana ,  qui  ei  coona  dans  In 
Antilles  &  â  Carthagène  fous  le  nom  de  Ai/scer 
Ce  rjpp((rt  de  nom  pourtoii-il  iervir  J  i  t'.i.jî  'ii 
pour  un  rapport  ,de  caractère  bounique  i  Nous 
trouvons  encore,  deas  le  RtauU  du  voyages ,  la 
vanille  ^  indiquée  au  Mexique  fous  le  nom  de 
vexuco  ;  mais  tl  ne  paroit  pas ,  d'après  ren<»ce  de 
Clufius  ^  que  fa  phiMft  ait  de  l'aMoké  svac  hv»  . 
nille.  {Jujf.) 

BEZERCHETAN  :  non  arabe  d«  Ua^  fmm 

Dâltchamp. 

BEZK.RCOTHUME  :  un  des  noms  arabes  doo-  . 
nés  à  la  pulicaire,  fuifaoc  CMedump  (f^Mf» 
pfyUivm  Lion.).  * 

BKZF-TTA.  On  trouve  fous  ce  nom  ,  dans  la 
Matière  oUaicule  lie  Murray,  le  tournesol  («vu* 
tinâorUan  Linn.  ) ,  dont  on  retire ,  dans  le  Lae^  . 
^uedocv  «M  £Bcuie  employée  dan  ^  cdatoia. 

BEZOARD  végétal.  «On  peut,  dit  M.  éi 
Juflîeu,. donner  ce  .nom  â  des  coacvéïiiM»  pio» 
reufies  que  l*on  trouve  dans  PhNériear  du  km 

du  cocotier  ou  ca'appa  de  l'Indf.  >•  Ces  cor.cté»  . 
tions ,  dui^  la  to^me  varie  »  font  apmœées  <di^ 
ptus  par  RiMvfc^  d«l>f  infiViu^^^tAQÙf,  vol.  f« 

BTASf  IA.  Vandet  Flor.  lufit.  &  Braf.  pag. 
tab.  6.  fij.  1.  C'ell  la  mèaie  plante  que  le  mayatt 
d'Aoblet..(  Kxyrf  «  mat.)  C«ft  le  jbvir- 
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BICORNE.  hUnyHUk  Lioo.  (  Vtyei  CoR- 

nCORNCS  :  nom  donné  ptr  Ventent  1  h  fa- 
mille des  bruvèrt*. ,  parce  que  ,  dans  beaucoup  de 
plantes  de  cette  taniille  ,  les  anthères  ont  à  leur 
hfe<hwpw>to§Maeii» en fenné de  cornes}  mais 
ceoMBe  ce  cantAeie  nTeft  pM  «aiverrel»  il  con- 
Ttem jMBt-ltre  de  conferver  à  la  fumlle  le  nom 
jtité  d'un  de  les  princip«in  geoiet.  (  />/.  ) 

BIDENS.  (,V4y«i  Biobmt.) 

BIDENT.  Bîiiat.  M.  de  Lamarric  a  réuni  les  fpi- 
/aruhujzce  genre,  dont  en  tffet  il  efl  liifflcilc  i\c  les 
diflioguer  «i'après  les  parti<s  de  leur  fruttiAcation* 
anis  m»  porc  e(i  11  diffitent ,  que  cette  confidé- 
ration  peut  déterminer  d  les  tenir  féparés.  M.  de 
Lamarrk  efl  lui-même  revenu  à  cette  opinion  dans 
les  liluftriitioni  dis  Genres.  CéO  pourquoi  nous 
peofons  qu'il  faut  retrancher  du  genre  bidcns  Lam. 
tomes  les  elpères  defpilante  pour  les  reporter  à 
ce  dernier  genre.  (  Voye^  S'.'it  ANtE,  S.  rpi  )  Les 
elpeces  découvertes  depuis  la  publication  de  ce 
iMire  font  : 

i9.'-9ii>iirr  â  Itnillet  de  mattîaùre.  Bliuu 

Bidm»  glaira  ,  fo!:h  fuJ>;oinaiis  ,  lunceoUtis  , 
ftrhtffirratis  ;  floruus  ceUu  ,  uurcit  ,  mulitradia- 
tis  i  feminihus  biarifliiut.  Mîcb.  Fior.  bor.  Amer. 
X.  pag.  1 36.  —  Willd.  Spec.  Plant,  j.  pag.  1717. 

Coreofjis  ptrfoUaca.  Walthcr.  Flor.  carol. 

Cette  plante,  d'après  Micbaaz,  eft  tellement 
ftmbfable  ao  con»pfis  Mdms  de  Linné ,  qu'il  ne 

doute  point  qu'elle  ne  lui  appartienne  fî  celui-ci  a 
tes  femerces  lurmontees  feulement  de  deux  poin- 
tes. Willde  inv,  qui  a  vu  la  plince  de  Mjchaux  , 
eft  prefque  de  la  mérate  opinion  }  mai*  U  regarde 
le  coreopfis  hidens  l-inn.  roniine  one  variété  y  du 
kidtnt  ctrn.ua  l  in»  ,  en  faifant  remarquer  que  les 
individus  qui  croi(foi:.ut  dans  les  marais  protonds 
ont  des  fleurs  radiées ,  tandis  que  ceui  det  Uen 
humides  n'ont  que  des  fleurons  fans  languette  : 
cependant  h  plante  de  Michaux  diffère  du  hidens 
ctrniic  ,  aiiiH  qu  dj  conopfit  bidcns ,  pai  1  ^  tLiii'Ics 
oblongues  «  tétrecies  à  leurs  deux  excremités ,  & 
non  ampleticaules ,  Teutement  un  peu  adhérentes 
par  leur  bafe  ;  K  s  H.Mirettes  de  b  CtfCOBftience 
aflez  grandes ,  d  un  jaune  d'or. 

Cette  plante  croît  dans  la  Penfilvinte  8r  le  Ce- 
leliae»  wt  Itenx  «qmtiqoes.  '         •  . 

.  10.  BiDEMt  i  fèninei  ét  Giide.  Kduu  ktttn- 

^kyfla.  Orteg.  ~ 

Bidens  florHus  radiatis  ,  ettSU  j  «tSisâ  tsUVivrt 
inuriort  longiore  i  JoUit  casUutU  iMU9Ùilii  ,  fir» 
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wiff  mêuMat  MtanMU,  Willd.  9pee.  Ptant. 

).  pag.  1718.  —  Orteg.  Decad.  pag.  99.  nb.  ti. 

Ses  tiges  font  droites  ,  garnies  de  feuilles  de  . 
deux  fortes  ;  les  ndicales  prefque  ternées  }  les 
caulinaircs  &  fupérieiires  iinniles  ,  oblongues, 
lancéolées .  dentées  en  fcie  i  leur  contour  j  les 
fl'urs  droites ,  radiées  t  les  fleurettes  de  la  drcon- 
ferenre  afTc/.  grandes  ,  conftamment  ftériles  ;  U-S 
toliolcs  qui  forment  le  calice  extérieur  plus  lon^ 
Sim  qne  Mi  intérieuiet. 

Cette  plante  croit  à  la  NouvcIIe-Efpagne.  OlB 
la  cuitive  au  Jardin  des  Fiantes  de  Pans.  ^ 

20.  BiDENT  odorant.  Bidtiu  odorata.  Cavan. 

Bideas  ^orihu  rudiatis  /  eaiice  exteriore  longitur 
dine'iaitnorù  f  foiiu  iipimuti*  ;  Mioiii  cuneifor^ 
miiias  f  tr:'dt/itaUt,WîllM»Sfec.  Plint.  3.  p.  1710. 

Bidens  cautt  tttragono  ,  ramoji/pnio  ;  foliis  bipin- 
natis  i  pinnutit  atoeato^trifidii ,  gi abris  y  feminibut 
fiairk.  Cavan.  Icon.  Rar.  i.  peg.  p>  cab.  ij. 

S.s  tiges  font  droites  .  tétragones  ,  très-rameu- 
fes  y  garnies  de  feuilles  deux  fois  ailées,  glabres  à 
leurs  deux  faces,  cornj)orécs  de  folioles  rétrécies  * 
en  coin  à  leur  bafe,  trifides  on  tridentê«s  i  leur 
fommet}  tes  fleurs  odorantes,  radiées  1  le  calice 
t  xtcricur  de  la  même  longueur  que  l'intérieur  { 
i'S  deurettes  de  la  circonferenct  blanciies,  ailh 
pics  ,  totttct  fieriles ,  environ  au  nombre  de  cinq  |  ' 
ics  feinences  rudes ,  furmontées  de  deuxpoittCea*  ' 

Cette  plante  croît  au  Mexique.  O 

21.  Rident  à  feajUe»^fufeaii.&dM#/SMi^aej> 

foiia,  Cavan.  '  ' 

Bi^KS  Jbriêtu  nSatis  t  uBm  êKttHêf»  Imrfcr» 

tongiore  ;  foliis  decujjifxt  pinnatk  t  fifrsids,  Willd. 

Spec.  Plant.  3.  pag.  1710. 

Bidens  cault  Jtriato  ;  foins  oppo/îiis  ,  pinnatis  ; 
pinnis  ovaio  -  lanceolutis  ,  fcrratis  ,  decurrentibus  , 
uUimo  majore.  Cavan.  le.  Rat.  }.  pag.  1 1.  tib.  220. 

Ses  tiges  font  droites,  rtmeufes .  Priées ,  hautes 
d'environ  trois  piedi  •  garnies  de  feuilles  ailées 
oppoCéet en  croix,  c empotées  de  ninnules  ovaUs'- 
ODlorgnes ,  lancéolées  ,  feifiles ,  dentées  en  fcie , 
décur rentes  fur  le  pétiole  par  le  cô:é  inférieur  j  la 
foliole  terminale  plus  grande.  Les  fleurs  font  ra- 
diées, d'un  rouge-écaiiate  { le  calice  ettdriett  dé' 
la  même  longueur  que  l'intérieur. 

Cftte  plan»  cr^  au  Pésou  &  au  Meiiqoe.  ^ 

*  •  • 

22.  BiDENTifolioIci  çonlnemes.  JîdMU  «Hs* 

nota.  Willd.  ' 

Bidens  fioribms  difcoideis  ;  calice  exteriore  fUttê  ■ 
tripià  Imigianf  ^liit  caulinis  ternatis  i  fo/iolis  Im»  '. 
têralUms  tmuutu  ,  ftoralitus  oh'ongp  -  Uuutciutit, 

'  Wiltd.  Spec*  Pbnt.  5. pag.  17.8.  —  Mâhfeiib*  •  ' 
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Cette  efpèce,  rapprochée  du  bliUns  fnndofa  , 
«Vn  didingue  par  b  forme  de  fes  feuilles  t:  par 
ion  calice  ezceheiu  »  plu»  court ,  à  cinq  folioles. 
Les  tiges  fom  Kfle*  &  nmMif^s  i  les  feuilles  cau- 
Knairts  pétiolées,  temées  ;  les  folioles  latérales 
jCifiks ,  oblongues  ,  aigucs ,  deutees  tu  Icie ,  dé- 
currentes  fur  le  pétiole  par  Iwr  4>are  ;  la  fol  oie 
Mtmijiale  pétiolée ,  oblougue.  rétiécie  à  Tes  deux 
Citrémicés  \  les  feuilles  Tup^rieurcs  tt  flontes  pé- 
tiolées ,  oblongucs.  Le  clice  evtéiicur  t[\  à  cinq 
folioles  lancéolées ,  «ois  fois  plus  longues  que  la 
fleur t  rintérieur  i  fMioltt  colorées,  obtufes, 
égales ,  membraneote  i  leurs  botds.  La  corolle 
u'ed  point  radiée. 

Ceue  plante  crok  dans  rAméiique  feptenuio- 

1).  BioCNT  hériSë.  Biitiu  klffuta.  Svntt. 

Biiens  frliU  vpp^tu  ,  pvâtflaHCeoiMÙj,  inte- 

ferrimij  ,  tomentojo-hirfulis  ;  cauU  fcandenti-fruii- 
eofoi  ptd»neuUs  appoju-s^  divtrgtnriîiu  ,  muluforis. 

Srwtt.  ProJr.  iio«  &Flw.  Ind.  ooeidaK.  ). 
f>B-  'i95- 

Euftoriimt  jtmaiceHfe  ,  foliu  ohlongu  «  fuhtùt 
immMis,  Sloàn,  Hifl.  i.  pag-  257* 

•  8e«  tiges  font  Hgoeures ,  srimpantet ,  gimies 

de  feuilles  oppofées ,  ovales-lancéolées,  très-en- 
tières, velues,  tomenieufcs,  blanchâtres  en  def- 
Cbu»}  les  pédoncules  oppofés,divergc-ns.  chargés 
de  plufieurs  Aeurs^  k*  uulièces  noitâues^  na- 
tiertnéos  dâ»  rôriice  du  tube. 

Cmm  pltM6  cffoft  i  h  Jiinuqutt. 

.  ^4.  BiDENT  fafrané.  Bidtnt  crocata.  Cavan. 

■  Btitns  foriitis  difeoidtis,  Calice  imbricato  ;  foins 
tano  fcahris  t  trofo-dentatis  ;  caulinis  fuityratis ,  ra- 
dicaÙhus  ovatit  ;  cault  fuêdrùtUio.  Cavaa*  le.  Rar. 

1.  pag.  66.  ub.99.  —  WilUen.  Spcc.  Plaoc  5. 

Cette  plante  s'éloigne ,  par  Ton  port  8f  par  plu- 
fieavs  autres  caractères  ,  des  elpètc»  de  ce  genre. 
Ses  tiges  font  quadrangutaircs,  ailées  fur  clucun 
de  Tes  angles  ;  lés  feuille*  ra^iicales  ovales  >  celles 
di  s  li^M  preJqu'en  forme  de  lyre ,  toutes  rongées, 
di-ni.^.s  a  leurs  bords ,  ludes ,  blanchâtres  en  def- 
liousi  le  calice  compote  de  pluiicurs  folioles  im- 
briquées) les  fernences  «Mes*  coMpmnécs»  fur- 
■MWtéut  de  deux  pointes. 

Cette  plante  croit  au  Mexique.  :y  (Cavan.) 

Oifen'arions  Vf.  cîfi  î  amarck  a  Rit  graver  dans 
les  lUufiraitons  ,  tab  668  ,  lig.  4  ,  le  Sidens  tripar- 
tit0  ,  dt  t  d'après  Gaertncr ,  le  iide/is  frondofa , 
X ,  te  le  ùiiltss  pU«fi  ,  &g.  J'ai  rencootre 
b&n  foovent  4e  èUm*  amm  mm  de  feuilles  al- 
teciM»  foc  (bs  iffulMt  unmu^  WilM^v  xi»- 
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garde  comme  une  efp^ce  ^ftliAe  le  IMhi  4f> 

ntijîs  ,  var.  fi  ,  du  b'iaer.s  pllofa  Linn.  ,  ay^nt  des 
fi.urs  ladié^S}  les  folioles  ovales, prefqu'cn urur. 
Il  penfe  que  te  èvnaffm  hnHm  Um,  iff  mhw 
aux  Hàmu 

zf.  BiDMT&lwcea».BjdM»4fiàbaMue.llift 

Patif. 

Bidens  cault  ditkotomo  ,  pubefcente  ;  foliis  «vJlil. 
crenaio-dentatis  ;  calictbus  fofculos  t^ttantibits  (N.| 
Desfont  Mort.  Parif.  Catal.  pag.  4o8.  ^Mm, 
Synopl'.  Plant,  x.  pag.  593.  . 

C<itte  plante  a  le  port  te  une  grande  panie  te 
caraétèrei  Jj  verircjina  no^i^ora  Linn.  Ses  tigesfiflk 
droites  «  pubtfcemes ,  dtchotomes  ,  garaies  di 
feuillet  oppeiéie  1  médiooerneiic  pétiolées  « 
pies,  ova  is  ,  crénelées  ou  dentées  à  leut  con- 
tour ,  acumtiiees  à  leur  fominet .  obliques  i  leur 
bafe  i  les  fleuft  latétalee,  prcfque  felHles ,  i;lobo- 
leufes,  fans  rayons  i  leur  circonférenoei  ksii^ 
iioles  du  calice  de  la  longueur  des  fleaiBM|lH 
femencet  fiuiaoméei  de  dcox  aricee  denici  • 
fcie. 

Le  lieu  tutal  de  cette  plante  n'efl  pas  conno. 
On  la  cultive  Jardin  das-Plamea  de  IWkf 
(K.*.> 

»£,  BOMIIT  pandioie.  BUimtpmiâfûn, 

B'dtns  caule  tenui ,  fuijîmplui  j  fbtiis  pinnaùs^ 
pinnis  iiicifo  pinnatifidis ,  glui>  is  ;  Ûorihus  foiiidhit , 
oppoftis  ,  longi  ptiuncul-iùs  ;  caSet  iateriàM  Pt^ 
riortm  muhà  fupcrantt.  (  N.  ) 

Cene  efpèce  fe  tapprocbe  du  AmIpm  ^yiiea», 
furtout  par  la  fornie  de  Tes  feuilles.  Ses  tigei  fott 

grêles,  tétragones.  prefque  fimples,  i  peine  haï- 
tes d'un  pied,  garnies  de  feuilles  oppofées,  petMh 
lées,  une  feule  toi  s  ailées  \  Its  pinnules  légéreniait 
décurrtntes  fur  le  pétiole,  lancéolées  ,  irréfulié- 
rement  incifées,  prefque  pinnatifidts.  De  l'aîHelle 
des  feuilles  fuperieutes  fortent  dts  pétioles  oppc- 
fés,  folitaires.divergens* roides,  beaucoup siiis 
longs  que  les  feuillet,  terminés  par  une  fêu!e  wec 
obluii^uc,  çtabre,  cylindrique,  ne  contenant  qu'un 
peut  nombre  de  fiLurons  ;  les  folioles  du  ca!ics 
intérieur  linériiei-lar.céulées.  prefqu'auffi  lorfocf 
que  les  femences;  ctUcs  de  ï'cxréritur  beaBCo^p 
plus  courtes)  les  femences  longues,  étroites,  eua* 
primées»  funuoncéea  de  deux  aiéces  dfoiu$«te' 

DUCS. 

Cette  plante  eA  cultivée  au  Jardiii  des  Plaios 
de  Paris .  Son  Uea  Mcal  n'eft  pes  ceomi.  {  r.  «.) 

BIENJOINT.  On  nomme  ainfi  ,  i  llWd^ 
France  îv  à  celle  de  Bourbon ,  un  at!  r.'  conacrfUI 
du  badimier(ferni<«atitf  ktnioin  Linn.  SuppL),^ 
ell  prubab'emem  le  oiéme  que  ieevanMdeaC|fi' 
>iM«  Len.  Ce  BMi  loi  a  dié  doosi  pane  ««fi* 
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^6i$,'fétm  te  uèt  litnt^efl  ttc  haché  far 
divrooti  il  contfom  aaifi  on  fac  téSatm  qui  tran- 

fu  ie  facilement  des  vieux  arbres,  rjue  l'on  a  cru 
être  de  U  nature  du  benjoin  i  ce  411!  la  voit  encore 
£lit  appeler  benjoin  dt  Bourbon  ,  y.jux  henjoin  ,  de 

font  qm  fon  nom  parotflbit  «voir  deux  étymolo- 
des  diBerencn.  CommerToD .  p«r  le  même  motif, 

le  nommoit  njînaria  ,  &  en  fiiiroït  un  g-nro  noj- 
veuu  ,  dont  il  o'avoit  pu  appercu  les  rapports  in- 
tioMt  me  !•  bftdkdier.  (A^) 
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BIFURQUE. 


BIGARR  ADE  :  variété  de  l*«nBfn.  (  Ftftx  et 


Bip ARRE AUHER  ■:  variéié  Maufinbl»  da 

ccrifier  commun. 

BIGNE  ASSU  :  nom  que  porte  aux  Philippinrs , 
fuivant  Camelli,  un  arbrtlTcau  dont  les  fruits  Toot 
de  petites  baies  difporées  en  grappe^  Ht  IgA  pft- 
nk  éne  une  e^èce  de  fhytolatc»,  . 

BIGNONE.  Bîgnonla.  M.  de  Juflîeu  a  divifé  en 
plufieurs  getues  les  nombreufes  efpéces  qui  com- 
Dorent  Im  ^mmtim,  qu'il  a  établis  d'après  le  non» 
Ik«  des  ébniim  ae  1«  ftcuâlue  dft  ftuit.  Cei  gen- 


I*.  Le  jaearandj ,  qui  (ê  caraâérife  Dar  on  calice 

à  cinq  découpures  ;  une  corolle  tubuleure  i  la 
bafe»  dibtée  à  Ton  orifices  le  hmbe  k  cinq  lobes 
inégaux  }  quatre  éramines  fertiles  i  un  cinquième 
filament  flërile  ,  plus  long  ,  velu  au  fommet  i  un 
fligmite  à  deux  lames  ;  une  capfule  comprimée  , 
orbiculaire  ,  ligneufa  ,  ^'ouvrant  i  fon  bord  en 
deux  valves  i  itne  cloiron  chiniiie«  oppofée  aux 
valves  orbiculairet  )  les  femencc*  muniM  d'un  re- 
bord raembrincux.  Le  hicncnlactruleu ,  n*.  ,  & 
le  bigaonia  b/uJiHuna,  n'^.  j6 ,  appartiennent  à  ce 


X*.  Lecjiilyj  Snu  cilice  cfl  à  lieux  divifionsj  la 
.corolle  campanuLe  y  le  tube  ventru  i  le  limbe  à 

Suatre  lobes  inégaux;  deux  étamines  fcnilef  {trois 
lamtns  fiéfilts  ;  un  ftigmare  à  deux  lames;  une 
capfule  en  forme  de  filique ,  longue ,  cylindrique , 
i  deux  valves  ;  la  cluifun  oppofée  aux  valves;  les 
/emences  membrane ufes,  &  muni£$,  à  leur  fummet 
8r  à  leur  bafe*  d'une  houpe  de  poils  :  tels  font  le 

tipnonia  c.!i.j/pa  ,  n".  I  ,  &  Is  bi^nonia  longijpma 
Jacq.  I  qui  cû  le  bignonin  quer^us  Lam.  n".  i  j  tic. 

Le  UfQout.  Le  calice  i  cina  dents  ;  la  corolle 
campanuMt,  divifée  à  fon  limoe  en  cinq  lobes 
inégaux  ;  quatre  éramines  fiertiles)  on  cinquième 
filament  flerile  ;  un  fligmate  i  deux  ktmes  ;  une 
canfule  en  forme  de  filique,  alon^ée,  cylindriqu*, 
à  deui  valves  i  la  cloiftja  oppofée  aux  valyesj  les 


Temenres  membrane ufes  à  Uurs  bords  :  tels  font 
le  bignonia  fiant ,  n*.  x6  ,  le  bignonia  rt^euui 
n".  14,  &  le  bignonia  pentaphyila  f  n*.  I9. 

4°.  Le  bignwû.  Ce  genre  fe  rrouve  alors  réduit 
aux  caraâèrcs  fuivans,  qui  le  difttnguent  des  pré- 
cédens;  (avoir  :  un  calice  denté  ,  prefi^u'cniier  j 
une  corolle  campanulée;  fon  limbe  à  cin<}  lobes 
inégaux  ;  quatre  étamines  itrtiles  ;  un  cinqtti^ma 
filament  ftértlei  an  flMmate  à  deux  lames  ;  UM 
capfule  en  forme  de  nlîoue,  plane,  alongée  ov 
ovale,  plus  courte  ,  à  ceux  valves;  la  cloifoa 
plane,  oppofée  aux  valves { les  femences  mcmbra- 
oettlcsiwttrB  bords. 

Wfirvationt.  Le  bigaMU  fimptrvîrtns  ,  , 
exigeoil  plus  que  les  autres  encore  d'être  retran* 
che  de  ce  genre .  n'en  ayant  point  le  caraétère,  fis 
appartenant  d'ailleurs  a  une  autre  famille;  il  ap- 
proche de  ceie  des  apocinées.  {yoy'i  Gelseui- 
NOM«5i9ip/.)  Un  des  embarras  qu'offrent  les  nou- 
veaux genres  établis  par  M.  de  Juffieu  eft  la  diffi> 
culté  d'y  rapporter  les  efpèces  de  bignonia  citéei 
par  Lion-  ,  U  rriidtification  d'un  grand  nombre 
d'enu'eiles  n'étant  point  encore  parfaitement  btea 
çonoue.  Nous  en  avons  cité  quelques- w«cs  mA 
peuvent  fervir  de  type  à  ces  nouveaux  genres.  Le 
bignonia  €chin>ita ,  o  .  16 ,  fe  trouve  gravé  dans 
las  Itltfirmium  >  wb.  jaé ,  ig.  «> 

'  Ltsèl^ècetqoiitéMic«geDi*  font: 


3 -T.  Bidwowt  iDUKimiift.  Wipmim  têausm/i, 

Thunb. 

Bignonia  hlm fimfUàkuÉ ^  eordatu .  umtmtafj-f 
fioribtis  axitiaribus  ,  paaûëMis.  llMlob.  fUtt,  fÊft, 

p.>B  Mi-  ' 

Too ,        kîtt.  Xcmpf.  Amoen.  pag. 

tab.  S6o> 

Ses  tiges  font  tigneafes,  garasM  de  feuilles  op^ 

pofëes,  pitioiées  ;  les  infétieures  en  cœur.  If  s  fu- 
per.eures  ovales  ,  aiguës  ,  à  cinq  nervures  ,  ttès- 
entières  ,  pubefcentes  en  deflus  ,  toroenteufes  en 
deiïous ,  longues  de  trois  pouces  8e  plus  s  les  fa- 
périeures  plus  petites;  les  pétioles  pm  lonps  que 
les  ftuil'es.  Les  fleurs  font  difpoféts  en  p.inicules 
axillaires  *  d'abord  trichoiomes ,  puis  dicbotome»} 
las  pédoMoles,  Isa ^étfedlea  èe  tel  crficca  «(• 
menteux. 

Cette  plame  croit  mi  Japon.  1>  {TAuti.) 
38.  BianoMi  i  fÎMiOlaa  IMaîiai.  Jl^piwte  Ih. 

neuris. 

Bignonia  foliis  fimplicibus  ,  liitaribiu  ,  acumina- 
tis;  fioribus  urminalibus,  fuittmbtllaùti  CMU  ertSo. 
Witld.  Spec.  Plant,  j.pag.  290. 

Bif^noata  (lioeaiis)^  cauUfruiitofo ^JJiiitjf^ 


■ 
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SSffuiumii,  iiHtériius,  amifimit,  Cavail.  kon. 
Rar.  j.  pag.  3;.  ub.  U9.  ? 

'U^ndctiov  penfe  que  cette  plante  qa'il  décrit, 

efl  la  même  que  celle  qui  porte  le  même  nom  dans 
les  Iconct  de  Cavanilles.  Sa  lige  eft  droite ,  li- 
encure,  haute  de  quatre  pieds,  garnie  de  feuilles 
Iméaires,  rétrécies  à  leurs  deux  eitrémiiés  ,  très- 
ëiroîtes,  longues  de  trois  pouces,  acuminées , 
glabres  à  le  urs  deux  faces.  Les  fleurs  font  de  cou- 
kprrofe^  terminales,  prefque  difpoi^  en^om* 
pelle,  inclinées,  ordinairement  aa  nombre  de 
quatre.  Le  calice  fe  di\  ife  en  deux  ,  trois  ou  qua- 
tre découpures.  La  corolle  eft  ondulée  à  fon  limbe. 
On  Biftingue  entre  les  deux  étamines ,  plus  cour- 
tes, le  rudiment  d'un  dnaïuème  filuneot.  Le  61111 
ara  point  éitfoUM. 

Le  lieu  niai  dscttte^amen'dlBaacooni.'b 
i9.  BiGHOMB  à  fiifne  giMe.  Mi 

qua.  Vahl. 

^  Bignonia  foltit  implieihus  ,  UtutoUtit ,  glabrit , 
ttutgerrimis  f  pnhitu  urmbmBkut,  Vahl*  Eglog. 

• 

Ses  tiges  foae  grimpantes  j  fe$  rameaux  grêles , 
qrlindriqoes,  gtabces,  parfemés  de  points  blancs, 
garnis  de  feuilles  pétiolées,  glabres ,  lancédéet, 
u^^otières ,  longues  de  deux  ou  trots  pouces , 
laspaa  d'un  po«ce,  fouvent  ternûnées  par  nne 
lM|iie  pointe  ,  veinées  ,  d'un  vert-obfcur }  les 

Ï étioles  filiformes ,  longs  d'un  pouce  &  demi.  Les 
eurs  font  difoofées  en  panicule,  à  l'extrémité 
des  rameaux  j  les  pédoncules  filiformes,  cylindri- 
ques ,  longs  de  quam  ft  cinq  pouces  j  les  pédi. 
celles  longs  d'un  pouce  &  demi  ;  les  inférieurs 
temés,  les  fupérieurs  oppofés.  une  ou  deux  fois 
d?chotomesi  les  fleurs  fofitaires  fur  chjquepédi- 
«elle.  Le  calice  eft  gUbw  &  caduc»  U  corolle 
«me,  longue  d'un  pooce  8t  demi  %  les  capfules 
-glabres,  linéaires,  longues  d'un  pîed  demi ,  à 
'tonT  pouce,  lliiées  en  de- 

Cetre  plir.te  croit  dus  XkmM^m  wM^- 

.»alc.  b  (  yakl.)  ' 

BlCMplIf  i  Ili^liS  Ivgcp;  A^MMM  lati- 

BigMnia  foliU  fuiatiernii ,  ^mplUiius  ,  oiovatis^ 
mtrgiiUitù  ,  obtufis  ,  fuéiùj  lincut'u;  Sliquii  lato- 

.  Cette  plante  fe  rapproche  du  iignonia  ohaff- 
fUif  par  fes  fipuiUes  ptefqu'altemes  j  elles  font 
pétioMea,  ooriaces,  en  ov^le  renverfé ,  très-en- 
tières, obtufes  .  échancrées  à  leur  fommet,gla- 
bce»j  loQgues  de  deux  pouces  U  demi^  venj&n 
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en  deflus,  d'un  blanc-bleuitre  en  deffouî ,  tn- 
verfées  par  des  nervures  noirâtres  ,  piriUèltt, 
prefaue  fimples.  Je  ne  connois  point  les  fl-'urs. 
Les  fruits  confident  en  une  capfule  enfotme  de 
lïlique  ,  ovale,  élargie,  tiès-comptfnie,i«as 
valves  épii^es,  prefaue  Itgneufes ,  contenant  du 
femences  minctis,  oroiculaires  ,  pédicelUflS,ca» 
toun.es  d'une  larg»  méaabfkiielHaotlilmj  oèi* 

mince ,  entière. 
Cette  plante  croit  i  l'île  de  Cajcttie.  1)  (K.f. 


41.  BiGNOMB  à  longues  fleuts.  Bigoomt^ii*- 

Bignoata  foiiis  eonjugatis ,  drrkojû  ifrliU  oM» 
oilongis  ,  tmmiimit ,  ^oS$  i  fioribiu  ractmaft, 

glabrit  ;  M&f  tMegemuM,  vahl  •  Sfmh . } .  pag.  8aib« 

Ses  tiges  font  ligneufes  ;  fts  feuiltes  conjuguées, 
ovales ,  oblonçues ,  acuminëcs  ,  obiufes  ;  il  fort 
d'entre  les  feuilles  des  vrilles  Amples.  Les  fieuts 
font  difpofées  en  une  grappe  terminale ,  courte, 
accompagnée  de  deux  laoïéaiix  oppofts,  lona»4s 
deux  pouces  i  les  péficdtcs'iiifenewi  bmhiu  es 
trois  fleurs,  les  autres  untflores  ;  le  calice  petit, 
glabre,  campanulé  ,  entier  à  fon  bocd;  la  corolle 
gbbce  ,  purpurine ,  un  peu  coriace,  Jongoe  de 
dois  ponces,  dtvilée  à  fon  Ittnbe  «a  lobes onlsi) 
Ift  smbères  glabies  ^  les  (tignaict  aloigés. 

.  Gitw  pliaiii  cidit  à  l'Ite  dBSainia-GMiLf 
4X.  BiGNONB  à  fiNnUet  4b  kuate.  Byssaii 

laurifoliu.  Vahl. 

Bignonia  foliit^  ewjugatit  ,  «Uongit  ^  gtairiii 
mctmis  ttrmimmûitu,  naû»  Akuêmti  tmBk 
txtht  tomMitfk f  wMU^^adê,  Vahl,  Egleg..!. 

pag.  44. 

Cette  efpèce  paroît  avoir  beaucoup  de  rapport 
avec  la  précédente  ,  die  en  diffère  pir  des  CJMC- 
tèresaiii  lui  font  particuliers.  Ses  tiges  fomglt* 
bres,  ligneufes ,  grimpanres  ;  fes  fieaflieicaPiB> 
guées,  glabres  à  leurs  deux  faces,  oblongoeSt 
affci  femblab'es  à  celles  du  laurier  j  elles  n'ost 
point  offert  de  vrilles  dans  les  individus  qui  ont 
été  examinés.  Les  fleurs  font  difporées  en gniT** 
terminales,  â  ramifications  dichoioiMS.  Ces  tB> 
rolles  font  d'une  confiftancB  woMo  9c  OBB  t«fcs>< 
toroenteufes  en  dehors. 

Cette  plante  croît  à  Cayenne.  Jy 

4).  BiGNOMB  i  feuilles  roides.  BiffuaU  ni>^ 
cens,  laeq. 

Bignonia  foliii  eonjugatis  ,  cirikofis  ;  foliotîs  ttSf' 
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•mTtelhus  itntatU,  Willd.  Spec.  riant.  pag.  194. 
*-  Jacq.  Hort.  Schœnbr.  2.  pag.  44.  tab.  na 

ArbrifTeau  dont  les  tiges  font  grimpantes  «  mu- 
nies de  vrilles  cooites,  trèt-fimples,  garnies  de 
feuilles  conjuguées  ,  ovales,  etliptiqius  ,  un  peu 
roideS)  longues  d'enviroa  un  pouce  «  obtufes  à 
leur  roinmet;  tes  fleurs  difpolSet«  «1  nombre  de 
Arois  Au  çluqoe  pédoncule , en  grappes  axi Uaires ; 
l*«r  caiicÂ  ctmpanulét  très^urt,  à  cinq  petites 
dents  j  la  corolle  blanche  ou  légèrement  incar- 

Mte  «  jaune  en  dedansi  le  tube  cmubé»  le  linbe 
dttnléeB  lob»  en  coeur. 

Cette  pinte  ciott  dm  ht  «mriM  d*  Ca- 
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44-  BittiQMi  Une  de  Ut  «gmàm  JUm»ra, 

V  ahl. 

■  Bignonia  foliu  conjugaiij  ,  cordato-vlNHÙ »  gU' 
Mfi  ractmis  infcrni  foliofu  ;  caBeihu  Umio  jfcn- 

«M^^mÙM.  Vahl,  Sjrntbol.  |.  petf. 
fep*  00* 

Ses  tiges  km  grimpantes  j  fes  rameaux  glabres, 
Rriés;  les  feuilles  pétiolées,  conjugaées,  longues 
de  deux  pouces  &  plus ,  glabres,  ovales^  en  coeur, 
•cinnmées,  très-entières,  triTerfiies  de  veines 

féticulées  ;  Ils  vrilles  trifides  feulement  aux  feuil- 
ks  inférieures  i  les  grappes  terminales ,  quelque- 
fois géminées  j  les  pédrcelles  oppofés ,  uniflores  j 
1«  inférieurs  ï  trois  fleurs  j  une  feuille  florale , 
ôblongoe',  pétiolëe,  de  chaque  côté  de  la  bafe 
des  péifcelles;  le  calice  g'abre ,  court,  entier, 
«ampinulé  ;  la  corolle  d'un  blanc  de  lait ,  longue 
d'un  pouce  &r  demi ,  tomenteufe  ou  légèrement 
velue  en  dehors  dans  fa  jeune flfc  \  les  capfules 
^abret,  lancéolées,  longues  de  deux  pouces, 
•ieeës  à  leeie  deuc  estréoûtés. 

Cette  ointe  croit  à  l'île  de 
iF.f.mleri.Desfimt,}, 


4S'  BiGMOMB  akoi^.  A^pmm  dti^um»  VaU. 

Bignom'j  fo/iii  conjugatîs  ,  cirrhofs  ;  foUoUs  ova- 
Il  bus  ,  fabtks  tomeatoju  {  ractmo  ion^Smo  ,  termi- 


nali  ;  ptéiMaïUê'Sekâioa^,  VaU.  ulm 

ub.  iC 


log.  ».  p.  4;. 


^  Ses  dges»  UgMoTes  fle  gimipntes,  font  garnies 
de  fevmes  conjuguées ,  ovaws ,  membraneufes , 

longues  lie  trois  pouces  ,  glabres  en  delTus,  revê- 
tues en  dtâous  d'un  léger  duvcc  jaunâtre  ,  très- 
crntières ,  légèrement  acuminéee,  obtufes.  Le  pé- 
tsote  commun  fe  prolonge  en  une  vrille  roide , 
^pailfe.  Les  fleurs  font  difpofées  en  une  grappe 
terminale  très-longue  ;  leur  calice  oblong,  co- 
riace ,  tronqué ,  très-entier ,  lone  d'an JN>uce , 
légèrement  toamteex ,  ainfi  une  It  coroue,  qui 
eft  longue  d'an  poiic»  le  deeu»  les  pédeacuts 
idichotomes. 


Cette 
nale.  J) 

46.  BiGNONi  i  coiynbee.  B^^mU  eiytM' 

fera.  VtM. 

Bignonia  foliis  conjugatîs  ,  futeerdâtb  ,  ovstif  p 

acumir.aiis  ,  utrinqui  glairis  ■  corymbis  ax'dtanbuâ 
ttrmmaltiufqut.  Vahl,  Eglog.  1.  pag.  45.  tab.  17. 

Atbufle  à  tiges  grimpantes ,  rameufes ,  garnies 
de  feuilles  pétiolées,  conjuguées  ,  ovales,  pref* 
qu'en  coeur  «  (labres  i  leurs  deux  faces,  acumi* 
néee,  dépourvues  de  vrilles  { les  fleurs  dirpofén 
en  corymbes  trichoromes ,  axillaires  ï  I  extré- 
mité des  tiges  )  le  calice  tronqué ,  très-entier  i  le 
oeeelle  pitefiBean»  boiM  d*BD  pouce. 

Cette  pha»  aok  dan  FAeiériqMC  néiidie* 

nale.  1^ 


4-'.  BlCNONB  à| 
djjuim.  Jacq. 

Bignonia  foliis  conjugaiit ,  cîrrhofis  ;  folioUs 
longis  ,  utrinque  acutis  y  corymbo  tiijido  ,  terminûiif 
ptdunculis,  pttioiis  raimdtf^  fuihru.  Willd.  Spsc 
Plant.  ).  pag.  196.  —  Acq.  Hort.  Schoenbr.  |« 
pag.  19.  lab.  187. 

Cet  arbrilTeau  eft  remarquable  par  Tes  feuilles 
très-amples,  ovales-oblongues,  veinées,  glabres 
â  leurs  deux  faces  .  aiguës  à  leurs  deux  extrémi* 
tés  ,  longues  d'env  i  ron  un  pieà ,  munies  de  vxiUes  f- 
les  pétioles ,  ainfi  que  les  lemeenx ,  rades  au  tM- 
cher;  les  fleurs  dilpofées  en  corymbes  trifides  i 
l'extrémité  des  rameaux  j  tes  pédoncules  hériHés 
de  petits  points  iàilfaHM  }  le  calice  tubuleux  ,  cam- 
panulé ,  à  cinq  petites  dents  obcufesi  la  coioUe 
jaune ,  longue  de  deux  poeces* 

Cette  phme  oott  anz  ettviiêmdeCnéeii.  "h 
48.  B1GNOMI  felne.  KfimU  itlUofi.  VaM. 

Bigtmia  fa&is  nt^ugatis  ,  eirrkops;  foUoia  ovm» 
tîs,fuiAt  vUHfo,  moUigmit.  Vahl»  Eglog.  t. 

'  CetcepIante.d'aprèsM.VaM.adetrfcs-grandl 

rapports  avec  le  bignonia  p.  hefctns  Linn.  ,  dont 
elle  n'efi  peut-être  au'une  variété  >ellc  en  diffère 
par  fes  feuilles  ovales  &  non  en  coeur ,  conju« 
guées ,  membraneufes ,  prefqu^  glabres  en  defl^« 
excepté  fur  la  principale  nervure ,  parfemées  en 
deiTous  t!e  petits  poiU  mous  &  cendres  ;  .icumi- 
nées  à  leur  fommec ,  longues  de  deux  pouces.  Le 
pétiole  fe  prolonge  en  une  vtiUe  flUfftroie  8r  ve> 
lue.  Le  caiice  eu  glabre ,  campaenlé  ,  tronqué . 
très-entier  i  la  corolle  glabre .  poipurine  &  non 
jauoâiie  ,  longue  d'envtrao  tro»  1 


Cette  plante  cfoic  prodw'Siime-IIttite»  c« 
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BnNom  nwlb.  B^fMirâ  malB*.  VahL 

Bignonîa  foliîs  ttmatis  ;  foliolis  f uh corda to-oh- 
lonài^  ktrinqui  puhtfctutiiut  £  patticuid  ttrmiaali. 
VaI.  Eglog.  X.  pag.  46»  Irloon.  Planci  Amer, 
f^.  10. 

Bigaenia  {xarntmod) ,  feoHJtnt ^trifolUta ^  rufo- 
kir/ùia  ffoliolit  ampli t ,  fuicordato-ovatit  ^  tarinqtti 
tomentofis ;  paaiculâ  nnnin^li  ,  muUiforâ;  fioiiius 
parvis.  Aù.  Soc.  HjA.  Nar.  Parif.  i.  pag.  lil. 

Sei  nmenx  Cam  garnis  de  feuillet  oppoCfes  « 
cernées  {les  Miolei  biératcs  mèMociewent  pétio- 

I  :'t5 ,  nvales-oblongiies,  plus  étroites  à  un  de  leurs 
bords,  veioées,  réticulées,  un  peu  ridées,  â  cinq 
nmores»  tiès^entières ,  obtures^  léféKOMDt  acu- 
■skiéM  #  couvertes  d'un  duvet  mou  8c  jennâtre . 
longaerd*  cioq  pouces }  la  foliole  teminale  ob- 
longue,  élargie,  «n  p^u  échancrée  en  coeur,  fou- 
tenue  par  un  pétiole  long  <i'un  pouce  &  dimi  i 
celui  des  folioles  latérales  deux  fois  p^us  coure. 
Les  fleurs  font  petiter,  nombreufes ,  difpofées  en 
one  panicule  terminale  {  le  calice  campanule  , 
roulTeitre,  pubefcent  ;  li  corolle  longiw  ét  &x 
lignes,  légèrement  pubcf^ciite. 

Cette  plante  croit  à  Ca/enne.  Jt 

f o.  BicMONt  colAée.  B/fieani  tfbnam» 

Bïgnonia  fo'iis  ternatit  ;  foliolis  ovJtn-o'y/ongis  , 
acuminatis  ,  J'ubtùs  puhej'ceniiius  y  punieulà  paientt , 
mnàmdtttaÊàvikmênlmmiê.  (N.) 

Cette  belle  efpèce  a  Tes  tiges  divifiSet  en  ra- 
mewz  glabres ,  cyliiidri(|ues ,  fwnis  de  feuilles 
amples,  teméesj  les  folioles  ovales- lancéolées , 

coriaces ,  très-entières  ,  acuminees ,  longues  de 
huit  à  dix  pouces  ,  glabres  &  luifantes  en  deflus  > 
pnliefceniea»  un  peu  blanchâtres  en  deflbus  :  il  fort 
très-fouvent ,  des  aiflelles  des  feuilles,  d'autres 
feuilles  ternées,  beaucoup  plus  petites.  Les  fleurs 
font  dirpofées  en  une  belle  panicule  étalée,  ter- 
nainale,  très-glabre  fur  toutes  fes  parties  j  d'un 
ronge  -  vineux  i  les  ramifications  oppofées.  abfi 
que  leurs  divifions  ;  chai^ue  fleur  pédicellée  ;  le 
calice  campanulé,  tronque,  entier,  coloré  j  la  co- 
rolle glabre,  petite  ,  deux  fois  plus  longue  que  le 
càlîce^  couleur  de  Ue  de  vin }  le  tube  ébrgi  vers 
Ibn  tmicei  le  limbe  â  quatre  ou  cinq  lobes  un  peu 
inégaux. 

Cette  plante  croît  â  Cayenne  ,  où  elle  a  été 
lecueiliie  par  Jofeph  Manio.  ^  (  ^>  /•  m  Acri. 

«e*«  Ml&r  iyifA». 
jri.  BiGNONi  i  fieiM  otUeilaiNt.  B%«ee}« 


BI.G- 

Bignonia  foliis  digitatis  ;  foliolis  ehlonps ,  atw 
minaiis ,  inugcrrimU  ,  glabrit  ^  ractnùs  atiUariiu. 

Wdiden.  Spec  Ptanc  }.  f§.  299.— Jasq.  àak, 

1S4.  ub.  180.  fig.  79. 

Arbrilfeau  grimpant ,  dont  les  feuilles  font  corn- 
ofées  de  cinq  folioles  longuement  pétiolées,  glj- 
res  ,  oblongues ,  acuminées ,  très-entières.  Dans 
les  feuillet  â^ricures,  le  pétiole  coomuD  (e  tet> 
mine  pernne  Ttiltoqui  templaee  li  detmèfe  foliole. 
Les  fleurs  font  difpofées  en  grappes  axilh-rts ,  ino- 
dores ,  jaunâtres  ,  d'un  grandeur  meiiiocic  i  !a 
corolle  d'un  jaune  très-pile  i  fon  Umbe.  Li  caf  fuie 
eft  grande ,  ocbtculairc»  «Mapcioiée.  |^aiie,lii* 
fante ,  approclmt  de  céUe  do  *%eeiiûi  cênAa. 

Cette  plante ookdn  ki  fbcéa,  «ni  cavinii 
deOnhiftee.'b 

S 1.  BiGM om  i  leoft  d'oc.  B%e«eie  dbjgfMe. 

Jacq. 

Bignonia  foUis  Jigitatîsj  foliolis  ovosû,  «nu- 
aatis ,  inttggfrlmh ,  tomentofis  ;  flentn*  urmîa^ 

bus,  congtftis  "WlWà.  Spec.  Plant,  j.  pag.  JOO.  — 
Jacq.  Hort.  Schocribr.  1.  pig-  4)'-  tib.  m. 

Ses  tiges  font  droites ,  arborefcentes ,  hautes  de 
douze  pTedss  les  feuilles  compofées de dn^ foSe* 

les  longuement  pétiolées ,  ovales  ,  acuminées , 
longues  de  cinq  pouces,  rudes  ,  tomenteufes, 
très-inticres  ;  les  flruts  ramafTécs  en  paquets  ter- 
minaux ,  nombreufes  «  médiocrement  pédiceK 
lées  ;  chaque  pédiceile  fupporanc  une  ou  devi 
fleurs  i  le  calice  tubiileux  ,  campanulé  ,  i  cinq 
dents >  la  corolle  jaune,  longue  de  deux  pouces. 

Cette  plante  croit  dans  les  eavtroos  de  Cl> 
racai.  ^ 

S  ).  BiOMOm  i  lènilki  deeitfii.  Bignonia  fin»' 

tifôlia.  Vahl. 

Bignonia  foliis  fabquinato -digitatis  ;foUoUt  ot^ 
tis  ,  attentuuis  ,  urraiis  ,  glains  ,*  pedaneulit  ttnd' 
nalibus ,  co^knu,  JUim^forit,  VM  •  Eglog.  i> 
pag.  46. 

Ses  rameaux  font  garnis  de  feuilles  conpofiet 
de  quatre  i  cinq  folioles  pétiolées  ;  la  teiuJwis 

longue  de  trois  à  quatre  pouces  ;  les  latérales  beau- 
coup plus  petites,  toutes  ovales,  amincies,  vei- 
nées ,  glabres  i  leurs  deux  faces ,  inégalement  d» 
tées  en  fcie  ,  entières  vers  leur  bafe  i  l«s  pétioles 
très-glabres,  comprimés,  d'un  brun-verdâtre } le» 
pédoncules  b  plupart  uniflores  ,  quelquefois  i 
deux  fleurs  ,  tomenteux ,  prefque  farineux ,  agrè- 
ges à  l  'extrémité  des  rameaux,  longs  defix  ligoes; 
la  corolle  jaune  .  â  deux  lèvres,  longue  deiVtil 
pouces  i  un  cinquième  filament ^rile. 

Omm  vinttflnltà  rile  delà  IMé.  t 
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f4.  ftotOMB  bîjuguée.  Bignottia  hijuga.  Vahl. 

Btgnotda  fbliU  abrupù  fÎMHtéê ,  HjugU  ;  fotioUt 
tUiptids  ,  iategerrimis,  Vahl,  ^fllbi.  1*  69, 

Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaax  glabres ,  com- 
primés à  leur  partie  fupërieure  ;  les  feuilles  pétio' 
lees  longues  d'environ  trois  pouces { les  folioles 
coojugMS  .  oppoCéts  deux  i  oeitt  ,  loiigiies  d'un 
fmtê  te  daani  kt  Iwéiieuiw  plut  petites ,  ellip- 
tiques,  médiocrement  acuminées,  obtufes,  vei- 
nées, un  peu  coriaces,  luifantes  &  glabres  à  leurs 
deux  fjces }  le  pétiole  commun  canabculé }  les  par- 
tiels longs  de  trois  lignes,  bordés  par  la  décurrence 
des  folioles  { les  fleurs  difpofées  en  grap|>es  termi- 
nale*} le  pédoncule  articulé,  comprime,  élargi  à 
ia  partie  fupérieure }  les  pédicetlet  filiformes  « 
longs  d'an  quart  de  pouce)  le  calice  campaimlé, 
prefqu'entier  à  Ton  bord ,  plus  large  que  le  tùbe  de 
la  corolle)  celle-ci  longue  d'un  demi  pouce. 

Cette  plante  croie  à  l'ile  de  Midagafcar.  1^ 
(FM,) 

Si.  BiGifONBTarialte.  JKfwmiwnMlc&.  Jacq. 

Bigimdm  fiSit  h^hionhu  Uttruatis ,  fuperio- 
rlbus  conjugato-ternaus  j  clrrhojts  ;  racemo  terminait. 
Willd.  ^pec.  Plant.  5.  pag.  IQ5.  —  Jacq.  Hon. 
Scheenbr.  a.  paf.  4;.  no.  Aii. 

Aibrifleau  grimpant,  i  rameaux  tétragones  ;  les 
fcalUn  îoférieurss  deux  fois  cernées  {  les  fupé- 
TÎeores  conjugées ,  te  mées,  munies  d'une  ▼rille  tri- 

fidejles  Folioles  ovales.acuminées,  très-entières, 
glabres  â  leurs  deux  faces.  Les  fleurs  font  difpofées 
en  une  grappe  fimple  ,  terminale,  comte  ,  touf- 
fue; le  calice  campanulé)  tes  dents  peu  fenfibles  ; 
la  corolle  longue  de  trois  pouces  i  le  tube  d'un 
jaune-verdâtre  i  le  limbQ  d'almnl  de  b  méoie  COU- 
Jeur,  puis  blanchâtre. 

Cette  plante  croît  aux  enviions  de  Catacas.  1) 
$6.  BiGNOMB  fauve.  Bigwnia /ulva.  Cvtm,  ' 

Bignonia  /o/iis  impari- pi  nnaiis  ;  pinnulis  cuneato- 
cwis  ,  Jerratii  y  fioribiu  raccmojjit  ,  axil/ariius. 

Cma.  Icon.  Rar.    paf.  58.  tab.  |8o. 

Ses  tiges  font  hautes  de  cinq  i  6x  pieds  { le^  ra- 
meaux tétragones  ,  velus  dans  leur  jcuneiSe}  les 
feuilles  éparfes ,  prefqu'oppofées ,  ailées  avec  une 
impaire  ,  compofées  d'environ  dix-fept  folioles 
ëpailTes ,  feililes ,  oppofées ,  ovales-cunéiformes  , 
dentées  à  leur  partie  fupérieure,  tnmquées ,  lon- 
fues  d'envitoo  trois  lignes,  veMit  da>»  lenr  jeu- 
aefle  j  lepéiiole  un  peu  ailé  entre  les  foKoles  i  les 
fleurs  dilpofées  en  grappes  fotitaires  fif  axillaires  ; 
les  pédicelles  courts ,  uniflores  ;  le  calice  velu ,  à 
cinq  dents  aiguès  )  la  corolle  laune  en  dedans ,  d'un 
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8c  plus  ;  le  limbe  i  ci 
buleux  Se  tronqué 

Cette  plante  croît  au  Pérou  ,  dans  les  terrains 
fiibleBDemi. 

f>  BtOKOME  pandore.  Bignoiùa  ptmdortM, 
Vent. 

Bignenla  foUit  pinnatîs  ,  fuiquadrijugis  ;  foli^lis 
eUiptidt  f  /kpiùs  iategerrimis  j  raeetnis  cmpefoist 
et»U  voUhUL  Vent.  Hort.  Malm.  paf.  H  tab.  4|. 
—  Aodr*  Bepel^  boc  tab»  86. 

Ses  tiges  font  grimpantes ,  légèrement  pileulès 
i  leurs  articulationis  i  les  rameaux  oppofés  &  té- 
tragones I  fes  fenillea  aiMea  avec  une  impaire  , 
compofées  de  deux  ou  quatre  paires  de  folioles 
elliptiques,  fouvent  entières,  glabres,  luifantes  , 
obcnfeSt  les  pétiuks  aniculés  i  les  fleurs  blanchi- 
tiat,iadietées  depo«me  i  lenr  intérieur  .dii^ 
(Ses  en  grappes  axilMtet.  Hches,  rameufti.  Ml 
peu  inclinées  ;  les  pédoncules  munis  à  leur  bafe  de 
bradées  fort  petites  .  circulaires  «aiguës,  très-ca» 
duoues}  la  corolle  tubulée,  irrégnllère,  velue  en 
dedans ,  longue  d'tnviron  un  pouce)  l'ovaire  gU'- 
bre ,  ovale  >  le  fligmate  à  deux  lames  ovales  , 
comprimées ,  ciliées  )  les  femences  brunes  ,  arron- 
dies, échaoaées  à  leur  fommet ,  entourée*  d'une 
meotbiane  diaphane,  ûriée  Se  frangée. 

Cette  plante  eft  originaire  de  l'Ile  de  Nerfblk« 
dans  l'Océan  pacifique  j  elle  fut  découverte  par  lé 
colonel  Patterfon  en  179J.  H  remarqua  qu'à  Té» 
poque  où  les  nouvelles  feuilles  commen^oient  à 
pouflér ,  la  plante  étoic  prefqu'éntiéteoNnt  re- 
couverte d*ane  efpèce  d'infeâe  blanchitie  8e  ce* 
toneuX)  du  genre  aphis  ;  que  cet  infe£le  fe  répan- 
doit,  en  deux  ou  trois  femaines,  fur  tous  les  vé- 
gétaux de  l'île,  &  y  occafioonoit  des  dégâts  oo«> 
fidérables  :  d^oà  bu  eft  vcoa  le  nom  defwdima. 

e  Efpices  moins  eonaues. 

♦  Bignonta  (ilicifolia) ,  foliis  coriaceis  »  ovalis  , 
nmuronatiSfCtéoppoptiSf  inugerrimit ,  marg^  r<va< 

Cette  plante  ,  recueillie  par  Commerfon  i  fMt 
de  Madagafcac ,  a  des  feuilles  approchâmes  de 
celles  de  Fyeaft ,  coriaces ,  prefqu'oppofées,  ova^ 
les  ,  mucronées ,  très  -  entières,  roulées  i  leurt 
bords I  elles  font  quelquefois  ovales,  écha»- 
crées  1  b  ènSificacioo  n'ei  ^   -* 


*  Bignonia  (  latifolia  ) ,  fcanient ,  jlaierrimd , 
foliis  conjugatis  ;  foliolit  «vaut ,  ntrvtft^  wunJ^rÉi' 
naceis  ;  fpicis  laseralibus  ,  ciifiof  k^aÊ»,  Rich.  iB 
Aâ.  Soc.  Hift.  Nac  Parif.  t,  pag.  m. 

Ses  4gtt  AoK  giinipaniea^irès-gkbiMi  fti 
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feuille*  conjugtrëM,  comportes  de  foliolM  ova- 
les ,  membraneufes>  glabres,  nerveufeS)  Tes  fleurs 
difpofées  en  épis  latéraux ,  ramalTées ,  fort  gran- 
des ,  de  coulenr  jaune  i  leuc  calice  lenflé.  £lle 
€tch  i  tHe  de  Cayenoe.  ff 

♦  Bignonia  (  pvramidata  )  ,  flandtns  ,  g/ji>r  j  , 
fol'tti  conjugath  i  foUnlis  u\  .n: s ,  fubcoriactis  ;  pani- 
*tdâ  unuamlif  futipyramidatâ  ,  tnuiti/ord  «  i  toiym- 
tittymtfii.  Ridi.  1.  c.  S  CàhMâ.  if 

♦  Bignonia  (candicans) ,  fcandens  ,  foUis  conju' 
gittis  ;  fvUoU»  fitintanJo-ovatif ,  fubtîts  tMditâKU- 
tMmtntofis  i  fûakilU  iaxiSimi ,  parvdorL  Ridlt  L  C. 

♦  Btgnon'm  (  pilulîfera  )  ,  fcandens  ,  foUjs  tenta- 
tif  ,  obovatii  ,  acumine  brtvi i  paitiiulu  biachiatâ  ,  ^ 
factmis  compofitis  ,  ^lat^fiuit,  IUcliaill«  I.  C.  ^ 
Caiennâ.  fy 

♦  Bignonia  (  capenfis  )  ^  foUu  itupari-pinnatit  , 
glairij  ;  pin/lis  ovatit  ^  jimuilf  toroUis  curvaiis  , 

clavatis.  Thuob.  Ptodr.  pag.  105.  È  C4p»  Boné- 

Obftrvationt ,  Le  bignonia  qutrcus  ^  n".  1 ,  eft  le 
i^MM  hngifftma  de  Sv'artz  &  d'AitOQ.  Le  bigio- 
MM  ktrm,  n".  1 4 ,  eft  le  bignon  ia  keter^fylla  W  illd. 
lie  htgmda  ckinenfis,  n°  ,  eft  le  kûnonia  gran- 
di^ot^a  Thunb.  Flor.  japon,  lyj  ,  &  Banks  .  fcon. 
Koempt.  tab.  2i.  Willdenuw  fait  du  bignonia  in- 
ver.  n*.  iZ,  une  efpèce  particulière ,  qu'il 
MOmroe  bignonia  longifolia ,  &  du  bignonia  caruUa  , 
W.  /j  n".       une  auue  efpècd  qu'il  appelle 

J'ai  obfervé  dins  l'herbîer  de  M.  Desfontatnes 
une  efpèce  que  je  foupçonne  de  Madagafcar,  fous 
le  nom  de  ivrto/z/<j  amcutata,  avec  le  nom  vulgaire 
de  tëkiMi  elle  eft  fimuliétemeot  xemaïauable  par 
fts  maiMplofieiits  toit  arcicfllées,  comme  celles 
du  ftopal ,  oppofées,  rétiéctes  en  pétiole,  dures . 
coriaces ,  luifantes ,  très- glabres  ^  fans  nervures 
fenfibles ,  excepté  celle  du  milieu  i  chaque  articu- 
lation ovale  •  ^tière  i  la  deniiète  fouveac  édua- 
cfée.  Je  ii*ai  pas  vu  k  fiaâification. 

BIGNONES  (Les).  Famille  de  plantes  à  ce- 
ftBo  monopétate  ,  in/érée  fous  piÏHI,  qui  tire 
feo  nom  de  l'un  de  fes  principatix  genres ,  &  qui 
joint  aux  caraâères  précédens ,  ceux  d'avoir  un 
embryon  dicotyiédon ,  &  des  étamines  portées  fur 
la  corolle  j  toujours  en  nombre  défini.  Elle  offre 
pour  caraâères  fecondsiKS  :  un  calice  mooophylle , 
dîvifé  à  fon  limbe  ;  une  corolle  ordinairement  ir- 
régulière, i  quatre  ou  cinq  lobes  inégaux;  des 
dtamines  au  nombre  de  cinq ,  doiu  une ,  quelque- 
fois trois .  avorte }  l'ovaire  farmooté  d'uo  urie 
•Md'aaivwtofin^oMàdtiMlDlM.  ' 

Le  frat  eft  divifé  en  dtn  logn  pAjrfMmes , 
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contenant  une  dotfon  entière ,  parallèle  M  tff^ 

fée  aux  valvts,  appliquée  contre  leur  ndRai  ai 
leurs  bords  ,  fans  contiadter  d'adhérence  awc 
elles }  tantôt  coriace  comme  ligneufe ,  s'ouviaai 
fbolMnent  par  le  haut,  réparée  imérieurenM.titpar 
une  cloifon  adhérente  aux  valves  ,  du  milieu  dé 
laquelle  fort  quelquefois  un  réceptacle  en  fariné 
d'aile  ou  de  demi  cloifon  qui  i^^pate  lIucuc  lo?» 
an  deux  demi  loges.  Le  nombre  des  graines  eft 
moindro  dans  caa  fMts  coriaces  que  dans  les  Ml» 
capfulaires.  L'embryon  «  dans  ka  M»  ftltsaiaci» 
eft  dénué  de  pirifperme. 

Cette  famille  renferme  plufieiirs  arbres  ou  ar* 
brifleaux,  &  Quelques  herbes.  feuilles  font 
opporées  dans  U  plupart  «  aUeroes  dw  uo  petit 
DombcCa 

«  • 

n  fuit  que  la  eoffoQe  'irrdgnIiève  ,  teséoniBM 
rédoina  par  avortement  à  un  nombre  pair ,  la 
cloîfon  du  firult  capfulaire  ,  fimplement  contiguë 
aux  valves,  la  non-exiftence  du  périfperme  & 
b  ti^e  ligneufe  forment  le  caraâère  le  plus  dif- 
tinâtf  des  bignones ,  qui  comprend  les  genias  fiiK 
vana  «  diviiies  en  trois  fcâioM. 

« 

I.  Faàu  e^alunâ  «  ^ffohm»  f  ligi  lutiatk» 

Les  galanes  Chelont.  ' 

Les  féfames   :  •  .Sefamam.  •  , 

Les  incarvilles  i . . .  LtfarmUeâ, 

♦  ,  * 

Laa  ndilingtons . .  *  MilHngunt* 

Les  jacarandes  ^,,,.jManaiid»,. 

Les  catalpas  r  Ottu^.- 

Les  lécomas  Ttcoma. 

Les  bignones  Bignonia. 

UL  Fruité  toriacup  Uguati  «jfir  àaiétéi. 

Les  tourreties  Tourrttia. 

Les  cornareis  Martynia, 

Laa  pëdaliea  .'.'Pedite. 

Voici  let  nouvelles  obfervariona  qn«  M.  di 

Juflteu  a  préfentées  fur  cette  famille.  «  Les  gen- 
res ,  dit-il ,  qui  conftituent  les  vraies  bignondt 
font  le  millingtonia ,  le  jacaraode»  le  catalpa ,  le 
técome  &  U  bigpone.  On  lenr  n  joint ,  dans  aoe 
feâion  <fiiKnâie«  daa  lieifces  qui  ont  prefque  la 
même  caraâère  ,  &  qui  différant  fimlement  ptf 
leur  port  &  par  la  cloifon  centsalo^du  fruit.  Cens 
cloifon,  dins  quelques-unes .  n'eftuu'oo  axe  fli* 
forme, contre  lequel  s'appliquent aes ctèta n> 
térieures  des  valves  :  tels  (ont  te  réfante  &  la  ff 
lane ,  dont  qu  iqucs  L-r^iéces  détachées  forment 
maintenant  le  genre  ptn^tmon.  VincarvUUa  ,  «fi 
a  uno  «ditaUn  dflâbn  aambraneufe  «  tient  k 
■mUm         gMM   JMiniii  bigpQaca.  lA» 
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B  IL 

crôMèine  CcStlon  renferme  les  genres  à  fruit  co- 
rnet *  fom  en  même  tems  herbacés  >  tels  que 
lecMmnifArj  \emanynia,  le  ptdathm.  Lorfqu'oo 
MPnotrra  mieux  L-  tanécium  de  Sxrartz,  le  jalpi- 
f/c0tàe  Ruic  &  Pavon,  \e  tripima  de  Loureiro, 
ui  par'iiffîrnt  appartenir  à  cette  famille ,  on  faura 
laquelle  à»  ces  Mtiom  il  contiiiK  de  les  np« 

BiGNONIA.  if^oyti  Bignoni.) 

...  *    .  • 

BlfîAI.  HilUon'ia.  Le  n*.  i,  htUconla  Hhil 
Linn. .  eft  gravé  dans  les  llit^rations  ,  tab.  148- 
Jacquin  réuoit  an  kMeuda  Jt  plante  fimranie 
d-Aublei.; 

•  *  '  ■ 

Htliconia  folîis  ta/!  anguftatis  ^  apice  acumînatis  ; 
^•tdice  ire^o^ÉMtlttfo  tmtUMlibiu  ;  fpaihit  difiickis , 
multifioris  ;  luBafti/Uh  fitt^ùre  tridentato.  W'ilid. 
Spec.  Plant,  i.  paft.  1 187.— Jacq.HoK.S<hoeab. 
1.  pag.  a  j.  tab.  48  &  49. 

fixforis  j/ruSit  tr^fUM  &  fiûitet9.  AabL  GuiaD.';t. 

pig.  9}i. 

Cette  plante,  qu'Aubiet  avnir  confidérée  com- 
me un  bananier,  appartient'^  d'après  Jacquin» m 
htliconia  f  elle  s'élève  peu.  Ses  tiges  font  entou* 
lées  à  leitr  bafe  par  les  gaines  de  feuilles  oblon- 
joes,  ttë«>glabres ,  rétrécies  à  leur  bafe  ,  acumi- 
oéet  à  leur  fommet ,  très-entièies  ,  traverfées  par 
des  nervttres  très-fimples.  La  hampe,  qaf  n'eftqtie 
h  continuation  de  la  risçe  ,  qui  fort  du  centre 
des  feuilles  ,  foutient  a  fon  fommet  un  épi  de 
fleurs,  dont  le  fpadice  eft  droit,  flexueux.  Les 
^athes ,  d'un  rouge-écarlate,  placées  fut  deui 
langs  oppofés,  enveloppent  chacune  cinq  i  fix 
feus.  Le  fixième  filament,  pé  ta  li  forme ,  eft  ter- 
■ûné  pat  trois  dents.  Les  fruits  foot^  de  couleur 
vloletie«  i  trai»  c6iét  amodia. 

Cette  plaoce:  cralt  an  cofinos  M  Cmcu  tt 
Amalauaiane.  iy 

BIHAR  :  nom  arabe  de  Vaatkemis  tinSoria,  qui 
étoit  le  kupkuilmum  ou  oeil  de  boeuf  des  Anciens 
k  de  Toitmefeit. 

BIHIMITRON.  (^cy'i  Bois  d'a»jisette.) 

BIJON  :  nom  donné  >  dans  quelquea  liant*  à  la 
térébenthine  commune  tirée  du  pin. 

•  BILAK.  BiUèmÊ,  Dans  les  Molnqim  on  noame 
lAifi ,  an  rappoft  de  Rtnnphe  (  SM,  JmMm.  i , 

f*8'  '97»  tab.  81  ),  le  marmttos  ou  marmeleira  des 
omgais ,  que  Linné  avoit  réuni  â  fon  genre  cm* 
tm^wÊSê  ipèU.Caaéàm%  (tiwé  fm  fin— 


BIL  «5; 

flm  fanre  ^  «  ^flfû  piMe  ém  h  findle  éaê 

otan§eit* 

BILIMBI ,  BILTMGBING  ,  BILIMBFÎR  A  , 
BILIN,  B1LLINGH.\S,  BLIMBING  .  BLiM- 
BYNEN  :  noms  indieoa  de  diverlès  efpècei  de 
canoiboliers.  (  Voyai  u  met,  )  - 

BlLLARDltRE.  Billarditra.  Genre  de  pl.intcs 
établi  par  Smith  ,  à  fleurs  complètes  ,  po'ypéta- 
lées  ,  régulières  ,  qui  fe  rapproche  des  rolaf.{5es  , 
8c  qui  comprend  des  arbufles  exotiques  à  l'Eu- 
rope ,  à  tige  grimpante .  à  feuilles  alternes»  i 
fleurs  rolitalra  (  8e  dont  le  cacaâèce  eféodel  efk 

d'avoir  : 

Cinq  piialts  alititts  avec  lu  folioles  du  calitt  { 
palm  d'appendices  ;  un  fihmtOe  fm^t  evwlw  §^ 
inj  «M  iaiê  à  plafitur*  J<m$iiut, 

Esricti.' 

.  t.  BiiLAfioUM  gnoip|pte.  9^/!bnfirf«yS<ii- 
dnt.  Smith. 

Billarditra  ptdufUMtis  fi/itariis ,  unifiorts  ;  foiiù 
fuifiirfutis.  Srpith  ^  Nov.Ho^I.  i.  pag.  i.  tab.  I.-n 
Willd.  ^c.  ^iant*  i.  pag.  xija  iïeii  yphL  ; 

^i^bufte  petit  &  foible ,  dont  ia^ige  eft  couchée 
fur  la  terre  ,  ou  relevée  Se  ^mpaote  le  long  des 
corps  qui  peuvent  lui  fervir  d'appui ,  divirée  an 
rameaux  légèrement  velus.  Les  feuiltes  font  alter- 
nes f  velues ,  ovales ,  longues  d'un  pouce  ;  les 
ieor»  Iblttaitea,  aeaninales  â  l'extrémité  de  cha' 
que  ianieau«  ptndanrta» fédeaculéea.  Leur  calice 
eft  divifë  en  dna  dents  nilMildes)  b  corolle  blan- 
che ,  compofëe  ae  cinq  pétales  linéaires,  alternes 
avec  les  dents  du  calice  >  cinq  étaraines  oppofées 
aux  divifions  du  calice ,  altentes  avec  les  Pétales  i 
tin  ovaire  libre  Se  cylindrique,  furmontéd  un  (lyle 
court ,  terminé  par  un  fligmaee  â  deux  lobes.  Le 
fruit  confifte  en  une  baie  en  forme  d'olive  ,  tiès- 
obtufe ,  prefque  tronquée  à  fes  deux  extrémités» 
cenianant,  fous  une  pulpe  épaifle,  qoitie  rangs 
de  graines  femblable»  à  oet  lentilles. 

Cet  arbuQe  eft  originaire  de  la  NouveUa-HoI- 
lande;  il  fe  cultfre  depuis  ptefiews  années  en  Eur 

rope,  &  paioit  pouvoir  être  natanfifé  dans  les 
départemerfs  méridionaux  de  la-Fnuice.  Ceft  le 
feul  végétal  à  fruits  bons  â  manger  que  les  voya- 
geurs aient  ttouvé  dans  les  contrées  oéreitesdelà 
NouTcHe-Moninde.  T>  (     v.  ) 

Obftmations.  Le  nom  de  t>illarditra  avQit  .été 
doimé  par  M.  Vahl  à  un  genre  de  la  famille  jsf 
mbiacées ,  mentionnée  maintenant  dans  la  noa« 
velle  édition  du  Specits  Plantanm  par  WtKdenov^, 

fouç  le  nom  de  fràlichia.  (  yose-^  ce  mot ,  S.tppl.) 

M.  LabiUardière  a  découvert  deux  autres  efpèces 
•ppeiCéMMHlàMStaCtt.'  '"' 


658  Bllf 

1.  BltlARDlàHE  i 

Un^Jlf».  Labill. 

9Utaf£eni  ptéauiiBs  fiBttrus  ,  uniforis  ;  JbUit 
itniius  ;  pttalis  /ongijfîmis ,  margint  introflexiê»  Lt> 
billard.  Nov.  Holl.  i.  pag.  64.  tab.  89. 

Arbciffeao  à  tige  gtimpaoce»  cylindrique  >  garni 
de  feoines  glabres,  utetnes,  lancéolées ,  quelques* 

unes  oppofées  >  les  fleurs  folltaires  ,  axillaires  , 
pendantes  ,  un  peu  plut  longues  que  leur  pédon- 
cule j  les  folioles  du  calice  ovales ,  aiguës ,  un  peu 
cilMet  »  pileufts  en  dedans }  les  péuks  ablongs , 
ectimfnéti  les  filament  delà  longueur  despdcaies) 
les  anthères  ovales,  à  cieux  log.-s  ,  échancrées  i 
leur  bafe.  Le  fruit  eft  une  baie  ovale,  pulpeufe, 
violette ,  à  deux  loges)  les  femences'réniformesi 
l'embryon  ovalc,  nofeniié  dans  un  péricarpe 
charnu. 


M  cap  Vai- 

^  BfLLAiuMku  MMbrae. 

mit:  Labill. 

'  BUUr^tra  fmnicâUa  ptmHlom  ,  Mu*  fMihfit- 
ft§,  êf.  tsb.  90. 

Ses  tiges  font  ordinairement  grimpantes  ;  fe$ 
feuilles  oblongues ,  lancéolées ,  un  peu  velues  i  les 
fleurs  pendantes ,  temtinales ,  réunies  de  deux  à 
fix  en  une  petite  panicule  ;  de  très-petites  bradées 
aux  divilîons  du  pédoncule  ;  les  folioles  du  calice 
légèrement  ciliées  ;  la  corolle  bleue  ,  étalée  { les 
pâales  ovales  j  acutninés  { les  filamens  tfès<conia  t 
ks  amlièf«s  A  deux  loges ,  s*oavrant  longHadîna' 
lemenr.  L'ovaire  eft  hififorme  ,  ftrié  ,  foyeux  ,  à 
deux  loges  ;  le  Wyïe  court  i  le  ftigmate  Wefque 
en  tête.  Le  fruit  eft  une  baie  AcnSf  finfbnne, 
Ibveufe «  â  deux  logesi  les  femeoces ovales,  com> 
p,rlmées  «  placési  deux  per  deux  fiir  un  même 


Cette  piMM  aoU  aa  cap  Vaa-DIAncn.  t 

BILLONS  :  non  I^gnedocien de  bvdct  cul- 
tivée. 

BILULO  :  arbre  des  Philippines,  qvi  paroic 
être  one  e()>èce  do  manguier,  don  ftwca  la  nnreur 
de  la  mangue ,  &  mén»  il  «ft  plus  ignfabk»  fui- 
vant  Cameili. 


BMAREGALY  : 
finvam  ffichoUbo. 


cacaibe  dftl'eiipMoira, 


BINECTARIA  :  genre  de  plantes  du  Levant, 

Îoe  FoklduU  avoit  éubli  fous  ce  nom,  8c  que 


BIP 

tiens  i  la  fuite  du  Mimusops  KAtJKi ,  vol 

pag.  187,  8:  le  NATTItH,  n'.  1  {im>rujru).) 

BINKOHUMBA  :  nom  que  porte ,  dans  lHa 
de  Ceilan  ,  une  eTpèoe  de  phyllsnte  {fhyttatOm 
urinaria  Linn.  )  ,  employé  en  décodion  pout  faits 
couler  les  urines  i  ce  qui  l'avoit  fait  nomner  */>'• 
naria  par  Hermann,  premier  obfervateur  de  une 
plante.  JBmJw  veut  dïjce  um  dans  la  langue  da 
pays.  Ce  mot  fait  pnciil  ét  mim  àitmtt  pUna, 
patee  qnTeBt  «ft  m^om  BoofliiB  par  1 

BINTilL.Oii'AM 
Ceilao, 


aiofilel4r<A>iKleli 


BINTAMBURU  :  efp^ce  de  liferoqdeCdbB, 

qui  cft  [e  con\olvului  ft»  cofr^  Lion. 

BINTANGOR  :  nom  malais  d'une  efpèce  de 
caUba .(  caioi>hytLm  inopkyUum  Lion.  ).  C'eil  le 


BINTOCO  :  potit  ai%M  4bê  Ifanillas.  diai 

parle  Camelli,  cité  dans  le  grand  ouvrage  de  Rjv; 
il  contient  une  rétine  ou  térébenthine  jaunâtre  S( 
odorante,  que  l'on  peut  employer  comme  ventii. 
On  peuc  préfiimer»  non  pas  que  c'eft  un  térébia- 
ttie«  ceiHÉt  k «MlGMueiU ,  ma»  qu'il  appanlM 
au  jBoids  i  kfinab  dae  cMbinKbacéis.  (1^) 


BINUNGA,  MINUNGA.  Camelli ,  dam  II* 
plantes  des  Philippines ,  déiîgne  fous  cesnenuai 
végétal  qui  paroit  être  le  même  que  le  nàm 
 CUmm.) 


MONDELLA.  En  Tofcam  on  donne  es  nai» 

fuivant  Dalechamp,  à  la  petite  centaurée  ,  pirce 
qu'elle  ell  propre,  dit-il,  à  rendre  les  cheveux 
blonds.  On  a  encore  défigné  fous  le  même  non 
le  bois  gentil  ou  ûln  bois  (irvA««fnii&i«  Lins.)i 
peut-ém  pino  qoCoo  «n  drak  om  «hmm 


BIPICAA  :  nom  caiaibe  do  cytiA  dis  béss 
(  cyt//îtf  ciyau  bioD.  ). 

BIPINNULA.  (Fîgwt  Arétb 01 1,1^5^ 

Suppl.  ) 

BIPIR  A  :  nom  caraïbe  d'une  efpèce  de  glycine 
des  Antilles  {glycine  pkafcoloides  Strarti  ) ,  511e 
Plumier  avoit  rangée  p^rroi  les  haricots .  &:  qji  c!> 
remarquable  par  fil  giaiae  roegs.  Barbues  d'M 
tadier^* — 


BIPOREIA.  (Pec-Th.  Gen.  Nov.Madégtfe 
n*.  46.  )  C'eft  k  aidae  genre  que  celui  eai  a  été 
décrit  dans  cet  uiwige  fous  k  non  ds  ^ 
M.  d»  Mt-ThwHR  k  lefKd»  cpaÉeny 
ds  âe^lfcfdi^  qfMl«  6MÉW  gtdMk* 
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éeor  Blindes  an  calice ,  mais  dent  il  diffère  par 
on  feul  fiyle ,  &  par  use  petite  écaille  i  la  bafe 
de  chaque  filament  x  l'ovahe  eft  i  ^uwtn  lobas  :  il 
lut  faccède  (]uatre  capfules  comprimé^jeillonne 
de  goufle  ^  à  une  loge  monofperine. 

BIRANI .  VIRANT  :  noms  madagafcar  du  gaa- 
éêl  des  Malais ,  efpèee  de  figuier  que  Rumphe 

décrit  &  figure  dans  fon  Herbar.  Amboin.  vol,  }  , 
PS*  i4f>  t^b.  ^j.  Les  botaitiiles  nel'ooc  encore 
tappoctée  i  «Naoe  efpèc»  conmè. 

BIRASOUREL  :  notn  languedocien  de  l'hélian- 
the d  granvies  Htm,  volgaireoieBt  coom  fiws 

celui  de  Jcltil. 

BIRCH-TREE  :  nom  anglais,  qui  fignifie  arire 
houUau.  r  a  été  donné  dans  la  Jamaïque  au  gomart 

(  burjcra  gummifera  LiOO. )  •  doM  l*éCQtfee  nflbn- 

ble  i  celle  du  bonlMM. 

BfRIBOY  :  nom  caraïbe  d'une  ePpèce  dilubé- 
lie  des  Aotillca  i/oitiia  coaglobaia  Lam.)* 

BIRIIDRYS.  Dans  l'herbier  de  Surtan  on  trouve 
fous  ce  nom  caraïbe  l'epigéui  cordifoUa  Swartz  , 
plante  bafle  des  Antilles ,  que  Richjrd  a  nommée 
gamàktria  f  kagnico/a.  (Mém.  dÊiaSat.  d'Aij^,  luu, 
4ê  J^arûf  pag.  109.) 

BISAILLE  ;  mélange  de  pois  te  de  gc£G»>  ont 
ton  AMpo»  la  «owriwr»  des  beMam. 

BISBERY  :  nom  arabe  du  potypode  ordinaire  * 
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BISCUTELLA.  (f^oye^  LoketièiA.) 

BISERRULA.  (K^yq  Rateaw.) 

BISL/NGUA.  On  trouve  fous  ce  nom ,  dans 
quelques  anciens  auteurs ,  une  efpèce  de  fragon 
C  r..j\uj  hypophyllum  Linn.) ,  dont  la  fleur ,  portée 
lur  ie  milieu  des  feuilles,  eft  recouverte,  avant 
€on  développement ,  d'une  fpatbe  en  ferme  de 
languette  7  qui  fubfifte  encore  après  la  floraifon  ; 
de  forte  que  la  fleur  paroic  fortir  du  milieu  de 
denx  écaiUes.  On  nomme  anfi  cette  phnte  ioni- 
ficia  dans  quel^iies  lieiuc»  aa  n^fon  de  Jean 
jBauhio. 

BISMALVA.  Dans  ^nelques  livres  anciens  on 
ctt  nom  i  la  gumauve. 


BISNAGUE,  BISNAGUO  :  nom  provençal  de 
In  vi&ia^  {djiuut  vifaaga  Linn.),  qui  eft  I'Am- 
Mi  4  o^  X.  Elle  eft  fous  les  non»  as  vf^My^  & 
hijhaga  dans  les  livres  anciens. 

BISSUS.  Bïsts.) 


BISTORTE.  Le  genre  rencole  f  potygonum 
Linn.)  réunit  plufieurs  genres  de  Tournefort , 
dans  le  nombre  deilqueto  eft  la  biftorre.  dtftinguée 
par  Tes  graines  triangulaires ,  fes  fleurs  en  épis 
terminaux  &  fa  racine  charnue ,  repliée  deux  f  ois 
fiir  elle-même ,  d'où  lui  venoit  fon  nom.  On  pour- 
roit  ajouter  qu'elle  a  neufétamincSj  tandis  qoe 
les  antres  renouées  en  ont  moins.  La  racine  de  fa 
btftoTte  eft  très  aftrincrerte.  Dans  ime  efpèce  (po- 
fygomtm  viviparum  Linn.)  j  la  graine  f^erme  avant 
«rétre-fépafée  de  la  plante,  &  le  petit  tuberculi 
ni  en  réfulie ,  poufie  fes  premières  ftniUea  ÙM 
'e  détacher.  (  Koy<{  Renouée.) 


BITI  :  nom  malabare  d'un  grand  arbre  men« 
tionné  par  Rheed .  Uort.  mattMir.  r ,  pag.  lïf  , 
tab.  y8 ,  qui  patoît  être  celui  d'au  provient  le 
bois  que  iës  Français  de  l'Inde  nomment  àois  d» 
iiu ,  très-cOimé  à  caufe  de  fa  dureté  j  ^  le  tend 
fufceptible  d'un  beau  |Mli.  La  deficriptioa  ^iTett 
donne  Rheed  eft  très-mcemplèie.  La  HgoM  feft 
encor;  plus  ;  elle  ne  rcpréfcote  pas  les  fleurs.  On 
peut  ceptniiaiit  y  recenaoîm  f^ue  cet  arbre  ap- 
partient i  la  famille  des  légiunnieulcs  ,  &  peut» 
être  â  la  panie  du  genre  fophora ,  qui  comprend 
Vantichoitrica  de  Rumphe  ou  fophora  heptaphylla 
Linn.  (AuitnPtm^Thmvn.)  (Fût.  SoraOftA. 

Bm-MARAM-MARAVARA  :  nom  que  les 
habitans  de  la  côte  du  Malabar  donnent  à  une 
plttMA  Oicbidde,  figurée  dans  VRorU  malab.  21^ 
pag.  5,  tab.  2,  qui  croît  fur  le  tronc  des  arbres, 
&  fpécialement  fur  le  b'ui  y  comme  ion  nom  l'in- 
dique. Maravara  s'applique  à  toutes  les  plantes 
parafites  du  même  genre.  Cette  plante  doit  être 
rapportée  aux  tfiiûdnm  de  Lùuié.  ^Jai,  Pttit* 
XleiM/».) 

BIXA  :  nom  ancien  du  rocou  ,  8c  <|iie  ka  bo* 
tanifles  ont  adopté.  (  F'oyti  RocouuBR*) 

BIZARDA  :  nom  donné  par  les  Italiens  ides 
citrons  produits  par  le  mélange  de  deux  ei^ces. 

» 

BLA .  BLAD  :  noau  langMdocimif  dn  blé  00 

froment. 

BLACKBURNIA.  Genre  de  plantes  établi  par 
Forfter,  &  qui  parole  appattenir  aux  pulea.  (  Kayt^ 
PtdhejwnMMjA**  3.) 

t 

BLACOUEL.  BUkwtau.  Detn  èTpèees  dt  et 

genre  font  Bgurées  dans  les  IlluJIraiions  ,  tab.  41 2  { 
lavoir  :  le  ilakweilia  integrifolia  ,  fig.  i  ,  &  le  blak- 
wclUa  axiiiaris,  fig.  2.  Le  genre  que  décrit  Gatrt- 
ner,vol.  x»pai>  169,  tab.  117,  fous  le  nom  de 
hldiwelBa ,  eft  Te  p*Uadia  antartiea  Lam.  llluftr. 

t^b.  1?-,  f .  M .  Venteoat  »  ifOMé  à  en  fait*  las  «îr 

,  pèces  fuivtuites  : 
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4.  BLACOUEL  gUuque.  BUchmlUa  glauta. 

Vent. 

■  Bldekwellia  plils  ovato-oi/ongls  ,  oltufis  ,  gluu- 
r«*pmt  axtiUribtUg  panidUatis.  Veat.  Choix 

dte  Pfane.  Fafb.  la  nbb  ss* 

Arbrifl«aitt  i  tige  droite  ,  noneufe ,  ï  feuilles 

alternes,  pétiolées,  ovales  ,  oblongues  ,  prefc^ue 
entières  ,  trèi-obtufet ,  glabres,  vein^  ,  d  un 
vert-glauque ,  longHes  4e  fept  i  bidt  pwices  i  les 
fleurs  difpolées  en  grappes  axillaires,  pmkulées , 
munies  de  petites  bradtéesfolitaires,  pubefcentes; 
point  dii'  corolle,  félon  Ventenat ,  m.iis  un  calice 
pubelcciit ,  profondément  divifé  en  quatorze  dé- 
coupures linéaires,  très-ouvertes,  aiguës, 'dont 
fept  alternes  plus  larges  Se  un  peu  plus  longues  , 
munies ,  à  leur  bafe  interne,  d'une  glande  noirâ- 
tre i  fept  etiniines  attachées  à  la  Lufe  desdivifions 

fc^  plus  éuoites  du  calice  i  l'ovaire  tres-velu  ,  ad- 
Ircot  «tt  nlice  par  fa  moitié  inférieute,  i  une 
ifenle  loge  ,  contenant  4e*  ovnic»  nonbniuif  4t- 
Mcbés  à  fes  parois. 

'  Cette  plante  a  été  recueillie  i  f  Ile-4e*F!nnce 
C<MAin0r(bn> 

f.  BLAcooBi.ftAalUflsdeceiifier.iMtdhviri/'a 

terafifolU.  Vept.  •  • 

Btaekmliia  foâis  eUiptieh,  tetimbuuis,  daùuh; 
fmeeuût  tmUUriiaj  ,  eompofuis ,  trt/tti»  VeaiMat , 
Cboix  de  PUat.  FaCc.  10.  lab,  f  6, 

'  Arbufte  diflingué  par  la  forme  de  fes  feuilles , 
&  furtout  ]>ar  les  slandes«  qui  n'adhèrent  point  i 
la  bafe ,  inais  au  muieti  des  dlvilions  les  plus  étroi- 
tes du  calice,  &  par  fon  ovaire  tout-à-fait  libre. 
Les  feuilles  font  glabres,  ovales,  elliptiques,  ré- 
trécies  à  leur  fommet  en  une  pointe  obtufe ,  gar- 
nies de  deots  couites,  écartées,  glanduleufes  à 
leur  iMdéj  accompagnées  de.ftipules  pubefcemes , 
courtes,  linéaires,  caduques;  les  grappes  axit 
]aires,  leurs  rameaux  pteiqu'oppofes  >  des  brac- 
téiâs  lancéolées ,  très-courtes  j  le  calice  à  dix  dé- 
coupures inégales  «  lancéolées*  cinq  alternes  plus 
larges ,  les  autres  tenant  lieu  de  corolle  {  rovaire 
lobuleux  ,  héttfle  «  i  «ne  loge  i  les  fiignniet 
mples. 

Cette  plante,  originaire  de  xMadagafcar,  «ft 

cultitée  an  htàm  de  l'Ue>de>f  rattce^  ^ 

S.  Blacoubi  tomentew^.  BiaehifelUm  toiiféiuofu. 
Vent. 

Bliickwtll'ta  folUs  cunclformi-obovath ,  dtntatis  ^ 
fubtits  tomtntojts  ;  fpicis  axiilaribus  ttrminaliiuiquc  f 
folitariis ,  eredis  ,  t9npghnii.ytVlt*OMttàt  Hant. 
Fafc.  10.  tab.  17. 

La  grandeur ,  la  forme  de  fes  feuilles  «  la  difpo» 
itâon  de  fes  ^«ufs,  dilibogucot  çette  e^èce  de  lèt 
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congénères  (elle  fe  rapproche  ànlUckwiHiAmb- 
Uris.  Ses  rameaux  font  parfetnés  de  tiibsiodii^ 
blanchâtres ,  tomenteux  vers  leur  fomout ,  ganii 
de  iêailles  â  peine  pétiolées ,  larges ,  prefque  ca* 
néiformes ,  en  ovale  renverfé  ,  furmontées  d'une 

i>ointe  caduque  ,  dentées,  tomeoteurti  &  de  cod- 
eur cendrée  en  delTuus,  pubefcewei  «n  jiÊm \ 
les  ftipules  fubulées ,  pubefcentes,  caduques  \ ki 
flt::iirs  petites,  feiiîtes,  tomenteufes,  difpolïescé 
épis  axillaires,  folitaires ,  prcfque  tcrminiux,  fim« 
pies ,  gtéles ,  alongés  •■,  munies  de  btadtées  ovales, 
membraneufes  i  le  calice  i  dix  Ott  douze  decoMi» 
pures  inégales  ;  cinq  alternes,  tenant  liev^de  co- 
rolle, foiitenant  les  étamines,  glanduleufes  â  lest 
bafe;  l'ovaire  globuleux,  adhérent ptC 6 mMi 
inférieure  y  trois  à  cinq  ftyles. 

Cette  plante  croit  à  l  'ile  de  Jav»«  cil  elle  a  été 
découverte  par  M*  Lahayu»  Jy 

BLADHIA.  {^oyci  QuAKiTE.) 

BI^-ERIA.  {yoyci  Blairie.)  Houfton  le  pre- 
mier avoit  dontté  10  nom  de  Biairy  botanifte  an- 
glais, à  une  plante  que  Linné  crut  depuis  defoii 
réunir  au  genre  verveine  S'emparant  etifoite  da 
nom  de  hUî^ia,  qu'il  changea  en  celui  àebltnat 
il  l'appliqua  au  genre  qui  en  a  confeivé  la  déno- 
minauon,  quoiqiie  swa  réceamient  Thunberg, 
dans  fon  Prodromat  Plant.  Cap.  ,  ait  effayc  de  le 
détruire  en  le  confondant  avec  la  bruyère.  On  a 
reconnu ,  depuis  Linné ,  que  le  genre  vervthu 
contenoit  plufieurs  espèces  qui  dévoient  enètte 
réparée5.  La  plante  de  Hoanon  ëtoit  de  ce  nom- 
bre ,  Se  forma  le  genre  priva  d'Adanfon.  Sropoli 
établit  avec  d'autres  Ion  genre  lupama.  Gzttnei 
en  détacha  aulTi  trois,  &  voulut  rétablir  en  leur 
faveur  le  nom  de  Uairimi  oMis  L'une  d'elles  afp^ 
tient  au  priva,  8r  les  deux  ratre»  ootétéiêp» 
tiios  au  lupur.ia  par  M.  de  Lâmarck,  qui  a  adopté 
ce  dernier  génie  dans  les  Uluf rations.  iJiif-) 

BLAUUE.  Biéria.  Ce  «eme  •  dié  réaai  m 
enta  par  Hivnberg.  Le  Uma  arttimtaia ,  n*.  ), 

eft  figuré  dans  les  lUuftrationi ,  tab.  7S.  I!  faaten 
retrancher  la  plante  de  Bergius  ,  citée  dans  lafy- 
honymie .  &  y  rapporter ,  comme  lui  appartetHOti 
Verica  eriocephala ,  n".  7}.  On  a  depuis  ajoQlé  i 
ce  genre  quelques  auues  elpèces  impar faitMOM 


*  BUria  (  fcabra)  ,  anthtrîs  muticis  ;  fcCis  fw- 
temis ,  lanceolatis  ,  piiofo-kifpidis  ;  forum  eapifit 
treSis ,  corollis  clavatis.  Wilîden.  Spec.  Plâsbl» 
pag.  619.  —  Thunb.  Prodr.  78.  Sub  ericd. 

*£/arM<iàfticulâU}«MrAcm  muticis  s  j»^ 
fMArmcf  «  imietéùilk,  el^Mo-fcabris  f  ea^ttlu  Mt^ 
ùs.  ThuiÂ.  Prodr.  71.  Sté  mtâ, 

♦  BUria  (  mufcofa  )  ,  anifttrs  muticis  ,  f^- 
fertif  i  caUcihtu  ptottÇf  hyUit ,  £i/t>Jis  i  corUlis  uy 
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pmalat't ,  fuprrne  pîhjh  ;  fiorîhus  «xillarihus  ,  flîg- 
mjtiifus  peltjtis.  Ait.  Hort.  Ke^".  i.  pag.  ijo. 

.Ah  eriea  aident  ?  Thunb.  Prodr.  76. 

*  Btsria  {^hheWi)  f  antkeris  ariftatis  ;  fbiiii 
qutternls  ,  0  lotg'ti  ,  gfjiris  ,  margine  fcahrîs  i  fio- 
nàut  aggrtgutùs  ttfaiiiutiihtu,  Thuabv  Pcodc.  75. 

B/*ria  pmpana,  Beig.  CipenT.  i  '4* 

ErieM  afneano  ,  pumita  ^corh  falia ;  fiofculis  par' 
mt ,  auTuù  ;  apictîiu  iongls ,  difperjit  fiéditàt,  Sth. 
Tbeiàar*  i.  pag.  )o.  ub.  10.  tig.  i. 

TpttCtt  CM  plantes  root  Jgpeiilt^  «  8e  cidfleiic 
anCapdeBoaae-Efpéffaiictk  • 

BLAIEA.  (rfyit  MÉLtiR.) 

BLAtVEtXIA.  iPpfil  BlacMOR.) 

BLANC  DE  CHAMPIGNON.  Ce  terme  fkn  i 
défli^rer  une  ma(T-  de  rartnes  fiiimenteufes  dont 
les  fumiers  font  quelquefois  chargés,  qui  n'etl 
autrft  cbofe  que  les  prenier»  dévdoppeineiis  des 
fiemences  de  chAiDpignons,  qu'on  leciietlle  avec 
loin  pour  garnir  les  cqudies  que  l'on  prépare  â 
l'eflec  de  M  pfocMiw  is  fnnd  dobIm»  4»  ces 
pljDces. 


BLE 


Blanc  d'iau  :  lin  des 

ouphar  blanc. 


vnlgaifes  du  oé- 


■  Blanc  D'HoLLANOS.C'eft  une  variété  du  peu- 
fierblanc,  n*.  i.  ■ 

BLAMCHETTE  ;  nom  vnlgaife  de  l«  miche 

(^va'trîana  locufia  Linn.  ).  On  le  dontie  auflî  à  l'an- 
férine  maritime  (  çhtuopodium  maritimiun  Linn.)« 
fiai  cKiwuu  cependant  fooi  celui  de  Uut^utu. 

BLANKXRA  :  nom  donné  par  M'..  Adanfon  i 
un  gjenre  de  moufle  nommé  orthotric  par  M.  Pali- 
ibt-BeauTois.  (  yoyt^  et  mo: ,  Supfl.) 


BLASIA.  (  yoyet  Blasu  ,  &  Ll.  Gen. 


ub. 


BLASTE ét  la  Cocbiocbine.  Bhfius  ^fodùwhi  - 
wejBf.  LoHT. .    .  , 

Genre  de  p'antes  établi  par  Loureiro,  fur  on 
«tbrtireau  de  la  Cochinchine,  dont  les  fl«uri,  fi  ta 
de&ription  de  Looreiro  eft  exiAe,  dtflrem  des  ca- 
taâferes  qui  n'ont  jamais  été  obfervés  dans  aucun 
awcre  végétal  :  c'eft  d'avetr  les.  ovaires  fut  le  dos 

ÛÊM  anilMref  • 

•  ...    %■  '. .»..'.. .  ••  •   .  .  ' 

Cet  arbriflCM  eft  hant  de  fix  pieds  «  ttès-ra^ 
menz.  Set  feajlki^f  Jtncéol^  tt  oppofiées«  font 
nvwttm  fir  initherviMu  Ces  i^sts  fbrft  blan- 
ches ,  &  dtfporées  plufîems  enfenible  fur  des  pé- 
éoiiculfs  éyMtK  Tur  tes  (am^x  »  eU«s  oot^luuiiM 


un  cîlke  i  qnatré  dfnts  ;  quatre  péraUs  atfacTiés 
au  tond  du  calice  )  aut.inc  d  etammes^  &  envirr>n- 
vingt  ovaires ,  placés  ;  faivant  Loureiro  ,  fur  1» 
dos  des  anthères  ,  qui  font  grandes  &  cooibées. 
Le»  ovaires ,  terminés  chacun  par  un  fl)  le  délié  8c 
un  ftir;nijte  peu  apparent,  devicnnen:  autant  de 
fruits  enveloppés  par  les  calices ,  qui  prennenc 
de  l'accroiflement.  Ces  fitits  font  atcadies  fiur  Iti' 
anthères  »  qui  petfiilent  après  la  floraifon. 

Ces  caraâires  n'oot  pas  été  figurés  par  Lou- 
reiro,  8rftmc1!etiTaordfnaires,  qu'on  ne  peaclee 
croire  exaâs  avant  de  les  3v.>ir  vérîRés  par  ds 
nouvelles  obfetyations,&iUft  plus  que  probable 
{que  ce  que  l*ori  prend  pour  des  éram  nés  appar» 
ucnt  «BOii&fnMai  â'l'oqwe  ftnMiUe.  (  Mt^i.  ) 


nom  Uuuuia  déiîgne  un  geuie  de  plantes  quO 
Tourne (urt  diftinguoit  de  Ta  moîène  (^verà^m 
Linn.  )  lar  Xa  capfnle  globalenft  te  mm  «nroiJsi 

par  fés  fleurs  en  épis  plut  fiches.  Linné  n'a  pas  cra 

ce  car  dtère  diftii  âif  fuffif.inîj  il  à  réuni  les  deux 

Îenres^  lous  le  nom  de  yerbaJttua..L^  fthtx^tt  a 
té  nommée  improprement  hrit  0MX  mîtu,  parca 

qu  el!?  fft  fniivent  chargée  à'antkAtUSf  qoerfoR 

nonimnit  vulgairement  mites, 

9LATTI.  Sonneraiia  acida.  Lam.  111.  tab.  410.- 
Gcrtner  a  décric  la  même  plante  Cm  le  imad'M»' 
bUtia  caftolans»  De  Fruô.  «  Stm,!*  pag..^.i,tab> 

78.  fig.  I.   *        '        '         '■  ■  ■ 

BLÉ.  Quoiqu'il  y  ait  un  article  général  fous  ce 
nom  »  aooi'cfojrons  devoir  loi  doime^  plas  dé  M» 

veloppement.  Se  profiter  pour  cela  des  excel!  ri- 
tes obfervations  prélèntées  par  M.  l'houin  dans  le 
DiSion.  des  fdttutë  nmwfik* ,  voL  ^ ,  pag.  4^9. 

Le  mot  français  ilé  vient  du  latin  hlaiium;  mais 
ce  mot  latin ,  ccunme  le  mot  français  .  elt  genéri- 
que }  il  exprime  fCMlAK  fettm  de  grains  propres  à 
Uire  da  pam.  Poar  en  défigœr  la  qualité «  jifitUoit 

ajouter  f'efpèce  :  Hadum  frumtntum  voaloif  dire  le 
froment  >  b/jdum  ab  cquij ,  l'avoine  \  kladum  mciia- 
lum  t  le  méteil }  kUtùim  hiemait .  le  blé  d'hiver  s 
bladam  grofum ,  mimam .  le  gros  blé ,  le  petit  blé; 
Quand  on  dit  le  commerce  des  blés  ou  des  grains, 
on  comprend  non-feulement  les  fromens,  mais  ejç 
core  le  feigle,  l'otge  &  l'avoine.  Dans  les  pays  ou 
l'ofi'  njS  cultive  que  du  feiate^  il  porte  le  nom  do 
i'U.  On  dmlMoe  tnètna  eehii  qui  fis  ftme  en  au- 
tomne dè  fefui  qui  ft  fème  au  piintems,  pir  les 
noms  de  bit  d'automne  ou  d^ hiver ,  de  gros  blé  ,  de 
bU  dt  prÎHttms  ou  de  mars ,  de  petit  bU.  Le  blé  de 
Il  Siint  Jean  eft  du  feigic  qui  fe  fème  au  mois  da 
juin.  Le  blé  méteil  eft  le  méhnje  du  froment  8C 
du  ftigle.  Le  blé  d'Iode  ou  d'Efpagne  ,  oâ  dîta* 
lie  >  ou  de  Turquie ,  eft  le  mais.  'rioi»«utrds  plan- 
tes font  appelées  bli  ,  quoiqu'elles  n'aient  point 
de  rapport  avec  Itfs  fromcnt.icées  :  ce  Çoin  le  blé 
Doic  ou  le  luii£^a  {f^i^gonumfagapytifiti  Liiuv}! 

M  mainr 
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i«  blé  de  vache ,  eljpèce  de  mtlampynJn  \  le  blé 
dFottSÉi ,  oui  at  ralpifle  (  pktians  tênrieitfi 
''■■■>^)*  (        f"*^  Froiumt.) 

Blé  de  N/  C.90 ur.  «  C«ft,dk  MiColTigny .  le 
pltis  beau  ble  c<M»ut«  celui  qui  a  î*  noîm  w  Cpn , 
contient  le  plus  de  farine ,  8r  fait  le  meil- 
leur pain.  blé  n'trft  que  c  i  'i$  en  terril*. 
Narbeur  cit  tu-ie  contrée  de  l'indoi  an,  vuiliivc  du 
Bcogele.  C'tfi  de  ce  dernier  pays  auc  l  'on  peut  en 
obtenir  de  la  femence.  *»  ûitte  umttfSièaM  efpèce 
ne  m'tR  point  connue. 

Blé  locl'lar.  C'cft  le  from;r,t  épeautre. 

Ble  noir  eu  Saura mn.  Ceft  le  fofygonum 

BtÉ  DE  Turquie,  Blé  d'Inde.  (  Fby.  Maïs.) 

Blé  de  vache,  {^ojel  MÉLAM»y&B.) 

BLECHNUM.  (  ^oyii  Blègne.) 

BLECHUM.  M.  de  JuHlcu  ,  dans  les  Annalts 
^  Mafium  éthiftoirt  nature/le  de  Paris,  vol.  9, 
p.ig.  ip,  propofe  (l'étah'ir  fous  ce  nom  un  genre 
composé  de  plufieurs  efpèces  de  Jaàiâé  «  qui  en 

4Mmtf  airtiartidmMeitt  pu  lo«i  fiai»,  (^«yt 
Caruamtinb  ,  St^) 

BLÈONK.  Elichnum.  Ce  genre  cnntlent  dans 
Linné  un  certain  nombre  d'efpèce*  >  qui  ont  été 
•iunies  par  MM.  Smith  8e  SmêXtt  mm  un  i^enre 
p.^rtit  iiîier ,  fous  le  nom  de  woodwdrdiu  ,  qui  fera 
uunuonné  ici  par  une  fous-diviiîon.  Quelaues 
efpèces  à'ofmuHiA  ont  élé  égalwiet  leppeMes 
dans  ce  genre. 

«Blzchnum.  Çtpfmits  éifiéJuM  tn  Ugua  fatitéins , 
hm^^mAulUt  pcèu  k^enomputa,  éâm»  U  mtmt 

'dirtahn  q:ie  Li  côtt  princiftiBi  tmmUfft  tamd- 

nue j  s'o^\r,ini  tn  dtdjns, 

1.  BiAâNE  occidental  «  n*.  i.Bitshitun  ottidtn- 
taie.  Linn.  —  Svarts,  Rli&  M|.  it].  —  hm. 
m.  Gen.  tab.  869. 

1.  BLioNB  à  deota  de  fcie.  AlKAdMsiKrni&JWB. 
Wtch. 

BUchaum  frondïhus  pinnath  ,fin3ij  ;  pinnis  enji- 
fvrmlhus  ,  aculii  ,  argute  rigidequt  ferrttlaùt.  Svartz, 

iliic.  pjg.  uj.  —  Mich.  Fior.  boréal.  Amer.  a. 
|eg.  164. 

Cette  efpèce  eft  grande,  droîre^  roide  ;  fon 
£euilUge  iiinpiement  aile^  fes'pinnnleaoblongues, 
lipcéoiées,  prefqu'en  forme  d'épée  ,  aiguës  i  leur 
ttmmtt ,  qnédiocreincat  élargies  i  leur  ba(b ,  line- 
ipent  detwfel  en  ftle»  à  dentelures  xoid«s  ,  ai- 
gués. 

Cette  plante  croît  dans  la  Flegfalt»  du 
ficuve  Aïfa-Hatcba.  •  - - 


B  LE 

y  BLicMl  denticulée.  BUchaum  daukdumi 
StrartB. 

Blichnum  frondihmâ  Une*n-  lanee^latis  ,  pmngtis  ; 

pinnij  ovéï^-Lnciolut'n  ,  ftriar'ts  ,  dir.t:ci,latiSf  itf 
funum  obtufangulaiis.  fVjiiXt,  I  ilic.  p^g.  tlj* 

Belle  efpèce ,  haure  de  deui  pi^ds ,  dont  bfin- 
che  tft  lilu- j,  cylinJr  .ju  ,  anguleufe  }  le  fcuil'age 
d'un  vert-gài.  linéaire -lancéolé^  fimplementailèi 
les  pinnuUs  afcemef  *  ova'es-bncéolées ,  glables, 
ftiiées ,  fedilts,  aiguè?  ,  'org  ies  dVnvircn  deui 
poucesi  le*  fupérieure^  ^>lii5  rapprochées!  les  ner-- 
vnres  ferrée»,  parallèles i  les  deote!ures  réguliè- 
res. caRtIagiiieuftSiJa  bafi»  des  folioles  rdevée 
en  angle  otmM.  La  miAtfIcatioà  eft  dMpo0e  en 
lignes  foîit  iires  le  long  de  la  côte  du  miîien, 
rares  ou  nulles  à  la  bafe  &  au  fommet  des  MB- 
nules;  les  capfuks  fort  petites «tièsHMMibicnMS» 
d'une  couleur  de  couille-psile. 

Cedeptaottcnatilik  de  Xéaéafii.  (Swmi.) 

4.  BticKE  catrillti^neB^  fftffA—  AoiUff- 

neum.  Svsxxt. 

Bltchnum  frondïhus  pinnaiis  ,  fubcartiU^juais  ; 
pinnis  ûUer*i*  «  Uaciolatis  ,  attenmatis  ,  fpasà»^ 
femUatis,  apice  curviM  ,  àafi  adnatis ,  jfiiéMntaL- 
tit  t  ptftriorihiu  eoéuimuùs  j  ftipitt  mmricmUt*.  S*. 
Fillbpif.  114. 

File  fe  dirtingue  par  fes  pinnulîs  très-rétr^ie» 
&  recourbéts  i  Uur  fommet}  par  les  dentelures 
cartilagineufes  8e  f>k  wMiW  Ae  toute  ta  plan»  ; 
elle  s'élève  à  la  hauteur  de  deux  pieds  8c  plus.  Sa 
fouche  eil  cylindrique,  profondément  cannelée, 
bériflée  de  points  bruns,  failtans,  luifans }  le  feuil- 
lage pnlweantl^MUj  ovale- Uocéolé  >  les 
pinnines  al  te  mai  ^  mBteSi  lancéolées  j  élargMS , 
prefqu'auriculéei  â  leur  bafe  i  les  terminales  ptef- 
que  ccrUluentes  ,  celles  du  milieu  adnées  ,  très- 
rapprochées  ;  les  inftiieures  libres  en  dehors  â 
leur  bafe  i  la  fruâilication  placée  le  long  de  la 
côie  priucipale  ,  dans  toute  1  étendue  de  cbaqoe 
ptnpuie ,  compoiLc  de  opfldes  aoahiMici»  de 

couleur  ferrugineufe. 
Cène  plante  croit  i  la  ^klttveUe  -  Hollande. 

5.  BiicNB  anilrale»  n*.  5.  Bfcffct—  euli«fci 
Linn.  —  Sv>/anz /Hic.  peg.  114. -*F|plb  «Ml^ 

tab.  89.  lig.  7. 

6.  BLàcNB  orientale,  n*.  2.  Bltthmmm  wimuk, 
Linn.  —  SwaitK,  Filic.  pag.  1 14.-  ' 

BUdmmm  toHgiJoUmm,  CniB.'Fnd>'iiN. 

.  Piftx  maUecttifts.  Petîv'.  Mdf.  n*.  54}. 

La  variété  %  fe  diftingue  principlemem  pr  b  • 
kNifttcuK  4e  fes  pioBules,  qui  ont  iiil<|tt'a  kek 
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-  7.ll.i«in|HHiftiiie.A6dbmfiaMMMi.Sv. 

Btechnum  frondlbijs  pinnatij ;  pinnis  i  /<ajî  cordjtâ 
lineari'-ianetotatis  ,  fuifaUaiu  ^  intt^rij  ^  margine 

Filic.  pag.  114. 

Cette  plaote  s'étèv«  i  U  bantear  de  tiois  ou 

Juatre  pieds.  Set  AmcIms  .  hamt»  4'un  pied ,  font 
p^KIes  a  leur  partre  inférieure  ,  puis  cylindri- 
ques, un  peu  comprimées,  lifTcS»  noirâtres  ). le 
KtiHIage  lancéolé ,  fimplemenc  aflié  |  les  pinnules 
oppofées  j  les  inférieuies  petites ,  ovales ,  diftjn- 
tes»  les  fupérieures  infenhblemciu  plus  longues  , 
égales >  enfin  décroiffintes  vers  le  fommet,  toutes 
fâîles.  en  cœur,  légéreoienc  autkulées,  linéai- 
m»]mteiéUti ,  aiguës ,  longuet  4e  deux  ott  tron 
pouces,  un  peu  courbées  en  faucille  ,  entières  , 
jDuoie»  à  leurs  bords  de  petits  poinu}  ies  nervures 
luénIesfleMSdes)  les  capfiiUsdriio  brao-fen»* 
^neux. 

Cette  plan»  croît  au  Cap  de  Botuie-Eriyéiance. 
S.  BlIgmi  rofde.  Bitehniim  ngidurn.  Srirti»  ' 

•  "  * 

Acelwni  fnadiiu*  piimati*  /  ^îmjir  t9rdaio4m^ 
eetUatis ,  oki^Ut/mms  mwfwâiiht,  Swmu,  Ffl. 

pag.  114. 

BUchnum  (  Ctptify)  ,  frondiitu  piiutatit i  piiuùs 
ftJliUhia  ,  eordatO'Uuueolutis  ,  ÙMtgimmSm  Bum. 
Flor.  capenf.  Prodr.  pag.  28.  . 

Cette  fougère  croît  en  gazon  toaA»&t'élève 
i  la  hauteur  d'uo  i  èvax  pieds.  Ses  radnet  font 

noirâtres,  filiforme<,  roicles ,  très-longues,  mé- 
diocreinei\t  raoteufes  1  fes  Touches  nombre  m'es , 
cylindriques  i  leur  bafe  ,  ctittlîcuiéet  î  une  de 
leurs  faces,  longott  de  iix  i  lêpc  pouces )  le  feuil- 
bge  roide ,  lancéolé  ,  (implemetit  ailé  ;  les  pin- 
nules fefTiles,  oppofées  ou  alternes,  longues  d'un 
pouce ,  oblongues ,  lancéolées ,  obtufes ,  un  peu 
dilatées  à  leur  bafe,  ghbns,  légèrement  ilciées 
en  delTous,  entières  ou  un  peu  crénelées;  les  fu- 
périeures fouvent  confluences  }  la  iru^ification 
clam  le  dîfque  des  pûmules ,  qu'elle  recouvre  en- 
ùà»  ca  emieti  m  apfiales  A'm  Um-iuoÊt^ 


Cette. 

9.  BLànn  à  «dlktiM*  JUkIndb  miwiIafiÊm. 
Ovan, 

BUJuutm  fronHius  pimiutu  ;  fimii*  éiamUèti», 

iafi  utrinque  auriculatîs  ,  fuihajiatis  i  fruBiferis  an- 

md^ori^.  Cavan.  Prsl.  1801.  n*.  647.  —  Svaiti« 
wfBk.f9g,  114. 

iiW«  couipptf  do 


«inratM  inNMet ,  toricoléêt  dvdeof  bfttét  dé 

leur  bnG*  .  prefque  hiilées  \  les  unes  ftêriks ,  Iss 
amies  chargét^s  de  fruiiiicattons.  C<s  decnièret 
XÔM  plus  étfoicet» 

Cette  plante  croit  i  Boenos-Ajm  8e  danf 

l'iftbine  de  Pananu* 

^  -    '   '       •  •   ■    •  • 

Cavan. 

liUchnum  fnndlhus  pinnatis  ,•  pinnis  faUatis  , 
fuSkaJIiitis  f  ùfmi»  tangioritus  ,  oppofitis  ,  fummît 

tonfiutntibtti ,  ttmàêaii  ùtifjfimd,  Cavaa»  ftiri.- 
1801.  n".  649.  .  • 

CctM  e%èe«  a  Ton  feuillage  fimplement  ailé  ; 
les  pinnuleapttil^  hallées,  courbées  en  fauciile» 
les  inférieures  oppofées  &  pl^M  lonnitti  le^  fuBé* 
rteures  confluer  tes,  la  teraîinile  û^oogue.  Êue- 
croît  aux  îles  Philippines  &  au  flfem  «Unt-A»- 
toine,  proche  Chimboraxo. 

1 1.  Bl^GNS  KfTe.  Bleehnum  /tvigatttm.  CavtB. 

Bltcluutm fnndxhus  cinnaiU  ,  fabdidpkanîsi  fimtdè 
Umetolaii*,  fiàtmutb,  eiSaHs»  Civ.  fvA.  ^fou 

a".  6yo.       •  . 

Elle  eft  remarquable  par  Ton  feuillage  prefquo 
diaphane,  fimplement  ailé.  Les  pinnules  font  lan- 
céolées» léftaMR  cNoalén  flc  dlUcs  àlm 
bords. 

'  Cette  plante  croit  i  U  Nouvdle-HoUaode* 
I  £.  BLicHB  élevfo.  ASrcftiuuR  SwjatM» 

BUc^nuTi  fror.di'-us  pinnatis  ;  fir.nis  JtcilibuS  ^ 
lulo-Lmtcolaui  ,  acumiitiKu  ,  haji  juiico!\iatii  ,  / 
ruiatU  i  fruBiftrts  iineàriius  ,  fi<rUtbus  f*pi  oppofi.- 
us.  Svarti,  Filic.  pag.  iij.*-  Labili. Nov.  HuU. 
t.  pag.  97.jiab.a47> 

OfmmtU  fmtm,  Fodk.  Prpdr.    .  414. 

<kmtm  fm^m,  ^pNOgi  Sclirad.  Joain.  1791^ 
}.  pag.  i<7. 

Cette  efpèce  croît  en  gaton  •  èlle  s'élève  \  la 
hiutenr  de  deux  ou  trois  pieJs  fff  plus ,  coifvcne , 
à  fa  baft;,  lie  paillettes  ou  d'éc  iiile»  demi*.  uIl  s. 
Ses  racines  font  épailtes ,  compofées  de  radicules 
flbntufcs ,  d^  comeor  noiritre ,  romentearf  s' ou 
nuat  {H  feui!l?g^  ailé;  les  pinnules  o;^pofée8,  lé- 
gèrement pétiolétsi  les  fleriles  lam  éoléts,  actf- 
minées,  i  peine  datées ,  larges ,  très-longues  , 
Rdau'en  cœiir^çl^M  à  l%as  b«irc  \  les  pinnules 
fertiles  beaucoup  plus  étrdtes ,  liné  trcs  ^  cou- 
vertes, le  long  de  leur  côte,  par  la  'niél'H  ation 
en  lignes  non  intiV(Oinpttes«.compi(fec>  de.cap- 
fttttsBoaabieiifei. 

,••/.) 


9^fSrviilM«.'SVaitx  a  fait  entrer  dani  ccgbir: 
Mmaam  x 
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Vofmiluda  fpicant.  Linn. ,  qui  eft  Vaerof^dum  lumo^ 
ra/e.  (  Koyti  AcROSTiQUE,  n*.  ix.  )On  a  fait 
pafler  fucccdivement  cetie  plante  parmi  Its  cf- 
munda ,  les  acrofiUkiun^  les  onoclia ,  les  afplenium , 
les  ftruihiopttrit t  Sec,  Jl  faut  encore  rapporter  , 
d'après  SviTii,  aux  bUchnum ,  VonocUa  potypodiot- 
des  Lion.  (A^«»y'{  Onoci^e,  n°.  i.)  ' 

*  Bkeknam  (  femifatiiiii  ),  pîiuiù  approximaiis , 

linearikus  ,  rtB'ts  ,  rigide  ferruLu'is.  RiclW' Cflietl. 
A^.  Soc.  Hili.  Nat.  Farif.  i.  pag.  114. 

•       Blechnum  (  indicnna')  j  fioÊHÊihu  pbuuâs  ; 

pinnis  alurnis  ,  Lni:tolaiis ,  fiîfmtitiki^  ttrioU^ 
lit.  Burm.  Ind.  pag.  aji.        .  • 

'  ■  *fiiix  non  ramoft ,Jemint\t  filUuRimrvo  medio 

jllMHHlmo.  Pli/kenf  lùnâC  tab.'4btf.  lig.  4: 

-  :  *  PhyUitu  juxtà  ntrvuofi  frudifcra  ,  pinnit  brcvio- 
ribut  &  Uuitrikut  tmeouuM,  Ainm.  Coumb.  Petrop. 
X.  197.  oh.  ÈO,  iJd  Utduum  •etUmUtlt  foni 
fp^Oat,}  , 

\»  WooDWARDiA.  Smith  Se  ^vartx.  Capfules  dïf 
pofiti  en  poinu  oblongi  ^  dijtinSi  ^  fiparu ^  pLuit 
It  long  de  la  cote  prine^idêî  mimitf€  «A  MÉM^ 

j'oÊtvrant  en  dedans, 

.    I }.  BiécNE  d'HoUltuyn.  BUthnam  Houttuynî, 

'  Bltchniun  (voodvardia  orienralis)  ,fronde  pin- 
ami,fiA€onM€di  phuùspûtitMifùtiM  {  /«to  Ajlinc- 
tU  »  ^wfli  lmuÊ$l0titt  afkë  firr^,  Smutt»  Fit. 
pag.  117. 

'*  Bàehaiim  mlîM».  HoottVfii^N.'Il.  k.  taft.  ${7. 

'  Ses  fonches  font  noes  ;  cylitidriqnefl  -,  m  peo 

anguleures ,  canaliculées  en  deflits  ;  le  fêbffTage 
long  du  deux  pied?  &  pins,  deux  foiî  ai!é  j  les 
pinnules  petiolées,  oppokes ,  étalées,  lancéolées, 
nnuées  ,  pionatifides  ;  les  folioles  ou  découpures 
l.incéoiées  ,  alternes  >  les  inférieures  plus  iongu:s< 
-un  peu  aiguës  à  leur  fommet,  roulées  &  dentées 
en  fcie  à  leurs  bords  ;  la  terminale  plus  alongée  , 
aiçuë ,  ûnuée  { toutes  glabres,,  un  peu  cçtuaces  , 
roides ,  veinées ,  réticulées  { la'  &uâiflcaaoo  dif- 
poféc  le  long  de  ]  \  piinctp  jle  nervure  des  folioles, 
placées  comme  dar.s  une  toifette  j  les  capfules  fort 
petites,  d'un  bruo-ferrugineux ,  en  forme  d'un 
anneau  Uiifant  t  les  enveloppes  concaves^  ^mi 
«wriee,«iidfcict,  en  foraie  oe  croiflânt,  IVnviant 
4A€èlé4«bMsvure. 

Cette  plante  croit  au  JtfÊt,  «à'-TliaiÉbttg  fa 
•bfervée.  (  Swan^.  )  ,  •     !  .  ! 

14.  BLècNi  du  Japon,  n*.  6.  HUcknmm  jt^tiA- 
Thoob. 


'  Blteimmt  (  voodvardia  japonica)  ,  frondt  pin- 


BLE 

'  «4nMtf «  ,  pitafs  ,  firratù  ;  fûrontm  1 
maûfimù,  Svartz,  Filic.  pag.  116. 

B/ldknm jdpmùam.  Thwib.  Flor.  jap.  pag.  }3}. 
tab.  j  y.  —  ipreng.  AnI.  j.  fig.  zy. 

Très-rapprochée  de  la  précédente,  cette  plaAt 
en  differ.:  par  Tes  fouches  ,  garnies ,  dans  tout* 
leur  longui-'ur ,  d'un  feuil'age  prefque  deux  foij 
aibi  les  f  innules  feÛiles  &:  n.on  pétiolëes ,  adouci 
à  leur  bife ,  prefque  pinnattfides  t  te4  loMt  ceo- 
fljens,  obtus,  iiuifés,  arrondis;  h  fnif^iricjtion 
difpofée  par  petites  lignes  uès-fetcdesi  les  enve- 
lo^H  neBManeiifes. 

Cette  plamt  cvdt  m  Japon* 

I    Bii<s«^  k  demelaie»  éf^neslcs.  Biedmm 

ffinuL'fum, 

B.'eckmm  ;(  voodvardia  caudata  ) ,  fi<uid$  p» 
natâ  ;  pimû»  imhM^pkmtoSs  ^  invUus  f  (naÎMi 

longiftmâ.  Cavan.  Piarl.  ifal.  <f|.— Ht» 
Reg.  Matrit.  i.  Icon. 

Son  feuillage  efl  ailé  ,  compoté  de  pinnules  dont 
les  bords  fijnt  giinii  de  denttlures  courtes,  tet- 
minées  en  une  j>etite  pointe  légèrement  épineofei 
la  foliole  temunale  cies-loogae»  ep  qoeoe. 

Cette  plante  droit  i  h  Nonretle'HolhDJe. 

i<.'llLiGWE  droite*; 


BUthmm  (  vfoodirardia  Ihm) ,  frwie  pimuti, 

pînnh  pinr.iXiifid: s  ;  lohis  ovj;o-Ijr.:  eoljtij  ,  ecute 
fenatit t  fubfuUaiit.  Cavan.  Hoti.  Reg.  Mauit.  1. 
Icon.  • 

'  Ses  fouches  font  droites,  garnies  d'un  fifuîlfïçe 
lil^  I  les  pinnules,  pinnattfiles,  divifces  en  lobes 
orMM4attcèo1és,  on  t>eu  cootbés  en  faucille ,  d» 

lés  en  fcre  à  leurs  botds  ;  les  dentelures  aigu^. 

Cette  plante  ooit  émk  l'ib  de  Madèce  &• 
Portugal. 

17.  Blâgne  de  baniftèiei  BUchnum  iém/t- 


BUchnum  (voodvardia  banifteriana  )  , /Vf»* 
pinnéiâ ,  pinnit  pianMijkiit  ,*  loiit  ohtujis^  imeffis^ 
iaftot  minoriku,  Smutt,  Fil.  pag.  117.  — wcfc 
Flor.  bor.  Amer.  è.  paf.  aé|.— nidua.  tab.  179» 
fig.  X. 

'   SmÏ  fêofflafe  eft'ailéi  compofé  de  pinnules  pw» 

nattfides ,  divifées  en  lobes  obtus  ,  très-entiert, 
ceux  de  la  bafe  beaucoup  plus  petits  i  la  fruâi^ 
cation  difpofée  par  petites  lignes  interrompixs, 
le  long  de  la  pnoc^ale  aemue'4^  piiniMies& 
dif  leurs  divfliini*' 

Cette  plante  oolt  fi»  lei  noMegnee  de  la  Cf 

roline. 
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phiutii  fi»tiê  ËatMmt»  math,  imgéfrlmis. 
Smith.  — >  SvanSf  Fil.  pag.  1 1 6. 

BUefuuun  tÊnBnimm,  WaJdMr.  Flor.  arotto. 
J>ag.  1J7. 

*  BUdmmmi  fiix  fioridana  ,  prélongit  6  «ngifiis 

#MMlw.Ptttktn.  Fliyft  nb.  i|9.  ig.  I. 

Ohftrvittions.  M.  Svartz  rapporte  au  genre 
woodwjriia  le  bUehnum  virginuum  ,  n**.  4^  &  ie 
^fa"*»»»  uéUuu ,  n*.  y. 

•  BLEPHARIS.  {Voyei  Acanthe,  5i;p/>/.) 

BLÈTE.  flW.  (  Voyei  lUuft.  Gêner,  ttb.  y  , 


.  BLÉTIE.  BUtU.  Genre  établi  pw  RwzftPa- 
▼on  fur  quelques  plantes  herbacées  du  Pérou,  qui 
paroi(T£tic  devoir  être  placées  dans  la  famille  des 
orchiJces,  à  côté  du  limodorum.  On  ne  con  voie 
encore  bien  que  les  fleors  de  cet  plantes  «  donc  ie 
caraûère  généik}iie  a  M  figuré  dans  la  Ftort  d» 
Pérou  &  du  Chili ,  tab.  26  ,  Ik  les  cara^ères  fp^ci- 
fi  {uet  de  cinq  efpèces ,  Tans  autre  détail ,  inen- 
-tâmioées  par  iMttéMtMKMM  dans  leur  Sy:lhma 
vtget.  Flor,  per.  pag.  119. 

Le  calice  ,  (èmbUble  i  une  corolle  ,  ptacé  fur 
feraire,  cfl compoiS  de  fix pièces,  dont  cinq  fu- 
périeures  &  une  inférieure.  Des  cinq  fupéiiemes  , 
trois  extérieures  font  ovales-lancéolées,  t<  deux 
tecérieores ,  égales  en  longueur  aux  extérieures , 
font  une  fois  plus  lart^es.  La  divifîon  inférieure, 
plus  grande  que  les  aunes ,  &  de  forme  différente, 
cft  en  gourtièri  à  fa  bafe,  &  terminée  par  un  grand 
Idbepeadant.  à  uois  découpures  inégales.  Entre 
la  Ohrnon  mwneure  &  ks  fuperieures ,  eH  placé , 
fur  l'ovjire  ,  un  corps  étroit,  alongé ,  crt-ulë  en 
goutuète,  6c  formé  par  la  réunion  du  liyle  &  des 
étamînes  confondus  enfemble.  Au  fommet,  fur  la 
Aoe  interne,  le  pollen  eft  niché  dans  huit  folfet- 
fBS.  L'ovaire  devient  une  capfu'e  à  une  loge  &  à 
trois  vilvcs ,  remplies  par  un  grand  nombre  de 
ftf/neoces  ttèvmenufa,  d'où  léTulie  ce  caïaâère 
cflfsotfel: 

Huit  amkirts  ;  une  corolle  (ou  tûBee)  btdhlte  f 
€imq  pétales  fupirieurs  pnf.uigaux;  les  deux  inté- 
rieurs plus  la'ges  y  un  pilait  infér.eur  plus  grand,  ca' 

Les  efpèces  indiquéc^comndtviaiqipiittair 

à  ce  genre  font  : 

.  *  Blttia  (  cacaouUu  )  »  Ajitf M  emtnmlmt,  fuh- 
nçuuUuiftÊiunÊlii  Pfmêairkiff  ttmuuiêf  fiSit  iaii* 
taôlMtît,  Jhriatis.  Raiz  Sc  Pav.  1.  c. 

*  Bletia  (  repanda  )  ,  hufhis  fuhrotundis  ;  foliis 
ianceoLuis  ,  ntrvofis  ,  pUcatis  y  fiapo  ex  ai^ice  iulbi 

t€m€f¥.  Bob  81  Pav.  1.  c. 


BL  Y 

nmJJt ,  tripkyHU  t  fuipê  fp  foOt  ai  upitem 

Ruir  &  Pav.  I.  c. 

*  Bletia  (  uniâora),  iiMis  fJtrotimdis ,  tompr^ 
fufculu  i  foliis  iiutariiuSf  earimuàsi  Jtupis  tadteU' 
/i^w,.■a«}bfir.  Rabat  Pav.  Le. 

*  Blaia  (  parviflora  )  ,  huliis  evatis  ;  foliis  enjî- 
formikus,  earinatisj  fcapis  panituLuis.  Ruiz  &  Pav. 
l.C. 

Ces  différentes  efpèces  croiffent  toutes  au  Pé- 
rou .  dans  i'autoinue .  fur  les  motuagoes  j  dans  les 
fodus  eUes  font  heibacées. 

BLITUM.  (  Voyei  BiIte.  ) 

BLUET,  BIXUET.  Cyanus.  Tournef.  C'ert  le 
nom  vulgaire  d'une  plante  donc  Linné  a  fait  une 
efpèoe  de  centaurée  (voy.  Centaurée  .  n".  jo), 
8c  Totimefbrt  un  genre  particulier ,  fous  le  nom 
de  cyanus  ,  que  M.  de  JuiVteu  a  cru  devoir  rétablir, 
&  le  ditlinguer  des  centaurées  par  tes  fleurons  de 
la  citconferenfe ,  beaucoup  plus  grands  &  plat 
longs  que  ceux  du  centre  ,  înégulten  .  plus  ou 
moins  Drofondément  déchiquetés  à  leur  linibe  { 
leur  cube  en  forme  d'entonnoir  s  le  calice  compofé 
d'éctiUes  ciliées  à  leur  fommec  Les  Vailles  (ont 
fi  m  pies  »  alengées.  Les  eeutaum  eyauas  —  «m» 
tana^  &C.  prëfentent  ces  cami^èrLS  On  les  rr-' 
trouve  également  dajis  lesjacées  de  Toumeforr,' 
qui  n'en  diArent  que  par  les  fcofona  de  la  dr* 
conférence,  prefqu'égaux  ï  ceux  du  centre,  &' 
que  M.  de  Juâieu  dlttingue  également  comme 
genre.  ^ 

Cette  jolie  fleur  me  paroît  appartenir  particu- 
lièrement aux  climats  feptentrionaux  ou  tempères 
de  l'Europe }  ells  etl  bien  moins  commune  en  Pho- 
venM  ^ue  dans  tes  «aviKona  de  Paris.  Je  ne  l'ai 
jaman  rencontrée  dam  les  nwBToi»  qui  couvrent- 
les  côtes  de  la  Barbarie  }  elle  n'tft  pas  ron  plus 
cit.'e  dans  la  Flore  du  mont  Atlas  de  M.  Dcsfon- 
t  iines ,  ni  dans  celle  que  Forskhsil  nous  a  donnée 
de  l'Égypte  &  des  environs  de  Confiant innpie. 
HùlTelquift  n'en  fait  aucune  mennon  dans  fon 
yoyuge  iiu  Levant  ^  cc  ^ui  me  po't  rolt  à  croîre 
qu'elle  n'étoit  point  connue  des  Arcens ,  qui 
n'ont  guère  parlé  que  des  plantes  de  leur  pays.  L» 

rapportent  a  d'aiiircs  plantts. 

Bluet  du  Canada  :  nom  donné  dans  le  Gbi- 
nada  ,  fuivani  Sarrazin .  i  une  efpèce  d'alceUeA  ^ii- 
paroit  éue  le  vàeàuium  ulltm  Una.  ' 

BLYXA.  (Per.-Thoiiars ,  Ccn  Nov.  Madagaf.' 
n°.  14.  )  Genre  de  plantes  monocotylédones  ,  i 
fleurs  incomplètes»  de  la  famitte  des  n;or;ènei» 

(  hydrocharido  )  ,  rc  iTmqiiable  ptT  Uiîagttlacitédô 

la  iiuûification ,  qui  cui.fiftc  en         -  y 
Vit  ovtin  êihng  ,  prolongé  à  fou  fommit,  fitr» 
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fimnant ,  à  learjmt  huSdurtf  une  Mtkire  adki- 
nnu,  i  dau  lamtf  tms  éuures  filimeia  a'ttmes  ^ 
^îU$  &  pbu  nÊgt  i  k  adîu  compofi  de  trots  folio- 
la  linéaires  ;  poir.i  de  corolle  ;  une  capfule  grêle ,  ob- 
{oagM€f  à  mnt  jjfule  l^ge,  à  trois  valve*  i  lesftmencts 

4t$  parois  in  tenus  des  valves. 

Ce  genre  renferme  des  pUmet  he.rbacées« 
aquatiques ,  plongées  dans  i'eau  %  les  fèailtee  tmi- 

les  radicalts  ,  tranfparetites  ,  fembîablcs  â  celles 
des  graminées ,  dirpoiées  en  rofette  i  les  himpes 
radicales  »  i  deoi  angles  oppofés,  s'élevant  jufqti'à 
h  fnr6c«des  eâus  ;  les  fleurs  leofecnée»  dans  wba 
fpathe  alongée.  Cette  plante  porte  1  Madafafcar 
le  nom  de  ahe-thorac.  Si  dénomination  générique 
vient  du  moc  f^ctciltuio  (Jcateo)^  fouidce^  rouir 
dec  e«uu 

BOA  ,  BOBOA,  BOBO  AS  ,  BASBAS  :  noms 
divers  ,  donnes  dans  les  Philippines  à  un  arbre 
très-connu  dans  la  Chine  Tous  celui  de  lo*fy«n  ou 
imgtite.  Son  fruit  eft  un  des  plus  cftnnes  de  ce 
pays.  II  paroi'cra  fingu'ier  qu'il  y  porte  le  nom  de 
^«  oui,  chci  les  Malais  ,  entre  dans  lacompuli- 
I  tion  oes  noms  d'un  grand  nombre  de  plantes  re- 
f^aimable»  pu  Ictus  fruits  >  comme  ft  avoir 
wma  l'appeler  le  firoif  par  exceUciîce;  Le  iongaa . 
eft  réuni  avec  le  Hufii ,  autre  fruit  excellent  de  la 
Chif>e«  «^ui  appartient  au  genre  «tifhoria  de  Com- 

«MlfOD. 

BOA  XELOOR.  Dans  quelques  lieux  de  llode 
«B  nomase  atofi  le  ics  on  aienafe  des  IvNaniftes. 

BOA  MASSI  :  nom  donné,  dans  l'île  de  Java,  ï 
•ne  efpèce  de  iujubier  (râipAiv  timMttu),  qui 

An  TktftMT,  ftyiam.  ttb.  88. 

BOABAB.  (  Ftyti  Baosab  ) 

BOADSCHIA;  Cnncc,  dans  fbn  Fhra  lufhîMa, 

pap.  y ,  tab.  I ,  fig.  I ,  a  voulu  confatrer  le  nom 
de  Boadfc  h ,  prufeâeur  de  bmanique  i  Prague  «  en 
lé  donnant  à  un  genre  de  piaM»  oneiftres  ,  que 
Jkcquin  &  Linné  «foiam  iMMMié,  avant  lui ,  pel- 
utrim,  &  qaTAidaini  te  Lanwdc  ont  depuis  réuni 
mfiéttMté^/rioU  (F9yt{  ceaier.) 

BOBARA,  BOBORA,  BABORAr  t  noms  par 
lerauels  les  Portugais  de  l'Inde  ,  8c  furtout  du 
XUi^bar  t  défignent  plufieuis  courges  ou  cucur- 

BOB  ART.  "BobanUi.  Lam.  Illoftr.  Gen.  tab.  40, 
figure  copiée  d'apiès  celle  de  Plakeneu  Ce  genre 
doit  être  fiippfimé.  B  a  para  tong-tems  doutent, 

d'autant  plus  qu'on  ne  le  tronvoit  dans  aur un  her- 
bier (  JMS  plus  que  dans  la  nature.  Enfin,  Schuma- 
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lutunlle  dt  Coptmi^giu ,  fol.  5 ,  pag.  î  j  tab.  r , 
une  differtadon  dam  layalie  il  annonce  qae  le 
^«éenfe  ell  h  aime  piiiiceque  l'elfièee  de  mnaie 
nommée  mêTsa  /ftthàeu,  (Fejr*  M.ORil«  ni*,  ta) 

BOBU.  ItamaA.  dani  fon  Mufetm  leylaniam, 
nomme  ainfi  un  adtanan  de  Ceibn»  dont  il  ne 
deiigne  pas  l'efp^re;  il  cilt  égatement ,  (ooi  les 

noms  de  l>a'>u  ou  plutôt  de  homhu  ,  hohurr.  ÎV  !o- 
humbu  ,  c'ell-â-cife  j  exotique  d»i)S  l.>  U'  guc  du 
pays >  un  arbre  de'la  mtoe  ile ,  dont  ks  fleurs  foee 
difpofées  en  épis  courts  aux  aiffdles  des  Ruilles, 
qui  font  dentelées  {  celles-ci  font  employée»  daas 
laieiiiiiuo. 

•  .  •  ^ 

t.  BOCCONE  fhweftente»  li*.  i.  B»ettmt 

(  fruTt  Tcens  ) ,  fol  is  oSlongts  ,  fînuatis.  Wil'd.  SpeC. 
Plant.  2.  pag.  840.  —  Lam.  111.  Gen.  tab.  594. 

1.  BoccoNA  à  feuilles  en  Meut.  BoceoRiecerw 
data,  Wtlld. 

Bocewûafonu  eordatis^fiiMatk.  Villd.  5|pee» 

Plant.  1.  pag.  841. 

Cette  efpèce  fe  diftinrue  de  la  précédât»  ear 
fes  feuilles  ,  qui  i  la  vériré  (ont  glaoqnes  OnoaT* 
fous,  mais  anondies  ,  éthancrées  en  iœur,ner- 
veufts,  veinées  «  à  lobes  peu  fenfibles  ,  à  de«e- 
lures  obtufes.  Les  fleurs  font  dilpofées  en  une  pn- 
nicule  longue  d'un  pieJ  j  les  rameaux  très  Amples, 
faru  aucune  ramitication  ;  le  calice  blanc .  plut 
grand  que  dans  l'efpèce  précédente  ;  les  étamioes 
\  au  nombre  d'environ  vingc^uatie  1  point  de  llylei 
on  fiigmaie  feflUe,  à  deu  laoaea. 

Cette  plante  eft  fonpçnMiéo  utigiaJio  k 
Chine.  ^(Hm) 

BoccoNE  â  feuiOas  enîèiea.  Beecnafe  ôu** 

grifolia.  Humb.  &  Bonpl. 

Boccotùa  foUis  oilongis,  ertaatit.  Humboldt  flc 
BonpL  Plant,  éqnfawpag.  1 19.  tab.  )j. 

Ses  tiges  font  prefque  lignenfes  >  faaMCt  dl 
quinze  i  dix-huit  pieds ,  très-rameures  ;  ke  n-' 
meeux  alternes ,  diflans ,  étalés ,  garnis ,  vers  laor 
fommet ,  de  feuilles  alternes,  alongées  ,  lancéo- 
lées ,  longues  de  cinq  pouces,  larges  d'un  poooa 
&  demi  «  pétiolées ,  glabres  ,  d'no  vert-pàle  m 
defliis ,  vemées ,  pubefcentes  8e  rouffeâtres  ai 
deiSous,  crénelées  à  lents  bords  j  aiguës  à  leaa 
deux  e«ré«ii<s. 

Les  fleurs  font  difpoféej  en  une  pantcnle  termi- 
nale, inclinée ,  deux  &  trois  fois  plus  longue  que 
Icf  -iaiiillcs  (  ellea  Aitt  «onbreuies ,  de  couleur 
verte  ,  pédicellécs,  accenyagnées  d'-une  braâée 
lancéolée ,  aiguë  ;  le  calice  compofé  de  deux  fo- 
lioles oppofées ,  naviculaires  i  point  de  corolle; 
douze  à  ouinie  étamines  { les  anthères  oblompes. 
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d^dstmlé ,  comprimée .  ombiliquëe  pir  le  Pyle 
•erfibnt ,  s'ouvranc  à  la  boTe  en  deux  volves  uiit- 
loculaires ,  monorperntes  i  U  fentence  ovale ,  bor^ 
4ée,  (lur  un  de  fes  c6tés,  par  le  hilmmyqw  s'étend 
àtfBiê  U  bafe  juC^u'au  lonimec»  L'embryoo  eft 
•vâlê  4  placé  i  M  bue  des  femeocef . 

Cetre  plante  et  oit  aa  Péroa  ,  dans  ks  Andes, 

{Bonfl.  h  Humh.) 

BOCCONIA.  (  r^ypi  BoccOMi.  ) 

BOCHTAY  :  nom  caraïbe  d'une  efpèce  d'eu- 
(tnÎM  dt  AiiM'OoBiQgiM  j  (uivan  NtcboUbo. 

BOCKSHOORN  :  nom  donné  par  les  Hollan- 
dais au  ttir-pongelioa  des  Malabarcs,  ^ui  el^  une 
•Ipèce  de  bfgDone  (Hgnmia  fpûtkaeta) ,  différente 
de  Tes  congénère)  par  Tes  fruhl  à  qûllt  logU. 

(To/q  BlCNONE^  n°. 

BOEBERA.  Ce  yso»  a  été  énbU  par  WiU- 
ètMw  fur  tme  plante  dëcooveita  jpar  MldiatiXt 

&•  qu'il  avcic  nommée  tiigttts  pappofa  dans  fa  Flore 
é£  (Amifi^.  Cette  plaoce  diffère  des  tagètes  par 
Teigreae  vUenlb  dt  m  femences  >  par  un  double 
calice  ;  elle  a,  comme  eux,  le  réceptacle  nu.Ceft 
la  même  plante  que  le  dyjftdia  glam^Uoifo  Cavan. 
Dcmonftr.  boDHk  peg^  TAfiàTl* 

BOEIÎMERIA.  Ce  genre  eft  compofé  de  plu- 
fieors  efpèces  de  procris  &  d'orties.  (  Vayt^  les 
obrervations  i  l'article  PROciiit.  Le  genra  «e- 


nitrîa  de  Loureiro  a  de  très-grands  rapfrâra  tffC 

celui-ci ,  8c  paroît  devoir  y  être  réuni. 

BOEMICES.  Achar.  Nom  <jne  porte  la  fep- 
dfeme  nlba  4e  la  tlehénogta^t  d'Achatius.  Il  y 

réunit  les  efpèces  de  //cAceJt  Limié«  ^oi  oftem 
pour  caradiète  elTentiel  : 

Urne  enât9  m^tit,  MK^fU  it  m*mttont  htigMux  , 
ê'êthut»  4ê»  uUtum  midit  Hfff,  V">** 

Les  principales  efpèces  qui  doivent  être  rap- 
portées 1  ce  gent  MM  le  lichen  erittMVm  —  tyf- 
Jbidej  — kmedophyUa  .  &  pluficurs  autres  décrites 
par  Acharius.  Cet  auteur  a  depuis  léuni  dans  le 
mflim  genre  les  pordhniu ,  les  pygHoUlu,  tes  f  Av/- 
Utcmrft* ,  les  hitopodu^iu  [^fkvgkan* ,  dont  on 
avoit  fait  autant  de  cnbu  lëfÎKéM.  (  Vvyt^  Li- 
caait 

BOBNOLO.  A  Java  en  nonuM  ainG  une  efpèce 

<îe  bignone  (^bifnoiùa  /n<y(C<i),  flKlItiMIDée  daot  U 
J^/ore  de  i'iruît  de  Lurmann. 

£0£RHAAVIA.  (f>)«t  Patasomi.) 


B  O  I  647 

IKKSOA»  (^«/«i;  Fisonui,  a*.  4.) 

BOIGUE  :  arbre  du  Chili ,  dont  parle  Fe idRér» 
Obferv.  ) ,  pag.  10 »  tabw  6.  Sei  lemeaui  fonnenc 
une  tété  arrondie.  L*ëcorce  t(A  recouvre  le  tronc 

&  les  branches  a  le  goût  de  la  cinelle  ,  &  peut 
être  employée  aux  mêmes  ufages  ;  ce  qui  l'a  fàic 
nommer  par  les  Effiagnols  arbor  delU  camlla.  Se$ 
feuilles  font  alternes ,  femblables  â  celle?,  du  'au-ier 
ordinaire.  Les  fleurs ^  blanches,  ont  cin^  péial;:s. 
Les  fruits,  difpofés  en  tête,  ont  la  ferme  d'olive. 
Il  pardc  évident» comme  le  penfeM.  de  Lamankj 
qoe  cet  afbve  eft  on  érymi» ,  donc  flcor 
renferme  pliifîeurt  ovairo,  ^ol  defifient  attanc 
de  fruits  npprothàs. 

BOIN-CARO.  Suivant  Rheed,  Hon.  malcbar. 
9,  pag.  ro9  ,  tab.  56,  c'eft  le  nom  que  les  Brames 
dotinent  à  une  plante  que  Linné  rapporte  à  une 
carniantine  Cji^fitcU  f4iig*tka  Lit».  ).  B*m  «  dans  la 
langue  des  Bramee ,  veut  (tire  petit. 

BOIN-ER.'VNDO  :  nom  brame  d'une  plante  que 
Rheed  a  décrite  8c  figwéo  fous  celui  de  coM  ava- 
nacttf  Hort.  malA,  1^  pag.  6),  tab.  {4.  Linné  l'a 
rapportée  i  Ton  tragia  ckumeUa.  Erandotùle  nom 
brame  du  ricin  ;  en  force  que  ^ein^CMBd*  fOnt  dist 
fuit  Hem,  i^Ank,  du  Ftt^Tk, ) 

BOIN-COLI  :  nom  brame  d'une  petite  plante 
figurée  dans  VHon,  malak.  \q,  pag.  61  ,  tab.  )i. 
Suivant  Burtnann ,  c'efl  Yoldeniandia  repetu  Linm 
M.  Adanfon  (Suppt,  à  i'aïu.  EneycL)  la  regarde 
plotAt  comme  une  efpèce  de  pourpter  ;  ce  qui 
s'accorde  mieux  avec  fa  dcfcription.  ««  C'tft  ,  dit 
Rhtcd ,  une  petite  plante  qui  a  dts  tiges  courtes  « 
couchées,  articulées,  foccelentes  &  rougelttcf  : 
de  Ces  articulations  elle  poulTe  des  radicules.  Les 
aiâeites  font  garnies  de  poils  fins  &  blanchâtres. 
Les  feuilles  (ont  petites ,  fucculer.tf  s }  la  fleur 
coof^réo  de  mauo  pétales  jaune»  «  9c  de  ^ufieucs 
étammet  demetne  ctmleor.  La  dérôâioQ  de  cettn 
plaiire  dins  le  lait  guérit  les  tumeurs  dês  picdpj 
connuts  fous  le  nom  de  toddj^<ela.  » 

Quelqu'imparfaite  que  foit  cette  defcriptionj 
on  peut  y  reconnoître  une  petite  efpèce  de  pour- 
pier.  qui  paroît  être  le  portalaca  meridtdna  Linn.  f. 
Suppl. ,  &  qui  croit  dans  prefque  toutes  les  cours 
du  port  de  rik -de-France.  Il  feroit  heureux  qu'on 
y  trouvât  «  comme  le  dit  Rheed ,  le  remède  aux 
ulcères  malim  qoi  vienoam  8ttK  pfedi  desNoUis 
8e  auxquels  on  dooM  le  non  do  «rate.  {^JUk,  ét 
Pet. -Th.)  , 

BOIS,  TIGE  LIGiNEUSE. 

Deftinées  à  fupponet  nne  cime  élevée  «  expo, 
fée  à  t'irapétuoiite  des  tents ,  les  tiges  des  végé- 
taux lit;neux  dévoient  ét;e  néceflairement douées 
d'une  ioice  fuffifante  pour  léfiûci  aux  (Uogeta 
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«uiquds  les  expofoK  leur  élévation  coloiTale.  La 
«Kttte  a  dirigé  ven  œ  but  important  leur  orga- 
.aifilliori  ;  elle  a  zenân  leurs  tiges  d'une  dureté, 
'«TttJie  folidite  admirables  en  accumulant  couthcS 
rnr  couches ,  année  par  année ,  en  Us  refTerrant , 
le»  a»aroli4am  de  plus  en  plus  à  mefure  oue  le 
végécal  s'dtève  8r  qu'il  t  belôin  de  plus  de  torce. 
Pour  concevoir  cette  admirable  opération,  il  faut 
fe  rappeler  que  l'on  diAingue,  dans  le  tronc  des 
arbres  (il  s'agit  ici  principalement  des  arbres  di- 
OKylMonc)  ,  l'étênt,  i'mhÎMr  6c  le  ioi*  piopre- 
nenc  dit.  L'dcotce  eft  cenftitude  par  pluûeurs 
couches  minces,  concentriqjcs  ,  appiquees  les 
UOM  tur  les  autres ,  que  l'on  nomme  couc*ns  cor- 
àuUti.  On  donne  aux  plus  extérieures  le- nom 
à'tmvtloppe  etUulaire,  &  aux  plus  intecîeilfes  celui 
de  ûhtr  :  celle  qui  les  recouvre  toutes  en  dehors 
s'appelle  ipidcrme.  Les  coût  h  s  extetieurcs  font 

S lus  lâches,  Jes  intérieures  plus  Terrées.  Les  unt  s 
c  les  autres  Wt  comporees  de  fibres  qui  s'eten- 
entde  bas  en  haut ,  mais  qui  ne  fuivent  pas  des 
lignes  droites  \  tlles  s'écartent,  le  rapfirochînt, 
fe  touchent  en  differens  endroits, Se  formtnt  une 
(orte  de  féleau  f  >rt  irrégulier ,  dont  les  mailles 
M  efpaces  vides  s'alongent  dans  la  longueur  de 
la  tÎRe.  Ces  mailles  font  remplies  par  les  utficules 
ou  tiii'u  uUiiUiie  çjnx  unit  les  ilifférens  rdc-aux  ,  & 
cbope  ï  angles  droits  les  fibres  longitudinales  ;  ce 
qui  fiât  m  emtelacenieK  afliez  (êinblable  i  celui 
des  moroMinc  de  boit  dont  «œ  claie  eft  compo- 
fée.  Les  couches  corticales  fe  féparent  ttès-aile- 
ment  les  unes  des  autres,  ou  d'elles>mémes  pref- 
que  (aostif  nt,  ou  eo  tes  tenant  quelque  tems 
plongées  dans  l'eau  :  elles  fe  décaciieat  alors 
comme  par  feuillets ,  8f  donnent  l'idde  d'un  livre 
ouvert;  elles  f  >rtent  le  nom  de  liber.  L;  lib^r 
finit  li  oà  commence  l'aubier ,  c'elt-i-dite ,  cette 
portion  des  tigi.s  ligneufes,  ttès-diftinde  de  l'e- 
coccè,  qui  n'elt  encore  qu'un  bois  imparfait  j  in- 
gennédtaire  enue  l'écotce  &  le  buis. 

L'eubier  dffftre  du  bois  par  fon  tiflu ,  beaucoup 
flW'liche  ;  par  ta  légèreté,  par  fa  couleur ,  ordi- 
nairement plus  b'anche  ou  moins  tuncec  que  celle 
du  bois}  il  dîfftre  du  liber  ou  de  l'ecorce  par  fon 
tiflu  plus  ferré,  pat  Ca  cou'eur  tirant  moins  fur  le 
vert ,  &  en  ce  qu'il  ne  fe  fépare  point  aulfi  facile- 
*lcnc^£^ue  lui  par  fcuilkts.  \Ln  un  mt  t ,  1  aubier  eil 
le  paflage  du  liber  à  l'état  de  bois.  L'orgamfatiun 
de  l'auoier  a  toujours  été  regardée  comme  par- 
£litement  fembtable  à  celle  du  bois,  &  cette  opi- 
nion a  été  confirmée  pat  l'examen  que  NL  Mirbel 
•n  «  6h  a»  miciofcope. 

«  L'aubier,  dit  il ,  eft  compofé  de  grands  8f  de 

ftetits  tubes  (fibres  ou  «aiileaux  &  de  tiiTu  ccU 
ulaire.  Les  tubes  font  foovent  percés  d'une  mul- 
titude de  pores  I  ils  s'étendent  dans  b  longueur 
des  tiges  &  des  branches ,  &  font  difpofés  en 
faifceaux  qui  fe  réuniffent  5c  fe  féparent  alterna- 
tivcmeat,  à  peu  piès  comoie  un  réfeau^  doot  les 
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mailles  fcroient  très-étroites  &  trëi-alongées.  Ces 
mailles  font  remplies  par  le  tiflîi  cellulaire  ,  qui , 
d'un  côré ,  pénèrie  dans  le  bois  ,  va  fe  rattachinà 
la  moelle,  &  de  l'autre  traverfe  le  liber,  Sc  anise 
jnfqn'itt  perendijnne  placé  fons  l'épidennei  » 

L'organifiMintt  da  liber  &  du  bois  eft  la  mimt 

30»  ceUe  que  nons  venons  de  déctire  ,  avec  cet» 
tffi^nce  cependant ,  que ,  dtns  le  Itber,  k» 

mai.Te^  du  n-leiu  formé  par  les  tubes  font  beio- 
coup  plus  larges  ,  &que  le  (illu  cellulaire  cd  plus 
abondant ,  tandis  que  »  dans  le  boii  ».  les  faifceim 
de  tubes  font  plus  droits,  plus  rapprochés,  lit 
mailles  qu'ils  forment  beaucoup  plus  étroites  ft 
p.us  longues  ,  &  que  le  tilTu  cellulaire  ell  ei  plu» 
petite  quantité.  Cette  reflemblan.e  d'orgmifanoo 
entre  le  'iber  ,  raubierftrlebois  vient  de  ce  qui' 
les  dtux  derniers  ne  f  >nt  que  des  couches  de  Hbef 
endu.ei.  En  tffv't,  la  nutriti<»o  du  végétal  décsf 
mine  l'aiivngement  des  Cubes  da  liber.  Les  n;ail- 
les ,  en  prenant  plus  de  longueur .  perdent  de  leur 
la  getir  ;  le  tiilti  celhitaire  qu'elfes  comiennem, 
ell  comprim  " ,  5r  reflue  en  pa'tiL-  à  la  c  rconfé- 
rence  ,  &  le  liber ,  devenu  p. us  co^^paa  ■ ,  forme 
l'aubier.  A  fon  tour  l'aubier,  pénétré  pat  lesfoa 
nuvjtife»  s'alonge,  &  acqui'  rt  infenfibkmeoc  li; 
roHdité  8e  la  ténacité  dn  bois, «dont  iln'cft  bIb 
poffible  de  le  diftingner.  Il  fuffit  d'rbfetver  rofr 
ganilacion  des  végétaux  fie  leur  dcVeioppefMflt 
pour  fe  convaincre  de  cette  vétité  ,  qn'nneevpé» 
rience  faite  par  M.  Mirbel*  &  qnenOM  afioM 
rapporter ,  rend  encore  plus  éfiâenWi 

•  Dans  les  premiers  ioocs  dn  mois  d'aodt ,  dit* 

il,  nous  avons  fait  pafl'er  l'une  des  extr.'mitcsd'n 


fîl  d'argent  entie  l'aubier  &  le  liber  d'une  br 
chj  de  tilleul  en  pleine  fève,  &  nons  avons  in- 
t  roduie  l'aune  extsévuté-de  ce  6k  entre  l'épideiaie 
&  le  liber  de  cette  même  branche.  Noos  aveu» 
réuni  &  toidu  eniembîe  1-  s  deux  bouts  du  fil  d*it« 
gent,  a^rès  nous  être  bien  allures  que  le  libec 
feul  étoïc  renfermé  dans  le  nœud.  Quelques  aoii 
après ,  avant  dilTéqué  la  brandie  avec  foin ,  nons 
avons  reconnu  que  la  partie  la  plus  intérieure  du 
liber ,  entourée  par  le  fil  d'argent ,  étoit  déjà  p  fféc 
à  l'eut  d'aubier  j  ce  qui  ne  lailTe  aucun  douce  6ic 
la  métamorphofe  du  liber  &  de  l'Origine  de  l'an*' 
hier.  Cette  expérience ,  faîte  dans  le  même  rmê 
fur  le  liéne ,  a  donné  un  réfultjt  femblable.  » 

Quant  à  l'aubier,  nul  douce  qu'il  ne  fe  conrer- 
tifle  en  bois.  Duhaniri  l'Ailtooncré  à  peu  près 
par  le  procédé  que  noot  fCMns  d'indi^Mr-  Ca 

(avant ,  con)omtement  avec  BuAmi  ,  a  &ît  Me 

très-belle  application  de  cette  découverte  pour 
donner  plus  de  valeur  au  bois  que  l'on  deftine  à  des 
ouvrages  qui  exigent  de  la  (olidité  i  il  a  prouvé 

3ue ,  fi  on  enlève  l'écorce  d'un  atbre  que  l'on 
oit  abattre  une  année  a|>rès  ,  1  aubier ,  mis  idé* 
couvert ,  prend,  dans  ce  court  ifpace  de  tems, 
la  doreçé^  la  pelànieuc  9c.  les  autres  qualité»  da 
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vrai  bois  ;  en  forte  qu'il  n'eft  plus  néct-flaire  de  le 
rejeter ,  comme  il  fwc  le  6ive  du»  les  arbres  re- 
vécus  de  leur  écorce. 

Coaune  l'aubier  ne  fe  forme  pas  tout  i  çoup, 
mab  par  le  dêveloppeinenc  fucceflif  &  fouvenc 
interrompu  des  feuillets  concentriques  du  liber  , 
il  n'eft  pas  également  dur  dans  toutes  fes  parties, 
&  l'on  parvient  même  à  le  féparcr  quelquefois 
par  couches  en  h  laiflant  macérer  dans  Teju  i 
mais  cette  défunîon  s'opère  beaucoup  plus  facile- 
ment dans  le  liber  ,  dont  le  tilTu  moins  cout^ûù 
fê  laifle  mieux  pénétrer  par  le  diiTolvant. 

L'aubier  fe  change  en  bois  très-lenteroenc }  il 
•aft  par  toutes  les  nuances  oui  l'approdiem  du 
dernier  terme  de  perfeâion  ou  il  doit  arriver.  Les 
différentes  couches  de  l'aubier  ne  fe  relTemblent 
pas  i  elk-s  n'ont  pas  toutes  la  même  denfiié.  Les 
pttts  f oifioes  du  bois  (ont  «nlG  les pliis  dures,  les 
plus  liganiAt.  Les  vstfbatnty  qni  offrtMene  une 
SOue  libre  aux  fluides  nourriciers  de  la  plante  , 
s'obliraent  ;  les  fluides  qui  y  circulent ,  s'épaif- 
fiflènr  :  les  otricoles  fe  remplilfent  par  les  dépôts 
^o'ils  reçoivent.  La  quantité  6c  la  qualité  des  mi- 
tiAies  contenues  dans  l'aubier  établilL-nt  encore 
une  diff.Tence  notable  entre  lui  &  le  bois.  La 
pefaoteur  fpécifique  de  l'aubier  eft  moindre  que 
cette  du  bois  )  il  eft  encore  tnoins  réAwwt  i  ce 
qui  prouve  que  la  réfine  dont  le  bois  fe  pénètre, 
change  la  nature  de  1  aubier,  &  que  c'eft  elle,  en 
pttiie«  ^  le  fidt  psAr  è  i'écsc  de  boh. 

L'aubier,  ftnfible  dans  le  plus  grand  nombre 
•tsarbress  fut  tout  dans  ceux  a  bois  dur,  dans  le 
chêne,  forme,  &c.,  l'eft  bien  moins  dans  quel- 
ques uns  dont  le  bois  eft  tendre ,  tels  que  le  bou- 
leau ,  l  auloe,  le  tilleul,  le  peuplier,  &c.  Il  eft 
uèi-difficile  de  ponvoir  déterminer  avec  précilîon 
••tenu  convenable  pour  qti  ■  la  ibitr  puille  Ce 
COnverrr  en  bois;  il  doit  vaiur  Ttlon  la  nature 
des  dirfercntes  efpeces  d'arbres,  &  même  dans 
les.arbres  delà  même  efpèce, puifque  leurs  iodi* 
vidus  n'ont  pas  dans  le  même  tcms  le  mdme  nom» 
bre  de  couches  d'auh  er  ;  que  les  arbres  !ts  plus 
vigoureux  ont  leur  aubier  plus  épais  que  les  ar- 
bres languiftans  ,  quoique  le  nombre  des  couches 
d'aubier  obtervées  dans  ceux  ci  Toit  plus  grand 
que  celiii  df$  coucbes  oblecvé  dans  les  autres. 

Enfin ,  MM.  Sollba  8r  Daftamet  tmt  rennrqué 

que  le  nombre  &  t'épaifteut  des  couches  de  l  aa- 
)>ier  vaiioieni  dans  les  ditfereos  câtés  de  l  'ai  bre  , 

fc  roénu^  dans  les  difféirenies  pacties.  Eu  effet ,  d 
on  coupe  horizontalement  un  tronc  d'arbre ,  on 
remarque  que  les  cercles  ligneux  ne  font  pas  rou- 
jours  concentriques  à  l'axe,  mais  qu'ordinaire» 
ment  ils  s'en  evartent  pins  d'un  côté  que  d'un 
«otre.  Quelques  «mteofs  ont  Mnfé  que  C^éMÏt 
principalement  lu  (ôré  Hu  nord.  Plufieurs  autres 
ont  prétendu  que  c'éc "ic  du  ccSie  du  midi  |  qiais 
'les  lira  6c  les  amres  fe  font  accordes  à  dits  qa'M 
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moyen  de  cette  excentricité  des  couches  ligoL^u- 
fes,  les  voyageurs  y  trouvoienc  une  bonflolc  na- 
turelle qui  les  orientoit,  6c  les  mettoit  en  état  de 
redifier  leur  route.  Ceux  qui  prétendoient  que 
les  couches  étoient  plus  epaiirt  s  du  côté  du  nord , 
apportoient  pour  raifon  que  le  loleil  ayant  moins 
d^aûion  de  ce  c6té ,  il  s'v  confcrvoie  plus  d*hund< 
ditë  }  ce  qui  devoit  produire  néceflaircment  une 
augmentation  d'épailfeur  des  couches  ligneufes. 
Ceux,  au  contraire,  qui  prétendoient  avoir  ob- 
fervé  que  le$  coucbes  font  plus  épaifles  du  côté  du 
midi ,  dilbienc  que  le  fdeti,  comme  pi  incipzl  mc^ 
teur  de  la  fève,  la  déterminoit  à  paffer  plus  abon- 
damment de  ce  côté.  Air;fî  chacun  trou\oit  des 
raifons  phyfiques  «  favorables  à  fon  fentimei^ 
L'obfiervscioa  fuAi  pour  détruire  ce  fyftène. 

f  Nous  avons  en  effet  reconnu,  dit  M.  Duha- 
mel ,  que  Us  cuuchts  font  fouvcnt  ,  &  pr.fque 
toujours ,  plus  épaitfes  d*un-c6té  que  d'un  autre  ; 
mais  Cela  arrive  indifféremment,  Iciii  du  côté  du 
nord ,  fuit  du  côté  du  m  di.  de  l'^ft  ou  de  l'out  ft. 
Cette  prétendue  bnulTule  eft  donc  fujèie  à  bien 
des  variations  propres  â  dérouter  le  voyageur  qui 
voudroit  y  mettre  fa  confiance  j  mail  elle  eft  «i- 
cnre  b:cn  autrement  fujète  à  erreur ,  puifque  nous 
^vons  obfrtvé  que ,  dans  un  même  aibie  ,  la  plus 
grar.de  ép-iiileur  des  couches  varie  quelquefois  de 
t  )ut  le  diamètre  de  i'arbres  en  forte  que  lî,  aii- 
près  des  racines,  la  plui  forte  épaiff.ur  fe  trouve 
du  côté  du  iridi,  el!e  s'obf.rve  fouvi-tit 
des  branches  du  côté  du  nord  ou  ver»  toute  autre 
partie  de  h  drcoofiireoce  de  l'arbre. 

Il  eft  aifë  d'appercevoîr  la  raifon  phyftque  de 
cette  inégalité  d'epuilllur  des  couches  ligncufcs, 
puifqu'il  eft  clair  ijuVUe  dépend  di:  I  inlcrtioa 
des  racines  &  de  l'éruption  ocs  branches.  S'il  fa 
trouve  du  côté  du  nord  une  grolîe  racine  ,  les 
couchas  ligtieuùs  du  bas  de  1  arbre  feront  p'us 
épaiffes  de  ce  côté-là ,  parce  que  la  ieve  y  icra 
portée  avec  plus  d'abondance.  Si  au  coattaire» 
vers  la  cime  do  même  arbre,  il  fort  one  g'refle 
branche  du  côté  du  midi  ,  les  couches  ligneiifrs, 
txanuiiées  en  cet  endroit,  feront  plus  cpailTes  de 
ce  côté  ,  parce  qae  la  lève  aura  été  détet minée  â 
y  palTér  plus  abondamment  (  de  forte  aue  les  va- 
riétés fans  boines  qu'on  obfcrve  dans  la  pontion 
des  racines  &:  des  branches  ,  en  prodaif  i.t  d'_uHi 
coniiderablcs.daps  1  épailleur  descouch.s  ligneu- 
fes. Qd  a  ençore  remarqué  qu'en  général  i.s  ar- 
bres placis  f  ir  la  lifictt-  d-.s  t"o:éts  avoitiit  liurf 
couchas  pltis.cpailics  daijs  toute  la  partie  ex> 

Eoiv^e  au  gciod  ih:b»i0LÉêtàbAMÊaé^  dè  la 
imière. 

La  nature  do  terrain  ou  d'autres  ctrconflances 
produifeiit  encore  ce  que  l'on  nomme  étUep^ém- 

ble  ou  faux  athitr.  C'eft  une  couche  cntièrè  dè 
bois  imparfait ,  recouverte  parde  Imiii  bois.  Dans 

kt  «rbies  attaqués  par  des  gelées  viol. mes,  te 

Nnnn 
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l»ots  Diane  -,  en  £?tte  que,  fur  la  coupe  du  tronc 
de  ces  arbres .  oti  voit  alternativement  une  cimi- 
Cbe  d'aubier,  puis  une  de  bois  parfait,  enfiiite 
'VW  fiKoode  cowim  d'aubiar  )  ephn ,  un  auJSLi  «le 
DM  htm.  Cît  ééhait  eft  ploi  ou  moins  grand ,  plos 
on  moins  commun ,  félon  les  d  (Térens  terrains , 
les  différentes  fituations.  Da.is  les  terres  fortes  & 
dam  le  totitfu  des  fnréts ,  il  eR  plus  rare  &  moins 
coafidérabU  ^  dans  û»  cUixiècei  Se  dans  les 
ime»  lé|èrM. 

D'après  ce  qtri  vient  d'être  dit  for  rtnbîer ,  il 

s'enfuit  q'ie  le  bots  eft  une  mafTe  de  fibres  eon»- 
pides  &  tiès-Jures ,  produite  par  la  continuité  du 
reflerrement  de  l'aubier,  c'efl-i-dire,  par  l'obli- 
téracion  de  Tes  vaiffeaux ,  je  defféchemeqc  de  fes 
iibmttleiir  cohérence  proporiioanelleaientcioir' 
fante  à  mcfure  que  les  nouvelles  couches  que  la 
nutrition  ajoute  toujours  i  l'extérieur,  forment 
une  preffton  plus  conti Jérable.  Il  fuit  dé  ce  prin- 
cipe ,  que  la  denfitd  it  la  folidicé  da  bois  font  cou- 
joors  en  raifbn  direâe  dn  tems  de  fon  «eereifle- 
mentj  que  les  arbres  qui  croiffent  le  plus  lente- 
ment ont  toujours  le  bois  le  plus  dur,  tk  qu'er  fin 
les  couches  les  plus  intérieures  du  buis ,  étant  Its 
plus  anciennes  •  font  auffi  plus  ferrées  6c  plus  dures 
ùue  les  autres.  Ceft  par  cette  même  raifon  que 
1  aubier,  qui  eft  plus  extérieur,  n'tft  lui-même 
Jlljwn  bois  nouveau ,  foii  idiparbii  U  encore  peu 

Dans  le  centre  du  bois  exine  la  moelle ,  qui  efl 
plus  ou  moins  abondant*  ,  feloa  l'aibie  dans  k* 

quel  on  robfenre ,  8c  félon  Mge  de  l'individu 
Cette  partie  fe  deffèche  dans  la  vi-  illelTe  da  vé- 
■éral.  &  difparott  quelquefois  entièrement.  Le 
bofi  qui  tecemne  «a  enfolepMiiflioWe  eft  dii> 
pofé  par  couchée  concentrique  d'entant  plus 
épaiiïes  qu'elles  font  plus  extérieures ,  &  quel- 
quefois plus  épiiffes  d'un  côté  que  de  l  autre  , 
ain^  que  nous  l'avons  obi'ecvd  ct-d«fliis  pour  l'au- 
bier ,  Ae  cela  par  nm  canfb  reiatlfe  i  l'espofition 
dss  arbres  on  ptr  quelques  autres  circonibnces 
locales.  Ces  couches  font  contpofiées  de  fibres 
ligneufes,  dev  uilejut  i  Kis  on  moins  oblitéréi , 
de  trachées  communément  roulées  en  fpirale  ,  & 

3ui  paroifftRt  deftinéei  à  contenir  de  l'alri  enfin . 
'un  tiifu  cellulaire  qui  eft  plus  abondant  ou  plus 
remarquable  encre  ks  couches  mêmes ,  Hc  femble 
flemdnie  nature  que  la  c.celle  ,  avec  cette  diffé- 
tesce  qne  cette^ci  t  (t  compofito  de  vatfcaux  & 
tf^itricales  beancoup  plus  llches ,  'd*oA  téftilte 
Une  fubftance  molle  &  fpongieufe.  Cetrc  fubf- 
tance>  prellée  par  les  couches  iigneufcs  ,  dont  le 
iMNnbre  s'accroît  armuelicment,  tend  à  s'échap* 
■er  »  peivieK  iufou'i  l'écotce,  &  forme  fut  l'aire 
d^ipe  coupe  tiaBiverfale  ces  lignes  droites  8e  di- 
^9f$ÊÊUn  4|Bij  panant  du  tronc,  aboutirent  à 
l'écçroe»  tt  auiquelies  on  a  donné  les  noios  de 
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ligneufes  qu'on  comptoit  fur  la  coupe  tranfvet- 
fale  d'un  arbre,  étoit  celui  de  Li  années;  mais 
M.  Duhamel  a  prouvé  que  l'on  ne  pouvoit  pis 
dire  qu'on  arbre  de  vingt  am  eût  la  tige  compo- 
iiSe  de  viR||t  coochee ,  tandis  qu'un  arbre  de  ëm 
ans  aoroit  feulement  dit  couches.  Il  eft  bien  cff.it- 
tiel  de  remar^^uer ,  pour  détruire  cette  erreur , 
que  ce  qun  l'on  appelle  coHcke  fii»fiUt  i  l'oeil  tft 
nne  e^ne  cmnpotise  de  plulieurs  couches  einé- 
menieM  nmces ,  tellement  tappiochées  if  ftf* 
fées,  qu'on  ne  peut  les  dilHnguer  ,  miis  dont 
i'exifience  n'en  eli  pas  naoïiu  certaine ,  puitque 
l'on  peut  parvenir  i  Ips  fiffaMC»  m  ■oias  ea 
partie»  les  auies  des  autres  far  Nie  loogoe  Mtè^ 
cacipa  pour  quelques  efpècM  d»  bais.  • 

téii  femation  des  dilNicnscs  cmkIks  Ai  beii  f 

!es  circonrtinces  particulières  qui  les  aecomp»- 
gnent,  ont  fjit  l'objet  des  recherches  de  plufietis 
favans  phyficiens, de  Duhamel,  Daubenton,  Sen* 
rtebier ,  dcc.  Nous  ne  pouvons  amrer  dsus  aas 
longue  dttbrfBiea  i  ce  fojet  \  mm  «eoeVNnerort 
à  rapporter  quelques  obfervations  de  DuhïmrlSt 
de  DaubentoiK  qui  fuffironc  pour  donner  uM  ulée 
w&  mut  uuBKimnBi  lu  iMinm» 

«  On  voir,  dit  Daid>entoB<  au  cenae  de  la  tigs 
oailboia  d'uvaitbie*  1«  moéUe  enmuée  de  deux 
firtttUets-  L'îmdrieBr  eft  le  pins  candre  i  cependant 

il  deviendra  ligneux ,  &  par  cooféquent  le  plus 
dur.  Le  feuiliet  cxtc^riâtir  fera  pattie  de  l'écMcei 
il  efl  déjà  revêtu  de  l'épiderme,  &  il  a  une  appa- 
rence différente  de  celle  du  feuillet  liçieox.  Df 
toutes  iee  parties  de  cette  pouffe  herbsoée,  It 
moelle  &  l'épiderme  font  les  plus  avancés  Aivt 
leur  organifition.  La  fubflance  médullaire  ou  ve- 
fiailaire  forme  la  plus  grande  partie  de  cette  nou- 
velle pouiTe  ;  elle  ed  tendre,  fucculente*  de  CM* 
leur  verte.  A  mefure  que  Irs  feuillets  fe  aOB* 
plient  Its  uns  fur  Ics  antres ,  ils  s'endurtilTenr ,  8f 
forment  une  gaine  folide  ,  dans  laquelle  la  moelli 
eft  renfermée  :  celle-ci  efl  alors  tnolnsfDCCuleBWi 
elle  devient  blanchâtre.  Dans  les  liges  de  d«B 
ans,  cette  fubflance  eft  tout- à-fait  blanches  e* 
paroit  delTechée.  Fnfuite  le  canal  médullaite  di- 
minue peu  à  peu  de  diamètre ,  Jbc  dans  les  gt« 
arbres ,  mèn»  dais  ccmqHÎ  ont  en  le  pb»  «| 

moelle  dans  leur  jeuneffe^na  oe  VVfc-olcaBSlw 

fubftance  méiuUaite.  » 

Ces  obfervaiions  prouvent  évidemment  que  b 
mobile  eft  l'organe  le  premier  développé  dans  Ifi 
nouvelles  pou^  des  arbres  :  il  s'étend  de  touin 
parts  i  travere  les  cottdies  Rgneufes  8e  eorttciies 
qui  fe  forment  autour  de  lui  ;  il  fe  prolonge  jof- 
qu'à  l'épiderme.  Outre  ces  prolonge  mens,  ^ti 
vont  en  ligne  droite  8e  horizontale ,  il  a  des 
pendtcet  wMaiUm»  ,  OMÏ  Ib  irMveM  OMte  bi 
autres  paidM  dtola  dgi.  ' 

Dam  b  dge  inii&ote«  h  mdSIe  eft  cMoarfi 
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\  fnSM» ,  donr  l'intëriettr  fera  li^nfUT  , 
«  rextérieur  efl  revêtu  au  dehors  par  l'épidtrme, 
comme  nous  l'avons  du  plut  haut  i  U  (m»  coràral. 
U  feuillet  H|M«s  e6  déjà  ph»  dor  le  cot^ 
«cal  j  U  a  me  apparerce  d  ffjrente  :  aufTi  n'ont-ils 
P«s  la  même  origine.  On  a  trouvé  Tous  la  forme 
de  trachées,  dus  de  jeunes  racines  8c  dans  des 

ÎouflGiS  herbacées,  les  fibm  dont  feuilleu 
(Mui  fem  comparée.  OnVe  patTii  let  mêmes 
Menées  en  aucun  tems  dans  l'écorcc.  II  y  a  donc 
liea  d'admettre  une  différence  entre  les  feuillets 
ligneux  8f  les  feuillets  corticaux  dans  leur  nature 
«du»  leur  ori|ine i  neis  ils  fe  reflemblent  tous 
jMrtod^MÎiioa  dtiMnfiieu,  eo  fonoe  de 
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Les  mailles  de  ces  téfeaux  font  de  figures  irré- 
f  litières ,  «f  occupées  par  les  prolongemens  mé- 
dulliires,  â  travers  les  filets  ligneux  &  corticaux 
lorfquecesleuiUea  n'oni  qnapettde  coofiftance 
«ns  les  prewieii  leiw  de  leur  fermwioii.  La  moelle 
eft  comjjofée  de  véfîciiKs,  rangées  irrégulière- 
ment dan%  un  ordre  «^ui  fc  tapporte  aux  mailles 

Lorfque  la  raMbllce  médullalvt^dcend  latéra- 
lement  pour  fomer  fcs  proloogeoMm,  eUe  doit 
niiiNier  entre  les  Orée  des  Teutllets  qui  l'en- 
lo«rent,  &r  écarter  ces  fibres  pour  faire  des  paf- 
Ilges  i  ffs  proiongemen»,%ui  font  des  files  de  fcs 
molécules.  Par  conféq«e«» ks  ouvertures  occu- 

r s  par  tes  prolonseneM  médullaires  doivent 
,  «Wuwr  plâcëes  iim  l«s  fèoillers ,  comme  les 
ttailtes  d'un  réfcau  correfpondintes  aux  v:  ILuies 
<luî  forment  la  citconférence  de  la  rrAoelle. 

Amefure  que  ces  feuillets,  l'un  corticalj'autre 
Hgnein ,  f  remeni  de  la  coniîftatce ,  il  fe  produit 
^mocHSâmmm  mm  deax  d'autres  feaiikts  qui 
«crotwq»»  fécum  ft  te  bois  de  l'arbre  tant  qu'tl 
vivra.  On  a  donné  aux  feuillets  de  l'écorcc  la  dé- 
liomination  de  coucha  du  iiier,  puce  qu'éteiK  fé- 
|)arés  les  oM  des  autres,  ils  reffemUem Mis  fieuil- 
lets  d'un  livire.  Grev  étend  ce  nom  fw  tourcî  !ei 
couches  corticales.  Malpighi  n'y  comprend  ^ue 
les  couches  intérieures ,  &:  peut-être  feulement  la 
dernière.  Il  fuinte  encre  le  bois  te  l'écosce  «ne 
«Miière  qui  y  relie  }  elle  eft  ifAoté  É  Im'de  , 
^Ml'on  n'apperçoit,  ditDuhaAtel)  aucune  adhe- 
jwnce  entre  l'écorce  &  le  bois  d'un  Cuile  qui 
en  pleine  fève.  Cette  macifre  devient  enfuice 
■glaireufe  ou  mu^ueufe  par  févaposation  d'une 
partie  de  l'hunudité.  Dam  cette  cifcoiiftmce ,  qui 
arrivt  au  A  clin  de  la  fève ,  te  bois  &  le  liber  ref- 
tent  couverts  d'une  fubilance  épaifTe  ,  que  Grev 
fc  DaheaM  ftdmwcm  te  esmUam. 


Les  opinions  font  partagdes  fur  la  formation 
iMmi'dMMW^mi^»^  <MigM|R»«^M^«oiitri- 
d'un  arbre. Ort  ne  fait  fi  ces  cnnches  f^unc  formért 
l»ar  l'écfWtfu  lecorpsl^nentufei  ic  «eor 


cours  de  Tune  &  de  l'autre.  Il  efl  certain  que  le 
bois,  dépouillé  de  fonécorce, produit  de  l'écurce 
&  du  bois,  &  que  l'écorce ,  fepuée  du  bois  pac 
un  corps  étranger  interpofé  entre  deui  ^  prodoic 
auifi  des  couchëi  corticate»  8e  lignevfiM. 

Lorfque  l'écorce  eft  unie  au  bois  dins  l'état  na- 
turel ,  il  fe  foi  me  chatjue  année  une  couche  cof- 
ticaie  &  une  couche  ligneulê  {  fa  voir  :  fi  ces  deoK 
couches  viennent  de  récoice«  ou  fi  eiifes  font  pro- 
duites par  te  bots .  ott  fi  la  couche  eor^cale  vient 
de  l'écorce ,  &:  la  couche  ligncufe  du  bois.  Quoi- 
que l'un  ail  vu ,  dans  d'autres  ctrconftances  ,  ce» 
couches  produites  toutes  deux  par  le  bois  ou  par 
l'écorce  j  en  a  fait  beaucoup  d'expériences  pour 
réfottdte  ees  quefiioos.  Il  fu£ta  de  rapporter  ici 
les  principales. 

Pour  favoir  fi  l'écorce  pouvoir  produire  des 
couches  ligneufes ,  Duhamel  a  enlevé  des  q^op- 
ceaux  de  l'écorce  d'un  arbre  ;  il  a  mis  fur  le  bois, 
dépouillé  de  fon  écorce ,  des  larne^  d'érain  battfi, 
telles  qu'on  en  emploie  pour  l'étain  des  glaces  j 
enfuite  il  appli^jua  les  morceaux  d  écorce  fur  les 
lames  d'érain  ;  ils  fe  greffèrent  avec  l'écorce  qui 
n'avnit  point  été  enlevée.  Enfin  il  fi  forma»  entre, 
l'étain  &  l'écorce  j  des  couches  ligneufes  auffi 
épaîffee  que  fi  l'écetce  avoic  été  appliquée  fur  le 
bois. 

Pour  favoir  fi  le  boîs  érorcë  ponroît  produtrti 
une  nouvelle  écorce ,  Duhamel  fie  enlever  ,  au 
tems  de  la  pleine  fève,  TécefVed'tegies  cerifier , 
comme  00  le  faicanx  jeunes  chéttel  peor  avoir  du 
tan ,  lisni  rente  la  fonguenr  de  leur  tronc.  «  Sur-le- 
champ  ,  dit  Duhamel,  a  le  de  petits  cerceaux, 
jNjnveloppai  le  tronc  de  cet  arbre  de  paille  longue. 
Cette  enveloppe  étoit  éloignée  cfo  quelones  pou- 
ces dti  tronc  écorcé.  Pour  tenir  la  p'aie  encot« 
plus  i  l'abri  du  foleit,  j'attachai,  du c6té  du  midi, 
un  paillafTon  qic  i  •  rounin  avec  des  pieux.  L'ar- 
bre en  cet  état  fleurit  un  peu  pins  tard  que  les 
auti«s,  &  noua  fon  fruit,  quoiqu'il  e&t  perdu  «ne 

Eirtie  de  fes  feuilles  &  beaucoup  de  fes  menues 
ranches.  L'année  fuivar.ic  il  parut  encore  plui 
UnguilTint  ;  mais  la  troifième  aiusée ,  le  voTailt 
bien  rétabli,  i'&tai  Teaveleppc  de  paille,  8ç 
je  ireevài  le  tieoe  lecouvcKt  d^uie  nouvelle 
écorce.» 

Cette  opéÉatîon  fe  fait  nafurellement  i  la  fuîifc 
d'une  gelée  ou  d'un  autre  accident  qui  dépouille 
la  tige  d'un  arbre  de  fon  écorce  datrs  toute  fi 
circonféienee.  Cette  ii|e  prodirft  tme  neavellb 
éconce  9e  êm  ceictete  Biifct^»',  icWéjîé  ii  elle 

n'avoit  pas  étî  écortée  ;  mais  il  re{\c  une  fente 
entre  la  couche  d'aubier  qui  a  r  té  mtfe  à  nu.  Se  U 
premi^e  couche  ltgn«ufe  qui  s'y  efl  joinre  i  ellë 
s'étend  à  toute  la  citçuofénùu  des  couches  an- 
nuelle^  ,  qu'elle  féparè"dM'«iÉtelllHites  qui  n'en 
occupent  qu'une  prrie.  Cr^ttWldÊFM.  DiohfIS. 

tet  appelle  f9»Urt  $»utkt  *ï^Jvs> 

Unmu  « 
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Lorrqae ,  âk-W»,  on  fend  m  trône  d*arl>re  qui 

renferme  une  roulure  totale,  à  l'endroit  de  cette 
roulure  on  <.l\  iurpris  de  voir  une  tige  ûuisécorce« 
placée  au  centre  du  tronc ,  Se  qui  peut  »'m  difet> 
ch«r.  Cette  tige  eft  exaûeinent  recowmtc  par  la 
couche  annuelle  qui  l'enveloppe ,  de  manière  que 
la  pirtie  ligneiile  des  boutons,  qui  fait  un  tt  ict 
fur  la  tige.eft  modelée  en  creux  fur  la  couche 
annuelle  qvtïeraavre  cette  tige.  La  partie  herba- 
cée des  bomom  »  été  détruite  avcc  i'écorce  par 
l*teddentqai  tm»  le  bots  à  nu  dans  le  cas  de  pro- 
duire ui.e  nouvelle  ëcorce ,  Se  des  couches  an- 
nuelles comme  s'il  n'avoit  pas  été  écorcé.  fji  rou- 
lure totale  peut  fe  faire  fans  art  toutes  les  fois 

Sue  l'aubier  d'une  tige  écorcée  confervera  afllz  de 
rakhïur  &  d'huotidité  pour  produire  une  nou- 
velle écoice.« 

'  Le»  avantages  que  l'homme  retire  du  bois  font 
iticalculabies,  &  autant  varies  qu'il  y  a  dâ  lunes 
*de  bon»  Leift  emploi  fera  indique  a  chacun  des 
articles  ^ai  donnera  la  defcription  des  aibrcs  qui 
le  produtfent.  Nous  nous  borneions  à  rappeler  iti 
le  r  fi.'tJt  Je  quj'ques  expériences  t'jins  p.ir  M.  de 
Butfon  pour  vonnoifc  la  forte  des  toi*  auxou.ls 
on  fait  uipporîer  des  fardeaux  très  pcfan?.  SuiVaiic 
fes  obrs-rvations  ,  la  force  dn  bo's  n'i  ft  pis  propir 
tionnelteà  Ton  volu^ne.  Une  ;  icLC  dojlde  pcuit  la 
grofTeur ,  d'une  amrt:  d  égjle  lo:  pueur ,  e(t  b  u- 
.coup  plus  du  double  plus  ft  rtd.'li^  but»  dt  n  é  ne 
nature ,  qui,  dans  le  mémf  terrMB,  a  ciÉ  le  plus 
'vite ,  tll  le  p  us  fort  ;  celui  qui  a  crû  pl  ,s  Itnct.- 
tnent,  dont  les  cercles  annuels  font  plus  minccs  , 
eft  moins  fort.  La  force  du  bois  eft  proportionnelle 
i  fa jpeûuitear.  De  dei|x  pièces  de  méoie  gro(Ii.  ur 
*&  de  même  longueur ,  la  plus  pefante  eR  la  plus 
Ibne,  à  peu  près  dam  la  même  prof  ortion  tju'tl  e 
•fl^s  pefante.  Une  pièce  de  bois  chargée  iimpL- 
ineot  des  deozâeit  du  poids  capable  de  la  faire 
rompfe«  m  lonpt  pas  d'abord,  mais  bien  au  bout 
d'an  certain  tems.  U  tiTuHs  de  ces  tngénieuies 
expériences  ,  que  ,  dans  un  bâtiment  qui  doit  du- 
^er  long-temsj  il  ne  hut  donner  au  bois  tout  au 
^pta<  que  U  moitié  delà  durge/|iiipniiié  lèiie 
xompre. 

Bois*  Ce  mot  efi  devenu  générique  pour  défi- 
gner  ,  dam  l'orge  de  la-vie ,  un  grand  notnbre 

d  atb  es  qui  n'avoient  pas  de  noms  p  articuliers. 
JLe  lecon4'noinjC°^Pfu>^'cde  <liffaien(p«  fourres, 
^  ^ingue  les  uns  des  autres.  Cefl,,  pour  l'ocdi^ 
faîte  .  lineépithète  tiijie.ded  qualité»  «intérieures 
.ou  <iés  ufages  auxquels  on  emploie  l'objet  .qu'elle 
defigne  :  tels  font  îcs  d.tTéie.is  bftis  étraogeis  qui 
Xervent  à  la  tcii  turo  \-  a  la  marqu^ieiie>  ic  dont 
)a  confommacion  t\ï  i(i'<it.  grande  peur  qu'its  en-  i 
trent  d-ns  Its  ipécubtious du  cotnmt rce.  U  n't  H  pas 
diffiii  e  di  coni\(  ùrc  l'origine  des  nunns.tle  cette 
eTpecc  i  m.iis  il  y  en  a  un  hien  plus  grand  tiombre 
qui  font  moitu  léfandi»  .  H^Mii  ofiftot  plus  de 
luficttliés  pour  leoMier 4«iivct's.cé  (99^ 
:  -tn.-.'. 
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ceuY  qu'emploient  tM  habitaiii  4e  mi  caMct 

d'Amérique  &  d'Afiique  pour  défigner  le  p!u$  , 
grand  nombre  des  arbres  qui  lormeni  leuts  foséts. 
[  Ces  noms  viennettten  partie  des  Noirs,  qu'ot»  y  a 
tranfportés  pour  la  culture.  Dans  U  lai^ne  de  ces      ,  | 
peuples,  très-voifine  de  celle  delaiMtQV»,  lenêan  j 
mot  defiunc     mêiné  tems  Its  arbres ,  la  fabdince  | 
que  l'on  en  tire,  l'ufage  auquel  on  les  confiae, 
oc  quelquefois  la  propriété  qu'on  leur  attiibo^  i 
Cefl  ainfi  que  les  habitans  de  Madagafcar.^M 
oi;t  été  les  premiers  qu'on  ait  tranfportés  i  l'Ife» 
de-  France,  donnent  le  nom  d  A.j^ou  à  prefque  tout 
ks  arbres  de  leur  île  >  ils  ie  prononcent  au^  (4ye«, 
ce  qui  eft  précifément  le  motiqtl'cewlnieat  W 
Malais  au  même  iifjg  ".     r  le  moyen d'eW 
lifïcatiun,  ils  les  dilliitgiit-nc  Iss  ui»s  des  aotftSi  Hl 
emploient  des  procèdes  amlug  it  s  pour  d  liviwr 
le  plus  erand  nombre  des  plantes  «le  leur  payL  I 
Forcés  a'htbiter  un  itouveau  fol  •  As  n'ont  pu  j 
abandonné  cet  ufage  >  il»  ont  reconnu  ou  cm  lej  1 
connoitre  piulieurs  des  végétaux  ^ut  leur  étoieflC  j 
Amiliets.  | 

C'f  ft  par-là  que  le  mot  de  bols  cft  devenu  com- 
mui  à  prefque  tous  les  arbies.  Les  noms  liftn  dlin 
ont  été  pris  fouvent ,  comtne  ceux  du  coirmeice» 
de  Ir  urs  "qualités  &  de  leurs  propriétés  Itfs  plus 
rtniarquablfcS,  réelles  ou  iniaginairts.  Quelquefois 
on  'eur  a  donné  celui  des  perfonnes  qui  Us  ont 
tai:  connoitre  ou  employas  les  premiers-  D'autns 
M%  on  lenr  a  fait  porter ,  Taiu  «tération »  les  no.i^ 
mêmes  de  1-  ur  pays.  Enfin,  le  caprice  feulaqu^r!»  j 
quefois  prefidé  à  ces  altérations.  De  ces  caufes  i 
luit  cette  longne-lifte  bigarrée  de  bois  fous  toutts  ' 
(oftes'de  noms.  La  méine  chofe  a  lieu  pour  If  s 
mots  afhrit ,  ht'bts  ,  lianet ,  plantes ,  UlC.  HoU 
nous  bornerons  à  citer  les  bois  les  plus  inrfrrf-  | 
fans ,  avec  un  renvoi  â  leur  gtnre  loifqu  il  kia  | 
connu.  Nous  profiterons  pour  cela  dés  recherches  , 
de  M-  du  Petit  Thouats,  de  qui  nous  avons  cm-  ' 
primté  ce  qui  précède  ;  nous  y  joindrons  quelques 
articles  du  M.  de  Juilieu.  On  trouvera  d^s  di;t.ii!j 
plus  ét^us  dans  le  Ditttioniuurt  dti  fàenua  ntui' 
nlkt,  twl.  5 ,  pag.  47. 

Bois  d'absTNTBE.  Bots  AMBR.  Dans  l'herbut 
£dt  per  GeaMeeifon  i  l'île  Bourbon  ,  on  trouva 
fous ^e  nom  une'plinte  Itgneufe  qui  a  qtieli^MS 
rapports  avec  la  taUe  [_<an£a  Lino.  &  uuisA 
amaf  coMe  ribiymhe.  '  ' 

Bois  d'acajou.  On  donne  ete  nom  en  Amétt 
que  ,  foii  au  itdrtlu  oJorata ,  qui  eft  l'acajou  i 
pUncbes-de  la  Martinique^  foit  zufwùtetu'  mjt»- 
gom,  novuné  etr%  'àeaf^'kteiAl»  i  Saint-Domb- 

gue,  }V  mifii^gon:  dans  les  colonies  anglaifes.  On 
ne  (Joie  contondte  m  >'uii  ni  r.iutre  avec  l'aci^oii 
pioprenenti  dit,  tajfuvium  (aincarJium  0.:c:deHuk 

Linn.),  doli»U8fati»e«ioifbtnie4c  tiès-duiecs 
{NtfKAfiirjNifftWÎMadtfnlé  ^  dnaiHa  a7a«i» 
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Bois  o'acossois  ,  Bots  baptisti  »  Bois 
OA^TRi^  Bois  a  la  riivRi^  Bois  ss  SAyo. 
On  comofr  à  Cayenne  ,  fous  ces  ritffiirem 

trois  efpèces  d  millepertuis  en  arbre,  qui  ont. 
Comme  \  androfimum ,  la  toute^faine,  autre  efpèce 
du  m^ne  genre .  m  frak  en  bdiB  ;  K  foi\t  VempKes 
d'un  fuc  Ti  fineiu ,  rougeâ-re,  prerc^ue  de  la  cou- 
fciir  de  fang.  Ce  fuc  eft  purgatif  a  petite  dofe , 
con.me  la  gommc-gutte,  &  fon  application  calme 
les  «iémangeatibn»  occ^fipnnees  par  les  dardes. 
i;a  ffécoâhm  éfe*  ièiiHles  èlf  employée  Ibcérieiire* 
m  nr  pour  cnérir  les  fièvres  intermittentes.  Au- 
•bict  donne  la  ligure  &  la  defcripttoti  de  ces  arbies  « 
tab.  MuxiràiiTVis.)' 

EOIS  d'ACOUMA  .Bois  INCORRUPTIBLE.C'eft 
l'acomat  i  grappes  {^homalium  ractmofum  Ju^.y 
On  nomme  cocorea  i  Saini-Domingue  ,  acomat 
rsmge  ou  pttU  tOémèi  mmi;  ïè  tumlh  faUeifolia 

unn.  AcoMAT  »  BuMâtïi.)  ' 

BôtS  d'agouti.  (  Voya  BOIS  lizARD,  CaIt 

Titim.)  ' 

Boîs  d'agra  ;  boîs  pièdenr^très-odêrant, 
dort  les  Chinois  font  graild  cas.  Oh  aebh'i  quel 
arbre  il  appartient.  •  •■ 

t  ,  ■ 

Bois  o'aooiuAj  Suivant  Bofc ,  c'efl  un  arbre 
«l'A trique, donc If4e«c»,  légéiemem  aromatifée, 
^toit  autiefoit  appoctéai  m  E«rop«  par  let  Po»> 
cugats.  >     ■  /     i  j . 

•   •  • 

•  BouD'AUti.BotsPAMlf  àiois.) 

•  .  .  •    .  '« 
Bois  D'AiNoN:aibre  deSiinr-Domingoe^trè^- 
griiiii,  &  employé  pour  le  ciiarronnage  ,  fuivjnt 
Nkbotrôn^qui  ne  donne  pas  d'autre  icnleigne- 

•   BoitfVALOis.  (  y^o^èi  Aïoàs.)      ^  • 

■  ^Bot$  AMANDE.'  PETITE  ciQOB.  On  a«ame 

aîtiff  I  fa  Martinique ,  fuivant  Tv  rraffon,  le  marilj 

r.iternofj  de  Strart/, ,  gfnre  de  plantes  qui  tient  Te 

tnili  u  entre  la^ taf»in«  des  guttit^rt^  &  csUe^des 

nhillepcrtuis.  Pans  l'^rroier  de  Suriaj{'V  faic'am 

A  tiîks ,  on  trouvé  au<C  fous.le  oième  noi^  du 

'atbiiiicau  a  huilks  «ItncQes,      patois  éue.uiiie 

'er|>dnA»lauciK<i  !.. 
t.  ... 

Bots  o'AMAïkAirriiE'*,  einptoyé  daiis  Ta'niar- 
queterie  II  paioit  ^iie  c'ef^^lll|{||^^llQj^ifna* 

.  Bon»  AMMU  (KiQwt  Boit  •UitTvrsi;  X 


Bois  d'amourittb  teffAct  4*!icade  des  An- 

til\es  (mimofa  untiifoUii)  Une  aotre  ei'pèce  (wi- 
mofa  uunûriaétfoiia  )  e&  oonuueefcm  buù  d'amo»- 


Bots  AWGnfN.  (  FoyiX  AUCIIIN.  ) 

très  dur  ei^  employé,  dans  la  Guiane,  pour  canf<- 
truire  des  mai  ions  &  des  cafés  de  Nègres.  &  pciiir 
former  des  paHlfades.  Avec  fon  coeur  on  fabiiqiaa 
dw  moKÙtt»,  des  pilous  &  di&ceus  meublés. 

r 

Bois  d'anis.  Plufieurs  arbres  portent  ce  nom , 
paccft  ftt'Hs  cxiialeiu;  l'odeur  d^nis  de  quelqnea- 
Miies  de-lcMt  parrics  i  tels  font  le^badian  (  iliifiu^ 

anifatum  I.inn.  )  ,  le  limonellicr  de  Mudagafcaf 
{Jimoai*  maàagajeariei^  L3m.)t  i'avocauer  iiaHr 

mt^t^Lma.)*  ■  .     ..  •  ! 

Bois  d'amisetti.  Defportes  &  Nicholfon  ii». 
diquent,  fous  ce  nom  &c  fous  celui  de  i/Aim/rron, 
un  arbTilTtau  de  Saint-Domingue  «  à  fetiiiie^  Urges 
&  à  odeur  d'aneth ,  qu'ils  dirent  être  un  fàumnt» 
de  Plumier,  c'-Jt  à-dire  ,  une  efpèce  de  poivre 
eo  arbre,  le  méiue  4ue  le  ja^^otaaài  des  ifrtjîiicaf. 
Cell  peivrètre  le  pipv.  •émmin^  mift.y!Uni|iec> 
dans  Tes  PUnùs  d:Amiri^^  pag.  j^^  Vppoup 
également  au  jaiorandi. 

.  .Bois  ARAJ>A  ««.Ta  VEIVNON.  Cet  arbie^  ait^A 
noaimé  ï  Saint-Domingue,  &  mentionne  par  Def- 
portes ,  pag.  179,  tll,  félon  Pf.it  lu  ,  une  mm- 
wciie  efpèc*  d'icai^uiei  {^fh^fvttvunm  ;  ^  li  ^^laulli 
nommé  éoû  /îgaoe^  j,(iii«aK  NiohçUiMi. . , , 

.  ',.Bl»V«'AliQIMr.  Prptu  «'ifaM«;LiBn.,  (/>x<t 

Boi»  ÂllOlJ.  (Fepsr  Amples  Sàfpi.) 

Bois  BACHA,  i^oyei  Bois  a  çalsço.ss.),. 

Bois  a  baouittis  :  nom  qno  ponNK.^ 
Cayenne  deux  efpèces  de  raifiniers  (eoeeolfA'a  ). 

A  baint-Domingue  on  le  tienne  à  ui»  fe'oehier.  Les 
arbres ,  dent  liis  rejets  font  dtou»  »  miotes  jk  folir 
.dos.^  pofteiv  ailleiu»  tsacA»  cf  M»;  tâMAc  oiW 
detoMittf juAiw.  •      .        *  . 

* 

-'Bots  A  BALAI-  On  donne  ce  rom,  en  gén^^, 
.à  ^4^»ucoi|p  ^'ai^iMiA' d'atbtiûcaux  dont  les  r»* 

ioyés  à  fûsp 

des  balai*.,    s  <  . 

•..  Bois  BAtLBé  On  nomme  ainn,  à  Cajrenne,  le 
gt.Afta  tnchtUoi<u*t  d«iM  la  tukù  a  1a  toiase  &  la 

giolleur  d'une  balie. 

.  .iBois>  «I  VAiiAViA.  A  l'()«.i^curbo{i  on  donne 
ta  ,iKim'à:4wa  ^il^km^î^  .f jifoog .(  '^''•f  )  »  F^roa 
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ce  ir.ême  nom  â  un  bois  très-mou.  On  p'^iit  re- 
marquer Que  Rumphft  a  ciaduk  un  nom  inaUis 
d'un  arbufte  du  mém^  geoit  mmntm  fu/miU  mm- 
/m/u  oa  liane  à  bwMW. 

Bors-SAN  :  nom  que  l'on  donne  ,  j  Saint-Do- 
mincue .  au  e«rMa  ttUoiOM.  Cet  atbuile  m  ten 

Bois  Baptiste.  (  Voye^  Bois  d>cossois.  ) 

Bois  a  barraqobs  ««  Barag  :  nom  que  l'on 
SetMie-,  Âm  ^«lqM«  ^omien  de  Suni-Domin- 
jgue,  su  combrttjm  laxum  Linn. ,  probablement 

rrce  que  ia  rameaux  pliant  &  Tes  feuilles  fervent 
faire  8r  à  couvrir  de  (hécives  cifes»  oppeuc- 
4|W  parce  aue  cet  arbi  ifleau,  qui  vieac  très-touffu 
liif  lè  bewf  dÉiMraMfctwi  oo  itfHaw  »  fttt  4>^r^ 

tantôt. 

-  IM»  A  BAMUQOU  de  h  MartialfM;.  Cefl , 
4m*im  CiMBvallMi,  le  tedtfeli  /ewie  Uin. , 
WBliiWiiaiÉf  ihi  wwiiÉpiniififaBiafcitdee 

Bois-BÉNIT  :  nom  donné  quelquefois  au  buts, 
parce  qu'on  k  bëmt  le  jour  de  la  léce  dei  ra- 


'  V0N  M  IWAittttir  t  èit*ced*«%wiia  ou  jam- 
boCer»     cfUti  l'St-dg'FiiMt. 

Bois  D«  Brrrc.-  Les  Firan^aâ  qoihabttènt  nhde 
4oanenc  ce  nom  i  un  bois  nès-rech<^rché  pour  6 
ceelear  8r  pour  h  beauté  de  fbn  poli ,  qu  il  doit 
î  fa  foîidite.  ôn  l'emploie  i  faire  dei  meubles 

Ïrécieux.  Il  paroît  qu'il  provient  de  l'ardre  décrit 
»  figuré  par  RHeeff  »  Bm.  maUh.  f ,  pag.  1 1  y , 
cab.  58.  ious  le  nom  de  èiû.  (  KejM^  Biti  , 
Supft.) 

Bois  blanc.  Dam  nos  forêts  &  en  mcnuife- 
00  défigne  fous  ce  nom  les  arbies  i  bois  ten- 
•éte  ft  |»e«i  coloré  ,  tel5  que  le  fc«le»leptwfl»tr> 

le  tremble,  le  bouleau ,  8dc.  ■ 


Bois  MAMc  de  la  Martinjqie  ;  moi  ftM»  le» 
i|ud  CKsnnR^M  d^Cgtie  le  jSméf^tlkt  dvccfie 

Îri  eft  fort  «SlFérent  dti  jtfmirouha  de  Cayrtne  ; 
a  les  feuilles  oppofées,  ailées,  avec  ou  fans  im- 
paire. Son  frotc ,  arrondi , relevé  de  quatre  cAtes , 
tenftrmé  quatre  (atoences.  Cél  caradièrts  fliiRrent 
pour  fe  dkfHngeer  dtt  vnf  $m&mAm,  efpèce  de 
fufm.  (yoyex  QuAssirR.)  Celui  de  la  Mard- 
oique  a  été  rapporté  au  fufai»  par  Barrëre  6c  Ni- 
Cfioiroft,  qui  parnifMnt  avoir  coififUdl»  les  déux. 
H  aàrott  peiit-étre  pins  d'ai&iité  avec  le  jh^i- 
tt»  :  d'oè    (utc  qe'it  fnt  tetmi«heF  de  aetie 
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QomnMÊ^,  nP.  a,  la  f] 
sèr»,  lappoftde  avec  doine. 

Boik-iofOi  C^W  Boioo^) 

Bois  De  BOUC.  On  dooM  cè  mm  Iqiekpif 

arbres  &  arbuftes,  parce  qu'ils  om  une  od  or 
fo^^eJ  d'autres  fois,  parce  qu'îb  font  recherchés 
par  les  chèvr^'s;  mais  alors  ils  font  pUi'i  connus 
fjus  IfS  nom  de  i«U<*tn.  A  l'Iie-de-France,  c'eft 
Itprmna  ou  andaièfe  i  feuilles  dewriw»qiifcwi 
^ûs  puttcuttéraoïcoc  M I 


Bois  A  DOUTONS  :  furiiom  donné  au  genre 
uphaUuuhui  Linn. ,  à  caufe  de  fea  fl<:urs  léiuùcsca 
maflts  globuleulês  «  ayant  la  foraw  OMide  <im 
bouton,  (.^«yc  Ci»HÂUMtt*y 

Bois  BRAdLBTS  :  fso«  4|M  pocte  »  dauski 
Antilles,  le  jacqulnter t/erfuieie ûimiOtn» LisB.X 
parce*  que  les  Caraïbes  wtwpispt»  woc  les gnsui 

t  n f^l  es ,  des  braccktt  4dm  jb    pafoieac  (f>|fk 

Bots-BBAt  de  la  Martinique.  Cet  le  Mail 

Bois  DE  Brésil.  {Voyei  Bresillet.) 

Bois-CABRi.  Ceft  un  arbre  de  la  Manionaf, 
donc  les  jeunes  rameaux  font  browds  ay<fc  dMns 

par  cabris  ou  chèvres ,  &  que  Jacqnin  a  nommé 
pour  cette  laifen  â.gipkHa,  Uans  la  n>éme  iie  &: 
dens  le*  autrts  Antilles  on  noumie  ,  pour  la  irénie 
mifiM*  Mfctkn  èétagd  le  eabciUet  {timu  èn^ 
nria  ) ,  quë  les  mêmes  anrmauv  n'aimcuc  psi;  Lt 
catalogue  de  l'herbier  de  Vaillant  offre  encore, 
fous  le  nom  de  ^i-€airi,  un  aibrifiieau  qui  paioic 
être  un  faearicr  {fi§vm  ingtdtê}.  TMgm,  « 
grec«fi|oiie*MKi 

Bois  CACA  de  Saint  -  Doningue  ,  Bots  M 
MEUDt.  On  donne  ce  nom  au  uif^*rit  Jangiim^ 
dont  les  leots  répandem  «iie  odeur  àUtffctàlk 
8e  puante»  approchant  de  celle  d:s  exciéme» 
humains.  C'en  à  tort  qtie  Nfcholfon  attribue  ce 
nom  des  Antilles  au  fitrcalia ,  qui  ne  s'y  troute 
pas.  Cet  arbtilfean  u'eit  d'aucun  viàm/t  ni  d'aiKUK 
utilité  


Bots  a  caleçons.  On  donne  ce  nom,  dita 
auclqucs  quirtiers  de  Saint-Domingue,  auxdif* 
rérentes  eipèces  de  iMJiAni^  qui  a'jr  rentoonesi. 
S;  doiir  les  llrafllii,*  dViIMM  en  dMs  Mes,  «(• 

tf  ru  grofliérement  un  caleçon.  Sal|MlCMdlWi« 
on  le  nomme  aufli  hou  hacha. 


Bois  a  CiaiiHtT.  (Kewr  lfAai<t.a 

Aubier.)  • 
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,  CAMffîeiTT.  )  u  Defportes 
&  NichoUbn,  dît  af,PllifQ>  geauvoi'.  >  oac  pro- 
kMfiMMM  commu  Dneerrevrenfénéralifanc  trop 
M  nom  «n  nfage  dans  ot*  canton.  Selon  le  pre- 
mier, le  bois  de  campéche  ou  bréiillet  eft  le  como- 
tMia  Linn. ,  connu  dans  toute  la  colonie  fous  le 
Bom  vulgaire  de  injlMbf /felè  Ceceod  lenpf«^o<fhe 
4»'*f''lpiM,  en  y  rapportant  cependant  la  fyno- 
Vfmig  ^uêfhnJUium ,  qui  ne  convient  qu'an  to- 
moeltékh  UhAmjtoxylam  t-ft  l'arbre  connu  lians 
«KR  ksQaarcien  de  Salnt>DoiniDKiie  pour  le  bois 
rf^MM^cbe  :  c'eft  celyt  om  tÉMiaiftMité 
femojfdawie  rB—DiBi.y  . 

* 

Bois  pe  cannelle.  PIu£eurs  arbres  portent 
ce  Dom  ,  le  ««wi/a  entr'aiitm ,  à  niron  de 
fbnénerire*  qiliafedbttédebcMNnlIe.  A  file* 

de-Prance  on  le  donne  ï  trois  arbrei  qui  n'ont 
rien  de  commun  entr'eux.  La  couleur  plus  ou 
moins  foncée  de  leur  bois  les  a  fait  difttrguer  en 
frlanc^uis  Ac  noir.  Le  bois  cannelle  blanc  eft  une 
eipfcee  de  laurier  (  l*urus  cupu/ifomi*  Lam.  ).  Le 
bois  cannelle  gris  ell  une  efpèce  de  ganitre  (<•/*<»• 
ftuyiu).  Le  fruit,  <}ui  refleoible  à  une  grofie olive» 
peut  fe  manger  (foiod  il  efl  mit.  Le  bois  cMMtlIe 
parole  être  une  autre  efpèce  du  même  genre, 
mil  «iom  Itt  caraâèf es  botaniques  oe  font  pas 
fnam  biea  comuit. 


Bois  canon  bâtard  *  Bois  trompette 
SATARD.  C'eft  le  p^un  ekfyfifi^UMm  de  Vahl. 
Afbie  Se  la  famille  des  arriiacées»  dont    bois  efl 

jnou  ,  rrenx  ,     prut  fervir  à  fiirt  des  coodllîts 

d'tin  Ix  cti  gouttières. 

Bois  campv.  Plnfieiusarbce»  diflteM re- 
çoivent ce  aom  toutes  las  Ebls  qœ  hws  troues , 
creufiés  Se  Sès/méi,  fmc  enpMféi  i'ftict  des 

canots.  :  •  I  * 

Bois  capitaine  :  non  que  p«fit^âSiipt<i>0' 

BÙtigiXC  fit  mjlfighit  ttrtttf. 

Bois  capucin,  {Voyei  Bois  signor.) 

Bois  caraïbe  :  arbre  de  Saint'Domingue ,  qui 
croît  iur  1;  s  pentes  des  montagnes;  il  eft  employé 
comme  bo  <;  le  charpente  dans  l'intérietir  desmai- 
XoM.  Nicboiios<>  <tiit  ea  parle  «  nindtaue  autan 
yufWilGiaidHràkiappotiBtiawigenre 


Bois  cassant  :  petit  arbre  grêle  de  l*He  de- 
f  noce  a  4iom  Jca  rameaux  faùt  taèa4i>gilM>  ^«n^ 
ini  vient  fbft  nom ,  8c  «lui  4e  js^Sem»  ^  M  a 
iionnê  Commerfon.  Sa  dlceâien  <É<«miée  dans 
ies  maladies  vénéiienMB.   .    • .  . 


Bon  A  cassave.  Dam  la  lifte  des  bois  proprM 
à  bâ:ir ,  pourvu  qu'on  les  mené  i  l'abti  du  ibieti 
&  de  la  pluie,  Detgenes  opfild  «M  «l^èct 

d'arbre  qui ,  félon  bi ,  a  le  port  8r  les  fèoMes  dn 

lilas,  les  fleurs  en  c or ymbes  blancs  i  pour  fruits  , 
de  petites  baies  d'un  blanc- pourpre  &  ombili- 
qoëes.  Ceft  un  bots  mou  ,  poretix  9t  iexible  {  ce 

2 ni  lui  a  fait  donner  le  nom  de  M»  doux.  Nichol- 
»n  parle  auffi  du  bois  à  <affii««  ou  bois  doux  } 
mais,  comme  Defpones ,  il  n'en  donne  pas  une 
defcription  adez  détaillée  pour  le  rapprocher  d'tme 

Elante  connue  des  botantttes.  Néanmoins,  M.  Pa* 
fot'Beauvois  préfume  que  c'e*  VaraHa  arbore  a 

Lkn. ,  fumoQiiné  haU  m^jf^  dans  quelques  quac- 


Bfla  M  CJCVAIJ&M  «  c^eft  fe>nMKe  ialÉ^Aair 


Bors  t>s  cAVAN.  On  trouve  dans  quciqnei  an* 
teutsIefimiMilii  déigné  4eiis-ct  nem. 

hÊÊÈ  M«èBM  Je  Ja  G«kM.  Amm.) 

Bois  De  cham  m  di  cam.  Les  Anglais  f^>nt 
venir  de  leurs  nouvelles  colonies  de  It  core  occi- 
dentale d'AfHque ,  fous  le  nom  de  <hanrwood ,  gn 
boit  fort  eOimé  dans  la  marqueterie  ;  il  cfl  touge  , 
macqné-de  veines  noirâtres.  l<es  Pettof  ait  le 
ment  pûO'faiatt ,  du  nom  de  la  rivîèfe  d'où  II»  lé 
rircnr.  Atr-elius  ,  qui  vient  de  parcourir  ces  cotf 
trées  avec  un  grand  avantage  pour  la  botantdtte, 
en  a  fait,  on  genre  fous  le  nom  de  ufp^  ^  de  li 
liuiiiUe  dee  iéf  umineafts  i  11  a  ^lufieun  pamcufat^ 
ricês  oonNMnes  «vec  le  terd». 

Bois  m  chambre.  Suivant  Nicholfon  ,  c'tft 
■ne  planie' annuelle  de  Saint-Domingue  ,  dont  la 
tige  ipoogseafe  ,  cannelée ,  haute  de  fix  pied^  & 
grofle  comme  le  doigt ,  eft  employée  dati»  la  co- 
lonie en  guife  d'amadou.  Ses  rameaux  font  oppo* 
fés,  ainiî  que  fes  teaiUes.  Qojte  connoît  peint  h 
fnÂiflcatiiM.  . 

Bois  de  OHANDBttt.  On  démw  ce  nom  i  plu- 

(leurs  arbres  oui  font  droits  &:  efTik-s  f  tnii  re  des 
chandelles,  telles  que  différentes  efpèces  à'agav* 
onidtidAffajit«»,  ou  dont  le  bokcjBntieottiuéU 
que*  parties  propres  à  s'enllamnw  ,  8r  1  entre- 
tenir quelque  tems  la  flamme  comme  im  flam>- 
beau,  l.e  iots  de  chandtUt  noir  ii%  Antil'ts  ell  un 
baifanier  (  «^nym  ttemifera  Linn.  ).  Plumier  défi*> 
gne  encore  fouv  le  nom  hêia  ét  thimétlk  VttidiâS$ 
f'utUcfn ,  que  Suriin  nomme  auffi  ioit  it  rofe  «  |fc 
qu'il  dit  être  le  toulaouahea  ou  alacoualy  des  Ca^ 
raïbes.  La  couleur  jaunitre  de  fon  bois'lui  a  en- 
core fait  donner  «  dans  les  Antilles ,  les  nonti  de 
jaiut  f  8c  l'odav^  de  fbs  flenni 
l'a  fairnommtr  ,  dans  quelques  cantor.s ,  tch  dt 
jafmùu  ^  rapport  de  PÎumter  »  ou  leod  ces  deux 
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arbres  tHimxx  dans  leifr  loiifo««r.8f  en  Unes*  mie 
l'on  emploie  ou  feules  ou  pluneurs  lié«c  Mifetabk^ 
comme  des  flambeaux  pour  s'éclairer  h  flitit. 

Bois  de  çuAUVB>&ODfUS.  On  donne  ce  nom, 
^ans  l'île  de  Bouibon,  à  une  efpèce  de  gui ,  dont 
le»  ftuin  tam  itchMcbés  fu  m  chante  foiirii. 

•  '   *  ■ 

.  Bois  df.  chkne  ou  Chhne  noir  de  Siint-Do- 
vii^ue.  Ceft  le  iignoai*  iongijfiam»  (Koyr^  Bi» 
CMONS,  n*.  1.) 

Bo:s  PE  CHîNiLLE  de  rile -de -France.  On 
■fMBMM  einft  le  volkamcria  ketempkyli»,  Ventenat  « 
fMcë  tf»  lea  fenilles  (ont  iàjèm  i  iéra  mniées 

a la  larve  d'bn  fpbînx.  On  a  confenda  kv«c  lut, 
i  le  nom  de  bois  de  fenil ,  un  jrbiirte  de  la  fa- 
wHSk  des  compofées  j  décric  fous  le  nom  de  e»mt« 
àfiéattétfiÊde,Um. 

Bois  de  cheval,  (f^oycr  Bois  major.) 

f  Bois  DE  CLOU  PB  VARA^CeA  lé  w^nâM  ca- 
ryopkyllat*.  ' 


Bois  DF  cLOux.  A  l'Iie'dc-Fiance  on  donne  ce 


Sois  a  CodvoN  :  furnom  donné  au  fucrier  des 
momagnet,  perce  que-,  dic-«o»  c'eft  ans.oocboM 
iquè  nous  fommet  redevablea  de  connolcre  l'efiea- 

cité  du  baume  qui  en  découle  pour  la  guérifon  des 
plaies.  On  pcflede  cette  plante  dans  les  h^rliicrs 
de  l'Earape  \  mais  on  e(l  incertain  à  quel  gtnre 
elle  appartient.  Elle  paroit  fe  rappiocbei  du  hur- 
f-'j,  de  Yamyrii^  de  Vhtdwigia  dt  Svariz ,  de 
'icica  Juir.  M.  Palifot-Beavivois  ,  qui  l'a  obftfrv 
à  âai(i)t4>omipgue4  penfe  qu'elle  appactieut  i  ce 


Bois  de  colophane.  A  l'Ile-de-France  on  dé- 

figne  deux  arbres  fOus  ce  nom  ,  h  caul'e  d.-  \i  i  i- 
fine  odorante  qui  découle  abondjinment  de  uuites 
ICMirt  parties.  On  les  dii)ic>pue  par  les  furnorm  de 
francs  8i  de  kâmrdi  JulU^u  &  Lamarck  Icn  réunif- 
/ent  au  hurfera.  Con>aierfbn  en  ayoit  ini  titrux 
jeçresi  il  nommoit  le  premier  co/ophonia^  &  le 
^pod  n^afigaia  ,  dqnt.  Garrtnet  g  figuré,  le.  i'ruit 
fùmXt  nom  dp  ^«««nr,-  mais  comn^  jl  m  l'a 
*eçu  qu'en  érat  de  Jtllitcition  ,  il  n'a  p«  en  fjifir 
xnxxi  k-s  détails.  Quoi  qu'it  «n  foit ,  il  paroit  tiif- 
fér«r  beaucoup  dw  faaMiT.  (  Jf^jff^  «0  aMft» 

Suffi.)  .  .,, 

:     î  ,       ■  ' 

Roi<;  Dr  CORAIL.  Cl!}  le  Condopi,  h*.  i 
laàeaamhtra  Lyiu.     L'uyinona,^  dons  Ws  âeurs 

M9(  ^ViJejWIttd'wi  igm^^A.MfaiWfaM  iç 


•  O  I 

nlOQW  nOOW  1  OBrlWnVVrfliV'BiClIMMVf  fVViW 

Bois  dc  coane  d'Ambowi.  (i^«fi{  VbOh 
GousTAM  «  n^.  ).  )  Ceft  le  fétdaié  Liim. 


Bois  COTEtET  oa  A  COTEIETTW.  OBI 
atnft,  en  Amérique  ,  des  arbres  doOtleitÎMftMt 
relevées  de  c&tes  faid.^nte^ ,  tels  qutle  MMruy* 
ùm  j  le  aonnùé  pyramidata ,  èft» 


Bois  couLEtJVRs  ou  m  cootEUVRE.  Ce 
a  été  appliqué ,  fuivant  les  paya,-auv  diffîrewa»» 
bresou  arbuftes  réputés  coOMiAlpécifiqaitcaflm 
k  morfiiie  diea  ferfca».  ' 


B;>isiN( 


Bois-DARD ,  Bois  a  p&Icbb  de  Ceyemie.Cell 
le  pofira  d'Aublet,  aiofi  Momé  ptrœ  qpe  toM* 
turels  du  pays  arment  le  bout  de  lewc  ' 

as'ec  un  morceau  ds  ce  hnis  ta  l'éMpoÎMi 
Hichard ,  c'eli  une  elpèce  de  moiuili  M{ 
qui  efi  employé  à  cet  «léir»  9ù  poits  iCqpaan 
le  oMa  de  ims-ptie,  t 

Bois  a  dartres.  Quelques  Créo'es  nomment 
ainfi,  à  l'ile  de  Bourbon,  le  danois  Conimeif.. 
parce  qu'ils  prétendent  que  la  décoâion  de  faia> 
cine  g'.iérit  l.;s  dartres.  La  même  propriété,  attri* 
buée  dans  l'Amérique  àdesmiiiepcrcuisenailxei 
leur  •  £iit  donner  le  mdiM  nom. 
.•    •  '• 

Bon  x>BNTntftr  Ceft  b  ùifutm  M  ( 
LAOïr.)  t      *  . 

Bois  dvr  :  nom  donné»  dana  divers  pays,  ii<t 
arbres  du  lieu ,  remarquable»  p^r  I  -  dureté  de  Icat 
bois ,  0:  que  l'oô  somme  auaî  4Uwiquefon  Mrii 

fer.  .    •   •.   I  .  •  • 

Bois  dyssent^rique.  C'eft  le  malpigkiâf^ 
cata  Linn. }  il  elt  aulli  connu  fous  les  noms  àemt- 
lifitr  ûori  &  èùis  tan  ,  parce  què  Ion  fruit  eft  de 

couleur  jaune-doie,  i  que  fon  écorce  l.r 
bablement  .à  uontst  les  cuirs.  (  t^oy^i  Mou* 

RfitLUlR^)  -  . 

^OiS  D  tthiB»  {  Fffjti  Ébénier  6'  Plaqce- 
MHnea..i}'   «  ■  -  - 

• .  '«  •     }•        .j  ■'  • 

iBoin  A  .MtvittR'tis  POfseoKt.  On  a 

marqué  que  !e  fuc  laiteux  de  certain*  arbre*  ew»- 
muniquoit  proniptement  à  l'eiu  une  qurlité  i 
délétère,  que  les  poiirons  q:!  v  vivoKnt.e» 
étiMcncI  ^ard»  Oc  comme  enivrés .  en  for» 
iï|W^ra'fiBmrok  l'Iesi-fn^ndte'  i  la  'main  t  teHe  é 
l'origine  de  leur  no>n.  I')e  te  nombre  fontUrf- 
àiiu,it^§*ktH.  firu4*t  la  coque  du  Levant;  qoe^ 
i«ftC.    -  ■  M-  -  -•• 

Buts 
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Bois  d'Iponge.  On  donne  ce  nom  J  <îes  arbres 
dont  l'écorce  eft  renflée  &  fpoogiettle*  De  ce 
■ombre  eû  le  sjjkmiâ  de  ComniMbo  «  It  eifii 
mifpm  Lam.  Sec 
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Bois  de  fer.  Ce  nom  eft  doonA.  Mon  les 
I^ys .  à  beaucoup  d'arbres  ^ffémut  dont  le  boU 
eft  très-dur ,  &  employé  ,  chez  pkifiMts  hordes 

fjlglMlMC    iWkMv  r.f...  —  .tf .  .  .     ■  .  -»  -  l_Jt  


Bois  de  fbrkambooc.  (  Koy^j  BRisiu-ïT.) 

*       ■  • 

Bois-FtàAV.  D'après  la  defcription  que  Def- 
Ppttes.8f  NichoUbn  nous  ont  donnée  de.cec  aibre , 
il  ne  piroît  pas  douteux  que  ce  ne  foit  un/rma- 
,  &  ptobablemenc  Je  iomtax  gofypinum.  La 
iegéreté  de  fon  boH  le  fitt  employer  par  les  pê- 
cheurs pour  foutenir  leurs  filets  fur  l'eau;  ce  qui 
loi  a  fait  donner  le  nom  de  ixtis  dt  higt,  U.fert 
encore  pour  la  confiru^ion  des  pjrrogiMI  Jodien- 
œs.  Sea  écoice  (en  à  £iire  des  coidee» 

Bois  de  frêne.  Suivant  Nicholfoe-,  on  donne 
ce  nom  â  un  arbre  de  Sainc-Domu^fee^mikt  quel- 

aues  rapports  avec  le  fréfie,  mdt  qui  en  eft  très- 
lûlnû.Son  bois  eft  mou  ,  blanc  &  calTint  ;  il  croît 
dans  lei  mirnes.  Quelques  habiuns  en  ont  formé 
des  allées.  On  pourroit  lui  trouver  quelques  rap- 
port» avec  Iç  iiâ/uiùa  radieans  fi  fes  fruits  n'étoient 
pis  *  d'apièl  Nieholfon  «  des  baies  di^jp^ofées  en 


Bois  gaieux,  BoiSMMNTlo&BUU.(r0y. 
BoM  ra  o^nov.  (^«yvc  Bots  osmtu.)' 

Bots  m  OAQTILUS.  (  Foyet  BoM  A  BA- 

Bo/s  GFNTiL,  Bois  joli.  C'efl  le  dapkne  meie- 
—  Lion.  (  f^oyti  Laureole,  u*.  i.  ) 


Bois  DE  coYAVE.  Une  efpèce  de  pnckia  eft 
àiniî  noaamée  dans  l'ile  Bourbon.  . 

Bois  p'lMoE..On  donne  aflex  fouTent  ce  nom 
M  boit  de  Cempéehe  {kâmmioxyliM  Lîria  ). 

Bois  JMCOR&UPTIBLS.  (  f^oytt  Bois  o'a- 

■  - 

^  Bois-  imbiili.  A  le  Mininiqae  on  nonmiè 
•in(î  le  laurut  boHyntd  lÀM.  A  Saint-Domingue  il 

Croit  que  le  même  nom  eft  donné  au  fcksgtria. 
>  bob  tiabelle  nei  de  llieiMeff  deSiMan  ci  le 


B  p  1 

par  les  (înges  appeldi/icete^fe' 
une  efpèce  à'ttigutiA . 

Bois  di  msiom.  (K<gw{  Bois  di  cbam» 

DCILB.) 

Boi&iaumb.  Plefieurs  arbres  emplt^ès  dans  U 
ceîntweeu'h  nerqaeteiie  dohrene  ce  nom  à  b 
coulenr  de  le«r  iidsi  ib  fiant  éUUpÊU  Mnut  ke' 

pays. 

Bois  ion.  CKgm  Bois  eiMm.) 

•     •        •   .  •  ■ 

Bois  db  joli  coolU  On  donne  ce  nom ,  dan» 
l'Ile-de-Fnnce^  à  Mi<petlK  vfate«.i  caufe  de  fon 
élégance  Brde  la  bonne  odewtqv'tt  exhale.  Com- 
merfon  en  arott  fait  un  genre  qu'il  avoir  confa- 
cré ,  fous  le  nom  de  ftaaàa  j  i  la  mémoire  du  mé- 
decin Sënac.  Adanfon  l'a  rapporté  dans  fes  fàmil-. 
les  ,  fous  le  nom  de  bois  de  merle ,  au  celajtrus  , 
opinion  adoptée  d'abord  par  Lamarck  ,  qui  fit  de 
Cet  arbre  fon  cttaftre  ondulé  ,  n*.  8.  Cependant  il 

pjroit ,  d'après  l'examen  fur  le  nranc  «  que  le 
genre  de  Commrfbn  doh  être  eenftvré  i  ce  qa*t 
déjftfidxl4HB«cck  dans  fes  iitb^bMlMK^i  • 

Bois  de  tAiT.  Ce  nom  s'applique ,  dans  tes  co- 
lonies de  l'Amérique  &  de  l'Inde ,  ï  divers  arbres 
de  la  famille  desapodoées  &  des  euphorbes ,  qui 
rendent  un  fuc  fapeu^  irdînilfttllfnt  TMiHtmit 
&  dangereux. 

Bois  de  lance.  On  donne ,  félon  Plumter,  cè 
nom  j  dans  les  Antilles,  aux  deux  efpèces  de  ran* 
dia ,  parce  que  leur  tronc,  droit ,  hautSt  grêle  ,  eft 
pro^e  pour  £iire  des  lances { il  fert  encore  à  f  iirs 
des  douves*'  des  cbaifts ,  des  échelles  &  auucs 
meubles. 

Bois  a  tARDomi.  On  fe  fert  en  France  di& 

fufain  ,  à  rîle-de-Francs  du  prockia  ,  pour  faire 
des  lardoires  i  ce  qui  leur  a  fait  donner  ce  nom. 

Bots  ÛB  lAt'anier.  Nicholfon  .  qui  fait  men- 
tion de  cet  arbre  ,  prévient  qu'il  ne  faut  pas  le 
Ci'nfondre  avec  le  latanier  i  mais  il  n'en  donne  pas 
une  deicription  affez  txtÙc  pour  le  rapprochée 
d'un  genre  connu.  Il  a .  félon  lui ,  les  feuilles  op- 
pofées  ,  minces,  d'un  vert -pâle,  oblongues  &c 
pointues.  A  fts  fl:urs,  qu'il  ne  décrit  pas.  fuccèdq 
un  fruit  alongé  ,  diyife  en  quatre  ca^flfies , COQ» 
tenant  autant  de  grainet  triangulaires un  peif 
ebbngaes ,  groCetoeniie  une  petite  féve. 


Bo!S  ;acot.  On  appelle  ainfï  plufieurs  arbres 
de  i'ile-de- France ,  dont  les  fruits  fenc  rocberthéa 


Bois  oi  laurick.  Aux  Antilles  on  nçoMee 
^  ^  


Bois  DE  LETTRES.  Ce  nom  eft  donné  à  deux 
arbres  de  la  Guiane ,  parce  que  leur  bois ,  très-dur 
lîilceptibie  d'tui  beeu  poli  >  eft  airéibkÎMnc 
«.  Ooo« 
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noucbeti  de  tachn  qui  imiteoc  des  canâères. 
.  Van  eft  le  fiJeroxyLm  iatmt  Lkn.  |  l'aain  k  /i- 
'nakunt  Aobl.  cab.  940. 

Bois  LFcra  :  arbre  Je  1*  Uhme  de  Panama,  re- 
■laïquablç  par  U  légèreté  de  fou  bois)  il  eft  de 
It  uroAcvr  v*ïn  onne»  Soit  tMM  eft  4fOit  »  0(  Ci 

fetr.lle  rHîemb'e  à  c?IWdii  noyer.  On  en  fatf ,  dans 
le  pays  ,  d<s  ra  Itaux  pour  aller  à  la  pèche  &  tra- 
verfer  les  tivièrci.  te  Recueil  des  voyages  ne^ 
doooe  pas  d'tuues  lenleisnaMM  ûu  c«c  arbce. 

Bots  t^zAno ,  Bois  d'agouti.  Ces  deux 
«on»  font  fynonymes  à  Saint- Dommgue.  Suivant 
hBchoiroo ,  ils  foot  donnés  à  une  efpèce  de  gatti*. 
lier  â  feuilles  lernées  (wm  d«v«/i«tMSvsia).; 
H  paroit  ou'il  eft  atnfi  noiMé  /pacct^M  ks  «fou-t 
v\  Si  le  s  lézjrds  fe  pT»Û^ftÊÙItéÊt4tÊmÊÊÊÊtWÊ»> 
Je  creux  de  foo  ironc. 

•  Bois  01  uiet.  On  dooM  et  mm»,  dans  nos 
éMUnom  colonits  ,  à  phifieMs  arbm  dont  le 

bois  fï  léger,  qu'il  fertj  au  lieu  de  liège  ,  pour 
faire  flotter  ks  6ittxs,  Us  po(»nt  auil^  ceux  de 

Bois  Dt  uiyRf.  Ia  cfofe.e^*  diioonj-ainfi 

Bois  long.  C'eft  le  pao  compriio  des  Portugais 
du  Para,  aihfi  nommé  pscCle  ^uTil  »  on  trooc  dfoic 
ft  fimpk ,  très-ékvé ,  teraimé,  firakment  â  fon 

fpmmet ,  par  un  ffuiîlage  dirpoTé  en  boule.  La 
defcriptton  qu'en  doi)ne  Frefucau  dans  les  Mi- 
molrtt  dt  t Acadtmtdtt  Jliences^  année  17s  i  »  pag. 
}z6 ,  fait  pcéiîtfliu  fue  c'eft  k  même  ^«k  k  caout- 
chouc ou  arbre  ï  U  gomm«  élalllqtie.  . 

Bois  oe  losteau.  On  donne  ce  nom,  i  l'Ile- 
de-France  (in  petit  arbre  donc  Commerfon 
avoii  fait  Ton  gcnn  muirrkâa,  qui  a  été  depuis 
réuni  par  Lamarck  aa  $tulanta  Aubl.  Son  écocce 

palTe  pour  un  rpécifique  dans  les  dtarrhées  &  les 
dvCTentetie^.  Son  bois  eft  blanc  ,  9c  fufctptible 
Cuabeaàpolh 

Bois      vntiînt,  Pdb  ét  %  ^  Efpagnols. 

Gn  raconte  que  h  plante  de  ce  nom  s'enflamme, 
comme  la  fraxtnelle,  à  l'approche  d'une  flamme  , 
$e  donne  une  lumière  aflet  vive.  Il  eft  probable 
qu'elle  eft  couverte  d'une  fttbftaiKe.  Oo  oe  fait  à 
quel  genre  elle  appartient. 

Bois  macaque  de  Cayenne  :  arbrilTcau  de  la 
famille  des  mélaltomes ,  nommé  tococo  par  les  Ga- 
Vkht  tt  dont  Aabkt  e&ii  k  genre  lotoca.  Son 
ftnit  ell  recherché  pv  kiftuti  ■laaayiet ,  d'od 
InivkBtkniiem. 

Boi  s  M  A  D  A  M  E  de  k  Mhrtini^ue.  C*(ft  *  fiNfaat 
Temflon«  k  maïkkUfiakê  \Jm, 


B  O  I 

BOZS  MAIMIE.  Le  gvmnwu/M  lufUa  fvirs  et 

Bois  D!=.  mahogoni.  «  î.e  nom  de  ioh  d'an- 
jou  ,  dit  M.  Palirot-Bcauvois  ,  n'a  aucun  rapport 
avec  l'acaiou  (  oilîcwen»  Lian.  ) .  déûgaé  dans  ki 
Amlllet  foiB  fee  fMtnt  d'eri^Da^feem  ee 
nùix.  Le  bois  de  mahogoni  ert  le  fwiatn'u  mjfia- 
goni ,  plus  particulièrement  défigne  fous  le  non 
d'aeffoià-plamekt.  On  en  diftingue  de  deux  Umen 
'  1*.  i'MKfMi  fmme ,  dont  on  Lie  plos  cooi 
-meacka  «eiibksi  il  ell  vektf .  phii  oê 
rouge  ;  x*.  l'acajou  bâtard,  qui  a  les  feuilles  &  les 
fruiu  plus  petits  ,  &  dont  le  bois  ,  agréablement 
moucheté ,  eft  plus  cher,  eft  très-ret  hetché  pour 
les  BWuMes.  Ces  deux  aibres  parviennent  ipé^ 
quefoés  i  «ne  greHeor  prodigieufe.  On  en  acmr^ 
truie  des  tables  d'une  feulr  pi  ce  ,  qui  poefpit 
fervir  à  un  cepas  de  quiuze  coeverts.  » 


Bofs  M 'MAÏS.  C'eft  k  neKiyfae 

Lam. 


Bots  MAJOR,  tes  babitans  de  S•tn^Donm9Be 
domienr  4!»  Mu  i  Vtrythnxylam  mntUhm ,  Mt 

les  feuilles  font  arrondies  au  (ommet ,  Se  un  peu  ea 
forme  de  fpatuie.  L'arbre  ne  s'éieve  qu'à  une  pe- 
tite hauteur  «  mais  il  devient  afies  gros.  Son  boii 
eft  iexibk  ,  compaât  «  bknchAtfe^  tik-ciiaé 
pour  fànre  des  brMciidi  de  voftaie.  IM^ana 
nous  apprend  que,  dans  quelques  quartiers,  on  le 
prend  pour  une  efpéce  de  ioit  de  rofc  il  fait  en- 
core mention  d'une  autre  efpèce  de  ioU  major , 
employé  ant  mêmes  ufages ,  dont  les  fieuilles  fooi 
plus  petites  Se  plus  épaiftes.  Ne  kroit-ce  pasl'uy* 

Nicholfon  appelle  Bùh  major  ou  iois  de  chent 
une  plante  différente  ^  que,  taute  de  delcrtptim 
Tuffifante ,  on  ne  peut  rapporter  à  fon  genitw 
C'eil«  d'après  ki,  un  arbufte  croit  en  boiffw» 
dem  ks  tlgei  rant  retnpKee  de  beaucoup  de 
moelle,  comme  celles  du  fureau.  Ses  feuilUsfont 
alongées,  pointues,  rudes  au  toucher,  d'un  mt- 
pâle  â  kars  .deux  ken.  Les  feniUes  CfM  ta- 
ployées  en  décoâioa  poor  pankr  ks  pkiis  éà 
chevaux. 

Bois  A  JiiAi4NGR£8  :  cfpèce  de  tounufortiaâa 


Bois  MAncuf-iiouf.  C'eft,  fuivant  Richird, 
une  efpèce  de  clavalier  (lanthoxylum  Linn.}, 
donc  ks  Nègres  font  les  manche»  de  kur  boae, 
4*«AkivkKfiMiiM 


Bois  mandron.  Ondoonecenomlonaïki 

qui,  felnn  Nicholfon ,  a  des  feuilles  dedi£iraMil 
grandeurs.  Oerportes  n'en  fait  aucune  maitioD. 

BOi#  ilAMIki  «M  B9H  Bl  fâiLOLfI.  Ck  AlHi 
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ce  nom  »  (vAwm  NIchoHbn  ,  i  M  art»t  éauf  to 

boi$  eft  tich;  r?  veine  co  nme  liu  marbre  i  il  a 
été  trouve  pour  la  première  lois  à  C«yeiuw  «  fur 
l'habitation  de  M.  cle  Féroles,  goufeOtoW  t  «OÙ 
lui  viem  foo  non  dt/tniia,  AntiL 

Bois  M^aGUEnITf:.  C'eft  le  «pntfc  iun^lU 

Bois  MARiB  :  nom  qu'on  donne  quelquefois  au 
•altbc  ieaJvphyiùm  Uim.),  qui  «ft  \t  p^h  maiia 
ét»  Pliilipfiii.-s. 

•  Bon  oi  uAcNt.  (  y«yti  ArmA  •  nP.  ».)  On 

doftne  encore  ce  nom  il«j|««e  fitié^»  «nployé 

lux  mêmes  ufages. 

Bois  memuisieiu  C'eft  le  pwttSa ,  réuni  aux 
9riAiB0  Mff  9mm  9c  WUUeniiv.  (  fVrr  Tri- 
OntiB.) 

Bois  oi  mminl  ( l>yc|  Boit  caca.)  * 

BOTS'CB  M^Ric.  On  nomme  ainfi  ,  â  l'Ile-de- 
FrJ  ce  ,  i.n  arbiiHi'  de  la  faniillt-  des  f.ipnn.nti rs  , 

Îui  Te  couvre  de  tiuiis  recherchés  par  les  merles. 
looMncrton  en  a  fait  fon  genre  eMuicrapAr.  Il  eft 
très^différent  du  bois  joli-cœur  ,  nomm^  aullî .  en 
(luelams  lieux ,  kou  de  mtrU.  (  Vaytr  CiLASTRE. 
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Bon  DIS  MoivQon.  On  nnnm»  einf  Xm* 

brifleau  qui  fourtir  1  j  eritne  de  tilti  (  croton  ti- 
glium)  ,  parce  qu'il  crcit  dans  les  Moluques. 

Bois  MoussÂ.  PréfiNicame*  dan»  fa  Hufan  nf- 
Ame  ét  OiyeHne ,  parle  d'un  bon  ahtfi  nommé ,  qui 

eu  tnoii  ,  irès-légfT,  etnpl.»vé  pour  faire  le  che- 
villes qui  attachent  les  bardeaux  ou  lattes  fur  les 
toits.  On  en  fait  auflî  des  diaepeni  8e  échel- 
les. U  n'indiaue  d'ailknis  aucuB  caaftèi»  ^ 
ftMt  aider  à  le  fiire  connoltre. 

Boit  NAGONB  de  Caverne.  C'eft  «  fui?ant  Ri- 
dMwd,  «neafptet  ée  mirabolatt. 

Bois  de  n.\tte.  {Vayr^  Nattieu.) 

Bois  ds  mIfle.  à  l'île  Bourbon  on  donne  ce 
■on  a  une  etpèce  A'eagtnia  ou  jainbufier  ^  parce 
^■e  fon  fruit ,  oui  ell  d  une  faveur  médiocre  ,  a 
owlQue  refliemblance  avec  les  nèBes  C'eft  un  pe- 
OtttMd'MIfMC 


Bots  n  iraRiTTQOC  :  boh  {aonltre ,  rompafte , 

pefant  ,  d'une  faveur  amère  &r  unf)eu  jcrs  ,  ap- 

Krtè  du  McKioue  i  il  a  la  projinece  de  tein>ire 
m  dans  laqoelie  on  le  fait  «nacrer  \  elJa  paroît 
f— ne  fi  4>n  place  le  va(e  eone  l'eeil  &  la  lumière , 
8e  bleue  û  e«  mmwm  te  4m  Mfnw*  SeaiofufiMi 


•i  aèMtoifWfé .  te  Miplof ^  daMlt'  néphréti- 

que  ,  d'où  lui  vient  fon  nom.  [.inné  a  dit ,  ic  bt'ju- 
coup  d'autres  ont  répète  avec  lui ,  que  l'aibre  qui 
fournit  ce  bois  eft  leaaiMque  celui  qui  donne  I* 
sois  4e  iftm ,  connu  long-tcms  fous  i»  nom  de  fut- 
UhSm  mpringa  Linn. ,  &  que  Jaffièn  8r  Lamarck 
ont  féparé  fous  le  nom  génériq^ue  de  morirpj  ;  ce» 
pendant  le  moringa  ctoît  en  Ahe  &  non  au  Mexi* 
que  }  &  dans  lêl  defcriptions  que  Humphe  2c 
Rhfled  en  donnent,  il  n'eft  point  fait  mention  du 
ioi*  néphrétique.  On  peut  donc  encore  fufpendre 
fon  H'gifnenr  fuiTidemita  de  ce  bois  avec  celui 
qui  donne  le  i<«.  Bernard  de  Judieu  foupçonnoit 

3ueliVi*afiniié  4e  ce  boi*  wee  cdat  dn  frêne ,  qui 
onne  une  teinture  prefque  parei'Ie  i  miis  il  ne 
croyoit  pas  cependant  ce  motit  fuffifant  pour  éta- 
blir fon  opinion.  F.n  Europe  on  donne  quelquefois 
le  rifoi  de  éois  néphrétique  an  bovieau ,  parce  ^ii'A' 
a  quelques  propriétéi  analefoes.  (/«/.) 


Bois  NOIR  :  nom  que  l'on  donne  à  t'fffërfns 
arbres  ,  i  un  itio/pyroj ,  à  caiiA  de  la  crul  tir  de 
fon  boif  i  an  wmejâ  U6M  ,  pane  ^  fon  feuil- 
lage ,  en  vleiflfflant ,  acquiert  on  vertHioirltre  8c 

fnmbre.  Suivant  Nicholfon  ,  le  b  .is  rnir  le  Saint- 
Domingue  eft  un  arbre  à  feuilles  oiipnfées,  d'un 
vert  tirant  fur  le  noir  •■,  il  n'en  dit  lieit  depftM* 
li'pfififit^kèiuàe*  AouUae  j  porte  le  néne  oom. 

Bois  D'eiiVE.  A  l'ile  Bourbon  on  donn*  ce 
neoi  à  un  olivier  t\w  tctiemble  beaucoup  à  l'oU' 
vier  cultivé  i  radiefché  pour  les  ouvrages  de  tour. 
A  r Ile-de-France  on  le  doune  à  l'oliveticr  (r/^o- 
dtndnuH  )  ,  que  Commerfon  nommoit  ruitntia  , 


Boic  d'oe.  CcA  le  diamw  de  Virginfe. 


Bois  d'oreille.  On  tit  d|n$  la  biatiere  méiiteU 
de  Desbois ,  que  l'écoice do garauetim emplc^réà 
dans  le  pays  d'Auois  poor  percer  Irs  oreilles  def 
enfiuH ,  ann  de  le»  pmerver ,  par  l'écoulement 

qu'elle  octafionne,  dt  s  tcc  i  it-r  s  de  î'tniance  ,  (ur- 
aout  de  ceux  de  la  dentition  •  ce  qui  lui  avoit  fait 
^  *  di*eii/e«ilfr. 


Bois  d'ormc.  On  donne  cé  notn ,  dans  le» 

colonies,  à  dtux  cfpéiti  d'a;bres  bien  differers: 
au  MtcocovLUR  ,  n".  6  mi.ranîk^. 
'  n.)}  a*,  au  Guazama  Lam.  idwArom'à  gtuf 
UÊ»*),iV^eeêmett.)  '        -  ' 


Bots  d'ortie,  B015  de  frÊooche  .  Bois 
«Li.  Defpoftea  indique  deux  efpèces  de  bois 
dVïfite,  d«mfte<4imKes,  lancéolées  ,  prèles  &  ri- 
res, leff  n  M»iH  à  ctlirs  du  m^rte,  c.  C\t\  ^  dir  il, 
un  arbrç  allez  elev^  ,  d'>m  le  bois  dur  lo  i  k  f  ft 
propre  i  bitir.  »  Ni^  holfon  en  pari.-  daus  les  nié» 
mes  termes.  «  Son  bois ,  dit-il ,  eft  rrcbcrchî  f  ir 
k»clMrp«oâersi  il  duse  iong-tems,  pourvu  «luToa 
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k  iMtte  i  l'abri  do  foMl'  te  'àèU  pMe.  »  l^iate 

«d'autres  détails ,  on  ne  peut  indt<îaer  le  genre 
•«quel  il  appartient.  Poiteao  croit  que  c'eft  le  ci- 

thorexy  lum  mtlanocardium  Swartz ,  qui  ,  ayant  les 

fl<urs  en  corymbes  &  le  iiruic  rempli  d'un  noyau 
^mm  log«  moborpermes ,  appanimt  «demc  a« 
genre  pftmna ,  fuivanr  Juflieu  ;  il  le  noOMMfrMiM 
rtticulata.  (  Voyci  AndarÉSE  .  Suppt.) 

,  Bois  de  palixandre  ou  Bois  violbt:  bois 
4e  couleur  violette  ,  très-eflimé  pour  Ift  TMrqae- 

terie,  &  mie  les  Hollandais  apportent  de  letir'i  co- 
lonies de  l'Amérique  méridionale.  On  en  tait  dts 
meubles  recherchés  &  des  archets  de  violon.  On 
m  coonoû  pas  eocore  l'arbce  ^si  le  £B«fiiic. 

Bois  palmiste.  C'efl  !e  geofroya  fpinofa.  Il  ne 
faut  j>as  te  confondre  avec  le  palmiUe  ou  chôu- 
palnifte^  ^  eft  un  nbra  «le  U  âniUtdot  pulniitrs . 


fBott  PiRDRix.  A  la  Martfniqtie  on  doAne  ce 

Mot,  fuivant  Jacquin.  à  Yhtijhria ,  parce  que  Ton 
finit  elt  recherché  par  une  afpèce  de  pigeon , 
flomnée  ficndw  dtm  cacMlle. 

•  • 

.  Bois  PEiÉ.  (  yoyci  Bois  d'ortie.) 

Bois  da  Perpicmam.  C'eft  le  uitU  M/tralU 
LinB.  (  y«y«x.  Micocooim.  ) 

.  Bois  perroquet  :  arbre  de  i'ile  Bourbon, 
dont  le  fi  uit  ert  recherché  par  les  perruches.  Com- 
meiron  en  a  fait  le  genre placé  par  JulBes 
dans  là  &<nil'.e  des  orangers  i  ■nws  fbn  cafafi^n, 

mi-ux  obfervé,  fait  préfumer,  dit  M.  du  Petit- 
Thouars  ,  qu'il  doit  être  rangé  à  coté  de  l'oUx 
dans  1^  s  pUqueminiers  ou  plutôt  dans  la  nouvelle 
famille  formée  par  Ventenat«  fous  le  nom  d'a- 
fkitfftmu  (  yoytf  Fusiu  A ,  IH.  8r  Suppl.  ) 

Bois  de  pieux  :  arbre  des  lies  Moluques,  que 
Ta  folidité  fait  employer  pour  des  pieux.  C'eft  la 
iraduâioa  de  fon  nom  auliiêttmiiM»,  ^  Rum* 
phe irendtt  par  «riorptUpnm,  Forfter  en  a  fxtt  on 

genre  fous  !e  nom  de  pomctU.  M.  de  JulTuu  pré- 
fume que  c'efl  une  efpèce  à'tuphoria  ou  de  mtii- 


Bon  naBOi«.  Ceft  un  prock!a  ,  ainH  nommé  i 
rite-de-France  ,  parce  que  les  pigeons  recherchent 
fte  fruits,  qui  cepeodanc  couunuoiqueiK  uoe  jnau- 
vatfeqpMUiéàkHrcliaii;  ' 

Bois  pin  de  la  Martinique.  Suivant  TerraBbn , 
pn  noniiie  ainlî ,  dans  cette  île.  le  talauma  ou 
'mignotia  de  Plumier,  dont  le  fruit  a  quelque  ref- 
JfeinbbDoeafec  UMpowBide  pin.  (  K«yéi  Ta 

XAVUA.) 

lois  M  viMT^  4        4Vri^  •  émh 
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bois  eft  veiné  de  noir ,  comme  le  plumage  de  Ii 
pintade.  D'autres  prétendCTtqu'fl  eft  aînfi  nommé, 
parce  que  cet  oileau  eft  fHtnd  de  tU  ffuln.  On 

donne  le  même  nom  ï  Yixora  ,  parce  que  les  feiii!- 
les  de  fes  jeunes  pouffes  font  agréablement  «m- 
bfé^  de  longe ,  de  Hum  Be  ^ 

Bois  pissenlit.  C'eft  le  hignonia  pnsVm.^ 
ainfi  nommé,  petK-éirf  parce  que  fa  racine  eft em- 
plofée  comme  diuréti<i  le,  au  rapport  de  San» , 
ém  le  onhigne  Amiel  en  le  vecievn  mi-li 
d*ff*ffrrfffff 

t 

Bo'S  pliant.  Ceft  on  de<  nomi  du  roum 
(ofyfù«lk0  UliO.)«  cultivé  «fans  les  jardins  d'ia- 
Il  ; ,  comme  B  réwlt  du  tems  de  V  irgiie .  à  cwfe 
de  h  bonne  odeurde.ftsieM»  &  de  hfleafaiM 
de  fcs  rameaux. 

Bots  DI  FOirmilR-  {^oy.  FacaRie».,  n*. J.) 
11  a  une  odew  atomau^ue ,  approduK  de  cdto 
dupoivfe. 

Bois  DB  POMtel.  Ou  IHMMne  âtuft ,  à  rre;4e- 
France ,  plofieors  efpèees  A'eugtnia  ou  jso^lKn. 
diftingués  en  blancs  &  en  longes  *  donc  en  Mt  M 
phncfaw  ■«■<!■  pour  le  ■wntfcwt. 


Bois  PVANr.  Ce  nom  a  été 
i  caufe  de  l'odeur  de  fes  feoUteei  ta»> 
colonies,  il  eft  des  arbres  dont  le  boil  abatte  de- 
vient d'une  fétidité  entréme ,  au  poinc  qu'on  ii« 
pnnt  lesirtvailler  que  long  tems  après  leur  chute  : 
de  li  Im  noms  de  fto/i  cata .  M$  àt  aurJe.  Oo  a 
cru  qu'ils  défignoient  le  fterculier  »  maisdaoïtrt 
arbre  il  n  y  a  que  U  B.:ur  qui  ait  une  odeur, in 
Vérité,  des  plus  fétides.  A  l'IIe-ae-France  .  p!ii- 
fieesa  «tnea  font  dans  le  n>éme  cas  :  tel  eft  le  boii 
canelle  on  tanrier  cupulaire ,  Lam.  î  mais  celai  ipd 
a  mérité  ,  avec  le  plus  de  foniement  » 
iioii  fuarut  eft  le  fétidier  (fttidia)  :  c'eft  mm 
plus  beaux  arbres  qui  exift«nt  dans  Ls  ile">.  Quma 
fon  bois  abattu  eft  refte  un  certain  ttms  «pofe  * 
l'air ,  il  perd  ton  odeur.  Il  ferdt  fort  rechert»! 
caufe  de  fa  foiidité  &  dî  fon  liant  ;  tnai^  fa  gra»ie 
pefanteor  fpécifique  en  ceod  l'emploi  uKom- 
modUi  . 


Bois'PUMAis.  C'eft  le  cmwnrfBer  U 

Bois  Ol  QUASSIS.  (  yoytl  QUASSIE.) 

Bois  de  quinquih  ou  de  mi.  C'eft  le  boit 

dur  ou  ftcurincgdL  de  Commerfon.  (  V »y.  Téze.) 

Bois  quiMQUlMA.  Les  coloos  de  CavenoeoM 
donné-ce  nom,  flwt  motif,  â  un  eHwi*'f  (f* 

reiller  ) ,  qui  n'a  aucun  rapport  avec  le  quinqaMfc 
Il  eft  employé,  comme  le  fiaumi^  dans  la  dytM* 
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Bois  »i  çpnvi.  (  Qvinsu.) 

Bois  ramier.  On  donne  ce  nom,  dans  les 
Antilles,  à  plufieurs  eff  èces  d'atbtes  &  arbuiies, 
parce  que  les  pigeons  tamMxs  font  très-frisods  de 
jeun  iiriiiis. 

Bois  pe  rape.  Ce  nom  eft  donné,  dans  les 
pays  chauds  ,  à  pluiieurs  arbres  dont  les  feuilles 
font  fimneiSe  tellement  garnies  d'arpéiités ,  au'el- 
le^  peuvent  fïrvir  ,  comttie  Is  ptils»  à  pÔllT  Û» 
bpis  &  même  les  métaux.  i 

Bois  OB  RAT.  (  roy«|  MTOMIMB.) 

Bots  oi  nsiNETTB.  Il  fttffit  de  froiflèr  une 
feuille  du  éodomta  «ng^/UfalU  pttiir  défloHvric  la 
nifon  qui  {uj  a  lait  donner  ce  nom  :  il  s'en  eslialo 
me  oJevr  de  pooMM  de  lejnene  très^ononoée. 

Bois  de  Rhoois.  CTeft  le  même  que  le  bois  de 
fofe»  efpèce  de  liferon.  On  donne  cependant  ce 
»eai«  dans  les  AunUes,  à  une  efpèce  de  balfa- 
mku  itmpithaifim^  Là».). 

Bois  DB  RiYiiRi.  A  la  Manimqne  o»  nomie 

einfi  le  chimarrhis ,  plante  rubiacée,  dont  le  nom  j 
ciré  du  grec«  ligoilie  torrent.  Chanvalloo  indique 
dans  la  métne  Be«  Ibns  le  nom  û»éêude  rhiire  , 
ua  arbre  lëgumineuz  ,  à  fleurs  purpurines  ,  à 
goufles  plates,  qu'il  dit  être  un  inga.  VUeiiier  des 
Antilles  ,  par  Surian  ,  offre  encore  foU  CÉ  90m 
une  erpè<.e  de  eafearia  ou  anavingue. 

Bois  DE  nÔLE.  A  la  Martinique  on  nomme  aînfî 
uiw  efpèce  de  jambofier  (  tugenia  dan»  la 

même  lie ,  on  appelle  titrât èàUfd le csbrit- 
let  {,ekntia  htarrui*}. 

Bois  dî  ronce.  Bois  db  riEo  df  roui  e.  A 
rj't-de-France  on  nomme  ainû  le  toadaù.  {Hou. 
majji.  y ,  tab.  41  )  ,  tûédMm  ItfC,  qni  eft  un  ar- 
brilTeau  chargé  d'aiguillons  crochus  comne  h 
fonce«  formant  00  buiâbo  irès-epmeux.  Comaict- 
feo  revoit  ééfigné  Tons  le  nom  de  «ijpnifc 

Bois  db  RONcts ,  db  romdb  d'aroudi. 

On  donne  ce  nom,  dans  l'Ile-de-France,  à  \'ery- 
■tkroxylum  laurifolsum.  Pcut-étre  a-t-il  été  nommé 
èmsétrjnde,  parce  que  fon  l)oi<,  qui  eft  très-refi- 
neux  ,  brûle  feul ,  &  forme  des  (lambeaux  qui  font 
employés  dans  Its  rondes  que  l'on  tait  fur  Us  ha- 
bitations, pendaiult  Mit.  peu  S'affoler  fuè  tout 
j  eil  dans  1  ordre. 

Bois  df  rose  ,  B015  dk  Rhodes  ,  Bois  de 
Chypre.  Rien  de  plus  connu  que  cette  fubHance 
dont  on  fe  fert  beaucoup  pour  fidie  des  meubles. 
La  couleur  &  l'odeur  de  ce  boîs ,  qui  rappellent 
k  fléui  dont  ils  portent  le  nom  j  é(  le  beau  poli 
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dont  il  eft  rufceptible»  cor  courent  également  ï  le 
fidre  rechercher  :  aa(S  eft  il  a})porte  depuis  long- 
tems  par  le  commerce  en  alk-z  grande  quantité 
pour  fubvenir  aux  demandes.  On  a  été  lonç-t^n^s 
dans  une  ignorance  abfolue  fur  le  pays  d'cù  il 
étoit  tiré  ,  lur  le  végétal  qui  le  fouriiiÛoit  » 
comme  poiu  tat  r  d'autres  o'ojîts  de  fpécuhtion. 
On  a  cm  cjue  le  bois  de  rofe  provenoit  d'un  arbie 
qui  cruitfoit  à  Rhodes.  Le  nom  de  Rhodo»,  qui 
en  grec  fignifîe  également  cette  ile  &  le  rofier, 
a  peut  étrt  induit  en  erreur  :  cepenviint  des  au- 
teurs graves  aflurent  avoir  pofl'edé  des  troncs  d'ar- 
bre provenant  de  cette  ile ,  remarquables  par  leur 
belle  couleur  rofe  &  leur  odeur.  D'autres  alTurenC 
la  même  chTfe  de  l'ib  de  Chypre.  On  peut  con-  • 
fulter  à  ce  fujet  YHijloire  dti  Plunt.s  de  Ray  ,  pag. 
1809*  Cet  auteur  >  à  fon  ordinaire ,  a  recueilli 
tout  ce  que  Tes  prédécefleurs  avoient  dit  de  re- 
inarquaMi-  3  ce  fnjcr.  On  y  verra  qu'on  étoit  en- 
core tiès-inceiuiii  lux  le  végétal  qui  pcoduifoit  ce 
bois. 

M.  du  Petit-Thouars  ajoute  à. ce  qui  précède, 
que  François  MafTon  a  trouvé  aux  Canjties  la 
fource  d'où  le  bois  de  rofe  étoit  exporté }  qu'il  l'a 
reconnu  dans  un  liferon  que  Lir.iiô  fil<;  a  depuis 
nommé  eon\olvulut  fcoparius^  aibuite  qui  a  l'aipeâ 
d'un  genêt ,  que  les  habitans  de  Tënêriffe  nom- 
ment Itna  noil ,  &  dont  le  bois  rare  a  l'odeur  de 
la  roft  ;  mais  comme*  au  rapport  au  même  voya- 
geur, ce  bois  eft  blanc,  ce  ne  peut  pas  encore  être 
celui  de  la  marqueterie. 

En  attendant,  il  paroît  certain  que,  fans  parler 
des  arbres  de  l'Amérique ,  auxquels  on  a  donne  le 
nom  de  i^is  de  rcfe,  le  Levant  en  fournit  dont  l'o- 
rigine eft  encore  inconnue.  Suivant  i.infcot ,  on 
tiuQfe  i  Tetcère  flc  dans  les  antre»  îles  Açores , 
des  bois  très-précicux.  L'un  ,  entr'autres  ,  eft 
nommé  fangùnho ,  de  fa  couleur  rouge  fie  fan- 
guine  $  on  aotte ,  très«ftim<,  ports  le  nom  d* 

feixo. 

Les  autres  bois  de  rofe  de  divers  pays  font ,  dans 
les  Antilles  ,  Venthjlis  fruticoj'a  ,  appelé  aufU  àoii 
citron  Sc  tois  chandelle  y  à  la  Jamaïque  ,  Yamyriê 
taijkmifêrtj  à  Cayenne,  le  Ucaria  guyaiunfii  d'Ao- 
blet{  à  la  Chine  ,  le  ifi-tau ,  dont  en  ne  coimole 
pas  le  Renre,  &  dont  le  bois,  rouge-noirâtre,  rayé 
de  belles  veines  noires  *  eft  connu  à  la  cour  de 
l'empeitar  foss  le  noBS  de  èoit  éingk,  Aûmt  les 
voyageais. 

Bois  rougr.  Comme  cette  dénomîn:noii  pro- 
vient d'une  qualité  qui  s'elt  trouvée  commune  i 
un  grand  nombre  d'arbres,  «R  l'a  appliquée,  fui- 
vant  les  pays  &  aine  IsB  ciRMRS,  à  dcs  vdgéàm 

bien  differens. 

Bois  SAOAu.  Les  peuples  qui  font  nfage  de 
lances  or  Agsies  dieiiftcBC  4ss  reien  ttioees» 
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qui ,  fous  un  petit  volume ,  préfentenc  une  granJà 
foUdité.  Od  4  troavé  cette  quaitté  dans  quelques 
■ibifs  8e  arboAes  1 4e  là  ils  ont  poité ,  par  excet* 

icnce ,  le*  noms  de  èois  Je  lance  OU  de  fagait.  A 
nic-<le- France  ,  ce  iuot  les  mimes  qu'où  uoinuie 

Boi»  SAIN  ee  SaiM  101».  C'cft  It  étfhm  foi- 
émm  Vm.  (  f>r<|  Laomoli.) 

Bois  saint  ou  Bots  ob  sAwri.  Ceft  le  gûae 

(gujjjcum  fiinâam  Linn.)  ,  ainfî  nonmné  i  canfe 
des  grandes  propriétés  qu'on  lui  attribue. 

Bois  PB  Saint  -  Jëam«  plus^  coamnanément 
AitBiLt  deSaint-Jiam.  On  neomeainfi  iCa  ven- 
ue .  fuivant  AuUet»  !•  fiuut  mêiûtttêmi,  (  Koyef; 

GlNïENG.) 

Bois  db  Saimtb-Locib.  Le  coulenr  Se  l'odeur 
4e  ce  bots  le  rendent  égale*iient  précieux.  On 

pOUirott  préfumer  qu'on  le  fiit  Vtnir  deioin  ,  &: 
de  l'île  dont  il  porte  le  nom.  On  en  apporte  t  à  la 
vérité ,  d-rs  pays  étoigaé»,  &  à  grands  frais ,  oui 
ne  réuniffent  pas  autant  de  qualités  qon  celui 
que  fournit  un  arbre  qui  crott  narareltement  dans 
plulicurs  contrées  de  la  France  ,  &  qui  eft  cultivé 
dansjes  bol'iuets  d'agrément  :  c'ell  le  malahtb , 
efpèce  de  cerifîer ,  qoe  Linné  raoporte  au  prunier, 
fous  le  nom  de  prumu  mûUkti.  Les  babttans  dn 
village  de  Sainte-Lucie  en  Lorraine ,  aatoar  duquel 
cet  arbre  croît  aboniiamnK-nt ,  &  d'où  il  a  pris  fon 
,  lui  font  fubir  une  préparation  qui  conûfte  à 
nriren  terre.  Par-la  ils  développent  fcs  qua« 
tj  enfiiire  ils  en  fabriquent  fur  le  tour  une 
nîhirnrlr  de  petits  ouvrages ,  des  écuis  ,  entr'au- 
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Bois  DB  lAttANUf.  (I^UVI^IM* 

SAFRAS.) 

Bois  sATiNi.  Ce  bois»  qne  l'on  trouve sbi  A» 

tilles,  eft  emt  iuiri*  avec  (uccès  dans  la  tnaiqncte> 

r  e.  Lorfqu'ii  tll  poli  ,  il  prel- nte  à  peu  j-rès  le 
r<fl.'t  du  (atin  ,  d  où  lui  vient  fon  nom.  Il  pitoit 

Îuec'ett  \c  fero/ij  d'Aublct.(/Vy.  FERoiEs.'JOa 
oone  auffi  quelquefois  le  nom  ec  bois  f niai  i' t*» 
r9pt^\i  prunier ,  dont  ie  bois,  quand iUU  pte^até, 
imite  un  pen  celui  di*  Amérique. 

Bois  ob  tAvee.  On  connole  dens  tes  Ancillet, 
fous  ce  nom ,  deux  efpèces  de  camaca  {iMum 
Linn.  ) ,  Pune  i  gttndes  »  9c  Tsutn  i  peiim 
i  feniUcg. 
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Bon  samb  ieo«cB.  11  drille,  dans  fec  pays 

chauds,  pUifi-urs  arbres  dont  l'écorre  ne  fe  dé- 
tache pas  du  libtr f  ou  plutôt,  le  deiiechant  à  me- 
(bre  qu'i'lle  le  fiocine,  elle  fe  fépare  en  lanières  ou 
flaques  minces  :  de^U  «n  ks  a  nommés  kMfèiiâ 
bn  boî$  ftnt  içore*.  A  t'l!e<i4e*Pnnce  ce  font  les 
j:oJtij,  pKifiturs  eugenia,  leiUStde  Commtrfon, 
dont  l'écacce  ell  mtoce  ,  très«adhérente  au  bois. 

Bois  DE  sApAN.  On  eennoit  depuis  long-tems 
«nbois  de  teinture  qui  crelcdam  l.-s  grandes  In« 
4eS>  Linfcot,  un  des  premiers  qui  tn  ait  parlé,  le 
nomme  /â^«.  Linné  l'a  rapooné  au  genre  c*jalpi- 
niû,  qui  comprend  le  bois  de  Bréiil.  On  cultive  le 
bois  ae  fapan  i  l'Ile-de-France  ;  mais  juf(|^u'i  prJ- 
fent  on  n'en  a  tiré  d'autres  fervices  que  d  en  hiire 
des  haies,  au  ripport  de  M.  du  Petit-Thouars ; 
«lies  feue  tiès-beiksj  BMis  peu  gaoïits  pat  le 
bat. 

Bois  SARMCNTEUZ.  Ceft  le  cordiA  fiavtfttns 


Bcu  DE  SAVAHNB  de  Cayenne.  Ceft  l'aibté 
connu  dans  cette  colonie  fous  le  nom  de  péiiitr^ 
&  qu' Aublet  B  mencwno^  feus  le  nom  4b  «bmm^ 
CovMtM*) 

Bois  D  F.  s  t  V  AWIIB  de  Siim-DominRue.  D:f« 
portes  diitiogue  tmii  forte»  de  bou  de  favanne  : 
I*.  le  bois  deÂveMW  iwofN»  pour  ceiodteen  in* 

n  ;  c'eft  \c  eomufia  pyramîd-Jta  (voj.  AoNANTf); 
z°.  le  bois  de  Tavanne  franc ,  dont  te  bois  flliiur, 
propre  i  bâ'ir,  elpèce  de  eattilier  {vittx  l.inn  ), 
à  feuilles  digitées»      en&i,  le  bois  de  lâvaPM 


bâtard ,  nui  s'élève 

le  bois  ert  mon  ,  propre  à  bâtir  ,  pourvu  qu'il  f^it 
à  l'abri  du  foleil  &  de  la  pluie.  Le  genre  de  ce 
4tniic  bois  oTell  pas  conmi» 

Bot«  OB  SAyOMBTTB  BATARO.  SMeWt  S* 
rijn ,  on  donne  ce  nom  ,  dans  les  A  uillcs  .  à  nr^s 
efpèce  de  f/raiff-eMCM de  Plumier,  qui  n'eft point 
un  rohinia  ,  mais  qui  pifoit  pluaftc  app«t«ir« 
lenre  d'ei^iyie. 

Bois  savonneux  ou  dk  iavonwette.  C't!l 
le  nom  que  porte  «  dans  les  AiitiUes  j  le  (avowicf 
(fifMmfifgnms  Uun.). 

Boit  DB  SBHtt.  A  l*IIe-4e<TV«iie^  on  dMBttt 

nom  à  un  arbufte  de  I  i  Ta  ui'le  des  corymbifereJ, 
décrit  par  M.  de  Lanurck  fous  le  nam  de  coayit 
à  ftuîUet  Je  fituit ,  qui  ptiult,  Mon  M.  du  Petit- 
Thouars  ,  devoir  former  un  genre  particulier.  Ce 
nom  femble  une  altération  de  celui  de  ^aù  dr4» 
nilUs  ,  donné  à  im  aibude  tres  diftéreni,  mUBBI^ 
quel  celei^i  reUcmbie  exiécteurement. 

Bôis  DE  -^FNTî  oa  Bois  SENTI.  A  l'Ile-de- 
France  on  dt: ligne  ious  ce  nom  une  efpèce  de 
nerprun  {rhamnus  circumfcijfiu  Linn.).  On  prctfnd 
qu'ti  «fi  ainit  nommé  parce  qu'il  fe  fim  taos»  fivc 
ment  ym  les  épines  4ouk  il  eft  «tmé* 

Bois  Ol  SEKTEOR  BIAMC.  {,y«yt[  RUiZlA.) 
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Boft  aB  suiTffoii.  luv  M  Bol»  «Aftii». 

Bou  DE  SERINGUC.  Ceft  U  traduâion  du  nom 
perngM»  pûo  da  feringa  ,  qu'on  donne  dans  la 
uoianeaa  raoutchou  ,  qui  poicr  1j  gomme  élaf- 
*  tique,  dont  on  fiit  dts  velfies  Miip!oyëM  MI 
aâÉaaes  tUagca  que  le»  («ttogiies. 

.  Boa-siPFiBvx.  {V*fi  Bois  niAo.) 

Bois  signok  Bois  capucin.  Préfonraine  > 
4mm  fa  Maifo»  ruftiqut  de  Cayenne  ,  déïigne  fous 
CCS  noms  un  grand  arbre  à  bâtir,  qu'il  croit  *tre 
une  efpèce  de  hjl.nns  ,  &:  qui  cQ  peu  connu  dans 
U  colonie  ,  quoiqu'il  foit  alliea.  aboodiui  dans 
yid^uet  pnrdcs  <b  Cm  temcoirc. 

Bojs  DE  SOIE,  Arere  DE  SOIE-  On  donne  ce 
nom  ,  dans  les  colonits ,  au  mumingia  calahura  , 
doK  ks  feitillec  font  chargées  d'un  duvet  fin  & 
4<Mit  comme  de  h  foie.  Ses  feuilles  étant  on  peu 
tournées  cbliquerr.ent  fur  leur  pétiult  ,  S:  plus 
brges  d'un  côte,  l'ont  fait  confondre ,  dam  quel- 
les quartiers .  avec  le  b«ii  d'tofine  {teltis  mUn»' 
mu»).  Dans  d'autrts  quartiers  on  le  furnomme 
boit  ramier  ,  parce  que  les  pigeons  ramiers  vien- 
nent s'y  repoler  par  troupes ,  dans  le  tems  que  fes 
fnûn  font  mAn  *  pour  s'en  nourrir.  Ce  bois  ne 
piéfimte  d'antre  oolité  que  pour  faire  des  donnes 
de  barriques  j  mais  elles  font  peu  eflimées ,  parce 
qu'elles  durent  peu.  Les  Nègres  emploient  (on 
énttê  à  fiiie  des  natm  grctfèrcs. 

Bois  t>E  source.  On  donne  ce  nom,  dans  l'ile 
Bourbon,  i  Vaquilicia /parce  qu'il  crOR  dtOS  Ics 
endroits  ombragés  ,  près  des  foiucea. 

Bots  TAiîAc.  Les  créoles  de  la  Guiane  nom- 
ment ainfi  le  manuhea  villofa  Aubl.,  dont  les  feuil- 
les refliraibleht  à  celles  da  tatac.  Ce  fmct  a 
dapais  réiini  à  Và^fldltt, 

Bots  de  tacamaque.  On  donne  ce  nom ,  foit 
au  calttba  (  catophylium  ealuàa  ) ,  foie  au  peuplier 
baun^er  ifopalMs  baifamiferm  Unn.). 

Bois  TAMBOUR  oa  Ta.\cboul.  Sonnerai  a  dé- 
crit &  figuré  ,  foos  te  Aom  de  tdmbouriffa  ,  un  ar- 
bce  4e  i'Ile-<ie>France,  que  Commerfon  nommoit 
wùAridûua.  Son  tronc  creux  fert  à  faire  des  tam- 
boim.  (  Keyiq;  TamBOUL.  ) 

BOIS-TAN.  {Voyci  BoiS  DTSSBHTiRIQVB.) 

Bois-TAPIRÉ  :  grand  arbre  de  Cayenoe,  dont 
Je  bon,  employé  pour  faire  de  beaux  meablés»«A 
agréablement  veiné  de  ditférentes  cou!eurs  ;  ce 

SI  défizne  fon  nom  ,  emprunté  de  la  langue  des 
ibis.  Ceft  ainfi  ^      éooM  It  ntn  da  isp 


plfikiei  perroquets  que  ces  peuples  aml*mda 
marqueter,  par  des  procédés  panicaUecS«deCO» 
leurs  étrangères  à  leur  nature. 

Bois  oitbx.  (r«y<{  Teck.) 

Bois  trvdp  e  a  caillou  :  nom  donné  ,  dans 
les  Antilies,  au  mimofa  arboreaj  ï  caufe  de  la  du- 
reté de  fou  bois,  d'autant  plus  recherché  «  qu'il 
eft  incorruptible  ;  il  tft  communément  employé 
pour  les  poteaux  &  les  grolTes  charpentes  fur  le(^ 
(Quelles  reporeni  les  édifices,  &  qui  en  font  la  fo« 
lidité.  Nicholfoo  en  défigtie  une  féconde  efoèca 
foos  le  nom  de  tmén  h  utUh»  Mtard ,  qui ,  felon 
loi  ,  n'a  d'iutre  i^ifferroce  que  d'avnir  les  feuilles 
plus  grandes  6c  les  filiques  plus  longues.  «  U  fert  , 
dit-il ,  ans  onèoBis  «rages  f  mab'foa  bob  «ft  moins 
eOiaé.* 

Bofs  Tirt  m  tacot.  (Fiy.  Bois  m  MAm.) 

Bois  di  Ttzk.  (  Voyei  Bots  de  quinquin.) 

Bois  trompette.  Les  hibiuns  Hes  Antilirs 
donnent  ce  nom  à  Vumbaiia  (cecopi*  fdtata^g 
dont  le  bois  eft  ciaux^  8e  fetc  i  fùn  des  condoits 
d'eau. 

Bois  T]t.oMPBTTB  bataro.  Ceft  la  Boit 

CANOM. 

Bois  verdoyant.  On  défigne  ainfi  aux  An- 
tîtles  le  Utma  Mpnxylon ,  que  l'on  nomme  plus 
communément  boit  jammi  ^  ftéCttttit  dcs  ottanccs 

qui  tirent  fur  le  vert.  • 

Bois  vert.  Ceft  le  même  aibie  que  l'on  con- 
noit  plus  comtmioément  fous  le  nom  é^Mm  mnt 

ou  cbene  des  Annllts.  Cette  couleur,  &:  le  beau 

£oli  dont  il  eft  fufceptible  >  le  font  rechercher. 
;*eft  le  i4^M«j<  AMMejr/««. 

Bois  violet.  (  Voyt\  Bois  de  pAuzanore.) 

Bois  violon.  A  i'Ue-de-France  on  donne  ca 
nom  à  un  petit  arbre  des  forêts  de  l'intérieur.  Son 

tronc  fournit  un  bois  très-léger  ,  qui  ne  pèfe  quu 
trente  livres  le  pied  cube  >  il  fert  i  faire  des  plan* 
ches ,  qu'on  emploie  i  des  onvfSgBS  peu  rechet^ 
chés ,  qui  ne  demandent  pas  beaucoup  de  folidité. 
Ses  feuilles  font  très -grandes  &  ombiliquées  , 
comme  celles  de  Vftemar.dij  ;  les  fliurs  petites  & 
dioïques.  M.  du  Pctit-Thouars  en  a  formé  un  genre 
panicoHer ,  foos  le  nom  de  macar^ig*  (vojf<f  u 
met ,  Suppi.  )  ;  il  y  a  léoni  txoh  aibtes  ^ril  a  obn» 

ferves  a  Madigafcar. 

BOISIVRANT.  Pifcidia.  (  K«ytflUuft.  Gencr. 
tab.  605.  Pifciditt  eryttirSut  A**  I.)  M.  GSfaDUles 

a  ddcric  deux  plantas^  faiappamc  watt^. 
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éia ,  «loiqii'il  de  défigné  l'iiBe  dct  deux  Cmis  le 
aèn  VéfdéÊomtmt, 

).  BoisivRANT  écailate.  Pifcidia  puucea. 


Pif:idia  follis  ahrupù  pinmûût ;  folioUs  oliongh  , 
ohtujis.  Willd.  Spec.  Fhnt.  j.  pjg.  910. 

Pifcidia  fruiicofa  ^  foUit  piiuatis  ,pianulis  ova- 
tit ,  Ugumuùbiu  piiûbMê»  Car*  Ic.  Rar.  4.  pag.  S. 

JEfikinomene  minîata.  Orceg.Decad.  3.  pag.  28. 

Arbriffeau  dont  les  ùtes  s'élèvent  i  la  hauteur 
dt  trotf  ou  quatre  pieds  ,  divifé  en  rameaux  gla- 
brei 8e alternes  ,  garnis  de  f.uillcs  alternes,  ni- 
|4Ms  COmpofées  d'environ  quatorze  paires  de  fo- 
Uoks fans  impaire,  ovales,  oblongues,  glauques 
en  deflbus  ;  deux  Hipules  fubulëes  i  les  fleurs  J.if- 
pofécs  en  grappes  axillaires  &  pendantes  j  le  cùiice 
coloré,  campanulé,  à  cinq  dents,  accompa^r  é  de 
deux  braâécs  cadu(|uesa  opjpofées;  la  coroUe  d'un 
roogeidcaflate)  l'étendard  écbancré,  orbinihire, 
de  la  longueur  des  ai!es  ■■,  les  goufles  obîongiies  , 
artiiuléts^  comprimées  ,  aiguës  «  munies  de  qua- 
ue  ailes }  euvino  dhc  femcac—  otiks*  luifintes, 
cendrées. 

Cette  plante  croît  dans  l'Améti^ue  méridio- 


4.  BoiSIVRANT  à  longues  feuilles.  Pifeidia  Ion- 

Pifcidia  foliis  abrupte  pinnatisi  fitBtSt  iêMttùia- 

tis  y  acuùj.  WillJ.  Spec.  Plant,  j.  pag.  910. 

JEfchinomeiu  (longifolta)^  mk/c  ^uùcofo  ^foUîs 
jSwMtis ,  pinnutit  tatuntlms  j  tttUeii  Smta  infitxo. 
Civan.  Icon.  Rar.  4.  pag.  S.  tab. 

Quoique  le  fniit  de  cette  efpèce  ne  foit  pas 
connu  ,  que  ton  genre  parollfe  douteux,  néaii- 
nioins  (kS  grands  rapports  avec  refpèce  précédente 
donnent  Ueu  de  ctôite  qu'elle  appartient  au  ôiéme 
genre  }  eîle'en  dii^ré  par  fes  foltoles  lincéoMes , 
aigucs;  par  fes  fleurs  j.r.ines,  plus  petites.  Sls  tig?«; 
fout  glaores ,  cylindriques  ,  peu  rameuUs  i  Tes 
'feuillô  longues  d*nn  pie.i  ;  fes  fleui»  difpoTéee  en 
jnppes  pendantes .  axiiUires. 

•  'Cette  ptamu  croSc  i  la  Nouvelle-  Efpagnet  fj 
,  BOLAX.Jufl'.(r»jr.A«ML9i,f«n*.a,5a!Rp£) 

Ce  nom  ,  qui  en  grec  fign  fie  /M^CM,  avoir  été 
dormé  par  Commerfon  au  gommier  des  iles  Ma- 
'louines  ,  plante  très-baC- ,  rafTemblée  en  mottes 
épaifTeSjqui  tapiflfent  la  tfrre.  Gzrtner  a  réuni 
celte  plante  avec  Va^rtlU  Lam.  Dans  des  deflins 
^its  par  Jof.  de  Juflieu  au  Pérou,  on  trouve  le 
bolàx  fous  k  nom  à'rvtta  ^  ce  ^ui  pfOttvt  i)ue 
istie  nbnn  uiUIa  au  réimk 
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BOLBONACH  m  BULBONAC  : 
res  de  la  binaire. 


BOLDU.  Outre  la  plante  de  Feuillée ,  dont  9 1 
été  l'ait  mention  ,  Ruiz  8c  Pavon,  damtmfbm 
dit  Pérou  f  parlent  d'un  autre  ^o/<6i ,  qu'ils  omjii(& 
atfez  important  par  l'on  organifation  pourmécnet 
de  former  un  nouveau  genre  que  Pavon  a  no!naii 
rui^ia.  (  Il  exîfte  un  autre  rw\i*  de  CivinïlH 

oye^  RuiZE.)  Oef  arbro  eft  dioique.  Les  1:bs, 
tin:  mâles  que  femelles ,  font  munies  d'uncilice 
d  une  fertile  pièce,  en  godet,  à  cinq  divifions  ai- 
guës i  les  péules  très-evafés.  au  nombre  de  cin>^, 
attachés  au  calice.  Dans  les  mâles  ou meffifas 
de  quarante  étamines  ,  dont  les  antbèrcscenm 
font  appliquées  contre  le  fommet  des  filimeni, 
qui  ont ,  dans  le  milieu  de  leur  ionguear,  de^' 
renflemens  glanduleux.  Lee  lisonelles  «K  cinq 
écailles  attaihëes  au  calice,  entourant flofi^oï» 
ovaires,  termines  par  des  ftigniatts  aigus,  8: qui 
deviennent  autant  de  brous ,  de  forme  ovoïde, 
remplis  par  une  noix  mooofjpenne.  Mufieaisée  os 
fiuits  avortent,  8r9  n'en  InbCAs  uiJieiiniif 
que  trois  à  cinq.  Ce  cara(ftëre  paroît  rappr?.'^'*r 
ce  genre  de  quelques  rofacées  }  mais  pour  «dé- 
terminer plus  ceruinetaMRrmîloi^*  fl  Wnb 
que  cet  «rbc»filt  nteox  ( 


BOLET.  Liim.  .iMctt.  ta«.  (K(qi^ 

Agaric.)  J'ai  exp«féit*«acle  A«AUC,Sifp<.| 
les  tailbm  qui  m'amacnc  ddomaM  à  ooofencr, 
pour  ce»  4MB  gMwa»»  ta  dtfooninicieo  de  Usai; 


U  cmfttct  cffeadd  des  lote»  eft  dTaidr  : 

Un  ckaptaa  de  firme  variéiU ,  fijfiltoa  ptiomU, 
garni  oréinûîrement ,  k  fa  fwrface  iafitititrtfii^tman, 
de  ttAe»  m  de  por<s prefqut  toijottrs  adkhtMOÊfti^t 

que/ij  eff's  /lires  &  non  fondes  enftmblt  ^  MUit  f*e> 

ne  peu!  f'fîtrer  de  1^  thjir  du  chapeau. 

Ces  caraâères  ont  donné  lieu  à  des  rous-<iivi> 
fions  trte-iltiles  pour  la  diftir>âion  des  efpèc», 
dans  un  genre  où  elles  font  très-nombreufe$.  Panai 
elles  fe  trouvent  les  fuiltas ,  que  j'ai  préfemé, 
vol.  VII ,  comme  genre,  ayant  des  viietfÊÏka^ 
fépartr  du  chafcau.  (  y^oyt\  SuiLLE.}  ' 

Esvâclt. 

S.  I.  FISTOUWA.  BulL  rd«»  iTéne  ^tàajUb 
...  mu/eim, 

•  ■ 

I.  BotBT  hépatique.  Asdeaua  hipmiau, 

Bofrtuj  carr.of.s  ,  fangutneus  ,  dimidiarus ,  fiiil'i 
lihais  ,  luttfeentibus.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag. 
—  SchxfF.  Fung.  tah.  itô^ft  IM.  —  5êf«» 

tab. 58. 

Botetut  tuglùfmn.  Retx.  Scandip.  cdic  a*  pif* 
3 17.  —  Floi.  4wi.  mb*  iOj>  . 
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BOX. 

Fifulha  iughfoiiet.  Bull.  Chawp.  pag.  514. 
Mb.  4$7 ,  &  tab.  74. 464.  -~  PetC  Difpof.  Meth, 

Ce  bolet  eft  d'une  confid-ince  molle,  charnue, 
aun  rouge-bron,  prefaue  ftdile  ou  attaché  latéra- 
lement par  un  pédicule  très-court  i  fa  chair  lé- 
^*n"M«55  Dam  la  juMcfle  >  £1  face  fupé^ 
nani»  eft  paifemëe de  petites  arpérités  qui.  vues 
a  h  lotipe  j  Te  préfcntent  foiu  la  forme  de  piti- 
t«  roiettes  peJicellées  ;  elles  difparoitTent  avec 
\'zz^ .  I  l  lurfjce  devient  liffe'.La  face  inférieure 
eâ  occupée  pMcdM  tabès  libres  entr'eas«  giéles , 
néganx  »  d'aboid  blancs  «  puis  Jaui^tici  au  rauf- 
Klirei. 

■  Cette  plante  croît  fur  de  vieilles  roiich?' ,  pref- 
qu'à  fleur  de  terre  )  elle  paûe  pour  bonne  à 
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f .  H.  PoRiA.  PerT.  TtAts  mAint  nt/t^x  ,  placés 
k  la  furface  inférieurt  0  fur  plufturs  autW  fmr- 
'  tut  de  /i2  plante  ;  chapeau  irrégulier, 

1.  Bolet  rameux.  BoUtus  ramofus.  Bull. 

.  Bolttut  coriacto-fragilis ,  lutio-fulvus  ,  in  rtmos 
fuicylindruceM  uaàtqiti  tubuhfas  expanfa»  ^  Mme 
fuiûtktfctntt ,  uàU  brevîbus.  Bull.  Champ,  p.  )49. 
tab.  418. -^Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  J49. 

•  Ileft  d'an  jaune-fauve,  d'une  fublbnfe  coriace, 
ftMlle,  trèî-fnable  d.;r;b  (on  erat  de  fiicité,  di- 
till,  dés  fa  bafd ,  en  rameaux  ptefque  cyltndii- 
qnCf ,  (impies  ou  hnociius,  un  peu  renflés  i 
Kjir  partie fapérieBre  ;  garni  en  deffous  de  tubes 
ceom ,  affez  réguliers  }  fa  chair  blanche.  11  croie 
dans  les  ra  rières ,  les  foiittllti»«  6e  A»  kt  boîs 
4  4eiiii  putréfiés. 

4.  Bout  des  foMienaiM.  Bvltuu  ayfunm. 
Bull. 

BoUau  eorÎMo-ffongiofus  ,  ftgilis  (  efufo-rf 

ftxus),  fu'>>''ul';ginco  ferTt:gineu%  ,  ttnuis  ^ Çuftrà  parte 
iubrcfu ,  hiunte  lubis  longiffimis,  Bull.  Champ,  pag. 

3  jo.  Cibb  478.  — >  PirC  SfBopl'.  Fnag.  peg.  f  42. 

•'Il  eft  mince  ,  feffile  ,  coriace ,  vjtiable  dan?  fa 
ibrme  &  les dimenfions,  d'une  conËfiance  molle, 
fpongieofo  »  (ooleiir  de  bHtie  tfnnt  fur  celle  de 
rouille,  creufé  à  fa  partie  fupéiicure  en  forme  de 
deux  lèvres ,  garni  en  deflbus  de  tubes  alongés.  il 
rr  ut  en  larges plaqoCSéudéCt«lbMl«slb«IMnjns 
&  les  caves. 

4.  B01F.T  Ruépier.  Bolttut  favut.  Bull. 

#  MoUtus  tffufut  ffubrefupinatut  ,coriaceo  fiAtropts, 
^iàrtlcutito-fituceuf  ,  jonatus  ,  fuUgineo  fufie/iens  , 
St^bij  clongatii ,  Im.JJi-nis  ,  fubfuUgineis  ,  jplum  fa- 
.•nnt.iniiius.  Bull.  Champ,  pag.  ^G^»  tab.  411. 
Pti'.  5,nopf.  Fung.  pag.  J41.   .  ^  . 

SoutaifMg,  SMpflimiat,  Tqhu  I, 


Ce  bolet  èft  d'une  confiflance  fiibërenfe  &  co- 
riace ,  fefl'ile.  Sa  face  fupérieure  eft  ordinairement 
7.ônée ,  d'un  brun-enfoméi  faértffée  de  pebchuret 
épaitfes  j  on  peu  reides  »  h  ftce  snArienie  gatsie 
de  tobes  alongëi .  d'un  btftre<«hir ,  fenUabMei» 

alvéoles  d'un  puépier.  Il  croît  ani  UeuX  homidaSt 

fur  les  arbres  mosts  ou  altérés, 

Obftrvations.  Il  eO  très-douteux  que  le  holititt 
f^"i'uj  de  Linné,  qui  croît  en  Chine ffoUbmlOM 
plante.  (  Ko_yq  Agaric,  n*.  i.) 

y.  Bolet  deftrudl  ur.  BoUtus  defiruSor.  Perf. 

Bolttut  albidu*  f  efifus  t  pileo  iHâMiali ,  undato, 
rtigofo  ;  poris  fuhvtiHubt ,  obtufis.  Peftbon,  Synopd 

Fung.  pag.  C45.  —  Schrad.  Spicil.  166. 


/S.  BoUtus  (febaceus)  ,  M^N^iat,  laù  .^w-. 
fut  ^  albido-fpadiuut,  LeyU.  Flor.  balefiT.  n*.  1150^ 

Sa  fubflance  (ft  fibreufe,  friable  dans  l'état  dQ 

ficcitt-;  fon  odeur  forte ,  m.i;s  point  rebutante  j  foil 
chapeau  étalé  ,  de  forme  iriegulière  ,  ondulé  ou 
ridâ  à  Tes  bords ,  de  couleur  blanche  i  les  pores 
arrondis  ,  entiers  ou  (^eJaoefbis  laciniés.  Dans  la 
vari.^té  t ,  la  couleur  eft  d  un  faune  de  paille  clair. 
Il  croit  dans  les  maifons  ,  aux  lieux  humides  & 
renfermés,  fur  les  bois ,  qu'il  iétfuit  rapidement. 

6.  Bolet  couché.  BoUtus  rtfupinatus.  , 

BoUtus  (falicious) ,  rtfupinatut  ,  fuberofutf  latè 
tff  'fus  fÊiimiêtù  fi^yiû ,  cinnamomtts.  GflâeL  Syft. 
Nat.  2.  pag.  I4J7.  —  Perf.  Synopf.  Fung.  p.  J4J. 

Il  eft  de  couleur  de  rouille  ou  d'un  jauae-ca> 
nelle  «  ridd ,  ondulé  >  étendu  par  larges  plaques , 
fouvent  de  b  longueur  d'un  pied  dans  les  cavités 
du  tronc  de»  (aides.  Sa  fubflance  eft  tubéteufei  lies 
pans  obliques»  dUjjWiiiit  fi  ii. 

7.  Bolet  fpongiens...&licwj|^a{gl«/!tf.  Bolb  . , 

BoUtus  rtfupiitatus  ,  coriêttO'fpmi^cfus  ,  ftfiUt^' 
ftm^ùiâHê,  tûàiâ  iongifimit,  fi^^j  pfi4  minÊuUf 
romuRi,  Bok.  F«li|.  pag.  165.  tab^  1,6$, 

D'après  Bolmi ,  ce  bolet  croît  tantôt  en  mm 
forte  oe  gazon  touffu ,  tantôt  en  plaques  minces , 
coriaces  ,  fpongieufes ,  très-variables  i  leur  fur-- 

face  ,  lie  couleur  àc  touille.  Les  tubes  font  dmits, 
rrès-alongës  %  les  poies  petits  &  atroodis.  11  i» 
trouve  en  Angleierte. 

8.  Bolet  ferrugineux.  BoUtus  furupnofut. 

Bottas  efufas ,  inatpudis  ,  fuhhtumptus ,  /pa^ 
eeus ,  poris  fubohiiquis ,  vuriit.  Perf.  Synopf.  f  IIO§» 
pag.  544-  —  Schrad.  SpiciL  pag.  171. 

Sa  confiftance  eft  (%rhe ,  coriace ,  épatlTe  d'en- 
viron  un  ponce  i  fa  forme  irrogulière  ;  fa  couleur 
d'un  bi  un -ferrugineux  ou  d'un  )aune- clair}  les 
tubes  inégaux,  un  peu  fiullans .  obliqMt^  vaiift- 
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bUs.  Ce  champignon  croie  mdiait'tilOMf  fiff  le  | 

9.  Bolet  contigu,  Boletus  conùgmu,  Perf. 

Boit  tus  longitudinatiter  efufis ,  enffuS,  fbif'j 
ftrruginttts ,  poris  mt^uf^niu  ,  éjuatHus.  PterfoOHj' 
^roopr.  Fmig.  pag-  J44- 

II  s'ëtend  en  pîaqurs  longuet  d'environ  trois 
pouces ,  fer  un  pouce  de  large  &  un  demi-pouce 
d'épaUTcur  s  il  eU  Rhbrc,  <1«  couleur  ferrugincufe , 
muni  4e  ppres  affez  gr»nds  ,  étaux  «  pjitt  grands 
van  làchvonféreRce.  Uodt  ibltaiit  Kit  tes  pMux 
île  J»ponn  dM  j«idiMf 

tO.'BoijT  mi*  ^  ptio.  Butawt  mMU  fmîs, 

.  BoUtus  ii'hiLt ,  éirus  ,  effafus ,  ptanus ,  crufiaceus  , 
p^finù  peif»rauu^titbi(lis  ohliquis  rtciif^ue.  Humb. 

Spec.  Flor.  fiieli.  pag.  98-  —  J'^q.  Mifceil.  i. 
I^g.  14t.  «b.  it.  —  Bolr.  Fung.  tab.  166.  hg.  a. 

.  #.  lémm  lMiHfimÊtê»Jiiit*mumu.  PeiL  SypopT. 

Fwf-  Pif»  S4h 

•  Sa  couU  nr  eft  blaidiei  h  oiniîlhnce  ferme  •■,  fa 
ferme  plane« cruSicde. Il  eft  glabte  &  perforé  à  la 
face  fopérieiire.  Ses  tabès  font  drohs  ou  obliques. 
Dans  la  variécé  f  ,  les  tubes  font  rrès-longs ,  la 
confiftaoce  plus  mplle.  Il  itoît  fur  les  bois  de  conf- 
tnâiM  Ac      InliaMriif  »  fin  les  iraoc»  deff^^ 

SI.  BqciT  vmcvs.  9»*m»  intmi,  P«if. 

*  têlmt  (pôrn  vitrea  )  ,  ituquat'utr  laàque  tjfu- 
fut ,  aquofo-aiyidM  ,  hya/iHut  ^  H^dtUatut ,  fuhinUr- 
ruptiu  ,  f»ris  ahiiqitii.  V<t{.  Ol  f.  Mycol.    pag.  1 

|cS]PMpCF«if|Wf*f4l- 

Gt bolet  occupa  en  automne,  ftir  le  tronc  <1« 
triwH*  un  efpace  de  qoitre  ï  fept  pouas  i  il  fe 
développe  en  plaques  inégales,  blanchâtres ^  tran'- 
paicmeSjOiKiiiIéea»  médioctemeot  iatetronnpucs , 
BMM»  d«  pom  «bliqHCS. 

12.  EOLLT  tubeccul^.  BoUtus  luhrcuiatui.  PeiC 

B^ltuu  (  poria  taWrcttlofa  )  ,  sikidus ,  titktrcu- 
lofiu  fintrginc  incifo  ,fjc  tf  aniia.  Perf.  OhL  Nlycul. 
1.  pg.  14,  &  Synopl.  Kung.  pag.  54^. 

Beaucoup  |Ats  épaifle  que  h  pr^cé '.ente ,  cette 
efoète  e(4  pirfem^,  à  fa  tare  'upeiieure,  de  grrs 
tuuercules  de  forme  irrégulière  \  cHe  s'etcnd  en 
plaques  de  quatre  à  huit  pouces  ,  médiocrement 
nnuée»  ,  mcilét  s  à  leurs  bords  ,  de  couleur  bUn- 
cJtke.  Elle  croit  dans  les  fefies  des  muics. 

i;.  Bolet  moifi.  BoUiut  mucidut.  Perf. 

.  Bof^MS  (  poria  miiicid.1  )  latium ,  dilaata,  ctm- 
dùù»,  m0llit  1  margfM  ifffaa^ poris  coagejli*,  Perf. 

a>ier«.  MjrcttW  1,  psi«  ij»èt  SiMpC  But. 
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11  croît  dans  ks  fentes  des  troncs  d'arbres  pu- 
trcdés.  Sa  confiftance  eft  toujours  molle ,  humUe , 
charnue,  un  peu  fubéreufe  j  fa  couleur  blanchâ- 
tre i  fes  pose»  dit  forme»  variables*  ferres, anoo* 
dis ,  anguktnc  »  <|aelqtiefois  ladniés.  11  occupe  m 
c^ce  de  cinq  )  la  pouces* 

14.  BoiST  fbogi.  totem*  J6«ln<ttt».  Perf. 

Boletus  (poria  fimbriat-O  .  .  mfnhri<u- 

€etu,  iati  tjfitfui ,  aikidus  ,  nuuguu^rdUoi  fong 
fiéoîfrfms ,  MMjt/Sf  dipmuHat.Vmt.lMf.  Ml» 
fung.  pag.  29  ,  fie  Synopf.  Fung.  peg.  54*. 

Il  préfente  fous  la  forme  d'une  membrane 
blanche .  ftche ,  divifée ,  à  fes  bords ,  en  décou- 
pures Rbreufes.  arrondies,  obtufes.  Dans  (à  vttiW 
lefle  il  devient  d'un  blanc-fale  ou  biftré.  Sa  furfatt 
ell  garnie  de  pores  peu  marqués,  dilUns  &  pr^f- 
que  libres  fur  les  bords,  il  croie  fur  les  uonu  des 
vÙMê  dclëdifoi  itil'eft  piM  conmua. 

ij.  BoL£T  des  fcrtes  cluudes.  BoUmv^fW 
\  rimt,  PttrC 

BoUtus  (porta  vjyonin') ,  tenuh  ,  pjf'efcerJt- 
Hlkul^t  paru  mugnit  t  iiuqiuMiu  ^  iaurit.  Ferf. 

Difp.  Suppl.  pag.  70,  gc  SfoopC  FMg.psg.M^ 

—  Annal,  bot.  Fafc.  a.  pag.  }0. 

On  le  rcacnntre  dans  les  ferres  chaudes .  fut  tes 
bon  cariét ,  donc  il  remplit  les  fentes.  Q  «ft  nv>te  » 
tendre  ,  d'u»  blanc-pâw.  Ses  fiOfltt  bat  gMMSji 

inégaux,  laciniés. 

16.  Bolet  incarnat,  Boletus  mcamatus.  Feit 

Bottas  (poria  incarnau)  , /atf  eff  f-js ,  ii'ciT' 
ruuiu  ,  Iruis  ,  poris  mimuis  ,  iMqualivus  ,  /.ou'fr 
quis.  Perf.  Diip.  Fung.  pag.  70,  de  Sfnopf.  Fuflf • 
pag. 

Ce  bdec  eff  gTabie,  médiocrement  coriiet, 
étendu  en  p!a;^ur^  larges  de  trois  pouces,  furw 
(TU1VCS  des  lapins,  de  couleur  iocarrure,  gatnict# 
por«k  fm  p«MS»  ioéSMK»  «n  pe»«bhqa«s. 

Ifi,  BoLlT  loii'ani.  fcàni»  mhiéÊt,  9tA 

Boletus  (  poria  nîti.ia)  ,  ineariuuo  f,ivefce»i,  v 
lidiu,  marntu  gfAor»^  Ju3iui»at:  FerC  OUéf». 
Mycol.  1.  pag.  ifi  tab.4.      I  »  SfoopC 

PH-  547. 

Il  eft  long,  étroit^  d'aine  confiftance ^^1^. 
rtac* ,  d'un  iJun^-bteenuT',  l«»it*nr,  jl'afcWyy^ 

en  lobe  à  Tcn  h<,xài    il  ir.  r  fur  KS  OOKiM* 

arbres  i!»:  fur  Us  branchi-s  lech  s. 

18.  POLET  rape.  BoUtus  r^dula.  Pt-rf. 

Bolttus  (poria  ri 'ula  )  ,  palUfcrnit-alhiÊS 
tofHtntofus  ,  poris  Mniis  ,  inàquitiur  promiKtln, 
afyer.  Perf.  Obf.  Uf^  U  pi«.  14,  &  ^/BOS^. 
Fung.  pag.  i47. 
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Sa  ceolenr  eft  d'un  blanc-pâle.  Tl  cft  m^Jlocre» 
ment  toir.entcux,  d'une  coniiltance  ftche,  hétilTé 
de  }  [;;  s  A^ut  ,  faillans  ,  inégaux  ,  imitant  WOtt 
npe.  Oa  le  uouve  fur  le»  brioches  fèches. 

if.  Bout  moQifqM.  B»Imu  m»llrfau.  PetC. 

Boletus  lad  efufus ,  albidiu  ,  palltfctns  ,  tenuis  , 
mollis  ,  margint  ky^tao  ,  albiuuut  i  p9rii  ttnuiius  ^ 
iaMiptalibu* ,  fiibbutru,  Fwlbw*  SypopC  F«ng. 

.  ^?  Porta  (epiphylU}j  ttmdfima^  aJia,  auM' 
émis,  PerC  Obden.  M/coL  t,  pag.  tf . 

n  s'étend  fur  le  bois  des  pins  defféchés  en  ph 

Ïues  larges,  minces ,  moites  au  toucher,  longues 
e  deux  à  quatre  pouces  ,  blanchâtres,  û  fetnbia- 
bles  à  un  hyffui  vers  Tes  bords.  Ses  .portas  font 
gréit  s,  inégaux .  légèrement  Ixdofés.  La  plante  ^ 
paroît  érre  une  (ïmpte  varidti  de  celle-ci}  tllc  el\ 
beaucoup  plus  tnince,  membrantufe ,  dépourvue 
pores  à  fa  circont'eretice  ,  trè»-fugac«t.  Elle 
^cfoîc  liu  les  feuilles  tooabceii.  tmaSémw  «*• 
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20. 


Bolet  byflbida.  MaUim  éy0aiu»  PctC 


Bpfitus  explanattts  ,  mrtnhnMceni  y  nMks,  mar- 
gtne  firniriato  ;  po'is  fukntunJis  ,  oètufa,  Pcrfonn  , 

Synopf.  Fung.pag.54|8,»Schn«l.Spic.pig.  171. 

ub.  5  .  fig.  I. 

Il  r«  rapproche  beaucoup  du  Metmi  fimiriatus; 
i\  fe  préfence  (ras  la  forotc  d'une  membrane  très- 
mince,  d'un  blanc  Je  neige  ,  frangée  à  Tes  bords. 
'Ses  pores  font  arrondis ,  obtus  ,  peu  coxi(igu!>. 
crak  du  ks  troncs  putré^. 
;  «1  '  •  •    *  '    f   *  ' 

•  2t.  Boitr  pêk.  Btkmu  fiMM*,  FM! 

SoUtK*  exploMûtiUt  memiranaceus  ,  nivtus  ,  ports 
Itttai^mis  ,  hontQiualiitu ,  ohliquit.  ?eti,  Synopf., 
Tung.  pag.  s4'  ^  ^^'^  .*R»Cp..V*«  tM>r3«. 

as.  2. 

■'    Il  eft  lifl*  ,  fraçiîe  ,  glabr*  ,  preTqufr  tirîîînr , 
_tnembrin-.  ux ,  d'un  bl.inc  de  neige,  gariu  de  pores 
très-Hns ,  un  peu  obliques  ou  horizontaux.  11  croit 
par  plaques  fur  l'écorce  des  arbres  pwiréfiis. 

ai.  Bolet  réticulé.  Bolttut  reticulatut.  Perf. 

Rvletus  (paria  reticplan),,fe/»«o77rnuj,  hyMnus, 
fn^a» ,  aliidit*.  Perf.  SynopL  Fupg.  pag.  j^s.  ^ 

•  MWeîfAig»  rHprnbr*.  HaCn.  PltTir  gff«w  Qrjft. 

tab.  II.  ■ 

II  reflemble  prefqu'i  m  byffln  i  il  «(\  tris- 
mince,  fugace,  d'une  grande  blancheur,  prefque 
réticult.  Ses  pores  ont  prcTque  la  forme  d'une  <  u- 
pule  ,  lifles ,  ud  peu  pulviculeos.  li  croît  fur  les 


i^  BotiTlptm 

Perf.  • 

Vbus  ,  fiiperfifu  fpars\m  prominàB»»  Ftif*  9f9t^* 
Fung.  pag.  J48.  —  A.harius. 

Sa  confiftance  eft  très -dure,  ligncufe ,  d'ur» 
jaune-paillet  ,  tout  entier  compofé  de  pores  ou 
de  tubes  obliques.  11  n'a  qu'une  licoe  6c  dcmin 
4'dpaMrw.DcioltMSnèili.  • 

$.  m.  BoLETos.  Petf.  TmbttaAkminu'mit, 


24/BotsT  riilfué»  È^lois  fiafkmà,  Bitt»-  • 

Bvtetiu  mollit ,  gfitter,  fuprè  fa^MVtllm, 
cens ,  fuhus  falturrus  ,  lu'^is  vix  confpicuis  i  pulvere 
jeminali  cofw/o,  BuU.  Chao^.  pag.  347. 

cab.  )t^. 

Beletut  (  cicrtnus  )  ,  imhricatus ,  dimidiatut ,  têt» 
nojitt ,  glaicr,  (junnut,  2  Peiûioo«  SynopC  Fung* 
PH-  IH-  .  ,      •  '  .  - 

BoUuu  tmtBùmt^  SÊkaë.  fMg.  «du  If  I 

152. 

Ce  bolet  efl  glabre,  fcffile,  aniché  par  le  côté, 
d*uli-jaun«-dore ,  tirant  un  peu  (ur  le  rouge  en  dcT- 
fus .  d'un  janne  de  foniie  «o  deObu»  »  il  pcend  , 
dans  fa  Tietlleflé ,  nne  teinte  chamois.  Sa  confif- 
tance eft  n  o!!^  ,  charrue  ;  fi  chajr  j.vane  ,  rouge 
fur  tes  bonis  quand  elle  tlt  froilTée  ;  les  tubes  très- 
courts ,  à  ptirte  f^-ntibles  ;  fa  poufTière  feminale 
blanche  9c  aboadante.  U<cinis  iMM  iM  isn«M  daa 


2;.  BOLIT  fafrané.  Boltics  <roceut.  Perf. 

B»lttat  pilto  dimidiato,  crmjîo  j  camofo  ftihtrofo^ 
fu^tomentofo  ,  difformi  ,  lutif.cnte  /  ports  troctis  ^ 
fuimidii,  Ferf.  Obferv.  Mycçi.  1.  pag.  S7.  fie 

tt  fe  rencontre  fur  les  boM'iAa\;hê(i^éM[|lÀ<sî 
il's'infinafr  d'abeitl  dans  les  femes'va'élBlc  «niitlB 
en  déhon,  Bl  «MmbaifeomtL-MHflMphMrÂ 
épais  ,  charnu  t  fubéreux  ,  inéJioCfMWnr  ro  iien- 
teux,  ;aunicie»  de  (urme  irxégrijèsn»  large  dn 
quatre  4  fi^l^f^fi^e^,^^_(tL  pmm  4*iw  jaune  4n 
fafraau 

26.  Bo*tt  écMti^tl  raltkm»:  VttC-* 

Bolttut  fuhiifhrlcttiirr  ;  dtmh/fjhtf  -i  pik&'èanétfi  , 
mioUi ,  giakro  ,  ci'nr.am  mia-ruf)  i  pcris  *faa/Uus  , 

f^rruf^-lncis  ,  ntlWn.  F\rf.  Icf)n.  t<         >  [ipt.  Fung. 

'pag.  18.  tab.  6.  fi^.  4  ,  6^  Syti  pf.  Fung.  pag  jiy. 

^on  chapeau  cft  ghibr? ,  trou  ,  charnu ,  tfûn 
InM^vif y%inâ(»«llK  jaune.  caneHe  y  6klUf  Ha 
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bafe  »  obtus  i  («»  b«tds  »  fra|U«  »  hobridué  s  -  les 
pores  égaux ,  couleur  àù  nSBk.  U  ttm  fikr  le 
nonc.des  cbims. 

17.  Bom  ffipdqne.  B»iSrMr  JUpûeat.  HtC 

9ol*tus  Cffrijofus  ,  d'tm'idiatus ^  pUeo  carnofo  ,  fuh- 

3fMio  ,  gUbro  ;  alhido  y  margiat  rufefctate  «  potis 
MSb.  ^erf.  Synopf.  Fong.  peg. 

Il  croît  par  proupes  fur  Us  troncs  renverfés.  Son 
chapeau .  renflé  à  u  bafe^  eft  long  de  quatre  pou- 
<;es  >  épais  <l^«llwkoo  uo  pouce ,  gUbre  ,  charnu  , 
vU|w2viue,  mi  peu  (mué  ic  rouflTeàcre  à  Tes  boriis, 
d'une  laveur  fiiptique  ,  rebutante  ,  d'une  odeur 
iM^agiMle*  Le»  potes  tek  Uuci. 

Bo/ettu  fuiparvHS ,  mtllh  ,  pilto  eamofo  ,  glakro  , 
Jlrianf-rugojo  ,  aiUJM^i p9rii  Mhis.  Ppff.Synopr. 
Fung.  pag.  fijS.  —  Schrad.  Spicil.  Fier.  germ. 
pag.  167. 

Boittus  alhidus.  Soverb.  Engl.  Fung.  tab.  1x6. 

'  On  le  trouve  fréquemment  dam  les  bois,  fur  le 
nonc  des  pins,  od  il  croh  fbHciîfe.  I) et  petit , 
tptit.  à  p«me  un  pouce  de  'onç.  Si  confiQance  eft 
inolFe  ,  charnue  ;  ù  couimr  d  un  blanc-bleuâtre  , 
d'un  bli  ii-vif  dès  qu'on  le  touche  i  GlIîirfiMOri' 
dée  «  fil  iée  i  (es  pores  blancs  &  pedti. 

'   i^.  BotET  mon.  Bolnus  mottU. 

Boittus  dimUMUU^  (^f^ÊÊofiu  f  piUo  moiR  ,  rm- 
gnfr ,  carnofa  y  ktunuf-fëlué»  i  poru  fuijUxuofis  . 
.cl'y  'idiorlbus.  Perl'  Obferv.  ]|fy«oL  l.pigtU,  & 

^ynopf.  Fung>  pag> 

Il  croîr  par  groupes  fur  le  tronc  des  pins.  Son 
chapeau  elt  mou ,  chiumi ,  ri  lé  ,  prefque  toujours 
humide,  d'une  couleur  pâle-incaroate  r  tl  durcit 
,  en  vieilfidàiiu  Soi  peces  ta»  blancs,  UféMMent 


*|o.BoitTliifpUe.ï«^âtlH^lilD/  ' 

Butetmt  écauHj,  ftfri.g!ntus ,  pUto  craffo ,  vilhfo' 
•i^'g^fo  >  fi^tiu  puUido.  Bull.  Ciwunp.  p«g.  }5|. 
tab.  xxo  tL  ob»  49}.  —  F4ptlboa>  %iiepfc  Fiuig. 
pag.  51^ 


peg.  ézé. 

M.  IJim ,  luttus.  Bull.  var.  1.  tab.  ,  _ 

-  4.  Idan,  ruha.  Bull.  var.  x.  tab.  xxo. 

•    1!  eft  mou ,  tris-humiiie ,  mais  i'une  confiftjnce 
coriace  ,  charn  ie  ,  alfei  épais  ,  hérifle  ,  â  la  face  ' 
-  (iipérieure ,  de  poils  rude  s .  long  de  trob  i  quetae  I 
,f<Mices,  kûge  d'environ  fix  pouces,  garni  pn  der-i| 


BOL 

ouverture.  Dans  U  variété  «  •  fa  coeleur  eft  d'un 
jmne-orangé,  puis  d'un  rouge  de  brique  eii  àx/i- 
fus  ,  jaune  en  dc^tfuus.  La  variété  A  *^  d'abori 
d  un  rouge  de  ûnt» ,  puis  fauve  ''n  deff-nis.  C«* 

dtux  variétf' noiriilLur  tn  vieil  ifT.  t,  l'  s-jto^f- 
fent  fur  le  tronc  des  cbéntSj  des  poianùeis  « 
ifoyets.. 

.  5 BoLBT  bren.  Bohtu  fa/au.  Perf. 

ÈilrtHf  fito  carnofo  y  fuierrfo  ,  fu'>ion:tn!o{9\ 
Pcrf.  Difpof.  Fung.  pag.      ,  3»:  b'ynopf.  Funj. 

p^-  y»7- 

Uolet;.s  (refînofus)  ,  r;7io  tOT.  t  v  ) ,  rjgofo  ,r(Jt- 
nejoi  paris  itnubut  ^  obtins ^  aJiiuù.  ociuad.  ^IC. 
pag.  17U 

B9l$uufiànéi§i»rfMt»  SdnL  I.  c  ptg.  iCt? 

BoUius  (  vtîutinus  )  ,  fuprà  vUlifus  ,  f  f  us ,  fS- 
tki jpifeat ,  pons  minut-&mit^  atue  fuivtuu.  \  ahlj 
in  Flot,  dâik  ul».  1 1  )8.? 

Son  chapeau  ell  .h.irnu  ,  fubéreux,  légèrement 
tomenteux  ,  brun  ou  Jaunâtre,  prefque  rtfinUiS, 
furtout  dans  fa  jeunelie,  affes  grand  ,  large  d'en* 
virnn  rrois  pouiesj  les  pord  petits  ,  d'un  blanc- 
pile.  Il  Cl  oit  lut  les  tronc»  des  béttts  &  des 
pios* 

it.  Bout  liétAfodUe.  Bttua*  ktumfim, 

Bolton. 

Bolctut  f^is  t'Mm^'mtàiformîs ,  Juptnà  «■£• 
lifus ,  aarantHeâti  tiMi  krwiàus ^  mtdiifondku, 
Roiton,  Fung.  pag.' 8é  taL  t&f.  <— Fetl.  SflNfC 

Fung.  pag.  fi8. 

Ce  bolet,  qui  croît  fur  h  rerre  ,  ert  muni  d'ooe 
racine  dure  &  coriace  ,  blanche  en  dedans ,  diri- 
fee  en  plufîeurs  lobes.  Son  chapeaa  eft  fdile, 
imbriqué ,  large  de  deux  pcmces  8e  dîesid  ,  y 
defTus ,  d'tur  )aene-orangé ,  garni  de  pores  1 
de  forme  variée.  Il  croit  en  Angleterre. 

jj.  Bolet  à  trois  côtés.  BvUtat  triqutur.  Perf. 

Boittus  imbricattis  ,  r;leo  flrisofo-tomtntofo  ,  ftf' 
nginto  ,  triquttro  i  fcns  g'ift^ferruplneis  ,  fu:it  !i' 

dis.  Perf.  Oa(erv.  MycoL  i;  pag.  96,  fit  SyiwpC 
Fung.  pag.  ji8. 

Son  chapeau  eft  reroarffoable  par  fa  forme  pitC» 
^ne  triangulaire  ,  rérréci  en  pédicule  â  h  baie, 
ciiarnB ,  fubéteux  ,  conveie ,  pîane  en  defloes 
otédiocremenc  zôné  ,  couvert  de  poils  roides  ;  f» 
couleur  fèrrueineufe,  plus  claire  en  dcfToHSLUs 
porcs  gTiatfcSj^iw  peu  ilunuis.  Jl  enSt  fiv  le  oanc 
dcsdiiéoes. 

14.  Bout  mhwe.  B»km  tmtaduù.  BriL 
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ntiiis ,  nuvflmt  finuato .  tuh,s  pilm  tmttltrihiu. 

Bull.  Champ,  pag.  540.  ub.  461. 

BoUtus  (  aliK  us  ) ,  greçoiiu  ,  fubimkrUatus  ,  pilto 
inàqjali  ,  fuétomtntcjv  ,  finugiruo  ;  ports  urviun  , 
•itiau  ,  étiBiun.  àmmMmtmms»  Pcxl.  SyDO}iil  f  intg. 
pag.  526.2 

âtf/rutf  r*4îam,  Scverb.  Fong.  tab.  196.? 

Ce  bofot  eft  iSeffile  »  xMh  un  |iett  rtoéd  i  fa 

bjfe,  coriace  ,  arrniu'i ,  (imicux  a  les  bor^'s  ,  tnr- 
diocrcment  charnu  ;  il  cil,  dans  rajeuniffe,  d'un 
jaune  tirant  (ur  le  roux,  puis  enfumé  <Sf  noiiâ'ri-. 
Sa  Turf  ice,  d'aboid  douce  au  toucher,  te  divifr , 
en  vieillillant ,  en  stees  rudes }  fei  tubes  de  la 
même  couleur  que  le  cbapeaB*  U  ctolc  fur  le  tror.c 
des  arbres  mons. 

J5.  Boi  fT  du  <  harme.  Bolttus  curpineus.  Sov. 
^  Boit  tu  f  cej'pitofus  ,  pilco  glabro  ifiavtfctnte  f  mar- 

jpiuto, Quitus  cintteo.  Perr.Syiiopl.FttOg*pag- J2^. 
—  Sow^erb.  Fung.  lab.  zji. 

PiUtu  (  cainofus  )  ,  ti^trcutt^iu »  nptuéms  «  uùra 
'mtàûm  lûiHttfutgMtJut,  /uttfetat,  f  LighU.  Col<  r. 
5.  Q.  Icon. 

■Il  croktaAngleiem,  MrjnMpfs ,  fur  le  tmnc 
4ts  chines.  Son  dMptaaWleiB».  glaore,  jaurâ- 
tre .  renié  a  te  boidi  •  de  coolettr  cendiée  en 

deilous. 

Bolet  brûlé.  BoUtus  adufius.  Perf. 

Bo/ttus  dimidiatmtf  imirieatiUf  ftitewis  ,  pl/eo 
Jkhtntjfit ,  ngtfê ,  pMié»  t  méfgmt  '/M9« ,  m'gref- 
Jttntt  ;  ports  mi  niais ,  tqujù'-us  ,  c^ncrea.  Pct(  <  ^bi. 
Mjrcol.  2.  pag.j.  —  W  iildcii.  bcrol.  pag  6j8.  — 
Bufch.  Elea.  Fung.  fig.  217. 

^o/fd»  (crirpu^  )  ,  mlnor  ,  pifeo  Iml^rictito  , 
ftdigintO'Clat'io  ,  rugofo  ;  mo'ginc  undulato,  crifpo  , 
jligr^fittttt  i  pofi»  mcjulculis ,  inêqué/Hm* ,  iirgtnuo' 
j^inereù.  fferf.  Obieiv.  Mycol.  i.  pag.  }  &  9. 

On  le  dîflingue  aifémeni  i  (à  couleur  pâle  ,  .i  Q 
fice  fupérieure  ,  noirâtre  vers  Ses  borJs  ,  tci  iiL^ 
C'i  d'.Uoiiî.  Son  chapeau  ft  Al!'',  léger.  rriLnt  to- 
menteux ,  attachë  par  le  côcc .  mince ,  mediocre- 
floent  cbaimi ,  tidé  ,  rude  à  fes  bords  ;  les  pores 
^ani ,  fort  petit».  La  plante  f  patoî:  être  u^e 
ëfpèee  diftinoéi  é!le  cft  plus  petite;  !e  chapeau 
-cendré  ,  entumé ,  ondul"  ou  crépu  à  fes  bords  j  les 
.pores  plut  grands  ,  inégaux  ,  d'un  cendré-clair  , 
.prcfqu  arge  nté.  Tmis  deux  croiffienc  fat  lo  ironc 
émtAÊÊ»»  dam  k  pitntenw  ic  tm 


«65, 


Il  croît  en  automne ,  fur  les  vieux  f.mles,  par 
groupe»  ledilt;^,  la  gcs  a  peine  de  trcis  à  quatre 
pouLfS,  compolei  de  lobi.i  ou  A:  chapeaux  con- 
flitens,  glabres,  undu^ës,  plus  épalk  à  leur  bafe» 
d'un  biÀre  prefi)ue  luifanc ,  ^inii  que  les  cubes  :  U 
s'en  eibaie  une  odeur  tope» point  défagiéable* 

)S.  B0L8T  dn  r«ule.  BoJttat  ftUtimu.  Boll. 

Boituts  juimollis  ,  j'tlfitit ,  giahtr  ^  fu^^nuofas  f 
ûll>iàM  ,  ^o  .is  dcjlitusus ,  uihis  ali':d  t ,  tUmim  n^, 
Bull.  Champ,  pag.  J40.  tab.  44}.  fig.  t. 

B^tau  fu9t^tn$,  w.    Perd  SynopT.  Fung. 

pag.  f^o. 

fi.  tioUitu  (fuaveok'RS)  j  odortuu  ,  eraffts^  fui- 
fubtrofis ,  ri.'to  fstètametttojo ,  «/M  ,*  pont  mjjttfem' 

its  ,  ''i:j\fj\,  i.r.-ius  ,  ri  T  ■■:.//■  ju:<'fi:ie  intquaH  ,  pro- 
miaUit ,  -^Mitf  var.  *   F^rluon  ,  Synopl".  fwig. 

Ro/ttus  fuilveoltns.  î.ina.  —  EttAhi.  Diflm.  dt 
Bol.  luavcdl.  cum  Icon. 

Jgjri  ui  odorjius.  Lam.  DlGt.  n".  7. 

Boietus  fuktnfiu;  Bolt.  Fong .  pag.  &  tab.  t6i. 

Ce  bolet ,  ordinairement  relitaire  for  let  vîein 

troncs  des  Taules,  fe  fiit  rtTparqiu  r  par  Ton  odeur 
aff  ï;  .igréable  ;  il  eft  me  .lucrciivnt  rétréci  à  fa 
bafe  ,  mou  ,  cori.ice  ,  irince  ,  glabre  ,  arrondi  , 
très-lifTe,  un  peu  (inuetiz  à  les  bords,  blanchâtre, 
dépourvu  de  z&nes.  Sf  s  tubes  font  cottrts,  d'abord 
bl.tncs ,  puis  roufllâtre».  La  plante  ^,  qui  paroît 
preliju'unt;  efpèce  diîlinâe,  eft  d^ne  confîf^ance 
plusepjiffe ,  prefque  fubsïreufc  \  le  chapeau  bUnc, 
i^pércm.  nt  tonienteux  ;  les  pores  plus  grands  , 
roulIVa'tcs  ;  c)ueique&-unt  ÎB^gani ,  un  peu  fai{« 
Uns ,  aigus.  Ces  deux  plantes  re  doivent  pat  être 
confondues  avec  le  Mu  odgraat  neotionné  plus 
ba». 


$7.  BoLST  tnfomé.  fioùm'fimtfiu.  Perf. 

Bolttus  imbricatus  ,  eamoftu  ,  fordidi  fu/iglneo' 

"  #tPlfCâ)ro(^  Fung.  pag.  ;50. 


)9.  Bom  inArtqad.  > 

BoUtus  coriacto  ■  fragiiit ,  luteo  'fulvut ,  ftJJiUt  , 
imbricatus  ,  eamt  CubalbtCunu  /  tmbit  fuhfiUvo-ftrnt- 

^luts,  intUmt,  Btttt.  Oump^  pi^       cab.  366. 

Ce-te  efpcce  cmir  fur  !  -<;  arbres  morrs  ou  Im- 
gaiiTans ,  par  groupes  conii»oi<^  de  chapeaux  plu» 
ou  moins  noaiBfiitt»  InahcHyidtyCowliiûWj adhé* 
rens  U-s  uns  sac  autres,  lirges.  minces^M  ffm 
fimieux ,  coriaces,  fragrl.s,  d'un  {anoe-fàtive» 
plus  clair  &  prefque  blanchâtre  vers  les  bords  ;  !  s 
tubes  courts ,  rouflVâtréS  ou  couleur  de  rouille^  la 
chair  blandM»  «jrent  l'odeor  fle  l'tiwrawndnb 
gentiane. 

40.  Bolet  d  umélèze.  BoUtus  tarieis.  Bull. 
Botttmê  €»rUu9-moltit ,  fejfilis,  dimiJIatiu  ,  giû^ 
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ptrfpicuts.  Bull.  Champ.  p.-.g.  ?  y?  •  —  J>cq. Mîfcell. 
tib.  19  20.  it.  —  Michel,  ub.  61.  Bg.  i. 

BoUtut  purgav.  Petf.  Synopf.  pag.  f 

AateM  •§thuKu  Vill.  Dtoph.  4.  pag.  1041. 

Bolniu  ^tntmm.  AIDoo!  j  Pedem.  n^.  1748. 

Agaritus  laricii.  La».  Dîâ.  I.  pif.  ja  (^(^t 
AfiARIC,»*.  8.) 

4t.  Bout  odonm.  Bobm  Jlutvtottu,  BulL 

Bolttus  coriaceo  fuhc'of^s ,  ex  nivco-fubfulvus  , 
glaier  ,  came  fliaminto  fu'ig:ntà  ;  tub:s  Icngijllmis  , 
juirufidis.  Bail.  Champ,  pag.  ^a--  tib.  310.  — 
Lam.  1)1.  Gen.  tab.  884.  fig.  1.  Su'j  agan'eo. 

DàJalta  fuaveoif.s.  Perf.  Synopf.  Fung.  p.  pl. 

Il  eft  d'une  confiflance  coupaâe  ,  fubcreufe  } 

S*  bte  ,  felTile  ,  blanc  dans  ù  jeuoeiTe,  puis  rouf- 
Vf  i  fa  chair  d'au  blaoc  de  Mi'ge,  puis  d'une 
ceinte  biftrée  &  zônëe)  les  tubes  irréguiieri ,  ttès- 
almpfs,  de  couleur  rouflTeître  dans  leur  cn:ier  dé- 
veloppâmenc  :  il  s'en  exhale  une  oJeur  d'anis  pé- 
néttantc  1  trè&-agréib]«,  Oo  1*  ftafiOMn  iùi  le 
ITODC  do  vieux  iaUci. 

4t'.  Boirr  parfimé.  IMimi  Uonnu.  lacq. 

BoUtus  dimtdiatus  ,  oioratus  ,  fubdifformis  ,  ^//ifo 
ru§ofi  ^  [OUUto  feu  fcÇtialo  ,  ba^  umoriao-nigrtf- 
fêotê  ,  mjrgine  ^^rucaio  ,  fuitufqut  cinnamomeo  , 

0^  Pejf.  Coino».  pM.  4*,  aç6yt»opi".  pag.  si^- 
Wuir.  kl  Jltoq.  ÇomL  Aaib  x,  pag.  150.  — 
Çc^obC  Fuog.  pag.  ic6. 

•  A  Boletat  (  ceratophora  ),juMuuat,  nmofiu , 
torfimtàtut ,  fufcms.  FMEn.  CooMii.  Gott.  vol.  1 2. 
pag.  3^  tab.  6.— Veget.Crftog*iiiHctcfiibterr. 

pag.  I.  tib.  I  &  5. 

dratophora  ffibtrgtn^s  ,  pag.  1 1 Z.  tab.  i . 

BofttMs  oJoratMtt  var.  Aj  ciratopkorut.  Schrad. 
jjpkil.  Flor.  germ.  pag.  170  8c  171. 

Bolttus  f  polymorphus  ) ,  atauHt ,  expanfus  , 
pulvinatus  y  pwnfus  ,  tomtntofts  ,  fiAVtficnti'fuf- 

ta  forme  dé  ce  bolet  varie  ,  principilement  dans 
lli  jeoeeiîa.  It-  cft  é'aboni  prifque  tubéreux  ,  & 
fm  pofie«  apparents  il  devient  enfuite  d'une  con- 
filbnce  dur©  :te  fèche.  Le  chapeau  eft  ridé,  zôné  , 

<i'.i;i  b  lU^  no'ritrr  à  i"j  ba!  :- ,  couibé  en  voiitJ  à 
fis  bor>is,d'ui  jiune-taneltc  fonce  en  deilous  , 
long  d«  ficuxtMurois  p<iuces,  tarfed'un  pouce  St 
dt  mi ,  d  une  odeur  agréable i  fcs  pores  d'une  cni»- 
Jeur  inigineufe.  Selon  Sihrader ,  b  plante  >,  n'efl 
qu'me  fortt?  de  nvmf*!  tiafï:é  dt  \\  même  (.jj'èir. 

.^oe  cW(M«W<eft  ea  boll^,  totncMueua .  d  un  bsun- 
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th.  Cfs  plantes  rreiffent  Tur  les  ^outm  Irlll 
vieux  bois^  dans  les  fodés  foaterraioes. 

4;.  Bolet  tnarginé.  Bolttus  margiiMiu.?ttî. 

BcUttu  fimpUm  mu  fJkimtkrieatus  ^  fiUo  trêjft  ^ 
dura ,  ttÂtr€ttl^,nAtfitiu*-rt^ ;  matgmt  JHttâjg^ 

a/àid^i  porh  pal/îdît ,  diltui  citrinh.  P<ix(.  Obîerv. 
Mycol.  i.  pag.  6  &  7.— Schœff.  Fung.  tab.  ij;. 

Son  chapeau  eft  dur,  pefant ^  fouvent  folitaite; 
4pais,  tuberculeux^  d'un  rouge  un  peu  brun,  d'où 
^cwileot  •  ea  cemin  tenu .  qaetqoes  goaim 
d*ooe  liqueur  adde  8e  blanehitie  1 1^  poies  dV 

bor.l  blancs,  puis  pâles,  enfin  d'un  jaune  trèsclûr. 
11  croît  en  autoiniie  «  fur  le  uonc  des  poiriers  8c 
des  htecs. 

44.  BoiBT  do  frêoe.  Boietn fhmhaa.'ML 

BoUtus  coriaceo  f  .hcrofus ,  feJfiHs  ,  gldhcr ,  rjw 

^M«>.  Bull.  Champ,  pag.  341.  tab.  433.  fig.  1.^ 
Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  f  5J. 

l\  eft  glabre  ,  feAi!?  ,  coriace  ,  épais,  TaWreux; 
A  face  fiipérieure  bl-;iche,  puis  launâtre  &  mar- 
ron ;  les  bords  confia  r.ment  blancs  ,  un  peu  lô- 
nés  i  les  tubes  courts ,  étroits ,  d'oo  roofe  de  an 
Oiu  de  rouille  dam  leur  longueur  ,  MMWllilWI  i 
leur  orifice.  Il  croît  fur  le  tronc  des  vteta  fMMi 
il  acquiert ,  en  vicilUfTant ,  la  dureté  du  bon. 

Btî^*  labysuiiihe..âa^ti(a  Ubyrmàifèiw** 

Bolttus  coria£to-ligmtm,fe^foft'^m4tus,  UttA- 
ti^-fufius ,  (inulii  /n'yrinthi/onTuimê,  «HMmÛ.Mk 
Champ,  pag.  357.  tab.  49t.  fig.  l. 

DêdtUt  eonfirmgnfi.  Ftif.  Synopf  Fung.  p.  JOI. 

Bùiatu  m^itfi^iu*  Boit.  Fuog.  tab.  itfo. 

Cette  el^ffècecrt  remarquable  8c  ciraûiriféep» 
lei  tobe^  grifitres ,  fort  larges ,  formant  des  Knov- 
fités  très-variees;  elle  eft  dure ,  coriace ,  prévue 
lipneufe}  la  furface  du  chapeau  raboteufe  ,  or«li- 
natrement  zânée  ,  d'un  rouge  de  brique  lîraatfdr 
le  brun  \  fa  chair  d'une  couleur  taooée  très>fbodl. 
Cette  plante  croit  li»  t'aUfier. 


4^.  Bout  tmadouvier.  Be&iw  \ 


90. 

Boletut  dtmidiattts  ,  ohtufus ,  fude^ofus  ,  r'f9- 
ftrrugintui  ,  Uvit  aut  vtM  fuloVM  ,  tuOtt  aagupu , 
pu'iQ  conooiortius.  Bull.  Chiaoïp.  fi§,ftÈ,lÊlk»^$^ 
&  tab.  8a.  (£*c/«/. />/«»«.) 

BoUtus  fomcntaritts ,  var.  ^  «  oktufiu.  Perfow , 
Synopf.  FMffi  png.  f fia  ^  OMbw.  UftA  ^ 

P^g-  4- 

San  chapeau  eik 


cetiace»  d«v»*eibi#u>Hitj 
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laconfifljnce  du  liège ,  pi.is  auflî  dure  ouedu  boisj 
ks  tubfs courts,  eiroits,  réguliers,  <U  U  iné>Tie 
cAtilear  ^ue  la  chair.  Il  croît  fur  difFérsncCtefpèces 
étÊi^mi  il  trie  fUAtvn  wuiée%,  Bc  eha^e  anné« 
}|  fe  foim»  une  mniveile  cotche  de  wbt».  En  cmi- 

pant  le  champignon  vcrticJe  nenr  ,  on  r  trouve 
ces  couches  ft!j>eri?oféei ,  ^Ui  iruliq  jent  I  i^r  de 
fndtriila}  les  pouffes  éiêê  divrtu  s  années  pouit 
Upuén'piu  des  fillom,  cdmme  dans  l'cfpèce  tui- 
fMNt.  Il  Act  aux  pajrfai»  pour  coolûmr  ie  u*iif- 
ftmt  dm  fto.  B*  le  nflawint  êmU  on  ^gêrie  dt 

BoiET  (aboc  dô  dieval.  UoUau  magnUtits. 

Mêlumt UUmttform'ii ,  nigro-femi^Kii»»fiitcatui , 
ftimkm  ma&t,  fiamtMuas ,  dem  tignus ,  tuHs 
miigÊ^,emutl»riU»»  BttU.  Chaiiïp.  |>ag.  557. 12b. 
401 ,  &  tab.  491.  fig.  Xê 

Boletus  fomenmnus ,  vit.        WÊgniatiU.  Perf. 

Syno^ji.  Fung.  pag.  ^57,  Se  Obitiv.  Uyc<A.  1. 

Boieuu  igKiarius.  Soverb.  Fung.  tab.  IJI. 
BoUtas  hiffoentfit,  Scbiaoka  Btvar.  a**  I75i> 

JlftHetu  ifiurhu,  Lam.  Diâ^  t.  n*.  4. 

Ce  n'eil'  pettitie  qn'oM  variété  de  l'erpèce 
tfrécéileme.  femaroMbie  par  ia  fonae*  fêaUabla 
f  «n  fkboc  de  cheval.  Sa  cnatr  eft  d'abord  moHafle 

&  /îlandreufe,  pu  s  ligiu  iifc.  Si  l'on  frotte  la  pr  - 
■iéie  é€otiX,  on  eti  trouve  delTou»  une  fccuiide , 
dore  àt  d'un  noir  luifaïu.  Les  poulTes  de  chaque 

nie  font  fép«réca  par  un  fittoo  anaulaire,  pro 
d ,  facile  à  diftti  iguer  dea  a6fM  branct ,  ^ui  1  * 
font  quelquefois  dillinguer  i  la  furface.  il  pore 
aulFi  le  uom  de  koula ,  n'aguricdt  tkint.  agûrie  fi- 
nulle.  On  en.fa»d«  VamdMk  II cftek  urle «tettc 
des  arbres. 

^  48  Bolet  £uis  aaadMvies.  B»Um  i^udo. 

Bull. 

Bohtmt  pàeùrtéetUt ,  ruhro-ftrrupêUm^fubgn- 
fimt,  ioai*f^prà  d^fiitutus ,  luM  tmigKrîJfmiPi, Bail. 

Champ,  pag.  jj6.  tab.  4jS. 

lioUtut  fomtntariiH ,  var.  y,  drytidtiu.  Fèrf^on , 
Obf.  Mjrcol.  ptf .  )  •  &  Syaopf.  fou».  n^%yj.i 

C0  bolet  eft  rrès-voifin  des  dfut  précfdenj }  il 
M»  dlflfe^e  en  ce  qu  il  ne  vit  qu'un  ou  nx  ans ,  & 
qu  on  n'y  trouve  jamais  ptulteors  coucht-s  de  cu- 
be» AiftipalSl.  Sén  cfcapeae  eft  gtal>re  »  coriace , 
mmtè  wMpKtmt  9t  mee ,  d'en  rwage-ferrugineux , 
grNitire  dans  toutes  fes  parrif  s ,  dépourvu  de  xAnrs 
#11  <ie#ùfl.  Ses  tubes  font  tré?-j|on(?es,  8r  'ouvt-nr 
ISparéa  par  des  crevatfcs.  11  cxilte  louxonr  des 
f  ontCM  <l'eau  Uo-pkie  (lu  te»  boida.  Ji  csou  i\u  le 
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49.  Bouf  i  «idMi.  M«tf 

Bolltut  dirnidhitjs ,  Jurus ,  pifro  fuhiriquetre ,  *i- 
foltii  fafciato  ,  tincrto  jsitgineoi  poris  prirnè  jlinio- 
gtjucis , «Umitm  fulfjfrrugincis.  Fet!.  Ob:.  Mycol.  1, 
pi«.  1 ,  8c  Synopf.  Fung.  Mg.  u6.  Soirefb. 
Fu  ig.  tab.  ij^.^LiAi.DM.  i.ûr.l.'MtAireiy»» 
pag.  7i.t.>b.  î7.fig.  E. 

^.  Do  tttis  (  applanitui  ) ,  i  Idtstus ,  vtrfMfiù  ptâS 
nittfcmlus  ,  fltto  l^^rej/ofo  ,  ruf;ff> ,  r!,f\f.<ntt-eiiu^. 
rto  ;  porit  mintl'T:'^  s  ,  pr  n:û  j/  ;>  ,  c:,;r  fU(Q  COH" 

coUriomt.  Perl.  Obl~.  M/cel.  1.  pag.  1,  &  ^uopfic 

I.  C.  4 

BWSffw /l(9|Gr«jE».  Batfcb.  Fmi|.  fig.  i|O.I  ,  * 

C'eft  encore  une  eTp^oe  tril*veiAie dct  précé- 
iem:^ ,  aiifi  que  de  ia  ûihfaHliK  So»fihlpeiU  eft 

preftitirr  trigons.  d'un*  conteur  cendrée»  enfur 

mîi  j  à  tÛ'ks  peu  ferii;->les.  St.5  porcs  fontd'ibord 
d'un  blanc  iiti  p'-'u  pla -tiue  ,  puis  It'gérertiént  fer- 
rnrtneax.  Il  cmît  (ur  le  tronc  des  hétros  l^ngilff* 
fans.  Ou  s'eA  (ett  pout  faire  de  l'amaddu  6t  éfft 
mécHei.  Lor%a>ri««f  U  Muttf^et  >  tf  htt 
quemmefit  meuHter  tes  trtmdi  tat  lëfqueti  il  ttûU: 

Dms  la  variété  fi  ,  le  chapeau  efl  inoilts  ^pai>« 
dilaro  ,  pTclij'te  p'.in?  à  fe<  deux  fares  ,  ridé  ,  tu- 
bcrcL;!(ji;i  ,  d'un  rcjx  criiJie  ^  f  s  pnres  rrèj-^)e- 
tits  j  d'abord  bl  mchâtres ,  pu*s  de  la  couleur  du 
chapeau.  II  Cttik  orduwremefrt  fAlîtafre  fur  le 
tronc  des  hétret.  Dans  fa  maturité  il  eft  long  de 
fis  i  repe^poucec,  épais  d'un  demi-ponce,  fo^ 
vent  coturen  d'une  fondièra cMletr  «bfiuMr 4f 
canelle. 

50.  Vdtif  du  pofiMii!«r.  Bdtftftt  f^mttu.  PeH*. 

margitu  «€m$»f  i  '         '  ' 

m  u  r.  iffjl  's  ,  flMÙi  j 

/i.  Uotetai  (ptmtÙt'i^.piltofiàrefifiadtOtârtfif 
Itvi»  uuuêM»  PetC  i.  c 

Il  fe  ra[r,>rorhe  du  /•o/.-ut  irih'ius  par  fes  prin- 
cipaux ca  flèrcsi  mais  1!  eli  i>.aucoup  plus  pctiCy 
btenmoi  .  ligneux,  btanchane  à Texi^n^ur.  Sonf 
chapeau  lit  perpendiculaiiC ,  zôné  ,  d'un  brun^, 
cendre  ,  aminri  à  fes  bords ,  d'un  pouce  &  demi" 
ta- r  en  ;)ai(L'nr  t^u'cn  InrMur.  les  p^rcs  font 
trt  s  ieiiiii'  es ,  p!.in  s ,  ft  m»ginetix.  DaM  la  vaftëttP 
fi ,  k  ch^p<>au  fft  plus  épai< ,  trèï'IHfe ,  tmnqué , 
un  pea  iMliné.-  On  erouve  céf  baléfl-lîir  In  M*' 
ir.icrs  8f  autres  arbrtW  dW  vei'gfrtT^'^'-  ^-t" 

jf.  Bolet  fubéreux.  Boleius  fuherofut.  Bulll  ■ 

Boletus  pnrlià  fuhaquofui ,  diin  cpri.jc^iis  ,  glaier^ 
rufefetns ,  furmd  muuki/is  ,  fupcrni  i^gofut  vel 
naïui  t  t^^f'  l*ti*  •  Utuaii  intfrJéSù,  £m»  Qunfv 
iSA'  ^  »    ■*  *  • 
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«.  Idtm  tfidvas.  Bull.  var.  i.  fig.  A.  B. 

fi.  IJtm,  rutitus.  Bull.  var.  1.  fig.  C.  D.  E.  G. 

y.  ldcm,alhus.  Bull.  var.  ).  fig.  F. 

'  Ce  bolet  eiR  peu  épais ,  de  forme  variable,  mé- 

diocremert  rétréci  à  fa  bife,  d'abord  aq'tt'ux  & 
mou,  puis  coriace,  glabre,  de  n.ôme  coule  ut  à  Tes 
deux  faces,  d'un  fauve-rouillé  dans  la  varier^  m  , 
d'ÙB  ioin*ÀnTe  dans,  la  variété  j ,  ou  blanchâtre 
dam  ta  variété  y.  Sa  face  lupéri'ure  eft  auelque- 
fbis  riJëe  ou  /.ônce  ,  munie  en  deffouî  de  tubes 
irréguliers,  élargis,  fouveot  feparés  par  des  crt' 
nflcik  n  cndc  foc  le  tronc  dcsMbm. 

f  1.  Bout  Inbeibe.  Betow  imMU,  Bull. 

Botttus  coriactHt ,  fubrolundus  ,  fiavo  -  albidus  , 

Ml.  CMmp.  pag.  3  J9.  tab;  44;.  (ig.  i. 

11  tSi  coriace  ,  arrondi ,  glabre  ,  feflild  ,  fort 
raince,  d'uoe  couleur  blanche  ou  jaunâtre  ep  def- 
fus  j  marqué  de  filions .  dirpnfës  par  zônesi  il  de- 
vient vtrdatre  tians  la  viciiltlTe,  parce  cju  il  eft 
attaqué  par  une  petite  efuèce  d'a'.gus  encore  nul 
connue.  Ses  rubes  font  trei>courts ,  finueui ,  Irré- 
fuliers,  d'abord  blancs,  puis  d'un  jaune  pâle. 

CetK  plante  croît  fur  le  uooc  dea  arbres  moro. 

53.  BoLiT  en  coquille.  BoUut  conch^tus.Vix^. 

Boittut  parvulus ,  fpadiceus  ,  durms  ^  ^U»  hafi /ûf. 
tfifo  ,<onc'tiformi ,fubttnui,fal'iUi  imMeMÎê  tranf- 
vtrùm  ft  îjto.  Perf.  Ot  ferv.  llycel.  I.  p^.  24»  8e 

Synopf.  Fung.  pag.  yjli. 

•  Cette  cfpèce  eft  fort  petite  ,  ayant  à  peine  un 
pouce  &  demi  tie  lot  g  lur  deux  ou  trois  lignes 
d'épaiffeur  ;  fon  chapeau  étalé  à  fa  bafe,  dur ,  con- 
«•ve  ,  prefqu'en  forme  de  coquille  en  deftbus , 
marqué  de  tônes  imbriquées  ert  forme  de  ftries  , 
d'un  jaune  très-pâle ,  un  peu  plus  foncé  en  deffus. 
lUntt  fiu  k  taonc  dca  làttles    dae  hétiei.  * 

54.  BoLiT  vdmné.  Mtttitt  vdnûmu,  Perf. 

Holetus  fuberofui  y  ftmpltx  ,  pilto  convtxc  ,  tenu!  , 
ki'futOf  aiioi  poris  minutist  fordidi  Peif. 

MW.  IM*  Fwif.  pag;  70  «  ie  Sfuoft,  Pimg. 

Sa  confiftance  eft  fubéreufe  i  fon  cbapeae  vela. 
mince ,  cooveae ,  blancbirM,  lavfe  d'im  ponce  9c 

demi  ,  ferme  ,  à  z.ônes  peu  marquées  ;  les  pores 
fo(  c  petits ,  d'un  bUnc>Cile.  Il  croit  aux  lieux  mon- 
,  pkvt,  fiK  lea  omcs  deficMa. 

SI*  Botrr  jannlu*.  Bëkuu  Uu^kmu,  Paif. 

Rj/eiia  fubcfjpiiofu  ,  fukcrofut  ,  pi/eo  deprefo  , 
nnui ,  tometitofifptiltido  ;  fjfciis  hirj'uiu  ,  luttfctn- 
iihus.  Pcrf.SjrâopC  Fung.  pig.  JJ9. — Annal,  bot. 
Fafc.  1.  paf.  3^— Schoe£  Fuog.  ub. 
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H  Te  rapproche  beaucoup  du  précédent}  maii  il 
efl  plus  larga«  mine»,  aplau  i  fes  deux  hcm,ilm 
jaune-pâle,  toment 'uy  {  fa  face  fupérieoTe  mar- 
quée de  bandes  )aunàttes ,  velues  i  Us  potes  d'ua 
biaoc-âle*  U  acâc  fur  le  tronc  dea  acbm. 

f  6.  Bout  odwacé.  JUkiw  «dbwHw.  M*. 

Bolttus  imirteaUtS  ,  pAtf^tU  >  jfileo  fuhtomta' 
tof»,  t9tp  othracto-fulvo ,  iafi  tuhtreulofo  }  ptrit  tl- 
bieMihtt.  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  539. 

II  diffère  du  bo!m*  vcrfcolor  par  fon  ép^^tileut 
plu;  confidérable  j  par  fa  couleur  d'un  jaune  d'o- 
chre  i  il  eft  large  d'un  pouce  &  demi,  fubéreuT, 
prefqu;  charnu,  imbriqur-j  0>n  chapeau  légère- 
ment tomeoteux ,  tuberculeux  à  fa  bafe  i  les  potes 
blinrhâtret.  Il  crolc  fox  les  ramean  drfgfhaaéi 
ttemhle. 

(7.  Bolet  bigarré.  Bolttus  vtrfcolor.  lino. 

Baittas  (tfrit^M^  eonttau  »  pr/to  «^luii,  rotuia, 
miUlkohn  ,  xêrulto  ;  p»ftt  Mâ.  PerfoOQ OfOOff. 
Feng.  pef.  540- 

J^JuUm  Viifcokr,  Lam.  Diâ.  1.  n*.  6. 

t8.  Bout  i  pata  poiM&.  Btttm  ftUÊftm* 

Bull. 

Bo/ctJS  fubrtniformis  ,  coriaceus  ,  ftfi-i*  »  fui»- 
menu  fjs  ,Juprà  griftu-cintrtus  ,  tnjrà  fièmifer^aHi 

brtviffimis  ,  porQbrmiiut,  Bull.  Champ,  pag*  3<f. 
tab.  jci.  fig.  a. 

Cé  bolet  eft  mioee ,  coriace ,  atreatH  ee  «■ 

forme  de  rein  ,  glibre  ou  mé  ii<^cr«*ment  tomen- 
teux  ,  li'un  pris-cenire  ou  rou(T  acre  en  deffus, 
d'un  brun-gnfaire  ou  pre'que  noir  en  dciToui.  Sr$ 
tubes  font  fi  courts,  qu'ils  fembieiu  (euicmentdes 
pores  pratiqués  dans  la  pellicaleiDiiirien(e>llcnk 
for  lai-troiKs  8t  les  btanrhes  nMwaee. 

59.  Bolet  uni.  Boittut  uaieotâr,  BtiH. 

â 

BoImu  imhtUOtt  fjkierojîu ,  ^onatut ,  fapri  fa» 
llginto  -  àntnmt ,  piteo  Hmidiaio  ,  hirfuto  ,  fuitit 
cintno.  Bii!l.  f  hamp.  pag.  36^.  tab.  408  ,  &  tab. 
50:.  Hg.  j.  —  Lam.  111.  Geo.  tab.  fig.  i.-Sa^ 
ëgarit», 

Si0Êirma  dMmnih^PbiC  SfoepC.  Fghg^  p. 

Il  paroît  que  ce  bolet  a  d'abord  été  confonia 
avec  h  boieiui  vnficolor.  11  eft ,  contne  lui ,  mince, 
coriace ,  fefljle  i  il  en  diftètc  par  la  couleur  gdfe 
de  tontes  fea  panîes  »  uEiiib  à  l'iatirieiu'.  Sa  6ca 
fupéricim  eft  manie  de  sâoes  légémnent  eoocs> 
ves ,  tomenteufLS  ;  le  deftbus  garni  Je  tubes  irrf- 
guli^ri ,  fîniieux  ,  alor.ges  .  fouvent  proioofes 
comme  les  poimcs  des A^^aunt.OtttefeilClMKNfK 

groupes  fur  les  vieUiaf  feucbea. 

60.  Bout  ècariacë. 'Soictw  hftim^.  Bull. 
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BoUtas  gregarliu^  unicolor,  cînr.a^arlnus ,  piUo 
crafufculo  ,  ruguùtfo^  oèfoUti  zonato  ^  CuoiomtaioJ'o. 
Bull.  Champ.  fi«|.  164.  tab.  joi.  fig.  1. 

Bûtttus  cinnaharinus.  Peif  Synopf.  Foni.  p.  (40. 
—  Jacq.  Flor.  auftr.  4.  tab.  304.  ^  r  jt- 

Ce  bolet,  remarquabl:  par  fa  couleur  écarhte . 
qudqutfois  mêlé  en  deffiis  d'une  teinte  jjune ,  «H 
Si^bre,  feOile, d'une  coofiftiMt  coriace  «ëpaiffe , 
fubéieiire  Sa  chat'r  eft  f«itiflcâtre$  fes  tubes  irrégu 
«et$,  très-apparens ,  finufux  à  leur  orifice.ilaoît 
lur  les  branches  abattues  du  merifier. 

61.  Bolet  fanguin.  Boletus  fanguîneas.  Linn. 

BoUtiu  miniatus,  comprejfus  ,fuinmformls ,  g!a- 
UTt  forts  minutiffimis.  Perf.Synopf.  Fuog.  p.  141- 
-r  Jwtx.  ObliBrr.  bot.  im^.  408.  ob.  11.  fig;4. 

^i(fmibtfniAcr.Lam.IXft.  i.pag.  ;o. 

U  dMèie  du  précédent  en  ce  qu'il  eft  beaucoup 
Mit  minée,  comprimé,  glabre,  réniforme,  muni 
de  pores  ttes-petitv ,  peu  fenfi  les ,  d'un  muge  de 
Ans  i  to  dMisâcc».  (       Aoauc.  f.) 

^  Bout  du  Apin.  MOn»  sUaiiuu,  Dicfcr. 

Boittus  congtfius^  îmirieûtÊU,  fit—  haft  f'^ffufo  , 
UMui  ftomtaujo  ,  cinereo-iîliido  ;  poris  acutii  ,/'ufeo 
fmfvint.  Pterf.  Synopf.  Fung.  pag.  J41. —  Dickf. 
Crypt.  brh.  |.  lab.  9.  fig.  9. 

B»iem  ftffitrtfims.  PecC  Ohfenr.  MycoL  1. 
I>ag.24. 

n  croît  par  groupes  (br  les  troncs  morts  des  pins 

8f  des  fapins.  Son  chapeau  tfl  mince  ,  érslé  â  fa 
bafc ,  ridé ,  tomemeux  ,  blan  hàtre  ,  garni  en  def- 
fous  de  pores  aigus ,  angult  ux ,  de  couleur  purpu> 
rines  quelqoes-um  comme  dentés  ou  déchiquetés. 

(k^fttm  piéiulii  FidlcHk  UUmt  M  M- 

trique. 

63.  Bolet  chîcoré.  BoUus  frondofus.  Perf. 

Boit  tus  r&mo^^ma»  f  pileis  numtnf*  ^  dimttUt' 
fl» ,  gnfio-fuligauit.^t.Synopf.  FuM.  pag.  fio, 
&  Comment,  pag.  40  8f  ;o. — Schaeff.Fum.  lab. 
XXJ'  2,19.  —  Flor.  dan.  lab.  952. 

Boleau  ùayh*em$,  Baogm.  Lipf.  pag.  63 1 . 

Ce  bolet  a  prefqu'un  pied  de  large.  Son  pédi- 
cule .  épais ,  poreux ,  d'un  blanc  de  neige ,  réunit 
un  grand  nombre  de  chapeaux  ,  aflez  femblables  à 
des  Feuilles  de  chicorée  ,  comprimés  «  lidés,  tu- 
berculeux ,  de  couleur  grifej  enfumée.  On  le  foup- 
çonne  bon  ï  manger.  Ilcroit  au  pied  des  chênes. 

6^.  Bolet  feuille  d'acanthe.  BoUtut  «u/uhoi- 
dks.Bull.  .  .4 

TmêL 
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Bohttts  maximus,  ceffitof.s,  mr!!-s  &  f'jgHis  , 
t>Jtcntio-rul)iginofus  ,  fiipiu  ùaji  cyiindrUu  ,  fupra 
Idtrfitnte  {  pilto  finuaio  ,  undiUato  ,  fiiprà  ronato  , 
fub:iis  reiicu/ato.  Bull.  Champ,  pag.  ?37.  tao.  486. 

Boictus giganuus.Per{.Synri\^(.  Fung.  pjg.  fii.? 

11  forme,  fur  lesvieiltesfou(.he5,des  touffes  quel- 
quefois  très-étendues ,  &  parvient  fouve nt  à  uns 
grandeur  extraordinaire  ;  il  eft  d'une  conûftance 
fragile  &  mollaflis ,  d'un  rouge  de  brique  tirant  fur 

I  l  tou!eiir  de  rouille.  Son  pé  licule,  cylindrique  à 
fi  bafe  ,  s'ëvafe  d'un  côcé  en  un  demi  chapeau 
fiiiué,  ondulé,  irregulier ,  zôiie  en  delfus,  réticulé 
en  delfous«  aminci  vers  les  bords.  Les  tubes  font 
coaits  >  81  le  piolongent  jufque  fur  le  pédicule. 

éj.  Bolet  du  noyer.  Boleius  juglandis.  Bull. 

Bpkau  magnus ,  pilto  camofo ,  fuitrofo  ,  ockn» 

Cto  ;  àlfca  fqunmifque  wriri-îs  ,  nigu/centibus,  portS 
magnis ,  pxu  'fii  i  fiipiu  craffo  ,  iaterali.  Bultiatd  * 

Champ,  pag.  344.  tab.  19  8e  114.— >ScbaeAFong. 

tab.  101  &  101. 

BoUtas  ptatyporus.  Perf.  Synopf.  Fung.  p.  yit. 

Boiaus  ffuamofu.  Hudf.  Boit.  Fung.  tab.  77.— > 
Flor.  dan.  1096. 

fin&Mi  ttOtbipu,  L%btf.  Seec.  pag;  to%u 

Son  pédicule  eft  épais,  très-court,  ordinaire- 
ment latéral,  fouvent  crevaiTé  près  de  fa  baÂ« 
noirStre  ou  routTrâtre  )  fnn  chapeau  convexe ,  d'un 
jaune-roux  ou  fauve-biftré,  fouvent  écailleux  ou 
crcvaflTt;  ;  fa  chair  bîanche 5  fes  tul>es  touds,  lar- 
ges, blancs  ou  de  la  coul'ur  du  chapeau.  Il  varie 
dans  fa  forme ,  fes  dîmenfions  8e  fa  cimleur  i  il 
croie  fur  difléfê»  aibeea .  paiticuUéMawBK  fur  W 
noyer. 

66.  Bom  i  cricft.  BoAm»  «ngtlaray.  PerC 

Boletus  cefpitofus  ,  pilto  carnufo  ,  d ^ormi ,  fuhin- 
voluto  ,  virtjcentt  i  poris  nixeis  ,  aetn  ochroûucis  ; 
fiipiu  lûterali  f  niveo.  PerC  Synopf.  Fung.  p.  fit , 
Se  Comment,  pag.  iij.-— Scboeff.  Fiiog.  tab.  516 
8c  317. 

il.  BaAsw fw^^nuM. SchorC  Fung.  ob.  ri). 

Cette  en>èoe  eft  rate  8lr  belle  1  elle  cm%  par 

groupes  fur  If  s  hêtres  ,  dans  les  Wtux  ombiagés. 
Son  chapeau  eft  charnu ,  très-irrégulicr ,  roulé  avec 
celui  qui  l'avoifine ,  léj^érement  tomenteux  ,  large 
de  trois  pouces ,  verdatte  |  les  pores  d'un  blanc  de 
neige,  puis  d'un  bunenille,  ciwn  déchiquetét  tt 
vecdâtrcs»  k  pétUoife  iaiénl,  d^nobteii  Muic. 

6f  BoxsT  ofafitpM.  Mm  nMfntuu.  Bull. 

Boletus  pilto  coriacto  ,  cafianeo  ,  nitiJo  ,  conctri' 
triù  fulcato  £  poris  minuis  ,  aihts  j  fiipiu  iattraii  ^ 
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Boktui  iMtîéu.  Perr.  Synopt.  Func.  ftm.  ^n. 
—  ditif ,  Lond.  tab.  114.  —  Scverb.  no.  1  h 

Schrad.  SpiciL  pag.  16 j  &  i6â. 

Jgarîeus  pfeude-holttus.  Jjcq.Flor.  auflr.  ub.41. 

À§atim  JuMw.  BitTch.  Foog.  |.  ul»>  41. 
il/. 

Ao&Atf  «wmln^.  Berger,  Phytogr.  tab»  99. 

Il  eft  d'ane  confiftance  rèche  j  corbo»  ,  tubé- 
leafe.  Sa  furface  eft  Uiifante  &  romme  wrnif- 
fêe  I  Ton  picote  cylindriaue ,  lifTi,  brunâtre»  un 
peu  bofTe'^ ,  fouvent  fimple  ,  quelquefois  un  peu 
fameux  à  fi  bafe  ,  tantôt  tfès-court ,  quelquefois 
long  de  trois  \  quatre  pouces  \  l«  chapeau  hoii* 
«ontal  j  arrondi ,  épais,  no  peu  £nueux,  blanc  ou 
jaunâtre ,  puis  rougeâtre  ou  marron .  miorvu  ^  en 
deflus  8f  i  fes  bords ,  de  20  hs  p.irill'ijs  ;  les  tu- 
bes blancs,  puis  couleur  de  rouille.  On  le  trouve 
fiir  les  vieilles  Ibuchea. 

éS.  BotBT  6boc  Bff/iritf  mIcmA».  Bull. 

hoUius  coriace ,  pi^eo  ^mîditto  ,  ttMmi  ,  fublj- 
ivitio  f  ùgnno ,  fejplt  aut  h  'éviter  pedicelUuo  ;     ï  j 
.  AvwMv.  BulL  Champ,  paj.  j  j8.  ub.  44;.  ég.  i , 
Be  Mb.  1600146. 

Bolttus  badias.  Perf.  SynopC  Fung.  pug.  |if . 

Bcletia  pêmais,  Batlch.  Ekm.  Fitn|.  pag.  iji. 

fig.  119. 

'  BoUtittéinu*  Timn.  Flor.  megap.  paj.  271. 

Son  pédicule  eft  latéral  ou  excentrique  ,  long 
d'un  à  tmii  pences,  quelquefois  prefque  nul  ;  il 
fouiiehttt'icnapean coriace,  mince .  plane  ou  con- 
cave ,  ondulé  ou  finueux  ,  d'un  laiin:  de  paille 
ou  d'un  brun-marron ,  fouvent  tacbeté  de  points 
ou  de  lignes  brunes ,  garni  de  tubte  courts,  u  croit 
fur  les  «rbcoi  OMcts.  ' 

69.  BoLfT  vaiiaUe.  BoUtut^Htrius,  Feif. 

Boletui  fuhfolitartut ,  pUeo  tenace  ,  ochraceo  ,  d'i- 
Wl'tdiJto  aut  inUff/o  y  jiipilt  jutluteritU  ,  tiongato ^  là  l 
diTiiiiium  àeorsum  nigro.  Fcrf.  (JbferV.  MjPMU  |. 
paR  8f  .  &  Synopl.  Fung.  pag.  524. 

Botttus  Lttralis.  Boit.  Fung.  tab.  8). 

Son  chapeau  efl  dur,  large  d'environ  dtux  pou- 
ces, jaunâtre  à  fesdeux  faces  ,  prelqu'enti  r  ou  à 
demi  tronqué,  foutemi  par  un  pédicule  latéral  ou 
excentrique  ,  noirâtre  en  dehors  jufque  vers  fon 
Milieu.  Jl  cioift  (iw  le  nooc  des  héise»  de  des  pîo^. 

70.  Bout  bbnc.  Bolmt  «Ihu,  Perr. 

Bolttiis  fdhpan'us  ,  albus ,  piteo  carnofo  ,  moUiuf- 
cu/a,  nanvtxo  i  fiipiit  irevif.iaurali,  Peif.  Synopf. 
fuQg.  peg.  f  M. 

■  .Gr-bukt  cft  peiir«  4»  «edev  UmeWs  te 


BOL 

cb^audurm,  onfen  nyou,  convem,  épdide 
iroB  on  quatre  lignes  ,  foutena  par  en  pédicule 

latéral,  long  d  un  demi-pouce  &:  plus,  epiisde 
trois  ou  quatre  Ugnes|  Tes  pores  convexes,  égiui. 
Il  croit  «ns  les  benx  humides,  fur  ksbiancfaeik 
les  rameaux  en  décompoiitioD. 

***  CAapeâBfommi^MpâliaiUtMnL 

71.  Bout  deCuindiie.  Boletm  uikAiatai. 

Jacq. 

Boletas  Jîiphattu ,  nlveat ,  pifei  pmlvinati,  ttdaH 
unertirrâ  ,  uq'ios'e  fnhfjfcenie  ,  inqut  fquamulai  dtf- 
ctdcntt  i  ports  txtguis ,  dif^rmibus^  oblangt-iù* 
fkMÊ^.  Jacq.  Cétte&  AAr.  i.  pag.  )4^  &  44* 

Son  pédicule  eft  légèrement  bulbeux  \  fa  bafe, 
oblong ,  cylindrique,  un  peu  épais,  plein ,  blin* 
châtre,  quelquefois  rétkuié  I  fon  fomniet}  U  d» 
peau  d'un  blanc  de  neige  ,  i  .eeal  ,  lobé  ,  li-ué  , 
prenant ,  en  vieil lilTant  ,  li  forme  d'i  n  entonnoir 
recouvert  d'une  peau  très-fin-.-,  d'un  jaune-vif,  qui 
fc  déchire  eofutte  en  petites  écailles  s  P'^t^> 
trèf>blinct>p«its ,  trrégulien.  Il  cnrft  dans  l'Ai* 
trtditt  U  ftt  adaii  paitoiic  coamc  comtftible. 

71.  Bout  tnifc  de  fane.  JKetouf  ttkniok 

Jacq. 

BoietMS  magnus  ,  pileo  fuhinftindibutlformi  ,  re» 
pwd»  ,  fl<tvtfceme  ;  potis  Jecurrentibus  ,  fiipite  péU^ 
eaue.  Jacq.  ColUât.  Auflr.  Suppl.  tab.  8  &  9. 

TuUnftcrft»  fmmgmria$  lafi*t  vtJgj^  pietra  fîm- 
gifera  «ppdlattr.  Bat.  Fung.  Aim.  pag.  f9  &  Al* 

tab.  24.  A.  —  Boccon.  Muf.  tab.  300. 

CI  La  Biauîce  ,  dit  Jacquin  ,  de  ce  célèbre  clnflH 
pignon  ,  apporté  à  Vienne  par  Jicquîn  fils  ,  eft  M 
humui  compare,  adhérent ,  deux  lois  gnis  comme 
la  tête  i  lilTe  ,  pénétrée  en  fon  entier  d'une  ma- 
tière blanchâtre,  fongifonre,  pefante,  nuis  fa.Tl 
mélange  d'aucune  pierre.  Pucce ,  pendant  l'hiver^ 
dans  une  ferre  tempérée,  elle  produifit ,  à  flida 
de  quelques  arrofemens ,  pluGeurs  bolets  de  t'e'- 
pèce  de  celui  dont  il  ell  ici  queilion.  U  eil  fott 

Iimid ,  pédiculé ,  jaunâtre ,  prefqu'en  entonnobi 
on  pédicule  dlm  jaune  plus  pâle  i  fee  pores  déov 
tena.  l!  creit  nararetlemem  en  Italie.  «• 

7}.  Bolet  canelle.  BaUtus  ^Innimomeui.  Jacq. 

Boletiis  cinnamomeui  f  fic.gfl';s  ,  pUeo  eoncrto, 
villofo  ,  in  centre  infunAituliformi  fuJ'Vo  i  fo-if  •J'* 

nuùuis.  Jacq.  Collet.  1.  pag.  ii6.  ub.  2..  —  Peii^ 
Synopf.  Fung.  pag.  51  f. 

Sa  couleur  eft  d'un  jaMe^Wielle  ;  fa  confiftanoa 
fragile  8e  non  cortaoe  ,  en  qfnni  il  diffère  pria» 
paiement  du  Mtau  peruuài  Unn.  %  fon  dnpeae 

corcave  ,  velu,  d'un  jaune  plus  foncé  8f  infun.^î- 
buliforme  dans  fon  centre ,  muai  eo  deflbus  ds 
poies  en  anoeaH.  n  ci^  dmi'Amkke. 
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74.  Bottt  Mme  8e  noir.  Btlua»  Imeomdas. 

Perl. 

Boitas  fiUo  camofo  ^  JUpiteque  ntgrefcentibus  ; 
fofU ttuiiUSt.  Perf.-Synopf.  Fung.  pag. 

Son  pédicule  eft  notrltre .  ceomi .  long  é'nti 

fiouce  demi;  fon  chapeau  presque  plarie,  charnu, 
ïfge  d'environ  trois  pouces ,  de  la  loiiltur  du  pé- 
dicule j  l'ts  porrs  blancs  ,  tous  égaux ,  d  uiil-  pr  ui- 
driu  médiocre,  li  eA  nie.  Ou  le  tcouTO  ea  Aile- 


7J.  Bolet  blanchâtre.  Bolaui  alhldus.  Perf. 

B»/t:us  grtganus  ,  etiîJus ,  piteo  gtabro ,  camofo , 
fit^jUi  ;  poris  m  ''nui:s  ,  dirnum  citrinis  ;  ftipiic  hrt- 
^fiÊiiOf  iusfuaU.  Pctf.  Obf.  Mycol.  l.  pag.  84  > 
8e  SfOopT.  FltOf.  ptg.  Jl  J. 

BoimiÊ  MTMtf.  Scboeff.  Fung.  tab.  iu« 

Botetus  tM^inëus,  Boit.  Fung. 

11  croît  p:ir  groupes  dans  les  bois  de  pî"s,  fur 
les  hauteurs.  Son  chapeau  eft  large  d'environ  trois 
pouces  ,  convexe  ,  un  peu  fînueux,  prefque  hé- 
mirphériaue,  glabre,  blanchâtre  j  toide,  fragile, 
charnu  (  le  péJict  Ie  ttès«>urt)  les  pores  fort  pe* 
lia  «  4'abord  blaocfaittes ,  puis  d'wi  j«ape<itfeo. 

7^  BoLtt  pomnc.  AsJSm»  polypmw.  BnB. 

BoletttS  fubcorhcco-mollis  ,  fllpht  centra  H  ;  pUco 
fubfuUpnto-ciiUTtfuntt ,  eupiUari  }  tant  nivtd^  u- 
mmjfmâ.  BoD.  Cbwip.  peg.  )}i>  tab.  4^. 

Boiem  fuB^iUÊU,  Perd  Spoopr.  Fflog.  pag^  ft6. 

Ce  bolet  CI  oît  fur  la  terre.  Son  pédicule  eft  long 
d'environ  deux  pouces  ,  d'un  jaune  d'argile  ,  un 
pev  roofltl*  à  là  balb}  il  fout  ent  un  chapeau 
■Jnce ,  coiÎM»,  m  pM  omu  ,  blanc ,  orbkulairc , 
concive ,  en  Ibrme  de  coupe  à  bonh  renrerfés  , 
d'abord  bî.mc  ,  puis  un  peu  cendré  en  dt  iToiis ,  cri- 
blé de  potes  étroits ,  Uiibns ,  peu  profonds. 

77.  Bout  en  eoconooir*  BoUua  infundHitiifir- 
tmit.  Peif. 

BtÊttMÊfiUQ  umef» ,  infMdibullformi  ,  €x  albido- 
fulig'rnefo  ;  poris  albidis  ;  fiipite  deonltm  incraffato  , 
tùgrtfcenu.  Perf.  DUp.  t  m'g-  pag.  70,  &  Syuopf. 

Ftng.  p*f* 

BoletLS  (  menalopos),  pileo  um'ilhaco  ,  di- 
prtffo ,  uauif  oijiurè  fuiigiato iporis  palUfcentiktu i 
Jîfkt  mm.  M»  mign.  Perf.  OifpoC  Fong.  L  c. 

Son  pédicule  eft  noirâtre  ,  loup  d'un  pouce  & 
demi ,  épais  de  trois  à  quatre  lignes  (  il  foutient  un 
chapeau  charnu  >  infiindibutifofni ,  d'un  blanc- 
enfumé ,  large  de  deux  on  treifpcNloef.  épais  de 
deux  .  garni  en  deiTous  de  pores  blanoiittes.  It 
«croît  -dans  les  Forêts ,  fur  tes  hêtres.  La  variété  t 
eft  beaucoup  plus  petite  i  fon  chapeau  orbiadalie» 
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ombîltqoé .  conpimé  >  fon  pédicvie  grA»«  wu- 
3f(Mt  noir. 

78.  60LBT  inâwtn  Boletttt  hnimalts.  Perf. 

Bolttiu  pileo  eortvtxo ,  fubumbilUato ,  fubumbrino , 
luiefumu  f  Huufint  ciliato  y  poris  oblongis  ,  candi- 

dis.  PeiÛ  SjmopC  Fnog.  pg.  f  i7j  8e  ÙH^»  Fung. 

pag.  17. 

Botetus  Uâeus.  Batfch.  ILlcm;  FuBg.  pag.  103. 
tab.  108(41. 

m.  Boletus  {vtma%) ,  n^tfcentfpaiUiu f  ^i» 

gltibro  ,  mar^int  fuhvillofo.  Perf.  I.  C. 

|.  Boleius  (  fafciculatus),  pileo  fufto  »  /afciem' 
latlm  pilufo  ;  poris  f.a\^âmttt  f  /HpiU  ifriffitf» 
cefcentc.  Schrad.  Spicil.  pag.  i  ^4. 

Ce  bolet ,  d'après  M.Perfoen,  fe  rencontre  fur 
les  troncs  pourris  vers  la  fin  de  l'automne  ,  od 
alors  il  fe  préfente  avec  une  couleur  foncée  >  pref- 
que noirâtre  ,  muni  de  pore«  courts ,  prefque 
néaires.  Dans  le  printems  ,  oà  il  exiHe  encore,  fe 
couleur  eft  prefque  jaune}  il  eft  glabre,  plie  en 
deffous,  tellement  que  la  variété  •  pourroit  éuo 
regardée  au  premier  afpeâ  comme  une  efpèce  pai^ 
ticulière.  Le  chapeau  eft  convexe,  prefqu'omb'H- 
que,  large  d'environ  un  pouce  &:  demi ,  <  iiié  à  ftS 
bords  i  Itt  pores  blancs  de  oblongs,  jaunâtres  dans 
la  variéiéf»^de^«llpiCliHiéedépoilsfé»- 
nisperpe^iiMS. 

79.  Bout  «face.  Btbtuptnauùt.  Umu 

Boletus  co'^ijccut  ,  tenax  ,  cinnaTomeus  ,  pileo 
tenui ,  [onato ,  vcLtmo,  ut  flurimiun  connut».  Pctf. 
SpBopC.  Fung.  pag.  518. 

Aga  ic.s  coriaceus.  LUÊt,  Dift.  I.pag.|l.  (jTtfk 

Agaric  j  n".  n.) 

80.  Bolet  frangé.  Bolaus  fmhriatus.  Bull. 

Boletus  gregarius  vtl  folitarius  »  umbrinus  ,  fiipit€ 
cylindrito  ,  fiuttnui  {  piieo  ftricto  vttglahfo  ,  jo- 
ii^io  i  mar^int  fimhrhio  ,  irfundiiuli/ormi  f  tu  it 
bievibus,  trr^iJarisus,  Bull.  Champ,  pag.  jjz. 
tab.  154. 

Boletsu  fiiitomauofutt  Bok.  Fnng.  1.  tab.  87. 

D'après  M.  Perfoon ,  cette  «fpëce  n'eft  qu'une 
variété  de  la  précédente  i  nwiis  elle  eft  annuelle  , 
tandis  que  l'autre  eft  vivai-e.  Eli.i  croi:  ior  h  terre^ 
ordinairement  folitaire  ,  qut-lq.iefoi!> par  touff.  s, 
dont  les  pédicules ,  en  fe  greffant,  forirutu  une 
fouch?  ranveufê.  Il  arrive  aulli  que  plufieurs  i>  divi. 
dus  font  (oudés  eofemWe  par  le  cnapean.  Son  pé- 
dicule eft  glabre,  cylindrique  ,  affez  grêle  ,  long 
d'environ  depx  pouces  )  il  fuuiitnt  un  chapeau 
corbce ,  mince,  glabre  «n  fejreuz ,  «6né  6c  frangé 
fur  fes  bords , creufé en  entonnoir, de  couUurta». 
née  ,  Ruoi  en  deffout  de  pores  coorts ,  iiiégulieaty 
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8r.  Beilt  à  bmmdett.  Mfttf' #na£iriw. 

Pcrf. 

Bclttas  pilto  fLavcfçtntc  ,  margint  dcfexo  ,  h'f- 
fidiic;  porit  magnis^  rhomlitsi,  atbi$;Jii:  iie  f''fcef- 

.  MM».  Perf.  S/nopf.  Fung.  pag.  ci8.  —  Ibifcb. 
Elcn.  Fung.  psg.  97. — Michel,  G«a.  Phnt. 
^  IJO. 

Btf/«r<(«  txajpemus.  Schrail.  Spidl*  pag.  ifj. 
Ub.  70.  fig.  f . 

Son  péiHcufe  eft  branitre ,  rylind-ique ,  long 

d'mi  pouce  Se  d  ini  ;  1  ("ouii^n:  un  chapeau  jau- 
nâtre, fiibéreux  ,  Iai  £»e  d\m  deim-poucs- ,  rabattu 
&  un  pt  u  herilTé  à  fcs  bords.  Les  pores  font  gtaiids, 
blaiKhâiré$«  rhomboïdaui.  il  croie  (ur  le  »ooc 
de*  aibies,  en  Italie  flr  en  Allenugne. 

Zi.  Bolet  en  ëcu.  BoUtut  nummularîut.  Bull. 

BtiUMS  tonu  glûbtr,  parvus ,  pilto  dura,  con- 
ittMOf  piano ,  ex  albido-piillefctntt  ;  ftipite  fubtxctn- 
trin^iforiim  nigro,  BulL  Champ,  pag.  jj^.  tab. 
IS4.  —  Perr.  %fiiopr.  Fimg.  pif,  519.  —  OiikT. 
Plant.  Ciyptog.  i.  pag.  18. 

•  Ce  bolet  eft  d'une  confiftance  dure,  coriace} 

•  fen  pédicule  grêle ,  lonc  d'un  pouce  ,  jamais  par- 
faitemenr  ci-ntral ,  noir  à  fa  bafe ,  jaunâtre  à  fa 
partie  fupérieure  )  le  chapeau  mince .  coxa?t'\mé  , 
arrondi ,  un  jpeu  creufë  en  forme  de  coupe  ,  de 
couleur  iaïuutre  00  bUnchâtce  »  les  tubei  fort 
courts  &  jaunâtre*.  11  croit  llv  te  hanches  deffé- 
cbée»,  couchées  par  terre. 

89.  BoLBT  i  tête  nlbce. 

Jacq. 

UoUtus  piUo  piano  ,  unui ,  fuprà  cervino  ,  fabtks 
mU»  ;  /t^^  exetHtrieo ,  irtvi ,  pallido.  J  icq.  Auftr. 
1.  pag.  141.  tab.  11.  — PerfoontSyiiopi.  Fang. 
pag.  ;i9. 

.  n  a  de  trii-gf«nds  rappons  avec  fefpèce  prêté. 

dente.  Son  péJituIe  uit  court ,  pâle  ou  un  peu 
brun  ,  prcf^.ie  jiiiuis  partaitem.nt  central  i  il  foo- 
tient  un  chapeau  mince,  plane,  un  peu  Hnueux  , 
d'un  jaune-pâte  en  dedi»  «  blanc  en  deflboi.  Il 
croit  fnr  les  branche»  pourries. 

S4.  BoLiT  ombellé.  Bo'ttuf  umbillai-^s.  Schoeff. 

BotttU  ramojîjpmut ,  pilto  infaadiinIi/ormi  ^  ftUi- 
ginto-paUido  yfubtùs  aho.  SchœflF.  Fung.  Cab.  III. 
—  Perf.  Synopf.  Fung.  pag.  J19, 

BoUtus  ramofui.  Vahl,  in  Flor.  dan.  tab.  1 1(77.  ? 

FMMgut  ujpitofiu  ,  ramofus  j  itmMtattu  ,  major ^ 
pêlBék  AriMtf.  Baml.  Icao*  1169. 

D'une  Touche  courte,  épaiiTe,  s'élève  un  granJ 
nombre  de  pédicule»  poreux»  charnus,  au  nom- 
hf»d«  iRMe  enviioii  •  ^oi  fontiMBeK  «WMit  de 
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c?i3pe3:iT  T.irf»M  d'envi"'n  un  ponce  !f  plus^ea 
f  riDiî  d'tntoniioir  ,  pâles  ou  biilrés  en  <icn-jf  , 
bl  in.s  en  defTous,  prcfque  ramadés  en  ombelles. 
Ce  bolet  croît  en  Allemagne  «  dans  les  ietta 
montupttfes. 

*  Botttas  (  poTycephaloi  )  ,  ramop^fntUj  piUit 
numerofts  ,  convcxis  ^  fi^afmuièM.  PicrC  SpWfû 

Fung.  p.ig.  510. 

Bo/ttia  rdmofifimu,  Jacq.  Flor.  auftr.  x. 
i7i.  —  Murr.  Sy(l.  veget.  97S.  — Schffff.  Fiag. 

tab.  i6j  &  iC6. 

Très-voiline  de  la  précédente  ,  dont  elle  n'eft 
peut-être  Qu'une  variété  ,  cette  plante  en  ditffcce 
par  fes  chapeaux  plus  ramafles ,  moins  grands , coih 
vexes ,  prerqu'ombiliqués ,  de  couleur  brune.  Les 
pores  font  blan.s.  Ce  bolet  croît  dsM les COntléci 
méridionales  de  l'Allemagne. 

BOLETUS.  (yoyei  Bolet.) 

BOLHIDA  ou  BOLHINDA  :  heibe  parafite  de 
Csîlan,  qui  croît  fur  les  vieux  arbres  &  les  bois 
pourris.  C'eft  le  tradt/emntia  crijhta  ,  que  Linné 
nommoit  auparavant  commiUna  crifiau  «  &  que 
Burmann ,  Flor.  Ind.  18,  tdk  7«  fig.  4,  •  figwét 
fous  ce  dernier  nom. 

BOLIMBA.  {V<^ti  Baumba.) 

BOLOiNTAS.  A  Java  «I  nooinc  «infi  •  ûUnK 
Burmann  *  le  êmee^ari*  ht^ca  Vm. 

BOLTONX.  Uoltor.ia.  Ce  genre  a  été  établi  fur 
une  efpèce  de  matricaire  qu'on  a  reconnue  %'écxt- 
ter  de  fes  CQ0gdn6ies  par  des  caraâères  pardcu- 
liers ,  &  qui  COIliifteni  en  m  eaBet  eomvtxe,  imM' 

qut  ;  Li  ^c'V!  f  tarons  de  lu  circonférence  nombreux  f 
les  jf.mtnts  [urmaniits  de  plujiturs  petites  aenttfeif 
ci(s  ,  àôKt  deux  plut  grandes,  tm  fonat  éCeuéufk 

rtitptacle  hémijphé'-ique  ,  alvéolé. 

Ce  genre  fe  compofe»  juf*ju'à préfêot  »  des  deux 
el^èoes  Aûvwtes  : 

I .  BoiTONg  aftéroîde.  BoAmm  «jleivadSct.  Lhéb 

Bcitonia  foliis  inttgerrimh.  Lhdm.  SStt.  Allg|> 

27.  —  Ait.  Ht>rt.  Kexr.     pag.  197. 

Bottonitt  fioribus  longi  ptdancuUtu  f  femiiùim 
ovtUiiut ,  guhU  ,  fatmaiieis.  Mich.  Flor.  boRsi. 

Amer.  z.  pag.  i^i. 

Mj:rîCi.'ria  ajîeroldes.  I.am.  D'iSt.  J.  pag.  719. 

Cette  eff  ece  a  été  décrite  parmi  les  matricai» 
res,  n".  6.  Ses  fleurs  font  longuement  pédoncn> 
lées)  fes  feniences  glabres,  ovales  »  point  nKM* 
braneufes ,  à  peine  dentées. 

1.  BoLTONE  â  feuilles  glauques.  BoltoBiagle^ 
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Angl.  tj.  —  Alt.  Hort.  Ktv.  j.  pag.  197, 

Boitonia  (  glaftifoHa)  ,fioriius  inviter peduncu" 
latis  i  ftminibus  ohcordatit  ,  confpicuk  tlatii  t  pttbt- 
rulisi  <tr  fiis  pup^i  duabus  forum  hngfMNm»  llkJl»' 
flor.  borcai.  Amir.  1.  pag.  r^i. 

Cette  erpèce  a  le  port  de  li  précédente,  8c  lui 
telTcinble  beaucoup  par  la  difpofition  des  feuilles 

la  couleur  des  leufS|»ais  (ès  n^cs  font  moins 
lamîfifes ,  prefque  fimpies ,  munies  feolemem  de 

J|ut-1ques  rameaux  à  leur  partie  fupérieure  ;  Us 
euiilcs  inféricurts  dentées  en  fcie }  les  pédon- 
cules des  fleurs  beaucoup  plus  courts  )  les  feiaen» 
ces  en  coeur,  un  peu  pubcfcentes,  légèrement 
ailées  il  neodmiMufcs  i  leurs  bords  i  les  deux 
aitesde  h  loognettr  <les  femences. 

Cette  plante  ciok  dm  f  AmérioM  icpteuiie- 

BOMAREA.  Genre  de  plantes  de  la  famille 
des  narcifles,  établi  par  M.  Mirbel  fur  trois  efpè- 
ces  ^«Ifirumtriû ,  dont  la  tige  ett  grimpante  { les 
divifions  extérieures  de  la  corolle  (au  calice) 
droih-S,  de  n.ême  qi't-  !cs  étaminesi  la  capfule 
arrondie  &  aplatie  de  haut  en  bas  :  ttl  eû  le  ca- 
raâère  de  Vtifntmtiim  fidfiUa  —  ovata  —  muhs- 
fon.  Les  ntfCff  d]pèees  ont  les  divifions  exté- 
rieures de  la  corwe  renverfées,  les  étamincs 
courl'C  s  m  arc,  &  la  caplu'e  alorg^e.  Ces  ta- 
raâeres  conviennent  nùeux  à  une  lou»-iliviûon 
qe'i  rétabUffemem  dTan  gfoffe* 

BOMBAX.  (I>y<t  FKOMAaiR.) 

BOMBEENEN  :  nomdotwé  par  les  Hollandais 
au  Ci?  rvd  rc/igicfj  fur  U  côtc  de  Malabar.  C'cft  le 
même  arbre  «^ue  les  Malabacca  nomment  jniiriWâj 
fle  les  Brames  nauMoÊU 

BOMBU.  (Toyet  BOBU.) 

BOMI  :  efpèce  de  liferon  de  l'île  de  Ceilan^  k 
ftiiilks  trilobées    vcloes,  Uànmt  Hermim. 

'  •  BOMPOR  no  ETANG.  A  Java  on  nomme  ainfi , 
an  rapport  de  Burmann  (F/or.  Ind.") ,  deux  plan- 
tes ,  dont  l'une  eft  foo  eorth&rut  javanicut ,  & 
l'autre  fon  mthchia  ertcîa.  Elles  n'ont  été  mi- 
tionnecs  ni  par  Linné  ni  par  Lamatck 

BON  :  nom  égyptien  de  la  graine  du  café  (  cof- 
Am  mrMat  Lînn.  ) ,  fuivant  Profper  Alpin.  La 
DoiiTon  qo'oo  en  piépare ,  «ft 


BON  A  :  arbre  alTez  élevé  des  PbillpphMS,  fé- 
lon M.  de  JulEeu  { il  croît  fur  les  montagnes.  Ses 
tigrs  font  coudées ,  compofées  de  deux  grandes 
folioks  longMs  te  chanmetj  portéot  fiv  un  pé- 
tiole ailé. 
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f  .  BONAMIR  deMadagafcar.  BcMmls  mtd>aaf* 
caritnjit.  Pn.*TA.  Végét.  d'Afiiq.  Fafc.  i.Mg.  1% 
tab.  /. 

B0mtunUfiUi$  umditUuU  tffar^  tf<ii*i^^i  f 


Genre  étihli  pir  M.  du  Petîc-Tlininrs ,  l  fleur* 
complètes,  régulier. $,raonopct3lées  ,  <^ui  fe  rap- 
proche des  l»orroginée*flf  «quelque  rf  ilemblanct 
avec  les  tordiaj  il  ne  eomprenJ  juùju'alors  qu'un 
leutafbufttevwiqneil'Eucope^  à  feuilles  alter* 
nés,  i  fleurs  paniculees. 

Le  caraâëre  eflenciel  de  ce  genre  eft  d'avoiri 


Un  *miiet  à  CMf  ^ivifiont  /  mu  «onU*  ^  

Ik ,  à  ekq  Mes  ;  ehr»  hawmut  htJMt$  ^eft  U  Miltai 

du  tttbt  ;  h  flyU  bifide  ;  une  capfa!^  j  dîux  Af»» 
rtmplits  çkatmat  dt  dtux  jtmtmts  aiilictt. 

C*eft  on  arbuAe  d'up  port  élégant ,  qui  s'élève 

à  !i  hauteur  de  cinq  ï.  fix  pie  Js  fur  une  tige  droite, 
rarncufe.  Les  rameaux  font  foibles,  cy  indriques, 
velus  dans  leur  jeunefle,  garnis  de  feuilles  md- 
diocrement  pécméce,  «Itenes.  éparfes ,  fermes , 
ovales ,  acowinées  ,  ondulées  à  leur  contour ,  un 
peu  veines  dans  leur  jeuneffo,  gi.ibre$  dans  leur 
entier  développement.  Les  fl.urs  Jor.t  terminalesj 


reunies  en  iu;e  oanic  ulc  courte  &:  ferrée  t,de  1 
leur  blanches  te  calice  velu  >  ;î  <  nq  décotipuret 
profbnd» I  la  corolle monop<. n  e,  évafée en  clo- 
che ;  le  limbe  â  cinq  lobes  ov.^les,  aignS,  alternas 
avcc  le^  étarnines  ;  les  anthères  att^cliées  parle 
dos  j  i'ouvrasU  à  leur  côté  intérieur;  l'ovaire  li* 
bre  j  conique»  le  fiyle  profimdément  bifide^  pliiy 
long  que  la  corolle }  les  ftignatet  en  téce. 

La  Irait  confiée  eo  ure  caprale  à  deux  loges  , 
contenant  chacune  deux  femences  ,  dont  une 
avorte  très-fouvenc }  elles  font  ovjîcî  ,  acumi- 
nées,  attachées  au  fond  de  la  C'pfulc-,  recouvertes 

[>ar  un  arille  pulpeux»  coloré  en  roui;e-obfcur { 
'embryon  dqtourvu  de  périfperme  {  la  radicule 
inférieure!  les  cotylédons  foliacés»  [j'^ét  tnftint- 
ble  fit  repliés  vers  le  bas* 

Cet  arbufte  croît  \  1*90  de  Madagafcar  »  dans  les 
environs  de  Foui  Pointe.  I7 

O^ltrvaùmu.  Ce  genre  efl  confacré  â  la  mé« 
moife  de  Bonami,  médecin  8e  profefTeur  de  bo> 
tanii)ue  à  Nantes  ,  oui  a  publié,  en  -yS:  ,  un  Pro- 
drome de  la  Flore  oes  tnvitons  de  cette  ville  .âe 
y  a  indiqatf  plofiems  plantes  qu'on  McoanoiAiit 
pas  encore  en  Fimmo.  >  Il  femble  an  premier  coup^ 
d'œil  j  dit  M.  du  Petit-l'houars ,  que  ce  genre 
fait  partie  de  la  famille  de^  borraginées  &  de  li 
divibon  des  febtfliers  (corjVd)}  mais  fon  calice 
&  la  forme  de  Ton  embryon  paroiÉmt  beaucoup 
le  rapprocher  des  lilierons.  D'un  antre  c6té ,  le 
fébeftier ,  par  cette  même  flmânre  d'embrjron  ^ 
s'écarte  beaucoup  des  roum^fîvlMac  entra 
raginees  i  fiuiu  en  baie.  • 
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BONAPARTEA.  Ce  genre  de  plinte»,  établi 
Rail  &  Pavon  dans  leur  F/ore  du  Pérou  ,  me 
funît  devoir  être  réuni,  au  tUUndfia ,  dont  il  ne 
diffère  que  par  an  caln»  i  deux  folioles  au  lieu 
de  trois  i  pir  les  pétales  rnulés  fur  cut-u  éme^  ; 
.par  les  cioiions.  qui  ne  ^'eievenc  que  julque  vcis 
y  oiilictt  des  valnf.         TiUAMOi»  Si^L) 

BONATE  i  grandes  fleors.  Bamtm  ^eciofa, 

tVilld.  Spec.  Plant.  4.  pag.  45. 

Onkis  fpetiofa.  Linn.  Suppl.  401.  ^  Svartz , 
Aft.  Holn»  180D.  pag.  106.  —  Lam.  Diâ.  4.  p^g- 
S9S'  J7« 

Ortkis  (  rpeciofa  ) ,  Wotllo  trïfartlto ,  hàtdh 
ftxuefis  ffoliis  ovaiis.  Thunb.  Pro^r.  4. 

Cette  belle  plante  ,  mentionné  défi  â  l*artfcle 
Orlhis,  n".  17,  a  été  confidérëe  pu  Willdeocw 
comme  devant  fotmer  un  genre  patticulier  •  d'a- 
pi ès  la  fornw  de  tu  cofolk.  U  lui  donne  pour  ca> 
taâère  efTentiel  : 

Une  ccnltt  à  cinq  péta/ts  ou  divifont  profoHdtSi 
Ir  fMe  fkfitiutt  creufi  en  voâie  ;  un  Jixiïme  fkth , 
pcndaii  ,  Infliiturf  muni  fa  hafc  d'un  iperon  ;  te 
fiyle  allé  ;  Ut  hgtS  4t  Cunthtn  fur  ht  bord*  de  l'aiie 

Ses  racînei  font  fafcîculées  ;  Tes  t-ges  girnies 
4e  feuilles  ovales,  amplexicaules  ;  les  fl.  urs  dif- 
pottes  en  un  long  épi  ;  les  pétales  veri^àtres  eo 
idelMTti,  l'inférieur  i  cinq  loota  i  It»  deux  Jaté- 
nux  blancs  &  plus  courts  \  les  trois  intermédraires 
linéaires,  fl.xLieux,  de  couleur  verte;  l'éperon 
plus  court  que  l'ovaire  ;  le  (lyle  élargi  à  Tes  deux 
c6tés  en  une  aile  blanche  deltoïde  «  for  le  bord 
flipériear  de  laquelle  eft  placée  la  loge  élaflique 
frpédieeltée  de  l'anthère.  WilMenov  ajoure  i 
jrette  defcripiion  ,  qu'il Cenviendroit  peut  én  -  de 
Mpponer  au  même  genre  Vortkh  fetunda  de  'i  huri- 
.fcerc  les  aokiras  erpèces'  dn  Cap  d»  Bonne- 
Efperance. 

.Cette  plante. croît, au  Cap  de  Bonne «Erpé- 

.  BONDA  CALO  :  nom  brame  du  katiigafiuri , 
lljit.  mu/ai.  i,  p.tg.  ji ,  xzb.  .8.  C'eft  IkUn/ius 
tt:.J'noJckus  Linn.  (^<»y<{  KiiX\iit.) 

•  BONDA->CAUÇON  :  na«n.'câr«ïbe  de  biiane 
s  boutoQi,  faion  Nitholfuu. 

,  ■  BONDUC.  CuiUndina.  (  ^oye^  lUuûr.  Gcner. 
tri».  {56,  fmtmdM*  hndUttf.  1.  ) 

•  BONG  A.  Ce  mot ,  fouvent  changé  en  po^.ga  , 
Teut  dire  ,  dans  les  largues  niilaife  À:  madcCiiif  , 
jltur.  Dans  la,  l'ecoade  la  gae ,  il  eû  plus  l'iuveni 
prononcé  voung.  Sous  ces  âiâ^|Ma  noms  il  entre 
dans  bcoopomioD  de  pldieuis  noott  de  plioces  1 
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de  ces  pays  ,  de  celles  furtout  de  U  famUe  des 
orchidées.  (P«^2%.) 

BONGA44ANOOR  :  oem  nalaii  dnCnèic 
oumottuAimtffritmfimimey. 

EONC  A  PENJ  ATON  :  nom  donné ,  dam  111a 
de  Java ,  i  Vovieda  mUis  des  bota'-Jtles.quicftIl 
même  plante  que  le  fiphotundùtt  înika, 

BONGA-TANJONC-LAUT  :  nom  malais  du 

BON -HENRI  :  iwim  vnigtire  d'one  H/kt 
d'anfcrîne  (  dUiupo£»m  ému  kniriau  linn.  ), 


BON-HOMME  :  mmh  Tulgaire  de  la 
bouillon  blanc  ive/éâfeim  Atpfuty, 

eONlANA  :  noar  canibe  de  faMoas»  feba 

Nichohon. 

BONIFACIA.  (,yoyei  Bisungua,5iv>//.) 

I 

BONKOM  ou  BOCKKMF.  On  nomme  ainfi, 
dans  l'Arabie,  une  efpèce  de  mutelle  à  lige  ii- 

gieuf: ,  dont  les  feuilles  font  très«épiiBeefal  Ctdl 
folanum  armatum  de  Foiskhall. 

BONNE-DAME.  C'eft  Vmirifiat  àorm^i  (Ftj. 

ARROCHJfc) 

BONNET  DE  PRÊTRE  :  nom  vulgaire  dow< 
au  rufain  (  evcnymus)  ,  probablement  i  cauië  àe 
la  forme  carrée  de  f')n  fruit-  Le  rr^éme  motifa&it 

donner  ce  nom  à  quelques  courges. 

BONNETIA.  Vahl  &  Swartx-  Ceft  le  toèa» 
genre  qu'Aublet  avoicneomé  makmm*  (^«fC 
MAnvut  t  SiÊppL) 

EONNFT  CAHRÉ  :  nom  que  porte  dans  kl 
Indes ,  au  rapport  de  Sonnerat ,  le  èotonic 

BONPLANDi:  à  (l'ours  axillaires.  BonpU'-Jk 
gtmmifiora.  Cavan.  ic.  Rar.  6.  p.ig.  21.  tab.  Jji* 

Banpldndim  emult  htriacto  ;  foliis  mùtnUf  ttf 

ceofaiis  ,  fit  mis;  poriôiu  nxillanbidS  ^ 
Cavan.  Aniul.  Hilt.  Nar.  a.  pag.  i  }i. 


Genre  de  plantes  dicorylédnnes  ,  à  fleurs» 
c  5  ,  iTin  uipétalees ,  iiregu  ièies ,  di  U  fimille 
des  p  jlémoineSj  qui  comprend  des  herbes  exo- 
tiques ï  rEurope  «  i  fetuSies  airernes  ,  péiiolécii 
les  fleurs  axillairts,  fouvent  géminées. 

Le  caraâère  cffentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un.  culict  tubuli ,  à  cinq  dtntt  ;  i^nt  corolle  tti»' 
lit ,  divij'ée  par  le  haut  en  cinq  dieoupurtS  alonfttii 

du*  fif^inuu  ,  dnkt$  if  nffndUtt}  am$  Ufi" 
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oltf  éM  tui*  mê  ta  e^roiUi  m  «vain  'Birtf  un  ftyU 
fmfUi  trois  filgmatet  ;  une  capfuU  tru.^g^lat  e  ,  a 
trois  togtt  monojpermts  fù  trois  valves i  chaque  vahe 
portant,  fur  fon  milieu t  tUètUifoM  afflifah  tmtre 

lui  réctf  titclt  central. 

Ses  liges  font  droites ,  herbicéet ,  hautes  d'un 
piedBtplM,  velues,  cylindriques;  Us  ranneaux 
aherres ,  garnis  de  feuilles  glabres ,  alternes ,  Jan- 
céol-ies ,  aiftuës  à  leur  fommtrt ,  rétrécies  en  pé- 
tiole i  leur  bafe .  dentées  en  fcie  \  les  fleurs  pé- 
doKulées ,  axillaires,  séatinées  {  le  calice  veiné , 
è  cinq  ilents  couitct  t  n  cOKiUe  longue  d'environ 
un  pouce ,  violette^  on  peu  rougeâtre  { les  décou- 
uies  prei'i]ue  linéaires ,  tétréctes  â  leur  bafè  {  les 
iamens  rougeattesi  les  anthères  petites  &  jauiie;.} 
k  caprule  glabre ,  de  ta  groilcut  d'uo  grain  de 
poivre,  placée  m  fond  du  calice. 

•  Cette  plante  croît  à  l.i  Nouvelle- Efpagne.  On 
li  cultive  au  Jardin  4e»  Plantct.  de  Paris.  O 

■  BONTI ,  un  des  noms  indiens  de  la  racine  de 
l)Bine«  fiiinm  Clnios. 

BONTIA.  {V»yti  DAnmoT.) 

BONTOU  :  arbre  de  l'Inde  ,  Hont  la  rncinc  • 
teint  en  jaune,  au  rapport  de  M.  Rochon  ;  il  crou 
fur  le  bord  de  i'eau.  Ses  feuilles  font  épaiflès  &  ^ 
oppoféts.  On  piéfime  ^  c'«ft  une  cfpèce  d'am-  j 
bon. 

BONVARO  :  nom  brame  de  l'arbre  que  les 
SlafabMei  oommenc  eumMit.  (  fV^c^  ce  mot.  ) 

BOOM-UPAS.  (r«y«t  UPAs*5«p/-> 

BOOPIS.  Boopis.  Genre  de  plantes  dicot\!édo- 
IMtj  établi  par  M.  de  Jullieu ,  a  fleurs  compofees . 
toutes  flofcaleoft'S .  très- voifin  de  la  famille  des 
cinirotéphale^ ,  a  beaucoup  d'affinité  avec  les 
echiaopt ,  &  ou  cumprtnd  des  herbes  exotiques  â 
l'Europe  ,  à  feuilles  alternes* piDlianfidc»«i leurs 
foiitaircs  3i  tctininale^. 

Le  carjâère  effLntirl  de  ce  genre  efl  d  avoir  : 

Un  calice  mon?}  hylle  y  a  huit  au  neuf  divijtons  ^ 
eciitenant  des  f  curons  nomhreux ,  à  cinq  dicouputen 
ainf  ittmines  fyngénefts  }  un  fiigmatt  ilai^i ,  C ^yvaiie 
tûureHué  par  quatre  OU  cinq  écailles  ,  per/ijljriUf  fr 
ih.tque  fiinetict  j  le  r,  ccpUilt-  garni  d  icailies  aiguës , 
.plus  lotgues  que  les  f^meiuis  qu'elles  entourent. 

Okferviuions.  «  Les  affinités  de  cette  plante,  dit 
•ll.de  Juflieu ,  font  faciles  à  faifir.  Elle  doit  fe  rap* 
orocher  des  fatiffes  cinarocéphales,  0c  (urtout  de 
VteUaaptt  qui  »  de  même  des  calices  partiel» ,  uni-^^ 
•flom,  poittB  foc  UD  réceptacle  contniui  j  C^pué% 
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l'un  de  ^autr^par  des  Mtllentt»  &  lénnii  ea  un* 
téte  entourée  d'un  calice  commtin.  Son  rapport 

tfl  p'us  miiqué  avec  !e  ^V;  f!!a^  anil!e$ , 

3 ai ,  |)ictque  Lnibl.ible  à  \'ecni:.oj-.s ,  en  »iitlère  p^r 
esca'iccs  parti  Js,  fîinpLs  &  trèi-étailleux  ;  pac 
leurs  divifions  fubuftantes  fur  la  graine.  Cis  divi* 
fions^  conformées  en  longues  épines  dans  le  caly- 
cera,  ne  font  que  tk  (îiiifi!  s  égailles  ,  coû  tes  dans 
cette  nouvellt-  p'..iii;e.  (]cKe  u  a  le  cil.ce  conjmun 
moMOphylIr  ;  il  l\\  pinlii  urs  piices  dans  cc'Ia 
de  Cavaiiilles.  La  forme  des  calices  partiels  rend 
donc  c«  geiue  facile  ï  diftingiier.  La  plante  décrit* 
dans  la  Flore  du  Pérou  fous  le  nom  de  fcakiofa  fym- 
pagantheia  appriient  évidemment  à  ce  genre.  Son 
nom  de  koopn  cft  compofé  de  deux  mots  grecs  1 
boos  (  bœuf) ,  oi-k  (  œil  fes  têtes  de  fleurs  re> 
préfeaiaiK  aflêa  bienia  fotiae  d'un  oeil-de  botuf.  m 

Espaces. 

I.  6oo?is  i  fleurs  de  carooaùUe.  BoopU  antk^ 
meMor.luA      •  > 

Boopis  caule  v'ix  o3opo'licjri  ,  fAiis  lintari-pÎM,» 

natipdis .  J  ulf.  AooaL  Muf.  UiiUNat.  Patif.  foi*  u 

pag,  j6.  fig.  a. 

11  pottfle  f  d^me  «éme  racine ,  plufieurs  tiges 

herbacées,  rameufes  ,  peu  élevées  ,  garnies  de 
feuilles  pétioléei,  a'teines  ,  pinn.uifides  ,  à  divî- 
lîin.s  fines,  linéjires,  allez  fcinl»  able^  à  celles  de 
la  cainomi'le.  Les  fleurs  font  foUtaires ,  teimina- 
les  i  elles  préfenient,  pwleor  elifemble ,  un  grana  . 
nombre  de  fl^utons  nombreux  j  difpolés  en  une 
forte  de  corymbe  hëmifphériqué.  Leur  ah.ce  eft 
d'une  feule  pièce,  divifé  en  huit  ou  ncui  iltcou- 
purts  aiguës  ;  il  renferme  un  gund  nombie  de 
fliurons  a  ongés ,  Blifoniies,  érafés  parle  heat» 
divifes  en  cinq  lobes,  contenant  cinq  anthères  réu- 
nies en  une  gaine ,  traverfées  par  un  ftyle  terminé 
p:r  un  iligiriate  élargi.  Les  ovaires  font  couionnée 
par  (juatie  ou  cinq  é<;ail!es  qui  paroijTent  étr^ 
les  divi  fions  d'un  ôlice  propre.  Chaque  ovaifp 
fe  convertit  en  une  femence  furmontee  par  les 
écailles  perfiftantes.  Le  lécepracte  eQ  couvert  d'é« 
ca  lies  aiguës*  qui  eofitonoem  les  fenenccsfle  les 

débordent. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  Commerfun  i 
BneoM-Ayiei.  (iij^) 

1.  &x>n4t  â  fMUes  de  balfaniae.  Boopi$  ^ 

famltâjolia:  Jttff. 

Boopis  taule  bipetlaU^  foliit  /païkidttt^Uitatiê» 
Juff.  1.  c.  pjg.  îjO. 

Seahioft  fympogantkera  RuIk  Bc  Pat.  FloT.  ptr* 

vol.  I.  pag.  49.  tab.  76.  fîg.  A. 

Ceft  une  plante  heibacée  ,  que  fes  feuilles  al- 
ternes* fes  aiithères  téunjes  &  fes  calices  partiels 
Saiples  âèifliMac  do  géoie  des  f  cabieidès»  LM 
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rapprochent  de  ce'ui  dont  il  eft  ici  queftinn.  ?cs 
racine«  fout  fibreufes  i  elles  produifent  plulîcurs 
tiges  droites ,  haaces  de  dcui  pieds,  Cf Hadmiues , 
ftriées ,  légèrement  pHeufcs,  dhrifees  en  raaeaia 
Mités .  garnies  de  feuiltes  «Iteme*;  les  infériettres 
prefque  fafciru'.érs ,  fp.ituléos,  cuij?T)nne»i  les 
liipétieures  alternes,  disantes,  Imceolees,  ré- 
trécies  en  pélkrie  i  mr  partie  inférieure  ,  laci- 
inàes  à  leur  ONnoiir«  vdiwt  U  àtién  à  teors 
vorai* 

Ses  fleurs  font  réunies  en  têtes  ^paifles  •  con- 
vexes, à  l'extrémité  de  longs  peJuucuics  qui  ter- 

Einent  les  rameaux.  Leur  calice  commun  eik  d'une 
,  ule  pièce,  à  pinfleart  découpures  lancéolées, 
entières  ou  laciniées ,  inégales ,  étalées.  Chaoue 
fleur  a  un  ta'ice  propre ,  membraneux  •  à  cinq  lo- 
bes arrondis.  La  coiolle  eft  compofée  de  fleurons 
grêles»  veidàires ,  tubulés  i  leur  limbe  blanc ,  di- 
vifiS  en  cinq  découpures  droites,  égales;  1  s  an- 
thères 3u  no  '  bre  de  cino,  réunies  en  lylimlie. 
L'ovaire  periîiie  dans  le  calice,  futmonié  d'un  ilyle 

Î|ue  termine  un  ftigOMie  obfong.  Les  fetnences 
ont  oblongu- î ,  rouronnées  par  les  lobes  ^lu  ca- 
lice. Le  téccpcacie  garni  de  paiUeit<.s  to;des, 
fiibaiées»piqiuMcs. 

Cette  plante  croit  «a  CliiE»  diiit  les  Ciinias 

ùblonneux. 

BOR ,  BORT  :  noms  faAefH  dte  jnjiMer  de 

l'Inde  (  yiiphuj  j  ijuba  ), 

BORRACO.  BoirRRACRE.) 
;  BORASSU&  (  F>x<t  RoKOiBK.) 

BORBONE.  Barionia.  (  Voytx       C«n.  tab. 

619,  fig.  I  ,  horbonia  cord'ijolia  ,  n".  f  ,  ^'  tî^.  2  , 
ioràoiia  barbata  ,  n".  4.)  Thunbcrg  cite  du  Cap  de 
Bonne-Efpérance  ptulîeurs  autres  efpèces  de  bor^ 
hvnié.  &  de  liparU,  tmis  fuit  deftription.  Nous 
'•lieue  bornerons  i  h»  mentionneT  d'après  lui 

*  B»rU»ia  (perfoliata)  mmpitxiténXimt , 

^egcrrimis  ,  reticidatU.  Tbuob.  Prodr.  lU, 

*  Borbonia  (undulâta),  /l  /vf  arnr/exitMtUhu  » 
UuduLids  ;  mueront  reficxo.  I  hu  id.  I.  c. 

•  Borbonia  (Vipitit  C2ph3ii),Jîoriius  eapîtatU , 
capituio  ereiJo  ;  foin»  iûyteoluù  ,  g/tifù,  ifViiai» 
-Thunb.  Prodr.  iij^. 

#  Bo'ioaia  (  liparia  tomeptofa  ),  floribus  capiia- 
'thffiHis  bmùtUtiif  tommufit,  Thunb.  I.  c. 

♦  BorAonia  (liparia  veftita  )  ,  for  i  jus  ccphacs  ^ 

eswrû  ,  twutms  «  fidukt  UaatU,  Tiuiob. 

*    «ApfAMEe  (fî^a  mfv\î<Xiz)  ^fionimi  ttnm» 
-  ualîhttt  i  fotus  cMMgfû;  gUi^rii,  iWib*  FKmfr. 
1*3. 
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*  Borbonia  (lipari:  uTibellifen),  f!on'iiij/!!W 
t'tiJam  i  foribus  lanc<oUtu  ,  viHa^i i  nmit  uud- 

faHs,  liiunlK  Piodr.  114* 

♦  Borbonia  (liparia  texti),  foriiu  ruauft^ 
iUrfiai*  i /ôltis  obovoM-obiongjis ,  udtf*  ttm^i^  I 
^nAThnnh.  Prodr.  114.  | 

*  Borkotùm  (liperia  hirfuta),  fivibm  rm<a- 

fîi  ;  foii'it  o  -^ov^to  -  obloMgiê  *  gSéirit  j  tâaU  ki^  I 

T  hunb.  Prodr.  114. 

♦  Borbotid  (liparia  tefla ) , Jîonlei «flWUf, 
pedunculaiis  i  fo'iis  ct  jr/i,  concevts, pMlVt  M*  | 
nuMofi*.  Thuob.  Prodr.  ii4« 

BORBONI.\.  (  Vcyti  Borbos!  )  On  I 
encore  ce  nom  à  une  efpèce  de  Uuiict  «I'Ab*" 
rtqoe.  (Kejrct  Laurier,  U*.  ti.) 

BORITl  :  nom  brachMiM  dn  irfMt,  v 
b-ifTeau  épinensde  b  cd»  de  MaUMb (fifi 

TODOALI.) 

BORKHANSENIA.  Eotk  (  f>|H  ^«  I 

Suppl.)  \ 

BORONU.  (        Vrroiu.  )  ' 

BORTUM  ou  EORTO^f  E  :  pet^t  Jtbîifos 
d'Arabie  ,  que  For  khall  nomme  ccchffki  frà- 
M»/«,&qiii  elt  Vacal^pha  fruticofa  Vihi.Spb.l, 
pai;.  77.  l,'eau  da-s  îaquL.le  on  a  fait  munet^B 
t'euiilcs  tll  employée,  fuivant  Fcr>khali,  poa 
laver  les  enfims  qui  ont  des  pnftules. 

BOR  Y  A.  Labill.  (  Koyci  yntcnuttil.)** 
vien<  V  a  mcnt'onné  fous  la  mèoie  dénooilniina^ 
autre  genre,  VndtUa  de  Michaux,  qui  fera  àfai 
à  l'article  FoRlSTlBRA»  SafpL  (  Vêg^^  AolUt. 

BOSAYA  :  nom  brame  d'une  efpère  ie  fowè« 
Je  la  côte  du  Malabai ,  figurée  dan^  VHon.mJ». 
1 1 ,  tab.  I  ;  ,  dont  le  feomage  ,  deux  foif  ailé,  le 
couvre  en  dcffiuis  de  poufiières  JifpoféfcS  euligK» 
obliques,  qui  font  les  vraies  graines  de  Uplictf, 
puifque,  ietétt  fur  b  ttùt  ou  fur  Vécotcfia 
Arhrci ,  éllîes  f  germent  Ce  produifem  de  nourosi 
pieds  de  la  même  plante.  Il  patoit  ofi'ek  ^ 
dore  rapprochée  du  genre  de  U  dwwtiWi  (/^) 

BOSaA  dn  SénégaL  BcfHa  fe»eg»U»f>.  I» 

Bo/cia  foiii*  alttrnisj  tU  pticii,  inttgrit  i  fr-'" 
urminalibK* ,  «otymk^  (  N.)  Lam.  Jiltii.  0»  I 
tab.  J9J.  I 

.  PtiBr/d /îAffâ/ci^.  PetfooD.Synopf.Pbtf>'' 
piB-  5* 

Arbufte  d'après  lequel  M.  de  Lamarrkiàtf 

an  ftoK  paaieiliec  de  b  fiuaiUe  dei  capaan»!* 
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•des  rapports  avec  les  craieva^  8e  dont  la  caraftèie 

effentiel  cû  d'avoir  : 

Uit  calict  à  quatre  folioles  ;  point  de  cprvUe  ;  dou^e 
haminet  ;  un  fiyle  ttit-ceua  ,  perfifiant }  une  b^t  i* 
pidittiléet  tomenuufe ,  monofptrme. 

Ses  tiges  fe  divifent  en  ramejux  cylindriques  , 
légèrement  pubefcens,  garnis  de  feuilles  alternes, 
pétiolées ,  coriaces  ,  ovalevnbloflftues ,  t  lltptiques, 
tiés-ennères ,  longues  d'environ  deux  pouces  ,  ob- 
tttfes  ï  leurs  deux  extrémités  j  quelquefois  un  peu 
échancrét.'S  8f  mucronées  ï  leur  fommer ,  ttaver- 
fées  par  quelques  nervures  fines,  alternes ,  latéra- 
les, prefque  nmplesj  les  pétioles  très>courts.  Le» 
£eurs  font  petites ,  difpofée^  en  un  corymbe  ter- 
minal ,  médiocrement  étalé,  à  ramifications  alter- 
nes; les  pédicelles  pubefcens,  inégaux ,  uniflores. 
Chaque  fleur  offre  : 

i".  Un  calice  compofé  de  quatre  folioles  ova- 
les, concaves,  obtulès  ,  légèrement  pubefcentes. 

1*.  Une  corolle  nulle  ou  peut-être  très-ca- 
duque. 

Douze  iiamines  libres;  les  filantens  filifor- 
nes,  terminés  par  des  anthères  eo  coeur,  ëcban- 
crées  à  leur  baie. 

4°.  Un  ovd/Vc  libre ,  ovale ,  tomenteux ,  longue- 
ment péd'  nculé ,  de  la  longueur  des  étamines ,  fur- 
monte  d'un  ftyle  tris  court,  &  d'un  tligmate  fim 
pie,  perfiAant. 

Le  fruit  confiée  en  une  coque  ou  une  petite 
baie  giobuleufe ,  pëdonculée ,  pubelcente ,  à  une 
feule  loge ,  ne  renfermant  qu'une  feule  femence 
arrondie. 

Cette  plante  croît  au  Sénégal.  J)  (Kf.  in  herb. 

Obfervations.  Ce  genre  a  été  dédié  à  M.  Bofc , 
membre  de  l'Inftitut  national ,  naturalifte  très-dil- 
tingué  par  fes  longs  travaux ,  Tes  découvertes  fie 
fes  voyages.  (  l^oy.  Bosc ,  à  l'articli  Voyages.) 
Cette  plante ,  obfervée  for  le  lec,  ne  m'a  poirt 
offert  de  corolle.  Ses  fruiu  m'ont  paru  être  plutô; 
une  baie  qu'une  capfule.  L'on  conçoit  que  ce 
genre  exige  d'être  mieux  obfervé  fur  les  indi- 
vidus vivans,  furtout  à  caufe  de  la  petiteffe  de  fes 
fleurs. 

Thunberg ,  dans  fon  Prodrome  du  plante*  du  Cap 
dt  Bonne  Efpiranct ,  a  préfcnté  un  autre  gt  nre  fous 
le  (iom  de  bofcta  ,  lur  lequel  il  ne  nous  donne  qu. 
très-peu  de  détails,  ^  qu'il  a  fupprimé  dtpui». 
C'eft  un  arbrifT«:au  {hoftia  und  lata  )  dont  les  fleurs 
ont  un  calice  à  quatre  aents  ;  qu.itre  pétales  ;  quatre 
étamines  i  trois  liylesj  une  capfule  à  quatre  loges. 
Lei  feuilles  (ont  oppolées ,  lincéol-ies.  ondulées. 
Trois  liyles  &  quatjre  loges  dans  le  fruit  elt  un  fait 
jufqu'alors  inconnu ,  &  l'on  a  foupçonnë  uneefteur 
<^n5  la  de  fcription  de  Thunberg. 

botanique.  SuppUmtat^  Tome  /. 


BOSE.K.  (  Voyei  BosÉ ,  &  111.  Gen.  tab.  i8z.> 
Loureiro,  dans  u  Flure  de  la  Cochinckine ,  ajoute  i 
ce  genre  une  nouvelle  efpèce  ,  fous  le  tK»m  da 
iofea  cannaiina.  C'tA  un  aibrifîeau  plus  élevé,  i 
petites  feuilles  lancéolées,  à  fleurs  blanches,  dif« 
pofées  en  grappes  courtes ,  placées  deux  enfemble 
dans  l'aifTelle  des  feuilles.  On  réduit  l'écorce  de  cet 
arbriffeau  en  fils ,  dont  la  ténacité  eft  très-confi-: 
dérable ,  &  on  en  fait  des  nattes. 

B05IA  :  nom  que  portoit  d'abord  le  kofea. 

BOSSAC  :  nom  que  les  habitans  de  Madagafcar 
donnent  â  une  efpèce  de  lobélie  rampante  ,  au  rap- 
port de  M.  du  Perit-Thouars  5  el!e  a  des  tiges  trian- 
gulaires, &  croît  communément  fur  Us  peloufes. 
Les  oies  domefliques ,  qu'on  nomme  guichet  dans 
la  langue  du  pays,  la  recherchent  avec  avidité. 

B05SIE  hétérophylle.  Bofui  keteropkylU, 
Vent. 

BoJfiM  foliis  inferioriitu  eUipticis  y  fuperiorihus 
lanceolaiit  ;  fiorihus  axillaribui  ,  folitariii.  (  N.  } 
Vent.  Hort.  Cclf.  pag.     tab.  7. 

Genre  de  plantes  dicotylédones ,  à  flsurs  com- 
plètes ,  polypétalées ,  irrégulières ,  de  la  famille 
dts  légumineufes ,  établi  par  V'entenat  fur  un  ar- 
brifleau  originaire  de  la  Nouvel'e-Hollande  ,  qui  a 
des  rapports  avec  les  crotalitria  &•  les  plaiylooium  ; 
il  diffifrre  des  premiers  par  fes  f  oufTes  comprimées  ; 
des  féconds ,  par  fon  calice  ,  par  les  d.  ux  cillofités 
de  l'étendard ,  par  fes  goufles  point  ailées  fui  le 
dos ,  par  les  feuilles  alternes. 

Le  caraâère  elTentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  tahuleux ,  h  dev*  lèvres  ;  la  fupfrieure  en 
ceeur ,  tromquét  à  fes  côtit  ;  iinfériewe  à  trois  Jents  ; 
deux  glandes  à  la  baji  ae  T é  <nda-d ;  les  ailts  comfo- 
ff(S  ue  deux  pétales  auric  léi  ;  une  go  fft  pidictliit  ^ 
oblongue ,  comprimée  ;  plujicu  s  ftmtncts. 

Ses  tiges  font  droites,  cylipd'iques  ,  h^^Dtes 
d'environ  deux  pic1<  j  Us  r-inieaux  a.iernes ,  rap- 
prochés ,  anguleux  fur  leurs  bords .  glabres ,  ft'  iés  , 
garnis  de  feuilLs  alte  nrs ,  pëtiolées,  glal  resi  les 
mférieures  eliipttqueN ,  ol  toi  s  à  l  urs  deux  ex- 
trémités .  paricmécs  ><e  i^mlques  ia>hes  blaticl.si- 
très  j  les  fupérieures  «b1(Mi  ui  s ,  j>l  is  étroites ,  ai- 
guës, plus  longut-S ,  d'im  vert  foncé;  'es  pétii  les 
courts ,  munis  ,  à  leur  '  afe  ,  de  flipul  s  (ourtes  , 
ovales  ,  aiguës.  Les  fl.uts  font  (ulitair  s  ,  axillai- 
res ,  pedonculée«  ,  un  peu  p.nchées  après  leur 
développement ,  accompagné  s  in  biaa  es  d'un 
jaune-ooré  S»:  d'un  pourpre  fon^é.  Leur  cjlice  tft 
glabre  tn  dthors,  pubifctnt  intérieurement  ;  la 
corolle  papillonaceei  L'S  petalis  f  nguiculés  ;  l  é-' 
tendard  arrondi  ,  réfléchi ,  éch.ncré  au  fommer  t 
Jeux  glandes  à  l\  bal'i  ;  le»  aiies  oblongu-  s,  obtu* 
f(^s,  beaucoup  plus  couttc's.qu'i  l'etçndacd,  oui» 
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nÎM ,  à  on  des  côtii  di-  leur  bafie ,  d*an  «ppfnJtce 
obtus;  la  caiène  obnife  ,  d'un  poutpr»-foncé  ,  i 
deux  pëtjles  plus  longs  que  ks  ailes,  gibbeux  au 
àtttt»  de  four  appendice  i  les  étamines  monadel- 
irtM»  1 1«t  WUèikw  linéairts  >  tacillantes  s  l'ovaire 
glabre  ^  auquel  furcède  une  gonfle  à  une  loge ,  à 
deux  y»lws»  coMenanc  p^uâeius  («fn«B«e»  réni- 


Cette  pbnte  croît  à  Borany-Ray  j  elîe  porte  le 
nom  de  Ùo.fitu  Lamartiaiert ,  i'nu  dei  laViins  (|ui 
accompagnèrent  UpejriOttA  dm  fim  vafai»  w- 
«ouc.dtt  Monk.  ]^ 

^WT^OEL  AÏvL  Doue»  aft.  u,8c 


Bo:r!a  follis 
Flor.  cochin.  t , 


lobtitit  f 
pag.  190. 

Genre  établi  par  Loureiro,  à  6eurs  complètes, 
polypétalées ,  féaulières  ,  qui  fe  rapproche  beiu- 
<OU0  da  eigkmàdM^  doK    anâèc«  cfiaotkl  dè 

.  Un  ettltet  tmépamJi f  à^mf  dm$»  < 

toroUe  ù  cinq  ^ 
nntt ,  moaojftrnmi 

Ce  genre  ne  ret^ ferme  juf^u'alors  «qu'une  feole 
erpèt-t  .  (J'cft  un  .:rbriflreau  de  médiocre  grandeur, 
ramiux ,  grimpant,  ponrlru  <fifm  tadm  longue , 
cylindrique,  jaunitr*.  Lh  ftaiBci  ft»;  dparfe» , 
longuemeRt  pétiolées  ,  en  (  orur,  ï  trois  ou  cinq 
lobïs  obtus ^  cténelés  ,  totuenteux.  Les  Scurs  font 
petites, rougr 4: res.  dirpolées  en  grappes  latérales. 
Courtes ,  prer(iue  fimpies ,  foutcmiec  par  un  Ions 
pédoncule ,  terminé  par  me  «inàe  bif  Je.  Lethm 
eft  une  ,bMe  beiré^  y^Êe>iSt%  imàet^humÊtk 
auiigv. 

*  Orne  plante  cibti  Ikr  b  cfiiftdft  2aii|ileh«  en 

OhÇtfVûùons.  \a%  Poitugais  dont>ent  â  cette 
pUnte  le  nom  de  foriira  ir^n  a  ,  nom  que  Linné  a 
mi^hfé  pour  MM»  Mtre  pUrue  du  Brefil ,  le  cif- 
fomftht-rtnimi  ewi^  dent  cclk^ci  dtfète  pat  le 
miSàm^  Af  ieuN  ,d^prèt  -Leafeliw.'  HM  « 
donné  le  nom  de  botria .  qui  en  grecfignifie jffjppc  ^ 
i  caufe  de  la  dii'pofitioa  de  fes  fleiMi. 

BOTRYCHiUJU.  Genre  de  plantée  cmmp- 
tnes,  dek  InMe  4ei  fougères ,  établi  pÉrt*êfb , 

k  iT^éme  que  le  botrypui  de  Richard  ,  qui  n'eft 

S ère  qu'un  démembrement  des  ofnmidA  Linn.  , 


B  Û  U 

£fpoPcs  furJtvx  rjrtfs  ,  le  toHfdetrêmîfeJÛmêm 
\  ipt  raauux  ,  rouié  en  srojft  à  ja  àwf<a»u.  Ce  daafot 

canAètt  le  dilUii(«sdes-<ifliiQgi«6t. 

H  faut  rapporter  ï  ce  genre  les  efp^ces  d'of- 
j  monde  (uivantes }  ("avoir  :  cfmunéa  iun*na.  Lii»,. 
—  viffiniasa.  lion.  —  (ùkturia.  Lain.  —  kiuntu. 
Lm.,  la  méoie  que  le  iotrypas  tuunidu.  Mich. 
— MMM.  Thaob. — fQfiMiM.  Line.  ttc.  C  y^yn 
OsMOMm.} 

BOTRYPUS.  Jlick.  (Fêwf  BoxftTcnni^ 

BOTRYS.  Deux  plantes  très  -  différertfs  ont 
porté  ce  nom ,  qui  U-ut  a  été  confeivé  pour  leut 
défignation  !'pecifiv]ue.  L'oite  appartient  aux  anfé- 
lioei  :  Çtl\  le  chenopodiam  itryt  Lmn. }  l'autteift 
Iree  (  teucrium  huryt  lÀon.  ). 


tOTRYTIS.  Genre  de  phnte»cryp»ogjmes,  de 
la  famine  4et  champignons ,  étabK  par  Perfoon  Ait 
plufieuD  efpèces  de  moifiÂtre*  de  BalUacd 
MT  LiMt.  ) ,  &  (^ui  font  ciraAérMiet  per 

Dti  tof/ftU^  HMS^réiiàUs  tm  tttts  M  tagm/fUt 
«M  ûgglûtttUt*  lit  mu»  «m  fomma  dts  aun  ts  ,  fiaitg 
à  tnttimiti  de  pééoaaJu  fUftnmu  ,  rtûnJÎiit  m> 


Ces  plantes  ont  nnc  exigence  très-coorte  r 
;  elles  fe  troi'vi  nt ,  fous  forme  de  nvoilliflure,  fur 
i  toutes  ks  fubftances  en  putréfaition ,  principale- 
mctiillir  l«s  boài  i  imà  poitris,  fur  les  fruits  gi: 
tés ,  flrc.tellesewétéilécfkes  ilTarticle  Moiiii- 
suRE.  Ceux  qut,  Hvrés  plus  partioiliérefnent  à 
l'étude  des  plantes  cryptogames ,  croiront  àe\xkr 
admettre  comme  génértqoe&  les  caractères  ci-ilif- 
fus  eipoftt,  réunirent  dans  ce  genre  les  nunifiF- 
Gires «emiooaéef  an oT*.  ),4«^«7iS>9> 


BOU  :  nom  languedocien  d'un  figuier  {ftu 

.  ta 

Ou.  Mywiaa  la  favante  érudition  employée  prcA 
qu'en  pure  perte  par  les  vieux  botanities  poerdé' 
tctmifier  quelles  espèces  de  bouca^^e  ont  Clé  DM 
tionnées  par  les  Anciens ,  fou*  les  noms  de  trag» 
i  &  de  pimpintlia  ,  fi  tomefbis  elles  appartiennest 
i  ce  genre.  Je  crois  îMnle  de  la  chercher  du» 
Théopbnle.  Dio(ie«tidè  éokMltmtm  de  m 
â  deux  ptantea  dWBièinto  t  >-la  pfewrfèr»  (  M» 
gène  dans  l*île  de  Crète),  parc;  que  fon  fur  lai- 
teux eft  employé  pottt  guérir  les  chèvres  b!tffé«« 
par  des  flèches  »  i  la  feceiide  ,  parce  que  de  te 
feuilles  éoMM-,  «a  Miaa«é,«ae  odcwr  ftiida» 
approchant  de  Al  btnt.  CéSé^d  ftale  • 
rapproche  un  peu  de  notre  bourage,  &  paro» 
avoir  Quelques  rappwa  atec  le  fim^ntlh  '/-^^ 
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t>*«tlKm l'ont  tppeU  pimpîntlla  l'iptntlLi  (  à  deux 
ailes),  parce  que  fe$  folioles  font  difpolées  fur 
cieox  rangs  ,  cariûère  qui  convient  à  quelques 
CHNaines  d'autres  oiantes.  On  l'a  encore  nomn»é 
mgifiiinum  (  perfil  de  bouc  ) ,  nom  confervé  par 
Toumefen.  Eafiii,  elle  a  été  appelée  faxifréga^  loit 
parce  on'elle  croît  dam  les  lîeux  pierreux  ou  parce 
^u'on  fa  croyoit  propre  i  dtflbudre  L  pierre  dans 
pk  feâîe  :  pcut-êue  même  cette  dernière  idée  a- 
^■Ut  été  prodatte  par  la  première  ,  tant  on  a  ex- 
mvafoé  fur  les  propriec»  des  plantes.  Une  dé- 
couverte qui  aiiroii  plus  d'intérêt ,  efi  celle  de 
l'exiOence  d'une  forte  de  kermès  fur  fes  racines , 
foutoit  une  belle  liqueur  rouge.  On  a  prétendu 
^il  fe  ITOUVOit  tuVè^mpintiU  magna  Linn.  >  je 
ne  ff  ji  jamais  reocomré.  Enfin ,  te  non  de  fim- 
f^uB*  (pourium  Linn.)  efi  encore  celui  de  notre 
nelle  commune,  employée  comme  afr.ti- 
:  daai  les  daUdce.  Oo  lait  qu'elle  par- 


B  O  U 


Suint  i  l'anis  (//mpi—ffe  taifian  Linn.  ),  Pline 
iofcoride  en  ont  |mhU  #ne  MaoièM  à  ne 


Jûfler  aucim  dMM  Ibr  Kdemité  de  leur  jrfame 

•vec  la  nôtre,  quoiqu'ils  ne  l'aient  mentionnée 
iMie  d'après  fcs  propriétés  Se  fon  lieu  natal ,  l'il  - 
(Oe  Crète  &  l'Égypte.  D'ailleurs,  fon  nom  s'eft 
«onfinaré j  &  nous  aft  ptrveou  iatafti  tvintage 
ftépien*  8c  qui  new  penavt  ceaUoi  M 


Les  efpèces  renfermées  dans  ce  genre  font  la 
plupart  difficiles  à  bien  déterminer ,  d'autant  plus 
«ae  lesiëuillesfontuèf-vartablej,  &  ne  peuvent, 
«M  le»  eQ^ècci  iMiochées  ,  fetvir  de  careâèce 
que  plufienn  aotenn  ont 
■Muni,  comme  variétés,  des  plantes  que  d'autres 
ont  diftinguées  un  peu  trop  légèrement  comme 
efpèces.  Onii'ca  c«Dwincitfvk««Uti««iow 
fiiiyantts. 

I.  BorrAf.E  i  fcui'ies  de  pînipr^nelle ,  n*.  i. 
J'imfiiulU  Juxi/rag0.  Lion.  —  Lam.  Illuftr.  Geoer. 
lab.  10).  ^.  i*'^  EÊ^WÊU*ih»4B^*w»fkt. 
4m.  tàb.  669. 

|.  PimpiiuUa  (  ntgra  ),  eaitit  firîato  ,  puie/cente  ; 
'fiÙU  piaiuuit  ,  puktfcttuibits  ,*  radicaiiimt  foliolis 
Jûicordalis ,  incifit  g  pkm^ ,  étnuuU  :  caultnit  ii' 


f (labres.  On  ajoute  que  fes  racines  répandetit, 
orfqu'oi)  les  coupe  «  un  fuc  Uiteux  bleuâtre.  Jn 
u'ù  point  védfié 


pinnatit ,  lintanàus.  Wlfidctt.  %>ec.  frlant.  1.  pag. 

i47>  ■  —  Ro«h«  Gcnn.  i.  pag.  lis»  tt  vôL 

pag  H* 


147 >  —  Itoch«  Gcnn.  i.  pag.  119,  tt 


hirùma,  miitorf  foliù /oaguifiti*.  J. 


Ml. 


La  variété  ^  diffère  de  U  première  par  fes  feuil- 
le* d'un  V«rt  plos  foncé,  m  pen  pubefceoc^» 
jiinfi  qiie  ks  tigfs.  Quant  lia  forme  des  Mioles, 
«Ile  nofFre  qu'un  ir:-.  f oible  caraâère.  Cette  lé- 
.^[èrc -variété  (e  rcuouve  dans  quelques  individus 


1.  BoucAci  1  fittin  tdm,  il*,  i.  Fîinpleffli> 

tragium.  ViU. 

m.  PimpiiuUa  (hifpida),  *MaU  ^iffm  pitfM 
tis.fukpmbefctatikus-ffaiioLt  infiriort^  JfaifHméh, 
indfii  ,  dtniatit ,  fuptriùnbuM  lintaiikus ,'  umktlli 
1 5-zo  fdû ,  fruHihui  hifpidit,  LoifeJ.  Journ.  bot.  u 
pag.  17Z.  —  ViU.  Oivph.  1.  pa^  éoé.— Calwntt. 

Phyt.  tab.  17. 

Fimrinclia  (  canefccns),  fdu/*  fottiffne pinn^ 
tis  ,  puiefc*ntitmj  ;  fotiolis  cunei/ormii'us  ,  tôhâti*  g 
apict  d*iumù$i  umhaUâ  4-7  fdâ  i  friMibus  hirfm»  ^ 
caMefcentihu.  LeifeL  Joam.  bot.  t.  pag.  171.  labk 
ic.  (  Emcbifii /ymiiymit.) 

PimpinelU  petrt»,i  llmh.  Flor.  tauf. 

Cette  efjpèce  eft  iWMrqnaUe  te  ftcile  i  éifti»> 
gucfr  par  M  lènwncaa,  petites,  btmdilitcs 

velues  ,  orales ,  un  peu  comprictiées ,  à  trois  (hies 
peu  faiUantts.  Les  ttge»  lont  ftriees,  grél.  s ,  hau- 
tes de  huit  a  oeuf  poness.  iégértni  m  pubeT- 
ceMa«  peu  lisMyni,  «Ul  qne  Ua  feuilles, 
plni  nn  nmiia  ranwoftst  l«a  fimiet  fimptemenc 

ailées  {tes  folioles  irrCi^ulièri  s,  cunfiforni  s  i  leur 
b^fe,  arrondies,  dentées  ou  iiiciiees  .1  icur  fonip 
mer .  quelquefois  1  un  ou  deux  lobes  |  les  folioles 
des  MMiUas  (nipécieorcs  étmius,  ltneai;es .  at|ttës^ 
les  tetnimles  crildes  I  leur  femmet.  La  baie  daa 
rameaux  fupérieurs  efi  accompagnée  d'une  gaîne 
étroite ,  lancéolée  ,  à  bordure  blanchâtre  i  quc^ 
ques-uns  ififdea  â  leur  finniiiet.  Les  Atun  Ib^E 
blanches. 

Cette  plante  croie  dans  les  dénutenMfls  néri- 
éalaFfan«e.(r.>:) 


La  plante  ^  ofie  les  mènes  caraâères  dans  Tes 
r<rmencKS,  nais  eUe  ^^txe  par  fon  Pfwtt  elle  eS 
plus  pe^ie  daos  tome»  fes  parties  t  ws  rajrons  ém 

ombelles  bien  moins  nombnux.  Ses  tnliblts  font 

(>lus  étroites  ,  cunéiformes ,  or(iii<airtment  à  trois 
obes  profonds,  iiKiffs  à  leur  foaimet.  «  Elle  eft, 
dit  M.  DeflonclMawk  cbafféc  ée  poSs  conrts', 
pktt  on  nofni  lëtivi •  qui ■  1<iifl|iins  ftHic irtioM* 
dans,  lui  donnent  le  même  afptâ  que  fi  elle  étofc 
couverte  d'une  pou<lî*re  g'a  i^ue  même  bl3n> 
châtre.  "  J'ai  obfcrve  des  patTiges  entre  ces  deux 
vartéaés,  «ni  ne  permettent  pas  de  les  fégwit. 
ceOn»  efteeefc 


Cette  plante  a  éité  t«$cttei)lie  ï^^-9,vbo$.^ 
au  pie4  <iu  noot  y«Qtoux      M.  d«  ^^$^^a, 

La  plante  qoe  Marsbal  a  nommée  pimpUitSk 
m  piprolt  ^  U  w4m*  qw  U.v^téa. 

Ses  feuîllei>  radicales  le  rapproche<it  d^^ptag*  ^ 
celles  de  h  première  ef^ce.  Malgré  U  ditféreiice 

Rirr  a 
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IcS  eiacnine  avec  attention  ,  il  eft  diflîrile  He  ne 

Cy  rcconnoiire  un  enfemble  de  carsftérf  s  oui 
'reunit >  elles  font  maigres,  petites ,  moins  dé- 
veloppées dans  les  terrains  arides  &  calcaires  « 
'us  vigoureuft-s  dans  tes  terref  fortes.  Celtod* 
arshal  croit  Tur  le  Caucare ,  dans  k»  terres  cal> 


ftmfbuBk'fhUÎM  rOtemBkiu  t^bumiUs  JtUolu 

cnnatU  ,  bjp  cuneatîs  ;  pttalîs  ftW^U^fÊ»  vUbfis» 

Schousb.  Maroc,  pag.  iij. 

^  Ses  racines  font  blanchâtres  &  tttbéveiiCes }  fes 
dges  droites  ,  fortes ,  dures ,  hiatW  4'tDviron 
deux  piedSj  fUttques,  ftriées,  fouTMCnMieufes, 
nn  peu  pupefcentes ,  anguleufes ,  tris-rtmeufes  ; 
les  rameaux  roi ies ,  diffus;  les  feuilles  radicales 
ampfes,  i  peine  pubefcentes,  deux  fois  ailées; 
les  folioles  trréguHèm  «  ovales  >  cunéiformes  , 
jHylqiMfefc  Umn,mÊmiAm  flcrréoelées  à  leur 
foMMt,  i  Ml f Mes  Ans»  tériciKes  ;  les  pétioles 
«n  peu  piibefcens,  ftriés^  la  bafe  des  rameaux 
accompagnée  d'une  gasne  courte  »  »n  peu  char- 
nue, ovale,  oblongue,  ebtufe ,  quelquefois  tri- 
£d«  à  fou  fomoiec*  i  boirdaie  UMciie  i  les  ombel- 
Wm  nombrrafes)  las  (kutt  bkndie»t  le*  péta!cs 
un  p^u  épai^ ,  cotonneux  ;  les  fruits  ovales  ,  aile? 
gros  ,  lomenteiix  ,  fbnnoDcés  de  4eM  iljles  pet- 
â&uM  te  prolocgéi» 

Cette  pîance  croît  dans  le  rny'iume  de  Maroc. 
X)>i  la  cultive,  au  Jatdia  de»  PLaie»  de  Patis.  % 

cr.o  ' 


il* 


i  feuiCes  de  bubon.  FimpincUu 


Pinipindlu  foHh  radtcatîius  hi-erîpinruth  ;  tau- 
lini$  medi's  alwais  ,  con^^ua-f.  futioù»  iatijÊm»^ , 

<tùiplà  brcviarihusi  umieUit  mamÊnêffmir  '  

■niUofu.  Boter.  Phytogr.  Fafc.  i. 

'  ÇMnelpèce.qMiatiMMiMn^d'apt^ 
>  4eCcripciaB  qn  eu  daaw  BroMr,  nf  ytxvk  avoir 

«ie  très  grands  ra^>ports  avec  la  précédente.  Ses 
tiges  font  droites,  caïuielées,  Ariees,  très-n- 
meufes  V  les  feuilles  radicales  fort  amples*  deux  & 
;Uois  fois  ailée»),  le»  folioles  adfea  grandM.amés 
•Mnme^.  Les  fedlleftcanlindre»^  nitoyeunet  Cent 
pourvues  d'un  pétiole  en  forme  de  gaine  très- 
large,  terminée  par  une  feuille  compofée  .  deux 
Ion  plus  courte  f  les  ombelles  très-nombrcufts , 
4épMirvMede  coUif«t«estet  éeun  bJancbes»  les 


C^n^phoiecMlrtefeVlBniiidi^ftrlMi 


I.  pag.  102.  lab.  2}.  fig.  I. 
Sei  fhdtt  Cbk  pubefceoi  j  priDcipalcneflC  4aoi 


||.  BOVGASK  40  CtÂK.  , 

Pimpinella  pumi/a  ,  fo/Ht  radicaliBus  rviundatit^ 

.^«Mi  entiam,  mMmk»  aaifi/kcù,  Tmi 
ConlL  11. 

Cette  plartte  paroît  être,  en  miniature  ,1a même 
que  la  précédente  ;  elle  en  diffère  par  fes  (èmciice» 
glabres.  Ses  racines  font  iîaipks«  très  gréles j  fel 
tiges  menues,  filiformes , bmirt  de  quatre  iciaq 

ettCÊSjfimiilcs,  ipeioe  rameufes  i  leur  fommet^ 
feuilles  radicales  glabres,  fort  petites.  1od> 
guement  pétinlées,  arrondies,  (impies,  entières 
ou  i  trois  lobes ,  dentées  à  leur  coocour  i  lescaulH 
naires  fituées  i  la  bafe  des  itùiêsÊÊiQm»  i  \ao§m 
gaines  étraiics»  utroinéci  ptr  «MMtitt  iwai 
â  pluicucs  déref  qwi  courtes ,  fififetmef  f  ki 
ramificaciom.  prefque  capillaires,  étalées,  nues, 
termioées  fnw  une  ombelle  univerfeUe  ,  éulèe ,  à 
rayons  capillaires ,  dépourvue  d'involuoe }  k» 
ombeUuk&fu*  pMMtt  »  kl  lews  biuncbcs(  \m 
truits  gbbres»  ovales» plut  «oum  ^ueksdeu 
ityles  qui  tes  couronnent. 

Cette  plante  ciakdlMl'a»  dt  CÊ^(Kfik 

ktrh.  Desfont.  ) 


BOUCAM  à  UflS 


Phnpiiuttu  catA  ramcfifino  ,  foliù  fupri  dtcn^ 
paniaiLaû.  (N.  j 


_  Ibw  glabrer,  angtdeoibs  j  elles  fe  di^ 
vifert ,  preCquedés  leur  ba(«,  eu  rameaux coum, 
nombreux,  diffus.  Les  fe>  illes  font  plufieurs  foK 
.  compot-.es^  gUhres atlc£  &mbJables  à  celles  de 
fenouil)  les  tolioles  fiUfonnes .  étalées  ;  les  rami- 
BetOmà.  étarëést  les  deux  inférieures  fortantde 
deux  g.iiiuMd'  ft  u'iles  prefqiroppoiérs  j  les  autres 
altérées  &  lofeii^blement  plus  courtes.  7'oures 
ces  rantificatioos  font  munies,  tant  à  leur  fooima 
que  dans  leur  longueur*  d  orobelles  nombreufes, 
très-rapprochées .  lôioBeiit.  par  téut  eoleidik*. 
une  p.inicu  e  touffue.  Les  fleuit-ftW  UiihIw» 
fort  petites  i  les  fruits  glabres. 

.    Ce  tte  plante  croît  dans  U  Sibëcie.  (y./,  i»  hsd. 
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fÊiMitpgmatàt  fuhfaUuth ,  «««tr.  Rets.  Ob^.  ^ 

pig.  )o.  tab.  X.  —  Rorh ,  Gertn.  i.  pag.  1 30  >  & 
1.  p>g.  344.  ^  Lam.  ni.  Geo-  ub.  10 j.  fig.  2. 

Pû^uOtpnutitfM.  TluilD.  Fbr.  patiT  <4Bc.  2. 

■  Pimpiatllû  gtnevtnfn  ?  Vill.  Dauph.  i.  pag.  6c^. 
PJmpùulU  kimiuui  Rotb  «  Gcrra.  i.  pag.  150, 

*  ^  m-  Î44- 

Pimptnella  pa^hlfÊ,  4|flMn  lladr. 

Umbell.  cab. 

fi.  Pimpintlla  /<ic/Ri«M.TIar.Clior.LlB4.  I08. 

—  Decand.  Flor.  franç.  4.  pag.  281. 

Cette  efpèce  a  dts  rappotu  avec  le  pimpiiuU* 
mugna^  n*.  ).  Sm  tiges  (ont  namifcs,  ftiices, 
hautes  de  deux  ou  trois  pieds  ;  toutes  les  feuilles 
ailées;  les  inférieures  computées  de  folioles  «ié- 
coupées  en  lobes  profonds,  si^u^  ,  diveigcrvs, 
pnuu'ailés ,  un  peu  couibés  en  tauctll£ >  les  lobes 
ies  Rallia  fupéiieares  tinéaires-Uncéoiés ,  très- 
aiçus.  Leur  variété  paroît  avoir  donné  lieu  à  l'eca- 
blt^ment  de  quelques  autres  espèces ,  telles  que 

le  pimpincUa  htr^ina  de  Koth,  le  pimpintlla  gtnc- 

^nâf  de  Villars«  ^c.  Les  fleurs  font  blanches  , 
famaai  les  lemence»  gkbres,  ovales.  On  remar- 
que Quelquefois  une  petite  raliole  léucée  i  la 
balê  ae  l'ombrUe  univcriiBtte. 

'  Cm»  plmte  creit  dam  In  Keni  nlte  fle  fa- 
Uonneoi.  Od  la  trouve  ans  CBfipeM  4«  Fteii.  » 

(K.v.) 

i6k  BoocAttft  i  flous  jauoei.  FuvîMtft /wM. 
Deslbor. 

,  Piti^meiiM  fatiis  pbuiatu  ,  puitftimtUm»  ;  frliolij 
ttfétÊit^  étiUMÛM  ,  «Mifk  êMufs  t  p«dn»culu  ^tifof 
wShUf  fûmtuktiê,  Oetf.  Fk» .  atlMi.  i.  pag.  26;. 

TragoftUmtm  afriemm^  aÊ^fiimm,  T«Mief. 

Inft.  R.  Herb.  309. 

.  Pim^ella  faMifiragaf  maxima  ,  éfrinm,  MagO. 

Bot»  ikppend» 

Elle  a  le  port  8c  prefqae  les  feuilles  du  pîmpî- 
ndla  mû^na  ;  mais  elle  re('3nd  une  odeur  aromati- 
<)ue  trés-agteable.  Ses  fenilles  radicales  font  ailées, 
pabefcentes  ,  pétiolées  i  les  folioles  en  conir ,  fou- 
veiR  inégales  a  nn  des  c6rés  de  leurbafe ,  prefque 
incïfces  ,  ï  (l'ntvl.nts  iiréE;u''Cr?^  ,  obtufes  ;  la 
foliole  terminale  luuveiu  a  tiuii  lobc».  Ses  tiges 
font Uffes, glabres j  haut  sde  trois  iquatre pieds, 
tameafi».  feeiUées  feulement  ver*  leur  bâtie  i  . les 
fameew  dMiotenies,  (bus-divifés  en  laniHIcetiem 
fîli  formes ,  paniiulées  ;  la  bafe  des  ïameaux  munie 
de  gûoes  eotiètes,  membraocofes»  cadufuei  { leff 
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pédoncules  inclinés',  les  ombelles  petl'cs,  à  trob 
ou  cinq  rayons  capillaires  {  point  ainvoiucre}  ^ 
corolle  pe:ite  &  jaune  |  Ica  Mnéncea  trèa-^dHet* 
i  peine  ftriéea. 

J'ai  trouvé  cette  plante  au  mont  Allas  «  où  elle 
a  été  également  obiervée  par  M.  Oesfouabea.  % 

♦  Pimpintlla  (leptophylla^  ,  fotiis  maltifido-Jt~ 
uutis  f  cault  tlongato  ffutdiekotomoi  ambttiÂ  trijdà* 

FiMf.  SjnMpf.  Pbnt.  I.  pag.  114. 

Cette  plante  croît  â  Saint-Domingue.  Ses  tiget' 
font  grêles ,  alongées ,  ptcfque  diihocomes  i  (ist  • 
feuilles  ttès-menues ,  i  plufieuit  découpocet 

céesi  les  ombelles  triâdes. 

*  PimfuuUû  (c»pen&%) g JatiisjMpfit  4tttmfpfi- 

pag.  fi.  iCtp,R.Sp. 

Oiftrvathiu.  Les  pimpintlla  ne  font  que  médio> 
crenteiit  diRingués  des  ftfeli ,  en  ne  confi  Jérant 
que  les  parties  de  la  friidiifÎLAtion.  La  tlirtïrcnce 
la  plus  eâientielle  cor.ûile  en  ce  que  les  ombeUes 
&  lea  ombeUukt  des  pimpintlU  n'ont  point  d*«iF> 
volucre ,  tandis  que  les  ftfdi  en  ont  un  â  une  ou 
piufîeurs  petites  folioles  à  leurs  ombtilates.  Le 
port  des  tlVèces  ces  drux  genres  offre  d;S  dit- 
féren.es  plus  tranchées.  Dans  le  premier,  les  fo- 
lioles font  plus  ou  moins  grandes,  ovales  ou  etf 
cœuri  les  fleurs  des  orabellulea  plenes.  étaléeia 
tanJls  que  ,  dans  le  fecnnd,  les  feuilles  lont'i  dé-, 
coupur-s  rrès-£troices ,  Hlitormes,  approchint  ds 
celles  du  fenouil  \  les  ombeItttUs  giobuleufes.  Ce- 
pendant comme  il  eft  convenu ,  d'une  manière 
trop  générale  peut-être ,  que  la  conUdératioo  des 
parties  de  la  ttuâification  doit  avoir  la  préfé- 
rence ,  on  trouve  parmi  \ts  pimpintlla  des  tfpèces 
à  feuilles  menues,  &  auiquclies  il  ne  manque 
qu'un  involucre  pour  être  pUcées  parmi  let/ifiÛ^ 
elles  deviennent  alors  des  efpècea  îwewiwitifee 
entre  ces  deux  genres  pour  ceuK  qai  ne  venlenc 
point  tranfgrtlTer  des  principes  de  convencit>n. 
D'autres  laiiiront  cette  obictvatioa  pour  en  £tice 
des  genre»  nonveemt. 

Le  pimpintlla  glaHCM  Lam.  \i.t(k  encore  bien  de» 
douces.  Thuiiler  le  rapporte  â  une  variété  i  tige 
phn  élevée  du  pimpimetiu  dimica ,  qui  croit  à  Fon- 
tainebleau. M.  de  Lamarck  foopçonne  que  le  pim- 
pituUa  wtuaiis  Gouan  eft  la  méiaie  plùtte  que  te 
pimpintlla  glauca  Linn.  flotfnann  a  nnutnc  la  pre 
aàkre pimpintlla  mtdia.  Quant  iMpimpf  e'UgUuca ^ 
les  atueurs  des  P/anttt  rarts  de  la  ilor:^jiit  difent 
qu'elle  reflemblL*  an  pimpintlla  faxifmgs ,  mais 
que  (es  tiges  Tonc  dcui  &  trois  fois  plus  hautes» 
les  feuilles  trois  quatre  foi»  ailées  i  les  rameauK 
plus  iiombceui«  oppoiés ,  &  que  les  Aeuu  feuKMr 
csaat  plài  Ofd. 

BOVISTA.  (r<y<|  VuW40«».> 
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BOUILLON.  Ce  nom .  joint  à  un  adjcâif ,  fà 
ilonné  à  plufieurs  plmtes.  On  nomtne  bwtiUo* 
hUnc  !a  molène  (  vf^hafcum  Linn.  )  j  bouillon  mi- 
tUr  OU  htrbe  aux  mitet  fes  efpèces  de  molén?  ,  au- 
paravant fé^  .ir'es  (iam  un  genre  diflinô ,  fous  le 
Éom  de  itatuirt  {Hjttaria  Tourn.  )|  boiùUon ^au- 
■»ag$,  aoe  efpèce  de  pblomide  (péiomu  fnuttofa 
.  Um.  )•  fti  •  k  iniiilaf»  4t  b  omMm. 


BOUIS  :  Aimom  que  portent  dans  lei  Antilles, 
/uivant  Jacquin ,  deiu  elpèces  de  ca'tmkier  (ehiy 
fophyllum').  On  appelle  gros-bouts  le  chryfophyllum 
CAntUum  ,  &  bouts  le  chryfophyllum  a'gtntcum ,<\ixe 
Ton  fumomme  aufli  quel(|liefois  caïmitt-maromt. 

BOUKA-KELY  :  nom  malabare  fous  Uqael 

Rheed  a  décrh  &  fig^iré  (Md/r.  M«/!«i.  vol.  u. 
ag  4^  ,  tab.  j  j  )  tinc  plante  qui  doit  fe  rapporter 
la  famille  de»  onhidées,  &  y  former  un  genre 
nouveau t  fuiTaot  M.  du  Petit-Thouars,  dont  plu* 
fienrt  efpèces  om  été  confondues  par  M.  de  La- 
mrck  f  RMM  le  nom  &sngrt(  fii'ilt  ;  elles  font  !«• 
Siarquabks  par  leurs  feuilles  folitaires  ou  binées, 
fenflées  en  bulbe  â  la  bafe.  Quand  elles  fe  trou- 
vent dans  des  polïtions  qui  leur  conviennent,  elles 
ieurifleot  nus  kt  «at«  i  4«  époques  à pra 
fcès  iTèt*précifts. 

d'uM  efpèce 


BOULATABOI  :  nom 


BOULE  DE  NEIGE  :  nom  vuîgaire  de  la  va- 
riété de  la  viorne-obier  {^^burnum  opiUm),doat 
ks  lears  blanches  &  toutes  ftériles  fom  nflém- 
bUes  en  boule.  (Foy«{  Viormb.) 

BOULEAU.  Be$4ja.  Les  bouleaux  8c  les  aunes 
fbriDoient  d'abord  deux  genres  diftinâs  dans  Tour- 
aefort,  8c  même  dans  les  premiers  ouvrages  de 
Uoné}  mais  depuis,  ce  desnies  &  quelques  autres 
•fcc  ki  les  onc  réunis.  M.  àt  Lamarclc  a  été  de 
cette  opinion,  ainfi  <)ue  M.  de  }ufri<>u.  Ceux  oui 
font  d'un  avis  contraire  fe  fondent  fur  ce  que  les 
aoPcs  croilTent  dans  les  fols  humides  Se  maréca- 
geux ,  candis  oue  In  bouleaux  k  pUilênt  de  pré- 
féreiice  dam  les  tenaks  kes  flt  arides.  Dans  ces 
^niers,  les  chatons  femelles  font  cylindriques, 
lulii  aires  fur  des  pédoitc  ules  iimples ,  lt:$  femences 
munit  s  de  chaque  côté  d'une  membrane  en  forme 
«l'aile,  X>4os  ks  aunes,  les  chatoas  kmelles  font 
«ouns ,  ovaks^  f«nk  kr  Mi^éïkiMMk  rameux  { 
leurs  femences  dépourvues  de  membranes.  Ces 
deux  genres  ,  fépaiés  ici  par  une  ûm^ie  divtlîoa , 
ont  été  enrichis  de  plufieurs  hallaa  C^ènaqao 
nous  alkns  faire  connoître. 

•  Olftrvatîons.  On  trouve  dans  les  lUufir,  Ctner, 
fI6.  760  f  trob  e^ces  figurées  avec  les  caraA^res 
-  «k  feurfiuAificattoD}  6voir  :  6g.  i ,  iaula  aiba, 
n^.  1 1  is>  ^«  kcak  nipt  «  n*.  2  {  lîg.  j  ,  -betula 
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Atl  milieu  des  arbres  de  nos  foréu,  doetT^ 
corce  rembrunie  otfre  à  nos  regards  les  rides  k 
la  vi.niffTc,  le  bouleau  s'annonce  au  loin  pari 
d'un  épideime  lifle ,  fariné ,  d'une  blancheur  ecb> 
tante.  Son  troue ,  bien  nourri ,  d»  k  cède  prefi^ua 
point  en  élévation  à  celui  de  nos  grands  arbmi 
il  ell  droit,  cylindrique,  fans  difformités  8r  rani 
noeuds  ;  il  ne  pouffe  de  branches  que  vers  foa 
fommer  i  elles  fe  divifent  en  rameaux  foupies« 
pendant*  efilés  :  tel  t{\  l'afpeâ agréiMe fnaala» 
quel  fe  pcëfcnce  notre  boukan  commun  <  But« 
né  pamu  nous ,  lans  cetf s  fous  nos  yeux ,  il  ae  lef 
frappe  que  médiociem<nt.  Outre  ces  agrémens 
extérieurs ,  il  a  des  attributs  qui  lui  loot  panica* 
li  rs.  Peu  delicac  fi»  k  M,  k  boolew  fégè» 
paftiWemor.i  dans  Iw  craks  8e  dans  1«  Ktfifai 
sH<fe«  8e  pierreux  1  il  porte  k  fértilhé  8t  h  vil 
dan",  ces  contrées  qui,  par  h  nature  de  leur  terri- 
toire ,  (embloient  devoir  être  frappées  d'une  eter- 
neik  flérilfté.  Il  eS  ^u  de  végétaux  moins  falc» 
àbks  des  kipflBom  de  l'air  8e  de  fa  rigueur  k 
ftoid.  On  k  r^trotiv»  dans  les  Alpes ,  an  AéÊm 
de  ces  régions  où  aucun  autre  arbre  ne  peut  p!ta 
exifter.  Il  s'avance  ]ufque  vers  tes  glaces  du  :  61a 
ardiique «â k  feul ,  le  demkr  que  mroduiC:  la 
doMaidi  ank  fin ka  —tunei  ^Méesytion 
cmvacwv  wn  vim  luiniianv  a  cmv  >  nqncBB  n 
parvient  dans  les  c  limats  plus  tempérés  :  ce  n'd 
plus  qu'un  arbiilTcau  bas,  tortueux,  raboagri, 
<k  ouelques  pieds  de  haut.  A  la  vérité ,  il  acquiert 
•n  «Heté  ce  qu'il  perd  en  banteur,  &  fooboii 
i^Meft  que  plus  propre  ïétn  employé  à  difMS 
uflenfiks  de  ménage  :  il  s'y  forme  des  nœuds  d'oas 
fubflance  rougeàtre ,  marbrée  ,  CTès-rocbercfak 
des  tourneurs,  qui  en  fabriquent  plufieurs  petits 
mettes  agrkbks.  Son  écorcn  pin6|u'inGornip- 
tibk  prékoie  des  6its  bkn  dioaoans.  Sooveac 
elle  fubfifle  feule  &  conferve  encore  à  l'arbr?  f» 
figure ,  tandis  que ,  depuis  long-ttms .  !e  bois 
mort  &:  détruit  de  vétufté.  Il  eit  forci  des  minet 
deDvoivtakoi  en  Sibérie  «  m  morceau  ex:réflM> 
ment  cvkwr  dn  Wois  dé  banlann  ferrugiaeaxi 
ue  j'ai  vu  dans  le  cabinet  de  M.  Faujas  deSaint- 
ood.  Toute  li  fubiiance  Ligneufe  cSl  entiéretnent 
convertie  en  un  fer  Umoneux ,  jaunâtre ,  undis 
que  l'épiderme^d'un  bIanc^auoé8e  ktfaot,  enfle 
enoete  par  pla^pics  en  plufienra  endroits ,  paifù- 
tement  bien  confervé,  8c  fans  être  coloré  par  I» 
fer.  11  feruit  difficile  de  trouver  une  preuve  plot 
évidente  de  U  longue  &  furprenante  confervitioa 
de  cette  peliiiule  fi  lé^èn,  £  délicate  en  appi- 
rence  ,  U  qne  ks  Anciens  ont  employée  fi  avao- 
tageufemenr  pour  l'écriture  avant  l'invention  da 
papier.  11  clt  a  prelunter  qu'elle  doit  fon  incomip' 
tibilité  i  la  fubftancei         -  - 
elle  eft  pénéuée. 


D'après  ce  court  cxpofé  des  principaux jéÉje; 
mènes  au£  préfcnt^  le  bouleau,  d'après  lopM 
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iIh  êé  cet  tilifc  I  Mf  Hm  Métt  ^^rat  MMfCf  Bt 

développer  l'arp-fte'uo  feiil  arbre!  Mats  neareux 
i  honinie  pour  qui  les  rameaux  flexibln  8£  pendans 
4e  cet  arbre  ne  rappcller<MK  pis  (qu'ils  ont  été 
nmefois  les  ioflntnwm  de  ces  ptinitiom  flëtrif* 

que  trop  fooret» ,  par 
de  féroces  préjugés  ,  les  premif  rs  beauT  jours  de 
l*entance  !  Quand  donc  ne  verrons- nous  plus  des 
maitres  oo  des  parens  ifftz  igriorin»  8f  aflei  bar- 
liTM  pmir  croiie  fbtnei  la  jeanefle  à  la  yerta  St 
mat  MeMN  far  las  «léinM  moyens  que  Ton  em- 

rJoie  â  punir  le  crime?  La  vt-ige  qui  rnmbc  fit 
es  épaules  du  fcélérat  doit-elle  fervir  égalemtnt 
i  punir  les  étourderies  d'une  jeuoeffe  folâtre  ?  Le 
même  préjugé  etiSoit  du  tenu  de  Pline  9e  bien 
mm;  Cet  wnor,  en  parlant  du  bouleau  (men- 
llllwlé  également  lians  Théophraf^c ,  qui  le  nomme 
M  grec /amjy<<d  ou  plutôt  J'tmude),  dit  {iiv.  l6  , 
Aap.  i8^  :  M  Cet  arore  des  Gaules  fe  tait  admirtrr 
nr  le  ineffe  &  par  la  blancheur^  ion  <corc«  i 
9  épwMMue  par  les  vergM  ^tl  Jearah  mb  w- 


'  «  Lm  tttVtlAVX. 
é  hii.  BOOtlAV  piAtfiMR. 

"Willd. 

Bttula  ramulis  puhtfctntihus  ;  folth  ovatis  ,  ««- 
lf«,  éfiieatO'ftrTatif ,  puètfeentiàut  ;firoiilit  cjlin- 
éricû»t  ptdnuculatis  ;  fymuuumm  Mu  ùufuUHia. 
Ehifa.  Beyrr.  6.  pag.  98. 

•.  Bnaia  Miit  ithoidihué,  acmtii ,  fittoritutt ,  ét- 

pnkilorum  fpMm  4Mi  UuniHu  «  mmtUtii. 
Viltd.  SipK.  nanb  4.  peg.  4éi^ 

Btiula  pamitd  ,  krùcctmdtrgtnjît.  Thaï.  Hercyn. 

10.  —  C-  BaubiOj  Pii».  4*7.  —  Duroi^  ileib.  i. 
BhêU  sBm»  w.  0»  lim.  Sfte,  Huit.  t.  pag. 

Cet  arbre,  qui  poitrroit  bien  n'étfe  qu'une  6m- 
ple  variété  du  htuU  alia ,  lui  leAmMe  pir  Toii 
poTT ,  par  la  difpofition  de  fes  rameaux  ,  par  la 
blancheur  de  fon  épiderme  %  il  en  diffère  par  fes 
lameaux  velui>,  particulièrement  dans  leur  jeu- 
nefit  I  par  fes  feuilles  pubefcentes ,  même  lorf* 
C|«>net  font  panrenoes  i  leur  entier  développe» 
mf  nt ,  ovale*; ,  à  peine  aiguës  à  leur  fofnmett  un 
peu  echancrées  en  coeur  â  leur  bafe ,  à  double 
dentelure  i  leur  contour.  Les  chitotr;  font  cylin- 
driques, pédoncttlés }  les  lobé  s  des  écailles  cali* 
du  in  wégsM»,  MwoJifc 

Cet  arbre  croît  dans  let  mmb  des  montagnes 
éa  Jura,  &r  dans  ottciqMt  aities  cootiées  du 
Noid.l>  (T./) 

« 

y  Us,  BpviSAO  éltTé.  B«t»U  tsalfu  WilU. 


Btud»  foUit  «vatis  ,  MHir ,  JhfwtU  ;  0rotttorum 
fquamh  Mit  Uttrâlitut ,  fMukéMth  y  fttioÛJ  paitf- 

pig.  |$7.«-*  WJiM*  Ai^  41.  «h.  a»  if.  A. 


Cet  arbre  a  encore  de  bien  grands  rapports  i 
le  tituiti  aliéj  â  paroir  que  c'eâ  Uf>e  des  pius  | 
desefjpèccsqM  l'on  conDoifle,  8:  qu'il  parvient  a«. 
moins  i  la  hameur  de  la  première.  SÔs  nmtMH 
font  grêles,  fouples,  efilés .  garits de  fedllet  al- 
rcmes  ,  pétiolées  ,  ovales ,  aiguès ,  prefqu'acumi- 
nées  ,  d  un  vert  tendre ,  plus  piles  en  deflbus  , 
arrondies  ou  prefque  tronquées  ï  leur  bafe,  gla- 
bres i  Je««  itn  fêCH,  miâfknMit  àtméetm 
Mt  i  leur  coimmr  )  les  demnoret  ptefou'ahewMi 
tivemiînt  plus  courtes,  aiguës  ;  les  pétioles  grêles, 
ubekeos,  au  moins  de  tnoiiié  plus  courts  que  les 


LîS  chatons  mâles  font  péifonculés  ,  along^* , 
grêles ,  cylindriques,  pt  nda^^$  ;  les  pédoncules  plus 
longs  que  les  pétioles;  l  s  chatons  ftmeDts  foli- 
taires ,  médiocrement  pédonculés .  courts,  épais, 
o^iis ,  quelquefois  munis  de  deuk  ou  trois  petites 
folioles  fur  leur  pédoncule  ;  les  écailles  divifées  en 
trois  lobes  ;  les  deux  latéraux  arrondis,  ctlui  du 
milieu  aigu  ;  les  femences  petites,  garnies  de  cha- 
qoe  c^é  é'uoepetite  aile  trèiHniace«  laije«  meoir 
bsilieilfe  *  CBTOSVf  MlWléfe* 

C^t 
oale.  It 


8.  Bouleau 
Ufrtia,  Ait. 

qual'-tcr  Jerratit  ,  gliibrrrln-ij  ;  Jlrohilo'um  ftfuamis 
litàê*  lattralibui  ,  [ukroiundit  ;  ptùoiit  glaknt.  (N.) 

Betula  (popuUfolia),  folià  dihmMmi  ,  imfè 

Hort  Ktw.  j.  pag.  536. 

Cet  arbre  doit  être  rangé  pami  les  grandes 
efpèces  de  ce  genre  ;  il  efi  remarquable  par  Ao 
feuilles,  beaucoapf  lus  amples  que  (bas  les  auttee. 
Ses  «BOieen  font  çflinériques ,  pliaas .  Congés 

glabres,  d'un  brun- rouge ître  ,  parfenés  de  petits 
points  blancs,  garnis  de  feuilles  pétiolées ,  alter- 
nes» un  peu  fermes ,  nwmbraneu^es ,  glabres  à 
leatséMx  ftccs,  vestes  &  luifances  en  deifus, 
beaucoup  plus  pilas «ndeOb us ,  ovales ,  deltcîdei . 
un  peu  échancrées  eo  coeur  i  leur  bafe ,  rétrécies . 
vers  leur  fommet ,  en  une  longue  pointe  acumi- 
née  ,  inégaUrnei  c  dentées  en  fcie  a  leurs  bords  \ 
les  pétioles  pirlatterr^ent  g  I.U>res  \  ks  Aews  <ltlM»> 
des  en  chatoos  cylindriaucs  »  les  écailles  iUmtif 
en  crois  lobes}  les  deiM  Mtétaui  arrenëis. 

Cet  arbre  «ft  orifiiiSM»  do  l'AmétiqpM  ftf-. 
'  tentrionale.  Oa  le  cidtb*  m  ànéamm ,  ^ 

France ,  aux 

1  ^  "0 


Liyitized  by  Google 


688  B  O  U 

9.  BoviBAO  de  Sibérie.  BttuU  itaurict, 

Bttula  fottis  ovatii  ^  baji  angufiuis ,  integtrrlmlSj 
iiiqaatUtr  Jettutis  ,  gUhris  ^  firohilorum  fmamii 
margint  aliai.^ ,  iohis  iaitraUku rënméÊtit*  WflM» 
Arb.  59.  tab.  i.  tîg.  }  &  4> 

Bttmla  (daourica  )  ) /«///V  ovatit,  temmimatu  , 
firratis ,  ntrvo  f  iU^,  nlla»»  Ftoff.  foC  VOL  I. 
pag.  60.  tab.  39. 

B<tula  (cxcelfa  canadenfis)  ,  foius  fêdewuifir- 
mihuj ,  giabrù  ,  unui^-ne  &  arguti  fentîiii  tÊMttU 
tylindricis.  Wangenh.  Amer.  8<>. 

A.  BtttiU  foUù  ùaU  miamUmt^  pàiks  gUUrri- 
«l».WJJli.Lc 

'  Ce  boolem ,  obfmë  par  Pallts ,  a  bemeoiip  de 
apport  3VCC  le  bouleau  bhnc  i  il  s'en  diftingiie 

Kfes  feuilles  ovales ,  rétrécies  &  enuèiet  à  leur 
è,  plut  petites,  mMiocreoiempétiolélfa  ht- 
net,  glabres,  pileufet  fur  leurs  nervure»,  acomi- 
•éesj  iDégalemem  dentées ,  accompagnée  de  fli- 
pules  lanc^ol.e^,  Itgérrment  p.ibeicentes,  cadu- 

Sues.  Le  tronc  varie  dans  fa  hauteur.  Son  écorceeft 
'un  blaDc-gtifS're.  Les  chatuns  mâles  font  réunis 
deux  ou  nois  à  i'estrémiié  des  ran>eaui  de  l'an- 
iiée  précédetite ,  gtélesj  pcndans,  pics  long»  que 
dans  le  bouleau  blanc  ;  les  chatons  femelles  plu$ 
courts  f  plus  épais  ,  fitués  latéralement  fur  L  s 
arômes  rameaux.  Les  écailles  calicinaKs  font  gran- 
de», ciliée»  i  leun  bord»«  artondiet  )  te»  fitaenccs 

C'tite»t  eocoBférsdriMflwiiittane  courte  >  1  tnri» 
bes;  le»  deux  latéfam  arrondis. 

Cetarim  Cfolt  tu jniliea  des  forèa*  dwifnel- 
^•M  conntfcade  la  Sibérie.  I> 

10.  BouiEAU  papyracé.  BttuU  papyracta.  Ait. 

Bttulit  foliis  ovatit ,  acuminatù  ,  dupHcatthfcrra- 
t'u  ;  vtiis  fubiùs  hiif,tis.  Ait.  Hott.  Ktir.  ToL  J. 
pag.  j 37.  —  Wil!d.  Aib.  40.  tab.  1.  fig.  i . 

t  Bttula  (papyrifera)  ,  fo/iij  ovalihus  ,  acumiita- 

aïjr  ,  /kttqualiier  fcrraùs  ,  ptiiolo  glabro  ,  amtnto 
JtmiatQ  cylimint*  f  fquamis  intkt  mùmtifi^  F"^'- 
"T^t;  Mis  têitraithms  t  imibè  knviêiiim,fiiwUeM- 

tous ,  nom  ém/guuiéÊU.  Mkh.  flor>  bor.  Asner.  a. 

pag-  »8a 

Ott  a  lepg-tems  confondu  cetarbre ,  dans  piu- 
ê^vn  juéin»  >  avec  le  boulCM  Mfr  |  il  en  diffère 
^«îdemiTient  par  fes  feuilles  en  conir  &  velu«$ , 
bien  plus  épufles  &'  plus  fembrcs.  C'el)  un  grand 
arbre ,  «lot  t  Its  branches  fe  divifent  en  ram-raux 
loides,  cyiindnques  ,  revêtus  d'un  duvrt  grifâtre, 
cendré ,  garni  de  feuiile»  akeniM,  pétiolées  >  ova- 
le», acttgdiiéae.  échancrdes  en  coeur  i  leur  bafe. 
d'uQ  vefT*lbnc^,  très>inégaiemcnt  dentées  en  (c/e 
i'lifuri  bords  ,  velues  i  leurs  deuv  faces  dans  leur 
jëxxneOh  t  nues  à  Irur  face  fupéiieure  dans  leur 
commt'Ca  deffous  d'un 
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duvet  grifStre ,  particulièrement  fur  leurs  nenni* 
tes ,  quelquefois  ent  iétemeot4f  labres  >  les  pétmlet 
courts,  recourbés  &  velus  j  les  bourgeons  courts, 
ovale»»  à  peine  aigus.  Les  chatons  fennelks  foot 
courts ,  cylindriques ,  ciiirgés  d'éadUe»  lipli»> 
ment  pubefcentes  en  dedans ,  divifés  en  iroi«  lo- 
bes }  les  deux  latéraux  beaucoup  plus  courts,  pref» 
qu'orbtculaires ,  point  divergens.  Michaux  dit  qae 
les  pétiole»  (bm  glabie».  Je  le»  ai  toujours  vu» 
pubefcens  ou  vêtus.  U  ell  pofiUe  q«e  le  éuvsc 
difparoifre  avec  fige»  I 
plupart  des  bopleaiû. 

*  Cet  aibre  croit  dsM  F  Amérique  fer 

il  eft  cultivé  en 
dins.  J)  (y.v.) 

Offtrvatioiu.  M.  Bofc  m'a  communiqué  00 
exemplaire  d'un  bouleau  qu'il  a  recueilli  dnsl» 
Caroline,  qu'il  nomme  ietula  fufcaj  il  a  beaoCMp 
de  rapport  avec  l'efpèce  que  je  viei»  de  décroît. 
Ses  feuilles  font  plus  petites ,  moins  velues  {  fe» 
ramcauxvhargés  d'un  duvet  court  Se  btno.  U  iil 
rapproche  wi  peu  do  éccads  d'Aitw. 

11.  BoULKAO  laamioeiut.  Bêtula  iMMltk» 
Mich. 

BttuU  foliis  ovatit ,  oitafis ,  glahrit ,  int^d'tur 
ftrratit  i  omtM»  ftmiwtP  jiéîâvali  i  lobU  ffitamânm 
puit/centihut  BuetrièMt,  «Aa^.  (  N.) 

Btatig  (lanulofa  ),/o/iij  dthoideo  ovalittu^wm 
acmminatis ,  dapUcato-femu^  i  pttiolo  brevi ,  aau0m 
ftmimto  (kifovoideo ,  fynamit  cxtïu  dense  laxud^l 
lobis  fuoAqualibms  ,  oblongit ,  diverjgliÊlAtt»  UoA» 
Flor.  boréal.  Amer.  1.  pag.  181. 

Il  parcît  que  ce  booleaii doit  foniier  eue  efoèce 
particulière ,  8e  qa'H  n'efi  point ,  comme  le  wep- 

çonnoit  Michaux  ,  le  iau/a  nigra  de  Linné.  Ses 
rameaux  font  glabres,  phans  ,  cylindriques,  fott 
grêles}  fes  feuilles  alternes,  pétiolees ,  ovales,  un 
peudelioiJes  à  lest  bafe,  obtufes  à  leur  fommet, 
glabres  i  lewt  de«s  faces ,  excepté  dans  leur  jen* 
neffe }  d'un  vert-foncé  en  deflus ,  pale»  en  dedbuti 
inégalement  dentées  en  fcie  i  les  dents  courtes, 
fints ,  aiguës  i  les  pétioles  glabres ,  filiformes ,  de 
deux  tiers  plus  courts  que  les  feuilles.  Je  ne  coa* 
nois  pas  les  fleurs  mâles.  Les  chatons  femelles  font 
axillitres ,  folitairts  ,  pédonculés  ,  ovales.  ob> 
lonps  i  les  écailles  ohtongues .  laineufos  en  dehotli 
divifées  à  leur  fommet  en  trois  lobes  un  peu  di- 
vergens>  prefque  dr<^its ,  égaux ,  linéaires,  obtus; 
les  femenccs  comprimées,  lenticulaires,  affM> 
dirs  ,  accompagnées  de  chaaue(6té  d'une  pet»» 
aile  arrondie,  çntière,  membraneufei  deux  fiyles 
ctMttts  j  perflians ,  divorgras* 

Cet  arbre  croît  dans  l'Amérique  feptentrioMle. 
M.  Bofc  m'en  a  communiqué  uo  exemplaire ,  qui 
a  recueilli  dans  la  Carolina.  Ibi^-f-) 
i    •  ,  '  ■  • ii.Boutu» 
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ii.'BoviBAo  I  ftuilin  «vaki. 

WiU  i. 

.fittuU  foiùt  »9*tU  »  duplicato  firratis  ,  ^IM»  i 

*iu  Jious,  trune^th,  muyafii.  WUld.  éftC*  PlaOb 

4.  pat;.  46J.  n".  10. 

Bttula  (  ovata  )  j  foliis  ov^ris  ,  biftrrat'ts  ;  dinti- 
iu>  txcut'.s  ,  rumis  tmgulojii  ,  amento'um  pejunculit 

nm.  fo.  Schimk,  Sdiûb.  n".  — Ejufd.  Bivar. 
I.|»4g.4i9.  . 

BioUa  abuimU.  Ehrb.  Bqrtr.  vol.  u  p«g.  7a. 

Cet  arbttfte  ciait  te  iMliea  entre  In  bouleaux  Se 
h»  annet  ;  il  a,  cooma  «bm  ces  derniers ,  les  pé- 
donait««  <le  fe«  chatom  fenif-ll<^  nmeux  ;  il  offre 

même  l<r  p jrt  do  Tj/iui  incjna  jeune  ;  mais  i!  ippar- 
tient  aux  bouleaux  par  Ici  parrin  de  fa  fruétifïca- 
àniif  p»r  le  nombre  de  Tes  étamines.  Se<  tiges  ne 
•'élèvent  |llève  qu'ihbauteur  de  cinq  à  fix  pied^; 
•Cet  ft  dnrHîmr  en  rameaux  glabres j  anguleux, 
garnis  de  ft  uillcs  alternes,  pétiolees,  ovales,  gh- 
Dre$  i  leurs  duux  laces ,  murlies  à  leur  contour 
d'une  double  «teonhiie  ,  les  dents  éunt  aiguës . 
ficlbii'alttnntiveaMiiK  plus  longuet  8e  plus  cour- 
M.  Les  leun  foncaxilhttes ,  diiporéesen  chatons  ( 
ceux  des  fleurs  femelles  rameux  j  les  écailles  calici- 
nales  diviiées  en  lobes  égaux,  oeiveux ,  tioniués 
à  leur  "  


Cetre  pl-inte  croît  fur  les  hautes  tnontagnes  de 
U  Hongrie,  de  U  Stirie ,  de  la  Catimhie,  Re  en 
Alkinagne,«hm1eteiivbon»de&dabottrg.  1> 

^j^j^.  B00L8AU  glanduleux.  Bttula  gUaduiofa. 

•  BtbJaM&tfiàintmiàt-ohovaùs  .  anuntl  fquamis 
fimht  ifA^Amiméê  tyibuineitf  ramU  glandulof»' 

Bttula  (glandulofa) ,  pumila,  ramis  glandulofo' 
futtdatiSigUhri  i  ;  foliis  fuirotundtMtàovéUHaSfamenti 
Jquaaùt  femitrifidtji  capfidù  orbiaàtdê^éllfllfii  mar- 

imatU,  Mich.  Floc.  bonat  àam»    pag.  180. 

Ce  bouleau  fe  rapproche  beaucoup  du  bttuU 
fruticofa  par  Ton  port  &  par  les  points  glanduleux, 
épars  fur  les  rameaux  j  il  en  diffère  par  fes  feuilles, 
entières  &  cunéiformes  à  leur  bafe»  pas  fes  chatons 
femelles  ,  wie  fois  plus  longs  8c  betneoup  plus 
grélts.  St*,  tÎR'S  s'élèvent  peu.  Ses  rameaux  font 
glabres  ,  garnis  de  feuilles  un  peu  arrondies ,  en 
ovile  rciiverfe ,  obtufes  à  leur  fommet ,  dentées  en 
fcte  i  leur  contour,  glabres  à  kuis  deux  faces.  Les 
écailles  du  calice  fonc  divUlSes ,  jufque  vers  leur 
moîtré  ,  en  trois  découpures  prefqu'e gales }  les 
capfuies  oibicuiaires  ,  munies  d'un  rebord  très- 

CetKe  eC  ère  a  été  décoUftW  par  MidlUX  â 
teba'ie  d'Hudfon ,  fur  le  bord  4et  hca.  'b 
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14.  BoutlAV  aibafte.  BtnUa  fiatUefi. 

Bttula  foliis  fuirotundo-ovatis  ,  fuhâqualittr  (tr^ 
ratis ,  glahris  ;  cmtnits  fominffi  aàîoiigi*.  WilldeD*. 
Spec.  Fiant.  4.  pag.  460.  n*.  if, 

BenU  (fhiticoa),         rhcn^Mit'mmtb g 

àqualiter  ftrratis  ,  glahrit.  Pallns  ,  Fier.  roJT,  VoL  I* 
pag.  61.  cab.  40.  —  W^i.ld.  Ârb.  41. 

Bttula  (  hnmilis  )  ,  foËis  Utfinqui  glahrig ,  fimpli-* 
citer  ftrratis  ;  feriat:.ris  g'ojfiufcutis ,  ptdunculit  fim- 
fiieiius  f  fquamis  caliùaii  Uvibut.  bct)iank,  Bavar. 
I.  n».  )oj. 

Cet  arb>.fte,  rapproché  des  deut  prt'c^dm*,  en 
diffère  par  fes  feuilles  glabres ,  par  fcs  ratneaux  n  •» 
glanduleux ,  par  fes  chatons  femdles  p)us  alnngés. 
Ses  tiges  font  peu  élevées  ;  fes  rameaux  glabres  , 
cylin  iriques  ,  garni»  de  f.  uiHes  alternes  ,  pétio- 
Icts ,  ovales ,  un  peu  arrondi.»,  glabres  â  leurs 
deux  faces  ,  un  peu  ihomboidalcs  i  leur  bafe  « 
dentées  en  fcie  à  leur  contour  $  les  dentelures  ég*> 
les.  larges,  prefqu'obtufts.  Les  fleurs  font  diijpfr-. 
fées  en  chatnns  monrj^ues ,  axillaires  ;  les  chatons 
femtl'es  oblr  ngs ,  cy'.mdrii^uet ,  pédoncules  }  les 
pe  ioncules  Impies  i  les  écailles  calicinales  lilles. 

Cet  atbufte  «où  daus  la  Sibérie  Ht  dam  la  Kuf- 
fi*»  1^ 

t  f .  BotruAO  des  nKNRl  Gi^aM.  Betab  «er- 

patica.  Willd. 

Bttula  foliis  rhomMs,  duplieato-fimitit ,  ftaifû , 
ba/î  integerrimis  ;  firobitorum  fquamis  eîHatts  ;  Mis 
oblottfis  ,  oblique  tnincatis  ;  pitiolis  gUbris ,  pedun- 
aUo  loagioribus.  Willd.  Spec.  Plant.  4.  pag.  464. 
n*.  8. 

Bttula  «éipvMfiM.  Waldft.  8e  IBaSk.  Fiant,  m. 

Hungar. 

Ce  bouleau  e(^  oeu  connu.  Ses  feuilles  font  pé- 
tio'ées ,  thomboidales,  gbbf«sâle«n  deux  faces  , 
dentées  en  (àc  i  kttr  conronr^  cmièies  à  leut 
bafei  les  dentéhires  akernathrèment  plus  longues 

&  plus  comtes  j  les  pédoncules  plus  courts  qae  'es 
pétioles }  les  chatons  cblones ,  garnis  d'écailtes 
cillées  à  leurs  bords,  8f  disifés  en  I  bes  alongés, 
tronqués  obliquemenL  U  croît  dam  la  Hong  ie. 

O^rtatioiu.  Forfler  a  recueilli  à  la  terre  de  Ft  u 
.one  autre  efjpèce  de  bouleau ,  qu'il  a  nommée  bt- 
lal.i  aniiirtica  .  afifez  fcmblableau  bouleau  nain ,  de 
la  tiiémr  grandeur,  mais  dont  les  feniJes  font  plutôt 
t'iitptiques  qu'arrondies,  roidts,  épailTcs  .  tres- 
luitaotes  en  delTus ,  un  peu  eu  defTous ,  i  peind 
Vtindet  ;  la  nervure  du  milieu  très-faillante t  les  n- 
maaui  diviléseu  d'autres  plus  petin,MadiMUj 
irfcicttUa,  de  couleur  brune. 

Thnnberg  cite  un  bonleav  do  Japon  (  bttsda 

jupi-  'c^)  ,  voifin  des  deux  pré  édms,  dont  les 
t  fÊUliies  foui  ovales,  un  peu  tetrécies  i  leuiS  deux 
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tiuimnitt  dentées  en  fcie  i  lewrcoiKOar,puber- 
cemes  i  leur  £k»  iaféiinutt  nais  coonme  il  nous 
flanque  detdénfl*  Air  tes  pntiet  de  talrnâ^fica- 

rion ,  il  difficile  de  dëciJer  (i  cette  ^MMi  ep- 
fuùtoi  aux  bouleaux  ou  aux  aunes. 

Les  AUNKS. 

«Les  Anciens  ont  parlé  de  l'aune  commun  ,  dît 
M.  Desfontaines ,  &  pluiieursdes  ufages  auxqueb 
H  fert  de  nos  jours  ne  leur  étoient  pas  inconnus. 
De  tenu  de  Théephcafte»  l'dcofeeéfeoie  enplefée 
I  icMrcr  les  cuf r«.  PIfne  dft  que  le«  pilotis  d'aune 
font  d'une  éternelle  durée  ;  qu'ils  peuvent  fupjior- 
ter  des  poids  énormes.  Vitruve  en  parle  à  peu  près 
dans  les  mêmes  CMOMi.  On  l'employoit  auffi  , 
conoac  ai^iowd'biii»  pour  £ùie  dea  coodiiics  d'eau 
femeii  Jiie  :  ou  le  fhunk  le  lem  4ai  liviècea 
pour  les  contenir  daûtew  Ik.»  iPGag,.S9,  té  g 

La  dmfîon  qui  comprenii  les  aunes  a  été  bien 
tmka  enrichie  que  celle  des  bouleaux.  Vainus 
0Mongaca  d'Aitou  «  connu  vulgairement  foua  le 
aom^  de  bouUam  dr  CêafUnùnopU ,  qui  crok  le 
Diidî  de  f  Europe  ,  se  diffère  de  l'aune  commun 
(alnMs  glutimofa  )  que  par  la  forme  un  peu  variée  de 
ic%  feuilles  j  plus  alongées,  nblongiies  ou  ellîpci- 
ques»  privées  d'ailleurs  de  duvet  cotonneux  aux 
«ngkade  km»  nertmea.  Les  dewc  efpèceii  ùu- 
vames  eut  des  caaâèiet  pilii  modiés. 

tC  BovtiAV  Cfëptt.  BtuJû  tfifié.  Mu 

E(tu!.i  (ainus  crîfpa  )  , /î»///*  ovatihus ,  fi^aca- 
tit ,  duplicato-ftnmùê  t  (kkimduUtiê  ;  nervorum  axil- 
Us  fubnudis  ;  fS^llh  UA  awUikus ,  obtins.  Mich. 
Fior.  bor.  AnMT.  ^pif.  l8i*— ^cHecti  Kev. 
>.pag.jJ5>. 

.  àimt  wadtlÊMk  WflU.  Sortant.  4.  pag.  336. 

9ea  Ibunies  font  ovates^blongnes ,  médiocre* 

■fient  ligués ,  arron  lies  &  quelquefois  lëg-irement 
dchancrées  en  cœur  à  (eur  bafe,  crépues  &  pref- 

S'oodlddeS  à  Ifurs  bnr.is i  doublr;  dentelure  à 
■r  «BliHMrt.  pileufes  ùu  les  pétioles  &  en  def- 
Ibos  furfeots  veines,  pref^ue  nues  ou  fans  duvet 
aux  ailf;.!!cs  ncrvutL<.  ;  les  ftipules  larges,  ova- 
tes,  un  peu  plongées,  obtufcs  à  leur  fommer. 

Cette  pUn;e  aoit  au  Can^a  &  ila  baie  d'Uud» 
âuk  'b 

17.  BooUAO  deDttcuMk  Btt4û  ftmhMm.  Ah. 

BttiiU  (  abua  (crrolata) ,  f'^tJû  «vaUkaâ ,  «i- 
Vfpt  i  foLit  km  mmUémt,  mauit  f  am*mtii  fimineû 
eblortfimf.MBM.  Mich.  Fier.  bar.  Amer.  a.  pag..  181. 
—  Air.  ITort.  Kev.  j.  pag.))8.<-Abb<»^Iilftâw 

1,  p^g.  18}.  tab.  9i. 
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Haibk.  I.  pag.  I7<.— Weng»  âifllr.liakl» 

fig.  60. 

A/nta  ferruhta  Willd.  Spec.PIaOt.  4.  pig. 

ArbrilTeau  peu  élevé  *  dent  les  tiges  fe  divifent 
en  rameaux  fouples,  d'un  brun-fomé>  garnis  de 
£niiUaa  alcemea ,  péûoléet»  ovalea  »  ioeinent  de» 
téea  en  fcie  I  leer  contour  •  Élabres  en  defti  >  lé* 

gérement  pubefcenies  en  defl^ous ,  principalement 
fur  leurs  nervures ,  rétrécies  en  pointe  i  leur 
bafe ,  élargies  &  un  peu  acuminées  à  leur  (bonMii 
les ftipules  ovales,  obtufes.  L' s  chatons  femelica 
font  cootts ,  mais  plus  cylindriques  qu'ovales,  i 
pédoncules  raroeuz. 

Cette  plante  croît  dans  la  CatolÎM  U  leFitafr 

▼anie.  b  (  ^f) 

BOULEOLA  :  nom  caraïbe  d'un  arifidocfae 
dea  Amillea  {érl^Mtà  trihUu  Um. 

BOULÉSIC.  Bowhfia.  Géhre  de  plantes  dico- 
tylédones, â  fleurs  complètes,  po'ypètalées,  ré- 
gulières ,  de  la  famille  des  ombeilitères,  qui  con»> 
prend  des  herbes  exotiques  à  l'Europe,  à  feuiree 
ietuar' 


palmées  oalobéea  I  ka  i 

itmples. 

Le  caïaâère  t  Aniie!    ce  gcane  «ft  4*1*01» 

Du  ombtlUt  fuu  btvoùicn ,  k  nws  /«r»  fi0lut 
iuLpétaUt  i^ûUMi  MM  fruit  UumgMt ,  prtfque  fjf^ 
mdali  Us  Jemtmcts  crtufïts  d'un  fiUoa  fur  U  ét, 

CARACTàRI  CSNia&QVI.  ' 

Chaque  fleur  offie  : 

I*.  Un  eaiitt  fort  petit»  icinf  demi  ODorm» 
adhdiMit  à  l'ovaire  tVîDvâiicie  nal  o«  composé 
de  petites  folioles  pref^ue  " 


1*.  Une  cMfoUt  idctiièie» 
pétales  égaux. 


dedki 


Cinq  itûntÎMe» , <mmk h» auiueu* huit cvan*» 
terminés  pat  des  anthères  ovales- arrondies. 

4^.  Un  wain  adhérent  arec  le  calice ,  furmonté 
de  deux  ftyUs  féucés  de  de  deux  ftigmates  aigus.. 

Le  fruit  eft  un  peu  pyramidal ,  bérilD  de  poil^ 
rudes,  très  courts ,  (iivtfé  en deeiMiBaieBCes CMO' 
fées  d'un  ûtion  lur  ic  dos. 

C-fervatiêiu.Ct  genre  aété  établîparMM.Reik 

&  Pavon  pour  qut.l(^ues  pljntes  du  Pérou  j  ils  l'oie 


dédié  à  G.  bu  vies  ,  iavanc  erpaenol»  auteur  d'oee 
introduûion  â  l'hittoire  BaWBWe  de  rF(jM|PS> 
à  ia  |do|rapbie  pbyfique. 

Espicis. 


PavoD.. 
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Bûwt^JSa  fUih  primant ,  multipanith  ;  Mu  /«• 
HaiaM ,  iattrat^  kipanitit.  Ruiz  IC  PlT«  Flor. 
peruv.  V  pag.  28.  tab.     i.  fig.  A. 

Plante  herbacée,  hifpide ,  haute  de  detix  pied« , 
àwn  les  ncines  font  grêles  &  fibreufe»;  les  tÏRes 
cou(  h  es  ,  filitormes,  fiihileufes  ,  ftriée*  ,  angti- 
leufes,  dichotomes  à  leur  iommeti  les  feuilles 
•Itemes  )  les  fupérieares  oppoCées  ,  ionguemetit 
péôolëes ,  palmées ,  parCsmées  de  petits  poils  en 
écoile  ;  les  lobes  très^rofends,  lactniés  ;  les  fleurs 
dirpofei  s  en  une  ohihelle  limpte,  à  l'extrémité 
d'un  pédoncule  axiilaire,  terminé  par  deux  ou 
trois  fleurs  pedicdlee» ,  fans  involui  te.  La  corolle 
eft  blanche ,  petite  i  les  pétales  égaux  ;  le  fruit 
petit ,  pyramidal ,  hérillé  de  poils  en  étoile  j  fe 
fuwjjétm  en  àmi  îwumtm  ffiSm, 

Cette  plante  doit  fliff  kl  collhwtt  FAtWk 

{Rusi  (f  Pavom.) 

1.  Boolisit  lobée.  Bawl^  Maté,  Buts  0e 
nven. 

BowUfia  foSb  Maiit,  hHgi  petiolatU.  Ruiz  & 
Hvon,  flec.  penif*  |.  pif.  i8|>        i<  fif»  B. 

Ses  tiges  font  grêles ,  couchées ,  nombreufes , 
nmeufes  ,  légèrement  ftriées ,  hériffées ,  ainfi  que 
«Mite  la  plante,  de  poUs  co«rtt|  ta  feuilles  op- 
pofées ,  wges .  en  cœur ,  â  cinq  00  fept  lobes 
ovales  ,  traverwf  de  cinq  i  fept  nervures  ;  les  pé- 
tioles tr6s  long^ ,  adhérens  par  leur  bafe,  munis 
4e  petites  Qipuies  linéaires,  (ubule^s ,  blanchâtres, 
faûnSf.  Lu  pédonodet  font  axilhires ,  lîtifor- 
vei»  beaucoup  ptaa  coerts  que  let  pédolct  »  fou- 
tenant  une  petite  tmibefle  m^le,  I  trois  on  cinq 
fleurs  ^'refque  feflîles,  d'un  blanc-raunâtre ,  entou- 
lées  d'un  involucre  alSn  femblabk  aiix  flipuks} 
ks  fasefices  ovtles> 

Certe  plante  croît  fur      ImM  OMWIgMS  du 
Pérou.  (iiiu{  6  F«v.) 

^  BouLÉsilUiiicliltce.  BMKfr>blNMiM.Ruiz 

&  Pavon. 

B^wùSa  foiiU  nmfimihu*f  crtntto  Jb^erfr.Ruiz 
ae  Pav.  rior.  penif •  ).  pag.  aS.  tab.  16S.  Ig.  A. 

Pbfieors  tiges  couchées ,  étalées,  divergentes , 
diaryfesdepoiU  bUnchâues«  fe  divifent  en  quel- 
ques rameans  tfès-conrtsi  eHes  fupportent  de  oe- 
rites  feuilles  oppofée»,  réniformes,  i  cinq  ou  lîpt 
lobes  épais  ,  crénelés  }  les  pétioles  un  peu  plus 
longs  que  les  feuilles}  les  Oipulcs  fcsritufes .  pe- 
tites ,  fubulées -,  les  pédoncules  .ixillairts,  folitai- 
fCÇ,  trfes-courts  ;  les  ombelles  fimples  .  i  trois 
(ir'iirs  ;  Ifur  involucre  fembbble  aux  flipuless  les 
pécules  petits,  blanchâtres}  les  fcaiences  ovales. 

Cette  plante  oofo  MPdnii»  fiv  1m  coIIbh» 
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BOULET  DE  CANON.  On  nomme  ainfi ,  i 
Cayenne  ,  le  couroupiie ,  parce  que  inn  fruit  a  la 
forme  8e  le  voluoae  d'un  iHNilet.  {^oy^i  Cou- 

ROVnTt.) 

BOi;  LETS  :  noms  dérivés  du  latin  koUtia .  (on»- 
lequtl  les  Provcnçiux  &  ItS  Languedociens  drfi- 

Sni  le  champigiuMi  ordinaire  ou  duoipignoa. 
couches. 

BOULETTE  :  nom  donné  par  quelques  aateuts 
à  \'€i/::.:o.  s ,  parcc  que  fes  (1  urs  font  difpofjes  en 
téte.  On  l'a  donné  auflî«  pour  U  m^me  raifon  ,  l 
a  ^obnliire  8c  au  fphênutîmu 

BOULIGOULOU.  Les  payfans  ds  la  ProTeocft 
donnent  ce  nom  à  U  chanterelle  (cdiifanrfAtt), 
efpèce  de  champignon  bon  i  manger. 

BOUI.OU ,  BUF  U.  «  Ce  mot ,  chez  les  habi, 
tans  des  îles  malaifes ,  dit  le  favant  M.  du  Petic« 
ThtMiarS ,  fignifie  poils ,  ckevtnx  .  rLmes y  il  re- 
trouve auOî  dans  la  langue  de  Midagafcar,  mais 
plus  ordinairement  changé  en  voulou.  Chez  cef 
deux  peuples  il  fignifie  de  plus  les  bamhotu  ,  qui 
font  (emblabies  à  des  panaches.  A  Madagafcar  , 
ces  finguliers  végétaux  couvrent  prefqu'exdufive* 
ment  une  furface  confidérable  de  terrain»  OCOipé 
par  les  montagnes  fecondaites  qui  fe  tfoilfcnc 
entre  les  bords  de  la  mer  &  les  grandes  élévations 
du  centre.  Cette  bande  de  pays  eft  la  plus  ptopt* 
ibailnift> 

»  Les  Maddcafbt,  comme  les  penptes  de  l'Inde  , 
ttrent  grand  parti  des  bambom»  diMt  ils  ont  pIn^ 
fieun  efpècic  diflinâes.  La  pins  iitfle  dl  anffi  h 

plus  commune;  elle  acquiert  un  diamètre  confidi* 
table  ,  de  U  grcfléut  de  la  cuiffe ,  à  peu  près.  St^ 

Eirois  font  trèsHMnces;  en  forte  qu'en  faifanc 
uter  les  cloifons ,  on  a  i  peu  de  frais  des  valet 
très-légers.  11  paroir  que  c*eft  1* efpèce  décrite  par 
Kumphe  fous  le  nom  A'jrundo  vafj'ia.  Les  habi- 
tans  en  forment  un  inHiunient  <le  mulique  des  ^  lus 
limples.  A  cet  effet  ils  pri-nicnt  un  de  ftS  entre^ 
noeuds ,  longs  d'un  pied  i  peu  prèsi  ils  détacbenc 
d^s  tome  Ta  longueur  quatre  lanières  minces» 
qui  reftent  attachées  ï  chjque  bout  :  ce  font  des 
efpèces  de  cordes  qu'ils  accordent ,  en  pli^ant 
fous  chacune  un  petit  morceau  de  bois  en  f  irme 
de  chewdet  :  c'cft  une  efipèce  de  guitare.  St  une 
corde  calfe ,  on  découpe  ic6té  me  autre  Unière» 
U  ainfi  de  fuitJ ,  iaf«|îl'â  M  ^  tMM  la  fîufw* 
foit  emj-loyée.  » 

BOUQUETINE.  C^'T'l  BOVCAAB.  Pim^i* 

HtUa.) 

BOURASAHA.  Burjfna  (Pet.  Th.  G«n.  non 
Madag.  n**.  61)  :  nom  qu  les  hab  t  ns  d.  Maitr 
f  tfcac  donnent  à  un  arbuftc  grimpant  de  leur  pÊf»m 
•  •    Ssss  1 
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«n  dok,  dit  M.  du  Petit-Thoaars ,  fomet  m 
genre  nouveau,  dont  voici  }cs  csraâères  : 

»  Les  flsurs  font  <lioi(|ti0a  comporées,  dans 
ks  deui  fex<?s,  «i'tm  ca!ic«  à  lis  foliolet  >  d'ane 
corolle  à  tu  peta'e» ,  fix  éfami  les  Hans  les  fl  urs 
Àl'es,  réunits  à  leur  baf,- }  les  anihèrei  adnées 
aux  B'aaitnsi  les  écamiiies  ftetiles  dans  les  fl.mrs 
UfotA» }  trois  ovaires ,  auxquels  fuccèdent  au- 
tant <té  baies  ovales,  monolpermes,  contenant 
chacune  une  femfnce  hénfl'é*.-  de  papilles  fiigu- 
licies,  entre  lel^ucUes  relide  une  humeur  vif- 
queule  tris  abondante}  ce  ^ui  ta  rend  très  d  ffi- 
çilo  à- manier  l'eile  eA  marquée  j  fur  le  tôté  inié- 
rîetir  «  d'on  filloh  profond .  remplie  par  un  péri^ 
fp'rmc  charnu,  à  la  baie  duquel  le  trouve  un 
eaibiytin ,  dont  les  coty  édons  lont  larges  ,  écar- 
tés  I  un  de  l'actic»  &  léptiét  p«r  ww  jaenbtaM 
cès  mince.  » 

Juf^iu'à  prëfent  on  ne  connotc  qu'une  efpèce 
qui  appartienne  i  ce  genre  :  c'eit  un  arbufte  foi- 
ble«  «'appuyant  fur  les  végétaux  voifins.  Ses  feuiU 
let  font  alternes  &  un  peu  écartées  j  elles  font 
pétiolL-LS  &  conipofers  de  trois  folioles  ova'es , 
longues  de  trois  pouces .  larges  de  d^ux  ^  d'un 
Wt-fombre  bi  II».-  Les  Éeurs  font  petites ,  ver- 
«lltres,  &  naiffent  aux  aiflellès  de&.lieutUes(ii|pé> 
.rkureSj  en  grappe  co.»purée. 

Cet  arbufte ,  d'après  ces  cariâères ,  vient  fe 
ranger,  daas  l'ordre  naturel ,  près  des  anoncs.  On 
poutioit  préfuiner  qu'il  doit  faire  panie  de  l'ordre 
des  menifperines  {  mais  la  forme  de  fon  embrjron 
&  de  l'on  périfpeime  le  diUingtieni  fortem?iu  du 
genre  caiiptua  ou  cijfjmft.os  &:  du  meitifptrmum , 
dans  Ui^ulIs  ces  partus  font  ditféremment  con- 
furniées.  Comme  Àl.  du  Fettt-l'huuars  fe  ptopofe 
de  publier  ce  génie  ie  d'éclaircir  ces  difficultés 
d'apiés  fes  prc»pres  obfervations ,  il  faut  lui  en 
abandonner  le  foin  i  &  attendre  la  fuite  qu'il  doit 
donner  a  l'ouviage  conMocé  fiic  Im  puons  4» 

Afliiagaicar. 

BOURDAINE  ou  BOURGÈNE  :  nom  vulgaire 
àu  frangula ,  dont  Its  anciens  botanilies  formoient 
un  genre  dift nit  du  ncr;ruti  {rhjmr.us  I.inii.  ). 
Tournetort,  n'apperccvjiiit  pas  dans  ceiui-ci  les 
pétales,  qui  font  très  petits^  prenoit  fon  calice 
|M)ur  une  corolle  «  &  la  difoic  monopéule  ,  en 
ajoutant  que  la  baie  cootenoit  quatre  graines. 
Dans  le  franguli,  au  coiitraiie,  il  admettoit  une 
fleur  roilcée  «  compolée  de  plufieurs  pétales , 
parce  qa*ili  émienrpluiapptrens  )  &  ce  i^u'il  pre 
WMC  ailleurs  pour  corolle  ,  redevenoit  ici  calice  : 
de  pîus ,  il  ne  voyoit  que  deux  femences  dans  le 
friiit  du  fran^uL.  Linné ,  trouvant  une  organifa- 
tion  à  peu  près  confoine  dans  les  deai  genres , 
ainfi  que  dans  faUtene  ,  le  injubier  8e  le  pâUate^ 
les  avoir  tous  rapportâ  au  iwrprun  >  en  indiquant 

pécal^  foui  le  nom  ^k/Htiu»  U  le  calice  (bus 


B  OU 

celui  de  w^U.  Depuis  on  a  Mnàà  les  dea  d» 
nieis  genres ,  fuffifammenc  diftind*  i  nais  la  booi^ 
daine  eft  reftée  confondue  atrac  le  nerprun ,  donc 

elle  diffrre  feukrrant  par  le  nombre  des  ynàn 
&  des  éumines  >  porte  à  dnq  an  lieu  de  quaue. 
(I>)M|  Nbumom.) 

BOURDON  DE  SAINT-JACQUES  m  ROSE 
TAEVULilE.  Caft  r«faM  4a  lin^ 

Alcéi J 

fiOURGONI  :  nom  galibl  d'une  dpka  itwièm 
delaGuiane  {mimofa  éour^n/), décrite êlrfMéi 
f  par  AubUt,  pag.  941  ,  tab.  558,  dont  les  fletin 
(ont  en  épis  &c  les  feuilles  fimpletoent  ailées.  1 
comme  celles  du  mimofa  f^gifolia  ,  avac  le(|M  | 

cette  plaota  a  beaucoup  de  rafpocb 

BOURGUEPIME  :  nom  donné  par  le  triduc-  ■ 
teuc  de  Dalcchamp  à  deux  plantes  d'un  genre  il 
d'une  famille  différens.  L'une  eft  la  nerprun  {rhuaf     *  I 
nus  )  )  l'autre  eft  le  pkyllirea  y  otie  Dalecbaoïp 
mmme  apkaria  ou  iowguépint  de  MontptUter,  oe  j 
l'pi/ie  de  Bourgogne    Daltchamp  lui  mêtne  tft  ca  ! 
doute  de  lavoir  ti  la  plante  qu'il  defigoe  fous  le 
nom  de  bourguépine  de  Montpellier  eft  l  iiz-Aa/iCd  00 
le  fhyilirtA  de  1  h  é  >  phrafte.  U  patok  penchée  pour 
cette  dernière  opi  ion ,  avec  d'autant  plus  detai- 
fon,  que  la  fiaure  qu'il  en  doMM »  «1  cdk él 
pkjfÙirea  iati/oiui  Lion. 

BOURRACHE.  Borjgo.  (  Voyei  les  ///«^  ! 
lions  des  Genres  ,  tab.  94. ,  (ig.  I  ,  boragp  ofcia^ 
Linn.  ,6c  6g.  i,  icrajfo  indiea  Lino.  Il  eidte  ont 
de  laf^pons  entre  plunsnrs  bonaginéts»  telles  w 
la  bomrache ,  la  buglo0è ,  Ste.  •  ^a'fl  eA  dliab 
de  décider  fi  ia  plante  que  les  .\i>tit-ns,  cimo* 
l'Ime,  Diofcoride»  appeloient  buglojfe  ,  cit  réelle- 
ment notre  bourrache  \  ce  qui  elt  aïfez  probable. 
Au  cette  ,  l'eneuc  fut  ces  denx  plantes  n'a  pas  gtaad 
inconvénient  dans  les  ufages  econoniques .  ^nt 
toutes  deux  les  mêmes  propriétés ,  ic  pouvant étrt 
lubflituées  l'une  à  l'autre.  Le  nom  de  bmtrrté» 
n'étoit  point  connu  au  temt  des  Anciens.  On  pré- 
tend qu'on  le  doit  aux  habitans  di  U  Lucaaie  wBf 
le  royaume  de  Naples ,  qui  appelèrent  cette  phe» 
corrago,  &.  par  changement  du  c  en  berrafit 
parce  que  fon  infufion  dans  du  vin  réjouit  it  tof* 
tifie  le  cœur  ,  propriétés  que  Diofcoiide  attriboe 
à  fa  buglolTe.  La  bourrache  s'eH  acclimatée  eo  Ei»* 
rope  depuis  quelques  fièctes }  elle  eft  originaiie 
du  Levant.  Je  l'ai  trouvée  en  Barbarie,  aiiw  <WS 
l'efpèce  fuivaiite^  qui  o'avoit  pas  encore  été  dé* 

cMfeaa. 

é.  Bot;RKACRi  è  lôogiMt  ftaHei.  Btmfs 

gt/blia.  Poir. 

Borago  foliis  lintari-  lanceoUtis  ,  fcJUibas 
nisi  u^ibiu  bafi  kirfutifmit,  Poiiet^i  Voyage  M 
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Barb.  vol.  i,  pig.  119.  &  Edù.  germ.  vol.  x.|Mg. 
j  {7.  frg.  1.  —  Lmb.  likêt,  Gmmt.  I.  pa|.4io. 

W^.  1847. 

Boragê  ( longifolia mk/t  tnih,fiie/ii  /ôliis 

Jgniuj  puitimimt.  Octf.  Fk».  àilaiic.  t.  pag.  i^i. 
ttb.  44. 

SrmUable,  par  Ta  corolle»  ibbounadio 

ctna!?,  cette  tfpèce  en  diffère  furtout  par  fes 
feuilles  fcdilcs,  iineitres  lancéolées ,  aiguës  ,  très- 
entières,  longues  de  fix  i  neuf  pouces,  larges 
d'environ  unpouce^  jwfeméw  en  deflus  de  poils 
courts ,  hérîflées  en  Mfom  (at  les  nervuretloa* 
gitudinales.  Lfs  racines  font  dures,  tortueufes , 
prelque  ligneufes,  rannifi^es}  les  fl<fur$  difpofées 
en  une  panicule  terminale  i  les  pédicelles  incliné»  ; 
les  calices  (rès-pikax  à  km  !)•£••  à  cinq  décoa- 
pares  étroites,  rncéeUct,  de  la  loogoeor  de  h 
corolle  j  cinq  écailles  obtufes  ,  éch  ncrtts  à  l'ori- 
fice du  tube  i  le»  filamens  ttès  courts  «  point  ai- 
<)iiés }  qiMii0  filBencet  lifliM*  oUonguet»  «b« 
tufes. 

J'ai  trouvé  cette  plante  en  Barbarie ,  aux  envi- 
rons de  Lacalle ,  fur  le  boid  des  tuifleaux  j  elle  a 
àté  égalcnenc  obiêivée  ans  environs  d'Alger  par 
M.  Desfonniiiea.  Elle  leiuit  eu  comncoceaieot 
d«prinieaie.y  (K.v.) 

-  7»  BomuLAcn  de  Cièie.  'Bmm  «mjni. 
WîUd. 

Borago  hifpiij  ,  foUis  avatU  }  (çrtUarum  laù- 
ah*  r^uit,  iinearitus.  Desfisnt.  Goroll.  Mg.  tS. 
tibb  17.  —  Willd.  Spec.  Fiant.  1.  pag.  778. 

Mwmg»  trttiem^fan  nât»»,  dtgatuifmo  tfutv 
nUtau,  Tonitt.  Coiott.  6 ,  9c  Vebns  du  Muf. 

Cette  efpèce  fe  diflingue  par  Tes  (èullles  ovales, 
à  peine  aigiiès  ,  enrères ,  l(g^renr>ent  ondulées, 
d  un  veri-^âle|  pikuies  >- k&  inférieures  pétio- 
lées  ,  les  Cufétm»**  presque  feffilet  )  lei  fûurs 
dilpokies  «o  one  ptfft  lèche ,  à  l*eitieflaité  de 
cmqoe  nmeaa  t  les  calices  trM>contti)  les  divi. 
fions  droîtts,ov.ilt$ ,  aigties;  la  coioUe  d'un  rofe- 
pâlCf  à  cinq  divifion»  ptuton^ies,  étroites,  tinéai- 
leSaCreufées  en  gouttière  &  réfléchies  i  le  tube 
Coart ,  cylindiiquc  ;  les  anthères  petites  &  bleuà- 
tiesj  un  liyle  gr«lc  i  deux  liignutes  fort  petits. 

Cette  plante  t  dié  ddewfeite  parT««iMfiBCK 
liirleawMid». 

8.  BovMUCBS  I  leon  ttcbei.  Bang»  iM* 

fora. 

Uorago  foliU  ovatu»  oitufis  f  fioribuê  fitbfolit^ 
rUs »  lâîf»  ftimtnkiiu  (N.) 

Ses  tiges  font  gtêles,  rameufes,  herbacées  j  les 
dittUn  rodes»  ovalM«  ^OÊÔkmi  ks  mfrriiiiwt 
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Ï étiolées ,  les  fupérieures  prefque  fefliles  j  les 
eurs  axillaires  vers  l'extrémité  des  tancatHC^ 
prefque  folitaires^  lâches  i  les  pédoncules  anUo- 
res,  limples,  ftimiaest  plos longs  que  leffinsil* 

les<  rudes, ainfi  que  les  autres  parties  de  la  plante  ; 
le  calice  â  cinq  oécoupure s  prefque  fubutees  i  la 
corolle  petite,  d'un  bleu-vif,  un  peu  plus  longue 
le  ^ce,  à  cinq  divifioM  médiocrement  éta- 
,  ovales ,  eigoCs  { les  anthères  pretque  feifiks^ 
longu;^s,  fagittées  i  le  ftigmaie  obtus. 

Cette  plante  eft  cultivée  au  Jardin  des  Plantes 
de  Paris.  Son  lieii  natal  ne  n'cft  point  coowi. 

9.  BouRJLACBl  i  fceBtoidpaafcs.  Jewy  «rtf^ 

f'foLa.  Venc 

Borag»  giauea  ,  AUidr  Uvi,  /Uat  duarmtUÊUi 

lis ,  pu(e,it  jfimîi ,  iitê^uMtts,  Vem.  Hoit.  CSdf* 
pag.  &  ub.  iQO. 

Cette  plante  fe  didtngue  £icttement  de  tontes 
les  autres  efpèce  s  de  ce  genre  par  fes  tiges  glau« 
ques  de  lifles ,  par  fes  feuilles  charnues .  feiUks» 
Uncéolies,  aiguës  «  glabres  ï  leur  tenc»  Inil- 
rieure ,  eicoKé  fur  leur  principale  oervore }  par»  ' 
femées.  en  defl'us  te  â  leurs  bords,  de  tubercules 
avec  un  aiguillon  crochu  i  les  pédoncules  (olitat> 
res ,  axillaires, 4>Ius  courts  que  les  teuil  es,  i  une 
feule,  mement  i  plufieurs  lemsi  le  calice  vea* 
tru,  pentagone,  à  cinq  découpures  lancéolées  « 
aigucs ,  hétiOées  fur  leurs  angles  ;  ta  corolle  con-' 
leur  de  chair ,  i  ciiiq  divilîoiis  linéaires,  obtufes* 
inegaks  >  les  étamiiics  inégales  )  les  anthères  jau- 
nes ,  fagittées ,  inégales ,  cieufées  de  qoatie  il* 
Ions  \  le  fruit  pendant ,  orbiculaire  j  quatre  Amen» 
ces  noirâtres,  ovales,  aigtës ,  comprimas.  La 
noirbre  des  pjrii<:s  .  dans  la  fru^ifîcation ,  varie 
qui  Iqucfois  de  quatre  à  cinq.  Plufieurs  des  ovaiiee 
avortent  Ibttvent.  fic  ae  pcodoiTem  qfM  devs  a» 
trois  femences. 

Cette  plante  a  été  trouvée  en  Peciê  par  MM. 
.Brugotère  Se  Olivier. 

BOURRA-COURRA.  Dans  la  Guiane  hoîlan- 
daKc  on  nomme  ainfi ,  au  rapport  de  Stedmao, 
i'aibre  appdé  boit  de  Ututs  <Un>  la  Guiane  firan- 
caife,.décnipeiAubkt  fouskflooide/snMiMis» 
{f^oyai  FuutTimuu) 

BOURRÎ.AU  nr.S  ARBRES  :  nom  donné  au 
ulafirut  feandtns  f  dont  la  tige  grimpante  enibraiTo 
le  tronc  des  arbres ,  8;  les  ferre  teUement  qu'elle 
ks  éMMlfe  &  lee  fric  périr.  {Faya^  CÉtASTitak> 

BOURSE  A  BERGER,  BOURSETTE,  TA. 
BOUKF.T  :  noms  vulgaires  du  tkiafyi  turfi  pa0^> 
riSf  dont  la  petite  filique,  de  fonne  tmnguhiro 
«e  toUaMe  iaae  baaift*  k  diÛifit  da  MVMi 


• 


L/iyiliz 
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lie  cooflBifM.  C<CUpia  b  aBontll  « 

vl'on  pourroit  riE^nurcaTement  en  &ir«  m  ■•IM 
réparé.  Cette  pUme  vtfte  btaucoiip  dam  lanciM 
&  la  srandeMr  4ft  !«■  fimilks.  (  KigFit 

«OURET.  ) 

BOURTOULAIGA  :  non  lanciMibcicB  <Ui 
fiouipier.  Oo  te  doniw  ihIB  àl'erpècs  d'amch* 
^  MÏ  cdiènblc  (<gytof»rtiAcwi<tf  Liaa.}> 

•  BOUTEILLAOU  t  nom  Iaii|Medocieii  éê  l'o- 
IMer. 

-BOUTON  D'OR  :  efpèce  de  renoncule  (  ra- 
muuuUi  aeris  Lînn.  )  ,  dont  ia  fleur  jaune  fe  dou- 
U»  «fitoMM  |Nir  b  cmcyie  ,tc<pù  deviMtabrs 
un  des  oiMNMBS  de  no»  pomnct.  llm  «RM  e(- 

Cbce  (  ranwuutin  plamu/oBÊU  à  Aeurs 

Utiches  doubles ,  égAlenKK  Clllâ«éO«  porte  le 
Oom  de  bouton  d'urgent.  ' 

BOUTON  ROUGE.  On  nomme  ainfi  ,  d.ins  le 
Cntdft,  l'erpèce  de  gaînitr  <)ui.]r  eû  indij{ène 
tmudatfis  Lînn.). 

BOWLESIA.  (Kfljr«iBouLàsil,S«f£.> 

BOYAU  DE  CHAT.  On  doànoM  nom  i  ono 

erpécc  d'ulve  (  «/vâ  htttfSmdi},  qwi  •>  tabulée 

en  forme  d'inteltins. 

BOYAUX  DU  DIABLE  :  nom  donné,  dans 
In  AntiHts ,  ï  quelques  efpèccs  de  (âU^pardile 
i/bitoUnn.).     -  , 

BR  ABEJUH.  (  Fimr  BlUkBn  «  Dlalr.  Geo. 
ttb.847.) 

BRACF.LETS.  On  donne  ce  nom  dans  les  An- 
tilles, luivant  Plumier ,  aux  gouiH  s  d'une  efpéce 
.#uacie  (ihiefe  mv<uj  cait  Lint:.  ) ,  qui  l'ont  cou» 
tournées  en  forme  de  bracekn.  Dans  let  aémis 
00  nonMne  le  jacquinier  Imhs  inutla. 

BRACHIOBOLE.  Brachioholus.  Allioni  nomme 
lini  lai  eQiècea  de  fifyiiibre  de  Linoé ,  à  hliques 
courtes.  <^ui  coidUtunoB  Je  radUtUa.  de HaUer ,  le 

.  roripa  de  btopoU. 

BRACHIOGLOTTIS.  C  Brachiools, 
U  ni.  Geo.  lab. 

BRACHYSTEMUM'  :  genre  étAlA  par  Mt> 
ckatUt t  a  de  grands  rapports  avt-c  T  n  gcme 
f^etuMhtmum  ,  &  dans  lequel  il  a  fait  eacrer  quei- 

Î|ues  efpices  de  thym  ;  il  a  été  mentionné  i  la 
aite  dn  ihjrtB^.  (^«x^  '■"(•} 

BRvVDl.EF.  Bradltia  :  nom  fous  lequel  Gaertner 
a  d^%uj^    j(j$iKe  4e,9i«ou»  oonuné  aaparanot 


jfWUdb*  Ferller ,  &  dont  le  cmAfcfO  g4nl« 
ique  a  été  préfenté  par  M.  de  Lamaick  à  l'at tid» 

I  jLOchioion  {  mais  comme  depuh  ce  mioM  h» 

vani  a  adopté,  dans  {fi  HLfir^tions  Jet  Ctnrtt  ,  le 

nom  de  Gsrtoer .  je  mentionnerai  ici  le»  efpèces, 
rentoyant,  pour  InspoGI  àn  caiaObe  fénétiqnet 
an  mot  GLOcmotOM.' 

'Earicis* 

i.BiUMis  dfeCliint.BMUeifinBr.6aenB.  ' 

Brûdliù  pedimadis  folUariit ,  axtUariètU  f  foSk' 
lancùUtù».  Williien.  Spec.  Plant.  4.  pag.  591.  -* 
r.xrtn.  de  Fruft.  8r  Sem.  a.  pag.  117.  ta».  109^ 

fig.  I.  —  Lam.  Uhifir.  Gen.  tab.  771.  fig.  i. 

Arhufcula  finica ,  anoiu  .Jideit  folio  non  fpltit' 
dtmU  i  fitSu  em  foliorum  ttu  t^pujfo  ,  parvo  ,  or- 

bicuUri ,  0iUm,  dtaro.  Plnk  Amdii  }f .  tab.  ^ 

fig.  I. 

Arbrifleau  dont  les  rameaux  font  glabres,  al- 
ternes ,  élancés ,  piefque  cylindriques ,  garnis  de 
feuilles  Tefllles,  alternes,  lancéolées,  glabres ,  en- 
tières,  nn  peu  fiMdesiwMt bords, alguâ,ine^ 
vure»  fines  ,  ramifiées.  Les  fleurs  font  asilaires 
foUtaites  ,  fouteimes  par  des  pédoncules  fimples . 
ooiloaes,  beaucoup  plus  couru  que  lef  feuilles  ; 
elles  prodoifent  pour  fruit  une  capfule  dure  ,  p»v 
tite ,  globuleofis ,  comprimée  ,  ombiliquée  1  fes 
deux  faces,  â fix ou  huit  côtes ,  compofée  d'autant 
de  coques  i  chaque  coque  ï  deux  valves  ,  conte-*' 
nant  deux  femences  placées  l'une  fur  l'autre,  dTw 
rouge-écarlaie,  anguleufes,  arrondies.  ' 

Cette  plaïue  croît  en  Chine.  T> 

1.  Bradlée  giochidioa  BradieU  ^oeUdimu 
Cxrtn.  de  Fruâ  &  Sem.  i.  pag.  1  i8.  tao.  109. — 

I.am.  Illiiftr.  tab.  7-1.  fig.  ).  —  Forft.  Nov.  Gen. 
(foy.  Glochidion  ramiflore,  vol.  i.  pag.  7J}.)t 

).  BRAOLÉa  de  CeiUn.  BradltU  {«ydeaMt» 
Gxrtn.  1.  c.  —  Lam.  III.  tab.  77t.  fig.  a.. 

Cette  efpèce  n'eft  encore  connue  que  par  fcf 
fruits.  Son  calice  eit  ,  non  â  cinq  folioles  .  mais 
d'une  feule  pièce,  i  cinq  découpures  perfiftartes} 
les  capfules  légèrement  pédiceuëes  fiir  un  pedon-« 
cule  commun ,  globuleuies ,  un  peu  comprimées,' 
ftriees  &  non  torulcufes,  glabres,  à  fix  coques} 
chaque  coq  je  biva've,  contenant  deux  femervceS 
arrondies ,  convexes  d'un  côté ,  planes  de  l'autie* 

Cette  plante  croit  à  l'île  de  Ceilan.  1> 

4.  BRADLèEae&Flii^ppiMi.  Awdbbfiili^ 

plca.  Cavan. 

Brodleia  caule  arioreo  ;  fbliis  laïutolatis,  gùstn/; 
pHikui  axi/Lniiu .  numtnp.  Gavao.  koo..  Rac. 
4.pa«»^»b..j7U  • 
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BntdleU  (philippeofis),fe^iaiM/i«  axiUarihai  , 
4.  pag.  591. 

•hrîfiht  en  naminr  nooibreuz,  tomemeox  dans 

leur  jeuncrfe  ,  garnis  i^e  feuilles  alternes,  médio- 
crement petioléis,  lancéolées,  très-entières  j  les 
fleots  fort  petites,  nombreufes,  axillaires,  pédi- 
Mllées  I  le  calice  divifé  co  fix  folioles  ovales , 
MincMtTes,  perfilbme*.  Les  écambes  n'ont  point 
été  obrervées.  Les  fleurs  fenvelîes  ont  un  ovaire 
globuleux  i  plus  grand  que  le  calice  i  un  ftyle 
court  «  un  fligmate  à  fix  rayons  :  il  leur  fuccède  une 
capfiik  ecbiciiUire»  trè^cowprimée  i  fee  denx 
Met.  i  ix  cAtM  »  divin* Ml  fit  loges, 
des  femences  lenticulairee^i 
deux  dam  chac^ue  loge. 

Cette  plante  Kxolt  aux  îles  Phili^ioei.  li  {Dtf 


WAGANHB  à  gnpptt.  Bhyaafâe  ntcmcfi 


'a. 


tMEwilM.  L«ir.  n«r.  cecUa.  x.  i 


ftmmis  ;  racemit 
pag.  641 .  . 

Genre  de  plantes  i  fleurs  incomplètes,  de  tl  fa- 
mille de«  ariftoloches ,  etihti  par  Loilretro  pour 
un  arbrifleau  de  la  Cochincîuae ,  qui  ofite  pour 

 _jr  î_^j  ^ 
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fa  place»  dans  Ta  dîilrïbution  naturelle  des  vé^ 
taux.  C'eftj  d'après  cet  auteur  «  une  plante  i  (igè 
ligneufe.  i  feuilles  oppofi£cs  &  velues.  Les  fltut» 
font  difpefdes  en  tête  a  fexifémiié  des  tiges ,  en- 
vironnées de  huit  feuilles  en  vertîcilles  ,  velues  , 
très-aigués,  en  forme  d'involucre.  On  dtftingu» 
en  deUtous,  un  peu  ptas  bas.  cinq  autres  feuilles  » 
8e  puis  ouMie  exténeures  demCae  tonne,  &  diA 
pordes  <m  la  n^ne  «enièm.  Oiaeec  fettr  iÊ  «ôm* 
pofee  d'un  ca!ice  propre ,  profondément  divîfîS 
en  fept  parties,  deux  plus  extérieures.  La  coroUo 
eft  d'une  feule  pièce  ,  cylindrique  ,  entière  à  foa 
limbe  { elle  renferme  ^uétie  ou  cinq  dtaoUnes  Cûi» 
lames  ;  un  ovMre  lifaee,  BnHBBjdT—  ftylt  CMMt^ 


Un  ca'iii'  r.ul  ;  Ml  eorolU  monopitali ;  It  tuhe  glc~ 
kUtuXf  jUioani  i  U  iimie  à  trois  diiOmpuns  égale*  ; 

fMAvû/vM  ;  àej  ftmtnctt  momhn^€$. 

Cet  irbrifleati  s'élève  ï  la  hauteur  d'environ 
cinq  pieUsi  il  porte,  dans  le  p'yi,  le  nom  de  hoa- 
dtr^mouc.  Ses  rameaux  font  «çirnis  Je  feui.i>.-^  aillz 

Jrandes  ,  alternes,  bncéol^es,  très-entières.  Les 
euts  font  rouges  ,  dirpofées  en  petites  grappes  ; 
elles  n'ont  point  de  calice  (ou  plutôt  de  corolle , 
Mon  JulTieu  ).  Cette  corolle  ,  adhérente  i  fovxîre 

Ear  fon  tube  ,  eft  monopétale  i  fon  tube  glandu- 
^ux ,  fiilonnt: ..  terminé  par  un  limbe  partagé  en 
'  t  déc  oupures  égales.  L'ovaire  eft  obionç ,  fur- 
d'un  Hyle  épais  ,  terminé  par  un  ftigmate 
'e ,  portant  i  fes  bords  fix  anthères  femles  : 
il  lui  fuccède  une  capfule  alongée,  adhérence  avf  c 
U  corolle,  à  quatre  angles,  à  quaue  valves,  à 
antre  loges,  lemplies  deteMoe^striaBifllaiies, 
•Ifpofées  fur  un  ftrul  rang. 

Cette  plaau  croie  fur  les  moougDCS,  k  U  Co- 


BRAGANTI.\.  (  Voyei  BRAGANTlf.) 


BRAGANTIE.  VandeUi ,  dans  un  tifcicute  de 
plantes  publié  en  1771 ,  •  ddcdc  une  ptante  du 
MU»  ta   M  eàaMoi*  locom»,  aiafi  «M 


BRAIETAS  :  nom  languedocien  de  roceill» 
d'ours.  En  Picaidic  oo  umbim  aufi  Mtm  te 
ptincvèie» 

BRAINVILLIÈRE.  Ce  nom,  qui  rappelle  celui 
de  la  Brainvilliers  »  condamnée  ,  dans  le  dix-fep- 
tième  fiècle ,  pour  caufe  d'enpoubnneneot .  a  étd 
donné  pour  cette  raifon ,  dane  les  Antilles  ,  a» 

fp'i^elia  ,  plante  reganiée  comme  malfaifanre.  On 
lui  attribue  cependant  la  propriété  de  tuer  les 
vers  )  ce  qui  l'a  fait  nommer  fpigtHa  antketmïj, 
C'efl  encore  Faraf^kaca  du  Bréfil ,  nom  qui  avoi( 
été,adopté  par  PhuDier.  (  SpieftLiia 

RRA\fI  A.  (  rcvfj  Br/.mte.)  M",  de  I  amarcV, 
ayant  d'abord  formé  un  genre  particulier  de  cett* 
plante  »  ne  l'a  conâdéré  enfaite  que  coaMae  UM 

variété  du  graiiola  monrtrcra.  (  Voye^  GrATIOU 
portulacée ,  n*.  6.  )  Celle-ci  avoir  été  nom- 
mée monnitra  pif  Bernard  de  Jufiirii,  nom  em- 
ployé par  Au'olet  pour  une  autre  pUrue  ,  &  qui . 
a  été  ronfervé.  M.  de  Lamarck  penche  d'ailleur» 
pour  l'opinion  de  Bcown  &  de  Juàieu,  qui  penfenc 
que  \tgraiiota  momutra  Linn.doit  former  un  getve 
particulier  ,  en  y  réunilTant  les  aLtres  efpèces  do 
gratiole  qui  ont  quatre  étamines,  parmi  lefqueJte» 
lé  trouveroit  \'arnl>uli.  Louretro  ,  du  même  avtl  » 
a  établi  ce  genre  fous  le  nom  de  frp***  i  mm  il  • 
déji  été  adopté  pour  un  autre  genre. 

BRANC-UnSINE  m  BRANCHE-URSiNE  s 
noms  donnés  par  les  Anciers  i  plufieurs  ptamee^ 

très-ci:fférentes  ertr'clles  :  i*.  ï  I  acanthe  vulgaire 
(  4;.j,-:;Ai(j  mulli*  l.jnn.  )  ,  ijui  eft  la  branc-urfine 
or  1ia.iire  de  Mittliiulej  t''.  tu  enicus  oUracius 
Litin.  ou  chardcn  ces  prés  de  Tragus,  qui  ett  I» 
branc-urfine  fauvage  \  }*.  éu  etûdmu  tuèenfuê 
Linn. ,  autre  branc-urttne  fauvage  de  D  lechamp^ 
4^.  à  l'aeanthiu  fpinofui  L.inn. ,  qui  e(l  la  branoui* 
fine  piquante  de  Lobet.  Enfin,  la  berce  Ç  ^ri  iiifilM»' 
Linn.  )  porte  le  nom  de  faufft  kraat-uijiae, 

BRANCUiaJLE  :  Dom  4nt  Bâdd  a.  douai  à 
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jpi  genre    modb,àà»)Ê»  eljptgBi  toténéyf*  ' 

«M  d«  UlIOé. 

BRASENIA.  Nous  ne  connoifforn  ce  genre 
de  plantes  que  par  la  defcriptton  qu'en  dunne 
Scluêl>er4an&  Ton  édition  da  Gtatra  ^iantaruaii  il 
le  rapports  à  la  polyandrie  décagyni*  àê  Umt,  & 
Ini  afligne  pour  caraâèfcs  : 

'  UiitmBm  'd'MmfiiÊkpiiu,  tthrt ^  perflfàmt ,  à 

fix  divifions  profondts  ,  dont  tes  trots  aittrnti  inti- 
heurts  font  plus  longuts  (/  plus  tiroiies  ;  dix-huit  à 
viagt-einq  itamines  attachées  au  réceptacle  ,  &  plus 
touru*  MU  le  ealû*i  cinq  i  ài»  ovairt*  comprimés , 
fifHMUtt  cAmiw  JMe  éiim  figmat*  ,  qui  fe 
converti fflnt  eu  autant  de  dipfAes  un  peu  ekarnuts  , 
eolonguts  ,aigiiis ,  comp'imétt ,  qui  ne  t'owrttupat, 
&  coMtiiMtnt  éuu  mt  fiaU  hgt  tUiai  M  umtfi' 
WUncts. 

Schreber  ajoute  que  cette  plante  a  de  l'affinité 
tvec  fon  neSris,  qui  cft  le  caèoml^a  d' Aublet.  Cette 
,  indiodon  Hf  l'cnf  mble  de*  cacaâbvs  font  préfu* 
■ler  que  le  br..fenia  eft  une  plame  aquatique ,  & 

âu'elle  Hoir  ,  djns  l'orJre  niturd  ,  (ectppCOchct 
t  Valijm^  &  du  ifutomus.  (  Jujf.  ) 

.  BRASILIUM.  Gmet.  Syft.  Nat.  417.  Ceft  le 
fnéme  genre  que  celui  oui  a  été  nanme  ptx  M.  de 
Lanurck  bnfii^mm*  (iKcyq^  BatSlftOT  it  Ta* 

BRASSICA.  {Voyei  Chou.) 

BRATHYS.  (r«y.  BaATis  â^MiUEPiaTUis» 
■P.  u.) 

roAUNEA  t  fetire  éniblipir  WKMemv  pour 
une  efpèCB  mtnlfpermum ,  qui  a  été  décrite  fous 
le  nom  de  mtnifptrmum  radiaum  Lam.  )  elle  diffère 
dm  inrwii  efpèces  par  fon  ca!ice  à  trois  folioles 
par  là  ooiollis  i  troit  péttict ,  cane  dans  les  fleurs 
mllei  qoe  dam  les  femenes.  Les  premières  font  de 
plus  munies  d'un  app^mlice  cornoofé  de  fix  écail- 
les {  fix  étamtn£S.  Dans  tes  femelles  «  point  d'ap- 
■awlicet  trots  ftyles  { unrbaie  â  trois  coques.  Ceft 
le  mat^iumam gtakrum  Koenig ,  le  kramùa  menifper. 
mmUm  Wtlld.  Spec.  Plant.  4 ,  pag.  797.  (  f^oyei 
MtmsmiiB,  o".  iS.)  . 

BREDEMEYERA  à  fleutf  neoÉbtfdftk  Bftdt^ 
mtyera  floribunda.  Willd. 

Brtdemeyera  ful'is  oblong^-lanceolatis  ,  integris  ; 
ftl^s  dense  p^nicalatis.  (  N.)  Willd.  Spec  Plant. 

|.  pag.  89S ,  &  Nov.  Aô.  Soc.  Ntc  B^oL  }.  pag- 
411.  ndi.  lî. 

Genre  de  plantes  édUi.  par  Willdenov  ,  de  la 
famil!c  àcs  Ic  çumineuliN»  doM  le  CKaâèwdbn- 
(iei  conlilk  «lans  :  ■  . 

U»  ttSet  kmit/viioUts  mu  «MvASr  p^UUa^f 
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couverte  d'un  kroa. 

ArbriHeaa  de  cinq  à  huit  pieds  de  haut, 
dont  les  rameaux  font  garnis  de  feoilles  prerqo'al* 
ternes  «  •méiiocrem .  nt  pétiolécs.  UlTes,  oblon- 
gues-lancéolots  ,  trè» -entières,  veinées,  Wwgws 

de  deux  à  trois  poucts.  Les  fleurs  font  jaunes,  pe- 
tites, nombreufcs  ,  dirpoféiS«-n  une  panicuk  ter- 
minale ttès-ramt:ufe ,  munies  chacune  d'une  petite 
br.iâée  linéaire  à  la  bafe  de  chaque  pédicule.  Le 
calik.8  eft  glabre,  l  trois  divifiofis  très- profondes; 
la  corolle  pt  ut^  ,  papillonacée  j  fon  étendard  com» 
pofé  dâ  deux  pétales  dix  étamines  diadelphest 
un  ovaire  qui  fe  convmheBttadiu(pe«  conmqK 
une  nuix  à  deux  loges. 

Cette  planw  crok  aux  enviro»  de  Csncai, 
ns  1' Ainéri<|oe  «éridioiiele.  1^ 


BREDES  •«  BRETTE.  Ce  mot  eft  le  portugais 
bredos ,  qui  lui-même  eft  une  altération  du  grec 
btiton  Se  do  latin  btiuun.  Ce  nom  fervoit,  chez  les 
Anciens ,  i  défigner  une  plante  fade ,  en  ufagft 
dans  leur  cuifîne  :  auffi  les  botaniftes  modernes 
l'ont-ils  appliqué  fucceflîvement  à  un  grand  nom- 
bre.de  plantes  oui  toutes,  i  raii'on  Ac  'lui  laveur 
tade«  peavenc  être  mangées ,  moyennant  un  aiù> 
fonneroent,  telles  que  plufieurs  arTOcfae$>(«iri*' 
^Jlnc),  des  anférines  (chenopodium)  ,  dcs  amarao* 
thes  (  amaranthus)  f  &cc.  Linné  a  cntîn  borné  le 
ilitum  aux  plantes  connues  fouv  le  nom  vulgaire 
d'épiaard-fraiji.  M.  du  Pettt-Thouars  a  fait  à  l'Ile- 
de-France,  Air  l'emploi  du  nom  breue  ou  biHu, 


des  recherches  fort  curieufes  &  iot 
dont  nous  allons  préfemer  l'extrait. 

«  Le  plus  grand  nombre  des  Européens,  dit-il , 
qui  arrivent  pour  la  première  fois  il' lU-de-France 
ou  dans  l'Inde  ,  regardent  comme,  une  chofe  ex- 
traordinaire l'habitude  oi\  l'oa.éft  d'y  manger 
beaucoup  de  plantes  lieibacée>»citMi  uas  bcaa* 
coup  d'apprêt ,  comprifes  feuf  le  nom  coBeflif  dt 
b'edet.  Cet  ufage  eft  pourtant  de  tous  les  pays  8c 
de  tous  les  tems;  mais  il  paroît  encore  plus  ré- 
pandu daos  les  Indes  «  prindpaleraent  chez  roqttS 
let  nations  doot  le  six  tait  la  bafe  de  la  nourritnraii 
Tous  ces  peuples  tirent  des  végétaux  la  pitis  grande 
partie  de  leurs  alimens.  Pour  en  cnrriger  I3  hdcor 
naturelle  8f  donner  du  ton  à  l'cltomac  ,  ils  y  ^i- 
lent 'pluiieurs  épiceries  qui  croifTcnt  pour  ain& 
dite  UNIS  leurs .ntatns.  &  preltiue  fans  culture: 
telles  font  les  différentes  erpècet  de  te^fiam,}!»^ 
eunuma,  le  girgembre ,  le  poivre  «  8ec.  » 

Ces  mett  fimples  étoieot  paretllenenc  tnli* 
communs  chez  les  Grecs  Se  chez  les  Ronutni  : 

c'tl^  ce' que  ces  derniers  nommoient  olus ,  mot 
que  nous  traduifons  par  légume ,  en  lui  doniunc 
beaucoup  plus  d'exic  nfîon.  On  çourroit  donner 
une  très-longue  lifte  de  plantes  qui  portent  ienaa 
de  iridts  i  l'Ile-de-Fraoce  ,  parce  que  Im  Neitt 


ijiyiiized  by  Google 


B  R  E 

Mitent  fouvMit,  prefqae  (an$  dkofar ,  On  geiM 
•Ofiibre  d'herbe» ,  pourvu  qu'cUei  fekat  Ceoons. 
Voici  les  plus  elientielies  : 

Biides  Ja  Bengale.  C*eft  vne  efpice  de  eieMopo- 
ênm  qui  a  été  apporté  depuis  peu  j  8c  qa'on 
pelte  «uffi  fyinards  de  Chine. 

Biideatktvrette.  On  donne  ce  nom  à  VilUcebrum 
fiffiU  Linn. ,  Vj/u-nanthru  di  Fo  4  Les  M..- 
kis  le  nom.nefit /ajor-wanf  aue  Auœphe  a  traduic 

B  idei-^hou  carSAt.  Ce  font  les  jeunes  feuilles 
de  Véiium  coloo^a  Linn.  ^ca^^'wRVeDt.).Quan'i 
•Iles  font  très-jennes,  elles  n'ont  pat  encore  TÎ- 
Creté  des  iroi  i  's,  î<<.' rmt  ;rés-bo:ires.  On  les 
accommndc  Iquefois  m  future  ;  mais  il  faut 
K*.  '.i\o\:  cl;  ilîr  ,  aurrement  dits  OCCafiOillM> 
roiciK  des  infl^mmitioiu  à  la  gorge. 

Bredes-ckou  de  Chine.  C'eft  effeflivemeni  une 
efpète  de  chou  que  l'on  cultive,  &  dont  on 
■lange  les  feuilles  tendres  :  c'efi  un  des  meilleurs 
légames  de  ce  genres  mats  il  réutTit  diffiiilemcnt 
dans  certairs  lantons,  parce  qu'il  efï  roi  t^é  par 
la  larve  d'une  petite  phalène  qui  fe  isulu|>lie  ex* 
mordioaiteaienc. 

Br'tdes-citffon.  C'tft  le  crcflbn  commun  {ffyri' 
brium  n.fturtium  Linn.).  Tranfporté  depuis  long- 
tems  dam  nos  îles  d'Afriqoe ,  il  s'y  eft  très-bien 
naturalifé ,  &  ,  dans  quelc]'ies  recoins  des  riviè- 
res, il  ac>^uiert  une  t  .iile  prodici;  ufe.  On  dwiiue 
aufiTi  qucl^uelois  le  mé-^e  nom  au  jpUanthus  ac- 
me/Ja  Linu.j  qu'on  connoit  plus  ordinairement 
fous  le  iHMi  âtiridu  mtl^fmàe en  iri4is pifutHt. 

Brides  de  France.  Le»  NoicS  défiglMIK  fou  CO 

nom  l'cpinard  vulgaire. 

Brides-gMidoie.  C'eil  le  ijfelia  rubra  Linn., dont 
le  nom  nulats,  confervé  par  Rumphe,  eft  gan- 
dok.  beaucoup  de  perfonnes  le  nomment  brèdes 
dtAa(o!e  t  (e  perfuadant  qu'il  a  été  apporté  de  la 
cAte  d'Afrique  j  d;Ao8<»la. 

Brides-girawricn.  Ce  font  les  jeunes  poufles  des 
citrouilles ,  qui  forment  un  mtts  très-agreable. 
Quelquefois  cependant  elles  ont  une  odear  de 
mufc  qui  répugne  à  certains  edomacs. 

Brcdet  ghiitiU.  On  cultive  depuis  Innq-tems  la 
fitoide  glaciale  (^mefembryanthemu-r.  j-  j1aUtnum 

Linn.)  i  Hle  Bourbon  pour  l'ufage  de  fes  feuilles. 
Ceft  un  des  meilleurs  léguraet  de  ce  genre. 

Bt^ées  mûlaiare.  On  confond  (bas  ce  nom  plu» 

Ceuts  efpèccs  de  pht  tes  :  d'abord  les  amaranth^s 
(^amaranthut  J'pinofus),  qui  croiffét  t  fans  culture  , 
&  quelques  autres  ,  comme  \\imL:  '.iKthus  cruentus , 
que  l'on  cultive  dans  quelques  jardms  :  de  plus,  le 
tonhcns  «tîtoriuSf  la  corerte.  Il  paroîc  qu'on  ne 
fjit  pas  grand  cas  de  ce  dernier,  car ooa'ciittouve 
plus  que  quelques  pieds  épars. 
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Brèdes  mai^hê.  Cefl  le  fplitn^ttt  gtmtfHa  tftMK' 

Ott  plutôt  une  éff/èce  voilîne.  Quand  on  tft  a'.coii- 
tomé  à  fa  favtur  âcre  &  piquante,  on  le  mange 
avec  pliiir.  On  le  noaune  aulfi  btUU9<r^wt. 

Brides-martin  ,  ainfi  nommée  parce  qu'elle  eft 
femée  par  Us  excrémens  de  l'oiieau  appelé  nar- 
lin ,  qui  en  &it  fa  nounhure.  Ceft  la  néoM  que 

la  fui  vante. 

BrUes-morelie.  C'eft  la  bt^;des  par  excellence  , 
qui  fait  la  bafe  de  la  nourriture  du  plus  grand 
nombre  des  Crc'oîes ,  depuis  le  deri;ier  Noir  juf- 
q'i'aii  plus  fomptueux  ii.ia  tant.  Les  LunipL-ens 
nouvellement  débarqué»,  v  ■  nt  cec  ali.nt.it  avec 
répugnance,  furtoot  ceux  qui  ont  quelques  con- 
nolilances  de  botanique,  en  apprenant  que  c'eft 
une  efpèce  de  fUanum  ,  au  moins  très-voiline  du 
fohinum  nigrum  Linn. ,  qui  paffe  en  France  pour 
un  poifon  ;  mais  on  s'y  fait  t;c-s-.)rO(nptcnient. 
Alors  on  p:rtagc  le  goût  général ,  &  ce  meu  de- 
vient un  de  ceux  do^t  on  fe  laflé  le  moine  Son 
apprêt  eft  uès-fimple ,  ainfi  oue  celui  de  routes 
I  s  efpèces  do  brèdes.  Pour  les  Noirs  il  fuffii  de 
[?s  t.lire  bouillir,  d'v  mettre  un  pta  de  Itl ,  plus 
ou  moins  de  baies  de  piment.  Les  habitaas  V  ajou» 
tent  un  peu  de  fain-doux ,  qui  tient  lien  de  oeiUfO 
dans  la  cuifine  du  pays.  Quelques-uns  yr  mettent 
du  gingembre.  Dans  cet  <(iat  la  brèdes-morelle 
paroit  au  déjtûner,  dont  elle  fait  la  bafe,  avec 
un  morceau  de  viande  falce  ou  du  poiflbn  ;  elle 
reparoit  sa  diner ,  où  elle  fe  mêle  au  carris  ;  en- 
fin ,  avec  tto  poifioo  frit,  elle  fonne  le  ibupex  da 
plus  grand  nombre  des  habitant.  Dans  tous  ces 
repas  on  la  mange  avec  le  riz.  cuit  ï  l'eau.  Otj 
peut  juger,  d'après  cela,  de  la  confo nmatiou 
foufiidièie  dé  ce  légume  :  suffi  eft  il  la  denrée  la 
plus  commune  da  ou  BMrché.  A  rilâ>de< 
France  cependant  on  ne  fait  ufage  q^ue  de  cède 
qui  croît  naturillement  fur  Ls  habitations  ;  nuis  i 
l'îlcî  Bourbon  l'on  t\\  plus  iniuftrieux.  On  la  lérfiô 
dans  les  jardins ,  on  la  repique  en  planches ,  &  on 
la  foigne  comme  tous  les  autres  légumes  :  elle  y 
prend  un  sccfoiflfement  qui  la  rend  méconnoîA 
fable.  Sa  favfur  eft  beaucoup  plus  douce)  ce  ■ 
qui  n'cit  pas  regardé  comme  une  qualité  par  plu- 
fleurs  Cré<  les  ,  qui  aiment  mieux  faire  ramaifer 
celle  qui  croît  fur  Us  habitations ,  quoique  beau* 
çoup  plus  amère  :  celle-ci  potte  plus  ordin^ 
rement  le  nom  de  b'cdfs-m^-rU.  Il  eft  à  remar- 
quer que  plus  Its  lieux  où  tilc  croît  font  élevés, 
plus  elle  a  d  ..meitume.  On  peut  expliquer  par-li 
comment  la  même  plante  feroit  dangereule  fous 
la  cAne  tempérée ,  &r  ne  le  feroit  pas  Tous  les  tro- 
piques ,  où  la  chaleur  feroit  évaporer  le  principo 
vircux.  Il  paroit  que  la  mortile  noire  n'eft  pis 
aulFi  dangereufe  en  France,  qu'on  e  pcnfc  com- 
munément i  car  beaucoup  de  Créoles  venus  ici« 
l'appercevant  dans  leurs  promenades ,  en  ont  voufs 
ma:i[;er,  malgré  les  repréfentaiions  qu'on  leur  a 
uiiti,  U  a  ta  ont  éprouvé  aucun  accident.  A>lah 
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gié  cela ,  elle  a  une  o4tar  vireufe  qoe  n'a  point 

oite  des  &  il  eS  prudentJe  jeter  U  première 
«M dans  laquelle  elle  a  bouilli.  Ce  mets  n'ed  potiu 
particulier  à  l'Ile-de-France  i  il  eft  ufité  dam  l'Inde» 
oû  il  a  filrement  un  nom  particulier.  Dans  les  îles 
inaijires  il  porte  celui  di  fajor  ;  i  ?.T,idj;;,ifcar , 
celui  d'angkivt^  Se  dam  nos  colonies  Américaines 


Bridtt'm9nmfK$t.  C»  fout  let  jemet  pouflês  du 
beo  (— fîW»  fàlmtàui  mariaga  Linn.);  elles 
Cbnc  irès-efnmécs.  La  racine  nMe  a  le  goâc  du 
cran  (  cochUana  ammtàà)  {  il»  cft  cnployée 
dans  toute  l'Inde. 

BtiJes-mautarét.  Ce  font  Ut  poulies  d'un  finapi, 
^qii  j^ueh  4ae  iâfiu^u  imSe*. 

BA4t»-fimtnt.  Ce  font  les  poiiffi";  d'un  pinr-nt 
i}l  eUea  n'ont  rien  de  l  àcreté  du  huit 


Brides  ruj.-.tf.  C'eft  \6  deome  pcntaphylla  Linn. 
Son  odeur,  des  plus  agréables,  qui  lui  a  £itt  don- 
ner auâi  le  nom  de  brtdes  pijfat  dt  «àat,  Ifemble- 
roit  l'eiclure  du  nombre  des  alimensi  mais  eUe  Ja 
perd  par  l'ëbuUition^  &  devient  akwsaè»4>eoM. 

BRÉSILLET.  C^fa/finia.  Ce  Rente  a  été  jémi 
par  WiUdenov  aux  poiaunia.  Nous  avons  déjà 
fait  remarquer  l'aiGnitéde  ces  deux  genres,  {fayti 
les  llluft rations  des  Ctnrts  ,  tab.  )}5  ,  fig.  I  •  cdfal- 
fini  a  Jupptut,  &  6g.  i ,  i^Jaipinia  mimoJoidtM») 

BaÉstiLET  Df  Saimt-Domingue,  On  donne 
le  nom  de  bréflUc ,  dins  cette  colonie  ,  à  des  ve- 

S rétaux  d'un  genre  difiSérent.  On  appelle  iréjiilet , 
ans  amie  é|»t]ifece,  les  deux  eibèccs  de  eomocia- 
dia  ;  mais  ce  nom  eft  plus  généralonient  attribué 
au  comochdia  ëpineiis,  qui  eft  plus  commun,  dont 
le  bois  eR  plus  rouge  8f  plus  dur.  Ce  bois  eft  pe- 
lant t  bi  pouiroit  fcrvir  i  bâtir  i  mais  il  ne  s'élève 
|MS  ordimkemenc  à  m»  (cande  Ikayceur* 

Un  autre  arbufte ,  connu  (bus  le  nom  vulgaire  de 
èréSUtt  iétard  ,  eft  le  uidùUû  baaéiaidts  connu 
«iffi ,  dans  ccRams  qaartiea  «  HW  le  tiM  de  rui){« 

dts  perroquets,  fbit  parce  que  ces  oifeaux  font 
friands  dtS  graines  de  cet  arbulW^  foit  parce  que 
ces  graines,  d'un  beau  rouge-vermillon,  tranchant 
fortement  avec  la  coulaiir  veite  des  valves  qui 
les  enveloppent  •  imitent  les  deux  couleurs  .dont 
eft  chargé  !e  pluma,  e  de  (Quelques  efpèce*  de  per- 
roquets. Nicholfon  il:t  qu  on  retire  du  bois  de  cet 
arbufle  une  couleur  plus  brune  que  ro  ige ,  & 
attribue  à  fon  écorce  une  vertu  aûringente.  U  eft 
i  fenurquer  que  les  aateers  ne  font  pas  d'acoocd 
fur  !a  plante  que  l'on  nomme  irt/tUet  bâtard.  Celle 
a  kquelic  Micholfon  rapporte  ce  nom ,  &  qu'il 
nomme  fpondias ,  paroît  être  inconteflablement  le 
tnekilim  /pondioides  i  mais  d'apiès  la  defcription 


BRE 

douter  qu'il  n'ait  eu  en  vue  une  efpèce  de  cokc» 
cUdia ,  ayant  trois  étamines  &  un  iruit  mou,  de  U 
figure  d'une  olive  ,  aîgnlM»  conunani  un  vmvi 
oblong  qui  renferme  ooe  amande.  Cescaïaâttci 
ne  peuvent  pas  convenir  «tt  funcAifie»  8t  foiit  «hl 
conformes  i  rorganiâtioB  du  ttmoalaât,  {rd^ 
Dtauv. ) 

BRÉSiLLOT.  M.  de  Lamacck  d^soe  fom  <• 
nom  devx  arbtiffeaiix  d'Amérique,  dont  lepi»> 

mier  doit  fe  rapporter  au  g-*nre  comocl^^dia  (voytf 
COMOCIADE ,  Suppl.  &  le  fécond  eft  éviiëra- 
le  même  que  fe  plcramnia  aatidefma  de 


Svartz ,  U  après  échantUloiis  de  celui-ci  »  enp 
vovés  par  VaM  8e  obfbtvds  pu  M.  de  Utm 

BREXIA.  (Fet^Th.  Gen.  Madagaf.  n».  69.) 
Ceft  le  même  genre  que  le  ««mm.  Lam.  lUufli. 
vol.  X  ,  pag.  59,  tab.  I}!,  8t  DÎÉk.TOl.  8.M.èl 
Petit- Thouan  nous  a  fourni  quelques  dé  rails  par- 
ticuliers fur  cette  plante.  Les  fihmens  font  réunis 
par  leur  b«fe  en  us  anneau  frangé  dans  les  i:ita- 
valles.  Les  anrhèica  a>DBVi«Dt  en  dedans.  L'ovaire 
eft  comqne.  Le  finit  «oofiR»  en  ono  baie  oUoe- 
gue ,  revêtue  d'une  écorce  ferme ,  ligneufe ,  i  cin^ 
angles,  divifèe  en  cinq  loges}  les  femeocts non»- 
breufeSj  attachées  fur  un  réceptacle  central»  dif- 
po(des  fur  trois  rangs.  L'embryon  eft  droit»  les 
cotylédoM  hdmifphériques ,  renfeimés  dam  aa 
péiifperme  charnu. 

Il  paroît  que  l'efpèce  ï  laquelle  M.  du  Petit» 
Thoiurs  applique  cette  defcription  ,  efl  un  peu 
différente  de  telle  citée  dans  les  muJlrûtior.i.CtW 
un  atbufte  à  feuilles  altenies,  les  plus  jeunes  aloo- 
gées ,  dentées  j  ëpineufes  1  les  ancieimes  fennat* 
ovales-oblongnes»  légèrement  dentées  ;  les  fleurs, 
wm^^a^^^^khait ,  difpofées  en  ombelles 

BRETNIA.  Foifter,  Caraft.  Gêner,  pag.  I4f» 

tab.  7|.  —  Lam.  Ul.  Gen.  tab.  860. 

Avjfsma  éifiUka,  GncL  Syft.  Nat.  1.  pag«4ia 

Cette  plante  n'efl  encore  connue  que  d'aprèr  la 
defcription  que  ForPer  a  donnée  de  fon  caraâère 
générique.  D'après  Linné ,  les  fleurs  font  poly- 

Sifflos.  Dans  les  jfeen  ktméf/undius ,  le  calice  cA 
«ne  feule  piftce  »  ntrbfné ,  bcjnié  j  irrégoHer,  i 
ùx  décoijpurcs  ohrufes ,  ferrées,  conniveetes, 
s'agrar.dinarit  conliderab'ement  avec  le  fruit,  fes 
découpures  devenant  prefqu'orbiculaires,  prtf- 
qu'dfâles.  Il  n'y  a  point  de  coroUe  {  lés  anthères 
au  nombre  de  dnq ,  fefiles ,' Knéaiies,  rarann 
chées,  adnéfs  longitudindemenr  a\ec  le  Ityle.. 
L'ovaire  ei^  forr  petit  s  le  ftyle  cylindrique ,  de  la 
longueur  du  calice  ^.  le  fligmate  obtus  ;  une  csp- 
_  fuie  gbbuleufe  ,  à  crois  loiesji  dewi  ftmcBcc» 
i.4iM  chaque  loge» 
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I*.  Un  eaBet  1  ctnq  kXuSm  CQQcavtl  j  arton- 
•!«$,  prerqu'égales. 
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1*.  Point  de  cjroUe  ;  cinq 
kltenies  avec  les  étami  aes. 

■  ■  f*.  CiiM|  ktmineti  les  fiamens  très-courts  ;  les 
•ndières  axrondtes,  dek'  '  " 


'   1».  Un  et 


tel  bs  mtlMi  poiK  d» 

globuleux)  point  de  fiylej  cinq 


y.  Une  capfuU  i 
lûtes,  trigones. 

*  BRIEDELIA.  Wittdmov  a  damé  ce  mm  i  on 

Éenre  que  Rcxbun  anpaiavaiK  défigné  fiw 
I  dénomioMioii  d»  dtgtùu  (Kiycr  ClOTT11> 

Sappl.  ) 

BRIGNOLE  :«fpèce  de  pnuKt  defflUttotoai 
•m  pris  te  noa  de  h  vflle  de  BrigMlei  ta  no- 
veiMe,«à  en  ha  ftiguê. 

BR'IGNOLIER-  Defpones  &  Nidiolfon  parlent 
de  deux  efpècea  de  brigooiier«  le  jaiiiie  8e  le  rio- 
let,  noms  qui  leur  ont  été  domià  d'unis  la  co«- 
leur  de  leurs  fruits.  «  Ce  font ,  difent-ils  ,  des 
arbres  qui  ont  des  fcuiltci  fcmblables  à  celles  des 
poiriers,  mais  plus  a  igi.ès  &  plus  longues.  Les  fleurs 
font  bUnches  j  &  le  fruit  en  forme  de  cocne,  * 
l^après  une  tefle  deraipdoa«  fl  et  liapeÎBMe  de 
fa^ner  le  MfneUer  Swutm  fMve  connu 


BRIGOULAit 


BRIN  D'AMOUR.  Ceft  un  des  noms  vnlgaires 

donnés  au  malpighia  urtns  Linn. ,  donc  les  fruits , 
fuivant  Nicholfon ,  excitent  à  l'amour.  Ce  nom 
pourroit  suiTi  lui  avoir  été  donné ,  parce  que  fes 
ieuilies  font  couvertes  en  deflbus  d'aiguiUoos  donc 
U  piqûre  efi  douloureufe  *  de  eicite  ne  déna»> 
feàifooqoidiiiephifieiintaeoNi.  , 

BR]ra)ONIA.  {Fîtyei  BUWDOllinu) 

BRINDONIER.  Bnndema.  (BrhéÊn,)  M.  du 
Petit-Thouars  a  établi  fotis  ce  nom  un  genre  dont 
les  caraâères  avoient  été  déjà  defignés  par  Lou- 

rtiro,  daitS  h  Fiore  de  ta  Cochinchlm ,  pour  une 
feule  efpéce.  M.  du  Pct^t-Thouars  y  rapporte  deux 
A'iCreS  efpéceS  :  l*.  le  brindonia  indica  ,  brindones 
A:  J.  Baun.  Hift.  I  ,  nas.  89»  1*.  le  garcinia  ceif 
ifca  Linn. ,  qui  eft  le  MANcotTSTAN ,  n*.  1.  H  en 

f.T.i  fuit  n-.eiition  d.ins  le  SuppUmeni  ,  au  genre 


:  nom  brame  d'une  plante  i 
fleurs  radiées,  décrite  &  fissurée  par  Rheed ,  Hc  r. 
maiak.  io>  pag.  84  »  ub.  41,  fous  le  nom  de  pw 
f  «yeei*  On  re  nppênée  ag  whfiu  ctUnuMêem, 

BRISE-PIERRE  des  Anglais.  Saxîfi-âga  ÀngTc* 
rum.  Dalech.  Nom  que  b  trai1ii<5ieur  Dilechan  p 
donne  »u  ptuctduaum  Jt/ais  Linn.  Les  Anglais  ont 
nommé  cette  plante  hrifc-pUrre ,  parce  qu'elle  a  tne 
efficacité  fi^lière,  dit  le  ménie  rnuludeur ,  poot 
briferh  pierre  de  la  veflTie.  Au  rf  fie,  il  ne  faut  pis 
le  cenfondre  avec  la  perce^ierre  dn  même  autèuc 
(^hanej  an'enjù  Linn.  ) ,  autre  plante  d'une  fuBi'le 
différente,  â  laquelle  Dalechamp  attribue  une  — " 
dbicéliqae,  &  dont  les  femmes ,  dk-tt^  feot 
innnii^__  y^j^gg  AngletetTC. 


BRIZA.  (Voyei  Brizb.)  Ce  genre,  réduit  aux 
erpèces  décrites  mut  ISaaé,  n'en  contieiit^*M 
petit  nombre,  qu  onnouve  prdque  toutes  en  Eu- 
rope  ficmémeen  Phmee)  3  devient  alors  un  geme 

affei  naturel ,  en  renvoyant  aux  poj  le  iriia  tragof- 
iris ,  &  n'y  réuniflint  point  les  uniola.  Ce  font  ces 
cond dérations  qui  nous  ont  déterminés  à  l'en  fépar 
Kr ,  quoique  M.  de  Lamarck  aie  cra  devoir  n'en 
nireou'en  fetd  genre,  n'étant  en  eflêt  que  peu  à\ç- 
tîngués  des  bn^a  par  Mura  caraâères  génériques, 
mais  bien  ditférens  par  leur  port.  {^Voy.  Uniole.) 

On  trouve  dans  les  Uhfir.  Ge».  tab.  4r ,  fie.  i  « 
le  bri^a  média  Linn.}  fig.  2,  le  ^rf|ii  weewia  I ilUL 
Il  faut  ajouter  i  ces  efpèces  : 

6.  *  Biuzi  rouge.  Brii*  rahttu.  Lxm. 

Briim  pmùmIA  fiJfin^tid  f  fpitutit  corituo-oltm» 
mm,  iMffr,  mvamjkrUi  gfimii  mt/ghm  nMt, 
Lam.  111.  Geo.  1.       187.  n".  1014. 

Briia  maxima ,  var.  r-  Lam.  VWU  0*.  /. 

Cène  efpèce  a  de  fi  jgrands  rmora  avec  Te 
irmi  maxima,  que  M.  de  Lamarck  l'avolt  d'abord 

priie  pour  une  (impie  v.iriété  de  cette  plante  {  elle 
a  aufli  quelaues  rapports  avec  les  uniola.  Son  lieit 
mtal  &  quelques  autres  caradères  particuliers  ont 
déterminé  M.  de  Lamarck,  dans  Tes  lUufr^athns ^ 
i  la  fogaider  comme  ime  efpèce.  Elle  diffère  du 
M^m  maxima  par  fes  panicules  moins  fimples  , 
quoique  peu  ramifiées;  par  fes  ëpillets  plus  nom- 
breux, prefque  droits.  S:  non  penchés,  compoGÎe 
d'environ  neuf  fleurs.  Les  balles  font  d'une  couleur 
ferrugineufe ,  rougeitrea  fur  leurs boidi;  celés  de 
la  corolle  un  peu  velues  l  leur  partie  fiipériettie. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Sonoent 
dana  les  uides.  (  V.f.  in  keri.  Lam.  ) 

7.  *  Brizb  droite.  Bnjtf  euad.  Lam. 

Bn^a  paniculà  fubfpicatâ  ;  fpiculis  ovatis  ,  ertSù^ 
fuhnovemf.ons  ,-  corollii  acuttufcutu^  ttl^èig,  ' 

m.  Gca.  X.  pag.  1S7.11*.  101  f. 
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Ses  tiges  font  droites,  gîjbres ,  cvlinJrîque* , 
garnies  de  feuilles  canalicu'ëes.  Ses  Ikurs  foiit  dif* 
pofées  en  une  panicute  cerininale  ,  droite  ,  point 
étalée ,  prefque  ttttàttéo  en  épi ,  compofées  d'é- 
pitlets  péd^ceilës  ,  ovales ,  point  penchés  ,  conte- 
nant environ  neuf  fleuri.  Les  balles  font  blatichi- 
tres  i  celles  de  U  coiolle  un  peu  aiguës ,  ues- 

Ctw?  plnnre  a  4té  recueillie  par  ConuMlfMl  i 
Montc-V  ideo.  (;^./.  ût  kcrb.  Lam.) 

Brix*  pfinitulA  eotrSati  ;  fpieuiit  99é^t ,  treBis , 

fcr:einf.ons  ;  corollis  mi-cronatU ^  fiAtri/t/Ûu^ljUlk» 
iil.  Gcn.  I.  pag.  187.  r°.  ioi6.  • 

Cette  efpèce  a  des  t:ges  droites,  feuillées,tei- 
minées  par  une  ranicule  relTerrée ,  peu  rameufe  , 
comporée  d'épiQets  pédtcellés^  ovales ,  redrelTés , 
4e  conleor  verte .  contenant  environ  fept  fleurs  i 
IsS  valves  cle  la  corolle  mucrontîes  ou  fiirmonrées 

Sir  une  pointe  roide,  très-aigue^  piefqu'en  foime 
'arête. 

Cette  plinte  croît  à  Monte? Video,  où'elte  t 
été  découverte  par  Coaunerfon.  {V*/*  i*  iiri. 

9.*  Bri7B  du  Canada.  Bni^a  canadtnjii.  Mich. 

Bn^a  ereHa  ,  longifoUa  ,  panieuti  Uxi  ;  fpiettlis 

C'ccia  ,  4-10  fjfis;  Lijrr.à  ccnmuni  parvulù  ;  pon.m 
Viilvâ  (xurioie  tA>ali^  ucutâ,  Mich.  Flur.  boroal. 
Amer.  1.  pag.  71. 

Ses  tiges  font  droites,  garnies  de  longues  feuil- 
les) fes  particules  lâches ,  teniiinales,  médiocre- 
anem  ntmealêe ,  compoïc  >$  d  epillets  redreHes  , 
contenant  de  quatre  i  dix  fl^^uisj  les  valves  c.lici- 
QaUs  petites ,  ventrues  { la  valve  extérieure  de  la 
corolle  ovale,  aiguë. 

Cette  plante  a  été  dtfcounm  par  Michaux  an 

Canada). 

^  *  Briia  (  genif  ulata  ) ,  fp  'uulii  ovatts  ,  caliu  fio- 
rjiut  i".r:^  i  ,  culuto  geniaUato.  TliaiilN  Protlr. 
f  Uot.  Cap.  6.  Sp,  pag.  11.. 

BROGQU  :  ôoe  dea  vailété»  du  cImq  calmé. 
BRODLEA.  (  Fhyei t9L0VU,SiÊfpL) 

BRODIE  .  Bn£àf,  Genre  de  plantes 

ly^édor.e?,  à  flfiirs  incomplètes,  de  la  fami'Ie  des 
mrcilfes ,  vuifu)  du  genre  de  ce  nom,  rent'ermant 
des  herbes  exotit^ues  i.J'Europe,.syâiic  pour  ca- 

Vat  corolle  tubuUt  j  It  limbe  à  yîx  déco4ifuret  régm-. 
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ESV  I  CBS. 


1.  BaoDiE  i  grandes  fleurs.  Brodia  ffmd§m, 
Smith. 

BrodiiMjiùroftA  foliolis  indivi/is,  SoÛti^  Ai&.SMt 
Linn.  Lond.  vol,  10.  pag.  t. 

Uooktra  coronaria.  Salisb.  Par.  tab.  9S. 

D'une  bulbe  gtobuleufe  8r  pleine  fortent  ton 

feuilles  radicales,  linéiiies  -  lancéolées ,  aigic?, 
glabres,  prefque  longues  d'un  pied;  tllrsembrJi 
fent ,  pat  leur  partie  mfiîrieure ,  une  hampe  foli- 
taire,  cylindrique  ,  un  peu  tortueuTe ,  ouioie  d'en* 
vîron  fix  HmirspéaicelféM,  dirpofées  en  ombelle, 
accomp Ignées  a  leurbife  de  bradées  f  -s  i-niC-S, 
lancéolées.  La  corolle  efl  d'un  beau  bl  u,  Mki 
grande  }  le  tube  pâle  ,  partagé  ,  jur4ue  vers  foa 
milieu  ,  en  (ix  découpures  éiargi-.s,  lancéolées^ 
recourbées  j  l'orifice  muni  d'une  couronne  i  ttoil 
foliolts  ol>K)ni;ues,  droites,  très-eniièrf s ,  d'un 
jaune-clair  ,  aUerres  avtc  les  trois  étamines  ;  \ti 
filamens  tté>  courts  j  les  antheri-s  o;. longues,  i 
deux  loges  (l'ovaire  pédicellé.ellipti£)ue,ttigone, 
I  tmft  loges  t  le  ftyle  cylindrique ,  prefque  de  lî 
longueur  des  étamines  { te  ftigmate  â  trois  lobes.  ' 

Cette  plante  croît  dans  l'Aoïérique  feptentrie- 
nale  ,  à  la  Nonvdle^éoigie.  {Smith.  ) 

2.  Brodie  agglomérée.  Brodi*j  congfftj.  S  nîth. 

Brodiéa  eeron*  foliolis  bifidit.  Smitb  ,  MX.  Soc 
Uon.  Lond.  vol.  10.  pag.  ).  tab.  1. 

Elle  reflemble  â  la  précédente  par  fes  racines, 
par  fcs  feuUles  &  fes  h^mpcS»  mais  fes  fl  urs  fonr 
moins  étalées,  réunies  en  une  petite  ombelle  ter- 
minale ,  munie  de  grandes  braâécs  éiar^es  «  dut 
longues  que  les  pédicelles.  La  corolle  eft  aaa 
bïeu-vil  ,  plus  c'îir  fur  la  couronne,  qui  r.'-A\  ja- 
mais jj.iiic  ,  iv'  Jor.t  les  folioles  ion:  .i  ucux 
aigus,  beaucoup  plus  longs  que  Its  antiicres;  ie$ 
filamens  inieres  entre  les  fotiolts  de  la  couronne. 

Cstte  plante  a  été  recueillie,  ainfi  q|ue  la  précé-. 
dente ,  â  la  Nouvelle«>Géoii^  par  M.  Meiaie,  ce 

1791.  (iw// A.) 

OiiftrvatioHs.  Ce  genre  avoît  été  déjà  établi, 
avant  M.  Smith ,  par  Salisbuty  ,  qui  l'avoit  nom» 
mé  kockera.  Nou'<  ignorons  pour  quelle  lailae 

M.  Smith  lui  a  donne  un  autre  nom. 

BROME.  Bromus.  Ce  genre  ,  intcnnédiaire 
entre  les  avoines  &  les  fétuques,  contrent  p  u* 
(îeurs  efpèces,  qui  pourroient  être  prt fùu'indi^é* 
remment  placées  parmi  les  ftftuca.  La  aiflinâioB 
des  efpèccs  entr'elles  offre  c  autres  d'fficult.s, 
telieoieot  embarraÛ°aot^s  à  cauiie  des  variétés,  <]uer 

l'on  voit  fpnveflc  iea  n^nu  mnp»  n^ttàm 
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leur  opiMw,ttcoiiiwkie  c«Mti|Ac«fit  qo'i^ 
a* oient  if^Dord  regardé  comme  variétés.  D'au- 

tr.";  toimant  de  quelques  unes  ces  vjriétrs  Jes 
dpèces  nouvelles ,  il  en  cU  rélulté  un  giand  em- 
barras dans  l'accord  de  la  fynonymie  ,  ainlî  qu'on 
peut  le  voir  dira  les  obTetvacions  fairant«i,  ^ae 
MUS  bornerons  i  ce  «jui  nnos  parolcni  le  moins 
embrouillé.  Le  iromas  de  ThéophraRe  &  de  Pline 
ït  à  l'avoine ,  &  non  à  ce  geare. 
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M.  de  Lamarck  a  rénblt.  dans  (ti  llluflratîons , 
le  iromus  mollis  coirn  e  t  f;  -ct ,  qu'il  a  figure  , 
ub.  46,  fig.  I.  —  Lceis,  Hcrb.  uag.  56.  taS.  n. 
lig.  1.  —  Weig.  Obf.  7.  tab.  i.  hg.  4.  ^  Curtis  ^ 
LonJ.  Icon.  —  Haller,  Helv.  D*.  1^04.. 

/S.  Bromut  imnm) ,  fpicaik péusiê ,  fukptiuncu- 
latis ,  ereâis  ,  comprtjfu  ,  Mfidt0'9Vatu  ;  ^lumis 
fubimhritatis  ,  fubpu^tftntibus  ,  dMCV  *<«/'i  >  urijl  'is 
(dpilluriùis  ,  àrevioriiui ,  redis»  Weig,  Obf.  pag.  8. 
nib.  I.  fig.  9.  Variété  du  kmat  m»tSt, 

Quoiqu'il  air  l'app-irs  nce  du  bro-nus  ftcalinus  , 
le  tromus  mollis  s'en  liillingue  par  fe$  tiges  moins 
hautes ,  par  un  duvt  t  mou  &  un  peu  blanchâtre , 
lé^du  fut  fes  ftrniUes^  fur  leur  gaine,  fur  les 
ëpiUea  fr  les  nceudi  de  la  tige.  Ses  feaines  font 
mollet  i  fa  panicuie  droite  dans  fa  jeunefle ,  moiris 
étalée  »  les  pedicelies  plus  courts  ;  les  âeurs  plus 
rapprochées  dans  les  epillets.  J*ai  lencontré  des 
ûuiividus  à  peine  hauts  de  fix  poocei»  irèt-gréles , 
n'a]fvit  qu'un  ou  deux,  au  plus  trois  ëpillets  plus 
étroits,  prcfque  (eflilei.  Il  y  a  quelques  autres  va- 
riétés ,  qui  fcrunc  ntenuoonéts  païuti  les  ti^èces 
douceBMs. 

Il  faut  retrancher  du  rrorvi.f  frcalinus ,  n*.  l, 
la  lynonymic  de  la  variété  <*  C  qui  cit  le  iromus 
grofu»  Dest.  &  Suppl.  n*.  i"),  y  rapporter  celle 
de  la  variété  >,&  lUuflr.  tab.  46.  Hg.  2.  —  Kocl 
Grain.  Zlt.  {Èxtluf.  fyuoa.  J,  Uauk.  )  —  itromus 
vitî»fiu,  Weig.  Obr.  pag.  4.  ub.  i.  lig.  lu 

Les  tires  font  glabres  à  leots  aurticillations « 
ainfi  qu  •  Us  teuillts  &  Luts  gaines,  excepté  quel- 
que s  p:>i!s  rart«  i  la  panicuie  tcalét-,  un  pciipen- 
cbée  •  peu  garnie  i  Iss  jpéUoncults  réunis  crois  ou 

Jnatre  en  verticilles  incomplets ,  foutenant  des 
i'illets  glabres,  ov.i'es-oblongs  ,  ci'nip<irés  de  fix 
à  biiit  H'  urs  ^iclque  cyàudii^ucs.  L'aiê.e  maiique 
quelquefois. 

Au  bromui  fquamptt ,  1  ,  ajourez  g'^a-J  tn 
averiAïaum  ,  locuftts  ampBoriius  f  candjcaïutous  , 
glibrii  (i  arifiaiU,  Touro.  lolt.  R.  HecU  515,  tk 
Herbar. 

Bfomus  purgant ,  a*.  }.  (Eicciuf.  fywoa,  FtwiU  ) 
(  Vid.  hnmtu  tmkmrtiau  ,  Stg^L) 

Le  iromus  dumetùrum  Lam.  j  b*.  y  >  «  ICf u  plu- 
fieurs  noms  dift'erens,  qui  fe  rapportent  tous  à  la 
même  el'peçe ,  quoique  la  plupart  de  leOTS  auteurs 
OU  dét^r  prefqu'Mituc  d'el^èces  parti- 


mliètcs.  C'efi  bien  ceminement  le  inmta  afytr. 
Lion. ,  8e  non  Ibn  hrvmut  arvtnfu  i  c'eft  le  kfùmu» 

ramofus  Murr.  S\^.  veg.  pag.  ICC.  —  litomus  ne 
morji'i}.  Hudf.  A:  gi  pag.  51.  —  U'omus  ncmarofut, 
Villars,  Dauph.  1.  pag.  1 17.  —  Hromus  monianur, 
PoUich ,  Falat.  n*.  »  16. —  Hoth  ,  Germ.  I*  p.  49» 
Bc  1 ,  pag.  141.  —  Brcmus  kiifu:us.  CuttiSj  Lckod* 
Icon. 

Le  brçmus  giganttus  Weig.  Obf.  pag.  1 1,  tab. 
fig.  î ,  —  Linn.  &  Lam.  n*.  9,  eH  le  àrumus  jing<,- 
fui  [,a.n.  I!l.  n".  1063.  — ./V^tf  frfoJttM.  ViUars^ 

Dauph.  I.  p.ig.  1  .'O. 

Le  Iromtif  pratenfît  Lam.  Dift.  n*.  10  (««« 
LinK.  )  ,  ell  Ir  brom-ii  cnfus  Suiith  ,  Flor.  brit.  !• 
pag.  I  ji ,  &  Traniattt.  Linn.  4.  pag.  2S1.  —  Koel, 
Gram. pag.  240.  —  Bnmus  angufiifiliiu,  Schi anck»* 
Bivar.  1.  p-g.  —  Bromus  ng'^eftis.  kW.  Pedem. 
n°.  2124.  —  Bromus  ptrcnnis.  V  iliars,  Daupb.  2, 
pag*  lxi,—Bnmti  arvoifit,  Polltch«  KaJ.  n*.  1 18. 

M.  de  f.amarck  foupçonne  que  le  bromus  ract^ 
mofui  Litin.  appartient  à  cette  efpèce.  Commd 
Linné  ne  cite  aucune  figure  de  cette  efpèce,  iîeft 
difiicile  de  otonoocet  fuc  fidentiaé  de  cette  efpèc* 
arec  celle  dont  il  eft  ici  qiiefUon ,  qpi  paroit  ce* 
pendant  s'y  rapporter  iifTci  bien.  Coirune  il  y  a  utv 
i>-onius  pruunjis  de  piulieuis  autres  auteurs,  te  quo: 
M.  de  Lamar«.k  ie  nomnoe  bromiu pratenfis  deot  ulk 
ouvrage  «  &  kromut  arvutfs  dans  un  autre»  pw» 
éviter  toute  confufion ,  celui<i  doit  coolêrver  en 
latin  le  nom  quf  Nî.  de  t.  inurik  lui  a  donné  er» 
irançais»  vro'^us  trtctjs  Suii:h  (  broiue  à  epillets^ 
droits,  n*.  10). 

it.  BnoMV  des  champs.  Brmmu  trvtt^,  Unm^ 

Biomus  pani^iilâ  fa:ente ,  pedutculis  ramojîs ;  ffi- 
euiisUutciolotis  ,  i;ljl  r!ujc:4i*  i  arifiis  rtdit ,  Sojtul^ 
invtonbus  •  joli.i  j  J.rUalit.  DficanJ.  SyriopL  Plant, 
pag.  Jj;.  -  L:\  et.  115.  Non  Lam.  —  KœL 
Giam.  220.  —  i  ior.  dan.  tab.  29^.  —  Scheuch» 
Gvam.  262.  tab.  j.  fii?.  ij.  — Leeri,  Herb.  n".  84» 
rab.  1 1 .  6g.  ).  —  Weig.  Obferv.  pag.  6.  tab.  i » 
fig-  î- 

Br«ma$  (verlicolor  }  »  paakuti  paMiu  {JpieKti* 

an^ujris ,  lintjribitt,  ivijlâ  IngtoHiliSt  !  nfUicb» 
Pa!at.  ti".  109, 

Ses  tiges  font  hiutes  de  di?ax  â  trois  pieds,, 
plibres  ,  a  cinq  ou  iix  a'iicn'jiions  purpurines  i. 
les  teuilles  rudes,  panln^ec^s  de  quelques  poils  à 
leur  tace  fupérituie  ;  Its  gaines  firiées,  inunies  à. 
leur  orifice  d'une  membntie  déchiquetée  i  la  pani» 
cole  droite ,  uir  peu  unilâtérale ,  etatée  ;  les  pédon<' 
cules  hérilfes,  liniples  ou  r  ti. -;,x,  à  d^mi  vcrti- 
ciilés,  foutenant  des  épiilcts  oval-.s-Lncëolés , 
étr0tti,«giis>.un  peu  comprimes,  rudes-,  verJâ- 
très ,  compofés  de  cinq  i  lept  fleuts»  le»  valves  d» 
calice  jnégales,  un  peu  abtafes)  la  valve  eXtérieofe> 
I  de  U  cotoUe  un  peu  dchancvée  i  (on  fiMnmet^ 
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•Mmie  d'«M  «rit»  drain  «  M  im»  Mm  pin* 

courte  que  la  corolle. 

Cette  plante  croît  étÊik  le$  pti»  9c  hi champs. 

2}.  Brome  des  prés.  Bromus  prcunfs.  Flirh. 

B'omus  pjr.iculâ  ereûo-patente  ,  pedunculLs  fub- 
fmplicihut  ;  fpicuits  ovata^anuoljiis  ,  (omprtjpi  / 
érijUt  fiofcuii  ivuntudiiu  ;  vagUis  inftnoribus  mol- 

iUêr  lamemofit^  Deâncl.  Sjnopf.  Pbnt.  pag.  \\\. 

— Ehrh.  Gram.  i  i5.-*Kœl.Qcaabi|9.*-H«iEn- 

Cerm.  5.  pag.  ^3. 

Bnmttt  (  anrenfis} ,  panîadâ  ramofi ,  ftUoryi»' 
èt/i  i  glumù  Uvikûi  t  fexp>ris  ,  longiiu  tt^kuuf 
fÛîovillofo.  Lara.  IlL  Gen.  1.  n**.  1064. 

Bnmus  giganuus.  Leen«  Hetb.  a'.  86.  ub.  10. 

Ce  brom?  fe  ripproche  des  deux  efpèces  pr^- 
«idntes  ;  il  diflere  de  la  première  par  Ci  pai  icuh 
éulét ,  par  fes  éoillets  plus  ékrgis ,  par  Ut  fc u  1 1  - 
les  {  de  la  feconoe  j  par  Tes  arêtes  beaucoup  plus 
longues ,  par  les-feuiUes  pileufes,  par  leurs  gaines 
ptibefcentes ,  Curtout  les  inférieures.  Les  p.ini- 
Culea  fooc  droites,  et^ées;  les  pédoncules  un  peu 
WKÊÊKit  alongés»  capillaires,  nmples  ou  un  peu 
nmwi  kt  4piUea  gbbics.onlet-lancéoiés , 
«ewpriniét,  cooMiMnt  cbiq  i  rat  leurs  aiçucsi 
ks  arêtes  de  la  longueur  des  valves  ;  celles-ci  d'un 
vert  tirant  quelquefois  fur  le  violet,  un  peu  fca- 
lieufes  i  lears  bords  \  b  valvt  caérioufe  la 
corolle  entière  à  fou  fommet. 

Cette  plaote  croie  daiu  ks  champs  fie  àm  (es 

Le  bvniiir  fkriSê  Um.  flr  Lam. ,  n*.  7 ,  eft  le 
inmas  d'tjlichus.  Moench.  Method.  191.  —  Bromut 
gtMdifionu»  Weig.  Obf.  pag.  9.  La  variété  ^  Lam. , 
^nMHtf  MAmM  LiiM*  a  w  ne  cfpèce  diflhiAo* 

Le  hnmus  inerafatut  Lm. ,  fl*.  f 6  ,  cft  bien  cer- 
ttlneaienc  la  même  plante  que  te  iromus  ftfpoidts 
Ltno.  M.  Desfontiines  ,  dans  fa  Flore  du  mont 
Atlas f  2  rangé  cette  pljme  parmi  les  fjiuca.  Je 
tai  recueillie  eo  Barbarie,  iur  les  bords  de  la  mer  « 
iraww  mlnw  Um. 

■  Le  inmiu  dUatatus  Lam.  >  n'.  i    eft  le  ifiMus 

mairitenfis  Linn.  —  Vahl ,  Symb.  1.  pag.  ij.  — 
Bromus  vîllofuj.  For^kh.  Flor.  xgvpt.  arab.  pag. 
49.  —  Bromus  muraiis.  Hiidf.  Ang!.  p.ig.  j3.  — 
ftfiuca  madriunju.  Desf.  Flor.  atlant.  l.pag.  91. 

On  peut  ï«§uétt  coene  one  finple  variété  la 
fiante  tuirance  : 

S^MUU  (  rigides  ) ,  JfitU  muU'tfioiù  ,  UfUm- 
ttolat'u  t  rigidis  ;  fionims  éitMdrit ,  pMÎtidâ  t»K- 
tradâ.  Roth ,  Catalcift.  bot.  J.  fÊ%,  tj.  —  WiUd. 
.QpecPiant.  i.pag.  457.  . 
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Brmm  <  èbndnis) ,  fiofcMlU  'hmmMt,  Hf» 
Vff/û,  diaitdru.  f  Snuth  ,  FlaK.hdK.  !•  pag.  I]f. 

Cette  plante  diffère  du  iremas  mttkim&^m, 
« ,  par  Tes  tig.s  plus  balles  ,  par  <éi  fèwnes  plil 
étroites,  filiformes}  par  fes  p.inicults  rtlTcrett 
en  epi ,  bien  plus  étroites  â£  un  peu  unilatériks. 
Je  l'ai  trouvée  fur  les  cètei  «le  Bwrlwiie.  On  a'|r  a 
obièrvé  ^ue  deu  étanioesi  ce  ^je  n'ai  poïK 

Le  kommt gftuu^nu  Roth,  Catal.     pag.  if  » 

(ê  rapproche  beaucoup  du  kromus  dimdnu  de 
ménu:  ;  il  ell  plus  peut  dans  toutes  fes  parties.  Sa 
panicule  elt  plus  touffue  ,  étalée  i  les  pîJoncules 
roides,  plus  courts,  aïoii  que  Us  épiileis.  Quant 
i  IThrertiofl  des  deux  écaokies  fur  l'ovaire ,  8e 
non  fur  le  réceptacle ,  cette  position  eft  trop  (in- 
gulière,  trop  éloignée  des  caraiières  d'une  £imiTle 
aulVi  naturelle  que  celle  des  graminé-";  ,  p  ut 
qu'elle  puilfe  être  admife  fans  un  examen  t^rei- 
Icrupuleux.  Cette  plante  croît  en  Efpagne,  8c  n'el 
prctbableflaent  qu'iine  vaiiéié  4u  i/MM*  Jiêmbm, 

Brome  rougeâtre,n°.  i  i.  Bromus  ru!>tns.  LIdd. 
Cavan.  Icotu  Kar.  i.  pag.  54.  tab.  45.  6^.  a.  — 
Oeifoiit.  Fier,  atleoc  1.  pag.  94. 

Gramtn  avtnactum  ,  fpicâ  fim/Bà^  invion  (t 
cnUiorii  dtnjiffimis  ,  Unguk»  éi^iatia,  Tonab 
Inb  R*  Heiv.  y  24 ,  &  Heitier. 

Brome  rameux,  n^.  17.  Bromut  ramofys.lÀna. 
—  Vahl ,  Symb.  t.  ptg.  zi.  Cetl  la  même  plante 
que  ley^lBM  pkéKîctitks  Una.,  de  lU.  n*.  104t. 
•~  Brtmus  PMcMcif.  AU.  Podcm.  az||. 

Tnilcum  pluricoîdet.  Decand.  Flor.  ftaaç.  i»f^ 
8;.  {^y^oyci  Fetuqub,  n°.  16.) 

Les  bromes,  plutôt  en  épis  que  panicntés,! 
épillets  feflîks ,  &  dont  les  arêtes  font  termina» 
les,  tels  que  Le  àrvmus  pimuUus  —  fiivatiau  ,  &c. , 
oot  iié  ceiacdét  par  te  «ne  CMWM  det/S|||hai,  It 
par  d'autres  comme  appatteiunt  au  tr'nicum. 

Le  ^Kii»  «vtfiM  Cevan.  le  Rat.  6,  pag.  f9T, 
fig.  z ,  eft  le  trifeum  OMMue  PecC  (  Kayt^  THi« 

Bromus  pttniculâ  patentt  ;  /yiculis  puh*fcentihas ^ 
lanceolatii ,  compfefi*  i  glumis  nudis  ^  mt/ginmii 
tm^rtcatis  ;  anfih  upiSâHhu  ,  tfUâtUisS ,  nSs^ 

Weig.  Obferv.  bot.  pag.  z.  tab.  i.  fig.  l.— 'Roib» 
Gecm.  1.  pag.  47 ,  fie  z.  pag.  iH*  "  Gwi»' 
pe|.a|a. 

Bromus  ( hor Jeacens  ) ,  pmuulâ  ertSi,  rotn» 
tau,  /  Linn.  âpec  Plant,  i .  pag.  77.  —  Flor.  faac 
M*.  87* 

Bromus  fieÊSmu,  htm,  Itab.  ^.  St>  tA,  lu 

fig.  z.  . 
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Ftfiuta  gramiaea  ,  gLr.is  hirfuils.  C-  Bauh.  Pin. 
9  <  &  1  ^hcucb.  Cran.  ijo.  tab. 

ff.9. 

Cetre  plante,  que  plufîeurs  hotaniHes  OM  dif* 
tinguée  comme  espèce  ,  a  «ie  (i  giands  tapporn 
irec  les  immus  mollis  &  ftcalinus  ,  que  j»  lie  b 
croit  qu'nne  variété  de  ces  deux  plantes  ^  qu'on 
a  peine  ï  reconnoirre  elles>mémes  comme  eff^è- 
ces ,  tant  elles  fe  confondent  q*und  on  \t%  fuie 
dans  leurs  difFérens  état<.  Quoi  qu'il  en  foie,  celle 
doot  iJ  s'agit  ici  en  diflère  par  Tes  tiges  glabies , 
Ipviefl  de  deux  ou  vois  ocuds  pubefcens  ,  de 
couleur  purpurine}  par  Tes  feuilles  glabres  à  leurs 
bocdSiLeuis  gaines  lom  garnies  d'un  duvet  courte 
ferré,  blanchàcre  ;  la  panicule  médiocrement  éta- 
lée ,  compoiiée  d'épitlets  lancéolé*  «  plus  alon^és , 
rtn  étr»its«  ulos  Terrés,  contenaot  de  huit  à 
dooM  fleurs }  les  balles  pubeficeoMC,  blanches  & 
rcarieull'S  à  leuti  bocdll  Im  aite»  éBÙm»  égi- 
lu,  capillaires. 

Cette  plante  croît  fur  les  ffftlIiiiM  iE  dans  les 

Bromus  paniculd  luxé ,  tuuanu ;  fp'icidît  nmfnf 
Brwmmi  fitaUjua ^yK.  m,  LMkDiâ. 

C'^  ':en  gros  montàrlgjrdtnjium.  J.  Bauh.  Hift.  2. 

pg.  432.  icoD.— :  Mago.  Bol  VailLParif. 
54.s".S4,atflnh.— Ba1raLtab.i4.lig.  I. 

Quelques  auteurs  ont  confondu  ce  brome  avec 
k  ètomia  fttaiiniaM  D'«Mf*s  *  qui  ont  écrit  far  lot 
|riâBWS  des  en?  if  uns  de  Paris, ôntpttsoetfephiittf 

pour  le  bromus  fquur't  fui  Linn  .,  qui  ne  fe  trouve 

2ue  dans  nos  de^^arteniens  mcridionaux  ,  bien  dif- 
rreiit  d'ailleurs  de  cette  efpecc.  Celle  ci  a  des 
tiges  glabres ,  fimj  les,  baiices  d'un  à  deux  pieds , 
mnh  de  quelques  noeods  ghbies  8e  renin.  Les 
feuilîe«.  font  courtes ,  un  peu  roides,  d'une  n)é- 
diocre  Lrgeur  ,  rudfs  au  toucher,  droites,  pref- 

£e  glabres  ;  les  gaii^es  revécues  d'un  duvet  muu 
bbochitrej  b  panicale  ikhe,  inclinée  t  les  dc- 
doncttlet  léracdt ,  réfléchis»  routenam  on  épillet 
glabre,  obiong  ,  comprimé,  d'un  pouce  &  plus 
de  long ,  lur  uiutre  à  lix  lignes  de  large  {  les  valves 
du  calice  inégales,  obtulcs,  flriees,  contenant 
de  fil  i  quinie  fleut s  i  celles  de  la  corolle  un  peu 
icnllées,  pni»  rodée»  autour  de  la  (emence  i  la 
fup.iieure  terminée  par  u;  c  arête  droite,  longue, 
un  peu  contournée  j  les  îcmences  longues  »  etroi- 
IM  »  adhénaiM  à  b  coceUe* 

Cette  plante  croît  dant  let  W/oUbM»  MX  CQ* 

viioiis  de  Paris  ,  Sec.  G 

Brok£  à  gros  épis..  Broam  tMenfimekyt. 
SinfiiM» 


Bromus  cufmo  iaji  gtniculaio  ;  fpkulls  maximis  p 
Urtiibuti  arifi'u  ligidis  ^fmuniibiu,  DesfoAt.  Fk»S» 

ttlant.  I.  pa»  96.  iab%  19.  Ig,  a. 

Ses  tigfs  font' grêles,  droites,  trèvgtabrei» 
c)  hndrirj'.its ,  haOMS  d'un  oH  deui  pieds,  eéai- 
ctilëes  à  leur  partie  inférieure  %  letliMilles  Mroi* 
tes ,  rudes ,  pileufes ,  particuliéremeot  fur  leur 
gaine;  la  panicule  prcfqu'unilatérale ,  compofé» 
dw'  gir  s  ej  ilicts  preiquc  cylindriques,  glabres  >. 
aigus  .  longs  d'un  pouce  &  plus,  foutenus  par 
des  pédicelles  couru^  foliaires  ou  réunis  deuxMi 
trois;  les  valves  calicinales  inégales .  aiguës,  con- 
tenant quinze  ou  feize  fleurs  ;  ta  valve  extérieure 
de  la  corolle  plus  grande  que  l'intérieure,  con- 
vexe, fcarieule  à  Tes  bords,  bihie  à  fon  fomoMt^ 
pourvat  d'une  arête  roide^bori^onulement 
vergeocti  k  valve  intérieiire  obcufe,  linéaire» 
ciliée ,  iBMnWiBMife }  les  feateaces  lifiès ,  obloo* 
gucs,  obtuta» 

Citte  plante  a  été  découverte  par  \f.  Deï- 
fonumes  dons  le  muut  Atlas,  aux  cnvuoas  de 
Tlenfeo.  Q 

27.  BaoMi  qaeue  de  nnaid.  Brwauu  sUtptc^' 

roides.  Poir. 

Bromus  paniculd  ionftnà  ,  trtââ  i  ^iiuUê.  oilttt' 
gis  ,  puiefcMtiitti ,  qtùadtcimforit ,  fiift0Hhu  / 
anjîis  injerne  frimliur  tmUonu*  PoÏT*  Voyag.  Ml 
Baib.  a.  pag.  ico.  , 

Bnnuu  (coOtonVS),  f^h  villojts  ;  panicalé 
coarUati,  ereciù  ;  Jpiculis  quindetimfions ,  fu  jfffi' 
liius  ,  puhcjieuutuj  ,•  uri^is  trafi  coatonit.  Dcstont. 

Floc.  «ckM.  u  pdg.  9f.  tab.  if . 

Ses  tigfs  font  droite-; ,  prefque  glabres,  vebe» 
i  leurs  articulations,  hautes  d'environ  deux  pieda 
&  demii  les  feuilles  un  peu  molles,  ciliées,  ve- 
lues ,  paniculictement  (ur  leur  pame  y  la  panicule 
drot're  ,  roide  ,  aloM>;ée  ,  touffue  ,  ferrée  ;  le» 
épilUts  klfilts  ou  médiocrement  péJiceîlésjCom- 
}>(imés  ou  légèrement  cylindriques,  longs  d'ua 
pouce  &  plus,  lancéolés,  un  peu  piteux,  com- 
pol'es  de  douze  à  quinze  fleurs;  les  valves  calici- 
nales aiguës ,  inégiles  \  celles  de  la  corolle  ciliées^ 
l'extérieure  l'urnujntée  lie  deux  pointes  ,  munie 
d'une  arête  coucouroée,  roide,  arquée  i  fa  baft» 
puia  droite.. 

J'ai  découvert  cette  efpèce  en  Barbarie,  Aw§- 
les  prés,  aux  environs  de  Lacalle.  O  (  v.) 

28.  Rrome  lanugineux.  Bromus  Unuglnofus. 
Bromus  paniculû  fuitoarâatd ,  ereSà  i  Jpieuiit  iai^ 

ris  i  an  fi  vise  coiuondfMvûricaiJ.  (S.) 

Bromus  àivarittuiêg  vtr*    LoifeL  Joma*  boc» 

1.  pag.  214. 

h  IruM»  (  difukaiM),  jMutWd  09ââ^fit^ 


Liyitizea  by  GoOgle 
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«entfûHi  ;  fri'imtis  Untar'i'lancedjth ,  I^t^  fions  , 
puittftenubus  j  g/umâ  coroUinà  txitnou  iijidà,  acuttij 
mr'JHa  tafi  wuartit ,  demàm  dhmriauû,  Var.  ». 

Loi  cl.  1,  c. 

•  Cette  eipèce  a  des  rapports  avec  le  bromus 
tium^aekys ,  donx  elle  diffère  par  fes  épillets  la- 
OOfRieui ,  moins  reflertës  entr'eux.  Ses  tiges  font 
drnites,  fcuillétfs  ,  cvlindriques  ;  fes  panicules 

droites,  ro,v!)-.o!ées  a'épillets  pfd'nculés,  I.in- 
céoies,  un  peu  con>pii<n«*s  j  longs  d'envircn  un 
fioace  8t  plus,  aflez  larges,  contenant  douze  à 
«)uinze  fleurs  i  les  valves  calicinales  concives,  nb- 
longues ,  (triées ,  velues ,  i  peine  aigtës  j  la  valve 
exteri'.-iitf  do  la  corolle  bhnchàrre ,  lancéolés, 
très-velue,  bilide,  aigui;  à  (on  Ibmmeii  les  arêtes 
braneif  rdides,  recourbées,  très -ouvertes,  à 
peine  contournées  à  leur  bafe  i  les  (emenoes  bru- 
DM,  obtongues ,  obtufes,  enveloppées  parla  balle 
de  h  corolle  Dans  la  v.uiété  ^.les  épillets  ne  font 
point  l  inu|;incux,  mais  feulement  pubefcens. 

.  Cette  plante  croît  en  Provence,  aux  environs 
d>  Toulon  flc aiu  itet  4'Hiète».  {F.  f.ût  ktri. 

Dtsjbnt) 

1^.  Brome  t^u  Japon.  Bromus  jjponicus.  Thunb. 

.  Bromus  panUulâ  paunUf  ramofi £  fpiculis  oblon- 
f»,  giuirîsi  ariJUs  Jhwûèti*.  Thiilibb  tint.  jap. 
fUg.  $1.  tab.  II. 

Ce  brome  diCfère  du  bromus  arvtnfis  par  Tes  épil- 
lets oblongs  &  par  fes  ai  êtes  étalées  t  ia  ifomvs 

ficalinus  par  les  valves  imbriqu<"es  ,  non  diftantes  ; 
dti  bromus  fquarrofas  par  fes  epilitts  glabres  ,  une 
f')is  plus étri'iis,  &  l  ar  les  panii  ules  rameuCrS.  Les 
tiges  font  hautes  de  huit  à  dix  pouces,  fiéokulées 
&  on  peu  couchées  à  leur  bafe  j  les  feuilKS  velues , 
fmncipalement  fur  leur  gaîne,  plus  courtes  que  les 
Cf^;  fes  psnicules  étalévS,  un  peu  inclinées;  les 
pedopcults  les  pt-tiiitl!es  glabres,  flexucux  , 
capillaires;  les  tpillcis  glabres,  compofes  de  cinq 
à*lept  fleurs  les  valves  iinbiiauée»,  un  peu  mem- 
brane u  fes  à  leurs  bords }  l'aiete  un  peu  plus  loo* 
gîie  que  le  calice. 

•  Ccna  plante  cfoltau  Japon.  (  Tkunh.) 

|a  Bromb  brizot^.  Bnmas  hriioidtt.  Lan. 

Bromus  panicttlâ  ere34  ;  f^tttB»  Ovatii ,  glahris  , 
artfiatis  ;  coroUis  fupemi  dilatato-auriculuiis ,  mem- 
iranateif.  Lam.  111.  i.  pag.        n".  1060.  , 

Cette  pîante  ponrroit  être  confidérée  conme  le 

type  d'un  genre  nouvau,  n'ayant  ni  le  port  ni 
les  car.vitcrïS  com^s'ets  des  bromus.  Ses  tiges  font 
droites,  un  peu  grêles  ,  cylindriou.s ;  fes  feuilles 
glabres,  létacées (  fes pankules  droites,  étalées , 
compofées  d'épi  letspedoocalés ,  cbbres ,  ovales , 
petits,  aflcz  femblabiesàceux  de<.  Jr/ja,-  (butenus, 
comme  eux  ,  rat  «ies  pédicelles  prefque  capitlai- 

tu,  al«g^  tw  yalrcf  4»  ciliM.cqnfdaMs  «n 
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carène,  lancéolées ,  égales ,  très-algu^^'  i  rciri'ttfei 

à  leurs  bords  ,  contenant  fx  à  huit  fleurs  imbri- 
quées, trés-fcrifc<^  ;  la  v.itvc  ext  riLiirc  de  il  co- 
rolle un  peu  epaiile,  itriee  ,  pï.  s'uue  lancéolée, 
aiguë,  bordée  a  fon  contour  par  une  petite  ■un* 
brane  diaphire,  éliraie  vtts  le  foinmet  en  àou 
lobes  obiusi  Iukic  droite,  terminale ,  poiaccoo* 
tournée. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  ComSKlfiM  i 

Monte-Video,  (f^-f-     f't^o.  Lam  ) 

}  I .  Bromi^  des  fables.  Bromus  artnarius.  Libill. 

Bromus  villofas  ,  fostieu/d  ftcundâ  ,  p«tulA }  hi- 
cttiis  oHoagis  ,  quin^fiorit.  Labill.  NOV.  HoU.  I. 

pag.  25.  tab.  l8. 

Ses  tiges  font-ireluesj  cvlîndriaues ,  garnies, 
dans  toate  leur  tongtieur,  de  feuilles  nerveafa, 

également  velues;  tes  piî  es  mnnrts  J  leur  orifice 
d'une  membrane  dentée,  l  es  ti^urs  font  difpofées 
en  une  panitu'.e  ëtaUe,  unilatérale;  les  valves  du 
calice  aiguës ,  un  peu  piUufes,  à  trois  ou  cinq  n;i- 
voresi  ta  valve  extétieure  plus  courte  }  la  vilve 
exrefttrure  do  la  corolle  un  peu  pi leufu  ,  bifide  i 
foa  l  Jii^m  t ,  munie  en  dtdous  d'une  arête  droite, 
rade;  h  valve  intérieur'?  plus  courte,  nval-^-ob- 
longue. cillée }  les  anthères  prefque  globuleuieSt 
i  deux  loges }  les  remences  giélet,  oblonguei. 

C  rte  plante  crok  ibten»  de  VMi-LaNH& 

iUbiU,) 

;  1.  BaoJiIS  lancéolé.  Bromus  Uutceolatus.  Roth. 

Bromus  paniculâ  ereSâ ,  patente  ;  fpieiUi*  UnctO' 
latis,  glahris ,  fubtomprtjfts  i  arifiis  fwi&mt  redis, 
femtnalibus  refra&is,  Rotb,CeuU  OOt*  I.  pOg^lS. 

GrdT.tn  kordeattamy  ere&um  ,  mtMitmtim  lob» 
Ceiuur.  j.  Append.  41.  tab.  19. 

Cette  efpèce  •  quelques  rapports  avecle  i^Mimr 

prate^fs.  Ses  tiges  font  droites,  roiJes,  feui'lées} 
les  feuilles  flriées,  un  peu  pileules;  les  gaints  ve- 
lues {  la  panicule  droite,  médiocrement  éulée» 
les  pédoncules  inégaux,  verticillds,  foutenant  des 
épiUcts  elabres,  étroits ,  lancéolés ,  aigus,  ver- 
dairts  ,  long»  de  fix  à  huit  lignes,  compoffs  de 
huit  â  dix  fleu:$  un  peu  comprimées  j  les  valves 
calicinales  inésales  ,  un  peu  obtufes  ;  l'extérieure 
beaucoup  plus  grande  &  plus  large,  aiofi  que  celie 
de  la  corolle ,  qui  eft  obtufe  8e  bifide  i  (00  ibai» 
mer ,  ma;.! j  d'une  «téie  fioe,  droite ,  divctgeo* 

après  lu  tccondation. 

Cette  plante  croit  aux  îles  Canaries  9tfvt  W 

bords  de  la  mer  Cafpienrîe,  aux  lieux  fecs  Sf  fiî- 
rilcs.  On  la  cultive  au  Jardui  des  Fiantes  de  Paiis* 

ocr.v.)  .  . 

I).  Bnoitt  bifide.  ïïmmu  t^éu.  Thunb. 

.   Ikwmùu  fM^Êlà  tnêâ,  nmtAf  fpieulis  cvtns, 

fikr^êrisi 


I 
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fuhtnforis  ;  gHmb  UfUêfitÊttlt,  v10à  StifklkêtL 

Thunb.  Flor.  jap.  pag.  5  j . 

Cette  plante  reflemble  plutôt  ï  une'  atoine  <}u'à 
•D  ènmus.  Ses  tiges  font  droites ,  fimples ,  ftriees , 
liautes  de  deux  pieds  ;  les  f.Miiîles  linéaires ,  pubef- 
CMltes,  courtes  ,  Itriees  ;  les  pmicuks  ntneufe$> 
fem  éniéeti  les  éyiilets  alternes,  à  deux,  trois  & 

Stn  leufs  OTiles  »  â  peine  longues  d'une  ligne  ; 
Tilves  étalées  ;  le  calice  à  deux  valves  inéga- 
les, glabres,  aigiiès,  marquées  de  trois  lignes  (ail- 
lantes i  la  valve  extérieure  de  la  corolle  bifide  i 
§an  flÂmet ,  i  deux  pointet  rétacées^auurie  d'une 
■rite  «foicvide  «'étalée  horizootalemenc,  recour- 
bée àloù  fonnnet,  plus  longue  que  les  é|ttUeu. 

Cette  plante  croît  an  Japon  ,  wa  oviiom  d»  h 
Tflfe  4«  NagaCikL  (  Tàimà,) 
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Bromui  paniculd  patente  ,  ertSâ ,  fuhjîmplicl ;  fpi- 

liu,  iPicJltf.  VaU,  ^ptaboL  ».  peg. 

Cramen  brvmoiiUs  ,  cathanicum^  ^M^^  ^fÊBut% 

Feuill.  Peruv.  pjg.  70J.  tab.  i. 

EUe  fe  rapproche  du  iromiu  pstrgMt,  dont  elle 
diffère  par  les  gatnes  non  ciliées,  par  Tes  épîllen 

plus  larges,  plus  aigus;  par  fes  racines  cp-iifTes  , 
rameufcs,  charnues,  légèrement  écaiileuies ,  d'un 
▼ert-jaunjKre  en  dedans ,  d'une  faveur  piquante  , 
munies  de  fibres  filiformes  «  longues  a'uB  pied. 
Les  tiges  font  hautes  &  drohef ,  fanûet  de  hrges 
fenilles  très-longues  ,  glabres  ,  vertes  ,  ftr'ées  ;  b 
panicule  droite  ,  étalée  ,  prefque  (impie  ;  les  pé- 
doncules longs,  filiformes,  foutenant  un,  rare- 
ment deux  épillets  pédiceiles,  Urges,  lancéolés» 
firiés,  rudes  au  touc:h?r ,  compofés  ao  moios  de 

Suinze  Aeui»  ,  lûrmontées  d'une  aiéte  coorte  9e 
roi  te. 

Cett0  plum  CfoSk  eu  ChBI  Bt  dans  les  enviroos 

de  I.ima ,  aux  lieux  humides.  «  C'efI,  dit  Feuîlîée  , 
un  des  meilleurs  purgatifs  &c  un  d::s  plus  en  ufige 
chez  les  habiuns  du  Chili.  On  met  inftirer,  pen- 
dant une  nutt«  aoetmantîté  de  la  racine  ptopor- 
tiomiée  i  l'ifte  du  muade ,  auouel  on  fitit  bohe  wn 
gran.^  verre  de  cette  infufion  le  plus  chaudement 
pollible.  Cette  boiflbn  n'a  tien  de  dégodtatit.  »  if- 

«{.  B&OMB  fans  aiéMS«  a*.  4. 3romiu  Utermit, 
Um. 


fratenfe^  tlatius  ,  Imgu,  ffm' 

wfis ,  «M  «rt^Mis*  fiuxb.  Cent.  5<  pu  ai.  tab«4|0. 

ArjbM  (Ipedofa)  ,  famalA  difjfi;fp'tcuUt  tf 
rttUus ,  foMlÊtis,  maUtt*  sri/t^jfu.  Scnieb.  Spk. 
pag-  59- 


Fefiuca  p«êtUi»,  HmïL  Hikp  édh.  1.  pag.  ;  i . 
^ÊUmifÊt»  Sa^bÊiHU  7mm/. 


Cette  efpèce ,  qui  pM&m  d'abotd  fous  l'ap- 
parence i'an  fcftucjj  appaitiem  léellemem  au  *r>- 
mus ,  quoique  h  plupart  de  fes  îeursfolentpTÎveet 

d'arêtes  ;  mais  celles  qui  en  font  pourvues  ,  ont 
cette  arête  placée  un  peu  au  deflous  du  fommet 
des  valves*  Les  tiges  font  droites  ,  glabres ,  h  > utes 
de  dein  ou  tîoû  pieds»  les  feuilles  planes  f^i- 
bres  t  les  îtifMtnnt  m  peu  vefoes  ;  la  piniculo 
très-longue,  c'ts'.é."  ;  les  valves  ca'tiiinales  aigui^s, 
inégale» ,  contenant  fepi  à  quii:re  fleurs  ;  la  val^ 
extérieure  de  la  corolle  oblongue ,  à  p^ine  ob- 
tufe  ;  l'arête  droite ,  dofiide  ou  teimioale»  à  peion^ 
longue  d'une  ligne ,  fouvenc  nulle. 

j6.  BA.OME  à  grands  épillets.  Bromsu  nuutimMt, 
DscfiiBt. 

Bro'nus  foliis  vil'ojts  ,  par.îculi  patulO'trtSâ  ; 
arifiit  iongiSf  rtSis  j  rathi  fuieftenu.  Dcsf.  Fior. 
«tune  I.  pag.  9f.  tab. 

Bnmm  Hutriui^  Gmn.  le.  Bar.  6.  pag.  67. 

Gr^rnen  jvenactum  ^  punlculatum  ,  tocujiii  fcadi' 
ceo-jiotiiis.  Toum.  Coroll.  59.  —  Vaill.  Hcrb. 

Bnmtu  fitrUu,  var.  Poir.  Vojrag.  en  Batb.  a. 

Quelques  auteurs  ont  cru  reconnoître  une  telle 
affinité  entre  cette  plante  &  le  bromus  madriunfisg 
qu'ils  l'ont  prefque  confi.iéree  comme  la  même 
efpèce.  C'eA  £un  doute  £iute  de  la  coonct^e.  Ses 
rapports  font  bien  plus  nombnifi  svec  le  irenntr 
Jleniis  ;  elle  lui  refft-mble  teil-inenr,  que  je  ne 
l'avots  dahofd  confidérée  &  mentionnée  que 
comme  une  variété  i  plMB  grands  dplUen.  M.  DMr 
fontaines  en  a  fait  une  eïpèce. 

Ses  liges  font  très-hautes  ,  droites ,  cylindri- 
ques, AriéeS  {  les  feuilles  piants.  larges,  velues* 
particulièrement  fur  leur  gJine  i  la  panicule  drotw 
&  non  inclinée ,  médiocr-.  m  nt  etal?e ,  prefqu'uni- 
latér.ile  ;  les  épilLts  f.  flî't  s  ou  pé>1iccllfs  fur  un 
pédoncule  commun ,  ]'>ngs  d  un  pouce  Si  demi  ;  le 
rachis  &  les  cédoncules  rudes ,  pubefcens  {  les 
valves  calicinales  fubult^s ,  prefqu'éttles  »  prefqua 
de  la  longueur  des  épillets;  la  valve  .extérieure 
de  la  corolle  alongée,  ai.iuè,  m-mbraneufe  à  fes 
bords ,  bifide  à  fon  fommet  ;  l'arête  droite  «  nés- 
rude,  longue  de  deux  ov  trois  pouces. 

J*ai  recueilli  ce^re  phnte  fur  les  côtes  de  U 
Barbarie .  aux  environs  du  battioo  de  France.  Q 


Mich. 


Brom  èi  Cmd«. 


««Mdrirjfifw 


Bromus  ytuUatti  taxé,  eapiltafi ,  ptndidâ  }  /pi» 

tulis  fuiffsfbris ,  eomprrfis  ;  ptram  imÎM  eMUfiom 

brtviur  arifatâ ,  vtrsh.s  mar^'iKem  vil/ofiLhUlàtnXf 
Flor.  bortal.  Amer.  i.  pag.  65. 

Ses  tiges  tout  dcokes*  cjrliodriques .  médiocf^» 


1 
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mtnt  velues  ï  leurs  articulations,  girnies  de  feuil- 
les parfernëes  de  poils  rares  >  la  particule  lâche  , 
terminale,  pendinie»  opillaire }  les  vaivei  Al 
lice  ioégales,  contetwit  Mviroo  fii  flenn  conpfi- 
aiéesi  b  valve  extérieure  4e  Ui  eoiollt  VsIm  wn 
lès  bordi,  pourvae  d'une  arête  courte. 

Cette  plante  »  été  décobmte  pat  Ifichaux  eu 

Canada. 

.   j8.  Brome  des  toits.  Bromus  teûorum. 

Bromus  hi'fuiuj  t  paniculâ  nutanu  ^  pauciûorà  i 
iotttfi'u  quinquefioris  ,  kirfutit i  glumù  <MMk  M«l>»> 
ùuis.  Hallcr ,  Helv.  n".  i  foZ. 

Bromus  ^nicuU  ntttante,Jjtkulii  Uaetribus,  Liuo. 

— .Lccn,  Herborn.  i^.  8j.  nb.  la  fig.  a. 

.  Gramtn  marorum  ,  fpiàs  peadÊlii,  Mfp^^iihu. 
Tourne  f.  Piiii'.  91. 

Ftfiata  avenacea  t  fterilis ,  ptiictUit  irevioriàtu  & 
fpitù  êr/Sis,  Rai ,  AngU  ).  pag.  4i|.-*Piuken. 
Almag.  174.  tab.  199.  fig.  z. 

F^but  4Hf*iuetat/kri/is,  ptdictUù  irtvlwihuj  & 
fntit  enMh.  Moiif.  Hitt.  3.  pag.  iix.  f .  8.  tab.  7. 
fig.  îj- 

Cette  efpècen  un  peit  foi  U  diftingue  au  pre- 
mier ceafHTorit  de  brome  ftéri'e ,  qaoiqne  plu- 
fleurs  auteur*  ne  l  aieiu  regardée  que  comrr  t-  une 
variété.  Ses  tiges  funt  plus  courtes  8e  plus  grêles  > 
les  feuillet  couvertes  de  poils  mous ,  Quelquefois 
libres  i  U  'puicok  trè»-vélne  ,  inclinée  «l'un 
Ytième  twé .  pien  moim  garnie  ;  lies  épilletB  plus 
-courts,  linéaires,  ne  contenant  as  plBil|M  CBiq 
fleurs;  les  aié-.cs  moins  longues. 

"  Cette  plante  croît  dans  les  lieux  ilériks  «  fui  la 
«m»  iiir  ki  viem  mm.  O  (  ^< 

BROME  rofeau.  Bromuj  arundlnactiu.  Roth. 

Bromus  panlcM  enââ  ,  contracià  ;  fp  'uulit  oh- 
■longis j  Jcdbris ^fuhar  ft.iii ^ ,  p,iucijloris.  Roth,  Gtrm. 

'2. pag.  141.  — Weig.Ubr.  bot.  pag.  12.  Anioiadv. 
'•r*  Schnb.  Spidl.  nmr.  lipf.  pag.  y/.  —  Kœter , 
Ximn.  tty.  Saê fi^bd, 

Bwmu  (littoreus),  paniculJ  creSiufculâ  ^  fca- 
kri  j  fpieidit  oUongis ,  (ukquadrifioris ,  glairit  j  mu- 
ticis.  Rctt.  Scand.  edit.  i.  li^.  14O.  —  WilUeii. 
iSpec.  Plant,  i.  pjg.  45}. 

Cramtn  arunàinactum  ,  loeuSij  viridi-fpaiiciis  , 

tab.  y.  tig.  18. 

Br»mtu  panicidâ  iaxâ  i  ioai/Us  qëadrifioru  ,  èrt- 

•WJM«4M«.  HaBer«Hel».  a*,  ipi. 

Poa  p^nhulâ  nutantt ,  laxâ  ;  fptcuUs  ohlongls  , 

multijoris  ff4fi  arifidtù.CtaeU  Sibit.  i.  pag.  110. 
Hb.  xùi 
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C"  brorne,  un  des  plus  grands  de  ce  genre ,  pa« 
roic  Te  rapprocher  des  inauu  àume^  jrum  ic  gigan- 
im$.  Feot-eue  n'eft  il  qu'une  variété  intertnédnsie 
entte  ces  deux  efpices  {  ce  que  je  n'ofe  affirmer^ 
ne  le  connoifTant  que  d'après  tes  dcfcriptions;  fl 
le  rappioche  aufTi  d.-s  tetuqiKS.  S. s  racines  fort 
rampantes  r  fes  tiges  droites ,  hautes  de  quatie  ï 
fix  pieds;  fes  feuilks  planesf  glabres,  rudcs , 
(hriées  ,  fe  roulant  i  mefure  qu'elles  te  deflè- 
chent ,  longu  -s  d'un  ou  de  deux  pieds  \  fa  pani« 
cule  droite  ,  n  (Terrée,  longue  d'un  piïd  5f  plus, 
lâche,  étalée  en  vieiiliiratit,  un  peu  inclinée,  uni- 
latérale) les  pédoncules  rudes,  géminés,  coœpri* 
més,  flôttieux^  ainfi  que  les  pédicelles }  les  épil- 
letvdroht,  C7lmdrique<: ,  obtongs.  un  pevomut, 
puis  légèrement  compiimus;  les  valves  calicinales 
an  peu  rudes,  très  aigues ,  inégales,  contenant  de 
quatre  à  fix  fleurs  i  la  valve  extérieure  de  la  co- 
roUe  rade«  glabre ,  bifide,  très-aiguë ,  funoontée 
d'une  arête  droite,  roide ,  courte ,  longue  d*envi> 
ton  une  ligue  ;  la  valve  intérieure  m  nmin^  2u{0 
longue  que  l'extérieure .  bifide  «  obiuie  ,  iancéo* 
lée,  noe  8e  verte  i  les  bords. 

Cette  plante  croit  «tt  8niCe  «  60  AUnangmeflc 

dans  la  Suède,  y 

40.  Baoki  veiticiiU.  Bnauu  imtiàlUm, 
Cavan. 

BfUimr  pmdeaU  tpmi;  ftémeUii  A»fTfHSM0> 

tus  ,  vcnhi'Jatis  ,  e/ong  -tis  ,  Jtmplîcibus  ramof^fÊt* 
Cavan.  Icon.  Rar.  6.  pag.  66.  tab.  J90. 

Ses  tiges  font  hautes  de  trois  pieds  &:  plus ,  gla- 
bres ,  articulées ,  d'un  r(<uge-paie  aux  nceuisj  les 
feuilles  linéaires  ,  plus  courtes  que  les  gaîies  i  la 
panicule  étalée  i  les  pédoncules  verticilles }  chi* 
cua  d'eux  divifë  en  cinq  ou  huit  pédicelles  iné- 
gaux ,  capillaires ,  termines  par  un  epillet  glabre , 
long  d'un  pouce,  comporé  a  environ  douze  fleurs  j 
les  valves  du  calice  concaves»  aignès)  celle  de  la 
para 


Cette  plante  croît  en  Efpigne, 
d'Arragon.  ^Dcftripi.  ex  Covm.) 


41.  BHQME  pâle.  Bromia  pal/tns.  Cavan. 


Bnmat  paniculâ  trtBà,  fuhciMraSâi  ptJiniemBi 
inéqualihus  fJpicuîU  quinfiufiorù  ,'  drijks  eafiUê- 

ribus ,  longiijtmit.  Cxmu  Icoo*  Rat.  6.  pag*  ^ 


tab.  }9i.  lig.  I. 

Ses  tiges ,  hautes  de  deux  ou  trois  pieds,  font 
glabres  3  d'un  brun-violet  â  leurs  noeuds;  les 
feuilles  glabres  ,  linéaires ,  longues  de  trois  ou 
quatre  pouces  t  les  nanicules  droites  ,  uo  peu  ref* 
ferrées ,  aloogées ,  a'un  vert>p&lsi  les  péoonades 
verticilléi ,  terminés  la  plupart  par  deux  épillets 
pédicelléi  «  comprimés,  compofes  d'environ  cinq 
fleurs  i  la  valve  extérieure  du  calice  fubulee  «  plus 
coonti  rklécieai*  concarvei  iMnltac  d»  l^ce- 
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relie  plus  longues  qne  le  ca!ire  ;  l'etf<«rieure  plus 
gnixle .  concave  j  aiguë  &  bifide  à  Ton  fommcrc , 
munie  d'uM  aiétt  capittalse ,  longue  d'un  pouce 

&  plus. 

Cotto  plante  aolt  aux  lies  Manilles.  (^Cavan.) 

41.  Broui  hordéifbnae.  Armtw  kordàfirmis, 

Lam. 

B  ornas  pan'iculâ  fpicati  ;  fpîcuîls  fubftffilihuS  , 
trtBit  ,  firHis  ,  ^'ons  ,  fuhquadrijîvrii  ;  Jio/culo 
ulttmo  ftcrili.  Lam.lll.  (ien.  i.  pjg.  I9î.ii".  iO-C>. 

Cette  eTpèce  a  beaucoup  <\e  rapport  avec  le 
inmus  rigeru  :  elle  a  un  peu  le  port  de  Vhordeum 
mMrinHmj  elle  eft  glabre  «  mais  rude  au  toucher  fur 
toutes  fes  parties.  Ses  tiKCs  font  droites ,  cylin'iri- 
c|ues  ,  hautes  d'cnviion  deux  pieds;  fes  feuilles 
planes >  larges,  tri-s-aiguë^,  ftriécs  ,  ouvertes  ho- 
rizontalement; l'es  particules  (impies  ,  ferrées  en 
^ij  droites»  longues  d'environ  un  demi-pied, 
COmpoféet  d'ëfrfiteu  Teffites,  alterne»,  ferrés  con- 
tre l'axe;  les  vïIvcs  caliiitiales  inégales  ,  tiès-ai- 
guè*,  ftriées  ,  prolongées  tn  arête  à  leur  fommet; 
elles  contiennent  au  moins  quatre  fleurs  ;  les  val- 
ves de  la  corolle  obloogues ,  égales }  l'extérieure 
aiguë ,  furmomée  dTliiie  atite  prefque  terminale , 
droite,  longue»  ua  peu  tattot  h  valve  interne 
obtufe. 

Cette  plante  crott  en Icdie.  Q9(Fiv.) 

4?.  B.'.OME  grêle.  Bramas graei lis.  Weig. 

Brcmus  fpicâ  urminali ,  dthiU  ;  fpkulfs  ûlnrnh , 

mmotis,  urctihus  ,  fuhaUlis  ,  g/,t6'is  ,  arijiis  longio- 

rikus.  Weig.  Ob',  pcg.  ij.  tab.  i.  fig.  11.  — Uyff. 
Hal.  n*.  116.  Ruth,  Gcrm.  i.  pag.4A>  &  1. 
pag.  t^r  —  Willd.  Spec.  Plant,  i.  pag.  438. 

Biomus /i/v^ticuj.  Smith  ,  Fior.brit.  i.  pag.  156. 

Cette  plante  fe  diftingiie  du  bromus  pinnatus  &£ 
/Uvatiau  par  foo  porr ,  par  fes  é  illets  glabres, 
point  rccnutbis  ;  par  li  âelicattfie  de  festigps  tfc 
de  lïrs  paiiicule".  ;  par  la  lonçuelir  des  arêtes.  Ses 
tiges  font  hautes  de  deux  pi^ds  ^'  plu^,  liiltSj 
grêles,  AiifotDves  »  velues  à  leuts  articulations  i  les 
fcdilec  plane»  «  aftex  targei»  trèt-aiguës,  d'un 
vert  glauque  ,  rudes  en  doTus  «  pileufes  vers  leur 
bafe,  mais  principalement  fur  leur  gatoe.  LVpi  eft 
iort  grê'e ,  terminal ,  un  pru  incline ,  ttès  fimple  , 
compofé  d'épilleis  droitv,  alternes  ,  felliies  ,  di'_- 
t*nf*. eu  nombre  de  huit  à  dix,  étroits,  cvlmdti- 
oues ,  fubulés ,  rapprochés  de  l'axe  t  les  valves  ca- 
"Itcinales  atuminées  ,  contenant  huit  è  dix  Bîors  ; 
la  v^ve  extéiieure  de  b  corclle  glabre,  hncéolée  ,  | 
tel  minée  par  une  arête  droite ,  capillaire,  pref- 
i}ù'une  fois  phis  longue  que  la  corollri  la'valve 
intérieure  courte  ie  tronquée. 

Ce;te  pUoae  croît  dans  les  foiifs  dp  i'Eurppe , 
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44.  BitOMl  tootti.  Awmtt  et^h^àt*  , 

Bromus  (  fcfluca  cxfpitofa  )  ,  culmo  filiftrm!  ; 
foliis  capiU^rHus  ,  cMVoiutis  i  fpitulis  tioagâlis  ^ 
comprtjfti ,  futénjtatii.  Deif.  Flor.  atlaoc  i.  p.  91V 
tab.  14.  fig.  t. 

Bromus  finiuuui.  Uan*  Ttr.  %,  —  Smttb,  Herb. 
Lrah. 

Gramen  loliaceum  ,  cornicutatum  ,  vcluti  frutittm 
f»m  ,folus  aagi^'Jfimih  Toura.  loft.  R*  Herb»  f  17* 
ic  Herb. 

Gramem  USmimm ,  nùnu  »  fpicA  bri\é  préhagé, 
capilUcco  fJ:o.  Toimi,  loK.  R»  Herb»  f  17,  fie 

VaiU,  Herb. 

Confondue  par  f  .inné  avec  le  bromus  pinnatus  , 
'  cette  plante  en  diiFère  çar  des  cataâères  affez  fai!- 
hns.  Ses  tiges  font  droites,  filiformes,  hautes  de 
deux  pieds  8r  plus ,  (buvent  nmeofes  )  leur  bafe, 
munies,  à  leur  partie  inférieur*",  d-  fuilles  glau-" 
qucs,  nombreules ,  en  touffes  gatonnfufes,  capil- 
laires, roulées  â  leurs  bords ,  gld)«es ,  fttiéett  la 
panici  le  compofée  d'épillets  along^s ,  comprimé», 
ordinairement  pédicellés,  droits,  glabres.  foUtat* 
res,  r.ireiiiç!it  géminés,  contenant  de  neu^  à  quiniç 
fl  urs  i  nbriquées  fur  deux  rangs;  les  valves  ca!i> 
cinales  in-  gales  ,  concaves,  aiguës {  celles  de  la 
corolle  oblongues,  ftriées,  membraoeulcs  i  leuik 
bords  I  les  hnérieurès  plus  coartes  .  cbttifre, 
nëaires  ;  les  extérieures  pourvues  ,  feulement  adk 
fleurs  fupérieures  ,  d'une  arête  courte  ,  droite, 
terminale.  Quoiqu^r  h  figure  donnée  par  M.  Des», 
fontaines  repréfcnte  Iss  épillets  feUiles  ,  j'ai  vu  , 
dans  Ton  herbier .  des  individus  de  cette  plante 
dont  les  épilWts  étoient  pourvus  de  pédicelleg 
filiformes,  lonjs  d'environ  fis  pouces. 

Cî  tte  plante  a  été  découverte  en  Barbarie ,  fur 
les  b  rJs  de  la  noer*  par  M.  Deafomaine».  y 

4f .  BiiOMB  i  kiafMS  fiwilkf.  Bnw  bai^ 

folius.  SdUMUb. 

Bromus  etdmo  ia/i  ramofj  ,  fjliis  hivobito-fiAm» 

latis  ,  cu/mum  t^u-tnit  'jus  ;  fpicjiis  itritinus  ^  nWt» 
valis.  Schou<>b.  Maroc,  edit.  gcrm.  pag.  ji. 

Cette  efpèce  fo  rapproche  ^aucoup  du  hromutt 
ram^/ûi,  dont  elle  ti'cilgu^diSinguéc  que parfon 
port  âr  par  fes  feuilles  beaucoup  plus  lor  gues.  Ses 
tiges  font  très-rameafes  à  leur  tsafe ,  lifîes ,  hautes 
d'un  pied  &  demi  ;  les  feuilles  roulées,  fuhuléts, 
rudes,  pubtfcentes.  au  moins  de  la  longueur  de» 
chaumes.  La  panicule  eU  en  forme  dé  gF^PPe, 
compofée  de  dix  à  douze  épi  Icts  alternes  ,  (fflv 
Ics,  cylindriques,  fubulés ,  rapprochés  du  rachts  % 
leur  bife,  puii  r.ioiitbts,  à  nx  ou  fept  fleurs;  lc$ 
ya^yes  dv  calice  giabc^*  Àné/talps,  Itriée^i  celles 
de  là  corolle  ipêgalei  )  l'extérieure  pjji»  tr^ptk^ 
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un  peu  aritéttnmàiemtnMiqaée»  cU4«  àftc 

bords. 

Cette  plaate  croît  dans  les  plaines  nuritimes  de 

*  ^ktt  iottufit  Mt  mtbu  cMouier. 

*  Bromnt  (avenaceus),  pan'uuti  eoarBjtà ,  fuh- 

ftTtpti^t  ;  fpiculls  erti/.'i,  g!abris  ,  tri  feu  quadi'ifio- 
ru y  îir's^atis.  Lam.  111.  i.  pag.  194.  n**.  1071. 

Cette  plante  a  le  port  de  X'avtna  praunfii mais 
les  J'êtes  font  prefque  terminales,  droites  ,  non 
dorfsles,  connine  dans  les  avoines.  Sa  oanicule  eft 
feflêrr^.  prefque  Timple}  fesépilletttfnte.  gla- 
bres  ,  y,  itérant  Trr^is  OO  qWtie  fleon.  Sw  UCU 
natal  n'cH  connu. 

*  Brmus  (  leptoflachys  )  ,  càfpltofut ,  pankulâ 
firîSâ ,  pcdunctdii  fubfimpUcibui  ;  fpicuHs  oViito-li- 
ntaribus  ,  glaherr'mis  ,  fuhqùafUi^r'u  :  fournis  ner- 
vofis  y  arifii/que  purpurafcent^a»  j  wyCMf  j^uf^ut 
filojis.  Perl'.  Synopf.  Plant.  I.  pagi  JJ. 

An  bromui  prattnfs  ?  Ehrh. 

Cette  efpèce,  qui  trouve  dans  les  forêts  & 
les  prairies .  n'cÂ  pent-te» qft^lM  variété dtt  in» 
mas  m»Uù,  Set  ma  caeiftocco  touflês  gazonneu- 
Aa.  Ses  ftnilfes  font  pilenres ,  ainfi  que  les  gaînes  : 
lespanicules  roides  i  les  p  \ioncubs  prefqu'.'  (îin- 
|lea;  les  épillets  trë.s-gljbrcs ,  ovales  linéaires  « 
contenant  environ  cinc]  fleurs  ;  les  valves  calictna- 
lestnerveufesj  purpuiines,  aiiifi  que  les  arètts. 

*  Broauu  (  conglotneratus),  cAffitofut ^fpieulis 
09MÙtOB9^ris  ,  in  capiiulum  (ongtomtnuis  t  vagi- 
m(fyÊU  tomentofu.  Perf.  Synopf  Plant.  I.  pag.  95. 

Cette  plante  j  quoiaUe  .diffiérenie  par  feu  port, 
A>it  peut-être  rentrer  efalement  parmi  les  variétés 

du  bromus  mollis.  Ses  tiges  ,  h.iutts  d'un  pied  , 
ftaiflent  en  touffes  gazonneufes.  Les  leuslies  ont 
leur  g3Îne  tomt  nteufe.  Les  épillets  font  agglomé- 
rés en  téte,  velus,  compofés  de  huit  fleurs  ;  les 
valves  calicinales  noins  larges  qoe  dans  la  précé- 
deme.  Elle  a  été  recueillie  ftl  CBffVOM  de  Moot- 
pellier  par  M.  Thibaud. 

^  Brmus  (  peâinatus  ) ,  panicutâ  paume  ;  fpicu- 
Uswatis  ,  glabris  i  corolU  valvulà  inuriort  ciliatâ ^ 
uuttitâ.  Thunb.  Prodr.  Plant.  Cap.  B.  5p. 

*  Bromus  (fimp\ex)i  panieuld  Jimp/i:i  i  fi'uulis 
/IJj.Vt  !  j  H-IO  foris  ,  g/ubrit  i  ariji:s  fuhdo-j'..hbus  , 
divarUaii*  i  yaginis  viUoJit.  FeiC  Synopf.  Plant.  I . 
pig.  9é..fi«teM.».. 

La  crainte  de  mentionner  plufieurs  autres  erpè- 
ces  peut-être  dé)!  décrites  fo«s  d'autres  noms .  & 
qui  me  font  incorameSj  mTont  déterminé  i  ne  point 
en  parler  :  tels  font  le  bromut  UnceoUtus ,  Roth^ 
Caul.  a  .  pag.  18 }  le  bromus  lifitfiritus  ,  Jacq. 
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BROMELIiL  (r«y>{  Amamm.) 

BROMÉrjACÉES  (Les)  ou  les  ANANAS, 
£unille  de  plantes  menocotyudooes .  dépoeivoei 
de  corolle ,  ayant  les  étammes  attachées  au  ca» 

lice.  Celui-ci  (la  corolle,  félon  Linn  )  eftt.w.ôt 
adhérent  à  l'ovaire ,  tantôt  libre;  il  eft  pittjgeta 
fix  découpures  plus  ou  moins  profondes ,  dont 
trois  quelquefois  phts  longues  {  ux  étamioes  ioC^ 
rées  au  ibmflMC  du  caKce  lorfqu'il  aihkre  avec 
l'ovair?  ,  places  plus  bis  lor£Mi'il  eft  libre;  un 
ovaiie  Imiple ,  lariiiorte  d  unfeul  rtvle.divil.  i 
fon  fomm  t  en  trois  ftigmatc-s.  Le  fru't  cil  libre 
ou  adhérent,  toujours  à  trois  toges,  à  une  ou  i 
plufieurs  femenoes.  Ceft ,  ou  une  baie  qui  ne  s'ou- 
vre pas,  ou  une  capfule  divifée  en  ttoîl vatlfCS, 
munies  d'une  dotlou  dans  leur  milieu. 

Les  fèaffles  tant  fimples ,  alternes  ^  erdînaiie» 

mfint  prefque  toutes  radicales,  engamécs  à  leur 
bafe.  Les  fleurs  font  toujours  accompign^e^  de 
braâ  es  ;  elles  font  difpofées  en  épi ,  en  pmic uU , 
quelquefois  en  corymoe.  Cette  nioille  Se  di«>i(i 
en  deux  lêftions ,  d'apcès  U  dUiMfinoo  id^ie 
de  rovaÏM  te  du  calice. 


Les 

Lestillandef  lUltat^ 

f .  IL  (Mrt  ûMrm  e«  b^trimr. 

Les  «éreptiTtes  Xerophyuu 

Les  ananas  Bronulia. 

Les  agates  Agave. 

BROMUS.  (K<y«{  Bromi.) 

BROOM.Ce  nom,  qui  (îgnifie  ij/iir  en anpljti, 
eft  donné ,  daru  quelques  colonies  de  l'Am£ri<^ue, 
au  doianéa  vifcofa  Linn. ,  MoB  Plofeinet»  qoi  Ta 
figttcéj  t^.  141  »  fig.  I. 

BROQUrN  :  nom  p^^'ruvien  ,  fuivant  Ruii  fc 
Pavon,  de  Vacéna  a'genuaj  aai  fe  retrouve  daM 

le  voyage  <le  Fcttillée  mi  Chili,  (boa  le  oem  ée 

froquin, 

I.  BROSniE  tnmlKSÀê, Bnfimm  êOvt^m, 

Tulfac. 

B'vfimum  foliis  aïiernît,  aval»4Êmet^«à$t  à»*' 

gris  i  amentis  breviter  pedunculitis  ,  axillaribui ,  fo- 
Uiariis  ,  rvriits  geminis.  Tatt.  Flor.  des  Aniill.»  fit 
Journ.  botan.  i.  pag.  20£.  ttb»  8.  fig.  i  8r  a. 
Svartz,  Flot.  Ina.  occid.  ptg.  I7.  cab*  t.  fig*  l* 

Brojtmum.  Brovn ,  Jam. 

Genre  de  plantes  à  fleurs  incomplètes ,  dioi- 
^■•i,  de  k  nnille  dee  flcdie*  fii  a  ' 
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iwc  ks  ^raoeêffuê  te  fe$  trt^,  <cabli  POur  no 
ubre  de  l'AmâiqM  »  ^  a  pour  caiaoèce  ef- 

feottel  : 

Pk/  )Cnw  Hoîques  ;  les  milfs  rêanîts  M  m  d(«fWi 

globuleux  ,  compojé  d  écailles  pchées  ;  une  iiamine  ; 
point  4e  corolle  ;  les  âeurs  femelles  Jormant  un  chaton 
ovale  i  tes  icailles  ooUtirées  i  un  ftytt  bifUt  S  nu  cap- 
fuU  triifiaté*,  HMiioadairt,  mmmjptnnti  mu pmtmu 
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Cet  arbie»  affm  élevé  8e  laâefcent ,  eft  chargé 
«wnBeaiqx  nombreux,  levétos  d'une  ëcorce  gri- 
Atre.  Son  feuillage  eft  très-touffu  \  Tes  feuilles  pé- 
.  tiolëcs ,  alternes,  ovaîes-lancéolées ,  très-entières, 
glabres ,  acuminées  i  des  ftipules  imbriquées  en 
forme  de  cône  à  l'extrémité  oes  nmeaux^  renfer- 
■ans  les  ieunes  feuilles ,  pub  caduques  ou  perfifiant 
pen  i  la  baie  des  pétioles.  Les  fleurs  font  dioïques } 
les  flf  urs  mâles  difpofées  en  un  cluton  globult  ux , 
folitaire  j  axillaire^  pédonculé,  rarement  géminé, 
compcfé  d'ëcailies  oeltées,  de  raiffclle  defquelles 
Xof  t  une  éumioe^  dom  l'aothéce  s'ouvre  horizon* 
talemem.  La  partie  fupérfeaie  ^âète ,  portée  fur 
un  pivot ,  nw  milieu  duquel  on  remarque  un  petit 
bourrekt  qui  eft  le  réceptacle  du  pollen.  Quel- 
ouefois  ces  chatons  mâles  font  furmontés.  comme 
«ans  les  chatonc  ftmeUei,  d'an  ftjrle  bifide  qui 
s'obihère.  Les  Heurs  femelles  coittftent  en  nn 
chaton  plus  alongé  ,  moins  gros  que  telui  des  icâ- 
ks,  couvert  d  ecjilits  plus  petites ,  ("urmonté  d'un 
feuJ  ftylé ,  dont  le  fommec  divife  en  deui  flig- 
flmes  recourbés.  Il  en  provient  un  fruit  fph^ri- 

Îie.  line  forte  de  capfule  crdbcée,  de  la  grolTcur 
une  p^tiTc  chàtjign^  ,  à  une  feiili'  loge,  conte- 
nant pour  itmence  une  am^nJe  à  deux  lobes.  La 
radicule  ,  ttès-prolongée  en  dehors ,  fe  recourbe 
fur  ces  mé.nes  lobes.  &  en  cache  la  féperstton} 
point  de  périijpenM  autour  de  fenbryoa. 

Cette  plante  ctoh  dan  le  iiocd  de  la  Jamaî- 

que.T> 

«  Cet  arbre,  dit  M.  de-Tuffac  j  avoit  été  connu 
de  Brovn  ;  mais  il  n'en  avoit  pas  allez  fetitt  ni  fait 

connoître  la  g  ande  importance.  Il  le  défî{;"e  fou^ 
le  nom  gcnirnque  de  brofimum  ,  mot  dérivé  du 

Jrec  ,  qui  lig.iiti-»  bon  à  manger.  Les  Angbis  de  la 
ainaïque  le  nomment  bread-nuts',  qui  fignifie- ««/at- 
fm  f  parce  que  ce  fruit  ftrrt  de  ncmrrttare  aux 

gOVies  Blancs  lorfque  le  pain  eft  cher;  il  Tert  auffi 
nourriture  aux  Nègres  quand  les  vivre»  font 
rarf's.  iU  font  ttèvbons ,  foit  grillés ,  foit  bouillis. 
On  ne  peat  mieux  les  comparer  qu'aux  châtaignrs 
d  I  uro{  e.  Leur  fubftance  eft  farineufe  &  d'un 
goût  tiès-favoureux  {  elle  n'a  pas  l'inconvénient 
de  furcharger  l'tftomac  8f  d'occafionncr  des  fla- 
tuontés.  Ce  qu'il  y  a  ti.  bien  important  dans  cet 
arbre  ,  c'eft  qu'après  que  la  récolte  des  fruits  eft 
£itte  ,  on  coupe  les  fommités  des  branches ,  qui 
£M>t  ués-fainies  de  feuilles,  pour  fervir  de  nour- 
riinre  mt  boeuâ ,  aux  chevaux,  sus  mulets  «  aux. 


'  moutons  ,  6c  même  aux  cochons  ,  fans  que  'cela 
nuife  à  la  récolte  des  fruits  ronr  l'année  luivanie* 
I  Ce  fontrage  eft  d'autant  plus  preutux  ,  que  cet 
î  arbre  croit  dans  des  cantors  arides,  oïl  les  féche- 
j  ttffzs,  qui  durent  plulïeurs  mois,  font  périr  toute 
I  autre  efpècede  fourrage.  Ce  précieux  végétal, dont 
'  l'écotoe  eft  pleine  d'un  fuc  laiteux ,  femble  pouffer 
avec  <fhnunt  plus  de  vigueur ,  qu'il  fait  plus  fee 
&  plus  chaud.  Cet  arbre  peut  fe  mulriplitr  ou  par 
boutures  ,  qu'il  faudra  faire  au  commencem^^nt 
du  printems,  ou  par  marcottes,  que  l'on  fera  fur 
l'arbre  même.  On  peut  former  des  plantations  de 
brofime,  foit  en  bouquets,  foit  en  avenues,  qui 
réuniroient  l'uiilt  à  l'agréable,  cet  arbre  ayant  un 
feuillage  irèvtoulfu,  qui  ne  peut  être  pénétré  par 
lssiay«mdiiibleU.«(Os  njlSw.) 

lBrosimb  bfttaid.  Bnfiimm  fimfiam»9tW3t, 


Brofimum  folits 


sis  ,  acuminatis } 


a  mentis  fubftfilibus  ,  ovaUs  ,  gtminis  y  fruSm  m9Ui» 
Swartz,  Flor. Ind.  ocdd.  i.  pag.  19. 

Cet  arbre  s'élive  i  la  hauteur  de  cinquame 
pieds,  revêtu  d'une  écorce  liiTe,  d'un  blanc  cen- 
dré. Les  rameaux  font  garnis  de  feuilks  pétiolées, 
aurnes,  lancéolées,  ovales^  ai  arniriLes ,  t'i.ihics, 
très-entières»  les  pétioles  très-courts  i  ks  fleurs 
niles  inconnues  i  les  fleurs  femelles  axillaires  * 
prefque  feflUes,  géminées  &  non  oppofées,  for- 
mant  un  chaton  oblong ,  imbriqué ,  At  la  grofTeur 
d'un  grain  de  poivre;  l'ovaire  o»ale,  renfermé 
dans  les  écailles  >  le  ftyle  bifide  i  les  iligmates  fim- 
ples ,  re  ireffés.  Le  finit  eft  une  bsia  nttUe*  gtar* 
bre,  oblongne»  meDe^cniiet  fbn  noysii  parnié 
en  nux  l<wes. 

Cette  plante  croit  dans  tes  contrées  feptentrio- 
nalesdeu  Jamaïq^.  |^  (I></!nspf.o>^w«'<I«) 

BROScp  A.  (  Voyt:^  P.Ro  sf;  ,  5.'  l'Iufir.  Gêner, 
tab.  j  1 1.  )  Ce  genre  tU  boine  a  un.'  Ttule  efpèce, 

aui  n'efl  connue  que  par  la  defcrir>tion  6c  la  tigute 
e  Plumier.  Elle  n'a  pas  été ,  depuis  lui ,  txami« 
née ,  ni  fur  le  vivant  ni  fur  des  individus  fecs  j  ce 
qui  a  fait  naître  des  doutes  fur  fonexilleiice.  Quel, 
qu'.s  botaniltes  la  regardent  comme  la  inéme  que 
Yef-g*a  cordifolia  de  SvutK  OU  ItgtmUhtrU  /pkâf 
nieola  de  Richard. 

BROTÈRF..  Broiera.  CavanUIes  avoit  établi  OB 
genre  particulier  de  malv.icées,  qu'il  diftinguott 
par  le  irait  uiiicapfu'aire  ,  à  p"'j!l  :ars  ''-g^s,  au- 
quel il  réuiiiilbit'le  dométya ptunicea.  (^Koytrnotrt 
artide  PfiMTAPiTa.)  Il  ne  refiotc  alors  que  le  ér»* 
fera  ovata  Cavan.  ub.  41  ) ,  plante  ï  ttges  her- 
bacées,  g.-irntes  de  feuilles  alternes,  pétioléeSj 
ovales  ,  d.îufes  •  n  fcie  ,  couvertes  d'un  davat 
bla'uhàtrc  Les  fl.urs  font  petites,  pédonculées., 
au  t^ombre  de  deux  ou  trois ,  fituées  dans  l'aiflelle 
éi  s  feuilles  ;  elles  n'ont  que  ci<-.q  éumines  fertiles. 
Elle  croît  à  laNouvelle-Efpagne.  Nous  penfoos  que 
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cette  plante  doit  étra  rapprochée  du  dombeya 
Civan  ,  du  rentapttts  phânicea  ,  n*.  il,  8f  SuppL 

WiUdenow  a  rétabli  d'après  Gcrtner^  comme 
fenn  iianiculier  «  le  ptntavues  pkéiùttâ  Umi»  i  il 
applique  aille  ars  le  Dom  de  ^ror«r<t  pour  un  nou- 
veau génie  df  plante*  conipo!éts,  de  la  famille 
de»  ciiuroct  'f  hilcs  ,  forme  >i'apiè$  le  carthamus 
corymbofiu  Linn.j  connu  par  les  auciens  botanilles 
fou»  le  nom  de  dum^tUam,  qa'on  aurott  pu  lui 
leftiner.  U  t*  conmie  i'tdttM^^àtk  alices  pai- 
tknlier* ,  UDtflores  Se  écailleux.  mats  feulement 
au  nombre  de  fix  ou  huit  fur  !a  même  têie  ou  diiis 
le  même  calice  commun.  (^>'>'{  C.^kthame  , 
A*.  9.)  M.  de  JufDvu  en  a  ùit  le  genre  cardopa- 
um.  Annal.  Muf.  Nac  Parif.  6.  pag.  52}.  (Koj^'t 
€tmot,  SuppL) 

Spceagel  j  dan  le  humai  iotanique  de  Schradtr^ 
1800*  vol.  z ,  pas.  1864  ub.  j  «  a,  de  fou  c6té . 
cmplof  é  le  nom  de  trwcM  pour  un  autre  genre  i 
fleurs  iou\pofées,  adopté  par  Perfoon  {Synopf. 
PUm,  pag.  4i;8),  que  Willde.ic»'  a  nientiom  é 
■fous  te  nnoi  de  navtncurgia.  Nous  en  parlerons 
fous  ce  nom.  Le  même  botanilk  Spreogel  s'ecoit 
ièni  aillefin  du' nom  de  émerâ  poor  défigiier 
une  plante  labiée,  bnttra  pcjlcu ,  Act.  Sec.  Linn. 
Lond.  vol.  6»  pag.  iji,  tab.  11  >  eUe  doit  éire 
ptacte  picmi  k«  Âjytti  j  S«p£. 

BROU.  Ce  nom .  donné  primitivement  I  fen* 

velopje  d:mi  charnue  qui  rtcouvtc  le  fruit  du 
rovei  f  a  été  depuis  employé  par  quelques  i>oca- 
niftes  pour  eaprtmer  tea  «nvetoppet  cntmues  ou 
•nlpeuiês  qoi  entourent  on  noyau  folitalre  ftr  or- 
feux  ,  comme  dans  l'amandier ,  le  pdcher ,  l'abri- 
cotier ,  le  }  runicr ,  le  cerifîer  ,  &c.  Cette  envr- 
luppe  porte  en  laiin  le  rom  de  drupa  ,  qu'on  tr..- 
duit  fouvent  en  fiançais  par  celui  de  drape ,  Se  qui 
«A  pÉM  genétalemoK  .adopté  que  celui  de  irou , 
dont  il  efi  fynonynie. 

BROW ALLIA.  {Vo^tl  Brouali.e,  U  les  U- 
luflraduns  dti  Genres  ,  tab.  j  J  J  ,  bruwallia  dem.JJj  , 
1.  —  Gacitii.  tab.  53.)  Le  i/owtiUia  aiit/iuu  , 
«*.  )  •  eft  h  même  plante  que  le  nteiiia  Muùeuiatit 
lÂm.  n*.  2 1  ,  !r  r'i  n  jl/ta  humijufa  en  UD  èaeh- 
gera  fclon  \  M,  5vniD.  j,  pag.  Si. 

BROUSSONETIA.  Lbéritiet  a  ainfi  nommé  le 
-nArier  de  la  Chine  (wmnu  ptpyrijv»  Linn.),  dé- 
crit dans  cet  ouvrnge  CmÏi  CCHli  do  ftfyriiu, 

^i^'cyel  PaPYKILK.) 

£ROWNEA.  (  Foyti  Bpoonb  ,  &  les 
titiu  éu  Genres  ,ub. 
Lion.  )  U  faut  ajoaica  i  < 
.fuivantes  : 


tesdattcfpèces 


X.  Brovns  pubefccoie.  Bnwnta  f^Méicefs, 


BRU 

BrowiUû  fimminibut  longttuéine  corolU  ;  jlorUui 
capitiito-fpicatis ,  ramis  ptAtfcentibus.  Willd.  Spec, 
Plant,  j.  pag.  j\6.  —  Jacq.  Coll^â.  ).  pag.  187. 
lab.  11.  fig.  A.  I.  —  Lam.  UL  tab.  j7j.  (ig.  1. 

Plubeuit  caïaâètes  difliofnenc  cette  dpêce  êt 
krownem  eeeehea.  Sétrameanx  font  pubefcemt  lei 

fcu  IKs  viinéïfs ,  réticulées,  pubefcentes  fur  leur 
côtf  &  fur  leur  principale  netvuie.  Les  âeun,d« 
coult-ar  ëcarlate  ,  font  réunies  en  une  tête  en  pet 

Erolenfée  en  épi.  LesétamiocstfovventauwMi* 
re  d'onze ,  font ,  comme  dans  la  précédente,  d| 
la  Inngueur  d=  la  corolL  ;  mai'  le  l\y\t  eftIidNiléf 
&  le  ili.:mate  aigu  ,  les  divifions  du  cafioeîlM», 
rieur  prefqoe  fpatulécs,  ovaLs-obloasues»llàl> 
obtufes  &r  non  lancéolées  .  aiguës. 

Cette  plante  croit  fur  les  hauteurs  «  dans  ici 
foflittj  «u  envitom  de  Ciracas.  |^ 

).  Broune  rofe.  Bnrnu*  nfit  de  aiMtfr.Beft. 

Brvwnea  JlamMhu  wniU  JipO  tmiptUn 

li^ut  c,tfr.i::s  WillJ  Spec.  Plant.  ).p«|.7i(.'* 
Lam.  Iil.  Gcn.  tab.  j7j.  fig.  }. 

Bfownea  (  ro(â  de  monte  ) ,  fionbus  aaregatt- 
cmpitatit  ,  fejjtliiut  ;  ftaminibus  lo^.g'jfirnu,  Bcf^in 
Aâ.  Ang.  1775.  pag.  171.  tab.  S  &  9. 

Hermtfiat  «  vulgà  rofa  de  monte.  Loefi.  Itin. 

Cette  efpèce  cft  facile  ï  diftirguer  par  la  lon- 
gueur de  fesétamines,  au  moins  une  f- is  plas 
longues  que  la  corolle.  S<.s  feuilles  font  oppoWeit 
pétinlées ,  ovalea'Iancéoléts,  acuminêes,  tm  pet 
"obtufes ,  finement  veinées  \  les  fleurs  réunies  ca 
une  téte  touffue  ,  de  la  erolTeur  du  poing ,  d'M 
ro(e-écarlate ,  fell'i>es  ,  accompagnées  i  Uur  bafe 
de  braâées  nombreufes  ,  de  la  même  forme,  mais 
beaucoup  plus  petites  que  les  feuilles  \  les  pét^ 
courtt,  étroit**  linÀfrrs4ancéolés «  aigus >  ooie 
étamines  ;  les  anthères  vacillantes* 

Cette  plante  «oit  fur  les  montagnes.  iPoito> 

Bello.  & 

Obfervâtitmt.  Le  hnwnt*  peue^om  Willd.  et  b 

p^ljvej  guiiincnfs  .fubl.  &  Di^l.  4,  pag.  716,  8f  le 
ginanaiu  Schrcb.  Gc  ii.  Plant.  u°.  691.  —  Le  brew 
■MMWMM,n*.  t»ei  ainfi caïaâécifi: 

B'ownea  fiamïnilut  longitudine  carolla ,  ptdsïï' 
ciUit  Juiaggregatis  »  ramis  giakrù.  Willdeo.  SptC 

Plant.  ).  pag,  715. 

BRUC  :  nom  langoedodeo  d*iine  bruyère  {trm 
pt^arU  Linn.). 

BRUCF.A.  C'Vr  Bnucé,  a-  ?I!uf!r.  Ccncr. 
tab.  810.)  —  Bructd  ferruginea-  Lhérit.  Stirp.  Nor. 
Fafc.  I.  pag.  19.  tab.  10.  M,  de  Inifien  foupçonae 
me  les  genres  irinUiiaii  Aie  jwnu,  éiaUtt  nai  Loa> 
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«nlBns  des  h  et  a.  (P^ty.  tHê,  v<rf.Vn-,  p^.  6>), 

9COK\}i ,  Siippl.) 

BRUGNON ^  variété  du  pécher,  que  l'on 
oonme  aofi  krignon  iwr  corrupciooj  &  qui  eft 
fémit  «I  gMra  MMMétr, 

BRUGUIER A.  (  Fay^  PAtiTUTlU  *  Brv- 

BRUGUIÈRE.  Bruguitra.  (  Aub.  du  Pet.-Th.  ) 
M.  du  Petit-Thouirj  a  établi  fous  ce  nom  un  genre 
qui  n'eft  pnint  celui  de  M.  de  Lamatdt*  &  qu'il 
•  changé  à  o«fe  do  aomfun^foUuiviert  qui 
ratt  ooblier  celui  de  kmgùtrm,  Twc  que  l'on  fe 
permettra  ,  tantôt  fous  un  prétexte  ,  tantôt  fou? 
un  autre  (&  on  n'en  manquera  jamais),  d<j  chan- 
ger le  nom  des  genres  jt  'ëtu  Je  aimable  des  plantes 
fen  écoufte  fous  les  épines  de  la  fynonyaii»  ^  6c 
f  mviie  M  du  Petn-Thoua-s ,  au  nom  de  la  fcîence 
^^o'u  Cu'tIv:-  avec  tant  d'avjntages ,  à  renoncir  à 
'c?t  efprit  J'itinovition  &  de  prétendue  rétorme, 
fi  nuifible  au  «érirable  bot  de  la  botanique  ^  qui 
>  fera  bien  mieux  rempli  par  de  bonne»  obfèrvAttpns 
que  par  on  chargement  perpétuel  de  nomenda» 
tore.  Quoi  qu'il  en  fr  it ,  voici ,  d'après  M.  du  Pe- 
til-Thnuars  ,  la  caradtère  de  fon  nouveau  genre  : 
il  confifîe  en  un  calice  tubuleux  ,  un  peu  com- 

Eriméj  â  cinq  deots  obtufes  ^  mimi  de  deux  écail- 
14  vers  Ton  milieu  t  cinq  pétale*  obloni*»  Itncéo- 
Jés,  ouverts,  iriffré?  !ur  le  calice}  dix  étamiîus 
de  ia  longueur  t1e  la  toroile ,  inlVres  au  fond  du 
calice;  un  ovaire  adhérent  au  calice,  furmonté 
d'un  Ay'e  aigu  j  contenant  ^oatse  «vu|es  pendant, 
te  ftun  efi  inconnu. 

Ce  genre,  de  la  Hmille  des  onagres ,  eft  voifin 
de»  cumànamt  dont  il  difl^e  par  la  forme  du  c  i- 
Kee ,  non  rétréci  an  deflbos  de  fon  limbe ,  &  p.i  r 
fe$  feoilles  alternes  ;  il  ne  contient  qu'une  feule 
efpèce.  Ceft  un  petit  arbre  de  Madagafcar ,  i 
feuilles  liiTes  ,  ovales ,  fucculenres ,  entières ,  ré- 
P^et  en  pétiole  à  leur  bafe  ,  longues  de  trois  i 
qattre  poocet ,  larges  de  deux.  Les  fleurs  font 
blnnches,  petites,  difpofées  en  grappes  axilliires. 
1!  eft  très-probable  aue  c'ell  le  kara-haudei  de 
Rheed  ,  quoique  la  oefcription  annonce  <|Miie 
pétales.avec  cinq  éuminea^  anooMlie  dm»  oo  ne 
coonoit  pas  d'ezen^le. 

BRUNELLA.  Laio.  PruntUa.  Uon.  (  Voya 
Bmimbub.) 

La  brunel'e,  r"uni-  ,  par  fes  propriétés,  â  ces 
plantes  nombreuses  auxquelles  on  attribue  la  fa- 
culté de  coofolider  prbmptement  les  bleflures  & 
lea  plaies  »  fe  troove  probablement  confondue , 
dM«  les  Anciens,  pirmt  quelques-uns  de  ces  vé- 

fétMX  auxquels  i's  don r.oi.  nt  le  nom  de  confoude 

ffifmffytmm) ,  en  fuppofant  toutefois  qu'ils  l'euf- 
comne  t  eUe  jouillbié,  fl  y  a  un  ftcb  eo  i 
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d:ax,  d'une  cr'a-nc  réputation;  elle  tft  peu  em- 
(  lo/ee  aujourd'hui.  C.  Bauhin  foup(onne  que  ion 
n  -Ha  lui  vient  do  mnt  altemand  émuM»  qoi  igojfie 
certaines  mabdictde  la  gerge^  toone  ieTqmttes 
on  employoii  la  branelle* 

On  a  ^outé  plolîeun  erpices  i  ce  genre ,  qui , 

la  plupart ,  me  paroilTent  rentrer  dans  le?  n«  n- 
breofes  variétés  du  piu  iclU  vul^arit  Lam.  IlluUr. 
tab.  J16,  fip.  I  ,  &  du  prunelta  laciniûta  ^  fi^.  t. 
Ces  deux  efpèccs,  ^ui  ne  paroiflent  d'abord  que 
co;nme  vari.tss,  pmfqoe  la  première  oflFre  égale» 
ment  dts  feuilles  laciniées ,  ont  néanmoins  dans 
leur  calice  un  caraâsre  qui  Ls  diftingue.  Dans  la 
première,  la  lèvre  fipérieure  du  ciiice  naroit 
comme  tronquée.  Se  laide  â  peine  l'apparence  de 
rrois  arêtes  irnpercepribles.  Dans  lafeceode,c«tM 
même  lèvre  eft  large ,  â  trois  lob^s  courts,  attoo- 
dis ,  furfflontés  d'ooe  petite  pointe. 

La  première  varie  dans  fes  fleon  Mandies  o« 

roiigeatres ,  dans  fes  feuilles  prefque  ç;!a  rts , 
quelquefois  plus  ou  moins  velues  ou  parfemces  de 
poils  roidcs ,  -.i:\fî  que  les  tiges  8e  les  calices  i  les 
feuilles  tupcrteures  entières,  dentées  ou  lacinÛca* 
Pontedera  dit  en  avoir  obfervé  une  Variété  SU 
montSalève ,  à  fle.ir$  jaunàtrea*  ToateSCOt  tad^ 
tés  tienneni  aux  localités. 

La  feconde  efpéce  oAe  dant  lîn  fcms  h  mène 

variété  de  couleurs  :  elle  tient  le  milieu  entre  la 
b-uncUe  commune  &  celle  à  gran  ies  fleurs  }elle 
redemble  à  cette  dernière  par  fou  calice»  i  l'aotre 
par  fon  port.  Ses  feuilles,  lurtout  les  rupériemcf  j 
font  confia mment  découpées,  un  peu-biaiuMtfes 
&  pubefcentcs  en  deflbus. 

La  brutielle  i  grandes  fleurs  (pnauUa  vdearis, 
var.  parolt  devoir  fermer  une  efpèce  diftinâe 
par  fts  fleurs,  au  moins  une  fois  p'ui  graiules  que 
dans  les  eipèces  précédentes  1  par  fa  coroUe  ren- 
flée au  deflons  de  la  lèvre  infénewe  i  par  la  lèvre 
fupérieure ,  coudée  vers  le  nOieii  au  lieu  d'énii 
droite ,  &  qui  devient  elofsparalMe  1  la  lèvre  in- 
fi  rieure.  La  lèvre  fupérieure  du  calice  eft  à  rrois 
lobes  mucronés  ;  les  feuilles  peu  ou  point  décote 

Cées ,  quelquefois  munies  dHOottlettes  à leav  hA» 
fgéteoieot  pileufes. 

f .  BatTNUXi  â  peciBet  tevci.  Mnaul'a  jMivf- 

fiora.  Poir. 

Bnmtita  felH»  «wM-lMteolatis  ^  gUhris ,  fiàde»' 

tatis  ;  fpicâ  ftifi'i  ,  fo-î'us  vix  ô'aÛtiu fiiftmuièët* 

Poir.  Voyag  en  Batb.  2.  pag.  188. 

Si  les  plantes  dont  nous  venons  de  parier  dfli* 
vent  être  diftinguées  comme  efpèces,  odie-ci 
doit  avoir  le  même  privilège  { elle  fe  rapproche  de 
la  fuivante  par  fes  feuilles ,  de  la  brunelle  laciniée 
par  fes  calices,  A~  la  I  runeîlc  commun?  par  fon 

Krt.  Ses  lises  font  peu  raroeufes ,  l^érement  pi* 
iTci  veit  leu  (bminer,  lanies  4e  feuilles  péao> 
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iées,  ovales-lancéolées ,  i  peine  dentées  «  glabres 
i  leutsdeux  Faces ,  longues  d'environ  tiois pouces, 
fur  un  pouce  &c  plus  de  large  i  les  pétioles  réflé- 
chis ,  longs  d'un  pouce ,  à  peine  pileux.  L'épi 
ti\  cylindrique,  obtus,  accompagné  i  Ta  bafe  <Je 
lUttxloi^ues  Teuilt  s  feifi les,  lancéolées;  ies  brac- 
tées coloré  ,  dargiis  ,  ciliées,  macronétrS{  les 
CSdîces  pileux;  la  lèv  e  fujijrienre  à  trois  tobus 
courts,  à  uois  petites  pointes.  La  corolle  eft  pe- 
tite ,  purporine;  i  peine  pins  toog—  que  les 
bradiées. 

J'ai  tecueilU  cette  planre  fur  les  côtes  de  Bar- 
baiiei  elie  a  été  trouvée,  fuivanc  M.  Decandolk  , 
â  Ifonunoctocf  pac  M.  Lhecttieu  ^  (  K.  v.) 

6,  Bromblu  ovale.  BrwuUit  tmué,  Heit.Pir. 

Brune' lu  cuule  rarnofijjîmo  ,  fol'.ii  wato  lancto- 
latitf  dtntatu  ,  oi>t.Jni  Jpic:s  0\Jto  oii/ongii.  (N.) 

Cette  efpèce  eft  fort  grande  i  Tes  tiges  prefque 
glabres,  ptotond  ment  cannelées;  les  rameaux 
nombreux  ,  étales  i  les  feui.les  petiolecs .  larges, 
ovaies-lancéo  éesa  un  peu  obtules ,  lach  ment 
dentées ,  glabres  «  vertes,  plus  pâle*  en  deifous } 
les  épis  courts ,  ovales- oblongs,  obtus,  plus  élar- 
gis a  leur  pariic  inléiicure;  les  flcurs,  ainfi  que 
Us  bradées  ik  l.s  calices,  d'un  pourpre-toncc  ; 
b  lèvre  fupérieure  à  uois  lobes  courts ,  mucro- 
aési  U  cofoUe  à  pcim  uoe  fois  pliis  longue  que 


Cette  plante  croit  dans  l'Amériaue  fcptenrrio- 
nale.  On  la  ciikive  Mi  Jaidin  des  Punces  4e  Paris. 

*  Efpieêt  inteufii  ou  varihit. 

*  PnmtUa  (  penfilvanica  )  ,  foliis  petiolatis  , 
0val0'laHctoùttit  «  iffi  dentatu  ;  caluis  lahiit  tquu- 
UiuM  ifyftriw  tnautta»  tn*rifi<itoi  uutU  ad^un- 
éeme.  WiUd.  Hort.  BetoL  n*.  9. 

*  Pruntlta  (  haflaefolia  ),/0/uf  fuhkafiato  ohlon- 
git ,  fcifittii  ,  obtufs  ^  ftitfitniiàiU  ;  ca^U  ndÇctn- 
dtntt  f  itaji  rtptntt  i  cauàs  iéUt  infcriorc  pro/unai 

triUn».  nwt.  Lufit.  pag.  181. 

*  Pruntllj  (bidentata),  pjrvula ,  foliit  fijltii- 
bus,  lintaribus  f  nudio  utrinqui  unûtntatis.  Perf. 
SpiopT.  Plane  u  pag.  1)7.  {iMum.  i»  uBgmifit.) 

*  Prunella  (pinnatifiJa  ) ,  caule  remofo  ,  divari- 
tato  t  gUbroifotiU  pinitMiijUu,  gUbris  ,  infimu  brevi 

0mi$*  Perf.  SjfQopT.  Plam.  a.  pag.  157. 

An  pruntllîi  (  média  ), /b//«i  infiriarilyus  Jt  iuato- 
étmtêtii  ffuptrioribiit  dintatit  ;  calidbus  fumnu*  fo- 

itmù.f  Link.  Annal,  i .  —  Roth ,  Gem.  X.  pag. 

4j.  —  An  prunella  vuigarit ,  var  î 

*  PrmtUa  (  intermedia)»y^«  integrù  fmuaùf- 
qat,  dtaUtiSf  ragofitt  Urtiii  t«Ucû  Ubio  [upenore 
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BRl^n  A  (  Voyei  BRONii  ,  &  maftr.  G«w. 
tab.  ii6,  bruiua  nodifiora  Linn.)  Thunberg,dar« 
Ton  Prodrome  dts  ptwUts  du  Cap  dt  BoMiu-Ejff' 

raïut^  a  meoUonoé  plufieurs  ernbces  oonvellct 
qei  maiwocBt  de  dercriptioa  fnSfime,  8c  qat 

nous  ne  ferons  qu'indiquer. 

*  Bruni  a  (deulla}./»^»  trigOttù,  gUiri$,épk* 

nigrii  i  capituUê  ttmiâaSki*,  Thnnb.  Prodr.  App. 

pag.  187. 

*  Brunia  (  inicrophylla  )  ,  /ofiit  ovatt-tngonls , 
carnofit ,  glai>ru  i  capuulU  termiaalUms  «  roaiù 
iMi*M«w.^l  hinib.  Ptodb  187. 

»  B'unia  (  laxa  )  ,  foliit  trigonis  ,  JtofUaffmfi» 
mtitf  glaori*.  Tiiunb.  Piodr.  pag.  107. 

*  Brunia  (alopecuroides  )  ,  fiMis  trigonii,  aof 

Thunb.  Prodr.  p,ig.  .187. 

*  Brunia  (  levis  )  , /ô/fM  lintariias,  eotmxii^ 
incurvit  ;  CÊfiiiiiiM  turmùutSku.  Thonb.  ProdWi 

pag.  187. 

*  B'ur.ia  (  fuperba),  foliit  trifuttris ,  fifomù. 
but,  tallofo  -  muinmûttê  p  paotB»  ,  tUiW'viîliifii, 
Willd.  Spec.  Plant,  i.pag.  114J.  — OÎaMi.lM. 
Hort.  Cantab.  pag.  if. 

*  Brunia  (  fngaiioides  )  ,  MU»  rrtquttritf 
preftt,  margimt  âSotis.  Willdeo.  ^pec  nam.  i. 

P2g.  1143. 

O^fcrvations.  Quelques  auteurs  ont  admit  Is 
genre  jf4«v{tf  pour  deux  elMoee  de  AnoiM.  (PW. 
Staavia»vo1.V1L) 

BRITNF.LLIE.  Brunellia.  Genre  de  plantes  dico- 
tyledones,  à  fleurs  incomplètes,  dont  la  famille 
naturelle  n'eft  pas  encore  déterminée ,  nuis  oni 
parole  devoir  être  placée  eocrerles  tëfébiaduiOMi 
<V  les  nerpruns ,  &  avoir  éoi  rapports  avec  ht 
cnrjî's  ;  il  comprend  des  arbres  ou  arbriffeiut 
exotiques  à  l'Europe,  dont  les  rameaux  8c  kl 
feuilles  font  oppofés  ou  cernés  i  leedetoièiesffr 
pies  ou  ailées;  ies  fieunaxillaircs^ panicolées. 

Le  caraâète  efléotid  de  ce  gente  eft  d'aivit: 

Un  calice  de  quatre  k  fept  divipons  ;  autant  it »- 
vairet ,  tntourit  d'un  difque  irais  y  point  de  eoroUt; 
huit  à  quatorze  élamtncs  ;  des  capfuleS  éKttl^0tl$ 
à  une  logt ,  d  unt  ou  deux  femences. 

Chaque  leecofist 

1°.  Un  cdUce  divir<é  en  qiutre  ,  cinq  ou  fept 
découpures  ovales  «  aiguës,  redrefliées,  peitt- 
tantes. 


»*.UMMf«tf»aillei 
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9*.  Des  Staminés  en  nombre  double  def  «Kvi- 

fions  ilu  calice,  inférées  fur  le  difque  épalfl  oai 
entoure  It»  ovahet  ;  Us  filamens  velus  à  leur  baw) 
les  andièret  teânffêt» ,  i  detfx  loges. 

4*.  Quatre ,  cinq  ou  fept  ovains  libia,  furaioa- 
té$  d'autant  de  ftylcs  fubulési  les  ftigmates  aigus. 

Le  finit  confiée  en  autant  de  capfules  que  4*0- 
▼sires  «  divergentes ,  placées  fur  un  réceptacle 
commun,  à  une  feule  lo^e  ,  s'ouvrjiit  en  dedans 
par  une  future  longitudinale  .  contenant  ,  une  ou 
deux  femences  ovales  ou  oblongues  »  l'embryon 
enveloppé  d'un  péri^tne  épais  &  charnu.  j 

Ohfrrvciions.  Ce  genre  a  d'abord  été  établi  par 
les  auteurs  de  la  Flore  du  Pérou  il  a  été  préfenté 
avec  quelques  modifications  par  MM.  Humboldc 
&fionpland«  avec  l'cxpefition  dâ  plufieurs  efpè- 
tes  nouvelles.  Ils  placent  ce  genre  pris  des  cneftis, 
avec  leCjuels  il  a  de  grands  rapports.  Ces  deux 
genres  indiquent  Texinence  d'une  nouvelle  fa- 
aNlIe,  qui  fait  le  pafTige  des  térebimhicées  aux  ' 
nerpruns.  Cette  famille  diffère  efî'entiellement  de 
la  première  par  la  préfcnce  du  périfperme  ,  qui 
manque  dans  toutes  les  térébinthacées  ,  &  de  la 
feconde  par  le  nombre  des  écamines  ^  qui  eft  tèu- 
foon  double  de  celui  des  ditifiont  du  callc».  Déos 
les  nerpruns  elles  font  «H  OOOllu*  épi  atM  Iw 
divisons  du  calice. 

Eivicit. 

I.  Brumellte  â  feuilles  de  comoclade.  Bnf 

nellia  iifmoctadifolia.  Humb.  8c  BonpI. 

Brunellia  foliii  impari'pinaatitjjbliotis  m*lti»  I 

Humb.  8e  Mopi.  Plaac*  cquiB.  «oL  i.  pag.  an.  j 

tab.  49. 

Arbre  très  -  rameux ,  haut  d'environ  dix -huit 
pieds;  les  rameaux  cylindriques,  oppofés,  com*  j 
primés  vers  les  noeuds  ,  chargés  d  un  duvet  to-  I 
mentent  8r  rooflfettte ,  garnis  de  featHés  opjpo- 
fées,  périolées,  ailées  avec  impaire  ,  compolécs 
d'environ  fept  à  onze  paires  de  folioles  oblon- 
gues, lêfliles,  légéiement  échancrées  à  leur  bafe,  ! 
aiguës  ,  tomenteufes  &  roufTeâttes  en  deflfous , 
munies  à  leurs  bords  de  dents  diluantes,  prefque 
jÇpineufes.'Les  fleurs  font  petites,  difpofées  en 
panicules  auliairesj  plufienrs  foisraminées  pref- 
qtie  pardldiotomiesMecalkepubeftent,  à  quatre 
découpures  ovales;  quatre  capfules  en  étoile, 
ovales  «  élaiHques*  couvertes  de.poils  rottfleâtres*  j 
^  une  feule  fiemeiice  noire, luiTmie,  ovale»  con- 1 
primée. 

Cette  plante  croit  dans  Ics  AndeS  j  an  Pérou.  ^ 
ÇHumh.^  Bvnpl.) 

±.  Brunellib  tomeoteufe.  Bnmeilid  tuuMtofik 
Vlinib.  <r  Boftpl.' 
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polvérutem  s  la  atnai»  du  milieu  failUnt*  an* 
gle  ;  les  fleurs  pMfcellëes ,  diTpoféss  en  pinienlei 
axillaires,  nppoféesj  chaque  pédicelle  accotipagné 
d'une  petite  bradée  i  le  calice  à  quatre  ou  cinq 
découpares  profondes ,  pulvérulentes }  huit  ou 
4a  étftmirck  |  ^aam  on  cinq  ottàtH  pilmx  j 
Mom  ét  ctpfiihs  «taks  j  aiguës,  pubclctam, 
i  une  renie  lege»  cemwwn  «mk  ' 
ovales. 


Cette  plante  croit  dans  1è  royaunie  de 


Saau-Fé 


âeBofots. 

*  Brunellia  (inermi«^)  ,  fo!i!s  irrpT-i-p/r.narli  , 
ttmiijimplicikkfqutifottoinftrrauf.  Huiz.  &  Fay. 

Sfft.  vtgat. -Ptor.  pemv.  ft%, 

C*eft  un  tri!5  graniJ  arb  e  ,  dont  ItS  rameaux  font 
garnis  de  feuilles  ailées  avec  u:ie  impaire,  quel- 

Îaefois  fimplis  ou  ternées;  les  folioles  dentées  en 
.ie.  Les  capfules  font  glabres  &  obtufes.  Il  croit 
«a  Përoo»  dans  les  grandes  fofétss  il  cA  «a  fleur» 
«us  mois  d'aodt  8e  de  fepcenbve.  ^ 

*  BrunclUa  (aculeata  )  , /«fi/V  ahrupie  pînnatis  ; 
faliolii  iiuegtrrimu.  Ruii  6c  Pav.  Syft.  vtg.  Flor. 

ptrar.  peg.  1x7. 

Bien  moins  élevé  que  le  précédent,  fes  tiges  ne 
parviennent  qu'à  la  hauteur  de  fcize  à  dii-huii 
pieds.  Ses  feotUes  font  ailées  fans  impaire}  les  fo- 
lîoles  enoèict  >  les  fruits  hknSén  de  poib  rudes. 
Il  croie  dan»  1«  {îmAc»  du  Pérou.  &  fleurie  dans 
IM       do  iuia  ètÀm  iiiiHf  1% 


BRUNGA.  C'eft  atniî  que  l'os 


BRUNNICHIA 
Cacrtn. 


Bruntiichla  gtaira  ,  fcdndens ,  foins  ohlongo-cor 
éttit  f  acuminjtis  ;  rjurr.ii  mult'ifioris ,  fioribus  ft- 

êwtdU.  Mich.  Flor.  boréal.  Amer.  1.  pag.  «71. — 
Gtfrtft.  de  Proft.  8e  Sem.  t.  ob.  4$.  ^  Dwbat 

Arbr.  I.  pag.  77. 

Faliopia.  Adanf.  Fant.  Nat.  1.  pag.  tyj. 

.  'GeoM-de  piantes^la  fiimille  des  polyeenées , 
dtaUi  MT  Gartner  |>our  un  arbri0èaii  de  f Amési 
jque  y  dont  Le  caraaère  eflisiKiel  cil  d'avoir  : 

Un  eatiit  à  cinq  divifon»^  fwte  4t  S»rolU  i  une 


3  cinq  découpures.  Les  ctannines  varient  de  huit  î 
dix.  L'ovaire  eft  Turmonté  de  trois  Byle*  '•  >'  W 
Succède  une  c  piu'e  un  peu  triangulaire ,  fini 
TahM ^iwne fc ule  kneoce ,  fonteiuierar w fé- 
àuuBnit  WHtA  lattohmeiit  a*kuiemMiilKaMeiM« 


(àffuU  monofptrmt  ^  rtnfirntêt  étM  k4êlkt  ftrûf 

tant ,  agrandi ,  faffmU»  fût  a»  fUommU  mm(rm 

tttux  ,  éljrgi. 

C'ell  un  arbrilTeau  farmenteux  &  grimpant , 
Bont  les  tiges,  grêles,  fliiées ,  s'élèvent  jufqu'au 
fommei  des  arbres  d'une  médiocre  grandeur  «  i 
l'atde  des  vrilles  qui  terminent  les  rameaui.  Les 
feuilles  font  glabres ,  alternes ,  pétiolées ,  ovales- 
oblongues  f  en  coeur ,  très-entières ,  acuminées  , 
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wdIeiM .  pctjtts*  difporées  «n  grappe,  le  tM 
tes  tournées  do  même  c8té.  Le  calice  et 


Cette  tuante  eft  originaire  de  l'Amériqae  Cw* 
tentrîonaie  ;  elle  nous  eft  venue  d'abord  de  IT» 

de  Bnhsma.  M.  B'.fc  l'a  recueillie  dans  h  Caro- 
line. On  la  cultive  au  Jardin  des  Planus.  "biV-i* 

Cecarbrifleaii ,  cnkrvéen  pleine  tene,  Br^on 
multiplie  facilement  de  drageons,  de  tnarcottesBC 
de  boutures ,  peut  fe  naturalifer  dans  le  midi  de  la 
France,  fie  fervir  à  couvrir  ,  comme  les  n.trcS 
plantes  grimpantes ,  les  tonnelles  &  les  berceaux, 
i  mafquer  les  ams,  8e  i  procurer ,  par  fes  fisidies 
nombceafb  flr  toiÂics«  ose  agvÛUe  VMdKc. 

Gen.  tab.  548.  ) 

1,  Brunsfelfta  (  ameticua  ) , /o/m  obovôtis  ^aoi' 
minatls  fPtiioU  îonâùrHusi  coroilé  tmh^nSo^  Smi» 
intfgra.  S<r«i»«  OUêfV.  bowi.  f«9.  90.  ok^ 

fig.  2. 

Ilfintajonteri  cette 

2.  Bruhsfel  ondulé.  Briauftifa  undulcuu  Sv. 

Bnnsfelfia  folih  eVêtoJtiieeâtah  ,  utnnquittM' 
nuatis  ;  corolU  tubo  curvo,  limbo  undulato.  S^ift^  1 
Flor.  Ind.occid.  1.  pag.  ijj.— Andr.  Repcf-bot 
lab.  167. 

Arbufte  d'emrimi  vingt  pieds  de  haut.  Le  rron*' 
efi  foible  >  les  rameaux  rabattus  ;  les  feuilles épir* 
fes ,  pétiolées,  lancéolées ,  ovales  ou  oblongi»es, 
rétfécies  à  leurs  deux  extrémités,  très- entières, 
un  peu  ondulées,  glabres ,  longues  de  iîx  pouces  i 
les  8eurs  blaochitres,  médiocrement  pédoncu- 
lées ,  terminales ,  au  nombre  de  deux  00  tcoiii  I* 
calice  à  dnq  petites  dents  obtufes  {  le  tube  delà 
corolle  long  de  quatre  pouces  ,  cyliodriaiie,  un 
peu  recourbé,  légèrement  pubefcent }  le  limbe  à 
cinq  lobes  arrondis,  ondulés  ,  inégalement  &  pro- 
fondément crénelés.  Le  ftuit  eft  une  baie  globe* 
leufe ,  -de  la  groffeur  d'tioe  petite  pomme ,  i 
loje«  reréca  d'une  icotçe  cendrée. 

Cette  pliwt  cwii  àte  JamÉye.  ^  (Anmi*) 

BRUNSVIGIA ,  vulgairement  giranitk,  C4 
une  e^èce  d'«mariUit4  DWU  o*.  2I* 


bi 
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'  Garid:  I ,  t  une  efpèce  de  bruyère  ( brufc  des  Lan- 
gueiloriens ,  *r/cd  fcoparia  Linn.)  ,  dont  on  tait 
des  bahis  appelés  fcoAou  dt  brufc ^  &,  luivant 
Bomare ,  à  l'ajonc  ou  genêt  épineux  («te  Uoo.). 
Le  tnduâeiu  de  Dalechamp  donne  ce  nom  au 
nr/Ew  teiduuat  Linn. ,  que  de  Ton  rems  on  ap- 
petoit  aiiflTi  iritfaut  d'où  f-ms  doute  efl  vtnu  aufli 
le  nom  de  irufe.  Les  Arabes  nonunent  cette  plante 
euieèet,  8e  les  Italiens  p9if^ttfi  OU  ^ÊÊ-JMtt 

tifce  i]ue  ,  dit  Dalechamp ,  ce  peuple  en  enve- 
>ppe  II  dlaîr  falée  ,  de  peur  que  les  rats  n'en  ap- 
prochent. Pline  &  les  auteurs  anciens  aUfibuoient 
a  cette  plante  beaucoup  de  vertus ,  celle  entr'au- 
rres  d'être  trèwiîurétiqiie»  &  bonne  pour  la  ma- 
ladie de  lapien».  Suivant  le  même  rraduûeur. 
les  Anciens  tt  Tervoiem  des  branches  fouples  du 
brufc  pour  lier  les  vignes.  Il  tire  fon  autorité  d'un 
paOàge  de  Virgile  ,  qu'il  uaduit  aw&  en  uo  vers 
mr-cais: 


VlqiltavDltdic: 


K«t  «M  ttùtm  afptra  rufci 


BRUXANELLI  :  nom  fous  lequel  RKmJ  a  dé- 
^it  &  figuré,  dans  fon  Hon,  malah.  j  ,  pag.  8) . 
pb.  42 ,  une  plante  qui ,  ftloo  lai ,  forme  un  arbre 
fie  la  taille  d'un  pommier.  Son  écorce  eft  aflrin- 
gente  &  •  une  od^r  forte,  ainli  que  les  feuilles. 

f|ui  font  oval^«  aoimtoées  Se  opposées.  Les  fleura 
ont  petites ,  purpurines ,  odorantes ,  difpofées  en 
épis  grêles  Se  terminaux ,  compolL  ts  d  un  calice 
»dhérent,  de  quatre  pétales.'  Se  de  quatre  étami- 
nes.  Le  fruit  efi  une  baiç  à  deux  ou  trois  coques 
monorpermes.  couiWMiéca  par  le*  divifions  du 
(alice.  Ujl^i^  partie  de  cette  defcription  indique- 
foleaflès  bîôi  que  cet  arbre  appartient  à  la  t'a- 
pille  des  rubiacées,  &  qu'il  fe  rapproche roit  des 
féiers  i  mais  on  ne  peut  l'v  rapporter  s'il  a  réel» 
K  quatre  pétales ,  ce  dont  on  peut  douter , 
I  ^  ^  fépaque  où  Rhéed  écrivoit ,  les  bota- 
Qopfoeaoient  fouvent  les  divifions  de  la  co- 
tlUe  avec  les  péta)ei^ 

Cet  arbre  croît  fur  les  montagnes  Sr  dans  les 
endroits  fauvagcs  de  la  cote  de  Malabar.  On  re- 
commindt;  fon  fuc,  mêlé  avec  du  beurre,  comme 
uç  iiniment  contre  les  furoncles.  Son  écorce  pafle 
Pour  diurétjque^  8c  fi»  racines  Toat  cnnioyées 
•vec  liiccèt  du»let  Mems  de  la  fOMBtk 

BRUYÈRE.  Ericj.  Le  nom  latin  de  la  bruyère 
eft  connu  depuis  long-tenu.  C'eft  i'trtik^  de  fhéo- 

ejtafte,  que  Pline  a  rendu  par  «r/«fi*  sinfi  que 
iofcoridr,'   Doit-on  le  regariler  comme  devant 
être  appliaiie  à  des  plantes  congénères  de  notre 
bruyère  ?  Ceft  fur  quoi  l'on  n'ell  point  parfaite-  . 
mon  d'accord»     admettant  i'afficmative  «  que  * 
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■  je  crois  être  l'opinion  la  plus  probable ,  ie  dois 
aufTi  ajouter  que  Verica  d<$  Anciens  appartient  i 
l'erica  aràorca  ou  \  Uîn  â  Verica  muùiflora  ou  vjgans 
de  Linné  ,  plutôt  qu'à  notre  trica  valgarU,  celle» 
ci  étant  bien  plus  commune  dans  les  contrées  fep- 
tentrionales  que  dans  les  pa^s  chauds ,  tandis  que 
les  autres  y  font  très-abondantes.  J'ai  trouvé  par- 
tout en  Barbarie  Verica  arborta  ,  &  je  n'y  ai  jamais 
reooootré  Ytriea  vulgarit.  Pline  &  Diolcoride  af» 
fuient  que  le  miel  recueilli  par  les  abeilles  fur  lea 
fleurs  de  la  bruyère^  d'une  qualité  très-tnêdio- 
cre,  tandis  que,  cher  nous  ,  ces  fleurs  lui  don- 
nent beaucoup  de  délicatetfe  &  de  parfum ,  pro> 
priétéa  qna  pena  4u  e  a'efte  point  renée  «rêtnm, 

A  force  d'obfervations  &  de  recherches,  on  eft 
parvenu  i  diflinguer  au  plus  une  douzaine  d'efpè> 
ces  de  bruyères  Indigènes  de  l'Europe  ,  arbuRes 
élégans ,  !a  plupart  haliitant  les  lieux  incultes  & 
arides  des  fotéis ,  deiiinees  à  couvrir ,  par  leur 
verdure  perfiflante,  la^nudité  des  collines  j  8e  à 
fertilifer ,  par  leurs  débris ,  un  fol  ingrat ,  peu 
favorable  pour  la  végétation  des  autres  plantes. 
Les  unes  (c'tft  le  plus  grami  nombre  )  fe  plaifent 
de  préférence  dans  les  terrains  fecs  &  pierreux. 
C'eft  fur  les  collines  crétacées  des  environs  de 
MariSEtJle  qne  j'ai  nonvé  en  plus  grande  abonv 
dance  ffrtee  nmlàf»rm  ;  mais  d'autres,  telle  que 
Vtrkii  liirjiix ,  ne  fe  rencontrent quedans  les  lieux 
marécageux  i  elles  couvrent  de  vafles  plaints  dan| 
les  contrées  incol^  de  la  Breragne ,  ainG  que 
ï'triea  titUuU .  Birdfice  Jm  lieux  des  Uodet 
meuisr  " 


Qui  auroit  pu  croire,  lorfque  Padmiration  étoh 

bornée  à  ces  jolies  efpèces  européennes,  qu'un 
feul  coin  du  Globe  en  nqurrilToit  à  lui  feul  plus 
de  dens  cent  foiiante ,  dont  on  n'avoir  encore 
aucune  connoilfance  il  n'y  a  pas  w  deini-fiècle^ 
Herman  ,  Bergius ,  &  plus  récemawOf  Thunberg  . 
Wendiand,  An.![^«',  Salisbury,  &c.  nous  ont 
tranfpottes  au  Cap  de  Bomie-Efpérance ,  dans  ce 
riche  jardin  de  la  nature ,  qui  paroit  être  en  par- 
ticulier la  patrie  des  bruyères.  Si  ces  nouvelles 
efpèces,  par  leur  variété,  par  la  grandeur  &  les 
riihes  couleurs  de  !et:r  corolle  >  font  pei  Jre  aiiX 
nôtres  une  partie  de  leur  éclat,  l'expérience  no:  s 
en  confole  en  nous  donnant  l'efpoir  de  ics  acdi- 

un  gram  nonoivoMS  levniatmw,  oa  unb  P*^ 

roilTent  mieux  réufllr  qu'-  n  Fr?.tiC'-  ,  'V^f  ique  déjà* 
le  Jardin  des  Pbuics  de  t'aru  cii  leutLrmt:  bcaur; 

oMp  dana  fta  Ame» 

11  eft  bon  de  prévenir  que  les  Anciens  fe  foec 
fer  vis  du  nom  de  huyirt  (^frica)  pour  plufieura 
plantes  qiii  n'appaftiennenr  pbioc  â  jce  g^nie* 
Ainfi  Verica  prima  die  Clufiui  f  ft  Vcmpttrum  nigrum 
de  Liiiné  i  V/rita  bacctfira  de  Matihioie ,  Vemye:r^m 
filbum  Linn.  D'autres  ont  donné  le  nom  é'crica  i 
quelquet  eipèces  de  vtttànUm ,  au  ci/iaeonài/bUmt 

X*xx  & 
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Linn.,  ^'c.  On  foupçonne  qu?  le  mot  enca  vient 
d'une  exprelCon  grecque  qui  lignifie  briftr ,  parce 
qne  les  Anciens  attribuoient  aux  bruyères  la  pro- 
prif-té  de  btifer  ou  de  difeJ^e  ks  cakuli  die  la 
vellie. 

Depuis  que  ce  genre  eft  devenu  fi  nombreux  en 
erpèces,  on  a  jufqu'alors  cherché  aflez  inutile- 
ment à  le  divifer  en  plufi^urs  autres  genres  afT.z 
naturels ,  affl  r  éterikiiis  pour  évic^  r  l.i  conliifîon 
des  efpèc  s  11  faut  en  excepter  deux  ou  trois  ef- 
pèces^  qvij  font  devemM  nbile  dn  genre  mtn- 

iiefia ,  dans  lequel  Te  trouve  compris  i'erica  Du- 
Ttcii  Linn.  (  'oyt[  et  genrt ,  Suppl.)  Silisburv'  a 
conliciere  Vc  ua  xul^jru  comme  prouvant  iicvi.-rir 
le  type  d'un  genre  particulier,  avant  fes  fturs 
muiiUs  d  m  dfmie  ealict  «  &  les  cloljoiu  Je  la  eof- 
fêtk  adkirtntet  au  réceptacle  «ppojtes  ^t»»  au  mi- 
Sea  des  valves  ,  mais  à  fînterval/e  des  deux  valvts  ; 
il  l'a  nommé  caii:nti.  I  ui  mêmj  a  fenti ,  corn  i,e 
il  i'avouOj  combien  il  etoit  iiunnvcnable  d'en- 
lever fon  iMMii  é  une  efpÀce  qui  l'avoii  donné  â 
toutes  ks  autres ,  &  que  plufieurs  fiècles  avoient 
en  quelque  forte  confacré.  L'inconvénient  eilt  été 
moindre,  en  fiippofant  toutefois  la  validité  de 
ce  nouveau  genre,  de  fupprimcr  la  dénomination 
A'erica  aux  noavdks  e^eces  qui  étoient  venues 
l'uruiper.  Sans  Mononeer  for  U  validité  de  ce 
genre,  nous  ne  nfTons  fciqoe  1*itMKquer ,  pour  ne 
priint  déranger  l'ordre  des  rfpèces  établi  dans  cet 
ouvrage,  qu'autrement  il  fjudroit  reprendre  en 
entier.  Nous  nous  bornerons  même  ^  }iour  le$ 
iddidooi»  à  meotMoner  les  efpèces  les  plus  fail- 
hmet  Sr  les  mieux  connues ,  renvoyant ,  pour  les 
autres,  aux  auteurs  qui  en  ont  trait--?,  flcdentDOOS 
ne  citerons  que  la  phrafe  fpécifique. 

Avant  de  préfenter  les  efpèces  ajoutées  i  ce 
genre ,  nous  ferons  quelques  obrervations  fur 
celles  qui  ont  été  décrites.  Les  fuivantes  font  figu- 
rées dans  tes  ÎUafhatimu,  ah,  187 ,  fig.  i 

vu/garis ,  n".  l  ;  —fig.  2  ,  eriea  ramentacea  ,  n*.  19  j 
—  fig-  î  >  /atM»  n*.  4  î  —  fig.  4 ,  erica  fycopo- 
éiafirum ,  n°.  i  l^{~fip.  J,  eriea  gai  ioides  ,  n".  114  ; 
— Tab.  z88,fig.  t .  tnca  retona ,  n**.  39}— fig.  2, 
HIm  katieaeâta ,  a*.  3 }  —  fig.  3  «  etua  Petiveri^ 

Il  faut  ajouter  pour  fjrnoaynûe  â  Venca  lutta , 
if.  1,  Wendl.  Efic.  pag.  15  ,  tab.  4:  —  Andr. 
Eric.  Icon.  j  à  Veriea  haiieacaia ,  Icon.  Hort.  Ktvr. 
tab.  ziàVeriutmuctfat  o". 6»  Alidr.  Ëiic.  le.  &  le. 
Hort.  Ktw.  tab.  15*5  — ^Thunb.Dtffert.  n«.  76 }  à 

Venca  ptntjphylla  ,  n^.  M,  tnca  urceolaris  ,  Icon. 
Hort.  Ke  V.  ub.  16  :  on  foupçonne  que  \tnca  caffra 
Linn.  eft  la  même  efpèce  5  à  VtrUa  planifolta , 
!»•.  I J,  triea  thymifoUa^  WeodI.  Obf.  pag.  48  }  à 
Ytntm  monloniaaa  ,  17 ,  le.  Hort.  lfe«'.  tib.  2  ; 
—  Thunb.  Diff.  n».  p.  tjh  i  ,  fic^.  i;  IVerica 
tttragàaa,  n».  i8,  Thunb.  Diflert.  n".  j,  ub.  4, 
fig.  1 1  i  ttrim  mmmuaa ,  n».  19,  WcDdl.  Eiic. 
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P^K-  '7  >  C  j  ^  Vtnca  ptrfoluta,  n*.  xn ,  as  tme 
ftrirofa  f  Wi'.ld.  pag.  56;  ,  &  Wendl.  Eric.  Fjfc. 
2  ,  pag.  2f  ,  Icon.  non  A  ton  }  à  Vtrica  tetralix, 
n*.  21,  Flor.  lian.  tab.  81 ,  erUa  iotul  formit, 
Salîsb.  Aft  Soc.  Linn.  Lnnd  6 ,  pig.  }69;  il'en'M 
pubef.tns  ,  n".  ai,  Salisb.  1.  c.  —  Andr.  Eric, 
n**.  60 ,  Icon. }  erica  hhiifiora ,  Cunis ,  Magaz. 
11".  481  ,  le.  $  erica  pubtfcens ,  var.  kiJ'piJa  ,  TMnb. 
Dill.  n°.  61 J  à  Vtrica  a'oittina  ,  W*.  25  ,  tw  m* 
cinea  ,  WendL  F.ric.  }.  pag.  9  ,  Icon.  ;  —  Sall^ 
I.  c.  vol.  6  ,  paf .  i6\  ;  à  Vtrica  fefiliflora  ,  n*.  26, 
tricu  fpicata ,  Wilid.  H*.  39  j  —  Thunb.  Dificri. 
n».  71 ,  tab.  4,  fig.  Il  »  Andr.  Eiic  Icon.}  — 
Wcrndl.  Eric,  pag.  17 ,  Icon.}  i  Veriea  hecaiu, 
1.".  28, Thunb.  Difl.n*.  88$— Andr. Eiîc. Icon.; 
à  Vehca  gnaphjlodes ,  n".  29 ,  Jhunb.  Diff.  n".  7f , 
er'tcj  putchtiU ,  Houttuvn  ,  j ,  pag.  41-' .  wb.  i\ , 
fig.  I  i  â  Vtrica  articula' is  ,  n°.  51  ,  Thunb.  O  ù. 

n".  58  ,  eritA  fHkhtlU ,  An Jr.  Eric.  Icoo.  D°.  51  i 
à  Verte*  ktOMûris .  n".  31 ,  m  erkm  hirék^àal 
Thuttb.  Diden.  n".  J  ;  à  Vtrica  caliciaa  ,  n".  , 
Andr.  Eric.  Icon.  j  —  Thunb.  Differt.  n'.  7U  »  à 
Vtrica  cintrta ^  n*.  34,  Bull.  Herb.  n".  i37i-" 
Flor.  dan.  tab.j8i  —  Cnrtts ,  Lood.  Fafc.  i>ob. 
2f ,  eriea' kmmHet  Nedc  Gallob.  181  {  «rtoi  mouh 
litlii,  Silisb.  Aû.  Soc.  Linn.  Lond.  6,  pig.  ^^9» 
à  Vtrica  au/lralis,  n".  36 ,  Thunb.  Diff,  n°.  86 }  — 
Wendl.  Eric.  Fafc.  9 ,  pag.  1 3  ,  Icon  ;  à  \\rica 
pky/odes,  n".  37,  Thunb.  Differt.  89  j  —  Andr. 
Eric.  44,  Icon.  {  à  Veriea  retorta ,  n**.  39  ,  Andr. 
Eric.  1°.  —  Tnuiib.  O  ffert.  n°.  91  ;  à  Vtrica 
aiitHs  ,  n**.  41 ,  Curtis ,  Magaz.  n*.  440 ,  Icon.  i 
i  Vtrica  ea^tau,  n".  44,  Wendl.  Eric.  Icon.  J 
—  Andr.  Eric.  3^ ,  Icon.  ;  à  Veriea  meianûure , 
tfi.  4f  ,  trita  lyfimachiafiora ,  Salfsb.  Aft  Soc. 
Linn.  Lond.  rt.paî.  ;  51  ;  à  IVriVa  «V/ar/V ,  n°.4-, 
Curtis ,  Magaz.  n*.  4845  —  Thunb.  Diff.  n'.  iç} 
à  V erica  curvifiora,  n*.  49,  erica  fimfiiel^ra  ^DOOD, 
Catal.  Hort.  Caocab.  45  (hm  erita  emrv^era, 
WendL  I,  Etic  9,  pag.  7.  IcotL  St  Andr.  Eric 
n".  40 ,  Icon,  J  —  Sebaf.  Muf.  i ,  tab.  1 9 ,  fi»,  f  )i 
à  I'erica  cerinthoides ,  n".  f  I  ,  Andr.  Eric.  n".  2f, 
Icoii.  ;  à  \  erica  v.'Jcjrta  ,  n°.  fj,  fcon.  Hori.  Kt». 
rab.  1  i  —  Thunb.  Difi.  a*'.  40$  il'cnec  «omofa, 
11*.  S7.  Icon.  Hort.  K^.cab.  18)— TliaBb.I>iC 

n".  JOi  i  V erica  Ma foni,  n°.  ^9,  Icon.  Hort.  Kev. 
tab.  18}  —  Curtis,  Magaz.  306. Icon.;  —  Thunb. 
Diff,  n".  J  y ,  tib.  3 ,  fig.  1  j  —  Andr.  Eric.  n*.  9, 
Icon.  ;  i  Vtrica  PMtnetii,  n".  60»  Icon.  Hon> 
Kicw.  ub.  9  î  —  Tbunb.  Dîff.  n*.  tt  :  Wendhai 
cite  plufiturs  variétés  remarquables  de  cette  ff- 
pèce  (  Olferv.  botan.  pag.  4J,  46  )  j  à  Ver.ca  nudi- 
fiora  ,  n".  61 ,  Smith ,  le.  itied.  r ,  pag.  &  tab.  57; 
a  Vtrica  bruniades ,  n".  63  ,  Aqdr.  Eric,  le,  erica 
capitata,  Thunb.  Diff.  n*.  Veriea  purpura/', 
cens ,  n°.  69  : Salisbury  réunit  cette  plante ,  comme 
variété,  avec  Vtnca  vaguns ,  fous  le  nom  à'trtce 
fjxtitilis  ;  à  Vtrica  medittrrauta ,  w?.  yx,  CurtiSj 
^'>c.  .Magai.  n^.  471 ,  lcon,i  à  Veriem  drvjmida, 
p\  j^,  eriea  tSdiiq&t  IfipO.  Hon.  Keir.  oh.  l^ 
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L'm*M  trhtffkûh ,  n*.  7) ,  «A  !e  hUrîa  aniat- 

UU  f  fi^ui  î  i.iM  \  s  l!Lj1r.itiuns  ,  talv  "S  C  ^'«^t 
Blairu  ,  Surpt.)  L'erua  Daèotitt  appainta.i  au 

g  i  re    r^/<jib,  établi  pfSamb.(l>yi(i(Si|p- 

fUmiiu.  ) 

$.  i*'.  Anthères  à  dtux  vktt, 
*  Feuilles  ternies. 

77.  BauYÀBLB  pourpre  •  verte,  friai  éifeolor. 
Andr. 

£rM«  étitherit  ariftatis,  inclues  ;  flylo  etftno;  co- 
rtUit  tuhulofo-clavatis  ,  calice  auplici  ;  fioribus  ter- 
mîaaHbut  f  ternit  i  /oliis'  ternis  ,  glabris.  Wiliden. 
Spfc.  Plaot.  i.  peg.  1  to.  —  Andr.  Eric.  n*.  «•  k. 

M^la. 

Les  fleurs  font  d'un  pourpre-pâle  ,  verdàtres 
à  leur  fomniet ,  péiîoiiculées  ,  onliniirement  au 
nombre  de  trois  à  l'extrémité  des  rameaui  ;  la 
corolle  longuement  tobnlëe,  en  maflbei  le  flyle 

^failhnt  ;  le»  étarnines  plus  o-irtes  c^uc  la  corolle} 
les  anthères  ariftéts  i  le  c.illce  do  iMe  ,  à  décou- 
pures Ijiiceolées  ;  les  feuilles  terni. \.<.j  ccuites, 
glabres ,  étalées.  £Ue  .croit  au  Cap  de  Boone-£f- 
pérâoœ.  1) 

78.  Bruyère  à  feuilles  deafes.  Erica  dtnSMut. 
Willd. 

Erica  antheris  arlfiatis  ,  inclujîs  ;  fiylo  a^^rto  $ 
eorol'is  luhulofo  'Clavatis  ,  pukejtentibiu }  îorihitt 
axi/Urit-us  ;  fuliit  unUi^,  oUon^  ,  imHtuiàt. 
Willd.  Spec.  Plant,  x.  pag.  ^^9. 

Les  fleurs  font  grandes,  axiliaires,  purpurines  i 
h  corolle  pabefceme)  les  miflles  pétiolées  ^  cour- 
tes ,  ternees ,  linéiires-oblonniies  ,  rudts  ï  leurs 
bords ,  noiiibrcuCes  ,pref»ju'imbîi<juee$j  marquées 
d'un  fil'on  longitudinal.  Elle  ccoh  en  Op  dn 
Bonne-Efpérance.  f) 

79.  BRVTàRB  enfenglantée.  Erica  cnunta.  Ait. 

EricA  mthtris  artfiatis ,  inclufis  ;  ftylo  exfeno 
incuTvis  ,*  calice  finplici ,  glandu- 
iop>-denuto  i  fo'lhui  axillanl>us  ,  verticillatis  ;  fo- 
liis  ternis,  marmite  fcahris,  Willd.  Spec.  Plant.  2> 

Cff*  9(9*  —  Alton .  Hort.  Kev.  u  p«g.  l6«  8e 
on.  Cib.  I  j.  —  Andr.  Eric.  Icon. 

•Les  rs^aux  font  pubefcens  ;  les  fftuiiks  pétio- 
lées ,  temées ,  glabres ,  linéaires ,  fubnlées  (  les 

fleurs  axillaires;  la  corolle  gl  bre^  un  peu  recour- 
bée ,  d'un  roi!ge-vif;  le  limbs.  a  quaue  vle^  oiii'ures 
largLS  ,  un  peu  aieucs;  les  piïdoncules  acco«npa- 
gnés  de  trois  bradt;:cs  >  le»  feuilles  pétioUes,  li- 
néaires* fubulées  »  glabres  «  étalées.  Elle  cioltaa 
Capde  lioiine-Ei^iMice.  1^ 

8q.  BrvtUi  iftoiilM  de  phrlka.  £iiee#A;fi- 
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Eika  Mtktth  etrt0Mbt  hdt^f  fiyh  ite'ipj  ' 
ecrollis  eampan-jLtis ,  ra'ict  farîtm  /(iif/<  rit>:>s  ;  jl^»^ 
ribiu  axillaùius  ,  Hutaatihus  ;  faliit  ternis  j  /îx/â> 
riim  iwétimit,  WtUd.  Spec.  Plant.  1.  pig.  |6i. . 

V'oifine  de  Venca  fexfurij  Willd  n".  -^8,  elle  en 
diffère  par  les  anthères  ariliëf  s ,  non  faiilantes.  Ses 
feuilles  font  glabres,  linéaires ,  trigones,  temées» 
imbriquées  far  fix  rangs  \  les  fleecs  pendantes  > 
axillairef  vers  le  fofnmet  des  nmest»  t  les  pédon- 
cules fdlitaires ou  gém^n^sj  le  ca'ice  coloré,  pref- 
que  de  la  longueur  de  la  corolle  i  trois  btaâées 
vers  le  milieu  du  pédoncule.  Elle  Ciott  ^U  C«p  d* 
Bonne- Efpérance.  : 

8 1  EruyIi^  k  fewiies  den»niai.£nee eicr^ 

foUa.  Ait. 

Ertca  antheris  arijlatis  ,  corollis  ovato  conicif , 

fiylo  mtdio.r'i  ,  foliis  ternis  ovjus  ,  puitfctntibuj  ^ 

Juliiits  alUdis.  Aie.  Hort.  Kev.  1.  pag.  1  j ,  &  Jcon. 
tab.  14.  —  Tbunb.  Prod.  73. 

Les  fleurs  font  dirpofées  en  ombelle  à  l'extré- 
mité des  rameaux  ;  hs  corolles  ovales,  coniques; 
les  anthères  ariftëes  ;  les  feuilles  ovales,  un  peu 
arrondies .  rernc'.s,  pubefcentes,  blanchâtres  en 
deiTous*  les  rameaux  pileux.  Elle  ctoù  au  Cap  de 
Bomie-Ef^érwce.  "5 

81.  Brvyâri  hériflee.  Eùea  hina.  Thunb. 

Eric*  arifUtm,  ttmb  >  tinftHiiU ,  krfpidisj 
fiorihif:  umbtllatis  ;  culice  feaiiv  ,  nuH.  Thunb.  Oifli 
11°.  {6.  tab.  l.  fig.  j. 

Ses  fifoilles  font  temées ,  linéaires  ,  hifpides  j 
fes  fleurs  réunies  en  ombelles ,  longiiitn,  ne  pédon- 
culées  i  le  calice  rude }  la  corolie  giobuieufe ,  lé- 
gèrement velue.  Elle  croit  m  Cap  de  Boiue-Bi^^ 
lance.  Jt 

8}.  BrvyIu  dent  cootem.  EHtm  -UtoM^ 

Thunb. 

Erica  anflata  ,  fvliis  ternis  ,  ovaiis  ^  fcabris  i  fio^ 
rious  tcn  i  ,  Ci'-r^n  ,  fcabris  f  têSti  vUitf»  ^  Ceib- 

rato.  '1  huiib.  Diil.  n".  57. 

Ses  feuilles  font  rudes,  ovales,  obtufes,  un  peu 
veines  »  trois  â  trois}  les  fleurs  glabres ,  inclinées, 
fouvent  réunies  txoii  à  tiMf  i  Vettrëmité  des 
meaux  j  le  caHee  velu  te^téhrét  h  cofollércain^ 

pauuleci  les  anthères  iin  peu  fatllantes.  Bile  C 
au  Cap  de  Bonne-Efpérance.  J) 

84.  BRt^TÂRB  grêle.  Efiea  graeUb.  VeodL 

Erica  antheris  ariftjtis  ,  /fyb  txferto ,  eorollîs 
campanulûùs ,  calice  tolorato  f  laeiaiis  linearibiu  , 
gldbris  ;  fionbus  terminalibus ,  umbellatis  }  faiitt 
^funrnit,  tintarUtu,  glabrii,  aifhf^ }  (ûile  ^jUt» 
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trrimo.  W;il(i  Spec.  Plane  «.pag.  WeBdl. 

Obferv.  67.  Non  Saliiô. 

Ses  tiges  font  glabres  \  fes  feuilles  glabres  ,  li- 
néaires, courtes,  tuifantes,  appliquées  cuntr;:  ks 
tigM}  les  Beurs  dtfporées  en  ombeiks  terntiiules  { 
k  corolle  bbndie  *  cantpanuléO}  !•  caUco  coloré | 
Tfs. découpures  glabics  ,  linéoiCS.  Elfe  Cl^  «n 
Cap  de  Bonne-F.fpérance.  ]^ 

BruyiHf  rude.  E^/îj  firigofa.  Ait. 

frictf  antktris  arifiat'u  ;  eorolii*  campaouLitis , 
giairis  i  f-)to  txfeno  ;  foùis  qiuUnt*  »  puhjccnti' 

èuj  t  cilituis.  Aie  Hocc*  K«v.  1.  pag.  vj,  —  Ad 

•     Villi.  n**.  ij  ? 

Sm  nmeaut  font  légéraneat  vda«  1  Tes  fenSlM 

p  'tiolé  s  ,  quaten  ées  ,  un  peu  velues  ,  linéaires  , 
aigue^j  nn  peu  etalé^-s  ,  munies  à  kurs  bords  de 
l<ings  poils  raies,  glandulrux  à  Uur  fommet.  Les 
fleuts  (ont  difpolé«s  en  ombelles  terminales,  in- 
clinées t  tee  folioles  do  calice  linéaires,  dlâes{ 
trois  braâées  fort  petites ,  caduques  ;  la  corolle 
campanulée  ,  d'un  rouge-pâle }  le  tube  un  peu 
««aini.EUt  croit  sa  Ctf  de  Benoe-Elpéniioe.  % 

86.  B&OTiKI  ¥Sfdc9lée.  Eric»  ^trMUtUu 
Andr. 

Eriea  anthtris  arifijtii ,  ftyh  inclufo  ;  eoroUis 
tylindrieis  ,  fapra  bajln  confiriiUs  /  fioriiuâ  ptndulis , 
vtni^i  latls  ;  foliii  quaurnis ,  pattniikus.  Willden. 
Spec.  l'iam.  1.  pag.  jyo.  —  Andr.  Eric.  Icon. 

C-tte  efpèce  eft  reinirquable  par  fes  corolbs 
cylindriques,  d'un  beau  rouf.e-ecarlate {  le  lube 
TtSecté  un  peu  ao  deflut  de  fa  balè }  les  flcu» 
|Mi James,  veraciUées {  les  feuillei  éuléss.  Elit 
croit  m  Gif  de  BoHK-Erpénace.  1^ 

S7.  BROvitl  de  PiUcifo».  Etka  Ptusifimii. 

Erica  anthtr'u  arifiatit ,  /lylo  txferto  ,  cor^iU  tu- 
hàofoxùmuâ  î  ptribiu  hori^ontuiiius ,  termiiut/Hus ; 
folks  fmurnit  fmùfvt,  timunèmt,§lairù  ;  jmuo- 
nia»  toafcnifiiniM,  Willd.  Smu  Ham.  X.  pag.  370. 

—  Andr.  Eiic.Ic— Wcadi.  Eric  Falc.  i*  peg.  i|. 

lab. 

Ses  rameaux  font  glabres }  fes  feuilles  tris-nom- 
|>reufes ,  encaiïées  .glabces ,  linéaires ,  mucronées , 
•réunies  au  nomiKe  de  quatre  ou  cinq  {  les  fleurs 
leliiatres  ou  géminées  au  fommet  des  ranteaust 
ifOStre  braâées  lioéair<:s .  fubulées  ;  le  calice  di- 
irifé  en  quatre  folioles  glabres ,  lancéolées ,  fubu- 
lées; la  corolle  jaune  ,  tubulee  ,  pieftju'en  malTne  ; 
les  découpures  du  liinbe  ovales,  obcuties,  étalées. 
Elle  «oit  M  Cap  de  Boone-Elpéiiiioe.  % 

.  tt.SMTlftl  vmcrae.  Ericthi^a.  Thnnb. 

»  -  * 
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hris  ;  jlor'thttS  wnhtHatls  ,  \eri[rii:oJîs  ;  caticf  /âi»» 

Lto  ,  gUbro.  Willd.  Spec.  Plant,  a.  pag.  569.  — 
Tbonbw  Diff.  n*.«7.tA.  £.fig«  x. 

Cette  pîanrt;  fe  diflingae  par  fes  corolles  d'ua 
copge^ftie  »  donc  le  tube  ventru  fe  téuécit  iolei.- 
fiUcmenc  en  ane  peinte  ebTttfe.  Le  calke  eft  gla« 

bre  &  fubulé;  les  fleurs  inclinées ,  difpofées  en 
ombelle  i  les  pédoncules  velus  i  les  feuiUcS  gla- 
bres >  linéaires.  Elle  croîr  au  Cap  de  BOBBe-Eipé* 
raooe.     {K.f.inkiri.  Detfriu,) 

89.  Bruyère  jaune-fale.  EHcagUva.  Wcndl. 

Erica  anthtris  ari/latis ,  ^ylo  incbifo  ,  corolU* 
eylîndractis  ,  caBcinis  foUoht  mcmhranactis  ;  fory- 
(ut  axillarioui  ,  vtnhiilatis  ;  foitU  qujwnn  ,  li' 
neûriàiu  ,  giairis  ,  turtUaginto  mucronatU.  Willd. 

Spec.Piaiicft.pi«.  969.— VendLObC^S. 

Ses  feoilles  font  glabres ,  linéaires  ,  quatemé^s , 
«rès-feiTées,  carôlagineuiiBS,  imicrooécs}  les  fo- 
liolm  dn  calice  menwranealës  «  les  leonaxiDasres, 

verticillées  ;  les  corolles  cylindriques,  renflées, 
grandes  ,  d'un  )aune-fale ,  verdâtres  &c  jétrécies 
vers  leur  fommet  { les  découptires  du  limbe  très- 
courtes»  arrondies»  obtuiës.  JElle  aoit  au  Cap  d^ 
Boane-Efpdrânce.  ^ 

90.  Bruyère  de  Corfe.  Erica  corjica.  Decand. 

Eriea  anthtris  arijlath  y  ctnlUt  mvoiéeis ,  ftjla 
Aqualthui;  foli  'u  quaccrnis  quinijvej  ftoriitu  capital»' 
congtjt'ui  ftiut^'  coarâatit  t/it^^^ri*.  Dâcaod. 
Ftor.  firanç.  |.  pag.  677,  te  afuaft.  peg.  M9> 

Cette  efpice  «e  peut  être  confondue  avec  la 
biufète  en  ecbrej  doot  elle  nppcoche.  S:s  r»* 
meaux  font  bUnctiltres,  aheroef  on  oppofés, 

point  hérilTés,  mais  un  peu  pubirTcers  ;  les  feuilles 
glabres,  linéaires,  quatre  ou  cinq  éuremble,  les 
fleurs  réunies  en  one  tête  ferrée ,  arrondie  i  les  pé- 
dicelles  pubefcens ,  accompagnés  de  deux  petites 
braâées»  le  corolle  d'nn  pourpre-vif»  un  pee 
ovale .  i  quatre  dean  touléetf  en  dchoai  l'oeMin 

Velu. 

Cette  ptame  a  été  découverte  ca  CocCe  p» 
M.  de  LabiUardîèn.  b  (^•/) 

*  **  F<e{a!tf  «■  «eaidrr  dir  iiift    dlr  foeriv. 

fil.  Bruyèri  en  couronne.  Enta  comuat» 
Andr. 

En'cd  (  f:\Ç:]çv}trh) ,  anihiris  arifiaùs  ,  fiylo  tx^ 
f-rto  i  corvliis  cy  itnd'^i^ii  ,  (hvatii  ;  j^oribui  nkmt- 
rofîj  ^  vtniciUaiis  f  kori^ontaliius  ;  j'jiiij  odomii^ 
iinearibut ,  gUuuUl»fo-àiiuiaUaùt.  Witkkft.  Spec* 
Mam.  1.  pag-  H)* —Andr.  Eric  lcoo.  gelcee* 
Hort.  Kev.  tab.  6. 

Cene  eipèce  fe  dilUegne  de  X'trica  f^itimUrit 
VÀm.  pai  ien  cocoUes  d'uo  rouge  de  laog,  vesdt- 
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très  a  If  ur  fomtnet  5  elles  font  au  nombre  Ae  quînre 
à  vingt -quatre  ,  d!(|ofees  en  veitkilles  vers  le 
fon-Kvet  lUs  rjriieaux.  les  fuliolci  du  calice  font 
glabres j  verus,  lancéolées}  les  firu^tles  linéaires, 
très^approch^es ,  ghbrei,  longoennent  pétiolées, 
dcittictilies ,  g!an.',u!eufes  à  leurs  bcwd».  EU» croit 
ttt  Cap  de  Bonne-Efpérance.  îj 

91.  BRUvè  E  fleurie.  Er'tca fonda.  Thunb. 

Erica  antht'is  a'ifiaiis  ,  fiyio  inciufo ,  corcllii 
fMtfiê  i  calice  vi/lofo  ,  refiexo  {  forint  ttrmina- 
lAatf  mmkMatiêi  fotiu  quattmis  .  /imtmrièu ,  pi' 
lo/b.  Wûlé.  Swc.  Plant.  2.pag.  «(«7.  —  Tbunb. 
Diff.  n*.  64.  tab.  6.  fig.  I. 

Ses  fruilles  font  linéaires-Iancéolëes  ,  quatre  i 
quatre  ,  pileufes  ;  les  fleurs  difpofees  en  ombelles 
ter'i.inalcs.  Luit  cilice  eft  velu  &  réflethi  en  de- 
hors i  ia  corolle  globuleufe }  le  ftjrle  non  faiiliot. 
Elle  cralt  M  Cip  de  BooMCrpëruo».  1^ 

f .  II.  tuuUiut  i  erhet, 

*  Feuilltt  iparfij. 

93.  Bruyère  à  feuilles  obliques.  Erica  oUi^. 

Efk»  MMihtrU  trifiatts  t  fiyio  inciufo  ;  ■  evf9lâs 

0vat'is  ,  vlfcofti  y  foribus  ttrtninalibus  ,  umbtUatis  y 
foliit  Juioppo/itis  ,  fpi''J**  i  liruaribus  ,  arcuatii  , 
truncjtis.  Willien.  Spec.  Plant.  1.  pag.  57?.— 
Tnmib.  Ditt.  a".  75.  tab.  i.  fig.  |«  &  Icoo.  Uort. 
1er.  ob. }. 

-  Les  dget  fiMit  glabres ,  rudes  vers  leur  fommet  ; 
les  rameaux  prefque  faftigiés  (  les  feuilles  éparfes 
ou  oppofées ,  ou  quaternëes ,  glabres ,  linéaires , 
rrtrécies  en  pëtiole ,  courbées,  tronquées  j  les 
fleurs  en  ombelles  terminales  ;  les  corolles  purpu- 
rines ,  ovales ,  vifqueufes  >  les  pédoncules  trois 
fois  plus  longs  que  les  flciu.  £tte  cioitau  Cap  de 
Boooe-Efpérance.  ^ 

**  FtÊitttê  tmdtt, 

94.  Brayèie  âégame  RHmfarwufiu 

Erica  crifijia  ,  faliis  unis  ^  ovaii*  ,  ittgrit  ^ 
Mn$  it»nlm  umMlMit^fidc^ti*  ;  calice  pstmi, 
vamt.  irilld.  â|iec.  Flam.  z.  pag.  }77.  —  Thunb. 
DUT.  n*.8i*tab.  j.flg. }. 

Ses  rameaux  font  filiformes,  cendrés  &  velus j 
les  feuilles  petites,  glabres  ,  ovales-oblongucs , 
entières  ,  obtufes  ,  ctalées  ;  ks  f\  =  \\r%  inclinées, 
deux  ou  trois  à  l'extrémité  des  {>etits  rameaux  ;  la 
ceroQe  blanchitre ,  ftriée .  globuteafe  1  le  calice 
oaven  &  tacier.  Elle  croie  ae  Cap  de  Boone-El» 
péiipye»  1^, 

^f.  BuvrinB  lOttge  de  (ang.  Erica  ruktm. 
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glairis  ;  fUrihus  umieUêlû  ^jMvfa  ;  e4U(e  lantfO' 
luio ,  hrevi  i  rami*  gt^dâ.  Thonb.  Diff.  n**.  8j. 

Ses  rameatnr  fnm  fjlabtee ,  garnb  de  fenilles  H* 

néaireî-Uncéolé<  î,  gbbres,  er.TÏëre-s ,trè5-couttes,  . 
mar  jjuées  d'un  fillon  d'un  vert-pourpre  ;  la  coroll* 
d'un  rouge  de  fang  ,  globuleufe  ,  de  la  groffeur 
d  uo  graio  de  poivre  1  w  calioe  court  8e  Unc^vl^ 
Elle  cr^t  aa  Cip  de  Boiuie-Elpérance. 

96.  BRUYàRB  iocariute.  Erica  incarwa. 
Thmb. 

Er'ica  crifljta  ,  folils  ternis  ,  ovatts  ,  inugris  , 
glairis  i  ûotikas  umbtjUatis  ,  ovatis  f  eoLti  i/Uegr»^ 

rmms  vtO^,  Tbonb.  DiC  n*.  S4. 

Ses  rameaux  font  velus  )  fes  feuilles  'cUtves  » 
ovales- lancéolées,  entières.  La  corolle  eSoblw» 
gue,  campanulée,  d'un  blanc  de  chair  «  lon^' 

d'environ  trois  lignes;  les  folioles  du  calice  enriè- 
res ,  glabres,  lancéolées,  purpurines,  beaucotip 
plus  courtes  que  la  cofoUe.  Elle  crolt  aaCap  de 
BoOM-Efpérance. 

^  *  ♦  feuilles  quêttnUâs, 

97.  Bruyère  perlée.  Ericamargtntaeea. Ait* 

Enté  tripâu  tMu»  fmtnû»»  trigpHÙf  inregris  t 
forthu  mi^iSt,  tamfmmtatitt  *éiî**  l'i^vno  , 
fubsquantt.  Thiubi  9nct.  7f.  —  Ail.  Hon.  Ke«r. 
1.  pag.  10. 

Les  feuilles  font  redreffées ,  entières  ,  p'.ibre» , 
trigones;  les  fleurs,  au  nombre  de  quatre  a  iniit, 
terminales  &  axillairesj  les  pédoncules  plus  courts 
que  les  feuilles  ,  accompagnés  de  trois  braététs 
Iméaires;  les  folioles  du  calice  fubulees,  élargies 
à  leur  bafe ,  en  carène;  la  corolle  blanche,  globu- 
leufe  ,  campanulrc  ;  les  filamens  plus  courts  que 
le  tube.  Elle  croit  au  Cap  de  Bonne-bfperance.  T) 

98.  Bruyère  pendante.  Erica  peadula.  Wendt. 

Erica  asuktrii  cri^aù*  fyh  huUfi  «  toroUit 
«VMtêf  urnidUs  muUifhrk,  ttrmbÊoMiÊÊfJMbfw 

ternis  quinifve ,  pjabris ,  oh/ongis ,  margint  révoltais  ; 
tamis  peudulis.  Wiilden.  Spec.  Plant.  U  pag.  «81. 
~Wendl.CtbfelV.4i 

S?s  rameaux  font  glabres  8r  pendans;  fes  feuil* 
les  linéaires-oblongues,  pètiolées,  glabres,  obtiJ> 
fes  ,  roulées  â  leurs  bords  }  les  fleura  yp^îh!^*»  » 
difpofées  en  ombelle  au  fonunet  des  rameaux  { lee 
pédoncules  colorés  ,  légèrement  pubefcens ,  ac-' 
cnmpsRr  es  de  deux:  brittées  ;  1;$  folioles  du  calice 
obtufes.  verda très  ;  la  corolle  ovale.  EUe  ctott.att 
Cap  de  Boine*Ei^éraiioe.  ^ 

S.  III*  MdAm  anwifwr. 

99.  BainrUi  ifii  pua.  £riM>!a(|Ma.  JU4 
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*  Mriem  malurit  mtnieu  ,  «xfinis  t  ftylo  t»fau  ; 
eorûtti*  campMuUtit ,  ealiee  coforatc ,  imMcûto , 

brcviorihus  y  foribus  tenus  ,  :errriinjlii>::s  ;  follis  ter- 
ttis  f  lùuari'trigonu  f  glaSrit ,  /ex/ariàm  imbricMu, 

WiUden.  Spec  Plaor.  2.  pag.  |8o.  —  Icod.  Hoit. 
Ktv.  ub.  1 1. 

ToDte  U  plante  rft  glabre  ;  Tes  feuilles  tecnées  » 
dHpofSesfurfoiangs,  un  peu  épaifTet.  ImMref, 
trin  'ne'.  ;  les  fleurs  bl.mclîev  ,  réunies  trois  par 
trois  à  l'extrémité  des  rameaux  i  les  folioles  du 
calice  concaves,  arrondies,  un  peu  aigui;»,  plus 
sraoJes  que  la  corolle  campanulee  t  quatre  brac* 
MM  fur  les  pédoocoles.  Elle  croit  au  Cap  de 
Bonoe^rpéraocA. 

ICO.  BrotIm  i  fedilcs  dU  Snce  i«r^f«. 

WendI. 

E'Ua  anikeris  miaids  ,  inelufi*  ;  coroUJ  ovata  , 
calict  colorai»  ucti;  forma  lunbcUato-corymnofit } 
foiiis  lituari'trigoiût ,  margimg  unilagintis.  VVilld. 
Spec.  Ptanr.  a.  pag.  ago. — IcHwclCtv.  tab.  19. 
—  WetJdl.Obf.tab.4i. 

Ses  feuilles  font  trigopes ,  linéaires  ,  aloii£;ées , 
mucronéss ,  cartilagineufcs  à  leurs  bords  ;  les  Àeurs 
nombreufes  à  l'extréinité  des  rameaux ,  en  corym- 
bes  ombeliés}  les  pédoncules  cdorés,  légéreoiem 
ciliés  «  mttnii  de  de«  bnOéN }  (et  folioles  <hi  ca- 
lice purpurines  ,  ciliées  ,  ovales,  arrondies;  la  co- 
rolle ovale  ,  de  ii  iongut  ur  du  calice;  le  tube  cou- 
kur  de  chair  j  Us  decou;  un,",  du  limbe  purpu- 
rines, ovales  t  aiguës.  Elle  croit  au  Cap  de  Bunne- 
E^pénoce.  1^ 

lot.  BavTàRE  de  Banks.  ErUa  Bankfii.  Ar.dt. 

Eriem  mtkeru  madcis ,  exftnh  ;  eoroffi  eylin  • 
mricà ,  limbo  revoluto  ;  calicinis  foUolit  coloruiit , 
obiongis  ,  obtufis  ,  braileutis  ;  flortius  ftffilibuM  , 
minuiiJ  ,  ttfminulhui  ;  foliis  ttmù g  lÙUtrUm»  , 
ftairit,  vtëù,  WjlUl.  Sp*C.  PlaOt.  1.  p«g.  )9f 
■Alidr.  Eric.  Icod. 

•  fiss  tiges  font  rameuses  9e  tombantes}  lès  feuil- 
les eocaiTees ,  droites  t  redrciTées ,  linéaires  trigo- 
MSy  aiguës;  les  fleurs  felTili^s ,  folitjires  nu  gémi- 
Oées  i  l'extrémité  des  rameaux  j  les  folid  s  du 
calice  d!un  vert- jaunâtre  ,  obtoneue$«  obtufes  , 
accompagnées  de  bradées  de  même  couleur  ;  la 
corolle  cylindrique  ,  d'un  vert  jauoâtre ,  une  fois 

Elus  longue  què'  lè  calice,  un  peu  ventrue  i  (a 
afe  {  Tes  décinipures  réfléchies  en  dehors.  Elle 
croit  au  Cap  de  Bomie-Erpérance.  J) 

101.  B.iUYâRE  de  Sébi.Erieafebar,^.  Ait. 

Efka  muStrU  muticis ,  exfetis  ;  corollà  ciavati  , 
inav^êfi i  «ÊlhMt  fbHoffs  fcariofis,  obloagis  ,  ob- 

tufîs  ,  bQicleutis  :  fo,  uj  /<  n  'a  ,  ttrmtnatibus  ;  foliis 
ttrnU  f  ùntaribus  ,  J^uurrvfo-'patMtib^s.  Willden. 

Speci  rhM.4(P8.  s^.— Ocm.  M.||otc.  GMb 
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4;.  —  Icon.  Horr.  Kev.  tab.  10,  —  Seba^MaT. 
I.  pag.  il.  tab.  II.  fig.  4. 

La  defcHpdoD  que  Bergiu«  a  doiHiée  de  cens 

plante  convient  ties-biLti ,  d'jprès  Wi  I  lenor ,  i 
c>-ctc  cfpece  ,  mais  non  la  fynonyinie  &  le  nom 
d'ericj  HLkentiii  Linn. ,  à  laquelle  il  la  rapporte  : 
ce  n  cil  pas  non  plus  W'ica  Petiytni,  Elle  M  ditti» 
pue  par  les  conMles  purpurines,  courbées ea  fotM 
de  m  (T:ie  ;  les  découpures  du  limbe  droites,  ob- 
tu  es  i  ks  découpures  du  calice  fcarieufes ,  oblott< 
gucs  ,  obtufes  ,  en  carène  ,  accompagnées  de 
braâéts  i  les  fisuiUes  linéaires ,  éulées.  Elle  croît 
au  Cap  de  Bofwe>Efpérance.  f> 

lOj.  BRUYÂaE  monadelphe.  Erica  moiuitlfiu, 

Wrie*  tnthefît  mntich  ,  exfertis  ;  corolld  cylin- 

drico-ovtJiâ  ;  caucinis  fo/iolts  coloraiis  ,  oblongit  ^ 
oitufis  ,  braâtatit  i  fiohhus  ternis,  terminalmu  i 
folio/it  ttnU» ,  .pèi^lft  ,  adprrffo-ertclis.  WtHdCB. 
Spec.  Plant.  X.p^  396-  —  Andr.  Eric.  Icon. 

On  la  diOingne  i  U  forme  de  fa  corolle  ovale* 
cylindrique ,  â  Tes  c^Uces  d'un  roage  de  ûag, 
leurs  folioles  oblongue^,  obtufes,  accompagnées 
de  braâées.  L:s  filainens  font  élargis ,  médiocre» 
inentMlbérens  par  leurs  bords  i  les  fleura  termina* 
les.  au  nombre  de  trois j  les  feuilles  redrefiiks, 
linéaires,  obtufes «tiois  à  dois.  EUecraât a» GiF 
de  Bomie-EfpényiGe.  1> 

104.  BrotIili  panachée.  EHt»  ^erftaUr^lMk, 

Erica  anihtris  mui'tcis  ,  fubtxferxit  ;  corollis  cU- 
vatO'tubjlofis  ,  glabrit  i  fioribus  peàuncuUtis ,  lermi- 
nalibttt  ;  fitUU  ternis  ^  liaMriius  ^  dtiatis.  Willd. 
Spec.  Plant,  a.  pag.  597.  —  Andr.  Eric.  Icon. 

Ses  feuilles  font  teroées,  linéaires,  ciliées  i 
leurs  bords  \  les  Heurs  terminales ,  pédonculécsi  b 

corolle  prefqut'  cylindrique,  panirhé-  ;  le  tube  en 
maflue  j  Us  ctamines  médiocrement  t'aillaotcs.  Elle 
croit  au  Op  de  Boana^Efpéfaiicv.  ^ 

lor.  BRtrr^B  tianfbarentA.  Errec  ptifiktê, 

WcndI. 

Erica  anthtris  muticis  ,  încltffisi  €onllis  mhult» 
fis  ,  villofts  ;  fioribus  fcfiUhus ,  termiit^tibus  ,  foiita* 
riis  f  f  'liis  ttr.^is ,  ltn<ari'>us  ,  ciliatîs.  Willd.  Spec 
Piant.  z.  pag.  Î97.  —  VVcndl.  Eric.  pag.  7  tab.  I. 

F. es  rameaux  font  très-courts  &  nombreux»  l«S 
ftitilles  troii  à  troi»; ,  linéaires  &  ciliées  ;  lf5  fl  urS 
f-fliles,  folitaires  à  l'extrémité  de  chioue  rjmeao} 
le  calice  très'court  i  ta  corolle  velue,  blanchâtre. 
Tubuletife  &  rranfpareiitie.  Elle  cteâcau  Capds 
Bonne- Efpérance.  T> 

ic6.  BuuYÈRF  d'Aiton.  Et  lia  airon-j.  .\;idr. 
Erica  aiuhcdt  muticis  ^  imlu^  }  corotiâ  kyfocratf 

^^fimifjtirâiu  mMtâtiiifiUitttnUttâiiMriius, 

fêintir 
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frtm'^trtHh.  WTIÎJ.  S^.  Rsnr.  t;Mf.  xA  

Andr.  Eric.  Icon. 

Cette  efpèce  eft  remarquable  par  fes  fleurs  prcf- 
que  fcmbljblej  \  celles  du  jafmin.  I.e  tube  vif- 

ÎucMx,  line ,  d'ua  rooge  de  faogs  le  limbe  blanc , 
quatre  t^éciiiipures  pUtnet,  gnadM^  ovales,  de 
Côoleur  blanche  ,  aiguës  &  un  peu  recourbées  à 
Vnr  Commet  \  \.%  feuilles  courtes,  linéaires^  mé- 
dione'-itrt  rcdrefliéet.£tttciolt«iGted*Batioe- 
tipeiance.  T) 

107.  Br  vYàu  à  flena  aaiUnns.  £nc«  aàlU- 
fit,  Thuob. 

_  Eriea  mattca , /»;//«  reiTtlf ,  trigqnis ,  glairisj  fo- 
rîhs  racemofis ,  gMofs  f  mmt  umtm^  Tluiiib. 
Diff.  II*.  10. 

Set  figes  font  gimiet  de  rameaux  tomenteox  8c 
de  feuilles  gijbres ,  trigones)  les  fleurs  pédoncu- 
jées ,  difpoiées  en  grappes  ou  plutôt  folitaires  dans 
raiflelle  des  feuilles  »  la  corolle  petite  &  globu- 
kuléi  lei  andières  &  le  ftyle  non  failbuN.  Elle 
cy^olc  «I  Ctpde  Bonne-Efpérance.  1^ 

♦  *  Feuillts  quatre  par  quatre  (f  plus, 

108.  BauviRE  élégante. puUketla.Thxxvlb. 

.  Erk4  «fukvù  muicU^  iiuUf$i  fiylo  exftrto , 
*V9ttittiAuhf0-e*ll9mu^  *t  eatieihus  glabrls;  fto- 
rHas  aitUlaribus,  vtnkilLih ;  fclîis  fenis  ^  lineari- 
hu,  Willdcn.  Spec.  Plant,  i.  pag.  ïpS»  -»Thunb. 
Diir.  n*.  «4*  tali.  4i  fig»  I. 

Ses  feuilles  font  linéaires,  lancéolées,  difpo- 
fées  fix  par  fix  ;  les  âeurs  axiliaires,  vertidllées ) 
les  calices  glabres  i  la  corolle  purpurin»  ,  léféie- 
Aent  pubefeente ,  tttb«l«e  i  le  limbe  campamilé. 
Elle  cnic  au  Cap  de  Booa»-Efpérance.  "b 

.  109.  BRUYiAB  à  longues  fcuUles.  Enca  W. 
Willd. 

.  Eriia  anthtris  mmtUis ,  inctufit  ;  /fyh  inclufo  ; 
t^r^Uis  pubefcentihut ,  t uhulofo  -  tiavatit  i  iarihiis 
mUitrUat ,  vtniciUatls;  fUiis  fihdexù,  tinttirUHt, 
WÊêrgiiu  canUagiiuit ,  fcairis.  W  i  ld.  Spec.  Plant. 
*•  P^'  Î99 —  Oonn.  Ind.  Hoti.  Canwto.  pag.  42. 
— kon.  Horc  I«  V.  oh.  4. 

.  Eriea  plnea.  WendI.  Eric.  pag.  1 1.  tab.  f  • 

•  $.  ^n'M  (  vefliu  alba  )  ,  foins  finis  tremulsnti- 
hUgiiutmiiUfCMfertît,  actcnuutis  in  petialos  ea- 

pUUntifarihu  tlmMti$,tHUU,  Andr.  Eric,  le 

y.  Encii  (veftita  purpurea),  f!oriius  ai^^ariiatg 
«lavatis  t  purpureit.  Kn\t.E.ùc.icon. 

G«  «leui  plantas  ont  été  réunies  ,  comm:  va- 
riétés, par  Salisburv-  l  es  fl;urt  font  ax-haires  , 
«etticilléesi  la  corolle  droite,  pubefceote.  tubu- 
Wt  4  en  mafliie  ,  blanche  ou  purpurine  |  te 
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lîiéiirei,  rydes  ,  rattilagineufes  i  leurs  bords, 
lé  inies  huit  à  dix  dansU  vatiété  «i  litiéaires,  (é- 
t  récit  s  i  leur  bafe  en  un  pétiole  capillaire,  m 

i)oml)re  de  fix  dans  I  s  vnrié!  s  }  ?>-  y.  EUesCTOU* 

fent  au  Cap  de  Bonne- KfpérAncc.  f) 

1 10.  BKOYiai  à  feuille»  de  pio.  Erita  rint4, 

Eriea  anthtris  mtoUîs,  bulit0s  f  jfy/o  înttufo  ; 
coroUisgbiiri8i,claviito^urvatii  ;  fonhu»  txiUari- 
bus  ,  vertwUkàs  ;  foliis  ftais  ,  //nMrî  •>  Uatuotatîs, 

Willd.  jipee.  Phnt.  1.  peg.  199.  —  Tbiinb.  Diff. 

n*.  K>.  ' 

Les  tirailles ,  d'environ  fix  lignes  de  long ,  font 
linéaires-biKcolt-i  s ,  fix  à  lîx  i  les  fleurs  vertiul- 
lées,  axtilaires:  les  felioies  du  calice  élargies  i 
leur  bafe, pub  lin<aâes>fnbulées,  glabres,  trois 
fois  plus  courtes  que  la  corolle.  Celle-ci  eô  gla- 
bre,  Mmche,  en  nuflue,  obtufe,  courbée,  ton- 
due i  un  ponce.  Elle  cfokaaC^  de  B«oM>E^ 
pérance.  ^ 

m.  B«.PTâM  ypnriae.  £m«  fMfptmtu 
Andr. 

Eriea  antherh  mmtieîs  ,  exfertis;  fiylo  txferf  f 
eoroUi  tukulofâ,  g/airâ  i  fioritms  axitlariius  ,  i  trci- 
ellUtitj/oIiitfenit,  lîneariiut,  Willd.  Spec.  Plant. 
2.  peg.  400.— Andr.  Eric.  koB. 

On  la  difiingue i  fes corolles glabves ,  covrbéeSc 
pufpiirioesx  tabulée»  .nédiocmneot  dbttiee  f«ii 
leur  ronuoet,  ayant  leur  Ifmbe  plane.  Le  caltco 

eft  glabie  ,  accomp.igtié  il  fa  bafe  de'dcux  hrat- 
tées  i  les  fleurs  verticillées  ;  les  feuilles  réunies  fit 
per  MX.  EUe  cioicaa  Cap  de  Beane-Cf^éoace.  ^ 

1 1 1.  BmnHlRB  nSgmtoeJ  Eric*  m»c£um.  Afe» 

Eriea  antker'is  muticis  ,  imlujls  f  eorvlBê  tfRairtm 
cis  ,  hiifi  atienuatis  ;  foriiuS  Urmina/ihus ^  umhtUa- 
lis  i  fotiij  fuiftnis  f  giairis,  Ahattt  Hoit.  Kcw.  l, 
pag.  13, 

Les  rameaux  font  glabres  5  les  feuilles  glabres^ 
en  épingles .  longues  de  quatre  lignes,  médiocre-  ' 
ment  pétiolees ,  fix  t  fix  fur  les  Manches ,  quatre 
à  quatre  (ur  lespetiti  rameaux}  les  fleurs  au  ;iom- 
bre  de  trois  â  fix,  dtfpofées  en  oml^cllcs  lermina- 
lc$}  les  folioles  du  cjlicc  ci!  é  «.  ,  lubulees,  é!ai- 
gies  à  leur  bafe  &  accomp.-.giiees  tit;  trois  braétéef  { 
la  corolle  couleur  de  chair ,  velue  en  dehors  ,  ' 
grêle ,  cylindrique,  rétrécie  i  (k  bifi».  EUe  aeïcsa 
Cap  de  Bonne-Efpérance.  1^  ■ 

II).  BRUYàas  cylindrique.  EHca  eyBiiiriea, 

Eriea  rnucl Cil ,  foliis  quJiernls  ^  irigonis  ,  gW'ris  • 
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Erka  fipj.fiors.  9Mib,A9u  SoeJUna.  LooA. 

vol.  6.  |*jp.  583. 

Ses  Ituiiîes  font  imbii^uées»  rappr*«I>-^es  qua- 
tre j[>ar  qtucre  i  Tes  0eun  Wfininales  j  prefque  fo- 
iiniKs  far  Jes  demiert  rimcaw  1  te$  ibiioles  du 
c4ljn  ghkrai  »  fubniées .  trois  fok  bIm  cconet 
ooe  la  corolle.  Celle-ci  e(t  blanche  «  gulMe^  qrVB> 
diique*  loogue  d^un  demi- pouce. 

114.  Bruyère  élevée.  Erica procera.  WendI. 

EricA  antkerîf  nuuieiti  inclujis  ;  ftylo  txftno  ; 
toroUu  tuiuiofit  fèafiveiuricojîs  ;  Jtoriius  fitf>Jliitit- 
riUf  UrmÎMlihiUi  filiit  quntmis  ,  iineari-trigonts  , 
fuàefitiuitus  f  tuais.  Willd.  Spec.  Plant,  i.  pag. 

F.l!e  fe  rapproche  bcauccuo  de  Veùca  tuhsfiora  ^ 
dont  elle  4iifere  pu  fts  feuilles  redrefT^es  ,  non 
étapes,  bien  moins  pileufes,  u\%onçi,  lin:>afrt:s} 
|ur  les  ôlicesj  acconipagoés  de  folioles  bieo  iro  ns 
oombrenfes  1 1>er  les  decoopnres  de  U  corolle , 
tlèt-obiufes-,  par  Tes  tiges  plus  élevées.  Elle aoît 
au  Cap  de  Uonne-Erpérancc.  T> 

lie.  B&uYi&fi  à  longue  corolle.  EriMcùnJgi- 
«re.  Ait. 

Erica  antfuris  muitcis  ^  fubinelufis  j  tmnttU  cy/tV 
drieit  f  curvis  longllfi'rtii ,  pilefis  }  Umia  nvoiuU> ^ 
âylo  exftrtOi  foins  quau/nis  ,  gUhris,  AitOtl  j  Hort. 

\iOim.  X,  pag.  M»Ât  Icon.  tab.  ii. 

Se»  tijes  font  rameufes  &  pubefcentes  ;  les 
feuilles  quatre  â  «juatre,  glabres  ,  criangabires , 
linéaires ,  un  peu  aiguës;  les  Heurs  à  peine  pédon- 
cnléés ,  foKcaires  ou  ternées  â  l'extrémité  des  ra- 
maux  t  les  folioles  du  calice  ovalee,  obtnfes  ;  Fa 
corolle  jaune  j  pubefceotei  longuement  tubulée , 
courbée  { les  découpures  réflécmes ,  très-obtufes. 
Etk  cmIf  «Gif  de  Boane*ElpénMK.  1^ 

t  lâ.  BnnriiiB  gUlMiileuft.  Crw  ^tmiÊiofiu 

s  ThuDb. 

EritA  mutica ,  folui  qu.titnùs  ^  Untmribus  ,  |^/da* 
iutofo-pilofis  i  fioribus  cUvaùS  j  gUAfis  {  ealteHiU 
■  Ar/5;\:»J.  I  hunb.  DilT.  n».  ji. 

Efpéce  temtfquable  fu  les  Miiii  glenddew 
fli  ttli(«<tiit  dont  tam  ce«wi«  MNcaSces  8e  te 

ftuilies.  La  corolle  cil  clabre  , cylindrique ,  en  maf- 
fve,  «l'un  rouge  de  fang,  tongut  d'un  pouce  (  les 
Iplioles  du  calice  ova'es,  très-caurresi  les  fcuities 
«MIM  à  quacce  ,  linéaires  ^  obtuiiifca,  planes  en 
deffus*  marquées  en  debM<d*qfi  SÊm  profin^d. 
EUectMtavC^deBoBM'EfpécMioe.  1^ 

117.  BROviRi  diaphaiie.  Èriem  tram/pmau, 

Thunb. 


ER  U 

Mm  ttiÊHktiiM  s  ver.  y.  Tlimb.  OK  if.  ]). 

On  la  diftingne  Je  iVr/ci  cerlnihoiJa  à  ffS  ft  ttti 
termêialei  j  prefqne  foliiaires  ;  à  Tes  cojollcs  pis- 
bnS^Uaadiei* diaphanes.  Ses  Ftruilk  s  fomtrieo- 
nee» ywn iyiw»,  c>liées  à  leurs  bords.  Etie 
croit  m  Cip<de  Bbob©^  Efpérance. 

1 1 8.  Bruy  È  RE  ▼entrue.  Erica  ventricofa.  Thonb. 

Erict  antheris  muricis  ,  inclujts  ;  ftylo  înelafr, 
CoroUis  oblongo-ovjiis  ;  jlorious  termir.jlilius  ,  um- 
belUtis  i  foiiii  quéiiernis  ,  iinearîhiu  ,  ciliatit.  Willd. 
Spec.  Plant,  l.  pag.  4:  6.  —  ThoOD.  DtCliP.  jfi. 
t  ib.  I.  fig.  1.  —  Cunisj  Magas.  3J0.  Icon.  — 
Andr.  Eric.  IcoQ. 

Ses  (euffles  font  rAmles  quatre  i  qnatae ,  l»> 

néaires  ,  ciliccs  i  leurs  bords  ;  les  fleurs  terrr.iru- 
lef  ,  dirpofëes  en  ombt  lU  s;  les  corolles  ghbrej, 
purpurines,  ovales-oblongoe*  ,  ventrues  1  1rs  lu- 
mines  .  aiefijaue  le  ftyle  ,  renfermées  daï»  la  co« 
rolle.  Bile  cr^  tu  Cap  de  Bom^El^iéfaMe.  1> 

tip.  BRVyàae  ampoule.  Eric*  amfiÊtUut, 

ErUd  anthtrÎM  mutîcis  ,  inclujis  ;  ftylo  exftrto  f 
coroUis  firiutit ,  baji  glûéofo-ovuii  ,  Jupcme  cjit*' 
éraetis  ;  fiorihus  urminalibut  ,  umbcÛatit  f  fariis 
quMrms  ,  linttrlhus^  eUtStit ^  r^xis.  WiHÎ.  SpeC 
Plant,  i.  p  ig.  400.  «Cartis,  Magaz.  905.  kMi. 

Elle  diffère  de  la  ptécédeote  par  (L'S  feuilles  » 
lin?  foi-  plus  courtes  &  réfléchies  j  par  les  calices 
t olofwS ,  aii  fi  que  les  br  !(ftées  très-courtes ,  fituécs 
à  1.1  baie  des  pédoncules  j  par  le*  corolles  iVi  n 
pourpre-clair,  travtrlees  par  des  lignes  plus  fon- 
cées} le  tube  ovale  Sr  globuleux  à  fa  bafe,  pois 
rétréci ,  cvlindrique ,  très^aloogé  à  fa  partie  fupé- 
neure.  Ell  le  croit  au  Capde  Boane-Erpéteoce.  \ 

lio.  BAUYàRB  à  featUe»  reoottiiïécs.  EriM  âi- 
Veodl. 


Eric*  aiuhêris  mutich  ,  exftrtis  ;  ftylo  txftn» , 
etfoUit  eamfMulMit  /  formas  ttrmimmiihtu  ,  capi- 
tulit  ;  fitiiié  (puiiêrm*  ,  imtMtvi*  ,  cUùttis.  WliHMh 
5?pec.  Plaat.  1.  pag.  4C7.  —  Wanti.  OMl  4> 

Cette  efpèce  •  d'après  ^ITilUanoir  ,  quoioue. 
très-rap^rochée  pat  fon  port  de  Vmca  tmpa'ifoùa, 
tn  «Ijfterp  pir  ftî  feuilles  lîncaiies  ,  refourbéct, 
tiiipolées  quatra  à  quatre>  ft^mics  de  longs  cils{ 
par  fes  flears  IMMW«  en  têtes  épailTes  j  par  fts, 
anthères  motiqyirs.  Eltak  ccoSt  aa  de  Jkttiifr& 
pérance. 

111.  Bruyère,  mufcari.  ErUa  mufiMn..Axièf. 

Eric*  aitthens  mmtrcis  ,  tnclufis  ;  fl^lo  iueivfi  ; 
co'vlUs  ovMis  ,  fuhctUiigonis  i  c/Ucinit  foliolis  lai^' 
ctoiaiis^  ÏMttgerrimét  s  fioniut  ttmùmiiimi ,  M^' 
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WiilHen.  Sftc,  flanc  i.  pit*  fO^^AÉlr.  EiJc.  : 

Icon.  i 

Ses  fenîllet  font  ghbm.  liinéair"?»,  tnçone»  $♦«$  ! 

fleurs  fc  :iile$.  ,  tt  rmiru  es  j  les  foliule*  itu  calite  / 
tiei  cfi^-èris,  Uii.e«Iers;  ta  corolle  ovjli-oblon- 
giie  ,  i  r,  1  ,ue  tetrjgon-  ,  d'un  |aune-pâle;  le  limbe 
iéflét.bi.  LUe  ctoit  au  Cap  «k  BfMiDe-Ëfpétaiice.|» 

nz.  BRmriRBpftfmiMale.  SMm  rjtmàédii* 

Alton. 

Eriea  antfieris  mut'icis ,  incLJit  ;  fiylo  txferto; 
tontlis  hifpidrs  y  cmpamtûtOHn/andUmiffprmiiiu  i 
forikus  wnbtli^isi  MiU  mÊattnUtf  liatari -trique- 
tris  ,  pubtjcentikuê,  WttM.  Spec.  Plant,  i.  pag.  4 10. 
~  Air.  HorclUv.  5*  pif.  49i.^Clutk«  ilagas. 
iC6.  Icon. 

Seamneamcfourpiibercem;  fesfèuniesminces, 

l'n^airei  ,  triai. guiaires  ,  pubelceMcs  ,  quitre  à 
quatre  i  les  tetiilics  droités ,  péiloncuiecs  ,  rongeâ- 
très ,  la  plupart  trpis  à  troii  i  l'cnrémire  des  ra- 
oxaux  )  les  fo)iol«s  4u  calk»  ceiines  »  lancéolées  « 
colorén«  TerJltret  è  leur  (bmoM»}  la  corolle 
parulée',  infundibuliforme  ,  munit  poi!s  trèï- 
Courts  i  les  découpures  du  limbe  droites ,  ovales . 
tlon{^ées ,  afgaël.  Elle  cf^  ta  Cap  4»  BooM-Bf* 
féraoce.  ^ 
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r'>'!tairp?,rrpfljue  fr(!i!e<i  I*  calice  glabre ,  pi tit ; 
fts  dei.ts  ovjlts ,  un  p<u  obtuf^ti  ia  corolle  blan- 
châ-re  ou  légèrement  parpurioe,  IpdMVMfeil 
aulTi  longue  <)uc  le  calto»,  ovate  j  «a  caipa- 
nuléet  lelIffefitRaiic 

(  c  tte  plante  a  été  tléconverte  à  l'Ile-de-France 
par  CoRNMrron.  Jt  (       iuàtri,  Dttfrat.  ) 

u;.  BruyA&b  i  faBillM  i*  lywfoiê.  Erkm 

fycopoaio/lrum. 

Ericj  g^niiiilibus  indujis  ;  foliis  brcvlbus ,  îmbri- 
CJtis  ,  g'tbris  ;  ramis  fjfci^uLito  -  en  tïh  ;  Soribitê 
fuiftfiÙuM,  urminaUius  f  JôUtariù,  (N.j  Laok 
lU.  tab.  f  g.  4. 

Arfeulle fert  éUgint ,  remafqnable  par  Tes  fèuil» 
les ,  qui  pnewiem  très-fouvent  une  couleur  bleu« 
très  prono.Kéet       Com  pethes ,  Itnéaire5 ,  ^la« 

br«  ,  concaves,  obrufi^  ,  furtcment  imbriq.ifC"  { 
les  tiges  noirâtres  i  l»-*s  rameaux  droits,  alternes  « 
prefque  fafciculési  les  fleurs  prefaue  terminales, 
folitaires,!  peine  pedoovuléesj  glabraa»  petites  | 
U  corolle  courte,  ovale»  médiocrement  campa* 
nuîée;  le  calice  fcarî^ux  ;  Tes  ilécoupures  ovales  , 
un  pou  aiguës  i  les  étamines  &  le  piltil  non  fail- 


BrvtIre  i  grappes.  ErtM  nctnufa, 

£tic€  muitiea ,  foU'n  quattnùs ,  latutoLais ,  vitlo- 
fil  gfiarUiu  ntttmojif  ^  giobops  ;  eatitiitu  tomentofis. 
Thunb.  Oiff.  «*.  47.  tab.  f .  ê$,  i . 

Ses  ti^ps  font  rirnîcs  rameaux  verticîllds , 
velus,  &  d  -  f'juilles  lancéolées  ,  obtiifes,  quatre 


hiipi 


es  en 


i  quatre ,  étalées ,  longues  d'une  ligne , 
iUflbus}  les  fleurs  incarnate*) ,  «lirporees  fur  les  ra- 
meaux en  grappes  un  peu  pendantes ,  ainniçref } 
les  pédoncules  capillaires  &  velus }  Us  folioles  dci 
calice  blanchâtres ,  lomenteiifes ,  ovalt's,  nbtnfe»  > 
ttès  courtes  i  la  corolle  prcfque  g'obulei  fe  i  l'ori- 
fice étalé  ,  obtus.  Ule  croît  au  Cap  de  Bonne-£l' 
pérance.  1^ 

*  Je  place  ici  les  elMces  firivantes  »  ficu- 
fées  dans  les  Ulufintînu,  n  afim  pv  m'affines  <itt 
cataâèm  de  leuis  eeamlnes. 

114.  BauTÈRE  ï  Quilles  de  gaillet.  Eriea  mt- 

Erica  anthtr'ii  inclujts  ,  fiylo  txftrto  ;  foliis  hrevi- 
ha$^  qujwr.ls  ,  g  aifit  ;  fiorihuS  Jtjjltli^ ,  fiiitariis , 
fièttrminjfibus  ;  coroUis  ovato-etmfuasimtti.  (N.) 
Lam.  III.  Gen.  lab.       fig.  y. 

Ses  tiges  font  glabteai  Ibs  nmMwrgiélei*  al> 

ternes)  les  plus  jeunes  courts,  filiformes,  garnis 
d?  fcui'l-î  un  peu  diHantw  ,  côurtes ,  glabres  ,  ob- 
twCes ,  Uoéaires,  c(uatre  à  quatre  ;  Ic-s  âeur^  ittoées 

t««i  pn  iMUnieil 


Cette  plante  croUdus  l'Afrique.  1^  (^./«» 

htrb.  Diifoni.) 

*■  Les  efpèces  fuivaniea  ne  me  font  point  con- 


*  Erica  (cratervxFniia),  Mnfren^^/d/o,  P"^'/' 
tente  ;  tubo  anguftè  obovato  {  mntktnt  for^miaofst 
Salisb.  K6t.  Soc.  Lien.  Lond.  vol.  6.  pag. 

Enca  pubefcens,  var.  ^.  Thunb.  DilT.  u".  61. 

*  Erica  (nrdiAora }a  tattt»  aifrtffu^  ovato.  cu- 
AMte  f  «triUi  Unmin  ptAsfaHU  /  ZuMtf  àrevijpm»  , 

recurvoj  tapfuU  hirti.  Sa'tsb.  I.  c.  pag.  37)«<— 
Enca  fuàt/ums.  Cunil,  Magaz.  n*.  480. 

*Xrlca  (ftrlAa),  antheris  arffiatîty  fiylo  in» 

clufOf  corotlis  ovatis  ;  fioribus  terrrinjlliuj  ,  umtet' 
latis  ifrliit  quauriùSf  liatatibus ,  gùttrit ,  horizon- 

talibus.  WiilJ.  Spec.  Planb  ».  peJi.  ^6iL  -*  Dene» 

Catal.  Hort.  Cant.  pag.  ^f. 

Les  rameaux  &  les  feuilles  font  glabres  1  cei 
dernières  planes ,  obcufes ,  horizontales  ;  qtiatré 
00  cin fleurs  pÂéonculécs,  fîruées  au  fommet  Hrf 
rameaux;  les  pédoncules  glabres,  colorés,  acconi* 

f>açné".  li^  icux  ou  trois  braâets  liiiéaires.  Le  ca* 
ice  eft  elabre ,  vert,  à  découpures  «valw-oblon* 
gu  s,  ebtufes)  la  corolle  rasife»  evalci  lat  lobai 
ovales  &  réfléchis»  les' étaminls  une  fos  pliil 
courtes  que  la  corolle  î  le  flyle  non  faillant.  £11* 
croît  au  Cip  de  BohO'  -Hfptrance.  iony  préten4 
l'av'iir  trouvée  égatcment  dans  Tî'e  de  Corfe. 

*  Eriea  (exigua)*  ««i^  adfrtffot  ovato,  ernuaU! 
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fnto,  caUarîhus  Untan-atunuatls  ^  periearpîo  tfa- 
bro.  Salisb.  KL\.  Sf>c.  Linn.  LonH.  Le.  —  Erica 
puùcfitns ,  Vit.  parv'fiora.  Thunb.  Diff.  n'.  ûl* 

*  Erica  (amocni),  antktns  arîffatîs  ^  fiylo  In- 
clufo  ,  coToUis  companuliitis}  cillce  coloraco ,  viUofof 
fLor'ièui  ax'tlii:r'ihus  ,  VtrtUillatis  ;  foliit  quaicrrJs  , 
linearlouj  ^  villofi  ^  mAr/ca/M.  Willd.  Spec.  FUot. 
l^pag.  i68.  —  WcndI.  Obf.  48. 

*  Ercif  (  mnlîtfiris  )  ,  citlict  qaadnfdo  ;  corolîâ 
Cncart ,  Icvi  ;  tnho  urctolari  ;  H-nbo  recurvo  ,  païen  - 
lifimoi  carfulâ  kirfutà.  Silisb.  Aâ.  Soc.  Lin!».  Loml. 
(L  paç;.  ^TO.  —  Erica  tmpetrifoitu.  ScbtieeW'jgt , 
II'.  12:  lc<>n. 

*  Erica  (pyrolxflora),/ô/»orifm  laminis  cvnté- 
tit ,  caUcc  ovato-cuneaio ,  corollà  biiineari  ;  tuko  u- 
irangjilo yff  htiiio;  cjliariiiuj  lat'e  auriculatit.  Sali^b. 
Adl.  Soc.  Linn.  Lond.  <L  p-ig.  ^fl.  —  Eriia  tri- 
fiora.  \Vi!!d.  II".  42:  iExJifis  fynonymis.  ) 

*  Erica  (quadriflora  )  ,  anthtrit  cnftjt's  ,  fiyfo 
i.tc'ufo  ,  (orpl'is  ghhofs;  cafice  reJUxo  ,  cili.ito;  um- 
keUii  ttrminali'^us  ,  fuiquadriforis  ;  foiiit  qutiuniis  , 
lintaribus  ,  ciliutis ;  cault  f  ilofo.  Willd.  Sf  ec.  Pkllt. 

E,b  fs  rapproch?  bîaucouo  de  Vtrica  hergiana , 
n».  j.  —  Thunb.  n*.  81.  ~  Weudl.  Lric.  Fafc.  i. 
pag.  Z2>  Ico»' 

*  Erica  (lateralis)  ,  anihtrîs  criftatit,  ecrellis 
flo'>ofo-campanulatis  :  cjtiiibus  adprt^s  ,  ciliaiit  ; 
foni>us  ttrmiiuUibus  V  ax  l/ariiuj  ^  fecunais  ;  foliîs 
euaternis ,  glui>ris ,  hon'^o/ita/iùus.  Willden.  6pec. 
F'niK.  a»  pag.  380.  —  Erica  ruèeitj  ,  var.  hiimiUs, 
Wen.il.  Liic.  Fafc.  j_.  pag.  Icon. 

*  Erica  (laxa),  crifiata  ^foliîs  quattrnU ,  Rnea' 
TÎbuf  ;  Sori-'Uî  umiti/ati*  ,  gîairis  j  cjlice  ovato  j  ci- 
lia  o.  Thunb.  Prodr.  Suf'pl.  pag.  189. 

*  Erica  (  lanceolata  )  ,  crry?<i/<r ,  foUis  cap'tatii, 
cernuit  ;  foUlt  q..attrnis ,  Ltitccolaiis ,  trcHis  ^  glaèrit, 
Ptfrffon,  Synopf.  —  Erica  cemua ,  var.  lanctvlata. 
Werdl.  dt  E.ic.  Fafc.     pag.  1^  Icon. 

*  Erica  (  caticulata  ),  amhtris  muticis ,  exftrtit  ; 
coroUÀ  fuburctoiatâ  ^  b.-tvi ,  glaird  ;  ^oriius  rama- 
h  um  itririna/Hus  ,  utttbtllatis  ;  foins  itrnis  .  acu- 
minatis  ,  dliatis ,  fubulatis  ,  imbrictuit.  Wendl.  de 
Eric.  Fafc.     pag.  j.  Icon. 

*  Erica  (  tmoillîma  )  ,  anthtrts  arîfiaiit ,  inclu" 
fis  ;  coroUù  minutâ  ,  ohovatâ  ,  oitufà  ,  glabrâ  ;  fiylo 
inclujhf  fioribat  rumuiorum  itrminalittus  ^  umbtlla- 
tis  y  trtSis  &  eernuis  ;  foJiit  tri-qi4ittniis ,  lineari- 
fiiiformibus ,  glabris,  fubimbricatii.  Wendl.  de  Eric, 
i-afc.  (L  pag.  2:  Icon. 

*  Eriea  (totta),  mutica  ,  foliit  ternis ^  oblorrps  ^ 
kifpiais  ;  floriius  ternis  ,  caliciius  eiliatis,  Thuiib. 
Diff.  n'.  £2: 

*  Eriea  (pilifera),  amherit  muttcis  j  foliit  ter" 
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nis  t  glabris ,  mueronate-piliffris  ;  foribuî  termitaff 
bus ,  aggregatis.  Thunb.  Prodr.  Suppl.  pag.  4M1 

♦  Erica  (  fcariofa  )  ,  msitheris  muticis  ;  fcUxs  itr- 
nis  ,  lir.eariùus  ,  glains  ;  foribus  r-tcemofis  ,  camfù» 
ntUatis  y  braëteis  remotis,  Tbtjnb.  Prodr.  iSL 

♦  Erica  (cephalotes),  antheris  muticis ,  inclu/ùi 
Jlylo  txfeno,  eorolîis  tubulofa-clavaits ,  caltcibus  pê- 
befcentiout ,  fioriius  capitaio  verticiUatis  }  foliit  ft-  . 
nis  ,  lir.e^rihut.  Willd.  Spcc.  Plant,  l.  pag.  ^98.  -* 
Thunb.  Diff.  n".  zj. 

♦  Erica  (\tti) y  aatheris  muticis,  inelujts;fiyk 
exprto  y  coroUis  glabris,  tubulafo-clavitis  ,  jiÙMU» 
goiiis  }  fo'ibus  axiilaribus  ,  vertiiillatis  ;  foliis  ft» 
nis ,  rig  dis.  Wiilden.  Spec.  PLot.  1.  pag.  400»  — 
Aiidr.  Eric.  Icon. 

♦  Erica  (lanata),  antkerit  muticis,  inclujis ; fiy!» 
exfirto;  co'otlis  tuiaiofo-cLivatis ,  pabefceatisius ;  fo- 
riifus  tcrmirtaliiius  ,  futfolitariis  ;  foliis  qtuttm'u  f 
Itaeariius,  ViJojis,  imbriottii,  veBis.  Willd.  Spec. 
Plmt.  1.  pag.  ^  —  Wendi.  Obf.  ^  — 
affi.tis  cric*  tub: fiora. 

»  Erica  (  fpuria)  ,  calice  ovato  ,  cttneato;  corollà 
2  8  liteari ,  pubcf  entc  ;  tubo  cylinirico  ,  ttrceoLirii 
Umbo  revoluto,  peric^irpio  obpyramidali.  Andr.  Eric, 
n".  46.  Icon.  —  Erica  culcii*fiora.  Salisb.  AÛ.Soc 
LioiiTLond.  pag.  j^y.  A/finis  prâceâentis. 

♦  Erica  (  ignefcens),  antkeris  muticis,  fuhe*- 
fer  lit  i  corollà  cylindncâ  ,  glabrâ  ,  apice  kirtd  ;  fiyl» 
txftrto  ,  ftonbus  ractmofo-pyrumidalibus  ;  foiiis  qua- 
temis ,  linearibus ,  villofis  ,  patentibus.  Wendi.  Elic» 
Fafc.  8.  pag.  i.  Icon. 

♦  Erica  (  fplendens  ) ,  antheris  muticis  ,  exfenit  ; 
corollà  tubuloja ,  clavatà  ,  pubifteate  ;  fiylo  txftrto  ; 
fioribus  terminalibus  ,  ractmofii  ;  foiiis  quiais  [  luri» 
mifve ,  li  uaribus ,  glubris  ,  obiujis.  Wendl.  de  Eric» 
Faic.  8^  pag.  ^  Icon. 

♦  Erica  (peitinifolia  ) ,  foliis  laminis  ang  fi*- 
ovato-cuneatis  ,  peUinatit  y  calice  rhombeo  ,  fpai^ii- 
Lto  y  corollà  j-7  liueari  ,  intùs  l,snaiâ.  Salisb.  Aâ. 
Soc.  Linn.  Lond.  pag.  1G7.  —  Erica  ctriathoiàeu 
Thunb.  Diff.  n*.  }}. 

♦  Erica  (  inflex  \  )  ,  çntheris  muticis  ,  foliis  qM» 
nis  ,  trigoais  ,  incurvis  t  glabris  ;  fioribus  racemofis , 
ovatis  y  calice  viridi.  Perf.  Syaopf.  l .  pag.  418. 
Eriea  incurva.  Tbunb.  Prodr.  l88. 

♦  Erica  (  globofa  )  ,  antkeris  muticis  ,  inclafis  { 
fiylo  txftrto  ,  corollis  campanulatis  ,  calicibus  imbri- 
cjiis  ;  fioribus  terminalibus  ,  globofo-capitaiis  ;  foliit 
quaiernis  ,  linearibus  cartiliigineo-àentatii  ,  apict 
callofis.  Willd.  Spec.  Plant.  2.  pag.  408. 

♦  Erica  (  fucata  ),  mutlta  ,  foliis  ternis ,  lanito- 
latls  t  glabris  {  fioriàus  racemofis  ,  fecuadis  j  globofit  ; 
Tamis  glabiu.  TbUDb.  Diff.  o**.  9. 
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Cne  fl»  nppro'h?  b.  :iueoap  4e  Vtrkâ  fiapê^ 

Lion.     Rudolp.  Bo:.  Joum.  pag.  i^i. 

*Er!ca  (  criftiflora  )  ,  aiuhtrU  muiUisi  foliis 
Urnis  ,  trigonis  ,  f/abrit;  flonhvt  iimMLitii  .  tali- 

cihjs  tet'^  'viHis  ;  l'rrho  t^.bo  t  iplo  Ivigiort  ,  hjp 
inugro    cjfju/J  Irvi.  Si  isb.  I.  c.  p3(l.  3  JX.  —Erica 

mtiéathen,  Thuob.  DiC      12.  IK»  Liaiu 

Les  effares  d-jnintef  ,pf«(<|ae  nvies.du  Cap 
d«  SotiM-Erpéfaocc,  (ont  niFruioti^i^ei  far  S^tif. 
bnry ,  ma»  fanxlefcrlption.  Qiirl4ues*unes  font 

eu  tivé.s  en  Ai  gl  t^ue.  Comme  tllts  ne  nou4 
Ton:  encore  que  très- imparfaitement  conouis  ,  je 
me  bornerai  à  les  ptéfenter  id  par  ttM  û/af^ls 

phrafe  Ijjécificiuc. 

*  Er/ca  (  fpiculifolii  ),  peduncu'.ls  eiraSeatis  , 
miiet  àmîttr  qutJrifitio  s  conUâ  un  llneari  ,  levi  ; 
tuho  eyathifrrmi  f  ^«drangu'o  ;  filamtntis  muticis. 
Salisb.  Att.  Soc.  unn.  Lond.  vol.  6.  pag.  326. 

*  Enee  (  arperifolia  ) ,  ftliormm  Uminu 

ivs  ,  co  oL'd  lir.<2n-vij\h!à  ,  tubo  fphàr'uo ,  filamtn- 
lis  jApiiu  cilcaratis  ,  ptricurpio  Uaata,  SaJub.  1.  c. 

*  E'-ica  (oxyccifolîi),  caule  decumhtnte ,  fil - 
farmi  ifvlioritm  iaminu  oyat'u  i  conltd  /iiteari-earri- 
pa/iM/ttâ ,  kirfinài  fUamottit  mniias,  SaUsb.  |.  c. 

*  Eriea  (ficcfolia)  ,  foliorum  lamiaU  mutrona- 
1.  c. 

^  Etteû  (frafta),  /MrainDR  tamlnlt  f::jf!s  ;  ewalti 

2-5  /ineaii ,  exrùt  i  tihtjcenie  ;  luho  uuto/ari  j  calca- 
fibut  auruo-autnuatis  j  vaUt  ferrant,  âalisb.  1*  C. 

Elle  fe  ra:  proche  ^eaucolJp  de  Vt-ica  hinj 
Tfiunb.,  dont  elle  diftare  par  Trs  f  t  iiilles  plu»  élar- 
gies à  leur  bafe,  par  fesanthèrcs  linc■ailes^8eoOII 
iiileiiliblLTn'.tit  rétrécies  vers  leur  fommec* 

*  Erica  (  tomeotora  ),  fithram  Ummit  «agtfh' 
Untarîka»,  ttlîte  pitaiujculo  { tOfliâ  iùUM/i,  lOrin- 

Îui  tomcntofà utUtrikii»  bilgu  ^  nmayû»  Salisb. 
,c.  pag.  317. 

*  Erica  (  anriculuiï ),  foliorum  Umîntt  titteari- 

Icnccol^tis  coro'.'à  iiU:K(un  ,  eviiij  p,t^tf(entt i  tubo 
ovato  :  eakartbia  miautit  .  aurietUaribut,  Sitli&b. 

Le. 

*  Erit*  (beltanthemi  folia  ) .  foKh  Htus  g  Umî' 
«fa  p69V0tis  p  pàmttftulis  ;  conUi  Umari ,  utrinqui 

,  fuitfittuti  adiuurihts  longit.  Salisb.  1.  c.  pag.  )a8. 

*£riM  (polytrichiFolia),  eaute  tomeiuojà,  irac- 
tHt  rtmotis,  caiice  bafi  flnsïm  angufiato  ;  eoroilâ 
lÎMcari,  faUariiut  çuMatti.  Salisb.  pag.- 


BRU 


7.1S 


On  U  Aliiigt;e  de  Vcrîta  fevfûria  par  Tes  fl«un 

inodores,  par  la  corolb  oblonguei  le  tube  en 
forme  de  poc  { le  ili^tnate  poiac  pelté  }  la  capCui^ 
pyrîfbnne. 

*  Erica  (tenuis),  cajlt  divaricaio ,  foliorum  Ic*- 
miris  /IneuriiuJf  coroUi  ùntari^  (ampanalaià  ,  ùvi  i 
fi!ar,:en:it  brevifmUf  CûktrAis  6netri'-tMamuis» 
Saiiib.  I.c.  pag.  329. 

*  Eric»  (^lomiflora  ),  M^pnm  Uminis 
cuntatis  ,  t^t«  iréâeU  imèriauoi  c»niU  hUingari^' 
v^fcidâ;  tuko  j'pkàiieù,  eoluribtu  viHi^mîu  SaKsb» 

1.  c.  pag.  350. 

*  Er  cfl  (c:iTdti)folia),  foliorum  laminis  fclofîs  , 
pedur.c.J:i  /o'igis  ;  lO'Oiiii  i'ilineari  f  Icvi ;  tu  o  gio- 
lofo  .flaneatU  ouaicit,  ftriear^iQ  t»ngk  fii^iato. 
Sslisb.  I.  e. 

*  Ericû  (tubercutarts) ,  ccwOêSiuaH,  ttkfir*- 
/is  afperi  ;  tubo  gtobtfr,  iituntms  mutUii  f  peri^ 

carpio  iongt  fiipiu^t  SamV.  I»  C.  ' 

*  Erk*  (  campanolarfi),  muie  fttiro ,  follonm 

laminis  nifuflsi  taroUA  lili'-.ta'i ,  i.a'vpjnu'.u-J 
Uvi f  fldmtiuis  irevi^mii  ^  mutliis.  Salisb.  !.  C. 

Sa  èoffolte  eft  jaune  {  elle  refleinble  i  celle  4tt 
cor.vallafU  maUIit,  Ccft  Vtritm  ttiuùfoiim  des  jiv> 

vîirjiers. 

*  Erica  (blathla),  foribus  glomeratit ,  coroUé 
li  ieari ,  timio  tubo  dim-did  ioMgsore  ,  lûtimiiê  ftmi^ 
orbitu/arièus  ,  fiigmate  lato,  Saltsb.  I.  C.  paf.  Jjl* 

*  Erica  (  leriphiifoUa  ) ,  fuHotu  minute  citiatis^ 
coroilii  liatarif  hmio  iaji  inte^ro.  oiiufo  i  fUamtntî* 

mutiiit.  SaJkb.  L  c.  ^Brita  cmmm.  Thinb.  DMT. 

I.".  4(>. 

*  Erica  (  lavandu!zfo1ia  ),  caule  incano  ,  i-^ûeix 
jaxta  talictMt  carolli  iUîaeari ,  tato  tttrar.guh  ^ 
limho  Uuturvt  ^^Imimuu  infirià  U^fimit,  Salisb. 
I.  c, 

^  Erica  (hunifura),  foîiis  binit ^  laminis  ovtih 

ftrt9,  Sall&b.  t.  c.  pag.  )  )i. 

*  Erica  (corydalis),  fUhnm  lâmtià»  ttutotÊtê^ 

cuntatis  f  lOrolU  h  '.l  .ujii,  lim^  bafi  iuttfim%  M* 
thetis  dorfo  alasis.  5a.:si'.  1.  c.  pag.  33^. 

*  Erica  (az  \-,zïn\'i) ,  foli<}ntm  laminis  tanuo» 
laiit  ;  corollà  lirttar'i  hind  i  aatàtfÙ  H^ftit  ,  §(Ui 

toiii  foriirmnofu.  Slili^b.  1.  C. 

*  Erica  (  Vf  ficuUri5),/l»//fJ  ^tjtcullt  nîgris  ,  cd' 
fptrfs i  corollà  lineari,  vif  ido-pubefcente  {  caîi.rih.t 
paraltelis ,  cuoeatit}  ptricarpio  ferieta*  Salisb.  1.  C. 

P>S-  il-  —  J^'c*  «9ii9euu  HortaL 

«  Erica  (vernicilm)»/»»*  fii)e«f«»  ceffiOI 
iirl  r.enri ,  limbo  neufvc i  tmttrikàt  tmrito^iiÊttliêf 
I  kinii  i  fericarfi9Uw»6Jàlib»i>€» 
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*  Erica  (  Uchnexfulia  ),  fvUorum  taminit  ovali- 
ius ,  pu'>cfceniihus;  coroUà  kilintari ^  iitito  rttarvoi 

*  Erùa  (  If  rigera  ) ,  foUh  iueîdbf  conyl/d  lùtarif 
limio  rtcurvo  ,  ealcaribus  ffr^th  ,  cr.-.kcis  lyrifor- 
miitu  ,  ptncarpio  tamentofo.  Sjlisb.  1.  c.  pag. 

*  Etit*  (  falax)  ,  folih  ûméiê  ,  tmUte  àdfnffo  , 

Jl^gmâte  Uto.  bj.\ii\>.  I.  c. 

*  Erica  (  cumuliflora  )  ,  fafclcuHs  y-ïl  p>rts  y 
ealict  fr.cano ,  coroUà  biliittu'i,  iirii''o  itft  'a'c  ci' 
diato  f  peritarpio  hino^Jtigauue  aagufio,  Saiub.  1.  C* 

*  Erica  (  eentftxfoUa  ),  fafdculis  tr'tfUrls,  calice 
vifii^f  coroUù  bilintan^  âmi»  iafemi  ci/ijio,  ptri- 
twrfi»  Uvi  f  fiigmau  lân.  Salnb.  I.  C.  pag.  } 37. 

*  Efie*  (pecip)ocaefblia),/o/i0rKR  lamiait  /an- 
ttotaV'emua^  f  ftéaaculit  longit  ;  calice  brevi  ^  or- 
Ueitl*rii  epmttà  %-xUtÊtari  ^Jiigmau  aagufio.  Salisb. 

•  *  Erica  (luciiia),  eaCce  minute  cîEato  ^  tucldo } 
conllâ  Uneari  i  ctJeariktu  auricularihus .  inciJo-Ctr- 

*  Erica  (munda),  braSeis  calicièufque  inugerri- 
miitCorollÀ  Unearif  eaUaribus  auricuiàrihiu  ^  cUia- 
tki  ftnievph  Uifi»,  SiUtb.  Le. 

^  Erica  (fabrilis),  foliij  densi  imbricatts  J  a>- 
niU  tintari  ,  ea/iu  vin  hapore  ;  eaicariius  inugef 
Hmtâi  m'uktrit  mimoiê ,  jltiik  Hijmu,  SaSib»  H  c. 

.  *  Elit»  (  4SatASâeitk)ttfolns  Hhu  ,  hngis;  calice 
«««iP-am«M,  eorvUà  trihneari  ,  eakaribut  fertAtis, 
ftricarfio  gLiro.  Salisb.  U  C. 

*  Erica  (  brevifblû), /ô/i0nrfR  laminis  ovatts  , 
Cvroild  lineari^  tnUc*  Ungion  ;  catcaribus  Imturi- 
mtmutû  tfimmiku  0riMit,  SÛttb.  L  c» 

*  Erica  (chl  imydiflor.i  ), /ô//on.w  laminis  line^- 
ribtts  ,  hir/mtit  i  conUlà  biiineari  ,  catice  vi*  ioa^oref 
tjLartkë»  emriaJtrihUf  fimû$^e^  owait*  Satisb. 
1.  c. 

*  Sriea  (felaginifblia),  uude lûmentofo {  corollâ 
"Kntari,  levii  tub»  globofr$  ettkmriha  ùuifimit ,  or- 

•   iicularibêis.  Sdti&b.  I.  C. 

*Erita  (paiMwfa)«/MtaniiR  lamûus  pantm  re- 
éifUtettUi  «inttà  UmM»  i»t$atéiJiUmentis  inviter 

*  Erica  (  ciliciflor.1  )  ,  JûUis  ttrn's  ,  miuLtis  ; 
ealiee  filojiffimo  ,  braStis  dijtia&oi  corUti  Uatari , 
àùtâ,  uuéudrâfptmmh  muiieU,  SêUA,  I.  c 

Les  anhètes  font  très-velues,  preA}ue  didyna- 
«MSi  eUes  root  au  o^obn  à*  quatte^  cuaâin 
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(^tù  par<  !c  'evoic  taire  tanger  cette  efpècc  &  Ui 
iia<(  l«Hanti  s  pami  I  •  tiarUt  pour  ceux  ^ui  lA- 
mtcteiK  ce  dernier  feore^  fi  peu  tiiûuigui  da 
etiea, 

*  Eriea  (  xenUtthemifoU  J  ) ,  fôtiii  umh ,  Umim 
Vataè  iicu-V!!  ;  ca.'ice  hnaio  ,  imbncJbt  j  iOniU 
iiiuari  ,  Unaid ,  tetraadrd.  iiilub.  1.  c. 

*  Enta  (nodfflnn  )  .  foliis  tenùt  ;  eaSce  infà»- 

dihuiiformi  ^  vil'ofijji'no  ;  cool.'d  lincd'!  ,  h:-:j  ^  :(• 
tranatd  i  authttu  brtviitr  JoraminojU,  ÀiiUD.  1.  c. 

p«g.340b 

*  Erica  (  flofcu'ofa  )  ,  calhe  fi'nh'L:to  ,  corclU 
limearif  tubo  attgu^t£mo,  fuptnù  rtpenu,  dtlatet»t 

*  lirica  (  cxilis  ),  foliis  quaternis  ;  calitt  infunû- 
laliformi  ,  gltàt^i  tonlU  UrutH ,  g/akrà,  tetrMf 
drâ  }  fiUmeKÛs  wtadàs*  SaUri».  1.  C  MritMfiAt» 

Thunb.  Prodr.  pag.  71. 

*  Erita  (\»bu\hy»  fouit  Umit,  laminhfLhù; 

^$  «ndrà,  S«|]ttb.  L  C 

*  Erica  (barbtgera)  ,  ca!l:t  IraSeis  îmiricatUp 
prvfur.d'e  quadnfido  ,  barbuto  i  t-oroUd  PHiaeari ,  fia» 
bru,  4-f  undrâ}  filameniif  mutàeU,  Jtyl»  ^^ff^f" 
Jimo.  Salisb.  1.  c  pag.  541. 

*  Erica  (  bruniacfolia  )  ,  foliis  longis  ;  irtSot 
juxtM  calutT.  ,  exteriort  longifimi  ;  coroJld  ûmMf 
bexiindrd  ;  fi.dmeniis  caliarati  u  Silisb.  I.  C. 

*  Erica  (  curmalis),  ptdanculis  b  tvijpmisi  coBtt 
nàmuo  f  udpreffo  i  coroUâ  bi/iruari,  4- j  OMbéi  filf 
mentis  muùcis,  anthtris  lotis.  Salisb.  L  C-  paç.  J4Z« 

«  Erica  (equiletifoiia),/*?//»!  tmù*  ^  M^taU» 
3  -  f  ^oris  i  peduualis  toagiSf  gMritt  tafàU  MlMn^ 
4-^  and'd  }  fiUmentis  matitUm  Stmit»  L  €*-^ ElkÊ 

ariicuLrtj,  HortuU 

*  Erica  (  >Horxflcra),  caffe*  taà  emmet»,  mnBi 

itncisri  ,  Uibj  ampiivrt'crmi ,  d.ithe'ij  poru-n  il^Mêf 
peritûrpw pubrjtcrite.  Salisb.  1.  c.  pag.  if  i. 

*  Erica  (  îtianipuliflora)  ,  cda/e  irtcuro  ,  floribas 
in  axltlis  inCtiruptis  ,  coroita  Unrari  ^  luho  cya:k.' 
formi ,  anihcrit  ta  Jirtum  tre&i,  SaHsb.  L  c  pigi 
544.— £nc«  vtnidUMm,  Foft.  Ptodr.  pag.  ai«. 

*  Erica  (  padibunda m'-fiuCir/-':. 'y  .>  •  /'i 
biiineari,  vifcidâ;  lutow^magéatians  iatù,ejdp' 
lis  t  kinis  i  pericarvio  mîÛM»  s  AftTM.  SsM.  UU 

—  Eriea  aMMiw.  wewlL  £cic;fi(ç,  f.  pag.  j.Ib 

*  Erica  (  fiîiformis  )  ,  hraîît-h  jiixia  ca/ictm;  »• 
roUu  llneari ,  elubrdi  Umbo  teeaivo,  antkeris  tmtÀ 
foramifiofu  ,  fifimU  mt§4»  •  fo^  tgniiâm  SêIA 

1.  C.  pag.  î4f. 

*  Erica  (turgida  ),  pédant u/is  hnvifimit i  artUà 
liaeari  ,  hiriâ  i  tubo  moniali ,  ttltlnhlÊ  ttHt^t 
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•  Erte*  (v  ft'fi'ja)  ,  foUoram  famin'it  inrv^s- 
pêttnùias  ,  iuniorilus  piioj}',  ;  fioribia  fofitjnis  , 
eonlli  y-^  lituari  ^  tubo  cylindrtteto.  Saiisb.  L  c. 

'^Erica  (foccîBora),  foUoram  fam'inh  rccarw 
pêteniibuj  ,  corollâ  4-6  lineari  iidbo  ovtito  ,  p^rami- 
dali  ;  pcricarpio  ovato.  Sallib.  I.  C.  —  Erka  Jtbaru y 

▼V.  A,  viridis.  Aadr.  Edc  n*.-  59.  kao.  -^Erka 

*  Erica  (  folîîcu1aTÎs),/î>/fortfm  hminii  pmtm't- 
bsu  ,forihu3  folitariis  i  conlii  €-y  Unmui  «  iaûin- 
fùnd  i  ntâario  ptinthiformî.  Salîd).  1.  C  -^aHIm 
pttivtria  a.  Ai.di.  Luic.  n*.  If.  Ion.  VtSl  — 
Erica  miLifion:a.  Aodr.  F.iic.  ti".  43. 

♦  Erict  (penk  iliiflora)j  corollâ  hiUncarl ,  calice 
èiéliiài  oSo  fpfurico ,  wuhtris  in  peniJ/lum  con- 

HoraiL 

•  Bnea  (  placetndon  ) .  ft/ih  oha^mi»  ,  eo- 

rotlà  ctilict  obJiHA,  !uhv  ntps.j'  rmi ,  filumentis  fcn~ 
*tm  diluiiitis ,  jiigrtMit  iiii^ujio,  SJisb.  I.  C. 

^  iricu  (  fcjuamscflor:!  )  ,  hraStis  fuprt  médium 
fiiéUMCali  fparjulis  i  corollâ  lintari  ,  calice  trewo  e  ; 
mHtktfit  actatuaulaùs^pérkarpi»  iuti  ovai»,  Siiisb. 

♦  Ericd  (carfîa  ),  ealict  hraScis  imbricaw;  corcllâ 

*  Mrie*  (âeioofâ),  hracitis  fupra  médium  pedun- 
tmti  Jftirf  Uif;  (orollà  tineari ,  calice  longiort  ;  an- 
tAttit  dtufisf  fepto  angiijlo  «  neêlurio  grandi,  Stlt&b. 

I.  C.  jwg.  )49.  —  knàs,  Eric*ft*.  |}*  iooa. 

♦  Erka  (  lafciva  ),  CAlîce  IraMeis  imiricato  ;  co- 
roOi  Bneari ,  calice  pariim  breviore  i  antktrU  à  bafi 
fi,i\.mi>:oj!s  ,  flifiTute  pcltato.  Sllisb*  l»  ^'^Ericu 
MiiricJCJ.  i  lliitiL).  Dilf.  11".  1 1. 

*  Erica  (  ftylofa  )  ,  ptduntiUis  lortgis ,  braSàs 
Jtmtg  tmtiitm ^mfiilk  ;  eanUâ  iùuari ,  cmù\  eparùm 
itm^an  g  mutlufii  ûtkmimdétii  ,  /tritMpi»  ovali, 
Sahsb.  I.  c. 

.  *  Erica  (diofilnsfbKa)^  jMrëf  /tvMr/,  tùrollâ 

hitineari  ,  luctnîis  imbricatis  ,  fiiameniis  ang.  ftljji- 
mii  i  eaUaribus  ex^uift't  attenujM,ferriiLuiM,  Saliib. 
1.  «. 

■*  JF'-.V^'  (  pa''tfîora  ) ,  caule  anguUto ,  foUomm 
iamiTéis  lunaulucQ-cuiuatij  {  cw^Uâ  lineari  ^  calice 
parùm  longiort  ;  catcaHUiÊâ  tlirictJtlStt ,  ftdirù, 
S*li!>b.  I.  c.  pag.  5/1. 

*  Eiiij  (  tegulapfolia  )  ,  foUorum  Uminii  ova- 
iihut  y  pubtjceniibiu  i  earoila  lineari  f  tubo  paritm 
quadrangulo  .  tarbinato  ;  caUaribat  grandHêtS  «  Qfii- 
^uiarihus.  Saitsb.  L  c.  pag.  }f  l. 

*  Eric*  {modaSU),/9Jiifparvh,  denti  imbrica^ 
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tÎM  ;  eonUi  oUintiri  ^  tomentofd;  tubo  le  te  cvara  p 
limio  recurvo  ,  etUtfiSiU  iùuari-tunauâtié,  Saittb.* 
C.  pag, 

reduplicaiii  ;  corollâ  trilineari  ,  holoftrità  f 
ovato,  antheris  hinis.  Salijb.  1.  c. 


*  Erica  (gtauCaXj  foliis  ternis  ,  g.'uucis ,  fut 
Uniis  y  corollâ  triiineari  ,  tx:ùi  io::uà  y  calcariluiM 
fuborbiuàlaribuM.  Satisb.  1.  c.  pag.  3 j^.  —  Autir. 
Eric.  D*»  47*  Icon. 

*  Eriem  (4mrO>  eâëttfUno ,  marginOa*  «mf- 
Jttf  S-lo&Man»  ^ifcido-pub^itmt  i  Hé0 

1.  c.  —  Erica  Eweri.  Hortul. 

*  Erica  (  nar»a  ) ,  caule  kumi/afo ,  fotHs  oitufs  / 
corollâ  9- Il  lineari j  exttu  torulentâi  tubo  cUvato^ 
comprejfo  ;  caUarikiti  Uttgit,  Sllub.  1*  C»  Eriem 

deprejfu.  lîoirul. 

*  Erica  (  faccifiora  ) ,  calice  laie  ovato,  acamina' 
tulo  ;  corollâ  6-8  bneari  y  glabrâ;  tubo  ^lindraceo  , 
calcanbut  loKgiti  Mmtherù  timanint^  vaU/i pâfnl»'' 
fit.  SalUb.  1.  c. 

*  Erica  (c)rlilldriiora),/0/fM  cUiatis  ^  fttit  de» 
compofitiSf  calice  rtcurmio  }  «oroUd  ^  iiatari  ^  gfa^ 
brdf  tubo  cyUndraceo,  caicariim  ènnUm.  Swisb* 
1.  c.  »^£fiMtfirrMifiiia,  Aadf:  Eik.  »%  I« 

*  Erica  (cyrinrflora  ),  caule  reiui ;  corollâ  2- j 
lineari  y  pubefctnu  i  tubo  auguré  eampanula:Oy  Hmùrn' 
breviffiammUt  MitfWM.Saiilb>  fc  c  fê$.  ^fj, 

*  Erica  (Telhiiii)^  ttnHâ  ttHeaH,fui^ 
cenie  ;  tubo  obovatnf  timba  recurvo ,  patent!  f  ealem' 

ribut  longity  argatk  etatâtist  paritm  ftrraàu  SalîA»* 
1.  C. 

*  Erica  ^  cufpidigera  )  ,  ptdunculu  glahris  ;  calice 
ovato  ,  cufpidato  ;  corollâ  1 1*1 1  Iùuari  j  puitfctntt  g 
ii-v.^i  interflitiis  bafi  lantmiâàs ,  aKMIrù  kMê». 
S.iiisb.  1.  c.  pag.  358. 

*  Erica  (bîbax,  flammea),  calicis  fuliolis  imbri- 
catis y  in/cquatibus  ;  corollâ  8  lineari ,  puiefc ente;  tuia^ 
valde  clavato ,  laciniis  bafi  iinbrieatii,  SalUb.  1.  C. 

—  Erica  curvifiara.  ThmSt.  Dîff.  tt*.  fO,      Eriem  > 
fammea.  Horiul. 

*  Erica  (  baccinacfonnis  }j  pedumeulû  mmitféeaii-^ 
iu»i  earùUi  9-10  tineari ,  pabefeenu  ;  lindm  rmifvtt 

patente;  Jilamentis  puhefcentibus  S.ilisb.  Lc*  p.  |59*; 

—  Erica  tubifiora.  Thunb.  DilT.  n".  j  1. 

*  Erica  (  ftagniîis  )  1  foUorum  Lminii  hir/uiii , 
pcdi-nciiis  glu^i:s  ;  corol'A  10-11  ll..eafi,  kiifiié f  ^ 
anilitris  rcciis  ,  fapulops,  Siliib.  1.  c. 

•/ 

*  Erica  i  iongiflora  )  ,  pcJuncuHi  g/ahrit  :  talitt 
recurvo  ,  paicme  ,  bafi  ex^ùi  Ci.;iv.Av  ;  coruUà  t9-X0^ 
iineari,  puiiefctate;  limbo  obiafi,  Saittb.  i.  C*  |l>  )  j^.. , 

—  Erica  tliua,  Hortul. 
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*  Brica  ( fordMi  )  ,  ram-t  f.  .i  -fis ,  Linath  ;  forî- 
lus  ftpiùsjolitarih  i  cj'.'.e  c^f^fo,  h^jl  exiù>  cou- 
ve.xo  i  corollâ  II  linet^rl ,  rari  Una'.â.  AîiJr.  F.f.c. 
n».  fu.  IcoD.  "^Erùa  Unifiora.  Wénd.  Eric.  2. 
pag.  z  $ .  Icofi. — ftibb.  h  c.  pag.  360. 

*  ErLa  (exCmteni),foltorum  lamînls  reeurvis, 
acuth  ;  conillii  i$-I5  lineari^vi^Mi  taioittfund!- 
hulifoimi  flacinii»  oVéUo-amutif,  AMT*  EtIC.  n**. 
1).  Icon.  —  Sriem  pkéntnjfrnmt,  Salâb.  1.  c. 
pag.  01. 

*  Erîea  (cervfcîlon),  ttnllé  y6  Imearî ,  pvbtf- 
ttntula;  i-t^o  angufto ,  uneolari  ;  Umbo  paterne ,  fila- 
mtntis  mimai  tûUarttU,  SaUtb.  1.  C.  pag.  361.  — 
EHtm  bi^ifm.  HoctiiL 

*  Eriea  (  caîaniiformis  ),  calice  aipnjfo  ;  corollû 
*>IOfiar<ir/|  glairâ}  tuio  cyliiidract»  ,  uneoUri  f 
lliAù  Tteurm  ,  periearpio  Uvt.  SalUb.  I.  c>  ^Eriut 
radiata.  Andr.  Eric.  n*.  5  j.  Icon. 

*  Erica  (  pulvinifonnis^,/o/i«ri{ni  iamtni*  Mit- 

auihrum  fonpufculis  ;  cotoUû  7-0  llnearl  ^  vlfcldâ; 
$aio  (yli'idrd:eo  f  urcioLiri,  Si\nb.  I.  c.  paj.  364. 

*  En'ca  (fceptrtfbrmfe),  cajle  fi  Ulj  ,  ptJtme$tiîs 

hrcv'Jfm.'s  ,  cali.e  ca!fof.t  ^  joHii  lali  fp^:hu!j:!s  ^ 

iniifo-ftrrjtU  ;  (oreiii  7-iO  Ù4tûrit  lOfutuui.  àiUsb. 
L  c  pag.  jfif . 

*  Eriea  (  clavxflora  )  ,  peduneulh  brtvt^ims  { 

tKaitê  10- 1 1  Untari  ,  t/tndattà»  Satiîb.  L  & 

*  Erica  (  alveiflora  ),  peduntuUs gtairis  ;  eoroHâ 
j^lintari  ,  lorufintâ ;  tuho  cyiindract» ,  tirceclari , 
itfttnk  quinquan^uLo.  Salisb.  i.  C.  p::g.  ^66.  —  Erica 
gtiida.  Horial. 

*  Erica  (brachîalis)*  conlli  6»iUiutrif  urina 
ki'ftnd  ;  Cuba  curvo  ,  pyramîda/i  f  gnthtrig  intiujis , 
Ifinglffimit,  Salisb.  I.  c.  pag.  J67 

*  Eriea  (dolliformil), /b//;*  fiirfutii  ,  braBeis 
juxta  calictm  ;  coroUâ  4-?  iintari ,  vijcidâ  ;  tubo  ur- 
<eû!tiri  i  cjhanùus  érïv.i'.  .f,  cunea  is.  5uli«b.  I.  C. 

Eg.        "  Enta  manmofa.  Thuob.  Diû'.  A*.  60 
on. 

*  Erica  (pyiiiiflorx^sficfiiM  quadripùt  i  coroUâ 
hiliatari  ,  Uvi  i  tabo  obovato  „  Hmho  iaturvo-paXenctj 
firitarpiù  htmifpharho  ,  glabro.  Silisb.  L  C.  p«  I7I. 
^  Eriea  tmpetroidti.  Hortul. 

*  Erie*  (nolxflora)»  caUct  utftipkyUoi  cvoUà 
URuêri,  inii  tmb»  ciUathiformi }  tMùrttarvt^ 
fuUHUf^g-r.iire  .'nclufo.  Salisb.  1.  c.  pag.  371. 

*  Erica  (  &fta),  eaaft  vuldi  aaguloio  ,foUit  qua- 
Urnis }  tonOi  hinUtari ,  vifiidâ  rv^  «ngufio  ^  ur- 
ttolari  ;  filamtrUt*  muiieîs  Salisb.  I.  c. 

*  Erica  (  fallax),  coro^â  htlintari ^  vifiiddf  tvio 
mritQlari,  parwn  cofiaioi  ^amentu  hng^taditt  tM , 

M4fwMir/|crK»qp/«  w)«Upii  Saliib.  1*  c 
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*  Eriee.  (  parilb),  con/U  trillneari ,  vifcidéf 
tuho  mretoléri,  parSun  eofiato  i  jiluotniis  v>«  hagi- 
tadiât  uH,  mmnk  cctoMf «r.  S«lù|».  1.  C 

*  Fr'ca  (pubiper.i),  cai'ce  patente ,  ovuro  ,  aca- 
ir.Ir.iito  ;  coroliÀ  Itntari  «  pubtfctnte J  iimbo  lo^ 
giuf-ulo ,  retuvo  t  firietupi»  àim.  Sdilbb  L  u 
pag.  Î74- 

*  Erica  (pufilla),  eaJIce  adprejfo  y  iaii  ovtto  ^ 
cuneato;  coroUâ  tintari-puhefcenit ,  tuho  calathiform 

c. 

*  frfM  (tragoWSera),  calice  iwMcÊt*,  tciM 

kîlintari ,  tubo  urceolari ,  Hmio  recurvo  ,  calcariiai 
hirjùtis  i  aiuheris  lati^tmis  ,  foramiaofs ,  Uifatit,- 
SaUib.  I.  c. 

*  Erica  (curvtro{lris),yô//ortti«  laminîs  l'^nean- 
bus  f  taliet  ai^rcffo ,  eoroi/à  itaeari  ,  utio  fpfurico  , 
calearÊhu  piÂtfctHÙkut ^  fylo  farsim  eurvOmSàUb» 
l.  c.  pag.  J75'.  —  Erica  declinata.  Hortu!. 

Les  fleurs  répaDdent  une  o4eur  tiè»-forte  >  le- 
butante. 


*  Erica  (  imbfcnia  )  ,  tâSet  mhn»^ tmnUi 
ntarit  taU  9V*û,  timi*  ntmvêg  takarthu  iûuarî' 
ntieiuuuis ,  kînis»  Rftrnd*  ^Ene»  mtotlGê,  Salisb. 

1.  c.  Kon  miuU. 

*  Erica  (intârvallaris)»  eauU  uiud ,  foliontm 
vtniçiUis  remoùi  f  (oroUàl*X  Umaarii  <fiM-«lMM,- 
«yOadiMf»  i  ptritttpiù  Um,  fidiib.  L  c 

*  Erica  (qiiadriflora  ),  ccule  glairo,  coroUâ  H- 
Btarl  f  tubo  p9culiformi  ^  Iimbo  ercSo  i  caiearibui 
lamtttiu9<ÊÊiu0ii*,im€turimiM,  SiHA.  L  c 

*  Erî.a  (tnrrî»eri)>  fol'is  angufiis  ;  calice  rt- 
curvo  ^  kori^ontai:  ;  coti  Ud  hilincari  ^  tmbo  kimifpkêi' 
rico  ,  laciniit  b^tfi  imoticatis,  fillîlbi  I.  <«  PUg.  f77* 

—  Erica  Luprifji.-.a.  Hortul. 

*  Erica  (  tuibiniflora)»  caide  glairo  ;  conUà  &- 
neéui,  Siwij  fié»  turbinât»,  eftiBgiffe  f  /rinl» 

eyrvo  ;  calcâriius  auriculariius  ,  glabris.  SaNsb»  L  C 

*  Erica  (  blenna  ),  foliorum  /amimU  9»an  fiw 
tîs;  coroflij^-f  Uaeari ,  v  fcidâ  ;  uAomrùolari,  tm» 
ci  mis  bcfi  iTibritétis,  fuiumtuu  Utifmu,  Swib» 

1.  c.  pig,  J79. 

*  Erîca  (  ▼erecundi  ) ,  foUit  qaattmis  ,  fpiàs 
coarHatis  i  corollâ  biiintari  ,  Itvi  ;  tubo  ampkora- 
formi  j  ùmba  crtaalato.  Salisb.  1.  C  ^  Enem  cw 
)iM.  Aodr.  Etk.  n*.  4S.  Icoa. 

«  Erica  (puldldla),  «orafit  tSituari  ^  gUtrig 
tuho  urctolan  ,  fatkm  wnamuni  talcûribat  caMm» 
tis,  hi  fkùs  i  aatàeris  kirlâttt^SJSlb,  h  C. 

*  Erica  (etnborhrMfelia  ) ,  foliorum  laminis  /?- 
nuri-tjttctolatis  ,  fpicis  toarAoùt  •  ecmUû  fudà* 
iineari  ,  tubo  fupenù  aJmodàm  vuttricoft,  4uuàarit 

t»futit.  Salsb.  U  c  (ag.  179. 

•  Ami 
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*  Erica  (  eu  r  vîfoîia  î , /b/.  i/  ternis  ,  lamtiù s  re- 
cunùiffpins  ioarSiutis  ;  coroHù  quadriiiiuari  ^  vif- 
iidâ  i  tuio  ovato ,  pyrj.-nida/i  ;  calcêlUtKt  limUUi' 

ëUtMuuù.  Salisb.  I.  c.  pag.  3S0. 

*  Erica  (fqiiarrofa  ) ,  coroUà  f-6  iineari,  vif- 
$Utâi  ovjio  pyramidj/i ,  iimho  oitufo ,  Cttleari- 
his  marginaliius ,  aniktris  levibus,  Saltsb.  I.  C. 

*  Erita  (capax)  «  foiionon  Uminh  wato^tunta- 
ihittroBâ  9-11  mûri,  it^eklâf  uio  âmful' 

Uformi  ^  /imio  reutfe.  Si}Ssb.  1.  C.  pag.  j8i. 

*  Erica  (  iagenarfornùs),  ternit;  corollâ 
11-14  liiuari ,  vifàdâ;  tubo  ovato,  apice  veniricofo; 
limbo  tuba  quadntp/o  invioie  ,  ovalo.  SiVnb.  I.  C. 
pas.  j8i.  —  Vent.  Malm.  ub.  J  J.  —  Erica  jafmi- 
»gwm.  Andr.  Eric.  il*.  49.  le 

*  E'ica  (pafCttrflora),  pubauuUs  intvijimis^ 
eorvUâ  ^10  liatari,  Hmi^  iiiàu  fiuimifa  ^jUamemis 
Jmtt»  tfiem  «BAmi  talemfMit,  Saflsb.  1.  c. 

•  *  Eriea  (oiiMwa)  ,  eauie  puhifcentti  calice  ok- 
tumtt9,fimt»f  nmUâ  triliiuari,  limlt»  taie  di- 
méto  irtviorti  €*Uariiiu  aùitmftmis  ^  éarititUri' 
iiu.  Salisb.  1.  c. 

*  Erica  (v^alkeria),  caufe  glahro  ;  calice  anguft'i 
taïueolato  t  ferrato  ;  corollâ  4-j  iincjri^  limbo  duplà 
ireviore  !  antherii  ireviter  foraminofis.  Andr.  Eric. 
H*.  z/.  le.  —  Erica  pukhra.  Salisb.  ).  c.  p.  584. 

*  Erica  (liaphnxHora),  eatdt  ovato,  cu/pidato , 
Vt»  firrato  /  eorolU  triUmarii  timho  uà»  Jtpià  b't- 
man,  murvo,  dfrpMj  filnmmi»  hmks».  âilisb. 
k.c.  pag.  384. 

*  Eriet  (pdhlCÎda),  code  graeili  ;  taliet  fpûtku^ 
(at9 ,  ftrrato i  coroUâ  ^-SUneari,  limio  tai»tnf/i 
iiHeMn,filam«nUt  mutieit.  Salisb.  I.  c. 

:  ♦  Srkm  (borbwiidktfa  ),  yWK»  tott*  ;  ctHt*  tri' 

ltn;ari ,  late  ovati ,  acumlnutato  ;  coroUâ  trilinCizri  y 
tuio  ovato  fptricarplo  oborato.  Salisb.  i.  C.  pag.  386. 

*  Eriea  (hvfTopifolia)  ,  foliorum  Utminis  paie 
denfd  cillam  i  co'-oild  i>i/r;eiiri ,  vtrsus  apicem  hirtAj 
iaciniis  crijpis ^  retufis.  Salisb.  1.  C.  pag.  387. 

BRY.  Bryum.  Ce  genre  a  été  établi  par  Linné 
autant  &  peut-être  plus  fur  le  port  des  efpèccs , 
qac  d'aprls  luir  {ructifitation  :  il  en  faut  dire  au- 
tant des  mnium  &  des  hypnum,  Lcs  obfervations 
d'I^It'dvig ,  de  Sirartz,  de  Bridd*  4e  Dickfon  «  de 
Palifot-  Beauvois  &  de  plufieu»  autres  (âvaos  ,  fur 
la  fruél'fication  des  mouflet ,  ont  néceflatremenc 
amené  de  prindes  réformes  Jan*.  ces  trois  genres, 
«tnfi  <|ue  rétablifTement  de  p!ulîeur$  autres ,  fox\- 
4£t  for  det  cara^ères  moins  généraux  ;  mais  ces 
ftfiM,  pcad'accvrd  «mr'eiix  uir  ta*  piftiet  conf- 
titnantes  de  la  fraâifietdon  »  oc  le  fone  pas  davan* 
tage  fur  Ks  limites  Sf  la  dénomination  de  leurs 

fientes.  Ainû  Hcdvcg  ,  en  coiifervant  le  nom  de 
ryum ,  aoMiel  II  réunit  un  irès-grand  anrfin  4a 
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midum ,  lui  donne  pour  caraâ^re  un  périjfome  d«if 
l>le.  C^jjftatt  eft  plus  circonfcrit  dans  M.  Falifol- 
Beauvirit.  qui  n'y  admet  que  les  efpèces  à  firijf^ 
tonu  pnfU.  Comme  les  trou  genres  de  Linné  ont 
été  expofés  très  au  long  dans  cet  ouvrage ,  8c 
qullsnousparoiflent  ruffifans  pour  faire  connoître 
la  famille  des  moulTes  a  ceux  qui  ne  fe  propofenc 
pas  d'en  faire  une  étude  particulière,  nous  n'en- 
treprendront pas  de  les  refondre  pour  y  fubftituec 
les  goires  éublis  depuis ,  8r  qui  peuvent  être  étu- 
diés avec  p!i!s  d'avutit.iges  thns  les  aute-ivs  cités 
plus  haut:  c^pindiiu  0:1  trcuvcra  chacun  ie  ci.» 
étires  mcntir.nnes  dans  ctr  ouvrage  avec  l'expo- 
tion  de  leurs  caraâères  8e  les  prir^ipales  efpèces 
qu'il  faut  y  rapporter.  (  Voye^  Ambitom,  Bar- 
BULE ,  Msisii»  Ombotaic,  Touovu»  Wi* 

Lm  ef^ièoes  de  ce  genre ,  figurées  dam  tes  tttiif- 

traiionî  drs  Genres,  tab.  87^,  font  :  fig.  I  ,  bryum 
txùnSorium  f  fig.  2  ,  iryum  murjief  âg.  3  «  bryum 
fihdMKm  I  fif>  4»  iiyarn  vutdKÙait. 

BRYONE  ou  BRYOINE.  Bryonia.  A  eft  pre( 
que  hors  de  doure  que  Vampeteuue$  de  DioCcoridft 
(vitis  aiia'i  eft  notre  bryoiMj  quoique  cet  au- 
teur ,  dans  fa  notice  qu'il  en  donne,  ne  parle  point 

de  fes  racines  ,  fi  rem  roubles  par  leur  grolfeur. 
On  leconnoit  ,  d.irjs  L-  nom  qu'ii  lui  donne  de 
vigne  blar.cke y  la  mcihoJe  des  Anciens,  qui,  fans 
idées  for  les  principes  de  ta  kieoce ,  ne  confidé- 
roient ,  pour  le  nom  des  plantes  ,  que  les  rap- 
ports qu^elles  offroient  à  la  ptemière  vue  avec 
d'autres  plantes  plus  connues;  ils  appeloierit  \igne 
BJanc/ie  la  biyoine,  à  caul  ■  de  fes  vrilles,  de  les 
tifes  grimpantes,  de  la  relTcniblance  de  fes  feuillet 
avaecdleede  hvigse»  8r  de  Tes  baies  difpofées  ea 
gnroes.  D'autres  auteurs,  méTC  du  tcms  de  Diof» 
tonde,  l'ont  nommée  hryoine ,  d'un  mot  grec  qui 
fignifie  pvujftr  chondamment ,  parce  que  les  ricines 
fourniffent  des  tiges  qui  fe  répandent  au  loin  fut 
les  aibrifleaux  &  les  boiflbas ,  qui  deviennent  leur 
appui.  Il  en  eft  qui  foupçonnent  que  la  btyotne  elî 
le  nuloihron  de  Théopnrafte  ;  mais  comme  cet  au- 
teur n'en  donne  d'autre  noti  on  que  c  lit  d'avoir 
les  fruits  du  fmtlax  ,  qu'il  range  d'ailleurs  parmi 
les  arbuftes ,  cette  opinion  eft  pour  le  moins  tris- 
hafardée,  quoique  Pline,  en  citant  les  noms  don- 
nés par  les  Grecs  au  vùw  alba ,  qui  eft  certaineoteoc 
MMce  biy«Miie«  j  réunifiTe  celui  de  nulothtta. 

Ce  penre  a  été  prefque  doublé  par  It-s  décou- 
vertes des  voyageurs  ,  principalemeiK  par  k-j  ef- 
pèces que  Thunberg  a  recueillies  au  Cap  de  Bonne- 
Efpéranre ,  mais  qu'il  n'a  encoïc  menuonnées  OM 
par  une  feule  phraft  Spécifique,  que  ieeifcailla» 
lynde^nel^iMeMNectpMwaneMaittiift.  • 

1.*  iRT<MB  ^Boiqae.  StyseEe  éÊaSau  Swq, 

Zzz* 
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i:ntatts  ,  cutlofo-punUatis  ;  forthus  rjcerrcjîs  ,  dioi- 
e's  (bacàs  ruiris  },  \V  iltdtn.  Spec.  Viim.  4.  pag. 
(il.  —  }ic<\.  Auftr.  nb.  i<;9.  —  Lam.  lU.  Gàer> 
nb.  7ç6.  f.g.  I.  —  Blatkw.  tab.  57. 

Bryoaia  alha  ^  var.  «.  Lam.  Didt.  I.  pag.  49(). 
«BulL  Herb.  cab.  f  j.  —  Dc&funt.  Flor.  ailanc. 
paf.  yk>.  —  Pju!i>  Djn.  ub.  18. 

Sryonîa  rudeniû.  Salùb.  Prodf .  ijS.— Miller, 
^on.  tab.  71. 

Loiig*Tcnii  cette  plmie  t  été  ccwifefldkie  en 

France  avec  le  bryon'tc  ulbuj  oil  elle  ne  croît  pas  , 
ftc  ()ui  d'ailleurs  a  I»  fleurs  mor  otques  &  les  truies 
Mits  I  undh  que  h  ndtre  e(l  conttamment  A\oï- 
me,  i  frims  io«get|  elle  doit  être,  fai»  aucun 
dirate  t  ccniidérée  comme  vm  eipèct  iKtfinûs  «  8c 
aon  comme  use  fimpie  variété. 

Of  f.  'wulor.s.  Le  hryonia  Liciniofa  eft  figuré  , 
âuaia  a  les  fruits,  dans  les  lUufiratiotu ,  tab.  "jfè , 
«g.  2 ,  aiiifi  aue  le  Ir/màM  t^kêaà,  flg«  |  «  4*afvès 
Cmniier,ab.8& 

i|.  Bkyomb  acuminëe.  Atmha  n^ma,  WilM. 

n/j  a  /.  //7x  co'Jjtls  ,  ohurfsg  dentieiiMsi  ft- 
djucU^s  axiilanbus  ,  JoUuriU  i  Baecis  anga/ittis , 
ûcuminatis.  Rottler,  Nov.  A&.  Soc.  Nit.  Scrut. 
Berol.  4.  pag.  Xii.  —  Willden.  Spcc.  Piaot.  4. 

•  Cette  plime,  d'aptis  Wiltdcnov^a  des  tiges 
ffliÉocmes  &  cannelces  ,  garnies  de  leàiUes  altcc- 
bes ,  en  corer ,  longues  d'un  pouce  ou  d'un  pouce 

fif  dtmi,  obtufes,  lâchement  denticuJées ,  gl  ibres 
à  leurs  deux  faces,  quelquefois  rudes  ou  pubef- 
centes  en  deflbus  fui  les  nervures.  Les  pédoncules 
font  rotioiiw*  «xtUaiies,  i  une  feule  fleur ,  à  la- 
quelle AKcède  me  baie  orale,  angulcule,  de  la 
groflenr  d'un  pois,  (lirmoi  tce  d  une  pointe  tour- 
bée  en  crochtt.  Les  individus  culUves  loat  pac- 


Cette  {âtamecceit  dm  kflnJotodeiKdti.o 

I  é.  r  K  Y  o  HE  de  b  CocUocUoe.  AyawM 

eh'inenfs,  [Max, 


'  Oattt  tffèt»  i^affertient  qulmparbltement  i 
ce  geiN«.8i«  tiges  umt  grimpâmes ,  herbacées ,  ra 

meufes  ,i quatre  cannelures  }fcs feuilles  p.tio!écs, 
akerns-s, en  cœur,  à  cinq  angles, rude>,deiitituléesî 
tes  fleurs  blanches ,  monoïques ,  folitaires ,  gran- 
dcs»aziUaires»poràes  ûtc  de  loom  péd4Micuies.  fie 
calice ,  cylindrique  i  fii  bafo  ,  fis  dtlate  en  nn  limbe 
icinq  découpures  linéaires  j  la  corolle  en  roue  , 
i  cioq  découpures  ovales ,  oblongues.  Les  tiots 
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[  qu'une  ftule  ar.thère.  L'ovaire,  dans  les  fleun 
femelles ,  eft  ovale ,  oblong  5  le  ftyle  filitorme  , 
plus  court  que  le  tube;  le  fligmaie  tri  ingubue, 
trifide  à  fon  fominet.  Le  lîruit  eft  une  baie  rouge, 
ovale,  un  peu  aigué  1  fes  deux  extrémités,  i  M 
apg'es ,  2  trois  logcs,  contenant  plufieurs  fciim* 
ces  lilks,  ovales-oMungues, comptimées. 

Cette  plante  croît  à  la  Cochiuchiae  ,  le  loog  im 
haies»  {Dtfirift,  a»  Lawr,) 

1-7.  Bryokb  i  ombdlMl  lliyeme  «nftffeai. 

Wilid. 

BryonU  foiiit  oiloago-coniaiis  ,  hafi  fubingtï»' 
fis  ,  utrinqtà  glakm  ,fi^k.  punâaùs ,  remoù  itmi»  ^ 
cuUtis ,  bafi  fuhjngulath  ,  fummit  huflaïQ  tnlob'is i 
ptduacûlù  axilianbus  ,  umbtUjtit.  Willdfcft.  Sp^. 

Mutt.  4.  ptg.  di8.  —  Kttin.  in  UiK. 
BryonU  Ucdonda,  Rosb. 

B'yoïla  (haftata),  foliis  ijfiiitSs,  Jcnxiculatû , 
glabiu  i  ptdunculi*  polyptru.  Lour.  Flur.  COtilUl* 

K^  r.  i-vmia,  Rheed,  Hott.  maU».  8.  fag.  fu 

ub.  16. > 

Ses  tiges  font  glabres,  angu'eufes  >  grimpantes, 
munies  de  vrilles  fimptesSf  de  fcuiilcs  alternes* 
glabres  i  leurs  deux  faces,  ponctuées  en  dtflToosi 
les  inférieures  longues  de  trois  pouce»  8c  ploi , 
obloncues  ,  en  cixm  &  ang  iÎL  ufes  à  leur  bife , 
acuminées  a  leur  fommct ,  à  dcntelares  '.a;hesi  les 
riq>ériîures  longues  d'un  pouce  &  demi  à  deM 
poucM>  haftées,  à  trois  lobes  à  leur  bife ,  aoai* 
nées,  mucronées  à  leur  fommetj  ks  pc^onodlt 
axillairts,  plus  courts  que  Us  pétioles.  dirpoQl 
en  ombelle,  à  plufieurs  fleurs.  La  figure  de  Rbeed 
reprefente  parfaitement  les  feuilles  tn6èrieurei( 
nuis  les  pédoncules  ne  font  poi:.t  en  ombelle. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales,  f 
{Dtfcrifi  A  VnUJL) 

i&  BavaNl  du  Japon.  B/yonia  jafUÊkÊk 
Tbiuib. 

Bryonîa  fa/iis  cordatts ,  indïvijis  angutatïfpu^ 
Jauatis  f  iiurmi  "  hijpiaij^  Tbunb.  Floi:.  japoo» 
peg.  $15. 

Ses  tiges  font  garnies  de  feuilhs  en  cœur ,  • 
tîères  ou  anguleufes  ,  à  tT-  û  lobes  ,  aiguës,  de»* 
tées ,  vertes  en  detlus ,  hetiflecs  en  deffoM  di 
poils  très-couns}  posAitées,  éculkaft»»  IflOgpNi 

d'un  pouce. 

Cette  plante  croit  au  Japon.  (ThanB.  ) 

19.  Bryone  épigée.  Bryonîa  ipigsa,  RottL 
Bryonîa  foùit  uUotis  ^  afptris  ,  duuatis  {  ioi^ 
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fatumèeUuth.  Wîlld.  Spec.  Plant.  4.  pag.  él^. 
Rottler ,  i(i  Nov.  Aâ.  Soc.  Nat.  Scnic  Bccol.  4. 

Cette  efrèce  a  d?s  tiges  ^Libres  &  cannelles , 
des  vrilles  fii^ples,  des  feuilles  longues  d'un  liemi- 
jnuco  ,  un  peu  charnues,  en  cœur,  à  trois  lobes} 
es  deux  latéraux  dilatés»  prefqu'à  deux  lob?s, 
dentés  «  angidanc,  rades  «  eoiMra  de  trè^  petits 

K'k  blancs  &  cnuch  s.  f  es  fleurs  mâles ,  au  .^om- 
de  cinq,  fonc  petites,  reuniti  pielqu'ea  om- 
ketle  à  r<.\;reinité  d'u<i  pédoncule  commun,  long 
dtenviron  un  pouce  &  demi)  les  fienrs  femelles  fo- 
litaties ,  pédoncidées,  fituées  dans  les  nuSoies  aif- 
felies  avec  les  miles.  Lt  fniic  eft  hoc  biie  «nle^ 
acuminée. 


Cette  pIfliBB  cr«rft  dam  les  Indes  orîenules.  X 
«QuAryo  VI  fi^iihcde.  JbyoMMji^fMlwM. 

Bryoniafoliis  cordath ,  uiMis  ^  denuttit ,  çL  - 
^'ij^iptit*  fuhrotuKd:$t  peénatUt  wdfiarii,  Wjild. 
Spee.  Phnt.  4.  pag.  610.— >Loar.  Flor.  eechin.  2. 
Pa«-  73». 

name  â  tige  grimpune,  lieneufe ,  cannelée , 
«nide  de  vrilles  triSdes  fie  de  feuilles  en  cœur,  i 
trois  lobes,  â  cinq  neivures,  lilfes  à  leurs  deux 
faces,  dentées,  finuées  à  leurs  bords,  accompa- 
gnées de  Oipules  arrondies,  concaves  »  demies  en 
fcie.  Les  fleurs  font  blanches,  monoïques,  axi!- 
latres;  les  pédoncules  folitiiires ,  uniflores.  L;  fruit 
confifte  en  une  b.iie  glabre,  ovale,  jaunâtre,  un 
peu  aiguë .  longue  d'un  pouce  &  demi,  à  cin<] 
Wifle»  pluMin  ftoMncee. 

Cette  plame  eraSc  à  XkCnààaàAm^if  (P^mpt, 

11.  Bktonb  i  fieniflei  a^nCS.  AynUe  «aua. 

Desfont. 

>    Bryonia  foi"*  fuhfepttmlohis  f  /«!£(  lâUttttatU  , 

wfc  Parfont.  Flot,  edaet,  u  peg«  360. 


Ses  tiges  f^nt  grêles  &  grimpante*;  5  Tes  feuilles 
pétioléeSjàcin^ou  neuf  lobes  j  les  lobes  lancéolés, 
tris-aigus ,  entiers  ou  dentés  ,  parfemés  de  poils 
très* couru }  les  dentelures  rares j  inégales;  les 
Trilles  fitnpies  8e  hténles.  Les  pédoncules  fonc 
axil'.aircs,  8c  fupponent  plufieurs  fleurs  pédictl- 
lées.  Dans  les  fleurs  mâles  le  calice  eft  à  cinq  dé- 
coupures étroitts  ,  aiguës  ;  la  corolle-  jaune  ,  une 
fols  plus  grande  <)ue  dans  le  biyonia  a.ba  ,  étalée  , 
campanuléc,  veinée,  récicolm*  divifée,  jufqu'à 
'fa  moitié,  en  cinq  découpures  ovales*  Les  deuts 
£tmeUes  n'ont  point  été  obfervées. 

Cette  plante  e  dté  décoBverte  per  M.  Oesfon- 

eaines  dam  l<?s  environs  de  Tunis,  parmi  les  buif- 
Ibns.  If  ÇDifcrivt.  tx  Dufont.)  Cette  plante  ne 
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ta  pr^uadu  UuinUs  divifis;  lutto ,  Tourncf. 
Inft*  JM.  qui  eft  le  inonia  afiicaita,  var.  A  ,  Diâ. 

12.  BnYOMB  i  snppet.  Ayerâi  rwtmaf*, 

Swartz. 

Bryoniafoliis  infe-iorihus  fulrpaJ/natis  ,  fuperio- 
riàas  trilobis  iitdiviffjue  j  laciniis  ovatis  ,  fiorihus 
racttm^ .itueù  ûva/iéus.  Sv>tu,  Prodr.  116,  fit 
Flor.  ud.  oodd.  t.  pag.  1 148.  —  Milt.  Di£L 

Bryonîa  rttemofa  ,  foUis  ficaùids,  PhUB.  Amtt* 
85 ,  fie  Icon.  tab. 

Ses  racines  font  longues  &  charlNKSi  fbs  tfia 

?:rimpante$,  glabres,  divifécs  par  dichotomies {Wt 
ei;i!!es  .ilternes,  pCtiolées ,  à  trois  nervures;  les 
inf^-rieures  palmées»  le  lobe  du  milieu  beaucoup 
plus  grand  { les  fiipéiieais  î  trots  lobes ,  obloiip 
ou  ovalee.  i  pdate  très^omei  les  «oglBS  oton» 
à  peine  denticiilés»  calleux  «  ponâoM,  tm  pea 
hiipides  en  deffus.  veinés,  pubefcer.s  en  deflousj 
les  vril'es  prefqu'axilhires  ,  roides,  bifides,  très- 
longues  ;  les  fle  irs  monoïques,  pédicellées,  en 
graopes  ttiminales  fie  alternes  t  ceHes  des  fleur» 
nÀm  fnfërienres  fie  plus  coones  {  les  fèoMlles 
ordinairement  terminales  ,  quelquefois  mé!3rs»ées 
avec  les  maies,  d'un  jaune-verdâtre.  Les  baies 
font  oblongues j  peT>dant<rs,  très-glabres,  molles 
Se  rougcâtres ,  cootenant  quet^uet  feoMOces  ob- 
longues ,  comprinées. 

Cette  plante  ci«fcd«sIlftlMÎse»ibl«Mi)W^ 

13 .  Brtoiii  i  MBkt  d'aisée.  3/yùiû*  ^«re* 

folta.  Willd. 

Bryonia  foUis  qtfinqucpani:o-palmatis  ;  Mis  U» 
ntari-tanceolatis  ,  tripartitis  ;  ptdunculis  axiUofiilU'g 
unifioris.  WilW.  Spec  Fiant.  4.  pag.  614. 

Ses  feuilles  font  alternes,  prefque  palmées,  df> 
virées,  jufqu'à  leur  bafe,  en  cinq  découpures  ott 
lobes ,  daines  à  leiKS  deux  faces,  rudes  â  leurs 
bords! les  lobes  lînésnes-laocéolés,  mucronés» 

à  trois  divillonsi  les  vrilles  fimples')  Jes  pédoi»» 

cules  axilUires,  à  une  feule  fljur. 

Cette  plante  ctoû  dans  les  Indes  octeoules.  x 

14.  Brtoihi  yutefcMW.  Jyée  pmtêfittu, 

Hort.  Parif. 

Bryonia  fotiis  eordadi  ^  futaidnqueMh  ,  Mittîi» 
dentato-fitMis  ;  jMtat  tmMhti$  g  tuik  MHê, 

(N.) 

Ses  tiges  ton  gyigipeims,  pileufes ,  herbacées  t 
fes  ftdwM  émon,  péllalées  ,  prefque  glabces  , 

échancrées  en  cœur  i  leur  bafe  ;  la  plupart  divi- 
.  fées  en  cinq  lobes  princi(Mux ,  aigus  à  leur  font- 

tmm,  égniéiili-p»yM»  <P>k««  ^  bocd^»!^ 
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p<îtiolc$  velus ,  ainfi  que  le<  principaîes  nerviircs } 
les  vri'ies  longues ,  très-tameufesi  les  ramifica- 
tions très-fines.  Les  fleurs  font  petites»  Uanchà- 
tres,  piibefce  nr;< ,  réunies  eo  une  petite  ombelle 
â  l'exuémité  d  un  pédoncule  coonran,  axUUire , 
,  ph*s  cont  qve  les  pétioln. 

Cette  plante  ed  or>ginaîre  du  î^vanr.  On  îa 
(uliive  au  Judla  des  Plantes  de  Fatis.  if.  ÇK.v.) 

*  EfiiUu  miiu  (Mum, 

*  Bryon'ui  (  Ccxhnyafoiî't  corJatîs ,  atigulaùs  , 
4tatatis  ffuprà  ca/lotipmiiSatis  ^  iiipà  pilofit ,  utriit- 
^  ftabris  i  forihus  umhtllaùt.  Doit.  Sappl.  4Z5> 
—  Thu^b.  Proilr.  13.  —  Aùonj  Hon*  Kév.  |* 
pag.  }8f .  £  Uf.  B.  Sp.  If 

•  4t  Bfymàm  (  vemicofi  ) ,  foliîs  cordatis ,  atigula- 
Hs ,  fupri  venifqui  fuktits  ea//oJh-fiahris  ;  callis  rc- 
atotitf  c'urkis  jiii^liàktii^  iMeii  gioiojis.  Aib  Hort. 
BiV.  }.  pig.  |8f.i  CtMâriiê*  y 

*  BryonU  (punftata  ),  foliis  corijt-s ,  angalatis, 
£upra  callofis  ^  fttbtks  pUoju  £  peUuacults  uaiforis. 

llnnb.  PMdr.  i|.  t  C9.  B»  Sp,  7f 

*  Byonia  (  cordata  )  ,  fo/iis  cordait  s,  fcairîs  , 
dentUalaiit  ;  forHus  axUUribiu  ^  gtminiu  Tbuob. 
In  Hoftn.  niytofr.  Blatt.  peg.  j« 

*  Bryonia  (  angulnti  ),  quînquaiifdâd» ^ 
utriiuiU  fta^ùi/oriiut  fuiumitUati».  ThiUibcig  . 
9radr.  t  f.  £  Gîp.  A  ^  ^ 

*Bryonta  (  aCUtangula  ), anguliitls  ,'nue- 

*  BtyMki  (  latebiofa  )  ^fclih  fiMriMis ,  pilcfis^ 
lëfi  ëtUHmtit,  Ait.  Hort.  Kev.  ).  pag.  $84. 

Elle  ei  mnevqnable  par  fes  iêeilles  «  po«ot  en 
coenr  èiew  bfllb«  omIs  ptefaue  Mcumum  ùu  le 
péciflleidb croit  ensilée  CinifkM  y 


♦  Byonia  (  iriloba^f ,  ftlU»  iriiUis ,  fuprà  levi- 
éus ,  Juiiis  fesirit.  Thuab.  FM.  l).  ■£  Cap. 

♦  Bry»nîa  (  qutnqueloba) ,  follls  qulnquelobis  ^ 
dinàeuuui*  ,  fiiprà  "ktbns  j  ptduiuuiu  mifioris. 

Tkanbb  Pkod^  1 1.  jTCv  A  4^  :|p 

.  ^BtyonÎA  (  levîs}« /â£ir  tordait  s j  ptlmatis , 
ùmuis,  UvUiui  Parjhia  mMUsrAt  tpièmMiûti*. 
Thaob.  Pradv.  t|.  £  Ctp,  B.  Sp. 

♦  Bfyé/iU  (dtgitata), /«/iû  Sputisg  taciniis 
Thmib.  Prodc  i^È  dp.  B.  Sp.  ^  ^ 

Oifervatiotu.  Le  iryonia  dijftâa  Thunb.  eft  la 

même  plante  qu*  le  bryor.in  afric^na  Linn.  Sr"  D'ét. 


n*.  9.  Tbuoberg  a  dooné  le  oom  d«  hyonU 
leeee*!  inc  efpèce  ^'il  * 
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de  ttV.i  Je  Unné ,  &  à  laquelle  il  rjppotte  h 
figure  d'Hemun,  Paradif.  pag.  107.  tab.  108. 
Wilidenow  penfe  que  le  fayot  Gardni  ,Lim.St 
DiâL.  o*.  4,  eft  une  bryone»  ayant  obfeivéqiie 
Bunnao  «voit  pris  pou  le  fruit  une  ftipule  m» 
foonetàlongscils. 

BRYONIA.  (  Fkyet  Brtomi.  ) 

BRYOPS1S.  Genre  de  la  famille  êes  algoef , 
établi  par  M.  Lamouroux  ,  qui  fe  rapproche  boa* 
coup  des  fuuu  &  des  tUva,  &  doot  le  canâèie 
eftotlel  dl  d'evoir  : 

Un  feuilla^  fifiultux  ,  cTunt  fé'ft&nct  d'uphane  ; 
U  fruâifaauon  tonfiiuit  p*r  dt*  tûp^dtt 
Uuftt  >  imu  toatmr  vnu^  mt^fiau  fp  trfwwr 
ta  ftuUltt. 

«  Les  plantes  de  ce  genre  ,  dit  M.  LMwaront* 

font  peo  connues»  une  Teule  efpèce  «cepiée: 
elles  fliÉFèrent  des  autres  algues  par  leur  feuillage 
fiftuirux ,  fans  articulations  ni  cloifons ,  &  par  la 
fruâification  i  elles  ont  prefque  l'apparence  de 
petites  mou0ès ,  &  le  nom  du  «;cnre  etl  ccnnpoii 
do  tnot  grec  bryon.vnowVfe ,  &  yyjîs ,  apparence.» 
Les  efpèces  qu'indique  M.  Lamouroux ,  &  qu'il  (é 
propofè  de  taire  connoîcre  plus  amplemei't  dans 


t.  VftYotste  dlée.  Biyopfa  ptitmmth  \ 

Brycffa  fronde  eompttfk  ,  pOUMâi  _ 
vu,  offùft'.ii  illunùfqut.  Lamout. JeWI« botao» S* 
pag.  1 34.  tab.    iig.  I.  A.  B. 

Cette  efpke  ell  fort  petite  :  %fëàn%  dt  Al 

racines,  des  pétioles  fimpiesj  capillaires,  nus  i 
leur  partie  intérieure  ^  divilés ,  à  leur  partie  Tu* 
périèoret  en  pinnules  ou  folioles  emiires,  fait 
petites,  oppo«ée»oaaliemes«  gidbsee»  »■  P« 
couibé^^  aiKuCi  à  lenit  dem  extrémms»  Eli 
croit  en  AotUles.  (D^^cntpc.  i J^fwif .  ) 

i.  Brtomis  eAufte.  Bry^mdiÊfiaÊÊ.  Im, 

Bryopfs  fronde  cûmpreffi ,  ramofâ  ;  ramis  peanâ' 
tisi  pinuuUt  ioitgiu^utu ,  ûiuSf  Jparfu,  LamoUb 
Jonrn.  bot.  a<  pag.  1)4.  tab.  t.  1. 

Ct  ttf  plante  a  été  décrite  parmi  les  «MBCifiMP 
le  nom  de/i(«w  «nw/fic/aj  Q*.  io|.  «e  Elle  I 
dk  M.  LamouRNBi  avoir  dié  confoodnnr 

trois  ruivanteS|^uoiqn'dle —   

le  porc  &  r  habitation.  M 


en 


).  BiLTOPSis  hypooîde.  Btytpfis  àj/mdn. 


BryopfU  froade  tereti  ^  ramcfâ;  ncMÛ 
elongatis ,  Jpaifis.  LtOMNIC.  Jon».  boC.  U  ft§,  îj^ 

ub.  t.fig.  1.  A.  B. 
<1  prtiffritil  on  pétiotoiftKlMiilif'T^qrlie^ 
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ëriques,  filiformes ,  rameux }  les  rameaux  alternes , 
chargée  de  ftiiilles  prerque  fétacée* ,  éparfes , 
alongées ,  la  piu^urt  un  peu  rétr^ciss  à  leur  paitie 
inférieure.  iJle  croie  dans  \x  MéJit . iranee«  auiK 
feoviioits  de  Cette.  (  Dtfenft.  è  f^ura  ) 

4.  Bryopus  ptdt  cjrprès.  Uiyoïf*  tupnfita» 
Lan.our. 

Bryorjîs  frondt  ttrtti  ^  ramefJf  rmùt  tmnuiif<itu 
Ufitatis  ,  brtrl'fus  ,  fuhimhruûtis.  I.aaiOlIf.  JottCO* 
bot.  2.  pag.        tab.  1.  fig.     A,  B. 

Cette  efpèce ,  extrêmement  petite .  pouffe  des 
mêmes  racines  plufieurs  pédiceilts  courts,  vnpit- 
JaireSj  cylindriques j  fimples  i  leur  bafe.  Te  tcr- 
•iaaac  par  une  touffe  de  petites  feuilles  irès- 
c<Mimt>prerqa'tmb-iqué«s,  à  plufieurs  dirifiors. 
Ella  croh  dans  It  Méditerranée»  fur  les  c^s  de 

.  f.  BuVoMii  moaftafe.  Brytrfit  Lwn. 

Bryopfis  fnndt  ttrtii,  ramo/^;  ramutis  feuetis  , 
krtvibut  ffipernè  numtropfimist  inftrmk  wiSm  Lam. 

loai».  boc.  2.  pag.  1 55.  lab.  t.  lq[.  4.  Aé  B. 

■  Ses  pédiceiles  font  courts  >  cylÎKdriqoes .  nus  â 
leur  partie  inférieure  on  munis  feuUment  de  qiiel- 

Î|ues  petites  feuilles  rares;  cliargés^  à  leur  partie 
upérieure  ,  de  feuillet  très  -  nombreufes  ,  fort 
courtes  ,  touffues .  fétacées ,  obrufes  ,  cylindri» 
^nes ,  moins  épaiifes  à  leur  partie  inférieure.  Elle 
croit  dans  la  Méditerranée  ,  aux  eoviroM  de  Mai^ 
fiiUe.  ( Defeript.  i  fisur4.  ) 

BRYUM.  (royci  Brv.) 

BUBON.  M.  deLtmarck  a  figuré  datis  les  U- 
Imfirationj  des  Genrts ,  tlb.  194,  le  buion  mactio- 
nicum.  Plufieurs  probabilités  fe  réunifient  pour 
nous  porter  â  ctoire  que  cette  plante  efl  la  même 
que  le  petnfi^um  mentionné  dans  Pline  fcDiof- 
COcMe*  que  Tes  propriétés  avoient  mis  en  grande 
léputation  dans  les  iles  de  la  Grèce  &  dan»  l'O» 
iipitt,  où  il  etoit  Jiverni  un  objet  de  commerce 
iffiz  imporunt .  mais  fuiivent  falitâé>  vu  le  grand 
débit  qu'on  en  fai(bit ,  &  la^féfiSftncf  qu  j  l'on 
donnoïc  à  celui  de  Macédoine  1 il  réfulcoit 
qo'on  vendoft  Toair  ce  nom  plufieurs  aatres  plan- 
tesqui  avoient  avec  ceUe<i quelque  reffembhncr. 
M.  Desfontaines  &  Alton  oac  i^uté  à  ce  genre 
In  dm  cilfpèccs  fiinnMBt> 

Bubon  lottaeu.  Raimmraaflm,  DieiFoat.- 

Baie*  c*mlt  fnaicofê ,  litit^  ;  ramh  tonuofs  , 

iivaricails  ;  involuco  mlnlmo  ;  feminibus  glohofs  , 
JhrUtit ^hirfuiU.Utiioai.  ï  \ot.  allant.  1.  pag.  x^j. 

Cf'e  plante  exhale  une  odeur  aromatique  j 
elle  ciou  en  ^zon  teu£^.  Ses  liftcs  font  glait- 
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ques  f  m  ftn  ligneufes^  glabres,  légéremènt 
itrièes«ao«raAt*dépoarTues  de  feuilles,  divî- 
fées  tn  rametux  tffuSj  loMes ,  tortueux ,  mordit 
à  leur  bafe  d'une  MSke  membrane  fcarieufe.  Les 
fleurs  font  difpofécs  en  petites  ombelles  planes* 
coDBpofées  de  «natre  i  huit  rayons  ilimmct» 
iaégau,  tetmioe»  par  des  ombelliiles  très-rappro> 
diées  )  les  iovoioctes ,  tant  tmhrerfeb  que  parti^U , 
caducs^  fort  pi.tiî"i ,  à  plufieurs  foliotes.  La  coioUe 
eil  blanche  }  les  anclières  prefque  rondes ,  à  deux 
loges { les  llyles  perbftans.ouvcits,  réfléchis;  les 
lenicnces  cnu'  tes ,  petites*  ov4les^fiiiéet  «  hà- 
riflees  de  quc!.;ues  poils  courts» 

Cette  plante  a  été  découverte  dan  le  rcyaww 
de  Tunis,  aux  environs  de  Kerouan,  par  ll..Dsa* 

fontaines.  Jy  {V,f.  in  herh.  Deifoat.  ) 

6.  Bubon  1  fruits  lilTes.  Baion  Icvigatum.  Ai:. 

Bubon  foliolis  /anceo/atù  t  (^tupj&me  obfoUi^uê. 
cfcnatis  ;  fiminiius  glabri*  ^  UIêU  fimt^itMUm  Ak» 
Ho  r.  K.v.  I.  pag.  jjx. 

S. s  tiges  font  dures,  prefque  Kgneufes.  ra* 
meufes ,  cylindriques ,  trè^-lifles ,  ftriérst  les  Ko!!' 

les  pétiolées,  ailée';;  celles  il-s  rameaux  remès* 
ou  ayant  k-s  pctiulcs  n  ums  <i  une  membrane  fa» 
lin  Oc  ,  ampUxiciuîe  ;  les  folioles  oppofees,  lan- 
C'  oees.  à  peine  obtufes  ;  les  fupéiieures  con- 
fluences, dentées  ,  incifées  à  leur  contour,  gla» 
bras  à  leurs  deux  faces;  U  collerette  univerfelle, 
â  plutî^urs  folioles  quelquefois  un  peu  incifées  en 
.tentées  vers  leur  fotQiBetylancéoweSj  aigoCsiliif 
(t-'mences  glabres. 

Cette  plante  ctok  au  Cap  de  BooM-EAtéiaiice» 

BUB(W-UPAS,  par  corrapdec»  peur  ie*ee 
up0s,  (Fs7<f  \J9M,  StffL) 

BUBROMA  :  nom  eue  Witldenosr  a  AMintf 
à  celui  de  gua^m*,     «yei  tt  m»t,) 

BUCANOPHORON  :  nom  grec  qui  Cgnifi» 
porie-trompetie  ,  donné  par  Fiukenet  au  farractiUa^ 
dont  les  ièililles  cobBMtfëa  oek  J%  facne  d'en* 
tnnopene»  , 

BUCEI9IALON.  (  rcys(  Tuonni.  ) 

MJCERAS.  Brown  avoir  donné  le  premièr  e* 
non  à  un  arbre  de  la  iamai^Me ,  que  Linné  a  en- 
fuite  nommé  hxida  s  i^ttt  le  grignotv  de»  AntiRef 
frarçnifes.  Haller,  dans  fes  plantes  de  la  Suiffe  , 
a  donné  auiii  le  nom  de  iuttras  au  fénu-arec  Cm- 
gone/la  Linn.),  cn  qiMt  il  •  dcé  fittvj  fiiileinwi 
pax  Aliioni* 

BUCHAT.F.  :  r^-i  nrabe  de  fa  Sém4nmttA 
ijaia  )»  (uivaat  Uaiechan^ 
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BUCriNTR  A.  (  y<^e^  BucHNàai.)  Ce  g««i» 

cft  fi  peu  diliingue  des  ennus  8c  des  miMii/ei} ,  qo'H 
eft  difficile  d'y  rapporter  des  efpèccs  qui  n'ont 
point  été  obfervees  fur  le  vivant.  Quoique  j'aie 
vu  &  que  je  poflêde  en  herbier  pluneurs  plantes 
■qui  m'ont  été  communiquées  fous  le  nom  de  tuck- 
nera ,  &  dont  elles  ont  en  effît  l'apparence ,  je  me 
borner:ii  à  Nire  cnnnoitre  celles  qui  ont  été  ol>- 
fisrvees  vivantes  dans  leur  lieu  oatal  ou  dans  Us 
<iatdiat.  Ce  fooi  les  fiuvmttf  ; 

7.  BucHNÈRB  à  feuilles  d'euphtaife.  BueJuma 

Biukntra  fitiits  Untarilius  ^  integerrimls  ,  pilofo- 
fiéhrit  f  latinus  cort/U  tiM*rHiu  ^  oituju»  VaoIj 
SftBb,  3.  pag.  81.. 

Cette  plante ,  au  premier  afbed ,  a  le  port  de 
ïtÊfkfûfia  longifiorii.  Ses  tiges  lont  tetragonfs,  â 
tnpcs tranchaos i  les  rameaux  oppofés^plus  longs 
^wleitigesi garnis  de  feuilles  cuiuies^ linéaires, 
ttès-entièmi  nulet  8c  piteuiès»  les  inISSneutes 
oppoféet  9e  oHlantes  j  tes  fiipérientes  altetnes , 
ferrées,  prefqu'imb-icjuées  fur  la  tige.  Les  flturs 
font  fefliles  «  axiilaues }  le  calice  prcfque  de  la 
loDgtieor  des  feoilles  ;  le  tube  de  la  corolle  velu  i 
les  découpures  du  limbe  linéaires,  obtufes. 

Cette  pUnte  croît  dans  les  Indes  orientales. 
(D^pt.  ta  rM.) 

8.  BucHNiRS  gefnéride.  ButJuun  gefiurioidts. 
WilU. 

Bichntra  fotlis  ohlor.gls ,  àltatss ,  adprejftt  ^  fqua- 
mifonnibus  î  corolU  iuio  lacurvo.  Wiildeo.  Sfec. 

Plant. }«  pag.  })8. 
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Uêdyotii  (  aoMrlcai»)  ^/iifijf  Untirihut  s  ftrièÊ» 
axiUarihus ,  fo/iuriit,  Jacq.  Amér.  pag.  lO. 


Ses  tiges  font  hautes  d'un  demi-pte4.  taâieufes 
è  leur  bafe»  les  rameaux  fimples,  ténagones  » 

Îitus  longs  que  les  tiges ,  munis  de  très-petites 
euilles  fort  diflantes,  en  forme  d' écailles  oblon- 

fucs,  appliquées  comte  les  tiges ,  ciliées  à  leurs 
ords  ;  les  fleurs  felliles  j  les  inférieures  alternes 
^  difiaptes  i  les  fupëtteures  oppofées ,  très-fer> 
f^s  ;  trois  petites  folioles  fous  le  calice  ,  doot 
•ne  plus  courte  )  les  cinq'divifïnns  du  calice  lan- 
•«éolees ,  ciliées  ;  le  tu^  j  As  la  corolle  glabre  , 
recourbé i  les  d'jcoiipurt<i  du  limbe  oblongues  ; 
les  capfules  oblongues.  nbcufcs ,  à  deux  loges. 

Cette  plante  croit  dans  les  Indes  orientales,  v- 

9,  Bvcmiltl  éH  tnÙmn.  flacfafnt  rt^rfinj. 
Jvaitz. 

Biichntra  folUs  quadrifarih  ,  fuiulat'n  ,  canalicu- 
Uiii  i  fioriius  axUùwiàuJ  ^  ffjfiiliju.  Swua  j  f  ioi. 

Jnd.  ocdd.  a.  to6^ 


ThymtUa  manùtna  ,  tricA  faCo  ,'fitreati$  l 

&  tomtntofu.  Sloen.  Jaai.       Hâft.  t,  pag.  94. 

tab.  101.  âg.  I. 

Elle  dîIRre  des  hmknm  par /a  c««lle  iqmm 

lobes,  par  le  ftyle  b:fide.  Ses  tiges  font  ligneufes, 
hautes  d'un  à  deux  pieds  ;  les  rameaux  nombreux } 
les  temUMOB  renflés  ^  chargés  de  gaines  membra- 
neufes ,  velues  à  leurs  botdsj  les  flettilles  difpolëes 
fur  qiMtre  rangs,  fubuléesj  catialîcatéef»  glabres* 
luifantes  j  à  peine  pétiolées  ;  I-s  fleurs  folitaire», 
fcrifiles,  axillairesi  le  calice  petit,  rouge,  à  quatre 
découpures  velues,  perfiflantes,  lancéolées ,  ai> 
guèsi  deux  foliotas  Itnéaîtes  i  la  hèSm  du  caltcef 
la  corolle  tubviée.  «fo  la  kmgneor  des  feuilles  ». 
le  li'i.be  â  t^ua-.re  lobes  inég  aux  ,  un  ptu  épais, 
vlIus,  foyeux  di:  blanchâtres  en  dehors  i  inie  cap- 
fu'e  petite,  ovale,  comprimée,  aciimin-e  ,  bi- 
valve ,  i  deux  loges  %  les  valves  à  deux  divifioosi 
les  featencfs brunes,  petites,  arrondies. 

Cette  plante  croît  à  l'i'c  de  Cuba,  fur  les  ro- 
chers calcaires  des  bords  de  b  mer.  1)  (5wdrr{.} 

Ohfcrvations.  Ce  genre  n'a  point  été  figuré  dans 
1-s  Uluftrations  ;  il  a  de  tels  rapports  avec  les  ma» 
■-.i-ùj  ,  que  '1  hunberg  a  fait  palier  dans  ce  dernier 
genre  le&  hucknerû  Athiopica  —  capenft.  Swh\t.  re« 

garde  comme  une  efpèoe  de  buchnera  (  nuhntrm 

elong^ij  )  le  peripta  paùiftrit  d'Aublet.  ( 
P 1 K I  p  t .  )  Le  buckmtr*  canaden^  a  été  men*- 
tionné  parmi  les  vtrvcines,  n°.  7.  Le  ktowal- 
lia  hunufufa  de  i-'ofskbai  eft  un  buchnera,  fdoU 

M.VàiiiL 

*  Efpicts  moins  tonnues. 

*  Bmchnera  (  bilabiata  ),/«/ur  tiitt^niiu,  M&j» 
iufyut  pUcfo-fcMhris  i  caakjmfOà,  noÉb.  ftodr. 
pag.  iQO.<fiCv^^'  w 

♦  Buchnera  (  vifcofa  )  , /o//rV  lincjri-ldrceoljt's, 
/axe  dtniatis  ,  J'uiglutiaojtf  ,*  fiortbus  pedtuuuljtu  , 

caule  fruticcft.  Ait.  Hoft.  Ksv.  i.pag.  117*  • 

BUCHORMARirN  :  nom  nnb»  que  l'on 
trouve  dans  DaLchamp,  rapporte  au  ^u/amcn  ou 
pain  de  pourceau.  Cette  plante,  fuivanc  le  reéaa 
auteur»  Ut  oonune  auflî  à^iAimapi»  ou  <w>tw^ 
maritm 

BUCHOZIA.  Lhéritier  a  donné  ce  nom  i  uu 
genre  de  plantes  que  M.  de  Juâîeu,  avant  lui, 
avoit  nommé  firiji,  à'tpi^  Commerfoo.  11  va* 
loît  Men  flnent  loi  confetver  ce  dernier  nom, 

qui  reftera  fans  doute^,  que  d'avoir  cherché  i' 
oiffvuer  un  (avant  eilimabie  ,  doot  les  nombceux 
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BUCIDA.  (  r«9frtGluoilDM.->' 

BUDAMANI.  Linné,  dans  fa  Flort  ie  Celln 
rapporte  ce  nmkàbyvft  à  mie  vasiété  éotisài 

ca'ûf-Aoides.  ' 

BUDLEIA.  <  V9y*i  BvLâiC.) 

BU  D  Uf  }H  A  S ,  nOCH  A3  :  atlxre  de  Ceilan  ,  i« 
peâe  PAr  Us  ufuUires  ,  (urce  que  kiw  propbèt 
Bada  les  nflêmUoit  foos  tan  ombre  poor  les  iol 

0ldre.  Depuis  ce  unis  îls  en  pbii'Lnr  toujcurs  at 
tour  de  leurs  autels ,  !e  nom  qu  ils  lui  donnent 
rappelle  i'homme  dont  ils  révèrent  la  mémoire 
JI  paroîc  c]ue  cet  arbie  di  une  efpice  de  figute 
(j&iM  rcùgioju  Unn.  ). 

BUEN A.  CavaniUes ,  daot  les  Icwt.  Rm,  vol.  f 
pg.  (o,  tab.  f7t ,  a  formé  ce  genre 4le  plantes  ni 

un  arbrilTeau  A'  Ani-n  iqiie  ,  dont  tous  les  caraf^èr 
font  les  méiTts  que  ceux  àix  goniulugunia  de  1 
FtonétPému,  8c  dont  il  HÊSkWt  neniiMi  i  Par 
ttde  CoM£AU«  Siwp/. 

BUFONIA.  C  f^oyei^  BuroNE.)  M.  de  Lamirc' 
•  6tc  dam  Ai  liù^raitous  deux  efpèces  des  varié 
tés  «  &  3  do  Bufoniii  ttnuifiilij  :  la  première  fou 

le  nom  de  b^fouia  unnuii ,  îll.  tab.  87,  fig.  1  { I; 

BUniNVILLiEA.  m.  Cm.  lab.  194.  (f^i 

Tricvcla.) 

BUGLE.  Ajvga.  On  peut  apf  liquer  ï  ce  genre  1: 
plupart  drs  obitrvations  que  nous  avons  préfen 
lées  en  trait-int  Je  \i  btiiDclle  ,  Suppl.  Quelque 
aoci-  os  bounitifes  l'ont  éfiaiemenc  aoouaée  con 
^mU,  On  peut  juger  de  rtrficadcé  q«e  l'oo  fnp 
po(bh autrefois  à  ceire  pîante  ,  ainfi  qu'à  la  fanicle 
poiv  h  guérifun  des  plaies  ,  pat  ces  deux  vei: 

Avec  la  bugic  &  b  î»aX<f)ït 
Ou  taie  au  chifurgico  la  ni<|Ue, 

Sclmber  »  daos  fies  UaUdtiau,  a  rémi  i  ce  ge»n 

Îuelqoes  efpèces  de  uaaUm ,  les  Amtêpity*  d< 
'ouinefort,  telles  que  \t  ttucrium  ckjmtpityi  — 
im-^falieiMium.  Tnunberg  a  fait  connohre  um 
■oBvme  efpke  4'4^ifH  dtt  Japon,  qeiell  A 

BuQLE  couchée,  -^jngt  dtcumhtns.  Thunb. 
^iiga  decumàiuSf  viUofa^foliis  ovatis  t  dntMÎi 

TlM.FIoK.jaf.pag.ai0. 

Ses  tiges  font  nombreufes  ,  herbacées,  finplc 
oe  un  peu  ratneufes,  couchées,  relevées  i  leu 
partie  (upérieure,  longues  d'environ  trois  pouces 
velues,  ainfi  que  toute  la  plante,  garnies  defeuil 
les  péciolées.  ovales,  dentées,  longues  de  fix  li 
 kt  rmiùu  — Iwfiflt  flr  pka  ^pmUi 
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àWiCée  1  fon  limbe  en  cinq  ovales,  égaux | 
l'oriiice  girai  d*éciiUes  ud  yen  courbées  capu- 
chon ,  Se  fimpletnent  cotonneufes}  kl  diviilMU 
4ii  caUc*  plitt  larges  &  plus  courtes. 

I}.  BucLosSE  i fnodct fiwUlei* rfliwAi^  ma- 

€ropkyUa.  Lam. 

.jHchufafoUU  nBetMwt  munmist  était  éMU^ 
^àBtt  fubptntaphyUo  {  braStis  liiuarihut  ^  miltffff* 
&mi.  lil.  Gen.  i.pajj.  4^2.  n*.  1S16. 

lyctffU  aukCTVfkyUa.  Lam.  Di^.  3.  o*.  7. 

JUuhufo  (poniraltti) ,  fhitls  Immv&tu  ,  flrigo- 

ftj  inttgerrimis  ;  panieulâ  d'uhotomâ  ^  divaricaiâ  ; 
foritms  ptdmuuûùi  ,  tulieibiu  qiùafutpartiM  ,  laci- 
aiiâfiimitti».  f  Ah.  HoR.  Eev.  i.  pag.  177. 

Cette  plante,  décrire  d'tbord  parini  Imfytû/^ 

2c  M.  de  Lanurck ,  lui  a  paru  eofuite  appartenir 
vancage  ans  anchufa.  Le  méae  anteur  foup- 
(onne  qu'elle  pourroit  bien  éire  la  Mine  plaate 

qu«  Vanehufa  panicuUta  d'Aiton. 

14.  BOOLOCM  i  Imi»  lâches.  Jbteàsifii  Uuùfiêra. 


Anehuf*  raeem»  Um»t  ftdSctltU  nudis  f  divariea' 

tù  i  fbliis  ob/ongit  ,  acutis  ,  fuh^ntuttis  ,  hifpiùis  , 
.  €iiUuis.  Decaïul.  Synopf.  pag.  a^  ,  Qi  Flur.  tr^ç. 
}.  |MS.^|l. 

Cette  efpèce  fe  dittingue  i  fim  port ,  grêle  & 
alongéi  aax  poils  roides  qui  bériffeDi  Tes  feuilles , 
1«  haut  de  U  tige,  lespédiceUes&  les  calices.  Ses 
feuilles  font  oDloogues«  idemt  «mpleiicaulea^ 
tiguës ,  un  pea  jinuees ,  onduUes,  afÛt»  i  leurs 
bords.  Les  fleurs  font  rougcitre^ ,  ét  .îuees  le-s 
unes  des  autres ^  prefque  toutes  dejecces  du  même 
côté,  porréts  fur  des  pédicelles  grêles,  nus,  lâ- 
ches* étalé»  j  accosipagiié»  k  leur  bafe  de  feuilles 
«RtémeiMiK  petites  ;  les  cinq  découpures  du  ca- 
lice profondes,  longues,  prefoue  linéaires,  ai- 

Î;ues ,  de  la  longueur  du  tube  de  la  corolle  i  les 
obes  de  la  corolle  alongés  ic  pointus  )  les  femen- 
ces  ovales*  ridées j  tionauées  i  la  bafej  per  la> 
l|uell«  «Uai  adhènm  lu  IwmI  da  calioe. 

Cette  plante  a  été  découverte  i  l'ile  de  Corfe 
fU  Èl.  de  UbilWdièfe.  {DMtad.  «»  àtd^  Ett*/,  ) 

I  ; .  BuctOMB  4e  iMNlitr.  Aulmfk  BamUtrL 

AUioni. 

Aachufa  foliis  oUongis  ,  fuhinttgru  ,  utrinque  aue- 
KUatis,  eauleque  JimpUci  hifpidit  i  ptdunculis  tnfi4is  j 
9«Uùbus  quinquepaniiis.  uectùà.  Svoopf.  pag.  240, 

tt  flor.  fraiif.  ).  pag.  —  AlBonij  Pedm. 
«*.  lé^.— Baffd.lcoii.tuHr. 

^  Cette  cfn^ce  fe  diftinpue  â  fes  fleurs  alTex  pe- 
dteij  d'un  oleu  d'atur  «  djljporeesen  panicule  plu> 

i6c  vi'to  égL  Ses  apn  fan  ^nktê,  finpleg» 
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lor^iîfî  d'environ  un  pied  ir  d?mi  ,  pirrif^ 
feuilies  oblongues,  rétrécics  s  leurs  deux  titie- 
mites  ^  entières  ou  légèrement  finuees  ,  heùllies 
de  potls  roidei,  ainit  que  les  tiges.  Les  fleurs  fout 
axiflairest  les  pédoncules  trichotooies  i  le  «lice 
à  cinq  découpures  profondes  le  tube  de  la  co- 
rolle très-court ,  ^vtfé  à  fon  Commet }  l'orifice 
garni  de  cinq  écailles  ovaîes  ,  médiocrement  hé> 
rillées ,  un  peu  crochues  à  leur  Commet. 

Cette  platRe  croît  en  Italie,  dans  le  Piémont. 
On  la  ciddftt  a»  JatdiD  des  Plences  de  Mk  % 

16.  BocLOSSB  nde.  jMckufr  Jlrigofa.  LabiD. 

Aluhufi  foliis  ovato-lMUeolatis  f  cUnùctdâtis  g 
ûcuUétii  i  fiminibui  calitU  iongitudint ,  roandt 
fiifiat»A,UkB,8jfuF»te»  ).peg.7.ab.l. 

BugloJf.m  fyrtacKm  ,  butlatisfoUti  ,jlonhiit  alii- 
cantibus.  ?  Morif.  Hift.  5-  9-  Ji-  tab.  i8.  fig.  i. 

Ses  tiges  font  droites ,  herbacées ,  hautes  d'un 
pied  &  demi  &  plus  ,  couvertes ,  ainfi  que  toniels 

Etante,  de  petits  aiguillons  &  de  tubercules  aè*> 
Unes  { garnies  de  feuillet  entières }  les  tnfériewai 
pétiolëes  ,  ovaIes-1  ne. niées,  aiguës;  les  fupé* 
tieures  fefliles,  lancéolées,  plus  étroites ,  aiguës, 
ciliées  i  leurs  boids.  Les  lieuis  font  bltfuâttes, 
difpofées  en  grappes  aJongées ,  prefque  fimslM 
ou  dichotomet ,  un  peu  latérales  ;  les  pédiesBa 
courts  i  les  découpures  du  calice  profondes,  li- 
néaires, obtufes}  le  tube  de  la  corolle  de  la  Idr* 
gueur  du  calice ,  fermé  è  fon  orifice  par  ciiiq 
ecdlles  pfe(q»'o>bkMlaii«»»pd)efccmesiies  lobes 
do  limbe  ovales  »  arrondis  i  les  femences  pref 
qu'aufTi  longues  que  le  calice,  ovales-oblongues, 
réticulées,  aiguès«  ftriées,  un  peu  dilatées  &  pei- 
fiMéesilewbaÂ. 

Cette  plante  a  été  découverre  par  M.  de  Libl- 
tardière  aux  environs  de  Tripoli  de  Syrie,  if- 

17.  BtJGtOSSE  hifpide.  Anchuja  kiJpida.Tonï, 

Amcku/k  fediutetUis  tmilUribus ,  iifksIUa  ijriàt 
ImÊBtÊUi^^npMài-^Htmgh^idu^lfiA^éiA. 
».  peg.  }f .  *— Foakb.  jBorpc  pag.  ^ 

Ses  tiges  font  rameufes,  difFufes  ,  hifpides,  a'nlî 
mie  toute  la  plante  ;  les  feuiUes  latKéoIées  ;  les  to- 
ffSiieures  pétiolëes  i  let  fiipérieures  icOilÊS ,  rap- 
prochées ,  lancéolées .  UB  fM  épsiflos»  )tmmM 
d'un  pouce,  obtuTes  i  Mur  roimnet.  finaées, 
tées  a  leur  contour;  les  dentelures  obtufes;  !es 
fleurs  axilUires;  les  pédoncules  courts,  gémmés; 
les  caHces  très-hifpioes ,  accompagnés  à  leur  btfs 
de  deos  hiaâées  lancéolées  i  la  corolle  violette, 
en  ememnoir ,  à  peine  plus  longue  que  le  calice» 
tes  lobes  du  limbe  ovales ,  obtus  (  cinq  éciillesi 
î'ofiâce  du  tube  )  Us  feateoces  glabm«  obloo- 

Cet» 
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^.^m'phntè  cveh  dmt  1m  pluoe»  défems  âo 
i8.  BuGtossi  è  petites  fleofi.  ifMciiifii  parvi- 

^Aiuhufa  foUîs  lineariiuj  ^  caultque  rûmofijpmo  hif- 
fî^*  i  ructtnis  paucifiorii^  CMfcrùt.  Wi3ld.Spec. 
Plant.  1.  pjg. 
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Bi^lo^um  oritntaU  , 

•«nUê».  Toymf.  CoioU.* 

Ses  tii;«  font  très-rameufes ,  hérilTées ,  ainfi  que 
les  feuilles  ,  de  long*  poils  roides)  les  feuilles  pe- 
ttt«t,  lînéaires ,  un  peu  obtufes ,  ctKéet  8c  entières 
a  leur  contonri  le*  fleurs  petires  ,  j  o  j  -op  br.u- 
fes ,  diffiorées  en  grappes  ngr.  geesj  c  alices 
proton<!é!nent  divifés  en  cint|  découpures  linéai- 
res ,  prefque  fécacées  {  hériffét  de  poils  blancs . 
rotrJM,  tBèa>ooiiibrMU|  b  coroU»  d*aa  bleu- 
violet. 

Cette  pUi}te  croit  dam  rOtieot  j  Qà  elle  a  été 
déciHiTeite  pur  Toomefen. 

BuGLOSSE  dts  rochers.  Anchufa  faxatilis. 

Anckufi  filcfifflmi  ,fo!ui  lineari-lanceolath  ;  fio- 
ribus  fparfu  ,  axUiaribus  ,  J'uèfeJfiliiuJ  ,  /oagè  laiu- 
lofu.  Pallas,  Iti».  3 .  tab.  R  fig.  f.  ^ Lan.  111.  Gen . 
,1.  n».  1822. 

Cette  plante  eft  extrèsement  pileufe*  unt  Tor 
fes  finiillêa  qae  fiir  Tes  tfges  8r  fef  calices;  elle  Te 

dillinfiie  parfaitement  par  fes  fleurs  épsrfc-^,  pref- 
que  ftalies,  axiilairtis.  La  coro  Is  ett  d'un  pour- 
pre-bleuâtre, nuinie  d'un  tube  très- long.  Les 
feuilles  font  étroites»  liuéaicet* lancéolées.  en> 
tlètes. 

Cène  phote  cielc  dans  la  SîMrie.  (  PdXtf.  ) 

«  Anehmfà  (capenfis).ySifiii  lMU9btiSf  eallofuf 
viltojtsi  raeemî»  triekatamis»  Tl|iiab<  Prodr.  ^4.  £ 

Cup.  B.  Sp. 

*  Anchufa  (jmaena)j  fcminihut  ovato-otionàit , 
tnquetrU,  n^/WtfMM^sÉb.Gsma.deFlàa.Sc&m. 
lab.  6i. 

Oifervationj,  M.  de  Lamart  k  cite  ,  fous  le  nom 
A'*nthufj  fiicaru,  ure  buglolîs  à  feuilles  eniièies, 
iépis  géniincs,  prif  ^ue  nus ,  figurée  .lans  Zanoni, 
Htft.  pag.  î7  ,  tab.  59,  qu'il  lou|  çonne  être  l'a/i- 
ckufit  angitfiifoiia  Linn.  i  il  fait ,  de  celle  ^*fl  a  dé- 
crite ûius  ce  nom  dans  le  Diâionnaire  »  une  variété 
de  fon  anchjfa  cfi:ina/is.  Plulieurs  efpèces  d'd«- 
c/tufa  de  liiff^rciiv  aut-urs  ont  t.  té  placées  dans 
d'autres  genres,  l.'jnc/tuj'a  oncnuLs  de  Lintie  & 
Miller  ett  le  liihufpc'mumoritni.ile ,  la  même  plante 
que  Vanchufa  tuictiUata  de  Forskhal ,  félon  VM  ;  1 
6c,  d'après  le  même  auteur,  Vaaek^fn JfiiucMtf»s  ], 


Forsih.  d>  un  myofms.  L'ûnehjfa  hltea  Cavan.  le. 

ï  ,  u'.\  Cr)^  fi;  ,  ^  fft  piéf^nté  dans  Willdeiioe^ 

comme  une  vaiiété  Ju  myi  fjtis  anenfit. 

BUGR  A  N  E.  Ononù.  Oo  a  confervé  à  ce  senrt 
le  nom  que  les  Anciens  avoietit  dotmé  i  l'une  des 

j  efpeces  qui  le  compofeiit.  Théopbrafte  l'appeile 
j  OHonis ,  &.'  Diorcoii  ie  unoiiis.  I.a  defcription  qu'iis 
en  ont  duiv.je  ne  I  nlfe  au^un  doute  qu'elle  n'ap- 
partienne à  une  des  efpèces  les  plus  cotnmunes  de 
ce  genre.  Il  n'eft  pas  aoffi  facile  de  déterminer  i 
laquelle  de  ces  efpèces.  Au  relie,  le  doute  ne  pe- 1 
guère  fe  porter  que  fur  deux,  i'onoais  4niiquorum 
Se  Vononis  arvtnfts  ,  qui  d'ailleurs  diffèrent  peu 
l'une  de  l'autre  ,  8c  qui  peuvent  avoir  été  facile» 
ment'confbndues  par  les  Anciens;  ils  la  ceofidé- 
'Oient  comme  une  plante  nuifiblc  aux  travaux  ds 
l'agrictilture  par  fa  mu'iiplication  dans  les  terres 
labourables,  pat  L$  f  tfgnes  que  fes  ti(;es  dures  f< 
1rs  racin-s  tcnac:S  donnoicnt  aux  bœufs ,  qui  pou- 
voient  aulli  être  ofTeeréf  par  fes  longues  épines  , 
d'où  lui  eft  venu  fon  nom  vulgiire  A' arrtu  bteuf, 
fjes  <4>rervatinns  &  les  voyi?es  ont  donné  lieu  i 
la  découverte  lic  beaucoup  d'efpèces  de  bu^rane. 
dontpluficurs  néanmoins  ne  font  encore qu'impar* 
laicemcnt  connues,  faute  de  defcripdons  rdwan- 
tes.  M.  de  Lamarrk  a  voit  renvoyé  attx  genres  cytifi 
Sr  tnitr  1rs  efpèces  du  Cap  de  B  mn--F.fpérance. 
C'inime  fîleS  n'y  ont  p'>int  rte  ueii'iin  pjes  ,  Ss 
que  d'ailleurs  la  plupart  font  peu  connues  «  je  aie 
betaeni  ft  les  citer  à  la  in  de  ce 

if.  BocRANB  hifpide.  (homiski/pidâ.  Desfonr. 

Ononis  foUis  Unis  ,  oktvatùy  fitrath  ;  fiotlhu» 

foiuariU  ffubftffllibus  ,  ntcemojîi  ;  aliciiius  pdtjis  ; 
Ueiniit  calicinis  laactolatis ,  coroiiam  âmtaniibuu 

Desfent.  Fier,  atlanck  a.  pag.  146.  tab.  189. 

Ses  tiges  font  droites,  rame'.' fes  ,  herbacées, 
pileufes}  les  feui'Ies  pëtiolées,  ternéesi  les  tolio- 
les  ovales  ou  elliptMues ,  arrondies  à  leur  fommet» 
dentées  eo  fcie  ,  legétetnent  velues  ;  les  liipulcs 
petites  J  ovales,  denncvlées,  bifides  ,  aiguës  j  les 
fleurs  prefqu  »  refllles  ,  difpofées  en  une  gr;:ppe 
(impie,  folitaire;  le  calice  couvert  de  lones  poils 
étalés;  fes  découpures  étroites»  lancéolées,  ai- 
gués»  ftriéesi  la  coroled'un  touge  de  rufe  .  de  la 
longueor  de  calice i  les  goufTas comprimées ,  liOes , 
ovales,  une  fois  plus  courtes  qne  le  calice. 

Cette  plante  a  été  décoavene  dans  les  campa» 
gnes  de  la  Barbarie  par  I^.  uesfbotaines.  {V-f.) 

26.  BocuAMS  à  feuilles  molles.  Oiumt  nultit, 
SaeL  ■ 

Oionh  puhefctiu ,  caule  htriacto,  foliU  fttptrîom, 
rtiût  fimplicilnu  iMiot'u  eimeifrrmUm  ,  apiet  de»»- 
tatu  i  ptdaïuuds  Mturïh\  mmieis  ,  un^erh;  Uga»' 
nùnibus  ctrnuis.  Savi ,  Me<n.  Soc.  ital.  vol.  9.  pjg. 
iji.  ub,  8.-^Loylélj  Journ.  bot.  x.  pag.  5^1*' 
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mtritimu.  B.trrfl ,  Icon.  Rar.  761.  ? 

Ses  tigps  font  droite^  ,  herbicécs,  pubefccnteï , 
Uniî  que  toutes  les  autres  parties  de  cette  pUntr , 
|an>i«  de  feuilles  altertiis ,  pétioUiti^  temértt  !e:. 
Feuilles  ftip^irîeures  fimpl  5  ;  les  folioles  cnnéil>>r- 
nws  (  dcntéts  veis  leur  fouir  et.  Les  fleurs  fr<nr 
IblinireSjtxiiliires ,  pé  ii>iuu!ées»  lis  pédoncules 
HMitiqaes*  un  fiore« }  la  corolle  jamw»  un  peu 
pile}  les  goulfcs  réfl':Ki^s. 

Cetre  plant*  croît  en  Tofcane ,  fur  les  collines , 
aux  bords  dc>  h  mer,  où  elle  •  été  Mtrrét  par 
M.  &àvi  I  cUe  learic  es  jab. 

27.  Bt;CRAN8  dcnt4*.  Ononls  ferrau.  Vahî. 

O-nonis  totilms  fai-fiiftlthus  ^  fo'itjri'ts  ;  fol  :s  :n 
Jiriorîttts  Jt^ratO'dtmatu  ,  cur.t'foimikiu  ,  apict  f.sJ- 

tr!d,:-.tat:.t.  x .\].\ ,  S  mbol.  I.  pa|^  f 2.  —  FofskH. 

Fior.  zsvpc.-irab.  pa?.  150. 

Toute  cette  phnte-tft  vi'qaeufe  Sr  piib-r^cent*  } 
fe*  tigts  hevojceej  ,  coudi;  s  ,  prelqiie  dicho^>- 
tBCSi  Tes  rameaux  g-é  rs,  prefquenusâ  leur  pariie 
fapérieure  i  les  teuiltes  pé<<ole«s  ;  tes  inférieures 
t^rrîëes  5  lt$  f  'périeu-es  fimpl.î  ;  li  î  f"!;oîc5  cj- 
ncitormes,  linéaires,  lonaoe^  de  troi-.  l.grcs;  k$ 
latériles  plus  petites,  Jcnttt^  en  Tcie  ,  environ 
trois  dents  au  ioounet,  quelquefois  cinq  }  les  fli 
pi^s  ovales- Iiacéolét-s,  flriées,  denticuiîéts,  de 
inoitié  plus  courtes  que  Us  pët'ole^  ;  îes  fleurs  fo- 
Kfaîres,  aiillaires,  ptefcjiie  feirixs  ;  lu.  inloii,  ures 
p'u^  dift lires;  les  fupéiKures  munies  d'une  brac- 
tée à  leur  baf(  ■■,  le  ca.ice  Hrié,  à  cinq  découpures 
1 1  ncéolées ,  1  i  n  ^  .1  i  c  s ,  de  la  longueur  de  k  corolle  » 
les  gouflés  velueSj  oblongues,  4e  h ioRgoeiu  du 
calice ,  à  quatre  reiueaoe*. 

Cette  pUnce  croit  cp  Égypte.  (  K  /  »  ktrb. 

»8.  BMftAm  à  fean  en  léi»  OaMnr  it^ta. 

OhûiUs  «aMhatproffl'MÙs  ,  ramoju  ,^i:/ormiitu  £ 
/hlS$  Urnatii  ,  floribus  cap!tatis,  CaVM.  IcoD.  Rat. 
l*pag.4f.  lab.        fig.  z. 

Omanis  fhrUus  fu'>f(fftlihtti  ,  Uf  rûliluu ,  fu'^capi- 
taiit  ;  fiiùt  temaiis  ,  o^longis  ;  flipiJts  UnctoLito 
fJkmUtu,  caiixiàuJ  C9raUà  bmiwHu*,  WlUd.  âpt:C. 

Ptaat.  }.  p4^.  99). 

Cette  efpèce  fe  rauptoche  beaucoup  de  Voncnis 
minutiffima  Linti. }  elle  en  diffère  par  Tes  folioles 
fthts  alongée*  »  par  lits  flenii  temara^,  iMriaCies 

en  téte,  prefque  fefTilfS  j  par  la  corolle,  une  fois 
plus  grande  que  le  calice.  Les  tiges  font  couchées  ^ 
ràmeufes ,  fi  i  formes  j  les  ftipulcs  lancéeléM^  fu- 
bulées  ;  les  tîeurs  jiunes  ,  axillaires. 

.  Cette  p^nte  croit  en  Ëfpagne^  fos  lea  monta- 
fBM*  vuÊ  toviieM  Valeîne^^ 

i 
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Diiton:. 

Or.o  tis  vi/lojîjtmj  ,  v':f:of^  ,  folils  ttrna:ii  ;  Jl<»- 
rtlius  ractmojît ,  cànfcrtu  ,  fiJJiHhus  /  co  i^lUs  Uga- 
'T.:  ni  influe  calioe  hcviarihmt»  Uesfom*  Flor.  atlatO. 
i.  pag.  147.  tab.  191. 

Cette  plante  eft  vrCqueufe  ,  très-velue;  fes  tige» 

diffaf  s  ,  rarrcufes  ,  herbic-'e$,  lonfues  dVnvirtio 
un  pied  i  les  feu"ille$  péiio  ées,  teitiées;  les  fo'îo- 
Iv  s  ()'.  .ilcs,  un  peu  arro;»Hif>s,  rîf  miiu'-ps  ;  'es  W- 
piiit s  petites,  dentées,  irrnr.viits;  ks  fi=urs  atil- 
uc'rts ,  prefque  f».  ffites  ,  fol  t  lirts ,  rapprochées eti 
grappes)  le  calice  à  cinq  divilîons  lancéolées)  U 
corolle  rofe ,  petit? ,  pa;$  coune  (lue  le  calire  i  les 
goufTiS  ov.i^es,  obtufrS  ,  co-npr  m  e*  ,  ve'ues  , 

couvertes  par  le  calice^  rtnleimaDt  deux  fe- 
i>ences. 

Cette  plante  croît  dans  lit  Campagnes,  aux  en- 
virons d'Alger}  elle  a  été  déctuverte  par  M.  Cca- 
fontaiOfli.  (F'.f.im  htFi.  Dtifrnt.  ) 

)o.  BtJCRAME  à  feuilles  fimples.  Oaonù  mon»' 
phyliM.  OeifèK. 

Onottls  foliit  fimplicilus  ,  tllipticis  ;  fi  '.;ut'.s  fr~ 
rjtit ,  maximis  ;  fioribtu  bfiùkas  ,  rucemeju  i  corol- 

lis  tiùum  difiuuttHus,  DeafÎMK*  Flor.  anhut.  u 

pag.  14)-.  tab.  iSS. 

Elle  fe  rapproche  beaucoup  de  l'onùiûs  aJopu»- . 
rcUetf  elle  en  éURve  par  fi»n  port.  Ses  tiges  (ont 

IroitdS  ,  ràmeufes,  velues»  ftr-ées  ;  !cs  ritreau* 
paniculési  les  feuilles  fimplts ,  «llipt-ques  ,  ghbrcs 
ou  à  peine  ve!u!  s  ,  Hnçm  nt  dentét  s  <  n  fc  ie  j  les 
pules  grandes  ,  dentées  .  obtufes  &  prefque 
ir onqnéesi  tes  ûAtn  pr  fque  feffiles,  rapprochées 
en  grapprs  courtes ,  touffu  s ,  t  •rmin.nles  ;  le  calii  e 
Rr.m  1  ,  Vfl  :  ,  i.>ui"âire,  plus  lont;  qur  Us  bradl-»es; 
1  s  Me  cnuini^es  latu  enic  s  ;  la  co! olle  pub-,  fctnte, 

de  la  longueur  du  calice.  Le  fruit  n'a  pas  été  ol>« 
fenrf. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Oesfon« 
uines  dam  les  cliaiiips«  Air  les  c&ies  de  Baibarie. 

)i.  BuGRANE  i  feuilles  d'euphraife.  C^mm 

Onortis  caule  ereHo  ,  vlllofj  ;  foUis  pmpHiîins  y 
lineari  Unctoljtis  i  fiifulit  atuminatis ;  braiieis  os«c 
lis  ,  acutis  ijhrUus  rtemiofis  ,  fuiftjpiliiU.  OosC 
Fior.  allant.  1.  pag.  14    tab.  184. 

Ses  racines  font  grêles ,  annucIlM .  peorfeifiw 
ieax  i  quatre  tfges  prefque  SHCarMet,  ér&îtn, 

'■'in-l-  s  ou  à  peine"  rami^uf-s .  velut-s,  hautes  défit 
a  hiiir  pouces;  les  feutîies  iimplcs,  lineaires-he» 
ceolées,  glabres ,  dentées  en  fcie,  nettreufes}  les 
iafericutcs  obtofesi  les  Aipésieeto  aioMis»  k»> 
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MamînéMtpIllsloiigu  5  que  Us  pétioles;  les  flcuiS 
VnttmteOkt,  axill.ites  .  en  grappe  Ijche  ;  !c$ 
bnOéw  ovales,  concaves,  aiguës ,  «riées,  demi- 
Oiléej.  r.e  calice  eft  campanufé,  i  cinq  décou- 
|Mlrei  fubu  ées,  ciliées,  prefqu-égalej  j  !i  corolle 
'""S  •  plus  longue  q-ie  le  cjlice  ;  les 

gouiles  iiILs,  oblongues,  rentiees,  un  ptu  pi'«s 
JJlJ^s  que  le  cilicc,  cooteoMt  |4m1wim  fc- 
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Cette  pfante  croît  dans  le  C,h\e.  aux  environs 
4e  Mafcar  en  Barbarie,  oâ  M.  Deafonutoes  l'a 

Poîr*'  ^"'^'^'^'^^  *         blanches.  0/«»fl« 

Oaonîscauic  ^r.Ho  ,  fuivIUofii  foliU  fimplUlkus , 
O  '^onrjs  ,f<rrulatU  ,  gIcbrU  i  jonhiu  rotemofis  ,fo- 
lu^n,s;  ca/kiiuj  put-cfcenihÊt ,  mnOim  fuiéqtun- 
iiéits.  Dt  sfoiit.  Flot,  allant.  1.  pag.  14;. 

OwnUJaribiuftfilUnM  ,  rMctm^i/UiùAmii' 

4silitf.Ptoir.b».i.|Mf.2ia    ^  ' 

Cette  «rpèce  a  de  gramis  rapports  avec  loi»»./* 

tnonophylta  &r  alopecu^cida .  S- s  .iges  l'ont  herba- 
cées ,  hftuleurcs ,  cyiindiiques,  pfefque  glabres , 
hautes  d'un  pied  &  plus  »  les  nmeaui  dteroes  \ 
Us  fçmllrs  glabres  ou  à  peJne  jMbefcentes}  les 
jnteneiites  ovales-elliptiques ,  obtulês  ;  les  fupé- 
rieures  ovalfs-bncéolées ,  un  peu  .  igues,  fine- 
ment dentées  en  fcie  ;  les  ftipules  grjndes,  tron- 
ottées  ,  dentifulées  ,  décurrentes  fur  les  pétioles 
OC  de  la  ntéme  longôesr  i  les  fl  urs  prefque  (efTi 
le»,  iblitsitea ,  terminales,  rapprochées  en  une 
grjppe  courte  ;  le  cnlice  ceti  iré ,  pubefcent ,  à 
cinq  découpures  étroites,  linéaires,  aigLés  )  la 
corolle  blanche,  quelauelois  d'un  r<»fc-pale,  i 
peine  plus  longue  que  le  calice»  les  bradées  op- 
pofées,  petites,  pubefcentes,  lancéolées. 

J'ai  trouvé  eecte  ptsnte  fur  les  cÂtesde  BjiI»- 
fte  ,  eux  «nvho»  de  Bonne.  (  K.  V.  ) 

5  ^  Bu<uuutl  à  tes  lichet.  OMwr  inipra. 

Desfont. 

Ononis  Jviiis  tentaih,  ptdictUis  folio  loagioribus; 
taii^iêM  ttt^Uam  équani  -bjs;  legwntnihitthllgàtis , 

^tftitt  ammuihs,  Dts£*  Fiot.  nbou  1.  Mg.  146. 
Ub.  190.  ^  ^ 

Ses  tiges  (bue «eliMt,  «boites,  ranenres}  fês 

feuilles  pétiolées ,  ternce^ ,  à  pçine  pubefcentes  j 
Jes  folioles  ovales,  deoticuiées,  ligues  à  leur 
bafe  I  let  Jif^ht  freCp'otWcelMres  .  petites . 
dentéct*  plus  coM«ee  ow  le  fétiole  i  les  ieors 
foUtsires ,  dKbntes ,  axillaires,  fouteniies  par  des 

il -donculcs  fîlifnnBPS ,  pubefcens  ,  plus  longs  que 
es  feuilles»  le  calice  à  cinq  découpures  pro* 


I  bleuâtre  ,  de  la  longueur  du  cilîcc  ;  h*  g^MtCTe* 
'  pendjntrs ,  alongëes,  velu<.4,  ei.iiccs,  liueiirts, 
fenfwnnnc  ptufeMin  femtnces. 

Cette  plante  a  été  recireilHe  par  M.  Dr«.ron- 
taines  fur  les  collines  incultesd' Alger.  O  {D.Jcript. 
«xDetfiMtt») 

Blgrane  à  gonfles  pendantes.  Ononît  f*H' 

du!a.  Destont. 

Or.onîs  fbtlofîs  ternis,  ohovatis,  apice  rotundans; 
f.oribus  racemoJsM  ,  cemuis  ;  ftdictllis  firiSit ,  Ugu^- 
minibus  villojis  ,  calice  longiorika,  Dedom.  Flot. 
atlant.  2.  pag.  147.  tab.  191. 

Les  tiges  font  velues;  les  Wiolcs  glabres ,  en 
ovale  renverfé,  arrondies  &  denticulees  à  leuc 
(oimnets  les  ftipulês  petites,  ovales,  obtufes^ 
denticotéesi  les  jpédonceles  roides.  mntit^i;es, 
réfléchis  i  leur  lommet,  ax'Kaires  ,  Liiifloies, 
rapprochés  en  O'.e  grappe  terminale  j  Us  braâees 
lïmpks,  oblongurs,  fo  ijcf es  ,  dentées  à  leilc 
fommet  i  Ice  divilîoat  de  calice  velues,  lancéo- 
lées, Aibttlées  { la  eoroRe  d'an  bteo-pâle,  un  peu 
plus  longue  que  le  calice;  lev  goulTcs  pendames , 
oblongues,  linéaires >  velues,  renflées,  acumi- 
nées,  un  peu  plus  longœt  qoe  le  calice  «  conte* 
nant  plufieurs  femences. 

Cette  plante  croît  en  Barbarie,  aux  environs  de 
Mafcar ,  oîk  elle  a  été  découverte  par  M.  Desfbo* 
taioes.  O  (#^/M4«é.P«s(te.) 

If.  BoMUM  i  flshei.  OMNfr  wttimUs,  VeU. 

Onor.il  peduncutU  imHhris  ,  arifiatis  ;  foliit  fcj^ 
Ukms  ,  urMtU  ,  fiiftJifyu  vagittMtulna  ^  deatatit, 
VaU  ,  Symb.  t.  pag.  gf, 

O.wnit  CMeiù  ForsUMt ,  Flor»  •gypt.^iaii. 

pag.  150. 

Plante  vlfqueufe  flf  velue,  à  tiges  lignfuf^s.Sc* 
feuilles  font  ternéesi  les  t'uHoIes  cunéiformes^ 
ftiiées ,  dentées  vers  leur  fommet  |  les  deux  laté* 
raies  plus  petites  j  les  (lipules  vaf  imles,  concaves, 
flriées,  couvr.int  prefque  toute  la  tige,  b  h  !f-s  à 
leur  fommet  >  les  pédoncules  ait -rnes  ,  folitiirts, 
iiniflores,  munis»  on  peu  au  deifous  du  calice, 
d'une  braâée  tioéaire ,  en  fonne  d'aréte  ;  les  dé^ 
coupures  calicinales  lancéolées t  la  corolle  jaune , 

1)îus  longue  tnie  le  calice  5  l'étendard  pourpre  5 
es  gouÛes  téàschies.  Cette  bugrane  varie,  Iclon 
les  (aitbns ,  au  point  d'être  méconnoiffiiUe.  Q«el> 

Juefois  fes  rameaux  font  trè$<ouTts ,  rapprochés , 
épouillés  de  fettillesi  les  ftipules  plus  petites  « 
imbriquées. 

Cette  plante CBoicea^Bipte.  |^  (F'./.wAcri. 

Desfont,  ) 

BuGlUHK  à  deux  fleuis.  Omohù  ii/hrom 
Aggat-A 
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0-.on''s  folîls  ttrtat';t  }  foic!i$  ol/ongh ,  fetath , 
pu^cjctiti :>Ui  i  ptduncuiii  ii&oris,  nutanthm»  arif- 
tam  t  feiiolo  io^ptUiU'  Dctfoot.  nor4  acUm*  x. 

Ses  tig  s  'ont  rameufes ,  pubefc«nrei ,  ainfi  que 
toute  !a  planta  ;  les  folioles  ovaleî-oblongufs , 
tronquées ,  ics  Aif-uU-s  e:anJes,  .-Jf,  .es ,  'tccur- 
ren:rs  fur  le  pétiole  ;  le^  fl^uis  axiiljtres  ;  le»  pé- 
(iuitciilet  pitis  lonçs  que  Us  pétioles ,  terninétpMr 
deux  fleuri,  hmui»  d'une  arête  i  U corolle  jaune, 
tayéci  la  calices  k  cinq  d^Çconpurès  prefque  iéta- 
cées,  vflucs}  les  goufîes  itulinées,  pubefccntes, 
renflées.  Elle  pamic  <e  rapprocher  oeaucoup  de 
VtHÊ»Miê  gimi'Hiu  d'Aiiooj  fliab  fet  "péduaculct 
font  pourvus  d'une  arête. 

Cette  plafue  a  été  «lécouverte  en  Barbarie  par 
M.  Desfentaine*.  (Kfiia ht^, Dttfnu, ) 

.  37.  BucRANE  à  rameaux  nombreux.  Ononis 
r*aû0m4,  Desfbot. 

Ononis  pu^ef-'eis  ,  fo/ïoHi  ternis ,  linearî-o^ova- 
tis  i  ptdictUis  a-ijiatit ,  folio  toaeioribus  ,  ptr^fit/t- 

^  «Anf  ;  JMiiu  ttnmU.  Desfont.  nor.  atlant.  1.  pag. 
'142.  tab.  1S6. 

OaonU  MH  fpinofa  f  jton  lutta ^  varitgatOf  an- 

^j^^M ,  mamiflM.  Toncnef.  Inft.  R.  Herb.  40^4 

Toute  la  plante  f  fl  vifcjue iife  &  pabefcente  ;  les 
tîçes  droites ,  pief^ue  ligneufes,  trèi-ramcufes, 
hautes  d'un  pied  $  les  feu  lies  pétioiéesi  â  trois 
folioles  un  peu  roides,  linéiires.  en  ovale  ren- 
verfé  I  (If mees  en  fcie  f  les  ftipules  ovales ,  pe- 

tÛ^i  3iC"è'>  >  l*^^  pédon  uks  filiformes,  aï'll.ii- 
les,  perfilLns  ,  rleux  V  trois  fois  plus  Ion;;'»  que 
les  feuilles ,  munis  d  u'ie  arête  j  les  fleurs  incli- 
née» i  les  découpures  du  calice  fubule^-s  i  U  co- 
rolle fanno  ,  une  fois  pliB  petite  que  celle  de  l'o- 
Honii  rtJt^ix ,  plus  longue  que  le  (alice;  l'étendard  . 
traverfe  par  dts  veines  purpuiines;  les  gouflLS 
grêles,  renflées,  linéaires,  penbnres ,  pubtfcen- 
tes  f  acuminées  •  trois  fois  plus  longues  <jue  le 
caUce,  i  plofienn  femences. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Detfoniaîncs 
en  Barbarie,  dans  les  fables ,  fur  1«  bonifia  k  net. 
:^  (  F.  /  in  ktrh.  Dtsfont.  ) 

}8.  BuGRANE  panachée.  Ononit  piSa.  Desfont. 

Ononis  viï.ofo-vif.ofu ,  folîîs  Ufnis,  oblongis  ; 
\      fed'ticl'is  arifiatis ,  fotio  lofigioribus  ;  tiguminit>us 
^ftliufis ,  txftrtù  i  ttUicihiu  coroUam  ftAsqiunûàiu.  ■ 
DMfonc.  Flor.  adant.  a.  pag.  144.  tab.  187. 

'  Elle  fe  rapproche  beaucoup  de  V ononis  natrix  « 
dont  elle  din^re  par  fa  corolle  une  fois  plus  petite , 
&  à  peine  plus  longue  que  le  calice.  Toute  la 
plame  cil  velue  «  gliicineaiès  ksti|M  noeulas} 
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It  s  folioles  cblorgaes,  elliptieues ,  dentico^ée^j 

les  Oipuîes  I  Micéalêes,  aiguës}  les  flîors  dillantei, 
.ixiiliircsi  Its  péJonrules  pourvus  J'u  .e  .'rêièj 
les  divifi  ms  du  calice  fubulées  i  li  coru-le  j*uih8| 
1  ecenilard  paiaché  de    inCS  purpurines  v  ks  goot 

fcs  inclinées»  liiiéatMf,  velurt,  plus  iongnaaqea 

le  calice. 

Cette  plante  croit  aox  environs  deMafcaren 

Barbarie,  où  elle  a  été  découverte  par  Kl*  Dca» 
fonuines.  (  V.  f.  in  keri.  Dcsfoni.  ) 

J9.  BuGRANE  aiguë.  Ononis  ct-fpidiita.  Desfunt. 

Ononis  vilfofa  jfolii s  inftrioriias  ternis ,  fummis 
Jlmpliciius  ;  folioiis  oiLngrs  ,  ferratis  ;  pedictUil 
unifioris  ,  arifiis  Çuptrùk  lamàtiâ,  Oes£DBC  Bat, 
atlant.  2.  pag.  144. 

Elle  fediflingue  de  \' ononis natrix'pM  fes  feuilles 
non  vifqucufes }  p.^r  fes  arôres,  élaigies  i  leur  par- 
tie fupérieure»  par  U  corolle,  au  nwins  une  tois 
plus  petite;  par  les  poil«,  beau<oup  plus  longs. 
Ses  tiges  fe  divifent  en  rameaui  étalée ,  panicukl^ 
l  es  feuilles  font  U  gérement  velues»  les  iaftrieB- 
res  t.rnéesj  les  lupétieures  fimplcs-,  IcS  tolioks 
orales-elliptiques,  n^rveufes  j  les  ftipules  gran- 
des, ï  dei'X  lobes  ovales-lancéolés,  aigus, endei* 
ou  à  peine  denté»;  ;  les  pédoncules  fiiitormes ,  ve- 
lus ,  a  unf  ou  deu<  fiv  urs  ;  le  calice  pileux ,  à  cinq 
Jcc  upures  lii^éairts-laiu  eolées,  aiguës  j  la  corolle 
jaune ,  plus  longue  que  le  calice  |  les  goufles  ré- 
flédiiea. 

Cette  plante-  •  été  fccotillie  pat  M.  Desfon- 
raines  dans  les  campagnaStaiu  enviroiia  d'Aigu. 

{V.f.inktr^.Desfont.) 

4a  BucaANE  arborefcente.  Onoms  arbortfans, 
Deafoot. 

Ononis  ramis  tuherculufîs }  foliis  ternis  ,  cht\-i:t  s, 
vilhjis  y  fioribus  wtmofis  ,  ùSUibiu  i  Uguminibitt 
I  colicem  *^Mtihm,TkmM*  tUtt*  aiIttlC.  X,  pw  149. 

tab.  19}. 

Ses  tiges  font  hautes  d'environ  deux  â  trois 
pieds,  lanneufes  ,  chargées  de  tubercules;  les 
leunes  rameaux  pubefcensi  les  feuilles  petiolées, 
à  trois  folioles  glabres,  en  ovale  tenverfe,  den- 
tées ,  plus  longties  que  les  pétioles  >  les  (Ûpatel 
ovales ,  bifides ,  denticulées;  les  fleurs  folitauet, 
alternes ,  en  grappe,  munies  de  bradées  petites, 
ovales,  i  ptiiie  dcnticulées,  de  la  longueur  des 

ftéJoLicules;  ie  calice  velu,  i  cinq  découports 
ancéolées,  aiguës}  la  corolle  rofe,  de  la  gran- 
deur de  celle  de  Vwionis  nnui^si  les  goulTescoor^ 
tes,  ovales,  renflées,  velues,  un  peu  coo^i- 
mées ,  de  la  longueur  du  calwa^ 

Cette  plante  a  été  découverte  par  M.  Desfon- 
taines dans  les  montagnes  incultes  de  l'Atlas,  aux 
:  cnviraos  d'Antiu*  b  (K.>:âBA«f*.Dk;^) 
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Oawùt  fvriiut  ternis  ,  racemofis  ;  fifih  infenç- 
fAtf  ttnutUt  Monvit ,  fcrratït  t  ramifquc  dlfipSt 
^Mfi>,  viU4^,  Wiild.  S^.  nâw.  }.  991* 

O  :on:s  (caiiuca),  fpiii  'fu  ,  foins  fuhro-a-S^  , 
cuducis  y  jlv.-bjj  t,r':atis.  Djuph.  }.  pjg.  418. 

Cette  erpèct  a  de  ijrand^  rappom  avec  Yononîs 
fpinofa  ;  elle  «rn  diffère  par  les  fleurs  en  grappes, 
par  les  pédoncules,  miiDis  ds  trois  fleurs  beau- 
coup plii«  petites;  parles  feuille» flonles,fiinpleSi 
lancéolées ,  à  peine  dentées  ,  inférées  fur  1  s  deux 
Hipules  adhérentes 4  nuis  fans  écie  traverfées  par 
an  péiiolc.  Les  tij^es  Te  divifent  m  lametux  aif- 
fu$  ,  velus,  gliitineux;  Its  feuilles  ir.fé  ieurcs  'lt- 
nées ,  à  trois  iolioies  oblongues ,  quelquefois  ar-> 
roodies»  pubetcimw,  denâes  tn  fcie. 

Cette  plante  croît  (tar  In  moncMiKS  4a  Dau- 
pbiné.  ^(l^iV/i.) 

4z.  BoeiUNS  h^iffifCi  Ontsus  Una.  Hovt. 

Parif. 

Ononis  toius  kirus  ,  fioribus  fpicato-ractmops  ^ 
ttrwmulBi»  i  Mii»  tematis ,  ohavatis  ,  aniuk  éaid'  , 

Cette  plante  eH  hérifffe  de  potts  fins  8r  bfan- 

dl&tres.  Ses  liges  font  hetbîcées,  trés-i  .meuit  s  j 
les  feuilles  pétioléts  ;  les  inféritrures  fnnples  j 
cdles  des  rameaux  à  trois  folioles  inégales ,  pe- 
tites, eti  ovale  renverfé  ^  finement  denticulécs  j 
les  ftipules  courtes,  un  ^.tu  élargies,  crénelé<s  > 
les  fleurs  pédicelkes,  axillaires,  difpofécs  en  utve 
grappe  droite,  terminale.  Les  feoilJes  florales 
pretment  tut  fleurs  fupMeares  la  forme  d'une 
petite  btaâée  pédi reliée,  crénelée  à  Ton  foninnet} 
lé  calice  divifé  en  cinq  dents  fubulém  j  la  corolle 
bleue ,  i  peine  pins  longae  que  le  calice  $  les  goof» 
lêt  un  peu  velues,  p'us  courtes  que  le  calice, 
renflées,  ovales,  obtufes  à  leurs  deux  exuémités, 
ne  contenant  que  deox  OU  nois  lieiMnoet  bennes  , 
prefqud  globuleufes. 

Cette  plante  croît  dans  l'Orient.  On  la  cultive 
an  Jerdin  des  Pbntes  de  PSiris.  ^  (  K.  v.  ) 

*  Efpices ,  ia  plupart  du  Cap  dt  BoiUM'^^aïUt , 
moins  coiumtt  «M  p  n^ffndmm  éu  kMns  m  èu 

cytifus. 

*  O.tonis  {(picni),AiiUfmpijcîhus,Jlîpul4Êtit,  . 
gvfitis  4  /triais  i  caâu  0^80»  fitnius  fpici^t 
Thonb.  Prodr.  pag.  129. 

*  Ononis  (ùfcKuhxi) t  filtîs  fafcictJdtis ,  lan- 
ttêlatit  ,  crenûtit  j  forUus  Jficatis  ,  cauU  ereHo. 

Tlranb.  Prodr.  pag.  13a       ,  ^ 

*  Ommû*  (pcrfic«)»pc^!maiC(awKKr#«  ^krU» 
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*  OnoHÙ  (  vi^Iofa)  , u-rnai!s  ,  Icnciofaits  ; 
pedunciUit  Lutrêiiktu^  Muforit  y  eaïUt  dtcumiente. 
TlUMb.Pradr.lt9. 

*  Ononit  (heterophylla  ^,/o//7/  tenutls  i  foUo' 

fUmê  /UiMfâr  ,  ftéaumitik.  Thonb.  Pfodr.  1 19. 

*  Oaonis  (  flrigofa)  ,  folUt  ternatis  ,  futtùs  vil- 
Ùjftf/UmiÙo-i  rii,  oirtîfij;  umbellis  ttrminalihuJ  ; 
MÊkdtemiiinu ,  jruufccntt.  Thunb.  Ptodr.  i  }0. 

*  Ononis  (  nïpuL.»  ) ,  folut  UfimiSt  millofit  / 
fonbut  fikéuù,  cauU  frmrfctau,  Thiinb.  Prodr. 

119. 

*  Ononis  (irifrophylla)  ,  fo/ih  ternutis  ,  fca- 

htîi  {  f.O''ih.iS  jxilljribus  ,  r^m  s  ramulifqut  fpincfii. 
Thuno.  Frodr.  li^.  —  L  nn.  Suppl.  ji4. 

Arbiiflu  au  t  î  s-nmeux  ,  éii'i?,  muni  de  fjrres 
épines  L<?s  f  uillts  l'fxit  petiolées,  à  trois  folioles 
optenKticc  j  fore  petites  ,  li^Sj  très-entières,  un 
fMi  abcnfcti  let  sou4Im  |>é<l'cdiéef ,  Kfb«  li- 
néaires ,  aigiit>  ,  no'ieiifes .  recouil»é(B«,  COOte- 
Kini  cu\<{  à  lix  leinenccs.  {Uan.) 

4*  Ononiâ  (hitfuta),/*»///!  fimpliiikiu  ^  tanctoU- 
Hs ,  kitfmi$;  ttalt  JtcHmttMU,  Thaab»  Pro4r.  1^9. 

*  Oronts  (  deciimbens  ), ur.iaiU  ,  puief- 
tenùêiu  i  foùolit  aeutù  iJoriiuj  JiLurut  ^  iaura' 
ëtati  umtt  itatuAtnu»  Timh,  PÎcodr.  129. 

*  Ononis  {htictt)  ffyliis  ttnmtisf  fofioUs  ob- 

Thiinb.  Prodr.  1x9. 

*  Ononis  (  racemofa  YtfoUis  umati*  ,  ftbiîu  fu- 
itfctntibms  ;  foUofis  oblmjiit ,  f.or  'ihus  ncm^ , 
tmmU  dKmnhttttt.  Tbunb.  Prodr.  i 

*  Ommis  (  laAopus),  joiiU  utmtdi^  UtuttUlit, 
^fitttjiti  foBofd,  MtUt  mSé.  TlMUib.  Ptodr. 
119. 

*  Ononis  ((\\v.niri),fofi.'s  qainatis ;firiiotis  Utn- 

eumienu.  Tuunb.  Fiodr.  ijo. 

h'oKor.h  ct--r.ua  Lînn.  a  été  msntionné  parmi  les 
/.  r.i.  (^oyfj  LoTiEa.,1.".  241  8c  pour  ïoioais 
M^olucraia  LiOO.  St  B«tg.«  yofH  l.oai&att'"*  l6 

Oifervmhnt.  Vmomt  eltîgtma  laiB.  u*.  4 ,  cft 

Vono  :j  Jjcq.  lîovt.  !  ,  P  f.  40,  tjb.  05  ; 

l'otioiiii  jait'is  Altion.  Periem.  u*.  II64,  tab.  41, 
lig.  I  i  V ononis  Jj  i-ivfit,  var.  «»liim.|  r«iMntf 
arvtrfis  Re  r.  Obf.  i.  pag.  zi. 

Vono  iis  faxéitilis  Latn.^  ft".  15).,  eft  U  D^rne 

Civaii.  kun.  Rjr.  I.  pug.  42.  ub.  145. 

L'emtmis  wirgata  Linn.  eft  bieli  certaineiner.c 
h  mét&e  efpète  «itie         «v*}^  Lim.  a^  18. 
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M  de  f-arnirtlt  «Twoit  oSrerri  cette  pîintf  q:  e 
fur  des  individus  fecs  qui  avoienc  perdu  leurs 
feui'ies ,  Se  qui  n'avolenc  confervé  que  leun  (H- 
pules.  J'ai  rapporté  cette  plante  des  côtfs  de  bu- 
bariei  elle  crok  auSl  ca  France  «  en  Provence  8e 
aux  tle«  d'Hyèits. 

L'o  onis  ciltctna  I.am. ,  n".  7,  eft  fans  aucoQ 
doute  i'oiio.-.rs  pubefent  l.inn.  Kl.  Desfar.uines, 
darii  fa  Flo'e  du  rro  i:  Atlas  ,  y  rapporte  comme 
fynonymes  Vonow  rifetfa,  Jpiitis  canns ,  lutté  p 
latifolia  ,  an»m«  ,  TiMIrlief.  laft.  409  ,  qu'O  fm 
retrancher  de  Vo  .onis  v'fofi ,  n".  16. 

L'«««iuf  parvifio'a  Lan. ,  n*.  11 ,  eft  VmuaU  co- 
tumn*  AlUon.  Pedem.  1.  «*.  1 1€6.  tAb.  xo.  fif.  ). 

—  OiiùM  /sAoeesJtaWW.  Dauph.     pag*.  4l9.*-> 

O  to-lis  minutijfSma  Jacq.  Auitr.  tib.  140. 

L'or.oais  roiundifolia  LinD.  eft  gravé  dans  ici 
Wafiniinu,  tabw        fi§»  1. 

BUIS.  Biaau.  (Vtyt^  lO^r.  tab.  761 ,  fig.  1  k 
1,  iuxus  femptrvirens  UM.«  ^  «A  !•  èmmf^l'»^ 

liiofi  Lam.  n°.  j. 

Les  Anciens  connoiffoient  le  buis,  &  l'ont  msn- 
tiotiné  dans  leurs  ouvrages  convne  un  arbrifinv 
iMércflaiK  f«r  U  dureté  de  foo  bois,  j»ar  U  kogiM 
durée  8r  par  fes  afages  :  H»  en  fàifbteiit,  iinuii 

nous,  des  ouvrages  de  tour  ;  ils  le  pt  intoiint  dun 
les  jardins.  Se  lui  donuoicnc  diflereotes  foitnei. 
Le  buis  ne  s'élèveiamiis  beaucoup}  mais  fon  t  0  .c 
parvient  Quelquefois  à  une  croffeut  aHez  cociide* 
rabte.  flâner  dit  qu'il  eailtoie  auprès  de  G^riétre 
un  biii^  dont  le  tronc  avoit  environ  Cix  piidstie 
cirfonfirerce  :  il  croît  avec  lenteur  &  duie  u« 
très-grand  nombre  d'années;  il  fe  confervc  ptii- 
dant  des  fiècU»  fars  s'altérer,  (^«/«i  Oesfont. 
Aib.  ac  Albr.  vol.  1.  pag.  {99.) 

On  doDM  te  non  vul^fre  de  Amt/  ,  dim  dfven 

pays ,  Â  dts  vé34;aux  qui  ont  qoeî^ut-S  r.ip;  -:$ 
extérieurs  avec  le  buis  ordinaire.  Air.li  le  Ita^un 
(rufius  Liim.  )  eft  noiiiné  buis  piq-'ant ,  prce  qne 
les  teuillef ,  ^  ooc  U  fsntie  fie  la  dur  ce  de  cel<<s 
du  buis,  font  ds  plus  terminées  par  one  point* 
acérée  Sc  piquante.  L-j  buis  de  h  Chine  r!i  !e 
munaya  ,  gciue  de  plante  de  L  tjn.il  e  -es  n:..;,- 
gers.  On  donne,  k  l'Iie-de-Frinte ^  le  m  n  'a 
fimKiui*  Uàfinuiùt  de  ComMtiim,  4|ui  efi  une 
rubiacéOi  Le  bdi  4»  Snn^OaninpM  eftiefw^ 
rj(a  pe-Àj.  Dans  les  Antilles,  au  ripport  d-  hc' 
ijuiii ,  on  nomme  buis  ou  bouit  un  ciimicier  (  .  'v- 
j^hyllum  ctn/eum)  ,  Se  gros  buis  le  ehryfaph^i -i> 
érmmttmm.  Le  bui»  oitara  de  la  Mminiûue ,  iéf» 
Cbanvalloa,  eft  une  cfpèc»  do  nwdiyi.  (hf.  > 

BUISSON  ARDENT,  On  donne,  en  Eutopé, 

ce  nom  j  (in  néflier  {mrj'piiui  pyrtxc*JUha  (,'»rv.)i 

dont  les  fiuits,d'nn  rouge-vif  écarlate,  r.ilT."nbiiS 
,  «ft  |jos  bonqaeo  ao  nilioi  d'an  fietuda^^  d  ai 
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^ren-^mréf  fbwt  pamtm  l'arHrîfTero  teoe  en  feu.  | 

l.t?  hu;n'.n  ar.ici.i  Ao  N'alabir  t,(i  une  cTp.  ce 
dSxoiu  {Uora  coeeinta ,  n°.  l),  oui  a  fes  fi«rurs 

BUISÇON  A  B  Mrs  DK  NF.ICF..  C'ett  le  ci/o- 
fot-va  rucimoja  l.jnr. ,  dont  Its  buti^  railemblées 
en  ?rapprs  avtiJiires ,  font  ttès  bbnihts;  il  aoit 
à  h  ljmkgÊtt  «à  on  le  culcivc  comme  un  chèvre- 
feoiik,  &'  (Lm  phifiettr»  biri<»  lies  àti  Antilles. 

BUITOLASSI.  Le  bafilic  efl  nommé 

tolafi ou  itihjfi  par  les  Brame»,  drtava  par  les  Ma- 
l»bar«s^  tifiL^  dan»  rîi«  de  Java .  Le&differMim 
efeèoHdc  ce  genre  font  diftinguées  par  àet  mm 

Moitiorncl- ,  tels  que  perim  toJuft ,  raaa-!oLft  & 
huirtoiaft.  L'tfpèt  e  ilelignée  fous  ce  deroiër  no>n , 
la  même  que  le  fuLdl  nrutM  {Um.  mâlûiar.  lo , 

P*e*  tyja  ub.  87)4  o'fefl  pv  Bomnée  pv  les  bop 
taniltes. 

BUJAN-.Oi-VALLl  :  nom  braroe  d^ure  plnnre 
figu  ée  Sr  décrire  par  Uheed  fous  celui  de  tir^a- 
mtiti  {Uwrt.  mtU3».  jo^  pag.  6g.  ic).  On  l'a 
rappcnde  au  rhyUmkta  lànn.  H  a  de  l'affinité 

%\tc\'iim\-^ll.i  ucsMalabjres  {c'ccad-Jficha  I.inn.), 
connu  luu".  le  r;o'ii  vulgaire  de  duremaLf  ^  Se  en- 
core plus  avfc  Vanvaii  des  Brames  «  l'embliquc 
( tmUica  de  Catruier)» auparavant  réuni  par Limié 
»a  «éiM  genre  phyOrnAus.  (  Fcf .-  TA.  ) 

EUKU  ou  P>OCHO.  Les  Hottentots  faupou- 
drenc  Icu  s  chevcuz  avtc  lapoulre  des  feuille» 
deiféchées  de  cette  plaiite«  ijui  elî  d'uA  iaiiM^ 
(foré  &  très-odorattce.  Cet  OM  fTpAct  4*  «oTnit 
(  éivjm*  kupm  Ib&). 

BUKER  A  :  nom  que  porte  \  Ceilan  une  plante 
dont  le  Irait  ^ft  décrit  par  Gamner,  a,  pag.47Xj 
tab.  178,  fous  la  dénoroioacioa  dt  htpUfUitnm 

BUI.A  :  rom  ma^abare  fous  lequel  Rheed  a  dé- 
crit &  figuré  (i/arr.  malaiar.  10,  pag.  59  )  une 
plante  herbacée  >  qui  paroit  n'avoir  que  des  rap- 
ports éloigner  avec  Je  fckeru-hula  des  Maîabîres 
{acfiyrantkes  !jna:a),  eue  M.  de  Jullitu  rappoite 
au  pcnr£  /  de  For;kha'.  1-e  kula  en  d  ft'ere  pir 
fa  âeuT  à  quatre  div:fîons.  Ses  étamines  font  au 
MariMAt  4*  4enK>  &  fa  capfule  eft  à  d.  ux  loges , 
comenaoc  diacune  deux  graiac*.  (  Ptt^Tk.  ) 

EULANGAN  :  racine  envoyée  par  les  Mahi<;, 
fous  ce  nnm,  à  Goa,  où  elle  eu  employée  en 
inédecine.  On  ne  fait  i  quelle  plante  elle  appar- 
tient .  à  moins  qu'une  cei  taine  conformité  de  nom 
ne  faffe  ptéfumer  qu'elle  provient  de  refpèce  de 
fterculitr ,  qui  eil  nomnipe  ,  dans  l'île  de  Ceilan  , 
Méngkia  ou  Manga.  {,Koy.  SxBftcuufiajn".  l.y 
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BULATWttLA*  On  donne  ce  nom.  dans  l'iia 
de  Ceilan  «  au  b«tt1  {fîptr^^Ut  Linn,  ). 

BULA-VANr  A  :  l  '^O)  brame  q  je  Hh  cJ  ap- 
plique i  deus  Elances  a  iïùeotea  :  l'une  tfi  c  fie 
quil  a  déCfîte  te  figure  e  (  Ho»,  maldi.  2 .  p. 
rab. 46)  fous  le  nom  de  ni--f.hul/i ,  îv  qui  p.tr<  it 
avoir  qnelq.  es  tappotts  avic  U  ftf.im,-  ou  1.-  r.<f/» 
/irf,-  l  .uiie  li)  décrite  par  le  niétne  (pag-  'JS  % 
nb.  49  )  fous  le  non  HKilabaie  de  frtn^m.  C'cft 
le  juffita  ca>yophyitâa  Lam.  II*.  8. 

BULBINE.  On  trouve  fcnis  ce  nom,  dansPlioft 
&  dans  d'autres  anciens  auteuis.  des  plantes  bnU 
beflifes ,  rapportées  pat  Tournefoit  a  fon  genre 
mufccri ,  &  que  Liimé  a  depuis  réunies  1  la  jarin- 

the  (  i.yjci'thus).  Ce  fnni  des  erpèc«s  corpm  li-s 
djns  les  thimps,  t?!lcs  que  le  /lyaLi-ihus  conetju* 
—  ractwcj.,s ,  Sic.  Linné  s'étoit  cmpjré  de  ctt 
nom ,  de|  vis  ktog^tflM  abandonné ,  pou  défigner 
deux  p'anres  dora  il  votilok  fàrt  nn  eteurc  parti* 
culi' r  ,  q  <  i.  a  ei  (u'te  dé.ruit  ioi-iiè  nc  m  les 
rc>in  iiinc  mi  r.ctire  anthcrnum.  Gxitiier  a  voulu 
faire  rt  vivre  It?  iréme  no^1  en  rapj-li^;uani  à  une 
autre  plante  bt^lbeufe^  dont  l'ovaire  fait  corps, 
avec  le  calice,  connue  antérieurement  fous  relu! 
de  crlnum  ajialicum  ,  qu'il  réparoh  avec  riifon  du 
genre  fr/nt«  ,  établi  primitiveircnt  vzt  Linoe  fur 
une  tfpeie  dont  l'ovaire  n'eft  point  a  ihùitnt  avec 
le  calice  {eriaum  •friiftkim'ii  nuis  le  buibine  de 
Gamner  cft  le  Mme  genre  que  le  eyr^âmhus 
d'Alton,  qui  a  ptévalu.  Quelques  anreuis  n  é.jics 
coniinuent  à  nommer  crinum  les  cfpècej  à  ovaird 
engage  dans  le  ca'ice,  &  ils  dilîg  icnt  l'efpèce 
primitive  «  à  ovaire  libre,  fout  le  nom  d'tf^- 

BULBOCASTANUM.  C'eft  le  nom  qne  porte, 
dans  Tournefort ,  le  genre  auquel  Linné  a  >lonné 
le  nom  de  ianium.  Dalechamo  &  Ion  uaduâeur 
ont  dtflingué  trois  fort^  de  Mhea/tàmm  ,  qu« 

Linné  femble  avoir  réunies  en  uive  L-uIe  ,  fous  le 
nom  de  bi^nium  kulbocafiiinum.  Ces  cruts  plantes 
font  le  bulboccfltinon  maie  de  Trallijn,  qui  a  une 
racine  formée  d'un  feul  tubercule  avec  ae  grands 
noeuds  {  le  Lu.'boca/iar.on  femelle  de  Dalecnamp, 
dont  la  racine  eft  tompofée  de  pluiîeurs  tubercules 
ronds  plus  ou  mtins  alonpés,  3c  le  baliioafljnon 
grand  ,  le  iunlon  de  Dioftoride  ,  plus  eltve  que 
les  dtux  autres  à  racine  luberculeufe  >  Ulie  Sc 
beaucoup  plus  groffe.  11  pat  oit  que  ce  ne  font  qot 
de  fimples  varie-.és  de  la  r:  ème  cfj>èce,  connue  en 
français  fous  le  nom  de  tern  noix.  (Pa/.-Beauv.) 

BULBOCODiUM.  (  ^«ya  Bulbocodb,  U 
III.  Gen.  lab.  zja  —  Rett.  OdC  1.  csb.  i.  Jm»- 
Jium.  Adaof.) 

BULEF,  BHULLFS  :  noms  arabes  du  faule  , 
•  fuivant  Dalechamp.  Le  même  auteur  ajoute  qu'oa 
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le  nomme  aufT»,  dan?  l'Arabie,  fofsaf  ou  ckatif.  [     Cette  plante  a  été  recueillie  dan  VbàifU 
Ce  dernier  nom  reflemble  beaucoup  à  celui  de  M.  Poivce.  ff  {f^./.  itihtrh»  Joff.} 
ekatef,  qu'on  donne  à  Vdiagnus  ou  olivier  de  ;  * 
Bohême  ,  ^  «  les  fevîlkft  8e  un  peu  le  port  dn 

fjuîe. 


,    9.  Bul^;e  ilvtttilcsde 

■  Cifoîia.  Lim. 

^  Budleiu  foCtis  ovaio-obUngis ,  cmtaUuu ,  rum>fif- 
firr.if  i  fpicit  ln:rruftis,  fMkîltiititt  LoOk  ÏÏL  I. 

pig.  2i)i.n 

i  Ses  tiges  f  hériflees  de  tobercoles .  font  obrca- 
;  rémenttétratjone^,  gamiei  de  fiwillet  p^tioléeSi 

trcs-ridées,  épi  if^s,  cvales-oblongues,  obtaf«. 


I4S8. 


10.  BolAjb  en  tiifrfe»  Badkld  thyrfoidts. 

Bttdltia  foliit  iance»ÙU9-iiiUariius ,  ftnratu,^ 
fiUhus  ;  r^.c-vo  jpiMt9'termiaalL  Lan.  lU.  i.  pa|> 


191. 


BUI.bJE.  BaUtw,  M.  de  Lanurck  a  figuré  dans 
kl  ÎUafirûtions  f  tab.  69 ,  tes  trois  efpèces  finva»- 

tes  :  fi_'.  I ,  i^/fcij  OLiider.tj.lis  (  Flof.  peruv.  1  , 
tab.  8i  ),  quant  à  U  flc  ur  ,  au  ca!ice  ,  à  la  corolle: 
les  .111  très  pirties  de  la  frudification  appattiein^ent 
au  bimUia  ameritana  (  Flor.  peruv.  1  ,  tal>.  81);  ! 

fig.  1  budUi^a  slobofa  (  Flor.  peruv.  I .  tab.  8j  î  —  ^udes  &  chagrm.^<  s  en  Helfus .  tomcnteuîes  en  Ati- 
J4cq  Icon  Har  2  .  tab.  K7  )  i  hg.  J  ,  hudicia  ma.  j.^^  g^^^f-^^  rtendees.  Le,  fl  urs  font  d  rpof-es 
dcgafcarun/u.  Il  faut  ajomti  a  ce  geme  les  cfpeçes  terminale,  dont  les  ramibcaiioni 

rnnranies:  oppofêes  font  chargées  de  paquets  veiadHés, 

7  BotijB.I  feQiUe«deraal«.B^/4&i/U^u.  des  ep.s  droits .  iutctrompw. 

Vanl.  , 

A     •      •  i      I        .    i.^r  Cette  plante  a  été  âéeamnm  tu  Pétou  i» 

tas  tfmtmoM  j  r*^mu  ttmmëbiiu ,  ptiuc^ût  maf-        ^     -m,w         *f  \  * 
tSjbr'is ,  jmriiw  aatmuHiu,  VaU  »  Syabol.  |. 
pag.f4. 

Ses  rameaiît  font  art'cu'és ,  à  peine  tétragones, 
blanchâtres  &  légèrement  tomenteux  i  leur  par- 
tie fupérieare  t  les  feuilles  feâiles»  oppofées,  lan- 
céolées ,  rétrédes  i  leutt  deux  extrémités .  en- 
tières, «n  ptu  deiiti'cs  vers  leur  fonimeît,  n'abrcs 
en  dedus ,  coniemeufes  en^  deiTous }  les  t'euilles 
florales  tié! -entières,  beaucoup  plus  petites.  Les 
flours  font  difpofees  en  grappM  termioalts»  lon- 
pi  cs  de  fix  à  lept  pouces,  teuillées  i  leur  partie 
inférieure)  Us  pédoncules  oppofés ,  à  pKifuurs 
fleurs  pedicellees ,  prcfqu'ee  ombelles  i  les  brac- 
tées iinL;iire!>,  tomenreufes,  ainlî  que  les  pédon- 
cules &  les  calices}  ceux-ci  à  quatre  découpures 
lapcéolées,  un  peu  obcufesi  la  corolle  une  fois 
p!uj  lon  gue  c\\\z  le  calice  ,  à  quatre  lobes  arron- 
die »  le  llyk  de  la  longueur  d.  ix  corolle  i  îe  lii^- 
aate  tronqué*  en  focae  de  coeur. 

.  -  Ont*  plante  croie  i  Bnem»' Ajr rei.  ?^  (  VM.  ) 

8.  BviJyB  I  fè«ilk«  oUongnes.  BuMeU  filîettu. 
Lam. 

Budltîa  failli  oi/oagcluttetolaùt ,  /ùitiuuatù  , 
ptti9latis,jubtiu  (Ui'O-tortuaufis ^  ffieii  gruetiUiu, 
ttrminaûiua,  l^m.  iU.  t,  pag.  «91.  e*.  1491. 

Ai'  rifTeau  dont  'es  tiges  fe  divifent  en  raoMaiNI 
élances .  revêtus  d'nn  Hcvet  blanchâtre  S:  tomen- 
teux ,  (garnis  de  fcuiilf  s  nicdiocremtru  pétiolécs, 
obiongues,  lancéoUes*  à  peine  denticulées.  ner- 
veufes ,  blanches  flc  tomrntBii&s  en  deflbus  ;  les 

Îétioles  r  -'iini$  pir  leur  hafe  ,  &  tmbuIT.i  t  t.i  tikv. 
,es  pai  iculis  font  tcimimltTS ,  cou  poUcs  dV-pis 
grêles,  oppofes,  riibcktns  j  les  fleurs  prefque 
feflîUs,  pettdantes.  Les  fuiics  coiiûAeut  eo  petites 
fiipfuletgiabrcSi  un  peu  glouukuCcs. 


Erpèce  très-élégante  ,  dont  les  tiges  font  divi- 
fées  en  rameaux  glabres,  prefoue  cy!j->dri.îue$, 
jaunitrea  yjpabcfcentes  de  cendrées  vers  leur  font' 
met ,  garni  de  (ëuillcs  longues,  étroites ,  linéii* 
res  Unceoleos  ,  f^flilcs  8c  retrécies  à  leur  bifs:, 
cotonneufes  en  dellous, glabres, prefcjue  luif.nt  s 
en  deflus,  denties  en  fcie  à  leut  contour .  acumi- 
néee .  loogats  au  moins  de  quatre  à  cinq  pouces. 
Les  Sears  font  dtfpof?»  en  une  giappe  loulfiiB, 
très-droite  ,  tomenceufe  blanchâtre.  Le  cilice 
tll  cou  i ,  urcéole  ,  à  quitr»  diviiîons }  la  coro  !e 
ï  quatre  lobes  égaux  ;  li  tiibe  court  ;  quatre  an- 
thères feOiles)  le  iligmate  bifide  i  les  capfiues 
ovalet  i  wwaeorenfey ,  pédkelléee» 

Cette  plante  a  été  découverte  par  Comneflfl* 
■  it.  Bvtin eisiée.  MhUA  vûftfe.  Len. 

B^dîeîa  foliis  /inearibitt ,  oittijîs  ,  obf:ur'(  d:tiit- 
tis  i  râtnit  virgaiù ,  treâis  i  fournit  urmiiuheêh 
Lan»,  nu  I.  pag.      b*«  14^. 

<  Arbrfflèia  dont  les  tfges  Ibnt  gtabrft,  cyltndrf* 

quc-s;  les  rameaux effi'5s,  droits,  pub  fce-s ,  |:îr- 
•nis  dç  feuilles  Petites  ,  (cfliLs  ,  duptiques,  atki 
fembiables  à  celles  de  la  lavande  ,  obtufes  a  le-  ts 
deux  extrémités  y  iofenfibUmeiit  pluf  pactes, 
prefoue  glabres ,  enifètes  on  i  pehie  ckdncu^ 
Les  n.u;s  font  difpof'-s  en  grappes  terminales. 

Cette  pUote  croît  au  Cw  defioQne-ËTpétaace. 

6  cr.jt . 
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I  i.  BoUji  I  dfe  irioiptfNt.lMlU*  ^MUis. 

Lam. 

Budleia  folïis  flfWMw'fcu  ,  «taUt ,  inugtrnmis  { 
taule  voluài/i  ;  tjmU  mAHamm^  mmtntofa-ftnup' 
mtU.  Lam.  m.  I.  pag.  191.  B*.  1491. 

Cet»  ^pèca  ef!  remaïqvable  par  Tes  riaet  grim- 
pwcei  «  raowtires .  gandat  dte  feaillet  hnéaires  « 

tjès-encifres  2  leurs  bords,  aiguës  j  Ie$  fleurs  dif- 

Iiofées  en  cimes  axilbires ,  tomenteufes,  de  coii- 
eur  fienugii  eufe.  La  corolle  eft  courte  •  â^uim 
divifions  profondes  j  le  tube  très-court. 

Cette  plante  croît  à  l'Ile  fioocboik  \ 

•  * 

I }.  BoiijB  bhnchln*.  BuHùm  iimm.  lUis  flc 
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l^iMâm  /Uus  oUai^it3Uiumlt$i/îu  ,  trtmatads; 
JKfl^  marginaliius ,  ptdakcaht  ttnuuïm  divifis , 
0mbiu  capiuuii.  Kmx  8c  Pav.  Flor.  per.  i. patt.  n. 

Arbre  de  trente  iix  i  quarante  r'eds.  *^es  ra- 
meanx  font  éialés^  tomenteux  dans  leur  jcunellê} 
les  feuilles  lancéolées ,  oblongues ,  péciolées ,  un 
peu  crénelées  «  tomeoteaiès  eo  deflous ,  b.^nc^> 
trét«  glibres,  rid^  en  deflint  les  flipul'?s  I  «leim 
circulaires}  les  grappes  terminales ,  prefi^ue  pani- 
culées ,  tomçnieufes  t  les  pédoncules  tnchotookes  i 
les  braâées  linéaires ,  aiguëi  |  Ifli  itait  nnafliics 
entête  1  la  corolle  jaunâtre. 

>  Cette  plante  croit  au  Pérou.  Jf 
14.  BuLàjfi  à  feuilles  adhérente*.  BtidUM  cm- 

Madltia  fallu  lanctolatis ,  connaÙM  ,  ertnatis  y 
âipmUê  nn^rmibus  ;  ptduncuHs  fotiumi*  ,  capitatis. 

Iluif  8e  Psr.  Flor.  per.  1 .  pag.  51.  eri».  81 .  fig-  6. 

flea  ^fM  Ibnt  ligneufes  ,  dvoint»  oombreufes , 

médiocrentent  rameufes  ;  les  rameaur  anguleux  , 
firiés ,  cotonneux  )  les  feuilles  oppofées ,  reunies 
par  leur  bafe,  lancéolées,  aiguës ,  crénelées ,  ru- 
da»  eu  deffus ,  bUmcbâtres  &  toinenteufes  en  def- 
fbus  { feft  ftioules  réntfbrmes  $  les  Seurt  feffiles , 
réunie»  en  tete  ï  remrémité  d'un  pédoncule  com- 
mun ,  (impie  ou  bifide  ;  les  braôées  linéaires  ,  fu- 
bulées  )  la  corolle  d'un  jaune  de  fafran  ,  velue  à 

Jbn  orifice  «  les  calices  &  les  capfuks  tomeuteuxi 
e  byle  pIùsoMiitfMkcocdle.- 
Cctcs  i^iMtt  cnliw  MnM*  ^  ^ 
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qoes  i  las  feuHies  médiocrOTNKpëtiolées ,  rabat- 
tues, ovales,  prelqu'ea  coeur  ou  ovalea-Ubcéii^i 
lées,  aiguës ,  trèMOrières ,  quelquefois  nwniea- 
d'une  ou  de  deux  dents ,  pubefcentes  en  deffus  , 
décurrentes  fur  le  pétiole  i  les  ftipules  téniformei, 
réfléchies  à  leurs  bords  }  lés  fleuri  réunies  en  tète* 
feUîlesi  le*  pédoDCttlcs  ooamuns ,  folitaim  .  fé* 
nunés  on  teinést  la  coro11«  jaune,  velue  i  «Ni 
orifice  ;  fon  limbe  léSéchi. 

Cettt  fiame  ooit  a«Miw»  dM  kl  chan^ 

Budlelii  folUi  ovatis  ,  utn'nqu}  «cuits  ,  fcrrath  ; 
fpuU  ionj^ijimis  ^  fmpàcibus.  Ruiz  &  Pav.  Flor. 
pcrav.  I.  pag.  f  j.  àè.  81.  fig.  A. 

Cette  plante  a  des  tiges  droites,  tomentenfès, 
blaachitres ,  longues  de  dix  â  douze  pieds ,  i  ra- 
nieatts  étalés,  garnis  de  feuilles  pétiolees  ,  ova«, 
;  les ,  aiguës  i  leurs  dcu^f  unteMiei^ dencéMi  ^ 

'  Kipules  à  peine  fênllDiât  tes  leurs  ftnmnê», 

en  épis  fimples ,  it;  s  loni'-  ;  les  braflées  fubulées; 
la  cffcoUe  )4uoe«  tomeateuTe  eu  dchqa,  béiiflée^ 

>  Cette  flaamctelraaP4fM.l>. 

17.  Buiin  âiêiillhs  aoniaéei.  BadUs  «ak 

mittiua.  ' 

BudUia  forùs  ovmto-tauniaûtù  ,  laxi  dtntiu'u^ 
fuitiu  puiejieniibus  ;  ractuUt  ÊtmÛlâiikttS t 

mu  t  tomtntofn .  (N.) 


'  'BmdhU  fuifcandtns ,  fvlih  ovath  /uicordatifque  , 
aoÊdâ  i  f if  mis  ftnifotmibiu  ,  t^butû  £  ptHimembs 
ptmêdkm  tptribus  capiuds.  Ruia  A  Vvt,  Flor. 
pemv.  I.  pag.  jj.  tab.  80.  fig.  A.  '  , 

Ses  tiges  font  prefque  grimpntes,  difofes. 
tris- rameufes,  jautkâicres,  UnugiaeuliMyÇylindii<- 


Ses  rameaux  font  obrcurénea*  wwgwiw. 
befcena  t  lea  fiMnllaa  nédiocfanBaiic  pëtienaa  ,* 

ovales ,  acuminées  ;  les  inférieures  élargies  à  leur 
bafe,  glabres  en  deflTus  ,  ('ubefcentes  en  deiTous, 
quelquefois  entières,  plus  fouvept  i  dentelures 
courtes ,  diAaotes.  Les  Acors  ftmt  réunies  en  une 
grappe  panàcillée,  coMWie  ,  «erminale,  chargée 
d'un  duvet  Cotonneux  ,  un  peu  rcuir<.âtre;  la  co- 
rolle pubefcenie ,  infondibulifomte  ;  le  tube  aloo- 
gé,  cylindrique  ;  le  limbe  a  quatre  lobes  co|im| 
les  capfules  petites ,  ovales ,  toinenteufes. 

Cette  plaote  crou  dans  l'Inde.  ^  ^K.f.  ia  ht/i^ 

^'^'^     '  '       :.        ■    ■    •  i 

18.  BvMll|#A|e..  JjktikU^kUca.  Lour.  'Vj|  , 

BuaUia  fiytiis  lanttolsio-lintariéiu  ,  fngtfit ,  glé* 
iris  î  Jpicis  plenjj.  Lour.  Flor.  coch  i  pag.  90. 

Ses  tiges  font  prefque  ligneuTes,  hautes  de  trois 
pieds»  les  rameaux  afcendansi  les  feuilles  glabres^ 
oppofStes,  lancéolées ,  linéaires,  r^ées .  légère- 
ment dentées  en  Gcie  s  Us  fleurs  bla^^ches ,  difpo- 
liies  en  épis  cermiiuux^  alongés,  point  nncr- 
rompus }  le  calice  p^fi^ant ,  4  quatre  découpuiee 
droites ,  fubulées }  1»  cevollc  caqi^epul^e , aqm- 
tre  lobes  arrondis  }  quatre  filamens  très- couru  à 
inférés  i  l'orifice  da  tube  {les  anthères  oUengde^ 
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le  ftvie  .îe  la  lotigaeur  des  étaminf  s  ;  le  ftigmate 
bifide ,  oblongi  ut  «apikiles  alongées ,  à  deux  lo- 
0es ,  à  dtas  mltM,  BeaMmMBt  plufieiiit  fe«en* 
cet  obJmigMi. 

'  Cécte  plaott  crohi  liCochincfaine.  {lowr.) 

19.  BuiiTB  1  Ihiifles  temées.  BadbliAnMw. 

Leur. 

Bifdltta,  foliit  itmaàs  «  acuminatis  ;  ptduncuUs 

mdfwfîs.  Lour.Ttor.  codiin.  i^p^.'^!.  *  '  V 

Hfliei  JtPt  tir6ite< ,  rinieufta ,  kiautts  dt  depx 
piedv,  m  peu  ligneufes.  garnies  de.feoiUcs  ter- 
ifées;  tanc^rtlée^,  aciirninées','  dentées  en  fHe.  tes 
fléurt  font  bl'nches,  Colitairt-s,  axillaires ,  pé  Con- 
ciliées i  le  calice  ï  quatre  découpures  ccnnivente*  ; 
letlohnda  limbe  de  la  corolle  ovales;  les  Uigma- 
tes  obtus.  hxMmh  of^nk  «vale,  à  deux  logesi 
potyfpvrnies.  *  .  »  / 

Cette  plante  croît  i  la  Cochhichine.  (  Lour.  ) 

integerrirnit  fuhrepandifqve  ;  c*rfmti$  <lfifl<r|to\ 
fukquiaqittfiorit.  Vahl^  Symbol.  }.  pag.  IJ. 

Budltia  ind'uj.  ?  I.am. 

•  Cette  eljpèce  Taiie  dans  f(S  feuilles i«Jks.ibin 

Snelqnefois  manies,  veft  Itur  fominec ,  d*itoe  ou 
edeux  dents  obcuffs,  diftantesotlfiniiéesà  Itruis 
botds.  velues  dans  kur  ]eunefle(i|labres  i  la  par- 
tiè  à(mic\ire  des  rameaux }  les  aHes  krrondic  s , 
un-  peu  obtufes }  d'autres  plus  00  moins  arguës. 
Cette  plante  »  tsloa  M.  Vahl ,  eA  la  otéoM  <)iie  le 


BUUUARU.  irtfii  Ualoo,  n*.  140  ) 
BULLIAfbA.  '(  Kcyei  Taiéi,  n».'i.  ) 

•UMALDA.  {Voyci  Bumaldp.)'  ^ 
-  BUMELIA.  (  fWr  Sapotiuibu.,  o*.  5  & 


BUMUM.  Bioieâ.  ETpèce  de  haricot  de  Ceilan 

(f/r.i/iû/.  j  wd»),  qui  eft  le  rnango  des  Perfes  ,  le 
Wkfji-  «ies  Turcs,  fie  le  mux  des  Efpagnols. 

BUNA.CIofius  (fjcor.  pa^  z)6)  déçrit  foosce 
Mp    fruit  du  cafiiiet  *  -^ui  étolt  .pea  Mmitde 

fon  tems  (  en  iGc;  ) ,  &  jonc  il  ne  lavort  l'ufage 
oue  d'ajpies  d£s  rapports  vagues  ;  il  ajoute  que 
nauvolf  le  nbmmoit  Ausii//,^le  regordoit  comme 
le  màacm  que  le  buncho  ciré  par  Aviceime^  6c  le 
;  dont  parle  Rhafès.  (Ji/jT) 


*'  VUNA-PALLA  :  nom  donné,  dam  les  Meiu- 
^WS  «  au  maeit  de  la  murcadc  L'tAn  f  «ft  Wfiféé 
fàU  OQpaJla.  (  yoyei  MOSCADIBIU)  ••         '  • 

'.  BUNCiE.  ir^BiiMaii,y  . .  .. 


B"  U  P-  . 

BUNDURH  ou  ACH  Fi:Z  :  notns  arabes,  at- 
,  ttibues  par  Dalrchamp  au  nciittier  ou  coudtier. 

BUNGALON  des  Ph«jppipe«.  Selon  CamelU. 
c*eft  une  efpèce  de  iMnglier  rMudte.  d'un  fuc  iai- 

■  teuT  ,  l'.ntit  le  trorc  ell  formé  d'un  boiv  {nlidt. 
I,es  ti       s  font  d'un  vert-foncé  en  delFus,  N  ftofl- 
ch         n  deffcus.  Les  flettrs,  connues  foali 
nom  df  fijpi ,  apiapi ,  font  verte»,  diafimCS^Ii 
■;  forme  de  coeur  8f  bonnr»  i  manger.  «  Les  n«» 
1  font  IcnRs .  <^it  !'aiitetu  ,  rorame  de  petites  thm- 
!  delles'l  éc  reflembleht  en  ce  point  i  ceux  du  ibii> 
|glittmd»|«il«â^ 

r'hom  malais  d'un'é  ef^ct  Je  c^nMw- 

ttne  (jiifilci.t)  mentionnée  dans  Rqui|iIi»  ^Hak 

Ami.  6  ,pig.  jl,  ub.  Il,  a  -,  i). 

BUNJAS..  Uqo.  m.  de  Uàiarck  a  réuni  ce 
l  geéfe  ««^eatiiéI{aés>>(V0yT^  tt  moi  )  (  -nyagm^ 

-  Linn.  )}  m  is  C»r<rier  ,  qui  l'a  conlervé  ,  Va  ré- 
duit à  un  plus  petit  nombre  d'eff  tces  ,  en  i^nif'. 
;  fapt,  fous  le  nom  de  'oici7«,  Çi^U s  dont  It.s  Itliquet 
font  artici;Iée» ,  &  foii<:  gef  re  pu^ion-wr.  celles 
dort  les  (ïliqiics  fort  t  .n  v«  1  rjenittu  1  v  îles  ,  pit 
co/ifequt  nt  plu'.  larges  quo  longues  ,  te: Hiinees  par 
une  forte  Je  coin  -  auvit  a  îeuis  dcu»  exitini  tés. 

En  confervant  le  genre  kmits  d'apiès  ces  lé- 
foriMS  «  U  'aura  peut  «laflèiet 

Une  pl'iqut  toune nèn  articulée  ,  un  peu  fpkirifm 
ou  à  quaff  faces  ,  a  deux  ou  j  ç.  j:  v  '''V^  >  "^(^""-fit 
:uhtr culée  ou  arm(k  à'eKvir»»  qtuLite  pouttes  jia  /a 
anglts,  k  wte ftmU  ve/nr.  (foy*X  CAitfUNB.) 

EUNIUM,  BUiNION  (  ^o^rf  TERRI«NOtxA 
Le  nom  de  hunion  a  été  donne  a"ci(.nrernt^r.t  a 
différentts' plantes,  par  Dalechiinp  a  u: f  fpèce 
f^tblife  (échufa  hunias  Linn.^}  par  (Jimetarius  i 
l'ery^nuuà  t'aHarta  Lion.'  i  Ik  par  Dodooée  an  if 
ajiM  AidbH^ew».  ttnitA  Vu  eofificwié  piMur  mm 
générique  à  ceit^  dernière  plante.  DiofcorideSc 
L<ibei  nQtnnioieqt  bmiitm&c  bu»iu4  le  oa.vec  coia> 
muav^  «Me '«^IBm-'Mvi»  Unn» 

.BUNIUÂ.  Bumphe ,  dans  l'JfiHk  Am^  t ,  psf. 

104,  tab.  iji  ,  défiât  e  fous  ce  nom  un  arbre dtS 
Moluques,  qui  cil  le.^KAcr/u  des  Macailars,  &  le 
oa  wuni  àf  Jm»  Vajmu  de  quelques  can- 
tOfiX.A"'^"!!!^:  M'?'>éei^V'<)ît^''(  ùn  genre  foui 
le  notu  de  fi  lago  btauuti'wfMSmxùi  alTure  aue  cet 
arbre  eft  nue  im^le  'erpecê  du  petite  Mudkfmd.'  " 

BU  PARITI  Rheedl  Ceft  Vh.btpus  popuhtm 
Linn.'  (  F0T«;1iEtiur«  ]  n*^  \6.)l^  nom  de  p*t'td 
feii .  au  Maiàbar.  à  défigoer  plufieurs  maivacées 

<  ...  ^  , 

BUPHTRALME.  Baphtktlmum.  Teimiefert  • 
divifé  les  efpèccv  qns  compofeiit  ce  ^rnre  en  damt 
«utMs  gemct*  niiwiiiing  4«»  fe  gmam;  fnns  In 
■Mi  éttâiniiÊt^  nsttfii  donc  len  nliolfls  1 
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■  fwdu  ctHc«  lie  dépaflent  pas  let  ImériturM,  8( 
•  fbttt  c«l«f  A'afltfifcui  celles  dont  lei  foKales  e»të« 

ricMires  du  cj!  c  c  ,  beaucoup  p!iu  longues  cjue  les 
•utfes ,  tor»iieni  une  forte  d'involucre  foliicé. 
.  Quelques  autres  efpèces  exotiques  fe  trouveal  ëei 
fo^j.îj  foUs  dans  Tournefort.  Il  eft  à  remarquer  que 
le  lni!;hthalmum  de  Diofcoride  &  de  plufieurs  oo- 
taniftes  plus  modernes  pjtoîr  appartenir  au  chryfjn- 
fkêimum^  &  nop  i  ce  geore»  qui  £cMiroit  à  nos 

Ettwnê  fkâÔM  baHos  pbacee  A'wtnmm,  Les 
mmtn  om  été  4iraMvetfce  fécMHBeni. 

14.  BfipiiTHALiMflafciilettX.0i4pM<imM/eyï 

.tulofltm.  YttM, 

Buphthalmum  caliclhus  ohtusi  foUoJit ,  ptduncula 
ds  i  foliit  altérais ,  fptuhuliuis  ,  tomentoSs  }  fioribia 
f90K/cfi$.  Veitc  HofC.  CdC  pig:    cab.  if. 

Cette  plante  a  hcaiicoi^p  ^  iffliiiré  avec  'f  s  asfui- 
najia  &  les  anthtmis i  nuis  elle  vliflVre  des  premiers 
par  fes  femences  non  aigrettées ,  &  des  féconds 
par  les  écailles  du  calice,  qui  ru  font  ni  liii'"  iirts  ni 
égalts  ;  elb  le  duling'ie  des  autres  efpèces  de  ce 
senre  par  toutes  fes  fleurs  floTcuietifes.  Ses  tii:(s 
font  droites,  ligneufes  i  fes  rameaux  velus)  Us 
feuilles  aHernes^  felTtles ,  fpatulées ,  dentées  i  leur 
fommer,  tomenteufes  ,  un  peu  concavts ,  à  de-,  i 
funplexicaules }  les  fleurs  pé  ionculées^  fulitairesj 
tetnfoales  8r  latérales ,  d'un  jaune-doré  >  les  folio- 
les extérieures  An  cnlice  fembîjbîes  aux  feuilles  ; 
les  intérieures  oblongues ,  aigi:ès ,  membraneufts 
&  recourbées  à  leur  fommet»  les  femences  tétra- 
.gones,  un  peu  pileufes ,  furmontées  d'un  rebord 
très-court,  prefqu 'entier}  le  réceptacle  gamt  de 

{>aillettes  i  celU  s  de  la  dic^nfifoeoce  tronquées  $ 
es  intérieures  aiguës. 

Cette  plante  a  été  découverte  par  MM.  Olivier 
8c  B^URuière  dans  la  Métopoumie  |  cib  ci  cal* 
tfvée  chez  M.  CeU.  ^  (  K.  /) 

I  r  B  I  liTHALKB  odomit.  BÊ^fàAatÊum  «ék- 

'fum.  Sthousb. 

Bu^thalfxum  foUis  alternis  ,  lineari^Unceolatit , 
integerrimis  y  fijuibus  ;  floribus  alaribus ,  fubfeJpUi 
h^s  ;  ciiuU  juffruiicofo  „  trichoiomo.  Willden.  Spec. 
Piiin.  5.  p.  21}.  —  Schousb.  Maroc.  199.  ub.  7. 

Ses  liges  font  ligneufes ,  prefque  tricbotomes , . 
«Cviféesen  rameaux  diffus,  garnis  de  feuilles  alter- 
nes j  feOiles^linéaireS'lancéolées,  très-eotières,  à 
peine  aiguës ,  glabres- i  leurs  deotfiioes.  Les  flcms 
-font  prefque  !"  (Tiks ,  folitafaes,  les  unes  trrmina- 
\tf,  les  autres  dans  la  bifurcation  dcs  rameaux»  k$ 
4blinl^s  extérieures  du  calice  un  peu  plus  longues  , 
aue  les  fleurs .  aiguës  ,  lancéolées  \  les  femences 
jurmoncées  d^une  pettto  rottionne  i  4«i>U  M^V^) 
Tes  paillettes  concaves  &  ttoiH|ué«».  '  " 

Cette  plante  croit  aux  enviMMde  MOfldOC* 
^sa^le  soyMfiMile  Maroc  1>  • 
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19.  BuPHTMALMfi  des  ués.  Buphikalmum  pré" 

BafkAalmuM  ealiâhus  acute  foUoJu  i  foliis  a  lier- 
m$ ,caiuiformHiu i  hinii.  Vahl ,  Symb.  i.  pag.  7y. 

CervMd.  Forskh.  Flor.  Igypt.-arab.  pag.  15}. 

Cette  plante  a  des  tiges  ligneufes,  diffufesi  les 
rameaux  prolifères  j  pileux,  atnfiqw  les  tiges  & 
les  feuilles.  Celles-ct  font  alternes >  cunéiformes , 
lobëes  feulement  à  leur  fommet  ou  quelquefois  â 
deux  découpures  lancéolées ,  obtufes ,  très  enciè- 
tes  i  Ici  Bous  pterque  felBles ,  folitaires  à  l'extré- 
•mé  des  nmeaint,  de  la  grofleur  d'un  pots  i  envi- 
fon  cinq  folioles  fous  la  fleur ,  linéaires,  obtures, 
entières ,  plus  longues  que  le  calice  i  les  folioles 
inférieures  du  caUo»  oUooglief  «  «boilèt  «  pbfiée» 
fitf  uafenliaof. 

CtmrhMaokMÉgfpie.O  , 

•forum.  Forft. 

Bupkthatmum  foliis  oppojîtis  ,  ovaco-lunccoUtit , 
ftmtiSf  triplinerviis  ,  Jirigojis  ,  fubtîu  cano-hirtis  i 
peduncuto  urminali  f  unijloro  f  elongato.  Willd.  Spec. 
Plant.  }.  pag.  ixj6.  —  Forft.  Prodr.  n".  541. 

Cette  efpèce .  d'après  WîWemrr,  t  un  âge 
fionple,  haute  de  fix  à  f  nt  pouces ,  roide ,  tétra- 
gone  >  les  feuUles  pétiolees  ,  oppofées  >  ovales  , 
longues  d'un  pouce  tk  demi ,  rétrecies  à  leurs  deux 
extrémités,  lâcliement  dentées  en  fcie ,  à  trois 
aetvures  ^  rudes ,  pileufes  en  deilus ,  blanches  & 
«ès^yStufes  en  delTnus.  La  fleur  eft  petite,  fou- 
ieou«.  pic  ua  pédoocute  tecniiul  »  long  «le  deux 


Cm»  pltM»  cnIc  dw  tu*  ét  Nécfoique. 


21.  BurH-TRAtid 
fim.  Vahl. 

Buphtkélimm  foliis  oppefios,  lametoUti*  ^fcairis , 
mùrviis  ',  imdtulatis ,  fuhciUatu  g  cmiitiiiu ftUafis , 
cauU  hifpido.  Vahl,  Syn.b.  2.  fMf. 9I.  —  ffî»|Slll. 

Flor.  xgypt.-arab.  pag.  if  l. 

,  Ses  ciaes  font  herbacées  >  hirpides  »  ràneafes  » 
gatni«sdK  feuilles  fefliles,  oppofées  «jancéolées^ 
Suis  nervures  fenfibles ,  bériflees  de  poiact  ttè»- 

Ktits .  lâchement  denticufées ,  un  pea  cfliëes.  Les 
UtS  font  folitaires  ,  terminales  ,  pèdonculées  ;  les 
pédoncules  hifpides^longid'in  pooc*  { le  calice 
Moompagné  ààUSM»  WÊHààÊÊgm-  ttmflbn  ,  «b* 


Cette  slkate  aoè  d»  ïkeJtàt  heaceuft. 
It.  BvvHTHAua  i  frwiHii  en.  «dnic> 
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Bupkihalmum  foliis  altemis  ,  infirifiriits  ftùo- 
latis  y  cordatis ,  duplicato-ftmtU  ;  ft^riorihui  ftf- 
Ukuê  f  9V0tiê  ,  ftmuis  ,*  cauUhus  httiactis.  WalÀ. 
ic  KîcmI».  FImk.  nr.  Hung.  1.  pag.  1 17.  tab.  113. 

Bupkikalmum  (fpeciofum)  ,  éditas  ftUtfti 
foliis  alumis  ,  ovatis  ,  duplicato-ferratit ,  fcmki 
cault  kerhaceo.  Screb.  Dec.  pag.  1 1.  tab.  6. 

Les  auteurs  des  Plantts  rares  de  Hotigrie  coafi» 
dèrem  cette  plante  comme  nèi^tticnte  du  M- 
tkalmum  fptciojiffimum  ;  ils  y  rapportent  le  fjM» 
nyme  de  Tournefort^  ajteroidtt  oritntalU,  icr. 
Cor.  fi ,  tab,  487.  Les  feuilles  (ont  de  deux  fot* 
tes  :  lés  infirieures.  fiàoïét»^  en  cceur ,  i  ^ 
blei  deiiMlareii  tes  Bipérisnfei »  tbÊÊàm, oneb* 
dentées  en  fcie ,  rttdcsitt toucher}  ktêûafat 
des  &  folitaires. 

Ceueplance  croît  dans  les  forêts  de  U  CroaMi 
dw0  b  Cappadoce*  ire.  y 

13.  BuvHTHALMi  potagère.  Bupktkétmmtk' 


Buphthalmum  foliis  oppojîtis  y  llntari-lanttoUm^ 
inéquaUur  deatads ,  recurviSf  caUeiiùs  f^Kawùs  êBsr 
Us ,  mtmhraïuUA  ùmaâ  tmmimk.  Lear.  Floc.  eodk 
2.  pag.  618. 

C  tte  efpèce  parrîi  avoir  des  rapports  avec  I0 
huhpktjlmum  grareoUns  ,  dont  elle  n'eft  pe«i-Mf 
qu'une  vitieté.  Ses  tiges  font  droites  ,  blanchi- 
tres ,  lilles,  hautes  de  deux  pieds }  les  fetiilks  ap» 
pofées ,  lîn^aifc^'luKéolées ,  an  pea  chaiww, 
glabres,  cendrées,  recourbées,  inégalement deiK 
tees.  Les  fleuri  font  sranies  &  folitaires  i  le  cabce 
hémifphériqoei  (es  folioles  aiguës,  adhéreMttll» 
téralement  par  une  petite  membrane;  lestetroM 
iaunes  ,  tubuleux  ;  les  demi-fleutons  blaDci  |  lo 
pai!l:  ttes  fort  pctiietlles 


[ur  une  boîdure. 

Cette  plante  eO  cultivée  dans  les  urdin^  i  la 
Chine  &  i  la  Cochinchine;  elle  eft  otiotaace.  Lit 
naturels  emploient  les  fsilàies  CMÛM  heike  pt* 

cagère.  (  Lour.  ) 

24.  BoPHTHAUCB  de  Baeaat-A/cef.  Av*^ 


latis  ;  cjul»  wi^SIBbs.  -Peif.  SfiiopC  nau  c» 

P»g'  474- 

Sts  tiges  font  très-rameufes  ;  fes  feuilles  pétio- 
lées  K  fpatulées ,  en  ovale  renverfé ,  dentées  ï  le» 
coBBour  I.  les  fleiiisg»ndes.&  tolitaices.  EtteoeÉ 
à  Buenos*  Ayies. 

Obftrvations .  Dans  Tes  Ulujl'aiions  des  Gtnresoa 
trouve,  tab.  68l ,  fig.  j ,  huphihalmum  mûriiimum; 
fif  •  }  «  bàpktkalmum  falicifoiium  ;  fig.  4  ,  hÊfktkd- 

 -*  ces  deuxdeiniètes  efpèoes  d'apis 
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'Ccrtner.  La  fig.  i  eft  V jfteniitt  onauaUs ,  &-c.  de 
Touroefoic  i  h  fig.  i ,  le  genre  tfimfau  éa  wéme 


74s 


^  Willdenov  a  douai  le  nom  de  hiphAalmum 
lUun  au  huphthalmum  ptruvigmtm  Umu.  ft*.  2 
Midttax  foupçonne  aue  le  bupfahébium  kwtmtkot- 
,  ti".  8 ,  pourroit  bien  être  h  même  plante  que 
le  ludbe^kia  upf  ojîtifolid  Linn. ,  &  Willdenow  croit 
que  le  baphikal^num  fcabrum  Cavin.  ne  diffère 

£iot  de  Vûntktmit  buphUialmoides  Linn.  (  yoyfl 
SUlttB,  n*.  4,  Suppt.)  Qttdquei  MKeon,  er. 
pantcttlier  M,  Gouan  ,  regatdent  le  Itupfttkalmum 
Jidicifolium  grandt^oium  comme  deux  variétés  : 
la  première  ï  feuilles  &  â  tigetTelaet}  la  féconde 
Ptêfiineslabre  :  ils  le  devieiuiem  cout-à-fait  dans 
«et  )l>ms.  On  y  diftingue  cependant  quelque» 
SIHfes  caraâères  j  qui  ne  permettent  guère  de  les 
'cenFondre.  (  Tovr^  la  e/pècn  n".  9  tk  10.)  La 
plante  qui  >  dans  le  caulogue  du  Jardin  des  Plantes 
de  Paris ,  porte  le  nom  éù  àimktha/wmm  fr»cm»- 
^lUt  eft  bien  certaineflMModfe  dëcrfw^n*.  8^  | 
fous  le  nom  de  éuphthahnum  ktUaiuhoidts  ;  mais 
cette  même  plante  «comme  le  foupçonne  M.  de 
Lamarck  ,  ne  peut  pas  être  la  pbnie  de  Linné  , 
•d'après  les  fynonjrmcs  que  ce  demiex  «utenr  y  fap- 
•pom,  8c  6  phnft  delcripdve. 

-   BUPHTHALMUM.  (  f  oyrj  BuPHTHAtME.  ) 

BUPLLVRE.  BupUvrum.  Le  nom  de  ce  genre  1 
eft  ancien  s  il  efi  connpofé  de  deui  mots  grecs  qui 

■lignifient  côiu  d*  bmuf,  probablement  i  caufe  de  h  | 
Toideur  des  feuilles  de  la  plupart  des  efpèces  :  ce- 
perdant  il  efl  fert  douteux  <|ue  cette  dénomination 
des  Anciens  puilfe  s'appliquer  aiiio«ird'hui  à  au-  1 
cune  des  efpèces  renfermées  dant'Ce  gBMt.  Le  'm-' 
a/evn»  de  1  héophraHe ,  de  Pline  ,  îcc.  at  nous  eft  ( 
^as  connu.  Aux  efpèces^ejà  décrites,  ajoutez  : 

i8.  BuplI  VK£  à  feuilles  de  gcamen.  BugUvnm 
gnmuHifhtbm.'VûA* 

Buplevrum  invo/uceliit  hêptapkyitit  ^  unîverfali 
ptitriphyilo  y  foliis  radica/ihut  lincar^m  ,  /c^pù 
ophyllis.  Vabl,  Symb.  }.  pag.  48. 
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de  M.  de  Lamarck  doit  être  rapportée  à 
plante,  &  non  i  Telpèce  de  Lomé. 

Iniuplrwrwnpttrtum  \  inn.  a  des  feuiHes  linéai- 
re ftfeflUeSi  les  fupérieures  en  cœur,  Uncéo- 
lées  ,  amplesicaules.  Lj  collerette  univerfelle  eft 
compofee  de  cinq  toiioles  aâèa  lafg«s  ,  conn* 
égales.  Les  collercttrs  partielles  sut  leur»  cinq  fo- 
lioles adhérentes  eott'eilei  uiloiie  Tcn^lta^mi  ^ 
leur  longueur. 

X9-  BurLàvRE  i  feuilles  d«  cane  Bmimam 

Buplevrum  involuctUit  ptntapkylfis ,  cufpijntitg 
juùverftii  monopJnti»,  iMuoJaUifoliis  liatarihus^ 

^  «MUMuf».  WilU.  Spec.  Fbat.  i .  pag.  i  }7j. 

Buplevrum  (  gramineum )  ,  falSg  gmadaêh .  fit-- 
VIL  Danph.  2.  pag.  57;. 

Cette  efpèce  a  beaucoup  de  rapport  avec  le 
huplevram  rjnur.culoides.  On  l'en  diltingue  par  feS 
feuilles  radicales  ,  linéaires ,  rétrêcies  i  lenn 
deux  extrémités  »  par  la  collerette  unKrtrA^lle,  i 
itne  feule  ,  czès-rarement  â  deux  folioles.  Les  ra- 
cines font  prefque  (impies,  tortue ufes,  diviféesà 
leur  fom:riL-t  en  trni<  ou  Quatre  petites  foucbes  » 
les  tiges  courtes .  prefque  nmples,  garnies defM^ 
ques  feuilles  fcffiles ,  linéaires  ,  ampicvIcaaiM  « 
i'ombeOe  générale  divifée  en  trois  ou  cinq  rayorts  ( 
lesnmbenes  partielles  accompagnées  d'une  colle- 

nées. 

Cette  plante  croit  dans  les  Alpes  &  fur  les  nioii- 


«X  ioninui  cawM. 

Desfonc 


m-. 


Btiplfvrum  petfMum.  Imou  tf*.  }«  flC III.  tsbb 
<fig.  i.  Non  Lum. 

BKfltvrmm  fêtram»  Ue^  CoIIeâ.  i-  pag.  200  , 
8c  Icoa.  Rer.    tab.  jéu  —  Vilûis ,  Dauph.  i. 

E3g  176.  tab.  14.  —  AHioni»  Auâ.  Mg,  t4.-> 
laller,  Helv.  n*.  77}.  r-»  -v  | 

Buphvrum  alpinum  y  foliis-angiÊfis  ,  griunineij  , 
fzfftlihus  ;  cju'l'  fcre  nudo.  SegU*  VCXOn»  ?nl«  X« 

pag.  15,  &  vol.  j ,  pag  xii. 

Cette  plante  a  été  confondue  avec  le  bupUvrum 
petrMm  de  Linné  }  elle  en  diffère  eflcntiellement 

ries  folioles  de  la  collcietie  panielle,  diitir  âes 
IkiidikA  infiinililn  Aia8  u  -  '  - 


Baft9vnm  eaute  proatmiente  ,  folUs  rtntari-fûhw» 
UtU,  nmulit  panictUatit  i  involuetiUs  fukwt'u  ^ 
aauis  ,  irtvi/fimù;  ftmint  yqfajk  DwfeaC  W%m 
atlant.  1.  pag.  zyo.  tfti».  j6. 

II  f«  rapproche  hnmtmtm  do  iii]^t*nm  unùfi' 
mam,  donc  il  d-ffère  par  !es  tiges  couchées  ;  par 

les  mvolurrcs  beaucoup  plus  petits ,  ova'es ,  point 
fubulés,  plus  courts  que  les  ombelles.  Les  rameaux 
lônt  nombreux ,  filiformes, Mniculés  { les  feu'Ilet 
roides}  ks  infériewes  éaonies,  lat^céolées  l  ten 
fupérienns  (bbnlées ,  très>courtes ,  à  demi  am- 
plexicaules.  L'ombelle  univerfelle  eft  petite  ,  d* 
deux  à  cinq  rayons  prefque  capilUiret.  inégaux  , 
anguleux  ;  l'involucre  ou  coHerette  univerfelle  i 
trois  ou  cinq  Ibliolei  aiguifs  »  cinq  eiiz  ombellee 
paRiétles  1  b  corolle  blanche»  petite  t  les  femepr 
ces  courtes ,  ovoïdes ,  broMS, ridées» 

Cetw  plante  a  été  découvert»  aux 
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II.  BupiivRE  éWé.  Buplcvnm 
Mttfch. 

BapUvrum  involucro  utro^uf  ptntapkyUo,  minimo; 
fotiu  omitibu*  liiuarikia,  iaft'io'iouM  tioagatisi  cauU 

ertOo  ,  wmiruÎÊtt  Mtffeb.  TabL  d«  b  aer  C«(p. 

ji".  8. 

1.  Bupfevrum  divaricatum  t  ramis  tUvarieatis,  ra- 
^pamuriht.  (N.) 

Ses  racines,  dures,  prefqiie  Ht»neuf«.  produi- 
Cenf  plitfieurs  tigtt  droites ,  él  vées ,  gbbrts ,  ra- 
•iettfes{  les  rameaux  paniiulés,  roi<1cs,  redreflTés. 
Les  feuilles  fonr  ptroius,  fefliles,  glabres  «  linéai- 
res, ftriées,  3if;ucs  rrés-emières}  les  infërîfures 
biaucoup  plus  lonauts;  les  fupérieutt.s  !iibu!éts; 
les  fleurs  pentes  ,  blanchâtres  >  les  ombelles  uni- 
VedcUa  MCinq  â  huit  rayo.  s  fi  i formes  }  toutes 
les  collerettes  comporécs  de  cinq  petites  Uilioics 
aiguës,  caduques i  les  huits  ublongs,  obcusj  gU- 
Me» ,  wtéMncm  angalcux. 

Cette  plante  croît  fur  les  collines  arides  du 
mont  Tauras.  jf.  (  K.f.  m  heri.  Dufont.  ) 

Dans  la  plante  9 ,  les  ramifications  font  betu- 
coup  plus  étalées  ,  plus  ouvertes;  les  ombelles  & 
les  onUiellules  moins  gan  ies.  D'ailleun»  je  n'y  ai 
pdm  tlMtté  d'autres  diffiéiCMM  twe  h  préce- 
Mm»%  «•  oui  me  bit  fouaceiiMt  Me  ce  n'eft 
5n'iMevarié««.EIiee4iéaeaMaiie^M.~  ' 
tmm  df  le  toyame  de  Maroc.  (  y.  /) 


XI.  BuPtèviLi  dttwe«  BeM».  Biy/sw— 

dtnfe.  Willd. 

Buplevrum  eauie  ereSo ,  ramofo  ;  foins  iineariiui  ; 
involucrh  fuitttrapkyllit ,  iiuqualiotu ,  itmhttld  6re- 
Mionhus  ;  iivo/uceJ^is  pentapkylltt.  Willden.  'l'urr. 

Gioto.  pag.  47.  lab.  i  >  &  Spec.  PUm.  i>  p>  1^7 S • 

Ses  riget  font  droites ,  glabres ,  rtmet^ ,  cy- 
lindriques ,  garni  s  de  feuilles  ftAiics  ,  linéaires; 
Jet  radicules  plus  larges  à  leur  bafe.  L'ombelle  eft 
«ccompagnée  d'une  collerette  tompofée  d'environ 
•vois  OH  qiinre  folioles  inégales  j  |»liu  courtes  eue 
les  rayons  :  celles  dee  «nbelhilâi  font  au  oonibre 
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rétr^des  t  leurs  denv  cvtidMitÀ  *  ëhfclei  I  Iiq 

bafe  en  un  përiole  court  ,  atnplexicault;  j  les  ra« 
nteaux  flcuns  alongei ,  glauques ,  ftriés ,  roi4's , 
ramifiés;  les  ombelles  i  quatre  ou  dix  riyni» 
grêles ,  anguleux  »  inégaux }  l'ievolncre  nniveifel 
comporé  de  cinq  ou  fept  foliotes  ferrées ,  lÙbe* 
lëes  i  celles  des  ir.volucre^  partiels  fembtabUs, 
mais  plus  petites,  pUts  courtes  que  les  ombellulei) 
la  corolle  petite,  d'un  jaune  pâle  ;  les 
B'abres,  Hiiées,  à  «icmi  cylindriques. 

Cette  plante  a  été  recueillie  par  M.  Deifoii- 
taines  dans  I 


lie  par  M.  Detlofl- 
ewvIcoBi  de  Beepib 


Getce  plante  crttlt  tpi  le  mont  Baido  fur  les 
tBOOUinês  fboftdfiiws  de  la  Croatie  0e  de  la  Car- 
riole.» 

z  ^  B  u  i>  L  K  V  a  E  i  fedllee  de  plafluJn.  XqtfriwiHR 

planiagiaeum.  Desfont.  . 

Buplevrum  fruticofum  ^  fotUt  ptrtniumUkiÊê ,  imn- 
êtolaiis ,  HHvtfit  f  mmcntuth  ;  ntmii  iériftn*  nt- 
mofit ,  ftriatù  ;  involucrh  fukulalit  ,  ajjpnfitt  DttS» 

Flor.  atlant.  i.  pag.  233.  tab.  ^7. 

Arbriflisaa  de  rtno  pieds  8r  plus ,  dont  les  tiges 
font  garnies  de  feuilles  coriaces ,  lancéolées ,  per- 
iftames,  «ecveuCes^  tiàs-eotiéces^  ouicreoées. 


M.  BuHiTMbhBCUlM. 

Schousb. 

B  tpUvmm  fruttfctns  ^foliii  ovalt-laictolatis 

lufii ,  lutvofit,  fi&ftfmtiâ.  Schoosb.  Maioc.  pa|> 

1 27. 

BtipUvnm  ram^fmian  ,  rtmit  difwicÊiîtf 
pria» s  MdUt  mmmmftritm.  (N.) 

Sis  I  iges  font  droites  ,  tigneefoe  »  divirées ,  ves 

leur  extrémité  ,  er»  quelques  rameaux  Rrifàtr?s , 
ftries.  I^s  feuilles  font  ovales-lanceolecs  ou  cliifH 
tiques,  trèi-ob-'iTes,  entières,  Inn^rti  s  d'un  pouce 
&  pies,  laiycs  de  quatre  lignes ,  coriaces .  nerveu- 
fes,  unpea  rétrécies  à  leur  baie,  puis  élar^'.ies  ea 
un  pétiole  auplexicaiile;  les  fupérieures  plus-troi» 
tes,  quelqucrois  un  peu  mucronées;  la  collerette 
univerlrl'e  cnmpofée  île  cinq  folioles  lancéolées, 
aiguës ,  nerveuies  ,  periîflantes  ;  celles  des  colk.- 
renes  partielles  ,  quelquefois  au  nombiedefiXa 
de  la  looguettr  dés  pédoecules  1  ke  fewenccseh- 
longttes«lbrîéts.-  • 

Cette  phnie  crotc  dam  le  regreome  de  Knoe» 
aux  environs  de  MogedoTt  T>  (  K.  /  «s  hik 

Des/ont.  ) 

La  plante  fi  offre,  dans  toutes  Tes  parties  elTee* 
tic  lies ,  les  mêmes  caraâères  que  la  précédente; 
mais  fes  tiges  ,  beaucoup  plus  élevées  ,  font  plus 
funifiées.  Les  rameaux  font  roidts ,  étalés  ;  ItS 
rafons  de  l'ooibelle  univerfelle  beaucoup  phn 
nombreux.  Je  n*si  point  v«  les  fouilles  des  tins  1 
mais  celles  des  rameaux  font  tes  mêmes  (^ue  oaitf 
U  précédente.  Elle  a  été  recueillie  aux  eovuonsde 
Maroc  par  M.  Bronfimiiet.  (  F,f.) 


if .  BvniTRV  B^.  A^iirvnns  1 

Baplrvrum  fubacaalt  ,  ramts  breviffimis  ,  fiyRii 
lintari-ftbulatis  {  umhtUls  feffilibui ,  capitatis  f  ÛUÊ' 
Iturit  trinerviis ,  ovatis^  mucroHotù.  (N.} 

Demie,  Citai. 

Cette  petite  efpèce  a  une  racine  €mple  ,  grêle, 
filiforme.  Sa  cice  eft  longue  à  peine  cle  deux  ou 
trois  Ugocs  j  diviAe  ea  plufisiacs  petits 
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6iibitcm$,  $U>r«*iona  A'tsnuon  on  . 
pouct.  L«s  fèanies  fbnt  roidet,  nlifomMS,  Mm-  ' 

lees,  tetniin»*ts  pu  une  petite  pointe  épineute  ; 
les  fleurs  leliileSfrjnulTee^  en  une  tète  plobultulc, 
fitiiVes  dsRS  Taîffiilie  d'une  feuille  florale.  Les 
coUeretiM,  tiM  miivCTifeUe*  «pie  PaitieUes ,  font 
tfMipofcffs  de  plafisoTs  pentes  roliolei  dures , 
ov:lc<,  i  trois  nervures  murrnnées,  plliS  lon^es 
que  les  rayons  peu  nombreux  de  romoeHë"  untver- 
(e!le.  T.çs  oïlibellules,  eKtréinempnr  pttites ,  .linfi 
Mé  lesîkws .  fbilt  renfermées  dans  1  s  t'olio:es  de 
Iwwllerêtw.  ta'toténettk  un  peA  Herbiicée.  le 
■'il  point  yii  les  (êmencei.  •  '  " 

.  Cette  plante  a)'a  été  cotnmuni(|ttde  |»w  M>  Du- 
puis  ;  il  l'avoit  reçue  de  i'Égyptel  Je  fat  retrouvée 
dans  les  plantes  d'Égjrpre  de  M.  Delille  ,  cxit  l'a 
recueillie  aux  environs  du  lac  Mjréoits;  C  f^-f-) 
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♦  Efpects  moinj  connues. 


♦  Buplevrum  (  nudum  ),  cuti/f  ramofo,  aphyllo  ; 
foUis  radicaiibus  deeompefilh  ,piant$ ,  intifis  j  invo- 
buru  in\  olucdlifque  luncevlato-MongÙ,  Ak«IiOR. 
Ketr.  I.  pag.  53 1.  £  Cof.  B.  Sp. 

'  ♦  Aqufrvnm  (aAorefeens)  ,  frutefetns ,  foUif 

MongiSj  integcrrimis  ,  pusolatis.  Willdcn.  Spec. 

Plant.  I.  pag.  I  jyé.  —  Thunb.  Prodr.  50. 

Cette  efpèce  diffère  du  bupUvrum  fruticofum  par 
iti  feuilles  pétiolées ,  un  peu  &  mucronees 
à  leur  (bœiBetj  &  non  pas  obtuies  ,  roucronées. 
Les  ambélles  font  une  fois  plus  petites  g  médio- 
crement pédonculé^s,  fiiuées  â  l'extrémité  des 
tîgM  &  des  temesHi.  Elle  wàL  au  Cap  de  Bonne- 
Efpérance.  ^  (IPrAUl) 

Oijcrvûîions.  Le  buplevrum  rfnrtiifrfiihm \ tft 
figure  tab.  189.  lîg.  i. 

Le hplevnim  Gtrardi ^lAmT.  Syft.  pag.  174,  & 

Jacq.  AulU.  ;  ,  tr.b.  :j6  ,  tft  la  n  êrtie  pljiite  que 
le  iuphvrum  junctum  ,  I.*.  li,  vat.  «j,  elpèc£  eu 
effet  bien  diltiréte  de  la  variété  JS,  cocmne M.  de 
l^martk  l'avoit  déjà  fait  obferver. 

'  Il  faut  ajouter  pour  fynonymes  au  buplevrum 
gibraliaricuM^wf.  lût\tiipUvrum  coriactMm  Lher. 
âtîrp.  Nov.  i,  pag.  ijj);,  tab.  6^,  —  Air  Ho. t. 
Kew.  pag.  }îi  ;  buplevrum.  arbouj-tus  Jacq.  Iton. 
kar.  1,  t..b.  jîi,  8f  Colledt  t,  f  ag.  {4jiAqpii* 
yn-m  vi>  iijui.m  \'M  ,  Symb.  i  ,  (  .ig.  24. 

:  Le  ImpUwum  frathcfcent  l.mvi.  eft  figuré  dans 
Cacvantlbes ,  Icon.  Rar.  1, -pag.  5,  tab.  ic6. — 
ptuficort  mBM  efpèœs  de  buplèvte  ont  été  pi» 


I  pMit  kM  AmMA  (  yoyc^  <tt  mot.  ) 
_^  BUPI.Ey,%U.M,  i^^o^ei  Box»i.ÈVRE.) 

BURAK  :  nom  égyptien  de  Yafpkodelus  {iflu!ofut 
Xss  JunD<»1e oéMaaieiit htrvich^  ju^jt^gbffX^ ^-..u.! 


BURAM<:HADAU.  CeO  aiaC.  (doitf  Unnit 
fils ,  que  l'on  nomme  au  Bengale  le  fainfot»  «ificiè* 

lant  {htdyfurum  tyrans) ,  dont  le<  feuilles  ternets' 
ont  les  deux  folioles  literuits,  qui,  pefidant  touc 
le  jour  ,  s'ab-iilfent  &  fe  relèvent  altcrn-tive- 
meot  par  un  mouveineDi  ofcilUtoire  ini«n6bie  «. 
(aosy  étradéicimUlé  pasle  cooadd'MMiia  «Mp* 
écrao|Br. 

SUR  ANC.  D  irsl'i'e  da  B^ndj,  une  des  Mo'u- 

3ncS  ,  on  no  l  ine  ainil  un  ri^uieij  Que  Rurapno, 
eciit  Se  lîgu.e  dans  ^Q^^&rtar.^4uAoa^^\.  ^ 
pag.  iij*  tdb.  9i>  <ui~^  ^^^<&>/'iles  Malaist 
8e  ie>  ÀfV^ii  dés  hli<:vL\%Î^ÇitVBt  efpice  ^**jSL  pair 
déf«i4!b6e.  ^  -\ 

BURASAIA.  (  ^«yf];  Bo^IUIAra:) 

BU||CARt>I  A.  Seopoli  8f  Schrebet  ont  fubflï- 
mé  ce  nom  à-i%tui-dc^r>n;i(rM ,  fous  lei^uel  Aùblec 
défigne  un  genre  de  plantes-  de  'CajfWine,  «)iir  a 

beaucoup  é'affiniré  avec  la  violette.  Quelque»  au- 
teurs plus  modernes  l'ont  depuis  réuni«ux  turntm. 
Duhamel  l'a  employé  pour  le  callLarpa  umcricuna. 

Nous  penfons  oue  le  g^nre  d'AuAHct  doit  être  ceti* 
fervé.  (K«y«{  TormIri  ff  Ut  «àfiiiHaiomt.) 

rURGSDORFIA.  C'eft  un  genre  établi  par 
Mncnch  ,  a<lopté  dans  la  Flon  ut  Po  t.:gal  <ie 
MM.  Hcffoianfegg  &  Link^  oui  a  pour  type  !• 
/îde'Uis  rommu  Lînn.  (  crapaudine)»  8c  MlfW^ Ctt 
dorwe  pour  caractère  eflentiel  : 

Un  ealict  fcngépar  des  poils  aprh  U  Soraifim  f  la. 
Ir-^Tf  fipérinre  emîire  ,  large  ,  ovale  {  tinférleun  k 
qujire  dtnts  ;  point  de  îraâées;  let/Uurs  axUùùru. 

Ce  genre  diffère  par  Ton  calice  te  l»naM|aed# 

brades  des  fideriiis ,  ceux-ci  ayanc  lesdhrifibm  da  - 
calice  toutes  égales  .  fon  orifice  nu  pendant  la 
mauuatiooi  le»  var(iciltea  emoutées  de  btaâ««a« 
(r«yif  CAArA0ini»«Jà9|/.)  ' 

BURMANNIA.  (Voyei  BuRMANE ,  &  Ifldfcw 

BURSAIRE  épineufe.  Burfaria  fpirtofiî.  Cnoa. 

Burfaria  euuU  fruticofo  ,  fpinofoi  foliîs  emaxgi' 
nati» ,  fioriiiu  rûumofis.  Cavan.  le.  Rar.  4.  pag.  jQ. 
tab.  jjo»  •   

Genre  de  plantes  dicotylédones ,  i  fît  urs  com- 
plètes, poIypet.Uées,  régulkères,  établi  par  Ca«a- 
niilcs ,  &  dont  la  famille  naturelle  n  'eft  pas  eacoM 
déterminée.  Il  offre  pour  caruilère  elTentiel  : 

Un  tuiioe  k  cinq  déeoapwrts  {  cinq  pétales  in/érts 
fur  uH^ÊtfmtktAifni  cm^rimîk,  dh:fi$ 
tn  d*u»  4ofttu  f  thûque-coqttt.k  dta»  «1  tnSê  yâiwj, 
plujiturs  ftmencu  réfineiféi'.'  '  ; 

1.1  f^^ift Jurb^i Atlk«rfllMpiaec^  fann  de  petite» 
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leur  bafe ,  entièrei ,  échancrée»  l  leur  fomme  tj  lef 
éfûm  feuilléetj  felitaîns  ,  fitiié«$  dans  les  ailTel- 
Iw  ie»  finrillM.  Le*  ieon  fooc  difporéec  en  grap- 
pes au  fomtnec  des  rameaux.  Leur  calice  eft  fort 
petit j  inférieur,  i  cinq  découpure»  aiguës;  la  co- 
tolle  compofée  de  cinq  pétales  linéaires  .  inférés 
6u  n  -idceptida  cootaoe  qui  s'élève  du  fond  du 
caKcet  cinq  fikment  lUNitës  ,  de  U  longueur  des 
p^ti'es ,  alternes  avec  eux  ,  inférés  fur  le  même 
réceptacle  j  les  aniheres  pendantes,  ovales,  en 
coeur }  un  ovaire  libre,  ovale  ,  pLcé  fur  le  récep- 
tacle; unftylecoun*  fabulé^  terminé  par  un  Ai  g - 
mte  fimple.  Le  fhiit  confifte  m  une  capfule  fort 

Eetite,  comprimée  ,  ovale  ,  en  cœurt  aSex  fem- 
lable  ,  pnur  la  forme  bi  la  grandeur  «  à  cette  du 
thljfpi  hurfa  fafioris,  fe  divifant .  dans  fon  milieu  , 
en  dvux  lobes  ou  deux  coques  diftinâes }  cbaoue 
»  nanagée  en  desx-  m  ttob  vahett  tmm- 
cnicune  trois  ou  quatre  fi 
i«  lénifoimes,  réûneufes. 

CcmpliBtt  croit  i  lâ 
filsAiponJackfiNi.  T>  <CflM«.) 

BUMARIA.  (  r«y«{  BoMJUMa  SivpA  ) 

BURSERA.  (  Voyti  GOMAIIT.) 

BUSSEROLE  eu  BOUSSEROLE.  On  donne  ce 
nom ,  dans  les  Alpes»  ï  une  efpèce  d'arboufier  à 
rtjjeiipptmie infinie  :  c'eft  r^rteau  mw  •ifi 

BUTEA.  Roxb.Corom.  (  Voy.  Rudolpbe.  ) 

BUTOMUS,  (roy<{B0TOME,  &  Illuflr.  Gen. 
ub.  590.  —  Flor.  dan.  tab.  604.  —  Curtis ,  Lond. 
le.  —  Enfliih.  Boc.  tab.  <«  1.  )  En  donnant  à  cette 

{ liante  j  l'one  des  pltn  belles  de  celles  qui  embet- 
ilTent  le  bord  de  nos  rivières,  Le  nom  de  butvmuj , 
on  a  employé  une  expreiTion  dont  ThéophraRe 
l'état  fervi  le  premier,  mais  qui  très-probabîe- 
Mflt  o'cft  pas  q>pliquéa  i  ie  inéaie  plante.  Le 
fcMaMa  de  PiofciBiide  fcdeplaleiii  emee  qai 
ont  écrit  après       paioîc  appeiwir.  fhtêt 

notre  fpargitniiun. 

BUTONICA.  (  roytx  Bdtonic«  vulgairaoïent 
■aar  tmt.  Imo.  UL  Gim.  tab.  jfo.)  . 

BUTTON-TREE  :  nom  anglais,  fignifiant  ar- 
hre  bouton,  donné  pir  les  caiMB «  la  jÉSaïque 

au  conoùirpus  crtcia  Linn. 

BlTTTiNERIA.  ray^i  BuTTNèRE,  Se  les  U- 
tufhati^ns ,  tab.  140,  ng.  i^biuintriu  ovatu^  n°.  z; 

lîg.  1  ,  buitnerU  tfreuc^ulit ^  n*. 4^ MBB|l|fll  li f lut 

a;outet  les  efpèces  fuivantes  : 
.  6,  BaTMÀiLB  caaoaUe.  BataurU  fatum»  Fk«. 


ButtnerU  fotitJ  méM-Ovaiif  ,  ferralU  {  ftjfi 
pmoiUqu€actUtmtuipt0bmuiij  gtmtaU^  iSf»^ 
Rdh  K  Par.  fW.  penv.  |.  pag.  iO> 

Arbrifleau  i  tige  angn'.eufe ,  à  cinc^  cannelures , 
nauaie  d'aiguillons  recourbés,  ds  feuilles  éparfes, 
pétiotées ,  ovales  ,  en  coeer  ,  pabefcentes ,  den- 
tées  en  fcie  ,  terminées  par  une  pointe  oblique} 
des  flipules  oppofées,  caduques,  futnilées { las 
pédoncules  latei  aux ,  à  trois  ou  cinq  fleurs ,  pour- 
vus de  bradées  >  le  calice  pourpre  en  dedans , 
pentagone  avant  la  floraifon ,  à  cinq  découpures 
ovales,  a  gués .  réfléchies  »  les  pétafes  Upéaii»» 
verts  à  leur  bafe ,  d'un  pourpte-toocé  aqi  fefliewn 
k»  amhiiea  pnl^  «uea  i  les  femences  ovales. 

Cette  pUnte  cîoitaaPévea»  actek  ep  M* 

&  en  juin.  1}  , 

7.  BuTTMA&B  hdsiOÉ.  Jacawi*  Uifut*,  Fkc. 
peniy.-  .      ,  , 

Béutjuria  foUû  conUrU  ,  *c*dt ,  ertmatis  j  ço^ 

ptùolifqut  acultatU;  ptduatulu  congtfiis ,  C 
tu.  Ruiz  8c  Piv.  Flor.  peruv.  }•  pag.  10. 

Ses  tiges  font  ligneaCes ,  tfès  rameufes . 
d'aiguillons  fur  leurs  angles,  de  feuilles,  al  eraes, 
pétiolées ,  en  forme  de  coeur  ,  crénelées ,  molles, 
velues  en  deflbus  >  les  pédoncules  latcraux  .  char- 
gés de  plufieuis  fleins  prefqu'en  ombelles,  enve- 
loppées de  petites  folioles  caduques .  en  forme 
de  collerette  ;  tes  pétales  iauiilBca  à  lent  bsfe» 
pourpres  à  leur  founnet. 

Cette  plante  croit  au  Péioa,  forlM 
daaAiid«.1& 


8.  Bomiiai  btAicdt. 

Roxb. 

Bttttneiié  fiSit  Mrdatis  ,  acamutatit  .  deatMÙ, 
tglMdMlofits  «eeb  iatrmi,  JurUcea.  WilM.  Spec. 
Plant.  i.pag;ii9.— RoKh.Ceeeab  i.  fa§.  1M» 

tab.  19. 

Ses  tiges  font  droites ,  herbacées,  iduagoneSt 

fans  épines,  garnies  de  feuilles  alternes,  pétio- 
lées ,  ovales ,  en  cœur ,  acuminées  ,  dentées ,  dé- 


de  glaades  »  longues  de  trois  à  quatte 
potioes,  fur  <feux  ou  trois  de  large*  marnes  «le 
petites  fttpules  réfléchies  )  des  pédoncules  en 
me  de  petits  rameiux  nxillaires,  plus  courts  qoô 
les  ffuilles ,  termines  par  trois  fleurs  en  ombelles; 
d'autres  plus  petites^  axillaires  )  le  calice  réflé- 
chi { la  corolle  petite }  le  firuit  ua  pe«  lMfpide« 
prefque  globuleux ,  i  cinq  ckes|  aMKdele|ta 
monoijperaies. 

Cette  Diaote  cnit  fi»  le»  tmogMi»  as  Ce- 

rpoundei. 

9.  BtrrTMÀu  i  feuilles  de  catalpa-  Butuirit 

BmuiuU 
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Btatittrîa  ftUh  eordetis ,  înrrgtT-m's ;  ceuU  fcM- 
êlntt,  intr.nL  Jjc  j.  Schotnbr.  l.  pag.  2i.  tib.  46. 

Athrifleju  giimpnnt,  fans  opines,  pourvu  de 
feiii'L-s  grandes,  en  cœur,  entières ,  acum:nées; 
lev  p-doDcules  rameux,  axiliairet,  prefque  pani 
cuics,  un  peu  pins  loi  gs  i^ue  les  péii«les{  le  calice 
à  cinq  découpures  l.uaéoîées,  colorées}  les  pé- 
tales un  peuplus  longs  que  le  calice»  l'ovaiie  at- 
mmfi  «  Mhdfi» }  k  (U^M  en  tiie  •  i  do)  lobes. 

Cette  plMNiccelt  ém  !••  MifinM  de  Can- 

cas.  ^ 

BUTUA.Ce  ■on  eft  doooé  aux  méiiMS  ^j^mes 

9fa\  portent  oélni  de  partim  AnfV«.  Sdvene  Au- 
bier,  le/'dr<<Vtf  de  Cayennr  eft  (on  aôuta  rufefcens , 
lab.  150.  (  Voyti  Mbnisperme,  n**.  19.)  Le  pf- 
nirc  ,  p'.us  généralement  connu  dans  l'ufage  nw- 
ittcal »  eft  le  djfampeht  partiim^{^  Vay.  PAAtiRA.  ) 
Ces  deoz  plantes  appartienoent  i  h  lamine  des 
m?nîrpermts.  Il  ne  faut  pas  les  confondre  avec 
S'a^miiix  i^ue  decnc  Lotueitro  dam  ia  Flort  ée  la 
Cochinckir.t ,  geme  ««ûindMonîeft.  (Fîgwf  Aso- 

BUTUMBO  :  nom  brane  du  pet-tumha  tîîs  Ma- 
labarrs  (  Kheed  ,  Hon.  nuUab.  9 ,  |>.  87  »  tab.  46  )  : 
c'en  une  .efpèce  im  cvmanrîne  0*/^  fekîiidu 


BL'X'BAUMIA.  (Toy.  BuxBAUMB,  &  Ilfunr. 
Gen.  tab.  S7i,lu5.  l^iaxi^umia  épiyllat--iltdw. 
FttUd.  tab.  9>  ng.  fi^tÉb.  $9  Bf.  io«  auquel  il 
fine  ajouter  t> 

z.  BuxBAUKB  fettiUée.  Bmit«tmm  fiiu^ 
Linn. 

Buxhaamiû  acaalit,  caffulâ  fuiftffiH,  foins  cinHâ. 
Linn.  )un.  D  lïert.  \\u\c.  pas;.  ^3.  tab.  i.  Hg.  4.  — 
.Hedv.  Fund.  tab.  9.  fig.  Jl.  —  Mich.  Hot.  bor. 
Amer.  x.  pag.  )oi.  —  Lam.  Dl.tab.  tijx.  6g.  i. 
<—  Dillen.  tab.  ja.  fig. 

Buxbaumia  ft$lU.  Smied.  DiiT.  pag.  16.  Bg.  i . 

Bryim  halitrianum.  NecL  Meth.  l^j.  —  Bryum 

'  "  .jMq.Coileâ.a.pag.taa 


FàrfiMt  luUtnanum.  Polltch .  Pal.  n*.  974-  — 
Thajcutk  WÊâMimum,  Lighf.  Scot.  l.  pag.  £95  — 
Phajeum  nwMium.  mât.  And.  2.  pag.  j^6.  — 
Hall.  Helv.  n*.  1715.  cd».  46.  S§,  |. 

Ses  racines  produifent  une  petite  touffe  de 
feuilles,  dont  les  intérieures  font  linéaires,  ob 
rufes»  les  fupérieures  lancéolées,  diaphanes  â 
lears  bords,  ttaver fée*  par  une  oervure  proloDpée 
en  une  pointe  aiguë.  Ces  fraiHes  forment  le  péri- 
chei.  La  caplule  tft  fertile ,  ovale,  un  peu  ventrue , 
nrefaue droire ,  l:-£erement  oblique  à  fon  ronuiacC) 
Ms  dents  du  périftome  très-caduques. 


B  Y  S 

Cette  p!ante  croît  le  long  deschMios 
géSj  dans  les  bois.  {y.  v.) 

M.  Palrfot  de  Beauvnis  propofe  de.fub(Utuer  le 
nom  de  faccophore  à  celui  de  ii  1  «liiMW^j  lUflll  il  (IB 
a  pas  encore  donné  la  raifon. 

BUZ  :  nom  égyptien  du  rofeau.  La  grande  ef- 
pèce ordinaire  {aruna»  ionax  Lion.)  eft  nommée 
kt^ka§fid,  fiiivaDC  FonUiaL 

BUZA  :  boiObn  faite  daos  l'Acabit  Bvecl*of|»» 
au  rapport  de  FonkhaL 

BUZEIDEN,  BU7IPAN  ,  Bir7F.IS  ou  BU7I5. 
Dalechamp  atnibue  ce  nvx  arabe  i  l'or^hit pai- 
mau  Linn. ,  au(G  nommé  palma  Chrifii  par  MUf 
thioio  «  tc/atymun  t^fùaum  par  Dodonée> 

BYBO  :  nom  donné  aux  Indes,  fuîvantC!u  fi  us, 
à  l'acajou  des  colonies  (  cajfuvium  Lino.},  qui  eU 
racaioa'do  BiéiL 


BYSSE,  BYI^S.  Les  Anciens  ont  donné  !• 
nom  de  ^Jpis  à  différentes  fubftances  du  règne 
végétal,  qui  l'ervoieni  à  fabriquer  des  étoffes  re- 
cherchées par  leur  finedè,  par  leur  cooleara  flc 
par  k  rareté  de  la  madère  dont  elles  éioieoc  tif» 
Mes.  It  feroit  très-dïfficile  anHMrdllw  de  défigner 
les  vc>ctaiix  qu'ilsemployoient  pour  cet  objet ,  no 
nousen  ayant  donné  aucune  defcripiion.  Le  byllus 
de  ITlide  8r  celui  de  Judée  écoinc  particuliére- 
menc  eu  réputuioo.  Ce  dernier  aT«t,  félon  les 
hlfiorient  qui  en  parlent ,  Ta  coÉlear  Ht  l*éclac  ém 
l'or,  l  es  Modcrnt  s  ont  appliqué  le  nom  de  hyjfut 
à  des  filantens  dont  Te  feiveni  les  animaux  de  plu- 
lîenn  coqufllet'biTatTe»  pour  iè  Sm  aux  fivagea* 

BYSSUS.  Les  caraâères  de  ce  genre  ne  font  en- 
core qu'imparfaitement  détermines,  &  les  efpèces 
qui  doivent  ri^oureufement  le  compofer,  font  la 
plupart  incertaines.  Les  unes  font  pîilvérulentes» 
les  autres  fîlamenteufes  i  ce  qui  p(  ut  faire 
foupçonner  qu'elles  devroient  être  fep;rée$,  OC' 
placées  dans  des  genres  dififérens  :  aufli  M.  Perfooa 
a  déjà  eûayé  d'eublir ,  pour  les  byjfiu  connus  8e 
pbwwr  autres,  tes  genres  demauam^  rtmâimm^ 
hlmiiniia,  rr.efir.itn'ca ,  8f c.  (  F" oyf^  cet  mou,  SuppLy 
Jufqu'alors  il  n'a  pas  encore  ét-  polTible  d'y  dittia- 
puer  aucun  organe  analogue  à  ccjx  de  la  repro- 
duction des  autres  plantes.  Il  e(l  crès-probable^ 
félon  moi  n'en  exifle  pet ,  &  que  ces  ptaotes 
nnt  un  mode  particulier  pour  fe  reproduire .  une 
furce  de  pruufication  ,  comme  on  le  remarque 
même  dans  les  plantes  plus  patfaites ,  &r  qui  pro- 
duifent des  femences  )  elles  ne  fe  montrent  que 
par  l'humidité,  durent  plus  ou  moins long^tems ,  fe 
deiïècbent  dès  qu'elles  font  frappées  par  le  foleil, 
•Si  ne  Uiffent  apiès  elles  que  des  taches  noirâtres  j 
fuRoiit  celles  fui  ooiffent  fur  les  pieim.  U  «fk 

Ccccc 
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beaucoup  de  champignons  qui  ont  â  leur  naW^nce 
l'aipect  d  uo  bylfus»  &  qu'il  eft  facile  de  conton- 
4n  k«rqii*ofi  n'en  ôit  pas  le  dé? etoppaaent. 

M.  de  Lamnrck  a  fait  graver  àvifk\lÊ$Jllufirations 
du  Gtnrts  ^  tab.  88l  ,  fij.  1 ,  1«  îy^as  veLtiina  , 
5»  On  en  a  fah  iepn'S  le  vamhtria  urrefirh. 
V/UCHEHIfi.)  Fig.  2  ,  h^Jfut  phofpkorea, 
ft*.  4  i  ng.  ) ,  i  .Jfus  jtptkd ,  n^.  i  {  Ag.  4  ,  ky^ttt 
tturea ,  n**.  6.  On  peut  ..jouter  anbjfiniS  filMieo- 
ceux  les  efpèces  fuivantes  : 

18.  Byssus  des  muriiucs.  Byfus  pan'ttînj. 

ByJf^i  fiiiVtÇctns  aut  a!ita  ^  centra,  fariet  J^u^  aà- 
ff*f^ifil>*'ntntU  i  etiuro  rjdiantikiu  f  in  rumoi  Cl- 
naifimoM  ,  innumtros  divifij.  DeOMut  Sjnopf.  13, 
9e  Flot.  naof.  1.  pag.  66, 

$»  Byigiu  ptriitîM,  var.  «yceiM.  Decand.  1.  c. 

M^Mkrk»  «ifMM*.  PimT.  SjmôpT.  Ftang.  €06. 

ComUcf^ngus  argenuiis ,  omentl/ofmù.  VullaK  » 

B  r.  Fjr  '   pjg.  41.  ub.  8.  fig.  I. 

Ce  byfTui  fe  préf^nte  fous  fonne  de  piiqiies 
anondiesj  d'un  ou  de  deux  pï^ds  &  p  us  dt  dn- 
nèlM*  appliquées  for  les  murailles  Se  les  plafonds 
dattnaifims  hutnidei.  Leur  couleur  eft  d'un  jaune- 
pâle.  Les  filamens  partent  fouvent  d'un  centre 
commun  ,  &  s'étendent  en  nyons  diverî;en$  i  Hs 
font  très-ramifiés  ,  très- Terrés  ,  îk:  fomenc  une 
■«nbraae  papjrracée.  La  vaiiétéâ efl  d'uo  blaoc- 
aifenté. 

19.  BySSVS  blanc.  Byfus  candida.  Hudf. 
By0its  emHiUd*  ,  iMCru,  epUe  fubplumofo  ,  dila- 

tato.  Hudf.  An|il.pag.tei.«-i>iU.  Mule.  tab.  i. 
fij.  15.  A. 

HimumU  eandidg,  Ferf.  Sjrnopf.  Fung.  pag.  704. 

n  le  tfoove  fur  lea  firalltet  «ertes  «a  fiir  les 

boii  tombés  à  terre  ;  il  eft  d'un  beau  blanc  &  d'un 
afpeâ  foy.  ux.  Sts  filamens  font  branchus ,  très- 
ramtfies  à  leur  fommet ,  quelquefois  formant  une 
manlKane  trèsHnince«  papvracée,  on  bien  réunis 
«B  fidtaatt  AabiaMia  à  dei  nervures. 

.ao.  Byssus  jaunâtre.  Byf.f  fidvefcens.  I>ecand. 

Byfus  favtfctm ,  unera  ,  adprtfu  ,  nmis  ftU't- 
tulam  uituem  fcre  con^ii^tntibia,  î}CCand>SfllOpf. 
13,  &:  Flor.  tunç.  2.  pag.  67. 

Cette  expïnfîon  croît  fur  les  vieux  troncs  bumi- 
des  &  fur  les  feuilles  tombées  i  terre  dans  les  to- 
rétSf  elle  eft  d'un  jaune-palc.  Ses  fi'amen^ ,  qu'un 
fi'apperçoic  bien  qoe  fur  les  liOfds  de  la  croâre , 
font  cvlindriqoes ,  très-menus ,  appli<]ués  Ttir  le 
tronc,  fottdésies  ans  avec  les  atitres ,  raatôr  fous 
forme  de  nervuri  S  rameuftS  ou  pro5n  intntes , 

taot6c  fous  la  forme  d'une  membrane  mioce  6c 
illmft— llilili  «I  ddchbfo.  {pmmi.^ 


B  Y  s 

II.  Brssus  alongé.  Byffut  ehng*tt.  Decand. 

ByJJus  elha ,  pjmtnt  'ts  lenui^mùf  ta  /afcicufet 
fuityitmdntps  .  ramofos  eonuxtir.  Dccano.  Synopf. 
M,  U  Flor.  bançi  ».  pag.  67. 

"  Cette  pîanre ,  d'r  M.  Decandolîe  ,  eft  Js  cou- 
leur b'.anche  j  elle  <  ffre  des  filamens  ti es  menus  , 
entrf-cioifés  Sf  réunis  en  faifceaux  alonces ,  ar- 
rondis ,  rameux,  lonn  de  deux  ou  trois  pieds  Se 
plus.  Cet  firifceanx  de  Klsmens  ont,  pendant  la 
vie  de  la  plante,  l'apparence  de  la  crème  fouettée. 
Après  liur  delftccatinn  ils  pretineiu  un  afpc^OK 
tonneux.  El'e  a'  été  découverte  par  M.  tlléliiNff 
dans  Us  cawes  de  1  Obfeivacoiie.  » 

il.  Byssus  géant.  Byfus  giganua.  Todd. 

Byffitj  attida ,  fhmtnù*  UMuijfnÙMg  im  immenfum 
pjnnum  romtfs  tunutuM  tOMUMUS*  Decand.  Synopf. 

13.  —  X,  \ji  u-nj  ^";£UMnn;Todd.Mei1d.i.pa§. 

56.  tab.  6.  hg.  51. 

Raeodiun  xylojL'oma,  Per  f.  Synopf.  Fung.  p.  701. 

Ce  b\  rfus  eft  blanchâtre.  Sés  filamens  emre- 
croi  Vs  fonn  ik  une  crpèce  de  feutre  ru  d'ama- 
dou ferre  tic  coriace  ,  qui  croit  dans  l  intetieur  des 
arbres,  s'infinue  encre  leurs  fentes,  &  y  occupe 
un  efpace  txès-étaodo.  S'il  ett  viai  qu'on  y  ait  de< 
couvert  des  femences  fous  la  feme  de  globuha 
epus ,  Cette  pbnte  doit  être  placée  dans  un  autvl 
genre.  Je  ne  les  y  ai  jamais  vus.  (J^.  v.) 

2}.  Byssus  de*  pins.  Byfus plnafirî.  Schletch. 

By^us  nignfcmu,  fdtmtaùt  ûutnexti*,  Uuum 
fiotcoj'am  refirmuUMt,  Oecand.  ^mopC  ij. 

On  K*  trouve  fur  U&biaBdiec  de6|>ins4  cui  font 
reftées  long  tems  couvertes  par  h  nene  ^  il  prend 
une  couleur  tK>irârre.  Sa  fanHano  eft  casiipalie 
l'ian-ns  rtmeux*  CMM'«nifliaj  fepséwmiK 

un  iiucon  d^  laine. 

24.  Byssus  des  rochers.  Byjfus  ruprfiris.  Dec 

UKtis,pmmam  nfinntiàitâ.  Dacand.  Sjrnopf.  ij. 

Sj  couleur  ett  noiiâtre  i  il  refTembl&à  ■nno^ 
ceau  d'ctufie  compofé  da  filamens  leixés  j  «ntsc* 
croirés,  géiati.i«ak.  U  çnk  i  l'ombre  «  tu  k» 
rocheis  humides. 

tf.  BTSf ot  tntn^HSé,  Byfiu  iattnmm,  Dec 

Byjf-is  rukîginofa  ,  f /amincit  int-'uath  ,  h\nc  indk^ 
tube.'ctil'.s  roti:idj:t:s  injrt  fs.  D.'cand.  Synopf.  IJ, 

Dematium.  ^i^cftm.  i  PtriooOj  Synopf.  FttOg.- 
pag-M- 

Il  eft  d'un  faave^atilne>oiMdearderoni'Ie;  H 
croit  dans  1er  fiyatendns  de  l'OMcrvatoira  de 
Paris,  cA  iMflci  de  dimlb  ftnaei.Seifl9Miif 
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fam  menât ,  CTlindr)4ue$ ,  enrre-mélii  :  vas  ii 
mtcrofcope^  w  ofi«K  des  toberadet  arrondii 

{Dtcaïui.) 
16.  Byssus  rotne.  Byjfks  ntrw.  Oecand, 

Byfus  cinnabarina  ,  fifjment'ts  Iaxis.  Dccud 
Synopf.  I},  &  Flon  franç.  i.  pag.  68. 

UêmaHitm  ùanaiarinum.  i  Peif.  Synopf.  Fung 

.Cette  efpèce  croît  fur  les  boîs  à  demi  pourris 
elle  eft  d'un  rouge  de  laque.  Ses  fiUmens  fom 
I0i»g»  ,  déliéi ,  tiés-dfftfnjb ,  même  à  la  fimpi» 
Tue,  &paroifler>t  un  peu  entrc-croifés.  Elle  difèn 
du  lyfus  pttrpurea  &  phofphorta  en  ce  qu'elle  M 
fomie  pas  une  croâte  poudreufe.  On  la  cnoraloi 
Jet  bois  i  demi  pounts.  (l^MMdL  ) 

EYSTROPOGON.  Genre  de  plantes  de  la  fa- 
mille des  labiées,  établi  par  Lhécitier  «  8f  adopté 
par  la  plttpart  des  botaniftes  qui  ont  écrit  après 
loi;  il  <  fl  compofé  en  partie  d  c  pèce<;  enlevées  à 
quelques  autres  genres,  aux  neptu,  aux  mnuha, 
aux  mciiJFi,  8ec.  Le  caradèit  eflemml  de  ce  gnm 


compofé  en  partie  d  c  pèce<;  enlevées  î 
?s  aut 

coflufte  dans 

•Un  calice  harhu  k  fan  orifice ,  terminé  par  c!n:7 
éeut  fuhuUes  i  la  ftvrt  infiriemre  dt  U  corùUt  à  deux 

iof'ts ,  la  fafirimm  k  cnau  /  lu  kêi^ùm  kmk» 

tfltr'tlUs. 

Les  principales  efpèces  i  rapporter  i  ce  geare 
lent  { 

i".  Bj^ropogoa  pttmefam.  Lhérit.  {mtmhm  pbt- 
Wtofat  U".  lO.)  Le  tyfiropogon  origanlfoUum  rie 

JLutitier  do  dtffkre  de  cette  efpèce  que  par  (es 


ADDITIONS. 


AoM.  L'impression  <le  ce  volume  se  terminoit  lorsque  nous  avons  reçu  un  noovd  oovn^ 
de  Robert  Brown  ,  imprimé  ^  Lontiies,  floni  kr  tlm  de  PiwfrtMWf  Floré  Navd  HoUandU,  mc. 
▼ol.  I.  Nous  avons  cm  devoir  meaôonner  k»  lis  nouveaux  getues  qni  s'y  trouvent  soas  lei 
letues  A  et  B,  et  lappder  en  mftme  tems  qwlqoet  anides  qui  non  écoienc  échappés. 


AbELICEA.  Cluf.  Hift.  1.  pag.  pi.  —  Pfiudo- 
ùuudmenàam.  C  Bauh.  Pin.  39^  — J.  Bauh. 
Hifi.  I.  pag.  490tf~  Smith  «  Tsaaf.Liiio.  Lond. 

Cêt  iflire ,  memicwn*  par  tédare,  &  qui  croît 
naturellement  fyr  l^s  hmtes  mont^snes  de  l'île  de 
•Crète,  ne  nous  eft  encore  connu  que  par  la  def- 
cription  que  Bellus  en  a  donnée  dans  une  !ctr:? 
aiûeflée  à Lédufe.  »  C'eft ,  dit-il,  un  grand  xihxi , 
d'un  tiis-bel  afpeâ.  à  tige  droite,  chargée  d'un 
granJ  nombre  de  i^in;.nix  ,  don:  les  fjuillcs  ref- 
femblent  à  celles  de  l'.i:aurne,  mais  plus  arron- 
dies, plus  profondement  dentées  en  fcie.  Son  truit 
eft  de  la  groffeur  d'un  grain  de  poivre ,  d  une  forme 
prefque  ronde ,  d'an  irert-noiritre.  Son  bois  eft 
dur ,  un  peu  odorant  :  on  en  fait  des  folives  &  des 

Î outres.  11  pannt  avoir  éti  inconnu  aux  Anciens, 
moins  que  ce  nt-  foit  ['ulmus  monter..:  de  T  hio- 
■phrafte }  mais  celui-ci  a  Us  feuilles  beaucoup  plus 
grandes  8(  bien  moine  profondément  dentée*.  »  Il 

faroît  que  W.  Smith  eft  porté  à  foupconner  que 
abtUcta  a  de  grands  rapports  avec  V ulmus  poly- 
gama  (planera  Nlid».).  Tournefort  a  donné  la  def- 
criptiun  d'un  micocoulier  (,cc/im)«  qui  me  pamic 
convenir  davantage  i  VéMieet.  Toumefoit  l'a 
obfervé  fur  les  hautes  montagnes  crétacées  ,  dan> 
le  Levant  Cet  arbre  a  été  mentionné  dans  ce  Dic- 
tionnaire parnru  les  celtis.  (  M;co'  Ou  Lur 
de  Tourntfort ,  n°.  4.  )  La  forme  des  tt  utiles  pa 
foît  bien  être  la  même  que  «elle  indiquée  par 
Bellus  j  les  truits  également  arrondis,  &  i  peu  pirès 
d.'  la  ntêm;  groffeur.  A  h  vérité,  ih  font  jiunes, 
&  bruniir.nt  en  mui  il-n:  dans  le  ceiiu  de  Tour- 
nefort i  mais  il  ajoute  que  le  noyau  ell  veit.  BtUus 
dit  que  les  fruits  de  (on  abelicea  font  d'un  vett- 
Doiratre  i  d  un  autre  côté  ,  l'arbre  de  Tournefort 
ne  s'élève  pas  plus  haut  qu'un  prunier,  mais  plus 
touffu.  Ces  légères  différences  n'afaiUiffcnt qiie 
médiocreaient  mes  con)(:6tures. 

ABILDGA.^RDIA.  Vahl ,  Enum.  &  Br  wn  , 
Nov.  Holl,  (Tt^er  SoucHET,  Supp/.)  Ce  genre  a 
été  éub'.i  pt  M.  Vahl  pour  qaek|uea  efpèccs  de 
cjSftffwLion. 

ABRUS  pRECATORius,  Illuftr.  tab.&38.  fig.  i. 
La  figure  2  eft  une  efpèie  de  Cayeme,  commu- 
niauée  par  M.  Richard  à  M.  de  Lamarck.  l'Ile  me 
pacoU  étte  le  glyeUu  fhafeoloide*  de  Svaru  «  le 


dolithoi  pyramidalis  de  ce  Diûionnaire,  n".  14. 
Ses  femences,  femblables  à  celles  de  Vakrut,  font 
plus  ovales,  un  peu  comprimées}  la  tache  noire 
pliis  grande,  ainli  que  la  cicatrice,  qui  de  plai 
eft  munie  d'une  pente  bnfte  en  faillie  à  lÔO  UNB" 
mtt.  (  y^oyc\  DoLic  pyramidal  ) 

ACIANTHE.  Acianthus.  Genre  de  phntcs  mo- 
nocotylédones,  de^  la  funaie  des  orchidées,  éubli 
par  Rrovn,  qui  a  des  rapports  avec  les  aip^ù 
de  ;V..rrz,qui  comprend  des  herbes  de  fa  Non» 
velle-Hollandi ,  dont  lei  m.  iiies  font  garnies  d» 
bulbe*  i  les  tiges  Amples,  à  une  feuille  en  coeuti 
les  fleurs  difpoféce  en  grappes  00  quelqaef«s  ib- 
litairts. 

Le  caraâère  effentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Vnt  corotU  i jûr pétaUs i  tu  trois  extinturt  arif» 
tis  ;  lu  ^uM  iiuéntuf*  pbu  pitiis  ;  Vinfiritur  im 
livre  ,  pùu  court  que  les  autres  .  tr'es-tnt  'ter ,  farts 
pendicts  i  foi  d'f^ue  ;  deux  callofités  à  fa  bjfe  f  tM 
colonne  demi  cyLr.  ^ri.juc  a  f.t  partie  inférieure  ,  fans 
oreillette  au  fomnui  i  une  arttlàrt  à  deux  loges  i  U 
pollen  eUvifi  $m\ 


I.  Aàmuhiu  (  fomicatus  ) ,  fiaiUm$  r»ttm»fit , 

anflis  prri.inthio  quadrurlo  i>re\  io'ihas ,  foltolii  in- 
teiorifus  e'eiÀiufulis  ,  labello  longitudinal/ter  papU" 

lofo^  tolmiuti  iiub^  Brofra ,  Nov.  Holl.  p.  $ai. 

1.  Adantku*  (exCerra  ),fioribus  racemcfii^siifi- 
tis  rerianthî»  quadrupla  brevioribus ,  foitolis  intcno- 
rihut  kon\oi»ûlUtr  rtfitxis  ,  laitUo  aptct  fopulofo  , 
colamaâ  txfittL  Brovn,  I*  c 

j;.  Acianthus  Ccuidarus),  fcjpo  uni  feu  h-foro  , 
arijiit  longijfimis^fuUi  margiuibutuiuùilatis.hiown^ 
1.  c 

Selon  Brown ,  Vepipaû'S  rtfiexa  de  Labil'ardièrc  , 
Nov.  HoU.  2,  pag.  60,  tab.  ai  i  «  6g.  1^  a  de  graodâ- 
rappons  avec  «e  genie^ 

ACIANTHUS.  {f^oyci  Acianthe.) 

ACROTICHi:.  Brown,  Nov.  Holl.  naç.  ^47. 
Ce  genre  fe  rapproche  telletneot  &»fi]^uti*y  qtie 

j'ai  cru  devoir  l'y  renvoyer  pour  foroier  une  dc% 
divilions  de  ce  Crnre  avec  quelques  autres  p,enres- 
n  »uveaux ,  ctir>  ^ 
,  vol.  vu,  8c  Sét£pl.  ) 
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ACTINOCARPUS.Froim,Nw.Holl.  p.  h»* 

Ce  gerre  (Il  le  mêirte  qut-  U  ^.'.mtifonium  de  Jiiflien, 

?ui  elt  une  divilion  Uu  genre  uLfma  de  Lioné. 
Kfy<{  FlOTBAU  ,  5l(ff /.  ) 

ADENOSMA  à  Beurs  bleues.  Adenofma  cuulca. 

Ader.ofmd  puhifctns  ,  glandul  f  i ,  fpieis  foSéItis, 
(N.)  Brovn,  Noy.  Holl.  pag.  441. 

« 

Genre  de  plantes  dicotylédones  «  à  fleurs  mo» 
nopétalées,  irrégultères,  de  la  famille  des  acan- 
thes ,  qui  a  des  rapports  avec  les  acanthes,  établi 
par  Brovn  pour  une  plante  de  la  NouveUe-Hol- 
aode ,  qui  a  pour  eu»6àn  dfentiel  t 

Um  taUc*  à  eiitq  éê^tfami  nw  tanUt  }k  iuat 

Rvrts  ;  la  fjpérieure  entière  ;  f  inférieure  à  trois  lobes 
égaux  ;  quatre  éta mines  ditfynames  i  les  anthères  coa- 
nivenies  ;  un  ft^mau  élargi  g  mu  CûpfiA  01MAt«  pro» 
longée  en  bec ,  s  ouvrant  en  deux  parties. 

C'eft  une  plante  beibacëe»  pubefcence  «  cou- 
verte de  glandes,  8e  répandant  une  odeur  de  men- 
the. Ses  fleurs  font,  ou  axHlaires,  ou  difpnfé.s  en 
un  épi  fouillé.  Le  calice  efl  hériflé  de  poils  articu- 
lés, i  cinq  découpures;  la  fupétieure  plus  grande j 
accompagnée  de  deux  bradées }  la  corolle  bleue, 
à  de  ux  lèvres  j  la  fu^ericure  entière  >  l'iriférieute 
à  trois  lobes  égaux,  l  a  caplule  s'ouvre  en  deux 
panies,  &  porte  les  remeocei  i  Cas  futures  io- 

Cette  plante  craie  dans  h  Nouvdk-HoIlaDde. 
^GIALITIS.  BrovB,  NoT.  HolL  peg»  4x6 
iBCOPÔGON.  Wilia.  (r€y«t  tootom. 

AGASTACHY&  Tranf,  Lînn.  Lond.  vol.  ic 

Cg  1 58 >  &  Brovo ,  Mov.  Holl.  pag.  371 .  (r<>y 
tPllOTEtS>5lV7/.) 

AGATHIS  LORANTHiFOLiA.  Tranfaû.  I.inn 
Lond.  vol.  8.  <— PÛHW  dbmMftf.  Lainb*  (  Vcye 

AGROSTIS  LAXitLORA  ,  pag.  iÇ5,  Suppl 
O*.  6x.  D'après  rinfpcâioii  4e  t'heibic:  de  Mi 
chaux,  j'ai  acquis  h  certitude  oufc  cette  plaut 
étoit  !a  même  que  liOll  tnektttàm  lax^Mtm. 

Trjcuode.  ) 

ALEPYRUM.  Brown,  Nov.  Hol!.  pag.  «j 
(yoye^  VaROQUIER,  Supfl.  CentruUpis  Labill. 

ALLANTODIA.  Biovo,  ^i«V.  HoU.  (f^<7« 
^0&yPOP£j  Suffi.  ) 
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ANDERSONIA.  (y»yei  AMDB&somO  . 

aNDKRSONE.  Andt'fonU.  Gtvnt  de  plantes 
ôÀ^i  \.)  ieilci.i.  !.,  fleurs  complètes,  rnono|Wt  lées, 
de  la  famille  de»  bruyères  (  Juff.  dts  épacriàes 
(  Brovn  )  «  qui  a  des  rapports  anc  les  poiretU 
Cavan. ,  fprei.gcHa  Smith;  il  comprend  desarbrif* 
féaux  de  I.1  Nou\elle;-Holbnde,  a  feuilles  i  demi 
vaginiles,  en  cj;-u  h  t  3  k  ur  bliei  1m  flelUtte^■ 
lxuualLS4eoépl  uu  iulitaires. 

Le  car.  (\>tt  tffcntiti  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Uh  caDct  calorf ,  h  cinq  iiv'tjiotu ,  accompagné  i 
fil  hiife  dt  deux  ou  i.t  p  'ùju..'f  h'dcièei  imiriqucet  { 
uae  çonUt  mo- opitaU ,  at  Li  /vn^^e  r  du  calice  ,  a 
àMÊ  éhipons  karhuts  à  Itur  oaf  ;  cin-i  él  imines  atta- 
tk&i  Mt  réceptacle  j  ainp  que  cinq  iettMes  quelquefois 
S^Hiàviatet i  »n  fiyle  i  une  capptUttHUnaiu  ptu/uurt 
tuKÊÊtÊâ  iirfJlÉ'uMii  h  Jêm  ai^^mtmâ  taÊittâ  £t 
traies. 

O'tftrx'ations.  Ce  genre  dîfftre  des  poirctia  ou 
fprengfliii  tri  ce  que,  dans  ce  dernier,  la  corolle 
cft  eo  roue  «  trèi-glabre,  divifée  j  prefaue  jufqu'i 
fit  bafe«  en  cinc^^petalesi  que  le  réceptacle  n'a  point 
intérieuccs. 

Et  vicia* 

*  Fletn  M  ifi  s  «éËee»  teeomptgnh  dir  énx  hMt». 

l,  Andnfonia  (  fprengelioides ) »  foUi*  paiulij, 
mmmm  rtu»,  mvm,  N«v*  Hou.  |Kit.  f  f  4. 

msr.e  iriquetrv.  brown,  I.  C. 

Ciiiicu  âeeompêftét      ftu^tmn  ir^Utts  ;  kt 
purs  fuaks  à  ttxtthùti  de  rmmtta»  tatou* 

3.  Andcfimia  icotxvHitm^tftlîtt  mteSté  ptanà- 
1.  c. 

4.  Andtrfonia  (  fquarrofa  ),  fjUis  fquarrops ,  di- 
variiJtit  rtcarv  fq.e ,  glabris  ,  margine  nuait  ;  ca/i- 
tiùus  fly!  Cque  glabr:j  ,  cauU  erttlo.  Bto«  n,  1.  C. 

5.  Andtrfonia  (_dep't{{.i)  ,foli:S  fqtarrojîs  ,  di\a- 
rittstis  recurvifjue ,  puiefctMtiàus  «  marfÎHt  ■eiiiatis  ; 
eaiieiiuf  giahrù  ,fylù  mdio  Jfiiafk  ,  uuêU  é^^Q. 
Btdvii  )  L  c» 

6.  AnJerJodia  (micrantha)./b/;/j  a4fHl0tf/fy£$ 
infià  mêfim  fai^flMU^iu,  Ihwva.  1.  c 

ANEILEMA.  Brovn .  Nov.  HolL  f9g.  ijo. 

i^oy ei  CoMM^tWi,  iuppl.) 

ANGUILLARIA.  Brown,  Nov.  HolUptl*  17|. 

(  fVfj  Melanthium,  Suppl-  ) 

AM^ACANTHA.  Brovo,Nov.  HoU.  p.  410.. 


A  N  I 

Ce  ftenit  tft  f  np^voeW  éê  edil  4ei /USmIm* 

du  même  auu  ur ,  que  je  ne  croîs  pas  qo  on  pùCé 
l'en  fcparf  r,  quoique  fon  calice  n'ait  que  quatre 
i.liv:iu.ns  .111  lien  de  finq  ,  &  que  les  étamines  va- 
rient de  trois  à  quatre.  Les  épines  dorfales  du  ca> 
lice  peuvent-elles  être  adoBUts  comme  caraâAco 
génétique?  {Vtyti  ScLMM,otJtMÂ,Si^) 

ANFOMI.LF..  Aniftmelcs.  Genre  de  plantes 
HicotyledoDes,  à  fleurs  coinplè:es ,  monopétalées, 
irrégulièMS,  do  b  fiuaille  des  hbiées,  qui  a  de 
grands  rapports  avec  les  ajuga  &  les  tuurùmm 
dont  elles  diffèrent  principalement  par  la  lèvre 
fuuétieure  de  la  coroile,  ftn:  petite , très-entière. 
Ce  q*-nre  coniprcn'i  des  herbes  pubefcentes  de  U 
Nouvelle-  Hollande  ^  dont  Im  fouilks  font  créne- 
lées ,  les  fleurs  vcnidiléei,  accooifagoées  de  pe- 
tites braâées. 

Le  cttiâèMdGNideldeee  genre  efl  d'evoir  : 

Um  M&e  tHhaU,  glanduleux ,  à  fue  pries  ,  à  Maf 
dnus  i  mu  corolle  à  deux  tkvrts  { lu  fuftriean  ftU»  j 
tiis^iuiire  ;  l'infcrieure  k  trois  lobes  ^  celui  du  tailUii 
échancré  ;  qu.tirc  iijmines  àidynumes  ,  faillantei  , 
afcendanifi  ;  Us  anthères  dt* dètix plus  counts  àdtux 
Aigu  i  ceUes  des  flut  lm§m  SMtriiéjt&tf  fUilUf  tm 

femeuts  lifts. 

Espèces. 

I.  Anifomeles  (morrhat?)  ,  foUis  dH-nich  cjule- 
que  cinereo-puhefitntiiius  \  veniniliS  paucido'is  ^calt- 
eiius  ùntreo-viridibus  ,  gtéwdaSt  auiùfgM*  BrbVO» 

Nov.  Hol!.  paj;.  yc5. 

1.  Anifunules  (  inodora  )  ,  foî:is  ellipticlt ,  gU- 
iriufculis,  fuhtits  punSatis  ;  vtrncillis  remous ,  Cad' 
cihus  viridibus  ,  alanduUs  manifcfiis.  Brown  ,  l.  C. 

J,  Anifomeles  (ûlvifelia),  ineano  tomenuft, 
f^ttis  lanetolatis ,  fuprk  moSiiuSf  Uvihus ,  fuitîu 
gops  ;  veniciliis  mjiùifioris^tâ&i* gtoaéM&t  tomtai0' 

fepultis.  Brown ,  I.  c. 

ANISOMELES.  (  r«y<{  ANisoMâi,!.) 
ANtSOPOGON.  (Feyct  AwsoroaoMi.) 

AMSOPOGONE  avénacée.  Anifop^^tarm^ 

ceus.  Brovn  ,  Nov.  Holl.  pag.  176. 

Auifopoeon  foUis  involuiis  ^  PéuUculà  tfufi  .  cul- 

Cette  plante ,  dont  Bfovn  a  fait  un  genre  par- 
ticulier »  a  le  port  d'une  avoine,  fle  me  parou  fe 
rapprocher  de  ces  elpèces  donc  mfeoo  a  formé 
1'-  ^emc  trffttam,  (ref<|  tê  mu,  <r  AVOIMB, 

Ses  r!?;rs  font  tic"i-(imple$ ,  hnutes  de  trois 
pieds,  garnies  de  feuilles  alternes,  rouîéfs  fur 
ellea-atémes  à  leurs  bords  i  L'oriÂce  de  ieor-  gaine 
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flHini  dlBM  nembrane  ciliée.  Les  fleurs  font  dif- 
pofëes  en  mie  pooicule  tres  éiaiée.  Chacune  d'elles 
offre: 


A  T  H 


7% 


Un  caflce  pidL.Hc  ,  ur.'j^o'e ,  k  iOBt  valves  ;  la^ 
valve  extérieure  u:i  ptu  fyeufe,  foulit  en  cylindre  ^ 
terminée  par  deux  pointes  latéraits.fétucées;  une  arête 
Urfe,  dorfdle  ,  /igértmt  nt  artitttU*i.  ^  ""^v* 
riairepliu  longue,  mutique  ;  ùi  €»nlU tHtmhwieufe , 
eompope  de  deux  valves  lieke$,  ^ûUi $  UWê  itMÙ' 
ét*  i  deux  fiâtes. 

Cette  plante  cioît  au  port  Jackfon  ,  dans  la 
NonvcUe-HoUnide.  (Awwii.) 

ANTHOBOLUS.  »r«wn,  Nov.  Holl.  pag.  ?. 
Ce  Uiwe  M  ne  paroît  pas  devoir  être  féparë  de 
CeloI  des  ofyrU.  (  Voye^  RoiiVET,  Suppl.) 

ANTHOTIE  naine.  Anihotiam  glabrum.  Brovn. 

Anthotium  fuiacaule ,  foliis  teretiufeitiit ^  iafi  Ji- 
iataiis  i  fcapit  indivifis  j  forikus  faJeiaJaUêf  ànu' 

tutù.  (  N.  >  Brova«  Nov.  HolL  pag.  jZi» 

Genre  de  phntes  dicotyî^dones ,  ï  fleur?  com 
plètes,  monopëialées  ,  de  la  familie  des  campa- 
nulacées  (Juif.  ),  d*$  goodénoviacées  (Brow,;) , 
%ui  a  des  rapporu  avec  lc$  veiUi^éubU  par  Bru  vn 
pour  une  herbe  de  la  No«v«lle41oUaflde.  dont  ie 
caraâère  eflintiel  eft  d'avoir  : 

Um  catice  i  cinq  découpures  ;  une  co'olle  irrêg-u- 
&rt;  U  a^e  fendu  longitudinjùment  ;  la  Uvre  fupe- 
riettrt  du  limhe  auricu/ée  à  fon  hord  intérieur  f  dnq 
aiuhèrts  ûdkiretuesi  u*  ovaire  adhérent  avec  le  ea- 
dtyx  loges  p^fitmtst  m âigmate  en  godet: 
emcag^..... 

Phnte  b«fle«  dès-glalm^  poarvw  d'une  tige 
très-courtes  les fsttilles  toutes  radicafes ,  prefque 

nrUndri<^ties  ,  i  n  peu  élargies  à  leur  bafe  :  il  «,'é- 
lere  pJuiiturs  hampes  ou  pédoncules  très-fimplcs, 
étalés,  foutenant  des  leurs  ramadées  en  faifceau , 
accompagnées  de  biaâéei  foliacées.  Le  calice  eft 
MBéreot  «vec  l'ovaire,  oartagé  en  dnq  découpu- 
à  fon  limbe  ;  h  cT.olIe  un  peu  violette  ,  irri- 
guiière  ,  à  cinq  découpures  in.igalesi  les  anthère» 
fortentent  adhérantes i  le  ftigmate  muni  d'un  ço- 
dec  glabie,  en  ibmae  d'enveloppe.  On  diflingue 
ne  variété  de  cette  plante ,  une  <bis  plus  grande 
dans  toutes  Tes  parties. 

Cette  plante  crok  fur  les  côccs  méridieMlee  de 
h  Noavelle-Honande.  (  Brown .  ) 

ANTHOTIUM.  (  Koyei  AmhotU.) 

APHELL\.  Brovn,  Nov.  Holl.  pag.  if  l.(K«y. 
VAROi^UIfiR  ,  Suppl.  Ceatro/epis  Labill.  ) 

\ARTffilOK)DIUM.  Ce'  genre,  étahU  par 
vova»  Nevi  Hall*  pag.  276,  appardent  aux  «t* 


thericum ,  &  doit  y  être  réuni  ;  il  n'en  diffère  que 
par  les  anthères,  iniété^s  fur  les  filamens  par  une 
baie  échaDcrée.  (  Vty«i  PsALAiioiiii  j  5iy^  ) 


ARTHROSTYLIS. 
SovcBeTj&vp/.) 


,Nov.Hon.(r<y. 


ASTEUA.  {Visyti  AsTiui.) 

ASTÉUE  des  baiites  montagnes.  ÀfieUa  alpimu 

Biovn. 

Afielia  foliis  Jlriâis ,  utrinque  feneeis  ;  mctm» 
infrà  divifo ,  racemulii  peucifioris  i  baceit  cvalihus^ 
uniLuuLriiius i  penaaUùit fi;iffi0étU,%tV9Ut  Nov* 
Holl.  pag.  191. 

Genre  de  plantes  monocotviédones ,  à  fleurs 
incomplètes  ,  polygames  ,  di-ZiCjUt',  ,  établi  par 
Brovn,  qui  Te  rapproche  de  la  famiile  des  joncs  j 
&  a  quelques  rapports  avec  UttUUuulSai  il  a  pouf 
car.iâèic  e(Tenr:el  d  %  fleurs  lieiinMI|MKOdfaea«  IC 
d'autres  màlcs  ou  Umelles. 

P!i#  toroUe  f  c  JijUnte  j,  dMJh  tn  jfic  /V/j^A  fk 
Ttoitié  ;  fix  itamir.es ,  ftériles  dans  les  fieurs  femeiles; 
trois  fiigmates  j  poiiu  dt-fyle£  une  baie  à  imt  ou  k 
tma  taju  pofyfiimut. 

Cette  plante  a  le  port  d'an  tHlanJfm  ;  elle  eft 
parafite ,  &  croit  fur  le  tronc  des  arbtee.  Ses  tap 
ctnes  font  IbreoTesi  fts  fêetlies  radicales ,  reîdes, 

imbriquées  fur  trois  rangs,  linéairei-Iancéolées  ou 
enfiformes  ,  faillames  en  carène  fur  le  doî ,  parfe* 
mées  à  leurs  deux  faces  de  poils  couchés,  laineil» 
Ces  &  foyeulès  i  leur  bafe  { le*  feuilles  caulioaiiee 
prefque  nulles;  les  tiges  trè$*conrtesi  les  Ileore 
petites,  foyeufes  en  dehors .  difpofées  en  grappes 
paniculées,  quelquefois  folitii  es,  pédittllces, 
munies  d'une  biaaée  à  leur  lu  Le^  baies  fooc  • 
ovales,  â  une  feule  loge»  concenanc  plufieurs  (ê* 
mences  difpofées  far  trois  placentas,  le  long. de* 
parois  internes  de  la  baie. 

Cette  plaoïe  ciok  daM  l'ile  V«n  •  Diénett. 
(Brswe.) 

Le  mefanMum  puittibm  de  Potfler,  G«tt.  9» 

pag.  50,  tab.  6,  paroît  devoir  être  rapporté  i  ce 
genre , d'.iprès  les  obfervations  de Brovn. SiS  tiges 
font  très-courçe^,  ramaffées  en  gazon  i  fes  feuilles 
rotdes,  lancéolées,  barbues  i  leur  baifet  d'une  i 
trots  ou  (piatre  leurs  blanches }  leurs  décoopoces 
lancéolc-cs ,  réfléthies  &  en  capuchon  à  leur  fooi- 
met  ipoint  de  flyle,  trots,  quelquefois  ùx  fligmar 
tes.  Gene  plante  ccoli  i  U  terra  de  Feo.  :|P 

ASTROLOMA.Brovn,  Nov.  Holl.  pag.  /^S. 
Cf  genre  doit  être  réuni  aut  ftyphelia ,  ainlî  que' 
les  venteaatia  de  Cavaoiiies.  (  Foyet  Styphélis  . 

vol.  vii^ftSinii:)  . 

ATHEROSPËRAIA.  Ce!  par  erreur  ^  ce 
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feore  t  iti  nenmé  Mitit^ptrma  i  l'if dck  Xr- 

6  ALFOUR  à  feuilles  de  fau'.e.  Balfouria  faligna. 
Bcovn. 

Balfouria  fot'ùs  lanctoIdto-H.'.eurthjs ,  falcaùs  ; 
cymis  tnjidis.  (N.)  Br..v:i,  Nov.  Holl.  pag-  467- 

Genre  de  plaws  «Jicotvlédones ,  à  fl'Uis  com- 
plètes ,  tnonopéta'ëes ,  de  la  fâmitte  des  apoci- 
r.ées ,  qui  a  qurlq^ifs  rappoits  ivec  ks  ntnum  , 
établi  par  Browii  pour  un  aiure  de  U  Nouveile- 
Hollande,  dont  le  canâère  eflêniiel  tft  d'avoir  : 

Unecorelle  tn  ento  ir.ifir  ;  foi  o'ifice  couronné  par 
M  tuèt  erineU  ;  Us  diiOupunts  du  limbe  droites  , 
éfdlatiniUs  {  les  aiulùnt fouies  ^  mucronées,  rap- 
fnMes  (ortft  le  ft^^m  iie  ;  un  fiyle  diljti  iifo»foM- 
mttg  te  fi  gmate  anguieux  i  dtX  fttùts  itOtUêt.k  la 
tufi  iatenu  du  ttiiiu, 

C'efl  un  arbre  d'e  nviron  quinze  i  dix-huit  pieds 
de  hauT>  gljbce  fur  lojtes  Tes  parties  «  donc  les 
rameaux  fobt  garnis  de  f  uilles  oppofées  ,  lîoéai» 
ièi>-Iancéolées ,  courbées  en  faucide  ;  de  |>erites 
gland«s  en  forme  de  dents  i  la  bafe  interne  des 
pétioles.  L;s  fletirs  font  oifp  Les  en  ci'i>es  trifi- 
des,  latéra'es  &c  terminales.  Chacune  d'elles  offre 
un  calice  à  cinq  découpures  i  une  corolte  infuti- 
dibulifortne  i  fon  orifice  couronné  par  IHI  petit 
tube  crénelé  \  les  découpures  du  Ihnbe  droitef , 
ayant  leurs  côtés  eguix  i  cinq  étamines  inférées  à 
roiifii.e  du  tube}  les  anthères  fagittées,  mucro- 
nées, réunies  autour  du  Rigmate  5  un  ovaire  libre , 
3  deux  loges ,  funnonré  d'un  ftyle  filiforme,  élargi 
à  fon  fommet }  !e  fligmate  anguleux  -,  dix  petites 
écàil'ics  à  h  bafe  interne  du  calice  ,  au  dehors  de 
la  corolle.  Le  fruit  n'a  point  ete  obfervé. 

Cctre  plante  croît  fur  les  côtes  de  la  Nouvelle- 
Hollandes  1&(S/«H«.) 

BALFOURIA.  (  Fvyei  BAiFOtm.) 

BELIS.  Tranf.  Lion.  Lood.  vol.  8.  il^oyti  Ci- 

BEU.CNDCNA.  TranC  Linn.  Lond.  vol.  10. 

pag.  166,  6c  Bi cvn ,  Nov. HoU. pag. I74. (^«gr. 

les  PROTÉES,  Sufpl.) 

BOEOMYCËS.  Acb.  &  Petf.  C^<>y«{  Lichen, 
Sifpt.  ) 

BCLDEA.  M.  de  JuiCieu  (Annjlei  du  M^fée  Je 
Paris  t  vol.  14)  propofe  de  lubltituer  ce  nom  à 
celui  de  nù\ia  pour  un  genre  du  Pérou»  qui 
«voit  déjà  été  iBdiqué  pai  FeuUlée  foiic  le  Mai  de 

BBEWERIA.  (  Bftiviiut.) 

V 

> 


BRU 

BRÉWÉRIE.  Breweria.  Genre  de  plantes  dico- 
tylédones, à  fleurs  complètes,  monopétalées ,  de 
la  famille  des  life-ons,  qui  diifère  bien  peu  du 
bona>nta  d  Pctit-Thouars  ,  fi  ce  n'eft  par  le  port, 
par  les  femenres  non  ariUeesi  il  a  également  des 
rapports  avec  le  parana.  11  comprend  des  herbes 
de  la  Nouvelle-Hollande,  i  tige  diffiife,  i  feuilles 
e  . titres }  les  flcurs  axillaires,  ptefque  folitaires. 

Le  caradère  cffentiel  de  ce  genre  eft  d'avoir  : 

Un  calice  à  cin^  découpurui  une  («roiii  en  enton- 
noir ,  pl  jpf'i  cinq  hémiaet  i  »Jhf^  pn/onaêment 
bifide,  foutenani  Jeux /Ugauus  en  Uui  une  enfuie  k 
deux  loges  f  environnées  par  le  ealiee  CM  agraadii 
deux /è/mBttt  dta»  thtpu  itgi. 

EspicES. 

I.  Breweria  (lin^'aris)  ,  villofa  ,  folth  toMflâlÊt» 
linearlh^is  ,  com}  l:c.i:is  ;  flylis  njuuithi^s ,  ^af  eokâ/' 
renrihus.  Brr.wn  ,  Nov.  Holl.  pag  488. 

1.  Breweria  (média),  villcfiufula ffoUis Unceo- 
latis ,  hiift  Utufâ ,  f  bco'datâ  ;  fi) tu  iMâquaiiim,  ai" 
meJium  connatis^  Biovn,  I.  c. 

}.  Breweria  (pannofa),  tomentofa  ,foliis  »vdti(, 
fubcordatis  y  panaofo-tomentofis  ;  calictbut  intquaH' 
bus;  foliolis  exteriorikut  ovMis,fiAaettnù$i*ùsiJfyBi 
inequalibus  ,  infrà  eonnatU.  Brovn  ,  L,C* 

BRUNONIA.  (  Foyci  Bruno  nie.) 

• 

BRUNONIE.  Brunonia.  Genre  de  plantes  di- 
cotylédones ,  à  fleurs  monopétales,  infiiiwfibofi- 
for^res ,  dont  la  taniiHe  nVfl  pas  encore  bien  dé- 
terminée ,  qui  comprend  des  herbes  «e  la  N<>u- 
velle-HoUaiule ,  i  tige  très-courte  i  If  s  feuilles 
entiirea ,  fpatulées  s  les  fleurs  réunies  en  oae  tèt» 
héîniiiphérique. 

le  csrsâère  eflèntlel  de  ce  genre  eft  d'avoir: 

Un  eâStI  k  cinq  découpures  ,  environné  Je  qmxtM 
bradées  {  une  eoroUe  infundibutiforme  ^  a  cinq  dê<om' 
pures  j  les  deux  fupéritures  plus  profondei  ;  cinq  ita- 
mines  ,  placées  fur  h  rî-.efidJe  ;  les  anthères  cor.n;- 
ventes  ,■  un  ovaire  monofperme  ;  le  fiigmate  entouré 
d'une  membrane  bifide  i  un  utricule  re^fermi  dans  le 
tube  agrandi  &  durci  a' un  calice  y  At»t  U  timka  efk 
partagé  en  découpures  pLmeufes^  HuUu» 

O^fervaâmu.  Le  caraâèrelTngttlfer  de  h  frnâ}- 

fication  de  ce  prnip  donne  be;iucotip  d'fncertirude.  ' 
fur  la  place  qu'il  doit  occuptr  dins  l'ordre  natu-  • 
rel.  Comme  il  ne  œ'eft  point  connu ,  je  vais  pré- 
fenter  les  obfervanons  qpw  Biotrn  a  développées 
dans  Ton  intéreffint  ouvtsts  des  pbmes  de  b 
Nouvelle-Holbode. 

Il  paroît  devoir  étte  placé  entre  les  corymU* 
fères  &  les  goodénovacées  (  Brovn  )  ^  il  convient 
à  ces  derniètes  pn  l'enveloppe  particulière  de  foo 

ftignute« 
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fiiginite,  par  la  firuâure  des  éumines^  par  leur 
inTcrdoii  rar  le  réceptacle .  t>ar  Vcmàe  &  IW 
V^on  teMt(^é  j  mais  il  en  diffère  par  fon  infioref- 
ceiiO««  par  foo  péricarpe,  utriculaire  j  par  le  inan- 
<qM  de  périrpame,  pack  naïade  de rembiyoïi*  . 
très-courte. 

Il  fe  rnpprodie  dea  cotymbifèrea  par  fon  înflo» 
Tefcence,  par  les  dtvîfiora  de  (a  corolle ,  par  la 

connivence  &:  l'infertion  des  anthères  ,  par  le 
manque  de  périrperme,  par  les  proportions  des 
parties  de  l'embryon  redteffé  ;  il  en  aiièra  par  le 

calice  non  adhérent,  par  les  fihmens  non  infé* 
rés  fur  la  corolle  ,  par  l'enveloppe  du  iUgmate. 

Son  inflorefcence ,  l'infertion ,  la  ftruâure  des 
Staminés,  l'adhérence  des  anthères  entr'elles ,  le 
rapprochent  de  quelques  campapulacées}  nuis  il 
s'en  éloigne  p«r  fon  otaiie  liDie>  aïonofjpeniiei 
par  l'enveloppe  du  lUgmaM  «  par  la  ftnaiKta 

fans  périfperme. 

Il  a  des  rapports  avec  les  dipracées  par  fon 
port  t  par  fon  mflorefcence^  par  fes  quatre  brac- 
lées  wjparëca  «  qui  femblent  coriefpondantcs  au 
calice  extérieur^  mooophylle  (Se  tonfonrs  inférfeor 

des  dipr..cées  i  tnfin  ,  par  un  feul  ovule;  il  en  dif- 
iere  par  fon  calice  libre  «  par  le  développement  de 
la  corolle,  par  l'infertion  desëtamines ,  par  l'acÛié- 
rence  des  anthères,  par  l'enveloppe  du  ftigmate, 
par  l'ovule  redrellé  oc  le  manque  de  périlperme. 

Il  a  de  l'afEnitë  avec  les  globulaires  par  fon  >n- 
florefcence  &  par  fon  pon  ,  par  Ton  calice  libre  & 
pecfiftant ,  ptelque  de  la  même  noaoiàre  ,  autour 
«Ton  péricane  roonofperme}  par  les  divifions  de 
la  corolle  :  il  en  diffère  par  les  bmtl.os  verticil- 
lées  autour  du  calice,  par  la  ftruâure  &  l'infertion 
des  étamines ,  par  l'enveloppe  du  fiiginate  «  par 
l'ovule  redreflé. 

Les  efpèces  qui  coflapofboc  ce  genre  ont ,  en 
général ,  le  port  des  feabteafes ,  des  jafiones  ou 
des  globulaires  :  ce  font  des  herbes  pri.fque  fins 
tige ,  couvertes  de  poils  fîmples,  non  glanduleux. 
Les  feuilles  font  toutes  radicales,  très-entièm , 
fpatulées  j  les  pédoncules  Amples ,  foutenant  une 
tête  de  fleurs  diyilée  en  lobes  >  chaque  lobe  fou- 
cenu  par  une  braâée  foliacées  quatre  bndtées 
flaeaabiancufea  •  verticilléea  fous  chaque  fleur , 
qui  de  plus  eft  féparée  par  une  foliole  fembbble 
aux  braétjes  j  le  tube  du  calice  tros-court }  la 
corolle  d'un  bleu  d'azur }  le  tube  fendu  longi- 
tudinalement  après  la  Boraifen)  lea  filamena  dea  : 
dantiiMa  periifiai»^  liypogyM».  Inlénlariir  le  pé-  ' 
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